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Le  congrès  des  chambres  de  commerce  et  d'in- 
dustrie et  de  toutes  les  associations  commer- 
ciales et  industrielles,  organisé  à  Bucarest,  au 
cours  du  mois  de  septembre  a.  c. 

Réglementation  de  l'importation  en  Roumanie. 

Les  richesses  minières  de  la  Roumanie  par  L. 

Hoisescu. 

Les  forêts  de  la  Roumanie  par  C.  Bungetfanu. 
Prix  de  différentes  denrées  coloniales  et  autres 
articles  d'épicerie  au  21  Juin  1919  sur  le  marché 
"de  Bucarest,  par  L  Vulturesco. 
Prix  de  quelques  articles    manufacturés  y  com- 
pris les  chaussures   sur  le   marché  de  Buca- 
rest, a»  25  Juillet   1919,  par  1.  M.  Stànescu. 
Situation  du  marché  commercial  de  Bucarest  du 
1  Mars  —  15  Juillet  a.  c,  par  N.  Manesco, 
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ràzbolul  mondial.  et 
Raporturile  comerciale  între  îtaHa  si  Leho-blo- 

vacia. 
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Spre  constituirea  unui  consortïu 
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Banca  Nationalà  a  Belgiei. 
Situatiunea  financiarâ  si  economlcâ  a  Ita.iei. 
hformaftunt  statistice  : 
Piafa  francezà  pe  prima  Jamâtate 

Pr^ductia  moiidialâ  a  fierului  si  a  oteluïuî.  Pre- 

tul  bumbacului  în  1919. 
Informatiuni  economice  : 
Repubtica  Austdei  germane.  ■ 
Situatia  economlcâ  a  Japoniei.  . 
Viata  economlcâ  a  Statelor-Unite, 

Oferte  si  cereri: 
Din Jarà  si  dîn  stràinàtate. 
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CORRESPONDANCE  ECONOMIQUE 


PARAISSANT  TOUS  LES  MOIS  .'. 


Le  congrès  des  chambres  de  commerce  et  d'industrie 
et  de  toutes  les  associations  comerciales  et  industrielles, 
organisé  à  Bucarest,  du  au  cours  du  mois  de  septembre  a.  c. 


Circulaire  adressée  par  le  Mini 
Direction  géné 

ilL 

Les  circonstances   actuelles  ouvrent  à 
*  la   Roumanie   de    nouvelles  prespectives 
i  d'activité  économique,  qui  nous  pousse  ont 
T  à  établir  de  nouveaux  rapports  économi- 
ques ;  et,  si  nous  voulons  jouir  d'une  \\p 
économique  indépendante,  il  est  nécessaire 
de  tracer  un  tel  programme  d'activité,  pour 
toutes  les  classes  sociales,  afin  qje  toute 
la  richesse  et  le   travail   nationai  soient 
mis  en  valeur.  Les  énergies  de  toutes  les 
classes  doivent  être  provoquées,  stimulées 
et  conduites,  afin  d'indiquer  des  buts  pour 
toutes  les  actions  utiles. 

Les  contrées  roumaines,  qui  jusqu'à  ces 
derniers  temps  ont  fait  partie  des  anciens 
empires  austro-hongrois  et  russe,  manquent 
encore  d'orientation  et  ne  peuvent  pas,  à 
elles  seules,  engendrer  une  vie  économique 
unitaire.  Plus  d'une  entreprise  industrielle 
et  commerciale  des  territoires  annexés 
était  la  succ.uisale  des  centrales  de  Vienne, 
Budapest  et  Odessa,  ou  entretenait  des 
relations  étroites  avec  elles.  L'entière 
production  de  ces  contrées  et  le  fonc- 
tionnement de  leurs  entreprises  étaient  at- 
tachés à  l'économie  nationale  des  anciens 
empires. 

C'est  à  présent  que  doivent  être  changés 
les  rapports  et  les  directives.  Les  entre- 
prises industrielles  et  comerciales  de  toutes 
les  contrées  roumaines  doivent  coordonner 
leur  activité,  afin  de  réaliser  l'unité  éco- 
nomique, fondement  de  toute  unité  politique. 


stère  de  l'Industrie  et  du  Commerce, 
raie  du  Commerce. 


Ce  n'est  qu'alors  que,  l'économie  nati- 
onale de  la  Grande  Roumanie  sera  prému- 
nie de  tout  ce  oui  peut  la  rendre  indé- 
pendante, Cela  exige  une  complète  réor- 
ganisation de  toutes  les  institutions  re- 
présentant notre  vie  commerciale,  indus- 
trielle ou  agraire. 

Quant  au  commerce,  par  suite  de  la  di- 
versité des  produits  des  différentes  ré- 
gions, par  l'étendue  de  l'échange  des 
marchandises,  sa  décentralisation  se  pro- 
duit d'elle-même. 

Tant  pour  éviter  la  désorientation, 
l'isolement  et  t  ignorance  des  grands  mar- 
chés, que  pour  un  meilleur  approvisionne- 
ment des  marchés  locaux  restreints,  il  est 
urgent  de  réorganiser  les  institutions  repré- 
sentatives de  commerce.  Des  associations 
commerciales  locales,  des  chambres  de  com- 
merce régionales,  des  unions  commerciales 
départementales  et  enfin  un  conseil  commer- 
cial permanent,  qui  aurait  dans  les  questions 
commerciales,  en  même  temps,  que  des  attri- 
butions de  collaboration  législative>  des 
attributions  collaboration  administrative. 

En  fait  d'économie  nationale  moderne, 
c'est  l'écoulement  facile  des  marchandises 
qui  aiguillonne  la  production  tandis  que  le 
facteur  prépondérant  dans  l'échange  des 
marchandises  et  de  l'essor  de  la  produc- 
tion n'est  autre  que  les  institutions  finan- 
cières, les  banques.  C'est  leur  action  qui 
doit  être  coordonnée  et  solidarisée  en  vue 
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d'une  complète  réalisation  de  l'unité  éco- 
nomique. 

Les  relations  entre  les  banques  de  tout 
le  pays  et  t 'unification  des  bilans  ce  sont 
là  des  questions  qui  touchent  de  près 
autant  l'Etat  que  l'économie  nationale. 

Plus  !e  commerce  s'exerce  entre  des 
localités  éloignées  et  avec  des  produits 
variés,  plus  la  nécessité  de  l'existence 
des  institutions  qui  nivelleraient  les  prix 
et  refléteraient  la  situation  du  marché 
pour  chaque  marchandise,  en  offrant  à  qui- 
conque la  possibilité  de  l'achat  dans  un 
endroit  où  se  concentreraient  toutes  les  offres, 
s'accentue.  C'est  à  ce  sujet  que  s'impose  dans 
la  Grande  Roumanie  la  réorganisation  com- 
plète des  bourses  existentes  et  la  création 
de  nouvelles  dans  les  territoires  roumains 
dont  la  vie.  économique  s'attachait  aux 
centrales  des  empires  voisins  disparus. 

Les  relations  entre  les  producteurs  et 
les  consommateurs  de  marchandises  de 
toutes  les  régions  du  pays,  doivent  être 
permanentes  et  les  progrès  réalisés  sur 
tout  domaine  doivent  être  sans  cesse  sig- 
nalés. A  cette  fin,  il  est  besoin  d'exposi- 
tion permanente  d'échantillons,  dans  tous 
les  grands  centres.  Une  telle  exposition 
dans  la  capitale  du  pcys  ferait  de 
celle-ci,  du  même  coup,  le  pivot  de 
toute  la  vie  économique  roumaine.  Il  faut 
à  cela  un  programme  qui  réussirait  à 
créer  plusieurs  expositions  d'échantillons 
dans  tous  les  centres  importants,  chaque 
région  tendant  à  rendre  sa  production 
spécifique.  Mais,  en  même  temps  il  ne 
faut  pas  négliger,  nos  rapports  d'échange 


avec  les  autres  pays,  toute  intégrale  que 
soit  notre  économie  nationale. 

Il  '  est  donc  besoin,  d'organiser  pour 
l'année  prochaine  ou  pour  une  autre  à 
venir,  une  foire  internationale  à  Bucarest, 
où  se  rencontreraient  les  produits  de 
l'Occident  avec  ceux  du  Levant.  La 
Roumanie  deviendrait  ainsi  le  Centre  du 
commerce  oriental,  par  suite  de  ses  ri- 
chesses et  de  sa  situation  géographique. 

Ces  questions,  ainsi  que  celles  d'ordre 
économique  plus  générales,  que  l'on  vous 
a  désignées  dans  une  précédente  circu- 
laire, formeront  l'objet  des  discussions  à 
la  convocation  des  chambres  du  commerce 
et  de  l'industrie,  des  associations  com- 
merciales et  industrielles  et  de  toutes  les 
institutions  à  caractère  économique,  qui 
aura  lieu  à  Bucarest  au  cours  du  mois  de 
septembre  c.  et  à  laquelle  nous  vous 
prions  de  participer  par  un  délégué. 

Au  cas  où  votre  institution  voudrait 
référer  sur  une  au  plusieurs  questions 
de  notre  circulaire,  nous  vous  prions  de 
bien  vouloir  nous  communiquer  à  temps 
le  sujet  à  traiter  et  le  nom  du  délégué 
pour  l'inscrire  dans  l'ordre  du  jour. 

Le  ministère  va  prendre  incessamment 
des  mesures  tant  pour  le  transport  des 
délégués  que  pour  leur  séjour  à  Bucarest 
durant  le  congrès. 

p  Le  Ministre  de  l'Industrie 
et  du  Commerce 

Tancred  Constantinescu 

Directeur  général  du  Commerce 
D-r.  I.  N.  Angelescu 


Réglementation  de  l'importation  en  Roumanie 


FERDINAND  I-er 

Par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 

Roi  de  Roumanie, 

A  tous  présents  et  à  venir,  salut  : 

Sur  le  rapport   de  notre   ministre  secrétaire 

d'Etat  au  département  de  l'industrie  et  du  com- 


merce, portant  le  No.  21018  du  10  Juillet  1919; 

Considérant  le  journal  du  Conseil  des  mi- 
nistres No.  1403  du  7  Juillet  : 

Avons  décrété  et  décrétons  : 
•    Art.  I.  Il  est  approuvé  par  Nous,  sous  la 
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réserve  de  la  ratification  ultérieure  des  Corps 
législatifs,  ce  qui  suit  : 

Art.  1.  —  Les  marchandises  de  première  et 
simple  nécessité  sont  libres  à  l'importation. 

Conformément  à  l'article  2  du  décret-loi  por- 
tant le  No.  1476,  publié  dans  le,, Moniteur  Of" 
ficiel"  No.  1  du  14  Avril  1919,  l'Etat  se  ré- 
serve toutefois,  le  droit  de  l'imp  ortation  et  de 
la  vente  inclusive  de  certaines  marchandises  de 
première  nécessité. 

Art.  2. —  Les  marchandises  de  luxe  prévues 
dans  le  tableau-annexe  A  sont  strictement  pro- 
hibées à  l'importation. 

Font  exception  : 

a)  Les  marchandises  arrivées  au  pays  jus- 
qu'à la  date  de  la  publication  du  présent  dé- 
cret-loi, sans  avoir  une  autorisation  préalable. 
Celles-ci  seront  taxées  a  la  douane  et  leur  entrée 
ne  sera  libre  qu'  à  condition  d'acquitter  une 
surtaxe  de  5%  ad  valorem. 

b)  Les  marchandises  qui  entrent  dans  la  ca- 
tégorie' susmentionnée  et  pour  lesquelles  on  a 
obtenu  une  autorisation  provisoire  jusqu'à  la 
date  de  la  publication  de  ce  décret-loi  au  «Mo- 
niteur Officiel",  qu'elles  soient  du  non  arrivées  au 
pays,  leura  ccès  sera  libre  à  condition  d'acquiter 
une  surtaxe  de  25  °/0  ad-valorem. 

Art.  3. —  Les  marchandises  de  luxe  ou  celles 
qui  sont  moins  nécessaires,  prévues  dans  le  ta- 
bleau-annexe B,  ne    seront    importées    que  si 
le  Ministère  de    l'Industrie  et    du  Commerce 
direction  générale  da  Commerce,  accordera  une 
autorisation  préalable. 

Si  ces  marchandises  sont  arrivées  .au  pays 
sans  une  autorisation  piéalable  après  la  publi- 
cation au  «Moniteur  Officiel"  du  présent  dé- 
cret-loi, seront  imposées  à  une  taxe  de  50% 
ad-valorem,  au  cas  où  elies  obtiendraient  une  au- 
torisation pour  acquitter  le  droit  d'entrée.  . 

Art  4.  —  Les  taxes  dont  il  s'agit  dans  les 
nrticles  2  et  3  du  présent  décret-loi  seront  ac- 
quittées en  lei  ad-valorem  ;  le  calcul  sera  fait 
après  la  transformation  de  la  monnaie  exprimée 
dans  la  facture,  d'après  le  cours  officiel  fixé  par 
le  Service  du  contrôle  de  la  value. 

Ces  taxes  seront  encaissées  par  les  bureaux 
de  la  douane,  et  versées  à  l'Etat  comme  revenu 


du  Ministère  de  l'Industrie  et  du  Commerce. 

Art.  5. —  Pour  supprimer  la  spéculation  sur- 
venue à  l'occasion  de  la  vente  des  marchan- 
dises, un  contrôle  des  prix  sera  exercé  par  les 
organes  prévus  dans  l'article  7  et  lessuivants  de 
ce  décret-loi.  Le  contrôle  des  prix  sWa  effectué 
sur  toutes  les  marchandises  de  provenance  étran- 
gère ou  indigène. 

Art.  6.  —  Les  négociants  sont  obligés  d'af- 
ficher les  prix  de  vente  des  marchandises' 
comprenant  un  bénéfice  maximum  de  30% 
au-delà  des  prix  de  la  facture  originale,  y  com- 
pris tous  frais.  A  la  vente  des  produits  pro- 
pres des  agriculteurs  ou  des  industriels  du  pays, 
au  cas  où  pour  ces  produits  on  n'aura  pas  fixé 
des  prix  |tnaximum,  lesorganes  de  justice  pré- 
vus par  l'article  7  établiront  un  bénéfice  nor 
mal  adapté  aux  circonstances  économiques  de 
production  d'aujourd'hui  et  considérant  la  base 
susmentionnée,  tâcheront  de  sévir  contre  tout 
ce  qui  constituerait  une  spéculation. 

Art.  7 .  —  Pour  supprimer  la  spéculation,  on 
crée  dans  chaque  chef-lieu  de  district,  des 
commissions  de  jugement  des  négociants  spé- 
culateurs, composées  par  le  président  de  la 
Chambre  de  Commerce  ou  un  de  ses  membres, 
délégué  par  le  président  par  un  délégué  du 
département  des  affaires  intérieures  et  par  un 
juge  délégué  par  le  président  du  tribunal  local. 
Le  juge  en  aura  la  présidence. 

Das  les  grandes  villes  fonctionneront  plu- 
sieurs commissions  de  jugement. 

Ces  commissions  ont  également  l'attribution 
de  prononcer  des  sentences  contre  la  spécula- 
tion faite  avec  toute  espèce  de  marchandises  de 
provenance  indigène,  au  cas  où  ces  commis- 
sions sont  saisies  par  les  organes  prévus  par 
l'article  9  de  ce  décret-loi 

Dans  les  villes  qui  ne  sonf  pas  des  chefs- 
lieux  et  dans  les  autres  communes  urbaines  la 
compétence  de  juger  en  première  instance  re- 
vient aux  juges  de  paix. 

Contre  les  décisions  des  commissions  de  ju- 
gement rendues  pour  combattre  la  spéculation 
dans  les  chefs-lieux  ou  contre  celles  du  juge 
d'arrondissement,  on  peut  faire   appel  dans  un 
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délai  de  5  jours  par  devant  le  tribunal  qui  se 
prononce  en  dernière  instance. 

Contre  la  décision  de  cette  dernière  instaace 
il  ne  reste  plus  aucun  moyen  d'appel. 

Les  infracteurs  seront  cités  par  voie  adminis- 
trative conformément  à  l'article  68  de  la  loi  des  tri- 
bunaux d'arrondissement,  et  la  date  du  jugement 
leur  sera  notifiée  au  moins  dans  les  trois  der- 
niers jours  avant  îa  comparution  de  vant  le  juge. 

Dans  tous  les  cas  la  sentence  sera  pronon- 
cée sans  droit  d'opposition. 

Art.  8.  —  On  frappe  d'une  amende  de 
500  —  5000  lei  qui  conque  n'aura  pas  affiché 
dans  sa  boutique  le  tableau  des  prix  de  vente. 

On  frappe  d'une  amende  de  1000  —  /0000 
lei  le  marchand  qui  a  débité  sa  marchandise  à 
un  prix  plus  élevé  que  celui  qui  résulte  du 
prix  de  revient,  déduit  d'après  la  facture  origi- 
nale de  l'importateur,  pius  les  frais  et  un  bé- 
néfice maximum  de  30%. 

On  applique  la  même  amende  au  marchand 
qui  a  accaparé,  ou  cachéune  march  andise  on 
bien  spéculé  sur  elle,  quelle  qu'en  soit  la  pro- 
venance. En  cecas  il  peut  être  également  pas- 
s  ble   de    60  jours  de  prison. 

En  cas  de  récidive,  outre  le  triple  de  l'a- 
mende, il  lui  sera  infligé  six  mois  et  un  jour 
de  prison.  C'est  alors  que  l'on  décide  aussi  sur 
la  fermeture  du  magasin.  On  n'y  applique  pas 
l'article  60  du  code  pénal 

Art  9.  —  Les  infractions  au  présent  décret — 
loi  seront  constatéess  dans  les  procès-verbaux 
dressés  par  les  inspecteurs  ou  délégués  du  dé- 
partement de  l'industrie  et  du  commerce;  p  r 
les  membres  du  parquet;  par  les  préfets  de 
district  et  de  police  ;  par  les  maires  et  leurs 
adjoints;  par  les  inspecteurs  administratifs,  ju- 
diciaires, financiers,  agricoles;  par  les  contrô- 
leurs du  fisc;  par  les  chefs  de  douane;  par 
les  contrôleurs  des  Banques  populaires,  par  les 
vérificateurs  des  poids  et  mesures  ;  par  les  in- 
specteurs, commissaires  et  sous — commissaires 
de  police  ;  par  les  administrateurs — adjoints  du 
préfet;  par  les  inspecteurs  de  la  gendarmerie 
rurale  ;  par  les  officiers  de  la  gendarmerie  ru- 
rale, comme  aussi  par  les  gendarmes  chefs  de 
section  et  chefs  de  poste. 


Les  procès-verbaux  dressés  par  les  agents 
susmentionnés  font  pleine  foi  jusqu'à  l'inscription 
de  faux,  par  devant  la  justice  pour  les  con- 
statations qu'ils  renferment. 

Tout  citoyen  peut  saisir  la  commission  ou  le 
tribunal  des  cas  qui  constitueraient  des  contre- 
ventions  à  ce  décret-loi.  Ces  instances  procé- 
deront à  l'enquête  et  entameront  la  poursuite 
des  contrevenants. 

Art.  II.  —  Nos  Ministres  secrétaires  d'Etaf 
aux  Départements  de  l'Industrie  et  du  Com- 
merce, des  Finances  et  de  la  Justice  sont  char- 
gés de  la  mise  en  application  des  dispositions 
du  présent  décret-loi. 

Fait  à  Bucarest,  le  10  Juillet  1919. 

Ferdinand 

Le  Ministre  de  l'Indus-      Le  Ministre  des  Fi- 
trie  et  du  Commerce  nances 

Al.  Constat! tinescu        Oscar  Kiriacescu 

Le  Ministre  de  la  Justice 

D.  Buzdugan 

No.  2.969. 

Tableau  A. 

Liste  des  articles  prohibés  à  (importation 
Conformément  à  ^article  2 

1.  Bijouterie  en  argent  ou  en  or,  avec  ou 
sans  pierres  fines,  ainsi  que  la  bijouterie  en 
platine.  Colliers  en  perles. 

5.  Tapis  en  laine  turcs,  persans,  indiens  ou 
d'autres  contrées  du  Levant. 

3.  Châles  des  Indes,  dits  Turcs. 

4.  Plumes  à  parure  de  toute  sorte  d'oiseaux 
ainsi  que  les  peaux  d'oiseaux  et  oiseaux  em- 
paillés pour  parure,  objets  et  plumes  pour  gar- 
nitures le  vêtements 

5.  Dentelles  en  soie. 

6.  Vins  mousseux  et  liqueurs. 

7.  Bagues  et  boucles  d'oreille  en  métal,  ar- 
gentées ou  dorées,  bijouterie  en  métal,  argentée 
ou  dorée. 

8.  Bijouterie  en  métal  plaquée  d'argent  ou 
d'or  et  co  binée,  ou  avec  imitation  de  pierres 
fines. 

9.  Tous  les  articles  de  parfumerie  en  général, 
à  l'exception  de  l'eau  de  Cologne  non  parfumée, 
eau  dentifrice  et  eau  pour  la  chevelure. 

10.  Objets  en  ivoire,  écaille,  nacre  et  d'autres 
huîtres  travaillées  ou  non. 
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11.  Bustes  et  statues  en  marbre,  objets  d'a- 
labâtre,  serpentine,  marbre  qui  servent  de  bi- 
belots d'ornement,  objets  confectionnés  spécia- 
lement pour  le  mobilier,  ornements  ainsi  que  : 
tables,  encriers,  chandeliers,  presse-papiers, 
coupes,  statuettes,  médaillons,  cadres  etc.  soit 
confectionnés  du  matériel  ci-dessus  indiqué  soit 
en  agate,  onyx,  malachite,  cristal  de  roche, 
grenat,  jais,  tourmaline  ou  de  toutes  autres 
pierres  de  luxe,  ou  combinés  à  l'or   ou  à  l'argent. 

12.  Corail  travaillé  et  toutes  espèces  de 
pierres  précieuses,  brutes,  travaillées-  ou  non 
ainsi  que  les  imitations  de  ces  pierres  précieuses. 

13.  Objets  en  écume  de   mer  ou  imitation 

14.  Verreries  d'art  sous  forme  d'objets  de 
luxe,  tels  que  lustres,  candélabres,  girandoles, 
cadres  pour  glaces  et  tableaux,  mosaïques, 
breloques,  perles  en  verre,  bracelets,  tours  de 
cou,  colliers,  miroirs. 

15.  Lustres,  candélab  es,  chandeliers  et  veil- 
leuses en  fer,  travaillés  artistiquement,  nickelés, 
argentés  ou  dorés. 

16.  Petits  objets  en  zins  pour  bureaux,  table> 
figurines,  bibelots  ainsi  que  tout  objet  en  zinc 
argentés  ou  dorés. 

17.  Ouvrages  et  objets  en  étain  même  er. 
alliage,  zin:,  antimoine,  nickelés,  argentés  ou 
dorés  ainsi  qu'en  général  figurines,  menus  objets 
de  bureau,  de  tabie,  bibelots  et  autres. 

18.  Ouvrages  et  objets  d'aluminium  et  de 
ses  alliages  combinés  à  la  soie,  à  l'ivoire,  au 
nacre,  à  l'écaillé,  à  l'argent  et  à  l'or. 

19.  Objets  d'art  pour  bureaux,  tables,  fi- 
gurines, bibelots  et  tout  objet  en  nickel,  ar- 
gentés ou  dorés,  ainsi  que  tout  autre  objet  en 
alliage,  en  nickel,  argentés,  dorés  ou  combinés 
à  l'argen*  ou  à  l'or. 

20.  Bustes  et  statues  d'art  combinés  à  des 
matières  fines  et  d'autres  objets  en  feuilles  de 
cuivre  ou  de  ses    alliages,  argentés  ou  dorés. 

21.  Argenterie  et  objets  en  argent  non  dé- 
nommés, objets  en  or  non  dénommés  employés 
comme  ornements. 

22.  Objets  en  cjir  combinés  avec  des  mé- 
taux précieux  ou  matières  fines. 

23.  Houppes  à  poudrer  combinées  avec  des  ma- 
tières fines. 

24.  Confections  d'étoffe  en  soie  pure. 


25.  Toute  espèce  d'habits  ou  confections 
en  soie,  laine  ou  coton,  garnis  de  fourrures, 
plumes,  dentelles  ou  broderies,  ainsi  que  les 
confections  en  chanvre  garnis  de  même. 

26.  Objets  de  toile  goudronnée,  cirée,  ver- 
nie, combinés  avec  maroquins  fins,  ivoire,  na- 
cre, écaille  ou  autres  métaux  fins. 

27.  Chiens  de  luxe  et  de  chasse. 

28.  Canaris,  paons,  perroquets,  pigeons,  fai- 
sans et  autres  volatilles  du  même  genre. 

29.  Figures  et  masques  en  cire. 

30.  Arbres  et  arbustes  d'ornement. 

31.  Eventails  en  plumes,  dentelles,  broderies, 
soie,  ainsi  qu'en  tout  autre  matériel  combiné 
avec  de  l'ivoire,  nacre,  écaille  ou  matières 
fines. 

32.  Perles  et  papillons  en  laiton,  argentés 
ou  dorés,  en  argent  et  en  or. 

33.  Toute  espèce  de  joujoux,  jouets  en  gé- 
néral, indépendemment  de  la  nature  du  matériel 
dont  ils  sont  confectionnés. 

34.  Caviar  noir  frais,  égoutté  ou  pressé. 

35.  Huîtres  fraîches. 

36.  Spiritueux  de  fruits,  racines  ou  plantes, 
tels  que  :  cognac,  rhum,  armagnac,  slibovitsa, 
eau-de-vie  de  prunes,  tafia. 

37.  Bracelets,  colliers,  tours  de  cou,  perles 
en  faïence  ou  en  porcelaine. 

38.  Boîtes  à  musique,  grandes  ou  petites, 
avec  mécanisme  d'horlogerie,  gramophones  etc. 

39.  Fleurs  artificielles  ainsi  que  parties  de 
fleurs  en  papier,  porcelaine,  verre,  celluloïd, 
gutta-percha,  cire  ou  autres  pâtes,  en  géné- 
ral toutes  les  garnitures  de  luxe  pour  cha- 
peaux de  dames. 

40.  Spiritueux  distillés  de  graines  de  betterave 
et  mêlas  es  combinées  on  non  avec  du 
sucre  et  des  ?romates. 

41.  Vins  et  moût  de  toute  sorte. 

42.  Toute  sorte  de  fruits  frais  excepté  les 

v. 

citrons,  oranges  et  ceux  qui  sont  destinés  aux 
emplois  médicinaux. 

43.  Confitures,  fruits  ou  racines  conservés 
dans  le  miel,  le  sucre  ou  l'alcool,  confits,  candis, 
sirops,  gelées,  compotes,  pâtes  de  fruits,  rahat, 
bombons  de  toute  espèce. 

44.  Dentelles  de  toute  matière  textile,  môme 
conbinées   entre   elles,  travaillées  au  crochet  et 
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broderie  à  la  main  sur  toute  sorte  de  matières, 
ayant  à  servir  pour  des  confections. 

45.  Abat-jour,  porte-bouquets  et  tous  ou- 
vrages en  papier,  enveloppes  et  papier  à  lettre 
de  'uxe,  albums  pour  photographies. 

46.  Moutardes  préparées  et  sauces  comestibles 
(condiments)  de  toute  sorte. 

47.  Cidre,  hydromel  et  autres  boissons 
fermentées. 

48.  Harmoniums,  orchestrions,  orgues,  orgues 
de  barbarie  et  tous  autres  instruments  à  touches, 
ainsi  que  les  pièces  détachées  de  ces  instruments. 

49.  Fruits  méridionaux  séchés  ou  conservés, 
excepté  les  olives,  le  café,  les  câpres  ainsi  que 
ceux  qui  servent  à  la  fabrication  des  huiles  et 
aux  nécessités  médicinales. 

Tableau  B. 

Liste  des  articles  dont  l'importation  est  soumise 
à  certaines  restrictions 

Conformément  à  l'article  3. 

1.  Vitraux  unis  par  des  métaux  ou  peints. 

2.  Chaînes  en  fil  de  fer,  argentées  ou  dorées. 

3.  Peaux  fourrées  de  cerf,  chevreuil,  lièvres, 
lapins  de  toute  espèce,  raton  (laveur),  ras  mus- 
qué, oppossum,  blaireau,  marmotte,  renards 
rouges  et  blancs,  dos  de  renards  dits  „Shou- 
far",  peaux  de  loutre  commune  d'eau  douce, 
petit-gris,  chat  sauvage,  lièvres  de  Russie  noirs, 
blancs  imitant  la  zibeline  dits  „Carsac",  ka- 
rakulasch,  vison  (no;rz),  valaby,  astrakan  hors 
le  mort-né  (Breitschs vanz),  loup  de  Sibérie, 
ours  noir,  agneaux  de  Thibet,  castor  (biber), 
karakule,  nutria,  cygne,  pélican,  plongeon,  re- 
nard bleu  et  noir,  loutre  de  mer,  martre,  her- 
mine, chinchilla,  loutre  du  Kamtschatka,  zibe- 
line russe  et  de  martre,  zibeline  du  Canada  im- 
portées simplement  confectionnées  par  la  cou- 
ture, combinées  ou  non  avec  d'autres  matières. 

4.  Tissus  de  soie  pure,  teints  un  non,  ve- 
loutés, lisses  ou  non,  ainsi  que  tissus  de  soie, 
petits  et  grands,  excepté  les  tamis  en  soie  pure 
pour  les  moulins,  les  manchons  à  incandescence 
ainsi  que  les  tissus  en  soie  avec  des  emplois 
industriels  ou  scientifiques. 

Ti'sus  et  confections  en  soie  artificielle. 

5.  Bonneteries  en  soie,  rubanerie   de  toute 


espèce  de  soie,  soit  tulle,  gazes  et  velours. 

6.  Cravates  en  soie  pure. 

7.  Faux-cols,  manchettes,  plastrons  avec  bro- 
deries à  la  main  ou  confectionnés  en  soie  pure. 

8.  Faux-cols,  manchettes,  plastrons  avec 
broderies  à  la  main  ou  confectionnés  en  tissus 
de  soie  avec  au  moins  40%  coton  et  autres 
matières  textiles  végétales. 

9.  Bretelles,  jarretières,  ceintures  conlecti- 
onnées  en  soie  pure. 

9  bis.  Bretelles,  jarretières,  ceintures  con- 
fectionnées en  soie  mélangée,  ou  décorées  de 
.rubans  en  soie  mélangée  broderies  et  dentelles. 

10.  Cravates  ou  autres  parures  de  cou,  pour 
femmes,  confectionnées  en  soie  pure  ou  garmes 
dé  dentelles  et  broderies. 

1 1 .  Corsets  en  soie  ou  tout  autre  tissu, 
décorés,  brodés  ou  à  dentelles. 

12.  Sous- bras  imperméables  couverts  de  soie. 

13.  Couvertures,  draperies,  fichus,  literie, 
linge  de  table  et  de  toilette,  et  rideaux  con- 
fectionnés en  soie,  velours,  peluche  ou  tout 
autre  matériel,  s'il  sont  décorés,  brodes  ou 
ornés  de  dentelles. 

14.  Parapluies  et  ombrelles  en  soie  ou  tout 
autre  matériel,  décorés,  brodés,  avec  dentelles 
ou  avec  manches,  en  matières  fines. 

15.  Tissus  et  bonneteries  de  toute  espèce, 
mélangés  a  des  fils  métalliques,  excepté  les 
vêtements  sacerdotaux. 

M.  Ouvrages  et  objets  non  dénommés  en 
fils  de  laiton  et  alliages,  s'ils  sont  argen- 
tés ou  dorés. 

17.  Epingles,  épingles  à  cheveux,  boucles 
eu  métal,  crochets  à  tricoter,  argentés  ou 
dorés. 

1 8.  Fils  ronds  ou  plats  de  toute  espèce  de 
métaux  employés  en  broderie,  tissage,  parure, 
argentés  ou  retors  sur  soie,  fils  ronds  ou  plats 
argentés,  simples  ou  retors  sur  toute  sorte  de 
matières  textiles,  les  mêmes  dorés  ainsi  que 
les  fils  ronds  ou  plats  en  for. 

19.  Boutons  en  métal  de  toute  espèce,  ar- 
gentés ou  dorés,  excepté  les  boutons  militaires, 
peignes  en  métal  de  toute  .  spèce  argentés 
ou  dorés. 

20.  Boutons  en  métal  argentés  ou  dorés. 

21.  Peaux    fourrées    corroyés  d'astrakan 
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mort-né  (Breitschwanz),  renard  bleu  et  noir, 
loutre  de  nier,  martre,  hermine,  chinchilla,  lou- 
tre du  Kamtchatka,  zibeline  russe  et  de  martre 
zibeline  du  Canada. 

22.  Objets  en  cuir  fin  tels  que  :  pochettes, 
porte-monnaie,  porte-cigares  et  tout  autre  objet, 
en  cuir  fin,  même  combinés  avec  des  matières 
communes. 

23.  Chaussures  confectionnées  ou  seulement 
coupées  en  cuir  fin  (chevreau,  anti.ope,  vernis) 
ou  en  soie  et  c:.ir 

24.  PasseirenteiJ»  et  tresse  de  soie  excepté 
la  confection  militaire. 

25.  Pâtés  de  gibier,  de  volaille,  de  foie 
gras  etc. 

26.  Houppes  à  poudrer,  combinés  avec  des 
matières  communes. 

27.  Spiritueux  distillés  de  céréales,  bettera- 
ves et  mélasses,  combinés  ou  non  avec  du 
sucre  ou  aromates. 

28.  Tulles  proprement  dits,  façonnés,  brodés 
pour  voiles  de  dames,  noeuds,  ainsi  que  des 
tuiles  perlés. 

29.  Gants  en  fil,  chanvre,  lin  ou  autre  ma- 
tière textile  végétale  décorés  à  la  main,  brodés 
ou  en  dentelle. 

30.  Peaux  fourrées  non  dressées  d'astrakan 
mort — né  (Breitschwanz),  renard  b'eu  et  noir, 
loutre  de  mer,  martre,  hermine,  chinchilla,  loutre 
du  Kamtschatka,  zibeline  russe  et  de  martre 
zibeline  du  Canada. 

31.  Cartes  postales  illustrées. 

32.  Encriers,  porte — allumettes,  garnitures 
de  bureau,  bombonières,  boîtes,  trava;l!és  en 
porcelaine,   excepté  les  ustensiles    de  ménage. 

33.  Lunettes  montées  sur  or  ou  argent,  ivoire, 
nacre  ou  autres  matières  fines,  lorgnons  pour 
théâtres  et  binocles. 

34.  Articles  de  ménage    argentés  ou  dorés. 

3b.  Broches,  boucles  de  collier,  de  jarretiè- 
res et  autres,  buses  d'acier  pour  corsets,  tire- 
boutons  et  autres,  petits  objets  en  fer,  non 
spécialement  dénommés,  employés  dans  la  toi- 
lette ou  la  parure,  s'ils  sont  nickelés,  argen- 
tés ou  dorés  ainsi  que  les  dés  à  coudre  qui 
entrent  dans  cette  catégor'e,  excepté  les  mêmes 
articles  nickelés  ou  en  fer  simple. 

36.  Couk-lk'rie  dorée,  non  montée  ou  montée 


sur  bote  fin,  os,  zinc,  ivoire,  écaille;  nacre,  ar- 
gent, or,  ainsi  que  les  ciseaux  avec  la  même 
monture. 

37.  Plumes  à  écrire  argentées  ou  dorées. 

38.  Ouvrages  et  objets  en  packîond,  alpaga, 
argent,  excepté  les  couverts. 

39.  Pendules  suspendues  et  de  table,  mon- 
tées en  matières  fines. 

40.  Montres  de  poche  avec  monture  en  ar- 
gent, eu  argent  doré,  avec  monture  en  or  ou 
autres  matières  fines. 

41.  Peaux  fines  de  chevreuil  à  confectionner 
les  gants  ;  papiers  parchemin,  vernis  de  toute 
couleur  et  pour  toutes  peaux  fines. 

42.  Bourrellerie  de  toute  sorte  à  l'usage  des 
personnes;  articles  de  voyage,  étuis  serviettes 
et  sacs  pour  écoliers,  fabriqués  en  peaux  dres- 
sée de  gros  bétail,  veau,  ainsi  .que  toute  es- 
pèce de  peaux  tannées. 

43.  Chapeaux  de  feutre  fin 

44.  Savons  fins  pour  toilette  parfumés  ou 
non,  en  pains,  pâtes,  poudres  ou  liquides. 

45.  Chapeaux  en  fibres  de  palmier,  panama. 

46.  Chapeaux,  casquettes,  boneet  béets  et 
toute  coiffure,  confectionnés  en  soie,  en  peluche 
ou  velours. 

41.  Peausserie  de  toute  sorte  à  l'usage  des 
personnes:  valises,  sacs  dits  de  voyage,  étuis, 
serviettes  et  sacs  pour  écoliers,  en  peaux  tan- 
nées de  gros  bétail,  veau  et  toute  sorte  de 
peaux  tannées. 

48.  Moubies  en  osier,  rotin,  meubles  en  bois 
tapissés,  sculptés,  marquetés,  combinés  avec 
d'autres  matières  fines  dorées,  argentées,  émai- 
llées,  ainsi  que  tous  les  objets  d'ébénisterie 
confectionnés  etc. 

49.  Meubles  en  bambous,  en  joncs  exotiques 
ou  combinés  avec  des  métaux  précieux. 

50.  Menus  objets  d'ébénisterie,  tels  que  boites 
cassettes,  coupe-papiers,  encriers  et  autres, 
combinés  avec  des  matières  fines  et  métaux 
ainsi  que  les  cadres  ou  moulures  combinées  avec 
ces  matières  ou  métaux. 

51.  Chaises  en  bois  courbé,  passés  au 
mordant,  peintes,  ornementées,  combinées  avec 
des  matières  f  nés  ou  métaux  précieux. 

52.  Cannes  en  jonc,  manches  tt  bâtons 
d'oaibrelles,  manches  de  fouets,  porte-cigarettes, 


porte-plumes  combinés  avec  des  matières  fines 
ou  métaux  précieux. 

53.  Vannerie  de  joncs,  ramie,  paille,  écorces 
et  fibres  exotiques  qui  servent  comme  orne- 
mentation et  sont  combinés  avec  des  matières 
fines. 

54.  Automobiles,  voitures,  coupés,  carrioles 
de  luxe. 

55.  Peaux  fourrées  de  blaireau,  marmotte, 
de  renards  rouges  et  blancs,  de  dos  de  renards 
dits  shoufar,  loutre  commune  d'eau  douce,  petits - 
gris,  chat  sauvage,  lièvres  de  Russie  noirs, 
blancs  imitant  la  zibeline  dits  „Carsac",  kara" 
kulasch,  vison,  valaby,  astrakan,  hors  le  mort- 
né  (Breits:hwanz),  ours  noir,  loups  de  Sibérie, 
agneau  de  Thibet,  castor  (biber),  karakule, 
ragondin,  cygne,  pélican,  plongeon  et  tous  les 
autres  oiseaux  à  fourrure,  ainsi  que  toute 
autre  fourrure  non  dénommée. 

56.  Tulles  et  guipures  pour  rideaux,  couvre- 
its,  housses,  etc.,  fins  c'est-à-dire  avec  maille, 
dessins,  pointillés,  combinés. 

57.  Tulles  proprement  dits  de  toute  espèce 
de  végétales  textilles,  sans  desseins,  ou  brodés 
pour  dames,  noeuds  ainsi  que  tulles  perlés. 

58.  Dentelles  de  toute  sorte  de  textiles 
môme  combinées  entre  elles,  de  toute  largeur, 
confectionnées  mécaniquement  ou  à  la  main. 

59.  Bois  brut  d'ébène,  cèdre,  palissandre, 
acajou,  ainsi  que- le  bois  de  construction  raboté 
ou  non  des  mêmes  essences. 

60.  Chocolat  sous  toute  forme  et  cacao  pilé 
ou  en  tablettes. 

61.  Parquets  sous  toute  forme. 

62.  Peluches  et  velours  lisses  ou  non,  de 
chanvre,  coton,  lin,  ramie,  jute,  abaca,  phor- 
mium-tenax  et  autres  végétaux  soit  blanchis 
ou  écrues,  teints  ou  non,  imprimés  ou  non. 

63.  Habits  d'étoffe  en  laine  ou  coton,  avec 
doublure  en  soie  ainsi  que  toute  autre  confec- 
tion doublée  de  la  sorte. 

64.  Papier  marbré,  maroquiné,  cartons  fins, 
pour  peinture  et  photographies,  papier  et  carton 
fin  duplex,  papier  à  tapisser,  papier  de  soie  dit 
npelure  ,  cartons  et  papier  «glace",  papier  ve- 
louté, dentelé,  gaufré  ou  découpé  à  l'emporte- 
pièce,  canevas  de  papier  collé  sur  soie,  papier 
avec  monogrammes,  emblèmes,  dessins  de  tou- 


tes sortes  en  relief  doré,  argenlé  ou  bronzé 
boites  en  carton  de  luxe. 

65.  Peaux  fourrées  non  dressées  de  blaireau, 
marmotte,  de  renards  rouges  et  blancs,  de  dos, 
de  renards  dits  shoufar,  peaux  de  loutre  com- 
mune d'eau  douce,  petitsgris,  chat  sauvage- 
lièvres  de  Russie,  noirs,  blancs  imitant  la  zi- 
beline dits  „Carsac,"  karakulasch,  vison  (noerz) 
valaby,  astrakan  hors  le  mort-né  (Breitsch- 
wanz),  loup  de  Sibérie,  ours  noir,  agneau  du 
Thibit,  castor  (biber),  karakul,  ragondin,  cygne, 
pélican,  plongeon  et  de  tous  autres  oiseaux  à 
fourrure,  ainsi  que  toute  autre  fourrure  non  dé- 
nommée. 

66.  Objets  en  poil  d'animal  montés  sur  bois 
fin,  poli  ou  sculpté,  sur  os,  sur  corne,  sur  cu- 
ivre, sur  aluminium. 

67.  Soies  grèges  de  toute  sorte  et  bourres 
de  soie  ;  fil  de  soie  à  coudre,  à  broder,  à 
passementerie  et  à  mercerie,  teints  ou  non. 

68.  Bière. 

69.  Rubanerie  de  coton,  lin,  ehanvre  et  de 
tout  végétal  textile,  tissée  ou  tressée  de  toute 
sorte,  veloutée  par  mètre  ou  pièce. 

70.  Billes  de  billard,  jouets  de  tous  objets 
qui  servent  comme  ornements,  perles  de  cel- 
luloïd etc.,  même  combinés  avec  autres  matiè- 
res, excepté  les  peignes,  agrafes  et  tous  les  ar- 
ticles de  toilette,  en  celluloïd  non  combinés 
avec  d'autres  matières. 

71.  Patins  de  toute  sorte. 

72.  Pianos  et  pianinos. 

73.  Peaux  fourrées  dressées  de  cerf,  che- 
vreuil, lièvres  et  lapins  de  toute  espèce,  raton 
(laveur)  et  rat  musqué,  opposum. 

74.  Tout  article  de  bonneterie  de  laine,  ex- 
cepté les  gants,  bas  et  chaussettes,  taillé  et 
cousu  ou  combiné  avec  d'autres  matières  ou 
décoré  à  la  main,  ou  brodé,  ou  avec  dentelles 
passementerie  de  laine,  rubans,  boutons,  den- 
telles et  tulles  en  laine. 

Nota.  Tissus  et  confections  de  laine  et  de 
diverses  matières  végétales,  teints  ou  non,  im- 
primés ou  non  et  prévus  de  broderies  mécani- 
ques de  laine  ou  matières  végétales  ou  des 
dentelles  en  coton  confectionnées  mécaniquement, 
sont  libres  à  l'importation. 

75.  Feutre  fin. 


dOftRFSPONDANCB  écONOMIQUfi 


76.  Tapis  et  paillassons  de  jute,  de  fibres 
de  palmiers  et  d'autres  matières  textiles  non 
dénommés,  teints  ou  non,  imprimés  ou  non. 

77.  Peaux  fourrées  non  dressées  de  cerf, 
chevreuil,  lièvres,  lapins  de  toute  espèce,  ra- 
tons (laveur),  rats  musqués  et  oppossums. 

Décision  ministérielle  réglementant 
l'importation 

Nous,  ministres  secrétaires  d'Etat  aux  dépar- 
tements de  l'industrie  et  du  commerce  et  de  la 
justice. 

Considérant  les  décrets-lois  No.  1.476  du 
30  mars  1919  et  No.  2.969  du  10  juillet  1919; 

Considérant  les  décisions  No.  53.155  et 
53.156  du  30  Mars  1919  ; 

DÉCIDONS  : 

Art.  I.  —  Jusqu'à  nouvelles  dispositions» 
l'Etat  se  réserve  l'importation  et  la  vente 
exclusive  des  céréales  et  du  sucre. 

Art.  II.  —  Les  autres  marchandises  de  pre- 
mière et  simple  nécessité  sont  libres  à  l'impor- 
tation. 

A  l'arrivée  de  ces  marchandises  aux  points 
de  douane,  les  importateurs  feront  une  décla- 
ration d'importation,  en  y  spécifiant  la  nature 
des  marchandises  importées,  la  quantité  et  leur 
valeur,  aussi  bien  en  monnaie  du  pays  d'origine 
qu'en  lei.  De  même,  déclareront-ils  le  prix 
auquel  ils  entendent  vendre  chaque  article,  tant 
en  gros  qu'en  détail. 

Ils  fourniront,  en  même'  temps,  aux  bureaux 
de  la  douane  les  factures  des  marchandises 
importées,  en  double  exemplaire. 

Un  de  ces  exemplaires,  avec  la  déclaration 
de  l'importation,  sera  visé  et  envoyé  par  les 
bureaux  de  la  douane  au  ministère  de  l'in- 
dustrie et  du  commerce  (direction  générale  du 
commerce) 

Art.  III.  —  Après  l'accomplissement  de  ces 
formalités,  les  bureaux  de  douane  perçoivent 
les  taxes  douanières  et  la  taxe  d'importation 
de  2  pour  cent,  calculée  d'après  la  facture,  au 
cours  fixé  par  le  service  du  contrôle  de  la  va- 
lue, et  laissent  libre  l'entrée  des  marchandises 
dans  le  pays. 

Art.  IV.  —  Une  fois  les  marchandises    ta-  ' 
xées  à  la  douane  et  leur  entrée  dans  le  pays, 


elle  ne  seront  plus  sujettes  à  aucune  réquisition 
dans  une  autre  localité  de   l'intérieur  du  pays. 

Aucune  autorité  publique  n'empêchera  plus 
la  circulation  des  marchandises  dans  l'inté- 
rieur du  pays,  dès  que  les  formalités  requises 
par  la  présente  décision  ont  été  accomplies. 

Art.  V.  L'importation  das  marchandises  de 
luxe  énoncées  dans  le  tableau  A,  annexé  au  dé- 
cret-loi No.  29.69,  est  strictement  prohibée,  avec 
les  exceptions  prévues  à  l'article  2  du  même 
décret- loi. 

Art.  VI.  —  Dans  les  ports  de  Galatz,  Bra- 
ïla,  et  Constantza,  l'importation  des  marchan- 
dises strictement  prohidées,  mais  qui  bénéficient 
de  l'exception  prévue  au  point  a)  de  l'art.  2  du 
décret-loi  2.069/919,  en  vertu  du  fait  qu'elles 
sont  arrivées  dans  les  ports  susmentionnés  avant 
le  1 1  Juillet,  de  même  que  celle  des  marchan- 
dises du  tableau  B  qui  y  seront  arrivées  avant 
la  date  ci-dessus  sera  permise,  sans  auto- 
risation préalable,  par  une  commission  composée 
du  délégué  du  ministère  de  l'industrie  et  du 
commerce  le  présideut  de  la  chambre  de  com- 
merce et  le  chef  de  la  douane. 

Art.  VII.  L'importation  des  marchandises  ar- 
rivées aux  autres  points  de  douane,  mais 
qui  bénèficent  des  exceptions  ci  dessus,  sera 
permise  par  la  direction  générale  du  commerce, 
sur  certificat  du  chef  de  la  douane  respective 
que  ces  marchandises  sont  réellement  arrivées 
jusqu'au  1  1  juillet. 

Art.  VIII.  —  L'importation  des  marchandises 
de  luxe  énoncées  dans  le  tableau  A,  pour  les- 
quelles on  a  obtenu  une  autorisation  préalable 
avant  le  1 1  juillet,  sera  faite  en  vertu  de  cette 
autorisation,  sans  d'autres  formalités. 

Les  bureaux  de  la  douane  auront  soin  de 
percevoir  la  taxe  de  25%  ad-valorem. 

Art.  IX.  —  Les  marchandises  de  luxe  ou 
celles  moins  nécesaires  énoncées  dans  le  tableau 
B  ne  seront  importées  qu'avec  l'autorisation 
préalable  du  ministère  de  l'industrie  et  du  com- 
merce, direction  générale  du  commerce. 

Pour  ces  marchandises,  aux  demandes  d'im- 
portation sera  toujours  annexé  l'avis  des  cham- 
bres de  commerce. 

Les  autorisations  pour  l'importation  des  mar- 
chandises de  luxe  du  tableau  B  ne  seront  dé- 
livrées qu'aux  commerçants  et   industriels,  qui 
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ont  eu  la  spécialité  de  la  vente  ou  de  la  trans. 
formation  de  ces  marchandises  et  proportion- 
nellement à  leur  capacité  commerciale  ou  de 
production. 

Art  X.  —  Une  fois  l'autorisation  obtenue, 
l'importateur  n'aura  plus  à  solliciter  aucun  per- 
mis d'importation  à  l'arrivée  de  la  marchandise, 
ni  à  payer  les  taxes  prévues  aux  articles  2 
et  3  du  décret-loi  2.969'919,  mais  à  accomplir 
seulement  les  formalités  douanières  et  d'impor- 
tation établies  à  l'article  II. 

Art.  XI.  —  Les  marchandises  de  luxe  pré- 
vues au  tableau  B.  annexé  au  décret-loi  No. 
2.969  919,  qui  arriveront  dans  le  pays  après 
la  date  du  1 1  juillet  inclusivement,  sans  auto- 
risation préalable,  seront  frappées  d'une  taxe 
de  50  pour  cent  ad- valorem,  au  cas  où  elles 
obtiendront  une  autorisation,  de  dédouanement  et 
l'entrée  dans  !e  pays,  donnée  par  la  direction  gé- 
nérale du  commerce  (direcrion  de  l'importation). 

Les  chefs  des  bureaux  de  douane  constateront 
toujours  si  la  date  d  entrée  dans  le  pays  des 
marchandises  de  luxe  du  tableau  B  annexé  au 
décret-loi  No.  2969/919  est  antérieure  à  la 
date  de  l'autorisation,  d'importation  et  en  ce  cas 
ils  percevront  la  taxe  de  50rt/o  advaloren^ 
même  au  cas  où  cette  chose  n'esi  pas  prévue 
dans  l'autorisation  délivrée. 

Art.  XII.  —  Les  taxes  dont  il  s'agit  aux 
art.  2  et  3  du  décret -loi  No.  2969/619  seron* 
acquitées  en  lei  ad-valorem,  calculées  d'après  la 
transformation  de  la  monnaie  exprimée  dans  la 
facture,  au  cours  officiel  fixé  par  le  service  du 
contrôle  de  la  value. 

Ces  taxes  seront  perçues  par  les  bureaux  du 
la  douane  et  seront  versées  à  l'Etat  comme 
revenus  du  ministère  de  l'industrie  et  du  com- 
merce. 

Art.  XIII.  —  La  perception  de  ces  taxes 
n'exclut  nullement  celle  d'importation  de  2%  qui 
contïnuera  à  être  perçue  comme  pour  les  mar- 
chandises dont  l'importation  est  libre,  confor- 
mément au  décret-loi  No.  122  du  10  janvier 
1919  et  aux  instructions  communiquées  aux 
douanes  par  la  direction  générale  du  commerce- 

Art.  XIV.  —  Pour  éviter  la  spéculation  dans 
la  vente  des  marchandises,  un  contrôle  des  prix  ! 


sera  exercé  par  les  organes  prévus  à  l'art  7  et 
suivants  du  décret-loi  No.  2969/919. 

Le  contrôle  des  prix  s'étend  sur  toutes  les 
marchandises  de  provenance  étrangère  ou  indigène- 

Art.  XV.  —  Les  commerçants  sont  obligés 
d'afficher  les  prix  de  vente  des  marchandises 
comportant  un  bénéfice  de  30%  au  plus,  en  sus 
des  prix  de  la  facture  originale  augmentée  de 
tous  autres  frais. 

Art.  XVI.  —  Les  comm  :rçants  son  obligés, 
à  la  demande  des  organes  autorisés  de  cons- 
tater les  infractions  m  décret  —  loi  No.  2.269/ 
919,  de  justifier  la  provenance  des  marchan- 
dises qui  se  trouvent  dans  leur  magasin  et  de 
présenter  aussi  les  factures  d'achat  chez 
les  commerçants  en  gros,  respectivement  les 
factures  de  vente  chez  les  commerçants  de 
détail. 

Art.  XVII.  —  Il  n'est  pas  permis  aux  com- 
merçants en  gros  de  passer  la  marchandise  ap- 
portée sur  le  marché  de  vente  à  un  autre  com- 
merçant en  gros  sur  le  même  marché,  mais 
seulement  de  la  vendre  aux  commerçants  en 
détail  et  ces  derniers  n'ont  pas  le  droit  de  la 
vendre  à  un  autre  commerçant  de  détail  mais 
directement  aux  consommateurs. 

En  tout  cas,  le  prix  que  le  consommateur 
paiera  pour  la  marchandise  sera  celui  de  la 
facture  originale,  déposée  au  bureau  de  la 
douane  à  l'occasion  de  l'entrée  de  la  marchan- 
dise dans  le  pays,  auquel  sera  ajouté  le  béné- 
fice maximum  de  30  pour  cent  et  les  frais. 

Dans  ce  bénéfice  de  30  pour  cent  seront 
compris  les  bénéfices  des  commerçants  par 
l'intermédiaire  desquels  est  passée  la  marchan- 
dise depuis  son  arrivée  jusqu'à  la  vente,  aux 
consommateurs. 

Art.  XVIII.  —  Pour  toute  vente  le  com- 
merçant est  obligé  de  délivrer  aux  acheteurs 
une  note  de  vente  indiquant  le  prix  et  la  mar- 
chandise vendue. 

Le  refus  de  délivrer  une  telle  note  à  l'ache- 
teur constitue  une  contravention,  de  même  que 
le  refus  d'afficher  les  prix  de  vente  au 
magasin. 

Art.  XIX.  —  Pour  éviter  la  spéculation 
sont  créées  dans  chaque  ville,  chef-lieu  de  dé- 
partement, des  commissions  judiciaires  pour  juger 
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les  commerçants  spéculateurs,  composées  du 
président  de  la  Chambre  de  commerce  ou  un 
de  ses  membres  délégué  par  le  président,  d'un 
délégué  du  ministère  de  l'intérieur  et  d'un  juge 
délégué  par  le  président  du  tribunal  local.  Le 
juge  présidera  la  commission. 

Art.  XX.  Dans  les  villes  importantes  peu- 
vent  siéger  plusieurs  commisions  de  justice. 

Pour  le  moment,  dans  les  chefs  -  lieux 
de  département,  une  seule  comnrssion  est 
créée  respectivement  et  qui  jugera  dans  le  lo- 
cal d'une  justice  d'arrondissement  choisi  par  le 
président  du  tribunal. 

Dans  les  communes  urbaines,  chefs-lieux 
de  département  et  dans  les  communes  rurales, 
la  compétence  de  ces  commiss'ons  passe  aux 
juges  d'arrondissements  qui  pourront  juger 
en  première  instance. 

Art.  XXL  —  Le  personnel  inférieur  néces- 
saire au  fonctionnement  de  cette  commision  sera 
désigné  par  le  premier  président  ou  le  président 
du  tribunal  local. 

Art.  XXII.  —  Ces  commissions  ont  le  pou- 
voir de  se  prononcer  sur  la  spéculation  qui  est 
faite  avec  les  marchandises  de  toute  sorte, 
de  provenance  étrangère  ou  indigène,  au  cas 
où  elles  sont  sais'es  par  les  organes  prévus  à 
l'art.  9  du  décret— loi  No.  2969/919. 

A  la  vente  des  produits  des  agriculteurs 
ou  des  industriels  du  pays,  au  cas  où  il  n'a 
pas  été  fixé  des  prix  maxima  pour  ces 
produits,  les  organes  de  justice  auront  à  con- 
sidérer un  bénéfice  normal  conforme  aux  circon- 
stance?  économiques  de  production  d'aujour'hui 
et  ils  séviront  contre  une  spéculation  contreve- 
nant aux  prescriptions  ci-dessus. 

Art.  XXIII.  —  La  constatation  des  infrac- 
tions au  décret-loi  No.  2969/9/9  fera  l'objet 
des  procês-verbaux  (art.  lX).  dressés  par 
les  inspecteurs  ou  les  délégués  du  ministère 
de  l'industrie  et  du  commerce,  les  membres 
des  parquets,  les  préfets  de  districts  et  de 
police,  les  maires  et  leurs  adjoints,  les  inspec- 
teurs administratifs,  judiciaires,  financiers,  agri- 
coles, les  contrôleurs  du  fisc,  lés  chefs  de  douane, 
les  contrôleurs  des  Banques  Populaires,  les 
vérificateurs  des  poids  et  mesures,  les  inspec- 


teurs, commissaires  et  sous-commissaires  de 
police  les  inspecteurs  administratifs,  les  inspec- 
teurs et  les  efficiers  de  la  gendarmerie  rurale, 
ainsi  que  par  les  gendarmes  chefs  de  section 
et  chefs  de  poste. 

Les  procès-verbaux  dressés  par  les  agents 
énumérés  à  l'alinéa  précédent  font  pleine  foi 
en  justice  jusqu'à  l'inscription  en  faux  pour  les 
constatations  qu'ils  comprennent. 

Tout  citoyen  peut  saisir  la  commission  ou  la 
justice  d'arrondissement  sur  les  cas  qui  consti- 
tueraient la  contrevehtion  au  présent  décret- 
loi.  Les  instances  saisies  feront  enquête  et  ou- 
vriront une  action  contre  les  contrevenants. 

Ârr.  XXIV.  —  Les  procès-verbaux  seront 
envoyés,  dans  un  délai  de  3  jours,  à  dater  de 
la  constatation  de  la  contrevention,  à  savoir: 
dans  les  villes  chefs  lieux  de  département 
à  la  commission  de  justice  des  commerçants 
spéculateurs;  dans  les  autres  villes  et  le* 
communes  rurales  aux  instances  respectives 
qui  jugeront  d'urgence  dans  un  délai  de  15 
jours  de  la  réception  du  procès-verbal  de  con- 
stat. Le  contrevenant  sera  cité  par  voie  admi- 
nistrative, conformément  à  l'art.  68  de  la  lo 
des  justices  d'arrondissement,  et  le  terme  de 
jugement  lui  sera  notifié  au  moins  trois  jours 
avant  la  date  fixée. 

Art.  XXV.  —  Au  cas  où  la  réclamation 
est  formulée  par  un  simple  citoyen,  l'instance 
saisie  pourra  déléguer  l'une  des  personnes 
autorisées  à   constater   la  contravention. 

Art.  XXVI.  —  Contre  les  sentences  de  la 
commission  de  justice  sur  la  spéculation  dans 
les  villes  chefs — lieux  ou  contre  celles  pronon- 
cées par  les  justices  d'arrondissement  le  recours 
pourra  être  fait,  dans  un  délai  de  5  jdurs,  au 
tribunal  qui  juge  en  dernière  instance. 

Contre  la  sentence  rendue  en  appel  11  n'y 
plus  aucune  voie  de  recours. 

En  tout  cas,  le  jugement  sera  prononcé  sans 
droit  d'opposition. 

Au  cas  où  la  partie,  condamnée  fa  t  appel, 
sous  réserve  de  nullité,  l'appelant  joindra  à  la 
demande  d'appel  le  récépissé  pour  la  con- 
signation de  l'amende  à  laquelle  il  a  été  con-? 
damné  en  première  instance. 
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Art.  XXVII.  —  Est  frappé  d'une  amende 
de  100  à  5000  lei  le  commerçant  qui  n'a  pas 
affiché  les  prix  de  vente  au  magasin. 

Est  frappé  d'une  amende  de  1000  à  10000 
lei  le  commerçant  qui  a  vendu  à  un  prix  supérieur 
à  celui  qui  résulte  du  prix  de  revient  selon  la  fac- 
ture originale  de  l'mportateur,  auquel  sont  ajou- 
tés les  frais  et  un  bénéfice  maximum  de  30%. 

La  même  peine  est  appliquée  au  commer- 
çant qui  a  accaparé,  caché  et  spéculé  la  mar- 
chandise de  toute  provenance.  En  ce  cas  on 
pourra  lui  appliquer  aussi  jusqu'à  60  jonrs  de 
prison. 

En  cas  de  récidive,  en  même  temps  que  le 
triple  de  l'amende,  il  lui  sera  appliqué  la  déten- 
tion de  6  mois  et  un  jour.  En  ce  cas  on  pourra 
décider  également  la  fermeture  du  magasin. 
L'art.  60  du  code  pénal  n'est  pas  applicable. 

Art  XXVIII.  —  Les  amendes  seront  exé- 


cutées et  perçues  conformément  à  la  loi  de 
poursuite  des  revenus  de  l'Etât. 

Les  instances  prononceront  l'amende  au-  profit 
du  ministère  de  l'industrie  et  du  commerce, 
et  sera  consignée  à  la  Caisse  des  dépôts 
et  consignations,  pour  le  compte  et  à  la 
disposition  de  ce  ministère;  celui-ci  déduira  les 
dépenses  nécessitées  et  versera  le  reste  com- 
me revenu  à  l'Etat. 

Art.  XXIX.  —  Le  directeur  général  du 
commerce  et  le  directeur  du  personnel  du  mi- 
nistère de  la  justice  sont  chargés  de  l'exécution 
des  dispositions  de  la  présente  décision. 

Fait    à   B  ucarest,     le    19     juillet  1919. 
Le  Ministre  de    l'Industrie    et  du  Commerce, 
A,  Constantinescu. 
Le   Ministre  de    la  Justice, 
D.  Buzdugan 

No.  39.145. 


Les  richesses  minières  de  la  Roumanie 

(Suite  et  fin.  Voir  le  No.  du  1-er  Juillet) 


Le  sel 

Après  le  pétrole,  la  plus  remarquable  richesse 
du  sous-sol  roumain,  c'est  le  sel.  Les  gisements 
de  sel  qui  accompagnent  la  plupart  du  temps 
les  gisements  de  pétrole  avec  lesquels  ils  semblent 
avoir  un  rapprochement  génétique  se  trouvent 
dans  toute  la  région  de  l'arc  sous-carpathique 
de  Bucovine,  jusqu'à  l'ouest  de  l'Olténie  sur 
une  étendue  de  plus  de  400  km.  Ils  se  présen 
tent  sous  la  forme  de  couches,  nids  et  massifs. 
Le  sel  en  couches  et  en  n  ds  n'a  pas  en  ce 
moment  d'importance  économique,  l'exploit? tion 
se  bornant  aux  gisements  de  sel  eu  forme  de 
massifs  à  dimensions  qui  varient,  à  quelques 
kilomètres  de  longueur  et  quelques  centaines 
de  mètres  d'épaisseur  ;  par  endroits  cette  épais- 
seur n'a  pas  encore  été  exp'orée. 

Ces  formidables  massifs  de  sel  représent  nt 
une  réserve  si  importante  qu'elle  serait  suffisante 
pour  alimenter  de  sel  tous  les  pays  balcaniques 
pendant  quelques  siècles.  La  qualité  du  sel  Tou- 
rnais est  excellente  tant  au  point  de  vue  de 
la  pureté,  car  il  contient  50%  de  chlorure  de 
sodium,  que  par  le  fait  qu'il  est  fort  peu  hy- 
groscopique  et  ne  contenant  que  des  quantités  in- 
signifiantes de   sulfate  de  magnésium. 


L'exploitation  du  sel  en  Roumanie  qui  appartien 
faite  aux  monopoles  de  l'Etat  dépuis  1863  est 
en  régie  dans  les  localités   suivantes  : 

1)  Tg.  Ocna,  daus  le  district  de  Bacâu  dont 
le  massif  de  sel  a  une  longueur  de  4  km., 
une  largeur  de  300  m.  et  .  une  épaisseur  de 
150  m.  quoique  le  massif  n'a  pas  été  exploré 
ei  épaisseur  jusqu'à  sa  limite  inférieure;  il  re- 
présente doue  une  réserve  d'au  moins  400  mi- 
llions de  tounes. 

L'exploitation  se  fait  par  des  puits  et  gale- 
ries à  une  profondeur  de  100  m.  environ.  Les 
travailleurs  au  nombre  de  200,  sont  en  majorité 
des  condamnés  aux  travaux  forcés.  La  production 
de  cette  saline  avant  guerre  était  d'environ 
de  28000  tonnes  et  le  coût  par  tonne  dè  12  lei. 

2)  Ocnele  Mari,  district  de  Vâlcea,  dont  le 
massif  de  sel  est  de  6  km.  de  longueur,  500  m. 
de  largeur  et  200  m.  d'épaisseur.  Il  représente 
donc  une  réserve  de  plus  de  8  cent  millions 
de  tonnes;  la  production  d'avant  guerre  était  de 
26000  tonnes. 

3)  Slânic,  dont  le  massif  s'étend,  avec  quel- 
ques interruptions,  sur  une  distance  de  10  km. 
avec  une  largeur  de  2  km.  et  une  épaisseur 
de  plus  de  200  m.  Il  représente  donc  une  énorme 
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réserve  de  7.700   millions   de  tonnes,  dont  on 
extrait  annuellement  à  peine  90000  tonnes. 

En  outre  de  ces  massifs  il  existe  encore  en 
de  nombreux  points  des  massifs  importants  com- 
me à  Doftana  district  de  Prahova,  qui  à  été  ex- 
ploité jusqu'en  1901  et  dont  les  travaux  sont 
depuise  lors;  suspendus;  Lopatari,  dans  le  district 
de  Buzâu,  Zabala,  district  de  Putna  massifs  qui 
sillonnent  des  étendues  kilométriques  et  ont  une 
épaisseur  de  centaines  de  mètres.  Il  s'ensuit 
que  la  réserve  connue  des  massifs  de  la  Rou- 
manie, dépasse  10  milliards  de  tonnes. 

L'exportation  en  est  peu  importante  par  rap- 
ort  à  la  prodigieuse  réserve  des  massifs  de 
sel  en  Roumanie,  à  cause  du  manque  d'orga 
nisation  dans  le  sens  d'une  exportation  intense. 
En  1  914/1  5  nous  avons  exporté  12000  tonnes  en 
Serbie.  37000  t.  en  Bulgarie  1217  t.  en  Russie 
et  1400  t.  en  Egypte.  Le  prix  pour  l'exportation 
est  de  3  lei  les  100  kgr.  et  ceiui  pour  !a  con- 
sommation intérieure  est  de  10  lei  les  100  kgr. 
le  sel  étant  vendu  dans  le  pays  par  la  régie 
des  monopoles  de  l'Etat. 

Charbon. 

Les  gisements  de  charbon  se  trouvent  fré- 
quemment dans  la  région  sous  carpathique  de 
la  Roumanie;  l'exportation  en  est  tout  de  même 
peu  développée  et  la  Roumanie  impcrtait  annuel- 
lement avant  guerre  une  quantité  de  plus 
de  300.000  t.  de  charbon  de  terre  et  coke 
d'Angleterre,  d'Allemagne  et  de  Turquie. 

Le  charbou  de  formation  ancienne  pst  répré- 
senté en  Roumanie  par  des  gisements  d'an- 
thracite de  Schela,  district  àà  Gorj  (formation 
du  carbonifère)  qui  quoique  d'une  excelente  qua- 
lité, ayant  800  0  calories  l'exportation  en  a 
stagné  pen  ant  longtemps  à  cause  des  condi- 
tions irrégullières  de  gisemeit.  Ce  n'est  que 
pendant  les  dernières  années  qu'on  y  a  commencé 
une  exploitation  plus  sérieuse  avec  une  produc- 
tion de  2500  t.  par  an,  production  que  les  al- 
lemands pendant  l'occupation,  poussés  par  les 
nécessités  de  la  guerre  (l'importation  de  charbon 
étranger  ne  pouvant  plus  avoir  lieu  à  cause 
de  la  fermeture  des  Dardanelles)  ont  intensifiée 
â  20  t.  par  jour. 

Un  autre  charbon  de  formation  ancienne  a 
été  trouvé  au  nord  du  district  de  Dàmbovitza 
à  Bràndush  et  Zanoaga  (charbon  de  terre  dans 
la  formation  lias  et  crétacé),  où  cependant,  les  j 
essais  d'exploitation  faits  jusqu'à  présent  n'ont 
pas  donnés  des  résultats  satisfaisants. 

Uno  valeur  économique  réelle  et  bien  étabiie 
pour  la  Roumanie,  n'ont  que  les  charbons  ap- 
partenant à  la  formation  jeune  du  terfiaire,  c'est- 
à-dire  les  lignites,  dont  les  gisements  s'étendent 


sur  d'assez  graudes  superficies  et  présentent  des 
conditions  faciles  d'exportation,  se  trouvant  à 
une  p-tite  profondeur  (20 — 70  m.),  et  souvent 
à  ciel  ouvert. 

L'épaisseur  des  couches  de  Ignite  varie  de 
1  à  5  mètres  et  leurs  force  ca  lorique  de  3900 
1  à  5500  calories. 

Jusqu'à  présent  il  y  a  plus  de  50  concessions 
accordées  pour  l'exploitation  du  charbon  sur 
une  superficie  totale  de  plus  de  15000  ha.,  et 
a  réserve  probable  des  plaines  carbonifères  est 
évaluée,  d'après  les  travaux  exécutés  jusqu'à  pré- 
sent, à  au  moins  200  millions  de  t.,  la  réserve 
réelle  des  plaines  découvertes  déjà  étant  de  plus 
de  2 72  millions  de  tonnes. 

Néanmoins  l'exploitation  de  ces  gisements  est 
peu  dévloppée,  n'ayant  commencé  de  façon  sé- 
rieuse que  depuis  une  vingtaine  d'années  faute 
de  débouchés.  Ce  n'est  que  grâce  à  l'impulsion 
donnée  par  tes  chemins  de  fer  roumains  qui,  par 
la  transformation  d'un  grand  nombre  de  loco- 
motives pour  te  brûlage  mixte  du  lignite  et  du 
résidu  de  pétrole,  étaient  devenus  une  clientèle 
constante  et  de  rapport,  qu'on  pu  inaugurer  une 
ère  de  développement  progressif  pour  les  ex- 
ploitations de  lignite,  atteignant  aujourd'hui  une 
production  totale  d'environ  250(.'00  t.  par  an 
(en  1900  elle  n'était  que  de  60000  t.). 

Les  principaux  centres  d'exploitation  de  ces 
gisements  sont,  en  Moldavie: 

1 .  Le  bassin  de  Commanesti  (district  de  Bacàu) 
où  l'on  exploite  sur  une  étendue  de  150  ha.,  en- 
viron, un  lignite  noir  et  luisant,  d'une  excellente 
qualité  et  d'une  force  calorique  de  5500  calories. 

Une  dizaine  de  concessionnaires  y  travaillent, 
dont  la  production  s'élève  à  35000  t.  par  an  ; 
pendant  la  guerre,  la  production  de  ce  bassin  a 
été.  de  beaucoup  intensifiée,  la  satisfaction  des 
besoins  en  combustible  minéral  étant  limitée  rien 
qu'au  débit  de  ces  gisements  et  à  la  petite  pro- 
duction de  pétrole  de  la  Moldavie. 

En  Munténie,  les  gisements  de  lignite  en  ex- 
ploitation sont  d'une  qualité  inférieure,  de  cou- 
leur brune,  d'une  structure  ligneuse  et  d'une 
puissance  calorique  de  3500  à  4500  calories... 
Ces  gisements  sont  exploités  dans  les  trois 
centres  suivants  : 

1)  Sihitu-Goleshti  dans  te  district  de  Muscel  où 
une  douzaine  de  concessionnaires  y  travaillent, 
réalisant  une  production  de  80.000  t.  environ, 
par  an. 

2)  Doicehsli  dans  te  district  de  Dàmbovitza  ; 
y  travaillent  une  dizaine  de  concesionnairres  réali- 
sant uue  prod  iction  de  125000  t.  environ. 

3)  Valea  Copcei  dans  te  district  de  Mehe- 
dintzi,  où  l'on  ne  travaille  que  de  façon  interrom- 
pue. 

En  dehors  de  ces  centres,  on  exploite  encore 


le  lignite  dans  le  district  de  Prahova  à 
Fiiipesti  de-Pâdure,  dans  celui  de  Buzàu,  à 
Ojasca,  dans  celui  de  Putna  à  Miera,  dans  le 
district  de  Mehedintzi  à  Bahna  et  Streliaia,  et 
dans  le  district  de  Suceava  à  Dràgoïasa. 

Le  nombre  total  des  ouvriers  employés  aux 
exloitations  de  charbon  dépasse  3000. 

La  production  actuelle  est  de  700  t.  par  jour. 

Minerais  métallifères. 

Les  gisements  de  fer  et  de  cuivre  d'Olténie 
(Baia  de  aramà  :  Baia  de  Fer,  etc)  étaient 
déjà  connus  du  temps  des  Romains;  on  y 
peut  voir  encore  les  traces  d'an;iennes  exploi- 
tations. Les  essais  faits  dans  les  derniers 
temps  pour  reprendre  l'explotation  de  ces  gise- 
ments spécialement  ceux  pour  l'extraction 
du  cuivre  à  Baia  de  Aramâ,  district  de  Me 
hedintzi,  ont  traîné  à  cause  du  pourcent  de 
cuivre  réduit  de  2-4'Vo  qui  ne  pouvait  cou- 
vrir les  frais  élevés  de  transport.  On  a  tout 
de  même  continué  l'explotation  d'un  gisement 
de  pyrite  riche  en  soufre  (40  °/o)  pour  la  fabri- 
cation de  l'acide  sulfurique. 

Des  minerais  plus  riches  en  cuivre  (5-7  %) 
ont  été  trouvés  en  Dobroudja,  dans  le  district 
de  Toulcea  à  Altân-Tepe,  où  l'on  a  commencé 
pendant  les  dernières  années,  des  travaux  sé- 
rieux présentant  une  belle  perspective  pour 
l'avenir. 

Ces  gisements,  dans  l'état  actuel  des  tra- 
vaux, faits  plutôt  dans  le  sens  d'exploration 
que  d'exploitation,  s'étendent  sur  une  longueur 
d'environ  800  m.,  une  largeur  de  plus  de  100 
m.,  et  une  épaisseur  d'environ  8  à  1 0  m.  La 
profondeur  des  travaux  d'exploration  est  arrivée 
à  90  m.  On  peut  donc  compter  sur  une  réserve 
d'au  moins  250.000  tonnes  de  minerai. 

Jusqu'à  l'installation  d'une  exploitation  systé- 
matique en  vue  de  l'extraction  du  cuivre,  les 
minerais  extraits  (pyrite  et  chalcopyi  itc)  sont 
employés  à  la  fabrication  de  l'acide  sulfurique 
tant  utilisé  dans  l'industrie  du  raffinage  du  pé- 
tiole. 

De  même  les  sables  aurifères  de  beaucoup 
de  rivières  qui  sillonnent  les  Carpathes,  tel 
Lofrul,  Oltul,  Jiul,  Argeshui,  Dàmbovitza,  Bis- 
tritza,  ainsi  que  les  dépots  alluvionnaires  du 
nord  du  district  de  Dàmbovitza  (gemenea)  sont 
connus  depuis  le  temps  des  Romains.  Ac  tuel- 
lement  on  n'a  encore  entrepris  que  des  tra- 
vaux disparates,  n'ayant  pas  la  continuité 
que  réclament  une  prospection  systématique. 

A  5  km.  environ  au  nord  de  Rimrrcou-Vâl- 
cea,  dans  le  village  Tedele^hoi,  des  tiîganes  de 
la  localité   se  livrent   actuellement   encore  à 
une  exploitation  primitive  par   le    lavage  des 


sables,  de  la  rive  gauche  de  la  rivière  Oltul, 
obtenant  souvent  des  grains  d'or  de  la  gros- 
seur d'un  petit  pois  (2.372  carat). 

De  même,  la  rivière  Argesh,  devant  les 
villages  Oeshti  et  Jupàneshti.  et  spécialemment 
les  rivières  Oltezul  et  Bistritza  contiennent 
dans  leur  sable  des  paillettes  d'or  ;  et,  souvent 
même,  sous  les  blocs  des  roches  laissées  à  sec 
lorsque  les  eaux  se  retirent,  on  trouve  d'assez  gro- 
ses  pépites. 

Plus  d'attention  a  été  prêtée,  ces  dernièrs 
temps  (à  partir  de  1912)  aux  gisements  d'or 
des  filons  quartzeux  des  régions  des  vieilles 
roches  (gneiss),  de  Brezoi-Perlshani  (distr.  de 
Râmnicu-Vâlcea).  Dans  la  localité  dénommée 
Valea  lui  Stan  (traversée  par  le  •  uisseau  du 
|  même  nom  qui  se  jette  dans  Lotru)  on  a 
j  déjà  accordé  une  série  de  concessions  pavées  et 
des  travaux  de  quelque  importance  ont  été 
commencés. 

Le  filon  de  quartz  qui  forme  l'objet  de  ces 
concessions  contient  des  pyrites  aurifères  et 
même  de  l'or  natif  qui  est  prospecté  par  les 
travaux  faits  jusqu'à  présent  sur  une  longueur 
de  200  m.  ayant  par  endroits  une  épaisseur  de 
plus  de  3  m.  Les  minerais  de  ce  filon  contien- 
nent de  1 5  à  30  g.  d'or  par  tonne,  et  la  ré- 
serve  visible  de  ce  gisement  atteint  3000  tonnes. 

Pendant  l'occupation  e  inemie,  les  allemands 
ont  prêté  une  attention  toute  particulière  à  ce 
gisement,  ont  intensifié  les  travaux  d  exstration 
,  et  exporté  dans  les  pays  centraux  une  quantité 
de  plus  de  1500  tonnes  de  minerai,  en  partie 
brut  et  en  partie  travaillé. 

Outre  ces  localités,  des  gisements  de  mine- 
rai ont  été  signalés  sur  différents  points,  spé- 
cialement en  Dobroudja,  de  fer,  cuivre,  plomb 
et  argent;  dans  le  district  de  Mehedintzi,  du 
cuivre,  ou  fer,  de  l'argent  et  du  chrome;  dans 
le  district  de  Suceava,  du  cuivre,  du  manga" 
nèse  et  du  plomb;  dans  le  district  de  Ràm- 
n  cu-Vêlcea,  du  plomb  de  l'arsénlc  ;  dans  celui 
de  Muscel,  du  plomb,  etc.  qui  ne  présentent 
jusqu'àprésent  qu'une  importance  scientifique, 
des  travaux  indiquant  leur  importance,  au  point 
de  vue  pratique,  n'ayant  pas  été  faits. 

Autres  minéraux. 

Parmi  d'autres  minéraux  utiles  du  sous-sol 
roumain,  nous  signalerons; 

l)  Les  gisements  d'asphalte  de  Matitza,  dis~ 
trict  de  Prahova,  d'une  épaisseur  de  4  —  8  m., 
s'étendant  sur  une  d  stance  de  quelques  cen- 
taines de  mètres. 

Les  difficultés  de  transpor  ont  empêché  jusqu'à 
présent    une    exploitation    régulière.  Pendan 


COR  RESPON DA NCE  ECONOMTQnE 


15 


l'occupation  les  Allemands  en  ont  exporté  environ 
3000  t.  en  Autriche  et  en  Allemagne; 

2)  Les  gisements  d'ozokérite  de  Moldavie, 
district  de  Bacâu,  apparaissent  sur  une  superficie 
assez  étendue,  et  qupiqu'on  y  a  accordé  une 
série  de  concessions,  les  travaux  sont  encore  à 
l'état  d'exploration. 

3)  Les  gisements  de  m'ca  de  Voineasa,  au 
nord  du  district  de  Ràrnnicu-Vâlcea,  près  de  la 
frontière  de  Transylvanie,  peuvent  fournir  d'im" 
portantes  quantités  de  mica  pour  les  besoins 
électro-techniques  por  le  fait  qu'on  en  peut  ob- 
tenir des  plaques  de  plus   de  100  m.  m. 

Pendant  l'occupation,  l'ennemi  a  prêté  une 
attention  toute  particulière  à  ce  gisement  et  a 
entrepris,  malgré  les  grandes  difficultés  de  trans- 
port, des  travaux  qui  lui  ont  permis  d'exporter 
dans  les  pays  ce  traux  plus  de  400  t.  dont  55 
faç  niées  et  le  reste  brut; 

4)  Vers  le  sud-ouest  de  Voineasa  on  a  trouvé 
dans  hs  régions  des  sources  du  Lotru  (district 
Gorj)  d'impo.'tantes  apparitions  d'asbeste  en  ser- 
pentine. 

Toujours  dans  le  district  de  Gorj,  à  45  km. 
vers  le  nord-ouest,  dans  la  localité  dénommée 
Baïa  de  fer  apparaît  un  gisement  de  graphite 
qu'on  peut  suivre  sur  quelques  milliers  de 
mètres.  Les  travaux  d'exploration  commencés 
pendant  les  derniers  temps,  ne  sont  pas  assez 
avancés  pour  qu'on  puisse  se  prononcer  sur  les 
dimensions  de  ce  gisement.  Le  graphite  se 
trouve  en  écailles  et  à  l'état  amorphe  et  con- 
tient entre  40  et  60%  c.  offrant  les  perspec- 
tives les  plus  fevorabies  pour  une  exploitation 
intense. 

Carrières 

Il  y  a  en  Roumanie  disséminés  dans  toutes 
les  régions  montagneuses  de  nombreux  et  variés 
gisements  de  granit,  chaux,  grès,  quartz,  sable, 


gravier,  kaolin  gypse,  argile,  etc.,  qui  peuvent 
former  l'objet  d'une  exploitation.  Ce  n'est  que 
pendant  les  derniers  temps  et  grâce  à  l'impulsion 
des  travaux  publics  :  chaussées,  ponts,  chemins 
de  fer,  ponts  'édifices  oublies,  etc.,  qu'une  par- 
tie de  ces  carrières  a  été  mise  en  exploitation, 
spécialement  celle  de  la  région  pierreuse  de  la 
Dobroudja,  parmi  lesquelles  nous  signalerons  les 
riches  carrières  de  granit  du  district  de  Tulcea, 
dont  on  avait  déjà  organisé,  pendant  les  der- 
nières années  d'avant  guerre,  un  commencement 
d'exploitation  dans  les  pays  voisins,  ;  ainsi  que 
les  carrières  de  pierre  de  taille  pour  construc- 
tions, et  de  pierres  calcaires  fines  (marbre,)  da 
nord  de  Tulcea.  Dans  le  district  de  Mehe- 
dintzi,  à  Gura  Vàei,  et  dans  le  district  de 
Muscel,  on  exploite  aussi  des  carrières  de  pierre 
de  taille  calcaire  d'une  excellente  qualité.  Il  y 
a  plus  de  120  carrières  concessionnées  et 
affermées  par  l'Etat,  outre  le  grand  nombre 
de  celles  qui  ne  sont  exploitées  qu'occasionnelle- 
ment, à  cause  du  manque  de  débouchés. 

Eaux  minérales 

La  Roumanie  possède  des  eaux  minérales 
réputées,  spécialement  d'iode  et  de  soufre.  Les 
plus  importantes  sont  celles  du  district  Ram- 
nicu-Vâlcea,  à  G  îvora,  Olâneshti  et  Câlimà- 
neshti.  A  proximité  de  cette  dernière  localité, 
à  Caciulata,  se  trouva  une  source  d'eau  miné- 
rale, contenant  du  lithium  qu'on  exporte.  Dans 
le  district  de  Dâtnbovitza  auss;,  se  trouvent  à 
Vulcana,  des  eaux  iodurées  et  à  Pucioasa 
soufrées;  dans  le  district  de  Putna  une  source 
iodée,  à  Soveja. 

Les  eaux  minérales  alcalines  de  Slanic,  en 
Moldavie,  district  de  Bacâu,  ne  sont  pas  d'une 
moindre  importance. 

c.'hoisescu 

Ingénieur  des  m'ncs 


Les  forêts  de  la  Roumanie 

(Suite.  —  Voir  le  No.  du  l-er  Juillet) 


Les  Sociétés  forestières  „Lotru"  et  ..Oltul" 

Dans  les  districts  de  Valcea,  Argesh,  Mush- 
Ci.'l,  Dolj,  Oit  et  Romanatzi,  se  trouvaient  avant 
guerre  en  tout  16  installations  assez  im- 
portantes pour  la  fabrication  des  charpentes.  La 
plus  vaste  était  celle  de  la  vallée  du  Lotru,  district 
de  Valcea,  la  fabrique  de  charpente  „  Lotru" ,  en- 


treprise créée  avec  participation  de  capital  hon- 
grois et  propriété  de  la  Société  Lotru.  Elle  pos- 
sède toutes  les  machines  nécessaires  à  une  grande 
exploitation;  emp'oie  <  n  hiver  de  1000  à  1500 
ouvriers  et  en  été  de  3000  à  3500,  pour  la 
plupart  des  étrangers;  sa  puissance  a  ue  le  de 
production  est  d'environ  80.000  m3  de- charpente. 
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En  1912  cette  Société  a  produit  63.113  m3 
(sapin  et  épicéa  commun)  dont  on  a  exporté 
environ  9000  m3  et  le  reste  de  54000  a  été 
vendu  dans  le  pays. 

Le  capital  social  de  la  Société,  en  1913, 
étranger  pour  la  majeure  partie,  était  de  10 
millions  de  lei;  c'est-à-dire  six  fois  supérieur 
à  celui  du  début  (en  1907  il  ne  s'élevait  qu'à 
1.800.000  lei). 

Le  capital  investi  en  forêts,  constructions  et 
installations,  a  dépassé  71/g  millions  lei,  les  ma- 
chines et  le  mobilier  représente  un  total  d'en- 
viron nn  million  et  demi.  Le  directeur  de  l'en- 
treprise se  nommait  Jacques  Eisner  étranger 
d'origine;  étrangers  de  même  les  plus  grands  action- 
naires, les  barons  Herman  et  Bernhard  Groedel. 

A  proximité  de  „Lotru'  se  trouve  l'entreprise 
BOltul  '  constituée  en  1913  sous  forme  de  So- 
ciété par  actions.  Cette  société  possède  des  fo- 
rêts dans  les  vallées  latérales  de  l'Oit,  et  trans- 
porte 10.000  à  12.000  m3  de  troncs  d'épicéa 
commun  et  de  sapin  aux  scieries  de  Slatina. 
La  valeur  des  forêts,  qui  sont  la  propriété  de 
la  dite  Société,  atteignait  avant  guerre  10 
millions  de  lei;  en  1913  elle  a  vendu  une  quantité 
de  60.000  m3  de  sapin  et  d'épicéa. 

Le  capital  social,  étranger  pour  la  plupart, 
était  de  6.000.000  lei,  le  directeur  de  l'entre- 
prise se  nommait  E.   Otto,   étranger'  d'origine. 

Les  sommes  nécessaires  à  l'exploitation  étai- 
ent avancées  par  la  Banque  Marmorosch,  Blank 
et  C-ie. 

Les  autres  installations  de  scieries  de  cette  ré- 
gion (ayant  pour  principal  centre  de  consomma- 
tion Craiova),  q'.ii  emploient  40  à  300  ouvri- 
ers, suivant  la  saison,  sont  de  moindre  impor- 
tance. 

Il  nous  faut  mentionner  l'entreprise  „Berli- 
ner-Holz  Comptoir  de  Filiashi  (district  de 
Dclj)  qui  fabrique  de  la  charpente,  des  traver- 
ses et  parquets  en  chêne,  à  partir  de  200  cen- 
timètres de  longueur. 

Nous  insisterons  davantage  sur  la  marche  de 
cette  Société,  parce  qu'elle  constitue  un  exemple 
d'entreprise  étrangère  moyenne,  ayant  réalisé  un 
bénéfice  net  de  30  à  35%,  exploitant  seulement 
des  parcelles  de  forêt  achetées  à  l'Etat,  et 
non  pas  des  forêts  particulières  de  grande 
étendue. 

Société  Berliner  Holz-  Comptoir 

Filiashi  (Dolj) 
TITRE  I-er 
La  firme,  le  siège  et  la  durée  de  la  société 
Art.  1.  —  La  raison  sociale  de  la  Société 
anonyme  par  actions  constituée  le  12  mars  1872 
est  „Berliner  Holz-Comptoir". 


Art.  2.  —  Le  siège  de  la  Société  est  à  Ber- 
lin. Elle  a  une  succursale  à  Danzig;  en  ce  qui 
concerne  la  création  d'autres  succursales  dans 
le  pays  ou  à  l'étranger,  le  conseil  d'adminis- 
tration décidera  ultérieurement. 

Art.  3.  —  Le  but  de  la  Société  est  le 
commerce  et  l'industrie  du  bois,  au  pays 
et  à  l'étranger,  t  o  u  t  spécialement  pour 
acquérir  des  immeubles  forestiers,  des  forêts  sé- 
culaires et  parcelle  .  de  forêts,  pour  l'adminis- 
tration et  l'exploitation  des  bois,  éventuellement 
pour  installation  de  scies  verticales  à  mouve- 
ment alternatif  et  agencements  de  coupe  dans 
les  endroits  favorables. 

L'activité  de  la  Société  peut  également  em- 
brasser d'autres  affaires  commerciales  et  indus- 
trielles, ainsi  que  des  négociations  de  lombard 
sur  bois  et  acquisition  de  terrains,  comme  aussi 
d'élever  des  constructions. 

Art  4.  —  La  durée  de  la  Société  est  illi- 
mitée. 

TITRE  II 

Capital  social,  actions,  actionnaires. 

Art.  5.  —  Le  capital  de  la  Société  est  de 
six  millions  de  marks  (6  000.000),  divisé  en 
8187  actions  anciennes  à  600  marks  (200  tha- 
lers),  ci:   4.912.200  marks 

905  actions  nouvelles 

à  1.200  marks,  ci    .       1.081.000  „ 

1  action  nouvelle 

à  1800  marks,  ci     .  1800 
Ce  capital  ne  peut  être  augmenté  ou  rédu't 
que  par  le  vote  de  l'assemblée  générale  des  ac- 
tionnaires. 

«Art.  6.  Les  actions  sont  nominales,  numéro- 
tées et  inscrites;  possédant  des  coupons  des  di- 
videndes pour  un  intervalle  de  cinq  ans,  ainsi 
qu'un  certificat  de  renouvellement  (talon). 

Les  nouveaux  certificats  et  coupons  de  divi- 
dendes seront  délivrés  à  la  personne  qui  pro- 
duit l'ancien  certificat  de  renouvellement;  néan- 
moins lorsque  le  propriétaire  de  l'action  à  dé- 
poser s'y  oppose,  ils  seront  remis  au  possesseur 
de  l'action. 

Art.  7.  —  Les  coupons  de  dividendes  seront 
présentés  pour  acquittement  4  ans  au  plus  tard 
après  l'échéance,  au  cas  contraire  toute  pré- 
tention est  rejetée. 

Lorsqu'un  coupon  de  dividende  a  été  perdu 
ou  détruit  et  que  le  possesseur  a  annoncé  la 
Société  dans  l'intervalle  du  terme  ci-dessus,  le 
possesseur  peut  exiger  l'acquit  du  dividende. 

Cette  prétention  est  néanmoins  exclue,  lors- 
que, dans  l'intervalle  de  ce  terme  de  4  ans,  le 
coupon  perdu  a  été  payé  ou  réclamé  par  voie 
légale. 
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Des  coupons  de  dividendes  ne  peuvent  être 
offerts. 

De  même  on  ne  peut  pas  offrir  des  coupons 
de  renouvellement. 

Art.  8.  —  Lorsque  les  coupons  de  renouvel- 
lement ont  été  perdus  ou  détruits,  il  ne  sera 
délivré  des  coupons  de  dividendes  qu'aux  per- 
sonnes possédant  â  ce    moment  -  là  l'action. 

Art.  9.  Les  actions  perdues  ou  détruites  doi- 
vent être  portées  à  la  connaissance  de  la  so- 
ciété (art.  2)  par  voie  légale  comme  ayant  été 
annulées. 

Seulement  à  la  suite  de  la  preuve  que  les 
actions  ont  été  légalement  annulées  il  en  sera 
délivré  de  nouvelles,  avec  un  numéro  d'ordre  et 
aux  frais  du  pétitionnaire. 

Art.  10.  —  Au  cas  où  les  actions  seraient 
devenues  défectueuses  par  suite  d'altération  ou 
autres,  mais  que  le  texte  toutefois,  les  estam- 
pilles et  les  signatures  soient  encore  visibles, 
le  possesseur  de  l'act  on  peut  en  obtenir  le  chan- 
gement, sous  le  même  numéro  d'enregistrement 
et  aux  frais  du  possesseur. 

Le  changement  des  coupons  de  dividende  ou 
des  coupons  de  renouvellement  abimés  ou  alté- 
rés, dépend  de  la  décision  du  Conseil  d'admi- 
nistration de  la  société  qui  en  dressera  procès- 
verbal  lors  de  son  assemblée. 

Art.  11.  —  Tous  les  litiges  de  la  Société 
avec  sa  direction,  son  conseil  d'administration 
ou  avec  chaque  actionnaire  à  part,  avec  un 
on  plusieurs  liquidateurs,  seront  jugés  au  pré- 
toire judiciaire  de  la  société  (art.  2)  ce  à  quoi 
s'est  obligé  tout  actionnaire  par  sa  signature 
ou  par  la  possession  de  l'action. 

TITRE  III 

Communications  faites  par  la  société 

Art.  12.  —  Toute  communication  de  la  société 
sera  faite  par  le  «Moniteur  Officiel "  (Deutsches 
Reichsanzefger).  La  communication  sera  valable 
à  la  suite  d'une  seule  publication. 

TITRE  IV 

Organisation  et  administration  de  la  société 

Art.  13.  —  Les  organes  de  la  société  sont: 

1.  Le  comité  de  direction  (la  direction). 

2.  Le  Conseil  d'administration. 

3.  L'assemblée  générale. 

1.  Le  comité  - de  direction  (la  direction) 

Art.  14.  -  La  société  est  représentée  de, 
façon  légale  et  officielle  par  le  comité  de  direc- 
tion (la  direction). 

Art.  15.  —  Le  comité  de  direction  se  com- 
pose fl'uu  ou  de  plusieurs  membres  (directeurs) 


/ 

nommés  par  le  Conseil  d'administration  en  séance 
officielle. 

La  copie  d.u,  journal  de  décision  du  Tribunal 
de  commerce,  sert  de.  légitimation  au  comité 
de  direction. 

Les  fonctionnaires,  de  la  société  seront  lé- 
gitimés par  un  certificat  du  comité  de  direction. 

Le  nom  des  membres  du  comité  de  direction, 
ainsi  que  tout  changement  de  personnes  qui 
aurait  lieu  seront  'publiés  au  Moniteur  Of- 
ficiel. • 

Art.  16.  —  Le  comité. de  direction  est  auto- 
risé de  transmettre  par  procuration  aux  fonction- 
naires de  la  société,  le  droit  de  signer  en  son 
nom  ainsi  que  déléguer  pour  conclure  une  ou 
plusieurs  affaires  ou  passer  des  contrats, 
des  fondés  de  pouvoirs  spéciaux,  mais  seule- 
ment avec  l'avis  ou  la  confirmation  préalable 
du  conseil  d'administration. 

Art.  17.  —  Pour  que  la   société  soit  enga- 
»gée  de  fait,  la  collaboration  de  deux  directeurs 
ou    d'un  directeur  et.  d'un  fondé   de  pouvoirs 
est  suffisante. 

La  signature  de  la  raison  sociale  aura  lieu 
par  écriture  ouest  ampille,  au  dessous  de  laquelle 
devront  apposer  la  signature  deux  directeurs 
ou  rien  qu'un  seul  et  un  fondé  de  pouvoirs. 

Art.  18.  —  Cet  article  a  été  abrogé  con- 
formément à  la  décision  de  l'assemblée  générale 
du  20/4,  1912.    •  ; 

'Art.  19. —  Les  membres  du  comité  de  di» 
rection  sont  obligés  d'exécuter  dins  l'exercice  de 
leurs  fonct  ons,  toutes  les  instructions  et  déc  si- 
ons  du  conseil  d'administra  ion.  Le  conseil  d'ad-, 
ministration  a  le.  droit  de  distribuer  les  foncti- 
ons et'  les. attributions,  ainsi  que  les  situations 
réciproques  entre  ies  membres  du  comité  de  di-; 
rection:     .-.        -  '         / .  > 

La  durée  et  les  conditions  d'engagement  des 
membres  du  comité  de  direction  ainsi  que  -  la. 
fixation  des  salaires  et  des  indemnités  con- 
formément à  l'art.  39  pour  le  comité  et  ses 
aides,  sur  le  Bénéfice  net  de  la  société,  seront 
stipulées  par  le  conseil  d'administration  et  ga- 
ranties par  des  contrats. 

2.  Le  conseil  d'administra 'ion 

Art.  20.  —  Le  conseil  d'administration  se 
compose  d'au  moins  cinq  et,  tcut  au  plus, 
neuf  membres.  II?  sont  élus  par  l'assemblée 
générale  des  actionnaires  pour  fonctionner  jus- 
qu'à la  fin  de  la  quatrième  assemblée  générale 
ordinaire.  Les  membres  sortants  peuvent  être 
réélus  de  suite. 

En  cas  de  retraite  d'un  ou  de  plusieurs  mem- 
bres du  conseil  d'admin  stration,  le  remplace- 
ment aura  lieu  à  la  première  .assemblée  générale 
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suivante,   pour    le    reste    de   la    période  de 
fonctionnement  de  ceux  qui  se  sont  retirés. 

Une  assemblée  générale  extraordinaire  sera 
convoquée  seulement  au  cas  où  le  nombre  des 
membres  du  conseil  d'administration  serait  ré- 
duit au  minimum  statutaire. 

Les  membres  du  conseil'  d'administration, 
ainsi  que  ceux  du  comité  de  direction  ou  de  leurs 
représentants  se  légitimeront  devant  les  auto- 
rités ou  tierces  personnes  par  une  attestation 
légalisée  en  base  du  procès-verbal  d'élection. 

Art.  21.  —  Cet  article  a  été  abrogé  con- 
foimément  à  la  décision  de  l'assemblée  géné- 
rale du  20/4,  1912. 

Art.  22.  —  Le  conseil  d'administration  élit 
chaque  annéeparmi  ses  membres,  un  président 
et  deux  vice-présidents,  qui  peuvent  être  réélus, 
et  dresse  procès-verbal,  de  l'élection  au 
plus  tard  14  jours  après  l'assemblée  générale 
ordinaire  annuelle. 

Au  cas  où  le  conseil  d'administration  ne  serait 
pas  constitué  pendant  la  durée  de  l'assemblée 
générale,  le  président  fonctionnant  jusqu'à  cette 
date  aura  droit  à  la  présidence  de  ce  conseil, 
ou  l'un  de  ses  représentants,  ou  bien  le  plus  âgé 
parmi  les  membres  du  conseil  d'administration. 

Le  représentant  du  président,  en  tant  qu'il 
travaille  au  nom  du  président  jouit  des  mêmes 
droits  que  ce  dernier.  "La  confirmation  du  pré- 
sident ne  sera  pas  nécessaire  pour  la  validité 
des  procédés  de  son  représentant  à  l'assemblée, 
vis-à-vis  des  autorités  ou  des  tierces  personnes. 

Le  conseil  d'administration  règle  ses  affaires 
d'après  entente  réciproque  qui  est  obligatoire  pour 
tous  ses  membres. 

Art.  23. —  Le  conseil  d'administration  dispose 
et  décide  de  façon  indépendante,  au  nom  de  la 
Société,  pour  toutes  les  affaires  de  la  Société 
qui  d'après  les  lois  ou  d'après  ses  statuts  ne 
sont  pas  expressément  soumises  à  la  résolution 
de  l'assemblée  générale. 

De  façon  spéciale,  il  est  conféré  au  conseil  > 
d'administration  :  les  attributions  ci-après  : 

a)  Décider  sur  les  contrats  relatifs  à  l'acqui- 
sition d'immeubles,  à  leur  changement,  et  sur 
la  prise  d'hypothèques  ; 

b)  Décider  sur  l'obtention,  changement  ou  le 
placement  hypothécaire  des  capitaux,  en  tant 
que  leur  valeur  dépasse  100.000  marks; 

c)  La  révision  du  bilan; 

d)  L'examen  par  le  président  ou  l'un  des 
vice-président  ou  bien  par  l'un  des  membres 
délégués,  des  écritures  et  actes  du  comité  de 
direction  ainsi  que  le  contrôle  d?  la  caisse  ;  cela 
devant  avoir  lieu,  de  façon  extraordinaire,  au 
moins  une  fois  par  an  ; 

e)  De  porter  à  la  connaissance  du  comité, 
par  suite  de  la  décision  du   conseil,   toute  dis- 


position relative  à  la  tonne  marche  de  la  So- 
ciété ; 

f)  Nommer  des  fonctionnaires  dont  le  salaire 
annuel  est  supérieur  à  3000  marks  et  de  rési- 
lier les  engagements,  dépassant  trois  mois  ; 

g)  Décider  sur  le  dédommagement  des  mem- 
bres du  comité  de  tout  préjudice  résultant  des 
contrats,  ainsi  que  de  suspendre  ou  destituer 
des  fonctionnaires  engagés  irrégulièrement  par  le 
comité. 

Art.  24.  —  Les  décisions,  qui  conformément 
aux  statuts,  appartiennent  au  conseil  d'adminis- 
tration, sont  valables  lorsqu'elles  sont  signées 
par  le  président,  ou  par  un  de  ses  représentants. 

Art.  25.  —  Aux  assemblées  du  conseil 
d'administration  peuvent  également  prendre  part 
les  membres  du  comité  de  direction  ou  leurs 
représentants,  mais  seulement  lorsque  le  con- 
seil en  exprime  le  désir  par  au  moins  deux  de 
ses  membres:  les  invitations  doivent  être  faites 
8  jours  à  l'avance. 

En  cas  d'urgence,  le  président  peut  prendre 
.  des  décisions  à  la  suite  du  vote  par  écrit  des  me  m- 
bresdu  conseil  d'administration. 

Ces  sortes  de  décisions  doivent  être  inscrites 
au  protocole  à  la  séance  la  plus  proche. 

Art.  26.  —  Le  conseil  d'administration  ne 
peut  prendre  des  décisions  que  lersque  la  moit.é 
de  ses  membres  y  compris  le  président  ou  son 
représentant  sont  présents  à  la  séance. 

Les  décisions  du  conseil  d'administration  sont 
valables  seulemeut  à^la  majorité  des  voix,  et, 
en  cas  de  parité,  le  vote  du  président  décide. 
Les  décisions  du  conseil  d'administration  seront 
passées  au  protocole  et  signées  par  chacun  des 
membres. 

Le  conseil  d'administration  élit  chaque  mois 
un  délégué  et  un  représentant  de  ce  dernier 
pour  assurer  la  bonne  marche  des  affaires. 
_  Le  président  du  conseil  et  son  délégué  pren- 
nent connaissance  de  toutes  les  affaires  de  la 
Société.  Le  délégué  contrôle  la  caisse  et  les 
effets  du  portefeuille. 

En  outre,  le  Conseil  d'administration  peut 
convoquer  n'importe  quand  l'assemblée  générale 
extraordinaire,  et  y  est  obligé  dans  tous  les  cas 
prévus  par  la  loi. 

Les  droits  et  les  obligations  du  comité  pour 
la  convocation  des  assemblées  générales  ne  sont 
et  ne  peuvent  être  influencées  par  les  décisions 
antérieures. 

Art.  27.  —  Le  consel  d'administration  re- 
çoit un  traitement  annuel  de  18.000  marks,  et 
conformément  à  l'art.  39  du  présent  statut 
prend  part  au  bénéfices.  De  même,  ont  droit  à 
des  indemnités  ceux  qui  ont  fait  des  frais  dans 
l'intérêt  de  la  société. 
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3.  L'assemblée  générale. 

Art.  28.  —  L'assemblée  générale  ordinaire 
des  actionnaires  a  lieu  entre  le  15  mars  et 
le  15  mai  de  chaque  année,  à  Berlin  ou  à 
Charlottenburg.  Sa  convocation  sera  faite  *par 
une  seule  publication  au  Moniteur  Officiel  (Deu- 
tsches  Reichsanzeiger)  par  le  Conseil  d'ad- 
ministration, au  moins  20  jours  à  l'avance. 

Les  propositions  personnelles  de  chaque'acti- 
onnaire,  qui  devront  être  mises  â  l'ordre  du 
j^ur,  doivent  être  envoyées  par  écrit  au  prési" 
dent,  au  plus  tard  jusqu'au  15  février  de  la 
nouvelle  année  commerciale. 

Art.  29.  —  Ne  sont  admis  à  prendre  part 
aux  assemblées  générales  que  les  actionnaires  dont 
les  actions  seraient  déposées: 

a)  A  la  Caisse  de  la  Société; 

b)  A  la  Banque  Nationale  (Reichsbank)  ; 

c)  A  l'une  des  banques  indiquées  par  la  pu- 
blication convoquant  l'assemblée  générale; 

à)  Chez  un  notaire,  dans  l'intervalle  de  temps 
à  partir  du  jour  de  la  publication  et  3  jours 
libres  au  plus  tard  avant  la  date  de  l'assemblée 
générale  et  dàns  les  cas  b,  c,  et  d  dans  le 
même  intervalle  de  temps  avec  preuve  en  rè- 
gle à  la  Caisse  de  la  Société. 

Après  le  dépôt  des  actions  on  des  quitances 
de  dépôt,  la  caisse  de  ia  Société  délivre  des  reçus 
mentionnant,  conformément  â  l'art.  32  du  présent 
statut,  le  nombre  des  voix  et  qui  serviront  aussi 
de  carte  d'entrée  à  l'assemblée  générale. 

Art.  30.  —  Les  femmes  actionnaires  peuvent 
être  représentées  â  l'assemblée  générale  par 
l&urs  époux  sans  procuration. 

Art.  31.  —  L'assemblée  générale  sera  présidée 
par  le  président  du  conseil  d'administration  ou 
par  l'un  de  ses  représentants,  ou  bien  par  un 
délégué  des  membres  du  conseil.  Il  conduit  les 
débats,  établit  l'ordre  des  propositions  ainsi  que 
la  manière  de  voter.  Toutes  les  propositions  doi- 
vent être  publiées  au  Moniteur  Officiel  une  se- 
maine au  moins  avant  l'assemblée  générale. 

Le  procès- verbal  de  la  modalité  et  du  ré- 
sultat des  décisions  prises,  mais  non  des  dis- 
cussions qui  s'en  sont  suivies,  sera  légitimé  et 
fera  preuve  pour  tous  les  actionnaires. 

Art.  32. —  La  possession  de  chaque  action  de 
600  marks  donne  droit  à  une  voix  à  l'assem- 
blée générale. 

Art.  33.  —  Les  élections  et  les  décisions  de 
l'assemblée  générale,  sauf  l'art.  35  et  la  loi, 
seront  admises  seulement  à  la  majorité  abso- 
lue des  ^oix. 

Les  élections,  en  tant  qu'elles  n'auraient  pas 
lieu  par  acclamation  se  feront  par  bulletins  é- 
frits  et  secrets. 


La  manière  de  voter  est  décidée  par  le 
président  et  si  elle  est  proposée  par  au  moins 
5  actionnaires  elle  peut  être  étendue  aussi  à 
d'autres  points  de  l'ordre  du  jour  de  l'assemblée. 

En  cas  où  au  premier  scrutin  il  ne  résulte- 
rait pas  une  majorité  absolue,  l'un  des  deux 
candidats  qui  aurait  obtenu  le  plus  grand 
nombre  de  voix  sera  élu. 

Art.  34.  —  Aux  assemblées  générales  ordi- 
naires le  président  de  l'assemblée  présentera  le 
compte  des  profits  et  pertes,  le  bilan  ainsi  qu'un 
rapport  du  conseil  d'administration  sur  l'avoir 
de  la  société,  et  des  relations  sur  les  affaires, 
qui  devront  être  affichées  dans  les  bureaux  de 
la  société  pendant  au  moins  15  jours  con- 
sécutifs. 

.  Après  que  le  bilan  a  été  approuvé  ou  éta- 
bli le  dividenda  revenant  aux  actionnaires. 

Art.  35.  —  L'assemblée  générale  décide  de 
l'élection  des  membres  du  conseil  d'administra- 
tion, et  prend  des  décisions  ayant  force  obli- 
gatoire pour  tous  les  actionnaires  de  la  so- 
ciété: 

a)  sur  les  propositions  qui  auront  été  faites, 
dans  l'intérêt  de  la  société,  par  le  conseil,  le 
président,  ou  par  chaque  actionnaire  à  part 
(voir  art.  28); 

b)  sur  les  changements  dans  les  statuts, 
spécialement  même  sur  le  changement  du  but 
de  la  société  ; 

c)  sur  l'augmentation  ou  la  réduction  du  ca- 
pital ; 

d)  sur  le  fusionnement  de.  la  Société  avec- 
une  autre  société  par  actions; 

e)  sur  la  liquidation  de  la  société,  (dissolu- 
tion). 

Les  décisions  des  points  b,  c,  d,  etc,  sont 
obligatoires  pour  la  société  seulement  dans  le 
cas  où  la  majorité  de  ces  propositions  seraient 
représentées  par  au  moins  trois  quarts  du  capital 
social. 

Art.  36. — Pour  la  décision  relative  à  la  disso- 
lution de  la  société,  il  est  absolument  nécessaire  que 
le  nombre  des  actionnaires  représente  au  moins  la 
moitié  du  capital  de  fonds  de  la  société. 

TITRE  V. 

Bilan,  dividendes,  fonds  de  réserve,  fonds 

de  -  pensions  et  de  secours. 
Art.  37.  —  L'année  de  l'entreprise  est  l'année 
civile. 

La  direction  dressera  à  chaque  fin  d'année 
de  l'entreprise,  un  inventaire  des  propriétés, 
ainsi  que  des  dépôts  de  la  société  et  les  pré- 
sentera, en  même  temps  que  la  c'ôture  de  fin 
d'année  au  conseil  d'administration,  au  plus  tard 
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jusqu'au  1er  mars  de  chaque  année,  afin  d'en 
prendre  connaissance  et  d'examiner. 

L'inventaire  et  le  bilan  seront  dressés  selon 
l'usage  commercial  et  sans  l'observance  des 
prescriptions  du  code    de  commerce  allemand. 

Art.  38.  —  L'excédent  de  l'actif  sur  le 
passif  résultant  de  ces  opérations  constitue  le 
bénéfice  net  de  la  société. 

Après  que  le  bilan  et  le  compte  des  profits 
et  pertes  sera  approuvé  pai  l'assemblée  géhé- 
•  raie  ordinaire,  ils  seront  publiés  au  Moniteur 
Oficiel  (art.  12) 

Art.  39.  —  Sur  le  bénéfice  net  on  fera  les 
allocations  suivantes  : 

1.  Pour  amortisations  éventuelles,  conformé- 
ment aux  articles  respectifs  de  l'actif; 

2.  5  (cinq)  pour  cent  sur  la  somme  restante, 
pour  le  fonds*  de   réserve   dans    le  cas  ou  ce" 
dernier  devrait  être  complété  ou.  augmenté  (art. 
40); 

3.  pour  le  fonds  d'assurances  (art.  43); 

4.  2  (deux)  pour  cent  sur  la  somme  restante, 
pour  le  fond  des  pensions  et  de  secours  aux 
fonctionnaires  de  la  société  (art.  41); 

5.  6  (six)  pour  cent  sur  la  somme  restante 
du  bénéfice  net,  pour  le  comité  de  direction  et 
4"/o  (quatre)  pour  les  fonctionnaires  de  la  so- 
ciété. La  distribution  de  ces  10%  sera  faite 
d'après  les  contrats  d'engagement  à  la  suite  du 
vote  du  conseil  d'administration; 

6.  4  (quatre)  pour  cent  du  capital  des  acti- 
ons entièrement  versé  aujourd'hui  240.000 
marks  (deux-cents  quarante  mille)  comme  divi" 
dende  aux  actionaires; 

7. "  6  (six)  pour  cent  de  ce  qui  reste  aux 
membres  du  conseil  d'administration; 

8.  le  reste  qui  résulterait  après  toutes  ces 
opérations,  sera  réparti  comme  supplément  de 
dividendes  aux  actions,  en  tant  que  l'assemblée 
générale  ne  lui  donnerait  pas  une  autre  desti- 
nation. 

Le  paiement  des  points  5  jusqu'à  8  sera  fait 
en  tout  cas  au  1-er  juillet  de  l'année  courante 
en  tant  que  l'assemblée  générale  en  base  de  la 
recommandation  du  conseil  d'administration,  ne 
l'admettrait  pas  avant  cette  date. 

Le  paiement  des  actionnaires  sera  fait  parles 
organes  designés  par  le  conseil  d'administra- 
tion, contre  la  présentation  des  coupons  de  di- 
vide  de,  confoimément  aux  prescriptions  de  l'art 
7  point  2. 

Art.  40.  —  Le  fonds~~de  réserve  est  complété 
jusqu'à  1 0%  du  capital  des  actions,  par  une  allo- 
cation annuelle  de  5%  sur  le  bénéfice  net  afin 
de  couvrir  une  éventuelle  réduction  du  capital. 

Art.  41.  —  Le  fonds  des  pensions  et  secours 
ne  sera    pas   administré  séparément,  toutefois 


il  sera  bonifié  à  ce  dernier  5  f0  ~&  chaque  fin 
d'année.  Le  conseil  d'administration  peut  dis- 
poser du  fonds  de  secours  en  faveur  d'un  fonc- 
tionnaire ou  d'une  personne  de  sa  famille  :  nul 
ne  peut  avoir  des  prétentions  légales  sur  ce 
fonds. 

TITRE  VI 

Assurances   contre  les  dommages  causés  par 
inondations. 

Modifications  conformes  à  la  décision  de 
l'assemblée  générale  du  1-er  Mal  1901. 

Art.  42.  —  La  société  est  en  droit  de 
se  constituer  un  fondsd'assurances  contre  l'inon- 
dation, pour  tout  son  avoir  metble  et  immeuble. 

Cette  assurance  n'exclut  pas  la  réassurance 
ou  autres  assurances  directes. 

Le  bénéfice  produit  par  les  primes  d'assu- 
rances, après  en  avoir  défalqué  les  pertes,  sera 
versé  au  fonds  d'assurances,  qui  est  fixé  à 
60.000^marks. 

Art.  43.  —  Les  pertes  seront  couvertes  par 
l'avoir  de  la  société  de  la  façon  suivante: 

1.  par  le  fonds  des  primes  de 'l'année  cou- 
rante, 

2.  par  le  propre  fonds  des  assurances, 

3.  par  le  surplus  de  manipulation  de  l'année 
de  la  perte, 

4.  par  le  fonds  de  réserve, 

5.  par  le  capital  de  l'affaire. 

Lorsque  les  pertes  ont  été  couvertes  par  e 
capital  de  l'affaire  ou  par  le  fonds  de  réserve, 
ces  fonds  seront  cÔmplétés  sur  les  bénéfices 
des  années  suivantes  qui  résulteraient  des  as- 
surances. 

TITRE  VII 

Dissolution  de  la  Société 

Art.  44.  —  L'assemblée  générale  qui,  con- 
formément à  l'art.  35  du  statut,  décide  de 
façon  légale  la  dissolution  de  la  société,  devra 
en  outre  décider  par  qui  la  liquidation  sera 
effectuée,  la  modalité  de  la  liquidation,  en  tant 
qu'elle  n'est  pas  prévue  par  la  loi;  pour  une 
décision  semblable,  ia  simple  majorité  des  voix 
suffit. 

Art.  4  5.  —  A  la  dissolution  de  la  société 
le  fonds  de  pensions  et  secours  sera  partage, 
après  décision  du  conseil  d'administration,  à 
tous  ou  à  une  pârtie  des  membres  du  comité 
de  direction,  actifs  ou  pensionnaires,  lonction- 
naires  ou  travailleurs,  ou  à  leurs  familles. 
Dans  ce  cas  non  plus  nul  ne  peut  avoir  d»s 
i    prétentions  par  voie  de  jugement. 
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TITRE  VIII 

Art.  46.  —  Le  présent  statut  est  valable 
à  partir  du  1-er  janvier  1900  et  remplace  le 
statut  antérieur. 

Suivent  : 

La  certification  de  conformité  de  la  traduction 
du  texte    allemand,    par  l'interprète  officiel  ; 

La  légalisation  de  l'acte  par  le  ministère 
des  Affaires  étrangères  et 

Le  visa  du  m  nistère  de  l'Industrie  et  du 
commerce,  mentionnant  l'autorisation  de  fonc- 
tionner accordée  par  Décret  Royal. 

Quelques  indications  d'un  projet  pour  l'exploi- 
tation d'une  forêt  de  l'Etat  (Berliner 
Holz-Comptoir) 

1 .  Les  conditions  générales  et  spéciales  d'ex- 
ploitation publiées  au  Moniteur  Officiel,  (extra- 
ites du  Règlement  ayant  en  vue  la  situation  de 
la  forêt  voir  plus  loin. 

2.  Adjudication  publiée  an  Moniteur  Oficiel 
concernant  la  forêt  mise  en  vente  par  le  Minis- 
tère des  domaines.  L'affichage  de  l'adjudication 
aux  lieux  de  la  licitation  dans  undélai  déterminé. 

3.  L'offre-type  pour  la  date  de  l'adjudication 
sous  pli  fermé,  à  l'époque  fixée  à  la  région  syl- 
vicole  ou  à  la  Préfecture. 

Y  annexé  le  récépissé  pour  le  dépôt  du  cau- 
tionnement provisoire. 

4.  Dépouillement  des  offres  et  formation  du 
tableau  de  tous  les  concurr.nts, transmis  à  la  Cais 
se  des  forêts  pour  approbation,  avec  le  résul- 
tat de  l'adjudication  et  les  motifs  de  contestation. 

(Les  surenchères  np  scr.'  pas  admises). 

5.  Approbafion  du  résultat  de  la  licitation  : 
l'adjudication  de  la  forêt  au,  plus  offrant  et  der- 
nier enchérisseur.  ' 

Complètement  du  cautionnement  devenu  définitif 

6.  Versement  du  prix  d'adjudication  comformé- 
ment  aux  conditions  publiées  au  Moniteur 
Officiel. 

Facilités  de  paiement  demandées  au  Minis- 
tère de  l'agriculture   et  des  domaines. 

Déclaration- au  bureau  de  recettes  du  ressort 
pour  imposition.  (L'infraction  est  passible 
d'amende.) 

8.  Bases  d'imposition. 

9.  Les  chefs  d'arondissements  forestiers  livrent 
par  procès-verbal,  le's  parcelles  et  arbres  ; 
la  fabrique  est  représentée  par  l'entrepre- 
neur on  le  fondé  de  pouvoirs. 

On    détermine  :    la    délimitation,  parfois  le 
nombre  des  arbres,  la  superficie  vendue. 
Travaux  dans  la  forêt. 

a)  Abatage  des  arbres,  façonnage  des  troncs 
à  îa  hache  et  à  la  scie,  (à  5  ctm.  d'un  côte'et 


à  10  de  l'autre  oblique,   afin  de  permettre  le 
développement  des  jeunes  pousses). 
Emondage  â  la  hache. 

b).  Façonnage  des  arbres.  Equarissage  des- 
troncs. Traverses  ordinaires,  —  piliers,  billes, 
poutres,  bols  à  brûler. 

Les  troncs  restent  sur  les  lieux  de  cotipe, 
en  établissant  le  cubage  et  marquant  sur  le  tronc; 
le  numéro  d'ordre  est  marqué  en  couleur  ou  à 
la  pointe., 

Imprimés:  Carnet  d'expédition  à  doubles 
feuilles  numérotées,  —  dont  une  reste  au  talon 
et  l'autre  qui  est  perforée  est  détacheé  et  donnée 
au  transporteur  qui  la  remet  au  dépôt  où  a 
lieu  la  totalisation  et  l'acquit   du  transport. 

Pappotts  hebdomadaires.  On  en'dresse  deux, 
dont  l'un  est  envoyé  à  la  fabrique  et  l'autre 
reste  à  la  forêt. 

Un  registre  spécial  de  vente. 

Un  compte  mensuel  est  dressé.  . 
Les  feuilles  de  paye  des  ouvriers. 

Au  dépôt. 

Réception  du  matériel  de  la  forêt  d'après 
le  bulletin  d'expédition. 

Paie  des  charretiers  qui  font  le  transport 
Expédition  d'après  l'ordre  de  la  fabrique.  Avis 
d'expédition,  les  feuilles  libres  sont  expédiées 
immédiatement  à  la  fabrique  qui,  â  son  tour, 
en  dresse  la  facture  ou  avise. 

Liste  des  vagons  chargés  qu'on  annexe  au 
compte,  et  qui  est  formée  d'après  les  avis 
d'expédition  de  la  gare. 

A  la  fabrique.  Réception  des  troncs  à  l'em- 
placement réservé:  par  chariots  directement 
de  la  fôret  on  par  vagonnets  du  dépôt  de  la 
voie  de  garage. 

On  effectue  l'empilage  :  piles  de  troncs.  Le 
transport  des  troncs  au  sciage,  conformément 
aux  commandes  :  leur  mesurage  et  répartition 
aux  ateliers  de  sciage,  en  mentionnant  les  di- 
mensions dans  le  carnet  respectif  :  deux  scies 
verticales  à  mouvement  alternatif  et  une  hori- 
zontate  (centrale)  ;  chaque  semaine  on  dresse 
la  situatiou  par  jours. 

Classement  du  matériel. 

A  la  sortie  de  la  fabrique  on  note  les  ar- 
ticles débités:  planches  à  palissade,  poutres, 
frises,  merrains,  piliers,  poteaux  etc, 

Les  scies  verticales  et  circulaires  sont  à  la 
disposition  du  public  aux  conditions  suivantes  : 
de  8  à  9  lei  le  mètre  cube  (brut). 

Le  paiement  est  fait  conformément  a  un 
ticket  (volume  et  prix)  délivré  par  le  mécanicien 
en  chef  et  à  la  caisse  on  délivre  un  autre  ticket 
pour  la  livraison  du  matériel. 

Expédition  du  matériel. 

Chargement    sur  vagonnets  et  le  transport 
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directement  à  la  bascule;  chargement  ensuite  sur 
vagcns, 


Visa  de  la  Commi- 
ssion communale 


Visa  de  l'a^minîs 
Iration  financière- 
de  Bacarest 


CONTRAT  DE  VENTE. 

Entre  les  soussignés  Docteur  Grigore  D. 
Pociovoliçteanu  propriétaire,  domicilié  dans  la 
commune  Albenf,  dis/rict  de  Gorj,  et  la  société 
„Berliner  Holz  Comptoir",  ayant  son  siège 
principal  à  Charlottenburg  et  son  siège  secon- 
daire dans  la  commune  de  Filiaçi,  district  de 
Dol.i,  représenté  par  Franz  Koch,  autorisé  par 
la  procuration  visée  par  le  ministère  des  affaires 
étrangères  -sous  le  No.  4323/908,  est  intervenu 
le  présent  contrat  de  vente  : 

1)  Le  soussigné  Docteur  Grigore  D.  Po- 
ciovolisleanu,  vend  à  fin  d'exploitation,  à  la 
société  Berliner  Holz  Comptoir,  la  forêt  sise 
sur  une  propriété  de  Bengeçti,  du  district  de 
Gorj,  sur  une  superficie  approximative  de  trois 
cents  ha.  ainsi  qu'il  résulte  du  plan  et  de  l'a- 
ménagement de  la  dite  forêt,  faits  par  Mr. 
l'ingénieur  sylvicole  Mâcelaru,  et  qni  ont  été 
vus  et  approuvés  par  la  dite  société. 

Cette  forêt  se  trouve  en  ma  possession  par 
héritage  de  feu  mon  père  Dumitru  Pocivolij- 
teanu;  elle  est  limitée  au  nord  et  à  l'est  par 
le  terrain  arable  de  ma  propriété  Bengeçti,  par 
les  terrains  de  délimitation  des  habitants  de 
.„Bengeçtii  de  sus"  et  „Benges/tii  de  mijloc"  au 
sud. par  ia  forêt  des  époux  Gheorghe  Csiniciuc, 
et  à  l'ouest  par  la  forêt  de  Mr.  Pleçoianu. 

Sur  cette  forêt  je  réserve  pour  mon  propre 
compte  10  (dix)  ha.  de  forêt  de  chênes  à  partir 
de  la  limite  qni  est  en  face  de  la  cour  de 
l'habitation  du  propriétaire  et  s'étend  vers  la 
grande  forêt  jusqu'au  complètement  de  ces  10 
ha.  endroit,  que  l'on  marquera  par  une  borne 
de  séparation. 

2)  Le  délai  d'exploitation  est  de  7  ans  cal- 
culés à  partir  de  la  date,  d'autentification  du 
prés?nt  contrat. 

3)  L'exploitation  de  la  forêt  sera  faite  par 
l'acquéreur  exactement  d'après  les  conditions 
prévues  dans  l'aménagement  fait  par  Mr. 
l'ingénieur  sylvicole  Mâcelaru  et  approuvé  par 
le  ministère  des  Domaines,  qui  fait  partie  inté- 
grante du  présent  contrat. 

La  coupe  des  arbres  aura  lieu  seulement 
dans  l'intervalle  du  1-er  septembre  au  31 
mars  de  chaque    année    d'exploitation,    et  le 


trarsport  du  bois  de  chaque  parcelle  annuelle 
exploitée  sera  achevé  jusqu'au  1-er  mars  de 
Panaée  suivante,  soit  après  18  mois  à  partir 
du  commencement  de  la  coupe  d'une  parcelle. 
Le  matériel  non  enlevé  et  non  transporté  pen- 
dant cet  intervalle,  demeure  ma  proprété  à  moi, 
vendeur,  sans  aucun  dédommagement. 

4)  La  société  n'aura  pas  le  droit  de  re- 
venir en  ce  qui  concerne  la  coupe,  dans  tes 
parties  de  forêts  quelle  aurait  déjà  exploitées. 

5)  Pendant  toute  la  durée  de  l'exploitation 
la  société  acquéreur  ayant  la  garde  de  la  forêt 
est  responsable  de  tous  les  délits  sylvicoles 
qui  seraient  commis  par  la  pacage  des  bestiaux 
sur  les  parties  de  la  forêt  mises  en  exploita- 
tion ou  déjà  exploitées,  auquel  cas  la  société 
est  obligée  de  payer  en  mon  lieu  et  place 
toute  amende  ou  dédommagement  auquel  je  serais 
condamné  pour  ce  fait. 

De  même  la  société  acquéreur  est  obligée 
de  payer  toute  amende  à  laquelle-*je  serais 
condamné  pour  la  raison  que  l'exploitation  de 
la  dite  forêt  n'aurait  pas  été  faite  conformément 
à  l'aménagement  susmentionné. 

6)  Pendant  toute  la  durée  de  l'exploitation 
l'acquéreur  est  en  droit  de  se  servir  des  routes 
existantes  dans  la  forêt  et  sur  ma  propriété, 
ainsi  que  d'ouvrir  des  routes  nouvelles  dans 
la  forêt;  en  cas  d'absolue  nécessité,  d'en  ouvrir 
même  sur  ma  propriété,  mais  seulement  avec 
mon  consentement,  et  je  m'oblige  à  n'y  appor- 
ter aucune  difficulté. 

7)  .  Pendant  toute  la  durée  de  l'exploitation, 
la  société  acquéreur  est  oblig'ée  de  me  donner 
gratuitement  chaque  année,  sur  les  lieux,  quatre 
toises  de  bois  de  chauffage,  à  huit  métrés  eu- 
ces  la  toise. 

8)  .  La  société  aquéreur  pourra  élever  sur  le 
terrain  de  la  forêt  vendue,  toutes  sortes  de 
constructions,  qui  après  l'achèvement  de  l'eploi- 
tation  demeureront  ma  propriété  sans  nul  droit 
à  des  dédommagements. 

9)  .  La. taxe  de  reboisement  prévue  par  l'amé- 
nagement est  à  la  charge  du  vendeur,  et  je 
l'ai  déposée  à  la  recette  de  l'Etat,  ainsi  qu'il 
résulte  du  récépissé  de  la  Caisse  des  dépôts  et 
consignations  No.  .  .  . 

10)  .  La  Société  acquéreur,  en  se  conformant 
aux  conditions  ci-dessus,  est  en  droit  d'expioiter 
la  forêt  de  la  manière  qui  lui  conviendra,  ayant 
le  droit  de  façonner  le  matériel  dans  la  forêt, 
en  partie  on  en  total,  ainsi  que  de  le  vendre 
en  partie  on  en  totalité  ;  comme  aussi  elle  a  le 
droit  de  vendre  la  forêt. 

11)  .  Le  prix  de  la  vente  de  cette  forêt  et 
259000  lei  (deux  cent  cinquante  neuf  miille), 
que  j'ai  reçu  intégralement  de  le  Société  à  la 
signature  du  présent  contrat. 
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12).  Toufts  les  taxes  envers  l'Etat,  le  dis- 
trict et  la  commune,  relatives  à  l'exploitation 
de  cette  foret,  la  taxe  d'enregistrement  ainsi 
que  les  timbres  nécesaires  pour  le  présent  con- 
trat, sont  à  la  charge  de  la  Société  acque'reur 
Berliner  Holz  Comptoir. 

Le  soussigné  Franz  Koch,  travaillant  com- 
me mandataire  et  représentant  de  la  Société 
Berliner  H0I7  Comptoir  de  Charlottenburg,  dé- 
clare avoir  acheté  à  M-r.  le  Docteur  D,  Pocio- 
volisteanu, à  fin  d'exploitation,  sa  forêt  Ben- 
gesti du  district  de  Gorj,  au  prix  et  aux  con- 
ditions prévus  dans  le  présent  contrat,  que 
j'accepte  en  son  entier. 

Pour  tout  difiérend  qui  surviendrait  en- 
tre nous  relativement  à  l'exploitation  de  cette 
forêt,  déclarons  compétent  le  Tribunal  de  Gorj 
et  élisons  domicile,  moi  le  vendeur,  dans  la 
commune  Alleni,  district  de  Gorj,  et  la  société 
acquéreur,  dans  la  commune  Filia^i,  district  de 
Dolj,  où  nous  seront  signifiées  toutes  notifications 
et  actes  de  procédure,  même  dans  la  cas  où 
nous  changerions  de  domicile. 

Fait  en  triple  à  Bucarest,  aujourd'hui  4 
octombre  1911. 

signé  Frantz  Koch 
Filia*i  Gorj. 

sig  ié 

D-'.  Grig.  Pociovolisteanu 

Aibeni  Gorj. 

Rédigé  par  moi  à  la  demande  des  parties 
qui  me  sont  personnellement  connues. 

signé  Ec.  Ràdulescu,  avocat 

18,  Principatele-Unite  Bucarest 

Tribunal  llfov,  section  du  Notariat 

1911,  Octobre  4.  No.  12707 

•     Procès  -  Verbal 

Par  devers  nous  M.  A.  Dumitrescu,  magis- 
trat stagiare  au  Trib.  Ilfov,  section  de  notariat, 
délégué  à  la  suite  du  procès- verbal  en  date  du 
1-er  sept  1911  assisté  par  M-r.  le  greffier  M. 
Nicolaide,  se  sont  présentés  ce  jourd'hui  I-er  Oc- 
tobre 1911  au  prétoire  du  Tribunal,  M-r.  le  D-r. 
D.  Pocivolisteanu,  propriétaire  domicilié  en  la  com- 
mune Albeai,  district  de  Gorj,  et  Frantz  Koch, 
représentant  de  la  Société  Berliner  Ho  z  Com- 
toir,  djmicilié  en  la  commune  Filiasi,  district  de 
Dolj,  autorisé  par  la  procuration  visée  par  le 
ministère  des  affaires  étrangères  au  No.  4323; 
908,  dont  copie  est  restée  au  dossier  ;  l'iden- 
tité nous  avons  constatée  par  le  témoin  E.  Rà- 
dulescu, avocat,  domicilée  str.  Principatele-Unite 
18,  personnelement  connu  par  nous,  qui  nous 
a  déciaré  que  les  personnes  susmentionenés  sont 


les  signataires  du  présent  acte,  requérant  par 
la  pétition  enregistrée  au  No.  12797/91 1,  l'au- 
thenticité de  l'acte  en  triple  exemplaire. 

Apres  avoir  visé  les  trois  exemplaires,  avons 
eu  le  présent  acte  mot  par  mot  à  l'audition 
des  parties,  qui  nous  déclarent  que  le  présent 
acte  est  fait  avec  leur  consentement  et  que 
deux  sur  les  trois  exemplaires  sont  signés  par 
eux  et  le  témoin.  . 

M-r.  E.  Ràdulescu  nous  a  déclaré  que  c'est 
lui  qui  a  écrit  et  rédigé  l'acte  selon  la  volonté 
des  parties. 

Ensuite  les  parties  et  le  témoin  ont  signé 
par  devers  nous  l'exemplaire  qui  restera  au 
dossier. 

Nous 

Prenant  acte  des  déclarations  des  parties, 
authentiquons  le  présent  acte  écrit  sur  papier 
timbré  de  10  lei  >deux  des  exemplaires,  annulé 
une  feuille  papier  timbré  de  lei  5.  et  le  dupli- 
cata sur  papier  timbres  de  50  bini,  et  la  taxe 
de  lei  8780  bani  10,  payée  à  l'administration 
financière  de  la  Capitale  qui  a  délivré  le  récé- 
pissé No.  20098/911  conformément  à  la  loi  du 
timbre. 

Le  présent  procès- verbal  a  été  signé  par 
nous  et  par  M-r.  le  greffier  adjoint. 

Magi-ftrat  stagiaire 
aigaé  Ind isciff rab  e 

Greffier 

signé  Indisciffrable 

Greffe  du  Trib.  Gorj 

Certifions  que  le  présent  acte  a  été  transcrit 
au  régistre  respectif  au  No.  722  vol.  11  ce 
jourd'hui  huit  février  1912. 

Greffier 
signé  Indéchiffrable 

Aménagement  de  la  forêt 
Bengesti 

I-er  Partie  — •  Ch.  I.  Statistique  générale 

Dénomination  de  la  forêt  et  sa  situation 
géographique  et  administrative 


La  forêt  qui  est  l'objet  de  la  présente  des- 
cription d'aménagement  s'appelle  Bengesti  et  se 
trouve  sur  la  terre  du  même  nom  qui  dépend 
de  la  commune  Bengestiî  arrondissment  de  No- 
vaci  dans  le  district  du  Gorj. 

Le  nature  du  droit  de  propriété  et  l'ori- 
gine de  la  propriété. 

Cette  forêt  est  la  propriété  patrimoniale  de 
Mr.  D-r  Grégoire  Pociovolisteanu. 


Correspondance  économi q vu 


La  terre  de  Bengesti  a  été  jadis  le  bien  de 
l'ancienne  famille  de  boyards  Bengesco  dont  l'o- 
rigine remont  y  au  temps  du  grand  Voïvode 
Michel  le  Brave,  et  il  ressort  des  documents 
du  propriétaire  que  la  dite  terre  a  été  donée, 
en  partage  à  Titu  Bengesco  et  à  Stanca  Ben- 
gesco.»  En  1846,  le  premier  vend  sa  part  à 
,,clucerul"  Constantin  Braboveanu.  En  1850,  les 
héritiers  de  Stanca  Bengesco  vendant  leurs  lots 
»â  la  fami  le  Plesea  de  Crayova,  qui,  en  1 873 
achète  aussi  la  partie  possédée  par  Braboveanu 
et  de  cette  manière  toute  la  terre  de  Bengesti 
devient  la  propriété  ûz  la  famille  Plesea.  M. 
Stephan  Plesea  vend,  à  sor  tour  en  1890  la 
terre  à  M  M  Mitroi  et  Codin  Pociovolisteanu. 
Ceux-ci  li  partagent  ef  le  lot  comprenant  la 
forêt  revient  au  premier. 

Superficie.  Suivant  le  plan  annexé  au  orésent 
aménagement,  la  forêt,  massif  continu  indépen- 
damment de  clairières,  a  une  étendue  de'  308 
hectares,  2800  m2. 

Les  limites  et  leur  état. 

Les  limites  de  cette  forêt  sont  exactement 
établies  dans  la  plan  annexé.  La  terre  de  Ben- 
gesti a  été  délimitée  en  1800  et  le  plan  de 
délimitation  a  été  authentiqué  par  le  tribunal  de 
Gorj,  et  la  propriétaire  nous  a  déclaré  que  les 
limites  de  la  forêt  sont  bien  définies  et  qu'il 
n'existe  aucune  difficulté  avec  les  voisins. 

Administration  et  garde  de  la 
fofêt 

La  garde  de  cette  forêt  est  faite  par  deux 
gardiens  domiciliés  dans  la  commune  Bengesti. 
Ils  n'ont  pas  encore  prêté  le  serment  légal  par 
devant  le  Tribunal,  conformément  au  code 
forest'er.  L'administration  en  est  faite  par  le 
propriétaire  même. 

Délits.  Le  service  de  surveillance  étant  bien 
fait,  les  délits  sont  fort  rares  et  ceux  commis 
sont  d'importance  minime  ;  la  preuve  en  est  que 
la  forêt  est  épaisse  sur  toute  son  étendue  et 
qu'on  ne  remarque  que  fort  peu  de  coupes 
d'arbres  de  petites  dimensions. 

Traitement  par  le  passé 

L'ex-propriétaire,  Mr.  Sjefan  I.  Plesea,  a 
exploité  il  y  a  30  ans  la  partie  marquée  sur 
le  plan  par  la  lettre  A. 

Avec  de  nombreuses  réserves,  partie  qui  a 
une  étendue  de  10  Ha.-  6540  m.,  et  il  y  a  25 
ans  il  vendit  à  une  société  italienne  les  parties 
marquées  sur  le  plan  avec  les  lettres  B.  C.  et 
D.  d'um  étendue  totale  de  94  Ha.  8590  m2, 
et  le  résultat  en  a  été  partout  fort  satisfaisant, 
car  quoique  la  forêt  était  vieille   la  régénéra- 


tion naturelle  a  eu  lieu  en  de  bonites  conditions 
les  arbustes  constituant  partout  des  massifs 
épais.  Ceci  est  dû  aussi  au  fait  que  ie  pâtu- 
rage a  été  strictement  évité  pendant  les  pre- 
mières années. 

Obligations  par  contrat.  Le  propriétaire  a 
vendu  par  contrat  cette  forêt  en  totalité  à 
M...  domicilié  à  T.-Jiu,  à  condition  que  le  délai 
d'exploitation  serait  de  7  années,  de  ne  pas  in- 
troduire des  bestiaux  après  l'exploitation  sur 
les  jeunes  pousses,  et  de  couper  à  ras  du  sol 
sans  laisser    des  réserves. 

CHAPITRE  II. 

Phénomènes  physiques 
Climat 

Le  climat  de  cette  localité  est  tempéré  à 
caractère  un  peu  rude,  ainsi  qu'il  arrive  dans 
les  régions  des  collines  à  proximité  des  rron- 
tagnes  proprement  dites.  Le  vent  le  plus  froid 
est  la  bise  qui  souffle  dans  cette  localité  pen- 
dant l'hiver  et  le  printemps,  et  qui  produit 
des  dégâts  aux  jeunes  pousses  et  aux  arbres 
pendant  la  floraison,  et  le  plus  viaîent  c'est 
le  grand  vent  qui  souffle  principalement  en 
été  accompagné  d'orages  qui  déracinent  les 
grands  arbres. 

Configuration  du  terrain  et  exposition 

La  for.ët  entière  est  située  sur  une  colline  peu 
élevée  sur  le  versant  gauche  de  la  rivière 
Gilort,  ayant  des  plateaux  et  des  pics  entre- 
coupés de  plusieurs  vallons  à  pentes  tantôt 
douces  .tantôt  assez  rapides.  Les  vallons  des- 
cendent dans  la  direction  du  nord  vers  le  sud, 
donnant  aux  pentes  différentes  expositions,  tan- 
dis que  l'exposition  générale  de  la  forêt  est 
celle  du  Sud-Est. 

Le  sol  et  le  sous-sol.  La  composition  miné- 
ralogiqnc  du  sol  est  sablonneuse  argileuse,  par 
endroits  mélangée  de  gravier  qui  apparaît  sou- 
vent à  la  surface.  Le  sol  est  profond  et  frais 
surtout  celui  des  plateaux  et  des  vallons. 

Le  dessus  du  sol  est  couvert  d'une  couche 
de  terre  végétale  assez  épaisse  ce  qui  le 
rend  fertile.  Le  sous-sol  est  un  mélange  d'ar- 
gile, de  sable  et  de  marne;  sur  le  fond  des 
vallés  et  des  vallons  se  sont  amassés  de  gras- 
ses pierres  aux^  formes  irrégulières. 

Description  des  mass  fs.  Dans  la  portion 
marquèé  sur  le  plan  avec  la  lettre  A,  sur  une 
étendue  de  10  Ha.  6540  m2  se  trouve  un 
épais  massif  de  chêne  rouvre  à  l'état  de  percliis, 
et  sur  toute  la  superficie  sont  disséminés  des 
arbres  séculaires  qui  ont  été  épargnés  comme 
réserve  d .  reproduction,  lorsque  cette  port'on  a 
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été  exploitée  ;  les  arbres  sont  âgés  de  30-35 
ans  ayant  une  épaisseur  de  40-50  centimètres 
de  circonférence  et  une  hauteur  de  8-12  m.: 
leur  provenance  est  en  majorité  de  jeunes  pous- 
ses. 

Dans  la  portion  B.  de  49  Ha.  0625  m2 
d'étenJue,  s.'  trouve  un  massif  épais  de  chênes 
rouvres  jeun?s  en  train  de  devenir  perchis,  mé- 
langé ci  et  là  de  chênes  cerris  et  parfois 
un  peupler:  la  provenance  en  est  de  jeunes 
pousses  et  semence,  à  la  suite  de  la  coupe 
pratiquée  il  y  a  22  ans. 

Dans  la  portion  C.  se  trouve  un  massif  épais  de 
thêne  rouvre  et  hêtre  dans  le  même  état  que  celui 
de  la  portion  précédente  avec  une  étendue  d:  42 
hectares  5750  m2.  Le  hêtre  se  trouve  sur  toutela 
partie  du  versant  gauche  de  la  Vallée  de  Panjea 
où  se  trouve  également  disséminés  des  arbres  sé- 
culaires restant  après  la  coupe  d'il  y  a  25  ans 
Dans  la  portion  D.  mesurant  3  hectares  2575 
m2,  se  trouve  un  massif  épais  de  la  même  con- 
sistance, composition,  état  et  âge  que  dans 
les  portions  précédentes. 

Dans  la  portion  E.  d'une  étendua  de  34 
hectares  5220  m3,  se  trouve  un  massif  épais 
de  chêne  /ouvre  en  état  de  perchis  et  en  train 
de  devenir  jeune  forêt,  certaines  parties  con- 
tiennent un  petit  nombre  de  chênes  cerris,  peu- 
pliers, hêtres  et  cerisiers  ;  l'âge  des  arbres  est 
de  70  à  80  ans  en  moyenne.  Ils  proviennent 
en  grande  partie  d'en  iemencement  et  ont  des 
dimensions  qui  varient  entre  0.75  et  1-25  m. 
di  grosseur  ptriférlque  et  entre  15-18  et  même 
20  m.  de  hauteur.  Certains  arbres  dépassent 
même  ces  dimensions. 

Dans  la  portion  F.  mesurant  99  hectares 
1550  m2,  se  trouve  un  massif  épais  de  chêne 
rouvre,  du  côté  qui  limite  Balcesti,  en 
état  de  jeune  forêt  ayant  une  quantité  abon- 
dante de  nouvelles  pousses  représentant  tous 
les  états  :  des  gaules  jusqu'à  des  perches. 

Au  milieu  de  cette  portion  le  massif  est  très 
épais  et  composé  de  chênes  rouvres  et  cerris 
en  parties  égales  en  état  de  perchis.  ayant  des 
dimensions  qui  varient  de  60  à  92  cm.  de  cir- 
conférence et  de  1 2  à  16  mètres  de  hauteur, 
et  du  côté  sud,  un  massif  épais  de  chêne  cerris 
mélangé  à  du  rouvre  en  proportion  respective- 
ment de  deuxtl.rsct  un  tiers,  en  état  de  perchis 
dont  la  provenance  est  de  jeunes  pousses  et 
ensemencement,  avec  des  dimensions  qui  varient 
de  '50  à  70  cm.  de  grosseur  en  circonférence  et 
de  10  à  15  m.  de  hauteur. 

A  la  lisière  ouest  de  cette  portion  il  se 
trouve  beaucoup  d'ormes  çt  un  peu  moins  de 
charmes,  cerisiers  et  peupliers;  le  massif,  dans 
cette  partie  est  moins  épais  que  dans    tout  le 


reste  du  lot.  L'âge  moyen  des  arbres  de  cette 
portion  tst  de  60  ans. 

Dans  la  portion  marquée  sur  le  plan  avec  la 
lettre  G.  d'une  étendue  de  69  hectares  0900 
m2,  il  y  a  un  massif  épais  de  chêne  rouvre  en 
état  de  jeune  forêt  avec  des  arbres  en  pleine 
végétation  et  dont  les  dimensions  variant  entre 
0.75  el  1.22  m.  de  grosseur  en  circonférence 
et  entre  15  et  20  m.  de  hauteur,  leur  prove- 
nance est  en  général  par  ensemencement.  L'âge 
prédominant  est  de  75  ans,  mais  on  trouve 
aussi  des  arbres  qui  ont  atteint  100  ans.  Il  y 
a  également  un  certain  nombre  en  état  de  gau- 
les assez  clairsemées  et  dégénérées. 

En  général,  la  végétation  est  très  active  et 
les  arbres  de  la  forêt  entière  sont  de  belle 
venue,  au  bois  sain  et  en  pleine  vigueur. 

CHAPITRE  III. 
Considérations  économiques 

Nature  des  produits.  De  cette  forêt  on  peut 
obt2nir,  surtout  des  jeunes  massifs,  un  exce  lent 
matériel  de  feu,  et  de  l'écorce  pour  la  tanne- 
rie ;  des  vieux  massifs  toute  espèce  de  ma- 
tériel d'oeuvre  et  de  construction  tant  pour  les 
bâtises  que  pour  les  chemins  de  fer.  On  en  peu 
obtenir  également  des  poteaux  de  télégraphe, 
des  piliers  et  différentes  pièces  pour  les  forêts 
ainsi  que  des  traverses  ord  naires  et  spéciales 
pour  les  voies  ferrées. 

Débouchés.  Le  matériel  ligneux  de  cette 
forêt  peut  être  écoulé  dans  les  communes  voi- 
sines et  à  la  direction  des  chemins  de  fer.  La 
station  la  plus  rapprochée  c'est  Carbu- 
neshti  à  15  kilomètres. 

Routes.  Les  transports  de  la  forêt  jusqu'à 
Carbuneshti  sont  assurés  au  moyen  des  chariots 
à  boeufs  des  villageois,  par  la  chaussée  qui 
passe  à  proximité  de  la  forêt  et  qui  relie  la 
commune  Bengeshti  à  la  station  de  Carbu- 
neshti et  qui  se  trouve  en  bon  état. 

2-éme  PARTIE. 
Règlement  Exploitation 

Formation  des  séries.  Considérant  l'étendue 
de  la  forêt,  les  débouchés,  la  nature  des  pro- 
duits et  du  sol,  ainsi  que  les  conditions  éco- 
nomiques locales,  il  a  été  formé  une  seule 
série  d'exploitation. 

Choix  du  régime  et  du  traitement.  Considé- 
rant que  le  massif  boisé  comprend  en  général 
du  chêne-rouvre  mélangé  aux  chêne  et  chê^- 
cerris,  avec  un  certain  nombre  aussi  d'ormes, 
hêtres,  cerisiers,  peupliers  et  charmes; 
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Considérant  que  ces  essences  dans  leur  jeune 
âge  peuvent  se  reproduire  en  bonnes  condi- 
tions par  plants  ; 

En  tenant  compte  qu'une  bonne  partie  des 
massifs  ont  un  âge  de  25  à  35  ans,  aiors  que 
la  régénération  par  plants  ne  peut  laisser  rien 
à  désirer  ; 

Considérant  que  quoiqu'il  y  ait  des  parties 
qui  sont  peuplées  d'arbres  âgés  de  -70  à  80 
ans,  il  s'y  trouve  néanmoins  un  grand  nombre 
de  jeunnes  arbres,  parmi  lesquels  de  jeunes 
pousses  en  grand  nombre,  de  sorte  que  la  re- 
production de  la  forêt  par  plants  est  assurée; 

Considérant  que  les  portions  exploitées  il  y 
a  25  ans  se  trouvaient  dans  les  mêmes  con- 
ditions que  celles  qui  sont  actuellement  âgées 
et  se  sont  néanmoins  régénérées  naturellement 
et  en  conditiens  très  satisfaisantes; 

Considérant  ensuite  que  le  proprétaire  a  dé- 
claré vouloir  conserver  les  peuplements  jusqu'à 
un  âge  avancé,  lorsqu'ils  pourront  acquérir  les 
dimensions  voulues  pour  être  ouvrés  et  propres 
aux  grandes  constructions;  que  son  intention 
est  de  produire  à  l'avenir  seulement  du  bois 
à  brûler  et,  à  cet  effet,  il  désire  exploiter  la 
forêt  à  son  jeune  âge  et  à  des  intervalles  plus 
courts; 

Pour  tous  ces  motifs,  ïta  été  adopté  le  régime 
de  la  coupe  à  ras  du  sol  sans  réserve  d'arbres. 

Révolution.    Considérant  le   régime  adopté; 

Considérant  que  le  désir  du  propriétaire  est 
d'introduire  une  exploitation  périodique  ; 

Considérant  que  suivant  les  constatations  faites, 
les  jeunes  arbres  de  30  ans  peuvent  fournir  un 
matériel  de  feu  et  qu'à  cet  âge  la  régénéra- 
tion par  jeunes  pousses  ne  laisse  rien  à  dé- 
sirer ; 

Il  a  été  adopté  la  révolution  de  30  ans 
comprenant  une  période  d'exploitation  de  dix 
ans  et  une  d'attente  de  vingt  ans  ou  d'un 
terme  plus  court. 

Possibilité.  La  superficie  de  toute  la  forêt 
étant  de  308  hectares  2800  m2.,  et  la  révo- 
lution de  30  ans,  la  posibilité  ordinaire  fixée 
u  par  étendue  sera  de  10  hectares  2760  m2. 

La  période  d'exploitation  étant  fixée  à  10 
ans,  la  poss  bilité  d'aménagement  sera  de  10 
hectares  1760  m2. 

Ordre  de  coupe  et  règles  d'exploitation.  L'ex- 
ploitation commencera  premièrement  par  la  forêt 
âgée,  soit  dans  sa  portion  de  l'est  soit  dans 
celle  d'ouest  et  continuera  dans  la  direction 
nord  vers  le  sud,  et  cela  pour  remplir  la 
principa/e  condition  d'angencement  et  pour  que 
le  transport  n'ait  pas  lieu  par  les  côtés  déjà 
exploités. 

Lés  parties  où  se  trouvent  des  jeunes  forêts 


ne  seront  exploitées  que  lorsque  l'exploitation 
des  vieilles  forêts  sera  complètement  terminée. 

Sur  la  portion  marquée  sur  le  plan  avec  la 
lettre  B.  on  pourrait  exceptionnellement  ex- 
traire de  vieux  arbres  (les  réserves),  en  même 
temps  que  l'exploitation  de  la  vieile  forêt,  si 
l'intérêt  de  l'exploitant  réclame  cela. 

Restrictions,  l)  La  coupe  sera  nette  en  sec- 
tion inclinée  et  autant  que  possible  à  ras  ;  elle 
ne  sera  permise  que  du  1-er  septembre  au  31 
mars  de  chaque  année  d'exploitation,  et  le 
transport  des  bois  de  chacun  des  lots  annuels 
sera  achevé  jusqu'au  1-er  mars  de  la  seconde 
année,  c'est-à  dire  18  mois  à  partir-  du  com- 
mencement de  la  coupe;  celle-ci  ainsi-  que  le 
transport  étant  expressément  défendus  au  delà 
des  termes  fixés. 

2)  Le  pâturage  de  tout  bétail  sur  les  par- 
ties exploitées,  sera  complètement  défendu  pen- 
dant 15  ans;  et,  au  cas  contraire,  toute  in- 
troduction de  bétail  sera  considérée  comme  un 
délit  et  le  contrevenant  sera  passible  des  pé- 
nalités prévues  par  le  code  forestier. 

3)  Deux  ans  après  l'achèvement  de  l'exploi- 
tation de  chaque  portion  annuelle,  le  propriétaire 
est  obligé  d'en  informer  le  sylviculteur  de  ressort 
de  l'Etat,  lequel  constatera  sur.  ies  lieux,  en 
dressant  procès-verbal,  l'état  de  régénération  de 
la  forêt  et  au  cas  où  la  régénération  naturelle 
n'aurait  pas  eu  lieu  sur  toute  l'étendue  exploi- 
tée, obligera  le  propriétaire  de  le  faire  par  voie 
artificielle  et  fixera  à  temps  la  quantité  de  se- 
mence nécessaire,  en  indiquant,  en' même  temps 
les  endroits  et  l'époque  d'ensemencement. 

Et  lorsque  le  propriétaire  n'y  donnerait  pas 
suite,  ou  bien  il  ne  la  ferait  pas  en  bonnes 
conditions,  le  ministère  des  domaines  aura  le 
droit  de  la  faire  faire  par  ses  agents,  confor- 
mément à  l'art.  9  du  code  forestier,  au  compte 
delà  garantie  que  le  propriétaire  doit  consigner 
avant  le  commencement  de  l'exploitation  et  qui 
est  fixée  à  20  lei  par  hectare. 

4)  Toute  coupe  qui  sera  faite  à  l'encontre 
des  dispositions  du  présent  aménagement  sera 
considérée  comme  étant  effectuée  sans  aména- 
gement et  le  contrevenant  sera  passible  des 
pénalités  prévues  par  le  code  forestier. 

Le  présent  aménagement  a  été  élaboré  par 
nous,  en  vertu  de  l'art.  2  du  code  forestier, 
et  à  la  requête  du  propriétaire, 

Ingénieur  forestier 

(ss)  N.  Mâcelaru 

Les  soussignés  propriétaire  et  exploitant 
déclarons  avoir  pris  entièrement  connaissance 
de  la  teneur  de  cet  aménagement  et  nous  nous 
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obligeons  à  remplir  en  totalité  ses  prescriptions. 
Propriétaire 

(ss)  Dr.  Gr.  Poclovolisteanu 
Exploitant 
(ss)  Franz  Kocb 

PROCURA  TION 

La  Société  par  actions  Berliner  Holz  Comp- 
toir (Berlin)  institue  Mr.  Franz  Koch  de  Fi- 
liasi,  Roumanie,  comme  son  représentant  pour 
la  Roumanie,  et  lui  accorde  pleins  pouvoirs  de 
demander  au  nom  de  la  société,  l'autorisation 
du  Gouvernement  roumain,  en  présentant  les 
actes  nécessaires  réclamés  par  les  lois  rou- 
maines, et  demander  ensuite  la  transcription  et 
la  publication  aux  autorités  compétentes,  en  ac- 
complissant toutes  les  formalités  pour  l'exis- 
tence légale  de  la  Société  en  Roumanie. 

De  façon  spéciale,  Mr.^  Koch  a  pleins  pou- 
voirs de  conduire,  gérer  et  administrer  les  af- 
faires de  ia,  société  en  Roumanie,  de  la  repré- 
senter dans  ses  affaires  judiciaires  et  non  ju- 
diciaires, de  conclure  de  nouvelles  acquisitions 
de  forêts  et  de    marchandises    avec  n'importe 
qui,  de  vendre  les  marchandises  de  la  Société 
à  n'importe  qui  et  aux  prix,  conditions  et  mo- 
dalités qu'il  estimera    bon,  de    faire  authen- 
tiquer et  légaliser  par  les  autorités  compétentes 
des  contrats  ou  des  actes,  de  faire  et  d'accepter 
des  hypothèques-psivilèges,  des  gages  et  autres 
garanties,  de  conclure  ou  accepter  des  acqui- 
sitions et  des  louages  d'immenbles,  de  deman- 
der leur  inscription  ou   leur    transcription,  de 
renoncer  à  des  avantages,  de  faire  toutes  les 
déclarations  et  formalités  nécessaires;  en  outre 
Mr.  Koch  a  pleins  pouvoirs  de  faire   tous  les 
actes  nécessaires  pour  l'assurance  des  biens  et 
des  droits  de  la  Société,  de  représenter  les  af- 
fa  res  de  la  Société  par  devant   la  Justice  et 
foutes  les  autorités  publiques,  d'ester  en  justica 
comme  demandeur  ou   défendeur,   de  déposer 
des  plaintes  et  de  se  constituer    partie    c  vile 
en  intentant  des  actions  en  justice,  oppositions, 
contestations,  appels,  recours,  de   prendre  con- 
naisance  des  actes  judiciaires  et  des  citations, 
décisions  et  poursuites,  d'exécuter  les  débiteurs 
par  tous  moyens  légaux,  de  séquestrer   et  de 
vendre    aux    enchères    publiques   leurs  biens 
meubles  et  immeubles,  de  déposer  et  retirer,  des 
cautionnements,  de    concourir    aux  differéntes 
enchères,  d'établir  des  prix,    de    renoncer  ou 
d'accepter  l'annulation  d'actes  et  droits,  de  dé- 
clarer en  faillite  les  débiteurs   insolvables,  de 
consentir  et  signer   de    concordats    et  autres 
compromis,  de  répondre  aux  interrogatoires,  de 
prêter  ou  déférer  serment,  et  de  défendre  par 


tous  les  moyens  légaux  les  intérêts  de  la  So- 
ciété, de  faire  enfin  tout  ce  qui  serait  utile 
dans  toutes  circonstînees. 

Mr.  Koch  se  servira  de  la  présente  procu- 
ration même  dans  les  cas  qui  n'y  sont  pas 
prévus  et  dans  ceux  pour  lesquels  les  lois  rou- 
maines exigent  une  procuration  spéciale.  Notre 
fondé  de  pouvoirs  pourra  être  substitué  par  un 
on  plusieurs  avocats  ou  par  d'autres  personnes 
auxquelles  il  pourra  transmettre  en  totalité 
ou  en  partie  les  pouvoirs  à  lui  conférés  par  la 
présente  procuration. 

Berlin  Charlottenburg  26  Août  1912 

Berliner  Holz  Comptoir 

signé  Kuntze  p.  p.  Amelum. 

Suit  la  légalisation  du  Consulat  allemand 
de  la  signature  de  M-r.  August  Leiser,  notaire, 
le  28  Août  1912,  Charlottenburg. 

Suit  la  légalisation  du  Consulat  Général  de 
Roumanie  à  Berlin. 

Le  Consulat  Général  de  Roumanie  â  Berlin 
certifie  l'identité  de  la  signature  et  du  sceau 
ci-dessus  propres  à  M-r.  le  Président  du  Tri- 
bunal Landesgericht  III  Berlin. 

Berlin  21  Août  3  Septembre  1912  pour  le 
Consul  général,  Brachvagel,  secrétaire  No.  750 
du  journal,  Taxe  lei  5,  art.  69  s.  IV  du  tarif 
No.  3760. 

Le  ministère  des  Affaires  Etrangères  du  Royau- 
me de  Roumanie  certifie  la  légalisation. 

Bucarest  22  Septembre  1 Q 1 2 
pour  le  ministre,  par  délégation 
signé  Alexandru  Iacovescu. 
Tribunal  d'ilfov,  section  du  notariat 
1913  Mars. 
Suit  la  légalisation  du  Tribunal  d'Ilfov 

section  du  notariat 
le  Magistrat  stagiaire 

le  Greffier 

Greffe  du  Tribunal  d'Ilfov,   section  du,  notariat 
Suit  la  légalisation   du  Greffe  du  Tribunal 
d'Ilfov,  section  du  notariat, 
le  Greffier 

signé  Gh.  St.  Petrescu. 
Suit  l'attestation  du    greffe  de  la  Justice  de 
paix  de  l'arrondissement  de  Filiasi,   district  de 
Dolj. 

CONTRA T 
pour  fourniture  de  Irons  de  chêne 

Entre  la  direction  générale  des  chemins  de 
fer  roumains,  ayant  son  siège  à  Bucarest,  gare 
du  Nord,  et  Mr.  Fr,  Kock,  le  représentant 
de  la  Société  , .Berliner  Holz-Comptoir" 
domicilé  à  Fil  arsi,  le  présent  contrat  a  été 
passé. 

Art.  1.  L'objît  du  Contrat, 
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La  société  „Berliner  Holz-Comptoir"  s'ob'ige 
à  fournir,  sous  les  conditions,  rigoureusement  ob- 
servées, du  présent  contrat  et  du  cahier  de 
charges  No.  16.  annexé,  et  à  livrer  à  la  d  rec- 
tion  générale  des  chemins  de  fer  roumains  la 
quantité  de  1050  m3,  de  troncs  de  chên<\  ayant 
les  dimensions  spécifiées  au  tableau  ci-joint. 

La  livraison  comprendra  premièrement  des 
troncs  d'une  longueur  de  plus  de  6  mètres  et  c'est 
seulement  après  leur  réception  qu'on  en  prendra 
livraison  des  autres  dé  différentes  dimensions. 

Art.  2.  Prix: 

Le  prix  est  fixé  à  42  lei  (quarante-deux  lei) 
par  mètre  cube,  soit  au  total  44100  lei. 
(quarante-quatre  mille  cent  lei). 

Art,  3.  Lieu  de  livraison. 

Le  matériel  qui  fait  l'objet  du  présant  con- 
trat sera  livré  franco  sur  vagcns  dans  les  gares 
de  Slrejesti.  Filiasi,  et  Copacioasa. 

Aucun  changement  de  lieu  de  livraison  n'est 
admis  sans  acquitter  en  entier  les  taxes  de 
transport  suivant  les  tarifs  en  vigueur,  lorsque 
le  matériel  sera  livré  dans  une  station  plus 
éloignée  de  Bucarest  qie  celle  qui  est  prévue 
au  contrat. 

Art.  4. —  Ferme  de  livraison. 

Pénalités  enconrues  par  suite  de  retard. 

La  livraison  du  matériel  aura  lieu  dans  un 
terme  de  six  mois,  à  dater  de  la  signature  du 
présent  contrat.  En  cas  de  retard  il  sera  appli 
qué  les  pénalités  prévues  à  l'art  5  du  cahier 
de  charges  No.  16,  qui  fait  partie  intégrante 
du  présent  contrat. 

Art.  5. —  Modalité  de  paiement. 

Le  paiement  de  chaque  livraison  aura  iieu 
à  Bucarest  et  sera  fait  par  la  Caisse  centrale 
de  la  direction  générale  des  chemins  de  fer  rou- 
mains, 3C  jours  après  l'a. rivée  du  matériel  a 
l'atelier  de  Bucarest. 

Art.  6. —  Cautionnement. 

A  l'effet  d»  garantir  l'accomplissement  des 
obligations  stipulées  dans  le  présent  contrat, 
Mr.  Fr.  Koch  a  déposé  à  notre  caisse  centrale 
un  cautionnement  définitif  montant  à  4500  les, 
en  effats  de  l'Etat  roumain,  soit  10%  sur  la 
valeur  de  la  fourniture. 

Ce  cautionnement  sera  restitué  en  même 
temps  que  le  solde  de  la  dernière  livraison  de 
troncs,  et  sous  la  réserve  des  retenues  prévues 
à  l'art.  5  du  cahier  de  charges. 

Art.  7. —  Dérogations. 

Ancune  dérogation  aux  clauses  du  présent 
contrat  ou  à  celles  du  cahier  de  charges  annexé 
ne  sera  admise  qu'avec   l'autorisation  spéciale 


écrite,  donnée  par  la  direction  générale  des  che- 
mins de  fer  roumains. 

Fait  en  double  exemplaire.  Bucarest  le  8  Mai  1913 

le  Dincteur  général 
P.  *  (s?) 

Vu  et  accepté  la  Directeur  de  service 

le  fournieur  des  Ateliers  et  de  la  traction 

(ss)  Fr.  Koch.  .  (ss)  ilisiible 

Règlement  sur  V adjudications  des  coupes 
de  bois  de  l'Etat 

Mo  de  de  licitation 

Art.l —  La  mise  en  exploitation  des  forêts  de 
L'Etat  se  fait  par    adjudication.  Les  sommis- 
sions  doivent  être  sous  plis  fermés  et  cachetés. 
Lien  de   la  '  licitation  et  composition  de  la 
commission 

Art  2. — Les  licitations  pour  ventes  de  forêts 
dont  l'estimation  dépasse  50000  lei,  auron  lieu 
à  Bucarest,  au  ministère  de  l'Agriculture  et  des 
domaines,  Caisse  des  forêts. 

Les  autres  licitations  auront  lieu  toujours  â 
Bucarest,  Caisse  de  forêts,  et  aux  préfectures 
de  :  Iassy,  Bacàu,  Berlad,  Buzâu,  Ploeshti, 
Râmnicu-Vâlcea,  Craiova,  Constantza,  Tulcea 
et  Piatra-Neamtz 

Art.  3. —  Les  licitations  à  Bucarest  auront 
lien  en  présence  de  l'administrateur  de  la 
Caisse  des  forêts  ou  de  son  dé  égué,  qui  sera 
un  inspecteur  général  ou  un  inspecteur  sylvicole 
assisté  par  un  délégué  de  la  direction  de  la 
comptabilité  du  ministère  des  domaines,  et  par 
le  chef  de  la  région. 

Aux  préfectures,  les  licitations  auront  lieu  en 
présence  du  préfet  ou  du  directeur  de  la  pré- 
fecture, assisté  par  la  chef  de  la  région  ou  son 
délégué  et  par  le  délégué  de  l'administration 
financière.  • 

Art.  4. —  Le  comptable  du  ministère  ou 
son  délégué,  prend  part  aux  licitations  qui  ont 
lieu  à  Bucarest,  afin  de  recevoir  et  conserver 
les  cautionnements  provisoires  déposés  par  les 
concarents  et  les  adjudicataires. 

Aux  autres  chefs-lieux  de  district,  cette  mis- 
sion .sera  remplie  par  les  administ  ateurs  finan- 
ciers des  districts  respectifs  ou  par  leurs  délégués 
s'ils  sont  pourvus  d'un  cautionnement  pour 
manipulation  de  fonds. 

Publication 

Art.  5.  —  Nulle  licitation  ne  peut  avoir  lieu 
sans  une  publication  préalable  au  Moniteur  Of- 
ficiel et  sans  être  affichée  à  l'endroit  de  la 
licitation.  ' 

Tout  publication  doit  indiquer: 

a).  L'endroit  où  j'on  peut  prendre  connaissance 
des  conditions  de  vente  des  fjréts,  ainsi  que  de 
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celles  de  licitation,  lorsqu'elles  ne  sont  pas 
publiées  en  même  temps  ,que  l'avis  de  licitation  : 

b)  .  L'autorité  par  devant  laquelle  la  licita- 
tion aura  lieu  ; 

c)  .  Le  lieu,  le  jour  et  l'heure  fixés  pour  la 
lic'tation.^ 

Délai  de  publication 

j\rt.  6.— Les  publications  pour  ventes  de  forêts 
auront  lieu  dans  les  délais  prescrits  par  les  art. 
64(')  et  79  (3)  de  la  loi  sur  la  comptabilité 
générale  de  l'Etat. 

Seulement  au  cas  où  les  fournitures  ou  tra- 
vaux mis  en  licitation,  seraient  de  ceux  pour 
lesquels  on  ne  trouverait  pas  une  concurrence 
suffisante  parmi  les  producteurs  ou  entrepreneurs 
du  pays  qui  garantirait  le  prix  les  plus  avanta- 
geux, les  avis  de  licitation  pourront  être  pu- 
bliés sussi  à  l'étranger. 

Les  avis  indiqueront: 

l)  Le  lieu  ou  l'on  peut  prendre  connaissance 
des  conditions  ; 

l)  Les  autorités  par  devant  lesquelles  les 
licitations  auront  ïieu  ; 

3)  L'endroit,  le  jour  et  l'fieure  de  l'adjudica- 
tion. 

Ordre  de  la  licitation  et  concurents. 

Art.  7.  —  La  licitation  se  fait  successessive 
ment  pour  chaque  forêt  inscrite  au  tabl?au  pu- 
blié. 

La  licitation  a  lieu  peur  le  prix  par  hedare, 
lorsque  la  vente  est  faite  par  superficie  d'étendue 
ou  bien  par  arbre  ou  par  unité  de  produits 
façonnés,  lorsque  l'exploitation  se  fait  par  nom- 
bre d'arbres  au  par  produits  façonneés. 

Pour  les  bois  des  îlots  du  Danube  et  des 
saulaies  des  endroits  maréage.x,  la  licitation 
a  lieu  porr  le  nombre  des  forêts  qui  composent 
la  série  mise  en  vente  et  conformément  aux 
conditions  générales  d'exploitation. 

Art. 8.  —  Ne  pouront  prendre  part  à  la  lici- 
tation ui  directement  ni  par  intermédiaire,  com- 


7).  Art.  74  de  la  loi  sur  la  comptabilité  générale 
de  l'Ftat  :  Les  avis  de  licitations  seront  publiés,  s-auf 
les  cas  d'urgence,  au  rooin-»  80  jours  à  l'avance,  dans 
les  journaux  officiels  et  les  plus  répandus  du  pays, 
it  par  tous  les  moyens  de  publicité  ;  pour  les  licita- 
tions qui  dépasseraient  la  somme  de  100000  lei,  le 
délai  de  publication  sera  de  deux  mois  au  moins. 

Art.  79.  —  Au  cas  où  une  licitation  n';>urait  aucun 
résulte! t,  Foit  par  manque  d'offre,  soit  h  cause  de  l'exa- 
gération des  piix,  une  nouvelle  licitation  devra 
avoir  lieu  da^  s  un  r'élai  n  irrimum  de  15  à  30  jours; 
pour  les  lie  tationV  p'us  importantes  qui  dépasseraient 
la  somme  de  100.000  Ki,  le  minimum  sera  de  45 
jours. 


me  parties  principales,  associés  ou  caution,  les 
persones  suivantes  : 

o)  Les  agents  sylvicoles  et  les  fonctionnaires 
de  la  Caisse  des  forêts  de  tout  le  pays  : 

b)  Les  fonctionnaires  chargés  de  présider  ou 
d'assister  à  la  licitation  ;  tes  derniers  seul- ment 
dàns  le  rayon  du  district  ou  ils  exercent  leurs 
fonction. 

En  cas  d'infraction,  les  fonctionnaires  énumérés 
ci-dessus  seront  passibles  d'ur.e  amende  qui  ne 
sera  pas  au'  dessous  de  la  dixième  partie  du 
prix  de  l'adjudication  ni  au-dessus  du  quart. 

Les  agents  sylvicoles  et  les  fonctionnaires  de 
la  Caisse  des  forêts  seront  en  outre  destitués 
de  leur  fonction. 

c)  .  Les  parents  de  sang  et  par  alliance  des 
agents  sylvicoles,  pour  les  forêts  ou  ces  derniers 
exercent  leur  fonction. 

En  cas  d'infraction  ils  seront  passibles  d'une 
amende  commune  ci-dessus. 

d)  .  Ceux  qui  à  l'exploitation  des  forêts  de 
l'Etat  se  sont  rendus  coupables  de  fiaudes 
constatées  par  arrêts  de  justice. 

En  cas  de  contravention,  les  perso  nés  énu- 
mérées  c -dessus  seront  passibles  d'une  amende 
de  Vi  du  prix  d'adjudication  et  poursuivis  con- 
formément à  la  loi  des  poursuites,  en  plus,  si 
l'infracteur  est  Pajudicata.re,  l'adjudication  sera 
annulée  par  la  Caisse  des  forêts,  sans  autre 
jugement  ou  sommation 

Nombre  des  concurrents 

Art,  9.  —  Pour  que  la  licitation  puisse  avoir 
lieu,  il  faut  qu'il  y  ait  au  moins  2  concurrents 
pour  le  même  bien  ou  objet. 

Tout  concurrent  est  supposé  concourîsjpour 
soi  et  en  son  nom.  La  concurrence  par  procu-a- 
rion  n'est  admis»  qu'en  vertu  d'une  procuration 
légalisée  et  présentée  en  séance  sitôt  après 
l'adjudication. 

Toute  déclaration  ou  procuratiom  qui  serait 
produite  par  la  suite  est  considérée  comme  non 
avenue,  l'adjudication  restant  au  compte  de  la 
personne  qui  a  figuré  â  la  licitation. 

Cautionnement  provisoire 

Art.  10.  —  Pour  être  admis  à  la  licitation. 
ceux  qui  veulent  y  prendre  part,  sont  obligés 
de  déposer  préalablement  un  cautionnement 
provisoire  équivalent  au  tiers  de  la  val  ur 
brute  moyenne  d'un  parquet,  qui  sera  indiquée 
dans  les  publications  des  licitations. 

Nature  du  Cautionnement 
Art.  11.  —  Le  cantionnement  provisoire  con- 
sistera en  numéraire  ou  effets  publics  de  l'Etat 
ou  sous  le  contrôle  de  l'Etat. 
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Les  effets  publics  seront  admis  à  leur  va- 
leur nominale  ou  au  cours  du  jour  constaté 
par  la  côte  officielle  de  la  bourse  la  plus  rap- 
prochée, lorsque  cela  ressort  d'une  loi  spé- 
ciale. 

Procédure  par  offre. 

Art.  12.  —  Lorsque  la  licitatf&n  est  faite 
par  offre,  la  procédure  est  celle  fixée  par  les 
art.  76  J)  et  772)  de  la  loi  sur  la  comptabi- 
lité générale  de  l'Etat. 

Lorsque  le  prix  le  plus  élevé  aura  été  offert 
par  plusieurs  concurrents,  on  procédera  à  une 
nouvelle  concurrence,  pendant  la  même  séance, 
soit  par  offre  soit  à  la  criée. 

Procédure  par  vente  à  la  criée 

Art.  13.  —  Lorsque  la  licitation  est  orale 
(à  la  criée)  les  offres  pour  l'adjudication  de 
chaque  forêt  sont  répétées  jusqu'à  3  fois,  en 
laissant  un  intervalle  entre  chaque  criée. 

La  forêt  n'est  adjugée,  qu'après  la  troisième, 
criée  et  après  avoir  préalablement  demandé  aux 
concurrents  s'ils  n'offraient  rien  en  sus  du  -der- 
nier prix  offert. 

Sitôt  l'adjudication,  prononcée,  les  caution- 
nements déposés  par  les  concurrents  sont  res- 
titués tout  de  suite  en  gardant  seulement  celui 
de  l'adjudicataire. 

Procès-verôai 

Art.  14.  —  Le  résultat  de  chaque  licitation 
sera  constaté  par  un  procès-verbal  dressé  en 
séance  et  transcrit  au*  registre   des  iicitations. 

Ce  procès-verbal  indiquera  toutes  les  cir- 
constances de  l'opération,  les  noms  de  tous 
les  concurrents,  le  prix  offert  par  chaque  con- 
current devenu  adjudicataire  d'une  forêt,  le 
prix  auquel  elle  a  été  adjugée  inscrit  en  chif- 
fres et  en  lettres  ;  enfin,  le  cautionnement  pro- 
visoire déposé  par  l'adjudicataiie. 

Le  procès-verbal  sera  signé  dans  la  séance 
même,  immédiatement  après  l'adjudication,  par 
ceux  qui  ont  présidé  la  licitation,  par  l'adjudica- 
taire, ainsi  que  par  les  autres  concurrents. 


Art.  76  de  la  loi  sur  la  comptabilité   générale  fie 
l'Etat:  Avant  l'ouverture  des  offres  on  examine  les  _ 
garanties  et  les   preuves  de  capacité  p  ésentées  par 
les  concurrents. 

Ne  seront  ouvertes  que  hs  offres  de  ceux  qui  rem- 
plirai nt  les  conditions  de  capacité  et  -qui  auraient 
déposés  les  cautionnements  exigés. 

2)  Art.  77.  Au  cas  où  plusieurs  concurrents  offri- 
raient le  même  prix  et  que  ce  prix  serait  le  plus  a- 
vantageux,  on  procédera  à  une  nouvelle  adjudication 
dans  la  même  séance,  par  de  nouvelles  offres  at  seu- 
lement entre  les  concurrents  qui  ont  offert  le  même 
prix. 


Le  refus  ou  l'impossibilité  de  signer  de  ce 
derniers  sera  metionnée  au  procès  verbal. 

Toute  protestation  sera  enregistrée  et  jointe 
au  procès-verbal. 

Ajournement 
Art.  15.  —  Lorsque,  soit  à  cause  du  man- 
que d'amateurs,  ou  de  toute  autre  cuse,  la  li- 
citation annoncée  n'a  pu  avoir  lieu,  le  procés- 
verbal  se  bornera  â  en  indiquer  les  circons- 
stances. 

Non  accepte  tien  de  surenchère 

Art.  16.  —  Les  surenchères  ne  so  t  pas 
acceptées. 

Approbation  de  t adjudication. 

Art.  17.  —  L'adjudication  n'est  pas  défini- 
tive avant  d'avoir  été  approuvée  par  le  mi- 
nistre on  par  le  Conseil  des  ministres. 

L'approbation  définitive  des  adjudications  sera 
donnée  dans  un  délai  de  maximum  2  mois. 

Non  approbation. 

Art.  18.  —  En  cas  de  non  approbation,  l'ad- 
judication est  nulle  et  sans  effet,  et  le  cau- 
tionnement de  l'adjudicataire  est  restitué  immé- 
diatement ;  on  procède  à  une  nouvelle  licitation 
en  faisant  d'autres  publications. 

Responsabilité  de  V adjudicataire. 

Art.  19.  —  Si  l'adjudicatijn  est  approuvée, 
le  caractère  d'affermage,  qui  a  fait  l'objet  de 
la  licitation,  est  considéré  comme  définitif, 
—  et  l'adjudicataire  cet  obligé,  |  à  partir  de 
ce  moment,  de  remplir  toutes  les  obligations 
qui  résultent  des  conditions  générales  ou  spé- 
ciales du  contrat. 

Cautionnement  définitif. 

Art.  20.  —  Le  cautionnement  définitif  est 
de  la  moitié  du  loyer  aunuel.  • 

On  accorde  aux  adjudicataires,  un  délai  de 
1  5  jours  pour  déposer  ou  compléter  le  caution- 
nement définitif,  conformément  aux  dispositions 
prévues  par  1  s  conditions  générales. 

Ce  délai  court  de  droit  et  sans  sommation  à 
partir  du  jour  où  l'approbation  a  été  portée  à 
la  connaissance  de  l'adjudicataire. 

Réaffermage. 

Art.  21.  —  Si  l'adjudicataire  n'aurait  pas 
déposé  ou  complété  le  cautionnement  définitif 
jusqu'à  l'expiration  de  délai  indiqué  ci-dessus, 
le  cautionnement  provisoire  déposé  par  lui  •lors 
de  la  licitation,  sera  encaissé  au  profit  de  l'E- 
tat sans  sommation  ni  jugement,  et  sans  que 
le    déposant    puisse   soulever    une  prétention 
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quelconque.  La  forêt  sera  mise- de  nouveau  en 
licitalion  au  compte  de  l'adjudicataire,  confor- 
mément aux  dispositions  stipulées  dans  les  con- 
ditions.^ énérales. 

Dispositions  pénales. 

Art.  22.  —  Toute  personne  qui  empêcherait 
ou  troublerait  la  libre  concurrence  lors  de  la  li- 
citation,  ou  bien  qui  emploirait  une  manoeuvre 
quelconque  dans  le -but  de  spécu'er  sur  la  lici- 
tation.  en  éloignant  les  concurrents  au  moyens 
de  dons,  promesses,  ou  autres  moyens,  afin  de 
faire  diminuer  le  prix  des  forêts  mises  en  li- 
citation,  sera  passible  des  pénalités  prévuées 
par  l'art.  351  du  code  pénal. 

La  commission  au  le  représentant  du  minis- 
tère, des  domaines,  qui  présiderait  la  licitation, 
prendra  de  su  te  dans  ce  cas  les  mesures  né- 
cessaires pour  cons  ater  légalement  le  délit  et 
pour  empêcher  que  les  traces  en  disparaissent. 

Conditions  générales 
pour 

L'exploitation  des  forêts   de  l'Etat 

TITRE  I, 
Vente  et  exploitation 

Art.  1 .  —  La  vente  des  forêts  de  l'Etat, 
sauf  le  cas  de  clauses  spéciales  contraires,  se 
fait  par  nombre  d'hectares,  par  arbre  tt  en 
bloc,  ou  bien  par  série  pour  les  forêts  des  îlots 
et  les  saulaies,  peupleraies,  etc.  des  endroits 
marécageux. 

Par  les  clauses  spéciales  pour  chaque  forêt 
sera  fixé  le  nombre  d'hectares  qui  sera  vendu 
pour  la  période  entière  d'exploitation. 

De  même,  par  les  conditions  spéciales  pour 
chaque  forêt,  sera  fixé  le  nombre  d'hectares 
que  l'exploiteur  aura  le  droit  d'abattre  chaque 
année  de  la  durée  de  son  enti  épris.?.  C'est 
aussi  par  les  conditions  spéciales  que  seront 
fixées  les  limites  et  Us  marques  de  séparation 
de  la  port  on  de  forêt  vendue  à  fin  d'exploita- 
tion sur  le  terrain  de  l'entreprise,  ainsi  que  de 
chaque  parquet  d'exploitation  en  une  année. 

Tous  les  bois  coupés  ou  tombés  qui  jonche- 
raient le  parquet  à  l'époque  de  sa  livraison  à 
l'exploitant  et  pour  lesquels  il  n'y  aurait  pas 
de  droit  acquis,  font  partie  de  la  vente  et  lui 
appartiennent. 

Si  pendînt  la  période  de  l'entreprise  il  se 
formerait  de  nouveau  par  alluvion  une  portion 
de  forêt  dans  l'un  des  îlots  vendus  à  l'entre- 
preneur, il  bénéficiera  du  bois  qui  s'y  trouve- 
rait lorsque  le  tour  d'exploitation  de  la  portion 
annuelle  de  1  ' îlot,  sera  ai  rivé. 
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L'entrepreneur  ne  peut  bénéficier  du  foin, 
roseaux  etc.,  des  îlits  et  saulaies  qui  ont 
été  vendus. 

Art.  2.  —  L'Etat  ne  garantit  pas  la  qua- 
lité, la  quantité  ou  l'âge  des  arbres  qui  peuplent 
chaque  parquet,  ni  leurs  dimensions  et  espèces. 

Pour  les  forêts  des  îlots  et  marécages  il  ne 
garantit  pas  non  plus  l'étendue  de  la  superfi- 
cie vendue. 

Art.  3.  L'exploitant  n'est  pas  en  droit  d'é- 
xiger  sous  aucun  motif  une  réduction  de  prix 
ou  changement  de  parquet,  pour  les  endroits 
déni  dés,  les  clairièrs,  les  lacs,  bourbiers,  fos- 
sés ou  routes  qui  se  trouveraient  dans  les 
parquets  dont  le  tour  d'exploitation  est  arrivé, 
comme  non  plus  pour  les  difficultés  que  présen- 
teraient l'abatage  tt  l'extraction  du  bois,  des 
parquets. 

Ces  règles  s'appliquent  aussi  aux  clairières, 
excepté  â  celles  qui  seraient  spécialement  in- 
diquées par  les  conditions  spéciales,  et 
qui  seules  seront  défalquées  du  calcul  de  la  su- 
perficie  du  parquet. 

Art.  4.  —  A  partir  du  moment  même  de 
la  confirmation  de  l'adjudication,  l'exploitant 
devient  le  propriétaire  de  toute  U  partie  de  la 
forêt  qui  lui  a  été  vendue  et  subit  toutes  les 
conséquen  es  de  cette  condition,  sans  toutefois 
pouvoir  exploiter  les  parquets  que  dans  Tordre, 
étendue,  temps  et  délai  privus  par  les  condi- 
tions d'exploitation.  Il  est  aussi  responsable  de 
tous  les  délits  commis  dans  le  rayon  et  au- 
tour des  endroits  d'exploitation  jusqu'à  une 
j  distance  de  200  mètres;  lorsque  ses  travail- 
leurs ou  ses  préposés  n*auront  pas  averti  les 
agents  forestiers  respectifs  pa.-  un  rapport  fait 
dans  un  délai  de  tout  au  plus  8  jours,  à  partir 
du  moment  où  le  délit  a  été  commis. 

La  responsabilité  de  l'exploitant  ne  cesse 
toutefois  pas,  ni  après  la  décharge  donnée  par 
les  agents  sylvicoles,  s'il  est  constaté,  par  la 
suite  que  cette  décharge  a  été  donnée  fraudu- 
leusement. 

Les  exploitants  ne  seront  déchargés  de  leur 
responsabilité  que  lorsqu  ils  auront  indiqué  les 
dé  linquants,  ou  lorsqu'ils  auront  fait  la  preuve 
qu'ils  or;t  pris  toutes  les  mesures  nécessaires 
pour  leur  découverte,  (art.  22  du  code  forestier. 

Pour  les  forêts  des  îlots  et  marécages,  l'en- 
trepreneur subit  aussi  la  perte  à  partirdu  moment 
de  la  confirmation  de  l'adjudication,  sans  pouvoir 
sous  aucun  motif  exiger  une  réduction  de  prix  ou 
une  exemption  de  paiement  de  fermage  pour 
toute  détérioration  causée  a'jx  forêts  vendues 
par  la  crue  d_'s  eaux  ou  autres  événements 
ordinaires  ou  extraordinaires. 

Les  forêts  quitteraient  annexées  au  territoire 
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roumain  à  la  suite  d'une  nouvelle  délimitation 
du  Danube  ou  des  rivières,  deviendront  pro- 
priétés de  l'Etat,  sans  que  l'entrepreneur  puis 
se  réclamer  leur  exploitation. 

Au  cas  où  certaines  forêts  vendues  d  s  îlots 
et  marécages,  à  la  suite  d'une  nouvelle  délimi- 
tation du  Danube  ou  des  rivières  seraient  enle- 
vées à  l'Etat,  le  fermage  de  l'entrepreneur  sera 
diminué  d'une  somme  correspondant  à  la  valeur 
de  cette  forêt,  calcujée  pour  l'étendue  publiée 
au  Moniteur  Offi.iel  et  en  rapport  du  prix  résulté 
à  la  licitation  et  approuvé  pour  la  série  entière. 

Au  cas  où  un  parquet  ou  la  portion  de  forêt 
,  entière  vendue  à  fin  d'exploitation,  serait  enle- 
vée à  l'Etat  par  une  sentence  judiciaire  déf.n  - 
tive,  on  déduira  du  fermage  de  l'entrepreneur  une 
somme  correspondant  à  la  valeur  de  cette  forêt, 
calculée  d'après  le  prix  de  vente,  sans  qae  l'entre- 
preneur ait  le  droit  à  d'autres  dédommagements. 

Art.  5.  —  L'exploitant  s'engage  à  couper 
régulièrement,  chaque  année  un  parquet  dans 
son   étendue    totale,    sauf  clauses  contraires, 

Les  conditions  spéciales  indiquent  lî  parquet 
dont  le  tour  d'être    coupé  arrive  chaque  année. 

Art.  (5.  —  La  coupe  de  chaque  parquet 
commence  le  1-er  septtmbre  et  finit  le  1  -er 
avril,  soit  que  la  vente  ait  été  faite  par  su- 
rerficie  ou  par  arbre.   


Pour  la  première  année  de  la  période,  si 
l'adjudicaticn  sera  confirmée  après  le  1-er  sep- 
tembre, la  coupe  commencera  sitôt  le  paiement 
intégral  du  fermage  annuel  effectué,  l'exploitant 
ayant  la  faculté  de  couper,  l'année  prochaine, 
en  même  temps  que  le  parquet  dont  c'est  le 
tour,  la  partie  demeurée  sur  pied  du  parquet 
de  cette  année  —  là  jusqu'à  fi  i  mars  ;  pour  les 
forêts  veudues  pour  une  année,  la  parti'2  demeurée 
nen  coupée  jusqu'au  1-er  avril,  pourra  être  coupée 
en  septembre  et  octobre  de  la  même  année. 

Les  tilleuls  pouront  être  coapés  jusqu'au 
1  —  er  juillet. 

Four  les  forets  des  régions  montagneuses 
(résineux);  pour  les  îlots  et  marécages,  la  coupe 
se  fait  pendant  tout  le  cours  de  l'année,  si  les 
conditions  spéciales  ne  prévoieiit  pas  la  coupe 
autrement. 

Art.  7.  —  Les  arbres  restés  debout  au  jour 
fixé  pour  la  cessation  de  la  coupe,  deviennent  de 
droit  la  propriété  de  l'Etat  sans  que  l'exploitant 
puisse  avoir  des  prétentions  de  dédommagement. 

Toute  coupe  contraire  à  cette  disposi- 
tion constitue  une  infraction,  et  le  contrevenant 
est  passible  des  pénalités  prévues  à  l'art,  60 
du  code  forestier.  (à  suivre) 

O-r.  C.  Bungetjanu 


Prix  de  différentes  denrées  coloniales  et  autres  artic!es  d'épicerie,  au  21  Juin 

1919  sur  le  marché  de  Bucarest 


Huile  française  kg<". 

»     grecque  » 
Olives  de  Trile  » 
»       »    V'olo  » 
Figues  » 
Raisin  sec  » 
Citrons  (la  pièce)  * 
Noisettes  (non  dé- 
cortiquées) » 
Noisettes  (décorti- 
quées) 
Pistache  » 
Tziri  le  cent 

Sardines  la  bâte 

Poivre  k^r. 
Amandes 

Cannelles  » 

Caroubes 

Riz  I  cal. 

»    II  cal.  » 
Café 
Cacao 

Chocolat  I  cal. 
»„    II  » 

Thé 

Amidon  I  cal. 

»     II  » 
Noix  (le  cent) 

Lait  condensé  (boite) 
»    concentré  (boitt) 
Pâtes  alimentaires  kgr. 


En  gros  Lei  En  détail 

23—25  ~  »  ~  25—26 
14  —  18     »  16-20 

10-  11     .  12 

11—  12  »  12-14 
11—12  »  14— 16 
10-11     »  11-12 

0,50—1,25  »  ,0,75-1,50 
9-14     »  14—15 


21-11 

26-  29 
16—20 

3—  8 
10-25 

7-.50-  8 
28 
6 

14-15 

10 

13  —  15 
55—60 
60-70 
50—60- 
.  70 
21 
16 

4-  6 
7 

5 

10-12 


24—26 

28-32 
18—28 
3.50  -  12 
20-30 

9-12 
30 

8 

16  —  18 
12 

10-18 
65  —  70 
70-80 
60-65 
80 
24 
18 
5 

7,50 
6 
12 


—20 
7 


14 


Couscous  » 
Biscuits  1  cal.  > 

»     JI  » 
Fromage  blanc        »  ' 
Cashcaval  roumain 

I-e  cal.  » 
H  e  » 
Beurre  » 
Beurre  fondu  * 
Savon  Marseille  » 
Savon  toilette 
Stella  de  famille  » 
Savon  Berger  » 
»      Bathing  » 
»     grec  à  lessive  * 
Bougies  ,U  » 

Lard  » 
Jambon  cru  » 
»       cuit  » 
Salami  de  Sibiu  » 
Langue  de  boeuf  » 
Moutarde  » 
Conserves  bouillon  > 
Bouillon  français  » 
Petits  pois  » 
Pâté  d'oie  (boîte) 
Pâté  de  porc  » 
Compotes  kgr. 
Miel 

(Ex'r.ùt  du  rapport  de  M. 

luspceteur 


.  8-9  »  .  10 

40  *  44 

32  36  • 

9— fi  •  »  12—14 


22 
17 

25—25 
28—36 
14 
32 

50 
75 
9-11 
10-12 
18-28 
25—30 
40-50 
6(N 
35-50 
16 
7-8 
6-7 
7,50 
7,80 
6,50 
16—18 
20-25 


26 
20 

25-35 
30-40 
16 
36 

60 

85-90 
12-14 
12  —  14 
20-30 
30-35 
45- 
70- 
10 
20 
9- 


9 
10 

8 
18 
25 


-60 
-80 
-60 

-10 
-8 


30 
20 


le  docteur  L  VuLTfREscr, 
comrw  r'inl). 
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Prix  de  quelques  articles  manufacturés  y  compris  les  chaussures,  sur  le 
marché  de  Bucarest,  au  25  Juillet  1919 


Quoique  dès  le  commencement  de  l'arrivage 
des  marchandises  étrangères  dans  nos  ports,  il 
y  avait  une  tendance  de  baisse  due  à  l'abon- 
dance des  marchandises  importées,  se  trouvant 
dans  les  dépôts  de  Constantza,  Braïla  et  Ga- 
latz,  nous  assistons  cependant  aujourd'hui  à 
une  hausse  des  prix  surtout  des  articles  ma- 
nufacturés et  des  chaussures,  sans  noter  les 
articles  de  luxe,  prévus  dans  les  tableaux  A 
et  B  du  décret-loi  du  11  juillet  1919.  Les  ar- 
ticles du  premier  tabk  au  avaient  complètement 
disparu  pour  reparaître  à  des  prix  exagérés  ; 
quant  aux  prix  des  marchandises  du  tableau 
B,  ils  se  sont  doublés,  bien  que  les  marchan- 
dises eussent  été  déjà  dans  les  dépôts  des 
commerçants.  " 

Il  est  vrai  que  pour  le  moment  il  existe, 
presque  dans  tons  les  pays,  une  spéculation 
effrénée,  ce  qui  a  déterminé  les  gouvernements 
à  prendre  ies  mesures  les  plus  énergiques, 
contre  la  spéculation.  La  grande  difficulté  c'est 
d'établir  le  point  de  départ  de  celle —  ci,  étant 
donné  que,  le  négociant  allègue  toutes  sortes 
de  prétextes,  pour  justifier  les  prix  demandés 
en  produisant  même  des  factures  improvisées. 

En  dehors  de  ia  spéculation,  les  causes  qui 
ont  contribué  à  renchérissement  des  articles 
manufacturés  sont  : 

1)  La  diminution  considérable  de  l'importation 
des  marchandises  de  première  nécessité,  à  la 
suite  de  leur  acheminement  vers  les  pays  cen- 
traux de  l'Europe  et  en  partie  vers  la  Russie  ; 

2)  L/enchèrissement  même  dans  les  pays 
d'origine,  des  articles  manufacturés,  surtout 
des  chaussures,  à  la  suite  du  nouveau  système 
de  travail  ; 

3)  Les  difficultées  croissantes  au  transport 
des  marchandises  sur  les  Chemins  de  fer  ainsi 
que  par  mer,  qouique  le  fret  ait  diminué. 


Nous  donnons  ci-après  la  liste  des  prix  de 
quelques  articles  manufacturés  y  compris  les 
chaussures  : 

1)  Cheviote  et  Gabardine  en  laine 

pour  dames  1,30  m.  larg .  .  lei  75  —  100  le  m. 
Cheviote,  Gabardine  en  laine  pour 

dames,  1,40  m.  larg  .   .  .  .lei  95  — 120  » 
Cheviote,  Gabardine  en  coton  pour 


dames"  lei  25—30     »  » 

2)  Etoffes  en  laine  pour  hommes  lei  80  —  200    »  » 

3)  Satin  de  coton  .  .0,70  larg  lei  15—20   lei  m. 

»      »       »       .  .  1,40     »      »    25—35      »  » 

4)  Crêpons  de  coton  9—18     »  » 

Crêpelines  12—  H     »  » 

Calicot  10—12     »  » 

Indienne  12  —  14     »  » 

Tussor  de  coton.  .   25—30     •  ». 

5)  Mouchoirs  coton  pour  da- 

mes  lei  25  —35  douz. 

Mouclioirs  coton  pour  hom- 
mes lei  35—60  douz. 

Mouchoirs  en  toile  pour  hommes  »  1 20—200  *> 

Faux-cols  moux.  en  toile,  pour 

hommes  ,  .  .  lei  75—90 

n)  Bas  de  coton  pour  dîmes  .  .  »  200  —  250  » 
»     »       »        »    hommes  .  •*   150  -200  » 
»    »     soie     »    dames.".    »  500-600  * 
7)  Chemises  en  coton  pour  hom- 
mes   60—80  le  p. 

Chemises  en  toile  pour  hommes  200—250  »  » 


8)  Chapeaux,  feutre  mon  .  .  . 

-»    .         »      dur .... 
de  paille  

9)  Gants  en  coton,  pour  darnes 

»  »  soie  »  » 
»  peau       »  » 

»    pour  hommes  5  —  10  lei  en 
plus, 

10)  Chaussures  : 


80—150  » 
80-150  » 
50-120  » 
20—25  ■ 
40—60  » 
40-60  » 


pour  hommes  eh  box  ou 

che- 

lei 

250 

-350  le 

pour  dames  en   box  ou 

che- 

vreau  .....   

„  lei 

225- 

-300  •» 

chausures  françaises  pour  hom- 

lei 

350 

-450  » 

chausures  françaises  pour 

da- 

lei 

350- 

-450  * 

y- 

15 

-35  »' 

Taffetas  90-100  c.  larg   .  . 

60 

-90  » 

Sapho  petite  largeur  .  .  .  . 

20- 

-25 

»     grande             .  .  . 

60- 

-80 

100 

120 

40- 

-50 

» 

50- 

-90 

40- 

-50 

(Extrait  du  rapport  de  M.  l'itispecteurcommercjal) 
Dr.  I.  M.  Stànescu 
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Situation  du  marché  commercial  de  Bucarest  du 
1  Mars  au  15  Juillet  a.  c. 


Malgré  1;  grand  laps  de  temps  qui  s'est  écoulé 
depuis  la  cessation  des  hostilités  et  le  retour 
de  la  paix  du  moins  dans  l'Occident,  nous  as- 
sistons toutefois,  saisis  d'étonnement,  au  ren- 
chérissement continu  de  la  vie.  A  la  reprise  de 
l'activité  économique  on  concevait  l'espoir  que 
tous  les  prix  des  marchandises  assez  élevés  durant 
la  guerre,  baisseront  sinon  brusquement  au  moins 
graduellement,  au  fur  et  à  mesure  de  l'apaise- 
ment des  besoins  urgents. 

Mais,  tout  au  contraire,  depuis  quelque  temps 
nous  constatons  que  les  prix  des  marchandises, 
au  lieu  de  baisser,  montent,  sans  entrevoir  le 
moment  où  cela  cessera. 

Sur  le  marché  de  Bucarest  depuis  la  reprise 
des  relations  commerciales  d'importation  avec 
les  pays  exportateurs  et  jusqu'à  ce  jour,  on  peut 
distinguer  trois  périodes  bien  définies  : 

1)  la  période  des  premières  importations 

2)  la  période  d'intensité  de  l'importation  avec 
baisse  des  prix 

3)  et  la  dernière  période  de  la  diminution  de 
l'importation,  pendant  laquelle  on  remarque  la 
hausse  des  prix  pour  certaines  marchandises, 
tandis  que  d'autres  moutrent  des  tendances  ou 
de  hausse  ou  de  stagnation 

Durant  la  première  période,  Mars-Avril, 
après  une  guerre  de  2  ans  pendant  laquelle  tous 
les  stocks  de  marchandises  out  été  complète- 
ment épuisés,  il  va  sans  dire  que  les  prix  des 
marchandises  apportées  devaient  être  inférieurs 
à  ceux  de  l'époque  de  leur  épuisement  quoique 
ces  marchandises  n'arrivaient  pas  en  droite  ligne 
de  leurs  pays  d'origine  par  l'intermédiaire  des 
importateurs,  mais  eu  grande  partie  du  Pirée  ou  de 
Salonique  où  les  divers  armateurs  s'en  étaient 
emparés,  alléchés  par  les  gros  bénéfices  entrevus. 

Plus  tard,  lorsque  les  commandes  dans  les  pays 
alliés  ont  pu  être  réalisées,  alors,  par  suite  de 
l'importation  et  devant  la  loi  de  l'offre  et  de  la 
demande,  les  prix  élevés  du  moment  ont  baisés 
de  50  °/0  tant  pour  les  articles  de  manufacture  et 
d'habillement,  à  l'exception  des  étoffes,  que  pour 
ceux  d'épicerie. 

Ainsi  par  exemple  le  calicot  qu'on  vendait  à 
16  frs.  le  mètre  en  Mars  descendit  au  mois  de 
mai  à  7-9  frs;  le  même  fait  est  à  enregistrer 
aussi  dans  le  commerce  d'épicerie:  les  olives  qui 
se  vendaient  au  mois  de  Mars  à  20-22  fr.  le 
kilo  baissent,  en  mai- juin,  brusquement  à  10  e 
12  fis  le  kilo.  etc. 


En  ce  qui  concerne  les  étoffes  apportées  dans 
la  première  phase,  elles  n'étaient  que  de  qualité 
inférieure  et  la  plupart  en  coton.  A  ce  moment- 
là  le  plus  grand  nombre  des  étoffes  importées 
venaient  du  Pirée  et  du  Salonique  et  aussi  des 
-  armateurs  italiens  et  à  quelque  temps  de  là  on 
en  apporta  aussi  de  la  France  et  de  l'Espagne, 
de  cette  dernière  en  moindre  quantité.  L'im- 
çortation  des  étoffes  d'Angleterre  ne  commença 
qu'à  la  mi-mai. 

Mais  cependant  les  prix  continuèrent  à  être 
élevés,  par  ce  que  l'Angleterre,  par  suite  de  la 
mauvaise  récolte  en  laine  de  l'anr.ée  1918  en 
Australie  ne  peut  suffire  à  toutes  les  demandes 
parvenues  et  puis  les  nouvelles  commandes  ne 
pourront  être  livrées  avant  20  mois. 

Sur  le  marché  de  Livcrpool  on  a  enregistré 
à  côté  des  nombreuses  commandes  d'étoffes  a- 
dresées  par  les  pays  alliés  aus"=i  des  comandes 
importantes  faites  par  les  Allemands. 

Les  drogues  aussi  ont  sensiblement  baissé 
tant  par  suite  de  leur  importation  de  Constan- 
tinopole,  des  dépôts  abandonnés  par  les  Alle- 
mands, que  par  l'entrée  de  celles  provenant  de 
France  qni  font  une  âpre  concurrence  aux  dro- 
gueries suisses. 

Cependant,  dans  les  derniers  "  temps  tout  le 
monde  s'est  aperçu  que  presque  tous  h  s  prix 
ont  subi  la  hausse.  Cette  hausse,  à  ne  consi- 
dérer bien  entendu,  que  notre  marché,  est  à  at- 
tribuer à  une  complexité  de  causer. 

Les  grèves  continues  de  l'Occident  ayant  pour 
_effet  la  satisfaction  des  revendications  de  la 
classe  ouvrière  partant  la  satisfaction  des  reven- 
dications des  heures  de  travail  et  la  hausse  des 
salaires  ont  provoqué  une  diminution  dans  la 
production,  la  hausse  du  prix  de  revient. 
Ainsi  des  télégrammes  de  France  annoncent  le 
renchérissement  des  marchandises  de  25-30  °/0- 

Et  d'autre  part  la  conclusion  de  la  paix  avec 
les  puissances  centrales  ouvre  un  vaste  et  nou- 
veau débouché  à  tous  les  producteurs. 

Les  quantités  énormes  dont  elles  ont  besoin 
ainsi  que  les  conditions  avantageuses  de  la  de- 
mande font  que  presque  tous  les  stocks  leur 
soient  destinés.  Il  faut  citer  aussi  le  bruit  qui 
court  concernant  la  réouverture  du  port  d'Odessa 
quia  déterminé  les  exportateurs,  surtout  ceux  de 
l'Orient  de  garder  leurs  marchandises  pour  la 
!     Russie  où  ils  comptent  sur  de  grands  prix. 
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Ce  sont  là  des  causes  qui  ont  provoqué  la 
hausse  subite  des  prix,  d'autant  plus  que  les 
trois  quarts  de  notre  importation  déjà  diminuée 
alimentent  les  territoires  annexés  :  la  Transyl- 


vanie, la  Bucovine  et  la  Basarabie  et  qui  tous 
offrent  des  prix  très  élevés. 

Le  suivant  tableau  nous  donne  l  image  des 
fluctuations  des  prix  des  principales  marchandi- 
ses importées  dans  l'intervalle  de  Mars  -  i  S  Juilet- 


TABLEAU 

Fluctuation  du  prix  de  certaines  marchandises,  à  partir  de  la  reprise  de  no- 
tre importation  jusqu'au  1 5  Juillet  a.  c. 


MARCHANDISES 


Mars- 
Avril 


Prix 
unitaire 


Mai -Juin 


Prix 
unitaire 


Juillet 


Prix 
unitaire 


Unité 

de 
mesure 


Manufacture 

Tissus  de  toile  

Toile  dite  d'Amérique  1.  70  90  cm. 

Calicot  1.  90  cm  

Zephir  1.  70-75  cm  

Indienne  I.  80  cm  , 

FiU  à  coudre  400  f.  ... 
Gaba'dine  de  coton  1.  130  cm. 

Etoffes  en  laine  

Tricotine  1.  130  cm  

Crêpe  de  Chine  I.  100  cm.  . 

Taffetas  l.  90-100  cm  

Serge  1.  140  cm  

Papillon  1.  50-60  cm  

Soie  lavable  •  .  . 

Bas  de  soie  

Bas  de  fil  p.  daines  ..... 


Denrées  coloniales 

Olives  

Huile  d'olîves  

Savon  à  lessive  

Cacao  

Chocolat  

Café  

Thé  

Riz  

Droguerie 

Anthipyrine  

Aspiryne  

Acide  borique  

Quinine  

Iodure  de  Ka  et  Na  .... 

Pyramidon  

Iodure  métallique  .... 

Carbonate  de  magnésium  . 

Calomel  

Efher  sulfurique  

Lanoline  

j  sous  nitrique  .  . 

Bismuth  J    »      gallique  .  . 

{  tribrome  phénique 
Peaux  et  cuirs 

Box  noir  

»  couleur  

Ch  vreau  noir  et  couleur.  . 

Semelle  étrangère  

»  .  roumaine  


Lei 

Lei 

Lei 

1 
| 

!  15  -  16 

9—10 

•11  —  12 

ai. 

16-  18 

7-  9 

11  —  12 

12—  14 

6—  9 

8—10 

10—  13 

8—10 

10—  12 

» 

48  -  50 

42—  45 

33 

dz. 

40 

22 

25—  30 

m. 

80-100 

140—150 

160-180 

40 

20—  22 

25  —  30 

» 

45  —  65 

40—  50 

60—90 

70—  80 

50—  65 

60  —100 

60-  70 

40—  50 

50—  55 

» 

4 

80—  100 

50—  90 

120—135 

40—  80 

30—  60 

35—  80 

» 

,  ;  500— G00 
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INFORMATION!  REFERITOARE  LA 

VIATÂ  ECONOMICÀ  STRÀINÀ 


INFORMAJIUNI 

Organizarea  exportului  franceZ 

Agentul  nostru  économie  din  Marsilia,  d.  Ion 
Sillescu,  ne  trimite  un  interesant  çaport  din 
care  extragem  urmâtoarele  : 

Conceptiile  economice,  evidenfiate  zilnic  in 
presâ,  în  scrieri  economice,  în  întruniri  publiée, 
în  Parlament  çi  în  birourile  Ministerelor  de  re- 
zort  économie,  se  pot  rezumà  astfel  :  „Ràzbjiul 
actual  a  avut  cauze  si  scopuri  economice  ;  vli- 
torul  omenirii  se  plàmâdeçte  in  contuare;  in 
viitor  va  dominà  poporul  care  va  fi  mai  bine 
inarmat  economiceçte;  râzboiul  économie  viitor 
va  fi  fàrâ  allante  si  fàrà  râgaz". 

Pentru  aceasta  e  in  miscare,  în  plînâ  pregà- 
tire,  un  întreg  aparat  de  organizare  a.  produc- 
fiei  franceze,  care  sâ  fie  exportatà  în  lume:  E 
o  '  mobilizare  a  tuturor  forjelor  economice  : 
Isbânda  militarâ  nu  are  nici  o  consecinfâ,  dacà 
din  geniul  francez  si  din  bravul  soldat  al  fron- 
tului  nu  ràmâne  acelas  brav  continuator,  în  noul 
râzboiu  économie. 

Se  çtie  câ  chestiunea  financiarâ,  în  orice 
stat,  a  devenit  foarte  gravà  în  urma  ràzboiu- 
ui,  prin  asà  numita  inflatiune  fiduciarà.  Echi- 
librul  bugetar,  sdruncinat  grozav,  nu  poate  re- 
veni  decât  prin  intensificarea  productjei  natio- 
nale, prin  unirea  dintre  capital  si  muncà,  prin 
asigurarea  exportului.  Râzboiul  a  costat  pe 
Franfa  185  de  miliarde  ;  trebuie  deci  resurse 
noi  din  c  ri  sà  fie  acoperite  aceste  énorme 
sume. 

Mai  adâugându-se  câ  înainte  de  râzboiu, 
Franja  a  importât  mai  mult  decât  a  exportât, 
având  un  pasiv  anual  însemnat;  câ  muncitorul 
francez  deç]  perfect  înzestrat  de  naturà,  a  mers 
prea  départe  eu  excesivul  inlividualism  în  pa- 
guba  expansiunii  feeonomice  a  t^rii  azi  trebuie 
„o  -  puternicâ  organizare  ecqgomicà  având 
drept  pivot  îndestularea  publicà  . 

In  slujba  acestei  OrganizârJ  stâ  încâ  din  1 898 
„Oficiul  national  de  comerf  exterior"   ce  dâ 
c  o  m  e  r  c  i  a  n  \  \  1  o  r    çi    industriasilor  francezi 
nformatiile  de  naturâ  a  ajutà  desvoltarea  co- 


COMERCIALE 

mertului  eu  toatâ  lumea.  uUniunea  Nafionalà 
pentru  exportul  produselor  franceze"  procurâ  a- 
vantaje  marilor  casse  de  comert.  „Asociatiunea 
Nafionalà  de  expansiune  economicâ"  preparâ 
opéra  economicâ  de  dupâ  râzboiu.  Uniunea 
internafionalâ  de  Mârci"  protejazâ,  în  stràinâ- 
tate,  vânzarea  produselor  originale.  „Societatea 
fiduciarà  francezâ"  se  ocupâ  eu  organizarea 
intreprinderilor  industriale,  financiare  si  private: 
Deasemeni  si  o  bogatâ  presâ  economicâ  —  ca- 
pabilâ  çi  bine  organizatà — slujeste  aceastà  ca- 
pitalà  chestiune.  «L'exportateur  Français"  este 
în  fruntea  tuturor.  In  comitetul  de  redactJe  se 
numârâ  17  fosti  ministri,  27  deputafi  si  senatori, 
1  5  presedint,i  d  ï  camere  de  comert  si  o  seamà 
de  specialisti  publicisti. 

Opéra  aceasta  de  pregâtire  se  complecteazâ 
printr'o  organizare  a  unui  corp  de  Comisi  vo- 
iajori,  cari  sà  cunoascâ  bine  ne  voile  clientelii 
universale.  StatuI,  la  rândul  sàu,  preparâ  reor- 
ganizarea  Corpului  consular  si  a  atusafilor  de 
eomerf. 

Camerile  de  Comert,  organizeazà  bâlciuri 
BFoires".  dupâ  modelul  celor  'dela  Lipsca.  Se 
proiecteazà  de  câtre  asocia{iunile  de  exportatori 
organizarea  de  expozitji  flotante  din  port,  în 
port. 

Chestiunea  transporturilor,  a  marinei  comer- 
ciale,  a  porturilor  e  în  plinâ  pregâti  e. 

Pentru  ace  t  program  de  vastà  expansiune 
!  (  conomicà  vor  trebui  imense  cap  taluri.  De  aci 
chestiunea  noului  contuar  gênerai,  care  se  ajute, 
comertul  si  industria  mijlocie,  în  privint^a  co- 
menzilor  de  material.  Apoi,  rolul  creditului  çi 
protec^ia  statului  pentru  initiativa  privatà,  re- 
i    vizuirea  legislatiei  fiscale  çi  vamale. 

Toafâ  aceastà  organizare  se  face  în  vederea 
supraproductlei  pentru  export. 

In  trecut  for^a  exportatoare  a  Frant^ei  aveà 
drept  bazà  produefia  ageteolâ.  Azi,  alàturân- 
du-i-se  Alsacia  çi  Loreja,  baza  trebuie  sà  fie 
produefia  metalurgicà.  Economiçtii  francezi  cred 
!  câ  in  scurt  timp  Republica  nu  va  fi  intrecutâ 
în  metalurgie  decât  de  Statele-Unite  çi  Anglia. 
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Pentru  ca  opéra  de  supra-producfie  exporta- 
bilâ  sâ  înceapâ — si  sâ  înceapâ  cât  mai  curând 
si  eu  curaj  —  Franfa  are  nevoie  sà  importe  oare 
cari  materii  prime.  Aceastà  chestiune  este  si 
in  funefie  de  despàgubirile  luate  delà  Germania. 

Chestiunea  uvrierâ  este  iarâs  preocupa^ia  tu- 
turor.  Sunt  de  inlocuit  2.000.000  de  energii 
umane  !  Trebuie  deci  adusi  lucràtori  colonisti 
si  munca  organizatà  stiin(ificeste  dupâ  sistemul 
„Taylor' . 

Numai  astfel,  Franta.  va  scapà  de  subjuga- 
rea  economicà  dovedind  stràinàtâtii — unde  déjà 
a  inceput  concurenta  englezà,  americanâ  si  ita- 
lianâ, —  câ  nu  si-a  pierdut  curajul. 

„Romània  este  pentru  Franta  un  debuseu  de  . 
marfuri  a  càror  valoare    s'ar   puteà   ridicà  în 
viitor  la  aproape  un  miliard    anual,  si  Franta 
poate  fi  la  rândul  ei  un  tôt  atàt    de  însemnat 
debuseu  pontru  România  . 

Dat  fiindcâ  România  importà  în  mare  ma- 
joritate  din  Germania  si  Austro-Ungaria,  aceste 
târi  fiind  acum  pujin  capabile  de  supra  produc- 
tif de  concurentà,  mare  a  si  urgenta  noastrâ 
nevo'e  de  import  nu  mai  poate  fi  satisfâcutà  de 
aceleasi  pieté  ca  în  trecut. 

Comerful  ukrainian 

Relatiile  economice  între  Franta  si  Ukra'na  sunt: 

a)  Relatiile  rezultànd  din  datoriile  vechiului 
imperiu  rus,  pe  cari  Ukraina  trebuie  sà  le 
treacà  asupra  ei,  stabil;ndu-se  o  cotà  parte  ; 

b)  Relatiile  derivând  din  capitalurile  plasate 
în  întreprinderiie  comerciale  si  drumurile  de  fier 
pe  teritoriul  ukrainian  si 

c)  Relatiile  comerciale  create  sau  cari  se  vor 
creià  între  Ukraina  si  Franta. 

Caracterul  comertului  exterior  al  Frantei  a 
fost  transformat  eu  totul  de  pe  urma  râzboiului. 
Astfel  pasivul  comertului  exterior  al  Frantei  in 
deçursul  anilor  1911-913,  erà  de  1  miliard  700 
de.  milioane  ;  importul  erà  d;  8  miliarde  200 
milioane  fatâ  de  6  miliarde  500  mil.  export. 
In  timpul  râzboiului  1915-918  pasivul  atinse 
cifra  de  circa  14  miliarde  700  mil;  importul 
cifra  circa  19  miliarde  800  mil.  fr,  pe  cât  timp 
exportul  scade  la  5  miliarde  100  mil.  fr.  De 
aceia  Franta  a  fost  nevoità  sà-si  acopere  pasivul 
prin  aur,  prin  valori  stràine  si  prin  creditul  pe 
care-1  aveà  la  principalii  importatori  ai  lumei, 
la  America  si  Anglia. 

Preocuparea  tuturor  economi^tilor  sioamenilor 
politici  ai  Frantei  este  ca  sâ  se  màreascà  cât 
mai  mult  exportul,  si  sâ  se  asigure  procurarea 
materialului  prim,  din  tàrile  in  care  cursul  îi 
este  favorabil.  Pentru  aceasta  ar  fi  foarte  ni* 
meritâ  Ukraina. 

Datbria  Rusiei  în  Europa,  se  ridicâ  la  5  mi- 


liarde 400  milioane  ruble,  dintre  cari  Franta  are 
5  milioane  ruble  sau  13-14  miliarde  fr.  Aceastâ 
sumà  s'a  sporit  în  timpul  râzboiului,  în  mod  con- 
sidéra bil.  Capitalurile  franceze  în  Rusia  sunt 
plasate  în  industrii,  în  tare  ndustria  Ukraine! 
prepondereazà.  Ukraina  nu-si  va  puteà  plâti  da-  ■ 
tori  le,  cari  se  ridicâ  la  eâteva  sute  de  milioane 
anual,  decât  màrind  exportul  materiilor  prime 
de  care  Franta  are  nevoie. 

Pânâ  la  1914-1918  relatiile  economice  Intre 
Franta  si  Ukraina  sunt  slabe.  Importai  frarcez 
din  Rusia  e  de  445  mil.  anuai;  înepoca  1911-' 
1913,  exportul  erà  de  1 50  mil,  fajà  de  1  mil- 
liard 488  mil.,  valoarea  exportului  german  în 
Ukraina. 

Ukraina  exportà  în  Germania  pentru  2  mili- 
arde frs.  cam  jumàtate  din  exportul  întregei  Ru- 
sii  Aceastà  cifrâ  aratâ  de  ce  mare  importanfâ 
poate  sâ  fie  exportul  Ukrainei  în  comertnl  exte 
riof  al  Frantei.  Franta  importà  din.  Rusia,  !  cé- 
réale pentru  100  mil.  frs.  céréale  de  proveni- 
entâ  ukrainian  à  si  cari  sunt  aduse  la  Marsi- 
lîa  via  M^rea-Neagrâ. 

Importul  articolelor  rusesti  în  Franta  atinge 
în  ami  1911-1913  cifra  de  8  m\h  quintale,  dintre 
cari  3  mil.  quintale  erau  reexportate  în  Elve-- 
tia.  Deasemenea  Franta  importà  din  Rusia  o 
mare  cantitate  de  ouâ  (pentru  o  valoare  de  20 
mil.  frs.),  zarzavaturi  uscate,  cartofi,  fâinâ  de 
cartofi  (cam  10  mil.  frs.)  si'n  unii  ani,  zahâr 
(în  1912  a  importât  pentru  24  mil.  frs.),  arti- 
cole  cari  majoritatea  si'n  spécial  zahârul,  sunt 
de  originâ  ukrainianâ. 

Franta  are  nevoie  de  in  si  lem  .e.  Se  importà 
pâna'n  ajunul  râzboiului  din  Rusia:  un  mil.  qu-f 
intale  de  in  pentru  o  valoare  de  100  mil.  fr. 
si  un  milion  tone  de  lemne  pentru  o  valoare  de 
80  mil.  frs.  Ukraina  n'a  putut  participé  direct 
la  exportul  acestor  articole,  de  oarece  provin 
din  nord-estul  Rusiei,  din  Lituania  si  Rusia  albâ 
Cu  toate  astea  Ukraina  exporteazà  lemn  pentru 
tâmplàrie,  exploatat  in.  regiunile  Màrei  Nègre  si 
a  Nord-Caucaziei. 

Franta  importa  din  Rusia,  considérable  can- 
titàti  de  produse  minière,  de  ex.  petrol  1 .500.000 
quintale  si  manganez  ;  parte  din  aceste  minereuri 
ereau  exportate  pentru  Franta,  din  Caucaz.  Azi 
insà  Ukraina  îi  poate  luà  locul,  de  oarece  ocupâ 
Iocul  al  3-lea,  dupâ  India  si  Caucaz,  in  ex- 
tragerea  manganez-ului.  Iar  cànd  îsi  va  aveà 
integritatea  sa  tertorialâ  (cuprinzând  Gali'tia, 
Cubanul  si  regiunile  orientale,  la  nord  de  Ca- 
ucaz). Ukraina  va  puteà  exportà  petrolul,  de 
care  are  absolutâ  nevoie  Franta. 

Franta  va  trebul  sâ  joace  rolul,  pe  care  Ger- 
mania i'a  jucat  în  comerful  de  export  ukrainian. 
Franta    exportà    in   vechiuli  mperiu  rus,  în 
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perioada  1911-1913,  pentru  150  mil  frs.,  deci 
un  trafic  foarte  restrâns  ;  23  mil.  frs.  sau  15 
la  sutâ  din  importai  din  Franfa  erau  obiecte 
fabricate;  articole  alimentare  pentru  38  milioane 
frs.  (25%^  dintre  cari  27  mil.  vinuri,  cognac 
si  liqueruri  ;  restul  de  20  mil.  frs.  sau  60  la 
sutâ  provenià  din  importul  produselor  necesare 
industriel  ruse;  lânâ  (48  mil.  frs  ),  mâtasebrutà 
sau  prelucratâ  (4  mil.  frs  ),  plutâ  3  mil.  frs.  râ- 
çinâ,  colofan  etc. 

Printre  artlcoiele  exportate  de  Franfa  in  Rusia, 
cele  mal  importante  sunt  :  automobile,  motoare 
de  gaz  §i  petrol,  instrumente  si  aparate  de  in- 
dustrie mecanicâ,  dar  aceste  aparate  sunt  ex- 
portate in  cantitate  minimâ,  de  oarece  valoarea 
totalâ  a  exportului  francez  de  produse  mecanice 
pentru  Rusia,  este  de  12  mil.  frs.  Stofe  de  mâ- 
tase,  bumbac  si  in  se  exportai!  din  Franja  in 
Rusia,  pentru  10  mil.  fr.  Cauza  pentru  care 
importul  francez  este  asà  de  restrâns  in  Rusia 
este  conçurent^  germanà  çi  tarif ul  vamal  foarte 
ridicat,  care  impune  taxe  mari  pentru  articolele* 
fabricate  in  strâinâtate. 

Când  Ukraina  va  deveni  stat  independet,  ea 
îsi  va  protejà  industria  sa  localâ,  ne  favorizând 
pe  aceea  a  Poloniei  si  a  Rusiei  Mari  mai  mult 
decât  pe  cea  francezâ.  Mâtâsurile  franceze  vor 
concurà  eu  succès  oricând  pe  cele  delà  Moscova  ; 
asemenea  articolele  de  piele  franceze  vor  con- 
curà lezne  pe  cele  poloneze  si  germane  pepiata 
ukranianâ.  Nu  mai  pufin  si  produsele  industriei 
metalurgiei,  cele  mecanice  si  mai  aies  cele  în- 
trebuintate  in  agriculturâ  :  Locomobile  eu  aburi  si 
petrol,  tractoare,  pluguri  mecanice,  masini  de  tre- 
ierat,  de  secerat.  Sub  acest  raport  Franfa  trebuic 
sâ  ia  neapârat  locul  Germaniei  pe  piata  ukra- 
nianâ. 

Çi-n  industria  chimicâ,  Fraisa  trebule  sâ  se 
grâbeascà  a  luà  locul  Germaniei  in  Ucraina.  Sâ 
nu  se  uite  cât  sunt  de  càutate  pe  aceastâ 
piatâ  cauciucurile  si  colonialele,  articolele  ali- 
mentare si  vinurile. 

Stabilirea  si  desvoltarea  industriei  ucraniene 
va  da  putinfa  Fran{ei  sâ-si  utilfzeze  mai  repede 
çl  mai  avantajos  numeroasele  capitaluri  plasate 
In  aceastâ  Industrie  si  in  construefia  câilor 
ferate. 

Odatâ  scâpatâ  din  haosul  de  azi,  si  orga- 
nizatâ,  Ucraina  va  face  usor  fafâ  datoriilor 
sale  dupâ  cota  parte  ce-i  revine. 

Franfa  va  trebul  deci  sâ  reia  cât  mai  curând 
legâturile  diplomatice  si  comerciale  eu  acest  nou 
stat,  aceastâ  fiind  deopottivâ  in  interesul  uneia 
ca  si  celeitalte.  Orce  intàrziere  a  Frantei  in 
aceastâ  privinfâ  face  loc  alto/  fâri  pe  piata 
Ucrainei.  Insesi  vechile  relatif  financiare  dintre 
Franfa  si  Rusia  impun  marei  Republici  latine  sâ 


ia  o  parte  activâ  in  organizarea  politicâ  si  eco- 
nomlcâ  a  Republicei  independente  Ucrainene. 

(Extras  din  Revista  France-Europe  Orientale 
No.  4,  articolul  d-lui  Woldemar  Timochenko 
delà  Academ  a  de  Çtiinfe  din  Ucraina). 

Organizarea  Comerfului  în  Ceho- 
Slovacia 

1)  Constituirea  unul  oficia  al  guvernului, 
pentru  controlul  comerfu'ai  extern. 

In  prima  jumàtate  a  lunei  Maiu  a.  c.  a  fost 
numitâ  o  comisie  compusâ  din  reprezentantii 
diferitelor  ministère  si  dintr'un  delegat  al  ofi- 
ciului  central  al  departamentului  si  al  institu- 
tului  de  stat  pentru  ,,grâne"  eu  insârcinarea 
de  a  examinà  toate  opérable  de  compensafe; 
presedintele  comisiunei  erà  reprezentantul  Mi- 
nisterului  de  cornerf.  De  aceastâ  comisiune  de- 
pindeà  un  oficiu  spécial  eu  insârcinarea  de  a 
examinà  toate  tratatele  de  conert  eu  strâinâ- 
tatea,  controlànd  declaratiile  particularilor  si 
sindicaiele  de  import  fi  export  si  dànd  unul 
câte  unul  permisele  relative. 

Spezele  oficiului  vor  fi  acoperite  de  taxele  de 
import  si  export. 

2)  Sindicate  pentru  Import  si  export 

Pânà  la  sfârsitul  lunei  Iulie  a.  c.  s'au  con- 
stituit  sindicate  de  export  intre  urmâtoarele  in- 
dustrii  :  lucrarea  metalelor,  industria  hameiului 
(berei),  sticlârie,  uleiuri  minérale,  industria 
lemnului  si  a  liquerurilor.  In  curând  se  va  in- 
fiintà  un  sindicat  pentru  industria  lànei  si  a 
bumbacului.  Sindicatul  nlelulul  minerai  e  un 
sindicat  de  conlrol.  Celelalte  se  ocupâ  eu  im- 
portul materiei  prime  si  eu  exportul  produselor 
lucrate.  Ac;ste  sindicate  au  fost  constituée,  în 
baza  ordonatei  guvernului,  din  26  Februarie  a.  c. 
Sindicafele  trebuie  sâ-si  limiteze  activitatea  Ior 
la  comertul  extern. 

S'a  dat  loc  la  critlce  relativ  la  ordonanta 
de  mai  sus,  prin  care  presedintele  e  uumit  de 
guvern,  dar  aceastâ  erà  necesarâ  de  oarece 
numai  astfel  se  asigurà  preponderenta  cehâ 
in  Industrie.  De  exemplu  :  s'a  constat  câ  pen- 
tru 3  mil.  jumâtate  fusuri  de  bumbac,  85  la 
sutâ  se  gâsesc  în  mâinile  germanilor  si  numai 
15  la  sutâ  erà  proprietate  cehâ  ;  tôt  astfel  si 
eu  industria  lânei  unde  90  la  sutâ  erà  in  mâi" 
nile  germanilor  si  10  la  sutâ  industrie  cehâ. 
Tôt  astfel  eu  industria  sticlâriei,  a  porfelanu- 
lui  etc. 

Sindicatele  pot  sâ  încaseze  o  taxâ  de  jumâ- 
tate la  sutà  din  valoarea  facture!  mârfurilor 
importate  si  jumàtate  la  sutâ  din  valoarea 
facturei  mârfurilor  exportate. 

Grupul    industriei    chimice    al  Fédérale! 
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Jndusttriale  ceho-slovace  a  fondât  in  Aprilie  un 
sindicat  în  Praga,  c'un  capital  de  3  milioane  co- 
roane. 

3.  Constituiri  si  transformâri  de  societi'i.— 
S'a  format  în  Praga  o  societate  pentru  import 
eu  responsabilitate  limitatâ,  la  care  participa 
37. firme  private  de  cornerf  en  gros;  aceasta 
si'a  propus  nu  numai  de  a  importà  articole  a- 
limentare,  dar  încâ  si  materii  prime  si  producte 
semifabricate  ;  si  caméra  de  cornerf  ceho-slo- 
cacâ  din  Chicago  a  constituit  o  societate  eu  15 
milioane  coroane  capital,  pentru  schimbul  pro- 
duselor  de  manufactura  din  Boemia,  contra 
materiilor  prime  din  America. 

La  Londra  s'a  infiinjat  o  societate  anglo- 
slavâ  c'un  capital  d;  1C0.000  lire  sterline,  în 
care  sunt  interesafi  afarà  de  Ceho-slovaci,  Ju- 
goslavi,  Rusi  si  Polonezi.  Societatea  si  a  pro- 
pus a  pune  în  relaie  pe  produeâtori  eu  consu- 
matori,  fâcând  cunoscut  consumatorilor  englezi, 
eu  monstre  ce  au  la  ei,  diferitele  producte  din 
târile  slave  ;  aceçtia  încearcâ  de  a  intensificà 
raporturile  comerciale  dintre  ^ànle  slave  si 
tara  lor  ;  pentru  statul  ceho-slovac  ar  fi  im- 
portant sà-si  poatâ  procurà  materii  prime  in 
Rusia  si  Polonia. 

Multe  societâf;  comerciale  din  Viena  si-au 
transférât  sediul  în  statul  ceho-slovac,  si  gu- 
vernul  austro-ungar  preocupat  de  acest  lucru, 
a  propus  ca  ateste  società(i  sâ  fie  obligate  sà 
lichideze  înainte  de  a-si  transferà  sediul,  pen- 
tru ca  sâ  se  încaseze  astfel,  tax-le  mari  rela- 
tive la  lichidarea  societâtilor.  Dar  în  afarà  de 
scopul  juridic  al  acestei  màsuri,  sô  pare  câ  gu- 
vernul vrea  sâ  pedepseascà  pe  ac|ionari,  cari  sunt 
în  mare  parte  capitalisé'  germani.  In  acest  sens, 
se  iau  màsuri  de  guvernul  ceh,  ca  sâ  se  sub- 
stitue acestor  actionaii  germani,  act,ionari  cehi 
pentruca  astfel  capitalu!  german  sâ  nu  mai  poatâ 
exercita  nici  o  influenfà  asupra  industriel'  na- 
tionale. 

4.  Contracte  si  Coparticipârl.  —  Chlar  .in 
Ceho-Slovac/a,  cererea  lucrâtor.'lor  si  a  func- 
tionaribr  exercità  repercursiunea  ei  asupra  des- 
voltârei  industriale  si  agricole.  In  Martie  tre- 
cut,  Consiliul  agriculturei  a  aprobat  schéma 
unui  con tract  colectiv  pentru  lucrâtorii  zilnici 
agricoli.  Contractai  regulà  salariul  minim  si 
maxim,  variindu-l  dupà  regiuni  si  dupâ  orele  de 
muncâ,  modificàndu-se  simtitor  condi'tiile  existente 
de  pânâ  acum.  Pentru  ceilalti  lucràtori  cari 
lucreazâ  eu  centract  anual,  sau  stagionari, 
Consiliul  agriccl  a  préférât  un  ait  tip  de  con- 
tract  c  lectiv. 

In  adunarea  generalâ  s'a  propus  de  câtre 
deputatul  Tucny  si  de  câtre  colegii  sài  ca 
sâ  fij  mimai  decât  promulgata  o  lege,  care 
sâ  gar  nteze  la  to{i    lucrâtorii    de    fabrici  o 


coparticipare  la  beneficiul  net.  Prin  beneficiui 
iiet  se  'nfelege  ceeace  râmâne  câstig  dintr'o 
întreprindere,  în  timp  de  un  an,  dupâ  ce  s'a 
socotit  dobànda  de  5%  la  capital,  fondul  de 
rezervâ  2%  si  s'au  dat  tantiemele,  acoperin- 
pu-se  toate  cheltuelile  ;  suma  ràmasâ  trebuie 
impâr|ità  in  douâ  pàrfi  égale  :  una  se  va  cu- 
veni  propr.'etarilor  întreprinderii  iar  cealaltâ  lu- 
cràtorilor. 

Navlgafia  fluvlalâ 

Pentru  prosperitatea  comercialâ  boemâ,  va  aveà 
mare  important  desvoltarea  navigafiei  fluviale. 
Prin  câi  de  navigatie,  Ceho-Slovacia  e  in  legâ- 
turâ  eu  porturile  Hamburg,  Stettin  si  eu  cele  din 
Marea  Neagrâ,  sei  vindu-se  de  Elba,  Oder  sau 
Dunâre.  Portul  fluvial  „Helleschowitz  avea  în- 
nainte  de  râzboiu  o  incàrcâturà  de  1  mil.  100 
mii  tone  de  marfâ:  si  dacâ  în  Praga  traficul 
erà  abià  de  6878  tone,  aceasta  rezultà  din 
politica  tarifarà  adoptatâ  de  câile  ferate  ungare 
pe  care  politica  noului  guvern  n'are  nici  un  infè- 
res s-o  îmbrâtj'seze. 

Atenfia  s'a  indreptat  spre  politica  de  navi- 
gable fluvialâ  si  se  crede  câ  guvernul  va  aveà 
întàiu  în  vedere  ca  sâ  fie  internatj'onalizate 
Elba,  Oierul  si  Dunàrea  eu  o  administratie,  în 
care  Cehii  vor  fi  astfel  reprezentatj,  incàt  sà 
fie  sust,inuti  contra  intereselor  germane. 

Internationalizarea  Elbai  trebuie  extinsâ  de 
la  Moldova  pânâ  la  gurile  Elbei,  dupà  cum 
[  internationalizarea  Oderului  trebuie  sà  ajungâ 
pânâ  la  gurile  lui  Gol-Oppa  lângâ  Ostrov 
çi  internationalizarea  Dunâréi  pânâ  la  Ulme. 
Trebuie  apoi  recunoscutâ  validitatea  înregistrâ- 
!  rei  corâbiilor  de  transport  Ceho-Slovace,  cre- 
ind  în  acest  scop  un  port  de  originâ  nationalâ. 

P>  rturile  cele  mai  importante  strâine  sunt 
Hamburg  si  Stettin.  Dupâ  nevoia  comertului 
boem,  guvernul  ar  trebui  sâ  ia  în  arendâ,  timp 
de  99  ani,  terenuri  fn  aceste  porturi,  unde  sâ 
construiascà  magazii  proprii  asà  încàt  sâ  poatâ 
înlesni  cât  mai  mult  corner^ul  de  import  si  ex- 
port; aceastâ  inlesnire  ar  avpà  mare  importan- 
{à  în  Hamburg  pentru  exporturile  boeme  de  zahâr, 
sticlârie,  lemnàrie  etc.,  si  In  Stettin  pentru 
importul  minereului  suedez  ;  guvernul  ar  trebui 
sâ  dea  premii  de  construc{ie  santierilor  natio- 
nale de  construite,  dat  fiind  cà  flota  comerci- 
alâ va  aveà  un  roi  important  (n  desvoltarea 
!    économie!  cehà. 

Hamburg  va  fi  portul  natural  pentru  Ceho  Slo- 
vacia,  pentru  Importul  din  America  de  Nord  si 
pentru  America  de  Sud.  Triestul  va  puteà 
sustine  concurenta  portului  Hamburg  conform 
politicei  tarifare.  de  transport,  închirieri  de  co- 
râbii  etc. 
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In  Boemia  s'â  atribuît  Frantei  meritul  de  a 
fl  inaugurât  serviciile  de  transport  fluvial  pe  . 
Elba,  obligând  Germanîa  sâ  aloce  180  de  vase 
pentru  transporté  allmentelor:  eu  acest  mod, 
comertul  anglo-franco-american  se  intâreçte  in 
Boemia  pe  cale  fluvialâ.  i 

Miscarea  porturilor  boeme  pe  Elba  erà  inainte 
de  râzboiu  de  1 .000.000  tone,  pe  cât  timp  tra- 
ficul  portului  Triest  pentru  teritoriile  ceho-slo* 
vace  erà  in  1913  de  600.000  tone,  constituind 
22  la  sutâ  din  traficul  din  Triest. 

Praga  se  gâseste  la  o  distants  egalâ  de 
Hamb'urg  si  Triest;  pufin  mai  mari  dar  égale 
intre  ele  sunt  distanfele  dintre  Praga  la  Danzig 
si  la  Fiume. 

Instalatiunile  porturilor  germane,  vasta  refeà 
de  14.500  km.  canale  fluviale,  tarifele  combi- 
nate  reduseserâ  inainte  de  râzboiu,  raza  de 
ac{iune  a  portului  Triest  si  Fiume. 

Eduard  Benes,  actualul  ministru  de  externe 
al  Republicei  Ceho-Slovace,  scrie  la  1918  câ 
Boemia  irebuie  sâ-si  orienteze  toatâ  activitatea 
sa,  asupra  mâr^i  Adriatice;  chiar  si  Masaryk 
spuieà  câ  Triestul  este  prindpala  schelâ  na- 
tlona  â  din  Boemia.  Aceasta  este  adevârat  pentru 
o  parte  din  mârfurile  europene  si  extra-europene 
de  ex.  :  pentru  Algeria  si  Tunis,  din  care  se 
importa  in  Boemia  fosfat. 

Tariful  vamal  aatononi 

Guvernul  din  Boemia  a  stabilit  un  tarif  va- 
mal  propriu,  inlocuind  astfel  vechiul  tarif  al 
Austro-Umjariei.  Acesta  stabileste  preturi  mai 
ridicate,  cari  se  adaugâ  industriilor  cari  au  ne- 
veie  sâ  importe  din  strâinâtate,  materii  prime. 
In  afarâ  de  tariful  autonom,  s'a  stabilit  un  im- 
pozit  suplimentar  de  300%.  $i  cum  aceste  dâri 
sunt  stabilité  si  asupra  màrfunlor  cari  nu  se  pot 
produ  e  in  ta>"â,  nu  au  un  caracter  protectiontst, 
ci  numal  fiscal.  De  ex.  pentru  unt-de-'emn  im- 
pozitul  e  de  72  coroane,  pentru  unt  103  co- 
roane,  pentru  grâsime  135  coroane,  pentru  lé- 
gume proaspete  60  coroane,  ceapâ  18  coroane, 
brânzà  180  coronne  si  macaroane  120  coroane. 

Noul  tarif  vamal,  stabileste  un  nou  împozit 
de  60  cor.  pentru  100  kgr.  de  lâmâi  si  72  cor. 
pentru  portocale.  Trtbuie  stiut  câ  o  ladâ  de 
làmâi,  (care  iu  timp  de  pace  costâ  8  coroane) 
azi  costâ  in  Elvefia  145  coroane,  cântàrind  40 
kgr.  plâtind  un  impozit  de  24  coroane;  dacâ 
se  adaogâ  costul  transportului,  taxi  permisului 
de  import  (250  cor.  pentru  vagon)  prima  de 
asigurare  (500  cor.  de  vagon),  comisionul  Bâncii 
pentru  plata  in  Elve|ia,  se  ajungo  câ  un  vagon 
de  400  cutii  de  lâmài  care  inainte  de  râzboiu 
costa  3200  cor.,  azi  costâ  69.000  cor. 

Acest    tarif    se    referâ  si  !a  iiidustriasi,  de 


oarece  industria  cehâ  impo  tâ  din  Austria  ger- 
manâ,  un  mare  numâr  de  masini,  materii  prime 
si  producte  manufacturière  si  nu  erà  posibil  sâ 
se  rupà  brusc  vechile-  raporturi,  fârâ  a  se  isbi 
in  vechi  interese.  (Extras  din  Bolletino  di  no- 
tize  commerciali  No.  9,  Anul  II). 

Miçcarea  comercialà  a  portului  Fiume 
înainte  de  tàzboiul  mondial 

Mâr/uri  importale  ta  Fiume  $i  înamtate  eu 
îinia  feratà  In  interior. 

Au  sosit  la  Fiume  in  anul  1913,  pe  mare, 
un  totil  de  922.359  tone  de  materii  brute  si 
semifabricate. 

Cu  linia  feratâ  au  fost  expediate  : 
In  Ungaria  si  Croîfia   tone  506.378 
„  Austria  si  Triest        „  95.614 
In  alte  târi  „  23.884 

Restul  de  tone  296.483  constitue  partea  tre- 
buincioasâ  pentru  consumatiunea  orasului  si  pentru 
industriile  locale  din  Fiume  (cârbune,  orez  brut, 
fosfat,  piritâ,  semin^e  oleioase,  lemnârii  exotice 
de  argâsire  (quebracho)  pâmànt  colorant,  ciment, 
cârâmidâ). 

Din  ceie  506.378  tone,  expediate  delà  Fiume 
in  Ungaria  un  procent  minimum,  care  poate 
varià  intre  7  sau  8  la  sutâ  râmâne  in  Croatia, 
adicâ  ceie  mai  putine  articole  alimentare  si  in- 
dustriale  pe  care  piafa  Fiume  si  industriile  sale 
le  procurau  pârt,ii  muntoase  a  Croatiei  pânâ  la 


100  —  120  chilometri  a  liniei  ferate. 

Industriile  Croatiei  Slavoniei  se  mârginesc 
aproape  in  m«d  exclusiv  a  industriife  forestière, 
adicâ  la  exploatarea  pâdurilor  si  la  lucrarea 
industrialâ  a  produselor  forestière  (extragerea  ta- 
ninului,  fabricarea  celulozei). 

Industriile  mâcinatului  de  grâu  se  gâsesc  in 
Sirmiu  adicâ  in  partea  meridionalâ  a  Slavcniei. 

Alte  industrii  de  mai  mare  important  nu 
sunt  in  Croatia-Slavonia,  açà  câ  aceastâ  tafâ 
n'aveà  nevoie  de  materii  prime. 

Trafic  de  exportafiune  din  Fiume 
pe  mare 

Cu  linia  feratâ  au  sosit  lu  Fiume  in  «913 
diferite  mârfuri  de  1.314.780  tone  adicâ: 

Din  Ungaria  si  Croatia  tone  1.054.219 
„  Austria  si  Triest  „  210.762 
„    alte  state  „         79  799 

Total    „  ,1.344.780 

Au  fost  incârcate  in  portul  Fiume  si  ex- 
portate  iu  toate  p&r\i  e  lumei  un  total  de 
tone  1.173.883. 

Difercnta  de  tone  210.897  reprezintâ  stocul 
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de  mârfuri  ce  in  uitima  zi  a  anu'ui  se  gâsiâ  in 
magazineïe  portului  in  asteptarea  îmbarcârei  §i 
tn  parte  pentru  consumatiunea  indnstrialâ  si  prî- 
vatâ  a  orasului. 

Principalele  articole  aie  exportatiunei  maritime 
din  Fiume  sunt  :  zahâr,  gràu,  légume,  orez 
glacé,  fâinâ,  ape  minérale,  purgative,  magnezie, 
produse  petrolifere  rafinate,  celuloza,  materii 
subsidiare  a  industriel"  chimice,  reslduri  de  mà- 
cinat  si  in  fine  lemnâriis 

Toate  aceste  articole  proveniau  din  Ungaria 
propriu  zisâ  (fârâ  Croatia),  din  Austria  si  fârile 
continentului. 

Croafia-Slavonia  procurà  exportatiunei  mari- 
time din  Fiume  o  cantitate  destul  de  insem- 
natâ  de  lemnârie,  care  poate  fi  evaluatâ  aproxi- 
mativ  la  1 50  mii  tone  in  191 3.  Sosiau  încâ  la 
Fiume  din  Croafia-Slavonia  si  putine  céréale  sj 
fâinâ,  destinate  mai  mult  pentru  Dalmatia.  La 
restul  traficuiui  rnaritim  de  exportation i  al  por- 
tu  ui  Fiume,  Croatia-Slavonia  nu  participé  nici 
eu  7%,  câci,  fiind  sâracâ  de  industrie  n'aveà  si 
nu  are  nimic  de  oferit  atât  stràinâtàtei  cât  si 
consumatiunei  interne  a  fârei  si  este  incâ  pânâ 
astâzi  tributarâ  a  Austriei  Germane,  a  Ger- 
maniei  si  a  Ungariei. 

Raporturile  comercîale  între  Italia 
§i  Ceho-Slovacia 

A  fost  incheiatâ  o  intelegere  comercialâ  pro- 
vizorie  intre  guvernul  italian  si  Repubica  Ceho- 
Slovacâ,  care  are  de  scop  de  a  regulà  rela- 
tiunile  comerciale  între  cele  douâ  târi  in  cursul 
acestui  period  de  tranzi'tie. 

Va  fi  numitâ  o  comisiune  mixtâ  ceho-slo- 
vacâ  insàrcinatâ  eu  studierca  chestiunei  de 
schimburi  si  transporturi.  Comisiunea  va  aveà 
sediul  în  Milano. 

Incâ  de  pe  acum  a  fost  stabilit  ca  douâ 
trenuri  sà  pièce  delà  Milano  si  din  Triest  pe 
fiecare  zi  pentru  Praga  transportând  diferite 
mârfuri,  afarâ  de  articole  militare. 

(Extrase  din  raportul  delegatului  comercial  al 
Italiei  in  Bucuresti). 

Situafia   pie i    la  Constantinopole 

Din  cele  relatate  de  AgentuI  nostru  comer- 
cial la  Constantinopole  d.  Andrei  Balamace, 
reese  cà  de  câtva  timp,  tranzactiunile  comer- 
ciale s'au  redus  in  chip  simtitor,  desl  stocurile 
de  mârfuri  nu  lipsesc,  fiind  chiar  în  cantitâti 
foarte  mari.  Aceastâ  !imit?re  a  afacerilor  s'ar 
datori  dupâ  investigatlunile  fâcute,  speranfei 
angrosistilor  localnici  ca  in  urnia  insucceselor 
repetate  aïe  bolsevkilor  din  Rusia,  porturile 
rusesti  sâ  fie  deschise  în  curând  iar  prin  faptul 


câ  în  toatâ  Rusia  bàntue  o  crizâ  accentuatâ  de 
mârfuri,  se  vor  puteà  lesne  realizà  câstiguri 
énorme.  Insâ,  în  cazul  când  aceste  prevederi 
optimiste  nu  se  vor  realizà,  acei  dintre  angro- 
sisti  care  acumuleazâ  cantitâti  mari  de  mâr- 
furi pe  preturi  ridicate,  fiind  nevoiti  la  sfàrjit 
a  le  desface  pe  prefuri  diferiie,  determ'nate  de 
abundenta  si  alterabilitatea  mârfurilor,  vor  a- 
veâ  de  suferit  perderi  incalculabile. 

Petrolul  este  adus*  în  cantitâti  mari  din  A- 
merica  ?!  Batum,  acum  in  urmâ  si  din  Româ- 
nia,  influentànd  foarte  mult  asupra  preturilor. 
Societâtile  de  petrol  din  Batum  au  lansat  o- 
ferte  pe  15  piastri  (3  lei)  ocaua  en  gros. 

latâ  o  listâ  de  mârfuri  eu  preturile  lor  în 
ziua  de  13  lunie  1919  la  Constantinopole: 

Fâinà  americana        10      Ltq.  (200)  un  sac  45  kg 
»  din  Anat.  c.  extra  1 5  »    »    72  »\ 

»  cal.  I-a        14     »  >,    »    »  s 

cal.  11-a  10-12     »  »    »    »  » 

Fâinâ  de  orez  '6-7     »  »    »    »  » 

Orz  ocaua     8  piastri 

Sâœantâ  de  in  oc.  ]3',V14  * 

Porumb  (nu  se  cauta) 

Untdclemn  cal,  I.    85-90  piastri  ocaua 
»    II.  70-SO  » 

Mâsline  Volo         50  55     »  » 
Chivs        65  70  • 
Trille         25  45  » 

Fasole  20  22  » 

Naut  18-20 

Orez  45     »  » 

Petrol  american  8  I.tq.  ladacu  2  bid.  (20  kgr.  noUt1 

»      Batum  7l/a    »       »        2    »     »  » 

»     Komân  18-20    piastri  ocaiia 

Zahâr  51-52    Ltq.    100  kgr. 

Cafea  85     »        »  » 

ïn  detaliu:  Zahâr  68  70  pst.  ocaua;  Café  ma  105- 

110  pst.  ocaua. 

Cursul  schimbului  la  16  lunie: 


Lira  ençWâ 

402 

Pies' ri 

20  Franci 

280 

20  Lire  italienc 

280 

20  l  ei 

114.50 

>> 

20  Drahme 

310 

20  Coroine 

61.50 

20  Mârci 

150 

•■> 

20  Leva 

68 

1  Dolar 

82 

Constituirea  unui  consorfiu  italian 
de  céréale 

La  sediul  Secretariatului  de  aprovizionare 
si  consumatlune  sub  presidinta  Mini^rului  ln- 
duslriei  si  Comertului,  Dante  Fcrraris,  s'a  intrunit 
tn  ziua  de  6  Iiilie  o  numeroasâ  adunare  de 
reprezentanti  ai  asociatiunilor  principale  cere- 
a.iste  a  c.iselor  importatoare  de  céréale  çt  a 
morarilor  irdustriali  din  Italia.  Scopul  intru- 
nirei  erà  acela  de  a  examirà  posibilitatea  con- 
stituirei  unui  Consor{iu  Italian  de  céréale. 
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Dupâ  eriteriu!  guvernului,  acest  nou  m?re 
organism  ar  trebul  sâ  corespundâ  scopului  de 
a  as'gurà  aprovizionarea  târii  eu  grâu  oferind 
în  ace'as  timp  romerciantdor  tnijlôcul  de  a  re- 
luà  înti'un  mod  oarerare  activitatea  lor  proprie, 
de  mult  timp  între>uptà.  Consortjul  ar  trebui 
sâ  ia  asuprâ-si  lot  ceeace  priveste  importul,  dis- 
tiibuirea,  morâritul  cerealelor,  pastificatia,  curâ- 
tarea  orezului  si  ar  fi  alcàtuit  în  4  sectiuni, 
însà  eu  gestiune  si  funclionare  autonomâ. 
Consortiul  ar  fi  supus  directiunei  si  supra- 
vegherei  guvernului.  Prima  secliane  ce  s'ar 
constitui  imediat  ar  aveà  excluswitatea  impor- 
tului  de  céréale  si  légume  din  stràinâtate,  ea 
ar  îngriji  prin  urmare  de  cumpâràturi,  platâ, 
transport,  prlmire,  intrepositare  si  predare  du- 
pâ instructiunile  stabilité  de  guvern. 

Adunarca  a  consimtU  pe  deplin  la  criteriile 
expuse  si  a  primit  în  unanimitatea  voturilor 
liniiie  fundamentaie  a  noului  mare  organizm 
de  constituit. 

S'a  hotârît  deci  sâ  se  încredint,eze  unei  Comi- 
siuni  sarcma  de  a  redactà  statutele,  de  a  în- 
deplini  toate  actele  m-cesare  pentru  constituirea 
legalà,  de  a  adu:  à  celelalte  adeziuni  f  xând 
cotele  de  contribuée,  încasând  pnmele  versà- 
minte,  de  a  îndreptà  organizatia  Consortiului 
si  de  a  începe  operafiunile,  în  asteptarea  ca 
InstitutuI  sâ  fie  constituit  în  régula.  Comlsi- 
unea  a  inceput  imddiat  lucràrile  sale. 

Aprovizionarea  eu  lânà  în  ltalia 

Consortiul  in  d  Jstrial  de  aprovizionare  si 
distribuire  de  lànâ  a  cumpârat  delà  guvernul 
erglez  106.000  balle  de  lânâ  din  Australia  can- 
titate  careconspundeaproape  eu  6.400.000  Kgr. 
lânâ  spâlatâ.  Cutoatecâ  .-chimbul,  nef;ind  încâ  fixât 
pé  tru  aceavtâ  cumpârare,  ar  puteà  sâ  rezerve 
vreo  sporire,  totus  se  poate  socoii  de  acum 
cà  preturile  lânei  sus  arâtate  vor  fi  urmâtoarele: 

pentru  calitatile  superioare  .  . .  lire  it.  27-28  pe  kgr. 
»•         »      inferioare  ...»    »  24  25  « 

pentru  marfa  cif  Geneva. 

Au  mai  îoît  cumpârate  din  Anerica  de  Sud 
6.000  fardi  de  lânâ  «cheviot"  care  corespunde 
eu  circa  1.500.000  kgr.  lânâ  spâlatâ,  a  cârei 
pre{uri  se  pet  socoti  în  mà^ura  urmàtoare  : 

Croisé  fini  lire  italiene  18—21  pe  kgr- 
Croisé  ordinaire  »       »       14—16  .  »  „ 

tôt  cif  Genova. 

Astfel  aprovizionarea  lânei  pentru  industrie 
italianà  pentru  anul  curent  este  apioape  aco- 
perità  prin  çumpârâturile  de  mai  sus  pe  baza 
uncr  preturi,  cari  exclud  posibiltatea  unei  crize 
n  mersul  pi  tei. 


Taxe  prohibitive  asupra  màrfurilor  italiene 
în  Iugoslavia 

Gavernnl  Sârbo-Croato  Sloven  a  hotârît  sâ 
introducà  o  taxâ  proibitivâ  de  60°/0  asupra 
màrfurilor  de  provenientâ  italianâ.  A~eastà  mâ- 
surâ  a  guvernului  jugoslav  a  datdeja  resultate 
bune  :  la  Spalato  îu  câteva  zile  vama  jugoslavâ 
a  încasat  sute  de  mii  de  coroane  de  taxe  asu- 
pra màrfurilor  italiene. 

Aprovizionarea  eu  càrbuui  în  ltalia 

In  limpul  rizboiului  Iialia  a  fâcut  tôt  posi- 
bilul  ca  sâ  restrângâ  consumatla  huile»,  înlo- 
cuind  o  eu  combustibile  indigène,  si  ca  sâ 
întindâ  aplicârile  energiilor  hidroelectrice  pentru 
diferitele  trebuinte  aie  industriel". 

Micçorarea  importului  a  f  jst  urmàtoarea  : 


1913 
1914 
1915 
1916 
1917 
1918 


tone 


10.834.008 
9.758.877 
8.369.628 
8.065.041 
5.037.497 
5  840.922 


Importul  din  Marea  Bntanie  deh  9.337.132 
tone  în  1913  s'a  scoborît  la  6.997.1 13  în  1916 
si  la  4.321.529  tone  în  1918.  importul  din 
Statele- Unité,  care  în  1913  erà  de  93  528  tone 
a  atins  maximul  de  1.742.342  tone  în  1915. 
peniru  a  se  scoborî  în  1918  numai  la  47.222 
tone. 

Desvoltarea  în  prod  ictuinea  combusiibilului 
national  se    oate  vedtà  din  urmâtorul  tab'ou  : 


1913  tone 

1914  . 

1915  „ 

1916  „ 

1917  „ 


701.081 
781.338 
953.082 
1.301.940 
1.722.277 


Productiunea  indieenâ  a  at.tracitei  de'a  1120 
tone  s'a  ureat  la  25.194  tone;  estet  vident  însi 
câ  e  vorba  de  o  cifrâ  foarte  micâ  spre  a  nu  i 
se  puteà  atribui  o  adsvâratà  si  permanentàîn- 
semnàtate  economicâ. 

Cu  începere  delà  15  Iunie  1919  St  tul  It î- 
lian  î  i  ia  asupra  lui  drept  de  exousivâ  a- 
provizionsre  si  vânzare  în  Regat  a  cafelei  de 
orice  specie  si  calitate. 

Din  ziua  arâtalâ  nimeni  nu  va  puttà  intro- 
duce  sau  vinde  cafeà  pentru  consumatie  în  Re- 
gat decât  în  conformitate  cu  dispozitiunile 
continute  în  decretul  monopolului;  totus  co- 
mertu!  de  transit  si  de  ieexportd{iune  a  cafelei 
va  fi  permis  cu  modalitâti'e  si  màsurile  stabi- 
1  te  prin  di;pozit'unile  vamaie  în  via^re,  însâ 
depunerea  cafelei  de.tinatâ  sâ  fie  réexportât?  va 


fi  numai  admisà  in  intrepozitele   pïntru  mâr- 
funle  de  tranzit. 

Dirtctiunea  generalâ  a  Monopolurilor  Co- 
merciale  va  lnà  mâsuri  pentru  aprovizionarea 
eu  cafeà  de  care  va  fi  nevoie  pentru  interiorul 
Regatului,  prin  cumpârâri  directe  la  locul  de 
originà,  însâ  pânâ  la  o  dispozitjune  contrarie, 
ta  se  va  folosi  de  opéra  importatorilor  parti- 
culari. 

Distriouirea  cafelei  destinatâ  consumatjunei 
interne  se  face  prin  Consorfiut  comerciantilor 
çi  al  cooperati  ^elor,  cari  ar  dovedï,  pri  certifi- 
cate  de  aie  Cameriior  de  Comert  respective 
sau  prin  alte  documente  echivalcnte,  câ  au  e- 
xercitat,  de  cel  putin  doi  ani,  comertul  acestui 
produs.  Consortiul  va  aveà  sediul  légal  la  Roma 
çi  va  fi  administrât  de  un  consiliu  compus  de 
4  membri,  alesi  de  membri  comertului  si  de 
un  presedinte  numit  de  Ministrul  de  Finante. 
Statutul  Cor.soitului  redactat  de  asociati  sa  fie 
aprobit  prindecretul  Ministerului  de  Finante 
çi  toate  dispozitiunile  regulamentare  vor  fi  co- 
municate  pentru  a  fi  ratificate  de  Direcjinnea 
Monopolurilor  Comerciale. 

Toate  operatiunile  Consortiului  sunt  supuse 
controlului  Administratiunei  Monopolurilor  Co-  -L 
nrrciale  a  cirei  delegati  potprocedà  la  inspec- 
tiunile  registrelor  de  administratie  çi  de  con- 
tabilitate.  Consortiul  este   obligat  sà   realizeze  i 
cea  mai  mare  e  onomie  în  cheltueliie   dé  dis-  ; 
tribuire  si  sà  organizeze  serviciile   asfel,  încât  ! 

INFORMAJIUNI 

Industria  tàbâcàrie!  In  Basarabia 

Industria  tâbâcâriei  în  Basarabia,  fajâ  de 
marea  product  e  animalà  de  tôt  felul  de  piet, 
ràmâne  mult  înapoi.  Nu  se  gâsesc  decât  2  fa- 
brici  destul  de  mari,  cari  Iucreazà  anual  15 — 18 
mii  piei;  celelalte  sunt  fabrici  mici  eu  o  pro- 
ductie  anualà  de  maximum  1000  pie!. 

In  timpul  lni  Kerensky,  guvernulrus  decre- 
tase  monopolul  tuturor  pieilor  crude,  instituind 
respectrv  un  comitet  pentru  slrângerea  tuturor 
pieilor  din  Basarabia,  pe  un  prêt  stabilit, 
comitet  care  începe  sà  functianeze  în  anul  1917. 

Cea  mai  mare  parte  din  piei  au  fost  desti- 
nate  armatei  ruse. 

lnsà  din  cauza  nere'gularitétei  functionàrei 
susnumitului  Comitet,  el  a  fost  desflntit  çi  re 
chizitia  pieilor  a  fost  încredintatâ  Ministerului 
Industriel  çi  Comertului,  care  a  organizat  un 
serviciu  sperial.  Acest  monopol  nu  se  aplicà 
açâ  cum  trebuie  de  oarece  o  mare  parte  din 
piei  sunt  vandale  de  câtre  tnâcelari  evreilor- 
cari  le  speculeazâ  apoi  pe  piatà. 


|    sà  se  dea  cât   mai  mare  întindere  a  exoeditiu- 
nilor  d.recte  la  negustoni  în  detaliu. 

In  caz  când  Consortiul  n'ar  desvoltà  în  mod 
re^u'at  functiunea  sa  proprie,  Ministerul  Finan- 
telor  va  puteà  dispune  ca  distribuirea  cafelei 
I  pentru  vânzare  sâ  se  facà  de  câtre  Administr«tia 
Monopo'urilor  Ccmerciale  sau  direct,  sau  prin 
alte  organe  de  expeditiune. 

Preturile  pentru  cedarea  cafelei  Consortiului 
çi  cele  de  vânzare,  publicului,  sunt  stabilité  prin 
tarifuri  spéciale  emanate  delà  Ministerul  de 
Finante,  conform  articolului  2  din  decretul  delà 
lSNoembrie  1917  N.  1721. 

Difentele  calitàti  çi  tipuri  de  cafeà  vor  fi 
distribuée  de  consorjiu  în  ambalajurile  eu  cari 
sunt  cedate  de  Administra^  Mouopolurilor  Co- 
merci  le  $i  ver  fi  puse  în  vânzarea  de  alti  vân- 
zâtori  sub  denumirea  çi  eu  preturile  ind:cate 
în  tarif. 

Se  interzice  orice  manipulare  çi  alterare. 
a  calitàtei  ;  se  interzice  asemenea  vânzarea  din 
nou  în  amânunt  eu  preturi  superioare  celor 
maximale  stabilité  de  tarif. 
"  Torrefacfiiinea  cafelei  crude  puse  în  consu- 
matie  este  admisà  fàrâ  nici  o  restrictie.  Totuç 
preturile  maximale  de  vânzare  eu  amànuntul  aie 
cafelei  arse  (torréfié)  nu  vor  puteà  fi  decât  eu 
25%  superioare  preturilor  fixate  peutru  cafeaua 
crudâ. 

(Comunicàri  fâcute  de  câtre  d.  dr.  Paleani, 
ataçatul  eomercial  al  Italiei  în  România). 

INDUSTRIALE 

/ 

Pieile  sunt  tâbâcite  în  urmStcarele  tàbàcârii 
Tâbâcâria  Wecfisler   din  Chisinâu.  Aceastâ 
tàbâcàrie  poate  sà  pre'ucreze  anual  pânà  la  18 
mil  de  piei   (piei  de  bou,  cal,  câpre  çi  câini). 
Tâbâcâria  Berger  &    Cuciuc.  Functioneazà 
|    de  3  ani.  Lucreazî  anual  circa  14  —  15  mii  di- 
verse piei  dean  male  (boi,  cai,  câpre,  câini,  (te). 

Tâbâcâria  Frafii  Cuciuc,  Chifinâu.  Fondatà 
de  6  ani,  eu  o  capacitate  anualâ,  de  maximum 
4000  piei.  Lucreazà  în  spécial  piei  de  oaie. 

Tâbâcâria  Wiener  &  Tasearia.  Lucreazà 
pieile  animalelor  mari  çi  are  o  apacitaie  anualà 
de  1500  pie-'. 

Tâbàeâria  Bubis,  Chiçinàu.  Tàbâcàrie  pri- 
mitivà,  lucrând  1000  piei  anual. 

Tâbâcâria  Cocu  &  Stamatiade.  Tàbâcàrie  din 
cele  mai  primitive,  lucrând  anual  1200  piei  de 
animale  cornute. 

Tâbâcâria  Schoemberg,  Chtçinâu.  Foarte  pri- 
mitivà,  lucreazà  numai  500  piei  anual. 

Tâbâcâria    „Basarab"   din   Bender.  Foarte 
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bine  organizatà.  Lucreazà  anual,  6000  piei  mari 
çi  mici. 

Infiintarea  unei  tâbâcàrii  sistematice,  care 
sâ  poaià  tàbàci  500  mii  piei  anual,  ve  da  un 
rfzultat  însemnat.  Ar  mai  trebui  sà  se  înfiin- 
teze  o  fabricâ  de  încàltâminte  pentru  nevoile 
populatiei,  câci  popubt'a  este  jefuitâ  fârà  milâ 
de  aclualii  fabricant'. 

(Extras  <lin  Bolletino  di  notizie  Commerciali) 

Biroul  industrial  elvetian 

Adunarea  constitut  vâ  a  Biroului  industrial 
elvetian,  la  care  as  stau  industriasi  din  can- 
toanele  Vaud,  Geneva,  Nemhâtel  si  Valais  pre" 
cum  si  delegat'i  celor  trei  Camere  de  Comert 
çi  Guverne  a  cantoanelor  romand?,  a  avut  loc 
la  Lausanne  în  ziua  de  23  lunie,  la  «Cercle  de 
B  au-Séjour",  sub  preçedmt'a  d-lui  Failletaz, 
preçedintele  Camerei  de  Comert  si  industrie 
din  Vaud. 

»Preconizatâ  de  mai  multe  luni  de  càtre  per- 
sonalità{i  îngrijate  sâ  dea  un  nou  avâtit  ex- 
poitat'ilor  noastre,  creiarea  unui  organ  de  do- 
cumentare  industrialà  în  Elvetia  romandà  a- 
pàreà  ca  o  adevàratà  nevoie.  Sfârs  tul  râzbo- 
iului  si  crizi  économisa  ce  se  deschide  pen" 
tru  tara  ncustrâ  impuneau,  pe  de  altâ  parte, 
nec^sitatea  de  a  lucrà  fârà  întârziere. 

Un  mare  comtet  de  patronagiu  asigurâ  spri- 
j  nul  sàu  instituai  pe  cale  de  formate;  el  se 
compune  din  numeroase  personalitàti  ; 

Adunarea  delà  23  lunie  avià  de  scop  sâ 
consacre  fond  rea  Biuroului  industrial  elvetian 
çi  sà  numeascâ  un  Comitet  de  directe,  for- 
mat din  reprezentantii  tuturor  c  ntoanelor  ro- 
mande. Directorul  si  secretarul  biuroului  au 
expus  acolo  organizarea  nou.i  institutii. 

Scopul  esenbal  al  Biuroului  industrial  elve- 
tian este  pentru  a  face  cunoscute  industriile 
elvetiene,  productia  si  posibilitàtile  Ior  de  pro 
ductie;  el  cautâ  sà  înlesneascâ  restabiliiea  le- 
gâturilor  comerciale  normal?,  între  Elvetia  çi 
stràinâtate,  prln  desv  ltarea  exportuku  si  a 
schimbului  nosttu;  în  sfârçir,  el  se  va  interesà 
ca  sà  favorizeze  colaborarea  între  industriaçi 
çi  va  studià  int.oducerea  de  noi  industrii  în 
Elvetia. 

Biuroul  este  bine  informat  asupra  tuturor 
indus  riilor  elve{iene;  e   pus   în  legâturâ  eu 
Consulatele  acrtditate  la  noi  si  va  informà  pe  | 
toti  cumpàrâtori  strâini   recomand  ti  de  ace-  I 
ste  consulate.  Va  culege  çi  transmite  totodatâ 
strâinàtàtii  informatii  eu  privire  la  nevoile  fa-  I 
bricantilor   nostri   pentru   materii  prime  sau 
produse  necesare  industriel  lor. 

Biunul  càutând  sâ  aducâ  o  mai  mare  coe- 
ziune  între  industriaçii  romanzi,   nu  vrea  sâ 


facâ  conçurent!  nici  unei  institutii  analoage, 
având  deopotrivà  ca  scop  desvoltarea  industriel 
autentic  elvetiene;  el  se  va  stràdui  sâ  colabo- 
reze  eu  toate  institut'ile  prin  creiarea  în  El- 
vetia occidentale,  a  unui  nou  focar  de  docu- 
mentai industrialà,  càreia  se  vor  adre<à  bu- 
curcsi  cei  compétente  delà  o  întreagâ  série  de 
S:ate.  Promotorii  sài  socotesc  cà  Elvetia  ro- 
mandà poate,  în  momentul  de  fatà,  sâ  aducâ 
servicii  întregii  \Ari,  întretinând  confienta  de 
ca.-e  se  bucurà  în  Statde  chiemate  sà  contro- 
leze  de  aci  înainte  piata  economicâ  mondialâ. 
In  acect  sens  noua  organiza{ie  socoafe  câ  poate 
fi  de  folos  industriel  întregei  Elvet  i. 

Biuroul  indust  ial  elvetian  nu  :-e  va  mâr- 
ginî  sà  strângâ  o  complectâ  documentare  în 
Elvetia:  programul  sâu  comporta  organizarea 
de  biurouri  corespondente  în*  slrà'nàtate,  des- 
tinate  sâ  înlesneascâ  cunoaçterea  pietei  elveti- 
ene çi  a  produselor  industriel  no2stre  nat  - 
on  aie. 

Participantii  adunârii  au  insistât  asupra  o- 
portunitàtii  creerei  Biuroului  industrial  elve- 
tian' si  au  adoptât  în  unanimitate  urmâtoarea 
motiune: 

Adunarea  generalà  a  Comitetului  de  patro- 
naj  a  Biuroului  industrial  elvetian,  dupà  ce  a 
{  ascultat  çi  discutât  raporturile  directorului  çi 
secretarului  général  al  biuroului,  aprobâ  crea- 
rea  unei  aso:iatii  eu  numele  de  Biuroul  in- 
dustrial elvetian,  condus  de  statute  conform 
dispozltiunilor  art.  60  çi  urmâtoarele  din  C. 
C.  S.  (codul  c.  elvetian).  Ea  aderâ  la  planurile 
générale  de  activitate,  de  prop^gandà  çi  de  do- 
cumentare  cari  i-au  fost  expuse,  pe  bazi  bu- 
getului  stabilit  de  B  urou,  çi  î icredinfeazà  co- 
mitetului de  directie  grija  de  a  realizà  acest 
program,  de  acord  eu  Camerele  de  Comert  çi 
eu asoci»t'ile  industriaçilor  ce-au  onorat  biuroul 
eu  patronajul  lor, 

In  sfârçit,  Adunarea  a  procedat  la  numirea 
unui  Comitet  de  directie  intercantonal,  cuprin- 
zând  reprezer.tarti  ai  industriilor    din  fiecare 
canton  ronand,  altçi  din  comitetul  de  patron  j. 
(Dupa  darea  de  seama  alaturata.  la  raportul 
;      d-lai  Al.  Cusin  agentul  nosiru  comeieial  la  Berna). 

Extractia  de  cârbuni   din  Bulgaria 

Extractia  inedie  anuala  de  cârbuni  fâcutâ  in 
I  Bulgaria  înaintea  râzboiului,  dupà  cum  spune  un 
raport  al  misiiHiii  engleze,  la  Constantinopol, 
a  fost  cam  de  250.000  tone.  Aceasta  a  publi- 
cat  în  „Board  of  Trade'  cà  extractia  ar  cre^tt 
considerabil  eu  o  mai  bunà  organizare  de 
transport. 

In  decursul  ràsboiului  numai  extractia  mine- 
lor  din  Pernick  s'a  ridicat    in    1916    cam  la 
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600.000  tone  (50.000  tone  pe  lunâ)  eu  între- 
buinfarea  la  muncâ  a  unui  mare  numâr  de  pri- 
zonieri  sârbi. 

Principalele  districte  eu  cârbuni  sunt  urmâ- 
toarele  :  basinul  Pernick  Bobovdolj  Trevsa 
Pianina,    si  districtul  Hrskove. 

Basinul  Pernick-Bobovdol  se  aflâ  la  sud-vest 
de  Sofia  si  cuprinde  minele  cele  mai  productive 
aie  târii.  Minele  principale  sunt  la  Pernik,  Kal- 
kas,  Mosbrino  si  Bobovdol. 

Càrbunele  este  lignit  de  calitate  bunâ,  dar 
confine  2.5  la  sutâ  pucioasâ.  Minele  Pérnik 
sunt  Incrate  de  guvernul  bulgar  sub  suprave-  ' 
gherea  unui  ofifer  englez.  Mina  este  la  10 'V4 
mile  depàrtare  de  Sofia,  eu  care  este  legatâ 
printr'o  cale  Jeratâ. 

Ultimul  raport  aratâ,  cà  acolo  sun!  întrebuin- 
\a\i  in  rrinà  550  de  cameni,  dintre  cari  cam 
vreo  400  sunt  angajafi  la  extragere  de  cârbuni 
çi  150  sun  întrebuintati  la  munc  1  ce  urmeazâ. 

Extracfia  de  cârbuni  din  sâptâmâna  delà  5 
a  11  Apnlie  irc'isiv  a  fost  de  9066  tene, 
echiy_alent  eu  39.000  de  tone  pe  lunâ,  fa{à  '  de 
50.000  de  tone  lunar  produse  in  1919. 

Càrbunele  mijlociu  produs  de  un  om  a  fost  j 
numai  de  %  tonâ  pe  zi.  Guvernul  bulgar  cautà 
de  sigur  sà  producà  cârbune  suficient  pentru 
cerintele  drumurilor  de  fier  si  intrebuinteazâ  cea  \ 
mai  mare  parte  din  muncâ  în  scopul  de  a  asezà 
mina  în  bunâ  stare  pentru  propria  sa  utilzare  de 
mai  tàrziu. 

De  altfel,  este  oarecare  reducere  de  materia'  '  | 
capital  rulant  si  de  capital  investit.  S'au  fâcut 
propuneri  prin  care  se  asteaptà  sà  se  ridice  ex- 
tractja  la  60  000  de  tone  pe  lunâ.  Càrbunele 
obfinut  din  aceste  mine  este  distribuit  orasului 
Sofia  si  câilor  ferate  bulgare. 

Principala  aprovizionare  eu  cârbune  din  dis- 
tinctul  Treona  Pianina  se  obtine  din  mina  Prin-  * 
\ul  Boris  de  lângâ  Radovati,  intre  Babrovo  si 
Slivno.  Càrbunele  este  extras  user  prin  mijlocul 
lucrà/ïior  deschise  pe  coasta  dealului,  si  minele 
actualmente  unitâ  eu  drumul  de  fier  printr'o  li- 
nie  décauville.  Ultimele  mine  au  0  productie 
de  aproape  3.000  tone  pe  lunâ. 

Lignitul  de  bunâ  calitate  este  întrebuintat  în 
industriile  locale,  cari  a  .  cazane  adaptate  in 
mod  spécial  pentru  ca  sa  preîntàmpine  defectul 
de  fârâmitare,  pe  care  il  are  acest  cârbune. 

Este  neîndoelnic  cà  acest  cârbune  ar  puteà  sà 
fie  utilizat  si  pentru  scopuri  générale. 

Alte  mine  lucrate  în   grupul  Prinful  Boris 
sunt:  Budesthe,  Bouroushstitza,  Hadji-Dimitri,  1 
Nadizhda  Vulcan  si  Spolonkaî  si  încà  alte  opt;  .  j 
intreaga  extract/'e  a  aceastor  mine  este  cam  de 
3.800  tone  pe  lunâ,  care  se   consumâ  pe  loc 
(Extras  din  The  Near  East  din  20  Iunie  1919). 
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Bursa  industriatà  din  luna  lulie  a.  c. 
la  Bruxelles 

Bursa  industrialâ  a  Belgîei  va  da  viitoarei 
Burse  belgiene  cea  mai  complectà  libertate  de 
actiune.  Vor  existà  4  grupe  :  1  )  Irtdustrii  ex- 
tractive,  2)  Metalurgie,  3)  Consirucfii,  4)  Sti- 
clârii  si  fabrici  de  ciment. 

Nici  0  schitnbare  apreciabilà  fa{&  de  celelalte 
sâptâmâni  de  oarece  continuâ  a  fi  aceleasi 
multiple  obstacole  ce  paralizeazà  reluarea  acti- 
vitàt,ii  normaie  a  organismelor  de  productie. 

Situ atia  e  dominatà  în  prezent  de  3  pro- 
blème, toate  complexe  si  greu  de  rezolvit.  E 
aceia  a  tratatelor  comerciale,  a  atltudinei  ele- 
mentului  rtluncitoresc  si  a  insuficienfei  mijloa- 
celor  de  transport. 

Pentru  remedierea  situât'  '  in  care  a  lâsat-o 
rzzbolul,  precumsi  pentru  înlâturarea  unor  clauze 
defavorabile,  stipulate  în  conferin(a  delà  Versai- 
lies,  Belgia  trebuie  sà  cearà,  sâ  ob^inà  „clauza 
natiunei  celei  mai  favorizate".  Economistii  pre- 
conîzeazà  0  uniune  vamalâ  Intre  Franfa  si  Belgia 
—  din  care  ar  aveà  ambele  de  câstigat.  Franfaare 
nevoie  de  cârbuni  si  articole  de  metalurgie  ;  — 
Belgia,  de  produse  de  lux.  Tendinfele  protec[io- 
niste  din  Anglia  constitue  0  primejdie  pentru 
produsele  belgiene  cari,  inainte  de  ràzboiu,  se 
exportau  nnmai  în  Anglia  cam  50  —  55  la  sutâ. 
Trebuie  sà  se  ia  mâsuri  energice  si  practice, 
aplicabile  pentru  protejarea  întreprinderilor  bel- 
giene contra**  in  va  ziei  productelor  germane,  ce 
tind  sâ  ia  supremitia  comercialà. 

Chestiunea  nuv.erâ,  prin  continuile  revendi- 
câri,  ia  un  caracter  de  ràzbunare,  un  caracter 
politic  :  comunismul. 

E  absolut  necesar  sà  se  opunâ  Sindicalismu- 
lui  lucràtoriior,  —  un  sindicalism  al  patronilor. 
Trebuie  0  sincerâ  si  lealâ  unire  între  elemen- 
tele  producàtoare.  Asemeni  si  patronii  trebuie 
sà  tie  mai  indulgenti  eu  lucràtorii,  cari,  de  când 
au  plecat  la  ràzboiu,  au  pierdut  disciplina 
muncii. 

L  psa  de  material  este  iarâsi  0  cauzà  ce 
împiedicà  mult  reluarea  operat^i'unilor  normale. 
Càile  ferate,  înlesnind  grabnic  transporturile  de 
mineraliu  si  nesuprimând  tarifele  spéciale  ante- 
rioare,  vor  face  un  imens  serviciu  industriel. 

Iatâ  si  situatia  altor  tàri  : 

1.  In  America,  0  sporire  efectivâ  a  produ- 
selor  de  ofel,  de  tabla  pentru  construct,ia  au- 
tomobilelor  si  de  fontâ.  Asistâm  la  nâvala  pro- 
duselor  americane  pe  pie^ele  Europei  :  Costul 
e  mult  mai  ieftin  ca  al  produselor  nationale,  a- 
supra  càrora  se  repercutcazà  chestia  salariilor 
si  a  materiiior  prime.  Sâ  notàm  cà  înainte  de 
ràzboiu  Statele-Unite  reprezentau  Ve  din  to- 
talul    produselor  pe   piefele    strâine  ;  azi,  ele 
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singure  cxportâ  Va  dîn  totalul  acestora.  La  sfàr- 
çitul  acestui  an,  corner^ul  lor  va  trece  cifra  de 
1 0  miliarde  dolari. 

2.  In  Franfa,  chestiunea  combustibilului  con 
tinuâ  a  fi  gravâ.  Grevele  au  mai  contenit  ;  lu- 
crâtorii  încep  sa  vadâ  câ  trebuie  sâ  contribue 
eu  munca  lor  la  ridicarea  edificiului  économie, 
ruinât  de  ràzboiu.  Gracie  Alsaciei  si  Lorenei, 
Franta  singurâ  va  întrece  în  productia  ofelului 
pe  Anglia  si  Germania,  dànd  11  milioane  de  tone. 

3.  In  Anglia  se  resimte  nâvala  comunismului. 
Criza  Jndustrialâ  persistâ.  Aceeas  reducere  a 
orelor  de  lucru,  aceeas  màrire  de  salarii  —  si, 
prin  urmare,  acelas  spor  de  prefuri. 

Extracfia  minierâ  e  jenatâ  din  lipsà  de  va- 
goane. 

In  Mediterana,  Anglia  a  pierdut  întâetatea, 
pe  care,  definitiv,  au  luat-o  Statele- Unité. 

Productia  uleiurilor  engleze  e  în  usoarâ  crestere 
asemeni  si  fon'a,  numai  cà  lipsesc  mijlcace  de 
transport.  Se  observâ  câ  patronii  refuzà  anga- 
jamente  din  cauza  prefurilor  ce  tind  sâ  creascâ. 

Revenim  la  situafia  din  Belgia. 

Cu  privire  La  Metalurgie  :  Multe  comenzî 
tranceze  :  pàcat  cà  lipsa  de  vagoane  ingreueazâ 
enorm  regularitatea  expedierii. 

E  nevoie  de  a  se  asigurà  în  chip  normal  ex  - 
portul  fabricatelor  belgiene  spre  a  nu  se  mai 
urcà  schimbul  : 

Fontele  variazâ  lntre  180-220  frs.  tona, 
fonta  hematitâ  375  frs.;  fierul,  barele,  raiurile 
50  frs.  100  de  Kgr. 

E  vorba  sâ  se  autorizeze  acum  construefiea 
de  locomotive,  adju-iecate  în  1914. 

In  privinfa  cârbunilor  sunf  foarteitnulte  cereri, 
mai  aies  din  Franta.  Pretul  acestui  conbustibil 
s'a  majorât  5 — 6  frc.  la  tonâ.  Sunt  câutati  càr- 
bunii  de  încâlzit  pentru  iarnâ,  cor.bustibilul  in- 
dustrial.  Lipsesc  cârâmizile.  Se  asteaptâ  pre- 
darea  de  câtre  Germania  a  celor  8  milioane  de 
tone  de  càrbuni  anual! —  dupâ  ce  mal  întâiu  îsi 
va  luà  Franfa  cele  22  de  milioane  de  tone. 

La  fabricele  de  oglinzi  si  de  sticlârit  lucrul 
s'a  reluat.  Se  crede  însà  cà,  la  îuceput,  fabri- 
catia  nu  va  atinge  decât  60  la  sutâ  din  ca- 
pacitatea  de  produefie  a  uzinelor,  din  cauza 
lipsei  de  personal  oxperimentat. 

Pentru  aramâ,  zinc,  plumb,  si  cositor  se  con- 
stata reînsufletire :  1340  frs".  tona  de  zinc;  672 
frs.,  de  plumb:  780  frs.  suta  de  kgr.  cositor. 

Reluarea  industriel  construcfiilor  —  destul  de 
incet.  Varul  60  frs.  vagonul;  cimentul  1 00- 
1 1 5  frs.  tona. 

In  caricre  s'a  reluat  muuca.  . 
Din  cauza  lipsei  da  materii  prime,  reluarea 
lucrului  la  industria  textilelor  se   face  foarte 
Incet.  Pentru  in  cererea  întrece  productia. 
Cantitalea  fructelor,  sub  normal. 

N    (Rezumat  de  I .  Gr.  Oprisan) 


Industria  automobilelor  In  Germania 

Inainte  de  râzboiu,  se  numàrau  în  Germania, 
38  fabrici  de   automobile,  toate  subventionate, 
j    conduse  si  controlate  de  Germani  si  erau  râ?- 
pândite  în  întreaga  Germanie. 

Dintre  cele  mai  însemnate  citâm  ,,Mercédés  ' 
fabricate  de  fabrica  Daimler  din  Stuttgard, 
j  ,,Benz  '  din  Mannheim,  ,,Hansa  Loyd"  din 
Brema  etc  ;  aceste  véhicule  au  fost  cumpârate 
numai  de  adevâratii  bogati,  din  cauza  pretului  • 
de  cumpàrare  si  întretinere  foarte  ridicat.  Se 
fabricau  masini  pânâla  50  cai  putere. 

In  1914,  automobilul  cel  mai  obisnuit  erà 
acel  cu  radiatorul  triunghiular,  o  formâ  cât  mai 
joasà  posibilâ  cu  aparenta  unei  trâsuri  de  ex- 
pédiée si  numârul  total  al  camioanelor  erà  de 
3500. 

Importul  automobilelor  strâine  se  fàceà  foarte 
putin,  deoarece  Germanii  puneu  mare  prêt  Pe 
automobilele  fabricate  la  ei,  automobilele  strâine 
neputând  îuptà  (dupâ  pârerea  lor)  cu  construc- 
tia  si  caracteristica  fabricatiei  nationale  germane, 

In  vederea  încurajàrii  fabricatiei  de  automo- 
bile, fâbricile  erau  subventionate  de  stat,  cons- 
truindu-se  toate  camioanele  dupâ  planurlle  date 
de  guvern,  putând  fi  intrebuintate  si  in  caz 
de  ràzboin. 

Toate  automobilele  indiferent  de  for{a  lor, 
erau  rechizi'tionate  de  Stat  pentru  un  eveutual 
ràzboiu. 

j  .  In  actualul  râzboiu,  s'au  détériorât  toate  ma- 
sinile  rechizitionate  delà  particulari.  In  timpul 
ràsboiului  nu  s'au  fabricat  decât  automobile 
necesare  oentru  armatâ,  (  prindu-se  cu  totul 
fabricatia  celor  de  lux. 

Toti  lucràtorii,  cari  erau  mobilizati  în  fâbrici, 
erau  datori  sâ  lucreze  numai  si  numai  pentru 
armatâ.  In  caz  de  abatere  delà  ordin,  erau 
trimisi  pe  front.  Acdeasi  mâsuri  se  luau  si 
pentru  directori  si  ingineri  si  multi  dintre  aces- 
tia  chiar  au  câzut  pe  front 

Actualmente  existâ  43  uzine,  dintre  cari  5 
au  fost  hfiintate  în  timpul  ràzboiului.  S'au 
construit  în  anii  1917  si  1918,  10.000  si  12000 
camioane,  de  un  model  tip  de '3  tone.  In  total 
s'au  fabricat  delà  1914-1918  inclusiv  40.000 
camioane  pentru  armatâ,  cari  puteau  fi  puse  la 
dispozitia  publiculu»  în  caz  de  armistitiu.  Cu 
j  retragerea  delà  Rin  s'au  détériorât  însà  9.000 
camioane. 

In  gênerai,  automobilele  camioane  germane 
lasâ  mult  de  dorit  din  cauza  lipsei  de  masi- 
nârii  moderne,  a  lipsei  de  lucràtori  cu  multâ  pri- 
cepere  technicâ  si  a  grabei  care  se  puneà  in 
construct;.e  fiind  cerute  de  autoritâtile  militare. 
Mai  mult,  lipsa  de  aramà,  fier-alb.zinc,  si  mal 
cu  seamâ  nichelul  si  cromul,  cari  sunt  indispen- 
sabile  fabricârei  otelulai  de  prima   calitate  ne- 
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necesar  constructiei  camioanelor,  au  impiedicat  j 
productia  vehiculelor  moderne  çi  durabile. 

Inainte  de  râsboiu,  productia  totalâ  de  auto- 
mobilô  erà  de  100  pa  lunâ,  cifrâ  care  în  timpul  ' 
ràsboiului  a  crescut  la  1.000  çi  1.200. 

Tôt  pe  vremea  ràsboiului  tractoarele  n'au  pu- 
■  tut  fi  construite  in  prea  mare  cantitate.  Uzina  Han- 
se^Lloyd,  din  Brema,  constr  ià  circa  12  pe  lunâ. 

Pretul  a  crescut  si  el  în  ultimii  ani.  Pentru 
automobilele  touriste,  prejul  creçte,  între  50  çi 
75%.  Pre{ul  camioanelor  a  crescut  eu  75  çi 
100%.  Inainte  de  râsboiu  un  camion  de  3  tone 
eu  45  —  55  HP.,  este  vàndut  eu  14.000  çi 
15.000  màrci,  fârâ  pneu;  ln  declararea  râs~ 
boiului  acelas  camion  a  fost  cumpàrat  eu  28.000 
màrci. 

Pneurile  toate  deasemenea  au  fost  rechi- 
zitionate,  si  din  cauza  deterioràrei  lor  imediate, 
Germanii  au  fosf  nevoifi  sâ  limiteze  numârul 
masinelor  mililar.'  turiste,  pe  front, —  la  un  mo- 
ment dat,  au  fost  nevoiti  sà  le  înlocuiascâ  eu 
roate  de  métal. — Se  puseee  mare  prêt  Pe  Chi~ 
nezi,  cari —  dupà  Germani,  puteau  sà  résolve 
chestia  cauciucului  necesar  la  automobile.  Nu 
s'a  ajuns  la  nici  un  rezu'.tat,  iar  cauciucul  sin- 
fetic,  care  a  fost  fabricat  de  chimiçlii  germani, 
lasà  mult  de  dorit.  A  fost  insâ  întrebuintat  la 
sub-marine,  torpiloare,  motoare  electrice  etc.  dar 
n'a  rezolvat  chestiunea  camerilorde  automobile. 

Acfualmente  tôt  cauciucul  natural  este  în  po- 
sesia  ^àritor  neutre,  asà  câ  dupà  semnarea  pàcei 
se  va  reluà  imediat  fabricarea  cameriloi  pline, 
iar  Germania  nu  va  puteà  face  fatà  cerereiaçà 
de  mari,  cari  se  resimte  acum  pe  piatâ. 

La  18  Noemvrie  1918,  presedintele  unei  mari 
fabrici  de  automobile  si  in  acelas  timp  un  in- 
dustriaç  eu  mare  trecere  în  Germania,  a  luat 
cuvàntul,  la  o  adunare  a  fabricantilor  de  au- 
tomobile germane.  El  cere  ca  fabricanfii  acestia, 
sà  facà  o  uniune  a  lor.  si  sà  se  trimeatâ  in 
gineri  în  America,  pentru  a  studià  metoadele 
americane  de  fabricatie  si  organizatie  a  auto- 
mobilelor  si  a  angajà  ingineri  americani  sâ  vinâ 
ia  Germania,  pentru  a  introduce  metoda  lor  çi 
a  modernizà  industria  automobilelor  germane. 
Dupà  cererea  adunàrei,  au  fost  adresate  côpii 
dupà  acest  diseurs,  tuturor  membrilor,  societàti" 
lor,  si  fabricantilor  germani  de  automobile.  (Verein 

INFORMAJIUNI 

Banca  Nafionalâ  a  Belgiei 

ln  raportul  Guvernatorului  Bâncii  Nationale 
a  Belgiei,  delà  30  Iunie  1919,  dupâ  ce  se 
amintefte  eu  pietate  si  iecunostintâ  despre  Mem- 
brii,  cari  au  fost  dè  nepretuit  folos  acestei  in- 
Stifutii  si  cari  s'au  stins    în  timpul  râzboiului, 


Deutscher  Motor  Fahrzeug  IndustrieHer).  Nu  se 
çtie  impresia  fâcuta  de  diseurs,  dar  teamaeste 
^undatâ  de  oarece  Germania  nu  va  puteà 
sà-çi  refacâ  iudustria  automobilâ  asà  de  cu- 
rând.  Din  cauza  greutâtilor  ce  le  intâmpinà  fa- 
bricarea automobilelor  si  dincaizàcâ  Germania 
a  fost  învinsà,  aceastâ  {arâ  ar  puteà  fi  un  de- 
buçeu  important  pentru  fabricant»  de  automobile, 
camioane  si  pneu-uri  ;  cutoatecà  guvernul  a 
pus  o  taxà  de  10%  asupra  automobilelor,  nu- 
mârul cumpàràtorilor  creçte  din  ce  in  ce. 

Râzboiul  a  aràtat,cà  automobilul  constitue  un 
îtiijloc  de  transport  repede,  apreciabil  si  prac- 
tic  ;  întrebuintarea  sa  in  scop  strict  comercial 
este  îndeajuns  apreciatà  de  omul  de  afaceri  din 
Germania.  S  au  infiintat  în  marile  orase,  com- 
panii  eu  capitaluri  mari,  pentru  transportul  si 
expeditia  màrfurilor,  cât  çi  pentru  închirierea 
automobilelor. 

In  Bavaria,  s'a  publicat  o  declaratie  specialâ, 
a  Ministerului  de  iuterne,  serviclul  traficului,  care 
impune  sâ  se  controleze  traficul  camioanelor, 
in  aceles  mod  ca  si  cel  al  drumuriior  de  fier. 
Liniile  de  camioane  vor  fi  stabilité  si  exploa- 
tate  paralel  eu  drumurile  de  fier  aie  Statului. 

Dacà  se  \'me  seamâ  de  faptul  cà  actualmente 
câile  ferate  germane  sunt  foarte  rele  fi  cà  ma- 
terialul  rulant  in  ruinâ.ns  mai  putàndu-se  nimic 
reparà,  se  vede  câ  drumurile  de  fier  vor  tre- 
bui  sâ  fie  secundate  si  complectate  prin  auto- 
mobile si  camioane,  mai  eu  saemà  pentru  màrfuri. 

Germauia  va  fi  deci,  o  piafâ  bunâ  de  des- 
facere  a  automobilelor.  Pentru  aceasta,cei  in- 
teresatiar  trebui  sâ-si  creeze  uu  debuseu  stabil, 
fixând  o  agentie  proprii,  .'ar  nu  sâ  se  adreseze 
unui  importator,  care  de  multe  ori  nu-§i  cunoaste 
rneseria  çi  nu  se  mai  îngrijeste  de  maçinâ,  odatâ 
vàndutâ.  Orasele  dedesfacere  ar  puteà  fi  Berlin 
si  Munchen,  Miinchenul  mai  mult  ca  cel  dintâiu, 
de  oarece  Berlinul  a  pierdut  din  influenta  çi 
prestigiui  sâu. 

Ar  fi  foarte  nemerit  ca  fabricantil  stràiui  sâ 
aibâ  pe  pietile  germane,  u.i  atelier  de  reparatie 
çi  un  mare  stoc  de  piese  de  schimb. 

Germaniei  trebuie  sâ  i  se  vândâ  tôt  ceeace 
îi  lipseçte  çi  aceasta  toemaj  pentru  stâpànirea 
pietelor  ei. 

FINANCIARE 

se  prezintâ  cele  zece  bilanturi  çi  conturi  de 
profit  çi  pierdere  semestnale  pe  exerti'tiile  1914 
1915,  1916,  1917,  1918. 

In  ultimul  bilant  ce  se  încheie  la  31  Dec. 
1918  sunt  trecuti  la  pasiv  25.000.000  fr^. 
pentru  ,ySocietitea  nafionalâ  de  crédit  pentru 
Industrie".  50.000  de  actiuni  au  fost  subscrise 
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si  libérale  complect  prin  mijlocul  acestui  fond 
spécial.  Bine  primit  in  conslliul  de  Ministri  si 
la  Camere,  acest  proiect  pentru  înfiintarea  cre» 
ditului  de  mai  sus  fu  unanim  adoptât.  Se  sim{eà  i 
de  mult  nevoia  de  crédite  eu  termen  mijlociu 
si  lung  pentru  industria  si  comertul  belgian  de 
export  spre  a  se  asigurâ  plasarea  produselor 
belgiene  în  stràinâtate.  Astfel,  acum,  aceastâ 
instituée,  nâscutâ  sub  controlul ,  si  patronagiul 
statului,  va  aduce  reale  foloase  pentra  restau- 
rarea  iudustriei  ruinate  prin  acordarea  largâ  de 
crédit;  pe  termen  lung. 

De  chestiunea  gravà  a  schimbului  iaras  s'a 
ocupat  foarte  mult  Administra^  Bâncii  Nati- 
onale, càci  regimul  german  impusese  ,,marca 
depreciatâ,  asà  câ  o  so  idarizase  eu  moneda  bel' 
gianâ;  deasemenea  relafiile  comerciale  si  finan- 
ciare  aie  Belgiei  au  fost  suspendate  dupà  in- 
vazia  germanâ.  Dupà  incetarea  ostilitâtilor,  când 
Belgia  erà  despuiatâ  de  toate,  s'au  fàcut  cum- 
pâr*turi  considerabile  in  stràinâtate..  fârà  a 
aveà  o  contrâ-parte  ca  materii  de  schimb  pentru 
export.  A  trebuit  deci  sâ  se  facâ  apel  la  Cré- 
dite fn  stràinâtate.  Anglia,  America  au  ràspuns 
acestui  apel.  Statul  însus  garanteazà  pânâ  la 
700  milioane  frs..  Creditele  sunt  gerate  de 
Banca  Na{ionalâ  conform  deciziunilor  luate  de 
Comitetul  de  schimb. 

Mernbrii  acestui  comitet  sunt  numi'ti  de  gu- 
vern  :  Comitetul  s'a  instituit  în  vederea  nevoii  ali- 
mentatiei  si  restauratiei  economice  ;  examineazâ 
cereri  e  si  devizele  strâine  in  privinfa  schimbului. 

Capitaluriîe  se  vor  intrebuinfà  numai  pentru 
nevoile  interne;  ca  sâ  poatâ  fi  exportate  ca- 
pitaluriîe trebuie  o  automate  specialâ  a  minis- 
terului  de  finance,  în  urma  consultârii  comite- 
tului  de  schimb. 

Un  comitet   exclusiv   examineazâ  zilnic  afa- 
cerile  curente  in  vederea  reluàrii  cursului. 

Totalul  redeventelor  Bâncii  Nationale  din 
timpul  râzboiului  trece  de  75  milioane.  Chel- 
tuelele  générale  trec  de  28  milioane. 

Lozinca  generalâ  :  Muncâ  intenstvâ  si  cea  ! 
mai  strictà  économie  în  cheltuelile  publiée. 

(Din  ,, Banque  Nationale  de  Belgique"  su- 
pliment  al  monitorului  intereselor  materiale 
No.  35  din  anul  curent). 

Situatia  financiarà  §i  economicà 
a  Italiei 

Ministrul  Tezaurului  italian,  in  cuvàntarea 
tinutà  la  10lu!ie,a.  c.  in  Caméra  Deputafilor,  a 
expus  în  trâsâturi  générale,  situatia  economicà 
si  in  spécial  financiarà  a  Italiei  : 

„Bugetul  exercifiului  1918—19  cuprinde 
cheltueli  efective  de  32  miliarde  659  milioane, 
din  cari  numai  4  miliarde  206  mil.  erau  auto- 


mate prin  prevederile  bugetare  initiale.  Sporul 
de  28  miliarde  si  453  milioane  este  alcàtuit 
din  23  miliarde  fi  28 1  mil.  cheltueli  militare  si  a- 
jutoare  milifare,  4  miliarde  si  353  milioane 
cheltueli  decurgând  tôt  din  stareade  râzboiu,  iar 
restul  de  819  milioane  cheltueli  diferite.  Numai 
lichidarea  râzboiului,  si  demobilizerea  armatei  a 
necesitat  0V2  mil  arde. 

Incasârile  efective  cresc  delà  4  miliarde  41 9 
milioane  la  8  miliarde  si  481  milioane,  eu  un 
spor  de  4  miliarde  si  62  mil. 

Exercifiul  1919  —  20.  Bugetul  acestui  exerci- 
tiu  prezintâ  un  déficit  efectiv  de  66o  milioane, 
clar  de  oarece  se  vor  mai  adâogà  cheltueli  ul- 
terioare  pentru  pensiunî  de  râzboiu,  ameliorâri 
economice  la  functionari,  opère  publiée,  cheltu- 
eli relative  la  cresterea  veniturilor  si  altele  pen- 
tru prevedeh'  diferite  eu  caracter  stabil,  acest 
déficit  se  ridicâ  la  3  miliarde  si  215  milioane, 
ce  eventual  s'ar  reduce  la  2  miliarde  si  75o 
milioane,  eu  sporirea  ve  Mturilor. 

Cu  privire  la  cheltuelile  de  lichidare  aie  râz- 
boiului, se  prevede  câ  va  fi  nevoie  de  9  mili- 
arde si  878  milioane,  care  sumâ,  pânâ  la 
concurenta  de  ï*/s  miliard  va  fi  acoperitâ  din 
vànzarea  materiilor  prime,  proprietatea  Statului. 

Este  de  retinut  câ  s'a  acordat  càilor  ferate 
aie  Statului  765  milioane  ca  avans  pentru  chel- 
tuelile patrimoniale,  sumâ  care  mâreste  aloca- 
tiile  de  cheltueli  efective   pentru  opère  publiée. 

Situatia  institufiilor  de  emisiune  a  continuât 
sâ  se  mentie  bine.  Datoria  publicâ  delà  63  mi- 
liarde çl  371  milioane,  cât  erà  la  31  Oct. 
1918,  a  crescut  peste  70  miliarde  la  finele  lui 
Mai  1919,  din  care  20  miliarde  si  333  mi- 
lioane  în  bonuri  de  tezaur,  plasate  in  regat. 

Datoria  Statului  pentru  circulatia  bancarâ, 
în  aceeas  perioadâ  a  sàrit  delà  6  miliarde  si 
747  milioanp  la  7  miliarde  si  814  milioane,  cu 
o  majorare  de  1  miliard  si  67  milioane,  tre- 
buind  numai  pentru  Cassa  Tezaurului  suma  de 
3o5  milioane,  iar  restul  la  subventiuni  si  sco- 
puri  spéciale. 

Biletele  de  Stat  au  trecut  delà  2  miliarde 
§1  46  milioane  la  2  miliarde  si  282  milioane. 

Datoria    în  stràinâtate    delà  1 3    miliarde  si 
851  milioane  s'a  ridicat  la  19  miiiarde  si  8  ml-^ 
lioane. 

Efecte  asupra  strâinâtâfli 

Acordurile  cu  Statele  Unité  si  Anglia  men- 
tln  cursul  relativ  scàzut  al  poli'telor  noastre. 
ïncepànd  ràzboiul,  monopolul  efectelor  a  fost 
abandonat,  pâstrànd  institutului  national  al  e- 
fectelor  doar  controlul  asupra  operatiunilor 
Bàncilor  si  Caselor  de  Bancà,  afarâ  de  facul- 
tatea  de  a  efectuà  operatiunile  utile  mersului 


tàrgului  de  efecte  însus,  dupâ  instructiunile 
Ministrului  Tezaurului. 

Efectcle  (cambiile)  dupâ  supn'marea  monc- 
polului  au  traversât  o  perioadà  de  oscilatiuni 
bru  sce,  dupâ  care  însâ,  au  revenit  la  cursuri 
joase,  satisfâcâtoare.  O  însemnatâ  influentà  ar 
puteà  sâ  exercite  asupra  cursului  devizelof,  a- 
cordurile  comerciale  ce  sunt  pe  cale  de  a  se 
încheià,  eu  concursul  si  sprijinul  Tezaurului  si 
al  grupului  de  bancheri  si  industriasi,  eu  con-; 
sortiile  stràine,  eu  casa  D.  e  P.  (Depuneri  si 
Imprumuturi)  si  eu  instit u^iile  de  prevedere. 

Situufia  Casei  de  Depuneri  si  imprumuturi 
este  înfloritoare.  Depozitele  postale  delà  3  mi- 
liarde  in  1 9 1-8  s'au  ridicat  la  4  miliarde  50  mi- 
lioane  in  Maiu  1919. 

Ins'itutul  National  de  Asigurare,  deaseme- 
nea  posedà  la  31  Dec.  918,  un  capital  de 
peste  300  milioane  eu  o  situafie  excelenta. 

Trecând  la  examinarea  situafei  financiare  a 
Statului,  ministrul  Tezaurului  ara  à  cum  se 
poate  acoperi  deficitul  bugetar. 

Atrage  aten^ia  cà  datoria  externâ  este  asi- 
guratà  prin  drepturile  de  creanjâ  asupra  Ger- 
maniei;  sunt  incà  n  curs  tratativele  eu  \&- 
rile  aliate.  S'a  obtinut  solidaritatea  creditelor 
câtre  Germania,  iar  suma  reparatiunilor  si  des- 
pâgubirilor  cerutâ  intrece  eu  mult  datoria  ex- 
ternâ, fspt  care  contribuie  mult  la  usurarea  sar- 
cinei  de  a  rezolvà  si  a  duce  pe  calea  nirmilà 
actuala  situatie  financiarâ. 

Cu  privire  la  necesitatea  de  sacrificii  din 
partea  contribuabililor,  spune  cà  clasa  bogatâ, 
în  spécial  cei  cari  au  tras  mari  berieficii  din  râs- 
boiu,  ar  trebui  sâ  suporte  mai  multe  sacrificii,  cla- 
sele  burgheze  medii  si  mici  mai  putine,  iar  clasele 
de  jos,  deloc.  Relativ  la  impozitul  pe  venit,  mi- 
nistrul anuntâ  cà  va  veni  cu  un  proiect  da  re- 
formâ  generalâ  a  impozitelor  directe  asupra  ve- 
niturilor  cu  o  prelevare  unica  asupra  bogàtiei 
nationale  prin  mijlocul  unui  impozit  progresiv  ex* 
traordinar  asupra  capitalului,  cu  exceptia  patri- 
moniilor  m  ci,  si  care  va  lovi  cu  cote  mari  ca- 
pitularile  formate  si  niârite  în  timpul  si  din 
cauza  rûzboiului.  Tinând  socotealà  de  excepta- 
rea  micilor  capitalari,  oratorul  aratâ  cà  média 
alicotei  pentru  restul  capitalurilor  va  fi  de  15% 
O  parte  din  acest  impozit  va  fi  destinât  la 
diminuarea    datoriei    interne,  iar  altâ  parte  la 


înlesnirea  circula(iei  monetare  si  la  usurarea  bu- 
getului  Statului. 

Ministrul  Tezaurului  mai  afirmâ  câ  noul  im- 
pozit  va  fi  astfel  perceput,  încât  sâ  fie  repar- 
tizat  pe  un  nutnâr  mai  mare  de  ani,  pentru  a 
nu  aduce  perturbâri  în  viatja  economicà  si  a  nu 
da  nastere  la  crizâ  în  va'orile  mobilire  si  imo- 
biliare. 

Se  vor  revedeà  s!  taxele  asupra  afacerilor, 
întroducând  si  un  impozit  asupra  luxului  si  a 
manifcstàrilor  exterioare  a  bogàtiei,  un  impozit 
asupra  vinului  ce  s'ar  pune  în  legâturâ  cu  a- 
.  bolirea  în  perspectivâ  a  taxelor  de  co  nsûm  interne. 

Pentru  a  echilibrà  bugetul  Statului,  va  fi  ne- 
cesar  un  spirit  de  économie  foarte  pronuntat.  Unui 
din  posturile  ce  greveazâ  mai  mult  bugetul  este 
acel  al  salariilor  functionarilor  care  delà 
960.000.000  dinainte  de  ràzboiu  s'a  ridicat  la 
3  miliirde  si  300  milioane.  Pentru  o  revenire  la 
starea  de  pace,  ar  trebui  sâ  restabilim  imperiul 
legei  de  libéra  concurenfâ,  la  care  insâ  seooun 
afarâ,  de  alte  considerafiuni,  actualcle  condifiuni 
générale  a  economiei  mondia'e  ;  cu  cât  orga- 
nismele  interaliate  ce  asigurau  în  timpul  râz- 
boiuluî  aprovlzionarea  fârilor  Infelegerii  au  în- 
cp.tat  sau  vor  încetà  finanfarea  delà  Stat  la 
Stat,  dispârând  ca  organisme  aleâtuite  numai 
pentru  ràzboiu,  cu  atât  se  accentaiazâ  tendiufe 
de  trusturi  în  {arile  produeâtoare  de  materii  prime 
si  alimente. 

Intr'o  astfel  de  situatie,  guvernul  este  de  pâ- 
rere  ca  în  loc  de  a  lâsà  comertul  în  voia  sa 
sâ  creize  situatiunl  intermédiare,  în  care  în 
locul  actiunel  exercîtatà  înainte  de  ràzboiu 
de  câtre  Stat,  sà  se  constitue  toate  forfele 
economice  libère  bine  oreanizate  si  susti- 
nute  de  Stat.  Or,  acest  lucru  necesità  menti- 
nereà  unui  control  asup  a  importului  pentru  J;  ca 
necesitâtile  luxului  sà  nu  prejudicieze  satisfa- 
cerea  celor  mai  esentiale  si  vitale  nevoi  aie 
tàrii. 

„Italia  nu  poate  sâ  fie  salvatà  de  cât 
prinfr'o  energicâ  politica  de  product'Une  si 
muncâ.  Este  »evoie  însâ  de  concursul  tu- 
turor;  al  capitalului,  al  muncii,  al  Statului, 
al  producàtorului  si  al  obUgatiunilor  fioan- 
ciare  si  industriale". 


50 


CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 


INFORMAJÏUNI  STATISTICE 
Producfia  mondîalâ  a  fierulai  çi  ofelului 


British  Fédération  of  Iron  and  Steel  Manufac- 
tures,   publicâ  urmàtoarele   date    privitoare  la 


productia  totalâ  a  fierului  si  ofelului  fu  pe- 
rioada  1900—  1918: 


Fier  brut 


Anul 

Anglia 

Statele-Unitô 

Germania 

Franta 

T  

1  one 

Tone 

1  one 

1  one 

1900 

8.960.000 

13.789.000 

8.521.000 

2.714.000 

1905 

9.608.000 

22.992.000 

10.988.000 

3. 077. 000 

1910 

10  012  000 

27.304.000 

14.793.000 

4.032.000  • 

1911 

9.526.000 

23.650.000 

1  5.534  000 

4.429.000 

1912 

8.751.000 

29.727.000 

17.753.000 

4.439.000 

1913 

10.260.000 

30.966.000 

19.292.000 

5.207,000 

1914 

8.924.000 

23.322  000 

14.392.000 

1915 

8.794.000 

29.916.000 

1  1.790.000 

1916 

9.048.000 

39.435.000 

1  3.285.000 

1 .447.000 

1917 

9.420.000 

38.821.000 

13.142.000 

1.684.000 

1918 

9.066.000 

39:052.000 

1 1.590.000 

1.297.000 

O  t  e  1 

1900 

4.901.000 

10.188.000 

6.646.000 

1.565.000 

1905 

5.862.000 

20.024.000 

10.067.000 

2.240.000 

1910 

6.374.000 

26.095  000 

13.669.000 

3.390.000 

1911 

6.462.000 

23.676.000 

15.019.000 

3.681,000 

1912 

6.796.000 

31.251.000 

17.302.000 

4.428.000 

1913 

7  664.000 

31.301.000 

18.959.000 

4.687.000 

1914 

7.835.000 

23.513.000 

14.973.000 

1915 

8  550.000 

32-151.000 

13.258.000 

1916 

9.196.000 

.42.774.000 

16.183.000 

1.952.000 

1917 

9.804.000 

45.061.000 

16.587.000 

2.232.000 

1918 

9.591.000 

45.073.000 

14.874.090 

1,912.000 

Din  datele  de  mai  sus  reese  descresterea  ui- 
mitoare  h  productia  fierului  si  a  otelului  în 
Franta  si  Germania  în  timpul  râzboiului  si  o 
mare  sporire  în  productia  Statelor- Unité  în  ace- 


las  period.  In  ceeace  priveste  Anglia,  se  vede 
cum  productiunea  fierului  a  râmas  oarecum  sta- 
tionarâ  fatâ  de  cresterea  cantitâ$ilor  de  ofel, 


Pre^ul  bumbacului  „AmericaM  în  1919  (în  lire  italiene) 


Redâm  mai  jos  un  tabloù  de  preturile  de 
de  vânzare  a  bumbacului  «America"  baza  12, 
dupà  buletinele  sàptàmânale  aie  Asociatiei,  Co- 


toniere  italiene,  întocmit  si  publicat  de  Buk  tinul 
de  informatiuni  comerciale  din  Roma  : 


6  Ianuarie  13  Ianuarie  20  Ianuarie  27  Iannarie  3  Februarie  10  Febr.  17  Febr.  24  Februarie 

15,60              —            13,30          12,45          12,45  11.—  '       11.—  10,40 

3  Martie  10  Martie    17  Martie  21  Martie   31  Mârtie  7  Aprilie  14  Aprilie  21  Aprilie 

9,98            9,50           9,15           8,75           8,65  9,10           9,10  9,35 

28  Aprilie       5  Mai    '    12  Mai       19  Mai      26  Mai  2  Iunie       9  Iunie  15  Iunie 

9,45             9,60            9,90          10,20          10,65  10,65          11,90  12.46 
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De  aci  rezultâ  câ  prètul  firelor  de  bumbac, 
foarte  ridicat  la  inceputul  anului,  a  scâzut  în 
continuu  pànâ  la  sfàrsitul  lui  Martie  pentru  a 
se  ridicà  din  nou  pânà  în  Iunie. 

Intrn  cât  preturile  de  mai  sus  sunt  în  raport 


direct  eu  preturile  bumbacului  brut  (nelucrat), 
dâm  uu  tablou  eu  preturile  asà  cum  a  fost  vân- 
dut  cif.  Genova,  la  epocile  indicate  bumbacul 
Middling  American.  - 


6  Ianuarie  13  Ianuarie  20  Ianuarie  27  Ianuarie  3  Februarie    10  Febr.  17  Febr. 

4,95             4,95  4,60  .         4,20            4",30            4,15  4,15 

3  Martie  10  Martie  17  Martie  24  Martie  31  Martie    7  Aprflie  14  Aprilie 

4,20             4,20  4,45         -4,55            5,20            5,30  5,25 

20  Aprilie        5  Mai  12  Mai       19  Mai      26  Mai       2  Iunie  9  Iunie 

5,30             5,30  5,30            6,20            6,90            7,30  6,40 


Piafa  francezà  în  prima 

(Preturi 

Grâul  (sufa  de  K^r.) 

Ovâzul 

Orzut 

fâinà  de  cilindru     —    —    —    —  — 
„      „    moarâ      —    —    —    —  — 
porumbul  —    —    —  • —    —    —  — 
pàinea     —    —    —    —    —  Kgr. 
Zahâr  (en  détail)  rafinat  : 

1)  zahâr   rafinat  cubic,   în   pachete  à  5  Kgr. 

2)  zahâr  rafinat  dln  trestie  Kgr. 

3)  zahâr      „    cubicsiîn  cutiimaïputin  de  1  Kg 

4)  zahâr  bueâti  de  orice  formâ  Kgr. 

Zahâr  ne  rafinat 
l)  zahâr  cristalizat  Kgr. 

Uleiuri  $i  seminfe 
Uleu  de  Arachide  comestibil  100  Kgr. 

net  gara  Marsilia 
Untdelemn  de  mûsline  rafinat 
seminte  de  in  suta  de  Kgr. 

seminte  de  rapi'tâ  9  . 

Petrol  :  se  coteazâ  pe  hectolitru,  franco  gara  Paris 
petrol  rafinat  disponibil  t 
petrol  alb 

esenjâ  mineralâ  rectificatâ 

Saxoleinâ  lada 
Ben  zo-motor 

» 

Alcool 

3/6  din  vin  86  grade  hectolitrul 
3/6    „  drojdie  86  „ 

rachiu  Montpellier  52°    —    —    —    — — 
de  drojdie    52°    —    _    —    —  "n  — 
Vinvri 

vin  rosu  curent  8  —  9,.  hectolitrul 
„    de  munte  superior  9—10°      —    —  „  — 
Cursul  oficial  al  càrnei  : 

de  bou 


jumàtate  a  anului  curent 
în  frs), 


24  Februarie 
4,20 

21  Aprilie 

5,25 


1/i  dinapoi 


Kgr. 


Aprilie 

Maiu 

•  Iunie 

Iulie 

75 

75  — 

75  — 

75  — 

55 

55  — 

55  — 

55  — 

55 

55  — 

55  — 

55  — 

50 

50  — 

50  — 

50  — 

50 

50  — 

50  — 

50  — 

0,55 

0,55 

0,55 

0,55 

2,10 

2,10 

2,10 

2,10 

2,10 

2,10 

2,10 

2,10 

2,50 

2,50 

2,50 

2,50 

2,— 

2,-  ♦ 

2,— 

2,— 

1.90 

1,90 

1,90 

i  ,9cr 

385.— 

445-450 

400-410 

545,— 

210.— 

200-220 

160.— 

1  35, — 

140,160 

180-190 

51,75 

51 ,25 

51,25 

51,25 

61,75 

61,25 

61,25 

61,25 

101,85 

91,25 

91,25 

91,25 

30,75 

30,75 

30,75 

30,75 

53,75 

48,75 

.  48,75 

48,75 

700,— 

850,— 

850,— 

850,— 

510,— 

470,— 

290,— 

400,— 

70-75 

76-90 

86-90 

1 10-120 

76-80  . 

80-90 

99-95 

120-125 

6,20-7,20 

3,40-7,20 

4  —  7 

2—5.70 
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Va  dinainte  —  —  —  —  —  ^—  Kgr. 
muschiu  —     —     —    —    —     —  — ■    '  n 

de  vi\el 

1-a  calitate    —    —    —    —     —    —  „ 

3-a  l 

de  miel  oaie 

1-  a  calitate    —    —    —    —    —    —  „ 

2-  a  —    —    —    —    —  — 

miel  de  lapte —    —    —    —    —    —  „ 

de  porc 

1  -a  calitate  —    —    —    —    —    —  „ 

purcel  de  lapte     —    —    —     —  bucata 
Furaje 

lucernâ    —     —     —     —    —  500  Kgr. 

fân-    ------  - 

pae  de  grâu  —     —    —     —    —  —  „ 

(in  ac'este  preturi  intrà  transportul   la  domiciliu 
eu  toate  taxele  furajelor  din  Paris). 

Unt,  ouâ  si  brânzeturi 

unt     —    —    —    —    —    —    —  Kgr. 

ouâ    —    —    —    —    —    —    —  mi  a 

brânzà  I-a  calitate    —    —    —    —  10  Kgr. 

«  rt  „  » 

Orez  din  India  —    —    —    —       100  Kgr. 
Orez  glacé —    —    —    —    —  „ 


3  —  4,40 
6  —  1 1 
3,90-4.80 

7,70-8,60 
6,70-7,60 
3,20  5,80 

9,50  11,90 
9,20-8,90 
4,20-8>0 
4.50-7,50 

7,50-8.50 
6,50-7,40 
100-240 

240-260 
220-240 
65-  75 
65-  75 


14-80 
400  420 
180-200 
165-175 
1  10 
120 


:,—  4,20  1,40- 
6,-13,50  6 
2,40  4,1!)    2  — 


3,20  2  —  3,40 
12     5  —  10 
4       2—  4,20 


8  —9,20 
6,90-7,90 
3,50-6,70  4 


8,40-9,40  5,80-6,80 
7,20-1,30    5  —  5,70 


-7,10  3-4,90 


8,50-10  9- 

7,20-8,40  8 

4  _  7,20  5 

5  —  8  5: 


10,50 
■  8,90 
7.90 


8,50  8,80  7,70-8,40 
7  8,40  7-7,60  , 
80—250  80-200 


240-260 
220-240 
65-  75 
65-  75 


9  —  10 
405-430 
40-100 
25-  38 


230  240 
200-230 
80-  9*5 
80-  90 


10-14 

500 
70-150 
35-  70 

1 15-125 


8,50-9 
6,50-7,90 
4,50-6,40 
5  —  6,50 

7  —  8,30 
4—6,90 
80—200 

220-250 
190-220 
100-1  10 
95-105 


10—12 
495-500 
80-185 
50-78 


Virgiliu  Ciulli 


INFORMATIUNI  ECONOMICE 


Republica  Âustriei  germane 

Republica  Austriei  germane  redusà  la  pro- 
pnr|:iunilè  stabilité  prin  declaratjunea  d  n  22 
Noembrie  1918  si  pria  deciziunea  pentru  pune- 
rea  in  aplicare  din  3  lanuarie  191 9, va  pâstrà  si  pe 
viitor  legàiuri  economice  strânse  eu  Romania, 

Aceastà  situat/une  este  motivatâ  de»: 

a)  diferen(ierea  produselor  ambelor  t,àri  ;  b) 
posibilitatea  ment/nerii  productj'unei  si  a  circu- 
latiunei  in  Austria  germanâ  chiar  de  pe  acum; 
c)  asezarea  geograficà  a  acestor  douâ  fâri  si 
facilitatea  de  transport  pe  Dunâre  si  d)  desimea 
populatiunei. 

Austria  germanâ  prez.'ntâ  astâzi  din  vechea 
supraf&tâ  totalà  de  28.194.234.  ha.  numai 
10.  .770.694  ha.  (fârâ  suprafa[a  neproductivà 
de  1.895.595  ha.),  adicâ  un  procent  de  38.20% 
pentru  suprafaja  cultivabilâ  si  59.04%  p.ntrn 
cc-a  necultivabilâ.  Popu'atiunea  Austriei  germane 
ar  fi.  dypà  statistica  din  1913,  de  10.285.564 
locuitori. 


Avâni  în  vedere  cansiderentele  de  mai  sus 
precum  si  faptul  cà  Austria  înainte  de  ràzboiu 
se  aproviziorà  din  Romani'  eu  tôt  felul  de  ma- 
terii  prime  ca;  céréale,  pstrol  si  lemne,  vedem 
dar  câ  usor  se  vor  puteà  luà  eu  nof  relatiunile 
comerciale. 

Aceasta  eu  atàt  mai  mult  eu  càt  astâzi, 
Austria-germanà  a  infiintat  vàmi  contra  tuturor 
statelor  nationale  nâscute  din  dezagregareà  fostei 
inonarhii  si,  câ  prin  tratatul  de  pace  nu  este 
posibil  o  favorizare  a  acestor  state;  va  fi  foarte 
usor  în  lipsa  totalà  de  productiune  proprie,  sà 
luptàm  contra  conçurent^!  Americei,  singura  care 
poate  ar  fi  de  temut,  atât  pentru  exportul  de 
céréale,  càt  si  pentru  petrol. 

In  ceeace  priveste  cerealele,  Ausrria  germanâ, 
nu  va'  fi  in  stare  sâ-si  acopere  nici  1/3  din 
consumul  intern  pentru  o  populatie  ce  am  presu- 
pune  câ  este  de  1  l  milioane. 

Consumul  pâinei  in  Austria  tn  titnp  de  pa- 
ce erà  de  32    mil.    quintale,  iar-    al  Austriei 
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germane  eu  1 0.3  mil.  locuitori  de  11.5  mil.  quin- 
ta'e  iâinâ. 

Récolta  de  grâne  si  secarà  Jn  1913  în  Au- 
stria  germanâ  a  fost  de  15  3  milioane  quintale, 
din  care  se  scade  15%  semin^e  si  furaje,  30% 
târâte  si  altele  ;  ràmân  8.4  milioane  q. 
Dacâ  luàm  ca  bazâ  datele  din  timpul  de  pace, 
revine  pe  zi  pentru  fiecare  locuitor  câte  223 
grame  fàinâ,  care  se  reduce  la  108  gr.  pe 
1918,  cànd  récolta  a  fost  numai  de  7.4  mil. 
quintale.  Dacâ  insâ,  se  calculeazâ  cota  zilnicâ 
de  300  gr.  de  locuitor,  rezultâ  un  consum  de 
11.3  mil.  kilograme,  de  unde  deci  un  plus  de 
consumatie,  care  trebuie  sa  fie  importât. 

Noi  am  importât  "in  fosta  monarhie,  în  1913, 
màrfuri  ca  :  metale,  textile  végétale  si  tesàturi, 
lànà  si  tesâturi,  masini,  piele  si  articole  de 
piele,  produse  chimice  si  farmaceutice,  sti- 
clârie,  hârtie  si  vechicule,  în  valoare  totalà 
de  lei  84.546662;  cea  mai  mare  parte 
din  aceste  produse  au  fost  aduse  din  Austn'a, 
datorità  faptului  câ  are  o  industrie  mult  mai 
desvoltatâ  decât  slate'e  din  care  se  compuneà. 

O  s'tuat'e  sumarâ  a  industriel*  Austriei  ne 
va  permite  sà  vedem  aceasta.  Austn'a  germanâ 
are  59  fabrici  de  masini  agricole  din  totalul  de 
173  al  fostei  monarhii;  eu  6311  ch.  v.  din  tota- 
lul de  13819  ;  2798  masini  pentru  fier  din 
totalul  de  678*;  487  masini  pentru  lemnârie 
din  totalul  de  1299;  412  turnàtorii  din  totalul 
de  900  plus  491  alte  masini  dintr'un  total  de 
1 158. 

In  cecace  priveste  bumbacul  si  articolele  de 
lânà,  Austn'a  germanâ  va  ocupà  primu!  loc,  fatà 
de  celelalte  state  noi,  dat  fiindcà  posedâ  in- 
stalatiunile  de  torcàtorie  si  tesâtorie  cele  mai 
multe  si  cele  mai  perfectionate. 

In  indnstria  bumbacului  funcfioneazâ  265 

fabrici 

„  lànei  functicneazà    +82.000  tor- 

càtorii  ;  24500  râzboaie  mecanice. 

In  industria  inului:  21  toreâtorii,  20  fabrici 
de  afS,  tesàtorii  141  si  pentru  benzi  si  împl°- 
tituri  13,  pe  când  in  teritoriul  ceh  sunt:  5  tor- 
eâtorii, 2  .fabrici  de  a{â,  62  tesàtorii  si  3  pentru 
benzi  si  impleti^iri. 

In  industria  cânepei  functjoneazà  ;  8  toreâtorii, 
7  toreâtorii  de  jutâ  din  totalul  de  1  1  al  fostei 
monarhii,  7  tesàtorii  de  cânepâ  din  totalul  de  11, 
frânghierii  mecanice  10  din  totalul  de  19  si  în 
industria  mâtàsei  54  fabrici   din  totalul  de  65. 

Tôt  a;à  de  bine  stâ  Austn'a  germanâ  si  în 
industria  tâbâcâr.ei  si  în  industria  chimicà  si 
farmaceuticâ.  Alâturi  de  acestea  putem  cità  : 
industria  sticlei  si  a  articolelor  de  sticlârie, 
care  au  luat  o  foarte  ma  e  desvoltare  în  timpul 
râzboiului 


In  induslria  hârtiei  cota  cea  mai  mare  în 
productif,  fajâ  de  statele  noi  o  dà  tôt  Austn'a 
germanâ. 

In  fine,  Austn'a  germanâ  îsi  menflne  întàie- 
tatea  sub  raportul  industriel'  locomotivelor,  a  va- 
goane'.or  si  automobilelor,  fatâ  eu  celelalte 
state  noi. 

Din  cele  arâtate  mai  sus;  reiese  clar  câ,  Au- 
stn'a germanâ,  desi  redusà  la  Va  din  întinderea 
ei  dinainte  de  râzboiu,  totus  posedâ  mai  toate 
industriile  importante,  reprezentate  pn'ntr'un  pro- 
cent  destul  de  mare. 

Se  observà  în  acest  stat  o  inclinatj'une  de  a 
se  reluà  relatiunile  eu  România  si,  ar  fi  de  do- 
nt ca  raporturile  comerciale  sâ  se  stabileascà 
cât  mai  curând,  de  oarece  Putenle  mari  din 
Apus  cautâ  pe  cât  este  posibil  s^-si  atragâ 
întreg  comertul  Austriei  germ  ne.  Franfa  si 
Italia  au  trimes  comisiuni,  cari  lucreazâ  în  a- 
cest  sens. 

Pentru  a  se  puteà  atinge  mai  iute  scopul  si 
pentru  a  se  puteà  legà  cât  mai  strânse  relatiuni 
comerciale  intre  noi  si  Austn'a  germanâ,  ar  fi 
bine  sà  se  înfiinieze  un  birou  eu  urmâtoarele 
atributiuni: 

1 .  Dé  a  restabili  legâtura  intre  produeâtor 
§i  cumpâràtor  ; 

2.  De  a  supravegheà  traisac^ium'le  ; 

3  De  a  gâsi  debuse'uri  pentru  produsele  târii 
si  a  càutà  origina  locurilor  de  cumpârare  si, 

4.  De  a  servi  de  birou  de  informatiuni,  atàt 
Ministerului,  çât  si  particular.lor. 

Deasemenea  pentru  a  se  evità  orice  rizic 
financiar,  toâte  afacerile  eu  Austn'a,  s'ar  puteà 
face  pe  cale  de  convent/iuni,  eu  sau  fârâ  com- 
pensatii. 

Pentru  a  se  usurâ  accesul  comerciantilor 
nostripe  pia^a  vienezâ,  am  puteà  exportà,  în  lipsâ 
de  altceva,  petrol  eu  derivatele  lui  ;  aceasta  ar 
aveà  drept  consecint,à  ridicarea  valutei  romàne. 

In  privinta  exportului  nostru,  nu  trebuie  sà 
pierdem  din  vedere  Rusia  vesticâ  si  Balcanii, 
care  formeazâ  pentru  produsele  românesti  de- 
buseuri  sigure.  (Extras  din  raportul  d-lui  G. 
Dimitriu,  agentul  nostru  comercial  la  Viena).. 

Situafîa  economicà  a  Japoniei 

Isbucnirea  râzboiului  mondial  aduce  eu  sine 
o  stagnare  urmatâ  de  o  mare  îngrijorare  in  ce 
priveste  afacerile  comerciale  aie  Japoniei.  A- 
ceastà  perturbare  n'a  durât  însâ  decât  câtevà 
luni  la  inceput,  dupâ  care  situatj'a  se  schimbâ 
devenind  eu  totul  favorabilà  acestei  \&ri.  Cau - 
za  principalâ  care  a  déterminât  aceastâ  pros- 
peritate  exceptionalâ  este,  în  primul  rând,  ex- 
tenziunea  comertului  de  export. 
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Exportul  Japoniei  s'a  urcat  delà  432.412.873 
yeni  în  1907  la  526.981.842  yeni  în  1912  si 
la  1.603.005.048  yeni  in  1917. 

Importul  a  fost  de  494.467.346  yeni  în  1907, 
618.992.277  yeni  în  1912  si  4.035.811.107 
yeni  in  1917.  Pânâ  la  isbucnirea  râzboiului 
mondial  valoarea  importafiunilor  depàs^a  pe  acca 
a  exportatiunilor  ;  incepând  din  1915  lucrurile 
se  inverseazâ,  exportul  întrece  in  fiecare  an  im- 
portul. 

Exportul  de  lingouri  de  aur  s'a  ridicat  delà 
40.675.209  yeni  în  1915  la  150.639.064  yeni 
în  1917  ;  lingouri  de  argint  s'au  exportât 
pentru  3.890.815  yeni  în  1915  si  3.097.276 
in  1917. 

Importul  lingourilor  de  aura  fost  de  24,159,370 
yeni  în  1915  si  de  386.990.585  yeni  în  1917. 

In  ce  priveste  importul  în  19}7,  eu  foarte 
rari  exceptj'i,  toate  categoriile  de  mârfuri  sunt 
în  progrès.  Bumbacul,  lâna  si  în  spécial  toate 
fibrele  textile  sunt  în  mare  urcare  : 


Import    (valoarea  in  yeni) 
1917    •  1916 


1915 


bumbac  brut  33o.976.o81  276.o88.674  217.3i6.o63 
lânâ  52.112.487    33.506.690  30.584.249 

in,  cânepâ,  iuta    18.433.3o5     9.123.567  8.423.ool 

Importul  celorlalte  principale  articole  In  1917 
se  cifreazâ: 

a)  Articole  semifabricate. 


Fier  (bucàfi,  lingouri,  etc.) 

„    (vergele,  unghiuri  etc) 

„  (tuburi) 
Plumb  (lingouri  si  plâci) 
Alamâ  si  lingouri  de  bronz 
Extracte  de  tanin 
Sodâ  causticâ 


25.200.000  yeni 
166.600.000 
8.800.000 
5.800  000 
10.100.000 
1.100.000 
13.300.000'  „ 

b)  Articole  terminale  : 

Locomotive  si  masini  .  29.800  000  „ 

Fabricate  de  lânà  6.200.000 

Importul  de  petrol  s;  derivate  ce  se  face  din 
Indiile  Olandeze  si  din  Statelc-Unite  se  ci- 
freazâ astfel: 


1917 

1916 

1914 

4oo 

587 

2255 

49o4 

4983 

64ol 

53o4 

557o 

8657 

Indiile  Olandeze 
Statele-Uiiite 

Total  . 


Exportul.  —  In  ce  priveste  exportul,  materiile 
alimentare  (eu  excepta  berei),  materi  le  prime 
si  semifabricatele  aratâ  o  creçtere  constantâ. 
Dintre  acestpa  din  urmâ,  mâtasea  crudâ  (soie 
grège)  în    1917  aratâ  o  creçteie  mare  fa|â  de 


1916,  iar  firele  de  bumbac  Je  ychi  3o.ooo.ooo. 
"  Aceastà  caracteristicà  urcare  se  menfine.in 
gênerai  si  pentru  produsele  complect  fabricate, 
desi  au  mai  putinà  generalitate.  In  spécial  pro- 
dusele fabricelor  de  bumbac  eu  o  valoare  de 
127ooo.ooo  yeni  în  1917  fa^à  de  60.000. 600  in 
1916  si  hârtia  eu  1 6.000.000  yeni  în  1917  fa^â 
de  9.000.000  yeni  in  1916  aratâ  cele  mai  mari 
cresteri. 

Iatâ  cari  sunt  cele  mai  importante  categorii 
de  mârfuri  exportate  in  1917: 

Produse  alimentare. 

Yfllc.irfa  în  Yeni 

Orez  14.600.000 
Fasole  si  mazâre  33.600.000 
C'aiu  21.700  000 

Zahâr  rafinat  26.1 00.000 

Conserve  alimentare  7.300.000 

Maferii  prime. 

Desenuri  de  mâtase  16.500.000 

Cârbuni  26.400.000 

Lemn  14.700.000 

Semifabricate. 

Uleiu  de  rapifâ  3.909.000 

Unturâ  de  peste  3.600.000 

Suif               '  6  100.000 

Mâtase  crudâ  (soie  grège).  .   .  355.100.000 

Torturi  de  bumbac  .   .    .   .  .   .  108.100.000. 

Zinc  (lingouri  si  plâci)   20.900.000 

Arlicole  complect  fabricate. 

Fabricate  de  piele   6.600. 000 

Chibrituri   24.500.000 

Pongée   47.500,000 

Fabricate  de  bumbac  127.500.000 

lânâ   7.300.000 

Batiste  de  mâtase   3.600.000 

Flanele  tricotate   167700.000 

Alte  tricotage   9.000.000 

Nasturi  10.000.000 

Hârtie  .16  000.000 

Olârie  .    .  ■  14.000.010 

Sticlârie  ^i  obiecte  de  sticlâ  ....  4.400,000 
Jucârii  «.400,000 

Cel  mai  important  client  al  Japoniei,  delà  de- 
clararea  ràzboiului,  este  Anglia  (impreunà  uc 
Indiile  Engleze),  China  si  Rusia  (impreunà  eu 
Siberia),  dupà  cari  vin  Statele-Unite  si  Suedia. 

Principalele  {Sri  furnizoare  aie  Japoniei  sunt 
tôt  cele  de  mai  sus. 

Miscarea  portarilor.  Vase  iitrate  si  iesite  in  si 
din  porturile  Japoniei  : 

1917  (1000  tone)  1916(1000  tone) 

întrare  .    .  19406    20563 

lesire  .    .    19444    20553. 


Dacâ  tinem  seama  de  stabilitatea  tonajului 
între  anii  1917  si  1916  atât  la  intrare  cât  si 
la  iesire  iar  pe  de  altâ  parte  demarea  crestere 
a  valorii  comertului  exterior  al  Japoniel  delà 
1.883  896.000  yeni  în  1916  la  2.638  816.000 
yeni  in  1918,  concluzia  logicâ  a  faptelor  este 
— ,  câ  aceasta  plus  valutà  se  datoreste  nu  unei 
activitàti  comerciale  legate  de  o  crestere  de  vo- 
lum,  ci  urcârii  exorbitante  a  pretului  tuturor 
produselor  bazate  pe  specula^iune.  a 

Important  de  vàzut  este  participarea  elemeu- 
tului  national  in  afacerile  comerciale  aie  tàrei. 
In  1901  propor(ia  între  Japonezi  si  celelalte 
nationalitàti  în  cele  douà  porturi  comerciale  aie 
Japoniei  Kobe  si  Jokohama  erà  pentru  Kobe 
de  32%  japonezi  si  68%  stràini  ;  pentru  Joko- 
hama 26%  japonezi  si  74%  streini.  Dupâ  10 
ani  în  19  iO,  aceste  cifre  sunt  reduse  la  :  pentru 
Kobe  60%  japonezi,  40%  strâini,  pentro  Joko- 
hama  la  43%  japonezi,  57%  strâini, 

Din  cele  ce  preced  am  constatà  progresul 
économie  surprlnzâtor  ce  Japonia  l'a  fàcut  în 
timpul  rî  zboiului  actual. 

Ea  fiind  singurà  din  cele  cinci  mari  puteri, 
cari  n'a  luat  parte  directà  la  ràzboiu  decât  într'o 
foarte  micâ  mâsurâ,  a  avut  în  schmb  rolul  a- 
provizionàrei  aliatilor.  Odatà  râzboiul  terminât, 
tôt  acest  surplus  de  producfiune  trebuie  sà-si 
gâseascâ  un  dubuseu  exterior  ;  în  mad  natural 
prin  urmare  putem  spune  cà  situafia  economicâ 
actualà  a  Japoniei  este  favorabilà  transactiunilor 
exterio?  re. 

In  ce  priveste  tara  noastrâ,  articolele  ce  ne 
intereseazâ  ar  fi  în  primul  rând  {esàturile,  tri- 
cota je  le,  mâtàsurile  (fn  spécial  pongée,  importât 
chiar  de  Franfa)  fire  de  in  si  de  cânepà,  cupru 
sub  toate  formele,  câteva  produse  chimice  si 
farmaceutice  etc. 

Chestiunea  legâturilor  noastre  eu  Japonia 
veste  subordonatâ  insâ  la  douà  condi'tiuni  prin- 
cipale: navlul  si  schimbul.  Astàzi  nu  existà 
Unie  directâ  de  cargoboturi  între  Japonia  si  tara 
noastrâ.  In  timpuri  normale,  Societatea  „Flota 
Voluntarâ  Rusà"  aveà  o  linie  directâ  Joko- 
hama Odesa,  astfel  câ  s'âr  fi  putut  intercalà  o 
escalâ  la  Constata.  In  prezent  aceasta  linie 
este  întreruptâ  astfel,  câ  nu  putem  decât, 
sau  sâ  facem  o  încàrcàturâ  pe  vapoarele  me- 
sageriilor  maritime  ce  fac  linia  Japonia-Marsi- 
lia  operând  un  transfer  la  Suez  pe  un  vapor 
românesc,  sau  sâ  încârcàm  pe  un  cargobot  ja- 
ponez  destinât  direct  pentru  un  port  românesc. 

Prima  soluté  întâmpinâ  greutatea  transfe- 
rului,  vasele  mesageriilor  neacceptând  a  face 
un  înconjur  prin  Marea  Neagâ,  ele  nefâcànd 
escalâ  decât  la  Suez. 

Solufia  încârcârei  directe  pentru  România  pe 
un  vapor    japonez    implicâ    în  sine  rezolvirea 


schimbuluî  de  cargo  adicâ  vaporul  odatà  ajuns 
si  descârcat  in  portul  românesc  eu  ce  se  îna* 
I    poiazâ  in  Japonia? 

Singura  solutie  ar  fi  ca  sâ  se  poatâ  stabili 
un  incargo  indirect  adicâ  din  România  vaporul 
japonez  sâ  încarce  pentru  una  din  {à>ile  occi- 
dentale si  de  acolo  sâ  încsrce    pentru  Japonia. 

A  doua  chestiune,  eu  mult  mai  importantâ 
chiar  d?câtacea  a  navlului  când  este  vorba  de 
transactii  economice  în  timpul  actual  este  ches- 
tiunea schimbului.  Noi  nu  avem  schimb  eu  Ja- 
ponia si  eu  multà  siguranfâ  nici  nu  putem 
conta  pe  stabilirea  unui  asemenea  lucru  într'un 
scurt  timp* 

Solufia  în  aceastâ  directe  nu  poate  fi  gâ- 
sitâ  decât  iarâs  în  mod  indirect  prin  interme- 
diul  Parisului  sau  Londrei. 

(Extras  din  raportul  d-lui  dr.  Il  Je  Pisovski 
inspector  industrial). 

Viaja  economicâ  a  Statelor-Unite 
(din  Aprilîe  1918— Noembrie  1918). 

Participarea  Statelor-Unite  la  râzboiul  Eu- 
ropean  a  fost  un  nou  prilej  pentru  marea  re- 
publicâ  americanà  de  a  pune  în  evidentâ  imen- 
sele  resurse  de  tôt  felul  de  cari  ea  dispune,  pre- 
cum  si  puternica  ei  organiza^ie  economicâ. 

Comitetul  pentru  informarea  publicului  Sta- 
telor  Unité  aie  Americeia  publicat,  nu  de  mult, 
o  brosurâ  în  care  aratâ  eu  date  comparative, 
munca  desfâsuratà  si  rezultatele  ob{inute,  atât 
pe  tàrâmul  m  litar  cât  si  pe  cel  économie,  delà 
intrarea  Statelor  Unité  în  ràzboiu  pânâ  la  în- 
eheierea   armisti'tiului  eu  puterile  centrale. 

Ne  vom  ocupà,  în  cele  ce  urmeazâ,  de  par- 
tea  privind  chestiunile  economice. 

Coristrucfiunile  de  vapoare.  —  La  intrarea 
'  Statelor  Unité  în  ràzboiu  la  6  Aprilîe  1917, 
s'au  élaborât"  planuri,  de  o  importantâ  covârsi- 
toare  în  toate  ramurile  de  activitate  râzbo7 
nicâ.  Programul  pentru  construefia  de  va- 
poare a  fost  print  e  cele  dintâi  puse  în 
executie,  astfel  câ  constructia  marei  flote  ame- 
ricane  de  comert  este  o  lucrare  mai  importantâ 
chiar  decât  recrutarea  si  organizarea  armatei. 

Cresterea  niarinei  comerciale 

gantière  pentru  :  Aprilie  1917     Noembrie  1918 


Vapoare  de  otel  .   .   .   .37  77 

Constructii  de  lemn  .    .    .  24  .    .    .  .117 

„         „  ciment  .   .    0   7 

„    amestecate  .  .   .    0   2 

Total  61  203 


56 


CORRESPONDANCE  ECONOMISE 


Sant'ere  (particu- 
lare,  individ"al  ) 


Aprilie  1917      No°mbrip.  1917 


Constructii  de  otel  .  .  .162 
Constructii  de  lemn  .  .  73 
In  construcfie    ...  0 


472 

431* 

117 


Total   235  . 


1020 


Numârul  lucrâtorilor  din  santierele  de  con- 
strucfiuni  navale  erà  în  Aprilie  1 91 7  de  40.000, 
iar  in  Noembrie  1918  de  386.000. 

Numàrul  vaselor  cari  compun  flota  comer- 
cialà  a  Statelor-Unite 

Nnmarnl  vaselor    Tone  brute 

In  Aprilie  1917  .    .       .385        1  225.784 

Construite  Intre  6  Aprilie 

I917si  11  Nocmb.  1918  2185  3.091.695 
Datele  de  mai  sus  cuprind  : 
500  vapoare  de  otel,  în  total    2.056.81 4  tone 
403      »         „  lemn  pentru  mare  753.156  „ 

2076      „      pentru  navig.  internà  281.725  „ 

La  aceste  cifre  mai  trebuesc  adàogate:  891 
vase  stràine  eu  un  deplasament  total  de 
2.915.510  tone,  închiriate  de  càtre  „Schipping 
Boarâ"  sau  difen'ti  comercianti  americani. 

Actualul  program  al  Departamentului  de  ma- 
rinà  stabileste  constructia  unui  numàr  de  vase 
eu  un  deplasament  total  de  16.315.000  tone 
brute. 

Producfiunea  çantierelor  americane.  —  Intr'o 
singurâ  lunâ,  au  fost  lansate  în  santierele  a- 
mericane  vase  eu  un  tonaj  total  de  631.944  tone. 

Intr'o  singurâ  zi,  la  4  Iulie  1.91-8,  au  fost 
lansate  în  santierele  Statelcr  Unité,  94  va- 
poare, în  total  467.086  tone-brute,  —  42  din 
aceste  vase  erau  de  otel  si  52  de  lemn. 

Vaporul  pentru  càrbuni  „Tuchahoe"  (5.500 
tone)  a  fost  construit  în  27  de  zile. 

Un  singur  gantier  a  furnizat  în  mai  putin  de 
un  an,  21  de  vapoare  complect  terrriinate. 

In  timpul  unei  zile  de  lucru  de  8  ore  s'au 
bâtut  într'un  singur  santier,  în  trupul  a  7  vase 
27.816  nituri  de  otel  ceeace  înseatnnà  vreo 
3.477  nituri  pe  orà. 

Un  cargabot  de  fier  de  11.800  tone  a  fost 
construit  $i  amenajat  pânâ  în  cele  mai  mici 
amânunte  în  105  zile. 

Imprumutul  libertâfei.  —  Pentru  acoperirea 
imenselor  cheltueli  de  ràzboiu  a  fost  nevoie  de 
a  se  gâsi  mari  crédite  extra  ordinare.  Sumele 
necesare  au  fost  procurate  prin  lansarea  a  pa- 
tru  împrumuturi  numite  Jmprumuturile  Liber- 
iâfei". 

Cifrele  de  mai  jos  dovedesc,  în  mod  frapant, 


eu  cât  patriotism  s'a  râspuns  apelului  national 
Dati 


Subscrip.  in    Snbscr.  în      Ni  marul 
do'ari  dolari  subscriitori'or 


*)  In  aeeasta  cifra  se  cuprind  §i  acelea  pentru  con- 
structia de  vapoare  de  ciment  çi  couBtruetii  iimeotecate. 


1  ui  Imprum. 
al  libertàtei, 

2  Maiu  19l7.2.ooo  ooo.ooo  3.o35.226.85o  4.500.000 
2  lea  Impr. 

al  1  bertatfi  ; 

1   Oct.  1917.  3.000.000.000  3.8o8  000.000  9.4oo.ooo 
31ea  Impr.  v 
al  libertâtii  ;  6 

Aprilie  1918  3.ooo.ooo.ooo  4.176.51 6.85o  18.308.325 
4-lea  Impr. 
al  liberlatei. 

28  Sept.  1918  6.000.000.000  6.989.o47.ooo  21 .000.000 
0 

Produc(iunea  articolelor  alimentare  în  Sta- 
tele-Ur.ite.  —  Marile  cerinje  aie  ràzboiului  au 
necesitat  recollele  imense  aie  Statelor  Unité, 
nu  numai  pentru  satisfacerea  nevoilor  poporului 
si  armatei  americane  dar  si  pentru  aprovizio- 
narea  aliatilor  si  neutrilor. 

Aceste  nevoi  au  fost  acoperite  de  câtre  fer- 
mierii  americani,  prin  récolte  cari  au  bàtut  toate 
recordurile. 

Récolta  Statelor-Unite  la  1918: 
Grâu  918.920  Ô00  buscheli 

Grâu  si  alte  céréale  2.717.775.000 
Orz  232.000.000 
CartofJ  391.000.000 
Ovàz  L535.297.o00 
Fasole  19.791.000 
Secarâ  ^8.000.000 
Grâu  sâlbatec  26.000.000 
Orez  41.000.000 
Mere  24.400.000 
Media  lunarà  a  ex- 
portului  de  grâu  11.000.000 
Bumbacul. 

In  1  9 1 8  récolta  a  fost  de  1 3  000.000  baloturi 

Stocuri  disponibile  16.563.000^ 

Récolta  de  fân, 
în  1918  a  fost  de         99.300.000  tone 
iar  cea  de  tutun  de   1.228.000.000  pfunzi 

Producfiunea  cârbuntlor. 

Cârbuni  bituminosi 
(produsi  pânâ  în  no- 
embrie'1918)  550.730.000  tone 

Productiunea  maxi- 
mà  sàptàmânalâ  774.842      m  r. 

Productiunea  pro- 
babilâ  în  1919  600.000.000 

Producfiunea  ofelu'mi  ficrului. 

Productiunea  totalâ 
de  otel  în  1918  33.000.000  tone 

Productiunea  totalâ 
défier  brut  în  1918  42.000.000 

Productiunea  totatà 
de  tâblii  de  fier  în  1918  6.000.000 
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Productiunea  totalà 
de  sine  de  fier  în  1918  3.700.000 

Productiunea  totalà 
de  otel  p.  tunuri  în  191  8  5.500.000 

Grâdini  de  râzboiu.  —  Productiurïea  zarza- 
vaturilor  în  Statele- Unité  a  fost  intensificatâ 
prin  întrebuinfarea  terenurilor  pâràginite  si  a  altor 
terenuri.  Aceste  parcele  sunt  numite  „Grâdini 
de  râzboiu".  Numàrul  acestor  grâdini  a  fost 
de  5.283.000,  iar  valoarea  produselor  s'a  ri- 
dicat  la  525.000.C00  dolari. 

Progresele  industriel  armelor  si  munifiunilor. 
Date  comparative  asupra  productj'unei  în  Au- 
gust  1917  si  1918  : 

Angust  191?"   August  1918 

Tunuri  complecte  îm- 

preunà  eu  chesoanele  —  161 

Proiectile  de  artilerie 

(tipuri  întrebuint,ate 

in  Franfa)  —  1.945.428 

Proiectile  de  mare  ca- 

^  libru  —  1.163.215 

Srapnele  —  982.213 

Mitraliere  855  35.447 

Pusti  13.000  263.980 

Pistoale  si  revolvere  6.908  71.000 

Arme  de  mànâ,  mu- 
nit ie  (bueâti)  7.000.000  337.732.000 
Materii  explosibile  (pfunzi)  —  52.890.000 
Tractcare  de  artilerie  —  484 
Finanfe.  Numàrui  bâneilor  nationale,  al  bàncilor 
de  stat  si  a!  institutiunilor  de  économie  28000 
Sume  disponibile  .    .   .   .  40.525  000.000  dolari 

Cresterea  transporturilor  pe  Océan 

Carne  si  grâsim',  (carne  de  vacâ  si  de  porc, 
derivate  die  lapte.  pasàri  si  uleiuri  comestibile). 

Incàrcâtura  medie  timp  de  3  ani  (inainte  de 
râzboiu).  ......   .v.   .    .    645.000  tone. 

Incàrcat  delà  1  lulie  1917  pànà  la  1  Iulie 
1918  1.559  000  tone. 

Céréale  pentru  pâine. —  (Grâu  pi  surogate 
de  céréale). 

Incàrcâtura  medie  timp  de  3  ani  (inainte  de 
râzboiu),   3  320.000  tone 

Incârc»t  delà  1  Iulie  1917  pânâ    la  1  lulie 


1918    6.800.006  tone 

Zahâr  _(d in  Statele-Unite  si  India    de  vest. 

Incàicâtura  medie  timp  de  3  ani  (inainte  de 
râzboiu).1   618,000  tone. 

Incàrcat  delà  1  Iulie  1917  pânâ  la  1  Iulie 
1918   1.520.000  tone, 

Céréale  pentru  nutref. —  (cea  mai  mare  parte 
ovâz  pentru  armata). 

Incàrcâturâ  medie  timp  de  3  ani  (inainte  de 
râzboiu).   618.000  tone. 

Incàrcat  delà  1  Iulie  1917  pânâ  la  1  Iulie 
1918  ...    3.950.000  tone. 

Totalul  Incircârilor 

Incàrcâtura  medie  în  ultimii 
3  ani  (înainte  de  râzboiu)    .    .  5.533.000  tone 

Incarnat  delà  1  Iulie  1917 
pânàla  I  Iulie  1918    .    .   .   .  1^.820.000  tone 

Diverse 

1.  Totalul  datoriei  aliaflor  câtre  Statele-Unite 
erà  la  4  Noembrie  1918  de  7.732.976.000 
dolari. 

2.  Valoarea  asiguràrilor  fâcute  de  guvernul 
american  în  favoarea  soldatiior  si  famili  lor  lor 
erà  în  Octombrie  1918  de  30  x  bilioane  dolari. 

3.  Productiunea  de  zahàr  a  statelor  aliate 
in  1918  a  fost  de  6.000.350  tone,  o  urcare 
deci  de  peste  370.000  tone  fatâ  de  1917. 

4.  Armatele  americane  au  instalat  fn  Franta 
75000  mile  retele  telefonicesi  telegrafice.  Peste 
1000  de  locomotive  americane  asigurâ  în  Fran{a 
transportul  trupeler  si  materialelor   spre  front. 

5.  La  începutul  lutiei  -  Septembrie  1918  se 
construiau  în  Statele-Unite  zilnic,  câte  1000 de 
mine  marine. 

7.  O  fabricà  americanâ  de  automobile  in- 
stalatà  în  Franta  produce  zilnic  60  de  vechi- 
cuie  complecte  (Trucks)  si  câte  1 200  de  trâ- 
suri  si  500  motociclete  lunar. 

8.  Corpul  automobili?tilor  armatei  amer'cane 
numàrâ  tôt  atâti  ofi'teri  si  soldati  câti  luptâtori 
au  lûat  parte  din  ambele  tabere  în  luptele  delà 
Waterloo. 

(Rezumat  de  I.  Winter) 
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OFFRES  ET  DEMANDES 


Les  maisons  importantes  de  commerce  de 
l'étranger,  qui  désirent  être  en  relations  commer- 
ciales avec  les  négociants  des  marchés  roumains, 
sont  priées  d'adresser  au  Ministère  de  l'Indus- 
trie et  du  commerce,  service  des  informations 
commerciales,  à  Bucarest,  des  ofires  détaillées, 
accompagnées,  de  listes  et  catalogues,  avec 
prix,  conditions  de  transport  et  de  paiement,  afin 
que  par  l'intermédiaire  de  la  présente  publica- 
tion l'on  puisse  connaître  les  marchés  commer- 
ciaux. 

Les  négociants  roumains,  d'autre  part,  con- 
tribueront par  leurs  demandes,  insérées  dans 
cette  publication,  à  informer  le  monde  étranger 


Sur  les  besoins  du  marché  roumain,  et,  par  l'offre 
des  marchandises  sur  la  production  et  les  usa- 
ges de  nos  majehés. 

Une  attention  toute  spéciale  sera  donée  aux 
marchés  de  l'Orient  européen,  consummant  des 
produits  roumains, 

Le  Service  des  Informations,  du  Ministère 
de  I'nndus'rie  et  du  commerce,  sera  en  mesure 
de  donner  des  informations  exactes  et  à  temps, 
si  les  gràndes  maisons  de  l'étranger,  aussi  bien 
que  les  négociants  roumains  demeurent  en  rap- 
ports étroits  avec  ce  Service  et  veulent  bien 
contribuer  au  développement  que  l'on  se  propose 
dans  cette  rubrique  „Offres  el  demandes" 


En  Bessarabie  se  trouvent  disponibles  pour 
l'exportation,  de»  quantités  importantes  de  vin, 
de  noix  et  de  fruits  secs,  principalement  des 
prunes. 

Les  firmes  étrangères  qui  s'intéressent  aux 
articles  susment  onnés.  peuvent  s'adresser  au 
Ministè  e  de  li  dustrie  et  du  Commerce,  Ser- 
vice des  Informations,  afin  d'être  misesen  rap- 
port avec  les  Maisons  de  Bessarabie. 

Les  firmes  roumaines  qui  désirent  en're  en 
relations  d'affaires  avec  l'Espagne,  peuveiit  s'a" 
dresser  au  Ministère  de  l'Industrie  et  du  Com- 
merce, pour  être  m  ses  en  rapports  avec  la 
Maison  Quer  et  Rovira,  Calle  de  Caspe  12, 
Barcelone. 

La  firme  Ingénieur  I.  O.  Mayer,  en'.repri 
ses  nduatrieles  et  insolations  techniques,  Ca'ea 
Victoriei  28'  Bucarest,  cherche  représentants 
pour:  Ma:ériel  d'instalations  él ictrique?,  mo- 
teurs, dynamos,  etc.  pompes,  ascens  urs,  calo- 
rifè-es,  moteurs  à  benzine-,  fer  pour  constcuc 
tion  de  cluud  ères,  réservoirs,  etc.,  ainsi  qie 
carbid. 


„ViTESA"  Compagnie  de  Transports  Inter- 
nationaux et  Camionnages  S.A.  Bucarest  Rue 
Karagheorghevici  7  Société  constituée  en  1912 
"  avec  capital  roumain,  offre  ses  services  aux 
m  isons  d'expéd  bons  et  exportateurs  de  l'étran- 
ger pour  livraison  des  marchandises  aux  com- 
mère mts  et  industriels  du  pays,  enraisse- 
!  ments  de.  ra/nbeurs,  opération  de  dédouane- 
ment, camionnage,  ré  xpéditions,  ainsi  que  n'im- 
porte quelle  opération  en  liaison  avec  les  affai- 
res d'expédition. 

Oécole  mixte  du  village  de  „Cordâre.ii"  dis- 
trict de  Dorohoi,  désire  acheter  au  compt.nt, 
une  importante  quantité  de  coton  blanc  en 
é  heveaux,  (  nviron  25  vagons),  afin  de  le  dis- 
tribuer sans  aucun  bénéfice  aux  villageois. 

Adresser  les  offes  à  la  Correspondence  éco- 
nomique, Ministère  de  l'industrie  et  du  Com- 
merce, à  Bucarest. 

La  direction  de  la  station  balnéaire  d'Olâ- 
nrsti  désire  se  procurer  tout  ce  qu'il  faut  pour 
remettre  en  é*at  de  fonctionner  l'établissement 
de  bains,,  les  liôt  ls  et  les  restaurants: 
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1)  .  2  turbines 

2  dynamos  . 
500  éléments  batteries  pour  remplacer  la  force 
motrice,  à  vapeur,  par  celle  de  rivière  d'Olânesti 

2)  .  Tont  ce  qu'il  faut  pour  la  mise  en  fonc- 
tionement  de  l'établissement  de  bains  d'Olânesti; 
à  60  cabines,  tel  que  :  installation  d'hydrothéra- 
dhie  à  4  appareils,  pompes  centrifuges  électri- 
ques, pompes  à  vapeur  Worthington,  robinets 
etc.,  etc.,  etc. 

3)  .  Tout  ee  qu'il  faut  pour  li  mise  en 
fonctionnement  des  hôtels  avec  au  total  200 
chambres,  tel  que:  literies,  rideaux,  tapis,  bou- 
geoirs, services  de  lavabo,  lampes  à  pétrole, 
et:.,  etc. 

4)  .  Tout  ce  qu'il  faut  au  restaurant  des  bains 


pour  200  personne-,  tel  que:  linge  de  table,  assiet- 
tes, couteaux,  fourchettes,  cuillères,  servees  à 
café  au  lait  etc.,  etc. 

5).  Batteries  de  cuisine. 

Adresser   les  offres   à   la  Correspondence 

économique  au  Ministère  de  l'industrie  et  du 
Commerce,  à  Bucarest. 

Le  bureau  d'études  et  d'entreprises  mi  nier  ec 
et  industrielles,  formé  par  M-s.  Am.  de  Meyén 
ingénieur  industriel,  belge  et  P,  Domette,  in- 
génieur civil  des  mines,  français,  Pasagiul 
Roman  5  Calea  Victoriei  Bucuresti  e  t  en  rap- 
port avec  de  grandes  entreprises  métallurgi- 
qu  s  belges  est  s'est  assuré  la  fourniture  immé- 
diate de  machines»  mo'eurs,  chaudières  à  va- 
peur, auto-camions,  matériel  de  C.  F.,  etc, 


CERERI  SI  OFERTE  DIN  STREINATATE 


Renault  (Billancourt)  Seine,  trôsuri  si  ca- 
mioane  Renault,  tractoare  agricole  si  forestière 
Renault.  Maximum  de  venit  eu  minimum  de 
heltueli. 

Tractorul  —  Toueur  Agricole,  sistern  Filiz 
str.  Taitboui  3  Paris  ;  acest  tra  tor  de  cons- 
tructie  întreagâ  francezâ  a  fost  în  particular  a- 
preciat:  în  cursul  experie:it  -lor,  pentru  lucrâri  e 
aratului  :  rezultatele  date  sunt  datorite  chiar 
principiului  prinderii  pe  cabluri,  care  permite 
de  a  func{ionà  în  orice  timp,  eu  multâ  i  su»'  x\\\ 
si  o  mare  putere  (30—40  cai)  si  de  a  obtme 
un  venit  pe  care  nici  un  sistern  nu-1  poate  da 
(75-80%). 

Treuils  de  labourage  de  Dion  —  Bonton  : 
Sediul  Social  si  usinele,  36.  Quai  National 
Puteaux  (Seine),  aparat  de  traciuneprin  cablu, 
permitând  cultura  industriels.  Cu  cablul, 
agricultorul  poate  într'adevâr  sà-si  lucreze 
sdânc  pâmântuî  ;  el  îl  Iucreazâ  când  voeste  ; 
toatâ  força  motorului  nu  serveste  decât  lucru- 
lui.  Materialul  agricol  ce  iese  din  uzinele  Dion 
— Bonton,  atinge  gradul  cel  mai  înalt  de 
perfectinne,  care  s'a  putut  închipui  pânâ  acum. 

Societatea  de  construefie  si  de  întrefinere  de 
material  industriel  si  agricol  ,,Scemia"  9  rue 
Tronchet  Paris  (8-e)  dâ  urmâtoarele  lâmuriri 
a  supra  tract^arelor  ,,Scemia" 

Cultura  mjranicà  a  pâmânfu'ui  sau  mMo- 
cultura  prinde  si  mai  mult  râdâci ni,  acum 
djpà  râstoiui  2csta,  car?  a  ;du;  pierderi  asà 
de  mari  printre  oameni  si  vitele  de  muncâ. 


Unul  dintre  motoarele  care  va  fi  mult  în 
trebuint it  va  fi  'si  „Tractorut  Sc.'mia",  dat  fiind 
avantîgiile  pe  care  le  prezintâ  tractorul  direct 
si  anume  : 

1)  Pret'il  de  cumpârare  foarte  mie,  relativ 
cu  acel  al  tractoarelor  eu  scripete.  In  conse  i  tâ, 
dobânda  capitalului  angajat  si  ch  lt  lelile  anuale 
de  amortizare  nu  îngreuneazâ  mult  exp'oiarea. 

2)  .  Mecanhm  simplu,  întrelinere    put'n  cos 
tis'toare. 

•  3).  Tractor,  care  fo'oscste  tuturor  lu'crâri'or 
necesare  unei  mosii. 

1 1  afarâ  de  lucrârile  care  le  face  pentru  cul- 
.  tura  pàmàntului  secerar,  mai  serveste  la  câratul 
produ:telor,  transportul  gunoiulu*  si  a  îngn'sâ- 
m:n  elor  la  camp;  pune'n  miscare  mas  na  de 
bâta*,  con -asorii,  monle,  pompele  si  în  gênerai 
toate  ma^iiele  cari  réclama  o  fortâ  motrice- 
Mai  prezintâ  avanhgiul  de  a  lu:rà,  în  eon- 
ditiile  cele  mai  rele  ce  s'ar  prezintâ. 

Tractorul  Scemia  (si  tem  Snderson)  a  fost 
inventât  de  vreo  23  ani,  în  Anglia  si  a  ajuns 
azi  la  o  desâvârsitâ  perfe:tiune.  A  fost  rea 
marcat  pentru    simplicitate?,    forfa,  regularita- 

'    t;a  si   cinsumul   restrâns  de   petrol,  la  toate 
marile  expozit,ii,  fie  din  Fraisa,  fie  din  strâinàtate. 

I    Poate  înlocui  lucrul  a  6  perechi  boi  de  talie 
m'j'ocie  s^u  1-2  cai. 

Ara.  30  de  a r ii  pe  orâ,  la  o  adâncime  de 
20  cm.  sau  2  hect.  25  pe  zi  consumând  31  V4 

|    litri  de  petrol  pe  hectar. 
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Secerâ,  1  hect.  50  pe  orâ,  consumând  6  litri 
Va  de  pttrol  la  hectar. 

Treerâ,  consumând  9  litri  dt  petrol  pe  orâ. 

Tracfiune  pe  dram,  de  6—7  tone  pe  dru- 
mutile  pietruite,  consumând  0.  litri  300  pe  orâ 
kilometricâ. 

Tractoarele  ..Scemia"  sunt   vândute  urmând 
tariful  stabilit  ç!  sunt  livrabile  vagoti  Paris. 

Plata  se  face  Va  la  comandâ  çi  2/s  la  pii- 
mire.  Suni  garantate  pentru  6  luni,  contra  tu- 
turor  defcctelor  de  constructie  si  material,  a- 
ceastâ  girantie  fiind  limitatà  la  înlocuirea  pie- 
selor  cari  vor  fi  recunoscute  ca  defectuoase 
Pretul  se  va  indicà  u'terior  la  cerere. 

Lerlche  si  Luck  importatori,  produse  brute, 
materii  prime  si  produse  eh  mice  pentru  toate 
industriile  de  alimentare.  54  Rue  des  Francs 
Bourgeois,  Paris.- 

Danish  Machine  Compagny  pentru  fabricarea 
çitxportul  de  masini  —  instrumente  çi  niaçini 
pentru  lemnârie,  Copenhaga.  Constructia  maçi- 
nilor  —  instrumente  este  specialitatea  casei  çi 
„pentru  ceeace  se  raportâ  la  prêt  §i  la  calitate, 
easa  este  la  înàljime  sub  toate  raporturiie  çiîn- 
fruntând  o  ice  concurentà  ;  —  societatea  este 
danezâ  çi  nu  reprezintâ  nici  un  interes  inamic, 
ceeace  se  poate  probà  eu  cerrificate  de  originâ 
neutrâ.  Casa  cautà  reprezentanti  pentru  Româ- 
nia  :  ofertele  se  pot  adresà  Ministerului  de  In- 
dustrie çi  Comert,  S.rviciul  informatiilor  co- 
rn ercia  le. 

C.  Semmler  Fils  &  C  nie,  58  Rue  de  Pa- 
radis, Paris.  Cautâ  un  reprezentant  pentru 
România,  eu  recomandatia  Ministerului  de  In- 
dustrie çi  comert,  pentru  tesàturi,  lingerie, 
etc. 

José  Btnsaude  I.  R.  Ing.  32  Boadway, 
New  York.  Comersanti  international)',  exporte- 
tori,  importatori,  ingineri,  antreprenori.  Depar- 
tament  de  produse  chimice;  Sulfat  de  cupru, 
suif,  bicarbonat  de  sodiu,  anilinâ,  tincturi.  De-  f 
partament  de  produse  metalurgice:  Fier,  otel, 
sârmâ,  aramâ,  metale  prelucrate  de  tôt  felul. 
Departament  de  automobile  çiaccesorii  :  Maçinide 
transportât  material,  maçini  agricole  si  industria'e. 
uleiuri  çi  unsori.  Adrese  telegrafice  în  timpul 
ràzboiului:  Bensaude  32  Boadway.  Doreçte  eo- 
respondentâ.  Ministerui  de  Indnstrie  çi  Comert 
din  România  îçi  ia  însârcinarea, 

Mailler-  Besse  &  C-nie.  Bordeaux  çi  Buenos- 
Airs,  negustori  de  vinuri  çi  bâuturi  spirtoase, 
Exportatori  de  toate  produsele  franceze.  Casa 
din  Buenos- A;res  este  organizatâ  spre  a  repre- 
zentà  casele  serioase. 

H.  S.  si  M.  W.  Snyder,  Inc.  65  Sout  Stret 
Boston,  Mass.  E.  U.  A.  Serviciu  de  export. 
Piei  de  coapsà   tanate  ultra    rapid  (crome). 


Capute  çi  carâmbiide  piele  de  cal.  Chevreau,  ju- 
màtate  »crome"  vopsite  în  .  negru  çi  culori. 
Pieile  noastre  n'au  concurentà. 

A,  A.  F.  Hamon,  Frères  Ingénieurs,  Con- 
structeurs H.  B.  d.  Haussmann,  Paris,  Ateliers 
de  constructions  métalliques  de  La  Courneuve. 
Doreçte  a  farnizà  constructiuni  metalice  (tôt 
felul  de  lucrâri  de  fier  ca  :  Poduri,  grinzi,  pi- 
loni,  sali,  uzine,  fabrici)  în  România,  stabilind 
relatii  eu  un  inginer  bine  introdus  în  industrie 
çi  dispus  a  reprezentà  case  în  România.  Reco- 
mandatia va  fi  fâcutâ  rkin  intermediul  Ministe- 
rului de  Industrie  çi  Comert. 

M.  T,  Galtaud,  çeful  depozitului  de  vin, 
Casa  Courvoisier  à  Jarnac  Charente,  France, 
solicita  intrarea  în  relatii  eu  o  casa  fâcând  co- 
mertul  eu  lemne  pentru  fabricarea  butoaielor  ; 
oferta  se  va  face  prin  intermediul  Ministerului 
de  Industrie  çi  comert,  serviciul  Publicatiunilor. 

Société  des  Automobiles  Brasier,  17  Rue 
Duret,  Paris  cere  Ministerului  de  Industrie  çi 
Comert,  sâ-i  recomande  o  persoanâ  onorabilâ, 
dispunând  de  un  garaj  si  amenajat  pentru  a  face 
reparatii  de  automobile  ;  Societatea  doreçte  sà 
confieze  acestei  persoane,  în  conditii  avanta- 
joase,  conce  iunea  tràsurilor  çi  motoarelor. 

Fabrica  Jakques  Jaegli,  din  Obex  Winterthur, 
oferâ  prin  agentul  nostru  comercial  la  Berna 
d-1  Alex.  Cusin. 

Ata  pentru  maçina,  râsucitâ,  cuprinzând  6  fi- 
riçoare,  marca  «Leul  de  aur",  neagrâ  çl  albà. 

500  Yards  No.  1O-20,  No.  24—40,  No. 
50-60  à  frs  131.40  à  fr?.  103.20  en  gros. 

150  Yàrds  No.  10  —  20,  No.  24  —  70  à 
frs  57.60  çi  45.60  en  gros. 

Ar,à  mercerisatâ,  6  firiçoare,  m  m  a  Apollo, 
néagrâ  çi  crem:  No.  20 — 30  çi  40  asortate,  a 
10  frs.  cartonul  eu  48  stde.  Plâtibil  înainte, 
net  fârâ  scont.  Mâr>furile  predate  gara  din  Obor 
Winterthur.  Spesele  postale  în  seama  cumpà- 
râtorului. 

Casa    Holzschul  und   Zaccoli-Fabrik  „Re 
form"  Wesistrasse  10  Berna,  comunicâ  d  lui 
V.  Cuzin  urmàtoarele: 

Va  oferim  sub  rezerva  vânzârei  çifâràoblfga 
noastrà  : 

64  duz.  de  piele  neagrâ  Box-C  lb.  8852  fu- 
suri  à  3  3t)  frs. 

48  duz.  de  piele  de  càprioarâ  neagrâ,  3982 
fusuri  à  3.20  frs. 

Circa  840  grosses  de  sireturt  de  ghete  de 
calitate  çi  lungimi  diverse  dupa  cum  urmeazâ- 

Cilit.  No.  1  de  60,  65,  70,-  75  cm.  lungime 
25,  25,  30,  30   ,  lâtime. 
à  frs.  7,  7.50:  8.—,  9.50  (duzina  de  duzini)= 
la  grosse. 
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Calit.  No.  2    30  duz.  de  d  z.  de  70  cm.  à  frs.  8.—  la  grosse 
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• 
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S) 
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70 
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1  Motor  electric  de  4  P.  S.*  nou,  sistem 
Oerhkon  à  900  frs.  Plata  se  face  în  mohedà 
elvetiani,  „net  au  comptant"  la  expedierea  mar- 
fei  din  Berna. 

Firma  Louis  Gathumel  din  Mazamet  (loca- 
lita  e  în  Tarn  Franta),  având  ca  specialitate 
, .Peaux  de  moutons,  laines  et  cuirots.  A- 
chats  et  vente  à  la  commission.  Dépôt  et 
Consignation")  se  oferà  imediat  ce  tratatul  de 
pace  va  fi  semnat,  sâ  se  pue  în  raport,  fie  eu 
negustorii  romîni  de  lânâ  brutà  furnizând  fa- 
bricele  no  astre  de  postav,  molleton  sau  fîanelâ, 
fie  direct  eu  fabrican{ii  pentruca  sâ  i-se  încre- 
dirteze  cumpârâturi,  ce  ar  trebaï  fâcute  pe 
piata  Mazamet,  cea  n  ai  mare  produeâtoare  de 
lânuri  de  toate  provenientele;  aceasta  în  schim- 
bul  unui  commision. 

Ca  referin{e:  Banque  de  France.  Crédit  Ly- 
onnais, Comptoir  National  d'Escompte  dè  Paris. 
D-l  C.  F.  Favier  directorul  firmei  „Savonnerie" 
„Le  Suveur"  Boulevard  Chave  256,  Marseille, 
trimite  Ministerului  de  Industrie  si  comert  liita 
de  spécialité  mai  jos  notate,  eu  urmâtoarele 
lâmuriri  : 

Casa  vinde  direct  si  exclusiv  clientelei  en- 
grosis'e  çi  contra  numerar,  neavând  voiajori, 
reprezentanti,  bancheri  si  deci  nefîmd  obligatâ 
sâ  majoreze  beneficiul  propus.  Osi  noastrâ  se 
oferà  a  trimite  mai  târziu,  odatâ  eu  restabilirea 
viet°i  economice,  esantioane  si  acordâ  mono- 
polul  de  desfacere  al  unui  prjdus,  pentru  o 
anumitâ  regiune  determinatâ. 

Specialiiâ;i  recomendate 

Savon  de  ménage  blanc  cuit  extra  pur  726/9 
Marque  Le  Mara  bout 
»       »        »         »    mixte  mi-cuit  extra 
Marque  Le  Sauver  . 
»       „  .     »         »    '   cuit  supérieur  '60% 
Marque  La  Fancille 
»       »       »      marbie  bleu  mixte  extra 

Marque  Le  Billard 
»       u    toi'ette  parfumé  en  boites 

Marque  Le  Marabout 
Les;vâ  în  pulberâ,  in  pachete  de  500  grs. 

Marque  Le  Sdvator 
Cassa  I.   Génard  &  de.  Agence  si  comi- 
sion.  Reprezentintà-lmport.   Adresa  telegraficà  j 
Génarco  Bruxelles,  vreà  sà  se  punâ  prin  mij-  j 
locirea  acestei  pub!ica|iuni  în  rela^ium"  eu  pro-  I 


ducâtorii  români  doiitori  de  a  exportà  pro- 
dusele  lor  in  B  lgia. 

Se  dâ  o  preferintâ  specialâ  produselor  ali- 
mentare  de  importât  în  Belgia 

Cassa  Ditte  Elisabeta  V-va  Graglia  et  C-ie 
Graii  Deposito  Turaccioli  di  Sagna  Torino, 
doreste  sa  reprezinte  pentru  Italia,  casele  ro- 
mânesti  exportând  în  spécial;  Petrol,  zahâr, 
slâninâ,  sâpun;  unturà,  aLool,  pro  luse  chimice 
fabricate  în  România  çi  tul.â.  Casa  diçpune  de 
magazine  mari  çi  poate  sâ  dea  garanti- serioase. 

Cassa  Les  Etablis sment s  ,,Agho"  parfumeurs 
21  Rue  de  la  Roquette  Paris,  (Xi)  voeçte 
sà  intre  în  relatiuni  eu  negustorii,  cari  desfac 
pudrà,  apâ  de  Colonia,  sâpunuri,  cremâ,  acà  si 
prafuri  de  gurà,  în  România.  Relatiuniie  se 
pot  stabili  çi  prin  comisionari  sau  reprezentanti. 

Pr<turi!e  çi  articolele  se  pot  cunoaçte  la  ser- 
viciul  informatiunilor  din  MinLterul  de  Indus- 
trie çi  comert. 

Casa  Gondrand  Frères.  Societate  francezâ  de 
Transport,  89  Rue  de  la  République,  Marse- 
ille cere  sâ  i'se  comunice  prin  mijlocirea  Mi- 
nisterului de  Industrie  çi  Comert  numele  ca- 
selor  comerciale,  cari  ar  dori  sâ  facâ  trans- 
porturi  maritime,  eu  produse  destinate  pentru 
consumatiunea  Frantei. 

Intreprinderea  »  Di  vision  of  opérations  United 
States  Schipping,  Board  Emergency  Fieet  Cor- 
poraion  II  Broadwoy  New-York  voeçte  a  se 
pune  în  relat'uni  eu  proprietarii  o!e  vapoare 
pentru  aprovizionarea  lor  eu  combus'ibil  lichid. 

Cassa  Luigi  Gramatica,  Genua,  Vico  S.  Luca 
2  int.  2.  Sî  oferà  a  procurà  màrfuri  italiene  çi 
cautâ  în  acest  scop  sâ  stab  leascâ  relat  uni  eu 
casele  importâtoare  delà  noi. 

Casa  R.ng  &Koflen  New  York  City,  13  Park 
Row  cautâ  sâ  s^biieascà  relaÇiuni  comerciale 
eu  România.  Firmele,  care  doresc  sâ  se  punâ 
în  legàturâ,  se  vor  adresà  M  nisterului  de  In- 
dustrie çi  Comert,  Serviciul  Informatiunilor. 

O  firmâ  importâtoare  elvefianâ  de  mâna 
întâiafoarte  bine  finantata,  caut  i  o  reprezentantâ 
în  Româniea,  care  sâ  fi  importât  mârfuri  din 
stràinâtate  timp  de  mai  multi  aui  çi  care  sâ 
desfacâ  articolele  electro  technice  de  toate  fe- 
lurile;  articole  industriale  în  fier,  o{el  çi  alte 
metale,  produse  aie  industrie  i  ceramice,  arti- 
cole pentru  economia  casnicà  çi  pentru  bucâ- 
târie:  cuverturi,  piei,  produse  textile  etc. 

Aceste  produse  se  oferâ  spre  cumpârare  çi 
altele  pentru  o  mai  départe  prelucrare. 

Referinje  se  cer  delà  o  mare  Bancâ  ro- 
mânâ.  Ofertele  se  fae  sub  cifra  14.240,  trimise 
la  „  SchwHzer  Exporteui"  Râmistrasse  5 i  7 
Zurich. 

O  casâ  de  export  elvefianâ  cautâ  reprezentanti 
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în  Româm'a  pentru  automobile,  maçini  u- 
nelte  çi  maçni  textile.  Oferta  se  va  àdresà  prin 
revista  L'exportateur  suisse  5 '7  Ràmistrasse 
Zurich. 

O  casâ  de  export  elvefianâ  cautâ  reprezen- 
tanti  în  România,  pentru.  desfacerea  de  cea- 
sornice,  pr.  duse  textile,  produse  farmaceutice 
çi  talc.  Oferta  se  va  adresà  prin  rev  sta  Ex- 
portateur suisse  5  7  Ràmistrasse  Zii  ich. 

A.  S.  Nordische  Metalwarefabrikker  (Nort 
h?rn  Metalware —  Fadories  Ltd.)  ne  informeazâ 
din  Coptnlia^a,  eu  .  ala  de  28  Aprilie  19 19, 
câ  fabricà  çi  oferâ  urmàtoarele  articole  ;  garni- 
turi  electrice,  lâmpi  electrice,  fier  de  câleat  e- 
lectric,  maçini  electrice  pentru  a  bate  covoa- 
rele,  bateni  electrice  pentru  întrebuintâri  culi- 
nare,  lâmpi  si  lanterne  eu  gaz  aerian,  usten- 
tensile  de  bucâtârie,  fier  de  câleat  si  comptori 
tôt  eu  gaz  aerian,  porcelanari  pentru  întrebu" 
intàri  technice,  abatjoururi,  sobe  în  fonte,  câ- 
minuri  çi  vetre,  articole  de  menaj,  artico  e  de 
fantez  e.  Cond  {iunile  de  cumpàrare  se  vor  da 
de  càtre  Minister,  la  Serviciul  Informatiunilor 
comerciale. 

Firmele  românesti,  cari  doresc  sà  intre  în 
relattuni  de  afaceri  eu  Spania,  sâ  se  adreseze 
Ministerului  de  Industrie  pentru  a  se  pune  în 
legâturâ  eu  cassa  Qu;r  et  Revira,  Galle  de 
Caspe  12  Bercelona. 

Stabilimente  Samama.  Frères  5  Boulevard 
Lou  s  Salvator  5  doreçte  sà  trateze  prin  inter- 
ventia  MinisUrulu»,  eu  case  româneçti  oferind 
urmàtoarele  màrfuri:  Héné  canâ  (pentru  pâr), 
Séné,  (Siminichie).  Amandes  coques  dures  Sicile 
(Migdale  în  coaje  tare  de  Sicilia),  Coaje  Va 
tare  (demi— dure-),  Amandes  coajâ  moale  nu- 
Tunisie,  Amandes  curante  (décortiquées), 
Amandes  de  maro:  5%  amare,  5%  amères, 
sacs  °/o  kgr..  brut.  Dattes  sèche?,  saines,  en  co" 
lii  de  10  kgr.  brut  pour  net  Noisettes  Sicile 
extra,  Thon  a  l'huile  de  Tunisie,  Tapioca,  Sar- 
dines à  l'huile,  Savon  verf,  Lait  condensé 
Saumonw  etc. 

Conditiuni:  fârâ  angajament  înainte  de  a 
tralà  ferm:  Preturile  de  mai  sus  se  înteleg 
franco  cheiul  Marsilia.  ambalaj  gratuit,  plata 
prin  inteimediul  unei  bânei  din  Marsilia,  con- 
tra predare  de  documente  de  exped  ère. 

Zivnosteska  Banka  din  Praga  oferâ,  prin 
Ministerul  de  Industrie  çi  Comert,  material  de 
lucru  çi  fier  pentru  lucrâri  de  canalizare  (tu- 
buri,  coturi,  mançoane  etc.)  topoare,  scaune  pre- 
sate  pentru  maçini  agricole,  nituri,  cântare  dé- 
cimale, tràsuri  uçoare  de  t*râ,  râçm'te  de  mânâ, 
împletituri  de  sârmâ,  piètre  de  ascutit,  din(i 
pentru  maçini  de  treerat,  sobe  Meidinger,  sobe 
de  trançee  din  tabla  càptuçità  eu  Chamotte, 
roabe  din    lemn  çi  fier,  maçini   de  bucâtârie, 


scoabe  duble,  vase  emailate,  osii  pentru  trà- 
suri, ferâstrae  pentru  pom»,  grâtare  pentru  sobe, 
burghie  pentru  fântâni,  potcoave,  mânere  pen- 
tru pile. 

Firma  Julius  Manhard  din  Wiena  IX/l  Pe- 
regringasse  4  oferâ  hârtie  de  tipar  pentru  ma- 
çini rotative,  pe  pretul  de  310  coroane  100  de 
kgr.   franco  vagon  netto  cassa  fârâ  scont. 

Societatea  internafionalâ  pe  acfiuni  pentru 
import  çi  export  din  Wiena.  Internationale  Ex- 
port  çi  Import  A  G.  Wien  oferâ  prin  repre- 
zentantul  sân  Oscar  Berkowitz,  Wien  XIII  Pia- 
ristengasse  54/23  : 

Tuburi  pentru  sondaje  eu  diferite  dimensi- 
uni,  vergele  de  fier  pentru  sondage,  geamuri, 
încàltâminte  militare,  hârtie  de  tipar  pentru 
jurnale. 

Dimensiunile,  preturile  çi  condi'tiunile  de 
platà  se  pot  vedeà  la  Minister,  Serviciul  infor- 
matiunilor  çi  al  pûblicatiuntlor. 

fohne  Dickinson  &  Co.  Ltd.  tondra  E.  C.  4 
Ol  l  Bailey  65  : 

1)  Fabricant  renumitei  hârtie  sugative  :  „A- 
soka"  care  e  cea  mai  bunà  calitate  çi  cuaos- 
cutâ  în  toalâ  lumea. 

2)  'Fabricantii  de  hârtie  englezeascâ  de  cali- 
tate superioarâ,  hârtie  de  tipar,  hârtie  de  scris. 
hârtie  pentru  cisete,  hârtie  coloratâ  pentru  légat 
càrt',  hâ  tie  de  desemn,  carton  pentru  câr{i  de 
visite,  hârtie  cromà  çi  litografice,  etc.  Fabrici 
la  Crox'ey,  Apslcy,  Na=h  çi  Home  .  Patk.  Ce- 
reti  oferte  çi  modèle  reprezentantului  de  co- 
mert re:ornandat  de  Ministerul  de  Industr  e  çi 
Comert- 

Evans  Sons  Lescher  &  Webb  Limited  Lon- 
dra,  Liverpool  &  New  York. 

Cea  mai  mare  casâ  de  export  din  Anglia  în 
droghe,   chemicalii  çi    preparate  farmaceutice. 

Iati  câteva  pretun  dupâ  cata  ogul  din  Apri- 
lie 1919  : 


Glicerinà 

frs. 

3.95 

Aspirinâ 

]>  ^ 

32.— 

Chininâ 

N 

140.— 

Bismut 

a 

48.— 

Cocainâ 

n 

2510. — 

Opium 

» 

267.— 

Morfinâ 

n 

122S.— 

Acid  Boric 

n 

2.75 

Preturile  sunt  supuse  fluetuatiuhei  pietei. 
Pentru  informatiuni  de  reprezentante  la  Mini- 
sterul de  Industrie  çi  Comert,  Serviciul  infor- 
matiunilor. 

Fabrica  Rannocher,  Hug.  &  Co.,  oferâ  prin 
D  nul  Al.  Cusin,  900  roch>te  pentru  copii  bro- 
date,  fâcute  din  calicot  à  5  frs.  bucata,  15000 
duzini  „Lorrainhemden"  din  calicot  19/21  à 
58  f  s.  duzina,  1000  garnituri,  Garnituren  vier- 


-eilig  auf  Madapolan  à  21  frs.  garniturà. 
Condifiuni  Netto  Cassa.  30%  restul  depus  la  o 
bancâ  elvetianà,  plâtibil  la  predarea  mârfei  ex- 
peditorului,  contra  predârei  frachtului. 

Fabrica  Kunzet  &  Ce.  din  Zurich  oferà  tôt 
prin  d-1  Al.  Cusin,  tôt  felul  de  articole,  fobricatie 
specialâ  în  sticlâ,  pentru  chimie,  fizicà,  industrie. 
Un  catalog  amànuntit  alacestei  fabrici  se  poa'e 
vedeà  zilnic  la  Ministerul  de  Industrie  si  Co- 
mert  Serviciul  informatiunilor. 

Firma  Arcold  Herzog  din  Berna  a  fâcut  ur- 
màtoarea  ofertà  prin  D-1  *A1.  Cusin,  agentul 
comercial  al  Ministerului  pentru  Elvetia  :  . 

Ofer  44  automobile-camioane  ,,Horch"  con- 
struite eu  îngrijire  din  material  de  prima  cali- 
tate.  Lada  (caroseria)  înaltâ  pentru  depunerea 
màrfurilor.  Poate  încârcà  4 — 5  tone.  Motor  55 
cai  putere.  Roatele  din  fa  ta  sunt  construite  eu 
nSpurkranz" ,  cele  dimpoi  tôt  din  fier  eu  prop- 
titoare  conduse  de  motor.  Aceste  proptitoare 
brevetate  se  miscâ  în  gâurile  existente  împré- 
unâ  eu  geanta  rotii  si  pot  fi  retrase;  când  ma 
sina  merge  pe  soseà  buna.  Partea  dinapoi  a 
bazei  de  încàrcare  este  mobili  lâsându  se  abià 
în  jos,  putând  as  f;l  servi  ca  dispozitiv  de  în- 
varcare.  Pretul  unei  masini  (inclusiv  permisul 
de  export)  este  de  40.000  frc.  în  monedâ  el- 
vetianà. Aceste  antomobile  sunt  practice  si 
construite  foarte  solid. 

Aceias  casâ  oferâ  r  rin  d.  A.  Cusin. 

1)  Fasole  albâ;  momentan  sunt  250  tone  eu 
pretul  de  1  frs.  30  centime  (valuta  francezà)  pe 
kgr.  la  M^rsilia.  Mostrà  alàturaiâ.  Of-  rta  este 
realizabilâ,  se  pot  predà  50 — 100  vagoane  în 
timp  scurt  ; 

2)  Ext  acte  p.  supe,  conf.  analizei  alâturate, 
De  predat  imed  at  sunt  circa  12.800  kgr.  à 
1 2  70 frs.  în  Svitera.  Marfa  este împachetatâ  în  vase 
de  circa  6y  kgr.  Vasele  gratuite.  Se  mai  pot 
predà  în  urmâ  3  vagoane.  Aceastà  ofertâ  este 
deasemenea  realizabilâ  ; 

3)  Fasole  albâ  si  mazâre  americanâ  conform 
mostrelor.  Preturile  notate  se  înteleg  pe  100 
lbs  engleze,  franco  bord  la  New-York,  plata 
contra  documentelor  de  încàrcare.  Fraclitul 
prezent  citca  frs.  25  pe  100  kgr. 

Firmele  mai  jos  notate  din  Àustria-  Germanâ 
oferâ  drin  d.  G.  Dimilriu,  agentul  comercial 
al  Ministerului,  la  Viena  : 

Fabrica:  Ferdinund  Burgstaller,  Wien,  X 
Gôtzgasse  10.  oferâ;  instilatiunl  pentru  ateliere 
de  fieràrie  (vetré  f  xe  çi  mobile,  foale,  plâci  de 
rihtuit  etc.)  Catalogul  çi  conditi  nile  se  pot 
vedeà  la  Minister  (Serviciul  inform  tiunilor  lo- 
merciale  çi  al  publicatiunilor). 

Fabrica  :  Maschinenfabtik  H.  R.  Glaser, 
Wien  Xi,  Quellenstrasse  No.  149  oferà  :  in- 


stalafiuni  complecte  pentru  fabrici  de  :  tàbâ:àr:e, 
var,  ciment,  îngrâs^minte  chimice,  talk,  sticlârie, 
produse  ceramiee,  instalatiuni  complecte  pentru 
rnâcinare  de  zgurâ,  asfa  t  si  culori  ;  fi  F  rie  i  de 
celulozâ,  mas  ni  pentru  fabric*ea  de  surog^te 
decàftà,  pentiu  mâciaat  sare,  condimen'e,  penttu 
sfârâmat  si  mâcinat  oase,  cieiu. 

Firma  lacob  Halberfeld,  Wien  II.  Obère- Do 
naustrasse  81,  Spezialhaus  fur  Damen-Bac- 
kfesch  and  Kinder  Konfectionen,  cferâ  confec- 
tiuni  pentru  dame  si  domnisoare. 

Firma  Max  Singer  &  Co.  Wien  I.  Neut- 
horgasse  17.  Wirkw^ren.en  gros,  oferà  împle- 
tituri  de  tôt  felul,  ciorapi  etc.  . 

Firma  O.  Weininger,  Wien,  II  Ob  Donau- 
straase  9.  Blusen- Erzengung :  en  gros-export. 
oferà  100  bueâtibluze  de  damâ  gâta  confect  onate 
din  maichizetâ  (l-a  Schweizer  Wollttamin) 
brodate  si  nebrodate,  executie  finâ,  pe  pretul 
de  K.  98  bucata  franco,  Wiena. 

Mai  oferà  alte  2000  bucàti  livrabile  8  zile 
dupâ  primirea  comenzei. 

Firma  Ferdinand  Gombrich  &  Co.  Wien.  X 
Holier  Marckt  Ur.  1,  oferà  màiâsuri,  t  roderii 
albe,  etaminâ  brodatâ  eu  alb,  etaminâ  în  cu- 
lori brodatâ,  tuluri  etc,  Mârfurile  se  aflâ  parte 
la  Wiena,  parte  în  Elvetia.  Pentru  mârfurile 
aflàtoare  la  Wiena  plata  se  va  face  în  coroane, 
iar  pentru  cele  aflàtoare  în  Eiveth,  în  franci 
elvet'eni. 

Firma  R.  I,  Packness  ;  Wien  III  ^Neuling- 
Gasse  23,  oferâ  :  metale,  tôt  felul  de  articole 
forjate  din  fier  çi  otel.  cositor  pentrr.  lipit,  ma- 
terial de  lustruit  §i  poleit,  masini,  de  ascutit, 
burghie  spirale,  ferâstrae  pentru  tâiat  metale  etr. 
Mai  of;râ  dispozitive  soeciale  din  otel  pentru 
împreunarea  curelelor  de  orice  mârime. 

.  (Lista  de  preturi  se  poate  consulta   la  Mi- 
nister). 

AUgemeine  Maschinen  Handelsgeselschafis 
m.  b.  H.  Wien  I.  Dominikanerbastei  10,  oferâ 
50  prese  pentiu  fân  marca  Pj.  2  livrabile  fco. 
depozit  Wiena. 

Firma  Benj.  Heskia,  Wien,  I  Laurenzerberg  3, 
oferâ  mànusi  de  piele  pentru  doamne,  panglici 
inguste  roiii'i  ?i  albastre,  bricege,  creioine,  pipe  de 
porcelan  eu  garniturà  de  nikel,  §ort  ri  de  dan- 
telâ  eu  garniturà  de  galon,  nasturi  de  portelan 
(diverse  màrimi,  calitàti  si  culori)  copei.  — ■ 
Condi'tiunile  si  preturile  se  pot  vedeà  la  Mi- 
,  nister,  Serviciul  informatiunilor  çi  al  publica- 
tiunilor. 

Firma  Eduard  Steiner  &  Sonne  Glasgross*- 
handlung,  Wien,  XIX  Bilrothstrasse  54  oferâ 
sticlâ  p  ntru  geamuri.  Ofertantii  fiind  coopàtaçi 
într'o  fabricâ  de  sticlàrie,  marfa  se  cumpàrâ 
delà  prima  mânâ. 
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Firma  F.  Maager,  Eisenvaren  —  Grosshand- 
!ung.  Import-Export,  Wien  VII  Stiffgasse  27 
oferâ  tôt  felul  de  articole  de  fieràrie  çi  râçnite 
pentru  cafeà.  —  (:onditiuni  çi  prtturi  la  Mi- 
nister).  • 

Firma  Schiessel  &  Co.  Wien,  VI  Gumpen- 
dorferstrasse  15,  oferâ.-  seule  de  tôt  felul  (cio- 
cane,  cleçti  pentru  tierârie,  chiei  franceze,  cleçti 
de  Jevi  etc.)  necesare  industriel  în  gênerai  çi  în 
spécial  celei  pelrolifere. 

Fabrica  Berndorfer  Metallwarenfabrik,  Wien 
I.  Wollzeile  12,  —  oferâ  cazane  de  aramâ  (a- 
lambicuri)  pentru  fabricatii  rachiului,  cazane 
pentru  fert  rufe,  mâmàligà  çi  nutret  pentru 
vite;  sobe  de  baie  din  aramâ;  vase  de  bucâ- 
târie  din  aiamâ  çi  aîu minium,  (desenuri  eu 
indicatiunea  dimensiunilor  la  Ministfr.) 

Firma  Burian  :  &  Co.,  Wien,  III  Renniweg 
21.tecknische  und  etec/rotechnische  Betriebser- 
fordernfsse,  oferâ  :  hàrtie  pentru  maçini  rotative 
celulozâ,  mobile  de  lemn  (dormitoare,  sufragerii 
bucàtârii);  motoare  de  benzin?,  maçini  agricole 
(  ccomobile,  batoze,  elevatoire,  prese  pentru  paie, 
trioare,  pluguri);  ustensile  pentru  bucâtârie 
(maçini  pentru  tocat  carne,  tacâmuri,  r.içnite, 
prese  pentru  fructe);  casete pentru  bani,  maçini 
de  gâtit,  vase  emailate,  càldâri  ;  mobile  de 
fierrotund;  cârut-j;  accesorii  de  alamâ  pentru 
constructie  mânere  pentru  uçi,  rozete  nico- 
vale,  etc.  —  Ccnd.tiuii  çi  preturi  la  Serviciul 
inJormatiunilor  cormrciale  çi  al  publicatiunilor 
din  Minister. 

Firma  :  Union  Handelsgeselschaft  m.  b.  H. 
Wien  IX,  Gûnthergasse  2  oferâ  :  coase,  secere, 
p'uguri,  grape  etc.  (conditiuni  çi  preturi  la  Mi- 
nister). 

Firma  Oesterretchische  Daimler  —  Motor  en 
A. G.  Wien,  oferâ:  vagoane  de  cale  feratâ 
pentru  transporturi  de  màrfuri  eu  motor,  auto- 
camioane,  motoare  pentru  aéroplane  (fotografii 
çi  descript'uni  la  Minister). 

Firmele  mai  sus  natale  ain  Italia  oferâ  prin 
d.  Mircea  Christian,  atasatul  comercial  al  Mi- 
nisterului  la  Roma  : 

Società  Ifaliana  Rappresentanze,  L.  Ali- 
brandi,  &  E.  Almagia,  79  Via  Umilta  -  Roma 
procurâ  pentru  România  stofe,  \  sâturi  çi  cio- 
rapi  pe  preturi  oonvenabile. 

Armando  Borghesani,  Piazza  Monteciiorio 
No  115,  Roma,  cautà  agenti  pentru  vânzarea 
in  România,  pe  preturi  çi  în  conditiuni  favo- 
rabile  de  fier  çi  metale  brute  sau  lucrate,  de  cali- 
tate  superioarâ,  productif  italianâ   sau  strâinà. 

Ernesto  Turin,  Via  S-ta  Teresa  19,  Torinn, 
Italia,  vechiu  agent  jde  comert,  se  oferâ  a  re- 
prezentà  casele  fxportatoare  dm  Rdmânia  pen- 
tru aîticolele:  metale,  r-îei,  par  de  porc,  lemne, 


petrol,  pentru  care  are  o  clientelâ  importantâ. 
Primeçte  oferte  de  plasare  a  acestor  articole. 
Referintele  se  pot  aveà  la  Serviciul  de  Infor- 
matiuni  Comerciale,  Ministerul  de  Industrie  çi 
Comert.  v 

F.  Triglione  fu  F-sco,  via  Piccinni  24,  Bari 
se  oferâ  a  reprezentà  cas?  exportatoare  româ- 
neçti  pentru  céréale  çi  petrol.  R^ferinte  de 
prima  ord  ne. 

T.  Bisazza  Gangi  (casa  de  expédiée,  export, 
comision  çi  asiguràri).  Mesina,  cere  numele 
principalelor  case  de  export  din  România,  de 
grâu,  orz,  ovâz  çi  céréale,  precum  çi  lista  ar- 
matorilor  de  vapoare. 

Grande  Maison  Internationale  de  vente,  Via 
v  Condotti,   No.  21,   Roma  se  însàrcineazâ  eu 
orice  vânzare,  fiind  o  casâ  de  încredere. 

Pellegrino  B.  Ascarelli,  Via  del  Plebiscito 
No.  107,  Roma,  oferâ  700.003  tesâturi  de 
bumbac,  contra  deschiderei  de  crédit  la  o  Ban- 
câ  din  Bucureçti,  contra  prezentàrei  documen- 
telor  de  expediere  a  màrfuri  or. 

Enrico   Peritore,  Licata   Sicilia,  se  însàr- 
cineazâ eu   supravegherea  cântâririlor,  încâr 
cârilor,  çi  calitàtii    mârfurilor   comandate  în 
Sicilia 

Roumanian  Trading  Co.  Parib,  Rue  Schef- 
fer  44  si  Pitar  Mosu  1  BucuresU,  se  însârci- 
I  neazâ  eu-  reprezentarea  çi  vinderea  în  comi- 
sion â"~tuturor  articole'or  de  import  çi  export. 

Francesco  Sergio  Fontana,  Trapani,  Sicilia 
cere  a  intrà  în  legàturâ  eu  case  exportatoare 
de  lemne  de  constructie. 

Alberto  Foa,  5  Via  S.  Maria  alla  Porta 
Milano,  oferâ  orice  cantitate  de  uniforme  çi 
accesorii  precum  çi  tricouri  pentru  soldati  sau 
civili. 

Musco  Commerciale  e  Coloniale,  Napoli, 
Palazzo  delà  Borza,  se  pune  la  dispozi{ia  co- 
mercianjilor  çi  industriaç  lor,  cari  ar  dori  mici 
informatiuni  comerciale  referitoare  la  regiunea 
Neapolului. 

Urmâtoirele  fabrici  italiene  doresc  sà  ex- 
porte în  România  produsele  lor: 

1)  Officine  per  Lavorazioni  Metallwgiche  c 
Meccaniche  (O.  L.  M.)  Via  Pestalozzi  No.  4. 
M  lano,  Candele  O.  L.  M.  pentru  motoare  de 
automobile,  aéroplane  çi  motociciete,  motoare 
„Volpi"  pentru  îmbarcatiuni. 

2)  Sociefà  Impinti  Chimici  ed  Electrochi 
mici.  Via  Boscovich,  N.  31  Milano,  Maçinerii 
pentru  lndustrii  Chimice. 

3)  5  cietà  Meccanica  Iialiana  Torine(S,  M- 
I.  T.)  Via  Mercede  39  Roma,  Piese  detaçate 
pentru  biciclete;  màsuràtoare  pentru  instalati- 
uni  electrice,  çi  conducte  de  apà. 

4)  Fratelli  Fratiin,  Via  Lambro  No.  2  Ml- 


lano.  Materiale  pentru  instala{iuni  electrice  çi 
telefonice. 

Casa  „  Chaudronnières  du  Nord"  din  Paris, 
130  rue  La  Fayette,  ne  face  cunoscut  câ  uzi- 
nele  ei  din  Courneuve  si  Rouen  sunt  în  plinâ 
activilate  si  câ  poate  f urnizà  urmâtoarele  : 

1.  Servie» ul  ventilafiei.  I- 
Ventilatiune  generalà 
Umidificare 

Râcorire 

Incàlzire  (industrialà  §i  particularà) 
Uscare  de  orice  produse 
lndepàrtarea  prafului 
Transporturi  pneumatice 

2.  Serviciul  de  cazanerie 

Orice  lucrâri  de  cazanerie  fier  çi  aramâ 
Tuburi  de  otel  si  aramâ,  pentru  apà  si  vapori 
Generatori  de  vapori,  etc. 

3.  Serviciul  de  construefii 
Clâdiri 

Poduri  rulante 
Macarale,  etc. 

Mai  au  çi  agence  exclusive  pentru  vânzarea 
si  construirea  în   Fran{a  de: 

Generatoare  de  vapori  «Clarke  Chapman" 
»        »       »  «Penraan" 

Supraîncâlzitoare  «Sugden" 

Valve  „Shau  Son  et  Greenhalgh" 

Compresoare  de  aer  «Brackett" 

Tuburi  de  fontâ  «Allan" 

Tuburi  fier  si  otel  „Brothertou" 

Tarrieu-Monteil,  Rue  Neuve,  9  Marche  (Lux 
Belgique). 

Doreçte  a  intrà  în  relatiuni  eu  case  impor- 
tatoare  serioase  din  România,  oferlnd  în  can- 
titâti  mari  umbrele  de  bumbac,  si  mâtase.  Poate 
sâ  fabrice  în  orice  cautitâti  ?i  pe  preturi  avan- 
tajoase. 

G.  Devillers  &  A.  Devos,  hoir  (Belgique).— 

Cautà  un  reprezentant  serios  în  România 
pentru  marmorâ  brutâ  de  provenientâ  belgianâ 
necesarà  la  lucrâri  de  artâ,  câminuri,pavagii  etc. 

Emile  Goeyens,  1  Rue  des  Fabriques.  Bru- 
xelles.—  Oferâ  pentru  export  articole  de  sticlâ 
oglinzi,  geamuri,  si  mobile  de  tôt  felul,  din 
tabrica  proprie-  Cautâ  reprezentant  în  România. 

A.  Brieven,  29  Rue  Emile  Wittmann,  Bru. 
xelles,  fiind  reprezentantul  Asociatiuneî  belgiene 
de  gobeletârie,  este  în  mâsurâ  de  a  interveni 
pentru  procurarea  acestor  articole  precum  si 
statui,  vase  çi  garnituri  în  marmorâ,  faiante 
de  artâ  çi  mînaj,  pe  preturile  cele  maiavan- 
tajoase  din  uzinele  cele  mai  bune. 

Maurice  Marcus.  —  Casa  de  Import,  Export 
çi  Comision  sucursale  la  Galati,  Samsun  çi 
Smirna,  eu  sediul  la  Constantinopole,  Tehinili 
Rihtin  Han  No.  1,17  çi  18  çi  proprietar  al  A- 


genti<M  de  traisporturi  «Méditerranée"  pentru 
debarcarea,  expedierea,  vâmuirea  çi  întrepozi- 
tarea  mârfurilor  la  Constuntinopol  çi  sucursale. 
Oferâ  referintele  cele  mai  bune. 

Società  Italiana  di  Representanza  e  Commis- 
sion^ Via  Independenza  67  Bologna  (Italia) 
având  çi  agence  a  „Banca  Italiana  per  le  Co- 
lonie" din  Geneva,  cautâ  sâ  intre  în  relatiuni 
de  afaceri  eu  România. 

5.  /.  Norman,  în  calitate  de  agent  al  Casei 
I.  Aron  &  Co ,  dis  New  York,  oferâ  legatiei  ro- 
mâne  din  Stockolm,  pentru  ca  oferta  sâ  fie  trans- 
misâ  celor  în  drept:  încàltàminte  bàrbâteascâ 
din  fabricile  americaue,  marca  «Elkbrand"  de 
4  calitàtj  eu  pre{ul  de  2.75  3.45  çi  4.46  dolari 
perechea.  Via  Giblartar  expedi^ia  se  face  timp 
de  o  lunâ  delà  comandâ. 

Aceeaç  casa  ar  fi  dispusà  sâ  ne  expedieze 
diu  New- York,  imbrâcaminte,  bumbacuri  çi  di- 
ferite  coloniale,  de  ex.  cafeà,  unturâ  etc.  între 
altele  cantitâti  disponibile  de  cacao  b  abe  çi 
pulberâ;  chocolatâ,  s'ar  puteà  deasemenea  oferi. 

Cassa  ]oseph  Calmis,  Import- Export,  Stam- 
bul  Richtim-Han  No.  2,  oferâ  prin  Ministerul 
de  Industrie  çi  Comert,  20.000  tone  cârbuni 
de  piatrâ  indigen. 

Condi'tiile  ae  pot  ved'à  la  Biroul ,  Informa- 
tiunilor  çi  Publicatiunilor  din  sus  numitul  Mi- 
nister. 

Cassa  Yrisarri  &  Galwey  S.  A.  Import- 
Export-Malaga,  fâcând  negot  eu  petrol,  pàcurà 
çi  derivatéle  petrolului,  doreçte  a  intra  în  re- 
latiuni comerciale  eu  diferite  case  din  România. 

Ocupându-se  çi  eu  afaceri  maritime,  doreçte 
sâ  accepte  agença  Campaniilor  de  Navigatie 
din  România,  având  sucursala  la  Sevile,  Melila, 
Tanger,  Marbale  etc. 

Informatiuni  se  pot  luà  la  Biroul  Informa- 
tiunilor  çi  Publicatiunilor,  Ministerul  de  In- 
dustrie. 

Cassa  Georges  Gippon  93,  Rue  d'Angou- 
lême,  Paris. 

Expert  près  le  Const,  este  la  di;pozi'tia  ne- 
gustorilor  români,  cari  ar  dori  sa  importe  ar- 
ticole din  Franta,(  dându-le  informatiunile  ne- 
cesare. 

American-Roumanian  Ezport  &  Import  Co., 
New- York,  N.  J.  Nassau  street  150.,  comuni- 
când  stabilirea  întreprinderii,  eu  sucursale  la 
Paris,  Londra  çi  Bucureçti,  este  la  dispozitia 
celor  ce  ar  dori  sâ  intre  în  relatiuni  comer- 
ciale eu  diferite  case  din  strâinâtate,  fiind  gâta 
la  oriee  transactiune  pe  orice  scarâ. 

Compagnie  Générale  de  L'Europe  Orientale, 
Parts  st.  Honoré  374,  Paris  ca  reprezentantâ 
delà  Société  des  Aciéries  de  la  Marine  et 
d'Homécourt.  cât  çi  a  multor  usine  metalur- 
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gice  din  Franta,  poate  da  orice  informatiune, 
celor  interesati,  pnn  Ministerul  de  Industrie  çi 
Cornerf. 

Société  générale  de  comerce,  fondatà  de  un 
grup  de  comercianti  si  banch  ri  din  Orient, 
c'un  capital  vârsat  de  600.000  drahme,  eu  se- 
diul  la  Atena  strada  Homer  No-  6,  se  oferâ 
prin  directorul  e'i  gênerai  d.  Marc  Kanner,  sa 
înlesneascà  distribuirea  produselor  de  prove- 
nientâ  diu  tàrile  aliate  si  neutre,  în  tôt  Ori- 
ental çi  sà  reprezinte  case  comereiale  çi  indus- 
triale  de  toate  felurile  precum  çi  societâti  de 
asigurare. 


L'administration  da  Commerce  extérieur  et  in- 
térieur du  Ministère  du  Commerce  (Bureau  of 
Foreign  and  Domestic  Commerce,  Departament 
of  Commerce)  eu  biroul  central  din  Washing- 
ton, districtul  Columbiei,  eu  o  série  de  7 
birouri  régionale  çi  eu  alte  çase  birouri  coo- 
pérative în  cele  mai  mari  oraçe  aie  Americii, 
se  oferâ  a  da  tuturor  celor  interesati,  informa- 
tiuni,  în  mod  gratuit  çi  a  pune  pe  doritori  în 
relatiuni  eu  toate  casele  însemnate,  de  comert 
çi  de  industrie,  din  Ame?ica  de  Nord,  în'  spé- 
cial din  Statele-Unite. 


Les  personnes  qui  ont  déjà  reçu  deux  numéros  consécutifs  de  la 
Correspondance  économique"  sont  priées  de  faire  parvenir  à  l'admi- 
nistration de  la  revue  le  prix  de  l'abonnement  pour  l'année  courante. 


Obligativitatea  publicitâtii  pentru  toate  socictâtile  constituée  în  România 
Deciziune  ministerialâ  publicatâ  în  „Monitorul  Oficial"  No.  74  din  19  Iulie  1919 


Noi,  ministru  secretar  de  Stat  la  departa- 
mentul  industriepiçi  comertului; 

Având  în  vedere  deeretul-lege  No.  122  din 
1919  çi  regulamentul  No.  1247/919  pentru  or- 
ganizarea  çi  func.tonarea  ministerului  de  indu- 
strie çi  corner^  ! 

Decidem  : 

Art.  I.  —  Toate  societatîle  construite  sub 
orice  formà  in  România,  fie  pentru  exploatarea 
produselor  solului,  fie 'pentru  transformarea ma- 
teriilor  prime  aduse  din  stràinâtate,  fie  sub 
formâ  de  bànci,  vor  compleclà  alàturatul  che- 
stionar  çi  îl  vor  înaintà  ministerului  de  industrie 
çi  comert  „Serviciul  de  control  al  bursei,  bân- 
cilor,  societâtilor  de  asigurare  çi  valutei  natio- 
nale" cel  mai  târzin  pânà  la  1  August  1919, 
împreunà  eu  toate  anexele  prevàzute  în  acest 
chestiooar. 

Se  excepteazâ  societàtile  coopérative  de  con- 
sum,  cari  depind  de  directiunea  cooperatiunei 
sau  de  Centrala  bâneilor  populare. 

Art.  II.  —  Pe  viitor  toate  aceste  societâfi 
sunt  obligate  ca  publicafiUe  cetrebuesâle  facâ, 
conform  codului  comercial  în  „Monitorul  Ofi- 
cial", sà  le  facâ  si  în  ..Correspondance  Eco- 
nomique", organul  oficial  al  ministerului  de  In- 
dustrie si  Comerf. 

Art.  III.  —  Directorul  gênerai  al  comerfului 
este  îns*rcinat  eu  aducerea  la  îndeplinire  a  dis- 
pozi'tiunilor  prezenteî  deciziuni. 

p.  Ministru,  Tancred  Constantinescu 

Data  la  16  Iulie  1919 
No.  28.819 


CHESTIONAR: 

I 

Data  construire^, 

Firma  societàtei. 

Felul  societàtei. 

Scopul  societàtei. 

Capital  subscris. 

Capital  vàrsat. 

Felul  actiunilor. 

Fond  de  rezervà  statutar. 

Rezerve  extraordinare. 

Rezerve  pentru  diverse  amortizàri. 

Depozite  fârà  dobândâ.  < 

Conturi  creditoare. 

Depozite  spre  fructificare. 

Beneficiul  net  delà  construire  çi  pânâ  azi. 

Dividenduldistribuit  delà  constituire  si  pânà  azi. 

II 

Care  a  fost  capitalul  initial. 

Sporirile  de  capital  çi  data  când  s'au  fàcut. 


Consiliul  actual 
de  administratif 


.enzoru 


Garantiile  consiliului 
de  administratie  çi 
în  ce  constau 
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Garantjile  cenzorilor 
si  în  ce  constau 


III 

Observafiuni  : 

In  ce  sunt  plasate  rezervele  ? 

Nationalitatea  membri- 

lor  cari  compun  consi- 
liul  de  administratie 
Nationalitatea  censorilor 


Care  este  participa^  capitalului 
stràin  si  nationalitatea  acestui  capital 
IV 

Se  va  trimite  odatâ  eu  chestionarul  complec- 
tat  si  urmâtoarele  : 

1 .  Un  statut  al  societàfii. 

2.  Darile  de  seamà  pe  toate  gestiunile  delà 
constituire  si  pânâ  azi. 

3.  Toate  hotàrîrile  adunàrilor  générale  ordi- 
nare  si  extraordinare  în  extenso  delà  constituire 
si  pânà  azi. 

4.  Facsimilele  procuristilor  cari  angajeazâ 
institufia. 


MÀRIREA  TAXELOR  DE  ÏNSCRIEREA  FIRMELOR 

Deciziune  ministerialâ  publicatâ  în  Monitorul  Oficiai  No.  53  din  24  Iunie  1919. 


Noi,  ministru  secretar  de  Stat  la  departamen- 
tul  industriel  si  comertului. 

Având  în  vedere  dispozi^iunile  art.  19din  le- 
gea  asupra  înscrierei  firmelor  ,• 

Având  în  vedere  decretul-lege  No.  1.958  din 
19  Mai  1919,  publicatîn  Monitorul  Oficiai  No.  31 
din  25  Mai  1919,  prin  ,care  titulatura  organului 
oficiai  de  publicitate  al  ministerului  industriel 
si  comertului,  «Foaia  de  informatiuni  comerci- 
ale»,  se  scbimbàîn  Correspondance  Economique», 

Decidem  : 

Art.  I.  Taxele  pentru  publicarea  în  «Corres- 
pondance Economique»  a  extractelor  de  înscri- 
erea  firmelor,  fixate  prin  deciziunea  ministeri- 
alâ No.  16.537  din  10  Iunie  1913,  se  sporesc.  eu 
începere  delà  14  Aprilie  1919  dupâ  cum  urmeazâ  : 

a)  Pentru  firme  individuale,  lei  20  ; 

b)  Pentru  firme  sociale.  în  nume  colectiv  si 
in  comanditâ  simplâ,  lei  30  ; 


c)  Pentru  firmele  societâçilor  coopérative  non 
stituite  conform  dispozi£iunilor  codului  de  co- 
merÇ,  lei  30; 

d)  Pentru  firmele  societâtilor  pe  actiuni,  lei 

100; 

e)  Pentru  publicarea  radierei  firmei,  lei  10; 

f)  Pentru  publicarea  oricârei  modificâri,  pre 
vazutâ  la  art.  6,  11  si  13  din  lege,  adusà  une 
firme,  lei  20. 

Art.  II.  Directorul  gênerai  al  comertului  si 
directorul  contabilitâtei  générale  si  administra- 
tive sunt  însârcinati  eu  aducerea  la  în  deplinire 
a  dispozitiunilor  prezentei  deciziuni. 

Datâ  la  24  Mai  1919. 

p.  Ministerul  industriel  si  comertului, 

Tancred  Constantlnescu. 

No.  10.971. 


*  * 


Se  publicâ  spre  cunostinfa  generalâ  câ  Tri- 
bunalele  mai  jos  notate  au  fâcut  în  registrele 
de  firme  comerciale  urmâtoarele  operafiuni  : 

Tribunalul  Gorj  : 

A  inscris  în  registrul  de  firme  sociale  la  No* 
1/918,  firma  D  lor  Gheorghe  Oprîtescu  si  Gheor- 
ghe  Pâtràscoiu,  pentru  corner^ul  de  manufactura 
si  coloniale,  fierârie,  ect,  în  T-Jiu,  str.  Victo- 
riei  38. 

A  radiât  firma  D-lui  Petre  St.  Maru^,  delà  No. 
131/918  pentru  corner^ul  de  bâuturi  spirtoase  în 
T-Jiu. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  ingividuale  la 
No.  3/918,  firma  D-nei  Maria  C.  Zarcbevici,  pentru 
comertul  de  ceasornicârie,  eu  emblema  «La 
Ceasornicâria  Modernâ»,  în  Târgu-Jiu,  Str.  Vic- 
toriei  36. 

Tribunalul  Ialomita  : 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  33/918,  firma  D-nei  Stana  Ion  N.  Popescu, 


pentru  comertul  de  manufactura,  galanterie,  bâ- 
cânie  si  marun^isuri,  în  comuna  Petroiu,  jud. 
Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
6/918,  firma  D-lui  Hristu  D-tru  Tiros.  pentru 
comertul  de  manufactura,  brasovenie,  galanterie, 
mâruntiçurl,  céréale,  lemne  si  fructe  verzi  si  us- 
cate,  în  Càlârasi. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  5/918,  D-lui  Nicolae  Cristescu,  pentru  co- 
mertul  de  Ubrârîe.  papetârie,  parfumerie  si  mà- 
runtÀsuri,  în  Càlârasi. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  4/918,  firma  D-lui  Cbivu  Iosif.  pentru  co- 
mer;ul  de  manufactura,  galanterie,  mâruntisuri 
si  coloniale,  în  Càlârasi. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  3/918,  firma  D-lui  Costicâ  Ionescu,  pentru 
comertul  de  restaurant,  în  comuna  Urziceni, 
jud.  Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  2/918,  firma  D  nei  Rebeca  Avram  Segal, 
pentru  comerÇul  de  manufactura  si  încâltâminte 
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în  Câlârasi.1 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  1  918,  firma  D  lui  Neculae  Iacovescu,  pentru 
comertul  de  coloniale  si  manufactura,  eu  em- 
blema  „La  Câprioara",  în  comuna  Radu-Negru 
fud.  Ialomita. 

A  fâcut  nienfiunea  la  firma  D-lui  Neculae  Ia- 
covescu No.  1/918,  cum  câ  s'a  mutât  din  co- 
muna Radu-Negru  în  Càlâraçi. 

A  inscris  în  registru  de  firme  individuale  la 
No.  28/918,  firma  D  lui  Simeon  P.  Vondoros, 
pentru  comertul  de  manufactura,  galanterie  si 
niàruntisuri,  în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  29/918,  firma  D-lui  Adam  Radu,  pentru  co- 
merful  de  cafeneà  si  preeupe^ie,  în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  30/  918,  firma  D-lui  Ivanciu  Blaje,  pentru 
comertul  de  brutârie  si  covrigârie,  în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  31/918,  firma  D-lui  Benhard  Wexler,  pentru 
comertul  de  manufactura,  galanterie,  mârunti- 
suri si  croitorie,  în  Câlârasi. 

A  fâcut  menfinne  la  firma  D-lui  Panagbii  N- 
Vondoros,  No.  4047/912,  cum  ca,  pe  lângâ  co- 
mertul ce  are  în  comuna  Socariciu,  a  mai  des- 
chis  o  sucursalà  de  manufacturé  si  mâruntisuri. 

A  fâcut  menfiune  la  firma  D-lui  Panaghi  N. 
Vondoros,  No.  4047/912,  um  câ  s'a  mutât  din 
comuna  Socariciu  în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  32/918,  firma  D-lui  Neculae  E.  Anastasiade, 
pentru  comerÇnl  de  produse  chimice,  eu  emblema 
«La  alifia  Câlugàreascâ»,  în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  18/918,  firma  D-lui  Stefan  Homporsun,  peutru 
comertul  de  ceasornicârie,  eu  emblema  „La 
ceasornicâria  Régala",  în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  sociale  la  No. 
1/918,  firma  D-lor  Neculae  lonescu  si  Costea 
Papatriandafil,  penfru  comertul  de  manufacturé 
si  mâruntisuri,  în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  7/918  firma  D  lui  Ion  Dragotnirescu,  pentru 
comertul  de  manufactura  si  mâruntisuri,  eu  em- 
blème „La  pomul  Verde*'  în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  10/918  firma  D-lui  Tudosie  Sardmdidis  zis 
Foti,  pentru  corne  tul  de  gràdinârie,  în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  8/  918,  firma  D  lui  D-tru  D.  Dedu,  pentru 
comertul  de  gràdinârie  si  zarzavat,  în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  f  rme  individuale  la 
No.  9/918.  firma  D-lui  Ghtorghe  Lefter,  pentru 
comertul  de  gràdinârie  si  zarzavat,  în  Câlârasi. 

A  Inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  11/918,  firma  D-lui  Ilie  Gh.  Sirimacbi,  pentru 
comertul  de  gràdinârie  si  zarzavat,  în  Câbraçi. 

'  A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  12/918,  Firma  D-lui  Cbiriac  Mihail,  pentru 
comertul  de  gràdinârie  si,  zarzavat,  în  Càlaras.i 
A  inscris  în  regbtrul  de  firme  individuale  la 
No.  14/91 8,  firma  D-lui  Gbeorghe  Ulmeanu,  pentru 
comertul  de  mâcelârie.  în  Câlârasi. 

L  inscris  în  registrui  de  firme  individuale  la 
No.  19/918,  firma  D-lui  Râduean  Gh.  Botez, 
pentru  comertul  de  cismârie,  eu  emblema  „La 
Progresul",  în  Câlârasi 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  20/918,  firma  D  lui  Giigore  N.  Irimia,  pentru 


comertul  de  manufactura,  coloniale  si  mârun- 
tisuri, în  comuna  Tândârei,  Jud.  Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  21/918,  firma  D  lui  Petre  I.  Gheorghe,  pen- 
tru comertul  de  bâcànie  si  fructe,  în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  17/918,  firma  D-lui  Samoil  Zoltz,  pentru 
comertul  de  coloniale  si  mâruntisuri,  eu  em- 
blema „  La  corbul  de  Aur",  in  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  15/918,  firma  D-lui  Tache  Gânescu,  pentru 
comertul  de  mâcelârie,  eu  emblema  „La  Zimbru" 
în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  16/918,  firma  D-lui  Erezi  D.  Zahie,  pentru 
comertul  de  tinichigerie,  sticlârie  si  mâruntisuri, 
eu  emblema  „La  Globul  Rosu"  în  Câlârasi. 
'  A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  27/  918,  firma  D-nei  lvanca  C.  N.  Georgescu 
pentru  comertul  de  cojocârie,  pâlârii  si  mârun- 
tisuri, în  Càlâras'. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  26/918,  firma  D-lui  Neculae  D.  Cotruzi, 
pentru  comertul  de  cafeneà  si  precupetie,  în 
Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  22/918,  firma  D-lui  Marinache  lonescu,  pe- 
tru  comertul  de  coloniale,  precupetie  si  mârun- 
tisuri, eu  emblema  „La  Globul  de  Aur''  în  Câ- 
lârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.'23/918,  firma  D-lui  Iordan  Bondulescu,  pentru 
comertul  de  atelier  de  electricitate,  depozite  de 
materii  electrice  si  accesorii,  în  Câlârasi. 

A  itiscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  24/918,  firma  D  lui  Nedelcu  Gànciulescu  zis 
Velicu  Gànciulescu,  pentru  comertul  de  cismârie 
eu  emblema  „La  gheata  Americanà"  în  Càfârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  25/918,  firma  D-lui  Mihalaehe  Minculescu, 
pentru  comertul  de  coloniale,  mâruntisuri  si  birt 
économie,  în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No  6/918,  firma  D-lui  Petre  Cristescu,  pentru 
comertul  de  manufactura,  galanterie,  coloniale 
si  încâltâminte,  în  comuna  Slobozia,  judetul 
Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  sociale  la  No. 
1/918,  firma  D-lor  Augusto  Prini  si  Giusepe 
Prini,  pentru  comertul  de  atelier  mecanic  în 
Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  2'3i918,  firma  D  lui  Vasile  Angelescu,  pentru 
•  comertul  de  cismârie,  în  Càlàraçi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  2  918,  firma  D-lui  Iancu  St.  Dragomir,  pentru 
comertul  de  cârciumâ,  în  comuna  Ioan  Ghica, 
Iud.  Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  1|918,  firma  D-lui  Gheorghe  Serbânescu 
pentru  comertul  de  manufacturé,  coloniale  si 
mâruntisuri,  în  comuna  Càlârasii-Vechi,  judetul 
Ialomita. 

A  inscrù  în  registrul  de  firme  indîviduale  la 
No.  51118,  firma  D  lui^C-tin  Oprea  Bondoc,  pentru 
comertul  de  mâruntisuri,  în  comuna  Cocomeanea 
Jud.  Ialomita. 

A  inscris  îu  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  17|918,  firma  D-lui  Anghel  M.  Stan,  pentru 
comertul  de  cafeneà,  în  comuna  Fàcàeni,  jud. 
Ialomita. 

A  Inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
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No,  16|918,  firma  D-lui  Victor  Z.  Râdulescu, 
pentru  comertul  de  ceasornicârie,  accesorii  de 
bicielete,  gramofoane,  etc.  în  Câlâraçi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  20|  918,  firma  D-lui  Alexandru  Sterescu, 
pentru  comertul  de  brutârie,  în  Câlâraçi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  19[918,  firma  D  lui  Ghità,  V.  Popa,  pentru 
comertul  de  manufacturâ,  coloniale  si  mârun- 
tiçuri, în  comuna  Maltezi,  jud.  Iolomi^a. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  18|918,  firma  D-lui  Eftimie  G.  Vasilescu, 
pentru  comertul  de  bâcânie  si  mâruntiçuri,  în 
comuna  Le'aliu,  jud.  Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  24j918,  firma  D-lui  Stefan  Gh.  Teodorescu, 
pentru  comertul  de  încâl^àminte  si  pielârie,  în 
Câlâraçi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  4-91 8,  firma  D-lui  Dumitru  N.  Boborniche, 
Pentru  comertul  de  cismârie,  în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  3 [91 8.  firma  D-lui  Iancu   Solomon,  pentru 
corner^ul  de  galanterie   si  mâruntiçuri,   în  Câ 
làraçi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  14|918,  firma  D-nei  Maria  Savu  Davidescu, 
pentru  comertul  de  cafeneà,  în  comuna  Feteçti, 
•  jud.  Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  15|918,  firma  D-lui  Ion  Neculae,  pentru 
comertul  de  cafeneà,  în  comuna  Feteçti,  jud. 
Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  10|91S,  firma  D-lui  Stan  Ion,  pentru  co- 
mertul de  cafeneà,  în  comuna  Feteçti,  judetul 
Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  11|918,  firma  D-lui  Vasile  Câlin  Ion,  pentru 
comertul  de  bâcânie,  lipscânie  si  mâruntiçuri, 
în  cotntina  Gâunoçi,  jud.  Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  de  firme   individuale  la 
Xo.  I3|918,  firma  D-nei  Parascbiva  St  Slobo- 
zescu,  pentru   comertnl  de  céréale,  cafeneà  çi 
precupetie,  eu  emblema   ,La  Cafeneaua  Univer-  fl 
salà"  în  Câlâraçi. 

A  inscris  în  registrulrde  firme  indivfduale  la 
No.  7 j 9 1 8,  firma  D-lui  Pandele  A.  Plotis,  pentru 
comertul  de  cafeneà,  fructe  çi  lâptârie,  eu  em- 
blema ,,L,a  Lâptâriea  çi  fructâriea  Pâcei",  în 
Câlâraçi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  9|918,  firma  D-lui  Nae  Voicu  pentru  co- 
mertul de  bâcânie,  çi  mâruntiçuri,  în  comuna 
Radu-Negru,  jud.  Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  8 1 9 1 8,  firma  D-lui  Rubin  Fâinaru,  pentru 
comertul  de  coloniale,  manufacturâ  çi  mârun- 
tiçuri, în  Câlâraçi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  13,918,  firma  D  lui  Vasile  Potârniche,' pentru 
comertul  de  cafeneà  çi  bâcânie,  în  comuna  Fe- 
teçti, jud.  Ialomita. 

A  i>  scris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  12[918,  firma  D-lui  H.  Papatriandafil,  pentru 
comertul  fde  manufacturâ,  bâcânie  çi  mârun- 
tiçuri, în  Câlâraçi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  29  918  firma  D-lui  Neagu  P.  Vasile,  pentru 
comertul  de  fructe,  zarzavaturi  çi  peçte,  în  co- 
muna Radu-Negru,  jud.  Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 


No.  25  918,  firma  D-lui  Ilie  Gr.  Baltag,  pentru 
comertui  de  bâcânie.  coloniale,  mâruntiçuri,  fru- 
cte, zarzavaturi  çi  birou  de  agentnrà  de  comi- 
sion,  în  Câlâraçi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  26j918,  firma  D-lui  Haralambie  Alexandritis 
penrru  comertul  de  bâcânie,  coloniale,  manufac- 
turâ çi  mâruntiçuri,  în  comuna  Gâunoçi,  jud. 
Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  22,918,  firma  d-nei  Roza  Finkelstein,  pen- 
tru comertul  de  mode,  în  Câlâraçi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  2i|91<8,  firma  d-lui  Marin  Ion  Oprea,  pen- 
tru comertul  de  precupetie  de  orce  fel,  în  co- 
muna Independenta,  jud.  Ialomita. 

A  inscris  în  regist/ul  de  firme  individuale  la 
No.  27|918,  firma  d-lui  Grigore  D.  Nicolae,  pen- 
tru comertul  de  bâuturi  spirtoase,  coloniale  çi 
mâruntiçuri.  în  comuna  Tonea,  jud  Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  sociale  la  No. 
2|918,  firma  D-lor  Gheorghe  Oprescu  çi  Apostol 
Petrescu,  pentru  comertul  de  bâuturi  spirtoase, 
restaurant  çi  débit  cîe  tutun,  în  comuna  Urzi- 
ceni,  jud.  Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  sociale  la  No. 
3  918,  firma  d-lor  Ion  Achimescu  çi  Ion  Culea, 
pentru  comertul  de  cafeneà  çi  mâruntiçuri,  în 
Câlâraçi.  I 

A  inscris  în  registrul  de  firme  sociale  la  No. 
4j918,  firma  d  lor  Ion  Acbimescu  çi  Paraschiv 
M.  Vlâdoianu,  pentru  comertul  de  cafeneà,  în 
Câlâraçi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  sociale  la  No. 
5 [918,  firma  d-lor  Tudorache  Velicu  çi  Vasile 
Velicu,  pentru  comertul  de  lâcàtuçerie  çi  tini- 
chigerie,  în  Câlâraçi. 

A  fâcut  menfiune  la  firma  d-lui  Gheorgbe  C. 
Popotriandafil,  No.  3045 [904,  cum  câ  pe  lângâ 
comertul  de  manufactura  çi  coloniale  mai  exer- 
cità  çi  pe  acela  de  mâruntiçuri,  încetând  pe  cel 
de  lemne  de  foc  çi  céréale  çi  câ  s'a  mutât  din 
comuna  Socariciu  în  Câlâraçi. 

A  fâcut  menfiune  la  firma  d-lui  Goldstein  Io- 
sef,  Nq.  47[911  câ  pe  lângâ  comertul  de  pâlârii, 
mai  exercitâ  çi  pe  cel  de  librârie  çi  galanterie 
îo  Câlâraçi. 

A  fâcut  mentiune  la  firma  d-lui  Gheorghe  A- 
lecu  No.  3562(910,  câ  pe  lângâ  comertul  de  pes- 
càrie,  mai  exercitâ  çi  pe  acel  de  mâcelârie  în 
calea  Câlâraçi. 

A  fâcut  menp'une  la  firma  d-lui  Nicolae  I.  De- 
leanu  No.  3177 [906,  câ  pe  lângâ  comertul  de 
manufactura,  braçovenie,  încàltâminte,  mobile 
çi  coloniale,  mai  adaogâ  librârie.  papetàrie  çi 
mâruntiçuri  în  Slobozia  çi  Câlâraçi. 

A  fâcut  mentiune  la  lirma  d-lui  Denciu  H.  Pe- 
trof,  No.  4[913,  câ  pe  lângâ  comertul  de  cojo- 
càrie,  mai  exercitâ  çi  pe  acela  de  manufacturâ, 
mâruntiçuri  çi  bâcânie,  în  comuna  Feteçti,  jud. 
Ialomita. 

A  fâcut  mentiune  la  firma  d  lui  Pararchiv  S. 
Slobozeanu,  No.  131917.  câ  pe  lângâ  comertul 
de  cafeneà  çi  céréale,  mai  exercitâ  çi  pe  acela 
de  ospâtârie,  çi  câ  s'a  mutât  din  strada  Çtirbei 
Vodâ  36  în  acelaç  strada  la  No.  84. 

A  fâcut  menfiune  la  firma  d-lui  Stan  Marin 
Rusu,  No.  3954,912,  cum  câ  s'a  mutât  din  co- 
muna Gâunoçi  în  comuna  Radu  Negru  jude- 
tul Ialomita. 

A  inscris  în   registru  de   firme  individuale  la 
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No.  28j918,  firma  d  lui  Dobre  Petre  pentru  co 
rnertul  de  cârciumâ  çi  bâcànie,  în  Càlâr^Ç'. 

A  inscris  îrt  registru  de  firme  individuale  la 
No.  30|918,  firma  d-lui  Nicolae  Gh.  -S.  Ulescu, 
pentru  comertul  de  cârciumâ,  bâcànie,  manu- 
factura çi  màiuntiçuri,  în  comuna  Eliza  Stoe- 
neçti,  jud.  Ialomita. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  sociale  la  No. 
2)918,  firma  d-lor  Andrei  Moroianu  çi  Miticà 
Moroianu,  pentru  comertul  de  bâcànie  çi  co- 
loniale, în  Câlâraçi. 

A  fucut  menfiune  la  firma  d-lui  Abdurahman 
Huicin,  No.  194|915,  cum  cà  a  mai  deschis  o 
sucursalà  în  comuna   Socaiiciu,  jud.  Ialomita 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  31|918,  firma  d  lui  D-tru  N.  Iliescu,  pentru 
comertul  de  coloniale,  manufactura,  niârunÇi- 
çuri,  vinuri  si  bàufuri  spirtoase,  ïn  comuna 
Gâunoçi,  jud.  Ialomita. 

A  inscris  în  registru  de  firme  individuale  la 
No.  32)918.  firma  d  lui  Tudor  Gh.  Tànase,  pen- 
tru comertul  de  coloniale  si  màruntiçuri.  în  co- 
muna Goldâu,  jud.  IalomiÇa. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  34|9!S.  firma  d-lui  Milan  Dumitru,  pentru 
comertul  de  brutàrie,  în  Câlârasi. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  33|9i8  firma  d-nei  Roza  Solomovici,  pen- 
tru comertul  de  manufactura,  încàl^àminte  si 
màruntiçuri,  în  comuna  Urziceni,  jud.  Ialomita. 

Tribunalul  Ilfov 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  9/917,  firma  d-lui  Albert  E.  Cohen,  pentru 
comer^ut  de  cremâ  de  ghete  si  altele  în  Bucu- 
reçti str.  Bàràtiei  No.  19. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale.  la 
No.  8/917  firma  d-lui  Adolf  Avram,  pentru  co- 
mertul de  agence  comercialà,  în  Bucuieçti  str. 
Isvoranu  No.  1. 

A  inscris  în  iegistrul  firmelor  individuale,  la 
No.  266/918,  firma  d-lui  IosefGoldste  n  pentru  co- 
mertul de  mobile  vechi,  H*la  Herasca,  compar- 
timentul  No.  26. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale,  la 
No.  270/918,  firma  d  lui  Sami  Rosemb.um,  pentru 
corner^ul  en  gros  de  vinuri  si  bàuturi  spirtoase, 
în  Bucureçti  Calea  Moçilor  No.  286. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale,  la 
No.  269/918,  firma  d  lui  Gherman  Horovitz,  pentru 
comertul  de  galanterie,  mâruntiç'iri  si  manufac- 
tura, în  Bucureçti  Piat,a  Gbika  No.  2. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  indivaduale  la 
No.  268/918  firma  d-lui  Max  Feingolo,  pentru 
comertul  de  atelier  de  perii,  eu  emblema  la 
«La  Max»  în  Bucureçti  Calea  Dudcçti  No.  64. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  267/918  firmo  d-lui  Iancu  Braunstein,  pentru 
comertul  de  manufactura,  mâruntiçuii  çi  ceaprâ- 
zàrie,  în  Bucureçti  CaleV.Dudeçti  76. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale,  la 
No.  292  91  S,  firma  d-lui  Arnold  Saitcnan,  pentru 
comertul  de  fabricâ  de  încàltâminte,  harnaça- 
mente  çi  furnituri  de  tôt  felul,  în  Bucureçti 
Alea  Tonolla  No.  4. 

A  îns-ns  în  registrul  firmelor  individuale,  la 
No.  293/918,  firma  d-lui  Ion  Lupea.  pentru  co- 
mertul de  calea  çi  ceinârie,  în  Bucureçti  strada 
Nerva  Traian  No.  120. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale,  la 
No.  294/918,  firma  d-lui  Aron  Moscovici  pentru 
comertul  de  manufacturé,  galanterie,  mode  çi 
màruntiçuri,  în  Bucureçti  Calea  Vàcâreçti  127. 


A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
la  No.  298/919,  firma  d-nei  Ana  G-  Bobescu,  penru 
comertul  de  cafeneà  çi  ceaiuârie,  în  Bucureçti, 
Piata  Bibescu  Vodâ. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  305/918,  firma  d-lui  Gheorghe  Z.  Ilie,  pentru 
comertul  de  braçovenie.  rogojinàrie,  fieràrie  çi 
altele,  în  Bucureçti  çoseaua  Mihaiu  Bravu  No.  68. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  304/918,  firma  d  lui  Moritz  Scherer,  pentru 
comertul  de  zàràfie,  în  Bucureçti  str.  Carol  No.  35. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  280/918,  firma  d-lui  Otto  Abodi,  pentru  co- 
mertul de  agenturâ  çi  comision,  în  Bucureçti 
str.  Popa  Rusu  No.  4 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale,  la 
No.  879/918,  firma  d-lui  Isac  Reinhoru,  pentru 
comertul  de  engros  de  vinuri  çi  bàuturi  spirtoase 
în  Bucureçti  str.  Sebastopol  No.  4. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No  272/918,  firma  d-lui  Vasile  Pano,  pentru  co- 
mertul de  birt  économie,  în  Bucureçti  strada 
Cobàlcescu  No.  11. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale,  la 
No  297/918,  firma  d-lui  Solomon  N.  Iancovici, 
pentru  comertul  de  import  çi  export.  în  Bucu- 
reçti str.  Çtirbei  Vodâ  No.  71. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  301/918,  firma  d-lui  Benhard  Herçcovici 
pentru  comertul  de  manufacturâ,  màruntiçuri  çi 
parfumerie,  în  Bucureçti  sirada  I^ipscani  No.  26 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale,  la 
No.  299/918,  fiima  d-lui  IonBàdescu,  pentru  co- 
mertul de  instalatiuni  de  apâ,  gaz.  electricitate 
çi  canal,  în  Bucureçti  strada  Isvor  No.  97. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale,  la 
Nô!  300  918,  firma  d-lui  Dimitrie  G.  Ghica 
pentru  comertul  de  fructe  orientale  çi  indigène, 
b'ânzeturi  çi  cafeneà,  în  Bucureçti  strada  Bibes- 
cu Vodâ  No.  19 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  289,918,  firma  d-lui  Frant  Tegze,  pentru 
comertul  de  tipografie,  legâtorie  de  cârti  çi  car- 
tonaje,  în  Bucureçti  strada  Selari  No.  10. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  indfviduale  la. 
No.  281|918,  firrna  D-lui  Constantin  Bunescu, 
pentru  comertul  de  librârie  çi  papetârie,  Bucureçti 
strada  Luger  No.  21. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individualo  la  No. 
291/918,  firma  D  lui  Constantin  Cotin,  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  în  Bucureçti  strada  Maica 
Domnului  No.  5. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  287/9 '8,  firma  D-lui  Ghità  Dumitru  Iosef, 
pentru  comertul  de  mâcelâi  ie,  în  comuna  Dudesti- 
Cioplea,  jueetul  Ilfov. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
Nr.  290/918,  firma  d  lui  Prodomos  D.  Hascladis, 
pentru  comertul  de  cafeneà  çi  ceainârie  îq  Bucu 
reçti  calea  Mosilor  No.  44. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No,  292/918,  firma  d-lui  Teodor  V.  Orghidau, 
pentru  comertul  de  manufacturâ,  pânzârie,  sf  fe- 
rârie,  articole  de  lux.  stîelârie,  ceramicà,  unelte  si 
maçini  agricole,  produse  alimentare  si  coloniale, 
reprezentante     în    Bucuresti    strada   Pânzari  9. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  595  918,  firma  d-lui  Enache  G.  Baleca,  pentru 
comertul  de  lustragerie  de  ghete,  in  Bucureçti 
Bulevardul  Elisabeta  No.  11  bis. 

A  inscris  in  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  296/918,  firma  d-lui  Radu   I.   Vulpe,  pentru 
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comertul  de  bâuturi  spirtoase  eu  emblema  «La 
Vânator»,  comuna  Chirnogi,  judetul  llfov. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  285/918,  firma  d-lui  Iosef  Braunçtein,  pentru 
comertul  de  revistâ  literarâ  si  artistieà  eu  emble- 
ma ,,Ecoul",  în  Bucureçti  strada  Campoduci  No.  48. 

A  inscris  îu  registrul  firmelor  individuale  la  No. 
2S4/918,  firma  d-lui  Teodor  G.  Stânescu,  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase  si  coloniale,  Bucu- 
reçti strada  Florilor  No.  31. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  283/918,  firma  d-lui  Adolf  Marcovici,  pentru 
comertul  de  agenturâ  si  collusion  în  tara,  în  Bu- 
curesti Bulevardul  Domnita  No.  15 

A  inscris  in  registrul  firmelor  individuale  la  No. 
282/918,  firma  d-lui  Osias  Samuel  zis  Haise,  pentru 
comertul  de  mâruntisuri,  eu  emblema  ,,La  Luca", 
în  Bucureçti  calea  Vâcâresti  No.  4. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la  Nô. 
270/91  S,  firma  d  lui  Bercu  Haimovici,  pentru  co- 
mertul de  dantelârie,  mâruntisuri  eu  emblema 
„La  Porumbei",  în  Bucuresti.  calea  Vâcâreçti  No.  6. 

A  inscris  in  registrul  firmelor  idividuale  la  No. 
281/918,  firma  d-lui  Georgescu  Tânase,  pentru  ccr 
mertul  de  cafeneà,  în  Bucuresti  strala  Lupeascâ,  35 

A  inscris  in  registrul  firmelor  individuale  la  No. 
S02/918,  firma  d  lui  Rudolf  Apel,  pentru  comertul 
de  représentants,  comision,  import  si  export  în 
Bucureçti  strada  Carol  No-  54. 

A  insetis  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  307/918,  firma  d-lui  Pavel  Râpeanu.  pentru 
comertul  de  coloniale  si  orice  articole  alimentare, 
în  Bucuresti  strada  Honzic.  No.  1 

il  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la  No. 
309,918,  firma  d  lui  Arnold  Israilovici  pentru  ce- 
mertul  de  comision  în  tara,  în  Bucuresti  strada 
Filitis  No.  10. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la  No. 
311/918,  firma  d-lui  Nachman  Heining,  pentru 
comertnl  de  ceasornieârie,  in  Bucuresti  oalea  Và- 
caresti No.  25. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  No. 
310/918,  firma  d-lui  Frantz  Szoke,  pentru  comer- 
tul de  âge -turâ  si  comision  în  Bucuresti  strada 
Brutu*  No.  8 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la  No. 
313/918,  firma  d-lui  Gheorghe  Gh.  Râdoi,  pentru 
comertul  de  vinuri  si  bâuturi  spirtoase  în  Bucu- 
resti strada  Traian  No.  95. 

A  insevis  în  registrul  firmelor  individuale  la  No. 
319  918,  firma  d-nei  Annie  Bercovici,  pentru  co- 
mertul de  mode,  eu  emblema  «Annie»  Mode»,  în 
Bucuresti  Bulevardul  Maria  14. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la  No 
306/918,  firma  d-lui  Avram  Vaisberg.  pentru  co- 
mertul de  librârie,  papetârie  si  diferite  accesorii 
în  Bucuresti  strada  Selari  No.  9. 

A  inscris  in  registrul  firmelor  individuale  la  No- 
273/918,  fiima  d-lul  Petre  Nicolaef,  pentru  comer- 
tul de  brutârie  în  Bucureçti,  soseaua  Mihai  Bravu 
No.  6.  **" 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la  No. 
274/918,  firma  d  lui  Alexandru  D.  Diamandescu, 
pentru  comertul  de  vànzâri  si  cumpârâri  de  mâr- 


furi,  produse  aie  lemnâriei  si  derivate,  în  Bucuresti 
Fundâtura  Lirei  No.  5. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  275 191 8,  firma  d-lui  Trandafirescu,  pentrn 
comertul  de  atelier  de  cismârie,  în  Bucuresti, 
str.  Berzei  No.  104. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  286|918,  firma  d-nei  Lucretia  Bârsan.  pentru 
comertul  de  lâptârie  si  brânzeturi  în  Bucuresti, 
Calea  Mosilor  No.  52. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  276(918,  firma  d-Jui  Maximilian  Schrems, 
pentru  comertul  de  atelier  de  broderie,  în  Bu- 
curesti str.  Sfintilor  No.  16. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
■No.  27 7 1 9 1 9,  firma  d-lui  Ion  Nitulescu  Tonea, 
pentru  comertul  de  plâpumârie  elegantà,  în  Bu- 
curesti Calea  Vâcâresti  No.  19. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  278|918,  firma  d-lui  Gheorghe  V.  Bejan, 
pentru  comertul  de  drogherie,  produse  chimice, 
spcialitâti  farmaceuticè  si  parfumerii,  în  Bucu- 
resti Piata  Amzei  No.  15. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  265/918,  firma  D-lui  Samoil  Lupovici  pentru 
comertul  de  mobile  vechi.  în  Bucuresti,  Hala 
Herasca  compartimenful  35. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  individuale  la 
No.  303/918,  firma  D-lui  Paltim  S.  Léon  pentrn 
comertul  de  comision  de  lemnârie  în  Bucuresti 
strada  Fdgar  Quinet  10. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  sociale  la  No. 
66/918,  firma  D-lor  Iancu  Segal  si  Avram  Salz- 
bsrg,  pentru  comertul  de  sticlârie,  portelanuri, 
geamuri  etc.  în  Bucuresti,  calea  Vâcâresti  4. 

A  inscris  în  registru  firmelor  sociale  la  No 
71/918,  firma  D-lor  Ana  Ro-;enberg  si  Victoria 
Popescu,  pentru  comertul  de  mode,  eu  emblema 
,,Annie&  Victoria"  în  Bucuresti  C-lea  Victoriei  52. 

A  inscris  în  regîstrnl  firmelor  sociale  la  No. 
64|918,  firma  d-lor  H.  Goldstein  &  Cie.  pentru 
comertul  de  exploatare  de  moçii  în  Bucureçti 
Calea  Rahovei  122. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  sociale  la  No. 
63/91S,  firma  d-lor  Isac  losef  si  Iosef  Levy,  pen- 
tru comertul  de  agenturâ  si  comision,  în  Bucu- 
resti str.  Lascar  Catargi  No.  1 

A  inscris  în  registrul  firmelor  sociale  la  No. 
60/918,  firma  d-lor  Maria  G.  Zenide  çi  Natalia 
P.  Patheu,  pentru  comertul  de  modâ,  în  Bucu- 
reçti str.  Regalâ  No.  19. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  çociale  la  No. 
70/918.  firma  d-lor  Wilhelm  Gluck  çi  liu,  pentru 
comertul  de  comision,  agenturâ  çi  depou  de 
mârfuri  în  cont  propriu,  str.  Sf.  Nicolae  Selari 
No.  25. 

A  inscris*  in  registrul  firmelor  sociale  la  No. 
65/918,  firma  d-lor  Heinrich  Bilig  çi  Avram 
Iosef  pentru  comertul.  de  vâpselârie  çi  mârun- 
tiçuri  în  Bucureçti  Calea  Moçilor  No.  25. 

A  inscris  în  registrul  firmelor  sociale  la  No. 
67/918,  firma  d-lor  Toma  Râmniceanu  çi  Mihail 
Lambert  pentru  comertul  de  agence  pentru 
vânzâri,  cumpârâri  de  case,  moçii,  ipoteci  etc. 
în  Bucureçti  str.  Blânari  No.  29. 
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La  politique  économique  de  la  Grande  Roumanie 

Professeur  Dr.  I.  N.  ANGELESCU. 


&  I.  Principes  conducteurs. 

Les  hommes  politiques  sont  souvent 
forcés  d'éviter  les  réponses  claires  et  dé- 
cisives, même  lorsqu'ils  voient  le  chemin 
que  doit  suivre  la  politique  économique  de 
leur  pays.  Les  intérêts  privés  d'une  clas- 
se sociale  peuvent  empêcher  l'action  po- 
litique la  plus  parfaite.  Aussi  rempli  et 
général  que  soit  le  programme  écono- 
mique d'un  parti  politique,  qui  peut  nier 
que  sa  force  créatrice  ne  s'étaye  de  la  puis- 
sance d'une  classe  sociale  déterminée. 

L'homme  de  science,  l'économiste,  a  le 
devoir  de  répondre  sans  hésitation  aux 
problèmes  qui  sont  de  son  domaine, 
de  frapper  sans  ménagement  les  groupe- 
ments politiques  qui  font  dévier  le  peu- 
ple de  la  vraie  voie  que  l'intérêt  de  son 
existence  lui  impose,  de  prêter  son  appui 
aux  bonnes  action?,  d'dffronter  les  mau- 
vais penchants  même  de  la  grande  masse, 
parce  que  la  science  ne  vise  pas  la  popu- 
larité, mais  la  vérité. 

Aujourd'hui,  après  la  formidable  se- 
cousse subie  par  les  consciences  et  les  éta- 
blissements matériels  des  peuples,  les  lois 
sociales  et  économiques  semblent  ne  plus 
avoir  la  stabilité  nécessaire,  et  leurs  sci- 
ences semblent  perdre  de  leur  autorité. 
Nous  ne  devons  pas  éluder  cette  situation; 
des  réponses  doivent  être  données  juste- 
ment aux  questions  principales. 

Rien  n'a  été  changé  dans  les  principes 
fondamentaux  de  la  science  et  de  la  po- 
litique économique,  mais  ils  se  sont  avé- 
rés encore  plus  par  des  expériences  in- 
connues auparavant.  Seules,  les  modalités 
de  la  mise  en  action  de   ces  principes 


sont  plus  nombreuses  et  plus  compliquées. 
11  faut  du  temps  pour  les  faire  connaître 
aux  masses.  Celui  qui  demeure  perplexe 
devant  les  modalités  si  variées  de  la  poli- 
tique économique  et  juge  la  science  écono- 
mique d'après  quelques-unes  de  ses 
applications  isolées,  celui-là  n'est  pas 
économiste,  mais  un  empiriste  qui  se 
contente  de  «philosopher  sur  l'instabilité 
des  phénomènes  de  la  vie». 

Une  politique  économique  doit  utiliser 
au  maximum  et  avec  optimiié  les  riches- 
ses du  pays  et  l'énergie  du  peuple.  Ceci 
ne  peut  se  faire  qu'en  nous  soumettant 
à  certaines  lois  imposées  par  la  vie  éco- 
nomique même,  dans  chaque  étape  de  son 
développement. 

Ceci  étant,  pour  faire  voir  les'fils  con- 
ducteurs de  la  politique  économique  de  la 
Grande  Roumanie,  nous  devons  savoir: 

1.  Quelles  sont  les  sources  des  richesses 
dans  la  Grande- Roumanie. 

2.  Quelles  sont  les  possibilités  d'appli- 
cation des  forces  de  notre  peuple. 

3.  Quel  système  d'activité  s'impose  dans 
l'état  de  développement  économique  au- 
quel nous  sommes  arrivés. 

Dans  les  réponses  à  ces  questions,  re- 
latives à  notre  politique  économique,  nous 
devons  tenir  compte  que: 

1.  Toute  richesse  est  estimée  sous  le 
jour  de  sa  valeur  mondiale. 

2.  L'énergie  d'un  peuple,  qui  ne  vit  pas 
isolé  dans  le  monde,  peut  être  utilisée 
seulement  avec  la  technique  la  plus  per- 
fectionnée du  temps. 

3.  Les  systèmes  d'activité  économique 
ont  une  origine  nationale,  mais  deviennent 
internationaux   sitôt    qu'ils  donnent  de 
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bons  résultats;  de  sorte  que  nous  pou- 
vons créer  de  meilleurs  systèmes,  mais 
en  général,  nous  ne  pouvons  pas  nous  sous- 
traire aux  systèmes  qui  régissent  la  vie 
économique  mondiale. 

Dans  ce  qui  suit,  nous  tâcherons  de  mon- 
trer en  première  ligne  quelles  sont  les 
sources  de  notre  richesse  nationale,  non  pas 
pour  faire  une  évaluation  statistique,  mais 
plutôt  pour  montrer  leur  valeur  relative> 
afin  que  cela  puisse  décider  de  la  direc- 
tion de  notre  politique  économique. 

§  2.  Sources   de  richesses  du  sol. 

Sur  la  superficie  totale  du  sol  de  la 
Grande -Roumanie,  25.667.770  hectares  sont 
cultivables  et  7.019.075  sont  couverts 
de  fotêts. 

On  doit  ajouter  à  ces  étendues  les  ter. 
rains  inondables,  source  future  de  riche 
production  agricole,  et  les  étangs  poisson- 
net  x. 

La  superficie  agricole  est  répartie  d'a- 
près les  régions  de  la  façon  suivante: 
Roumanie  ancienne        9.973.663  ha. 
Tranylvanie  5'501.438  » 

Bessarabie  3  617.480  » 

Banat  (entier)  2.083.954  » 

Crishana  (sauS  les  dépar- 
tements hongrois)  1.956  044  » 
Maramuresh  1  526.622  » 
Bucovine                       1.008.570  » 

La  superficie  boisée  se  présente  comme 
suit  : 

Aideal,  Bmat,  Crishana 

et  Maramuresh  4.200.000  ha. 

Roumanie  ancienne  2.086.185  » 

Bucovine  469.890    »  ; 

Bessarabie  263. C00  » 

De  toutes  les  cultures  faites  sur  la  su- 
perficie agricole  de  la  Grande-Roumanie, 
les  céréales  occupent  la  première  place. 
C'est  avec  ces  produits  que  nous  nous 
sommes  présentés  auparavant  et  que  nous 
présenterons  encore  çur  le  marché  mondial. 

Elles  formeront  encore  longtemps  le 
principal  surplus  de  revenus  résulté  du 
labeur  de  notre  peuple  et  c'est  avec  ce  sur- 


plus que  nous  payerons  à  d'autres  peuples 
ce  qui  nous  manque. 

Il  a  été  cultivé  en  céréales,  avant  la 
guerre,  dans  toutes  les  régions  roumaines, 
une  supeificie  de  1 3.642.545  ha.,  à  savoir: 

Roumanie  ancienne,  approx.  5.443.380  ha. 

Ardeal,  Banat  et  les 
autres  régions  rou- 
maines de  l'ancien- 
ne Hongrie  »     5.274.631  » 

Bessarabie  »      2.539.227  » 

Bucovine  »        385.307  » 

Ces  superficies  se  mainti.ndront  à  peu 
près  dans  les  mêmes  rapports  aussi  dans 
le  rayon  de  la  Grande  Roumanie,  et  c'est 
donc  sur  cette  base  que  nous  pouvons 
évaluer  la  production  en  céréales  du  pays 

Le  rendement  annuel  des  superficifs 
susmentionnées  était  approximativement  de 
13.589.402  tonnes,  soit  1.358.940  vagons,  ce 
qui  reviendrait  à  une  production  moyenne 
d'environ  1000  kgr.  par  hectare.  Cepen- 
dant, la  production  moyenne  de  l'ancien 
royaume  a  été  avant  la  guerre  de  beaucoup 
inférieure  à  celle  des  régions  ralliées. 
Ainsi,  par  régions,  la  production  moyenne 
en  céréales  se  présente  de  la  sorte  : 


Banat 

Crishana 

Transylvanie 

Bucovine 

Maramuresh 

Bessarabie 


1.370  kgr.  par  ha. 
1.240  „  „  „ 
1.229  „  „  „ 
1.220  „  „  „ 
948  „  „  v 
861     „        h  » 


Roumanie  ancienne  820    »       »  » 

Ce  n'est  qu'en  atteignant  la  production 
moyenne  des  régions  les  mieux  cultivées, 
qui  n'ont  pas  toujours  aussi  les  meilleurs 
terrains,  qu'on  peut  prévoir  une  augmenta- 
tion immédiate  de  la  production  en  céré- 
ales de  la  Grande- Roumanie.  Mais  lors- 
que la  technique  agricole  nous  aidera 
à  élever  la  production  moyenne  au  niveau 
des  pays  plus  avancés  sous  ce  rapport, 
l'augmentation  de  notre  production  en 
céréales  aura  luu  en  des  proportions 
encore  plus  grandes. 


CORRKSPONDANCE  4CONOMIQttE 


3 


En  ne  prenant  comme  base  que  la 
production  d'avant-guerre  et  en  main- 
tenant le  même  rapport  entre  la  produc- 
tion et  l'exportation,  on  peut  évaluer  le 
surplus  annuel  de  la  Grande-Roumanie 
à  environ  500.000  vagons  de  céréales. 

La  valeur  de  cette  richesse  annuelle 
disponible  est  relative  et  variable,  et  toute 
appréciation  actuelle  ne  peut  former  une 
base  de  conclusions  pour  notre  future 
politique  économique. 

D'après  les  prix  actuels  du  marché  mon- 
dial exprimés  en  value  française,  la  va- 
leur de  cette  disponibilité  dépasserait  37s 
1  milliards  de  francs.  Mais,  jusqu'à  ce  que 
nous  revenions  à  la  culture  normale  — 
ce  qui  peut  être  l'année  agricole  suivante 
—  les  prix  et  l'évaluation   seront  autres. 

Ce  qui  est  certain  cependant,  c'est  que 
la  valeur  relative  de  notre  disponibilité 
annuelle  en  céréales  ne  peut  être  au  des- 
sous de  celle  d'aujourd'hui. 

C'est  pourquoi,  n'importe  à  quel  degré 
nous  nous  adon  aérions  à  d'autres  branches 
de  production,  il  est  impossible  que  notre 
politique  économique  ne  poursuive  pas 
l'augmentation  de  notre  production  agri- 
cole par  le  relèvement  du  rendement  actuel 
et  par  l'utilisation  des  terrains  inondables. 

Sou?  quelle  forme  nous  devrons  nous 
présenter  sur  le  marché  international  avec 
notre  disponible  en  céréales,  nous  le  ver- 
rons après  avoir  examiné  les  possibilités 
.  d'industrialiser'  la  Grande-Roumanie. 

Notre  terrain  agricole  permet  néanmoins 
d'autres  cultures  aussi.  Dans  leur  situation 
actuelle  elles  ne  peuvent  former  une  dispo- 
nibilité de  l'économie  nationale  roumaine, 
mais  seulement  des  facteurs  indispensables 
à  cette  économie.  Notre  préoccupation 
à  cet  égard  doit  être  de  satisfaire  à  la 
consommation  intérieure.  Sitôt  que  cette 
consommation  n'est  pas  satisfaite  et  qu'- 
une importation  intervient,  il  s'ensuit  des 
difficultés  anormales  dans  les  conditions 
d'existence  du  peuple  et  des  charges  in- 
justifiées de  l'économie  nationale.  Il  en 
résulte  qu'une  protection  consciente  est 


nécessaire  même  pour  certaines  cultures 
agricoles,  pour  un  temps  déterminé. 

*  * 

Une  source  future  de  richesse,  disponi- 
ble pour  être  mise  en  valeur  sur  le  mar- 
ché mondial,  ce  sont  les  animaux  et  les  pro- 
duits animaux.  Les  vastes  pâturages  des 
deux  versants  des  Carpathes  nous  indiquent 
la  politique  que  nous  devons  suivre  à  cet 
égard.  Celui  qui  voit  clair  et  loin  com- 
prend bien  que  notre  préoccupation  ne  doit 
pas  se  borner  à  la  baisse  du  prix  de  la 
viande,  qui  n'atteindra  plus  jamais,  —  ce 
,qui  na.  serait  même  pas  rationnel  —  les 
prix  d'avant-guerre.  La  production  abon- 
dante d'une  marchandise  peut  ne  pas  faire 
baisser  les  prix  sur  le  marché  intérieur, 
mais  déterminer  d'une  manière  décisive 
toute  la  vie  économique  d'un  peuple. 

Notre  stjck  de  bétail  est  réduit;  dans 
certaines  régions  et  pour  certaines  espè- 
ces il  est  même  épuisé.  Une  économie 
dans  la  consommation,  afin  de  reconsti- 
tuer Je  noyau  pour  chaque  espèce,  et 
ensuite  une  mise  en  valeur  au  maxi- 
mum des  animaux,  s'imposent. 

Le  poisson  peut  aussi  former  à  l'avenir 
une  richesse  disponible  pour  le  marché 
mondial.  Jusqu'à  présent  c'est  à  peine  si 
20.000.000  de  Kgr.  en  ont  été  péchés  annuel- 
lement dans  l'ancien  royaume  et  1 0.000.000. 
en  Bessarabie.  C'est  un  défaut  capi- 
tal d'exploitation  et  d'administration  de 
cette  richesse,  aggravé  maintenant  par  la 
guerre.  Rien  que  pour  la  consommation  de 
la  Grande-Roumanie,  que  l'exploitation  et 
l'administration  de  cette  richesse  doivent 
être  revues  de  façon  fondamentale.  Mais, 
les  étangs  de  l'ancien  royaume  et  ceux  de 
la  Bessarabie  donnent  les  plus  grandes  es- 
pérances et  nous  imposent  donc  des  de- 
voirs plus  impérieux. 

*  4 

Par  rapport  à  la  production  du  sol,  nous 
pouvons  nous  présenter  aujourd 'hui  même 
sur  le  marché  international  avec  une  gran- 
de quantité  de  bois. 
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En  supposant  une  augmentation  annu- 
elle seulement  de  I,  5  m3  par  ha.  et  si 
nous  n'exploitions  que  cette  augmen- 
tation, pour  conserver  le  boisement  ac- 
tuel, nous  pourrions  obtenir  chèque  atnée 
10 Va  mil.  de  m3  ou  450.000  vagons.  Sur 
cette  quantité,  en  défalquant  environ  3l/2 
mil.  ma.  pour  la  réparation  des  voies  et 
des  installations,  et  4V2  millions  de  my 
pour  constructions  et  chauffage  à  l'inté- 
rieur du  pays,  il  nous  resterait  une  dis- 
ponibilité de  presque  2lJ3  mil.  de  m:!.  c. 
à.  d.  plus  de  100.000  vagons. 

Plus  nous  tâcherions  d'avoir  cette  dis- 
ponibilité en  bois  ouvré  au  lieu  de 
bois  brut,  plus  la  valeur  de  ces  chiffres 
s'élèverait.  * 

Un  vaste  champ  pour  industrialiser  les 
produits  du  sol  de  la  Grande- Roumanie 
s'ouvre  devant  la  génération  future.  Pour 
ce  faire,  il  faut  remplir  certaines  conditions 
naturelles  que  présente  la  Grande-Rcu- 
manie,  mais  que,  séparément,  ne  présentait 
aucune  des  régions  roumaines  réunies  au- 
jourd'hui en  un  seul  pays. 

§  3.  Les  sources  d'énergie. 

La  chaîne  entière  des  Carpathes  est 
aujourd'hui  en  la  possession  du  peuple 
roumain.  Les  Carpathes  sent  le  point  de 
départ  des  sources  d'énergie  qui  sont  en 
état  de  mettre  en  mouvement  tout  le  mé- 
canisme de  la  production  la  plus  développée. 

La  force  motrice,  ainsi  que  la  lumière 
et  la  chaleur  qui  complètent  celles  du 
soleil,  y  prennent  leur  source.  La  vie  ma- 
térielle même  de  la  race  roumaine  est  en 
liaison  étroite  avec  cette  source  d'énergie 
des  Carpathes. 

Le  Pétrole. 

Le  progrès  dans  la  production  écono- 
mique moderne  est  basé,  entre  autres  et 
particulièrement,  sur  l'application  de  la 
force  motrice  en  général.  La  source  de 
cette  force  est  procurée  en  première  ligne 
par  le  pétrole,  qui,  par  ses  multiples  ap- 
plications accessoires,  jusque  dans  l'ali- 


mentation même,  est  devenu  aujourd'hui  la 
marchandise  internationale  la  plus  re- 
cherchée. 

Le  iôle  enviable  que  la  nature  nous  à 
réparti,  au  milieu  des  peuples  contempo- 
rain-, peut  être  constaté  aussi  par  le  fait 
que  nous  sommes  parmi  les  premiers  pays 
du  monde  en  ce  qui  concerne  la  produc- 
tion de  pétrole,  et  que  nous  venons  en 
seconde  ligne,  après  les  Etat:-Unis  dlAmé- 
rique,  en  ce  qui  concerne  son  exportation 
et  celle  de  ses  dérivés.  Ayant  conscience 
de  ce  que  nous  possédons,  nous  ne  devons 
pas  hésiter  à  montrer  la  politique  écono- 
mique qui  nous  convient. 

Jusqu'à  l'heure  présente,  le,  pétrole  a 
été  trouvé  seulement  sur  la  pente  des 
Carpathes  de  l'ancien  royaume.  Une  su- 
perficie pétrolifère  de  2500  ha.  est  exploi- 
tée. Toutefois,  le  terrain  reconnu  pétroli- 
fère est  de  20000  ha.  D'api ès  certaines 
études  scientifiques,  sans  qu'une  consta- 
tation de  fait  ait  eu  lieu  jusqu'aujourd'hui, 
nous  aurions  une  étendue  de  150.000  Ha. 
de  terrain  pétrolifère. 

La  production  de  pétrole  qui  a  pu  être 
obtenue  jusqu'au  dernier  temps  normal  a 
été  approximativement  de  2  millions  de  ton- 
nes soit  200.000  vagons.  Sir  cette  quantité, 
la  consommation  intérieure  de  l'ancien 
royaume  prenait  presque  la  moitié,  et  il 
restait  donc  disponible  pour  l'exportation  un 
peu  plus  de  100.000  vagons.  Pour  que  cette 
disponibilité  soit  maintenue  d  ans  la  Gré  nde- 
Roumanie,  la  production  doit  être  inten- 
sifiée d'au  moins  la  quantité  suffisante  à 
couvrir  les   besoins  des  régions  ralliées. 

En  ce  qui  concerne  la  mise  en  valeur  la 
plus  avantageuse  du  disponible,  celui-ci 
ne  doit  sortir  du  pays  que  sous  forme  de 
dérivés  du  pétrole.  Devant  le  bouleverse- 
ment des  valeurs  causé  par  la  guerre,  on 
ne  peut  apprécier  aujourd'hui  la  valeur 
de  cette  richesse  avec  laquelle  nous  nous 
présentons  sur  le  marché  international. 
Néanmoins,  étant  donnés  les  prix  aux- 
quels sont  vendus  aujourd'hui  les  produits 
pétroliers,  prix  qui    semblent   être  à  la 
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hausse,  notre  exportation  de  pétrole  vau- 
drait environ  3  à  400.000.000  de  francs,  en 
value  française. 

L'exploitation  du  pétrole  en  Roumanie 
est  faite  à  l'aide  d'un  capital  y  investi  de 
400.000.000  lei,  dont  10%  roumain  et  90% 
étranger.  En  ce  qui  concerne  la  produc- 
tion, les  entreprises  roumaines  étant  mi- 
nimes et  à  moyens  restreints,  représentent 
à  peine  4  %  de  la  production  totale. 

Telle  est  la  situation.  Quels  sont  les 
changements  à  faire,  on  le  verra  plus  loin 
lorsque  nous  montrerons  quels  doivent 
être  les  principes  de  notre  politique  éco- 
nomique en  face  du  capital  étranger. 

Le  Charbon. 

Les  pays  les  plus  avancés  de  l'Europe 
telle  l'Angleterre,  par  exemple,  ont  basé 
toute  leur  industrie  sur  la  force  motrice 
procurée  par  le  charbon.  L'avenir  de  ces 
pays  dépend  de  l'existence  du  charbon  dans 
leur  pa^i.  C'est  pourquoi,  une  vraie  conster- 
nation générale  eut  lieu  lorsque  certains 
hommes  de  science  prédirent  l'épuisement 
du  charbon  dans  un  délai  relativement 
bref.  Indifféremment  si  ce  délai  est  exact 
ou  non,  le  fait  est  que  la  politique  éco- 
nomique des  pays  producteurs  de  char- 
bon tend  à  économiser  autant  que  possible 
cette  source  d'énergie  et  à  le  remplacer 
par  une  autre  force  motrice  dont  la  source 
serait  inépuisable  ou  qii  offrirait  des 
perspectives  plus  vastes  pour  l'avenir. 

Quelle  est  la  situation  de  la  Grande- 
Roumanie  à  cet  égard? 

Avons-nous  aujourd'hui  un  pays  pro- 
ducteur de  charbon  ? 

La  plus  grande  quantité  de  charbon 
est  fournie  jusqu'à  présent  par  l'Ardeal,  et 
en  général  par  la  pente  du  nord-ouest 
des  Carpathes.  Des  mines  de  charbon  de 
l'Ardeal  on  extrait  normalement  environ 
2  1/2  millions  de  tonnes  de  charbon  de 
terre,  auxquelles  on  pourrait  ajouter  780.000 
tonnes  de  charbon  de  pierre. 

Les  exploitations  de  charbon  de  l'an- 
cien royaume  ont  donné  jusqu'à  présent 


à  peu  près  250.000  tonnes  de  lignite  an- 
nuellement auxquelles  on  peutajouter  7.200 
tonnes  d'anthracite  de  Schela. 

Nous  aurions  donc  en  général,  dans  Ta 
Grande-Roumanie,  une  production  annu- 
elle totale  d'environ  3  à  3  i/2  millions  de 
tonnes  de  charbon. 

Nous  ne  pouvons  savoir  exactement  si 
d'autres  mines  de  charbon  ne  seront  pas 
découveites  dans  le  rayon  de  notre  pays. 
D'après  les  études  scientifiques  toutefois, 
faites  jusqu'à  ce  jour,  la  réserve  probable 
de  charbon  dans  nos  mines  serait  de  800 
millions  de  tonnes,  dont  300  millions  en 
Ardeal  et  Banat.  Ceci  veut  dire  que  nous 
aurions  du  charbon,  avec  l'exploitation 
et  les  besoins  actuels,  à  peu  près,  pour 
deux  siècles. 

Certainement  que  dans  ces  calculs,  l'- 
imprévu n'entre  pas.  La  découverte  d'une 
seule  région  minière  peut  prolonger  la 
réserve  en  charbon  de  quelques  siècles. 
Dans  tous  les  cas,  des  problèmes  sem- 
blables nous  conduisent  à  la  conclusion 
que  nous  devons  aussi  économiser  ce 
combustible,  comme  le  font  d'autres 
pays,  en  le  remplaçant  par  ce  qui  est 
moins  épuisable,  et  surtout  en  le  gardant 
en  première  ligne  pournôs  besoins  à  nous. 

Les  gaz  naturels. 

On  peut  économiser  l'énergie  extraite 
du  pétrole  et  du  charbon  en  utilisant 
celle  du  gaz  naturel.  Peu  de  monde  con- 
naît chez  nous,  spécialement  dans  l'an- 
cien royaume,  l'emploi  et  les  perspectives 
du  gaz  naturel.  Us  forment  cependant 
une  si  grande  source  de  richesse  qu'ils  mé- 
ritent d'attirer  nottre  attention  à  tous. 

On  sait  que  le  gaz  naturel  est  employé 
pour  l'éclairage,  le  chauffage  et  pour 
l'obtention  de  force  motrice.  Un  m3  de 
gaz  naturel  contient  8600  calories  c.  à. 
d.  à  peu  près  deux  fois  plus  qu'un  Kgr. 
de  charbon.  Il  ne  produit  pas  de  cen- 
dre, des  scories  ou  de  fumée.  Il  est 
très   facilement   transporté  par  tuyaux 
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à  de  grandes  distances,  et  peut  porter 
les  bienfaits  de  ses  qualités  jusque  dans 
le  dernier  village  et  jusqu'à  la  plus  petite 
usine  ou  atelier.  (Voir  :  Ing.  C.  Motas. 
Problèmes  industriels  de  Transylvanie). 

Dans  la  «Câmpia  Ârdeleneascâ»  (Me- 
zôseg),  ainsi  dénommée  (plaine  ardeléenne), 
on  a  trouvé  pendant  les  dernières  années 
de  grandes  réserves  de  gaz  naturel  dont 
une  grande  partie  a  été  déjà  utilisée.  Dans 
cette  région,  le  territoire  de  gaz  s'étend 
sur  une  superficie  approxi  native  de  530 
km.  -.  On  trouve  aussi  à  proximité  d'Arad, 
d'Oradia-Mare  et  même  de  Sibiu  du  gaz 
naturel.  On  estime  la  réserve  de  gaz  naturel 
à  240  milliards  de  m.  3.  Par  les  travaux  faits 
ju  iqu'aujurd'hui,  environ  2,5  millions  de 
m.:i  ont  été  mis  à  disposition  par  24  heures. 

Dans  l'ancien  royaume  on  e.ctime  à  1  V2 
milliard  de  m.:;  le  gaz  sortant  annuelle- 
ment de  la  terre.  Sur  cette  quantité  seu- 
lement 70  millions  de  m.3  environ  sont 
captés  et  utilisés  aux  exploitations  de  pé- 
trole ;  le  reste  se  disperse. 

Par  ces  quelques  données  on  peut  voir 
quelles  perspe:tives  d'activité  s'ouvrent 
devant  nous  sur  ce  terrain. 

Houille  blanche  et  houille  verte. 

La  onfiguration  du  terrain  de  la  Grande- 
Roumanie  nous  donne  la  possibilité  d'uti- 
liser la  plus  grande  force  hydraulique  que 
peut  avoir  un  pays.  La  cime  des  Carpa- 
thes  traverse  le  milieu  du  pays  et  de  cette 
cime  partent  dans  toutes  les  directions  des 
cours  d'eau  qui  traversent  notre  territoire 
jusqu'à  la  mer.  Sur  le  plateau  de  la  Tran- 
sylvanie ces  cours  sont  plus  réguliers  et 
l'utilisation  des  forces  motrices  plus  facile, 
La  tendance  de  tous  les  états  modernes 
est  d'utiliser  de  plus  en  plus  la  force  hy- 
draulique,   pour   création    de  centrales 
électriques  d'où  serait  ensuite  distribuée 
l'énergie  à  toutes  les  usines  et  aux  villages 
les  plus  éloigné?.  La  force  hydraulique 
est  plus  inépuisable  que  toute  autre.  C'est 
pourquoi,  en  France,  on  commence  actuel- 
lement l'exécution  d'un  vaste  programme 


d'utilisation  de  cette  force,  et  de  création 
de   centrales   électriques.    Dans  d'autres 
pays,   des  tendances  identiques  se  font 
jour.  Lorsque  le  monde  entier  suit  cette 
voie  d'économie  du  combustible,  afin  de 
s'assurer  un  avenir   économique  d'autant 
meilleur,  nous  ne   ferions  pas  notre  de- 
voir envers  notre  peuple  si  nous  n'utili- 
sions pas,  à  cet  effet,  tous  les  moyens  que 
la  science  et  la  civilisation  modernes  met- 
tent à  notre  disposition,   ainsi  que  toutes 
les  sources  de  richesse  que  la  nature  nous 
offre  dans  ce  pays. 

Ce  qui  est  utilisé  aujourd'hui  des  eaux 
de  la  Grande- Roumanie  est  presque  sans 
aucune  importance.  Il  faut  donc,  à  cet 
égard,  commencer  tout  de  suite  une  œuvre 
nouvelle. 

§  4.  Situation  géographique  et 
économique  , 

Par  notre  situation  géographique  nous 
relions  le  centre  de  l'Europe  aux  con* 
tinents  voisin*,  l'Asie  et  l'Afrique.  Le  Da- 
nube et  les  grandes  rivières,  le  Dniester 
le  Pruth  et  la  Theiss,  forment  des  artè- 
res de  communication  qui  vont  jusqu'au 
cœur  du  continent.  La  mer  qui  baigne 
les  régions  roumaines  nous  conduit  di- 
rectement jusqu'aux  centres  les  plus  grands 
et  les  plus  éloignés  de  l'industrie  et  du 
commerce  mondial. 

Nous  sommes  un  pays  de  transit  inter- 
national et  de  croisement  des  richesses 
circulantes  de  tous  les  continents.  C'est 
la  situation  la  plus  heureuse  dont  la  na- 
ture ait  jamais  doté  un  pays,  mais  que 
nous  n'avons  pu  utiliser  jusqu'ici  à  cause 
des  divisions  politiques  et  des  assujettis- 
sements économiques  extérieurs. 

Mais,  c'est  précisément  à  cause  de  cela 
que  nous  nous  trouvons  aujourd'hui  au 
commencement  de  notre  vie  d'Etat  unitaire, 
sans  le  cadre  et  la  force  d'exploitation  de 
cettî  situation.  Les  cours  de  certaines 
grandes  eaux  intérieures  sont  iiréguliersr 
et  notre  flotte  de  commerce,  fluviale  et 


maritime,  est  trop  peu  importante  devant 
le  trafic  de  nos  richesses  ou  de  celles  ap- 
portées pour  nous,  et  devant  le  transit  in- 
ternational à  travers  notre  pays. 

Les  conceptions  du  temps,  relatives  à 
la  liberté  du  commerce  et  du  transit  in- 
ternational,   ne   peuvent    être  réalisées 
sars  ressentiment  de  notre  part  que,  dans 
le  cas  où  notre  participation  à  nos  eaux 
et  à  nos  ports  serait  au  moins  tout  aussi 
importante  que    celle    d'autres  peuples 
étangersàces  eaux.  La  conception  la  plus 
parfaite  ne  peut  être  réalisée  par  la  des- 
truction et  la    ruine  économique  d'un 
peuple.  Les  transports  sont  une  source 
réelle  de  revenus  d'une  économie  natio- 
nale, et  par  l'exclusion   à  l'exploitation 
de  cette  source  de  re  venus,  un  peuple,  n'ay- 
ant  pas  la  possibilité   de  mettre  en  va- 
leur par  lui-même  le  produit   de  son  la- 
beur, est  condamné  à  la  ruine  et  à  la 
mort. 

§  5.  La  population  de  îa  Grande- 
Roumanie   et   son  éducation 
professionnelle 

Plus  les  richesses  d'un  pays  sont  gran- 
des et  sa  situation  favorable,  plus  il  s'im- 
pose à  son  peuple  un  effort  puissant  pour 
les  conserver  et  les  utiliser.  [Si  le  peuple 
est  incapable  de  s'approprier  les  instru- 
ments de  la  production  du  temps,  il  sera 
insensiblement  remplacé  par  un  autre  et 
ne  poura  tenir  cachées  les  richesses  du 
pays,  ni  par  la  force  des  armes  ni  par  la 
sauvagerie  des  procédés.  C'est  le  devoir 
suprême  de  notre  génération  de  produire 
les  efforts  nécessaires  pour  accomplir  dans 
notre  pays  l'œuvre  de  la  plus  haute  ci- 
vilisation et  de  la  technique  la  plus  dé- 
veloppée. 

La  Grande-Roumanie  a  une  population 
de  17  à  18  millions  d'habitants.  Sur  ce 
nombre,  plus  de  14  millions  sont  formés 
par  les  habitants  des  volages  et  3  à  4 
•millions  par  les  habitants  des  villés. 

Sauf  les  éléments  de  l'administration, 
de  l'enseignement  et  du  culte,  presque  toute 
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la  population  des  villages  est  formée  par 
les  agriculteurs.  Sur  la  population  des 
villes  c'est  à  peine  si  1 1/2  million  forme 
la  classe  ouvrière  proprement  dite. 

Nous  n'avons  pas  les  concentrations 
énormes  de  population  des  pays  les  plus 
avancés  d'aujourd'hui.  Il  semble  que  la  tech- 
nique économique  moderne  ne  nous  conduit 
pas  fatalement  à  l'aglomération,  de  popu- 
lation dans  les  villes,  en  même  temps  que 
le  développement  des  industries. 

Lorsque  le  transport  par  eau  ou  par  . 
terre  se  fait  facilement,  l'installation  des 
industries  est  conditionnée  par  la  proxi- 
mité de  la  matière  première  nécessaire,  de 
la  force  mottice  et  de  la  main  d'oeuvre  suffi- 
sante et  pas  trop  chère.  A  l'installation  d'une 
industrie  viable,  il  faut  avant  tout  chercher 
l'endroit  propice,  c.  à.  d.  ce  que  les  éco- 
nomistes allemands  avaient  nommé  Stan- 
dort  der  Industrie.  La  politique  économique 
de  la  Grande-Roumanie  doit  créer  des 
industries  aux  endroits  y  indiqués,  et  tâcher 
de  porter  jusqu'à  ces  endroits  la  force 
motrice  nécessaire. 

L'agriculture  doit  être  industrialisée  au 
milieu  même  des  régions  de  riche  produc- 
tion agricole,  l'industrie  du  bois  est  créée 
à  proximité  des  forêts,  des  chutes  et  cours 
d'eau,  l'industrie  textile  et  la  métallurgique 
ont  aussi  leurs  endroits  indiqués.  Lapoliti- 
qued'fîtat  doitsuivre  et  faciliter  cet  arrange- 
ment naturel  des  choses  et  non  pas  lui  don- 
ner une  autre  direction  par  des  actions, 
sociales  irrationnelles  et  imprévoyantes 
Le  premier  et  le  plus  incontesté  des 
devoirs  de  l'Etat  c'est  de  former  la  popu- 
lation à  l'effet  de  pouvoir  mettre  en  valeur 
les  richesses   nationales.   Nous  n'avons 
presque  rien  jusqu'à  présent,  par  rapport 
à  ce  que  nous  impose  la  nouvelle  situa- 
tion de  notre  patrie.  Le  nombre  restreint  > 
d'écoles  que  nous   avons   dans  l'ancien 
royaume,  ne   nous   donne  pas   tous  les 
éléments  demandés;  et,  en  outre,  beaucoup 
d'entre  elles  sont  basées  sur  une  imita- 
tion théorique  et  excellent  par  le  manque 
d'accomodement  à  nos  besoins  réels, 
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Des  branches  importantes  de  production 
et  d'industrie  agricole,  industries  à  base 
puissante  et  à  grandes  perspectives,  com- 
merce, que  nous  imposent  nos  rapports 
avec  d'autres  peuples,  sont  totalement  dé- 
pourvues d'un  enseignement  correspondant. 
La  routine  et  la  tradition  surannée  gouver- 
nent l'action  nationale  dans  ces  branches  de 
travail,  peudant  que  les  perfections  tech- 
niques d'ailleurs  frappent  aux  portes  de 
notre  pays,  non  pour  s'imposer  à  notre 
profit,  mais  pour  nous  transformer  en  de 
simples  instruments  aveugles,  asservis 
à  un  but  qui  n'est  pas  le  nôtre. 

Si  notre  production  nationale  ne  pourra 
soutenir  la  concurrence  et  si  nous  sommes 
obligés  d'avoir  recours  aux  systè  mes  pro- 
tectionistes,  qui  obèrent  l'existence  des 
consommateurs,  ce  sera  dû  principalement 
à  notre  manque  de  préparation  profes- 
sionnelle. Si'l  n'y  a  pas  d'unité  et 
de  coordination  de  forces  dans  notre  éco- 
nomie nationale,  ce  sera  dû  au  manque 
d'un  enseignement  économique  systémati- 
que, qui  empêche  les  haines  et  les  con- 
flits entre  les  classes  productrices,  et  qui 
fixe  un  programme  de  labeur  com- 
mun, pour  la  réalisation  d'un  vaste  but 
d'agencement  économique  de  tout  un 
peuple. 

Il  ne  doit  pas  y  avoir  un  seul  citoyen 
qui  n'ait  reçu  un  enseignement  prépara- 
toire accommodé  à  son  métier.  Il  ne 
doit  pas  y  avoir  un  citoyen  qui  n'appar- 
tienne pas  à  une  association  profesion- 
nelle  par  laquelle  il  recevrait,  pendant 
tout  le  cours  de  sa  vie,  de  nouveaux  en- 
seignements touchant  sa  profession.  Ce 
n'est  que  de  cette  manière  que  le  progrès 
réalisé  quelque  part  se  répand  partout  et 
peut  être  utilisé  par  toute  la  force  de 
travail  de  la  nation .. 

Ce  vaste  programme  ne  peut  être  seule- 
ment l'oeuvre  de  l'Etat.  L'Etat  peut  en  indi- 
quer la  voie  mais  pas  la  réaliser.  C'est  un 
problème  au  sujet  duquel  doivent  se  pro- 
noncer toutes  les  classes  productrices  du 
pays  et  c'est  aussi  le  plus  urgent. 


§  6.  Accroissement  dô  la  preductidn. 

Il  résulte  de  ce  que  nous  avons  exposé 
jusqu'ici  que  .la  Grande- Roumanie  com- 
mence sa  vie  d'Etat  dans  une  situation  ex- 
ceptionnellement bonne  et  a  devant  elle 
les  plus  belles  perspectives. 

En  ce  qui  concerne  les  perspectives  de 
demain,  il  n'y  a  pas  un  roumain  et  même 
un  étranger  qui  ne  les  entrevoient  pas. 
Elles  ont  aussi  leur  importance  psycholo- 
gique, parce  qu'elles  forment  le  stimulant 
des  énergies  latentes  du  peuple. 

Mais  la  situation  économique  réelle 
du  moment  n'est  pas  celle  que  cous  pour- 
rions nous  figurer,  par  rapport  aux  im- 
menses sources  de  richesse  du  pays,  à  sa 
situation  géographique,  à  la  force  et  à  la 
santé  morale  de  sa  population. 

Partout  on  ressent  le  manque  du  néces- 
saire à  l'existence  ou   l'impuisçance  de 
xl'acquérir:  une  population  qui  crie  misè- 
re dans  un  pays  d'abondance. 

Pour  le  moment  on  na  travaille  pas, 
mais  on  consomme  seulement.  Même  la 
classe  ouvrière,  en  grande  partie,  estime 
le  labeur,  dans  le  système  actuel,  comme 
une  chose  imposée  qui  ne   durera  plus. 

Là  où  se  trouve  un  ouvrier  isolé,  le 
travail  l'exténue,  l'abat,  sans  qu'un  appui 
des  courants  nouveaux  vienne  améliorer 
son  sort.  Là  où  se  trouve  un  groupement 
politique  ouvrier,  toute  l'agitation  est 
menée  en  base  de  la  haine  de  classe  et 
des  exigences  d'abolition  de  ce  qui  existe 
sans  présenter  un  cadre  de  créations  nou- 
velles. Ce  sont  les  ondes  d'un  courant  gé- 
néral de  destruction,  qui  traversent  le  mon- 
de entier. 

Ces  conjonctures  imposent  à  l'Etat  une 
grande  prévoyance.  Presque  dans  aucun 
pays  qui  a  pris  part  à  la  guerre,  les 
finances  publiques  ne  sont  pas  équili- 
brées. Dans  la  Grande- Roumanie,  les  re- 
venus publics  ne  sont  pas  concentrés  et 
distribués  pas  même  pour  des  calculs  sta- 
tistiques: les  dépenses  dépassent  des  di- 
zaines de  fois  les  revenus.  Les  anciennes 
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normes  des  dépenses  ne  peuvent  plus  être 
appliquées  et  de  nouvelles  n'ont  pu  être 
encore  établies.  Celui  qui  veut  assurer 
l'avenir  de  l'économie  publique  regarde 
en  vain  autour  de  lui  pour  découvrir  des 
sources  de  recette  budgétaire,  dans  l°s  re- 
venus d'aujourd'hui  des  citoyens.  Les  re- 
venus anormaux  échappent  au  contrôle 
public,  et  les  normaux  ne  sont  pas  suffi- 
sants pour  alimenter  les  dépenses  aug- 
mentées en  proportion  de  l'accroissement 
des  prix  et  de  la  dépréciation  de  la  foice 
d'achat  de  l'argent 

Quelle  que  soit  la  politique  d'an  gouver- 
nement, dans  la  situatiou  réelle  d'aujourd'- 
hui les  finances  publiques  vont  vers  la 
faillite.  11  faut  qu'un  changement  radical 
intervienne  dans  l'activité  de  l'économie 
publique,  pour  arriver  à  un  équilibre  bud- 
gétaire et  éviter  l'éclatement  de  la  crise. 
Par  où  faut  il  commencer? 

L'économie  internationale,  dans  laquelle 
vivent  les  peuples  modernes,  force  chacun 
de  ces  peuples  à  diriger  son  action  dans 
la  même  direction.  Non  par  esprit  d'imi- 
tatiou,  mais  pour  nous  soumettre  à  une 
nécessité  décisive  que,  nous  devons  soutenir 
la  lutte  de  concurrence  avec  d'autres  peu- 
ples, afin  de  ne  pas  être  évincés  sur 
notre  propre  sol  et  exclus  de  la  vie  et 
de  la  civilisation  du  temps. 

La  crise  dont  nous  souffrons  sévit  au- 
jourd'hui chez  presque  tous  les  peuples. 
Les  conducteurs  de  ces  peuples  et  les 
économistes  distingués  du  temps  estiment 
que  la  cause  principale  de  la  crise  actu- 
elle est  la  diminution  de  la  quantité  des 
marchandises  nécessaires  à  la  consomma- 
tion et  la  destruction  ou  l'usure  des  in- 
stallations de  production;  le  rèmede  ils  le 
voient  dans  la  reconstitution  de  l'appareil 
de  production  et  dan?  son  rapide  agran- 
dissement. 

Dans  un  rapport  que  Hoover,  le  chef 
suprême  de  l'approvisionnement  de  l'Eu- 
rope, a  présenté  le  10  juillet  1919  au 
Conseil  suprême  économique,  la  situation 
précaire  de  l'Europe  est  caractérisée  par 


l'expresion  :  „la  démoralisation  des  forces  de 
production".  'La  capacité  de  production  de 
l'Europe  a  diminué  dans  de  fort  grandes 
proportions  à  cause  de  la  réduction  de  la 
main  d'oeuvre,  de  l'épuisement  des  mas- 
ses par  suite  des  privations  et  de  la 
tension  nerveuse,  provoqués  par  la  guerre; 
du  manque  de  matières  premières  et  de 
la  désorganisation  ou  destruction  des 
usines. 

Aussi  grande  que  soit  la  production  de 
l'Amérique,  elle  ne  pourra  couvrir  les  défi- 
cits de  l'Europe  ;  mais  quand  même  elle 
le  pourrait,  les  crédits  accordés  à  cet 
effet  ne  sont  que  des  avances  à  couvrir 
par  des  marchandises.  S'ils  .  ne"  sont  pas 
couverts  rapidement  les  crédits  s'épuise- 
ront. La  seule  solution  est  donc  l'augmen 
tation  immédiate  de  la  production.  La  hausse 
des  prix,  dont  tout  le  monde  se  plaint,  n'est 
pour  la  plus  grande  part,  que  la  conséquence 
d'une  production  insuffisante.. 

Cette  situation  est  reconnue  par  les  di- 
rigeants des  pays  européen?,  et  tous  font 
appel  aux  populations  pour  augmenter  la 
production.  Nitti,  le  premier  ministre  i- 
talien,  inaugure  sa  politique  économique 
par  ces  mots:  «un  labeur  aussi  intense 
que  possible,  une  consommation  restreinte 
et  la  plus  grande  production  possible,  est 
notre  devise». 

Au  cours  d'une  séance  de  la  Chambre 
des  Communes,  Lloid  Georges  a  annoncé 
à  son  peuple  que  de  créancière  du  monde, 
l'Angleterre  est  devenue  débitrice  de  l'é- 
tranger, c.  à.  d.  de  l'Amérique,  justement 
pour  le  motif  qu'elle  a  diminué  sa  pro- 
duction et  que  dans  la  situation  actuelle 
elle  n'est  pas  en  état  de  l'augmenter. 
C'est  un  cri  d'alarme  destiné  à  être  en- 
tendu en  oremier  lieu  par  les  ouvriers 
qui,  d'après  le  premier  ministre,  dépassent 
parfois  la  limite  tolérée  pour  l'existence 
même  des  industries. 

La  même  préoccupation  est  ressentie 
aussi  en  France,  qui  semble  commencer 
à  peine  après  cette  guerre  à  avoir  recours 
à  des  gens  plus  préparés  dans  les  questi. 
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ons  économiques,  et  qui  essaye  une  ex- 
pansion économique. 

Et,  en  Allemagne,  jusqu'au  socialiste 
Kautsky  qui  se  détourne  du  but  pour  le- 
quel il  a  combattu  une  vie  entière,  «l'orga- 
nisation de  la  production  et  la  distribution 
équitable  du  produit  du  travail»,  tt  dit 
qu'aujourd'hui  le  problème  le  plus  urgent 
n'est  pas  le  régime  de  la  production,  mais  la 
production  même. 

La  crise  de  sous-production  que  nous 
traversons  est  donc  générale,  et  c'est  d'elle 
que  dérive  eu  première  ligne  le  renché- 
rissement de  la  vie.  Il  est  donc  indispen- 
sable que  tous  nous  efforts  tendent  à 
faire  augmenter  la  production,  et  ceci 
n'est  discuté  par  personne. 

Il  y  a  tout  de  même  un  problème  à 
discuter,  à  savoir:  quelle  production  som- 
mes-nous en  état  de  réaliser  et  d'augmen- 
ter, pour  que  nos  efforts  ne  soient  pas 
vains. 

§  7.  Etat  agraire  ou  industriel 

Arant  tout,  pouvons  «nous  nous  borner 
seulement  à  la  production  agricole,  ou 
bien  sommes-nous  en  état  de  devenir  un 
pays  industriel. 

Cette  question  a  beaucoup  été  discutée  en 
Roumanie,  d'avant  guerre,  et  ils  ne  furent 
pas  peu  nombreux  ceux  qui  critiquaient 
les  essais  des  roumains  de  fonder  certaines 
industries  avec. l'appui  de  l'K'at  Ces  in- 
dustries semblaient  factices  et  les  sacrifi- 
ces de  l'Etat  potr  les  soutenir  étaient  en 
même  temps  des  charges  imposées  aux  con- 
sommateurs. 

La  situation  change  dans  la  Grande- 
Roumanie.  Nous  avons  toutes  les  conditions 
exigées  par  un  pays  industriel:  les  matières 
premières  les  plus  variées  et  les  sources  d'éner- 
gie les  plus  riches. 

Il  est  donc  tout  aussi  possible  que 
nécessaire  même  d'industrialiser  la  Rou- 
manie : 

\)La  production  agricole  est  conditionnée  par 
la  production  industrielle. 

Dans  l'agriculture  moderne,  le  machi- 


nisme a  été  introduit.  Les  instruments  a- 
gricoles  les  plus  simples  sont  le  produit 
d'une  grande  entreprise  industrielle  et  non 
celui  d'un  artisan  tzigane  d'autrefois.  M  dis, 
pour  produire  beaucoup  on  a  besoin  des 
machines  et  instrumens  agricoles  les  plus 
perfectionnés.  Avec  notre  système  de  pro- 
duction extensive,  nous  avons  tout  de 
même  besoin  d'une  grande  quantité  de 
ces  outils.  Aujourd'hui,  rien  que  pour 
atteindre  le  niveau  de  la  culture  agricole 
des  régions  de  l'Ardeal,  il  nous  faudrait 
augmenter  notre  stock  d'instruments  a- 
gricoles  pour  nous  en  servir  dans  l'ancien 
royaume  et  en  Bessarabie.  Cependant,  l'a- 
griculture de  l'Ardal,  elle  même,  n'a  point 
encore  atteint  le  degré  culminant  de  la 
culture  intensive. 

C'est  donc  toute  une  industrie  qui 
nous  reste  à  créer  pour  satisfaire  aux  be- 
soins de  l'agriculture.  Contrairement,  celle- 
ci  demeure  assujettie  aux  marchés  exté- 
rieurs ;  et  par  la  suite,  la  mise  en  valeur 
en  toute  liberté  des  produits  agricoles 
nous  échappe. 

2,  La  vie  économique  moderne  est  condition- 
née par  les  moyens  de  communication  et  de 
transport  par  terre  et  par  ea//.Losque  les  lo- 
comotives et  lesvagons  s'abîment  ou  man- 
quent, lorsque  les  bateaux  ne  circulent 
plus  sur  les  eaux  intérieures  et  les  mers 
jusqu'aux  pays  les  plus  éloignés,  et  lors- 
que les  fils  télégraphiques  et  téléphoni- 
ques ne  peuvent  plus  nous  relier,  toute 
vie  d'état  cesse,  la  défense  nationale  et 
le  maintien  de  l'ordre  à  l'intérieur  ne  sont 
plus  possibles. 

Tous  ces  matériels  peuvent  être  apportés 
d'ailleurs  et  en  temps  normaux  sont  offerts 
partout.  Mais  c'est  précisément  lorsque 
nous  en  avons  le  plus  grand  besoin  qu'ils 
peuvent  nous  ê're  refusés;  la  dépendance 
sous  ce  rapportétouffe  toute  liberté  de  mou- 
vement d'un  peuple.  Rien  que  pour  couvrir 
ces  besoins,de  vastes  usines  sont  nécessaires 
dont  quelques-unes  existent  dans  les  régi- 
ons délivrées  et  peuvent  être  prises  comme 
modèle. 
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Le  bien-être  d'une  population  dépend  de  la 
manière  dont  le  marché  mondial  apprécie  ses 
valeurs  nationales. 

La  valeur  des  produits  du  labeur  d'un 
peuple  est  appréciée  suivant  une  unité  de 
mesure  qui  s'appelle  sa  value  nationale. 
Mais  les  values  nationales  des  peuples 
sont  aussi  mesurées  entre  elles,  et  il  est 
possible  que  la  value  d'un  peuple  soit 
estimée  deux  ou  trois  fois  meilleure 
que  celle  d'un  autre.  Dans  notre  cas, 
d'à  îjourd'hui,  tous  nos  produits  c'est-à-dire 
tout  notre  labeur  est  estimé  deux  ou  trois 
fois  plus  mauvais  que  le  même  labeur 
que  nous  ferions  en  Angleterre,  par 
exemple. 

La  cause  de  ce  phénomène  est  connue 
aujourd'hui  à  peu  près  par  tout  le 
monde:  La  somme  des  valeurs  que  nous  por- 
tons au  marché  mondial  est  inférieure  à  la 
somme  des  valeurs  que  nous  apportons  du  même 
marché  mondial. 

La  somme  de  ces  valeurs  est  en  liai- 
son avec  les  quantité}  de  biens  et,  à  la 
foi-,  avec  leur  espèce.  Pour  rétablir  au 
»  moins  l'équilibre  de  notre  budget  com- 
mercial— ce  vers  quoi  tendent  aejourd'- 
hui  tous  les  peuples  d'Eirope — il  faut 
que  nous  produisions  assez  pour  dimi- 
nuer les  quantités  à  faire  venir  de 
dehors.  C'est  par  la  création  d'industries 
adéquates  que  nous  pourrons  réduire 
l'énorme  importation  de  produits  in- 
dustriels.' 

r  Peut-être  même  que  ce  procédé  ne  sera 
pas  suffisant.  Il  faudra  que  nos  envois 
sur  le  marché  mondial  aient  une  plus 
grande  valeur.  Eu  transformant  dans 
le  pays  tous  les  produits  de  notre  sol  et  du 
sous-so1,  et  en  envoyant  des  articles 
fabriqués  au  lieu  de  matières  premières, 
la  valeur  de  l'exportation  augmentera. 
Ainsi,  il  faudra  envoyer  de, la  farine  au 
lieu  de  blé,  des  huiles  végétales  au  lieu 
des  graines  oléagineuses,  des  meubles  et 
de  objets  en  bois  à  la  place  des  bois  bruts, 
des  étoffes  au  lieu  de  laine,  des  pro- 
duits pétroliers  en  place  du  pétrole  brut 


etc. 

Conséquemment,  nous  sommes  obligés 
d'industrialiser  la  Grande-Roumanie  et 
prendre  ensuite  place  à  côté  des  grands 
peuples  modernes,  en  collaborant  avec 
eux  au  progrès  économique  et  technique 
général. 

§  8  Le  régime  économique. 
Quel  est  celui  qui  pourrait  aujourd'hui 
mettre  en  mouvement  l'ensemble  des  for- 
ces latentes  du  peuple  roumain  pour  voir 
doubler,  en  peu  d'années,  la  production 
agricole,  surgir  des  fabriques  et  des  usi- 
nes considérables;  pour  voir  la  mer  et 
nos  cours  d'eau  traversés  de  nombreux 
vaisseaux  au  pavillon  national;  les  plai- 
nes sillonnées  de  voies  ferrées  et  de  chaus- 
sées, et  les  villages,  éclairés  à  la  lumière 
électrique,  avec  une  population  saine  et 
aisée. 

L'état  est  tour  à  tour  appelé  à  remplir 
cette  oeuvre  ou  repoussé. 

L'absolutisme  patriarcal,  classique,  et 
le  communisme  résulté  du  bolchevisme 
moderne  ont  le  même  idéal :  l'Etat  seul 
dirige  une  communauté  dans  laquelle 
l'apport  de  travail  de  chacun  est  fixé  et 
le  produit  réparti  par  les  soins  de  la  for- 
ce représentative  du  peuple. 

Nous  nous  trouvons,  à  l'heure  qu'il  est, 
sur  les  ruines  de  ces  idoles  déboulonnées 
tant  par  les  absolutistes  que  par  les  bol- 
chévistes. 

Ce  n'est  point  l'Etat  qui  puisse  produ- 
ire dans  les  conditions  les  plus  avanta^ 
geuses. 

Le  peu  d'intérêt  direct  que  les  foncti- 
onnaires, aussi  consciencieux  qu'ils  soi- 
ent, mettent  à  la  conduite  des  entrepri- 
ses économiques  dont  ils  sont  chargés, 
n'est  point  un  stimulant  pour  le  perfec- 
tionnement technique  et  l'accroissement 
de  la  production,  C'est  dans  un  sembla- 
ble système  routinier  que,  le  défaut  d'ini- 
tiative et  l'impuissance  d'accommodement 
aux  situations  inconstantes  s'enracinent, 
et  qui  sont  fatalement  les  signes  carac- 
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téristiques  des  bureaucraties  de  tous  les 
peuples  et  de  toutes  les  époques. 

L'individu  agissant  isolément  n'est  pas 
non  plus  capable  de  satisfaire  aux  exi- 
gences techniques  de  la  vie  économique 
moderne.  Il  fut  un  temps  de  transition," 
où  le  capital  a  été  mis  au  service  d'un 
entrepreneur,  et,  par  des  lois  protec- 
trices individualistes,  des  masses  d'hom- 
mes ont  été  assujetties  au  capital  et  au 
capitaliste.  Ces  forces  associées  et  ratta- 
chées par  contrainte  ont,  jusqu'à  un  cer- 
tain temps,  satisfait  aux  exigences  du 
perfectionnement  technique.  Les  temps 
plus  récents  ont  imposé,  peu  à  peu,  un 
changement  à  cet  état  de  choses  qui  au 
jourd'hui  se  généralise. 

La  conception  du  capialisme  n'est  plus 
la  même  que  jadis.  Le  capital,  instrument 
indispensable  de  la  production  moderne, 
se  répand  dans  les  masses  profondes  du 
peuple,  pour  se  rassembler  ensuite,  en 
assemblant,  à  la  fois,  ses  possesseurs.  Les 
associations  des  personnes  à  petit  capital 
ont  conquis  la  vie  économique  moderne, 
et  onP  accompli  des  œuvres  que  ni  l*Etat 
ni  l'individu  seuls  n'eussent  osé  concevoir. 

Cependant,  ce  régime  ne  satisfait  pas 
davantage  les  peuples  contemporains  et 
ne  peut  pas,  non  plus,  nous  contenter. 
Les  sociétés  capitalistes --ont  saisi  l'entre- 
preneur individualiste  à  la  gorge,  l'ont 
ramené  aux  activités  médiocres  et  sont 
parvenues  aussi  à  faire  de  l'Etat  et  ses 
dirigeants  de  simples  jouets.  Il  n'y  aurait 
aucun  dommage,  si  à  la  place  d'une  or- 
ganisation spéciale  étayée  en  grande  par- 
tie de  fictions  de  l'esprit,  à  l'instar  de 
l'ancien  état,  se  substituait  une  organi- 
sation appuyée  sur  des  réalités  durables. 
Mais  si  l'on  remplace  la  direction  uni- 
taire de  l'Etat  par  celle  des  sociétés  ca- 
pitalistes, alors  des  classes  entières  d'hom- 
mes sont  écrasées  sous  le  poids  de  pareil- 
les sociétés. 

Il  faut  dont  assurer  l'existence  des  clas- 
ses professionnelles.  A  cet  effet,  l'entre- 
prise économique  ne  peut  être  aux  mains 


ni  d'un  seul  individu,  ni  d'une  société  ca- 
pitaliste à  pouvoirs  illimités,  pas  plus 
qu'à  la  discrétion  de  l'Etat. 

Les  classes  professionnelles  d'un  peuple 
doivent  subsister  par  elles-mêmes  et  em- 
pêcher, par  leur  force  constitutive  et  leurs 
organes  représentatifs,  toute  limitation  de 
leur  activité.  Ceux  qui  composent  la  classe 
des  agriculteurs,  des  commerçants  et,  au- 
près de  chacune  de  celles-ci,  la  classe 
des  ouvriers  qui  n'ont  aucune  autre  res- 
source que  l'exploitation  de  leurs  bras, 
doivent  se  solidariser,  mettant  en  commun 
leurs  ictérêts  et  leur  activité,  afin  que, 
aucune  autre  influence  étrangère  d'elles 
ne  vienne  entraver  leur  liberté  d'action. 

Des  institutions  représentatives  de  cha- 
que classe  doivent  se  manifester  comme 
des  organes  supérieurs  de  défense  des 
intérêts  respectifs.  Et  l'Etat,  qui  dirige  et 
administre  la  vie  de  tout  le  peuple,  doit 
s'appuyer  seulement  sur  ces  institutions, 
défendre  les  intérêts  d'une  classe  profes- 
sionnelle en  conformité  des  desiderata  de 
l'institution  représentative  respective,  et 
pas  autrement,  et  ne  passer  outre  que 
lorsque  l'harmonie  des  tendances  de  toutes 
les  classes  professionnelles  l'exige. 

Conséquemment,  il  nous  faudra  avoir  des 
institutions  représentatives  supérieures,  ou 
à  nom  connu,  chambres  d'agriculture, 
d'industiie,  de  commerce  et  de  travail. 
L'état  ne  peut  pas  s'occuper  de  l'organi- 
sation de  l'agriculture,  de  l'industrie  du 
commerce  ou  du  travail  que  par  l'entre- 
mise de  ces  institutions-là,  et  ne  peut 
pas  harmoniser  les  intérêts  de  ces  classes 
que  par  un  conseil  qui  représente  toutes 
les  chambres  d'agriculture,  d'industrie,  de 
commerce  et  de  travail. 

A  cet  effet,  il  faut  que  les  chambres 
aient  la  possibilité  d'intervenir  dans  les 
rapports  entre  les  facteurs  de  la  produc- 
tion, leur  prescrire  les  attributions  et  coor- 
donner leur  activité.  En  outre,  les  cham- 
bres doivent  pouvoir  jouer  par  elles-mêmes 
un  rôle  économique  direct,  provoquant 
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des  entreprises  productives  ou  faisant  des 
travaux  d'intérêt  général  pour  la  classe 
respective,  telles  que:  canalisations,  irri- 
gations, ports;  organisant  des  musées  et 
expositions,  et,  surtout,  entretenant  les  éco- 
les professionnelles  et  créant  pour  la  jeu- 
nesse l'enseignement  le  plus  approptié- 
aux  nécessités  de  chaque  moment  de 
la  vie. 

Attendu  que,  nous  ne  sommes  pas  les 
seuls  au  monde,  et  que  tout  bien  écono- 
mique, comme  nous  le  disions  plus  haut,  est 
apprécié  sous  le  jour  de  sa  valeur  mon- 
diale, toutes  ces  institutions  représen- 
tatives sont  appelées  à  mettre  en  é- 
vidence  la  contribution  de  notre  peuple 
au  progrès  économique  général,  en  cen- 
tralisant annuellement  les  types  de  pro- 
duction des  entreprises  les  plus  impor- 
tantes du  pays  et  de  l'étranger.  Nous 
trouvant  à  la  frontière  qui  sépare  l'Occi- 
dent de  l'Orient  européen,  si  différents  au 
point  de  vue  culturel  et  de  la  production, 
cette  mission  des  institutions  représenta- 
tives des  classes,  professionnelles  de  Rou- 
manie constitue  un  devoir. 

Fédéralisme   éco  nomique 

Le  chambres  d'industrie,  de  commerce, 
d'agriculture  et  de  travail  sont,  comme 
on  le  sait,  des  organes  de  direction  et 
d'administration.  La  production  propre- 
ment dite  n'est  pas  leur  rôle;  car  ces- 
chambres,  par  la  nature  de  leur  formation, 
n'embrassent  pas  des  entreprises  produc- 
tives. 

Malgré  toute  l'activité  de  ces  chambres 
la  production  demeurerait  anarchique,  les 
crises  de  sous-production  et  de  surpro- 
duction séviraient  souvent,  avec  leur  con- 
séquences désastreuses  pour  ceux  qui  en 
seraient  atteint;,  et  on  ne  pourrait  surtout 
pas  comprendre  ni  défendre  les  véritables 
intérêts  de  notre  économienationale:  quelles 
qu'en  seraient  les  campagnes  nationalistes 
menées  et  qui  ne  provoqueraient  peut- 
être  que  'des  ressentiments  dangereux. 
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L'ordre  dans  la  production  est  acquis 
par  suite  de  la  constitution  des  entre- 
prises productives  similaires  en  sociétés, 
syndicats  ou  fédérations.  Les  coopératives 
et  leurs  fédération?,  de  toute  branche  éco- 
nomique; les  syndicats  agricoles,  viticoles 
etc.;  les  syndicats  et  les  cartells  industriels 
et  même  les  syndicats  ouvriers,  ainsi  que  les 
consortiums  financiers,  sont  des  institutions 
économiques  qui  s'imposent  dans  le  sys- 
tème économique  de  l'époque.  C'est  ici 
que  prennent  naissance  les  idées  le  plus 
avancées,  c'est  ici  qu'on  applique  les  pro- 
cédés techniques  le  plus  perfectionnés. 
Le  désordre  dans  la  production  en  est 
empêché,  le  gaspillage  des  matières  pre- 
mières ou  du  combustible  est  évité,  les 
approvisionnements  les  plus  favorables 
et  leur  distribution  la  plus  rationnelle 
sont  assurés;  par  le  standard  on  assoit 
les  bases  les  plus  larges  de  la  production. 

Par  ces  fédérations  productives,  on 
assure  même  une  répartition  plus  équitable 
des  produits  du  travail  humain  et  tout 
invidu  est  préservé  de  l'oppression  et 
l'exploitatioii  de  ceux  avec  lesquels  il 
prend  part  au  travail. 

C'est  le  fédéralisme  économique  qui 
s'impose  aujourd'hui. 

Les  rapports  de  travail. 

Le  régime  économique  a  été  tellement 
mauvais  jusqu'à  ce  jour,  chez  nous  sur- 
tout, que  les  classes  ouvrières  semblent 
i  voir  perdu  toute  confiance  et  n'être  plus 
attirées  par  aucune  nouvelle  initiative. 

Sous  le  régime  économique  impose  par 
notre  époque,  comme  étant  le  meilleur, 
on  ne  peut  commencer  un  travail  avant 
d'établir,  d'une  façon  précise,  les  rapports 
de  travail  avec  toutes  les  garanties  néces- 
saires qu'ils  seront  exécutés. 

L'  entrepreneur  ne  peut  pas  baser  ac- 
tuellement ses  prétentions  sur  le  prin- 
cipe de  la  liberté  d'action,  lorsqu'à  côté  il 
se  trouve  une  masse  d'hommes  qui  ne 
comprennent  pas  vouer  leur  travail  à  une 
entreprise  dont  ils  ne   partagent  ni  les' 
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bénéfices,  ni  la  direction.  Et,  il  n'est  pas 
indifférent  à  l'Etat  ou  à  la  société,  lors- 
qu'un  entrepreneur,  par  la  puisasance  du 
capital  et  des  instruments  de  production 
dont  la  possession  est  garantie  par  le 
respect  de  l'ordre  établ?,  impose  des  con- 
ditions de  travail  à  un  ouvrier.^ 

Et,  l'Etat,  par  son  action  directe,  ne 
peut  pas  défendre  un  ouvrier  qu'il  ne  soit 
pas  exploité  par  un  entrepreneur  ou  mê- 
me par  une  association  capitaliste. 

Ce  n'est  que  l'association  des  travailleurs, 
les  syndicats  ouvriers,  qui  puisse  offrir 
à  chaque  ouvrier  la  force  de  traiter  d' 
égal  à  égal  avec  le  patron,  afin  d'établir 
de  commun  accord  la  manière  de  con- 
duire l'entreprise,  la  rétribution  de  la  main 
d'oeuvre  et  le  partage  équitable  des 
bénéfices.  L'Etat  moderne  ne  peut  pas 
s'opposer    à  une    pareille  anception. 

Les  syndicats  ouvriers  sont  par  consé- 
quent une  institution  d'ordre  public,  et  doivent 
être  légalement  reconnus,  ainsi  que  doivent 
l'être  également  leurs  moyens  d'action, 
tels  que  seraient  les  grèves.  , 

On  aurait  donc  d'une  part  des  syndi- 
cats ouvriers,  et  d'autre  part  des  associa- 
tions d'entrepreneurs,  qui  traiteraient  ensem- 
ble et  fixeraient  le  sort  et  la  marche  d'une 
entreprise.  La  devise  du  temps  est:  nul 
travailleur  qui  n'appartienne  à  un  groupe  pro- 
fessionnel. En  tout  qas,  en  ce  qui  con- 
cerne la  solution  des  conflits,  issus  des 
rapports  de  travail,  l'Etat  ne  peut  inter- 
venir qu'à  la  requête  des  syndicats  ou 
groupements  professionnels. 

D'une  manière  pratique,  il  est  nécessaire 
que  l'on  crée  des  offices  mixtes  de  directive, 
comprenant  des  patrons  et  des  ouvriers 
qui  prennent  part  à  la  direction  de  l'en- 
treprise et  établissent  des  contrats-type 
de  travail.  L'Etat  ayant  à  sa  charge  le 
maintien  de  l'ordre  public,  qui  comprend 
entre  autres  la  garantie  de  la  propriété 
et  ,de  la  liberté,  a  le  devoir  de  faire  res- 
pecter l'application  des  décisions  prises 
par  ces  offices  mixtes. 


Dans  cette  vie  professionnelle,  on  crée 
un  droit  spécial  duquel  ne  peut  appro- 
cher la  plus  large  interprétation  du  droit 
civil.  Une  juridiction  spéciale  a  pris  nais- 
sance dans  les  dernières  dizaines  d'années, 
et,  à  partir  d'aujourd'hui,  c'«  st  son  triom- 
phe :  Les  chambres  arbitrales  et  les  tribunaux 
professionnels  créent  un  nouveau  droit  et 
une  nouvelle  jurisprudence.  line  faut  pas 
que  nous  hésitions  à  dire  que  la  concep- 
tion du  nouveau  droit  est,  dans  la  plu- 
part des  cas,  diamétralement  opposée  à  la 
conception  du  droit  classique  dont  l'ori- 
gine remonte  aux  Romains. 

Toutes  ces  institutions  de  réglementation 
des  rapports  de  travail  sont  ailleurs  des 
réalité?,  mais  chez  nous  elles  n'existent 
pas.  A  cet  égard,  il  nous  faut  tout  créer; 
l'expérience  des  autres  peut  au  morns 
nous  servir  à  éviter  les  erreurs. 

A  l'aide  du  système  préconisé,  on  peut 
sans  encombre  traverser  la  crise  du  mo- 
ment et  nous  acheminer  vers  une  éco- 
nomie nationale  florissante. 

§  9  Situation  politique  et  financière 

Toute  la  vie  économique  est  influencée 
par  la  situation  financière.  Si  les  rapports 
de  valeurs  sont  aujourd'hui  changés  dans 
le  monde  entier,  cela  est  dû,  en  grande 
partie,  à  la  situation  financière  résul- 
tée dans  tous  les  pays  de  la  guerre 
mondiale. 

Une  affluence  de  monnaie,  c'est  à-dire 
de  l'unité  de  mesure  des  valeurs,  telle 
qu'on  n'avait  encore  jamais  vue,  a  fait 
fléchir  la  puissance  d'achat  de  l'argent. 

Certaines  circonstances  ont  •contribué  à 
ce  que  les  rapports  de  valeurs  entre  les 

*  marchandises  ne  se  maintinssent  plus.  Cette 
situation  de  fait  avait  ébranlé  un  moment 
la  confiance  du  monde  dans  le  système 
monétaire  et  la  pratique  de  la  vie  nous 

*  conduisait  au  troc  des  anciens  temps. 

Le  moment  critique  n'est  pas  encore 
disparu,  et  la  solution  du  problème  fi- 
nancier est  une- question  de  vie  pour  bien 
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des  peuples  d'Europe. 

La  situation  financière  de  la  Roumanie 
ne  serait  pas  des  plus  mauvaises  ;  mais, 
à  cause  du  manque  de  toute  action  de 
l'Etat,  action  appropriée  aux  circonstances 
du  moment,  il  est  créé  chaque  jour  des  dif- 
ficultés tellement  grandes  que  nous  i- 
rons  rapidement,  si  l'on  n'y  prend  garde, 
à  un  désastre  certain.  Les  conjonctures 
politiques  générales  ont  empêché  le.l  pré- 
occupations de  cette  nature,  mais  le  fait 
doit  être  reconnu. 

La  circulation  monétaire  actuelle  de  la 
Giande-Roumanie  ne  peut  être  connue 
de  façon  précise.  Outre  l'émission  de  la 
Banque  Nationale,'  nous  devons  tenir 
compte  aussi  des  billets  estampillés  delà 
monnaie  fiduciaire  émise  par  la  Banque  Gé- 
nérale, du  temps  de  l'occupation  allemande, 
ainsi  que  des  couronnes  autrichiennes, 
toujours  estampillées,  apports  de  la  Tran- 
sylvanie et  de  la  B^covine,  et  dont  la 
somme  totale  n'est  connue  qu'avec  cer- 
taine approximation.  Cette  somme  est 
dans  tous  les  cas  supérieure  à  celle 
qui  ressort  des  registres  des  bureaux 
d'estampillage.  A  ces  monnaies  nous  de- 
vons ajouter  les  roubles  de  Bessarabie, 
dont  la  somme  est  inconnue,  et  qui  aug- 
mente d'autant  plus  qu'ils  sont  plus  dé- 
préciés en  Russie,  malgré  toute  la  sur- 
veillance à  la  frontière. 

Quand  même  un  désastre  complet  du 
rouble  et  de  la  couronne  survenait  à 
l'extérieur,  nous  ne  pourrions  toutefois 
pas,  par  raisons  économiques  nationales 
intérieures,  décréter  leur  nullité.  D'autre 
part,  ces  trois  monnaies  ne  peuvent 
circuler  à  l'intérieur  du  pays  sans 
produire  les  plus  grandes  perturbations 
dans  notre  vie  économique  et  créer  un 
état  permanent  d'incertitude  des  riches- 
ses. L'Etat  n'a  pris  aucune  mesure  jus- 
qu'ici pour  l'unification  de  la  value  nationale, 
ce  qui  fait  que  nous  sommes  un  pays  à  trois 
values  nationales.  N'était-ce  que  ce  fait, 
*et  encore  une  amélioration  réelle  de  la 
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value  nationale  serait  impossible. 

Une  routine  inopportune  a  empê:hé  la 
Banque  Nationale  d'embrasser  toute  la 
question  et  d'unifier  la  value. 

Rlus  encore,  dans  la  situation  finan- 
cière actuelle,  la  Banque  Nationale  a  pres- 
que perdu  le  contact  avec  le  marché  fi- 
nancier et  dans  tous  les  cas  ne  décide 
plus  de  sa  marche.  Les  Banques  commer- 
ciales n'ont  plus  recours  à  son  appui  et 
ne  sont  plus,  par  conséquent,  dans  sa  dé- 
pendance. Les  entreprises  économiques  ne 
sont  pas  financées  par  la  Banque  Natio- 
nale. Lorsque  le  besoin  s'en  ressent,  les 
banques  commerciales  augmentent  leur 
capital  par  de  nouvelles  émissions  fort  re- 
cherchées par  les  capitaux  qui  s'offrent 
sur  le  marché. 

Dans  les  régions  roumaines  ralliées, 
les  actions  delà  Banque  Nationale  ne  sont 
même  pas  connues,  parce  qu'elle  n'a  pas 
étendu  son  activité  jusque  là.  Quand 
même  les  Banques  de  ces  régions  eus- 
sent voulu  travailler  avec  la  Banque 
Nationale,  la  chose  leur  aurait  été  impos- 
sible, car  elles  sont  habituées  à  un  rées- 
compte au  dessous  de  celui  usité  par  la 
Banque  Nationale. 

Une  réforme  radicale  de  la  Banque  Natio- 
nale est  donc  nécessaire,  réforme  qui  change- 
rait sa  base  d'émission,  afin  de  rendre  possi~ 
ble  l'unification  de  la  value  nationale,  en  har- 
monisant de  la  sorte  ses  opérations  avec  les 
conjonctures  actuelles,  pour  acquérir  le  rôle 
de  conductrice  et  pour  mettre  ordre  sur 
le  marché  financier. 

L'Etat  doit  fixer  son  plan  budgétaire 
en  se  créant  les  ressources  nécessaires 
pour  les  lépenses  indispensables,  et  ne  pas 
transformer  ra  Banque  Nationale  en 
une  fabrique  de  papier  monnaie  par  ses 
emprunts  souvent  répétés,  car  ceci  conduit 
non  seulement  au  désastre  des  finances 
publiques,  mais  aussi  à  l'anéantissement 
de  toutes  les  valeurs  que  nous  possédons 
et  contribue  à  alourdir  de  façon  insuppor- 
table la  vie  de  la  population. 
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§  io.  Le  capital  roumain  et  étran- 
ger dans  les  entreprises. 

Les  Banques  commerciales  ont  déjà 
commencé  leur  oeuvre  de  mise  en  va- 
leur des  richesses  et  de  l'énergie  nati" 
onale.  Nous  n'avons  eu  que  quelques 
mois  de  tranquillité  et  de  consol:dati- 
on  intérieure  relative  et  nous  assistons 
à  la  mise  en  train  d'une  foule  d'en- 
treprises financières 

Nous  ne  devons  cependant  pas  nous  laisser 
leurrer:  il  n'y  a  pas  eu  de  guerre,  de  quelque 
importance  dans  le  courant  du  deinier 
siècle,  qui  n'ait  pas  été  suivie  d'une  pro- 
pension exagérée  vers  de  nouvelles  for- 
mations économiques,  qui  presque  toutes 
se  sont  effondiées  dans  un  krach  finan- 
cier, réduisant  à  l'indigence  bien  de 
modestes  chefs  de  famille,  enrichis  pour 
une  année. 

On  remarque  actuellement  le  même  sym- 
ptôme sur  notre  marché,  Des  entreprises 
destinées  à  ne  vivre  que  quelques  semai- 
nes, qui  n'ont  commencé  aucun  travail  et 
n'ont  pas  la  perspective  d'en  commencer  de 
longtemps  encore,  voient  leurs  actions 
s'élever  à  des  valeurs  fantastiques.  Le 
devoir  de  l'Etat  est  de  nous  épargner  les 
expériences  douloureuses,  surtout  alors 
qu'elles  sont  connues  et  prévues  avec  une 
exactitude  mathématique. 

Mais,  s'il  est  nécessaire  de  refréner  les 
exubérances  pernicieuses,  il  est  encore 
plus  nécessaire  d'ouvrir  une  large  voie 
aux  entreprises  productives  et  de  leur  fa. 
ciliter  la  marche. 

Les  richesses  de  notre  pays  ne  doivent 
pas  attendre  que  leur  mise  en  valeur  soit 
différée.  » 

Si  nous  ne  le  faisons  pas  assez  vite 
d'autres  viendront  le  faire. 

Pour  obvier  à  cette  dernière  triste  é- 
ventualité.il  nous  faut  mettre  à  l'oeuvre. 

Ici,  se  pose  un  problème  qui  dé- 
cide de  l'avenir  de  notre  économie  na- 
tionale :  pouvons  nous  mettre  en  valeur  fouies 
nos  richesses  rien  qu'avec  le  capital  nati- 
onal, ou  bien  devons-nous   ouvrir  nos  fronti- 


ères au  capital  éf/anger  ? 

Nous  devons  nous  rendre  compte  que 
la  pléthore  de  monnaie  sur  notre  marché 
ne  signifie  pas  capital,  et  qu'elle  ne  forme 
tout  au  plus  qu'un  élément  de  celui-ci, 
destiné  spécialement  à  l'acquisition  de  la 
force  de  travail  dans  les  entreprises. 

Pour  que  la  production  nationale  com- 
mence et  que  les  bases  d'une  industrie 
nationale  soient  assises,  nous  avons  besoin 
de  tout  un  appareil  de  production  que 
nous  devons  faire  venir. 

Pour  l'acquisition  de  ce  dernier  notre  pa- 
pier monnaie  ne  nous  sert  de  rien.  Ce 
n'est  qu'avec  notre  suplus  en  céréales,  bois 
et  pétrole  que  nous  pouvons  acheter  ce 
qui  nous  est  nécessaire  pour  les  nouvel- 
les installations.  Si  nous  nous  bornions  à 
ce  calcul  de  modeste  et  sage  chef  de  fa- 
mille, nous  devrions  attendre  longtemps 
car  ce  surplus  ne  peut  couvrir  les  besions 
d'une  reconstitution  urgente. 

L'emprunt  d'Etat  émis  à  cet  effet  seiait 
une  mauvaise  opération  financière.  L'Etat 
ne  peut  contracter  des  dettes  directement 
que  pour  des  opérations  destinées  à  aug- 
menter sep  revenus  et,  indirectement,  ceux 
de  chaque  entrepreneur,  mais  il  n'a  pas 
le  devoir  ni  la  possibilité  de  financer  des 
entreprises  privées,  car  non  seulement  il 
ruinerait  les  finances  publiques,  mais  il 
ne  poserait  même  pas  une  base  solide  à  l'en- 
treprise à  laquelle  il  aurait  voulu  venir  en 
aide. 

//  est  donc  naturel  que  pour  la  grande  ma- 
jorité des  entreprises  privées  on  ouvre  les  fron- 
tières à  la  participation  du  capital  étranger,  sans 
préférence  d'un  capital  étranger  quelconque. 
Nous  devons  toutefois  bien  expliquer  que 
l'apport  étranger  doit  venir  sous  forme  d'ou- 
tillage et  de  certaines  matières  premières.  Le 
travail,  depuis  le  plus  fini  jusqu'au  plus 
brut  sera  roumain,  et  la  lépartition  du 
produit  en  sera  faite  conformément  aux 
lois  intéiieures  relatives  au  légime  éco- 
nomique et  la  réglementation  des 
rapports  de  travail.  Une  accaparation 
par  les  étrangers  de  certaines  de  nos  sour- 
ces de   richesse   n'est  plus  à  concevoir 
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aujourd'hui,  lorsque  les  mouvements  ou- 
vriers et  les  nouvelles  vues  dans  la  ques- 
tion des  rapports  de  travail,  empêche- 
raient plutôt  le  fonctionement  d'une 
entreprise  dont  la  direction  serait  dans  des 
mains  étrangères.  Le  capital  et  l'expérience 
étrangers  doivent  se  trouver  à  côté  du  ca- 
pital et  de  la  main  d'oeuvre  du  pays  rou- 
main comme  participants  et  auxiliaires. 

Il  y  a  cependant  certaines  entreprises 
économiques  dônt  dépend  la  défense  na- 
tionale ou  qui  'conditionnent  à  tel  point 
le  fonctionnement  de  toute  l'économie  nati- 
onale, qu'elles  rendent  nécessaire  l'exclu- 
sion de  tout  élément  étranger  de  leur 
direction.  Ainsi  serait,  par  exemple,  l'ex- 
ploitation des  sources  d'énergie,  des  moy- 
ens de  communication,  des  ports,  etc. 

Ici,  le  capital  étranger  peut  être  appelé, 
aussi,  mais  pas  comme  participant.  Les 
entreprises  de  cette  sorte,  lorsqu'elles 
seraient  organisées  sous  forme  de  socié- 
tés par  actions,  au  lieu  de  monopole  de 
l'Etat,  né  peuvent  pas  avoir  leurs  actions  dans 
des  mains  étrangères,  pour  donner  à  celles-ci 
le  droit  à  la  direction. 

Toutefois,  outre  ce  capital  en  actions  pour 
la  constitution  et  la  direction  des  entreprises,  il 
peut  y  avoir  besoin  d'un  capital  d' opérations  plus 
grand.  Cest  là  que  peut  être  appelé  le  capital 
étranger  dans  n'importe  quelle  proportion,  en  lui 
offrant  en  dehors  des  intérêts,  la  participation 
même  aux  bénéfices. 

Participation  de  l' Etat  aux 
entreprises 

L'Etat  ne  peut  manquer  ni  à  la  direction  ni 


à  la  participation  aux  bénéfices,  dans  les  en- 
treprises où  la  défense  nationale  ou  bien  le 
conditionnement  de  toute  (économie  nationale 
sont  en  jeu.  L'apport  de  l'Etat  est  justemeni 
ce  qui  constitue  l'objet  de  ces  entreprises  et 
sa  part  est  décisive. 

Aujourd'hui,  lorsque  les  domaines  de  l'Etat 
sont  pour  la  plupart  disparus,  et  avec  eux  une 
source  importante  de  revenus  publics,  iorsque 
les  charges-  laissées  par  la  guerre  sont  si 
lourdes  que  le  meilleur  système  d'impôts  serait 
difficilement  supporté  par  la  population;  lors- 
que la  monopolisation  de  certaines  entreprises 
diminue  te  revenu  de  leur  objet  à  cause  de 
f impuissance  de  t Etat  de  l'exploiter  ration- 
nellement :  la  seule  perspective  qui  lui  est  ou- 
vert:, pour  f  .ire  face  à  ses  besoins  financiers, 
est  précisément  la  participation  à  certaines  en- 
treprises productives.  C'est  là  le  système 
préconisé  dans  les  glands  Etats  avancés 
d'Europe,  que  les  temps  actuels  nous  impo- 
sent en  même  temps  que  le  dégrèvement 
de  l'Etat  de  certaines  dépenses,  qui  doivent 
être  passées  aux  corporations  ou  aux 
groupements  professionnels  dont  nous 
avons  parlé  plus  haut. 

Ce  soat  là  les  principes  de  politique 
économique  et  financière  que  la  science  et 
les  recherches  objectives  nous  indiquent 
dans  les  circonstances  données.  Leur  accom- 
plissement est  œuvre  'd'hommes,  passionnés 
et  imparfaits;  ce  n'est  pas  la  faute  de  la 
science  s'ils  ne  les  comprendront  pas  ou  ne 
pourront  pas  les  réaliser. 


Problèmes  industriels  de  Transylvanie 


La  politique  industrielle-  de  la  Hongrie, 
conçue  et  dirjgée  avec  l'esprit  de  chau- 
vinisme dont  était  empreinte  sa  politique 
générale,  étant  un  de  ses  nombreux 
moyens  de  dénationalisation,  les  problè- 
mes industriels  n'étaient  généralement 
résolus  qu'au  point  de  vue  strictement 
national  magyar.  A  ne  citer,  pour  le  mo- 


ment, qu'un  exemple,  il  nous  suffit  de 
rappeler  que  l'Etat  hongrois  était  capable 
de  subventionner  une  industrie,  dans  une 
région  entièrement  défavorable,  pourvu 
qu'il  y  réussît  à  créer  un  centre  de  pro- 
pagande magyare.  Ce  n'est  qu'à  son  ca- 
ractère purement  hongrois  que  la  ville  de 
Targul-Muresh  était  destinée  à  devenir  une 
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grande  ville  industrielle  et  où  les  hon- 
grois voulaient  introduire  des  gaz  natu- 
rels, pouvant  fournir  une  énergie  motrice 
d'un  million  de  chevaux-vapeur;  tandis  que 
d'autres  villes  comme  Brashov,  Sibiu  et.  c, 
ayant  déjà  des  industries  florissantes,  ne 
devaient  pas  être  pourvues  de  gaz  naturels 
qui  sont  cependant,  dans  ces  régions-là, 
les  éléments  primordiaux  du  développe- 
ment industriel. 

Il  est  évident  qu'avec  de  pareils  prin- 
cipes, l'industrie  n'a  pas  .pu  prendre  son 
essor  naturel,  et  bien  que  la  Transylvanie 
ait  un  sous-sol  assez  riche  1),  son  industrie 
u'est  pas  aussi  développée  qu'elle  aurait 
pu  l'être. 

Une  fois  les  circonstances  contraires 
prenant  fin,  il  est  hors  de  doute  que, 
l'industrie  de  la  Transylvanie  s'engagera 
sur  des  voies  nouvelles,  et  que  ses  pro- 
blèmes seront  résolus,  en  premier  lieu,  au 
point  de  vue  du  relèvement  de  la  culture 
et  de  la  richesse  de  ces  régions. 

Il  suffit  de  jeter  un  coup  d'oeil  sur  la 
carte  d'Europe  pour  se  convaincre  que, 
l'incorporation   de  la  Transylvanie  à  la 
Roumanie  devait  être  pour  elle  un  changement 
fondamental  en  bien  et  en  spécial  pour  son* 
Industrie.  De  Alba  Julia,  considérée  comme 
centre  de  la  Transylvanie,  à  la  Mer  Noire 
il  n'y  a,  en  ligne  droite,  que   400  km., 
tandis  que  jusqu'à  Fiume,  à  la  Mer  Adri- 
atique, il  y  a,  toujours  en  ligne  droite, 
700  km.   et  900  par  Budapest.  Il  ne  faut 
pas    oubl  er    non  plus  que  la    route  vers 
la  Mer  Noire  est  facilitée  par  la  nature 
même,  attendu  que,  la  Transylvanie,  faisant 
partie  du  bassin  du  Danube,  pourra  se 
servir  de  ses  cours  d'eau  pour  écouler  ses 
produits  volumineux  de  ce  côté-là,  et  même 
plus  loin,  vers  les  marchés   mondiaux,  et 
cela  ne  nécessitera  que  peu  de  travaux 
hydrauliques. 

I.  C'est  ici    qu'il  faut  attirer  l'atten- 

1)  «Généralités  sur  l'industrie  minière  et  métallur- 
gique du  Banat  et  de  PArdeal».  G.  Motas.  Annales 
des  mines  No.  2  et  3.-1918. 

2)  «La  navigabilité  de  l'Oit  et  son  importance  pour 
la  Roumanie  et  la  IJongrie»,  Dr.  Çarl  WoH'f  1893, 


tion  sur  le  problème  de  la  navigabilité  de 
l'  Oit,  problème  qui  avait  passionné  il  y  a 
déjà  80  ans  les  cercles  industriels  du  sud 
de  la  Transylvanie  2). 

En  I837,  on  avait  créé  à  Sibiu  une 
soc'été  de  navigation  sur  l'Oit.  Elle  a 
transpo  té  sur  des  embarcations  spéciale- 
ment construites,  à  fond  plat,  des  produits 
de  la  Transylvanie,  tels  que  :  le  fer  de 
Huniedoara,  du  sel,  de  la  peausserie  etc,, 
jusqu'à  Giurgévo.  A  la  suite  de  ces  trans- 
ports, on  a  pu  constater  que  la  navigation 
sur  l'Oit  était  possible,  s'  l'on  supprimait 
surtout  certains  obsticles,  comme  les  arêtes 
rocheuses  du  lit  de  l'Oit,  en  amont  de 
Cozia,  ainsi  que  certains  bancs  de  sable 
et  blocs  de  pierre.  Au  commencement  on 
naviguait  aussi  en  amont,  on  y  a  renoncé  en- 
suite et  les  embarcations  une  fois  arrivées 
à  destination  étaient  vendues  comme  bois  de 
construction. 

*A  la  suite  de  certaines  spéculations 
commerciales  mal  conduites  et  à  cause  d'un 
capital  insuffisant,  (50.000  florins)  cette 
société  de  navigation  sur  l'Oit  s'est  liquidée 
en  1844. 

C'est  en  1892  seulement  qué,  deux 
ingénieurs  de  la  région  renouvellent  les 
essais  de  transports  sur  l'Oit,  et  entre- 
prennent un  voyage  d'études,  en  canot,  de 
Fagarash  au  Danube.  Ils  proposent,  dans 
leurs  rapports,  l'emploi  de  chaînes  de  halage 
pour  remorquer  les  embarcations  jusqu'à 
Turnu-Ros,  et  même  de  Fagarash  à  Sla- 
tina,  d'où  l'on  pourrait  en  aval  naviguer 
librement  par  bateaux  à  vapeur  ;  système 
adopté  depuis  longtemps,  sur  l'Elbe  et  le 
Neckar,  en  Allemagne.  Suivant  les  calculs 
de  ces  ingénieurs,  il  faudrait  un  capital  de 
2.220.000  lei,  pour  former  une  société  de 
navigation  qui  aurait  un  parc  de  quatre 
bateaux  de  halage  (à  io5.ooo  fr.)  ;  six 
bateaux  libres  (à  120.000  fr.)  une  chaîne 
de  100  klm.  (25  mm.),  un  atelier  de 
réparation,  etc.  ;  cette  société  donnerait, 
disent  nos  deux  ingénieurs,  un  dividende 

de  ?y2  %. 

Une  entreprise  de  cette  nature  pécessi- 
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tant  actuellement  un  capital  bien  plus  consi- 
dérable qu'auparavant,  il  faudrait  que 
TEtat,  eu  égard  à  l'importance  du  pro- 
blème, et  pour  faciliter  la  réalisation  de 
l'entreprise,  garantît  un  dividende  de  5%. 

Pour  le  halage  des  embarcations,  on 
pourrait  substituer  aux  chaînes  des  re- 
morqueurs. 

Considérant  que  le  transport  par  eau 
est  celui  qui  convienne  le  mieux  pour  les 
grands  chargements,  attendu  que  l'effectif 
de  traction,  rapporté  au  pcids  à  trans- 
porter, s'élève  : 

Pour  le  transport  par  eau  ....  à  0.05  °/0 
».  »  »  »  •  chemin  de  fer  »  0  5  u/0 
»     »       »        »    routes  »      _  5  °/o 

il  résulte  que  le  problème  de  la  naviga- 
bilité en  général  et  celle  de  l'Oit  en  par- 
ticulier doit  comprendre  comme  point  prin- 
cipal le  programme  des  futures  mesures 
économiques. 

Cependant,  pour  que  le  problème  de 
la  navigabilité  soit  entièrement  résolu, 
surtout  au  cas  où  le  Torontal  n'était  pas 
incorporé  à  la  Roumanie,  il  serait  de  la 
plus  grande  importance  que  le  Muresh 
fût  relié  à  l'Oit  par  un  canal  navigable. 

Un  pareil  canal  pourrait  être  construit 
en  longeant  la  vallée  de  Zibinul,  qui  est 
un  affluent  de  l'Oit  passant  par  Sibiu, 
débouchant  ensuite  dans  la  vallée  du  Se- 
casz,  qui  se  jette  avec  le  Sebesch  dans 
le  Muresch,  en  aval  de  Alba  Julia,  ou 
bien  en  longeant  la  vallée  de  Zibinul  au 
nord  de  Ocna  Sibiul,  la  vallée  de  Tisza 
jusqu'à  Copsa  Mica  et.  de  là,  par  la 
vallée  de  Târnava  Mare,  jusqu'à  Telush 
sur  le  Muresh.  La  différence  maximum 
d'altitude  étant  d'environ  2oo  mètres  il 
faudrait  construire  des  écluses. 

En  résolvant  ces  problèmes,  c'est-à-dire 
celui  de  la  navigabilité  de  l'Oit  et 
canal  reliait  l'Oit  au  Muresh,  on  amène- 
rait, on  peut  dire,  un  bras  de  .mer  au 
delà  des  Carpathes  et  l'on  ouvrirait  une 
porte  large  au  développement  industriel 
et  économique  de  la  Transylvanie.  C'est 
la  voie  que  prendrait  le  coke  importé  de 
l'étranger,    si   indispensable    aux  usines 


;•'  I  = 
-  métallurgiques  de  Huniedoara,  le  seul  ma- 
tériel qui  manque  à  l'essor  de  cette  branche 
d'industrie.  L'acier  de  Huniedoara,  les 
charbons  de  Petroshani,  les  bois  des 
régions  boisées  des  sources  de  l'Oit  et 
de  Muresh,  le  gravier  de  l'Oit,  le  sel  de 
Mioara  et  de  Ocnele  Mari,  les  céréales 
de  Muntenie,  les  marbres  tout  aussi  blancs 
que  ceux  de  Carrare  et  les  grès  des 
Carpathes,  tous  ces  articles  volumineux  et 
lourds  ne  pourraient  qu'au  moyen  de  ce 
mode  de  transport  circuler  d'un  bout  à 
l'autre  de  la  Roumanie  de  demain,  moyen 
unique  de  transport  permettant  toutes  les 
surcharges.  Cette  voie  serait  le  couloir 
d'écoulement  de  tous  les  produits  exploi- 
tables de  la  Transylvanie  vers  les  mar- 
chés mondiaux,  le  trait  d'union  indissoluble 
des  pays  roumains  des  deux  côtés  des 
montagnes,  le  bras  puissant  qu'on  éten- 
drait, par  dessus  les  cimes  des  Carpathes, 
à  nos  frères  pour  les  aider  à  consolider 
et  développer  leur  vie  économique. 

II.  Dans  le  même  domaine  des  voies 
de  communication,  il  est  opportun  de  nous 
arrêter  encore  un  moment  sur  les  pro- 
blèmes urgents  des  chemins  de  fer. 

La  Hongrie  cherchant  à  monopoliser 
le  tout  à  Budapest,  a  fait  aboutir  là 
toutes  les  principales  voies  ferrées  et  a 
rarement  établi  des  raccordements  rapides 
latéraux  entre  les  diverses  lignes.  Excepté 
les  voies  ferrées  Brashov-Sighisioara-Cluj; 
Oradia  Mare  et  Cluj-Arad;  Arad-Vârcio- 
rova,  toutes  les  autres  sont  construites 
de*  façon  qu'il  n'y  puissent  circuler  que 
les  trains  mixtes  et  omnibus.  Les  lignes 
principales  mêmes  sont  à  voie  unique,  de 
sorte  que  la  Transylvanie  ne  possède  au- 
cune ligne  à  double  voie. 

Parmi  les  premiers  travaux,  l'exécu- 
tion du  raccordement  des  voies  ferrées  à 
celles  de  la  Bucovine  s'impose  en  pre- 
mier lieu;  il  est  vrai  que  le  projet  de  ce 
raccordement  existait  déjà  depuis  long- 
temps, mais  il  n'a  pas  été  réalisé  à 
cause  surtout  de  deux  motifs.  Le  pre- 
mier et  le  plus  puissant,    c'est  que  la 


20 


■n  W 

CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 


maison  de  Habsbourg,  étant  la  principale 
actionnaire  de  la  ligne  Carol  Ludovic, 
qui  reliait  Cracovie  Leniberg  à  Czerno- 
witz,  n'avait  aucun  intérêt  à  ce  que  l'impor- 
tance et,  conséquemment,  le  revenu  de  cette 
ligne  fussent  diminués  àja  suite  d'un  rac- 
cordement qui  aurait  acheminé  le  trafic 
de    Czernowitz    directement  en  Hongrie. 

Il  y  avait  ensuite  une  autre  raison, 
qui  jette  une  vive  lumière  sur  la  manière 
dont  procédait  la  Hongrie  lorsqu'il  s'a- 
gissait de  l'industrie.  Les  hongrois  étant 
convaincus  de  la  nécessité  d'un  pareil  rac- 
cordement avaient  chargé  deux  sociétés 
d'en  faire/  les»  projets  et  les  propositions 
respectives.  Il  s'agissait  de  trois  tracés, 
à  savoir  :  un  tracé  de  Borsa  (sur  Vis- 
hau,  affluent  de  Tisza  à  Iacobeni);  un 
tracé  de  Iva  Mica  à  Vatra  Dorna  et 
un  autre  de  Bistritza  à  Vatra  Dorna. 
Les  deux  sociétés  ont  proposé  le  tracé 
Iva  Mica  à  Vatra  Dorna  par  lequel  les 
Carpathes  étaient  franchis  à  9oo  mètres 
au  lieu  de  1 2o0. 

Mais,  cette  ligne  devait  passer  par 
Nassaud,  ville  roumaine,  et  sur  d'autres 
territoires  purement  roumains  aussi,  où 
se  trouvent  les-  immenses  forêts  du  fonds 
des  gardes-frontières,  fonds  qui  aurait  cer- 
tainement beaucoup  gagné. 

D'autre  part,  les  comtes  Banffy  et 
Bethlen,  dont  les  terres  étaient  sur  le 
tracé  de  Bistritza- Vatra  Dorna,  ainsi  que 
les  Sashi  (anciens  colons  saxons)  de  Bis- 
tritza, insistaient  que  la  voie  ferrée  pas- 
sât dans  leur  région. 

Ne  sachant  quelle  décision  prendre, 
le  gouvernement  a  différé  de  résoudre  la 
question,  et  la  guerre  européenne  est 
survenue  sur  ces  entrefaites. 

Pendant  la  guerre,  devant  transporter 
des  troupes  et  surtout  du  matériel  de 
guerre  aux  armées  de  Bucovine,  les  al- 
lemands ont  construit  une  voie  ferrée 
électrique  de  camp  à  profil  normal,  de 
Bistritza  à  Vatra  Dorna  et  une  ligne  à 
^  voie  étroite  de  Borsa  à  Iacobeni,  en  se 
servant  des  chaussées  qtii  reliaient  ces 


villes.  Ces  lignes  ayant  été  sommaire- 
ment construites  ne  peuvent  être  utilisées 
pour  les  différents  trafics.  En  même  temps, 
l'armée  allemande  commençait  des  travaux 
pour  la  instruction  d'un  raccordement  de 
voie  normale  pour  les  trains  rapides,  sur  le 
tracé  de  Iva  Mica-Vatra  Dorna,  considéré  le 
plus  convenable.  Cette  liçne  ferrée  de  60 
klm.  de  longueur,  don  l'importance  écono- 
mique et  s'ratégique  n'est  pas  douteuse  se- 
rait la  première  à  exécuter.  D'ailleurs,  il  ne 
reste  qu'à  continuer  les  travaux  commencés. 
La  situation  de  ces  travaux  est  la  suivante:  le 
tunel  de  26o  m.  est  achevé,  celui  de  49o  était 
commencé  ;  les  travaux  -préparatoires  sur 
terrain  ainsi  qu'une  partie  des  ponts  sont 
déjà  exécutés.  Selon  les  informations  que 
nous  avons  eu  par  les  ingénieurs  qui  ont 
conduit  les  travaux,  la  ligne  pourrait 
être  achevée  en  deux  ans,  nécessitant 
une  dépense  de  35  à  4o  millions  de 
couronnes.  • 

En  même  temps,  pour  pouvoir  utiliser  le 
débit  de  cette  ligne,  il  faudra  remplacer 
les  rails  légers  de  la  ligne  de  Va'ea  So- 
mesh,  de  Ciuj  à  Iva  Mica  et  de  la  ligne 
de  Bucovine. 

Les  autr.es  lignes  à  construire  sont: 
a)  dé  Brashov  vers  la  Valea  Buzeului  en 
vue  du  raccordement  de  ce  centre,  émi- 
nemment industriel,  avec  les  ports  de 
Galatz,  Braïla,  b)  de  Bretcu,  Oituz  à 
Oneshti,  c)  Campu  Lung,  Rucar,  Bran, 
Brashov,  d)  Bumbeshti — Petroshani,  ainsi 
que  divers  raccordements  latéraux  des 
lignes  ferrées  de  Transylvanie. 

III.  Un  problème  de  la  résolution  du- 
quel dépendra  en  premier  lieu  les  moyens 
d' industrialiser  la  Transylvanie  c'est  le 
problème  du  gaz  naturel.  - 

Dans  les  derniers  temps,  la  presse  du 
Royaume  s'est  occupée  de  ces  gaz  na- 
turels, de  méthan,  de  la  plaine  de  l'Ardeal 
(Mezôseg),  connus  déjà  depuis  bien  long- 
temps, mais  qui  ne  so'nt  explorés  systé- 
matiquement que  depuis  10  ans  à  peine  et 
exploités  seulement  depuis  6  à  7  ans 
dans  l'industrie   Dans  cette  région  faible- 
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ment  ondulée,  à  collines  dénudées,  où  l'on 
ne  rencontre,  dans  un  rayon  de  dizaines  de 
kilomètres  un  seul  arbre,  à  villages  éloignés 
les  uns  des  autres,  on  connaissait  bien  des 
endroits  à  source  d'eau  salée  avec  des  éma- 
nations de'gaz  naturel.  En  explorant  à  Sar- 
mashel,  centre  de  la  région  à  peu  près,  pour 
trouver  des  sels  de  potassium,  on  a  rencon- 
tré des  sources  de  gaz  tellement  puissantes 
que  les  travaux  d'exploration  n'ont  pu  être 
continués.  Par  le  forage  de  plus  de  24 
puits,  dans  différents  endroits  on  a  constaté 
une  immense  réserve  de  gaz. 

Le  gaz  a  une  puissance  calorique  d'en- 
viron SGOO  cal./m3  équivalant  1,5  char- 
bon de  Petroshani,  et  constitué  d'environ 

99°o  CH\ 

A  la- suite  des  travaux  déjà  exécutés 
on  dispose  d'environ  2,  5  millions  de  ma„ 
de  gaz  en  24  heures.  La  région  des  gaz 
s'étend  en  Mezôseg  sur  53o  klm.2,  et 
a  une  réserve,  suivant  les  diverses  appré- 
ciations, de  80  à  24o  milliards  m.3  de 
gaz,  équivalant  avec,  une  réserve  de 
charbons  de  terre,  à  7ooo  calories,  de 
264  millions  de  tonnes. 
*  En  outre  de  cette  région,  il  y  a  en- 
core 'des  sources  de  gaz  naturels  en  d'au- 
tres endroits  de  la  Transylvanie,  tels  qu'à 
proximité  d'Arad,  d'Oradia  Mare  et  même 
près  de  Sibiu. 

Si  nous  considérons  que,  .a)  les  régi- 
ons explorées  jusqu'à  présent  ne  l'ont 
été  qu'à  une  profondeur  de  400  mètres 
au  plus,  et  qu'il  faut  s'attendre  à  ren- 
contrer dans  les  couches  d'au-dessous 
des  quantités  de  gaz  bien  plus  considé- 
rables ; 

b)  Que  le  gaz  de  Transylvanie  est  le 
plus  riche  en  méthan  de  tous  les  gaz 
connus  jusqu'à  ce  jour  ; 

c)  Que  par  rapport  au  charbon,  le  gaz 
employé  aux  moteurs  peut  fournir  une  éner- 
gie deux  et  même  trois  fois^plus  grande,  que 
sa  manipulation  est  plus  facile,  son  transport 

moins  coûteux  (s'ef  fectuant  par  conduites) 
et  qu'en  brûlant  il  ne  produit  pas  de  cendres 
crasse  ou  fumée;  nous  sommes   amenés  à 
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conclure  de  ce  qui  précède  que  le  gaz 
naturel  de  cette  région-ci  est  une  des  plus 
grandes  richesses. 

Le  gaz  naturel  est  employé  à  l'éclairage, 
au  chauffage  et  à  la  production  delà  force 
motrice,  dans  ce  dernier  cas,  il  est  brûlé  dans 
les  chaudières,  ou  bien  introduit  directe- 
ment  dans  les    moteurs  à  explosion. 

Jusqu'à  présent  le  gaz  a  servi  à  l'é- 
clairage et  au  chauffage  dans  les  villes  de 
Turda  et  Mediash,  ainsi  qu'aux  fabriques 
de  soude  de  Turda  et  de  Uioara,  et  à 
celles  de.  Diciosanmartin  produisant  de 
l'acétylène.  La  ville  de  Sibiu  s'est  adres- 
sée en  i9ii  au  ministère  des  finances 
hongrois  demandant  qu'on  l'autorise  à 
introduire  le  gaz  naturel  et,  à  plusieurs 
reprises,  elle  a  répété  sa  demande  sans 
obtenir  cependant  aucun  résultat  po- 
sitif. En  même  temps  pourtant,  ce  minis-, 
tère  propose  à  la  ville  de  Cluj,  qui  ne 
l'avait  pas  demandé,  d'introduire  le  gaz, 
et  cette  dernière  ville  l'accepte,  à  con- 
dition que  l'Etat  construise  la  conduite 
et  fournisse  le  gaz  au  prix  de  revient. 
Et  cependant,  au  point  de  vue  industriel, 
Cluj  présente  bien  moins  d'importance  que 
la  ville  de  Sibiu  qui  s'était  offerte  à  con- 
tribuer aux  frais  de  construction  de  la 
conduite  du  gaz.  Il  ne  faut  pas  oublier 
non  plus  que  les  professeurs  Otto  Phleps 
de  Sibiu  et  Wilhelm  Paul  de  Brashov 
tous  deux  d'origine  saxone  (sa§i)  furent 
parmi  les  premiers  à  attirer  l'attention 
des  milieux  dirigeants  sur  l'importance  de 
cette  question. 

Tendant  à  accaparer  toute  la  richesse  de 
la  Transylvanie,  les  Magyars  avaient 
formé  le  projet  d'introduire  le  gaz,  pour 
un  débit  journalier  de  300000  m3,  à 
Budapest.  Pour  l'exploitation  du  gaz  l'Etat 
hongrois  a  concédé  en  1915  à  un  con- 
sortium, formé  par  la  Banque  allemande 
(Deutsche  Bank)  et  des  banques  hongroises, 
une  superficie  de  2n  klm2  (étendue  pro- 
ductive), à  condition  d'établir,  en  temps 
donné,  des  conduites  vers  Cluj,  Oradia 
Mare  et  Targul-Muresh,  Elisabethopol, 
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Sanmartin  et  Arad.  Par  ces  dispositions 
on  se  propose  en  prçmier  lieu  de  donner 
le  coup  de  grâce  à  l'industrie  des  anciens 
colons  saxons,  les  sashi. 

Actuellement,  il  y  a  en  Transylvanie 
3  conduites  de  gaz  :  la  première  est  celle 
qui  fut  construite  de  Sarmashel  à  Turda, 
(52  klm.,  de  longueur,  250  mm.  de  dia- 
mètre) et  prolongée  jusqu'à  Uioara  (24 
klm.  et  150  mm.)  achevée  en  1913;  la 
deuxième  conduite  a  été  celle  de  Sarosh 
à  la  fabrique  d'Acétylène  de  Diciosan- 
martin,  à  6  klm.  environ;  la  troisième 
celie  des  sources  de  Copsa  Mica,  dans  la 
ville  de  Mediash,  10  klm.  de  longueur. 
Toutes  ces  installions  n'emploient  que 
maximum  150.000  m3  de  gaz  par  jour, 
quantité  extrêmement  petite  par  rapport 
au  disponible. 

L'utilisation  du  gaz  peut  avoir  lieu  de 
deux  manières  distinctes,  à  savoir  :  on 
élève  de  grandes  centrales  éiectriques  à 
proximité  des  sources  et  l'on  transforme 
l'énergie  des  gaz  en  énergie'  électrique 
qui  est  distribuée  par  câbles,  ou  bien  le 
gaz  lui-même  est  distribué  par  conduites. 
Il  se  'peut  que,  en  vue  des  différents 
emplois  du  gaz  (éclairage,  chauffage  et 
force  motrice),  on  adopte  en  général 
l'installation  des  conduites  de  gaz  des 
lieux  d'origine  aux  points  de  distribution, 
surtout  que  les  qualités  comme  combus- 
tible, (température  constante  en  brûlant, 
exempt  de  poussier  et  de  cendres,  toujours 
prêt  à  fonctionner,  sans  fumée  lorsque  les 
injecteurs  sont  bien  construits)  le  rendent, 
indispensable  à  la  céramique,  à  la  métal- 
lurgie et  à  l'industrie  chimique.  En  pre- 
mier lieu,  l'industrie  métallurgique  nécessite 
en  Amérique,  pays  consommateur  par  ex- 
cellence de  gaz  naturel  (en  i9i4  pour 
456  millions  de  couronnes)  des  quantités 
énormes,  à  savoir  :  pour  les  fours  Siemens 
Martin  160  m  3/t.  acier)  ensuite  pour  la  fonte 
du  zinc,  les  fonderies  de  métaux,  ainsi 
que  pour  d'autres  industries,  telles  que  les 
verreries,  les  fabriques  de  porcelaines,  de 
briques  et  de  ciment.  On  pourrait  obtenir 


du  gaz  naturel  divers  produits  chimiques 
tels  que  :  l'alcool  méthylique,  l'aldéhyde 
formique,  bioxide  d'azote,  qui  servirait  à 
la  préparation  de  l'acide  azotique  et  des 
sels  d'azote  nécessaires  aux  engrais  agri- 
coles. En  agriculture  même,  le  gaz  naturel 
aurait  un  rôle  important,  par  le  fait  qu'en 
fournissant  à  bon  marché  le  courant  élec- 
trique, l'introduction  des  machines  agri- 
coles surtout  des  charrues,  serait  faci- 
litée, introduction  si  nécessaire  après 
une  -guerre  qui  a  détruit  tant  d'hommes. 
Par  la  dissociation  du  gaz  de  méthan  en 
hydrogène  et  carbone,  phénomène  qui  se 
produit  par  le  chauffage  en  tubes  sans  air 
à  1000°  C,  on  obtient  ces  produits  qui 
sont  de  la  plus  grande  importance.  Le 
gaz  hydrogène  a  la  plus  grande  puis- 
sance calorique,  à  savoir  :  28.600  cal/kg., 
tandis  que  lé  méthan  n'a  que  12. 000 
cal/kg.  (respectivement  2570  cal./m';  hy- 
drogène, 8560  cal./fn3  méthan).  L'e  char- 
bon en  poussier  est  utjlisé  pour  la  fabrica- 
tion de  l'encre  de  Chine,  de  l'encre  d'im- 
primerie, des  crayons,  etc. 

\A  la  suite  des  derniers  événements,  le 
problème  du  gaz  naturel  prend  un  nou- 
vel aspect  et  devra  être  résolu  d'iuje  ma- 
nière rationnelle  et  équitable,  et  non  pas 
à  la  façon  que  le  gouvernement  hongrois 
avait  conçue  antérieurement  ;  il  faudra  tenir 
.compte  des  nécessités  des  villes,  sans  con- 
sidération de  nationalité. 

La  première  mesure  à  prendre  c'est 
de  mettre  sous  administration  forcée  et 
liquider  ensuite  'a  société  hongroise  du 
gaz,  à  laquelle  l'Etat  hongrois  avait  con- 
cédé la  superficie  la  plus  productive  de 
gaz.  L'état  devra  maintenir  aussi  à  l'a- 
venir le  principe  du  monopole  du  gaz  et 
ne  devra  pas  concéder  des  terré ins  d'ex- 
ploitation, mais  seulement  la  distribution 
et  l'utilisation  des  gaz.  A  la  place  de  la 
société  hongroise  de  gaz,  il  faudrait  qu'a 
l'aide  du  capital  roumain  et  dans  un 
proportion  déterminée,  du  capital  saxo 
(sasesc),  on  créât  une  nouvelle  sociét 
roumaine,  dans  laquelle  l'état  se  réserve 
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rait,  bien  entendu,  une  quote-part  du  ca- 
pital eti  vue  des  directives  générales  qu'il 
doit  imprimer  dans  un  problème  aussi  im- 
portant. 

C'est  une  question  sur  laquelle  nous 
voudrions  attirer  l'attention.  Le  gaz  na- 
turel étant  un  produit  de  monopole,  appar- 
tient de  ce  chef  au  Ministère  des  finan- 
ces. Dans  la  période  du  rétablissement 
de  l'industrie  qui  nécessitera  beaucoup  de 
dépenses,  le  dit  Ministère  pourrait  être 
séduit  par  la  perspective  de  réaliser  des 
revenus  imposants  en  frappant  le  gaz  de 
taxes  élevées.  Cette  mesure"  serait  toute- 
fois comme  une  opération  qui  réussit, 
mais  dont  le  patient  succombe. 

Sous  la  charge  des  taxes  fiscales  trop 
lourdes,  l'industrie  locale  succomberait.  Il 
est  dificile,  mais  non  cependant  im- 
possible, que  l'Etat  fixe  un  prix  équitable, 
prenant  en  considération,  en  même  temps 
le  prix  du  combustible  employé  dans  le 
reste  du  pays,  où  l'industrie  consomme 
du  pétrole  brut  ou  du  lignite.  L'état,  en 
se  contentant  de  taxes  fiscales  équitables 
et  considérant  le  gaz  plutôt  comme  moyen 
de  faciliter  la  fondation  de  nouvelles  in- 
dustries, que  comme  un  but  de  grosses 
recettes,  verra  à  la  suite  du  développe- 
ment de  ces  industries,  augmenter  ses 
revenus.  Une  question  toute  vitale  pour 
l'industrie  locale,  c'est  d'a/oir  la  force 
motrice  aussi  bon  marché  que  possible. 
Le  prix  de  vente  du  gaz  pour  l'industrie 
devra  être  établi  de  façon  à  ce  qu'il  ne^ 
soit  pas  plus  élevé  qu'à  l'étranger.  Pour 
terme  de  comparaison  on  peut  prendre 
l'Amérique  où  l'on  paye  1,7  filers  les  3 
m.3  de  gaz.  *) 

Il  faudra  commencer  d'urgen;e  des 
études  pour  établir  le  quantum  des  né- 
cessités en  gaz  des  villes  de  la  Transyl- 
vanie, ainsi  que  pour  découvrir  de  nou- 
veaux champs  d'exp'olta  ion  plus  rappro- 
chés des  villes  comme  Arad,  Timishoara 
et  Oradia    Mare   qui  se    trouvent  trop 

')  A.  Pois,  ingénieur  «Le  gaz  naturel'  La  revue 
Petroleum  XX.  7  numéros  consécutiïi. 


éloignées  des  sources  actuelles.  Si  les  dis- 
tances étaient  réduites  pour  les  nouvelles 
sources  qu'on  rencontrerait,  les  frais  né-1 
cessités  par  l'adduction  des  gaz  seraient 
certainement  réduits  aussi.  Il  serait  à  dé- 
sirer qu'une  commission  officielle  de  gens 
compétents  fût  instituée,  afin  de  dresser 
une  carte  topograghique,  en  vue  d'une 
exploitation  rationnelle  de  la  Transylvanie, 
de  sorte  qu'on  évite  à  l'avenir  la  fonda- 
tion de  fabriques  à  des  endroits  impro- 
pres. Dans  un  rapport  de  la  Chambre 
de  commerce  de  Brashov,  il  se  trouve 
une  statistique  des  nécessités  en  gaz  des 
villes  de  Brashov,  Sibiu,  Sighishoara, 
Sebesh,  Orashtia,  Reghinul  et  Bistritza. 
Au  cas  où,  l'approvisionnement  en  bois 
à  brûler,  mazouth,  benzine  et  charbon  ne 
serait  plùs  possible,  tant  pour  les  besoins 
domestiques  qu'industriels,  ces  villes  con- 
sommeraient journellement  environ  500.000 
m.*,  de  gaz.  Cette  statistique  devra  être 
complétée  pour  les  autres  villes  de  Tran- 
sylvanie et  surtont  pour  Huniedoara  et 
Zlatna  qui  sont  des  centres  métallurgiques. 

Les  différents  rôles  que  peut  avoir  le. 
gaz  naturel  dans  l'industrie  et  l'agriculture 
locales,  exigent  que  les  études  projetées 
commencent  au  plus  tôt,  car.  ce  produit 
sera  sûrement  un  facteur  des  plus  im- 
portants dans  la  période  de  reconstitution 
industrielle  qui  précédera  les  luttes  éco- 
nomiques entre  les  peuples. 

Les  gaz  naturels,  qui  abondent  dans 
le-  sous-sol  de  ces  régions,  féconderont 
l'industrie  du  pays  par  leur  poussée  gé- 
néreuse, tout  comme  les  eaux  du  Nil  fé- 
condent la  plaine  de  l'Egypte.  Le  succès 
en  dépend  d'une  exploration  intense  et 
faite  sans  retard,  afin  de  capter  la  force 
magique  contenue  dans  les  m  lliards  de 
mètres  cubes  de  gaz  qui  se  trouvent  dans 
le  réservoir  du  sol   de  la  Transylvanie. 

IV.  Une  autre  énergie  naturelle,  dont 
le  rôle  est  également  assez  important, 
est  celle  qui  se  trouve  dans  les  cours 
d'eau  de  la  Transylvanie,  énergie  dé- 
nommée „le  Charbon  blanc". 
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Jaillissant  des  Carpathes  ou  du  plateau 
de  l'Ardéal,  les  rivières  coulent  vers  la 
périphérie  du  pays  descendant  des  colli- 
nes dans  la  plaine.  La  situation  centrale 
du  plateau  ci-dessus,  ainsi  que  son  alti- 
tude assez  considérable  contribuent  à  ce 
que  les  rivières,  après  un  parcours  rela- 
tivement peu  long,  passent  de  la  région 
des  montagnes,  respectivement  des  col- 
lines, dans  les  plaines.  Et,/  comme  les 
cours  d'eau  de  Transylvanie  dont  le  ré- 
gime est  assez  constant,  n'ont  pas  le  ca- 
ractère de  torrents,  surtout  dans  la  par- 
tie méridionale  des  Carpathes,  leur  uti- 
lisation ne  serait  pas  difficile. 

Suivant  les  données  statistiques  du  ser- 
vice hydraulique  de  l'ancienne  Hongrie, 
les  cours  d'eau  de  Transylvanie  repré- 
sentaient dans  leur  lit  une  force  motrice 
d'au  moins  80. 000  H.  P.  Cette  énergie 
pourrait  être  beaucoup  augmentée  par  des 
travaux  d'art. 

Les  rivières  ci-après  fourniraient  de 
grandes  quantités  d'énergie,  à  savoir  : 
Mureshul  1 78. 000  H.  P.  Oltul  58.ooo, 
Sebeshul  24.3o0;  Lapushnic  (Raul  Mare) 
2r.ooo;  Bistra-Marul  2o.ooo  Giorgeni 
i4.0oo  important  pour  la  saline  de  Pa- 
rajd,  Someshul-Rece  I2.00O  H.  P.,  So- 
meshul  Mare  12.700  ;  Bistra,  affluent  du 
Timesh,  15.o0o;  Streiul  important  pour 
le  centre  métallurgique  de  Uniedoara, 
i6.5oo  H.  P.  ;  Timeshul  25. 000,  Arie- 
shul  qui  pourrait  fournir  environ  20.000 
H  P.  est  très  important  pour  les  usines 
de  Zlatna;  Bartza  important  aussi  pour 
la  ville  de  Brashov  procurerait  lo.OOO  H.P 

Il  y  a,  en  outre,  un  grand  nombre 
d'autres  petits  cours  d'eau  qui  peuvent 
fournir  au  dessous  de  10. 000  H.  P., 
tels  que  Cerna,  Cudgir,  Tarnava-Mare 
Vltombacul,  Tatrang,  Bistritza,  SomeshuI- 
cald,  Crishurile.  Jiul.  etc. 

Pour  certains  cours    d'eau,    tels  que 
Mureshul   et    Ofcul,  les    travaux  en  vue 
d'une  production  de  force  motrice,  seraient  * 
fort  dispendieux,  et  il  faudra  nécessaire- 
•  ment  les  ajourner. 


L'importance  de  la  quantité  d'énergie 
qui  pourrait  être  fournie  par  le  charbon 
blanc  est  rendue  évidente  par  la  compa- 
raison de  son  chiffre  susmentionné  (800.000 
H,  P.)  avec  le  total  de  la  force  motrice 
employée  actuellement  dans  l'industrie  lo- 
cale. Ce  total  ne  serait,  suivant  les  plus 
récentes  données  statistiques,  que  de  1 20000 
H.  P.,  c'est-à-dire  moins  d'un  cinquième 
de  l'énergie  que  pourrait  fournir  les  cours 
d'eau  de  la  région. 

On  n'a  fait  dans  le  pays  que  peu  de 
semblables  études,  bien  qu'elles  fussent 
d'une  grande  5mportance,surtout  aujourd'hui 
quand  le  prix  du  combustible  est  décuplé, 
que  celui  de  la  main  d'oeuvre  est  aussi  - 
très  élevé  et  qu'il  faudra  attendre  long- 
temps avant  qu'il  n'approche  le  taux  d'a- 
vant guerre.  Toutes  ces  circonstances  nous 
obligeront  désormais  à  recourir  plus  sou- 
vent à  l'énergie  des  chutes  d'eau. 
On  étudie  actuellement  au  département 
de  l'industrie  un  projet  de  législation  con- 
cernant les  chutes  d'eau.  Il  est  question 
même  de  prendre  des  mesures  relati 
vement  à  l'uniformisation  des  installations 
électriques  à  venir. 

Il  faudrait  éviter,  autant  que  possible 
à  nos  exploitations  des  chutes  d'ean,  le 
grand  nombre  de  petites  usines,  dont  le 
rendement  est  plus  coûteux  que  celui 
des  grandes  usines .  centrales. 

Il  nous  faut  faire  remarquer  ici  que, 
la  nature  a  réparti  en  Transylvanie  d'une 
façon  heureuse  les  richesses  des  cours 
d'eau  et  des  gaz  naturels  :  ces  derniers 
se  trouvent  surtout  dans  la  plaine  de  l'Ar- 
déal où,  sur  un  parcours  de  plusieurs 
kilomètres  on  ne  rencontre  pas  un  seul 
ruisseau,  et  les  cours  d'eau  d'une  certai- 
ne importance  arrosent  les  régions  des 
collines  où  il  n'y  a  point  de  gaz.  Ces. 
deux  sources  d'énergie  ont  donc  leurs.1 
zones  d'influence  délimitées 

Le  gaz  naturel  brûlant  dans  les  moteurs 
respectifs  ne  pouvant  pas  jusqu'à  présent 
produire  directement  la  force  nécessaire  du. 
courant  électrique   pour   l'électrolyse,  fa- 
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brication  de  l'aluminium,  du  fer  etc.,  peut 
être  remplacé  par  l'énergie  produite  par 
l'eau.  Un  concours  intelligent  de  toutes 
les  sources  d'énergie,  ne  pourrait  donner 
que  les  meilleurs  résultats.  Lorsque  la 
force  et  la  lumière  seront  mises  à  la  portée 
de  tous,  dans  les  endroits  les  plus  éloi- 
gnés même,  une  nouvelle  période  de  pro- 
grès commencera.  Dans  le  lit  des  rivières 
carpathiques,  où  nos  prédécesseurs  cher- 
chaient de  l'or,  existe  un  principe  créateur- 
.  de  vie  plus  généreux,  c'est  l'énergie  qui 
y  réside.  Avec  son  aide  on  poura  créer 
1  de  puissantes  usines  qui  serviront  à  mettre 
en  valeur  toute  la  richesse  des  Carpathes; 
tant  des  immenses  forêts,  que  des  admi- 
rables carrières  de  marbre  blanc  et  de  grès. 

V.  Avant  de  terminer   avec  les  géné- 
rateurs d'énergie,  il  est  opportun  de  parler 
des  gisements  de  charbon,   richesse  dont 
il  est  davantage    question,  comme  étant 
la  plus  exploitée  jusqu'à  présent. 

Lorsqu'il  s'agit  de  la  Transylvanie,  on  en- 
tend immédiatement:  Petroshani  et  Reshitza. 
En  effet,  à  Petroshani,  ou  pour  mieux 
dire  dans  les  cours  supérieurs  du  Jiu  rou- 
main-Jiu  hongrois,  nous  avons  le  plus 
puissant  bassin  de  charbon  de  toute  la 
Transylvanie  et  de  tout  le  pays,  pou- 
vons-nous dire.  Pour  la  Hongrie  d'au- 
trefois, la  production  de  charbon  de  terre 
représente  24%  de  toute  la  production 
de  charbon  de  i9i3  qui  a  été  de 
2.230.000  t.  La  réserve  entière  visible 
I  de  charbon  serait  dans  ce  bassin  d'en- 
viron 145  km.,2  de  30.000.000  t.  envi- 
ron, et  celle  probable  de  500.000.000  de 
tonnes  1).  Les  autres  gisements  de  char- 
bons de  Transylvanie,  y  inclus  Carash- 
•  Severin,  n'ont  qu'une  réserve  probable  de 
10.000000  de  tonnes. 

En  prenant  comme  base  la  réserve 
probable  et  en  considérant  que  la  pro- 
duction demeurait  à  2.5OO.OOO  t.  par  an, 
il  résulte  que  la  réserve  de  charbon  suf- 
firait encore  pour  environ  225  ans.  Quoi- 

J)  Berg  und  Huttcmânisches  Iahrbuch.  1917  nag. 
172-213. 


que  la  réserve  possible  est  supposée 
comme  „ moyenne"  et  ajouterait  encore 
au  nombre  d'années  ci-dessus,  il  est  évi- 
dent toutefois  que  nous  ne  disposons  pas 
d'une  richesse  infinie  en  charbon,  et  nous 
pouvons  même  dire  qu'elle  durera  beau- 
coup moins  que  dans  d'autres  pays. 

Par  exemple,  il  a  été  calculé  en  i908 
en  supposant  que  l'extraction  demeure- 
rait constante,  que  :  ' 

l'Angleterre  a  du  charbon  pour  encore    4  eièclcs 

l'Allemagne  »   »        »        »        »       5  » 

la  Fiance  »   »        »        »        »      5  » 

la  Russie  »    »        »        *        »     15  » 

la  Belgique  »    »         »         »         »      10  -> 

les  Etafs-Unis  »    »        »        »         »     30  » 

En  admettant  que  la  production  aug- 
menterait annuellement  de  2  50.000  t.  il 
a  été  calculé  que  la  réserve  totale  en  char- 
bon de  terre  de  l'ancienne  Hongrie  en 
quantité  d'environ  i,5  milliard  de  tonnes, 
(en  considérant  la  production  de  1911, 
d'environ  8.155.000  t.),  sera  terminée  en 
1 99  1 ,  c'est-à-dire  dans  80  ans. 

Comme  les  gisements  de  charbon  de 
pierre  sont'  tout  !à  fait  insignifiants,  car 
tous  ensemble,  à  savoir  :  ceux  de  Banat, 
Secui,  Domna-Reshitza,  Steierlac — Ani- 
nacu  10.00Ô.00O  de  tonnes,  ainsi  que 
ceux  de  la  proximité  de  Brashov,  Cris- 
tian  et  Vulcan  ont  en  totalité  une  ré- 
serve probable  de  seu  ement  i3. 000. 000 
t.  nous  voyons  donc  que  la  perspective 
est  assez  triste  pour  l'avenir. 

Mais,  si  les  besoins  intérieurs,  en  ce 
qui  concerne  le  charbon  de  terre  ou  le 
lignite,  seront  satisfaits  par  les  mines  d'ici, 
il  sera  cependant  absolument  nécessaire 
d'importer  du  coke  de  l'étranger.  Aupa- 
ravant le  charbon  et  le  coke  anglais  ne 
pouvait  pénétrer  que  pour  les  régions 
Fiume  et  Brashov,  en  venant  par  la 
Roumanie.  Par  les  changements  survenus, 
la  production  anglaise  aura  un  marché  de 
vente  plus  étendu.  Cependant,  malgré  cela, 
probablement  qu'on  apportera  en  première 
ligne  du  charbon  de  pierre  et  du  coke  de 
la  région  Ostrau  Karwin  ou  de  l'Ucraine. 
Surtout  cette  dernière  qui  produisait  tout 
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le  coke  employé  en  Russie,  sera  à  l'a- 
venir d'une  importance  toute  particulière 
pour  nous,  pendant  que  les  pays  balcani- 
ques  et  l'Asie  Mineure  aussi,  sauf  Hera- 
clée,  sont  pauvres  en  charbon  de  cette 
espèce. 

Donc,  par  rapport  au  charbon,  la  si- 
stuation  est  la  suivante  :  le  charbon  de 
pierre  et  le  coke  devront  être  importés 
de  l'étranger,  le  charbon  de  terre  ne 
suffira  selon  les  probabilités  actuelles, 
que  pour  un  siècle. 

'Devant  cette  situation  il  s'impose  de 
prendre  des  mesures  pour  économiser  et 
employer  le  plus  rationnellement  possible 
le  combustible. 

A  l'étranger,  surtout  pendant  la  guerre, 
mais  avec  des  tendances  de  continuer 
leur  activité  aussi  après,  plusieurs  institu- 
tions ont  été  formées  dans  le  but  ci-dessus, 
en  partant  de  l'idée  que,  „le  principal 
problème  après  la  guerre  sera  l'économie 
la  plus  stricte  du  combustible".  Ainsi,  en 
Angleterre  il  s'est  formé  l'office  „Board 
of  Fuel  Research"  et  „Coal  Conservation 
Committee",  En  Autriche,  en  i9ï7,  a  été 
^Institué  l'office  pour  la  gazéification  du 
charbon. 

Il  a  été  calculé  en  Angleterre  que  par 
un  emploi  rationnel  du  charbon,  on  pour- 
rait économiser  annuellement  ôoo.ooo 
tonnes. 

En  considérant  un  charbon  de  7500 
calories,  pour  produire  i'P  S  heure,  il  fau- 
drait consommer,  (si  la  transformation 
pouvait  se  faire  sans  pertes  dans  les  ma- 

, .     x  75  X  6o  X  6o  n 

chines)   ^7  0.08  kgude  charbon 

7500X425 
En  réalité,  en  Angleterre,  Roberston  en 
1907  a  calculé  qu'on  consomme  2.0  k0, 
en  19 16  il  a  été  réduit  à  1.5  kg0  charbon, 
tandis  qu'on  est  arrivé  aux  centres  plus 
électriques  à  produire  1  P.  S,  heure  même 
avec  500  gr.  de  charbon.  Si  on  cons- 
truisait de  grandes  usines  électriques  pour 
procurer  la  force  motrice  dans  toute  l'An- 
gleterre, Roberston  calcule  que  rien  que 
des  fabriques,    dont  la   consommation  en 


191 1  était  de  45.000.000  de  tonnes,  on 
pourrait  économiser  environ  22.000.000 
de  tonnes  par  an.  A  cet  effet,  le  gou- 
vernement anglais  a  décidé  de  diviser  le 
pays  en  16  régions  et  de  construire  des 
centrales  électriques  de  20  à  50.000  HP., 
dans  lesquelles  on  emploierait  au  dessous 
des^chaudières  le  gaz  qui  résulterait  de 
la  gazé  ification  et  de  la  calcination  du 
charbon  après  en  avoir  préalablement  ex- 
trait les  produits  accessoires,  dont  la  va- 
leur est   appréciée  à  2  milliards   par  an. 

Il  est  certain  qu'un  aussi  vaste  pro- 
gramme ne  peut  être  appliqué  que  là  où 
i'industrie  est  à  son  apogée.  Cela  ne  si- 
gnifie, tout  de  même  pas,  qu'on  ne  devrait 
pas  prendre  chez  nous  aussi  des  mesures 
de  prévoyance. 

Nous  sommes  aussi  contraints  à  prendre 
de  semblables  mesures  par  une  situation 
d'une  gravité  tout  à  faii  exceptionnelle 
dans  la  région  de  charbon  de  Valea  Jiu- 
lui.  Des  informations  reçues  d'un  cama- 
rade envoyé  pour  inspecter  les  mines  de 
cette  localité,  j'ai  appris  que  dans  diffé- 
rents secteurs,  1/4  ou  même  1/3  de  la 
quantité  de  charbon  prête  à  être  exploitée 
est  continuellement  en  feu.  .Ainsi,  à  la  so- 
ciété Salgo-Tarjan,  le  secteur  Nyugati 
(nord)  a  1/3  en  feu,  le  secteur  Keleti  (est)  j 
a  5  feux  dont  3  fermés,  le  secteur  Dilja 
a  depuis  1908  la  première  partie  sous  feu. 
,  A  la  mine  Rother  de  la  société  „Vulcana", 
une  quantité  d'environ  600.000  t.  sur  un 
total  de  2.500.000  t.  est  sous  feu. 

En  dehors  de  ces  circonstances,  comme 
le  premier  soin  des  Compagnies  est  de 
donner  des  dividendes  aussi  forts  que 
possible,  elles  n'exploitent  que  les  cou- 
ches qui  nécessitent  des  frai*  réduits,  à 
savoir,  les  couches  les  plus  épaisses,  en 
laissant  à  jamais  perdues  les  chouches 
minces,  qui  pourraient  aussi  être  exploitées 
avec  un  peu  plus  de  peine. 

Ainsi,  la  compagnie  Salgo-Tarjan,  n'ex-l 
plo.te  que  les  couches  No.  3  et  5  suri 
un  total  de  15  couches. 

La  cause  des  fréquents  incendies  dansl 
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ces  mines  est  une  exploitation  sans  con- 
science ;  la  preuve  en  est  que  dans  les 
mines  de  l'Etat,  à  l'est  de  Petroshani, 
(Petrila,  Cimpa,  etc.)  où  les  piliers  de 
charbon  servant  de  soutien  sont  travaillés  - 
en  sections  de  bas  en  haut,  en  comblant 
immédiatement  les  espaces  exploités,  il  n'y 
a  jamais    d'in:endies  dans    les  mines. 

Les  deux  faits,  l'incendie  et  la  non 
exploitation  de  toutes  les  couches  de  char- 
bon, prouvent  que  les  compagnies  d'ici 
gaspillent  cette  richesse  nationale  au  lieu 
de  l'exploiter  rationnellement,  et  nous  au- 
torisent à  demander  de  prendre  des  me- 
sures pour  l'avenir.  Nous  avons  une  ri- 
chesse dont  nous  devons  user  un  nom- 
bre d'années  aussi  grand  que  possible 
avec  la  plus  sévère  économie,  car  elle 
n'est  pas  inépuisable. 

Quelle  serait  notre  révolte  intérieure  si 
nos  monts  étaient  livrés  â  des  sociétés 
qui  dans  leur  avidité  de  gain  les  dé- 
pouilleraint  complètement,  quoique  les  fo-  • 
rêts  peuvent  plus  ou  moins  difficilement 
renaître. 

Devons-nous  moins  sentir  la  gravité 
de  la  situation  en  ce  qui  concerne  la  ri- 
chesse en  charbon,  uniquement  parce  qu'on 
la  voit  plus  difficilement  ? 

Avant  de  pouvoir  résoudre  les  pro- 
blèmes de  l'emploi  rationnel  du  com- 
bustible, ainsi  qu'on  le  fait  dans  les 
pays  occidentaux,  nous  devons  en  pre- 
mier lieu  nous  assurer  chez  nous,  que 
la  réserve  de  charbon  ne  sera  pas  é- 
parpillée  aux  quatre  vents  pour  le  plus 
grand  profit  des  actionnaires  étrangers 
de  Budapest.  Ce  n'est  que  lorsque 
nous  arriverons  à  appliquer  des  procédés 
rationnels  d'exploitation  au  lieu  du  arocédé 
de  bandits  du  „Raubbau",  que  nous 
pourrons  rés:udre  le  problème  du  com- 
bustible. 

En  prenant  en  considération  ce.  qui  est 
exposé  ci-dessus,  je  crois  que  le  rachat 
par  l'Etat  de  toutes  les  sociétés  usinières 
du  bassin  du  Jiu  s'impose,  ainsi  que^  la 
formation  d'une  seule  société  dans  laquel- 


le l'Etat  mettrait  comme  apport  les  mi- 
nes dans  leur  état  actuel  et  avec  leurs 
installations,  en  partie  anciennes,  tandis 
que  les  particuliers  et  les  banques  verse- 
raient le  capital  nécessaire  aux  nouvelles 
investitions,  et  le  capital  de  travail,  en 
fondant  une  seule  société*  à  capital  indi- 
gène en  majeure  partie  roumain.  On  pro- 
céderait de  la  sorte  à  la:  nationalisation 
de  cette  industrie,  l'une  des  principales 
de  la  Transylvanie. 

Ce  n'est  qu'en  unifiant  toutes  les  mi- 
nes dans  la  même  direction  qu'on  pour- 
rait employer  pleinement  toutes  les  ins- 
tallations, et  qu'il  n'arriverait  plus  qu'un 
puits,  dont  la  construction  coûte  des  mil- 
lion?, soit  abandonné  sitôt  qu'il  aurait 
terminé  d'exploiter  son  champ,  lorsqu'il 
aurait  pu  servir  aussi  le  champ  voisin 
s'il  avait  appartenu  à   la   même  société. 

En  constituant  cette  entreprise  en  soci- 
été par  actions,  outre  que  la  réussite  de 
l'entrt  prise  serait  assurée  au  point  de  vue 
commercial,  l'Etat,  comme  principal  acti- 
onnaire, en  donnant  les  grandes  lignes  de 
direction  ne  travaillera  sûrement  que  con- 
formément aux  intérêts  généraux  du  pays. 

VI.  Les  mines  de  fer  et  de  métal. 

La  même  perspective  peu  favorable  se 
présente  aussi  pour  les  mines  de  fer,  res- 
pectivement de  métal, 

Les  principales  régions  à  minerai  de  fer 
.  sont  à  Ghelar,  (Unedioara,)  et  Carash- 
Severin.  La  réserve  préparée  pour  l'xploi- 
tation,  c'est-à-dire  celle  qui  peut  être  ex- 
ploitée dans  les  conditions  actuelles  de 
production,  en  1911  est  de  3,y  milions 
de  tonnes  de  minerai  pour  Unedioara  et 
1,8  millions  de  tonnes  pour  Carash-Seve- 
rin.  La  réserve  qu'on  peut  espérer  serait 
pour  la  première  région  de  13,3  millions 
*  de  tonnes,  respectivement  de  5,3  millions 
de  tonnes,  s'il  y  avait  en  totalité  une  ré- 
serve préparée  de  5,5  millions  de  tonnes 
et  une  réserve  maximum  de  i8,6  mil.  de 
tonnes  de  minerai  de  fer. 

Comme  on  extrait  des  mines  d'id  an- 
nuellement environ  4oo.ooo  t.   de  mine- 
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rai,  la  réserve  suffirait,  si  la  production 
restait  constante,  seulement  14  à  46  ans, 
donc  pas  même  une  vie  d'homme. 

La  région  la  plus  riche  en  fer  de  l'an- 
cienne Hongrie  (environ  75%)  était  dans 
les  Carpathes  du  nord,  dans  les  comitats 
de.  Zips  et  Gômôr,  tandis  qu'ici,  en  Tran-, 
sylvanie  et  Banat,  elle  était  d'environ  j.5%. 

Si  nous  voulons  développer  une  in- 
dustrie métallurgique,  nous  devons,  à  dé- 
faut des  mines  d'ici,  chercher  des  mines 
de  fer  en  dehors  de  Transylvanie,  d'où 
njus  pourrions  à  l'avenir  nous  assurer  la 
matière  première. 

Seulement  2  régions,  d'après  ce  que 
l'on  sait  jusqu'aujourd'hui,  peuvent  être 
prises  ^n  considération  :  Krivoi  Rog  (Ucrai- 
ne)  et  la  province  Aidin  en  Asie  Mineure, 
à  proximité  du  port  d'Alexandrette.  Cette 
idée  peut  sembler  risquée  en  ce  moment, 
mais  je  pense  qu'il  ne  faudrait  pas  trop 
remettre  l'investition  de  capitaux  dans  les 
concessions  minières  de  ces  régions. 

L'Etat  devrait  appuyer  ce  mouvement, 
dans  le  but  d'économiser  autant  que  pos- 
sible nos  propes  mines  de  fer  de  Tran- 
sylvanie. 

Pour  le  moment  la  production  des  mi- 
nes d'ici,  d'environ  4,000,000  t.  de  mi- 
nerai de  fer  (5o°/0  fer)  satisfait  en  grande 
partie  les  nécessités  de  la  Grande  Rou- 
manie, car  en  1910  les  mines  produisai- 
ent une  quantité  le  minerai  suffisante  pour 
satisfaire  toute  la  'consommation  de  la  Rou- 
manie en  1913. 

Parmi  les  premières  installations  mé- 
tallurgiques, il  faudrait  fonder  une  fabri- 
que de  tuyaux  en  acier,  si  nous  envisa- 
geons la  quantité  de  tuyaux  qui  fera  dé- 
faut à  l'installation  des  conduites  de  gaz 
naturel. 

Les  mines  de  mé  al  d'ici  ont  une  si- 
tuation tout  aussi  peu  favorable  ;  seules 
les  mines  d'or  des  régions  de  Baïa-Mare 
font  peut-être  exception,  par  le  fait  qu'il 
n'y  a  pas  de  grandes  territoires  non  ex- 
ploités. Dans  la  région  des  monts  occi- 
dentaux, outre  que  les   parties    les  plus 


riches  ont  été  exploitées,  mais  aussi  le 
morcellement  complet  de  la  propriéié  mi- 
nière est  cause  de  l'improductivité  des 
mines.  Rien  qu'à  Ruda,  la  société  alle- 
mande „Harkort"  s'est  assuré  un  ensem- 
ble de  1 600  ha.  et  a  réussi  par  des 
travaux  rationnels  d'obtenir  des  résultats 
considérables  ;  les  autres  centaines  d'en- 
treprises privées  peuvent  à  peine  vivre 
au  jour  lè  jour, 

Il  existe  un  projet  de  former,  dans  la 
région  de  Baia-Mare  où  l'Etat  dispose 
de  terrains  miniers  étendus  et  où  les 
sociétés  privées  sont  plus  réduites  comme 
nombre,  en  association  avec  l'Etat,  une 
puissante  société  pour  l'exploitation  uni- 
taire, des  mines.  L'état  hongrois  a  en- 
voyé pendant  l'automme  de  i918,  une 
commission  dans  la  région  de  Baia-Mare 
pour  étudier  sur  les  lieux  les  gisements 
et  constater  si  l'Etat  pouvait  sans  risques 
investir  une  somme  de  quelques  dizaines 
'  de  millions  pour  les  travaux  futurs.  Cette 
commission  n'a  pas  achevé  ses  travaux 
ayant  été  surprise  par  la  guerre. 

En  ce  qui  concerne  \fs  usines  de  mé- 
taux, nous  n'avons  rien  à  ajouter,  sinon 
qu'elle  doivent  être  déplacées  en  vue  de 
la  nécessité  du  combustible,  et  recons" 
truite  >  maintenant  au  Muresh  ou  à  1  A- 
riesh,  où  il  y  aurait  des  chutes  d'eau 
pour  procurer  l'énergie  et  où  le  gaz  na- 
turel pourrait  facilement  êfîe  apporté.  En 
ce  moment,  l'usine  de  Zlatna  située 
dans  les  monts  occident  iux,  n'est1  reliée 
à  la  voie  ferrée  principale  que  par  une 
voie  étroite.  En  ce  qui  concerne  l'u- 
sine de  l'état  de  Fernezei  (Satmar), 
eile  devrait  à  l'avenir  être  déba'rrassée 
de  la  compagnie  de  l'usine  „Phônix"  qui 
vit  à  son  compte  comme  un  parasite, 
L'état  hongrois  au  lieu  de  construire  des 
installations  propres  comme  à  Zlatna, 
pour  la  captation  des  gaz  de  SOo  ré- 
sultant du  grillage  des  pyrites,  a  pré- 
féré les  laisser  gratuitement  à  une  société 
et  de  lui  accorder  par  dessus  le  marché 
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une  subvention  et  de  s'obliger  même  à 
un  minimum  de  gaz. 

Des  métaux  qui  arrivent  en  Transylva- 
nie, on  peut  obtenir  aux  usines  de  l'Etat 
(les  particuliers  n'ont  que  les  usines  de 
cuivre  de  Balan)  :  de  l'or  avec  de  l'ar- 
gent, du  plomb  ;  du  cuivre  et  du  bismuth. 
Pour  l'obtention  du  zinc,  les  matériels 
étaient  expédiés  en  Allemagne.  C'est 
pourquoi  il  foudra  .établir  une  installation 
pour  la  séparation  de  l'or  d'avec  l'argent, 
car  auparavant  on  expédiait  d'ici  tout  l'or 
mélangé  d'argent  à  la  fonderie  de  l'Etat 
de  Kremnitz  (Hongrie).  De  même  il  fau- 
dra une  installation  pour  la  fabrication 
des  tuyaux  et  des  plaques  de  plomb.  Les 
usines  de  l'Etat  devront  agrandir  leurs  in- 
stallations pour  la  fabrication  du  sulfate 
de  cuivre  si  nécessaire  .aux  vignes.  Actu- 
ellement on  produit  journellement,  environ 
15  t.  de  sulfate  de  cuivre  (12  t.  la  fabri- 
que Phônix,  3  t.  l'usine  de  l'état  de 
Zlatna)  et  les  besoins  annuels  de  la 
Grande-Roumanie  seront  de  plus  de  2000 
vagons. 

On  doit  mentionner  aussi  la  pyrite  dont 
on  produit  annuellement  environ  80.000  t. 
Cette  quantité  sera  peut-être  suffisante 
pour  tout  le  pays,  et  il  est  inutile  d'ac- 
centuer l'importance  de  ce  natériel  en  in- 
dustrie, corn  ne  matière  première  pour  la 
fabrication  de  l'acide  sulfurique. 

Une  richesse  de  vraiment  grand  style 
mais  qui  n'est  connue  que  depuis  i9i5, 
semble  être  le  minerai  d'aluminium,  dé- 
nommé Bauxit  des  monts   Bihor,  a  Vis- 


eau  et  le  ruisseau  lad  où  il  vient  en 
quantité  d'environ  5. 000. 000  de  t.  con- 
tenant tout  au  plus  3  %  de  Si  O2.  Par 
l'introduction  des  procédés  électrolytiques 
on  pourrait  obtenir  de  l'aluminium  métal, 
dans  le  cas  où  l'on  pourrait  se  procurer 
du  combustible  pour  les  chaudières  à  prix 
très  réduit,  ou  par  l'aménagement  des 
chutes  d'eau  à  proximité,  ce  qui  procu- 
rerait le  courant  électrique  à  bas  prix. 
Peut-être  que  dans  le  gaz  naturel  il  existe 
un  moyen  de  mettre  en  valeur  ces  ri- 
chesses, qui  dans  une  certaine  mesure  pour- 
ront remplacer  le  fer. 

Avant  de  terminer,  je  crois  nécessaire 
d'accentuer  que  pour  la  vitalité  de  l'in- 
dustrie d'ici,  considérant  qu'aujourd'hui  la 
main  d'oeuvre  a  renchéri  énormément,  il  ne 
reste  plus  qu'à  introduire  le  plus  possible 
le  travail  des  machines,  et  comme  com- 
bustible le  gaz  naturel  au  lieu  du  charbon. 

Avec  les  grandes  charges  incombant  à 
l'industrie,  il  ne  sera  possible  de  travailler 
qu'en  réduisant  au  minimum  le  personnel 
■  et  en  introduisant  la  protection  douanière, 
de  la  façon  dont  nous  le  jugerons  néces- 
saire, mais  pas  comme  le  voudraient  les 
étrangers. 

A  cet  égard  il  faudra  dès  à  présent 
prendre  des  mesures  et  ne  pas  attendre 
la   ruine   du    peu   d'industrie  qui  existe. 

Sibiu  6  Juillet  1919 

(Article  publié  dans  la  revue  roumaine  «Ana- 
lele  s'atistiee  si  economice»  par 

Dr.  C  S.  Motas 

Ingénieur 


Le  service  da  contrôle  de  la  value  et  des  paiements  extérieurs 


Le  décret-loi  du  29  Janvier  1919,  pu- 
blié au  Moniteur  Officiel  du  30  suivant, 
page  4902,  rappelle  en  partie  la  Cen- 
trale des  devises  créée  par  ia  loi  de 
juillet  1918. 

Le  rappel  à  la  vie  d'un   pareii  orga- 


nisme économique  (service  du  contrôle  de 
la  value  etc.)  .  si  important  et  surtout  si 
délicat,  semble  fondé  sur  des  motifs  très  sé- 
rieux. Nous  entrevoyons,  à  cet  égard,  la 
mesure  de  prévoyance  prise  par  le  gou- 
vernement qui,  pour'  le  moment,  ne  trouve 
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pas  opportun  d'autoriser  la  liberté  de  l'é- 
change international  pour  les  besoins  de 
ses  nationaux. 

Il  est  évident  que,  par  des  temps  dif- 
ficiles tels  que  nous  traversons  et  qui, 
par  bonheur,  ne  dureront  pas  longtemps, 
ainsi  qu'on  le  dit,  personne  ne  peut  esti- 
mer que  le  rôle  de  l'Etat,  en  ce  qui  con- 
cerne les  échanges  internationaux,  soit 
superflu,  alors  que,  bien  entendu,  pareil  • 
rôle  est  suffisamment  justifié. 

L'exécution  des  échanges  internatio- 
naux, en  conditions  d'égalité  indiscutable 
doit  constituer  un  des  soucis  de  l'homme 
de  gouvernement  ;  le  plus  grand  soin 
toutefois  de  celui-ci,  c'est  de  tempérer  les 
importations  à  consommer  et  d'encou- 
rager celles  de  reproduction,  de  conser- 
vation ou  d' accroissement  de  la  richesse 
nationale. 

Il  reste  de  même  à  la  charge  de  l'hom- 
me de  gouvernement,  pour  l'exerci  e  de 
sa  politique  commerciale  réaliste  d'Etat, 
de  constater  les  nécessités,  choisir  les 
moyens  d'y  satisfaire  et  d'écarter  le 
plus  vite  possible,  les  entraves  qui  s'oppo- 
sent à  ses  actions.  De  cette  manière  on 
atteint  plus  tôt  le  but  qui  doit  être  en- 
visagé pour  une  sériense  politique  commer- 
ciale d'Etat. 

Ce  seraient  quelques-unes  des  considé- 
rations générales  qui  justifierait  également 
la  création  du  service  de  contrôle  des  paie- 
ments extérieurs  avec  sa  mission  essen- 
tielle de  maintenir  la  valeur  de  la  mon- 
naie, respectivement  la  valeur  de  nos  biens 
d'échange  international  à  des  niveaux  é- 
quitables. 

A.  Le  rôle  d'un  Service  de  Con- 
trôle des  paiements  extérieurs. 

a.  L'intervention  de  t Etat. 

Notre  guerre,  tout  comme  celle  des 
belligérants  d'hier  —  a  fait  inondé  le 
marché  intérieur  par  les  milliards  sacrifiés 
à  son  oeuvre  de  destruction  (Billets  de 
la  Banque  Nationale  2-5oo. 000,000  ainsi 
que  Bons  de  réquisition).  L'envahisseur 


a  mis  également  en  circulation  d'autres 
milliards  de  monnaie  fiduciaire  delà  Ban- 
que Générale  Roumaine  (2.174.000.000). 
La  plus  grande  partie  de  ces  milliards 
se  trouvent  dans  les  portefeuilles  de  bien 
des  particuliers  de  l'Etat  roumain. 

Prétendre  que  nos  particuliers  enrichis 
ainsi  à  la  suite  de  la  guerre,  peuvent 
dépenser,  n'importe  où  et  comment,  l'ar- 
gent qu'ils  ont  aujourdhui  à  leur  disposi- 
tion, c'est  négliger  les  intérêts  des  autres 
particuliers  roumains  appauvris1  et  endettés 
à  la  suite  toujours  de  la   même  guerre. 

Certes,  il  ne  s'agit  pas  ici  du  nivtle- 
ment  de  ces  deux  situations  ;  la  pauvreté 
des  uns  par  la  richesse  des  autres  ;  non, 
loin  de  nous  ces  tendances,  mais  seulement 
de  faire  cesser  les  difficultés  de  vivre, 
qui  résumeraient  d'un  marché,  entretenu 
par  ceux  qui  peuvent  payer  n'importe 
combien. 

C'est  ce  thème  qui  justifie,  en  partie, 
les  mesures  prises  par  l'Etat  roumain, 
lorsqu'il  vient  imposer  des  prix  maxima 
pour  les  articles  de  consommation  que 
l'on  trouve  encore.  Sur  ce  même  thème 
semble  s'étayer  la  fixation  de  certains 
prix  pour  les  articles  à  importer,  ce  que 
sûrement  doit  envisager,  parmi  autres,  le 
service  de  contrôle  des  payements  ex- 
térieurs. 

Si  les  moyens  choisis  par  l'Etat  rou- 
main afin  de  satisfaire  aux  nécessités  des 
particuliers  ont  été  ou  non  heureux,  si 
les  moyens  seuls  ont  été  défectuenx,  ou 
que  seulement  leur  application  a  provo- 
voque  la  défiance  d'aujourdhui,  ceci  est 
une  question  toute  différente  et  dont 
nous  ne  nous  occupons  pas  pour  le  mo- 
ment. 

Ce  qui  nous  intéresse  en.  premier  lieu, 
c'est  de  voir  que  les  conditions  difficiles 
de  vie  s'atténuent,  par  l'emploi,  le  plus 
utilement  possible,  de  notre  richesse  na- 
tionale :  Nous  ne  voulons  pas  que  l'on 
prodigue,  pour  des  riens,  les  épargnes 
réalisées  avec  tant  de  sacrifices  et  qui 
doivent  fructifier  par  les  reisorts  denotn 
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nation,  par  nous-mêmes  et  pour  le  profit 
commun  de  tous. 

b.  La  liberté  des  transactions  exté- 
rieures. 

Supposons  que  l'Etat  roumain,  dans 
la  situation  qui  lui  est  créée  ainsi  qu'à 
ses  administrés,  par  suite  de  la  guerre, 
admet  la  liberté  absolue  pour  tous  les 
achats  l'étranger. 

Quelle  en  serait  la  conséquence  ?  Il 
est  certain  qu'il  ne  faudrait  pas  longtemps 
pours  qu'une  affluence  considérable  de 
produits  étrangers,  expédiés  ou  importés 
par  les  négociants  qui  connaissent  la  vé- 
ritable valeur  de  notre  monnaie,  se  pro- 
duisît sur  le  marché  roumain. 

Ces  articles  seraient  pour  la  plupart 
destinés  à  la  consommation  immédiate  (ali- 
ments, vêtements,  chaussures,  ornementa- 
tions, parfumeries,  soieries,  broderiers,  etc. 

En  paiement  de  ceci  le  négociant  étran- 
ger préférerait  nos  lei,  poursuivant  de  cette 
manière,  outre  la  différence  de  prix  pro- 
voquée par  notre  manque  momentané  de 
moyens  de  paiements  extérieurs,  celle  de 
cours  également,  que  notre  leu  gagnera 
sitôt  que  nos  transactions  extérieures  se- 
ront complétées  par  notre  exportation  de 
céréales,  de  pétrole,  etc. 

Aujourd'hui,  il  y  a  des  acheteurs  à 
peu  près  pour  tous  les  articles,  qui  se 
trouvent  dans  le  commerce.  Les  aliments, 
les  habits,  les  chaussures  surtout,  sont 
très  demandés  quel  qu'en  soit  le  prix. 

Il  y  a  des  acheteurs  aussi  pour  les  ar- 
ticles de  luxe.  L'indiférence  avec  laquelle 
font  des  dépenses  le  paysan  et  l'habitant 
de  la  ville  comme  producteurs  ou  inter- 
médiaires, enrichis  pendant  la  guerre,  ali- 
mente un  commerce  d'articles  importés  à 
grands  prix  et  vendus  à  de  plus  grands 
encore. 

Un  si  mauvais  emploi  des  économies 
réalisées  par  des  sacrifices  généraux,  ne 
doit  plus  continuer.  Les  uns  dépensent  sur 
leur  avoir;  d'autres,  et  peut-être  les  plus 
nombreux,  les  budgétaires,  ne  vivent  que 
très  diffiçillement,  malgré  le  supplément 


de  salaire  et  les  avances  accordées  par 
leurs  petites  caisses  de  crédit.  Oest  ainsi 
que  Von  trouve  une  nouvelle  .justification 
de  l'intervention  de  L' Etat,  faite  directe- 
ment  ou  indirectement,  toujours  par  le 
Service  en  question. 

C.  Le  quantum  de  l'importation  nécessaire 
actuelUment 

Pour  mieux  voir  le  quantum  des  affaires 
que  notre  commerce  d'importation  pourrait 
embrasser,  je  ferai  le  calcul  suivant  bien 
simple  :  Je  ne  prends  en  considération  pour 
toute  la  nation  roumaine  que  10.ooo.ooo 
individus  avec  des  besoins  très  limités.  Je 
suppose  que  chacun  de  ces  indi/idus  at- 
tend depuis  2-3  années  pour  renouveler 
les  habits,  les  chaussures  et  la  lingerie 
rapiécée.  Il  faudra  nécessairement  importer 
les  articles  susmentionnés.  Chaque  individu 
aura  besoin  d'au  moins  3  chemises,  soit 
3o  lei,  aux  prix  normaux  et  approximatifs 
d'cvant-guere,  plus  21  lei  3  caleçons,  15  lei 
3  paires  de  chaussettes,  loo  lei  2  paires  de 
bottines  et  20  lei  deux  chapeaux,  plus 
14  lei  pour  de  menus  objets,  représen-, 
tant  en  tout  3oo  lei,  soit  un  total  géné- 
ral de  3.000,000.000  lei. 

En  supposant  lë  même  nombre  d'indi- 
vidus, 10.0000.000,  qui  doivent  être  a- 
limentés  pendant  60  jours  à  venir  au  mo- 
yen de  l'importation,  nécessitant  en  moy- 
enne pour  chacun  d'eux  3  lei  par  jour, 
nous  aurons  3X6oXIO-000'000>  soit  un 
total  de  lei  1.800.000.000. 

Continuant  l'énumération  des  besoins  à 
satisfaire,  nous   trouvons  nécessairement  : 

1)  Domestiaue 

2)  Agricole 

3)  Industrielle 
production  j  4>  De  transport 

A  de  tels  besoins,  on  ne  pourra,  bien 
entendu,  satisfaire  pleinement,  pendant 
l'actuelle  période  de  transition^  mais  cer- 
tainement beaucoup  p'us  tard. 

Pour  le  moment,  toutefois  on  ne  peut 
pas  les  ignorer  complètement,  et  nous 
allons  donc  leur  attribuer  aussi  une  place 


Besoins  de 


restaura- 
tion et 
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dans  l'importation  absolument  indispen- 
sable aujourd'hui. 

i.  Les  besoins  domestiques.  En  con- 
sidérant seulement  3.000.000  de  ménages, 
avec  un  minimum  de  besoins  d'importation 
de  500  lei  pour  chacun,  nous  avons  un 
total  de  lei  1.500.000.000. 

2.  Les  besoins  agricoles, 
a)  Les  petits  agriculteurs 

Calculant  toujours  pour  un  minimum  de 
3.000.000  chefs  de  famille,  avec  2500 
lei  pour,  chacun,  on  obtient  un  total  de 
lei  7.500.000.000. 

b  Les  grands  agriculteurs,  estimés  à 
200.000  environ,  avec  un  minimum  de 
20.000  lei  chacun,  donnent  un  tolal  de 
lei  4.000.000.00b. 

3.  Les  besoins  industriels  pour  remet- 
tre les  outillages  dans  le  plus  simple  état 
de  fonctionnement  lei  1.000.000.000. 

4.  Les  transports,  auxquels  j'attribue, 
pour  un  minimum  d'acquisition  et  restau- 
ration des  moyens  nécessaires  :  voies 
ferées,  ponts,  chaussées  etc.,  la  somme 
de  lei  1.200.000000. 

On  obtient  de  la  sorte  un  total  de  lei 
20.coo.ooo.ooo,  en  considérant  toujours 
les  prix  normaux. 

Il  est-  évident  que  ce  chiffre  que  l'on 
devrait  affecter  aux  besoins  susmention- 
nés est  de  beaucoup  inférieur  à  celui  que 
'  la  Statistique  établ  ra  plus  tard. 

Il  ne  faut  pas  oublier  que  la  somme  de 
20.000.Q00.000  lei  ne  comprend  pas  le  coût 
de  tant  d'autres  articles,  qui  abondent 
dans  tous  les  coins  des  navires,  des  wagons, 
des  malles  etc.,  en  route^  vers  notre  pays 
pour  être  mis  à  la  disposition  du  consom- 
mateur qui,  sans  marchander,  paye  et  désire 
continuellement  des  articles  de  choix. 

Eh  bien,  dans  une  telle  situation,  que 
doit-il  faire  l'homme  de  gouvernement  qui 
comprend  son  rôle? 

Peut-il  laisser  tout  à  la  discrétion  du 
libre  jeu  du  commerce  international  ?  Se- 
rait-elle prudente  aujourd'hui  une  telle  in- 
diféreuce?  Qui  oserai  dire  :  «puisque  nous 
sommes  tous  égaux,  quant  à   l'avoir  de 


la  patrie  et  que  l'impôt  du  sang  est  le 
même  pour  tous  les  hommes  de  la  nati- 
on accourez  de  même  tous,  partager  les 
charges  financières  de  celle-ci  :  hommes, 
femmes,  enfants,  je  vais  répartir  entre 
vous  de  façon  égale  la  charge  de  la  dette 
publique,  d'avant  et  d'après-guerre,  car 
l'Etat  roumain  doit  mener  une  vie  nou- 
velle, ne  comportant  en  fait  de  charges 
que  celles  qui  lui  seront  imposées  par  sa 
nouvelle  organisation"  Que  quelqu'un  l'ose 
dire,  et  il  en  verra  le  résultat! 

Que  quelqu'un  ose  payer,  avec  les  mil- 
liards de  la  circulation  monétaire  d'au- 
jourd'hui, les  marchandises  qu'on  nous 
livre  et  il,  sera  ïmmédiatemment  en  pré- 
sence d'une  situation  bien  plus  grave: 
notre  monnaie  dépréciée  —  le  crédit  en 
des  conditions  extrêmement  difficiles — des 
prix  d'importation  extraordinaires — l'a- 
cheteur (roumain)  à  l'absolue  discrétion 
du  vendeur  étranger.  Il  verra  en  même 
temps  arrive^  les  échéances  et  le  manque 
de  monnaie  nécessaire  pour  le  paiement,  il 
verra  encore  notre  négociant,  qui  se  serait 
hâté  d'acheter  à  grands  prix  les  marchan- 
dises étrangères,  être  forcé  d'en  diminuer 
le  prix  de  vente,  dans  une  proportion 
imprévue,  à  défaut  de  moyens  de  paie- 
men   et  d'acheteurs  coulants. 

II  verra  tous  les  articles  de  l'exporta- 
tion roumaine  s'acheminer  sans  cesse  vers 
l'étranger,  en  échange  de  notre  propre  mon- 
naie, que  nous  donnons  aujourd'hui  pour 
le  peu  de  marchandises  qu'on  importe  à 
la  hâte,  sans  aucun  choix  et  en  des  con- 
ditions tout  à  fait  désavantageuses.  L'é- 
change libre,  ne  fut-ce  que  pour  les  be- 
soins à  satisfaire  par  les  premiers  trans- 
ports, nous  engagerait  à  une  dette,  qui  ne 
pourrait  être  acquittée  pendant  10  années 
même,  à  dater  d'aujourd'hui,  avec  le  maxi- 
mum de  notre  exportation  annuelle. 

Procéder  de  cette  manière,  ce  serait 
empêcher  pour  toujours  les  transactions! 
normales,  qui  dans  peu  de  temps  et  en 
d'autres  conditions  seront  possibles  chez 
nous.   Procéder  de  cette   manière  c'es' 


ignorer  le  prix,  dix  fois  plus  grand  que 
le  réel,  avec  lequel  on  spécule  actuellement 
nos  besoins. 

Si  telle  est  l'inagc  des  mauvaises  con- 
séquences de  l'actuel  commerce  interna- 
tional libre,  —  le  devoir  de  chaque  rou- 
main est  de  lutter  pour  les  écarter. 

Sous  peu,  nous  pourrons  de  nouveau  re- 
prendre nos  échanges  avec  l'étranger.  Si 
les  négociants  étrangers  disposent  de  mar- 
chandises et  qu'ils  désirent  nous  les  vendre, 
ils  doivent  alors  se  contenter  des  profits 
d'avant  guerre. 

Si  au  contraire,  l'actuel  marché  inter- 
national ne  dispose  pas  de  marchandises 
nouvelles  par  exigences  de  la  guerre,  les 
articles  qui  nous  sont  actuellement  vendus 
n'étant  que  les  restes  des  anciens  stocks, 
les  prix  ne   devraient  pas  être  exagérés. 

Le  marché  étranger,  sur  lequel  nous  se- 
rions humainement  traités,  nous  aura  pour 
clients.  Et  il  faudra,  au  contraire,  éviter, 
en  tempérant  nos  désirs,  celui  qui  cher- 
cherait à  spéculer  nos  actuels  besoins,  et 
que  nous  ne  pour  ions  pas  boïcoter  à  l'a- 
venir. Il  ne  faut  pas  acheter  à  tout  prix 
que  les  marchandises  indispensables  à  pré- 
sent et  à  l'avenir. 

Il  faut  encourager  l'importation  des  ar- 
ticles qui  constituent  des  moyens  de  produc- 
tion pour  nous.  Quant  aux  vêtements  et  la 
plupart  des  aliments  il  faut  nous  les  pro- 
curer par  nous-mêmes,  car  les  prétentions 
du  vendeur  étranger  vont  bien  tôt  baisser. 
Voici  donc  d'autres  considérations,  qui  ont 
conduit  à  la  création  du  Service  du  con- 
trôle des  paiements  extérieurs  et  à  prendre 
des  mesures  contre  la  dépréciation  de 
notre  monnaie.  Ce  service,  acuellement  un 
embryon  d'intervention,  est  destiné  à 
s'agrandir  et  à  se  développer  afin  de 
pouvoir  réaliser  le  plan  général  de  restau- 
ration de  toute  notre  économie  nationale.  * 

Sans  une  organisation  sérieuse  dans 
cette  direction  nos  avantages  économiques 
ne  seront  pas  en  proportion  du  territoire 
de  la  nation  roumaine,  et  nous  ne  pourrons 
non  plus  nous  maintenir  au  niveau  où  nous 


sommes  arrivés  si  tard    et  avec  tant  de 
sacrifices.  v 

B.   Les  opérations  du  Service  du  Con- 
trôle de  la  value  etc. 

Suivant  l'art.  1.  du  Décret-loi  créant 
le  Service  dont  nous  nous  occupons,  ce- 
lui-ci doit  réaliser  : 

1)  La  Centralisation  des  paiements  ex- 
térieurs ; 

2)  L'organisation    de   l'échange   entre  . 
les   monnaies   étrangères   et  la  monnaie 
nationale. 

3)  La  fixation  du  cours  des  monnaies  • 
étrangères  par  rapport  aux  lei. 

4)  Le  contrôle  des  opérations  finan- 
cières qui  influencent  le  cours  de  notre 
monnaie. 

Ce  décret-loi  indique  plus  loin  les  nor- 
mes' parle  quilles  le  Service  de  Contrôle 
et  de  paiements  extéreurs,  qui  va  fonc- 
tionner auprès  de  la  Banque  Nationale  de 
Roumanie,  pourrait  remplir  sa  mission, 
à  savoir: 

1)  Tout  échange  de  monnaie  en  vue 
des  paiements  intérieurs  et  extérieurs,  au- 
torisé par  le  Service  de  contrôle,  sera  fait 
par  l'intermédiaire  des  banques,  des  fir- 
mes ou  bien  des  personnes  dont  les  noms 
seront  publiés  au  Moniteur  Officiel  (art.  3). 

2)  Les  moyens  de  paiements,  les  cré- 
dits accordés  ou  disponibles  pour  l'étran- 
ger, doivent  être  communiqués  au  Service 
de  Contrôle  (Art.  5  et  iO). 

3.  Les  paiements  jusqu'à  2000  lei  par 
mois,  faits  au  moyen  des  lettres  de 
change  et  basés  sur  le  disponible,  à  l'é- 
tranger, peuvent  être'faits  sans  l'autorisation 
du  Service  de  Contrôle,  mais  ils  doivent 
toutefois  lui  être  communiqués  (Art.  5  et  8). 

4)  Le  Service  de  Contrôle  peut  obliger, 
quand  il  est  nécessaire,  les  bénéficiaires 
des  moyens  de  paiement,  à  les  lui  céder, 
contre  le  cours  du  jour. 

Après  ces  quelques  principes  relatifs  à 
l'information  du  Service  de  Contrôle  con- 
cernant les  moyens  des  paiements  extérieurs, 
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suivent  quelques  brèves  indications  sur 
l'utilisation  du  disponible  ou  du  crédit  à 
l'étranger,  ensuite  continuent  les  interdictions 
ci-  après  : 

1.  Il  faut  empêcher  l'exportation  des 
billets  de  la  Banque  Nationale.  Cette 
chose  est  mentionnée  aussi  dans  le  dé- 
cret-loi du  26  février  1910,  publié  au 
Moniteur  Officiel  No.  276  du  8  mars 
19 19,  page  621 5/ 6.  Par  ce  dernier  dé- 
cret, à  l'occasion  de  la  conversion  de 
l'emprunt  de  l'Etat  à  la  Banque  Nationale 
de  Roumanie,  au  chiffre  de  1.600.000.000 
à  1  %  d'intérêts,  le  Ministère  des  Fi- 
nances s'est  obligé  de  veiller  à  ce  que 
la  prohibition  à  la  sortie  des  billets  B. 
N.  R.  ait  son  effet,  empêchant  en  même 
temps  l'importation  des  billets  de  banque 
des  pays  voisins. 

2.  Il  faut  empêcher  l'exportation  des 
chèques  ou  bien  des  bons  de  caisse, 
émis  en  lei,  si  l'on  n'a  pas  obtenu  l'au- 
torisation du  Service  de  Contrôle  de  la 
value. 

3.  Toute  vente  d'effets  publics  ou 
bien  d'actions  émises  en  Roumanie,  ne 
pourra    être   effectuée   à   l'étranger  que 

seulement  contre  monnaie  étrangère  (art.  9) 

*  -V,., 

A  l'art.  4  on  touche  aussi  à  la  ques- 
tion du  cours  qui  serait  fixé  de  trois  ma- 
nières suivantes  : 

a)  Conformément  au.x  conventions  que 
nous  aurions  avec  les  autres  pays  ; 

b)  Suivant  la  situation  du  marché  fi- 
nancier ; 

c)  Suivant  l'échange  des  marchandises  ; 

* 

Le  décret-loi  finit  par  les  pénalités  ap- 
plicables aux  dérogations  éventuelles,  et 
par  la  promesse  d'un  règlement. 

Si  le  décret  sur  le  Service  de  Con- 
trôle n'est  pas  assez  explicite,  il  faut  ce- 
pendant le  prendre,  en  ce  qui  concerne 
ses  énonciations,  dans  le  sens  le  plus  large 

Je  vais  examiner  tour-à-tour  les  diffé- 
rentes opérations  dont  ce  service  est  chargé. 


Centralisation  des  paiements 
extérieurs. 

Il  est  bien  entendu  que  c'est  une 
des .  plus  importantes  opérations,  quz*  doi- 
vent être  exécutées  par  le  Service  du 
Contrôle  de  la  Value  et  des  paiements 
extérieurs.  C'est  du  mode  dont  elle  sera 
effectuée  que  dépend  beaucoup  la  facilité 
de  réaliser  les  trois  autres  séries  d'opé- 
rations :  le  contrôle,  l'échange  et- la  fixa- 
tion du  cours.  Il  faut  donc  nous  occuper 
du  mode  dont  on  faisait  les  paiements 
extérieurs  dans  le  commerce  libre. 

1)  Lés  paiements  extérieurs  faits  par 
expédition  de  fonds.  Cette  opération  oc- 
cupait le  minimum  du  règlement  total  des 
obligations  internationales  réciproques. 

Lorsque   le   marchand   turc   venait  de  , 
Constantinople,   pour    faire  ses  acquisi- 
tions de  farine,    charpente  ou  pétrole,  il 
ne  soldait   en  or  que  le  minimum  de  ces 
opérations. 

De  même,  lorsqu'il  nous  fallait  acquitter 
les  denrées  coloniales,  le  coton,  les  fils, 
les  tissus  etc ,  nous  n'expédions  qu'une 
quantité  d'or  très  réduife. 

Si  autrefois,  deux  années  avant  guerre 
l'envoi  de  l'or  était  estimé  peu  pratique, 
aujourd'hui,  vu  la  rareté  de  l'or,  on  ne 
peut  à  fortiori  utiliser  un  tel  moyen 
de  paiement.  L'envoi  de  l'or  pouvait 
avoir  lieu  par  -  l'entremise  des  particuliers 
ou  par  la  poste. 

2)  Les  paiements  extérieurs  au  moyen 
de  chèques.  Le  moyen  de  paiement  le 
plus  fréquemment  employé  est  celui  de 
chèque,  qui  peut  être  tiré  par  nous  sur 
l'étranger  ou  inversement. 

Un  tel  moyen,  de  paiement  est  très 
pratique.  C'est  la  raison  pour  laquelle  i 
prend  de  jour  en  jour  un  développement 
progressif,  et  les  modalités  de  créer  les 
sommes  disponibles  pour  les  chèques, 
avaient  dépassé  les  nécessités  du  règle- 
ment des  opérations  réellement  effectuées 

Pris  dans  ce  sens,  le  chèque  comme 
moyen  de  paiement  international,  pouvai 
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être  tiré  même  sans  disponible,  aidant 
ainsi  le  cas  échéant  à  une  émission  de 
chèques,  dans  les  limites  convenues. 

C'est  ainsi  que  paraît  le  compte  des 
chèques  tirés,  auprès  de  celui  des  lettres 
de  change  à  vue  ou  bien  des  lettres  de 
change  à  terme. 

Le  négociant  roumain,  qui  avait  à  faire 
des  paiements  à  l'étranger,  achetait  dans 
une  Banque  le  chèque  qu'il  envoyait  en- 
dossé à  l'ordre  de  son  créancier,  acquit- 
tant ainsi  la  fourniture  reçue. 

Le  même  négociant  pouvait  demander 
à  la  Banque,  qui  lui  vendait  le  chèque,  de 
l'émettre  d'avance  à  l'ordre  de  son  créan- 
cier étranger  et  de  le  présenter  elle-même 
au  bénéficiaire. 

3.  Paiements  extérieurs  au  moyen  d'or- 
dres. 

Ce  procédé  était  employé  aussi  par 
toutes  nos  grandes  institutions.  Il  avait 
l'avantage  de  dispenser  de  l'envoi  du 
chèque  recommandé,  du  souci  qu'il  arrive 
à  temps  et  de  constater  son  émission  ré- 
gulière. C'est  un  moyen  de  paiement  par 
correspondance  très  pratique  et  pourtant 
pas  assez  employé,  à  cause  de  sa  circu- 
lation limitée,  par  opposition  au  chèque 
qui  peut,  avant  l'acquit,  passer  par  plu- 
sieurs mains,  servant  ainsi  au  règlement 
d'autres  engagements. 

4.  Paiements  au  moyen  des  effets  tirés. 
Ceux-ci  constituent  le  moyen  le  plus 

fréquemment  d'acquit. 

L'opération  a  lieu  quelquefois  par  let- 
tres de  change  internationales,  par  traites 
émises  par  les  créditeurs  ou  accrédités  de 
notre  marché  par  exemple,  pour  être  ac- 
quittées par  les  débiteurs  du  tireur  sur  la 
place  du  bénéficiaire,  ou  bien  du  créditeur 
étranger  dans  notre  cas. 

Parfois  l'opératicn  au  moyen  des  lettres 
de  change  a  lieu  de  la  manière  suivante  : 
Après  que  la  commande  a  été  exécutée, 
le  fournisseur  signe  une  traite  à  son  pro- 
pre ordre  ou  bien  à  l'ordre  de  son  cor- 
respondant de  la  place  du  débiteur  (nous) 
et  sur  nous-mêmes,  en  qualité  d'acheteurs 
satisfaits. 


Ces  traites  tirées  sur  nous,  sont  en- 
voyées à  leur  représentant  de  la  localité 
du  tiré,  accompagnées  des  documents  de 
la  marchandise,  pour  être  .acceptées  par 
celui-ci,  en  échange  de  la  livraison  des 
documents  d'expédition. 

Les  lettres  ae  change  acceptées,  ou  bien 
ces  traites,  sont  parfois  données  à  une 
Banque  pour  encaissement,  et  à  l'échéance 
elles  sont  encaissées  et  le  compte  de  l'émét- 
teur  est  crédité  de  la  contre  valeur  obtenue. 

En  ce  qui  concerne  la  monnaie,  ces 
traites  peuvent  être  créées  en  lei  ou  en 
la  monnaie  du  vendeur,  d'après  les  con- 
ventions. 

Le  fournisseur  émetteur  de  pareilles 
traites  après  avoir  obtenu  l'acceptation 
exigée,  peut  les  escompter  sur  sa  place, 
ou  à  une  de  nos  banque,  s'il  y  a  un  intérêt. 
Avee  le  net  de  l'escompte  il  peut  à  son 
tour  faire  des  paiements  sur  notre  place, 
ou  bien  retirer  ses  fonds  par  des  moyens 
de  paiement  créés  par  lui  (chèque,  billet 
â  ordre,  traite)  que  la  banque  qui  a  fait 
l'escompte  acquitterait  à  ordre. 

5.  —  Paiements  par  remises  ou  devi- 
ses. Voici  un  autre  moyen  de  paiement 
qui  ressemble  au  paiement  par  chèque  ; 
seulement,  pour  les  chèques  nous  nous 
trouvons  en  face  d'un  titre  de  crédit, 
moyen  de  paiement  par  excellence,  à  brève 
échéance,  tandis  que  pour  les  remises  ou 
devises  nous  avons  affaire  à  un  titre  de 
crédit  à  échéance  d'un  ou  plusieurs  mois, 
correspondant  parfois  au  délai  de  la 
vente  à  crédit  dont  le  prix  doit  être  payé 
par  ce  moyen. 

Le  commerçant  qui  choisit  ce  moyen  de 
paiement,  achète  au  représentant  du  com- 
merce des  titres,  des  remises  ou  devises 
qui  ne  sont  que  des  traites  sur  l'étranger, 
et  qu'il  expédie  au  créditeur.  Celui-ci  les 
présente  à  la  Banque  ou  à  la  personne 
sur  laquelle  elles  sont  tirées,  pour  les 
accepter,  s'il  y  a  lieu,  et  attendre  ensuite 
l'échéance  pour  encaisser  la  somme  qui 
y  est  inscrite.  S'il  a  besoin  de  fonds 
immédiatement,  ce  qui  arrive  souvent,  il 
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escompte  les  remises   ou  devises  reçues. 

C'est  un  moyen  fort  répandu  dans  la 
vie  pratique,  pour  les  paiements  extérieurs. 

6.  —  Paiements  par  lettre  de  crédit. 
Un  autre  moyen  pour  a:quitter  des  dettes 
ou  effectuer  des  paiements  à  l'étranger, 
est  la  lettre  de  crédit.  Ce  titre  même 
indique  une  incertitude  relative  à  la  somme 
et  à  l'endroit  du  paiement.  Dan>  ce  sens, 
lorsqu'un  commerçant  a  des  achats  à  payer 
dans  diférentes  villes  de  l'Europe,  il  peut 
prendre  une  ou  plusieurs  lettres  par  les- 
quelles il  est  recommandé  à  quelques-unes 
des  banques  des  localités  où  il  veut  effec- 
teur ses  achats,  prendre  les  sommes  dont 
il  aurait  besoin  dans  la  limite  du  quan- 
tum indiqué  dans  !a  lettre,  et  acquitter  de 
la  sorte  les  engagements  contractés. 

Au  moyen  d'une  seule  et  même  lettre 
il  peut  prendre  des  sommes  d'argent  de 
différentes  institutions  et  villes.  Ce  système 
présente  bien  des  avantages,  c'est  pourquoi 
après  avoir  été  employé  comme  moyen  de 
paiements  dans  les  voyages  de  santé  et 
d'agrément,  il  est  employé  actuellement 
pour  les  opérations  de  crédit. 

Done,  ce  moyen  de  paiement  trouve 
aussi  sa  place  parmi  les  moyens  généraux 
des  paiements  extérieurs  faits  ou  reçus 
par  nous. 

7.  —  Paiements  par  ouverture  de  crédit. 
Ce  moyen  touve  son  emploi  lorsque  les 
banques  demandent  d'ouvrir  des  crédits 
à  cerlains  de  leurs  clients,  aux  correspon- 
dants de  la  localité  où  ils  veulent  que  les 
sommes  pour  lesquelles  ils  sont  accrédités, 
soient  acquittées. 

8.  —  Paiements  extérieurs  par  tirages 
indirects. 

Les  moyens  de  paiements  indiqués  ci- 
dessus  supposent  l'extinction  d'engagements* 
par   les   monnaies  du  créancier    ou  du 
contrat  dont  ressort  la  dette  à  payer. 

En  outre,  les  débiteurs  ont  aussi  la 
possibilité  de  payer  en  monnaie  différente 
de  celle  de  la  place  du  créancier,  en 
monnaies  reçues  avec  l'équivalence  dè 
cours  légaux  sur  la  plaçe  du  créancier, 


ou  moins  encore,  en  monnaies  reçues  par 
Je  marché  libre  international. 

Dans  ces  conditions  se  trouvent  s  les 
affaires  de  crédit  qui  sont  en  général  pré- 
occupées de  créer  du  disponible  bon  marché 
à  leurs  correspondants  de  l'étranger,  en 
pratiquant  l'opération  des  tirages  indirects 
nommée  arbitrage.  Par  le  fait  que  ce 
genre  de  paiement  est  usité  par  les  spéci- 
alistes nous  ne  devons  pas  le  con.-ddé'rer 
comme  limité  à  ces  derniers,  car  il  peut 
parfaitement  être  employé  par  le  com- 
merçant qui  ne  fait  pas  par  profession  des 
opérations  de  banque. 

Par  ce  moyen,  ayant  des  relations  â 
l'étranger,  et  surtout  des  informations  cer- 
taines et  à  temps  sur  le  cours  cres  prin- 
cipales monnaies  înternationales;  on  arive 
à  acquitter  ses  achats,  en  rendant  meilleur 
marché  he  cours  des  marchandises  par 
ces  tirages  indirects  sur  des  places  où 
l'on  pourrait  obtenir  des  monnaies  pour 
payer. 

En  faisant  une  comparaison  entre  les 
moyens  de  paiement  indiqnés  ci-dessus, 
nous  constatons  que  seulement  la  première 
modalité,  le  paiement  par  envoi  de  fonds, 
est  un  vrai  déplacement  de  numéraire  reçu 
de  l'étranger  :  for. 

Nous  avons  montré  toutefois  que  celui-ci 
est  le  moyen  de  paiement  international  le 
plus  réduit. 

A  coté  de  ce  mode  de  paiement,  viennent 
cependant  les  paiements  par:  chèques, 
ordres  de  paiement,  tirages  directs  ou 
indirects,  remises  ou  devises,  lettres  de 
créd.t  et  ouverture  de  çrédits. 

Ces  paiements  sont  faits  habituellement 
en  base  de  comptes- courants  ouverts  ré- 
ciproquement entre  les  Banques  des  places 
étrangères  débitrices  et  créancières  les 
unes  des  autres. 

Le  compte-courant  ne  fonctionne  ce- 
pendant pas  toujours  en  base  de  son  solde 
créditeur,  mais  souvent  aussi  en  base 
conventionnelle  de  crédit  ouvert,  acquit- 
table  à  des  occasions  favorables  pour  le 
débiteur  du  compte, 
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Ce  moyen  de  paiement  nous  fait  appa- 
raître le  crédit  sous  la  forme  des  moda- 
lités, ci-dessus,  qui  pour  le  moment  sont 
supposées  éteindre  des  engagements  pro- 
venant d'opérations  réellement  effectuées. 

A  coté  de  ces  moyens  de  paiement 
pour  lesquels  l'acquisiteur  a  payé  la 
monnaie  respective  comme  coût,  et  celui 
qui  les  a  procurés  a  payé  à  son  tour  la 
somme  respective  pour  les  avoir  disponibles, 
vient  le  tour  des  mêmes  moyens  de  paie- 
ment mis  à  la  disposition  du  débiteur  de 
l'étranger,  en  base  du  crédit  ouvert,  avec 
ou  sans  garantie.  Cette  sorte  de  erédit 
est  utilisé  pour  les  moyens  de  paiement 
en  vertu  des  chèques  émis;  des  ordres  de 
paiement,  des  traites,  etc. 

Les  grandes  banques  à  relations  séri- 
euses, ne  diront  jamais  qu'elles  ne  peuvent 
procurer  les  moyens  de  paiement  qui  leur 
sont  présentés  au  guichet 

Elles  auront  toujours  à  leur  disposition 
la  convention  du  crédit  ouvert,  ou  des 
soldes  créditeurs  en  compte,  en  base  des- 
quels elles  pourront  procurer  aux  amateurs 
des  moyens  de  paiement  à  l'étranger.  Ceci 
est  l'effet  des  temps  normaux  qui  pour 
le  moment  ne  s'accordent  pas  avec  les 
prétentions  de  l'actuelle  période  de  tran- 
sition. 

Les  opérations   de   tirage  sont  parfois 
pratiquées   à   discrétion,   sans   limites,  le 
out  dépendant  des  liaisons  que  se  créent 
es  Banques  en  s'intéressant  les  unes  dans 
es  affaires  des  autres. 

Le  choix  des  moyens  de  paierm  nt  est 
écidé  habituellement  par  l'économie  des 
rais  provoqués  par  l'emploi  du  moyen  ; 
êrsque  le  bon  marché  du  moyen  est  em- 
pché  par  d'autres  causes,  il  reste  à  em- 
oyer  celui  qui  est  immédiatement  appli- 
able. 

Moyens  de  paiements  extérieurs  après 
la  guerre. 

Si  pendant  Ie£  époques  normales  l'or- 
anisation  du  crédit  est  si  bien  faite  que 
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la  monnaie  disparaît  presque  des  transac- 
tions extérieures,  tandis  que  dans  les  in- 
térieures elle  est  bien  .souvent  remplacée 
par  les  tiùes  de  crédit  agréés  par  la  cir- 
culation, on  n'en  peut  dire  autant  pour 
ces  temps-ci  d'après  guerre. 

Actuellement  les  relations  de  notre  cré- 
dit international  sont  interrompues.  Demain 
peut-être  11  en  surviendra  d'autres  sur  des 
bases  nouvelles;  mais  jusqu'alors,  et  surtout 
jusqu'à  la  reprise  des  relations  normales, 
l'époque  de  transition  dans  laquelle  nous 
nous  trouvons  réclame  avec  insistance  des 
moyens  de  paiement. 

Il  est  certain  cependant  que,  nos  besoins 
actuels  ne  sont  pas  de  telle  nature  à  ce 
que  nous  puissions  attendre  pour  tout  le 
I  rétablissement  des  temps  passés  ou  l'implan- 
tation des  nouvelles  liaisons  internationales 
privées. 

Les  besoins  de  vêtements  que  le  citadin 
était  habitué  à  satisfaire  deux  fois  par  an, 
et  le  paysan  une  fois,  qu'on  ne  peut  sa- 
tisfaire depuis  deux  ans,  à  côté  des  be- 
,  soins  alimentaires  et  de  ceux  de  stricte 
reconstitution,  ne  penvent  pas  nous  laisser 
indifférents. 

* 

Nous  avons  vu  que  le  quantum  des 
prétentions  à  satisfaire  dans  la  période 
de  transition,  s'élève  à  20  milliards.  Nous 
connaissons  les  modalités  de  paiement  ha- 
bituels ;  nous  n'en  avons  pas  de  nouveaux 
créés  par  les  besoins  actuels.  Ceci  étant, 
avec  quoi  acquitterons-nous  ce  que  nous 
avons  à  importer  ? 

Crédit  international  privé.  Notre  espoir 
est  dans  le  crédit  qui  sera  convenu  entre 
les  contractants  privés  étrangers  et  les 
nôtres.  Ce  crédit-là  fera  que  bien  des 
chargements  de  marchandises  seront  diri- 
gés vers  notre  pays.  Ce  qui  nous  inté- 
resse c'est  de  savoir  si  nous  devons  l'ac- 
cepter sous  toutes  les  formes  .  d'utilités 
qu'il  nous  présente. 

Crédit  de  PEtat  roumain.  Un  autre  es- 
poir pour  la  facilité   des   paiements  ex- 
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térieurs  c'est  le  crédit  que  la  Roumanie 
obtiendrait  sur  les  marchés  de  nos  alliés, 
en  une  monnaie  plus  recherchée  par  le 
commerce  international. 

Ces  deux  appuis  des  paiements  exté- 
rieurs sont  aujourd'hui  en  fonction,  — 
quoi  que  sensiblement  réduits.  Le  péril 
d'un  crédit  couvert  par  des  biens  de  né- 
cessité secondaire,  n'existe  pas  jusqu'à  pré- 
sent, mais  la  possibilité  n'en  est  pas  exclue. 

Pour  éviter  une  semblable  possibilité, 
la  surveillance,  le  contrôle,  la  fixation  des 
cours,  et  les  facilités  qu'on  attend  d'une 
conduite  circonspecte  du  service  des  pai- 
ements extérieurs,  doivent  commencer. 

C.  Organisation  du  service  de  Contrôle 
des  paiements  extérieurs. 

Dans  la  partie  relative  à  la  Centrali- 
sation des  paiements  extérieurs,  nous  avons 
montré  les  différentes  espèces  de  paiements 
employés  le  plus  fréquemment  dans  la 
pratique  internationale  pour  l'extinction  des 
engagements.  Nous  avions  besoin  de  con- 
naître ces  modalités,  car  le  service  du  con- 
trôle apparaissant  comme  l'intermédiaire  de 
tous  les  moyens  de  paiements  extérieurs, 
nous  voulons  le  bien  adapter  à  tous  les 
besoins,  de  notre  change  extérieur. 

Il  s'impose  à  cet  effet,  qu'à  l'organisa- 
tion du  service  susmentionné,  il  soit  tenu 
compte  de  toutes  les  mesures  qui  convien- 
draient à  la  majorité  des  cas  présentés 
par  nos  changes  étrangers. 

De  toutes  les  divisions  que  les  con- 
ducteurs du  service  du  contrôle  des  paie- 
ments extérieurs  trouveront  nécessaire  de 
prévoir,  en  organisant  ce  service,  nous 
ne  nous  occuperons  que  de  deux  :  la 
Comptabilité  et  te  Secrétariat. 

a.  Comptabilité  du  service  de  Contrôle 
des  paiements  extérieurs. 

De  l'exposé  du  décret-loi  qui  crée  ce 
service  et  de  l'examen  des  modalités  par 
lesquelles  on  effectue  les  paiements  exté- 


rieurs, nous  extrayons  la  plus  grande  partie 
de  la  matière  à  enregistrer.  Il  nous  faut 
encore  la  solution  relative  à  la  capacité 
juridique  du  sujet  dont  nous  voulons  tenir 
la  comptabilité. 

A  cet  égard,  le  décret-loi  mentionné 
rattache  le  service  de  contrôle  des  paiements 
extérieurs,  près  la  Banque  Nationale  de 
Roumanie,  sans  préciser  quelle  est  la  situ- 
ation juridique  de  l'organe  dont  nous 
nous  occupons.  Est-ce  que  par  l'indication 
de  l'endroit  où  le  service  de  contrôle  fonc- 
tionnerait on  a  eu  pour  but  d'ajouter  un 
nouveau  service  aux  7  déjà  existants  de 
la  Banque  Nationale  ? 

Nous  ne  le  croyons  pas  et  nous 
n'imaginons  pas  non  plus  que  la  Ban- 
que Nationale  de  Roumanie  accepte  une 
telle  charge  sans  que  sa  loi  d'organisation 
ait  été  modifiée.  En  outre,  de  la  manière 
dont  doit  être  formée  la  direction  du  ser- 
vice, suivant  l'art.  II  du  décret-loi,  il  ré- 
sulte la  sépara  tion  de  ce  dernier  de  l'- 
administration de  la  Banque  Nationale  de 
Roumanie. 

Le  fait  de  ne  pas  faire  mention  dei 
qualités  juridiques  du  service  de  contrôle 
âe  la  value  et  des  paiements  extérieurs, 
au  decret-loi  le  créant,  nous  intéresserait 
peu  s'il  n'avait  pas  de  conséquences  ou 
si  le  siège  de  ce  service  à  la  Banque 
Nationale  de  Roumanie  nous  avait  laissé 
l'impresion  qu'il  en  fait  partie. 

Lorsqu'on  a  fait  le  décret-loi  de  la 
Caisse  centrale  de  la  coopération  et  de  la 
mise  en  possession  des  villageois,  la  per- 
sonnalité juridique  a  été  expressément 
posée.  L'art.  3  de  la  dite  loi  prévoit  que 
cette  Caisse  est  personne  juridique,  en 
déchargeant  de  la  sorte  le  ministère  de 
l'Agriculture  et  des  Domaines  du  fardeau 
des  procès  que  la  dite  Caisse  aurait,  sosfe 
comme  demandeur  soit  comme  défendeur. 

Ce-ci  n'étant  pas  indiqué  dans  le  décret- 
loi  du  service  de  contrôle  et  ni  le  minis- 
tère dont  il  jdépend,  cela  devra  être 
établi  lorsque  l'action  de  ce  service  n'étant 
pas  respectée, — ses  représentants  devront 


s'adresser  à  la  justice  pour  faire  respecter 
les  dispositions  du  service  de  contrôle  etc. 

S'il  était  dans  l'intention  des  auteurs 
du  décret-loi  de  faire  dépendre  le  service 
de  contrôle  du  ministère  des  Finances,  ceci 
aurait  dû  être  exprimé  clairement;  tes  pré" 
visions  des  art.  XII/XI1I,  qui  s'occupent 
des  constatations  des  informations  et  de  la 
récompense  des  dénonciateurs,  n'étant  pas 
suffisants.  De  même,  l'art.  XV  final,  où 
se  trouve  l'obligation  du  ministère  des 
Finances  de  la  mise  en  application  du 
décret-loi  créant  le  service  de  contrôle, 
n'implique  pas  la  paternité  juridique  du 
service  mentionné. 

A  cet  égard,  notre  opinion  serait  d'accor-' 
der  )a  personnalité  juridique  complète  au 
strvice  de  contrôle  de  la  value  et  des 
paiements  extérieurs,  le  seul  qui  devrait 
être  en  droit  de  réclamer,  soutenir  et  pour- 
suivre le  respect  de  toutes  les  obligations 
mises  à  sa  charge. 

Par  ce  moyen  on  établit  le  droit  d'in- 
sérer le  service  de  contrôle  parmi  les 
sujets  de  comptabilité,  ayant  des  droits  et 
des  obligations  reconnus  par  la  loi. 

Caractéristique  du  service  de  Contrôle  de 
la  value  et  des  paiements  exérieurs. 

De  la  même  variété  des  moyens  de 
paiements  exposés  plus  haut,  nous  tirons 
la  caractéristique  du  rôle  d'intermédiaire, 
mis  à  la  charge  du  service  de  contrôle  et 
de  paiements  extérieurs. 

Pour  mieux  définir  ce  rôle,  nous  nous 
servirons  de  la  comparaison  suivante  : 

Nous  supposons  que  pour  toute  la  Rou- 
manie il  existerait  une  institution  centrale 
par  laquelle  tous  les  besoins  de  notre 
change  international,  seraient  exécutés. 

Nous  supposons  qu'une  semblable  ins- 
titution, Banque  centrale  unique,  rour  no- 
tre organisation  économique,  avec  ses  suc- 
cursales, connaîtrait  nos  besoins  de  paie- 
ments extérieurs,  en  pèserait  les  éxigences 
et  les  effectueraient  dans  les  limites  des 
moyens  dont  elle  disposerait. 


Nous  supposons  encore  un  fait  fort 
important,  qu'une  semblable  Banque  de 
liquidation  des  paiements  extérieurs,  aurait 
acquis  toute  la  confiance  de  notre  co  n- 
merce  et  de  nos  particuliers,  et  qu'enfin 
tout  ce  qui  regarde  le  paiement  et  l'en- 
caissement international,  doit  passe  par 
cette  Banque  centrale. 

Nous  continuons  à  supposer  qu'en  de- 
hors de  l'enregistrement  des  paiements 
cités,  on  mettrait  encore  à  la  charge  de 
cette  Banque  aussi  le  soin  d'établir  le 
quantum  d'engagements  pour  les  paiements 
extérieurs,  en  liaison  avec  les  besoins  com- 
muniqués à  une  semblable  institution  et  avec 
les  moyens  de  paiement  apportés  par  notre 
exportation  ou  par  nos  conventions  inter- 
nationales. 

Par  Ces  hypothèses  nous  arrivons  à  nous 
rapprocher  de  la  vraie  mission  mise  à  la 
charge  du  service  de  contrôle  des  paie- 
ments extérieurs. 

Le  trafic  de  notre  exportation  ne  peut 
pas  nous  être  indifférent,  comme  aussi 
celui  de  notre  importation.  Ceci  étant,  nous 
ne  pouvons  laisser  les  choses  dépendre 
de>  intérêts  privés  si  variés  ;  nous  ne  pri- 
verons pas  notre  économie  nationale  de 
l'intermédiaire  d'un  pare'l  service  de  paie- 
ments extérieurs  ;  nous  ne  sacrifierons  pas 
les  intérêts  d'ordre  général  et  ni  ne 
nous  priverons  pas  des  avantages  d'une 
concentration  sérieuse  qui  nous  montre  en 
même  temps:  d'une  part,  les  prétentions, 
d'une  autre,  les  moyens  d'uponibles  à  côté 
des  effets  probables  qui  ne  pourraient  plus 
échapper  maintenant  du  tout  de  la  matière 
de  change  international,  présent  à  la  dis- 
position du  service  de  contrôle. 

Ceci  dit,  nous  sommes  arrivés  à  établir 
encore  une  partie  des  éléments  qu'oTTatten- 
draient  des  enregistrements  de  la  compta- 
bilité du  service  de  contrôle  de  la  value 
et  des  paiements  extérieurs. 

En  résumé,  nous  devons  demander  à 
ïa  comptabilité  de  ce  service: 
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I.  Situation  des  paiements  et  des  disponi- 
bilités extérieures  à  telle  date. 


ACTIF 


PASSIF 


a.  Débiteurs  étrangers 
pour  achats  chez  nous 
dont  le  solde  peut  être 
utilisé  par  tirages  à  vue 
ou  à  3  mois. 

h.  Débiteurs  étrangers 
pour  les  tirages  décou- 
verts, chèque  ou  traite, 
sur  nous,  en  base  de  con- 
ventions. 


a.  Nos  dettes  à  l'étrau- 
geî  pour  achats,  solde 
utilisable  et  par  les  tira- 
ges étrangers. 

b.  Nos  dettes  à  l'étran- 
ger pour  tirages  effec- 
tués par  nous  décou- 
verts, en  base  de  con- 
ventions. 


La  différence  entre  ces  deux  parties 
nous  montrera  ce  que  nous  avons  à  payer 
et  quand,  à  côté  de  ce  que  nous  avdns 
à  recevoir  et  quand.  Ces  calculs  se 
comporteront  comme  un  service  de  com- 
ptes   courants  intérieurs    et  extérieurs. 

C'est  aussi  des  données  recueilles  par 
la  comptabilité  du  service  que"  devra  résulter 
le  quantum  nominal  quantitatif  et  comme 
valeur  des  articles  de  notre  trafic  exté- 
rieur. Dans  ce  sens,  il  sera  tenu  des  par- 
ties pour  les  grandes  catégories  de  services 
et  produits  reçus  ou  expédiés  au  commerce 
international. 


2,  Situation  du  Trafic  extérieur. 

Marchandises,  Produits,  Animaux,,^. 
Importés  à  la  date  de  .  .  .  Exportés 


Catégories  importées 

Origine,  quantité,  prix 
somme. 


Catégories  exportées 
Origine*,  quantité,  prix  ' 


somme. 


Catégories  transitées,  origine, 
destination,  quantité,  valeur  probable. 

Cette  situation  sera  extraite  des  comptes 
des  différentes  catégories  de:  marchan- 
dises, produits,  céréales,  animaux,  etc.  dont 
l'entrée  et  la  sortie  constituent  notre  com- 
merce extérieur. 


II.  Situation  des  opérations  extérieures 
possibles. 

Possibilité  du  Trafic  extérieur 
Demandes  d'importation  Demandes  d'exporta- 

à  la  date  de  ...  .  tion 


1.  Catégories  deman- 
dées par  nous,  pour  l'im- 
portation 

d'où,  quantité,  prix  pro- 
bable, moyens  de  paie- 
ment. 

2.  Catégories  deman- 
dées   par   l'étranger  à 
nous  être  importées 
(mêmes  mentions  qu'au 
No.  1). 


1.  Catégories  deman- 
dées par  nous  pour  l'ex- 
portation 

(où,  quantité,  prix  désiré, 
moyens  d'acquittement). 

2.  Catégorie  deman- 
dées   par  l'étranger  a 
être  exportées 
(mêmes  mentions  qu'au 
No.  1). 


2.  Secrétariat  du  servict  de  contrôle  de 
la  value  et  des  paiements  extérieurs. 

La  seconde  division  importante  de  l'or- 
ganisation du  service  de  contrôle  c'est  le 
secrétariat. 

Cette  division  tiendra  la  correspondance 
du  service  avec  le  monde  intérieur  et  extéri- 
eur intéressé  à  nos  échanges  internationaux. 

L'urgence  des  réponses  doit  toujours 
être  accompagnée  de  la  précision  et  de 
l'exactitude  des  solutions  données. 

A  ce  but  contribueront  les  données  de 
la  comptabilité  de  ce  service,  tenues  ab- 
solument au  jour. 

Le  secrétariat  aura  son  bureau  d'infor- 
mations sérieuses  dont  il  sera  conduit  et 
par   lesquelles  il   éclairc'ra  les  intéressés. 

Le  secrétariat  exécutera  aussi  les  ordres 
de  paiements  extérieurs  qui  seront  adressés 
au  service  de  contrôle  par  les  intéressés. 

Il  aura  soin  aus;i  d'encaisser  les  acquit- 
tements étrangers  lorsque  les  bénéficiaires 
le  demanderont  au  service  de  contrôle  des 
paiements  extérieurs. 

C'est  aussi  le  secrétariat  qui  interviendra 
pour  trouver  des  moyens  de  paiement,  pas 
sous  la  forme  de  l'art.  VI  du  décret,  ni 
sous  celle  des  expropriations  forcées,  ainsi 
que  l'article  mentionné  l'a  fait  croire,  mais 
sous  forme  amiable, 

Pour  le  maintien  des  cours  de  notre 
monnaie,  le  secrétariat  mettra  au  courant 
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nos  vendeurs  et  nos  acheteurs  de  la  mon- 
naie  en  laquelle  il  serait  plus  convenable 
pour  eux  de  contracter. 

Le  cours  du  change  sera  arrangé  aussi 
par  le  secrétariat  du  service  de  contrôle, 
ainsi  que  l'exige  le  décret,  pour  le-;  cas 
où  des  conventions  internationales  nous 
lient  à  une  fixité  déterminée. 

Dans  tous  les  autres  cas,  le  secrétariat 
du  service  de  contrôle  veillera  à  ce  que 
notre  change  international  n'encourage  pas 
des  opérations  qui  déprécieraient  le  cours 
de  notre  leu  comme  équivalent  interna- 
tionale. 

Le  secrétariat  du  service  de  contrôle 
aidé  par  ses  informations,  par  les  don- 
nées de  la  comptabilité,  et  de  la  proba- 
bilité de  l'avenir,  établira  toujours  un  cours 
correspondant  à  la  réalité. 

Le  cours  du  change,  donné  journel- 
lement par  le  service  de  contrôle,  contri- 
buera à  la  formation  du  cours  du  change 
de  notre  Bourse,  par  la  combinasion  du 
cours  donné  par  les  opératioos  effectuées 
en  Bourse. 

Dans  tous  les  cas,  si  cette  combinaison 
de  cours  contrarierait  quelqu'un,  il  sera 
utile  de  noter  à  part,  à  la  ccte  de  '  la 
Bourse,  le  cours  don«é  par  le  service 
de  contrôle.  Ce  cours  sera  noté  dans  la 
cote  journalière,  avec  dénomination  spé- 
ciale, même  dans  le  cas  où  la  Bourse 
n'aurait  pas  fait  le  cours  respectif  par 
manque  d'opérations. 

Le  contrôle  extérieur,  pour  la  consta- 
tation des  fausses  indications,  fraudes  ou 


infractions  aux  dispositions  du  décret  sera 
fait  par  délégation  et  procédés  tout  à  fait 
confidentiels. 

Les  mauvais  agissements  constatés  au 
préjudice  de  l'intérêt  général,  peuvent  être 
livrés  à  la  publicité. 

Conclusion. 

i.  L'organisation  de  notre  commerce 
extérieur  doit  être  réalisée  sans  retard; 

4.  Le  service  de  contrôle  de  notre  trafic 
extérieur  formera  le  centre  de  cette  orga- 
nisation ; 

3.  Modifier  le  décret-loi  instituant  Je 
service  de  contrôle  en  le  complétant  par 
sa  qualité  juridique  —  en  établissant  une 
indépendence  qui  le  soustrairait  à  des  in- 
fluences polit  ques  malsaines  —  de  mieux 
préciser  les  moyens  d'action  et  les  sanctions 
pour  leur  non  observance. 

Modifier  la  partie  qui  co  istitue  aujourd' 
hui  un  élément  de  crainte  d'expropriation 
(an.  VI),  en  éloignant  au  si  de  la  sorte 
les  exagérations  parfois  intéressées. 

4.  Nous  pénétrer  de  la  conviction  que 
la  centralisation,  le  contrôle  et  l'orga- 
nisation de  notre  commerce  extérieur  nous 
rendent  unis  et  puissants  pour  la  grande 
lutte  économique  que  nous  devons  main- 
tenant engager. 

Spiridon  lacobescu. 
Professeur  de  Comptabilité  à 
l'Académie  de  Hautes  Etudes 
Commereialles  et  Industrielles 
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Les  forêts  de  la  Roumanie 

(Suite.  —  Voir  te  No.  du  1-er  Juillet) 


Art.  8.  —  L'adjudicataire  ne  pourra  com- 
mencer l'exploitation  de  la  parcelle  qu'après  a- 
voir  présenté,  au  chef  de  farrondissement  res- 
pectif, le  récépissé,  constatant  le  versement 
entier  du  prix  de  la  parcelle  pour  être  visé  et 
après  avoir  signé  le  procès-verbal  de  livraison 
dont  un  exemplaire  lui'  sera  remis,  ainsi  que 
l'ordre  aux  gardes  forestiers  relatif  à  l'autori- 
sation de  coupe. 

Le  versement  fait  à  l'administration  financière, 
à  un  autre  époque  que  celle  fixée  dans  les 
conditions,  ainsi  que  le  permis  donné  par  les 
agents  forestiers  de  faire  la  coupe  à  d'autres 
époques  que  celles  qui  sont  fixées  par  le  con- 
trat et  sans  l'autorisation  formelle  de  la  Caisse 
des  forêts,  ne  peuvent  être  invoqués  par  l'ex- 
ploitant comme  preuve  du  consentement  de 
'l'administration  de  la  Caisse  des  forêts,  à  la 
modification  des  conditions  du  contrat,  ni  comme 
actes  valables  émanant  des  préposés  de  l'Efat 
'et  opposables  par  suite  à  ce  dernier. 

Les  sylviculteurs  qui  auront  participé,  de 
quelle  que  manière  que  se  soit,  à  la  perpétra- 
tion de  la  contravention,  sont  responsables, 
aussi  bien  pénalement  que  civilement,  des  dom- 
mages causés  à  l'Etat,  sans  préjudice  des  me- 
sures disciplinaires. 

Art.  9. —  L'exploitant  estimant  que  la  déli- 
mitation de  la  parcelle,  que  son  étendue  ainsi 
que  le  nombre  d'arbres  réservés  et  marqués  au 
marteau  de  l'Etat,  ne  sont  pas  conformes  au 
procès-verbal  de  livraison,  en  fera  tout  de  suite 
contestation  auprès  du  chef  de  l'arrondissement 
respectif,  qui  se  transportera  immédiament  sur 
les  lieux,  pour  vérifier  la  situation  en  présence 
de  l'exploitant. 

Si  le  chef  d'arrondissement  constate  que  la 
contestation  de  l'exploitant  est  fondéé,  il  pro- 
cédera à  la  livraison  de  la  parcelle  conformé- 
ment aux  conditions  du  contrat,  en  dressant 
avec  l'exploitant  le  procès-verbal  de  livraison. 

Au  cas  où  il  ressortirait  que  la  contestation 
n'était  pas  fondée  et  que  la  parcelle  est  bien 
délimitée,  que  les  arbres  sont  de  même  mar- 
qués conformément  aux  conditions  dn  contrat, 
il  sera  dressé  un  proccs-verbal  mentionant  que 


les  prétentions  de  l'exploitant  ne  sont  pas  jus- 
tifiées. 

Lorsque  l'exploitant  ne  serait  pas,'  satisfait 
de  la  situation  établie  par  le  chef  d'arrondis- 
sement il  ^  contestera  auprès  du  chef  de  la 
région  respe:tive,  qui  en  présence  du  chef  d'ar- 
rondissement et  de  l'exploitant  suivra,  aux  fins 
de  constatation,  le  même  procédé  employé  par 
le  chef  d'arrondissement. 

Pour  'toutes  contestations  mal  fondées,  l'ex- 
ploitant sera  passible,  sans  sommation  ou  -ju- 
gement, mais  seulement  par  application  de  la 
loi  des  poursuites,  de  25  lei  par  jour  pour  la 
duré':  de  temps  ,  employé  par  le  chef  de  région 
à  la  vérification. 

Les  contestations  faite?  par  l'exploitant  de 
la  coupe  sont  nulles  et  de  nul  effet. 

A:  t.  10.  —  Les  bois,  quelle  qu'en  soit  l'es- 
sence, seront  abattus  successivement,  sans  fa- 
culté de  revenir  sur  l'abatage  antérieur. 

La  coupe  sera  faite  en  section  inclinée  per- 
mettant l'écoulement  de  la  pluie,  la  hauteur  de 
la  partie  supérieure  ne  dépassant  pas  la  moitié 
du  diamètre  de  la  tige  coupée,  et  l'autre  par- 
tie touchant  le  sol  ;  en  cas  d'infraction  il  sera 
payé  50  bani  par  tige.  ' 

Aux  forêts  de  montagne  l'abatage  commen 
cera  au  versant  allant  en  montée,  c'est-à-dire 
que  les  arbres  doivent  s'abattre  dans  ce  dernier 
sens. 

Aux  forêts  situées  dans  les  îlots  et  les  terrains 
marécageux,  les  vieux  arbres  seront  coupés  en 
section  droite  formant  siège,  et  les  jeunes  à 
ras  du  sot,  au  cas  où  les  conditions  spéciales 
ne  stipuleraient  autrement. 

En  cas  de  contravention,  l'adjudicataire  sera 
poursuivi  en  paiement  de  la  'valeur  et  de  l'a- 
mende prévues  au  tarif  annexé  aux  conditions, 
pour  chaque  arbre  coupé  autrement. 

Art.  il. —  Sauf  clauses  spéciales  contraires, 
l'adjudicataire  est  obligé  à  respecter  les  arbres 
de  réserve,  de  limite  ou  délimitation,  portant 
1  empreinte  du  marteau  de  l'Etat  et  prévus 
dans  les  conditions  spéciales,  choisis  parmi  les 
essences  les  plus'estimées  et  les  arbres  les  plus 
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droits,  les  plus  sains  et  le  mieux  développés 
et  qui  seront  tous  marqués  avant  la  vente. 

Au  ca*  contraire,  i'adjudicatane  sera  obligé, 
sitôt  que  l'infraction  est  établie,  de  payer  à 
l'Etat,  sans  sommation  ou  jugement,  desdédom- 
magements,  tel  qu'il  est  prévu  à  l'art.  22. 

Art.  1 2.  —  Les  bois  seront  arrangés  par  les 
soins  de  l'acheteur  en  stères  ou  décastères,  ou 
bien  en  tas,  au  fur  et  à  mesure  de  la  coupe,  et 
cet  arrangement  doit  être  complètement  achevé 
le  i-er  juin  de  chaque  année. 

Le  façonnage  du  bois  d  oeuvre  dans  l'enceinte 
de  là  parcelle  est  défendu.  Cette  opération  devra 
être  faite' dans  les  clairières,  où  les  bois  se- 
ront déposés. 

Les  bois  qui,  à  l'expiration  du  terme  ci-dessus 
ne  seraient  par  rangés  ou  transportés  dans  les 
clairières,  lorsqu'ils  sont  des  bois  d'oeuvre, 
conformément  à  ces  dispositions,  deviendront  de 
droit  propriété  de  l'Etat,  sans  aucun  dédomma- 
gement pour  l'adjudicataire. 

Art,  13. —  L'extraction  et  le  transport  du 
bois  du  parquet  exploité  aura  lieu  jusqu'au 
1-er  mars  de  la  seconde  année  de  l'exploitation 
du  parquet,  sans  prolongation  de  délais,  que  pour 
les  mois  pendant  lesquels  la  végétation  cesse,  et 
seulement  contre  paiement  de  1%  par  mois  de 
la  valeur  du  parquet  calculé  par  nomb.e  de  se- 
maines accordées  comme  prolongation. 

L'exploitant  est  tenu  de  veiller  à  ce  que 
les  rejetons  et  les  plants  ne  soient  pas  abîmés 
par  les  transports  de  bois  ;  Il  sera  responsable 
de  tous  dégâts  causés  par  les  bêtes  servant 
aux  transports  et  qui  ne  seront  pas  laisées  en 
liberté  dans  la  forêt. 

Tous  bois  non  transportés  à  l'époque  sus-in- 
diquée,  reste  de  droit  au  profit  de  l'Etat,  sans 
que  l'exploitant  puisse  soulever  une  prétention 
quelconque  de  dédommagement. 

Art.  14. —  L'exploitant  ne  pourra  ranger 
les  bois  du  parquet,  en  exploitation  ou  de  ceux 
déjà  exploités,  dans  les  parquets  non  exploités  < 
ou  vendus,  ou  dans  une  autre  partie  de  la  forêt. 
En  cas  d'infraction  ces  bois  seront  confisqués 
et  vendus  au  profit  de  l'Etat,  sans  que  l'exploi- 
t  tant  puisse  soulever  des  prétentions  de  dé- 
dommagement. 

,  Art.  15.—  Ii  est  totalement  interdit  à  l'ex- 
ploitant de  faire  paître  ses  bêtes  ou  d'autres, 
pendant  toute  la  durée  de  l'exploitation,  dans 
les  parquets  déjà  exploités  ou  dans  ceux  qui 
sont  en  cours  d'exploitation;  en  cas  contraire 
il  aura  à  payer  à  l'Etat,  comme  dédommage- 
ment sans  sommation  ou  jugement,  mais  uni- 
qu.ment  à  la  suite  de  la  constatation  du  chef 
d'arrondissement,  la  valeur  du  dégât  d'après 
l'estimj^Jon  faite  parce  dernier. 
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Peuvent  cependant  paitre,  les  bêtes  servant 
au  transport  du  bois,  dans  les  parquets  vendus 
dont  le  tour  d'exploitation  n'est  pas  arrivé,  et 
seulement  pendant  le  transport. 

Art"  16. —  L'exploitant  ne  pourra  installer 
nul  four  à  charbon  ou  à  pot  sse,  ni  atelier,  que 
dans  le  cas  où  cela  serait  prévu  par  les  con- 
ditions spéciales  et  seulement  aux  endroits  in- 
diqués au  procès- verbal  de  livraison  de  la  su- 
perficie de  forêt  vendue,  dressé  par  le  chef  d' 
arrondissement  ou  par  ses  supérieurs  hiérarchi- 
ques, sous  peine  d'être  soumis  à  une  amende 
de  50  lei  pour  chaque  four  ou  atelier  construits 
ailleurs  qu'à  l'endroit  indiqué  et  à  leur  destruction. 

Il  «est  responsable,  en  cas  d'incendie  provoqué 
par  ces  opérations,  et  tenu  à  payer,  sans  som- 
mation ni  jugement,  la  valeur  du  préjudice  cau- 
sé, d'après  l'estimation  faite  par  le  chef  d'ar- 
rondisseiment  de  concert  avec  l'autorité  adminis- 
trative locale  et  en  sa  présence,  et  même  en 
son  absence,  s'il  a  été  convoqué  de  façon  ré- 
gulière. 

Le  défaut  de  l'exploitant  ou  de  son  délé- 
gué, ou  leur  refus  de  livrer  les  actes  de  cons- 
tatation et  d'estimation,  n'atteindra  en  rien  la  va- 
lidité de  l'acte  dressé  par  le  chef  d'arrondis- 
sement. 

Art.  17. — Les  maisons  et  toutes  autres'cons- 
tructions  ou  installations  fixées  au  sol  et  deve- 
nues immeubles  par  destination,  qui  seraient 
bâties  pendant  l'exploitation  par  l'exploitant, 
seront  situées  sur  l'emplacement  choisi  par  le 
chef  d'arrondissement,  et  à  l'expiration  du  con- 
trat elles  seront  laissées  en  bon  état  à  l'Etat 
sans  nul  dédommagement. 

Les  manques  et  détérioration  constatées  seront 
remplacés  et  réparées  par  l'exploitant  sans  som- 
mation ou  jugement,  au  moyen  de  la  loi  des 
poursuites  et  seulement  en  base  du  procès-verbal 
dressé  par  le  chef  d'arrondissement  ou  par  ses 
supérieurs  hiérarchiques. 

Art.  18.  —  Les  scieries  qui  se  trouveraient 
installées  sur  les  propriétés  dont  les  forêts  sont 
mfses  en  exploitation,  et  qui  n'auraient  pas  été 
cédées  avant  la  licitation  au  fermier  ou  â  une 
autre  personne  par  un,  contrat  à  part,  seront 
livrées  à  l'exploitant  avec  inventaire  constatant 
leur  état,  et  à  l'expiration  du  contrat,  l'exploi- 
tant les  rendra  en  bon  état  et  elles  deviendront 
la  propriété  de  l'Etat  sans  dédommagements 
pour  lts  améliorations  ou  les  installations  ajou- 
tées quelles  qu'elles  soient. 

Les  manques  et  détériorations  constatés 
seront  remplacés  et  réparées  par  l'acquéreur 
sans  sommation  ou  jugement,  au  moyen  de  la  loi 
des  poursuites  et  seulement  en  base  du  procès- 
verbal  dressé  par  le  chef  d'arrondissement  ou 
par  ses  supérieurs  hiérarchiques. 
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Art.  19. —  L'exploitant  est  obligé  d'avoir 
soin  que  les  routes  à  l'intérieur  de  la  forêt  soi- 
ent toujours  libres  afin  de  ne  pas  interrompre 
ou  empêcher  la  circulation;  de  même  il'est  o 
bligé  de  réparer  les  dégâts  causés  par  la  coupe 
et  le  transport  du  bois  aux  monticules  de  déh- 
mi*at:on  et  de  parquets. 

En  cas  contraire  ces  réparations  seront  faites 
par  la  Caisse  des  forêts  au  co.npte  de  l'exploi- 
tant, sans  sommation  ou  contestation  et  rien  qu' 
en  base  du  procès  verbal  dressé  par  le  chef 
d'arrondissement  ou  par  ses  supérieurs  hiérarchi- 
ques. La  Caisse  des  forêts  ne  s'engage,  pas  à 
mettre  à  la  disposition  de  l'exploitant  d'autre 
routes  que  celles  existantes. 

Art.  20  —  Après  l'expiration  du  délai  fixé 
pour  le  transport  du  bois,  il  sera  procédé  à  la 
remise  du  parquet. 

A  cet  effet,  le  chef  d'arrondissement  dres- 
sera un  procès-verbal  constatant  le  mode  d'aba- 
tage,  le  nombre  des  réserves  existantes,  l'état 
des  jeunes  pousses,  ainsi  que  la  manière  dont 
les  conditions  du  contrat  ont  été  accomplies  en 
général. 

Cette  opération  sera  faite  en  présence  de  l' 
exploitant  ou  de  son  représentant  légal,  et  à 
leur  défaut,  par  l'agent  sylvicole  assisté  par  le 
notaire. 

L'absence  de  l'exploitant  ou  de  son  repré- 
sentant, ainsi  que  leur  refus  de  signer  le  procès- 
verbal,  n'atteindra  en  rien  la  validfté  des  con- 
statations faites  par  l'agent  sylvicole.. 

Sitôt  le  procès-verbal  de  remise  approuve 
par  la  Caisse  des  forêts,  l'exploitant  est  dé- 
chargé de  toute  responsabilité,  sauf  le  cas  prévu 
par  l'art.  4. 

Art.  21. —  Toute  infraction  aux  prescriptions 
des  articles  ci- dessus,  à  savoir;  changement 
dans  l'ordre  des  parquets,  coupe  en  contraven- 
tion avec  les  articles  7  et  8,  anticipation  sur 
le  délai  fixé  pour  la  coupe  ôu  prolongat.on  de 
la  coupe  au  delà  de  ce  délai,  coupe  en  d' 
autres  parties  que  celles  mises  en  exploitation, 
coupes  faites  contrairement  aux  règles  fixées 
par  l'art.  10,  extraction  de  bois  contrairement 
aux  art.  12,  13,  et  14,  ainsi  que  les  dégâts 
ou  destruction  des  jeunes  pousses  et  des  reser- 
ves, sont  sous  la  responsabilité  de  l'exploitant 
qui  est  obligé  de  dédommager  l'Etat  de  la  valeur 
des  dommages  subis,  sans  sommation  ou  juge- 
ment, mais  uniquement  à  la  suite  de  la  consta- 
tation du  chef  d'arrondissement  ou  de  ses  su- 
périeurs* hiérarchiques,  approuvée  par  la  Caisse 
des  forêts. 

Les  constatations  seront  faites  en  pré- 
sence de  l'exploitant  ou  de  son  représentant, 
ou  bien  à  leur  défaut,  s'ils  ont  été  convoqués 
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selon  les  règles,  en  dressant  un  procès*verbal 
en  triple  exemplaire,  conformément  à  l'art.  20. 

Art.  22. —  L'estimation  des  dédommagements 
sera  faite  d'après  le  nombre  d'arbres  constaté 
comme  étant  coupés  en  contravention,  en  cal- 
culant le  prix  de  chaque  arbre  d'après  le  tarif 
ci-joint  ;  pour  le  matériel  enlevé  contrairement 
aux  articles  12,  13  et  14,  l'exploitant  payera 
le  double  de  la  valeur  des  bois,  d'après  l'esti- 
mation faite  par  l'agent  sylvicole. 

Pour  les  arbres  formant  la  réserve,  il  sera 
payé  pour  chaque  pièce  le  double  de  la  valeur 
et  du  montant  de  l'amende  fixés  par  le  tarif 
annexé  aux  conditions. 

Pour  les  réserves  arrachées  par  le  fait  de 
l'exploitation  et  laissées  sur  place,  il  sera  payé 
leur  valeur  d'après  l'estimation  faite  par  le  chef 
d'arrondissement;  et  pour  celles  arrachées  et 
emportées.  la  valeur  et  l'amende  d'après  le 
tarif  annexé  aux  conditions. 

L'estimation  des  dédommagements  dus  pour  le 
pâturage  des  bêtes  contrairement  aux  disposi- 
tions de  l'art.  15,  et  pour  les  dégâts  causés 
aux  jennes  pousses  ainsi  que  pour  leur  coupe, 
sera  faite  par  étendue  et  de  200  le i  par  hectare^. 

Art.  23. —  Lorsque  l'exploitant  aura  défri- 
ché une  superficie  quelconque  des  parquets  ven- 
dus, îl  sera  mis  sous  j  gement  pour  le  délit 
prévu  à- l'art.  14  du  code  forestier  et  sera  pour- 
suivi en  vertu  de  ces  conditions,  pour  le  pai- 
ement de  50  I si  par  hectare,  comme  dédom- 
magement. 

Art.  24. —  Les  manques  ou  les  dégâts  cau- 
sés aux  scieries  ou  autres  installations'mises  à 
l'usage  de  l'exploitant,  constatés  à  l'expiration 
du  contrat  par  l'agent  sylvicole  et  lé  notaire  local, 
en  présence  de  1  exploitant  ou  de  son  représentant, 
ou  bien  par  défaut,  s'ils  ont  été  convoqués  selon 
les  règles,  et  la  valeur  des  manques  ou  dégâts 
sera  retenue  sur  le  cautionnement  dépesé. 

Art.  25. — Les  infractions  aux  conditions  l'ex- 
ploitation seront  constatées  pendant  toute  la  durée 
de  f exploitation. 

Art.  26 —  Après  l'expi/ation  de  la  période 
d'exploitation  des  parquets  vendus,  pour  les  fo- 
rêts â  étendue  garantie,  les  agents  sylvicoles 
procéderont  à  un  nouveau  mesurage  général  des 
parquets  exploités,  pour  constater*  définitive- 
ment leur  étendue,  en  accomplissant  toutes  les 
formalités  prévues  à  l'art.  20. 

Au  cas  où,  par  ce  mesurage,  il  serait  con- 
staté que  l'étendue  des  parquets  mis  en  exploi- 
•  tatton  contient  un  nombre  d'hectares  plus  grand 
ou  plus  petit  que  celui  prévu  par  les  conditions 
spéciales  de  la  vente  sera  augmenté  ou  ré- 
duit en  proportion  du  nombre  d'hectares  con- 
statés en  plus  ou  en   moins,   en   calct^nt  la 
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somme  que  l'exploitant  aurait  à  payer  ou 
qu'on  devrait  lui  défalquer,  d'après  le  prix  ob- 
tenu par  hectare  à  la  licitation. 

Si  la  différence  est  en  plus,  l'exploitant  est 
obligé  de  verser  la  somme  due  à  la  Caisse 
respective,  dans  un  détai  de  30  jours  à  partir 
de  la  constatation. 

Si  la  différence  est  en  moins,  la  Caisse  des 
forêts,  dans  la  limite  des  crédits  existants,  fera 
restituer  à  l'exploitant  la  somme  qui  lui  re- 
viendrait, par  mandat  sur  la  Caisse  respective. 

Ces  différences  en  plus  ou  en  moins  rie  don- 
nent lieu  à  aucune  espèce  de  dédommagement  i 
ni  pour  i'Etat,  ni  pour  l'exploitant,  en  ce  qui 
concerne  le  nombre  d'arbres  de  réserve  ;  ce 
nombre  demeure  celui  prévu  par  les  conditions 
spéciales,  quelle  què  soit  l'étendue  des  parquets 
ressortant  lors  du  nouveau   mesurage  général. 

Art.  27. — Pour  les  forêts  de  montagnes  (ré- 
sineuses), pour  celles  des  îlots  et  des  endroits  I 
marécageux;    l'exploitation    aura    lieu  pendant 
v  toute  l'année,  sauf  le  cas  où  les  conditions  spé- 
ciales spécifieraient  autrement. 

Pour  les  arbres  abattus  par  le  fait  de  l'ex- 
ploitation et  dont  les  troncs  se  trouveraient 
auprès  de  leurs  souches,  l'exploitant  paiera 
comme  dédommagement  la  valeur  de  ces  arbres 
d'après  la  constatation  et  l'estimation  du  chef 
d'arrondissement,  conformément  aux  prix  locaux 
et  lorsque  les  troncs  manqueraient,  l'exploitanf 
payera  comme  dédommagement  la  vaieur 
et  l'amener!  d'après  le  tarif  annexé  aux  condi- 
tions, à  la  suite  de  la  constatation  du  chef 
d'arrondissement. 

A  la  fin  de  l'exploitation  de  chaque  parcelle 
ou  parquet,  l'exploitant  est  obligé  de  faire  ra- 
'  masser  en  tas,  les  cimes,  les  branchages  et 
■toute  espèce  de  déchets  d'exploitation,  en  cas 
contraire  il  paiera  30  lei  par  ha.  tant  pour  celles 
dont  l'étendue  serait  garantie  que  pour  celles 
où  elle  ne  le  serait  pas,  et  le  matériel  sera  sé- 
questré et  vendu  au  profit  de  l'Etat. 

Art.  28. — Le  préposé  que  l'exploitant  char- 
.  géra  de  la  vente  du  bois  dans  la  forêt  doit 
être  désigné  au  chef  d'arnondissement  respectif; 
en  aucun  cas  il  ne  peut  être  apparenté  aux  fo- 
restiers ou  aux  agents  sylvicoles  de  la  localité. 
En  cas  contraire,  la  Caisse  des  forêts  est  en 
droit  de  défendre  là  vente  au  préposé,  sans 
que  l'exploitant  puisse  soulever  des  préten-  j 
tions  de  dédommagements  pour  les  ptrtes  qui 
en  résulteraient,  pour  lui.* 

Le  préposé  est  tenu  de  présenter  à  la  de- 
mande des  agents  '  sylvicoles,  le  registre  qu'il 
est  obligé  de  tenir  pour  la  vente  du  bois,  con- 
formemént  au  code  commercial. 

En  outre,  l'exploitant  est  obligé  d'avoir  au 
niojns  un  garde  forestier,  qui  après  avoir  été 


admis  par  le  chef  d'arrondissement  sylvicole 
respectif,  prêtera  s'rment  par  devant  le  tribu- 
nal local.  Ce  garde  forrestier  sera  autorisé  à 
dresser  procès-verbal  tant  dans  le  rayon  de  la 
superficie  en  exploitation,  que  sur  la  distance 
de  200  mètres  au  delà  de  la  limite  de  l'ex- 
ploitation. 

Les  exploitants  qui  couperont  ou  feront  couper 
par  leurs  gens,  dautres  arbres  que  ceux  qui  leur 
ont  été  vendus,  ou  un  nombre  d'arbres  dépassant 
celui  auquel  ils  avaient  droit,  ou  bien  ailleurs 
qu'à  l'end/oit  où  les  arbres  leur  ont  été  vendus, 
seront  considérés  comme  délinquants  et  poursui- 
vis sans  sommation  ou  jugerment  pour  le  paiement 
d'une  amende  et  de  la  valeur  des  arbres,  d'a- 
près les  tarifs  annexés  à  ces  conditions.  Si  les 
arbres  coupés  ont  été  enlevés  la  grosseur  sera 
déterminée  d'après  la  circonférence  de  la  sou- 
che, et  si  la  souche  manquait,  la  grosseur 
serait  déterminée  d'après  celle  des  arbres  en- 
vironnants. 

Toutes  ces  constatations  seront  faites  par  le 
chef  de  l'arrondissement  ou  par  ses  supérieurs 
hiérarchiques  en  présence  de  l'exploitant  ou 
de  son  représentant,  ou  par  défaut  s'ils  ont  été 
convoqués  d'après  les  règles. 

Art.  29. — En  cas  que  l'exploitant  veuille 
contester  le  mesurage  fait  par  les  agents  syl- 
vicoles, il  est  obligé  de  présenter  à  la  Caisse 
des  forêts,  le  plan  dressé  par  un  ingénieur  ré- 
puté, en  base  du  quel  il  fait  la  contestation. 

Ce  plan  sera  vérifié  par  les  àgerrts  sylvico- 
les de  la  Caisse  des  forêts  et  s'il  est  trouvé 
inexact,  l'exploitant  n'aura  plus  le  droit  de 
soulever  une  prétention  quelconque,  l'arpentage 
fait  par  les  agents  de  la  Caisse  (Je  forêts  sera 
considéré  comme  bon  et  définitif,  et  l'exploitant 
paiera  sans  sommation  ou  jugement,  mais  uni- 
quement par  l'application  de  la  loi  des  poursuites, 
25  lei  par  jour  pour  tout  le  temps  employé  pa 
l'agent  syvicole  à  la  vérification. 

TITRE  IL 

Prix,  cautionnement  et   obligations  accesoires 

Art.  30. —  Afin  d'assurer  l'accomplissement 
de  toutes  les  obligations  imposées  par  le  contrat, 
l'exploitant  est  obligé  de  deposér  un  caution- 
nement définitif,  de  la  nature  de  celui  prévu 
par  l'art.  9  din  règlement  de  licitation,  équiva- 
lent à  la  moitié  du  fermage  annuel,  en  prenant 
la  moyenne  de  tons  les  parquets  vendus. 

Art.  131.  —  Le  fermage  que  l'exploitant 
doit  payer  chaque  année,  est  le  prix  résulté  à 
la  licitation  pour  un  hectare,  multiplié  par  le 
nombre  d'hectares  composant  le  parquet  annuel, 
rj'après  les  clauses  spéciales.  * 
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Art.  32. — Le  prix  du  fermage  dû  annuelle- 
ment est  versé  par  l'exploitant  par  anticipation 
le  1-er  août  pour  celles  en  montagnes,  à  la 
Caisse  centrale  du  ministère  des  Finances  ou 
â  l'administration  financière  du  district  où  est 
située  la  forêt,  en  espèces  d'après  le  cours  du 
fise  et  de  la  manière  indiquée  par  l'administra- 
tien  de  la  Caisse  des  forêts. 

Pour  la  première  année,  lorsque  la  licîtation 
a  lieu  après  le  1-er  août,  ie  prix  est  versé 
dans  un  délai  de  1  5e  jours  à  partir  de  la  confir- 
mation. 

L'exploitant  qui  acquitterait  le  fermage  an- 
nuel du  parquet  après  ie  1-er  aôut  et  le  1-er 
mars,  perd  le  droit  à  toute  réclamation  pour  le 
retard  qu'il  aurait  à  subir  à  la  livraison  du 
parquet. 

Art,  33. —  En  même  temps  que  le  paiement 
du  prix  de  la  première  année,  l'exploita  't 
est  obligé  de  verser,  conformément  à  la  loi  du 
timbre,  la  taxe  du  contrat  et  d'enregistrement 
de  3°/o  de  la  somme  totale  du  prix  de  la  pé- 
riode entière  d'exploitation. 

L'exploitant  ne  pent  obteinr  l'autorisation 
d'exploiter,  ni  le  contrat  de  vente,  sans  avoir 
justifié  préalablement,  par  la  présentation  de  la 
quitance  de  l'administration  financière  respecti- 
ve, le  paiement  de  la  taxe  d'enregistrement  et 
du  contrat,  ainsi  que  du  dépôt  du  cautionne- 
ment définitif. 

Art.  34. — En  outre  du  fermage,  de  la  taxe 
d'enregistrement  et  du  contrat,  l'exploitant 
est  obligé  de  payer  pendant  toute  la  période 
d'exploitation,  tous  les  impôts  existants  envers 
le  district  et  la  commune,  ainsi  que  ceux  qui 
seraient  créés  pendant  l'exploitation. 

Art.  35. —  Si  l'exploitant  ne  paye  pas  le 
prix  annuel  dans  le  délai  fixé  par  l'art.  52, 
la  Caisse  des-  forêts  est  en  droit  de  mettre  de 
suite  en  vente  les  parquets  ou  les  bois  de- 
meurés non  conpés,  au  compte  de  'exploitant 
ou  de  son  garant,  sans  sommation  ou  autre  mise 
en  retard,  mais  uniquement  par  simple  publication 
de  vente  au  Moniteur  Officiel,  les  daux  étant 
considérés  comme  mise  en  retard  par  le  simple 
fait  de  l'expiration  des  délais  fixés  pour  le 
paiement. 

Le  déficit  résultant  de  le  vente,  calculé  pour 
tous  les  parquets  pour  la  période  entière  d'ex- 
ploitation, est  exigible  de  suite  et  encaissé  en 
totalité,  conformément   à   l'art.    38  ci-dessous. 

S'il  arrive  cependant  qu'un  bénéfice  résulte 
de  la  vente,  il  demeure  au  profit  de  l'Etal, 
sans  que  l'exploitant  puisse  soulever  des 
prétentions. 

Art.  36. — Si  après  trois  licitations  successi- 
ves les  parquets  ne  pourraient  être  vendus,  la 


Caisse  des  forêts  a  la  faculté  de  résilier  le 
contrat,  auquel  cas  l'exploitant  perd,  au  p-ofit 
de  l'Etat,  le  cautionnement  déposé,  sars  pou- 
voir soulever  des  prétentions. 

Art.  37. — Au  cas  ou  tous  ou  bien  une  partie 
des  parquets  vendus  à  l'exploitant  doivent 
être  vendus  à  son  compte  dans  les  conditions  de 
l'art.  35  ci-dessus,  le  garant  de  l'exploitatnt 
est  endroit  de  demander  à  être  substitué  dans 
tous  les  droits  de  l'explo  tant,  aux  mêmes 
conditions  et  obligations,  si  toutelois  il  acquitte 
tout  de  suite  toutes  les  sommes  dues  par  l'ex- 
ploitant. 

Art.  38. — Toute  somme  due  par  l'acheteur 
en  vertu  du  contrat,  à  n'importe  quel  titre,  sera 
encaissée,  en  cas  de  non  paiement,  par  l'appli- 
cation de  la  loi  des  poursuites,  sur  la  vente 
du  bois  coupé  se  trouvant  dans  les  parquets 
vendus,  ainsi  que  sur  la  vente  des  bêtes,  meu- 
bles, instruments,  ou  tout  autre  avoir,  n'importe 
où  il  se  trouverait. 

En  outre,  la  Caisse  des  forêts  est  en  droit 
de  se  dé'dommager  aussi  sur  le  cautionnement 
déposé,  qu'l  encaissera  directement  s'1  est  en 
numéraire,  et  qu'il  vendra  par  lici^ation  s'il  est 
en  effets, — ceci  sans  sommation  préalable  ou 
jugement,  et  sans  que  le  garant  puisse  pré- 
tendre à  ce  que  l'Etat  discute  préalablement 
l'avoir  du  débiteur  principal.  ^ 

Art.  39. ~  Les  effets  de  la  poursuite  ne  peu- 
vent être  suspendus  que  par  la  consignation 
des  sommes  pour  lesquels  elles  sont  appli- 
quées, et  cela  seulement  pour  les  sommes  que 
l'exploitant  devrait  payer  con\me  dédomma- 
gement en  vertu  des  différentes  stipulations  du 
contrat,  et  en  aucun  cas  pour  les  sommes  qui 
pioviennent  des  prix  annuels,  du  déficit  ou  des 
impots  fiscaux  et  communaux 

L'exploitant  ne  poura  intenter  procès  à  l'Etat 
sans  avoir  auparavant  acquitté  les  sommes  dues 
à  l'Etat  de  par  le  contrat  avec  les  intérêts  dus, 
paiement  qui  ne  peut  être  suspendu  -sous  aucun 
prétexte. 

Art.  40.  —  Pour  toutes  sommes  non  acqui- 
tées  dans  les  délais  stipulés,  l'exploitant 
payera  des  intérêts  de  6°^>  à  partir  du  jour 
où  la  somme  devait  être  payée. 

Ces  intérêts  courent  de  droit  sans  sommation 
ni  jugement. 

Art.  4i.  —  Lorsqu'une  ou  plusieurs  forêts 
seront  adjugées  et  sonfirmées  à  deux  ou  plu- 
sieurs personnes,  ces  dernières  seront  solidaire- 
ment responsables  envers  l'Etat  de  toutes  les 
obligations  du  contrat. 
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Art.  42.  —  L'exploitant  ne  pourra  sou 
aucun  motif  et  sous  aucune  forme,  céder  le 
contrat  de  vente  des  parquets  ou  d'une  partie 
des  parquets,  ;  sans  autorisation  préalable  de 
l'administration  de  la  Caisse  des  forêts. 

Toute  cession  totale  ou  partielle  faite  sans 
l'autorisation  du  ministère,  donne  droit  à  la 
caisse  des  forêts  à  la  résiliation  du  contrat  de 
vente  sans  sommation  ou  jugement,  en  sus  des 
dommages  dont  l'acheteur  sera  responsable. 

L'exploitant,  en  cas  de  cession,  avec  au- 
torisation du  ministère,  ne  peut  être  déchargé 
des  obligations  de  son  contrat. 

Art.  43.  L'exploitant  ou  son  garant  ne  peut 
retirer  son  cautionnement  à  l'expiration  du  délai 
d'exploitation,  jusqu'à  ce  que  l'exploitant  n'aura 
pas  remis  tous  les  parquets  exploités,  confor- 
mément aux  conditions  établies,  et  n'aura  pas 
justifié  l'accomplissement  de  toutes  ses  obli- 
gations. 

Art.  44.  —  En  cas  de  décès  de  l'exploitant, 
ses  héritiers  ne  sont  pas  liés  aux  charges  du 
contrat  pour  les  années  qui  suivent  celle  du 
décès. 

Art.  45.  —  Le  domicile  légal  de  l'explo  tant 
pour  tout  ce  qui  touche  directement  ou  indi- 
rectement les  obligat'ons  résultant  du  contrat, 
sera  aux  parquets  mêmes  qui  lui  ont  été  vendus, 
si  à  la  signature  du  contrat  il  n'a  pas  élu  do- 
micile ailleurs. 

Art.  46.  —  L'exploitant  et  sont  garant 
s'ils  appartiennent  à  une  protection  étrangère, 
ne  peuvent  jamais  invoquer  leur  qualité  d'étran- 
gers, en  ce  qui  concerne  les  obligations  qu'ils 
ont  prises  par  le  contrat  de  vente. 

Pour  l'exécution  de  ces  obligations  ainsi  que 
pour  tout  malentendu  à  cet  égard,  ils  sont 
soumis  aux  lois  du  pays  et  à  la  juridiction  ex- 
clusive des  tribunaux  du  pays. 


TARIF 

pour  le  prix  d'un  arbre  coupé  frauduleuse- 
ment, d'après  la  grosseur  et  l'essence,  confor- 
mément à  l'art.  22  des  conditions. 


Les  arbres  de  première 
classe  tels:  mélèzes,  épicéas, 
sap Us,  pins,  ormes,  frênes, 
érables  sycomores,  accacias, 
noyers,  ihataigniers  et  dif- 
férentes espèces  de  chêne, 
sauf  le  chêne  cerris. 


Arbres  de  seconde  qua- 
lité, chênes  c<  rris,  aulnes, 
tilleuls,  peupliers,  saules, 
hê'res,  charmes,  sorbiers, 
établis,  érables  champê- 
tres, cerisim,  pommiers, 
poiriers. 

Et  autres  arbres  frui- 
tiers, ainsi  que  toutes  les 
autres  espèces  non  com- 
prises dans  la  1-èrec  asse. 
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>  La  Société  „Berliner  Holz  Comptoir"  débi- 
tait quasi  exclusivement  du  chêne,  qu'elle  se 
procurait  des  parquets  mis  en  vente  par  l'Eiat 
dans  ses  forêts.  Le  tableau  ci  dessous  montre 
la  situation  du  stock  de  bois  (9]l0  bois  de 
chêne)  dont  disposait  la  dite  société. 
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Situation  du  débit  (Umsatz-Statistik)  du  „Berliner 
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1908 

Expert  Liste?  des  chargements. 
C.  F.  II.  Article.  Réception.  Notes. 
Factures.  Clients. 
Détail  de  la  verre  à  la  Scier  e. 

»      >    »     »     en  Forêt. 

>       »    »     »     au  Dépôt. 


1908 

Export.  Yerladungs.  L'stea. 
C.  F.  lt.  Post.  Réceptions.  Noien. 
Facturen.  dir.  Kunden. 
Détail  ab  Saege. 

»  Wald. 

>   dir  Depot 


Total  en  lei 


S.  A. 


1909 

Export.  Lisies  des  cliargemon's. 
«'.  F.  K.  Article.  Réception.  Notes. 
Différents  clients  Factures. 
Détail  de  la  vente  à  la  Scierie. 

»      »  »      »     en  Forêt. 

>      »  »      »     dir.  au  Dépôt. 


1909 


Export.  Verl.  Liston.  14304  29 

C.  F    R.  Post.  Kecept.  Noten  1 7-  il  2t» 

Dir.  Kunden.  Facturen.  133649 

Détail  verkf:  ab  Saege.  4485Sj40 

»  Wald. 

>  dir.  Depot. 

Total  en  loi                   S.  A  301112!56 


f5533  20 
11857 
187476  61 

22890  6a 


42447. 


2602 


2722 
3449a 


18 


39724 


1910 

/ 

Export.  Listes  des  chargements. 
CF.  W  Artice  Réeerjtion  Notes. 
Différents  clients.  Factures 
Détail  do  la  v>nte  ;'i  la  Scierie. 

»      »    »     »     en  Forêt. 

»       »    »     »     dir.  au  Dépôt, 


1910 

Export.  Verl.  Liston. 
C.  F.  R.  Recept'.  Noten. 
Dir.  Kunden.  l'acturen. 
Détail  verkf  :  ab  Saege. 

»  Wald. 

»    dir  Depot. 


Totai  en  Ici 


S.  A. 


1911 

Export.  Listes  des  chargements. 

C.  F.  R   Article.  Récop.  Notes. 

Différents  clients.  Factures. 

Détail  do  la  vente  à  la  Scierie. 
»       >    >       »     en  Forêt 
>       »    >       »     dir.  au  Dépôt. 


1911 

Expert .  Verl.  I.isten. 
C.  F  R.  Post  R-c.  Noten. 
Dir.  Kunden.  Facturen.  . 
Détail  verkf  :  ab  Saege. 

»  Wald. 

»    dir  Depot.. 

Total  eu  loi  S. 


1912 

Export   Listes  des  cha'gements. 
C.  ï\  R  Article.  Hécep!  ixotfs. 
Différents  clients.  Factures. 
Détail  de  la  vente  a  la  Scierie. 

•       »    •       »     en  Forêt. 

»      »   »       »    dir.  au  Dépôt. 


1912 

Exp   Vrrl.  I.isten. 
<•.  F.  R   Post.  Kec.  Notou. 
Dir   Kunden.  Facturen. 
Détail  verkf  :  ab  Saege. 

»  Wald. 

»    djr  Depot. 

Total  en  lei  S. 
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4i 
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2915S 


1913 

Export  l  istei  des  chargements. 

F  R.  Article.  Récep  Notes. 
Fa.  tures.  Clients- 
Détail  de  la  vente  à  la  Soierie. 
.  »       >        »      en  Forêt 
»        >        »      dir.  au  Dépôi. 


1913 

Export.  Verl.  Iisten. 
C  F.  R.  Post.  Bec  Noten. 
Facturen.  dir  Kunden 
Détail  veikf  :  ab  Saege. 

>  Wald. 

»    dir  Depot. 


Total  en  lei 
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93 

304(17 

61 

329313 

62 

40 


7374 


531 


68822 

9U27 


287-95 
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816  vo 
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7S253 


4124 
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23G934  43 


H', 
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98318 
11859 


'53138 


37838  05 

75 
50 


106  11 

397-! 
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6786 


30 


7664  30 


4056 
2144 


32930 
56 


39l8f 


60 
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7ï 
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57 
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1." 

126794  4V 


633 


633 


28226 
45130 


6'74 
368 


05 


799CO  4c 


172149 


5S119  44' 


9754  40 
1296|0i 


35326]  12 
■  1017 


6757 
96* 
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862  30 
VA  5  2 


oui  08 
2117jlô 

! 


2770 


•:o 


9S'  6" 
i  — 

375'  ,86 


8743 jlô 
975| 2S 

10038140 


M161S  18 


21877  4! 


2304 
881 


3185  90 
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Jolz  Comptoir"  de  1908  à  1913  inclusivement 
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Comme  M  est  question  de  matériel  fourni 
surtout  en  chêne,  le  lecteur  comprendra  une 
exposition  substantielle  de  la  manière  de  com- 
mercialiser le  bois  de  chêne,  seulement  lorsque 
nous  aurons  fixé  quelques  données  générales,  ré- 
sultat d'une  longue  expérience  faite  dans  l'in- 
dustrie et  le  commerce  du  bois  de  chêne. 

Ces  données  sont  non  seulement  des  consta- 
tations propres,  mais  nous  les  avons  aussi  trou- 
vâes  groupées  de  façon  systématique  et  unies  à 
la  vie  pratique  dans  les  deux  études  allemandes 
de  spécialités,  que  nous  indiquons  plus  bas. 

Chêne.  (Steineiche  1). 

Sous  la  dénomination  de  chêne  on  entend 
certaines  espèces  de  chêne  (Quercus  robur  ou 
sessilif lora),  le  chêne  commun  (Quercus  pedun- 
culata)  e,t  "le  chêne  à  feuillage  touffu  (Quercus 
pubescens). 

Le  bois  de  chêne  2)  (sessilif lora)  est  en  géné- 
ral fissile  et  facile  à  travailler,  c'est  pourquoi  il 
est  préféré  par  les  menuisiers,  mais  une  distin- 
ction entre  le  chêne  pédoncule  et  le  sessilif lore 
n'est  pas  possible  â  faire,  ét  dans  le  commerce, 
lâ  provenance  et  les  propriétés  qu'on  peut  re- 
marquer, telles  le  croissement  régulier  la  simplicité 
des  fibres,  la  couleur,  les  dimensions,  ont  un 
rôle  bien  plus  important  que  la  connaissance  des 
variétés.  Telle  est  la  variété  de  chêne  de  Spes- 
sart,  presque  de  la  même  provenance  que  le 
chêne  sessilif iore,  qui  à  cause  de  sa  netteté  et 
de  sa  couleur  jaune  est  très  recherché  comme 
bois  de  meubles  et  payé  fort  cher;  le  chêne 
slave  net,  brun,  est  préférable  au  chêne  de 
Bohème.  Le  chêne  de  Spessart  et  de  Slavonie 
est  le  matériel  de  premier  ordre  des  menuisiers 
et  des  fabricants  de  cadres;  le  chêne  dur  de 
l'àllemagne  du  Nord  et  de  Roumanie,  ainsi  que 
le  polonais  servent  aux  constructions  sur  le  sol, 
à  l'intérieur  du  sol,  dans  l'eau,  pour  les  bateaux, 
ainsi  qu'aux  charpentiers  constructeurs  pour 
portes,  marches  d'escalier,  etc. 

Le  chêne  blanc  de  l'Amérique  du  Nord  (Q. 
alba,  White  oak.)  provenant  spécialement  des 
bords  de  l'Ohio,  le  plus  répandu  et  le  plus  re- 
cherché de  l'Amérique,  de  couleur  brune  claire 

tirant  sur  le  rouge,  est  inférieur  à  l'européen 

comme   nettelé,   il  est    apporté    en    Europe  à 

cause  de  la  raréfaction  du  chêne  indigène,  mais 

en  petites    quantités  sous    forme    de  poutres 

façonnées  ou  coupées  à  la  scie  ou  bien  en  planches 

de  10  â  150   m. m.  d'épaisseur,   sous  forme  de 
p 

!)  Ôsterreichs  Holz-Industrie  und  Holzhandel  de 
Alexander  von  Engel,  pag.  187 — 200. 

2)  Handbuoh  der  haufmannischen  Holzverwestuog 
uud  des  Hokhaudels  par  Dr.  Leopold  Huf"ag),  Ber- 
lin, 1918, 


parquets,  et  surtout  en  douves.  Pour  la  fabri- 
cation des  meubles  ce  bois  est  tout  aussi  peu 
demandé  qui  les  spécialités  susnommées. 

C'est  aussi  de  l'Amérique  que  le  chêne.rouge 
(Q.  uaber)  tire  son  origine.  Il  a  été  planté  dans 
les  derniers  temps  aussi  dans  l'Europe  centrale. 
Le  bois  rouge  de  cette  spécialité  de  chêne  est 
plus  brut  que  celui  nommé  ci-dessus  et  à  cause 
de  cela  il  n'est  pas  indiqué  pour  les  travaux 
de  menuiserie  et  pour  les  douves.  . 

Le  chêne  du  Japon  plus  dur  est  plus  âpre 
que  celui  d'Allemagne,  est  employé  principale- 
ment dans  les  bâtiments,  pour  la  construction 
des  vagons  et  dans  la  charronnerie. 

Sous  la  dénomination  de  chêne  noir  ou  d'eau, 
on  entend  le  bois  des  troncs  de  chêne  qui  res- 
tent pendant  bien  des  années  sous  l'eau,  comme 
les  pilotis  des  ponts  en  bois  ;  ce  bois  est  d'un 
brun  foncé  allant  jusqu'au  noir,  par  endroits 
tâché  seulement  de  plaques  foncées,  est  employé 
pour  la  construction  de  meubles  massifs  et  pour 
le  placage.  Le  séchage  de  ces  troncs  et  surtout 
du  matériel  pour  la  scierie  doit  être  fait  sous 
des  hangars  ouverts  et  aérés,  soustrait  à  l'action 
directe  du  soleil,  le  bois  pouvant  facilement  casser. 

Propriétés  du  bois  Le  bois  à  tissu  ordinaire 
a  ses  pores  en  forme  de  cercle,  ses  forts  ra~ 
yons  circulaires  apparaissent  sir  les  sections 
transversales  en  bandes  larges  ;  l'aubier  de  1 
à  3  cm.  de  largeur  est  distinct  du  milieu  brun 
foncé.  Le   bois  est  dur  et  le  mètre  cubé  pèse  : 

chéno  pédonculé,         vert  =  930  —  1280  kg  en  m  .venin  UOO  kg. 

»  »    séché  à  l'air  =  690  —  103  l    »    »       »'        '60  » 

»  sessilioro  vert          =  870  —  .1(30  »     »       »       10 10  » 

»  »    séché  à  l'air  —  530  —  960  »  »  >         740  » 

»  américain  blanc,  stc  =  700  —   96C  >    »        »         800  » 

est  fort  dur  est  généralement  fissile. 

Le  bois  de  chêne  est  considéré  comme  l'es- 
sence européenne  la  plus  résistante  (t  il  est  em- 
ployé spécialement  pour  les  constructions  dans 
la  terre  et  dans  l'eau,  pour  les  bateaux,  ponts, 
constructions  de  voies  ferrées  et  n'est  dépassé 
par  aucune  autre  spécialité  de  bois  européen. 

Il  est  fort  recherché  dans  l'ébénisterie  malgré 
l'influence  de  la   mode  si  variable. 

Pour  le  placage  on  se  sert  seulement  du 
bois  à  croissement  régulier,  à  petits  cercles  et 
net,  tel,  dans  les  cas  les  plus  nombreux,  le 
chêne  allemand  de  Spessart. 

Cette  spécialité  est  la  plus  recherchée  comme 
bois  de  menuiserie  à  cause  de  !a  netteté  et  de 
la  facilité  de  travailler  le  bois  de  couleur  (flaire. 

Le  bois  à  cercle  de  croissement  plus  grand 
est  plus  lourd  et  plus  durable  que  celui  à  cercle 
étroit,  parce  que  pour  les  larges  cercles  annuels 
le  manque  de   pores  a  plus  d'importance  aux 
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croissements  durs  d'automne  qu'à  ceux  poreux 
d'été  ;  le  bois  à  cercles  étroits  est  plus  léger 
et  plus  net,  mais  aussi  plus  mou. 

Pour  travailler  le  bois  on  enlève  l'aubier, 
c'est  pourquoi,  dans  le  commerce,  on  demande 
pour  certaines  espèces,  le  mesurage  sans  aubier. 

La  fissilité  est  conditionnée  par  l'arrangement 
des  fibres,  de  la  grandeur  uniforme  de  crois- 
sements annuels,  du  manque  d'insertion  de  ra- 
meaux, et  d'une  épaisseur  minimale  déterminée 
du  bois  brut  ;  c'est  la  propriété  essentielle  de 
la  qualité  industrielle  pour  la  fabrication  des 
douves  et  des  fûts.  Le  cercle  clair  est  l'aubier 
d'une  largeur  pour  les  vieux  chênes  de  1,  1 
à  3,8  cm.,  en  moyenne  2  cm. 

Défauts  techniques  du  bois  de  chêne.  Les 
défauts  les  plus  fréquents  snnt  :  la  torsion,  les 
ramifications,  les  parties  faibles  de  l'extérieur, 
ou  même  de  l'intérieur,  les  trous  produits  par 
les  vers,  les  fentes  intérieures,  la  disposition 
irrégulière  des  fibres  ;  tous  ces  défauts  sont 
plus  ou  moins  pris  en  considération,  selon  la 
destination  du  bois. 

Le  degré  d'irrégularité  est  apprécié  d'après 
la  hauteur  de  la  torsion  et  la  dimens.on  du 
tronc;  plus  cette  dernière  est  grande  plus  la 
torsion  est  tolérée. 

Il  arrive  fréquemment  que  des  francs  d'apparence 
parfaitement  saine,  ont  à  l'intérieur  des  creux 
ou  des  parties  faibles,  par  suite  de  dégâts 
causés  par  arrachements  de  branchages,  pousses 
tardives  de  branches,  etc.  Cet  inconvénient 
provoque  la  coupe  du  tronc  au  milieu  ou  au 
quart,  ce-  qui  permet  à  l'acheteur  de  voir  l'inté- 
rieur du  t'onc. 

Pour  constater  les  défauts  intérieurs  d'un 
tronc  de  chêne,  qui  sont  assez  fréquents  sans 
que  l'extérieur  les  dénonce,  il  y  a  -un  moyen, 
qui  toutefois  n'est  pas  infaillible,  dû  à  la  pro- 
priété du  tronc  de  conduire  les  ondes  sonores: 
on  appjique  l'oreille  sur  une  section  du  tronc 
et  on  frappe  avec  un  objet  en  métal  la  parfie 
opposée,  si  le  tronc  est  sain  le  son  est  rendu 
claircmént,  dans  le  cas  contraire  le  son  est  sourd. 

Le  seul  moyen  infaillible  de  s'assurer  des 
conditidns  de  santé  d'un  tronc  de  chêne,  c'est 
la  section  par  le  milieu,  ce  qui  présente  des 
moitiés  de  troncs. 

Certaines  espèces  de  chêne  (Cerro,  cervato 
Quercus  cerri),  sont  exclues  de  la  catégorie  du 
bois  marchand. 

Stejar  —  Slodun  —  Tufan  (roumain) 
Chêne   pédonculé,   chêne  commun, 

chêne  à  grappe  (français) 
Stiel  —  Eiche.    Sommer  —  Eiche, 

Stein  —  Eiche  (allemand) 
The  common  Oak,  The  penduncled 

Oak  (ang'ais) 
European  \Vhite  Oak  (Etats-Unis) 


Quercus  pe- 
dunculo  la 


Gorun  (roumain) 
Chêne  rouvre  (français) 
Quercus  se-    \  Traubeneiehe  Wintereiche  (allemand) 
ssiliflora     \  Chesrnut  Oak,  The  red  Oak,  Bay 
/      Oak  (anglais) 
{  European  Oak  (E.  U.  A.) 

Quercus  ur-    I  S,""^* 

qarica       \  Çh«ne  hongrois 
(conferta)      |  felavooische-Eiche 

^cerris^     {  Chêne  pubescent,  chêne  chevelu 


Quercus 
rubra 


Chêne  rouge 
Rothe — Eiche 

adian  Red  Oak 


<  Chê 
{  Rot! 
I  Can 


Bois  en  grume  (Rundholz).  Poteaux  (Piloten, 
Pfahle.  Rammpfahle)  ce  sont  des' troncs  à  l'état 
nature  avec  éeorce,  abattus  dans  la  saison  pro- 
pre à  la  coupe.  Leurs  dimensions  varient  entre 
5  et  20  m.  de  long  et  20 — 40  cm.  de  dia- 
mètre. 

Qualité  :  Sont  considérés  comme  rebut  les 
piecès  :  Kernfaule  Slucketesta  marcia),  pourries 
(fracidi),  rongées  par  les  vers  et  celles  sans 
écorce,  les  pièces  tournées  (krumme)  dont  les 
deux  bouts  ne  peuvent  être  unis  par  une  droite 
qui  passerait  par  le  milieu  de  la  pièce  ainsi  que 
les  poteaux  confectionnés  dans  du    bois  mort. 

Mesurage  :  Le  mesurage  s'efectue  selon  la 
longueur;  la  résultat  pour  les  fractions  est 
donné  de  25  à  25  cm.  ?  Le  diamètre  ou  la 
circonférence  est  â  trouver  de  (cm.  en  cm,)  au 
milieu  de  la  iongueur  après  eulèvement  de  l'é- 
corce.  Il  sert  au  cubage. 

Prix  :  Le  prix,  est  fixé  par  m3. 

Les  troncs  (Rundstâmme)  et  billes 
(Sâgeklôtze) 

Les  billes  sont  livrées  à  l'état  de  nature 
avec  écorce,  (sauf  conditions  spéciales  pour  l'é- 
quarrissage)  abattues  dans  la  saison  de  coupe, 
ordinairement  de  3  à  6  m.  de  long  et  de  0.50 
m.  de  diamètre.  Sauf  accord  spécial,  la  lon- 
gueur moyenne    doit   atteindre  au  moins  4  m. 

Pour  une  longueur  ou  épaisseur  moindre  il 
y  a  lieu  pour  un  accord  spécial  de  même  que 
pour  une  longueur  qui  d'épasserait  la  longueur 
du  wagon,  c'est-à-dire  6,30  m. 

Qualité  :  On  considère  comme  première  qua- 
lité les  pièces  saines,  parfaites,  dépourvues 
de  branches  et  autres  défauts,  bien  venues  (gut 
gewachsen)  c'est  dire  à  forme  cylindrique  droites 
et  à  droit  fil. 

Seconde  quaiité  :  ce  sont  les  pièces  très 
saines  à  branches  saines  sans  toutefois  plus 
d'une  branche  par  mètre  de  longueur,  pièces  à 
forme  elliptique,  qui  ne  sont  pas  tout  a  fait 
droites  ou  dont  les  fibres  sont  légèrement  tour- 
nées ainsi  que  les  fûts  avec  d'autres  petits  dé- 
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fauts,  pour  lesquels  en  général  on  peut  obtenir 
réduction,  sans  cependant  admettre  le  bois  ver- 
moulu. « 

Mesurage  :  Le  mesurage  s'effectue  suivant 
la  longueur  de  25  à  25  cm.,  pour  le  diamètre 
de  c.  m  à  cm.  en  usant  pour  ce  dernier  de  la 
kluppe  (compas  forestier)  au  milieu  de  la  lon- 
gueur en  enlevant  l'écorce  jusqu'à  l'aubier  (Splint) 
au  point  du  mesurage.  Au  cas  où  ce  point  tom- 
berait sur  une  branche  le  diamètre  est  à  pren- 
dre au-dessus  de  cette  branche. 

Si  l'on  fait  usage  du  ruban  pour  calculer  le 
diamètre  moyennant  la  circonférence,  on  compte 
ce  dernier  de  2  en  2  cm. 

Le  cubage  est  toujours  rendu  en  m.3  au 
moyen  de  la  formule 

r-JTl  ou  r2X  3,  14159  XL 

Le  prix  est  compté  par  m.3. 

Bois  de  chêne  carrés. 

Cette  catégorie  se  divise  en  : 

a)  Bois  de  construction  navale. 

b)  Bois  à  ouvrer  à  divers  emplois. 

a)  Le  bois  de  construction  navale  se  divise 
en  bois  commun  droit  ou  gondolé  et  bois  courbé 
pour  vaisseaux. 

1 .  Bois  commun  droit  et  courbé  -c'est  le 
bois  menuisé  de  22  per  22  •  cm.  jusqu'à  40 
per  40  cm.  — -  8  jusqu'à  15|1S  zoll  et  de  6  à 
10  m  =  18  jusqu'à  30  pieds  de  long  et  au  delà. 

Ces  pièces  sont  ouvrées,  selon  l'usage  du 
commerce,  (excepté  le  cas  d'accord  spécial) 
c'est-à-dire  que  l'on  admet  des  flaches  de  1|1o 
de  largeur  sur  chaque  angle  de  la  pièce. 

2.  Bois  courbé  pour  vaisseaux  c'est  du  bois 
de  tronc  ouvré  de  5  zoll  et  au-delà  =  14  cm. 
épaisseur  et  de  5  pieds  =  1,50  m.  de  long  et 
au-delà.  On  ne  lui  reproche  pas  les  flaches  qui 
ne  doivent  cependant  pas  être  trop  étendues. 

3.  Pièces  appropriées  (Figurenstâmme).  On  dé- 
signe de  ce  nom  certaines  pièces  dont  la  forme 
naturelle  est  très  rapprochée  de  celle  de  cer-, 
taines  parties  de  vaisseau  de  sorte   qu'elles  ne 
subissent  qu'un  travail  superficiel. 

b)  Bois  d'oeuvre  à  divers  emplois,  celui-ci  est 
toujours  travaillé  à  arêtes  et  il  est  tout  à  fait 
droit  d'une  longueur  de  3  m.  et  d'une  épais- 
seur de  25  X  25  cm.  à  l'exception  des  Trame 
ou  Gredizze  que  l'on  confectionne  d'une  épais- 
seur de  0,16 — 0,25  m. 

S'il  a  été  établi  une  longueur  de  3 — à  6  m. 
ou  considère  comme  moyenne  une  lougueur 
d'au  moins  4  m. 

Qualité  ;  Sont  considérées  comme  rebut  les 


pièces  présentant  les  défauts  suivants  :  pourri- 
es, branches  pourries,  petits  ou  grands  vers, 
bois  roulés,  fentes,  parasite  végétal  (gui)  et 
surtout  pour  le  bois  de  construction  navale  les 
branches  mortes  ou  pourries  ;  on  ne  refuse  ce- 
pendant pas  les  pièces  dont  les  3|i  sont  nettes 
de   tout  défaut  et  qui  peuveut  être  employées. 

Défauts  acceptables  :  Les  fentes  'le  tête  is- 
sues du  dessèchement  du  bois  lorsqu'elles  ne 
dépassent  pas  %  m.;  quelques  stries  rouges, 
un  peu  d'aubier,  quelques  noeuds  pourris  lors- 
qu'ils ne  s'enfoncent  pas  au  delà  1|6  de  lé'- 
paisseur  totale  ainsi  que  les  trous  de  vers  en 
nombre  limité. 

Pous  les  pièces  à  une  ou  plusieurs  différen- 
ces d'épaisseur,  le  mesurage  sera  effectué  com- 
me s'il  y  avait  plusieurs  pièces,  c'est-à-dire 
à  chaque  longueur,   l'épaisseur  correspondante. 

Le  prix  est  compté  par  m.:i  sauf  les  piè- 
ces appropriées  à  un  certain  usage  dont  le  prix 
sera  établi  selon  la  forme  plus  ou  moins  cou- 
rante. 

Seiages  de  chêne. 

On  distingue  : 

a)  Le  chêne  d'excellente  qualité. 

b)  Et'  le  chêne  commun  on  commercial. 

Condition  générale:  Par  suite  du  dépéris- 
sement par  le  dessèchement,  toute  espèce  de 
chêne  doit  être  scié  avec  un  surplus  d'épaisseur 
de  2  mm.  pour  les  bois  de  moins  de  54  mm. 
et  de  3  mm.  pour  ceux  de  plus  de  54  mm. 
d'épaisseur. 

a)  Le  chêne  d'excellente  qualité  s'obtient  du 
meilleur  chêne  de  Slavonie  ou  du  chêne  à  beau 
grain,  à  droit  fil  et  travaillé  toujours  à  la  scie 
mécanique'  (Maschinens:hnitt)  ;  on  distingue. 

France  : 

A)  Débit  en  p.ot-Boules. 

(les  planches  ont  flache  et  aubier;  les  grunus 
sont  débitées  dans  toute  leur  longueur  ;  le  tron- 
che est  neconstituée   après  le  sciege. 


Dimensions  courantes  : 

Epaiseur 

Largeur 

Longues 

mm. 

cm. 

m. 

Entrevous  .    .  , 

27  . 

25  . 

3  si  m.  m. 

Planches.   .   .  . 

34  . 

25  . 

3  i 

»  .... 

41  . 

25  . 

3  4 

n       "     "     •  • 

54  . 

35  . 

3  , 

Plateaux    .   .  . 

80  . 

35  . 

3.25  „ 

90  . 

35  . 

3.25  „ 

n        •     *     •  • 

100  . 

35  . 

3.50  „ 

U        '     «     •     •  , 

110. 

35  . 

3.50  „ 

5^ 


Allemagne  : 

A)  Eichen  Boules  ans  Eichenklôtzen  I 
klasse. 

aufzusch  neîndendes,  ungesaumtes  Schnittholz 
(Blochware.l  Blockivare)  Bretter  und  Pfosten. 


Dichten   .   .  . 

Du  Dicke 

Die  Breite 

Die  Lange 

mm. 

cm. 

von  3 

Bretten      .   .  . 

6,8,12,15,18,20 

nie  ht 

m.  auf 

Boules  (Pfosten) 

20,25,30,35,40 

miter 

wârts 

27,34,41,54,60 

20 

70  si  80 

cm. 

B)  Eichen  —  Sdgehôtzer. 

1.  Feine  Einschnfttware. 

2.  Gemeine  oder  Merkantil—  Einschnitware. 


1 .  Feine  Einschittwarc. 

a.  Umbesâumte  Bretter  und  Plosten  (Boules) 

b.  Ftine  Eichen  =  Pariser  Hochschnittware 
(sur  dosses) 


Die  Dicke 

Die  Breite 

Die 

Lange 

mm. 

cm. 

cm. 

10,  15,  20,  27,  33,  41 

20-40 

1.75 

—4 

54,  60,  70,  '80,  100 

und 

daruber 

B)  Sciages  de  Chêne  ^) 

1.  Sciages  en  plot  =  Boules  • 

2.  Bois  marchands  d'échantillon  

3.  Sciages  avivés  .  .  

4.  Bois  carrés  •  

5.  Feuillets    *  ,  

6.  Douelles  ~  .   .   .  . 

1.  Les  boules  (Unbesàumte  Bretter  und  Pfos- 
ten) qui  proviennent  des  troncs  sains,  d'une  lon- 
gueur et  épaisseur  déterminés  droites,  sans 
branches. 

L'épaisseur  habituelle  est  27,  34,  41,  54, 
60  et  70  mm.  rarement  80  mm.;  toutes  les 
pièces  résultant  de  la  même  tronche  doivent 
porter  la  même  marque  afin  de  pouvoir  rendre 
ensemble  la  forme  du  tronc. 

Qualité:  prêtent  à  refus,  sans  conditions: 
grands  ou  petits  vers,  stries  noires  ou  rouges 
noeuds  on  autres  défauts  visibles  extérieure- 
ment. — 

Donnent  lieu  à  des  réductions  proportionnelles 


5)  Traité  d'exploitation  commerciales  des  bois,  tome 
deuxième  par  Alphonse  Mathpy,  Paris,  1908. 


les  défauts  paraissant  au  travail  :  noeuds  inté- 
rieurs sains,  gélivures  et  autres. 

Mesurage.  La  longueur  se  mesure  de  25  en 
25  cm.,  l'épaisseur  mentionnée  en  millimètres, 
la  largeur  au  petit  bout  de  chaque  pièce  d'- 
aubier à  aubier  (zurschen  Splent  u.  Splent). 
Sauf  convention  spéciale  la  largeur  minimum  sans 
aubier  doit  :  mesurer  20  mm. 

2.  Le  chêne  fin  (sur  dosses.)  (Pariser  Ho- 
chschnitiware)  Ce  sont  des  poutres  (Brettchen) 
planches,  et  boules  provenant  du  meilleur  chêne  en 
général,  scié  mécaniquement,  parfaitement 
parallèle  dans  toutes  les  directions  et  dépourvu 
de  coeur  (Herz). 

La  longueur  varie  selon  les  conditions  stipu- 
lées entre  1,75    et   4  m.   et  au  dessus,  avec 
un  diamètre  moyen  déterminé;  cela  s'applique  aussi 
quant  à  la  largeur  qui   part   ordinairement  de# 
20  cm.  et  va  jusqu'à  40  cm. 

Les  autres  épaisseurs  sont:  10,  15,  20,  27, 
34,  41,  54,  60,  70,  80  et  100  mm.  rarement 
au-dessus. 

Mesurage.  La  longueur  se  mesure  de  1 0  en 
10  cm.  cependant  les  pièces  dépassant  le  Jl4  m. 
sont  considérées  comme  ci-devant. 

Qualité.  On  produit  ordinairement  deux 
sortes  :  première  et  seconde  qualité.  Par  pre- 
mière qualité  on  entend  la  marchandise  nette 
de  tout  défaut  sur  toutes  les  faces,  sans  coeur 
et  sans  aubier. 

Dans  la  seconde  qualité  on  comprend  les  piè- 
ces à  légers  défauts  à  noends  sains  d'un  dia- 
mètre inférieur  à  3  c,  à  petites  gélivures,  à 
petites  fentes,  à  traces  faibles  de  coeur,  de 
stries  faibles  isolées,  rouges  ou  noires,  à  au- 
bier, pas  plus  larges  de  2  cm.,  dans  un  même 
point. 

3.  Bois  de  chêne  sur  quartier.  (Eichenspie- 
gelhôlzer).  On  comprend  sous  cette  désignation 
les  planches  et  boules  provenant  des  meilleurs 
trônes  de  chêne  à  gros  diamètre  plus  ou  moins 
parallèles  aux  rayons  médullaires  sans  être 
jamais  sciées  à  rebours  par  rapport  à  ces  derniers. 

Les  mesures  et  conditions  en  usage  en  ce 
qui  concerne  le  classement  suivant  la  qualté 
sont  les  mêmes  que  sur  le  marché  de  Paris; 
cela  s'applique  aussi  au  mesurage.  On  entend 
par  bois  de  chêne  wainscoat  *)  sur  quartier  les 
pièces  avec  trois  côtés  à  arêtes  et  le  quatriè- 
me, rond  formé  par  le  côté  extérieur  du  tronc 
et  qui  garde  l'aubier  ainsi  que  la  partie  in- 
terne de  l'écorce  ;  longueur  4 — 7  m.,  celles  qui 
à  la  hauteur  à  mesurer  du  grand  bout  mesu- 
rent 30  cm ,  y  compris  l'aubier  et  dont  l'epais- 


*V  Sciages  employés  en  Angleterre  dans  la  menui- 
serie des  wagons  de  1-re  classe  et  des  paquebots. 
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seur  dépasserait  d'un  V4  la  hauteur  ainsi  par 
exemple  pour  une  pièce  de  32  cm;  de  haut, 
l'épaisseur  sera  de  42  cm.,  Qualité.  On  exige 
du  bois  tout  à  fait  sain  et  net  de  tout  défaut  ; 
ne  prêterait  à  refus  une  ou  deux  branches  sai- 
nes sur  quelques  pièces.  u: 

Mesurage.  Le  .mesurage  s'effectue  en  mè- 
tres on  en  pieds  anglais  ou  zoll  selon  que  le 
prix  a  été  fixé  par  métré  ou  par  pied  cubique 
anglais  et  de  25  en  25  cm.,  respectivement  de 
6  en  6  zoll  anglais. 

Vu  que  l'épaisseur  est  parallèle,  on  peut  la 
mesurer  n'importe  à  quel  point  et  l'exprimer  en 
cm.,  ou  zoll  pleins.  La  hauteur  est  à  prendre 
au  milieu  de  la  hauteur  avec  la  Kluppe  (pince) 
et  au  quart  de  1  épaisseur  sur  chaque  côté  sans 
en  déduire  l'aubier  mais  en  réduisant  l'écorce. 
La  moyenne  de  ces  deux  mesures  en  cm.  on 
en  zoll  sert  au  cubage. 

b)  Le  bois  commun  ou  commercial  de  chêne. 
(Gemeine  oder  Merkantil  Eichenschnittvare 
Par  le  sciage  à  la  machine  ou  à  la  main  on 
obtient  ce  bois  de  tronce  ou  billes  qui  par 
suite  de  leur  qualité,  ou  dimension  ne  se  prêtent 
pas  à  la  confection  de  la  marchandise  fine 
mentiounée,  ou  même  des  troncs  équarris 
(bezimerten  Stâmmen).  A  l'exception  de  ce 
dernier  cas,  que  l'on  doit  1  faire  connaître  à 
l'acheteur,  et  où  un  ciertain  nombre  de  pièces 
gardent  un  côté  travaillé  à  la  hache  tons  les 
autres  côtés  doivent  être  sciés  (g  es  a  g  t). 
Les  dimensions  usitées  sont  3  —  6  m.  de  long 
avec  un  diamètre  d'un  moins  4  cm.,  25 — 40  cm. 
d'épaiseur,  54  cm=2  zoll  parisiens,  80  cm= 
3  zoll  ou  une  toute  autre  di  ension  à  déter- 
miner. 

Le  sciage  doit  êire  parallèle  tant  en  épais- 
seur  qu'en  largeur;  on   admet    toutefois  pour  ( 
les  pièces  sciées  à  la  main  des   écarts  allant 
jusqu'à  3  mm.  pour  l'épaisseur  et  jusqu'à  15 
mm.  pour  la  largeur  pour  1  m.    de  longueur. 

•Qualité.  Sont  exclus  les  pièces  qui  présen- 
tent dans  divers  points  des  vers  et  de  la  pour- 
riture et  plus  d'un  tro  î  'profond  de  vers,  en- 
suite les  pièces  avec  fêlures,  qui  rendent  la 
pièce  inutilisable;  les  pièces  (kern  oder  Ring- 
châle)  avec  plus  de  2  branches  saines  épaisses 
de  plus  de  5  cm.  ou  pourries  pour  un  mètre 
de    longueur  et  les  pièces  à  grosses  fentes. 

Ne  prêtent  pas  à  refus  les  défauts  moindres, 
les  stries  rouges  faibles,  fentes  on  fêlures  qui 
ne  sont  pas  plus  longues  que  la  pièce  n'est 
large,  les  gélivures  avec  on  sans  écorce,  au- 
bier qui  ne  dépase  pas  2  cm.  et  qui  ne  s'étena 
pas  au  delà  de  la  moit:é  de  la  longueur  ;  dans 
le  cas  contraire  l'aubier  sera  déduit  au  dépens 
de  la  largeur.  /* 

Mesurage.  Ou  mesure  la  longueur  de  25  en 


25  cm.,  la  largeur  en  pleins  cm.,  l'épaisseur 
en  mm.  en  considérant  toujours  l'ancien  zoll  de 
sorte  que  les  pièces  moins  épaisses  que  les  di- 
mensions mentionnées  de  54,  60,  70,  80,  100, 
110,  120  mm.  rentrent  dans  la  catégorie  des 
petites  épaisseurs  ;  Rentrent  dans  les  boules  com- 
merciales aussi  celles  destinées  à  la  confection 
de  cuves  ou  tonneaux.  Plateaux  douelles. 

Ce  sont  des  pièces  sciées  à  la  machine  ou  à 
la  main  dont  les  côtés  étroits  (Schmalseiten) 
peuvent  être  travaillés  à  la  hache. 

Les  dimensions  en  usage  sont  : 
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La  largeur  moindre,  l'éventuel  aubier  exclu, 
compte  14  c.  m.,  la  plus  grande  largeur  ne 
doit  pas  dépasser  29  cm. 

Si  l'acheteur  avait  besoin  d'un  certain  nombre 
de  pièces  excellentes  de'32 — 38  cm.  pour  portes 
il  doit  stipuler  cela  dans  les  conditions  du 
contrat. 

Qualité.  La  marchandise  doit  êtri  saine  et 
à  vives  arêtes  sans  aubier  (ne  prêtent  pas  à 
refus  les  traces  faibles  d'aubier  aux  arêtes). 
L'aubier  pent  avoir  1  cm.  de  chaque  côté,  mais 
il  ne  doit  pas  s'étendre  sur  toute  la  largeur. 
Sont  tolérées  aussi  les  branches  saines,  qui 
ont  un  diamètre  inférieur  à  5  cm.  et  qui  ne  sont 
pas  trop  nombreuses,  les  petites  fêlures  perpen- 
diculaires ou  gélivures  du  petit  bont,  un  on 
deux  trous  de  vers  .  lorsqu'ils  occupent  moins 
d'nu  tiers  de  l'épaisseur  de  la  pièce. 

Si  l'on  n'a  pas  fixé  le  nombre  maximum  des 
pièces  à  colure  l'acheteur  est  tenu  à  en  accepter 
jusqu'au  tiers  de  la  livraison. 

Dans  ce  cas  le  coeur  doit  être  très  sain  et 
défini,  (geschlossen).  Sont  considérées  comme 
rebut  (Skart)  les  pièces  à  coeur  (Kern  oder 
Ringschâle),  à  fortes  branches  pourries  à  gé- 
livures, à  trous  profonds  (pénétrait  au  delà 
de  la  limite  fixée)  de  grands  vers,  cariées, 
moisies  et  abîmées  par  l'humidité. 

Pour  les  branches  saines  des  arêtes  il  y  aura 
à  jouir  d'uune  diminutio.i  de  prix. 

D'une  manière  générale  l'acheteur  est  en 
droit  de  refuser  toute  pièce  qui  ne  se  prête  pas 
à  la  construction  d'un  recipitnt  pour  liquides. 
Les  pièces  ne  correspondant  pas  à  la  largeur  et 
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à  l'épaisseur  indiquées  tombent  dans  une  catégorie 
inférieure. 

Robe  Eichenjtiesen  ont  de  0.50-4  m.  de 
longueur,  toujours  sciées  à  la  machine  et  s'il 
n'y  a  pas  eu  d'autres  stipulation,  on  les  me- 
sure de  25  en  25  cm.  Pour  les  „friesen"  dont 
on  a  fixé  la  longueur  au  delà  de  1m.  la 
longueur  moyenne  doit  atteindre  au  moins  2  m. 
L'épaisseur  varie  entre  0,027  et  0,029  et  l'on 
considère  le  0,027.  La  largeur,  faute  d'autre 
arrangement,  accuse  0,08;  0,09;  0,11  ou  "0,1 2 
m.  pleins,  s'il  y  a  fractions  de  centimètres  on 
les  néglige. 

Qualité.  Font  partie  de  la  Prima  qualité 
les  pièces  saines,  sciées  à  arêtes,  à  fêlures 
debout  et  présentant  au  moifts  un  côté  sans 
défants,  de  la  second2  classe  les  pièces  à  dé- 
fauts sur  deux  côtés  qui  ne  doivent  pas  rendre 
la  pièce  inutilisable  ainsi  pàr  exemple  coeur  on 
branche  pourris,  de  grandes  fêlures  on  gélivu- 
res,  trous  de  grands  vers  et  autres.  Ne  fait 
partie  d'aucune  de  ces  deux  classes  les  pièces 
cariées. 

Mesurage  :  Au  point  le  plus  court,  le  plus 
fin  et  le  plus  étroit. 

Prix.  Au  mètre  cube  ou  au  mètre  carré. 

Douves  de  chêne  (Eichendauben) 

Dans  les  transactions  à  douves  de  chêne, 
•  stipulations  spéciales  excepté,  le  chêne  cerris  en 
.est  exclu. 

Par  douves  de  chêne  on  entend  toujours  les 
douves  fendues  et  non  sciées. 

La  désignation  „Merce  vergine"  s'étend  ex- 
clusivement aux  produits  bruts  (Rohproduktes) 
tel  qu'ils  nous  arrivent  de  la  forêt,  rangés  selon 
les  dimensions  et  la -qualité  mais  pas  classifiés. 
Il  est  à  établir  si  par  „Merce  vergine"  on  en- 
tend aussi  les  pires1  morceaux,  le  rebut,  dont 
il  sera  parlé  plus  loin.  1 

Mesurage.  Le  mesurage  s'effectue  toujours 
selon  l'ancien  usage  des  marchés  d<*  consom- 
mation au  pied  de  Paris  (ancien  pied  du  roi) 
—0,3248  m.  et  les  fractions  en  douzième  c'est 
à  dire  zoll  et  lignes  ;  ou  peut  employer  aussi 
le  mètre. 

Les  douves  sont  mesurées  au  côté   le  plus 
court,  le  plus  étroit  et  le   plus  fin. 
a)  Selon  la  longueur  : 

Les  longueurs  ordinaires  sont  51,  48,  36,  30, 
24,  20  et  18  zoll;  les  douves  de  36  zoll  et 
au-delà  sont  de  «longues"  douves  ;  celles 
de  tnoirfs  de  30  zoll  sont  de  „courtes„  douves 
on  fabrique  aussi  des  douves  de  14  —  17  zoll 
que  l'on  nomme  „très  petites"  et  dont  Le  prix 
est  à  fixer. 


^5 


Par  douves 


de  54  zoll/  Ji 

52  zoll=1.40  m.  juq 

60=1.62 

m. 

n    +  8    „  | 

È 

(46   „  =1.25  m. 

n 

52=1.41 

m. 

„  42  „ 

1 °* 

1 40   „  =1.08  m. 

» 

46=1.25 

m. 

„  36  „ 

34    „  =0.92  m. 

» 

40=1.08 

m. 

30  „ 

1  "° 

28   „  =0.76  m. 

34=0.92 

m. 

„  24  „  1 

'22   „  =0.60  m. 

n 

28=0.46 

m. 

•„  18  „  1 

a> 

18   „  =0.49  m. 

n 

22=9.60 

m. 

b)  Selon  la  largeur: 

Comme  4  —  6  celles  de  4  Zoll  pleins=0,108 
m.  jusqu'à  6  zoll=0,162  m. 

Comme  3 — 4  celles  de  3  zoll  pleins=0.081 
jusqu'à  4  Zoll=0,'lO8  m. 

En  principe  les  douves  de  chêne  doivent  être 
libres  d'aubier  au  mesurage. 

c)  Selon  l'épaisseur  ou  appelle  douves  : 

de  5-7  lignes?/  J/  5-7  lig.=o,o  1 1  m.  jusq.  0,0 1 6  m. 

»  7'9     »    |f|  7-9  »  =0,01 6  m.  „  0,020  m. 

„  9-11   „    M  9-1 1„  =0,020  m.  „  0,025  m. 

„  1      piedU  11  1-14„  =0,025  m.  „  0,032  m 

»  1        »   [If  14-17,,  =0,032  m  „  0,038  m 

„  1%     „   ^\17-22„  =0,038m.  „  0,050  m. 

Qualité:  Sous  la  désignation  „Doghe  in 
monte"  on  entend  les  bonnes  douves  c'est-à-dire 
celles  sans  grands  défauts  qui  rentrent  dans  les 
catégories  inférieures.  Les  douves  ci-dessus  ne 
doivent  présenter  qu'une  ou  deux  courbures  sur 
la  longueur,  fortement  gauchies  par  le  vent  ou 
celles  dont  les  deux  côtés  sont  courbés  au  lieu 
d'être  droits  ;  les  douves  à  plus  de  5  trous  de 
petits  vers  mais  pas  à  plus  d'un  trou  de  grand  ver, 
à  stries  rouges  ou  noires  à  gélivures,  braches 
et  fêlures  lorsque  ces  défauts  vont  d'une  face 
à  l'autre  ou  lorsqu'ils  apparaissent  sur  les 
deux  faces. 

Par  „Skarton"  on  entend  les  douves  aux 
défauts  suivants:  six  ou  plus  de  trous  de  petit 
ver,  deux  ou  plus  de  trous  de  grands  vers  qui 
passent  par  toute  l'épaisseur  de  la  douve,  stries 
rouges  ou  noires  qui  passent  par  toute  l'épais- 
sseur  de  la  douve  et  occupent  plus  de  la 
moitié  de  la  surface  de  la  pièce,  les  douves 
pourries  et  moisies. 

Sous  la  réservé  de  conditions  spéciales  l'ache- 
teur peut  refuser  toutes  les  douves  qui  prou- 
vent qu'une  fois  finies  on  leur  a  fait  subir, 
dans  la  forêt,  un  travail  de  (de  réparation)  re- 
dressement; puis  les  douves  flottées  ou  immer- 
gées (geschwemmte)  ainsi  que  les  douves  qui 
ont  été  travaillées  à  la  hache  au  lieu  du 
couteau. 

Les  douves  qui  sont  attaquées  par  les  vers 
dans  l'aubier  doivent  être  considérées  comme 
ayant  la  largeur  obtenue  après  déduction  de  la 
partie  attaquée. 
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Les  traverses  pour  les  chemins 
de  fer1)  » 

On  peut  dire  d'une  manière  générale  que  les 
administrations  de  chemins  de  fer  se  servent 
surtout  de  chêne,  de  hêtre  et  des  diverses  va- 
riétés de  conifères  connus  sous  le  nom  généri- 
que de  pins  pour  les  traverses  ordinaires.  Le 
pin  rouge  de  la  Baltique  est  d'un  usage  assez 
répandu  dans  le  nord  de  l'Europe  ;  on  l'a  in- 
troduit jusqu'au  sud  de  l'Afrique. 

Le  hêtre  est  très  généralement  créosote; 
parfois  il  est  aussi  chloruré;  le  chêne  est  pris 
dans  les  pièces  dites  de  coeor  ;  lorsque  les  tra- 
verses de  chêne  renferment  à  la  fois  du  coeur 
et  de  l'aubier,  elles  sont  créosotées. 

Le  pin  et  la  sapin  sont  généralement  injec- 
tés. Le  liquide  antiseptique  est  constitué  ou 
par  de  la  créosote  ou  par  des  substances  miné- 
rales telles  que  le  sulfate  de  cuivre  ou  le  chlorure 
de  zinc  ou  même  une  émulsion  composée  d'une 
solution  saline  et  de  créosote. 

Les  traverses  spéciales  sont  très  générale- 
ment constituées  par  des  bois  durs  et  c'est 
le  chêne  qui  a  une  préférence  marquée.  Le 
hêtre,  ainsi  que  le  pin  ou  le  sap  n,  n'ont  pour 
les  traverses  spéciales  qu'un  emploi  limité. 
Quelle  que  soit  l'essence  e  nployée,  il  est  pro- 
cédé à  l'injection,  sauf  dans  le  cas  d'emploi  de 
coeur  (duramen)  de  chêne. 

On  distingue  plus  généralement  les  bois  em- 
ployés pour  faire  des  traverses  de  chemins  de 
fer  en  bois  tendres  et  en  bois  durs. 

Dans  les  bois  tendres  on  range  les  pins, 
sapins  et  les  essences  de  la  .amille  des  conifères 
employés  dans  la    menuiserie  et  la  charpente. 

Dans  les  bois  duis  ou  range  les  chênes,  les 
hêtres  et  leurs  similaires. 

La  terminologie  étant  assez  variée  pour 
désigner  les  bois  tendres,  nous  croyons  devoir 
préeiser  qu'au  point  de  vue  spécial  où  nous 
nous  plaçons,  il  faut,  pour  plus  de  clarté  faire  les 
distinctions  suivantes. 

Le  feuillage,  l'apparence  générale,  la  forme,  la 
flore  et  le  fruit  permettent  de  considérer  deux 
grandes  catégories:  les  pins  et  les  sapins. 

Parmi  les  pins  il  faut  ranger  le  pin  sylvestre 
d'un  côté  et  le  pin  maritime  de  l'autre. 

Le  pin  sylvestre  a  reçu  en  Europe  des  noms 
très  divers.  On  l'appelle  pin  de  Riga,  pin  de 
Genève,  pin  d'Ecose,  pin  de  Haguenau,  pin  pi- 
nasse, pin  à  mâture,  etc.  La  caractéristique  du 
pin  sylvestre,  c'est  de  supporter  facilement  le  ? 


z)  Etude  faite  par  plusieurs  spécialistes,  rédigée  par 
les  rapporteurs  de  la  section  «Voies  et  travaux»  et 
publiée  dans  lé  Bulletin  du  Congres  des  Chemins  d<3 
fer,  1900,  Paris. 


régime  des  pays  froids.  Il  semble  plus  ferme 
plus  robuste  que  les  essences  similaires  des  ré- 
gions méridionales;  son  aubier  est  blanc  jau- 
nâtre et  son^coeur  rougeâtre.  Le  pin  de  la  Bal- 
tique en  particulier  est  renommé  pour  la  me- 
nuiserie, les  mâtures  et  la  construction  navale. 
Au  pin  sylvestre  se  rattachent  les  pins  con- 
nus sous  le  nom  de  pin  de  Corse  ou  pjn  la- 
ricio  et  le   pin  d'Alep. 

Le  pin  maritime  a'  reçu  en  Europe  les  noms 
de  pin  de  Bordeaux  et  pin  des  Landes;  une 
variété  est  bien  acclimatée  en  Bretagne  où  on, 
l'exploite  pour  poteaux  de  mines  surtout.  C'est 
une  essence  qui  vient  bien  dans  le  midi  de 
l'Europe,  en  pays  sableux,  sous  un  soleit  chaud 
son  aubier  est  un  peu  plus  pâle  qui  celui  du 
pin  sylvestre  et  son  coeur  parfois  moins  rouge 
Mais  ce  sont  là  des  distinctions  peu  marquées. 
Le  pin  maritime,  dans  les  régions  méridionales 
surtout,  est  traité  en  vue  de  lui  soustraire  ses 
produits  résineux  avant  de  l'employer  dans  la 
construetbn  ou  les  travaux. 

Les  recherches  faites  n'ont  pas  permis  de 
constater  que  le  pin  résiné  fut  moins  bon,  moins 
durable  et  moins  rèistant  que  le  pin  non  résiné. 

Parmi  les  sapins,  on  peut  distinguer  trois 
groupes  principaux  : 

Les  pins  proprement  dits,  les  tsugas  et  les 
épicéas. 

Là  encore,  la  forme  générale,  le  feuillage, 
la  flore  et  le  fruit  permettent  de  classer  les 
diverses  essences. 

Le  sapin  (abies  en  latin)  présente  de  nom- 
breuses variétés  ;  un  type  très  répandu  est  ce- 
lui que  l'on  appelle  sapin  avet,  corruption  sans 
doute  du  mot  d'nrigiue  latine.  Le  bois,  dans 
sa  texture,  ressemble  à  celui  du  pin  ;  dans  cer- 
tains cas,  il  est  plus  pâle  cependant  et  moins 
résineux.  On  se  sert  surtout  dn  sapin  dans  la 
menuiserie  et  on  peut  le  débiter  en  planches 
peu  larges  et  pen  longues  dites  spécialement 
merrains  dans  le  cas  du  chêne  de  tonnellerie. 

Enfin,  se  rattachant  aux  conifères  et  servant 
à  la  préparation  des  traverses,  on  trouve 
un  très  bel  arbre  :  le  mélèze  (pinus  larix  ou 
abies  larix)  Il  existe  en  grandes  forêts,  dans 
des  régions  montagneuses.  Les  Pyrénées,  en 
France,  en  semblent  cependant  à  peu  près  to- 
talement privées.  • 

En  se  raportant  à  ce  .qui  vient  d'être  dit  plus 
haut,  on  doit  admettre  que  l'expresion  de: 

Kifer  ou  Kiefernholz  en  allemand  signifie 
pin  (pinus  sylvestris). 

Fôhrenholz,  Fôrlenholz,  en  allemand  signife 
aussi  pin  (pinus  sylvestris). 

Fir,  plne,  firwood,  pir.ewood  en  anglais  signifie 
pin  (pinus  sylvestris). 


Tanne,  Tannenholz,  en  allemand  signifie  sa- 
pin, c'est  l'abies  latin  ; 

Deal  wood,  white  plne  wood,  en  anglais  sig- 
nifie sapin  ou  abies  ; 

Fichte,  TichtenhoXz,  Rothtanne,  Rothtannen- 
holz.  en  allemand  signifie  sapin  dans  le  sens 
du  sapin  rouge,  sapin  du  Canada,  c'est  un 
abies. 

Pitsch  pine  en  anglais  signifie  sapin  rouge. 

Précautions  employées  pour  assurer  la  bonne 
qualité  des  bois. 

Toutes  les  administrations  de  chemin  de  fer 
semblent  justement  preopccupées  de  multiplier 
les  précautions  en  vue  d'avoir  pour  les  tiaver- 
ses,  quel  que  soit  leur  type  :  ordinaires  ou  spé- 
ciales, des  bois  absolument  sains.  Dans  ce  but, 
la  première  préoccupation  d'un  caractère  à  peu 
près  général,  c'est  de  ne  permettre  la  coupe 
des  bois  que  dans  la  saison  ou  la  sève  n'est 
pas  en  mouvement,  c'eft  à  dire  de  novembre 
à  fin  mars,  dans  les  régions  plus  septentrionales 
et  de  novembre  à  fin  février,  pour  les  régions 
plus  méridionales. 

Des  circonstances  particulières  et  très  spé- 
ciales permettent  parfois  de  faite  des  coupes 
en  été,  mais  ie  soin  avec  lequel  elles  sont  faites 
montre  précisément  combien  paraît  générale  la 
règle  de  ne  couper  qu'en  hiver  les  bois  devant 
servir  à  faire  des  traverses  de  chemins  de  fer. 

Une  fois  le  bois  abattu  en  hiver,  il  ne  semble 
pas  qu'il  y  ait  des  mesures  particulières  à  prendre 
pour  sauvegarder  les  billons  avant  leur  débitage. 

Il  importe  cependant  que  les  chantiers  soient 
propres,  que  la  pourriture  en  soit  exclue  et  que 
les  billons  présentant  des  traces  d'altération  soient 
rebuttés.  Il  ne  faut  pas  laisser  le  bois  de  hêtre 
coupé  trop  longtemps  en  forêt.  Avec  ce  dernier 
bois,  la  confection  des  traverses  doit  être  pour- 
suivie sans  délai. 

Le  débitage  se  fait  très  généralement  dans 
l'année  de  la  coupe  en  adoptant  des  sections 
en  rapport  avec  ce   qu'exige  la  superstructure. 

Toutes  les  administrations  se  montrent  sou- 
cieuses d'avoir  des  traverses  régulières  non 
courbées,  débitées  à  scie  'sur  leurs  faces  supé- 
rieures et  inférieures.  On  tolère  parfois  le  dres- 
sement  à  la  hache  sur  les  faces  latérales. 

Les  craintes  que  l'on  doit  avoir  au  sujet  de 
l'altération  des  bois,  dès  le  débitage  de  la 
traverse,  se  manifestent  par  les  -soins  avec 
lesquels  toutes  les  administrations  indiquent 
l'empilage  disposé  d'une  façon  telle  que  jamais 
les  traverses  ne  soient  en  contact  direct  avec 
le  sol  ou  avec  des  surfaces  humides. 

L'usage  générai  consiste  à  laisser  entre  les 
traverses  empilées  assez  de  vide  et  assez  d'air 


pour  assurer  un  courant  régulier  et  par  consé- 
quent aussi  l'action  biefaisante  de  la  lu  mère 
et  de  la  chale..r.  Les  maladies  qui  peuvent 
atteindre  les  bois  semblent  d'autant  plus  à  crain- 
dre que  les  débris  de  branches  ou  d'écorce 
sont  sur  les  chantiers  en  plus  grande  abondance 
et  en  plus  complet  contact  avec  les  traverses. 
A  cet  égard,  on  peut  dire  comme  règle  absolue 
qu'il  faut  exiger  une  grande  propreté  dans  les 
chantiers  de  débitage  et  d'empilage.  Les  cales 
sur  lesquelles  on  dispose  les  piles  en  grille, 
doivent  être  absolument  saines,  en  bois  dur 
créosoté,  par  exemple  ;  on  ferait  bien  quand  on 
le  peut  d'employer  des  dispositifs  de  maçonnerie 
ou  de  fer. 

C'est  dans  cette  phase  de  la  fabrication  des 
traverses  que  les  agents  réceptionnaires  ont  à 
intervenir  pour  exercer  leurs  vérifications,  leur 
contrôle  et  s'il  y  a"  lièu  leurs  refus. 

Les  divers  cahiers  des  charges  mentionnent 
avec  précision  les  conditions  de  forme  que  les 
traverses  doivent  remplir  et  l'on  conçoit  qu'à 
cet  égard  les  agents  de  réception  peuvent  rece- 
voir des  instructions  précises. 

En  ce  qui  concerne  les  détériorations  des 
bois  telles  que  la  gélivure,  la  roulure  les  piqû- 
res, les  noeuds  vicieux,  la  pourriture,  elles 
sont  faciles  à  découvrir  et  les  charpentiers  ré- 
ceptionnai™ s  ont  les  connaissances  pratiques 
nécessaires  pour  reconnaître  ces  vices  et  pres- 
crire les  bois  qui  présentent  de  semblables  tares. 

Quelques  administrations  signalent  la  coloration 
des  bois  ;  les  taches  rouges  dans  le  coeur  du 
hêtre,  du  chêne  et  même  d'autres  essences  i  insi 
que  les  taches  bleues  dans  l'aubier  du  pin  et  des 
résineux  semblent  kidiquèr  un  commencement 
d'altération,  une  maladie  en  d'autres  termes  due 
à  des  germes  vivants  qui  ont  commencé  déjà 
leur  travail  de  décomposition.  Aussi  ces  admi- 
nistrations exercent  elles  de  ce  fait  des.  refus  de 
réception,  sans  aucun  donte,  parce  que  malgré 
l'injection  ultérieure  d'un  liquide  antiseptique, 
elles  ne  sont  pas  certaines  que  le  mal  sera 
conjuré  et  que  les  germes  seront  détruits  ou 
stérilisés. 

D'ailleurs,  les  taches  bleues  du  pin  et  les 
taches  rouges  du  hêtre  s'opposent  au  passage 
surtout  de  la  créosote  et  c'est  un  motif  de  plus 
pour  estimer  que  des  bois  ayant  de  ^semblables 
taches  sour  difficiles  à  préserver. 

Détérioration  des  traverses 

L'examen  des  traverses  hors  d'usage  peut 
utilement  reinseigner  sur  les  maladies  ou  plus 
exactement  sur  le  caractère  des  maladies  qui 
ont  amené  la    détérioration  totale.  Quand  on 
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examine  des  traverses  retirées  des  voies,  on 
constate  surtout  de  la  pourriture  mais  ont  re- 
marque aussi  que  cette  pourriture,  sembla  par- 
tir d'un  noyau  intérieur  ou  des  bouts  mêmes 
des  traverses  et  cheminer  à  travers  les  fi- 
bres pour  venir  s'épanouir  en  un  point  de  la 
surface  externe.  Là  paraissent  alors  des  cham- 
pignons ou  végétations  analogues  de  taille  très 
diverses. 

Il  faut  évidemment  se  montrer  très  sévère 
en  ce  qui  concerue  les  vices  du  bois  apparents 
au  moment  du  débitage  de  la  traverse.  Si  la 
pourriture  a  déjà  commencé  l'injection  ne  sté- 
rilisera pas  les  germes  destructeurs  des  fibres 
du  bois,  car  quoi  que  l'on  fasse,  on  ne  peut 
jamais  faire  pénétrer  un  liquide  antiseptique  dans 
toutes  les  parties  du  bois,  cela  est  visible  déjà 
dans  le  hêtre,  mais  l'est  suitout  dans  le  chêne, 
dans  le  sapin  et  dans  le  pin.  Le  coeur  échappe 
toujours  à  l'injection  et  il  y  échappe  d'autant 
mieux  que  le  liquide  est  plus  visqueux.  Si  par- 
fois ou  découvre  aux  réactifs  des  traces  de 
sulfate  de  cuivre  dans  certains  coeurs  de  pin 
maritime,  par  exemple,  on  peut  dire  que  le 
coeur  de  chêne,  comme  le  coeur  de  sapin  et  de 
pin  est  réfractaire  à  la  pénétration  de  la  créosote. 
Si  donc  des  germes  destructeurs  existent  dans 
le  coeur,  leur  oeuvre  ne  sera  entravée  en  rien 
par  l'emploi  des  méthodes  antiseptiques  et  le  mal 
suivra  son  cours  en  reniant  une  traverse  im- 
propre par  l'attaque  du  coeur  comme  si  l'in- 
jection n'avait  pas  eu  lieu. 

Il  faut  par  conséquent  examiner  surtout  le 
coeur  des  traverses.  C'est  là  qu'on  découvre  le 
plus  sûrement  les  maladies  en  germe.  Le  hêtre 
rouge  et  le  chêne  rouge  constituent,  nous  l'a- 
vons dit,  les  hêtres  et  des  chênes  malades.  Il  en 
est  de  même  du  coeur  rouge  des  pins  attaqués 
par  le  trametes  pini. 

Le  pin  à  taches  bleues  doit  être  classé  é- 
galement  dans  la  catégorie  de  bois  ayant  subi 
un  commencem  nt  de  contamination. 

Les  maladies  constatées  dans  les  bois  hors 
de  service  paraissent  provenir  d'une  destruction 
lente,  ayant  son  siège  dans  les  parties  les  plus 
dures  et  provenant  par  conséquent  d'un  état 
morbide  indépendant  du  milieu  dans  lequel  la 
traverse  est  placée.  Ce  milieu  peut  exercer  une 
influence  sur  le  processus  de  la  maladie,  mais 
il  ne  paraît  pas  renfermer  les  parasites  qui 
pénétreraient  de  dehors  dans  le  dedans. 

On  voit  souvent,  en  effet,  les  traverses  dé- 
périr par  suite  d'une  irradiation  autour  de-  cer- 
tains centres  contaminés:  le  mal  se  propage 
alors  de  proche  en  proche,  comme  nous  l'avons 
dit  et  généralement  il  est  à  marche  rapide, 
cette  irradiation  se  produit  souvent  autour  de 


attaches,  tandis  que  les  autres  parties  de  la 
traverse  restent  indemnes.  Dans  ce  cas,  le  mal 
a  une  marche  plus  lente  que  précédemment. 

Le  siège  des  .détériorations  peut  exister  sui- 
vant les  cas  dans  les  traverses  malsaines  en 
certains  points  vicieux  et  dans  les  traverses 
saines  au  droit  des  attaches  du  matériel  de  la 
voie.  Dans  les  traverses  de  chêne  non  injectées, 
l'aubier  est  généralement  détruit  avec  une  grande 
rapidité  et  la  traverse  est  réduite  à  une  sorte 
de  rondin  sans  grande  stabilité  sur  sa  base. 

L'humidité  persistante,  les  poches  d'eau  gran- 
des ou  petites  qui  peuvent*  se  former  sur  une 
traverse,  favorisent  la  détérioration.  Par  con- 
séquent, dès  que  le  mai  a  commencé,  soit  en 
certains  centrps,  soit  aux  attaches,  on  constate 
que  l'humidité  de  la  traverse  est  plus  persistante 
dans  ces  parties  attaquées  et  par  suite  l'en- 
vahissement et  le  développement  du  mal  se 
trouvent  favorsés.  D'une  manière  générale,  un 
bois  blessé  par  une  c#use  quelconque  est  un 
bois  exposé  à  dépérir  plus  rapidement. 

Ces  biessures  peuvent  se  produire  par  les 
tirefonds  ;  elles  sont  provoquées  aussi  par  le 
martelage  des  organes  de  là  voie»  sur  la  traverse 
qui  peut  difficilement  être  évité. 

Quand  une  traverse  est  blessée,  et  elles  le 
sont  toutes  par  les  attaches  de  la  voie  et  les 
chocs  du  matériel  roulant  sur  le  matériel  fixe, 
elle  finit  toujours  par  mourir  'de  ses  blessures, 
mais  une  bonne  inje  tion  peut  ralentir  efficace- 
ment la  propagation  de  ce  mal. 

Si  l'on  s'est  montré  très  sévère  dans  ls 
réception  des  bois,  si  l'injection  a  été  faite  dana 
des  conditions  convenables,  ou  peut  dire  que  la 
grande  majorité  des  traverses  est  destinée  à 
périr  surtout  par  les  actions  mécaniques.  Comme, 
même  sous  action  mécanique,  et  malgré  les  soins 
et  les  injections  appropriés,  la  destruction 
du  bois  ne  saurait  être  totalement  évitée  ou 
indéfinement  reculée,  toutes  les  administrations, 
en  multipliant  les  sévérités  dans  les  réceptions, 
s'évertuent  à  diminuer  les  détériorations  dites 
mécaniques,  qui  vont  en  se  propageant  autour 
des  attaches. 

D'où  l'emploi  de  conssinets  à  large  base 
pour  les  rails  double  champignon  et  l'emploi 
de  selles  appropriées  pour  les  rails  à  patin. 

D'où  encore  la  substitution  des  tirefonds  aux 
chevillettes,  l'enploi  d'S  pour  éviter  l'aggrava- 
tion des  fentes  et  le  rebouchage  avec  des  che- 
billles  des  anciens  trous  en  cas  de  modification 
des  attaches.  Les  administrations  qui  se  ser- 
vent du  rail  à  double  champignon  et  par  con- 
séquent du  coussinet  se  trouvent  bien  du  sys- 
tème qui  consiste  a  faire  des  resabotages.  Le 
resabotage  consiste  à  faire  glisser  ta  traverse 
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et  à  créer  de  nouveaux  points  d'appui  pour. les 
attaches. 

Ou  rebouche  naturellement  les  anciens  trous. 

Grâce  à  cela,  une  traverse  peut  supporter  un 
ou  deux  resabotages  et  on  l'amène  ainsi  à  a- 
voir  des  attaches  solides  jusqu'au  moment  aù 
elle  arrive  à  son  dépérissement  normal.  Les 
administrations  qui  se  servent  du  rail  à  patin 
paraissent  satisfaites  des  essai  de  trénails. 

Le  trénail  consiste  essentiellement  en  un  gou- 
jon de  bois. dur  qui  reçoit  les  attaches  de  la 
voie  et  qui,  en  raison  de  sa  dureté  même,  ré- 
siste mieux  aux  actions  mécaniques. 

Le  choix  à  faire  de  la  méthode  pour  conso- 
lider les  attaches  dépend  uniquement  du  prix 
de  retient.  Chaque  système  doit  être  étudié  et 
appliqué  en  tenant  compte  du  gain  fait  pour  la 
durée  de  la  traverse  et  du  prix  du  système 
qui  conduit  à  augmenter  cette  durée. 

Il  n'est  pas  possible  de  donner  à  cet  égard 
des  règles  fixes,  de  prescrire  ou  proscrire  tel 
ou  tel  système.  C'est  avant  tout  une  question 
d'êspèce  dont  toutes  les  administrations  se  préoc- 
cupent. Mais  chacune  d'elles  la  résoud  suivant 
les  conditions  très  variables  du  problème  qui 
se  pose  devant  elles. 

La  conclusion  qui  se  dégage  dans  l'ensemble 
de  l'examen  de  la  détérioration  des  traverses 
paraît  fort  nette. 

Les  maladies  qui  affectent  les  traverses  et 
amènent  leur  dépérissemment  ne  proviennent  pas 
principalement  du  milieu  ambiant;  elles  ne  vien- 
nent que  rarement  de  l'extérieur  et  de  l'envi- 
ronnement. Cet  extérieur  et  cet  environnement 
peuvent  avoir  une  influence  aggravante,  mais 
ne  jouent  pas  une  rôle  capital. 

Les  maladies  sont  attribuables  surfont  à  des 
germes  ou  à  des  parasites  qui  existent  dans 
les  cellutes  du  bois.  L'antiseptic  ou  plus 
ezactement  l'injection  de  liquides  préservateurs 
a  pouT  but  de  ralentir  les  causes  de  destruc- 
tion et  d'augmenter  d'autant  plus  la  durée  des 
bois  que  ceux-ci  ont  été  choisis  dès  le  début 
plus  sains-  et  plus  parfaits. 

Les  méthodes  d'injection  ont  avec  certitude 
pour  cousêquence  d'augmenter  très  sensiblement 
la  durée  des  bois  ;  cette  conclusion  n'est  mise 
en  doule  par  aucune  administration. 

Il  est  intéressant  d'indiquer  ici  un  résultat 
statistique  obtenu  en  France  et  mis  en  évi- 
dence par  les  états  de   la  Compagnie  du  Midi. 

Sur  une  ligne  nouvelle  armée  en  traverses 
de  pin  sulfaté,  par  exemple,  on  remarque  qu'on 
reste  assez  longtemps  sans  avoir  de  traverses 
à  changer  en  proportion  sensible,  soit  5  p.  c. 
A  partir  du  moment  ou  les  détériorations  se 
dessinent  sensiblement,  elles  passent  de  5  à  15 
p.  c.  au  bout  de  quatre  ans;  de  15  à  30  p.  c. 


au  bout  de  huit  ans,  de  30  â  45  p.  c.  a  ubout 
de  douze  anz. 

A  partir  de  ce  moment,  la  fourniture  peut 
être  considérée  comme  épuisée  et  l'âge  moyen 
de  cette  fourniture  s'obtient  en  aujoutant  à  la 
constante  représentant  le  nombre  d'années  pen- 
dant lequel  les  traverses  n'ont  pas  été  changées 
les  deux  tiers  de  12,  soit  huit  ans. 

La  qualité  des  fournitures  se  reconnaît  à  la 
grandeur  de  la  constante  et  à  la  lenteur  de  la 
progression  dès  qu'elle  se  dessine. 

La  constante  se  maintenant  autour  de  s.'z 
ans,  on  peut  dire  que  la  durée  moyenne  des 
traverses  de  pin  sulfatées  sur  le  réseau  du 
Midi  (France)  est  de  quatorze  ans. 

Dureté  des  bois 

Le  souci  d'avoir  une  voie  qui  ne  nécessite 
pas  de  constantes  retouches  el  l'intervention 
fréquente  du  personnel  de  l'entretien  pour  assu- 
rer son  invariabilité  paraît  général  dans  toutes 
les  administrations.  C'est  pourquoi,  surtout  avec 
les  exigences  du  trafic  actuel,  l'on  est  favora- 
ble à  l'emploi  du  bois  dur  pour  les  traverses. 
Par  bois  durs,  on  entend  généralement  le  chêne 
et  le  hêtre  et  leurs  similaires  suivant  les  pays  : 
teck,  jarrah,  karri,  etc.  Par  bois  tendre,  on 
entend  surtout  le  pin,  le  sapin  et  leurs  simi- 
laires. Les  bois  durs  donnent  une  voie  plus 
lourde,  dans  "laquelle  les  attaches  sont  plus  so- 
lides, qui  résiste  mieux.  Dans  les  courbes, 
quoi  que  l'on  fasse,  l'inscription  des  véhicules 
se  faît  grâce  à  des  chocs  succesifs,  qui  amè- 
nent le  boudin  des  roues  contre  le  champignon 
du  rail.  D'où  la  tendance  de  placer  dans  les 
courbes  des  traverses  du  bois  le  plus  dur. 

Cette  considération  ne  ressort  cependant  pas 
des  renseignements  fournis  par  les  diverses  ad- 
miniatratiens  comme  ayant  un  caractère  prépon- 
dérant. La  vraie  question  de  l'économie.  Le 
problème  dépend  du  prix  du  bois,  du  prix  de 
l'injection,  de  sa  durée,  du  prix  de  la  consoli- 
dation des  attaches  ou  des  resabotages.  Ce 
que  chaque  administration  recherche,  c  est  une 
voie  stable  invariable  et  résistante.  On  peut 
l'obtenir  avec  des  traverses  de  bois  dur  com- 
me avec  de  traverses  de  bois  tendre. 

Les  premières  nécessitent  moins  de  retouches 
que  les  secondes  et  c'est  en  calculant  tous  les 
frais  qui  sont  la  conséquence  de  l'un  et  de 
l'autre  système  qu'il  faut  se  décider  pour  ce 
qu'il  y  a  lieu  de  faire  dans  chaque  cas 

Avec  des  boîs  tendres,  il  faut  s'ingénier  pour 
moins  fatiguer  les  attach  s.  On  peut,  par  ex- 
emple, en  cas  d'emploi  de  rails  double  cham- 
pignon,   remplacer  les  coussinets  à  deux  trous 
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par  des  coussinets  à  trois  trous,  et  ceux  à 
trois  trous  par  des  cussinets  à  quatre  trous. 

On  peut  aussi  augmenter  le  nombre  de  tra- 
verses par  longueur  de  rails.  Mais  ce  moyen 
de  renforcer  la  voie,  en  diminuant  la  fatigue 
des  attaches,  n'a  qu'une  porteé  limitée,  car  il 
faut  un  espace  défini  pour  les  diverses  opéra- 
tions de  l'entretien  de  la  voie  et  spécialement 
pour  le  bourrage. 

Influence  du  ballast  et  de  l'infras- 
tructure. 

La  nécessité  de  suivre  de  très  près  l'état  de 
la  superstructure,  la  conservation  des  bois,  la 
solidité  et  l'invariabilité  des  attaches  a  conduit 
un  grand  nombre  d'administrations  à  dégager 
autant  que  possible  les  traverses  du  ballast  et 
à  laisser  leur  surface  apparente.  A  la  place  de 
ce  que  l'on  peut  appeler  un  profil  gras,  on  a 
adopté  un  profil  maigre  en  réalisant  d'une  façon 
plus  ou  moins  complète  le  plancher  découvert. 

Le  plancher  découvert  favorise-t-il  la  dété- 
rioration des  traverses,  hâte  t-il  ou  retarde-t-il 
la  mise  hors  de  service  des  traverses  ? 

Sur  ce  point,  les  enseignements  qui  résultent 
des  communications  des  diverses  administrations 
ne  sont  pas  t:ès  cathégoriques.  Pour  les  unes, 
il  y  a  une  expérience  en  cours  qui  ne  permet 
pas  de  se  prononcer  aujourd'hui  ;  pour  les 
autres,*  il  n'y  a  aucune  différence  sensible  dans 
la  conservation  des  bois  suivant  que  le  plancher 
est  couvert  ou  découvert.  Par  d'autres,  enfin, 
on  peut  sans  crainte  découvrir  le  plancher  pour 
certains  bois  durs,  mais  se  montrer  plus  réservé 
pour  certains  bois  tendres. 

Le  caractère  des  réponses  faites  semble  tran- 
cher le  débat.  En  effet,  si  des  traverses  qui 
ont  été  pendant  longtemps  couvertes  par  le 
ballast  sont  découverts  à  partir  d'un  certain 
moment,  il  est  incontestable  que  si  cette  nou- 
velle disposition  favorisait  la  pourriture  on  l'au- 
rait constaté  nettement.  Si  l'on  rapproche  cette 
absence  de  constatation  de  cet  autre  enseigne- 
ment qui  paraît  acquis,  à  savoir  que  le  dépé- 
rissement des  traverses  ne  tient  pas  essentiel- 
lement à  l'influecce  du  milieu,  mais  tient  surtout 
à  des  causes  internes  au  bois  qui  ne  sont  pas 
modifiées  sensiblement  par  le  milieu  ambiant, 
on  doit  conclure  que  le  plancher  découvert  qui 
laisse  le?  traverses  exposées  à  l'action  directe 
du  soleil  et  des  intempéries  n'exerce  pns,  d'une 
manière  appréciable,  une  action  nuisible  sur  la 
durée  des  traverses.  Certaines  a  iministrations 
ont  fait  connaître,  il  est  vrai,  que  les  traverses 
ainsi  découvertes  pouvaient  être  exposées  à  se 
fendre  d'avantage,   mais  les  conséquences  fâ- 


cheuses de  cet  inconvénient,  s'il  existe*,  n'ont 
pas  été  mises  en  lumière. 

L'avantage  général  et  apprécié  du  plancher 
découvert  des  traverses,  c'est  la  grande  facilité 
donnée  aux  agenta  de  l'entretien  de  contrôler 
l'état  de  la  voie  d'une  manière  permanente  et 
efficace.  Cet  avantage  .est  tel  que,  si  même 
les  traverses  devaient  se  fendiller  d'avantage,  il 
ne  faudrait  pas  hésiter  à  adopter  la  m?sure, 
car  la  possibilité  de  trouver  sans  retard  toutes 
les  défectuosités  et  d'y  apporter  un'  remède  im- 
médiat est  trop  importante,  au  point  de  vue  de 
la  sécurité  de  l'exploitation,  pour  ne  pas  acheter 
cet  avantage  au  prix  de  certains  inconvénients 
de  minime  importance. 

Il  est  loisible  d'adopter  une  légère  couche 
de  ballast  de  quelques  centimètres  s,i  les  cir- 
constances l'exigent  dans  certains  cas  parti- 
culiers. 

On  peut  aussi  découvrir  surtout  l'intervalle 
compris  entre  les  rails  et  découvrir  moins  les 
bouts  des  traverses,  mais  ces  variantes  au  ré- 
gime du  plancher  découvert  ne  semblent  pas 
entamer  le  principe  de  dégager  le  plus  possible 
le  profil  et  les  attaches,  pour  rendre  les  tra- 
vaux de  contrôle  et  d'entretien  faciles,  rapides 
et  sûrs. 

On  peut  dire  que,  de  cette  façon,  on  ne  com- 
promet pas  la  durée  et  que  la  mesure  a  beau- 
coup plus  d'avantages  que  d'inconvénients. 

Pour  éclairer  complètement  la  question  ainsi 
posée,  il  faut  ajouter,  que  dans  certains  cas,  il 
a  été  dit  que  le  plancher  découvert  assurait  une 
voie  plus  stable  que  le  plancher  couvert. 
Cette  considération  est  étrangère  à  la  question 
de  la  durée  des  bois  qui  seule  ici  nous  préoccupe 
mais  elle  mérite  cependant  un  examen. 

Lorsque  la  voie,  par  son  plancher,  repose 
sur  une  b6nne  couche  de  ballast,  grâce  à  des 
traverses  saines  et  bien  bourrées,  peut-on  dire 
que  le  poids  de  quelques  kilogrammes  de  ballast 
chargeant  une  traverse,  ajoute  à  cette  tra- 
verse une  force  utile  au  point  de  vue  de  la 
stabilité  de  l'ensemble  ? 

Poser  ainsi  la  question,  c'est  presque  la  ré- 
soudre. Quand  on  considère,  en  effet  l'influence 
et  la  grandeur  des  forces  mises  en  jeu  par  la 
circulation  du  matériel  roulant  sur  le  matériel 
fixe,  on  voit  que  la  charge  du  ballast  sur  la 
traverse  n'exerce,  au  point  de  vue  de  la  stabi- 
lité générale,  qu'une  influence  négligeable.  Ce 
qui  est  important,  c'est  l'adhérence  de  Ja  tra- 
verse sur  le  ballast  et,  par  conséquent,  le  sup- 
plément d'adhérence  qui  résulte  de  la  charge 
des  essieux  pouvant  parfois  atteindre  près  de 
20  tonnes.  C'est  sur  ce  point  qu'il  faut  porter 
l'investigation  et  l'attention  et  on  est  alors 
conduit  à  la  conclusion  suivante: 
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Le  ballast  qui  développe  le  plus  cette  adhé- 
rence est  précisément   celui  qui   sauvegarde  le  - 
mieux  la  durée   des  bois  à  telle  enseigne  que, 
à  ce  point  de  vue  préserver  la  vie"  des  traver- 
ses, c'est  aussi  réaliser  la  voie  la  plus  stable 

De  là  on  déduit  tout  naturellement  que  si  la 
traverse  ne  périt  pas  par  l'influence  du  milieu 
ambiant,  il  y  a  intérêt  cependant  à  créer  ce 
milieu  d'une  façon  telle  qu'il  n'aggrave  pas  les 
causes  morbides,  que  tout  bois  porte  en  lui  et 
n'accélère  pas  aussi  l'influence  de  ces  causes 
morbides.  D'après  cela,  il  faut,  pour  la  sauve- 
garde de  la  durée  des  traverses  un  ballast 
perméable  qui  facilite  l'écoulement  des  eaux 
tombant  du  ciel.  Le  meilleur  ballast  à  cet 
égard  paraît  être  le  ballast  de  pierres  cassées. 

En  second  lieu  vient  le  ballast  sableux  et 
graveleux  exempt  de  terre  et  de  matière  argi- 
leuse. • 

Le  choix  de  la  qualité  du  ballast  doit  donc 
être  recommandé  d'une  manière  spéciale.  Un 
ballast  imperméable  est,  pour  la  durée  et  la 
conservation  des  bois,  un  ballast  mauvais,  il 
ne  faut  l'accepter  qu'à  titre  exceptionnel. 

Au  point  de  vue  de  leur  origine  les  matéri- 
aux employés  comme  ballast  sous  forme  de 
pierres  cassées  comprennent  : 

1°  Des  roches  d'origine  ignée  (terrains  primitifs 
ou  roches  volcaniques)  telles  le  granit,  le  porphyr, 
l'obsidienne,  la  serpentine,  les  trachytes,  basal- 
tes laves,  etc.  ; 

25  Des  roches  d'origine  sédimentairr s,  telles 
que  les  calcaires,  grès,  etc.  ; 

3°  Des  matériaux  artificiels  tels  que  les  lai- 
tiers de  hauts-fourneauz  et  les  scories  de  fours. 

Les  roches  d'origine  ignée,  généralement  plus 
dures  et  plus  compactes  que  les  roches  sédi- 
mentaircs,  fournissent  les  meilleurs  ballasts. 

En  ce  qui  concerne  l'influence  de  la  nature 
de  ces  roches  sur  le  bois  et  sur  les  attaches 
et,  d'autre  part,  l'influence  des  mêmes  éléments 
sur  le  développement  des  parasites  qui  attaquent 
le  bois,  nous  avons  les  données  ci-après. 

Les  sulfures  contenues  dans  les  laitiers  peu- 
vent, par  oxydation,  donner  lieu  à  l'attaque 
du  tissu  ligneux  et  des  attaches  métalliques 
par  l'acide  sulfurique  qui  se  forme. 

Les  roches  ferrugineuses  facilitent  la  destruc- 
tion des  bois  sulfatés  par  l'action  chimique 
exercée  par  les  sels  de  fer  sur  les  tissus  des 
bois  imprégnés  de  sulfate  de  cuivre. 

Les  roches  silicieuses,  telles  que  le  quartz, 
le  silex,  les  grès  qui  ne  peuvent  fournir  aucun 
élément  nutritif  aux  végétaux  et  en  particulier 
aux  cryptogames  attaquant  le  bois,  sont  pré- 
férables aux  roches  calcaires  et  surtout  aux 
calcaires  tendres  qui  peuvent  fournir  aux  or- 
ganismes végétaux  la  chaux  dont  ils  ont  besoin.  I 
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Les  calcaires  phosphatés,  les  scories  riches 
en  phosphates,  qui  peuvent  fournir  simultané- 
ment la  chaux  et  l'acide  phosphorique,  sont  encore 
plus  défavorables  à  la  conservation  des  bois. 

Certaines  roches  primitives,  telles  que  les 
granits  facilement  décomposables  sous  l'action  de 
l'air  et  des  gelées,  favorisent  aussi  ls  dévelop- 
pement des  organismes  végétaux  par  la  potasse 
de  leur  feldspatt. 

Le  gravier  de  rivière  renfermant  environ  40 
p.  c.  de  sable  siliceux  et  60  p.  c.  de  cailloux 
roulés,  semble  constituer,  après  la  pierre  cassée 
un  ballast  très  convenable  pour  la  conservation 
des  bois.  Il  en  est  de  môme  du  ballast  de  sable 
siliceux,  bien  que  ce  dernier  ait  d'autres  in- 
convénients au  point  de  vue  de  la  poussière  et 
du  maintien  du  bourrage.  Le  sablle  calcaire  a 
été  surtout  signalé  comme  pouvant  favoriser  la 
propagation   des  germes  destructeurs  des  bois. 

Le  soin  avec  lequel  le  ballast  doit  être  choisi 
pour  assurer  aux  traverses  la  plus  longue  du- 
rée risque  de  rester  partiellement  sans  résultats 
si  l'on  ne  prend  pas  la  précaution  d'assurer 
parfaitement  l'écoulement  des  eaux  de  la  plate- 
forme d'infrastructure.  Beaucoup  de  plates-for- 
mes sont  argileuses  et,  par  suite  du  séjour  de 
l'eau  à  leur  surface,  elles  favorisent  la  forma- 
tion d'une  boue  qui,  rapidement,  contamine  le 
ballast  et  le  rend  pe  i  perméable. 

Il  y  a  lieu,  pour  la  bonne  conservation  des 
bois  et  aussi  d'après  ce  que  nous  avous  dit  plus 
haut  pour  la  bonne  stabilité  des  traverses  sur 
leur  lit,  de  drainer  les  plates-formes  et  de  main- 
tenir en  bon  état  les  fossés  latéraux.  L'as- 
sainissement régulier  et  normal  des  plates-for- 
mes est  considéré  par  toutes  les  administrations 
comme  une  mesure  à  recommander. 

Conclusion. 

Il  parait  en  résumé,  se  dégager  de  l'ensemble 
de  l'instruction  à  laquelle  il  à  été  procédé  sur 
la'ques'icm  des  bois  que  l'on  peut  faire  les 
recommandations  suivantes  : 

1.  Il  est  possible  d'employer  des  bois  durs 
et  des  bois  tendres. 

Le  choix  est  ujie  question  d'espèce; 

2.  Il  y  a  lieu  de  multiplier  toutes  les  sévé- 
rités et  d'être  rigoureux  dans  la  réception 
des  bois.  Les  chantiers  de  préparation  des 
traverses  doivent  âtre  propres  et  affranchis  des 
débris  en  pourriture  ;  les  traverses,  après  leur 
débitage,  doivent  être  disposées  en  grille  au- 
dessus  du  sol  pour  favoriser  la  circulation  de 
l'air,  de  la  lumière  et  de  la  chaleur  ; 

3.  On  ne  peut  que  recommander  d'une  façon 
générale  la  mesure  consistant  à  injecter  les 
traverses  pour  augmenter  leur  durée.  Le  choix 
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du  produit  antiseptique  et  la  manière  de  con- 
duire i'opération  d'injection  dépendent  des  cir- 
constances et  ne  peuvent  comporter  que  des  so- 
lutions d'espèce  ; 

4.  Le   fait  de   découvrir  le   plancher  des 
traverses  ne  diminue  pas  la  durée  des  bois. 

En  procédant  ainsi,  on  se  réserve  la  possi- 
bilité d'apercevoir  sans  jetard  toutes  les  défec- 
tuosités et  d'y  porter,  s'il  y  a  lieu,  un  remède 
immédiat  ; 

5.  Il  est  de  la  plus  haute  importance  de 
continuer  la  sévérité  dans  le  choix  des  bois 
avec  la  sévérité  dans  le  choix  du  ballast  qui 
doit  être  perméable  ;  favoriser  le  bourrage  ainsi 
que  son  maintien  et  développer  l'adhérence  de 
la  traverse  sur  son  lit. 

A  cet  égard,  les  mesures  qui  assurent  le 
mieux  la  conservation  des  bois  sauvegardent 
aussi  je  plus  complètement  la  stabilité  des  voies. 

6.  Pour  préserver  le  ballast  de  toute  conta- 
mination, ce  qui  assure  ainsi  la  conservation 
des  traverses,  on  ne  saurait  trop  recommander 
de  drainer  les  plates-formes  d'infrastructure  et 
d'assurer  e%  toute  circonstance  le  parfait  écou- 
lement des  eaux. 

Chemins  de  fer  de  l'Etat  en  France  Trois 
types  de  traverses. 

a)  Traverses  en  coeur  de  chêne.  —  Dimen- 
sions : 

Longueur     ......  2,60  à  2  m,  70 

Largeur  minima  0  m,  22 

Epaisseur  minima  0  m,  14 

déduction  faite  de  l'aubier  dans  la  section 
correspondant  à  l'emplacement  du  coussinet. 

Forme:  Equarissage  rectangulaire.  Faces  infé- 
rieure  et  supérieure,  planes,  sensiblement  paral- 
lèles et  dressées  à  la  scie;  faces  latérales 
pouvant  l'être  à  la  cognée  et  devant  présen- 
ter le  bois  de  coeur  à  nu  sur  une  hauteur  mi- 
nima de  huit  centimètres.  Au  point  qui  doit 
recevoir  le  coussinet  face  supérieure  avec  dé- 
couvert de  coeur  d'au  moins  quinze  centimètres. 

b)  Traverses  en  chêne  avec  aubier  a)  Tra- 
verses rectangulaires.  Dimensions  : 

Longueur  2,60  à  2  m.  70 

Largeur  *.   .   .  0  m.  22 

Epaisseur .  0  m.  1 4 

Les  traversés  dont  l'épaisseur  n'atteindra  pas 
0  m.  14  pourront  être  acceptées  jusqu'à  0m.  26 

Forme:  Section  rectangulaire;  faces  supérie- 
ure et  inférieure  dressés  à  la  scie  ;  faces  la- 
térales pouvant  l'être  à  la  cognée. 


1)  Traité  d'exploitation  commerciale  des  bois  Tome 
deuxième  par   Alphonse  Mathey,  Paria  1908,  pag. 


b  Traverses  demi-rondes.  Dimensions. 

Longueur  2,60  à  2  m.  70 

Largeur  minima   .   .   .   .  '.   .   .  0  m.  30 

Hauteur  minima  0  m.  1 5 

Après  l'entaillage,  ces  traverses  devront  pré- 
senter pour  les  coussinets  des  surfaces  d'appui 
de  0  m.  1 5  au  moins  de  largeur  et  une  épais- 
seur minimum  de  0  m.  13. 

4)  Traverses  à  3  faces  de  sciage.  Di- 
mensions : 

Longueur  2,60  à  2  m.  70 

Largeur  minima  <  'ace  inférieu''e  •  •  0  m.  24 
(  face  supérieure  .  0  m.  17 

Epaisseur  0  m.  14 

Nota.  —  Les  traverses  demi-rondes  ne  pour- 
ront entrer  que  pour  ljô  dans  la  fourniture; 
les  autres  56  seront  composés  de  traverses 
rectangulaires  ou  à  3  faces  de  sciage. 

Dispositions  communes  à  toutes  les  traverses 
de  chêne  ; 

Tolérance  de  courbure  :  Courbure  en  plan, 
de-  flèche  inférieure  ou  égale  au  cinquantième 
de  la  longueur  sous  tendue. 

Qualité  des  bois  :  Bois  abattus  du  15  oc- 
tobre au  15  mars,  sains  ni  gras(??),  ni  roulés 
ni  gélifs,  ni  échauffés,  ni  piqués,  exempts  de 
pourritures,  malandres,  fentes,  gerçures. 

Bois  durs,  à  fibres  très  serrés  de  prove- 
nance déterminée. 

Réception  provisoire  :  Dans"  une  des  £ares 
du  réseau,  ou  même  dans  une  gare  de  l'Or- 
léans, de  l'Ouest  et  du  Midi. 

Réeception  portant  sur  500  traverses  au 
moins  Livraison  dans  les  lieux  indiqués  par  le 
cahier  des  charges. 

Délai  de  garantie:  Six  mois.  Retenue  de  garan- 
tie de   5°|o  de  la  valeur  des  livraisons. 

Cartes  de  circulation  sur  le  réseau  :  en  pre- 
mière classe  pour  le  fournisseur,  en  seconde 
classe  pour  ses  représentants. 

Eutaillage  et  créosotage  :  aux  fais  du  four- 
nisseur. 

c)  Traverses  en  pin  non  préparées  3  types  : 
a)  Profil  n°  1.  —  Dimensions  : 

Longuer  2,60  à  2  m.  70 

Largeur   0  m.  24  • 

Hauteur  0  m.  14 

Forme:  !)  Dressées  à  la  scie  sur  les  4  faces, 
A,  B,  C.  D  ;  équarrissage  à  vives  arêtes  (fig.  97) 
Profil  nu  2.  —  Dimensions: 

Longueur  2,60  à  2  m.  70 

Largeur,  face  supérieure  (AB)   .   .   .  0  m.  18 
Largeur,  face  inférieure  (CD)  .   .   .   .  0  m.  24 
Traverses  dressées  à  la  scie  sur  les  faces 

1)  Les  différentes  figures  du  texte  formeront  l'objet 
d  un  album  qui  paraîtra  prochainement,  en  supplé- 
ment au  numéro  de  la  «Correspondance  économique* , 
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longitudinales  AB,  BC,  CD,  ecorcées  sur  la 
face  AD  (fig.  98,  n°  2) 

y)  Profil  No.  3. —  Dimensions: 


Longueur.    .   .  *  2,60  à  2  m.  70 

Largeur  minima,  face  AB   0  m.  1 6 

face  DD   0  m.  24 

Epaiseur   minima   0  m.  14 


Traverses  dressées  à  la  scie  sur  les  faces 
AB  et  CD,  écorcé^s  sur  les  faces  BC  et  AD 
{fig.  98.  N°.  3) 

s)  Profil  No.  4.  Dimensions  : 

Longueur  2,60  à  2  m.  70 

Largeur  minima  face  CD  .  .  .  .  .  0  m.  30 
Epaisseur  minima  .   .   .   .   .   .   .   .   .  0  m.  1 5 

Traverses  dresées  à  la  scie  sur  la  face  CD 
écorcés  sur  la  partie  courbe  CAD  (fig.  98. 
No.  4). 

Conditions  communes  :  Faces  inférieures  CD 
sans  flache  ni  aubier. 

Courbure  en  plan,  dont  la  flèche  ne  dépas- 
sera pas  le  1  50  de  la  corde  sous-tendue. 

Proportions  des  différents  types  :  3 1 5  de  la 
fourniture  composés  de  traverses  correspondant 
aux  profils  n  os  1  et  4  ;  1Ji  aux  profils  2  et 
3,  avec  cette  restriction  que  les  traverses  du 
type  3  n'entrent  pas  pour  plus  de  1/3  dans  le 
nombre  total  des  pièces  à  livrer. 

Qualités  de  bois  :  Bois  abattus  en  hiver, 
du  15  novembre  au  15  mars,  sains  et  gras(??) 
ni  roulés,  ni  gélifs,  ni  échauffés,  ni  piqués  ex- 
empts de  pourritures,  malandres,  fentes,  gerçu- 
res noeuds  vicieux  et  de  tous  autres  défauts. 
Les  arbres  touchés  par  les  incendies  sout  for- 
mellement exclus. 

Toutes  autres  conditions,  comme  pour  les 
traverses,  en  chêne.  Observations.  —  Rende- 
ment de  6  à  7  traverses  chêne,  par  mètre  cube 
réel.. 

Prix  moyens  des  huit  adjudications  de  l'an- 
née 1915. 

1  raverses  équarries,  ndn(  avec  aubier  4.  fr  54 
écorcées,  de  chêne  .  ,  de  coeur  (sans 

'      aubier)  5  fr.  37. 
Pour  jes  traverses  en  pin.  on  compte  en  moy- 
enne 6,75  traverses  par  mètre  cube  réel. 

Chemins  de  fer  allemands 

Traverses  en  chêne  pin,  hêtre.  On  distingue  :- 
a)  Traverses  de  1-re  classe:  80  °|o  doivent 
avoir  : 

Longueur  2  m.  70;  largeur  minime   26  cen- 
timètres; épaisseur  minima  16  centimètres. 
10  0  o  peuvent  avoir  : 

Longueur  2  m.  70;  largeur  minima.  25  cen- 
timètres; épaisseur  mimima,    16,5  centimètres; 
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ou  encore;  2  m.  70,  27  centimètres,  15,5  cen- 
timètres. 

Face  inférieure  à  vives  arêtes.  Face  supérieure 
devant  offrir  à  l'endroit  du  sabotage,  soit  à  50 
et  70  centimètres  des  extrémités,  un  décou- 
vert de  16  centimètres,  et  pouvant  pré- 
senter de  chaque  coté  des  flaches  de  6 1 7  cen- 
timètres (fig.  105)  De  la  face  de  postaux 
extrémités  et  au  milieux  delà  traverse,  cette 
tolérence  va  pusqu'à  8;8  centimètres. 

b)j  Traverses  de  2-me  classe  :  80  °|o  doivent 
avoir  : 

Longueur  2  m.  50  (on  accepte  2  m.  7  0; 
largeur  minima,  24  centimètres;  épaisseur  mi- 
n!nima,  14  centimètres  10  °o  peuvent  avoil. 

Longueur  2  m,  50  (ou  2  m,  70)  ;  largeur 
minimum,  1  5  centimètres  ;  ou  encore  :  2  m, 50, 25 
centimètres,  1 3  centimètres. 

Face  inférieure  à  vives  arêtes.  Face  supé- 
rieure pouvant  présenter  des  flaches  de  6|6,  à 
condition  qu'à  l'endroit  du  sabotage,  soit  à  40 
et  60  centimètres  de  chaque  extrémité,  le  dé- 
couvert ait  au  moins,  16  centimètres.  Eu 
dehors  du  r  sabotage,  c'ést-à-dire  au  milieu  et 
aux  extrémités  de  la  traverse,  on  tolère  des 
flaches  plus  grosses,  pourvus  que  l'épaisseur 
de  la  travers  ne  descende  pas  au-dessous  de 
13  centimètres,  et  que  la  largeur  des  surfaces 
de  pose,  jusqu'à  une  hauteur  de  6  centimè- 
tres, ne  soit  pas  moindre  que  la  largeur  mi- 
nima exigée. 

Les  traverses  de  2  m,  70  ne  jouissent  pas 
d'une  majoration  de  prix.  On  compte  qu'un 
mètre  cube  réel  de  bois  rond  donne  de  6  à 
61  2  traverses  de  1-re  et  de  2-me  classe  mé- 
langées. Les  prix  ont  été,  en  1904,  pour  une 
traverse  brute  de  1-re  classe,  en  pin:  4  fr. 
3  à  4  fr.  50  ;  en  hêtre  :  5  francs  ;  en  chêne 
6.  fr.  56. 

16 

Le  traverses  2,70  mètres  —  16  ont  un  vo- 

14  . 

lume  de  0  m,  091  ;    celles  de  2  m,  50  —  14 

24 

cubent  0  m,  067. 

Nota.  —  Le  commerce  allemand  s'aprovi- 
s;onne  partiellement  en  France,  de  traverses  en 
chêne.  Les  intermédiares  forcent  les  dimensions 
pour  éviter  les  rebuts;  ils  demandent  par 
exemple  : 

1°  Traverses  en  chêne,  sciées  sur  les  faces 
inférieure  et  supérieure,  hachées  sur  les  faces 
latérales  : 

Longueur,  2  m.  70;  épaisseur,  16,5  centi- 
mètres; largeur,    26,5  centimètres;  découvert, 
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17  centimètres,  surface  de  pose,  25  centimè- 
tres, ou  jusqu'à  concurrence  de  20  °o: 

2  m.  70X16    17  et  m.  70X17  17, 
lfr    .17     17  17 
27     25    25,5  25  < 
au  prix  de  5  fr.  40  à  5  fr.  50  ''une; 

2°  Traverses  en  chêne,  hachées  sur  les  qua- 
tre faces  : 

Longueur,  2  m,  70  ;  épaisseur,  1  6  centimètres: 
largeur,  26   centimètres;    découvert,   17  centi- 
mètres; surface  de  pose,  1  5  centimètres  ou  jus- 
qu'à concurrence  de  20°/0. 
2m,  70  X  15,5     17    et    2m.  70  X  16,5  17, 

27      25  25  25 

au  prix  de  5  fr.  60  l'une,  rendue  franco  sur 
vagons  ou  sur  ports  des  canaux  de  l'Est  fran- 
çais. Payement  à  30  jours  de  la  date  de  H-; 
vraison,  avec  2%  d'escompte. 

Chemins  de  fer  anglais.  Pour  l'approvisi- 
onnement de  ses  voies  ferrées,  l'Angleterre  uti- 
lise : 

1°  Des  traverses  crésotées  en  pfn  sylvestre 
(pin  rouge)  de  la  Baltique,  qui  ont  : 

Longueur  2,72  à  2  m.  74 

Largeur  25  à  25  cm. 

Hauteur   12,5  à  13  cm. 

et  qui  sont  payées   environ  4  francs  l'une. 

2°  Des  sleers  en  chêne,  équairris  à  vives 
arêtes,  ayant:  2  m.  74  de  long,  23X23,25X25, 
30X30,  38X38  cm.  d'équarisasge 

3°  Des  traverses  également  en  chêne  me- 
surant 2  m.  51  de  longueur,  16X26  et  16><24 
cm.  d'équarrissage. 

Ces  sleepers  et  ces  traverses  sont  importés 
de  Russie  et  tirés  de  chênes  maigres,  notoire- 
ment inférieurs  comme  qualités,  dureté  et  ré- 
sistance, à  ceux  durs  et  nervgux,  provenant  de 
nos  taillis    sous  futaie. 

Che  mins  de  fer  autrichiens.  En  Autriche 
Hongrie,  les  traverses  normales  ont  : 

2  m.  9Q,  de  longueur  15  15  de  profil;  celles 
25 

pour  embranchements  ont  : 

2  m.  40  de  longueur  l_5_5l  de  profil:  demi 

20~ 

rondes,  complètement  écorcés. 

Le  commerce  des  bois  viennois  distingue  : 

Type  N.  1:  2  m.  50  de  long.,    26^  16  prof  (fig.  106) 

25 

»    (fig.  107) 


»    N.  2:  2  m.  50  de  » 
«    N.  3:  2  m.  50 
«    N.  4: 2  m.  40 


15 

25 

15,  15 
25 

15.  15 
20 


(fig.  108) 
(«g,  109) 


Traverses  en  chêne,  hêtre,  pin  sylvestre  et 
mélèze  provenant  d'arbres  ayant  au  plus  2  ans 
de  coupe  pour  le  chêne,  1  an  et  demi  pour  le 
hêtre,  le  pin  sylvestre  et  le  mélèze.  Bois  abat- 
tus en  dehors  de  la  période  de  sève,  sains, 
complètement  écorcés.  Billes  tirées  d'arbres 
fendus  par  le  coeur,  sauf  en  ce  qui  concerne 
les  petits  bois  ne  donnant  qu'une  traverse.  Bois 
exempts  de  pourritures,  roulures,  géllivures, 
noeuds  pourris  fentes  traversières.  Débit  suivant 
la  direction  naturelle  des  fibres.  Quelques  gros 
trous  de  vers  sont  tolérés. 

Traverses  droites.  Faces  inférieure  et  supé- 
rieure* sensiblement  parallèles  10ojo  delà  four- 
niture totale  peuvent  piésenter  une  courbure 
en  plan  de  15  centimètres  de  flèche  pour  les 
bois  extra. 

*  En  1 904,  ou  a  payé  : 

En  Galicie:  2  fr.  94  la  traverse  normale  en 
chêne  du  type  No.  2; 

En  d'autres  points  : 
4,95  à  fr.  12  traverse  normaie 

en  chêne. 
3,42  à  3  fr.  57  celle  eu  pin  et 

en  mélèze. 


du  même 
type 


3  fr.  75  la  trav.  norm  en  hêtre  f 
2,10  à  2  fr.  20  „  en  pin     j  du  màme 

3,74  à  4  fr.       „  en  chêne  ^ 

1 1  Chemins  de  fer  de  l'Etat  belge.— Les 
chemins  de  fer  de  l'Etat  belge  prennent  des 
traverses  demi-rondes,  en  chêne  blanc  ou  en 
hêtre  à  coeur  blanc.  \ 

Dimensions.  —  Billes  pour  voies  normales: 

Longueur:  2m  ,  60  à  2m  ,  70,  avec  '|5  au 
plus  eu  2m  ,  50  à  2m  ,  60  : 

Largeur:  0m  ,  26  fort,  soit  0,n  ,  26  à  0m  ,  27; 

Epaisseur  :  0m  ,  13. 

Jusqu'à  concurrence  de  15  au  maximum  de 
chaque  fourniture  partielle,  ou  admet  des  billes 
ayant  une  largeur  comprise  entre  0m  ,  28  et 
0m  ,  27  et  une  épaisseur  d'au  moins  0m  ,  13 
pourvu  que,  par  compensation,  la  fourniture  ren- 
ferme un  nombre  au  moins  égal  de  'billes 
ayant  une  largeur  de  0m  ,  29  une  épaisseur  de 
0m,  14  à  0m  ,  15. 

Aucune  tolérance  n'est  accordée  sur  les  di- 
mensions transvers alesd  es  billes,  0m  ,"26X0m  , 
13,  pour  voies  secondaires. 

Sont  admises  comme  équivalentes  aux  billeè 
demi-circulaires  du  type  0m  ,  28X0m  ,  U,  les 
billes  plates,  ayant  un  largeur  d'au  moins 
0m  ,  28  et  une  épaisseur  minima  de  01U  13,  à 
condition  que  la  face  supérieure,  sciée  parallè- 
ment  à  la  face  inférieure,  ait,  sur  toute  la  lan- 
gueur.une  largeur  d'au  moins  0m  ,  13  du  coeur. 
Sont  de  même  considérées  comme  équivalentes 
aux  billes  demi— circulaires  du  type  0UI  ,.  26X 
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0'"  ,  13,  les  billes  plates,  ayant  une  largeur 
d'au  moins  0n,t,  26  et  une  épaisseur  minima 
de  0m  ,  12,  à  condition  que  la  face  supérieure 
soit  sciée  parallèlement  à  la  face  inférieure  et 
qu'elle  présente,  sur  toute  la  longueur,  un  dé- 
couvert eu  bois  de  coeur   d'au    moins  0m  ,  12. 

Tolérance  de  courbure  :  Flèche  égale  ou  in- 
férieure à  0m,  05.  Sont  exclues,  les  billes  pré- 
sentant 2  courbures  en  sens  différent. 

Saison  Sabotage  :  Les  billes  en  hêtre  doi- 
vent provenir  d'arbres  abattus  de  novembre  à 
fin  mars  et  immédiatement  débités.  Toute  tra- 
verse façonnée  après    le  1-er  juin  est  refusée. 

Boutonnage.  Toutes  les  billes  en  hêtre  boul- 
lonnés  aux  deux  têtes,  après  sciage  et  façon- 
nage. Les  boulons  ont  10  millimètres  de  dia- 
mètre avec  2  fllotes  carrées  de  40X4  milli- 
mètres :  ils  sont  placés  à  10  centimètres  d»s 
extrémités  de  la  traverse  et  à  environ  4  cen- 
timètres au-dessus  de  la  fac;  d'appui.  Ce  boul- 
Ionnage  qui  revient  à  euviron  0  fr.  85  par  bilie, 
est  à  la  charge  du  fournisseur. 

Autres  conditions.  —  Les  traverses  belges 
doivent  être  de  qualité  et  de  dimensions  aux 
moins  égales  échantillons  déposés  dans  les  bu-j 
reux  de  réception.  On  exige  qu'elles  soient  bien 
droites,  d'ass:ette  plane,  sens  noeuds  vicieux, 
fentes,  pourriture,  et  autres  défauts  quelconques, 
pleines  sur  toute  leur  longueur,  et  terminées 
par  une  section  perpendiculaire  à  leur  axe.  On 


admet  les  pièces  ayant  de  l'aubier  sur  les  quatre 
faces,  pourvu  que  les  deux  arêtes  de  la  face 
inférieure  ne  soient  pas  logées  complément  dans 
l'aubier.  Mais  elles  doivent  être  parfaitement 
écorcees  et  proprement  façonnées  sur  tout  leur 
pourtour  demi-circulaire  (Crahay,  Mamel  de 
Cubage). 

Soumissions.  Les  Soumissions  doivent  être 
adressées,  par  lettres  recommandées,  à  M. 
l'Administrateur  des  voies  et  travaux,  à  Bru- 
xelles. Le  modèle  de  ces  soumission*  est  ci- 
desous  : 

Fourniture  de  billes  en  (indiquer  l'essence 
chêne  ou  hêtre.  Je  soussigné  (nom,  prénoms  e 
qualité)    demeurant  à  ,  rue 

No.  ,  et  faisant  élection  de  domi:ile  chez 
M  ,  à    ,  rue  ,  No.  , 

ayant  pris  connaissance  suffisante  du  cahier  des 
charges  applicable  aux  entreprises  de  fournitures 
etc.,  du  Ministère  des  chemins  de  fec,  postes 
et  télégraphes,  approuvé  par  décision  ministérielle 
du  2  Juillet  1889,  ainsi  que  des  échantillons- 
types  déposés,  en  vue  de  l'adjudication  du 
m'engage,  par  la  présente,  sur  mes  biens,  meu- 
bles et  imeubles,  à  effectuer,  conformément  aux 
clauses  et  conditions  de  ce  cahier  général,  mo- 
difié et  complété  par  le  cahier  des  charges- 
type  I,  publié  le  11  novembre  1893,  et  par 
l'avis  spécial  No.  ,  la  fourniture,  en  19  ,  de- 
billes  détaillées  au  tableau  ci-dessous: 


a)  PROVENANCES 
DES  BILLES 

b)  M  0  YE  N  S  DE 
TRANSPORT 

NOMBRE 
des  billes  soumis- 
sionnées 

W 
O 

£  . 

W 
w 

tn 
« 

P  R  I  X    P  A  R    B  I  L  L  E 

1  1 
fl     .  s 
o 

'n        ©  « 

■a     ■  = 

-S  o 
>  O 

—        u  o. 

8*    r»     ©  ° 

a  S  ,? 

3    o    3  ^ 

œ   611  2  », 
•ï.   a  -a  f 
_)   S:  V  .2 

de  0,28  de 
largeur  sur  0,14 
de  hauteur 

de  0,28  de 
largeur  sur  0,13 
de  hauteur 

en 
chiffres 

en  toutes 
lettres 

en 
chiffres 

en  toutes 
lettres 

en      |en  toutes 
chiffres  j  lettres 

a)  Pays,  etc. 

b)  Par  chemin  de  fer, 
par  eau,  etc. 

a)  Russie,  France, 
Nord,  etc. 

b)  Par  chemin  de  fer, 
par  mer,  etc. 

Fait  à  le  ,  19  .  . 


Le  soumissionnaire, 


60 
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Le  Ministre  se  reserve,  outre  le  choix  de 
l'esence,    celui    de  l'équarrissage  ;   28,    et  26 

U  ÏB 

quand  anx  offres  qui  seront  déposées  pour  la 
fourniture  de  bilies  en  chêne  ou  en  hêtreî  avec 
la  faculté  d'adjuger  à  un  même  concurrent,  des 
traverses  de  plusieurs  essences  et  équarissages. 

Les  adjudicataires  de  billes  en  chêne  de 
28  seulement  auront  la  faculté  de  rempla_ 
Ï4 

cer  20  °|o  au  maximum  de  la  qualité  ad- 
jugée   par   des   traverses    de  26.  En  cas  de 

.1  3 

substitution,  le  prix  accepté  par  bille  de  28  sera 

14 

déduit  de  0  fr.  75  par  pièce. 

Lieux  de  livraison  :  Chantiers  de  créosotage 
de  Gand,  Ostende,  Flawinne  et  Libramont. 

Réception:  Réception  faite  par  les  agents  de 
l'Etat  darîs  les  chantiers  spécifiés  ■  ci  dessus. 
En  France,  elle  s'opère  préalablement  à  l'ex- 
pédition, sous  le  contrôle  d'agents  spéciaux, 
en  général  commissionnés  par  les  grands  four- 
nisseurs. Cette  réception  est  très  sévère,  toute 
pièce  qui  ne  passe  pas  au  gabarit  est  impitoy- 
allement  refusée. 

Faux-frais  :  Le  transport  aux  lieux  de  livrai- 
son est  à  la  change  du  soumissionnaire.  Il  en 
est  de  même  des  frais  d'entaillage  et  de  dé- 
chargement,   évalués  à  0  fr.  22  par  traverse. 

Cautionnement  :  Le  cautionnement  exigé  par 
les  chemins  de  fer  belges  est  fixé  a  0  fr.  25 
par  bille  d'essence  quelconque. 

Payements  :  Les  billes  sont  acheteés  à  la  pi- 
èce; les  payements  se  font  à  3  mois  ou  à  30 
jours  avec  2  0  0  d'escompte. 

Nota.  —  La  traverse  belge  cube  de  0'"°,  088 
à  0mo,  102.  On  en  compte  7  à  8  au  mètre 
cube  réel.  Le  prix,  non  compris  le  créosotage, 
est  d'environ: 

5  fr.  85  pour  les  bil.  en  chêne  demi-rondes  de  14:28 
5  fr.  10  „  „  13|26 

4  fr.  87  pour  les  billes  en  hêtre    „  1 4| 28 

4  fr.  23  „  „  13|26 

Le  créosotage  revient  à  0  fr.  50  par  bille 
de  chêne,  à  1  franc,  1  fr.  25  par  bille  de, 
hêtre. 

Chemins  de  fer  suisses.  —  Les  offres  pour 
soummissions  doivent  être  adressées  à  la  direc- 
tion générale  des  chemins  de  fer  fédéraux,  à 
Berne,  sous  pli  fermé  portant  la  souscription 
„Soumission  pour   fourniture  de  traverses." 

L'administration  se  réserve  le  libre  choix 
des  fournisseur. 

Les  traverses  sont  payées  à  la  pièce.  Leur 
nombre  est  détaillé  dans  un  bordereau  spécial, 
nommé   „ spécification"   et   annexé  au  marché. 


La  réception  provisoire  ne  se  fait  que  peur 
une  livraison  de  1000  traverses  au  moins  et' 
pour  des  dépôts  de  300  traverses  empilées.  Le 
fournisseur  et  tenu  d'assister  à  cette  réception. 

Les  traverses  sont  taillées  dans  le  coeur  des 
troncs,  ne  présentant  ni  déchirure,  ni  dépérisse- 
ment, ni  trace  de  pourriture  ou  de  vermoulure. 
Elles  doivent  être  sans  gélivure,  roulure  in 
piqûre,  elles  ne  doivent  pas  présenter  de 
noeuds  vicieux,  ni  être  courbes  ou  gauches.  On 
n'accepte  pas  de  traverses  offrant  des  mor- 
ceaux rapportés.  Il  est  formellement  Interdit 
de  se  servir  du  chêne  de  marais,  soit  chêne 
vert,  pour  le  débiter  en  traverses.  L'aubier  des 
traverses  en  chêne  oit  être  complètement  enlevé 
avant  la  réception  provisoire.  Les  traverses  en 
pin  n'ayant  pas  au  moins  2:3  de  bois  dur  son! 
refusées. 

A.  Traverses  de  1-ère  classe 

a)  Traverses  ordinaires  pr.  lignes  princi- 
pales. Dimensions  (fig.  110). 

Longueur  2  m.  70 

Largeur  de  la  face  inférieure  .   .  0  m.  25 

Epaisseur  0  m.  1  5 

Largeur  de  la  face  supérieurre  .  0  m.  17 
(dont  0,14  de  bois  dur)- 

b)  Traverses   ordinaires    pr.    lignes  secon- 
daires. —  Dimensions  (fig.  lll): 

.   Longuenr  2  m.  40 

Largeur  de  la  face  inférieure  ,   .  0  m.  24 

Epaisseur  0  m.  1 5 

Largeur  de  la  face  supérieure  .    .  0  m.  16 
(dont  0,13  de  bois  dur). 

Formes  :  Equarissage  conforme  aux  croquis 
Faces  inférieure  et  supérieure  paralèles,  planes 
et  lavées  à  la  scie;  faces  latérales  pouvant 
être  dressées  à  la  cognée.  Tolérance  de  flache 
dans  les  angles  supérieurs,  limitée  par  ce  fa  t 
qu'entre  les  plans  coupés,  il  doit  y  avoir  une 
surface  plane  de  17  centimètres  dans  les  tra- 
verses, pour  lignes  principales  et  de  16  centi- 
mètres  dans  celles  pour  lignes  secondaires. 

Courbure:    On  tolère  une  courbure  en  plan,  ■ 
à  condition    que  la  flèche    na    dépasse  pas  le 
trentième  de    la  longueur,    soit  8  centimètres 
pour  les  traverses  du  type,  A  et  7  centimètres 
pour  celles  du  type  B. 

B.  Traverses  de  2-ème  Classe. 

-Les  'chemins  de  fer  fédéraux  reçoivent  en 
outre,  sous  le  nom  de  traverses  de  2- me 
classe,  celles  qui  présentent  de  légères  diver- 
gences dans  les  dimensions  ou  de  pelijï  dé 
fauts,  soit  dans  la  fabrication,  soit  dans  la 
nature  des  bois.  On  distingue: 
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a)  Traverses  pour  les  lignes  principales.  — 
Dimensions  : 

Largeur  de  la  face  inférieure  .   .  0  m.  23 

Epaisseur  .  0  m.  1 4 

Largeur  de  la  face  supérieure  .  .0,16  (dont 
0,14  de  bois  dur). 

b)  Traverses  pour  les  lignes  secondaires: 
Largeur  de  la  face  inférieure  .   .  0  m.  22 

Epaisseur  0  m.  14 

Largeur  de  la  face  supérieure.  .0  m.  15 

(dont  0,1 3  de  bois  dur). 

La  proportion  des  traverses  de  2  ème  classe 
que  l'on  peut  admetre  est  stipulée  par  le 
marché;  elle  ne  peut  en  aucun  cas  dépasser  5°|o 
de  la  quantité  totale  à  fournir. 

Observations:  Le  rendement  est  de  5  à  6 
traverses  au  mètre  cube  réel. 

Chemins  de  fer  roumains 

Conditions  spéciales  pour  fourniture  de  traver- 
ses tn  chêne 

La  direction  générale  des  chemins  de  fer  rou- 
mains impose  les  conditions  suivantes   pour  la 
fourniture  des  traverses  ordinaires  et  spéciales 
de  chêne,  pour  voie  normale  ordinaire 
Essencs  et  provenances  du  bois 

Toutes  les  traverses  seront  en  bois  de  chêne 
prouvenant  de  forêts  saines  et  non  marécageuses. 

A  cet  effet,  avant  de  commencer  la  livraison 
le  fournisseur  sera  obligé  d'indiquer  les  forêts 
dans  lesquelles  les  traverses  ont  été  coupées, 
afin  de  faire  une  constatation  sur  les  lieux,  si 
on  le  trouve  néecessaire. 

Les  bois  seront  coupés  seulement  du  Vu 
novembre  au  Vu  rnars. 

La  variété  de  chêne  rouvre,  caractérisée  par 
le  manque  presque  complet  de  noeuds,  par  des 
rayons  médullaires  fort  nombreux,  denses, 
droits,  très  fins  çt  peu  distincts,  avec  un  tissu 
composé  d'une  quantité  de  lignes  concentriques, 
régulières  et  fines,  dont  les  fibres  sont  droites, 
parallèles  élastiques,  molles  et  peu  résistan- 
tes, est  aussi  admise. 

Cette  variété  a  une  couleur  jaune  clair  lors- 
que la  section  est  fraiche  ;  plus  tard  cette  cou- 
leur devient  brune  rougeâtre. 

Le  chêne  rouvre  ayant  le  défaut  de  se  fen- 
dre dans  le  sens  des  rayons  médullaires,  les 
traverses  provenant  de  cette  variété  sont  sou- 
mises à  un  essai,  de  la  façon  indiquée  à  l'art. 
8'  du  présent  cahier  des  charges. 

La  variété  connue  sous  le  nom  de  chêne 
cerris  n'est  pas  admise. 

Dimensions 

Les  traverses  pour  voie    normale  principale 
sont  de  trois  catégories  : 
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Les  traverses  de  la  première  catégorie  au- 
ront les  sections  des  figures  1 ,  2,  et  3  .avec 
les  dimensions  suivantes. 

Longueur  de  2  m.  70  cm.  sans  tolérance  en 
moins,  hauteur  16  cm.  avec  tolérance  de  1  cm. 
en  moins  la  largeur  à  la  base  pour  les  sections 
fig.  1  et  2  sera  de  26  cm.,  et  pour  la  fig  3 
de  28  cm.  sans  aucune  tolérence    en  moins. 

La  largeur  de  la  face  supériure  sera  poure 
les  fig.  1  et  3  de  15  cm.  et  pour  la  fig.  2  de 
17  cm.,  avec  une  tolérance  de  1  cm.  en  moins. 

Les  traverses  seront  coupées  à  la  face  in- 
férieure (base),  à  la  scie,  les  autres  faces  pour- 
ront être  taillées  à  la  cogné. 

Les  faces  courbes  seront  bien  écorcées  afin 
qu'il  ne  reste  pas  trace  d'écorce.  A  la  face 
inférieure  les  traverses  auront  des  arêtes  droites 
non  ébréchées  ;  pour  les  traverses  ayant  la 
section  fig.  1,  seront  tolérés  des  ébrèchements, 
à  condition  toutefois  que  leur  largeur  mesurée 
dans  le  plan  de  l'ébrèchement,  soit  de  7  cm. 
au  plus. 

Les  traverses  de  la  2  catégorie  seront  sem 
circulaires,  fig.  4,  et  auront  les  dimens:ons 
suivantes  : 

Fig.  4 

Longueur  de  2,60  m.  sans  aucune  tolérance 
en  moins. 

Hauteur  de  15  cm.  avec  une  tolérance  de  2 
cm.  en  moiris. 

Les  traverses  seront  bien  écorcées  et  la  base 
en  sera  taillée  à  la  scie. 

Seront  admises  comme  traverses  de  2-ème 
catégorie  les  travcises  de  1  ère  catégorie  qui 
n'ayant  pas  rigoureusement  les  dimensions  pres- 
crites, auront  tout  de  même  la  hauteur  de  14 
cm.  minimum,  la  largeur  à  la  face  inférieure 
de  24  cm.  minimum  et  de  13  cm.  mimmum  à 
la  face  supérieure,  et  la  longueur  de  2  m.  60 
minimum. 

Les  traverses  de  1-ère  catégorie,  acceptées 
comme  traverses  de  2-ème  catégorie,  seront 
payées  au  prix  prévu  au  contrat  pour  la  2-ème 
catégorie  ;  au  cas  ou  des  traverses  de  2-ème 
catégorie  n'auraient  pas  été  prévues  au  contrat, 
elles  seront  payées  au  prix  des  traverses  de 
1-ère  catégorie,  diminué  de  25%,  si  l'offre  ne 
prévoit  pas  un  prix  au  desous.  Le  nombre  des 
traverses  de  1-ère  catégorie  acceptées  comme 
traverses  de  2-ème  catégorie  ne  peut  dépasser 
25%  du  nombre  des  traverses  de  1-ère  catég. 
prévu  au  contrat. 

Traverses  de  3-éme  catégorie.  Les  traverses 
semi-circulaires  qui  ne  rempliraient'pas  rigoureu- 
sement les  conditions  prescrites  ci-dessus,  seront 
acceptées  avec  la   réduction   de  prix  indiquée 
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ci-dessous,  au  cas  ou  elles  auraient  les  dimen- 
sions suivantes  : 

Longueur  minimum  de  2  m,  50 

Hauteur        „       de  13  cm. 

Largeur  minimum  à  la  base  de  26  cm.  pour 
les  semi-circulaires  ou  24  pour  celles  des  fig.  1, 
2ti  3.  Le  nombre  de  traverses  de  cette  caté- 
gorie pourra  être  de  1 5  %  au  plus  sur  le  total 
des  traverses  prévues  au  contrat. 

Le  surplus  sera  refusé. 

Cette  catégorie  de  traverses  sera  payée  au 
prix  par  pièce  des  traverses  2-ème  catégorie 
offert  ou  déduit  conformément  à  l'alinéa,  7  des 
traverses  de  2-ème  catégorie  du  contrat,  diminué 
de  30%. 

Les  bouts  des  traverses,  de  n'importe  quelle 
catégorie,  seront  coupées  a  la  scie  normale  sur 
les  arêtes.  Les  traversas  à  bouts  coupés  de 
biais  sur  le  arêtes,  ou  ressorties  en  rapport  des 
bases,  seront  refusées. 

Les  traverses  doivent  être  droites  et  seront 
refusées  celles  qui  auraient  la  moindre  courbure 
dans  le  plan  vertical,  ainsi  que  celles  qui  au- 
raient la  courbure  à  la  flèche  plus  grande  que 
10  cm,  dans  le  plan  horizontal.  On  entend  par 
flèche  la  plus  grande  distance  entre  le  côté 
longitudinal  de  la  traverse  et  la  ligne  qui  joint 
les  deux  bouts  de  la  traverse. 

Les  traverses  spéciales  ai:rout  rigoureusement 
les  dimensions  spécifiées  au  contrat,  sans  au- 
cune tolérence  en  moins. 

Leur  forme  sera  parfaitement  rectanqulaire  et 
aucune  flèche  dans  aucun  plan  ne  sera  tolérée. 

Qualité 

Les  traverses  semi-circulaires  de  toute  caté- 
gorie, doivent  aussi  remplir  les  conditions  sui- 
vantes : 

a)  Ne  pas  avoir  de  noeuds  vicieux  et  même 
sains,  dans  les.  endroits  ou  doivent  être  enfon- 
cés les  crampons  et  les  tire-fond. 

b)  Ne  pas  être  ataquées  par  les  vrillettes. 

c)  Ne  pas  présenter  des  fontes  dépassant 
16  cm.  de  longueur,  calculé  du  bout  de  la  tra- 
verse. 

Les  traverses  présentant  un  commencement 
de  fente  doivent  être  pourvues  au  bout  où  la 
fente  a  paru  d'un  fer  en  formî  de  S  des  di- 
mensions indiquées  par  les  fig.  5,  6,  et  7. 

Le  choix  du  type  de  fer  S  pour  ie  resser- 
rement des  fentes  est  à  l'appréciation  du  four- 
nisseur pour  ceux  appliqués  aux  travrrses  avant 
la  réception.  Pendant  la  réception,  le  fournis- 
seur est  obligé  d'avoir  les  trois  types  de  fers 
et  d'appliquer  les  fers  nécessaires  d'après  la 
demandé  et  l'avis  des  agertts  réceptionnaires. 

Le  fer  S  sera  toujours  applique  normalement 


sur  la  fente,  de  sorte  que  le  milieu  du  fer  soit 
sur  la  fente. 

Seront  refusées  les  traverses  sur  lesquelles 
l'application  du  fer  n'aurait  pas  été  en  état  d'ar- 
rêter l'agrandissement  de  la  fente,  ainsi  que 
celles  sur  lesquelles  le  fer  mal  appliqué  a  pro- 
duit de  nouvelles  fentes. 

Les  traverses  spéciales,  outre  les  qualités 
indiquées  pius  haut,  ne  doivent  avoir  aucune 
espèce  de  fente,  ni  longitudinale,  ni  transversale, 
ni  circulaire  ;  elles  seront  coupées  à  arêtes 
nettes  et  droites,  saris  écorce  ou  aubier.  Elles 
seront  toutes  prévues  aux  deux  bouts  du  fer 
S  des  types  indiqués  ci-dessus. 

Marque  des  traverses  spéciales. 

On  indiquera  au  moyen  de  couieurs  à  l'huile 
sur  l'un  des  bouts  de  chaque  traverse,  ses  di- 
mensions. Pour  changeurs  la  tangente  l/s  de 
couleur  rouge,  pour  celles  à  Vi°,  verte  ;  pour 
les  ponts,  blanche. 

Réceptions 

La  réception  a  lieu  aux  endroits  de  livrai- 
son établis  par  le  contrat,  au  jour  fixé  par  les 
agents  de  la  Direction  chargée  de  cette  récep- 
tion, qui  doit  être  portée  à  temps  a  la  con- 
naissance du  fournisseur. 

Le  fournisseur  est  obligé  d'être  représenté 
à  la  réception,  et  son  défaut  ou  celui  de  son 
représentant,  cause  de  droit  l'ajcurnement  de 
la  réception. 

Le  fournisseur  est  obligé  de  mettre  à  la  dis- 
position des  agents  chargés  par  l'administra- 
tion de  réceptionner,  le  nombre  d'hommes  né- 
cessaires pour  examiner  les  traverses.  Le  paie- 
ment de  ces  hommes  regarde  le  fournisseur. 

Le  manque  total  d'hommes  ou  leur  insuffi- 
sance, cause  de  droit  l'ajournement  de  la  ré- 
ception. 

En  cas  d'ajournement^ de  la  réception  pour 
l'une  des  circonstances  indiquées  ci-dessus,  les 
frais  de  déplacement  des  agents  chargés  du  ré- 
ceptionnement  par  l'administration,  sont  de  droit 
à  la  charge  du  fournisseur  et  leur  valeur  en 
sera  défalquée  du  premier  paiement  qui  lui 
sera  fait. 

Toutes  traverses  de  chêne  rouvre  seront  tri- 
ées de  la  quantité  totale  et  leur  réception  sera 
ajournée  à  une  date  qui  ne  pourra  jamais  dé- 
passer 4  mois;  ces  traversas  seront  marquées 
d'un  signe  spécial. 

Toutes  les  traverses  seront  mesurées  et  vé- 
rifiées celles  qui  présenteront  des  défauts  ou 
qui  n'accompliront  pas  les  conditions  de  dimen- 
sions spécifiées  à  l'art.  3,  seront  refusées. 

Les  traverses  acceptées  seront  marquées  au 
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m:rleau  portant  la  marque  spéciale,  à  l'une  des 
extrémités  ;  sera  pareillement  marquée  la  caté- 
gorie dont  elle  fait  partie. 

Les  refusées  ser.nt  déposées  en  tas  sépa- 
rées et  marquées  de  la  lettre  R  en  couleur  à 
l'huile. 

Ensuite  on  dressera  des  procès-verbaux  con- 
tradictoires de  réception,  de  la  part  des  récep- 
tionnaires et  de  celle  du  fournisseur,  dans  les- 
quels seront  indiqués  le  nombre  de  traverses 
acceptées  de'  chaque  catégorie,  ainsi  que  le 
nombre  des  refusées,  en  spécifiant,  s'il  y  a  lieu, 
les  motifs  qui  ont  déterminé  l'acceptation  ou  le 
refus  de  la  fourniture. 

Au  cas  où  la  réception  a  eu  comme  consé- 
quence l'ajournement  pour  une  partie  ou  bien 
pour  toute  la  fourniture  de  traverses  présentées, 
l'agent  indiquera  au  procès-verbal  la  cause  et 
le  terme  de  l'ajournement  qu'il  proposerait. 

Ce  procès-verbal  porte  la  signature  de  l'a- 
gent chargé  de  la  réception  ainsi  que  celle  du  four- 
nisseur ou  de  son  représentant,  qui  en  prendra 
un  exemplaire. 

Au  cas  où  le  fournisseur  ou  son  représen- 
tant refuserait  de  signer  le  procès-verbal,  le 
fait  sera  noté  par  l'agent  réceptionnaire  au 
procès-verbal  même. 

Les  traverses  acceptées,  deviennent  la  propriété 
des  chemins  de  fer,  le  fournisseur  les  livrera  au  chef 
delà  station  de  récepthn  et  ce  dernier  à  son  tour 
prendra  les  mesures  nécessaires  à  leur  expédition. 

Si  la  fourniture  doit  être  livrée  à  une  autre 
station  que  celle  de  réception,  la  responsabilité 
du  fournisseur  ne  cessç  qu'à  la  livraison  au 
lieu  de  destination,  étant  responsable  de  tous 
dégâts  qui  se  produirait  soit  par  le  transport, 
chargement  ou  déchargement,  soit  par  toute 
autre  cause. 

Les  traverses  refusées  seront  enlevées  par  le 
fournisseur  dans  un  délai  d'un  mois  à  partir  de 
la  date  du  refus,  et  celles  qui  n'auraient  pas 
été'  enlevées  demeureront  la  propriété  de  la 
direction,  comme  dédommagement  de  loyer 
pour  l'emplacem:nt  occupé. 

Ces  réceptions  seront  considérés  comme  difi- 
nitives. 

Lieu  de  livraison. 

Les  traverses  seront  livrées  franco  aux  en- 
droits indiqués  au  contrat;  si  ces  endroits  sont 
des  stations  de  chemin  de  fer  en  exploitation, 
ils  seront  mis  à  la  disposition  du  fournisseur, 
gratuitement. 

Tous  les  frais  de  classification,  d'arrangement 
en  tas,  ainsi  que  tous  les  frais  de  manipulation 
à  la  réception,  seront  à  la  charge  du  four- 
nisseur. 

Le  manque  d'emplacement   pour  le  dépôt  du 


matériel  dans  les  stations  de  livraison,  ne  donne 
pas  droit  au  fournisseur  à  une  demande  dë 
dommages-intérêts,  mais  lui  donne  celui  de  pro- 
longer le  délai  de  livraison  par  cause  de 
manque  d'emplacement. 

• 

Epoques  des  livraisons  '  v 

Les  traverses  seront  livrées,  à  l'exception 
des  cas  de  force  majeure,  jaux  termes  fixés 
par  le  contrat. 

Paiements 

L'agent  chargé  des  réceptions  dressera,  eri 
base  des  procès-verbaux  de  réceptions,  des  si- 
tuations pour  les  traverses  livrées  et  acceptées; 
cette  situation  sera  payée  par  la  Caisse  Cen- 
trale du  Min.  des  Finances  ou  par  la  Caisse  Cen- 
trale des  Chemins  de  fer. 

Les  traversas  seront  piyée  saux  prix  unitai- 
res psré  vus  au  contrat,  en  tant  qu'elles  seraient 
livrées  aux  termes  stipulés,  et  après  que  le 
fournisseur  aura  présenté  préalablement  la  quit- 
tance de  paiement  de  la  patente  principale  des 
contributions  pour  le  trimestre  courant. 

Si  au  cours  de  l'exécution  du  contrat,  le  four-' 
nisseur  demande  à    livrer  les  traverses  à  une' 
autre  ou  à  d'autres  siations  que  celle  ou  celles 
prévues  au  contrat,  la  Direction   Générale  se  ' 
réserve  le  droit  d'admetttre  ou  de  refuser. 

Au  cas  où  la  ou  les  stations  proposées  sont 
plus  éloignées  de  l'endroit  où  les  traverses 
doivent  être  employées,  la  proposition  ne  peut 
être  approuvée  que  si  le  fournisseur  consent  â 
ce  qu'on  lui  retienne  25  bani  par  vagon  et  ki- 
lomètre, calculés  pour  la  distance  entre  ta  ou 
les  stations  prévues  au  contrat  et  la  ou  les 
nouvelles  stations  de  livraison. 

Pour  les  vagons  incomplets  on    percevra  la 
taxe  pour  le  vagon  complet. 

Si  les  traverses  étaient  destinées  à  être  em- 
ployées dans  la  ou  les  stations  mêmes  prévues 
au  contrat,  on  ajoutera  aux  taxes  ci-dessus  8  * 
lei  par  vagon  pour  le  chargement  et  le  déchar- 
gement des  traverses. 

Retenues  pour  retards.  Achats  en  compte. 

Si  pour  une  cause  quelconque,  en  exceptant 
les  cas  de  iforce  majeure  prévus  par  la  loi,  , 
le  fournisseur  n'effectue  pas  la  livraison  en  to-  , 
tal  ou  en  partie  aux  termes  fixés  par  le  con- 
trat, ou  s'il  ne  présente- pas  à  la  réception  un 
matériel  remplissant  les  conditions  de  dimensi- 
ons et  qualité  indiquées  au  cahier  des  char- 
ges, la  Direction  Générale  retiendra  au  four- 
nisseur à  titre  d'indemnité  et  sans  préjudice  de 
dommages  et  intérêts,  0,20  bani  pour  chaque 
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traverse  normale,  si  le  retard  est  au  dessous 
de  2  mois;  et  de  0,40  si  le  retard  dépasse 
2  mois,  ce  qui  n'empêcherait  pas  l'application 
des  mesures  coercitives  indiquées  ci-dessous. 
Pour  les  traverses  spéciales,  les  retenues  se- 
ront respectivement  de  5  °|o  et  10°io  delà  va- 
leur des  traverses  non  livrées. 

L'idemnité  stipulée  ci-dessus  est  due  à  la 
Direct  on  Générale  des  Chenims  de  fer  rou- 
mains par  le  seul  fait  du  retard,  sans  qu'il 
soit  nécessaire  de  faire  au  fournisseur  une  som- 
mation ou  autres  actes  extra-judiciaires,  même 
au  cas  où  la  Direction  Générale  n'aurait  pas 
eu  absolument  besoin  du    matériel    en  retard. 

La  Direction  Générale  est  libre,  en  cas 
d'inexactitude,  sitôt  que  le  terme  de  livraison 
est  expiré,  d'acheter  par  n'importe  quelle  voie 
et  n'importe  où,  au  compte  du  fournisseur,  les 
quantités  restées  en  retard,  et  de  les  couvrir 
sur  le  cautionnement  prévu  au  contrat. 

Le  fournisseur  sera  mis  au  courant  de  la 
somme  tombant  à  sa  charge  par  le  fait  d'achats 
semblables,  et  sera  dispensé  de  livrer  les  quan- 
tités acheté  :s  à  son  compte. 

La  Direction  Générale  est  tn  droit  de  com- 
piéter  le  cautionnement  du  fournisseur,  diminué 
de  la  soi  te,  en  retenant  la  somme  nécessaire 
des  paiements  qu'elle  aurait  à  faire  ultérieure- 
ment au  fournisseur. 

En  cas  d'achats  partiels  au  compte  du  four- 
nisseur l'indemrnité  indiquée  à  l'alinéa  1  du 
présent  article,  sera  retenue  jusqu'au  terme 
fixé  pour  l'achat  au    compte    du  fournisseur. 

Si  la  garantie  n'était  pas  suffisante  pour 
couvrir  la  différence  de  prix  payée  en  plus  par 
l'administration  pour  les  achats  faits  au  compte 
du,  fournisseur,  la  Direction  est  en  droit  de  se 
dédommager  sur  n'importe  quelle  somme  que 
le  fournisseur  aurait  à  recevoir,  et  de  tout 
a.utre  bien  meuble  et  immeuble  du  fournisseur 
En  cas  de  retard  dans  la  livraison  par  cause 
de  force  majeure,  le  fournisseur  est  obligé  de 
prouver  la  force  majeure  avant  l'expiration  de 
chaque  terme  de  livraison,  afin  que  la  vérifica- 
tion en  soit  possible. 

Les  preuves  fournies  après  l'expiration  du 
terme  ne  seront  pas  prises  en  considération  pour 
le  terme  expiré,  et  consequemment  les  indemnités 
déjà  appliquées  ou  bien  les  achats  partiels  faits 
au  compte  du  fournisseur,  seront  considérés 
comme  bons  et  définitifs. 

Contestations  et  Jugement. 
Toute  contestation  soulevée  entre  la  Direction 
Générale  des  chemins  de  fer   roumains   et  le 
fournisseur  sera  jugée  par  lé    tribunal  d'ilfov 
(Bucarest). 

Le  Directeur  du  service 

L,e  Fournisseur 


Direction  Générale  des  Chemins  de  Fer  Roumains 

Licilatinn  reslreinle  du  5  Iuin  içi6. 
Ad.  No.  G362O/10747  L.  1916. 

(Estampille) 
Service  extérieur  génér. 
des  Finances.districtdeDolj 
constate  paiement  taxe  de 
timbrj  et  enregistrement. 

CAROL  KOCH 

CONTRAT    TYPE     109     POUR     FOURNITURE  DE 

TRAVERSES  DE  CHÊNE 

POUR  VOIE  NORMALE  SECONDAIRE. 


Note.  —  La  quantité  de  1661  pièces  de  tra- 
verses du  présent  contrat,  sera  payée  sur  la 
valeur  du  contrat  No.  41424|556l  L  915  passé 
entre  la  Soc.  Berliner  Holz  comptoir  représenté 
par  Mr.  Franz  Koch,  qui  a  été  résilié  par  l'acte 
No.  33752191  6. 

Le  prix  des  traversés  faisant  l'objet  du  con- 
trat ci-dessus  étant  de  0.15  par  pièce  au  des- 
sous du  prix  du  présent  contrat,  il  résulte  une 
différence  totale  de  lei  249.15,  somme  qui  3era 
retenue  sur  le  ca  itiennement  de  lei  1650  que 
la  Soc.  Berliner  Holz  Comptoir  a  déposé  par 
le  contrat  No.   41424  5561  L  915. 

Contrat  type  109  pour  fourniture 
de  Traverses  de  chêne  pour 
voie  normale  secondaire 

Eutre  la  Direction  Générale  des  Chemins  de 
fer  roumains,  domiciliée  à  Bucarest  Gara  du 
Nord,  d'une  part,  et  Mr.  Carol  Koch  de  la  com- 
mune de  Filiashi,  District  de  Dolj,  d'autre 
part,  a  été  convenu  et  établi  ce  qui  suit. 
Art.  1  Objet  du  Contrat 
Mr.  Carol  Koch  s'obllige,  sous  la  rigoureuse 
observance  des  conditions  du  présent  contrat,  de 
liv. er  à  la  Direction  Générale  des  Chemins  de 
fer  roumains,  la  quantité  de  1661  (mille  s>x 
cents  soixante  et  une)  pièces  de  traverses  de 
chêne  pour  voie  normale  secondaire. 

Art.   2.  Qualité. 
Les  traverses   de    chêne   pour  voie  normale 
secondaire  proviendront  d'arbres  sur  pied,  sans 
couronne,  sains  et  non  passés. 

La  coupe  des  arbres  dont  seront  faites  les 
traverses  devra  être  effectués  du  1-er.  Novem- 
bre (n.  st.)  au  1-er  Mars  (n.  st.). 

Les  variétés  de  bois  de  chêne  admises  pour 
traverses  sont  :  querens  conferta  et  querens 
pedunculata. 

La  variété  de  chêne  conuue  sous  le  nom  de 
„querens  sessiliflora"  caractérisée  par  le  manque 
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presque  total  de  noeuds,  par  des  rayons  médul- 
laires fort  nombreux,  épais,  droits,  très  fins  et 
peu  distincts,  avec  un  tissu  fait  d'une  multi- 
tude de  lignes  concentriques,  régulières  et  fines, 
dont  les  fibres  sont  droites,  parallèles,  élastiques, 
molles  et  peu  résistantes,  est  aussi  admise. 

Cette  variété  est  de  couleur  jaune  clair,  lors- 
que la  section  est  récente  ;  .  plus  tard  cette 
couleur  devient  brune-rougeàtre. 

Cette  variété  du  bois  de  chêne  ayant  le  dé- 
faut de  se  fendre  dans  le  sens  des  rayons  mé- 
dullaires, les  traverses  provenant  de  cette  va- 
riété, sent  soumises  à  un  stage,  de  la  manière 
indiquée  à  l'art.  8  du  présent  contrat. 

La  variété  connue  sous  le  nom  de  „chêne 
cerris"  n'est  pas  admise. 

Les  traverses  pour  voie  normale  secondaire 
sont  de  trois  catégories  : 

Semi-rondes,  (fig.  "l)  en  prisme  droit  à  base 
de  trapèze  régulier  (fig.  2)  ou  rectangulaire 
(fig.  3). 

Les  traverses  semi-rondes  doive.it  être  écor- 
cées,  et  la  face  plane  coupée  à  la  scie. 

Pour  les  traverses  en  prisme  à  base  de  tra- 
pèze, ainsi  que  pour  les  rectangulaires,  les  deux 
gras.des  faces  parallèles  doivent  être  faites  à 
la  scie,  et  les  deux  faces  latérales  peuvent 
être  taillées  à  la  hachette,  à  condition  toutefois 
que  le  travail  soit  exécuté,  proprement.  Les  a- 
rêtes  et  les  faces  doivent  être  sans  aubier. 

Les  traverses  à  sections  semi-rondes  doivent 
avoir  comme  dimensions  : 

a)  —  2  m.  250  de  longueur,  avec  une  tolé- 
rance en  plus  ou  en  moins  de  50  m  m. 

b)  —  240  m.  m.  de  largeur  à  la  base  avec 
une  tolérance  en  moins  de  20  m.  m. 

c)  —  130  m.  m.  d'épaisseur  avec  une  tolé- 
rance en  moins  de  10  m.  m. 

Lr  s  traverses  en  prisme  à  base  de  trapèze 
doivent  avoir  les  dimensions. 

a)  —  2  m.  250  de  longueur  avec  une  tolé- 
rance en  plus  ou  en  moins  de  50  m.  m. 

b)  —  240  m.  m.  de  largeur  de  la  face  infé- 
rieure, avec  une  tolérance  de  20  m.  m  en 
moins;  120  m.  m.  de  largeur  à  la  face  supé- 
rieure, sans  aucune  tolérance  en  moins,  et 

c)  —  130  m.  m  d'épaisseur,  avec  une  tolé- 
rance en  moins  de  10  m.  m. 

Les  traverses  à  sections  rectangulaires doiven1: 
avo  r  les  dimensions: 

a)  —  2  m.  250  de  longueur,  tolérance  en 
plus  ou  en  moins  de  50  m.  m, 

b)  —  240  m.  m.  de  largeur,  avec  une  tolé- 
rance en  moins  de  20  m.  m. 

c)  —  130  m.  m.  d'épaisseur,  avec  une  tolé- 
rance en  moins  de  10  m.  m. 

,  Pour  toutes  les  trois   sortes  de  traverses  la 


tolérance  en  plus  pour  l'épaisseur  peut  être  de 
20  m.  m.  N 

Les  bouts  des  traverses  semi-rondes,  en  tra- 
pèze et  rectangulaires  doivent  être  coupés  a  la 
scie  de  façon  exacte  perpendiculaire  sur  l'arête. 

Les  traverses  dont  les  bouts  sont  coupés  de 
biais  sur  l'arête  ou  obliquement  en  raport  avec 
la  face  qui  doit  reposer  sur  le  ballast,  sont  re- 
fusées. 

«i  Les  traverses  doivent  être  droites,  toutefois, 
parmi  les  traverses  à  section  semi-ronde  on  p;ut 
en  adumettre  de  légèrement  recourbées,  à  con- 
dition que  la  plus  grande  flèche  de  la  courbure 
en  plan  vertical  ne  dépasse  pas  25  m.  m.  et 
que  la  concavité  de  la  courbure  soit  du  côté 
de  la  traverse  qui  repose  sur  le  ballast.  En 
plan  horlzontai,  cette  flèche  ne  doit  pas  dépas- 
ser 80  m.  m.  On  comprend  par  „!a  plus  grande 
flèche  de  la  courbure"  la  distance  entre  la  corde 
qui  joint  les  denx  bouts  de  la  traverse  et  le  côté. 

Les  traverses  à  section  semi-rondes,  en  tra- 
pèze et  les  rectangulaires  doivent  encore  rem- 
plir les  conditions  suivantes  : 

a)  —  Ne  pas  avoir  de  noeuds  vicieux  et 
même  sains,  aux  endroits  ou  doivent  être  en- 
foncés des  crampons  ou  des  tire-fond; 

b)  —  Ne  pas  êire  attaqué  par  les  vrillettes; 

c)  —  Ne  pas  présenter  des  fentes  plus  lon- 
gues de  100  m.  m.  calculées  du  bout  de  la 
traverse. 

Les  traverses  qui  présentent  un  commence- 
ment de  fente,  doivent  être  pourvues  au  bout 
où  la  fente  a  paru,  d'un  fer  en  forme  de  S  des 
dimensions  indiquées  ci-dessous  (fig.   4  et  5). 

La  partie  rectiligne  du  fer  S  doit  être  posée 
normalement  sur  la  direction  de  la  fente,  de 
sorte  que  le  milieu  de  cette  partie,  se  pose  au- 
tant que  possible  sur  la  fente. 

Les  traverses  dans  lesquelles  un  semblable 
fer  aura  été  mal  enfoncé  de  sorte  à  ne  pou- 
voir errrpécher  la  fente  d'augmenter,  et  celles 
où  le  fer  même  aura  provoqué  un  commence- 
ment de  feute,  seront  refusées. 

Art.  3.  Dioit  de  surveillance. 

La  Direction  Générale  des  Chemins  de  Fer 
Roumains  a  la  faculté,  si  elle  le  croit  néces- 
saire, d'envoyer  des  agents  dans  les  forêts  du 
fournisseur  pendant  la  coupe  des  arbres,  pour 
s'assurer  que  les  prescriptions  de  l'art.  2  sont 
observées  par  le  fournisseur. 

A  cet  effet,  le  fournisseur  est  obligé  de  per- 
mettre aux  agents  de  la  Direction  Générale 
l'accès  libre  dans  ses  forêts. 

Des  agents  peuvent  faire  au  cours  de  la 
coupe,  tous  les  essais  nécessaires,  pour  se  con- 
vaincre de  la  bonne  qualité  du  bois, 
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L'exercice  de  ce  droit  de  surveillance  ne  peut 
en  aucun  cas  avoir  pour  résultat  la  suppression 
dfc  la  réception  provisoire   et  de  la  définitive. 

Art.  4  Prix  et  mode  de  paiement 

Le  prix  est  fixé  à  iei  1,70  (Ici  un,  bnni 
soixante  et  dix)  la  pièce,  ou  en  total  lei  2823,70 
(lei  deux  mille  huit  cent  vingt  trois,  bani  soi- 
xante et  dix)  pour  toute  la  fourniture  livrée 
à  l'endroit  de  livraison,  indiqué  à  l'art.  5  du 
présent  contrat.  Le  paiement  de  la  fourniture 
sera  fait  à  Bucarest  par  la  Caisse  Centrale  des 
Chemins  de  fer  Roumains,  dans  un  délai  de 
1 5  jours  à  partir  de  la  réception  définitive  et 
sous  la  réserve  des  retenues  prescrites  aux 
art.  7  et  8  du  présent  contrat,  et  après  que 
le  fournisseur  aura  présenté  au  bureau  d'ordon- 
nancement la  quittance  de  paiement  de  la  pa- 
tente et  des  contributions  pour  le  trimestre  en- 
cours. 

Dans  le  cas  où  en  cours  d'exécution  du 
contrat,  le  fournisseur  demanderait  à  livrer  les 
traverses  du  contrat  à  une  autre  ou  à  d'autres 
stations  que  celles  prévues  à  l'art.  5  du  pré- 
sent contrat,  la  Direction  Générale  se  réserve 
le  droit  d'accepter  ou  de   refuser  la  demande. 

Dans  le  cas  où  la  ou  les  stations  proposées 
sont  plus  éloignées  de  Endroit  d'emploi  des 
traverses,  la  proposition  ne  peut  être  acceptée 
que  si  le  fournisseur  consent  à  ce  qu'on  lui 
retienne  15  bani  par  vagon  et  par  kilomètre, 
calculés  pour  la  distance  entre  la  ou  les  sta- 
tions primitives  et  la  ou  les  nouvelles  stations 
de  liviai  on. 

Pour  'es  vagons  incomplètement  chargés  la 
taxe  sera  perçue  pour  vagon  complet. 

Si  les  traverses  étaient  destinées  à  être  em- 
ployées dans  la  ou  les  stations  primitives  mê- 
mes on  ajoutera  aux  taxes  ci-dessus,  8  lei 
pour  le  chargement  et  le  déchargement  des 
traverses. 

Art.  5  Lieux  de  livaison 

Les  traver  es  pour  voie  normale  secondaire 
doivent  été  livrées  franco  aux  stations:  Copà- 
cioasa,  Càrbunesti,  Dragashani  et  Babeni,  sur 
l'emplacement  mis  à  le  disposition  du  fournisseur. 

Le  manque  d'emplacement  pour  déposer  le 
matériel  aux  stations  de  livraison  ne  donne  pas 
droit  au  fournisseur  de  demander  des  dommages 
intérêts,  mais  il  lui  donne  celui  de  prolonger  le 
délai  de  livraison  proportionnellement  au  temps 
pendant  lequel  il  a  été  empêché  par  manque 
d'emplacement. 

Les  traverses  doivent  être  rangées  en  piles 
de  100  pièces  ayant  la  forme  et  lf>s  dispositions 
indiquées  par  les  agents  réceptionnaires. 


Toute  livraison  d  une  partie  ou  de  la  fourniture 
entière,  doit  être  accompagnée  d'une  facture  en 
double,  indiquant  le  nombre  des  prièces  livrées, 
leurs  dimensions,  le  prix  unitaire  et  total. 

Art.  6  Epoque  de  livraison 

Les  traverses  doivent  être  livrées,  à  l'excep- 
tion de  cas  des  force  majeure,  dans  un  délai  de 
2  mois,  calculé  du  25  juin.  n.  st.  1916. 

Art.  7  Retenues  pour  retards.  Achats  en 
compte.  Résiliation. 

Lorsque  pour  une  cause  quelconque,  en  ex- 
ceptant les  cas  de  force  majeure,  prévus  par 
la  loi,  le  fournisseur  ne  peut  effectuer  les  li- 
vraisons, en  total  ou  en  partis,  aux  délais  fixés 
à  l'art.  6,  ou  bien  lorsqu'il  ne  présente  pas  à 
la  réception  un  matériel  remplissant  les  condi- 
tions de  qualité  prévues  à  l'art.  2,  la  Direction 
Générale  retiendra  au  fournisseur,  à  titre  d'indem- 
nité et  sans  préjudice  de  dommages  et  intérêts, 
cinq  pour  mille  (0.005)  pour  chaque  10  jours 
de  retard  (les  fractions  de  10  jours  ne  seront 
pas  comptées),  sur  la  valeur  de  la  fourniture 
reçus  avec  retard,  le  retard  étant  calculé  à 
partir  du  premier  jour  qui  suit  le  délai  expiré. 

L'indemnité  stipulée  ci-dessus  est  due  à  la 
Direction  Générale  des  C.  F.  R.  par  le  seul 
fait  du  retard,  sans  qu'il  soit  nécessaire  de  fai- 
re au  fournisseur  une  sommation  ou  quelque 
autre  acte  extra  judiciare,  et  même  dans  le 
cas  où  la  Direction  Générale  n'aurait  pas  eu  ab- 
solument besoin  du  matériel  en  retard. 

La  Direction  Générale  est  libre  d 'acheter, 
par  n'inporte  quelle  voie  et  de  n'importe  où, 
au  compte  du  fourn'sseur  les  quantités  restées 
en  retard,  et  de  couvrir  sur  le  cautionnement 
prévu  à  l'art  1 1 ,  le  surplus  du  prix  résultant 
de  l'achat  en  compte.  Le  fournisseur  sera  mis 
en  connaissance  de  la  somme  tombant  à  sa 
charge  par  le  fait  d'un  pareil  achat,  et  sera 
dispensé  de  livrer  les  quantités  achetées  à  son 
compte. 

La  Direction  Générale  est  en  droit  de  com- 
pléter le  cautionnement  du  fourniseur,  réduit  de 
la  sorte,  en  retenant  la  somme  nécessaire  à  cet 
effet,  sur  les  paiements  qu'elle  aurait  à  faire 
ultérieurement  au  fournisseur. 

En  outre,  la  Direction  Générale,  par  le  fait 
du  retard  dans  les  livraisons,  est  en  droit  de 
considérer  le  contrat  comme  résilié,  sans  juge- 
ment ni  sommation,  comme  elle  a  aussi  ce  droit 
dans  tous  les  cas  de  violation  des  conditions 
substantielles  du  contrat.  La  résiliation  sera 
portée  à  la  connaissance  du  fournisseur  par 
simple  avis. 

Dans  les  cas  d'achat  partiel  au  compte  du 
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fournisseur,  ou  de  résiliation  du  contrat,  l'in- 
demnité de  cinq  pour  mille  (0.005)  pour  retard 
sera  retenue  jusqu'au  jour  de  l'achat  en  compte 
ou  de  la  résiliation  ;  après  cette  date  on  reti- 
endra encore  les  pertes  éventuelles  résultant  des 
achats  en  compte  et  les  dommages  causés  à 
In  Direction  Gen.  des  C.  F.  R. 

Si  le  cantionnement  n'est  pas  suffisant  pour 
couvrir  la  différence  de  prix  payé  en  plus  par 
l'administration,  pour  achats  faits  au  compte  du 
fournisseur,  la  Direction  Générale  est  en  druit 
de  se  dédommager  de  la  perte  subie,  sur  n'im- 
porte quelle  autre  somme  que  le  fournisseur  au- 
rait à  recevoir,  ainsi  que  sur  tout  autre  avoir 
meuble  ou  immeuble  du  fournisseur. 

En  cas  de  retard  dans  les  livraisons  par 
cause  de  force  majeure,  le  fournisseur  est  obligé 
d'en  faire  la  preuve  avant  l'expiration  de  cha- 
que ferma  de  livraison,  afin  que  le  contrôle  en 
soit  possible. 

Les  preuves  fournies  après  la  terme  de  livrai- 
son ne  seront  pas  prises  en  considération  pour 
le  terme  expiré;  donc,  les  indemnités  déjà  fixées, 
les  achats  partiels  effectués  au  compte  du  four- 
niseur,  oa  la  résiliation  du  contrat  seront  consi- 
dérés dûment  effectués  et  définitifs. 

Art.  8.    Réception  provisoire.  Acceptation  oa 
refus.  Procès-verbal. 

La  réception  provisoire  a  lieu  aux  endroits 
de  livraison  fixé  -à  l'art.  S  du  présent"  con- 
trat, le  jour  fixé  par  la  Direction  du  service 
d'Entretien,  porté  à  temps  à  la  connaissance  du 
fournisseur. 

Le  fournisseur  est  obligé  d'assister  en  per- 
sonne, ou  d'être  représenté  à  la  réception  ; 
scn  défant  ou  Celui  de  son  représentant  causent 
de  droit  l'ajournement  de  la  réception. 

Le  fojrnisseur  est  obligé  de  mettre  à  la  dis- 
position des  agents,  chargés  par  l'administration 
de  la  récep'ion,  le  nombre  d'hommes  nécessaire 
pour  le  maniement  des  traverses  à  examiner. 
La  paye  de  ces  hommes  regarJe  le  fournisseur. 

Le  défaut  total  d'hounnes  pour  le  maniement 
des  traverses  ou  la  présence  c'un  nombre  in- 
suffisant, cause  de  droit  l'ajourneman't  de  lj  ré- 
cept  on. 

-  Dans  les  cas  d'ajournement  de  la  réception, 
pour  l'une  des  deux  causes  indiquées  ci-dessus, 
'les  frais  d.'  déplacement  des  agents  chargés 
,  par  l'administration  de  la  réception  tombent  de 
droit  à  la  charge  du  fournisseur,  et  le  montant 
en  est  défalqué  sur  le  premier  paiement  qui  lui 
sera  ordonnancé. 

La  réception  provisoire  a  pour  but: 
0  de  dé  erminer  la   quantité  'totale   des  tra- 
verses présentées  à   la  réception; 
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2)  de-  trier  sur  la  quantité  totale  das  tra- 
verses celles  qui,  provenant  des  variétés  dites 
„Q.  conforta  et  „Q.  pedunculata  ,  peuvent  être 
examinées  tout  de  suite,  et  d'en  préciser  celles 
qui  remplissent  toutes  les  conditions  de  qualité 
prescrites  par  Tart.  2  du  présent  contrat; 

3)  d'ajourner  la  réception  des  traverses  de  la 
variété  dite  „Q.  sessiliflora  pour  un  délai  qui 
ne  pourra  jamais  dépasser  4  mois  ; 

4)  de  refuser  sur  la  quantité  totale  des  tra- 
verses, celles  qui  ne  remplissent  pas  toutes  les 
conditions  prescrites  par  l'art.  2  du  présent 
contrat. 

Les  traverses  remplissant  toutes  les  conditi- 
ons prescrites  par  l'art.  2  du  présent  contrat 
et  acceptées  comme  telles,  sont  marquées  aux 
deux  bouts  au  moyen  d'un  marteau  portant  les 
initiales  C.  F.  R. 

Les  traverses  constatées  comme  étant  de 
l'essence  dite  „Q.  sessiliflora",  dont  la  récep- 
tion est  ajournée,  ne  sont  pas  marquées  ;  elles 
doivent  être  tout  de  sui:e  séparées  des  traverses 
acceptées  et  déposées  en  piles  régulières  dans 
un  e.  droit  dés'gné  à  cet  effet  par  les  agents  ré 
ceptionnaires. 

Les  traveis:s  constatées  comme  ne  remplis- 
sant pas  toutes  les  corditions  de  qualité  pres- 
crites par  l'art,  susdit,  et  refusées  comme  tel- 
les, sont  aussi  marquées  aux  deux  bouts  au 
moyen  d'un  marteau  'portant  la  lettre  R.  et  le 
fournisseur  est  obligé  de  les  retirer  tout  de  suite 
des  traverses  acceptées  et  de  les  ranger  sépa- 
rément. 

En  cas  de  réception  totale,  les  traverses  pas- 
sent provisoirement  à  la  charge  de  l'administra- 
tion jusqu'au  prononcé  de  la  réception  défini- 
tive. 

En  cas  d'eceptation  et  de  refus  partiel,  ainsi 
que  d'ajournement,  oi  communiq-e  au  fourni- 
sseur: a)  la  quantité  .  acceptée  provisoirement; 
b)  la  quantité  refusée;  c)  le  motif  du  refus; 
d)  la  quantité  ajournée  et  le  délai  de  l'ajour- 
nement. 

Les  quantités  acceptées  passant  provisoire- 
ment à  la  charge  de  l'administration,  jusqu'à 
la  réception  définitive,  après  quoi,  les  quantités 
refusées  sont  mises  à  la  disposition  du  four- 
nisseur. 

En  cas  de  refus  total,  s;tôt  le  refus  définitif 
prononcé,  les  mêmes  communications  b  et  c  sont 
faites    au  fourni  seur,    et   les   quantitées  refu 
sées  sout  mi,es  à  sa  disposition. 

Dans  les  deux  cas  de  refus,  partiel  ou  total, 
IQs  traverses  refusées  doivent  être  enlevées  de 
l'emplacement  mis  à  la  disposition  du  fournis- 
seur, dans  un  délai  maximum  de  10  jours  à 
partir  de  la  notification  du  refus. 

A  partir   du  1l-éme   jour  les  traverses  re- 
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fusées  sont  soumises  à  des  frais  d'emmaga- 
sinage. 

Les  quantités  refusées  doivent  être  rempla- 
cées par  d'autres  remplissant  les  conditions 
exigées,  dans  un  délai  maximum  de  30  jours 
à  paît  r  de  la  notification  du  refus. 

Les  qu'Jnlitée  refusées  sont  considérées  com- 
me non  livrées  et  doivent  être  remplacées  par 
d'autres  remplissant  les  conditions  exigées,  si  à 
la  suite  du  refus  les  dispositions  de  l'art.  7 
n'ont  pas  été  appliquées. 

Chaque  réception  est  constatée  pur  un  pro- 
cès-verbal en  double,  indiquant  explicita  ment 
les  motifs  pour  lesquels  la  fourniture  a  élé  ac- 
ceptée ou  refusée. 

En  cas  que  la  réception  a  eu  comme  consé- 
quence l'ajournement  d'une  partie  ou  de  la  tota- 
lité des  traverses  présentées,  les  agents  réception- 
nâmes indiqueront  le  délai  d'ajournement  qu'ils 
propes  nt. 

Ce  procès- verbal  porte  la  signature  des  a- 
gents  chargés  de  la  réception  ainsi  que  celle  du 
fournisseur  ou  de  son  représentant. 

Un  exemp'aire  est  délivré  au  fournisseur  ou 
à  son  représentant. 

Lorsque  le  fournisseur  on  son  représentant 
refuse  de  signer  le  procès  verbal,  le  fait  est 
noté  au  procès  verbal  même. 

La  réception  provisoire  ne  peut  être  consi- 
dérée en  aucune  façon  comme  réception  défi- 
nitive ni  porter  préjudice  à  cette'dcrnière. 

Art.  9.  Réception  définitive. 

La  réception  définitive  est  le  complément 
obligatoire  de  la  réception  provisoire  qui  a  lieu 
aux  endroits  de  livraison  fi>és  par  l'art.  5  du 
présent  contrat. 

La  réception  définitive  est  prononcée  à  Bu- 
ca-est  à  la  Direction  du  service  d'Entietien. 

La  réception  définitive  peut  avoir  comme  ré- 
sultat l'annulat'on  de  toutes  les  opérations  de  la 
réception  provisoire,  et  de  la  considérer  comme 
nulle  et  non  avenue;  les  choses  reviennent 
alors  à  leur  état  primitif  sans  que  le  fournis- 
seur puisse  aveir  un  droit  acquis  à  l'égard  de 
l'administration  par  le  fait  d'e  ia  réceptioii  pro- 
visoire. 


Art.  10.  Res  tonsabiité  du  fournisseur. 

La  surveillance  exercée  par  les  agents  de  la 
Direction  Générale  dans  les  forêts  du  fournis- 
seur, les  vérifications  et  les  essais  faits  par 
eux,  ne  peuvent  en  aucun  cas  amoindrir  la  res- 
ponsabilité du  fournisseur  qui  reste  entière 
jusqu'après  la  réception. 

Art.  11.  Cautionnement  définitif. 

Comme  garantie  des  obligations  contractées 
envers  la  Direction  Générale  des  Chemins  de 
Fer  Roumains,  Mr,  Carol  Koch  a  déposé  à  la 
Caisse  Centrale  de  la  Dir.  Gen.  des  C  F.  R. 
comme  cautionnement  définitif,  en  numéraire  ou 
efiets  de  l'Etat  roumain,  la  somme  de  lei  283,00 
(le i  deux  cent  quatre- vingt  trois)  c'est-à-dire 
10%  de  la  valeur  totale  de  la  fourniture. 

Ce  cautionnement  sera  restitué  en  même 
temps  que  sera  eifectué  le  paiement  de  la  der- 
nière fourniture,  sous  réserv;des  retenues  pres- 
crites par  les  art.  7  et  8. 

Art.  12.  Interdiction  de  cèd  r  le  contrat. 

Il  est  formellement  interdit  au  fournisseur  de 
ced  r  la  totalité  ou  une  partie  de  la  fourniture 
contractée,  sans  le  consentement  formel  et  par 
écrit  de  la  Direction  Générale  de  C.  F.  R. 

Art.  13.  Timbre  et  ewegistr.  ment. 

Les  taxes  de  timbre  de  quarante  et  un  lei, 
pour  les  exemplaires  du  contrat,  celle  d'enre- 
gistrement c'est-à-dire  un  demi  pour  cent  ('''2%) 
ainsi  que  celle  de  .patente  de  0.254/on  et  dixième 
de  la  valeur  de  la  fourniture  entière,  tombent 
à  la  charge  du  fournisseur. 

Art.  14.  Contestaliois  et  jugemeut. 

Toute  contestation  qui  s'élèverait  entre  la 
Dir.  Gen.  des  C.  F.  R.  et  le  fourn.sseur  sera 
jugée  par  le  Tribunal  d'Ilfov  (Bucarest). 

Suivent  les  signatures  et  les  mentions  res- 
pectives (à  suivre). 

Dr.  C.  Bungetianu 
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Marché  de  Kichincf  du  15  août  au  15  septembre  1919 


Les  articles  d'habillement  pour  hommes  et 
pour  dames,  tels  que  draps,  piquets,  molletons 
de  coton,  toiles  dites  d'Amérique,  arrivent  en 
petites  quantités  et  sont  fort  chères  par  contre 
les  molletons  de  laine  et  les  tissus  minces  et 
ordina;res  abondent. 

Les  articles  strictement  nécessaires  pour  les 
saisons  d'automue  et  d'hiver  manquent. 

Des  bas  et  des  chaussettes  on  trouve  en 
quantités,  mais  de  qualité  inférieurs  et  à  des 
prix  fort  élevés:   120  et  150  lei  la  douzaine- 

Madapolam,  10  —  12  lei  le  mètre. 

Zéphyrs,  12  —  15  lei  la  mètre. 

La  baisse  du  rouble  contribue  dans  une  large 
mesure  à  la  cherté  des  objets  manufacturé-, 
ainsi  que  des  denrées  coloniales. 

Kn  ce  qui  concerne  les  objets  manufacturés 
on  remarque  le  fait  suivant:  il  y  a  beaucoup 
de  particuliers  qui  apportent  des  marchandises 
du  pa3"s  et  de  l'étranger  et  les  vendent  à  leur 
domicile  sans  paj^er  ancune  taxe  pour  le  com- 
merce qu'ils  font;  sans  avoir  une  firme  inscrite 
ni  autorisation  d'une  autorité  quelconque. 

Cette  façon  d'exercer  le  commerce  portant 
préjudice  à  l'Etat  ainsi  qu'aux  commerçants 
établis,  les  mesures  les  plus  énerg  ques  ont  été 
prises  par  la  Chambre  de  Commerce  locale 
qui  est  intervenue  à  la  Préfecturede  police  ainsi 
qu'à  l'administration  financière  pour  mettre  fin 
à  cet  état  de  choses,  en  dressant  des  procès-ver- 
baux aux  contrevenats. 


Prix  des  différentes  denré  s   coloniales   sur  le 
marché  de    Kichinef,  du  15    Août  au  15  Sep- 
tembre 1919 


15  Août    15  Sept, 


1.  Huile  de  Marseille  quai. 

fine  kgr.  lei.  .  . 
«  grecque  kgr.  lei  . 
«       tourusol   kgr.  lei 

2.  Olives.  1  ère  quai,  gros- 

ses kgr.  le;.    .  . 
«     2-ème  quai,  may 
ennes  kgr.  lei  . 

3.  Raisins  sers,    quai.  inf. 

kgr.  1-  i  .    .    .  . 

4.  Riz,  1-ère  quai.  kgr.  lei 
«     2-ème    «       «  « 

«     3-ème    «        x  « 

5.  Cn/é,  1-ère  quai.  kgr.  lei 

«  2-ème  «  «  « 
«  3  ème  «  «  « 
o.  Thé,  de   proven.  russe, 

fin  kgr.  lei .    .  . 

de  provenancean- 


45 

2!! -25 
10—1 1 

16-  17 

14-15 


-18 


-16 


17- 
15- 
14 
13 

28—30 
25—27 
20 

250 


50 

25—30 
12-14 

17—18 

15-16 

14-15 
17  —  18 
16 

14 

30-31 

27—27,50 

20 

180—200 


glaise  kgr.  lei  .  . 
Cacao  marque  «Suckard» 
kgr.  lei   ...  . 
«       marque    Gala  Pe- 
ter» kgr.  lei    .  . 
«       marque  «Kohler» 
kgr.  lei    ...  . 
Chocolat  marque 
kgr.  lei  . 


kgr,  lei 
kgr.  lei 
kgr.  lei. 


'Lindt  = 
Tobler» 


«Nestlé» 
<  Kohler» 


«  «  «Berin- 

dei»  kgr  lei    .  . 
Sucre  Coupé  kgr.  lei 
«       «    poudre  kgr.  lei 
Citions  piè  e  lei  . 
Tziris  (poisfons  séchés) 
les  100  lei    .    .  . 
Nd.x  les  100  lei    .    .  . 
Sardines  marques  es- 
pagnole «Ksyrel» 
f  nés,  grande  bo- 
îte lei  ...  . 
»      marque  espag- 
nole «Préfet  idas 
petite  .... 
Noisettes  kgr.  lei    .  . 
,  Amandes   sans  coques 
kgr.  lei    .  . 
«        sans  coques 
kgr.  lei    .  . 
,  Caroubes    kgr-  lei    .  . 
..  Canelle       »       »     .  . 
.  Macaronis  » 
,  Lait  condensé 


80  -90 
125  —  130 
140—120 
100 

125  —  130 

100-1 10 

100—110 

100 

70  80 
22—23 
12-12,50 
0,50—0,75 

20—22 
1,50—1,75 


12 


90-95 
1  10-115 
100-1 10 

80—90 
100  —  1 10 

95  —  100 

90—95 

80-85 

60  65 
22—22,51 
14,50  -  15 
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18  —  19 
1.75-2 


9 

20- 


22 


23-25 

17-  17,50 

18—  20 
100—110 

20—  22 


20. 
21. 
2?. 
23. 
24. 


2G. 
27. 


23. 


marque 
«Nestlé-,  la 
boite  lei  12-14 
»         »  marque 

«Niava»,  la 
boîte  lei  '0—11 
Poivre  en  grains  kg.    »     32 — 35 
Sel  »      »  5-6 

Bis  eu 'f  s  »      »  45-48 

Vanille,  le  bâton  »      >  3,50—4 
Hua igre  de  vin  bouteille 
d'un  litre    .    .  . 
Saî'ou  à  lessive  kg.  lei  1 
»     de  Marse  Me,  la 

pèice  lei 
»     de  to'lctte  «Ber- 

gher»  la  pièce,  .  10-11 
»     de  «Auto»  la  pièce  10  — 12 
Bougiis  de  paraffine  .  40 
Farine  de  blé,  1-ère  4 
»       >     »  2  ème    »      3  50 
»       »     »   3  ème    »  3 
î'arine  de  niais  kgr.  lei  .  2 


5-7 
I  -11,50 

1  —  1,25 


6,50 
23-25 

38—40 

18-19 
13-15 

75-80 
13-15 


10-11 
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35 
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3 
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Données  sur  la  culture  des  céréales  en  Roumanie  et  prix 
sur  les  marchés  étrangers. 


1.  Tableau  récapitulatif  des  cultures  faites  en  1918,  en  Roumanie. 


Totale  pour 

G  de  Valachie 

Total  pour 

n 

Total  général  pour 

CULTURES 

la  Moldavie 

et  Olténie 

a  Bessarabie 



la  Roumanie 

— 

Hurfi.ca 

Surface 

Production 

Surface 

Production 

Production 

• 

Hectares 

Tota'e 

Hectares 

Totale 

Hectares 

Totale 

1  fîi fiOJ9 

5020626 

684383 

819858 

ri840484 

p>8  n  o 

•  VOl  l\J 

199963 

184493 

230273 

252003 

430236 

?470t1 

•  483107 

610791 

603978 

857842 

10S7(  iSt 

QQnOl 4 

727497 

108643 

137491 

438357 

854Q88 

Maïs                                               '  • 

1  (  1  l  Ou 1 

636792,7 

6O0459 

2318273 

7<  155904 

Mi  let 

OOZi  04 

71130 

7 1 1  -10 

Sarr^ftin 

084 
Ju4 

5940 

558 

ni- 

Céréales  ' 

40.'î 3479 

2189320 

6222799 

Colza 

oyuo 

7935 

403 

996 

9128 

8931 

—  ■     (   V,n    P" min pc 

(  Fiila.Qse 

74880 

73652 

498 

548 

75387 

74  200 

20096 

i-l  VS \J  XJ  \J 

112 

Chavvre  \  g"  gniincs 

1      V  1  'KCP 

48'1S 

12184 
9517 

8962 

6154 
5553 

13520 

18338 
15070 

Ton  rn  pcnl 

OQOJO 

93688 

1 1  finn 

1  1  uuu 

Î45776 

01éa(iiiiGUsçs  et  trxt  iles 

24243 

1 08H98 

Haricots    ln  ,e:ral"  ProPrc  

I    u  irm  i   l  p    ni  'i  î  < 

'!7  190 

44459 

O  i  UO 

24755 

4^1  Q9 

69214 

C49/i  -ioi  "i 

1433925 

CJ9/l')m  1 

1433925 

Pois 

908n0 

64887 

102 

411 

900^9 
tJVJO-' 

65298 

.5  1 0 

1481 

1  <Vi 

J  O  J 

138 

]  619 

Fèves 

191 

147 

88 
oo 

38) 

209 

532 

j'nni  mp^  (   pu   t  prra  n  nrnrirp 

1  IOtQ 

454 1  -14 

*±0  i  1  '->*± 

1  (4  JO 

201474 

.)  14 1  O 

655608 

de  trrrc  (  parmi  le  maïs 

n  ^1  qoï 

^  i  o  i  y  j  ) 

68074 

^  i  j  i  y 

68074 

81670 

23543 

1  ni=,9 1 Q 
ivjjii  iy 

betteraves  ù  sucre 

p.  i  17 

456926 

1 1 40 
111U 

36325 

7977 

493251 

Taboc 

oOOO 

4S724 

40.7'î 

12425 

1 9798 

61149 

Diverses    i;      ,     '   0  h  '  p         1  ■ 

34  73 

9 1  JOn 

04 

91400 

£  1 4  y  u 

01  R 

y  j  o 

Q3^ 

01  fi 

yio 

935 

Plantes  industr.  et  diverses  .    .  • 

1  01  81 

iy  loi 

Oui.} 

24394 

8499 

^Q^OTIAO 
OoOy  i  oK>£ 

9 1  rO 

^l  <y 

87  lQQfl/1 
o  i  4y JU4 

10678 

62347266 

QjgHQ  | 

738Q 

t  ooy 

24] 46g 

70T 

1  oo 

9718 

8182 

2511S4 

12158 

325506 

1197 

13133 

13355 

338639 

17865 

14937529 

17865 

14937529 

(  parmi  le  mai*  

1297 

205825 

1297 

205825 

'378187) 

76164443 

(378187) 

70164443 

47208 

4169 

51377' 

402 

9189 

2085 

23189 

24S7 

3267S 

Prairies    (  Trèfle  et  l'izerne  .... 
artificielles  (  Autres  prairies  artificielles. 

34566 
5S616 

5n.8004) 
568499) 

8814 

35736 

10:9  '6 

1142239 

Prairies  naturel  e^  ....... 

291494 

2765890 

27456 

74931 

518950 

2841821 

Racines  fourragères  et  praires  .... 

385078 

38355 

423433 

xt              i    i  (  Indigènes     .    .  . 
\  ignés  product.  ;  A    : . 
°       1            (  Américaines.    .    .  . 

21477 

308S04 

158i7 

236787 

37294 

545591 

36769 

908925 

9066 

269880 

45835 

1178805 

7814 

15110 

22924 

70271 

191  359 

6S43 

80823 

77114  | 

1996182 

Pr.inelaies  .-  t  '.  , 

136331 

46S36 

183167  1 

Total  général.    .  . 

1.877.338 

.'.331.679 

7.209.01 7 
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2.  Moyenne  annuelle 

pour  la 

période 

de 

1916  à 

1  û  1  o 

Moyenne  de  la 

Superficie 

Production 

production 

Ha. 

Hl. 

BIc  a  hiver 

1.189.336 

14,8 

17.558.964 

»  de  printemps 

10.452 

14.4 

150.248 

Seigle 

88  752 

14,0 

1.244.682 

Orge  « 

241.711 

20,0 

4.991.937 

Maïs 

1.967.462 

17,0 

33.445.765 

Petits  pois 

6.325 

13,6 

86.320 

Colza 

79.008 

9,7 

765.063 

Liu  (graines) 

12.391 

6,0 

74.386 

3.  Evaluation  approximative  de  la 
récolte  du  maïs  en  1919. 

Le  recueil  des  données  définitives  pour  la 
statistique  des  récoltes  d'automme  de  l'année 
1919,  exigeant  du  temps,  la  direction  générale 
de  la  statistique  a  fait  une  estimation  de  la  ré- 
colte du  maïs  pour  l'année  courante,  le  fait  de 
connaître  le  plus  tôt  possible  les  quantités,  sur 
lesquelles  nous  ponvons  compter,  a  une  grande 
importance. 

On  a  distribué  à  cet  effet,  par  l'intermédiaire 
des  mairies,  aux  grands  propriétaires  et  aux 
administrateurs  dGs  associations  villageoises,  des 
bulletins  de  déclaration,  dans  lesquels  on  devait 
indiquer  la  production  moyenne  par  hectare, 
qu'on  espérait  obtenir  cette  année. 

La  direction  générale  de  la  statistique  a  reçu 
les  réponses  de  2.672  grands  propriétaires  et 
associations  villageoises. 

A  l'aide  de  ces  réponses  et  en  base  de  la 
statistique  des  superficies  ensemencés,  on  a  pu 
faire  l'estimation  suivante  : 

La  superficie  cultivée  en  maïs  en  1919,  dans 
l'ancien  royaume  est  de  1.967.462  ha.  contre 
2.096.859  moyenne  des  années  1911  à  1915. 
On  constate  donc  une  diminution  pas  trop  im- 
portante de  129.397  ha.,  soit  6,2%. 


La  production  moyenne  est  évaluée  à  17  hec- 
tolitres par  ha.,  soit  1.275  kgr. 

La  récolte  par  régions  se  présente  comme  suit  : 

Production  approximative 
Etendue     Moyenenne  hec,olitres 
REGION        par  ha.       par  ha.  TOTAL 


î,  Plaines  du  Sireth 


et  du  Prulh    .    .  . 

458.196 

18,9 

8.659.904 

II.    Carpathes  de 

Moldavie  .... 

125.069 

16,7 

2.088.652 

III,  Caipathes  de 

Muntenie  .... 

447  439 

11,4 

5.100.805 

IV.  Piaines  du  Da- 

824.537 

19,0 

15.666  203 

V.  Dobroudja  .  . 

112.221 

17,5 

1.930.201 

Ancien  royaume  . 

1.967.462 

77.0 

33.445.765 

La  production  totale  pour  le  pays  entier  sera 
donc  de  33.445.765  hl.,  soit  250.000  vagons 
à  10.000  kgr. 

La  région  où  l'on  a  cultivé  le  plus  de  ma:s 
est  celle  des  plaines  du  Danube,  où  nons  avons 
824.537  ha.  C'est  aussi  là  qu'on  obtient  la 
production  moyenne  par  ha.  la  plus  élevée,  soit 
19  hl.  Viennent  ensuite  les  plaines  du  Sireth 
et  Pu  Pruth,  avec  une  superficie  de  ,458. 1 96  ha. 
et  une  production  moyenne  de  18,9. 

Dans  les  régions  des  montagnes,  le  maïs  a 
été  relativement  moins  cultivé,  et  la  production 
moyenne  est  aussi  plus  réduite,  n'atteignant  que 
le  chiffre  de  11,4  hl.  dans  les  Carpathen  de 
la  Munténie. 

En  Dobroudja  il  a  été  ensemencé  112.220  ha. 
et  ne  espère  que  la  récolte  dennera  17.5  hl. 
par  hectare. 

Il  ressort  de  ces  données  qu'en  ce  .  qui  con- 
cerne la  culture  du  maïs,  l'année  1919  se  pré- 
sente dans  de  bonnes  conditions,  et  la  récolte 
peut  être  qualifiée  bonne  et  pou /ant  assurer  les 
besoins  de  la  population  du  pays. 
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INFORMATiUNI  REFERITOARE  LA 

VIATA  ECONOMICÀ  STRÂINÀ 


INFORMATIUNI  COMERCfALE 


Flota  comercialâ  mondialà 

Incontestabil  câ  razboiul  mondial  a  adus 
mari  p?gube  în  mai  toate  domeniile  de.  acti- 
vitate  economica.  Distrugeri  de  uzine  çi  fabrici, 
împiedecdrea  activitâjii, rnultor  industrii,  diminu- 
area  producjiunei  lor  etc.,  au  fost  rezultatele 
râzboiului.  Nu  este  mai  putm  adevârat  însâ, 
câ  si  industu'a  transporturilor  maritime  a  fost 
crud  lovità  de  furia  aceluiaç  calaclism.  Din  e- 
xaminarea  tonajului  marinei  mondiale  de  azi, 
în  comparatie  eu  cel  dinaintea  râzboiului,  rc 
iese  un  plus  de  2  milioane  tone;  eu  toate  a- 
ceste-  însâ,  pagubele  aduse  de  râzboiu  sunt 
enorn:e,  dat  fiind  câ  majorarea  tonajului 
ar  fi  fost  conform  cerintelor  din  ce  în 
ce  mai  mari  si  a  desvoltârii  industriale  de  pânà 
acu.n,  eu  mult  mai  mare,  dacâ  n'ar  fi  inter- 
venit  acest  râzboiu. 

Dupâ  cifrele  statistice  publicate  în  moniteur 
des  intérêts  malér'els  totalul  toi  ajului  comercial 
în  Iunie  1914  erà  de  45.400  000  tone:  la  30 
Iunie  1919  acest  tonaj  se  ridicâ  la  47.900.000 
tone  ceeace  face  o  sporire  numai  eu  2.500.000 
tone;  dupâ  cum  vedem  în  tabloul  de  mai  jos, 
numai  un  singur  stat  a  putut  sâ-çi  mâ- 
reascâ  tonjjul  maritim,  în  cursul  acestui  râz- 
boiu eu  nu  mai  pu(in  de  7.746.000  tone.  Ast- 
fef,  Statele-Unite  care  în  Iunie  1914  nu  dis • 
puneau  decât  de  2.O27.000  tone,  în  4 unie 
i919  au  lidicat  tonjjul  la  9.773.000. 

latâ  çi  tabloul  ca^e  ne  aratâ  situajia  tonaju- 
lui fiecârei  tâ ri  înainte  çi  dupâ  îâzboiu. 


lur.ie  914  Iunie  919  Diferente 


/o 


Anglia 

Colonii  eng. 

Statele  Unité 

Austro-Ung. 

Danemarca 

FranÇa 

Germania 

Grecia 

Olanda 

ltalia 

Japonia 

Norvegia 

SpaDia 

Sucdia 

Diverse  , 

Total 


T 

.892.000 
.632.000 
.027.000 
.052.000 
770.000 
.922.000 
.135.000 
821.000 
.472.000 
430.000 
708.000 
.957  000 
884.000 
015.000 
427.000 


T 

lt.  345.000 

1.863.000 
9.773.000 
713.000 
631.000 
1.962.000 
3.247.000 
291.000 
1.574.000 
1.23S.000 
2.325.000 
1.597.000 
709.000 
917.000 
2.552.000 


T 

2.547.000—  13.5 
231.0004-  14/ 

7.746.000+382.1 
339.000—  32.2' 
139.000—  18.' 
40  000+ 

1.588.000  — 
530  000- 
102  000  4- 
192.000- 
617.0004-  36.1 
360.000—  18.* 
175.000—  19.s 
98.000—  9.7 
125.0094-  5.- 


2.' 
36.8 
64." 

6.9 
13.1 


47.897.UUU   +  Z.493.000  4-  5. 


Din  cele  de  mai  sus  rezultâ  0  dinrnuare 
de  2.547.000  tone  pentru  flota  comercialâ  en- 
glezâ,  care  erà  de  18.892  000  în  1914,  per- 
derea  totalâ  reprezentând  un  pro:ent  de  13,5% 
Pagubele  pricinute  Angliei  de  cltre  submarinele 
germane  au  fost  mari  çi  numai  datoritâ  acti- 
viiâjii  extraordi  îare  a  çantierelor  s'a  putut  re- 
duce golul  din  flota  comercialâ.  Deasemcnea 
çi  Grecia  a  avut  de  suferit  0  pierdere  de  64  6% 
din  totalul  tonajului  sâu. 

In  schimb  Statele-Unite  si  Jtponia  çi-au 
mârit  respectiv  tonajul  eu  382       si  36°  0- 

Dacâ  t  nem  socotealâ  de  desvoltarea  conti- 
nu! a  fiotei  engleze  înainte  de  1914,  astâzi 
ar  fi  avut,  de  nu  intervenià  râzboiu],  cel  pu- 
tin  21.348.000  tone  adicâ  5.003.000  mal  mult 
decât  posedâ  actualmente;  Statele-Unite  ar  fi 
avut  mai  putin  eu  7.000  000  tone,  iar  Germa- 
nia ar  fi  dispus  de  6  829.000  tone  în  lo.c  de 
3.247.000. 

Institut  italian  pentru  comerful 
international 

Guvernul  italian  a  élaborât  un  proiect  de 
lege  pentru  instituirea  unui  Institut  autonom, 
fârâ  caracter  biurocratic,  pentru  cjlegerea  sis- 
temaiieâ  de  informat'uni  comtrciale  din  strei- 
nâtate  çi  în  s-opul  de  penetmre  si  expansiune 
pe  pietile  stràine,  precum  si  pentru  aprovizi- 
onarea  mai  convenabilâ  eu  materii  prime. 

Experienta  a  dovedit  câ  însârcinârile  de  na- 
turâ  economicâ  nu  sunt  bine  ïndeplinite,  de  câtre 
organele  pur  biurocratice;  s'a  nâscut  curen- 
tul  mai  în  toate  târile  de  a  înlâturà  biurocratia 
dinoficiile  pentru  comertul  exterior.  E  delà  sine 
înteîes,  câ  în  noul  proie;t  statul  îçi  rezervâ  fun- 
ctiunile  ce  nu  se  pot  delegà  altor  institutiuni 
çi  care  se  refera  la  rela{  unile  dintre  State,  sau 
în  actiunea  de  protej^re  a  aotivitâteii  comerci- 
ale  in  streinâtate.  Ministtrul  de  Comett  va 
continua  de  a  trimite  delegati  comerciali  în 
centrele  principale  streine,  dar  numai  pentru 
atributjunile  ce  le  ^unt  rezervate  çi  care  vor 
fi,  dealfel  modificate. 

Institutul  va  conduce  toate  cercetârile  çi  va 
pregàtiinitiativele  oportune  pentru  intensificarea 
traficului  italian  eu  târile   streine,   în  folosul 


I 


SO 


correspondance:  économique 


Econom'ei  Nationale.  Va  trimite  în  strâinËtate 
agenti  stab  li  sau  specialiçii  eu  însârcinâri  pro- 
vizorii;  va  înfiintà  oficii  çi  agen^ii  ;  va  ajutà  çi 
susline  Camere  de  Comert  în  strâinâtate  çi 
alte  organizâri  çi  gmpâri  prinire  conat'ionalii 
italieni. 

Institutul  va  fi  administrât  de  eâtre  un  Con- 
siliu  compus  din  delegat  i  claselor  comerciale, 
ggrare,  industriaL,  bancare,  de  armatori  etc. 
Supravigherea  çi  controlul  Statului  va  fi  exer- 
c.tat  de  un  Co  nisir  guvernator,  fârâ  sa  se  tur- 
bure  însâ  liberlatea  çi  mersul  insùtutiei. 

Bugetul  anual  al  Inst  lutului,  dupa  toate  pro- 
babilitatile,  va  fi  de  4  rmlioane.  O  parte  va 
fi  data  ca  subventie  de  câtre  Stat,  iar  o  altâ 
parte  va  fi  acoperitâ  de  Cimerele  de  Comert, 
din  impoz.tul  adit^onal  pe  averea  mobilâ  de 
naturâ  irdusttialà  çi  comercialâ,  asupra  celor 
înscriçi  în  rolurile  Ca.nerei.  Se  va  mai  puttà 
recurge  chiar  la  o  majorare  a  timbrului  sta- 
tistic  fix. 

Institutul  italian  pentru  expansiunea 
comercialâ  în  Basinul  Mediteranei 

Âcum  câleva  zi!e  a  avut  loc  adunarea 
generaiâ  a  membrilor  societâ teii  pentru  expan- 
siunea comercialâ  çi  colonialâ  italianà. 

D.  Battis'.o  Pellegrini,  cunoscut  prin  studiile 
sale  asupra  Românilor  din  Peninsula  B-dcanicâ 
çi  preçedintele  lastitutului,  a  dit  cetire  rapor- 
tului  relativ  la  activitatea  socielafii. 

S:opul  societâtr,  este  de  a  desvo'tà  corner-, 
tul  exterior  italian  în  spécial  eu  târile  d  n  O- 
rien*.  Pentru  aceasta,  misiuni  spéciale  au  fost 
trime;e  în  Tripolitania  çi  Cirenaica,  Albania, 
Dalmatia,  Egipt  çi  Ash  Mica.  Functionari  pe- 
ciali  sunt  trmeçi  în  principale^  ce-itre  din 
Ba'cani  çi  alte  centre  orientale  pentru  furniza- 
rea  tuturor  informatiunilor. 

Se  aprobâ  editarea  de  reviste,  zhre  çi  alte 
publicatiuni  necesare  precum  çi  convocarea  de 
congrese  çi  conferinje. 

Banca  Comercialâ  Italo-Bulgarâ 

Din  initiativa  Bâncei  Comerciale  Italiene,  s'a 
înfiintat  la  Sofia  »Binca  Comercialâ  Italianà 
çi  Bu'garà"  eu  capitalul  initial  de  12.000.000 
Leva. 

La  subscrierea  acestui  capital  au  participât 
personalitâti  bulgare  precum  çi  multi  membr'i 
ai  Coloniei  italiene  în  Bulgaria.  Noua  Banca, 
destinatâ  a  începe  activitatea  dupâ  câteva  sâp- 
tâmâni,  are  de  scop  desvoltarea  viet,ei  econo- 
mice  b  ulgare  çi  intensificarea  relaiiunilor  co- 
merciale italo-bulgare. 


Perspeçtivele  de   export  aie  indu- 
striel cîvmice  germane. 

Ni  se  raporteazâ  din  Dasseldotf:  Muea  in- 
dustrie chimicâ  a  Germaniei  trece  prin  timpuri 
grêle.  Ea  aveà  ïnainte  de  ràzboiu  monopolul 
mondial,  cee  ce  i-a  dat  posibilitatea  sà-çi. 
facâ  cele  mai  rentabile  instalatiuni  din  imperiu. 
Desvolîarea  acestei  industrii  a7  mai  fost  favo- 
rizatà  çi  prin  2scci.erea  intereselor  fabricii  pentru 
regularea  fabricâtiunei,  prejurilor  çi  vâmârilor. 
Odafâ  eu  ifbucnirea  râzboiului,  situatiunea  s'a 
schinib  t  eu  totul  în  defavoarea  industriei. 
Statele  mai  mari  fâceau  de  mult  sfor{âri  pentru 
a  deveni  independeute  de  marea  industrie  chi- 
micâ germanâ.  In  Statele-Unite  s'au  facut  nu- 
meroase  încercari  în  aceastâ  directiune  pentru 
a  se  creià  o  industrie  chimicâ  proprie.  RezuL 
tatele  acestor  încercari  au  fost  slabe  çi  piata 
americanâ,  eu  marea  ei  putere  de  consumatie, 
a  fovt  nevoitâ  sà  se  adreseze  din  nou  industriei 
chimice  germane.  Dupa  isbuenirea  ràrboiului 
însâ  che  tiunea  fabricâr  i  prcdus^lor.  chimice 
a  devenit  acutâ  pentru  toate  statel  ,  cari  s'au 
gàsit  în  luptâ  eu  Germania.  America  a  fost 
cea  dintâiu,  cure  prin  anu'arca  secretu'ui  bre- 
vetelur  çi  prin  confisc?rea  intreprinderilor  ger 
mane  existente  acolo,  a  c  eat  o  mare  industrie 
chimicâ  proprie.  Franfa  çi  Ang'ia  au  fâcut  de 
asemenea  sfortâri  putsrnice  pentru  a  nu  mai 
fi  Iributare  industriei  chimice  germane.  eu  mai 
putin  succès  îrsa  decât  America,  in  ultimul 
timp  produ  ele  industriei  chimice  americane  au 
aoârut  pe  piata  europeanâ  fiind  oferite  foarte 
ieftin  çi  eu  recomandatiunea  caracteristicâ  cà 
sunt  tôt  alât  de  bune  ca  çi  cele  germane. 
Faptul  aepsta  dovedeçte  cât  de  mari  sunt  greu- 
tàtile,  eu  cari  va  aveà  de  luptat  pe  viitor  in- 
dustrie chimicâ  germanâ. 

Exportul  petrolului. 

Marea  cerere  pentru  produse  pétrolière  din 
tôt  timpul  râzboiului  se  mentine  çi  azi.  Impo- 
sibilitatea  Rusiei  de  a  exportà  çi  fra  h  tul  ridi- 
cat  pentru  transporta  produselcr  petrolifere 
americane  au  déterminât  în  Franfa  çi  Anglia, 
o  urcare  neobiçnuitâ  pentru   aces'e  produse. 

Productiunea  petrolului  brut  în  Galifia  a 
crescut,  în  ultimul  timp,  ajungând,  h  Borislav, 
la  200  vagoane  pe  zi,  Lipsa  de  vagoane  pre- 
cum çi  greutatea  transportului  împiedicâ  posi- 
bilitatea exportului,  pri n  care  avându-se  în  ve- 
dere  preturile  oferite,  s'ar  realizà  câçtiguri 
mari.  Intre  preturile  .din  strâinâtate  çi  cele  din 
Polonia  este  o  mare  diferentâ,  ceeace  expheâ 
numeroasele  cereri  din  afarâ. 

In  ultimul  timp  se   plâtià  la  '  Londra  1S 
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SI 


pfunzi  §i  13  shilingi  peutru  iona  de  petrol 
ceeace  ar  fi,  dupa  valuta  de  azi,  400  coroane 
pentru  100  kgr.  Gasoilul  (Gasô!)  se  plâtià  eu 
9'A  pfunzi  fona  sau  200  coroane  pentru  100 
de  kgr.  Parafina  se  plâteste  la  Londra  50 
pfunzi  de  tonâ  ceeace  înseamnâ  1000  coroane 
pentru  100  de  kgr.  Pâcura  se  plâteste  la 
Londra  eu  7  pfunzi  tona  ceeace  dupa  cursul 
de  azi  ar  reveni  la  150  coroane  100  de  kgr. 
Si  la  Paris  se  plàtesc  preturi  foarte  ridicate 
pentru  produsele  petrolifere.  Pentru  100  litri 
petrol  se  plâteste  55Vi  franci  sau  du.  à  cursul 
de  azi  500  coroane. 

în  Polonia  petrolul  se  vinde  eu  100  co- 
roane 100  de  kgr. 

S'au  încheiat  transac{ii  eu  Austria-Germanâ 
pe  pretul  de  120 — 130  coroane.  Pe  aceastâ 
bazâ  multi  comercianti  strâini  sunt  în  tratative 
pentru  cantitâti  mari  eu  producâtorii  de  petrol 
gali'tian. 

Consiliul  de  ministrii  Ceho-Slovac  a  ratificat 
la  sfârsitul  lunei  Septembrie  conventia  pentru 
aprovizionarea  eu  petrol  încheiatâ  eu  Polonia. 
Aceastâ  convenue  prevede  furnizarea  a  4U00  cis- 
terne  prdduse  fabricate  si  a  2000  cisterne 
petrol  rafinat,  în  timp  de  pace  celé  7  rafinerii 
Ceho-S'.ovace  au  prelucrat  30.000  c  sterne  pe 
trd  brut.  (Neue  Freie  Presse  29.  8.  1919). 

Consorfiul  creditului  pentru  între- 
prînderile  publiée  :  comercializarea 
subvenfiîlor  de  Stat 

In  »I1  Sole"  de  Luni  si  Marti  22—23  Sep- 
tembre a.  c,  a  fost  publicat  textul  decretului 
eu  No.  1627  din  2  Sept.,  prin  care  se  insti- 
tue si  se  fixeazâ  regulele  consor{iului  ce  se  va 
constituî. 

Aceastâ  prevâzâtoare  instituée  a  fost  susfi- 
nutà  prin  initiativa  personalâ  a  cavalerului 
Giongo  Carlo  din  Milan,  consilier  delegat  al 
Societâtii  de  drum  de  fier  Stelvio. 

Prin  aceastâ  se  reuseste  ca  sa  se  prezinte 
parlamentului  §i  ministerului  de  resort,  o  pro- 
punere  de  lege,  studiatâ  si  de  càtre  directorul 
C  sei  de  Depuneri  din  Milan,  în  care  se  cere 
interventia  statului  pentru  crearea  emiterea 
directâ  a  titlului  unie  comercial  ?i  pentru  crea- 
rea ami  consorfiu  intermediar  dupa  tipul  In- 
stitutului  creditului  funciar. 

In  acest  chip  ar  fi  folosità  întreaga  viaçâ 
economicâ,  ajutatâ  la  rândùl  ei  de  crearea  unui 
institut  eu  capitaluri  private,  care  ar  concentrà 
çi  subventiile  Statului,  eu  scopul  de  a  le  mo- 
bilizà  si  de  a  da  astfel  un  mai  mare  impuis 
initiativelor  private  pentru  asigurarea  lucrârilor 
publiée. 


In  epoca  cea  mai  propice  pentru  condi{iile 
monetare  si  economice  aie  Italiei,  consortiul 
acesta  va  comercializà  subventiile  Statului. 

Resursele  §i  consumafia  mondialà 
în  céréale 

In  tôt  timpul  râsboiului  european,  aprovi- 
zionarea eu  grâu  s'a  putut  face  în  târile  aliate, 
gratie  mâsurilor  luale,  eu  toate  greutàlile 
nâscutedin  râsboiul  sub-marin  §i  eu  tôt  deficitul 
productiei  în  Europa. 

Biuroul  permanent  al  oficiului  central  de 
céréale  evalueazâ  câ  la  data  de  1  Aprilie  1919, 
surplusui  exportabil  în  principalelc  târi  pro- 
dueâtoare  atingeà  aproximativ  (în  qtfîntale): 


Statele-  Unité 

Argentina 

Australia 


70.000.000 
33.000.000 
75.00.0000 

178.000.000 


Dar,  nevoile  de  acoperit  pânâ  la  1  August 
în  timp  de  4  luni,  nn  trebuiau  sa  depâçeascà  (în 
quintale)  : 

Anglia  20.000.000 
Franta  12.000,000 
Italia  9.000.000 
Germania  /  25.000.000 

Austro  Ungaria  17.500.000 
Spania  1.000.000 
Olanda  2.000.000' 
Elvetja  2.000.000 
Târile  Scandinavie  2.000.000 
Din  aceastâ  enumeratie  se  vede  cà  nevoile 
obisnuite,  în  târile    centrale  au  fost  mai  mult 
decât  dublate;  cât  despre  cerintele  Rusiei,  aie 
României  si  aie  celorlalte  târi  balcanice,  a  cà- 
ror  productie  a  fost  în  déficit,  consumatia  se 
poate  evaluà  la  aproximativ  50.000.000  quin- 
tale, admitând  câ  aceste  târi  nu   mai  dispun 
de  nici  o  resursâ. 

Tolalul  aeestor  cerinte  e  de  aproximativ 
145.000.000  quintale  fatâ  de  178.000.000  de 
quintale  disponibile  ceeace  ar  lâsà  un  report  de 
33.000.000  quintale  pentru  exercitiul  1919 — 
1920,  report  care  s'ar  riçlicà  mai  piobabil  la 
50.000.000  quintale. 

Admitând  chiar  câ  reportul  n'ar  fi  supe- 
rior  si  câ  récolta  ar  fi  în  déficit  în  toate  târile 
europene,  se  poate  contà  p?  importul  din  Ar- 
gentina, Australia  $i  India. 

Numai  din  America  se  poate  contà  pe 
170.000.000  quintale  de  grâu,  care  s'ar  puteà 
exportà.  Canada  ar  puteà  dispune  de  35.000.000 
quintale.  Adâogate  aceste  surplusuri  la  repor- 
tul   din    1918  —  1919    évaluât  la  minimum 
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50.000.000  quintale,  avem  un  total  de  circi 
255.000.000  quintale.  Àceastâ  cifrâ  nu  cu- 
prinde  nici  Rusia,  nici  România,  cari  po- 
sibil  sa  nu  fie  înmâsurà  de  a  exporta, 
dar  cari  vor  produce  poate,  în  deajuns  pentru 
a  face  fafcâ  nevoilor. 

Delà  1  Ianuarie  1920,  se  vor  adaugà  ur- 
màtoarele  surplusuri  exportabile  (în  quintale): 

Australia  20.000.000 
Argentina  20.000.000 
India  15.000  000 

Totalul  disponibil  pentru  export  ar  fi  de 
310  milioane  quintale. 

Cererile  Jàrilor  importatoare  ar  puteà  fi 
evaluate  dupa  cum  urmeazâ  (în  cifre  rotunde 
çi  în  quintale): 


Belgia 

17.000.000 

Franfa 

35.000.000 

Regatele- Unité 

40.000  000 

Italia 

17  000.000 

Germania 

40.000.000 

Austro-Ungaria 

•10.000  000 

Bulgaria 

5.000.000 

Spania 

•  4.000.000 

T/ârile  de  Jos 

5.000.000 

Elvetia 

4.000.000 

Jârile  Scandinavice 

5.000.000 

182.500.000 

In  rezumat,  cererile  de  import  care  se  pot 
prevedeà  pentru  campania  1919 — 1920  eu  {â- 
rile  eu  product/ia  în  déficit  ar  atinge  cifra  de 
182.000.000  quintale. 

Pe  de  altâ  parte,  se  çtie  ce  regres  a  suferit 
productja  sgricolâ  delà  începutul  râzboiultn, 
în  Germania.  Este  intercsint  de  a  se  cunoaçte 
efettul,  pe  care  1-a  avut  ostilitâtile  asupra  ace- 
leaç  productii  în  Germania.  Récolta  germanà 
din  1918  a  dat  rezultate  destul  de  mici  chiar 
în  ceeace  priveçte  cartofii.  Datele  urmâtoare, 
asupra  înlregului  teritorîu  (Alsacia  çi  Lorena 
nu  sunt  cupiiase)  sunt  înregistrate  în  tone  çi 
eomparate. 


1918 

191.7 

1913 

Grâu  de  iarna 

2.208.80? 

1.997.801 

3.873.887 

»       »  primav 

251.615 

228.204 

512.021 

SecarS  de  iarna 

7.914.027 

6.893  607 

11.968.805 

»      »  primav 

95.063 

83.584 

160.040 

Orz  de  iarna 

1911667 

135.820 

» 

»     »  primav. 

2.064.588 

1.821.238 

Ovaz 

4.680.755 

3.628.253 

9.504.002 

Cartofi 

29.469.718 

34.410.982 

52.854.683 

Sfeclâ  de  zahar 

9.883.800 

9.987.381 

Trifoiu 

6.585.816 

7.909.451 

10.029.926 

Lucernâ 

1.111.129 

1.305.988 

1.461.077 

Fân  de  livada 

2 1. 4 1 4.962 

2». 616.289 

28.017  JOS 

Tabloul  care  urmeazâ  adra  §uprafe|e!e  çultU 


vate  în  timp  de  râzboiu,  eomparate  eu  supra- 
fetele  cullivate  înainte  de  râzboiu  (în  milioane 
de  hectare.) 

90514  1915    1916    1917  1918 


Grâu   1.85  1.88  1.60  1.47  1.44 

Secarâ    ....  6.13  6.36  5.96  5.52  5.75 

Orz   1.57  1.57    „     1.51  1.47 

Ovâz  ...       .  4.21  4.50  3.54  3.49  3.27 

Cart-.fi    ....  3.24  3.48  2.74  2.50  2.50 


In  timp  ce  £e  observa  o  rr.ajorare  a  supra- 
fetelor  caiti vate  în  1915  în  rapoft  eu  supra- 
fafa  mijlocie  cuHivatâ  în  timpul  perio3dei 
1905  —  1914,  s:  constata  câ  dda  191  o  supra- 
fata  cultivatâ.  s'a  miesorat,  atingând  pentru 
1916,  comparativ  eu  t  mpul  de  pace,  o  mic- 
sorare  de  222  %  pentru  grâu  ;  ~6,21 0  pentru 
secarâ  6,3'9|o  pentru  orz;  223,°  0  pentru  ovâz 
çi  15,4  °io  pentru  cartofi. 

De  asemenea  s'a  miesorat  simtitor  cantitatea 
de  céréale  ce  s'a  cultivât  în  timpul  ràzboiului 
cutoatecâ  dupa  estimatiile  fàcute  récolta  ce- 
realelor  a  fost  mai  bunâ  în  1918  fafâ  d;  a- 
nul  1917. 

Comparativ  eu  epoca  decenalâ  dinaintea  râs- 
boiului,  rendementul  s'a  miesorat  pentru  grâu 
eu  1.28  milioane  tone,  sau  24%;  pentru  orz 
0.79  milioane  tone  sau  25,  9°/o  pentru  ovâz 
de-  3.51  milioane  tone  sau  42.  9°/o;  pentru 
cartofi  25,  25  milioane  de  tone  .  sau  56.  5°/o. 

Reglementarea  consumului  de 
céréale  în  Italia* 

Comisia  statisticâ  din  America  confirmâ,  câ  ce- 
re?lele  disponibile  nu  vor  puteà  face  ïî\â  nevo- 
lor  statelor  europene.  Cantitatea  necesarâ  con- 
sumului european  e  de  1S0  milioane  chin- 
tale;  din  aceasta,  America  nu  poate  exporta 
decât  100  mil.  Canada,  Argentina,  si  Austra- 
lia, 60  mi1.,  astfel  cà  mai  râmân  încâ  20  mil. 
chintale,  pentru  a  put  à  face  faÇi  întregului 
consu.n  european. 

In  vederea  aceitui  lucru,  Anglia  çi  Franti 
au  limitât  consumul.  In  1  taira  nu  poate  fi 
vorba  de  acest  lucru,  de  oarece,  dupa  «Il 
Sote",  Italia  a  fost  tara  care  a  dus  lipsa  cea  mai 
mare  de  pâne  în  timpul  râsboiului.  Exis!à 
teama  acolo,  ca  schimbârile  pol  tice  sà  nu 
influenteze  asupra  Americei,  iar  într'o  even- 
tualà  anexare  a  orasului  Fiume  aceasta  si 
nu  blocheze  Italia.  In  acest  timp  se  va  organi- 
zà  consortjul  italian  de  céréale"  ;  constituirea 
acestui  consortju  e  foarte  aproape.  Acesta  va 
fi  format  din  diferite  sectiuni,  cari  vor  aveà 
de  scop  de  a  primï,  strânge,  înmagazinà  çi 
distuibui,  çerealele  streine  sau  n»{iqnaie. 
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Comertul  va  fi  format  din  persoane  publice, 
firme  çi  cetâteni  inkresati  în  comerjul  çi  in- 
dustria  cerealelor;  va  aveà  darata  de  3  ani,  eu 
un  capital  de  1 00  milioane,  care  se  poate  mari 
la  200  milioane. 

Cei  interesati,  cari  au  dorit  sa  se  înscrie  la 
organizarea  primei  sectiuni  (mis:area  si  even- 
tuale  eumpâràri  de  céréale),  au  fost  obiigati  sà 
men[ioneze  suma,  eu  care  vor  sa  participe  la 
consortiu. 

Chestiunea  care  preocupâ  mai  mult  e  re- 
gularea  productiei  interne.  Ministerul  Agricul- 
turei  a  dat  o  circularâ,  în  care  specificâ  cazu- 
rile,  în  care  prefecfii  pot  luà  mâsurile  trebui- 
tore,  stabilind  criteriile  cârora  trebuie  sa  se 
conformeze.  Se  vor  luà  $i  muncl  ca  for'a 
pâmâtiiurik;  a)  când  starea  de  culturâ  a  pâ- 
mântului  dovedeste  câ  terenurile  nu  sunt  sau 
sunt  insuficient  cultivate  prin  neglijen{a  proprie- 
tarilor,  înfelegând  prin  insuficientâ  o  starecul- 
turalà  inferioarâ  mediei  agricole  a  locului  ;  b) 
când  este  posibilitatea  technicâ  çi  econonricâ 
de  a  îmbunâtàti  cultivarea  tsrenurilor,  îmbunâ- 
làtin  l  çi  intensificând  çi  cultura;  c)  când  este 
nevoie  sà  se  facâ  valuhrea  mânei  de  Iucru 
asupra  pie(ei  locale,  considerându  se  si  ofertele 
de  lucru  nesati  Jâcute  ;  d)  când  terenurile  sunt 
susceptibile,  prin  natura  lor  juridicâ,  de  o  ex- 
ploatare  pentru  populatiune  ;  e)  când  institué 
care  cere  munca  obligatorie  este  j  acociatie 
agrarâ  în  régula  sau  altâ  persoanâ  moralâ  eu 
o  cunosculâ  capacitate  financiarâ;  f)  pentru  a- 
sigurarea  tuturor  cond  {iilor  se  vor  face  cer- 
cetâri  minutioase  prin  mijlocul  oficiilor  am- 
bulante si  a  altor  persoane  technice;  g)  se 
admit  plângeri  contra  decretului  de  ocupatie 
la  Ministerul  de  Agriculturâ.  în  timp  de  8 
zile.  * 

Plângerile  nu  au  caracter  suspensiv. 

E  necesar  ca  sa  se  procedeze  la  rezolvarea 
cea  mai  urgentâ  a  acestei  problème.  Pentru 
aceasta  s'a  ordonanfit  çi  rechiziûa  cerealelor. 

Subsecretarul  aprovizionârei  çi  consumu'ui 
intern  a  atras  aten^ia  prefectilor  çi  comisiilor 
de  rechizi'tie  a  cerealelor,  asupra  normelor, 
dupa  cari  trebuesc  fâcute  rechizititle. 

Producâtorii  sunt  obiigati  ca  sà-si  rezerve 
partea  necesarâ  lor,  precum  si  pe  cea  necesarâ 
familiilor  lucrâtoare  retribuite  eu  salariul  fix, 
dupa  normele  carf  s'au  întrebuinfat  în  anii 
trecuti.  In  acest  scop,  comisiile  de  rechizitie 
trebues:  sâ  controkze  ofertele,  în  baza  ele- 
menielor  pe  care  le  au  pentru  fiecare  produ- 
càtor  din  anii  trecuti.  Prefectii  sunt  obiigati 
sâ  observe,  ca  comunele  sâ  întocmeascâ  liste 
de  tot'i  cetàtenii  de  cari  trebuie  sâ  se  îngri- 
jeascâ  pentru  a  fi  aproviziona^i,  exciuzând  din 


aceste  liste  pe  acei,  cârora  comisiunile  de  ri- 
chizi'tie  le-au  lâsat  deja  stocuri. 

Criza  transporturilor    în  Germania 

Prin  criza  transporturilor  se  întelege  chestia 
cârbunelui  §i  a  reparatiunilor. 

Intt'adevâr,  provizia  de  cârbuni  e  sufi- 
cientâ  abià  pentru  câteva  zile.  E  imperioasâ 
dar  solutia  restrictiilor  de  transport.  Problema 
e  agravatâ  prin  faptul,  câ  Germania  e  obligatà 
sâ  furnizeze  Frantei  cele  20  milioane  tone 
cârbuni,  impuse  prin  Tratatul  de  pace. 

Pe  de  altâ  parte  transportul  e  conslderabil 
împiedecat  din  cauza  întârzierii,  ce  suferâ  ma- 
terialul  rulatit  în  uzinele  de  reparatii.  Intâr- 
zierea  predârii  locomotivelor  si  vagoanelor 
este  datoritâ  reducerii  timpului  de  lucru  de 
8  ore  si,  oreât  ajutor  dau  echipele  suplimen- 
tare,  productivitatea  e  mica.  Fireçte  câ  toate 
acestea  au  congestionat  traficul.  Pânâ  la  ame- 
lioraiva  situatiei,  râmân  mai  départe  restrictiile 
eu  privire  la  transporturile  de  càlâtori  çi  chiar 
de  mârfuri,  dându-se  precâdere  transporturilor 
de  cârbuni.  (Bulletin  de  documentation  écono- 
mique No.  79). 

Protejarea  capitalurilor  învestite  în 
întreprinderile  dîn  stràinàtale. 

Apârarea  acestor  interese  în  suferintà  se  im- 
pune. 

Sâ  vedem  cum  au  înteles  diferite  state  sâ 
apere  aceste  interese: 

La  Londra  existâ  încâ  delà  1868  Corpo- 
ration of  Foreign* Bonholders" .  Se  bucurà  de 
un  caracter  oficios,  ifiind  sprijinitâ  efïcace  de 
reprezenlantii  diplomatici  ai  Marii  Britanii,  în 
strâinàtate.  De  foarte  multe  ori  aceastâ  iustitu- 
tiune,  a  intervenit  eu  succès  în  regularea  crean- 
telor  litigioase;  în  fiecare  an  publicà  infotmatii 
complecte  asupra  stârii  financiare  din  ;àrile 
respective. 

In  Franfc  este  «L'office  National  des  valeurs 
mobilières*,  care  se  ocupâ  eu  apârarea  intereselor 
Francezilor  purtâtori  de  valoii  draine.  Acest 
oficiu  a  dat  rezultate  bune  §i  în  ee  pri- 
veçte  apârarea  economlei  franceze  (épargne).  A 
constituit  o  comisie  de  studii  pentru  protectia 
purtâtorilor  de  titluri  pierdute  çi  furate;  de  eâtiva 
ani  desfâçurà  o  activitate  utilâ  întru  apârarea 
intereselor  tinanciare  franceze  în  Mexic,  Rusia, 
Brasilia,  Auslro-Ungaria  çi  Turcia. 

La  Anvers  «L'association  pour  la  défense 
de  détenteurs  de  fonds  publics"  desfàçoarâ  o 
largà  activitate  çi  de  multâ  vreme.  Râzboiul  a 
stânjenit  aceastâ  activitate,  dar  dupâ  arrriisti^iu 
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ea  s'a  reluat  si  eu  deosebit  succès.  Rezultatele 
apreciabile  sunt  datorite  în  mare  parle  pret,io- 
sului  concurs  ce  i-1  dâ  Ministerul  afacerilor 
strâine. 

Toate  aceste  asociatii  se  bucurâ  de  o  largâ 
asislentâ  diplomaticà. 

In  Statele- Unité  n'a  existât  nici  o  asociale 
analoagâ,  pânà  la  râzboiu.  Explicarea  se  gàse- 
ste  în  faptul  ca,  pânà  la  1915,  capitalisai 
americani  erau  foarte  rezerveti  eu  privire  la 
plasamente  streine.  Râzboiul  a  fâcut  însâ  din 
America,  puterea  crediloare  prin  excelent,!  Si 
astfel  s'a  impus  organizat«  «Investment  Ban- 
kers'  Association"  din  New  York.  Scopul  e 
salvagardarea  intereselor  cetâfenilor  americani, 
proprietari  de  valori  streine.  Aceastâ  organi- 
zatie  propune  o  înfelegere  eu  organizatiile  si- 
milare  delà  Londra  si  Paris  ca  sa  nu  se  mai 
consimtâ  nici  un  avans,  celor  ce  nu  si  au 
îndeplinit  ang-ijamentele  fatâ  de  creditorii 
strâini. 

In  Germania  s'a  înfiintat  în  1910  „Ge- 
schaftsstelle  fur  Auslandsforderuri  gen  »  debutând 
prin  inventaiierea  tuturor  valorilor  stràine,  la 
aparitia  Qermanilor. 

In  Otanda este  în  discutiune  salvgardarea 
intereselor  financ  îare,  u  Trust  Companies"; 

I  .  Ita'ia,  Âustro-Ungaria  si  Târile  Scandi- 
nave portfeuilleurile  strâine  nu  comporta  o 
astfel  de  organizatie. 

In  Elvefia,  pânà'n  915,  aceste  interese  erau 
de  resortul  Bâncilor  emitente.  Noile  conditii 
creiate  în  urmarâsboiuïui  necesitâ  o  atitudine 
hotârît  national?.  In  deosebi  e  nevoie  pentru 
valorile  mexicane,  balcanice  si  rusesti.  S'a 
créât  în  acest  scop  „Organisation  pour  la  re- 
présentation des  intérêts  jinan  iers  suisses  à 
f  étranger".  Aceasta  func{ioneazâ  sab  controlul 
Consiliului.  Sarcina  sa  va  fi  apârarea  dreptu- 
rilor  si  salvgargarea  dobânzilor  aferente  plasa- 
mentelor  elv'efiene  în  strâinâtate. 

S'au  constituit  pânà'n  ptezent  patru  grupe 
spéciale:  pentru  America  de  Sud,  Austro-Un- 
garia, Târile  Balcarice  si  Mexic.  In  ce  pri- 
veste  Rusia,  unde  Elvet,ia  are  interese  impor- 
tante, noua  organizatie  a  aderat  la  „Asociatia 
de  ajutoare  muluile  si  protectie  a  intereselor 
elvetiene  în  Rusia".  Comiteteie  spéciale  au  in- 
Irat  în  functie.  Cea  dintâiu  grijà  va  fi  in- 
venhrierea  averilor  detjnute  de  Elvetieni  sub  o 
forma  sau  alta.  Purtâtorii  de  valori  elvefiene 
vor  fi  tinuti  la  curent.  (Din  Bulletin  mensuel 
de  la  Société  de  Banque   Suisse,   Mai,  1919. 

Expansiune  comercialà 

ïïytè  bine  cunoscut  câ  în  balança  co- 
ruerçialâ  a  statelor  beligersnte,  râsboiul 


a  înscris  un  disproport,ionat  iniport.  Acest 
fapt  a  provocat  ruperea  echilibrului  dina- 
inte,  pentru  restabilirea  câruia  se  încearcâ 
astâzi  fel  de  fel  de  restrictii  si  ptohibit;ii. 

In  realitate,  singurul  remediu  eficace 
nu-i  decât  cresterea  productiunii,  însotitâ 
de  o  politicâ  vamalâ  liberalâ  pentru  favo- 
rizarea  sebimbului. 

Se  fac  mari  sfortari  pentru  a  da  via^â 
comertului  exterior.  Sfortâri  e,  eu  privire 
la  cbestiuuea  reprezentantei  dip'omatice 
si  consulat,  se  dovedesc  a  fi  printre  cele 
mai  eficace, 

Tendinfca  generalâ  în  toate  statele  e 
câtre  un  corp  consular  de  cariera,  care  sa 
posede  cuncstintele  générale  administra- 
tive si  juridice  si  cucostintele  special-co- 
merciale.  Acestui  corp  i  se  adaugâ  agent,ii 
comerciali  propiiu  zisj.  Rezultatele  în  a- 
ceastâ  directie,  desi  la  începur,  sunt  pîine 
de  fâgâduinti  pentru  progresul  comerÇului 
exterior,  însâ  pentru  ca  statul  sa  poatâ 
pâstrà  elementele  cele  mai  bune  în  corpul 
consular,  vafrebui  sa  fiesezeo  renumeratte 
care  sâ  recompenseze  munca  depusâ  pe 
acest  teren. 

Pentru  ci  activitatea  consulilor  sâ  fie 
în  adevâr  eficace,  în  ce  priveste  rezultatele 
comercialr,  trebueste  o  institufie  oficialâ 
sau  oficioasâ  care  sâ  centralizeze  toate  in- 
formaÇiile  trimise  de  consulî.  O  asemenea 
instituée  s'a  creiat  de  mult  în  FranÇa 
(Office  national  du  Commerce  extérieur) 
si  în  Belgia  (Musée  commercial  -de  Bru- 
xelles), în  S  ta  tête  Unit^  (Biroul  pentru 
comert;ul  exterior)  ca  si  în  Anglia  (Bureau 
of  commercial  intelligence).  Toate  acestea 
coordoneazâ  sforÇârile  rcprezentançilor  co- 
merciali din  strâinâta 'e,  imprimându-le  o 
linie  directivâ  determinatâ. 

Unele  informatiuni  au  însâ  caracter 
confidential  si  de:i  nu  se  pot  publicà  ; 
acestea  se  transmit  direct  sau  prin  inter- 
mediul  Camfiilor  de  Corner^. 

Se  preconiscazâ  scoaterea  corpului  con- 
sular de  sub  dépendent  Ministerulut 
afacerilor  strâine  si  at3sirea  la  Ministerul 
Comertului,  pentru  ca  activitatea  comer- 
cialà, care  cere  precisiuce  si  urgent',  sâ 
aibâ  rezultatele  dorite. 

Pentru  întârirea  actiunii  consulare  s'au 
creiat  aproape  i  retutindeni  Camere  de  co- 
merfjn  sirâinâtafe,  cari  au  adus  apreciabile 
servicii.  El  ?etia  are  asemenea  Camere  la 
Bruxelles  si  Paris. 

Din  ce  în  ce  mai  importante  devin  si 
Camcrele  de  Comerf  interne,  cari  împreunâ 
çu  înçercârile  de  regionalism  économie,  de 
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sindicate  si  asociatiuni,.  expozifii  sub  forma 
de  muzee  eu  caracter  permanent  sau  oca- 
zional  si  bâlciuri  de  esaotioane,  joaeâ 
rolul  de  câpetenie  în  stabilirea  acelui  e- 
chilibru  économie  rupt  prin  faptul  raz- 
boiului.  Adâugându-se  la  tcate  acstea  un 
corp  de  buoi  voiajoii  ca  si  de  buni  repre- 
zentanf',  comertul  va  câstigà  ceeace  a 
pierdut  în  râzboiu. 

Sâ  vedem  acum  ce  sfortâri  au  fâcut 
difen'tele  state  în  vederea  expansiunii  co- 
m(  rciale. 

In  Statele- Unité  initiativa  guvernului 
merge  mânâ-n  mânâ  eu  cea  particularâ 
în  vederea  unei  organizatii,  care  sâ  îm- 
bratiseze  toatâ  lumea.  Comisionari  §i  misi- 
uni spéciale  au  cutreerat  toate  târile, 
studiind  cliestiunea  debuseelor.  Mai  întâiu 
privirile  s'au  îndreptat  asupra  Americei 
latine.  Bâncile  din  New-Iork  au  furnizat 
creditul  necesar  pentru  aceste  intreptin- 
deri.  Astâzi  Statele- Unité  au  cucerit  un 
loc  de  frunte  pe  pietile  Americei  de  Sud. 
Mai  târziu  si  au  îndreptat  activitatea  spre 
Extremul  Orient  si  spre  Europa  si  încâ 
nu  fârâ  succès.  Guvernul  favorizeazâ  si 
trustutile,  câci  printr'un  «Pomerene  Webbe 
Bill»  a  autorizat  grupârile  de  exportatori 
sâ  facâ  operatii,  când  scopul  principal  este 
predsrea  marfurilor  eu  prêt  redus  pe  pie- 
tele  strâine.  Si  încâ  o  multime  de  aîte 
irjstitutii  particulare,  Bânci  si  aseciatii 
aduc  mari  servicii  acestei  cauze. 

la  Anglia  deasemenea,  Guveinul  si  Asc- 
ciatiile  profesionale  lucresza  în  armonie, 
eu  privire  la  expausiimea  comerciaîâ.  S'au 
numit  comisionari  comerciali  pentru  'pie^ele 
coloniale  si  atasafi  comerciali  —  indepen- 
denÇi  de  consuli  —  pentru  celelalte  pieté 
de  viitor.  Toate  rapoartele  si  informat'ule 
ssà  de  utile  sunt  pyse  la  dispozit'ia  celor 
interesati  în  excelentul  jurnal.  «Board  o£ 
Trade".  Se  strâng  m.  reu  si  se  cimenteazâ 
legâturile  între  metropolâ  si  diferitele 
pat aie  imperiului  britanic,  pentru  ca 
pe  viitor  Americanii  sâ  fie  mai  put'm  de- 

.  pendenti  de  aportul  st  âin.  Anumite  indu- 
strie,  ca   acele  chimice   bunâoarâ,  sunt 

,  încurajate  si  subventionate  de  Guvern 
penlra  a  ocupà  locurile  lâsate  vacante 
de  Germani.  Sistemul  bâneilor  si  al  cre- 
ditului  ia  o  deosebitâ  extensiune  «Britsli 
Overseas  Bank"  a  corda  crédit  pe  ter  min  lung. 
Fédération  of  British   Industries"  trimete 

;  în  strainâtate  misiuni  spéciale  de  studii. 
Caméra  de  comert  din   Londra   îsi  spo- 

;  reste  numârul   corespondentilor    sâi  în 

!  strainâtate. 


In  Franfa  eià  pânâ  acum  oarecare  timi- 
ditate  si  o  tendintâ  prea  accentuatâ  pentru 
limitarea  riscurilor.  Aitâzi  vremurile  au 
impus  mai  multâ  liotârîre  si  curaj.  Este 
în  proiect  crearea  unei  Bânci  Nationale  a 
Comerfului  exterior,  în  vederea  acordârii  de 
crédit  pe  teren  lung  si  a  instalârii  de  su- 
cursale  si  agentii  în  strâinâtate.  Corpul 
consular,  îa  urma  legii  din  Iulie  c,  se 
îndrcaptâ  spre  adevarata  sa  chemare.  Se 
afecteazâ  pentru  O/iciul  national  al  comer- 
fului exterior  5  milioane  frs.  în  loc  de 
300.000.  S'a  constituit  un  comitet  consul- 
tativ  pentru  anchete  îa  vederea  comer- 
tului  de  export.  Oficiul  national  de  mai 
sus  a  adus  apreciabîle  seivicii  comertului 
francez;  vestile  cari  îi  parvin  sunt  pu- 
blicate  înti'o  série  dç_  fol,  ca  sâ  ajungâla 
cunostinta  celor  intéressai;  faciliteazâ  pla- 
samentul  tinerilor  francezi  în  srrâinâtate, 
fiind  asistat  în  acest  scop  de  Consilierii 
comerfului  exterior,  numiti  pe  câte  5  ani  de 
câ're  Presedinte'e  Republicei. 

Initiativa  privatâ  îsi  are  un  roi  de  câ- 
petenie. »L,'asociation  nationale  d'expan- 
sion économique»  a  publicat  o  vastâ  an- 
chetâ  asupra  productif  franceze  si  asupra 
conçurent'!  strâine. 

Camerelede  Comeit,  pe  lângâ  misiunile 
oîiciale  ce  au,  trimit  misiuni  spéciale  în 
toatâ  lumea  spre  a  studià  mijloacele  prac- 
tice  pentru  desvtltarea  afaceriloi  comer- 
ciale. 

Mîrjintrul  de  Comert  francez  a  consti- 
tuit înti'o  multime  de  tâii,  printre  care 
se  numârâ  si  România,  oficii  comerciali,  al 
câror  scop  e  do:umentarea  comerciaîâ,  ac- 
tualâ,  pent'U  fiecare  articol. 

în  Italia  se  întâlnesc  încâ  dificultat'i 
pentru  recrutarea  unui  personal  activ  si 
compétent  în  corpul  consular.  O  vastâ  or- 
ganizatie  de  politicâ  economicâ  a  fost 
propusâ  :  un  obsetvator  de  politicâ  comer- 
ciaîâ, care  ar  coordonà  eforturile  indivi- 
duale  si  ar  popularizà  informat'ule  într'un 
Buleiin;  un  comitet  de  informatii  comerciale 
eu  misiune  de  control,  o  comisie  intermini- 
sterialâ  çi  reforma  consularâ,  Prin  toate 
aceste  mijloace  s'ar  ajunge  la  desvoltarea 
întreprinderilcr  italiene  în  strâinâtate. 

Pentru  favorizarea  comertului  eu  strâi- 
natatea  s'a  constituit  acum  o  puternicâ 
Bancâ. 

Bélgia  dispune  de  un  aies  corp  consular 
si  e  vorba  sâ-1  facâ  încâ  mai  bun  pentru 
împrejurâiile  creiate  de  râsboiu.  Bugetul 
aferent  trece  de  6  milioane  anual. 

Muzetil   Comercial  din  Bruxelles  este  cen- 
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trul  de  informatiuni  coinerciale.  Kl  a  adus 
pretioase  servicii  corner  tului  si  e  cheinat 
sa  fie  foarte  util  întru  restaurarea  eco- 
nomicâ  a  Belgiei. 

Buletinul  comercial  are  informa^,  ade^â- 
rate  modèle  de  precizie  si  loate  din  vieata 
practicâ. 

Cât  pri veste  Germania,  expansiunea  eco- 
nomicâ  n'a  fâcut  progrese  în  cursul  râs- 
boiului.  Totus,  aceastâ  tara,  având  încâ 
de  mult  o  prea  puternicâ  organizare  co- 
mercialâ  eu  utilagii  perfectionate,  un  ser- 
viciu  consular  eu  deosebire  aies,  un  sis- 
tem  de  Banci,  cari  ausprijinit  mult  între- 
prinderile  lor,  va  puteà  în  curând  sâ  si 
extindâ  puterea  sa  comercialâ.  Mai  trebuie 
adâugat  si  rolul  pe  care  l'au  jucat  în  ex- 
pansiunea  economicâ  a  Germaniei,  aso- 
cia(lile  patronale  eu  oameni  de  încredere  în 
toate  pârÇile  lumii. 

Ca  si  Germania,  Austro  Ungaria  a  fost 
întârziatâ  din  cauza  râsboiului,  în  ce  pri- 
veste  organizatia  comercialâ,  iar  acum, 
prin  desmembrarea  ei,  au  fost  anihilate 
toate  strâduintele. 

Statele  noi  creiate:  Jugo-S!avia,  Po- 
lonia  si  Ceho  Slovacia  îsi  trimet  repre- 
zentantii,  cari  sâ  le  apere  interesele  co- 
merciale  în  strâinâtate. 

Otanda  modificâ  organizatia  consularâ. 
Ea  are,  încâ  de  mult,  ca  Çarâ  colonialâ 
prin  excelentâ,  importante  bânei  comer- 
ciale,  cari  au  contribuit  mult  la  desvoltarea 
comertului  exterior. 

Tqrile  Scandinave  posedâ  o  bunâ  reprezen- 
tanfcâ  în  strâinâtate.  In  Suedia  asociatiile 
comerciale  strâng  rândurile  ;  Norvegia 
creiazâ  Bânci  de  export  (Banco  Escandi- 
navo  Brazileiro). 

Brazilia,  Argentina  si  mai  aies  Japonia 
fac  sfortâri  pentru  a- si  asigurà  un  loc  pe 
piaÇa  mondialâ.  E  de  remarcat,  câ  Bâncîle 
si  societatile  de  navigatie  japonézâ  îsi 
întind  raza  lor  de  activitate.  Nu  numai 
pentru  Europa  dar  chiar  pentru  America, 
Japonia  e  un  conçurent  de  temut  si  prin 
perseverenta  ei,  tinde  sa  aibâ  o  situatie 
mondialâ  de  prim  ordin. 

Pentru  Elvefia,  viitorul  comertului  ex- 
terior formeazâ  o  eh  stie  nationala. 

Chestiunea  organizârii  servi ciului  consu- 
lar e  la  ordinea  zilei.  Dat  fiind  câ  pânâ 
acum  aproape  totf  consulii  elvetfeni  erau 
comercianti,  îndeplinind  deci  futictii  ofi- 
cialepe lîngâfunctiile lor  personale,  organi- 
zarea  nouâ  preconizeazâ  consuli  de  cariera  si 
generalizarea  sistemului  agenfilor  comerciali. 


j  Dar  pentru  aceasta  trebuie  ca  statul  sâ 
afecteze  un  buget  spécial,  suficient. 

E  de  remarcat  munca  biuroului  elvetian 
de  informatii  pentru  campârâri  si  vân« 
zâri  de  mârfuri  (Zurich). 

Un  roi  considerabil  joacâ  în  Elvetia, 
chestiunea  schimbului.  Depreciarea  devi- 
zelor  strâine  e  o  mare  piedieâ  în  (xport. 
Pentru  remedierea  provizorie  a  acestei 
stâri  de  lucruri,  s'a  înfiintat  oficiul  cen- 
tral pentru  schimbul  de  mârfuri.  Acesta 
facilïteazâ  exportai,  mijlocind  compensatii 
în  naturâ.  (Prelucrare  din  Bulletin  men- 
suel de  la  .Société  de  Banque  Suisse). 

Certificate  de  originâ  pentrll  mâr- 
furi importate  în  Belgia. 

Un  Décret  régal  belgian  institue  obli- 
gaÇia  pentru  mârluri  de  anumitâ  prove- 
nientâ,  ca  sâ  fie  îusotite  de  «certificat  de 
originâ". 

E  vorba  de  mârfurile  ce  provin  din 
urmâtoarele  tâii:  Elvetia,- Marele  Ducat 
de  Luxetnburg,  Spania,  Olanda,  Târile 
scandinavice,  Polonia,  Ceho-S!ovacia  si 
Austria  germaua. 

Scopul  e  ca  în  Belgia  sâ  nu  fie  impor- 
tatâ  vreo  marfâ  de  originâ  germanâ. 

Certificatul  este  o  declaratie,  dupâ  un 
formular  anumit,  fâcutâ  de  vânzâtor  si 
cumpârâtor  eu  mentiunea  câ  maifa  nu-i 
de  originâ  germanâ.  Certificatul  trebuie 
vizat  de  un  consul  sau  de  o  per«oanâ 
desemnatâ  în  acest  scep  de  Ministerul 
Exttrnelor:  Viza  se  dâ  numai  dupâ  ve- 
ri  fi  care. 

Nu  sunt  socotite  de  originâ  germanâ 
produseie  fabricate  din  materii  sau  eu 
materiale  germane,  eu  couditie  ca  partea 
reprezentatâ  de  acestea  ca  germanâ,  (ma- 
teriile  sau  materialul  german)  sâ  nu  treacâ 
de  25%. 

Certificatele  sunt  valabile  pe  un  timp 
limitât,  care  nu  va  trece  în  nici  un  caz 
de  2  luni.  / 

Decretul  enumarâ  13  cazuri,  când  nu  vor 
fi  cerute  certificatele  de  originâ  si  care 
se  refe^â  la  mârfurile  trimise  pentru  mi- 
nistri  strâini  acreditati  pe  lângâ  Guver- 
nul  belgian,  la  mârfurile  în  trecere  prin 
Belgia,  la  eele  trimise  în  contul  Guver- 
nului  3au  autcritât'ilor  mil'tare,  la  micile 
articole  pentru  nevoiîe  zilnice  aie  popu- 
latiei  limitrofe  si  care  sâ  n'aibâ  caracter 
de  spécula. 
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Se  prevede  sanctiune  peîitru  câlcarea 
Decretuluî  régal  ;  Incbisoare  delà  6  luni 
la  2  ani  çi  amenda  delà  50Û  la  2000  frs. 

Organizarea  concurentei  germane 
în  America  de  Sud 

Trimisul  guvernului  francez  în  Ame- 
rica, d.  Georges  Lafont  vorbeçte  despre 
vastul  program  de  expanziune  germana, 
în  «L'Information»  din  4  Sept.  919. 

O  ruisiune  germana,  speciala,  colindâ 
America  de  Sud,  stndiind  situatiunea  în 
vederea  organlzârii  emigrafiei  germane  si 
deci  a  creierei  de  colonii  agricole,  comerciale 
$i  indu^triale. 

Numârul  emigran^ilor  germani  se  eva- 
lueazâ  la  5  milioane  adulti,  cari  ar  fi 
gâta  de  drum  în  primul  semestru  al  anu- 
lui  920.  Toti  aceçtia  sunt  mici  industriaçi 
çi  comercianÇi,  eu  oarecare  capital.  Afarâ 
de  aceçtia  se  trimite,  din  Africa,  un  con- 
tigent  de  coToni  specializati  în  creçtcrea 
vitelor  si  în  îcdeletnitirea  eu  unele  culturi 
spécial-tropicale.  B  vorba  deci  de  colec- 
tivitat't educate,  specializate.  Mai  mult  încâ, 
sunt  sus tinuti  de  stat  si  încurajati  pentru 
politica  de  expansiune  comercialâ.  Este 
un  plan  bine  conceput. 

La  «Congresul  Uniunii  germane»,  t'mut 
în  Iulie  la  Buenos-Aires,  inginerul  Toegel 
a  expus  pe  larg  proiectele  de  organizare 
comercialâ  çl  industriala,  cari  se  reduc  la 
exploatarea  pâmântului  si  industriel  din 
acele  regiuni,  înfolosul  Germaniei. 

Dar  nu  numai  de  o  organizare  pur  in- 
dustriala si  comercialâ  e  vorba.  Unul  din 
membrii  misiunii,  Dr.  Berli,  organizcazâ 
interesul  çi  simpatia  guvernelor  provinciale. 

Facând  aceasta,  Germanii  aplicâ  pro- 
gramul  économie  al  cunoscutuîui  econo- 
mist  Fr.  List,  preconizat  în  al  sâu  «Sis- 
tem  National  de  économie  politica». 

SituaÇia  este  ca  niciodatâ  mai  favorabilâ 
pentru  punerea  în  aplicare  a  acestui  plan 
germari.  In  timput  râsboiuîui,  Germanii 
au  râmas  la  posturile  lor  economice.  Nici 
o  casâ  germanâ  din  America  de  Sud  n'a 
îrichis  port'tle.  odatâ  eu  mobiliz^rea.  Ei  au 
subvenit  nevoilor  economice  locale,  bâ 
încâ  piin  disciplina  organizatiei  lor  au 
putut  pune  !a  dispozi^ia  neutrilor  produ- 
sele  lor,  _  în  aceleasi  condi^ii  anterioare 
râsboiuîui. 

Nu  trebute  ascuns  faptul  câ  Francezii 
au  îachts  toate  institut'tile  economice  din 


America  plecând  la  râsboiu.  Ei  au  lâsat 
deci  o  situatie  cam  gtea  localnicilor,  cari 
sperâ  câ  Germanii  vor  reusi  sâ-si  realizeze 
planul.  Cele  5  milioane  de  Germani  vor 
sebimbà  fata  economicâ  a  Americei  de 
Sud,  în  gênerai,  si  aBrasiliei  çi  Argentinei 
în  spécial,  unde  vor  tnerge  cel  putin  3U 
din  emigrantii  germani.  Trebuie  notât  câ 
Italienii,  desi  numeroçi,  ei  sunt  «emigra- 
cion  golondrina»  adicâ  sunt  câ'âtori.  Vin 
în  Septembrie  çi  se  întorc  în  tara  lor  în 
primâvarâ,  aducând  bani  multi  de  pe 
muncâ,  dar  atât.  Nemtii  duc  politica  de 
prezenfâ,  ei  se  fixeaza,  se  înrâdâcincazâ 
acolo. 

Gât  priveste  politica  francezâ,  autorul 
remarcâ  faptul  câ  atâta  vreme  cât  nu  se 
va  combate  tendintele  individualiste  ex- 
cesive,  caracteristice  Francezulni,  çi  nu  se 
va  lucrà  pentru  o  disciplinâ  a  colectivi- 
tatii,  politica  economicâ  a  Frantei  va  fi 
mereu  inferioarâ  celei  germane,  care  îi 
opune  o  con^urentâ  disciplinatâ. 

Norme  pentru  importul  în  Italia 

Privitor  la  aceastâ  chestiune  delegatul 
Biuroului  comercial  al  Italiei,  din  Bucu- 
reçti,  ne  trimete  urmâtoarele  interesante 

date: 

«Gazzeta  Ufficiale  a  Italiei  din  31  Iu- 
lie publicâ  decretul  Régal  No.  1269  din 
24  Iulie  1910,  prin  care  se  stabilesc  nor- 
melc  noi  pentru  import. 

In  baza  articolului  I  al  decretului  arâtat 
se  restabileçte  libertatea  importului  în 
Regat  a  tuturor  marfurilor  de  originâ  çi 
provenientâ  strainâ,  afarâ  de  mârfurile  de 
provenientâ  strâinâ  arâtate  în  anexata  ta- 
belâ  A  çi  atarà  de  mârfurile  importate  ex- 
clusiv  de  Stat. 

Piin  decretul  Ministerului  de  Finante, 
vor  pnteà  fi  adlogate  sau  scoase  artico- 
lele  din  tabelele  sus  arâtate.  Ministerul 
de  Finante  va  puteà  sâ  acorde  derogâri 
la  prohibirea  importului,  fie  în  gênerai 
p?ntru  unele  articole  çi  pentru  provenienfe 
determinate,  fie  pentru  determinate  con- 
ting  nte. 

TABELA  A. 

(Mârfuri  pe  cari  persoanele  parti- 
culare  nu  pot  sâ  le  importe  decât 
eu  autoriza{ie). 

Ape  minérale 
Vin  çi  Vermuth 
Alcool  çi  Licheururi 
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lîsente  çi  oleuri  de  esentâ. 
Fructe  siropate 
Ciocolatâ 

Sâruri  de  ape  minérale, 
Piatrâ  vânâtâ 

Sulfit,  bisulfit  çî  metasulfit  de  var,  de 
potasiu  çi  de  sodâ. 
Acétone.. 

Medicamente  compuse. 
Parfumurî  çi  sâpunuri  parfumate. 
Materii  expîosibile. 
Cânepâ  brutâ  çi  dârâcitâ. 
In,  juta  çi  végétale  filamentoase  piep- 
tenate. 

Torturi,  {esâturi  çi  alte  manufacturi  de 
in,  de  cânepâ  çi  de  jutâ. 

Torturi,  tesâturi  çi  alte  manufacturi  de 
bumbac, 

Lânuri  colorate,  pieptânate  çi  mecanice. 
Torturi,  tesâturi  çi  alte  manufacturi  de 
lânâ  çi  par. 
Mâtase  artificialâ. 

Tesâturi  çi  alte  manufacturi  de  mâtase- 

Plutâ  bruta,  semi  lucratâ  çi  lucratâ. 

Mobile,  mercerii,  jucârii,  unelte  çi  con- 
fectiuni nedenumite  de  lemn. 

Mercerie  fiind  cuprinse  jucârii  çi  pe- 
licule  cinematografice  impresionante. 

Kvantaie. 

Fringbii  de  trestie,  tei  etc. 
Hârtii,  cartoane  çi   confectiuni   din  a- 
cestea. 

Lucrâri  de  blânuri. 

Sele,  mânuçi  çi  alte  confectiuni  de  piele 
(exclusiv  încâltâminte). 
Ciment. 

Fier  çi  ©tel  semi-lucrate. 
Sei  çi  traverse  de  fier  çi  de  ofcel  pentru 
câi  ferate. 

Table  de  fier  çi  de  otel  zincate,  plum- 
bate,  cositorite,  etc. 

Arama,  tuciu  çi  bronz  brut  çi  semi-lu- 
crate. 

Maçini  agricole  çi  piese. 

Puçti,  pistoale  çi  revolvere. 

Aur  lucrat  çi  semi-lucrat. 

Luerâri  de  argint. 

Ceasornice  de  aur. 

Care-tractoare  çi  trâsnri-automobile. 

Véhicule  de  cale  feratâ. 

Piètre  pretioase. 

Pucioasâ. 

Lucrâri  de  grafit. 

v    sticlâ  subtiatâ,  scobitf ,  auritâ  çi 
argintatâ. 
Banane  çi  alte  fructe  proaspete. 


Stafide. 

Sâmântâ  de  in. 
Mate  çi  bâçici  sârate, 
Pene  de  podoabâ  brute  çi  confectionate 
çi  puf  de  pat. 
Pâr  lucrat, 
Bureti  lucrat». 

Lucrâri  de  coral,  fildeç,  sidef,  bagà,  corn 
çi  unghii. 
Pianuri. 

Berete  çi  pâlârii  de  tôt  felul. 
Umbrele  çi  furnituri  de  umbrele. 

TABELA  B. 

Mârfuri  importate  exclusiv  de 
càtre  Stat 

B'nzinâ,  uleiuii  minérale  grêle  çi  petrol. 

Cafeà  çi  surogat  de  cafeà. 

Zahâr. 

Ceaiu. 

Tutun. 

Zaharinâ. 

Parafinâ, 

Chibrituri. 

Cârti  de  joc. 

Mercur. . 

Lâtnpi  electrice  eu  incandescentâ. 
Céréale,  cuprins  fiind  o/ez,  légume  us- 
cate  çi  în  cutii,  grâsime. 
Lapte  condensât. 

Prémunie  cerealelor  çi  schimbul  pe 
piata  Smirnei  în  luna  Septembrie  a.  c. 

Agença  comercialâ  a  României,  din 
Smirna,  ne  trimite  urmâtoarele  date  re- 
lative la  preturile  depe  piata  din  Smirnai: 

Produsele  (ârei,  grau  dupâ  ca- 
litate  çi  pro- 
venientâ  .  .  .  Piaçtti  14— 181'/* 

orz   »  7  — 10 

porumb  ....  »  7 — S5/* 

snzan   »  48—50 

bob   »  7— 81/* 

nâut   »  10—16 

fasole   »  26—27 

grâunte  de  mac  .  .  *  27 — 2S 

grâunti  de  bumbac  »  7l/-> — 7% 
Stafide,  Sul- 

tanine  ...  »  33—39 

smochinele,  cari  erau  acum  2  sâptâmàni 
45  P.  au*  scâzut,  din  cauza  pretului  fixât 
de  America  la  P.  18—24. 


<  "<  >fck  !  ,S1  >0 N  DANOË  É(  '  OKOfti  IQV fi 


80 


Cursul  devizelor,  scâderea  continua,  cursul 


din: 


Londra  .  .  . 
Paris  .... 
Roma  .  .  . 
Atena  .  .  . 
Bancnote  Rom 


23  Sept. 

P.  366.— 
»  9.— 

8,1 0|40 
»     13,25  40 
»      3,30  40 
Marca  (Bancnote)  P.  5,5  40  .  »      4,10  40 


Sept,  si 
363.— 

10.28140 
9.— 
14,25|40 
4,3  40 


Importai.  Mârfuri  eu  provenientâ  din  An- 
glia,  Italia  si  Japonia.  Transporturi  de 
lemne  din  Triest. 

Agença  îsi  oferâ  serviciile  pentru  negu- 
storii  exportatori  romani,  cari  ar  dori  sâ 
profite  de  cursu!  actual  al  pietei,  vânzând 
mârfurile  disponibile  cât  si  celor  cari  ar 
dori  sâ  cumpere  din  produsele  tarei. 


informatiuni  economice 


Situafia  economicâ'a  Austriei 
germane 

D-l  G.  Dimitriu,  agentul  nostru  comer- 
cial  la  Viena,  ne  trimetë  un  documentât 
raport  asupra  Austriei  germane,  din  caré 
extragem  urmâtoarele  date  importante: 

Odatâ  eu  suprimarea  tendinteior  bolse- 
vis%e  din  Uogaria,  a  disparut  si  curentul 
comunist  întreÇinut  în  Austria,  care 
exercità  o  influença  asupra  spiritelor 
întreprinzâtoare. 

De  un  export  régulât  de  mâriuri  nu 
poate  fi  vorba.  Mai  toate  sunt  mârfuri 
râmase  în  depozit  si  se  scot  din  tara  dupâ 
formalitâçi  greu  de  îndeplinit  cari*  au 
de  scop  procurarea  de  valute  strâine  sau 
schimb  de  mârfuri,  de  preferinr,â  alimente. 
Apoi  din  cauza  lipsei  de  cârbuni  si  a  ra- 
porturilor  lucrâtorilor  eu  patronii  nu  se 
poate  fabricà  decât  foarte  pur,in  si  scump. 

Importul,  cons  â  exclusiv  din  alimente 
si  este  asà  de  mare  îoeât  acestea  formeazâ 
una  din  cauzele  scâderei  alarmante  a  va- 
lutei  austriace.  Date  oficiale  statistice  în 
aceastâ  privinr,â  pânâ  în  prezent  nu  au 
apârut  ;  s  tuatiunea  inspirâ  probabil  multâ 
îngrijorare. 

Exportul  si  importul  se  aflâ  într'un 
desecliilibru  total.  Austria  trebuie  sâ  im- 
porte (din  America)  alimente  (fâinâ  si 
carne  conservatâ)  pe  care  le  plateste  eu 
valutâ  de  10  ori  mai  mare  decât  normal 
(1  Dolar  — 50  coroane)  ;  pe  de  altâ  parte 
produsele  ei  de  export  nu  pot  fi  vândute 

(   Americei,  ci  numai  în  târi  fârâ  industrie  a 
câror  valutâ  nu  are  aceeas  însemnitate  îh 

j   târgul  international. 

Din  aceastâ  cauzâ  Austria  a  câutat  sâ  în" 
cheie  convenÇiuni  comerciale  cu  compensa- 
tie,  schimb  de  mârfuri  eu  Polonia,  Ucrainia' 
Bucovina,  Tran^ilvania,  Jugo-Slavia  si 
România,  de  unde  puteà  obtine  alimente 
care  o  costâ  mult  mai  pur,in  (decât  asà 
numitele  DoHargetreide)  sau  importul  pla- 


teste eu  produse  industriale  a  câror  lipsâ  e 
simtitâ  în  târile  arâtate  fie  din  cauza 
râzboiului,  fie  din  neeesitatea  refacerei. 
Dintre  aceste  conventiuni  cea  mai  impor- 
tant^ este  aceea  care  seva  îacheià  eu  Jugo- 
Slavia,  eu  care  se  urmeazâ  în  prezènt 
tratative  la  Belgrad  (Convenr,iunea  pre- 
vede  900  milioane  la  exportul  Austriei. 
ceva  mai  putin  la  exportul  Jugo-Slaviei.) 

Cu  Ceho-Siovacia  s'au  fâcut  deasemenea 
conventiuni  pentru  furnituri  de  cârbuni  si 
zahâr. 

Dintre  statele  Ententei,  Italia  a  fâcut 
numeroase  cumpârâturi,  în  Austria,  din  care 
obunâ patte  o  vinde  Ungariei,  apoi  Pran' 
r,ei  si  de  curând  Angliei  si  Americii,(cea  din 
urmâ  strâage  otelul). 

Si  Elvet'tei  i  s'a  vandut  multe  fabricate, 
mai  aies  pentru  a  at^nuà  scâderea  conti- 
nuâ  a  coroanei. 

Date  statistice  în  aceastâ  privintâ  nu 
se  gâsesc  încâ  publicate.  Multe  mârfuri 
fiind  transportate  în  trenuri  militarp,  prin 
urmare  fârâ  controlul  agenr,ilor  civili,  sca- 
pâ  înregistrârilor. 

Ca  eveni mente  pe  terenul  polilicei-sociate 
e  de  mentionat  în  prima  linie  dispozit,i- 
unea  luatâ  de  guvern,  ca  fiecare  lucrâtor 
(chiar  contra  doridt.ei)  sâ  aibâ  un  conce- 
dîu  în  ttmpul  anului  si  anume  :  cei  cu  un 
an  vechime,  o  sâptâmânâ,  cu  5  ani  vechi- 
me  15  zile.  Pentru  aceastâ  s'a  adus  pe 
lângâ  pagube  întreprinderilor,  cari  sunt 
obligate  a  plâti  salariile  pe  timpul  con- 
cediului,  si  o  mare  întârziere  în  efectuarea 
comenzilor,  prin  întreruperea  lucrului  de 
câtre  permisionar),  pânâ  la'  terminarea 
seriilor  de  concediu  a  tuturor  lucrâtorilor 
din  fabricâ. 

Situatia  financiarâ  a  Republicci  Austriace 
este  din  celc  mai  grêle.  Evaluârile  buge- 
tare  pe  primul  semestru  la  venituri  cu 
1.23  Miliard  coroane  si  la  cheltueli  eu 
2.48  miliarde  coroane  s'au  închis  cu  un 
déficit  de,  1.25  miliarde  coroane.  D.ficitul 
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s'a  mârit  la  6  milicrde  pe  an  pria  chel- 
taeli  de  persoaal,  ajutoare  la  lucrâtori, 
alimente,  etc.  Di£i:itul  se  va  acoperi  prin 
noi  impozite. 

In  cursul  acestei  luni  s'a  prelungit  eu 
3  luni  bonurile  de  tezaur  2V//0  în  valoare 
de  250  milioane  coroane. 

SJ  alte  300  milioane  coroane  au  fost  e- 
mise  si  scontate  probabil  pentru  acoperirea 
unei  sume  égale  eu  scadenta  la  sfârsitul 
lui  August. 

Ministerul  de  finance  a  publicat  o  de- 
ciziune,  prin  care  toate  monedele  de  aur, 
care  se  gâsesc  îa  proprietatea  particula- 
rilor  iâ  se  depunâ  în  termen  de  4  sâptâ- 
mâni  pentru  contul  statului  la  centrale  de 
devise  sau  la  sucursalele  bâncii  Austro- 
Un  gare.  Pretul  de  cumpârare  este  fixât 
pe  o  bazâ  de  500%  agiu  dupa  eu  m  ur- 
meazâ. 


Bucata  de  20  Mârci=141 

»      de  20  franci=1i420 
Suverani 
Eagles  a  10  Dol. 
20  fiorini  01. 
10  ruble 
1  Ducat 
1  Lira  olom. 
Perpere  2ur 
1 0U  coroane 

20  » 

10  » 


Cor. 


=14410 

=29610 
=  119 
=1 1  230 
=  67  73 
==130 
=120 
=600 
=120 
=  60 


Lipsa  de  cârbuni  (Austria  nu  dispune 
decât  de  a  10  a  parte  pentru  nevoile 
ei  1  500.000  tone  lunat)  se  resimte  foarte 
accentuât. 

Situat'iunea  provocatâ  de  imposibilitatea 
de  a  si  procura  cârbuni  este  privita  eu 
mare  îngrijorare,  nu  numai  de  cercurile 
industriale  dar  chiar  de  particuîari,  cari 
nu  vor  aveà  de  unde  sa'si  procure  com- 
bustibil  pentru  iarnâ. 

De  lemne  de  foc  nici  nu  poate  fi  voiba. 
Din  cantitatea  de  350  vagoane  de  leaine 
de  foc  cât  ar  trebiii  sa  intre  zilnic,  nu 
sosesc  decât  între  20—50  vagoane  din  ca- 
uza  suprimârei  a  unui  mare  numâr  de 
trenuri  de  marfâ. 

Este  vorba  de  introducerea  cartelelor  de 
combustibil,  care  sa  se  vândâ  pe  pretul  de 
42—44  coroane  m3. 

Transportul  lemnelor  se  va  face  eu  câ- 
ruÇele  si  eu  mijlocul  à  350  automobile 
camioane  puse  la  dispozit'te  de  câtre-Ser- 
viciul  Demobilizârei, 

Se  conteazâ  apoi  pe  un  import  de  câr- 


buni din  Germania  si  Ceho-Slovacia.  Ac 
tu.almente  se  ùrmeazâ  tratative  eu  Ame- 
rica în  scopul  de  a  se  procurà  cantitâti 
mai  mari  de  cârbuni  în  spécial  pentrn 
ob^inerea  de  gaz  de  iluminat,  eu  tôt  prê- 
tai ridicat  de  1300  coroane  tona. 

Lipsa  de  cârbuni  se  resimte  eu  atât  mai 
mult,  eu  cât  în  Siberia  superioara  s'a  décla- 
rât greva  mineiilor  care  cuprinde  aproape 
V2  din  exploratori. 

Nici  în  regiunea  de  Nord-Vest  a  Poe- 
miei  nu  s'au  desfacut  cantitâti  mari  de 
de  cârbuni.  In  cele  7  luni  Ianuarie-lulie 
s'a  vândut  mai  putin  deeât  în  anul  pré- 
cèdent eu  152.314  coroane. 

Pretul  cârbunilor  în  cuisul  lunei  Au- 
gust  s'a  urcat  de  2  ori  din  cauza  valutei 
scâzute  si  a  diferitelor  taxe  (30  coroane  în 
loc  de  12  taxa  dedescârcare  si  10  coioace 
taxa  de  manipulare)  si  a  variât  delà  3233 
coroane  la  34. u  cor.  suta  de  kilog. 

Industria  metalelor  suferâ  în  spécial  de 
lipsa  de  cârbuni  si  este  împiedicatâ  sa 
acopere  trebuintele  interne  si  sa  foloseascâ 
cererile  de  export.  Din  aceastâ  cauzâ  in- 
dustria Celw  S'ovacâ  are  toatâ  libertatta 
pe  piatâ,  eu  toate  preturile  ridicate  ce 
se  cer. 

Acelas  lucruse  întâmplâ  îa  industtia  tex- 
tilelor.  Aici  se  adaugâ  pe  lângâ  lipsa  de 
cârbuni  a  fabricelor,  cari  nu  pot  lucrà 
nici  burabacul  disponibil,  si  lipsa  de  ma- 
terie  pilmâ  care  se  importâ  din  Anglia 
?au  prin  mijlocirea  Angliei.  Cu  actuala 
valutâ  scâzutâ  a  coroanei  s'ar  scumpî  cu 
mult  mârfurile  care  s'ar  fabticà  în  tatâ. 
Pietul  tesâtarilor  a  scâzut  totus,  de  oarece 
în  ultimul  timp  s'a  importât  mârfuri  ita- 
liene.  Astfel  un  metru  chiffon  de  -5  co- 
roane noteazâ  18  coroane. 

Starea  setnânâturilor  este  satisfâcâtoare. 
Cerealele  atât  îa  ceeace  pri veste  calitatea 
cât  si  cantitatea  sunt  sub  mijlocii.  Se 
resimte  lipsa  de  lucrâtori  si  de  cârbuni 
pentru  treerat  si  mâcinat.  La  sfârsitul 
lunei  récolta  erà  strânsâ,  munca  fiind  fa- 
vorizatâ  de  vreme  bunâ. 

I^uragele  sunt  foirte  bune,  în  spécial 
trifoiul. 

Textilele  par  favorabile. 

Sfecla  de  zahâr  nu  se  desvoltâ,  si  suferâ 
din  cauza  lipsei  de  lucru. 

Viile  au  suferit  foarte  mult:  dupâ  vremea 
neprielni"â  depe  timpul  înfloritului  a  apârut 
peraospora  si  Oidium. 

Pânâ  în  présent  nu  au  luat  sfârsit  tri- 
meterile  de  alimente  din  partea  Kntentei. 
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Dupa  datele  dia  Iulie,  cerealele  si  fâîna 
intrata  în  timp  de  30  zile  e  de  37.069  tone 
fatâ  de  un  ccnsum  de  51.480  tone  asà  dar 
situatiunea  se  închie  eu  un  dificit  de 
14.41 1  tone  îoti'o  luna. 

rVetul  alimentelor  este  destul  de  ridicat 
Dia  cauza  cantitâfilor  mic'i  ce  se  oferâ, 
prttul  ajunge  la  ultimul  consumator  la 
sume  fantastice: 

Pretarile  îa  coroane  pe  piata  Vienei  în 
cursul  lunii  August  sunt  urmâtoarele: 
Coroane  Coroane 
Cartofi       2.60    1  Kg.  Fasole  verde  2.20-4.60  Kg- 
Morcovi  1.80  220     »      Ridichi  0.10legâtura 
Varzâ  albâ  2  20  » 

Soanac        2.16      »      Varzâ         0.28-0.62  bue. 
Ceapa     1.20-2.60  »     Dovlecei        2  —  Kgr. 
Castraveti  2.40-4.-  »     Sfecla  1.40  Kgr. 

Pâtlâgele  roçii  5    »     Salata  0.15-0.20  bue. 

Coroane  Coroane 
Mere,  pere    7.30  Kgr.    Batoc       10.20  Kgr. 
Carne  de  cal  20.—  »        Heringi    1.50  bucata 

vacâ  S.20-40  Kg.  Ouà      1.90  2.05  f.  rare 
Untura  97    Kgr.     Unt         120- 140  Kgr. 

Gâçte,  rate    47        -       Ementhal  120-140  Kgr. 
Crap  proaspat  23.50  a 

D  m  cauza  valutei  scâzute,  s'a  observât 
cumpârâturi  mai  mari  pentru  târile  neu- 
tre, în  plasamente  : 

Pretul  de  cumpârare  dupâ  cursul  co- 
roanei  a  fost  pentru  : 

Renta  austr.  cor.  83;  frs.  11  ;  fior.olandeziô1/,  ;  dol.  2. 

»     aur    130    16  8  3 

Imprum.  de  râsboiu  60     8  4  172 

Bancnotele  strâine  s'au  mentinut  în 
continua  crestere.  Cele  românesti,  din  care 
s'au  adus  în  ultimul  timp  cantitâîi  însem- 
nate,  oficial  s'au  schimbat  pe  cursul  de 
2.52  coroane  pânâ  la  jumâtatea  lunei, 
când  au  pierdut  0,10  cor  De  atunci  s'au 
ridicat  continuu  pânâ  la  sfârsitul  lunei  la 
2  50.  Tendinta  de  urcare  se  mentine. 

Piafa  monetarâ  este  inundatâ  de  ca- 
pital. Se  manifestâ  o  cerere  slabâ  si  se  sa- 
tisface  eu  usurintâ  eu  2  Y2  la  sutâ,  Mai 
numeroase  sunt  împrumuturile  pe  gaj  de 
efecteaie  îupruaiuturilor  de  râsboiu,  unde 
se  iea  o  dobândâ  de  5  pânâ  la  5'i2  la  sutâ. 

Lipsa  de   lemne  de  construite  în 
Franta 

Ageutul  nostru  comercial  la  Marsilia,  d. 
Ion  Sillescu,  ne  trimite  urmâtoarele  infor- 
matiuni  eu  privire  la  lipsa  de  lemne  de 
constructie  în  Franta: 

FaÇâ  de  consumatia  internâ,  Franta  este 
deficitarà  în  lemne  de  constructie.  In  anul 
1913,  a  importât  6.400.000  m.  c.  lemne,  eu 
o  valoare  totalâ  de  192.0  milioane  franc», 


având  de  furnizori  principali:  Finlanda, 
Ru-^ia  si  America.  România  a  participât 
eu  un  export  de  2o  milioane. 

In  timpul  râzboiului  s'au  consumât  toate 
depozitele  si  s'au  importât  cantitâti'  în- 
semnate,  eu  deosebire  din  Elvetia,  eu  care 
s'a  incheiat  o  conventiune  speciala,  azi 
expirata,  si  de  unde  se  continuâ  a  se  im- 
portà  ;  se  afirmâ  câ  patru  mii  de  vagoane 
elvetiene,  sunt  destinate  exclusiv  acestui 
scop. 

_  ln  prezent  necesitâtile  sunt  foarte  sim- 
titoare  mai  aies  pentru  împlinirea  nevoi- 
lor  de  reconstituire  aie  regiunilor  nordice. 
^  In  regiunile  forestière,  exisâ  încâ  depo- 
zite,  cari  însâ  din  lipsa  mijloacelor  de  tran- 
sport nu  pot  fi  aduse  pa  pietele  de  con- 
sumatiune. 

Alsacia  si  L,orena,  cari  posedau  440.521. 
hectare  de  pâdure  en   iustalattuui  de  ex- 
ploatare  în  functiune,  alimente îzâ  unele 
regiuni  nordice,   ameliorând   pânâ  la  un 
punct  nevoiie  gene/ale  aie  târei. 

Pri virile  importatorilor  sunt  îndreptate 
în  primul  rând  câtre  Suedia,  Norvegia,  si 
Finlanda,  unde  se  oferâ  acceptabil. 

Transactiunile  însâ  sunt  îngreuiate  din 
pricinâ  câ  mijloacele  de  transport  sunt 
scumpe  si  rare,  neputându-se  asiguiàpre- 
darea  mârfei  în  timp  déterminât  si  eu 
deosebire  urgent.  Pe  aceste  pieté,  Belgia, 
Spania  çi  Danemarca,  cari  sunt  deaseme- 
nea  deficitare  în  lemne  de  constructie,  fac 
o  concurentâ  serioasâ  cererei  frauceze. 

Se  studiazâ  chestiunea  de  a  se  importà 
din  Canada,  eu  care  s'a  fâcut  come.rt  de 
lemne  în  timpul  râzboiului,  si  aie  cârei 
ferestrae  produc  anual  4  milioane  de  pi- 
cioare  lemne  de  constructie,  din  cari  95% 
conifere,  fatâ  de  aproape  600  milioane 
picioare  lemne  de  constructie,  cât  aveau 
în  stare  de  exploatare  pâdurile  sale.  Pinul, 
bradul  si  cedrul  canadian,  sunt  bine  in- 
troduse  în  Franta. 

Se  mai  discuta,  un  eventual  export  din 
Croatia  si  S'avonia,  cari  în  1913  au  avut 
un  export  de  150.000  tone  lemne  de  con- 
structie: sansele  de  realizare  sunt  însâ  re- 
lative, dacâ  avem  în  vedere  situatia  localâ; 
se  compteazâ  si  pe  eventuale  transportai 
din  America. 

Se  mai  discuté,  dacâ  n'ar  fi  cazul  sa  se 
socoteascâ  lemnele  de  constuctte  printre 
materiile  prime,  pe  cari  este  obligatâ  G.er- 
mania  sâ  le  restitue  Frantci. 

Toate  acestea  sunt  încâ  chestiuni  de 
viitor. 
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Pentru  moment  toate  depozîtele  din 
porturi  sunt  epuizate,  sosirile  rare  çi 
mijloacele  de  trausporturi,  instalat'iunile 
de  exploatare  çi  manopera  reduse  mult 
sub  nevoie. 

Consecinta  este  câ  cererea  se  mentine  foa- 
tte  ferma  si  oferta  foarte  nesiguiâ.  Pretul  a- 
pro2pe  nu  conteazâ,  succesul  tranzact'm- 
nilor  fiînd  condit'ionat  de  posibilitatea  de 
a  predà  la  timp  çi  eu  deosebire  urgent. 

Dacâ  exportatotii  români  pot  sa  înde- 
plineascâ  aceste  conditfuni,  le  este  asigu- 
rat  succesul. 

Iatâ  în  medie  generalâ,  preturile  de 
en  gros,  cari  pot  fi  socotite  pentru  Fraota. 
Ele  trebuie  luate  numai  ca  punct  de 
reper,  fiindcâ  sunt  schimbâtoare  si  în 
functiune  de  condit'iunile  de  mai  sus. 


Stejar   400  500  fr.  m  8 

Brad   200  260  »  » 

Fag  (1919)   220-250  »  » 

Plop  -1  75  250  „  „ 

Frasin  de  pâdure    .  300  400  »  » 

Pin   200-220  „  „ 

Paltin  s.  200-300  »  » 

Teiu   200-250  »  » 

Cheresteà  ordinarâ  8/8,  8/20,  10/20  220- 
250  fr.  m3 

Câpriori   250       fr.  m3 

Anin  .  200-250  „  » 

Traverse  de  stejar  .    12  le  bucata 

Traverse  de  pin  7-8  fr.  bue 

Scânduri  de  brad  25  mm.  .  3.50-4.50.  m.  1 
»  »  »  27  »  .  .  6  7-8  fr  m.  p 
»  »  plop  10  „  .  .  3.50  4.50  m.  p 
»  „  »  14  »  .  .  4.50  5.50  m.  p 
»  »  »  18  „  .  .  5.25  6.00  m.  p, 
»  »  brad  14  >  .  .  350  4.—  m  :; 
»         »     »    18    „  .   .  450  550  m3 

In  cazul  când  se  socoteste  câ  piaÇa  fran- 
-cezâ  poate  fi  un  debuseu  pentru  expôrtul 
nostru  de  lemne,  ar  fi  bine  ca  cei  inte- 
resati  sa  dea  lâmuriri  asupra  urmâtoa- 
relor  chestiuni  : 

Pe  ce  cantitâti  exportabile  se  comp- 
teazâ. 

Ce  cantitâti,  pe  esente. 
Ce  dimeasiuni  au  lemnele  destinate  ex- 
portului. 

Se  pot  txecutà  dimensiunî  de  comandâ 
si  eu  ce  mâsuri  si  în  cât  timp. 

Care  este  timpul  minimum  si  maximum 
de  predare  franco  bord  Galati  sau  P.raila. 

Se  poate  co  nptà  pe  organizarea  unor 
cuis 2   spéciale  eu  itinerariu   cât  mai  ré- 


gulât, organizate  de  S.  M.  R,  afectate 
exclusiv  acestui  export? 

Care  ar  fi  timpul  minim  si  maxim 
de  predare  franco  bord  Marsilia,  Bor- 
deaux sau  Havre. 

Care  este  cantifatea  minimâ  care  poate 
fi  contractata. 

Care  este  pretul  minitnim,  çi  maxim  al 
unui  m.  c.,  m.  p.  sau  m.  1. 

In  ce  conditiuni  se  doreçte  plata  în  ca- 
zul predârei  în  Frac  (a. 

Marfa  voiajazâ  pe  rizicul  cui,  sau  pe 
cine  priveçte  asigurarea. 

Exportatorii  româai  admit  intermediari 
pe  piaÇa  ftancczâ,  çi  în  caz  afirmativ,  eare 
este  minimum  çi  maximum  de  comision 
ce  oferâ  çi  în  ce  proportfe  eu  va'oarea 
contractului? 

Care  ar  fi  atributiunile  agentului  co- 
mercial  în  aceastâ  întreprindere  ? 

Productjunea  fierului  brut  în  Ger- 
mania  dupa  pierderea  provinciilor 
indUstriale 

de  Dr.  Paul  Heiîe 

Tratatul  de  pace,  prin  care  pierdem  cele 
mai  importante  regiuni  minière,  sustrage 
îadustr<ei  germane,  cea  mai  mare  parte  a 
bazei  sale  tconomice.  Disponibilitâtile  de 
miuereu  se  micçoreazâ'  în  Germania  în- 
tr'o  proportie  îngfijitoare  pe  când  cele 
aie  Frantei  se  ridicâ  delà  8,197  milioane 
la  9,974  milioane  tone.  Aceastâ  stare  ie 
lucrUri  aiatâ  în  deajuns  care  va  fi  conse- 
cinÇa  anexiunilor  asupra  situaÇiune i  noastre 
economice  în  lume. 

,  Dr.  Alfred  Schmidt-Essen  analizeazâ  în- 
ti'o  lucrare  apârutâ  de  curând  intitulatâ 
«Die  Kriegsbilaoz  fur  Deutschlands  In- 
dustrie». (Bilantul  de  râsboiu  pentru  in- 
dustria  Germaniei),  importan^a  provinciilor 
tndustriale  pierdute  atât  din  punctul  de 
vedere  pur  german  cât  çi  acel  al  economiei 
nationale  çi  industriale. 

Lusrarea  a  apârut  diu  initiativa  revistei 
a  Wirtschaftsdicnst"  çi  din  necesitatea  de  a 
se  dresà  uu  tablou  de  slâbirea  pe  care  o 
încearcâ  economia  germanâ  nationalâ  pre- 
cum  çi  a  se  çti  ce-i  mai  râmâne  în  cazul, 
când  învingâtorul  va  pune  'n  aplicare  clau- 
zele  tratatului  de  pace. 

Cunoaçterea  acestei  stâri  delucruri  este 
absolut  necesarâ  oricârui  conierciant,  între- 
prinzâtor  sau  lucrâtor,  care  voeçte  sâ  çi 
punâ  fortele  în  serviciul  recîâdirei  econo- 
miei nationale  germane.  Pentru  a  se  puteà 
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întreprinde  opéra  de  refacere,  guvernul 
trebuie  sâ  çtie  cât  este  de  mare  câaipul 
de  activitate  ramas  dupâ  cedarea  regiu- 
nilor  industriale.  PJanurile  de  refacere  si 
so:ializare  întocmite  îaainte  vor  trebui 
revîzuite  pentru  a  fi  puse  în  concoidantâ 
eu  imprejurârile  de  az'. 

Pentru  importul  si  cxportul  Germaniei, 
slâbirea  industriel  sale  va  aveà  consecinte 
simt'ttoare. 

Dependenta  complectâ  a  Germaniei  de 
strâinâtatr,  în  ce  priveste  aprovizionarea 
pe  viitor  a  industriei  sale  metalurgice, 
eu  minereuri,  este  un  fapt  nemâsurat  de 
dureros.  Faptul  acesta  il  pune  îa  evidentâ 
autorul  de  mai  su5,  Dr.  Pau!  Heile. 

Germania  datoreste  în  piima  licia  in- 
dustriei fierului  puternica  s'a  desvoltare 
pe  piafa  mondialâ  înaînte  de  râzboiu.  A- 
ceastareiese  si  din  oomparatia  datelor  pri- 
vitoare  la  productia  de  fier  brut  a  diver- 
selor  state.  Statele  Unité  aie  Americei  în 
1912:  41%  din  productia  mondiala,  An- 
glia  în  1912  circa  12,5%,  Germania  în 
1912,  25%. 

In  1870  Marea  Britanie  furnizà  aproape 
7->  din  fierul  brut  consumât  de  lumea  în- 
treagâ.  In  1912  productiunea  Angliei  fa  ta 
de  productia  mondiala  seâzuse  la  12,5%; 
Germania  care  participa  în  1870  eu  11,5°/S 
sau  1.29  milioane  tone,  la  productia  mon- 
diala, îsi  ridicase  în  1912  productia  la  17.85 
milioane  sau  23%  din  productia  mondialâ. 
Pioductia  germsnâ  erà  întrecutâ  numai 
dé  câtre  Statele-Unite  care  produceau 
în  1 876  aproape  1,69  milioane  tone  14% 
din  productia  mondialâ)  si  în  1912:  29,37 
milioane  tone  (41  %  din  productie  mondiala). 
Produ.tiunea  mondialâ  de  fier  brut  a  fost 
de  12  milioane  tone  în  1870  si  L71 — 72 
milioane  tone  în  1912. 

Dupâ  comunicârile  oficia'e,  jumâtate 
din  articolele  .  fabricate  în  1913  din  fier 
sau  otel  sau  cari  contin  fier  si  otel  au 
fost  comandate  de  strainâtate. 

Yaioarea  acelor  produse  a  fost,  dupa 
preturile  de  atunci,  de  21  2  miliarde  marci 
la  un  expor'c  total  de  10,1  miliarde  marci, 
adicâ  22°  B  din  exportul  total  al  Geima- 
niei. 

Fortificarea  concurentei  strâine  în  urma 
slâbirei  Germaniei  prin  râzboiu  si  revolu- 
tie  reese  din  urmâtoarea  tabelâ,  privind 
productiunea  fierului  brut  în  principa'ele 
State, 


Produc(iunea  fierului  brut      ,1913  1919 

Tone  Tone 

Germania                   19  309.000  10  502.000 

An  glia  .  .  10.650  000  — 

Franta                         5.120.000  12.912.000 

Rusia                           4.735.000  — 

Belgia                         2.475.000  — 

Italia                             380.000  — 

Statele  -  Unité  ale- 

Americei  de  Nord    .  31.460.000  — 

Total  .   .  .  74.129.000  — 

Iafrângerea  ?i  revolutia  au  avut  ca  ur- 
mare  slâbirca  adânc  simtitâ  a  condi'tiu- 
nîlor  de  productie  aie  Germaniei  fatâ  de 
st^ainâtate.  Salariile  au  crescut  uimitor,  tint- 
pat  de  lucru  si  puterei  de  productie  au  scâzut. 
La  aceasta  se  mai  adaogâ  acum  scumpirea 
mateiiiior  prime  indicpensabile,  cari  tre- 
buisc  importate.  Valoarea  importului  mi- 
nereului  în  Germania  în  1900  a  fost  de 
75,2  milioane  marci,  în  1913  de  227  mi- 
lioane marc'.  De  oarece  Provincia  Renanâ 
si  Westfa'ia  î"trebuintau  în  timp  de  pace 
16%  din  productiunea  regiunei  minière, 
se  mai  poate  adâogà  8,7  milioane  marci, 
bine  înteles  socotit  dupâ  preturile  dinainte 
de  râzboiu. 

Apoi  se  întâresc  bant-eUle  câ  industtia 
franco-belgo-luxemburgezâ  (deci  si  fostele 
regiuni  germane)  vor  formà  pe  viitor 
o  puternicâ  Uniunc  ;  totodatâ  Uniunea  ger- 
mana  a  producâtorilor  de  otel  pierde  din 
important»,  prin  iesirea  din  Uniune  a  in- 
treprinderilor  din  Lorena  si  L,uxemburg. 
Concurenta  dusmanâ  devine, — avându-se 
în  vedere  si  sprijinul  ce  i  acordà  tratatul 
de  pace,  —  o  fortâ  câreia  nu  i  se  poate 
opune  nimic. 

Pe  viitor  va  trebuï  ca  Germania  sâ  im- 
porte, dacâ  luâm  ca  punct  de  sprijin  anul 
1912,  aproape  2.  7  milioane  tone  minereu  de 
fier  (importul  din  acel  an  din  Franta),  plus 
16%  din  productia  regiuuilcr  minière 
adicâ  vre  o  4,  5  milioane  tone  sau  un  to- 
til  de  7,  2  mi  ioanetone.  Importul  din  Franta 
va  fi  deci  de  2  V.>  ori  mai  mare  ca  în  limp 
de  pace.  Germania  mai  importa,  în  timp 
de  pace,  din  Algeria  si  Tunisia,  peste  V2 
milion  tone  de  minereu.  Exportul  de  mi- 
nereu de  fier  din  Germania,  care  în  1912 
sjunsesela  2,3  milioane,  înceteazâ.  In  1913 
Germania  exportà  din  acea  regiune  în 
Belgia  1.45  milioane  tone  si  în  Franta 
6,83  milioane  ,tone  minereu. 

Pxin  pierderea  Alsaciei,  monopolul  sâ- 
rurilor  de  potasâ  a  primit,  o  loviturâ  dj- 
strugatoare, 
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Situatja    economicâ   generalà  în 
Anglia,  pe  luna  August  a.  c. 

Toate  târîle  europene,  cari  au  luat  patte 
la  râzboiul  mondial,  au  avut  de  supcrtat 
multe  din  rezultatele  dezastroase  aie  aces- 
tui  curaplit  râsboiu.  Anglia  ca  çi  aliatele 
ei  n'a  putut  fi  scutita  de  consecintele 
suspendârei  vietei  normale,  titnp  de  atâçia 
ani,  çi  îndatâ  dupa  încetarea  ostilitâtilor 
•  s'au  putut  constatà  manifestârile  çi  sim- 
tomele  situatii  precare  în  care  se  gâseà 
tara.  Grève  de  tôt  felul  s'au  déclarât  sau 
erau  pe  cale  a  se  déclara,  în  toate  do- 
meniile  de  activitate  economicâ.  Luna 
August,  care  de  altfel  çi  în  timpuri  nor- 
male, erà  o  lunâ  nefastâ  pentru  indus- 
triaçi  çi  lucrâtori,  întrucât  în  luna  aceasta 
se  declarau  nemultumirile  çi  grevele,  a 
fost  se  pare  putictul  culminant.  Dezechi- 
librul  finantelor  Statului  precum  çi  dimi- 
nuarea  producfiei  a  déterminât  pe  Cham- 
berlain, ministru  de  finante  englez,  sâ 
dea  strigâtul  de  alarma.  Lloyd  George  de 
asemenea  a  subliniat  declaratiile  minis- 
tiului  de  finance. 

Aceste  doua  discursuri,  precum  çi  presa, 
au  avut  darul  sa  impresioneze  publicul, 
fâcâudu-1  sâ  simtâ  realitatea  situatii.  Mâ- 
surile  luate  din  partea  g  uvernului,  pre- 
cum çi  cele  impuse  de  popor,  au  avut 
darul  sâ  amelioreze  întrncâtva  aceasta  si- 
tuat'ie  çi  sâ  opreascâ  acest  început  de 
derutâ  financiarâ. 

Publicarea  situatiei  comertului  exterior 
a  dovedit,  cum  importul  întrece  eu  mult 
exportul,  iar  scâderea  schirabulai  englez  pe 
piata  atn;ricana  a  confirmât  acest  lucru. 

Deprecierea  Eirei  Sterline  la  Ntw-York 
precum  çi  balanta  comercialâ  defavora- 
bilâ  a  déterminât  demartamentul  indus- 
triei  çi  comertului  (Board  of  Trade)  sâ 
stabileascâ  un  sistem  de  crédite  pentru 
export,  în  scopul  de  a  veni  în  ajutorul 
comertului  de  export  englez.  Astfel  îu 
curând  se  va  deschide  un  crédit  de  6 
milioane  de  Lire  Sterline,  Finlandei.  Pe 
la  sfârçitul  lui  August  s'au  înlâturat  reç- 
trictiunile  eu  privire  la  operatiunile  eu 
titlurile  engleze.  Deasemenea  çi  Tezaurul 
a  retras  din  circulatie,  numai  în  decurs 
de  trei  sâptâmâni  1 0.000.000  Lire  Sterline 
în  bilete  de  bancâ. 

Se  sperâ  câ,  în  urma  mâsurilor  salutare 
çi  energice  aie  cabinetulîii  în  ceeace 
priveçte  economiile,  precum  çi  intensifi- 
carea  productiei  din  partea  lucrâtorilor, 
se  v-i  restabiîi  în  curând  o  erâ  normalâ. 


In  acelaç  iimp,  Consi'iul  suprem  éco- 
nomie face  sâ  aparâ  lunar  un  buletin  eu 
toatâ  raiçcarea  economicâ.  Buletiaul  con- 
tine  date  statistice  comerciale,  mersul  ex- 
tractiei  cârbunilor  de  pâmânt,  fier,  otel, 
construirea  de  vapoare,  etc.,  precum  çi 
preÇul  alimentelor,  etc.,  din  principalele 
tari  din  lume.  Ultimul  uumâr  din  August 
aratâ  cum,  exportul  Statelor- Unité  a  cres- 
cut  de  çease  ori  mai  mult/  ca'n  1914,  pe 
când  importul  Angliei  a  erescut  de  çase 
ori,  în  comparatie  eu  cel  din  timp  de 
pace. 

Situatja  economicâ  a  Europei  des- 
crisâ  de  Americani 

D.  E,  Brown,  preçedintele  misiunei  a- 
mericane  trimisâ  în  Europa,  de  câtre  «Ma- 
nufacturers  and  Wholesale  Merchants 
Boarde»  çi  Caméra  de  Comert  din  Cleve- 
land,  spre  a  studià  situatia  economicâ  a 
diferitelor  tari  europeeue,  în  raportul  sâu 
spune  între  altele  : 

«Anglia  suferâ  actualmente  din  cauza 
mâinei  de  lncru,  iar  lucrâtorul  englez  cere 
salarii  ridicate  çi  repaus  mai  lung  ;  în 
schimb  îusâ  propune  sâ  producâ  mai 
mult. 

FranÇa,  spune  d.  Brown,  açteaptâ  eu 
n  râbdare  achitarea  îndemnitâtei,  care  îi 
va  permite  sâ  înceapâ  restaurarea  sa  eco- 
nomicâ. 

Cu  privire  la  Belgia,  aratâ  cum  Ame- 
rica trebuia  sâ  i  vie  imediat  în  ajutor, 
întru  cât  a  fost  tara  care  a  suportat,  cea 
dintâiu,  ocup&tiunea  germanâ  çi  cea  din 
urmâ  care  a  scâpat  de  invazia  armatelor 
vrâjmaçe.  Poporul  belgian  nu  conteneçte 
a  exprima  recunoçtinta  pentru  ajutorul 
acordat  de  America  îa  tôt  cursul  razboiu- 
lui  ;  acum  însâ  are  nevoie  si  trebuie  sâ-i 
acordâm  crédite,  spre  a  cumpârà  materii 
prime  çi  maçini,  cari  sâ  înlocuiascâ  pe 
cele  distruse  çi  luate  de  Germani,  Ca  çi 
în  Franta,  dorinta  Belgienilor  este  de  a 
evità  în  viitor  relatiuni  comerciale  cu 
Germania. 

America  se  bucurâ  de  cea  mai  mare 
atentiune,  printre  "popoarele  vechiului 
Continent.  Restaurarea  comercialâ  a  Eu- 
ropei devastate  ne  incumbâ  nouâ  çi  nici 
odatâ  nu  vom  aveà  un  mai  bun  prilej  de 
a  aclace  un  mai  mare  serviciu  lumei  întregi. 

«Având  în  vedere  toate  aceste  consi- 
deratiuni,  decidem  câ  atât  noi  individual 
cât  çi  cu  totii  la  un  loc  sâ  ne  augsjam 
de  a  face  tôt  ce  ne  va  fi  eu  putiotâ  Pen* 
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tru  a  ajutà  la  restaurarea  activitatii  in- 
dustriale  în  regiunile  devastate.  Reco 
mandats  un  drept  de  preferintâ  pentru 
trimiterea  de  maçini,  alimente  çi  materii 
prime  în  aceste  regiuni  devastate,  Mai 
recomandâm  a  se  acordà  toate  creditele 
posibile  si  a  introduce,  pe  piaÇa  ameri- 
canâ,  produsele  industriilor  europene,  a 
câror  uzine  si  capitaluri  au  suferit  atât 
de  mult. 

Situatia  finauciarâ  a  tarilor  aliate  este 
raportatâ  de  D.  L  D.  Housse,  care  spnne 
nrmâtoarele  : 

«Anglia  ca  çi  Franta  sunt  nevoite  câ 
cumpere  numai  materii  prime,  alimente 
si  anumite  maçini  ce  le  putem  furnizà. 
Bdgia  are  nevoie  de  tôt  ce-i  putem  pro- 
cuià.  f 

«Dar  dacâ  voim  sâ  fii-n  în  relar/iuui  de 
afaceri  eu  aceste.  popoare,  industriaçii 
nostri  nu  trebuie  sâ  pretinda  platâ  ime- 
diaiâ,  ea  pânâ  acum  cârtd,  gracie  creditelor 
guvernamentale,  mârfurile  erau  achitate 
înainte  de  a  ieçï  chiar  din  fabrici.  Tre- 
buie sâ  tratâm  afacerile  pe  baza  credite- 
lor rezonabile.  Fédéral  Reserve  Bank  ne 
dâ  putinta  sâ  concurâm  Bancile  strâine, 
prin  mijlocul  acceptelor  delà  Bancâ  si  a 
celor  comerciale.  Prin  iutermediu)  Bâncilor 
noastre  în  strâinâtate,  comerciantii  çi  in- 
dustriasii americani  se  pot  interesà  de 
solvabilitatea  clientilor  viitori;  iar  gracie 
acceptelor  de  Bancâ  spiijinite  de  Fédéral 
Rezerve  Bank,  Englezii  pot  fi  uçor  con- 
curaçi  în  comertul  mondial. 

In  rezumar,  situatia  financiarâ  a  An- 
gliei  este  pe  cale  a  se  litnpezi.  Anglia  are 
datorii  si  cheltueli  considerabile,  însà  le 
va  achità  uçor.  Içi  organizeazâ  comertul 
txterior,  punând  la  dispozitia  comercian- 
tilor  crédite  eu  termen  lung.  Dacâ  va  ii 
nevoie,  va  acceptà  ca  contra  valoare  a 
mârfurilor  importate,  acçiuni  de  aie  indus- 
triilor si -îatreprindeiilor  straine,  acordând 
în  acelas  timp  crédite  pe  termen  lung, 
cumparâtorilor  stiaini. 

«Franta  este  si  va  fi  preocupalâ  pentru 
câtva  timp  de  problema  reconstituirei.  Va 
înlesui  si  ea  comertul  exterior  prin  acor- 
dâri  de  crédite,  guvernul  sâu  poate  lansà 
împrumuturi  în  strâinâtate.  Pentru  a  echi- 
librà  bugetul,  se  int^nt'oneazâ  revizuirea 
sistemului  fiscal. 

«Bclgia  deasemenea  este  tara»  care  are 
mai  mult  ca  oricare  alta  nevoie  de  cré- 
dite mari  çi  peterrnen  lung,  Oamenii  sunt 


cinstiti,  solvabili  si  harnici.  Ii  lipsesc  ma- 
teriile  prime,  maçinele  çi  aliraenteie. 

«Situatia  noastrâ  financiarâ  este  strâlu- 
citâ  îq  comparatie  eu  acea  a  concurenti- 
lor  noçtri  ;  nu  trebuie  însa  sâ  ignorâm  u- 
zurile  europene,  comerciale.  Trebuie  sâ 
ne  obiçnuim  eu  trate  bancare,  întrebuin- 
tate  pretutindeni  în  Anglia,  Franta  çi  Bel- 
gia.  Infiintarea  în  strâinâtate,  de  bânei 
americane,  va  fi  în  acelaç  timp  un  factor 
important  în  desvoltarea  comertului  nos- 
tru  eu  aceste  târi». 

Politica  economicâ  a  guvernului 
italian 

Intr'una  din  çedintele'Senatului  din  ul- 
timul  timp,  D.  Nitti,  Preçedintele  Consi- 
liului  de  miniçtri  çi  Ministru  de  Interne 
al  Italiei,  a  fâcut  urmltouele  decîaratiuni 
eu  privire  la  politica  tconomicâ  a  gu- 
vernului italian  : 

«Trebuie  sâ  învingem  dificultâtile  in- 
terne, pe  cele  de  politicâ  externâ,  de  pro- 
ductle  çi  de  schimb. 

«Nu  trebuie  sâ  judecâm  eu  vechile  idei 
çi  sâ  ne  referim  la  lucruri  sau  evenimente 
din  trecut.  Trebuie  sâ  luâm  situatia  açà 
cum  este.  Nu  ne  este  permis  sâ  facem 
sâ  se  întrevadâ  sperante  imposibile.  Este 
de  datoria  noastrâ  sâ  arâtâm  poporului 
sacrificiile  ce  le  mai  a?teptâm  delà  el. 
Trebuie  sâ-i  spunem,  câ  dupâ  cum  victoria 
militarâ  a  costat  vieti  omeneç.i  çi  sufe- 
rinte,  victoria  civilâ  va  costà  sacrificii  çi 
suferintâ. 

„Dâtoria  noastrâ  de  râzboiu  se  iidicâ 
acum  la  80  miliardr.  Este  o  sumâ  mare 
dar  cea  mai  micâ  dintre  cele  a  oricarei 
alte  natiuni  mari  beligerante. 

«Situatia  marinei  noastre  comerciale  nu 
este  favorabilâ;  noi  am  pierdut  în  com- 
para tie  eu  ceeace  posedâm,  mai  multe 
vase  ca  orcare  alta  \vck. 

«S'a  dat  guvernului  multe  sfaturi  eu 
privire  la  corner  t  çi  ni  s'a  çpus  câ  nu 
tinem  la  libîrtatea  comertului  çi  câ  îm- 
pedecâm  manifestarea  liberâ  a  energiilor. 

..Pcnîru  restabilirea  s^tuatiei  trebuie  sâ 
facem  schimb.  In  curs  de  mai  multi  ani 
îasâ,  am  lipsit  productia  de  5  milioane  de 
oameni,  îa  plus  am  îatrebuintat  altii  la 
fabricarea  munitiunilor  de  râzboiu;  am 
diminuât  numarul  de  vite,  {.recum  ji  in- 
teasitatea  productiei.  Astâzi  nu  ne  mai 
putem  indestulà.  Pentru  a  schimbà,  trebuie 
sa  avem  mârfuri  pe  cari  sa  le  dâtn  în  sçhin> 
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bul  altor  mârfuri;  noi  însâ  nu  producem 
în  destul  çi  pentru  aceasta  avem  nevoie 
de  crédite.  Trebuie  sa  ne  adresâm  altor 
tari  pentru  a  ne  furnizà  materiile  prime 
necesâre  la  restaurarea  product;iei  noastre. 
Iatâ  deci  ce  trebuie  sa  çtie  fota. 

»  Pentru  ûnii,  dezordincle  nu  sunt  poate  dé- 
crit n  pericol.  Noi,  le  considérant  câ  fiind 
moartea  natiunii.  Oricine  ar  prO'ocà  în  Italia 
dezordine,  din  orice  motive,  fie  nationaliste  fiet 
din  spîrit  de  révolta  si  anarhie,  na  este  deçà 
nn  trâdâtor. 

«Italia  are  nevoie  de  pace.  Nu  put^m 
produce,  dacâ  n'avem  pace,  întru  cât  avem 
nevoie  de  crédite  si  materii  prime. 

«Pentru  a  puteà  trâî  anul  acesta  Italia 
are  nevoie  ta  strainàtatea  sâ-i  acorde  un 
crédit  de  cel  putin  8  — 10  milioane  lire 
pentru  cumpararea  maleriilor  prime  indis- 
pensable. 

Astâzi  exportul  nostru  în  comparable  eu 
importul  a  fost  în  raport  de  Va  Situatfa 
noastrâînsà  este  astfe),  câ  trebuie  întâiusâ 
ne  gâadimla  aducerea  de  alimente  pentru  a 
nu  muii  de  foame  si  pe  urmâ  la  materiile 
prime  pentru  a  aduce  çi  a  mari  puterea 
noastra  de  cumparare. 

Aliatii  nostrii  ne-au  ajutat  în  timpul 
râzboiului  ;  dar  unii  dintre  ei  cred  câ 
obligatfunile  lor  înceteazâ  odatâ  eu  râz- 
boiul. 

Creditele  engleze  sunt  pe  sfârçite;  la  31 
August  este  scadenta  împrumuturiîor  ame- 
ricane,  iar  Tezaurul  3merican  n'are  nici  o 
altâ  obligaÇiune  pentru  noi  avansuri.  Este 
bine  sâ  se  stie,  câ  guvernul  american  este 
de  pârere  a  nu  acordà  crédite,  nici  par- 
ticularilor,  pânâ  ce  nu  se  limpezeçte  si- 
tuafia  din  Italia. 

Lucrul  este  perfectadevârar,  câ  federatia 
americanâ  si-a  fâcut  eu  prisosin^â  datoria 
fa^â  de  noi,  acordându  ne  împrumuturi  eu 
3V2V0  dobândâ,  câtâ  vreme  noi,  acordâm 
crédite  pe  5  30"/o  çi  eu  convingerea  câ 
facem  sacrificii. 

«Italia  este  totus  în  situatfa  de  a  îa- 
trevedeà  un  viitor  prosper.  «Trebuie  însâ 
n  mâsura  posibilitâtii,  sâ  reducâ  chcltuelile, 
nutile,  sâ  echilibreze  finanfele  si  sâ  asigure 
demobilizarea  cât  mai  repede,  iar  pentru  a 
aveà  crédit  este  absoluiâ  nevoie  ca  linistea  in- 
terna sa  fie  asigaratâ,,. 

Politica  economicâ  a  guvernului 
francez. 

Ca  urmare  a  interpelârii  deputatului 
Çlaussat,  D-l  Clémentel  a  expus  la  Ç4  Iulie 


c.  câteve  din  mâsurile  guvernamentale  în 
vederea  refacerii  industriei  franceze  si  a 
protectiei  acestei  industrii  contra  invaziei 
produse  lor  germane. 

Pe  ce  câi  au  intrat  orodusele  germaue? 
Mai  întâiu  au  fost  aduse  —  eu  titlu  de  su- 
vcnïr  —  de  câtre  ostaçii  francezi.  S'a  pre- 
cizat  de  chiar  Maresaiul  Foch,  câ  acest 
lucru  nu  constitue  o  operatfune  comer- 
ciala. 

S'au  introdus  apoi  mârfuri  pe  cale  de 
derogafiune — acordatâ  fie  de  comisia  Luxem- 
burgului,  fie  de  Comitetul  din  Strassburg. 

Isvorul  cel  mare  de  invaziune  —  e  pe 
cale  dandestinâ  —  Â'e  deadreptuî  tie,  mai 
aies,  prin  fârile  neutre.  ■ 

In  vederea  aceasta  s'au  instituit  în  El- 
vetia  Certificatete  de  originâ,  émise  de  a- 
gençi  technici  francezi,  ca  sâ  se  s'ie  din 
ce  fel  de  sursâ  vine  marfa. 

Piindcâ  deputatul  Ciaussat  s'a  plâas  si 
contra  exportului  franc. z  ia  Gerrnania, 
Ministrul  de  Comert  râspunde  câ  s'a  urmat 
0  politicâ  de  libertate  comercialâ  toemai  în. 
vederea  scaderii  preturilor,  fiindcâ  toata 
lumea  trece  printr'o  teribila  crizâ  de  dese- 
chilibru  économie  çi  deci  libertatea  nn 
poate  slâbi  acest  echilibru  decât  progre- 
siv  çi  când  toate  târile  vor  fi  pârâsit  toaie 
controlurile  çi  resttict  ile,  ceeace  nu  s'a 
întâmplat  încâ. 

Si,  îutru  cât  priveçte  inv^zia  produse- 
lor  çtrâine,  dacâ  mâcar  ar  fi  în  folosul 
cousumatorulAui !  Dar  bietul  consumator, 
necumparând  direct,  pumeçte  acele  pro- 
duse strâine  (germane)  prin  inttrmediari. 
cari  le  "scumpesc  enorm.  Açà,  în  Geimania. 
costâ  8  fr.  duzina  de  îoarfeci  Solmgen,  pe 
câad  acelaç  produs  în  F/anta  se  vinde  eu 
de  3  ori  mai  mult. 

Deci  nu  e  nici  mâcar  în  folosul  consu- 
matorului  çi  e  în  detriment'il  industrie! 
franceze  care  are,  în  aceastâ  perioadâ, 
neveie  de  menajamenre 

Aceastâ  crizâ  va  trece  desigur,  când 
preÇul  cârbunelui  va  scâdeà  în  toate  tâ- 
rile  Europei,  stabilindu-se,  un  echilibru; 
când  utilajul  maritim  va  spoiî  çi  când 
condit  ile  de  schimb  nu  vor  mai  fi  deza- 
vantagioase. 

Si  se  sperâ  revenirea  cât  mai  curând  a 
acestor  avantagii  :  Prin  descongestionarea 
tonagiului  intrebuinÇat  acum  pentru  re- 
patrierea  Americanilor,  prin  constructii  noi 
iar  eu  privire  la  schimb  prin  creditul  sta- 
tului  çi  prin  binevoitorul  concurs  al  Ame- 
ricei  çi  Angliei  pentru  acordul  çchiuibuhu 
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E  de  observât  câ  mai  ale^  în  Germania, 
schimbul  are  curs  scâzut  de  tôt  pentru 
Marca.  Aceastâ  monedâ  a  pierdut  150°|o 
din  valoarea  sa  în  franci.  Iata  deci  o 
adevâratâ  prima  de  expgrt  :  Ce-i  poate 
opune  industriasul  fiancez? 

S'au  propus  mai  multe  mijloace  pentru 
a  compensà  acest  avantaj  al  producâtoii- 
.lor  germani  asupra  producâtorilor  fran- 
cezi. 

O  solutfe  ar  fi  ca  importul  germa  a  sa 
asigure  p.âtfle  în  Germania  pe  cursulzil- 
nic  al  mârcii,  dar  delà  importul  frances 
i  sa  încasese  suma  facturii  pe  cursul  mârcii 
"calculât  1.25  frs.  Beneficiul  s'ar  întrebu- 
i  infà  pentru  reconstituirea  departamentelor 
'  devastate. 

A  doua  solutie  propusâ  ar  fi  o  simplâ 
supra  taxa  vamalâ  mobilâ  ;  încasarea  acestei 
suprataxe  ar  produce  însâ  dfficultâti  la 
vama. 

Atreia  solutie  ar  fi  stabilirea  unui  con- 
trol  asupra  produselor  importate,  încre- 
dintat  unor  Consilieri  technici  serioçi. 

Râspunsul  guvernului  este;  Sa  asigure 
importul  produselor,  de  care  tara  are  ne" 
ivole,  pe  cel  mai  mic  prêt  posibil,   în  be- 
neficiul consamatorilor   si  pe  de  altâ  parte 
I  sa  garanteze  productia  francezâ  de  invazia 
1  periculoasâ  germana. 

■  In  privinta  ridicarii   cât  mai  repede  a 

■  industriel  iranceze  si  a  ravitalierii,  Mi- 
I  nistrul  de  Comert  spune  câ  trebuie  un 
1  efort  mare  câ  sa  se  asigure  unitatea  legisla- 
mtlunii  uvriere  în    toata  lumea.  Se  çtie  câ  în 

■  Germania  lucrâtor/ii  au  acordat  un  ceas 
j?i  chiar  2  suplimentare,  pentru  majorarea 
i'productiei  nationale — pe  când  în  Franta 
:a  si  în  Anglia  muncitoare  uvrierii  tind  sâ 
îreducaîncâ  durata  lucrului  !  Trebuie  sâ  se 
stabileascâ  o  reglementare,  ca  sâ  nu  se  punâ 
•industria  francezâ  în  inferio'itate  flagrantâ. 
Trebuie  ca  industria  sâ  se  aprovizioneze 
lin  belsug  eu   materii  prime  —  cât  mai 
eftin  si  sâ  se  poatâ  ajunge  cât  mai  cu- 
:ând  la  un  export  favorabil  balânt»  co- 
[nerciale. 

Va  trebui  sâ  se  lupte  contra  taxelor  de 
;îxport  a  materiilor  prime. 

Trebuie  organizatâ  munca  în  serii  sta- 
rilind  unificarea  operatiunilor  (standardi- 
'.atiunea)  ;  numai  açà  se  va  mieçoià  sim- 
ritor  pretul  de  cost. 

Se  va  da  o  culturâ  specialâ  în  scoli  — 
Denttu  lucrâtori,  numai  astfel  se  va  spori 
rota  productiei. 

Seîntrevedeomaimarç  armoniepe  viitor 
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între  capital  si  muncâ.  Astfel,  Sindicatel 
de  patroni  si    de  lucrâtori  de  piane  au 
fâeut  un  contract  colecttv,  prin   care  se 
reguleazâ  dinainte  scâderea  salariilor  pe 
mâsurâ  ce  va  scâdeà  pretul  de  traiu. 

Tânâra  générale  industrialâ  e  îndru- 
matâ  spre  intensificarea  productiei  ! 

(Extras  din  «Bulletin  de  documentation 
économique"  No.  77. 

Politica  economicâ  a  Angliei. 

Intr'una  din  sedintele  Camerei  Comune- 
lor,  marele  om  de  Stat  din  Anglia,  d.  Lloyd 
George,  a  examinât  situatia  industrialâ  si  , 
camërcialâ  a  Angliei. 

Primul  ministru  englez  aratâ,  câ  sitnatia 
industrialâ  actualâ  se  poate  comparà  ca  o 
crizâ  de  nervi,  trecâtoare,.  tofi  fiind  nemul- 
fumifi  deguvern.Toate  prevederile  celor  pretinsi 
inifiafi  însâ  s'au  dovedit  a  fi  neîntemeiate. 

«Din  creditoarea  lumei,  Anglia  a  deve- 
nit  debitoarea  strâinâtât'ii,  în  spécial  fatâ 
de  America.  Comertul  sâu  international 
prezintà  un  desechilibru  de  aproape  4 
miliarde  înainte  de  râzboiu,  pe  când  eu  ex- 
portul  invizibil  (necôntratabil),  balanta  co- 
mercialâ  prezintà  în  ficare  an  un  sold  de 
circa  5  miliarde.  Acum  însâ  desechilibrul 
se  ridicâ  la  aproape  20  miliarde  anual. 

Prodnctia  a  scâzut  din  diferite  çauze: 
Masinâriile  uzate  si  nereparate  în  timpul 
râzboiului,  cârora  le  trebuie  un  anumit 
timp  de  a  revenï  la  normal;  mijloacele 
de  transport  neîndestulâtoare  din  aceleaçi 
motive  si  din  altele  inerente  râzboiului  ; 
toate  aceste  neajunsuri  vor  dispare  eu 
fimpu),  râmênând  derezolvat  agltârile  mun- 
citorestl. 

Lucrâtorii  cer  o  întelegére  în  privinta 
conditiunilor  de  muncâ  în  viitor,  anume 
ei  cer  sâ  li  se  impue  condifluni  echitabile  si 
satisfâcâtoare.  De  aceea  se  impune,  ca  indu- 
striasii  sâ  examineze  ace  ste  cereri  eu  spirit  de 
dreptate  fârâ  urâ  si  resentimente.  Se  impune 
ca  lucrâtorii  sâ  fie  cointeresati  la  benefi- 
ciile  industr'dlor  unde  muncesc,  fârâ  ca  aceasta 
sâ  danote  dezarmarea  „tradeunionismu'ui" . 

vCn  privire  la  minele  de  cârbuni,  guver- 
nul  nu  este  de  pârerea  nationalizSrei  pur 
si  simplu.  Concluziunile  judecâtorului 
Sankey  în  ultimul  sâu  raport  favorabil 
nationalizârii,  erau  subordonate  unor  anu- 
mite  conditiuni,  cari  excludeau  posibi- 
litatea  grevel^r.  Ultimele  grève  din  York- 
shire  delà  minele  de  cârbuni  au  dovedit 
însâ,  câ  aceste  conditiuni  nu  se  pot  aplicà 
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acum,  ceeace  aratâ   ioiposibilitatea  de  a 
procède  la  nationalizarea  minelor. 

«Soit  tiunea  proiectatâ  constâ  dmtr'o  ad 
mînistratie  privatâ  îa  felul  trustului,  însâ 
sub  contiolul  direct  al  Statului.  Primul 
ministru  recunoaste  de  altfel  starea  pre- 
cara,  îa  care  se  gâsesc  lucratorii  minieri, 
în  spécial  sub  raportul  tocuinfelor. 

la  ceeace  ptiveste  comerÇul  eu  strainâ- 
tatea,  prmul  uiuistru  a  anuntat  îalâtu- 
rarea  tuturor  prohib'tiunifor  de  impoir,  eu 
începere  delà  1  Septembrie  c.,  eu  singura 
excepte  câ  ministru  de  corner  t  îçi  va  râstrà 
deocamdatâ  latitudinea  de  a  mentirie  câ" 
teva  prohibit'iuni  ce  se  simt  necesare  din 
urmâtoarele  motive; 

1)  pentru  a  ment'ine  îa  viatâ  câteva 
industrii  ca  aceea  a  materiilor  colorante  si 
a  instrumentelor  optice  ; 

2)  prntru  a  îœpedicà  inundarea  Angliei 
eu  mârfuri  de  aie  târilor  eu  valuta  scâ- 
zutâ  (cum  e  Germania)  si  care  ar  preju- 
dicià  industriile  târii. 

Relativ  la  politica  comercialâ  de  urtnat 
cû  diferite  parti  aie  imperiului,  Lloyd 
George  n'a  fâcut  nici  o  aluzie,  mârginin-  - 
du-se  a  spune,  câ  este  absolutâ  nevoie  de 
a  îmbogâfi  mijloacSle  de  comunxafie  si  tran- 
sport. 

Aspecte  economice  din  Statele-Unite 
çi  Mexic  în  August  a.  c. 

Chestiucea  drumurilor  de  fier,  aduse  la 
Senit,  t  ece  printr'o  nouâ  faza,  având  ca 
proiect  de  lege  întoarcerea  retelelor  de 
fier  la  companiile  proprietare,  care  sâ  le 
exploateze  sub  supravegherea  Statului, 
supunându-se  la  diverse  restrietfuni.  Per- 
sonalul  o  sâ  aibâ  patte  la  excedentul înca- 
sâiilor.  Che^tiunea  salariilor  o  sâ  fie  tran- 
sita de  un  comitet  mixt  compus  din  actiora-  i 
si  membrii  persona'.ulti  uvrier.  Greyele 
si  lorkauturile  sunt  interzise.  Supraveghe- 
rea  o  sâ  se  facâ  de  «Railvay  transporta- 
tien  Board  si  Interstate  commerce  comi- 
ssion.  Mâsuri  o  sâ  fie  luate  ptntru  con- 
trblarea  cheltuelilor  fâcute  de  comiaàane. 

In  rezumat,  acest  proiect  de  lege  apârâ  pro- 
prictalea  privatâ,  dar  stabileçte  controlul  gu- 
vernamentuiui  în  interesul  personafului. 

S.tuatia  industriei  s'a  améliorât  grétie 
mesajului  piesidenr/iâl  adresat  lucrâtorilor 
eu  ceizia  «Labour  Day".  Presedintele  Wil- 
son,  Pacificatorul  omeciiii,  anuntase  o 
conferinta,  la  reîntoarcerea  sa,  privind  a- 
meliprarea  raforturilor   între   capital   si  | 


lucru,  çî  pentru  a  revizui  baza  pe  care 
salariile  au  fost  stabilité. 

Comitetul  federatiuoei  de  muncâ  a  cé- 
lébrât «Labour  Day"  recomandând  suspen- 
siunea  grevelor  pentru  6  luni  si  intensif/ carea 
produefiei  în  asa  fel,  îrcît  sâ  reducâ  simfitor 
costul  viefii. 

Repausul  operatiunilor  de  bursâ  a  avut 
ca  rezultat  urcarea  valorilor,  de  care  au 
bénéficiât  mai  aies  v&l  rile  întreprinde- 
rilor  metalu«-gice  si  de  patrol  Comparti- 
mentul  valorilor  de  drumuri  de  fier  si-a 
regâsit  fermitatea  în  primele  zilè  aie  lui 
Septembrie,  fermitate  pecare  o  pierduceîn 
August.  Ameliorarea  considerabila  în  luna 
Iunie  în  raport  eu  aceeas  luna  1<5l8  si  care 
s'a  tradus  Drintr'o  urcare  generalâ  a  retetelor 
nete  nu  s'a  mai  reînoit  pentru  luna  Iulie. 
Cauza  e  cresterea  considerabilâ  a  greut;  \  • 
lor  de  exploatare  si  mârirea  salarului  recià- 
mate  de  personal  ;  pentru  a  preveni  o  crizâ 
amenintatoare,  trebuie  recurs  la  majora^ie 
de  tarif. 

Recomandatia  comitetului  Federatiei  de 
muncâ  readucând  linistea  îa  spiritile  lu- 
crâtorilor, cerându-le  sâ  se  abtie  delà  oiï 
ce  grève  tinip  de  6  lun»,  a  fost  cauza  ur- 
cârii  valorilor  din  iodust'ia  fierului.  Graba, 
pe  carec  arâtaserâ  jucâtorii  la  bursâ  pentru 
a  obt'me  aceste  valori,  a  déterminât  o  mis- 
care  considerabile,  c?re  stimula  încâ  spe- 
culatfa- 

Valorile  pctro!ifere  au  fâcut  probâ  de  o 
activitate,  care  nu  s'a  mai  vâzut  de  mult 
timp.  Aceasta  e  datoritâ  influentei  me- 
sagiului  pres:dinte)ui  Car/anza  la  con- 
gresul  mexican,  anuntând  câ  intervent'ia 
S.  Unité,  în  afaf^rile  mrxicane,  nu  o  sâ  fie 
decât  temporara  si  pe  de  altâ  parte  per- 
spectiva  înmultirei  cererilor  de  petrol  a 
contribuit  mult  la  reînsufletire. 

Pen'ru  a  încurajà  coaurtal  de  ex- 
poitati'une,  congresul  a  adoptât,  la  3  Sep- 
tembrie, proiectul  de  lejje  autorizând  Ban- 
cile  nationale  si  institutii'e  financiare  de 
a  plasà  10%  din  capitalul  lor  în  titluri  aie 
societâtilor  fâcâud   corne  t  de  export. 

Desvoltarea  industiiei  de  Ban:â  în  S- 
Unite  se  urmeazâ  eu  activitate.  Sfo-tari 
au  fost  consacrate  pentru  ameliorarea  lu- 
crârilor  de  Bancâ  în  velerea  afice*i!or 
interne  si  pentru  cele  raportându  se  la 
Statele  Americane  de  Sud. 

Piintte  întreprinderile  lansate  figûreazâ 
Mexican  International  Corporation  for- 
mat de  un  grup  de  membri  a  importan- 
telor  stabilimente  de  crédit,  Capifalul  nou- 
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lui  organisai  a  fost  fixât  la  1.1 25.000  dolari, 
din  care  1  milion  de  dolari  în  actiuni 
priyilêgiate  7%  si  125.000  dolari  în  actiuui 
ordinare.  Un  sfert  diu  acest  capital  a  fost 
variât. 

Mexican  International  Corporation  si  a 
luat  ca  program  de  a  încurajà  prin  toate 
mtjloacele,  desvoltarea  tûturor  îurreprin- 
deriîor  din  Mexiç. 

Cauzele   diminuârei   producttei  câr- 
bunilor  de  pâmânt  în  Anglia. 

Asupra  chestiunii  grave  a  diminuârei 
cantitâçilor  de  cârbuni  extrase in  Anglia, 
Boston  New-Bureau  publica  u»mâtoarele 
reflexiuni,  aratând  cauzele  care  sunt  la 
baza  acestei  diminuâri:  «Probhma  care 
se  agita  mai  mult  în  Anglia  nu  este  alta 
decât  chestiunea  câibunilor.  Pierderile  su- 
ferite  depe  urma  diminuârii  productif 
câibunilor  sunt  consrderabile.  Va  fi  neuoie 
de  o  ridicare  a  prefilui  cârbi  nilor  eu  îoea 
un  dolar  pe  tmâ,  ceeace  ar  pricînui  o 
cheltuealâ  anualâ  în  plus  de  7.000.000  do- 
laii  nnmai  pentru  o  singura  compaaie  de 
câi  ferate. 

-  Un  lacrâtor  engkz  extrage  acum  eu 
65  tone  mai  put'n  ca  în  1900  çi  75 
tone  mai  putin  ca  îa  j887,  când  chelt»e- 
lile  de  product'e  erau  de  58  ceofi  de  tonâ, 
iar  acum  se  rid'câ  Ja  432  dolari. 

Iatâ   cauzele  piincipale   aie  acestei  si- 
tuai : 

1.  Grevele. —  Acestea  au  facut  sa  se 
piardâ  doua  milioane  zile  de  lucru  în  Ia- 
nnarie,  Fc  bruant  si  Mattie  à.  c. 

2.  UtUaj  defectuos.  —  In-afara  de  8%  din 
minele  engleze  care  sunt  exploatate  cu'aju- 
torul  masinelor,  toate  celelalte  mine  sunt 
exploatate  eu  ajutorul  cazmalelor  si  !ope- 
tilor  mânuite  eu  mâna. 

3.  Deteriorarea.  —  De   frica   unei  natfo 
nalizâri  a    minelor,   proprittarii  de  mine 
de  cârbuni  n'au  mai  reînoir,  nici  n'an  mai 
réparât  utilajul. 

4.  Diminuurea  retribufiei  Incrului  pe  bucatâ. 


Nu  e  mùJt  de  când  s'a  redusi'salariul  pê 
bucatâ,  atunci  când  s'a  constatât'  câpaci- 
tatea  de  producÇie  a  lucrâtorului. 

5.  Exploatdrea  minelor  sârace.  — Pentru  a 
nu  fi  prea  mult  izbitî  de  impozitele  pe 
venit,  proprietarii  exploateazâ  depreferintâ 
pârtfle  mai  sârace".  o 

Bumbacul  american  în  Europa. 

In  Gerrnania.  se  observa,  câ  multe'  din 
marile  ei  industrie  au  fost  cumpârate  de 
câtre  Americani.  Astfel  s'a  întâmplat  çu 
compatiiile  Bohler  de  otel,  unde.  Atneri- 
canii  au  fixât  ziua  àî  muncâ  la  10  orey 
mârind  salariile  în  consecintâ.  —  De  a- 
semenea  minele  de  Huilâ  delà  Harmin 
(Silezia)  au  îost  vâudute  grupului  ame- 
rican. 

Incetul  eu  încetul  rnsâ,  stabilindu-se  A- 
mericanii  îu  Germaaià,  se  va  face  un  nou- 
amestec  etnic  american-german. 

Germauia,  dat  f  icd  scâ:zâmântul  pe  carë-1 
are  marca,  nu  poate  sâ-si  reia  afacerile  în 
America.  Se  comptà  pe  o  çucnpârare  .de 
bumbac  din  Statele-Ûnite,  dar  n'a  fost 
posibilâ  din  cauzâ  câ  nu  s'a  putut  obçine 
creditul  necesa.r.  S'a  recurs  la  o  piafâ  in- 
termediarâ  si  iatâ  cum  :  Olandezii  au  curn- 
pârat  bumbac  din  America,  1-au  vândut" 
Germapilor  çati-1  pre'ucreazâ  ;,  Olandezii 
vor  plâtî  cheltueliîe  de  fabricatië,  asigu- 
rând  Germanilor  vânzarea  articolelor  fa'-  ' 
bricate,  fie  pe  piaÇa  lor,  fie  pe  alte  pieté. 

A  celas,  lu'cru  se  va  petrece  si 'eu  Ame- 
ricanii,  cari  nu  vor  abandonà  intermedià- 
rilbr,  profituiile  pe  care  le  au  eu  materiile 
lor  prime. 

In  Polonia  si  Celio-Slovacia  se  simte  mult 1 
lipsa  de  bumbac.   Mirile    toreâtorii,  dîn 
aceste   tari  au  încetat  luciu1,  Americanii. 
ar  puieà  sa  dea  bumbac  pentru  a  fi  prelucrat 
si  ar  luà  în  schimb  mârfuri  fabricate-  Ar  fi  un 
câ?tig  si  de  o  parte  si  de  alta 

Ac«  st   lucru  ar  puteà  fi  dé  mare  folos 
§i  pentru  Belgieni 
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Creditul  acordat  de  Statele-Unite 
pentru  desvoltarea  comerfului 

exterior.  .  . 

Fédéral  Réservé  Board  va  contrôla'  ac- 
tivitatea  asezâmintelor  financiare  creiate 
pentru  operatiunile  de  Banca  internatio- 


nale îa  vederea  comertulul  exterior;  sùsti-' 
nâtorut  creditului  cômertuiui  exterior,  se- 
natorul  Fdge,  dedarâ  câ  industriaçii  si  ex- - 
portatprii   americani    asteaptâ  realizarea* 
proiectului  «Edge  Bill",  care  prevede  et-  - 
ganizarea  oficialâ  a  unui  crédit  déstinât ! 
comertufui  dç  exporta  cliestîuneà  esté- âé- ■ 
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tâzi  cercetatâ  deaproape  de  câtre  Associa- 
tion ©f  Foreign  Exchaoge  bankers. 

Câteva  Bânci  si  câtfva  industriasi  din 
America  au  acordat  deja  crédite  târilor 
eutopene  importatoare  de  mârfuri  ame- 
ricane ;  s'a  acordat  : 

Orasului  Copenhaga,  un  crédit  aditio- 

nal  de   1 2.000.000  dol. 

Belgiei  un  crédit  de  50.000.000  „ 

Suediei  .      •      »  25.000.000  „ 

Elvetiéi  »      »      »  30.000.000  „ 

Ceho-Slovaciei   „      .      »  25.000.000  „ 

Sanàtorul  Oven,  aie  cârui  vederi  au 
fost  adoptate  de  Foreign  Finance  Corpo- 
ration Bill,  complecteazâ  proiectul  sena- 
torului  Edge,  prevâzând  creatiunea  unei 
sîngure  companii  (societâti)  de  crédit  eu 
un  capital  de  1  miliard  dolari,  subscris 
astfel  : 

500.000.000  'de  câtre  War  Finance  Cor- 
poration ; 

250.000.000  »  »  Bânci,  industriaçi  si 
250.000.000    »      »  comercianti. 

Congresul  american  va  aveà  dreotul  de 
a  contrôla  mersul  noului  asezâmânt  fi- 
nancier; acesta  din  urmâ  va  fi  autorizat 
sa  emitâ  bonuri  în  valoare  de  10  miliarde 
de  dolari,  cumpârând  si  vânzând  yalorile 
strâine. 

Guvernul  american  a  acordat  Frantei,  un 
nou  crédit  de  aproape  p98.0Q0.000  dolari; 

Greciei,  un  nou  crédit  de  aproape 
500.000.000  dolari. 

Tôt  guvernul  a  lansat  acuu  în  urmâ 
un  apel  în  scopul  de  a  obtinc  un  ajutor 
fînanciar  american  pentru  Italia,  în  valoare 
de  un  miliard  dolari. 

Bonuri  de  tezaur  belgiene  în  valoare 
de  10  milioane  dolari  sunt  puse  în  circu- 
lattune  de  câtre  marile  Bânci  americane 
si  se  sperâ  ca  publicul  sâ  arate  si  încredere 
acestor  titluri. 

Pentru  favorizarea  comertului  american 
în  Orient,  sub  auspiciile  institutiunii  Na- 
tional Parle  care  face  parte  din  Union 
Bank  din  Canada,  s'a  fondât  la  New- 
York  o  Bancâ  denumitâ  Park  Union  Fo- 
reign Banking  Corporation  eu  capital  de 
2  milioane  dolari. 

Contra  deprecierii  schimbului  eu  Eu- 
ropa,  ca  sâ  se  évite  o  bancrutâ  financiarâ 
viitoare  se  agitâ  în  America  si  ideia  de 
a  se  creià  un  crédit  international  de  câtre 
Ltga  Natiunilor. 

De  altfel,   toatâ  opinia  publicâ  ameri- 


canâ  este  favorabilâ  restaurârii  economice 
a  Euiopei,  emitându-se  cam  urmâtoarele 
idei  directive  : 

Belgia  va  fi  în  primut  rând  ajutatâ  : 
ea  a  fost  cea  dintâiu  lovitâ  si  cea  din  urmâ 
pârâsitâ  de  câtre  armata  teutona. 

Creditul  acordat  Belgiei  sâ  se  bazeze  pe 
cinstea,  pe  integritatea  si  munca  acestui 
popor  brav  si  stâruitor,  care  duce  lipsâ 
de  toate. 

Franfa  are  nevoie  de  anumite  wasini, 
de  anumite  materïi  prime  si  de  alimente 
într'o  oarecare  mâsurâ. 

Anglia  nu  va  cumpârà  din  America  de 
cât  ceeacc  nu  poate  produce  singurâ. 

Industriasii  si  producâtorii  americani 
în  relatiunile  lor  eu  aceste  t^ri,  nu  pot 
asteptà  plata  imediatâ  a  lîvrâtii  ;  se  cer 
crédite  pentru  60  zile,  90  zile,  si  pentru 
6—12  luni  ;  în  timpurile  râzboiului,  este 
adevârat,  guvernele  celor  trei  tari  prin 
împrumuturile  pe  cari  America  le-a  acor- 
dat, plâtiau  mârfurile  înainte  chiar  ca 
vasele  americane  de  transport  sâ  fi  pârâsit 
porturile  Americii. 

Anglia  este  dispnsâ  ca  sâ  înlesneascâ 
comerciantilor  englezi  crédite  pe  termen 
lung  si  eu  o  dobândâ  redusâ,  ca  sâ  pri- 
meascâ  drept  platâ  pentru  mârfurile  li- 
vrate  actiuni  industriale  strâine,  ca  sâ  se 
intereseze  de  întreprinderile  straine  în  sco- 
pul de  a  le  fioantà. 

Franta  este  hotârîtâ  sâ  reînceapâ  re- 
constituirea  prin  o  modificare  a  sistemului 
fiscal,  în  sensul  unei  largi  impuneri. 

Pretul  mârfurilor  americane  sâ  fie  cât 
mai  redùs  si  creditele  acordate  Europei 
pe  lung  termen  sâ  poatâ  servi  efectiv  re- 
facerii  economice  în  Europa,  unde  exista 
o  imensâ  clasâ  uvriera,  care  nu  poate  fi 
folositâ  decât  în  industria  europeanâ  dis- 
trusa,  care  trebuie  reclâditâ. 

Noile  impozite  belgiene. 

In  Belgia  s'au  majorât  anumite  taxe 
existente  si  s'au  pus  taxe  asupra  unor 
drepturi  neimpuse  încâ,  aducând  Tesau- 
rului  o  sumâ  anualâ  de  circa  20  mi- 
lioane frs. 

I.  Supliment  de  taxà  : 

Venit 

1.  Ea  Contractele  de  asigu- 
rarea  vietei,  dublarea  taxei  de 
timbru  6  fr.  pe  an  pentru  o 
primâ  de  1000  frs. 
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2.  La  Contractele  de  asigu- 
rare  contra  incendiului,  cinci 
centime  în  loc  de  2,  pentrn  o 

primâ  de  1000  frs.-   1.000.000 

3.  OperaÇii  de  bursâ,  de  la 
15  c.  —  30  centime  %  pentru 

1.000  frs   1.000.000 

4.  Coalele  timbrate  cam  50%  1.600.000 

5.  Permisele  de  vânâtoare  de 

la  35  frs.  —  100  frs.  ....  .  1.000.000 

Inregistrare  si  tramscripfii 

6.  Dublarea  taxelor  de  partaj, 
delà  0.25—0.50%. 

7.  Dublarea  taxelor  pentru  ac- 
tele  de  constituire  a  societâtflor 
civile,  comerciale,  pentru  spo- 
rirea  capitalului,  prorogarea  ter- 
menului  delà  1/2%— 1°/0     •  ■  3.500.000 

8.  Pentru  publicarea  actelor 
acelor  societâtf  cati  n'au  nici 
sediul  operatfilor,  nici  sucursale 
în  Belgia,  sau  numai  una  din 
ele,  dublarea  taxei  de  înregis- 
trare  (delà  500—1000-  frs). 

9.  Taxa  de  inregistrare  pen- 
tru vâuzaie  de  mobile  2  70%  .  600.000 

10.  Suprimarea  privilegiului 
acordat  pentru  vânzarea  imo- 
bilel  r  rurale  ;  s'a  constatât  câ 
s'a  vâadut  eu  cei  puÇin  de  4  ori 
suma  pe  care  a  înteles  legea 

din  1897  s'o  scuteascâ  de  taxa  1.200.000 

II.  Inovatli 

1 1 .  Taxâ  de  înregistrare  pen- 
tru orice  act  sub  semnâturâ  pri- 
vata,  fâcând  obiectul  unei  tran- 
smisiuni  de  fonduri  de  cotnerf, 
fLipsind  baza  dupa  care  sa  se 
evalueze  venitul,  nu  se  poate 
fixà  cifra). 

12.  InscripÇii  ipotecare  delà 
•0.13d/"— 0.25,/,   600.000 

13.  Brevet  de  invente  taxa 
dublâ  (în  loc  de  200  frs.  400  frs  ). 

14.  Brevet  de  perfectionare, 
taxa  fixâ  de  50  frs. , 

(Extras  din   Moniteur  des  Intérêts  Matériels 
No.  102). 

Situafia  financiarà  a  Germaniei. 

In  expunerea  situatfei  financiare  a  Ger- 
maniei, Ministerul  de  finaote  Erzberger 
a  descris  adevârata  stare  în  care  se  gâ- 
sesc  finantele  Statului. 


»Nu  poate  fi  nici  o  scâpare  de  cumplitele 
datorii  aie  Statului,  dupâ  cum  se  preconi- 
zeazâ  de  unii,  pentrucâ  falimentul  Statului 
ar  fi  acum  falimentul  natiunei  întregi  si  pier- 
derea  oricârui  crédit  extern  de  care  are 
atâta  nevoie  tara.  Nu  se  poate  acceptà 
propunerea  unor  cercuri,  de  a  anulà  da- 
toria  de  râzboiu.  Din  contra  trebuie  sa 
asigurâm  plata  dobânzilor  acestor  datorii. 
La  împrumuturile  de  râzboiu  au  su  b?  cri  s 
39.100.000  locuitori  pentru  un  total  de 
98.755  milioane  mârci.  1 

Greseala  politicei  economtee  din  enrsul 
râzboiului  constâ  în  faptul,  câ  pe  când  fa« 
fâcut  sacrifiai  omenesti  énorme,  proprietatea  # 
capitalurile  riau  fosi  afin  se.  Si  dacâ  industria 
de  râzboiu  germana  s'a  desvoltat  asà  de 
mult,  adaptându-se  nevoilor  râzboiului, 
aceasta  nu  se  datoreste  decât  spiritului 
de  câstig  ce  se  nâscuse  în  unele  clase, 
Este  de  datoria  noastrâ  ca  acum  dupâ 
râzboiu  sâ  procedâm  eu  hârnicie  la  recon- 
struire a  nationalâ  si  la  înâbusirea  mani- 
festatiilor  reac(ionare  eu  simptome  de 
bolsevism. 

Simptome  de  socializare  se  înfSptuesc 
pe  nesimtite.  Ridicarea  salariilor  si  de- 
precierea  banului  constituesc  elementele 
cele  mai  évidente  de  socializare.  P«  când 
capitaliste!  continua  sâ  piimeascâ  acelas 
venit  de  6000  mârci  delà  capitalul  sâu 
de  100.000  mârci  ca  si  înainte  de  râzboiu, 
lucrâtorul  careprimià  2500  mârci  în  timp 
de  pace,  astâzi  primeste  mai  mnlt  ca 
6000  mârci  Toate  acestea  nu  sunt  decât 
consecintele  mâsurilor  necbîbzuite  aie  râz- 
boiului. 

Politica  de  râzboiu  a  pus  totul  în  ser- 
vi ciul  patrie!;  munca,  libertatea  vointei, 
a  gândirei  etc.  afarâ  de  capital. 

Ca  o  consecintâ  a  maximei  militaris- 
mului  „cu  orce  prefy  materialele  s'auurcat» 
salariile  s'au  ridicat,  câstiguri  énorme 
s'au  acumulat.  Masa  poporului  însâ  re- 
clamâ,  ca  o  parte  din  câjtigurile  de  râz- 
boiu sâ  fie  confiscate.  Impozitul  pe  succe- 
siuni  si  pe  aVere  va  fi  primai  pus  spre  reforma 
financiarà. 

Imperiul  aveà  nevoie  înainte  de  râzboiu 
de  35—40  la  sutâ  din  venituri,  astâzi  de 
70 — 75  la  sutâ.  Veniturile  Imperiului  tre- 
buesc  mârite  eu  900  °|0  iar  cele  cornunale 
eu  100  la  sutâ.  Sunt  necesare  deci  noi 
mijloace,  o  nouâ  organizare,  noi  mâsurl 
Cheltuielile  indispensabile  aie  Germaniei 
se  ridicâ  la  1 7  miliarde  si  jum.  din  care 
10  miliarde  pentru  datoria  pnblicâ,  4  mi- 
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liardepeotru  vîctimile  râzboiului.  Trebuie 
sa.  mai  cunoastem  cât  sa  plâtim  învin- 
gâtorilor  precum  ?i  anuitatea.  In  ori  ce 
caz/  impozitele  trebuiesc  mârite  pânâ  la 
limita  maximâ  de  suportat 
-  Cum  vffm  puteà  acoperi  cele  25  mili- 
arde,  la  care  se  ridicâ  totalul  nevoilor 
'Imperiului,  Statelor  st  Comunelor?  Veni- 
turile  dinainte  de  râzboiu  de  abrà  se  ri- 
dicau  la  2  miliarde;  în  cursuj  anilor  1913- 
1918  s'au  ridicat  la  4  miliarde.  plus  5.700 
milioane  impozitul  pe  câçtigurile  de  râz- 
boiu si  2  miliarde  impozitul  de  râzboiu 
din  191-8.- Râmâne  deci  de  gâsit  mijlocul 
pentru  îucâ  13  miliarde. 

•  Doua  sunt  sursele  de  venit,  la  care  se 
elaboreazâ  actualimecte  ;  ele  vor  fi  supuse 
Adunârei  Nationale:  marele  impozit  pe  a- 
vere  si  impozitul  pe   vânzàri  ;  totus  trebuie 

recurgem  si  la  alte  mijloace. 

*  Sa  avem  îu  vedere  suprimarea  datoriei 
flotante  care  se  ridicâ  aproape  la  7  2 
miliarde;  se  propua  doua  mijloace:  prin 
coasolidatea  flotantei  sau  stingeres  priu 
preluâri  mari;  prin  confiscarea  câstiguri- 
lor,  de  râzboiu.  sau  piinti'o  sensibilâ  secu- 
larizare  a  averilor., 

Proiectul  eu  privire  la  câstigurile  de 
râzboiu  nu  este  în  fond  decât  legea  din 
|918.  Or  ce  crestere  a  bogâtiei  delà  1 
ïunie  191.6  Ja  31  Decembrie  1918  va  fi 
impusâ..  Guveruul  Imperiului  este  decis 
sâ  nu  lase  nici  o  sporire  de  bogâtii  mai 
mult  de  204  500  mârci  pe  când  comisiunea 
Statului.  propune  limita  de  440,000  mârci. 
.  P[n  impozit  permanent  va  lovi  proprie- 
tatea  transmisâ  prin  succesiune  sau  do- 
natiuni.  Taxele  vor  varia  dupâ  gradul 
de  rudenie.  Totalul  venitului  din  acest 
impozit  se.evaluiazâ  la  700  milioane  iar 
din  transfeiârile  de  pâmânturi  se  asteaptâ 
realizarea  a  ?4  milioane. 

De  ,pe  urma  tutunului  se  sperâ  un  venit 
de  750  milioane.  Se  va  marî  taxa  asupra 
zahârului  delà  M  la.  30  mârci,  desi  poate 
sâ  se  micsorêze  consumul  prin  aceasta  ; 
v.reo  10  milioane  vor  aduce  cârtile  dejoc; 
'  deasemenea  prin  dublarea  impozitului 
asupra  chibriturilor  s'ar  încasà  încâ  vreo 
3,0  milioane,  Pe  distrac^iî  se  vor  pune 
taxe  mari.  Cu  modul  acesta  se  va  puteà 
face  fatâ  nevoilor  asà  de  impericase  aie 
Germanie  i 

Finanfeie  de  dupâ  Râzboiu  çi  îm- 
puherea  averilor  în  Franta 

"Totalul  datoriei  pe  care  o  înregistreazâ 


Franta  la  31  Dec.  917  se  ureâ  la  cifra  de 
106.51*9.144.079  frs.  In  suma  aceasta  se 
cuprind  çi  cele  32  de  miliarde  anteiioare 
intrârii  în  râzboiu.  Restul  de  74  519.144.079 
frs.  sunt  esclusivicheltueli  necesitate  de  râz- 
boiu. Aceastâ  enormâ  sumâ  a  fost  obti- 
nutâ  de  Statul  frangez  prin  avansuri  delà 
Banca  Frantei  si  Algeriei,  prin  emisiuni 
de  Bonuri  si  Obligatiuni  aie  Apârârii  Na- 
tionale (datoria  flotantâ),  prin  Imprumu- 
turi  interne  (datoria  consolidatâ)  si  Im- 
prumuturi  în  strâinâtate. 

Media  lunarâ  a  cheltuelilor  de  râzboiu, 
în  acest  timp,  atiogeà  3  miliarde  ;  totalul 
încasârilor  din  impozite  delà  1  Aug.  914 — 
31  Dec.  917  abrà  ajuuse  15  miliarde! 

E  deci  o  datorie  colosalâ,  ce  va  creste 
încâ  pânâ  la  finele  râzboiului  —  pe  care 
autorul  d.  Iust  Haristoy  îl  presupune  la 
sfârsjtul  lui  918 — el  scriind  aceastâ  carte 
în  Februarie  918 

Despre  acoperirea  acestei  datorii  tra- 
teazâ  lucrarea  d-lui  Haristoy  eu  titlul 
Finances  d'après-guerre  et  conscription 
des  fortunes». 

Franta  considéra  ca  datorie.  sacra,  da- 
toria ei  de  râzboiu  ;  deci  ea  se  va  tine 
de  toate  angajamentele  contractate.  Se  /a 
începe  eu  amortizarea  datoriei  din  chiar 
piimul  buget  al  Pâcii  1919.  Cum  încasârile 
pe  1919  se  pot  eval.uà  abià  la  [8  miliârde 
si  jumâlate,  iar  anuitâtile  datoriei  vor  fi 
destul  de  mari,  si  pe  lângâ  cheltuelile 
normale  de  6  miliarde  anual  seA'a  adaugà 
acum  aproape  2  miliarde  pentru  peasii  si 
alte  /reo  cinci  miliarde  pentru  executarea 
marilor  lucrâri  publiée,  —  ar  iesi  în  primul 
bug-et  un  pasiv  de  7  miliarde  si ,  650  mi- 
lioane frs.  Cum  se  va  resolvi  problema? 
Sau  prin  grêle  impozite  anuale,  sau  prele- 
vând  o  contribuée  extraordinarâ  din  ca- 
pital, adicâ  fâcându-se  Conscripfiunea  ave- 
rilor. 

Sistemul  întâiu  apasâ  asupra  gênera tiilor 
viitoare  si  nu-i  drept  nici  moral  sâ  aruoei 

0  sarcinâ,  la  care  a  consimtit  numai  o  gene» 
rat'ie,  asupra  celor  viitoare  ;  sistemul 
al  doilea  apasâ  asupra  generatiei  actuale 
çi  ea  trebuie  sâ  dea  dovadâ  de  eroisra  si 
abdegat'te,  nelâsând  urmasilot  datoria  ei 
proprie,  cum   a  fâcut  generat'a  de  dupâ 

1  870  —  71,  trecând  32  miliarde  în  sarcina 
generatiei  prezente. 

Intru  satisfacerea  nevoilor  interne  — 
ordinare  sau  extraordinare,  —  autorul  con- 
damnâ  îtnprumuturile  si  preconizeazâ  im- 
pczitele.  Kl  aduce  îa  sprijînul  argumeu» 
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tatiei  sale,  politica  financiarâ  englezâ  si 
politica  Statelor-Unite. 

Totus,  ori  cât  de  grêle  impozite  s'ar 
pune,  nu  s'ar  puteà  amortizà  decât  o  parte 
din  enorma  datorie.  Ori,  trebuesc  neapârat 

-  usurate  angajamentele  tezaurului  si  amor- 
tismentul  datoriilor:  Sporind  resursele  si 

•reducând  sarcinele. 

Pentru  amottismentul  datoriei  externe  (pana 
la  finele  lui  917  aliatii  avansaseiâ  Frantei 
vreo   9  miliarde)  :  trebuie  mârit  exportul. 
Franta  iâ  devina  o  cr  di  oare  iar  nu  debi- 
itoarea  lumij.   Dtci  liberare  de  sclavia  fi- 
inanciarâ:  Tezaurul  sâ-si  mareascâ  stocul 
-de  aur,   sa  se   creeze  un  mare  târg  de 
jscbimb,  de  unde  sâ-si  scoatâ  Sta'ul  efec- 
•tele  de  care  va  aveà  nevoie.  L,a  export 
vor  jucà  roi  plasamentele  franceze  în  fon- 
duri  straine  ;  asemenea  si  cupoanele  vor  jucà 
.roi  în  lichidarea  datoriei  externe.  In  ches- 
I  tia  schimbului,  statul   a  împrumutat  pe 
ipietele  straine,  a  exportât  aur,  a  limitât 
importul,     mai  trebuie  sa    desvolte  pro- 
ductia  si  exportul,  sa   facâ  economii  se- 
rioase  "si  sa  exploateze  bogâtiile  din  co- 
ilonii    a"$à  câ    treptat,  treptat,  pe  fie  care 
an,  sa  amortizeze  datoria  externâ,  nelâsând 
aceastâ  sarcinâ  pe  umerii  generatiii  vii- 
toare. 

In  ce  priveste  amortlsmcntul  datoriei  in- 
terne, prima  grijâ  :  Sa  nu  se  mai  mâreascâ 
datotia  publica.închizându-seera  ïnprumu- 
iturilor  prin  consolidarea  capitalurilor  datû- 
[riei  flotante  çi  a  datoriei  eu  termen.  A 
doua  grijâ:    Rambursarea  Capitalului  da- 
toriei consolidate  (ceva  mai  mult  ca  95 
1  miliarde).  Statul  si-a  rçzervat  dreptul  sa 
ramburseze  credîtorilor  capitalul  titluii  or 
ce  detin,  or  sâ  converteascâ  rentele.  Con- 
iversiunea  n'o  va  puteà  însâ  operà  înainte 
i de  1931    pentru  rentele  din  915—916,  si 
'înainte de  1943  pentrucele  din  91 7.  Dar  chiar 
îpresupunând  conversiunea  facutâ,  adesea 
se  mâreste    capitalul  nominal,  asà  câ  nn 
c  un  amortism  nt  real.  Ca  sâ  stiagi,  ori 
mâcar  sâ  reduci  datoria  internâ,  numai 
imortizarea  este  efectivâ.  Or,  nu  existâ  a- 
tnortisment  real   fârâ  excédent  bugetar, 
altminteri  operat'a  nu  e  efectivâ.  Si  cum 
excédent  nu  exista,  trebuie  sâ\se  creeze  resurse 
spéciale  destinate  pentru  amoftisment.  Pentru 
aceastâ,  autorul  propune  conscripfiunea  a  e- 
rilor,  adicâ  sâ  se  opereze  o  prelcvare  asu- 
jpra  capitalului  particular,  odatâ  pentru 
'totdeauna.  Se  impune  sa^rificiul  t'ituror. 
fara  ar  suferi  mai  mult  prin  d:screditul 


bilttului  si  finanÇelor,  decât  prin  con- 
scripfiunea  averilor. 

Aceastâ  prelevare  se  va  face  dupâ  ca- 
pacitatea  de  contribuée.  E  un  apel  la  ca- 
pital. (Cine  posedâ  avère,  nu  i  expus  nu- 
meroaselor  dificultâçi  pe  cari  le  încearcâ 
acela,  ce-si  scoate  toate  veniturile  sale 
din  muncà).  Si  nu  numai  capitalul  fix  se 
va  impune,  ci  si  cel  circulant.  §i  persoa- 
nele  fizice  si  cele  morale.  Si  societatea  pe 
actiuni  si  actionarii  (ca  în  Elveçia  si  Ger- 
mania).  Va  fi  obligafarie  declarafia  venituri- 
lor  si  controlul  administra *iei  pentru  ade- 
verire.  Impozitul  va  lovi  orice  bun  économie, 
indiferent  dacâ  aduce  sau  nu  venit.  Se  va 
aveà  deci  în  vedere  valoarea  venalâ  (ca  si 
în  Germania-Ergàzung  Steuer).  X,egea  va 
edictà  penalitâti  severe  pentru  contrave- 
nienti.  Bine  înteles,  conscriptiunea  averi- 
lor nu  poate  apâsà  decât  clasele  privilegiate, 
eu  avère.  S'ar  luà  ca  punct  de  plecarecei 
ce  posedâ  10.000  frs.  S'ar  fine  seamâ  de 
greutâtil  familiare,  nenorociri,  etc. 

In  Anglia  s'a  stâruit  foarté  mult  asu- 
pra  scutirii  de  acest  impozit  a  capitalu- 
rilor plasate  în  titlurile  împrumutului  de 
râzboiu,  întrucât  prin  ele  s'a  venit  în  aju- 
torul  Statului.  Autorul  crede  câ  li  se  face 
destalâ  favoare  det'tnâtorilor  acestor  titluri, 
cotându-le  al  parti. 

Cum  va  efectuà  statul  realizarea  acestor 
problème  ?  In  bani  ?  sau  preluând  în  na- 
turâ  ?  Dacâ  e  vorba  de  bani,  cum  râ  con- 
vertesti  în  scurt  timp  ~  si  pe  prêt  mic 
fiind  oferte  multe  —  a  4  a,  a  5-a  sau  a  10  a 
parte  dintr'un  bun  (dupâ  cum  s'ar  stabili 
ca  sâ  platesti)  ?  In  al  doilea  caz,  statul  ar 
primi  fondurile  ce  i-ar  fi  remise,  anulând 
pe  mâsura  primirii,  titlurile  propriei  sale 
datorii.  Sistemul  acesta  e  primejdios;  se  dâ 
Statului  putinta  sâ  aitâ  o  armâ  de  con- 
trol  asupra  tuturcr  ramurilor  de  activitate, 
amestecându-se  în  afacerile  particularilor. 
E  de  préférât  metoda  întâiu,  eu  conditie 
ca  Statul  sâ  facâ  crédite  spéciale,  pentru  ca 
particulaTii  sâ  poatâ  achi'à  în  bani. 

Conscriptia  capitaluriloj  s'ar  complectà 
eu  conscriptia  marilor  venituri  necapîtalizate, 
împunând  si  pe  marii  functronari,  pentiu 
lichidarea  grelei  sarcini  a  Statului; 

Conscriptia  averilor  nu  favorizeszâ  pe 
sâraci  în  detrimentul  bogat'tlor.  Unii  si  au 
dat  sângele,  ceilalti  —  averea!  Dat fiind  si 
momentul  psichologlc  al  Victoriei,  sâ  se 
utilizeze  acest  indescriptibil  avant' de  ge- 
nerozitate,  a  doua  zi  dupâ  înebeerea  pâcii. 

Dar  ^aainte  de  con'cript'une,  e  de  nea- 
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pirata  trebuintâ  sa  se  facâ  Cadastrul  capi- 
talului,  introdacându-se  imediat  impozitul  anual 
asupra  posesiunii  capualului.  La  impozitul 
complimentar  se  va  \\ne  seamâ,  dacâ  ve- 
nitul  e  provenit  din  muticâ  sau  capital. 
Impozitul  asupra  capitalulni  complecteazâ 
pe  acel  asupra  veniturilor,  iar  alte  ori 
înlocueste  ceeace  nu  poate  da  cel  dintâiu. 
De  ex.  o  casâ,  locuita  de  proprietarul  ei, 
nu  produce  venit  dar  mareste  créditai  ; 
n'o  impun  pentru  venit,  dar  o  impun 
pentru  capital. 

Averea  imobiliarâ  e  vizibilâ,  cea  mo- 
biliarâ  e  asà  de  usor  de  ascuns!  Impu- 
nându-se  anual...  se  va  formà  iaras  baza 
prelevârii  asupra  capitalului,  preparâudu-se 
conscriptia  averilor  dupâ  declaratiile  a- 
nuale.  Numai  câ  administrât^  va  pâstrà 
în  secret  declaratiile  si  evaluârile.  Re- 
gistrele  nu  vor  fi  puse  la  îndemâna  ter- 
tiilor.  Acest  impozit  anual  va  permite  ca- 
dastrul averilor  private. 

Acesta  ar  fi  programul  fiscal;  Impozit 
anual  asupra  posesiunii  capitalului,  sta- 
bilit  pe  baze  seiioase  si  logice  si  n  a  doua 
linie  Conscriptia  averilor.  Legiuitorul  va 
examina  bine  chestiunea,  apoi  va  pornï 
la  actiune  curagios  si  sincer. 

Câteva  cuvinte  despre  conscript'ta  ave- 
rilor în  strâinatate,  In  Anglia,  Bonar  L,aw 
preconizeazâ  Conscriptia  averilor.  S'a  nâs- 
cut  în  presâ  mari  discutii  pe  tema  câ 
Bonar  Law  ar  fi  fâcând  prin  asta  jocul 
io:ialistilor.  Si  mai  aies  erà  vie  opoziçia, 
crezând  câ  Bonar  Law  urmâreçte  prin  asta 
continuarea  râzboiului,  iar  nu  lichidarea 
datoriilor. 

lu  Germanîa  ideia  Cite  în  gênerai  foarte 
bine  primitâ.  Jastrow,  Gotheim  sunt  cei 
mai  populari  în  chestiunea  aceasta. 

In  Austria  Mauritz  Dub  preconizeazâ 
aceeas  ideie. 

Cât  priveste  obiectfa  câ  conscriptia  ave- 
rilor este  o  ideie  socialista,  ea  este  ne- 
fondatâ.  Se  stie  câ  în  Germanîa  eu  ocazia 
„Wehrbeitrag"ului  din  1913,  propus  de  un 
conservator,  conscriptia,  a  fost  combâtutâ 
de  reprezentantii  cti  mai  de  seamâ  ai  so- 
cializmului  german  !  Apoi  prin  aceastâ 
mâsura,  care  este  un  mijloc  except'ional 
de  a  face  fatâ  trebuintelor  financiare  a 
târii,  nu  se  ajunge  la  proprietatea,  colec- 
tiva,  nici  la  modificarea  ptofundâ  a  pro- 
ductiei,  a  circulatiei  si  distribuai  bogâ- 
t'iilor.  E  un  fel  de  confiscare  partialâ:  E 
o  miscare  temporalà  a  capitalurilor.  Autorul 
sustine  conscriptta  nu  îa  numele  revolu- 


tiei  sociale,  ci  în  interesul  viitorului 
Franfei  ! 

Presa  francezâ  a  arâtàt  câile  pe  care  se 
îndreaptâ  în  aceastâ  privintâ  vecinii  En- 
glezi  si  Germani. 

S'ar  putéà  obiectà  eu  privire  la  con- 
scriptie:  Mai  bine  urcatt  productia  natio- 
nalâ,  creçtetî  produsul  muncii  individuale 
punând  în  valoare  iar  nu  miesorând  an- 
samblul  averii.  A$à  câ  s'ar  amortizà  treptat, 
treptat  eu  progresul  économie,  datoriile 
contractate. 

Râspunde  autorul  :  Incontestabil,  câ  e- 
fectele  economiei  dureazâ  muH  în  urma 
râzboiului  :  câ  acesta  distruge,  décapita- 
lizeazà,  sconteazâ  valorile  viitoare,  perde 
oamenii  etc. 

Se  stie  câ  averea  particularilor  se  so- 
coteà  la  300  miliarde  frs.  înainte  de  râz- 
boiu.  Aceastâ  valoare  nominalâ  n'a  scazut 
Apoi  unele  ramuri  de  activitate  econo- 
micâ  au  bénéficiât  prin  razboiu.  Banca 
Frantei  înregistreazâ  semne  de  progrès, 
agricultura  e  înfloritoare,  exploatarea  mi- 
nelor  de  fier  si  a  celor  petrolifere  s'a  fâ- 
cut  acum  mai  intens  ca  ori  când,  zâcâ- 
minte  pârâsite  au  fost  puse  în  activitate, 
altele  noi  puse  în  valoare.  Electro-chimia 
çi  electro-metalurgia  au  câpatat  din  cauza 
râzboiului  o  impulsiune  puternicâ.  Si  dacâ 
unele  valori  au  scazut,  altele  au  crescut 
nespus  de  mult  (actiunile  minière  si  me- 
talurgice).  Dar  atâtea  iuovatii  industriale, 
cari  se  repercuteaza,  fâfâ  îndoialâ,  asu- 
pra desvoltârii  bogâtisi  nationale?  Produ- 
sele  farmaceutice  au  luat  avant  Incasa- 
rile  fiscale  idem.  Asà,  dreptul  de  timbru 
asupra  efectelor  de  comert  produce  80Ba 
în  916  —  fatâ  de  40%  în  915. 

Dar  datoria  sa  urcat  considerabil.  Noroc 
câ  cea  mai  mare  parte  din  titluii  sunt  în 
mâna  nationalilor:  Cam  60  de  miliarde  din 
cele  85  sunt  în  ta»â  si  ele  constitue 
o  simplâ  deplasare  de  bogatie  în'  interior. 
Bogâtia  nat'tonalâ  n'a  scâzut  în  proportii 
grozave  cum  ar  crede  un  superficial.  Sunt 
motive  de  optimism  financiar. 

Se  stie  câ  totdeauaa  dupâ  râzboaie 
atât  la  învingâtor  cât  si  la  învins  a 
urmat  un  efort,  o  epoeâ  de  prosperitate, 
pentru  câ  râsboiul  suresciteazâ  spiritul  de 
inventie,  de  expansiune.  S'ar  zice  :  Atunci 
de  ce  sâ  recurgem  la  mâsuri  a§à  radicaltî' 
Nu  se  vor  distruge  capitalurile  împiede- 
cându-se  prosperitatea  generalâ 

Autorul  râspunde  câ  operatiunea  e  o 
simplâ  deplasare  d?    bogâtie  în  interior 
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çi  numai  în  afarâ,  fatâ  de  strâinâtate,  ea  ' 
e  o  datorie  grea. 

Dacâ  Franfa  ar  fine  anual  o  datorie  de  20 
de  miliarde  pe  utneri  ar  fi  dezarmati  de 
adversari  mai  pu  fin  îndatorafi  ! 

Pagubele  de  ràzboiu  §i  Creditul 
pentru  cei  despâgubi{i   în  Franfa. 

Legea  din  17  Aprilie  1919,  asupra  despà- 
gubirilor  de  ràzboiu,  pune  în  discute  împor- 
tanta  problemâ  a  Creditului .  Nu-i  vorba  de 
angajamentele  luate  de  Stat  fatâ  de  sinistrati, 
întru  cât  priveçte  vàrsâmântul  îndemnitàtilor 
delà  Germani,  ci  de  creditul  ce  trebuie  pro- 
curât sinistratilor  înainte  de  regularei  definr- 
tivà  a  îndemnitâtilor. 

Sunt  multe  formalitâfi  —  desigur  necesare 
—  dar  cine  çtie  de  se  vor  puteà  îndeplinï 
mâcar  în  primâvara  viitoare,  ca  sâ  se  poatà 
face  punerea  în  posesia  patrimoniului  înainte 
de  ràzboiu? 

Pentru  a  înlâturà  aceastà  primejd;oasâ  imo- 
bilizare  a  initiativei  parliculare  ar  fi  trebuit,  ca 
statul  pe  lângâ  avansurile  acordate,  sà  des- 
volte  sistemul  creditelor  primate  având  la  bazà 
dreptul  de  indemnitate. 

E  drept  cà  Statul  a  acordat  diferite  avan- 
suri,  fie  cedând  în  naturâ  diferite  utilagii  iu- 
dustriale,  agricole,  comerciale  çi  materii  prime, 
fie  dând  avansuri  peutru  reparatjuni  urgente 
ori  pentru  fonduri  de  rulement.  Dar  este  o 
mare  lacunâ,  pentrucà  aceste  avansuri  nu  se 
acordà  decât  sinistratilor,  a  càror  întreprinderi 
nu  sunt  în  lntregime  dhtruse.  Celor  cari  nu 
le-a  mai  râmas  nimic,  li  se  promite  doar  un 
avans  de  2°|o  çi  4°|o  din  valoarea  reconsti- 
tuirii  caselor,  dupâ  cum  sunt  pagube'e  personale 
sau  a  unor  Societàtf;  aceasta  e  aproape  derizoriu. 

Ar  fi  trebuit  deci  ci  aceastà  actiune  a  sta- 
tului  sâ  fi  fost  ajutatâ  de  o  putericà  actiune  a 
Creditului  privât  çi  ca  dreptul  de  indemnitate  > 
sà  poatâ  fi  mâcar  fn  parte  scontat.  Legea  s'a 
temut  îns?,  câ  aceasta  ar  da  naçtere  la  speculà 
asupra  drcptului  de  mai  sus. 

Dsr  misunea  acestui  crédit  ar  fi  sâ  între- 
buinteze  fondunle  procurate  prin  emisiuni  de 
obligatii  garantate  de  Stat  :  1  )  Plàtind  în  con- 
tul  statului  îndemnizatii  si  avansuri  prevâzute 
de  lege  s\  2)  Sà  consimtâ  un  crédit  compli- 
mentar  pe  lung  termen  pentru  reluarea  între- 
prinderilor. 

Dupâ  însâç  legea  din  Aprilie,  sinistratul 
poate  cedà  sau  delegà  dreptul  sàu  de  indemni- 
tate. In  practicâ  este  îusà  impcsibil.  Nici  o 
Bancà  n'a  a-ceptat  asemenea  cesiuni  pentru  câ 


ele  nu  sunt  îngràdite  de  garanti  pentru  cesi- 
onar.  Legea  n'a  decis.  Tribunalele  ezitâ  çi  ne- 
existând  registre  unde  sâ  fie  trecute  aceste  ce- 
siuni, se  poate  oricine  îndol  de  integritatea 
dreptului. 

Se  sperà  ca  legea  aceasta  sâ  fie  larg  dis- 
cutatâ  în  noua  sesïune  parlamentarà,  spre  a 
deveni  utilâ.  (Extras  din  «L'Europe  Nouve- 
les»  No.  33). 

Cronica  Schimbului  în  luna 

August  a.  C.  • 

Cu  o  regularitate  neînduplecatâ  se  urmeazâ 
urcarea  devizelor  sirâine.  Lira  sterlinà  a  de- 
pâçit  cursul  pe  34  frs.  Ea  se  coteazâ  acum34./0 
Dolarul,  delà  8  frs.  a  ajuns  la  8.17  frs.  Ce- 
lelalte  devize  au  fâcut  o  considerabilà  sâriturâ: 
Peseta  valoreazâ  1.61  frs.  francul  elvefian 
1.43  frs. 

Aceastà  tendintà  nu-î  favorabilâ  nici  cursu- 
lui  de  schimb  anglo  american,  nici  celui  al 
Centralilor.  Açà,  la  Londra,  scade  repede  New- 
lorKul  delà  4.36  la  4.125.  Marca  nu  mai  va- 
loreazâ la  Geneva  de  cât  0.2650  iar  coroana 
vienezâ  oscileazâ  între  0.10  çi  0.12.  Aceiaçi 
marcà  se  cotà  la  Londra  la  15  August:  85  |3 
màrci=1  lirà  sterlinà,  în  loc  de  20.43  mârci  cum 
erà  socotità  înainte  de  ràzboiu.  La  20  August 90 
de  màrci  valortazà  o  lirà  sterlinà!  Si  nu  se 
açteaptà  nici  o  ameliorare.  La  Paris  este  ne- 
gociabilâ — deocamdatà —  numai  Marca  delà 
Maienfa.  Lucrul  se  explicâ  prin  aceia  cà  la 
Maienta,  unde  sunt  sucursalele  marilor  Bànci 
aie  Injelegerei,  cursul  mârcii,  care  rezultâ  din 
valoarea  creditelor,  e  superior  celui  constituit 
prin  creditele  Blncilor  Germane  delà  Berlin. 
Cursul  mârcii  de  Maienta,  la  Paris,  s'a  urcat 
delà  39  3|4  la  41  \. 

Devizele  urmâtoare  s'au  urcat  precum  urmezà  : 
Finlanda,  la  54  ji  56;  Bucuresti  delà  42  la 
44.  Nici  o  transactie  asupra  Belgragului,  Tokio, 
Praga,  Montevideo  çi  Viena. 

Çomisia  de  Schimb  dâ  oarecari  informa^  in- 
teresante,  relativ  la  anumite  ameliorâri,  ce  a 
crezut  cà  poate  facecomertuîui.  Comisiaa  fâcut 
aceste  uçurâri  pentru  cumpâràtorii  târilor  din 
Orient  în  materie  de  deschldere  de  crédite  pe 
termen  lung. 

Aceasta  este  situatia  sàptâmânii  delà  23  Au 
gust.  Sà  vedem  acum  çi  pe  acea  din  sâptâ- 
mâna  urmâtoare. 

Se  observa  o  foarte  usoarâ  scoborîre  a  cur- 
sului  llrei  shrline  çi  dolarului.  Paris:  Lira  en- 
glezâ  valoreazâ  33.955  frs.  iar  dolarul  a  câzut 
delà  8.20  la  8.06  frs.  In  cercurile  americane 
se  crede  câ  francul  a  atins  cel  mai  urcat  curs. 


/ 
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Nu  se  observà  acea  vastà  mîscare  de  cum- 
pàrare  a  valorilor  franceze  pe  pietile  strâine 
si  n  spécial  pe  cele  âmericane  pentru  fàvori- 
zarea  balanteï  economice. 

Criza  Urei  sterline  la  New. York  cauzéazâ  în 
grijoràri.  ÇursUl  se  mentine  foarte  scâzut  desï 
se  remarcâ  d  u?oarâ  înbunàtâji.e  (4.28  fatà  de 
4.215).  E  pro  babil  însâ,  în  urma  mâsurilor 
luate  de  Anglia,  eu  privire  la  libertatea  miç- 
càrii  capitalurilor  $i  titlunlor,  iâ  se  obtinà  0 
ameliorare. 

Statele-  Unité  considéra  cursul  actual  al  do- 
larului  fatâ  de  lira  ca  foarte  primejdios  pros- 
peritâtii  âmericane.  Asta  înseamnà  pur  çi  sim- 
,plu  miesorarea  exportului.  (S'a  constatât  chiar 


o  scâdere  de  300  milioane  în  volumul  expor- 
tului). De  aceea  d-1  Morgan  a  plecat  la  Londra 
în  vederea  unei  ameliorâri  a  schimburilor  eur 
ropene. 

ScMmbul  gertnan  e  în  tendintâ  de  scâdere 
deçi  se  remarcâ  o  foarte  uçoarâ  înbunâtâtire. 
(27,75  U\\  de  25,975).  Cât  priveste  coroana 
vUnezû  cùrsul  tinde  spre  zéro.  Acum  se  co- 
teazà  0.098!  Aça  câ  situatia  Austriei  e  pe 
punctul  fJimentu'ui.  Dar  prin  acest  fapf,  chiar 
capitalurile  franceze,  învtstite  în  industria  aus- 
triacâ,  sunt  compromise. 

Astfel  Europa,  çi  prin  aceasla,  restul  lumii, 
este  în  prada  -Spectrului  schimbului".  * 
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OFFRES  ET  DEMANDES 


Les  maisons  importantes  de  commerce  de 
l'étranger,  qui  désirent  être  en  relations  commer- 
ciales avec  les  négociants  des  marchés  roumains, 
sont  priées  d'adresser  au  Ministère  de  l'Indus- 
trie et  du  commerce,  service  des  informations 
commerciales,  à  Bucarest,  des  offres  détaillées, 
accompagnées,  de  listes  er  catalogues,  avec 
prix,  conditions  de  transport  et  de  paiement,  afin 
que  par  l'intermédiaire  de  la  présente  publica- 
tion l'on  puisse  connaître  les  marchés  commer- 
ciaux. .  .. 

Les  négociants  roumains,  d'autre  part,  con- 
tribueront par  leurs  demandes,  insérées  dans 
cette  publication,  à  informer  le  monde  étranger 


sur  les  besoins  du  marché  roumain,  et,  par  l'offre 
des  marchandises  sur  la  production  et  les  usa- 
ges de  nos  marchés. 

Une  attention  toute  spéciale  sera  donnée  aux 
marchés  de  l'Orient  européen,  consummant  des 
produits  roumains. 

Le  Service  des  Informations,  du  Ministère 
dé  l'industrie  et  du  commerce,  sera  en  mesure 
de  donner  des  informations  exactes  et  à  temps, 
si  les  grandes  maisons  dé  l'étranger,  aussi  bien 
que  les  négociants  roumains  demeurent  en  rap- 
ports étroits  avec  ce  Service  et  veulent  bien 
contribuer  au  développement  que  l'on  se  propose 
dans  cette  rubrique  „Offres  el  demandes" 


La  firme  Ingénieur  I.  0.  Mayer,  entreprises 
industriels  et  instalations  techniques,  Caleà 
Victoriei  28  Bucarest,  cherche  représentants 
pour:  Matériel  d' instalations  [électriques,  motej 
urs,  dynamos,  etc.  pompes,  ascenseurs.,  calori- 
fères, moteurs  à  benzine,  fer  pour  construction 
de  chaudières,  réservoires  etc.,  ainsi  que  carbid. 
»  Vitesa"  Compagnie  de  Transports  Internatio- 
naux et  Camionnages  S.  A.  Bucarest  Rue  Ka- 
ragheorghevici  7,  Société  .constituée  en  1912 
avec  capital  roumain,  offre  ses  services  aux- 
maisons  d'expéditions  et  exportateurs  de  l'é- 
tranger pour  livraison  des  marchandises  aux 
commerçants  et  industriels  du  pays,  encaissements 
de  rambours,  opération  en  liaison  avec  les 
affaires  d'expédition. 

'  Le  bureau  d'études  et  d'entreprises  minières 
et  industrielles,  formé  par  M-s.  Am.  de  Meyérs 
ingénieur  industriel,  belge,  et  P.  Domette,  ingé- 
nieur civil  des  mines,  "français,  Pasagiul  Ru- 
mân  5  Calea  Victoriei  Bucuresti  est  en  rapport 


avec  de  grandes  entreprises  métallurgiques  belges 
et  s'est  assuré  la  fourniture  immédiate  de.  machi- 
nes, moteurs,  chaudières  à  vapeur,  auto-çamions, 
matériel  de  C.  T.  etc. 

Une  maison  de  Commerce  Se  Bucarest,  ayant 
reçu  dé  l'étranger  un  grand  transport  de  cou- 
roies  de  transmission  en  cuir  véritable  de  tou- 
tes les  dimensions,  ^net  cet  article  en  vente  aux 
prix  les  plus  avantageux  ;  la  marchandise  est 
de  fort  bonne  qualité  et  le  service  d'éxpédition 
des  plus  promptes. 

Les  demandes  peuveit 
seYvice  des  Informations  et 
Département. 

La  Compagnie  générale  „ Import"  Marcel 
Brenner  et  Enrico  Weitzendorf,  fournissant  les 
différents  étabilissments  du  pays  en  machines 
et  accessoires  techniques  désire  la  représentant 
permanente  en  Roumanie  de  maison  de  l'étran- 
ger s'occupant  de  cette  branche  d'industrie. 

La  fabrique  de  Produits  chimiques  *Mârâ- 
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sesti  S.  A.  str.  Câmpineanu  4,  Bucarest,  a 
besoin  de:  a)  12  ventilateurs  dubles  „Blakman" 
accouplés  à  des  moteurs  électriques  à  courant 
triphasé  220  V. 

b)  1  ascenseur  électrique  pour  marchandises 
(lOOO  k-os.'  jusqu'à  12  m.  et  interrupteurs 
pour  4  étages)  mis  en  marche  par  un  moteur 
électrique  à  courant  triphasé  V. 

c)  250  tuyaux  calorifères  de  50  mm. 

d)  16  cylindres  en  verre.de  80 — 250  mm, 
100 — 250  mm.  hauteur. 

e)  Appareils,  instruments  et  articles  pour  l'a 
boratoire. 

/)  Acide  borique,  aldéhyde  paraformique, 
hypermanganate  de  chaux,  salicylate  de  soude 

g)  soufre  en  blocs  ou  bâtons. 

La  „Societatea  Românâ  de  Produse  Chimlce" 
str.  Câmpineanu  4,  Bucarest,  a  besoin  de: 

a)  20 — 30  tonnes  de  nitrate  de  soude  95% 
(salpêtre  du  Chili). 

b)  20 — 30  tonnes  de  plomb  en  feuilles  et 
tuyaux  de  plomb. 

c)  Appareils  pour  la  concentration  de  l'acide 
sulfurique. 

„Expresul"  Grand  atelier  pour  la  réparation 
des  caoutchoucs  pour  automobiles,  et  effectu- 
ation  de  diversés  pièces  en  caoutchouc,  de- 
mande des  catalogues  pour: 

l)  Machines   et   outils   nécessaires   pour  la 


réparation  des  enveloppes  et  chambres  à  air 
d'automobiles. 

2)  Matières  premières  pour  vulcanisation 
des  envelopoes  et  des  chambres  à  air  d'auto- 
mobiles, telles  :  Plastique,  Para  toile  caoutch- 
outée sur  une  face  et  sur  les  deux,  protochlo- 
rure et  sulfure  de  carbone^  qui  servent  à  la 
préparation  de  l'eau  de  sans,  ainsi  que  protec- 
teurs (chapes)  pour  l'effectuation  des  recha- 
pages. 

Mrs.  A.  A.  F.  Hamon  frères,  Ingénieurs 
constructeurs,  qui  désirent  se  mettre  en  rela- 
tions économiques  avec  un  ingénieur  roumain, 
peuvent  s'adreser  à  Mr.  Ion  P.  Condiescu,  in- 
génieur, Bucarest  str.  Vâcârescu  9,  qui  a  un 
bureau  de  représentance,  et  qui  voudrait  fonder 
de  compagnie .  avec  une  maison  similaire  fran- 
çaise, un  grand  chantier  de  constructions  mé- 
caniques à  Constantza  ;  où  il  dispose  d'un  ter- 
rain de  2  Ha.  à  proximité  de  la  voie  férrée 
Constantza-Techirghiol. 

La  société  d'automobiles  nBrassier"  de  Paris, 
qui  désire  qu'on  lui  recommande  une  personne 
disposant  d'un  atelier  de  réparations  d'automo- 
biles, peut  s'adresser  à  Mr.  Ion  P.  Condiescu, 
ingénieur,  Bucarest,  str.  Vâcârescu  9,  qui  ayant 
un  atelier  semblable  à  Bucarest  et  un  autre 
a  Iassy,  désire  entrer  en  relations  commercia'es 
avec  la  maison  d'automobiles  susnommée. 




CERERI  §1  OFERTE  DIN  STRAINATATE 


Renault  (Billancourt),  Seine,  trâsurl  si  ca- 
mioane  Renault,  tractoare  agricole  si  forestière 
Renault.  Maximum  de  venit  eu  minimum  de 
cheltueli. 

Tractorut  —  Joueur  Agricole,  sistem  Filtz 
st*.  Taitbout  3  Paris  ;  acest  tractor  de  cons- 
truefie  întreagâ  francezà  a  fost  in  particular  a- 
preciat,  in  cursul  experienfelor,  pentru  lucràrile 
aratului;  rezultatele  date  sunt  datorite  chiar 
principiului  prinderii  pe  cabluri,  care  permite 
de  a  funeftonà  In  orice  timp,  eu  multâ  usurinfâ 
fi  o  mare  putere  (30  —  40  cai)  si  de  a  obfine 
un  venit  pe  care  nîci  un  sistem  nu-1  poate  da 
(75_80%). 

Treuits  de  labourage  de  Vion  —  Bouton  : 
Sediul  Social  si  uzinele,  36,  Quai  National 
Puteaux  (Seine),  aparat  de  tractj'une  princablu, 
permi'tând  cultura  industrialâ.  Cu  cablul,  agri- 
cultorul  poate  într'adevâV  sâ-çi  lucreze  adânc 
pâmântul  ;  el  il  lucreazâ  când  voeçte  ;  toatâ 
forfa  motorului  nu  serveste  dscât  lucrului.  Ma- 


terialul  agricol  ce  iese  din  uzinele  Dion — Bouton, 
atinge  gradul  cel  mai  inalt  de  perfec(iune.  care 
s'a  putut  inchipui  pânâ  acum. 

Societatea  de  construefie  si  de  întreflnere  de 
material  industrial  si  agricol  „Scemia" ,  9,  rue 
Tronchet,  Paris  (8-e)  dâ  urmàtoarele  lâmuriii 
asupra  tractoarelor  yScemia": 

Cultura  mecanicâ  a  pâmântului  sau  motocul- 
tura  prinde  si  mai,  mult  râdâcini,  acum  dupâ 
râsboiul  acesta,  care  a  adus  pierderi  asà  de 
mari  printre  oameni  ^i  printre  vitele  de  muncâ. 

Unul  dintre  motoarele  care  va  fi  mult  fn 
trebuinfat  va  fi  „Tractorul  Scemia",  dat  fiind 
avantagille  pe  care  le  prezintâ  tract  ;rul  direct 
si  anume  : 

1)  Preful  de  cumpârare  foarte  mlc,  relativ 
cu  acel  al  tractoarelor  cu  scripete  ;  in  consecinfâ, 
dobânda  capitaiului  angajat  si  cheltuelile  anuale 
de  amortizare  nu  îngreuneazâ  mult  exploatarea. 

2)  .  Mecanism  simplu,  întrefinere  pufin*  cos- 
tisitoare. 


à 
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3).  Tractor,  care  foloseçte  tuturor  lucrârilor 
necesare  unei  moçii. 

In  afarâ  de-  lu:rârile  pe  cari  le  face  pentru  cul- 
tura  pâmântului  secerat,  mai  serveçte  la  câratul 
productelor;  transportul  gunoiului  çi  a  îngrâçâ- 
mintelor  la  câmp  ;  pune'n  miçcare  masina  de 
bâtut,  eoncasorii,  morile,  pompele  si  în  gênerai 
toate  maçinele  cari  reciamà  o  forfâ  motrice. 

Mai  prezintà  avantagiul  de  a  lucrà  în  can- 
ditiile  cele  mai  rele  ce  s'ar  prezintà. 

Tractorul  Scemia  (sistem  Sanderson)  a  fost 
inventât  de  vreo  23  ani,  iu  Anglia  çi  a  ajuns 
azi  la  o  desàvàrsita  perfectiune.  A  fost  re- 
marcat  pentru  ,  simplicitatea,  forfa,  regularita- 
tea  si  consumul  restrâns  de  petrol,  la  toate 
marile  expozi'tii,  fie  din  Franfa  fie  din  strâinâtate. 
Poate  inlocui  lucrul  a  6  perechi  boi  de  talie 
mijlocie  sau  1 2  cai. 

Arâ  30  de  arii  pe  orâ,  la  o  adàncime  de 
20  cm,  sau  2  hect.  25  pe  zi  consumând  31  \ 
litri  petrol  pe  hectar. 

Secerâ  1  hect.  50  pe  orâ,  consumând  6  litri 
xj2  de  petrol  la  hectar. 

Treerâ,  consumând  9  litri  de  petrol  pe  orâ. 

Tracfinne  pe  drum,  de  6—7  tone  pe  dru- 
murile  pietruite,  consumând  0.  litri  300  pe  orâ 
kilometricâ. 

Tractoarele  „Scemia"  sunt  vàndute  urmând 
tariful  stabilit  si  sunt  livrabile  vagon  Paris. 

Plata  se  face  ^  la  comandà  çi  2|3  la  prî- 
mire.  Sunt  garantate  pentru  6  luni,  contra  tu- 
turor dêfectelor  de  constructie  çi  material,  a- 
ceastâ  garantie  fiind  limitatâ  la  înlocuirea  pie- 
sélof  cari  vor  fi  recunoscute  ca  defectuoase. 
Preful  se  va  indicà  ulterior  la  cerere. 

Lerlche  si  Luck  importatori,  produse  brute, 
materii  prime  çi  produse  chimice  pentru  toate 
industriile  de  alimentare.  54  Rue  des  Franps 
Bourgeois,  Paris. 

Dattish  Machine  Compagny  pentru  fabricarea 
çi  exportul  de  maçini  —  intrumente  çi  maçini 
pentru  lemnârie,  Copenhaga.  Construct,ia  maçi- 
nilor  —  instrumente  este  specialitatea  casei  çi 
pentru  ceeace  se  raportâ  la  prêt,  çi  la  calitate, 
casa  este  la  înâlfime  sub  toate  raporturile  çi  în- 
fruntând  orice  concurent,â;  —  societatea  este 
danezâ  çl  nu  reprezintâ  nlci  un  interes  inamic, 
ceeace  se  poate  probà  eu  certificate  de  orlginà 
neutrà.  Casa  cautâ  reprezentanfi  pentru  Româ- 
nia: ofertele  se  pot  adresà  Ministerului  de  In- 
dustrie çi  Comert,  Serviciul  informatiilor  co- 
merciale. 

C.  Semmler  Fils  &  C  nie,  59  Rue  de  Pa- 
radis, Paris.  Cautâ  un  reprezentant  pentru 
România,  eu  recomandatia  Ministerului  de  In- 
dustrie çi  corner^,  pentru  t^sâtori,  lingerie,  etc. 

José  Bensaude  I.    /?.  Ing.  32,  Boadwny, 


New-York.  Comersa.iti  international!',  exporta- 
tori,  importatori,  ingineri,  antreprenori.  Depar- 
tament  de  produse  chimice  ;  Sulfat  de  cupru, 
suif,  bicarbonat  de  sodiu,  anilinâ,  tincturl.  De- 
partament  de  produse  metalurgiee  :  Fier,  ofel, 
sârmâ,  aramâ,  metale  prelucrate  de  tôt  felul. 
Departament  de  automobile  çi  accesorii  :  Ma- 
çini de  transportât  material,  maçini  agricole  si 
industriaie,  uleiuri  çi  unsori.  Adrese  telegrafice 
,  fn  timpul  râzboiuiui:  Bensaude  32  Boadway. 
Dordçte  corespondentâ.  Ministerul  de  Industrie 
sj  CdmerJ  din  România  îçi  ia  însàrcinarea. 

Màhler-Besse  &  C-Cie.  Bordeaux  çî  Buenos- 
Aires,  negustori  de  vinuri  çi  bâuturi  spirtoase. 
Exportatori  de  toate  produsele  franceze.  Casa 
din  Buenos -Aires  este  organizatà  spre  a  repre- 
zentà  casele  serioase. 

H.  S.  si  M.  W.  Sayder,  Inc.  65  SoutStret 
Boston,  Mass.  E.  U.  A.  Serviciu  de  export. 
Piei  de  coapsâ  tanate  ultra  rapid  (crome). 
Capute  çi  carâmbii  de  piele  de  cal.  Chevreau, 
jumâtate  „crome"  vopsite  în  negru  çi  culori. 
Pieile  noastre  n'au  concurentâ. 

A.  A.  F.  Hatnon,  Frères  Ingénieurs,  Con- 
structeurs H.  B.  de  Haussman,  Paris,  Ateliers 
de  constructions  métaliques  de  La  Gourneave. 
Doreçte  a  furnizà  constructiuni  metalice  (tôt 
felul  de  lucrâri  de  fier  ca  :  Poduri,  gririzi,  pi  • 
loni,  sâli,  uzine,  fabricU  în  România,  stabilind 
relatii  eu  un  inginer  bine  introdus  în  industrie 
çi  dispus  a  reprezentà  case  în  România.  Reco- 
mandatia va  fi  fâcutâ  prin  intermediul  Ministe- 
rului de  Industrie  çi  Comert. 

M.  T.  Galtaud,  çeful  dépozitului  de  vin, 
Casa  Courvoisier  à  Jarnac  Charente,  France, 
solicita  intrarea  în  relatii  eu  0  casâ  fâcând  co- 
mertul  eu  lemne  pentru  fabricarea  butoaielor; 
oferta  se  va  face  prin  intermediul  Ministerului 
de  Industrie  çi  comert,  serviciul  Publicatiunilor. 

Société  des  Automobiles  Brasiet,  17,  Rue 
Duret,  Paris,  cere  Ministerului  de  Industrie  çi 
Comert,  sâ-i  recomande  o  persoanâ  onorabilâ, 
dispunând  de  un  garaj  çi  amenajat  pentru  a  face 
reparatii  de  automobile  ;  Societatea  doreçte  sâ 
confieze  acestei  persoane,  în  condi'tii  avanta- 
joase,  concesiunea  tràsurilor  çi  motoarelor. 

Fabrica  Jakques  Jaegli,  din  Ober  Winterthur, 
oferâ  prin  agentul  nostru  comercial  la  Berna, 
d-1  Alex.  Cusin.  ✓ 

Atâ  pentru  maçinâ,  râsucità,  cuprinzànd  6  fi- 
riçoare,  marca  „Leul  de  aur",  neagrâ  çi  albâ. 

500  Yards  No.  10—20,  No.  24—40,  No. 
50  —  60  à  frs.  131.40  à   frs.    103.20  en  gros. 

150  Yards  No.  n— 20,  No.  24— 70  à  frs. 
57.60  çi  .46.60  en  gros. 

Atâ  mercerisatâ,  6  firiçoare,  marca  A  polio, 
neagrâ  çi  crem:  No.  20—30  çi  40  asortate,  a 
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10  frs.  cartonui  eu  48  stèle.  Plâtibil  înainte, 
net  fàrâ  scont.  Mârfurile  predate  gara  din  Obor 
Winterthur.  Speseîe  postale  în  seama  cumpâ- 
râtorului. 

Casa  Holzschul  und  Zaccoli  Fabrik  „  Re- 
form"  Westslrasse,  10,  Berna,  comunicâ  d-lui 
V.  Cuzin  urmâtoarele  : 

Vâ  oferi  î  sub  rezerva  vânzârei  : 

64  duz.  de  piele  neagrà  Box-Calb.  8852  fu- 
suri  à  3.50  frs. 

48  duz.  de  piele  de  câprroarâ  neagrâ,  3982 
fusuri  à  3.20  frs. 

Circa  840  grosses  de  sireturl  de  ghete  de 
calitate  çi  lungimi  diverse  dupâ  cum  urmeazâ: 

Calit.  No.  1  de  60,  65,  70,  75  cm.  lungime 
25,  25,  30,  30    „  làtj'me. 
à  frs.  7,  7.50:  8. — ,  9.50  (duzina  de  duzint)  = 
la  grosse. 

CaVit.  No.  2  30  duz.  de  duz.  de  70  cm.  à  frs.  8.—  la  grosse 


id.     120  » 

»  90    »■  '» 

»  9.—  » 

No.  3  200  » 

»  80    »  » 

»  7.50  » 

»  4  40  » 

»  80    »  » 

»  9.-  » 

">   5  40  i] 

»  80    »  .  » 

»  11.  -  » 

»  .  6 195  » 

»  » 

»  90    »  » 

v  10.—  » 

'i   7   10  ■■ 

»  90    »  » 

»  12  —  » 

»  8  10  » 

»  79    »  » 

»   7.50  » 

1  Motor  electric  de  4  P.  S.  nou,  sistem 
Oerlikon  à  900  frs.  Plata  se  face  în  monedà 
elvetianà,  „net  au  comptant"  la  expedierea  mar- 
fei  din  Berna. 

Firma  Louis  Gafhumel  din  Mazamet  (loca- 
litate  în  Tarn,  Franta),  având  ca  specialitate 
„Peaux  de  moutons,  laines  et  cuirots.  Achats 
et  vente  à  la  commission.  Dépôt  et  Consig- 
nation") se  oferâ  imediat  ce  tratatul  de  pace 
va  fi  semnat,  sà  se  pue  în  raport,  fie  eu 
negustorii  români  de  lànâ  brutà  furnizând  fa- 
bricele  noastre  de  postav,  molleton  sau  flanelà, 
fie  direct  eu  fabricants  pentrùca  sà  i-se  încre- 
dinfeze  cumpâràturi,  ce  ar  trebui  fâcute  pe 
piafa  Mazamet,  cea  mai  mare  produeâtoare  de 
lânuri  de  toate  provenienfele  ;  aceasta  în  schim- 
bul  unui  commis/on. 

Ca  referinfe:  Banque  de  France.  Crédit  Ly 
onnais,  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris. 
D-l  C.  F.  Favier  directorul  firmei  ..Savonnerie" 
„Le'Suveur"  Boulevard  Chave  256,  Marseille, 
trimite  Ministerului  de  Industrie  çi  comert,  lista 
de  specialitâtile  ma.i  jos  nota  te,  eu  urmâtoarele 
lâmuriri  : 

Casa  vinde  direct  çi  exclusiv  clientèle]'  en- 
grosiste  çi  contra  numerar,  neavând  volajori, 
reprezentanti,  bancheri  çi  deci  nefiind  obligatâ 
sâ  majoreze  beaeficiul  propus.  Casa  noastrâ  se 
oferâ  a  trimite  mai  târziu,  odatâ  eu  restabilirea 
viefei  economice,   eçantioane   si   acordà  mono- 


polul  de    desfacere   el   unui   produs,  pentru  o 
anumitâ  regiune  detèrminatà. 

Specialitâfi  recomandate. 

Savon  de  ménage  blanc  cuit  extra  pur  72''  9 
Marque  Le  Mara  bont 
„      „         „     -  „    mixte  mi-cuit  extra 
Marque  Le  Sauver 
„      „         „        „        cuit  supérieur  60% 
Marque  La  Fancille 
„      „         „    marbie  bleu  mixte  extra 
Marque  Le  Billard 
„      „    toilette  parfumé  en  boites 

Marque  Le  Marabout 
LeSivâ  în  pulberâ,  în  pachete  de  500  grs. 

Marque  Le  Salvator 

Cassa  I.  Génard  &  Cie.  Agence  si  comi- 
sion.  Reprezentant^â-Impor-t.  Adresa  telegraficâ 
Genarco  Bruxelles*?  vreà  sâ  se  punâ  prin  mij- 
locirea  acestei  publicatiuni  în  relatiuni  c.j  pro- 
ducàtorii  români  doritori  de  a  exportà  pro 
dusele  lor  în  Belgia. 

Se  dâ  o  preferin^â  specialà  produselor .  ali  I 
mentare  de  importât  în  Belgia. 

Cassa  Diite  Elisaveta  V-va  Gragtia  et  C-;e. 
Gran  Deposito  Turaccioli  di  Sagna  Torino, 
doreçte  sà  reprezinte  pentru  Italia,  casele  ro- 
mâneçti  exportând  în  spécial  :  Petrol,  zahàr, . 
slàninâ,  sâpun,  nnturà,  alcool,  produse  cjiimice 
fabricate  în  România  çi  fulcâ.  Casa  dispune  de 
magazine  mari  si  poate  sà  dea  garanti  serioase. 

Cassa  Les  Etablissments  „Agho"  parfumeurs 
21  Rue  de  la  Roquette,  PariS",  (XI)  voeçte 
sâ  intre  în  relatiuni  eu  negustorii  cari  desfac 
pudrà,  apâ  de  Co'onia,  sàpunuri,  cremâ,  api  çi 
prafuri  de  gurà,  în  România.  Relatiunile  se 
pot  stabili  çi  prin  comisionari  sau  reprezentanti. 

Pre^urile  çi  articolele  se  pot  cunoaçte  la  ser- 
vicitil  informa^i'unilor  din  Ministerul  de  Indus- 
trie çi  cornerf. 

^  Casa  Gondrand  Frères.  Societate  francezà  de 
Transport,  89  Rue  de  la  République,  Marseille, 
cere  sà  i-se  comunice  prin  mijlocirea  Minis- 
terului de  Industrie  çi  Cornerf  numele  ca- 
selor  comerciale,  cari  ar  dori  sà  tacà  trans- 
portai maritime,  eu  produse  destinate  peutru 
consumâtiunea  Frantei. 

Intreprinderea  „Div!sion  of  opérations  United 
States  Schipping,  Board  Emergehcy  Fieet  C  r- 
poration  11  Broadway  Ne vw- York  voeçte  a  se 
pune  în  relatiuni  eu  proprietarii  de  vapoare 
pentru  aprovizionarea  lor  çu  combustibll  lichid. 

Cassa  Luigi  Gramatica,  Genua,  Vico  S.  Luca 
2  Int.  2.  Se  oferâ  a  procura  mârfuri  italiene  çi 
cautâ  în  acest  scop  sâ  stabileascâ  relatiuni  eu 
casele  importâtoare  delà  noi. 

Casa   Ring  Si  Kof/en  New-York  City,  13 
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Park  Row  cautâ  sâ  stabileascâ  relatiuni  comer- 
ciale  eu  România.  Firmele,  can  doresc  sa  se 
punâ  în  legàturâ,  se  vor  adresà  Ministerului  de 
Industrie  si  Cornerf,  Serviciul  Informatiunilor. 

O  firmâ  importâtaare  elvefiatiâ  de  mâna 
intâia  foarte  bine  finanfatâ,  cautâ  o  reprezentantâ 
în  România,  care  sa  fi  importât  màrfuri  din 
strâînàtate  timp  de  mai  mult,i  ani  "si  care  sâ 
desfacâ  articole  .  electro-technice  de.  toate  fe- 
lurlle  ;  articole  industriale  în  fier,  otel  si  a.lte 
metale,  produse  aie  industriel'  ceramice,  arti- 
cole pentru  economia  c»6nicâ  si- pentru  tfiicà-. 
tarie:  cuverturi,  piei,  produse  textile  etc. 

Aceste  produse    se  oferà  spre  cumpârare  çi 
altele  "pentru  o  mai  départe  prelucrare.. 
'  Referinte  se  cer  delà  o  mare  Bancâ  românâ.. 
Oiertele   se  fac  sub   cifra    12.240,  trimise  la 
„Schweizer  Exporteur"  Ramistrase  5/7  Zurich. 

O  casâ de  export  elvefianâ  cantâ  reprezen- 
tant,i  in  România  pentru  automobiie,  .masini, 
unelte  si  masini  pentru,  textile.  Oferta  se  va 
adresà  prin  Tevista  L'exportateur  suisse  5/7. 
Râmistrasse,  Zurich. 

O  casâ  de  export  elvefianâ  cautà  reprezen- 
tanti  în  România,  pentru  desfacerea  de  cêasor- 
nice,  produse  textile,  produse  farmaceutice  si 
talc.  Oferta  se  va  adresà  prin  re.vista  D'expor- 
tateur Suisse  5/7  Râmistrasse  Zurich. 

A.  S.  Nordische  tAetalwarefabrikker  (Nort 
hem  Metalware  —  Factories  Ltd.)  ne  infortneazâ 
din  Copenhaga,  eu  data  de  28  Aprilie  1919, 
cà  fabricâ  si  oferâ  urmâtoarele  articole  :  garni- 
turi  electrice,  lâmpi  electrice,  fier  de  câleat  e- 
lectric,  masini  electrice  pentru  a  bate  covoa- 
rele,  bàterii  electrice  pentru  întrebuinfâri  culi- 
nare,  lâmpi  si  lanterne  eu  gaz  aeriart,  usten- 
sile de  bucâtàrie,  fier  de  càlcat  si  cômptori 
tôt  eu  gaz  aerian,  porcelanuri  pentru  întrebuin- 
târi  technice,  abatjoururi,  sçbe  de  fonte,  càmi- 
nuri  si  vetre,  articole  de  tnenaj,  articoie  de 
fantezie.  Conditiunile  de  cumpârare  se  vor  da 
de  càtre  Minister,  la  Serviciul  Informatiunilor 
comerciale.  *  - 

Firmele  românesti,  cari  doresc  sâ  intre  în 
relatiuni  de  afaceri  eu  Spânia,  sa  se  adreseze 
Ministerului  de  Industrie  pentru  a  se  pune  în 
legàturâ  eu  casa  Quer  et  Revira,  Calle  de 
Caspe  1  2  Barcelona. 

Stabilimente  Samama.  Frères  5  Boulevard 
Louis  Salvator  5  doreçte  sâ  trateze  prin  inter- 
vent,ia  Ministerului,  eu  casé  românesti  oferind 
urmàtoareie  màrfuri  :  Héné  canà  (pentru  pâr), 
Séné  (Siminichie),  Amandes  coques  dures  Sicile 
(Migdale  in  coajâ  tare  de  Sicilia)  Coaje  \ 
tare  (demi-dures),  Amandes  coajâ  moale 
Tunisie/  Amandes  curâtate  (décortiquées)  Aman- 
des de  maroc  5°  0  amare,  5'°|0  amères,  sacs  0/«  , 


kgr..  brut.  Dattes  sèches,  saines,  en  colis-  de. 
10  kgr.  brut  pour  .net  Noisettes  Sieile  extra, 
Thon  a  l'huile  de  Tunisie,  Tapioca,  Sardines 
à  l'huile,  Savon  vert,  Lait  condensé  Saumonw 
etc.  • 

Conditiuni:  fârà  angajament  înainte  de  a 
tratà  ferm  :  Pret,urile  de  mai  sus  se  înteleg 
franco  cheiul  Marsilia,  ambalai  gratuit,  plata 
prin  intermediul  unei  bânei  din  Marsilia,  con- 
tra predare  de  documente  de  expediere. 

Zivnosteska  Bank  a  din  Praga  oferà,  prin 
Mînisterul  de  Industrie  si  Cornert,,  material  de 
lucru  si  fier  pentru~  lucràri  de  ca.nalizare  (tu- 
buri,  coturi,  mansoane  etc.)  topoare,  scaune  pre- 
sate  pentru  masini  agricole,  nituri,  cântare  dé- 
cimale, trâsuri  usoare  de  t,arà,  râsnite  de  mànâ, 
împletituri  de  sârmâ,  piètre  de  ascutit,,  dipti 
pentru  masini  de  treerat,  sobe  Me.'dinger,  sobe 
de  transee  din  tablâ  câptusitâ  eu  Chamotte, 
roabe  din  lemn  si  fier,  masini  de  oucàtârie, 
scoabe  duble,  vase  emailate,  osii  pentru  trâ- 
suri, feràstraie  pentru  pomi,  grâtare  pentru  sobe, 
burghie  pentru  fântâni,  potcoave,,  mânere  pen- 
tru pile., 

Firmn  Julius  Manhard  din  Wiena  1X/I  P<k 
regringasse  4  oferà  hârtie  de  tipar  pentru  ma- 
sini rotative,  pe  preful  de  310  coroane  100  de 
kg.  franco  vagon  netto  cassà  fârà  scont. 

Societatea  internafionatâ  pe  acfiuni  pentru 
import  si  export  din  Wùna.  Internationale  Ex- 
port si  Import  A.  G,  Wien  oferà  prin  repre- 
zentantul  sâu  Oscar  Berkowitz,  Wien  XIII  Pfi- 
ristengasse  54  23  : 

Tuburi  pentru  sondaje  eu  diferite  dimensi- 
uni,  vergele  de  fier  pentru  sondage,  geamuri, 
încàlt,àminte  militare,  hârtie  de  tipar  pentru 
jurnale. 

Dimensiunile,  preturile  si  conditiunile  de 
platà  se  pot  vedeà  la  Minister,  serviciul  infor- 
matiunilor  si  al  publicatiunilor. 

Iohne  Dickinson  &  G;.  Ltd.  LondraE.  C,  4. 
Old  Bailey  65  : 

1)  Fabricahtii  renumitei  hârtie  sugative  :  „As  . 
soka"  care  e  cea  mai  bunâ  calitate   si  cunos- 
cutâ  din  toatâ  lumea. 

2)  Fabricanti  de  hârtie  englezeascà  de  cali- 
tate superioarâ,  hârtie  de  tipar,  hârtie  de  scris, 
hârtie  pentru  casete,  hârtie  coloratâ  pentru  légat  . 
cârtî,  hârtie  de-desemn,  carton  pentru  cârfi  de 
vizite,  hârtie  cromà  si  lilografice,  etc.  Fabrici  ■ 
la  Croxley,  Apsley,  Nash  si  Home  Park.  Ce- 
reti  oferte  si  modèle  reprezentantuluj  de  cô- 
mert  recomandat  de  Ministerul  de  Industrie  si 
Comert-  ... 

Evans  Sons  Lescher  &  Webb  L!mited  Lon-  , 
dra,  Liverpool  &  New- York. 
Cea  mai  mare  casâ  de  export  din  An^Jia  în-- 


1  1 2   CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 


droghe,  chtmicalii   si   pieparate   f armaceutice. 

latâ  câteva  preturi  dupâ  catalogul  din  Apri- 
lie  1919. 


Glicerinâ 

Aspirinâ 

Chininà 

Bismut 

Cocainâ 

Opium 

Morfinâ 

Acid  Boric 


frs. 


3.95 
32.— 
140.— 
48.— 
2510.— 
267.— 
1228.— 
2.75 


kilogr. 


Preturile  sunt  supuse  flucluatiunei  piefei. 
Pentru  informafiuni  de  reprezentanfe  la  Mini- 
sterul  de  Industrie  si  Comerf,  Serviclul  infor- 
.matiunilor. 

Fabrica  Rannocher,  Hug.  &  Co.,  oferà  prin 
D-nul  Al.  Cusin,  900  rochrje  pentru  copii  bro- 
date  fàcute  din  calicot  à  5  frs.  bucata,  1500 
duzini  „Lorrainhemden"  din  calicot  19;21  à 
58  frs.  duxina,  1 000  garnituri,  Garnituren  vier- 
veilig  auf  Madapolan  à  21  frs.  garnit  ura. 
Condifiuni  Netto-Cassa  30  restul  depus  la  o 
bancâ  elvetjanâ  plâtibil  la  predarea  mârfei  ex- 
peditorului,  contra  predârei  frachtului. 

Fabrica  Kunzet  &  Co.  din  Zurich,  oferâ  tôt 
prin  d  1  Al.  Cusin,  tôt  felul  de  articole,  fabri- 
ca{ie  specialâ  in  sticIS,  pentru  chimie,  fizicâ 
industrie.  Un  catalog  amânuntjt  al  acestei  fabrici 
se  poate  vedeà  zilnic  la  Ministerul  de  Industrie 
si  Comerf  Serviciul  informatiunilor. 

Firma  Arnold  Herzog  din  Berna  a  fâcut  ur- 
mâtoarea  ofertà  prin  D-I  Al.  Cusin,  agentul 
comercial  al  Ministerului  pentru  Elvefia: 

Ofer  44  automobile-camioane  „Horch"  con- 
struite eu  îngrijire  din  materlal  de  prima  cali- 
tate.  Lada  (caroseria)  înaltà  pentru  depunerea 
màrfurilor.  Poate  încàrcà  4  —  5  tone.  Motor  55 
cai  putere.  Roatele  din  fafâ  sunt  construite  eu 
uSpurkranz" ,  cele  dinapoi  tôt  din  fier  eu  prop- 
titoare  conduse  de  motor.  Aceste  proptitoare 
brevetate  se  miçcâ  in  gàurile  existente  impre- 
unâ  eu  geanta  rot,ii  si  pot  fi  retrase,  când  ma- 
sina  merge  pe  soseà  bunâ.  Partea  dinapoi  a 
bazei  de  incàrcare  este  mobilâ  lâsându-se  abiâ 
in  jos,  putând  astfel  servi  ca  dispozitiv  de  in- 
càrcare. Prêtai  unei  masini  (inclusiv  permisul 
de  export)  este  de  40.000  frs.  in  monedâ  el- 
vefianâ.  Aceste  automobile  sunt  practice  si  con- 
struite îoarte  solid. 

Aceias  casâ  oferâ  prin  d.  A.  Cusin. 

1)  Fasole  dlbà;  momentan  sunt  250  tone  eu 
preful  de  1  frs.  30  centims.  (valuta  francezâ) 
pe  kgr.  la  Marsilia,  se  pot  predà  50 — 100  va- 
goane  in  timp  scurt  ; 

2)  Extrade  p.  supe.  conf.  analizeialâturate. 
De   predat   imediat  sunt  circa   12.800   kgr,  à 


1270  frs.  in  Svit,era.  Marfa  este  împachetatâ 
in  vase  de  circa  69  kgr.  Vasele  gratuite.  Se 
mai  pot  predà  în  urmà  3  vagoane.  Aceastà 
ofertâ  este  deasemeuea  realizabiià  ; 

3)  Fasole  albâ  si  mazàre  americanà  conform 
mostrelor.  Prémunie  notate  se  int,eleg  pe  100 
lbs  engleze,  franco  bord  la  Nçw-York,  plata 
contra  documentelor  de  incàrcare.  Frachtul  pre- 
zent  circa  frs.  25  pe  100  kgr. 

Firmele  mai  jos  notate  din  Austria-Cermanâ 
oferâ  prin  d.  G.  Dimitriu,  agentul  comercial  a\ 
Mintsterului,  ia  Vienm: 

Fabrica  :  Ferdinand  Burgstaller,  Wien,  X 
Gôtzgasse  10,  oferâ  :  instaiatiuni  pentru  ateliere 
de  fierârie  (vetre  fixe  si  mobile,  foale,  plâci  de 
rihtuit,  etc.)  Catalogul  si  condit,iunile  se  pot 
vedeà  la  Minister  (Serviciul  informatiunilor  co- 
merciale  si  al  publicafiunilor). 

Fabrica:  Maschinenfabrik  H.  R.  Glàser, 
Wien  X.,  Quellenstrasse  No.  149  oferà:  in- 
stalafluni  çomplecte  pentru  fabrici  de:  tâbâcâ- 
rie,  var,  ciment,  îigràsàminte  chimice,  talk,  sti- 
clârie,  produse  ceramice,  instaiatiuni  çomplecte 
pentru  màcinare  de  zgurâ,  asfalt  si  culori;  fa- 
brici de  celulozâ,  masini  pentru  fabricarea  de 
surogate  de  cafeà,  pentru  mâcinat  sare,  condi- 
mente,  pentru  sfârâmat  si  mâcinat  oase,  cleiu. 

Firma  Iacob  Halberfeld,  Wtcn  II.  Obere.-Do- 
naustrasse  81,  Spezialhaus  fur  Damen  und 
Kinder  Konfectionen,  oferâ  confectîuni  pentru 
dame  si  domnisoare. 

Firma  Max  Singer  &  Co.  Wien  I.  Wirk- 
waren  en  gros,  oferâ  împletituri  de  tôt  felul, 
ciorapi,  etc. 

Firma  O.  Weininger,  Wien  II  Ob  Donau- 
strasse  9.  Blusen  Erzengung  :  engros-export 
oferâ  100  bueâti  bluze  de  damâ  gâta  confec- 
tionate  din  marchizetà  brodate  si  nebrodate, 
executie  finà,  pe  pretul  de  Kgr.  98  bucata 
franco  Wiena. 

Mai  oferâ  alte  2000  bueâti  livrabile  8  zile 
dupâ  primirea  comenzei. 

Firma  Ferdinand  Gombrich  &  Co.  Wien. 
X.  Hoher  Marckî  Ur.  1,  oferâ  màtâsuri,  bro- 
der» albe,  etaminâ  brodatâ  eu  alb,  etaminà  în 
culori  brodatâ,  tuluri  etc.  Mârfurile  se  aflâ  parte 
la  Wiena,  parte  în  Elvet  a.  Pentru  mârfurile 
aflâtoare  la  Wiena  plata  se  va  face  in  coroane, 
iar  peutru  cele  aflâtoare  în  Elvetia,  în  franci 
elvefieni. 

Ftrma  R.  I.  Packness;  Wien  III/1  Neuling- 
Gasse  23,  oferâ  :  metale,  tôt  felul  de  articole 
forjate  din  fier  si  ofel,  cositor  pentru  lipit,  ma- 
terial  de  lustruit  si  poleit,  masini  de  ascutit, 
burghie,  spirale,  ferâstrae  pentru  tâiat  metale 
etc.  Mai  oferâ  dispozitive  spéciale  din  otel 
pentru  împrewnarea  curelelor  de  orice  mârime. 
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(Lista  de  preturi  se  poate  consulté  la  Mi- 
nister). 

Allgemeine  Maschinen  Handelsgeselschaft 
m.  b.  H.  Wien  I.  Dominikanerbastei  10,  oferâ 
60  prese  pentru  fàn  marca  Pj.  2  livrabile  fco. 
depozit  Wiena. 

Firma  Benj.  Heskia,  Wien.I.  Laurenzerberg  3, 
oferà  mânusi  de  piele  pentru  doamne,  panglici 
inguste  rs§ii  si  albastre,  bricege,  creioane,  pipe 
de  porcelan  eu  garniturà  de  nichel,  sorturi  de 
dantelâ  eu  garniturà  de  galon,  nasturi  de 
porcelan(diverse  màrimi.  calitâti  si  culori)  copei — 
Condi'tiunile  sj  preturile  se  pot  vedeà  la  Mi- 
nister, Serviciul  informatiunilor  si  al  publica- 
tiunilor. 

Firmà  Eduard  Steiner  &  Sôhne  Glasgross- 
handlung,  Wien,  XIX  Bilrothstrasse  54  oferâ 
stielà  pentru  geamuri.  Ofertanfii  fiind  coopàrtasi 
într'o  fabricà  de  sticlârie,  marfa  se  cumpàrâ 
delà  prima  mànà. 

Firma  F.  Maager,  Eisenvaren  —  Grosshand- 
lung.  Import  Export,  Wien  VII  Stiftgasse  27 
oferâ  tôt  felul  de  articole  de  fierarie  si  râsm'te 
pentru  cafeà — (conditiuni  si  preturi  la  Minister). 

Firma  Schiessel  &  Co.  Wien,  VI  Gumpen- 
dorferstrasse  15,  oferâ:  seule  de  tôt  felul  (cio- 
cane,  clesti  pentru  fieràrie,  chiei  franceze,  clesti 
de  fevi  etc.)  necesare  industriel  in  gênerai  si 
in  spécial  celei  petrolifere. 

Fabrica  Berndorfer  Metallwarenfabrik,  }Wien 
I.  Wollzeile  12,  —  oferâ  cazane  de  aramà  (a- 
lambicuri)  pentru  fabricatia  rachiului,  cazane 
pentru  fiert  rufe,  mâmàligâ  si  nuîret  pentru. 
vite  ;  sobe  de  baie  din  aramâ  ;  vase  de  bucà- 
tàrie  din  aramâ  si  aluminium,  (desenuri  eu  indi- 
catiunea  dimensiunilor  la  Minister). 

Firma  Burian:  &  Co.,  Wien,  III  Renniweg 
21.  tecknische  und  elecirotechnische  Betriebser- 
iordernisse,  oferâ.:  hârtie  pentru  masini  rota- 
tive, celulozâ,  mobile  de  lemn  (dormitoare,  su- 
fragerti,  bucàtàrn)  ;  motoare  de  benzinâ,  masini 
agricole  (locomobile,  batoze,  elevatoare,  prese 
pentru  paie,  trioare,  pluguri);  ustensile  pentru 
bucâtàrie  (masini  pentru  tocat  carne,  tacâmuri, 
râsm'te,  prese  pentru  fructe);  casete  pentru  bani, 
masini  de  gâtit,  vase  emailate,  câldâri  ;  mobile  . 
de  fier  rotund;  càrufe ;  accesorii  de  alamâ  pentru 
constructie,  mânere  pentru  usi,  rozete,  nicovale, 
etc.  —  Conditiuni  si  preturi  la  Serviciul  infor- 
matiunilor comerciale  si  al  publicatiunilor  din 
Minister. 

Firma  :  Union  Handelsgeselschaft  m.  b.  H. 
Wien  IX,  Gùntliergasse  2  oferâ  :  coase,  se- 
ceri,  pluguri,  grape  etc.  (conditiuni  si  preturi 
la  Minister). 

Firmele  mai  jos  notate  din  Italia  oferâ  prin 


a,  Mircea  Christian,  atasatut  comercial  al  Mi- 
nisterulul  la  Roma  : 

Società  Italiana  Rappresentanze,  L.  Alibrandi, 
&  E.  Almagia,  79  Via  Umilta-Roma  procura 
pentru  România  stofe,  tesâturi  si  ciorapi  pe 
preturi  convenabile. 

Armando  Borghesani,  Piazza  Montecitorio 
No.  115,  Roma,  cautâ  agenti  pentru  vânzarea 
îni  România,  pe  preturi  si  în  conditiuni  favora- 
bile,  de  articole  de  fier  si  metale  brute  sau 
lucrate,  de  calitate  superioarâ,  productie  ita- 
liana sau  strâinâ. 

Ernesto  Tarin,  Via  S  ta  Teresa  19,  Torino, 
Italia,  vechiu  agent  de  comert,  se  oferà  a  ré- 
prezentà  casele  exportatoare  din  România  pen- 
tru articolele  :  metale,  piei.  pâr  de  porc,  lemne, 
petrol  pentru  care  are  o  clientelà  importantâ. 
Primeste  oferte  de  plasare  a  acestor  articole. 
Referintele  se  pot  aveà  la  Serviciul  de  infor- 
matiuni  Comerciale,  Ministerul  de  Industrie  çi 
Comert- 

F.  Triglione  fa  F-sco,  via  Picinni  24,  Bari 
se  oferâ.  a  reprezentà  case  exportatoare  româ- 
nesti  pentru  céréale  si  petrol.  Referinte  de 
prima  ordine. 

T.  Bisazza  Gangi  (casâ'de  expédiée,  export, 
comision  si  asiguràri).  Mesina,  cere  numele 
principalelor  case  de  export  din  România,  de 
grâu,  orz,^  ovâz  si-  céréale,  precum  si  lista  ar- 
matorilor  de  vapoare. 

Grande  Maison  Internationale  de  vente,  Via 
Candotti  No,  21,  Roma  se  insârcineazâ  eu 
orice  vânzare,  fiind  o  casâ  de  încredere. 

Pelegrino  B.  Ascarelli,  Via  del  Plebiscito 
No.  107,  Roma,  oferà  stocuri  de  tesàturi  de 
bumbac,  contra  deschiderei  de  crédit  la  o  Bancâ 
din  Bucuresti,  contra  prezentârei  documentelor 
de  expediere  a  mârfurilor. 

Enrlco  Peritore,  Licata  Sicilia,  se  insâr- 
cineazâ eu  supravegherea  cântàririlor,  încâr  - 
cârilor,  si  calitâtii  mârfurilor  comandate  .'n  Sic  ilia. 

Roumanian  Trading  Co.  Paris.  Rue  Schef- 
fer  44  si  Pitar  Mcsu  1  'Bucuresti,  se  insâr- 
cineazâ eu  reprezentarea  si  vinderea  ln  cemi- 
sion  a  tuturoT  articolelor  de  import  si  export. 

Francesco  Sergio  Fontana,  Trapani,  Sicilia 
cere  a  intrà  în  legâtnrà  eu  case  exportatoare 
de  lemne  de  constructie. 

Alberto  Foa,  5  Via  S.  Maria  alla  Porta 
Milano,  oferâ  orice  cantitate  de  uniforme  si  ac- 
cesorii precum  si  tricouri  pentru  soldati  sau 
civili. 

Museo   Commerciale   e   Coloniale,  Napoli, 
Palavzo  delà  Borza,  se  pune  la  dispozi'tia  co- 
|     merciantilor  si  industriasilor,  cari   ar   dori  mici 
I     informatiuni    comerciale   referitoare  la  regiunea 
1  Neapolului. 
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Urmâtoarele  fabrici  italiene  doresc  sa  ex- 
porte în  România  produsele  lor  : 

1)  Officine  per  Lavorazioni  Metallurgiche  e 
Meccaniche  (O.  M.)  Via  Pestalozzi  No.  4. 
Milano,  Candele  O.  L.  M.  pentru  motoare  de 
automobile,  aéroplane  si  motociclete,  motoare 
„Volpi"  pentru  imbarcatiuni. 

2)  Società  lmpintt  Chimici  ed  Elecirochi 
mici.  Via  Boscovich,  N.  31  Milano,  Masinerii 
pentru  Industrii  Chimice. 

3)  Società  Mécanisa  Italiana  Torino  (S.  M. 
I.  T.)  Via  Mercede  39  Roma,  Piese  detasate 
pentru  biciclete  ;  mâsurâtoare  pentru  instalatiuni 
electrice  si  conducte  de  apâ. 

4)  Frateli  Frattin,  Via  Lambro  No.  2  Mi- 
lano. Materiale  pentru  instalatiuni  electrice  si 
telefonice. 

Casa  ^Chaudronneries  du  Nord"  din  Paris, 
130  rue  La  Fayette,  ne  face  cunoscut  cà  uzinele 
ei  din  Coumeuve  si  Rouen  sunt  în  plinâ  acti- 
vitate  si  cà  poate  furnizà  urmâtoarele  : 

1.  Serviciul  ventila(iei.  . 
Ventilapune  generalà 
Umidificare. 

Râcorlre 

Incàlzire  (industrialâ  si  particularâ) 
Usc^re  de  oriçe  produse 
Indepàrtarea  prafului 
Transporturi  pneumatice 

2.  Serviciul  de  cazanerie 

Orice  lucràri  de  cazanerie,  fier  si  aramâ 
Tuburi  de  o{el  çi  aramà,  pentru  apâ  si  vapori 
Generatori  de  vapori,  etc. 

3.  Serviciul  de  construcfii 
Clàdiri 

Poduri  rulante 
Macarale,  etc. 

Mai  au  si  agentie  exclusivà  pentru  vânzarea 
si  construirea  în  Franta  de  : 

Generatoare  de  vapori  „Clarke  Chapman 
»         n      »  „Penman 

Supraîncâlzitoare  „  S'ugden 

Valve  „Shau  Son  et  Greenhalgh" 

Compresoare  de  aer  „Brackett  ' 

Tuburi  de  fonta  „Allan" 

Tuburi  fier  si  o(el  „Brothertou 

Tarrieu-Monteil,  Rue  Neuve,  9  Marcke  {Lux 
Belgique). 

Doreste  a  intrà  în  relatiuni  eu  case  impor- 
tatoare  serioase  din  România,  oferind  în  can- 
titàti  mari  umbrele  de  bumbac,  si  mâtâse.  Poate 
sa  fabrice  în  orice  cantitâtj  si  pe  pre{uri  avan- 
tajoase. 

G.  Devillers  &  A  Devos,  hoir  (Belgique). — 
Cautâ    un    reprezentant   serios    în  România 
pentru  marmorâ  brutâ  de  provenien^â  belgiana 


hecesarâ   la  lucràri  de  artâ,   câminuri,  pavagii 
etc. 

Emile  Goeyens,  1  Rue  des  Fabriques.  Bru- 
xelles.—  Oferâ  pentru  export  articole  de  stielà, 
oglinzi,  geanuri,  si  mobile  de  tôt  felul,  din 
fabrica  proprie.  Cautà  reprezentant  în  România. 

A.  Brleven,  29  Rue  Emile  Vittmann.  Bru- 
xelles, fiind  reprezentantul  Asociatiunei  belgiene 
de  gobeletârie,  este  în  mâsura  de  a  interveni 
pentru  procurarea  acestor  articole  precum  si 
statui,  vase  si  garnituri  în  marmorâ,  faianfe  de 
artâ  si  menaj,  pe  prémunie  celé-  mai  avanta- 
foase  din  uz!nele  cele  mai  bune. 

Maurice  Marcus.  —  Casâ  de  Import,  Export 
si  Comision,  sucursale  la  Galati,  Samsun  si 
Smirna,  eu  sediul  la  Constantinopole,  Tehinili 
Rihtin  Han  No.  1,17  si  18  si  proprietar  âl  A- 
gentiei  ds  transporturi  ..Méditerranée"  pentru 
debarcarea,  expedierea,  vàmuirea  si  întrepozi- 
tarea  màrfurilor  la  Constantinppol  si  sucursale. 
Oferâ  referintele  cele  mai  bune. 

Società  Italiana  de  Representanza  e  Commis- 
sioni,  Via  Independenza  67  Bologna  (Italia) 
având  si  agence  la  „Banca  Italiana  per  le  Co- 
lonie" din  Geneva,  cautâ  sâ  intre  în  relatiuni 
de  afaceri  eu  România. 

5  /,  Norman,  în  calitale  de  agent  al  Casei 
I.  Aron  &  Co.,  din  New- York,  oferâ  iegatiei 
romane  din  Stockolm,  pentru  ca  oferta  sâ  fie 
tran%misâ  celor  în  drept  :  încâl^âminte  bârbâ-  ; 
■  teascâ  din  fabricile  americane,  marca,,  Elkbrand" 
de  4  calilâti  eu  pretul  de  2.75,  3.45  si  4.46 
dolari  perechea.  Via  Giblartar,  expeditia  se  face 
timp  de.  o  lunâ  delà  comandâ. 

Aceeas  casâ  ar  fi  dispusâ  sâ  ne  expedieze 
din  New-Yoïk,  îmbràcâtninte,  bumbacnri  si  di- 
ferite  coloniale,  de  ex.  cafeà,  unturâ  etc.  între, 
altele  cantitâti  disponibile  de  cacao,  boabe  si 
pulberâ  ;  chocolatà,  s'ar  puteà  deasemeneaioferi. 

Casa  Joseoh  Calmis,  Import-Export,  Stam- 
buî  Richtim-Han  No.  2,  oferâ  prin  Mînisterul 
de  Industrie  si  Comerf,  20.000  tone  cârbuni 
de  piatrâ  indigen. 

Conditiile  se    pot  vedeà    la  Biroul  Informa- 
tiunilor  si  Pubîicatiunilor  din  sus    numitul  Mi- 
•  nlster. 

Cassa  Yrisarri  &  Galwey  S.  A.  Import- 
Export  Malaga,  fâcând  negot  eu  pelrol,  pâcurâ 
si  derivatele  petrolului,  doreste  a  intrà  în  re- 
latiuni comerciale  eu  dtferite  case  din  România. 

Ocupându-se  si  eu  afaceri  maritime,  doreste 
sâ  accepte  agença  Campaniilor  de  NavigaUe 
din  România,  având  sucursala  la  Sevile,  Melila, 
Tanger,  Marbalc,  etc.  t  x 

Informatiuni  se  pot  luà  la  Biroul  Informatiu- 
nilor  si  Publicatinnilor,  Mînisterul  de  Industrie. 
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Cassa  Georges  Gippon  93,  Rue  d'Angou- 
lème,  Paris,  este  la  dispozi'tia  negustori- 
Ior  români,  cari  ar  dori  sâ  importe  arti- 
cole  din  Franfa,  dându-le  informatiunile  necesare. 

American-  Roumanian  Export  Si.  Import  Co., 
New-York,  N.  J.  Nassau  street  150.,  comuni- 
cànd  stabilirea  întreprinderii,  eu  sucursale  la 
Paris,  Londra  si  Bucuresti,  êste  la  dispozi'tia 
celor  ce  ar  dori  sâ  intre  in  relatiuni  comerciale 
eu  diferite  case  din  strâinâtate,  fiind  gâta  la 
orice  transactiune  pe  orice  scarà. 

Compagnie  Générale  de  L'Europe  Orientale, 
Paris  st.  Honoré-37 4.  Paris  ca  reprezentantâ 
delà  Société  des  Aciéries  de  la  Marine  et 
d"  Homécourt,  cât  si  a  multor  usine  metalur- 
gice  din  Franfa,  poate  da  orice  informatiune, 
^:elor  interesati,  prin  Ministerul  de  Industrie  si 
Cornerf. 

Société  générale  de  comerce,  fondatâ  de  un 
grup  de  comercian|i  si  bancher;  din  Orient, 
c'un  capitaf  vârsat  de  600.000  drahme,  du  se- 
diul  ia  Atena  strada  Homer  No.  6,  se  oferà 
prin  directorul  ei  gênerai  d.  Marc  Kanner ,  sa 
inlesneascâ  distribuirea  produselor  de  prove- 
nienfâ  din  fârile  aliate  si  neutre,  in  tôt  Ori- 
entul  si  sâ  reprezinte  case  comerciale  si  indus- 
triale  de  toate  felurile  precum  si  societâti  de 
asigurare, 

L'administration  da  Commerce  extérieur  et 
intérieur  du  Ministère  du  Commerce  (Bureau  of 
Foreign  and  Domestic  Commerce,  Département 
of  Commerce)  tu  biroul  central  din  Washing- 
ton, districtul  Columbiei,  eu  o  série  de  7  bi- 
rouri  régionale  si  eu  alte  sase  birouri  coopéra- 
tive in  ce  le  mai  mari  orase  aie  Americii,  se 
oferâ  a  da  tuturor  celor  interesati,  informa- 
tiuni,  in  mod  gratuit  si  a  pune  pe  doritori  în 
relatiuni  eu  toate  casele  însemnate.  de  comert 
si  de  industrie,  din  America  de  Nord,  in  spe 
cial  din  Statele-Unite. 

Casa  Çorrado  Speich  Geneva  Piazza  5,  Lam- 
pade  14 — //,  inforraeazà  pe  cei  interesati  câ 
dispune  de  mari  cantitâti  de  orez,  zahar,  cafeà, 
etc.,  predabile  si  ptàtibile  la  Gênes. 

Société  Anonyme  d'importation  et  d1  exporta- 
tion 12  Rue  Gaillon  (2-e  Opéra)  Paris,  se 
oferâ  sâ  intre  in  relatiuni  eu  România  Mare  in 
vederea  creârei  unei  agenturi  générale,  care  sâ 
fie  însârcinatâ  sâ  organizeze  la  rândul  ei  o  série 
de  agenturi  locale. 

American  Exporter  17  Battery  Place  New- 
York  U.  S.  A.  se  oferâ  a  da  informatiuni  co- 
merciale si  industriale. 

Mo/son  spéciale  de  transit  et  de  Ventes  & 
Achats  dç  Marchandises  à  la  Commission.  Les 
Fils  de  Géraud  Frères.  Négociants  commis- 


sionnaires. Rue  Sainte  No.  44  Marseille  se  în- 
sàrcineazâ  eu  executarea  de  transporturi  si  co- 
mision  ;  vânzâri  de  toate  mârfurile  în  comision; 
grâu.  grâne,  oleaginoase,  vin,  struguri,  fructe 
uscate.  etc..  Cumpârâri  de  toate  mârfurile  în  co- 
mision :  zahâr,  eafeà,  coloniaie,  fâinâ,  con- 
serve, lumânàri,  materiale  de  constructie.  etc., 
Sectiuni  spéciale  de  mâtâsuri. 

Casa  E.  Bourgeois  &  Co.  Lodelinsart  Bel- 
gique doreste  sâ  intre  în  relatiuni  de  afaceri 
pentru  plasarea  productiunilor  fabricei.  Atelier 
de  constructie,   câldârârie,  fieràrie, 

Lucien  Picard  Ingénieur  85  Rue  d' Amster- 
dam VIII-  e  Paris  informeazà,  câ  e  în  mâsurâ 
de  a  predà  în  cele  mai  bune  condi'tiuni  Motorul 
Diesel  si  semi  Diesel  de  toate  puterile  precum 
si  generatorii  de  electricitate. 

Charles  Osterwalter,  S-t.  Gallen  Import  & 
Grosshandel  von  Kolonialwaren  doreste  sâ  intr# 
în  reiatiuni  comerciale  eu  negustori  din  România. 
Oferâ  coloniale  si  cumpârâ  produsele  làrii.  Lista 
de  preturile  casei  se  gâseste  la  Ministerul  In- 
dustriel' si  Comertului. 

Marcel  Porn,  Engineer.  21  Mnicing  Lane 
London  trimite  pretul  si  specificatea  pentru  20 
instalatiuni  telegrafie  larâ  fir 'de  1V2  K.  W.  si 
pentru  2  garnituri  de  telegraf  si  telefon  com- 
bina te.  - 

Richard  de  Cou  Company  Steel  Schapes, 
Plates  &  Bars:-  Tivelfth  &  Noble  Steets  Phi- 
ladelphia  Penna  U.  S.  A.  trimete  un  catalog 
redactat  -n  frantuzeste  continând  obiecte  de 
constructie  în  fier  si  otel.  • 
Ustredni  Kancelar  Firmy  Priimysl  Kâvo- 
vych  Nàhrazek  spoleenost  s%  r.  0.  V.  Praze  II 
Hybernsko  ulice  20,  se  oferâ  sâ  tn'meatâ  can- 
titâti mari  de  cicoare  sau  fâinâ  de  cicoare 
prâjita. 

Ver.  Bureau  Voor  Handelsinlichlingen"  Am- 
sterdam se  \\ne.  la  dispozitiunea  celor  interesati 
furnizând.  informatiunile  comerciale  pentru  toate 
adresele  cumpàrâtorilor  si  exportatorilorîn  Olanda. 

The  Athenia  Steel  Company  135  William 
Street  New  York  N.  Y.  trimite  .  o  lista  de  di- 
ferite articole  eu  preturile  lor  :  resorturi  de  otel 
pentru  ceasuri,  otel  pentru  fabricarea  pem'telor 
de  scris,  etc. 

United  Brass  and  Lead  Limited  Toronto, 
Canada  doreste  sâ  se  punâ  în  legâturâ  eu  o 
casâ  de  comert  importatoare  româneascâ,  de 
toatà  încrederea,  pentru  mârfurile  indicate  în  c?- 
taloagele  expuse  la  serviciul  de  Informatiuni 
din  Ministerul  de  Industrie  si  Comert. 

Abegg  &  Co:  Seidenspinnereien  &  Zwirne- 
reien  iri  Garlate.  Villa  Zurich,  doreste  a  cum 
para  mari  cantitâti  de  mâtase.  gogosi  de  mâ- 
tase  sau  îesturi  de  mâtase, 
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Casa  L.  Pellet  5  bis,  Place  Voltaire,  5  bis 
Paris  f Xl-e)  oferà  :  Pompe  si  masini  hidraulice, 
tihând  la  dispozifia  celor  interesati,  prin  mijlo- 
cirea  Serviciului  de  Infofmatiuni  din  Ministerul 
de  Industrie  si  Comert,  cataloage  :  pentru 
pompe  agricole,  pompe  industriale  si  pompe  au- 
tomobile, fiecare  cuprinzând  tipurile  cele  mai 
întrebuintate. 

Atelierele  de  Mecanieâ  si  de  precizie  din 
Annecy  {Haute- Savoie)  eu  firma  Marius  Car- 
teron  Fils  ainé  oferà  :  masini  de  stràpuns, 
strunguri  si  bânei-mese  (tejghele)  eu  toate  ac- 
cesoriile  ;  cataloagele  si  preturiie  se  pot  vedeà 
la  Ministerul  de  Industrie  si  Gomert,  Serviciul 
Informa^'unilor. 

Fabricând  si  vânzâud  de  mai  bine  de  sease 
ani,  produse  de  teracota  si  material  de  con- 
structii,  aprovizionând  Anglia,  Scotia  si  Irlanda, 
\casa  I.  &  R.  Home  L-td".,  doreste  sa  închee 
âfaceri  eu  manufacturier»  români  de  prim  rang, 
în  specialitatea  sa.  Fabricà  cârâmizi  de  con- 
struct,ii,  cârâmizi  smâl^uite,  material  de  drenaj, 
canale  de  teracotà  smàltuitâ,  closete,  spàlâtoare, 
urinale,  bâi  etc.  si  vinde  altor  fabricant!'  ci- 
ment de  Portlanda,  çipci,  scânduri  de  modelaj, 
tiglâ  pentru  peret^i,  pardosele  si  acoperis,  filtre 
„Puro"  etc.  Cumpârà  mârfuri  în  compt  pro- 
priu  plàtind  prompt,  iar  màrfurile  doreste  sà  fie 
destinate  portului  Kilmarnock,  care  este  la  20 
mile  de  Glascow.  Préféra  corespondenfa  în 
limba  engleza,  iar  preturiie  côtate  ci.  f.  Glas- 
cow, Leith  sau  Grangemouth.  Referinfe  0.  R. 
,  C.  Dun  &  Co.  Comercial  Bank  of  Scotland 
Ltd,  Clydesdale  Bank,  Ltd. 

BirOul  provizor  de  vânzarea  postasiului  din 
Alsacia  : 

In  Alsacia,  în  regiunea  Mulhouse,  existâ  mari 
zâcâminte  de  sâruri  de  Potasâ,  care  produc 
circa  2  miliarde  de  tone,  corespunzând  la  300 
milioane  tone  de  potasâ  purà  (K  2  0). 

In  afarà  de  Alsacia,  numai  Germania  posedâ 
în  regiunea  Stassfurt  mai  eu  seamâ,  exploata- 
tiuni  de  sâruri  potasice,  a  câror  produse,  eu 
toate  afirmatiunile  agentjlor  Kalysindicat-ului, 
sunt  inferioare  celor  din  Alsacia. 

Exploatând  un  zâcàmânt  de  Sylvinitâ  (ames- 
tec  de  sare  gemâ  si  de  clorurà  de  potasâ),  mi- 
ninele  din  Alsacia  produc  în  mod  curent  sâru- 
riie  urmâtoare  : 

Sylvinitâ  (numita  de  germani  Kainita)  continând 

delà  14— 16°/0  potasâ  purâ  (KaO). 
Sylvinitâ  bo^alâ  Continând  delà  20  —  22°/„  potasâ- 

purâ  (K,0).  * 
Clorurâ  de  potasâ  con^inand  delà  50  — C0%  po- 
tasâ pura  (K20). 

In  schimb  majoritatea  minelor  germane  nu 
dispun  decât  de  Carnalitâ  eu  9— 12,4nj0  K20 
si  de  Kainitâ  cont,inând  12,4  —  l5°jo  K80. 


Pe  lângâ  astea,  aceste  produse  germane  sunt 
départe  de  a  aveà  puritatea  Sylvinitei  de  Al- 
sacia si  contin  sâruri  de  magnésie,  mai  eu 
seamâ  clorurà,  a  cârei  înrâurire  rea  atât  asupra 
vegeta{iei  cât  si  asupra  conservârei  îngrâsemin- 
telor,  e  bine  cunoscutà. 

Sàrurile  brute:  Sylvinitâ. si  Sylvinitâ  bogatà 
se  recomandâ  pentru  pâmânturile  turboase,  usoare 
si  mijlocii,  a  câror  calitâfi  le  îmbunàtatesc,  pe 
când  clorurei  de  potasâ  i  se  dâ  preferint.â  numai 
pentru  pâmânturile  foarte  grêle  si  compacte  si 
pentru  câteva  culturi  spéciale:  tutun,  hameiu  si 
zarzavaturi. 

Intrebuint,area  îngrâjâmintelor  potasice  trebuie 
sâ  se  facâ,  pentru  toate  culturile,  cât  se  poate 
mai  de  timpuriu.  Se  vor  utilizà  deci  pentru 
semânâturile  de  toamnà  înainte  de  prima  arâ- 
turâ,  adicâ  îndatâ  dupà  strânsul  recoltei  pré- 
cédente. Pentru  semânâturile  de  primâvarâ  la 
ogoare,  terenuri  de  vie,  de  lucernà,  de  hameiu 
si  livezi,  se  vor  întrebuintji  sàrurile  de  potasâ, 
din  toamnâ  lau  la  începutul  iernei. 

Numai  pâmânturile  foarte  usoare  si  acele 
expuse  la  variatiuni  ffeevente  de  ploi  si  secetâ 
fac  exceptie  delà  aceastà  regulâ  si  pot  fi  îngrâ- 
sate  în  primâvarâ. 

In  tôt  cazul,  sàrurile  de  potasâ  trebuie  sà  fie 
utilizate,  cel  mai  târziu,  eu  câteva  sâptâmâni 
înainte  de  semânâturi. 

Ingroparea  se  face  de  obiceiu  eu  ajutorul  unei 
arâturi  (pentru  pâmânturi  grêle  mai  eu  seamà) 
sau  a  unei  gràpâri  energice.  Dacâ  avem  grija 
de  a  utilizà  sàrurile  de  potasâ  de  timpuriu,  in-, 
grasàmintele  mai  sunt  supuse  ac|iunei  tuturor 
lucrârilor,  car.  preced  semânâturile,  ceeace  asî- 
gurâ  repartizarea  lor  uniformâ. 

Unitatea  de  potasâ,  luatà  delà  mina,  are 
un  prêt  mai  m'c  sub  formâ  de  sâruri  brute. 
Intrebuinjarea  clorurei  de  potasâ  nu  este  deci 
recomandatâ  decât  atunci,  când  sàrurile  brute  ar 
trebui  sâ  fie  transportate  la  distante  prea  mari, 
ceeace  ar  urcà  prea  mult  pretul  lor. 

Pentru  conditiunile  de  platà  si  de  predare, 
a  se  adresà  la:  Bureau  provisoire  de  vente  de 
ia  potasse  DWlsace,  9,  Boulevard  du  Maré- 
chal Pétain,  Mulhouse,  care  trateazà  direct  eu 
consumatorii. 

Casa  Ingg.  Arata  et  Del  Prato,  Nnpoli, 
Via  Depretis  31,  reprezintatà  în  România  prin 
d.  Aurelio  V.  Corsanego,  bulevardul  Sf.  Maria 
No.  13,  Brâila,  poate  furnizà: 

\     1.  Curele  de  transmisiune   de  piele,  Balata 
sau  de  pâr  de  càmilà; 

2.  Vâpsele  pentru  case  si  vase  ; 

3.  Sfoarà  ; 

4.  Dopùri  de  plutà  ; 

5.  Atà  de  cusut  ; 
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6.  Masini  de  orice  tip  din  uzinele  casei, 
electro  mecanice  si 

7.  Hârtie  pentru  ziare,  precum  si  orice  alte 
articole  de  export  de  provenienfâ  italianà. 

Aceastà  casa  ar  aveà  nevoie  de  urmatoa- 
rele  articole  din  România  :  lânâ,  piele  Iprutto, 
petrol  si  derivate. 

Casa  O.  &  M.  Klermann,  46  &  47,  Red- 
cross  Street,  London,  E.  C.  1.,  fabricant  si 
importatori  de  pepteni  de  celuloid  si  perii,  do- 
reste  sà  fie  pusâ  in  legâturà  eu  o  casa  de  în- 
credere  doritoare  de  a  o  reprezentà  în  Româ- 
nia. \  se  adresà  Ministerului,  Serv.  de  Infor- 
matjuni  Comerciale. 

Firma  G.  W.  D.  Breadon,  din  Londra, 
amatoare  de  a  cumpârà  cantitati  importante  de' 
lemn  alb  românesc,  doreste  sâ  fie  pusâ  în  legâ- 
turà eu  exportatorii  din  {ara  care  i-ar  face  o- 
ferte  favorabile  cif.  porturile  italiene  sau  Nord- 
Africane. 

Diferitele  dimensiuni  cerute  la  lemne  se  gâ- 
sesc  spre  consultare  la'  Ministerul  de  Industrie' 
si  Comert,  Serviciul  de  Informat:uni  comerciale. 
.  The  Edwards  ManufactUring  Co.  New- York, 
81 — 83  Fulton  Street  oferà  spre  vânzare  olane 
metalice  „Edwards"  precum  si  alte  articole  de 
métal  necesare  la  învelitul  edificiilor.  Doritorii 
gàsesc  lâmuriri  la  Ministeriîl  de  Industrie  si 
Comert  Serv.  de  Informatiuni  Comerciale. 

Societatea  pe  actiuni.  „Metals  and  Chemi- 
cals corporation,  din  New-York,  in  dorinfa  de 
a'contribui  la  înlesnirea  comertului  român,  ne 
comunicâ  câ  acordâ  tuturor  comerciantj'lor  din 
România,  cari  prezintà  garant»  de  buni  plat- 
nici,  crédite  pe  termen  de  doi  ani,  pentru  orice 
fel  de  mârfuri,  materii  prime,  fabricate  sau  ma- 
sini. Societatea  dispune  de  mari  cantitâfi  de 
materii  prime,  sâpun,  droguri  farmaceutice, 
stofe,  încâltàminte,  pielàrie,  etc.  si  se  desface 
eu  preful  zilnic  delà  bursâ. 

Ordinul  de  comandâ  va  fi  însotit  de  ordinul 
de  platâ  câtre  o  Bancâ  din  New-York  a  25  l|â 
din  valoarea  comenzii  ;  Banca  va  plâti  dupâ 
ce  societatea  va  depune  pe  numele  cumpârâ- 
torului  conosamentul  si  polifa  de'asigurare  a 
transportului  mârfei,  pânâ  la  locul  de  destinatie. 

Reprezentantul  gênerai  pentru  România  este 
d-1  Anton  Toni  Pecuraru. 

Casa  Robert  Boby,  L-td.,  Qaeen  Victoria 
St.,  London  ç.  C.  4  ;  fabricant!'  de  masini  pentru 
curâtitul  cerealelor  si  alte  feluri  de  masini  a- 
gricole  precum  si  masini  pentru  fabricatjunea 
berei,  doreste  sâ  intre  în  «-elatium'  de  afaceri 
eu  firme  din  {arà  pentru  desfacerea  produselor 
sale. 

^HKIË-  *  _     -  ■ 

*  * 

Casa  Mangold  Bros.  „Chemicals",  London 


E.  C.  3.  17,  Harpe  Lane  oferà  produse  chi- 
mice  de  tôt  felul,  (droguri,  produse  farmaceutice 
ect.).  Lista  amànuntjtâ  a  produselor  se  poate 
consultà  la  Serviciul  informa^i'unilor  din  Minister. 
•  Luigi  Carboni.  Rappresentanze.  Genova,  do- 
reste sâ  corespundâ  direct,  fu  mari  case  de 
comert,  din  Constata,  cari  se  ocupâ  eu  vân- 
zarea  cerealelor  si  în  spécial,  eu  fasole  de 
Odessa. 

Headoffice  :  59  Pearlster.  New-  York.  Métal 
Export  Co.  of  America  Scandinavisk  Afdl. 
Kàbenhavu  B.  Raadhusplads  45  :  are  nevoie 
de  o  firmâ  de  încredere,  care  poate  sâ-1  re- 
prezinte  în  România,  pentru  vânzarea  produ- 
selor de  métal. 

Vrissarri  &  Galwey.  $.  A.  Shig.  Owners, 
Brokers  &  Agents  Custom  House  ^Agents  & 
General  Farwarders.  General  Commission  a- 
gents.  Import;  Ail.  Foreing  prodacts.  Export: 
Olive  Oit-  Wines  Almonds- Raisins  &  Branche 
i  Offices  et  Melilla  Malaga,  se  ocupâ  de  afaceri 
privitor  la  petrol,  unt  de  naft  si  in  gênerai  de 
toate  derivatele  acestuia  ;  vreà  sâ  se  punà  în 
rela{iuni  eu  Societatile  petrolifere  din  România. 

/.  P.  Conceiçao  &  Ribas,  L-ta  R.  Bacal- 
hoeieos,  121 — lo,  Lisboa  Da  Conceiçao,  L-ta 
R.  Monsinho  Da  SUveira  91,  lo,  Porte  roagâ 
sà-i  comunicâm  mai  multe  adrese  a  caselor  de 
comert,,  la  care  ar  puteà  trimite  ,  urmâtoarele 
articole  :  Conserve  de  peste  în  untdelemn, 
sardele  presate  în  saramurâ,  vin  rosu  si  alb 
de  masâ,  vin  de  Porto,  cacao,  cafeà,  fructe 
uscate,  articole  de  manufacturâ,  în,  bumbac  si 
lânâ,  ect. 

Forges  &  Chaudronnerie  de  Charleroi.  E. 
Bourgeois  &  C-ie,  à  Roux  (Belgique):  face 
ofertâ  pentru  toate  constructiunile  metalice  ca  : 
poduri,  punfi,  sarpante,  eàldâràrie,  reservoare, 
tocitoare,  vagonete  pentru  mine  si  cariere,  bu- 
câti  de  fier  brut,  piese  pentru  schimbat,  fierâ- 
rïe  pentru  izolatoare  de  telegrafe,  telefoane,  ect. 

Office  Central  d'information  sous  les  aus- 
pices du  Ministère  des  Affaires  Economiques, 
Rue  des  Colonies  54  Bruxelles:  o  fabricâ  de 
încâltàminte  din  Verviers  face  ofertâ  pentru 
încâltàminte. 

Ministerul  de  Finanfe  din  Atena  înstiinteazâ, 
cà  la  R.  M.  S.  grec  se  va  t>ne  0  Hcitatie  pen- 
tru furnizarea  a  100.000  lâzi  de  petrol  pentru 
Grecia.  Fiecare  ladâ  de  petrol  trebuie  fabricatâ 
din  lemn  de  bunâ  calitate,  eu  scânduii  destul 
de  groase  si  bâtute  bine  în  eue;  trebuie  sà  con- 
tie  doua  bidoane  pline,  eu  petrol,  în  fier  alb 
maleabil,  eu  îngrijire  sudate.  Fiecare  bidon  tre- 
buie sà  aibâ  o  gaurâ  eu  un  capac  eu  surub 
si  continând  11  ocques  200|400  adicà  14  Kgr. 
720  gr.  net  de  petrol.  Confectiunea  si  calitatea 
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materialelor  lazilor  si  bidoanelor,  trebuie  sâ  fie 
analoagâ  lazilor  si  bidoanelor  furnizate  pânà 
acum.  Ofertele  sunt  admise  pânâ  la  31  Oct. 
— 13  Noemvr.  919.  Licitatia  va  aveà  toc  între 
1  1—20  Aprilie  1920  (s.  n.) 

/.  Kunze  &  Cie  Zurich  se  oferâ  sâ  fie  casà 
de  comision  dentru  produsele  germane,  elvetiene 
si  române,  indicând  ca  referinte  lAktiengesells- 
chafts  Leu  &  Cie.  Zurich,  Diehl,  Gageur  & 
Cie.  Basel  si  Deutsch  Handelskammer  Zurich. 

M.  H.  Bell  &  C-o  Fen  Court  Fenchurch 
—Avenue,  London;  Doreste  sâ  stabileascà  le- 
gàturi  comerciale  eu  tara  noastrâ.  Oferâ  :  Orez, 
fasole,  mazâre,  tapioca,  sago,  'feculà  de  cartofi 
calitatea  I,  amidon  de  grâu,  etc. 
Sulio  Baille  Gran  Via  Diagonal,  390.  Barcc- 
lonat  Roagâ  sâ-i  rècomandâm  o  casa,  care 
poate  sà-i  furnizezè  céréale  si  în  spécial  fasole. 

G.  Tenand  Rue  Rabelais  40  Lyon.  —  Ne 
înstiinteazâ  cà  ne  poate  procurà  urmàtoarele  : 
motoare  industriale,  pentru  petrol,  masini  pen- 
frâmàntàt  pâinea,  piroane  eu  gaurâ,  cartoane 
impermeabile  pentru  acoperis. 

Ohly  —  Bo changer  G.  m.  b.  H.  Miinchen 
Schiitenstrasse.  —  Face  cunoscut  câ  este  au- 
torizat  sâ  vândâ  urmàtoarele  articole  farma- 
ceutice:  «Morfinâ,  codeinâ,  cocainâ,  atrofinâ, 
apomorfinâ,  morfinâ  diacetilicà,  morfinâ  etilicâ, 
acid  lactic,  acid  tartaric. 

Bruxelles,  Mollenbeek,  Rue  VanCalck,  64.— 
Face  ofertâ  pentru  brichete,  care  s'ar  puteà 
fabricà  si  la  noi  în  tarà  din  lignit. 

F.  W.  Kctley  et  Corn.  Manufactures  Agents 
et  Exporters,  Scheffield  House,  158—162, 
OxfOrd  Stoc.  London.  —  Biuroul  extern  si 
intern  al  Statelor  Unité  doreste  sâ  facà  afa- 
ceri  de  import  si  export  eu  tara  noastrâ. 

Hcrman  L.  Baras.  1812  Pitkin  Avenue 
Brooklyn  N.  Y.  —  Doreste  sâ  stabileascà  în 
tara  noastrâ  o  Agenturâ  pentru  màrfuri  ame- 
ricane,  având  în  consideratiune  Tariful'  Vamal 
în  vigoare. 

Chaulan  Fils.  Marseille  Commission  Re- 
présentation. —  Face  cunoscut  câ  este  spe- 
cialist  în  afaceri  de  doage  de  stejàr  si  fag  de 
toate  provenientele. 

Société  de  construction  et  d'entretien  de 
Matériel  Industriel  et  Agricole  Scemia.  Paris. 
Rue  Tronchet  9.  —  Face  oferté  pentru  furni- 
zarea  de  auto-cisterne. 

The  Si\ver  Manufacturing  Salem.  Ohio,  U 
5.  A.  —  Masini  pentru  lucrat  lemnul  si  fie- 
rul,  masini  pentru  tàiat  fânul,  pentru  umplut 
silozurile  si  pentru  tàiatul  râdàcinelor.  Trimete 
prospecte. 

Cassa  Guigaz  S.  Az.  din  Vuadens  (Gruijere) 
Oferâ  prin  D-1  E.  Loebeerbaun  din  Zurich  10 


mii  kgr.  de  fâinâ  pentru  lapte,  ambalatâ  in 
butoae  de  100  kgr.  fiecare  eu  6  fr.  elve- 
tieni  kilogramui.  Marfa  este  1/vrabilà  imediat 
franco  frontiera  Elvetiei  eu  permis  de  export. 

Foreign  Products  Co.  inc.  170  Broadway 
New  York  U.  S.  A.  *—  Fiind  o  mare  corpora- 
tie  de  export  si  de  import  fâcànd  actualmente 
întinse  afaceri  eu  Mexicul,  Rusia  si  Turcia, 
cautâ  reprezentante  pentru  România  pentru  tôt 
felul  de  articole  industriale. 

Burgtn  &  C,  Inc.  95  William  Street  New- 
York  U.  S.  A.,  oferâ  urmàtoarele  produse,fârâ 
vreun  angajament  : 

Aceton  kgr.dolari— .48 


Acid  acetic  70  °|0  „  —.28 

„     acetic,   glacial  90%   .   .   •    „  —.45 

„     boric     .   .   .   ,  „  — .45 

„     citric     .   .   »  „  2.70 

„     galic     .<  „  2.50 

„    tonic,  tehtvical  „  1.75 

„    oxalic  99  %  „  —.75 

Alcohol  95  °,o  tambour  „  — .36 

Clorurà  de  amoniac  99  %   •   •   •    »  — -85 

I  Borax  •    »  — -25 

Calomel  „  6. — 

Crom,  Alun  „*  44. — 

Colle.  Animal  „  95. — 

Cupru  Sulphat  de)  Vitriol  albasrru  „  29. — 

Extras  de  Campeche,  solid  .       .    „  55. — 

„       „   Fustic  (Cuba)     .   .   .    „  65. — 

„  „  Hematine,  cristale  .  .  „  12. — 
„       „   Quebracho    3 5  °/„  cla- 

rificat     .   .   .   .'  ,,  —.22 

Formaldehyde  40  %>  in  butoaie.     •„  — .55 

Gllceriuâ,  purâ  (C.  P.)    ....    „  65. — 

Uleiu,  Coços,  Geylan  „      1  63. — 

Uleiu,  Cocahouette  a  80. — 

Uleiu,  Cotton  „  78. — 

Uleiu  de  in  „  — .75 

Uleiu  de  Peste  (Manhaden)    .   .    „  —.42 

-U.eiu  de  Ricinâ   — .60 

Uleiu,  Soya  „  — .60 

Uleiu,  Spermacet  „  — .56 

Hydrochinone  t  „  5.85 

Iod,  Met,  Resublime   10.60 

Lactozâ  «  „  1.40 

Magneziu,  Calcinât  în  cutii  .   .    .    „  2. — 

Magnesita,  calcinatà  în  butoae    .    „  — .16 

Oleinâ  (Red  Oil)     .......    „  —.50 

Parafinâ  122  —  1250   „  -.33 

Vaselinâ  „  — .75 

Fenacetinâ  ,  "  6.75 

Plumb,  acetat,  alb   — .42 

Plamb,  Oxid     .   .   .'  „  —.32 

Plumb  métal    .   .  „  —.22 

Potasà,  Bicharbonat,  ros     ...    „  — «60 

Potasà,  lodurâ   „  10.50 


COR lï tSSfrO NDA NCE  KCONOivrîQUË  1  19 


Chininâ,  Sulfat    .'                          „  44. — 

Resorcinâ  ,  1  4.75 

Salol                                             „  5.40 

Sodâ,  Acetat  .........     „  —  .23 

Sodâ,  Bicromat  ,  — .28 

Sodâ,  Nitrat,  96—98%  ,  —.32 

Sodâ  Causticà    76%  topitâ    .    .      „  — .14 

Sodâ,  ferrocianurâ    ......      „  — .49 

Sodâ,  Siiicat,  lichidâ                        „  12. — 

Stearinà,  corosiva  „  5.50 

Terebentinà  ..   .   .      „  — .52 

Tetraclorurà  de  carbon    ....      „  —.44 

Zinc,  in  foi   ........   .      „  — .43 

Zine,  praf  „  — .38 

Bleu  Outremer  (Ultramal-in)  45  .      „  1.20 

Fucsine  Crist                                  „  18. — 

Malachite,  Verde,  crist  ,  18.80 

Methyl  violet*  ........      „  3.85 

Noir  acid,  butoaie                           „  -  3.85 

Noir  direct.    '„                                „  2.85 


(Cereli   lista  complectâ  a  culorilor  de  anilinâ). 

Toate  prejurile  de  mai  sus  se  referâ  la 
kgram  (l  kilo— 2,2  livre)  c.  a.  f.  portul  de 
destinatie,  fârà  vamâ,  pe  baza  navlului  de  astâzi; 
în  prêt  intrà  ambalajul  original. 

Conditiunile  de  platâ:  Crédit  admis  la  o 
Bancâ  de  New-York  contra  remitere  de  docu- 
mente de  îmbarcare. 

Aceiasi  firmâ  de  mai  sus  oferâ,  c.  i.  f.  port 
european,    în    aceleasi   conditiuni    urmàtoarele  % 
articole  : 

Mere  uscate.  (évaporé)  Califormia  cal.  extra 
Dolari  60.50  suta  de  Kg. 

Struguri  uscati  California  cal.  extra.  Dolari 
27.50  suta  de  Kg. 

Caise  California  cal.  extra  Dolari  72.00 
suta  de  kg. 

Persici  uscate,  California  cal.  extra,  Dolari 
69.50  suta  de  kg. 

Pere  uscate,  California.  cal.  extra  Dolari 
59.00  suta  de  kg. 

Orez,  calitatea  „Rongon"  Dolari  27. —  suta 
de  kg. 

Orez,        „      „Concasse"     „      23. —  suta 
de  kg., 

Orez,        „      .Japon"         „      31. —  suta 
de  kg. 

Uleiu  de  Cocahoette  Dolari  87. —  suta  de  kg. 

„     „   Coco  .   .         „     78.        n     „  „ 
Alargarinâ,  cal.  I.        „      97.25     „    „  „ 

»  n      M-  n         81.  n       „  „ 

,  „    IH.      „      76.50    „     „  „ 
Lapte  condensât  eu  zàhâr,  lada  de    48  cutii 

pe  preful  de  Dolari  9.50  lada. 

Somon  conservât  ladà  de  48  cutii  pe  pretul 

de  Dolari  2.75  lada. 


Lapte  évaporât  fârà  zahâr  lada  de  48  cutii 
pe  pretul  de  Dolari  8.5*0-  lada. 

Casa  E.  I.  Manrille  Machine  Co.  din  Wa- 
terbury,  Corn.  U.  S.  A.  reprezentatâ  inainteMe 
1908  —  1909  in  Europa  centralâ  de  Suchardt 
8i  Schutte,  apoi  de"  agentia  Alfred  Schutte  si 
Ernest  Krause  &  Co.  nu  poate  vinde  actual- 
mente  manufacturierilor  români  decât  direct, 
timp  de  mai  multe  luni,  dacâ  se  institue  de 
guvernul  român  o  comisie  specialâ  pentru  aceasta 
mai  aies.  Trimete  un  stoc  de  cataloage  ^si  mai 
poatë  expédia  la  nevoie  altele,  specificând  ca- 
pacitatea  de  lucru  a  masinilor  sale  de  fâcut  su-' 
ruburi,  nituri,  piroane,  etc.  Poate  executà  si 
masini  dupa  seni^e  si  indidatiuni  date,  si  trebuie 
stabilit  crédit,  eu  vreo  bancâ  demnà  de  încre- 
dere,  din  New-York,  de  preferin$â  American 
Exprès  Cô.  65  Brodway  New-York  City,  care 
poate  plâti  masinele  la  prezentarea  scrisorei  de 
încârcare  la  drumul  de  fier  delà  Waterburg  la 
New  York,  care  poate  tôt  deodatâ  sa  le  asi- 
gure  si  sâ  le  expedieze  mai  départe. 

Casa  Schweiz. ,  Holz'einfuhr,  A.  G.  Bern, 
comunicâ  urmàtoarele  d-lui  Al.  Cusin,  aiasa- 
tul  nostru  comrrcial  în  Berna  : 

Societatea  se  ocupâ  eu  importul  lemnelor 
moi  si  în  spécial  eu  busteni  si  scânduri.  Este 
vorba  de  urmàtoarele  mârfuri,  eu  urmàtoarele 
dimensiuni  — ; 

Busteni,  de  pr;ferat  drepfi,  absolut  sânàtosi, 
care  sâ  nu  fie  din  tàeturi  vechi,  deoarece  de 
lemnele  bâtrâne  sau  stricate  (defectuoase)  nu 
poate  fi  vorba.  Trunchiuri  în  lungime  de  4 — 6 
m.,  lemne  lungi  delà  8  la  14  m.,  ambele  în 
grosime  delà  25  cm.  în  sus,  eu  un  diametru  de 
35  cm.  sau  mai  mult,  dupa  învoire. 

Scânduri  numai  de  cl.  I  çi  cl.  II  foarte  bune 
paralel  tâiate,  bine  lucrate,  fârâ  crâpàturi  §i 
coajâ,  de  toate  grosimile  incepând  delà  18  cm. 
làfime  în  sus,  eu  tàeturâ  de  23/24  cm.,  în  lun- 
gime delà  4  la  6  m.  Scândurile  se  ver  cum- 
pârà  numai  în  legâturâ  eu  busteni. 

Roagà  a  se  indicà  preturile  eu  cari  s'ar  puteà 
cumpârà,,  menfionând  câ  taxavamei  pentru  bus- 
teni este  în  Elve^ia  de  1  frs.  iar  pentru  scân- 
duri delà  4 — 5  frs. 

Pentru  furniturile  temporal  partiale  ar  trebul 
un  termen  de  platâ  abià  din  momentul  în  care 
furniturile  în  chestiune,  ar  fi  sosit  în  statiile  de 
granità  aie  Elve^iei. 

Aceste  plâfi  sunt  asigurate  prin  cautiunea 
unei  Bânci  elvetiene  în  franci  elvetieni,  nu  fnsà 
în  formâ  accreditivâ.  Se  atrage  aten^ia  câ  pré- 
munie pentru  export  si  import  variind,  plata  se 
va  face  dupà  pretul  de  import  stabilit. 

Watt  A.  G.  Electrische  Gliïlilampen  —  Fabrik% 
(fabrica  de    làmpi    incandescente)   Wien,  XIV 
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Heiligenstadterstrasse  134,  oferà  lâmpi  electrice 
de  tôt  felul  de  màrimi  pânà  la  150  volti.  Fa- 
brica  produce  si  lâmpi  de  voltaj  mare,  însà  in 
numâr  mai  restràns. 

Internationale  Export  und  Import  A.  G. 
Wien  VII,  Schottenfeldgasse  34,  oferâ  :  sàrmâ 
de  aramà  (cablu)  pentru  instalatiuni  electrice, 
fier  rotund  pentru  béton  armât,  ot,el  Martin  fier 
în  colj:  si  drept  (Winkeleisen,  Flacheis2n),  cuie 
de  fier.  (Oferte  detailate  eu  indicatiuni  asupra 
dimensiunilor  preturilor,  la  Serviciul  informatiu- 
nilor,  comerciale  din  Munster). 

Casa  „Comptoir  Général  A.  G.  C."  din  51 
Rue  Vivienne  Paris  are  nevoie  de  mai  multi 
metri  cubi  de  lemn  de  brad,  întrebuinta^i  spé- 
cial pentru  fabricarea  rezonanfelor.  Comform 
esantionului,  având  urmàtoarele  dimensiuni: 
lungime  2  metri 
làrgime  0.10  sau  0.15 

grosime  10  pânâla  12  milimetri  minimum;  se 
acceptâ  o  grosime  mai  mare  dar  nu  mai  micâ. 

Firina  John  Larsen,  exporter  of  Machinery, 
Engineering  et  Investmenis,  347  Madison  A- 
venue,  New-  York,  doreste  sà  intre  în  relatiuni 
de  afaceri  eu  firme  din  România,  cari  se  ocupâ 
eu  importul  de  masinàrii,  manufactura  si  îm- 
brâcàminte. 

Firma  A.  Fleuret  &  G.  Cochet,  exportation- 
importation  din  Paris,  1 18  A  venue  des  Champs- 
Elysées,  doreste  sà  intre  în  relatiuni  de  afaceri 
eu  firme  din  România,  carisâ-i  furnizeze  rapifà, 
sâmàntâ  de  in,  lânà,  parafinà,  uleuri  minérale. 

Aceeaç  firmâ  oferâ  :   tractoare  si  masini  a- 
gricole,  automobile,  pneumatice,  motoare  indus- 
triale,  articole  de  Paris,  t_esâturi,  blânuri,  al!-^ 
mente,  produse  chimice  si  farmaceutice,  instru- 
mente si  produse  pentru  viticulturà,  etc. 

Firma  acceptâ  plata  în  lei  si  ar  puteà,  în 
anumite  cazuri,  sâ  acorde  crédit.  Oferâ  dease- 
menea  plata  în  lei  pentru  prcdusele  ce  ar  cum- 
pàrà  la  noi  si  pentru  cari  ar  dori  sâ  i  se  facâ 
pret,urile  fob.  unul  din  porturile  române  sau  in- 
clusiv  taxele  de  export  sau  chiar  Caf.  Mar- 
silia. 

Preferà  sà  intre  in  relatiuni  directe  eu  pro- 
ducàtorii. 

F.  &  G.  Longuemare  Frères  Suce.  r.  Paris 
{10-e  Art)  12,  Rue  du  Buisson  St.  Louis, 
oferà:  piese  pentru  automobile,  lâmpi  de  lipit 
si  de  sudat.  (Cataloage  si  preturi  la  Serviciul 
informatiunilor  comerciale  din  Ministerul  de  In- 
dustrie si  Comcrt). 

Compagnie  Européenne  des  Métaux,  Rue 
Condorcet  53  Paris,  oferà  otel  superior  pentru 
seule.  (Catalog  si  preturi  la  Serviciul  informa- 
tiunilor comerciale  din  Minister). 

Lucien  Cailar,  26  Rue  St.  Maur  Paris,  oferâ 


material  industrial  nou  si  de  ocazie  (câldâri 
jientru  aburi,  masini  de  aburi,  locomobile,  di- 
namuri,  articole  pentru  instalatiuni  electrrèe  etc.) 
(Detalii  la  Serviciul  informatiunilor  comerciale 
din  Minister).  .. 

Gautier  &  Cie,  chaudronnerie-tôlerie,  33  Rue 
Louis-Blanc,  4,  6,  8,  Rue  Traversière  Cour- 
^bevoie  (Franta)  oferà  :  rezervoire,  câldâri  de 
aburi,  masini  de  aburi,  material  agricol,  epu- 
ratoare  pentru  apâ,  cisterne  pentru  transjortul 
lichidelor,  etc.  (Detalii  si  cataloage  la  Serviciul 
informatiunilor  din  minister). 

Eugène  Lippman  &  Co.  Suce.  Ingénieurs  et 
Comtruzteurs,  Rue  de  Chabrol,  47  Paris  (X  e. 
Arrt.)  oferâ  material  pentru  sondaje  petrolifere 
Mai  oferâ  3  cazane  de  ocazie  a  17,  31  s^3 
m.  p.  suprafatâ  de  încâlzire. 

Jaques  Risoud,  7  Rue  Couprie,  Grand 
Montrouge  {Seine),  Construction  mécanique  et 
aéronautique,  sciage  et  découpage  de  tous  mé- 
taux, oferà  :  material  aerian  pentru  tramwaie 
chei  diferite,  aparate  divizoare  peetru  masini  de 
frizat,  comptoire  pentru  apâ,  etc. 

A.  Vorms,  35  Rue  de  Bagnoht,  atelier  de 
construcfiuni  mecanice,  oferâ  masini  pentru  im- 
primerie si  papeterie. 

Société  de  l'Outillage  R.  B,  V.  35,  Rue  de 
Bagnolet,  Paris  (XX-e)  oferà  fraise,  filière  etc. 

Paul  Jorat,  constructeur,  fabrique  d'a.ppareils 
de  soudure  autogène  par  (acétylène  à  moyenne 
pression,  Billancourt,  près  Paris,  12  Rue  du 
Dôme  :  oferà  aparate  pentru  sudura  autogenâ. 
(Cataloage  si  preturi  la  Serviciul  informatiuni- 
lor comerciale  din  minister). 

Priol,  Ingénieur-Constructeur,  —  //  Rue  de 
iOurcq,  Paris  (XIX),  oferà:  o  macarà  rulantà 
electric,  3  tone  putere,  razà  17  m.  50  eu  dis  - 
pozitiv  pentru  ridicare  automatic;  macarale  tri- 
plex, tôt  felul  de  aparat#  pentru  ridicat.  Intoc- 
meçte  devize  pe  bazâ  de  date  précise  pentru  : 
macarale  electrice,  poduri  rulante  eu  brate  si 
electrice,  etc.  (Detalii,  specificâri,  fotografii,  la 
Serviciul  informatiunilor  comerciale  din  Minis- 
terul de  Industrie  si  comert). 

Union  des  commerçants  et  des  industriels 
pour  f expansion  des  produits  français  par  la 
publicité  collective,  — '  Paris,  5,  Rue  Lafitte 
oferâ  strunguri  si  masini  de  richt.iit  (Detalii, 
preturi  la  Serviciul  informatiunilor  comerciale  din 
Minister). 

Société  anonyme  des  nouveaux  établissement 
Sizaire  Naudni,  103,  Rue  St.  Lazare,  Paris, 
oferâ  tràsuri-antomobile  de  1 2 j  1 5  H.  P.  model 
1920  (Detalii  la  Serviciul  informatiunilor  co- 
merciale din  Minister). 

„Aux  Forges  de  Vulcain" ,  machines  et  outil- 
lages de  précision,  3  Rue  Si.    Denis,  Paris, 
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ofera  masini  si  materiat  pentru  tôt  felul  de 
industrii,  instalatiuni  de  porturi  etc. 

À.  Carcey,  Paris  (15)  Rue  Bargue  25,  oferâ 
motoare,  moto-pompe  etc.  (Detalii,  cataloage 
la  Serviciul  informatiunilor  comerciale  din  Mi- 
nister).  « 

Ateliers  Demoor,  Société  Anonyme,  Machines 
Outils  et  Outillages,  Bruxelles,  Chaussée 
d'Anvers  299,  oferâ  masini,  seule  §iinsta'atiuni 
de  tôt  felul  (Cataloage  la  Servfciul  informa- 
tiunilor comerciale  din  Minister). 

Construction  de  Machines-Outils  pour  le  Tra- 
vail des  Métaux,  P.  Huré  et  Cie.  7  Rue  du 
Congo,  Pantin  (Paris;)  oferâ  masini  de  gâurit, 
accesorii  si  instalat_ii  pentru  ele.  (Catalog  ,a 
se  vedeà  la  Serviciul  informatiunilor  comerciale 
din  Minister). 

Compagnie  Française  pour  l'exploiation  des 
procédés  Thomson  Houston.  Paris  10  Rue  de 
Londresy  oferâ  furnituri  de  material  electric  în 
tôt  ce  priveste  motoare,  generatoare,  alternatoare, 
transformatoare,  fire,  cable,  telefoane  si  motoare 
Diesel.  Predare  urgentâ  si  în  cele  mai  bune 
conditiuni.  Cataloage  la  Minister. 

Maison  G.  Foucault,  Paris  95  A  venue  Par 
mentier,  oferâ  freze  si  ferestrae  clrculare.  Ca- 
talog la  Minister. 

Maison  Marius  Carteron  fils  ainé,  Annecy 
(Haute  Savoie),  oferâ  tôt  felul  de  masini  privi- 
toare  la  reconstituirea  industrialâ  ca  :  aparate 
de  gâurit  si  rictuit  etc.  Catalog  ia  Minister. 

Maison  Dalbouze — Brachet  et  C-ie,  Puteaux 
(Seine)  oferâ  masini  eu  dinti  pentru  sfârâmat 
petrele.  Cataloage  la  Minister. 

Maison  Nathan  Kohn,  Paris  rue  d'Espagnol 
3,  oferâ  masini  de  màcinat,  piètre  de  Emeri, 
Corindon,  Carborundum,  accesorii  pentru  între- 
buinjarea  pietrelor  de  mâcinat  etc.  Cataloage 
la  Minister. 

Etablissements  Charles  Testut,  Paris  8  Rue 
Popircourf,  oferâ  roabe  pentru  teràsieri.  Prejul 
27  frs.  bucata  când  se  ia  eu  vagonul  complect. 

Ateliers  Germain  Paturel,  Montreuil  sous 
B^is,  oferâ  diferite  strunguri.  Catalog  la  Mi- 
nister. 

Ateliers  de  constructions  mécaniques  Larbo- 
dlèie  et  C-ie,  71,  Rue  de  la  Goutte  d'Or  Au- 
bervillers,  oferâ  una  masinâ  de  aburi  100  H. 
P.,  30  masini  de  mai  putin  ca  50  H.  P.,  25 
de  masini  între   50  si  200   H.  P.  si  5  masini 


de  peste  200  H.  P.  dupâ  ce  va  fi  informat  de 
cumpâràtor  asupra:  l)  sunetului  ce  trebue  sa 
aibâ  câldarea,  2)  felul  industriel'  1s  care  se  va 
adaptà,  3)  cantitateav  de  apâ  disponibilà  pentru 
condensare.  Catalog  la  Minister. 

Maison  Nessi  Frères,  Paris  17  Rue  de  l' Ar- 
senal, referin{e  asupra  instalatiunilor  de  îr.câl- 
zij  eu  vapori  si  eu  apâ  caldâ.  Catalog  la  Mi- 
nister. # 

Maison  L.  Pellet  et  G-ie,  Paris  5  Place  Vol- 
taire, oferâ  pompe  hidraulice  si  agricole.  Ca- 
taloage la  Minister. 

Ateliers  de  Constructions  méc  iniques.  E. 
Renard  Iils,  constructeur  17219  Rue  Contant 
à  Ivry-Port  (Près  Paris),  oferâ:  masini  eu 
aburi,  cazane  rezervoire.  transmisiuni,  masini- 
scule  pentru  lucrarea  metalelor,  strunguri  etc. 
(Detalii  la  Serviciul  informatiunilor  comerciale 
din  Minister).  • 

„Aux  forges  de  Vulcain",  machines  et  ou- 
tillages de  précision,  3  Rue  St.  Denis,  Paris, 
oferâ  piètre  de  moarâ  si  moristi  de  mânâ  (De- 
talii la    Serviciul  informatiunilor  din  Minister). 

Société  Cénérale  Agricole,  107  Bd.  de  la 
Madeleine  Marseille,  oferâ:  màzàr.'che  de  Pro- 
vence ;  bob  furajer,  bob  sfârâmat,  hriscà  de 
'Bretagne,  sâmânfâ  de  canâri,  me  u  rosietic,  câ- 
nepâ  de  Manciuria,  mazâre  verde  sfârâmatâ, 
de  Japonia,  mazâre  galbenâ  sfârâmatâ,  mazâre 
sfârâmatâ  galbenâ  si  verde  (amestecatâ),  ma" 
zâre  verde  de  Japonia,  mazâre  albâ  de  India, 
linte,  orz  de  Africa  ovàz  de  Africa,  fâinà  de 
orez,  fâinâ  de  bob  (furaje.à),  gris  de  orez,  fa- 
sole  rotuadà  (perle),  fasole  Elefant  de  Masla- 
gascar,  orez  No.  1 ,  orez  glacé,  amidon  de  orez 
în  praf.  târâfe  de  bob,  porumb,  cartofi  albi  si 
rosii,  (Detalii  si  pret,uri  la  Serviciul  informatiu- 
nilor din  Minister). 

AUen  West  c-ie  Ltd.  Paris  II- e,  23  Rue  de 
Choiseul,  oferâ  comptoire  electrice  (Detalii  la 
Serviciul  informatiunilor  din  Minister). 

A.  Salomon,  Paris  (X-e)  5,  Cité  Paradis 
oferâ  tes2turi  de  cânepâ  pentru  tapiserie  si 
dubluri  (Condi{iuni  si  preturi  la  Serviciul  infor- 
matiunilor comerciale  din  Ministèr). 

Union  des  Commerçants  et  des  industriels 
pour  l'expansion  des  produits  français  par  la 
publicité  collective,  oferâ  aparate  telefon  ce  de' 
masâ  (Fotografii  preturi,  la  Serviciul  informa- 
tiunilor comerciale  din  Minister). 


Les  personnes  qui  ont  déjà  reçu  deux  numéros  consécutifs  de  la 
>, Correspondance  économique"  sont  priées  de  faire  parvenir  à  l'admi- 
nistration de  la  revue  le  prix  de  l'abonnement  pour  l'année  courante. 


LISTA  CATALOAGELOR 

expuse  la  serviciul  de  informatiuni  din  Ministerul  de  Industrie  si  Comert  pentru 

folosinta  celor  interesati. 

FRANCE 

1)  Catalogue  C.  Machines  à  fraiser  P.  Huré  &  C  ie.  Paris.  218  Rue  Lafayette,  Paris. 

2)  Cisailles  «Pexto>  à  levier  disposées  pouc  cisailler  des  tôles  en  toutes  longueurs  par  coupes  succesives.  E.  W 

Blisset  C-ie  Paris  100  B-ld.  Victor-Hugo.  Saint-  Ouen.    Seine  (France).  Paris. 

3)  Presses  «Bliss»  à  simple  effet  avec  bâti   non  inclinable  à  dos  ouvert  E.  W.  Bliss  Co.  Paris  100  B-ld.  Victor- 

Hugo.  Saint  Ouen  (Seine  France) 

4)  - Presses  «Bliss»  à  simple  effet  avec  bâti  non  inclinable  E.  W.  Bliss  &  Co.    100  B-ld.  Victor-Hugo.  Saint- 

Ouen  près  Paris  Seine  France.  * 

5)  Presses  «Bliss»  à  simple  effet  avec  bâti  à  colonnes  droites  et  à  cage  fermée  E.  W.  Bliss  Co.  Paris  100  B-ld 

Victor-Hugo.  Saint  Ouen  près  Paris. 

6)  Cisailles  à  Guillotine  «Blisse»  à  pédale  etc.  E.  W.  Bliss  Co.  Paris  —  100  B-ld.   Victor-Hugo  Saint  Ouen 

près  Paris. — 

7)  Presses  à  emboutir  ect.  E.  W.  Bliss  Co*  Paris  100  B-ld.  Victor-Hugo  Siint  Ouen  prés  Paris.— 

8)  Presses  à  double  et  triple  effet,  E.  W.  B'iss  Paris.  100  B-ld.  Victor-Hugo.  Saint  Ouen  près  Paris,— 

9)  Presses  «Bliss»  à  deux  billes    etc.,  E.  W.  Bliss.  Paris.  100  B-ld.  Victor-Hugo  Saint   Ouen  près  Paris. 

10)  Dispositifs  et  appareils  applicables  aux  divers  tippe's  des  presses   «Bliss  -  E.  W.  Bliss  Co.   Paris.  100  B-ld. 

Victor-Hugo.  Saint  Ouen  près  Paris. — 

11)  Presses  «Bliss»  No.  29  Paris  100  B-ld.  Victor-Hugo,  Saint  Ouen  près  Paris.-— 

12)  Machines  Horizontales  à  forger  et  à  refouler,  système  «Bliss»  100  B-ld  Victor- Hugo.  Paris. — 

13)  Machines  &  outilages  pour  la  fabrication  d'objtts  estampes,  Emboutis  etc.  E.  W.  Bliss  Co.  Paris  100  B  ld. 

Vietor  Hugo. 

14)  L.  Eclairage  électrique  etc.,  Thomson  Houston.  Paris.  10  Rue  de  Londres.  Paris. — 

15)  L'Eclairage  électrique.  Dynamos  et  Moteurs  à  courant  continu.  Paris  VIII.  8  Rue  d'Aguesseau. 

lo)  Génératrices  et  Moteurs  a  courant  continu   types  H.  etc.  H.  M.  Thomson  — Hous  ton.  Paris.  10  Rue  de 
Londres. 

17)  Strunguri  de  diferite  dimensiuni  si  diferite  accesorii,  Avenue  Parmentier  Paris  XIc. 

18)  Manufacture  de  fraises  et  de  scies  circulaires  à  métaux,  —  gc.es  circulaires  plates  pour  fendre  les  têtes. 

de  vis,  en  Aciere  Carbone.  Paris-G.  Foucault,  95  Aveue  Parmentier.  Pari»,  Xle. 

19)  Scies  circu  aires  évidées,  en  acier  rapide,  G.  Foucault,  Paris,  95  Avenue  Parmentier,  Paris,  Xle. 

20)  Marius  Carteron.  Fils  Ainé,  Machine  à  Percer  Ateliers  de  mécanique  de  précision  Annecy  (Haute— Savoie) 

21)  Les  appareils  d'  allumage  Nilmelior  de  1908  à  1906,  Paiis  XV,  rue  Lacordaire  51.  — 

22)  Pétrins  mécaniques  et  appareils  pour  Boulangeries  etc.  Philippe  Zafon.  Tours.  — 

23)  Moteurs  Fivet.  (agricoles).  Paris  1  bis  Bld.  des  Italiens. 

24,)  Porcelaine  dure  allant  au  feu,  manufacture  de  Bayeux.  J.  Morlent,  Paris  20  Passage  des  Petites  Ecuries  Xe 
25)  Pulsomètre,  pompes  à  vapeur,  Paris,  rue  Meyerbeer. 

20)  Manufacture  de  Bayeux.  Articles  de  chimie.  J.  Mourlent,  Paris  20  Passage  des  Petites^curies  Xe. 

27)  Filtres  Pasteurisateurs  Mollié.  Catalogue  B.  Meran  Frères.  155  Fânbourg  Poissonnière.  Paris. 

28)  Appareils  pour  le  chauffages  par  le  gaz.  Meran  Frères  Paris,  155  rue  du  Faubourg  Poissonnière. 

29)  Moteurs  charon,  A.  Brassart  &  Cie,  Paris,  5o  Fg.  Montmartre. 

30)  Cristofle  &  Cie,  Tarif  spéc  al  pour  les  Hptels,  Restaurants,  Paris  56  Rue  de  Bondy. 
31  )       «  «    Couverts  et  Orfèvrerie  Argentés.  Paris.  56  Rue  de  Bondy. 

32)  Ph.  Lafon,  Appareils  de  meunerie.  —  Tours,  Roue  Louis  David. 

33)  Catalogue  D.  Appareils  électro-mécaniques  divers.  CouffiDhal  &  ses  fils.  St.  Etienne.  France. 

34)  Catalogue  C.  Perceuses  «S:  Tarandouses   électriques  meules   électriques   etc.   Couffin  liai  &  ses    Fils.  St. 

Etienne.  France.  ✓ 

35)  Le  Soufaché  et  Félix.  Machines  h  Glace  &  à  Froid.  Paris  X-e  66  Quai  de  .Temmapes. 

36)  Extincteurs  français  à  main  Le  «Rapide»  Fleury  Legrand  Suce.  102  Rue  de  Lille. 

37)  Constructions  mécaniques  chaudronneiic.  Matériel  pour  les  Eravaux  publics  &  l'Industrie.  Vizet   Fils  et 

Cie.  Paris  144  Avenue  de  Paris. 

38)  S.  M.  I.  M.  Société  de  Moteurs  à  gaz  &  d'Industrie  mécanique   Moteurs  Semi-Diesel.   Système   S.  M. 

I.  M.  135  Rue  de  la  Couvention  à  Paris  XV-e. 

39)  S.  M.  I.  M.  Soc.  de  Mateurs  à  gaz  etc.  Pompes  Centrifuges  à  basse   et  haute  pression,  Dynnmopompes, 

Motopomp  s,  Autopompes,  Paris  135  Rue  de  la  Couvention.  Paiis  XVc. 
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40)  Pompes  centrifuges.  Auto-Moto-Dynamo-Pompes,  Farcot  Frères  &  Cie  près  Paris-Saint  Oucn. 

41)  Nouveau  Moteur  a  gaz  pauvre  «Otto»  Paris  XV-e  135  Pue  de  la  Convention. 

42)  Force  motrice  économique  gazogène  «Otto»  Paris  XV-e  135  Rue  de  la  Convention. 

43)  Nouveau  moteur  à  gaz  pauvre  marque  <Otto»  (Breveté  S,  G.  D.  G.)  135  Eue  de  la  Convention  Paris  XV-e. 

44)  Compresseurs,  Raréfieurs,  Douane.  Paris.  23  Avenue  Parmentier. 

45)  Froid  &  Glace.  Appareils  Douane   Beu's  pratiques  pour  tous  les  climats.  Paris-Avenue  Parmentier. 

46)  Compteurs  à  gaz  hydrauliques.  Appareils  de  vérification  salle  d'essais.  27-29-31  Rue  Claude  Vellefaux  Paris. 

47)  Raffinerie  de  corps  gras.  La  semeuse.  Paris.  11,  Rue  Scribe,  .11. 

48)  Sté  Boulte,  Labordièrer  2  Rue  delà  Pépinière.  Paris. 

49)  Dalbouze-Brachet  &  C  ie.  Concasseurs  à  Mâchoires.  11  Rue  du  Château.  Puteaux  (Seine). 

50)  Dàlbou7e-Brachet  &  C-ie.  Spécialités.  11  Rue  du  Châtenu.  Puteaux  (Seine). 

51)  Meules  d'Êmerità,  Machines  à  Meuler.  Sainte  Kahn  &  C  ic.  3.  Rue  Lespagool  Paris. 

52)  Catal.  1.  Division.  A:  Etablissements  Ch.  Testât.  Paris.  8.  Rue  Popincourt. 

53)  Catal.  Z.  Spécial  419.  A.  Etablissements  Ch.  Testut.  Paris.  8.  Rue  Popincourt. 

54)  Presses  et  machines-  A.  Etablissements  Ch.  Testut.  8.  Rue  Popincourt  Paris. 

55)  Catalogue  1912.  Construction  spéciales  de  pompes  à  chapelet.  F.  Loyer.  80—82—84.  Rue   des  Pyrénées. 

Paris  (20-e 

56)  Pompes  et  machines  hydrauliques.  L.  Pellet.  Paris  Xl-e  Place  Voltaiçe,  5  bis. 

57)  Xeesi  Frères.  Ingénieurs  des  Arts  et  Manufactures.  Paris  17.  Rue  de  l'Arsenal. 

58)  La  machine  à  vapeur  moderne.  Soeiété  Bou'te,  Larbodiére  &  C-ie.  Matériel  E.  Larbodière.  Paris  3  Rue  de  la 

Pépinière. 

59)  Tekko-Erocart.  Salubra-Email.  Paris0  Rue  de  Richelieu  98. 

60)  Société  Alsacienne  de  Constructions  Mécaniques.  Mulhousse  à  10  Roues  Couplées  1-er. 

61)  O.  Teeand.  Ateliers  de  Constructions  Mécaniques  Lyon.  40  Rue  Rabelais. 

62)  G.  Tenand.  «Moteurs  «,Felix».  Lyon.  40  Rue  Rabelais. 

63)  Matériel  des  Ponts  et  chaussées.  Durey-Sohy.  Paris  ^SLIII-e.  17.  Rue  Je  Brun. 

64)  Pompes  à  incendie.  Durey-Sohy.  Paris  XIII.  17.  Rue  le  Brun. 

G5)  Matériel  d'arrosage,  machines  agricoles.  Durey-Sohy.  Paris.  XlII-e  17.  Rue  le  Brun, 

66)  Pompes  et  machines  élévatoires.  Durey  Sohy:  Paris.  XllI-e  17.  Rue  le  Brun. 

67)  Tonneaux  de  vidange.  Durey-Sohy.  Paris.  Xldl-e  17.  Rue  le  Brun. 

68)  Xessi  Frères,  Installation  de  chauffage,  ventilation-séchoh's-étuves  etc,  17  Rue.de  l'Arsenal,  Paris. 

69)  Nessi  Fières^  Chauffage  des  habitations   par  la  vapeur   et  par  l'Eau  chaude  à  basse  pression,  Rue  de 

l'Arsenal  17,  Paris. 

70)  Moteurs  pour  industrie  et  agriculture,  Groupes   Flectrogènes-Groupes  Motos-Pompes,  etc.  Etablissements 

Georges  Deloche,  10  Quai  Michelet  et  52,  rue  Greffulhe,  Levallois  PerreÇ  (Seine). 

71)  Mèches- Alésoirs  coniques  extra-rapides  «Nerva»  pour  machines  portatives  à  grande  vitesse,  Compagnie  Eu- 

ropéenne des  métaux,  Paris  nie  Condorcet.  _ 

72)  Carburateur  L.  E.  pour  Motocyclettes,  F.  &  G.  Longuemare  frères,  Paris,  rue  du  Buisson -Saint- Louis. 

73)  Transporteurs  et  appareils  de  levage.  Grue  roulante  électrique  avec  benne  preneuse  automatique  à  2  câbles. 

Rue  de  L"Ourcq,  Paris  XIX  e. 

74)  Appareils  de  levage,  transporteurs,  Henri  Priol,  Ing.  Constructeur,  rue  de  l'Ourcq  11,  Paris, 

1 

BELGIQUE 

1)  Tours  revolver,  Tour  Demor,  firme  Honoré  Demoor  &  Cie.  Bruxelles,  299  Chaussée  d'Anvéîs. 

2)  Ateliers  Demoor.  Section  B.  perceuses  simples  et  radiales,  Bruxelles.  299  Chaussée  d'Anvers. 

3)  Ateliers  Demoor,  Section  C-  etaux-limeurs  etc.  Bruxelles  299  Chaussée  d'Anvers  299. 

4)  Atdliers  Demoor,  Section  G.,  Marteaux-Pilous,  Bruxelles  Chaussée  d'Anvers  299. 

5)  Ateiiers  Demoor,  Section  K.  Tuyau,  Accesoirs  etc.  Bruxelles,  Chaussée  d'Anvers  299. 

6)  Ateliere  Demoor,  Sestion  L.  Appareils  de  levage,  Bruxelles,  Chaussée  d'Anvers  299. 

7i  Ateliers  Demoor,  Sectidn  N.  Forges  modernes,  Ventilateurs  etc  Bruxelles,  Chaussée  d'An  vers  299. 
8)  Ateliers  Demoor,  Section  O.  Outils  coupants  :  Mèches,  Bruxelles,  Chanssée  d'Anvers  299. 

ITALIE 

1)  0  scrie  de  91  (noua  zeci  si  unu)    tablouri   eu   vederi  din  fabricele  de  proectiie,  munitii,  aéroplane,  auto- 

blindate  etc..  Soc.  Anon.  Italiaîiu  Gio  Ansaldo  &  C,  Cantiere  Navale  Sestri  Ponente. 

2)  The  0.  L.  M.  Spark  Plugs  Patented,  Milano,  Via  Pestalozzi  4. 

3)  Pitelli  &  G,  Milano,  Conduttori  isolati  per  suonerie,  telefoni  ed  avvolgimenti,  Milano,  Via  Ponte  Seveso  21. 

4)  Pirelli  &  C,  Milano,  Conduttori  per  linee  asree,  resistenti  aile  intempérie,  —  Milano,  Via  Ponte  Seveso  21. 

5)  .4Pirel!i  &  C,  Milano,  Conduttori  eletrici  isolati  per  installazioni  su  isolatori  0  comuuque,  —  Milano,  Via 
c  _         .     Ponte  Seveso  21.  . 

6)  Pirelli  &  C,  Milano,   Conduttori  isolati  per  Motocrelette  Automobili  ed  Areoplani,  —  Milano,  Via  Ponte 

.  Seveso  21.  ; 

7)  Pirelli  &  C,  Milano,  Cordoncini  flessibili  per  luce,  —  Milano,  Via  Ponte  Seveso  21. 

8)  Pirelli  &  C,  Milano.  Conduttori  isolati  sottopiombo  per  installazioni  elettriche. —  Milano,  Via  Ponte  Seveso  21. 

9)  Pirelli  &  C,  Milano,  Materiali  isolanti  ed  accessorii  per  irapianti  elettrici,  —  Milano,  Via  Ponte  Seveso  21. 
1Q)  Pirelli  &  C,  Milano,  Conduttori  Elettrici  Isolati.  Milano,  Via  Ponte  Seveso  21. 

11)  Pirelli  &  C,  Milano,  Materiali  Isolanti  ed  A.ccesori  per  Impianti  Elettrici,  —  Via  Ponte  Seveso  21. 

12)  Cavi  Elettrici  Isolati  e  loro  Aecesori,  Pirelli  &  C.,  Milano,  Via  Ponte  Seveso  21. 
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13)  Società  Ing.  Nicola  Romeo  &  C,  Filiale  di  Roma,  Via  Giosue  Carducci  3.  Motori  Veber. 

14)  Soéietà  Ing.  Nicola  Romeo  &  C,  Matériel  pneumatique  pour  le  travail  des  pierres,  Filiale  di  Roma,  Via 

Giosue  Carducci  3. 

^5)  Sociatà  Ing.  Nicola  Romeo  &  C.  Utensili  Pneumatici.  Martelli,  Ribaditrici,  Trapani,  materiale  spéciale  per 
Fon/lerie,  Filiale  di  Roma,  Via  Giosuè  Carducri.  3. 

16)  Sondeuses  «Davis-Calyx»  Sans  Diamants,  Ing.  Nicola  Romeo  &C.,  Filiale  di  Roma,  Via  Giosuè  Carducci  3. 

17)  Compressori  D'Aria  Verticali    «Imperiali»  Tipo  XI,  Ing.  Nicola  Romeo  &  C,  Filiale  din   Roma,  —  Via 

Giosue  Carducci.  3.. 

18)  Compresseurs  D'air  horizontaux,   à  courroie  type  «X  B.»  A  vapeur  type  «X»,  Ing.  Nicola  Roneo  &  G, 

Filiale  di  Roma  Via  Giosue  Carducci,  3. 

19)  Compresseurs   D'air   horizdutaux,  à   courroie   type   <  NF-1»  à  ,vapeur  type  «NF-1»,  Ing.  Nicola  Romeo 

&  C,  Filiale  di  Roma  Via  Giosue  Carducci,  3. 

20)  Compresseurs  D'Air  horizontaux  &  verticaux,  a  courroie  types  «NÉ»  &  «XI»,  a  vapeur  type  «NF»,  Nicoîa 

Romeo  &  Comp.  Filiale  di  Roma,  Via  Giosuè  Carducci  31.  * 

21)  Ing.  Nico'a  Romeo  &  Co.,  Automobili,— Milano.  Via  Paleocapa  6. 

22)  Ing.  Nicola  Romeo  &  C\,  Argani  e  Gru, — Milans.  Via  Paleocapa  G. 

23)  Trattrice  Agricola  10—20  Romeo,  Ing.  Nicola  Romeo  &  Co.,  Milano,  Via  Paleocapa  6. 

24)  Ing.  Nicola  Romeo  &  Co.,  Motori  industriali  a  benzina  e  petrolio  Milano,  Via  Paleocapa  6. 

25)  Compressori  D'Aria,  lypo  E.R. — 1  con  valvola,  Ingersoll-Rogler,  Ing.  Nicola  Romeo  &  Co.  Milano,  Via 

Paleocapa  6. 

20)  Martelli  Pneumatici   «Little  David»   per  Sealpellare-Ciafrinare-Bicalcare  etc.,  ing.'  Nicola  Ronuo  &  Co., 
Milano,  Via  Paleocapa  6. 

27)  Martelli  perforatori  «Ingersoll- Romeo,  Ing.  N.  Romecr  &  Co.,  Milano,  Via  Paleocapa  6. 

28)  Aratri  universali  «Romeo»,  iDg.  N.  Romeo  &  Co.,  Milano,  Via  Paleocapa  6. 

29)  Freno  ad  aria  compressa  ad  azione  diretta,  Ing.  N.  Romeo  &  Co.,  Milano,  Via  Paleocnpa  6. 

30)  Macchine  Agricole-  Olearie-Industnali,   Specialita>  Macchine   e   atrezzi   dEnologia, -Napoli.   Corso  Gari- 

baldi  55-56. 

31)  Macchine  agricole,  olearie-ir.dustri.  li,  Specialita:  Macchine  e  attrezzi  di  viticoltura  ed  enologia,  Sede  di  Napoli, 

Corso  Garibaldi  5î— 56. 

32)  Locomotive  a  benzina  «Romeo»  per  binari  decauville  a  scartamento  ridoto,  Ing.  N.  Romeo  &  Co.,  Milono 

Via  Paleocapa  6. 

33)  Macchine  agricole  olearie-industriali,  Pompe  idrauliche  ed  Enologiche.-Orfeo  Orfei,  Napoli,  Corso  Garibaldi 

55—56.         '  * 

34)  -  Macchine  Agricole-Olarie-Industriali,  Aratri  e  Macchine  per  i  prodotti,  Orfeo,   Orfei,  Napoli,  Corso  Gari- 

baldi 55 — 56. 

35)  Scavo  Meccanico  in  rocce  tenere  e  semi-dure,  Tufo-Pietra  Bianca  etc.,  Ing.  Nicola  Romeo  &  Co-,  Filiale 

di  Roma  Via  Giosue  Carducci  3. 

36)  Oifeo  Orfei,  pompe  si  accesorii.  Napoli,  Corso  Garibaldi  55—56. 

37)  Casse  Forti-Tesori,  Società  Luigi  Stauzieri,  .Napoli,  Rampe  Brancaccio,  70. 

38)  Motrice  per  Rimorchiatore   Dragamine  Potenza:   900  Cav  :  ind  :,  Soc.  Anon.  Officine  meccanichc  e  naval  i 

di  Napoli. 

39)  Motrice  princip-le  di  destra  délia  R.  N.  «Campania»  Officine   Meccaniche  e  Novali  di  Napoli. 

40)  6  tablouri  roprezentând  masini  pentru  Câile  Ferate,   Soc.  Anon.  Officine  Meccaniche  &  Navali  di  Napolis 

41)  Motrice  p;r  la  manovra  del  timone  délia  R.  N.   «Quarto»,  Officine  meccaniche  e  navali  di  Napoli. 

42)  Motrice  prififcipale  di  sinistra  délia  R.  N.  «Napoli»  apparato  motore   di   circa  20000   cav:  in  t  :  Officine 

meccaniche  e  navali  di  Napoli. 

43)  Apparecchio  a  mano  per  la  manovra  del  Timone,  Officine   meccaniche  e  navali  di  Napoli. 
44"  'Agghiaccio  per  il  timone,  Officine  mecemiehe  e  navàli  di  Napoli. 

45)  Motrice  princeipale  di  sinistra  del[a  B.  N.  «Napol  »  apparats  motore  di  circa  20000  cav:  ind:  Officine  me- 
ccaniche e  navali  di  Napoli. 

1)  lohn    B.  Metzler,  Machines—  Outils— Zurich  (Suisse).  Rue  Fraumunster  15.  , 

2)  Maison  Exclusivement  Suitss  Fraucheuse  Hawes.  Iohn  B.  Metzler— Zurich  (Suisse),  Fraumunster  15. 

3)  C.  L.  M.  «La  Centrale»  Machines  agricoles.  S.  A.  Berm\  Bunflitz  Gare  C.  F.  F. 

4)  Fritz  Marti.  Akt.  Ges.  Bern.  Machines  pour  les  fenaisos.  Bern.  Suisse.  '  , 

5)  Fritz  Marti  Akr.  Ges.  Bern.  Machinen  fur  Verarbeitung  der  Getreide  und  fur  Futerzubereitung.  (Machines. 

pour  le  battage  des  blés  et  la  |  réparation  des  fourages.) 
G)  Fritz  Marti.  Akt.  Gesel,  Bern.  Suisse  Scie  à  ruban  actionée  par  .moteur  et  scie   circulaire.  Pflatzcnspritzen 
«Triumph» 

7)  Fritz  Marti  Akt.  Gesel.  Bern  .Machines  pour  la  préparation   du  sol.  la  funure.  1'  ensemencement,  la  plaïi- 

tition  et  la  récolte. 

8)  Fritz  Marti  Akt.  Gesel.  Bern.  Suisse.  Autres  Machines  pour  ia  préparation  du  sol,  la  fumure.  Y  ensemence- 

ment, la  plantation  et  l'a  récolte.  • 

9)  Constructions  mécaniques  Allemand,  et  Roth.  EvilarcL  Suisse. 

10)  Etablisements  Rod  Brener  Cie.  Machines— Outils  pour  le   travail  du  bois.  Bâle.  —  49,  B-ld.  St.  Pierre  49. 

11)  Le  Diemental  Bâ|e.  Diethelm  Beck  Riehentrasse  183. 

12)  «Aga»  Société  anonyme,  Genève  Acetylen.  Hissons.  " 

13)  Fabrique  de  Machines  E.  e  E,  WaUcer.  Soleure  (Suisse.) 

14)  Journal  des  iventeura,  Contenant  la  liste  des  brevets  et  licences  à  vendre,  Bureau   Technique  M.  A.  De- 

maurex  et  Cie  .Ingénieurs  8.  Rue  Petitot,  Genève. 
15.  Interrupteurs  à  boite  en  fonte  pour  moteurs  Type  A.  Steib  &  C  ie,  Bâle. 

1G.  Procès-verbal  du  laboratoire  fédéral  d'essai  des  matériaux  anéxe  à  l'école  polyteehriique.  Zi'ir  ch.  (Suisse). 


CORRKSPQyi)AN(  F,  ECONOMIQUE 


125 


17.  Les  lampes  électriques  de  la  Société  anonyme  Lbumière  Zong-Suisse. 

18.  Henri  Lévy  Fabrique  de  machines  Rorsehach-Suisse. 

19.  Perrenoud,  Kaltenrieder  &  Comp.,  Fabrication  de  joints  d'étanchéité  pour  moteurs,  chauffages  centraux  etc. 

rondelles  growers  l'en  tous  genres.  Boudrij-Suisse. 

20.  Machines  à  tricoter,  Edouard  Dubied  &  Oie,  Couvert-Suisse. 

21.  Kempf  &  Co.  Herisau  (Schiveiz).  Eisenkonstruktionen  und  Machinenbau. 

22.  «Maxim»  Elektrische  Heiz  und  Kochapparate. 

23y^àpciété  anonyme  des  Tracteurs  Blanc  &  Paiche-6-8.  Rue  Thalberg-Genève. 

24.  Universal  Friismachine  «Castor»  G.  Sporri.  Ingénieur  Nâfels  (Schweiz). 

25.  Machines  à  percer  rapide,  Christen  &  C  ie  Berne  (Suisse),  & 

26.  Hch.  Wettstein,  Metalhvarenfabrik.  Oerlicon  Zurich. 

27.  Gebriider  Ott-Worb.  Berne-Suisse  Fabrique  de  machines  agricoles.  Ateliers  de  constructions. 

28.  Motosacoche  Revue.  Revue  Générale  du  tourisme  et  du  sport  motocycliste.  Genève  Suisse. 

29.  Berna-Traktoren.  Motorwagenfabrik.  Berna  A.  G.  Olten-Schweitz. 

30.  Foire  de  baie  1919.  Chaudière  verticale  à  tubes  à  eau.  Brevet  Liechty.  Exposée  par  la  société  Chaudro- 

nnerie Richtersevil  Suisse- 
31a  Fritz  Marti  Akt.  Gesel.  Bern. -Suisse. 

Pressoirs- Broyeurs  à  fruits  tt  à  raisins. -Suisse. 

ANGLETERE  ET  ETATS-UNIS 

1)  Millers  Falls  Tols,  New- York  —  28   Warren  Street  The  Géométrie   Counecticut  New  Haven  E.  U.  A. 

2)  Outils  de  Filetage  Géométrie  spéciaux.  Statele- Unité. 

3)  Catalog  No.  13  Taps  aud  Dies,  Carbon  Steel,  High-Sped  Steel,  Taps  and  Dies  Scrtw  Plates.  Winter  Bros 

Company  Wrentham,  Mass  U.  S.  A. 

4)  Cellulose  Acétate  aud  Its  Applications  8  Waterloo  Place,  S.  W.  1. 

5)  U.  S.  «Model  B.»  Windmills  illnstrating  and  Describing  U.  S.  Windmiles,  23  Broadway  New-Jork. 

6)  The  British  Enigineer  Association  1918-  19,  London  S.  W.  32   Victoria   St.  Westminster. 

7)  »        »  »  ».    1917  — London  S.  W.        »  »        »    .  » 

8)  «Minotatr»  Web  Machinery  — 

9)  E.  R.  Watts  &  Son,  Mauufactures  of  Surveying  and  other  Instruments  of  Précision, —  London. 

10)  Canton  Pneumatic    Tools,  The  Pattsburg   Pneumatic  Co.  Canton  Ohiio.  E.  U. 

11)  Core  and  Molding  Machines,  The  E.  J.  Woodison  Co. 

12)  A.  Xero.  Age  Has  Corne  The  Transportation  Marvel. 

13)  National  Highvay  Cars  Twelve  E.  Six  Cylinder  Models  Seventeenth  Successful  Jear.  ïndianapolis  U.  S.  A 

14)  Railroad  Hydranlic  Tools  Catalogues  N.  82.  50  Church  Street.  New-york. 

15)  T.  Chooke  e  Sous.  Limited  London  e  Jork.  Surveying   Intruments,   Etc.   (Section  I.).  18.  Strand  Street. 

Cape  Town. 

16)  The.  Electro— Vapour.  Radiator.  And.  How.  To  Use  It.  66  Wigmore  Street. 

171  Crookes,  Roberts  x  Co.  Argus  Steel  Works  Sheffield.  London  17.  Portland  Avenue  England  Stamford  Hill 

18)  Benham  e  Sous  Ltd.  66.  Wigmore  St.  London  W.  1.  Manufactures  of.  Steanu.    Goal,  Gas,  &  Eletric.  Coo- 

king.  Apparatus'.  Hating  Ventilating  e  Hot  Wàter  Engineers. 

19)  The  Standard  Concrète    Mixer.  Low.-Charging.  —  145   Chambers  8  New  york   littsburgh:  1631  Liberlig 

Avenue.  # 

20)  Circular  Knitting  Machinerij.  Mellor  Bromley  e  Co.  Ltd.  Minotour  Works  St.  Saviours  Road  East  Leicester 
20)  Idem,  dublet 

|  •    20)  Idem,  dublet 

20)  Idem,  dublet. 

21)  Microscopes  and  accessories.  C.  Baker  244.  High  Holborn.  London  W  C. 

22)  Benjamin  Rhlector  Fittings  Lanterns  and  Lighting  Accessories  for  Industrial,  General  Installations,  Rosc- 

bery  Avenue.  E.  C.  London. 
'   23)  E.  W.  I).  Versus  The  Full  Convlentional  Line. 

24)  The  Standard  Scales.  Export  Department.  29.  Boadway.  New-York. 

25)  Bntish  Nieuport  Aircraft.  Pho'os,   Diagrams   and   Détails.  Langton  Road   Cricklevod.  London  N.  W.  2. 

26)  «Revergen»  aiicw.  Principle  ci  Furnace  Firing  vith  Town's  Gas.  54  Rathbone  Place  W.  1. 

27 1  Gas-Fired  Fumages  For  Every  Purpose.  Compressors,  Fans  Pyrometérs,  &  C,  54  Rathbone  Place  W.  1. 
28)  South  Mitropolitan  Gas  Co.  Dry  Neutral  Sulphate  of  Ammonia.  709  Old  Kent  Road.   London  S.  E.  15. 

28)  Dublet,        ».         »»»»..  »  »         .  »     »       »       »  »  » 

29)  B.  E.  V.  Truck  Electric.  Trucks  and  Locos.  For  Works  Transpoit. 

30)  Cornet  Trade  Mark   Hack   Saws.   The  Fast  Est  Gutting  Tool  Known-As,   Speedyas  Their  Name.  115 

Broadway.  New- York  City. 
■    31)  The  Eclipse  Roller-Bearing.  Drill  Chuck.  106  South  Jeft'erson  Street  Chicago  I.  L.  L. 

32)  The  «Double-Gripp».  William  L.  Procunier  Chicago-ill.  ^ 
33j  Reed  Galipers.  Instant  Adjustment  Easily-Read.  115  Broadway  N.  J. 

34)  Corley- Unions  Built  for  Service.  Joung,  Corley  e  Dolan,  Inc.  New- York,  U.  S.  A. 

35)  Les  Grues  Industrial  >,orks.  Bay'City,  Michigan  E.  U. 

36)  Canton  Valveless  Chipping  Hammers.  The  Hammer  AVith  One  Moving.  Part.  Cauton-Ohio. 

37)  Egual  Distribution  of  Power  and  Loand.  E,  W.  D. 

.    38)  The  Galion  Way,  Number  Twenty.  Export  Department.  29  Broadway.  New- York. 

39)  Ozonair  Apparatus-Czonair  Limited.  Works  Camden,  Town,  London,  N.  W.  96  Victoria  Street-London  S.W. 
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40)  Vickers,  Limited.  High  Class.  Sewing-Machines  New  Model  de  Luxe  Vibrating  Shuttle.  Entireliy  British. 

24—25  Fore"  Street.  London  E.  C. 

41)  Woodison — Henderson  Shockless  Jarring  Holding-  Machines-Toronto.  - 

42)  The  Elgin  Tool' Works,  Elgin-Illinois. 

43)  Creed  &  Co.  Ltd.  Telegrapf  Works,  Croydon.  High-Speed. 

43)  Idem,  dublet. — Telegraph  Printing  Apparatus. 

44)  The  HUbert  Machine  Company,  Cincinnat,  Ohio,  U.  S.  A.  115  Broadway.  New-Yoïk-Ch. 

45)  Creed.  &  Co.  Ltd.  Telejrraph  Works,  Croydon.— The  «Creed»  Stentorphone. 

46)  Benham  &  Sous,  Limited.  The  «Eleçtrç-Vapour  >  Radiator  G6  Wigmore  Street  London  W. 

46)  Idem,  dublet  »  »  »  ^     »  »  »  »  » 

47)  »Kuick\vork»  Eotari/  Shears.  Bmlt  în  6  Sizes  St,  Marys  Ohio  U.  S.  A. 

48)  Duck'S  Clipper- Fork,  The  One-Armed  Man's  Friend.  H.  Dukk  16  Denbigh  Street  S,  W.  1. 

49)  Duck's  Foot  Digegger.  H.  Duck  16  Donbigh  Steet  S-  W.  1. 

50)  Record  electri  Lghting  Sets  for  Petrol  Paraffin  or  Gas.  London.  Norfolk  Street.  Strand  London  W.  C.  2. 

51)  Milthollond  Turret  Serew  Machines  2  VjXlO  Capacity.—  115  Broadway,  New- York  City. 

52)  Vickers  Limited:  «The  General  Manufactures  of  T.    Coske  &  |  Sous.  Ltd.  Broadway.  Vetminster  London 

and  York. 

53)  «The  Standard»  Low.  Charging  Mixer.  L^test  Improved  Models.— 1631    Liberty  Avenue-Pittsbourg. 

54)  Bijers  Auto-Crane;  Model  3.  contracting  and  General  Construction  S  rvice.  The  John  F.  Byers  Machine 

»Co.  Ohio  U.  S.  A. 

55)  E.  W.  D.  Trailers,  S.emi-Trailers.  Equipment  Bulletin  E.  103—  .Clintonville.  Wis. 

56)  James  Milne  &  Son  Ltd.  Milton  House  Works,  Edinburgh. 

57)  Alimentation  d'eau  pour  les  besoins  domestiqut  s(  Pompes.  Mécaniques  à  air  chand.  Rider- Ericsson  Engine 

Co— 20  Morray  New-York.  35  Warrén  Street.  • 

58)  New  England  Shoc  and  Leather  Industry.  —  Boston  Mass  U.  S.  A.  ■ 

59)  Woodworking  Machinpry.  The  <  Lighting»  trade  mark  registered    170  Broadway.  New  York  Line  City. 

60)  Domestic  Water  Supply.  Rider-Ericsson  Engine  Co.— Walden  N.  Y  20  Murray  Street  20.  New- York. 

61)  Pompes  de  Goulds  à  Main  ef  à  Moteur.  The  Goulds  Manufacturing  Co.  Seneca  Falls.  N.  Y.  U.  S.  A. 

16  Murray  Street  New- York  -City 

62)  Camions  à  Quatre  Roues   Motrices  dits  «F.  W..  D»  (Four  Wheel  "Drive)  Construction    Anglaise  1919  14 

Sacckvîlle  gtreet  W.  1. 

63)  The  Merrow  Machine  Company.  Hartford  Coun.  U.  S.  A.  467  Broadway.  New-York  City. 

61)  Eduards  Métal  Ceilings  Walls,  etc.  Manufactured  By  The  Eduards  Manufacturing  Co.  Cincinnaii,  Ohio. 
U.  S.  A  —81-83  Fulton  Street  New- York. 

65)  Sargent  Dryers  Textile  Machinery.  Graniteville.  Mass.  E.  U.  A. 

66)  The  «Bristol»  Aéroplanes.  .The  Jhistich  &  Colonial  Aéroplane  Company  Limited.  — Filton  Near  Bristol. 

66)  Idem.  Dublet. 

67)  Mechinical  engineering.  The  journal  of  the  american  society  of  mechanical  engiueers.  — 29  West  39  The 

Street  New- York.  U.  S.  A. 

68)  The  Southwark   Manufacturing  Co.  Ltd.  Textile  et  Leather— Belting  Evelyn  Street  Southwark   Park  — 

London  S.  E. 

69)  Br  ntford  Sectionil  Buildings.  Their  adaptability  and  Economie  Features.  — Branti'ord.  Canada.  . 

70)  Eddystone  Munitions  Company,  General  Office.  Eddystone.  P.  A.,  Philadelphia. 

• 

SUEDE  ET  NORVEGE. 

1)  Un  teblon  «Aga»,  Stokholm. 

2)  «Aga»  Svenska  Aktiebolaget  Gasoccumulator,  Stoklo'm.  » 
r3)  Das  «Aga»  System.  Gasaccumulator  Stockholm;  Gasaccumlator. 

4)  Relation  Betwen,  Pressure,  Température  etc.  «Aga»  Stocholm  Gasaccumulator. 

6)  «Aga»  Phares  et   Balises  lumineuses,  Stocholm,  Gasaecumulator. 

7)  «Aga>  Bouées  loumineuses  et  feux  flotants,  Stocholm  Gasaccumulator, 

8)  »      Phares  à  optique  Tournante  Système  Dalén,  Gasaccumulator  Stocholm. 

9)  »     Sirènes  de  Brume,  Stocholm,  Gasacumulator. 

9)     »     Snbmarine  Signais,  Air  Bells  et  Sirens,  »  » 

10)  »     Eclairage  des  wagons  de  Chemins  de  Fer,  Gasaccumulator  Stocholm. 

11)  »     Lumière  Clignotante  pour  signaux  de  Chemis  de  Fer,  Gasaccumulator  Stocholm. 

12)  »     Lokomotivbelysning,  Gasaccumulator,  Stocholm. 

13)  »     Lo  t  ansportobel  Militârrtrakastare,  Gasaccumulator  Stocholm. 

14)  »     Search  Lights,  Gasaccumulator,  Stokolm. 

15)  »     Signallykta  och  Handkompressor,    Gasaccumulator,  Stockholm. 

16)  »     Torch  Light  for   illuminatmg  of  temporary  work  places». 

17)  »     Daléuljus  for  inomhusbelysning,  Gasaccumulator,  Stockholm. 

18)  »     Glodljusbriimare  for  inômhusbelysbelysning,    Gasaccmulator,  Stockholm. 

19)  »     Bordslampa,  Gasaccmulator,   Stockholm.  • 

20)  »     Dalénljus  for  inomhusbelysning,  Gasaccmulator,  Stockholm. 

21)  »     Startsystcm  for  inomliusbely  sning,  Gasaccumulator,  Stockholm. 

22)  »     Automobil  Belysniog,  (  iasareumuiator  Stockholm. 

23)  ■»     Motorcykel  —  Belysning,  Gasaccumulator  Stockholm. 

24)  »     Appuater for  Svctsning  och  Bkôrning   famt  Lodoing  M.  M.,  Gasaceuinulator  Slockbo'm, 

25)  »     Fai'r(Vgsbelysniiig,  Gasacumulator  Stockholm.  , 
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26)  »     Dissvusgaskok,  GasàccUmuJator,  Stockholm. 

27)  »     B-ograf  — "Belysning,  Gasaccumulator,  Stockholm. 

28)  Téléphone  instruments  for  local  battery  service,  Middelthunsgt  11.  Postbox  Mj.  14.  Kristiania. 

29)  Elekriske  Maale  Instrumenter,  Kristiania,  A/S.   Elektrisk  Bureau. 

30)  Aktieselskabet  Kvacrner  Brugs.  Kristiania,  Kvaerner  Brugs  Varmslipeapparater. 

31)  Standadr  Turbinregulatorer,  belomet  raed  aères  pramie  (hoieste  admerkelse)  paa  Norges  jubilaeumsutstilling 

1514, — A.  S.  Kvaerner  Brug.  Kristiania.  ^ 
'■>-  )  Atlas  pneumatrc  Tods,  A.  B.  Atlas  .Diesel,  ijttockholm. 

33)  Atlas ^ompressors,  Aktiebolaget  Atlas  Diesel  Stockholm. 

34)  Polar  Diesel  Engines,  Aktiebolaget  Atlas  Diesel  Stockholm.  Direct  réversible  Two  Stroke  Cycle  engines  in 

sizes  ranging  Between  150  and  500  B.  H.  P.  for  marine  purpores. 
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L'industrie  milHp 
è  y  iMooiDie 

L'industrie  métallurgique  de  l'ancienne 
Hongrie,  tout  en  étant  inférieure  à  celle 
de  l'Autriche,  présentait  cependant  une 
assez  grande  importance.  Ce  pays  pos- 
sède des  minerais  de  fer  de  bonne  qua- 
lité et  suffisamment  riches,  répartis  en 
quatre  régions,  à  savoir  :  les  districts  de 
Gomor  et  Szepes  (appartenant  actuellement 
à  la  Tchéco-Slovaquie)  représentant  50% 
du  rendement  total  des  minerais  de  toute 
la  Hongrie;  la  région  minière  de  Hunie- 
doara  y  compris  les  districts  de  Buhor 
et  Trei  Scaune,  d'une  importance  moin- 
dre; la  région  de  Carash — Severin  et  la 
Croatie. 

Le  rendement  en  minerai  de  fer,  pen- 
dant l'année  1906,  se  répartit  ainsi: 
Districts       Tonnes    Tonnes  réserves 

Szepes-Gomor    1.130.000  70.000.000 

Huniedoara           235,000  17  000.000 

Carash-Severin      2oo,ooo  7.000,000 

Croatie  et  autres     20.000  14,000  000 

Total  1.585.000  108.000.000 

Suivant  les  données  du  „Guide  minier" 
de  Hongrie,  les  exploitations  de  ce  pays 
ont  atteint  un  rendement  de  rjoo.ooo  ton- 
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The  métallurgie  industryof  the  old  Hun- 
gary,  though  infèrior  to  that  of  Austria 
was  howerer  of  no  small  importance. 

The  country  possessed  iron  ores  of 
good  quality  sufficientiy  riesh,  divided  into 
four  régions,  namely  :  the  districts  of  Go- 
mor and  Szepes,  belonging  at  présent  to 
Tcheko-Slovakia  and  representing  50% 
of  the  total  output  of  the  whole  Hun- 
gary,  the  ore  région  of  Huniedoara  in- 
cluding  the  Bihor  and  the  Three  Scaune 
districts,  of  si  maller  importance,  the  Ca- 
rash Severin  district,  and  the  Croatie. 

The  iron  ore  output  during  the  year 
1907  is  divided  as  follows. 

Districts  Tons       Reserved  tons 

Szep  s-Gomor    ....  1.130.000  70.000.000 

H.iniedoata  235  000  17  000.000 

Carash-Severin  ....     200.000  7.000.000 

Croatia  and  other  districts   20.000  14.000.000 

Total  1.5S5.000  10S.000.000 

Accordlng  to  the  Hungarian  „Guide 
of  Mines"  the  output  of  Hungary  attained 
i,7oo.ooo  tons  of  iron  ores,  from  which 
592. ooo  tons  have  been  exported,  about 
500.000  în  Austria  and  the  rest  in  Upper 
Silesi;i. 
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nés  de  miner  îi  de  fer,  sur  cette  quan- 
tité, 592  000  tonnes  ont  été  exportées, 
dont  5oo.ooo  environ  en  Autriche  et  le 
reste  en  haute  Silesie. 

Le  fait  qu'on  exportait  environ  28% 
de  toute  la  quantité  de  minerai  extrait 
en  même  temps  qu'on  importait,  ainsi  qu'on 
le  verra  plus  bas,  de  la  fonte,  est  dû 
aux  circonstances  suivantes  :  dans  la  ré- 
gion du  nord  (Szepes  -  Gomor)  située  à 
proximité  des  centres  métallurgiques  de 
l'Autriche  du  nord  et  de  la  haute  Silésie, 
les  propriétaires  d'usines  de  ces  centres 
ont  acquis  des  mines  afin  de  s'assurer  les 
matières  premières  et  ne  plus  être  les 
tr  butaires  de  la  Hongrie. 

Le  rendement  de  ces  mines,  comme  il 
n'y  avait  aucune  prohibitien  à  la  sortie, 
a  été  utilisé  aux  usines  d'au  delà  de  la 
frontière.  Bien  des  protestations  se  sont 
élevées  à  ce  sujet  en  Hongrie,  sans  aucun 
résultat  cependant,  attendu  que  la  con- 
vention comerciale  avec  l'Autriche  était 
en  vigueur  jusqu'en  1918. 

En  ce  qui  concerne  la  réserve  en  minerai 
de  fer,  la  situation  de  la  Hongrie  était 
des  plus  précaires.  On  a  calculé,  en 
considérant  un  accroissement  annuel  seule- 
ment-de  35.000  tonnes,  que  la  réserve  n'en 
serait  suffisante  que  pour  moins  d'un  demi 
siècle.  Bien  que  ce  chiffre  ne  puisse  être 
pris  au  sens  absolu,  en  tant  que  les 
gisements  de  pyrite  n'y  sont  pas  compris, 
(33.000000  de  tonnes)  non  plus  que  le 
minerai  au  dessous  de  25%  l'avenir  de 
la  métallurgie  hougroise  n'est  cependant 
pas  des  plus  rassurants. 

Quoique  le  minerai  de  fer  de  la  Hongrie 
était  de  bonne  qualité  (5o°  0  de  fer  en 
moyenne)  et  d'un  prix  abordable,  6  à  7 
couronnes  la  tonne,  de  20  à  25%,  meil- 
leur marché  que  celui  d'Autriche,  la  fonte 
hongroise  coûtait  le  double  de  celle  de 
l'Autriche  réputée  la  plus  chère  de  l'Europe. 

Ce  prix  élévé  est  le  résultat  de  deux 
circonstances:  le  manqe  de  coke  et  l'impro- 
priété des  anciennes  installations  à  trans- 
former le  minerai, 
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The  fact  that  the  whole  quantité  of 
the  extrated  ore,  aboot  28%  was  ex- 
ported,  while  pigiron  was  imported,  in 
the  same  interval  as  it  will  be  seen  here 
below,  is  due  to  the  following  etreutn- 
stances  : 

In  the  north  région  (Szepes  Gomor 
situated  near  the  métallurgie  centres"  of 
North  Austria  and  of  Upper-Silesia  the 
works  owneres  of  those  centres  have 
acquired  mines  in  order  to  secure  for 
themselves  the  raw  materials  and  to  be 
no  more  tributary  to  Hungary. 

As  there  was  no  esport  prohibition, 
the  output  of  those  mines  was  made 
available  for  the  works  beyond  the  frontier. 

Many  protests  were  raised  in  Hungary 
against  this,  but  to  no  effect  whatever, 
as  the  commercial  convention  with  Austria 
was  in  force  up  to  i9i8, 

With  regard  to  the  if  on  ore  reserves, 
the  situation  of  Hungary  was  in  the  most 
precarious  state.  It  was  calculated  that, 
supposirag  the  annual  increase  to  be  only 
35000  ton?,  the  reserve  would  be  Jsu- 
fficient  for  less  than  half  a  Century. 
Thonugh  this  figure  could  not  be  taken 
in  an  absolute  sensé  as  it  does  not  in- 
clude  the  veins  of.  pyrite  (33.000.000 
tons)  nor  the  iron  ore  under*  25%,  the 
future  of.  Hungarian  metallurg}^  is  not 
one  of  the  most  hopeful. 

Althoungh  the  Hungarian  iron  ore  was 
of  good  quality  (50°°  iron  on  the  average) 
and  of  au  accessible  price,  6  to  7 
crowns  per  ton,  2o  to  2  5  °°  cheaper 
than  the  Austrian  one,  theHungarian  pig 
iron  cost  twice  as  much  as  the  Austrian 
one  that  is  reputed  to  be  the  dearert  of. 
Europe.  This  high  price  is  the  resuit  of 
two  circumstances  :  the  failing  of  coke 
and  the  improperty  of  the  old  installation 
for  transforming  the  ore.  Indeed,  Hungary, 
excepting  the  coal  mines  of  Anina  (Banat) 
whose  produce  is  used  for  manufacturing 
the  métallurgie  coke,  possesses  nowhere 
j  clse  similar  coals.  She  was  tlius  compe- 
I    lied  to  import  yearly  7oo  000  tons  coke 
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En  effet,  la  Hongrie,  à  part  ses  mines 
de  charbon  d'Anina  (Banat)  dent  le  pro- 
duit sert  à  la  fabrication  du  coke  mé- 
tallurgique ne  possède  nulle  part  ailleurs  de 
'  pareils  charbons.  Elle  était,  par  la  suite, 
.obligée  d'importer  annuellement  environ 
7oo.ooo  tonnes  de  coke  (636.000  en 
^i9i3,  dont  91%  de  l'Autriche. 

Le  coke   produit   par    la  Compagnie 
I  privée  des  ch.  de  fer,  à  Anina  ne  satis- 
faisait   qu'au    tiers  des  besoins  de  cette 
compagnie.  Afin  de  combler,  autant  que 
'possible,  le  manque  du  coke,  on  employ- 
ait, surtout  aux  hauts  fourneaux  de  Tran- 
sylvanie, du  charbon  de  bois. 

Or,  ceci  est  une  fabrication  que  pré- 
sentement, on  ne  peut  nullement  appeler 
moderne. 

En    ce  qui    concerne   les  installations 
hongroises,   on  trouve    que  :  au  regard 
i  de  l'Autriche  et  de  l'Allemagne  où  les  ren- 
dements par  haut  fourneau  étaitent  annu* 
,  ellement  de  39. 600  tonnes  de  fonte,  et 
de  42.ooo  respectivement,  la  production 
par  haut  fourneau  de  la   Hongrie  n'est 
que  de  15.000  tonnes. 

Fonte.  La  production  assez  réduite  de 
'  la  fonte  renchérissait  sûrement  son  prix 
de  revient,    attendu    que    la  fabrication 
n'en  était    obtenue  qu'à    des  frais  plus 
élevés  que  ceux  des  antres  pays. 
,    La  production  de  la  fonte  en  Hongrie, 
i  pour  certaines  années  de  1899  à  191 1, 
se  présente  comme  suit: 

l    En  i899  on  a  fabriqué  471.000  tonnes 

„  1900  „        „        455.000  „ 

„  19o5  „         „        421. 000  „ 

„  i9o8  „   .  •  „        5o5.6oo  „ 

.  i91o  „        „        437.ooo  „ 

»  i9ii  „        „        ô^-000  » 

>  La  production  de  fonte  de  la  Hongrie 
a  certainement  progressé,  mais  pas  en 
de  mêmes  proportions  que  celle  des  autres 
pays. 

En  i9o6  cette  production  répondait 
aux  besoins  du  marché  intérieur,  plus 
tard  cependant,  elle  ne   pouvait  couvrir 

/  / 
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(63 1000  in  i.9i3)  of  which  91 °°  from 
Austria. 

The  coke  made  by  the  private  railway 
company  in  Anina  could  satisfy  only  the 
third  part  of  the  needs  of  that  company. 
In  order  to  fill  as  much  as  possible  the 
want  of  coke,  they  used  specially  forthe 
high  furnaces  of  Transilvania  wood 
coals. 

But  this  is  hardly  to  be  called  a  mo- 
dem sort  of  manufacture. 

As  regards  Hungarian  establishments 
we  find  that  in  comparison  t°  those  of 
Austria  and  Germany  wheré  the  yearly 
out-puts  per  high  furnace  was  of  3 6000 
tons  of  pig  iron  and  of  42000  tons  res-' 
pectively  the  out-put  per  high  furnace 
in  Hungary  is  only  of  15000  tons. 

Pig  iron.  The  very  reduced  out  put 
of  pig  iron  made  .certainly  dearer  its 
production  outlay  as  il  was  obtained  only 
at  higher  expenses  than  those  of  other 
countries. 

The  pigiron  output  in  Hungary  for 
certain  years  from  1899  to  i9ii  is  as 
fallows  : 

in  ]899  there  was  manufacturée!  471.000  tons 
»  1900     »       »    .      »  .455.000  .» 

»  1905      >  >  421.000  >- 

»  1908     »       »  »  505.000  '» 

»  1910     »       »  »  !  537.000  » 

»  1911     »       »  »  513.000  » 

The  production  of  pig  iron  in  Hungary 
was  advanced  of  course  but  not  at  the 
rate  of  those  of  other  conntries. 

In  i9o6  this  output  was  sufficient  for 
the  wants  of  the  inland  market,  later  on 
howerer  it  could  hardly  cover  morë  than 
30%  °f  tnat  rrarket  the  necessary  rest 
being  completed  from  Austria. 

In  1912-1913  it  was  producçd  in  Hun- 
gary 542000  tons  of  reftned  pig  iron  and 
11000  cast  iron  of  43.000.000  crowns 
value,  it  was  imported  in  the  same  in- 
terval  52000  tons  refined  pig  iron  (55% 
from  Austria)  and  6400  cast  iron  (90% 
from  Austria)  although  the  custom  house 
duties  werc  i5  and  19  crowns  respectively 
per  imported  ton-  from   Austria  or  other 
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que  le  3O°/0  et  l'on  introduisait   le  com- 
plément nécessaire  d'Autriche. 

En  1912-1913,  on  a  fabriqué  en 
Hongrie:  542.000  tonnes  de  fonte  raf- 
finée et  ll.ooo  à  couler,  pour  une  va- 
leur de  43.ooo.ooo  de  couronnes,  on  a 
importé,  en  même  temps:  52,000  tonnes 
de  fonte  raffinée  (55%  d'Autriche)  et 
64OO  à  couler  (90%  d'Autriche),  bien 
que  les  droits  de  douane  fussent  de  I5 
et  i9  couronnes  par  tonne  importée  res- 
pectivement d'Autriche  et  d'autres  pays 
ce  qui  représente  une  taxe  ad  valorem  de 
20  à  26  pour  cent. 

Le  procédé  de  raffinage  le  plus  ré- 
pandu c'était  le  système  Martin,  par  le- 
quel on  obtenait  à  peu  près  entièrement 
la  quantité  de  fer,  respectivement  de 
l'acier  (9o%)  fabriqué  en  Hongrie,  en 
second  lieu  venait  le  procédé  Bessemer 
et  celui  du  puddlage. 

Usines  à  laminage.  En  ce  qui  concerne 
ces  usines,  on  trouve  qu'elles  étaient  in- 
suffisamment développées,  bien  qu'on  fa- 
briquât toute  sorte  de  produits,  dé  la 
tôle  la  plus  fine  jusqu'à  celle  de  blindage, 
fils,  profils,  tuyaux  en  acier,  Manesman, 
etc.  Quant  aux  rails  et  profils,  la  pro- 
duction intérieure  était  suffisante  et  c'est 
surtout  les  fils  de  fer  et  la  tôle  qu'on 
importait  en  surplus. 

Importation  d'attelés  semi-  fabriqués- 
Le  développement  rapide  que  l'industrie 
hongroise  accusait  en  différentes  branches 
nécessitant  un  surplus  de  produits  mé- 
tallurgiques, que  cette  même  industrie  ne 
pouvait  pas  procurer  dans  la  même  mesure, 
a  fait  que  l'importation  des  articles  semi 
fabriqués,  de  19o6  à  1912,  augmen- 
tât ■  de  j6,59/o  soit  de  '36-00°  ton_ 
nes  à  11 8. 000  cependant  que  pour  la 
même  période,  l'exportation  de  produits 
similaires  n'avair  baissé  que  de  12,5% 
(de  80.000  tonnes  à  7O.5OO). 

La  même  dépendance  se  rencontrait  dans 
la  fabrication  des  machines,  outils  res- 
peefifs  et  moteurs. 

Par  rapport  à  une   exportation  de  .">(> 


countries,    which  represents  a   duty  ad 
valorem  of  20  to  26  p.  c. 

The  most  spread  refining  proceeding 
wâs  the  Martin  System  by  which  it  was 
obtained  nearly  the  whole  quantity  of. 
iron  or  steel  (90%)  manufacturée!  in  Hun- 
gary,  in  the  second  place  com'ng  the 
Bessemer  and  the  puddling  Systems. 

Flttting  Manufactories. 

With  regard  to  the  se  works  we  find 
that  they  were  not  suficientey  developed 
through  it  was  manufactured  ail  Kinds  ot 
articles  from  the  finest  sheet  îron  up  to 
the  thick  est  iron  plate,  wires,  profiles 
steel  pipes,  manesmann,  etc.  With  regard 
to  rails  and  profiles  the  inland  production 
was  sufficient  and  they  imported  chiefly 
iron  wires  and  sheets. 

Import  of  half-made  articles. 

The  rapid  development  shown  by  the 
Hungarian  industry  in  différent  lines  neces- 
sitating  an  increase  of  métallurgie  pro- 
duces which  that  industry  was  unable  to 
supply  in  the  same  measure,  lias  caused. 
that  the  import  of  half-made  articles1 
should  increase  frnm  19o6  to  I9I2  \\ 
the  extent  of  36,  5%  »•  e-  from  l6oo°] 
tons  tio  118.000  tons,  whilst  for  thej 
same  period,  the  export  of  similar  articled 
got  down  only  12,  5%.  from  8C-00Cj 
tons  to  70.500. 

Wa  meet  with  the  same  dépendent 
in  the  manufacture  of  machines— toolj 
and  motors. 

In    view    of   an  export    of    5  miiliod 
crowns  the  .  import    of   thèse  articles  ï 
increàsihgin  1911  to  222  million  crowrif 
which   represents    12%   oî    lne  wh°1 
Hungarien  import,   div  dîng   itself   30  J 
to   Austria,   10%    to  Gerroany  and  tr 
rest  to  Belgium,  England,  etc.  The  Hun 
gary  of  the  past  was  in    possession  c 
works  for  the   transformation   of  haï 
made  métallurgie  articles  which  were  alâj 
•    to  emulate  with    those  of  the  \vest.  \vi 


OORRlî8PON*P  ANC  M 


millions  de  couronnes,  l'importation  de  ces 
article;  augmente  en  1 9 1 1  à  222  mil- 
lions de  couronnes,  ce  qui  représente 
12%  de  toute  l'importation  de  la  Hon- 
grie et  qui  se  répartit  ;  30%  à  l'Autri- 
che, lo°/0  à  l'Allemagne  et  le  reste  à 
la  Belgique,  l'Angleterre,  etc. 

La  Hongrie,  d'il  y  a  quelque  temps, 
avait  des  fabriques  pour  la  transformation 
des  articles  de  métallurgie  semi  fabriqués 
pouvant  supporter  la  comparaison  avec 
celles  de  l'Occident,  en  ce  qui  concerne 
l'installation  et  leurs  produits;  le  prix  de 
revient  était  t  néanmoins  plus  élevé,  et 
c'est  grâce  seulement  aux  subventions  et 
à  la  protection,  de  l'Etat  que  les  fabri- 
ques pouvaient  se  maintenir.  On  peut 
citer  ainsi  la  fabrique  de  vagons  Weitzer 
d'Arad  ;  les  fabriques  Ganz  de  Budapest, 
le  chantier  naval  „Danubius"  de  Fiume 
appartenant  à  l'Etat  de  Budapest,  Di- 
osgyor  et  Zolyombezo,  la  fabrique  de 
machines  Lang  de  Budapest,  les  usi" 
nés  de  la  société  privée  austro-hongroise 
des  ch.  de  fer,  de  Reshitza  etc. 

Si  nous  analysons  la  situation  de  l'in- 
dustrie métallurgique  de  la  Hongrie  d'avant 
guerre,  nous  arrivons  à  la  conclusion 
qu'elle  était  inférieure  à  celle  de  l'Autriche 
et  des  autres  pays  de  l'Occident. 

L'explication  en  est  que  l'industrie  hon- 
groise, d'une  part,  datant  de  peu  de  temps, 
n'avait  pas  le  personnel  suffisamment  apte 
et  que,  d'autre  part,  le  manque  de  coke 
était  une  sérieuse  entrave. 

Ce  n'est  que  par  suite  de  l'appui 
accordé  par  l'Etat,  en  outre  des  droits  à 
l'entrée,  que  les  produits  de  ces  indus- 
tries pouvaient  être  écoulés  dans  le  pays 
car  l'état  hongrois  exigeait  que  toute  fa- 
brique subventionnée  s'approvisionnât  en 
articles  semi-fabriqués  ou  finis  dans  le 
pays  même. 

En  ce  qui  concerne  l'encouragement  de 
l'industrie  nationale,  le  Gouvernement  hon- 
grois, considérant  l'assujetissement  indus- 
triel de  la  Hongrie  à  l'Autriche,  s'est 
évertué  à  prendre  des   mesures  à  temps, 
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regard  to  the  installations  and  their  arti- 
cles, but  the  manufacturing  outlay  was 
higher,  so  that  the  vvorks  could  be  main- 
tained  thanks  only  to  the  government 
subsidies  and  protection. 

We  con  iïïustrate  this  in  mentioning 
the  Arad  Weitzen  waggon  works,  the 
Ganz  vvorks  of  Budapest,  the  naval  docks 
„Danubius"  of  Fiume  belonging  to  the 
State,  tho  works  of  Budapest,  Diosgyos 
and  Zalyçmbego,  the  Lang  maschines 
manufactory  of  Budapest,  the  works  of 
the  private  austro-hungarian  railway  Com- 
pany of  Reshitza,  etc. 

If  we  analise  the  pre  war  situation  of 
the  Hungarian  métallurgie  industry  we 
corne  to  the  conclusion  that  it  was  in- 
ferior  to  that  of  Austria  and  of  the  other 
west  countries.  The  reason  is  that,  on  the 
one  hand  the  Hungarian  industry  being 
of  récent  date  could  scarcely  dispose  of 
a  sufficiently  instructed  staff,  and,  on  the 
other  hand,  the  failing  of  coke  being  a 
serious  obstacle. 

Only  the  means  granted  by  the  gover- 
nment, together  with  the  entry  duties 
made  it  possible  for  the  articles  of  thèse 
industries  to  find  a  ready  market  in  the 
counitry,  because  the  Hungarian  govern- 
ment imposed  to  everey  state  aided"  ma- 
nufactory to  provide  itself  with  half-made 
or  fïnished  articles  which  were  manufàc- 
tured  in  the  country. 

As  regards  ths  encouragement  of  na- 
tional industry,  the  Hungarian  government, 
considering  that  the  Hungarian  industry 
v/as  dépendent  on  Austria,  made  every 
effort  and  took  measures  in  time  that  in' 
i9i8  when  the  commercial  convention 
with  Austria  had  to  cease,  Hungary  should 
attain  the  degrée  of  its  industrial  de- 
velopment  that  would  secure  her  indus- 
trial indepedence,  To  that  end  the  go- 
vernment annexed  to  the  law  of  1907 
for  the  encouragement  of  the  nation  il  in- 
|    dustry  the  workino  programme  provîding 
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pour  qu'en  19 18,  lorsque  la  convention 
commerciale  avec  l'Autriche  devait  cesser 
ses  effets,  la  Hongrie  atteignît  le  stade 
de  développement  de  son  industrie  qui  lui 
assurât  son  indépendance  industrielle.  A 
cet  effet,  on  annexa  à  la  „loi  de  i9o7 
sur  l'encouragement  de  l'industrie  natio- 
nale", le  programme  de  travail  où  l'on 
prévoyait  le  nombre,  le  genre  des  fabri- 
ques et  le  capital  y  nécessaire. 

Dans  l'industrie  qui  nous  intéresse  pré- 
sentement, il  fallait  construire  27  fabri- 
ques pour  des  produits  en  fer  et  métaux, 
a  savoir  :  une  fabrique  dé  limes,  une  de 
lames  de  scies,  une  de  chaînes,  une  de 
cadenas,  une  à  filleter,  à  clous  et  rivets, 
deux  fabriques  d'aiguilles  et  accessoires, 
une  d'épingles  une  d'extincteurs,  trois  fa- 
briques de  laminage  du  cuivre,  une  pour 
des  produits  en  alu  ninium,  une  autre 
pour  objets  en  argent,  une  pour  métaux, 
une  pour  bijouteries  et  boutons  en  métal, 
une  fabrique  enfin  pour  jouets  et  menus 
objets  de  bazar. 

Pour  procurer  toutes  les  machines-ou- 
tils nécessaires  aux  industries  qui  devaient, 
à  la  suite  du  programme  de  travail,  se 
développer  dans  l'intervalle  des  lo  ans, 
on  prévoyait  la  création  de  20  fabriques 
de  machines  :  pour  les  machines  textiles, 
machines- outils,  machines  agricoles,  à  tis- 
ser, à  coudre,  à  écrire,  bicyclettes,  hor- 
logerie, instrument?  divers. 

C'était  le  plan  que  le  gouvernement 
hongrois  avait  établi  et  qu'il  devait  pour- 
suivre, et  pour  l'accomplissement  duquel, 
en  outre  de  l'avantage  accordé  par  la 
loi  sur  l'encouragement  de  l'industrie  na- 
tionale, il  était  pré/u  globalement  125 
millions  de  couronnes, 

L'industrie  métallurgique  auràit  néces- 
sité de  la  part  de  l'Etat  une  subvention 
de  ll.200.ooo  couronnes  répartis  dans 
i'intervalle  de  10  ans  et  les  52  fabri- 
ques.— 27  pour  les  produits  à  fabriquer 
et  2  5  métallurgies—  auraient  nécessité  au 
total  un  capital  de  fondation  de  36  mil- 


for  the  number  and  the  Kind  of  manu- 
factories,  as  well  as  for  the  Capital  they 
were  to  necessitate. 

For  the  industry  which  interests  us  at 
présent,  it  was  necessary  to  erect  2  7 
manufactories  for  iron  and  métal  articles 
namelv  :  one  for  files,  onc  for  blades, 
one  for  chains,  one  for  padlocks,  for  wl- 
res,  nails,  and  cl'n:hes,  two  for  needles 
and  filing  manufactories,  one  for  pins, 
one  for  extinguishers,  three'  for  copper 
filing,  one  for  aluminium  articles,  another 
one  for  silvcr  articies,  one  for  metals, 
one  for  jewelry  and  métal  buttons,  and 
fînally  one  for  toys  and  small  bazaar 
articles. 

In  order  to  supply  ail  the  machine- 
tools  to  the  industries  which  according 
to  the  working  programme  had  to  de- 
velop  themselves  in  the  period  of  10. 
years  it  was  provided  for  the  érection 
of  25  machine-mills.  for  testile  machines, 
machine  tools,  agriculture  machines,  wea- 
ving  machines,  sewing  machines,  bicyeles, 
watches  and  différent  instruments. 

This  was  the  plan  decided  upon  by 
the  Hungarian  government  and  for  the 
accomplishement  of  which,  besides  the 
advantage  granted  by  the  law  for  the 
encouragement  of  the  national  industry  it 
was  also  provided  a  global  amount  of 
i25  million  crowns. 

The  métallurgie  industry  would  have 
necessitated  from  the  government  a  help 
of  1 1.200.000  crowns  divided  in  the 
period  of  10  years  and  52  factories, 
27  for  the  articles — to  be  manufactured, 
and  2  5  for  the  métallurgie  works-would 
have  necesitated  totally  afoundation  capital 
of  36  million  400. Ooo  crowns  and  a 
rolling  capital  of  29.200.000. 

The  Hungarian  government  has  pur- 
sued  its  working  programme  and  the  de- 1 
velopment  of  the  Hungarian  industry  up  to  I 
the  eve  of  the  European  war. 

*  '  j 
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lions  400.000  couronnes  et  un  capital 
roulant  de  29.2oo.ooo. 

Jusqu'à  la  veille  de  la  guerre  europé- 
enne, le  gouvernement  hongrois  a  pour- 
suivi son  progra  nme  de  travail  et  de 
développement  de  l'industrie  hongroise. 

En  ce  qui  concerne  néanmoins  l'industrie 
métallurgique,  il  semble  que  malgré  tous 
les  efforts  du  gouvernement,  le  résultat 
n'en  fût  pas  satisfaisant.  C'est  opportun 
de  nous  demander  quelle  aurait  été  la 
situation  de  cette  industrie,  après  quelques 
dizaines  d'années,  alors  que,  outre  le 
manque  du  coke  il  se  serait  ajouté  celui 
du  minerai  de  fer  ? 

Dans  la  situation  créée  par  suite  de  la 
guerre  mondiale,  la  Hongrie  en  perdant 
les  mines  de  fer  de  la  région  du  nord 
(districts  de  Szepes  et  Gomor)  se  trou- 
vera dans  l'impossibilité  de  continuer  le 
développement  de  son  industrie  métallur- 
gique. 

La  situation  sera  de  beaucoup  plus 
difficile  que  celle  de  l'Allemagne  qui  a 
perdu  le  bassin  de  fer  de  la  Loraine,  et 
du  Luxemburg,  car  la  Hongrie,  privée 
de  minerai  de  fer  l'est  en  même  temps 
de  coke  métallurgique.  Les  grandes  usi- 
nes de  métallurgie,  se  trouvant  en  dehors 
de  ses  nouvelles  frontières  la  guerre  a 
donc  mis  fin  aux  efforts,  de  la  Hongrie 
de  se  créer  une   industrie  métallurgique. 

Dans  la   Roumanie  d'avant-guerre 

L'industrie  métallurgiqne  de  la  Rou- 
manie se  trouvait  à  un  degré  de  développe- 
ment bien  inférieur  à  celui  de  la  Hongrie. 
La  Roumanie,  par  suite  du  manque  de 
matières  premières  (minerai  de  fer  et 
coke)  n'a  pas  pu  se  créer  jusqu'à  ce 
jour  une  grande  industrie  métallurgique. 
Et,  en  outre  des  Hauts  fourneaux,  on  y 
manquait  aussi  complètement  de  laminoirs, 
en  exceptant  la  fabrique  „IzbandaM  de 
Brada,  qui  avait  un  laminoir  de  ferraille. 
Cette  fabrique  n'a  pu  fonctionner  que 
peu  de  temps. 

La  grande  métallurgie   manquait  donc 


With  regard  to  the  métallurgie  b.dustry, 
it  sems  that  in  spite  of  ail  the  go- 
vernment  efforts,  the  resuit  was  not  sa- 
tisfactory.  It  would  be  interesting  to 
inquire  what  would  have  been  the  situa- 
tion of  this  industry  after  a  laps  of  tens 
of  years  when  besides  the  failing  of  coke 
the  failing  of  iron  orc  would  have  ma- 
nifestée! itself  as  well  ? 

In  the  situation  created  through  the 
world  war,  Hungary  after  losing  the 
iron  mines  of  the  northern  légion 
Szepes  and  Gomor  districts,  will  find 
itself  in  the  impossibility  to  continue  the 
development  of  her  métallurgie  industry. 

Her  situation  would  be  much  more 
difficult  than  that  of  Germany  which  has 
lost  the  iron.  basin  of  Loraine  and  Luxem- 
>  burg,  for  Hungary  deprived  of  iron  ore 
is  deprived  at  the  same  time  of  métal- 
lurgie coke.  The  great  métallurgie  works 
being  now  out  of  her  new  frontier  the 
war  has  thus  put  an  end  to  Hungary's 
aspiration  of  creîting  for  herself  a  mé- 
tallurgie industry. 

In  pre-war  Roumania. 

The  métallurgie  industry  of  Roumania 
was  in  a  state  of  a  much  inferior  degree 
of  development  thanan  that  of  Hungary. 

Roumania  being  without  raw  materiaJs 
(iron  ore  and  coke)  had  no  opportunity 
till  at  that  date  to  create  for  herself  a 
great  métallurgie  industry.  And  besides, 
she  was  completely  deprived  of  flatting- 
mills,  except  the  „Izbânda"  mill  of 
Braila  which  had  an  old  iron  flatting 
mill.  This  mill  could  not  work  but  forva 
short  time. 

The  great  metallurgy  failed  thus  com- 
pletely, on  the  contrary  the  machines  and 
constructions  industry  had  attained  some 
development. 

Thus  there  existed  52  mills  for  meca- 
nical  constructions  foundries  and  boiler 
mills,  eleven  nail  mills,  for  nails  and 
screws,  eleven  mills  for  caws  and  paeking*, 
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totalement.  Par  contre,  l'industrie  des 
machines  et  des  constructions  avait  atteint 
un  certain  développement.  Ainsi,  il  y 
avait  52  fabriques  de  constructions  méca- 
niques, fonderies  et  fabriques  de  chau- 
dières, onze  clouteries — clous  et  vis — 
onze  fabriques  de  bidons  et  emballages, 
neuf  de  meubles  en  fer  et  poêles,  ainsi 
que  des  ateliers  de  ferblanterie  et  orne- 
mentation. 

Dans  les  derniers  temps,  il  y  avait  en 
cours  d'installation  une  section  pour  ré- 
parer les  vagons  de  ch.  de  fer,  au  chan- 
tier naval  Fernic  de  Galatz  et  une  sec- 
tion pareille  à  la  fabrique  „Vulcan"  de 
Bucarest. 

En  Roumanie,  l'industrie  '  métallurgique 
s'est  développée  surtout  grâce  au  pro- 
grès de  l'industrie  pétrolière  et  du  raffinage. 

,  Par  la  suite,  le  nombre  des  fabriques, 
qui  jouissaient  en  19o4  des  avantages  de 
la  loi  sur  l'encouragement  de  l'industrie, 
passe  de  39  à  84   en  1 916. 

Afin  de  protéger  efficacement  l'indus- 
trie métallurgique  qui  commençait  à  se 
développer,  on  a  introduit  au  pays  la  taxe 
douanière  de  3o  à  5o%  ad  valorem, 
sur  les  articles  en  métal  «pouvant  être 
fabriqués ,  au  pays. 

A  cause  du  peu  de  développemet  de 
l'industrie  métallurgique,  la  Roumanie  était 
obligée  d'importer  annuelement  des  pro- 
duits métallurgiques  (demi  fabriqués  et 
fabriqués)  pour  une  valeur  d'environ  1 47 
millions  de  lëi  (1913)  qui  au  regard  de 
l'importation  totale  de  590  millions,  re- 
présente 2  5%>  soit  le  double  de  la 
Hongrie. 

La  valeur.de  la  production  indigène  atteint 
annuellement  une  moyenne  de  42. 000,000 
-de    lei,    qui    comprend    2i.4oo.ooo  de 
matières  premières  étrangères  et  4. 600. 000 
indigènes. 

Cette  situation  précaire  de  la  métal- 
lurgie roumajne  changera .  d'une  façon 
..heureuse  par  suite.de  la  guerre  mondiale. 


nine  for  iron  f urniture  and  chimneys  as 
well  as  manufactories  for  tin-warc  and 
ornamentation.  ' 

Quite  lately,  there  was  in  course  the 
installation  of  a  section  of  a  mill  for  rail- 
way  wagon  repairs  at  the  naval  dock 
Fernic  of  Galatz  and  a  similar  section 
at  the  „Vulcan"  works  of  Bucarest. 


In  Roumania  the  métallurgie  industry 
has  developed  itself  only  through  the  pro- 
gress  of  the  petroleum  and  refining  in- 
dustry. 

Accordingly,  the  number  of  mills  which 
enjoyed  in  1904  the  advantages  of  the 
law  for  the  industry  encouragement  is 
increasing  from  39  to  84  in  1916. 

In  order  to  efficiently  protect  the  mé- 
tallurgie industry  which  began.  to  grow, 
it  has  been  introduced  a  custom  house 
duty  of  30  to  50  %  acl  valorem  on  ail 
métal  articles  which  could  be  made  in  the 
country. 

Because  of  the  small  development  of 
the  métallurgie  industry,  Roumania  was 
forced  to  import  yearly  métallurgie  articles 
(half  made  and  finished)  to  the  value  of 
about  137  million  francs  (19 13)  which 
compared  to  the  total  import  of  590  mil- 
lion, represents  25  %>  W.e.  twice  as  much 
as  Hungary. 

The  value  of  the  inland  production  at- 
tains  yearly  42.900.000  lei  oh  the  ave- 
rage,  including  21.400.000  raw  maté- 
riels from  abroad  and  4.600.000  native 
raw-materials. 

This  precarious  situation  of  Roumanian 
industry*  will  change  very  favourably  after 
the  world  war. 

In  the  Roumanian   conniries  réunit ed  to 
the  mother  country. 

Through  the  union  to  Roumania  of  the 
countries  of  the  same  nationality  on  the 
other  side  of  the  mountains,  the  great 
métallurgie    industry  as  well  as  the  ma- 
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Dans   les  contrées  roumaines  réu- 
nies à.  la  Patrie  mère 

Par  la  réunion  à  la  Roumanie  des 
contrées  de  même  nationalité,  d'au  delà 
des  montagnes,  la  grande  industrie  mé- 
tallurgique aussi  bien  que  l'industrie  des 
machines  prendront  un  plus  grand  dé- 
veloppement, attendu  qu'elles  sont  déjà 
de  beaucoup  supérieures  à  celles  de  l'an- 
cien royaume. 

Ainsi  que  nous  l'avons  vu,  la  Tran- 
sylvanie et  le  Banat  ont  des  minerais  de 
fer  de  bonne  qualité,  mais  d'un  rende- 
ment limité. 

Pour  remplacer,  dans  une  certaine 
mesure,  le  manque  du  coke  on  y  emploie 
en  partie  le  charbon  de  bois.  Cette  me- 
sure était  peut  être  applicable  jusqu'à 
ce  jour,  il  faudra  désormais  qu'elle  cédât 
la  place  au  coke  ou  à  un  autre  com- 
bustible. 

Situation  comparative  des  contrées 
roumaines.  — 
Le  gaz  naturel.  —  Centre  métal- 
lurgique. — 
Galatz  ou  Braïla.  — 

Bien  que  l'industrie  métallurgique  de 
l'ancien  royaume  soit  différente  comme 
genre  de  celle  des  provinces  y  réunies,  une 
comparaison  toutefois  entre  certains  chif- 
fres n'est  pas  dépourvue  d'intérêt, 

I 

Régions  Nombre  des  Nombro  des      II:  P.  ouvriers, 

installation*    hauts  four  forée 
métallurgiques     naux  motrice 

Ancien  royaume       A4  —  95*1  8834 

Transylvanie  et       SS  17  34060  194>i6 

Banat 

Ancier.n  Hongrie 

(avec  Transyîva-      879  36  179000  110000 

.  nie  et  Banat. 

Nous  voyons  de  ce  qui  précède  que, 
dans  les  pays  roumains  d'au  delà  des 
Carpathes,  il  y  a  un  joli  commencement 
d'industrie  métallurgique  dans  toutes  les 
•■  branches.  Le  minerai  de  fer  que  contient 
le  terrain  de  ces  régions  quoiqu'il  soit,  d'a- 
près ce  que  l'on  sait  actuellement,  rela- 
tivement   restreint,    peut    toutefois  servir 
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chines  industry  will  take  a  greater  sway 
as  they  are  already  much  superior  to 
those  of  the  old  Kingdom. 

As  we  have  seen,  Transilvania  and 
the  Banat  possess  iron  ores  of  good 
quality  but  of  a  limited  output. 

In  order  to  replace,  in  some  measure, 
the  failing  coke,  it  is  used  there  wood 
coal  in  part.  This  measure  was  perhaps 
applicable  up  to  now,  but  in  the  future 
the  wood  coal  has  to  be  replaced  by  coke 
or  some  other  combustible. 

Comparative  state  of  the  Roumanian 
areas. 

The  naturel  gaz.  Métallurgie  centre  Ga- 
latz or  Brada. 

Although  the  métallurgie  industry  of 
the  old  Kingdom  is  différent  in  kind  from 
that  of  the  reunited  provinces  a  compa- 
rison  between  certain  figures  is  not  wit- 
hout  interest, 


Région 

Number  of 
métallurgie 
works. 

Number 
of  ligh 
furmees 

H.  P. 
horse  power 

Workmen 

Old  Kingdom 

84 

9530 

8.S34 

Transilvania 
and  Banat 

88 

34.060 

19.486 

Old  Hungary  in- 
cluding  Tran.il 
vanie  and 
Banat 

879 

35 

179.000 

110.000 

We  see  from  this  that  in  the  Rouma- 
nian conntries  on  the  other  side  of  Car- 
path  there  exists  a  fair  beginning  of  mé- 
tallurgie industry  in  ail  the  lines.  The 
iron  ore  contained  in  the  carth  of  thèse 
régions,  though  limited,  according  to  what 
we  know  for  the  présent  am  out  it,  can 
be  taken  howerer  as  forming  a  basis  for 
an  industry,  especially  if  we  could  secure 
at  the  same  time,  minerai  concessions  in 
other  countries  too. 

We  ought  therefore  to  direct  our  eyes 
towards  the  Balkan  States  the  Ukrine 
and  Asia  Minor. 

'?  But  even  if  we  had  plenty  of  iron 
ore,  there  would  still  zemàin  the  great 
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de  base  à  une  industrie,  surtout  si  en 
même  temps  uous  nous  assurerons  des 
concessions  minières  dans  d'autres  pays 
aussi. 

Nous  devrions  à  cet  effet  diriger  nos 
regards  vers  les  pays  balcaniques,  l'Ukraine 
et  l'Asie  Mineure.  Mais^lors  même  que 
nous  disposerions  de  minerai,  le  manque  de 
coke  est  l'empêchement  le  plus  sérieux  auquel 
nous  nous  butons.  Ce  matériel  ensemble 
avec  le  charbon  entre  pour  plus  de  60% 
dans  le  coiit  de  la  tonne  de  métal. — Ne 
l'ayant  pas,  et  comme  de  le  remplacer 
par  le  [charbon  de  bois  serait  onéreux 
par  le  fait  que  la  Grande-Roumanie  est 
relativement  pauvre  en  forêts  (au  dessous 
de  25%  de  sa  supperficie),  et  que  pour 
le  bois  ou  pourrait  trouver  un  emploi 
plus  économique  d'une  autre  manière,  la 
conclusion  serait  donc  que  dans  la  Grande- 
Roumanie  l'industrie  métallurgique  n'aurait 
pas  de  chances  de  développement. 

Telle  serait  en  effet  la  situation  si  nous 
ne  possédions  dans  les  sources  de  gaz 
naturel  un  moyen  de  suppléer  à  ce 
manque. 

Le  gaz  naturel. 

Le  gaz  naturel,  cette  richesse  de  l'Ar- 
deal,  n'est  antre  chose  que  du  méthane, 
formé  de  deux  élémtnts,  le  carbone  et 
l'hydrogène,  les  deux  à  grande  force  ré- 
ductrice. Or,  le  phénomène  chimique  qui 
produit  du  minerai  de  fer  la  fonte,  est 
justement  un  procès  de  réduction  II  ne 
resterat  qu.à  trouver  le  moyon  d'employer 
le  gaz  terrestre  dans  cette  direction. 

D'après  nos  Informations,  des  essais 
ont  été  faits  en  Hongrie,  pendant  la 
guerre,  avec  une  invention  (Fabinyi  et 
Guman)  qui  eurent  des  résultats  bien 
meilleurs  qu'on  ne  s'y  attendait. 

Cette  invention  a  été  indroduite  aussi 
il  y  a  peu  de  temps  en  Roumanie. 

Elle  a  pour  but  de  produire  dù  métal 
au  moyen  des  gaz  hydrocarbures  (méthane 
etc.)  cette  invention,  appelée  à  révolution- 
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stumbling  block  :  the  failing  of  coke.  This 
material  together  with  cool  enters  for  more 
thanôoOo  in  the  cost  the  metallic  ton. 
As  we  do  not  possess  it,  and  in  vicew 
of  the  difficulty  of  replacing  it  by  wood 
coal,  great  Roumania  being  relativeljv  poor 
in  forests  (under  25%  of  its  area)  also 
because  we  could  find  for  the  wood  a 
more  économie  use,  we  corne  to  the  con- 
clusion, that  there  is  no  chance  in  Great 
Roumaniu  for  a  great  development  of  the 
métallurgie  industry.  This  would  be  cer- 
tainly  our  situation  should  we  not  possess 
a  means  of  making  up  this  want  by  the 
wells  of  earth  gaz. 

The  earth  gaz 

Indeed,  the  natural  gaz,  this  wealth  of 
Ardeal,  is  the  méthane  i.  e.  C.  H4., 
formed  by  two  éléments,  the  carbone  and 
the  hydrogen  both  having  a  great  reduc- 
tive  power.  But  the  chemical  process 
which  produces  pigiron  from  iron  ore  is 
jnst  such  a  reductive  force.  It  remains 
only  to  find  the  means  of  using  the  natural 
gaz  In  this  direction. 

According  to  our  knowledge,  esperi- 
ments  have  been  made  in  Hungary,  during 
the  war,  by  means  of  a  new  method 
(Fabiny  &  Cuman)  with  much  better  re- 
sults  than   those   which   were  expected. 

This  discovery  was  introduced,  some 
days  ago,  in  Roumania  too,  •  apatent 
being  asked  for  same.  Its  alm  ist  the 
producing  of  métal  by  means  of  the  hy- 
drocarbured  gaz  (méthane  etc).  This  in- 
vention which  is  sure  to  revolutionize  the 
modem  technic  replaces  not  only*  the 
coal  but  also  the  coke  in  the  great  me- 
tallurgy,  suppressing  at  the  same  time 
the  high  furnaces,  those  costly  installa- 
tions, and  introducing  a  re.duced  installation 
of  apparatus  instrad.  In  this  wag,  though 
compelled  to  import  iron  ore,  it  wlll  be 
possible,  thanks  to  the  natural  gaz  to 
create  not  only  au  industrial  metallurg> 
likely  to  live,  but  which  could  compete 
with  the  métallurgie  industries  of  the  co- 
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ner  la  technique  moderne,  remplace  com- 
plètement non  seulement  le  charbon  mais 
aussi  le  coke  de  la  grande  métallurgie,  en 
supprimant  en  même  temps  les  hauts  four- 
neaux, ces  installations  coûteuses,  et  en 
introduisant  une  installation  d'appareils 
rédui  e. 

On  pourra  donc,  même  en  important 
du  minerai  de  fer,  grâce  au  gaz  naturel, 
créer  une  industrie  métallurgique  non  seu- 
lement viable,  mais  qui  pourrait  même 
faire  concurrence,  peut-on  dire,  .  aux  in- 
dustries métallurgiques  des  pays  ayant 
outre  le  mirerai,  aussi  le  charbon,  mais 
où  le  gaz  naturel  manquerait,  car  le  coke 
sera  toujours  infiniment  plus  cher  que  le 
gaz  naturel.  Actuellement  1  m3  de  gaz 
coûte  en  Transylvanie  moins  d'un  filer,  et 
comme  force  calorique  (et  réductrice)  il 
équivaut  à  i,  5  k-o  de  charbon  de  Pe- 
troshani  qui  coûte  en  ce  moment  à  la 
mine  45  filers. 

Le  centre  métallurgique 

Le  centre  métallurgique  de  la  Grande- 
Roumanie  où  sera  t-il  établi? 

Quoique  les  essais  en  grand  au  sujet 
de  l'invention  dont  il  est  question  ne  sont 
pas  encore  terminés,  il  semble  tout  de 
même  possible  de  prévoir  l'endroit  où  à 
l'avenir  seront  établies  les  grandes  usines 
métallurgiques  des  pays  roumains. 

Comme  point  de  départ,  nous  avons  le 
fait  que  la  réserve  des  pays  roumains 
(inclusivement  ceux  d'au  delà  des  Carpa- 
thes),  d'après  ce  qu'on  en  sait  actuel- 
lement, est  restreinte,  et  que  la  Société 
privilégiée  des  chemins  de  fer  de  Reshitza, 
tâchait  avant  la  guerre  de  se  procurer 
du  minerai  dans  les  pays  voisins. 

Par  le  grand  développement  que  pren- 
dront après  la  guerre,  outre  l'industrie 
du  pétrole,  les  industries  agricoles  et 
textiles,  les  voies  de  communication,  etc., 
il  résulte  que  le  disponible  en  fonte,  res- 
pectivement en  fer  de  la  Transylvanie  et 
du    Banat  de  2  30.000  tonnes    de  fonte 
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untries  which  pos;ess  besïdes  the  iron 
ore,  coal  as  well,  but  which  do  not  po- 
ssess  gaz,  because  the  coke  will  always 
be  infinitely  much  dearer  than  the  natu- 
ral  gaz.  To-day  1  m:l  of  gaz  is  sold 
in  Transilvania  at  less  than  one  feller 
and  this  quantity  is  équivalent  in  calories 
(and  reductbility)  to  1,  5  ko  of  Petros- 
hani  coal  which  costs  to-day,  loco  mine 
45  fellers. 

The  métallurgie  Centre. 

Were  will  be  the  métallurgie  centre 
of  Great-Roumania  in  future  ? 

Though  the  full  experiments  with  the 
invention  in  question  are  not  yet  terminated, 
it  seems  to  me  possible  to  foresce  the 
place  where  are  to  be  erected  in  future 
the  great  métallurgie  works  of  the  Rou- 
manian  countries. 

As  a  startlng  point  we  have  the  fact 
that  the  reserve  of  the  Roumanian  coun- 
tries (including  the  transcarpathian  ones) 
is  limited,  according  to  our  présent  kno- 
wledge,  so  that  the  privileged  railway 
Company  of  Reshitza  was  trying  beforé 
the  war  to  supply  iron  ore  from  the 
neighbouriug  countries, 

In  conséquence  of  the  great  develo- 
pment  which  is  sure  to  take  place  now 
after  the  war,  not  only  the  petroleum 
industry,  but  also  the  agriculture,  the  tex- 
tile and  other  industries,  it  fallows  that 
the  reserve  of  pigiron  and  iron  of  Tran- 
sylvania  and  Banat,  being  annually  of 
230.000  tons,  pig  iron  and  I9O.OOO 
tons  iron  and  steel,  they  would  hardly 
satisfy  half  the  wants  of  the  Roumanian 
countries, 

In  lhe  worst  case,  reserving  for  us  the 
transcarpathien  iron  ore  and  taking  that 
quantity  as  a  critérium  for  the  inner  mar- 
ket,  and  directing  als  our  attention  to- 
wards  the  neighbouring  countries  (spe- 
cially  Ucrainej  we  shell  have  to  take  the 
imported  iron  ore  as  besis  for  our  future 
metillurgic  industry.  Of  ail  thèse  countries 
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annuellement,  respectivement  190.000  ton- 
nes de  fer  et  d'acier,  ne  satisfaira  même 
pas  à  la  moitié  des  besoins  des  pays  rou- 
mains. 

En  nous  réservant  pour  les  cas  ex- 
trêmes le  minerai  de  fer  d'au  delà  des 
Carpathes,  et  nous  en  servant  seule- 
ment comme  d'un  régulateur  du  marché 
intérieur,  et  en  dirigeant  tout  notre  atten- 
tion vers  les  pays  limitrophes  (surtout 
l'Ukraine),  nous  devrons  baser  notre  future 
industrie  métallurgique  sur  le  minerai  im- 
porté. 

Or,  de  tous  ces  pays  c'est  l'Ukraine, 
qui  possède  des  réserves  inépuisables' 
ayant  des  mines  de  minerai  de  fer  d'une 
qualité  incomparable,  tant  à  Krivoi-Rog 
qu'à  Kertsch. 

Contre  le  minerai  importé  d'Ukraine,  la 
Roumanie  pourra  envoyer  du  pétrole  et 
du  sel. 

Au  point  de  vue  du  transport,  ces 
mines  sont  très  bien  situées  et  peuvent 
expédier  le  minerai  par  mer  et  sur  le 
Danube. 

Comme  combustible  nous  nous  servi- 
rons siirement  du  gaz  terrestre. 

Ce  dernier  se  trouve  dans  la  plaine 
de  l'Ardeal,  territoire  limité  au  sud  par 
la  rivière  Oit,  à  l'orient  par  les  Carpa- 
thes,  à  l'occident  par  les  monts  Metalici 
et  Bihor  et  au  nord  par  une  ligne  qui 
passait  par  Cluj,  Bistritza.  Oans  cette 
région  on  a  trouvé  des  quantités  de  gaz 
tellement  considérables,  que  le  projet  avait 
été  formé  il  y  a  quelques  années,  de 
l'apporter  à  travers  des  conduites  d'en- 
viron 400  klm.  a  Budapest. 

Un  projet  semblable  pourrait  être  éla- 
boré aussi  pour  le  cas  présent,  en  diri- 
geant cependant  ce  gaz — si  les  sources 
de  Buzâu  et  Prahova  (Lopatari  et 
autres)  n'étaient  pas  suffisantes — vers  les 
endroits  où  probablement  le  nouveau  cen- 
tre métallurgique  devra  être  installé. 

A  Reshitza,  non  seulement  que  la  fa- 
brique ne  dispose  pas  de  superficie  suf- 
fisante  pour    prendre   de  l'essor,    on  a 


the  Ucraine  is  the  one  which  possesses 
inexhaustible  reserves,  having  iron  ore 
mines  in  Krivos — Rog  and  Kertcli  of  an 
unequalled  quality. 

As  compensation  for  the  iron  ore.  im- 
ported  from  Ukraina,  we  could  send  there 
our  sait  and  petroleum  produces.  ' 

As  regards  shipping,  the  named  Ukraine 
mines  are  splendidl3T  situated  and  the  iron 
ore  could  be  conveyed  by  sea  and  by 
the  Danube. 

As  combustible  we  scall  surely  hâve 
to  use  the  natural  gaz.  This  gaz  in  found 
in  the  Ardeal  plain,  a  territory  bound 
the  south  by  the  river  Oit,  to  the  East 
by  the  Carpath  mountains,  to  the  West 
by  the  Metalici  and  the  Bihor  monntains 
and  to  the  .North  by  a  line  passing  thro- 
ugh  Cluj,  Bistritza. 

In  that  région  were  found  such  con- 
sidérable quantifies  of  gaz,  that  someyears 
ago  a  scheme  was  started  to  forward 
the  gaz  to  Budapest  by  pipes  of  about 
4O  Kilomètres  length.  A  similar  scheme 
could  be  devised  at  présent  managing 
howerer  to  direct  the  gaz  granted  that  the 
wells  of  Buzeu  and  Prahova,  (Lopatari 
and  others)  were  not  sufficient-towards 
the  site  where  the  new  métallurgie  centres 
had  probably  to  be  established. 

*  * 

In  Reshitza  -  -  there  is  not  only  the 
inconvénient  that  theworks  have  not  suf- 
ficient  room  at  their  disposai  for  taking 
a  Iarger  sway  —  the  acetivity  has  been 
eut  sway  to  provide  room  for  workmens 
dwellings  but  there  is  hardly  room  for  a 
store-house,  and  worse  still,  they  have  not 
there  the  coke  and  tho  necessary  iron 
ore.  Besides,  the  forwardind  of  the  ma- 
terial  from  the  Danube  to  the  interior 
of  Banat  is  a  question  hard   to  solve. 

If  Reshitza  was-good  to  satisfy  the  past 
needs  at  the  time  when  they  could  make 
use  of  wood  coals  besides  the  coke,  and 
this  on  a  very  reduced  scale.  I  do  not  think 
that  Reshitza  could  take  a   larger  deve- 
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coupé  la  montée  pour  y  installer  des 
habitations,  mais  il  n'y  a  même  plus  d'em- 
placement pour  un  dépôt,  et  ce  qu'il  y 
a  de  pire  encore,  c'est  qu'il  y  manque 
le  coke  el  le  minerai  nécessaire.  En  outre 
la  question  du  transport  du  matériel,  du 
Danube  à  l'intérieur  du  Banat,  est  diffi- 
cile- à  résoudre.  Si  pour  les  besoins  an- 
térieurs, lorsque  outre  le  coke  on  tra- 
vaillait aussi  avec  du  charbon  de  bois, 
et  ceci  encore,  sur  une  échelle  réduite, 
Reshitza  avait  sa  justification  là  où  elle 
se  trouve  encore,  pour  l'avenir,  dans  la 
nouvelle  orientation  que  prendront  de 
façon  unitaire  tous  les  pays  roumains,  je 
ne  crois  pas  qu'elle  pourra  se  développer. 

Par  conséquent,  en  ce  qui  concerne 
les  matières  nécessaires  à  la  métallurgie, 
le  minerai  et  le  combustible,  la  question 
se  simplifie  (le  minerai  sera  probablement 
aporté  d'Ukraine  ou  de  l'Asie  Mineure, 
et  le  combustible  sera  le  gaz  terrestre  | 
facilement  transportable  à  travers  des 
tuyaux),  ce  n'est  que  du  problème 
des  transports  de  ces  matières  premières 
et  des  produits  qui  en  seront  fabriqués 
ou  de  ceux  importés  de  l'étranger  y  ayant 
rapport,  que  dépendra  la  solution  de  la 
question  qui  noirs  intéresse. 

Or,  ce  problème  des  transports  est  je 
pense,  celui  qui  justifie  la  conclusion  que 
c'est  dant  les  ports  danubiens  (Galatz  et 
Braïla)  situés  au  milieu  de  la  distance  qui 
sépare  les  territoires  aux  matières  pre- 
mières dont  il  est  question,  l'Ardeal  et 
l'Ukraine,  que  sera  installé  à  l'avenir  le 
grand  centre  métallurgique  de  la  Grande- 
Roumanie,  afin  de  pouvoir  bénéficier  de 
la  grande  artère  de  communication  et  en 
même   temps  si   bon   marché,   le  Danub. 

Dr.  Const.  I.  Motas 
Ingénieur,  inspecteur  c'es  ruines 
. .  au  ministère  cie  l'Industrie  et  du 

.  .  Commerce. 


lopment  in  future  in  the  new  orientation 
which  is  to  be  taken  unitarily  by  ail  the 
Roumanian  countries. 

Consequently,  as  regards  the  raw  ma- 
terials  necessary  for  the  metallurgy,  i.  e. 
the  iron  ore  and  the  combustible,  the 
question  becomes  very  simple  (the  iron 
ore  will  probablv  be  brought  from  Ukraine 
or  from  Asie  Minor  and  the  combustible 
will  be  the  natural  gaz,  very  easely  trans- 
portable through  pipes)  the  solution  of 
the  question  which  interests  us  dépends 
from  the  shipping  of  thèse  raw  mate- 
rials,  of  the  produces  manufactured  from 
them,  and  of  those  imported  from  abroad 
in  connection  with  this  matter. 

But  this  shipping  problem  is  justly  cor- 
roborating  my  conclusion  in  this  little  un- 
pretending  essay,  that  namelly  the  great 
métallurgie  centre  of  great  Roumanie  will 
find  its  place  in  the  future  in  the  Danu- 
bian  ports  (Galatz  and  Braila)  which  are, 
sitnated  in  the  midst  of  the  way  between 
the  territories  which  are  possessing  the 
raw  materials  in  question,  i.  e.  bet- 
ween the  Ardeal  and  the  Ukraine.  This 
wiil  certainly  enable  great  Roumania  to 
takc  advantage  of  the.  important  artery 
of  communication  the  great  Danubian  wa- 
terway. 

Dr.  Const.  I.  Motas 
Engineer,  Tnspector  of  mines  ai 
the  Ministry  for  Industry  and 
Commerce. 
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fispects  économiques  de  la  Grande  Roumanie 

(Données  statistiques) 


1.  Transylvanie. 

La  Transylvanie  a  une  superficie  de  57.804 
km.  ou  5.780.400  ha.,  avec  une  population  de 
2.678.367  habitants.  (Annuaire  statistique  de 
la  Hongrie  pour  191  l). 

La  proportion  dans  laquelle  était  représentée 
chaque  nationalité  dans  la  formation  de  l'état 
hongrois  ne  s'accomodait  pas  avec  l'idée  d'Etat 
hongrois,  c'est  pourquoi  le  mot  «nationalité" 
dans  les   formulaires  pour  recueillir  'es  données 


statistiques,  était  remplacé  par  la  phrase  „lan- 
gue  parlée  de  préférence  '  ;  cette  phrase  a  été 
intentionnellement  changée  dans*  la  publication 
par  Jangue  maternelle  des  habitants". 

A  cause  de  cela  il  est  impossible,  pour  le 
moment  d'établir  la  proportion  exacte  des  na- 
tionalités, tant  en  Transylvanie  que  dans  les 
autres  provinces. 

Population  de  la  Transylvanie  d'après  la 
langue  qu'elle  parle. 


Langue  parlée  de  préférence 


Population 
totale 


G 

S 


o 
-a 


6C 


C3 

a 

o 
& 


O  3 


■2,2 


2.678.367    1.472.021  91S.207    234.085  43  683    2.404    1.759  1.655  1.369  1.331    523     421      225  674 

Population  de  la  Transylvanie  d'après  la  religion 

RELIGIONS 


Population 
totale 

2.678.367 
Pourcents 
f 


a  o 

-  rd 

o  — 

hh  -* 


375.325 
14.0 


O  O 

749.404 
28.0 


a 

M 
O 

Ph 


c 

ta 


o 


< 


792.864    399.312  229.028  67.749  64.074  611 
29.6         14.9        8.6      2.5      2.4  0.0' 


Population  de  la  Transylvanie  d'après  les  nationalités 

NATIONALITÉS 


Population 
totale 


o 


2.678.367  1.540.088 
Pour  cents  57 


o 

oC 
c. 
O 

tq 

289.470 
10.8 


o 

=  t-r 

o  =£ 

H 

496  606 
18.6 
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234.0S5  64.074  54.044 


8.7 


A  cause  de  l'oppression  de  ceux  qui  étaient 
les  maîtres  jusqu'à  présent,  seulement  32,  90/° 
de  la  population  roumaine  savait  lire  et  écrire, 
andis  que  pour  les  autres  nationalités  le  pour- 
centage était  de  42,  7.  — 

Pour  la  même  cause,  l'émigration  de  la  po- 
pulation roumaine  (Je  Transylvanie  dans  l'ancien 


2.4  2.0 

royaume  et  en  Amérique  augmentait  chaque 
année,  et  le  plus  grand  chiffre  de  l'émigration 
a  été  atteint  en  1907,  lorsque  16000  roumains 
quittèrent  leur  terre  natale. 

Division  économique  du  territoire. 
La  statistique  hongroise  de   1911   iudiqne  les 
données   suivantes  : 


# 


Economie  aspects  of  Great  Roumanie! 

(Statistical  data) 


Trnsylvania 

The  area  of  Transylvanie  is  57.804  kilomè- 
tres or  5.700.400  hectares  with  a  population  of 
2.678.367  inhabitans.  (The  Hungarian  statistic 
year  Boak  nf  191 1). 

The  proportion  in  which  each  nationality  was 
represented  in  the  constitution  of  the  Hungarian 
State  was  not  in  accordance  wit  the  Hungarian 
state  idea;  for  this  reason  the  word  „nationa 


lity"  was  replaced  in  the  formus  used  to  collect 
statistical  data  by  the  expression  Janguage  spo- 
ken  for  préférence"  and  when  such  data  was 
published  the  words  „language  spoken  for  pré- 
férence" was  intentionally  replaced  by  „mother 
tongue  of  tre  inhabitants'  . 

For  this  reason  it  is  Impossible  just  yet  to 
establish  the  exact  proportion  of  nationalities 
both  in  Trsnsylvan:a  and  in  other  provinces. 


Population  of,  Transylvania 
by  languages  spoken 


by  languages  .spoken  for  préférence 

Total 
Population 

'a 
es 

S 
s 
o 

1  fungarian 
G(  rman 

Gipsy 

Slovène 
Iintenian 

Polish 

liai  ian 

■ 

Czeko-Slovac 

.1 

.2 

03 
O 

ô 

a 

■S  ■ 
=    ,    »—  , 

1     5  : 
1  i 

Other 
languages 

2.678.367 

1.472.021 

91S217  2340S5 

! 

|43683 

II 

2404  1759 

1655 

i  1369 

!  1331 

523 

1 

'  421  225 

674 

Population  of.'  Transylvania  by  Religion 


RELIGION 

y 

• 

Potal 
Population 

Roinan- 
Catho'ic 

i  Greek- 
j  orthodox 

Reformed 
churck 

Evangelic 

Uniat 

Greck 
calholic 

Mosaic 

Othèr 
Religions 

2.678  367  ' 

375325 
14,0.0/0 

792864 
29,0  o/o 

399312  II 
14,0  o/o  II 

229028 
8,0  o/o 

67749 
2,0  o/o 

749404 
28,  O/o 

b4074 
1   2,0  ofc 

611 

0.0  o/« 

Population  of  Transylvania  by  Nationality 


1 

Total 

N 

A  T  i  o  : 

s"    A   L    I  I 

Y 

|  Population 

Roumanian 

Hungarian 

!i  : 

Se  kl  ers 

Germau 

Jews 

Cfier 
rationalities 

2.678.367 

1. 54  0.088 
57  o  o 

289.470 
10,0  o/o 

496.606 
18,0  o,0 

234.085 
8,0  o/o 

64.074 

2, 0  o/o 

54.044 

2,0  o/o 
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Terrains  de  culture 

1.540.225 

ha. 

26.90o/ 

Jardins  et  vergers 

*  92.562 

1.62  „ 

1  raines 

857.606 

M 

1  4.98  „ 

Viquoble's 

1  0.952 

n 

U.oU  „ 

i  diurages 

» 

Forêts 

2.205,169 

n 

38.52  „ 

Roseaux 

2.296 

n 

0,04  - 

Terrains  stériles 

221.102 

3.86  „ 

Total 

5.724.336 

100 

Répartition  de  la  propriété  rurale. 
o/o  «/o 
Explotat.    du  total  exploité   de  la  superf.  totale. 


Au 

dessous 

de 

1  jugâ 

r  (l) 

17.5 

0.5 

De 

1  à 

5 

29.3 

6.3 

5  „ 

10 

21.9 

12.1 

» 

10  „ 

20 

19.3 

20.8 

20  „ 

50 

10.0 

22.1 

50  „ 

100 

1.3 

6.8 

100  „ 

200 

0.3 

3.6 

» 

200  „ 

500 

0.2 

5.2 

500  „ 

1000 

0.1 

4.6 

Au 

dessus  de  1000  0.1 

18.00 

100 

100 

En  1911,  la  production  de  céréales  a  été  de 
170532  vagons,  dont  ia  majeure  partie  (63853 


vag.)  a  été  du  maïs  et  ensuite  du  blé  (35698 
vag). 

La  consommation  des  céréales  en  Transyl- 
vanie dépassant  la  production,  on  doit  y  impor- 
ter encore  annuellement  environ  10000  vag.  de 
blé,  seigle  et  orgej  pouvant  donner  en  échange 
un  nombre  égal  de  vagons  d'avoine  et  de  maïs. 

La  richesse  en  bétail  est  d'une  importance 
considérable;  ainsi,  de  la  même  statistique  hon- 
groise, nous  extrayons  les  chiffres  suivants: 


Bétes  à  cornes 

Chevaux 

Anes,  mulets 

Porcs 

Moutous 

Chèvres 


1.178.170 
105.891 
2.838 
601.876 

2.104.431 
124.799 


Total 


3.198.005 
à  390.028 


pro- 


têfes  de  bétail,  appartenant 
prietaires  ruraux. 

Cette  richesse  en    bétail  a  donné  naissance 
aux   coopératives  de    laiteries  qui    étaient  au 
'nombre  de  67,    ayant  7621    membres  et  ven- 
dant des  produits  pour  une  valeur  de  1.470.000 
cour,  par  an. 

L'industrie  minière  est  relativement  dévelop- 
pée ;  voici  puelques  chiffres  stat  stiques  pour  la 
région  minière  de  „Zlatna  : 


Produits 

.  QUANTITÉ 

V 

AL  E  U 

R 

Etat 

Particuliers 

Total 

Etat 

Particuliers 

Total 

Or  Ko. 

227,80 

2001 ,88; 

2229,68 

738.402 

6.56()172 

7.304.574 

Argent  „ 

593.88 

1348,95 

1942.83 

70709 

120319 

191.028 

Minerai  de  fer  quintaux 

2.054.613 

650,058 

2,704,671 

1 .209282 

324552 

1.553:834 

Fer  brut  „ 

784.394 

215.053 

999,477 

6.759857 

1.473.315 

8.233.172 

Fonte  brute  „ 

9402 

18029 

27.431 

140860 

270.450 

411.310 

Houille  „ 

1 1426 

1  14.26 

1  1.586 

1  1.586 

Lignite  „ 

2.064.254 

18.327.612 

20.3918.66 

2.196.468 

21300945 

23.497.413 

Total 

1  1.115. 578 

30.067.339|  41.182.017 

Nous  avons  . en  Transylvanie  232  fabriques 
différentes  disposant  d'une  force  motrice  de 
45517  H.  P.  employant  environ  32.800  ou- 
vriers. 

La  longueur  totale  des  chaussées  et  routes 
de  Transylvanie  était  en  1911  de  26504  km., 
ce  qui  revient  à  46  km.,  de  routes  pour  une 
superficie  de  100  km. 

Le  réseau  de    chemins    de  fer    pendant  la 


! 


môme  année  était  de  2.278  km.  pour  100  km 
de  suoerficie. 

Les  institutions  de  crédit  et  d'épargne  étaient 
au  nombre  de  833,  ayant  244.200.000  cour, 
en  etuprunts  et  396.120.000  cour,  en  dépits  à 
faire  fructifier. 

L'enseignement  était  représenté  par  : 
228  écoles  froebéiiennes, 

pour  la    protection  de    la  pre^ 


Cl  1  ,Fu<;îir—f>7.V>  nr 


1  39  asiles 
mière  enfance, 

5066  écoles 


primaires  et  d'apprentissage, 
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Owing  to  the  oppression  of  the  rulers  up  till 
now  the  number  of  [itérâtes  for  the  Roumanian 
population  is  onLy  32,9%  wlieras  for  the-other 
nationallities  the  percentage  is  42,7. 

F,-  r  the  sa  me  reasons  the  émigration  of  the 
Roumanian  population  from  Transylvama  to  the 
old  Kingdoma  nd  to  America  is  increasing  every 
year  and  the  highest  figure  has  been  reached 
in  1907  when  16.000  Roumaians  have  left  their 
home. 

The  économie  division  of  the  (and 

The  Hungarian  Statistics  of  1911  show  the 
followlng  data: 

Cultivated  land  1.540.225  Hectares  26,90% 

Gardens.  .    .        92.562        „  1,62  „ 

Hay  ....     857.606        „  14,98  „ 

Vines.  .       .        16.952        „  0,30  „ 

Pastures.  .   .      788  924        „  13,78  „ 

Forest  .   .   .  2.205.169        „  38,52  „ 

Reeds  ,  .   .        2.296        „  0,04  „ 

Stérile  land  .     231.192        „  3,86  ,. 

Total,  .  5.724.836        „  100 

Repartition  of  Rural  population 


from 


Exploitations  °/o 

o/o 

of  total  exploiter! 

.  of  total  surface 

than 

1   iugâr  (**)  17,5  „ 

0,5 

i  to 

5  »          29,3  „ 

6,3 

5  „ 

10,          11,9  „ 

12,1 

10  „ 

20  „          19,3  „ 

20,8 

20  ; 

50  „          10,0  „ 

22,1 

*)  1  jugaï  —  5755  nr. 


50  „  100 
100  „  200 
200  „  500  , 
500  „ 1000 , 
over  1000 

100 


1,3 

0,3 

0,2 

0,1 

0.1 


6,8 
3,6 
5,2 
4,6 
18,0 

100 


In  1911  the  production  was  185.032  waggons 
of  cereals  of  which  the  greatest  part  (63.853 
•waggons)  was  maize  and  then  wheat  (35.698 
waggons). 

The  consumption  of  cereals  in  Tranylvania 
being  larger  than  this  production  il  was  necce- 
ssary  to  import  annully  about  10.000  cartoalds 
of  wheat  rye  and  barley  but  it  was  possible 
to  export  in  exchange  an  equal  quantité  of  soat 
and  maize. 

The  cattle  resources  are  of  considérable  im- 
portance. 

Hungarian  statistics  of  1911. 

1.178.170 
185.89,1 
2.838 
601.676 
2.104.481 
124.799 


Cattle 

Horses  .   .  . 
Mules  donkeys 
Pigs  .... 
Sheep   .   .  . 
Guatz   .   .  . 

Total  .   .  3.198.005  heads  of  cattle 
belonging  to  390.028  rural  inhabitants. 

The  abundance  of  cattle  has  been  instrumental 
in  the  création  of  Dairy  Coopérative  Societies 
which  number  67  with  7621  members  andsale 
produce   to  the  value  of  1.470.000  cr.  yearly. 

The  mining  industry  is  fairly  well  developed 
and  this  can  be  seen  from  the  follownig  data 
of  the  mine  y  région  ,,Zatna." 


,Zlatna" 


Dénomination 

QUANTI T  ï  ES 

V  i 

i   L    U  E 

S 

■  i| 

State 

Priyate 

TOTAL 

State  ' 

Private 

TOTAL 

Gold    .    .    .  Kgr.    .  . 

Iroa  ore  ;  Quiutals    .  . 

)  raw  ..... 

Pipron  )  

Coal  

227.8 
59;;  M 

2.054.613,- 
784.394 

2001, 8S 
1348, 95 
650.053,— 
215.053 

2299  63 
Ï942,'8'1 
2.701.671 
999.447 

738.402 
70.709 
1 .209.282 
6.759.857 

6.566.172 
120.319 
324.552 

1.473.315 

7.304.574 
191.028 
1.553.834 
8.233.172 

9.402 
2.064254 

18.029 
11426 
18.327.612 

274.31 
1 1426 
20.391.806 

140.8C0 
2.196.468 

270.450 
11.586  ! 
21.300.945 

411.310 
11.586 
23.497.413 

Total  .  .  . 

11.115.578 

30.067.339 

;  41.183.917  , 
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14     „  normales, 
42     „  secondaires, 
1  université 

9  écoles  supérieures  de  théologie. 
L'insuffisance  des  écoles  est  mise  en  évidence 
par  le  fait  qu'en  1910,  87°/»  des  enfants  ayant 
'  fàge  réglementaire  n'ont  pas  trouvé  de  place 
dans  les  écoles  froebéliennes,  35°/"  dans  les  é- 
coles  élémentaires  journalières  et  78  U  dans  les 
écoles  élémentaires  complémentaires. 


Banat 

La  superficie  du  banaf  est  de  28523  Km.  et 
la  population  (d'après  le  recensement  officiel  de 
la  Hongrie,)  était  en  1911  de  1.582.133  habi- 
tants, dont  86,5°jo  population  rurale  et  13,  5°  o 
urbaine. 

Au  point  de  vue  administratif,  le  Banat  se 
divise  en  3  districts  (comitats),  8  villes  et  792 
communes. 

Les  roumains  qui  jusqu'en  1848  étatient  en 
état  de  servage,  n'avaient  pas  le  droit  de  s'é- 
tablir dans  les  villes,  c'est  pourqnoi  la  popula- 
tion urbaine  est  formée  surtout  par  /es  sonabes 
avec  l'élément  administratif/'  hongroi  «5 


Répartition  de  la  population  du  Banat  d'après  la  nationalité 


Roumains 

Jlonp's 

Souabes 

Slovaques 

Serbes 

RutHnes 

Israélites 

Autres 

TOTAL 

615.336 
3S,9°|o 

198.222 
12,5°  o 

387.545 
M,5°:o 

22.131 

284.329 
18,% 

2392 
0,1  °!o 

206.43 
1,3°  o 

515.35 
3,3°o 

1.582. 133 

Population  du  Banat 

d'après  la  religion 

Greco 
cnentais 

Greco 
catho'iqus 

Catholique 

Réformée 

Evanrjéiiste 

Unitaires 

Mosaïque 

Autres 

TOTAL 

855.852 
38.9°'o 

36.215 
2,3°  o 

591.447 

37,3°]o 

340.84 
2,2°  o 

413.91 

2,6°o 

417 

0,00 

206.43 
1,3°o 

2034 

()/.°  0 

1.582.133 

Ladislas  Pic,  dans  son  ouvrage  „Ueber  die 
Abstammung  der  Rumanen  "prouve  que  les  rou- 
mains sont  le  peuple  autochtone,  de  beaucoup 
plus  ancien  que  les  hongrois.  Il  a  trouvé  le  type 
roumain  parmi  la  population  roumaine  du  Banat. 
Répartition  de  la  propriété  rurale 

Les  données  dont  on  peut  se  servir  sont 
celles  de  la  statistique  faite  en  1895. 

Il  a  été  constaté  alors  que  la  superficie  totale 
des  propriétés  soumises  an  régime  des  restric- 
tions, était  de  1.982.810  jugâr  cadastraux  (ju- 
gar  — "-  5755  nr)  dont. 


Terain  arable 

2  1  8.333  jugari  c. 

1  1 .  o°/o 

Vergers 

19.594 

0,9  °!o 

Prairies 

71.138 

3,6  °io 

Vignobles 

4.326 

0,3  o.0 

Pâturages 

566  771 

28,6  °0 

Forets 

921.140 

46,5  °o 

Roseaux 

^2.874  „ 

0,1  o|0 

Terre  stérile 

178.624  „ 

9,0  °  o 

Qui  en  sont  les 

propriétaires  ? 

L'  Etat  a  en  propriétés        585.284  ^ugar 
Les  villes  et  les  communes    705.470  » 
Les  fonds  rel  igieux  et  scolaires  (302.0-16  » 


c.  29,4°  „ 
40.1O  o 
30.5O/O 
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Therc  arc  in  Transylvania  222  varions  fac- 
tories  using  55.517  H.  P.  and  employing  32.800 
workmen.  The  total  length  of  roads  in  Tran- 
sylvania was  in  1911  ,,26,504  kilomètres"  the- 
of  surface. being  46  km.  of  roads  to  100  km. 
proport  on 

In  the  same  year  the  rarfways  covered  a  length 
of  2.278  km.,  or  4  km.  to  100  km.  of,  surface. 

The  crédit  and  économie  institutions  number  833. 

They  have  grautcd  loans  of  a  total  of  244.200 
000  cr.  and  their  deposits  amount  to  396.120 
000  cr. 

The  éducation  was  given  in: 
228  Kîndergartens 

139  Institutions  for  the  protection  of  early  chil- 
dhood. 

5066  Elementary  and  appTentice  schoJs. 
14  Normal  schools. 
1  Uiniversity. 

9  Superior  Theology  schools. 
The  insufficiency  of  schools  is  shown  by  the 
act  that  in  1910  there  were  no  vacancies  for 


childrcn  of  the  required  âge  in  the  Kindergartens 
to  the  extent  of  87  o/0  35o/0  in  the  ordinary 
elementrry  schols  and  78  °  o  in  the  suplementary 
elementary  schols. 

The  Banat' 

The  area  of  the  Banat  is  28553  K,m2  wïih 
a  population  of  1.582,133  inhab/tants,  âccor- 
ding  to  the  officiai  Hungarian  statistics  for 
1911. 

Of  thèse  86.5°  o  formed  the  rural  population, 
and  1 3 ,5°io  the  town  population. 

From  an  administrative  poi.t  of  view  the 
Banat  is  divided  into  3  districts  (Countries) 
with  8  Cities.  and  792  commons. 

The  Roumanlans,  who  up  to  1848  were  in 
à  state  of  serfdom  were  not  allowed  to  settle 
in  towns  aud.for  this  reasor/  the  tewn  popula- 
tion is  mostly  composed  of  Swmabians  in  ad-- 
dition  to  the  Hungarians  (Administrative  officiels).  ; 


The  population  of  the  Banat  by  nationality. 


Kouma- 

nians 

|  s 

1  "2 
w 

Swalians 

Slovaks 

Serbiaiis 

Eute- 
nians 

Jews 

Other 
nationa- 
lités 

TOTAL 

615336 

198222 

38754  5 

22131 

284329 

2392 

20643 

. 51535 

1. 582. 133 

38/Jo  o 

12,50  o 

24,5o  o 

•l,4o|p 

18o|o 

0,1°  o 

l,3o|o 

3,3o  o 

-100 -. 

The  population  of  the  Bunat  by  Religion  (1910) 

Greck- 
orientel 

Greck- 
Catho- 
lics 

Roman 
Catliolics 

Refor- 
med 
Churck 

a  o 
«  \s 

-  t*  (V 

W  M 

«ï 

as 

'a 

p 

.  Mosaic 

'  Other 
Con  fessi- 
ons 

TOTAL  • 

855.852 

36215 

591447 

340S4 

11391 

417 

2C643 

.2.084 

.  1.582.133) 

54o  o 

2,3oj0 

37,3o  o 

2,2o;0 

2,Co:0 

O.OOojo 

l,3o|o 

O.o.o 

-100-  j 

Ladislans  Pic  in  his  work  „Ueber  die  Abstam- 
mung  der  Roumaner"  proves  tliat  the  Rouma- 
nians  are  ths  native  people,  much  older  than 
the  Hungarians. 

He  found  the  Roumanian  type  amongst  the 
Roumanian  population  of  the  Banat. 

The  division  of  rural  property. 

The  figures  given  in  the  Statistics  for  1 895 
are  the  only  ones,  available. 

It  was  found  then  that  the  total  area  of 
properties  subject  to  the  restriction  régime  was 
1.982.800  cadastral  jugare,  of  which  : 


Cultivated  Iand    .  . 

.    .  21S.333  jugare, 

or  ll,0o/o 

Orchards    .    .  •  .  . 

.    19.595  » 

».    0,9  » 

.    .  71.138 

*     3.6  - 

.    .     4.326  » 

»     0,3  » 

.    .  566.771  « 

»    28,6  » 

Fores  t  s  

.    .  921.140  » 

»    46,5  » 

.    .     2.874  ,» 

»     0,1  » 

Stérile  land     .    .  . 

.    .  178.624  » 

»     9,0  » 

Who  are  the  owners  ? 

The  state  owns  585.284  jugare  or  28,4  °/o. 

The  Municipalities  and  Boroughs  795.470 
jugare  or  40,1°  o. 

The  eclesiastical  and  educational  bodies  602.047 
or  30,5°  o. 

How  is  the  agricultural  Iand  exploited  ? 


Comment  sont  exploités  les  terrains  agricoles? 
Eiploitaîions  très  petites  .      21.336  jugar  0,68o/o 


»  petites     1.159.989  »  37.57o/o 

»  moyennes     1.012.B02  >  32,8lo/0 

grandes      892.906  »  28,93o/o 
3  087.123  lOO.o.o 


En  19J0  il  a  été  ensemencé  1.422.517  ha„ 
ta  première  place  étant  tenue  par  le  maïs,  et 
ensuite  le  blé. 

Le  Banat  étant  un  pays  agricole,  possède 
aussi  un  élevage  de  bestiaux  soigné.  L'atten- 
tion  est  dirigée  surtout  vers  l'élevage  dts 
chevaux,  des  porcs  et  des  moutons. 

En  1911,  les  chiffres  en  étaient  les  suivantes: 


Vaches  et  boeufs    .    .    .    .  '.  483.255 

Chevaux  318.059 

Anes  1.775 

Porcs   645.698 

Moutons   1.185.796 

Chèvres    ....    ....  49.164 

Total  2.683.747 


On  y  a  récolté  202333  hl.  de  tin  pour  une 
valeur  de  -7.875.051  cour,  sur  une  superfi- 
cie de  28935  ha. 

En  ce  qui  concerne  les  arbres  fruitiers  on 
peut  les  évaluer  jusqu'à  présent  à  10  millions 
pièces,  ce  qui  représente  certainement  une  gran- 
de richesse. 

Les  forêts  occupent  dans  le  Banat  une  éten- 
due de  601.528  ha.,  les  essences  les  plus  ré- 
pandues   étant  le  hêtre  et    le  chêne. 

L'apiculture  et  la  sériciculture  sont  les  occu- 
pations habituelles  des  ménages,  leur  ptoduisant 
des  revens  importants 

L'industrie  maintient  le  caractère  que  lui  im- 
prime l'agriculture  et  la  sylviculture,  mais  il  y 
a  aussi  d'autres  en  denors  de  celles-ci,  qui  ont 
une  importance  capitale.  Il  y  a  en  tout  152  fabri- 
ques disposant  de  47.228  H.  P.  et  employant 
33962  ouvriers. 

Rien  que  la  fabrique  de  Reshitza  pour  fîr, 
acier  etc,  dispose  de  18000  H.  P.  et  em- 
ploie 8000  ouvriers,  produisant  annuellement 
1  r4000  tonnns  de  produits  laminés  et  diffé- 
rentes uachines. 

En  1910,  on  a  exploité  689.630  tonnes  de  mi- 


nerai de  fer,  pour  une  valeur  de  14.878.600 
lei. 

L'étendue  des  voies  ferrées  dans  le  Banat 
était  fin  1910  de  1959  km.  et  celle  des  chaus- 
sées de  787  km. 

Les  banques,  nombreuses  en  Banat  (33)  fu- 
rent les  citadelles  qui  conservèrent  la  nationa- 
lité des  roumains  tt  leurs  assurèrent  le  dévelop- 
pement. 

Les  coopératives  de  production  et  de  consom- 
mation progressent  d'année  en  année. 
L'instruction  publique  comprenait  : 

212  écoles  maternelles 
1 1 42      „  primaires 
671      „  »  supérieures 

298      „  agricoles 
57      „  d'apprentissage 
8  lycées   et  gymnases 

•  2  écoles  de  sciences  positives 

2      ,,  secondaires  de  filles 

2      „  supérieures  de  théologie 

Sur  les  1142  écoles  primaires  élémentaires, 
les  cours  sont  faits 

en  roumain  dans  433  écoles 

„  hongrois    „  535 

„  a'iemand   „        37  „ 

„  ser.-croate„      131  „ 

„  slovaque   „         5  „ 

„  ruthène     „  1 

Le  Banat  avec  le  p*ys  de  Hatzeg  et  l'Ol- 
ténie  présente  une  continuité  géographico-his- 
torique  de  la  race  roumaine,  formant  dans  ses 
frontières  naturelles — Theiss — Danube  —  Dnies- 
ter— une  unité  inséparable,  tant  au  point  de 
vue  éthnique  que   stratégique  et  économique. 

Crishana  et  Maramuresh 

Nous  indiquerons  les  données  statistiques 
seulement  pour  les  régions  habitées  par  les  rou- 
mains en  mases  compactes. 

Population  de  Crishana  et  Maramuresh  d'après 
la  langue  qu'on  y  parle  de  préférence. 
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Very  small  properties  21.33G  jugare  or  0,69ojo 

Small   1.159.989     »      »  37.57  » 

Médium   1.012.882     »      »  32,81  » 

Large   892.906     »      »  28,93  « 

Total  .    .    .  3.087.123  100 

In  4910  :  1.4225/7  Ha  have  been  seeded, 
malze  taking  the  first  place  dnd  then  the 
wheat. 

The  Banat  being  an  agricuttural  country  the 
live  stock   breeding  is  very  well  developed. 

Spécial  attention  is  being  paid  to  horses, 
pigs  aud  sheep. 

Thi;  followiug  figures  are  giver.  for  19ûl  : 
Cattle  483.255 
Horses  '  318.059  l 
Donkers  1.775 
545.698 
1Û98.769 
49.164 


Pigs 

Sheep 

Goats 


Tofal  2696.730 

202.333  kl.  wine  valned  al  8.875.051  Cr.  have 
been  producéd  on  28.935  Ha. 

The  fruit  trees  could  be  estimated  at  abont 
10.000.000  which,  no  doubt,  represents  a  con- 
sidérable wealth. 

The  forests  of  Banat  cover  601.528  Ha., 
the  oak  and  beach  being  the  more  plent;ful. 

The  bée  aud  siik  worm  culture  is  onc  of 
the  usual  oecupatrons  of  the  population  and  |is 
a  source  of  considérable  and  sure  revenue. 

The  industry  is  in  gênerai  relative  to  agri- 
culture and  forestz  but  in  add.tiou  to  this 
there  are  some  industries  ol  spécial  importance. 

The  Resitza  factory  (rron,  steel,  etc.)  uses 
18000  H.  P.  and  employs  «8000  hands  ;  the 
annul  production  b?ing  114.000  tons  of  raa- 
uufactured  products  and  various  machinery. 

In  1910  this  factory  has  used  689.630  iron 
ore  and  coal  to  the  value  of    14.878.600  lei. 

The  bength  of  the  Banat  railways  was  1950.7 
km.  in  1910  and  the  roads   covered  787  km. 


The  Banks,  which  are  numerous  (33),  have 
be3n  économie  strongholds  which  have  contibu- 
ted  tâ  the  maintenance  of  the  nationality  of  the 
Roumanians  of  the  Banat  and  have  assured 
their  prasperity. 

The  éducation  was  being  given  in  : 

212,  Kindergartons 
1142.  Elemeutary  schools 
671.  Supplementary  „ 
298.  Agficultural  , 
57.  Apprenties  „ 
8.  Lyceums  and  Gymnasiums 
2  Secondary  scbools 
2.  Collèges  for  girls 
2.  Theological  High-schools 

In  the  1142  elementary  schools  the  instrucs 
tion  was  being  given: 

In  Roumanian  in  433  schools 
„  Hungarian   „   535  „ 
„  German      p     37  „ 
„  Sefbo-croatien  121  „ 
„  Slovak  5  „ 

„  Rutenian  1  „ 


Total  1142  „ 

The  Banat  together  with  the  Hatzeg  and 
Oitenia  represent  an  histon'cal — geografea!  con- 
tinuity  of  the  Roumanien  nation,  forming  iu  its 
naturel  frontiers  :  Theiss  Danube-Duiester — an 
iuiiosible  unit  both  from  an  ethnical  and  a  sira- 
tegical  and  économie  point  of  view. 

Crisana  and  Maramure?. 

The  figures  given  below  refer  an'y  to  the 
territorles  inhabited  by  Roumanians  in  a  com- 
pact group. 

The  population  of  Crisana  and  Maramure§. 
by  „language  spoken  finr  préférence". 
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CORRESPONDANCE  ECONOMIQUE 


Comiiats 


Crishana 


Bihor 
Salagiu 
Bikes  et  Cenad 

(4  communes) 
Maramuresh 

Maramuresh 


Ugocea  (8  cCm. 


Population 
totale 


414  388 
646.30 


LANGUE    DE  PREFERENCE 


Roumaine 


Hongroise 


Alle- 


mande !^z'1ane  I  S'ovaque  Ruthène 


Serbe 


26.152 


1316.981 

35/705 
396.632 
12.3/9 


766.666 


239.755:  124.215 

265.098  365.642 

136.087=  87.312 

14.086*  3248 


655.026'  580.417 


84.510 
116.760 
9.721 


529.64 
268  385 
1317 


213.991   322.666  67008  1354 


38695  2615 

3199  2421 

816'  2094 

306* 


43416  7130  25537 


59552 
6670 
786 


341 
1013 


5451. 
8457 
3728 
7902 


425 


928 


677  82 
211  225 

51  4 


503 159.489 


114 

454 


160.057 


940  311  165 


185 

68 


71 46! 
89 157  1! 
5  18 


636  321 


2138 

83 

75 

122 

48 

76 

2 

3 

11 

251 

359 

2517134  521 


253 


38  64  41 
2!  39  66 


59103  107 


5 
27 


33 
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Le  dévoilement  de  la  situation  réelle  des  dif- 
fère tes  populations  qui  vivaient  dans  le  roy- 
aume hongrois,  ne  s'accorde  pas  avee  l'idée 
d  état  hongrois,  c'est  pourquoi  li  question  des 
nationalités  n'a  jamais  figurée  dans  les  formu- 
laires statistiques  hongrois. 

Lorsqu'on  se  rend  compte  de  la  vie  que  les 
roumains  menaient  au  milieu  des  éléments  étran- 
gers et  spécialement  de  l'élément  hongrois,  on 
comprend  facilement  la  question  „ quelle  est  la 
langue  de  préférence  ?"  au  lieu  de  «quelle  est  la 
nationalité"  ? 

Que  les  roumains  forment  la  grande  majo- 
rité, on  peut  le  déduire  aussi  de  l'interpréta- 
tion des  chiffres  indiqués  pour  la  „ population 
d'après  la  religion". 

Dans  ces  provinces  aussi  les  émigrations  ont 
donné  un  coefficient  important. 

Division  économique  du  territoire  (statistique 
de  1895) 


Terrains  cuit  vés 

Vergers 

Prairies 

Vignobles 

Tâturages 

l''oiêts 

Roseaux 

Terrain  stériles 


H. a  Crishana  Maramuresh 
«       857.254  41.1%  Il.a  386204  24,2% 


20.277  1,2  « 
167.137    8,0  « 

15.724  0,7  * 
305.787  14,7  « 
583  865  28,0  « 
122.5X6    6,2  « 


121 10  0,8  » 
256065  16,1  » 
3093  0,2  » 
184023  11,6  » 
685217  4  3,0  » 

63546   3,'">  » 


L'étendue  des  forêts  en  Crishana  et  Mara- 
muresh indiquait  1.258.000  ha.,  dont  plus  de 
la  moitié  était  soumise  au  régime  forestier. 

La    petite    propriété   (l   à    20  jugâr)  com- 


prend la  majeure  partie  des  exploitations  agri- 
coles. (800/°) 

En  !9ll  il  a  été  cultivé  en: 

Crishana,  720,393  ha.,  soit  88,4°|0  k  la  superficie,  en  céréales. 
Maramuresh,  284,884  „   „  77,7  „   „ 

La  consommation  Intérieure  étant  en  Maramuresh 
plus  grande  que  la  production,  on  achetait  des 
céréales  de  Crishana  qui  avait  de  l'excédent. 

En 'ce  qui  concerne  le  bétail,  le  nomhre  en 
était  assez  élevé  en  1911  ;  on  y  prête  une  at- 
tention spéciale  aux  moutons,  aux  porcs  et  aux 
bétes  à  cornes. 

Les  bêtes  à  cornes  de  races  réputées  étai- 
ent élevées  pour  la  production  du  lait. 

Les  laiteries  coopératives  avaient  pris  un 
développement  étonnant,  par  le  penchaut  natu- 
rel de  la  population  pour  cette  occupation  ;  elles 
reprendront  sûrement  leur  ancien  essor. 

L'agriculture  et  la  sériciculture  font  partie 
des  occupations  habituelles  des  foyers  villageois; 
ils  en  tirent  des  revenus  remarquables. 

L'industrie  minière  est  fort  développée. 

La  production  des  exploitations  minières  et  des 
hauts  fournaux  du  district  minier  Baïa-Mare,  a 
atteint  en  1911  le  chiffre  de  4. 1 S6. 045  couronnes. 

L'étendue  totale  des  chaussées  et  des  routes 
se  chiffrait  en  1911  par  1G.524  km.,  et  celle 
des  voies  ferrées  par  2101  km. 

L'instruction  publique  était  répandue  par  les 
écoles  suivantes: 

Ecoles  froebéliennes  138 


OORRESPO^DAA'OR  ECONOMIQUE  - 
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C0UNTRIE3 


Total 
popula- 
tion 


Language  spoken  for  préférence 


|  J  |    «  S 


ta 
O. 


ce 


P5 


. — .         Œ>  Cti 


ce 


!  <D  cd 

—  3 

O  c 


CRISANA 

Arad  

Bikor  

Salagin  

Bichiijand  Oemid 

/4.  Gommons./ 


MARAMFREg 


Maramarei;  .  . 
SatuI  Mare  .  . 
Mogoc-a  (8  commons) 


41438S 
G4G301 
230140  13008 
26152 


239755  124215  38005,  2015 

2G5O3S  305042     350!)  2421 

87312]     816  2094 
140SO    3248 1  306 


5-151  677'  S2i  71 :  40l|  70 
8457  211  225  891  157  156 
4 


3727 
7902 


521 


is 


2138 
122 
2 
251 


-359 


1310981 


357705 
39063  ? 
12329 


655020  580417  43416'    7130,  2553 


S4510  52964  59552,  341 
1197G0  268^85    6670;  1013' 
976ll    1317,  786 


166666 


213991)3^2060.  67008|  13541 


5537 

94Ï3 

311 

105. 

630 

231 

2517 

134 

521 

503. 

159489 

185 

38! 

64 

41 

6 

6 

6 

425 

■  114 

68 

211 

39 

66 

27 

8 

36 

454 

51 

928 

150007 

253 

59| 

103. 

107 

1 1  ;>3 

The  true  révélation  of  the  exact  situation 
of  varions  nationalises  living  in  the  Hunga- 
rian  Kingdom  not  being  in  accordance  with  the 
idea  of  the  Hungarian  State,  the  question  of 
nationalises  has  never  been  mentioned  in  the 
schedules  of  Hungarian  statistics. 

If  however  we  take  into  considération  the 
way  the  Roumanians  were  li/ing  amongst  the 
foreign  éléments  and  especially  the  Hungarian 
élément,  it  is  easely  understood  why  it  was 
asked  of  them  to  answer  the  question  „which 
is  the  langnage  spoken  \for  préférence  instead 
of  „which  is  the  nationality  ?". 

But  from  the  interprétation  of  the  figures 
giving  the  „population  by  religion"  it  can  be 
gathered  that  the  Roumanians  were  in  majority. 

In  the  case  of  thee  provinces  also  the  num 
ber  of  emigrants  is  considérable. 

The  économie  repartition  of  the  territory 
(Statistics  flor  1895). 

Crisana.  Maramures. 
Cultivable  land  H-a.  857.254-41. \%.  386.204-21.2 
Orchard  »      26.277—   1.2  »  12.110—0,8» 

Hay  >     167.137—  8.0  »  256.065-16.1  » 

Vines  »       15.724—  0.7  »     3.0H3  -  0.2  » 

Pastures  »     305."87— 14.7  :  184.023-1 1. G  » 

Forests  »    583.865-28.0  »  684.217-42.0  . 

Recds  »        3.870—  0.1  »     2.669—  0.2  . 

Bterile  land  122.586—  6.2  »    03.546-  3,9  » 

The  forests  of  Crisana  and  Maramures  co- 
ver  1.258.000  H-a.,  of  which  more  than  half 
were  subject  to  the  sylvic  régulations. 

The  small  properties  (1  to  20  jugare)  form 
the  greatest  part  of  the  agricultural  area. 

The  cultivated  area  in  1911  reached  the 
following  figures  : 

In  Crisana  720.393  H-a.(  or  82.4%  of  the 
area.  with  cereàls. 


In  Maramures  289.804  H-a.,  or  77.7°o  o 
the  tetal  area,  with  cereals. 

The  internai  cousumption  bsring  larger  than 
the  production,  Maramures  imported  from  Cri- 
sana the  excess  of  the  production  of  the  latter. 

The  live  stock  was  sufficiently  numerons  in 
1911,  spécial  attention  being  paid  to  sheep, 
pigs  and  cattle. 

The  caitle,  gencrally  of  well  known  breeds, 
were  reared  for  milk  production. 

The  Coopérative  dairies  were  considerably 
developed  and  having  in  view  the  natnral  ap- 
titude of  the  population  for  this  occupation  they 
will  no  doubt  résume  their  former  dovelopment. 

The  bee  aud  silk  worm  culture  is  one  of 
the  usual  occupations  of  the  rural  population 
and  is  a  source  of  considérable  revenue. 

The  mining  industry  is  very  well  developed. 

The  production  of  the  mines  and  fonndries 
of  the  mining  district  of  Baia-Mare  'reached 
4.186.049.  Cr.  in  1918. 

The  total  length  of  the  roads  was  16.524 
km.  in  1911  and  the  railways  2.101  km. 

The  éducation  is  being  given  in  the  follo- 
wing schools : 

Kindergartens  .  -   108 

Asyluins   137 

Elementary  schools   3^43 

Normal   13 

Secondary       ,   17 

Law  académies   '.   2 

Theological  High  Schools   3 

Professional   schools   «39 

There  is  no  uniAersity  so  that    the  students 

were  obliged  to  go  to    Czernowitz   or  Vienne 

for  fheir  university  training. 
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Asiles  d'enfants  137 
Ecoles  primaires  3243 
»      normales  13 
„      secondaires  17 
Académies  de  droit  2 
Ecoles  super,  de  théologie  3 
„      professionnelles  39 
Pour    les  cours  universitaires  les  étudiants 
étaient    obligés    d'aller    à    Czernovvitz   ou  à 
Vienne. 

Bucovine. 

La  Bucovine  a  une  superficie  de  10.442 
Km2  et  une  population   (statistique  de  1900) 


de  800.998  habitants  dont:  273.254  roumains 
(34.4  °!o),  305.101  ruthènes  (38.4  o|0),  102.919 
juifs  (l2.9°|o);  autres  nationalités  113.824 
(14.8  °!->). 

En  examinant  les  chiffres  de  la  population  rou-. 
maine  de  Bucovine,  nous  ferons  remarquer  qu'en 
1774  les  roumains  représentaient  84°|o  de  la 
population,  et  que  ce  pourcentage  diminue  gra- 
duellement comme  conséquence  de  l'annexion 
de  la  Bucovine  à  la  Galicie,  lorsque  sa  grande 
richesse  naturelle  attira  les  étrangers  en  très* 
grande  quantité. 

Population  delà  Bucovine  d'après  la  religion  : 


Gréco-orientale 
(orilioke) 

Greco- 
Catholique 

Armônienn 

Catholique 
romaine 

«  I 

Sans 

TOTAL 

Orthodoxe 

Catho- 
lique 

Evairçelisle 

lipovane 

Israélite 

e  s 

Confes- 
sion 

800.098 

547.603 

26.1  82 

341 

657 

98.579 

20.513 

3.232 

mm 

10 

62 

68,4°  (, 

3,3  [o 

oo% 

0,1% 

12,3% 

2,6' 

0,4% 

12,9% 

0,0% 

0,8% 

Répartition  du  terrain,  par  classes  en  .  1900. 
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20,49„ 
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55977 
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7,36,, 

5—  -10 

» 

.    .  1  1060  . 

5,56,, 

65182 

»» 

5,30,, 

10—  20 

n  * 

.   .  4157 

2,09,, 

57181 

M 

5,50,, 

°0  —  50 

n      *  • 

.    .  1902 

0.96,, 

55801 

n 

5,35, 

-0—  100 

»      •  • 

.    .  547 

0.27,, 

391  12 

n 

3,75,, 

100—  200 

3\5 

0,15,, 

44934 

» 

4,3  I„ 

200—  500 

.    .  270 

0,14,, 

83984 

u 

8,02„" 

500-1000 

j> 

.   .  125 

0,06,, 

85918 

8,20,, 

1000  —  2000 

.   .  62 

0,03,, 

97187 

» 

9.30„ 

2000 

M         *  • 

.    .  63 

0,03,, 

315485 

30.2 1„ 

Sur  la  superficie  entière  de  la  Bucovine,  le 
terrain  cultivé  occupe,  d'après  le  cadastre  de 
1897;98,  1. 00X570  ha.,  et  le  terrain  non 
cultivable  est  de  35.622  ha. 

Terrain  agricole 

Vergers 

Vignobles 

Prairies 

Pâturages 

Eoréts 

Lacs  et  marais 

Emplacements  de  construction 
„  improductifs 
„  non  imposés  . 


Jusqu'en  1912  le  terrain  cultivable  a  aug 
menté  d1  1500  ha. 

La  culture  des  terrains  était  répartie  comme 

suit  : 


H- 


288,204 
8.078 
43 

131.756 
120,188 
451.221 
948 
5.159 
8.389 
21.223 

1.044.289 


27,6  l7o 
0,77„ 
0,01  „ 
12,62,, 
12,37,, 
43,21,, 
0,09,, 
0,49,, 
<\80„ 
2.03w 

100 
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The  area  of  Bucovina  is  10.442  km.  2  and 
the  population  acccrduig  to  the  statistics  for 
1910,  800098  inhabitants  of  which  :  273.254. 
Roumanians,^^'  0)305.101  Rutenians^S^lo) 
102919  Jcws  (l2,9°o),  other  nationalités 
118,824  (l4,8°o), 

If  however  we  examine  the  figures  relating 


to  the  Ro-umanian  population  of  Bessarabia  we 
wiil  notice  that  in  1774  the  Roumanians  re- 
presented  84°o  of  the  population  and  that  thïs- 
percentage  has  been  constantly  decreasing 
owing  to  the  annexafion  of  Bucovina  to  Ga- 
licia  which  resultcd  in  a  great  number  of 
forcigners  settling  in  Bucovina  where  they  werc 
attracted  by  the  considérable  natural  wealth  of 
the  "atter  conntry. 


Rhe  population  of  Bucovina  by  Religion 


TOTAL 
■ 

(ircck- 
oriental 
ortodox 

G  reck 

Annenian 

_o 

"cû 

Lipovene 
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o 
ZJ 

Without 
Confession 

calhoHc 

Crtodox 

Caîfiolic 

|  | 
S  5 
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ês 

a 

Mosa'- 

S0C098 

547603 

26182 

341 

657 

9S579 

20513 

3232 

102919 

10 

62 

100  oo 

,  e8„o  o 

3, 

0,0 

0/ 

12,3  o  o 

2!6o|o 

0)4p\o 

12,  f  o 

0,o  oj0 

0,o  o|o 

Repartition  of  land  in  1900 


2 

1-3 
3-5 
5-10 
10-20 
20-50 
50-100 
100  -  200 
200-500 
500-1000 
IOÛO-2000 
2000 


Ha. 


77155  properlies 

40814 

48222 

14475 

11000 

4157  » 
1907 

547  » 

31-5 

270 

125 

62  »  ' 

63  » 
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According  to  the  Cadaster  estab'ishrd  in 
1897198  the  cultivated  area  of  Bucovina  was 
1.008  570  H1  and  the  non  agrtcultural  area 
35.622  H:l  . 

Mp  to  1912  the  cu'tivated  area  has  been 
increased  by  1500  H!l  . 

The  cultivated  area  was  divided  as  follows  : 


Agrieultural  area 
Onh.irds  .  .  . 
Vine3  ,  .  .  . 
Gra^s  .... 
Paî-t  tires  .  .  . 
Forcsts  .  .  . 
l,akes  and  ponds 
Building  estât- s 
Stérile-  » 
Ton  free  » 


Ha  258  284   or   27.61  '/„ 


8.078 

0,77 

43 

»  0,01 

131.756 

»  12,62 

129.188 

»  12.37 

> 

451.221 

»  43.21 

948 

»•  0.09 

5159 

»  0,40 

8389 

»  0,80 

21,123 

»  2.03 

1.044.2S9 

100 

In  1912  the  cultivated  area  reached  G08.622 


38,74  c|o  . 

.  18431 

Ha.  . 

.  1.77ojo 
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.  29121 

.   2,79  » 

24,21    »  . 

.  84977 

.    S.ll  » 

7,27   »  . 

.  55977 

.    8,36  » 

5,56  »  . 

.  76182 

.    5.30  » 

2,09  »  . 

.  57181 

.    5,50  » 

0,96   »  . 

.  55801 
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.    5,35  » 

0.27   »  . 

.  39112 

.    3.75  » 

0.15   »  . 

.     4-4  9.'!4 

.    4,31  » 

0.14  »  . 

.  S3984 

.   8,02  » 

0.00   »  "  . 

.     8591 S 

.    8,20  » 

0,03  »  . 

.  97187 

.    9,30  » 

0.03   »  . 

.  315485 

.  30.21  » 

100 

1044290 

100 

Ha.  with  a  production  of  8.874.346  quintals. 

The  maize  cornes  first  in  importance,  then 
potatoes,  sugar  bectroots,  etc. 

Bucovina  has  extensiv;  forests  covering 
451.221  Ha.  or  43,2l°/o  of  the  total  area. 

Half  of  the  forest  area  (225.149  Ha.)  belongs 
to  ecclesiastical  bodies  and  to  estâtes  adminis- 
tered  by  the  State  ;  the  balance  is  private  pro- 
perty. 

The  rearing  of  live  stock  is  being  practised 
on  a  large  scale.  The  following  figures  are  given 
for  1910. 

Horses   70.041 

Cattle   .  334.443 

Goats   .   .  3.358 

Sheep  ft.    .  189.489 

Pigs  219.298 

Beehives   32.085 

Ponltry   .  1.398.038 
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En  1912  la  superficie  des  cultures  a  été  de 
608.622  ha.  et  a  produit  8.874.346  quintaux. 
Le  maïs  tient  la  place  principale,  ensuite  les 
pommes  de  terre,  la  betterave  à  sucre,  etc. 

En  Bucovine  il  y  a  des  vastes  terrains  cou- 
verts de  forêts  qui  occupent  une  superficie  de 
451.221  ha.,  soit  43.21  °o  de  la  superficie 
totale. 

La  moitié  de  la  superficie  boisée,  225.194  ha. 
apartient  au  fonds  religieux  et  aux  donations 
administrées  par  l'Etat,  et  le  reste  aux  parti- 
culiers. 

L'élevage  des  bestiaux  s'y  fait  sur  une  vaste 
échelle. 

Voici  quelques  chiffres   pour   l'année  1910: 

Chevaux   70.011 

Boeufs    334.443 

Chî-vres  '  3^58 

Moutons   189.489 

Kuches   '■  32.085 

Volailles   ]  .397.038 

Én  Bucovine,  seulement  les  industries  qui 
étaient  en  rapport  avec  la  mise  en  valeur  des 
produits  agricoles  et  forestiers,  ont  pu  se  dé- 
velopper, mais  les  occupations  réitérées  pendant 
la  guerre  les  ont  détiuites. 

L'industrie  domestique  y  est  très  développée. 

Nous  n'avons  pas  de  donnés  sur  le  commerce 
extérieur  de  la  Bucovine,  ayant  été  compris 
dans  la  statistique  extérieure  de  l'ancienne  mo- 
narchie austro-hongroise. 

Les  institutions  financières  sont: 


149  banques  populaires  ruthènes 
1 56        „  „  roumaines 

31        „  „  allemandes 

L'enseignement  comprenait  en  1910: 

531  écoles  primaires 

10  gymnases 

1  école  normale 

17  écoles  des  métiers 

3      „  d'agriculture 

1  université 

1  3  écoles  mater. lellcs 


Bessarabie 


Superficie 
Villes 
Bourgs 

Communes  rurales 

Cantons 


•14.422  km. 
12 
3 

1946 
3571 

La  division  administrative  actuelle  est  celle 
de  l'ancien  royaume,  formant  en  Bessarab  e  9 
districts. 

Avant  l'incorporation  à  la  Roumanie,  la  divi- 
sion administrative  était  celle  usitée  pour  les 
gouvernements  russes. 

Il  faut  mentionner  les  Zemstvo,  «institutions 
à  caractère  autonome  prononcé".  Ces  institutions 
avaient  leurs  fonctionnaires  et  poursuivaient 
un  but  tant  social  que  politique  surtout 
dans  les  provinces  incorporées  à  l'empire  russe, 
où  elles  formaient  un  foyer  de  russification  de 
l'administration  czariste. 


Population  (1871) 


Catégorie 

Roumains 

Ruthènes 

Juifs 

Lipovans 

Grecs 

Arméniens 

Bulgares 

Gagaouchi 

TOTAL 

Familles 

83.848 

600 

3826 

1200 

530 

241 

241 

241 

96526 

Ames 

419.940 

30.000 

19130 

3200 

2650 

1205 

1205 

1205 

482630 

Pourcents 

8,6, 

6,5 

4,2 

0,7 

0,6 

0,2  % 

0,2Va 

0,2', 

100 

L'annuaire  statistique  russe  de  1908  présente 
comme  composition  éthnique  des  habitants  de  la 
Bessarabie  les  pourcents  suivants: 

27,8%  russes,  2,n%  turco-tartares,  O,60  °/o 
polonais,  1 1,8  o/0  jUI-fS)  3;>  oj0  allemands  O,1  % 
arméniens  et  53,7oio  autres  nationalités,  terme 
sous  lequel  ne  peuvent  être  compris  que  les 
roumains. 

Surrjne  population  de2.642.000  âmes,  constatée 
en  191 8,  75, 7  °/o  s'occupent  d'agriculture.  La  pro- 


duction en  1911  sur  une  superficie  de  3.6 1  7480 
ha.  (81,*°/o)  a  été  de  160.309.900  pouds.  O 
Pour  ce  qui  concerne  la  répartition  de  la  pro- 
priété rurale,  avant  l'expropriation  qui  s'est  étendue 
à  la  Bessarabie  aussi,  nous  donnons  ci-dessous 
un  tableau  comparatif  pour  l'ancien  royaume  et 
la  Bessarabie,  avec  les  chiffres  trouvés  pour 
l'année  1905. 


(').  1  pond  lG,M0ko. 


OOÎÎR  ES  PO  NDANCK  ÉCONOMrQUE 
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In  Bucovina  only  those  industries  could  be 
developed  which  can  utilise  the  products  deri- 
ved  from  agriculture  and  forests,  but  good  many 
of  thèse  resources  have  been  destroyed  by  the 
arnu'es  of  occupation  which  invaded  the  country 
at  varions  times. 

The  home  industry   ln  very   vvcll  developed. 

Statistical  data  about  the  foreign  trade  of 
Bucovina  is  not  available  as  this  was  included 
in  the  Statisties  of  Foreign  Trade  of  the  former 
Austro- Hungarian  Monarchy. 

Financial  institutions  : 

149  Rntenian    peasant  banks. 
1 56  Roumanian      „  „ 
31  German  „  „ 

The  éducation  was  being  given  in  1 9 1 0  in: 

531  elementery  schools. 

10  Gymnasiums. 

1  Normal  school. 

17  Industrial  schools. 


3  Agricultural  schools. 
1  University. 
13  Kindergartens. 

Bessarabia 

Surface  .   .   .  44.422  Km.2 

Cities  ....        12  „ 

Market  towns.  3  „ 

Conntry  towns  1.946  „ 

Villages  .  .   .  3.571 
The  présent  administrative  repartition  is  sirrii- 
lar  to  the  division  of  the  old  Kingdom,  forming 
9  districts  in  Bessarabia. 

Before  its  union  with  Roumania,  Bessarabia 
was  divided  for  administrative  purposes  like  the 
other  Russian  provinces. 

We  must  mention  the  Zemstvos  „  institutions 
with  a  pronounced  autonomous  character".  Thèse 
institutions  had  their  own  officiais  and  their 
aim  was  both  social  and  political,  espscially 
so  in  tho  provinces  annexed  to  the  Russian 
Empire  where  they  formed  the  nucleus  of  rusi- 
fication   process  of  the  czarist  administration. 


Population  1871 


D  E  N.  0  M. 

•NATIO  NALITY 

Roumain 

Rvtenian 

1  1  V 

Lipoven 

Greck 

Armenian 

Bulgarian 

TOTAL 

Famillies  .... 
Tnclividuals  .  .  . 
Percentage.    .    .  . 

83848 
419940 
86  o/o 

6241 
31205 
O.To/o 

3826 
19130 
4,2  o/o 

1200 
6000 
1,5  o/o 

640 
3200 
0,7  o/o 

530 
2050 
0,6  o/o 

241 
1205 
0.2O/O 

96650 
482630 
100 

The  Russian  Statistical  year  Book  of  1908 
shows  the  following  percentages  for  the  ethnical 
composition  of  fhe   population   of  Bessarabia: 

27,8°oRussians;  2,9°  oTurco-Tatars;  0,60°  o 
Pôles;  ll,80°o  Jews;  3,1  °o  Germans;  0,1  °o 
Armenians  aud  53,7  °o  other  nationalilies,  which 
description  could  be^pplied  only  to  Roumanians. 

The  agriculture  is  the  occupation  of75,7°o 
of   the    population,  which   in    1918    numbered  j 


2.642.000  inhabifants,  In  1911  the  production 
was  160.309.900  pouds  (*)  on  a  cultivated  area 
of  3.617,480  Hectares  (81,4  <>o). 

As  to  the  division  of  rural  property  before 
the  expropriation,  which  is  extented  also  to 
Bessarabia,  we  give  below  comparative  figures 
for  the  old  Kingdom  and  Bessarabia  in  1905: 


)  1  poud  16,380  Ko. 
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Répartition  de  la  proptété  rurale 


Catégorie  des 
propriétés 


ANCIENNE  ROUMANIE 


Ha. 


à  3 
3  5 
5-7 
7-10 
10  50 
50-100 
100-150 
500-1000 
1000-3000 
3Q00  5000 
5000 


Total 


Nombre 
des  propr 

423.401 
321.1  3 
131.145 
45.230 
36.318 
2.404 
3.314 
1.112 
771 
112 
CG 


Etendue  en 
hectares 


Moyenne 
j  i  ropor- 
'  tionell, 


BESSARABIE 


Nombres  des 
F  ro  pré  tés 


44 
33,3 
13,5 
4,7 
3,7 
0.26 
0,41 
0,13 
0.09 
0,01 
0,90 


673  212 
1.342.997 
743.486 
393.950 
695.053 
166.818 
816.385 
803.084 
1.236420 
434.367 
520.095 


8,58 
7.16 
9,5 
5,05 
8,29 
2,13 
10,43 
10,20 
15,8 
5,55 
6,65 


1,6 
4.1 
5,6 
8,4 
19,1 
69,3 
246 
716 
1603 
3880 
7880 


7.826.796    |     100  jj     8,3  290.143 

Propriétés  de  l'Etat.  4.179.958 


59.848 
101.344 
36.445 
18.926 
71.076 
511 
1/93 
433 
396 
50 
21 


Etendue  en 
hetares 


20,8 
35  . 
12,6 
6,5 
24  5 
0,16 
0,39 
0,14 
0,12 
0,08 
0,00 


130.357 
432  598 
2?4.787 
161640 
1.113.156 
42. '49 
311.533 
337.249 
690.103 
209.059 
170.204 


3.836.818 
243.123 


3.4 
11,27 
16,14 

4,29 
29. 

1,1 

8.12 
8,8 
17,9 
5.45 
4,46 


100 


M>yonne 
propor  - 
tionell 


2.1 

4.3 
6,4 
9,9 

15,7 

82.5 
2.85 
7,80 
1742 
4181 
8105 


1?*S 


En  1918  on  a  eu  5.066.687  Del.  de  vin  sur 
une  superficie  de  39.976  ha.  et  25.072.705  Kos 
de  fruits  sur  une  superficie  de  12.588  ha.  de 
vergers. 

Les  forêts  ont  en  Bessarabie  une  étendue  de 
249.356  ha.,  dont  160.775  ha  appartiennent  aux 
particuliers  et  le  reste  à  l'Etat  et  aux  diverses 
corporations. 

Le  bétail  s'y  trouvant  en  1918  se  chiffrait 
par  2.555.331  têtes,  dont  1.318.718  moutons, 
donc  plus  de  la  moitié  du  nombre  total,  ce  qui 
montre  le  caractère  distinctif  de  pl2ine  de  la 
Bessarabie. 

La  pisciculture  prendra  un  grand  développe- 
ment lorsque  les  systèmes  rudimentaires  pour 
la  chasse  du  poisson,  employés  aujourd'ui  en 
Bassarabie,  seront  remplacés  par  les  appareils 
qui  doivent  arriver  de  France  et  qu'une  com- 
mission spéciale  a  été  chargée  d'y  acheter. 

Pendant  3  ans  (l 909  —  1 9 1  1  )  la  production 
et  la  valeur  du  poisson  des  eaux  douces  du  sud 
de  la  Bessarabie,  a  été  estimée  à  10  448.988  lei. 

L'industrie  est  dans  la  première  phase  de 
son  développement,  à  cause  du  caractère  de 
pays  agricole  de  la  Bessarabie. 

Les  fabriques  d'alcool  et  les  tanneries  sont 
assez  nombreuses  et  à  tendances  de  progrès. 

Il  y  a  31  fabriques  d'alcool,  10  de  cognac 
et  4  d'alcool  de  fruits. 

La  ville  de  Kichinef  capitale  de  la  Bessa- 
rabie contient  la  majeure  partie  des  établisse- 
ments industriels. 

•  Outre  le  sel  qui  se  trouve  en  abondance  au 
bord  de  la  Mer  Noire,  et  la  pierre  calcaire 
dont  on  extrait  la  chaux, se   trouvant  dans  les 


d  stricts  d'Akerman,  Tighina,  Soroca  et  Orhey 
on  n'y  trouve  pas  d'autres  minéraux. 

L'étendue  des  voies  ferrées  se  chiffre  par 
858  km.  et  celle  des  chaussées  seulement  par 
93  km. 

L'administration  russe  ne  mutait  aucun  in- 
térêt à  doter  cette  riche  province,  de  voies  de 
communication  par  terre,  c'est  de  là  que  découle 
la   difficulté  des  transports  si  vivement  ressentie. 

Le  Pruth  et  le  Dniester  sont  navigables  sur 
de  grandes  étendues,  ce  qui  facilite  le  commer- 
ce exercé  en  majeure  partie  par  les  étran- 
gers. 

La  coopération  en  Bessarabie  a^ant  un  pas- 
sé plus  reculé  que  dans  l'ancien  royaume,  a 
un  développement  relativement  grand. 

Au  Bulletin  économique  de  la  Bessarabie, 
No.  6-7  du  mois  d'avril  1919,  sont  mention- 
nées 389  associât  ons  de  crédit  tt  548  coo- 
pératives de  vente  en  commun,  ayant  un  ca- 
pital de  31.567.278  roubles. 

L'instruction  publique  en  Bessarabie  était  ré- 
pandue par  1393  écoles,  réparties   comme  suit: 

757  écoles  du  ministère  de  l'Instruction  pu- 
blique. 

635      „      dépendantes  du  Saint  ;Sinode 
1       „      de  l'institution  „Impâràteasa  Ma- 
ria." 

L'enseignement  privé  était  tout  à  fait  insi- 
gnifiant 

Il  y  a  aussi  3  écoles  d'agriculture,  2  de  viti- 
culture et  2  commerciales. 

Par  la  nouvelle  organisation  roumaine  les 
différentes  branches  d'activité  se  développeront 
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Répartition  of  rural  properties 


Category  of 
properties 


OLD    R  O  U  M  A  X  I  A 


Numfaer 
of 


o/o 


Arca  m 
Hecta  es 


[  .  ver âge 

o/o  tf  P 
'     1  perties 

i  in  H  a 


BESSARABIA 


Number 
of 

properties 


o/o 


Area  in 
Hectares 


o/o 


From    1  - 

to 

3  Ha. 

423401 

44 

673212 

8,08 

1,° 

598^8 

20,s 

130357 

3,4 

2.1 

I    *  ^ 

5  » 

321 j63 

33.3 

1342997 

7," 

4,1 

101344 

35 

432598 

11,27 

4. 3 

5 

• 

7  » 

131145 

13.» 

743486 

9,5 

5.° 

36445 

12.» 

234787 

16,14 

6/ 

»  7 

10  - 

45230 

4.T 

393950 

5,05 

8,4 

18926 

6,; 

164640 

9," 

»  10 

50  » 

36318 

3,7 

695953 

8,59 

19,' 

71076 

24.5 

1113156 

29 

15,7 

.»  50 

100  » 

2405 

O,26 

166847 

2  13 

69,3 

511 

O,10 

42149 

l.1 

82.5 

»  100 

> 

SCO  » 

3314 

O,41 

816385 

îry» 

246 

1093 

o/6 

311533 

8.12 

102,83 

»  500 

1000  » 

1112 

0,!S 

803084 

10.20 

716 

433 

0.IJ 

337249 

8.8 

780 

«1000 

3003  » 

771 

O.03 

1236420 

15.8 

16P3 

396 

o,12 

690103 

17,° 

1742 

•  3000 

> 

5000  » 

112 

1  O,01 

434367 

5,55 

3880 

50 

9,02 

209059 

5,45 

4181 

over 

5000  » 

66 

i     O,00'  520095 

6,6S 

7880 

21 

O.00 

170204 

4,4G 

8105 

965047 

100 

7826796 

100 

8,3 

290143 

100 

3836835 

100 

17,2 

State  DfODerties 

243123 

4179958 

■ 

In  1518,  Décalitres  5.066.687  of  wine  were 
produs;d  on  a  cultivated  area  of  39.976  Ha  and 
25.072.705  Ko  fruit  on  a  surface  of  12.588  Ha. 

The  forests  of  Bessarabia  cover  240.456  Ha, 
of  wlich  160.775  Ha  are  private  property  the 
balance  belonging  10  the  StBte  and  varions  cor- 
porations. 

In  1918  there  were  2.555.331  heads  of  cattle, 
of  which  1.319.718  sheep,  i.  e.,  more  than  half 
of  the  total,  thus  indicating  the  distinctive  cha- 
racter  of  the  configuration  of  the  soil  of  Bessa- 
rabia which  is  a  flat  country. 

The  fishing  industry  is  susceptible  of  great 
improvement  when  the  présent  inodequate  System 
of  fishing  in  the  rich  lakes  of  Bessarabia  is  repla- 
ced  by  the  impiemenis  which  are  being  obtained 
by  a  spécial  commission  sent  to  France  for  this * 
purpose. 

In  a  period  of  5  years  (1909  —  1911.)  the 
lakes  of  Bessarabia  have  given  a  production  of 
10.364  096  Ko  representing  a  value  of  3.448. 
900  lei. 

The  industry  is  in  the  first  stage  of 
deve  opment  owing  to  the  agricultural  character 
of  Bessarabia. 

Distilleries  and  tanneries  are  the  most  nume- 
rous  and  they  show  atendency  of  development. 
There  are  31  alcohol,  10  brandy  and  4  fruit  spirit 
distilleries. 

Kishinew,  formerly  the  Capital  of  Bessarabia 
posseses  most  of  the  industrial  establishments 
of  the  country. 

Except  sait,  which  is  found  in  great  quantités 
on  the  border  of  the  BUck  Sea  and  lime  and 
plastcr  stone  ?n  the  districts  of  Akerman,  Tighina, 
Soroca  and  Orhei,  there  are  no  other  minerais. 


The  length  of  railways  is  858  km.  and  the 
roads  cover  only  92  km. 

The  Russian  administration'  has  done  nothingt 
tondow  this  rich  province  with  arteries  of  Iand 
communication;  that  is  why  great  transport  diffi- 
cultés are  experienced  at  présent. 

The  Prut  and  the  Dniester  are  navigable 
to  a  great  extent  and  are  «a  great  help  to  the 
trade  which  is  mostly  in  the  hands  of  forciguers. 

The  coopération  in  Bessarabie  has  a  loriger 
past  than  in  the  old  Kingdam  and  consequently 
is  more  developed. 

The  Economie  Bulletin  of  Bessarabie  (No.  6 
and  7)  of  April  191  9  mentions  389  crédit  asso- 
ciations and  547  retail  Coopérative  Societies 
with  a  capital  of  31.567.278  roubles. 

The  éducation  in  Bessarabie  is  given  in  1393 
schools  dividid  as  follows  : 

757  schools  belonging  to  the  Ministry  of 
Education. 

635    schools    belonging  to 

1  school    belonging    to  the 
Institute. 

The  private   éducation  is  ëntirely  russified. 

There  are  also  3  agricultural  collèges,  2 
vine-culture  schools  and  2  commercial  schools. 

Un  1er  the  new  Rou.nanian  organisation  the 
various  branches  of  activity  will  follow  the 
natural  inclinations  of  the  Roumanian  people 
leading  also  this  province  on  the  way  to  pro- 
gress  which  Great  Roumania  must  have  in  yiew. 

Roumania  (the  old  Kingdom). 

We  will  give  a  feW.  figures  from  the  „Stâ- 
tistical  Year  Book  of  Roumania  for  1915 — 1916. 


the  Synod 
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conformément  aux  penchants  naturels  du  peuple 
roumain,  et  cette  province  aussi  sera  mise  sur 
la  voie  du  progrès  que  doit  poursuivre  la 
Grande-Roumanie. 

Roumanie  (ancien  royaume.) 

Nous  utiliserons  quelques  données  statistiques 
tirées  de  ,,1'Annuaire  statistique  de  la  Rouma- 
nie" pour  1915—1916. 

La  population  de  l'ancien  royaume,  en  1914, 
était  de  7.771.341  habitants,  dont  1.399.643 
population  urbaine  et  6.371 .598  population  rurale. 

Etendue  des  cultures  en  1915: 
Céréales  5.1  24.01  6  ha  soit84,25°,o 

Textiles  et  oléagineuses  48.136  „  „  0,67,, 
Légumineuses  104.657  „    „     1,73  „ 

Plantes  industrielles         27.890'  „    „    0,55  „ 
potagères  25.753  „    „    0,46  „ 

Prairies  587.767  „    „    9,28  „ 

Vignobles  et  vergers       85.549  „    „    3,06  „ 


CORRESPONDANCE  jsQONOMIQJ  )•'. 


Total  6.001.768 


100 


Comme  on  peut  facilement  le  constater  en 
comparant  les  chiffres,  nous  sommes  un  pays 
agricole  et  l'industrie  est  basée  sur  les  matières 
premières  procurées  par  l'agriculture. 

Comme  bétail,  il  y  avait  pendant  la  même 
année  : 

Chevaux  1.218.563 
Boeufs  et  vaches  3.767.550 
Moutons  7.810.809 
Chèvres  300.609 
Porcs  1.382.184 
Ruches  à  miel  311.572 
La  pisciculture  et  la  sériciculture  sont  prati- 
quées sur  une  vaste  échelle.   Les  besoins  tou- 
jours   croissants  de  l'alimentatiou  conduiront  â 
une  exploitation  plus  rationnelle  encore,  de  ces 
branches  de  production. 

Répartition  des  exploitations  agricoles. 
Jusqu'à  2  ha  572.169  ha  9.8°io 

de      2  à    5  ha.  1.546.311    „      26.5  „ 
5  „  10    „    1.118.409  „      19.1  „ 
m     10  „  25    „      622.174   „      10,7  „ 
„     25  „  50    „      193.128   „        3,3  „ 
„    50  „  100  „      107.182   „        1,8  „ 
„  100  „  500  „       587.549    „      10.1  „ 
au  dessus  de  500  „     1 .093,699   „      1  8,7  „ 
5.840.621.  100 
Par  suite  de  la  loi  d'expropriation,  la  répar- 
tition ci-dessus  change  du  tout  au  tout. 

Les  associations  d'affermage  et  de  p  opriété 
en  commun  soutenues  par  les  coopératives  de 
crédit  réussiront  à  accomplir  l'oeuvre  de  retablis- 
ment  de  la  propriété  individuelle  normale,  en 
même  temps  que  les  coopératives  de  produc- 
tion et  de  consommation  feront  l'éducation  éco- 
nomique et  stimuleront  les  énergie  de  notre 
population  villageoise. 


Voies  de  communication 

Chemins  ee  fer  3702  km.  chaussées  44574  km. 
La  navigaton  avait  14  bateaux  pour  voya- 
geurs et  marchandises. 

Le  commerce  extérieur  était  dans  l'intervalle 
de  1910  à  1914  : 

Importation  Lei  542.323.865 
Exportation    „  614.585.044 


donc  un  excédent  de 


72.261.179 


La  grande  industrie  comprenait  837  fabri- 
ques ayant  terrains  et  constructions  pour  une 
valeur  de  lei  130.332.057  des  installations  de 
machines  pour  lei  198.773,612  transé  for- 
mant annuellement  des  matières  premières  pour 
une  valeur  de  342.289.318,59,  et  produisant 
des  matières  fabriquées  pour,  lei  547  1 34 
800,  25. 

Le  pétrole,  notre   principale    richesse,  mar- 
quait en  1913-1914  les  chiffres  suivants: 
Production  1.846.197.154  K-os 

Valfur  127.389.878  Lei 

Le  sel  marquait  pendant  la  même  année: 
Production  125.592.054  K-os 

Vendu  pour  une  valeur  de  lei  1  I  6.681 .997 

Les  industries  de  l'alcool,  de  la  bière  et  du 
tabac,  prennent  chaque  année  de  l'extension. 

Les  sociétés  anonymes  de  crédit  s'étaient 
extraordinairemsnt  multipliées;  la  tendance  de 
centralisation,  qui  s'accentue,  Us  consolide,  sur- 
tout après  les  derniers  événements.  , 

On  remarque  cependant  une  tendance  pro- 
noncée de  remplacement  du  capital  étranger,  ou 
tout  au  moins  une  égalisation  de  ce  dernier  par 
lé  capital  roumain. 

L'instruction  publique  en  1610—1911  était 
représentée  par: 

4971  écoles  primaires 
1 54      „     secondaires  pour  garçons 
49      »  „  „  filles 

1 5      „     facultés  ou  écoles  supérieures 
472      „  privées. 
25      „     commercialles  pour  garçons 
56      „,    des  métiers 
21       „  d'agriculture 
31      „     profesionnelles  de  filles 
8      „     de  ménage.  \. 
La  Grande- Roumanie    a   aujord'hui  une  su- 
perficie de  316.132  km.2  et  une  population  de 
17.393.149  habitants  (57,°  hab.  par  km2). 
Au  point  de  vue  agricole  : 

Terain  arables  12.502.637  ha 

Pâturages  2.588.915  „ 

Prairies  1.744.153  „ 

Forêts  7.538.220  „ 

Vignobles  442.5 1 3  .. 


'otal 


24.816.438  hectares 


(  IQRRKSPONDAKCE  ECONOMIQUE 


In  1914  the  population  of  the  old  Kingdom 
numbered  777 1341  inhabitants  of  which  1.399.643 
town  population  and  6.361.59S  living  in  conntry 
places,  the  rural  popuiation  representing  81.99  % 
of  the  total  population. 

The  extent  of  cultures  in  1915 

Céréales  5.124.012  Ha  or  84.25  % 

Textiles  aud  oilsceds     48.136    „     „     0,67  „ 

Beans   104.657    „     „      7,73  „ 

Industrial  plants  .  .  27.890  „  „  0.55  „ 
Orchards  .   .       .   .      25.753    „     „      0,46  „ 

Pastures   587.767    „     „      9,28  „ 

Vines  and  fruit  culture  85.549  „  „  3.06  „ 
Total  6.001.768  100  — 

As  it  can  casily  be  seen  when  comparing 
thé  statistical  figures,  Roumania  is  an  agricul- 
tural  conntry  and  its  industry  is  based  on 
raw  materials  obtained  from  agriculture. 

The  situation  of  live  stock  in  the  saine  year 


was  as  follows  : 

Horses   1.218.563 

Oxen  and  Cows  ....  3.767.550 

Sheep  .   7,810.809 

Goats  .  300.609 

Pigs   1.382.184 

Bee  hives   311.572. 


Fishing  and  silk  worm  culture  arc  being  prac- 
tlsed  on  a  great  seale.  The  ever  increasing 
needs  of  food  stulfs  will  cause  thèse  branches 
of  production  to  develop  on  a  more  rational 
and  systematic  basis. 


Repartition  of  agricultural  exploitations. 


Up  to  2  H 

a   .   .  . 

572.169  H-a  or 

9,s  % 

Trom  20  to 

5  H-a 

.     1.546.311    »  » 

26/'  » 

5  » 

10  » 

.     1.118.409    »  » 

l»,1  » 

»     10  » 

25  » 

622.174    »  » 

10. 7  » 

»    25  » 

50  » 

193.128    »  . 

.  3, 3  » 

»     50  » 

1Û0  » 

107.182    »  » 

l,s  » 

100  » 

500  » 

587.549    »  » 

10.1  » 

awer 

500  » 

.  1.093.699 

18.7  » 

Total    .  . 

.  5.840.621  H  a 

100.— 

As  a  conséquence  of  the  expropriation  and 
land  proporty  law  the  above  repartition  has 
been  almost  completely  altered. 

The  farming  and  land  distribution  associa- 
tions helped  by  the  Crédit  Co-operative  Socie- 
ties  will  complète  the  establishment  of  indivi- 
dual  land  properties  ;  on  the  other  hand  the 
production  and  retoil  Co-operative  Societies  will 
givn  the  économie  éducation  to  our  rural  popu- 
lation and  will  stimulate  their  energy  for  pro- 
duction. 

Roads  and  railways. 

Roads    .    .    .    ...    44.574  Km. 

Railways    ....      3.702  „ 


3  ! 


As  to  shipping  there  are  14  océan  going 
steamers  for  goods  and  passengers. 

The  forcign  trade  in  the  period  1910  —  914 
reached  the  following  figures: 

Import  ....    Lei  542.323.865 
Exports    .    .  '  .       ,  614.585.044 
whith  an  excédent  of    „  72.261.179 
'  The    great   industry  is  represented   by  837 
factories  owning   estâtes   and    premises  to  the 
vaine  of  lei  130.342.057,  18  and  installations 
and    machinery   valued  at  lei  198.773.612,76; 
they  manufacture  raw  materials  to  the  value bf  lei 
342,289.318,59  yearly,with  a  production  of  manu- 
factured  articles   valued  at  lei  547.134.800,25. 

The  oil,  our  most  important  source  of  we- 
alth,  shows  in  1-913 — 1914  the  following 
figures  : 

Production  1846.197.155.  Ko. 
Value  217.389.878.  Lei. 

The  sait  mines  have  produced  in  the  same 
year  125.592.054  Ko  which  hove  been  sold 
for  Lei   1  16.681.907. 

The  alcohol  distilleries,  breweries  and  tobacco 
culture  a:e  being  increasingly  developed 
every  year. 

Crédit  joint  stock  companies  have  been  cre- 
ated  in  great  numbers  but  the  tendency  to  cen- 
tralisation is  consoiidating  them,  especially  after 
the  setback  they  have  suffered  owing  to  the 
events  experienced  lately. 

It  is  to  be  noticed  that  there  is  a  prono- 
unced  tendency  of  co  operatior  between  Rou- 
manian  and  forcign  capital. 

The  éducation  in  1910  — 19 11  was  being 
given  in  : 

4971  elementary  schools 
154  secondary      „      for  boys 
49        „  „  girls 

14  Collèges  and  high  schools 
492  Private  schools 
25  Commercial  schools  for  boys 
56  Industrial  „         „  „ 

21  Agricultural      „        „  „ 
31  Profesional       „        „  girls 
8  Honsekeeping    „        „  „ 

Data  for  Greater  Roumania 

Area  315.132  Ko.  m2 

Population  17.393.149  inhabitants  (57, ,;  in- 
habitants per  square  km.). 

AGRICULTURE 

Cultivated  area  ....    12.502.636  Ha 

Pastures   2.588.915  „ 

Grass   1.744.153  „ 

Forests   7.538.229  „ 

Vines    442.513  „ 

Total  .    .    .    24.816.433  Hec. 
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Règlement  sur  l'activité  des  entreprises  sous  séquestre 


FERDINAND  I-er. 

Par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  na- 
tionale, Roi  de  Roumanie. 

A  tous  présents  et  futurs  salut  ; 

Sur  le  rapport  de  nos  ministres  secré- 
taires d'Etat  aux  départements  de  l'In- 
dustrie et  du  commerce  et  à  celui  de 
la  Justice,  No.  55/255/919 

Considérant  le  journal  du  conseil  des 
ministres  No.  2.888  rédigé  en  la  iéance 
du  13  novembre  1919.  ■ 

Considérant  l'art.  21  du  décret-loi  pour 
la  mise  en  application  des  dispositions  de 
l'art.  1  du  décret-loi  No.  3603  du  8  dé- 
cembre 1918. 

Avons  décrété  et  décrétons; 

Art.  I. —  Approuvons  ce  qui  suit: 

Règlement  intérieur 

relatif  au  mode  de  fonctionnement  et  au 
développement  des  attributions  de  la  com- 
mission, instituée  pour  examiner  l'activité 
des  entreprises  mises  sous  séquestre,  sous 
contrôle  ou  passées  sous  l'administration 
de  l'Etat,  créée  par  le  décret  royal  No. 
2526  du  13  juin  1919. 

CHAPITRE  î. 
Titre  1 

Attributions  de  la  Commission 

Art.  l)  Des  attributions  de  la  commission 
instituée  par  le  décret  royal  No.  2  5  26  du 
23  juin  1919,  publié  au  Moniteur  Officiel 
No.  53  du24  juin  1919,  sontles  suivantes: 

a)  De  contiôler  et  surveiller  les  admi- 
nistrateurs des  biens  passés  sous  l'admi- 
nistration, conservation,  exploitation  et 
utilisation  de  l'Etat,  tn  base  du  dé:ret 
royal  No.  3603  du  8  décembre  1918  et 
No.  681  du  14  février  1919,  ainsi  que 
ceux  nommés  en  bsse  des  dispositions  de 


la  loi  promulguée  parle  décret  royal- No 
3242  du  21  décembre  1916. 

b)  De  surveiller  et  contrôler  les  opéra- 
tions de  liquidation  ainsi  que  le  contrôle 
de  la  mise  et  de  la  levée  du  régime  de 
séquestre,  contrôle  ou  administration  de 
l'Etat 

<-)  Iy'étude  de  l'activité  économique,  fi- 
nancière et  sociale,  ainsi  qu*  l'étude  de 
l'influence  exercée  sur  l'économie  géné- 
rale du  pays  avant  la  guerre,  par  toutes 
les  entreprises  mises  sous  administration 
judiciare. 

d)  E'examen  de  l'activité  de  ces  entre- 
prises pendant  la  guerre  et  l'occupation, 
au  point  de  vue  des  services  faits  à,  l'en- 
nemi. 

e)  De  surveiller  et  diriger  les  «admi- 
nistrateurs séquestrés  au  point  d<î  vue 
des  intérêts  politiques  de  l'Etat. 

i)  Etablir  les  mesures  à  prendre  à  l'ave- 
nir dans  l'intérêt  de  .l'économie  du  pays 
par  rapport  à  ces  entreprises, 

g)  Examiner  les  dreits  de  possession  sur 
les  actions  qui  lui  sont  envoyées  par  las 
administrateurs  séquestres,  conformément 
aux  dispositions  de  la  décision  miniaté- 
rielle  No.  16.  366  du  10  Juin  1919,  pu- 
bliée au  Moniteur  Officiel  No.  42  du  1 1 
ju:n  1919. 

b)  La  commission  donnera  son  avis  com- 
me organe  consultatif,  dans  le  cadre  des 
attributions  ci  dessus,  '  sur  les  différèntes 
questions  qui  lui  seront  soumises  par  le 
iniahtère  de  l'Industrie  et  du  Commerce 
ou  par  celui  de  la  Justice. 

Titre  JI. 

Mode  de  fonctionnement  de  la  com- 
mission et  ses  travaux. 

Art.  2. —  La  commission,  pour  faciliter 
les   travaux,   sera   divisée  en  plusieurs 

sections. 
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a)  Section  de  la  délégation-permanente; 

b)  Section  juridique; 

c)  Section  du  pétrole  et  des  mines; 

d)  Section  des  forêts  et  des  entreprises 
Industrielles  et  commerciales. 

e)  Section  des  banques  et  entreprises 
financières. 

Un  ou  plusieurs  des  membres  de  la  com- 
mission pourront  être  chargés  de  la  sur- 
veillance d^s  opérations  des  séquestres  et 
de  l'inspection  de  leur  gestion. 

Les  membres  de  chacune  de  ces  sections 
seront  aidés  dans  leurs  travaux  par  des 
fonctionnaires  de  la  spécialité,  détachés 
des  ministères  respectifs  ou  nommés,  ainsi 
que  de  tout  autre  personnel  nommé,  au 
fur  et  a  mesure  des  besoins. 

Dans  l'exercice  de  ses  attribution?,  la 
commission  poura  déléguer  ses  membres 
pour  faire  toutes  autres  recherches  et  tra- 
vaux, ou  bien  elle  pourra  éventuellement 
donner  des  délégations  semblables  à  tous 
autres  organes  ou  agents  qu'elle  jugera 
convenable;  de  façon  cxceptionelle,  dans 
des  questions  de  spécialité  elle  poura  char- 
ger des  personnes  étrangères  à  l'institu- 
tion pour  faire  des  recherches,  des  exper- 
tises, etc. 

Lorsque  la  commission  donnerait  de  sem- 
blables délégations,  ceux  qui  en  seraient 
chargés  rédigiront  un  rapport  sur 'le  ré- 
sultat du  travail  qu'ils  auraient  eu  à  exé- 
cuter, rapport  qui  sera  soumis  à  l'examen 
de  la  commission. 

Dans  ces  cas,  les  membres  de  la  com- 
mission ou  les  personnes  déléguées  pour 
faire  des  inspections  ou  différents  autres 
travaux,  auront  droit  à  une  indemnité  de 
cent  lei  par  jour  en  sus  des  frais  de 
transport,  voitures,  ainsi  que  dépenses 
éventuelles  pour  le  travail  à  effectuer,  qui 
seront  payés  à  part  en  cas  de  déplace- 
ment 

Ces  frais  seront  ordonnancés  sur  le  cré- 
dit ouvert  au  compte  du  ministère  de 
l'Industrie  et  du  commerce  par  le  décret 
royal  No.  3  065  du  17  juillet  1919. 


Art.  3. —  La  commission  é'it  parmi  ses 
membres  un  président  et  un  vice-président 

Le  président,  et  à  son  défaut  le  vice- 
président,  conduit  les  travaux  et  les  dé- 
bats de  la  commission,  signe  la  correspon- 
dance, représente  la  commission  par  devant 
les  autorités,  etc. 

Le  ministre  de  la  Justice  et  celui  de 
l'Industrie  et  du  Commerce  présideront 
de  droit  les  séances  de  la  commission 
lorsqu'  ils  prendront  part. 

Deux  des  membres  de  la  commission 
désignés  par  les  deux  ministères  travail- 
leront de  façon  permanente,  étant  chargés 
d'étudier  les  questions  soumises  à  la  dis- 
cussion de  la  commission  et  de  préparer 
la  solution  des  autres  travaux  soumis  à 
sa  compétence,  de  conduire  les  travaux 
intérieurs  et  de  préparer  de  concert  avec 
le  président  l'ordre  du  jour  des  travaux, 
ayant  soin  de  l'exécution  des  décisions 
prises. 

La  commission  fixe  le  nombre  et  l'ordre 
de  ses  séances. 

La  commission  pourra  être  convoquée 
en  dehors  des  séances  ordinaires,  toutes 
les  fois  qne  le  président  le  croira  néces- 
saire. 

Les  membres  de  la  commission  travail- 
leront constitués  en  séance  ou  sections, 
ou  bien  même  individuellement,  {-'ils  ont 
des  délégations  spéciale?,  rédigent  des 
rapports,  font  des  inspections,  etc. 

Après  quatre  absences  consécutives  non 
annoncées,  aux  séances  de  la  commission, 
le  membre  qui  aura  absenté  sera  consi- 
déré comme  s'etant  démis  de  sa  charge. 

Art.  4.—  Pour  pouvoir  tenir  séance,  il 
faut  qu'au  moins  5  membres  sur  les  8  qui 
composent  la  commission,  soient  présents. 

En  cas  de  parité  de  voix,  le  vote  du 
président  décide. 

De  façon  exceptionnelle,  les  séances  de 
la  commission  pourront  avoir  lieu  avec 
3  membres  présents,  dont  l'un  permanent. 

Dans  ce  cas,  les  décisions  de  fond  ne 
seront  pas  exécutoires,  jusqu'à  ce  que,  par 
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ratification  ultérieure,  on  aura  obtenu  le 
nombre  total  d'au  moins  5  membres. 

Les  havaux  pour  lesquels  il  existerait 
des  normes  et  des  décisions  de  piincipe 
déjà  établies,  pourront  être  tranchés,  en 
cas  urgent,  par  un  des  membres  perma- 
nents, en  communiquant  à  la  séance  sui- 
vante la  disposition  prise. 

Art.  5.—  Pour  toutes  les  questions  sou- 
mises à  ses  délibérations,  la  commission 
donnera  son  avis  motivé  et  un  procès- 
verbal  résumatif  des  travaux  effectués  à 
chaque  séance,  sera  rédigé,  dans  lequel 
on  mentionnera  le  résultat  des  décisions 
prises  par  la  commission,  sur  les  questions 
mises  en  discussion. 

Une  copie  de  ces  procès-verbaux  sera 
régulièrement  envoéye  au  ministère  de 
l'Industrie  et  du  commerce. 

Un  registre  sera  tenu,  dans  lequel  se- 
ront transcrits  les  procès- ver  baux  de 'la 
séance  qui  seront  signés  par  le  président 
et  les  membres  qui  ont  pris  part  à  la 
séance. 

La   commission  correspondra  directe- 
ment avec  les  autorités  et  les  particuliers. 
La  correspondance  sera  signée  par  le 
.  président  ou  le  vice-président  et  dans  les 
cas  urgent,  par  un  des  membres  perma- 
nents. 

Personnel  de  la  commission  et  ses 
attributions 

Art.  6. —  Auprès  de  la  commission  fonc- 
tionnera un  secrétaire  général  et  plusieurs 
fonctionnaires  de  bureau,  détachés  des 
ministères  des  Domaines,  de  l'Industrie 
et  du  Commerce  ou  de  la  Justice,  ou  bien 
au  besoin,  nommés  du  dehors  par  déci- 
sion ministérielle. 

Le  secrétaire  général  de  la  commission 
à  la  direction  supérieure  du  personnel  et 
de  la  chancellerie  de  la  commission,  et 
prend  part,  sans  droit  de  vote,  à  tous  les 
travaux  et  délibérations  de  la  commission. 

Il  conserve  les  valeurs  au  ministère  de 
la  Justice,  et  c'est  à  son  nom  que  seront 


ordonnancées  les  sommes  nécessaireç  pour 
le  matériel,  frais  d'administration  de  la 
commission,  ainsi  que  la  rétribution  des 
membres  et  du  personnel  de  la  commis- 
sion. 

En  cas  d'absence  ou  d'empêchement,  il 
pourra  être  remplacé  par  l'un  des  fonc- 
tionnaires de  la  commission,  désigné  par 
la  délégation  permanente. 

,Les  autres  fonctionnaires  seront  recom- 
mandés à  la  commission  par  le  secrétaire 
général,  qui  leur  désignera  pour  toute  la 
durée  de  leur  fonctionnement  leurs  attri- 
butions générales  et  spéciales,  en  rapport 
avec  les  besoins  du  service. 

La  commission,  si  elle  approuve  la  re- 
commandation faite  par  le  secrétaire  gé- 
néral, interviendra  au  ministère  respectif 
pour  faire  la  nomination,  en  fixant  en 
même  temps  la  somme  de  la  rétribution. 

Au  cas  où  ceux  recommandés  par  la 
commission  pour  être  nommés,  sont  déjà 
fonctionnaires  d'un  ministère,  ils  recevront 
en  sus  des  appointements  qu'ils  touchent 
au  ministère  respectif,  un  surplus  qui  sera 
fixé  par  la  commission  en  rapport  du 
travail  à  accomplir. 

Les  heures  de  service  pour  les  fonction- 
naires de  la  commission  seron  fixées  par 
le  président. 

Registre  de  la  commission 

Art.  7.  Pour  les  travaux  de  la  commis- 
sion, devront  être  tenus  les  registres  sui- 
vants : 

1)  .  Un  registre  d'entrée; 

2)  .  Un  registre  de  sortie  : 

3)  .  Un  registre  alphabétique  de  tous  les 
dossiers  institués; 

4)  .  Un  registre  dans  lequel  seront  tran- 
scris les  procès- vet baux  rédigés  sur  les 
travaux  de  chaque  séance  ; 

5)  .  Un  registre  d'expédition  ; 

6)  .  Un  registre  de  présence  au  service 
des  fonctionnaires. 

L'archiviste  de  la  commission  sera  o- 
bligé  de  faire  des  dossiers  séparés  pour 
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chacune  des  sociétés,  entreprises  et  biens 
privés  mis  sous  administration  ou  con- 
trôle de  la  justice. 

TITRE  III. 

Dispositions  générales  relatives  à  la 
gestion  et  au  contrôle 

Art.  8.  Les  dépenses  nécessaires  pour 
le  fonctionnement  '  de  la  commission  et 
des  services  créés  auprès  d'elle  seront  payés 
sur  des  crédits  remboursables  qui  seront 
ouverts  lorsqu'on  en  aura  besoin,  au  com- 
pte du  ministère  de  l'Industrie  et  du  com- 
merce. 

Les  crédits  ci-dessus  seront  couwerts 
par  la  réception  de  la  taxe  prévue  à  l'art. 
19  du  règlement  pour  la  mise  en  appli- 
cation des  dispositions  de  l'art.  1  du  décret- 
loi  No.  3603  du  8  décembre  1918,  promul- 
gué parle  décret-royal  No.  2526  du  23  Juin 
1919. 

Cette  taxe  est  fixée,  pour  le  moment, 
à  maximum  2%  sur  le  revenu  net  des 
entreprises  ou  des  biens  mis  sous  séque- 
tre  ou  passés  sous  l'administration,  con- 
servation ou  utilisation  de  l'Etat. 

On  prendra  comme  base  pour  le  calcul 
de  la  taxe  sur  le  revenu  net  des  entre- 
prises ou  des  biens,  le  revenu  inscrit  au 
dernier  bilan,  quel  qu'il  soit. 

Les  entreprises  doivent  la  taxe  de  2%  à 
partir  du  23  juin  1919,  date  du  décret-loi 
jusqu'au  jour  ou  la  commission  sera  sup- 
primée. 

La  taxe  de  2%  sera  versée  à  l'Etat  au 
compte  du  ministère  de  l'Industrie  et  du 
Commerce,  afin  de  couvrir  les  crédits 
remboursables  ouverts  pour  le  fonction- 
nement de  la  commission  et  de  ses  organes. 

Le  versement  sera  fait  en  deux  termes 
égaux,  à  savoir:  le  1-er.  janvier  et  le  1er 
août. 

Pour  l'année  1919.  il  ne  sera  payé  qu'un 
terme  exigible  le  1-er  août  a.  c,  qui  sera 
calculé  par  le  nombre  de  jours  expirés 
depuis  la  date  du  décret  loi  (21  juin  1919) 
jusqu'au  1-er  août  1919,  sur  le  revenu  net 


35 


de  l'entreprise  ou  du  bien,  inscrit  au  der- 
nier bilan,  quel  qu'ii  soit. 

Pour  les  années  suivantes,  la  taxe  sera 
calculée  sur  le  dernier  bilan  ;  par  exem- 
ple, en  1920  elle  sera  payée  sur  le  bé- 
néfice net  du  bilan  de  l'année  1919. 

Losque  le  bilan  est  fermé  le  31  décem- 
bre, le  terme  fxigible  au  1-er  janvier  sera 
ajourné  de  30  jours. 

"Les  administrateurs  séquestres  des  biens 
et  des  entreprises  mises  sous  l'adminis- 
tration de  la  Justice,  ainsi  que  les  admi- 
nistrateurs des  biens  mis  sous  l'admi- 
nistration, conservation  on  utilisation  de 
l'Etat,  sont  obligés  de  présenter  à  la  com- 
mission dans  un  délai  de  20  jours  à 
partir  de  la  publication  du  présent  rè- 
glement au  Moniteur  Officiel,  le  dernier 
bilan  clos,  et  sont  obligés  de  procéder 
de  la  même  manière  à  l'avenir,  toujours 
dans  un  délai  de  20  jours  pour  les  bi- 
lans qu'ils  fermeront. 

De  même,  ils  sont  obligés  de  présenter 
des  situations  mensuelles  de  l'actif  et  du 
passif  des  socéités,  entreprises  ou  des 
biens  mis  sous  l'administration  de  la  Jus- 
tice ou  de  l'Etat. 

Ces  situations  seront  envoyées  à  la  com- 
mission, pour  le  temps  écoulé  du  1-er  jan- 
vier jusqu'au  1-er  septembre  1919,  au  plus 
tard  jusq'au  15  Octobre  1919,  et  pour 
l'avenir,  pendant  les  15  jours  qui  suivent 
la  fin  de  chaque  mois. 

Les  bilans  et  les  situations  reçues,  seront 
envoyés  au  ministère  du  l'Industrie  et 
du  Commerce,  qui  procédera  aù  contrôle 
des  bilans,  à  la  formation  des  tableaux  des 
résultats,  à  l'établissement  des^taxes  qui 
doivent  être  perçue?,  ainsi  qu'à  la  pour- 
suite des  revenus  conformément  aux  rôles. 

Le  bilan  approuvé  par  le  ministère  et 
la  taxe  calculée  conformément  aux  dis- 
positions ci- dessus,  le  débit  sera  comuni 
qué  à  Tadministrateur-séquestre  respectif, 
qui  est  obligé  de  verser  de  suite  à  l'ad 
ministration  financière  de  la  localité,  la 
somme  due  d'après  la  communication  du 
ministère  de  l'Industrie  et  du  Commerce 
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pour  couvrir  les  crédits  extraordinaires  qui 
ont  été  ou  seront  ouverts  pour  couvrir  les 
frais  de  fonctionnement  de  la  commission. 

Les  récépissés  seront  envoyés  au  mi- 
nistère de  l'Industrie  et  du  Commerce 
service  des  revenus. 

Tout  retard  en  sus  des  1 5  jours  dans  Ttxé 
cution  de  ce  versement  attire  la  mise  en 
débit  par  les  organes  légaux  et  Pencais 
sèment  des  sommes  dues  conformément 
à  la  loi  des  poursuites. 

Le  contrôle  des  bilans  est  à  la~charge 
du  ministère  de  l'Industrie  et  du  Commerce 
direction  générale  du  commerce,  et  la 
direction  de  li  comptabilité.  Ces  opéra- 
tions seront  faites  par  des  organes  créés 
exprès,  dont  les  fonctionnaires  seront  ré- 
tribués sur  le  crédit  attribué  à  la  corn- 
mission. 

La  nomination  de  ces  fonctionnaires  et 


la  fixation  de  leurs  salaires  seront  faites 
ultérieurement  par  décision  du  ministère 
de  l'Industrie  et  du  Commerce. 

La  direction  de  la  comptabilité  tiendra 
la  commission  au  courant  de  ses  travaux. 

Art.  II.  —  Nos  ministres,  secrétaires 
d'Etat  aux  départements  de  l'Industrie 
et  du  Commerce  et  de  la  Justice,  sont 
chargés  de  l'exécution  des  dispositions 
du  présent  décret. 

Bucarest,  le  6  octobre  1919  • 

FERDINAND 

Le  Ministre  de  l'Industrie       Le  Minière  de  la 
et  du  Commerce  Justice 
Général  de  brigade        £M  MICLESCU 

IOAN  POPESCU 


Les  forêts  de  la  Roumanie 

(Suite.  —  Voir  le  No.  du  1-er  Juin) 


Pour  pouvoir  conclure  un  contrat  type  il  faut 
avant  tout  une  publicité  aussi  étendue  que  possi- 
ble; cette  publicité  est  faite  pour  chaque  maté- 
riel à  part  et  rédigée  habituellement  dans  les 
termes  suivants: 


Chemins  de  fer  roumains 

Publication 

Il  est  porté  à  la  comaissance  générale  que 
samedi  4  Novembre  n.  st.  1916,  à  11  h.  a.  m. 
aura  lieu  à  la  Direction  générale  des  chemins 
de  fer  roumains  (Gare  dû"Nord)  Bucarest,  une 
licitation  pour  fourniture  de  traverses  spéciales 
de  chêne  rouvre,  à  savoir: 


(Lot) 


No. 
No. 
No. 
No. 


1  quantité  489,848  m  •1  nécessaires  à  l'inspection 

2  »  288,159  »        "  »        ■  »  » 

3  »  471.306  »         »         »  » 

3  bis     »  471.517  m 3       »           »  > 

4  »  218.916  » 


83.975 


1  d'entretien  résidence 

2  •  »  » 

3  »  » 

3  »  » 

4  et  5  »  » 


Craiova 

Pitesti 

Bucarest 

Bacarest 

Buzeu  etGalatz 

Iassv 


Les  traverses  seront  livrées  à  l'une  des  sta- 
tions du  réseau  des  chemins  de    fer  roumains. 

Elles  seront  livrées  dans  un  délai  de  6  mois  à 
partir  de  la  communication  de  l'approbation. 

Ces  traverses  doivent  remplir  les  conditions 
du  contrat  type  des  traverses  spéciales  de  chêne. 


Les  offres  seront  timbrées.  Elles  seront  faites 
séparément  pour  chaque  lot  à  part  et  seront 
accompagnées  d'un  récépisé  de  la  Caisse  Cen- 
trale des  chemins  de  fer  roumains  constatent  le 
dépôt  du  cautionnement  provisoire  de   5°  o  sur 
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la  valeur  de  la  fourniture.  Des  offres  pour  des 
fractions  de  lots  ne  sont  pas  admises.  Le  Cau- 
tionnement définitif  sera  de  10°/°  et  doit  être 
déposé  sitôt  que  l'adjudicataire  a  reçu  l'avis 
d'ajudication,  et  le  contrat  ne  sera  dressé  qu'a- 
près  le   complètement  du  cautionnement. 

Au  cas  où  l'adjudicataire  n'est  pas  consé- 
quent à  Ta  vis  d'adjudication  susmentionné,  la  Di- 
rection Générale  des  C  F.  R.,  sans  nulle,  som- 
mation préalable  ou  jugement,  considérera  l'ad- 
judication comme  non  avenue  et  confisquera  à 
son  profit  le  cautionnement  provisoire  pour  le 
dédommagement  des  pertes  subies. 

Dans  l'offre  on  indiquera  de  façon  précisé  : 
la  quantité  offerte,  le  délai  de  livraison,  les 
stations  de  livraison  ainsi  que  la  quantité  de 
traverses  à  livrer  dans  chacune  de  ces  stations, 
car  à  la  comparaison  des  offres  on  tiendra 
compte  du  transport  de  la  station  de  livraison 
jusqu'à  la  résidence  du  centre  d'emploi  de  l'ins- 
pection respective,  calculé  à  1 V2  bani  par  mè- 
tre cube  et  par  klm.  La  Direction  Générale  se 
réserve  le  droit  de  s'arrêter  à  un  prix  maxi- 
mum dans  les  limites  duquel  elle  admettra  les 
offres  dont  le  prix  calculé  à  l'endroit  d'emploi, 
sera  le  plus  avantageux.  Le  concurrent  qui 
omettrait  d'indiquer  dans  son  offre  un  délai  de 
livraison,  sera  considéré  comme  acceptant  le 
délai  fixé  ci-dessus. 

Seront  refusées  les  offres  : 

1)  Qui  ne  seraient  pas  accompagnées  du  récé- 
pissé de  dépôt  du  cautionnement  provisoire.  2), 
Qui  coutiendraient  des  dérogations  aux  pres- 
criptions du  contrat.  3)  Qui  n'indiqueraient  pas 
l'endroit  de  livraison.  4)  Les  affectations  de 
cautionnements  déposés  pour  d'autres  contrats, 
ou  de  sommes  que  le  concurrent  aurait  à  rece- 
voir de  l'administration  des  C.  F.  R.  pour  four- 
nitures effectuées,  ne  peuvent  en  aucun  cas 
remplacer  le  cautionnement   provisoire  de  5°/o- 

Les  personnes  qui  voudraient  prendre  part  à 
cette  licitation  enverront  leurs  offres  sous  plis 
cachetés  à  l'adresse  : 

o  Direction  Générale  des  Chemins  de  fer 

roumains". 

Service  B.  (Gare  du  Nord)  Bucarest. 

Avec  l'inscription   suivante  sur  l'enveloppe  : 

Offre  pour  traverses  spéciales  de  chêne  li- 
citation du  4  Novembre  n.  st.  1916. 

Les  conenrrents  demeurent  engagés  pour 
l'offre  présentée  60  jours  à  partir  de  la  date 
de  la  licitation. 

Surenchères,  ou  offres  sans  prix,  indiquant 
toutefois  une  réduction  sur  l'offre  la  plus  basse, 
ne  sont  pas  admises. 

Tontes  les  offres  doivent  être  expédiées  par  la 
poste  eu  déposées  au  moins  24  heures  avant  le 


jour  de  la  licitation.  Les  offres  arrivées  par 
la  poste  après  l'heure  fixée  pour  la  l.citation, 
ne  seront  pas  pris?s  en  considération  si  elles 
n'ont  pas  été  livrées  à  la  poste  au  moins  2 
jours  avant  le  jour  de  la  licitation. 

Le  contrat,  les  tableaux  de  quantités  et  di- 
mersions  des  traverses,  ainsi  que  toutes  infor- 
mations relatives  à  cette  licitation,  peuvent  être 
demandées  à  la  Direction  du  service  d'Entre- 
tien, Bucarest.  Des  invitations  spéciales  ne 
seront  pas  faites. 

La  Direction  Générale. 


* 

*  * 


La  réception  da  matériel  pour  lequel  le  con- 
trat a  été  passé  a  lieu  d'après  les  normes 
spécifiées  ci-dessous. 

Procès  verbal  de  réception  No. 

Ce  jourd'hui  10/8.  — 1916,  le  soussigné  dé- 
légué du  Service  des  Ateliers  et  de  la  Trac- 
tion, ingénieur  .....  avons  procédé  à  la 
station  Filiasi  à  l'examen  des  troncs  de  chêne 
déposés  par  la  Soc.  Berliner — Holz — Comptoir 
en  base  du   contrat  de  1875  — 1915. 

Il  résulte  de  cet  examen,  ayant  pour  base 
les.  conditions  imposées,  par  le  contrat  sus- 
mentionné, l'acceptation  de  289  pièces,  soit 
131.201  m.  et  le  refus  de  .  .  .  ainsi  qu'il  est 
spécifié  dans  l'annexe  ci-jointe. 

La  quantité  d3  289  pièces  acceptée,  à  été 
confiée  au  chef  de  la  stat  on  Filiasi. 

Avons  dressé  brocès-verbal  en  six  exemplai- 
res concernant  les  constatations  ci — dessus  dent 
un  exemplaire  a  été  donné  au  fournisseur,  un 
autre  au  chef  de  la  station  de  Filiasi  et  quatre 
au  service  des  Ateliers  et  de  la  Traction. 

Filiasi  le  10/8  1916.— 

Ce  procès-verbal  est  signé  par  le  délégué 
de  la  Direction  du  service  des  ateliers  et  de  la 
traction,  et  par  le  fournisseur  réprésentant  du 
Berliner-Holz-Co. 

NB.  Au  présent  procès-verbal  est  annexé  un 
tableau  contenant  :  a)  le  numéro  d'ordre, 
b)  la  catégorie  et  le  numéro  d'ordre  appli 
qué  sur  chaque  tronc,  c)  le  nombre  des 
pièces,  dJ  les  dimensions,  diamètre  avec  et 
sans  écorce,  e)  le  cube  unitaire,  f)  le  cube 
total  des  troncs  réceptionnés.  A  la  fin,  un  ta- 
bleau récapitulatif  indiquant  les  dimensions,  le 
nombre  des  pièces  par  dimensions  et  le  cubage. 
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méro  d'ordre 
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appliqué  sur 
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RECAPITULATION 


o 


Dimensions 


Lonsnpur 


mètres  c/m 


c  5 
a  .s 
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P  II  I  X 
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Vu  et  approuvé  le  fournisseur. 


l'Agent  réceptionnaire 

Pris  connaissance  et  reçu  un  exemplaire 
le  chef  de  la  station 

4 

La  présente  spécification  a  été  vérifiée  et  le  total  de  constaté  exact, 


Modèle  de  procès-verbal  de  récep« 
tion  avec  partie  du  matériel  refuse 


Direction  Générale 
des 

Chemins  de  fer  Roumains 


Direction  du  Service 
d'Entretien 


PRCES-VERBAL  DE  RECEPTION  No. 

(matériel  refusé) 

Aujourd'hui  19  juillet  1916,  les  soussignés 
délégués  de  la  Direction  du  Service  d'Entre- 
tien des  C.  F.  R  avons  procédé  à  la  station 
de  Dragashani  à  l'examen  des  traverses  secon- 
daires en  chêne,  déposées  par  Mr.  Carol  Koch, 
en  base  du  contrat  No.  63620  du  .    .    .  1916. 

Il  résulte  de  cet  examen,  pour  lequel  on  a 
pris  comme  base  les  conditions  imposées  par  le 
contrat  susmentionné,  la  réception  d'une  quantité 


de  580  pièces  marquées  C.  F.  /?.  et  le  refus 
d'une  quantité  de  33  pièces  marquées  6  R/6 
ainsi  qu'il  est  détaillé  dans  la  spécification  ci' 
jointe  et  que  le  fournisseur  est  obligé  d'enlever 
de  la  station  dans  un  délai  de  10  jours  à  par- 
tir d'aujourd'hui,  sans  attendre  un  autre  avis 
de  la  part  de  la  D'rectijn. 

La  quantité  de  580  pièces  a  été  confiée  â 
Mr.  le  piqueur. 

Sur  ce  qui  précède  nous  avons  dressé  le 
présent  procès-verbal  en  triple,  dont  un  exem- 
plaire à  été  remis  au  fournisseur,  1  à  la  I- ère 
Inspection  L  et  le  troisième  à  la  Direction  du 
Service  de  l'Entretien. 

Le  Délégué  du  Service  ....    la  19/7  1916 

d'Entretien  Ls  Délégué  de  l'Inspection 

Signé  C  BUTOESCU        le  Chef  de  Station 

Signé  P.  OLARU 
Vu  et  accepté  le 
Fournisseur 
Signé  CAROL  KOCH 


(  ' o  i : n  E$ povd  v  nck  écoxo m i qtj E 
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Le  matériel  du  présent  procès -verbal  à  été 
prie  à  la  charge  du  soussigné. 

Le  Chef  d»  Dépôt  du  matériel 
Signé  Indéchirable 

VERSO 


Remarques  du  délégué 
du  Service  d'Entretien 


Remarques  du  délégué 
de  l'Inspection  .  .  .  L. 


Bon  à  accepter 
signé  C.  Butoescu 

AVIS 

Nous  avons  l'honneur  de  proposer  l'accepta- 
tion de  ces  .  .  .  pièces  de  travsrses,  constatées 
par  notre  délégui  comme  étant  bonnes  et  qui 
ont  été  prises  à  la  charge  de  l'inspection".  . 
.  .  .  L.,  par  le  rapport  No.  ainsi  que  le  refus 
de  ...  .  pièces  trouvées  mauvaises. 

DÉCISION 

Approuvé  l'avis  * 
Bucarest  191  . 

La  Direction  du 
Service  d'Entretien 

Annexe  au  Procès- verbal  No. 
Traverses  en  chêne  ....  pour  voie  secondaire 

SPÉCIFICATION 

des  traverses  examinées,  asceptées  et  refusées 
par  le  procès-verbal  du  19  7  1916 


Xombro 

DIMENSIONS 

Remarques  et  motif 
du  refus 

des 
pièces 

Longucurjjt,argeur  j.Epaisseur 

Traversée  acceptées 

580 

2.20' 

'  0.22  || 

0.12 

Traverses  refusées 

33 

■ 

!  ! 

petites,  pourries 
fendues. 

Total  des  pièces  présentées  à  la  réception 

DRAGASANI  b  .  .  \i  1916 

(estamp) 

Le  délégué  du  Service   Le  Délégué  de  l'Inspection 
d'Entretien  L 

signé  C  Bratoescu 

Vu  et  accepté  le        Pris  connaissante  et  reçu 
Fournifcsear  un  exemplaire 

sijné  Carol  Koch         le  chef  de  StaUon 
signé  P.  Olaru 

*  ** 


La  société  „Berliner  Holz- Comptoir"  trans- 
portant tout  le  matériel  brut  par  les  chemins 
de  fer,  il  est  nécessaire  que  nous  exposions 
ci-dessous  les  conditions  des  chargements  et 
transports. 

Dispositions  spéciales  pour  le  chargement 
du  bois  long.  Sur  un  seul  vagon. 

Lorsqu  on  charge  plusieurs  troncs  de  bois 
les  uns  sur  les  autres,  jusqu'à  une  hauteur  de 
1  mètre,  il  n'est  pas  nécessaire  que  les  pieux 
des  4  coins  ou  les  bordures  soient  reliés  par 
des  chaînes. 

Si  ces  troncs  sont  chargés  jusqu'à  une  hau- 
teur qui  dé'passe  un  mètre,  alors  il  faut  qu'au 
moins  deux  paires  de  pieux  opposés  ou  les 
bordures  soient  reliés  avec  des  chaînes  par 
dessus  le  chargement. 

Si  cela  n'est  pas  possible,  alors  il  faut  faire 
trois  attaches  dont  l'une  peut  passer  à  travers 
le  chargement. 

En  employant  des  pieux  en  fer,  à  pattes, 
chaque  paire  de  pieux  doit  être  reliée  par  des 
chaînes  ou  cordes  tendues. 

Pour  le  chargeront  des  bois  difformes  (re- 
courbés, etc.)  qui  ne  permettent  pas  un  arran- 
gement sûr,  on  n'admet  pas  l'emploi  des  pieux 
libres  à  pattes.  Ils  doivent  être  bien  arrangés 
sur  le  vagon  et  fixés  °cîe  sorte  à  ne  pouvoir 
bouger.  • 

Sur  deux  vagons  à  sièges  tournants. 

Les  vagons  à  sièges  tournants  peuvent  être 
employés  sans  barre  d'acouplement  ou  vagon 
intermédiaire,  pour  les  transports  de  bois,  si 
les  sièges  tournants  sont  pourvus  de  coins  ou  pi- 
eux en  fer,  qui  peuvent  être  f  xés  dans  le  bois 
lorsque  le  chargement  de  chaque  vagon,  c'est- 
à-dire  le  poids  est  au  dessous  de  ce  chiffre, 
il  faut  qu'au  moins  le  tromTdu  milieu  ou  les 
deux  troncs  latéraux  de  la  rangée  inférieure 
soient  attachés  tout  autour  aux  deux  bouts  au 
moy?n  de  chaînes  fixées  dans  les  bois,  afin 
qu'ils  soient  bien  fixées  et  que  la  distance  entre 
les  deux  sièges  tournants  ne  puisse  varier  pen- 
dant la  marche  du  train. 

On  entend  par  gros  bois  longs,  les  bois  qui 
au  bout  mince,  à  l'endroit  qui  repose  sur  le 
siège  tournant  n'auraient  pas  un  diamètre  au 
dessous  de  120  m  m. 

Les  bois  minces,  perches,  échalas  et  autres, 
ne  peuvent  être  transportés  sur  sièges  tour- 
nants sans  barres  d'accouplement,  que  lorsque 
la  rangée  inférieure  sera  composée  par  de  gros 
bois  longs,  auquel  cas  le  chargement  entier  doit 
être  attaché  par  le  milieu  au  moyen  de  chaî- 
nes. ' 

Les  poutres  pour  ponts  et  autres  semblables 
qui  sont  mises  debout  sur  les  sièges  tournants 
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doivent  être  bien  fixées  dessus  et  attachées 
de    sorte    qn'e'les  ne  puissent  se  renverser. 

Pour  la  transport  sur  vagons  à  sièges  tour- 
nants des  bois  longs  où  l'accouplement  des 
vagons  se  fait  par  le  bois  chargé  même,  le 
bout  dts  bois  doit  dépasser  le  siège  tournant 
d'au  moins  1  mètre. 

Au  chargement  il  faut  tâcher  que  le  poids 
du  chargement  soit  réparti  autant  que  possible 
de  façon  égale  sur  les  sièges  tournants  et  sur 
les  ressorts  de  suspension,  et  il  ne  faut  pas 
perdre  de  vue  que  les  longerons  des  vagons 
ne  soient  pas  trop  surchagés  et  ne  plient  pas 
trop  visiblement. 

Avant  le  chargement  il  faut  toujours  exa- 
miner si  les  sièges  tournants  tournent  avec  fa- 
cilité. 

Au  chargement  des   bois   longs   sur  paires 
de  vagons  à  sièges  tournants,  on  aura  en  vue 
les  dispositions    ci  desous   et  ceci    en  vue  du 
passage  sur   les   courbes  à  petits  rayons  (180 
m),  à  savoir  : 

Le  chargement  ayant  une 
largeur  de 

Les  p  i  v  o  t  s  des  sièges 
tournants   seront  éloignés 
l'un   de  l'autre  de  tout  au 
t  plus 

Le  chargement  ne  dépasse- 
ra pas    le  milieu  du  si- 
ège tournant  que  de  tout 
«  au  plus 

et  la  longueur  totale  du 
chargement    ne  dépassera 
pas 

Si  à  cause  que  les  vagons  sont  trop  courts 
on  est  obligé  de  ranger  les  bois  de  la  sorte 
que  les  bouts  des  bois  qui  dépassent  le  milieu 
des  sièges  tournants  soient  plus  petits  que  ne 
l'indique  le  tableau,  et  on  est  par  conséquent 
obligé  d'augmenter  la  distance  entre  les  pivots 
des  sièges  tournants  en  poussant  les  bois  en 
arrière  et  en  éloignant  les  vagons  l'un  de  l'autre, 
alors  la  largeur  du  chargement  devra  être  celle 
indiquée  au  tableau  comme  correspondant  à  cette 
dernière  distance  d'entre  les  pivots  des  sièges 
tournants. 

Dispositions  spéciales  pour  le  chargement 
des  bois  courts  à  surfaces  irrégulières,  lorsque 
le  chargement  dépasse  les  bords  du  vagon. 

Les  bois  à  surfaces  irrégulières  tels  que  bois 
courts  pour  mines,  madriers,  palanques,  épieux 
bois  de  chauffage,  pilotis;  traverses  et  autres 
semblables,  peuvent  être  chargés  en  employant 
une  partie  du  chargement  pour  élever  les  parois 
du  vagon.  A  cet  effet  on  ne  peut  emplayer  des 
bois  recourbés  et  autres  semblables,  les  pièces 


ne  pouvant  bien  être  rangées  les  unes  à  côté 
des  autres  ou  les  unes  sur  les  autres  ;  pareil- 
lement on  ne  peut  employer  à  cet  effet  du  bois 
en  fagots  :  ces  sortes  de  bois  ne  seront  chargés 
que  jusqu'à  la  hauteur  des  parois  du  vagon. 

Pour  ce  mode  de  chargement,  les  gonds  et 
les  fermetures  des  portes,  ainsi  que  celles  des 
cloisons  mobiles  doivent  être  d'une  construction 
solide  et  se  trouver  en  fort  bon  état. 

Tout  autour  des  parois  du  vagon  on  forme 
une  pallisade  ininterrompue  de  bois  aussi  droits 
que  possible  de  longueur  et  de  grosseur  égales, 
posés  sur  pieds,  serrés  •  les  uns  contre  les  au- 
tres, pour  qu'il  ne  puisse,  pendant  le  transport 
gl  sser  ou  tomber  des  pièces  du'chargenment.  Cette 
palissade  peut  être  posée  ou  directement  sur  le 
plancher  du  vagon  ou  bien  sur  une  couche 
horinzonta  e  composée  d'une  ou  de  plusieurs 
rangées  de  bois  du  chargement.  Les  bois  em- 
ployés pour  le  rehaussement  des  parois  doivent 
avoir  une  longueur  d'au  moins  80  cm.  et  une 
grosseur  d'au  m  ins  10  cm. 

La  pile  de  bols  du  chargement  intérieur  et 
qui  se  trouve  près  des  parois  frontales  sera 
arrangée  dans  le  sens  de  la  longueur  du  vagon. 

L  s  bois  qu'on  charge  devant  les  portes  se- 
ront  arrangés  en  sens  transversal  par  rapport 
à  l'axe  longitudinale  du*  vagon.  L'espace  qui 
resterait  éventuellement  vide  sera  rempli  par 
des  pièces  de  bois  posées  debout. 

Lorsque  les  bois  ne  seraient  pas  assez  longs 
pour  qu'une  seule  palissade  ait  une  hauteur 
suffisante  à  fin  que  le  vagon  soit  complètement 
chargé  du  poids  qu'il  peut  supporter,  une  se- 
conde et  même  une  troisième  palissade  superpo- 
sées, arrangées  sur  des  couches  correspondantes 
du  chargement,  peuvent  être  faites,  si  les  pa- 
rois latérales  du  vagon  le  permettent. 

Lorsqu'  on  a  formé  plus  d'une  palissade 
ininterompue  tout  autour,  la  première  palissade 
ne  dépassera  pas  la  première,  et  la  troisième 
ne  dépassera  pas  la  seconde  de  plus  de  25 
cm;  dans  aucun  cas  toutefois,  la  hauteur  to- 
tale des  palissade?  a:nsi  arrangées  ne  pourra 
dépasser  deux  fois  la  hauteur  des  parois  inté- 
rieures du  vagon. 

Le  chargement  rangé  entre  palissades  ne 
doit  jamais  atteindre  une  hautenr  plus  grande 
que  jusqu'à  10  cm.  au  dessous  du  faite  de  la 
palissade  la  plus  haute. 

Lorsque  les  bois  formant  la  palissade  sont 
posés  directement  sur  le  plancher  du  vagon  ef 
sont  asez  longs  pour  obtenir  un  espace  de 
chargement  suffisant,  la  partie  du  chargement 
qui  sera  rangée  à  l'intérieur  de  l'es  pace  enclos 
par  la  palissade,  peut  avoir  une  hauteur  inté- 
rieure double    de  celle    des  parois  du  vagon, 
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sans  qu'on  doive  employer  des  moyens  de 
consolidation  â  part.  Toutefois  le  faite  de  la 
palissade  doir  dépasser  d'au  moins  20  cm.  le 
chargement.  Si  les  bols  sont  trop  longs  de 
sorte  que  le  chargement  ne  peut  être  fait  de- 
vant les  portes  conformément  aux  prescriptions, 
on  rangera  devant  chaque  porte  une  rangée  de 
bois  couchés  horizontalement  dans  le  sens  de 
la  longueur  du  vagon  et  les  bouts  appuyés  aux 
montants  de  la  porte.  Dans  ce  cas,  il  est  né- 
cessaire de  mettre  le  long  des  parois  latérales 
un   second  rang  de  palissade  longitudinale. 

Si  l'on  emploie  comme  palissade  exclusive- 
ment des  bois  d'au  moins  15  cm.  de  grosseur 
moyenne,  le  chargement  renfermé  dans  l'espace 
clôturé  par  la  palissade  peut  dépasser  en  hau- 
teur le  double  de  la  hateur  intérieure  des  pa- 
rois. Dans  ce  cas,  chaque  pile  arrangée  longi- 
tudinalement  sera  assurée  par  deux  ligotages 
faits  avec  des  chaînes,  cordes  ou  fil  de  fer 
détrampé  de  3,  5  m.  m.  de  grosseur,  attaché 
à  deux  pièces  de  bois  opposées  de  la  palissade 
latérale,  situées  de  chaque  côté  du  milieu  de 
la  pile  ;  ,  ce  ligotage  peut  aussi  être  fait  au 
moyen  de  bares  de  bois  ou  de  planches  atta- 
chées avec  des  clous,  pour  éviter  de  la  sirte 
le  glissement  des  bois  chargés. 

Le  faîte  de  la  palissade  doit  dépasser  le 
chargement  d'au  moins  20  cm. 

Ce  mode  de  chargement  n'est  employé  que 
pour  les  vagons  ayant  les  parois  d'au  moins 
90  cm.  de  hauteur  intérieure. 

Dispositions  spéciales  pour  le  chargement 
des  bois  façonnés  ou  équarris. 
Bois  à  Surfaces  régulières) 

1.  Les  chargements  composés  de  pareil  ma- 
tériel seront  attachés  entièrement,  si  c'est  pos- 
sible, et  en  tout  cas  le  tiers  au  moins  de  la 
partie  supérieure. 

2.  Si  ces  bois  ne  sont  chargés  que  jusqu'à 
une  hauteur  ne  dépassant  pas  les  bords  ou  les 
pieux  d'appuis,  la  rangée  supérieure  du  char- 
gement sera  étayée  de  planches  croisées  et 
clouées,  ou  bien  le  chargement  sera  entouré 
d'une  chaîne. 

a)  Sur  un  seul  wagon. 

3.  Les  wagons  sans  bords  doivent  être  pour- 
vus d'un  nombre  suffisant  de  pieux  en  bois 
ou  en  fer,  et  il  est  absolument  nécessaire  qu'aux 
quatre  angles  au  moins  ou  à  leur  proximité 
de    pareils   pieux    s'y    trouvent.    Les  pieux 

.  opposés  seront  fixés  par  des  chaînes  ou  cordes 
ou  bien  par  des  fils  en  fer  détrempés,  ayant 
au  moins  3,5  m.  m.  de  grosseur  par  des  lattes 
ou  par  planches  solidement  fixées. 


Fixation  par  planches  ou  lattes,  chaînes, 
cordes  ou  fil  de  fer  détrempé. 

4.  Lorsque  le  chargement  est  fait  à  l'aide 
de  pieux  en  fer  libres  prévus  de  pattes, 
les  bords  des  vagons  plates-formes  doivent  avoir 
une  hauteur  d'au  moins  20  m. m.  au  dessus  des 
planchers,  ces  pieux  seront  fixés  verticalement 
à  la  partie  intérieure  des  bords. 

5.  Si  les  pieux  en  fer,  pourvus  de  pattes, 
sont  employés  au  chargement  d'autres  espèces 
de  bois  façonnés  et  non  pas  à  des  planches 
on  matériel  similaire,  le  chargement  doit  être 
fait  en  ce  cas,  avec  grande  attention  et  attaché 
par  le  milieu  avec  une  chaîne. 

6.  Si  les  chargements  (bois  façonnés,  plan- 
ches, et  autres  de  même  espèce,)  dépassent  les 
pieux  en  fer.  il  ne  faut  pas  que  la  partie  dau- 
dessus  ait  une  hauteur  de  plus  d'un  tiers  de 
la  largeur  du  chargement  et  que  la  hauteur  du 
chargement  au  dessus  du  plancher  dépasse  2 
m.  70,  le  chargement  doit  se  terminer  en  forme 
d'arc  et  sera  solidement  attaché  avec  les  chaînes 
des  pieux. 

7.  Le  chargement  des  planches,  à  l'exclusion 
des  autres  bois  façonnés,  peut  être  fait  de 
manière  que,  la  partie  du  chargement,  dépas- 
sant les  pieux  à  pattes,  ait  la  même  l'argeur 
que  la  distance  entre  les  pieux,  si  le  glisse- 
ment des  planches  vers  les  côtés  latéraux  du 
wagon  est  empêché  par  des  planches  de  dé- 
fense croisées  deirière  les  pieux  à  pattes,  fixées 
solidement  par  des  clous  de  chargement. 

8.  Lorsque  le  chargement  dépasse  les  bords 
latéraux  des  wagons,  on  fixera  des  deux  côtés 
de  chaque  figure  des  planches  verticales  dont 
les  extrémités  opposées  seront  attachées  par 
des  cordes,  chaînes  ou  fil  de  fer  détrempé  de 
3  mm.  au  moins  de  grosseur,  ou  bien  fixées 
par  des  planches  ou  lattes  clouées  de  sorte  que 
chaque  planche  du  bord  du  chargement  s'appuie 
de  chaque  côté  sur  2  étais. 

On  pourrait  également  passer  entre  les  deux 
côtés  latéraux  et  chaque  figure  de  planches 
deux  planches  croisées,  de  25  mm.  au  moins 
de  grosseur,  fixées  au  point  de  croisement  par 
3  clous  au  moins.  Les  extrémités  supérieures 
des  deux  planches-étais  seront  attachées  en- 
semble à  un  des  moyens  susmentionnés. 

Le  chargement  peut  être  achevé  en  semi- 
cercle  si  les  étais  latéraux  sont  fixés  par  des 
clous  à' chargement  et  si  les  étais  oppsés  sont 
solidement  attachés  ensemble  avec  du  fil  de 
fer  détrempé  d'au  moins  3,  5  mm.  de  grosseur. 

Il  est  toutefois  défendu  que  la  partie  du 
chargement  dépassant  les  bords  soit  appuyée 
sur  les  bords  frontaux. 
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C.)  Sur  deux  wagons  à  siège  tournant 

9.  —  Les  pieux  opposés  des  sièges  tonrnants 
seront  attachés  par  des  chaînes. 

10.  Il  n'est  pas  permis  que  les  bois  chargés 
puissent  se  cqurcer  davantage  que  ce  quil  faut 


pour  qu'aux  bouts  du  vagon  entre  le  chargemeet 
et  le  plancher,  la  bordure,  ou  toute  autres 
partie  d'au  dessus  le  plancher,  il  reste  une 
distance  verticale  d'au  moins  100  m.  m.,  à 
cause  de  cela  on  recommande  qu'au  chergement 


Inventaire  du  matériel  ligneux  appartenant  à  la  So- 


Tronc  chêne 
C.  F.  R. 

Pieux  (Tuteurs)  Chêne  (Pièces) 

1 

Troncs  Tréne 

Matériel  dans 
la  forêts 

Tronc  chêne 

200  m. 

1,50mJ2,50m. 
l?/l6  j  divers. 

3,00  m.j 

3,50  m 

•  1 

?,75  m.j 

t,00  m. 

pièces 

M'  . 

piè  (s  | 

M.  c. 

pièces  | 

M3 

P 

i 

è  c 

e 

s 

Bengejti .  . 

628 

412.697 

1111 

4 

714 

311 

102 

100 

Petroasa .  . 

25 

23.45 

24 

2. 

20 

10 

Argine>ti,  . 

Dobrutja.  . 

4 

0.97 

Total  partiel 

657 

466.244 

1135. 

145 

714 

331 

102 

100 

10 

Matériel  dans 
les  staU'ocs 
des  chemins 
de  fer 

Cârbunesti  . 

35 

10836 

40 

21485 

1G4 

83 

526 

♦309 

156 

Aroesti  .  . 

12 

7752 

Strejesti  .  . 

180 

160.955 

34 

450 

49 

6 

13 

151 

70121 

Copâcioasa  . 

834 

5C0.4CK 

223 

.55.736 

7 

•  4.320 

Tota'  partiel 

1061 

670.97/ 

255 

177.22. 

19S 

539 

575 

315 

158 

7441 

Matériel  aux 
dépQts'  delà 
fabrique 

Houles  (Chêne) 

Uichten  (Chêne) 

Boules  (Hêtre)  • 

Boules  (Tilleul) 

c 

S-i 

O 

ta 
ru 

~S 
O 

PQ 

Troncs  (Chêne) 

Troncs  (Chêne  cer) 

Troncs  (Trêne) 

Troncs  (Orme) 

Troncs  (Hêtre) 

.22 
'3 
m 

lë 

Madriers  déchau- 
chis  (Chêne) 

Tuteurs  (Chêne) 

a  ~ 

■ — 

'    '  to 
x  C 
o  t£ 

"g  S 
S  o 

M.  3 

M.  3 

M.  3 

M.  3 

M.  3 

M.  3 

M.  3 

M.  3 

M.  3 

M.  3 

M.  3 

M.  3 

M.  3 

M.  3 

151,458 

4,040 

4,242 

0,499 

0,087 

933,911 

34\135 

96,520 

4,949 

1,048 

46,800 

59,5SS 

83 

,970  13,728 

.  m 

" 
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du  bois  mince  la  première,    rangée,  posée  sur 
le  siège  tournant,  s'appuie  sur  l'arrête. 

11.  Le  chargement  des  bois  de  différentes 
longueurs  doit  être  fait  de  manière  que  les  pièces 
posées  immédiatement  sur  le  siège  tournant  et 
les  piéeces  posées  latéralement  auprès  des  étais 

ciété  „Berliner  Holz-Comptoir"  à  la  date  du  27  Août 


aient  une  dimenuion  suffisante  afin  de  dépasser 
les  deux  sièges  tournants. 

12.  Les  pièces  plus  courtes  seront  posées 
au  milien  du  chargement  de  manière  qu'elles 
neglissent  pas  en  dehors. 


Troncs (Chêne 
(cerris) 


pièces  I  M3 


Traverses  (Chêne) 
Pièces 


260 
**) 

'23 


260 

13 


220 

12/ 


M  a  d  r  i  g  s 
(f  hêne) 


pièces 


255 


255 


363 

I 

074 


424 
112 


1037  536 


1595j  67.176 
61    6  370 


1659 


73.446 


pif-ces 
460 


964 


5.1 


2522 


Fi  lotis 

(Chêne) 


pièces 


M, 


3151102798 

I 

73!  30420 


388 


133218 


Boteaux  télégraphiques 
(Chêne) 


L  onguen-r 


7  m. 


9  m. 


10  m. 


12  m. 


d 


1545 
21 


855 


15661  14 


14 


15 


31 


35 


207.55 
13.280 


66  31.135 


•    I     397!  87 
70      112  145 
3542;  521 


920  570 


4382  -979 


876 


1269 


616  25.109 
390  17.4  40 

8 


1014;  42.549 


1315 

80 


1395 


(157;  42.605 
(  63  22.156 
56'  21.537 

298]  i3ô.ono 

\ 

50'  7.089 


624  '  22S  387 


246 
31 

33 


21 


390 
106 
1.7 


254 


66 


331 


957 


«6 


G 


a  ^ 
F  a> 
a*  = 
c  's 


o 
> 


O 


p 


-3 

O 


— 

b/0  S 

3  %■ 


Se  S 

53  OO 


•S  ^3 


es 

oc  g 


S  §  o 


X  co 


C  h 


(P 


i  è  c  e  *) 


3  — 

o  o 

41^ 


o 
pq 


p  îects 
1450 


M  3 

53,520 


M.  3 

0832 


M.  3 

10.463 


M.  3 


11,260 


M.  3 

no.  ris 


M.  3 
10  42R 


pièces 
5361 


1629 


M.  3 

223,83' 


331 


957 


86 


3  89.655 
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Bois  de  chauffage 

O 

Idem 
3  ro.  c. 

;hau- 
long. 

branches 
en  tas 

refuz. 

Matériel  dans 
la  forêts 

mètres 
stères 

3  m. 
long. 

2  m. 
long. 

1 

Perches 

Matériel 

300 

ligures 
m.  eu 

Bois  de  < 
fage  2.50 

i  Travers. 

/  -  , 

15|18 

Bois  de  chauffage  (Chine) 

Bengesti 

.  700 

— 

— 

359 

1 

Petroasa 

42  % 

'172'|, 

73 

862 

Arginesti 

* 

21 

Total  partiel 

359 

1 

42  ;74 

172»  |, 

73 

883 

- 

Matériel  dans 
les  stations 
des  contins 
de  fer 

Cârbunesti 
Arcesti 

47.735 
41.920 

kgr. 

55 
70 

Sirejesti 

Copac  ioasa 

piéc  144 

Total  partiel 

89.655 

kgr. 

125 

p-ec.  î44 

PALISSADE 

E  N 

CHENE 

PALISSADE  EN  HÊTRE 

tu 
c 

a 

bC 

a 

û 

fcX 

s 

bl 

n 

bt 

Perches 
(chêne) 

Traverses  i 
fusés  (chèn 

1.25  ra.  1< 

'■'en 

1.50  m.  le 

S 

1.75  m.  k 

2  m.  Ion 

1.25  m.  1( 

S 

jl.50  m.  U 

en 

2  m.  Ion 

S 

2 

cm. 

É  P 

A  I 

S  s 

E  U 

R 

pièces 
125 

pièces 
144 

364|U 

0,96 

106,10 

0,318 

34  5  J 10 

1,380 

255| 10 

0,676 

300|  1 1 

0,990 

330;il 

1,425 

3647!  12 

10,941 

414|12 

1,987 

145  12 

0,43f- 

J13i;iB 

3,686 

2695113 

10,510 

450 j 13 

2,340 

— 

325|  13 

1,267 

335  13 

1,7  12 

2274 , 14 

7,959 

6356|14 

26,695 

372)14 

2,083 

2149| 15 

8,055 

2780|15 

12,510 

362|  16 

2.172 

260,15 

0,9"ù 

1286| lô 

5,782 

S6|ïe 

'  0,144 

87|16 
620|17 

0,417 
2,652 

135116 
2*7 1 17 

0,864 

2,020 

58118 

0,313 

86|It 

0,25S 

17  î  18 

0,076 

28,18 

0,151 

95  19 

0,541 

58|  1 

0,440 

565|  10 

3,290 

360  20 

2,521 

315]20 

2,520 

Total  partiei  .  .  . 

32.37 

i 

58iK3< 

2.52( 

•  17.51 

1 

r 

|  1.48 

1 

7.20C 

1.743 

» 
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4  7 


Boules  en  chêne:  diamètre  du  tronc  eu  centimètres  =  20  —  58  —  60;  # 
épaisseur  d'une  pièces  en  milimètres  =  20  —  80; 
longueur  d'un  tronc  en  mètres  =  2  —  5  —  6; 

Dichten  (Di  kten)  :  les  mêmes  dimensions  que  pour  les  boules,  en  exceptant  l'épaisseur 
(en  chêne)  d'une  pièce  en  milimètres  ==  5  —  20; 


Voliges  en  chêne  ô  -  cm.  = 


85 


329 


552 


216: 


223i 


1,25        1,50       |2,00       |2,25  2,30 
22b\    .   jl20\         8         15;        200  741 
j2,75        ,3,00      3,25       3,50        3,75  4,00 


me.  6.555 


10 
10 

10 
12 

12 

17 
15 
15 

15 
18 
18 
18 
18 
18 


K) 


cm; 


.  4j  nm  _31-  28H,  108  140Î  35.  33|  36  _m((  ;on„ 
'     |6  Cm_     1.50       !l,75        2,75       |3,00      3,25    ^3,50     U,75  ^mc-3-90b 

Me.  10.463 

me.  0.115 


Madriers  en  chêne  (sciages) 


1 


61 


125     200     375  300 


10i 


1 


168;  25i 

[350     450     500     350     250     150     200     125        .400  ;300 

ij        1!       6j  117| 
250     400     375  400 


15 
12 
15 

14 
15 

20 

25 
18 
20 
20 
30 
25 


26        12  21 

.     400  Ï325 


275 


5  29,  1  25  1  117i 
260    !  !  75      200    350      380  '325 


.6      2,      2       1       113       2       1       16     .1  16j 
200   125   250  275  |1  75  ,200   150   150  .125     225  , 225  ^500 

.  25:       2|  .      5        14        17        13:        7!       7j       17'  1 
~~      250    [500     450      250      225      '225    [250    ,275      300  I275 
1         13        1         10        8        6        I         2        7|  1 
300       150     150       150     300     350     600    .250  385 


300 


39  2 

430  '550 


4 


10 


61, 


275     275     320      300      370     1  25 


—  »  10.464 

=  »  5.529 

=  »  2.128 

=^  »  4.981 

s==  »  3.387 


1       6       1        1        2       1        1        1.       1        5       7  11 

150  450    550   s460   |425    450    420   j450    350   ;500    200  300 


2       14       2       2       1        1       6  2 

650     400   450   400   600    |500  400 

24        2.        1         3  *      7|        _  ■ 
500    ,500     450     500    [300  . 

2 

400  ~~  • 

1 

440  • 


1        1       2  1 

250  ;450    460   123  550 


460 


250 


f200 


»  6.153 

»  5.456 

»  0  259 

»  0.158 

»  0.497 

»  0.270 

»  0.360 
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20 
20 

20 
201 
25 
30 

101 
10 
12 

12l 
15 


20 

i 

22 

!25 
30 


20|        15|        2\        2j       2  7 
;250       250     400     425  |170 


2i        il  M 
325    |?50    |250  '400 


me. 


!75 


175 


30 
30 

10 
12 

12 
15 
15 


300  ;525 

6I  ^ 
225    Î450  " 


1 


3.706  ; 

0.121 1 

0.087 

0.491 

2.194 

0.540 


cm. 


600 


61    -  1 
350  Î300 


Me.  46.800 


Madriers  en  chêne  (dégrossis) 


me. 


20 


450 


271 

350 


3|       3|-      47!  2 
1200    1275  300 


1|       -27|       -23|  2| 
250     300      '350      |300    ;  1 00 


32| 


15 
15 
18 

20 

10 

I 

12 


18 
20 
18 
20 

10 

12 


3|    '  12 
;450 
5j       1|  3 
400  450 

ï|  '  ■  -M      4j  ï  • 
425     250  |270 


101  13 


■7i 


1 


2!  1 

1 

1 

4i      1       il      46j  ■ 

375  350 

375 

300 

350  1300  300  |500  |225 

1 


1 


t  2 

600  ;350 

j 

400  —  • 


5         4|  -5 
400    :250    |300    j'200  ' 


400 


0.240 
1.080 
1.361 

4  585 

7.228 

0.595 

1,560j 

0130 

0.160 


Me.    1 6.939 


Pieux  (tuteurs) 


cm.— 


1 19|      79|      30|      45.1  140 
25.0     200     250  ,200 

204 
106 


55 


300 


l  1 


250 


6!  28|  16  1 
200  Î300    I250  250 


1  64 

38| 

|250 

300 

8;     13]  >27] 
390  j:300     200  Î250 


87 


200     :250     1200     200     200  200 


15 


15 


20 


20 


40|       8]       51  !       9f       7-     "  _ 
|200     200  .     250     300  .300 

2j       =  .  i 

250      •     '  •'  rx 


me.    8  75â 


24.739' 
5.376j 
0.200 


> 

Me. 


39.070 
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Orme 

10       = 6  M 

25  Cm'        400  450 


Bois  de  menniserie 


40 


Chêne 


4 

4. 
4 
4 


15  Cm- 


18 

20  * 
25  9 

14 

11275 


•1  _ 
|300  ~ 

200  ^  ' 

fcjj  8| 
250  ,225 


m3.  0.712 

»  0.120 
M3.      0  832 


m 


4!        8'  16J       J;  4| 

|350    '250  j  1 50    ,125  {400 

-il  = 

325        *  *      *  * 


m.  larg  0.60  long 
»     >    0.70  » 


12 


cm 


_  16 


500  550 


: 


5 

31    .    T|  : 

207! 

. 

5|  205! 

9l"       1|    ■  3| 

■Vil  ;  ; 

6| 

(15 

»  — 

|100  125 

;  1 50 

|300 

150    1 1  75    :150    j  1  7  5  |200 

[250 

4;| 

il 

7 

1 

%  2      >2\  .  143; 

275  |300 

325 

1350    j400    |325  [500 

5, 

»  — 

54|  2! 

.il 

1 

2        7!       53  ' 

118 

150  |l2 

5  |275 

300 

325 

|375     400  150_ 

5( 

»  — 

5       1  '  5 

r  if 

2 

29 

31'      29^      20}'  1 

:41  3 

120 

404  375 

350  ;325 

250 

100 

1 1  25    1 1 50  |209 

275  450 

500  = 

5! 

• 

4i  âf 

8]  2 

5j 

1 

1        2\      '  il 

'  2l  ■ 

2l 

[25 

X     -  -, 

090  100 

•  1 1 50 

150  i300 

275     150    I250  ['. 

Ï5Q  j125 

[150 

1.1 

3| 

6 

1 

1|  "    3'    '  1| 

150  ;300 

[325 

^  ;375.   |300    |350  |400 

5 

|30 

» 

150  |200 

5f 

»   _  ... 

3 

|35 

|150 

6| 

» 

2|  , 

t 

15 

!  1  25 

6 

6l'  . 

18 

120 


î  1  75 

2|        IDj  j      15;  11 
1 1 00      |125      j  1 50  175 

300  200 


251       3        3        2,1  6| 
200      |250    |200    |250      |250  [275 

3  _  f'  :  %  V 

'150        *     •      '      •    '  ' 


0.048 

»  0.273 

f  0.128 
*    {  0.502 

>  0.032 

»  0.202 

»  3.946 
• 

»       0  513 

(  5.407 
(  3.139 

.»  1.287 

(.0:330 
Y  1.990 

f  0.181 
»    t  0.331 

»  0.052 

»  0.078 

»  0.022 

»  0.013 

»  1.947 
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:25 


15 


48 


20 


?         1         3"  1 

1 50     350    -250'  |225 


17i       2b'        4        5|        6        8  31 
75 

1 

•125      Î150       175  |225 


56        72  64 

|200       225       250      275      300     325     '3,50    '375     409  100 
19        10!        14        37  ! 


6         12         14'        6         16,         9  9 
250       100      ,125    ,150      ;  1 75  200 
1  4 

■    ■  i325 


4j        12  3 
225     250       275  300 


2        111  10! 
350     375      !400  ,400 


120  14: 


30i 


45  40 


26 


150     150      '300  '200 


27! 


8|       12'        1       36  39 
100     125      1  î  50    il  25    ,175  200 
19|  '     5!       44  __, 
375      !400    |450  475 


15 

4 

325. 

350 

30 


1;  11  3 

225     200  ;150 

5,  2\     "  2\  1 

:150  |350  200 


250 


15 


18 


20 


20        2        19        23  20 

.225    |350      ;225    •  ,200      |300  ■'.']       '       '      '       '    '  ' 

il      3       38;      18       1       3j      5.      6i      6:      1'      2j  .    19]  ','  " 
!  125   150.    200    ;225  .250  !275   300   325  i350   400   tSO  I200 


2        2        4        37:        4        4  2 
100    425     '  1 75       200    '225  375 


400 


m3.  0.221 


7.812 


»  2.804 

r  1.834 
'  {  12.960 

»  0.184 

»  0.245 

t  0.720 
*    \  1.266 

»  2.757 

»  1 ,896X 
M3.  53.520 


Frises  en  chêne.pour  ies  parquets  (numérateur  indique  le  nombre  des  pièces 
x  l'épaisseur  est  donnée  en  mm.) 


5  cm.  larj 


6  » 


/  > 


8  » 


960 

428 

300; 

180! 

144' 

101 

65 

2° 

24 

25 

30  35 

40  45 

!50 

55 

60 

65 

24 

26' 

'  i5  3 

1 

3| 

70 

î75 

180 

85 

90    .  95 

1100 

543! 

344 

250! 

210! 

156 

1  22 

84 

59 

59 

I25 

30  35 

!50  !45 

50 

55 

60 

65 

42 

19, 

1  3{      1 5 

6] 

6|  \ 

6l 

,70 

75 

!80 

85  I 

90    '  !95 

100 

353 

1T18:  1064i 

1079  935 

939 

99| 

691  . 

|52 

!25 

50 

35 

40 

45 

50 

|55 

60 

65 

45 

38i 

31 1  26 

17 

1-1 

18 

70 

|75  |80 

85 

90  195 

100 

25.6!.  ' 

193 

142; 

147 

1861 

125: 

84 

1 

75 

65 

:25 

)30  135 

40  !45 

50 

'55 

'60 

65 

67 

60| 

45       3  7 

j  .18 

191 

10 

I70 

(75  .'80 

85 

90  '  i95 

—I- 

100 

9  > 


123       114!      1471  80 

25       [30  \35 
24       .21!      23;      20|'  7 
-!75      J80      I85  I90 


88|      74.      64j      58,      48i  53 
40      |45    '  !50      (55      !60      'ô5  70 
6|      -  • 
95    11 00  # 


me.  1.040 


>  1,189 


»  4.534 


»  1.538 


»  1.148 
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10  cm.  larq: 


1 1  > 


12  » 


78|  79 

(25 


58!  65|  .  54l  46 
30      l35      :40  W5 


13  » 


25!      19      23:      22  15 


38        42{       33l  '  36| 
50       !55       lôO       l65  |70 
7   


:75      [80      l85  !90      I95  100 

44       40       57;      36  48,       41        29!        26        34'  20| 
25       30      35      ,40      |45       |50       [55        60      >5  ,70 
17       13       16      12       12       14  _^ 

;75     •  [80.  .  |85  '  |90      I95  100 

15;      I6j      20,      18l  il]       19!       26,       14,       t;4i  12, 
25       36      35      i40      ;45        50        55       ;60        65  70 


12J  11 


5!  6: 


(75      |80      [85      1 90      [95      j  1 00         *      *  " 

f3       27:      32'      33|      30j       24!     .  39j       23;      ,22)       3 2 ! 
(25      130      ;35      |40      ;45       ;50       (55       (60       |65  |70 
10     .  18j      14   .   13       56  52 

!75      (80      '85      190      95      ,400  ' 


aie.  0.876 


»  0.712 


0.362 


»  0.101 


(à  suivre) 


Me.  11.500 
Dnctor  C.  Bungefeanu 
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INFORMATION  REFERITOARE  LA 

VIATA  ECONOMICA  STRAINA 

ÏNFORMAJIUNI  COMERCIALE 


Corner^ul  de  lemne  al  Italie! 

Inainte  si  în  timpul  râzboiului  eu  r  ferire  la 
târgul  rus 

Dacâ  înainte  de  râzboiu  Italia  nu  puteà 
face  fatâ  cererilor  de  lemne,  eu  domeniul 
sâu  forestier  de  ca.  4.  milioane  hectare 
fiind  silitâ  sâ  importe  mari  cantitati,  din 
afarâ,  eu  atât  mai  mult  în  actualele  îm- 
prejurâri  va  fi  silitâ  sa  importe  cantitâti 
§i  mai  mari,  de  oarece  domeniul  fores  ïer 
din  teritoriile  alipite  e  de  o  important^ 
neîns  mnatâ. 

Catre  cine  se  va  îndreptà  Italia  pentru 
a-çi  procura  materialul  lemnos,  nu  e  greu 
de  vâzut,  câci  numai  târile  pâduroase  si 
put,in  industriale  vor  puteà  face  export 
pentru  a-si  creià  mijloace  de  venituri,  pen- 
trn  a'si  îmbunâtati  valut&,  pentru  a  creià 
mijloace  de  compensatii  în  viitoarele  con- 
ventiuni  comerciale. 

Inacestedin  urmâ  conditiuni  sunt  numai 
doua  tari  din  Europa  :  Rotnânia  si  Rusia. 

D-l  Ing.  Eurico  Krasnowsky,  fondatorul 
camerei  de  comert  italo-rusâ  din  Milano, 
într'un  artiçol  eu  titlul  de  mai  sus,  aratâ 
care  erà  important^  comerÇului  eu  lemne 
al  Italiei,  în  trecut  si  cari  sunt  necesitât'de  | 
actuale  si  apoi  cum  singura  tara,  care  ar 
puteà  satisface  si  bine  .si  complect  acest 
comert  e  numai  Ruiia. 

Voiu  redà  în  rezumat  argumentele  sale 
câutând  a  cercetà,  dacâ  nu  se  gâseste  în 
aceeas  situatie,  dacâ  nu  mai  bunâchiar  si 
tara  noastrâ. 

Dupa  arâtârile  sale,  târile  caii  axportau 
lemne  îu  Italia  în   anul   1913  erau: 


Austro-Unrjaria    1-044.245  tone  in  val.  de  Lire  ital.  101.079.179 

Statele  Unité  N.  4.  197.739  »    »    »      »   »  21.0y9.179 

Rusia              20  000  »    »    »      »    »  1.852.000 

Alie  tari           IOj.801  »»'"*-'-.*•*  9.631.316 

iar  procentul  bogâtiei  forestière  mondiale  : 

Rusia  45,2% 
Canada  26 — % 

St.-Unite  N.  A.  20,2% 
Austro-TJngiria  1,7°/° 
Suedia-Norvegia  2.20/o 
Alte  tari  4.  Vo 

Vedem  dar,  câ  Rusia,  tara  cea  mai  pâ- 
duroasâ  din  lume,   txcluzând  Çâri le  tropi 
cale  —  txportà   în  Italia    numai  20.000 
tone  fatâ  de  totalul  exportului  de  1.367.875 
tone  iar  Austro-Ung-iria  exportà  8Q0/o. 

Dar  Rusia  erà  furnizoarè'a  principalâ  a 
Angliei,  Germaniei,  Olandei  etc.  si  eià 
aceeacare  exporta  canlitatea  cea  mai  maie 
de  lecnne. 

Iatâ  cantitâtile  exportate  de  fârile  de 
export  principale: 

Rusia  1  861.000  standarzi 

St.- Unité  N.  A.  1.620.000 
Suedia-Norvfgia  1.979.000  > 
Austro-Ungaria     650.000  » 
.  Se  vede  dar  eâ,  deçi  Ru^ia  aveà  cel  mai 
mare  export  de  lemne  din  lume,  trimiteà 
în  Italia  cea  mai  micâ  parte  din  cantitatea 
imDortata  de  aceasta. 

Cauzele?  Convectiile  comerciale  prin 
cari  Rusia  erà  legatl  eu  târile  Occiden- 
tului:  Anglia,  Germani?,  Olanda  'etc.  pre- 
cum  çi  calea  mai  scurta  prin  Balticâ  câ- 
tre  aceste  tari  au  fost  avantagii  create  si 
naturale,  cari  au  lavorizat  acest  conmt 
în  acest  sens. 
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Pasta  de  lemn  se  impottà  în  Italîa  din 
Germania,  apxoape  încreaga  cantitate  si 
aproape  <ie  loc  din  Rusia,  desi  aceasta 
aveà  mare  cantitate  de  materie  prima. 
Fârâîndoiala  cauzele  sunt  aceleas,  în  plus 
perfect  onarea  utilajului  industrial  german, 
care  producâud  iefcin  concuià  eu  succès 
alte  pieté. 

Iatâ  un  tabel  al  importului  în  Italia 
din  acest  produs: 

Austro-Ungaria  389  149  quintale  în  valoare  de  9.352  651  Lir  it 
Germanh  346.032       „       „     „       „   8.820.952  „ 

Norvegia  164.263       „    .  „     „       „    4.167.948  „ 

Alte  târi  63.273       „       „     „       „   1.616.648  „ 

De  tara  noastrâ  nu  se  pomeneste  nimic, 
desistim  eu  totii,  câ  exportam  în  Italia 
mari  cantitâti  de  lemne. 

Fârà  îndoialâ,  câ  suntem  cuprinsi  în 
cantitatea  mentionatâ  pentru  Austro-Un- 
garia. 

O  chestiune  :  Dupa  scbimbârile  întâm- 
plate,  îsi  va  îndreptà  Italia  pri virile  càtre 
Rusia  sau  tôt  câtre  târile  cari  i-au  fur- 
nizat  mai  'nainte  de  râzboiu,  materialul 
lemnos? 

Dar  chiar  înainte  de  râzboiu  Italia,  când 
nu  intrase  încâ  în  luptâ  dar  îuclinà  câtre 
Intelegere,  importul  lemnelor  se  fâceà  tôt 
din  târile  apropiate  ei  si  nu  din  Rusia. 
Mai  mult,  pentrucâ  Rusia  are  porturile 
nordice  ameuajate  pentru  cormitul  de 
lemne,  deci  pentru  export  prin  porturile 
sudice,  cheltuelile  de  transport  ai  fi  mârit 
prea  mult  costul  de  producere,  a  détermi- 
nât pe  Italia  sa  importe  pe  apâ,  deci  mai 
itftin,  chiar  din  China  si  nu  din  Rusia. 

Iatâ  cifrele  importului  de  lemne  în 
Italia  în  anul  1915. 

Elvetia  75.205  tone  în  val.  de  L.  it.  12.124.206 
Sl.-Unite  65.513  «  «  •  «  «  «  1  1.220.880 
A. Ungaria  52.670  «  «  «  «  «  8.700.834 
Germania  9  265  »  «  «  «  «  1.009.702 
Anglia  6.478  «  «  »  «  «  1.056.548 
Suedia  5.580  «  «t  «  «  «  948.600 
.China  5.181  «  «  «  «  «.  880  700 
Alte  tari    1  1.297      «      «      «    »      «  1.732.23S 

Dar  nu  s'a  avut  în  vedere  numai  dis- 
tança, ci  si  alte  considéra^  de  technicâ 
comercialâ  de  oarece  în  acelas  an  1915 
ved°m,  câ  Italia  a  importât  pastâ  de  lemn 
din  Suedia  si  Norvegia  si  nu  din  Rusia 
desi  nu  e  mai  depârtatâ  decât  primele. 

Tânle  importatoare  de  lemn  si  mai  aies 
acele  cari  au  luat  parte  ffectivâ  la  râz- 
boiul  mondial,  si  au  distrus  —  din  cauza 
necesitàtilor  si  lipsei  de  import— mari  în- 
tinderi  pâduroase. 


Dar  aceasta  sârâcire  s'a  produs  nu  nu- 
mai  în  domenii  forestière  neexploatate,  dar 
si  în  instalafii  industriale  cari  au  fost  dis- 
truse  de  inamic  sau  pierdute  prin  evacuâri 
fortite  din  teritoriile  abandonate. 

In  aceastâ  situatie  se  gâseste  si  Italia, 
ca  si  Rusia  desi  aceasta  nu  vrea  sâ-1  mâr- 
turiseascâ  dl.  Enrico  Krasnowsky. 

Consecinti  naturalâ  :  Trebuintele  s'au 
îumultit  considerabil,  cererea  va  fi  mare 
si  preturile  în  continuâ  ridicare. 

Cari  sunt  aceste  trebuinte? 

Vom  aveà  printre  cele  mai  urgente  re- 
facerea  locuintelor  si  gospodâiiilor,  de  cari 
depinde  în  cea  mai  mare  mâsurâ  viitoarea 
'  viafâ  economica. 

Mari  cantitâfi  de  lemne  vor  necesità  si 
santierele  navale,  fabricele  de  mobile,  ate- 
lierele  de  constructii  de  impotantâ  medie, 
atelierele  de  butoaie,  doage,  ambalaji  etc. 

Si  Remania  si  Rusia  vor  simtî  aceste 
trebuinte  imperioase  dar  vor  fi  singurele 
cari  sa  aibâ  un  excédent  destinât  expor- 
tultfi. 

Care  din  aceste  douâ  vor  furnizà  Ita- 
liei,  e  o  altâ  întrebare. 

Dl.  Enrico  Krasnowsky  aratâ  apoi  câ 
târile  componente  aie  fostului  imperiu 
austro-ungar  fiind  tari  industriale  prin 
excelentâ,  nu  vor  puteà  face  export  fiîn- 
du-le  necesar  lemnul  pentru  trebuintele 
interne  iar  exportul  Rusiei  ca  re  Qermania 
nu  va  mai  aveà  loc  de  cât  în  raicâ  mà- 
sura,  întrucât  granitile  ne  mai<  fiind  co- 
mune,  Germania  ^a  gâsi  avantagii  sa  se 
aprovizioneze  din  târile  învecinite. 

Statele,  Unité  si  Canada,  desi  tari  pâdu- 
roase  en  export  mare  de  lemne  fiind  însâ 
eminamente  industriale,  vor  produce  o 
urcate  de  preturi  atât  de  considerabiâ  în 
cât  nu  se  va  mai  gâ&ï  convenienÇâ  în  a 
se  aprovizionà  din  aceste  tàri.  ! 

Suedia  si  Norvegia  asemenea,  desi  târi, 
prin  excelentâ  pâduroase  nu  vor  rjuteà 
exporta  în  Italia  îatru  cât  trebuintele  lor 
industriale  merg  crescând  iar  faptul  câ 
sunt  asezate  în  Bazinul  Mârei  Baltice  le 
face  sâ  fie  furaizoarele  naturale  aie  târilor 
din  Atlantic. 

Râmâne  numai  Rusia  „dupa  d.  Enrico 
Krasnowsky,  singura  furniz'oâre  nesrcabilâ 
de  lemn  pentru  sudul  european  si  deci  si 
pentru  Italia. 

Sâ  nu  uitâm  câ  partea  cea  mai  pâ- 
duroasâ  din  fosta  Ungarie  „Tr.ansilvania 
si  Bucovina"  apartin  astâzi  României,  câ 
aceste   provincii  exportau  în  Italia  mari 
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cantitati  de  lemne  fie  prin  porturile  pro- 
prii,  fie  prin  Galatii  vechiului  regat.  Fa- 
bricele  cari  fasoneazâ  lemnul  au  obiçnuinta 
uzurilor  italiene  iar  negustorii  italieni  î?i 
menr,in  în  mare  parte  legâturile  lor  eu 
exportatorii  din  fosta  monarhie  austro- 
un  gara. 

Dacâ  înainte  de  râzboi  Italia  nu  putea 
importa  din  Rusia  decât  mici  cantitâti  de 
lemne  din  Caucaz,  gâând  aici  convenienta 
transportului  pe  apâ,  va  putea  oare  im- 
porta acum  când,  vor  fi  silite  transportu- 
rile  sâ  parcurgâ  distante  de  uscat  mari, 
pânâ  la  porturile  de  îmbarcare? 

fj>i  nu  va  fi  inconvénient  mare  lipsa  de 
granité  comune  între  Germania  si  Rusia 
pentru  cà  si  în  acest  caz  distança  e  mai 
mica  decât  în  cazul  când  Germania  ar 
voi  sâ  se  aprovizioneze  din  alte  pârtf. 

§i  apoi  ultimele  tratate  internationale 
fnscriu  în  mod  obiçnuit  clauza  lrbertâtei 
tranzitului. 

Politica  corne rcialâ  activâ. 

Originea  iarmarocului  (bâlciului)  periodic 
ca  centru  al  schimbului  international  de 
mârfuri,  este  legatâ  de  sistemul  économie 
al  evului-mediu.  Un  astfel  de  sistem  éco- 
nomie, care  nu  permitea  o  activitate  co- 
mercialâ  continuâ  decât  meseriasilor  în- 
corporati  în  bresle,  trebuia  sâ  creeze  si 
un  târg  liber  pentru  coutactul  comercial 
si  al  celor  neîncorporati,  pentru  a  putea 
înlesni  schimbul  de  mârfuri,  necesar  pen- 
tru import  si  export. 

Râçboiul  mondial,  care  a  devenit  un 
râzboi  économie,  a  desfiintat,  timporar, 
toate  principiileliberului  schimb,  cari  erau 
bazele  relatiunilor  comerciale  moderne. 
Nu  numai  statele  beligerante,  dar,  din  ce 
în  ce  mai  mult,  çi  acele  neutrale,  au  tre- 
buit  sâ  se  supunâ  unni  sistem  économie 
contrôlât  de  Stat,  iar  ca  o  consecintâ  a 
reluârei  vechilor  forme  economice,  au  câ- 
pâtat  si  moravurile,  din  nou  însem- 
nâtate. 

Acest  fapt  nu  a  rezultat  de  alt-fel  nu- 
mai  dintr'un  spirit  de  consecintâ  fatâ  de 
institutiunile  de  aceastâ  natura,  germane, 
ci,  a  fost  o  dezvoltarefireascâîntr'o  epoeâ 
când  frontierele  s'au  închis,  când  impor- 
tul  si  exportul  a  fost  contingentât  în  mod 
sever,  când  calâtoriile  comerciantilor  eran 
dificile,  iar  mijloacele  de  a  face  plâçi,  re- 
duse. 

Conditiuni  de  comert  atàt  de  primitive 


necesitau  iarâsi  forme  primitive  în  rela- 
tiuni. 

Ast-fel  s'a  cruat  „iarmarocul  din  Lyon" 
care,  ce  este  drept,  a  fost  la  început  în 
formâ  de  iarmaroc-expozifiune  de  mostre,  ca 
o  conçurent^  a  iarmarocului  din  Lipsca. 

$i  Londra  a  înfiintat  un  iarmaroc  pen- 
tru Industrie.  Au  urmat  deasemenea  pieté 
neutre  ca  Zurich,  Lucerna,  Basel;  în  O- 
landa  intentioneazâ  Utrecht,  în  Suedia 
Malmô  sâ  înfiinteze  iarmaroace  anuale. 

Din  Anglia  çi  America  se  întoemesc 
expositiuni  ambulante,  eu  intentiunea  de 
a  fi  întinse  peste  întregul  continent 

Se  vâd  dar  pretutindeni  încercâri  de  a 
creià  noui  centre  pentru  reluarea  rapor- 
turilor  de  comert,  si  Germaniei  deaseme- 
nea nu  i  râmàne  ait  drum  de  urmat,  dacâ 
doreste  sa-çi  refacâ  structura  sa  econo- 
mica,  decât  utilizànd  aceleasi  mijloace. 

Oraçul  Francfurt  (pe  Main),  care  este 
so:otit  printre  centrele  de  iarmaroace  cele 
mai  vechi  si  mai  eu  firmâ  din  Kuropa, 
n'a  stiut  sâ-si  mentinâ  iarmarocul  sau  în 
forma  necesitatâ  de  epoca  liberului  schimb 
si  al  circulatiunei  moderne  atât  de  intensi- 
ficate.  Mârfurile  uzale  si  curente  nu  mai 
puteau  forma  obiecte'e  unui  iarmaroc  mo- 
dem, însâ,  o  expositiune  de  mârfuri,  re- 
prezintând  metode  tipice  de  fabricafiune,  arâ- 
tatâ  cumpârâtorului  ca  o  asortafiune  de 
mostre,  ar  pute  à  fi  forma  adequatâ  pentru 
dezvoltarea  relatiunilor  de  comert.  Lipsca 
a  avut  meritul  sâ  dezvolte  aceastâ  formâ 
de  expositiune  de  mostre,  recâçtigând  ast- 
fel iarmaroacelor  sale  renumele  de  odi- 
noarS.  .  - 

Scopal  unui  iarmaroc  actual  nu  este  asa 
de  précis,  —  ci  în  primul  rând  trebueçte 
luatâ  în  considerattune  necesitatea  de  a 
restabili  o  c'rculatiune  normalâ  pentru 
schimbul  gênerai  de  mârfuri,  de  a  atenuà 
si  compensa  piedicele  puse  comertului, 
reînnoind  vechile  relatiuni  si  întrunind 
la  un  loc  pe  vânzâtori  si  cumpârâtori. — 
De  aceia,  intentiunea  orasului  Frankfurt, 
trebueste  consideratâ  din  punct  de  vedere 
al  interesului  german  gênerai,  iar  nici  de 
cum  ca  o  concurentâ  fâcutâ  orasului 
Lipsca. 

Situatiunea  actualâ  obligâ  marile  orase 
germane  sâ  porneascâ  singure  o  politicâ 
comercialâ  activâ,  câci  industriile  lor  nu  pot 
lucrà  daca  materiile  prime  lipsesc  si  dacâ 
desfacerea  producteur  lor  li  este  impo- 
sibilâ. 

Fentru  remediarea  acestei  stâri  si  pentru 
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activarea  cerner tului  s'a  creiat  un  serviciu 
économie  comunal.  Primul  sâu  fapt  a  fest 
instituîrea  unui  iarmaroc  de  import  eu  in- 
tentiunea  de  a-1  répéta  în  mod  periodic. 

Situatiunea  economicâ  generalâ,  pentru 
un  iarmaroc  de  import,  nu  este  încâ  toc- 
mai  favorabilâ.  Piedica  cea  mai  mare 
constâ  îa  deruta  valutei  germane.  Ar  fi 
însa  fbarte  gresit  de  a  se  încerca  o  ridi- 
care  a  valutei  prin  sugrumarea  corner 
tului.  —  O  stagnatiune  ar  însemnà  o  ni- 
micire  a  creditului  german  pentru  tot- 
deauna.  PutinÇa  germanâ  de  lucru  nu  se 
poate  activa  de  cât  prin  '  importatiune  de 
alimente  si  materii  prime. 

Premià  de  export  ce  se  naste  din  infe- 
rioritatea  valur*ei,  va  creste  eu  cantitatea 
de  lucru  efectuat  si  continutâ  în  product, 
si  compensà  astfel  scumpirea  materialului 
prin  import.  De  altfel,  valuta  nu  este  nu- 
mai  rezultatul  aritmetic  al  balanfei  plâfilor. 

In  primul  rând  se  exprima  prin  ea  în- 
crederea  în  puterea  de  productjune  si  în 
siguranÇa  valorilor  nnei  economii.  Tocmai 
din  acest  fapt  rezultâ  necesitatea  de  a  dez- 
voltà  piaÇa  orasului  Frankfurt  într'o  piafâ 
de  import,  putâud  utilizà  atunci  valorilesale 
spéciale  pentru  a  plati  importul. —  Pnnul 
uume  da  care  se  bucurâ  încâ  institutiu- 
nile  de  crédit  aie  acestui  oraç  îi  vor  în- 
lesni  acest  lucru. 

Capitalul  din  Frankfurt  va  trebui  dar 
întrebuintat  mai  mult  ca  pânâ  acum  în 
acest  senz.  iar  nu  numai  în  speculatiuni 
de  bursâ  ori  ca  izvor  de  rente  sigure. 

Noua  legislafiune  de  impozite  va  sili 
de  altfel  capitalul  la  o  activitate  mai 
comercialâ, 

Este  dar  o  necesitate  economicâ  de  interes 
gênerai  german,  de  a  utilizà  puterea  capitalului 
din  Frankfurt  pentru  aetivarea  importului. 

De  aceia,  p  imul  scop  al  iarmarocului 
din  Frankfurt  va  trebui  sa  fie  activarea 
importului  de  materii  prime  si  semifabricate 
dar  tendinta  lui  nu  se  va  puteà  mârgini 
numai  la  atât.  Germania  va  «aveà  nevoe 
si  de  un  export  intens,  si  pentru  aceasta, 
paralel  eu  activitatea  principal!,  iarmaro- 
cul  va  trebui  sa  fie  la  dispositjunea  ne- 
gustorilor  germani  si  pentru  reluarea  re- 
latiunilor  în  vederea  exportului. 

Va  fi  mai  aies  necesar  sâ  se  mentinâ 
aici  vechiul  centru  comercial  al  Germa- 
niei  si  a-1  desvoltà,  avàud  în  vedere  in- 
tençiunile  Entantei  de  a  atrage  comertul 
german  spre  malul  drept  al  Rinului  pen- 
tru a-1  puteà  contrôla. 


Crearea  iarmarocului  din  Frankfurt  va 
trebui  sâ  fie  primnl  pas  pentru  a  asigura 
orasului  Frankfurt  vechia  sa  situatiune  în 
comertul  german. 

Comerful  exterior  al  Angliei  si  reorganizatea 
serviciului  consulat.  • 

Sir  Arthur  Stul  Maitland,  fost  pre^edinte 
al  „Oveseas  Trade  Department",  publicâîn 
„Times"  un  documentât  studiu  asupra  co- 
mertului  exterior  si  de  reorganizare  a  ser- 
viciului consular,  din  care  extragem  pâr- 
tile  mai  interesante. 

Mai  întâi  începe  prin  a  constata  trans* 
formarea^în  conditiunile  de  pânâ  acum  a 
desvoltârei  comerfului  englez.  Dacâ  pânâ 
la  izbucnirea  râzboiului,  Anglia  avea  de 
luptat  centra  unei  concurente  crescânde 
astâzi  ea  se  gàseste  deja  în  faÇa  unor 
organizatii  solide  de  concurentâ  care  vor 
lua  proporÇii  din  ce  îa  ce  mai  mari.  Din 
aceastâ  cauzâ,  Sir  Arthur  Steel  Maitland 
releveazâ  problemele  comertului  exterior 
dupa  diferitele  târi.  Astfel  Imparte  târile 
în  doua  categorii:  Çari  cari  sunt  concu- 
rentele  Angliei  si  altele  unde  comertul 
englez  poate  sâ  ocupe  un  loc  de  frunte 
In  prima  catégorie  intrâ  Germania,  Franta 
Statele  Unité  si  Belgia.  Din  categoria  a 
doua  fac  parte  republjca  Americei  de  Sud 
Rusia  si  China.  Când  e  vorba  de  t,àti 
concurente  trebuie  sâ  se  studieze  o  orga- 
nizatie  a  industrie',  noile  inventiuni  §i 
perfccr,ionârile  stiintifice. 

Informatiunile  de  cules  diferâ  dupa  ca- 
zuri,  în  ori  ce  caz  sunt  indispensable 
cele  relative  la  modificarile  tarifelor  va- 
male,  legi  maritime,  legi  privitoare  la 
mârcile  de  fabricâ  si  breveté:  informa- 
t'mni  despre  legiferârile  asupra  societati- 
lor  a  organizarilor  industriale  sau  mun- 
citoreçti.  .. 

Chestiunile  financiare  prezintâ  acèlas 
interes  deo^ebit.  Astfel  modul  de  consti- 
tuire  a  noilor  societâti  sunt  de  un  inte- 
res particular,  ca  si  cele  relative  la  des- 
voltarea  si  furnizarea  bâneilor.  Acela?  lu- 
cru eu  probleme'e  transp^rtului.  Numai 
printr'un  sis'em  al  tarifelor  preferentia  e 
la  transporturile  terestre  si  martime  Ger- 
mania a  putut  încuraja  exportul,  înainte 
de  razboiu.  In  sfârsit  relar,iunile  dintre 
comerÇ  si  iadustrie  trebuesç  examinate 
tôt  timpul,  precum  çi  metoadele  comer- 
ciale,  conditiunile  générale  aie  tranzacti- 
unilor  si  solvabilitatea   diferitelor  firme. 

Pentru  tarile  cari  sunt  deja  dezvoltate 
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economiceçte,  chestiunea  ce  ar  interesâ 
este  de  a  créa  comertului  si  înacprinde- 
rilor  britanice  parti  de  intrare.  Un  prim 
mijloc  ar  fi  vânzarea  directâ  a  produselor 
britanice.  Crearea  de  întreprinderi  locale 
sub  directe  britanicâ  ar  fi  deasernenea  un 
sistem  de  uet  ecraÇie  lenta. 

La  o  vânzare  directâ  intervine  nevoia 
informatiuoilor  date  de  câtre  consuli,  pen- 
tru  cunoaçterea  aprofunlatâ  a  pietelor  res- 
pective. 

In  trecur,  initiativele  engleze  în  strei- 
nâtate  erau  foarte  însemnate.  In  prima 
fazâ  se  prezînta  sub  fortna  de  întreprin- 
deri  de  utiJitate  publicà:  câi  feratc,  tram- 
ways, gaz,  eiectricitate  etc.  Ac°ste  între- 
prinderi  sunt  re  esàr^  mai  ta  ^.iu  la  pio 
durçie  si  transport.  In  faza  a  doua  iau 
nastere  întreprtnderile  industriale. 

Pi  in  mijloacele  de  mai  sus,  comertal  si 
indus:ria  bntanicâ  vor  profita,  funizând 
toate  materilt  p'inie  si  fab  uate  iar  pe 
dealtâ  parte  tehnicianii  çi  oamenii  de 
specialitate  vor  fi  de  oiiginâ  eng'eza.  In 
lfcgaturà  v.u  ace~te  sisteme  de  eXpatJsiùne 
d.  Arthur  Steel  Maitland  cxamineazâ  re- 
forma ce  trebue  dusâ  serviciului  consular. 

Diplomafii  comerciali  si  consulii.  —  Pàna 
aium,  zi^e  D.  M  itland  nu  se  recurgea 
d^eât  la  C'nsui,  când'era  vorba  de  adus 
vr'un  serviciu  comertului  britanic  ÎDtr'o 
tara  stràinâ.  In  viitor  va  trebui  sa  fie  în- 
sârcinar,i  eu  atributiucile  aceste  doua  fe- 
luii.de  funct;ionari  :  consilieri  cornunali  çi 
secretarii  serviciului  diplomatie  pe  d<  o- 
parte,  si  funct,ionani  de  cariera  a  corpu- 
lui  c<>nsular.  Prima  catégorie  de  functio 
nari  vor  avea  sediul  îa  capitalele  diferi- 
telor  Çâri,  pe  când  cei  din  a  doua  catégo- 
rie, yor  fi  puçi  în  oraçele  principale  din 
provincie. 

Consilierilor  le  încumbâ  datoria  de  a 
se  tine  în  curent  eu  politica  comercialâ  a 
târii  unde  sunt  acreditati,  fiind  în  acelas 
timp  çi  importants  sursâ  de  mfoimatiuni 
pentr  r  consuli,  jpentru  toate  cht!-tinnile 
ce  i  ar  interesâ.  D.n  pnnet  de  vedere  ad- 
mira->trativ  consilierii  comerciali  vor  avea 
însârcinarea  de  a  inspecta  serviciul  con- 
sulat din  circumscriptia  lor,  sub  egida 
ministrului  englez  din  acea  tara. 

Consilierii  comerciali  vor  tine,  guver- 
nul  céntral,  la  curent  eu  schimbarea  ta- 
rifelor  vamale,  reglementarea  si  restric- 
tiunile  la  import  çi  export,  legisiatia  sau 
deciziunile  juridice  privitoare  la  societâti, 
breveté,  drepturi  de  concesiuuc,  industrie  I 


etc.  Consilierii  comerciali  sunt  datori  sâ 
întretie  relatiunile  cele  mai  bune  eu  func- 
tionarii  guvernului  central. 

Consulii,  din  contra  au  atributiuni  pur 
locale.  Ei  vor  fi  în  mâsurà  sâ  cunoascâ 
de  aproape  conditiunile  economice  locale 
fiind  în  ace'as  timp  si  preçedintii  cornu" 
nitâtilor  britanice.  Ei  vor  da  toate  infor- 
mat'tunile  necesare  voiajorilor  comerciali. 

In  privinta  cunoçtiintilor  ce  trebuie  sâ 
posed*  un  consul  sunt  mai  multe  pâreri. 
Dupa  unii  consuîul  trebue  sâ  fie  dintre 
persoanele  cari  au  facut  o  practicâ  de 
câti-va  ani  într'o  întreprindere  comercialâ. 
Majoritatea  pârerilor  înclinâ  îusâ  .  a  cere 
ca  consolul  sâ  posede  cunoçtinte  feluiite 
îatru  cât  ca  reprezentant  al  nattunei  nu 
va  fi  tiuut  sâ  stie  sâ  desfacâ  mârfuri  ci 
sâ  facâ  fatâ  la  o  muîtime  de  împrejurâri 
când  se  cer  cunoçtinte  ciri  sa  fie  rela- 
tive la  finant^,  monedâ,  législatif,  trans- 
portu'i,  într'un  cuvânt  sâ  fie  în  stare  de 
a  pâirunde  prob  emele  cari  intereseazâ 
tara  pe  care  o  reprezintâ. 

Din  aceastâ  cauzâ,  personalul  recrutât 
pentru  serviciul  consular  trebuie  sâ  pri- 
meascâ  o  in&tructie  specialâ.  Candidat'i 
vor  trebui  sâ  fie  supuçi  la  un  examen.  Se 
cere  cunoasterea  aprofundatâ  din  partea 
candida^ului  a  limbei  franceze  çi  cel  pu- 
tina  unei  alie  limbi.  Dupâ  examen  candi- 
dat» Vor  urmà  tienp  de  doi  ani  la  uni- 
versitate  unde  se  vor  organiza  cursuri 
spéciale,  fiind  in  tôt  acest  timp  rétribuai 
ca  ataçat»  serviciului  consular. 

Programul  cursmi'or  spéciale  va  eu- 
prînde  : 

1)  Un  curs  de  înt.eprinderi  eu  det^-ii 
asupra  organizatiei  indnstriale,  tran  por- 
turilor  çi  econorniei  socialâ  privitoare  la 
industrie. 

2)  Un  curs  de  finante — bânei,  monedâ 
schimb  în  târgul  moçilor 

3)  Un  curs  de  législatif  comercialâ  çi 
induitiialâ.  • 

4)  Un  cirs  de  geografie  comercialâ  çi 
industriala. 

5)  Un  cars  de  comptab'lirate  elemen- 
tarâ  çi  csupra  chestiutiilor  financiare  re- 
lative la  so:ietati. 

6)  Un* curs  de  statisticâ. 

7)  Un  curs  de  istorie  politicâ  çi  eco- 
nomicâ  modernâ. 

8)  Cursuii  de  limbi  strâine. 
Viitorul  consul  va  fi  tinut  sâ  posede 

cel  pu  tin  trei  Jimbi  în  afarâ  de  limba  sa 
proprie. 
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Chestiunea  nafionalUâliî.  Dl.  Arthur  Steel 
Maitland  este  de  parère  sa  nu  se  admitâ 
de  cât  persoaue  de  nationaiitate  englezâ, 

In  speciaf  consu'ii  de  cariera  trebue  sa 
îndeolineascâ  aceastâ  condamne  «sinequa 
non".  ExcepÇii  se  pot  fice  în  cea  ce  pri- 
veste  natfonalitatea  consuli  or  onorifici 
cârora  nu  li  se  îacredinteazâ  rnisiuni  eu 
caracter  confidential. 

Retribufia.  Chestiunea  retributiei  perso- 
tialului  din  serviciul  consular  este  foarte 
complexa,  întru  câ\  trebue  sà  setieseamâ 
atàt  de  echivalenta  gradelor  eu  cele  din 
administra^  centialâ;  cât  si  cheltuelile 
în  plus  la  cari  sunt  suipusi  acesti  repre- 
ztntant'i  ai  tari».  Afarà  de  asta  tcebue  sa 
se  tie  seainâ  de  conditiile  de  trai  din  tara 
unde  este  acreditat,  pentru  câ  numai  eu 
chipul  aeesta  consulul  poate  fi  la  înâlti- 
mea  misiuuti  sale. 

D-l  Arthur  Steel  Maitland  a  aleâtuit 
deci  urmâtoarea  <C3râ  de  rétribuée  si  alo- 
catii  pentru  personalul  din  serviciul  con- 
sular : 

Rétribuée.  —  Vice  Consul  delà  300—600 
Lire;  Consul  800—1000  Life. 

3.—  Consul  gênerai  delà  1200-1500 
lits,  anual. 

In  tôt  cazul,  agentul  consular  va  fi 
scutit  de  «income-taxe»  sau  i  se  va  da 
o  alociÇie  în  compesatie. 

Cheltue  i  de  reprezentare  :  Vice  Consul  100 
lire  si  150  când  aj^ntul  consular  va  fi 
într'un  post  ind^pénd'  nt. 

Consul  250  L  re:  Consul  gênerai  300 
lire  eu  un  suplim  nt  de  100  lire  atuuci 
când  ^ste  decmul  corpului  consular  local 
întrucâc  este  tinut  la  cheltueli  suplimén- 
tare. 

In  toate  aceste  cazuri  trebue  sâ  li  se 
pue  tuturor  la  dispozi'tte  o  locuinta. 

Alocafii  de  resedinfâ  se  vor  acorda  dupâ 
un  barème  stabiliad  costul  vi e  Çi i  û?  dite- 
riteie  posturi. 

Prime  de  râzboi  si  alocafii  pentru  diferen'.e 
de  schimb,  cari  sunt  tejjporare  si  indispen- 
.  sab  le,  pentru  a  înlâtura  ne'-junsurile  izvo- 
rîte  din  actuala  stare  de  lucruri. 

Avansâri.  Avansarea  se  Va  face  dupa 
merit,  îq  tôt  cazul  orice  funefionar  trebue 
sâ  aspire  la  avansare,  asifel  câ  un  vice- 
consul  sâ  sjungâ  consul  la  35  ani,  iar 
consul  gênerai  pela  49  ani. 

Concéda.  Es>e  de  o  importantâ  capitalâ 
pentru  consili^.rii  ecouo nici  si  s-'eretari 
cât  si  functionarii  comerciali,  sa  poatâ 
vent  în  mod  periodic,  odatâ  la  doi  ani. 


Dreptul  de  concedii  sâ  fie  de  6  sâptâmâni 
pe  an,  pentru  primil  10  ani  de  seeviciu 
si  8  sâpsâmâai  pentru  urmâtorii. 

Ch<  Itu-lile  de  câlâtorie  vor  fi  intégral 
restituite  si  juunatate  pentru  famili  le 
lor;  iar  în  timpul  concediului  în  tarâ  vor 
vizita  centrele  industriale  si  vor  lucra  în 
departitnentul  central. 

Bl/ourî,  personal  si  echipament,  Consulul 
trebuie  sâ  aibe  la  dispozifie  un  personal 
suficieur.  Va  trebui  sâ  se  adopte  un  sis- 
tem  uaiform  de  arhive  si  clasare  a  fir- 
melor.  Localurile  trebuie  sâ  fie  conve- 
nabile  iar  mobilierul  standârdizat. 

Iaspecfii,  Consilierul  comercial,  supus  el 
însusi  autorita^ei  sefului  misitnei,  va  face 
inspecta  în  circumscriptiunea  sa.  El  va 
primi  informatiunile  çi  rapoartele  diversi- 
lor  agent»  de  sub  oîdinele  saie,  transmi- 
t&ndule  în  acelas  tirnp  instructiuni. 

Serviciul  diplomatie  Comercial  Consilierii 
comerciali  si  seeretarii  vor  fi  în  viitor, 
personalul  central  de  infortnaÇiuni,  consti- 
tuind  serviciul  diplomatie  comercial.  Mem- 
brii  acestui  sarv'iciu  vor  fi  recrutati  dintre 
membrii  serviciului  consular,  si  vor  fi 
uumai  îu  Çârile  mai  impoîtant".  Retribu- 
tiunea  lor  va  trebui  deci  sâ  fie  egalâ  eu 
a  ministrifor  bûtanici.  Scara  propusâ  este 
de  la  1600-2000  livre  annal. 

Àlegerile  posturilor.  In  privinÇa  alegerii 
posturilor  se  vor  preferi  acele  localitâti, 
unde  nevoile  comerÇului  britanic  o  cere 
sau  câ  o  viitoare  dezvoltare  a  comerÇului 
englez  va  fi  posibilâ. 

Astfel  Rusia,  China,  republica  Americei 
de  Sud,  au  mare  capacitate  de  expansiune, 
decs  constitue  o  sursâ  pretioasâ  de  apto- 
vizionare. 

Transferarea  consulilor.  La  transferarea 
cousuliîor  trebuie  sâ  se  r,îe  seama  de  limba 
si  obiceiurile  târii  unde  s'a  specializat.  Nu 
este  logic  ca  vin  ron=ûl,  dupâ  ce  s'a  fa- 
mïlia'iz.it  eu  ob;_xiuxile,  a  învâtat  limba 
unui  popor  sâ  fie  transférât  înti'o  tarâ  eu 
obiceiuri,  limbâ,  climâ  eu  totul  aîtele.  De 
altfel  la  reorutarea  çi  repartizarea  perso- 
nalului  consular  trebue  sâ  t;e  seamâ  de 
cunoçtiintele  spéciale  de  Jimbi  çi  obiceiu- 
rile locurilor. 

•  In  priviuÇa  stârii  economice  générale, 
Aaglia  priu  semnarea  pacei  a  sfârâmat 
una  din  catusiie  ce  împiedicau  indùstria 
britanicâ  sâ  realizeze  progresul  necesar 
pentru  refacerea  ecouomicâ. 

Timpul  Jung  de  nesigurançâ  ce  a  ur- 
inât armistitiului,  a  impus  comerciantilor 
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çi  fabricantilor  englezi  sa  observe  o  oare- 
care  rezervâ,  de  ait  fel  explicabilâ,  în  in- 
tentiunile  lor  comerciale. 

Odatâ  pacea  înfâptuitâ  si  mai  aies  mo- 
dal în  care  aliatii  au  stiut  sâ-çi  mentinâ 
întelegerea  între  ei  si  pe  timpul  tratati- 
velor,  permit  acum  comerciantflor  çi  fa- 
bricantilor  sa  reia  planurile  lor,  fiind  cu- 
prinçide  un  optimism  ce  înainte  nu  exiscà. 

Tôt  de  odatâ  se  înlâturâ,  rând  pe  rând, 
toate  restricttunile  impuse  tranzactiunilor 
comerciale,  ?i  dacâ  mai  perzistâ  vre-o  ne- 
dumerire  serioasâ,  atunci  aceasta  este  ne- 
siguranta  ce  exista  asupra  conceptiunii  gu- 
vernului  în  politica  comercialâ. 

Dupâ  cum  se  afirmâ  însa,  se  pare  câ 
principiile  pe  cari  guvernul  le  va  adoptà 
sunt  déjà  bine  stabilité  si  câ  vor  fi  su- 
puse  în  curând  parlamentului. 

T)acâ  însâ  nesiguranÇa  de  pâoâ  acum  a 
împiedicat  refacerea  economicâ,  totusi  nu 
este  zis  câ  nu  s'a  fâcut  mult  în  aceastâ 
directiuoe. 

Din  contra,  pretutindeni  se  poate  re- 
marcà  o  mare  activitate  pentru  a  readuce 
o  viaÇâ  economicâ  pe  o  cale  normalâ,  dacâ 
nu  asa  de  normalâ  cum  se  înÇelegea  în 
trecut,  dar  asa  cum  nouile  conditiuni  eco- 
nomice  o  Veclamâ. 

Exemple  sunt  destule: 
Pe  timpul  râzboiului  piafa  de  capital  era 
de  fapt  monopolizatâ  de  stat.  Actualmente, 
desi  statul  a  râmas  încâ  ua  creditor  pu- 
ternic,  totusi,  fiindcâ  s'a  desfiintat  con- 
trolul  operatiunilor  de  crédit,  bâncile  au 
început  sâ  se  ocupe  eu  finantarea  indus- 
triilor.  In  decursul  primelor  6  luni  aie  a. 
c.  s'au  procurât  62.000.000  lire  sterlinge  ca- 
pital nou,  pe  piata  Loadrei. 
sï^Repartizarea  este  cam  urmâtoarea;  in- 
dustria  de  fier,  de  otel  si  de  masini  a 
luat  7.000.000  lire  sterlinge,  societâtile  de 
transport  si  de  instalaçiune  cam  4  l/2  mi- 
lioane  lire  sterlinge,  bâncile  si  societâtile  de 
astgurare  cam  1 1  jum.  milioane  lire  ster- 
linge, celelalte  instalatiuni  industriale  mai 
mult  ca  10  milioane  lire  steriinge. 

Majoritatea  acestor  sporiri  de  capital 
au  avut  loc  în  trimestrul  al  2-lea,  si  acum 
dupâ  plasarea  atât  de  favorabilâ  marelui 
împrumut  al  victoriei,  se  asteaptâ  o  cerere 
si  mai  mare  de  capital. 

Un  simptom  bun  este  modul  favorabil 
cum  pnblicul  priveste  si  primeçte  aceste 
sporiri  de  capital  si  de  emisiuni  de  noi 
actiuni. 

Interesante  mai   sunt  si  cifrele  statis- 


tice  aie  comerfalui  britanic  transoceanic,  eu 
privire  la  transformarea  ce  a  suferit. 

In  primele  6  luni  aie  acestui  an,  va- 
loarea  întregului  export  (exportului  total)  a 
fost  de  nu  mai  putfn  de  126.599.617  lire 
sterlinge,  adicâ  eu  48ot°  mai  mare  decât 
în  acelas  interval  din  anifl  1918.  Cu  toatâ 
cerinta  mare  si  afluenÇi  binevenitâ  de 
materii  prime,  a  fost  totus  posibil  sâ  se 
facâ  o  reducÇiune  însemnatâ  a  importului, 
atât  de  mârit  pe  timpul  râzboiului,  si 
aceastâ  reductiune  va  continua,  avâad  o' 
influentâ  favorabilâ  asupra  valutei  si  a 
situatiunsi  financiare  în  gênerai. 

Mai  trebueste  mentionat  faptul  câ,  atât 
comerciantii  si  industriasii  britanici  cât  çi 
acei  cari  îi  finant'iazâ  sunt  oameni  foarte 
vigilenti.  —  La  ordinea  zilei  sunt  chésti- 
unile  economice,  ca,  combinatiuni  indus- 
triale îa  vederea  productiunei  în  massa,  grija 
de  a  évita  oricc  risipâ  de  materiale  si  de  muncâ, 
miesorarea  costului  de  producfiune  etc. 

Bâncile  deasemeneà  s'au  fortificat  si 
pregâtit  în  vederea  intensificârei  vieÇei 
ecouomice,  çi  pentru  a  puteà  face  fatâ  ce- 
rerei  mari  de-  capital. 

Exportatorul  englez  a  învâtat,  în  tim- 
pul râzboiului,  sâ  se  conforme  mai  bine 
cerintelor  pieÇei  çi  sâ  cultive  gustul  cli- 
entului  spre  a-1  càçtigà,  decât  înnainte. 

Toti  aceia  care  citesc  zilnic  în  ziare 
despre  grève,  dezordine,  lipsâ  de  ocupa- 
Çiune,  agitatiuni  çi  preturi  ridicate,  vpr 
gasî  cele  expuse,  poate  vâzute  cu  un  ochiu 
prea  optimist. 

Acelora  trebueçte  reamintit  câ  ne  aflâm 
într'o  epoeâ  de  tranzi^ie,  câ  lucrâtorii  de 
armament  çi  munitiuni  au  râmas  cu  mili- 
oanele  fârâ  pâine  çi  câ  trebuie  sâ-çi  gâ- 
seascâ  din  nou  ocupatfune. —  Este  de  în- 
teles  dar  câ  râmân  multi  lucrâtori  tem- 
porar  fârâ  ocupatiune. 

Insâ  numârul  acestora  scade  repede  câci 
industriile  au  din  ce  în  ce  nevoe  de  mai 
multe  brate. 

Preturile  urcate  sunt  îtitr'adevâr  o  ame- 
nintare  serioasâ  a  activitâtei  comerciale, 
însâ  acest  simptom  este  gênerai. 
££Conducâtorii  industriei  bazeazâ  proec- 
tele  lor  pentru  viitor  pentru  necesitatea 
evidentâ  de  a  se  mâri  productiunea,  pe 
lâagâ  aceasta  s'a  realizat  un  mare  prog- 
rès în  a?anarea  financiarâ  prin  succesul 
marelui  împrumut  al  victoriei. 

Introducerea  de  crédite  de  stat  pe  tcrmtn 
scurt  va  fi  utilâ  din  multe  puncte  de  ve- 
dere.  Va  impiedica  inflatiunea,  va  face  sâ- 


scadâ  preturile  si  va  pune  capât  sistemu- 
lui  de  bonuri  de  tezaur  care  a  stânjenit 
asa  de  mult  revenirea  la  normal  a  vieÇei 
economice. 

Tarife  preferenfiale  pentru  produsele  Impe- 
riului  britanic. 

Cu  îacepere  delà  1  Sept.  1919,  s'au  pus 
îu  aplicare  un  sistem  de  taxe  preferen- 
tiale  pentru  produsele  cari  sunt  dovedite 
prin  certificate  de  origina,  câ  sunt  de 
provenientâ  englezâ  sau  sunt  prelucrate 
în  Imperiul  britanic. 

Mârfurile  care  intrâ  în  categoria  aceasta 
sunt  : 

Ceai,  cafea,  cacao,  cicoare,  ouâ  de  Co- 
rint,  fructe  uscate  si  conservate,  zahâr, 
glucoza,  melasâ,  saharinâ,  esentâ  pentru 
automobil,  tutun,  toate  impuse  cu  5|6 
din  taxele  vamale. 

Automobile,  instrumente  muzicale,  cea- 
suri  si  pendule,  filme  de  cinematograf 
cu  2Î3  din  taxe. 

Vin  caie  n'are  mai  mult  ca  30  grade 
alcool  cu  60°.o  din  taxe.  ' 

Vin  cu  peste  30  grade  alcool  cu  66444 
din  taxa 

Vinurile  spumoase  în  sticle  supuse  la 
taxe  suplimentare,  sunt  impuse  cu  70°|o 
din  taxele  suplimentare,  iar  pentru  vinu-  , 
rile  ordinare  în  sticle  cu  50°|o  din  taxele 
suplimentare. 

Spirtul:  Preferinta  la  spirt  va  fî  acor- 
datâ  indirect,  majorând  taxele  asupra 
spirtului  de  provenientâ  strâina.  Astfel 
fiiqd  taxele  preferentiale  vor  consta  în 
vecbile  taxe,  în  conformitate  cu  legea 
din  1919,  pe  când  soirtul  de  provenientâ 
s  traîna  va  fi  supus  cu  suptataxâ  de: 
4  schilingi  de  »  gallon"  pentru  spirtoasele 

parfumate. 

3      »        si  4  pence     pentru  liqeururi 

si  spirtoase. 

2  si  6       „        pentru  toate  ce- 

lelante  liqueuiuri. 

Pentru  dovedirea  provenientei  originei 
sau  materiilor  prime  nationale  intrate  în 
prelucrarea  produselor  va  trebui  sâ  se 
prezinte  certificate  de  originâ,  pentru  ca 
pe  baza  lor  si  în  urma  unei  cereri  expuse 
la  birourile  vamale  engleze,  sh  poatâ  fi 
supuse  acestor  tarife  preferintiale- 

Cu  toate  acestea,  la  mârfurile  manu- 
facturate,  dreptul  de  aplicare  a  tarifelor 
preferenfiale  numai  atunci  va  fi  admis 
dacâ  mârfurile  în  chestiune,  contin  pro- 
portia  de  25°jo  stabilité  de  Board  of  Trads 


afarâ  de  tutun  manufacturât,  zahâr  rafiuat, 
siropuri,  melasâ  si  alte  produse  în  legâ- 
turâ  cu  rafinarea  zahâtului,  pentru  care 
proportia  este  redusâ  la  5°|o. 

Conerful  exterior  al  Elvefiei 

In  ultitnul  timp  s'a  publicat  datele  sta- 
tistice  cu  privire  la  importul  si  exportul 
Elvetiei;  pe  primul  semestru  1919. 

Delà  prima  aruncâturâ  de  ochi  se  poate 
lesne  constata  cum  traficul  a  scâzut  în 
catititate,  crescând  însâ  ca  valoare  Impor- 
tul în  primele  6  luni  aie  anului  în  curs 
s'a  ridicat  delà  1.1 03.243. 25^  fr.  cât  era  în 
1918,  la  1.540,537.840,  deci  cu  un  plus  de 
fr.  437.294.587.  Exportul  creste  numai  cu 
203.534.081,  întrucât  delà  1.010.893.706  a 
ajuns  la  1.  214.427.787.  Excedentul  im- 
portului  asupra  exportului  este  de  fr. 
92.349.518  în  primul  semestru  din  1918, 
pe  când  în  ce]  actual  de    326.110.058  fr, 

Mârfurile  cari    înregistreazâ  în  valoare 
o  majorare  la  import  sunt:   céréale  delà 
197  milioane  s'au   ridicat  la    224.9  mili- 
lioane  fr.  coloniale  delà   95  la  133.8;  ali 
mente  aaimale  delà  23,8  la  51  milioane- 
lemnârie  delà  5.9   la  22,8;   bumbac  delà 
64,5  la  2.09,'3  milioane;  lânâ   delà  43.3  la 
92.7  milioane;    grâsimi,  uleiuri  minérale 
delà  28.6  la  44,4   milioane.  In   schimb  a 
scâzut  importul  de  cârbuni  delà   136.6  7a' 
107.8;  fer  delà  121.9  la  90.3;  mâtase  delà 
1 1  7.5  la  92.7  mi  ioane. 

La  export  se  vâd  mârfuri  cari  s'au  mâ- 
rit  în  cantitate  si  valoare,  altele  din  po- 
trivâ  s'au  redus  în  cantitate,  mârindu  se 
în  schimb  în  valoare;  astfel  fructele  delà 
157.000  fr.  s'au  ridicat  la  9,6  mïlioane,  ar- 
ticole  coloniale  delà  23.2  la  45  milioane, 
tutun  delà  4  la  11.7  mil.;  încâltâminte  de 
la  7.6  mil.  la  13,4  mil.  Articolele  de  ferâ- 
rie  însâ  scad  delà  48.8  la  25.7  milioane  ; 
aluminium  dpla  27.9  la  15.9  milioane. 

Legâturi  internationale  comerciale  de  transport 

Inti'nn  articol  aparat  în  „  Commerce* Re- 
ports" din  Washington,  sub  ti tlul  „Proectut 
Expresului  Calais-Vcnefia,  se  insista  asupra 
constructiunei  unei  câi  ferate  de  la  Mals- 
la  Landquart.  Prin  legarea  acestei  liuii  eu 
linia  Coire-Basel,  Mals-Meran-Bolz  no  si  cu 
prelungirea  Valsugana  a  acesteia  din  urmâ 
sâ  se  cre.eze  o  legaturâ  direct  între  Calais 
si  Venefia. 

Articolul  mentioneazâ  câ  se  vor  obtine 
reduceri  importante  de  distante  pentru 
circula tiunea   internationalâ  pe  aceastâ 
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cale,  fatâ  de  calea  St.  Gothard.—  Se-eva- 
lueazâ  scurtarea  distan^i  Zurich-  Venefia  eu 
23  km.  St  Gall-Vencfia  eu  115  km.  Cons- 
tance-Venetia  eu  100  km.  —  Proiecul  ar  tinde 
la  o  schimbare  a  conucicatiilor  Anglo 
Orientale  si  Anglo  Tndiene,  d>ja  începutâ 
pnn  trecerea  Expresului  Sïmplon-Orient, 
prin  Veneta. 

Acest  proect  nu  este  asa  de  nou,  de  oare- 
ce  este  vorba  de  proeciul  propageât  acum 
în  urmâ,  mai  aies  de  ltalia,  pentru  „calea 
feratâ  Adriaticâ".  {Fernortler  ori  Adriabahn). 
Caméra  de  comeit  din  Venet  a  într'un 
memoriutrim.es  Camerei  de  Comert  italiatie 
din  Elvetfa,  vorbeste  de  aeeasta  linie  de 
j oncti une  Mals-Landquart  în  legâturacu  linia 
Valsugana. 

Acest  proiect  merge  paralel  eu  acela  al 
unei  linii  directe  Mals-Landeck,  cate  are 
în  vedere  spécial    traficul  germano-italian 

Din  punct  de  vedere  austriac  se  dâ 
preferinta  liniei  Mals-Landeck,  aeeasta  in- 
trând  în  vederile  politictr,  de  cai  de  co- 
municatie,  avâad  Bregen(a  ca  centru  im- 
portant. 

V  In  tratatul  de  pace  italo-austriac  se 
stabileste  construcÇiunea  liniei  Landeck- 
Mals  în  timp  de  5  ani  delà  ratificarea 
tratatului,  ltalia  având  de  suportat  chel- 
tuelile  de  constructiune.  In  cercurile  cari 
preconizeazâ  trasarea  liniei  de  jonctiune 
prin  cantonul  de  Grisoni,  pare  însâ  a  nu 
se  crede  sigurâ  constructiunea  liniei  Lan- 
deckMals  în  timpul  prevâzut  de  tratar,  si 
de  aceea  proectul  liniei  Landquart-Mals  a 
dtvenit  de  actualitate. 

Din  punct  de  vedere  al  politicei  tari- 
fare  elvetineeste  preferabilâ  linia  ce  trece 
prin  Landquart  de  oarecë  linia  Vinschgan 
ocoleste  Elvetfa  complect,  pe  când  linia 
ce  trece  prin  Laodqnart  utilizeazâ  linia 
elvetfanâ  Basel-Klosiers  pânâ  la  froritiera 
elv^tianâ. 

Chestiunea  nu  intereseazâ  numai  tran- 
situl  englez.  ci  relatiunile  de  tranzit  gê- 
nerai, cari  aûtig  teritoriul  elvetian  la  8a- 
sel,  sau  ls  eit  de  Basel  pânâ  la  lacul  de 
C  nstacta,  si  cari  au  destinatiunea  la  est 
ori  sud-est  de  Mais. 

V  r  fi  de  mare  importants  relatiunile 
eu  Belgia,  O  anda,  Lorena,  Nordul-Frantei 
si  Westvil  Germaniei. 

Tendinta  de  desvoltare  a  c$iei  ferate 
Valsugana  nu  este  îndrentatâ  nurnài  îm- 
poniva  S?.  Guthard-ului  dar  atinge  si  ra- 
portul  de  concurentà  între  linia  Brcnner 
si  Taveru,  §i  în  fine   pe  cel  între  Venefia 


si   Triest,  iar  în  tranzitul  anglo  oriental 
este  atins  si  Simplon-ul  si  Loschberg-ul,  . 
ce  au  o  importantâ  capitalâ. 

Din  punct  de  vedere  elvetian  se  iaipuce 
dar  o  comparafiune  .si  apreciere,  nu  numai 
a  proectelor  Landquart-Mals  si  Landèek-Mals, 
ci  în  legâturâ  eu  toate  caile  de  comum- 
catiune  elvetiene  existente.ee  sunt  in- 
teresate,  —  adicâ  St.  Gatthard-ul,  Lôts- 
cbberg-ul  si  Simplon-ul. 

La  prima  vedere  Ts'ar.  pâreà  c£  interesu- 
elve^ian  ar  (i  ca  între  liniile  Lanquari- 
M  ls  si  Landeck-Mals,  prima  sâ  fie  accep- 
tatâ  ca  fiind  râul  cel,  mai  -mie,  de  oare-ce 
utilizeazâ  teritoriul  elvetian  pe  o  distança 
destul  de  importantâ. 

Cât  priveste  linia  Landeck-Mals  se  poate 
spune  ca,  din  cauza  de  ordin  .  technic, 
liniile  elvetiene  existente,  fiind  mai  fa- 
vorabile  relatiunilor  internationale,  deci 
mai  avantajoase  în  raport  cû  linia  Lan- 
deck-Mals de  cât  eu  ..-linia  Landquart-Mals 
ar  fi  mai  uçor  de  combatut. 

'  Pe  lângâ  aeeasta,  la  proectul  Landecke 
Mais  nu  va  participé  capital  elvetian,  pe 
când  pentru  parcursul,  Landquart  Mais  el 
ar  participa  într'o  mâsurâ  importantâ,  si 
atunci,  în  cazul  când  cantitâtile  de  trans- 
port nu  ar  fi  îndestule  pentru  o  alimenta- 
t'iune  suficientâ, .  paguba  ar  atinge  intt- 
rese  elvetieae.  i 

Pe  lângâ  aeeasta  trebueste  luat  încâ  în 
consideratiune  faptul,  câ  §1  linia  Land- 
quatt  Mais  nu  va  atrage  un  nou  trafic,  ci 
câ  va  fi  întrebuintatâ  de  trausporturi  pier- 
dute  de  alte  linii  elvetiene,  cum  este  ca- 
zul Làtschberg  ului. 

A^a  dar,  construi  ea  ei  nu  se  poa,te  re-' 
comandà  decât  t'nâni  seama  de  ur  nâ- 
toarele  2  clanz?,:  sâ  aibâ  un  trafic  sufjicient, 
$i,  sa  pâstreze  un  trafic  care,  dacâ  aeeasta  li- 
nie nu  ar  exista  ar  fi  diras  de  linia  Landeck- 
.  Mais. 

Necesitatea  construire!  liniei  Landqu- 
art-Mals depinde  deci  de  puterea  de  con- 
curentà a  nouei  linii  austro-italiene  eu  li- 
niile existente  elvetiene  :ce«  strabat  Alpii. 

Delà  început  trebuieste  dar  mentinut 
principiul  ca  sâ  se  renunte  la  consttuirea 
ei,  în  caz  de  egalitate,  superioritate  a.  liniiloi 
elvcfiene  eXistetite,  ori  a  uneL  nu  prea  marr 
superiontâfi  a  noua  linii  proectatc  austro-ita- 
liene, râmânând  hotâiîtor  pentru  împârti- 
rea  (repartizarea)  traficului  pe  lini  le  exis- 
tente elveÇiene,  principiul  celui  mai  lung  par- 
curs.  s.  "..  ;  i  . 

Diferentele  de  distant^»  îa.  iayoarea  li- 
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niei  Landquart-Mals  ca  opunere  St.  Gpt- 
hardului,  aça  cum  sunt  date  de  «Commer- 
ce-Reports", într'adevâr  exista.  —  Insâ  pe 
lân?â  câ  ele  dispar  câud  este  vorba  de 
Lôtsckberg,  si  câ  proportiunea  se  întoarce 
în  cazul  Simplon-lui,  aceste  cifre  nu  dô- 
vedesc  decât  putin. 

Esentialul  nu  sunt  distanfele  efective, 
ci  suficienta  technicâ  a  traseului  si  du- 
rata  parcursului  ce  depinde  de  ea. 

Chiar  vîn  cazul  dezvoltârei  linii  Trento- 
Primolano,  si  chiar  dacâ  liniile  Lanquart- 
Mals  ori  Laudeck  Ma's  vor  fi  construite  de 
la  început  ca  linii  principale  duble,  nu 
le-ar  fi  posibilâ  superiotatea  fafcâ  de  li- 
niile existente  elevetfene  ce  trec  Alpii, 
nici  mâcar  egalarea.  Aceasta  în  spécial 
ce  priveçte  linia  austrc-italiana. 

Elvetfa  se  aflâ  în  ce  priveçte  transpor- 
tai transitar  de  mârfuri  în1  fcricita  situa- 
tiune  de  a  puteà  sta  în  expectativâ. —  Cât 
priveçte  transportul  de  persoane,  nu  se 
va  putea  ivi  o  concurentâ  prea  însemnatâ 
Elvetiei  din  cauza  consrruirei  liniii  Vin- 
schgan,  sau  a  perfectfonârei  liniei  Valsu- 
gana,  pentru  câ  acestor  linii  lipse se  statiu- 
nile  mari  intermédiare  de  alimenta çiune 
a  traficului. 

Este  évident  câ  se  poate  trage  pe  hâr- 
tie  o  linie  foarte  frumoasâ  de  la  Calais- 
via-Lille-Metz-Strassburg-Padurea  neagrâ  Bre- 
genz  Mais  la  Venefia, —  deasemenea  o  linie 
de  la  Paris  Via  Basel  Landquart  Mals-la- 
Venefia;  înss  traficul  cel  mare  îsi  vi  urma 
cursul  lui  spre  si  delà  Venefia  via  Ostende- 
Gotthard,  ori  via  Calais  Laon,  delà  Paris  via 
Dijon  Simplon-ori  via  Lôtscliberg. 

Dacâ  m  Commerce- Reports"  vorbeçle  de  un 
Exprès  Calais  Vetiefia,  ce  ar  circula  via 
Laridquarf'M  h,  se  poate  spnae  câ  actuul- 
mente  este  tôt  asa  de  utopicâ  aceastâ  idée 
ca  Expresul  Berlin  Bagdad. 

Comerful  mondial  de  textile.  • 

Aprovizionarea  lumii  în  Çesâturi,  preo- 
cupâ  mult  în  acest  timp  diverse  guvernâ- 
minte,  cererile  fiind  prea  multe  si  dispo- 
nibilitatile  insuficiente  pentru  a  face  fatâ 
cererilor.  « 

Credem,  câ  este  interesant  de  à  publica 


câteva  date  générale,  asupra  productfei 
çi  aprovizionârei  actuale,  în  textile  : 

A  Bumbac  American. 

vStocurile  vizibile  la  data  de  1  Âugust  pot 
sa  se  împartâ  dupâ  cum  urmeazâ; 
Bumb.  pentru  Europa  balot.  l)  467.000 
In  porturile  St.-Unite      »  1.434.000 
«  interioiul  St.-Unite     »  780.000 
Total  de  Baloturi  2.681.000 
fatâ  de  348.272 
cifiâ  care  reprezintâ  disponibilul  din  1913 
în  aceasi  epoeâ. 

Nu  serine  socotealâ  de  Stocurile  cari 
le  pot  avea  consumatorii  americani  çi  cari 
nu  par  a  fi  superioare  celora  din  1913. 

Dupâ  aceste  cifre  America  ar  dispune 
de  un  sfoc  de  bumbac  superior,  celui  din 
1913,  eu  2  milioane  de  baloturi.  . 

Dar  este  de  obse'rvat: 

l)  Excedentul  stocurilor,  este  inferior 
deficitului  produetfunei  ;  într'adevâr,  cifra 
viitoarei  récolte  a  Statelor  Unité  pe  care 
se  conta  se  ridica  la  25  August  pentiU 
bumbac,  la  aproape  11  milioane  230,000 
baloturi,  fa  ta  de  mijlocia  celor  3  ani  cari 
preced  râzboiul  çi  care  se  ridicà  la  14 
tnilicane  518  baloturi  deci  dacâ  consu- 
marea  bumbacuîui  din  America  ar  fi 
aceaç  în  1919-1920  ca  în  1913-1914  ar 
trebui  sâ  se  conchidâ  —  eu  toate  stocu- 
rile existente  în  America  —  câ  existâ  un 
dificit  de  aproape  un  milion  de  baloturi. 

Pe  de  altâ  parte,  la  stocurile  vizibile 
în  America  la  1  August  1913  se  pot  a- 
dâugà  toate  stocurile  existente  în  târile 
consumatoare  aie  Europei  fie  în  îotre- 
pozite,  fie  în  fa^rici;  ori  aceste  stocuri 
cari  ar  puteà  fi  evaluate  ca  suficiente 
consumului  timp  de  3  luni,  sunt  inexis- 
tente  în  cea  mai  mare  parte  din  târile 
europene,  de  unde  un  nou  dificit  aproape 
de  1  m. lion  de  baloturi,  în  raport  eu  dis- 
.  potribiiitâti'e  din  1913. 

Este  adevârat  câ  consumatia  industri- 
alâ  a  scâzut  considerabil. 

Momentaa,  aplicarea  legii,  de  opt  ore 
de  lucru  a  adus  în  cea  mai  mare  parte 
din  tari  o  seâdere,  care  se  poate  evaluà 
aproape  la  20  \ 


62 


CO R RESPONPANCE  ÉCONOMI QUE 


INFORMAT!UNI  FINANCIARE 


Situafia  financiarâ  germanà 

Datoria  Publicâ 

ConducâtoruI  independentilor,  Haase,  vor- 
bea  de  curànd  de  oboseala  momentanâ  de 
luptâ  a  proletariatului,  dar  nu  numai  atât,  sunt 
dovezi  câ  nu  numai  lucrâtorii  individual  ci  cà 
îutregi  echipe  de  lucràtori  çi  organizatjuni  au 
învàtat  de  a  cunoaste  formidabila  stagnare 
economicà  çi  dâunarea  ei  comunà  pentru  a 
trata  din  nou  în  privinfa  salarulor  în  acord. 

Lucrâtorul  german  pretinde  —  numai  de  a 
râmâne  aça  —  ordinea  çi  urcarea  productiunei. 
Aceasta  e  un  motiv  de  sperantà  ca  o  amulelâ 
câ  vom  trece  încurcàturile  financiare  disperale 
în  care  ne  gàsim;  dacà  nu  avem  perspectiva 
de  a  ne.  reîntoarce  nu  numai  la  puterea  de 
productiune  de  mai  înainte,  ci  la  o  produc- 
tiune  inevitabil  mai  mare,  ar  trebui  sa  perdem 
speranja  câ  vom  putea  învinge  sarcinele  énorme 
ce  ne  apasâ  dupà  urma  ràsboiului,  a  revolu- 
{iunei  çi  a  tratatului  de  pace. 

Problema  se  divide  în  doûâ  :  fntr'o  problemâ 
internâ  si  jna  externà  într'o  ;  problemâ  pe  care 
o  putem  ataca  singuri  si  înlr'alta  pe  care  o 
putem  solutionà  numai  eu  concursut  extern. 

Suntem  în  luptâ  eu  o  datorie  flotantâ  for- 
midabila çi  care  và  deveni  çi  mai  teribilâ  eu  o 
valutâ  jalnicà  pânà  si  eu  un  tratal  nebun  a 
cârui  continut  spécial  Tarn  putea  fotuçi  lâmuri 
pânà  în  cele  din  urmà  prin  discutii  rationale 
eu  oameni  nepolitici  pentru  al  îndeplini  în 
marginea  putintei. 

Ancheta  noastrà  vizeazâ  ca  sa  parcurgâ  în  a- 
mânunt  materialul  corespunzàtor  în  ordinea 
urmàtoare: 

Tabloul  aratâ  situatia  dator  ei  publiée  care 
dupâ  cum  se  stie  a  fost  contractatâ  aproape 
numai  eu  creditori  interni. 

Comparable  între  cifrele  anului  1914  si 
acelea  aie  anului  1918-1919  sunt  subrede 
deoarece  în  spécial  la  1916  valuta  mârcii  de  aur 
çi  aceia  a  mârcii  de  hârtie  urcate  în  Aug.  1914 
s'a  diterenfiat  tôt  mai  mult  din  cauza  fluctu- 
atiunei,  pe  când  datoria  de  râzboiu  a  fost 
contractatâ  la  diferite  epoci,  din  care  cauzà 
sumele  corespunzâtoare  aie  averii  nationale 
çi  aie  veniturilor  nationale  se  gâsesc  çi  astâzi 
într'un  procès  de  transformare  neterminat  çi 
nu  se  pot  détermina. 


SUB  TOATA  REZERVA 


In  Milioine  de  Mârci 

HrmSrile" 
dureroase 


Conducere 
de  râzboi 


1  .Aug.  Noemb.j  1  Aug. 
1914       1918  1«19 


Imperîul  :    Datoria  consoli- 

data  

Datoria  flotantâ  in  bonuri 

de  tezaur  

Datoria  latentâ  in  garanti 
çi  din  tratatul  de  pace  . 
O  diminuare  din  cauza  fap 
tului  ca  s'a  prevâzut  in  tra- 
tatul de  pace  o  succesiune 
de    datorie  mai  restrânsâ. 
(Posen.  Prusia  de  est,  Schle 
swigul  de  Nord;  p.1/»  1914) 
nu   se  produce  de  oarece 
anexatorii  platesc  in  deob^te 
com.  de  reparatie  (art.  254) 

Teritoriale:  2)  Datoria  con 

solidatâ  

Datoria  flotantâ  la  casa  de 
ciedit  b)  la  casa  statului  çi 
în  bonnri  de  tezaur.  . 
Scâdere  provenitâ  diu  cauza 
despâgubirei  de  câtr*  Im 
periul   a  institutiunilor  de 
ajutorare  a  familiei  luptâ 
torilor  si  a  por^iumlor  de 
împrumut  aie  statelor  fede 
derale,   a   materialelor  ru- 
lante  concedate  çi  a  minelor 
din  Saar  etc.  

Comunitàti:   Datoria  con- 
solidatâ 

Datoria  flotantâ  la  casa  de 
Crédit  ')  Banci  comunale, 
Casa  de  économie  precum 
§i  în  police  urbane  .  .  . 
Spor  în  5  ani  fârâ  garantie 
çi  fârâ  Versailles    .    .  . 


5,2 
0,4 


»96 
45  ') 


90 


0,4 


17 


11-12 


11,5 


17,5 


12.58  ^ 


12.5 


10 


185 


1)  Inclusiv  68  miliarde  bonuri  de  tezaur  care  au  fott 
acordate  pentru  crédite  câtre  aliati  in  plus  cele  S,9 
miliarde  materiale  de  râzboiu  çi  numerar. 

2)  La  1fi  19  au  fçst  oficial  evaluate  datoriile  fixe 
çi  flotante  aie  statelor  fédérale  la  25,46  miliarde; 
de  atunci  sporurile  scumpetei  çt  pierderile  lunare  aie 
câilor  ferate  çi  aie  minelor  statului  etc. 

*  3)  Inclusiv  încâ  5  miliarde  subventiuni  etc.  alte 
prestatiuni  ocazionate  de  râzboi  pe  care  imperinl  le 
va  restitui. 

4)  1918  partea  cea  mai  principalâ  a  imprumutnlui 
caselor  de  ciedit  a  câzut  în  sarcina  provinciilor  çi  a 
uniunilor  comuuale  precum  çi  a  bàncilor  lor  adicâ 
85  la  sutâ.  Lombardarea  totalâ  a  caselor  de  crédit 
s'a  urcat  la  1/11-918  înco  la  Mârci  12,6  miliarde  în 
Aug.  1919  a  ajuns  cifra  de  20,5  miliarde  sporirea 
datoriilor  eu  scadentâ  a  fost  in  urruâ  delà  Noembrie 
1918  extrem  de  puternicâ,  çi  se  ureâ  în  iraperiu  la 
complect  17'/.,  la  sutâ  pe  aceste  9  lnni.  Ea  este  in 
gênerai  toarte  serioasâ  prin  faptul  câ  nu  e  încâ  ter- 
rainatâ  si  câ  atecteazâ  aproape  eylusiv  obligatiunile 
necon^olidpte  îucri  situatiunea  creditulni  public  si 
turburârile  au  permis  sâ  se  facâ  emisiuni  j>e  ter- 
men  lung  numai, în  antimite  state  fédérale  çi  comune. 

fmperiyl  va  emite  în  çurând  priœul  împrumut  pe 
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Alte  evolutiuni  viitoare   aie  Imperiului, 
Statelor  §i  Camunelor. 

Evolutia  viitoare  se  poate  prevedea  pânâ  la 
un  punct. 

In  ce  priveste  statele  §i  comunele,  este  de 
sperat  câ  necesitàtile  financiare  curtnte  în  ciuda 
sporirii  formidabile  àle  cheltuelilor  administra- 
tiunei  vor  deveni  treptat,  treptat  mai  suporta- 
bile,  gratie  incasârii  mai  normale  a  impozitelor 
sporite,  precum  si  prin  repartizâri  proectate  a 
contributiunilor  interesate  aie  imperiului  sj  câ 
consolidarea  datoriilor  va  progresa  gratie  emi- 
siunilor  pe  termen  si  natural  în  conditiuni  mai 
usoare  decqt  vara  trecutâ.  Pe  de  altà  parte  re- 
constituirea  t^rii  va  impune  noi  obligatiuni 
creditului  statelor  fédérale  si  comunelor  §i  ser- 
viciile  publiée  sporite  în  mod  rapid  (gaz,  apâ, 
electricitate,  tramvae)  vor  da  la  ivealâ  dcficite 
pânâ  ce  acestea  vor  fi  puse  în  sarcina  circula- 
tiei  prin  urcare  de  tarif. 

Trebuintele  Imediate  aie  Imperiului  din  : 
Lichidâri  de  râzboi,    Tratat  de  Pace, 
Statificâri  $i  obligatiuni  financiare. 

La  imperiu  putem  pàtrunde  în  amânunte 
presupunând  câ  împrumutul  eu  prima  va  produce 
în  adevâr  cele  "  9  miliarde  acordate  în  între- 
gime  sau  în  su  me  partiale,  totuçi  ne  mai  râ- 
mâne  în  diferitele  crédite  acordate  în  ultimele 
luni  (25,3  si  6,9  miliarde)  îneà  destul  loc  pen- 
tru  emisiune  a  noi  24  miliarde  bonuri  de  te- 
zaur. 

Din  aceasiâ  sumà  s'a  si  redus  pentru  bo- 


losuri  de  cel  mult  9  miliarde  pentru  a  combate  a- 
fiuen{a  bonurilor  si  poliÇelor  de  tezaur, 

Aceastâ  emisiune  însâ  nu  va  inplini  în  parte  decât 
aeel  scâzàmânt  care  s'a  produs  In  circulatiunea 
imprumuturilor  de  rîizboiu  îu  toamna  anului  trecut 
prin  plata  de  contributie,  trageri  la  sortii  obligatorii 
si  regularea  de  çurs. 

UHima  afacere.  reluarea  activitàtii,  a  restituit  peste 
6  mii.  mk.  abia  dé  la  1  Sept,  opreste  acest  reflux, 
deoarece  s'a  constituit  un  consoitiu  de  5  ani,  eu 
garanfia  imperiului.  Vechile  datorii  aie  comunelor  au 
fost  evaluate  spre  deosebire  de  taxele  interioare  la  o 
sumâ  sporitâ  eu  câteva  miliarde,  deoarece  statisticile 
din  1911 — 1913  aie  afacerilor  financiare  pnisiene 
n'au-  fost  întoem  te  destul  de  larg  si  deaceea  sunt 
conaiderate  ca  prea  reduse  dupa  ciun  se  poate  vedea 
din  nota  No.  3  datoriile  comunale  vor  trebui  su, 
Beada.  într'ucâtva  în  mod  timporar  prin  restituirea 
de  câtre  imperiu  a  noi  ajutoare  de  rasboiu  de  5  mi- 
liarde (pâna  acum  l.Miliard). 

Situatia  datoriei  poporului  însâ  în  totalitatea  ei  nu 
suferâ  prin  aceasta  iiici  o  modificare  ci  numai  o 
schimbare  de  titlu,  o  sehimbare  de  mijloace  de  finan- 
tare  în  spécial  a  bonurilor  aie  casei  de  crédit  eu 
b»ncnote  sau  eu  obligariuni  de  gir  aie  Bancii  im- 
periului. 


nurile  de  tezaur,  cerute  în  Weimar  spre  a 
servi  ca  o  garant  e  suplimentarâ  a  creditelor 
valutare  deghisate  si  lipsite  de  o  justificare 
clarâ. 

Prin  acele  24  miliarde  va  trebui  natural  sâ 
se  finanteze  pânâ  în  Martie  1920  restul  ope- 
ratiunilor  de  râsboi,  dar  în  acelaç  timp  o  prima 
parte  din  emisiunile  fâcute  pe  timpul  armis- 
ti{iului  si  a  pâcii.  In  spécial  imperiul  va  avea 
probabil  nevoe  de  urmàtoarele  sume  în  pri- 
vinta  cârora  informai  le  publicate  pâna  acum 
nu  dau  nici  o  lâmurire. 

(In  Miliarde  de  mârci) 
a)  4.  5  Despâgubiri   pentru  teritorii  devastate 
cari  au  revendicat  sumele  cele  mai  mari. 
(Prusia  orientalâ  singurà  3  Miliarde  ?) 
5.0    Restituirea  subvent;iilor  acordate   de  co- 
mune  familiilor  luptâtorilor,  care  vor  trebui 
achitate  în  curând. 
0.5   pentru   ocuparea  de   terenuri  în  con- 

formitate  eu  legea  rechizitiilor  de  râsboi. 
0.5  Perderi  eventuale  aie  Societâtilor  de  fur- 
.  nituri  de  râsboi  care  ce  este  drept  nn 
mai  au  autorizatia  de  a  cumpâra,  dar  a  câ- 
ror  numâr  atât  din  cauza  stocurilor  scumpe 
în  valoare  de  22.08  Miliarde  ce  le  au  ràmas 
cât  $i  din  cauza  sporirei  salariilor  vor  fi 
atât  de  mari,  încât  vor  absorbi  câstigurile 
proveinite  din  alte  resurse;  aceastâ  prevedere 
se  va  spori  eu  alte  Mk.  0.  3  miliarde  în 
cazul  când  anumite  tutunuri  cumpàrate  în 
Bulgaria  pe  „Zitag"  nu  vor  mai  putea  ti 
obtinute. 

0.25  Quvernul  a  acordat  drept  contributie  a 
imperiului  Mk.  0.55  Miliarde  pentru  scà- 
derea  scumpetei  pe  trimestrul  al  treilea. 
Este  un  crédit  suficient  pentru  a  acoperi 
nevoile  comunelor  ?i  statelor  fédérale.  Pentru 
trimestrul  al  4-lea  M  nisterul  de  finante,  pare 
a  voi  sâ  limiteze  coniributiunea  la  unturâ, 
totuçi  însâ  a  acordat  pânâ  la  15  Octombrie 
Mk.  100  Mil.  pentru  treeratul  secarei. 

0.15  pentru  repatrierea  §i  echiparea  prizoni- 
erilor. 

0.25  (încà)  pentru  terminarea  finantârei  mixte  a 
Uzinei  din  Lenau,  a  fabricei  de  azot  pur 
din  Mersenburg  a  Societâtei  pe  actiuni  Ba- 
dische  anilin  fabrik^din  Baden. 

10.5  Crédite  extraordinare  a  celor  7  luni  pânâ 
la  31ÎIII  1920  socotite  T*|2  miliard  lunar. 
Cereriîe  totale  a  cheltuelilor  ordinare  sj  ex- 
traordinare nu  se  mai  ureâ  la  4  Va  Mi'îarde 
pe  lunà  ca  în  ultimul  timp  de  râzboi  si  nici 
la  2,9  miliarde  ca  în  timpul  revolut'unei 
pânâ  la  Iulie,  se  mentine  însâ  la  cifra  de  2 
milioane  inclusiv  numeroasçle  subven|iunj 
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între  cari  çi  acelea  pentru  dâdiri  de  lo- 
cuinte. 

Mk.*:  21,5  clrca  pentru  lîchldâri  rezultate  din 
râzboiu. 

b)  3,5  plata  asupia  materialelor  furnizate  de 
primii  proprietari  de  locomotive,  vagoane, 
maçini  agricole,  materii  colorante,  vapoare, 
cabluri,  vânzâri  anulate  de  maçini  rechiziti- 
onate. 

9,5  piata  asupra  lichidàrei  fottate  rde  bunuri 
duçmane,  asupra  reparatiunei  pagubelor  ger- 
manilor  din  stre  inàtate,  asupra  creantelor  re- 
tinute  de  tara  duçmanà,  si  a.  m.  d. 

Mk.  13  Miliarde  circa .pentru  plâ^i  ce  trebuesc 
executate  conform  tratatului  de  pace  a  càror 
contravaloaie  se  va  trece  în  creditul  contului 
de  reparatie  al  imperiului. 

c)  Pentru  socializâri  çi  monopolizâri  începute 
deja  trebuesc  deasemeni  firantate  bônuri  de 
tezaur  fârâ  dobàndâ,  de  exemclu  despâgu- 
biri  rezultate  din  punerea  în  aplicare  a  pro- 
ectului  bàuturilor  spirtoase  care  intrâ  în 
vigoare  la  1  Octombrie  si  monopolul  inten- 
sificàrii  eleetricitàtei  care  cauzeazà  despà- 
gubiri  de  600  milioane  çi  mai  târziu  alte 
400  milioane  obligatiuni  de  construc{ie,  cari 
bine  în{eles  sunt  garantate  numai  de  impe- 
riu,  apoi  achizitiuni  de  noi  constructiuni 
dîntre  cari  s'au  cunoscut  pânâ  scum  (pana 
în  prezent)  numai  Uzina  'Lanta  (Laùtawerk) 
(2  jumàtâti  de  actiuni  eu  Mk.  15  Mil.),  in 
sfârsit  în  caz  eventual  Uzina  delà  I'seder  eu 
cel  pu{in  MK  67  Mil.  c.  a.  m.  Nu  ne  pu- 
tem  ascunde  teama,  cà  acestc  statificàri  cari 
nu  sunt  pe  deolin  convingâtoare  sâ  ridice 
într'un  moment  inportun  datoria  tlotantà  a 
Imperiului. 

d)  Mai  départe  sume  noi  de  bonuri  de  tezaur 
vor  trebui  desigur  sà  fie  sacrificate  pentru 
acoperirea  celor  Mk.  1108  Mil.  aur  pe  care 
B-ca  Imperiului  le-a  vândut  statului  pentru 
cumpârarea  de  alimente  la  Bruxelles  çi  cari 
au  fost  restituée  sub  pari  ;  în  sfàrçit  mai 
adâogàm  câ  primele  bonuri  de  tezaur  din 
1914  reclamà  dupà  acum  amortismentele  o- 
Higatiunilor  semestriale  acuma  în  O  tombrie 
Mk  200  Mil.  çi  în  1920  Mk  400  Milioane. 

Incasâiï  de  acoperire. 

Sumele  reclamate  delà  a  la  d  întrec  ce  e 
drept  sumele  creditelor  bonurilor  de  tezaur  dis- 
ponibile,  totuçi  plagie  individuale  nu  numai  cà 
se  vor  amâna,  dar  mai  este  încâ  în  perspectivâ 
un  proect  pentru  3-4  miliarde,  cari  în  caz  de 
nevoe  vor  fi  interesate  ;  deasemenea  se  açteaptâ 
incasâri  sigure,  provenind  din  contributiuni  eu- 
rente,  din  produsul  brut  internala  ça  ziselor  ali- 


mente din  Bruxelles.  Apoi  dacâ  ar  fi  sà  luâm 
dupa  evaluarea  legii  din  10  Septembrie  de  10 
Miliarde  provenind  din  impozitele  de  râzboiu 
impuse  pe  cresterile  de  averi  care  vor  intra  pe 
30  lunié  1919;  aceste  incasâri  de  impozite  se 
efectueazà  natural  prea  târziu  çi  atunci  în  gé- 
nère în  bonuri  de  împrumuturi  de  râzboi,  aça 
încât  vâ  scâdea  mai  aies  datoria  consolidatà,  pe 
când  curba  datoriei  ftotante  ramène  neschim- 
batâ  în  progi  isiunea  ei.  In  fine  : 

3  Miliarde  din  vânzarea^  stocurtlor  armatei, 
mai  aies  dacâ  se  vor  face  vânzànle  în  streinâ- 
tate,  se  ver  puteà  incasà  în  n;od  util  în  mij- 
loace  de  platâ  pa'.pabile  îu  locul  împrumutului 
dn  râsboi. 

Cu  toate  faptele  de  mai  sus  în  anul  1920 
se  vor  înregistra  moi  multe  datorii  flo- 
tante  decâi  consolidate. 

Din  .  toate  a'estea  rezultà:  câ  aceste  incasâri 
în  totalilatea  lor  importantâ,  afarâ  de  sacriftcii!e 
din  cauza  cheltuelilor  extraordinare  inevitabite, 
fâcute  la  %  parti  va  urcà  datoria  imperiului  cu 
termen  fix  la  al  11  lea  trimestru  1920  la  cel  pu- 
tin 200  miliarde,  çi  ia  aceasta  nu  çi-a  fâcut 
efectul  decât  prima  parte  a  obligatiunijor  din 
contractai  de  pace!  Din  aceastâ  datorie  uriaçâ 
putem  considéra  ca  consol  date  în  czul  cel 
mai  favorabil  99  mi'iarde  împrumu'ul  eu  bo- 
nuri deplin  inscris,  ràrnànând  101  miliaideîm- 
prumu'ate  pe  termen  scurt  Aceastâ  stare  de  lu- 
cruri  proastâ,  necunoscutâ  la  noi  nici  odatâ  çi 
neaçteptatà  dupâ  rezultatele  împrumutului  de 
râzboi,  ar  duce  la  o  situatiune  extrem  de  grea, 
în  cazul  când  nevoia  de  Capital,  care  abia  se 
iveçle  acuma  çi  a  economiei  nationale,  s'ar 
mâri  çi  ar  lntrà  în  concurentâ  cu  acea  a  sta- 
tului san  în  cazuri  când  din  vre  un  motiv  sau 
altul  çi  ar  mai  dev.ni  insuficiente  pentru  amân- 
douâ  la  creçterea  depozitelor,  eu  toate  vârsàrile 
iminente  çî  cheltuelile  fâcute  (efectuate)  de  stat 
în  interiorul  târii.  Peri:olul  câ  reescontarea  sà 
deveni  insuficientâ  çi  câ  o  inundare  monetarà  în 
cireul^tiune  sâ  râmâe  singurul  expédient,  tre- 
bue  oprit  din  râsputeii,  despre  aceasta  vom 
votbi  în  viitorul  articol. 

A  pune  în  sarcina  statelor  fédérale  çi  aie  co- 
munelor  creçterea  datoriei  imperiului  nu  pare 
ceva  justificat  pânâ  acuma,  câci  toenai  în  ca- 
sele  lor  curg  multe  din  miliardele  pe  care  Mi- 
nisterul  imperiului  le  are  spre  a  le  cheltui  ; 

Politica  deficit^rà  a  servic.ilor  publiée  (ca  de 
exentplu  aie  càilor  îerate  aie  Prusiei,  care  ab- 
sorb  zilnic  un  ajutor  bànesc  de  10  milioane) 
se  vâ  combate  în  mod  firesc  prin  mâsuri  tari- 
I    fare  çi  de  organizare, 
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In  tôt  cazul  va  trebui  sà  se  conteze  pentru  * 
[  jumàtatea  anului  1920  foarte  probabil  la  a- 
,ceastâ  grupà  de  debitori  publici  eu  obligatiuni 
I  totale  de  55-60  miliarde,  din  care  3/5  au  fost 
\  regulate,  pe  când  2/5  mai  sunt  încâ  neaco- 
perite. 

I     Dacà  între  timp  câile  ferate  vor  fi  preluate 

j  de  imperiu,  se  vor  produce  deplasàri  cores- 

'.punzàtoare. 

In  tôt  cazul  înainte  chiar  ca  pretentiunile 
idela  Versailles  sâ  se  fi  manifestât  în  toatâ 

(greutatea  lor  prin  cifre,  trebue  sà  contàm  în- 
tr'un  scurt  timp  la  o  datorie  totalâ  de  circa 
260  Miliarde,   ceace   revine  într'o  Germanie 

imicçoratà  la  o  sarcinâ  de  4  sau  5000  Mârci 

Yde  cap  de  om,  fafà  de  l\t0  din  aceastâ  sumâ 

feât  erà  în  1914.  Ce  cif.â  teribilâ  ! 

Situafia  financiarà  germanà 

Datoria  flotantà  —  Incheerea  bugetului  de 
rrizboi  —  deçi  se  mai  constata"  o  necesitate  de 
2  Miliarde  —  Bugetul  normal  începând  delà 
11920. 

a)  Cheltueli  —  NL-i  o  quotâ  de  amortisment 
|—  Imperiul  çi  banca  imperiului  —  Schimbarea 
lie  pozitiune  între  imperiu  çi  statele  fédérale  — 
MiveluI  financiar  al  Imperiului. 

Suma  cea  mai  dàunàtoare  din  întreg  mun- 
ïtle  de  cifre  aie  administratiunei  noastre  finan- 
|âare  este  astâzi  datoria  flotantà  a  imperiului 
le  100  miliarde,  cifrà  care  urmeazâ  sâ   o  a- 
;itingemjn  cursul   noului  an.  Trebue  sâ  ia 
i  nàsuri  pentru  a  opri  o  nouâ  creçtere  a  acestei 
j iatorii.  Ca  cel  mai  puternic  mijloc  pentru  aceasta 
Va  imaginât  marele  proect  de  impozitpe  avère 
are  se  aflà  çi  astâzi  în  discuta  parlamentului. 
,Dar  faptul  însuçi  cà  se  admite  plata  eu  rentâ, 
i  imiteazà  succesul.  E  drept   cà  a  fost  vorba 
inmai  ca  sà  favorizeze  plata  integralâ  în  îm- 
prumut  de  ràzboiu,  printr'o'bonificare  de  2°|o. 
Aceastâ  restiiuire  de  aproximativ  15  Miliarde 
n  bonuri  eu  procente  fixe  de  5  sau  4  l!2  °!o  ar 
Mgrava  çi  mai  mult  disproportia  dintre  datoria 
lotantà  çi  cea  consolidatâ.  De  aceia  sà  se  a- 
:orde  de  pe  acum  6  °lo  rabat   pentru  fiecare 
>!atâ  anticipatà  în  numerar  sau  în  compensa- 
■ioni  echi  va  lente,  deci  çi  în  bonuri  de  tezaur 
àrà  dobândâ.   Din   aceastâ  operaplune  se  va 
()roduce  o  micà  apàrare  asupra   datoriei  flo- 
ante  çi  în  cazul  cel  mai  favorabil  de  10  mi- 
iarde.  Restul  sacrificiului  de  aproximativ  30 
le  miliarde  n:ar  pu'eà  amélioré  întru  nimic 
latoria  ci  de  a  procurà  Statului  încasâri  de 
entà  pentru  bugetul  sàu  çi  în  cele  din  urmâ 
e  a  rétine  poporul  la  économie  çi  la  lucru, 
|ïcându-çi  deci  efectul  ca  oricare  alte  contri- 


-  bu{iuni  straçnice  de  avère.  Casa  centralâ  a 
Statului  se  va  résinai  de  sacrificiu,  abia  în 
toamna  annlui  1920,  chiar  dacà  în  urmà  în- 
ceteazà  plata  dobânzilor  delà  1  Ianuarie  1920; 
cenzitarii  vor  primi  abia  pe  la  sfârçitul  anului 
rezultatul  evaluârilor.  Cu  atât  mai  repede  tre- 
bue fâcut  o  schimbare  în  sistemul  nostru  de 
procurare  a  bonurilor.  Imprumutul  pe  losuri 
ne  dâ  în  aceastâ  directie  o  încercare  foarte 
putin  încurajetoare.  Dacà  însà  tara  ar  mani- 
festa pentru  astfel  de  obligatiuni  spéciale  i- 
maginate  în  diferite  tipuri  çi  dacâ  în  acelaç 
timp  tàrie  neutrale  vor  avea  pretentiuni  de  a 
chizi'tiuni  mai  nuri,  în  timpul  acesta  când  va 
luta  mârcilor  din  zilele  din  urmâ  nu  trece 
peste  16°|0,  chiar  în  concurentâ  cu  alte  emi- 
siuni  cu  premii, —  s'ar  puteà  poate  décide  la 
o  reînoire  în  stil  mai  mare  çi  la  o  (mârire) 
îmultire  a  pietelor  de  subscriptie,  îndatâ  ce 
ratificarea  ar  permite.  Cu  toatâ  aceastâ  luptâ 
contra  datoriei  flotante  este  o  luptâ  contra 
«Hidrei"  (destul  de  grea)  dacâ.nu  se  vor  li- 
mita cheltuelile  statului,  cari  se  fac  numai  în 
»  Consilii"  ci  pentru  crearea  çi  activarea  de 
functiuni  precum  çi  la  lichidarea  celor  vechi. 

La  întoemirea  finantelor  ultimul  ministru  de 
finan{e  a  déclarât  cà  ar  încheia  bugetul  ràz- 
boiului  delà  1  Oct.  çi  actualul  ministru  s'a  a- 
sociat  la  aceastâ  idée  adoptând  în  mare  parte 
intentiunile  predecesorilor  sâi.  yinându  se  str  et 
de  toate  cheltuelile  anterioare,  s'ar  putea  rea- 
lizà  de  fapt  économie  çi  cu  aceasta  s'ar  împie- 
dica  îngràmàdirea  de  datorii.  Administratiunea 
resorturilor  individuale,  în  spécial  în  afacerile 
militare  cu  totul  desorganizat  este  acum  în 
mare  destrâbâlare  din  cauza  obiceiului  acor- 
dârilor  de  crédite  mari  de  râzboi. 

Nevoile  de  cheltueli  anuale  cercetate  au  fost 
fixate  de  Ministru  la  Adunarea  nationalà  la 
cifra  de  MK  17  Miliarde.  O  cifrà  care  cu- 
prinde  çi  plâta  dobânzilor  dtla  primele  plàti 
partiale  de  reparatiuni,  ceace  ar  face  lunar  1 
jum.  Miliarde.  Mai  întâi  însà  se  cere  pentru 
lïchidâri  de  râzboi  inclusiv  rezilieri  industriale 
scumpe,  însà  circa  ^miliard  lunar  aça  cà 
dupâ  cum  s'a  pronuntat  vor  fi  inevitabile  unele 
împrumuturi  suplimentare.  Avem  nevoe  deci, 
dupâ  împiedicarea  tutulor  cheltueliior  necon- 
trolate,  încà  de  2  miliarde  lunar.  Cel  mai  târziu 
pela  mijlocul  lui  1920  bugetul  normal  ar 
trebui  sâ  pue  o  stavilâ  apelului  continu  la 
creditul  public,  presupunând  câ  in  practicà 
i-ar  ajunge  balansarea  de  lf|2  miliarde  de  chel- 
tueli lunare  aie  sale.  In  timpul  râzboiului  n'a 
fost  posibil  o  gospodârie  ordinarâ  preluatâ  sis- 
tematic  din  1913;  sumele  ei  insuficiente  au 
fost  acoperite  gralie  màrirei  impozitelor  de  ràz- 
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boi.  Bugetul  normal  delà  1  Avilie  s'ar  pre-  » 
zenta  dupa  cum  urmeazâ: 

(a)  Cheltneli  (în  Miliarde  de  Mârci) 

a)  1.7  (1913  :  0.2)  pentru  adminislratje  in- 
clusiv  cheltuelile  celor  50  servicii  fiscale  si 
instruirea  marelui  personal  de  control  fiscal  ; 
Iransformarea  într'un  salar  fix  a  suplimenfelor 
de  scumpete  gentru  personalul  civil;  vârsâ- 
mintele  suplimentare  postale  1917:  117  mi- 
lioane';  1918:  300  Mil.  în  afarâ  de  îngrijirea 
celor  fàrà  de  mijloace  (în  présent  500  Mil.  p, 
a.  partea  statului  pânâ  în  februarie)  care  trebue 
transférât*},  dupa  facerea  controlului  necesar  a 
pretinsei-  lipse  de  ocupatiuni,  la  o  asigurare  eu 
care  statul  se  va  însârcina  numai  eu  un  sfert. 

b)  1.5  (1913  :2.0)  pentru  puterea  armatâ  care 
mai  est?;  astâzi  aproape  200.000  si  din  Mai 
1920  la  115.000  oameni  ;  eu  toatâ  reducerea 
efectivului  de  pre7entâ  (anterior  800.000  oa- 
meni) cheltuelile  pentru  trupa  care  e  conside- 
ratâ  ca  mercenerâ,  fatâ  de  sporirea  tutulor  chel- 
tuelilor  de  echipament  au  fost  evaluate  prea 
pu  tin. 

c)  4.3  îngrijirea  pentru  cei  râmasi  în  viafâ 
si  pentru  cei  pàgubiti  (Bugetul  1919  :  mai 
întîi  1  l|j  miliard),  pentru  1920  în  care  s'a 
si  fixât  eu  suma  ridicatâ  si  care  dupa  cum  se 
çtie  se  aplicâ  pentru  12  ani,  asa  c,â  în  aceastà 
cifrâ,  la  începutul  si  sfârsitul  duratei  celor  30- 
40  ani  de  îngrijire,  se  gâseste  o  rezervâ  bu- 
getarâ  cât  timp  cheltuelile  din  catiza  scumpetei 
n'ar  creçte  încâ  sau  n'ar  suprimà  un  fond  oarecare. 

Sumele  ce  neau  fost  impuse  de  câtre  En- 
tentà  pentru  familiile  celor  mor{i  în  râzboi  n'au 
fost  suspendate  pânâ  acumde  nici  un  ministru 
de  finanje  al  Imperiului.  Aceste  plat'  se  con- 
sidéra ca  aoartinând  debitului  contului  de  ie- 
paratjuni.  Dupâ  aceas  a,  mai  suntem  datori 
printr'o  analogie  pentru  reconstituirea  în  limi- 
tele  puterii  noastre  de  mur.câ,  aâ  facem  lucrâri 
în  contul  reparatiunilor,  iar  nici  decum  în  a- 
nuiîàti  spéciale.  Aceasta  ar  justificà  ca  obliga- 
tiunile  familiilor  de  motti  în  râzboi,  dupâ 
stabilirea  comisiunei  de  réparât  uni  ca  si  cele- 
lalte  despâgubiri  de  razbo',  sa  le  trecem  în 
bugetele  viitoare  numai  eu  amorlismentele  si 
eu  plata  dobânzilor.  Se  pare  însà  cert  cà  ma- 
inte de  1  Mai  1921  o  anuitate  pentru  aceasta 
nu  se  poate  calcula  anticipât  ca  si  pentru  ce- 
lelalte  sarcini  de  despâgubiri.  Deoarece  Franfa 
singurà  pretinde  de  a  avea  cheltueli  pentru  fa- 
miliile mortilor  în  râzboi  si  pâgubitilor  de  fes  : 
4  l\i  mi  iarde  p.  a.  si  câ  sumele  totale  de  per- 
deri  aie  germanilor  si  aie  adversariior  stau  ca 
1:2,  pare  oportunà  o  prezentare  obiectivâ  nu 
numai  a  rentelor  gertnane  ci  si  a  cclorlalte. 


d)  0.24  miliarde,  armatâ  de  ocupatiune  în 
primii  si  în  anii  dm  urmâ;  însâ  în  mârci  de 
aur  în  conformitate  eu  acordul  Americano- 
Franco-Englez  delà  16  Iunie  1919.  Aceasta 
sumâ  se  adaogâ  en  o  sumâ.  c:  rgâtoare  timp  e 
15  ani,  în  fiecare  an  la  contul  nostru  debitor 
la  Ententà,  deci  poate  fi  înregistratà  si  fn  bu- 
getul nostru.  CheltueliJe  indirecte  (contrabandei 
si  nimicirea  valutei)  pe  care  le  au  cauzat  tru- 
pele  de  ocupatie  în  timpul  armistitiului  nu  se 
pot  évalua. 

e)  0.24  legea  de  îndemnizarea  ofiterilor;  mai 
înainte  ca  si  mai  târziu  aproximativ  0  10  mi- 
liarde. 

0  ??  Urcarea  inevitabilâ  a  rentelor  pentru 
asigurarea  bàtrânetei  care  este  consecintâ  a  srâ- 
derii  valoarii  monetare,  se  va  face  pe  cât  va  fi 
posibil  prin  sporirea  contributiei  în  loc  de  a  fi 
publicate  de  imperiu. 

p)  10  0  (1913:  0.23)  serviciul  datoriilor  e- 
valuate  delà  1  Aprilie  1920. 

Aceasta  sumâ  cum  vom  arâtà  va  contà  între 
titlurile  de  cheitjeli  cari  momentan  sunt  fixate 
foarte  larg;  dacâ  si  mai  târziu  când  se  va  îi- 
cercà  o  mai  mare  consolidare  se  va  întâmplà 
acelas  lucru,  aceasta  este  îndoelnic.  Datoria 
consolidais  de  pe  acum,  costà  eu  o  fractiune 
peste  5°A>  si  reclamâ  pe  lângâ  aceasta  si  un  a- 
mortisment  în  cazul  unei  politici  solide,  care 
are  în  considérât  e  generatiile  viitoare,  amor- 
tisment  care  nu  se  limiteazâ  numai  la  cele  67 
la  75  milioane  légale  din  anii  1914  —  1917  si 
care  se  schimbâ  tôt  atât  de  pufm  satisfâcàtor 
eu  miliardele  incasate  si  care  se  vor  încasà  pe 
o  cale  extraordinarâ,  grat'e  impozitelor  de  râsboi. 

Statificarea  unei  amortizâri  care  va  începe 
în  curâtid  pentru  întreg  capitalul  nou  de  da- 
torii,  va  avea  nu  numai  efectul  unei  usurâri 
latente  ci  si  avantajul  tactic  ca  poate  va  orile 
de  stat,  vor  gâsi  imediat  un  cumpârâtor  per- 
manent într'o  vreme  când  cerçrea  de  plâti  de 
imposit  si  altele  iau  sfârsit.  Deasemenea  nu  se 
poate  aprecia  dacâ  regularea  circulaÇiunei  supra 
abundentâ  a  màrc.'i  prin  «Imprumutul  A.  G." 
va  putea  rezista  eu  timpul;  în  tôt  cazul 
amortismentul  adevârat  hu  numai  cà  r  dicâ 
cursul  ci  si  opinia  despre  statul  debitor 
chiar  când  este  obligat  sà  facâ  noui  emisiuni. 
Posibil  câ  pe  viitor  sâ  se  elaboreze  ïncà  si 
alte  planuri  de  transformare  vastà,  dupâ  succe- 
sul  sau  insuccesul  emisiunei  eu  permie  emi- 
nentâ,  fâcutà  re!ativ  eftin.  Aceste  planuri  \or 
transforma  evaluarea  de  a.mortisment  într'un 
joc  de  cifre. 

Renuntarea  provisorie  la  valorificarea  bu- 
getarà  a  unui  amorlisment  este  compesatâ 
de  reierva  de  10  Mtiioane,   cuprinsà   in  eva- 


luarea  de  mai  sus  într'atât,  într'ucât  datoria 
flotantà  are  la  noi  o  aça  de  mare  importants 
Vânzarea  de  bunuri  de  tezaur  reprezintâ  pentru 
imperiu  eu  mult  mai  eftinâ  de  ât  apelul  la 
creditut  consolidât.  Este  drept  câ  casa  impe- 
riului  plâteçte  un  venit  de  50°j0. 

Insà  pe  cale  indiieclâ,  gratie  emisiunei  extra 
ordinare,  Banca  imperiului  restitue  statului  în 
anii  urmâtori  o  parte  importantâ  din  acel  ?cont 
care  râmâne  dupa  acoperirea  cheltuelilor  çi  a 
reescontului.  Retribuirea  curentà  çi  égala  a 
Bâncilor,  inclusiv  participarea  la  câstig  se  pre- 
zintâ  pentru  anii  delà  1914  la  1 9 1 S  dupa 
cum  urmeazâ  : 

Mk  43,6;  199,7;  190,3;  296,9  ;  390,6  ;  Mi- 
lioane. 

Ea  s'ar  putea  urca   uçor  în  1919  la  suma 
de  3  4  miliarde,  gracie  capitalului  depus  care 
a  crescut  indiferent  sumele  pe  care  Bca  voeçte 
sâ  le  ridice  din  venit,  ca  o  rezervâ  pentru  o-  • 
bligatiunile  ei  valutare.  Nu    se  poate  aprecia 
într'ucât  aceasta,  este  necesar  deoarece  guvernul 
impérial  çi  Bca  Imperiului  trebuesc  sa  transezo 
mai  întài  chestlunea  cât  và  puteà  imperiul  sâ 
plâteascàîn  hârtie,  jumâtatea  de  aur  vândutâ  lui 
Dacâ  aceasta  sumâ  de  miliarde  va  fi  sufi- 
cientà  pentru  a  màri  rezerva  valutarà  (efectivul 
delà  sfârsitul  lui  1918  eià   abia  de  505  mil; 
de  atunci  s'a  produs  cea   mai  gravà  scâdere 
valutarà)  atunci  ar  puteà  sà  se  renunte  dacâ 
nu  în  1918  cel  patin  în  1920  la  noi  bene- 
ficii  provenind  din  reescont  çi  astfel  s'ar  îh- 
toarce  în  visteria  statului  o   paite  eu  atât  mai 
mare  din  excedentul  B-cii  Imperiului.  Cursul 
net  al  scontului  fixât  pentru  bonurile  de  te- 
zaur  ar  scèdea  çi  mai  mult  sub  5°/o  ca  acum. 
Datoria  flotantà  este  mu  t  mai  periculoasà  çi 
vâtàmàtoare,  în  schimb  însà  mai  eftinâ  decât 
cça  consolidatâ.  De  oarece  destinatiunea  celor 
lfe  mi'iarde  pare  a  fi   calculatà  în    mod  égal 
eu  5°o  pentru  100  miliarde  datorie  consoli- 
datâ  çi  100  Miliarde  datoria  bonurilor  de  te- 
zaur,  rezultâ  existenta   unei  anume  rezerve 
bugetarà  în  total  18  Miliarde. 

Memoriul  delà  5  August  mentioneazâ  numai 
17  %  Miliarde  çi  nu  se  ocupâ  nici  de  para- 
graful  d  çi  e  çi  nici  de  c  aliniatul  11  çi  încà 
mai  putin  eu  principalele  sarcini  reale  rezul- 
tate  din  reparatia  çi  plata  râmàçitei  lor  sau 
din  despàgubirea  cheltuelilor  de  râzboi  aie 
Belgiei  care  trebuesc  restituite  în  aur  în  plus 
dob^nda  de  5  0/o  începânddela  1  Ianuare  1926 
ln  schimb  trateazà  Mk  6.5  (1913:3  ca  o  ne- 
cesitate  a  staHor  irdividuale  çi  a  comunelor; 
e  netrançat  dacâ  în  aceasta  sumâ  sunt  cuprinse 
pierderile  unaçe  aie  càilor  ferate  care  se  ureâ 
\a  o  cifra  de  miliarde  necunoscutâ,  dar  impu- 


nàtoare.  Cu  totul  24  —  55  Miliarde  fârâ  îndo- 
ialâ  o  evaluare  de  neecsitate  mlnimaiâ  (1913 
efectiv  :  5,43  Miliarde)  Lies. hiri g  çi  Wurtem- 
!  berg  açteaptà  încâ  în  Iulie  30.  Miliarde  în  loc 
de  25. 

Inglobarea  necesitâtilor  comunelor  çi  a  pro- 
vinciilor  in  dhpozitiunile  statului  se  impune. 
Mai  înaïnte.  trebuii  tele  imperiului,  inferioarà 
unei  treimi  din  datoria  statelor.  Pe  viitor  da- 
toria imperiului  va  întrece  de  çapte  ori  pe  a- 
ceia  a  provinciilor.  De  aceîa  chiar  sub  Minis- 
terul  lui  Schiffer  a  pâtruns  adevârul  cà  dacâ 
situaria  financiarà  se  va  mentine  va  fi  necesar 
a  considéra  imperiul  çi  statele  ca  o  singurâ 
unitate  atât  în  ce  priveçte  sarcinile,  cât  çi  ceace 
priveçte  resursele  contributive. 

Conducerea  deci  çi  ràspunderea  mai  mare 
vor  reveni  atuncea  statului.  Aceasta  idée  a 
prezidat  la  ïntoemirea  legilor  de  râsboi  fiscale. 
Ea  însâ  a  prins  mai  aies  dupa  încetarea  osti- 
litâtilor  çi,  a  revolutiei,  când  s'a  evidentat  câ 
dintr'un  excédent  de  venit  al  impositelor  în 
valoare  de  25  miliarde  trebuesc  sâ  revie  Sta- 
tului 750|°  fatâ  de  35°l0  din  5  miliarde  în  1913 
çi  când  tratatul  delà  Versailles  a  (fâcut)  con- 
sidérât statele  fédérale  drept  garanti  suplimen- 
tare.  Unifica'rea  fundamentalâ  a  prevalat  fiind 
favorisâte  de  perspective  de  pierderi  aie  càilor 
ferate  aie  statelor  individuale  çi  anume  numai 
proecte  conditionate  de  constituée  sau  proecte 
economice  ca  programul  de  cài  ferate  al  Im- 
periului ci  chiar  abia  sub  Erzberger  proectul 
unui  adevàrat  impozit  pe  venit  la  care  vor  tre- 
bui  s1  participe  dupâ  o  anumitâ  scarà  stabilità 
pe  bazâ  de  procente.  nu  numai  statele  fédé- 
rale ci  çi  comunele. 

La  aceste  proecte  s:  mai  adaogâ  çi  legea 
impositului  imperiului,  care  cu  toate  obiecti- 
unile  juriçtilor  garanteazà  odatâ  cu  întegritatea 
financiarà  a  imperiului  çi  executarea.  legei  im- 
positului, probabil  evaluàri  mai  drepte.  Minis- 
terul  de  fin^n^  exploateazà  acest  succès  fiscal 
în  aça  fel  încât  deficitul  total  evrlu  t  de  e' 
'  ÎOV' déficit  rezultat  din  miçcarea  teritoriilor 
va  fi  deplin  compensât.  Ministerul  de  finale 
a  primit  printre  principiile  fundamentale  aie 
Bugetului  normal  Jn  mod  camarbitrar  nu  fârâ 
oarecare  rezervâ/ vechile  incasàri  din  1913  çi 
de  «mai  târziu,  fârâ  a  ne  lâ;à  influentati  de 
marile  prefaceri  economi:e  cari  s'au  îndeplinit 
delà  1913  încoace.  Afarà  de  aceastà  pentru 
complectarea  tabloului  s'au  aHàugat  ultimele 
evaluâri^probabile  aie  B-Jgetelor  staino  f  d  r «le 
çi  a  comun- lor,  la  ac-lea  *le  impei.ului: 

Ce  perspective  sunt  pentru  acoperirea  aces 
tor  25  miliarde  vom  expune  într'un  al  Ill-lea 
artlcol. 
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Situatia  financiarâ  a  Germaniei 

Incasârile  Imperiului  delà  1920.  Varna  j 
în  aur  o  necesitate  fiscalâ.  Rezerve  pro- 
venite  din  impositul  pe  tutun,  cârbuni  çi 
vin.  Incertidudine  de  taxare  (sau  déficit) 
la  sacrificii  formate  la  impozitele  pe  do- 
bânzi  çi  pe  veniturij 

Intensificarea  surselor  de  impozîte  — 
Lucrâtori  çi  agriculto/i  în  statistica  fis- 
cul  ui 

Necesitatea  care  se  va  manifesta  eu  în- 
ceperea  exerci^ului  1920-21  în  imperiu.  ! 
state  çl  coraune,  a  fosf  calculatâ  la  un 
minimum  de  24-25  Miliarde,  calculându-se 
în  mod  va  g  prestatiunile  partiale  prove- 
nite  din  tratatul  de  pace.  Acestei  evaluâri 
îi  corespundea  acum  6  ani  o  necesitate 
dé  5  miliarde  çi  43  mil.  Vom  descrie  mai 
jos,  întrucât  în  urma  acestei  înetneire, 
care  nu  este  încâ  terminatâ,  administra^ 
financiarâ  a  imperiului  mai  are  încâ  dis- 
ponibilâ  o  acoperire  suficientâ.  Din  contrâ 
prima  sumâ  se  întemeiazâ  în  mod  arbi- 
trai pe  starea  de  pace.  Se  constata  urmâ- 
toarea  situatfe  : 

Incasâri  (în  Miliarde  de  Mârci) 

a)  1]\8  conform  încasârîlor  reale  din  1915 
care  deja  erau  reduse  fafë  de  1913  (2.2), 
dar  care  încâ  cuprindeau  încasâri  vamale 
în  valoare  de  0.56  Miliarde,  care  intrâ 
anevoe  din  cauza  desfiintârei  continue 
a  taxelor  vomale  pe  alimente  mai  eu  sea- 
mâ  dacâ  çi  de  aci  înainte  controlul  delà 
granitâ  nn  va  fi  serios  çi  dacâ  autoritatea 
de  ocupatfe  euglezâ  din  Colonia  nu  va 
rcnnnta  la  protestarea  contra  taxei  va- 
male în  aur. 

;  Nu  este  cumva  o  stratagemâ  a  Eogle- 
zilor  fafcâ  de  libertatea  vamalâ  care  e  în 
vigoare  în  Alsacia,  Lorena,  Luxeaaburg 
çi  Polonia  occidentalâ?  Cererea  noastrâ 
de  agiu,  isvorâçte  dintr'o  supremâ  nece- 
sitate fiscalâ  çi  în  plus  din  logica  econo- 
micâ  çi  este  compatibilâ  de  asemenea  eu 
restrângerea  pe  timp  de  3  ani  a  tarifului 
nostru  urcat  prin  art.  269  din  tratatul  de 
pace  Taxele  vamale  în  aur  pare  a  fi*  in- 
dispensable pentru  asanarea  finantelor 
imperiului  çi  a  valutei. 

Cu  atât  mai  straniu  pare  faptul  câAn- 
glia  sa  opune  çi  forÇeazâ  prin  aceastâ  a- 
titudine  pe  importatorii  asiatici  ca  si  pe 
ceilalti  sa  facâ  un  zid  pnternic  în  jurai  I 
guvernului.  In  câteva  subtitluri  delà  u) 
aça  de  exemplu  în  impozitul  de  tutun  e- 


valuat  la  650  milioane,  résida  o  rezervâ 
|  care  la  nevoe  poate  compensa  dificitul 
{  vamal. 

b)  5.9  produsul  a  23  de  proecte  succe- 
sive  :  dintre  acestea  impozitul  pe.cârbuni 
covârçeçte  cu  mult  acum  ca  çi  în  viitor  e- 
valuârile  (de  fapt  încâ  din  1917:  0,41; 
1918:0,75;  miliarde)  çi  lasâ  sa  se  între- 
vadâ  o  rezervâ  chiar  în  cazul  unei  ex- 

I  ploatâri  mai  reduse.  Impozitele  pe  vin  çi 
j  champagnie  vor  produce  un  excédent,  cu 
conditie  nutnai  ca  baza  estimatiunei  sâ  se 
facâ  mai  logic;  din  contra  taxele  de 
export  (1917:0,28  1918:0,52  Miliarde) 
vor  da  poafe  un  mare  dificit,  de  oarece 
exportul  de  cârbuni  çi  de  otel  prin  forÇa 
lucrurilor  và  scâdeà  çi  odatâ  cu  el  câçti- 
gul  de  agiu  al  producâtorilor. 

Fiindcâ  cele  23  de  proecte  cuprind  si 
noile  impozite  pe  scrisuri  fnneiare,  cum 
çi  suplimentul  de  legerelativla  impozitele 
pe  succesiuni,  pentru  urgentâ  s'a  avut  In 
vedere  de  pe  acum  noua  lege  de  irnpu- 
nsre  a  pâmântului,  care  din  excedentul 
impozitelor  pe  succesiuni  în  valoare  de 
600  milioane  (1913:  46  mil.  1918:78  mil. 
pentru  imperiu)  voeçte  sâ  cedeze  provin- 
ciilor  çi  comunelor  20  °|o,  iar  din  cele  226 
milioane  produs  al  impozitelor  pe  bonu- 
rile  funciare,  jumâtate. 

c)  l.O  estimatiune  brutâ  proprie  çi  anume 
a  bâncii  imperiului  çi  a  casei  de  împru- 
mut  dublându-$i  çi  stocul  de  lombardare 
delà  7.65  Miliarde  la  1 5,63  Miliarde  a  avut 
în  1918  un  excédent  net  de  441  Milioane 
Mk.  Imprumutuiile  din  1919  au  creseuf 
la  cifra  de  20.29  Miliarde,  ceiace  repre- 
zintâ  pentru  acest  an  dobânzi  în  valoare 
de  34  Miliard,  îatrucât  anume  pierderi 
nu  limiteazâ  acest  rezultat.  Imperiul  efec- 
tueazâ  aceastâ  încasare  oarecum  pe  baza 
stocului  sâu  metalic  çi  a  garan(iei  acor- 
date  de  el  pentru  bonurile  caselor  de  îm- 
prumut  în  propose  de  aproximativ  85° 0 
delà  principalii  împrumutâtori,  precum  çi 
delà  comunele  çi  statele  fédérale  împru- 
mutâtoare  pe  gajuri.  Aceastâ  constitue  un 
capital  în  sine  çi  poate  uneori  forta  la 
compesatiuni;  nu  mérita  însâ  considerat»- 
une  acum'  decât  cel  mult  din  punct  de 
vedere  valutar,  iar  nu  fiscal,  deoarece  fi- 
nantele  impieriului  au  ramas  atât  de  mult 
aceleaçi,  dupâ  cum  s'a  arâtat  mai  înainte. 
De  oarece   la   cheltuelile  prevazute  sub 

I  paragraful  g.)  sarcina  dobânzilor  pro- 
venite  çi  din  bonuri  de  tezaur  le  am 
lâsat  neatinse,   am  avea  dreptul  sâ  tre* 
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cetn  la  mbrica  de  încasari  la  opera- 
t'iuni  de  Bancâ  pe  lâagâ  câstigul  casei  de 
crédit  çi  câçtigul  care  s'a  mârit  al  Bâncii 
Imperiului,  ne  multutnim  însâ.  eu  cele  390 
jnilioane  din  anul  trecut,  asa  încât  suma 
va  depâsi  la  venituri  cifra  de  un  miliard. 

d)  3.0  surplus  rezultând  din  proectul  de 
lege  suplimentar  asupra  impozitelor  pe 
tranzactiuni.  Nu  se  vede  dacâ  cele  1 0—15% 
din  venit  destinate  comunelor,  au  fost 
reduse.  Evaluarea  însâ  trebuie  conside- 
ratâ  ca  moderata  în  cazul  când  scum- 
petea  mârfurilor  si  a  fabricate!or  âr  con- 
tinua si  când  nu  s'ar  produce  noi  exce- 
dente  în  extraetfunea  bunurilor. 

e)  —  Economia  de  dobânzi  rezultatâ  din 
încasarea  celor  10  miliarde  scontate  în 
urma  impozitului  pe  câstigurile  de  râzboi, 
care  snnt  supuse  la  impunere  delà  1  Apnlie 
1 91 5  proportfe  de  5%,  a  fost  luata"  în 
considerafie  indirect  la  sumele  de  chel- 
tueli  g)  „serviciul  datoriei"  conform  eu 
modul  nostru  de  investigatiune  a  cifrei 
datoriilor  viitoare  aie  imperiului. 

f)  2lj2  pânâ  la  3  miliarde  économie  de 
dobânzi  sau  încasari  de  dobânzi  fortate, 
rezultând  '  din  impozitele  pe  avère:  se  im- 
pune  aci  rezerve  din  cauza  confuziunei 
economice  cum  si  din  cauza  câ  orice  spor 
rezultat  din  râzboi  trebue  impus.  Guver- 
nul  crede  câ  va  putea  obtine  o  impunere 
mijlocie  la  nevoe  de  18  pânâ  la  19o/° 
asupra  averilor  si  a-si  procura  atunci  55 
pânâ  la  60  miliarde. 

Aceasta  presupune  pe  lângâ  o  puter- 
nicâ  inflatiune  valutarâ  a  restului  de  a- 
vere  nationalâ  a  Germaniei  si  o  evaluare 
si  un  control  extrem  si  vâ  impune  în 
cursul  vremii  revizuiri,  deoarece  astâzi  nu 
se  pot  aprecia  evaluâri  pentru  perioada 
de  30  pâaâ  la  50  de  ani  si  fiindcâ  dea- 
semenea  în  acest  interval  contribuabilii 
pot  deveni  incapabili  de  a  plâti  ceva. 
Dupa  cum  avem  nesiguranÇâ  în  ce  pri- 
•  ve$te  detaliul,  tôt  asa  si  în  ce  priveste 
ansamblul  :  MinistruI  Heinrich  Nesseu  aç- 
teaptâ  un  venit  total  de  40  miliarde,  pesi- 
mistii  un  venit  si  mai  mic  încâ.  Inglo- 
barea  bunurilor  de  mânâ  moartâ,  în  locul 
liberârii  acestora  ar  putea  sâ  îmbunâtâ- 
teascâ  încâ  si  mai  mult  venitul.  Mârci 
14.5  miliarde  cifrâ  aproximativâ  rezultând 
din  legile  si  proectele  de  l:ge  votate  pânâ 
acum.  In  plus: 

g)  —  Uzinele  imperiului  :  centralele  de 
azot,  aluminium,  huilâ;  în  total  bunuri  în 
c*e  sunt  învestite  100  milioane,  cari  ane- 


|  voie  ar  puteà  produce  un  venit  acum,  ci 
|    ar  puteà  cel  mult  sâ  se  sustie  reciproc. 

h)  ?  4.5  impozit  pe  venit  de  capital,  re- 
yendicat  de  imperiu  pentru  el  însusi.  Acest 
impozit  va  fi  introdus  îa  impozitul  pe  ve- 
nit al  imperiului.  El  pare  calculât  în  mod 
larg  la  25  pânâ  la  30%.  Norma  de  su- 
punere  aplicabilâ  acestor  Investir»  de  ca- 
pital, din  care  primul  proect  a  trebuit  sâ 
producâ  în  Martie  numai  1.10  miliarde  la 

!  o  normâ  de  impunere  de  10%— bineînte- 
les  înainte  de  cresterea  circulaçiunei  bo- 
nurilor  de  tezaur,  dar  si  înainte  de  fur- 
nizarea  de  capitaluri  din  sacrificiile  ne- 
cesare  çi  din  impozitelele  pe  câstigurile 
de  râzboi  ;  ea  pare  calcula  tâ  în  mod  eu 
atât  mai  larg,  eu  cât  se  acordâ  bonificâri 
persoanelor  eu  mijloace  limitate,  institu- 
ttunilor  de  asigurare  eu  obligatiuni  jie 
platâ  la  termen  fix  etc,  cari  apoi  trec  în 
sarcina  esençialâ  a  impozitului  pe  venit. 
(vezi  i). 

i)  13.  Impozitul  pe  venit  al  imperiului 
ce  se  proecteazâ  va  fi  extrem  de  greu  de 
évaluât  în  surplusul  sâu  de  venit  fatâ  de 
impozitele  pe  vepit  aie  statului  din  trecut; 
lipsesc  pâreri  oficiale  care  sâ  concorde  în- 
tre  ele.  Posibilitâtile  de  desvoltare  par  a- 
sîgurate,  dar  despre  aceasta  vom  vorbi 
mai  jos.  Venitul  ce  va  începe  sâ  curgâ  pe 
cât  va  fi  posibil  delà  1  Aprilie  1920  este 

t  destinât  a  fi  împârtit  într'o  proportfe  a- 
!  '  supra  câreia  imperiul,  târile  si  comunele 
n'au  câzut  încâ  de  acord. 

k)  (?)  Noi  proecte  ne  creiate  încâ,  care 
însâ  sunt  subordonate  situatiei  economice, 
printre  altele  o  dublare  a  impozitului  pe 
bere  care  asemenea  e  în  perspectivâ  (dé- 
bitai prezent  :  350  mil.)  probabil  monopo- 
j    luri  individuale  (Uleiuri  minérale,  asigu- 
râri    contra   incendiului  ?)  ;  în  fine  inten- 
sificarea  a  noi  resurse  de  impozité  spre 
I    exemplu:  a  hârtiei  de  tigâri,  a  timbrelor 
de  polite,  mârirea  taxelnr  de  export  gra- 
tie  câstigurilor  valutare    rezultând  din 
mârfurile  interne  de  prima  necesitate  ex- 
portate,  apoi  reforma  impozitului  pe  za- 
hâr  si  a  vâmilor  întrncât;  art.   269  din 
tratatul  de  pace  ne  va  îngâduî  aceasta 
(dupâ  valoare  în  loc  de  greu  ta  te.) 
(Mk.  21  pânâ  la  22  miliarde). 
1)  3  vechi  bugete  aie  provinciilor  sr 
comunelor;  ele  ar  fi  trebuit  sâ  încaseze 
numai  în  timpul  râzboiulu:   21/,  miliarde 
(1912  M1/*  miliarde)  din  impozitele  pe 
venit  si  sporuri. 
Mk.  24  pânâ  la  25  miliarde. 
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Este  oare  aceasta  balantarea?  guvernul 
o  d  toitçtt  $i  crcie  câ  a  rta  izat  o.  In 
acest  mod  sau  într'un  incd  analog  trtbue 
stabilitâ  evaluarea  necesitâtilor  cari  au 
neglijat  aproape  total  abligatiunile  ex- 
terne în  asa  fel  ca  sâ  se  combatâ  si  din 
aceastâ  parte  politicâ  deficitaià  sî  fidu- 
ciarâ,  ameliorând  creditul. 

Imperiul,  provinciile  si  comunele  au 
nevoe  anual  pentru  aceasta  de  o  sumâ 
"îchivalenta  eu  douâ  mari  împrumuturi  de 
râsbci.  Aceastâ  sumâ  réclama  în  modul  de 
impunere  de  mai  sus,  afara  de  veniturile 
latérale,  circa  420  Mârci  de  cap  din  popu- 
lace redusâ  la  60  de  milioane  fatâ  de  62 
de  mârci  fixate  de  cap  în  timpul  pâcei, 
la  o  populatfe  de  67  milioane.  Este  im- 
posibil  de  prevàzut  dacâ  aceasta  sumâ  se 
và  puteà  plâti  si  nici  cât  se  va  puteà 
plâti  si  nici  dacâ  acest  aparat  urias  este 
întoemit  exact,  fatâ  de  dificultâtile  grave 
ce- i  stau  în  cale  (provinciile  renane).  Atât 
viata  politicâ,  cât  si  cea  ecocomicâ  se 
gâsesc  încâ  si  astâzi  în  plin  procès  de 
transformare  si  for  ta  de  rezistentâ  a  eco- 
nomiei  nationale  complect  istovitâ  si  a- 
tinsâ,  fâra  nici  un  scrupul  din  afata;  a- 
ceasta  économie  nationalâ  nu  este  desigur 
îavorizatâ  prin  înglobâri  de  capitaluri 
uriase,  prin  indispunerea  inevitâbilâamen- 
talitâtii  întreprinzâtorilor  prin  supra  în- 
povorare  simultanâ  oricârei  munci  cre- 
atoare  si  a  oricârei  resurse.  (Tarifele 
postale  si  de  câi  ferate  cârbuni).  O  éco- 
nomie finalâ  regulatâ  însâ,  trebûe  din 
contra  sâ  ridice  valoarea  banului,  con- 
tribuind  astfel  de  jos  în  sus  la  asanarea 
lui. 

Dacâ  bugetele  germane  se  vor  bucurà 
acum  de  aceias  consideratie,  de  care  se 
bucurau  mai  înainte  acelea  aie  statelor 
debitoare  exotice,  aceasta  se  va  datora  nu 
unor  puncte  de  vedere  finale  sau  de  po- 
liticâ de  partid,  cât  mai  aies  acelora  care 
se  referâ  la  crearea  si  mentinerea  fortei 
de  platâ  a  corpului  nostru  économie.  Fie- 
care  plan  bugetar  sau  fiscal  al  nostru 
orieât  de  straniu  si  de  uzat  ar  fi,  trebu- 
este  întoemit  sub  presiunea  existentei 
noastre  actuale,  asa  fel  ca  sâ  contribue 
la  evitarea  prâbusirei,  a  falitnentului  nos- 
tru économie  si  dupâ  consid-  ratiuneadacâ 
au  cumva  dârâmâ  mai  mult  decât  clâdéçte. 
Trebueste  însâ  ast^ptat  ca  tote  clasele 
noastre  sociale  sâ  se  supue  acestei  legi, 
orieât  de  violente  obieetiuni    s'ar  ridicà 


fie  de  naturâ  politicâ,  fie  de  naturâ  éco- 
nomie!. 

Toate  clasele  sociale:  Stalistica  fi«;calâ 
prusianâ  publicatâ  de  curând  ne  furni- 
zeazâ  câteva  cifre  instructive.  Pe  lângâ 
7.789.784  impuçi,  sunt  aproape  tôt  atâtia 
scutHi-  anume  7.964.000  printre  cari  desi- 
gur 100.U00  privilegii  de  fosti  combatanti 
si  de  copii,  cea  mai  mare  parte  totusi  in- 
divi?i  care  au  pretentia  de  a  nu  plâti  im- 
pozite  deoareee  au  un  venit  mai  mic  de 
Mk.  900.  La  oficiu  de  recesâmânt  sepoate 
constata  câ  venitul  anual  al  acestor  per- 
soane  este  évaluât  prea  mult  la  6  mi 
liarde,  §i  totu§i  toate  aceste  cifre  stau 
asa  de  mult  sub  realitate! 

Cu  «900  Mârci  si  sub  aceastâ  sumâ»  se 
hrânea  de  trei  ani  §i  mai  bine  chiar  o 
fractiune  infimâ  dintre  proletari,  cire 
fractiune  este  de  altfel  în  scâdere  rapidâ. 
Cu  toate  acestea  cifra  celor  ce  nu  sunt 
imptlsi  si  cei  scutiti  s'a  redus  din  1913 
numai  cu  8  9  o/o  adicâ  cu  Mk.  700.000. 
Fârâ  îndoialâ  ca  minimum  de  exis- 
tentâ  scutit  de  impozit,  ar  merità  sâ 
fie  ridicat  ;  dar  dasigur  câ  se  va  puteà 
constata  foarte  curând  un  venit  total  im- 
pozabil  mai  mare  chiar  decât  din  1919, 
în  favoarea  finantelor  publiée,  dacâ  se 
va  impune  într'un  mod  mai  larg  §i 
dacâ  se  va  urcà. 

Punctele  de  reper  pentru  urcarea  ve- 
nitului  gênerai  se  gâsesc  în  urmâtoarele 
puncte  (pe  cari  din  cauza  pierderilor  si 
de  râsboinu  voim  a  le  trece  asupra  impe- 
riului  ;  proportia  anterioarâ  este  ca  3  la  5) 
teritoriale. 

1JH3  1918^ 

Venit.  ev.  aie  per. 

fizice  în  Prusia       MK  :  17,25  M-rde  MK  25.37  ?».rdl 
din  care  :  în  oraçe     >       8.—    »       »      15.6  » 
în  coin,  rurale         8. —    »       »        7. S  » 
Per.  (nefizice)  morale  »       1. —    »       »        1,9  » 

Dar  si  acest  spor  de  47  la  sutâ  va  fi 
considérât  pe  drept  ca  modest  din  cauzâ 
câ.  în  timpul  celor  trei  ani  decisivi  ma- 
joritatea  rezultàtâ  dintr'un  apel  la  credi- 
tul public  de  mai  bine  de  100  Miliarde,  a 
intrat  în  economia  nationalâ,  ridicând  si 
circulat'unea  financiarâ  si  profiturile. 

Natural  câ  aceastâ  situatie  cu  toatâ  re- 
volutiunea  industrlalâ  ce  s'a  îndeplinit 
între  timp,  va  avea  în  anii  ulteriori  efec- 
tul,  câ  evaluarea  va  trebui  sâ  se  facâ  dupâ 
média  celor  trei  ani. 

Ceia  ce  te  frapeazâ  dupâ  cifrele  de  mai 


sus  este  stagnarea  absolutâa  regenerârii 
rurale.  Ea  nu  se  poate  explica  numai  prin 
scutirile  acordate  combatantilor,  dacâavem 
îu  vedere  urcarea  rentii  pâmântului.  A  ci 
va  putea  interveni  legea  contribu  iilor  im- 
periului,  în  statele  fédérale  neglijente  tôt 
eu  atâta  énergie  ca  si  în  clasa  munci- 
toreascâ. 

Gospodâria  ruralâ  si  forr,a  de  muncâ  au 
fost  favorizate  în  valorificarea  lor  fiscalâ, 
în  detrimentul  capitalului  rentierilor  ca 
si  a  capitalului  de  îutreprinderi;  ele  vor 
avea  pentru  aceasta  de  sustinut  lupta.  Cu 
toate  acestea  o  metoda  de  evaluare  mai 
drasticâ  va  avea  perspective  bune  la  ce- 
lelalte  categorii  cenzitare  (Zensitengrup- 
pen)  (ar  fi  rentabil  pentru  fisc,  dacâ  ar 
face  sa  se  constate,  ce  se  înregistreazâ 
azi  ca  cheltueli,  dupa  exemplul  urît  al 
multor  cercuri  rurale,  çi  în  multe  institutii 
industriale  si  comerciale  delà  achizitiona- 
rea  si  exploatarea  automobilelor  parti- 
culare  aie  proprietarilor  pânâ  la  celelalte 
lucruri  si  mai  costisitoart). 

Deaceia  impozitul  pe  venit  drastic,  îm- 
preunâ  cu  o  executare  a  legei  contri- 
butiilor  va  deveni  una  din  bazde  <*ele 
mai  pretfosise  a  finantelor,  nu  numai 
acelora  a  imperiului  ci  si  a  acelora  a  co- 
munelor  si  provinciilor. 

Ori  ce  îmbunatâçire  a  solvabilitâtii  în 
interiorul  târii  se  resfrânge  çi  asupra  po- 
zitiunei  noastre  în  afarâ  si  cât  de  necesar 
este  aceasta  vom  vedea  în  articolele  ur- 
mâtoare. 

Pe  dev  altâ  parte,  în  numeroase  tari, 
unde  industria  consuma  mari  cantitâçi  de 
'bumbac  american  — ca  în  Germania  çi  Po- 
lonia,  productia  s'a  redus  cu  totul. 

In  definitiv,  nu  se  crede  câ  ar  puteà 
fi  o  lipsâ  de  bumbac  american,  pe  piat,a 
mondialâ  cel  putfn  atâta  timp  cât  reluarea 
industriel  bumbacului  continua  sa  se  facâ 
încet. 

Se  prevede  un  dificit  apreciabil  pen- 
tru bumbacul  European  çi  un  enorm  di- 
ficit pentru  in. 

■  B,  Bumbacul  egipiean 

Productia  mijlocie  în  decursul  celor  trei 
ani  cari  au  précédât  râzboiului,  era  de 
7.530.000  cantare  sau  1  milion  de  baloturi 
de  750  lbs;  însâ  prevederile  pentru  récolta 
actualâ  sunt,  în  mâsura  în  care  aceasta 
recoltâ  n'a  fost  atinsâ  de  conditiunile  inte- 
rioare  aie  Egiptului.  de  aprospe  6  mili- 


oane  cântare,  sau  800  mii  baloturi,  sau 
o  mieçorare  de  20  °/o. 

Stocurile  vizibile  existente  nu  conpen- 
seaza  aceasta  diferentâ.  Dacâ  se  t'ine  sea- 
mâ  de  stocurile  expediate  spre  Europa  çi 
de  stocurile  existente  în  Alexandria  exce- 
dentul  asupra  stocurilor  existente  în  acea 
epoeâ  în  1913  nu  par  a  trece  de  100,000 
baloturi.  In  mare  parte  este  vorba,  de  can- 
titâti  inferioare. 

De  aitfcl  excedentul  constatât  pentru 
stocurile  existente,  este  fârâ  îndoialâ  com- 
pus  din  absenta  stocurilor  la  consumatori. 
Se  pare  câ  stocurile  pentru  consumatie 
în  Anglia  nu  reprezintâ  decât50%  din 
stocurile  din  timpuri  normale  çi  în  cele- 
lalte tari  din  Europa  aceste  stocuri  sunt 
nule.  Pfetul  nu  poate  fi  considérât  literla- 
mente  ca  un  indiciu,  deoarece  timp  nu 
de  mult  a  fost  fixât  de  «Comisiunea  cen- 
tralâ  de  Bumbac  çi  numai  delà  31  Iulie 
a.  c,  vânzarea  acestui  articol  a  fost  liberâ. 
Trebuie  însâ  atrasâ  atentia  asupra  faptu- 
lui,  câ  delà  aceste  date  (31  Iulie)  pretul 
a  crescut  cu  1 0  °/0  eu  toate  cà  cererea  con- 
suraatorilor  Europei  Centrale  este  micâ. 

C.  Inul 

Pentru  in,  existâ  o  însemnatâ  diminu- 
are  a  proiuctiunei  mondiale,  productie 
care  nu  poate  fi  precizatâ  actualmente  în 
cifre. 

Rusia,  care  producea  în  timp  normal 
aproape  85  %  din  întreaga  reçoit!  a  Eu- 
ropei, çi-a  vâzut  récolta  scâzând. 

Productia  din  Polonia,  foarte  restrânsâ, 
nu  va  permite  un  excédent  exportabil. 

Celelalte  tari  din  Europa  prezintâ  pro- 
duse  çi  rezerve  foarte  reduse.  Franta  n'a 
semânat  decât  1 3  580  hectare  fatâ  de  30.475, 
supiafate  cultivate  în  1913.  Olanda  nu  va 
exporta  decât  jumâtate  din  cantitatea  nor- 
malâ.  Contrariu  în  Irlanda,  récolta  se  ridicâ 
la  15.700  tone  fatâ  de  12.625   din  1913. 

Iarezumat,  Europa  occidentalâ  nu  poate 
sa  conteze  cu  certitudine  decât  pe  o  pro- 
ductie desigur  inferioarâ  de  25%  din  con- 
sumatia  normalâ.  Preturile  servesc  ca  in- 
diciu; este  de  remarcat  câ  pretul  inului 
englezesc  s'a  ridicat  la  320  livre,  fatâ  de 
30  livre,  pretul  obisnuit  înainte  de  râzboiu. 

D.  Lâna 

Se  pare  câ  lâna  tunsâ  în  1919  este  defi- 
nitivâ  în  marele  tari  transoceanice;  Aus- 
tralia,  Africa  de  Sud,  çi  America  de  Sud, 
însâ  productiunea  naturalâ  a  tarilor  devus- 
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tate  de  râzboiu,  a  scâzut  considerabil;  ast- 
fel  turmele  franceze  au  scâzut  delà  1 7 
milioane  capete  la  8  milioane. 

Sumele  nu  se  pot  évalua  eu  certitudine 
îa  Çârile  producatoare;  în  America  de  Sud 
produetfa  a  atins  în  aparenÇâ,  800  tone, 
însâ  o  mare  parte  au  fost  cumpârate  de 
câtre  târile  uranice  si  ar  putea  fi  astfel 
mobilizate.  Stocurile  engleze  si  australiene 
n'au  fost  publicate  de  curâtid,  însâ  s'a  stà- 
bilic  câ  sunt  destul  de  importante. 

Numai  dupa  ce  industria  va  merge  câtva 
timp  în  plin,  se  va  manifestà  excesul  cere- 
rei  globale  în  raport  eu  disronibilitâçile 
globale. 

Se  pare  a  fi  probabil,  ca  la  sfârsitul 
anului  curent  stocurile  mondiale  vor  com- 
porté încâ  750.000  tone,  în  afarâ  de  can- 
titatea  care,  în  ultimile  luni  aie  anului, 
va  puteà  fi  obtfnutâ  în  emisferul  de  Sud. 
Consuma  çia  anualâ  prevâzutâ  pentru  1920 
este  de  circa  1.400.000  tone,  sau  aceeas 
ca  în  1913. 

Faptul,  câ  cererea  s'a  îndreptat  în  spé- 
cial, din  cauza  conditfunilor  particulare  a 
diferitelor  tari  consumatoare,  asupralânei 
fine,  permite  sâ  se  afirme  eu  certitudine 


ca  disponibilul  în  lânâ  metjnos  si  în 
„  croise"  (lânâ  amestecatâ)  de  calitate  in- 
ferioarâ  va  fi  destul  de  mare  si  superîor 
cererei. 

Cresterea  sensibilâ  suferitâ  de  preturi, 
eu  toate  câ  cererea  Europei  Centrale  este 
însâ  slabâ,  este  atributâ  de  mulçi  faptului 
câ  condiçiile  piefcei  sunt  artificiale. 

Lâna  australianâ,  cumpâratâ  de  Rega- 
tele-Unite  n'a  fost  datâ  pe  fatâ,  decât  la 
intervale  neregulate  si  în  loturi  calculate. 

In  191 Q,  în  cursul  primelor  6  luni, 
Fran^a  n'a  importât  decât  42.000  tone  de 
lânâ  nespâlatâ,  façâ  de  o  consumatie  se- 
mestrialâ  care,  dupa  refacerea  masinelor 
distruse  si  (inând  seamâ  de  masinele  al- 
saciene  se  ridica  la  150  mii  tone. 

Abandonarea  sistemului  aberatiunilor 
în  vânzârile  la  licitaçie  în  Anglia,  a  fâcut 
sâ  disparâ  uaa  din  limitârile  aduse  apro- 
vizîonârei  eu  lânâ  si  libertatea  complectâ 
care  se  sperâ  sâ  fie  datâ,  cât  de  curând 
comertului  eu  lânâ,  va  contribui  într'o 
mâsurâ  oarecare  sâ  aplaneze  dificultâtile 
pe  cari  le  întâmpinâ  unele  tari  în  acest 
moment. 
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Ernest  Chanson,  transitaire,  agence  et  com- 
mission-consignation-exportation, 2  Quai  de  la 
Joliette,  Marseille  oferâ  pervKiile  sale  pen- 
tru  operatiuni  de  transit  si  camionajpen- 
tru  orice  mârfuri  la  Marsilia. 

Firma  Waclaw  Kujawski,  Lodz  (Polo nia) 
68  str.  Dluga,  doreste  sa  iritre  în  relatiuni 
de  afaccri  cj  firme  din  Româaia  pentru 
importul  si  exportul  mârfurilor  de  orice 
fel. 

Firma  Mangold  Bros.  London  E.  C.  3,  17 
Harp  Lane,  oferâ  produse  chimice  de  tôt 
felul  (acid  acetic.  citr;c,  oxalic,  tartiic; 
alun  ;  caseinâ  ;  sodâ  causticâ  ;  sulfat  de 
cupru  ;  carbonat  de  potasâ  ;  acetat  de  so- 
diu;  tartrat  de  sodiu;  eter;  alcaloizi  dife- 
ritf ,  sâruri  de  bismut,  salicilat  de  metil 
fenacetinâ,  salol  etc. 

Société  Alsacienne  de  Constructions  Mécani- 
ques Société  anonyme  au  capital  de  frs.  13.500000 
Usines  a  Mulhouse  (Haute  Alsace),  Maison  a 
Paris  4,  Rue  de  Vienne,  oferâ  :  tractoare  a- 
gricole  si  locomotive  pentru  cale  îngustâ 
de  600  m.m.  (Detalii  la  Serviciul  infor- 
ma tiunilor  din  Minister). 

Manufacture  Belge,  Bruxelles,  rue  du  Com- 
pas 7&9,  oferâ  pânze  de  ferestrâu,  cutfte 
mecan/ee  pentru  masini  (pentru  lemn,  tu- 
tun.  fer,  lame  de  foarfeci,  masini  agricole 
etc.);  jfabricâ  în  gênerai  toatea scuîele  îa- 
tr  ebuintate  în  cherestele  si  tâmplâriîle 
mecanice. 

Compagnie  Européenne  des  Métaux,  53  Rue  \ 
Condorceî,  Pdris  oferâ  oÇel  superior  pentru 
(Detalii  la  Serviciul  informatfunilor  co- 
merciale  din  Minister. 

The  Gonlds  Manufacturlng  Company.  Seneca 
Fals^N.  J.  A.  P.  A. 

oferâ  pompe  de  tôt  felul  din  fabrica  sa 
(Detalii  la  serviciul  informatiunilor  din 
Minister).  ■ 

Société  anonyme  «  Fours  Rousseau",  fabri- 
cation de  creusets  en  plombagine,  Argen- 
teuil,  Quai  de  Seine,  116. 

Société  anonyme  „Traction  Moderne",  Paris 
Boul.  de  la  Madeleine  1 1  ;  oferâ  locotrac- 
torul  Schneider  &  C  ie  (locomotivâ  eu 
hidrocarbure). 

Etablissement  Charles  Testut,  Paris  8, 
Papiucourt;  instrumente  de  cântârit,  de  màsurat, 
prese  de  copiât,  niveluri,  etc. 

Société  anonyme  des  nouveaux  établissements 
Sizaire  &  Naudin,  Paris  103,  Rue  St.  Lazare 
automobile. 

Claudinon  &  Co.,  forges  &  aciéries  du  Cham- 
bon-Feugerolles,  Paris,  Rue  Pergolëse,  XVI- e. 
fer,  oÇel,  arcuri,  piese  pentru  forje,  nico- 
vale,  seule  diverse. 


Cyrille  Auzeau,  19  Rue  de  Belleville,  Paris 
XIX-c.  automobile,  travaux  mécaniques, 
aviation,  tours  fraisage. 

Anciens  Etablissements  Grouvelle  &  Arqu- 
embourg,  Parts,  Rue  du  Moulin- Vert  (XIV  e.), 
magneti,  ventilatoare,  etuVe  de  uscat  prin 
vânt,  aeroterme,  aero  condensoare. 

Durey-Sohy,  Paris,  1 7  Rue  Le  Brun  ; 
pompe  de  tôt  felul  (incendiu,  agriculturâ, 
industrie. 

1)  A.  Hextogs,  Leather  export  P.  O.  Box 
No.  825  City  Hall  Station,  New-  York  oferâ 
piei  pentru  îocâitâminte  (Probe,  preturi, 
detalii,  la  serviciul  informatiunilor  comer- 
ciale  din  Minister). 

2)  Société  anonyme  M.  Berliet,  Lyon,  oferâ 
automobile  camioane  (Detalii  preturi,  la 
Servicinl  informatiunilor  comerciale  din 
Minister). 

i)  Lord  &  Curtis,  Ltd.  32  Regent  Street, 
Piccadilly  Circas,  London  W.  1,  oferâ  auto- 
mobile-camioane  (Detalii  la  Serviciul  in- 
formatiunilor  comerciale  din  Minister). 

4)  G.  Bally  &  /.  Pelletier,  importation  commi- 
ssion— exportation.  15  Rue  de  Normandie, 
Asmères  (France)  oferâ  cauciucuri  pline 
pentru  automobile.  —  Depozit  la  Paris  la 
firma  Matlis,  Boulevard  des  Batignolles. 

5)  Eugène  von  Cabeke,  industriel,  45  Quai 
de  Boss  Cette  (Hérault)  oferâ  sulfat  de  cupru 
cristale  mici  si  mari  (Detalii,  preturi,  la 
Serviciul   informatiunilor  din  Minister). 

6)  Paul  Flaugergues  &  Co,  Bordeaux,  38  & 
40  Rue  la  Seppe  casâ  fondatâ  în  1810,  o- 
ferâ  viuuri  franceze  (Preturi  conditiuni  de 
vânzare  la  Serviciul  informatiunilor  co- 
merciale din  Minister. 

6)  Emile  Desgrandchamps,  76  Rue  de  Cha- 
brol, Paris  10°  Arr.,  oferâ  tôt  felul  de  ar- 
ticole  din  sidef,  os,  corn,  lemn  (articole  de 
menaj,  articole  de  birou,  nasturi,  butoni 
Detalii  la  Serviciul  informatiunilor  din 
Minister) 

7)  G.  Savaron  &  Gantier  73,  Avenue  de 
Beaupoy,  Limoges  (FranÇa)  oferâ  apârâ- 
toare  de  tâlpi  pentru  încâl^âminte  «Caïl 
Botty  (Detalii,  preturi,  la  Serviciul  infor- 
matiunilor din  Minister) 

Etablissements  Gustave  Dettillêux  dé- 
coletage  et  mécanique  générale,  Courbe- 
voie,  (Seine)  39  Avenue  Marceau  oferâ  : 
robinets  de  purge,  de  degomage  de  décompre- 
ssion (Detalii  si  preturi  la  Serviciul  infor- 
matiunilor din  Minister) 

9)  Jaquinet,  Lyon,  61  Cours  Gambetta,  oferâ 
'brânzeturi  si  conserve  de  carne,  miere, 
dulceturi.  (Preturi  la  Serviciul  informa- 
tiunilor comerciale  din  Minister) 
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LISTA  CATALOAGELOR 

expuse  la  serviciul  de  informatlUni  din   Mtnlsterul  de  Industrie  çi  Cornerf 

pentru  folosinfa  celor  interesati. 

(U  RM  ARE) 

SUISSE 

1)  .  Fabrique  de  Chauffage  Central  S.  A.  Berne. 

Réservois  en  aluminium   de  toutes  formes  et  de  toutes  grandeurs. 
Marmites  à  vapeur 
Marmites  à  vapeur. 

Marmites  Electriques  fixes,  avec  ou  sans  bain  marie. 
Chaudière  à  cuire  à  foyer  direct. 

Automate  Electrique  pour  la  production  d'eau  chaude. 

Automate  à  vapeur  à  bascule. 

Appareil  à  vacuum. 

Marmite  à  vapeur. 

Mélangeuse. 

Machine  à  mouler  avec,  presse  et  plaque  à  renversement. 

Forge  portative  avec  ventilateur  actionne  à  la  main. 

Pompe  pour  acides  concentrés. 

Armatures,  appareils,  tracteurs. 

Vanne  de  passage  droite  pour  vapeur  No.  1. 

Vanne  de  passage  droite  pour  vapeur  No.  2. 

Vanne  de  passage  droite  pour  vapeur  No.  3 

Vanne  de  passage  droite  pour  vapeur  No.  4. 

Robinet  de  passage  «Jeukius»  No.  21. 

Vanne  à  équerre  pour  vapeur  No.  51. 

Vanne  à  équerre  pour  vapeur  No.  52. 

Vanne  à  équerre  pour  vapeur  No.  53. 

Vanne  à  équerre  pour  vapeur  No.  54. 

Vanne  à  glissière  No.  201  a,  pour  tubes  bouilleurs,  avec  brides  aux  deux  orifices. 

Vanne  à  glissière  No.  221  complètement  en  bronze,  pour  tuyaux  à  gaz,  avec  orifices  tarandes. 

Soupape  de  sûreté  No.  321  à  ressort,  avec  racordement  tarandés.  ■ 

Soupape  de  sûreté  No.  352  avec  contrepoids  et  racordements  tarandés. 

Soupape  automatique  à  fermeture  rapide  No.  401 

Pots  de  Condensation  No.  601  à  flotteur  eu  aluminium. 

Vanne  à  double  réglage  à  équerre  No.  662  avec  pre  >se  étoupc  recouvert,  en  laiton  poli  ou  nickelé. 
Robinets  de  réglage. 
Robinets  de  réglage. 
Robinets  de  passage. 

Robinets  de  passage  à  Soupape  No.  8063  en  laiton  ou  bronze. 
Robinets  de  prise. 
Robinets  de  prise. 

Robinets  de  prise  sans  prese— étoupe  No.  863. 

Robinets  de  passage  à  boisseau  à  clef,  en  laiton,  avec  boisseau  en  bronze. 
Robinets  à  boisseau  No.  903.  de  1  à  3",  entièrement  en  fonte,  manchons  tarandés. 
Robinets  à  raccord  pour  tuyaux  en  caoutchouc. 
Robinets  de  Toilette. 

2)  .  Fabrique  de  chauffage  Central  S.  A.  Berne,  ancienne  Maison  J.  Puef  à  Ostermundingen  près  Berne 

Chaudières  eu  fonte  No.  3  O  &  S. 
Chaudières  à  eau  chaude  Modèle  L. 
Chaudière  à  eau  chaude  Modèle  K.  L. 
Chaudière  sectionnée  en  fonte  S.  I.  i. 
Chaudière  à  Eléments,  eu  fonte  No.  1 1 . 

Chaudière  sectionné  en  fonte  No.  III  a.  pour  chauffage  à  eau  chaude. 
Chaudière  en  fonte  No.  III  a. 
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Chaudière  eu  fonte  No.  V  a.  pour  chauffage  à  eau  chaude  à  basse  pression. 

Chaudière  en  fonte  No.  V  a. 

Chaudière  à  éléments  en  fonte  No.  VIII. 

Chaudière  section  ée  en  fonte  No.  III  a  D.  pour  chauffage  par  la  vapeur  â  basse  pression. 
Chaudière  à  éléments  en  fonte  No.  V  a  D.  pour  chauffage  par  la  vapeur  à  basse  pression. 
Chaudière  â  éléments  en  fonte  No.  VIII  D.  pour  chauffage  par  la  vapeur  à  basse  pression. 
Chaudière  à  vapeur  à  fo}'er  intérieur  Tipe  Cornivall. 

Chaudière  Tubulaire  verticale  avec  dôme  de  vapeur  évasé  et  tubage  entièrement  baigne  dans  l'eau. 

Récipients,  bouilleurs,  réservoires. 

Radintor  No.  230  mit  Tellervârmer— avec  chauffeassiettes. 
Radiator  No.  150. 

Vanne  à  double  réglage  pour  chauffages  par  l'eau  chaude  et  par  la  vapeur.  Brevet  Suisse  No, 

25722. 

3)  .    Fabrique  de  chauffage  central  S.  A.  Berne. 

Armatures. 
Séchoir  à  claies. 
Séchoir  à  chaînes. 

Dessicatenr  universel  pour  produits  agricoles  et  industriels, 
Tractéur  «Le  Griffon», 

4)  .  Manufacture  Suisse  de  parfumerie  &  savonnerie. 

Pillet  (s.  a.)  Genève.  Bureaux  et  magasin  :  14,  Rue  du  Jura.  14.   Usine  Hidranlique1:   21,  rue  d 

Malatrek,  21. 
Cosmentiques. 

Dentifrices  antiseptiques  «Ivpdentine» 

Crème  de  toilette  «Glygis»- 

Poudre  de  riz. 

Eau  de  Cologne. 

Lotions  pour  la  tête. 

Vinaigre  de  toilette. 

5)  .  Machinen-Fabrik  Wângi  A.  G.  Wângi.  (Thurgan-Schweiz). 

Sensationelle  Neuheit!  Stalldûnger — Verteiler. 

Pompe  à  purin.  Sisteme  Gamper.  Pompe  à  dégorgement  automatique. 
b).  Fabrique  de  machines  Waengi  S.  A.  à  Waengi  (Thurgovie). 
La  Nouvele  faneuse  à  tambour  »Heneca». 
Le  nouveau  modèle  de  faneuse  à  tambour  «Heneca», 
Râteau  à  brasî 

7)  .  Sausar.  Sparking  plugs.  Sold.  Ey  : 

Sauser  S-  A.  Soleure  (Suisse). 
Boulons  graisseurs  brev.  «Sic»! 
Graisseurs  et  robinets  de  tout  genre. 

Prières  de  joindre  aux  demandes  des  echintilons  ou  dessins  et  d'indiquer  les  quanttés 

8)  .  Atelier  de  Construction  Mécanique. 

Bader,  Dubied  &  Co.  Le  hocle.  Suisse, 

Machines  et  Outillage  pour  l'industrie  horlogère  l'optique  et  la  bijouterie. 

Machine  à  planer. 

Impermiable. 

9)  .  2  volume  Ferrum  Fonderie  et  Ateliers  de  Constrnction  S.  A. 

Rupersoil    (Argovie)  Suisse. 
Dépoyanteuse. 

Machine  à  peler  les  pommes  Comandée  par  trasmission. 
Machine  à  couper  les  légumes. 
Machine  â  couper  les  raves. 

Passair  mécanique  No.  1  Commandée  par  transmission. 
Machine  à  courber  et  à  cilinder  Commandée  à  transmission. 
Poinçonneuse  au  moteur. 
Petite  Sertisseuse  au  moteur. 

10)  .  Manufacture  d'horologerie.  Juillard  &  C-ie  Cortêbert  (Suisse). 

Calibre  No.  484.  marque  «Cortêbert  . 

Calibre  J.  C.  extra-plat,  marque  «Cortêbert  Wath  C.» 

Articles  spéciaux  avec  mouvement  Système  Roskopf. 

11)  .  5  exemplare  Wartmann,  Vallette  &  Co.  Construction  métalliques. 

Genève  (14  Graix  d'or)  Broug  (Argovie).  (Suisse). 

Ponts  et  passerelles  en  tous  genres  et  de  toutes  grandeurs. 

12)  .  Maschinen  fabrik.  Albert  Stadler  A.  G.  Aberburg  (Schweg). 

Neueste  Spiralfugel — Sâemaschine  1919. 

13)  .  Fabrique  de  machines.  Albert  Stadler  S-  A.  Ct.  de  Berne. 

Aberbourg.  (Suisse). 
Faucheuses  1919 

Fauchèuse  à  1  cheval    Stadler».  Modèle  19119. 
(2  volume)  Frein  pour  faucheuses. 

14)  .  (2  vol.)  Prospectus  des  Haches -paille. 
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15)  .  (2  vôl.)  Herses  normales  à  prairie. 

16)  .  (2  vol).  Pompes  à  purin. 

17)  .  (2  vol).  Bêches— Herses  roulantes  et  cultivateurs. 

18)  .  (2  vol).  Batteuses.  Constructions  récentes. 

Batteuse  à  main.  No.  I 
Nouvelle  batteuse. 
19J,  (2  vol).  Prix-Courant  des  Concasseurs  de  Céréal. 

20)  .  Pompes  rotatives  à  purin  pour  force  motrice. 
"  2.  vol.  Nouvelle  pompe  rotative. 

Machine  à  nettoyer. 

(2  vol.  1 91e».  Prospectus  spécial  des  faneuses, 

21)  .  (2  vol).  Manèges. Constructions  récentes. 

Manège  dé  sûreté. 

Nouveau  manège  de  sûreté  à  cheveaux. 
Z2).  Fabrica  de  relojes  y  pendulos  pequenos.  Fabrique  d'horlegerie   et  pendulettes.   «La  Duchesse» 
Duchesse  W.  Mfej. 
La  chaux-de- fonds.  Sirilxerland. 
Montre  squelette  artistique. 
Pendulette. 

23)  .  La  Carbonique  Suisse.  Société  anonyme.  Berne. 

Le  Chalumeau  «Carba  Maxima». 

Mano-Détendeur  «Carba  À.»  avec  membrane  métallique  pour  Acétylène  dissos. 
Manomètre  de  contrôle. 

24)  .  Les  Fils  d'Edouard  Geistlich  S.  A.  pour  l'industrie  chimique.  Schieren  &  Wolchusen. 

Usines:  Schlieren  &  Wolhusen  O  tringen 
Sucursale  :  Stalden(Emmenthal). 

25)  .  Ott  Frères  Warb  Suisse. 

Chariot  de  transport  pour  le  transport  pratique  de  la  charrue  aux  champs. 
Chirrue  Brabant  simple. 

26)  .  Société  Industrielle   Suisse.  Neuhausen.  (Chute  du  Rhin)   Matériel  roulant  de  chemin   de  fer 

armes  et  machines. 
Chemin  de  fer  électrique  de  la  Bernina.  Voiture  automotrice. 
Voiture  automotrice  à  4  essieux.  Bogie  avec  moteurs. 
Voiture  de  remorque  à  2  essièux. 
Voiture  de  3-e  classe  a  4  essieux  série  C  4. 
Voiture  ouverte  à  4  essieux. 
Fourgon  à  bagages  à  3  essieux. 
Vagon  ouvert  à  2  essieux. 
Caisse  de  toiture  3-e  Classe. 

27)  .  Grob  &  C-ie  Horgen  (Suisse). 

Lisses  metaliques  et   remises  complets;  Accesoires  divers  pour  tissage;  Lamelles  pour  métiere 

automatiques,  etc, 
Lisses  de  rechange. 
Cadres  pour  métiers  à  rubans. 
Modèle  No.  22,  24,  26,  27,  28,  si  30. 
28.  Le  Syrgol.  S.  A.  anct  B.  Siegfried.  Zofingen  (Suisse) 

29)  .  A.-G.  Vorm  B.  Siegfried.  Zofingen.  (Suisse). 

30)  .  Parfumerie  Clermont  &  Fouet.  Graz  &  Amrein. 

Genève.  24.  26.  28.  Avenue  de  la  Grenade.  11.  13.  15,  Chemin  de  L'Avenir, 

Pierres  antiseptiques. 

Brillantines. 

Eaux  de  toilettes. 

Savons  de  toilette. 

31)  .  Double  règle  à  calculer  <  Soga»  Uster  et  Zurich.  (Suisse). 

32)  .  Double  règle  à  Calculer.  Dernière  modèle  pour  Electricien. 

33)  .  Une  Défaite  Complète   subit  l'ancienne  méthode  de   calcul  mise  eu  concurence  avec  le  «Loga- 

Calculator  moderne» 

34)  .  La  Revue  Dact3'lographique. 

35)  .  S.  A.  Wolo.  Zurich.  Sihlquai  5.  Frix  courant 

Fabrique  de  produits  Chimiques,  pharmaceutiques  et  cosmétiques. 

Hygiène  de  la  chevelure. 

Hygiène  de  la  peau. 

Inhalation 

Parfumerie 

Produits  eu  vrac. 

36)  .  (2  vol.  Manufacture  d'horlogerie.  V-ve  A.  Pannu  Zurich  Farenstrase  70. 

Montres  en  métal 
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37)  .  Kin  Kapitel  der  Einheimischen  Industrie. 

38)  .  Richard  &  Specken.  Seefeldstrasse  36.  Zurich  8, 

Sbebo  Phénix.  Machine  à  nettoyer  les  couteaux. 
La  mastic  à  cuir  indispensable  de  Terk. 

HOLLANDE 

I).  Catalogul  Figée  s  Weekly,  Figée  L-td  Haarlem  Holland  Sole  Britisçh  Agent:  B.  I.  Allison 
Tower  Chambers,  118  London  Wall  London.  E.  C.  Macarale  de  diferite  dimensiuni  2  ca- 
taloage similare. 

•  2).  Catalogul    Garnitures  des  Machines   et   Chaudières   à   Vapeur.   Appareils  Brevetés,  Sisteme 
Dikkers  Société  Anonyme    Kopergietery,  Appendage  en  Pompenfabrick  van  G.  Dikkers 
&  Co.  Amsterdam  Damrak  26.  Rotterdam  Boompjes  6.  Démontage  du  Cylindre  de  vapeur 
et  du  Cylindre  d'eau  en  cinq  minutes  sans  Découplement  des  conduites. 
Pompes  à  vapeur  à  action  directe. 

Aperçu  de  Montage  des  pompes  à  vapeur  à  action  directe 
Injecteurs  à  répétition. 

Soupapes  à  siège  amovible,  etc.  2  cataloage  similare. 

3)  .  Catalogul    I.  L.  Nering  Bogel  &    Co.  Deventer.  London  :   Thornett  &  Eehr,  Baltic   House,  27 

Leadenhall  Street.  London.  E.  C.  3. 
Battery  of  4  Standard  Machines  12X18,  on  one  Back  Shaft 
Parts  of  our  Standard  Machine.  Large  Mixing  Machine. 
Universal  Washer.  2  Cataloage  similare. 

4)  .  Catalogul    Naamlooze  vennootschap  Machinefabriek  v.  h.  H.  J.  Koopman  Dordrecht  (Holland). 

2  Cataloage  similare. 

5)  .  Catalogul    Light  Railway  Material  and  Rolling  Stock.  For  ail  purposes. 

Du  Croo  &  Brauns.  82  &  83  Fenchurch  Street  London.  E.  C.  2  Cataloage  similare. 

6)  .  Catalogul  N,  V. Werf<  Hubertina»  voorhen  W.H.  Iacobs.  Haarlem.  Holland  Draaiery.  Tours.  Dreherei 

Turnig-shop.  Stelplaats.  Atelier  de  montage.  Ketelmakery  Heimachine.  Stomlier.  Hofd- 
machine  Baggermolen.  Diagonal  machine  van  70  I.  P.  K.  2  Cataloage  similare. 

7)  .  N.  V.  N.  A.  Spronk  E.  Zonen's  Machinefabriek  Rotterdam.  Machines  voor  Wasch.  E.  Strijkinrich- 

tingen.  Vaschmachines.  Waschmachine  met  zijdrijfwerk  Groep  T.  rechts,  roodkoperen 
binnentronel  120OX"5O  m.  M.  met  forais  eu  réservoir.  Stoommangels  Centrifugen  Droog 
aparaten.  Wringmachines.  Stryktnaehines.  ete.  2  cataloage  similare. 

8)  .  Catalogul    Utrechtche  Maehinefabrik  O.  D.  Frans  Smulders.  Utrecht  Holland  Croeselaan  h  Mou- 

lin à  cylindres  doubles  juxtaposés  pour  broyer  le  coprah,  les  noix  de  palme.  Pompe  Hi- 
draulique  etc.  2  cataloage  similare. 

9)  .  Catalogul    Drilling  Plant  Werf  Conrad  Haariem,  Holland.  Drilling  Ousfits  Department.  Engines 

and  Boilers.  Derricks  and  Drilling  Rigs. 
Standard  Canadian  Oil  Drilling  Plant  for  a  depsh  of  3.000  it  and  more. 

Détails  of  Canadian  and  Combined  Drilling  Rigs.  Casing  Lifting,  and  Torcing  Appliances.  Vater- 
flush  Accessories.  etc.  2  cataloage  similaJe. 
10).  Catalogul    Machinefabriek  Reineveld  Delft.  W.   M.  blad  No.  50.  Wasscherij   Machines.  Centri- 
fuges. Pompen.  Apparaten.  Kleine  Waschmachine  Tipe  N.  T.  60u.  en     -^'ù  Tolcentrifuges 

450  / 

Type  T.  C.  500  en  600  Met  Onderaandrijving.  Wringmachine  Tipe  N.  Cilinder  manqel 
3000  3500  ,  ,  .  ., 

Isôo   en   ~sbo  Zonder  ondervoenng.  etc.  2  cataloage  similare. 

1).  Catalogul  Machinefabriek  Reineveld.  Delft  Holland.  Iavapompen  voor  de  Snikerindustrie.  Ho- 
rizontale Dubbelwerkende  Plugerpomp  Met  vliegwiel  Verticale  Plugerstoompomp  Met 
vliegwiel  met  tvee  Emfelwerkende  Pomcylinders.  Docr  Stoom  Gedreven  Verticale  Natte 
cacuumpomp  met  Vliegwiel  Horizontale  Riemgedreven  Plungerpomp.  2  cataloage  similare. 

12)  .  Catalogul    Machinefabriek     Reineveld   Delft    Holland   Vulmassapompen    Hoofdagenten  ;  Gebr. 

Stork  &  C-ia  Soerabia-Hengelo.    Horizontale  Vulmassapomp.  Dubbele  Pomp.  Verticale 
Vulmassapomp.  2  Cataloage  similare. 

13)  .  Catalogul    Ecluses  &  Ponts  Electriques.  Figee-Haarlem- Holland.  Instalation  Mécaniques  et  élec- 

triques pour  le  service  d'écluses  et  de  Ponts-Mobiles  La  nouvelle  écluse  D'Jmuiden. 
Ecluse  de  Terneuzen.  Pont-Rails  de  Selzaete  etc.  2  cataloage  similare. 

14)  .  Catalogul    Naamlooze  vennootschap  de  Plaatwellerij-velsen.  Produits  sondés  pour  l'exportation. 

Welded  Products  for  export.  N.  V.  De  Plaatwellerij  Velsen  2  càtaloage  similare. 

15)  .  Catalogul  Brons  Ruwolie  Motoren.  Naamlooge  Ven  nootschap  Appigeaammer  Bronsmotorenfabriek. 

Afdeeling.  Montageplats.  Viercyiinder  Brons-Scheepsmotor  120  P.  K.  Type  Motor  4  Tôt 
10  P.  K.  Type  Motor  12  Tôt  20  E.  P.  K.  2  Cylinder  Brcnsmotor  100  P.  K.  etc,  4  exemplare 
similare.  I  v. 

lô).  Catalogul  N.  V.  Machinefabriek,  Ijzer-Staal-&  Metaalgieterij  V.  H.  Bakker  &  Co.  Ridderkerf 
Holland.  Slingerponsmachine.  Horizontale  Ponsmahine.  Gecomb  Pons  en  Knipmaschine 
met  Hse  Kijzersckaav  Dubbele  Balons  Voaé  machine,  met  Hockijzerschaar.  Spantenburg 
maschine  Souffreinmachine.  Platenbuig  machine.  Excenterpers  met  Vliegwiel.  Lângshel- 
Jinglier.  2  eataloage  similare. 

17).  Catalogul    Machinefabriek  «Jafîa»  Louis  Smulders  &  Co.  Utrecht.  Gelijkstroom-Stoommachines. 

Gelij'kstroom-stoommachine  160  omventelingen  per  min.,  direct  gesdopeld  met  Î25'K.  W: 
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Montres  en  argent. 

gelijkstroom-dynamo.  Dergelijke  machines  leverden  wij  voor  verschillende  stoomgemalen. 
Hangende  bu'  ht-en  voedingspomp  voor  gelijkstroom  stoommachines.  etc.  2  cataloage 
similare, 

18)  .  Catalogul  Société  anonyme  Werf  Conrad,  Haarlem  &  Hollande,  1910  Sondes  pour  prospections. 

La  sonde.  Banka.  2  cataloage  similare. 

19)  .  Catalognl  Utrecht6che  Machinefabriek.  O.  D.  Trans  Smulders  Utrecht.  Hollande.  Automatic  Tower 

Press  For  Mollases  Cakes.  Moulding   chamber.   Automatic  Teed   Device.  Conveyor  with 
Endleas  with  Rétroactive  Worm.  3  cataloage  similare. 
20J.  Catalogul    Société  Anonyme  Werf  Conrad.  Haarlem-Hollande.   La  sonde  «Banka  6  cataloage 
similare. 

21)  .  Catalogul    Tour  Rapide.    Calandplein  1.-— La  Haye.   N.  V.  Hollandsche  Maehine-Maatschappij 

Tour  Rapide  à  Bank  Rompu.  Les  Lunettes.  Renvoi  de  Transmision.  Tour  Rapide  de  10 
(255  m.  M.)  2  cataloage  similare. 

22)  .  Catalogul    N.  V.  Verschure  &  Co.  Scheepswerf  &  Machinefabriek.  Amsterdam.  Afdeeling  Machine- 

fabriek. Afd.  Ontwerpen.  Een.  Gedeele  V|D  Stelplaats.  Draaierij.  Rubber  Mengwals-Rolleu 
450X200  M|M.  Directe  Motoraandrijving.  Mengmachine  in  gekiepten  Toestand.  Batterij 
Hydr:  Persen  Met  Pomp  Persolarkte  600X600  MjM  (8  Etages).  Compound  Machine  100 
I.  P.  K.  Triple  compound  Machine  800  I.  P.  K.  2  cataloage  similare. 

23)  .  Catalogul    Huiskens  &  Van  Dijk  Dordrecht  (Hollande).  Atelier  de  construction.  Chaudronnerie, 

Chantier  Naval.  Machinefabrik  Ketelmakerij  en  Scliepsbouw.  Le  Vapeur  «Franeofurtia» 
La  Machine  «Fiat  Voluntas».  2  cataloage  similare. 

24)  .  Catalogul   Haarlemsche  Machinefabriek.  Ci-Devant.   Figée  Frérés.   Haarlem  (Holland).  Grues 

Vue  dans  le  Port  de  Rotterdam  ou  se  trouvent  un  grand  nombre  de  grues  «Figée». 
Grues  à  vapeur  pour  Ports  maritimes.  Port  de  Rotterdam.  Grues  électriques  pour  le  dé- 
chargement de  betteraves,  du  charbon  etc.  2  cataloage  similare. 

25)  .  Catalogul   Makers  and  Sole  Licensee  for  Europe  for  Brownhoist  Grabbuckets.  Figée  L-td  Haar- 

lem Holland.  3  cataloage  similare. 
25).  Catalogul   Catalogo  de  Exportadores  Espanoles.  Centro  de  Informacion  Comercial  Del  Ministerio 
de  Estado. 


Les  personnes  qui  ont  déjà  reçu  deux  numéros  consécutifs  de  la 
«.Correspondance  économique"  sont  priées  de  faire  parvenir  à  l'admi- 
nistration de  la  revue  le  prix  de  l'abonnement  pour  l'année  courante. 


BIDLIOQRAFIE 


Prof.  Dr.  I.  N.  Angelescu  :   La  politique  économique  de  la  Gradnde 

Roumanie  

„  „         Evolufia  Economicâ  a  Jârilor  Românesti 

(vol.  I,  Bucuresti  1918)     .    .    .  . 
„  „         Cunoasterea  si  conducerea  piefii  cconomice 

(Edifia  II,  Bucuresti  1915).    .    .  . 
„  „         Socialismul  si  cooperafia  (Bucuresti  1913) 

Prof.  D.  V.  N.Madgraru:  Participare  la  beneficii  (Bucuresti  1918-1919) 
Prof.  Dr.  I.  Râducanu  :  Problème  financiare  in  legâturâ  eu  pacea  de 

la  Bucuresti  (Bucuresti  1919)  

Ing.  D.  St.  Emilian  :  L'industrie  en  Roumanie  (Bncuresti  1919  . 
D.  C.  Bungefeanu  :  (Conferentiar  la  Academia  Comercialâ)  Industria  si 
comerful  Lemnului,  Cap.  I.  Intinderea  zonei  forestière  din  România 


Dr.  Çtefan  Chicos  -.Congresele  internationale  aie  camerilor  de  comerf 

(Bucuresti  1914)   „        „  2.— 

Protecfionismul  si  viitoarele  tratate  de  comerf 

(Bucuresti  '  191 4)  .  ,,        „  2.— 

D.  R.  loanifescu  :  (Conferentiar  la  Academia  Comercialâ)  Istoricul  Le- 

gislafiunei  Muncii  în  România.  (Bucuresti  1919)   „        „        5. — 

Fm.  Mihail  Brancovici:  (Conferentiar  la  Academia  Comercialâ)  ;  Technica 
comerfului  de  céréale,  în  spécial  comerful  cerealelor  românesti.  (vo\.\, 

Partea  generalâ,  Bucuresti  1916)   „        „  5.— 

Dr.  Inglner  Vasile  Iscu  Conferentiar  la  Academ.'a  Comercialâ)  :  Industria 
si  comerful  Petrolului  eu   aplicafie  la  rentabililatç  si  administrafie 

(Câmpina  1916/    |   „        „  30. 

Dr.  I.  Teodorescu:  Comerful  ae  céréale  în  România,  eu  privire  la 

actuala  si  viitoarea  lui  otganizare  (Bucuresti  1915)   „        „        3. — 

Alcâtuiiea  Bilanfurilor  în  societâfile  pe  aefiani  (Bucuresti  1915)  .  „        „       2. — 

ng.  Stavri  C.  Cunescu  :   Organizarea  învâfâmântului  technic  superior 

pe  lângâ  Universitâfile  din  România  (Bucuresti  1919)    ...    .  „        „  2.50 

Dr.  G.  N.  Léon:  Politica  numierâ  în   diferitele  State  si  raporturile  ei 

eu   politica    mimera    din  România  (Bucuresti  1915V     ...    .  „  „ 

D.  Alex.  Sorescu:  Unificarea  Bilaniurifor  Bâncilor  (Bucuresti  1919).  „        „  2.50 
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dans  la  nationalisation  de  l'industrie  pé- 
trolière. Politique  d'état  du  pétrole 

Afin  de  pouvoir  comprendre  la  situa- 
tion économique  du  pétrole  en  Rou  nanie, 
et  juger  laquelle  des  solutions  adoptées, 
à  l'effet  de  nationaliser  l'industrie  du  pé- 
trole, est  la  préférable,  i!  est  nécessaire 
d'examiner  premièrement  si  cette  industrie- 
est  susceptible  d'être  nationalisée  en  total 
ou  bien  dans  quelle  limite  peut- elle  être 
faite. 

'  Pour  qu'une  industrie  soit  entièrement 
nationale  il  faut  que  Jes  principaux  fac- 
teurs": le  capital,  le  matériel  et  la  main 
d'oeuvre  se  trouvent  au  pays,  l'industrie 
peut  alors  s'appeler  nationale;  mais  lors 
qu'un  seul  des  facteurs  ou  partie  seule- 
ment de  ceux-ci  s'y  trouve,  l'industrie 
n'est  que  partiellement  nationale.  Si  ifous 
appelons  industries  nationales  celles  qui, 
bien  que  fondées  à  l'aide  du  capital  na- 
tional, les  matériels  et  la  main  d'oeuvre 
viennent  de  dehors,  il  faudra  appeler  aussi 
nationales  celles  qui,  bien  que  fondées  à 
l'aide  du  capital  étranger,  les  matériels 
et  la  main  d'oeuvre  sont  roumains.  On  ! 
ne  peut  nullement  anticiper  et  considérer 
comme  étant  davantage  nationalisées  les 
industries  qui,  fondées  à  l'aide  du  c  ipîtal  ! 
roumain,  sont  basées  sur  un  apport  de 
•matériels  et  d'une  main  d'oeuvre  étrangers  j 
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in  the  nationalisation  of  the  petroleum  in- 
dustry.  PetroEeum  Srate  Policy. 

To  understand  the  economical  oil  si- 
tuation in  JRoumania,  and  to  enable  one 
to  see  which  of  the  adopted  solutions  for 
the  nationalisation  of  the  oil  industry  is 
the  most  préférable,  it  is  necessary  to 
knowjn  the  first  place  if  this  industry  is 
susceptible  to  be  nationalised  totally  or 
in  part  and  in  the  later  case  to  what  limit. 

For  an  industry.  to  be  totally  national 
if  is  necessary  that  its  three  principal  fac- 
tors:  cap  irai,  material,  and  hand  labour 
should  be  found  in  the  country.  In  that 
case  o'nly  could  the  industry  be  called 
national,  but  if  the  country  possesses  only 
one  of  thèse  factors  or  a  part  of  them, 
the  industry  is  only  partly  national.  If  we 
call  national  industries  capital  those  which 
thuogh  founded  with  national  capital,  mate- 
rials  and  hand  labour  are  coming  from 
abroad,  we  could  ccnsider  as  national  thorse 
tov  which  though  founded  with  foreign 
capital,  the  materials  and  harçd  labour  are 
Roumanian. 

We  could  therefore  no  way  anticipate 
and  déclare  Ihe  industries  founded  with 
Roumanian  cap  tai  but  based  even  partly 
on  foreign  materials  and  hand  labour  as 
more  national  than  those  industries 
which  are  founded  on  foreign  capital,  but 
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que  les  industries  à  capital  étranger,  dont 
les  matériels  et  la  main  d'oeuvre  sont  na- 
tionaux. 

Conséquemment,  un  seul  facteur,  le  ca- 
pital, ne  peut  donner  la  mesure  dans  la- 
quelle une  industrie  est  nationale,  mais 
bien  la  totalité  des  bénéfices  directs  et 
indirects  qu'une  industrie  procure  au  pays. 

En  premier  lieu,  ce  sont  les  bénéfices 
directs  que  l'on  doive  considérer.  Ces 
bénéfices  offerts  au  pays  par  une  industrie 
se  peuvent  apprécier  suivant  la  quantité 
d'argent  restée  au  pays  sur  la  valeur  de 
la  marchandise  extraite  et  vendue  par 
l'entreprise,  indifféremment  si  cette  valeur 
en  argent  ait  été  repartie  par  l'entreprise 
au  capital,  comme  dividende,  ou  bien,  au 
matériel  et  à  la  main  d'oeuvre,  pour  être 
investi  ou  pour  des  frais  généraux  Ace 
point  de  vue  scientifique,  on  peut  jencon- 
trer  dans  le  pays  des  industries  fondées^ 
à  l'aide  du  capital  national,  offrant  ce- 
pendant au  pays  des  bénéfices  bien  moin- 
dres que  des  industries  à  capi/al  étranger 
et  réciproquement  suivant  la  proportion 
dans  laquelle  le  capital  et  le  travail  na- 
tionaux se  trouvent  repartis  dans  ces 
entreprises  en  quatre  catégories  : 

a)  Entreprises  à  puissant  caractère  na- 
tional, qui  procurent  75  pour  cent  de 
bénéfices  au  pays,  sur  la  valeur  de  la 
marchandise  fabriquée  et  vendué. 

b)  Entrepri  es  à  caractère  médiocre 
national,  dont  5o  à  yô  pour  cent  de  la 
valeur  des  marchandises  fabriquées  et 
ven  Jues  restent  dans  le  pays. 

c)  Entreprises  à  caractère  national  fai- 
ble, dont  2b  à  50  pour  cent  de  la  même 
valeur  que  cl-dessus  restent  comme  béné- 
fice au  pays. 

d)  Entreprises  à  caractère  national 
douteux,  dont  pas  même  25  %  de  'a 
valeur  de  la  marchandise  fabriquée  et 
vendue  ne  demeurent  dans  le  pays.  Nous 
appelons  ces  entreprises  douteusement  na- 
tionales, attendu  que  dans  la  plupart  des 
cas,  lors  même  que  le  capital  est  natio- 
nal/ le.  bénéfice  de  25   pour  cent  de  la 
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worked  with  Roumanian  materials  and 
hand  labour. 

-  Consequently,  a  single  factor,  the  ca- 
pital, cannot  constitute  a  eriterium  for 
declaring-  an  industry  as  a  national  onc, 
on  the  basis  of  the  totality  of  the  direct 
or  indirect  benefits  a  country  would  dérive 
from  it. 

In  the  first  place  there  are  to  be  con- 
sidered  the  direct  benefits.  Thèse  benefits 
offered  to  tha  country  by  an  industry 
can  be  estimated  on  the  amount  of  money 
which  remains  in  the  country  from  the 
value  of  the  merchandise  extracted  and 
sold  by  the  undertaking,  indiffère  ntly  if 
that  value  has  been  distributed  by  the  un- 
dertaking to  the  capital  as  dividends  or 
to  the  materials  end  hand  labour  for  in- 
vestment  or  for  gênerai  expenses.  From 
this  scientific  standpoint  we  can  meet  in 
the  country  with  industries  founded  with 
the  help  ot  national  capital  but  offering 
fo  the  country  far  less  benefits  than  the 
industries  based  on  foreign  capital,  amd 
vice  versa,  aecording  to  the  proportion  in 
which  the  national  capital  and  hand  labour 
are  distributed  in  thèse  undertakings. 

We  could  divide  the  undertakings  into 
four  catégories. 

a)  Enterprises- of  a  strong  national  cha- 
racter  which  being  to  the  country  j5  p. 
c.  benefit  upon  the  amount  of  the  value 
of  the  manufactured  and  sold  merchandise  ; 

b)  Enterprises  of  a  small  national  cha- 
racter  from  which  5o — 75  p.  c.  upon 
the_  value  of  the  manufactured  and  sold 
merchandises  are  left  in  the  country  ; 

c)  Enterprises  of  a  scant  national  cha- 
racter  of  which  25  to  5o  p.  c.  of  the 
same  value  as  the  sbove  stated  is  left 
as  benefit  in  the  country  ; 

d)  Enterprises  of  doubtuful  national 
character  of  which  at  least  2  5u  0  upon 
the  vaLue  of  manufactured  and  sold  goods 
are  not  left  in  the  country.  We  call  thèse 
undertakings  doubtfully  national  for  in  the 
mest  cases  the  2  5  p.  c.  benefit  on  the 
production  i§  iljusory  being  caused  by  the 
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valeur  de  la  production  est  usoire, 
comme  étant  provoqué  par  l'imposition 
douanière  à  l'entrée  des  articles  similaires, 
afin  de  soutirer  cette  plus  value  des  poches 
de  la  foule  et  L'introduire  dans  cel  es  de 
quelques-uns. 

Coût  et  rendement  d'une  sonde. 

Nous  allons  tâcher  d'analyser  le  degré 
auquel  se  trouve  nationalisée  l'industrie 
pétrolière,,  aujourd'hui  que  les  capitaux 
sont  é  .rangers  et  quel  en  serait  son  degré 
alors  que  les  capitaux  seraient  au  moins 
de  5o  pour  cent  roumains. 

Il  nous  faut  établir  le  quantum  de  la 
valeur  du  pétrole  brut  extrait  qui  de- 
meure dans  le  pays,  et  celui  qui  franchit 
la  frontière.. 

Nous  en  poursuivrons  les  recherches 
pour  les  temps  normaux  d'avant-guerre, 
à  l'aide  de  données  statistiques  oficielles, 
et  non  pas  pour  l'époque  que  nous  tra- 
versons à  laquelle  aucun  calcul  certain 
n'est  applicable.  A  cet  effet,  il  nous  suf- 
fit de  déterminer  :  Quelle  est  la  produc- 
tion moyenne  de  pétrole  brut,  en  géné- 
ral, d'une  sonde  pour  tout  le  pays? 
Quel  est  le  prix  moyen  par  vagon  et,  par 
sui  e,  la  valeur  totale  du  rendement  de 
la  sonde?  Quel  est  le  montant  des  frais 
d'exploitation  d'une  sonde,  combien  de 
cet  argent  reste  dans  le  pays  et  combien 
en  passe  la  frontière?  Quel  est  le  béné- 
fice oui  reste  au  capital  étranger — -pour 
le  cas  présent  —  et,  finalement,  quelle 
est  donc  la  quantité  totaie  d'argent  restée 
dans  le  pays  ou  bien  passée  à  l'étranger 
sur  la  somme  réalisée  par  la  rente  de  la 
production  d'une  sonde. 

Le  rendement  d'une  sonde  en  Rouma- 
nie, depuis  son  éruption  jusqu'à  l'épuise- 
ment, en  moyenne  général.e  pour  tout  le 
pays,  calculée  sur  la  production  moyenne 
des  sondes  pendant  neuf  ans,  est  de  920 
vagons.  i 

Le  prix  moyen  de  vente  •  d'un  vagon 
de  pétrole  brut,  .déduit  des  prix  de  tous  . 


entry  tax  duty  imposed  on  similar  articles 
in  order  to  extort  this  more  value  from 
some  people's  pockets  and  to  put  it  in  some 
other  people's  pockets. 

Cost  and  yield  of  a  shaft 

Let  us  inquire  now  how  far  is  our  il 
industry  nationalised  at  the  présent  time 
when  it  works  with  foreign  capital  and  what 
will  be  its  degree  of  nationalisation  if  the  in- 
vestéd  capital  should  be  at  least  5o  p.  c. 
Roumanian.  We  must  ascertain  the  a- 
mount  ot  the  value  of  the  extracted  raw 
oil  which  remains  in  the  country  and  the 
value  of  the-oil  which  passes  the  frontier. 

We  will  make  "our  inquiries  to  this 
end  for  thé  normal  pre-war  period  on 
the  basis  of  the  officiai  statistical  data 
and  not  for  the  period  through  which 
we  pass  now  becausc  no  reliable  accounts 
are  at  hand  for  this  Iater  period.  To 
attain  this  it  will  suffice  to  aver  :  What 
is  generally  the  average  production  of  the 
raw  pil  of  a  shaft  for  the  whole  country  ? 
What  is  the  average  priée  per  waggon 
load  and  consequently  the  total  value  of 
the  yield  of  a  shaft  ? 

What  are  the  working  expenses  for  a 
schaft?  how  much  of  this  money  remains 
in  the  country  and  how  much  of  it  passes 
the  frontier  ?  What  is  the  benefit  —  in 
the  présent  case  —  for  the  foreign  capi- 
tal, and  finally  which  is  the  total  amount 
of  money  remaining  in  the  country  or 
going  abroad  upon  the  amount,  realised 
by  the  sale  of  the  yield  of  a  shaft  ? 

The  production  of  a  shaft  in  Rouma- 
nia,  from  its  erruption  up  to  its  exhaustion 
in  gênerai  average  for  the  whole  country 
calculated  upon  the  average  production 
of  the  shafts  during  a  period  of  n'ne 
years,  !s  920  waggon  loads. 

The  average  selling  price  of  a  waggon 
load  raw  oil  deducted  from  the  orices  of 
ail  the  raw  oils  of  the  country  having  in 
view  also  the  quantity  pf  the  raw  oil 
extracted  in  each  région  as  average  du- 
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ring  five  years,  is  uf  429  leï,  whilst 
to-day  this  price  is  four  times  higher. 
Thus  the  value  of  Ihe  yield  of  a  shaft 
is  of  about  395.000  lei. 

The  working  cost  for  the  raw  oil  pro- 
duction of  a  shaft  can  be  seen  from 
the  here  below  table  which  shows  at  the 
same  time  how  much  of  the  money  spent 
in  this  production  remains  in  the  country 
and  how  much  of  it  is  going  abroad. 

The  acounts  are  calculated  on  the  ca- 
nadian  shaft  System,  the  most  used  in  our 
country,  and  for  an  average  shaft  depth 
of  500  mètres. 

The  average  cost  oi  the  exterior  in- 
stallation of  a  shaft  considering  that  of  se- 
veral  shafts  which  are  ifi  exploitation. 

Total  remaining  piint,' 
cost  in  the  abroad 

'  country 


les  pétroles  bruts  du  pays,  en  rapport 
aussi  avec  la  quantité  de  pétrole  brut 
exfrai;  dans  chaque  région,  comme  mo- 
yenne pendant  cinq  ans,  est  de  429  lei 
cependant  qu'aujourd'hui  ce  chiffre  est 
quatre  fois  plus  élevé. 

La  valeur  de  la  production  d'une  sonde 
sera  d'env'ron  395  mille  lei,  . 

Le  prix  de  revient  de  l'exploitation  du 
pétrole  brut  d'une  sont;,  peut  être  connu 
dans  le  tableau  ci-dessous,  qui  nous  mon- 
tre en  même  temps  combien  de  ce  que 
l'on  en  dépense  reste  dans  le  pays  et 
combien  en  franchit  la  frontière.  Le  cal- 
cul est  fait  pour  le  système  de  sondage 
le  plis  usité  au  pays,  appelé  système 
canadien  et  pour  une  sonde  d'une  pro- 
fondeur moyenne  de  500  métrés. 

Les  frais  d'installation  extérieure  du  son- 
dage, en  moyenne,  considérant  qu'il  se 
trouve  plusieurs  sondes  en  exploitation. 

pas  antà 

Cout  to-     restant  L'étriui,- 
tal         au  pays         g  r 
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Boring  apparatus    .  » 
Motor   .  .  ...  .  .  -  » 

Lighting  installation  » 
Iron  .......  » 

Varions  materials   .  » 


10.40 

906 

134 

1700 

1700 

5600 

5600 

6049 

6049 

35790 

35790 

2499 

2499 

3o32 

3632 

300 

300 

424 

424 

■l6t-5 

1515 

58949       8206  50743 

Broing  materials.'  (water,  oil,  minerais, 
vaselina,  varions  apparatus,  manila  cords, 
petroleum,  rivets,  energy,  combustible) 
total  cost  7683  Ici,  of  which  76oo  remain 
in  the  country  and  263  are  going  abroad. 

Hand  labour,  carriage  of  materials, 
plantiog  expenses,  boring  smiths  and  tur- 
ners,  superintendence  and  repairs,  admi- 
nistrations. 

Total  cost  24,665  lei  which  remain 
entirely  in  the  country. 

Miscarrlage  of  the  shafts.  Materials 
12400  lei  ;  hand  labour  6000  lei  making 
18400  of  which  5000  are  remaining  in 
the  country  and  13400  passing  abroad.1 

Extra  instrumentation.  Material  208 
lei;  hand  labour  1S50  making  2058  of 
which  1730  remaining  in  the  country  and 
and  208  aregroing  abjoad, 


Matériel  'nécessaire  au  foraçe  (eau, 
huile  minérale,  vaseline,  divers  appereils, 
corde  de  manille,  pétrole,  ri  vêts,  énergie, 
combustible)  côut  total  7863  lei,  dont 
7600  restent  au  pays  et  263  vont  à 
l'étranger. 

Main  d'oeuvre  (transports  des  maté- 
riel?, frais  de  montage,  forage,  serruriers 
et  tourneurs,  surveillance  et  réparations, 
administration.)  Coût  total  24.665  lei, 
qui  restant  entièrement  dans  le  pays. 

Echec  des  sondes  matériels  I24OO  lei, 
main  d'oeuvre  6000,  soit  18.400  lei,  dont 
5ooo  restent  au  pays  et  13400  passent 
3.  l'étranger. 
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Instrumentation  extraordinaire,  matériel 
208  lei  main  d'oeuvre  i85o,  soit  2o58, 
dont  i85o  restent  au  pays  et  208  pas- 
sent à  l'étranger. 

Extraction  du  pétrole  brut  (cordages, 
courroies  de  tran  mission,  garni  ure  légère 
de  forage,  cueiller  d'extraction,  huile  mi- 
nérale, alimentation  du  moteur,  lentille). 
Côut  total  4i3o5  lei,  dont  30310  res- 
tent au  pays  et  icçO^  passent  à  l'étranger. 

Frais  d'extraction.  Transports  de  ma- 
tériels, ouvriers  extracteurs,  administration, 
côut  total  552O0  lei,  restant  entièrement 
au  pays. 

Transport  et  enmagasinage  du  pétrole 
brut,  46o0  lei,  dont  46o  restent  au  pays 
et  4I40  passent  à  l'étranger, 

Les  frais   d'exploitation    de  la 

sonde  de  920  vg.  sera  de   .  .      lei  213040 

L'argent  resté  au  pays  pour  la 

main  d'oeuvre  et  les  matériels       »  133291 

L'argent  sorti  du  pays  pour  ma- 
tériels  7974S 

Bénéfice  du  capital  étranger  à 
une  sonde,  égal  à  la  différence 
entre  la  valeur  de  la  produc- 
tion de  la  sojide  et  son  prix 
de  renient   »       1 S  i960 

Sur  la  valeur  totale  de  la  pro- 
duction d'une  sonde  de  .  »  395000 

Restent  au  pays   »  133290 

Différence  franchissant  la  fron- 
tière .......  r  ,«        »  ■    261 710 

Il  s'ensuit" que,  un  tiers  de  la  valeur 
du  rendement  de  la  sonde  33%.  demeu- 
rent au  pays,  pour  des  matériels  et  main 
d'oeuv.  e  et  deux  tiers,  66%,  vont  à  l'é- 
tranger pour  des  matériels  importés  et 
corn  ne  bénéfice  du  capital  investi  dans 
l'industrie  pétrolière'  roumaine  ;  ces  pro- 
portions s'appliquant  aux  exploitations  de 
tout  le  pays.  Sur  les  66%.  franchissant 
la  frontière,  vingt  environ  concernent  les 
matiérls  importés  et  46%  les  bénéfices 
revenant  au  capital. 

Le  dividende  du  capital  investi  pour 
l'exploitation  d'une  sonde,  en  moyenne' 
générale  pour  tout  le  pays,  peut  être  dé- 
duit si  l'on  connaît  le  chiffre  du  capital 
qu'on  doit  investir  pour  extraire  un  vagon 
de  pétro'e  brut  annuellement,  qui,  en  mo- 
yenne générale  pour  tout  le  pays,  déduit 
des  résultats  obtenus  pendant  cinq  ans, 


Raw  oil  extraction,  (ropes,  transmission 
belts,  set  of  light  drilling,  extraction  spoon, 
minerai  oil,  motors  feeding,  Ientils). 

Total  cost  41305  lei  of  which  30310 
rest  in  the  country  and  10995  are  SoinS 
abroad. 

Extraction  ezpenses.   Carriage  of  ina- 

terials,  extraction  artisans,  administration. 

Total  co>t   55200   lei   which  remain  in 

the  country. 

Carriage  and  warchousing  the  raw  oil: 
4600  lei  of  which  460  renuin  in  the 

country  and  4140  lei  are  going  abroad. 

Tlie  working  expenses  for  shlft  920 
waggon  loads  wil  be   213040 

The  money  amount  which  remains  in 
the  countr}-  for  the  hand  labour  and 
materials  i   1  1 3291 

The  money  amount  gone  out  of  the 
country  for  the  materials   79749 

Benefit  from  the  foreign  capital  of  a 
shaft  equal  to  the  différence  the  value 
of  the  shaft  yield  and^of  its  cost  ex- 
penses  '   101960 

Tht  total  value  of  the  shaft  yield \  .  .  395290 

Remain  in  the  country   133200 

The  balance  going  out  of  the  country  291710 

It  foilorws  thus  that  one  third  of  the 
yield  value  of  the  shaft  viz  33%  remains 
in  the  country  on  account  of  the  ma'e- 
rials  and  hand  labour,  66%  are  going 
abroad  on  à^count-  of  the  imported  ma- 
terials and  aï  benefit  of  the  capital  in- 
vested in  the  Roumanian  oil  indùstry  ; 
thèse  proportions  being  applicable  to  the 
whble  country.  Upon  the  66%  going  out 
of  the  country,  about  twenly  %  refer  to 
the  materials  and  46%  refer  to  the  be- 
nefit due  to  the  capital. 

The  dividend  of  the  capital  in  the  ex- 
ploitation of  a  shaft  in  gênerai  average 
for  the  whole  country  can  be  deducted 
if  we  know  the  amount  of  capital  which 
is  to  be  invested  for  extracting  annually 
a  wagon  load  of  raw  oil  which  on  gê- 
nerai average  for^  the  whole  country  de- 
ducted from  the  results  obtained  during 
five  years,  is  of  735  per  waggon  lôad. 
We  could  thus  ascertain  the  necesary 
money  to  be  invested  for  the  annual  ex- 
ploitation of  a  shaft.    If,  as  here  above 
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est  de  735  lei  par  vagon.  On  peut  donc 
déterminer  le  ciffre  nécessaire  à  investir 
pour  l'exploitation  annuelle  d'une  sonde. 
Si,  comme  on  l'a  dit,  une  sonde  produit 
920  wagons  pour  une  durée  moyenne  de 
5  ans,  le  rendement  annuel  d'une  sonde 
sera  alors  d'environ  i84  vagons.  Le  ca- 
pital nécessaire  pour  cette  exploitation  sera 
735XI84— 135.240  lei.  Le  bénéfice  an- 
nuel est  déduit  du  bénéfice  total  divisé 
par  la  durée  de  la  sonde  c'est-à-dire  par 
5  ans,  soit  I81, 960:5=36.3.92  lei.  . 

On  n'en  déduit  que  le  dividende  du  ca- 
pital investi  à  une  sonde:  3O.392X100  : 
135.240=27  pour  cent. 

Ceci  est  un  dividende  moyen  et  s'il  n'a 
pas  été  régulièrement  distribué  aux  action- 
naires, c'est  qu'une  partie  du  bénéfice  a 
été  affectée  à  un  amortissement  plus  grand 
que  d'habitude,  surplus  investi  à  son  tour 
dans  les  travaux. 

Le  dividende  réparti  au  capital  étranger 
est  en  moyenne  plus  petit  par  la  raison 
aussi  que  le  bénéfice  est  distribué  à  un 
capital  nominal  deux  fois' supérieur  à  celui 
qui  est  effectivement  employé  dans  l'in- 
dustrie respective. 

Comme  dividende  moyen,  en  général, 
le  chiffre  ci  dessus  n'est  poînt  exagéré 
si  1  on  prend  en  considération  les  circons- 
tances hasardeuses  qui  interviennent  dans 
une  exploitation  pétrolière;  il  devrait  mène 
être  supérieur,  pour  que  cette  industrie 
ne  se  trouve  pas  parfois  en  suspens  et 
pour  qu'elle  pût  avoir  des  reserves  suffi- 
santes pour  traverser  des  moments  critiques. 

Nous  avons  appelé  entreprises  à  carac- 
tère national  faible,  les  entreprises  dont 
les  bénéfices  demeurant  au  pays,  sur  la 
valexr  totale  de  la  marchandise  exploitée, 
11e  s'èlevent  qu'à  2")  jusqu'à  50%,  d'où 
il  résulte  que: 

L'exploitation  pétrolière,  ne  procurant 
au  pays  que  33  pour  cent  de  la  valeur 
du  pétrole  brut  extrait,  est  une  entreprise  * 
à  caractère  national  faible. 

Prof.  ing.  V.  ISCU 


stated,  a  shaft  yields  720  waggon  loads 
for  an  average  period  of  5  yeals,  the  a- 
nual  production  of  a  shaft  wiel  be  about 
184  waggon  loads.  The  necessary  ca- 
pital for  this  exploitation  will  be  then 
735X184=135,240. 

The^annual  benefit  is  deducted  from 
the  total  benefit  divided  by  the  period  of 
time  the  shaft  is  lasting  viz  by  5  years, 
i.  e.  181,96  :  5=36,392  lei. 

It.  results  therefore  that  the-  dividend  of 
the  invested  capital  in  a  shaft  will  be  : 
•36,392X100:135240=27  p.  c. 

This  is  an  average  dividend.  If  such 
a  dividend  was  not  paid  regularly  to  the 
shareholders,  it  is  because  a  portion  of 
the  benefit  was  appropriated  to  a  larger 
annuity  than  usually  requested  by  some 
particular  works.  / 

The  dividend  assessed  to  the  foreign 
capital  is,  on  the  average,  more  little  also 
because  the  -benefit  is  distributed  for  a 
nominal  capital  twice  higher  than  the  one 
actually  employed  in  the  respective  in- 
dustry. 

As  average  dividend.  the  above  stated 
figure  is  generally  not  exaggerated  with 
regard  to  the  perilous  circumstances  which 
may  intervene  in  the  oil  exploitation  the 
above  figure  could  be  considered  even  as 
a  superior  one  should  the  oil  industry  not 
be  doomed  to  stop  -  sometimes  and  be 
unable  to  have  sufficient  reserves  in 
order  to  get  over  those  critical  moments. 

We  called  here  above  as  of  a  weak 
national  character  the  oil  undertakings 
whose  benefit  remain  in  the  country  and 
which  do  not  depass  25  to  50%  on  the 
total  value  of  the  exploited  merchandise, 
consequently  : 

The  oil  exploitation  which  yields  to  the 
country  only  3 j|  p.  c.  on  the  value  of 
the  extracted  raw  oil  is  an  undertaking 
of  a  weak  national  character. 

V.  ISCU 

Professor  engineer 
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Buletin  agricole 

Ensemencements  en  1919.  —  Organisation 
des  services  agricoles.  (Ancien  royaume) 

La  superficie  ensemencée  de  maïs  en  1919 
dans  l'ancien  royaume  s'élève  à  1.967.462  ha., 
contre  2  096.859  ha.,  moyenne  des  années  1911 
jusqu'à  1 9 1 5.  On  constate  donc  une  diminu- 
tion pas  très  importante  de  129.897  ha., 
soit  6,2°/o- 

La  production  moyenne  est  éyaluée  à  17  hl. 
par  hectare,  soit  1.275  kgr. 

La  production  totale  pour  tout  le  pays  est 
de  33.445.765  hl.;  soit  250.000  vagons  à 
10000  kgr. 

La  région  dans  laquelle  le  maïs  a  été  cul- 
tivé en  plus  grande  quantité  est  celle  des 
plaines  du  Danube  où  nous  avons  824.537  ha. 
C'est  aussi  là  que  la  production  moyenne  par 
ha.  a  été  la  plus  élevéé,  soit  19  hl.  Viennent 
ensuite  les  plaines  du  Sireth  et  du  Pruth  avec 
une  superficie  de  458.196  ha.  et  une  produc- 
tion moyenne  de  18,9  hl. 

Dans  les  régions  des  mot  tagnes  la  culture 
du  maïs  a  été  relativement  plus  restreinte  et 
la  production  moyenne  par  ha.  est  aussi  plus 
réduite,  atteignant  un  minimum  de  11,4  hl., 
dans  les  Carpathes  de  ia  Munténie. 

En   Dobroudja,  112.221    ha.  ont  été  ense- 
mencées de  maïs;  l'année  1919  se  présente  dans 
de  bonnes  conditions  et  la   réco'.te    peut   être  ' 
qualifiée  assez   bonne   et   pouvant  assurer  les 
besoins  de  la  population  du  pays. 

Récolte  de  l'année  1919 

Superficie  cultivée  et  production 
obtenue 

La  Direction  de  la  statistique  du  ministère 
de  l'Industrie  et  du  Commerce  publie  les  don* 
nées  relatives  à  la  récolte  de  Tannée  courante. 

Ces  données  sont  pour  l'ancien  royaume,  qui 
est  divisé,  comme  on  le  sait,  en  5  groupes. 

Blé  d'hiver.  Le  blé  a  été  cultivé  sur  une 
étendue  de  1.189.306  ha.  contre  1.927.733 
ha.  moyenne  des  années  1911  à  1915. 

La  production  totale  est  de  17.558.964  hl., 
contre  28.501.601  hl.  production  moyenne  des 
années  19l  1  à  1915. 

La  moyenne  de  production  par  ha.  a  été  de  „ 
14,8  hl.  égale  à  celle   des  dernières  5  années. 

Sur  le  total    de    1.189.306    ha,  cultivés, 
338.556  ha.  avec  une  production  de  5.134.250  ■ 
ha.  reviennent  aux  grands  agriculteurs  et  850.750 


The  agricultural  chronicle 

Agriculrural  areas  of  oltf  Roumania  cultivaled  în  1919. 
Organisation  of  counly  agricultural  services 


The  maîze  crop 

As  the  collection  of  the  definite  data  for  the 
autumn  crops  statislics  for  1919  demands  a 
longer  time,  the  gênerai  statittîcal  direction  has 
made  an  estimation  for  maize  crop  even  this 
year,  for  it  is  important  to  know  as  soon 
as  possible  the  maize  quantity  on  which  the 
people  of  our  country  had  te  relie. 

To  this  eni  bulletins  have  "been  dîstributed 
through  the  municipal  authorities  to  the  great 
landowners  and  to  the  administrations  of  the 
peasant — commonalties, — in  which  they  had  te 
Insert  the  average  maize  production  per  hectare 
which  they  hoped  to  get  for  the  current  year. 

The  gênerai  statistical  direction  has  obtained 
in  this  way  replies  from  2672  great  landowners 
and  peasant  common  alties.  > 

By  means  of  thèse  replies  and  upon  the  basis 
of  the  statistical  sowing  areas,  tt  was  made  the 
following  estimation  : 

The  cultivated  maize  area  in  1919  for  the 
old  Kingdom  amounts  to  1.867.462  ha,  against 
2.096.859.  ha,  the  average  médium  for  the' 
years  i911 — 1915,  showing  thus  an  unimpor- 
tant  decrease  of  129397  ha.  or  6,  2  p.  c. 

The  average  production  is  estimated  at  17 
Hl.  per  Ha.  or  1.275  kilos. 

The  total  production  for  the  whole  country 
is  33.454.765  hl  or  250.000  waggonloads,  of 
ten  tons  each. 

The  région  which  had  a  larger  cultivation 
was  that  of  the  Danubian  plains  Herî  too  was 
obtained'  the  largest  average  crop  per  ha.  vid 
19  hl. 

Then  follow  the  plains  of  the  Prut  and  Si- 
ret,  with  an  aiea  of  458186  ha,  and  an  ave- 
rage production  of  18,  9  h\. 

In  the  highlands  the  maize  culture  was  re-' 
latively  smaller,  therefore  thu'r  average  pro- 
duction more  reduced,  amounting  only  to  11,4 
hl.  in  the  Carpath  régions. 

In  Dobrudgia  112221  ha.  have  been  sovn 
with  maize  and  it  is  hoped  that  the  crop  wie 
yeld  1 7,5  hl.  per  ha. 

We  gather  therefore  from  thèse  data  that 
with  regard  to  maize  the  year  1919  shows  a 
favourable  aspect  and  that  the  maize  crop  can 
be  considered  as  pretty  fair  and  sufficient  to 
secure  the  necessary  foodstuff  for  the  native 
population. 
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ha  avec   un  ■  production  de    12.424.714  hl.  re- 
viennent aux  petits  agriculteurs. 

Blé  d'été.  Ou  sait  que  le  blé  d'été  est  cul- 
tivé chez  nous  dans  une  mesure  assez  restreinte- 
La  superficie  entière   cultivée  est  de  10  452 
ha.  avec  une  production  de  1  50  248  hl. 

La  répartition  en  est  la  suivante  :  2.307  na- 
«avec  une  production  de  35.102  hl.  aux  grands 
agriculteurs,  et  8.145  ha.  avec  une  production 
115.140  hl.  aux  petits  agriculteurs. 

Se  gle.  Le  seigle  a  été  cultivé  dans  l'ancien 
royanne  sur  une  superficie  totale  de  88.752 
ha.  avec  une  production  de  1.244.682  h],  et 
avec  une  moyenne  de*production  de  14  hl.  par 
hectare.  . 

Les  grands  agriculteurs  ont  participé  à  cette 
culture  avec  9.288  'ha.  et  143.914  hl.  et  les 
petits  avec  79.464  ha.  et  1.100.768  hl. 

Orge  et  escourgeon.  La  culture  de  l'orge  et 
de  l'escourgeon  dans  l'ancien  royaume  se  chiffre 
har  237.586  ha.  avec  une  production  de 
4.142.701  hl.  (17.4  hl.  en  moyenne  par  ha.), 
contre  538.589  ha.  avec  une  production  de 
9.090.740  hl.  moyenne  des  années  1911  à  1905. 

Avoine.  Li  superficie  cultivée  d'avoine  dans 
l'ancien  royaume  est  de  241.711  ha.  avec  une 
production  de  4.991.937  hl.  (en  moyenne  20,6 
hl.  par  ha.),  contre  432.764  ha.  avec  une  pro- 
duction de  9.599.548  hL,  moyenne  des  année 
1911  à  1915. 

Colza.  La  superficie  cultivée  a  été  de  79.006 
ha.  avec  une  production  de  765.063  ha.  (9,7 
hl.  en  moyenne  par  ha.),  contre  63.975  ha.  et 
567.822  hl.  production  moyenne  des  années 
1911  à  191. S. 

Lin,  A  été  cultivé  sur  une  étendue  de  12  391 
ha.  avec  une  production  de  74.3.86  hl.  (6  hl., 
en  moyenne  par  ha.),  contre  18.878  ha.  et 
158.130  hl.,  production  moyenne  des  années 
1911   à  1915. 

Petits  pois.    Ont  été  cultivés  sur  une  éten- 
due  de   6.325   ha ,    avec    une    production  de 
86.320  hl.  (en  moyenne  133,6    hl.,   par  ha.),' 
contre  18.999  ha.,   et  276.1 54  v  hl.  moyenne 
des  années  1911  à  1915. 

1  Le  service  agricole  départemental  a  pour 
attributions  principales  l'application  de  la  ré- 
forme agraire  en  raport  avec  la  loi  et  les  in- 
structions de  la  Caisse  centrale,  ainsi  que 
l'accomplissement  des  charges  d'ordre  économi- 
que qui  lui  seront  -répartis  par  différentes  lois, 
décisions  et  diférents  règlements,  ainsi  que  par 
les  dispositions  des  ministères  et  autorités  su 
périegres  centrales.  Il  comprend  deux  sections  : 
■  a)  La  section  de  'l'administration  générale, 
conduite  par  le  contrôleur  agronome  du  dépar- 
tement. 


Vheat 

Wheat  was  cultivated  upon  a  total  arca 
of  1.189.306  ha.  yielding  a  production  of 
17.558.964  hl.  or  131.000  wagon  loads  ;  the 
averag  production  per  ha  being  14,7  hl.  or 
1100  kilos  against  the  average  crops  of  the 
years  1911  —  1915  which  amount  to  28501601, 
hl.  or  abot  213300  wagon  loads,  we  have  a 
minus  balance  of  10942.687  hl  or  about  32000 
wagon  loads. 

Rye 

Rye  has  occupied  an  area  of  88752  ha.  It 
hasyielded  1.244.682  hl.  or  about  9000  waggon 
loads.  We  have  thus  an  average  production  of 
12,3  hl.  or  855  kilos  per  ha.  Comparing  the 
crop  of  the  présent  year  to  the  âverage  yield 
of  the  years  1911  —  1915  which  is  1.204.942 
hl.  or  about  8700  waggon  loads,  we  see  a  plus 
balance  of  39.740  hl  or  about  300  waggon 
loads. 

Peas 

Peas  have  yielded  ùpon  an  area  of  6324  ha 
86320  hl.  or  673  waggon  loads;  The  average 
production  per  ha  is  13,6  h!  or  1060  kilos, 
against  276154  hl.  or  2153  waggon  loads  re- 
presenting  the  average  croj?S  of  1911 — 101*. 
We  have  thus  a  minus  balance  of  189.834 
hl.  or  1480  waggon  loads. 

Barley  and  pearl  —  barley 

237658  ha.  were  '  allotted*  for  barley  and 
pearl-barley  which  yielded  4.142.701  hl  ma- 
king  an  average  y  eld  of  17,4  hl  per  ha  or 
1044  kilos  against  6.090740  hl  or  about  54000  , 
waggon  loads  the  average  yield,  for  the  years" 
1911  — 1915.  We  have  thus  a  minus  balance  of 
4.948  079  hl,  or  about  30.000   waggon  loads. 

Oats 

Oàts  have  been  cultivated  upbn  an  area  of 
271711  ha.  Yieldiug  4.091.937  hl  or  about 
20.000  waggon  loads.  The  average  yield  is 
thus  20,7  hl  or  824  kilos  per  ha.  The  average 
yield  for  the  years  1911—1915  being  859954S 
■hl. or' about  38000  waggon  loads,  we  have  a 
decrease  of  5.607.511  or  abont  18000  waggon 
loads. 

Rapeseed 

The  culture  of  rapeseed  covered  an  area  of 
755063  ha  or  4872  waggon  loads.  The  ave- 
rag i  yield  being  9.  7  hl  or  727  kiios  per  ha. 
For  the  period  1911  — 1915  we  have  an  ave- 
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2.  Le  personnèl  du  service 

Le    service   agricole  du    département  com- 
prendra : 

I.  Au  centre: 

a)  Un  conseiller  agricole  ; 

b)  Un  contrôleur  agronome  ; 

c)  Un  agronome  chef  du  bureau  ; 

d)  Un  secrétaire  :  •'• 
el  Un  archiviste  ; 

f)  De  ux  commis  ; 

g)  1  à  2  gens  de  service. 

II.  Aux  régions 

a)  Un  agronome  régional  ; 

b)  U  n  secrétaire  ; 

c)  Un  homme  de  service. 

Dans  les  départements  où  se-  trouve  un  in- 
specteur agricole  celui-ci  sera  attaché  au  ser- 
vice agricole  départemental,  pour  exécuter  les 
charges  qui  lui  seront  données  par  le  conseiller 
agricole.  * 

3.  Le  conseiller  agricole  est  le  chef  de  l'ad- 
ministration agricole  et  économique  du  dépar- 
tement, étant  le  représentant  du  ministère  de 
l'agriculture  et  des  domaines,  sous  la  conduite 
et  surveillance  imédiates  de  la  direction  géné- 
rale de  la  Caisse  centrale  de  la  coopération  et 
et  de  la  mise  en  possession  et  pouvant,  e.i 
cette  qualité,  correspondre  avee  toutes  les  au 
torités  publiques. 

Le  conseiller  agricole  résout  à  son  siège  toutes 
les  questions  habituelles  d'administration,  fait 
des  prjpositions  et  demande  l'approbation  pour 
toutes  les  questions  qui,  soit  d'après  le  texte  .~ 
des  lois  en  vigueur,  soit  les  instructions,  ou-  la- 
nature  et  leur  importance  comportent  1  avis  de 
la  Caisse  centrale. 

Il  a  la  direction  et  la  surveillance  de  l'acti- 
vité des  agronomes  régionaux  et  du  contrôleur 
agronome,  et,  en  fénéral,  de  tout  le  personnel 
du  service,  auxquels  il  pourra  donner  toutes 
délégations  et  charges. 

Le  conseiller  agricole  centralise  à  l'aide  des 
services  respect  fs,  tous  les  travaux  et  les -don- 
nées statistiques  du  département,  conformément 
aux  dispositions  et  aux  instructions  spéciales 
qui  lui  seront  données. 

Il  fera  des  inspections  dans  le  département 
toutes  les  fois  qu'il  sera  nécessaire,  et  pour 
lesquelles  il  recevra  l'indemnité  prévue  pour 
les  jours  de  déplacement.  Ces  jours  seront  au 
moins  de  16  par  mois. 

Il  dressera,  pour  les  inspections  faites,  un 
procès-verbal,  en  double  exemplaire,  en  laissant 
un  dans  la  localité  et  en  adressant  l'autre  à  la 


rage  crop  of  566.822  hi  or  3690  waggon  loads. 
We  find  therefore  a  plus  balance  of  197.241 
hl  or  1282  waggon  loads  for  1919. 

Flax 

The  flax  grown  upon  an  areà  of  12391  ha. 
has  yielded.  75386  hl.  or  498« waggon  foads 
~  seed,  vid  an  average  of  60  hl  or  402  kilos  per 
ha,  The  minus  balance  against  the  average 
yield  of  the'  vears  1411 — 1915  which  amounts 
to  153130  hl.  or  1 059  waggon  loads  amounting 
ta  83744  hl.  or  561  waggor,  loads. 

1.  The  county  agricultural  service  has  for 
its  principal  aim  to  exécute  the  agrarian  reform 
according  to  the  law  and  instructions  of  the 
Central  offices  of  the  peasant  commonalties  for 
the  lease  of  the  agricuitural  lands,  as  well 
as  to  effect  the  econom  cal  charges  entrusted 
fo  it  by  the  différent  laws,  rules  und  décisions 
or  by  *  the  orders  of  the  •  government  and  °f 
the  Céntral  supe.-ior  authorities. 

It  consists  of  two  départements  : 

a)  .  The  department  of  the  gênerai  adminis- 
tration headed  by  the  fchief  agronomer  of  the 
office  : 

b)  .  The  agrarian  reform  exécution  department 
led  by  the  connty  agronom  controller. 

2)  The  Serv  ce  Staff 

The  county  agricultural  service  will  consist  of 
/.  At  the  Centre: 

a)  One  agricultural  connseller 

b)  One  agronom  controller 

-  c)  One  agronom  chief  of  the  offices 

d)  One  secretary  ; 

e)  One  Keeper  of  the  archives 
/)  two  clerks 

g)  1 — 2  manservants. 

II.  At  the  districts. 

a)  One  régional  agronomer 

b)  One  secretary 

c)  One  manservant. 

In  the  connties  where  there  is  an  agricultu- 
ral inspector  he*  will  be  joint  lo  the  county  a- 
gricultural  service  having.  to  exécute  the  orders 
glven  him  by  the .  agricultural  connseller. 

3)  The  agricultural  counseller  is  the  head  of 
the  agricultursl  and  economical  connty  admi- 
nistration, representing  the  agriculture  and  es- 
tâtes board.  He  is  under  the  direct  leadi'ng  of 
[     the  gênerai  direction  of  the  central  offices  for 
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centrale  des  coopératives,  acconfpagné  d'un  rap- 
port explicatif,  dans  un  délai  de  3  jours  à  dater 
de  l'inspection  et  en  retenant  une  copie  à  l'ar- 
chive du  service. 

Il  est  obligé  d'habiter  le  chef-lieu  du  dépar- 
tement, où  il  fonctionne. 

4.  Le  contrôleur  agronome  est  chargé,  spé- 
cialement, sous  l'immédiate  direction  et  survei- 
llance du  conseiller  agricole,  de  l'organisation 
technique,  du  'contrôle  et  la  direction  des  as- 
sociations, des  comités  et  des  coopératives  a- 
gricoles  et  maraîchères  du  département.  Pour 
l'exécution  de  ces  attributions  H  examine,  vé- 
rifie et  dirige  les  travaux  des  agronomes  ré- 
gionaux, intervient  là  où  il  le  croit  nécessaire, 
conformément  à  la  loi  sur  les  banques  populaires 
fait  lui  même  les  enquêtes  et  les  investigations 
importantes,  et  en  rapporte  le  résultat  au  con- 
seiller agricole. 

Le  contrôleur  agronome  est  tenu  de  faire  au 
moins  20  jours  d'inspection  par  mois,  pour  les- 
quels il  recevra  l'indemnité  et  les  -frais  de  trans- 
port établis,  et  le  reste  du  temps  il  travaillera 
au  bureau  du  service  'agricole  sans  indemnité. 

L'itinéraire  des  inspections  sera  fixé  de  con- 
cert avec  le  conseiller  agricole  et  sera  envoyé 
à  la  centrale  des  coopératives  le  1-er  de 
chaque  mois. 

Les  bordereaux  pour  les  indemnités  de  dépla- 
cement et  de  transport  seront  envoyés  à  la 
centrale  vérifiés  et  visés  par  le  conseiller  a- 
gricole.  »  - 

Les  procès-verbaux  dressés  par  les  contrô- 
leurs, de  la  manière  indiquée  à  l'art.  7  ali- 
néa h,  seront  énvoyés  à  la  centrale  des  coopé- 
ratives par  le  conseiller  agricole,  dans  un  délai 
de  5  jours  à  partir  du  jour  où  ils  ont  été  dé- 
posés, avec  rapport  explicatif,  dont  copie  sera 
conservée  au  service  agricole  départemental. 

Le  contrôleur-agronome  est  obligé  d'habiter 
le  chef-lieu  du  département  où  il  -  fonctionne. 

Dans  les  localités  où  il  ny  a  pas  de  contrô- 
leur-agronome, la  centrale  peut  charger  de  ces 
attributions,  par  délégation,  un  des  agronomes 
régionaux  ayant  achevé  les  études  d'une  école 
supérieure  d'agriculture. 

5.  L'agronome  chef  du  service,  en  outre  des 
travaux  de  bureau  de  tout  le  service,  a  aussi 
à  sa  charge  et  sou  5  sa  surveillance  les  travaux 
relatifs  au  personnel  et  au  matériel;  il  contre- 
signe toute  la  correspondance  du  service,  ré- 
sout les  travaux  courants  et  signe  la  corres- 
pondance à  défaut  du  conseiller  agricole,  ex- 
cepté celle  que  ce  dernier  se  réserve  expres- 
sément, i) 

6.  Les  agronomes  régionaux  sont  obligés  de 
se  conformer  aux  dispositions  -su/vantes  : 


coopération  and  leasegiving,  having  to  corres- 
pond in  this  capacity  with  ail  public  authorities. 

The  agricultural  counseller  résolve»  at  his 
officiai  seat  ail  usual  administrative  questions, 
submits  proposais  and  asks  for  approval  on  ail 
questions  which  according  to  the  wording  of  the 
existing  laws,  of  the  instructions  or  according 
to  the  nature  or  importance  of  the  case,  rriay 
claim  the  advice  of  the  central  offices, 

He  has  to  conduct  and  sup' rintend  the  acti- 
vity  of  the  district  agronomers  and  of  the  a- 
gronom  controller  and  generally  of  the  whole 
service  staff.  He  is  autHons^d  to  entrust  them 
with  any  officiai  duties  he  may   think  proper. 

The  agricultural  connsel'er  centralises  through 
the  respective  services  ail  the  district  works 
and  statistical  data  according  to  the  spécial 
instructions  which  he  shall  receive.  t 

He  will  make  inspections  in  the  district, 
wherever  they  are  necessary  for  which  he  has 
to  receive  a  fixed  daily  indemnïfication. 

He  could  undertake  such  inspections  at  least 
1 6  days  each  month. 

He  has  to  draw  up  a  record  in  duplicate  for 
such  inspections  leaving  one  copy  at  the  ins- 
pected  place  and  forwarding  the  other  one  to 
the  central  commonalty  office  with  a  detailed 
report  in  3  days  terms  from  the  data  of  the 
inspection  retaining  also  a  copy  of  it  at  the 
service  archive. 

He  is  bound  to  live  in  the  capital  of  the 
district  where  he  is  working. 

4.  Theagronomcortrolleris  charged  specially 
under  the  leading  and  superintendence  of  the 
agricultural  counseller  with  the  technical  orga- 
nisation, the  control  and  the  direction  of  the 
agricu'tural  and  gardening  commonalties,  com- 
mittees,  and  coopératives  of  the  disirict. 

He  inquires,  examines  and  directs  the  work 
of  the  régional  agronomers,  intervenes  where  it 
is  necessary  according  to  the  law  of  the  people 
banks,  iuquires  persohally  in  important  cases 
and  submitts  the  results  of  his  enquiry  to  the 
agricultural  counseller. 

The  agronom  controller  is  bound  to  work 
monthly  20  days  al  least  in  inspections  for  which 
he  has  to  receive  a  fixed  daily  idemnification 
and  travelling  cxpenses,  the  remaining  days  he 
haviug  to  work  at  the  agricultural  service  office 
witfiout  a  daily  indemnification. 

The  route  for  inspections  is  to  be  drawn  up 
together  with  the  agricultural  counseller  and 
has  to  be  forwarded  to  the  central  office  of 
the  communalties  at  the  1  st.  of  each  month. 

The  accounts  for  the  daily  indemnification 
and  for  the  travelling  expenses  have  to  be  for- 
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a)  Ils  dirigent,  inspectent  et  contrôlent  toute 
la  gestion  des  associations  et  des  comités  d'affer- 
mage constitués  sur  les  propriétés  expropriées  en 
vue  de  la  mise  en  possession,  ainsi  que  celles  des 
associations  anciennes  et  nouvelles  d'affermage 
et  d'achat,  constituées  sur  les  propriétés  expro- 
priées, et  des  coopératives  agricoles  et  maraî- 
chères de  leurs  rég  ons,  sous  l'immédiate  direction 
et  surveillance  du  contrôleur-agronome.  Ils  fer- 
ment les  bilans  pour  chaque  année  et  les  sou- 
mettent à  la  vérification  et  au  visa  du  contrô- 
leur-agronome ;  # 

b)  Ils  font  des  rapports  au  conseiller  agricole 
sur  tous  les  travaux  courants  effectués  dans  la 
région  et  sur  l'exécution  des  différentes  délé- 
gations et  missions  spéciales  ; 

c)  Ils  sont  obligés  de  travailler  dans  la  ré- 
gion au  moins  20  jours  par  mois,  et  le  reste 
ils  l'emploieront  aux  travaux  de  bureau  à  la 
résidence  de  la  région  ; 

d)  Les  frais  de  transport  leurs  seront  accordés 
seulement  dans  le  cas  où  ils  n'auraient  pas 
leurs  propres  chevaux,  et  dans  le  cas  où  ils 
auraient  2  chevaux  ils  recevront  par  2  72  ha. 
par  cheval  pour  y  cultiver  le  fourrage  néces- 
saire. 

Le  terain  leur  sera  accordé  sans  fermage,  sur 
les  propriétés  expropriées,  à  proximité  de  la 
résidence.  La  culture  ils  la  feront  à  leurs  frais. 

Pour  le  soin  des  chevaux,  de  la.  voiture  des 
harnais  et  pour  ferrer  les  chevaux,^  il  leurs 
sera  alloué  5o  lei  par  mois  pour  chaque  cheval; 

e)  Le  bordereau  pour  les  frais  de  transport 
sera  envoyé  à  la  centrale,  vérifié  par  le  con- 
trôleur-agronome et  visé  par  le  conseiller  a- 
gricole  : 

f)  Lorsque  l'agronome  régional  n'aura  pas 
fait  ces  20  jours  d'inspection  en  un  mois,  il 
justifiera  les  jours  en  moins  par  un  rapport  à 
la  Caisse  centrale  avec  avis  du  contrôleur  a- 
gronome  et  conclusion  du  conseiller  agricole. 

g)  Les  agronomes  régionaux  sont  obligés 
de  fixer  chaque  mois  l'itinéraire  des  jours 
d'inspection  qu'il  soumettront  à  l'approbation 
du  service  agricole  départemental,  jusqu'au  1-er 
de  chaque  mois  ; 

h)  Pour  toutes  les  inspections  et  investiga- 
tions faites  aux  associations,  comités  et  coopé- 
ratives, l'agronome  régional  dressera  un  pro- 
cés-verbal  en  double,  dont  l'un  restera  dans  la 
localité  et  sera  de  préférence  passé  dans  un  re- 
gistre d'inspections  à  pages  numérotées,  et  s'il 
est  dressé  sur  feuilles  volantes  il  sera  enregistré  ; 
le  second  exemplaire  sera  envoyé  au  service 
agricole  départemental  dans  un  délai  de  3  jours 
accompagné  d'un   rapport  explicatif. 

Au  procès-verbal  seront  indiqués  le   jour  et 


warded  to  the  centre,  after  being  examined 
and  signed  by  the  ag-icultural  counseller. 

The  minutes  drawn  up  by  the  controllers  as 
shown  at  art.  7  par.  h.  are  to  be  forwarded  to 
the  commonalties  centre  by  the  agricultural  coun- 
seller, at  5  days  term  after  theyhave  been  re- 
mitted,  with  a  detailed  report  a  copy  of  it 
being  retained  at  thi  county  agricultural  office. 

The  agronom  controller  has  to  live  in  the 
chief  town  of  the  district  in  which  he  is  wor- 
king. 

Atthe  places  where  the  agronom  controller 
is  failing  the  Central  House  may  entrust  this 
charge  by  délégation-  to  one  of  the  régional 
agronomers,  graduated  of  a  superior  agricul- 
tural school. 

5.  The  agronomer  chief  of  the  office,  besid  s 
the  office  work  of  the  whole  seivice  has  also 
the  charge  to  superintend  the  staff  and  the  ma- 
terials,  to  undersign  the  service  correspondent, 
to  regulate  the  current  work,  and  sign  the  cor- 
respondent in  the  absence  of  the  agricultural 
counseller,  except  that  oue  which  the  later  ré- 
serves for  himself. 

6.  Régional  agronomers  are  to  work  under 
the  followiog  rules  : 

a)  They  control  and  direct,  inspect  the  whole 
workof  the  commonalties  lease  giving  and  com- 
mittees  constituted  upon  the  expropriated  lands 
in  view  of  the  land  endowment  work  of  the 
old  and  new  lease  giving  and  buying  commo- 
nalties instituted  upou  the  expropriated  land, 
as  well  as  the  work  of  the  agricultural  and 
gardening  coopératives  belonging  to  this  région, 
under  the  direct  superintendence  and  leading  of 
the  agronom  controller.  They  settle  the  annual 
accoun  s  submitting  them  to  the  examination  and 
signing  of  the  agronom  controller. 

b)  To  report  to  the  agricultural  counseller 
on  ail  current  opérations  effected  in  the  local 
région  and  on  the  exécution  of  the  différent  dé- 
légations and  spécial  charges. 

c)  They  are  bound  to  work  in  the  région 
at  least  20  days  in  the  month  whereas  for  the 
remaining  days  they  have  to  do  office  work  at 
the  régional  seat. 

d)  They  are  allowed  travelling  expenses  only 
in  the  case  when  they  have  not  their  own  horses, 
but  when  they  have  two  horses  they  will  rec- 
ceive  21/2  ha.  land  for  each  horse  for  growing 
the  needed  fodder. 

The  land  is  to  be  given  them  without  lease 
from  the  expropriated  lands,  and  in  the  neigh- 
bourhsod  of  their  seat.  They  have  to  cultivate 
it  at  their  own  expenses. 

F;orthe  horses, carts,  harness  and  horses  shoes 
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l'heure  de  l'arrivée  de  l'agronome  régional  dans 
la  localité,  ainsi  que  du  départ. 

Les  pro:ès  verbaux  contiendront  ce  qui  a 
été  constaté  et  les  dispositions  prises  pour  as- 
surer la  bonne  marche  des  travaux; 

i)  Les  agronomes  régionaux  sont  obligés 
d'habiter  à  la  résidence  de  la  région  qui  sera 
ordinairement  au  chef-lieu  d'arrondissement  Là 
où  la  région  agricole  ne  correspond  pas  au  chef- 
lieu  d'arrondissement,  la  résidence  sera-  fixée 
par  le  conseiller  agricole. 

j)  Pour  leur  facilité  on  pourra  admettre  que 
les  agronomes  régionaux  puissent  cultiver  sur 
une  des  propriétés  expropriées  jusqu'à  5  ha.  de 
terrain,  en  payant  le  fermage  comme  tout  mem- 
bre de  l'association  villageoise. 

7.  Le  contrôle  de  l'activité  des  services  a- 
gricoles  départementaux  sera  fait  par  les  con- 
seillers agricoles  inspecteurs. 

Ces  derniers  sont  les  organes  d'inspection  et 
de  contrôle  de  la  direction  générale  de  la  Caisse 
centrale  de  la  coopération  et  de  la  mise  en 
possession. 

Ils  inspecteront  et  contrôleront  tous  les  tra- 
vaux des  services  agricoles  de  leur  région,  ils 
feront  des  enquêtes  et  des  investigations  '  dont 
ils  seront  chargés  par  la  direction  générale. 
Ils  auront  surtout  sous  leur  stricte  surveillance 
l'exploitation  intérimaire  des  propriétés  expro- 
priées et  des  travaux  relatifs  à  la  m  se  en 
possession.  Le  nombre  des  jours  de  déplace- 
ment pour  lesquels  ils  recevront  l'indemnité  due, 
sera  de  minimum  1 6  jours  par  mois. 

Ils  dresseront  procès- verbal  sur  ce  qu'ils 
auront  constaté  à  i'occasion  des  inspections  et 
*  enquêtes,  en  double  exemplaire,  dont  l'un  de- 
meurera dans  la  localité  et  l'autre  sera  envbyé 
à. la  direction  générale. 

Le. nombre  et  l'étendue  des  régions  sont  fixés 
par  la  direction  générale  dans  les  limites  des 
prévoyances  budgétaires. 

Les  conseillers  agricoles  inspecteurs  sont, ,  o- 
bligés  d'habiter  à  la  résidence  des  régions  au- 
près desquelles  ils  fonctionnent. 

Art.  II.  Le  Directeur  général  de  la  Caisse  cen- 
trale de  la  coopération  et  de  la  mise  en  pos- 
session des  villageois  est  chargé  de  l'acom  plis- 
sement des  dispositions  de  la  présente  décision. 

26  Novembre  1910 

le  Ministre 
signé  Général  de  Division 

loan  Popovjci  * 


they  "will  raceive  a  monthly  allowance  of  50 
lei  for  each  horse. 
_  é)  The  accounts  for  the  travelling  expenses 
will  be  forwarded  to  the  Centra!  House  and 
have  to  be  examined  by  the  agronom  controlltr 
and  sig'ned  by  the  agrieultural  counseller. 

./)  If  the  régional  agronomer  has  not  comple- 
ted  the  20  days  of  monthly  inspection  he  has 
to  justify  this  failing  by  a  report  which  is  to 
be  forwarded  to  the  Central  House  accompanied 
by  the  advice  of  the  agronom  controller  and  by 
the  report  of  the  agrieultural  counseller. 

g)  rThe  rfgionai  agronomers  arc  bound  .to 
draw  up  monthly  the  route  of  inspection  days 
which  has  to  be  forwarded  for  approval  to  the 
district  agriculture  service  tiH  at  the  1  st.  of 
the  "month.  0 

h)  For  ail  the  inspections  and  inquires  made 
at  the  commonalties,  committees,  and  coopé- 
ratives the  régional  agronomer  is  bound  to  draw 
up.  an  inspection  minutes  in  dupïicate,  one  of  the 
copies  being  kept  at  the  locan'iy  preferencially 
filed  in  an  inspection  register  with  numbered 
pages,  or  if  made  upon  fying  sheets  the  record 
must  be  regfstered,  the  second  copy  must  be 
forwarded  to  the  district  agrieultural  service  in 
3  days  terril  accompanied  by  a  detailed  report. 

In  the  inspection  record  must  be  indicaled 
the  day  and  the  hour  of  arrivai  and  of  the 
departing  from  the  locality. 

The  records  have  to  contain  the  finding  as 
wel'  as  the  measures  taken  for  securing  the 
good  course  of  the  opérations. 

i)  The  régional  agronomers  arc  bound  to 
live  at  the  régional  seat,  which  will  usually  be 
the  borongh  résidence. 

But  where  the  agriculture  région  does  not 
correspond  with  the  borough  circ'e,  the  rési- 
dence is  selected  by  the  agrieultural  cou  seller. 

j)  For  facilitating  the  living  of  the  régional 
agronomers  it  will  be  allowed  them  to  cultivate 
upon  onc  of  the  expropriated  lands  up  to  5  ha. 
against  payment  on  their  part  of  the  due  lease. 

The  control  over  the  working  of  the  district 
agrieultural  services  will  be  done  by  the  agri- 
eultural counseller  inspectors. 

They  are  the  inspection  organs  of  the  gê- 
nerai direction  of  the  Central  House  of  the 
coopération  and  landendowment. 

They  are  to  inspect  and  control  ail  the  work 
of  the  agrieultural  services  of  their  région  and 
to  uudertake  inquiries  and  investigations  they 
will  be  charged  with  by  the  gênerai  direction. 

Specially  they  will  have  to  superintend  closely 
the  provisory  exploitation  of  the  expropriated 
lands  and  the  land  endowment  work 

The   number  of  days  for   which   they  will 
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receive  the  duc  indemnificati'on  will  be  at  ieast 
16  days  in  the  month. 

They  are  to  dravv  up  ricords  in  duplicate 
upon  the  findings  af  their  inquests  "and  inves- 
tigat  ons,  of  whieh  a  copy  is  to  be  kept  at  the 
locality  and  the  other  copy  to  be  forwarded  to 
the  gênerai  direction. 

The  number  and  extension  of  the  régions 
are  to  be  fixed  by  the  gênerai  direction  accor- 
ding  to  the  budget  estimations. 

The  agricultural  consellerinspectors  arc  bound 
to  live  at  the  seat  of  their  working  région. 


Art.  II.  —  The  gênerai  director  of  the  Cen- 
tral House  for  coopératives  and  peasant  lan- 
dendowment  has  to  put  in  force  the  présent 
décision.  • 


2G  Novembre  1919 


le  Ministre 
signé  Généra'  de  Division 

loan  Popovici 


No.  12.459 


Le£  forêts  de  la  Roumanie 

(Suite,  —  Voir  Nos  Juin  —  Novembre) 


Dénomination  et  dimensions 
des  bois 

La  dénomination  des  bois  du  commerce  varie 
à  l'intérieur  d'un  marché  à  l'autre  et,  à  l'ex- 
térieur, d'un  pays  à  un  autre.  Les  plus  grands 
pays  importateurs  de  bois  qui  ont  à  leur  portée 
des  voies  fluviales  et  maritimes  de  transport  — 
la  France,  l'Allemagne,  l'Angleterre,  l'Italie  — 
ont  une  pratique  commerciale  qui  a  imposé  une 
unification  déterminée  pour,  -la  dénomination  et 
le  mesurage  des  bois  et,  malgré  cela,  il  s'y 
recontre  une  assez  grande  variation  dans  la 
momenclature  et  le  débit  des  bois.  A  cause  de 
cela,  il  s'ensuit  des  difficultés,  des  malentendus, 
et  des  préjudices  imrcrtants  s'y  produisent 
attendu  que,  un  bois  d'oeuvre,  dont  les  dimen- 
sions font  défaut,  est  accepté  avec  une  dimi- 
nution de  prix  sensible  et  considéré  la  plupart 
du  temps  comme  bois  à  brûler. 

Chez  nous,  dans  la  Roumanie  d'avant-guerre, 
la  Société  forestière  anciennement  Goetz,  une 
des  plus  grandes  entreprises  d'Europe,  provo- 
quant le  cartell  des  bois  résineux,  a  intreduit, 
une  "certaine  unification  dans  la  dénomination  et 
le  débit,  ayant  en  vue  principalement  les  besoins 
de  l'Italie,-  de  l'Egypte  et  autres  cenfres  du 
nord  de  l'Afrique,  de  la  France  et  de  l'Alle- 
magne ;  la  concurrence  hongroise  n'a  pas  pu 
l'empêcher  de  former  le  cartell  d'exportation, 
attendu  cjue,  le  capital  de  la  Société,  ancien- 


nement Goetz,  comprenait  dans  une  mc«ure  ap- 
préciable des  fonds  engagés  dans  les  grandes 
entreprises  de  l'industrie  du  bois  de  Hongrie; 
cette  sociélé  possédait,  avant  la  guerre  mon- 
diale, des  forêts  et  de  grandes  installations  en 
Bucovine,  Galicie,  dans  plusieurs  districts  de 
l'ancien  royaume  de  Roumanie,  pourvus  de  cours 
d'eau  navigables  allant  vers  Galatz,  centre  d'ec- 
tivité  commerciale. 

Pour  la  compréhension,  au  sens  commercial, 
des  dénominations  comprises  dans  «Les  forêts 
de  la  Roumanie"  nous  •  donnons  plus  bas  :une 
liste  alphabétique,  complétée  à  •  la  suite  des 
pratiques  et  des  travaux  dans  la  spécialité  de 
l'exploitation  et  du  commerce  des  bois.  Nous 
estimons  que  cette,  liste  sera  d'assez  grande 
utilité  à  nos  exportateurs  de  bois,  alors  que, 
les  besoins  intérieurs  une  fois  satisfaits,  on 
pourra  exporter. 

La  Bucovine  et  la  Transylvanie,  parmi  les 
nouveaux  territoires  réunis  au  sol  de  la  Grande- 
Roumanie,  connaissent  en  général  la  nomen- 
clature allemande  et  celle  de  la  Société  ancien- 
nement „  Goetz  ,  nomenclature  qu'on  y  a 
largement  employée.  Dans  l'ancienne  Roumanie, 
toute  la  nomenclature  des  machines  et  de  la 
marchandise  de  l'industrie  du  bois  a  été  alle- 
mande. Dans  l'intérêt  même  d'une  reprise  de 
labeur  allégé  autant  que  possible  de  difficultés 
techniques,  il  faudra,  lorsque  les  coopératives 
villageoises  respectives  seront  organisées,  que 
cette  nomenclature  soit  fixée  et  vulgarisée, 
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Liste  alphabétique 
des  dénominations  usuelles 
employées  en  Autriche 
Hongrie,  Allemagne,  Italie  et 
France 

A'blatten,  terme  empldyé  en  Allemagne  pour 
„Latten"  de  deuxième  classe;  ces  pièces  peu- 
vent être  irrégulières  mais  doivent  avoir  la  lar- 
geur naturelle  sur  au  moins  une  des  faces,  les 
trois  autres  de  même  doivent  être  sciées  (tra- 
vaillé.s  à  la  scie). 

Bankladen,  terme  employé  en  Autriche- 
Hongrie  pour  les  planches  de  26  m.  m.  d'é- 
paisseur et  21  à  26  c.  m.  de  largeur. 

Bauware,  est  le  matériel  de  bois  depicéa 
pouvant  avoir  50%  ou  plus 'de  bois  de  sapin 
ou  être  en  totalité  de  sapin,  ayant  la  longueur 
rendue  en  décimètres,  la  largeur  en  centimètres 
et  l'épaisseur  en  milimètres.  C'est  de  la  mar- 
chandise de  conifères  de  2-ème  classe,  faite  de 
bois  sain  et  poussé  régulièrement,  à  laquelle 
on  peut  tolérer  éventuellement  quelques  branches 
défectueuses,  des  fentes  droites  et  courtes,  et 
l'aubier  légèrement  altéré,  ainsi  que  de  petites 
raies  rouges,  en  excluait  toutefois  les  lon- 
gues fentes. 

Battens,  est  la  dénomination"  usitée  pour  les 
planches  épaisses  pour  planchers,  ayant  une 
épaisseur  de  2,  3  ou  4"  et  une  largeur  de  9'', 
celles  qui  ont  une  épaisseur  de  2"  et  une  lar- 
geur de  moins  de  6''  étant  dénommées  Skant- 
lir/gs  ou  Schmalbatens. 

Blockware  —  Boules. 

Bohlen,  ont  une  épaisseur  à  partir  de  40  m.  m. 
spécialement  de  50  et  80  m.  m.,  la  largeur  mi- 
nime étant  pour  40  m.  m.  de  26  c.  m.  et  pour 
50  m.  m.  de  28  c.  m. 

Borde,  ont  une  épaisseur  de  1  3  à  40  m.  m. 
et  une  largeur  à  partir  de  8  à  10  cm. 

Borkware,  du  bois  nommé  „Borkholz"  qui 
par  distinction  du  „Wasserholz,  a  été  plongé 
dans  l'eau  jusqu'  à  six  semaines,  ou  pas  du  tout, 
de  sorte  que  l'écorce  ne  s'est  pas  détachée. 

Boules  =  Blockware,  est  le  matériel  de  bois 
taillé  dans  des  trônes  de  chêne  de  1-ère  cl. 
aux  dimensions  à  partir  de  20  m.  m.  unifor- 
mes pous  chaque  tronc  à  part,  devant  être 
vendu  rangé  en  forme  de  troncs. 

Brembord  =  Bretter,  —  Feuerbord,  —  sont 
les  planches  qui  restent  après  qu'on  a  choisi 
celles  de  qualité  supérieure,  et  qui  sont  irré- 
guliéres,  à  tâches  rouges  et  à  noeuds  très  gros- 
siers, auxquelles  on  tolère  aussi  des  petites 
parties  pourries,  mais  la  planche  doit  bien  tenir 
en  toute,  sa  longueur  et  largeur,  Sont  exclues 


les  planches  qui  étant   trop  pourries  peuvent 
se  rompre. 

Bretter  =  Borde,  ont  une  épaisseur  de  13 
à  40  m.~m.  et  une  largeur  à  partir  de  8  à 
10  cm. 

Brettschwarten  ==  Grubenschalen,  sont  les 
planches  extraites  du  bois  immédiat  sous  l'écorce 
du  tronc,  coupées  en  pièces  de  longueur  uni- 
forme, selon  l'espèce  du  bois,  (les  usages  com- 
merciaux établissent  la  longueur  d'après  l'es- 
pèce) trouvant  leur  emploi  dans  les  exploita- 
tions minières,  d'une  épaisseur  de  20  à  30  m. 
m.  et  une  longueur  de  1.13,  1.33  et  1.50  m. 
et  d'autres  aussi;  se  vendent  par  mètres  carrés 
o  i  par  pièces.  La  partie  composée  de  l'écorce 
et  de  l'aubier  ne  doit  pas  dépasser  1/3,  et  la 
planche  doit  avoir  sur  toute  sa  longueur  au 
moins  8  c  m.  de  largeur. 

Canalbreter,  planches  de  20  m.  m.  d'épais- 
seur et  de  3  m.  de  longueur. 

Canaldielen,  planches  d'une  épaisseur  de  36 
m.  '  m.  (Fussbodendielen,  d'une  épaisseur  de 
25  et  35  m.  m.  et  de  tout  au  plus  16  c.  m. 
de  largeur,  ayant  un  côté  amaincl  et  l'autre  en 
coulisse  afin  que  les  planches  puissent  s'em- 
boîter l'une  dans  l'autre). 

Cantinelli,  sont  des  barres  de  sapin  et  d'é- 
picéa, d'une  longueur  de  4  m.  pouvant  être 
augmentée  de  10  à  20  c.  m.  considérant  au 
calcul  du  prix  la  longueur  de  4  m.,  d'une  é- 
paisseur  de  ; 

VaXl'  en.  dimensions  nominales  vénetiennes  = 

=14X28  m.  m.  ou 

15X30  m.  m.  ou 
V2X1"   „      ,',  viennoises  =12X25  m.  m.  ou 

13X27  m.  m. 

Se  vendent  en  bottes  de  50  pièces,  en  to- 
lérant certaines  pièces  fendues,  le  prix  fixé  par 
100  pièces  ou  d'après  le   nombre   des  bottes. 

Correntl,  sont  des  traverses  de  sapin  et 
d'epicéa  ayant  une  longueur  de  4  m.  pou- 
vant être  augmentée  de  10  à  20  cm.,  consi- 
dérant au  calcul  du  prix  la  longueur  de  4  m., 
d'une  épaisseur  de 

V2X2"  en  dimensions  normales  vénitiennes  =26X58  ou 

.    !  28X58  m.  m. 

V2X2"  „      „      „'    viennoises  =25X50  ou 

'26X58  m.  m. 

Decimaii,  sont  les  planches  de  12  à  14  m. 
m.  d'épaisseur  et  2.  23  à  2.  28  m.  de  longueur. 

Dikten,  sont  des  planches  débitées  en  plot 
(avec  flache),  "fournies  du  bois  dur  (de  chêne), 
ayant  une  épaisseur    d'une  moins  5 — 8  m.  m. 

Dielen,  teime  usité  dans  le  commerce  alle- 
mand pour  planches  épaisses  de  26  m.  m.,  larges 
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de  16  cm.,  ainsi  que  de  33  m.  m.  d'épaisseur 
et  de  21  c.  m.  de  largeur  comme  dimensions 
minimes. 

Dielen,  (au  Rhin)  sont  des  planches  de  33, 
40  et  52  m.  m.  d'épaisseur  et  31  c.  m.  de 
largeur. 

Dimensionshôlzer  est  le  matériel  et  bois 
à  arêtes,  coupés  à  la  scie  verticale,  sur  com- 
mande, à  longueur,  largeur  et  épaisseur  déter- 
minées. 

Doppellatten,  sont  des  lattes  (voliges)  à 
section  de  50/78  jusqu'à  52/80  m.  ni. 

Drlttelbretter,  sont  des  planches  d'une  é- 
paisseur  de  10  m.  m. 

Einschneidebretter,  tertre  employé  en  Al- 
lemagne pour  des  planches  de  26  m.  m.  d'é- 
paisseur et  10  à  19  cm.  de  largeur. 

Feîlladen,  terme  employé  en  Autriche-Hongrie 
pour  désigner  des  planches  de  20  m.  m.  d'é- 
'pa;sseur  et  16  à  14  cm.  de  largeur. 

Fensterholz,  est  le  bois  à  section  de  40/50, 
50/80,  47/47  et  65/80  m.  m. 

Fiossdielen,  terme  amployé,  en  Allemagne 
pour  des  planches  à  plancher  d'une  épaisseur 
au  dessous  de  50  m.  m., 

Furniere,  (Fourniere)  sont  des  plaques  de 
bois  de  0.8  à  5  m.  m.  en  bois  cher,  spéciale- 
ment en  acajou,  petit  chêne,  et  aussi  en  syco- 
more rouge,  bouleau,   aulne,   peuplier  et  frêne. 

D'après  les  déterminations  du  tarif  allemand, 
ces  plaques  doivent  être  coupées  de  la  sorte 
que  quatre  pièces  superposées  n'aient  pas  en- 
semble plus  de  1  cm,  si  l'épaisseur  est  plus 
grande  elles  sor.t  considérées  comme  ma'ériel  à 
scie  et  coupées  comme  tel. 

Friesen,  nommés  aussi  parquets,  sont  des 
planches  de  chêne,  de  hêtre,  de  frêne  servant 
à  planchéier.  Sont  de  deux  espèces  :  Kurzfrie- 
sen,  qui  ont  une  longeur  de  1  m.  et  Lang- 
friesen  qui  dépassent  cette  mesure. 

Fussbodenbretter,  terme  employé  en  Au- 
triche-Hongrie pour  les  planches  à  planchéier, 
Seulement  en  épicéa,  bordées,  ayant  une  épais- 
seur de  30,  33  et  40  m.  m. 

Fussbodenbretter,  terme  employé  en  Alle- 
magne pour  les  planches  de  pin  ayant  une  é- 
paisseur  de  26  m.  m.  pour  une  largeur  de  16 
c.  m.  et  une  épaisseur  de  33  m.  m.  pour  une 
largeur  de  17  c.  m.,  ces  dimensions  pourant 
être  aussi  plus  grandes. 

Fussbodenbrotter,  en  Saxe  est  employé  pour 
désigner  les  planches  de  1-ère  classe. 

Gemeinladen,  terme  austro-hongrois  pour  dé- 
signer les  planches  de  20  m.  m. 

Grobe  Dielen,  sont  des  planches  de  bois 
sain  auxquelles  on  tolère  des  noeuds  même  gros- 
siers et  l'aubier  quelque  peu  altéré  ;  ces  plan- 


ches sont  débitées  jusqu'à  la  marge  du  tronc. 

Grubenschalen  —  Brettschwarten. 

Grubenschwarten  =  Grubenschalen. 

Halbbretter  ==  Scurette,  sont  des  planches 
devant  avoir  15  m.  m.  d'épaisseur,  lorsque' 
d'autres  dimensions  n'ont  pas  été  établies. 

Halblatten  =  Corenti,  lorsque  d'autres  di- 
mensions n'ont  pas  éié  étab  ies,  doivent  avoir 
comme  dimensions  admissibles  30/60  m.  m.  pour 
le  calcul  du  cubage. 

Halbstaf fel  =  Mezzomorali,  lorsque  d'autres 
dimensions  n'ont  pas  été  établies,  doivent  avoir 
40/80,  45/90,  35/70  m.  m, 

Hobelware,  sont  les  planches  de  1-ère  classe, 
qui  sont  destinées  aux  planchers,  fortes,  tota- 
lement dépourvues  de  noeuds,  d'une  épaisseur 
de  24  à  30  m.  m.  et  une  largeur  de  9,^13  et 
J6  c.  m.,  mesurée  après  que  les  planches  ont 
été  rabotéés. 

Kanalborde  —  Canaïbreiter. 

Kantel,  soit  des  bois  de  forme  prismatique 
de  feuillus  durs  de  1  m.  de  longueur  ét  d'une 
grosseur  de  50/50  à  80/80  m.  m.,  ayant  pour 
base  un  carré. 

Kanthôlzer,  bois  coupé  à  la  hàche  ou  à  là 
scie,  ayant  sur  toute  sa  longueur  la  forme  d'un 
prisme  régulier,  la  coupe  fa. te  „einstielig  lors- 
que d'un  tronc  on  ne  fait  q  l'une  seule  pièce, 
„zweistielig  lorsqu'on  en  fait  deux;  se  nomme 
„Spindelholz,  gehrenzt^s  Holz",  Krenzholz"  lors- 
que le  tronc  est  partagé  en  q*ùatre  parties  par 
deux  sections  passant  par  le  centre,  perpendi- 
culaires entre  elles,  et  dont  ou  fait  une  pièce 
de  chaque  partie., 

Kantlatten  (Dachlaften)  d'une-  épaisseur  de 
40  à  65  m.  m.  sont  des  lattes  de  trois  caté- 
gories :  celles  de  1-ère  classe  qui  ont  toutes 
les  arêtes  vives  et  aucune  courbe,  de  2-ême 
classe  celles  qui  ont  l'arête  courbe  sur  uu  côté 
et  de  3  ème  classe  celles  qui  ont  deux  arêtes 
courbes.  Toutefois,  les  arêtes  courbes  dont  il 
est  question  doivent  l'être  seulement  jusqu'au 
V3  de  la  longueur  ;  si  la  courbure  est  plus  pe- 
tite on  peut  tolérer  V3  de  la  longneur  maximum. 

Kistenbretter,  sont  des  planches  d'une  é- 
paisseur  de  5  à  20  m.  ni.  et  une  largeur  de 
8  à  24  c.  m.,  souvent  d'une  qualité  inférieure. 

Kistenbretter,  en  Saxe,  est  la  dénomination 
du  jnatériel  de  3  eme  classe. 

Klappenbretter,  sont  d'après  les  usances  de 
Magdeburg  des  planches  d'une  épaisseur  da 
3/4"  et  d'une  largeur  de  10". 

Konsumdielen,  sont  des  planches  qui  doivent 
être  en  bois  sain  en  général,  mais  auxquelles 
on  tolère  des  tranches  pourries  .nais  pas  fria- 
bles, les  arêtes  çourbes  qui  doivent  représenter 
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à.  la  partie  la  plus  petite  de  la  largeur  jusqu'à 
15  c/o  de  'a  logeur. 

Laden,  ternie  austro-hongrois  ayant  la  même 
signification  que  „Brett  . 

Latten,  bois  coupé  à  la  hache  ou  à  là  scie 
en  petites  dimensions,  ayant  le  plus  souvent 
une  section  .  rectangulaire  de  25/60,  30/60, 
35/70  33/50.  43/65  40/80  m.  m.'  etc. 

Latten,  (Rhin),  pour  une  longueur  de  3  th. 
ont  une  section  de  48/48  m.  m.;  pour  4.50  de 
longueur  une  section  de   24/24  m.  m. 

Lange   Ware  (Rhin)   ternie  employé  pour 
désigner  h  matériel  de  4,  de  4,5  et  celui  de  6  j 
m.  de  longueur. 

Madriers    (France)    fortes    planches    pour  " 
planchers,  d'une  épaisseur  de  52  à  105  m.  m. 
et  de  7  à  12  c.  m.  de  largeur. 

Madriers  (italiens)  servant  à  désigner  les 
p'anches  pour  caisses,  de  sapin  et  d'epicéa,  de 
4  à  1 0  m.  de  longueur,  8  m.  m.  d'épaisseur  et 
20  c.  m.  de  largeur. 

Mainbretter,  sont  de  planches  de  3  m.  lon- 
gueur et  de  18  m.  m.  d'épaisseur.  | 

Mezzomorali,  sont  les  planches  qui  ont  40/80. 
45/90,  35/70  m.  m.  de  section,  lorsque  d'au- 
tres dimensions  n'ont  pss  été  établies. 

Mittel  Tetter,  sont  des  planches  ayant  26 
m.  m.  d'épaisseur  et  21  à  26»  cm.  de  largeur. 

Mitteld  elen,  sont  des  planches  saines,  qui 
peuvent'  avoir  sur  une  des  faces  de  la  largeur 
des  arêtes  courbes  et  même  des  noeuds  pas 
trop  nombreux,  en  rapport  de  la  largeur  de  la 
planche,  et  un  coefficient  proportionnel  d'aubier, 
pouvant  être  aussi  décolorées  par  les  'intem- 
péries. 

Môbellatten,  sont  des  lattes  faites  en  bois- 
sain,  blanc,  à  sections  de  26/37,  22/25,  jusqu'à 
40/40  m.  m. 

Moralame  sont  des  pièces  à  rainures  carrées. 

Moraletti,  lorsque  d'autres  dimensions  n'ont 
pas  .été  établies,  doivent  avoir,  la  section  dp 
50/50  m.  m.  La  longueur  est  de  4  m.  avec 
une  tolérance  de  10  à  20  cm:,  en  comptant  pour 
le  calcul  une  longueur  de  4  m.  Dans  ce  cas 
les  dimensions  pour  la  section  sont  : 
2"X2"  en  mesure  vénitienne  ==  58X58  tri.  m. 
2''X2"   „       „      viennoise   =  50X50  m.  m. 

Moraloni,  lorsque  d'autres  dimensions  n'ont 
pas  été  établies,  suppose  une  section  de  100/100, 
HO/110,  100/120,  120/120  mm.  Ont  une  lon- 
gueur de  4  m.  avec  une  tolérance  en  plus  de  } 
10  à  20  cm.  qui  est  exclue  du  calcul,  et  une 
section  de 

.4"X4"  en  mesure  vénitienne  .  116X116  m. m. 
4"X4"  „       '„      viennoise   .  105X105  m. m. 

Morali,  lorsque  les  dimensions  n'ont  pas  été 
établies,  suppose  une  section  de  80/80,  70/70, 


On  60  m.  m.  Pour  la  longueur  de  4  m.  avec 
une  tolérance  de  10  à  ,20  cm.  qui  est  exclue 
au  calcul,  elles  ont  une  section  de 

3"X.3"  en  mesure  vénetiene  =-87X87  mm. 

,3"X3"  „  „  viennoise  nommée  française=  80X80  m. m. 
3"X3"„     viennoise  nominale  .  .  =  70X70  m. m. 

Pachetto  sont  des  pièces  de  70  cm.  de'lon- 
gueur  coupées  dans  des  Tavoietti  ef  Testoni, 
empaquetées  par  4. 

Paccone  sont  deo  pièces  de  70  cm.  de  lon- 
gueur, coupées  dans  des  tavolleti  et  testoni, 
empaquetées  par  3. 

Pa  joli,  lorsque  d'autres  dimensions  n',ont  pas 
été  convenues,  elles  doivent  avoir  une  des  dimen- 
sions de  30  m.  m. 

Palancole,  lorsque  d'autres  dimensions  n'ont  • 
pas  été  convenues,  elles  supposent  une  des  dimen- 
sions de  55  à  60  m.  m. 

Pariser  Ware,    sont  des  planches  et  des 
solives  faites  en  bois  de  chêne  de  la  meilleure 
qualité  coupées  à  la  machine  tout  du  long,  pa-  , 
rallélèment,  sans  aubier  (débit  sur  dosses). 

Parketen  =  Friesen. 

Pfosten,  terme  austro-hongrois,  pièces  de 
46  à  80  m.  m.  d'épaisseur;  pour  le  pin  sans 
bordure  26  à  32  cm.,  et  pour  l'épicéa  et  le 
sapin  29  à  32  cm. 

Planken,  sont  le  plus  souvent  les  espèces 
les  plus  grosses  de  solives,  à  partir  de  80  m.  m., 
et  en  Autriche  des  solives  de  8  m.  Aussi  les 
solives  dont  l'épaissur  est  de  2,  3  ou  4''  et  la 
largeur  à  partir  de  9". 

Planches  (France),  ont  une  épaisseur  de 
26  à  46  m.  m.  et  la  largeur  de  10  à  16  cm. 
coupées  dans  du  bois-  blanc. 

Planchettes  (France)  comme  ci-dessus. 

Planchetten,  ont  une  épaisseur  de  5/8".    ,  ! 

Ponti,  solives  de  1 Va  pouces,    1  Va   en  di- 
mensions viennoises  40  m,  m. 

Ponti,  solives  de    1  Va   pouces,  1  Va  en  di- 
mensions vénitiennes  45  m.  m. 

Ponticelli,  solives  de    la/a    pouces,  1  Vi  en 
dimensions  viennoises  53  m.  m. 

Ponticelli,  solives  de  iVa    pouces,    1  Vi  en 
dimensions  vénitiennes  35  m:  m. 

'Rahmen,  bois  pour  fenêtres,  ayant  spéciale- 
ment les  sections  de  60/60,  70  70,  70/95, 
95/95  cm. 

Re  chladen,  lorsque  les  dimensions  n'en  ont 
pas  été  convenues,  doit  en  avoir  une  de  30- mm. 
.  Rietnen,  Friesen. 

Rundschwarten,  sont  des  planches  employées 
pour  les  exploitations  minières,  et  sont  écorcées, 
RiiUbretter,  terme  employé  en  Allemagne 
pour  désigner  des  planches  de  35  m.  m.  d'é* 
paisseur  et  de  20  à  30  cm.  de  largeur,  aveç 
ou  sans  bordure. 
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Sâumlinge,  sont  coupées  on  pièces  de  lon- 
gueurs égales  et  sont  lissées  d'après  l'espèce 
du  bois,  n'étant  de  fait  que  se  qui  reste  après 
la  bordure  des  planches. 

Sâgespane,  sont  les  sciures  du  bais,  dont 
la  quantité  varie  d'après  l'espèce  du  bois,  d'a- 
près l'épaisseur  de  la  scie  et  des  dimensions 
du  matériel  obtenu. 

Schallbretter,  terme  austro-hongrois,  sont 
des  planches  de  13  m.  m.  d'épaisseur  et  8  cm. 
de  largeur. 

Schalbretter,  terme  employé  en  Allemagne, 
sont  des  planches  de  20  à  26  m.  m.  ayant  une 

largeur,  lorsqu'elles  sont   en         de  16  à  21 

cm.  et  lorsqu'elles  sont  en  épicéa  ou  sapin  pou- 
vant avoir  différentes  largeurs. 

Schalbretter,  en  Saxe,  est  la  dénomination 
de  la  qualité  pour  les  planches  de  Il-ème  cl. 

Schaldielen,  sont  des  planches  qui  peuvent 
être  bleuies  ou  noircies  par  les  intempéries,  et 
modérément  pourries  sur  un  côté,  auxquelles 
on  tolère  de  grandes  arêtes  courbes  ainsi  que 
des  fentes  et  même  des  tranches  pourries  et 
des  noeuds. 

On  y  tolère  des  arêtes  courbes  jusqu'à  2/3 
de  la  largeur  sur  une  des  faces  de  la  largeur, 
cependant  toutes  les  surfaces  doivent  être 
coupées. 

Schalplankon  sont  des  p'anches  qui  peuvent 
être  bleuies  ou  noircies  par  les  intempéries,  pou- 
vant avoir  une  des  faces  même  légèrement  pourrie. 

On  y  tolère  de  grandes  arêtes  courbes  et  des 
fentes,  des  bandes  pourries  et  des  noeuds. 

Schmalfriesen,  terme  austro-hongrois,  sont 
des  «frises"  à  largeur  de  4  jusqu'à  6  cm. 

Schuhladen,  terme  austro-hongrois,  sont  de 
30  mm.  d'épaisseur  et  de  29  à  32  cm.  de 
largeur. 

Schwarten  sout  les  déchets  ayant  une  sec- 
tion de  forme  circulaire  dout  la  largeur  de  la 
courbure  varie  beaucoup  surtout  pour  les  feuil- 
les, coupés  en  morceaux  de  grandeur  unifcrme. 

Scbwartenbretter,  sont  les  planches  qu'on 
fait  du  bois  immédiat  sous  l'écorce,  sans  bor- 
dure, d'au  moins  25  m.  m.  d'épaisseur,  la  mar- 
ge irrégulière  de^  parties  de  sous  l'écorce  occu- 
pant au  moins  l/3  de  la  largeur  de  la  planche, 
ou  dont  la  surface  a  moins  de  8  cm.  de  largeur. 

Scurette=Halbretter. 

Seitenbretter.  sont  les  planches  qu'on  retire 
d'auprès  du  matériel  du  tronc,  ayant  une  lar- 
geur d'au  moins  8  cnu;  c'est  un  matériel  de 
menuiserie  ayant  le  plus  souvent  3/4  d'épaisseur. 

Skantlinge,  ont  une  épaisseur-  entre  2  ,et 
6°.  Cas  planches  se  nomment,  aussi  .Schual- 
tétens". 

SparlierUtteo,  «ont  une  espère  de  lattes 


ayant  une  section  de  12|20,  20|20,  20|23  mm.  ; 
se  nomment  aussi  „Stukkaturlatten". 

Spalbretter,  (Rhit)  sont  des  planches  d'une 
épaisseur  de  6  à  11  m.  m.  et  une    largeur  de 

19  à  29  cm.  qu'on  obtient  en  fendant  à  la  scie 
des  planches  d'une  épaisseur  double  (l'épais- 
seur de  la  coupure  à  la  scie)  ;  la  scie  est  celle 
spéciale  pour  fendre. 

Sperrholz,  consiste  en  Dickten  et  Furniere 
colées,  croisées  les  unes  sur  les  autres. 

Spindelholz,  est  le  bois  retiré  par  deux  cou- 
pures faites  perpendiculairement  au  milieu  du 
tronc,  en  retirant  de  chaque  section  un  bois 
nommé  „Kantholz". 

Spundboh  en,  terme  usité  en  Allemagne,  sont 
des  solives  de  50  à  80  mm.  dépaisseur  et  de 

20  à  31  cm.  de  largeur 

Spundbreter  entières,  terme  usité  en  Alle- 
magne, sont  des  planches  de  40  mm.  d'épaisseur. 

Spundoretttr  moit  és,  sont  des  planches  de 
30  à  35  mmsd'épaisseur, 

Spundbretter,  planches  de  26  à  31  m.  m. 
d'épaisseur. 

Spundbretter  de  Bohème,  planches  de  1 1lt 
„et  de  10  de  largeur. 

Sbundbretter  en  Allemagne  de  1  ^'épais- 
seur et  de  8"  de  largeur. 

Staffel  terme  autrichien,  sont  des  prismes  à 
bases  carrées  ayant  le  plus  souvent  les  dimen- 
sions de   80|80  —  105|105  mm. 

Stakschalen,  sont  des  restes  de  façonnage 
du  bois  ayant  une  des  faces  convexe,  d'épais- 
seur à  partir  de  1 5  mm.  et  de  longueur  de  70 
cm.,  employés  pour  les  constructions  rustiques 
à  la  toiture. 

Stammware,  est  le  matériel  coupé  dans  les 
parties  inférieures  du  tronc  jusque  vers  la  hau- 
teur de  8  m.  n'ayant  pas  de  ramifications. 

Stollen  (Berlin),  bois  en  prisme  à  base  car- 
rée ayant  comme  dimensions  78|78  mm. 

Tavole.  sont  les  bois  qui,  lorsque  d'autres 
dimensions  n'ont  pas  été  précisées,  doivent  avoir 
une  épa-'sseur  de  25  mm. 

Tavolette  (Carinthie),  ont  une  épaisseur  de 
20  mm. 

Tavolette,  planches  de  hêtre  rouge  absolu- 
ment sec;  habituellement  ellles  sont  de  3  espèces: 

Uso  Gènes  [  i7    à  8  mm.  I 

«  Croatie  {  ayant  l'épaisseur  moyenne  de  |4V3  *  5  * 

Tavalonf,  sont  des  montants  de  portes  en 
hêtre  rouge  de  1-ère  cl.  à  arêtes  coupantes, 
bordées  ou  non,  ayant,  pour  une  épaisseur  dé 
moins  dé  80  mm.,  l'aubier  exclu,  et  pour  une 
épaisseur  dépassant  80  mau  ils  peuvent  èti:9- 
coupés  à  travers  l'aubier,  en  retirant  de  la  sorte 
deux  pièces.  Ceux  de  2-éme  cl.  peuvent  av^ir 


des  moeuds  et  de  l'aubier  sain,  mais  ne  doivent 
pas  avoir  un  diamètre  au  dessus  de  20  cm. 

Testoni,  sont  des  planches  coupées  parallè- 
leriient  de  longueur  de  2.23  à  2.28  m.  ayant 
f épaisseur,  étant* sèches,  de  20  mm.  et  la  lar- 
geur de  26  à  29  cm.  avec  tolérance  en  plus 
ou  en  moins  de  1  cm.  pour  la  largeur  et  de 
1  mm.  pour  'l'épaisseur. 

Tischlerbretter,  terme  usité  en  Allemagne 
pour  les  planches  de  30  à  35  mm. 

Tischlerbretter,  en  Bohême,  >sont  des  plan- 
ches de  l"  d'épaisseur  et  Je  ,12"  de  lorgeur. 

-Tischlerware,  est  ie  matériel  employé  en  ■ 
menuiserie,  pour  construction  et  pour  meubles. 

-  Vèrschlagsbretter,  planches  de  15  et  18  mm. 
d'épaisseur,-  larges  de  15  à-  20  cm.,  bordées 
ou  non. 

Verschalungbretter,  =  Schalbretter. 

Wagenschusspfosten,  sont  des  poteaux  corn-  : 
pés  dans  la    direction  des  rayons  médullaires. 
La  longeur  doit  en  être  de  3.66  à  5.49  m.'-=- 
12  à  18  pieds  anglais,  10°|o    pouvant  être  de 
3.05  à  3.66  m.  —  10  à  10  à  12  pieds  anglais  ;  -' 
la-  larguer,  écorce   excluee,  au  •  minimum  de 
0.203  m.  =  8  „en  pieds  anglais,  et  l'épaisseur 
de-0,076  =  3". 

Wasserware,  est  le  matériel  plongé  dans 
1  eau  jusqu'à  ce  que  l'écoree  s'en  est  détachée. 

Zopfware,  est  le  matér  el  retiré  des  parties,  ' 
supérieures  du    tronc,  étant  [assez  faible  et  à 
noeuds  dans  les  „Kantholz"  ou  en  planches.  ■ 

Cubage  du  bois 

Un  fait  déplorable  qui  se  passe  dans  bien 
des  pays,  parmi  lesquels  aussi  en  Allemagne 
et  en ■  Autriche,  c'est  qu'on  emploie  les  anciennes 
mesures,  malgré  l'introduction  du  système  mé- 
trique; ceci  se  passe  surtout  pour  le  commerce 
du  bois  et  ce  n'est  que  rarement  que  la  nou- 
velle' mesure  est  employée.  Cet  inconvénient  est 
uu  empêchement  sérieux,  à  cause  du  grand 
nombre  des  mesures    anciennes,  à  la  libre  cir- 


culation du  bois  rond  et  fendu,  et  la  source  de 
bien  des  querelles.  -  - 

En  outre,  on  emploie  aussi  différentes  mé- 
thodes de  mesurage  qui  donnent  des  résultais 
inexacts.  "  - 

Il  serait  temps  que  les  intéresés~-'se  mettent 
d'accord,  par  des  presèriptions  commerciales  va- 
lables partout  pour  l'emploi  exclusif  du  système 
métrique  et  d'une  façon  "■  de  mesurés  ne  com- 
portant pas  objection.  • 

Sans  doute  cette  unification  ne  pourra  être 
introduite  pour  commencer  que  dans  l'Europe 
centrale;  en  ce  qui  concerne  les  bois  du  nord 
de  la  Russie,  de  Suède,  de  Norvège,  et  de 
l'Amérique  clu  Nord,  les  pieds  anglais  en  usage 
actuellement,  qui  représente  jusqu'à  un  certain 
point,  la  mesure  du  marché  mondial,  restera 
exclusivement  en  usagé  tant  \jue  ia  Grande 
Bretagne  n'adoptera  pas    le  système  -métriqué. 

Dans  le  présent  travail,  le  :  mesurage  mé- 
trique est  employé  partout  où  Urie  autre  me- 
sure a'est  pas  indiquée. 

Les  abréviations  signifient  s      :  - 

m— mètre,  nr=mètre  carré 
dm=décimètre='I  j\ 9  m,    -  ' 
cm=centimètre— 1  /l  00  rn,  dm-=xceiitimètre 
carré  '    •   '  ■  •  •'        ■•  ; 

mm^millimètre^l/l  000  m, 

1)  Fuss  ou  schuh  (pied  ou  so'Uliér)  est  îit- 
diqué  par  le'  signe,  le-  zoll?',-  Ma  ligne'",  1 
pied=12.  zoll,  \'=\2V\  - 

-m3— mètre  cube,  Festmeter  (indiqué  parfois 
par  fm  ou  fm;i)  Rm=Ranmmeter  (stère),  est 
la  mesure  pour  bois  en  '  pile  ]  comme  bois  de 
chauffage  etc. 

t=tonne=10  q(  ■    -     -v  «      ■  -   ••  • 

g=l00  kilogrammes —  quintal  on  rrietriches 
zeutner  Doppelzentner. 

kg.r- -kilogramme.  ... 

Le  tableau  ci — dessous  indique  les  mesures 
employées  dans  le  commerce  transformées  en 
mesures  métriques.      ,  .... 
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ANCIENNE  ME  SUEE  DU  FTJSS  (PIED) 

DÉNOMINATION 

Hollan- 
dais 

Autri- 
chien 

Bavarois 

Saxon 

Pays 
rhénans 

Anglais 

Vénitien 

Ont  d'après 

le  système  métrique 

0,281 

0,316 

0,292 

0,283 

0,314 

0.305 

0.348 

1  Zoll  (v)=oentim.~tan)  .... 

2,34  • 

2,63 

2,43 

2,36 

2,62 

2,54  - 

2,90 

1  Quadratfuss      ')=m-  .... 

0,079 

0,100 

0.085 

0,080 

0,098 

0,093 

0,121 

1  Kubikfuss  (kub')=m:'  .... 

0,022 

0,032 

0,025 

0,023 

0,031 

0,028 

0,042 

Sont  d'après  les  mesures  ci-dessus 

3,560 

3.164 

3,425 

3,531 

3,186 

3,281 

2.375 

12,67 

10,01 

11,74 

12,47  " 

10,15 

10,76 

8,26 

45,11 

31,67 

40,22 

44,03 

32,35 

35,32 

23,75 

1  Archine  en  Russie=0,7U  m 
1  „  -cube  „  „  =9,712  m3 
1  Faden  „       „   mesure   de  pourtour 

de  6'X6'X6'  anglais  ou    VXl'Xl'  anglais. 
1  Standard  pétersbourgeois  pour  m3. 
Bois  rond  =120  c'angl.  3,398 

Bois  fendu  et  coupé=150  »  4,247 
Bois  scié  =165      „  4,672 

1  Load  pour  bois  coupé, 
ou  fendur—  50  C  „  angl.  1,416 
bois  rond=  40      „  „  1,132 
1  Tonne  registre  2,832 
1  Kubikfaden  1,670 
1  Last=80  c'rhénan  2.473 
I    Boardmeasure    dans  l'Amérique   du  Nord 
signifie  un  cube  de  1000  Fuss  (pieds)  anglais 
de  longueur,  1     largeur  et  1"  épaisseur,  corres- 
pond au    contenu    de    83,83    Kubikschuh  ou 
2,36  m3. 

Au  lieu  de  Boardmeasure  on  parle  aussi  de 
de  1000  superficiels  feet  comme  expression 
équivalente,  c'est  à  cette  mesure  qu'on  rap- 
porte les  planches  épaisses  ;  pour  celles  de 
fVé'i  f1/?!  2,  2 7-2  zoll  d'épaisseur  on  multiplie 
la  surface  de  la  planche  par  l'1^,  l1?  et 
-ainsi  de  suite,  pour  obtenir  la  mesure  de  la 
surface  en  fuss  carrés.  Les  planches  moins 
épaisses  (3  ±\  on  les  évalue  d'après  les 

fuss  carrés  en  donnant  l'épaisseur  exacte. 

Sur  les  grands  marchés  de  bois  il  y  '  a  de.s 
mesureurs  de  bois  jurés,  qui  contre  un  prix 
fixé  par  un  tarif,  donnent  non  seulement  le 
contenu  cubique  ou  le  poids,  (pour  le  bois  de 
valeur)  mais-aussi   l'assortiment,-  „Bracke  .  et 


lorsque  le  bois  est  défectueux  proposent  un 
rabais  pour  l'achat  du  bois.  Ces  organes  se 
trouvent  par  exemple  à  Berlin,  Hambourg, 
Brème,  Liibeck,  Emden,  Danzig  et  accomplissent 
leur  tâche  en  base  d'instructions  spéciales. 

L'unité  de  calcul  pour  laquelle  le  prix  du 
bois  sera  établi  est  >e  contenu  cub  que,  mètres 
cubes  (m3)  ou  Raummeter  (stère)  (Rm)  ou  la 
surface  du  côté  large,  ou  bien  un  certain 
nombre  de  Lângenmeter  (p.  ex.  un  Schock  à 
450  m.  longueur  pour  les  planches)  on  bien  le 
nombre  des  pièces,  enfin  le  poids.  Lorsqu'on 
débat  l'assortiment  du  bois,  il  faut  spécifier 
l'unité  de  mesure. 

Le  contenu  cubique  du  bois  long  s'obtient 
généralement  en  multipliant  la  surface  de  la 
section  au  milieu  p.r  la  longueur. 

Les  sections  ont  la  forme  de  cercles,  d'ellipses, 
de  carrés,  de  rectangles,  de  trapèzes  ou  de 
triangies. 

La  surface  F  de  ces  sections  sera  calculée 
comme  suit  : 

Cercle  (d=diamètre,  n=circonférence,  îc— le 
nombre  de  Ludolf=3.1 4). 

F  ==  -f-Jt=o.7854  dJ,  u=d  Jt,  donc  aussi 
F  —  —fyj~  Pour  ellipses,  lorsque  a  et  ô  sont 
la  moitié  des  diamètres: 

F=:a.  b.  it'j  mais  dans  la  pratique  on  prend 
la  moitié  des'  deux,  diamètres  et  on  calcule 
d'après  la  formule  du  cercle. 

Tous  les  tableaux  au  moyen  des  quels  le 
contenu  de  bois  rond  peut  être  connu  immé- 
diatement, supposent  une  section  en  cercle.  •• J 
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-Peur-  carrés,    lorsque  a  désigne   la  longueur 
latérale  :  F=a2. 

Rectangles,  lorsque  a  et  b  désignent  les  côtés: 
F=a.  b. 

La  section  des  bois  à  arêtes  se  présente 
toujours-  en  forme  de  carrés  ou  de  rectangles. 
Pour  trapèzes,  lorsque  a  et  b  désignent  les  côtés 
parallèles,  h  le  côté  oblique  reliant  les  deux 
autres  :  F  =  (a-)-b)  -  j-- 

D'après  cette  formule   on  calcule  d'habitude  . 
la  section  des  planches   de  plus  de  40  m.  m. 
d'épaisseur.  Pour  triangles,  lorsque  la  base  est 
indiquée   par  a,  la    hauteur  par  h  :  F—  '''2'' 

Comme  outil  à  mesurer  le  diamètre  du  bois 
rond,  on  se  sert  de  la  Kluppe,  Fourchette 
(Gabel)  ou  pince  (zange). 

Lorsqu'on  mesure  le  pourtour  au  moyen  d'une 
chaîne  divisée  par  centimètres  ou  bien  une  bande 
idem,-  on  nomme  ce  mesurage:  à  la  chaîne  ou 
à  la  bande,  et  on  dit  p.  ex.  qu'on  achète 
d'après  le  mesurage  à  la  chaîne  rhénane.  Ce 
mesurage  du  pourtour  donne  un  résultat  de  3 
à  6%  trop  grand,  au  détriment  du  l'ache7 
teur  ;  plus  la  section  s'écarte  du  cercle,  plus 
l'erreur  augmente,  et  elle  est  plus  forte  au 
changement  de  la  chaîne  qu'à  l'emploi  d'une 
bande. 

Pour  le  bois  submergé  on  emploie  la  chaîne 
ou  la  bande,  ou  bien  encore  la  „Fitte"  („Fit- 
tenmass"),  une  tige  rigide  avec  un  embran- 
chement de  5  à  6  c.  m.  de  longueur  à  l'éx- 
fremité  inférieure,  qui  au  mesurage  se  fixe  sous 
16  bois;  ce  mesurage  se  nomme  aussi  «mesure 
à  eau". 

La  _,, mesure  à  eau"  rhénane  diffère  de  celle 
ci-dessus;  pour  la  vente  en  eaux  libres  du 
bas  Rhin,  c'est  le  mesurage  à  eau  rhénan  qui 
est  employé  généralement,  pour  lequel  le  calcul 
est  fait  "  éh  pieds  et  zoll  rhénans,  de  ma- 
nière que  le  tronc  rond  est  considéré  comme 
carré  et  le  contenu  cubique  est  obtenu  comme 
suit  :  longueur  X  épaisseur  X  diamètre,  divisé 
par.. 144,  p.  ex.  60"  1  2"  =  (60X 1 2X 1 2) : 
Y44— 60  Fuss  cubiques,  il  est  facile  de  prouver 
que  .d'après  cette  règle  le  contenu  cubique  est 
dé"  22%  plus  fort;  dans  le  commerce,  cette 
erreur  grossière  est  évitée  par  le  fait  que  le 
rrrètre  cube  n'est  pas  compté  comme,  32,  35 
^ubjlçsctouh,  comme  ce  serait  mathématiquement 
juste,  mais  comme  à  Heilborun'  p.  ex.,  où  le 
-4n?..est..calculé.  à  44  Juibikschuh  mesure  d'eau  ; 
'jie,A§* sorte  J'erreur  est  rectifiée  —  ma»s  pour- 
,  q"ûoi"  ce  détour  ? 

v  Ciest  un.  exemple  clasique  de  la  ténacité  des 
^mesurés  anciennes  qui  rendent  le  commerce  diffi- 
cuitueux  et  entraînent  des  pertes  de  temps  et 


de  travail  ;  il  est   inconcevable  que   ceci  peut 
être  en  core  en  usage. 

Le  chêne  et  sa  culture  dans  l'ancien 
royaume  de  Roumanie 

•Afin  de  connaître  l'état  dans  lequel  se  trou^ 
vent  aujourd'hui  les  vieux  et  réputés  massifs 
de  chêne  de  l'ancien  royaume  de  Roumanie, 
nous  extrayons  de  „Le  Chêne  et  sa  culture  en 
Roumanie,  Bruxelles  191 1",  travail  dû  au  dis- 
tingué spécialiste  roumain,  M  r  l'ingénieur,  ins- 
pecteur général,  professeur  P.  Antonescu,  ce  qui 
suit  ;  nous  prévenous  le  lecteur  que  toutes  les 
constc  tations  de  l'auteur-  sont  objectives,  ceci 
étant  la  caractéristique  de  ses  travaux,  ce  qui 
est  dû  au  fait  suivant:  M-r  P.  Antonescu  est  non 
seulement  un  sylviculteur  distingué,  mais  aussi 
un  économiste  qui  relie  les  constatations  de  spé- 
cialité à  la  vie  réelle  et  surtout  à  l'industrie 
et  le  commerce  du  bois. 

Voici  ce  qu'il  dit  relativement  à  l'état  du 
chêne  dans  l'ancien  royaume  ;  ' 

Distribution  des  différents  espèces  de 
chêne  en  Roumanie 

Tant  en  Valachie  qu'en  Moldavie,  le  rouvre 
(gorunul)  s'élève  en  altitude  plus  qu'aucune  autre 
espèce  de  chêne. 

Le  pedonculé  (stejarul  pedonculat)  se  trouve 
dans  les  forêts  de  plaine,  en  mélange  avec  le 
Q.  conferta,  le  charme,  l'érable  champêtre,  le 
tilleul,  l'orme  et  le  frêne. 

Le  long  des  cours  d'eau  et  tant  que  l'hu- 
midité du  sol  n'est  pas  trop  abondante,  le  chêne 
pédonculé  se  rencontre  en  mélange  avec  le  frêne, 
l'orme,  l'aulne,  le  peuplier  et  le  saule. 

Dans  la  région  des  collines,  cette  éspèce  est 
localisée  dans  les  vallés  fertiles  et  fraîches. 

Le  Q.  conferta  (garnitza)  peuple  les  forêts  de 
plaine  et  de  collines  moyennes  de  la  Valachie, 
très  fréquemment  en  mélange  intime  avec  le 
ccrris. 

Il  reste  sensiblement  en  dessous  des  altitu- 
des qu'atteint  le  pedonculé  et,  à  plus  forte 
raison,  le  rouvre. 

Pour  ce  qui  est  de  l'élévation  au  dessus  du 
niveau  de  la  mer,  le  cerris  (cerul)  marche  de 
pair  avec  le  Q.  conferta.  Dans  le  département 
de  Dâmbovita  il  atteint  exceptionnellement  une 
altitude  supérieure  à  celle  occupée  par  le  Q. 
conferta. 

L'aire  de  distribution  géographique  du  cerris 
<  n  Roumanie,  s'arrête  au  département  de  Pra- 
hova,  tandis  que  le  Q.  conferta  continue  tout 
au  travers  de  ce  département  (par  les  commîmes 
de  Paulesti  et  Surani)  ainsi  que  de  ceux  de 
Buzau,  R.  Sârat,  Tecuci,  Covurlui  la  partie 
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de  Tutova  avoisinant  le  Pruth,  et  ne  disparait 
que  vers  "le  milieu  du  département   de  Fâlciu. 

En  Dobroudja  se  trouve  le  Q  pedonculata,  le 
Q.  conferta  et  le  Q  cerris. 

Régimes  et  traitements  applicables  aux  forêts 
de  chêne. 

Aux  forets  de  chêne  peuvent  s'appliquer  les 
trois  régimes  connues  et  plusieurs  méthodes  de 
traitement. 

Le  régime  de  la  haute  futaie,  avec  traite- 
ment de  la  futaie  pleine  régulière  ; 

Le  régime  du  taillis  simple,  toutes  les  es- 
pèces de  chêne  rejetant  le  souche  très  faci- 
lement. 

Le  régime  du  taillis  sous  futaie,  qui  procure 
au  propriétaire  le  bois  de  feu  et  le  bois  de  con- 
struction et  qui  donne  d'excellents  résultats 
selon  les  conditions  du  sol  et  du  climat. 

Si  ce  dernier  régime  n'a  pas  rendu  partout 
ce  que  l'on  en  attendait,  c'est  essentiellement 
dû  à  ce  que  les  arbres  de  réserve,  ayant  crû 
en  massif  serré  jusqu'à  50  ou  60  ans,  se  sont 
trouvés  subitement  isolés  et  se  sont  garnis,  sur 
toute  la  longueur  du  fût,  de  branches  gourman- 
des q  i  ont  fait  dépérir  et  sécher  la  cime. 

Le  taillis  simple  a  trouvé  l'application  la 
plus  étendue  auprès  des  particuliers,  dont  le 
but  est  d'obtenir  du  bois  de  feu  et  un  taux 
rémunérateur  du  capital  représenté  par  la  valeur 
de  leur  forêt. 

Pour  ce  qui  concerne  le  traitement  en  futaie 
pleine  régulière,  nous  n'en  connaissons  que  peu 
d'exemples  conduits  de  façon  rationnelle. 

Il  est  toutefois  à  espérer  que  ce  traitement, 
capable  de  fournir  du  bois  d'oeuvre  en  quan- 
tité et  qualité  supérieures,  soit  adopté  et  appli- 
qué chez  nous  de  plus  en  plus,  d'autant  qu'en 
Roumanie,  le  sol  est  généralement  très  fertile 
et  quorique  pouvant  se  couvrir  d'herbes,  n'est 
pas  exposé  à  être  envahi  par  les  ronces  qui, 
ailleurs,  compromettent  souvent  la  régénération 
naturelle  du  chêne.  Les  glandées  sont  aussi  rela- 
tivement fréquentes  dans  la  plupart  de  nos 
forêts  de  chêne  destinées  à  être  soumises  au 
traitement  de  la  futaie  régulierè,  çe  trouve  un 
grand  nombre  de  sujets  défectueux,  nuisibles  à 
l'accroissement  général  du  massif  et  que  l'on 
aurait  dû  éliminer  à*  temps  par  des  opérations 
•culturales  ;  il  y  aurait  lieu  de  procéder,  sous 
forme  d'éclaircies  modérées,  à  l'extraction  de 
ces  arbres,  afin  de  permettre  aux  sujets  d'é- 
lite de  développer  leur  croissance  normalement. 
Si  l'on  néglige  ces  coupes  d'améliorations  avant 
l'époque  du  plus  grand  accroissement  en  lon- 
gueur, il  devient  plus  tard  périlleux  d'opérer 
de  trop  fortes  éclaire ies,  les  sujets  maintenus 
se  garnissant  alors  de  branches  gourmandes  et 


subissant  les  mêmes  phénomènes  de  dépéris- 
sement qus  les  réserves  du   taillis  sous  futaie. 

En  procédant  aux  coupes  de  régénération,  la 
première  coupe,  dite  d'ensemencement,  doit  être 
maintenue  très  sobre  ;  battues  par  le  vent, 
les  cimes  doivent  encore  pouvoir  s'atteindre 
réciproquement  ;  cela  correspond  à  urf  espace- 
ment de  1—2  métrés  l'une  de  l'autre. 

L'extraction  des  arbustes  qui,  grâce  au  cou- 
vert léger  du  chêne,  surtout  dans  les  massifs 
où  il  se  trouve  sans  antre  mélange,  sJinstâllént 
facilement,  sous  cette  essence,  ne  doit  s'opérer 
que  dans  une  année  de  glandée  et  le  mieux  au 
mois  d'août.  Si  le  sol  est  tassé  ou  trop  forte- 
ment gazonné  il  y  a  lieu  de  lui  faire  subir  une 
préparation  préalable,  afin  que  les  glands  puissent 
germer  dans  de  bonnes  conditions. 

Après  l'ensemencement,  soit  au  bout  de  2 
ou  3  ans  au  plus,  il  faut  pratiquer  la  coupe 
secondaire,  car  le  chêne,  étant  de  tempérament 
robuste,  a  besoin  de  beaucoup  de  lumière  dans 
sa  jeunesse. 

Il  y  a  lieu  de  prendre  certaines  mesupes 
pour  que  l'exploitation  des  coupes  secondaires 
ne  cause  pas  trop  de  dégâts  aux  recrus  ?  - 

L'abatage  doit  se  faire  en  hiver,  en  temps 
de  neige,  par  les  ouvriers  expérimentés  ;  au 
besoin,  on  peut  ouvrir  des  passages  tous  les 
40  à  50  métrés  pou   la  sortier  des  bois. 

A  cause  des  dégâts  qu'on  pau  faire  à  cette 
occasion,  la  régénération  peut  être  compromise  ; 
en  raison  de  cela,  dans  bien  des  cas,  en  Alle- 
magne et  en  Autriche,  on  préfère  la  régénéra- 
tion artificielle  pour  les  forêts  de  chêne  traitées 
en  haute  futaie. 

En  tous  cas,  il  ne  faut  pas  s'attendre  à  ce 
que  l'étendue  entière  de  l'affectation  destinée-  à 
être  régénérée  soit  intégralement  ensemencée 
naturellement,  car  il  restera  toujours  certaines 
parties  qui  devront  être  complétées  artificiel- 
lement. 

Pour  conduire  un  massif  de  chêne  à  l'état 
ci  dessus  décrit,  il  faut  en  outre,  que  le  sol 
jouisse  d'une  certaine  fertilité,  qu'il  soit  profond 
et  frais. 

Dans  ce  but,  il  y  a  lieu  de  favoriser  le  mé- 
lange d'essences  à  feuillage  abondant,  qui  fa- 
voriseront la  densité  du  massif,  l'élagage  na- 
turel, l'allongement  des  fûts  et  qui  amélio- 
reront à  un  degré  d'humidité  et  de  fraîcheur 
propice  à  la  végétation  ligneuse. 

En  plaine,  nous  conseillons,  comme  essence 
de  mélange,  le  charme  et  le  tilleul  ;  en  colline, 
le  hêtre.  Le  mélange  se  fera  de  préférence 
sous  forme  de  bouquets  ou  de  groupes. 

Le  tileul  ayant,  pendant  la  première  jeunesse, 
une  croissance  plus  rapide  que  le  chêne,  il  »tt 
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opportun  de  ne  l'introduire  dans  le  massif  que 
quelques  années  plus  tard. 

Dans  une  futaie  de  chêne,  rien  ne  saurait 
mieux  protéger  le  terrain  qu'un  sous  étage  en 
taillis  de  charme  et  tilleul. 

Etat  actuel  des  forêts  de  chêne  en 
Roumanie 

Les  forêts  de  chêne  de  la  Roumanie  ont  été 
autrtfois  assez  maltraitées  et  aussi,  malheu- 
reusement, dans  les  temps  plus  récents. 

Le  manque  de  prévoyance  a  eu  des  consé- 
quences assez  funestes. 

C'était  J'habitude  des  -  administrations  com- 
munales, départementales  et  autres,  de  prendre 
et  de  choisir  à  leur  gré  dans  les  forêts,  les  bjis 
dont  ils  avaient  besoin,  sans  se  préoccuper  de 
l'avenir  des  massifs  ou  des  exigences  les  plus 
élémentaires  de  la  sylviculture;  <  c'est  ainsi  qu'ont 
été  décimés  bien  des  peuplements  d'avenir. 

Grâce  à  ces  habitudes  déplorables,  prati- 
quées pendant  de  nombreuses  années,  le  stock 
en  sujets  de  dimensions  exceptionnelles  a  été 
fortement  réduit  dans  la  plupart  des  forêts  par 
ticulaires,  de  main-morte  et  même  dans  cer- 
taines forêts  de  l'Etat. 

De  leur  côté,  les  particuliers  ont  vendu  la 
plupart  de  leurs  forêts  dès  qu'un  prix  tant  soit 
peu  rémunérateur  leur  était  offert.  Diverses 
sociétés  étrangères,  allemandes,  françaises  et 
hongroises,  ont  réalisé  de  cette  façon  de  gros 
bénéfices.  Les  propriétaires,  dans  leur  ignorance 
du  prix  du  bois  de  chêne  sur  le  marché  euro- 
péen, ont  cédé  leurs  forêts  pour  quelques  cen- 
taines de  francs  l'hectare,  alors  qu'elles  en 
valaient  plusieurs  milliers. 

Le  défrichement  direct  ou  indirect  a  suivi 
l'exploitation  ;  en  plaine,  l'agriculture  s'est  em- 
parée de  ces  terrains,  tandis  qu'en  région  de 
collines,  les  coteaux  déboisés,  ravinés  par  les 
eaux,  ont  été  rendus  improductifs,  tout  cela 
malgré  la  loi  forestière  de  1881  qui  présentait 
trop  de  lacunes,  dont  celle,  entre  autres  de 
manquer  de  sanction  en  cas  de  contravention 
aux  stipulations  des  aménagements. 

Les  forêts  appartenant  aux  établisements  pu- 
blics sont  soumises  en  général  au  même  traite- 
ment que  celles  de  l'Etat;  mais,  pendant  bien 
longtemps,  elles  ont  été  exploitées  en  taillis 
simple  ou  taillis  sous  futaie  et  les  arbres  de 
réserve  en  sont  de  médiocre  qualité  de  sorte  que 
ces  massifs  ne  pouront  former  de  long  temps 
une  forte  quantité  de  bois  de  service. 

Comme  complément  de  cette  oeuvre  de  des- 
truction d'une  richesse  naturelle,  susceptible  de 
fournir  au  pays  des  revenus  importants,  on  a- 


bandonnait  aux  feriers  des  domaines  particu- 
liers ou  des  établissement  publics  les  bois  qu'ils 
réclamèrent  pour  des  constructions  ou  autres 
besoins,  privilège  qu'ils  exploitèrent  à  leur  profit 
personnel.  Grâce  à  des  interventions  et  à  des 
protections  de  toute  sorte,  on  mettait  en  vente 
telle  forêt  sur  la  simple  demande  des  intéressés, 
sans  se  préoccuper  en  aucune  façoa  de  la  régé- 
nération ni  du  rendement  contenu. 

Mesures  à  prendre 

Après  avoir  exposé  l'état  des  forêts  de  chêne 
de  la  Roumanie,  il  est  temps  d'indiquer  quelles 
seraient  les  masures  à  prendre  pour  les  mettre 
en  valeur  et  les  achemner  vers  le  but  final 
auquel  tend  tout  bon  sylviculteur  :  réaliser  le 
plus  grand  profit  des  peuplements  existants  et 
développer  en  même  temps  Ja  productivité  du 
sol  furestier. 

A  ces  propos,  je  me  permets  d'énoncer  les 
reommandations  suivantes  : 

Dans  toute  forêt  de  chêne  située  en  plaine 
et  pâturée  depuis  20  à  30  ans,  ou  dans  la- 
quelle les  habitants  du  village  se  fournissaient, 
-  avec  ou  sans  permission,  de  bois  de  chauffage,  oir 
qui  a  été  très  souvent  incendiée  (de  préférence 
au  printemps),  en  m.  mot,  dans  tout  massif 
dont  les  souches  présentent  par  suite  do  mau- 
vais traitements  de  toutes  sortes,  des  blessures, 
tares  et  défectuosités,  il  y  a  lieu,  pour  autant 
que  les  conditions  économiques  le  permettent, 
d'agir  radicalement,  en  défrichant  la  portion 
parcourue  par  la  coupe  annuelle. 

La  régénération  se  fera  artificiellement  soit 
par  semence  de  glands,  soit  par  plantation  plus 
ou  moins  serrée  ;  on  aura  en  soin,  bien  entendu 
de  soumettre  auparavant,  pendant  quelques  an- 
nées consécutives,  le  sol  à  une  culture  agricole. 
Les  jeunes  plantes  devront  être  protégées  con- 
tre les  mauvaises  herbes  par  des  sarclages  ré- 
pétés, ce  qui  se  pourra  faire  assez  facilement 
en  cultivant  des  haricots  ou  du  maïs,  pendant 
quelques  années,  entre  les  lignes  des  plants  ou 
semis. 

On  procédera  de  même  dans  les  forêts  de 
chêne  pédonculé  qui,  ayant  l'âge  de  50  à  70 
ans,  ont  été  exploitées  en  taillis  sous  futaie, 
mais  dont  les  arbres  de  réserve,  plus  ou  moins 
nombreux,  pour  la  plupart  dépérissants,  ne 
remplissent  plus  aucun  rôle  soit  pour  1  ense- 
mencement, soit  pour  la  production  de  bois  de 
grandes  presque  exclusivement  de  tilleuls,  char- 
mes ormes,  érables,  etc.,  qui  ont  usurpé  la 
place  des  villes  souches  de  chêne  dont  la 
force  végétative  n'est  plus  suffisante  pour  leur 
permettre  de  lutter  contre  ces  essences. 
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Dans  les  forêts  de  chêne,  rouvre  en  bon  état  de 
végétation,  comme  il  en  reste  dans  quelques 
parties  de  la  région  des  collines,  telles  par  ex- 
emple la  forêt  de  Cotmeana  dans  l'Arges,  et 
la  forêt  de  Mihâesti,  il  y  aurait  lieu,  ou  bien 
de  procéder  à  des  coupes  de  régénération,  en 
ayant  soin  de  préparer  le  sol  auparavant  dans 
les  parties  gazonnées  ou  tassées  par  le  par- 
cours des  troupeaux,  ou  de  pratiquer  une  é- 
claircie  modérée  en  vue  d'habituer  peu  à  peu 
les  arbres  à  l'état  d'isolement,  leur  permettant 
d'atteindre,  relativement  en  peu  de  temps,  un 
gros  diamètre. 

Ce  n'est  que  dans  des  massiffs  en  pleine 
vigueur  de  végétation  .que  ce  dernier  procédé 
peut  être  employé  et  quand  le  sol  pourra  être 
maintenu  dans  un  état  de  fraîcheur  convenable,  ce 
qui  n'est  pas  possible,  dans  les  masifs  de  chêne 
pur,  comme  nous  .en  avons  tant,  qu'en  intro- 
duisant d'autres  essences  en  sous-étage. 

Dans  les  forêts  du  Spessart,  en  Bavière,  en 
favorisant  le  mé.lange  du  chêne  et  du  hêtre,  en 
créant  ainsi  un  sous-étage  et  en  pratiquant  en- 
suite des  éclaircies  intenses,  on  arrive  à  con- 
duire les  peuplements  jusqu'à  l'âge  de  300  à 
400  ans  avec  les  meilleurs  résultats. 

Dans  les  forêts  de  chêne  rouvre  ou  pédon- 
culé  auxquelles  on  a  appliqué  le  taillis  sous 
futaie,  avec  de  nombreux  arbres  de  réserve  et 
contenant  en  abondance  des  brins  de  semence, 
il  est  indiqué  d'extraire,'  d'une  part,  les  arbres 
dont  la  cime  dépérit  et,  d'autre  part,  de  tailler 
à  ras  du  sol  les  rejets  de  souche  du  taillis  qui 
gênent  le  développement  des  brins  de  semence 
et  de  répéter  l'opération  de  dégagement  à  quel- 
ques armées  d'intervalle. 

De  cette  façon,  on  obtiendra  une  forêt  ré- 
générée en  majeure  partie  par  semence  et,  d'au- 
tre part,  on  réalisera  la  valeur  des  reserves, 
comprenant  autrefois  des  exemplaires  d'élite, 
mais  aujourd'hui  exposées  au  dépérissement.  A- 
fin  de  causer  le  moins  possible  de  dégâts  par 
l'abatage  et  l'enlèvement  des  produits  d'exploi- 
tation, on  ouvrira  des  lignes  da  passage  tous 
les  50  à  60.  mètres. 

Si,  pour  une  cause  ou  pour  une  autre,  les 
opérations  susmentionées  n'ont  pas  été  exécu- 
tées à  temps  et  qu'on  ait  laissé  aux  rejets  le 
tïmps  d'étouffer  les  brins  de  semence,  il  fau- 
drait pratiquer  une  coupe  rase  et  réaliser  les 
arbres  de  réserve  et  le  taillis. 

Si  la  déclivité,  la  nature  du  terrain  et  les 
circonstances  économiques  le  permettent,  on 
procédera  à  l'extration  des  souches  et  à  l'en- 
semencement artificiel  ou  à  la  plantation.  Dans 
le  cas  contraire,  on  laissera  repousser  les  rejets 
et,  en  temps  opportun,  on  cherchera  à  réaliser 
une  conversion  du  taillis  en  futaie. 


Comme  principe  fondamental  en  Roumanie, 
tout  sylviculteur  doit  avoir  comme  ligne  de 
conduite  de  renoncer,  sauf  dans  certaines  cir- 
constances, à  la  régénération  des  forêts  de  chêne 
par  rejets  de  souche  qui,  tant  au  point  de.  vue 
de  la  longévité  qu'à  celui  de  la  production  de 
bois  d'oeuvre,  laissent  fort  à  désirer  en  compa- 
raison des  arbres  d'une  haute  futaie  traitée  pir 
la  méthode  des  coupes  successives. 

Le  parcours  du  bétail  doit  naturellement  être 
exclu,  par  le  piétinement  du  sol,  il  empêche 
l'air  de  pénétrer  en  quantité  suffisante  dans  la 
zone  des  racines  et  entrave  ainsi  l'acte  physio- 
logique important  de  leur  respiration. 

La  conservation  des  arbustes  qui  s'installent 
rraturelement  dans  les  forêts  de  chêne  pur  non 
soumises  au  parcours  des  besstiaux  est  une;  con- 
dition essentielle  pour  la  fertilisation  du  sol  et 
son  maintien  dans  un  état  de  végétation  fa- 
vorable. 

D'après  les  expériences  de  Fliche  et  Gran- 
deau,  les  qualités  caractérisant  un  bon  sol  fo- 
restier ne  peu/ent  être  obtenues  naturellement 
qu'après  au  moins  un  siècle  et  seulement  sous 
l'influence  d'un  couvert  continu.  Il  est  donc  du 
devoir  de  l'Etat,  ainsi  que  des  autres  •  person- 
nes morales,  d'adopter  de  longues  révolutions  : 
seul  moyen  de  produire  le  bois  d'oeuvre  dont 
nous  avons  et  dont  nous  aurons  de  plus  en 
plus  besoin  dans  l'avenir  le  plus  proche. 

Que  de  forêts  de  Q.  cerris  et  de  hêtre  sub- 
viennent au  besoins  en  bois  de  feu,  pour  que  ce 
qui  nous  reste  en  fait  de  forêts  de  chêne  soit 
réservé  pour  la  production  du  bois  de  service: 

Il  ne  faut  pas  oublier  que  le  bois  de  feu 
peut-être  remplacé  par  les  combustibles  miné- 
raux, le  pétrole  brut,  par  exemple,  dont  notre  pays 
dispose  en  quantité  considérable,  tandis  que 
pour  le  bois  d'oeuvre,  malgré  tous  les  eforts 
que  l'on  ferait  pour  le  remplacer,  ou  ne  pourra 
jamais  y  parvenir,  du  moins  pour  certaines 
industries. 

D'autre  part,  la  question  de  rentabilité  des 
forêts  de  chêne  ne  doit  pas  être  négligée. 

S'il  est  vrai,  dun  côté,  que  le  mètre  cube  de 
bois  d'oeuvre  augmente  en  valeur  en  raison 
de  l'augmentation  des  diamètres,  d'un  autre  côté 
il  y  a  lieu  de  tenir  compte  du  fait  que  le  revenu 
à  l'unité  de  surface,  tant  au  rapport  capital-sol  et 
au  capital  représenté  par  le  bois  sur  pied,  est 
faible  ;  mais  par  des  opérations  culturales,  com- 
mencées des  la  première  jeunesse  d'un  massif 
et  conduites  avec  discernement,  la  croissance 
peut-être  augmentée  et  la  durée  de  la  révolution 
raccourcie. 

Le  but  principal  d'une  exploitation  forestière 
rationnelle  doit  être  de  conduire  les  forêt?  vers 
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l'état  normal,  qui  seul  permet  d'obtenir  une  pro- 
duction annuelle  constante. 

Partout  où  la  possibilité  correspondant  à  une 
révolution  normale  a  été  dépassée,  il  y  a  lieu 
de  réduire  le  volume  ou  la  surface  annuelle  d'ex- 
pioitation. 

L'Etat,  les  établissements  publics  et  autres 
personnes  morales  y  sont  obligées  par  le  code 
forestier  actuel. 

En  introduisant  dans  leurs  forêts  des  exDloi- 
tations  systématiques,  l'exemple  de  cette  caté- 
gorie de  propriétaires  serait  suivi,  nous  en  so- 
mmes convaincu,  par  beaucoup  de  particuliers 
qui  contribueraient  ainsi  à  l'amélioration  de  leurs 
propriétés  et  en  même  temps  à  celui  du  patri- 
moine forestier  de  la  Roumanie,  au  développe- 
ment de  la  richesse  du  pays  et,  par  suite,  au 
bien-être  de  la  population  roumaine  en  général. 

*    *  * 

A  cette  étude  de  Mr.  l'inspecteur,  professeur 
Petre  Aantonescu,  nous  joignons  l'opinion  ex- 
primée par  un  de  ses  collègues,  Mr.  l'inspec- 
teur, professeur  P.  A.  Grunau,  dans  la  revue 
„Economia  Forestierâ"  de  juillet-août  1919,  sous 
le  tifre  : 

Défrichements 

La  justification  du  régime  forestier  excep- 
tionnel établi  par  l'Etat,  l'autorisant  de  s'immiscer 
dans  les  droits  des  particuliers,  ne  peut  être 
recherchée  que  dans  le  fait  d'un  intérêt  général 
supérieur.  Une  autre  justification  des  restrictions 
imposées  aux  particuliers  n'existe  pas.  Donc, 
lorsque  l'Etat  défend  à  un  propriétaire  quelcon- 
que de  défricher  sa  forêt,  il  faut  qu'il  soit  dé- 
montré que  cette  mesure  présente  un  intérêt  gé- 
réral  supérieur.  Si  la  preuve  ne  peut  pas  en 
être  faite,  la  dite  mesure  administrative,  ainsi 
que  la  loi  sur  laquelle  celle-ci  est  basée,  auront 
un  caractère  arbitraire,  l'application  provoquera 
des  mécontentements  et,  finalement,  la  mesure 
sera  suppr  mée.  Sur  quoi,  en  Roumanie,  la  défense 
de  lout  défrichement  peut-elle  se  baser?  Sur 
l'affirmation  que  nous  n'avons  pas  encore  atteint 
le  pourcentage,  normal  de  reboisement  de  25°'o 
et  que  nous  en  sommes  même  loin.  Mais  qui 
donc  a  établi  c.e  pourcentage,  et  sur  quelles 
bases  a-t-il  été  calculé.  Au  commencement  du 
siècle  passé,  on  croyait  que  le  développement 
culturel  d'un  pays  ou  d'une  contrée  était  étroi- 
tement lié  à  un  rapport  déterminé  être  la  sur- 
face totale  et  l'étendue  boisée,  rapport  qui,  sans 
être  fixé  invariablement  à  25  °|0,  aurait  oscillé 
entre  20  et  33  °|0.  Comme  bien  des  croyances 
cependant,  celle-ci  était  aussi  dépourvue  d'une 
base  scientifique  sérieuse.  Deux  considérations 


pourraient  nous  guider  pour  déterminer  un  pour- 
centage de  reboisement  normal.  En  premier  lieu, 
considérant  le  côté  purement  matériel  de  la  ques- 
tion, on  pourrait  se  demander  de  combien  de 
forêts  a  t-on  besoin  pour  satisfaire  aux  néces- 
sités matérielles  du  pays,  et  la  réponse  vari- 
era suivant  la  densité  de  la  population.  Dans 
un  pays  à  population  dense  on  maguera  de 
bois  et  on  aurait  donc  lesoin  d'en  importer, 
bien  que  les  25  °|o  de  son  étendue  seraient  boi- 
sés et,  contrairement,  un  pays  avec  un  porcen- 
tage  de  boisement  éventuel  de  20°|e  seulement 
pourrait  disposer  de  matériel  ligneux  au  delà 
de  ses  besoins  au  cas  où  la  population  serait 
moins  dense.  On  voit  donc  que  pareilles  spécu- 
lations ne  peuvent  pas  servir  à  déterminer  le 
pourcentage  de  boisement  normal  et  ne  peuvent 
pas  nous  servir,  surtout  aujourd'hui  lorsque 
le  bois  même  —  du  moins  celui  d'oeuvre  —  grâce 
aux  perfectionnements  des  moyens  de  transport, 
est  devenu  une  marchandise  à  peu  près  mondi 
aie  et,  par  suite,  ce  qui  en  manque  à  certaines 
contrées  peut  se  compléter  par  le  surplus  des 
autres.  Abstraction  faite,  bien  entendu,  des  cri- 
ses momentanées  de  transport,  dont  la  durée, 
quelle  qu'elle  soit,  ne  peut  se  prolonger  telle- 
ment  pour  qu'elle  puisse  justifier  pour  la  pro 
duction  forestière,  qui  calcule,  comme  on  le  sait, 
à  des  termes  très  longs,  une  politique  excepti- 
onnelle de  conservation  et  de  restrictions. 

Pour  établir  donc  le  rapport  normal  entre  la 
superficie  totale  d'une  région  et  son  étendue 
boisée,  il  nous  reste  à  prendre  en  considération 
l'utilité  immatérielle  des  forêts  et  chercher  â 
établir  quelle  est  la  superficie  boisée  nécessaire 
à  produire  les  infuences  favorables,  réelles  ainsi 
que  supposées,  des  massifs  boisés.  Qui  pourrait 
affirmer  que  pour  produire  des  effets  heureux 
sur  le  climat,  sur  les  conditions  sanitaires,  sur 
le  développement  enfin  esthétique  et  éthique  de 
la  population,  il  faille  ni  plus,  ni  moins,  que  25  % 
de  forêts  dans  une  région  quelconque?  On  n'a- 
perçoit pas  trop  les  éléments  du  calcul  qui  per- 
mettraient d'atteindre  ce  merveilleux  résultat. 

Il  nous  faut  donc,  à  ce  point  de  vue  égale- 
ment, renoncer  à  trouver  une  confirmation  du 
chiffre  de  25  °|0  sur  lequel  se  fonde  la  dispo- 
sition de  défendre  tout  défrichement  dans  la 
Roumanie  de  demain. 

Nos  sylviculteurs  officiels  pour  légitimer  leurs 
restrictions  draconiennes,  argument,  à  l'exclusion 
de  toute  autre  considération,  des  influences  clima- 
teriques,  or,  ces  influences  sont  mensurables. 
On,  a  des  thermomètres, des  pluviomètres,  hygro- 
mètres ;  et,  à  la  suite  des  observations,  meto- 
diquement  répétées,  de  certains  phénomènes  qui, 
dans  leur  ensemble,  constituent  le  climat  d'un 
pays;  on  a  constaté  qu'on  oe  peut  soutenir  que 
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les  forêts  exerçassent  une  influence  de  toute 
sorte  sur  le  climat  général  d'un  pays.  Il  exis- 
terait, tout  au  plus,  une  certaine  influence  sur 
le  climat  local  d'une  région  ;  et  encore,  il  n'est 
pas  admisible  de  prétendre  que,  tout  bout  de 
forêt,  quelle  qu'en  soit  la  forme,  pourrait  déter- 
miner un  changement  local  du  climat.  La  forêt, 
bien  constituée  et  bien  soignée,  peut  modifier 
dans  son  étendue  certaines  manifestations  clima- 
tiques ;  elle  peut,  en  outre,  atténuer  surtout 
les  extrêmes  fâcheux  de  température  et  leurs 
conséquences,  elle  peut,  en  un  mot,  se  créer 
un  propre  climat  à  soi,  mais  seulement  alors 
que  le  climat  général  de  la  contrée  rend  pos- 
sible l'existence  de  la  forêt.  Car,  ce  n'est  qu'en 
certains  climats  que  la  forêt  trouve  des  con- 
ditions favorables  d'existence,  atendu  que  ce 
n'est  point  la  forêt  que  détermine  ou  bien 
change  le  climat  d'un  pays,  mais  c'est  un 
certain  climat  qui  est  la  condition  préalable  de 
l'existence  d'une  forêt.  Et  l'influence  clima- 
térique  locale  des  forêts,  c'est — à  dire— la  modi- 
fication'du  climat  général  d'une  région,  ne  se- 
rait possible  que  là  seulement  où  les  forêts, 
auraient,  par  rapport  aux  autres  cultures,  une 
étendue  prédominante  et  seraient,  en  outre, 
réparties  sur  le  terrain  d'une  façon  égale,  de 
sorte  <jue,  grâce  aux  courants  d'air,  une  com- 
pensation entre  les  états  atmosphériques  puisse 
s'établir. 

Pour  obtenir  ce  résultat,  il  ne  serait  pas  suf- 
fisant de  réaliser  par  des  plantations,  par 
exemple,  un  pourcentage  de  boisement  de  25% 
mais  il  serait  nécessaire  tout  d'abord  que  !e 
climat  général  de  la  région  favorisât  la  végéta- 
tion forestière,  fit  possible  l'existence  de  cer- 
tains massifs  bien  constitués  et,  deuxièmement, 
que  les  forêts  imprimassent,  par  leurs  étendues, 
le  caractère  à  une  région. 

Conséquemment,  ni  le  pourcentage  de  boise- 
ment, dit  normal,  ni  les  prétendus  effets  clima- 
tériques,  ne  peuvent  justifier  une  prohibîton  ra- 
dicale de  tout  défrichement,  mais  l'intérêt  gé- 
néral supérieur,  dont  nous  parlions  plus  haut, 
qui  seul  peut  légitimer  l'immixtion  des  gou 
vernants  dans  les  intérêts  des  propriétaires 
forestiers,  doit  être  cherché  dans  une  autre 
direction. 

La  forêt  bien  constituée  et  soignée  peut  nous 
défendre  contre  certains  dangers  déterminés, 
particulièrement  contre  le  déplacement  du  terrain, 
sous  ses  formes  les  plus  différentes  (éboule- 
ments,  érosions  mouvements  des  sables  etc.), 
et  quelque  peu  contre  les  effets  préjudiciables 
de  certains  mouvements  anormaux  des  eaux. 
Si  l'on  peut  démontrer  qu'une  certaine  forêt, 
ou  une  partie  de  forêt,  peut  conjurer  un  péril 


déterminé  et  probable,  de  quel  côté  qu'il  sur- 
vienne, sans  se  contenter  d'affirmations  géné- 
rales, la  prohibition  du  défrichement  est  alors 
justifiée. 

Autrement,  le  désir  de  bien  faire  peut  avoir 
pour  effets  des  préjudices  économiques  assez 
considérables.  Selon  l'actuel  code  forestier  rou- 
main, il  est  absolument  inexplicable  et  injustifié 
qu'un  propriétaire  du  district  de  Braila  ou  la- 
lomitza  possédant  une  terre  de  1000  hectares, 
sur  laquelle  se  trouve  fortuitement  un  massif 
boisé  de  250  hectares  et  de  la  plus  mouvaise 
qualité  encore,  soit  contraint  à  conserver  cet 
état  de  choses  à  son  préjudice  et  à  celui  du 
pays. 

Des  airs  à  la  Caton  l'Ancien,  en  regard  de 
la  «rapacité"  des  propriétaires,  ne  justifient  pas 
de  pareilles  mesures.  Le  propriétaire- d'une  terre 
est  censé  d'être  un  bon  administrateur  lorsqu'il 
sait  utiliser  complètement  tous  les  capitaux 
engagés  dans  l'entreprise  et  conséquemment  le 
capital  sol.  Il  cherchera  donc  à  affecter  chaque 
parcelle  de.  terrain  à  la  culture  la  plus  rému- 
nératrice; il  réservera,  par  exemple,  pour  le 
blé  les  terrains  les  plus  riches,  se  contentera  de 
cultiver  l'avoine  sur  des  parties  plus  légères,  il 
utilisera  peut-être  les  clairières  grasses  pour 
les  potagers,  s'il  ne  préfère  toutefois  pas,  à 
cause  du  danger  toujours  imminent  des  inon- 
dations, de  les  reboiser  ou  de  les  maintenir 
boisés,  conservera  enfin  la  forêt  ou  la  plantera 
sur  les  terains  sabloneux  ou  bien  dans  les  en- 
droits susceptibles  d'écoulement  ;  car,  dans  ce 
cas,  bien  qu'une  certaine  culture  serait  momén- 
tanément  plus  rémunératrice,-  la  forêt  toutefois, 
par  le  fait  qu'elle  défend  le  propriétaire  contre 
des  inconvénients  probables  est  la  plus  avan- 
tageuse. 

L'état  de  choses  qu'un  bon  propriétaire  cherche 
à  réaliser  sur  sa  terre,  doit  être  poursuivi 
de  même  par  l'  Etat  sur  tout  te  territoire 
national;  et,  à  cet  effet,  les  bois  et  les  dispo- 
sitions administratives  doivent  y  converger.  Une 
bonne  politique  agraire  devra  s'inspirer  de  ce 
que  nous  avons  dit  plus  haut.  Une  culture 
appropriée  au  terrain,  et  une  bonne  politique 
forestière  doit  envisager  le  même  but. 

Atendu  que  l'actuelle  répartition  des  forêts 
n'est  pas  le  résultat  des  prévisions  ci-dessus, 
mais  simplement  fortuite,  pour  la  réalisation  de 
l'idéal  recherché,  il  faudra  procéder,  d'une  part, 
à  des  défrichements  et,  d'autre  part,  à  des 
plantations,  les  uns  et  les  autres  dans  i'intêret 
d'une  culture  rationnelle.  Conséquemment,  la 
prohibition  absolue  de  défrichement,  au  point 
de  vue  économique,  doit  être  condamnée. 

L'actuel  code  forestier  ne  défend  pas  d'une 
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façon  logique  tout  défrichement,  mais  l'art.  12, 
le  subordone  à  de  certaines  conditions. 

Si  l'on  appliqnait,  du  reste,  le  principe  déve  • 
loppé  ci  dessus  d'une  manière  conséquente,  on  n'a 
aurait  pas  à  craindre  que  les  superficies  boisées 
soient  réduites,  car  pour  compléter  les  étendues 
défrichées,  on  anra  au  moins  tout  autant  d'hec- 
tares de  plantations,  sur  des  tenains  qu'au- 
jourd'hui, d'une  façon  irrationelle.  on  cultive  en 
poursuivant  des  résultats  irréalisables,  c'est-à- 
dire  des  récoltes  riches  sur  des  terrains  pau- 
vres. Sur  de  pareils  terrains,  la  forêt  seule, 
avec  ses  modestes  prétentions,  peut  créer  des 
valeurs  qui  surpassent  de  beaucoup  celles  que 
l'agriculteur  y  réalise  péniblement. 

* 

*    *     *  k.  *?>  .i'  v  ';*>>. 

La  société  Berliner  Holtz  Comptoir  procurait 
le  matériel  de  bois  de  chêne  à  tout  le  pays; 
une  scierie  plus  importante  qui  travaillait  le 
bois  de  chêne  dans  l'ancien  royaume,  était 
aussi,  avant  la  guerre,  la  scierie  de  Perish, 
sur  le  domaine  de  la  Couronne,  ce  domaine 
possédait  d'autres  massifs  de  chêne  de  notre 
pays,  celui  de  Ghergitza  (Prahova)  et  celui  de 
Dobrovatz  (Vaslui). 

Des  quelques  modèles  ci-dessous,  on  peut 
voir  l'espèce  du  matériel  débité,  la  destination 
et  le  chargement  sur  les  chemins  de  fei  rou- 
mains. 

Chargements 

BERLINER  HOLZ-COMPTOIR 

De  la  station  Arcesti  on  a  chargé  au- 
jourd'hui dans  le  vagon  L.  I.  A.  No 
170654,  avec  les  certificats  de  transports 
No.  9—10  et  11,  à  l'adresse  de  Mr. 
l'ingénieur  en  chef  M.  N.  Râdulescu, 
le  chef  de  la  Division  L.  n.  IV  Medjidia, 
360  traverses  semi-rondes,  de  chêne,  l~ère 
catégorie,  de  celles  réceptionnées  le  1 7 
juillet  cour. 
Arcesti,  27\10,  1912. 

Signé  AL.  M.  NAUM. 
BERLINER  HOLZ-COMPTOIR 

De  la  station  Arcesti  on  a  chargé, 
aujourd'hui  dans  le  vagon  No.  1  10531  avec 
le  certificat  de  transport  No.  12  à  l'a- 
dresse de  Mr.  l'Ingénieur  en  chef  M.  N. 
Râdulescu.  chef  de  la  Division  L.  n. 
Medjidia,  126  traverses  semi-rondes  de 
chêne  II-ème  catégorie,  de  celles  récep- 
tionnées le  18  Juillet  cour. 
Aretfti,  27\VJ,  1912. 

Signé,  AL.  M.  NAUM. 


BERLINER  HOLZ-COMPTOIR 

De  la  station  Arcesti  on  â  chargé  au- 
jourd'hui: dans  le  vagon  No.  109924  et 
^      expédié,  avec  le  certificat  de  transport  No. 
"    13,  à  l'adresse  de  Mr.  l'Ingénieur  en. chef 
M.  N.  Râdulescu,  chef  de  la  division  L. 
n.  à  Medjidia, 

42  traverses  semi-rondes  1-ère  catégorie  et 
59      „  „  f     „  -    II-ème".  .„.  \r  de 

celles  réceptionnées  le  18  juillet  cour. 

Avec  ce  vagon  a  été  términée  com- 
plètement l'expédition  en  traîne  L.  n.  dans 
lequel  étaient  comprises  aussi  129  tra- 
verses de  1-ère  cat.  à  Mr.  Carol. 

Arcefti,  25\10,  1912 

Signé  AL.  M.  NAUM. 

BERLINER  HOLZ-COMPTOIR 

De  la  station  Arcesti  on  a  chargé  au- 
jourd'hui :  dans  les  vagons  No.  147139 
et  147221  et  expédié  aujourd'hui  à 
l'adresse:  Moara  Co  merci  a  là"  garage 
Tonola,  ligne  Bucarest-Obor,  276 
traverses  normales  refusées.  Pourquoi, 
conformément  à  votre  ordre  par  lettre  du 
17|l0  elles  fendues  plus  de  5$fecenti- 
mètres  ont  été  retenues.  Il  n'en  èntre;  pas 
plus  dans  le  vagon.  Ont  été-  ëxpëdiées 
sans  remboursement  et    non  affranchies. 

Arcesti,  2910,  1912. 

Signé  AL.  M.  NAUM. 

BERLINER  HOLZ-COMPTOIR 

De  la  station  Arcesti  on  a  chargé  et  ex- 
pédié aujourd'hui  dans  le  vagon  No. 
147428  avec  le  certificat  de  transport 
No.  22  à  l'adresse  de  Mr.  l'Ingénieur  en 
chef  C.  Georgescu,  à  Mircea  Vodà  200 
traverses  seeondaTJS  de  chêne. 

Arrcfti,  9\12,  1912. 

Signé  AL.  M,  NAUM. 
BERLINER  HOLZ-COMPTOIR 

De  la  station  Arcesti  on  a  chargé 
aujourd'hui  dans  le  vagon  No.  148514 
non  pesées,  et  expédié  aveç  le  certificat 
de  transport  No.  23,  à  l'adresse  de  Mr. 
1  Ingénieur  C.  Georgescu  à  Mircea  Vodâ. 

200  traverses  secondaires  de  chêne  1 

Arceçfi,  9\12,  1912.  v       '     '   -,  ■ 

'   Signé  AL.  M.  NAUM. 


 : — • — ■•  1  -- 

BERLINER  HOLZ-COMPTOIR 

De   la    station    Arcesti  on  a  chargé 
anjourd'hui:    dans  le  vagon  No.  J  11495 
et  expédié  avec  le  certificat  de  transport 
No.  24,  à  l'adresse  de  Mr.  l'Ingénieur  en 
.chef  C.  Georgescu  à  Mircea  Vodâ, 
200  traverses  secondaires  de  chêne. 

Arcesti,  1012,  1912. 

Signé  AL.  M.  NAUM. 

BERLINER  HOLZ-COMPTOIR 

De  la  station  Arcesti  on  a  chargé  au- 
jourd'hui: dans  le  vagon  No.  111192  et 
expédié  du  dépôt  Drâgâshani,  à  l'a- 
dresse Moara  Comercialâ  garage  Tonola 
sur  la  ligne  Bucarest-Obor, 
140  traverses  normales  de  celles  refusées 

Arce$ti,  10\12,  1912. 

Signé  AL.  M.  NAUM. 

BERLINER  HOLZ-COMPTOIR 

De  la  station^Arcesti  on  a  chargé'aujour- 
d'hui:  dans  la  vagon  L.  S.A.  No.  170574 
et  expédié  aveç  4  certificats  de  transport  à 
l'adresse  de  Mr.  l'Ingénieur  Cristea,  chef 
de  la  section  à  Mizil, 

342  traverses  de.  chêne  •  1  "ère  caté- 
gorie, de  celles  réceptionneés  le  1  2 j 6  a.  c. 

Atêe.fti,  18  G,  7912. 

Signé  AL.  M.  NAUM. 

BERLINER  HOLZ-COMPTOIR 

De  la  station  Arcesti  on  a  chargé 
aujourd'hui:  dans  le  vagon  No.  1  12461. 
pesées  net  10.120,  et  expédié  à  l'adresse 
Moara  Comercialâ  garage  Tonola,  ligne 
Bucarest  Obor, 

133  traverses  normales,  triées,  fen- 
dues et  défectueuses,  conformément  à  votre 
ordre,  par  lettre  du  27  8  c. 

?      Ar'cefti,  17[9,  1912. 

Signé  AL.  M.  NAUM. 

BERLINER  HOLZ-COMPTOIR 

De  la  station  Arcesti  ont  été  chargés  au- 
jourd'hui : 

•    dans  les  wagons  No.    178.088   et  178.080 
,  non  pesés  et  expédié  à  l'adresse  de  Mr.  Andreiu 
R.  Cernea  Bucarest  : 

37  poteaux  en  chêne,  à  savoir  : 


CORRESPONDANCE  ECONOMIQUE 


27 


Numéro  d'ordre  Longueur 

Diamètre 

Cubage 

(épaisseur) 

1 
l 

7nn 
/  uu 

25 

0,344 

9 

/  uu 

27 

0,40 1 

Q 
3 

/  UU 

25 

0,344 

A 
H 

/  UU 

25 

0,344 

K 
J 

/  uu 

24 

0,317 

o 

7nn 
/  UU 

27 

0,401 

7nn 
1  uu 

24 

0,317 

Q 
O 

/  uu 

24 

0,317 

Q 

y 

7nn 
/  uu 

24 

0,317 

1  0 

/  uu 

26 

0,372 

7nn 
/  uu 

24 

0,317 

1  9 

7nn 
1  uu 

26 

0,372 

1  C\f\ 

1  uu 

27 

0,401 

1  â 

I  UU 

25 

0,344 

1  O 

7nn 
/  uu 

24 

0,317 

1  fi 
1  u 

/  uu 

24 

0  317 

1  7 

7nn 
i  uu 

22 

0,266 

1  R 
1  o 

snn 
ouu 

26 

0,425 

1  Q 
i  y 

snn 
ouu 

26 

0,425 

i.  u 

snn 
ouu 

26 

0,425 

9  1 

onn 
OUU 

26 

0,425 

99 

snn 

OUU 

27 

0,458 

&o 

onn 

OUU 

28 

0,493 

94 

OUU 

27 

0,458 

9^ 

snn 
ouu 

27 

0,458 

9fi 

snn 
ouu 

28 

0,493 

97 

snn 
ouu 

28 

0,493 

9R 

Q7H 

y  /  u 

30 

0,686 

9Q 
&  y 

Q7A 

y  /  u 

30 

0,686 

30 

y  ou 

30 

0,679 

1 1 
0  I 

1  nnn 
I  uuu 

30 

0,707 

o  — 

1  uuu 

30 

0,707 

33 

1000 

29 

0,661 

34 

1000 

27 

0,573 

35 

1000 

30 

0,707 

36 

1000 

30 

0,707 

37 

1000 

28 

0  616 

Total  17,090m8 

Arcesti  9/11  1912 

AL.  M.  NAUM 

BERLINER  HOLZ-COMPTOIR 


De  la  stat'on  Arcesti  ont  été  chargés  au- 
gourd'hui  : 

dans  le  wagon  K.  N.  L.  No.  147.137  au 
poids  net  10.005  et  expédié  à  votre  adresse 
à  Filiasi  : 

8  troncs  Chêne  et 

3      „  Orme. 
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Numéro   d'ordre  Longueur 

Diamètre 

Cubage 

(épaisseur) 

Chênt 

1 

400 

57 

1,021 

25               600             29  396 

2 

360 

42 

0,499 

26               700             31  528 

» 

3 

400 

62 

1,208 

27               560             34  508 

4 

600 

61 

1,754 

28               500             26  265 

» 

5 

500 

64 

1,609 

29               530             23  120 

6 

470 

60 

1,329 

30               400             35  385 

» 

7 

JVKJ 

55 

1,188 

31                420             34  381 

8 

500 

53 

1  i  m 

32               540     ^       40  679 

» 

9 

400 

35 

0,385 

33                520             21  180 

10 

370 

32 

0*298 

TotaS  ll,326Ba 

11 

360 

32 

Total 

0,290 
10,684IH:i 

Arcesti  1515  1913 

(ss)  AL.  M.  NAUM 

(s?)  AL.  M.  NAUM 

JSota  :  1)  Les  dimensions:  Longueur  et  diamètre 

Ao/a.  Il  y  a  pour  le  transport  du  bois  sur  les 'che- 
mins de  fer  plusieurs  types  de  wagons,  désignés  sous 

sont  exprimés  en  centimètres  et  le  volume  en  déci- 

la dénomination  de  wagons 

sériés. 

mètres  ou  en  mètres  cubes. 

c)  Le  vo  ame  pour  chacune  de  ces  dimensions  est 

BERLINER  HOLZ-COMPTOIR 

calculé  dans  des  indicateurs  d'usage  courant  (Kubic- 

Tabellen  fiir  Rundholz.  —  Cubagd  des  bois  ronds) 

De  la  station  Arcesti 

ont  été  chargés  au- 

jourd'hui. 

wggon  No. 

Dans 

le 

147.224  au 

poids  net 

BERLINE^  HOLZ-COMPTOIR 

10.015 

et 

expédie  à   l'adresse  Mr. 

t.  Lessel 

Bucarest. 

33  troncs  frêne,  marqués  au  rouge, 

à  savoir  : 

De  la  station   Arcesti  ont  été  chargés  au- 

jourd'hui : 

Numéro  d'ordre 

Longueur 

Diamètre 

Cubage 

dans  le  watrnn   Nn    147  l  Si   non  npQp  #»t  py. 

'  épaisseur) 

1 

490 

23 

204 

pedie  a  l'adresse  Mr.  E.  Lessel  Bucarest 

2 

550 

28 

363 

35  troncs  Frêne,  marqués  au  rouge 

3 

620 

25 

304 

Volume  10,856  m3. 

4 

490 

27 

240 

5 

340 

26 

181 

ArcefU,  26110  1912 

6 

480 

26 

255 

(ss)  AL.  M.  NAUM 

7 

270 

60 

763 

8 

270 

32 

217 

9 

280 

27 

160 

Nota  :  Le  formulaire  est  pareil  pour  toute  expé- 

10 

420 

23 

175 

dition  de  troncs. 

11 

470 

30 

332 

28  troncs  Frêne  ayant  un  poids  de  10,902  m* 

12 

650 

30 

460 

marqués. 

13 

400 

27 

229 

2)  A  nombre  égal,  les  troncs  accusent  des  différences 

14 

540 

32 

434 

de  volume.  Exemples  : 

15 

600 

31 

453 

16 

450 

24 

204 

28  troncs  Frêne  marqués  au  rouge  ayant  un  volume  de  10,962  nr 

17 

550 

21 

191 

28   »      »      »     »    »      »     »     »     ,     11,241  b" 

18 

400 

22 

■  152 

13    »      >                                          I2.0IT  ■* 

13    »      »      »     »  ''■  »      »     »     »     »     Il  499  n 

19 

490 

20 

154 

13    »      »      »     »    »     »     »     »    »  11.287 

20 

580 

34 

527 

21 

560 

35 

635 

Ces   différences   résultent  des  diverses  dir 

22 

580 

31 

438 

23 

• 

560 

25 

275 

mensions  des  troncs,  ainsi  qu'il  est  prouvé  par- 

24 

620 

30 

438 

le  tableau  ci  après  inséré  dans  le  formulaire 

d'expédition. 
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Factures 


Le  25  8  Juillet. 

M.  S.  Schiller 
P.  N. 


Filiasi  en  vagon  No.  230 
Boules  de  chêne 
150  Pièces  54m|m  193.820  m. 
1       „      50  „         1.015  „ 
12      „      60  „       17.596  „ 
15      „      70  .       21.590  .. 


2  10.466 

„■,,,    ......  0.051 

„     •   i-056 

  1.511 


Valeur  lei 
Acompte  „ 
Ramboursement  „ 


m.  c.    .   13.084X135=1766.30 

lettre  de  voiture  et  timbre  2. — 

Conformément  spécification  Lei  .  . 

.  1768.30 
.  408.30 


1768r30 


1360.- 


.    30|12  Août  6. 

M.  M.  Andreescu  &  Fils 
Craiova 

Carbunesti  à  votre  adresse  vg.  60.138 

261  a 

1  Vagon  bois  à  brûler   chêne  kgr.  10.000=230 

lettre  de  voiture  et  timbre  1 .60 

En  compte.  Lei  .   .   .  231.60 


1,14  Août  6 

I-ère  Section  C.  f.  r. 

T.-Severin 

Filiasi,  livré  à  Mr  Lazarescu  personnellement 
-  262 

Charpente  de  chêne  M,; 
2  pièces  2.50X5  20   0.050 

2  „      3.50X  „      •   •  >  ......   .  0.060 

3  „      3.50X  y,   0.105  , 

1  3.50X5|l8  0.032 

8  pièces  M  3  0.247X1  10=27.20 

Août,  1916 


Banque  populaire 


Unireau 
Salcia 


Notre  fabrique 

2  Pieux  (piquets) 

no  „ 

4  .- 

210  Lattes 

300  „ 

1300  Planches  de  clôture 

105 


M3 

3.° 

20 

20 

0.024.090 

21.60 

3 

.    1  1 

1  1  ' 

3.993.60 

239.60 

2.50 

15 

15 

0.225.70 

15.75 

2 

4 

6 

1.008.100 

100.80 

1.50 

3 

5 

0.675.90 

60.75 

1.50 

2 

18 

7020.50 

386.10 

2.— 

2  20 

0.840.70 

28.80 

883.40 

Timbre  ,  . 

40 

Lei  .   ,  , 

883.80 

30 
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20|3  Juillet  6. 

3-ème  Section  1-cre  Inspection 


FHiasi  ord.  No.  2427 

226 

16  Pièces  pilots  de  chêne  .   .   .  If20  m. 

2  Poutres  5.00  „ 

-2       „       ..........  6.50  V 

2       „   4.50  „ 


c 


raiova 


M"  •  . 

0.20  '0.-608X50=30. 40 

15  15  0.225 
„     •   •  0.293 
•  0.203 
M  9  0.7721  Xl05.75.70 
Lei  .    .    .  106.10 


518  Août  1916. 

Tit. 

„Rahova"  S.  A.  Zach.  Blau  1-bis 

Bucarest. 

268  .    "»  -1  •        .  ' 

M  •  x  ' 

9  pièces  poutres^  4.83Xl6|25    1.738  •  ■ 

9      „  „    4.83X16-27  1.888 

12      „  „        .'   2.45.X20:22  5  1.323  . 

1       „  „  4.1 8X         °  0  188  ' 

M3  5.137X100=513.70 

200  pièces  27  mm.  mp.    ......  s 348.239         6.702X H 5=770.75 

lettre  de  voiture  et  timbre  1  80 

Lei  .   .   .  1286.25 


8jll  Août  1916. 
M-r.  Emit  Poil 
Bucarest. 


Filiasi  à  votre  adresse  Vagon  No,  47071 

269 

Boules  de  chêne 


132  pièces  30  mm.  mp  ".  201.660 

47      „      70    l      „   88.424 

lettre  de  voiture  et 


Sans  remboursement 
Ci-joint  spécification 


M  * 
7.850 

tU  90  -j 

Ma  1 4.040X1 40== 1 965.60 
timbre  1.80 
Lei  .    .   .  W67.40 


• 
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9j22  Août  1916. 

M-r.  G.  C.  Trâileanu 

Craïova. 

271 

.  .  ..  •     -      ■  ...  \f-       ...  jvp 

65  Boules  20  mU  1.132 

3      „       56  mU  .    .   .   .   0.223 

M  3  3.1.355X125=169.35 

2      „       30     „    0.147X200=  30.80 

39      „         8     „  „  0.675X200=135.— 

12  planches  3  cm.  .    ...   .  -.   .   .   .   .   „  .    „       0.147X130=  19.10 

lettre  de  voiture  et  timbre  2.- 

Lei  .   .   .  356.25 

Facture,  !ëi  .    .   .  356.25 
Acompte  „    .    .   .  46.25 
Solde   „   .   .   .  310.— 

1  !22  Août  1916 

M-r.  Dima  Eliade 

Str.  D.  Parvu  No.  17. 
Craïova.  * 

Notre  fabrique 

272 

112piè-cesde  chêne  12  m   /  7i98oX  1  1 0=887.80 

28      „      „      „     3     m  ^ 

,  Timbre  0.80 

Lei  .   .    .  878.60 

Facture,  lei  .   .   .  878.60 
Acompte  200.- 

Solde   „   .   ..  .    678.60  que  vous  voudrez  bien  nous  faire  parvenir. 

20|3  Juillet  1916. 

1-ère  Section  Ch.  de  fer. 

T.-Severin. 

Filiasi  conformément  à  l'ordre  No.  2710 

•    '  227 

25  planches  de  chêne 
1.20  -      0.20X0.05  .   .   0.300X10.5=31.50 

-  4  Juillet  1916. 

.  "  Service  Technique 

Craïova. 

"Tiliasi  en  Vagon  No.  147.134 

228  .,  . 

Madriers  de  chêne 
2  pièces  3.00  mtr.  1g.  20120  cm.  ep.  .....   .  0.240 

50      „      2.50     „  1 3  !  1 3     „     „  2.1  13 

2.353X8500=200.— 
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Voliges  et  planches  minces  de  chêne 


57  pièces  4.00  mtr.  lg.  5|7    cm.  ep  0.798 

29      „      2.00     „      „■   ,„'       „     „  0.203 

5      „      4.00     „      „    4:20     „     „     •  0.160 

1 3      „      2.00     „      „     „         „     „      .......  0.208 

1.369X95=130.05 
Lei  .   .   .  330.05 


Soit:  trois  cent  trente  lei  avec  0,5|°0o  reçus  en  numéraire. 

C.  Anetoite 

20|7  Juillet  1916 

M-r.  Const.  Marcu 


Craïova. 

229 

Pilots  de  chêne  M_l 

4  pièces  6  m.  20  cm.    .  0.756 

18      »        „     21     „     .   .   .  3.744 

13      „        „     22    „     .............  2.964 

6      „        „     23     „   1.494 

10      „        „     24     „  •  2.710 

1       „        „     25    „  -•  •.<'.  -.   .  0.295 

1       „        „     26    „  0.319 

M3  12.282X45  =  552.70 
lettre  de  voiture,  timbre  1 .40 

;  Lei  .  .  .  554.10 

Débité  votre  compte 


28,8  Juillet  1916. 

Entreprise  Ingénieur  C.  M.  Vasilescu 

Stoenesti. 

Strejesti  à  votre  adresse  Vagon  No.  78066 

235 

Pilots  de  chêne  M  J 


1 

Pièces 

9  m. 

1 

9  ,5 

»   29  „ 

 •.  0.595 

3 

» 

9 

28  „ 

 1.662 

3 

V 

9  „ 

„   27  „ 

.    .   .   '.    ...  1.545 

5 

V 

9  z 

»   26  „ 

  2  390  . 

l 

Ma  6.828X55=375.55 

1 

9  „ 

»   25  „ 

.    .   .   .   .   .  0.442  , 

1 

9  „ 

»   24  „ 

 0.467 

1 

9  „ 

»   2  3  „ 

 0.374 

M  3  1.2223X50=61.15 
436.70 

lettre  de  voiture  et  timbre  1.40 

Lei  .  .  .  438.10 

Sans  remboursement 
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9  22  Août  Î916* 

M-r.  Ionifâ  Georgescu 

Rue  Calomfirescu,  30 
Craïova. 

270 

2  chariots 
205  pièces  planches  de  chêne 

30  °}\m  mp  :   .72.983         2.189X130  284.60 

2  chariots  et  timbre  24.40 

309.00 


Facture    Lei  .   .   .  309 
Acompte    „   .   .   .  260 
Solde     „  49 


13  20  Août  1916. 

M.  M.  F.  Dellabarbu  &  Perenith 

Crcïova. 

276 

1  chariot  Mj, 
27  pièces  de  chêne  .   .   .   ...   .   .    3.50X20X4  0.756X105=79.40 

Timbre  _2_0 
Lei  .   .   .  79.60 

Val.  Facture  .  .  .  79.60 
Acompte        ....  79,40 

Solde    .   .   .    0.20  que   nous  prions  de  verser,  y  compris  lei  1 1  le 
transport  par  chariot. 


3(16  Août  1916. 

Division  D3  Service  des  ponts  Ch.  de  fer 

Bucarest. 

Filiasi  avec  mandat  de  transport  No.  81  à  Buzeu 

264 

Vagon  No. 

Piliers  de  clôture 

300  pièces   2.000  m.  Ig.  8X8  cm.    '[.  1 .10  330.00 

Direction  Générale  des  Postes 
Bucarest. 

Carbunesti  et  Copaievasa 

267 

700  pièces  poteaux  télégraphiques  7m..,.,,..,   4.35  3045 
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Calculs  pour  achats  de  forêts  ou  de 
bois  au  choix  et  de  bois  à  terre 

Lorsqu'un  marchand  de  bois  en  gros  veut 
acheter  un  compléxe  sylvicole  ou  un  nombre 
déterm  né  de  bois  „au  choix"  dans  un  sembla- 
ble compléxe,  il  doit  tacher  de  se  procurer  un 
tableau  aussi  exact  que  possible  de  la  quantité 
et  de  la  qualité  du  bois  se  "trouvant  dans  la 
forêt  offerte. 

Si  la  forêt  contient  du  bois  de  différentes 
espèces,  on  doit  déterminer  l'étendue  totale  et 
ensuite  on  doit  pour  chaque  espèce  déterminer 
des  superficies  d'espérience  de  sorte  que  cela 
puisse  donner  aussi  exactement  que  possible 
une  moyene  du  bois  en  question. 

Si  le  bois  abattu  ne  se  prête  pas  au  mesu- 
rage  individuel  au  moyen  de  l'appareil  spécial 
„Klupa",  l'évalution  du  matériel  doit  être  faite 
dans  ce  cas,  avec  le  plus  grand  soin  par  des 
spécialistes  ayant  beaucoup  d'expérience,  et  les 
résultats  obtenus  sont  employés  pour  calculer 
la  quantité  entière  de  bois  de  la  même  espèce. 

Le  bois  au  choix  est  mesuré  par  pièce  au 
moyen  de  Klupa.  Tous  ces  mesurages  et  éva* 
luations  doivent  toujours  être  faites  sous  le  con- 
trôle et  l'inspection  des  fonctionaires  anciens  qui 
ont  laccumulé  des  connaissances  et  de  l'expé- 
rience en  cette  branche  par  un  travail  assidu 
pendant  un  grand  nombre  d'années  sur  le  terrain 
pratique  et  théorique,  et  réputés  consciencieux 
à  tous  les  points  de  vue.  Après  que  ,les  éten- 
dues forestières  ont  été  fixées  de  la  sorte  d'a- 
près les  mesures  et  les  espèces,  de  la  façon 
indiquée  ci-dessus,  on  calcule  leur  valeur  d'a- 
près le  prix  du  marché  à  cette  époque. 

Il  faut  ensuite  calculer  les  salaires  habituels, 
les  frais  de  coupe  et  transport  jusqu'à  l'eau, 
respectivement  jusqu'à  la  station  de  chemins  de 
fer  d*où  la  marchandise  pourrait  être  transpor- 
,  tée  jusqu'au  marché  de  vente,  les  frais  de  flot- 
tage, respectivement  la  lettre  de  voiture  pour 
les  chemins  de  fer,  ainsi  que  tous  les  frais  et 
dépenses  qui  s'y  relient,  comme  aussi  les  frais 
d'administration  et  surveillance  réclamés  par  la 
marchandise  jusqu'à  la  vente. 

La  valeur  sur  Jes  marchés  dont  on  défalque 
les  frais  généraux  fixés  sans  tenir  compte  de 
la  perte  des  intérêts  du  capital  employé  et  de" 
la  part  de  gain,  donnera  la  valeur  du  bois  sur 
place. 

Sur  la  valeur  établie  par  nous,  il  faut  tout 
de  même  défalquer  les  intérêts  du  capital  exi- 
gible pour  tcute  la  période  d'exploitation,  qui 
dure  souvent  plusieurs  années,  ftinsi  que  le  gain  re- 
venant à  l'acheteur.  Si  la  valeur,  fixée  ainsi 
définitivement,  peut  être  couverte  par  l'offre  du 


vendeur,  ou  bien  si  cette  dernière  est  au  des- 
sous de  la  valeur  établie  par  nous,  alors  l'achat 
est  possible,  recommandable.  Dans  la  plupart 
des  cas  l'achat  d'une  forêt  n'est  fait  avanta- 
geusement que  contre  paiement  immédiat  de  la 
valeur  entière.  Pour  une  entreprise  durant  plu- 
sieurs années,  où  l'exploitation  est  faite  par 
quantités  annuelles  quasi  égales,  une  partie  dé- 
terminée correspondante  du  capital  en  même 
temps  que  les  frais  occasionnels  sont  retirés  de 
l'affaire  et  on  calcule  des  intérêts  pour  diffé- 
rente s  sommes  affectées  à  l'achat. 

Pour  la  première  année,  les  intérêts  seront 
calculés  pour,  le  capital  d'exp'oitation  entier  et 
pour  les  frais  annuels  nécessaires  à  l'exploita- 
tion ;  pour  la  seconde  année,  les  intérêts  du  ca- 
pital-d'exploitation  moins  la  somme  résultant  de 
la  vente  de  la  première  année  et  les  frais  d'ex- 
ploitation; pour  la  troisième  année,  les  intérêts 
du  capital  d'exploitation,  moins  les  sommes  ré- 
sultant de  la  vente  de  2  années  et  les  frais 
d'exploitation  annuelle  et  ainsi  de  suite, 

En  supposant  qu'il  serait  questfon  d'une  somme 
de  500000  fr.  qui  doit  suffire  pour  l'exploita- 
tion pendant  dix  aus,  les  frais  annuels  sont  de 
25000  fr.  et  le  capital  exigible  comporte  un 
intérêt  de  5°|o  :  dans  ce  cas  les  choses  se  pas- 
sent comme  suit  : 


Capital  investi 

Intérêts  5°|0 

1  re 

année  cap.  d'exploit. 

500000  fr. 

25000  fr. 

2-ème 

45Q0OO  « 

22500  « 

3  ème 

400000  « 

20000  « 

4  ème 

350000  * 

17000  « 

5-ème 

«        «  « 

300000  « 

15000  « 

6-ème 

250^00  • 

1200O  « 

7- ème 

«        «      1  « 

200000  « 

10000  « 

8  ème 

«          c  « 

150000  «  - 

7500  « 

9-ème 

«        «  « 

100000  « 

5000  « 

10-ème 

50000  « 

2500  « 

Le  pourcentage  du  capital  d'exploitation  peut 
être  établi  sous  une  autre  forme  aussi,  si  le 
nombre  des  années  d'exploitation  est  augmenté 
de  1  et  si  ensuite  on  fait  la  somme  de  moitié, 
c,  à.  d.  :'°2^  années,  pour  établir  l'intérêt  d'un 
capital  de  500000  lei.  nous  arrivons  à  une  opé- 
ration de  calcul  avec  une  formule  d'intérêt  sim- 
ple 500000  X4X^=137000,  ainsi  qu'on  le 

voit  plus  haut. 

Comme  on  le  voit,  on  doit  prèle-  ' 
ver  sur  le  gain  d'un  compléxe  syl- 
vicole en  valeur  de   500000  lei 

outre  cette  valeur  les  intérêts  calcu- 
lés pour  10  ans  .   .    .   .  '  .    .   .    .    137500  „ 

frais  annuels   25000  „ 

et  pour   10  'ans  les  pourcents  des 

frais  de  50'0  '.      12500  w 

675000  „ 
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En  indiquant  le  capital  par  „C",  le  pourcen- 
tage par  „p",  le  temps  d'opération  par  "„n",  les 
frais  annuels  par  „u  '  et  les  intérêts  par  „z 
nous  avons  dans  un  nombre  de  „n"  années,  si 
l'exploitation  annuelle  est  uniforme  d'après  la 
formule  d'intérêt  simple  Z  avec  un  capital  d'ex- 
ploitation C  =  CX  luuX'lT  Z  et  les  frais  an_ 

nue!su=   10C  et  le  capital  total  nécessai- 
re  à  l'exploitation 

^cxO+âxctH+uxO+ll) 

et  en  mettant  dans  cette  formule  les  chiffres 
de  l'exploitation  ci-dessus,  nous  obtenons 

K  =  50000  ■ 

x[i+niX  ("TT  X)]  +25000X  (1+^) 

K  =  500000 

(2.5OfC00  11  \     .  .-.  ;  51) 

Xn)  +25000-r  25000  X  ïiô 

K  =  500000+137.500+12500 

K  =  675000  ce  qui  correspond  exactement  avec 

ce  qui  a  été  établi  plus  haut. 

Après  ce  qui  a  été  établi  relativement  i-ux  frais 
et  au  temps  d'exploitatiô"n,  on  peut  trouver  le 
capital  total  nécessaire  à  une  entreprise,  et  on 
peut,  toujours  en  base  des  formuies  déterminées 
en  trouver  une  autre  qui  calculerait  n'importe  quel 
capital  investi  dans  une  entreprise  aussi  com- 
pliquée qu'elle  soit,  c.  à.  d.  _ 

K=cX J         X  KH«X(|+| 

il  suit  K  —  u  X  (l+  m] 

liâ  x  { "4') 

En  indroduisant  les  chiffres  de  notre  exemple 
nous  obtenons  : 

675000  —  25000   (J+  hw) 
650000  —  (25000+12500) 

C  =  :  -  

1  +  1Ô5.X  12) 

,-,nnn        ,7Knnn  [675000-875UO]X:00 

6/5000  —  375000   255  

G=  =500.000 

Nous  répétons  qu'à  l'emploi  des  formules  ci- 
tées ci-dessus  pour  K  et  C  il  a  été  tenu  compte 
des  bénéfices  revenant  à  l'acheteur  et  qui  res- 
tent à  défalquer  de  la  valeur  fixée  (d'achat). 

A  l'achat  de  bois  attaché  sur  radeau  et  mis 
déjà  à  l'eau,  on  doit  en  premier  lieu  tenir  compte 
de  la  croissance  et  de   la  qualité.  L'espèc»  et 

Èf-.v-  ■* 


le  cubage  du  bois  sont  indiqués  par  les'  listes 
de  mesurage  reçues  à  l'offre,  de  sorte  qu'il  n'est 
plus  besoin  que  d'un  contrôle  des  listes  de  me- 
surage et  d'un  examen  soigné  de  la  santé  du 
bois.  Le  dernier  examen  a  lieu  de  façon  ha- 
bituelle par  la  limitation  de  la  superficie  d'ex- 
périence et  les  superficies  choisies  à  cet  effet 
sont  défaites  et  mises  à  l'eau  en  partie,  et  on 
examine  avec  le  plus  grand  soin  les  défauts  du 
bois  et  les  endroits  cryptogamiques.  Le  résultat 
obtenu  est  considéré  comme  la  fixât. on  en  pour- 
cent  de  la  partie  entière. 

On  tombe  souvent  d'accord,  lors  de  l'achat, 
que  le  bois  à  défauts  visibles  à  la  coupe  soit 
rendu,  et,  au  choix  du  vendeur  et  parfois  de 
l'acheteur,  ou  bien  il  est  accepté  par  le  second 
à  raison  d'un  rabais  de  %  sur  le  prix  convenu. 

Après  la  détermination  de  la  croissance,  de 
l'état  général  et  de  la  santé,  un  examen  soi- 
gneux a  lieu  pour  chaque  pièce  à  part,  ou  bien 
dans  l'ensemble  ;  si  la  chose  réclame  trop  de 
temps  à  cause  de  la  nature  du  travail,  le  choix 
d'un  nombre  de  surfaces  de_  radeaux  aura  lieu 
avec  le  plus  grand  soin,  qui,  tant  en  ce  qui 
concerne  la  qualité  que  la  quantité,  rend  la 
moyenne  de  la  partie  entière  qu'ils  représentent. 

Après  ce  dernier  examen,  qui  ne   peut  avoir 
'    lieu  qu  employant  des   gens  d'une  compétence 
indubitable,  on  calcule  le  rapport  en  poureents  • 
pour  la  quantité  entière. 

D'après  les  conditions  des  marchés  du  Nord 
de  l'Allemagne,  et  surtout  des  berlinois,  cet 
examen  a  lieu  après  avoir  assorti  le  bois  à  la 
'  coupe,  comme  le  cas  est  pour  les  bois  ronds, 
tandis  que  là  où  on  fait  le  commerce  des  plan- 
ches l'examen  se  fait  pour  le  bloc  en  masse  du 
bois  ;  l'usage  magdebourgeois  comporte  souvent  • 
un  examen  de  la  coupe  et  de  la  qualité  du  bois 
de  construction,  quoiqu'à  l'établissement  du  prix 
il  serait  bon  de  connaître  le  pourcent  qui  ren- 
dent les  dimensions  plus  ou  moins  grandes, des 
planches. 

Dans  le  premier  cas,  pour  les  cond.tions  du 
marché  berlinois,  il  faut  trier  avec  soin  : 

a)  le  bois  dont  le  tronc  est  bon  comme  du- 
reté et  qualité    pour    planches  à   plancher  et 
planches  ordinaires    de  6U  (40  mm.)   et   sont  - 
dépourvues  de  noeuds  visibles   au  dehors  sur 
une  distance  d'au  moins  6,0  m. 

b)  ceux  qui  sont  en  blocs  et  sont  bons  pour 
planches  de  °j4  (33  mm.)  et  n'ont  pas  de  noeuds 
sur  la  même  longueur  que  ci-dessus. 

c)  ceux  dépourvus  de  noeuds  sur  une  distance 
de  5,0  m.  bons  pour  planches  de  4[4  (26  mm.) 
et  \  (20  mm.) 

d)  tous  les  autres  bois  plus  ou  moins  noueux, 
qui  n'étant  pas  d'assez  bonne  qualité,  ne   peu-  " 
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vent  être  employés  que  comme  bois  de  cons- 
truction. 

Après  avoir  fait  de  la  sorte  l'examen  du  bois 
sur  les  superficies  d'expérience,  et  après 
qu'on-  a  fixé  le  pourcentage  pour  la  partie  du 
bois  cité,  on  peut  ensuite  faire  une  évalu- 
ation en  prenant  comme  base  les  prix  du  jnarché. 

Supposons  qu'il  serait  question  d'un  lot  de 
bois  de  chêne  à  bonne  croissance  moyenne  et 
à  jolie  structure  moyenne,  dont  les  branches 
sont  en  majorité  saines  et  bien  poussées  et  dont 
toutes  les  qualités  peuvent  être  employées  pour 
toutes  les  dimensions  de  planches:  les  bois 
doivent  avoii  pour  une  longueur  de40  à  45 
pieds  de  la  région  du  Rhin,  en  moyenne  un 
cubage  d'environ  40  pieds  cubiques,  et  leur 
mesurage  donnerait  10°|0  du  bois  du  tronc 
destiné  aux  planches  et  %  planches  minces. 

25  %  du  bois  du  trône  pour  5,4  pl.  minces 

35  °/0    »  »      »        »     4/4  et  3,4  pl.  minces 

30%   *  x     *       *     bois  du  construction 

En  tenant  compte  aussi  du  bois  meilleur 
marché  du  bout  des  troncs  pour  lesquels  il  faut 
calculer  environ  2|5  à  3  5  de  bois  de  tronc  (prin- 
cipal) et  des  conditions  du  marché  à  ce  mo- 
ment-là nous  ne  calculons  que  de  ta  façon  sui- 
vante : 

.10'Vu  P  pl-  épaisses  à.  plancher,  et  6|4  pour  form  en  h  que  du  Rliin 

M.  1.20=M.  120 

25%  »  »    5/4  »    »  0.90=  »  2250 

25%  »  -»    4/4  »    »  0.80=  »  2800 

30°  o  bois  des  construction  »    »  0.70=  »  2100 

100  °)o  donc  1  °|0  respectivement  1  forme  cu- 
bique du  Rhin  83  ^  pfg.  ou  bien  la  forme  M. 
2700,  total  M.  8350.  - 

En  supposant  que  pour  les  blocs  magdelour- 

geois  on  payerait  42  M.  pour  cm  et 

28  M.  par  m.  c.  de  bois  du  bout  de  tronc  ces 
prix  sont  amoindris  par  une  diminution  de  1 5°j0 
de  perte  à  la  coupe  (ceci  dépend  beaucoup  de 
la  coupe  de  l'écorce)  jusqu'à  35.70  M.  res- 
pectivement 23. 8o  M.  et  nous  obtenons  pour 
3 1 5  de  bois  de  tronc  et  2 j 5  de  bois  du  bout 
du  tronc,  un  prix  moyen  de  30.94  M.  par  m2. 

Nous  calculons  ensuite  : 

70%  bois  de  scie  à  30.94  le  m2  =  M.  2165.80 
30%    »    de  construct.  p.  form. 
 cubiq.  70  pfg.  à  22.65  M.  le  m3  =  M.  679.50 

100%  M.  2845.30 

En  défal  quant  les  frais  de  la  coupe  non  compris 
plus  haut  pour  70%  de  troncs  de   Magdebourg,  à 

3.25  M.  =  227.50 

restent  .pour  100%  M.  2617.80 
donc  par  m'  =  M.  26.18 

Dans  les  deux  cas  il  faut  défalquer. de  la 
valeur  ronde  de  27  M.,  respectivement  26  M. 


le  gain  de  l'acheteur.  Le  même  calcul  peut  être 
appliqué  pour  les  bois  tombés,  toutefois,  il 
faut  tenir  compte  que  ceux-ci  sont  le  plus  sou- 
vent très  longs  et  pointus  et  que  souvent 
il  reste  pour  le  bout  14  cm.  comme  diamètre 
donc  le  rapport  entre  le  bois  de  tronc  et  celui 
de  la  cime  du  tronc  sera  bien  plus  défavorable 
et  la  cime  de  valeur  fort  minime. 

Pour  les  mesurages  et  estimations  ci-des- 
sus  il  arrive  souvent  que  quoique  n'en  ayant 
pas  un  tableau  -formé,  on  pourrait  établir  le 
contenu  cubique  de  tel  ou  de  tel  autre  bois. 
On  emploie  souvent  dans  ces  cas  des  formules 
qui,  sans  explication  de  la  façon  dont  elles  ont 
pris  naissance,  se  sont  transmises  de  bouche  en 
bouche,  à  savoir: 

a)  pour  le  mesurage  du  diamètre  moyen,  la 
formule:  le  diamètre  X  le  diamètre  en  pouces 
rhénans  X  la  longueur  en  pieds  rhénans,  divisé 
par  le  nombre  183;  plus  bref;  en  indiquant  le 
diamètre  en  pouces  par  d,  la  longueur  en  pieds 

d  2  1 

par     %nous  avons  — — - — 
183 

b)  Pour  la  circonférence  on  emploie  la  form- 
mule  :  la  circonférence  X  la  circonférence  en 
pouces  X  la  longueur  eu  pieds,  divisé  par  1809  ; 
plus  bref  :  en  indiquant»  la  circonférence  par  a 
la  longueur  par  /,  nous  avons    u3  X  1 


1809 

La  formule  de  a  est  le  résultat  de 


ic  1. 


d'où  r2  Jt  provient  de  l'étude  de  la  surface  de 
circonférence,  r  le  rayon  et  n  le  rapport  entre 
la  périférie  de  la  circonférence  et  le  diamètre  =f 
3,14159  ou  bien  abrégé  3.14.  On  pose  dans  la 
formule  pour  le  rayon  „r",  la  moitié  du  dia- 
mètre d  et  on  considère  que  d  est  en  pouces, 

d 

exprime  en   pieds  cela  fait  — — ■  alors 

I  — 


c.  à.  d 

fa  formule  se  présente  comme  suit 


(ï23<2)  X  3-14  X 1  -  ^gX  3.14  X 1=  à2  X 1  X 


3.14 
576 


d-  X  1 

576 


(-)  — 

\  12  /  144 


La  formule  de  b  résulte  de  la  formule  éta- 

u 

blie  pour  trouver  la  surface    du  cerele  —  où 

2  Jt 

„u    répreseate  la  longueur  de  la  circonférence 
et      le  rapport  cité  ci-dessus.    Comme  u  est 
rendu  aussi  en  pouces,  nous  devons  de  nouveau 
u 

poser  —  pieds  et  nous  avons  ainsi 


4  it       4  Jt     4Xi44X314  1809 


ainsi 
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3? 


pour  le  bois  rond 


u2  1 
1809 


pour  le  diamètre  mesuré  en  cm.  nous  avons  la 
formule  r  '  en  centimètres  X  1  mesuré  en  cm. 
tt  divisé  par  31831  ;  ceci  est  tiré  de  la  for- 
mule de  a  de  la  façon  suivante  : 

_  '■-X1X:n4ir>  _  r?Xl 


(r   \-  1  r'X' 


10U.UUO 


31.831 


Pour  trouver  le  cubage  ayant  comme  base 
un  cercle  moyen  et  la  longueur  en  mètres,  on 
peut  établir  la  formule  : 

— — l  où  nous  avons  u  en  cm.  X  •  en  mètres 
4  rc 

èt  divisé  par  t,  c.  à.  d. 

2   1  .  2  i 

U     I  U  1 


(ioo) 


2 1  == 


10000X  4  X  3.14  125000 


Au  mesurage  des  portions  d'expérience  de  la 
première  partie  de  notre  étude,  on  tâchera  de 
former  des  surfaces  â  angles  droits.  Si  nous 
voulons  nous  assurer  que  nous  avons  réellement 
obtenu  ces  angles  droits,  nous  nous  servons 
habituellement  des  nombres  3,4  et  5,  c.  à.  d.  o;i 
prend  la  longueur  des  parties  formant  le  coin 
de -3  et  de  4  mètres,  et  on  a  sûrement  affaire 
à  un  angle  droit  si  la  ligne  qui  rejoint  ces  coins 
de  3  et  4  mètres  a  une  longueur  de  5  mètres. 

L'explication  de  ce  fait  nous  est  offerte  par 
le  théorème  mathématique  du  carré  de  l'hypo- 
té.iuse  ;  ici  la  lign?  qui  rejoint  les  deux  coins 
dis  lignes  en  longueur  de  3  et  4  m.  est  égal 
aux  sommes  des  carrés  des  deux  autres  côtés; 


ici  donc 


5a  =  32+4s 


25 


9  +  16  =  25. 


Les  explications  ci-dessus  permettent  à  ceux 
qui  auraient  oubliés  les  formules  nécessaires 
souvent  dans  la -pratique,  de  pouvoir  se  tirer 
d'affaire  par  ce  procédé  facile. 


2  498  — 

112 

234 
450 


Estimation — Calculation 

Staatsforstparzelle  (lot,  parquet  de  forêt)  Mamu. 
plus  de  3294  troncs  à  12  klmtrs.  de  la  station  Strâje$ti 
Suivant  le  croquis  (devis)  i!  y  a  : 
106  troncs  de  chêne  de  20—24  cm 


919 
141 1 

62 


38  troncs  de  frêne 
J±_    „■      »  . 
troncs  d'orme 
divers  troics 


25—29 
30—39 
40  —  50 

12  —  29 
30—48- 
20  —  46 
15—38 


3294  troncs 


m"  25,344 
„  326,100 
„  887,493 

„  61,319—1300,256 


13,721 

58  968 


72.689 


104,384 
1  12,993 
m3  1  590,322 


Dépenses=Kosten 


M 


Frs. 


Frs. 


300     Bûches  de  chêne  pour   les  scies    main    d'oeuvre  et 

administration   . 

Transport  

Chargement  et  déchargement  .  . 
Lettre  de  voiture  jusqu'à  la  scie  . 

500      Poteaux  85°'0  reste  425  m:î  main  d'oeuvre  et  admin. 

Transport  

Chargement  et  décharge  .... 


2 

6  - 
2 
_6 

_16  00 

2  - 
5 
_2  - 

9  00 


4800 


3825 


3ô 
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M-3 


Traverses  70=280- m3 

2000  à  14|28  300  à  13|26  2000  à  12^4 

Administration  à  15  15  10 

Main  d'oeuvre    50  40  30 

Transport  40  30  20 

Réception  25  25     .       .      15  • 

1,30  1,10  0,7  5 

Total  2600,00  333,00  1500,00 

38      Bûches  de  frêne. 

Main  d'oeuvre  et  adm  

Transport  .......... 

^                    Chargement  et  déchar.        .  . 
Impôts  taxes  de  contrat  pour  27355  frcs  

Toi  al  dépenses   

Intérêts  15°|0  

4.000  frs  en  titres  pour  2  ans  6°j0'  ....... 

Total  


Frs. 

Frs. 

4430 

.  2 

0 

À               -    '  0 
ù 

uu 

580 

V2735 

5o 

2455 

60 

16370 

50 

480 

2935 

60 

19306 

1-0 

Produit  de  la  vente=Erlôs 


M  3 

Frcs. 

•  Frcs. 

3000 

Bûches  de  chêne  pour 

40 

12000 

5000 

Poteaux  reste  85°|0==425  m3  

42 

17850 

4000 

Traverses  reste  70°|0- 

=280  m3  ......... 

2000  à  14 

28  cm.  2,60  m  long  .... 

4 

8000 

300  à  13 

26  cm.  2,50  ,.  „ 

2 

80 

840 

101 

.      '           2000  à  12 

24  cm.  2,25*  „  „..,'. 

1 

90 

3800 

58 

Troncs  faibles  de  chêne    pour  la    vente    sur  place 

14 

20 

2020 

104 

Bûches  de  frêne  franco  wagon  

35 

2030 

113 

»  Pour 

la  vente  sur  place  .... 

20 

280 

Troncs  d'orme  pour  la 

20 

2080 

Divers  troncs  pour  bois  de  chauffage  170 

8303 

Prix  .    .    .  1000 

8000 

Vente  sur  les  lieux  des  branches  et  des  copeaux  . 

2000 

Total 

58900 

19306 

10 

Résultant  de  la  licitation  du  14  27  Janvier  1916  au 

39593 

90 

tribunai  Vâlcea  . 

27355 

Profit  ...   

12238 

90 

Net 

.    .  20,70°|n 

Filiasi  le  3  Février  1916 
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30 


2176 


122 


75 
308 


Estimation=Calculation 

Staatsforstparzelle   ('ot,    parquet  de  foret)  Râ- 

nieçti  plus  de  2681  troncs  à  15  k-m.  de  la  station 
Arcesti. 

Selon  le  devis  il  y  a  : 

30  troncs  de  chêne  à  22—24  cm.  m3  7,079 

448      „      „       •      „  25-29     „     „  178,798 

1417      „       „             „  30-39     „     „  1107,650 

281      „       „       „      „  40-67     „     „  362,553 

20  —  29     „     „  23,206 

30  —  54     „     „  56,365 
troncs  d'orme          20  —  60     „  „ 
divers  troncs          1  6 — 69     „  „ 


50  troncs  de  frêne 
72 


2681  troncs 


1656,060 

79,571 
47,576 
192,261 
m31975,468 


Dépenses=Kosten 


M3 


200 


400 


400 


400 


C.  F.  R.  Billots 


Main  d'oeuvre  et  admin. 

Transport  

Réception  


Billots  pour  les  scies 

Main  d'oeuvre  et  administr.  .  . 
_  Transport  .  .   .   .   .   .  . 

Chargement  et  décharg.    .   .  . 

Lettre  de  voiture  jusqu'aux  scies 


Potea 


ux  c.  à.  d. 


85°|o=340  m3 

Main  d'oeuvre  et  administr. 

Transport  

Chargement  et  décharg.  . 


Traverses  c.  à  d.  70°|0=280  m3 

2000  pièces  14;28  300  pièces  13|26  et  2000,  12j24 


Administ.      0,15  frs. 


0,1  5  frs.  0,10  frcs.  14j28 


Main  d'ouvré  0,50 

0,40  „ 

0,30  „ 

Transport     0,50  „ 

0,40  „ 

0,25  „  13|26 

Réception      0*25  „ 

0,25  „ 

0.15  „  12|24 

1,40 

1,20 

0,80 

400  pièces  à  7  m.,  500  pièces  à  8  m. ,100  pièces  à  9  m. 
Administr..       0,15  frcs.      0,20  frcs.     "  0;30  frcs. 
Main  d'oeuvre  0,40    „         0,50  „  0,80  „ 

Transport       0,85    „         0,25  „  2,25  „ 

Réce ption        0,25'   „         0,40  „  0,60  „ 

1,65  2,35  3.95 


Frcs. 


■/2 
12 


2 

8 

2 
_6 
18  00 


00 


2 
7 

__2 
1  1 


2800 

360 
1600 


660 
1175 

39^ 


00 


Frcs. 


2400 


7200 


3740 


4760 


2230 


40 


Correspondance  économîQîJè 


M  8 

Il  k 

* 

p 

rrcs. 

i  rcs. 

200 

c.  à  d.  50%=25  m\ 

14 



Main  d'oeuvre  et  administr.    .  .  . 

6 

— 

- 

• 

2 

— 

22 

— 

550 

56 

* 

Billots  de  frêne 

2 

— 

Main  d'oeuvre  et  adm.'nistr.  ...  . 

8 

— 

2 

— 

12 

600 

2935 

70 

50 

Impôts  29.350,70  frcs. 

24415 

70 

3662 

30 

480 

00 

4.000  frs.  en   titres  pour  2  ans  à  6 0  0 

28558 

25 

Produit  de  la  vente— Erlôs 

M  3 

iVl 

rrcs. 

• 

Frcs. 

200 

i  rôtira  i  hillntç^  • 

42 

8400 

400 

40 

1  6000 

400 

Poteaux  c.  à  d   85°|0  ou  320  m3   .  .  

40 

12800 



400 

Traverses  r    à  d    70°L  o»  280  m3 

?000  nièces  à  2  fiO     1  4 1  ?  R  cm 

4 

00 

8000 

_ 

"îOfl                 2  50     1 1  ?fi 

2 

80 

840 

2000                2  25    1  2 1 24 

1 

90 

3800 

200 

Poteaux  n    tèlfWanhp  85°L  on  170  m3 

•  1800 

400  nièces  à  7  mtrs    60  124  n  n 

-  4 

50 

500               8             0  1 32 

5 

50 

2750 

1 00              9    „        0  31 2 

9 

00 

900 

_ 

56 

Poutres  et  planches  50°|o  on  25  m3  

50 

1250 

50 

35 

— 

1750 

— 

29 

20 

— 

580 

— 

47 

20 



940 

— 

193 

Divers  troncs  pour  bois  de  chauffage    .   .    300  m° 

Herses,  fourches,  jantes,  halliers,  etc.     .   .    800  „ 

Valeur  dans  la  forêt  .   .  1 100  m3 

6 

— 

6600 

Vente  sur  place  de  branches  et  des  copeaux 

Total  de  la  vente  

69410 

— 

28558 

05 

40851 

55 

Résultant  de  la  licitation  du  14  27  Janvier  1916  au 

49550 

70 

Profit  frs  

1  1501 

25 

Net    16,50  °o 

Filiap  le  3  Fém'er  1916. 


(à  suivre)  Dr.  C.  Bungetianu. 
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INFORMATIUNI  REFERITOARE  LA 

VIATA  ECONOMICA  STRAINA 


INFORMATIUNI  COMERCIALE 


Consiliul  suprem  économie: 
1.  Chestiunea  distribuirii  càrbunelui 
englezesc. 

A  doua  sedintâ  a  consiliului  suprem 
économie  a  fost  deschisâ  azi  de  mînistrul 
Ferraris.  Referinda-se  la  o  discutfiune  din 
uttkna  sedintâ  din  Bruxelles,  relativâ  la 
preturile  càrbunelui  pentru  export,  lord 
Crawford  în  numele  legatjunii  eagleze,  a 
explicat  cele  ce  nrmeazâ:  Cu  sistema  ac- 
tualâ  de  distribuire.  si  de  exportare  din 
Anglia  nu  exista  o  modalitate  deosebitâ 
pentru  Frant,*  si  pentru  Itâlia. 

Controlul  asupra  productiei  si  distri- 
buai càrbunelui  reprezinta  actualmente 
o  mare  jreutate  pentru  cotitribuabilul 
englez.  Pentru  o  perioada  de  16  luui,  Te- 
zaurul  englez  a  pierdur  26  milioane  de 
Lire,  cam  2  milioane  de  franci  pe  sâptâ- 
mânâ.  De  pufcln  timp  se  constata  o-  ame- 
liorare  în  product,iune,  care  a  avut  ca  re- 
zultat  o  reducere  a  acestei  pierderi  con- 
siderabile. 

2.  Reformele  Austriei  germane. 

A  doua  chestiunediscutatâ  de  câtre  Con- 
siliu  este  aceea  a  reformelor  de  traiu,  ce 
trebuesc  fâcute  în  Austiia  germanâ. 

Murialdi,  un  reprezentant  al  ddegàçiu- 
nei  italiane,  a  déclarât  câ  având  în  vedere 
situ&tiunea  criticâ  care  este  la  Viena, 
Italia  este  gâta  sâ-i  dea  un  ajutor  ime- 
diat,  din  punct  de  vedere  financiar. 

Subsecretarul  statului  englez,  Domnul 
Harmswoitb,  si-a  exprimât  admira^ia  sa 
pentru  o  astfel  de  initiat'vâ.  Amândoi  re- 


prezentantii  au  arâtatimpottânt,a  chestiunei 
mijloacelor  de  traiu  îq  Viena  si  auconchis, 
câ  ea  réclama  în  momentul  actual  cea  mai 
miautioasâ  atentie  atât  din  partea  gûver- 
nului  englez  cât  si  a  tuturor  celorlalte  gu- 
verne  reprezentate  în  consiliu.  Situatiunea 
actualâ  în  Austria  germanâ  e  criticâ  si  fârâ 
acest  ajutor  imediat  si  real,  starea  de  lucruri 
desigu'r  câ  se  va  înrâutâtî.^  Ca  exemplu 
de  atitudinea  pe  care  o  va  luà  guvernul 
englez  în  aceastâ  chestiune,  D-nul  Harms- 
wortb  a  reamintit  cuvintele,  pe  cari  Can- 
celarul  englez  le-a  rostit  într'o  scdinÇâ, 
relativ  la  situatiunea  din  Viena.  Cance. 
larul  englez  exprimâni  cea  mai  mare 
simpatie  din  partea  guvernului  englez 
fatâ  de  situatia  îa  care  sa  gâseste  Viena, 
a  fâcut^unoscut  totus  ca,  ajutorul  singur  al 
Angliei  nu  va  fi  suficient  fa  ta  de  nevoile 
Austriei. 

Aceasta  (hestiune  e  nu  numai  inter- 
aliatâ,  ci  chiar  mondialâ. 

Giaiini,  reprezentantul  delegatiunei  ita- 
liene.  a  déclarât  câ  Italia  chiar  delà  înce- 
putul  armistitiului  a  dat  ajutor  Austriei, 
atât  din  punct  de  vedere  financiar  cât 
si  économie.  Guvernul  italian  erà  patruns 
de  necesitatea  de  a  gâsî  pentru  aceasta 
chestiune  o  solutiune  atât  posibilâ  cât  si 
definitivâ,  Nu  se  pate  procedà  la  o  distru- 
gère  a  Austriei,  acest  sistem  fiind  peri- 
culos  pentru  toti. 

Va  trebui  sâ  examinâm  si  o  altâ  ches- 
tiune tôt  atât  de  împortantâ,  acea  a  mij- 
loacelor de  reforme  financ  are.  Faptul  câ 
adeiâ  si  guvernul  italian  va  ave  à  ca  re- 
zultat  o  mai  ma^e  posibilitate  a  îndepli- 
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nirei  reformelor  proectate  peritru  Austria 
si  în  spécial  pentru  Viena.  v 
Consiiiul  a  discutât  o  chestiune  funda- 
mentalâ,  aceea  a  reînojrii  convent'iei  pen- 
tru eooperarea  interaliàtâ  relativâ  la  re- 
formele  de  traiu. 

Legisîatjunea  elvejiianâ  asupra 
Societâtilor  Anonime. 

Consiliul  fédéral  elvetian  a  décrétât  de 
curând  o  modificare  a  codului  obligatiu- 
nilor  în  ceeace  priveste  Societâtile  ano- 
nime si  Societâtile  coopérative.  Scopul 
acestui  décret  este  de  a  puteà  remedià  la 
anumite  pericole  derivând  din  amestecul 
strein  în  viata  economicâ  elvetfanâ. 

Un  coinunicat  care  însoteste  decretul 
spune:  Fiecare  çtie  ca  îa  E'vetia  societa- 
tile streine  devin  din  ce  în  ce  mai  nu- 
meroase.  Este  usor  de  prevâzut  râ  în 
mâsura  în  care  frontierele  noastre  vor  per- 
mite  din  nou  de  a  intrà  oamerii,  capital 
çi  mârfuri  influença  streinâ  va  merge 
crescând  asupra  vietei  noastre  economice. 
Elvetia  nu  va  fi  în  stare,  date  fiind  obli- 
ga^iunile  luate  prin  tratate,*  de  a  pune 
capât  acestei  influence  streine  în  dome- 
niul  économie.  Chiar  revizuirea  codului 
obligatiunilor  nu  va  fi  un  remediu  eficace 
al  situatiei,  Dar  este  pesibil  de  a  înbu- 
nâtâti  situa^ia  modificênd  legile  relative 
la  societâti.  Evenimentele  râsboiului  au 
déterminât  pe  mult'i  strâini  de  a  creà  eu 
capital  strein  societâti  anonime  în  Elvetia 
si  a  urmâri  interese  streine  în  tara  noas- 
trâ,  exercitând  aci  un  comert  care  ar  fi 
dificil  si  imposibil  de  exercitat  într'altâ 
parte. 

Eegislat'iunea  actualâ  asupra  4  societâti- 
lor anonime  nu  aratâ  modalitatea  de  deo- 
sebire  între  aceste  societât»  pseudo-elve- 
tiene  si  acele  realmente  elvetiene  cari 
se  vâd  astfel  amenintate  în  comertul  lor 
leal.  Aceasta  este  ratiunea  pentru  care 
decretul  cel  nou  doreste  sâ  furnizeze  au- 
toritâtilor  si  particularilor  din  Elvetia  si 
streirjâtate,  prin  mijlocul  nnei  publicitâti 
récente,  datele  cari  permit  de  a  judeca 
dacâ  o  sociçtate  anonimâ,  care  se  aflà  sub 
imperiul  legi-1  ti^nii  elvetiene,  reintfâ  în 
domeniul  activitâtii  ârii  sau  în  acela  al 
activitâtii  strâine. 

Continutu!  acestor  prescriptiuni  însçrise 
în  decretul  citât  este  urmâtorul: 

Societatile  anonime  de  o  importants 
mai  mica   nu  sunt  automate  de  a  emite 


decât  acti"ti  nominative,  pentru  a  se 
putea  recunoaste,  dupa  re^ihtrul  actiona- 
rilor,  nationalitatea  capitaiului  social.  Per- 
soaneie  interesate  sunt  puse  în  situapa 
de  a  vedtà,  din  documentele  principale 
de  constituire,  pe  cele  cari  au  o  mai  mare 
împortantâ  si  care  este  caracterul  socie- 
tàtii. 

Fondatorii  trebuesc  sa  aplice  semnatura 
lor  în  .proectul  de  statut  rclactat  de  ei. 
Deciziunile  adunârei  générale  constitutive, 
trebuie  sa  f  e  constatate  de  un  act*auten- 
tic,  care  trebuie  sâ  fie  depus  la  Oficiul 
de  cohtrol  al  Comeïtului,  nnde  poate  fi 
consultât  împreunâ  eu  proectul  de  statut 
si  eu  prospectul. 

Acelea si  formalitâti  trebuesc  sâ  fie  obser 
vate  çi  la  emisiunea  de  actiuni  noui.  Con- 
siliul fédéral  printre  altele  a  mentionàt 
faptele  cani  trebuesc  sâ  fie  fâcute  în  mod 
public  prin  mijlocul  foi  .oficiale  elvetiene 
a  comertului,  si  anume:  numele,  locul  de 
origina,  domiciliul  si  profesiunea  mem' 
brilor  ad  uinistratiunei  societâtii  anonime 
si  a  consiliului  de  supraveghere  în  socie- 
tatile în  comanditâ  pe  actiuni,  împrejurâ- 
rile  care  determinâ  constitutia  societâti 
anonime  si  emisiunea  noilor  actiuni,  bi- 
lantul  si  contul  de  profit  si  pierdere. 
Aceste  publicatiuni  sâ  fie  inscrite  de  date, 
cari  sâ  arate  caracterul  mai  mult  sau  mai  pu- 
fin  national  al  societafiï  anonime. 

In  fine,  o  prescriptiune  înt-rziee  fonda- 
rea  societâtii  coopérative  al  cârui  capital 
ar  fi  limitât  eu  anticipatie. 

Societatile  anonime  si  societatile  coopé- 
rative, având  sediul  lor  în  Elvetia,  sunt 
organe  aie  activitâtii  economice  aie  \anî, 
chiar  dacâ  s'au  fondât  si  sunt  conduse  de 
strtini  si  chiar  dacâ  lucreazâ  eu  fonduri 
streine.  Acestea  trebuesc  considerate  din 
punctul  de  vedere  juridic  ca  persoane 
morale  elvetiene. 

Decretul  fédéral  cautâ  p'in  urmare,  pe 
cât  va  fi  posibil,  de  a  nationalisé  orga- 
nele  condueâtoare  ;  cere  ca  administratiu- 
nea  societâtii  anonime,  Consiliul  de  su- 
praveghere a  societâtii  îri  comanditâ  pe 
actiuni,  ca  si  directiunea  si  comitetul  de 
supraveghere  (cenzorii)  sau  consiliul  de 
administratiune  al  Societâtii  coopérative, 
sâ  fie  format  în  majoritate  din,  cetâteni 
elvetieni,  domiciliati  în  Elvetia  si  câ  din- 
tre  Administratorii  delegst'i  ai  unei  socie- 
tâti anonime,  cel  putin  un  cetatean  elve- 
tian sa  fie  autorizat  sâ  reprezinte  Socie- 
tatea.  ■ 


Correspond  a  y  or  ec  ^yoiïr^ûË 


Elementele  politice  fi  economice  aie 
jfutetîi  cotrierciale  germane  înainte 
de  ràsboiul  mondial. 

Pentru  a  justificà  imboldurile,  cari  i  au 
déterminât  sa  provoace  râzboinl  germa- 
nii  au  arâtat  nectsitatea  imperioasâ  în 
care  se  gâseà  cpmerÇal  lor  de  a'si  creià 
debuseuri,  pentru  txportul  mereu  crescând 
în  raport  eu  cresterea  domeniului  colonial. 

TËste,  fârâ  îndoialâ,  o  exagerare  a  pozi- 
tiei  ce  se  creiase  Germaniei  si  o  txaltare 
a  metodelor  si  elementelor  „ politice"  de 
cucerire,  abusul  dumpingului,  a.  ultra  pro- 
tectionis^  ului  a  distrugerei  si  sufocârei 
sistematiee  a  industriel  nationale  pe  pie- 
tele'  unde  Gerraania  apârea.  Acestea  sunt 
adevâratele  cauze  aie  marei  cresteri  a  co- 
mertului german  si  aie  influenÇelor  si  re- 
latiunilor.  f  cestuia  în  organizsrea  militarâ, 
"colonialâ  si  politicâ  a  Germaniei. 

Dar  se  exagereazâ  chiar  cresterea  co- 
rnet tului  german,  deci  elementele  «poli- 
tice" si  nu  se  aratâ  care  era  important^ 
elementelor  «economice»  ca  perfectiunea 
tehnicei  si  a  metodelor  adoptate,  fu'ndcâ 
acestea  din  urmâ  numai  ar  putea  sa  ex-, 
plice  si  sa  îddreptâteascâ  desvoltarea  co- 
mercialâ  germanâ.  Dar  cercetarea  meto- 
delor economice  cari  au  servit  Germaniei 
ne  pot  oare  servi  si  noua?  Germania  va 
uzà  de  aceleasi  mîjloace  .eu  foarte  mici 
diferente  provocate  de  împrtjurâri  si  deci 
cunoasterea  si  utilizarea  lor  ne  poate  servi. 

Economistul  francts  Daniel  Bellet  spune  : 

I.  Comeitul  german  crescuse  fârâ  în- 
doialâ, dar  aceastâ  crestere  a  fost  exagé- 
ra ta  în  raport  eu  creçterile  ce  înregistrau 
celelalte  tari:  Franti,  Anglia,  Italia,  Sta- 
tele  Unité  etc. 

Iatâ  în  milioane  de  mârci  cifrele  comer- 
tului  german  la  câteva  date. 


Inipor  alhini  în  Germai  ia. 


1874 
1880 
1890 
'1900 
1910 
1912 


3.600 
2  820 
4.145 
5.765 
8.989 
10.690 


Exportatimii  din  Oermania 

2.350 
2  895 
3.326 
4.61  1 
.  7  636 
8,957 


Àceste  cifre  ne  aratâ,  câ  importat'iunile 
(si  deci  «pretinsa  dependinfâ  de  strâinâ- 
tate")  crescuserâ  mai  mult  de  cât  expor- 
tatiunil?.  Contemp'oran  icresteau  si  cifrele 
comertului  international  al  Frant^i,  apoi 
al  Angliei,  Italiei  si  al  Statelor  Unité. 

Dacâ  luâm  apoi  cresterea  populatiei, 


vom  vedeà  ça  în  Germania  aceasta  a  fost 
în  strânsâ  legâturâ  eu  conditiunile,  cari 
au  déterminât  cresterea  comertului  sâu. 

Sa  considerâm  média  cifrei  comertului 
exterior  total  pe  locuitor;  vom  aveà  : 

Franta  (1S69/165  f ranci  pentu  1  locuitor.) 

Germania  (1872/175      »         »  1  ») 

-Franta  (1912/480      »         »  1  »') 

Germania  (1912  400     >         »  1  ») 

Ang  îa     ■  (1869  400      ».     »  1       »)'  < 

»  (1912/780      »         »  1  ») 

Desvoltarea  comertului  german  nu  a 
fost  datoritâ  politicei  ultra  protectioniste 
câreia  se  cearcâ  a  i  se  atribui  meritele 
progresului  technic  économie  al  Germa 
njei,  câci  în  perioada  din  1860—1879  deci 
pânâ  dupâ  constituirea  Zollvereinului, 
Germania  a  urmat  o  politicâ  vamalâ  li- 
ber alâ. 

Bellet  insistâ  asupra  faptului  câ  art.  2 
al  tratatului  din  Francfort,  în  care  se  in- 
troduce,  clauza  natiunei  celei  mai  favori- 
zate,  a  fost  cerut  ast'fel  de  plenipoten- 
tiarii  franco zi. 

.  O  altâ  série  de  influente  décisive  aie 
desvoltârei  comertului  german  trebueste 
câutatâ  în  actiunea  învâtâmântului  technic 
p^ofesional,  în  aplicârile  sistematiee  aJe  cu- 
nostintelor  stiintifice,  în  concentrarea  ca- 
pitalurilor  si  a  într^prinderilor,  în  jroduc- 
tiunile  în  masse  largi,  în  câutarea  siste- 
maticâ  al  celui  mai  redus  «(prêt  de  cost» 
si  — caracteristic  p?ntru  Germania  —  în 
productiunea  industriala,  care  a  influentat 
direct  schimburile  comerciale. 

Se  noteazâ  câ  aplicadunile  çtiintifice 
au  avut  ca  scop  constant  reducerea  pre- 
tuîui  de  cost  çi  deci  a  diminuà  preturile 
de  vânzare,  ap  i  a  multiplicà  massele  de 
produse  si  în  acelas  timp  a  usurà  diferen- 
tierea  si  adoptarea  speciilor  de  produ'e, 
mârind  în  acelas  timp  potent'talitatea  pro- 
ductivâ  în  marea  concentrare  industriala. 

Se  aminteste  în  acest  scop  industria 
P'oduselor  chimico  farmaceutice,  adâugân- 
du-se  câ  reducerea  pretului  de  cost  nu  s'a 
câpâtat  prin  reducerea  salariilor  ;  din  con- 
tra, clasa  lucrâtoare  a  fost  bine  plâtitâ.  eu 
toatâ  cresterea  populatiei  si  eu  toatâ  abun- 
denta  juassei  lucrâtoare. 

Italienii,  cari  imigrau  în  Germai  ia,  o- 
cupau  locurile  i-nferioare,  posturile  mai 
importante  si  mai  bine  plâtite  fiind  des- 
tinate  elementelor  germane. 

Disciplina  si  ordinea,  inerente  tempe- 
ramentului  german,  a  fâcut.ca  si  lucrâtorii 
sa    contribue  la  desvoltarea  comeicialâ, 
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care  este  o  consecintâ  a  celei  industriale, 
Care  au  fost  elementele  desvoltârfi  in- 
dustriale? Vom  aminti  :  Repeziciunea  de 
fabricare  (o  imitatie  a  industriei  nord-a- 
mericane)  eu  diferenta  câ  pe  câod  indus- 
tria  fjanchee"  risipià  materia  primâ,  «in- 
tensificarea  productivâ  în  Germania  a  fost 
contemporanâ  eu  ccodomisirea  crescândâ  îa 
întrebuin^area  materialelor  si  a  fcrtelor, 
eu  repeziciunea  fabricatiei  pria  o  siste- 
maticâ  extensiune  îa  cât  mai  raulte  ra- 
muri. 

Dupa  1879,  deci  dupa  încercarea  pro- 
tectionista  a  lui  Bismark,  urmeazâ  din 
1881  pânâ  în  1887  o  perioadâ  accentuatâ 
de  proteetfonism  si  toemai  acum  progre- 
sul  comercial  german  se  încetineste. 

Din  1888  pânâ  îa  1902  urmeazâ  din  nou 
un  period  mai  libéral,  progresul  îsi  reià 
drumul. 

In  1 902  protectionismul  se  reaccentueazâ 
si  avem  urmatoarele  fenomene  :  concen- 
trare  de  întreprinderi,  produttiuni  mari, 
procedeuri  de  „dumping"  politicâ  militarâ 
agresivâ. 

In  urma  acestor  procedeuri  artificiale 
de  a  se  mâtî  exportul,  comertul  german 
creste  eu  70°|o. 

S'a  sus(inut  apoi  câ  menfinerea  si  mârirea 
do  meniului  colonial  ar  fi  o  condifie  de  via(â 
pentru  Germania. 

,  E  o  eroare.  ComerÇul  colonial  în  Ger- 
mania a  înregistrat  ;  74  milioane  mârci  la 
export  si  67  milioane  mârci  la  import 
dintr'un  comeit  V tal  al  Coloniilor  de  450 
milioane  tnârci.  Asà  dar,  adevâratele  pieté 
aie  Germaniei  erau  :  Franfca,  Anglia,  Ita- 
lia,  Rusia  si  Statele  Unité  unde  comerÇul 
german  ar  ii  potut  sa  se  desvolte  în  li- 
ni  ste. 

Cari  ar  mai  fi  cauztle  adevârat  aie  des- 
voltârei  comertului  german,  desvoltare  re- 
dusâ  la  realele  propo.tii  dobândite  în  ul- 
timi  20  ani  ? 

Sunt  desigur  cauze  générale,  din  cari 
ÎDsâ  s'ar  puteà  mentiona- miscarea  comer- 
cialâ  provocatâ  de  o  populace  care  îsi 
ameliorà  mereu  aptitudinele  technice-pro- 
ductive  si  marea  desvoltare  a  producriu- 
nilor  minérale  :  metalele  si  cârbunli. 

Germanii,  plecaÇi  în  colonii,  constituiau 
pe  propagandistii,  pe-  introducatorii,  pe 
raspânditorii  produselor  patriei  munie,  deci 
un  mijloc  puternic  de  a  apropià  lëgâturile 
dintre  colonii  si  patria  mumâ. 

Actiunea  coloniilor  erà  complectatâ  de 
reprezentanÇi  de  corner^,  cari  organizau,  si 


intensificau  înclinarea  spontanâ  pentru 
schimburile  comerciale.  datâ'de  emigrarta 
naturalâ. 

O  altâ  condit'ie  care  a  concurat  la  dez-  1 
voltarea  corner tului  german  a  fost  consti- 
tuirea,  pe  o  scarâ  mare,  de  întreprinderi 
germane  eu  capitaluri,  eu  techuicieni,  eu 
Personal  superior  eu  materiale  în  cea  mai 
mare  patte  germane,  pe  pieÇele  strâine. 
Acest  fenomen  a  dictât  politica  protec^io- 
nistâ,  care  convenià  Germaniei. 

Alte  condit'iuni  au  fost  tarifele  scâzute 
pentru  transportai  si  cele  combinate  pen- 
tru mârfurile  de  export  ;  aceste  din  urmâ 
reducer-i  au  fost  posibile  gratle  cailor  de 
comunicaÇie  creiate  si  pentru  motive  mi- 
litare  si  a  câilor  de  apâ  interne,  a  câror 
utilizareerà  favorizatâ  de  except'tonalecon- 
diçiuni  naturale. 

Judecat  în  aceastâ  luminâ  realâ,  iar  nn 
dupâ  exagerarile  germane,  comerÇul  ger- 
man s'a  prêtât  în  urma  adaptârei  sale 
la  conditiuni  favorabile  nnei  desvoltâri 
ntîntrerupte  si  a  cunoasterei  unor  anu- 
mite  condiçiuni,  cunoastere  eu  atât  mai 
necesarâ  eu  cât  se  vor  reluà  lëgâturile  eco- 
nomice  eu  poporul  german,  ingenios  îa 
gâûrea  mijloacelor  de  producere  indus- 
trlalâ  si  eu  aptitudini  spéciale  pentru  cu- 
cerirea  economicâ. 

Situafia  Rustei  si  interesele  Europei. 

Marele  transformâri  politice  cari  s'au 
Succédât  în  Rusia  în  191  7  si  191 8  nu  se 
vor  termina  în  arest  an.  De  aceea  asupra 
situa Çie.i  acestti  tari  imense  nu  avem  de- 
cât  notice  confuze;  se  comunicâ  însâ  câ 
partea  liberatâ  de  bVsevism  merge  des- 
crescând  Intinzându  se  numai  în  Rusia 
centrais,  în  o  parte  diu  regiunile  de  nord- 
vest,  nord  si  nord-est. 

Rusia  poseda  înainte  de  râzboiu  zona 
cea  mai  pàduroasâ,  o  întinsâ  culturâ  a 
inului,  fierul  din  Urali,  industria  textilâ 
însemnatâ  din  Moscova,  oficiile  metalur- 
gice  si  mecanice  din  Pctrograd,  Moscova 
Kolomna  si  Urali.  A  trebuit  însâ  ca  sâ 
pârâseascâ  si  fârâ  speran^e  de  a  le  reluà 
în  situatfa  de  azi  regiunile  agricole  delà 
Nord-vest,  rafinària  de  zrhâr,  minele  de 
fier,  de  manganez,  de  cârbune  çi  nume- 
roase  plantat/ii  din  Kherson,  Ekaterino- 
slav;  asemenea  teritoriul  cazac  delà  Don 
si  minele  de  manganez  din  Caucasia  me- 
ridiona'â.  1-au  mai  râmas  resurs°,  dar  a 
pierdut  regiunile  cele  mai  bogate  în  za- 
hâr,  grau,  :ârbune  çi  fier. 
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Nu  ne  putem  gândi  fâra  teainâ  la  soarta 
populaÇiei  civile  a  marilor  métropole,  Pe- 
trogradul  çi  Moscova,  arnenintate  din  ne- 
norocire  sâ  se  transforme  în  métropole. 
Populatia  Petrcg.adului  a  scâzut  delà 
2,300.000  locuitori  la  700.000. 

Pentru  primul  semesttu  1919,  numarul 
deceselor  în  Petrograd  a  trecut  de  40.000  pe 
când  acelaal  naçterilor  e  de  5000.  Cele  mai 
mari  oficii  publiée  si  industrii  sunt  închise 
din  csuza  lipsei  de  combuslibil  çi  a  materiei 
prime.  Nenorocirea  care  a  cuprins  Rusia 
e  foarte  mare,  pierdenle  vor  fi  imense. 

Vor  trebui  sigurîncâ  maii  sfortari  pentru 
a  restabilï  ordinea  çi  a  restaurà  industria. 

Nu  se  va  puteà  scoate  din  harta  Euro- 
pei  o  tara  de  5  milioane  km.  p.  çi  popu- 
latâ  încâ  eu  mai  biae  de*  100  milioane 
locuitori,  dacâ  tventual  Finlanda,  prbvin- 
ciile  baltice,  Polonia,  Basarabia,  Ucraina 
nu  se  vor  sépara;  nu  se  va  puteà  supiimà 
industtia  însâ,  care  a  fost  creiatâ  în  spé- 
cial de  Francezi  si  de  Belgieni.  Interesele 
Frantei  çi  aie  Belgiei  în  Rusia  çi  intére- 
sse germane,  suut  prea  mari;  trebuintele 
Rusiei  si  aie  Poioniei  vor  fi  mai  consi- 
dérable din  cauza  turbuiârilor  cari  au 
avut  loc  înainte  de  râzboiu. 

(Extras  din  II  Sole  23/XI/919). 

Dispozi{iuni  pentru  importul  si  exportul 
Bulgariei.  ^ 

Cu  refeiire  la  informatiunea  din'«ziarul 
Ministerului  de  Corner t»  pagina  748  —  9 
din  12  Iunie  a.  c.  relativ  la  controlul 
importurilor  în  Bulgaria,  Ministerul  român 
de  Comert  a  primit  prin  cel  de  Externe 
o  traducere  a  unui  ordin  cu  data  de  6 
Aug.  si  publicatâ  în  gazeta  oficiala  bul- 
gara  din  13  Aug.  prin  care  se  delimiteazâ 
çi  se  defin  çte  controlul  asupra  importu- 
rilor si  exportuiilor,  fâcut  de  secçiunea 
Asigurârii  Sociale  din  Anglia. 

0:dinul  este  însotit  de  lista  de  mârfuri 
care  pot  fi  importate  si  expottate  fâra 
permis.  Ordinul  cor»  tin  e  dispozitiuni,  prin 
care  se  stipu'eazâ  ca  preturile  mârfuritor 
importate  nu  pot  fi  mâiit^  la  excès. 

Dâni  mai  jos  parole  esenfciale  din  acest 
ordin  : 

1)  .  Delà  data  publicârii  acestui  ordin 
se  anuleazâ  toate  celelalte  ordine  relative 
la  import  çi  export,  acest  ordin  devenind 
lege. 

2)  Se  déclara  liber  importuLçi  exportul 
tuturor  articolelor  mentionate  în  alâtura- 


tele  liste,  açà  câ  nu  va  ,fi  nevoe  a  se  cere 
sectiunii,  permise  spéciale  pentru  aceste 
artic  le.  Toate  modificârile  facute  în  a- 
ceste  liste  (excluderi  çi  adâogâri  de  alte 
articole)  vor  intrà  în  vigoare  la  o  lunâ 
dupâ  publicare. 

Permisele  spéciale  émise  pentru  import 
•çi  export  pâoâ  în  prezent  râmân  în  vigoare; 
de  altâ  parte  însâ  permise  pentru  âlte 
mârfuri  nementionate  îu  aceste  liste,  a 
càror  importare  sau  txportare.  nu  se  vor 
fi  efectuat  în  tinp  de  3  luni  delà  publi- 
caiea  acestui  ordin,  vor  dtverî  nule  çi 
neavecite. 

3)  .  Orce  itnportator  de  mâîfuri  trebuie 
sâ  aibâ  factura  originalâ  d.la  vâozâtori, 
certificatâ  de  Caméra  de  Comert  sau 
corporat,iunea  Bursei,  sau  îasot  tâ  de  lista 
oficiala  a  Bursei.  sau  în  ultitaui  resert, 
sa  fie  certificatâ  de  vxe-o  autoiitate  din 
tara,  din  care  màtfurile  sunt  exportate. 

Aceastâ  facturâ  iscâlitâ  de  importator 
eu  aceastâ  inscriptiune  «Eu  declar  prin 
aceasta  câ  pretuiile  arâtate  în  prezenta 
facturâ  sunt  preturile  reale»  trebuie  sâ 
fie  depusâ  în  duplicat  la  Caméra  de  Co- 
mert a  Districtului  unde  aceste  mârfuri 
sunt  importate,  sau  dacâ  biroul  vaical  se 
aflâ  înti'un  oraç  unde  nu  exista  Camerâ 
de  comert,  la  Comitetul  local  al  Distric- 
tului. Factura  duplicat  contra  semnatâ 
de  Caméra  de  comert  sau  de  Comitet  va 
fi  înapoiatâ  comerciantuluî. 

4)  .  Orice  comerciant  trebuie  sâ  vândâ 
mârfurile  sale  angros  însotite  de  o  facturâ 
care  va  purtà  iscâlitura  sa  çi  certificatâ 
de  câtre  Caméra  de  comert  s.au  de  comi- 
tet; acestea  vor  veiificà  preturile  dupâ 
cele  indieate  în  factura  originalâ,  care 
le  a  fost  depusâ. 

Importatorul  are  dreptul  sâ  vâudâ  en- 
gros  çi  în  detaliu,  acest  drept  avându-1 
çi  cumpârâtorul  sâu,  însâ  dupâ  aceasta 
ultimul  cumpârâtor  poate  vinde  numai 
în  detaliu  consumatorului,  când  mârirea 
pretului  original  (adicâ  acel  al  importa- 
torului)  reprezentâcd  profitul  comercian- 
tilor  (excluzând  numai  costul  trausportului 
local),  nu  trebu'e  sâ  depâçeascâ  la  prima 
vâuzare  15%  (îa  detaliu  20%),  pentru  a 
doua  vâuzare  1 0°/o  (îa  detaliu  20°/0),  pen- 
tru a  3  vânzare  15%,  sau   în    total  40o/°. 

Fiecare  facturâ  emisâ  de  comercianti 
în  legâturâ  cu  vânzarea  mârfurilor  impor- 
tate trebuie  sâ  fie  certificatâ  de  Caméra 
de  Comert  (sau  de  Comisiune,  (acolo  unde 
nu  este  Cametâ  de  Comert)  açà  în  cât  sa 
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se  poatâ  vt  de  a  clar  câ  comerciantul  vinde 
marfa  în  Hmitele  profitului  fixât  de  lege. 

5)  .  Membrii  Camerei  de  Comert,  îa  o 
rasele  care  se  aflâ  în  afarâ  de  sediul  lor 
central,  sunt  atasati  ca  membri  eu  voce 
consultativâ  la  Comitetwl  local  spre  a-si 
da  avizu'  asupra  tuturor  chestiunilor  care 
privesc  aCest  ordin.  Fiecare  Caméra  va* 
notifieà  cemitetului  respectiv  numele  si 
adresa  membrilor  ei  dirf  acel  oras. 

6)  .  Pe  baza  facturelor  originale  decla- 
rate  a  marfutilor  importate  în  caprinsul 
unei  Camere  de  Comert  saua  unui  Comitet, 
acestea  vor  publicà  sâptâinâual  prin  pla- 
carde si  prin  inSertiuni  în  ziare,  prttu- 
rile  fixate  de  ele  pentru  mâifurile  impor- 
tate, spre  informat'unea  publicului. 

Camerile  de  comtrÇ  si  Comitetele  vor 
avea  décline  puteri  pentru  verificarea  în 
orice  mod  a  facturilor  si  a  preÇurilor  pre- 
zentate,  si  sunt  libère  a  le  primi  sau  a 
fixa  alteîe. 

7)  .  Se  da  imputernicire  organelor  Ca- 
merilor  de  Comert  de  a.luà  mâsuri  con- 
tra oricârui  comercianf,  care  prezintâ  o 
factura  false  sau  care  vinde  ffeste  pro- 
fitul  fixât,  si  în  gênerai,  contra  oti  si  cui 
care  violeazâ  dispozifiunile  Sectiunei  A- 
sigurârei  Sociale. 

In  afara  de  ptdeDsele  légale,  cari  se 
pot  impune  acuzatului,  Camerile  de  Co- 
mert; îi  vor  publicà  numele  si  vor  descrie 
delictul  comis  de  el,  si  vor  sfâtui  pe  co- 
mercianti  sa  nu  aibâ  rehtii  eu  asemenea 
persoane.  Acelas  lucru  îl  vor  face  Came- 
rile de  C'jmert  în  cazul  mâsurilor  luate 
de  Comitetele  districtuale,  îa  loçalitâtile 
unde  nu  se  aflâ  Camere  de  Comert. 

8)  .  In  toate  cazurile,  în  care  se  aplicâ 
acest  ordin,  Camerile  de  Comert  si  Comi- 
tetele locale  vor  cooperà  reciproc,  asà  câ 
în  orasele  unde  sunt  Camere  de  Comert 
legea  va  fi  aplicatâ  de  ele,  si  în  cele- 
laite  de  catre  Comitetele  districtuale  lo- 
cale. 

9)  .  In  interval  de  2  luni  delà  punerea 
în  vigoare  a  acestui  ordin,  Cames i!e  de 
comert  vor  puteà  primi  ca  originale  fac- 
turile  necertificate  în  strâinâtate  (vezi 
paragraful  3),  îasâ  dupâ  aceastâ  perioadâ 
orce  facturâ  trebnie  sa  fie  certificatâ  în 
modul  arâtar. 

10)  .  «Centrala  devizelor»  (Centrale  des 
devise-)  va  considéra  permisul  sectiunei 
ca  fiind  dat  pentru  importarea  sau  expor 
tarea  a  orcârui"  din  articolele  mentionate 
în  anexat.le  liste; 


Lista  aiticolelor  cari  vor  puteà  fi  im- 
portate de  acum  înainte  în  Bulgaria  farâ 
cousin,  tamântul  prealabil  al  Sectiunei  A- 
sigurarei  Sociale  se  poate  vedeà  la  biroul 
Camerei  de  Comert  din  Northampton. 

(Notâ. —  Clasificarea  si  nomenclatura 
acestei  liste  sunt  acele  aie  tarifului  va- 
mal  Eulgar). 

Piata  cauciucului. 

Vânzarea  cauciucului  este  strans  legatâ 
de  aceia  a  valorilor  sale  si,  dacâ  dorim 
sâ  studiem  piat*  acestor  efecte,  e  necesar 
sâ  se  studieze  cursul  materiei  piime,  p:o- 
ductia  si  consuma tia  cauciucului  pe  piata 
mondial  â. 

Uneori  însa,  relatiunea  dintre  târgul 
efectelor  si  cel  al  materii  prime  este  foarte 
vagâ. 

Târgul  materiei  prime  este  mai  întâiu 
de  toate,  factorul  legei  cererei  si  ofertei 
s',  dacâ  a  suferit  micele  variatiuni  ca  *în 
Anglia  si  Estremul  Orient  din  cauza  spe- 
culatiunilor,  acestea  sunt  de  scurtâ  duratâ, 
dat  fiind  extensiunea  extraordiuarâ  a  pro- 
ductiunei  cauciucului  în  lumè. 

Târgul  valorilor  cauciucului  este  un  târg 
aproape  pur  financiar  si  îu  lunile  Iunie, 
Iulie  si  August  a.  c.  o  parte  din  valorile 
cauciucului  a  înregistrat  plus  valute  im- 
portante. Diferite  argumente  au  fost  in 
vocate,  pentru  a  justificà  aceastâ  crestere: 
nevoia  de  cauciuc  a  Imperiilor  Centrale, 
diminuarea  stocurilor  în  Europa  si  Ame- 
rica, comparatia  între  consumul  de  cau- 
ciuc pe  cap  de  locuitor  în  America  si 
Buropa,  mârirea  productiunilor  socictâtilor 
de  plantatiuni  etc.,  în  acelas  timp,  târgul 
materiei  prime  râmâne  împrejurul  lui  lU 
la  2  pentru  o  livrâ. 

In  timpul  lunei  Septemvrie  a.  c.  pretul 
materiei  prime  a  ayscut  régulât  si  repede 
la  %j,  la  Londra,  %0  la  Singapor  si  va- 
lorile pe  cauciuc,  care  ar  fi  trebuit  sâ  ur 
meze  aceastâ  miscare  într'o  proportie  ana- 
loagâ,  au  ramas  invariable. 

Astâzi  se  coteazâ  la  Eondra  f|2l8. 

Germauia  înainte  de  râzboi  consuma 
20.000  tone  dé  cauciuc  pe  an.  Actualmente 
Germanii  au  cumpârat  câteva  mii  de  tone 
iar  în  timpul  râzboiului  au  mai  cumpârat 
prin  case  0!andezJ,  4  pânâ  la  5.000  tarie, 
livrabile  dupâ  iidicarea  blocusului.  Ei 
plâtesc  raateria  primâ  de  3  ori  mai  scumpâ 
de  cât  Fraucezii  si  de  5  ori.  mai  scump 
decât  Americiuii  desi  sunt  foarte  precauti 
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în  cumpâiârile  de  articole,  pe  caii  strâinâ- 
tatea  le  ofcrâ. 

Singura  tara,  cate  influenteazâ  mult 
lârgul  cauciucului,  este  America,  consu- 
matorul  cel  mai, mare.  Aceastâ  tatà  a  ne- 
cesitat  165.000  de  tone  cauciuc  si  se  esti- 
meazâ  consuma^ia  sa  în  1919  de  aproape 
225.000  t->ne,  fatâ  de  consumul  mondial 
de  320O00  tone  si  produc^ia  mondialâ  de 
350.000  tone.  Cu  toatâ  canlitatea  de  eau-i 
ciuc  consumata  de  Amcricani,  ei  n'au  un 
târg,  propiu  zis  pentru  cauciuc. 

Târgul  pe  teimen  diu  Anvers,  care  fra 
înainte  de  râsboiu,  împreunâ  cu  cel  din 
Hacnburg  cel  mai  important,  t,'a  redeschis 
l"na  trecutâ  fâcâad  o  transactiune  de  o 
mie  de  tone. 

-  Deasamenea,  Amsterdam  are  un  târg  pe 
termer.  Vânzari  de  cauciuc  exstras  din 
plantatiuni  vor  aveà  loc  régulât;  prima 
care  cuprindea  215  tote  a  avut  loc  la  30 
Sept.;  numai  150  tone  au  fost  vândute. 

Impoitzul   de   cauciuc   brut  în  1919    în  prtn- 
cipalele  fâri. 

IN  Mil  DE  TONE 


1319 

,  1918 

1917 

State' e  Unité  (1  luni) 

132 

116 

99 

Marea  Britanie  (8  luni) 

69  (a) 

*-•■  51 

.  60 

Fiança  (6  luni)  ^ 

18  (b) 

10 

13 

Italia  (5  luni) 

'  7. 

2 

1 

Japonia  (3  luni)  '  , 

3 

1 

1 

a)  Dintre  care  29  an  fost  reexportate 
contra  12  în  1918  si  42  în  1917. 

b)  Din  care  35  (considerându-se  si  sto- 
kul  rezervat)  au  fost  reexportate  contra  2 
în  1919  si  3  în  1917. 

Cursiîrile  cauciucului    sunt  azi  urmâtoarele: 

La  Londra. 


Fiost  Latèr,  disponibil 
îanuarie — Iunie  1920 
Iulie — Decemvrie  1920 

«Feuilles  fumée,  disponibil 
Ianuarie — Iuaie  1920 

«Crêpes  brunes»  curât 

«Para> 


First  Latex  disponibil 
Ianuarie — Iunie  1920 

«Feuille;  fumèes>  disponibil 
Ianuarie — Iunie  1920 

«Cîepes  brunes  curât 
Para 


11!  |2 

2' 
|6 

La  Paris 

9.10 

9  25 
9.25 
9.35 
7.90 
9.85 


Corigo  negru 

»  rosu 

»  des  bèibes 
Balata  feuilles 

»  bloc 


5.75 
5.50 
6.25 

16.  » 

14.  » 


Cârbunele  din  Rusia  ca  sursà  de  aprp- 
vizionare  pentru  Italia 

In  starea  difici  â  în  care  se  gâseste  as- 
tâzi  Italia  prin  lipsa  de  carbuni,  nu  este 
inopoTtun  de  a  ajrage  atent'unea  ssupra 
imenselor  depozite  carbonifère  în  care  Ru- 
sia este  foarte  bogatâ. 

Minele  acum  exp'uatate  ofcrâ,  eu  orga- 
nizarea  nerati'  nalâ  a  muncii,  un  procent 
mic  al  poslbi  itâtii  de  exploatare.  Lipsa 
mijloacelor  de  transport,  congestionar<:a 
depbzite'or  de  prin  împrejarimi  réclama 
multe  :>pese  în  asa  mâsurâ,  încât  con- 
strânge  la  reduc^rea  sau  ch>ar  la  întra- 
parea  lucrulut. 

Aplicarea  mijloacelor  mecanice  moderne; 
sporul  câiior  ferate  cari  deservesc  Minele; 
p  inerea  în  activitate  a  numeroaselor  mine 
astazi  inactive,  vor  mârî considerabil  pro- 
ductia  cârbunelui  astfei,  câ  va  face  din 
Rusiarunul  din  primii  factori  ailuraii  pen- 
tru exportul  acestui  minereu. 

Italia  desigûr  ar  putea  sa  dobândeascâ 
un  avantaj  enorm  si  pentru  taptul  câ  de- 
pozitefe  carbonifère  ruse  si  în  spécial  a- 
celea  din  Denet,  din  Caucaz,  sunt  mai 
putin  depâitate  de  portuiile  italiene  de 
cât  oricare  ait  centra  minier,  delà  care 
Italia  se  aprovizioneazâ  în  prezeut.  Sa 
dâm  mai  jos  un  rezumat  informativ  al 
prlncipalelor  bazinuri  ruse  de  carbuni  d  n 
Europa  si  Asia. 

Dupâ  cum  se  $tie  principalele  bazinuri 
carbonifère  aie  Rusiéi  europene  sunt  a- 
celea  din  Donet,  Moscova,  U>al,  Caucaz, 
dar  cel  mai  important  este  acel  din  Do- 
net care  se  întinde  între  Ecaterinoslav 
si  teritorul  din  Donet.  Ojupâ  partea  o- 
rientalâ  a  districtului  Ecaterinoslav,  partea 
occi'îentalâ  a  Donului  si  cea  merididnalâ 
a  districtului  Kharkov;  se  întinde  astfei 
pe  o  suprafatâ  de  360  Km.  în  lungime  si 
16  Km.  îu  lârgime.  Pe  acest  teritoriu  se 
aflâ  un  bogat  zâcâmânt  de  cârbuni,  cum 
se  vede  din  tabela  ce  urmeazâ. 

Principalele  mine  din  bazinul  Donet 
sunt  în  districtele  urmâtoare  :  Cliistaykowo 
Almazu,  Bnkow,  Khoustalsky. 

Bizinul  are  o  resursâ  carboniferâ  de 
trei  ori  mai  mare  ca  aceîa  din  Anglia  si 
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aproape  de  doua  cri  ca  acela  din  Statele- 
Unit^.  Dupa  calcule  aproximative,  bazinul 
din  Donefcar  puteà  sa  satisfacâ  trebuintele 
mondiale  oe  50  de  ani,  luându-se  ca  baza 
consumul  din  J  0 1 3  ;  totusi  din  lipsa  de 
organizatiune,  Rusia  ocupâ  singurâ  al 
seaselea  rang  .în  product'tunea  icondiala. 

Fie  prin  prcductiune,  fie  prin  ealitatea 
câibunelui  (un  spatiu  limitât  furnizeazâ 
un  asortiment  bogar,  dupa  tabela  care 
urmeaza)  bazinul  din  Donet  ocupâ  primul 
loc  printre  minele  din  Rusia  si  ar  puteà 
deveni  unul  din  cele  mai  importante  cen- 
tre din  lume.  El  participa  eu  56  °o  câr- 
buni  si  eu  8  0  o  cocks  la  consumul  interu. 

Concresul  metaiurgistilor  d  n  Rusia  me- 
ridionalâ  dâ  vrmatorul  tablou  în  poudzi 
la  consumul  total  de  combustibil  în  Ru- 
sia fa  ta  de  consumul  càrbunelui  din  Douer,  : 


Pentru  intreb.  casnicâ 
»  »  industiialà 

»     cai  ferate 
»  »     vap.  fluvial. 


Lemne  Carhuni  comb. lichid 

3.312.030  165.600  — 

456.800  767.666  220.780 

109.000  380.000  126.000 

19.000  28.0:0  93.000 


pe  când  consumul  intern  al  Rusiei  pen- 
tru câi  ferate,  metalurgie,  industria  zahâ- 
rului,  tracÇiunea  vapoarelor  eià  în  anul 


1913 
1914 
1915 


20.506.3C0    în  tone 
22.011  000    »  » 
21.224.300  » 


Varietâli  de  cârbune  fufnizate  de  bazinul 
Donef: 

Dupa  cum  am  spus,  bazinul  din  Donef 
dâ  un  asortiment  din  cele  m&i  bogate  de 
cârbuni,  ce  se  pot  întrebuintà  pentru  toate 
nevoile  industriale  si  se  afirmâ  câ  poate 
ocupà  primul  loc  mondial. 

Tabloul  de  mai  jos  dâ  proportiile  pro- 
ducÇiunei  bazinului  din  Donet,  cu  detalii 
pe  1915  relevate  de  Consiliul  minier  si 
metalurgie  al  Rusiei  méridionale: 


Câi'btme  de  forge 
»        >  gaz 
»        »  f .  rge 

Cocks       »  » 

Ci:ïbuno  siirac 

àiilraeit 


O.402.Û00 
'  .1.639.01)0 
4.107.000 
11.JS17.000 
4.Î3.0UO 
5.0T1.000 


tune 


12,8  ojo 
G,2  »jo 

15,8  o  o 

14,8  o  o 
1,7  "  o 

19,'.  o'o- 


Mijloace  de  transport  ca  bazâ  de  lucru 

Mate  Tparte-  din  cârbune  este  transpor- 
ta tâ  prin  mijlocul  câilor  ferate.  In  1915 
aproape  1(>  milioane  tone  au  fost  trans- 
portée prin  mijlocul  câilor  ferate  si  2.380200 
T.  prin  mijlocul  altor  câi  de  comunicatie. 


Pur,inul  cârbune  care  a  fost  trimis  în  I- 
talia  a  atins  Portul  Marbujol. 

Din  cauza  îmâ  a  insuficient,ei  mijloa- 
celor  de  transport,  sunt  adesea  acutnulate 
cantitâti  énorme  de  cârbune,  cari  dau  loc 
la  grave inconveniente  împiedicâad enorm 
productiunea. 

Tabloul  ce  urmeaza  dâ  proportiile  acu- 
muiârilor  de  cârbuni  în  împejurimile  mi- 
nelor  : 

în  1915  Decembrie  3.069.600  tone 
în  1916  Martie        3  84fi.000  » 
în  timpul  normal      800.000  » 

Inifiativa  de  a  importé  în  Italia  cârbunele  din 
Donef  s'a  inâbu$it  din  cauza  contrastelor  de 
interese  financiare. 

Italia  a  fâcut  deja  încercâri  pentru  a 
importa  cârbuni  din  Donef;  câile  ferate 
aie  Statului  italian  au  trimes  un  împu- 
ternicit  în  Rusia  pentru  tratative.  Astfel 
s'a  verificat  expeditiunile  din  1909-10-11- 
12-1913  în  caatitâr/i  delà  16  la  10.000  tone 
anual,  Totus"^  avându-se  în  vedere  com- 
plicatiunile  de  interese  financiare  mon- 
diale, îûcercârile  au  râmas  înâbusite,  deçi 
rrobele  palpabile  asupra  càrbunelui  în  a- 
telierele  din  Dialti  Trejus  la  Torino  si  în 
îotreprinderea  comunalà  de  electricitate 
din  IvUgo  au  dat  rezultate  optimiste.  Se 
stie  câ  misiunea  rtalianâ  la  Paris  [nu  se 
desintereseazâ  de  aceastâ  chestiune. 

Posibilitatea  relafiunilor  noastre  economîce 
cu  Statele-Unite;  în  spécial  din  punctul  de 
vedere  al  refacerei. 

Imbunâtârjrea  stârii  materiale  intere- 
seazâ  întreaga  omenire  si  act,iunile  îndrep- 
tate  în  aceastâ  directe  capâtâ  caracterul 
moral  care  nu  se  poate  concepe  farâ  oare- 
cari  sacrificii  individuale.  In  cele  ce  ur- 
meaza vom  studià  putinr,a  organizârii  pro- 
ductiei  din  punctul  de  vedere  al  t,ârii 
noastre  si  cu  referire  la  putint,a  colabo- 
rârii  cu  element.le  americane. 

Dacâ  însâ  asupra  multor  cauze  lumea 
nu  este  de  acord,  asupra  nevoii  de  a  pro- 
duce cât  de  mult,  acordul  este  perfect  astfel 
•  în  cât  în  aceastâ  privinr,â  plecâm  delà  un 
punct  càstigat. 

Trebuinta  de  capital  in  organizarea 
produefiei. 

Nu  vom  insistà  asupra  influenr,ei  în 
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productiune  a  mai  bunei  utilizâri  a  celor* 
ce  muncesc  sau  a  capacitâtei  interioare 
de  lucru. 

Vom  examinà  influença  în  productiune 
a  capitalului;  cuvântul  capital  fiind  înte- 
les  nu  asa  cutn  1-a  définit  Karl  Marx  «un 
furt»  ci  asa  cum,  mai  aies  evenimentele 
de  azi  ne  silesc  a-1  défini:  produsul  éco- 
nomisé al  muncii  pentru  usurarea  produc- 
tiei  viitoare. 

Nu  vom  puteà  aveà  agriculturâ  care  sa 
dea  maximum  de  productie  pânâ  ce  nu 
ne  vom  procurà  mijloace  de  tnctiune, 
masini  de  secerat,  semânat,  arat  etc. 

Transporturile  suferâ  pentru câ  nu  avem  : 
gâri  suficiente,  instalatii  de  magazii  (de 
1  depozitare)  ateliere  suficiente  pentru  répa- 
rât vagoane  si  locomotive;  le  avem  ace- 
leasi  si  în  aceiaçi  stare  ca  acum  câteva 
decenii. 

Am  puteà  extrage  din  solul  târei  noastre 
mai  mult  petrol  dacâ  am  aveà  ust  nsilele 
necesare  si  mijloacele  de  a-1  transporté  ; 
suntem  départe  deci  de  situa  tia  când  munca 
omului  este  redusâ  la  minimum  si  înlo- 
cuitâ  eu  masini  si  vrând  nevrând  ne  gân- 
dim  ce  am  puteà  face  eu  poporul  nostru 
*inteligent  si  muncitor,  eu  tara  mânoasâ 
ce  o  avem  dacâ  am  aveà  masinele  nece- 
sare sa  complecteze  difererjta  de  activitate 
ce  trebue  utilizate  pentru  a  ridicà  produc- 
tivitatea  la  maximum. 

Posibilita'tea  de  a  ltià  capital  din 
Statele-Unite. 

In  timpul  râzboiului,  îa  Europa  o  bunâ 
parte  din  capitalul  asa  cum  îl  întelegem 
noi,  a  fost  distrus.  Fabrici  întregi  distruse, 
mine  eu  instalatiile  lor  devastate,  etc. 

In  \merica  însa  nu  mimai' ca  nu  s'a 
di^tius  nimic  dar  capitalul  si  deci  putinta 
dr  nroducere  au  fost  sporite. 

Pe  când  uzinele  din  Elvetfa  toate  la  un 
loc  ne  au  oferit  sa  ne  d^à  500--600  tone 
de  poduri  lunar,  pe  când  uziuele  engleze 
eu  trreu  au  putut  efeiî  romtruirea  podu- 
lui  Bori-<-a  înti'un  an  si  jumâtate,  pe  când 
uzinele  franche  ne-au  informat  câ  ne-ar 
put^à  da  9000  tone  anual,  uzinele  nû  prea 
ma=i  din  America  produc  ûsor  3000  ton** 
lunar  si  sunt  uzine  cari  merg  pânâ  la 
12.000  tone  lunar. 

In  altâ  ramurâ:  uzinele  Ford  produc 
2000  automobile  zilnic.  Uzinele  Baldwin 
ne  au  oferit  sâ  ne  dea  20 — 30  locomotive 
sâptâmânal  numai  pentru  noi. 


O  ramurâ  importantâ,  care  scuteste  mult 
munca  oaieneascâ  este  acea  a  macaralelor, 
elevatoarelor  si  aparatelor  de  transport. 

Trebue  de  mers  acolo,  ca  sâ  ne  dâm 
.seama  de  câtrisipim  noi  munca  din  lipsâ  de 
mijloace.  Mecanic  manipularea  cârbunilor, 
mecanic  executarea  terasamentelor,  meca- 
nic manipularea  si  ridicarea  materialelor 
de  constructie,  mecanic  aproape  totul. 

Am  vâzut  un  lucrâtor  care  trebuià  sâ 
exécute  câteva  gâuri  întt'o  grindâ  deasu- 
pra  unui  galantar:  o  coneziune  la  cana- 
lizatia  electricâ  a  casei  si  burgbiul  a  în- 
ceput  sâ  functioneze. 

Pentru  fâcut  un  canal  erà  nevoe  sâ 
spargâ  stratul  de  béton  de  sub  asfaltul 
de  pe  stradâ:  o  instalatie  de  aer  compri- 
mât miscatâ  eu  petrol  a  fost  adusâ  si  bé- 
tonul  a  fost  spart  eu  ciocane  miscate  eu 
aer  comprimât. 

In  santiere  eu  productie  enormâ  ni  se 
pare  câ  nu  trebue  sâ  se  lucreze  din  caiza 
nutnârului  restrâns  de  lucrâtori. 

Exemplul  Canadei  care  are  o  populatie 
de  7  milioane  locuitori  ne  poate  servi  de 
lectie; 

Fiind  alâturi  de  Statele  Unité  la  înce- 
put  a  importât  capital  de  acolo:  azi  Ca- 
nada a  ajnns  la  o  situatie  eu  totul  înflo- 
ritoare  :  fatâ  de  un  export  de  180  milioane 
dolari  si  un  i  m  port  de  175  milioane  dolari 
în  1901  a  ajuus  la  un  export  de  1.600  mi- 
lioane dolari  si  un  import  de  950  milioane 
dolari  în  1918. 

Chestiunile  cari  se  pun  sunt  : 

a)  .  Capital  se  gâseste  în  St -Unité;  pu- 
tem  sâ  1  aducem  în  ta'â? 

b)  .  Au  St.  Unité  un  capital  exportabil  ? 

c)  .  Dacâ  da,  este  eu  putinta  ca  acest 
capital  sâ  fie  atras  la  noi  sau  sunt  mo- 
tivé cari  îl  vor  dirija  aiurea? 

Cum  stim  certamente  câ  dacâ  am  aveà 
capital  am  produce  îndoit  decât  eu  mij- 
loacele a^tuale  nu  ne  râ  nâne  decât  so- 
lut'iunea  de  a  aduce  capital  din  afarâ 
si  aceia  de  a  câutà  eu  încetul  sâ  ni-1  nro- 
ducem  noi  însîne  eu  mijloacele  ce  le  avem. 

Prima  solut'te  ne  ar  pune  îa  pozitie  sâ 
producem  mai  mult  decât  îndoit,  cea  de  a 
doua  nu  este  imposibilâ,  însâ  cere  un  timp 
destul  de  îndelungat. 

Sâ  luâm  un  exemplu:  Avem  de  refâcut 
aproape  25.000  tone  de  poduri  mttalice; 
dintre  acestea  o  parte  trebue  sâ  fie  refâ- 
cute  imediat,  lucrate  gâta  din  afarâ;  pentru 
cele  de  al  doilea  vom  câutà  sâ  face  m  o 
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instalatie  de  fabricat  poduri.  Dacâ  socotim 
în  aceastâ  de  a  doua  catégorie  aproximativ 
25.000  tone,  importul  lor  lucrate  gâta  ar 
eehivalà  eu  un  capital  de  ap  oximativ  4 
milioane  dolari  pe  când  pentru  instalarea 
unei  uzini  care  sâ  producâ  aceste  poduri 
întt'un  an  si  apoi  sâ  ne  râmâne  pentru  alte 
nevoi,  nu  am  aveà  nevoe  sâ  importâm 
capitd  sub  forma  de  masini  decât  circa 
%  mil.  dolari. 

Au  Statele  Unité  un  capital  exportabil  ? 
La  aceastâ  întrebafe  un  Europeau  va  râs- 
punde  fârâ  ezitare  „da"  un  amerioan,  în 
gênerai  va  râspunde  »nu"  si  va  da  un 
argument  peremptoriu:  Inainte  de  raz- 
boiu,  exportul  Statelor  Unité  reprezentà 
un  procent  foarte  redus  din  produetfe 
(aprox.  20%).  Argumentul  capâtâ  un  spii- 
jin  foarte  puternic  în  urma  scumpirii  cos- 
tului  vie t»i  care  a  început  sâ  îa  proporr,ii 
îngrijitoare  si  îa  Statele  Unité. 

Citâm  în  aceastâ  privintâ  din  „Manu- 
facturers  Record"  din  14  Au  g.  919. 

„Oiice  lucru  ce  exportam,  fie  mârfuri 
manufacturate"  fie  prduse  „de  hranâ" 
micsoreazâ  în  aceiasî  propose  aprovizio- 
narea  Americei  „si  prio  urmare  ajutâ  la 
mentinerea  preturilor  indicate." 

«Dacâ  scâderea  în  schirubul  extern  în- 
greuiazâ  putfn  cumpârâturile"  „dela  noi, 
aceastâ  va  aduce  o  économie  for^.tâ  în 
consumatia  de  câtre  „  Europa  a  lucrurilor 
delà  noi  spre  avantajul  Europei". 

Râspunsul  însâ  nu  poate  fi  nici  un 
„da"  catégorie  si  nici  nu  „nu"  catégorie. 

Mai  întâi  relaya  dintre  producÇie  si 
consumatie  se  cuprinde  în  3  stadii  : 

1)  producple  niai  mica  de  cât  necesitatile 

2)  .  »  »  mare  »  »  *  dar  mai 
mica  de  cât  puterea  de  cons'ima^ie  a  tàrii  si 

3)  produc^ia  mai  mare  decât  necesitatile  si  de 
cât  puterea  de  consumatie  a  târii. 

In  primul  stadiu  nu  numai  câ  nu  poate 
fi  vorba  de  export,  dar  chiar  e  nevoe  de 
import,  îa  al  doilea  exportul  se  face  sau 
nu  dupa  cum  vânzatjorii  gasesc  sau  nu 
anumite  avantagii  la  cumpârâtorii  strâini, 
îa  fine  în  al  3lea  stadiu  exportul  devine 
o  necesitate. 

Dar  în  aprecierea  puterei  de  consuma- 
tie eu  greu  vom  gâsi  criteriile:  noi  sun- 
tem  multumit'i  peste  mâsurâ  când  putem 
avea  grâsimea  necesarâ  gâtitului  bucate- 
lor  pe  când  client»  restaurantelor  ameri- 
cane  au  la  discrète  untul  proaspât  si 
pâinea. 

Dacâ  revenim  la   trebuinÇele  noastre, 


.  contrar  negârei  interesate  a  Americanilor 
de  existenfa  necesitâtei  exportului  lor  în 
unelte  si  masini,  trebue  sâ  recunoastem 
câ  St.  Unité  au  nevoie  de  un  export  în 
acest  fel  de  produse. 

Astfel  chiar  persoanele,  cari  ne-au  afir- 
mat  câ  Statele-Unite  pot  consumà  toatâ 
productiunea,  recunosc  câ  în  momentul 
de  fatâ  în  toate  firmele  se  exercitâ  o  pre- 
siune  considerabilâ  asupra  serviciilor  de 
vânzare  de  câtre  acelea  de  productie- 

Avem  apoi  faptul  câ  în  cele  mai  multe 
articole  pre^urile  din  America  sunt  ceva 
mai  mici  decât  cele  din  Europa,  socotind 
schimbul  pe  cursul  actual  nu  pe  cel 
normal. 

Avem  onstatârile  de  visu  fâcute  în 
câteva  din  uzinele  din  Statele-Unite  :  In 
uzinele  «Me.  Clintic  Marschall  Co.  din 
Pottstown"  807o  din  masini  stateau,  atunci 
când  le-am  vizitat:  uzinele  «Bethléem 
Steel"  încetau  lu-rul  la  ora  3.  d.  a.;  apoi 
în  toate  uzinele  lipsa  de  comenzi  reesea 
în  mod  évident. 

Mai  extragem  din  7.iâ"rul  «Birmingham 
Ledger»  din  18  Aug.  1919  «.apacitatea  de 
«a  produce  ferârie  a  Statului  Alabama, 
«care  lâncezeste  de  5  luni». 

«Cuptoarele  înalte  aie  firmei  «Shefreld 
«Iron  Corp*  au  reînceput  activitatea». 

«Presedintele  firmei  «Voodstock  Iron 
«Corp»  e  la  New-Yo^k,  pregâtind  reluarea 
«activitat<i». 

In  fine  concluziile  cele  mai  eficace  le 
putem  trage  din  studiul  ultimelor  grève 
din  Statele  Unité. 

Pe  când  în  Europa  grevele  au  ca  pri- 
cinâ  primâ  supraproductia  care  face  pe 
patron  sa  reziste  la  orice  cereri  a  lucrâ- 
torilor  în  Statele  Unité  grevele  potisbueni 
chiar  dacâ  nu  ar  fi  cineva  interesat  ca  sâ 
le  producâ  (ipotezâ,  cate  nu  poate  li  ex- 
clusâ,  date  fiind  obiceiurile  trusturilor 
americane), 

Astfel  greva  metalurgicâ,  care  dureazâ 
de  mai  bine  de  douâ  luni  — anihilând  prin 
urmare  a  6-a  parte  din  productia  anualâ  — 
are  la  bazâ  refuzil  patronilor  de  a  tratà 
eu  sindicatele  lucrâtoiilor.  In  orice  caz 
nevoile  nu  pot  fi  mai  mari  dacâ  oamenii 
pot  renunta  acolo  la  a  6  a  parte  din  pro- 
duct/ia  anualâ. 

Ce  n'am  fi  fâcut  noi  îu  Europa  eu  acest 
material  ? 

Lâncezirea  în  afacerile  metalurgice  a 
avut  de  rezultat  o  reducere  în  consumatia 
cârbunilor   çi   deci   o  supra productie  de 
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carbuni.  Supr  aproduefia  începuse  sa  aparâ 
depe  la  sfâ<-situl  lunii  August  când  ofer- 
tele  de  câibuni  deveneau  din  ce  în  ce 
mai  presante. 

Iatâ  ce  se  scria  în  «Manufactures  Re- 
cord» din  4  Sept.  919  printre  altele: 

«Din  non  insista  ni  pe  lângâ  toti  citi- 
«torii  nostrii  sa-si  cumpere  carbuni  si  nu 
«numai  sa  î  cumpere  dar  sa-i  transporte 
«cât  mai  repede  eu  putintâ». 

Cu  alte  euvinte  se  insista  sâ  se  dega- 
jeje  depozitele  delà  gura  minelor  câci  nu 
mai  aveau  unde  pune  rârbuni. 

De  altmintrelea  se  çtie  ca  cererea  prin- 
cipalâ  a  lucràtorilor  minieri  este  reda  erea 
orelor  de  lucru  si  cr^d  câ  nu  s*-  învoeste 
nimeni  cu  pârerea  a  lucrâtorii  din  Statele 
Unité  nu  si  dau  seama  de  starea  de  supra 
productie  si  nu  cautâ  sâ  se  asigure  contr'a 
lipsei  eventuale  de  lucru;  iar  stirile  ce  vin 
de  a  olo  câ  nu  ar  existà  un  pericol  de  a 
nu  avea  carbuni  sunt  tendenfcioase  si  au 
scopul  de  a  mentine  preturile  urcate  cu 
care  cârbunii  américain  sunt  vândutf  tâ- 
rilor  din  Europa. 

Este  cu  putinfâ  a  atrage  la  noi  capitalul 
exportabil  al  "Statelor-Unite  ? 
Se  impune  câ  în  examinarea  acestei 
chestiuni  sâ  Iucrâm  cât  mai  mult  cu  in 
teligenÇa  si  sâ  înâbusim  eventualele  sen- 
timente  sau  resentimente  cari  falsificâ 
judecata. 

Negrfsit  dacâ  am  avea  cu  ce  sâ  cum- 
rârâm  mârfurile  exportabile  aie  Statelor- 
Unite  nu  ar  fi  nici  o  dificultate  ;  am  obtine 
imediat  lucruiile  de  cari  avem  nevoe. 

Trebue  sâ  admitem  însâ  câ  exportare 
de  capital  fârâ  bazâ  de  crédit  nu  se  poate. 

Privitâ  din  acest  punct  de  vedere,  atât 
noi  cât  si  celelalte  tari,  ne  isbim  de  o 
série  de  dificultâçi  apârute  în  urma  ar- 
mistitiului  câod  guvernul  Statelor  Unité 
a  refuzat  sâ  mai  acorde  crédite  de  Stat 
guvernelor  aliate,  râmânând  ca  acestea 
sâ  trateze  direct  cu  particularii. 

Aceasta  a  avut  de  rezultat  mai  îatâiu 
de  a  pune  guveraele  europene  la  discret;ia 
speculatoriior  americani. 
^  Dar  nu  trebue  sâ  credem  câ  în  Ame- 
rica existâ  numai  speculatori,  sunt  si  oa- 
meni  de  treabâ  si  poate  foarte  mult<,  dar 
acolo  cine  Çipâ  mai  tare  e  auzit  si  azidia 
nenorocire  »corbi"  ctcncânesc  foarte  tare 
pe  când  popoarele  europene  au  crezut,  câ 
odatâ  ce  Amrrica  a  intratîn  râzboiu.  orice 
propagandâ  poate  încetà  si  au  încetat-o, 
câci  nu  se  poate  chema  propagandâ  cur- 


tea  ce  o  fac  guvernele  europene  guver- 
nantllor  din  Statele  Unité,  si  stâruintele 
ce  se  pun  pe  lângâ  oamenii  de  afaceri. 

Un  ait  efect  al  încetârii  creditelor  de 
Stat,  a  fost  ridicarea  chestiuni,  «garantiilor». 

In  America  bâneile  au  portofoliul  con- 
trôlât, fie  direct,  fie  indirect  —  în  urma 
scontârilor  succesive  —  de  câtre  «Fédéral 
Reserve  Bank"  care  examineazâ  cu  deo- 
sebitâ  severitate  garantie  pe  baza  cârora 
s'au  acordat  crédite. 

Asupra  garantiilor  sâ  insistâm  putfn: 
Dl.  Frank  Vanderlir,  fost  presedinte  la 
«National  City  Bank»  din    New-lork,  în 
urma  unei  câlâtorii  de   studii  ce  a  fàcut 
în  iarna  si  pnmâvara   1919.  în  Europa,  a 
i-ubHcat  o  carte  „What  hapenutd  to  Eu- 
rope" (Ce  sa  întâmplat   în  Europa).  Con- 
cluzia  acestei   car  Çi   care  a  fost  în  Ame- 
rica punctul  de  plecare  al  tutulor  aça  zi- 
selor  „Dlanuri"  de  împrumut  pentru  Eu- 
ropeni,  era  câ    pentru   restaurarea  vietei 
economice  nominale  în  Europa   «este  ne- 
voe de  ajutorul  grabnic  al  Americei"  sub 
formâ  de  crédite  acordate  în  mod  colectiv 
si  solidar  statelor   europene,  prin  inter- 
mediul  unei  «Comisiuni  Internationale  de 
împrumut".  In  ceiace  priveste  garantie 
planul  prevede  c  a  h  fiecare  natiune  debi- 
toare  va  da  o  ipotecâ  în  primul  rang  pe 
veniturile  vamale,  pentru  a  plâti  dobân- 
zile  si  amortismentele  acelei  pârti  din  îm- 
prumutul  international  ce  i  s'a  alocat". 

Negresit  d  1  Vanderlip  a  judecat  garan- 
tia  vâmilor  cu  mentalitatea  americanâ 
care  îatre  altele  îsi  face  o  idée  cu  totul 
alta  de  cât  noi  de  notiunea  de  guvern. 

Ipoteca  asupa  vâmilor,  în  afarâ  de  alte 
consideratiuni  de  Stat,  este  impasibilâ  din 
douâ  puncte  de  vedere:  mai  întâiu,  câ 
orice  ipotecâ  nu  poate  fi  modificatâ  fârâ 
consimtâmântul  creditorului  v  ceiace  ar 
pune  politica  vamalâ  a  t^rilor  europene 
la  discretia  bancherilor  cari  ar  constitua 
«  Comisiuneà  internationalâ  de  împrumut", 
apoi  datoria  este  presupusâ  a  se  plâti  nu 
din  sporul  de  productie,  régulât  al  impor- 
târii  capitalului,  ci  dintr'un  venit  care 
normal  ar  trebui  sâ  scadâ  pe  mâsurâ  ce 
capitalul  a  fost  importât,  rezultând  aceastâ 
scâdere  din  miesorarea  importurilor  prin 
sporirea  productiei.  De  almintrelea  D-l 
Vanderlip  prevede  câ  «târile  debitoare  vor 
lua  asupra  le  obligatia  de  a  impune  taxe 
vamale  suficiente  pentru  a  putea  satisface 
obligat'iile  fatâ  de  «Comisia  internationalâ 
de  împrumut». 
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Din  informatiunile  ce  avem,  pare  câ 
ideile  d  lui  Vanderlip  au  fost  râïtâlmâcite 
de  bancheiii  americani,  îa  sensul  de  a 
forma  un  trust  care  sa  impue  târilor  eu- 
ropene  conditiile  ce  ei  vor  voi  si  cà  fatâ 
de  aceastâ  situatiune  d-1  Vanderlip  s'a 
retras  delà  National  City  Bank. 

D-sa  spune  câ  »dacâ  aceastâ  garantie 
a  veniturilor  vâmilor  ar  fi  cerutâ  fiecârei 
tari  în  parte  ea  ar  fi  refuzata,  însâ  cerutâ 
tuturor  la  un  loc  se  va  putea  obtine». 

Rezultâ   deci  câ  în   mintea  celor  mai 
binevoitcri  existâ  ideia  de  a  obtine  o  ga- 
*  rant'ie  si  de  a  impune  garantie  ce  ei  le 
gasesc  suficiente. 

Pe  de  altâ  parte  înurma  nerecunoasterei 
de  catre  bolsevici  a  datoriei  fostului  stat 
rusesc  si  îatiru  câtva  si  a  dificultâtilor 
îotâmpinate  la  Conferinti  ,-pâcii  pentru  a 
asigurà  plata  datoriei  fostului  imperiu  au 
stro-ungar,  nu  trebue  sâ  ne  mirâm  câ  o- 
pinia  publicâ  americanâ  cere  o  garantie 
la  adapost  de  astfel  de  eventualitati,  mai 
aies  când  toatâ  lumea  de  afaceri  se  terne 
de  pericolul  bolsavic. 

In  afarâ  de  garantie  propuse  de  d  1 
Vanderlip.  s'au  ventilât  în  America  diferite 
garanti',  cari  pot  fi  clasate  în  modul 
urmatoi: 

a)  .  Garanti  mobiliare  sub  forma  de  a- 
manetare  de  sume  de  bani  în  monedâ 
strâinâ,  hârtii  de  stat,  actiuni,  etc.. 

b)  Garanti  mobiliare  sub  formâ  de  ipo- 
teci  de  masini  sau   instalatii  industriale. 

Garantiile  de  sub  b  ar  râmâne  în  mâna 
debito?ului  pe  când  cele  de  sub  a  ar  tre- 
bui  depuse  într'una  din  bâncile  americane. 

c)  Garanti  imobiliare  sub  forma  de  ipo- 
teci  pe  fâbrici,  terenuri,  câi  feiate  etc. 

d)  .  Garanti  prin  afectarea  de  anumite 
taxe  pentru  trecerea  pe  anumite  poduri, 
taxe  de  export,  taxe  pentru  manipularea 
în  porturi  etc. 

e)  .  Obligatia  de  a  vinde  un  numâr  de 
ani,  pe  un  prêt  anume  déterminât,  o  a- 
nume  cantitate  de  produse  precum  :  grâu, 
petrol  etc. 

Pe  garantiile  de  sub  a  s'a  pus  valoare 
atât  tinîp  cât  cursul  schimbului  nu  ajun- 
sese  la  valorile  de  astâzi  Acum  nu  cre- 
dem  câ  aceste  garantii  sa  fie  primite 
chiar  de  cei  ce  le-au  propus  mai  înainte. 

Garantiile  de  sub  b  nu  au  pentru  noi 
un  inreres  decât  întrucât  ni  s-a  propus  ca 
titlurile  de  propietate  aie  anumitor  masini 
sâ  râmânâ  în  mâna  vânzâtorului  pânâ  la 
achitarea  datoriei. 


Ace?stâ  modalitate  a  fost  acceptatâ  de 
Polonia  pentru  locomotive. 

Garantiile"  de  sub  c  se  pot  privi  din 
douâ  puncte  de  vedere:  al  Statului  çi  al 
particularilor.  - 

Negresit  câ  în  fata  situatilneî  grave 
generalâ  putem  luà*în  considerare  ca  un 
sacrificiu,  ipotecarea  unor  bunuri  imobile 
aie  Statului  'cura  ar  fi  Anumite  pâduri, 
anumite  terenuri  petrolifere  etc.  Stim  câ 
unele  persoane  delà  noi  nici  nu  vor  sâ 
audâ  de  acest  lucru;  de  aceia  nu  insistâm. 

Din  punct  de  vedere  al  particularilor 
avem  legea  »Edge"  a  cârei  votare  nu  se 
terminase  la  plecarea  comisiunei  romàne 
delà  Nc-w-Iork,  aceastâ  lege  prevedea 
construirea  unor  societâti  care  sâ  împru- 
mute  bani  cumpârâtorilor  streioi  pe  baza 
de  ipoteci  asupra  instalatiilor  industriale. 

De  altmintrelea  trebue  sâ  atragem  aten- 
tia  câ  în  America  un  particular  gâseçte 
mai  usor  crédit  decât  Statele,  tocmai  din 
pricina  câ  poate  da  garant»!,  pe  care  de 
obicpiu  Statele  nu  le  pot  da. 

Tipic  în  aceastâ  privintâ  este  câ  ni  s'a 
carut  îa  unele  cazuri  ca  contractul  semnat 
de  guvernul  român,  sâ  fie  garantat  de 
una  din  bâncile  de  la  noi,  cnm  ar  fi 
Banca  Nstionalâ,  punându-se  mare  prêt 
pe  aceastâ  garantie. 

Garantiile  de  sub  d  prezintâ  o  impor- 
tantâ  oarecare  pentru  noi  deoarece  printre 
ele  poate  vom  gâsi,  date  fiind  ideile  delà 
noi,  solutiuuea  cea  mai  putin  partialâ  a 
problemei. 

Astfel  instituirea  unor  taxe  pe  exportul 
de  grâu  sau  de  petrol,  nu  ar  mai  prezenta 
inconvénient*  texelor  de  import:  mai  îa- 
tâiu  va  fi  rationala  ca  întru  cât  prin  im- 
portul  caoitalului  vom  realiza  un  câstig 
din  sporitea  exportului  sâ  plâtim  si  da- 
toria  din  acest  câs  ig  sparit. 

In  privintâ  nevoiei  eventuale  de  a  mo- 
dificà  taxele  de  export  credem  câ  se  pot 
gasi  mai  usor  de  cât  în  cazul  tax^lor  de 
import,  modalitati  ca  creditorul  sâ  nu  poatâ 
avea  «prin  faptul  ipotecii»,  un  instrument 
de  influentare  a  politicei  economice  a  t^rii. 

Pârâsicid  chestiunea  garantiilor,  vom 
trece  la  celelalte  chestiuni  cari  pot  îm- 
pîedicà  atragerea  capitalului  american  la  noi 

Am  atins  în  treacât  ideia  preconizatâ 
dé  d-1  Vanderlip  si  care  si-a  fâcut  drum 
ca  împrumuturile  sâ  nu  se  acorde  decât 
colectiv  tarilor  europene.  Dacâ  aceste  tari 
ar  avea  o  organizatie  colectivâ  pentru  re- 
construire, chestiuue  de  care  ne  vom  o- 
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cupa  mai  tâ»ziu,  negresit  câ  ideia  de  mai. 
sus  nu  ar  avea  nici  un  inconvénient  p  ntru 
noi.  Asa  însâ  cum  se  prezintâ  astâzi  lu- 
crurile,  este  évident  câ  dacâ  tott  finan- 
ciarii  americani  ar  fi  de  parère  câ  îm- 
prumutul  nu  trebue  acordat  izolat,  nu 
am  puteà  face  nicnic. 

Nu  putem  trcce  mai  départe,  fârâ  a 
atinge  chestiunea  atragerei  capitalului 
american  pe  cale  particularâ  în  afaceri. 

Aci  ne  isbim  de  o  dificu'tate,  care  pro- 
vine  mai  mult  de'a  nci:este  anume  ches- 
tiunea remunerâni  capitalului  prin  par- 
ticiparea  la  beneficii.  Este  un  principiu 
admis  de  toatâ  lumea  câ  întru  cât  un  a» 
numit  mijloc  te  face  sà  produci  mai  mult, 
O  parte  dm  surplusul  producÇiei  se  cuvine 
ca  remuneratie  acelui  mijloc, 

Avem  doua  sisteme  de  remuneratie  : 
procente'e  si  participarea  la  beneficii.  In 
gênerai  la  noi  înc'inâm  pentru  primai  iar 
al  doilea  face  baza  discutiunilor  la  asa 
zisa  chestiune  a  capitalului  stràin.  ' 

Atâta  vreme  cât  valoarea  banuluiînra- 
port  eu  acea  a  mârfi.  r  lor,  râmânea  aproape 
neschimbatâ  saù  varia  foarte  pur,in,  se 
puteà  gâsi  posesori  de  capitaluri  cari  sa 
le  punâ  la  dispozit'te  în  schimbul  unei  re- 
munerarii  fixe  socotitâ  pe  procente  a  ca- 
pitalului împrumutat.  . 

Chiar  si  atunci  o  parte  din  capitaliste, 
atunci  când  aveau  cunostinti  câestr  vorba 
de  a  plasà  capitalul  îati'o  afacere  care  va 
da  putinti  debitorului  sa  sporeascâ  pro- 
ducria  îa  mod  progresiv,  asa  încât  acesta 
sa  dévie  la  rândul  sâu  capkalist,  cum  erà 
cazul  nostru,  nu  se  mai  multutnea  eu  re- 
munerat,ia  fixâ  si  cercau  sa  fie  pàttasi 
la  împârt,irea  beneficiilor.  Si  aceastâ  pre- 
tenÇiune  devine  caracteristica  legâturilor 
economice  ce  se  cautâ  a  -se  face  în  tim- 
purile  prezente. 

O  altâ  chestiune  ce  râmâne  de  exami- 
nât esta  aceea  de  a  se  ve  lea  dacâ  nu 
sunt  motive  spéciale  pentru  ca  finantele 
americane  sâ  nu  fie  atrase  mai  curând  în 
alte  tari  de  cât  la  noi. 
,  Din  târile  europene  se  fac  astfel  de  în- 
cercâri  dé  târile  din  grupul  Intelegerei, 
din  acele  aie  grupului  Germano-Ungar 
si  în  fine  din  grupul  neutrilor.  Scopul 
pentra  care  se  face  aceasta  este  fie  pen- 
tru nevoile  proprii,  fie  pentru  a  servi  de 
intermediari  si  a  plasà  capitalul  si  în  alte 
tari,  luând  natural  o  remuneratie  impor- 
tantâ  pentru  acest  lucru.  In  primul  caz 
intrâ  : 


D  n  grupul  Intelegerei  :  Frant?,  Italia 
si  România,  apoi  Ceho-Slovacia  si  Polo- 
nia  în  al  doilea  rând. 

D  n  grupul  germano-ungar:  Germania, 
Austria  si  Ungaria. 

Din  grupul  târilor  neutre:  nimeni. 

Dintre  acestea  Franta,  lta'ia  si  Ceho- 
Slovacia  cet  mai  mult  materii  prime  pe 
când  noi  si  Polonezii  cerem  mai  mult  ma- 
siai  si  materiale  fabricate. 

Germania,  Austria  si  Ungaria  cer  iarâsi 
mai  mult  mat  rii  prime  si  materii  fabri- 
cate pentru  consutnatia  imediata,  nu  pen- 
tru sporirea  productiei. 

In  al  doilea  caz,  al  intermediarilor  : 

Din  grupul  întelegerii  intrâ:  Aaglia, 
Franta  si  Grecia. 

Din  grupul  Garmano-Uogar  pânâacum 
nimeni. 

Din  grupul  neutrilor:  Elvetia,  Spania 
si  Suedia. 

In  gênerai  ce!  ca  cer  crédite  pentru 
nevoile  lor  nu  prea  le  obtin  :  intermé- 
diare însâ  le-au  obt'nut  toti,  afarâ  -  de 
Franti,  lucru  care  se  poate  vedea  si  din 
cursul  schimbului. 

In  afarâ  de  Europeni  mai  sunt  si  alte 
popoare,  cari  solicitâ  creditul  Statelor  U- 
nit-*,  astfel  sunt  :  Statele  din  America  de^ 
Sud  §i  statele  din  Asia,  în  spécial  China 
fârâ  a  vorbi  de  popoarele  cari  înaiute  for- 
mau  imperiul  rusesc. 

'  Avem  desavantajul  de  a  ne  bucura  de 
un  crédit  mai  restrâns  fatâ  de  Anglia, 
F/anti,  grupul  germano-ungar,  Grecia, 
grupul  tarilor  neutre  precum  si  târile  din 
America  de  S  id. 

Creditul  englezilor  si  al  tarilor  neutre 
este  socotit  ca  mai  solid  din  cauza  lipsei 
distrugerilor  de  râzboi. 

Fatâ  de  târile  din  America  de  Sud 
existâ  desavantajul  câ  aceste  tari  sunt  ex- 
portatoate,  în  prezent  chiar,  de  materii 
prime  cerute  atât  în  Europa  cât  si  Statele- 
Unite,  asa  în  cât  comertul  exterior  eu  a- 
ceste  târi  se  face  ca  în  timpuri  normale. 

Avem  însâ.  fitâ  de  multi,  avantajul  de 
a  cere  din  acele  produse  pentru  care  existâ 
supra  product'te.  Pe  când  ceilalti  cer  grâu 
de  aie  mâncârei,  materii  prime,  bumbac 
brut  etc.,  noi  cerem  masini,  poduri,  ma- 
teriale  de  drum  de  fer,  obiecte  fabricate 
gâta  etc. 

Mai  avem  avantajul  ca  toatâ  lumea  e  st- 
gurâ  câ  dacâ  vom  organizà  producriasi  dacâ 
nu  vom  avea   turburari.  vom   ecupà  in 
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curând  unul  din  primele  locuri  printre 
producâtorii  din  Europa. 

(Extras  din  raportul  d-lui  inginer  Gr.  Niculescu) 

România  ca  debuseu  al  industriel  de  masini 
elvetiene 

Dupa  desnetnbrarea  itnperiilor  dia  cen- 
trul  Europe),  a  Austriei  si  Rusiei,  Elvetia 
care  exportà  cantitât»  considérable  de 
maçini  în  aceste  tari,  trebuie  sâ  caute 
alte  debuseuri  noiv  cari  sâ  inlocuiascâ  pie- 
tele  pierdute. 

In  mod  natural  ea  se  va  întoarce  câtre 
statele  nationale,  cari  s'au  organizat  dupa 
desfiintarea  acestor  imperii.  Printre  aceste 
tari,  mostenitoare  aie  Rusiei  si  Austriei, 
România  este  una  dintre  celemai  impor- 
tante. Acest  stat  fâceà  încâ  înainte  de 
râzboiu  importante  cumpârâturi  de  masini 
In  1913,  România  importà  masini  eu  abur, 
masini  agricole,  masini  eu  aer  comprimât, 
masini  eu  vapori,  eu  gaz,  eu  petrol  etc. 
masini  dinamo-electrice,  motori  electfici, 
aparate  de  telegraf  si  telefon,  aparate  de 
transmisiune,  de  iluminat,  aparate  de  so- 
nerie,  masini  de  cusut  etc.  Suma  totala 
a  acestor  masini  importate  erà  de  lei 
59.053.245,  repartizându-se  între  Gerraania, 
Statele  Unité,  Austro  Ungaria  si  Anglia 
si  anume  în  propose  de  35.215  635  lei 
pentru  primul  stat,  10.226.547  lei  pentru 
cel  de  al  doilea,  7.566.031  si  3.061.535  lei 
pentru  celelalte  douâ. 

Fatâ  de  aceste  cifre,  exportul  elvet'ian 
pare  destul  de  mic.  In  1906,  395.093  lei; 
în  1907,  1.003.119  lei;  1908  1.009.741  lei; 
1909,  1.270.136  lei;  1910,  852.317  lei;  1911 
730.795  lei  ;  1912  1.241.840  M;  1913.992.671  ; 
1914,  720.844  lei;  1915,  636.503  lei;  1916, 
4  646.820  lei. 

Vedem  din  cifrele  précédente,  câ  din 
cauza  concurenÇei  Gtrmaniei,  Austriei, 
Statelor-Unite  si  Angliei,  Elvetia  erà  îm- 
piedecatâ  a  face  mai  mult  comert,  eu 
târgul  român.  Care  va  fi  situat^a  dupa 
râzboiu?  Intru  cât  priveste  viitorul  apropiat, 
Germania,  lovitâ  prin  tratatul  de  pace  nu 
va  mai  puteà  satisface  ca  în  trecut  în  a- 
. ceias  mâsurâ  necesitatile  Euro  jei  centrale. 
Statele-Unite,  tlcînsus1,  cari  si-au  întins 
în  timpul  râzboiului  influeuta  lor  asupra 
Americei  de  Sud,  a  Asiei  si  chiar  asupra 
Europeî,  si  au  împâitit  puterea  lor  astfel 
încât  asupra  fiecârui  vStat.  ele  nu  vor  re- 
prezentà  o  concurentâ  mai  mare  decât 
înaintea  râzboiului. 


Cea  mai  mare  parte  din  statele  nâs- 
cute  din  descomputierea  Austriei  se  vor 
gândi  înainte  de  toate  la  organizatia  lor 
interioara. 

Ele  nu  au  încâ  mijloacele  necesare  si 
nici  nu  împlinesc  conditiile  politice  do- 
rite  pentru  a  deveni  concurenti  de  temut; 
reprezintâ  mai  curând  mari  târguri  im- 
portante pentru  Elvetia.  Anglia  are  ase- 
menea  altâ  însemnâtate,  îu  domeniul  sâu 
colonial  mârit,  si  Franta,  care  sigur  va 
face  sfortâri  serioase  în  Orient,  nu  va 
puteà  sâ  fie  gâta  decât  înti'an  anumit 
timp 

Astfel,  la  momentul  précis  la  care  ne 
gâsim,  Elvetia  îsi  poate  creeà  o  situatie 
avantagioasâ  în  România,  unde  necesitâ- 
tile  sunt  aproape  nelimitate  si  unde  pe 
de  altâ  parte,  concurentâ  este  miesoratâ 
într'o  mare  propose. 

O  mare  parte  din  uneltele  românesti 
au  fost  scoase  din  uz  din  cauza  râzboiului. 
Fie  câ  au  fost  distruse  din  cauza  ocupa- 
tiej,  fie  câ  s'au  uzat  din  cauza  unei  în- 
trebuintâri  intensive,  nu  mai  ïnsemneazâ 
mult  în  timpul  actual.  Industria  petroli- 
fera,  industria  lemnului,  a  moii'or,  a  câi- 
lor  ferate,  a  telefoanelor  si  te'egrafelor, 
instalatiunile  poiturilor,  uzinele  României 
vechi,  toate  acestea  trebuesc  reorganizate 
si  reînoite. 

Ea  aceste  necesitâti  déjà  foarte  mari,  se 
mai  adaogâ  acelea  aie  României  noi,  a 
provinciilor  cari  revin  regatului,  ca  o  con- 
secintâ  a  râzboiului.  Industriiie  acestor 
provincîi  sunt  mai  dezvoltate  decât  aceiea 
aie  României  vechi,  exclusiv  agrico  â.  Acolo 
deasemenea.  pentru  a  reorganizà  produc- 
tiunea  pentru  a  da  viatâ  miscârei  econo- 
mice,  trebuie  masini  noi,  materiale  de  toate 
felurile. 

Reforma  agrarâ  rare  se  înfâptueste  acum 
va  -*a  posibilirate  României  sâ-si  dezvolte 
agricultura  în  proportii  mari;  bogâti'le 
naturale  aie  pâmântului  sâu  o  vor  face 
tara  cea  mai  bogatâ  din  Oxtent.  Exporta- 
torii  elvetieni  ar  puteà  'e^à  eu  indust'iasii 
si  comerciant'i  ro  uan',  relat'iuni  comercia'e 
din  ce  în  ce  mai  strânse. 

Schimbarea  „Dreptului  comercial"  în  Ceho- 
Slovacia. 

Ministerul  de  justice  proecteazâ  pentru 
o  data  apropiatâ  schimbarea  si  unificarea 
«Dreptului  comercial». 

Pentru  Boemia,  Moravia  si  Silesia  e  în 
uz,  pânâ  acum,  Dreptul  comercial  din  17 
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Decembrie  1862  aplicat  delà  1  Ianuarie 
1863,  pentru  Slovacia  se  aplicâ  art.  37  din 
legea  votatâ  în  1875  si  un  numâr  de  anexe 
si  modificâri. 

Inainte  de  elaborarea  noului  proect  de 
lege,  Ministerul  de  justifie  voeste  sa  asculte 
pârerile  teoreticianilor  ca  si  a  oamenilor 
din  practicâ,  a  tribunalelor  comerciale,  ju- 
decâtorilor  si  a  ministerelor  interesat**,  asu- 
pra  reformarei  si  unificârei  Dreptului  co- 
mercial  pentru  a  se  luà  în  considerare  opi- 
niile  acestora  la  scbiÇirea  legei. 

Pentru  aceasta  Ministerul  de  justice  a 
trimis  chestionare  la  cari  trtbuià  sa  se 
râipundâ  în  cel  mai  scurt  timp  si  cel  mai 
târziu  pânâ  la  15  Noembrie  1919. 

Intrebârile  se  refera  mai  întâi  la  uni- 
ficare  : 

T.  Prescriptiunile  legei  introductivè  la 
Dreptul  comercial  austriac  trebuesc  cu- 
prinse  în  noua  lege  comercialâ? 

2.  Legea  asupra  societâtilor  urmeazâ  sa 
râmânâ  mai  départe  di  sine  stâtâtoare  sau 
prescriptiunile  acesteia  sa  fie  cuprinse, 
esectial  dupa  schimbarea  lor,  în  noua  lege 
comercialâ? 

3.  Prescriptiunile  asupra  agenti'or  si  mij- 
locitorilor  comerciali  particulari  trebuesc 
cuprinse  în  noua  lege  ? 

4.  Societatea  în  .comandits,  în  spécial 
acea  pe  actiuni,  mai  are  vre-o  îndrepiâtire 
de  a  continuà  sa  existe? 

5.  Câte  societâçi  de  acest  fel  exista  în 
republicâ? 

6.  Trebue  ca  si  în  viitor  îufiintarea  unei 
societâti  pe  actiuni  sâ  depinda  de  încu- 
viinÇarea  statului. 

7.  Trebue  sâ  râmânâ  în  vigoare  ordo- 
nantele  din  3  Sept.  1918,  Decretul  No.  323 
respectiv  2  Sept.  1918  (în  Ungaria)? 

8.  Trebuesc  introduse,  în  afarâ  de  so- 
cittâÇile  coopérative  de  productie  si  con- 
sumait dupa  legea  din  9  Aprilie  1873  res- 
pectiv art.  23  din  legea  ungarâ  diu  1898, 
si  societâtile  comerciale  în  spiritul  drep- 
tului comercial  ungar? 

9.  Tiebuesc  încorporate  prescriptiunile 
asupra  societâtilor,  în  mod  spécial,  în  noua 
lege  comercialâ? 

10.  Trebue  sâ  se  prevadâ  în  noua  lege 
prescriptiuni  asupra  societâtilor  eu  res- 

-ponsabilitate  mârginitâ? 

11.  Trebue  sâ  se  prevadâ  prescriptiuni 
de  ordin  fmanciar  si  coercitiv? 

12.  Trebue  sâ  se  prevadâ  prescriptiuni 
asupra  societâtilor  streine? 


13.  Trebue  sâ  se»  prevadâ  prescriptiuni 
asupra  intrepozitelor  publiée? 

14.  Trebue  sâ  se  prevadâ  prescriptiuni 
asupra  contractului  de  asigurare? 

15.  Trebue  sâ  se  introducâ  prescr'ptii 
asupra  transportului  pe  mare  si  pe  fluviile 
interioare? 

Intrebârile  urmâtoare  se  refera  la  schim- 
bâri  si  anume: 

t.  Se  recomandà  s:himbarea  expresiei 
de  «cornerf*  ?i  'comerciant5*  si  în  ce  sens? 
.  2.  Trebueste  extinsâ  notiunea  «afaceri 
comerciale»  si  la  comertul  eu  imobile? 

3.  Trebue  sâ  continue  dubla  rezolvare 
(lichidare)  a  contractului  comercial,  una 
exceptionalâ  conform  eu  dreptul  comun 
si  cealaltâ  conform  eu  dreptul  comercial? 

4.  Ce  alte  modificâri  esentiale  de  adus 
codului  comerciil  s'ar  recomandà  ? 

5.  S'ar  recomandà,  în  spécial,  câteva 
schimbâri  esentiale  aie  dreptului  comercial 
relativ  la  societâti? 

Având  în  vedere  marea  însemnâtate 
a  dreptului  comercial  în  viat*  economicâ, 
ministerul  de  justifie  nu  se  va  mârgiDi  la 
râspunsuiile  chestionarelor  trimise  ci,dupâ 
modelul  englez,  va  întreprinde  o  anchetâ 
înainte  de  elaborarea  leg  i,  în  f iir> (a,  de  o 
comisiune  compusâ  pe  lâagâ  avocati  si 
judecâtori  si  d  n  reprezentantii  d; f  ritelor 
corporatiuni  industriale  si  comerciale. 

Convenf  a  comercialâ  provizorie  dintre 
Franta  si  Ceho  Slovacia. 

Gaztta  „Iyidové  Roving"  din  Brûan  in- 
formeazâ  câ  în  Praga  s'a  îacheiat  în  u'ti- 
mele  zile  o  convenue  comercialâ  provizorie 
între  Franta  si  Ceho  Slovacia. 

Cele  mai  importante  dispozitiuni  sunt 
ref  ritoare  la  taxele  vamale  pentru  amtele 
tari,  aceste  tax?  râmân  desfiintate  din  tra- 
tatele  conrerciale  antetioare  îneheiate  între 
Frauta  si  fosta  monarhie  Austro-Ungarâ, 
apoi  acele  asupra  certifi:atelor  de  originâ 
pe  cari  Franta  le  cere  si  îa  sfârsit  cursul 
pe  care  se  vor  face  plâtile  taxelor  vamale. 

Franta  aplicâ  la  importul  din  Ceho  Slo- 
vacia tariful  conventional  care  erà  ap'.icabil 
p-ntru  raporturile dintre  Fracfa  si  Austto- 
Ungaria  îaainte  de  râzboi  ;  o  conditiune 
nouâ  e  câ  produsele  tiebuesc  prevâzute  eu 
certificate  de  originâ.  Franta  v  este  prin 
aceasta  sâ  înlâture  importul  mârfurilor  sau 
fabricatelor  germane  în  Franta  prin  inter- 
mediul  Ceha-Slovaciei,  de  aceia  cere  ex- 
portatorilor  sâ  si  vizeze  ceriificatele  de 
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âtre  consulatele  sau  agentiile  economîce 
franceze 

Franta  îçi  rezervâ  dreptul  ca  anumite 
taxe  dia  tratatul  comercial  anterior  (fran- 
cez austo-ungar)  sâ  le  ridice  fatâ  de  Ceho 
Slovacia  çi  fatâ  de  toate  celelalte  târi. 

Mai  départe  guvernul  francez  stipuleazâ 
câ  pâstreazâ  anumite  avantagii  exceptio- 
nale  aliatilor  sâi  de  pânâ  acum  (Belgia) 
în  interesul  aprovizionârii  çi  reactivârei 
vietei  economice. 

In  ceeace  priveçte  importul  din  F/anta 
în  Ceho- Slovacia  va  fi  aplicabil,  în  prin- 
cipiu,  acelaç  tratat  comercial  care  existà 
între  Austro-Ungaria  si  Franta  çi  care fuse - 
se  pregatit  în  baza  principiilor  cuprinse  în 
tratatul  comercial  din  anul  1884. 

Guvernul  ceho-slovac  acordâ  Frantei 
taxele  ceie  mai  scâzute  din  actualul  tarif 
vamal  autonom  (Decizia  din  12  Mai  1918) 
atunci  când  va  acordà  çi  altor  state  afarâ 
de  Austro-Ungaria. 

Aceste  doua  tari  din  urmâ,  pot  sâ  în- 
cheie  eu  Ceho- Slovacia  în  baza  tratatului 
de  pace,  convenÇii  vamale  exceptionale 
cuprinzând  avantagii  reciproce  la  cari  cele- 
lalte state  nu  au  drept  çi  deci*nu  pot 
ridicà  pretentiuni. 

In  ceiace  priveçte  urcarea  taxelor  va- 
male cuprinse  în  fostul  tratat  comercial 
franco-austro-ungar,  guvernul  ceho  slovac 
promite  câ  aceasta  nu  va  fi  introdusâ,  de 
cât  în  mâsura  în  care  guvernul  francez  va 
utilizà  dreptul  sâu  de  urcare,  pentru  pro- 
duse  similare. 

In  ceiace  priveçte  prohibirea  la  import 
guvernul  ceho-slovac  acordâ  Frantei  ace- 
leaçi  avantagii  pe  cari  le-a  dat  celorlalte 
tari. 


Referitor  la  emiterea  certificatelor  d" 
originâ,  acestea  trebue  sâ  cuprin  lâ  anum" 
afirmarea  câ  nu  e  vorba  de  un  produs 
din  o  t,arâ  care  se  aflâ  eu  Frai  ta  în  râz- 
boiu;  câ  acesta  nu  cuorinde  mai  mu  t  de 
50  A>  materie  primâ  (-nâsurat  dupa  prec) 
importatà  din  o  tarâ  fatâ  de  care  F/anta 
aplicâ  tarifai  gênerai  (Germania), 

Taxele  vamale  vor  fi  socotiteîn  coroane 
aur;  cursul  fatâ  de  valoarea  actualâ  a 
coroanelor  ctho  slovace  nu  va  fi  de  3  ori 
tnai  mare. 

Guvernul  ceho-s'ovac  se  angajeazâ  mai 
départe,  ca  în  traficul  de  tranzit  sâ  aplice 
conv°ntiunea  delà  Berna,  asemtnea  va  a- 
plicà  în  aceasta  mitene  clauzele  prevâzute 
în  anexele  economice  aie  tratatului  de 
pace. 

Se  mai  îndatoreazâ  asemtnea  sâ  se  con- 
formeze  conventiunei  din  Madrid  asupra 
arâtârei  originei  çi  sâ  facâ  totul  pentru  a 
introduce  în  Ceho  Slovacia  acele  norme 
cari  corespund  legei  franceze  din  6  Mai 
1918  asupra  declarârei  originei. 

In  acea  lege  se  vorbeçte  în  spécial  de 
prohibirea  întrebuintârei  numelor  falçe 
pentru  produse  spécifiée  franceze  câ  de 
ex.:  «Cognac»,  «Champagne»,  etc.;  iar 
din  partea  Ctho-Slovaciei  asemenea:  «bere 
de  Pilsen»,  é  «hameiu  de  Saaz»,  «mârfuri 
de  Koblentz»,  etc. 

Acest  contract  provizoriu  trebue  sâ  du- 
reze  pânâ  la  sfârçitul  anului  çi  se  va 
prelungi  tacit  (rezilierea  numai  eu  înçtiin- 
tarea  prealabijâ  de  o  lunâ)  pânâ  la  expi- 
rarea  conventiunei  comerciale  anterioarâ. 

Dupâ  cum  informeazâ  mai  départe  «L,i- 
dové  Noving»  vor  fi  invitate  în  curând  çi 
alte  state  sâ  încheie  asemenea  tratate  pro- 
vizoïli. 


INFORMATIUNI 

Influença  râsboiului  în  curentele  politice  çi  I 
economice  aie  Belgiei 

Niciodata  mai,,  mult  ca  acum.  partizanii  „de- 
mocratismului"  prin  „etatizare",  n'au  gàsit  a- 
tâtea  ocazfl  de  a  predicà  sofismele  lor,  eu  a- 
tâtea  çanse  de  a  fi  primite  ca  articole  de  bunà 
credintâ,  de  kcâtre  lumea  încrezàtoare.  Formi- 
dabila  turburare  în  care  lumea  a  fost  aruncatà 
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de  râzboiul  continu  (si  care  turburare  va  con 
tinuà  incà  mult  timp)  a  provocat  o  indispozitie 
adâncâ,  pe  care  e  usor  sâ  o  folosesti  pentru  a 
ajâtà  masele  sau    a   stabili   ordinea    nouâ  a 
lucrurilor  pe  care  o  viseazà  colectivistii. 

Fiecare  datà,  când  opinia  publicâ  crede  câ 
are  a  se  plânge  de  ceva,  se  gàsesc  la  mo- 
mentul   oportun,   câfiva  reformatori  patenta^, 
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pentru  ca  sâ  preconizeze  nu  un  remediu  sau' 
altul  potrivite  eu  situatia  si  conforme  eu  pre- 
ceptele  economice,  rationale  si  logice.  ci  imediat 
o  opéra (iune,  care  face  sâ  ta  avant  principale 
ce  se  discuta  si  eftctele  sunt  sigure  :  de  a  în- 
curcà  starea  lucruriior  actuale.  Jn  felul  acesta 
_se  obicinueste  publicul  eu  ideile  „tnaximaliste" 
inlocuind  doctrinele  cele  Vechi  si  bune  aie  evo- 
lutiei  progresive  si  prudente...  Dacâ  tramvaele 
rnerg  ràu,  nimeni  nu  spune  ca  sâ  se  cearà  so- 
cietafilor  exploatanto  mai  mult  materiai  si  un 
Personal  mai  bine  inifiat  :  nu,  imediat  lumea 
propune  de  a  se  municipalizà  întreprinderile  ! 
Extremul,  acesta  este  leacul  universal  !  Aceastâ 
tendinfà  e  bolnâvicioasâ  sinu  se  gàsesc  îndeajuns 
cuvinte  de  a  fi  dezaprobatâ. 

Pentru  un  moment  exploatarea  cârbunelui 
este  obiectul  acuzatjilor.  Cà  lipsesc  cârbuni 
pentru  satisfacerea  consumatjunei  mondiale,  nu 
se  poate  negà.  Cà  lipsesc  asemenea  vagoanele 
pentru  a  asîgurà  repartitia  cârbunelui  ce  se  ex- 
trage,  nimeni  nu  se  îndoeste.  Si  toalâ  lumea 
cunoaste  cauzele  acestei  situatji  grêle:  produc- 
tif insuficientâ  si  sârâcia  materialului  rulant 
din  cauza  râzboiului. 

m 

Logic  ar  fi  fost,  ca  sâ  se  fi  gàsit  incâ  de 
mult,  mijlocul  de  a  fi  mârit  extrac{iunea  si  sâ 
se  fi  intensificat  traficul.  Dar  colectivistli  nostri 
vegheau:eiau  cerut,  sub  amenintarca  grevelor, 
reducerea  orelor  de  muncâ,  atât  in  atelierele  de 
construefie,  câtsi  in  mine.  Bunii  apostoli  nu  s'au 
crezut  câ  sunt  vinovati  de  aceastâ  cfizâ. 
Delà  ei  insà  venià  tôt  râul.  Si  guvernele,  pentru 
a  mascà  Iipsa  lor  de  putere,  au.fàcut  tôt  felul 
de  promisiuni  masselor  électorale,  pentru  a  „salvà 
aparenfele  uStatului  ,  reprezentantii  respon- 
sabili  s'au  asociat  eu  novatorii,  fiindcâ  s'au 
obicinuit,  in  timpul  râzboiului,  de  a  se  bucurà 
de  putere,  fârà  restrict,iuni,  fn  felul  autocratjlor 
vechiului  regim  si  nu  pot  sâ  se  hotârascâ  sâ 
abdice;  ei  continuâ  a  utilizà  in  profitul  lor  greutâj;ile 
mari-ce  nafrunile  întàmpinâ,  pâaà  sâ  se  revie  la  sta- 
rea normalâ.  Publicul  nerâbdâtor  sfimuleazâ  pe 
reformatori,  fârà  a  se  intrebà  unde  va  ajunge. 

Sâ  vedem  ceeace  se  întâmplâ  in  America  si 
Anglia...  O  telegramâ  din  New-York  ne  spune 
câ,  criza  cârbunelui  in  Statele-Unite  a  ajuns 
la  acel  stadiu,  încât  obligâ  guvernul  sâ  studieze 
sen'03  chestiunea  trecerei  minelor  sub  direct,ia 
statului  Si  se  anunfâ,  câ  dacâ  minerii  si  pro- 
prietarii  nu  vor  pàrâsi  atitudinea  lor  la  confe- 
n'nta  din  Washington,  guvernul  va  declarà  in- 
tentiunea  sa  de  a  expbatà  minele,  .  pentru  ca 
sâ  se  facâ  dreptate  publicului.  In  acest  caz, 
el  vu  fixà  pre{ul,  pe  care  propietarii  il  vor  pri 
mi  de  azi  înainte  pentru  càrbunele  extras,  si 
salariile  cari  vor  fi   plàtite   minerilor.  Aceastâ 


este  expropriera  inifiativei  private  si  întronarea 
regimului  colectiv. 

In  Anglia,  eu  toatc  câ  s'a  décrétât  o  scâ- 
dere  sensibilâ  aprefului,  guvernul  a  prevâzut 
aprnpiate  schimbâri  în  sistemul  de  control  al 
cârbunelui,  schimbâri  care  se  vor  traduce  prin 
limita re a  beneficiiier  proprietarilor  de  mine  ;  §i 
în  fiife  prin  determinarea  pretului  cârbunelui  ne- 
cesar  trebuinfelor  târii.  Toate  acestea  sunt  îri- 
grijitoare,  pentru  câ  aratâ  o  tendînfà,  din  partea 
democrafiei  aoastrè  în  dauna  schimbului,  ten- 
dintâ  de  a  mari  amestecul  statului,  anonim, 
nestiutor  si  brutal,  în  domeniul  activitât,ei  private. 

Se  sperà  câ  odatâ  eu  pacea,  libertatea  îsi  va  re 
câstigà  drepturile  ;  se  întâmplâ   toemai  invers. 
Mergem  sore  arbitrarul  puterilor,   stimulât  de 
pofiele    unui   prolétariat    pê    care   nimic  nu-1 
saturâ. 

Congresul  partidului  uvrier,  t,inut  Sâmbâtà 
la  Bruxelles  este  semnificativ  în  aceastâ  pri- 
vintâ.  Intru  cât  priveste  chestiunea  minelor, 
programul  socialist  va  fi  urmàtorul  :  1.  Supra- 
vegherea  exploatârii  de  câtre  guvern  ;  2.  Fixa- 
rea  pret,urilor  cârbunelui  luat  din  mine  si  din 
•comert,  ;  3.  Distributja  mai  bunâ  a  cârbunelui; 
4.  Afarâ  de  aceastâ  la  un  anumit  venit,  bene- 
ficiile  realizate  din  exploatarea  cârbunelui,  vor 
fi  supuse  unui  impozit  égal  eu  ac'ela  asupra 
beneficiilor  de  râzboiu.  Produsul  acestui  impozit 
se  va  împâr|i  între  exploatatorii  de  mine  mai 
pu(in  favorizati;  5.  Concesiunea  minelor  încâ 
neconcesionate  Statului  în  Campine  de  Sud  si 
din  Hainaut.  Vedem  dar  în  ce  conditji  socialistii 
nostri  participâ  la  guvern. 

Si  nënorocirea  este,  cum  spus'o  mai  sus 
câ  spir.'tele  drepte  si  luminate  nu  react.ioneazâ 
contra  acestor  miscâri  etatiste  amenint,ând  so- 
cietâple  noastre.  Directorul  lnstitutului  Solvay, 
scrià  zilelejijn  urmâ  în  ..Indépendance  belge"  : 
„Se  vede  câ  nu  trebue  numaî  decât  a  recurge 
la  socializare  peutru  a  asigurà  conditiile  de 
existent,â  cele  mai  bune  lucrâtorilor  si  consu- 
matorilor  în  gênerai.  Se  poate  vedeà  în  ele  un 
mijloc  de  a  pune  capât  la  anumite  abuzuri,  dar 
desigur  câ  nu  este  cel  mai  bun.  Acolo  unde  existâ 
burghezime,  sunt  si  apârâtorii  regimului  ca- 
pitalist.  S'ar  puteà  sâ  se  facâ  o  experientâ  de 
exoloatare  de  câtre  stat  în  régie  în  zacâmintelfe 
încâ  neconcedate  din  Limbourg  si  din  sudul  Hai- 
naut-ului.  Dacâ  pare,  cà  momentul  a  venit  de  a 
fixà  avantagiile  colectività{ii  în  productif,  de  ce 
nu  se  aplicâ,  la  surplus,  mai  curând  principiul  spus 
de  Jiberà  participare",  preconizat  de  câtre  M. 
Ernest  Solvay  si  care  vrea  ca  Statul  sâ  in- 
tervinâ,  sub  titlul  de  actionar  pasiv,  în  wtoate 
întreprinderile  de   producfiune,  în   loc  de  a  li- 
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mità  intervenfia  Statului  la  un  amestec  pe  ne- 
drept  în  producfia  minierâ..." 

Aceasta  va  fi  compl  ecta  abdicare  a  indivi- 
du 1  u  i ,  sechestrarea  definitîvâ  a  Statului  asupra 
activitât,ii  private.  Nu  ne  îndoim  de  ceia  ce  ar 
însemnà  „pasivitatea  ,  acestui  actjonar  :  Statul. 
Si  ce  drepturi  ar  impune,  acest  „actionar  pa- 
siv  ,  în  afacerile  în  care  nu-si  ia  nici  o  sar- 
cinà,  dar  la  cari  el  va  cere  o  participare  ?... 
Colectivismul  ne  copleseste  si  in  loc  de  a  ne 
apârà  eu  tarie,  contra  acestor  atacuri  directe  sau 
indirecte,  suntem  de  acord  eu  principiul  sâu, 
distrugàtor  de  orice  progrès. 

Federafia  industrUlor  britanice 

Cine  voeste  sà  cunoascâ  un  exemplu  de  sfor- 
tare  colectivâ  în  politica  de  expansiune  comer- 
cialà,  îl  gàseste  în  ini^iativa  particularà  a  Fe- 
deratiei  britanice,  care  a  stiut  sa  grupeze  enor- 
mul  numàr  de  16.000  de  case  comerciale.  Ca- 
pitalul  investit  în  întreprinderile  acestora  trece 
de  100  miliarde  frs.  (400  nvlioane  L.)  Asocia- 
tia  s'a  fâcut  în  scopul  de  a  se  unificà  sfor- 
târile  în  chestiunile  de  interes  comun,  procurân- 
du-si  mutual  un  ajutor  eficace. 

Federafiunea  se  ocupâ  de  mult  eu  repre- 
zentanja  pe  diferitele  pieté  mondiale.  In  curând 
îsi  va  aveà  proprii  sài  reprezentanfi  în  stràinâ- 
tate.  Acestia  vor  face  legàtura  dintre  cumpâ- 
râtori  si  producàtori  ; 

De  îndatà  ce  comanda  e  primitâ  direct  sau 
indirect,  centrala  trimete  detaliile  comenzii  ca- 
selor  respective,  cari,  la,  rândul  lor,  trimet  pro- 
dusele  si  pret,urile  respective  din  care  sâ'çi 
poatâ  alege  cump^ràtorul. 

Rolui  acesta  de  intermediar  al  Federatiei  are 
urmàtoarele  avantagii: 

1)  Punerea  în  contact  imediat  al  cumpâ- 
ratorului  eu  producâtorul. 

2)  Evitarea  neplâcerii  pentru  cumpâràtor  de 
a  scrie  la  toate  casele,  lucru  pe  care  Federa- 
tia  îl  face  în  acelas  timp  eu  o  circularà,  per- 
mi'tând  cumpàràtorului  sà  compare  preturile  tu- 
turor  membrilor  fedtratiei  ; 

3)  Exactà  informa^ie  despre  casele  respective. 

4)  Ne  fiind  comision  nici  remunerafie  pentru 
serviciile  aduse,  nici  o  obligafie  nu  incumbâ 
cumpàràtorului. 

5)  Federatia  poate  aplanà  dificultât,ile  ce  ar 
puteà  surveni  eu  privire  la  cumpàrarea  sau 
exportul  nnor  màrfuri. 

Toate  chestiunile  privitoare  la  fed-  rafia  in- 
dustriilor  britanice  s'a  publicat  într'o  cârticicâ, 
a  càrui  titlu  este  :  „Cum  sâ  se  facâ,  în  An- 
glia  comenzi  ?" 


In  curând  va  apare  un  Registru  de  export 
si  lista  Caselor  si  produselor  respective. 

Aceastâ  institutie  este  chematà  sâ  reme- 
dieze  pe  piata  Elvet,iei,  ca  si  pe  alte  pieté  din 
lume,  situa^ia  defavorabilâ  creiatà  Angliei  prin 
întâietatea  ce  luase  Germania. 

Asà  de  p:ldâ  se  stie  cà  Elvetja  importé  din 
Anglia  pentru  113  mil.  frs.  si  exportà  acolo 
pentru  mai  mult  ca  îndoitul  sumei  de  mai  sus. 
Germania  cucerise  pia^a  elvetianà.  In  913  se 
fnregistreazâ  trecerea,  prin  Elvet/a  a  5000  de 
voiijori  comerciali  germani  si  numai  72,  englezi. 

Programul  Federatiunii  tinde  spre  adevàrata 
politicà  a  comerlului  exterior. 

Situatia    comercialâ    pe  piata  Smirnei 
în  luna  Noembrie  1919. 

Céréale. 

Grâu.       14—20   pia?!ri  pr.  oeâ  (1  ocâ=l,28o  Kg.). 
Orz.        8,"2  — 11      «       »      »  « 
Porumb  galb.7  — 10    «       «      »  » 
«     alb.  8  —  $%  «       «      «  « 
Bob.  9-10V.  «       «  « 

!;esam        34 — 37     «       «     «  « 
Fasole       24—28  « 

Bumbac     85  —  92     «    ,  «      «  « 

Tendinta  e  spre  urcare  din  cauza  ocupârei 
îr  prezent  a  càilor  ferate  de  càtre  armata  turcà. 

Din  America  se  asteaptà  mari  cantitàti  de 
fàinà. 

Tôt  din  America  au  sosit  mari  cantitâ|i  de 
alcool,  ulei  de  bumbac,  margarinà,  zahàr  §i 
alte  produse. 

Devizele,  la  sfârsitul  lunei,  erau  în  urcare; 
se  nolà  : 

Londra  cec  Piastri  361 

Paris  „         „  9.8Uo 

Roma  „         „  7.z°Uo 

Elvetia  „         „  16.10|40 

Belgia  „         „  9.28|40 

România  b  note       „  3.8Uo 

Industria   Bumbacului    în  Franfa: 
problema   matériel   prime  si  bumbacul 
colonial. 

Una  dintre  chestiunile  economicc  cele  mai 
importante  care  se  pune  acum,  la  incetarea  os- 
tilitâtilor,  este  aceea  a  studierii  si  preparàrei 
product,iei  noastre  de  mâine,  pentruca  tara  sâ 
poalà  renaste  cât  mai  repede. 

Pentru  ca  cererea  cea  mare  ce  va  urmà 
dupa  pace,  sâ  fie  satisfâcutâ,  va  trebui  sâ 
avem  grije  de  aprovizionarea  cât  mai  abjn- 
dentâ  a  industriilor  noastre  eu  materii  pfime. 
Primul  loc  îl  ocupâ  industria  de  bumbac  fran- 
cezâ,  care  înainte  crestca  în  med  progresiv  si 
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neîntrerupt  §i  a  càrei  productie  azi  s'a  mârit 
prin  reluarca  Alsaciei  eu  aproape  %. 

Fran{a  cumpârâ  bumbacul  necesar  industriel' 
sale  din  afarâ.  Centrele  de  aprovizionare  aie 
ei  sunt  Indiile  engleze,  Egiptul  si  in  spécial 
Statele -Unité,  cari  au  monopolul  de  aprovizio- 
nare al  industriilor  europene  precum  si  deter- 
minarea  pretului  bumbacului.  Acest  fapt,  de  a 
fi  tnbutarà  strâinâtâtii,  apasâ  greu  asupta  in- 
dustriel- de  bumbac  din  Franta  si  consideratiuni 
importante  ne  impun  de  a  înlâtuià  aceastâ  stare 
în  limitele  posibilului. 

Apoi  e  necesar  ca  sa  impiedlcâm  orice  esire 
de  numerar  din  (arà,  pentru  a  îmbunâtât'i  cursul 
schfmbului.  In  Statele  Unité  se  observa  o  ten- 
dinfâ  de  a  prelucrà  bumbacul  pe  piafa  lor. 
Din  12  milioane  baloturi,  recoltâ  anuala,  7  mi- 
lioane  sunt  déjà  transformate  de  torcàtoriile  din 
tara.  Avântul  industriel'  de  bumbac  american 
a  adus  o  diminuare  a  exportului  de  materie 
prima    necesara    pentru    torcàtoriile  europene. 

Gracie  celor  câteva  sute  rfe  mii  pe  care  le 
posedâ,  Statele  Unité  pot  sâ  prédomine  târ- 
gul  si  :n  anii  eu  un  rendement  slab,  sà  pro- 
voace  o  urcare  considerabilâ  a  pretului. 

Pericolul  e  eu  atât  mai  mare  eu  cât  cele- 
lalte  târi  producàtoare  pot  eu  greu  sâ  înlâture 
aceasta  lipsà  de  bumbac  a  Statelor  Unité. 
Bumbacul  indian  ar  puteà  sâ  vinà  pe  pietele 
europene,  însâ  desigur,  câ  Anglia  va  câutà 
prin  toaie  mijloacele  sà  râmânâ  stâpâna  târ- 
guiui  de  bumbac,  înmulfind  la  nevoie,  uzinele 
atât  în  metropolâ  cât  si  în  colonii.  Egiptul 
asemenea  produce  si  el  o  recoltâ  importantâ 
mai  aies  de  o  cal  tate  superioarâ. 

Toate  acestej  ne  obligâ  sà  cultivàm  bum- 
bacul pe  pàmântul  nostru.  Chestiunea  bumba- 
cului  colonial,  pusà  de  atâfia  ani,  devine  ches- 
tiune  de  actualitate.  Producànd  în  mare  can- 
titate  aceastâ  planta,  fara  va  aveà  de  unde  sâ 
se  aprovizioneze  eu  materla  primâ  de  care  are 
atàta  nevoie.  In  Africa  de  Nord  doua  {lnuturi 
sunt  producàtoare  de  bumbac:  Cambodge  si 
Africa  occidentalâ.  In  Africa  de  Nord,  Algeria 
si  Marocul  sunt  condi'tiuni  foarte  favorabile 
pentru  dezvoltarea  culturei  de  bumbac.  Aci 
pot  sà  prospère  chiar  câteva  tipuri  de  bumbac 
,  american,  însâ  eu  cheltueli  de  culturâ  cam  mari. 
Incercârile  de  culturâ  ce  s'au  fâcut  au  por- 
bat  cà  bumbacul  se  va  produce  foarte  mult. 
Aceastâ  abondenfâ  se  datoreste  si  mânei  de 
lucru  care  e  în   numâr  mare. 

In  Inlo- China  culturâ  bumbacului  e  una  din- 
tre  cele  mai  importante.  Locuitorii  s'au  ocupat 
eu  aceastâ  culturâ  pânâ  în  ultimii  ani.  Supra- 
fat,a  cultivatâ  ocupà  aproape  1 3.000  —  20.C00 
hec.  Avântul  acestei  culturi  aci  e  eu  atât  mai. 


remarcabil  eu  cât  s'a  produs  fârâ  nici  un  a- 
jutor  financiar  important.  Firele  acestui  bum- 
bac însâ  sunt  cam  scurte,  de  aceea  el  se  în- 
trebuinteazà  amestecat  eu  altul  de  alte  calltàti. 
Calitât,ile  ce  se  produc  sunt  foarte  câutate  de 
industria  indigenà  ca  si  de  a  noastrà*.  Unele 
d.ntre  aceste  calitâti  sunt  superioare  bumbacu- 
lui Indian  si  chiar  îl  înlocuieste  pe  piat,a  din 
Havre.  De  câfiva  ani  s'au  fâcut  de  câtre  admi- 
nistratif coloniilor  încercâri  de  culturâ  pe  tere- 
nuri  mai  ridicate  spre  a  fi  la  adâpost  de  orice 
inundatie.  Calitatea  produsâ  de  bumbac.  în  a- 
ceastà  parte  a  Cambodge  ului  a  fost  superioarâ 
si  analoagâ  eu  fully  good,  middling,  american. 
Carrbodge  produce  azi  un  bumbac,  care  prin 
lungimea  firului  prin  calitatea  si  pretul  sâu 
poate  sâ  concureze  bumbacul  de  bunâ  calitate 
din  St.  Unité.  Industria  francezâ  va  puteà  sâ- 
çi  procure  din  aceastâ  regiune  cea  mai  mare 
parte  din  bumbacul  necesar,  dar  pentru  aceasta 
e  nevoe  de  capitaluri  care  sâ  desvolte  culturâ 
acestei  plante.  Valoarea  acestui  bumbac  s'a 
évaluât  la  Havre  la  138  lei  100  Kgr. 

In  mod  égal,  în  Africa  occidentalâ,  Franta 
poate  sâ  gâseascâ  cantitâtile  de  bumbac  de 
care  are  nevoe.  Acolo  se  gâsesc  terenuri  cul- 
tivable, récolta  trece  de  câteva  mii  de  tone 
sicalitâtile  ce  se  produc  se  poteomparà  eu  acelea 
din  America  çi  mai  aies  eu  tipul  good  middling. 
Plantatiile  importante  sunt  în  Senega»  Niger, 
Dahomey.  In  aceste  colonii  se  practicà  mai  aies 
culturâ  fârâ  irigatii  ca  in  State/e  Unité.  Bum- 
bacul Africei  occidentale  a  fost  apreciat  la 
Havre,  unde  valoarea  lui  a  fost  în  1913  între 
85—90  lei  1 00  de  Kgr. 

In  cele  mai  multe  parti  aie  Africei  franceze, 
indigenii  se  ocupau  încâ  din  timpurile  cele  mai 
de  demult  eu  cultivarea  bumbacului,  însâ  cul- 
tivau  atât  cât  le  trebuià  lor,  aceastâ  culturâ 
gâsind  o  câ  aduce  un  venit  prea  mic.  Atunci 
éi  încep  sâ  se  ocupe  eu  exploatâri,  pe  cari  le 
gâsesc  mai  usoare  si  mai  rentabile.  In  timp 
scurt  culturâ  bumbacului  indigen  dispare.  In 
locurile  unde  se  cultivà  bumbacul,  speciile  pro- 
duse  acum  sunt  de  o  calitate  inferioarâ,  firul 
adesea  e  scurt  si  gros.  Aceste  2  defecte  se 
datoresc  ploilor  cari  se  opresc  brusc,  dupâ 
cari  urmeazâ  imediat  vântuiile  continentale 
d'nspre  Est  si  Nord-Est,  uscate  si  calde,  care 
opresc  vegétatia  de  a  mai  creste.  Ar  fi  nece- 
sar ca  puterea  publicà  sâ  intervinâ  si  sà  o- 
blige  pe  indigeni  sà  producà  fi  în  afarà  de 
nevoile  lor,  sâ  întindà  plantatiile,  sâ  le  procure 
seminte  selectionate,  pentru  a  îmbunàtàti  cali- 
tatea si  rendement ul.  Trebuesc  organizate  câm- 
puri  de  culturâ  model,  sâ  se  creeze  çcoli  prac- 


tice  cari  surit  indispensabile  la   desvoltarea  a- 
griculturei  coloniale. 

Paralel  eu  acest  dresaj  agricol  al  indigenilor 
trebue  sà  alegem  regiunile  unde  aceastà  culturà 
poate  sà  fieprosperâ  pentru  ex  port,  în  urmâ 
sa  procedam  la  amenajarea  lor.  In  regiunea 
Grand  Lac  se  pot  organizà  pe  o  suprafafà 
de  700.000  ha  culturi  de-  irigafie  comparabile 
eu  acelea  cari  exista  pe   valea  Nilului. 

Incercàrile  fâcute  în  ultimul  timp  au  adus 
siguranta  câ  o  culturâ  normalâ  poate  sà  aducâ 
pe  aluviunile  Senegalului  sau  aie  Nigerului,  ' 
rendemente  identice  eu  acelea  aie  culturilor  din 
Egipt:  1.200-1500  Kg.  de  bumbac  Jumel  brut 
la  nectar  si  4  —  500  Kgr.  de  bumbac  f ire.  Din 
acestea  rezultà,  câ  un  sistem  de  irigatie  meto- 
dic,  va  transformà  coloniile  noastre  în  state 
produeâtoare  de  bumbac  de  prim  ordin.  Pe  mâ- 
surà  ce  vom  înmulti  terenurile  pentru  cultiva- 
rea  bumbacu'ui,  va  trebui  sà  recrutâm  si  echipe 
de  lucràtori  pentru  récolta. 

Dar  nu  e  suficient  numai  a  produce  bum- 
bac, mai  trebuie  sà-1  putem  transporté  repede 
si  eftin  la  uzinele  Frgn^ei.  Usurin^a  transpor" 
tului  si  pretul  scàzut  sunt  douà  elemente  tôt 
atât  de  importante  ca  si  o  productie  mare  de 
bumbac.  In  1913  de  exemplu,  transportul  unui» 
Kg.  de  bumbac  de  la  Niger  la  Havre  necesifa 
un  termen  de  6  luni  si  revenea  la  0,60  leï 
de  kgr".  pe  când  în  anii  eu  pretul  urcat  erà 
vândut  eu  1,60  lei.  Pentru  ca  producâtorul  de 
bumbac  sâ  realizeze  un  câstig  va  fi  nevoie  ca 
între  locul  de  încàrcare  çi  cel  de  productie  sâ 
aibà  câi  navigabile   sau  câi  ferate. 

Regiunile  ultramarine  aie  Frantei  se*  vor 
putea  utilizà  dacà  la  aceastà  vor  luà  parte  çi 
industriasii  din  metropolà.  M.  Gustave  Roy, 
preçedintele  Asociatiei  de  bumbac  colonial,  a 
încercat  sâ  propage  cultura  bumbacului  si  în 
aceste  colonii,  dar  diferite  ôbstacole  1-au  in- 
piedicat  de  a  obt^ine  rezultate  palpabile. 
Pentru  ca  sâ  trimeatà  agent,i  technici  în  colo* 
nii,  ca  sà  distribue  semin^e  indigenilor,  gratu- 
ite, precum  si  pentru  a  face  diferite  irigatii,  a 
trebuit  sâ  facâ  cheltueli  considerabile,  de  cari 
nu   dispuneà    Asociatia    de    bumbac  colonial. 

Pentruca  aceastà  asociatj'une  sà  dispunà  de 
mijloacele  necesare,  va  trebui  ca  sâ  se  uneascâ 
eu  ea  toti  aceia  cari  se  ocupà  eu  întreprinderi 
coloniale. 

In  timpul  râzboiului  Franfa  a  exportât  anual 
1.000  tone  de  bumbac,  o  cantitate  destul  de 
micà  într'un  cornerf  mondial  care  se  urcà  la  4 
milioane  tone. 

Aceastà  datorie,  de  a  usurà  aprovizionarea 
Frantei  eu  bumbac  precum  si  acea  de  a  dez- 
robi  târgul  de   tributul  apàsâtor  ce  plâteste 


strâinâtât,ii,  sunt  indatoriri  vitale  ce  se  impun 
Frantei. 

Chestiunea  urcârei  preturilor  în  AngHa 

Tendinfa  de  urcare  a  preturilor  a  început  sa" 
se  accentu?ze   cam  de  vre-o  10  ani,  atingâ.nd 
astâzi  un  punct  foarte  ridicat,  fapt  care  a  fâcut 
sà  se  atragà   atenfia   guveraelor,   cari  au  fost 
obligate  sâ  ia  oarecari  mâsuri  pentru  îndreptare. 

Aceastà  urcare  nu  este  uniformâ  fafà  de  toate 
articolele,  de  oarece  sunt  cauze  diferite  cari  tind 
sà  modifiée  pre^urile  lor. 

v-u  toate  acestea  existâ  o  singurâ  cauzà 
care-i  comunâ  tuturor  si  aceastà  este  :  creçterea 
stocului  de  aur  în  întreaga  lume  încâ  delà  1895 
çi,  paralel  eu  aceastà,  întrebuinfarea  mai  frec 
ventâ  a  cecurilor  si  a  altor  instrumente  de  crédit 
acestea  din  urmâ  avâhd  aceleaç  efecte  ca  çi  o 
màrire  a  stocului  monetar.  ' 

Este  clar  ca  mârirea  stocului  de  aur  are  ca 
consecintâ  miesorarea  puterei  de  schîmb  care  se 
manifestâ  prin  ridicarea  pretului,  preful  fiind 
calculât  în  totdeauna  în  monedâ  de  aur.  Dacà 
productj'a  creste  în  aceeas  proportie  ca  stocul, 
pretul  nu  se  ridica,  afarà  numai  dacâ  nu  intervin 
alte  -.cauze. 

In  spécial  preturile  nu  s'au  r'dicat  atât  de 
mult  la  articolele  manuf acturate,  ci  la  alimente. 
Pretul  alimentelor  en  détail,  este  acelas  ca  cel 
de  engros,  ajungând  sâ  fie  îndoitul  pret,ului  din 
1914.  Aceastà  crestere  ar  fi  fost  çi  mâi  mare, 
dacà  guvernul  n'ar  fi  intervenit,  stabilind  pre- 
tul pentru  grâu  si  fâinà  çi  lUând  asupra  lui  o 
parte  din  costul  de  fabricatie  care  ocazioneazà 
guvernului  englez  o  cheltuialâ  de  1  milion  lire 
sterline.  La  unele  àrticole  pret,urile  au  scàzut. 
Es'e  cazul  cauciucului  extras  din  plantat,ii,  care 
s'a  tftinit  çi  se  vinde  pe  pia^à  eu  un  prêt,  mai 
scàzut,  comparativ  eu  cel  dinainte  de  ràsboiu, 
din  cauza  productiei  mari  çi  a  stocurilor  dis- 
p  mibile. 

Cu  bumbacui  lucrurile  s'au  petrecut  contrariu. 
Stocurile  descrescànd  çi  récolta  americanà  fiind 
avariatâ  de  viscole,  multe  din  terenurile  culti- 
vate  cu  bumbac  au  fost  transfor'mate  în  lanuri 
de  grâu.  In  Egipt  de  asemenea  majoritatea  din 
terenurile  eultivate  cu  bumbac  au  fost  semànate 
cu  grâu,  dat  fiind  preturile  extraordinar  de  ur- 
cate,  pe  care  le  are^grâul  actualmente.  In  Asia 
Centraià  culturile  de  bumbac  au  fost  distruse 
çi  vor  suferi  un  timp  oarecare,  din  cauza  anar- 
hiei  care  domneçte  âcolo. 

Micçorarea  culturilor,  apoi  a  tonajului  dispo- 
nibil  au  determin&t  urcarea  pretului.  Dacâ  na- 
vigatia  ar  fi  râmas  normalâ,  urcarea  chiriei  unei 
corâbii  n'ar  fi   avut  o  influents  açà  de  mare. 
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Lipsa  însà  de  vase,  deoarecee  majoritatea  au 
fost  întrebuinfate  în  ràsboiu,  a  fàcut  sâ 
creascâ  sinifitor  preturile  si  acest  lucru  së 
obsfrvà  si  mai  mult  la  articolele,  cari  sub  un 
volum  mare  reprezintà  o  valoare  mica.  Astfel 
este  cazui  lemnelor  de  construc{ie. 

Ait  factor  caro  a  déterminât    urcarea  prefu 
lui  a  fost  limitarea  sau  interzicerea  producerei 
uhor  anumite  articoie.   Exemplul  ni-1  dà  inul  a 
cârei  culturà  in  Anglia    s'a  redus   simtitor  din 
cauza  lipsei  de  brafe. 

Emiterea  hârtiei  monedâ  a  fâcut  sà  creascâ 
in  chip  nemai  pomenit  valoarea  nominalà  a  pre- 
turilor  si  salariilor.  Unele  pàrti  din  Regatele 
Unité  n'au  émis  hârtie  monedâ,  însâ  au  recurs 
la  ceva  analog  acestora.  Statut  a  încurajat 
desvoltarea  creditelor  bancare,  care  au  apronpe 
acelas  rezultat  ca  si  emislunea  de  bihie.  Pu-> 
blicul  a  gâsit  în  Bânci  un  sprijin  sen'os  pentru 
a  puteà  subscrie  la  împrumuturile  de  ràsboiu, 
atunci  cànd  cei  interesati  nu  dispuneau  de  banii 
necesari,  guvernul  asigurându-'si  ast-fel  resursele 
necesare  pentru  cumpârârile  sale,  exact  ca  si 
cum  ar  fi  émis  bilete.  Numai  datorità  acestor 
subscrieri,  s'a  putut  asigurà  mâna  de  lucru  si 
productja  de  màrfuri. 

Urcarea  pret,urilor  s'ar  fi  împiedicat  mult, 
dacâ  publicul  s'ar  fi  abfinut  delà  cumpârarea 
unor  articoie,  sau  dacâ  guveruul  ar  fi  mârit  incà 
din  primele  zile  aie  râsboiului,  itnpozitele. 

Actualmente,  încheindu"se  pacea  preturile  ar 
puteà  sâ  scadâ.  Aceasta  ar  fi  posibil,  dat  fiind 
câ  se  importau  articolele,  de  a  càror  lipsà  se 
sufereà. 

Insà  eu  toate  acestea,  prémunie  ràmân  aceleasi. 
Aceastâ  stare^de  lucruri  are  urmâtoarea  expli- 
catie:  Vorbind  de  articolele  lucrate,  acesteà 
s'au  confectionat  în  timpul  râsboiului,  cànd  totul 
erà  scump,  asà  câ  vânzarea  pe  un  prêt,  mai 
scâzut  n'ar  fi  posibilâ.  Tôt  în  Anglia,  guvernul 
a  retras  subvenfia  acordatâ  pentru  transport, 
in  compensafia  pre^ului  fixât  industriel'  metâlur- 
gice  si  aceastâ  suprimare  nu  poate  decât  sà 
împied'ce  sau  sà  întârzie  scàderea  pre^ului. 

Acelas  lucru  eu  cerealele.  Recenta  scâdere  a 
chirie;  vapoarelor  si  posibilitatea  de  a  aduce 
gràu  din  Australia  ar  putea  sâ  influenfeze 
mult  asupra  micsorârei  pretului  grâului  pe 
piafâ.  Insâ,  atât  timp  cât  diferenta  dintre  pre- 
tul  de  vânzare  a  pâinei  si  prêtai  de  cost  real, 
va  fi  plâtitâ  de  stat,  nu  va  puteà  fi  posibil  ca 
consumatorul  sâ  plâteascâ  un  prêt,  mai  scâzut. 
Aceste  subventii  guvernamentale  pentru  fier  si 
pàine  nu  pot  fi  decât  un  obstacol  pentru  scà- 
derea pretului. 

Deci  se  poate  sperà  într'o  scâdere  a  pre{u- 
rilor.  Aceasta  se   datore§te  nu    numai  subven- 


tiilor,  ci  si  împrumuturilor,  care  nu  se  pot  sub- 
scrie decât  prin  mijlocul  economiilor  rezultate 
din  restrângerea  cheltuelilor  ;  bâneile  vor  fi  îm- 
pinse  sâ-si  mâreascà  creditele  ;  puterea  de  cum- 
pârare  sub  forma  cecurilor  émise  asupra  aces- 
tor crédite  se  va  mâri  ;  Si  numai  gracie  demo- 
bilizârei  si  a  reorganizârîi  afacerilor  civile  tran- 
zac^i'unile  se  vor  înmulti,  va  puteà  fi  vorba  câ  în 
aceste  condifiuni  sâ  descreascà  preful. 

Oricât  de  difîcitarà  ar  fi  situafia  actualâ  în 
Anglia,  este  preferabilâ  celei  din  aproape  toate 
târile,  exceptie  fâcànd  Statele-Unite-.  Pretutin- 
>■  déni,  aurul  a  fost  economisit  si  hârtia  monedâ 
emisâ  din  belsug.  Pe  baza  stocului  de  aur  dat, 
s'a  format  un  crédit  national  enorm  de  ràsboiu. 
Consolidarea  unui  astfel  de  sistem  cere  un 
timp  anumit  si  este  posibil  ca  aceastâ  reîn- 
toarcere  la  condifiunile  normale,  sâ  nu  se  facâ 
fârâ  catastrofe  financiare.  Insâ  chiar  admitând 
câ  aceastâ  regulare  sâ  se  facâ  dintr'odatâ.  este 
foarte  probabil  câ  prémunie  stabilité  în  aur  sà 
ramânà  tôt  ridicate,  de  oarece  fiecare  natjUne 
va  fi  nevoità  de  a  utilizà  cât  mai  putin  aur, 
si  eu  cât  popoarele  îsi  vor  ascunde  aurul,  eu 
atât  mai  ridicate  vor  fi  prémunie  calculate  în 
aur. 

Aprovizionarea  eu  céréale  a  Elvefiei 

Agentul  nostru  comercial  din  Berna,  d.  Alex. 
Cusintrimite  Ministerului  urmàtoarele  interesante 
date  : 

Aprovizionarea  eu  céréale  a  Elvetjei,  fiind 
pentru  noi  de  actualitate,  am  onoare  a  và  a- 
duce  la  cunostin|â  urmàtoarele  informatiuni  eu 
privire  la  aceastâ  chestiune: 

Elvet^ia  cultivà  înainte  de  ràsboiu  o  suprafatâ 
de  134.000  ha.,  care  da  circa  290.000.000  kg. 
céréale,  din  care  gràu  se  cultivà  pe  o  su- 
prafatâ de  66.097  ha.  care  da  circa  145.481.000 
kg.  gràu.  In  1913,  productia  proprie  a  Elvetiei 
în  grâu  a  fost  de  145.500.000  kg.  care  scâ- 
zute  din  necesitatea  totalâ  de  grâu  a  Elvetiei 
pentru  acest  an  de  635  000.000  kg. —  170  kg. 
pe  cap  la  o  populace  de  3.753.293.  -  urmà  o 
trebuintà  de  import  de  încà  490.600.000  kg. 
grâu. 

S'a  importât  o  cantitate  de  573.702.100  kg. 
grâu  si  fâinâ,  restul  râmânând  ca  depozit. 

Elvetia  are  în  mijlociu  nevoe  de  a  importà 
cam  %  din  trebuintà  ei  generalà  în  céréale. 

In  comparatie  eu  alte  |âri  se  vede,  câ  Elvetia 
se  poate  asemànà  din  acest  punct  de  vedere 
numai  eu  Anglia,  Belgia  si  Olanda. 

Importul  de  céréale  în  Elvetia  a  urmat: 
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1851 

139.228.800 

kg. 

1875 

304.966.900 

kg. 

1852 

158.102.200 

1880 

386.143.000 

n 

1853 

1  59.722.800 

» 

1  885 

388.61  1 .700 

1854 

155.723.900 

1890 

478.165.400 

» 

'  1855 

135.710.400 

1895 

570.366.800 

1860 

190.498.000 

1900 

638.172.300 

1865 

194.961.400 

» 

19u5 

642.417.800 

» 

1870 

194.510.000 

» 

1910 

695.175.900 

1913 


807.528.900  kg. 


Pe  la  1850  —  1860  furnisorul  de  cceale  a 
Elvetiei  erà  sudûl  Germaniei  si  în  mod  nere- 
gulat  America. 

Când  Germania.  fu  nevoitâ  sâ  restrângâ  ex- 
portul,  îi  luà  locul  Austro-Ungaria  prin  Buchs 
si  Rorschoch.  Pe  la  1870  grâul  unguresc  dâdeà 
contingentul  cel  mai  important  pentru  Elvetia. 

Aceasta  însà  numai  pànâ  pe  la  1890,  când 
concurenfa  grâului  din  Rusia  se  accentuà  si  is- 
pràvi  prin  a  învinge,  luând  locul  Ungariei  care 
era  nevoitâ  sà  acopere  deficitul  de  grâu  al 
Austriei  si  chiar  al  Germauiei. 

Ca  sà  dau  date,  Austro-Ungaria  a  importât 
grâu  în  Elvefîa  : 


1831—40 
1861—70 
1901  —05 
1906—12 


21.300.000  kg, 
297.500.000  „ 
11.300.000  „ 
400.000  „ 


De  la  1883  — 1887  .Elvetia  a  primit  din  Ru- 
sia numai  6.12°|o  din  necesitatea  totalâ  de  im- 
port de  grâu,  pe  când.  Austro  Ungaria  liferà  50°  o 
din  trebuinfele  în  grâu  aie  Elvetiei. 

•In  1  890  Elvetia  prirnià  deja  din  Rusia  39°|0, 
pe  când  din  Austro-Ungaria  numai  35°j0  din 
necesitàtHe  sale  de  grâu. 

De  la  1906  —  1913,  Rusia  acoperia  cam 
62°|o  din  necesitâ^ile  în  grâu  aie  Elvetiei,  în 
timp  ce,  am  puteà  zice  câ  Austro  Ungaria  mai 
,nu  luà  parte  la  liferarea  eu  grâu  a  Elvetiei. 

Grâul  american  a  început  a  fi  importât  în 
Elvetia  abia  în  ultimii  ani  dinaintea  râsboiului 
in  mod  régulât.  Porturile  de  primire  erau  Rot- 
terdam si  Anvers,  iar  de  acolo  grâul  erà  adus 
pe  Rin  pâna  la  Bâle.  Asacàpe  când  între  1906- 
1912,  Elvetia  primea  grâu  din  America  pentru 
5°|o  din  trebuintele  sale,  în  1913  America  tri- 
meteà  deja  Elvetiei  28.5°jo  grâu  din  necesità- 
tile  ce  le  avea.  Canada  a  trimis  Elvetiei  de 
la  1906  —  1912,  6°]o  grâu  din  necesitâtile  ei  si 
la  1913,  15°|o.  Influenta  Americei  în  1913  se 
explicà  prin  faptul  câ  din  cauza  râzboaelor  bal- 
canice,  Dardanelele  fiind  închise,  grâul  rusesc 
care  venià  de  la  Odesa  si  cel  românesc  nu 
putea  fi  exportât  pe  apâ. 

In  ce  priveste  România   ea  a   importât  din 


•Elvetia,  în  gênerai  în  1913,  numai  de  7.842.000 
frs.  si  a  exportât  de  276.000  fr.  Este  timpul  ca 
aceste  relatiuni  economice  sà  se  desvolte.  Ce- 
realele  României  ar  puteà  gàsi  actualmente  un 
bun  plasament  pe  piata  elvetianà,  câstigându-si 
o  piatâ  de  desfacere  sigurâ.  Râmâne  ca  aceastâ 
dorintâvcomunà  a  ambelor  târi  sà  poatâ  fi  tra- 
dusâ  în  fapt,  ^ inând  seama  de  împrejuràrile 
actuale. 

Comertul  si  lipsa  mijloacelor  de  platâ 
streinà  în  Jugoslavia. 

Statul  Jugoslav  nu  exporta  nimic  si  nu  pri- 
meste  din  aceastâ  cauzà  valutâ  streinà.  Cere- 
rea  pentru  aceastâ  marfâ  este  însà  foarte  mare  si, 
dacà  cursul  valutei  streine  nu  atinge  incâ  cursuri 
si  mai  mari,  aceasta  se  datoreste  imigratilor  no- 
stri,  cari  aduc  sume  imense,  de  dolari  ameri- 
cani  si  canadieni  si  chiar  de  franci  francezi. 

Dar  tôt  nu  se  pot  satisface  cererile  si  ast- 
fel  cursurile  cresc  zilnic  si  eu  aceasta  si  pre- 
turile.  Dacà  nu  vom  organizà  în  curând  comer- 
tul nostru,  pàsim  spre  o  perspectivâ  înfricose- 
toare.  » 


Chestiunea  Valutei  în  Jugoslavia 

Ziarul  „Trgovinski  Glasnik"  aratà  în  pri- 
vinja  aceasta  ce  situafîe  desperatâ  se  creiazà 
prin  haosul  valutar.  Pentru  tipàrirea  noilor  mo- 
nede  se  dovedesc  ca  insuficiente  nu  numai  grija 
technicâ,  dar  chiar  si  lipsa  de  lucrâri  législative 
pregàtitoare  pentru  schimb. 

In  tôt  timpul  crizei  ministeriale  care  dureazâ 
deja  de  o  lunâ,  nu  s'a  discutât  încâ  legea  asu- 
pra  bacnotelor.  Deoarece  partide  izolate  au 
pâreri  deosebite  pentru  aceasta,  va  dura  desigur 
mult  pânâ  ce  se  va  rezolva.  Se  va  aràtà  din 
aceastâ  cauzà,  câ  Adunarea  Generalà  printr'o 
si.ngurâ  Iege  proprie  va  fixa  cursul  extern  al 
coroanei  si  chiar  cursul  ei  de  schimb. 

In  zîarul  „Jugoslavija"  din  Laibach,  Dr.  Bre- 
zigar  afirmâ  câ  în  Jugoslavia  circulâ  7  miliarde 
banenote  stampilate,  pe  câtâ  vreme  s'ar  puteà 
întrebuintà  numai  1  miliard.  Sease  mi'iarde  ar 
puteà  sâ  fie  retrase  din  circulatie.  Douâ  mili- 
arde de  coroane  s'au  retras  din  circulatie  prin 
stampilarea  bancnotelor  mari,  adicà  prin  acel 
30°/o  procentul  fixât  pentru  retineii. 

Prin  aceasta  s'a  impus  numai  numerarul  iar 
creantele  au  ràmas  neimpozabile.  Pentru  Bânci 
aceasta  nu  înseamnâ  nimic  si  chiar  pentru  par- 
ticulari  aceasta  nu  va  fi  o  nenorocire.  Din  res- 
tul  de  5  miliarde  ar  trebui  sà  se  ia  4  mili- 
arde prin  impozit  asupra  averii  si  prin  impozit 
asupra  câstiguriior  de  ràzboi, 
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Numerarul  fiind  deja  impus,  ràmân  numai 
imobilele  si  creanfele  spre  a  fi  impuse.  Aceasta 
s'ar  puteà  face  dupà  normele  urmâtoare  : 

1)  Pentru  câstigul  de  ràzboiu  la  persoane 
cari  nu  erau  negustori  înainte  de  râz.boi  :  la  o 
avère  de  50.000—100.000  kor.  10%;  pânâ  la 
200.000  kor.  20%;  pânà  la  300.000  kor.  30»/°  ; 
pânà  la  40.000  kor.  40°  o;  pânâ  la  500.000 
kor.  50%;  pânâ  la  1  Milion  kor.  60%,  pânà 
la  5  mil.  70%  pânà  la  10  Milioane  k.  80%; 
peste  10  Milioane  kor.  90%. 

2)  Pentru  câstigul  de  ràsboi  la  negustori  si 
industriasi,  cari  erau  înainte  de  ràsboi  negustori 
sau  industriasi  :  la  o  avère  pânà  la  100,000 
K.  0%  pânà  la  200.000  10%  la  300.000  K. 
20%,  la  400.000  K.  30%  la  500.00J  K.  40% 
pânâ  la  1  Milion  K.  50%,  la  10  Mil  60%  peste 
10  Milioane  70%. 

3)  Pentru  toate  celelalte  averi,  cari  nu  rees 
din  câstiguri  de  ràsboi,  dar  cari  au  crescut  în 
mod  uimitor  în  timpul  ràsboiului:  pânâ  la  200.000 
K.  0%  pânà  la  300.000  K.  10%  pânâ  la400.000 
K.  20%  pânâ  la  500.000  K.  30%pânà  la  1 
Milion.  K.  40%  peste  1  Milion  K.  50%. 

In  felul  acesta  se  ror  puteà  luà  4  miliarde 
coroane  nu  odatà,  ci  în  cursul  unui  an. 
Eventual  s'ar  puteà  prelungi  termenul  asupra 
Imobilelor  pria  trecerea  în  registre.  De  abià  atunci 
Banca  Nationalâ  va  fi  în  mâsurà  sà  cumpere 
Miliardele  râmase  pe  cursul  viitor  care  proba- 
bil va  fi  acel  al  pàcii.  Inainte  de  a  se  stampilà 
in  curând  coroanele,  se  va  înflintà  o  centralà 
de  devize  pentru  a  îndemnà  înregistrarea  dina- 
rului,  precum  si  coroanele  Jugoslave  stampi- 
late  sau  nestatnpilate. 

Dupà  uu  an  am  fi  avut  în  circulafie  cifra 
rotundà  de  500  milioane  dinari  si  1  milion 
coroane,  care  ar  fi  iost  înlocuità  eu  dinari,  asà 
câ  atunci  ar  fi  fost  1*  2  miliard  de  dinari  în 
circulatiune.  Acoperirea  s'ar  compune  din  rezer 
vele  Bancii  Nationale  sârbesti  de  500  milioane 
franci  francezi,  din  un  împrumut  aur  in  Ame- 
rica de  500  milioane  franci  (pe  cursul  de  dolari) 
si  pontru  rest  Pâdurile  si  Minele. 

In  loc  de  a  stampilà  din  tiou  bancnotele  co- 
roane, s'ar  puteà  pune  în  circulatje  altele  noi, 
chiar  dacà  s'ar  introduce  mai  pufine  banenote 
Jugoslave  pe  cursul  2:3  în  locul  bancnotelor 
Austro  Ungare. 

In  felul  acesta  s'ar  pnteà  retrage  din  circu- 
latie  deasemenea    30— 33x!3  %  =  2  Miliarde. 

Paralel  eu  regularea  valutei  trebue  sà  se 
aibd  grijâ  de  : 

1)  Regularea  raporturilor  comerciale, 

2)  Importul  ieftin  de  articole  de  prima  nece- 
sitate. 

3)  O  politicâ  vama'à  bunâ  çi, 


4)  Stabilirea  raporturilor  comerciale  cât  si 
înfràngerea  cametei. 

Supra-beneficii  de  ràzboiu  si  supra- 
beneficii  de  pace. 

Doctorul  Bruno  Canto,  unul  din  industriasii 
nostri  cei  mai  compétent'  publicà  în  „Mezzo- 
giorno  di»  Neapole  un  articol  asupra  chestiu- 
nei  supra-beneficiilor  de  ràzboiu  cerând  preve- 
deri  în  vederea  unei  impuneri  care  sugeratâ  de 
trebuin{ele  f  inanc  are,  de  o  parte,  de  necesitatea 
moralà  si  politicâ  de  altà  parte  ar  fi  putut  sta- 
bili  sà  se  loveascâ  cresteriie  profitelor  de  ràz- 
boiu chiar  eu  100„/°  garantând  totusi,  în  mod 
absolut,  intangibilitatea  profitului  considérât  nor- 
mal §i  nu  a  se  ajunge  la  absurd  lovindu  se  si 
acesta,  sau  deadreptul  de  a  transforma,  eu  s  s 
temul  „nedivizibilitàtei  '  cheltueli  or,  0  perdere 
în  profit,  obiigând  unele  întreprinderi  de  a  de- 
precià  capitalul  pentru  a  face  fatà  plâtei 
unui  impozit  pentru  un  profit  imaginar,  rezul- 
tând  numai  din  nevoint.a  fiscului  de  a  consi- 
déra ca  cheltuit  aceia  ce  contribuabilul,  în  mod 
sfânt,  a  c/zeltuit  si  din  ce  nu  putea  sà  chel- 
tueascâ  mai  pu^'n. 

Un  mare  pas  inainte,  trebue  sà  recunoastem, 
s'a  fâcut  in  admiterea  amortismentelor  capita- 
Iului  investit,  valorificarea  (pre{uirea  màrfurilor 
în  baza  costului  sau  a  pret,ului  curent  si  ad- 
miterea unei  rezerve  pentru  eventuala  depre- 
ciare  a  acestora. 

Dar  nu  e  suficient.  Alte  modificâri,  în  legea 
de  Impuneri  a  supraprofitelor  urmeazà  sà  fie 
întroduse  în  numele  echitàtei  si  a  dreptàtei  si 
în  interesul  economiei  fàrei. 

Doctorul  Canto  ne  indicâ  astfel  : 

a)  Modificarea  criteriului  de  indivizibilitate  a 
cheltuelilor;  declarându-se  indivizibile  numai  ace- 
le  eu  adevàrat  netrebuincioase  funct,ionàrei  între- 
prinderilor,  înjelegându-se  acest  concept  în  sens 
pozitiv  si  nu  în  abstract  si  lâsànd  astfel  agea- 
\i\or  cercetàtori  facultâti  discrefionale. 

Exemplu:  Binefacerea  nu  e  riguros  indispen- 
sabilâ,  dar  nu  e  mai  putin  adevàrat  câ  numai 
eu  greu  se  poate  évita  complect:  în  unele  ca- 
zuri  si  în  proportiuni  determinate  devine  chiar 
cheltueli  necesare.  . 

Sâ  se  déclare  în  fiecare  caz  wdivizibilitatea" 
sumelor  destinate  pentru  impunere  de  orice  na- 
turâ  ar  fi  acestia. 

b)  Modificarea  criteriilor  relative  la  calculul 
capitalului  investit  socotind  în  deducere  titlurile 
de  proprietate  numai  dacâ  în  bilant  nu  existâ 
débite  în  propor^ii  cel  put,in  égale. 

E  laudabilâ  deciziunea  luatâ  în  ultimul  timp 
de  a  se  calculà  ca  investi|iune  si  capitalul  re- 
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prezentat  de  amortismentele  de  prevedere,  crite- 
riul  trebue  totusi  sà  fie  aplicat  si  în  concorda- 
tele  deja  fàcute,  nefiind  nici  drept  si  nici  moral 
câ  contiibuabilul  mai  diligent  si  mai  corect  sa 
fie  sacrificat  fatâ  de  acel  care  mistificând  arâ- 
târile  sale  proprii  în  fa{a  tuturor  autoritàfilor  a 
reusit  sâ  se  bucure  de  regulamentarea  cea  mai 
favorabilà.  % 
Dacâ  conceptiunea  e  dreaptâ  trebue  sa  fie 
aplicatà  la  tôt'.  Bineînteles  în  cazul  concordatu- 
lui  trebue  lâsatà  facultatea  agentului  de  a  pre-^ 
tinde  discufia  din  nou  a  concordatului,  datâ  fiind 
ipoteza  —  în  adevâr  nu  tocmai  probabilà  cà 
în  realizarea  ccncordatului  agentul  a  avut  o 
lârgime  în  considerat,iuni  a  nedreptâfei  pe  care 
legea  îl  obliga  s'o  comità. 

c)  Sâ  fie  admise  compensatiunile  între  toate 
exerci'tiile  ràzboiului. 

Sunt  câteva  luni  de  când  a  fâcut  zgomot  o 
notitâ,  care  apoi  nu  a  fost  confirmata,  cà  s'ar 
fi  admis  compensatiunile  dintre  anii  1917  — 18 
— 19.  O  atare  dispozitje  nu  ar  fi  numai  dreaptâ 
dar  indispensabilâ  ;  pentru  a  fi  perfect  ar  tre- 
bui  totusi,  de  a  se  prescurtà  si  sâ  zicem  „în- 
tregul  period  al  ràzboiului. 

Urmeazà  cà  se  asteapta  decretarea  cel  putîn 
a  compensatiunei  între  anii  1917 — 1919.  O  dis- 
poz'fie  perde  din  bunâtatea  sa  când  întârzie, 
lucrurile  bune  se  fac  repede  altfel  ràmân  în 
mare  parte  ineficace. 

In  aceastâ  privinfâ  avem  sub  ochi  bilantul 
unei  firme  industriale  din  Lombardia  eu  a  cârui 
activ  nu  poate  plàti  creditorii  de  cât  în  propor- 
t,ia  de  4070  ei  bine,  in  pasiv  figureazà  suma 
de  lire  it.  89 19, 35  ;eprezentând  rate  de  plàtit 
din  impozitul  asupra  beneficiilor.  ! 

d)  Sau  se  abrogâ  toate  dispozitj'unile  rétro- 
active emanate  în  dauna  contribuab,lului  sau  se 
declarà  rétroactive  si  dispozitjunile  cari  surt 
în  favoarea  acestuia.  Egalitate  de  tratament  si 
la  bine  si  la  râu. 

e)  Sâ  se  élimine  criteriul  „oficialitàtei"  sar- 
cinelor,  mentjnându-se  din  contrà  numai  la 
acele  aie  „notorietât,i!or.  ' 

Sunt  falimente  zgomotoase  pe  cari  le  cunoas- 
tem  eu  tot,ii  si  cari  se  terminà  adesea  eu  con- 
cordate  extrajudiciare,  in  spécial  când  creditorii 
sunt  putin  numerosi.  Ei  bine,  fiscul  nu  admite 
perderile  rezultate  în  asemenea  cazuri  ;  sunt 
insolven^e  în  strâinâtate  pentru  cari  proba  legalâ 
e  adesea  imposibilâ:  ar  trebui  sâ  se  facâ  o 
cercetare  din  partea  autoiitàt,ilor  consulare. 

In  legaturà  eu  aceasta  e  chestiunea  verifi- 
cârei  rezultatelor  an  eu  an. 

Inglobarea  exercî^îilor  ràzboiului,  déjà  discu- 
tatà,  nu  ajunge  sâ  élimine,  în  cazul  insolven^e 
or,   de  exemplu,  înconvenientul   ce  am  arâtat. 


Un  client  e  déclarât  în  stare  de  falimenf; 
declarafiunea  falimentului  nu  e  suficentà  pentru 
fisc  ca  sa  stabileascâ  o  perdere  ;  se  cere  con- 
cordatul  oficial  care  adesea  întârzie  2 — 3  ani  ; 
fiscul  spune  :  pentru  moment  consider  perderea 
contribuabilului,  presupusà,  ca  o  jenà  financiarâ 
ce  nu  se  poate  recunoasle  si  o  taxez  ;  când 
se  va  încheia  concordatul  în  forma  judecâto- 
reascâ,  voiu  scàdea  din  exercnjiul  care  va  avea 
beneficii,  perderea  dovedità  în  acest  mod.  Aceas- 
tâ se  poate  întâmpla  în  regimul  obisnuit'  si  nu 
în  acel  al  suprabeneficiilor,  astfel  cà  falimentul 
poate  fi  deciarat  în  1918  sub  regimul  acestei 
taxe  si  concordatul  în  1920  sub  regimul  comun. 
Ar  trebui  prin  urmare  sà  fie  recunoscut  prin- 
cipiul  „restitutiun?i  pur  si  simplu  a  taxei  pe 
nedrept  plàtità.  Aceasta  câteodatâ  în  chiar  in- 
teresul  fiscului.  De  exemplu  un  faliment  dé- 
clarât în  1915  (regimul  cotei  celei  mai  mici 
a  taxàrei  supra-beneficiilor)  poate  sâ  fi  avut 
propriul  epilog  în  1917,  adicà  în  regimul  cotei 
mai  mari;  în  atare  caz  restitue  ceiace  a  perce- 
put  mai  mult. 

i)  Amortismentele  nu    trebue  sâ  fie  conside- 
rate  eu  criteriul  strâmt  din  timpul  pâcii. 

Sâ  se  înlâture  absurditatea  de  a  se  voi  sâ 
se  considère  ca  nedivizibile  '  cheltuelile  de  re- 
paratje  s!  de  intretinere  obisnuità  care,  prin 
lege,  sunt  în  sarcina  chiria^uluî  si  fârà  a  se 
socoti  casurile  (cari  în  industrie  sunt  regulâ)  de 
perdere  a  capacitâtei  in  urma  nouilor  inven- 
t,iuni  când  nu  poate  fi  suficientà  cota  de  7%  pe 
pCari  autoritàtile  le  admit  ca  maximum  asupra 
masinelor. 

Intelegem    sà    vorbim   pentru    industriile  de 
râsboiu  pentrucâ    acelea  de   râsboiu,    în    mod  . 
providenfial.    Ministrul   a    admis  amortizarea 
pânâ  la  80%  din  cost. 

S'a  trecut  pentru  industriile  de  pace  un  coe- 
fiu'ent  foarte  important:  pentru  multe  piese  de 
schimb,  garnituri  usor  de  fâcut,  unelte  etc.  al 
câror  import  fâcea  parte  din  industriile  de  pace, 
erau  tributare  strâinâtâ{ei  adesea  târilor  inamice, 
de  unde  imposibilifatea  de  procurare  în  timpul 
ràzboiului. 

Fabricile  au  fost  câté  odatâ  silite  sà  functio- 
neie  eu  masini  lipsite  de  anumite  accesorii,  în 
condi'tiuni  lamentabile. 

Pentru  a  da  un  exemplu  usor  de  în{eles,  sà 
presupunem  cazul  unui  hôtel  în  Germania,  care 
timp  de  5  ani  de  ràzboiu  nu  a  putut  sà  înlo- 
cuiascâ  cearsafurile  cari  s'au  consumât.  Cota 
de  amortizare  a  aceluf  hôtel  trebue  sà  fie  mà 
rità  eu  suma  care  in  timp  normal  era  admisâ 
ca  cheltueli  ordinare  aie  exercit,iului.  Si  aceasta 
si  în  cazul  când  hotelul  a  fost  poate  nevoit  sâ 
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cheltuiascâ  aceastâ  sumâ  sau  poate  mai  mult 
pentru  asi  procura  cuverturi  din  pânzà  de  hârtie. 

Amortismentul  puternic  pe  care  în  acest  caz 
'  industriasul  îl  face  nu  trebue  considérât  ca 
profit  pentrucà  acesta  va  trebui,  odatà  râzboiul 
terminât,  sâ-si  procure  accesoriile  sau  sà-si  re- 
înoiascà  complect  masînele  (cari  eu  o  întrefi- 
nere  normalà  ar  fi  avut  altà  duratà)  eu  un 
prêt  mai  mare  ca  acel  normal,  diferenfa  repre- 
zentatâ  toemai  de  acea  cifrà  care  s'a  considé- 
rât ca  amortisment. 

Si  cum  in  loc  de  a  se  numi  „amortisment" 
s'ar  fi  numit  „rezervâ  pentru  dobândirea  acce- 
soriilor  astâzi  inexistente. 

Acele  accesorii  industriale  nu  pot  fi  compu- 
tate  în  cheltuelile  unui  singur  exercitju  de  oa- 
rece  marginea  de  beneficiu  iudustrial  care  in 
timp  de  râsboiu  era  mare,  pentrucà  se  {inea 
seama  de  anumite  elemente  exceptj'onale,  în 
timp  de  pace  nu  permite  o  asfel  de  chefuialà 
care  trebue  sâ  fie  trecutâ  la  contul  investi- 
tiuni,  restabilindu-se  astfel  eu  timpul  situafia 
normalâ. 

Si  denrecierea  unui  atelier  in  urma  releî  sau 
insuficientei  aprovizionâri  este  adesea  alarmantâ. 

Un  an  de    Iipsâ  sau.  rea  întretinere  depre- 
ciazâ  lucrul  normal  pentru  mai  mult  de  5  ani;. 
adesea  are  consecinfe  ireparabile.  Astfel  câ  tre- 
bue sâ  se  facâ  5,  7  sau  chiar  10%  amortizment. 

La  taxarea  supra-beneficiilor  de  ràzboiu  nu 
se  pot  deci  aplicà  aceleasi  metode  aplicate  la 
taxarea  normalâ  a  impozitutui,  conchide  D-l. 
dr.  Canto. 

Dacâ  în  acest  caz,  pentru  relativa  netnsem- 
nàtate  a  procentului  (cotei)  asemenea  metode 
sunt  suportate  „in  taxarea  exceptj'onalâ  eu  care 
s  a  voit  sâ  se  loveascâ,  eu  procente  mari,  câs- 
tigurile  însemnate,  pentru  câstigurile  efective 
atari  metode  sunt  vrâsmase. 

Cànd  exemplul  nedreptàtii  vine  delà  autori- 
tàt* ,  prin  retorsiune  e  urmata  de  indivizi  cari 
nutresc  si  mai  putin  respect  fatâ  de  alfi,  care 
restorsiune  contribuabilul  crede  câ  o  poate  exer- 
cità  în  mod  legitim.  Sâ  dea  statul  exemplu  si 
sâ  probeze  criterii  sânâtoase,  morale,  oneste  în 
aplicarea  principiilor  cari  regulamenteazà  impo- 
zitul  excepfional,  se  ia  astfel  contribuabilului 
arma  cea  mai  puternicâ  la  care  acesta  noate 
recurge,  pentru  a  se  putea  sustrage  contributiei 
extraordinare.  Procedând  astfel  statul  va  face 
si  operâ  înteleaptâ  infiltrând  indivizilor  senti- 
mehte  de  datorie,  de  adevârat  civism. 

Politicà  economicà  generalâ.  Problème 
economlce  actuale. 

Minlstrul  Hampl  a  daclafat    unei  députa- 


tiuni  a  industriasilor  care  îi  istoriseà  urmârile 
catastrofale  aie  actualei  calamitâti  a  cârbunelui, 
câ  trecem  prin  grêle  momente. 

Guvernul  însâ  pluteste  în  o  atmosferâ  de  roz 
optimism. 

I  se  pare  suficient  câ  se  observà  pretutindeni 
o  activitate  vioaie  si  se  trece  eu  vederea  faptul 
câ  în  timp  ce  toate  statele  exportatoare  îçi  im- 
part oietele  lumei,  noi,  deçî  am  mostenit  în  Aus- 
tria  %  din  industria  de  export,  suntem  para- 
lizati  din  cauza  lipsei  de  materii  prime  si  câr- 
buni.  Chiar  si  în  cazul  când  aceastâ  lipsâ  nu 
àr  existà,  nu  am  puteà  concurà  Germania,  care 
ar  fi  în  stare  sâ  ne  învingâ  chiar  pe  piefele 
noastre  interne  dacâ  nu  i  s'a*r  închide  granit^ele 
de  câtre  sindicatele  noastre  de  import  si  export 
si  de  câtre  centrala  devizelor. 

Natiunea  întreagâ  simte  trebuinfa  de  a  mo- 
bilizà  si  organizà  toate  fortele  noastre  écono- 
mie, pentru  a  înlàturà  lipsa,  de  a  pune  in  ordine 
valuta  si  finant,ele  noastre,  a  càror  deficite  extra- 
ordinare amem'tâ  sâ  zdruncine  complet  créditul 
nostru  intern  çi  extern  iar  cursul  banilor  nostri 
amenin^â  sâ  scadâ  la  nivelul  unui  stat  în  faliment. 

Din  cauza  deprecierei  valutei  noastre  ne  amenin- 
tâ  o  continuâ  scumpire  a  celor  necesare  pentru  trahi 
si  o  nouâ  anarchie  economicà,  eu  o  turburare 
socialâ  a  cârei  consecînte  nu  se  pot  prevedea. 

Pentru  a  se  înlàturà  aceastâ  ar  fi  necesar  un 
program  économie  si  financiar.  Aces.t  program 
îl  cerem  mereu  în  zadar. 

Coalisa  guvernamentalà  trateazà  aceastâ  ches- 
tiune  ca  si  cum  viata  economicà  ar  fi  chestiune 
accesorie. 

Guvernul  a  fixât  în  programul  sâu  „sociali- 
zarea".  Si  pentru  aceastâ  chestiune  guvernul 
nu  are  un  program  hotârât  si  nici  idei  càlâu- 
zitoare.  Reforma  proprietâ|:ei  este  condusâ  com- 
plectamente  fârâ  vre-un  plan.  Pentru  o  orga- 
nizare  socialistâ  a  cooperativelor  agricole  nu  s'au 
fâcut  pregâtiri.  Asociatiile  social-démocrate  în- 
fiintate  pentru  preluarea  proprietàtilor  mari  de 
pâmânt  nu  sunt  stâpânite  de  nici  un  spirit 
agrar  si  fârâ  vre-o  educatie  în  acest  spirit.  Cu 
o  aceiasi  neîncredere  privim  noi  celelalte  „proecte 
de  socializare". 

Inainte  de  toate,  acestea  sunt  copiate  delà 
germani  câtre  cari  nu  ne  apropie  de  loc  socia- 
lizarea.  Nu  au  esit  deci  din  cunoasterea  vh\ei 
economice  si  a  unor  principii  ra^ionale  de  socia- 
lizare. 

Ca  si  reforma  proprietâtei  agrare  va  fi  fârâ 
folos  si  acea  socializare  industrialâ  instituitâ  sub 
acest  guvern. 
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Intrebuintarea  valutei  streine.  . 

Cu  primele  expedi'eri  mai  mari  de  bumbac  a 
fost  ocupatâ  industria  noastrâ  pâna  la  20%. 
Pentru  inceput  putem  fi  multumiti  pentru  scurt 
timp  si  sperâm  la  o  îmbunâtâtire  in  viitor.  Acum 
vedem  </à  noua  expeditie  de  bumbac  este  mai 
mica  de  cât  acea  dintâi  si  încheiatâ  iarâsi  pe 
baza  unui  crédit  foarte  scump  dobândit.  Si  de 
aceia  trebue  sa  ne  preocupe  cea  mai  serioasâ 
întrebare  a  economiei  noastre.  E  de  neînchipuit 
ce  se  întâmplà  cu  valutadobânditâ  din  export. 
Noi  avem  reprezentantul  celéi  mai  strânse  eco- 
nomii  în  valutà  ;  întregul  nostru  regim  e  stapànit 
de  acest  spirit. 

De  aeeia  e  timpul  sà  punem  întrebarea  :  câtà 
vatutâ  a  primit  centrala  devizelor  si  cum  le-a 
întrebuintat  ?  La  o  perm'siune  de  cumpârare  în 
strâinàtate  de  articole  de  lux  nu  se  gàndeste 
nimeni.  Dar  trebue  sà  se  destine  aceasta,  în 
primul  rând  la  cumpârarea  de  materii  prime 
pentru  industrie.  La  repartizarea  vàlutei  între 
diferite  industrii  sunt  posibile  douà  considé- 
rât"': Aprovizionarea  pie{ei  interne  cu  cele 
mai  necesare  articole  si  posibilitatea  exportulu. 
Când  este  vorba  însâ  de  valutâ  pentru  cum- 
pârarea de  materii  prime,  casele  ministerului  de 
finante  sunt  goale.  Dar  atunci  cum  se  poste 
ajutà  leactivarea  industriel'  si  cum  pot  sâ  în- 
cete7e  grevele  ?  Pe  lângâ  aceasta  trebue  sâ  se 
distribue  milioane  de  lire  pentru  cumpârarea  de 
materii  textile  gâta  din  Italia,  anume  mârîuri  pe 
cari  fabricile  noastre  ar  puteà   sâ  le  producà. 

O  cumpârare  de  10  milioane  lire,  mârfuri 
gâta  însemneazà  o  sustragere  de  salarii  de  30 
milioane  pentru  muncitorimea  noastrâ.  Deci  dacà 
s'ar  utilizà  aceste  10  milioane  lire  la  cumpâ- 
rarea de  materii  prime  ar  produce  industria 
noastrâ  mârfuri  în  valoare  de  40  milioane  lire 
suficient  pentru  indestularea  consumului  intern 
si  pentru  o  parte  din  export. 

In  gênerai  noi  tratâm  acum  afaceri  de  corn- - 
pensât"  cu  produse  fabricate  în  loc  ca  noi  sâ 
câutâm  a  dojgmdi  intotdeauna  valutâ,  acolo  unde 
cumpârâtorii  ar  fi  nevoiji  sâ  plâteascâ  în  valutà 
sau  în  materii  prime.  Avantaje  ar  fi  sà  se  furni- 
zeze  cârbuni  contra  compensât,". 

In  Italia  càrbunele  are  astâzi  o  valoare  de 
400  lire  pe  tonâ. 


Conversjunea  în  coroane  ceho-slovace  aratâ 
cât  de  pretjoasâ  marfâ  e  càrbunele.  Trebue  deci 
când  déjà  s'a  compensât  cu  cârbune  sà  luâm  în 
considerare  piefele  strâine  si  în  acest  fel  sâ  va- 
lorificâm  mârfurile  noastre.  Aceasta  nu  se  în- 
tâmplà intotdeauna  si  priu  aceasta,  se  scumpeste 
marfa  ce  primim  din  strâinàtate. 

Pânà  acum  se  vedea  cà  mârfurile  de  textile 
aie  streinâtâtei  revin  mai  scumpe  ca  propriul 
nostru  produs  si  pentru  aceasta  se  permiteà  cum- 
pârarea de  valutâ  în  strâinàtate. 

Si  în  tara  stâpânejte,  fârâ  nici  o  îndreptâtire 
de  existentâ  si  în  paguba  comertului,  centrala 
îmbrâcàmintei. 

Aceasta  are  un  depozit  de  stofe  în  sumâ  de 
50  milioane  coroane,  parte  din  ele  cumpârate 
cu  preturile  eftine  dinainte  de  râzboiu.  Nu  e 
posibïl  deci  ca  aceastâ  instituée  sâ  înlâture  Iuxul. 
Din  contra  cumpârâ  mârfuri  gâta  în  strâinàtate, 
în  aceastâ  situatie  criticâ,  si  întrebuinteazâ  valuta 
care  ar  fi  în  stare  sâ  punâ  în  mers  industria 
noastrâ. 

Productia  noastrâ  nu  stâ  pe  roze.  O  parte 
dureroasâ  este  aprovizionarea  cu  cârbuni  care 
în  spejâ  e  consecin{a  lipsei  de  vagoane.  Vagoa- 
nele  înseamnâ  un  capital  de  investi'tiune  a  repu- 
blicei  unde  nu  e  nimic  de  economisit.  Dacâ  nu 
e  suficientâ  productia  proprie,  atunci  trebue  sâ 
ne  procuràm  vagoanele  din  strâinàtate,  altfel 
ardem  cârbunii  lângâ  minâ. 

Asemenea  stim,  câ  guvernul  cumpârâ  inBelgia 
grâu  si  fâinà  nu  dupâ  cum  ar  fi  posibil  ca  ea 
sà  ni-1  expedieze  eu  calea  feratâ  belgianà. 

In  definitiv  vom  plâti  mai  mult  dacâ  trebue 
sâ  dâm  si  vagoanele  necesare  pentru  aceasta 
decât  dacâ  banii  i-am  considerà  da^i  pentru  cum- 
pârarea de  vagoane. 

Dacâ  va  merge  tôt  astfel,  atunci  vom  con- 
sumé noi  toatâ  récolta  de  zahâr  si  din  valuta 
dobânditâ  nu  va  mai  râmâne  nimic  pentru  ocu- 
parea  lucrâtorilor.  Ce  se  va  întâmplà  la  iarnâ, 
când  lucrâtorii  nuvor  a^ea  nici  cârbuni  si  nici 
petrol  pentru  locuintele  lor  ? 

Va  veni  timpul  sâ  se  dea  in  sfàrsit  socotealâ 
publicâ  de  càta  valutà  a  dobândit  industria 
noastrâ,  unde  a  mers  si  cine  face  afaceri  în  strâi- 
nàtate cu  aceasta. 
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CERERI  SI  OFERTE 

Ernest  Chanson,  transitaire,  agence  et  com- 
mission-consignation exportation,  2  Quai  de  la 
fol'elt:,  Marseille  oferâ  serviciile  sale  pentru 
operatiuni  de  transit  sj  camionaj  pentru  orice 
niàriuri  la  Marsilia. 

Firma  Waclaw  Kujawski,  Lodz  (Polonia) 
68  str.  Dluga,  doreste  sa  intre  în  rela{iuni  de 
afaceri  eu  firme  din  România  pentru  importul 
si  exportul  mârfurilor  de  orice  fel. 

Firma  Mangold  Bros.  London  E.  C.  3,  17 
Harp  Lane,  oferâ  produse  chimice  de  tôt  felul 
(acid  acetic,  citric,  oxalic,  tartric  ;  alun  ; 
n  caseina;  soda  causticâ;  sulfat  de  cupru; 
carbonat  de  potasâ;  acetat  de  sodiu;  eter  ;  al- 
caloizi  diferifi,  sâruri  de  bismut,  salicilat  de 
metil,  fenacetinâ,  salol  etc. 

Société  Alsacienne  de  Constructions  Mécani- 
ques Société  anonyme  au  capital  dp  frs.  13.500.000 
Usines  à  Mulhouse  {Haute  Alsace),  Maison  à 
.  Paris  4,  Rue  de  Vienne,  oferâ  :  tractoare  a- 
gricole  si  locomotive  pentru  cale  îngustâ  de 
600  m.  m.  (Detalii  la  Serviciul  Informatiunilor 
din  Minister)!. 

Manufacture  -Belge,  Bruxelles,  rue  du  Com- 
pas 7  &  9,  oferâ  pânze  de  ferestrâu,  cutite 
mecanice  pentru  masini  (pentru  lemn,  tutun, 
fer,  lame  de  foarfecf,  masini  agricole  ?tc.)  ; 
fabricâ  in  gênerai  toate  sculele  întrebuinfate  în 
cherestele  si  tâmplâriile  mecanice. 

Compagnie  Européenne  des  '  étaux,  53  Rue 
Condorcet,  Paris  oferâ  ofel  superior  (Detalii 
la  Serviciul  informatiunilor  comerciale  din  Mi- 
nister). 

The  G mlds  Manufactxring  Company.  Se»eca 
Fais  N.  J.  A.  P.  A.,  oferâ  pompe  de  tôt  felul 
din  fabrica  sa.  (Detalii  la  serviciul  informa- 
tiunilor din  minister. 

Société  anonyme  „ Fours  Rousseau",  fabrica- 
tion de  creusets  en  plombagine,  Argenteuil,  Quai 
de  Seine,  116 

Société  anonyme  „Traction  Moderne",  Paris 
Boul.  de  la  AAadeleine  1 1  ;  oferâ  locotractorul 
Schneider  &  C-ie  (locomotivâ  eu  hidrocarbure). 

Etablissement  Charles  Testât,  Parti  8,  Pa- 
pincourt;  instrumente  de  cântârit,  de  mâsjrat, 
prese  de  copiât,  niveluri,  etc. 

Société  anonyme  des  nouveaux  établissements 
Sizaire  &  Naudin,  Paris  103,  Pue  ' St.  Lazare 
automoaile. 

Claudinon  forges  &  wieries  du  Cham- 

bon-Feugerolles,  Paris.  Rue  Pergolèse,  X  VI- e, 
fer,  ot,el,  arcuri,  piese  pentru  forge,  nicovale, 
seule  diverse. 

Cyrille  Auzeau,  19  Rue  de  BeHeville,  Paris 
XlX-e,  automobile,  travaux  mécaniques,  avia- 
tion, tour  fraisage. 


DIN  STRAINATATE 

Anciens  Etablissements  Grouvelle  &  Arqu- 
emboarg,  Paris,  Rue  du  M  <ulin  Vert  {XIV  e.), 
magneti,  ventilatoare,  etuve  de  uscat  prin  vânt, 
aeroterme,  aero  condensoare. 

Durey-Sohy,  Pans  17  Rue  le  Brun  ;  pompe 
de  tôt    felul  (incendiu,  agriculturâ,  industrie. 

1)  A.  Hertogs,  Leather  export  P.  O.  Box 
No.  825  City  Hall  Station,  New- York  oferâ 
piei  pentru  încaltâminte  (Probe,  preturi,  detalii, 
la  serviciul  informatiunilor  comerciale  .4 in  Mi- 
nister). 

2)  Société  anonyme  M.  Berliet,  Lyon,  oferâ 
automobile  camioane  (Detalii  prefuri,  la  Ser- 
viciul  informatiunilor   comerciale  din  Minister). 

3)  Lord  &  Curtis,  Lis.  32  Regent  Street, 
Piccadilly  Circas,  London  W.  1,  oferâ  auto- 
mobile-camioane  (Detalii  la  Serviciul  informa- 
tiunilor comerciale  din  Minister). 

4)  G.  Baily  &  /.  Pelletier,  importation  c  >m- 
mission-ex.porta.Von.  15  Rue  de  Normandie, 
Asnières  (France)  oferâ  cauciucuri  pline  pentru 
automobile.  Depozit  la  Paris  la  firma  Matlis, 
Boulevard  des  Batignolles. 

5)  Eugen  von  Cabeke,  industriel,  45  Quai 
de  Boss  Cette  (Hérault)  oferâ  sulfat  de  cupru 
cristale  mici  si  mari  (Detalii,  preturi,  la  Ser- 
viciul informatiunilor  comerciale  din  Minister. 

6.  Paul  Faugergws  &  Co.,  Bordeaux,  38  & 
40  Rue  la  Seppe  casa  fondatâ  in  1810,  oferâ 
vinuri  franceze  (Preturi  condifiuai  de  vânzare 
la  Serviciul  informat  unilor  comerciale  din  Mi- 
nuter). 

7.  Emile  Desgrandchamps,  16  Rue  de  Cha- 
brol, Paris  10  c.  Arr.,  oferâ  tôt  felul  de  arti- 
cole din  sidef,  os,  corn,  lemn  (articole  de  ma- 
naj,  articole  de  birou,  nasturi,  butoni.  Detalii 
la  Serviciul  informatiunilor  din  Minister). 

8.  G.  Savaron  Gantier  73,  Avenue  de 
Beaupoy,  Limoges  (Franfa)  oferâ  apârâtoare  de 
talpi  pentru  ïncàlfâminte  „Caïl  Botty"  (Detalii, 
preturi,  la  Serviciul  informatiunilor  din  Minister), 

Etablissements  Gustave  Dettilleux  décole- 
tage  et  mécanique  générale,  Courbevoie,  (Seine) 
39  Avenue  Marceau  oferâ  :  robinets  de  purge, 
i.  e  dégomage,  de  décompression  (Detaiii  si  pre- 
turi la  Serviciul  informatiunilor  din  Minister). 

9.  Jaquinet,  Lyon,  61  Cours  Gambetta,  oferâ 
brânzeturi  si  conserve  de  carne,  miere,  dulce- 
turi.  (Preturi  la  Serviciul  informatiunilor  comer- 
ciale din  Minister). 

Friedrich  Wiebe,  Wiert,  Tuchlauben  S.  1.  St. 
t.  oferâ  aparate  pentru  sudurâ  autogenâcu  a- 
cetilena. 

11.  The  Silver  Manujacturing  Co.  Salem, 
Ohio,  U.  S.  A.  oferâ  aparate  spéciale  pentru 
perforât  argintul. 
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12.  „  Mandas"  Aktiengesellschaft  der  Ver- 
einigteti  Oesterreichischen  Bugholzmôbel  Fa- 
briken  Wien  IV  1.  Schwarzenbergplatz  15  o- 
ferà  carafe  târânesti  de  tipul  acelora  care  au 
fost  întrebuinfate  de  administratia  armatei  si  cari 
au  servit  la  refacerea  Gali'tiei  si  Bucovinei. 

13.  Fabricade  vopsele  „Rostinit"  Dr.  I.  Wer- 
ber  Wien  VI,  Diirergasse  19  doreste  sa  importe 
de  la  noi  mari  cantitàti  de  uleiu  de  in  pentru 
fabrica^iuriea  vopselelor.  oferâ  în  schimb  vopsele. 

14.  Georg  Schmidt  W-we,  Waren-Gross.-Ver 
trieb  and  Import  Danzig,  Sandgrube  doreste  sa 
intre  în  relatiuni  de  afaceri  eu  firme  din  tara 
noastrâ  cari  i-ar  puteà  furnizà  mârfuri  si  ali- 
mente de  tôt  felul.  Firma  dà  si  referinfe  (amà- 
nunte  la  Serviciul  informatiunilor  comerciale  din 
Minister). 

15.  Firma  Dirix  din  Neuilly  s.  Seine  oferâ 
tôt  felul  de  piei  pentru  încâltàminte  ;  detalii,  pre- 
turi  la  Serviciul  informatiunilor  comerciale. 

16.  A  Soachal,  Clermont  Ferand,  18  Rae 
Gaultier  de  Bianzat,  doreste  sà  intre  în  relatiuni 
de  afaceri  eu  case  de  comert  romane  sau  a- 
genti  reprezentati,  cârora  le-ar  puteà  acordà  re- 
prezentanta  pentru  toate  produsele  Americei  de 
sud  (iu  spécial  cafele)  precum  si  pentru  pro- 
duse  franceze. 

17.  Dl.  Jos.  Riseman  comerciant  american, 
237  East  Ninetecnth  St.  New-  York,  N.  Y.  U. 
S.  A.  doreste  sà  reprezinte  în  America  pe  fa- 
bricantii  si  producàtorii  de  materii  prime  din 
România.  Cere  mostre,  liste  de  pieturi,  cata- 
loage  etc.  Se  poate  corespunde  în  limbele  fran- 
cezâ,  englezâ,  spaniolâ  si  germanà.  Dâ  refe- 
rinfe  la  cerere. 

18.  The  Gibson  Company,  Automative  sup- 
plies and  equipmtnt,  Indianopolis  U.  S.  A. 
oferâ  accesoriï  pentru  automobile,  în  spécial  fa- 
ruri  puternice  „Anderson"  patent. 

19.  H.  W.  Adler  &  Cie.  Concessionierte 
Fabrik  fur  Elektr.  Beleuchtung  u.  Kraftùbertra- 
gung  Wien  X  Rotenhofgasse  34  —  36  oferâ  : 
dispozitive  pentru  desfâsurarea  (întinderea)  fi- 
relor  telefonice  si  dispozitive  pentru  desfâsu- 
rarea cablurilor  electrice,  material  pentru  lu- 
minat  etc.  detalii  preturi  la  Serviciul  de  informa- 
tiuni  comerciale. 

20.  D.  I.  Van  der  Have,  Kapelle  Bij  Goes 
{Hollande)  oferâ  seminte  de  tôt  felul  (trifoi, 
sfeclâ  furajerà  si  de  zahâr,  leguminoase  etc). 

Leander  Picher  din  Rattendorf-Jenig  No.  13 
Gailtal  (Carintla)  maestru  de  drage  si  condu- 
càtor  de  locomotive  eu  examen  de  Stat  oferâ 
serviciile  sale  oricârei  institutiuni  care  ar  aveà 
nevoie  de  un  asemenea  specialist  (27728). 

Crutzen  Frères,  fabrique  de  chaussures,  Di- 
sons (Belgique)  oferâ  încâltâminte  confectio- 
natâ  C.  Stenart  Walker,  3  Tokenhouse  Building 


Londra  E.  C.  doreste  sà  intre  în  relatiuni  de  afa- 
ceri eu  o  firmà  de  import-export  din  tarà  (291 1  2). 

22.  Bôhnische  Glashiittenwerke  Stupno-Bras 
Leopold  Stiassny,  Wien  II\2  Czerninplatz,  o- 
ferà  mari  cantitàti  de  stielà  pentru  geamuri. 

Associated  British  Manufacturers  (Near  East) 
L-td  din  Londra,  représentât  în  România  prin 
Dl.  Horia  1.  Nâdejde.  Bucuresti,  str.  Viitoru- 
lui  97,  oferâ  :  explosib.le,  acizi  (suif uric,  azo- 
tic,  clorhidric  etc. 

24.  Dl.  Kemp  Lockwood,  B.  Se,  Inginer 
chimist  si  metalurg  din  Pitsmoor  Sheffield,  205 
Abbeyfield  Road  :  oferâ  serviciile  sale  de 
specialist  pentru  constructiunea  si  instalarea 
de  fabrici  pentru  :  destilare  de  cârbuni,  extra- 
gere  de  produse  secundare,  distilare  de  gudron 
si  lemn,  fabricatiunea  de  acid  sulfuric.  fabrici 
de  otel,  fabrici  producàtoare  de  gaz  etc.  Este 
dispus  sà  vinâ  în  tafâ. 

25.  Francesco  Archibugi,  Via  Cola  di  Rienzo 
212,  Roma  31  doreste  sâ  intre  în  relatiuni  de 
afaceri  eu  firme  din  fara  cari  se  ocupâ  eu  co- 
mertul  en  gros  de  seminte  furagere,  légume, 
Stminje  de  légume,  si  enupere. 

26  „Autorba",  Leihanstalt  und  Vertrieb  von 
Motor  pflugen,  landwirtsch^ftlicher  Maschinen. 
Bedarfs-artikeln,  Automobilen  und  Pneumatiks. 
din  Olmutz  (Ceho-Slovacia)  oferâ  pluguri  eu 
motor  de  benzinà  sistem  „Stock",  „Komnitz  , 
„Deimler    „Praga"  si  masini  agricole  de  tôt  felul. 

27.  Dl.  Castro  Meslier  &  Co.  din  Londra, 
dorejte  sà  intre  în  relatiuni  de  afaceri  eu  pro- 
ducàtori  cari  ar  dori  sâ-si  plaseze  articolele  pe 
piata  Angliei  precum  si  eu  agenfi  din  Galati, 
cari  ar  fi  dispusi  a  preluà  vânzarea  diferitelor 
manufacturi  din  Anglia. 

28.  Lord  &  Curtis  Ltd  Marchants,  export 
and  import,  London  W.  1,  31,  Regent  Street, 
Picadilly  Circus,  oferâ  cârbuni  americani  pe 
preful  de  7  dolari  50  centi  tona  eu  porturile 
americane  sau  38  dolari  25  centi  cif.  porturile 
românesti. 

29.  Dauzas  &  Cie,  transports  internationaux 
maritimes  et  terrestres, — Lion, — Rue  Lafont  18, 
oferâ  servie  ile  sale  pentru  transportul  mârfuri- 
lor  din  Franta,  Italia,  Elvetia,  etc. 

30.  Misiunea  corner cialâ  Britanicâ  din  Pa- 
ris trimite  catalogul  „Surplus"  al  guvernului 
Britanic,  care  oferâ  diferite  materii  prime  si 
produse  fabricate. 

31.  Emile  Brunei,  7  Plac*  de  L'Espla  ade, 
Nimes  (France)  doreste  sâ  intre  în  relatiuni  de 
afaceri  eu  o  rafinârie  de  petrol  din  farâ  care 
sâ- i  acorde  reprezentanfa  pentru  produsele  saie 
în  Franta,  în  spécial  pàcura  (mazout). 

32.  Frick  Kelley  Company,  Inc.  Import-Export, 
240—242  West  23  rd.  Street  New- York,  oferâ  : 
produse  alimentare.  orez,  cafea,  zahâr,  fâinâ, 
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morun,  conserve  de  fructe,  de  légume  si  de  peste. 

Produse  chimice  si  farmaceutice,  culori  de 
anilinâ,  materii  tanante,  uleiuri  végétale,  alcool. 

Specialitàfi  de  articole  de  cauciuc. 

Masini  de  tôt  felul,  motoare,  seule  instru- 
mente agricole,  materiale  de  construc^'e,  apa- 
rate  electrice  etc. 

Produse  metalurgice  :  fer  ,si  ot,el,  tabla,  sinl, 
sârmâ  de  fer,  aramà,  laiton,  tablâ  albà. 

Automobile  de  lux,  camioane,  tractoare. 

Tricotaje,  textile,  jucârii,  articole  de  menaj, 
stofe  de  bumbac  si  de  lânâ,  confectiuni. 

Aceastâ  fermâ  se_  intereseazâ  si  de  între- 
prinderi  industriale  de  orke  fel  în  ■  ceiace  pri- 
veste  farnizarea  materialului,  masinelor  etc. 
oferindu-se  sa  trimltâ  devize  si  specificâri  ori 
cârei  case  i  s'ar  adresà. 

33.  D.  A.  Gosselni,  15  Rue  de  Bellefond 
oferâ  pneumatice  si  carrière  de  aer  pentru  au- 
tomobile marca  Graw.  (Detalii  la  Serviciul 
informatiunilor  din  Minister). 

34.  J.  J,  van  der  Zwan  &  Zonen,  import- 
export  comerf  de  heringi  si  peste  afumat  din 
S"heveningen  (Olanda)  oferâ  : 

5000  butoaie  heiingi  prima    calitate  eu  bu- 
toaie  noui  de  câte  110  — 115  kgr.  a  fl.  41. 
500  tone  batog  sàrat  în  butoaie  noui  à  fl.  35. 
100  tone  plâticà  de  mare  a  Fl.  45. 
Detalii  la  serviciul  informatiunilor  din  Minister. 

35.  Dl.  Laurier  &  de  7  Place  Beilecoar 
7,  Lion,  oferâ  vinuri  de  Bordeaux  si  de  Bour- 
gogne în  butoaie  si  în  sticle  precum  si  sam- 
panie.  Aceiasi  firmâ  doreste  sâ  importe  de  la 
noi  orice  articole  manufacturate  precum  si  pro- 
duse de  aie  solului. 

36.  Manufacture  d1  horlogerie.Vve  A  Pamm 
Zurich  Forchstrasse  70,  doreste  sà  aibâ  un  re- 
prezentant  în  România  spécial  în  bransa  de 
ceasornicàrie. 

37.  O  Pascheles.  Rue  de  la  gare  35  Zurich 
oferâ  fàrâ  angajament  200  kgr.  Chininà  Phar- 
makopea  Germam'ca  V,  pe  preful  de  Mk. 
670  kgr.  franco  depozit  Hamburg  netto  com- 
ptant fârà  scont,  sumâ  avizatâ  irevocabil  la  o 
bancà  germanâ: 

38.  Walther  Pauly.  Weststrasse  lo  Bern, 
oferâ  fârâ  angajament  2400  aparate  de  ras, 
sistem  „Gillette"  eu  tâisul  curbat  fârà  lame  çr 
toc  eu  fes  elvetjeni  0  75  bucata  ;  144000  bu- 
càti  lame  din  ot;el  suedez  ascut,ite  eu  màna  eu 
if  es  elv.  75  mia  de  bueâti. 

Tocuri  de  carton  potrivite  : 
600   bueâti  No.  387  eu  fes  elv.  9.15 
600      „        „    492    „     „     „  12.60 
600      ,        „    391    ,     .     .  27.- 


600  T3ucâti  No.  413  eu  fes  elv.  33.60 
preturile  se  înt,eleg  pentru  100  de  bueâti,  franco 
Berna  exclusiv  lada,  netto  cassa  contra  docu- 
mente de  expediere,  Mai  oferâ  ace  decusut. 
(Detalii,  preturi,  la  Serviciul  informatiunilor  co- 
merciale  din  Minister). 

39.  Carol  Hintze.  Imporl-Export  Zurich  1. 
oferâ  izolatoare  mici  de  porjelan  pentru  lumina 
si  curentul  electric.  Mostre  se  gâsesc  la  Serv. 
informatiunilor  comerciale  din  Minister. 

40.  Les  fils  d'Edouard  Geistlich  S.  A,  pour 
l'Industrie  Chimique.  Wolhusen  Elvefia,  oferâ 
clei  în  plâci  „mixt"  (clei  de  oase  eu  25 — 30°|o 
clei  de  piele)  produs  de  prima  calitate  eu  fes. 
elvet.  250. — °|o  kgr.  gelatinâ  de  oase  eu  fes. 
elv.  350. — °|o  kgr.  franco  frontiera  elvefianâ, 
marfâ  ambalatâ  în  saci  uzati,  buni  de  50  kgr. 
brutto  pe  netto. 

Plata  se  va  face  la  expedierea  màrfii  contra 
documente  la  o  bancâ  elvet,ianâ. 

Casa  doreste  sâ  intre  în  relatiuni  directe  eu 
engrosisti  sau  importatori,  cari  sâ  cumpere  mar- 
furile  pe  contul  lor  propriu.  Un  tablou  de  alte 
fabricate  se  poate  vedeà  la  Serviciul  informa- 
tiunilor din  Minister. 

41.  Max  Bourgeois  Rue  Bonivard  6  Genève 
oferâ  creioane  obisnuite  de  graphit  de  prima 
calitate  eu  fes  20  grosul  ;  si  creioane  chimice 
eu  fes.  32  grosul  lemn  de  cedru,  franco  Ge- 
neva.  Sorturile  in  lemn  alb  se  oferâ  eu  fes.  8 
grosul.  Mostre  se  gâsesc  la  Serviciul  informa- 
tiunilor din  Minister. 

42.  Salamifabrik  Albert  Iten.  Unteraegeri. 
Canton  Zug  Elvefia,  oferâ  fârà  angajament 
1 — 2  vagoane  salam  préparât  în  Intestine  de 
bou  eu  fes.  10 — kgr.  si  Mortadel la  eu  fes  7.50 
kgr.  franco  statia  expeditoare. 

Marfa  trebue  receptionatâ  de  cumpârâtor  Sau 
în  prezenta  unui  împuternicit  al  sâu  si  nu  se 
vinde  decàt  în  cantitâti  de  1 00C0  kgr.  plâtibilà 
anticipât  înainte  de  expediere  in  franci  elve- 
tieni.  Ambalajul  este  calculât  pe  pretul  de  cost. 
Permisul  de  export  priveste  pe  vânzàtor,  cel  • 
de  import  pe  cumpârâtor. 

43.  Captt.  Rager  de  Welss.  V ila  Rosenheim 
Gùmligen  près  Berne,  oferâ  camioane  automo- 
bile diferite  mârci,  automobile  de  4  si  6  locurî, 
vagoane  cisterne  pentru  uleiu  minerai,  noi  sau 
reparate,  garantate  în  bunâ  stare  de  functio- 
nare  ;  mai  oferâ  50000  «Thermos"  ;  3000.000 
bueâti  lingurâ-furculi'tâ;  20  000  perechi  de  bo- 
canci  noi  americani  ;  bocanci  uzati  provenind 
delà  armatele  aliatilor.  (Detalii,  preturi  çi  con- 
di'tiuni  la  Serviciul  informatiunilor  comerciale 
din  Minister 
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LISTA  CATALOAGELOR 

expuse  la  serviciul  de  informa^itlni  din   Ministerul  de  Industrie  çi  Comerf 

pentru  folosinja  celor  înteresaji. 

(URMARE) 

SUISSE 

1)  .  Fabrique  de  Chauffage  Central  S.  A.  Berne. 

Réseivois  en  aluminium   de  toutes  formes  et  de  toutes  grandeurs. 
Marmites  à  vapeur 
Marmites  à  vapeur. 

Marmites  hlectriques  fixes,  avec  ou  sans  bain-marie. 
Chaudière  à  cuire  à  foyer  direct. 

Automate  Electrique  pour  la  production  d'eau  chaude. 

Automate  à  vapeur  à  bascule. 

Appareil  à  vacuum. 

Marmite  à  vapeur. 

Mélangeuse. 

Machine  à  mouler  avec  presse  et  plaque  à  renversement. 

Forge  portative  avec  ventilateur  actionnée  à  la  main. 

Pompe  pour  acides  concentrés. 

Armatures,  appareils,  tracteurs. 

Vanne  de  passage  droite  pour  vapeur  No.  1. 

Vanne  de  passage  droite  pour  vapeur  No.  2. 

Vanne  de  passage  droite  pour"  vapeur  No.  3 

Vanne  de  passage  droite  pour  vapeur  No.  4. 

Robinet  de  passage  «Jeukius»  No.  21.  f 

Vanne  à  éq.uerre  pour  vapeur  No.  51. 

Vanne  à  équerre  pour  vapeur  No.  52. 

Vanne  à  équerre  pour  vapeur  No.  53. 

Vanne  à  équerre  pour  vapeur  No.  54. 

Vanne  à  glissière  No.  201  a,  pour  tubss  bouillèurs,  avec  brides  aux  deux  orifices. 

Vanne  à  glissière  No.  221  complètement  en  bronze,  pour  tuyaux  à  gaz,  avec  orifices  tarandés. 

Soupape  de  sûreté  No.  321  à  ressort;  avec  racordement  tarandés. 

Soupape  de  sûreté  No.  352  avec  contrepoids,  et  racordements  tarandés. 

Soupape  automatique . à  fermeture  rapide  No.  401 

Pots  de  Condensation  No.  601  à  flotteur  eu  aluminium. 

Vanne  à  double  lêglage  à  équerre  No.  662  avec  presse-étoupc  recouvert,  en  laiton  poli  ou  nickelé. 

Robinets  de  réglage. 

Robinets  de  réglage.  i 
Robinets  de  passage. 

Robinets  de  passage  à  Soupape  No.  8063  en  laiton  ou  bronze. 
Robinets  de  prise. 
Robinets  de  prise. 

Robinets  de  prise  sans  prese— étoupe  No.  863.  / 
Robinets  de  passage  à  boisseau  à  clef,  en  laiton.^vec  boisseau  en  bronze. 
Robinets  à  boisseau  No.  903.  de  1  à  3",  entièrement  en  fonte,  manchons  tarandés. 
Robinets  à  raccord  pour  tuyaux  en  caoutchouc. 
Robinets  de  Toilette. 

2)  .  Fabrique  de  chauffage  Central  S.  A.  Berne,  ancienne  Maison  J.  Puef  à  Ostermundingen  près  Berne. 

Chaudières  eu  fonte  No.  3  O  &  S. 
Chaudières  à  eau  chaude  Modèle  L. 
Chaudière  à  eau  chaude  Modèle  K.  E. 

Chaudière  sectionnée  en  fonte  S.  I.  1.  ... 
Chaudière  à  Eléments,  eu  fonte  No.  11. 

Chaudière  sectionné. en  fonte  No.  III  a.  pour  chauffage  à  eau  chaude. 
Chaudière  en  fonte  No.  III  a. 
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Chaudière  eu  fonte  No.  V  a.  pour  chauffage  à  eau  chande  à  basse  pression. 

Chaudière  en  fonte  No.  V  a. 

Chaudière  à  éléments  en  fonte  No.  VIII. 

Chaudière  sectiouée  en  fonte  No.  III  a  D.  pour  chauffage  par  la  vapeur  â  bassé  pression. 
Chaudière  à  éléments  en  fonte  No.  V  a  D.  pour  chauffage  par  la  vapeur  à  basse  pression. 
Chaudière  à  éléments  en  fonte  No.  VIII  D.  pour  chauffage  par  la  vapeur  à  basse  pression. 
Chaudèire  à  vapeur  à  foyer  intérieur  Tipe  Cornjvall. 

Chaudière  Tubulaire  verticale  avec  dôme  de  vapeur  évasé  et  tubage  entièrement  baigne  daus  l'eau. 
Récipients,  bouilleurs,  réservoires. 

Radiator  No.  230.  mit  Tellervârmer — avec  chauffeassiettes. 
Radiator  No.  150. 

Vanne  à  double  réglage  pour  chauffages  par  l'eau  chaude  et  par  la  vapeur.  Brevet  Suisse  No 
25722. 

3)  .   Fabrique  de  chauffage  central  S.  A.  Berne. 

Armatures. 
Séchoir  à  claies. 
Séchoir  à  chaînes. 

Dessicateur  universel  pour  produits  agricoles  et  industriels, 
Tracteur  «Le  Griffon», 

4)  .  Manufacture  Suisse  de  parfumerie  &  savonnerie. 

Pillet  (s.  a.)  Genève.  Bureaux  et  magasin  :  14,  Rue  du  Jura.  14.   Usine  Hidrau'lique":   21   rue  de 

Malatrek,  21. 
Cosmétiques. 

Dentifrices  antiseptiques  «Ivpdentine» 

Crème  de  toilette  «Glygis»- 

Poudre  de  riz. 

Eau  de  Cologne. 

Lotions  pour  la  tête. 

Vinaigre  de  toilette. 

5)  .  Machinen-Fabrik  Wângi  A.  G.  Wângi.  (Thurgan-Schweiz). 

Sensationelle  Neuheit!  Stalldûnger— Verteiler. 

Pompe  à  purin.  Sisteme  Gamper.  Pompe  à  dégorgement  automatique. 

6)  .  Fabrique  de  machines  Waengi  S.  A.  à  Waengi  (Thurgovie). 

La  Nouvele  faneuse  à  tambour  «Heneca». 

Le  nouveau  modèle  de  faneuse  à  tambour  «Heneca», 

Râteau  à  brasî 

7)  .  Sausar.  Sparking  plugs.  Sold.  Ty  : 

Sauser  S.  A.  Soleure  (Suisse). 
Boulons  graisseurs  brev.  «Sic»! 
Graisseurs  et  robinets  de  tout  genre. 

Prières  de  joindre  aux  demandes  des  echintilons  ou  dessins  et  d'indiquer  les  quanttés 

8)  .  Atelier  de  Construction  Mécanique. 

Bader,  Dubied  &  Co.  Le  hocle.  Suisse, 

Machines  et  Outillage  pour  l'industrie  horlogère  l'optique  et  la  bijouterie. 

Machine  à  planer. 

Imperméable. 

9)  .  2  volume  Ferrum  Fonderie  et  Ateliers  de  Construction  S.  A. 

Rupers'oil    (Argovie)  Suisse. 
Dépoyanteuse. 

y  Machine  à  peler  les  pommes  Comandée  par  trasmission. 
Machine  à  couper  les  légumes. 
Machine  à  couper  les  raves. 

Passair  mécanique  No.  1  Commandée  par  transmission. 
Machine  à  courber  et  à  cilinder  Commandée  à  transmission. 
Poinçonneuse  au  moteur. 

Petite  Sertisseuse  au  moteur.  .  , 

10).  Manufacture  d'horologerie.  Juillard  &  C-ie  Cortêbert  (Suisse). 

Calibre  No.  484.  marque  «Cortêbert». 

Calibre  J.  C.  extra-plat,  marque  «Cortêbert. Wath  C.» 

Articles  spéciaux  avec  mouvement  Système  Roskopf. 
•1).  5  exemplare  Wartmann,  Vallette  &  Co.  Construction  métalliques. 

Genève  (14  Graix  d'or)  Broug  (Argovie).  (Suisse). 

Ponts  et  passerelles  en  tous  genres  et  de  toutes  grandeurs. 

12)  .  Maschinen  fabrik.  Albert  Stadler  A.  G  Aberburg  (Schvveg). 

Neueste  Spiralfugel — Sàemaschine  1919..  ... 

13)  .  Fabrique  de  machines.  Albert  Stadler  S,  A.  Ct.  de  Berne. 

Aberbourg,  (Suisse). 
Faucheuses  1919 

Fachèuse  à  1  cheval  «Stadler».  Modèle  19119. 
(2  volume)  Frein  pour  faucheuses. 

14)  .  (2  vol.)  Prospectus  des  Haches— paille. 
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15)  .  (2" vol.)  Herses  normales  à  prairie. 

16)  .  (2  vol).  Pompes  à  purin. 

17  i.  (2  vol).  Bêches— H  irses  roulantes  et  cultivateurs.  < 
18).  (2  vol).  B  itteuses.  Constructions  récentes. 

Batteuse  à  main.  No.  -1 

Nouvelle  batteuse. 
19J,  (2  vol).  Prix  Courant  dî3  Coacasseurs  de  Céréal. 

20)  .  Pompis  rotatives  à  purin  pour  force  motrice. 

2.  vol.  Nouvelle  pompe  rotative. 
Machine  à  nettoyer. 

(2  vol.  1919.  Prospectus  spécial  des  faneuses, 

21)  .  (2  vol).  Manégés.  Constructions  récentes. 

Manégé  de  sûreté. 

Nouveau  manégé  de  sûreté  à  cheveaux. 
21).  Fabrique  de  relojes  y  pendulos  pequenos.  Fabrique  d'horlegerie   et  pendulettes.  «La  Duchesse» 
Duchesse  W.  Mfej. 
La  chaux-de-fonds.  SwiUerlaad .  ■  , 

Montre  squelette  artistique. 
Pendulette. 

23)  .  La  Carbonique  Suisse.  Société  anonyme.  Berne. 

Le  Chalumeau  «Carba  Maxima». 

Mano-Détendeur  «Carba  A.»  avec  membrane  métallique  pour  Acétylène  dissos. 
Manomètre  de  contrôle. 

24)  .  Les  Fils  d'Edouard  Geistlich  S.  A.  pour  l'industrie  chimique.  Schieren  &  Wolchusen. 

Usines:  Schlieren  &  Wolhusen  Oltringeu 
Sucursale  :  Stalden(Emmenthal) . 

25)  .  Otto  Frères  Warb  Suisse. 

Chariot  de  transport  pour  le  transport  pratique  de  la  charrue  aux  champs. 
Ch  irrue  Brabant  simple. 

26)  .  Société  Industrielle   Suisse.  Neuhausen.  (Chute  du  Rhin)  Matériel  roulant  de  chemin   de  fer 

armes  et  machines. 
Chemin  de  fer  électrique  de  la  Bernina.  Voiture  automotrice. 
Voiture  automotrice  à  4  essieux.   Bogie  avec  moteurs. 
Voiture  de  remorque  à  2  essieux. 
Voiture  de  3  e  classe  a  4  essieux  série  C.  4. 
Voiture  ouverte  à  4  essieux. 
B'ourgon  à  bagages  à  3  essieux. 
Vagon  ouvert  à  2  essieux. 

Caisse  de  voiture  3-e  Classe.  -, 

27)  .  Grob  &  C-ie  Horgen  (Suisse). 

Lisses  métaliques  et   remises  complets;  Accesoires  divers  pour  tissage;  Limslles  pour  matière 

automatiques,  etc, 
Lisses  de  rechange. 
Cadres  pour  métiers  à  rubans. 
Modèle  No.  22,  24,  26,  27,  28,  si  30. 
28.  Le  Syrgol.  S.  A.  anct  B.  Siegfried.  Zofîngen  (Suisse) 

29)  .  A.-G.  Vorm  B.  Siegfried.  Zofingen.  (Suisse).  _ 

30)  .  Parfumerie  Clermont  &  Fouet.  Graz  &  Amrein. 

Genève.  24.  26.  28.  Avenue  de  la  Grenade.  1t.  13.  15,  Chemin  de  L'Avenir, 

Pierres  antiseptiques. 

Brillantines. 

Eaux  de  toilettes. 

Savons  de  toilette. 

31)  .  Double  règle  à  calculer  «Soga»  Uster  et  Zurich.  (Suisse). 

32)  .  Double  règle  à  Calculer.  Dernière  modèle  pour  Electricien. 

33)  .  Une  Défaite  Complète  subit  l'ancienne  méthode  de   calcul  mise  eu  concurènee  avec  le  <Loga- 

Calculator  moderne» 

34)  .  La  Revue  Dacty  raphique. 

35)  .  8.  A.  Wolo.  Zurich.  Sihlquai  5.  Prix  courant  1 

Fabrique  de  produis  Chimiques,  pharmaceutiques  et  cosmétiques. 

Hygiène  de  la  chevelure. 

Hygiène  de  la  peau. 

Inhalation 

Parfumerie 

Produis  eu  vrac. 

36)  .  (2  vol.  Manufacture  d'horlogerie.  V-ve  A.  Pannu  Zurich  Farenstrasse  70. 

Montres  en  métal. 
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37)  .  Ein  Kapitel  der  Einheimischen  Industrie, 

38)  .  Richard  &  Specken.  Seefeldstrasse  36.  Zurich  8, 

fcfhebo  Phénix.  Machine  à  nettoyer  les  couteaux. 
La  mastic  à  cuir  indispensable  de  Terk. 

HOLLANDE 

1)  .  Catalogul    Figée  's  Weekly,  Figée    L-td  Haarlem   Holland  Sole  Britisch   Agent:  B.  I.  Allison 

Tower  Chambers,  118  London  Wall  London.  E.  C.  Macarale  de  diferite  dimensiuni  2  cat- 
taloage  similare. 

2)  .  Catalogul    Garnitures  des   Machines  et   Chaudières   à   Vapeur.   Appareils   Brevetés,  Sisteme 

Dikkers  Société  Anonyme    Kopergietery,  Appendige  en  Pompenfabrick  van  G.  Dikkers 
&  Co.  Amsterdam  Damrak  26.  Rotterdam  Boompjes  6.  Démontage  du  Cylindre  de  vapeur 
et  du  Cylinc're  d'eau  en  cinq  minutes  sans  Découplement  des  conduites. 
Pompes  à  vapeur  à  action  directe. 

Aperçu  de  Montage  des  pompes  à  vapeur  à  action  directe 
Ir.jecteurs  à  répétition. 

Soupapes  à  siège  amovible,  etc.  2  cataloage  similare. 

3)  .  Catalogul    I.  L.  Nering  Bogel  &   Co.  Deventer.  London  :   Thornett  &  Fehr  Baltic   House,  27 

Leadenhall  Street,  London.  E.  C.  3. 
Batterv  of  4  Standard  Michines  12X13,  on  one  Back  Shaft 
Parts  of  our  Standard  Machine.  Earge  Mixing  Machine. 
Universal  Washer.  2  Cataloage  similare. 

4)  .  Catalogul    Naamlooze  vennootschap  Machinefabriek  v.  h.  H.  J.  Koopman  Dordrecht  (Holland 

2  Cataloage  similare. 

5)  .  Catalogul    L'ght  Railwiy  Material  and  Rolling  Stock.  For  ail  purposes. 

Du  Croo  &  Brauns.  82  &  83  Fenchurch  Street  London.  E.  C.  2  Cataloage  similare. 

6)  Catalogul  N,  V.Werf«  Hubertina»  voorhen  W.H.  Iacobs.  Haarlem.  Holland  Draaiery.  Tours.  Dreherei 

Ttirnig-shop.  Stelplaats.  Atelier  de  montage.  Ketelmakery  Heimichine.  Stomlier.  Hofd. 
machine  Baggermolen.  Diagonal  machine  van  70  I.  P.  K.  2  Cataloage  similare. 

7)  .  N.  V.  N.  A.  Spronk  E.  Zonen's  Machinefabriek  Rotterdam  Machines  voor  Wasch.  E.  Strijkinrich- 

tingen.  Vaschm  chi  ï.s.  Waschmachine  met  zijdrijfwerk  Groep    T.  rechts,  roodkoperen 
binnentronel  120-X'jO  m.  M.  met  fornis  eu  réservoir.  Stoommangels  Cantrifugen  Droog 
aparaten.  Wringmachines.  Strykmiehines.  ete.  2  cataloage  similare. 
8).  Catalogul     Utrechtche  Maehinefabrik  O.  D.  Frans  Smulders.  Utrecht,  Holland  Croeselaan  6  Mou- 
lin à  cylindres  doubles  juxtaposés  pour  broyer  le  coprah,  les  noix  de  palme.  Pompe  Hi- 
draulique  etc.  2  cataloage  similare. 
9).  Catalogul    Drilling  Plant  Werf  Conrad  Haariem,  Holland.  Drilling  Ousfits  Department.  Engines 
and  Boilers.  Derricks  and  Drilling  Rigs. 
Standard  Canadian  Oil  Drilling  Plant  for  a  depsh  of  3.000  it  and  more. 

Détails  oE  Canadian  and  Combined  Drilling  Rigs.  Casing  Lifting,  and  Torcing  Appliances.  Vater- 
flush  Accessories.  etc.  2  cataloage  similare.  * 

10)  .  Catalogul    Machinefabriek  Reineveld  Delft.  W.   M.  blad  No.  50.  Wasscherij   Machines.  Centri 

800  HO" 

fuges.  Pompen.  Apparaten.  Kleine  Waschmachine  Tipe  N.  T.  ^  en     ^7,^  Tolcentrifuges 

450 

Type  T.  C.  500  en  600  Met  Onderaandrijving.  Wringmachine  Tipe  N.       Cilinder  manqel 

3Û00  3500  „    ',    -     ' ,  .  ,  .    .,  ■ 

•gô^   en  — fonder  ondervoenng.  etc.  2  cataloage  similare. 

11)  .  Catalogul  Machinefabriek  Reineveld.  Delft    Holland.  Iavapompan  Vbor  de  Snikerindustrie.  Ho- 

rizontale Dubbelwerkende  Plugerpomp  Met  vliegwiel  Verticale  Plugerstoompomp  Met 
vliegwiel  met  tvee  Emfelvverkende  Pomcj'linders.  Docr  Stoom  Gedreven  Verticale  Natte 
cacuumpomp  met  Vliegwiel  Horizontile  Riemgedreven  Plungerpomp.  2  cataloage  similare. 

12)  .  Catalogul    Machinefabriek    Reineveld   Delft    Holland   Vulmassapompen    Hoofdagenten  ;  Gebr. 

Stork  &  C-ia  Soerabia-Hengelo.    Horizontale  Vulmassapomp.  Dubbele  Pomp.  Verticale 
Vulmassapomp.  2  Cataloage  similare. 

13)  .  Catalogul    Ecluses  &  Ponts  Electriques.  Figee-Haarlem  Holland.  Instalation  Mécaniques  et  élec- 

triques pour  le  service  d'écluses  et  de  Ponts  Mobiles  La  nouvelle  écluse  D'Jmuiden. 
Ecluse  de  Terneuzen.  Pont-Rails  de  Selzaete  etc.  2  cataloage  similare. 

14)  .  Catalogul    Naamlooze  vennootschap  de  Plaatwellerij-vels^n.  Produits  sondés  pour  l'exportation. 

We'ded  Products  for  export.  N.  V.  De  Plaatwellerij  Velsen  2  càtaloage  similare. 

15)  .  Catalogul  Brons  Ruwolie  Motoren.  Naamlooge  Ven  nootschap  Appigeaammer  Bronsmotorenfabriek. 

Afdeeling.  Montagep'ats.  Viercyiinder  Brons-Scheepsmotor  120  P.  K;  Tvpe  Motor  4  Tôt 
10  P.  K.  Type  Motor  12  Tôt  20  E.  P.  K.  2  Cylinder  Brcnsmotor  100  P.  K' etc,  4  exemplare 
similare. 

16)  .  Catalogul    N.  V.  Machinefabriek,  Ijzer-Staal-&   Metaalgieterij  V.  H.   Bakker   &  Co.  Ridderkerf 

Holland.  Slingerponsmachine.  Horizontale  Ponsmahine.  Gecomb  Pons  en  Knipmaschine 
met  Hse  Kijzersckaav  Dubbele  Balons  Pons  machine  met  Hockijzerschaar.  Spantenburg 
maschine  Souffreinmachine.  Platenbuig  machine.  Excenterpers  met  Vliegwiel.  Làngshel- 
linglier.  2  cataloage  similare. 

17)  .  Catalogul    Machinefabriek  «Jafra»  Louis  Smulders  &  Co.   Utrecht.  Gelijkstroom-Stoomm^chines. 

Gelijkstroom-stoommachine  160  omventelingen  per  min.,  direct  gesdopeld  met  125  K.  W, 
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Montres  en  argent. 

gelijkstroom-dynamo.  Dergelijke  machines  leverden  wij  voor  verscliillende  stoomgemalen  • 
Hangende  bu  kt-en  voedingspomp  voor  gelijkstroom  stoommaehines.  etc.  2  cataloage 
similare, 

18)  .  Catalogul  Société  anor^-nie  Werf   Conrad,  Haarlem  &  Hollande,  1910  Sondes  pour  prospections. 

La  sonde.  Banka.  2  cataloage  similare. 

19)  .  Catalogul  Utrecktsche  Machinefabriek.  O:  D.  Trans  Smulders  Utrecht.  Hollande.  Automatic  Power 

Press  For  Moliases  Cakes.  Moulding   chamber.   Automatic  Teed   Device.  Conveyor  with 
Endless  with  Rétroactive  Worm.  3  cataloage  similare.  - 
2VJ.  Catalogul    Société  Anonyme  Werf  Conrad.  Haarlem-Hollande.   La  sonde  «Banka  6  cataloage 
similare. 

21)  .  Catalogul    Tour  Rapide.    Calandplein  1.— La  Haye.    N.  V.  Hollandsche  Machine-Maatschappij 

Tour  Rapide  à  Bank  Rompu.  Les  Lunettes.  Renvoi  de  Transmision.  Tour  Rapide  de  10 
(255  m.  M.)  2  cataloage  similare. 

22)  .  Catalogul    N.  V.  Verschure  &  Co.  Scheepswerf  &  Machinefabriek.  Amsterdam.  Afdeeling  Machine- 

fabriek. Afd.  Ontwerpen.  Ken.  Gedeele  V|D  Stelplaats.  Draaierij.  Rubber  Mengwals-Rolleu 
450X200  MjM.  Directe  Motoraandrij  ving.  Mengmachine  in  gekiepten  Toestand.  Batterij 
Hydr:  Persen  Met  Pomp  Persolarkte  600X600  MjM  (8  Etages).  Compound  Machine  100 
I.  P.  K.  Triple  compound  Machine  800  I.  P.  K.  2  cataloage  similare. 

23)  .  Catalogul    Huiskens  &  Van  Dijk  Dordrecht  (Hollande).  Atîlier  de  construction.  Chaudronnerie, 

Chantier  Naval.  Machinefabrik  Ketelmakerij  en  Schepsbouw.  Le  Vapeur  «Francofurtia» 
La  Machine  «Fiat  Voluntas».  2  cataloage  f-imilare. 

24)  .  Catalogul    Haarlemsche  Machinefabriek.  Ci-Devant.   Figée  Frérés.   Haarlem   (Holland).  Grues 

Vue  dans  le  Port  de  Rotterdam  ou  se  trouvent  un  grand  nombre  de  grues  «Figée». 
Grues  à  vapeur  pour  Ports  maritimes.  Port  de  Rotterdam.  Grues  électriques  pour  le  dé- 
chargement de  betteraves,  du  charbon  etc.  2  cataloage  similare. 

25)  .  Catalogul    Makers  and  Sole  Licensee  for  E-irope  for  Brownhoist  Grabbuckets.  Figée  L-td  Haar- 

lem Holland.  3  cataloage  similare. 
25).  Catalogul    Catalogo  de  Exportadores  Espanoles.  Centro  de  Informacion  Comercial  Del  Ministerio 
de  Estado.  • 

Bureau  international  pour  favoriser  le  Commerce  et  l'industrie.  Amsterdam  Damrak  60. 

Aceastâ  institutiune  are  de  scop  de  a  falicità,  printr'uu  mod  cât  se  poate  de  practic.  esiten- 
siunea  relaÇiunelor  comerciale  si  industriale  printre  firmelor  din  diferite  tari. 

Cu  o  existent  de  25  ani  si  eu  un  numâr  de  peste  5000  de  membrii,  râspânditi  în  lumea  întreagâ, 
aceastâ  institutiune  a  putut  sâ  stabileascâ  legâturi  solide  între  membrii  si  corespondentii 
ei  pe  toate  pietHe  mondiale  au  înfiintat  birouri  la  Londra  St.  Helen's  Place  16,  la  Bruxelles 
Boullevard  du'Jardein  Botanique  21,  la  Zurich  Kaspar  Escherhaus,  la  Ooiteborg.  (Suedia) 
Ostra  Haiungatein  46—48  si  la  Praga  si  au  un  serviciu  de  corespondentâ  din  cei  mai 
experimentati,  cunoseâtori  perfecti  ai  pieÇelor  respective,  cari  pot  da  tutulor  persoanelor 
ce  i  se  adreseazâ  toate  informatiile  cerute. 

FRANJ A 

(Urmare.  A  se  vedea  Correspondance  Economique  No.  5—6) 
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Tracteur  Agricole  Chapron,  45  rue  de  la  République,  à  Puteaux  (Seine). 
Le  Tracteur  Agricole,  André  Citroen,  115  à  143riQuai  de  Javel  Paris  (XVc). 
Tracteur-Toueur,  Système  George  Fiitz,  3  rue  Taitbout,  Paris. 
Avant-Train  Tiacteur  «LAgro»,  98  rue  de  la  Victoire,  Paris. 

Tracteurs  &  Soc.  Charrues,  de  Construction  et  d'Entretien  de  matériel  industriel  Agricole  «Scemia», 
9,  rue  Tronchet,  Paris. 

Creusets  en  Plombagine  fours  basculants,   Fours   Rousseau   116,   Quai    de  Seine  Argenteuil 

Piès  Paris. 

Construction  d'instruments  de  pesage,  presses  à  copier,  Etablissements  Ch.  Testut  8,  rue  Popin- 
court,  Paris. 

Le  Locotracteur  Schneider  &  C-ie  (Locomotive  a  Hydrocarbure)  Soc.  des  Ingénieurs  Civils  de 

France.  19,  rue  Blanche,  Paris. 
Société  Anonyme  de  nouveaux  établissements  Sizaire  &  Naudin   103,  rue  Saint-Lazare,  Paris. 
Charrue  vigneronne  «Chapron»  45.  rue  de  la  République,  à  Puteaux  (Seine). 
Pelles  et  Bêches  en  Tole  d'acier,  Claudinon  &  (J-ie,  Paris. 

Appareil  à  mandriner  les  tubes  de  chaudières,  appareil  à  mandriner  universel,  C}-rile  Auzeau 

19,  rue  de  Belleville.  Paris  (XIXc). 
Soc.  Alsacienne  de  constructions  mécaniques.  Usine  de  Mulhouse. 

Nouveau  Tracteus  1919  3a\in  H.  P.,  American  Trartor,  11  et  13,  Avenue  du  Bel  Air,  Paris. 
Appareils  de  Sé.hage  et  d'évaporation  par  le  vide. 

Grouvelle  &  Arquembourg  58.  rue  des  Plantes,  Paris  (XlVe). 
Ventilation  chauffage  Séchage,  Aérothermes,  Aérocondenseur*.  Grouvelle  &  Arquembourg  53,  rue 

des  Plantes,  Paris. 

Arsène  Boivin,  Paris  14e  27  bis  29,  Rue  du  Moulin    Vert  maçini  pentru  lucratul  blânurilor,  para- 

trâsnete  precum  si  toate  accesoriile  necesare  paratrâsnetelor. 
Bardot  &Verloo??i,  2    et   4   Rue  de  Bellevue  Paris  (19e)  aparate  pentru  cale   ft.ratâ,  masini-scule, 

ferâstrae  circulare;  constructiuni  metalice  în  gênerai. 
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93)  .  Fonderie  &   Ateliers   de    Constructions   Mécaniques  Soyer  80,  82,  84  Eue  des  Pyrénées  Paris 
'  (XX e)  pompe  de  tôt  felul  si  în  spe>  ial  pentru  reparatie. 

94)  .  Cochet    exportation  importation  11S    Avenue    des  Champs  Elysées,  Paris  (8e):  masini  automate  pentru 

tàiat  metale,  masini  pentru  ascu^it  ferâstraie  circulare,  foarfeci,  forje  portative  etc. 

95)  .  Rivât  &  Strahm,   fabrique  d'outillage  de  précision    50  Rue  Jenner,  Paris:  seule  de  precizie,  îa 

spécial  dispozitive  pentru  strunjit  tuburi  în  interior. 

ANGLIA  §1  STATELE  UNITE 

fUrmare.  A  se  vedeà  Correspondance  Economique  No.  5—6). 

71)  .  «A.  C.  M.  E.»  superior  quality   shipping  and  packing  room  suppHes,  New  york   City,  U.  S.  A. 

72)  .  «A.  C.  M.  E.»  nailles  strapping  System  is  fast  efficient  ecanomical. 

73)  .  American  Steel  Company,  manufacturer  of  Wire  Nails  Tin  Mill  Products,  Park  Building  Pitts- 

burgh,  P.  A.,  U.  S.  A. 

74)  .  Papers  on  Infant  Welfare  «The  Eléments  of  Food». 

75)  .  «Glaxo»,  Médical  Department,  45,  King's  Boad.  St.  Paneras,  Eondon,  N.  W.,  — 11  cataloage  diferite. 


Les  personnes  qui  ont  déjà  reçu  deux  numéros  consécutifs  de  la 
«Correspondance  économique"  sont  priées  de  faire  parvenir  à  l'admi- 
nistration de  la  revue  le  prix  de  l'abonnement  pour  l'année  courante. 
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Texte  français  et  anglais 

Considérations  économiques  sur  le  Bessarabie 
La  Grande  Industrie  en  Roumanie  :  L'indus- 

rie  encouragée  par  l'Etat  à  la  fia  de  1915,  par 

3r.  I.  Theodoresco. 

L'Industrie  et  le  commerce  du  bois  dans  la 
Grande  Roumanie  :  Possibilités  de  Nationali- 
lation,  par  Prof.  Dr.  C.  Bungetianu. 


Texte  français 

Les  forêts  de  la  Roumanie  (suite),  par  Proi. 
Dr.  C.  Bungetianu. 

Liberté  du  commerce  en  Bessarabie  (décision 
ministérielle). 

Statistique  des  marchandises  importées  au 
courant  des  moia  de  Juillet,  Août  et  Septem- 
bre 1919, 


Texte  roumain 

Informa flunl  economice: 
Participarea  la  beneficii. 
Politica  economicâ  italianâ  dnpft  râaboiu. 
Viitorul  économie  si  Ceho-Sloveciei. 
Un  proiect  german  de  reorganiaare  econo- 
micâ a  Nafiunilor  moderne. 
Un  front  financier  european. 
Legea  Bdge. 

Germaaia  :  Casa  de  compensa^ une  a  preturi- 
lor  in  industrie- 
Hizeria  valutarâ. 

Clasele  sociale  si  r&zboiul  in  Pranta  si  Belgia. 
Politica  ecenomicâ  a  Angliei  :  Munca.  Hinele 
de  cârbuni.  Politica  comercialft. 
Blvefia  §i  libéral  schimb.  —  Ois  Germante. 

ïnformaflani  comerclale  ; 

România  economicâ  9!  Italia. 

Repartijinnea  biletelor  de  Bancft  dia  Auttro- 
Ungaria. 

Piafa  financiers  ln  Grecia. 

Preturile  principalelor  articole  fn  Bpanla.  Bo- 
gfttia  minierà  a  a  ces  te  i  %&ri. 

Cerner  Çul  Scandinavie  in  tlmpul  rftzboiulul. 

Comerful  Suedez  In  timpul  râaboiului. 

Comertul  si  lipsa  schimburilor  pe  pia(a  saondiall 

Viitorul  comereial  al  Poloniei  independente. 

Comertul  si  industrie  carbunelui  in  AngUa 
in  1919. 

Piata  petrolului  Statelor-Unlte  §1  a  petrololui 
mexicaa. 

Prêtai  diferitelor  articole  pe  pletele  externe 
(la  4  si  18  Martie  1920). 
:    Cereri  si  oferte  din  streinatate. 

Cataloage  din  strein&tate 


BtL. 


Imprimerie  <,poporul'\  bucaresî,  bulevardul  elisabeîa  2? 
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CONSIDÉRATIONS  ÉCONOMIQUES 
SUR  LA  BASSARAB1E 

Par  suite  de  la  révolution  qui  a  ren- 
versé l'ordre  des  choses  existant,  sans  le 
remplacer  par  un  autre  et  par  suite  de 
l'état  anormal  créé  par  les  occupations 
.et  approvisionnements  militaires,  la  vie 
économique  est  arrivée  à  être  dans  un 
état  non  seulement  de  désorientation— qui 
est  évidente  —  mais  on  peut  même  dy-e 
de  décaden:e. 

Dans  cette  situation,  les  organes  com- 
pétents pour  le  développement  des  intérêts 
économiques  étaient  impuissants,  n'ayant 
pas  la  possibilité  d'imposer  à  la  popula- 
tion le  respect  des  dispositions  destinées 
à  assurer  les  dits  intérêts,  ce  qui  les  o- 
bligeaient  d'autre  part  à  donner  la  pré- 
férence à  l'exécution  des  dispositions  mi- 
litaires. En  même  temps,  par  manque 
d'une  directive  de  conduite  unitaire  en 
cette  matière,  par  le  fait  qu'il  existait  en- 
core des  institutions  anciennes  et  nouvel- 
les, des  anciennes  lois  russes  d'une  part, 
et  de  nouvelles  conceptions  et  normes  de 
conduite  de  l'ancien  royaume  d'autre  part, 
et  un  accord  entre  elles,  en  vue  de  l'u- 
tilité des  efforts,  étant  difficile  à  établir, 
la  nécessité  d'un  organe  spécial,  pour  le 
relèvement  et  le  développement  du  com- 
merce et  de  l'industrie,  se  fit  sentir. 

Vë   Di  rectorat    de    l'Industrie     et  du 


ECONOMIC  CONSIDERATIONS 
ON  BESSARAR1A 

In  conséquence  of  the  révolution  which 
has  overthrown  the  existent  order  of  things 
without  replacing  it  by  another  as  well 
as  in  conséquence  of  the  anomalous  si- 
tuation created  by  the  military  occupations 
and  army  victualling,  the  economical  life 
has  reached  o  state  not  only  of  disorga- 
nisation —  which  is  quite  obvious  —  but 
even  of  decay. 

In  this  situation,  the  compétent  organis 
for  the  development  of  the  economicol  in- 
terests  were  powerless  in  as  fhuch  which 
they  were  unable  to  impose  to  the  people 
respect  for  the  provisions  aiming  to  secure 
said  interests,  and  forced  them,  on  thhe 
other  hand,  to  give  préférence  to  the  exé- 
cution of  the  military  orders.  At  the  same 
time,  failing  in  this  matter  a  unity  of  ma- 
nagement conduct  as  there  were  still  exis- 
ting  old  and  new  institutions,  an  the  one 
hand  old  Russian  law,  and  on  the  other 
hand,  new  conceptions  and  conduct  prin- 
eiples  of  the  old  Kingdom  and  as  it  was 
difficult  to  make  thèse  two  agrée  in  view 
of  a  useful  common  effort,  it  was  found 
necessary  to  recur  to  a  new  means  of 
agency  for  the  raïsing  up  again,  and  the 
development  of  the  commerce  and  industry. 

The  Board  of  Industry  and  Commerce 
which  worked  at  the  beginning  conjointly 
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commerce  qui  travaillait  au  commence- 
ment conjointement  avec  celui  des  Fi- 
nances, s'en  est  séparé  le  12  avril  1918, 
afin  de  s'occuper  seul,  plus  librement 
et  de  façon  plus  intense  d'une  ramifica- 
tion de  la  vie  d'Etat  —  l'industrie  et  le 
commerce  — -  tout  aussi  importante  peut- 
être  que  la  production,  surtout  en  ce  mo- 
ment. 

Sur  le  commerce  bessarabien,  qui  est 
l'objet  du  présent  rapport,  on  peut  dire 
qu'avant  la  guerre  il  était  relativement 
prospère,  aujourd'hui  c'est   le  contraire. 

Avant  la  guerre  le  commerce  bessara- 
bien était  dirigé  vers  le  Dniester  où  s'é- 
tendait tout  le  réseau  de  ses  relations, 
assez  puissantes.  A  la  création  du  Di- 
rectorat,  le  commerce  qu'on  pouvait  en- 
core faire,  fut  obligé  de  changer  de  di- 
rection. Ce  changement  de  direction,  jus- 
qu'à l'établissement  des  nouvelles  rela- 
tions avec  la  Roumanie  complétée  et  l'Oc- 
cident préjudiciera  temporairement  le  com- 
merce de  la  Bessarabie,  sans  pouvoir 
toutefois  l'empêcher  de  devenir  plus  tard 
aussi  florissant  qu'il  ne  l'a  jamais  été  par 
le  passé. 

Historique. 

Au  commencement,  le  Directorat  a 
tâché  de  distinguer  le  vrai  commerce  du 
commerce  spontané,  la  plupart  du  temps 
de  spéculation,  et  de  servir  par  là  les 
intérêts  tant  de  la  population  que  du 
commerce. 

Pour  éviter  l'agglomération,  à  but  spé- 
culatif, de  certains  articles  de  première 
nécessité,  qui  se  trouvaient  en  petites 
quantités,  le  Directorat  a  défendu  le 
transport  libre  de  ces  articles  et  a  réglé, 
par  des  autorisations  d'achat  et  de  trans- 
port, leur  dtstribution  proportionnelle  dans 
les  différentes  régions  de  la  province. 

Pendant  ce  temps,  on  faisait  aussi  cer- 
taines exportations  — en  vue  du  change  — 
de  produits  déterminés,  considérés  comme 
faisant  défaut  ;  cette  exportation  étant  ré- 


with  the  board  of  revenue  parted  from 
the  latter  on  the  1  2th  April  I918  in  order 
to  work  separately  with  greater  freedom  ' 
and  more  intensively  in  a  line  of  public  life 
—  industryand  commerce  —  having  per- 
haps  the  same  importance  as  the  produc- 
tion, chiefly  at  the  présent  moment.. 

Before  the  war  the  Bessarabian  trade 
was  directed  toward  the  Dniester  where 
the  whole  net  of  her  commercial  connexions 
fairly  considérable  was  spread  ng.  When 
the  board  of  trade  was  creatied,  the  rest 
of  trade  which  could  still  be  pursued  furt- 
her,  vas  forced  to  change  its  direction. 

This  change"  of  direction,  till  it  could 
be  put  in  new  connexions  with  greater 
Roumania  and  with  the  West,  will  tem- 
porarily  affect  the  Bessarabien  commerce, 
without  however  preventing  it  to  reach 
later  on  a  degree  of  prosperity  she  has 
never  attained  in  the  past. 

Historical. 

At  the  beginning,  the  Board  of.  Trade 
tried  to  discriminate  between  the  true 
commerce  and  the  spontaneous  for  the 
most  part  spéculative  one,  und  to  help 
in  this  way  the  interests  of  the  public  as 
well  as  of  the  commerce  itself. 

In  order  to  avoid  the  hoarding  with  a 
view  to  spéculation  of  some  articles  sorely 
wanted  which  were  to  be  got  in  small 
quantités,  the  Board  of  Trade  has  pro- 
hibited  The  free  shipping  of  thèse  articles 
îegulating  by  spécial  buying  and  transport 
licences  their  prorata  distributions  in  the 
différent  régions  of  the  province. 

During  that  period  with  a  view  to  the 
exchange  exports  of  determïned  of  goods 
produces  that  were  considered  as  wanted 
have  been  made,  this  export  being  regu- 
lated  by  the  food  direction  of  Iass>.  In 
June  i9i8  two  delegates  were  sent  to 
Kiew  by  the  Governing  Board  of  Bessa- 
rabia  at  the  proposai  of  the  Board  of  In- 
dustr}'  and  Commerce,  having  the  missioon 
to  negotiate  the  exchange  of  goods  bet- 
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glée  par  la  Direction  de  l'Alimention  de 
Iassy.  En  juin  !  9 1 8,  deux  délégués  ont 
été  envoyés  à  .  Kiew  par  le  Conseil 
des  Directeurs  de  Bessarabie,  d'après 
la  proposition  du  Directorat  de  l'Indus- 
trie et  du  Commerce,  avec  la  mission  de 
traiter  l'échange  de  marchandises  entre 
la  république  de  l'Ukraine  et  la  Bessa- 
rabie. Les  événements  politiques  ont  em- 
pêché les  délégués  d'accomplir  leur  mis- 
sion. 

En  juillet  191  8,  le  Commissariat  Gé- 
néral de  la  Bessarabie  ayant  été  institué, 
outre  les  nombreuses  mesures  à  caractère 
administratif  qu'il  prit  par  voie  d'ordo- 
nance,  s'est  occupé  aussi  du  transport 
des  marchandises,  tant  à  l'intérieur,  qu'à 
l'extérieur  ayant  pour  but  la  iépartition 
proportionnel  par  districts  de  tous  les 
produits. 

Par  suite  de  la  décision  ministérielle 
du  4  août,  le  Commissariat  Général  de 
la  Bessarabie,  par  l'ordonnance,  No.  29 
a  créé  la  Commission  Economique,  dé- 
pendant du  Conseil  Central  Economique, 
commission  à  la  charge  de  laquelle  ont 
passé  toutes  les  attributions  d'ordre  éco- 
nomique. Cette  commission  chargée  de 
l'assurance  et  de  l'organisation  de  l'ap- 
provisionnement, tant  de  l'armée  que  de 
4a  population,  n'a  pas  atteint  son  but  à 
défaut  de  données  statistiques  y  relatives 
ce  qui  a  provoqué,  par  des  mesures  im- 
propres, une  grande  perturbation  dans  la 
vie  économique,  dont  les  effets  sont  res- 
sentis aujourd'hui  encore. 

Vers  la  fin  de  décembre  19 18  le 
Commissariat  Général  ayant  été  supprimé, 
et  la  Commission  Economique  de  même, 
toutes  leurs  attributions  passèrent  au  Di- 
rectorat. 

Le  premier  soin  du  Directorat  a  été 
d'éclaircir  autant  que  possible,  dans  les 
circonstances  d'alors,  la  situation  précaire 
du  commerce,  situation  créée  par  l'acti- 
vité de  la  Commission  Economique.  Le 
ministre  délégué  du  Gouvernement,  sur 
la  proposition  du  Directorat,  a   émis  la 


ween  the  Ukraina  republic  and  Bessarabia. 
The  political  events  have  prevented  the 
delegates  from  fulfilling  their  mission. 

On  July  1 9 18,  the  gênerai  commissariat 
of  Bessarabia  being  established,  besides 
the  numerous  administrative  measures  which 
it  took  in  hands  also  the  inland  as  well 
as  the  outward  transport  of  merchandises 
aiming  at  a  prorata  distribution  of  ail 
the  articles  per  districts. 

According  to  the  ministerial  décision  of 
the  4  August,  the  gênerai  commissariat 
of  Bessarabia  has  established  by  the  or- 
dinance  No.  29  the  economical  Cnmmis- 
sion  depending  on  the  central  economical 
council,  ail  the  economical  functions  pas- 
sing  to  the  commission.  This  commission 
charged  with  the  security  and  the  orga- 
nisation of  the  military  and  civil  supplies 
,has  not  attained  its  aim  becanse  of  the 
failing  of  the  respective  statistical  data 
causing  thus,  by  inadéquate  measures,  a 
great  dislurbance  in  the  economical  life 
the  effects  ot  wich  arc  felt  even  at  the 
présent  day. 

Towards  the  end  of  December  19 18 
the  gênerai  commissariat  being  abolished 
as  well  as  the  commission,  ail  its  func- 
tions passed  to  the  Board  of  Directors. 

The  first  care  of  the  Board  was  to 
clear  up  as  much  as  possible,  in  the  then 
prevoiling  circumstances,  the  precarious 
commercial  situation  created  by  the  acti- 
vety  of  the  economical  commission.  • 

The  government  delegate  Ministers  is- 
sjjed,  on  the  advice  o.f  the  Board,  order 
No.  2  proclaiming  the  inland  commercial 
freedom  of  Bessarabia  oils,  sait  and  ce- 
reals  were  excepted  by  that  décision  the 
last  produce  not  being  allowed  to  tran- 
sport in  greater  quantifies  than  3o  poods 
without  licence. 

When  the  functions  of  the  économie 
commission  passed  to  the  Eoard  of  Di- 
rectors the  crisis  of  the  food  articles  and 
rawmateriels  was  very  m  uch  felt.  That 
board  by  mezns  of  a  solid  organisation 
has  diminished  the  crisis  coming   thus  to 
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Décision  No,  2  proclamant  la  liberté  du 
Commerce  à  l'intérieur  de  la  Bessarabie. 
Etaient  exceptés  par  la  dite  décision  les 
produits  pétroliers,  le  sel  et  les  céréales, 
ces  dernières  ne  pouvant  être  transportées 
en  plus  grandes  quantités  que  30  pouds 
sans  autorisation. 

Lorsque  les  attributions  de  la  Com- 
mission Economique  passèrent  au  Direc- 
torat,  la  crise  des  aliments  et  articles  de 
première  nécessité  se  faisait  vivement  sen- 
tir. Ce  Directorat,  grâce  à  une  organi- 
sation solide  a  réduit  la  crise  en  venant 
par  là  en  aide  à  la  population  indigente. 
D'après  la  proposition  du  ministre,  dé- 
légué du  Gouvernement,  l'approvisionne- 
ment de  la  ville  de  Kichinef  et  la  ré- 
glementation de  l'alimentation  dans  toute 
la  Bessarabie  passa  à  la  charge  du  Di- 
rectorat. Grâce  aux  mesures  prises,  le 
pain  nécessaire  à-  la  population  fut  assuré, 
quoique  les  meuniers  soutenaient  que  cela 
ne  pouvait  se  faire  avec  les  stocks  exis- 
tants. 

En  outre,  le  Directorat  s'est  occupé  de 
procurer  le  sel  est  le  pétrole  nécessaires 
pour  toute  la  province.  (Rapport  du  Bu- 
reau du  pétrole  et  du  sel). 

A  partir  de  novembre  1918,  ce  Di- 
rectorat s'est  occupé  aussi  de  l'application 
du  monopole  sur  les  peaux  brutes  (Rap- 
port du  Bureau  de  la  peausserie). 

Ce  Directorat  a  institué  aussi,  pour 
faciliter  l'approvisionnement  en  diffé- 
rents articles,  un  Bureau  Economique  à 
Bucarest.  • 

La  population  subissant  le  manque  de 
différents  articles  manufacturés,  le  Direc- 
torat a  demandé  au  ministère  de  l'Indus- 
trie et  du  Commerce  des  crédits  pour  les 
procurer,  mais  te  utefois  on  n'a  pu  venir  en  aide 
à  la  population.  Préoccupé  par  l'approvision- 
nenent  de  la  province,  le  Directorat  n'a 
pu  s'occuper  comme  elle  aurait  dû  le 
faire  des  autres  questions  relatives  à  l'or- 
ganisation et  à  l'extension  du  commerce. 

La  vie  devenant  plus  facile  et  comme 
dans  l'ancien  royaume  la  liberté  du  com- 
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the  resque  of  the  needy  people.  On  the 
advice  of  the  governement  delegate  Mi- 
nister,  the  suplies  for  the  town  of  Kit- 
chenew  and  the  régulation  for  the  vic- 
tualling  of  the  whole  Bessarabia  have  past 
on  the  charge  of  the  Board-Thanks  to 
the  measures  taken  bread  had  been  secu- 
red  for  the  people  althongh  the  millers 
contended  that  this  could  not  be  madone 
with  the  existing  stocks. 

Besides,  the  Board  of  Directors  has 
been  qusied  to  supply  the  whole  province 
with  the  necessary  sait  and  petroleum 
(See  the  here  enclosed  report  of  the  sait 
and  oil  offices). 

Since  November  191 8  this  Board  has 
endavoured  also  to  put  monopoly  on  the 
raw-skins  (see  the  here  enclosed  report 
frrm  the  Peitry-Department. 

This  Board,  in  order  to  facilitate  the 
supply  of  différent  articles,  has  established 
an  économie  office  in  Bucarest. 

As  the  people  were  in  need  of  différent 
manufactured  articles  the  Board  applied 
to  the  Ministry  of  Industry  and  commerce 
for  crédits  in  order  to  buy  such,  howe- 
ver  the  population  could  not  be  helped 
Busied  as  the  Board  was  with  supplying 
the  province  it  could  not  give,  a  thought 
as  it  ought  to  have  done  to  the  other 
questions  respecting  the  organisation  and 
extension  of  the  commerce. 

The  life  becoming,  casier  and  as  the 
frecdom  of  commerce  for  certain  articles 
was  already  allowed  by  decree,  it  has 
been  thonght  useful  to  apply  for  Bessa- 
rabia the  measures  taken  by  the  central 
government  in  declaring  the  freedom  of 
the  local  commerce  excepting  the  articles 
under  monopoly  and  relative  to  the  old 
Kingdom  excepting  the  cereals.  The  free- 
dom of  commerce  instead  of  being  favo- 
rable to  the  consumers  was  injurious  to 
them  for  the  priées  instead  of  going  down 
rose  up  twofold  filing  the  articles  in  the 
neighbouring  markets. 

A  stock  of  plums  and  wine  being  avai- 
Iable  in  order  to  prevent  their  gett  ing 
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merce  pour  certains  articles  avait  été  dé- 
crétée, on  a  estimé  qu'il  serait  utile  d'ap- 
pliquer aussi  en  Bessarabie  les  mesures 
prises  par  le  Gouvernement  central,  en 
déclarant  la  liberté  du  commerce  intérieur, 
excepté  pour  les  articles  qui  sont  l'objet 
d'un  monopole  et  vis-à-vis  de  l'ancien  roy- 
aume, excepté  les  céréales.  La  liberté  du 
commerce  au  lieu  de  profiter  aux  con- 
sommateurs leur  fut  préjudiciable,  car,  au 
lieu  de  baisser,  les  prix  s'élévèrent  au  dou- 
ble, à  cause  du  manque  de  marchandises 
sur  les  marchés  voisins. 

Un  stock  de  pruneaux  et  de  vin  étant 
disponible,  pour  qu'il  ne  s'altérât  pas,  le 
Directorat  intervint  par  le  Ministre  délé- 
gué auprès  du  ministère  de  l'Industrie  et 
du  Commerce,  pour  autoriser  l'exportation 
de  ces  disponibilités.  Le  ministère  de  l'In- 
dustrie et  du  Commerce  accorda  au  Di- 
rectorat l'autorisation  d'émettre  des  permis 
d'exportation  pour  ces  produits  ;  mais,  tant 
à  cause  de  la  value  que  par  motifs  mili- 
taires, le  passage  du  Dniester  étant  sou- 
mis à  des  restrictions,  on  ne  peut  en  attendre 
le  résultat  espéré. 

L.  Les  commerçants 

Pour  l'exercice  du  commerce,  le  code 
russe  imposait  les  mêmes  conditions  que 
celles  prévues  par  notre  code  commercial, 
à  quelques  petites  exceptions  de  détail 
près.  Lorsque  la  révolution  éclata,  nul  ne 
[se  considéra  plus  comme  étant  obligé  de 
respecter  ces  règlements,  ce  qui  rendit 
possible  la  naissance  d'une  nouvelle  classe 
de  commerçants:  les  spéculateurs  (mer- 
cantis). 

Cet  état  de  choses  ne  convenant  nul- 
lement à  l'intérêt  général  et  afin  de  pro- 
duire un  rapprochement  entre  les  intérêts 
du  commerce  bessarabien  et  celui  de  l'an- 
cien royaume,  on  intervint  pour  ' la  mise 
en  application  du  Code  commercial  rou-. 
main,  qui  par  le  décret-loi  No.  1731  du 
Va/919,  publié  au  Moniteur  Officiel  No. 
15  du  Yo/919,  entra  en  vigueur  le  1-er 


altered,  the  Board  of  Directors  intervened 
through  the  delegate  Minister  to  the  Mi- 
nistry  of  Industry  and  Commerce  te  aliow 
the  export  of  those  articles.  The  ministry 
of  Industry  and  Commerce  authorised  the 
Board  to  issue  export  licences  for  said 
articles  but  because  of  the  rate  of  exchange 
as  well  as  for  military  reasons  by  which 
the  crossing  of  the  Duiester  is  under  res- 
triction, we  could  not  expect  the  hoped 
for  results. 

1.  The  merchants. 

For  the  trade  practice  the  Russian  code 
prescribed  the  same  conditions  as  those 
provided  by  our  commercial  code  with  a 
few  exceptions  of  détail.  As  the  révolution 
burst  forth  nobody  care  to  acknowledge 
and  pay  respect  tothe  lows  and  this  made 
possible  the  starting  of  a  new  class  of 
merchants:  the  speculators  (profiteers). 

This  state  of  things  not  being  at  ail 
for  the  public  welfare  and  in  order  to 
link  together  the  commercial  interests  of 
Bessarabia  with  those  of  the  old  King- 
dom,  it  was  disposed  by  the?  law-decree 
No.  1731  of  2/6,  919  inserted  in  the 
Officiai  Gazette  No.  25  of  4/5,  919  that 
the  Roumanian  code  of  commercial  law 
be  put  in  force  in  Bessarabia  as  from 
1-st  July  1919. 

Consequently  to  this  measure,  the  ins- 
cription of  commercial  firms  are  feverish- 
bly  registered  at  the  respective  courts,  ex- 
ding  from  the  trade  those  who  practisced 
it  occasionally  and  illicitly. 

.  2.  Companies  and  commercial  as- 
sociations. 

In  Bessarabia  besides  the  coopératives 
of  towns  and  villages  with  an  organisa- 
tion aiming  at  transforming  them  in  county 
unions  which  in  their  turn  are  conducted 
by  a  Central  Direction  residing  în  Kit- 
chinew,  are  also  operating  différent  com- 
mercial assortions  as  the  viticulture  con- 


6 


CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 


juillet  1919  en  Bessarabie  aussi.  A  la  suite 
de  cette  mesure,  l'inscription  des  firmes 
commerciales  a  lieu  fébrilement  aux  tribu- 
naux respectifs,  et  exclut  du  commerce 
ceux  qui  l'exerçaient  occasionnellement  et 
de  façon  illicite. 

2.  Les  sociétés  et  associations 
commerciales 

En  Bessarabie,  outre  les  coopératives 
de;  villes  et  des  villages,  organisées 
pour  être  transformées  en  unions  départe- 
mentales, qui  à  leur  tour  sont  conduites 
d'après  la  directive  d'une  Centrale  siégeant 
à  Kichinef,  fonctionnent  aussi  différentes 
associations  commerciales,  comme:  la  so- 
ciété de  consommation  de  viticulture,  l'u- 
nion des  marchands  de  fruits  en  gros, 
l'union  des  meuniers  pour  le  commerce  des 
céréales  et  dérivés,  différentes  associations 
pour  la  transformation  et  la  vçnte  du  tabac, 
associations  pour  le  commerce  du  poisson 
et  dérivés,  etc.,  qui  s'occupent  de  la  vente 
en  gros  et  en  détail  des  produits  de  spécialité. 

'  3.  Les  banques 

Les  succursales  des  banques  russes 
ayant  interrompu  les  relations  avec  leurs 
centrales,  pour  les  motifs  connus,  les  unes 
ont  cessé  toute  opération  et  les  autres 
sont  en  cours  de  liquidation  en  base  du 
décret  en  vigueur.  Outre  les  3  banques 
des  villes  de  Kichinef,  Cetatea-Albà  et 
Tighina,  plusieurs  succursales  et  agences 
des  banques  de  l'ancien  royaume  fonction- 
nent aussi. 

4.  Voies  de  communication 

a)  C.  F.  R.  Le  réseau  qui  dessert  la 
Bessarabie  n'est  que  de  1  100  klm.  et  tout 
à  fait  insuffisant  pour  une  étendue  de  44000 
klm.  carrés,  ayant  aussi  l'inconvénient  d'être 
construit  spécialement  pour  l'écoulement  des 
produits  de  la  Bessarabie  vers  l'Ukraine, 
à  cause  de  quoi  l'approvisionnement  est 


sume  society,  the  union  of  wholesale  fruit 
merchants,  the  millers  union  for  the  trade 
of  différent  cereals  and  their  derivatives, 
■^différent  associations  for  the  transformation 
and  the  sale  of  tobacco,  companies  for  the 
commerce  of  fish  and  its  produces,  etc., 
wonklng  the  wholesale  and  détail  sale  of 
produces  according  to  specialities. 

3.  The  Banks 

The  -branchlines  of  the  Russian  Banks 
having  interrupted  the  connexions  with 
their  head  offices  for  reasons  best  Known, 
some  of  them  have  ceaset  ail  opérations 
and  the  others  are  on  the  nay  of  liqui- 
dation on  the  basis  of  the  order  in  force. 
Besides  the  three  Banks  of  the  towns  of 
Kitchinew,  Cetatea  Albà  and  Tighina, 
several  branchlines  and  banks  of  the  old 
Kingdom  are  also  working. 

4.  Transport  Ways 

a)  Roumanian  railways.  The  railways 
net  in  Bessarabia  is  only  of  11 00  kilom. 
long  and  is  not  at  ail  sufficient  for  a 
région  44000  square  kilom.  having  also 
the  disadvantage  to  be  constructed  spe- 
cially  for  the  running  of  the  Bessarabian 
produces  toward  Ukraine,,  which  causes 
the  delay  of  supplies  and  asks  for  sub- 
stantial  and  quick  improvements. 

b)  Roads.  They  are  of  350  kl.  length 
only  and  the  natural  routes  are  absolutely 
unmanageable  during  rains  making  impos- 
sible ail  kind  of  communicati§n. 

c)  River  transport:  The  Dniester  being 
navigable'  from  Hotin  up  to  the  point  of 
ils  discharge  in  the  sea  the  transport 
was  made  by  the^boats  of  the  différent 
private  companies  doing  duty  for  both 
coast  régions  of  Dniester  in  formwarding 
the  produces  of  thcse  régions  tovvards 
•Odessa.  For  the  présent  because  of  mili- 
tary  happenings,  the  navigation  lias  ceased 
completely  and  the  floating  parc  lias  pas- 
sed    to  the   Pruth    being  réquisition  ed 
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en  souffrance»  et  réclame  des  améliorations 
réelles  et  rapides. 

b)  Chausées.  Sur  une  longueur  de  350 
klm.  seulement,  et  les  routes  naturelles 
sont  absolument  impraticables  en  temps  de 
pluie,  rendant  toute  communication  impos- 
sible. Actuellement  on  travaille  à  la  cons- 
truction de  chaussées  en  base  des  projets 
du  ministère  des  travaux  publics. 

c)  Transport  fluvial.  Le  Dniester  étant 
navigable  depuis  Hotin  jusqu'à  l'endroit 
où  il  se  verse  dans  la  mer,  le  transport 
se  faisait  par  les  bateaux  des  différentes 
sociétés  privées,  desservant  les  régions  des 
deux  rives  du  Dniester  en  transportant 
les  produits  de  cesrégions  vers  Odessa.  Ac- 
tuellement, à  cause  des  événements  militai- 
res, la  navigation  a  complètement  cessé  et  le 
parc  flottant  est  passé  dans  les  eaux  du 
Pruth,  réquisitionné  par  le  gouvernement 
roumain.  Le  canal  de  Chilia  du  delta  du 
Danube,  qui  formait  la  frontière  entre  le 
royaume  de  Roumanie  et  la  Russie,  était 
desservi  par  une  société  danubienne  russe, 
qui  faisait  la  communication  entre  les  por- 
tes de  fer  et  Odessa. 

Sur  le  Pruth  on  trouve  des  bateaux 
privés  principalement  ceux  des  grainetiers 
qui  s'en  servent  pour  le  transport  des 
céréales  à  Reni  et  Galatz,  et  qui  ac- 
tuellement fonctionnent  comme  par  le  passé. 
On  trouve  aussi  sur  le  Pruth  des  ba- 
teaux du  zemstevo  de  Kichinef,  ainsi  que 
quelques  tanks  à  pétrole,  mis  à  la  dis- 
position du  ministère  des  travaux  pu- 
blics. Le  Dniester  et  le  Pruth  étant  deux 
voies  principales  de  communication,  on  doit 
leur  prêter  une  attention  toute  particu- 
lière et  accorder  en  même  temps  certains 
privilèges  à  ceux  qui  prendraient  l'initiative 
de  créer  des  sociétés  de  navigation. 

d)  Transport  maritime.  La  côte  sud 
de  la  Bessarabie  n'étant  pas  abordable 
elle  ne  peut  être  utilisée.  Le  seul  point 
qui  pourrait  desservir  le  transport  mari- 
time en  cet  endroit  est  le  golfe  Jebrieni, 
au  nord  des  bouches  du  canal  de  Chilia 


by  the  Roumanicn  Government.  The  Kilia 
channel  of  the  Danube  Delta  forming  one  of 
the  frontiers  between  the  Roumanian  King- 
dom  and  Russia  was  served  by  a  Russian 
Danubian  Company  where  vessels  plyed 
between  the  iron  gâtes  and  Odessa. 

On  the  Pruth  there  are  the  private 
boats  chiefly  those  of  the  corndealers 
which  transport  the  grain  to  Rcni  and 
Galatj  and  which  are  operating  to  day  as 
in  the  past.  We  find  on  the  Pruth  also 
the  vessels  of  the  Kitchinew  Zemstwo 
and  a  few  petroleum  tanks  put  at 
the  disposai  of  the  Ministry  of  Public 
Works. 

.  The  Dniester  and  the  Pruth  being  two 
principal  ways  of  communication  are  deser- 
ving  ail  our  attention  and  we  ought  to 
grant  privilèges  to  those  who  would  ini- 
tiate  the  créations  of  navigation  Companies. 

d)  Maritime  Transport.  The  south  west 
of  Bessarabia  not  being  accessible  it  cannot 
be  made  use  of  the  only  part  which  could 
serve  for  the  maritime  transport  in  this 
région  at  the  gulf  of  Iebiem  at  the  north 
of  canal  mouth  of  Kilia  Noua  with  réfé- 
rence to  which  proposais  have  been  made 
formerly. 

5.  The  inland  trade 

We  can  say  that  the  inland  trade  is 
now  in  stagnancy  for  many  reasons  of 
which  some  have  been  mentioned  above 
which  are  not  depending  on  our  juris 
diction.  The  transport  is  beset  by  extra- 
ordinary  difficulties  and  without  any  gua- 
rantee  against  losses  or  theft.  Many  abuses 
have  been  done  even  with  regard  to  trans- 
ports for  the  Directorate,  abuses  for  which 
the  Roumanien  Railway  Administration  is 
responsible.  We  givc  here  some  iustances 
of  such  abuses  : 

1.  On  the  22  Febr.  1919  the  Direc- 
torate has  been  advised  that  at  the  station 
of  Ungheni  there  was  to  be  perpetrated  a 
smuggling  of  33  barrels  declared  as  con- 
taining   fir  tree  essence  but  actually  con- 
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Nouà,  au  sujet  duquel  des  propositions 
ont  été  faites  antérieurement. 

5.  Commerce  intérieur 

On  peut  dire  que  le  commerce  intérieur 
est  en  stagnation  pour  bien  des  motifs — 
en  partie  cités  plus  haut — qui  ne  dépen- 
dent pas  de  notre  ressort. 

Le  transport  est  extraordinairement  dif- 
ficultueux  et  sans  aucune  garantie  pour 
les  pertes  et  les  vols.  On  a  constaté  une 
quantité  d'abus  même  pour  les  transports 
de  ce  Directorat,  abus  qui  sont  à  la  charge 
de  l'administration  des  chemins  de  fer  rou- 
mains. Comme  exemple  de  ces  abus,  citons 
ce  qui  suit  : 

1.  Le  z2  février  1919,  le  Directorat 
a  été  informé  qu'il  y  aurait  à  la  station 
d'Ungheni  une  contrebande  de  33  tonneaux 
déclarés  comme  contenant  de  l'essence  de 
Sjapin  et  en  réalité  contenant  du  pétrole. 
Le  trafic  des  produit  pétroliers  étant  interdit 
sans  l'autorisation  de  ce  Directorat,  les 
organes  des  chemins  de  fer  le  sachant 
fort  bien,  nous  avo  s  chargé  la  sous- pré- 
fecture de  Corneçti  de  se  livrer  à  une 
enquête  et,  îe  cas  échéant,  de  réquisitionner 
ce  pétrole.  Malgré  toutes  les  démarches 
et  insistances  de  la  sous-préfecture,  le 
chef  de  la  station  d'Ungheni  n'a  pas  voulu 
lui  livrer  ces  produits  et,  pendant,  les  pour- 
parlers, on  dit  que  le  contenu  s'en  est 
évaporé;  le  18  avril  191Ç,  le  chef  de 
station  a  laissé  la  sous-préfecture  saisir 
le  vagon  en  question,  mais  il  a  été  cons" 
taté  que  dans  le  vagon,  au  lieu  de  33 
tonneaux  de  pétrole  il  n'y  en  avait  plus 
que  18  vides  et  4  remplis  d'eau,  le 
reste  avait  disparu  ;  c'était  un  vol  com- 
mis par  la  population. 

2.  Au  mois  de  décembre  1918,  le 
ministère  de  l'Industrie  et  du  Commerce; 
ayant  accepté  un  échange  de  sucre  d'Ukraine 
contre  pétrole,  a  approuvé  à  M-r  Hotin- 
ceanu,  avocat  de  Czernovitz,  l'exportation 
de  5  vagons  de  pétrole  par  la  douane 
d'Atachi.  Avant  que  ce  pétrole  arrivât  à 


taining  petroleum.  The  trafic  of  petroleum 
produces  being  under  restrictions  failing 
the  autorisation  of  this  Directorate  the 
railway-agents  well  knowingt  his,  we  asked 
the  subprefecture  of  Corne§ti  to  investi- 
gate  the  case  and  if  there  was  sumggling 
to  with  hold  the  goods  on  behalf  of  the 
Directorate.  But  not  with  standing  ail 
steps  and  insistances  of  the  subprefecture 
the  masters  of  the  station  Ungheni  refused 
delivering  the  goods  and  while  parles  were 
gying  on  the  containts  of  the  barells  disp- 
peared  and  on  the  18  April  1919  the 
station  mastes  of  Ungheni  let  the  sub- 
prefecture take  hold  of  the  wagon  in 
question,  but  it  was  made  avare  thot 
instead  of  the  33  barrels  filled  with  pe- 
troleum there  remained  only  18  barrels 
empty,  four  filled  with  water  the  rest 
totally  dissppearing  it  is  believed  to  have 
been  stolen  by  the  population. 

2.  In  the  month  of  December  1918  the 
ministry  of  Industry  and  commerce  having 
accepted  an  exchange  of  sugar  from  Ukraina 
against  petroleum,  allowed  Mr.  Halinceanu 
solicitor  of  Cernowitz  to  export  5  wa- 
gons petroleum  through  the  custom  house 
of  Attachi.  Before  this  petroleum  arrived 
at  its  destination  the  passages  on  the  Di- 
riester  were  shut  because  of  the  military 
actions  while  the  petroleum  in  question 
remained  on  the  line  Noua  Sulitza  Atachi 
where  it  is  to  be  found  even  this  day. 
In  Iuly  the  Ministry  of  commerce  and 
industry  sceing  the  imposibility  effecting 
this  export,  gave  up  to  the  Directorate 
the  5  petroleum  tanks  to  be  distributed 
to  the  people  of  Bessarabia. 

Our  delegate  sent  over  there  to  make 
the  réception  of  the  oil  has  ascertained 
that  there  were  ouly  4  tanks  at  the  sta- 
tion of  Ocnitza,  as  for  the  5-th  accpr- 
ding  to  the  statement  of  the  Ocnitza  sta- 
tion masters,  it  waS  discharged  b}'  unknowne 
persons  at  the  station  of  Valcinets.  Be- 
si'des,  our  delegate  was  asked  to  pay  the 
freight  and   the  location   fees  from  De- 
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destination,  les  points  de  passage  sur  le 
Dniester  furent  fermés  à  cause  des  évé- 
nements militaires,  et  le  pétrole  est  resté 
sur  la  ligne  Noua-Sulitza — Atachi,  où  il 
se  trouve  encore  à  l'heure  qu'il  est.  Vers 
le  mois  de  juillet,  le  ministère  de  l'Indus- 
trie et  du  Commerce  voyant  l'impossibi- 
lité d'effectuer  cette  exportation,  a  cédé 
à  ce  Directorat  les  5  citernes  de  pétrole 
pour  être  distribuées  à  la  population  de  la 
Bessarabie.  Notre  délégué  envoyé  pour 
réceptionner  ce  pétrole,  a  constaté  qu'à 
la  station  Ocnitza  il  n'y  avait  que  4  ci- 
ternes et  que  la  cinquième,  au  dire  du  chef 
de  la  station  d'Ocnitza,  avait  été  déchargée 
à  la  station  Vol:inetz  par  des  inconnus  ; 
on  a  exigé  en  outre  que  notre  délégué 
paye  le  transport  et  les  taxes  de  location 
depuis  décembre  i9i8  jusqu'à  juin  19i9, 
non  seulement  pour  les  citernes  présentes  — 
dans  lesquelles  il  manquait  des  quantités 
importantes  —  mais  aussi  pour  la  citerne 
déchargée  par  des  inconnus. 

Tout  ce  que  nous  signalons  ci-dessus 
est  dû  sans  contestant  à  la  direction  dé- 
fectueuse des  administrations  des  stations 
respectives,  qu'à  l'anarchie  inrroduite  par 
les  Russes  bolchévistes. 

Les  particuliers  sont  soumis  à  une  im- 
portante contribution  de  pots  de  vin,  qui 
hausse  le  prix  des  marchandises  et  décou- 
rage les  commerçants  honnêtes.  Tous  ces 
inconvénients  sont  causés  en  partie  par  le 
fait  que  les  parcs  de  vagons  de  la  voie 
ferrée  bessarabienne  sont  réduits,  ainsi 
que  par  celui  que  le  réseau  des  lignes  fer- 
rées existantes  est  petit,  ce  qui  fait  qu'elles 
sont  toujours  encombrées.  Une  autre  cause 
aussi  réside  dans  les  transports  militaires 
nombreux  qui  ont  toujours  la  préférence, 
ce  qui  empêche  aussi  le  commerce.  En 
Bessarabie,  les  chaussées  n'existant  pres- 
que pas,  une  grande  partie  des  transports 
se  fait  par  les  routes  naturelles  qui  sont 
absolument  impraticables  par  les  temps 
pluvieux.  Le  transport  sur  le  Dniester  n'a 
pu  être  pratiqué  par  suite  de  la  situation 


cember  1918  to  lune  1919  not  only 
for  the  présent  tanks  of  which  conside- 
ralle  quantities  of  oil  were  failing,  but  also 
for  the  tank  which  was  discharged  by 
unknown  persons.  Ail  that  we  are  signal- 
ling  here  is  not  due  to  the  wrong  mana- 
gement of  the  respective  stations  but  to 
the  anarchy  brought  in  by  the  Russian 
bolshevists. 

It  is  exacted  from  private  people  and 
merchants  gross  contributions  in  tips 
which  increase  the  price  of  goods  and 
arc  discouraging  the  honest  merchants. 
Ail  thèse  inconveniences  are  due  partly 
to  the  fact  that  the  parc  of  Bessarabia 
railway  wagons  are  reduced,  also  to  the 
fact  that  the  existing  railway  net  is  small 
and  it  is  always  obstructed 

Another  cause  is  also  due  to  the  nu- 
merous  military  transports  which  are  al- 
ways entitled  to  priority  and  which  hin- 
ders  the  trade. 

In  Bessarabia,  there  are  hardly  any 
roads,  most  of  the  transports  are  effected 
on  the  natural  ways  which  are  absolutely 
impracticable  on  rainy  times.  Owing  to 
the  military  situation  the  transport  on  the 
Dniester  .has  not  been  put  into  practice 
and  the  transports  on  the  Pruth  are  in- 
significant. 

Another  cause  which  also  is  a  great 
hinderance  for  the  trade,  which  facilitâtes 
the  spéculation  and  causes  the  Iiving  to 
be  de«ar,  is  the  exchange.  Since  the  Union, 
no  effective  mesures  against  this  diffi- 
culty  were  taken  and  at  présent  the  rate 
of  exchange  for  the  local  currency  is  gi- 
ven  by  a  clandestine  Stock  Exchange 
with  daily  important  variations. 

The  goods  brought  into  Bessarabia 
are  sold  at  Lei  only.  As  the  cash  in 
the  possession  of  population  is  in  roubles 
they  are  often  unable  ts  acquire  even 
articles  of  first  necessify  such  as  foods- 
tuffs,    clothing,    oil,   sait,  matches  etc. 
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militaire,  et  sur  le  Pruth,  les  transports 
sont  insignifiants. 

Une  autre  cause  qui  est  aussi  un  grand 
empêchement  pour  le  commerce,  facilite 
la  spéculation  et  provoque  la  vie  chère, 
est  la  value.  Depuis  l'union,  aucune  me- 
sure effective  contre  cet  inconvénient  n'a 
été  prise,  et  actuellement  la  monnaie  locale 
est  cotée  d'après  une  bourse  clandestine 
à  variations  importantes  d'un  jour  à  l'autre 
Les  marchandises  qu'on  apporte  en  Bessa- 
rabie sont  vendues  seulement  contre  lei. 
La  masse  de  la  population,  ayant  tout  son 
numéraire  en  roubles,  ne  peut  souvent 
obtenir  même  les  articles  de  première  né- 
cessité, tels  les  aliments,  vêtements,  pé- 
trole, sel,  allumettes,  etc.  Pour  certains 
articles,  les  roubles  sont  absolument  re- 
fusées et  pour  d'autres  elles  sont  accep- 
tées à  un  cours  tout  à  fait  déprécié. 

Outre  les  causes  signalées  ci-dessus, 
survient  aussi  le  manque  de  production 
dû  à  la  stagnation  des  entreprises  indus- 
trieHes.  L'importation  même  étant  restreinte, 
bien  des  articles  qui  formaient  le  com- 
merce intérieur  ont  manqué. 

Afin  de  rapprocher  autant  que  possible 
le  commerce  bessarabien  de  celui  de  l'an- 
cien îoyaume,  en  tâchant  de  relier  les 
intérêts  commerciaux  par  l'uniformité  des 
dispositions  du  centre  et  de  celles  de 
la  Bessarabie,  les  décrets-lois  et  les  dé- 
cisions du  ministère  central  ont  été  appli- 
qués autant  que  possible  et  avec  les  mo- 
difications nécessaires  ;  mais,  étant  données 
les  conjonctures  locales  —  value,  motifs 
politiques  —  ils  n'ont  pu  être  appliqués 
efficacement  pour  la  garantie  de  la  bonne 
marche  du  commerce  bessarabien.  Toute 
mesure  qu'on  prendrait  ne  peut  être  utile 
lorsqu'elle  n'est  pas  appliquée  strictement 
par  les  organes  administratifs  compétents 
et  on  arrive  au  contraire  à  un  résultat 
négatif  donnant  libre  cours  aux  mercantis 
qui,  en  voyant  que  les  mesures  prises  ne 
sont  pas  appliquées,  prennent  courage  et 
augmentent  encore  leur  avidité  pour  l'exploi- 
tation de  la  population  pauvre,  et  cette 


For  certain  articles  the  roubles  are  ac- 
cepted  at  a  very  depreciated  rate  ot 
exchange. 

Besides  the  causes  pointed  out  above, 
there  Is  also  the  lack  of  production  due 
to  the  stagnation  of  indusirial  entreprises. 
Ihe  importation  even,  being  small,  many 
articles  the  interior  trade  consisted  of, 
were  lacking.  à 

In  order  to  near'  as  much  as  possible 
the  Bessarabian  trade  to  that  of  the  oïd 
kingdom  through  the  uniformity  of  steps 
taken  by  the  Centre  and  of  those  of 
Bessarabia,  the  decree-laws  and  décisions 
of  the  Central  Ministry  have  been  put 
into  being  as  much  as  possible  with  the 
necessary  altérations;  bat,  given  thé  lo- 
cal circumstances  —  exchange,  political 
causes  —  same  could  not  be  applied  ef- 
efficaciously  to  guarantee  the  good  working 
of  the  Bessarabian  trade.  Whatever 
steps  one  would  take,  same  would  be  of 
no  use  if  they  be  not  applied  strictly  by 
the  compétent  administrative  organs  and, 
in  the  contrary,  a  négative  resuit  will  be 
arrived  at  if  the  mercantis  are  left  free 
who,  seeing  that  the  mesures  taken  are 
not  applied,  take  courage  and  still  in- 
crease  their  avidity  exploiting  the  poor 
population  and  the  latter,  on  their  turn, 
lose  ail  the  trust  they  had  in  the  cominan- 
ding  organs. 

This  is  why  îhis  Directorate,  by  their 
spécial  service  of  delegates  and  control- 
lers,  have  always  endeavoured  to  get 
convinced  of  the  real  situation  of  things 
and  it  is  only  then,  after  steps  had  been 
taken,  that  they  had  been  able  to  work 
and  obtain  satisfactory  results  by  showing 
the  spéculation,  and  leading  the  trade  on 
a  solid  basis,  both  regarding  the  Interests 
of  the  merchants  by  profession  and  those 
of  the  population. 

a.  Cereals.  The  first  place  in  the  pro- 
duction of  Bessarabia  is  occupied  by  ce- 
reals. Out  of  44.000  square  klm  of 
the  surface  of  Bessarabia,  an  area  of 
2746O22  ha.  is  cultivated  a  with  cereals. 
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dernière,  à  son  tour,  perd  toute  confiance 
dans  les  organes  dirigeants. 

C'est  pourquoi  notre  Directorat,  par 
son  service  spécial  de  délégués  et  contrô- 
leurs, a  toujours  tâché  de  se  convaincre 
de  la  situation  réelle  des  choses,  et  ce  n'est 
qu'alors,  à  la  suite  des  mesures  prises, 
qu'il  a  pu  travailler  et  obtenir  des  résul- 
tats satisfaisants,  en  endiguant  la  spécu- 
lation, et  diriger  le  commerce  sur  une  base 
solide,  tant  dans  l'intérêt  des  commerçants 
de  profession  que  de  la  population. 

a)  Céréales.  Les  céréales  tiennent  la 
première  place  dans  la  production  de  la 
Bessarabie.  Sur  44000  klm.  superficie  de 
la  Besserabie,  les  céréales  sont  cultivées 
sur  une  étendue  de2746022  ha.  La  pro- 
duction totale  varie  annuellement  entre 
2564944O  ,  hl.  calculée  à  8O75  kgr. 
par  ha. 

En  temps  normaux,  les  surplus  des  pro- 
duits agricoles  s'écoulaient  vers  les  pays 
de  l'Occident  par  les  ports  d'Odessa  et 
de  Reni.  En  même  temps  que  la  décla- 
ration de  guerre  et  la  fermeture  des  dé- 
troits, l'exportation  des  céréales  a  cessé 
complètement  et  le  surplus  a  été  destiné 
exclusivement  à  l'armée.  L'année  1918 
ayant  été  une  année  de  crise  agricole  à 
cause  de  la  sécheresse,  les  derniers  stocks 
considérés  comme  disponibles,  ont  trouvé 
leur  placement  dans  l'ancien  royaume  pour 
remplir  le  vide  laissé  par  les  armées  d'oc- 
cupation. A  cause  de  cet  état  de  choses, 
le  printemps  venu,  le  manque  des  quantités 
nécessaires  tant  à  l'ensemencement  qu'aux 
besoins  de  la  consommation  n'en  a  été 
ressenti  que  plus  vivement  ce  qui  donna 
lieu  à  une  spéculation  effrénée,  qui  fit  que 
le  pain — de  fabrication  insubstantielle — a 
atteint  des  prix  fantastiques  provoquant 
le  désespoir.  Pour  améliorer  la  situation,  le 
Directorat  a  pris  à  sa  charge  l'approvi- 
sionnement de  la  province,  en  s'aidant  de 
quelques  moulins  et  en  employant  de  ma- 
nière effective  tous  les  boulangers.  Par  cette 
mesure  l'oeuvre  de  sauvetage  commença, 
ayant   pour  résultat  la  baisse  du  prix  du 
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The  total  annual  production  varies  between 
2564944O  hl.  calculated  at  8875  kgr. 
per  ha. 

In  normal  times,  the  surpluses  of  the 
agricol  products  used  to  be  exported, 
through  the  ports  of  Odessa  and  Reni, 
into  the  western  countries.  As  soon  as 
the  war  broke  out  and  the  Straits  were 
closed,  the  export  of  cereals  had  com- 
pletely  ceased  and  the  surplus  had  been 
kept  exclusively  for  the  Army.  The  year 
of  i9i8  having  been  a  year  of  agricol 
crisis  (due  to  dryness),  the  last  available 
stocks  have  been  used  to  meet  the  re- 
quirements  in  the  old  Kingdom  after  the 
Armies  of  Occupation  had  gone.  Owing 
to  this  state  of  things  and  when  spring 
stepped  in,  the  lack  of  the  necessary* 
quantities  required  both  for  sewing  pur- 
poses  and  for  consumption,  has  been  felt 
very  badly,  which  caused  a  limit-less  spé- 
culation, the  resuit  of  which  was  that  the 
bread — of  insubstantial  manufacture — re- 
ached  appalling  prices,  whence  despair. 
In  order  to  improve  the  situation,  the 
Directorate  took  under  their  charge  the 
revictualling  of  the  Interior,  being  helped 
by  some  mills  aud  using  in  an  effective 
way  ail  the  bakers.  Thanks  to  such  steps 
the  relief  work  started,  which  caused  pri- 
ces of  bread  to  fall  down  by  a  third  ; 
il  improved,  necesary  quantities  being  as- 
sured  of  the  same  nme  a  great  number 
of  workmen  who  had  no  work  to  go  to, 
were  given  jobs.  ' 

As  iu  1 9 1 9  the  harvest  seemed  abun- 
dent,  the  free  trade  of  cereals  and  by- 
products  has  been  given,  the  immédiate 
resuit  of  which  was  a  dicrease  iu  prices 
of  corn.  However,  this  dicrease  was  ap- 
parent as  shortly  after  the  publication  of 
the  décision  giving  liberty  to  the  trade 
of  corn,  the  forestallers  and  occasional 
grain  merchants  were  tremendously  busy 
in  storing  fresh  stocks  in  view  of  the  ex- 
portation announced  by  the  papers  of  the 
old  Kingdom. 

It  is  certain  that  the  first  resuit  was 
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pain  au  tiers,  son  amélioration  et  l'assurance 
des  quantités  nécessaires,  en  procurant  en 
même  temps  du  travail  à  quantité  de  tra- 
vailleurs qui  chômaient. 

La  récol'e  de  i9i9  s'annonçant  abon- 
dante, la  liberté  du  commerce  fut  rendue 
pour  les  céréales  et  dérivés,  ce  qui  eut 
comme  résultat  immédiat  la  baisse  des 
prix  des  céréales.  Cependant  cette  baisse 
ne  fut  qu'apparente  car  peu  de  temps  à- 
près  la  publication  de  la  décision  rendant 
la  liberté  au  commerce  des  céréales,  les 
accapareurs  et  les  grainetiers  d'occasion  se 
livrèrent  à  une  course  échevelée  pour 
l'emmagasinement  des  nouveaux  stocks, 
en  vue  de  l'exportation  annoncée  par  la 
presse  de  l'ancien  royaume. 
■  Il  est  certain  que  le  premier  résultat 
fut  une  nouvelle  hausse  des  prix,  ce  à 
quoi  on  devait  s'attendre. 

La  population  avertie  par  la  situation 
du  passe,  commença  a  donner  des  sigues 
d'inquétude,  en  sollicitant  le  Directorat 
tant  directement  que  par  les  délégués  ré 
partis  sur  différents  points  de  la  province, 
de  reprendre  l'approvisionnement,  comme 
étant  le  seul  organe  indiqué  pour  satis- 
faire aux  besoins  de  la  population  en 
principal  aliment,  le  pain. 

Afin  de  pouvoir  connaître  les  quan- 
tités de  céréales  accumulées  et  de  savoir 
par  là  s'il  existe  un  surplus  vis-à-vis  des 
nécessités  locales,  le  directorat  prit  la 
décision  connue,  qui  a  pour  but  d'écarter 
les  accapareurs  et  d'empêcher  à  l'avenir 
de  nouvelles  accumulations  de  céréales 
sans  l'approbation  préalable  du  directorat. 

Ce  n'est  que  par  une  stricte  application 
des  dispositions  de  la  décision  mention- 
née et  avec  le  concours  honnête  et  effectif 
de  tous  les  organes  respectifs  qu'on  pour- 
rait atteindre  en  partie  le  but  poursuivi 
de  mettre  la  population  à  l'abri  des  acca- 
pareurs qui  n'ont  fait  jusqu'ici  que  de 
rendre  la  vie  plus  lourde  à  la  pauvre  pou- 
pulation. 

b)  Vin.  La  produ:tion  moyenne  du  vin 
est  de  600  dcl.  par  ha.    et  le  prix  en 


a  fresh  increase  of  priées,  which  one  had 
to  expect. 

.  The  population  taught  by  the  situation 
in  the  past,  started  to  show  signs  of  an- 
xiety,  requesting  .  the  Directorate,  both 
directly  and  through  the  delegàtes  ap- 
pointed  on  various  places  in  the  Interior, 
to  résume  the  revictualling  as  being  the 
only  organ  available  to  meet  the  requi- 
rements  of  the  population,  of  the  princi- 
pal food  article  :  the  bread. 

In  order  to  enable  us  to  know  the 
quantifies  of  cereals  accumulated  by^  dif- 
férent forestallers  of  thèse  articles  and 
to  know  thereby  if,  in  cômparison  of  the 
local  requirements,  there  is  any  surplus, 
the  Directoràte  took  the  décision  already 
known,  with  a  view  to  removing  the  fo- 
restallers stopping,  in  future,  fresh  ac- 
cumulations of  cereals  without  the  pre- 
vious  approval  of  this  Directorate. 

Only  by  a  strict  application  of  the 
measures  of  the  above  mentioned  ordi- 
nance  and  by  the  honest  and  effective 
collaboration  of  ail  the  respective  organes, 
is  it  possible  to  attain  partly  this  scope 
defending  the  population  against  the  fo- 
restallers who  have  done  nothing  up  to 
now  but  who  are  making  the  living  still 
heavier  for  the  poor  population. 

b.  Wine.  The  average  production  of 
wine  is  of  600  Dcl.  per  ha  aud  the  price 
therof,  in  normal  times,  was  of  trom 
IJ5  to  2  lei  per  iO  kilos. 

The  quality  of  the  Bessarabian  wine 
is  considered  inferior  to  that  of  Crimea. 
wines,  thèse  containing  less  alcohol. 

The  vines  occupy  an  area  of  43000 
ha  with  an  annual  produ:tion  of  5  mil- 
lion hel. 

The  cultivation  of  the  vines  plays  a 
very  important  rôle  in  Bessarabia, —  this 
is  why  every  possible  care  is  given 
thereto.  —  Il  must  be  encouraged  by  ail 
means  as,  through  production  and  action, 
our  national  richness  will  also  rise. 

c.  Fruit.  The  fruit-trees  are  very  much 
cultivated  in  Bessarabia  by  the  small  and 
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temps  normal  était  de  i  leu  75  bani 
jusqu'à  2  lei  les  10  kgr. 

La  qualité  du  vin  bessarabien  est  con- 
sidérée comme  inférieure  à  celle  des  vins 
de  Crimée,  ces  derniers  contenant  moins 
d'alcool. 

Les  vignobles  ont  une  étendue  de  43000 
ha.'  avec  une  production  annuelle  de  5 
millions  hit. 

La  culture  des  vignes  joue  un  rôle  fort 
important  en  Bessarabie,  c'est  pourquoi 
on  a  tâché  d'y  "prêter  toute  l'attention 
possible.  Elle  doit  être  encouragée,  par 
tous  les  moyens,  car  on  augmentera  par 
là  la  production  et,  par  le  fait,  notre  ri- 
chesse nationale  aussi. 

c)  Fruits.  Les  arbres  fruitiers  sont  fort 
cultivés  en  Bessarabie,  par  les  petits  et 
surtout  par  les  grands  producteurs.  Le 
centre  et  le  sud  de  la  province  est  oc- 
cupé en  majeure  partie  par  cette  culture. 

La  production  totale  annuelle  s'élève  à 
25.072.750  kilos. 

On  en  fait  ici  un  grand  commerce. 

Lorsque  la  Bessarabie  était  sous  la  do- 
mination russe,  elle  était  considérée  com- 
me un  des  gouvernements  des  plus  fertiles. 

La  majeure  partie  des  fruits  de  la  Bes- 
sarabie était  dirigée  vers  Odessa,  Petro- 
grad,  Moscou,  Varsovie,  Kiew,  Kherson, 
Lodz,  etc.  soit  pour  être  exportée  dans 
d'autres  pays,  soit  pour  la  consommation 
intérieure  de  ces  régions  mêmes. 

Les  raisins  de  table  ainsi  que  ceux 
pour  le  vin  étaient  exportés  en  quantités 
assez  importantes. 

Les  fruits  qui  étaient  exportés  en  gran- 
des quantités  sont  en  première  ligne  les 
prunes,  et  ensuite  les  pommes  et  les  noix. 

Outre  les  fruits  frais,  il  existe  aussi 
en  Bessarabie  une  peti  e  industrie  des 
fruits  conservés,  surtout  dans  les  centres 
de  production,  mais  qui  est  encore  en 
train  de  se  développer.  Cette  branche 
d'activité,  la  pomiculture,  devrait  être  en- 
couragée, en  organisant  des  expositions 
de  fruits  et  en  accordant  des  prix  aux- 
exposants  des  plus  beaux  produits. 


especially  by  the  big  producers.  The  cen- 
tre and  the  south  of  the  country  are  mostly 
occupied  by  such  culture. 

The  total  annual  production  of  the  fruit 
— tree  is  evaluated  at  25.072.750  kilos, — 
important  business  is  made  therewith. 
When  Bassarabia  was  under  Russian  rule, 
she  was  looked  upon  as  one  of  the  most 
fertile  counties. 

The  largest  quantity  of  fruit  from  Ba- 
ssarabia was  despatched  towards  Odessa, 
Petrograd,  Moscovo,  Warsaw.  Kiew, 
Kherson,  Lodg  etc.  elther  for  export  to 
other  conntries,  or  for  internai  consump- 
tion  in  thèse  régions. 

Table  grapes  and  those  used  for 
wine  were  exported  in  great  quantities. 
The  fruit  of  which  large  quantities  were 
exported  were  first  of  ail  plums,  then 
apples  and  nuts. 

Besides  fresh  fruit,  there  is  also  in 
Bassarabia  a  small  industry  of  preserved 
fruit,  especially  in  the  production  centres 
which  is  being  developped.  This  branch 
of  activity  —  the  arboriculture  —  should 
be  supported,  fruit  exhibitions  being  or- 
ganised  and  prizes  being  granted  to  those 
who  exibit  the  most  beautiful  products. 

d)  Animais.  At  présent,  because  of  the 
extension  taken  by  the  large  cereal  cul- 
ture, pastures  in  Bessarabia  are  much  li- 
mited  so  that  the  number  of  animais  has 
forcibly  been  reduced.  Lately  the  dimi- 
nution of  the  number  of  animais  has  more 
strongly  been  felt  in  Bessarabia  on  account 
of  the  war.  The  animal  trade  is  exerci- 
sed  in  a  very  vast  scale  and  animal  — 
markets  are  very  numerous  and  take 
place  daily,  weekly  and  monthly.  In  the 
past,  a  large  number  of  pigs  was  exported. 

There  are  still  many  sheep  and  of  se- 
veral  breeds. 

e)  Cheese  and  eggs.  Products  such  as 
miik  and  cheese  generally  being  of  an  or- 
dinary  préparation  are  used  for  the  fee- 
ding  of  the  population  and  very  little  for 
exportation.  There  are  a  few  farms  be- 
longing  to  ex-big  proprietors  where  cheese 
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d)  Animaux.  Actuellement,  à  caine  de 
l'extension  donnée  à  la  grande  culture  des 
céréales,  les  pâturages  en  Bessarabie  sont 
fortement  restreints,  de  sorte  que  le  nom- 
bre des  bêtes  a  forcément  diminué.  Dans 
les  derniers  temps  la  diminution  des  bêtes 
a  été  plus  vivement  ressentie  en  Bessa- 
rabie à  cause  de  la  guerre.  Le  trafic  des 
bestiaux  est  pratiqué  sur  une  très  vaste 
échelle.  Les  marchés  aux  bestiaux  sont 
fort  nombreux  et  ont  lieu  journellement, 
hebdomadairement  et  mensuellement.  Au- 
paravant on  exportait  beaucoup  de  porcs. 
On  y  trouve  encore  beaucoup  de  moutons 
et    de    plusieurs  races. 

e)  Fromages  et  oeufs.  Les  produits, 
tels  que  le  lait  et  les  fromages,  étant  en 
majorité  de  préparation  ordinaire  sont  em- 
ployés plutôt  pour  l'alimentation  de  la  po- 
pulation et  très  peu  pour  l'exportation. 
Il  y  a  quelques  fermes  appartenant  à  des 
anciens  grands  propriétaires,  où  l'on  prépare 
des  fromages  de  meilleure  qualité,  qui  sont 
en  partie  admis  à  l'exportation. 

Les  oeufs  étaient  exportés,  en  grandes 
quantités,  principalement  à  Odessa. 

f)  Laine.  La  production  en  est  de  2 
millions  kgr.  Un  quart  est  travaillé  dans 
les  fabriques  de  Bessarabie  et  la  moitié 
est  transportée  dans  l'ancien  royaume, 
principalement  à  Buhushi.  Le  prix  varie 
entre  80  et  190  lei  le  poud. 

g)  Peaux.  Voir  le  rapport  spécial. 

h)  Poissons.  Les  pêcheries  de  Bessa- 
rabie sont  en  train  d'être  organisées 
d'après  la  Loi  de  l'ancien  royaume. 

L'exploitation  des  eaux  se  faisait  de 
façon  primitive.  La  production  des  eaux 
bessarabiennes  peut  être  groupée  en  trois 
catégories  distinctes  ; 

La  production  des  eaux  douces  com- 
prises entre  le  Pruth,  le  Danube  et  la 
Mer  Noire; 

La  production  du  poisson  qui  immigre 
de  la  Mer  dans  le  Danube,  et 

La  production  des  marais  saltants  et  de 
la  mer  territoriale. 

Le  commerce  du  poisson  ne  présente 


of  better  quality  is  prepared,  part  ofwhich 
is  good  for  export. 

Large  quantities  of  eggs  were  exported 
mostly  at  Odessa. 

f)  Wool.  The  production  is  of  about 
2  million  Kilos  a  quarter  of  which  is 
worked  up  in  the  factories  in  Bessarabia 
and  a  half  of  the  said  quantiiy  transported 
to  the  old  kingdom,  especially  to  Buhushi. 
The  price  varies  between  80.190  lei 
per  poud, 

g)  Skins.  (ses  speciaf  report). 

h)  Fish.  The  fisheries  in  Bessarabia 
are  going  to  be  organised  according  to 
the  Laws  of  the  old  kingdom. 

The  exploitation  oî  waters  was  being 
made  in  a  primitive  way.  The  production 
of  Bessarabian  waters  could  be  grouped 
in  three  distinct  classes. 

The  production  of  sweet  waters  com- 
prised  between  the  Pruth,  the  Danube 
and  the  Black  Sea; 

tue  production  of  fish  immigrating  from 
the  Sea  into  the  Danube  and. 

the  production  of  salted  marshes  and 
of  the  territorial  sea. 

Tlie  fish  trade  présents  nothing  par- 
ticular  in  its  organisation.  Usually,  the 
fish  cought  was  collected  in  dépôts 
wherefrom  same  was  distributed  to  diffé- 
rent sale  places  often  at  fisherman's  risks, 
because  the  farmers  of  the  proprietors  of 
lakes  were  contented  by  getting  their 
rent  or  hire  in  kind  or  tithe  on  fish  without 
running  any  risks.  Neafly  the  whole  qu- 
antity  of  fish  caught  in  the  lakes  between 
the  Pruth  and  Chilia  Noua  was  despatched 
by  railway  up  in  the  county,  whereas 
thaï  cought  in  the  Danube  and  especially 
of  Vàlcov  was  transported  to  Odessa  and 
thence  in  the  Western  countries. 

At  présent,  the  whole  of  the  production 
finds  its  outlet  in  Bessarabia  and  in  the 
old  kingdom.  The  priées  have  continu- 
onsly  been  increasing  due  to  the  excessive 
dearness  of  the  fishing  tools,  transport 
and  lack  of  sait  for  the  preservatton  of* 
fish. 


CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 


15 


rien  de  particulier  dans  son  organisation. 
Habituellement  le  poisson  pris  était  ras- 
semblé aux  dépôts  d'où  il  était  distribué 
aux  différents  endroits  de  vente,  souvent 
aux  risques  du  pêcheur,  parce  que  les 
permiers  ou  les  propriétaires  des  lacs  se 
contentaient  de  toucher  leur  fermage  en 
espèces  ou  en  dîme  de  poisson,  sans  cou- 
rir aucun  risque.  Presque  tout  le  poisson 
produit  par  les  lacs  entre  le  Pruth  et 
Chilia  Noua  était  expédié  par  chemin  de 
fer  en  amont  de  la  province,  tandis  que 
celui  du  Danube  et  spécialement  de  Vâl- 
cov  était  transporté  à  Odessa  et  de  là 
en  Occident. 

Aujourd'hui,  la  production  entière  trouve 
son  placement  en  Bessarabie  et  dans  l'an- 
cien royaume.  Les  prix  ont  été  continuel- 
lement en  hausse  à  cause  de  la  .chereté 
des  outils  de  pêche,  du  transport  et  du 
manque  de  sel  pour  la  conservation  du 
poison. 

j)  Chaux.  Les  districts  Orhei  et 
Kichinef  sont  les  seuls  de  toute  la  pro- 
vince où  l'on  trouve  de  la  chaux  en  abon- 
dance. • 

La  production  annuelle  monte  jusqu'à 
3000  vagons,  dont  presque  2000  sont 
exportés  en  Ukraine,  où  elle  est  employée 
spécialement  à  la  fabrication  du  sucre. 

Jusqu'en  i918  le  commerce  de  la  chaux 
se  faisait  sur  i*ne  vaste  échelle. 

k)  On  y  fait  aussi  le  commerce  plus 
restreint  de  balais,  charbon  de  bois,  nat- 
tes, poteries,  betteraves,  etc. 

6.  Importation.  Jusqu'au  printemps  de 
1919  on  n'a  importé  en  Bessarabie  que 
de  petites  quantités  de   fer  ouvré,  cor- 
dages, peaux  apprêtées,  outils  de  pêche, 
sel  marin  et  très  peu  d'objets  manufac- 
turés, et  ceci  d'Ukraine,  lorsque  le  pas- 
sage en  était  libre  ou  bien  par  contre- 
ande.  Le  seul  article  qui  a  été  importé 
n  quantités  plus  grandes  —  aussi  de  l'U- 
raine  —  son  défaut  se  faisant  vivement 
sentir  chez  nous,  c'est  le  sucre,  qui  a  été 
introduit    en   compensation   ou    en  con- 
trebande. 


Lime.  The  districts  [of  Orheiu  and 
Kishinew  are  the  only  places  where  abun- 
dent  lime  could  be  found. 

The  annual  production  amounts  up  to 
3000  wagons,  of  which  about  2000  are 
exported  into  the  Ukrainia,  where  same 
is  used  especially  for  the  manufacture  of 
sugar. 

Until  1918  much  business  on  this 
article  was  made. 

k)  There  is  also  limited  business  on 
brooms,  charcoal,  mats,  pottery,  beet- 
roots  etc 

6.  Importation 

Untll  the  spring  of  1919  there  has 
been  imported  into  Bessarabia  but  small 
quantifies  of  worked  iron,  ropes,  worked 
skins,  fishing  tools,  sea-salt  and  few  ma- 
nufactured  articles  and  thèse  from  Ukrainia, 
when  the  passage  was  free  or  through 
smmuggling.  The  only  article  of  which 
the  largest  quantifies  was  imported  — 
also  from  Ukrainia  —  the  lack  of  which  was 
badly  felt  at  home,  is  sugar  introduced 
as  compensation  or  through  smuggling. 

As  soon  as  the  trade  with  foreign 
countries  resumed  both  in  the  port  of 
Galatz  and  that  of  Braila,  important  qu- 
autities  oi  goods  arrived  which  the  mer- 
chants  brought  in  the  markéts  of  Bessa- 
rabia the  lack  ofwhich  was  badly  felt, 
the  price  thereof  decreased  and  to  a  cer- 
tain extent  the  requirements  of  the  pa- 
pulation  were  met. 

However,  as  the  cash  in  Bessarabia 
consists  mostly  of  roubles,  the  exchange 
ofwhich  is  very  depreciated,  and  as  it  is 
subject  to  continuous  variations  and  the 
markets  of  Galatz  and  Braïla  do  not  sell 
goods  against  the  depreciated  rouble,  such 
transacfions  became  very  difficult  causing 
an  awfull  dearness. 

Among  the  goods  arrived  from  abroad 
tor  the  entire  kingdom,  large  quantifies 
of  flour,   wheat,  vine-stocks,  sulphat  of 


16 


Sitôt  le  commerce  avec  l'étranger  ou- 
vert, tant  dans  le  port  de  Galatz  que 
dans  celui  de  Braïla,  des  quantités  im- 
portantes de  marchandises  sont  arrivées, 
dont  les  commerçants  ont  introduit  sur  les 
marchés  de  Bessarabie  certains  articles 
dont  le  défaut  se  faisait  le  plus  vivement 
sentir,  ce  qui  eut  comme  résultat  la  baisse 
du  prix  de  ces  marchandise!  et  la  satis- 
faction des  besoins  de  la  population  dans 
une  certaine  mesure. 

Cependant,  comme  le  numéraire  en  Bes- 
sarabie consiste  en  grande  partie  en  rou- 
bles, dont  le  cours  est  fort  déprécié,  leur 
change  étant  soumis  à  des  variations  con- 
tinuelles, et  les  marchés  de  Galatz  et 
Braïla  ne  livrant  pas  de  marchandises 
contre  le  rouble  déprécié,  les  transactions 
sont  devenues  très  difficiles  et  provo- 
quèrent en  même  temps  une  chereté 
énorme. 

Sur  les  marchandises  arrivées  de  l'é- 
tranger pour  la  Roumanie  entière,  des  im- 
portantes quantités  de  farine,  blé,  ceps 
de  vigne,  sulfate  de  cuivre,  outils  agrico- 
les, etc,,  sont  entrés  en  Bessarabie. 

Du  reste  du  pays  on  fit  venir  direc- 
tement :  des  produits  pétroliers,  du  sel, 
du  tabac,  des.  allumettes,  des  planches, 
du  charbon  de  terre,  du  drap,  etc. 

Des  maisons  de  commerce  de  la  ré- 
publique Tchéco-Slovaque  et  d'Autriche 
ont  fait  de  offres  pour  fournir  à  la  Bes- 
sarabie du  charbon  de  terre,  du  coke, 
des  chaussures,  de  la  verrerie,  des  al- 
lumettes, du  sucre  ;  mais  pour  des  motifs 
d'ordre  politique,  à  cause  de  la  value  et 
des  tarifa  douaniers  trop  élevés,  nulle 
transacton  plus  importante  n'a  pu  être 
conclue. 

7.  Exportation.  Les  marchandises  dis- 
ponibles normalement  en  Bessarabie  pour 
l'exportation  sont:  céréales,  vins,  fruits, 
bestiaux,  peaux,  laine,  poisson,  tabac, 
chaux.  Ont  été  exportés  aussi  en  quan- 
tités moins  importantes,  ou  bien  ont  été 
passés  en  contrebande,  du  poisson,  des 
huiles,  des  nattes,  des  balais  et  autres. 


copper,  agricultural  implements  etc  were 
imported  înto  Bessarabia. 

From  the  other  parts  of  the  -country 
diFect  consignements  of  petroleum  products, 
sait,  tobacco,  matches,  boards,  coal,  cloth 
etc.,  were  being  dcspatched. 

Commercial  undertakings  from  Tcheco- 
-Slovakia  and  Austria  made  offers  for  suo- 
plying  Bessarabia  with  coal,  pit-coal,  shoes, 
glass  ware,  matches,  sugar  ;  but  because 
of  political  reasons  and  the  exchange  as 
•well  as  the  very  big  custom  taxes,  no 
important  transaction  has  been  effected. 

7.  Exportation 

The  goads  normally  available  in  Bes- 
sarabia for  export  are  :  cereals,  wines, 
fruit,  animais,  skins,  wool,  fish,  tobacco, 
lime.  Insignificant  quantifies  of  fish,  oil 
products,  mats,  brooms  and  others,  have 
also  been  exported  or  rather  smùggled. 

At  présent  important  quantifies  of  fruit — 
z  good  deal  of  which  will  get  spoilt  should 
same  be  not  exported — are  now  available 
for  export. "Taking  into  accounf  the  in- 
ternai consommation,  there  is  also  an  im- 
portant surplus  of  wine.. 

IV.  Conclusions 

As  it  has  been  stated  'above,  the  li- 
berty  of  trade  had,  as  an  immédiate  ef- 
fect,  a  decrease  in  priées  but  for  a  short 
time  only,  as  same  commencea  to  rise 
rapidly  which  was  expected. 

The  liberty  of  trade  and  together 
with  it  the  liberty  of  compétition  resuit 
in  a  réduction  of  priées  and  this  only 
when  on  the  mondial  market  there  is  a 
surplus  of  goods.  When  thèse  surpluses 
have  a  local  character,  the  fall  of  prices 
through  the  liberty  of  trade  cannot  be 
expected,  because  the  local  merchants 
store  the  goods  and  export  them  into  the 
places  where  they  lack,  hère  they  are 
sold  at  high  prices  which  causes  the  rise 
of  prices  on  the  markets  of  production. 
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Présentement  sont  disponibles  pour 
l'exportation  de  grandes  quantités  de  fruits, 
dont  une  grande  partie  sera  soumise  à 
l'avarie  si  l'exportation  ne  peut  en  être 
faite.  Il  y  a  aussi,  en  tenant  compte  de  la 
consommation  intérieure,  un  important  ex- 
cédant en  vin. 

IV.  Conclusions 

Comme  nous  l'avons  montré  plus  haut, 
la  liberté  du  commerce  a  eu  pour  effet 
immédiat'  une  réduction  des  prix,  mais 
pour  peu  de  temps,  car  ils  commencèrent 
à  s'élever  rapidement,  ce  à  quoi  on  de- 
vait s'attendre. 

La  liberté  du  commerce  et  avec  elle 
la  liberté  de  la  concurrence,  ont  pour  ré- 
sultat la  réduction  des  prix,  seulement 
lorsque  sur  le  marché  mondial  il  y  a  ex- 
cédant de  marchandises.  Lorsque  ces  ex- 
cédants ont  un  caractère  local,  la  réduc- 
tion des  prix  par  la  liberté  du  commerce 
ne  peut  être  attendue,  par  le  fait  que  les 
commerçants  locaux  déposent  les  mar- 
chandises et  les  exportent  dans  les  loca- 
lités où  elles  font  défaut  et  où  elles  sont 
vendues  à  des  prix  élevés,  ce  qui  pro- 
voque aussi  la  hausse  des  prix  sur  le 
marché  de  production.  Même  lorsque  l'ex- 
portation est  prohibée  des  localités  où  se 
trouvent  les  excédants,  la  réduction  des 
prix  ne  peut  être  obtenue  si  ces  marchan- 
dises manquent  dans  d'autres  localités,  car 
alors  les  grands  commerçants  accaparent 
les  marchandises  avec  l'espoir  d'une  ex- 
portation, sachant  fort  bien  que  tôt  ou 
tard  elle  sera  admise.  En  cas  de  man- 
que de  marchandises  sur  le  marché,  la  li- 
berté du  commerce  provoque  le  dévelop- 
pement de  la  spéculation. 

A  cause  de  la  destruction  de  l'écono- 
mie mondiale  provoquée  par  la  guerre, 
qui  continue-  encore  à  cette  heure  dans 
certains  pays,  il  n'y  a  pas  de  marchan- 
dises suffisantes  pour  la  consommation 
entière.  C'est  la  cause   qui  a  provoqué 


Even  when  export  from  the  places  where 
surpluses  are  available  is  prohibited,  the 
fall  of  the  priées  cannot  be  obtained  if 
such  goods  are  lacking  in  other  places, 
because  the  big  merchants  forestall  the 
gopds,  expecting  exportation,  being  sure 
that  sooner  or  later  exportation  will  be 
allowed.  When  goods  are  lacking  on  the 
market,  the  liberty  .  of  trade  causes  the 
extension  of  the  spéculation. 

Because  of  the  destruction  of  the  mon- 
dial economy  caused  by  the  war,  which 
is  now  still  goîng  on  in  certain  countries, 
the^e  are  no  sufficent  goods  for  gênerai 
consumption,  This  is  the  cause  which 
provoked  and  is  still  provoking  the  spé- 
culation through  the  liberty  of  trade. 

At  présent,  there  is  no  surplus  of 
goods  and  none  can  be  expected  in  the 
near  future.  As  a  matter  of  fact  the  sur- 
production and  therefore  the  fall  of  pri- 
ées through  the  liberty  of  trade  are  ba- 
sed  on  the  System  of  the  mondial  capi- 
talist  economy  that  of  producing  for  the 
huge  mondial  market  without  taking  into 
considération  the  demands  of  consumption, 
until  ail  outlets  have  been  over-saturated. 

Therefore,  until  the  re- establishment  of 
the  mondial  equilibrium,  the  workmen  are 
dismlssed,  being  a  useless  élément,  and 
on  the  other  hand,  causes  the  financial 
equilibrium  the  small  capitalists  and  even 
the  shaking  of  the  State.  This  and  other 
contradictions  of  the  mondial  capitalist 
economy  have  provoked  a  good  many 
evils  through  the  présent  war,  evils  which 
mankind  consciously  or  unconsciously  is 
striving  to  remove  in  the  future  by  sap- 
ping  the  basis  of  this  economy,  because 
lf  same  be  further  tolerated,  the  consé- 
quence would  be  the  répétition  of  the 
mdndial  calamities. 

The  workmen  organising  themselves 
rhroughout  the  world,  are  striving  to 
create  for  themselves  a  situation  in  vir- 
tue  of  Which  they  would  no  longer  be 
looked  upon  as  a  working  élément  onl- 
for  the  benefit  Of  the  employer.  Increay 
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et  provoque  encore  la  spéculation  par  la 
liberté  du  commerce. 

Actuellement  il  n'y  a  pas  d'excédant 
de  marchandises  et  ni  on  ne  peut  en  pré- 
voir dans  un  avenir  rapproché.  En  effet, 
la  surproduction  et  conséquemment  la  réduc- 
tion des  prix  par  la,  liberté  du  commerce 
sont  basées  sur  le  système  d'économie  mon- 
diale capitaliste,  celui  de  produire  pour 
le  vaste  marché  mondial  sans  prendre  en 
considération  les  demandes  de  la  consom- 
mation, jusqu'à  ce  que  tous  les  débouchés 
soient  sursaturés. 

Alors,  jusqu'au  rétablissement  de  ^é- 
quilibre  mondial,  les  ouvriers  sont  congé- 
diés, comme  un  élément  inutile,  et  d'un 
autre  côté,  l'équilibre  financier  est  détruit 
et  provoque  le  désastre  des  petits  capi- 
talistes et  même  l'ébranlement  des  res- 
sources de  l'Etat.  Ceci  et  d'autres  con- 
tradictions de  l'économie  mondiale  capita 
liste  ont  provoqué  bien  des  malheurs  par 
la  guerre  actuelle,  malheurs  que  l'huma- 
nité consciemment  ou  inconsciemment  s'ef- 
force d'éloigner  pour  l'avenir  en  sapant 
les  bases  de  cette  économie,  car  la  to- 
lérer plus  loin  aurait  comme  con:équence 
la  répétition  des  calamités  mondiales. 

Les  ouvriers  en  s'organisant  dans  le 
monde  entier,  s'efforcent  à  se  créer  une 
situation  grâce  à  laquelle  ils  ne  seraient 
plus  envisagés  comme  un  élément  de  tra- 
vail seulement  au  profit  de  l'employeur. 
En  élevant  d'une  part  les  salaires  et  en 
réduisant  d'une  autre  les  heures  de  travail, 
les  ouvriers  améliorent  leur  situation  en 
se  raffermissant  et  en  développant  leur 
organisation. 

En  ce  moment  les  ouvriers  sont  orga- 
nisés de  la  sorte  que  dans  bien  des  pays 
ils  prennent  part  à  l'organisation  de  l'Etat, 
et  dans  d'autres  ils  sont  prêts  à  dicter 
leur  volonté.  Il  est  tout  naturel  qu'ils  tra- 
vailleront pour  consolider   leur  situation. 

D'un  autre  côté,  les  capitalistes  mêmes 
ne  sont  pas  pour  la  surproduction  avec 
toutes  ces  conséquences,  étant  aussi  dé- 


sing  on  one  hand  the  salaries  and  on 
another  hand  reducing  the  working  hours, 
the  workmen  improve  their  situation  streng- 
thening  themselves  and  developping  their 
organisation.  ,  ; 

At  présent,  workmen  are  organised  in 
such  a  way  that  in  a  good  many  coun- 
tries  they  take  part  in  the  organisation 
of  the  State  and  in  others  they  are  about 
to  dictate  their  will.  Il  is  quite  natural 
that  they  should  work  to  consolidate  their 
situation. 

On  another  hand,  the  capitalists  them- 
selves are.  against  the  over-production 
with  ail  thèse  conséquences  '  and  being 
so  desorganised  their  force  before  the 
working  class  i>  reduced. 

Ail  thesed  estroy  the  basis  of  the  mon- 
dial capitalist  organisation,  which  in  the 
past  caused  the  over-production  and  the 
réduction  of  prices  through  the  free  Com- 
pétition and  the  liberty  of  trade. 

Another  cauce  which  limits  the  pro- 
duction is  the  EXCHANGE.  Throughout 
the  world  the  exchange  is  depreciated 
and  if  in  certain  reports  the  exchange 
increases,  it  nevertheless  continues  to  fall 
on  the  mondial  scale.  By  this  fact  the 
necessity  of  ressorting  to  the  natural  ex- 
change from  State  to  State  according 
to  the  présent  situation,  takes  place  in 
the  mondial  economy.  Under  such  con- 
ditions, the  State  Authorities  cannot  fol- 
low  things  blindly  but  they  should  be 
careful  and  regulate  the  production  of 
goods  in  necessary  quantifie;  for  the 
exchange  of  goods  in  the  limits  of  the  re- 
qulrements  of  the  population. 

The  third  cause  (vi*h  a  temporary 
character)  which  prevents  surplus  of  go- 
ods from  appearing  on  the  mondial  mar- 
ket,  is  surely  the  destruction  of  transport 
meaus  aud  industrial  installations. 

Being  aware  of  ail  thèse,  we  think 
that  in  future,  .  the  State,  through  their 
organs  will  be  compelled  (for  the  benefit 
of  the  population)  to  develop  a  remar- 
kable  activily-  for  the  ruling  of  trade  ac- 
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sorganisés,  ce  qui  réduit  leur  résistance 
vis-à-vis  de  la  classe  ouvrière. 

Tout  ceci  détruit  les  bases  de  l'orga- 
nisation mondiale  capitaliste  qui,  par  le 
passé,  causait  la  surproduction  et  la  li- 
berté du  commerce. 

Une  autre  cause  qui  limite  la  produc- 
tion c'est  la  value.  Dans  le  monde  entier 
la  value  est  dépréciée,  et  si  dans  certains 
rapports  la  value  augmente  elle  continue 
à  baisser  tout  de  même  sur  l'échelle  mon- 
diale. Par  le  fait,  prend  naissance  dans 
l'économie  mondiale  la  nécessité  de  re- 
courir à  l'échange  naturel  d'Etat  à  Etat 
conformément  à  la  situation  actuelle.  Les 
autorités  d'Etat  ne  peuvent  dans  ces  con- 
ditions conduire  aveuglement  les  choses, 
mais  doivent  être  prévoyantes  et  régler 
la  production  des  marchandises  en  quan- 
tités nécessaires  à  l'échange,  dans  les  li- 
mites des  besoins  de  la  population. 

La  troisième  cause  (à  caractère  tem- 
poraire) qui  empêche  l'apparition  sur  le  mar- 
ché mondial  des  surplus  de  marchandises, 
est  sûrement  la  destruction  des  moyens 
de  transport  et  des  installations  Indus- 
trielles. 

En  sachant  tout  ceci,  nous  croyons 
qu'à  l'avenir  l'Etat  par  ses  organes,  sera 
obligé  (dans  l'intérêt  de  la  population) , 
de  développer  une  grande  activité  pour 
la  réglementation  du  commerce  con- 
formément à  l'esprit  du  temps.  L'Etat  sera 
peut-être  même  forcé  de  prendre  en  mains 
plusieurs  branches  du  commerce.  Ceci  ne 
signifie  pas  que  les  commerçants  seront 
immédiatement  écartés,  car  pour  com- 
mencer, l'Etat  se  servira  d'eux,  de  leurs 
connaissances  et  de  leurs  capitaux. 

Les  organes  administratifs  de  l'Etat, 
ainsi  que  le  Directorat,  ne  sont  pas,  bien 
entendu,  en  mesure  de  résoudre  la  ques- 
tion de  la  production  et  de  la  distribution 
des  marchandises  de  façon  accomplie  et 
immédiate.  Ce  n'est  que  la  population  seule, 
organisée  avec  une  vaste  autonomie  pro- 
vinciale, départementale  et  communale, 
qui  sera  en  état  de  résoudre  cette  ques- 


cording  to  the  spirit  of  the  time.  The- 
State  will,  perhaps,  have  te  lay  hands  on 
several  branches  of  trade.  This  does  not 
mean  that  merchants  will  immediately  be 
removed  as,  to  start  with,  the  State  will 
make  use  of  them,  of  their  expérience 
and  capital. 

The  administrative  organs  of  the  State, 
as  well  as  the  Directorate,  are,  of  course, 
not  in  a  position  to  solve  the  question  of 
the  production  and  of  the  distribution  of 
goods  in  an  accomplished  and  immédiate 
manner.  It  is  only  the  population,  orga- 
nised  with  an  extensive  provincial  auto- 
nomy — deparmental  and  communal — ,  that 
will  be  able  to  résolve  ihis  important 
question  according  to  their  needs.  Wor- 
king  in  concert  with  the  autonomous  or- 
gans, the  Directorate  will  give  this 
question  the  wished  sollution.  But  before 
thèse  autonomous  organs  are  created,  the 
Directorate  is  forced  to  make  the  first 
steps  in  order  to  reach,  not  by  destruc- 
tion, but  as  much  as  possible  by  pacifie 
ways,  this  state  which  shows  us  the  évo- 
lution. 

In  accordance  with  what  has  been  stated 
above,  the  foilowing  conditions  corne  in  : 

—  i.  To  remove  the  occasional  mer- 
chants  ; 

—  2.  To  reduce  the  number  of  mer- 
chants  to  the  maximum  necessary  for  the 
facility  of  the  revictualling,  sale  of  pro- 
ducts,  the  exportation  and  importation; 

—  3.  To  select  the  merchants  by  ad- 
mitting  onîy  those  who  offer  serious  mo-' 
ral  guarantee  and  removing  those  who 
abuse  the  confidence  of  the  society  en- 
deavouring  to  win  more  than  the  équi- 
valent of  the  service  their  render. 

—  4.  To  control  strictly  cost  and  sale 
priées  with  a  view  to  smashing  up  spé- 
culation and  regulate  the  circulation  of- 
goods  having  in  view  their  proportional 
repartition. 

—  5.  To  reorganize  the  coopératives 
in  seciions  of  revictualling   and   sale  of 
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tion  importante  selon  ses  besoins.  En  tra- 
vaillant de  concert  avec  les  organes  -au- 
tonomes, le  Directorat  donnera  à  la  ques- 
tion la  solution  souhaitée.  Mais  avant 
que  ces  organes  autonomes  aient  été  créés, 
le  Directorat  est  forcé  de  faire  les  pre- 
miers pas  pour  arriver,  non  par  destruc- 
tion, mais  par  voie  pacifique,  autant  que 
possible,  à  cet  état  que  nous  indique  l'é- 
volution. 

Conformément  à  ce  qui  a  été  expôsé 
ci-dessus,  les  conditions  suivantes  s'im- 
posent: 

1)  Ecarter  les  commerçants  d'occasion; 

2)  Réduire  le  nombre  des  commer- 
çants au  maximum  nécessaire  pour  faci- 
liter l'approvisionnement,  la  vente  des  pro- 
duits ainsi  que  l'exportation  et  l'importation; 

3)  Ne  pas  admettre  que  les  commer- 
çants qui  offrent  de  sérieuses  garanties 
morales,  en  écartant  ceux  qui  abuseraient 
de  la  confiance  de  la  société  en  tâchant 
de  gagner  plus  que  l'équivalent  du  service 
qu'ils  font. 

4)  Contrôler  strictement  les  prix  d'achat 
et  de  vente  dans  le  but  d'enfreindre  la 
spéculation,  et  régler  la  circulation  des 
marchandises,  ayant  en  vue  leur  réparti- 
tion proportionnelle. 

5)  Réorganiser  les  coopératives  en  sec- 
tions d'approvisionnement  et  de  /ente  des 
produits,  auprès  des  mairies,  zemstvos  et 
Directorats. 

6)  Organiser  toute  la  population  en 
syndicats  professionnels  et  en  ligues  de 
consommateurs,  afin  que  de  la  sorte  elles 
puissent  être  mieux  représentées  et  défen- 
dre leurs  intérêts  économiques. 

7)  Faire  que  la  communication  serve 
de  façon  réelle  les  intérêts  commerciaux 
de  la  population  entière,  en  prenant  des 
mesures  rigoureuses  pour  le  changement 
d'une  situation  qui  ne  peut  plus  être 
tolérée. 

A  cet  effet  nous  proposons.: 

a.  La  création  d'une  Direction  régio- 
nale des  chemins  de  fer  roumains  en  Bes- 
sarabie, qui  travaillerait,  conformément  aux 


products,  with  the  town-hall,  zemstvos 
and  Directorates. 

—  G.  Organise  ail  the  population  into 
professional  syndicates  and  in  lines  of  con- 
sumers  so  that  they  may  be  better  re- 
presented  and  défend  their  économie  in- 
terests  ; 

—  7.  To  arrange  that  the  communi- 
cation may  serve  in  a  real  manner  the 
commercial  interests  of  the  whole  popula- 
tion by  taking  strict  measures  for  the  ex- 
change of  the  situation  wh:ch  can  no 
longer  be  tolerated. 

To  this  end  we  propose  : 

a)  the  formation  :'of  a  Régional  Direc- 
tion of  the  Roumanian  Railways  in  Bes- 
sarabia  which  will  work  accordîng  to  the 
local  interest,  in  close  union  with  the 
Higher  authorities  in  Bessarabia. 

Until  this  Department  is  ïormed,  the 
.  Reni-Culmea  line,  attached  to  the  5  th 
inspection  Galatz,  should  be  transferred 
to  the  8  th  inspection  Kishinew,  with 
which  we  worked  together  up  to  the 
présent  time. 

b)  No  roads  exist;  they  must  be  built  ; 

c)  to  give  the  communication  on  the 
rivets  Dniester  and  Pruth  the  considéra- 
tion due  to  it  having  in  view  its  useful- 

*  ness  for  Bessarabia. 

—  8.  To  résolve  the  question  of  the 
exchange  in  order  to  save  from  ruin  the 
whole  population  in  possession  of  cash 
in  roubles. 

—  9.  In  order  that  the  foregoing  be 
realised  an  extensive  local  autonomy  is 
necessary. 

{Report  of  the  Direetorate  of  Industry  and  Com- 
merce of  Bessaraèia). 
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intérêts  locaux,  en  union  étroite  avec  les 
autorités  supérieures  bessarabiennes.  Jus- 
qu'à la  création  de  cette  Direction,  que 
la  ligne  Reni-Culmea,  détachée  à  la  5-ème 
inspection  Galatz,  soit  rendue  à  la  8  ème 
inspection  Kichinef,  avec  laquelle,  jus- 
qu'à présent  nous  travaillons  de  concert. 

b.  Des  chaussées  n'existent  pas  ;  elles 
doivent  être  faites. 

c.  Donner  à  la  communication  fluviale 


UiWWKBIHI 

spécialement 

l'industrie  encouragée  par  l'état 

à  la  fin  de  19 15 
-  données  statistiques  — 


Aujourd'hui,  que  se  posent  les  bases  éco- 
nomiques de  la  Grande  Roumanie  pour  l'avenir, 
nons  pensons  qu'il  n'est  pas  dépourvu  d'intérêt 
d'établir  en  lignes  générales  l'évolution  des  in- 
dustries dans  l'ancien  Royaume,  depuis  avant 
la  promulgation  de  la  loi  sur  l'encouragement 
de  l'industrie  nationale  jusqu'au  seuil  de  notre 
guerre. 

En  1866,  à  l'avènement  âù  trône  du  Roi 
Carol,  il  n'existait  en  Roumanie  que  39  fabri- 
ques, qui  employaient  comme  énergie  la  force 
mécanique.  Après  21  ans,  en  1887,  année  pen- 
dant laquelle  a  été  appliquée  la  loi  relative  à 
l'encouragement  de  l'industrie  nationale,  le  nom- 
bre des  grandes  entreprises  industrielles  avait 
augmenté  à  173.  Depuis  1887  jusqu'en  1893, 
c'est-à-dire  en  6  ans,  grâce  à  cette  loi,  encore 
83  entreprises  industrielles  furent  fondées,  éle- 
vant leur  nombre  total  à  256;  de  1893  à  1906 
encore  215  grandes  entreprises  fure'nt  fondées, 
de  sorte  que  leur  total  en  1906  s'élevait  à  471. 

Dans  la  période  de  la  1893  à  1 906,fffurent 
donc  fondées  le  plus  grand  nombre  de  grandes 
entreprises,  ce  qui  prouve  que  la  loi  sur  l'en- 
•  couragement  de  l'industrie  nationale  a  donné 
une  forte  jmpulsion  à  cette  industrie  et  qu'elle 
était  donc  nécessaire.  .  * 

Sur  ces  47 1  entreprises  293  jouissaient  des 
avantages  de  la  loi  sur  l'encouragement  de 
l'industrie  nationale  de  7887,   726  n'en  jouis- 


sur  le  Dniester  et  le  Pruth  toute  l'atten- 
tion qui  lui  est  due  en  considérant  son 
utilité  pour  la  Bessarabie. 

8)  Résoudre  la  question  de  la  value  afin 
de  sauver  de  la  ruine  toute  une  popula- 
tion possédant  son-  numéraire  en  roubles. 

Pour  la  réalisation  de  ce  qui  précède, 
une  large  autonomie  locale  est  nécessaire. 

(Rapport  du  Directorat  de  Vlndustrii  et  du  Corn- 
merce  de  Bessarabie) .  ~ 


1  unin  HilU 

ESPECIALLY 
THE  INDUSTRY    EXCOURAGED  RY  THE  STATE 
TO   END  OF   19 15 
--  STÀTISTICAL  DATA  — 


Now  that  the  economical  foundation  of  Grea- 
ter  Roumanian  for  the  future  is  laid  down,  cowe 
think  that  it  is  of  no  Iittle  interest  to  establish 
in  gênerai  lines,  the  évolution  of  iudustries  în 
the  Old  Kingdom,  before  the  promulgation  of 
the  Lbw  on  the  encouragement  of  the  natio- 
nal industry  till  the  beginning  of  our  war. 

In  1866,  at  the  enthronement  of  King  Carol, 
there  were  in  Roumania  but  39  factories  that 
were  employing  mechanical  power.  After  21 
Years,  in  1887,  during  whîch  year  the  Law  re- 
lating  to  the  encouragement  of  the  national  in- 
dustry had  been  put  into  being,  the  number  of 
the  large  industrial  enterprises  was  173  Since, 
1887  and  until  1893,  that  is  to  say  in  6  Years 
and  thanks  to  that  Law,  a  further  83  indus- 
trial enterprises  were  founded,  we  had  there- 
fore  a  total  of  256  ;  since  1892  to  1906,  215 
more  large  enterprises  were  founded  and  in  1905 
the  total  number  thereof  amounted  to  471. 

During  the  period  between  1893  'to  1906, 
were  therefore  founded  most  of  the  enterprises 
this  shows  that  the  Law  promoter  of  national  in- 
dustry has  given  a  strong  impulsion  to  this  in- 
dustry, it  was  therefore  necessary.  O  ut  of  thèse 
.471  undertakings,  293  were  enjoying  the  pri- 
vilèges of  the  Law  on  the  encouragement  of 
the  national  industry  ln   1887,   126  were  not 
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saient  pas  et  52  étaient  de  grandes  entreprises 
appartenant  à  l'Etat  et  aux  communes. 

Dix  ans  après,  en  19/5,  le  nombre  des  gran- 
des entreprises  a  sensiblement  augmenté,  de 
sorte  qu'à  la  fin  de  la  dite  année  elles  se  chif- 
fraient par  1.149,  dont  837  jouissaient  des  avan- 
tages accordés  par  la  loi  sur  l'encouragement 
de  l'industrie  nationale. 

Faisant  abstraction  de  la  discordance,  des 
chiffres  des  données  publiées  par  l'enquête  in- 
dustrielle de  1901,  qui  établit  qu'en  cette  année  là 
le  nombre  des  grandes  entreprises  était  de  625, 
tandis  que  6  ans  après,  en  1906,  ailes  n'étaient 
que  de  47  1  d'après  le  travail  de  Mr.  l'ingénieur 
N'.  Païanu,  la  grande  industrie  a  fait  entre 
temps  des  progrès.  Cette  discordance  doit  être 
attribuéeà  la  façon  dont  on  comprenait  la  notion 
d'une  grande  industrie  en  1901  et  en  1906;  tou- 
tefois, il  faut  prendre  comme  base  seulement 
l'enquête  industrielle  qui  a  employé  les  moyens 
les  plus  scientifiques  pour  établir  le  nombre  et  les 
conditions  d'existence  de  la  grande  industrie. 

Afin  de  mieux  faire  ressortir  la  marche  pro- 
gressive de  la  grande  industrie  chez  nous,  nous 
donnons  au  tableau  No.  1  les  données  compa- 
ratives aux  différentes  époques  à  pa/tir  de  1901. 

Progress  attained  by  the 

Les   progrès  réalisés  par  la  gra 


and  52  were  large  enterprises  belonging  to  the 
State  etc. 

Ten  years  later,  in  1915,  the  number  of  the 
large  enterprises  increased  sensibly,  so  that  at 
the  end  of  the  sald  year,  it  amounted  to  1  1 49 
of  which  837  were  enjoing  the  privilèges 
granted  by  the  law  on  the  encouragement  of 
the  national  industry. 

Leaving  aside  the  non-concordance  of  the  fi- 
gures of  the  data  published  through  the  indus- 
trial  enquiry  in  1901.  which  states  that  in  the 
said  year  that  there  were  625  large  enterpri- 
ses, whereas  6  Jears  later,  in  1906,  they  drop- 
ped  to'  471  according  to  the  work  done  by  the 
engineer  N.  Païanu,  the  great  industry  has  in 
fhe  meantime  pro^ressed  considerably.  This  non 
concordance  anses  from  the  way  one  used  to 
understand  the  meaning  of  a  large  industry  in 
1901  and  in  1906;  however,  we  must  take  as 
a  basis  only  the  industrial  enquiry  which  used 
the  most  scieut  fie  means  for  establishing  the 
number  and  the  conditions  of  existence  of  the 
large  industry. 

In  order  to  better  show  the  progressive  co- 
urse of  aur  great  industry,  statement  1,  gives 
comparative  data  at  différent  periods  sincé  1901. 

great  industry  1901  —  1915 
nde   Industrie  depuis   1901  —  1915 
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1901 1 

625 

443 

182 

314.646.993 

120.927.709 

45.211 

"T 

9.137.230 

231.650.401 

30.461 

7.071 

.  2.214 

39.746 

19062 

471 

345' 

126 

356  921.723 

151.224.920 

49.766 

5.641.264 

273.103.316 

31.617 

5.518 

500 

37.6S5 

1915:1 

.1.149 

837 

312 

805.472.618 b 

343.289.319 

118.711 

19.401.427 

547  134.800 

49.222 

8.004 

1.044 

58.871 

1  According  to  the  Industrial  Enquiry  of  1901  made  by  the  Statiatical  Département. 

D'ap.ès  l'enquel  industrielle  1901  faite  par  le  Service  de  la  Statistique  générale. 

2  According  to  «La  grande  industrie  en  Roumanie  de  1866—1906»  by  Eng.  N.  Paianu. 

D'après  le  travail  «la  grande  industrie  en  Roumanie  de  1866— 19o6»  par  Ping.  A\  Paianu. 

3  According  to  the  data  supplied  by  the  Iudustrial  Directorate  an   «l'Industrie  en  Roumanie» 

by  Eng.  D.  Emilian. 

D'après  les  données  de  Ja  Direction  de  l'Industrie  et  le  travail  «l'Industrie  en  Roumanie» 
1919  par  Ping.  D.  Emilian. 

4  Contains  also  52  entreprèses  belonging  to  the  State  and  Communes. 

Comprend  aussi  52  entreprises  appartenant  à  l'Etat  et  aux  Comunes. 
6  The  Capital  is  referred  to  the  both  groups  of  industries,  whereas   figures  of  the  next  coluran 
refer  to  the  encouraged  industry  only. 
Le  Capital  se  réfère  aux  deux  groupes  d'industries  tandis  que  les  chiffres  de  la  somme  sui- 
vante se  réfèrent  seulement  à  l'industrie  encouragée. 
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Outre  le  nombre  des  établissements,  "  qui  de 
625  en  1901  arrivent  à  1 .1 49,  c'est-à-dire  sont 
doublés  en  15  ans,  jusqu'à  la  fin  de  1 9 1 5 , 
tant  le  capital  que  la  matière  première  employée 
sont  triplés  dans  cet  intervalle. 

La  force  motrice  de  45.211  H. P.  employée 
par  les  entreprises  industrielles  augmente  à 
118.711  H. P.  et  la  valeur  du  combustible  de 
9.137.230  lei  en  1901,  marque  en  1915  la 
somme  de  19.401.427  lei  rien  que  dans  U'in- 
dustrie  encouragée.  De  même,  !a  production 
totale  de  la  grande  industrie  en  valeur  de 
231.651.401  lei  en  1901,  s'élève  rien  que  pour 
l'industrie  encouragée  par  l'Etat  à  547.1  34.800  lei. 

Le  nombre  des  ouvriers  de  la  grande  indus- 
trie était  en  1901  de  59.746  et  en  1915  avait 
augmenté  à  58.871. 

Malgré  tout  le  progrès  de  notre  jeune  indus- 
trie la  guerre  européenne  nous  a  fourni  l'occasion 
de  pouvoir  mieux  juger  la  situation  d  un  pays  privé 
de  certaines  branches  d'industrie  nationale,  et 
l'influence  que  peuvent  avoir  çes  manques  sur 
la  défense  du  pays  et  la  résistance  du  peuple. 

Cette  occasion  nous  profitera  sûrement  et  nous 
servira  à  prêter  à  l'avenir  plus  d'attention  à  la 
création  d'une  industrie  absolument  nationale,  et 
d'établir  de  la  sorte  la  base  d'une  réelle  indé- 
pendance économique. 

Ce  n'est  que  l'industrie  du  pétrole^  qui  seule 
d'ailleurs  est  exploitée  en  grand  style  et  qui 
peut  être  comparée  aux  industries  similaires  des 
autres  pays,  qui  a  le  moins  bénéficié  de  la  loi 
sur  l'encouragement  de  l'industrie  nationale. 

Seulement  les  40  raffineries  de  pétrole  qui 
existaient  en  1915  ont  bénéficié  des  avantages 
accordés  par  la  loi  d'encouragement,  tandis  que 
les  exploitations  de  pétrole  ne  figurent  pas  au 
tableau  des  industries  encouragées  par  l'Etat, 
ce  qui  prouve  qu'elles  n'ont  bénéficié  d'aucun 
des  avantages  accordés  par  cette  loi.  La  chose 
s'explique  par  le  fait  que  l'industrie  du  pétrole 
disposant  de  matière  première  indigène  abon- 
dante, ne  peut,  profiter  que  dans  une  mesure 
fort  réduite  des  avantages  offerts  par  cette  loi, 
et  seulement  pour  les  raffineries  de  pétrole  qui 
ont  besoin  d'exemptions  de  frais  de  douane  pour 
des  parties  de  machines  que  cette  industrie  doit 
faire  venir  de  l'étranger. 

Comme  nous  l'avons  vu  plus  haut,  à  la  fin 
de  l'année  1915,  l'industrie  encouragée  par 
l'Etat  comptait  837  entreprises  industrielles,  re- 
présentant un  capital  fixe  de  329.1  15.670  lei, 
dont  130.342.057'  investis  en  terrains  et  bâti- 
ments et  lei  198.773.612  en  machines  et  di- 
verses installations.  Ces  entreprises  employaient 
à  la  fin  de  1915  une  force  motrice  de  118  711 
H. P.  dont  65.065  H.P.  vapeur,  27.393  H. P. 


Besides  the  number  of  establishments,  which 
from  625,  in  1901,  increased  to  1.  149,  the- 
refore  doubled  in  15  years,  til  the  end  of  1915 
both  capital  and  rovv  materials  employed,  tri- 
pied  within  this  interval. 

The  moving  power  of  45  211  H.  P.  employed 
by  the  industrial  enterprises  increased  to  1  1  8.7 1 1 
H.  P.  and  the  value  of  fuel  or  9.137.230  lei 
in  "1901,  shows,  in  1  9  I  5,  the  amount  of  1 9.401 .427 
lei,  this  in  the  encouraged  industry  only.  At 
the  same  time,  the  total  production  of  the  great 
industry,  a-mounting  to  231 ,650.401  lei  în  1901, 
anly  for  the  industry  encouraged  by  the  State, 
amounts  to  547.134.800  lei. 

The  number  of  workmen,  in  the  great  irdus- 
try'was,  in  1901,  of  39.746  and,  in  1915,  in- 
creased to  58.  871. 

Notwithstanding  the  progress  of  our  young  in- 
dustry, the  Europ^an  war  gave  us  the  oppor- 
tunity  of  better  judging  the  position  of  a  coun- 
try  deprived  of  certain  branches  of  national  in- 
dùstry  and  the  repercussion  that  thèse  missing 
branches  may  have  on  the  défense  of  the  co- 
untry  and  résistance  of  the  people. 

This  opportunity  will  surely  make  us  benefit 
and  will  serve  to  make  us  pay  in  future  more 
attention  to  the  formation  of  an  absolutely  na- 
tional industry  and  thus  establishing  the  basis 
of  an  Economical  Indépendance  vis-à-vis  the 
foreign  countries,  and  more  specially  for  the 
time  of  hard  trials  that  we  shall,  still,  perhaps, 
have  to  go  through. 

The  only  industry  that  is  exploited  in  a  large 
style  is  the  OjI  industry —  which  can  be  com- 
pared  to  the  similar  industries  of  other  coun- 
tries —  and  which  benefited  lesser  than  the  ot- 
hers,  of  the  Law  on  the  promotion  of  the  na- 
tional industry. 

On'y  the  40  oil  refineries  which  exïsted  în 
1915,  have  benefited  of  the  petroleum  enter- 
prises  are  not  mentioned  in  the  statement  for 
the  industries  promoted  by  the  State,  it  is  the- 
refore  obvbus  that  they  did  iot  benéfit  of  that 
law,  at  ail.  This  is  explained  by  the  fact  that, 
as  the  Oil  Industry  had  at  its  disposai  consi- 
dérable amount  of  local  raw-materials,  it  could 
little  enjoy  such  privilèges  granted  only  to  the 
Oil  refineries  which  are  exempted  from  Cus- 
tomdues  on  the  machines  impo.'ted  from  abroad. 

As  il  has  been  said  above,  at  the  end  of 
1915,  the  promoted  industry  comprised  837  in- 
dustrial enterprises,  representing  a  fix  capital 
of  329.115.670  lei  ofwhich  1  30.342  057  inves- 
ted  on  land  and  buildings  and  lei  198.773.612 
on  Thèse  enterprises  were  using  at  the  end  of 
1915,  a  moving  power  of  118.711  H.  P.  of 
which  65.065-  H.  P.  steam,  27.393  H  P  ben- 
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benzine,  23.393  H  P.  électricité  et  3.085  H.P. 
turbines. 

A  la  fin  de  l'exercice  1912  —  1913,  les  387 
établissements  industriels  encouragés  employaient 
annuellement  des  matières  premières  pour  une 
valeur  de  342.289.289  lei,  dont  la  matière  pre- 
mière indigène  représentait  275.702.619  lei,  et 
la  matière  première  importée  de  l'étranger, 
seulement  66.586.670  lei,  soit  la  quatrième 
partie  de  l'indigène.  La  production  totale  à  la 
fin  du  même  exercice  marquait  une  valeur  de 
547.134.800  lei. 

Le  combustible  employé  par  cette  industrie 
pour  le  même  exercice  représente  une  valeur 
de  let  19.401.427,  dont  17.778.139  lei  étaient 
là  valeur  du  combustible  indigène  et  1.623.288 
celle  du  combustible  étranger. 

Tout  le  personnel  occupé  par  ces  industries 
à  la  fin  de  1915  était  au  nombre  de  58.871. 
Sur  ce  nombre,  2.760  personnes  étaient  occu- 
pées dans  l'administration,  2.641  au  service 
technique  et  53.470  ouvriers  proprement  dits, 
dont  4.749  femmes,  soit  8.8%  sur  le  nombre 
total  des  ouvriers. 

Au  point  de  vue  de  la  nationalité,  le  per- 
sonnel employé  dans  l'industrie  encouragée  par 
l'Etat  est  classé  comme  suit  :  sur  le  nombre  de 
2.760  qui  représente  le  personnel  administratif, 
il  y  a  1.773  roumains,  soit  64%;  581  sujets 
étrangers,  soit  21%  et  406  sans  aucune  pro- 
tection, suit  15%. 

Le  personnel  technique  compte  2.461  fonction- 
naires, dont  1.401  roumains,  soit  53%;  406 
étrangers  soit  41%  et  136  dépourvus  de  pro- 
tection, soit  6%. 

Le  nombre  des  ouvriers,  ainsi  que  nous  l'avons 
vu,  est  de  53.470,  dont  46.049  roumains,  soit 
85%;  6.319  sujets  étrangers,  soit  1 1  °/o  et 
1.102  sans  protection,  soit  4°/o- 

Tant  dans  le  personnel  administratif  et  techni- 
que, que  dans  le  nombre  des  ouvriers  engagés 
dans  la  grande  industrie  encouragée  par  l'Etat, 
la  majorité  est -roumaine. 

Pour  l'exercice  dont  nous  nous  occupons  (l  9 1 5), 
la  valeur  totale  des  salaires  payés  dans  les  837 
entreprises  industrielles,  encouragées  par  l'Etat, 
s'élève  à  la  somme  de  49.795.674  lei,  va- 
riant entre  un  mini.num  de  0.50  et  un  maxi- 
mum de  40  lei  par  jour. 

D'après  le  travail  de  Mr.  l'ingénieur  Emilian, 
directeur  de  l'industrie,  au  département  de  l'in- 
dustrie et  du  commerce,  (l'Industrie  en  Rouma- 
nie), le  capital  total  investi  dans  l'industrie, 
s'élève  à  la  fin  de  1915  à  la  somme  de 
1.014.583.682,  comprenant  tant  la  grande  in- 
dustrie que  la  moyenne  et  la  petite.  Sur  cette 
somme,  636.546.546  lei  reviennent  à  la  grande 


zine,  23.393  H  P.  electricity  and   3.085  H  P. 
turbines. 

At  the  end  of  1912  — 1913  exercice,  the  8 37 
promoted  industrial  enterprises  were  emp'oying 
annually  raw  materials  amounting  to  lei  342. 
289.280,  of  wh.ch  the  motive  raw  materials 
represented  275.702,619  lei  and  the  imported 
raw-materials  only  66.586.670  lei,  say  a  1/i 
of  the  native  amount  Thé  total  production  at 
the  end  of  the  same  exercice  shew  a  value  of 
547.134.800  lei. 

The  value  of  fuel  used  by  this  industry  for 
the  same  exercice,  is  of  19.401.427  ofwhich 
17.778,139  iei  was  the  value  of  native  fuel 
and  1.623.288  that  of  foreign  fuei. 

The  personnel  engaged  in  thèse  industries 
numbered,  in  1915,  58.871.  —  2.760  persons 
were  engaged  on  administrative  work,  2  641  on 
technical  work  and  53.480  were  properly  said 
workmen,  of  whom  4.749  women  —  i,  e.  8.  8% 
of  the  total  number  of  workmen. 

As  regards  the  nafionality,  the  personnel  en- 
gaged in  the  State  promoted  industry  ls  divided 
as  folows:  out  of  2.706  persons  Ihe  adminis- 
trative staff,  1.772  are  Roumanians  (6.4%); 
581  foreigners  (21%)  and  406  without  any 
protection  (15%). 

The  technical  staff  comprises  2.461  emplo- 
yées, owhom  { 1  401  Roumanians  (53%);  406 
foreigners  (41%)  and  136  without  any  protec- 
tion (6%). 

According  to  the  above  statentent,  there  were 
53.470  of  whom  46.049  Roumanians  i.  e.  85% î 
6.319  foreigners,  i.  e.  11%  and;  1.102  without 
protection,  i.  e.  4%. 

Both  in  the  administrative  and  technical  staff 
as  well  as  among  the  workers  engaged  in  the 
large  industry  promoted  by  the  State,  the  ma- 
jority  is  composed  of  Roumanians. 

lor  the  présent  exercice  (l  9 15),  total  amount 
of  salaries  paid  by  the  837  industrial  enterpri- 
ses, is  of:  49.795.674  lei  varying  Ijetween  a 
minimum  of  0.50  toa  maximumof  40  lei  per  day. 

:  3  vr  ^  :  -      Vê< -aM 

According  to  Engineer  Emilian's  work  l'In- 
dustrie en  Roumanie),  the  total  capital  invested 
in  the  industry  amounts,  ^  the  and  of  1915, 
to  1.014.583,682,  including  both  the  large  and 
small  indusfry.  Lei  636.546.546  of  the  said 
total  belongs  to  fhe  large  industry— 79.40  % — 
and  only  209.000.000  lei  to  the  middie  and 
small  industry  —  20.60  °|o. 
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industrie,  soit  79.40%  et  seulement  209.000.000 
à  l'industrie  moyenne  et  petite,  soit  20,60°A>. 

Sur  la  somme  de  805..472.618  lei  placée 
en  1915  dans  la  grande  industrie  636.546.546 
soit  78,75%  du  total  représente  le  capital  des 
différentes  sociétés  industrielles  par  actions,  et 
le  reste  de  168.926.072,  soit  21,25%  est  le 
capital  individuel  ou  en  association  simple. 

Comme  le  dernier  peut  être  considéré  en 
majorité  comme  capital  roumain,  appartenant 
soit  à  des  roumains  de  naissance,  soit  à  des 
étrangers  établis  depuis  longtemps  dans  le  pays, 
habitant  et  dépensant  ici  leur  gain,  nous  nous 
occuperons  principalement  du  capital  des  sociétés 
par  actions,  dont  l'origine  peut  être  plus  ou 
moins  exactemen*  connue. 

Dans  le  tableau  ci-après  nous  indiquons  les 
différentes  catégories  d'industrie  avec  le  capital 
de  chacune,  dont  on  peut  voir  tant  le  capital 
roumain  qu'étranger  investi  dans  cette  branche 
d'activité,  que  formait  la  grande  industrie 
en  Roumanie,  avant  la  guerre. 


Ouf  of  805.472.618  lei  of  the  large  industry 
in  1915,  636.546.546  lei  i.  e.  78,  75%  of  the 
total  represent  the  capital  of  various  joint — 
stock  ir.dustrial  Companies  and  the  remainder 
of  168.926.072  — i.  e.  21.  25J/o— is  the  indi- 
vidual  capital  or  simple  partnership. 

As  the  latter  can  be  considered  largely  as 
Roumanian  capital,  belonging  either  to  Ro- 
umanians  by  birth,  or  to  foreigners  who  settled 
here  long  ago  and  who  live  and  spend  their 
money  here,  we  shall  busy  ourselves  principally 
with  the  capital  of  joint-stock  companies  the 
origin  of  which  is  more  or  less  exactly  known. 

The  following  statement  shows  the  différent 
classes  of  industry  with  the  respective  capital 
shewing  both  foreign  and  Roumanian  capital 
invested  in  this  branch  activities  which  previons 
to  the  war  formed  the  large  industry  in  Rqu- 
mania. 


Capital  in  shares  invested  in  the  large  industry 
Capital  étranger  en  actions  investi  dans  la  grande  industrie 


CLASE3  OF  INPOSTRY 
Categoria  d'industries 

C  A 

P  I  T  A  L 

Capital 

IN  SHARES 
en  actions 

TOTAL 

Roumanian 
Roumain 

la 

I  o  r  ei  gn 
Etranger 

/o 

1 

13.650.000 

4.600.OC0 

26. 

9.050.500 

74. 

2 

65.736.470 

19.922.426 

30.S3 

45.814.050 

1 

69.G1 

3 

403.646.949 

32.725.940 

■  37  '.221.009 

_i 

91:* 

4 

36.700.000 

36  700.0  0 

100.-. 

5 

Alimentary  industry  —  Industrie  ali- 

27.251.000 

13.358.000 

71. 

8.393.000 

31. 

6 

20.551.000 

15.891.000 

J 

\ 

4.660.000 

22  6; 

7 

Chemical  industry  —  lad.  chimique 

3.283.500 

950.000 

27.9î 

2.332.500 

72,, 

8 

Celluloïd  and  paper  —  Cellulose  et 

14.165.000 

7.665.000 

54. 

0.500.000 

46. 

10 

Cément,  Ceraraic  —  Ciment-céramique. 

9.711000 

7.096.000 

73. 

22.620.000 

27. 

11 

Gas,  eleetricity,  waW,  —  gaz,  électric. 

22.797.027 

846.000 

4-9, 

21.953.677 

95.s 

12 

Transports  —  Transports  

19.050.000 

14.050.000 

73. 

5.000.000 

27. 

Total  Lei  .  .  . 

636.546  546 

122.002.310 

20. 

513.944.236 

90. 

Comme  on  le  voit,  sur  le  total  du  capital  des 
grandes  sociétés  industrielles  de  636.546.546. 
lei,  le  capital  étranger  représente  la  somme 
de  513.944.236  lei,  ,  soit  80%,  tandis  que  le 
capital  roumain  est  à  peine  de  20°/0- 

En  examinant    chaque    espèce  d'industrie  à 


As  it  can  be  seen,  out  of  the  capital  of  the 
large  industrial  entreprises,  of  lei  636,546,546, 
the  foreign  capital  amounts  to  lei,  513.944.236 
i.  e.  80%,  whereas  the  Roumanian  capital  is 
hardly  of  20%. 

If  we  examine  each  class  of  industry  sepa- 
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part,  nous  constatons  que  dans  les  industries 
du  pétrole,  du  sucre,  du  gaz,  de  l'éctrjcite, 
de  l'eau  et  dans  l'industrie  métallurgique,  chi- 
rm'que  et  du  bois,  le  capital  est  presque  seule- 
ment étranger,  exception  faite  pour  l'inudustrie 
alimentaire,  textile,  ciment-céramique  et  trans- 
ports, pour  lesquelles  le  capital  investi  est  p'us 
de  70°/o  roumain. 

Le  capital  étranger-  de  5 1  3.944.236  en  actions, 
réparti  par  nationalité  conformément  au  tableau 
3  présente  la  structure  suivante  :  (Voir  page  26). 

Le  plus  grand  capital  étranger  sous  forme 
d'actions,  placé  dans  notre  grande  industrie  en- 
couragée par  l'Etat,  appartenait  avant  la  guerrre 
à  l'Allemagne.  Ce  capital  investi  en  majorité  dans 
l'industrie  du  pétrole  marquait  en  1915  la 
somme  de  120.820.175,  ce  qui  représente  un 
pourcent  de  23,55",0  sur  le  total  du  capital 
étranger. 

En  seconde  ligne  vient  la  capital  hollandais 
avec  97.901.246  le i  placé  dans  l'industrie  du 
pétrole,  représentant  un  pourcent  de  19,5°/o 
du  capital  étranger. 

Vient  ensuite  le  capital  anglais  avec  96.922.938 
lei,  soit  18,65°/o  du  total,  placé  ainsi  presque 
entièrement   dans  les  exploitations  de  pétrole. 

Le  capital  austro-hongrois  est  représenté  par 
la^  somme  de  66.389  525  lei,  soit  12,90% 
placé  en  majorité  dans  l'industrie  du  bois. 

La  Belgique  contribue  pour  59.695.527  lei, 
soit  11,43%  du  total,  presque  exclusivement 
(.dans  l'industrie  du  sucre. 

En  sixième  rang  vient  la  capital  français  avec 
la  somme  d#  38.088.000,  ce  qui  ne  représente 
que  7,52%  du  capital  étranger.  Le  capital 
français  a  trouvé  en  Roumanie  un  bon  place- 
ment dans  l'industrie  du  pétrole,  de  l'électricité, 
du  gaz,  etc. 

Les  Américains  avant  la  guerre  n'avaient  in- 
vesti que  25.000.000  lei,  soit  4,85%  du  total 
dans  les  exploitations  pétrolières. 


rately,  we  see  that  the  capital  of  oil,  sugar 
gas  electricity,  water  indusiry  and  of  metallur, 
gic  industry,  chemical  and  wood  industry  is  al- 
most  foreign  but  over  70°/o  of  capital  invested 
in  the  alimentary  textile,  cernent,  ceramic  and 
transport  industries,  is  Roumanian. 


The  foreign  capital  of  513.944.236  lei  in 
shares,  classified  by  nationalises,  according  to 
statement  3,  shows  the  follovving  structure  : 

v  The  largest  foreign  capital  in  shares  placed 
in  our  large  industry  promoted  by  the  State, 
belonged,  Drior  to  the  war,  to  Germany.  This 
capital,  the  major  part  in  1913,  the  sum  of 
120.820.175  lei,  i.  e.  a  percentage  of  23,55% 
on  the  entire  foreign  capital. 


Secondly  cornes  the  Dutch  capital  of  97.90 1 .246 
lei,  placed  in  the  oil  industry,  representing  a 
percentage  of  19.5%  of  the  foreign  cagital. 

Then  cornes  the  British  capital  of  96.922.938 
lei,  i.  e.  18,65%  of  the  total,  placed  also  almost 
entirely  in  the  oil  industry. 

The  Austro-Hungarian  capital  is  of  66.389.525 
lei  i,  e.  12,90%  placed  largely  in  the  wood  in- 
dustry. 

Belgium  cornes  with  59.695.327  lei  i.  e. 
11,43%  of  the  total,  almost  exclusively  in  the 
sugar  industry. 

In  the  vOth  row  is  the  French  capital  of 
38.080.000  which  represents  but  7,52%  of  the 
foreign  capital.  The  Jrench  capital  has  been 
well  invested  in  the  oil  industry,  electricity, 
gas  of  Roumani^ 


The  Américàns,  previous  to  the 
ted  but  25.000.000  lei  i.  e.  4,85°o 
of  the  petroleum  exploitations. 


war,  inves- 
on  the  total 


Dr.  I.  TEODORESCU 

Directeur  à  la  Statistique  générale  de  l'Etat 


L'industrie  et  le  commerce  du  bois  dans  la  Grande-Roumanie 

POSSIBILITÉS    DE  NATIONALISATION 

THE  INDUSTRY  AND  TRADE  OF  WOOD  IN  OREATER  ROUMANIA 


Dans  les  pays  à  climat  continental  tels  que 
la  Grande-Roumanie,  l'Allemague  occidentale, 
la  Russie,  la  Hongrie,  les  déboisements  ex- 
cessifs mettent  en  péril  toute  la  vie  économi- 
que en  produisant  des  torrents,  des  avalanches, 
des  étendues  de  sables  mouvants,  des  inonda- 
tions, et  en  ruinant  les  routes   par   la  rupture 


In  the  countries  with  a  continental  climafë, 
as  Greater  Roumania,  Eastern  Germany,  Rus- 
sia,  Hungary.  the  excessive  clearing  (of  forests), 
endangers  the  whole  économie  life,  causing  flo- 
ods,  avalanches,  expanses  of  flying  sand,  inun- 
dation  and  ruining  roads  through  breaking  of 
bridges  and   falling  of  banks.  Iar  the  mainte- 
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de  ponts  et  l'affaissement  de  berges.  Pour  le 
maintien  d'un  équilibre  climatérique,  pour  la 
régularisation  du  débit  et  du  cours  des  eaux, 
pour  la  fixation  des  terrains  et  pour  l'existence 
d'un  Etat  à  base  agricole,  qui  est  le  cas  de 
la  majeure  partie  de  la  Grande  Roumanie,  la 
délimitation  des  forêts  de  protection  et  la  con- 
servation d'un  pour  cent  boisé  déterminé  (25% 
de  l'étendue  du  terain  ferme),  constitue  une 
nécessité  vitale  que  (Etat  doit  satisfaire;  l'in- 
tervention de  l'Etat  dans  es  cas  est  justifiée, 
par  le  fait  qu'il  s'agit  d'un  intérêt  général  in- 
discutable. Le  code  forestier  roumain  de  1910 
prescrit,  comme  beaucoup  d'autres  législati- 
ons étrangères,  dns  dispositions  sévères  pour 
l'exploitation  des  forêts,  les  aménagements  et  les 
règlements  d'exploitation  ;  les  études  sommai- 
res, faites  par  des  spécialistes  sont  ensuite  con- 
trôlées et  approuvées  par  le  Conseil  technique; 
dans  le  même'  code  sont  prévues  les  forêts  de 
protection  et  les  forêts  soumises  au  régime 
sylvicole. 

La  défense  et  la  protection  des  intérêts  gé- 
néraux, qui  sont  indiscutables,  se  heurtent  au 
droit  individuel  de  propriété,  droit  inviolable 
qu'aucune  loi  du  monde,  dans  l'intérêt  même 
de  la  sûreté  et  du  développement  économique, 
ne  peut  supprimer;  on  alléguera  qu'il  ne  s'agit 
pas  de  suppression  mais  d'une  réglementation 
de  l'usage,  de  certaines  restrictions  déterminées 
indispensables.  Ces  restrictions  dégénèrent  fa- 
cilement en  abus  ;  le  propriétaire  réclame  une 
indemnité  pour  avoir  été  dépossédé  et  loisqu'il 
ne  l'obtient  pas  il  considère  l'Etat  comme  un 
usurpateur,  profite  de  la  faiblesse  de  la  police 
forestière,  assez  insuffisante,  et  se  soustrait 
facilement  aux  rigueurs  imposées. 

Un  intérêt  général  n'est  bien  défendu  que 
lorsque  l'Etat  réussit  à  faire  du  propriétaire 
dépossédé  lui — même,  son  collaborateur  ;  à  cet 
effet,  i>.  faudrait  que  toutes  les  forêts  dites  de 
protection  deviennent  la  propriété  de  l'Etat 
après  avoir  été  payées  au  propriétaire  d'après 
le  prix  du  marché;  une  autre  modalité  que 
celle  du  paiement  immédiat  et  intégral  donne 
lieu  à  de  grands  mécontentements,  à  trop  de 
formalités  coûteuses  et  à  une  incertitude  pré- 
judiciable aux  deux  parties.  Pour  la  surveillance 
de  ces  forêts  on  doit  faire  tous  les  sacrifices 
matériels:  en  premier  lieu,  il  faut  augmenter  le 
personnel  de  garde,  établir  un  programme  de 
travail  et  une  rétribution  suffisante  du  person- 
nel. 

Le  problème  devient  cependant  bien  plus  dif- 
ficile lorsqu'il  ne  s'agit  pas  des  forêts  de  pro- 
tection, ni  des  forêts  appartenant  à  des  insti- 
tutions reconnues  comme  personnes  civiles,  mais 


nance  of  the  climateric  equilibrium,  régulation 
of  the  débit  and  course  of  waters,  assessment 
of  lands  "-and  for  the  existence  of  a  State 
with  an  agricultural  basis  —  as  is  the  large^t 
part  of  Greater  Roumania,  the  démarcation  oj 
forests  of  protection  and  the  préservation  of  a 
certain  forests  percent  âge  (sa  y  25°\o  of  the 
area  of  firm  land),  consiitutes  a  vital  necessity, 
which  the  State  should  meet  ;  the  State  inter- 
vent onism  here  is  justified  as  it  is  the  question 
of  an  indisputable  gênerai  interest.ThQ  Rouma- 
nian  forestry  code  of  1910,  like  many  other 
foreign  législations,  provides  for  strict  provisions 
for  the  exploitation  of  forests  ;  the  manage- 
ment, exploitation  régulations  and  summary  stu- 
dies  made  by  certain  specialists,  are  controlled 
and  approved  by  the  Technical  Comittee  ;  in 
the  same  code  provisions  are  made  for  the  fo- 
rests of  protection,  and  the  forests  subject  to 
the  forestry  régime. 

However',  the  indisputable  gênerai  interests, 
In  their  defence  and  protection,,  collide  with  the 
right  of  the  individual  property,  inviolable  right, 
which  no  existing  law  —  precisely  in  the  inte- 
rests of  the  économie  development,  can  sup- 
press  ;  —  it  will  be  said  that  there  is  no  ques- 
tion of  suppressing  it,  but  of  a  régulation  of 
the  usefulness  of  certain  indispensable  measures. 

Thèse  spécial  measures  easily  turn  into  a- 
buse:  the  owner  claims  the  indemnification  of 
the  dispossession  effected  and,  [if  not  satisfied, 
looks  upon  the  State  as  an  usurper,  avails 
himself  of  the  weakness  of  the  forest  rangers, 
rather  insufficient  in  number,  and  easily  avoids 
the  rigours  imposed. 

A  gênerai  interest  is  only  well  defended  when 
the  State  succeeds  in  making  the  dispossessed 
owner  himself  its  fellowlabourer  ;  therefore,  ail 
the  forests  so  called  of  protection  to  be  owner 
by  the  State  and  after  they  had  been  paid  for 
according  to  the  market  rates  ;  another  moda- 
lity  than  the  immédiate  and  intégral  payment 
causes  discontent,  many  costly  formalities  and 
jeopardous  uncertainty  to  both  parties.  For  the 
supervision  of  such  forests  evefy  financial  sa- 
crifice should  be  made  :  first  of  ail  the  number 
of  the  forest  rangers  should  be  increased,  a 
labour  programme  to  be  established  and  suffi- 
cient  wages  to  be  paid  to  the  personnel. 


The  problème  is  more  difficult  when  it  is 
the  question,  not  of  the  protection  forests  nor 
of  the  forests  belonging  to  moral  persons,  but 
of  the  vast  forests  of  construction  wood,  se- 
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des  vastes  forets  à  bois  de  construction  poussé 
régulièrement  et  de  grandes  dimensions. 

Il  ne  faut  pas  croire  qu'on  exagère  en  di- 
sant que  le  bois  est  tous  aussi  indispensable 
au  labeur  national  que  le  fer,  le  charbon  mi- 
néral et  le  coton.  Sans  bois — malgré  le  déve- 
loppement de  l'industrie  des  constructions  de 
ciment — on  ne  pourra  effectuer  ni  la  réparation 
des  voies  de  transport  ni  la  reconstruction  des 
bâtiments  ;  le  bois  et  les  céréales  sont  avec 
l'industrie  du  pétrole,  les  éléments  actuels  de 
notre  industri  à  l'avenir. 

Le  devoir  de  VEtat  est  de  prouver  par  l'ac- 
tivité qu'il  déploiera,  qu'il  est  le  meilleur  adminis- 
trateur des  forêts  qu'il  a  destinées  à  la  pro- 
duction du  bois  de  chauffage  et  de  construction. 
Les  exploitations  en  régie  tentées  par  le  passé 
ont  présenté  des  lacunes,  exagérées  toutefois  ; 
l'initiative  privée  a  tout  intérêt  à  démontrer 
l'incapacité  incurable  de  l'Etat  dans  les  affaires 
commerciales;  nous  connaissons  tous  les  lacu- 
nes, mais  nous  devons  être  convaincus  qu'elles 
peuvent  être  réparables  ;  en  ayant  cette  convic- 
tion, toute  imperfection  peut  être  redressée  et 
nulle  industrie  n'est  trop  difficile  pour  l'assi- 
duité et  l'intelligence  roumaines,  constatées  chez 
un  nombre  considérable  de  fonctionnaires  de 
tous  les  services  de  l'Etat. 

Pour  qu'une  exploitation  forestière  soit  nati- 
onalisée, certaines  conditions  déterminéss  sont 
nécessaires. 

1.  En  première  ligne,  pour  devenir  proprié- 
taire des  forêts  privées,  l'Etat  doit  disposer 
d'un  fonds  destiné  à  l'achat  de  forêts.  Ce  fonds 
serait  celui  d'une  société  anonyme  par  actions 
dont  la  moitié  du  capital  souscrit  appartienne 
à  l'Etat,  30%  au  fonds  villageois  souscrit  et 
versé  par  les  associations  d'exploitation  de  fo- 
rêts, 15°|o  aux  établissements  publics  possédant 
des  forêts  et  reconnus  comme  personnes  civiles, 
et  5°!o  aux  particuliers^  • 

L'Etat  pourrait  se  constituer  un  fonds  spé- 
cial pour  l'industrie  et  le  commerce  du  bois 
par  un  impôt  proportionnel  sur  la  propriété 
foncière  rurale  qui,  profitant  indirectement  du 
voiisinage  et  de  la  conservation  des  forêts  sou- 
m  ses  au  régime  sylvicole,  est  obligée  . de  faire 
les  sacrifices  qui  y  correspondent. 

La  réduction  du  nombre  des  grandes  pro- 
priétés n'est  pas  un  obstacle  à  l'application  de 
cet  impôt;  à  la  base  des  mises  en  possession 
qui  ont  été  effectuées  et  qui  sont  encore  en 
projet  pour  l'avenir,  les  charges  .futures  de  la 
propriété  rurale  doivent  être  bien  établies. 

Lorsque  l'industrie  et  le  commerce  du  bois 
seront  consolidés,  ceux  qui  en  bénéficieront  en 
première   ligne   seront   toujours  les  villageois, 


cular  forests  the  wood  of  which  grows  regu- 
larly  and  is  of  large  sizes. 

It  should  not  be  thought  exaggerate  when 
one  says  that  wood  is  as  indispensable  for  the 
national  work,  as  iron,  minerai  coal  and  cotton. 
Without  wood  —  notwithstanding  the  industry 
of  concrète  constructions,  —  neither  the  repair 
of  transport  roads,  nor  the  reconstrution  of 
buildings  could  be  effected  ;  wood  and  cereals 
are.  together  with  the  oil  industry,  the  présent 
éléments  of  our  future  industrialisation.  The 
State  through  the  activity  it  will  display  should 
prove  that  it  is  the  best  manager  of  the  fo- 
rests assigned  for  the  yield  of  construction  fuel 
wood  and  the  excise  exploitations  (régie)  at- 
tempted  in  the  past  had  many  defects  and 
thèse  defects  were  exaggerated,  because  the 
same  procédure  was  followed,  that  of  pointing 
out  the  incompétence  of  the  State  in  commer- 
cial business  ;  the  private  initiative  has  ail 
the  interest  of  proving  such  inability  as  in- 
curable ;  we  ail  are  aware  of  thèse  defects 
and  let  us  be  sure  that  they  are  mendable  ; 
with  such  a  conviction,  any  imperfection  could 
be  altered  and  no  industry  whatever  is  too 
hard  for  the  assiduity  and  intelligence  which 
proved  very  many  officiais  in  ail  Gouvernment 
services. 

For  the  nationalization  of  a  forest  exploita- 
tion, certain  conditions  are  necessary  : 

1.  First  of  ail,  in  order  that  the  State  might 
become  owner  ofprivate  forests,  it  should  have 
at  its  disposai  certains  funds  for  the  purchase 
of  forests:  Such  funds  would  be  the  funds  of 
a  joint-stock  Company,  half  of  the  suscribed 
capital  to  belong  to  the  State,  30°|o  to  Rural 
funds  suscribed  and  paid  up  through  the  Pu- 
blic forest  exploitation,  15°|oto  Public  Establi- 
shements,  moral  persons  owing  forests  and  5  °|o 
to  private  individuals. 

The  State  could  constitute  proper  funds  for 
the  industry  and  commerce  of  wood  out  uf  pro- 
portional  and  progressive  taxes  and  on  the  ru- 
ral land  property  which  benefiting  direct  by  the 
proximity  and  the  préservation  of  forests  sub- 
ject  to  the  forestry  régime,  should  also  make 
the  corresponding  sacrifices —  In  order  that  such 
taxes  be  applied,  the  curtailment  of  the  large 
property  is  not  an  obstacle;  the  expropriations 
effected  and  which  are  going  to  be  effected, 
should  be  supported  by  the  future  obligations 
of  the  rural  property. 

When  the  induslry  and  trade  of  wood  aie 
Consolidated  those  who  will  benefit  first  of  ail 
will  again  be  "the  peasants,  as  they  will  have 
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en  ayant  sous  la  main  une  matière  indispen- 
sable transformée  à  bon  marché,  ayant  un  nou- 
veau champ  d'activité  pour  la  morte  saison 
agricole  et  en  profitant  des  voies  de  transport 
sans  lesquelles  tout  essai  d'industrialiser  une 
matière  est  vain. 

2.  La  Banque,  la  Fabrique  et  le  Personnel 
de  spécialité  travaillent  ensemble  pour  la  créa- 
tion de  ces  voies  ainsi  que  pour  celle  de  cette 
industrie,  de  manière  permanente.  La  Banque 
toute  seule  peut  intervenir  aussi  chez  nous  ;  il 
y  a  des  sociétés  anonymes  roumaines  qui  se 
*sont  constituées  en  vue  de  l'exploitation  de  fo- 
rêts, prenant  la  place  des  sociétés  étrangères  en 
liquidation.  Les  sociétés  anonymes  roumaines  pour 
entreprises  forestières  pourraient  pourvoir  les  co- 
opératives d'exploitation  de  forêts,  de  voies  d'ex- 
ploitation, en  ayant  en  échange  l'annuité  et  l'a- 
mortissement du  capital  investi,  et  une  partici- 
pation de  50°lo  au  bénéfice  net,  assurés.  Sans 
ce  rapprochement,  l'industrie  e-t  le  commerce  du 
bois  languiront  pendant  longtemps  encore  pour 
des  causes  connues  de  tout  le  monde. 

3.  La  préparation  économique  doit  être  faite 
en  imitant  fidèlement  l'organisation  des  sociétés 
étrangères. 

Ces  sociétés  étrangères  avaient  une  armure 
puissante  :  elles  possédaient  les  meilleurs  et  les 
plus  vastes  massifs  du  sud-ouest  de  l'Europe, 
et  avaient  pour  siège  principal  l'ancienne  Rou- 
manie ;  elles  avaient  des  voies  suffisantes  et  un 
personnel  d  origine  étrangère  ;  tout  ce  qui  s'eoc- 
portait  passait  par  le  contrôle  du  „cartell  ;  sauf 
quelques  hommes  politiques  influents  de  tous 
les  partis,  qui  figuraient  dans  les  conseils  d'ad- 
ministration, l'entreprise  était  étrangère,  et  avaJt 
a  sa  disposition  des  avantages  qu'elle  n'aurait 
jamais  pu  trouver  dans  son  pays  d'origine.  Ser- 
rés en  colonies,  ayant  cantines,  bains,  écoles  et 
caisses  d'assurances  contre  les  accidents;  ces 
étrangers  vivaient  admirablement  bien  dans  notre 
pays. 

Après  la  Banque,  la  fabrique  venait  au  deu- 
xième rang  pour  livrer  le  matériel  nécessaire 
pour  la  construction  de  voies.  Les  actions  cons- 
titutives de  la  Banque  étaient  aussi  celles  de  la 
Fabrique  ;  ces  deux  institutions  étaient  étroite- 
ment unies,  naissaient,  vivaient  et  se  dévelop- 
paient ensemble,  en  s'associant  les  hommes  de 
spécialités  groupés  en  associations  profession- 
nelles ;  elles  venaient  d'au  delà  des  frontières, 
et  l'argent,  la  machine  et  l'artisan  trouvaient  ici 
une  loi  d'encouragement  de  l'industrie  étrangère. 

A  quel  mystère  est  due  la  puissance  de  la 
société  anonyme  étrangère  ? 

Ce  se/ait  une  légèreté  blâmable  de  la  part 
des  esprits  studieux,  que  de  ne  pas  insister  aussi 


at  their  disposai  indispensable,  cheaply  worked 
materials,  a  new  field  of  activity  for  the  dead 
agricultura!  season  and  make  use  of  transport 
ways,  without  which  every  attempt  for  in- 
dustrialisation is  in  vain. 

2  For  the  building  of  thèse  roads  as  vvell  as 
for  the  création  of  industry,  the  following  work 
together  permanently  : 

the  Bank,  the  Factory  and  the  Specialist  Per- 
sonnel. The  Bank  alone  can  intervene  here,  too: 
there  are  Roumanian  joint-stock  sompanies  fo- 
unded  in  view  of  the  forest  exploitation,  repla- 
cing  the  foreign  companies  in  process  of  liqui- 
dation. The  Roumanian  joint- ktock  companies 
for  forest  undertakings,  could  endow  the  coo- 
pératives for  forests  exploitation  with  exploi- 
tation roads  for  which  the  annuity  and  amcr- 
tization  of  the  capital  invested  as  well  as  50°|o 
benefit  (on  the  net  profit)  should   be  assured. 


3.  The  économie  préparation  should  be  made 
by  a  true  imitation  of  the  organisation  of  fo- 
reign companies.  Thèse  companies  had  a  strong 
shield  :  they  owned  the  best  and  widest  masses 
of  the  SE  of  Europa,  the  heàdquarters  being 
ln  Old  Roumania  ;  they  had  sufficient  roads 
and  personnel  of  alien  origin  ;  —  ail  that  was 
exported  was  controlled  by  the  «Cartel"  ;  the 
whole  enterprise  was  absolutely  foreign  —  ex- 
cept  some  influential  peoi  1*  of  ail  the'  political 
parties  — were  members  of  the  Boards  of  Ma- 
nagement,—  and  they  were  enjoying  privilèges 
that  could  never  be  obtained  even  in  their  own 
country. 


Next  to  the  Bank,  the  factory  cornes  in  the 
second  place  delivering  the  materials  necessary 
to  the  building  of  roads.  The  shares  of  the 
Bank  constitutive  companies  were  also  factory's; 
thèse  two  institutions  formed  a  single  body; 
were  formed,  lived  aud  developped  together, 
associating  specialists,  divided  into  professional 
associations;  money,  machines  and  instructors 
findirig  here  a  lgw  forthe  promotion  of  foreign 
industries,  used  to  corne  from  abroad. 


Vhat  is  the  secret  of  the  force  of  the  alien 
joint-stock  companies?  It  wifl  be  a  condem" 
nable   thoughtlessness    of   the  studious  spiritss 
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longuement  que  possible,  sur  les  qualités  que 
possédaient  les  organisateurs  dî  ces  sociétés. 

Une  force  de  travail  toujours  alimentée  à 
temps  ; 

Une  administration  sévère  ; 

Un  personnel  doué  d'une  promptitude  et  d'une 
obéissance  militaires  ; 

Une  organisation  sociale  pour  secours  et  en- 
couragements. 

Le  mystère  de  leur  puissance  était  l'apanage 
de  3  ou  4  organisateurs  dont  tout  dérivait  ;  ces 
3  ou  4  personnes,  au  fur  et  à  mesure  de  l'in- 
tensité des  affaires,  créeaient  d'autres  sociétés 
où  c'est  toujours  leur  argent  et  leur  énergie  qui 
travaillaient  ;  de  sorte  qu'à  un  moment  donné, 
les  14  grandes  sociétés  anonymes  forestières, 
à  capital  étranger  de  l'ancienne  Roumanie,  é- 
tdient  les  succursales  de  la  «société  anonyme 
pour  l'industrie  du  bols  et  des  scieries  à  va- 
peur, autrefois  Goetz  et  Cie. '. 

4.  Les  coopératives  apportent  dans  l'entre- 
prise les  forêts  et  la  main  d'oeuvre  villageoise; 
cette  main  d'oeûvre  est  capable  d'accomplir  tous 
les  travaux  en  forêts  ;  l'abattage  des  arbres,  leur 
nettoyage  et  décortication,  leur  transport  par 
les  voies  naturelles  et  le  rassemblement  du  bois 
dans  les  larges  vallées,  d'où  les  stocks  puissent 
être  écoulés  par  les  chemins  d'exploitation  a- 
ménagés  expressément  à  cet  effet. 

L'Etat^  finance  l'entreprise,  remplissant  le  rôle 
de  Banque  et  d'organisateur  du  travail  et  du 
transport  ;  les  coopératives  ont  la  propriété  de 
la  matière  première  ;  les  sociétés  anonymes  par 
actions  construisent  les  réseaux  de  voies  éco- 
nomiques. Il  semblerait  que  le  tout  devrait  mar 
cher  de  façon  idéale.  Toutefois,  le  passage  de 
l'état  d'avant  guerre  à  l'état  d'aujourd'hui  con- 
stitué une  des  plus  grandes  difficultés  de  Vin 
duitrle  et  du  commerce  du  bois. 

L'Etat  préoccupé  par  l'amoindrissement  exces- 
sif de  nos  forêts,  les  a  retirées  d'entre  les  mains 
des  étrangers,  qui  ont  fait  les  reboisements  dans 
des  conditions  assez  déplorables,  et  les  donne 
aujourd'hui  aux  coopératives  villageoises,  afin 
de  créer  une  industrie  et  un  commerce  rou- 
main ;  ce  changement  d'entrepreneur  (proprié- 
taire temporaire)  est  justifié  dans  les  conjonctures 
politiques  actuelles  et  était  attendu  après  une 
expérience  douloureuse  ;  cependant,  (oeuvre  de 
nationalisation  n'est  avancée  en  rien  par  cette 
mesure  seule;  l'oeuvre  de  nationalisation  com- 
porte une  étude  approfondie  de  la  richesse  fo- 
restière, un  état  de  transition  absolument  néces- 
saire, un  complètement  de  la  préparation  écono- 
mique de  personnel  sylvique  de  l'Etat  et  d'har- 
moniser tous  nos  intérêts  économiques. 

Pour  pouvoir  faire  le  premier  pas    nous  de- 


if  they  would  not  seriously  insist  on  the  qua- 
lifies of  the  organizers  of  those  Companies  : 

—  a  power  over  of  labour  always  kept  up 
in  time, 

—  a  strict  administration, 

—  an  active  personnel  with  a  military  al- 
legiance, 

—  a  social  organisation  for  aid  and  encou- 
ragement. 

The  secret  of  the  force  was  within  those  3-4 
organizers  whence  everything  stepped  forward, 
thèse  3-4  organizers  in  proportion  to  the  ex- 
tension of  affairs,  used  to  found  other  compa- 
nies where  againtheir  own  money  and  energy 
were  in  action;  so  that,  at  a  given  moment, 
those  14  large  joint-stock  companies  in  Rou- 
mania  w/'th  foreign  capital,  were  the  branches 
of  the  „Joint-Stock  Company  for  the  industry 
and  trade  of  Wood  and  Steam  Saws,  late 
Goetz". 

4.  The  coopératives  undertake  ftfrests,  vil- 
lagers,  labour;  this  labour  is  capable  of  perfor- 
ming  ail  forests  works  :  the  cutting  down  of  trees, 
the  cleaning  and  stripping  thereof,  transportation 
on  the  natural  roads.piling  up  of  wood  in  the 
wide  valleys  wherefrom  the  stocks  could  pe 
poured  off  on  the  exploitation  roads,  especially 
built  for  this  purpose.  - 

The  State  helps  with  finances,  playing  the 
rôle  of  the  Bank  and  of  organizer  of  labour  and 
transports;  the  coopératives  own  raw-materials  ; 
the  joint  stock  companies  build  the  net  of  e- 
conomic  roads  ;  it  would  appear  that  everything 
would  go  on  quite  well. 

„However,  the  passage  from  the  ante  bellum 
„state  to  the  présent  state  constitutes  one  of 
„the  greatest  difficulties  of  the  industry  and 
„wood  trade. 

The  State,  anxious  of  the  excessive  curtail- 
ment  of  our  forests,  took  them  away  from  the 
foreign  companies  who  effected  the  clearing 
(of  forests)  in  an  improper  manner,  and  lets 
now  the  Peasants  Coopératives  have  them, 
with  a  wiew'  to  creating  a  purely  Roumanian 
industry  and  commerce  ;  this  exchange  of  the 
undertaker  (temporary  owner)  is  justifiée!  by 
the  présent  political  circumstances  and  after  a 
long  and  painful  expérience,  this  was  naturally 
expected  ;  „but  the  work  of  nationalisation  has 
„gained  nothing  by  such  a  measure,  the  work 
„of  nationalisation  involves  a  profound  study 
„of  the  forestry  wealth  for  the  protection  of 
„the  forestry  capital  an  absolutely  necessary 
„period  of  transition,  a  completion  of  the  éco- 
nomie instruction  the  State  forest  Staff  and 
„harmony  of  ail  our  économie  interests. 
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vons  chercher  la  Fabrique  au  delà  des  fron- 
tières, et  cela  fait,  la  Grande  Roumanie  donnera 
momentanément  la  matière  première  et  le  nu- 
méraire à  l'aide  et  sous  le  contrôle  de  l'Etat, 
tandis  que  le  matériel  pour  voies  et  les  ma- 
chines pour  les  installations  seront  apportées  de 
l'étranger,  de  là  où  on  les  trouve  à  meilleur 
compte  et  le  plus  facilement  transportables  dans 
le  pays  ;  on  doit  consacrer  un  ou  deux  ans 
au  moins  pour  la  construction  de  voies  de 
transport  en  forêt  et  de  la  forêt  aux  centres 
populeux  rapprochés  et  aux  gares  de  réception. 
Le  personnel  technique  étant  spécialement  pré- 
paré et  auquel  on  ne  pourrait,  pour  le  moment, 
substituer  le  nôtre,  viendra  présentement  aussi 
de  l'étranger  ;  l'Etat  sera  plus  prévoyant  que 
par  le  passé  et  créera  des  écoles  pratiques  où 
le  technicien  étranger  salarié  formera  un  nom- 
brex  personnel  roumain. 

Jusqu'à  ce  que  le  pays  aura  été  pourvu  de 
voies  de  transport,  toutes  les  tailles  faites  par 
les  coopératives  de  forêts  doivent  être  arrêtées, 
car  c'est  un  crime  que  de  gaspiller  l'économie 
de  tant  de  générations  et  un  don  de  la  Provi- 
dence, en  couchant  à  terre  cet  ornement  sécu- 
laire et  cette  richesse  nationale,  dans  l'attente 
de  la  construction  des  voies   de  transport. 

Pour  un  meilleur  acheminement  à  l'avenir,  les 
richesses  minières  de  la  Transylvanie  et  l'ex- 
périence des  exploitations  forestières  en  Buco- 
vine  contribueront  à  la  solidarité  des  intérêts 
communs  de  la  Banque  et  de  la  Fabrique,  en 
installant  ches  nous  des  fabriques  pour  le  con- 
fectionnement  des  machines,  rails  et  tous  les 
autres  accessoires. 

5.  L'industrie  et  le  commerce  du  bois  sup- 
posent une  organisation  sérieuse  et  bien  assise, 
qui  ne  peut  être  ni  improvisée  ni  formée  à  la 
hâte  au  moyen  de  palliatifs.  Les  créateurs  d'une 
pareille  organisation  sont  des  gens  formés  dans 
cttte  direction,  qui  savent  prévoir,  ne  se  hâtent 
et  n'hésitent  pas  lorsqu'il  s'agit  de  prendre  une 
décision,  d'imprimer  une  directive.  En  ce  mo- 
ment, lorsqu'on  fait  une  si  importante  et  diffi- 
cile transformation,  en  retirant  l'industrie  et  le 
commerce  du  bois  des  mains  du  capital  étran- 
ger pour  les  remettre  dans  celles  du  capital 
national,  des  éléments  bien  préparés  et  bien  trem- 
pés sont  nécessaires,  car  la  défaite  des  coopé- 
ratives d'exploitations  forestières,  qui  sont  les 
premières  coopératives  de  production,  découra- 
gerait tout  le  mouvement,  et  le  capital  étranger 
aurait  bientôt  fait  de  reprendre  la  place. 

L'Etat  possède  un  corps  sylvicole  doté  d'é- 
léments précieux  ;  des  agents  sylvicoles  supé- 
rieurs, qui  ont  abandonné  les  fonctions  publiques 
et  sont  entrés  dans  des   entreprises  particuliè- 


If  we  really  want  to  make  a  step  forward, 
we  must  look  for  the  factory  of  [abroad,  and 
the  Greater  Roumania  will  for  the  time  being 
supply  the  raw-materials  and  capital,  helped 
and  controlfed  by.  the  State,  whereas  the  ma- 
terials  for  roads  and  the  machines  of  the  en- 
treprises will  be  brought  from  abroad,  especi- 
ally  from  the  country  where  they  are  cheaper, 
and  easier  to  bring  them  home;  at  least  1-2 
years  to  be  devoted  to  road  building  within  the 
forest,  from  the  forests  to  the  nearest  populous 
centres  to  receiving  stations.  The  technical  per- 
sonnel being  especially  prepared  and  who  can- 
not  be  now  replaced  by  ours  will,  for  the  time 
being  again  corne  from  abroad  ;  the  State  to  b2 
more  careful  than  it  was  in  the  past  and  to 
open  practicar  schools  vhere  the  salaried  fo- 
reigir  specialist  will  form  a  numerous  Rouma- 
nian  personnel. 

Until  the  country  has  roads,  ail  cuttings  ef- 
fected  by  the  coopératives  in  the  forest  should 
be  prohibited,  as  it  is  a  crime  to  waste  the 
economy  piled  up  by  so  many  générations  and 
a  gift  of  the  Providence,  eut  down  the  secular 
ornament  and  this  national  wealth,  whilst  awai- 
ting  the  construction  of  roads. 

For  a  better  future  orientation,  it  should  be 
known  that  the  minerai  wealth  in  Transyl- 
vaniaand  the  expérience  of  the  forestry  exploi- 
tations in  Bucovina  will  contribute  to  the  soli- 
darization  of  the  common  interests  of  the  Bank 
and  factory  and  then  factories  will  be  founded 
here.  to  make  machines,  rails  and  various  ac- 
cessories. 

5  The  industry  and  trade  of  wood  mean  a 
serious,  solid  organizatiou,  this  can  neither  be 
improvized  nor  patched  up  with  palliatives. 
The  founders  of  such  an  arganization  are  ma- 
ture people  who  can  foresce,  neither  dash  nor 
hesitate  when  a  décision  is  to  be  taken  or  di- 
rections to  be  given.  Now  that  such  a  hard 
and  important  transformation  takes  place,  the 
industry  and  trade  of  wood  being  taken  away 
from  the  foreign  capital,  solid  and  prepared 
éléments  are  necessary  because  the  defeat  of 
the  coopératives  for  forest  exploitation,  which 
are  the  first  associations  of  production,  would 
discourage  the  whole  movement  whereas  the 
foreign  capital  would  not  iose  time  in  endea- 
vouring  to  take  its  place. 

The  State  has  a  forest  Staff  with  fine  élé- 
ments; the  high  forest  officiais,  who  abando- 
ned  public  functions  and  entered  private  under- 
takings,   have    proved  a  great    force   of  work 
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res,  ont  fait  preuve  d'une  force  de  travail  et 
d'un  esprit  de  commerce  égal  à  celui  des  par- 
ticuliers. 

L'Etat  a  sous  sa  main  les  moyens  de  trans- 
port et  ceux  d'approvisionnement  en  denrées  a- 
limentaires;  si  dans  son  activité  économique  il 
ménagera  un  peu  trop  les  forêts,  ce  ne  sera  pas 
une  perte  pour  la  richesse  nationale. 

L'Etat  aidé  par  ses  fonctionnaires  de  la  spé- 
cialité assanira  l'atmosphère  en  faisant  une  sé- 
lection parmi  ceux  qui  veulent  se  livrer  à  des 
exploitations  forestières,  en  choisissant  ceux  qui 
connaissant  bien  leur  métier  et  qui  présentent 
des  garanties  sérieuses  ;  la  -guerre  a  créé  une 
classe  de  commerçants  d'occasion  qui  se  croient 
capables  de  n'importe  quel  travail  et  qui  ont 
une  mentalité  malheureuse,  celle  de  croire,  sû- 
rement à  tort,  que  tout  est  possible  par  le  fait 
que  les  organes  de  l'Etat  ne  seraient  pas  tou- 
jours assez  sévères.  , 

L'Etat  a  et  doit  avoir  de  la  sollicitude  pour 
la  prospérité  économique  des  villages  qui  com- 
mencera en  même  temps  que  la  création  de  la 
première  industrie  nationale,  celle  du  bois,  qui 
aurait  un  capital  roumain,  main  d'oeuvre  rou- 
maine et  voies  de  transport  nationales. 

6.  Pour  la  construction  de  voies,  les  services 
spéciaux  de  l'armée,  le  génie,  doubleraient  nos 
cadres  de  techniciens  assez  restreint  présente- 
ment, et  disposeraient  d'un  personnel  organisé 
militairement  ;  l'économie  nationale  en  gagnerait 
doublement  :  en  dehors  de  l'agrandissement  du 
réseau  de  voies,  il  y  aurait  la  nouvelle  orien- 
tation vers  un  enseignement  pratique  et  fort 
utile.  Beaucoup  d'officiers  roumains  non  spécia- 
listes mais  pussédant  une  culture  générale,  ont 
réussi  à  l'aide  d'une  bonne  et  rapide  orienta- 
tion, à  construire  pendant  la  guerre  des  routes 
qui  existent  aujourd'hui  ;  et  qu'on  pourrait  uti- 
liser, avec  certaines  améliorations,  à  l'exploi- 
tation des  forêts  des  régions  montagneu- 
ses. L'élément  villageois  apprendra  facilement 
la  construction  des  lignes  ferrées  à  voies  étroites, 
les  ainsi  nommées  voies  économiques,  à  l'aide 
desquelles  doit  commencer  l'exploitation  future  de 
toutes  nos  richesses  naturelles.  Les  chaussées 
nationales  existantes  et  les  bonnes  routes  des 
forêts  sont  l'oeuvre  des  bras  villageois,  con- 
duits par  des  piqueurs,  des  conducteurs  et  des 
spécialistes  étrangers. 

Une  bonne  route  augemente  et  met  en  va- 
leur une  production  en  accumulant  des  capi- 
taux, en  stimulant  les  énergies  et  peuplant  des 
régions;  comme  un  centie  vers  lequel  gravite 
toute  la  vie  économique,  la  politique  économi- 
que d'aujourd'ui  c'est  la  politique  du  transport. 

L'industrie  du  débit  du  bois  de  hêtre  en  traverses 


and  a  commercial  spirit  equal  to  that  discove- 
red  amongest  private  îndividuals.  The  State 
has  in  its  hands  the  transport  means  and  food 
supplymeans  and  if  in  its  economical  activity 
it  will  save  sufficiently  the  forests,  the  natio- 
nal wealth  will  sustain  no  loss. 

The  State  being  helped  by  its  specialist  of- 
ficiais will  clear  the  air  by  making  a  sélection 
amongst  those  who  want  to  undertake  forest 
exploitation,  chosing  thercfore  those  who  ara 
perfectly  conversant  with  their  trade  and  who 
have  serious  guaratitees  ;  the  war  created  a 
class  of  occasional  traders  who  consider  them- 
selves  capable  of  doing  any  kind  of  work,  have 
an  infortunate  mentality  saying,  although  being 
wrong,  that  everything  is  possible,  and  they 
maintain  that  the  State  controlling  organs  would 
not  always  be  strict  enough. 

The  State  is  and  should  be  anxious  for  the 
economical  prosperity  of  the  villagers  and  will 
start  with  the  organisation  of  the  prime  natio- 
nal industry,  with  the  wood  industry  possessing 
Roumanian  capital,  Roumanian  labour  and  na- 
tional roads. 

6.  As  regards  road  construction  the  army 
spécial  services,  the  Engineers,  would  double 
our  technical  cadres,  so  small  at  présent,  and 
would  have  at  its  disposai,  a  militarily  orga- 
nized  staff;  the  national  economy  would  have 
a  double  profit:  besides  the  extension  of  the 
net  of  roads,  there  would  also  be  a  new  orien- 
tation towards  a  practical  and  useful  éducation. 
Many  of  the  Roumanian  officers,  although  not 
specialists,  but  who  had  a  gênerai  culture, 
have  succeeded,  by  means  of  a  good  and  quick 
orientation,  in  constructing,  during  this  war, 
roads  which  still  exist  now  and  by  some  re- 
pairs being  undertaken  would  be  used  for  the 
exploitation  of  forests  in  the  mountainous  ré- 
gion. The  rural  élément  will  easily  learn  to 
build  railways,  narrow  paths  the  so  called 
economical  roads,  with  which  will  commence 
the  future  exploitation  of  ail  our  natural  wealth. 
The  présent  national  métal  roads  and  the  good 
forest  roads  are  the  work  of  the  villagers'  la- 
bour, under  foreign  foremen,  conductors  and 
instructors. 

A  good  road  iacreases  and  valorifies  the 
production,  accumulâtes  the  capital,  stimulâtes 
the  energy  and  populates  régions;  it  is  like  a 
centre  towards  which  the  ivhole  économie  life 
gravitâtes;  the  présent  Economie  Policy  is  the 
Transport  Policy, 

The  industry  of  the  cutting  of  beech  wood 
in  sleepers  and  the  industry  of  bridge  and  house 
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et  celle  de  la  construction  de  ponts  et  d'habi- 
tations est  le  premier  centre  d'activité  de  l'in- 
dustrie de  demain. 

Par  cette  industrie  et  par  la  transformation 
des  produits  agricoles,  nous  réussirons  à  avoir 
la  possibilité  de  vivre  par  nous-mêmes,  en  har- 
monisant notre  production  économique  et  en 
ayant  un  système  économique  unitaire. 

Celui  qui  préconise  aujourd'hui  la  liberté  du 
commerce  ignore,  ou  veut  ignorer  le  droit  à 
l'existence,  qui  ne  peut  s'affirmer  que  par  le 
travail  national  soutenu  et  par  l'intervention  de 
l'Etat  dans  toute  l'économie  du  pays. 

L'intervention  de  l'Etat  n'exclut  pas  l'affir- 
mation de  l'initiative  privée  réglementée,  c'est- 
à-dire  l'initiative  en  fonction  d'utilité  générale. 
Sans  l'intervention  de  l'Etat  comme  résultat  du 
désordre  et  de  l'anarchie  produites  par  la  guerre, 
nous  aurions  assister  à  l'heure  qu'il  est  à  la 
lutte  de  tous  contre  tous  et  .à  une  pénurie  for- 
midable produite  par  l'impossibilité  de  travailler. 

Dans  le  nouvel  état  de  choses  créé  par  là 
guerre,  seul  l'Etat  a  le  pouvoir  de  commencer 
l'oeuvre  de  travail.  La  nationalisation  de  notre 
première  industrie,  celle  du  bois,  s'impose  comme 
condition  vitale  pour  nous. 

Une  action  commune  dans  ce  sens  est  une 
grande  action  patriotique. 

(Extrait  de  la  revue  Analelele  Statistiee  si  écono- 
mies Anul  III  No.  1.  Ianuarie  1920.) 

PROF.  DR.  C.  BUNGEJIANU. 


building,  are  the  centres  of  activity  of  the  in- 
dustry  of  the  morrow. 

„By  this  industrialisation  and  remaking  of 
„agricultural  products,  we  will  succeed  to  hâve 
„the  possibility  of  living  by  ourseîves  and  har- 
«monizing  our  -economical  production  and  secu- 
„ring  a  unitar  économie  System." 

He  who  now  préconises  the  freedom  of  trade 
ignores  or  wants  to  ignore  the  right  of  exis- 
tence which  can  only  be  affirmed  by  hard  na- 
tional work  and  by  the  accentuated  State  in- 
terventionism  in  the  whole  management  of  the 
country. 

The  State  interventionism  doesnot  exclude 
the  affirmation  of  the  regulated  private  initia- 
tive being  of  gênerai  usefulness.  Without  the 
interventionism  of  the  State,  as  a  rezult  of 
the  disorder  and  anarchy  arisen  from  the  war, 
we  could  now  have  seen  the  fright  of  ail  a- 
gainst  ail  and  the  dreadful  poorness  arisen 
from  the  impossibility  of  working. 

In  the  new  position  created  bywar  the  State 
alone  has  the  force  of  promoting  labour. 

„The  nationalization  of  our  first  industry  the 
„wood  industry,  is  imposed  as  a  vital  condi- 
tion fer  us. 

„A  common  action  to  this  effect  is  a  grand 
„patriotic  ded". 

Euract  from.  the  periodical  «Analele  Statistiee  si 
Economie*»  3  rd  y  car,  No.  1.,  january  1920' 

PROF.  DR.  C.  BUNGEflANU. 


Liberté  du  commerce  en  Bessarabie.  Décision  ministérielle 


Nous,  Ministre  Sécrétaire  d'Etat,  délégué  du 
Gouvernement  en  Bessarabie.  . 

Considérant  le  décret-loi  No.  1476  du  30 
mars  1919,  relatif  à  la  liberté  du  commerce, 
ainsi  que  la  disposition  du  Conseil  des  ministres 
No.  3033  du  23  décembre  1919; 

Considérant  le  référé  de  la  direction  de  l'in- 
dustrie et  du  commerce  de  Bessarabie,  enregistré 
au  No.  9807j920. 
Décidons  ; 

1.  Les  achats  et  ventes  de  marchandises, 
ainsi  que  leur  circulation  sur  le  territoire  de  la 
Bessarabie,  de  même  que  les  achats,  ventes  et 
circulation  des  marchandises  destinées  aux  nou- 
velles provinces  ou  à  l'ancien  royaume,  sont 
libres  et  exsmpts  de  toute  restriction. 

.2.  Font  exception  à  la  liberté  du  comméree 
l'achat,  la  vente  et  la  circulation  de  la  viande, 
des  céréales  et  dérivés,  des  pommes  de  terre, 
des  haricots,  du  poisson,  de  l'alcool  et  du  pé- 
trole, ainsi  que  de  toutes  autres  marchandises 
faisant  l'objet  d'un  monopole  fiscal. 

3.  La  disposition  No.  8,  de  la  Direction  de 
l'industrie  et  du  commerce,  relative   au  corn-  « 
merce  des  peux,  est  abrogée. 

Ministre  Secrétaire  d'Etat,  Délégué  du 
Directeur  de  l'industrie  et  du  commerce  Tr.  Motas 


4.  Sjnt  de  même  abrogées  toutes  les  dispo- 
sitions contraires  à  la  présente  décision. 

5.  Le  commerce  et  la  circulation  des  mar- 
chandises prévues  à  l'art.  2  ne  pourront  avoir 
lieu  qu'en  vertu  des  autorisations  données  par 
la  direction  de  l'industrie  et  du  commerce  de 
Bessarabie. 

6.  L'exportation  des  fruits  secs  ou  en  con- 
serves, du  vin,  du  vinaigre  et  de  la  chaux  aura 
lieu  conformément  aux  dispositions  fixées  par  le 
ministère  de  l'industrie  et  du  commerce  (Direc- 
tion générale  du  commerce). 

7.  L'exportation  de  tous  les  produits  de  la 
Bessarabie,  sauf  des  marchandises  énumérées 
à  l'art  6,  aura  lieu  suivant  les  dispositions  du 
ministère  de  l'industrie  et  du  commerce,  alors 
que  ces  marchandises  ne  font  pas  exception  à 
la  liberté  du  commerce,  en  quel  cas  il  faudra 
l'avis  de  la  direction  de  l'industrie  et  du  com- 
merce de  Bessarabie. 

8.  Le  directeur  de  l'industrie  et  du  commerce 
est  chargé  de  l'accomplissement  des  dispositions 
de  la  présente  décision. 

Ce  29  Janvier  1920. 

Gouvernement  central  en  Bessarabie  Pan  Halippa 

No.  9.268. 


Les  forêts  de  la  Roumanie 

(Voir  Nos.  2— S  de  la  Correspondance  économique) 
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Riisternstâmme  1 
Trunchiuri  de  ulm 
Troncs  d'orme 

St. 

Fm. 

Lei 

"a 
es 
CQ 

St. 

Fm. 

Lei 

Bani 

St. 

Fm. 

Lei 

'c 
« 

Transport  

18/7  916  

19/7  »  

20/7  »  

21/7  »  

22/7  »  

23 
1 

8 

8  M  1  1  8 

197 
13 

24 

8 

600 

210 

■ 

2  - 

36 


CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 


Einschlags  Rapport  No.  ...  —  Raport  de  cantitàti  imtrate 

Matériel  déposé  provenant  de  la  (der  Forst — Pàdurea)  Forêt 


Schwellen — Traverse — Traverses 

Sehwarten  —  Coajâ  — 
Eccrce 

Trunchiuri  de 
carpen  —  Stamme 
von  Weissbuche 

—  Troncs  de 
charme 

Zaunpfâhle  —  Pari  de  gard  —  Pieux 

U     1  m 

14/ 
/20 

12/ 
/18 

14/ 
/28 

13/  12/ 
/26  /22 

2.70 

2.20  1.80 

2.60 

2.60 

2.20 

(S  a. 

1 

Cbm.-M5- 

1.50 

2.00 

2.25 

2.50 

2.75 

3.00  3.50 

4.00 

2 

1 

63 

i  .;— 

20 

~ 20 
\ 

10 

5? 

30 

51 

2 
2 

1 

1 

63 

63 

58 
58 

30 

30 
0 

51 

09 
42 

4;  2 

1 

63 

10 

58 

30 

51 

10 

Lokalverkâufe  —  Vânzâri  locale  —  Ventes  sur  place 


Buchenslàmme 
Trunchiuri  de  fag 
Troncs  de  Hêtre 

Vârfuri  - 

—  Bouts 

Trupini 
Extrémité  la  plus  forte 
du  tronc 

Carpine  - 

-  Charme 

St. 

Fm. 

Lei 

|  Bani 

St. 

Fm. 

Lei 

|  Bani 

St. 

Fm. 

Lei 

|  Bani 

St.' 

Fm. 

Lei 

1  Bani  ! 

1 

1 

22 

64 

7 

500 

149 

9 

650 

13 

3 

2 

100 

40 

5 
6 

1 

500 

r- 
( 

17 

50 
50 

1 

1 

22 

75 

9 

174 

9 

650 

13 

3 

2 

100 

40 
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Einschlags  Rapport  No.  ...  —  Raport  de  cantitâ{i  intrate 
Matériel  déposé  provenant  de  la  (der  Forst  —  Pâdurea)  Forêt 


targe 

Telegraphenstangen 

Buchen 
Fag 

Piloten  —  Piloti 
Pilotis 

« 
O 

1 

Poteaux  de  télégraphe 

fchwellen-ïra- 
verse-Traverses 

o 
o 

©  w 

o 

Cl 

«a 

m 

._  o 

O) 

W 

ca 

a 

Xi 

o 

7 

9 

10 

12 

14 

I  cl. 

II  cl. 

s  s  « 
w 

co  ^ 

ce 

c  S  A 

'cj  **  © 

—  S  « 

2  s  * 

S  O  " 
g  ^3  ® 

w  o 

o,  w 

• —  OS 

g 

•Jl 

m'a. 

Fm. 

M. 

2.70 

2.60 

<L  <y  m 

•!-»  o 
^     S  7? 

:j  ^2  'o 
W  co  H 

lis 

*5  '3 

Viertel 
Sferturi 
Quarts 

^> 

>  xn  C7 

ce  û,  o 

■g  9 * 

— i  )C3  «1 
«    »-i  CS 

1.366 

460 

26 

83 

— 

— 

57 

30 

,  627 

10 

4 

90 

2 

6 

1.376 

465 

16 

83 

59 

•  ?  i  : 
OU 

1.372 

463 

67 

83 

43 

30 

440 

4 

1 

49 

.  16 

6 

12 

1.376 

465 

16 

83 

59 

36 

452 

- 

175 

Lokalverkâufe  —  Vânzâri  locale  —  Ventes  sur  place 


Sferturi 
de  stânjen  de  f;ig 
Viertel  von  Buch- 
kolz.  —  Quarts 
de  toises  de  hêtre 

Gramezi  de  crâci 

Astenhaufe 
Tas  de  branchages 

Sferturi  de 
stânjen  de  stejar 
Viertel  von  Eichholz 
Quarts  de  toises  de 
chêne 

Tândâri  si  coji 

Spalten 
und  Schwarlen 
Eclats  et  écorces 

Sa 
Somme 
Su  ma 

Trausp-FuUrcn 

Moyens 
de  traivspprt 

Mijloaee' 
de  transport 

St. 

Lei 

Bani 

St. 

Lei 

Bani  | 

Km. 

Lei 

Bani 

Fuhre 

Chelt.  de 
transport 

Lei 

Bani 

Lei 

Bani 

9! 

129 

119 
1 
1 

959 
7 
7 

16 

58 

1 

I 

1.511 

7 
7 

16 
66 
414 

câruve  5 

16 

213 

2 

.  8 

5 

6 

171 

50 

25 

342 

131 

i 
i 

1.047 

50 

6 

171 

1 

2 

2.021 

50 
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Exploitation  forestière. 


FORET  P  E 


i~H    i~H  rH 

OS 


a  s 


T3 


eq 


c  .s 

-2  "5 

.2  3 

x  ."S 

W  ce 


Sorliment   d.   stchenden  Bestànde 
Felurile  cantitâÇilor  existente 
Espèces  de  quantités  existantes 


Abniïtzùng  p:s.  1915 
Fstm.  —  Consu matia  din 
1915  metri  de  pâdure  — 
Consommation  en  1915 
mètres  de  forêt 


1.112 

22g 
1.026 
348 
456 
295 
857 


4.322 


Eiehe  f.  d.  Siige    —  çtejar  prs.  ferestrâu  —  Chêne  à  scierie  . 
»     »  Weiches  —     »       »    grinzi     —  Poutres,  solives 


Eschen 


»  Kantholz  — 
»  Schwellen  - 
»  Kleine  — 
Telegraph — 


frasin 


traverse  —  traverses- 

»  mici —  petites  traverses 
stâlpi  de  telegr.  -  poteaux  de  télégraphe 
—  frêne  


86 


219 

33 

38 

42 

42 

342 

43 

419 

89 

157 

61 

56 

47 

1.321 

20 

Gearbeitete  Bestânde  in  der  Forst  —  Cantitàfi 


Stûck 
Bucâti 
Pièces 


Cb. 
Volum 
Volume 


SORTIMENT  —  FELURI  -  SORTES 


185 
481 
48' 
77l 
M 
3.407 
1.833 
925 
889 
47 
97 
15 
20 
20 
17 
140 
915 
20 


142,82 
29,11 
20,23 
3,63 
10,20 


13,70 


Eichmklotzer  —  butuci  de  stejar  —  billes  de  chêne  

Eschenkliitzer —      »       »  frasin  —     »      »  frêne  

Eichen-Piloten  —  pilofi  de  stejar  —  pilots  de  chêne  

»     Kautholzer  —  grinzi    »     —  poutres  

»     Zaunsiinlen  —  stâlpi  de  gard  —  pieux  de  palissade   

Ha!b.  rund.  schwellen  —  2.U0  14 ,8  —  traverse  semi-rot.  —  traverses  d.  rondes 
-     13|26    -     »  »-»»■» 
»  »       —  2.2S  ,2|24—     »  »      —       »     »  » 

Schworten  —  coajâ  —  écorce  .  

ïeleg.  stg.  à  7  m.  0,124  —  stâlpi  telegrafici  —  poteaux  de  télégraphe 
»       »     »  8  »   0,182  —     »  »       —       »        »  » 

»       »     »  9  »  0,312  —     »  »       —       »        »  » 

»       »     »  10  »  0,452  —     »  »       —       »        »  » 

»     »  12  »  0,637  —     »  »       —       »  » 

Klft.  à  10  Rm.  Br.  holz  —  Lemn  de  ars  —  Bois  à  brûler  

»     »  10    *      *    p,    —     *      »    »    —    »     »  » 

Kaufen  Astholz  —  crâci  —  branches  

Riisten  —  ulm  —  orme  


4! 

18- 

19 

16,28 

152 

6,47 

1.117 

30,98 

1.588 

249 

841 

12 

7 

Bestând  ap  d.  Ablage  Arce§ti  —  Disponibile  la 


Eiehenklotzer     —  butuci  de  stejar  —  billes  de  chêne  .... 
Eichen  Piloten   —  piloti     »      »      —  pilots  »       »  .... 
»     Kantholz —  grinzi    »      »      —  poutres       »  .... 
»     Zaunsânlen  —  stâlpi  de  gard  de  stejar  —  pieux  de  chêne 
Halb.  r.  Schwellen  —  traverse  semi-rotunde  —  traverses  d.  rondes 
Teleg.  stang.  7  m.  0,1242S  —  pari  de  telegraf  —  poteaux  de  télégr, 
»         »     8  »   0,182    —    >>»»       —       »        »  » 
»        »     9  »  0,312    —    »»»      —       »       »  » 
»    10  »   0,452    —    »     »       »       —       »       »  » 
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T  R  O  A  S  A  1915 


Resta  nd 
am  31/XII  915  Fstmj  — 
Existera  la  31 /XI 1/91 5 
metrii  de  pâdure  —  Situa- 
tien  au  31/XH  915  mètres 
de  foiêt 

Wert  - 

-  Valoarea  —  Valeur 

Grundtaxe  —  Arenda  — 
Fermage 

,  Einziln  —  Partial  — 
Partielle 

Im  grunzen — lu  total  — 
Totale 

L  e  i 

Bani 

L  e  i 

Bani 

L  e  i 

Bani 

893 
142 
983 
5 
36 
137 
801 

63 
81 
79 
79 
47 
87 
30 

11 

13 
7 

11 
5 
5 

11 

40 
32 
20 
35 

85 
40 

11 

13 
7 

11 
5 
5 

11 

40 
32 
20 
35 

85 
40 

10.187 
1.902 
7.083 
65 
182 
806 
9.134 

•  38 

22 
28 
71 
35 
53 
82 

3.001 

66 

29.362 

29 

lucrate  în  pâdure  —  Quantités  travaillées  dans  la  forêt 


Spesen  —  Cheltueli  —  Dépense? 

E  i  n  z  e  1  n 

Im  ganzen 

Grundtaxe 

Verwaltung 

A  r  b  e  i  t 

Fuhrlohn 

Partial 

In  total 

Arenda 

Administra^ 

Lucru 

Carat 

Partiellement 

Total 

Fermage 

Administration 

Main  d'oeuvre 

Transport 

L  e  i 

B. 

L  e  i 

B. 

L  e  i 

B. 

L  e  i 

B 

L  e  i 

B. 

L  e  i 

B. 

11 

40 

19 

28 

1 

02 

20 

99 

52 

69 

7.525 

18 

11 

40 

19 

28 

0 

80 

20 

99 

52 

27 

1.521 

57 

15 

67 

22 

17 

1 

02 

27 

54 

66 

40 

1.343 

27 

16 

29 

86 

10 

41 

43 

97 

29 

353 

16 

14 

40 

28 

92 

'  7 

79 

37 

29 

88 

40 

901 

68 

1 

30 

2 

20 

0 

48 

2 

77 

6 

75 

22.997 

25 

1 

13 

1 

93 

0 

45 

2 

43 

5 

94 

10.889 

02 

0 

30 

1 

60 

0 

32 

1 

24 

3 

46 

3.200 

50 

0 

15 

0 

15 

133 

35 

0 

86 

2 

79 

0 

26! 

2 

39 

6 

30 

296 

10 

1 

26 

4 

12 

0 

38! 

3 

49 

9 

25 

897 

25 

4 

89 

7 

14 

0 

66; 

8 

71 

21 

40 

321 

7 

08 

10 

23 

0 

951 

12 

63 

30 

89 

61 

78 

9 

97 

14 

44 

1 

34 

17 

85 

43 

55 

87 

10 

510 

0 

20 

103 

7 

15 

19 

28 

1 

80 

16 

74 

616 

08 

51.756 

29 

depozitul  Arcesti  —  Disponibles  au  dépôt  d'Arceçti 


11 

40 

8 

59 

1 

7 

99 

28 

98 

52 

16 

15 

g; 

9 

87 

2 

7 

58 

35 

12 

220 

55 

1G 

13 

31 

10 

8 

50 

47 

81 

309 

33 

14 

40, 

12 

89 

"40 

9 

27 

7G 

56 

2.371 

82 

1 

3Gfl 

97 

0 

50 

48 

3 

25 

5.161 

0 

86 

1 

26 

0 

27 

97 

3 

36 

836 

64 

1 

26jj 

1 

83 

0 

40 

1 

43 

4 

92 

1.677 

72 

4 

89 

3 

14 

0 

GS 

2 

45 

n 

16 

133 

92 

7 

081 1 

4 

56 

0 

99 

3 

54 

16 

17 

113 

19 

1  'h 
II 

• 

L10.876 

33 
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Local  verkauf-Einnahmen 


Eiche 


Bâche 


Tanne 


Vente  sur  place-Encaissements 

Holz-Conto  —  Compte  du  Bois 
1914 


Dicten 
Hochschnitt 
Bes  Bretter 


I 

II 
III 


Balken  

Kantholz  

Stokholz   

Latten   • 

Zaunbretter  

Zaunphahle  

Piloten    !   304.642 


Hochschnitt 
Bretter  . 
Latten 
Zaunbretter 
Klôtze  . 


78  963 


Bretter 
Kantholz 
Stockhoiz 
Latten  . 
Rundholz 


[  Hochschnitt 
_.        )  Bretter  . 
Esche  j  Kantholz  . 


Latten 


19.385 


1.528 


|  Bretter  

Riister  l  Kantholz  

I  Latten  ........  3.494 

Linde    {  Bretter   0.236 

Eiche   {  Klokabfaile    ......  10.500 

Total  —  S.  A.  .    .    .  418  748 


0.289 

57.80 

2.126 

270.10 

2.505 

330.50 

0.323 

32.50 

1.547 

87.35 

2.429 

266.90 

7.652 

627.55 

30.854 

2954  45 

93.737 

7579.25 

155.819 

8989.15 

2.801 

,126  55 

4.560 

210.05 

2.083 

109.70 

5.645 

310.55 

0.657 

26.60 

67.778 

3088.70 

2.800 

84.— 

12.631 

814.J0 

n  fto.fi 

6  25 

9.30 

6.360 

432.40 

0  139 

4.90 

0.660 

57.— 

0.598 

66.10 

0.022 

1.55 

«  0.248 

12.35 

0.271 

15.40 

3.212 

165.55 

0.01 1 

—.75 

21.532.25 


3.619.55 


1.266.95 


1  37. — 


1  81.70 

25.95 

182.40 


Durchuitts  Preis 
Prix  moyen 

200.— 
127.06 
131.93 
100.62 
35.75 
109.88 
82.01 
95.75 
80.85 
57.69 
45.21 
46.05 

52.66 
55.01 
40.48 
45.57 
30.— 

64.45 
65.10 
58.49 
67.98 
35.25 


86.36 
1 10.53 
70.45 
51.— 

56.82 
51.54 
68.18 
109.95 


26.945.80 


Localverkauf-Einnahmen  —  Vente  sur  place 

Betriebs-Canto  —  Compte  d'exploitation 
1914 


Schanlbrettter  288.002,24  lau fende  metter— 


mètres  linéaires   13  876,30 

Lohnschnitt  1.277,87  cbm.— mètres  cubes  .  10.743,35 

Div.  Trenn  &  Kreissàgenschnitte  ....  326, — 

Brennholz  1.041  1/4  Rm.  —  stères   .  .  .  11.421,60 

Schwartan          60  Stiik   12,80 

Sàgespâhne                  »   21, — 

S.  Klamraern     500     »   15, — 

Bàgen  schârfen    37,80 

Schmiedearbeit    21,60 

Drehbankarbeit                                    .  12,20 


Alte  Schienen  390  m   74,40 

Altes  Blech      321  Stuck   35,30 

Eisenplatten         1      »     13.  kgr   10,40 

Brunnensteine    80     »    60, — 

Friesenobfalle    3,50 

Schwellenabfalle    26,55 

Alte  ïiir  1      »  ......  15.— 

Oel  30  1   10,30 

Oelfsss  1      »        .  ^   7, — 

Kisten  1      »       .  >   —.80 

Total  .  .  .  30.730,90 
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Complètement  du  texte  déjà  publié 

Au  No.  2  de  la  revue  ..Correspondance  éco- 
nomique" nous  avons  donné  quelques  relations 
sur  l'industrie  et  le  commerce  du  bois  en  Bu- 
covine. 

Etant  actuellement  en  mesure  de  compléter 
ces  relations  et  en  faisant  une  petite  interrup- 
tion à  l'étude  monographique  de  la  soc.  „Ber 
liner  Holz  Comptoir",  nous  présenterons  un, 
large  exposé  sur  l'industrie  forestière  en  Bu- 
covine,  exposé  commençant  par  un  petit  histo- 
rique et  complété  par  un  tableau  statistique 
détaillé. 

1.  L'industrie  forestière  en  Bucovine 

En  1834  il  y  avait  29  scies  verticales 
à  mouvement-alternatif,  et  en  1851  il  y  avait 
51  scieries.  Naturellement  ces  scieries  avaient 
un  fort  débit  et  souvent  le  matériel  manquait 
même  pour  un  débit  plus  restreint.  Ce  n'est 
qu'après  que  la  voie  ferrée  Lemberg-Czerno- 
witz  fut  mise  en  fonction,  en  1861,  que  les  rap- 
ports s'améliorèrent  et  les  grandes  richesses  — 
les  forêts  de  la  Bucovine  —  commencèrent  à 
être  plus  connues  sur  les  marchés  de  vente  de 
l'Orient. 

En  1874..  une  grande  et  excellente  entreprise 
de  scierie  fut  constituée  par  la  firme  P.  et  C. 
Gotz  et  Co.,  avec  8  scies  vert,  à  mouvement 
alternatif  et  toutes  les  autres  machines  néces- 
saires ;  à  Czernowitz  ce  fut  la  premièrre  instal- 
lation à  vapeur,  en  grand  style,  de  Bucovine^ 
fournie  et  installée  par  la  firme  de  Vienne  bien 
connue  G.  Topham. 

Le  bois  flotté  au  Pruth,  enlevé  au  moyen 
de  deux  ascenseurs  à  cordes  est  installé  au 
dépôt,  ou  bien,  si  c'est  du  matériel  à  raboter 
ou  à  faire  des  caisses,  au  magasin.  Des  che- 
mins de  fer  à  voie  étroite  relient  les  dépôts  et 
le  magasin,  au  moyen  de  poulies,  avec  la  scie- 
rie, et  un  embranchement  de  voie  ferrée  de 
largeur  naturelle,  relie  la  scierie  à  la  gare  du 
chemin  de  fer  Lemberg-Czernowitz. 

Cette  construction  qui  a  été  agrandie  et  pré- 
vue d'une  installation  de  lumière  électrique,  a 
coûté  520.000  cour.  Les  besoins  annuels  en 
bois  brut  de  cette  scierie  était  de  92.000  mè- 
tres cubes  et  elles  ont  produit  du  matériel  à 
travailler  d'environ  49.000  m  3. 

Une  seconde  grande  scierie  a  été  installée 
en  1886  par  la  même  société  par  action,  à 
Dornavatra  ;  on  y  apporte  le  matériel  brut  par 
voie  d'eau.  La  société  dispose  pour  ses  travaux 
de  machines  à  vapeur  de  520  chevaux,  de  roues 
(l'eau  de  45  chevaux,  et  elle  a  en  mouvement 


30  scies  verticales  à  mouvement  alternatif,  30 
scies  circulaires  et  4  scies  de  biais  (Quersch- 
nittsâge),  4  machines  à  raboter  et  3  à  moulurer. 

Le  total  de  bois  brut  nécessaire  annuellement 
était  d'environ  140.000  m 3  de  matériel  à  fa- 
çonner. Le  nombre  total  de  travailleurs  occupés 
de  façon  permanente  aux  scieries  et  dépôts  était 
en  moyenne  de  1.100.  En  outre  quelques  milliers 
de  travailleurs  étaient  employés  à  l'acquisition 
du  bois,  au  transport,  flottage  et  circulation  sur 
les  voies  ferrées. 

En  1898,  la  dite  firme  obtint  aussi  la  pro- 
duction du  matériel  à  façonner  des  scieries  de 
Lakovetz  et  de  Unter-Petroutz  ;  les  besoins  en 
bois  brut  de  ces  deux  dernières  scieries  étaient 
d'environ  60.000  m  s  par  an. 

Les  chemins  de  fer  locaux  qui  se  joignent  à 
la  ligne  principale,  transportent  le  matériel  brut 
des  riches  régions  forestières  de  la  Bucovine.  ' 
L'administration  des  fonds  de  l'Eglise  a  rendu 
possible  la  construction,  de  ces  voies  ferrées  lo- 
cales ;  il  était  de  son  propre  intérêt  de  créer 
des  voies  de  communication  donnant  la  possi- 
bilité de  créer  des  sources  productives  pour 
l'exploitation  de  ses  colossales  étendues  de 
forêts. 

Le  fonds  de  l'Eglise  possède  aussi  des  scie- 
ries propres  à  Falken  (à  vapeur),  à  Brodina 
et  Boul  (à  eau),  qui  sont  affermées. 

En  outre,  en  Bucovine  fonctionnent  aussi  d'au- 
tres scieries  à  vapeur  plus  petites,  à  Ursoia,  à 
Fundul-Moldovei,  à  Paltinoasa  (en  tout  135 
chevaux  vap.)  et  à  Russ  Boul  (l  20  chev.  vap). 

En  1889  et  1893,  la  firme  connue  „Société 
par  actions  pour  l'industrie  du  bois  Leopold 
von  Popper",  a  installé  deux  scieries  à  vapeur 
à  Mardzina  (Suczawitza-Fiirdtenthal)  et  à  Bi- 
vollerie,  pas  loin  de  Radautz. 

Le  fonctionnement  se  fait  au  moyen  de  ma- 
chines à  vapeur  d'un  total  de  200  chev.  vap., 
et  on  y  emploie  aussi  six  chev.  vap.  pour  l'in- 
stallation de  la  lumière  électrique  à  la  première 
de  ces  scieries  (Suczawitza-Fiirstenthal).  C'est 
une  exploitation  modèle,  ayant  des  habitations 
nécessaires  au  personnel  et  aux  travailleurs. 

Le  bois  brut  à  façonner  atteint  annuellement, 
environ  60.000  m3,  dont  on  obtient  des  déchets 
pour  environ  32.000  m  3. 

Les  déchets  classés  en  3  catégories  donnent  : 
Environ  40  °/°  de  bois  non  assortis 
35%    „    „    de  chauffage 
et        „        15  °/o  de  matériel  de  3-e  classe. 

Le  matériel  à  façonner  est  envoyé  presque  ex- 
clusivement via  Odessa  et  Galatz  vers  la  Rus- 
sie, la  Turquie,  l'Italie  et  la  France  et  dans 
beaucoup  d'autres  pays  encore  ;  pendant  les 
dernières  années  des  quantités  assez  importan- 
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tes  de  matériel  de  Ill-e  cl.  a  été  envoyé  en 
Allemagne. 

La  firme  susmentionnée  possède  aussi  outre 
les  scieries  citées  en  Bucovine,  de  grandes  in- 
stallations en  Galicie. 

Une  scierie  assez  importante  a  été, installée 
en  1880  sur  les  propriétés  du  fonds  de  l'Eglise 
à  Bajasescul  sur  la  Moldavathal,  ou  le  bois  à 
façonner  annuellement  est  d'environ  38.000  m  3 
dont  on  obtient  par  an  des  déchets  pour  1 9.000  m  3. 

La  plus  nouvelle  scierie  de  Bucovine  est 
l'installation  de  Frassin  fondée  en  1 899,  et 
pourvue  de  tous  les  nouveaux  perfectionnements 
connus  jusque  là  en  matière  technique. 

Elle  fait  venir  directement  des  vastes  forêts 
de  la  localité  appartenant  au  fonds  de  l'Eglise, 
le  bois  brut  aux  scieries  situées  à  la  station 
de  chemin  de  fer,  Frassin,  décrite  sommaire- 
ment ci-dessus. 

Cette  installation  constitue  une  dépendance 
fort  appropriée  de  la  scierie  à  vapeur  de  Czer- 
nowitz,  mentionnée  plus  haut  ;  cette  dernière 
dirige  le  matériel  brut  par  une  voie  d'eau  fort 
compliquée,  au  chemin  de  fer  construit  avec 
soin  et  pourvu  de  poulie  à  vapeur,  sur  la 
chaussée. 

Les  deux  installations  représentent  des  types 
plus  ou  moins  accomplis  de  toutes  les  grandes 
installations  de  scieries  de  Bucovine,  ce  qui  dé- 
pend du  mécanisme  intérieur  de  ces  installations. 

Les  deux  chaudières  à  vapeur  de  la  scierie 
de  Frassin  ont  été  fournies  par  l'établisse- 
ment d'installation  de  machines  de  l'archiduc 
Frédéric  à  Ostrau.  La  machine  à  vapeur  de  la 
société  par  actions  pour  machines  de  fabriques 
Nicolson  de  Budapest,  a  250  ch.  vap.  et  met 
en  mouvement  huit  scies  verticales  à  mouve- 
ment alternatif  à  180  lames.  Les  scies  verti- 
cales ont  été  fournies  par  les  maisons  Topham 
de  Vienne  et  Nicolson  de  Budapest.  Il  y  a  aussi 
aux  scieries  mentionnés,  4  scies  circulaires,  trois 
de  biais  (partie  fonctionnant  à  l'électricité),  et 
l'installation  de  lumière  électrique  à  8  lampes  à 
arc  voltaïque  et  1 80  becs  ordinaires. 

Les  frais  totaux  d'installation  de  la  scierie 
de  Frassin  ont  été  d'énviron  350.000  cour.  Les 
besoins  en  bois  de  chauffage  rond  peuvent  être 
évalués  à  environ  50.000  m3. 

Le  fonds  de  l'Eglise  (Fondul  religionar)  pos- 
sède à  Suchathale,  environ  25.000  ha.  en  ma- 
jeure partie  boisés,  et  l'extraction  du  matériel 
peut  être  évaluée  à  environ  70  000  m3. 

En  partant  de  la  Reihsstrasse  de  Frassin 
un  chemin  d'environ  18  klm.  se  déroule 
par  Stulpikany  jusqu'à  Astra  et  constitue  la 
voie  de  transport  principale  pour  la  région  de 
la  vallée.  En  liaison  avec  cette  rue  a  été  établie 


Une  voie  ferrée  avec  poulies  pour  installation  à 
vapeur  ;  cette  voie  ferrée  doit  obtenir  un  pro" 
longuement  dans  la  vallée  principale. 

Des  voies  ferrées  latérales  ont  été  construites 
sur  un  parcours  d'environ  15  klm.  dans  les 
vallées  de  Dzeinne,  Munezee  et  Botus,  et  aussf 
une  voie  de  forêt  de  6  klm.  dans  la  vallée  de 
Branestie.  La  station  de  Frassin  de  la  voie 
ferrée  à  poulies  est  reliée  aux  scieries  mention- 
nées, et  par  une  voie  industrielle,  à  la  station 
de  chQmin  de  fer. 

La  station  de  chemin  de  fer  à  poulies  est 
pourvue  de  dispositifs  favorables  à  diriger  et  à 
charger.  Le  rayon  minimal  est  de  80  m.  dé 
longueur  ;  la  plus  forte  pente  de  la  ligne  prin- 
cipale n'a  que  33.2  pour  mille,  et  aux  lignes  la- 
térales 41.8  pour  mille. 

Les  frais  des  constructions  pour  transport 
dans  la  vallée  de  Sucha,  ont  été  évaluées  à  la 
somme  totale  de  1.200.000  cour.,  et  se  détail- 
laient comme  suit  : 

a)  Pour  un  klm.  de  voie  ferrée  à  poulies  y 
compris  la  voie,  environ  32.000  cour. 

b)  Seulement  chemin  de  fer  avec  poulies, 
par  klm.  env;  16.000  à  20.000  cour. 

c)  chemin  de  fer,  par  klm.  8000  cour. 

En  1898,  l'administration  des  forêts  com- 
mença aussi  à  construire  des  chemins  de  forêts 
dans  chaque  vallée,  par  lesquels  les  frais  coû- 
teux de  l'extraction  du  bois  diminuèrent  petit 
à  petit.  A  présent  il  faut  construire  des  che- 
mins semblables  vers  Soltea  et  Suczawitza  afin 
de  pouvoir  apporter  le  bois  qui  s'y  trouve  aux 
aciéries,  dans  un  état  approprié  au  but. 

On  a  fait  des  projets,  en  première  ligne,  pour 
des  voies  ferrées  d'hiver  (sans  terassement,  et 
seulement  avec  une  couche  de  gravier),  ensuite 
pour  des  voies  ferrées  d'été  pour  certaines  dis- 
tances d'une  importance  particulière,  et  on  a 
commencé  à  construire  un  chemin  nouveau 
d'une  longueur  totale  d'environ  40  klm. 

En  1898,  il  y  avait  en  Bucovine,  dans  les 
forêts  des  associations  et  dans  les  forêts  pri- 
vées, en  tout  18'2  klm.  de  voies  ferrées  à  va- 
peur et  39.5  klm.  de  chemins  de  fer  avec  pou- 
lies, à  chevaux,  au  total  57.7  klm.  en  fonction. 
Sur  ces  voies  ferrées  on  transporte  en  terme 
moyen,  annuellement,  env.  420.000  m3  de  bois 
de  construction.  La  distance  moyenne  est  de  5 
à  1  5  klm. 

Les  voies  ferrées  de  transport  de  dimensi- 
ons habituelles,  de  Rup  moldawitza — Wama,  de 
20  klm.  et  de  Mezybrody — Berhometh,  de  9 
klm.,  sont  de  véritables  voies  ferrées  fores- 
tières, dont  la  première  a  été  installée  pour  les 
transports  des  forêts,  appartenant  au  fonds  de 
l'Eglise,  du  matériel  à  façonner    qui    vient  de 
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Watra-Moldavitza,  et  la  dernère  pour  le  bois 
à  façonner  et  à  chauffage  des  forêts  de  la 
propriété  seigneuriale  de  Berhometh.  La  lon- 
gueur totale  du  réseau  de  voies  ferrées  de 
Bucovine  est  d'environ  470  klm. 

L'exposé  suivant  offre  une  image  succinte 
des  fonds  investis  en  Bucovine  pour  les  cons- 
tructions d'aduction  et  les  constructions  au  des- 
sus du  sol,  à  savoir,  seulement  de  celles  faites 
par  l'administration  de  fonds  même,  et  par 
quelques  acheteurs  de  bois,  constructions  qui 
passent  en  la  propriété  du  fonds  de  l'Eglise. 

I.  Constructions  pour  le  transport 

4  treuils 

3'0  klm.  de  grandes  eaux 
88'6    „    de  chaussées   et  routes  de  forêts 
39'0    „     „    voies  ferrées  avec  poulies. 

II.  Constructions  au  dessus  du  sol 

123  bâtisses  pour  l'administration,  le  garde  fo- 
restier et  l'inspecteur  sylvicole. 
3  scies  à  planches 
37  différentes  huttes  pour  abriter  contre  les 
intempéries  et  fours  à  sécher,    etc  etc. 
Les  frais  des  constructions  d'adduction  ont  été 

de   .  1.423.000  cour. 

ceux  des  constructions  ... 

au  dessus  du  sol,  de    ._    .    .     788.200  cour. 

Total    2.211.560  cour. 

En  outre,  les  acheteurs  ont  installé  'aussi 
de  nombreuses  constructions  de  transport  et  de 
voies  au  dessus  du  sol  dont  ils  se  servent 
jusqu'à  l'expiration  de  leurs  contrats,  lorsque 
ces  construction  deviennent  la  propriété  exclu- 
sive du  Fonds  de  l'Eglise.  Les  frais  s'en  sont 
élevés  à  env.  1.800.000  cour. 

Le  Fonds  de  1  Eglise  a  aussi  donné  pour  la 
construction  de  chemins  de  fer  locaux  environ 
4.100.000  cour. 

Le  programme  des  constructions  pour  la  pé- 
riode 1898  jusqu'à  1905,  prévoyait  comme 
frais  préliminaires  env.  4.500.000  cour,  et  doi- 
vent être  faites  par  emprunt  sur  prise  en  pos- 
session ;  il  est  question  de  la  construction  de 
410  Klm.  de  voies  ferrées  à  poulies  nouvelles, 
de  chaussées  et  routes.  Par  la  décision  de  1900 
le  programme  d'investîtion  a  été  prolongé  peur 
9  années,  et  il  a  été  accordé  à  cet  effet 
4.286.000  cour.  Un  vaste  léseau  de  voies  pour 
véhicules  et  de  sentiers  a  été  entrepris  par  le 
Fonds  de  l'Eglise,  et  il  faut  qu'au  courant  de 
l'année,  prochaine  ce  réseau  atteigne  la  lon- 
gueur totale,  considérable  de   6000  Klm. 


A  l'installation  d'une  scierie  -il  ne  faut  pas 
perdre  de  vue  deux  choses,  à  savoir  : 

1.  Le  choix  de  l'emplacement  pour  construire. 

2.  Le  choix  d'un  moteur  de  fonctionnement 
approprié. 

Là  où  on  dispose  de  la  force  motrice  de 
l'eau,  il  va  de  soi  qu'elle  doit  être  employée 
autant  que  possible.  Avec  certaine  expérience 
des  affaires,  l'emplacement  propre  est  facilement 
trouvé.  Le  bon  emploi  de  la  chute  d'eau  dé- 
pend de  la  vallée  du  ruisseau.  L'emplace- 
ment doit  être  choisi  de  la  sorte  que  les  frais 
de  transport  du  bois  à  la  scierie  soient  fort 
réduits,  et  que  le  matériel  ouvré  à  la  scierie 
puisse  être  facilement  transporté  à  la  station 
de  chemin  de  fer,  ou  au  port  les  plus  rappro- 
chés. Le  matériel  scié  doit  être  rangé  à  proxi- 
mité d'une  chaussée,  éventuellement  d'une  voie 
ferrée  à  poulies,  afin  que  le  matériel  achevé 
puisse  toujours  être  transporté  à  la  station  d'ex- 
pédition sans  tenir  compte  du  temps  qu'il  fait. 

Le  choix  du  moteur  de  fonctionnement  pour 
les  scieries  dépourvues  de  force .  motrice  pro- 
duite par  l'eau,  dépend  de  différentes  circons- 
tances. Parmi  les  nombreux  facteurs  importants 
et  qui  doivent  décider  s'il  faut  employer  des 
machines  à  vapeur,  des  locomobiles  ou  bien 
s'il  faut  établir  des  moteurs  à  benzine,  huile 
ou  pétrole,  il  est  nécessaire  de  savoir: 

1 .  Si  la  scierie  est  destinée  à  avoir  une 
durée  plus  longue  ou  plus  courte. 

2.  Si  l'on  dispose  suffisamment  d'eau  et  si 
elle  est  bonne. 

3.  Si  on  peut  employer  efficacement  les 
chutes  d'eau. 

4.  Si  les  rapports  sont  favorables  à  l'effet  de 
pourvoir  la  scierie  de  tout  le  nécessaire. 

Sitôt  que  la  lumière  est  faite  sur  des  points 
principaux,  11  ne  sera  pas  difficile  de  décider 
s'il  faut  employer  le  système  des  machines  à 
vapeur,  des  locomobiles  ou  des  moteurs. 

En  général,  il  faut  savoir  que  s'il  n'est  ques- 
tion que  d'une  installation  passagère,  donc  seu- 
lement pour  l'exploitation  d'un  complèxe  sylvi- 
cole qui  se  termine,  en  quelques  années,  il  faut 
installer  une  machine  à  vapeur  locomobile  ou 
semi  stable  sans  perdre  naturellement  de  vue 
que  l'eau  ne  doit  pas  être  trop  calcaire  ce  qui 
est  nuisible  spéciallement  pour  les  conduites  de 
la  chaudière. 

Lorsque  la  scierie  doit  fonctionner  longtemps, 
une  machine  à  vapeur  est  toujours  nécessaire, 
et  les  frais  en  seront  amortis  après  une  série 
d'années  plus  prolongée. 

Le  choix  du  système  de  la  machine  à  va- 
peur dépend  aussi  du  fait   si  la  chute  d'eau 
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peut  être  bien  employée,  ou  si  elle  est  sans 
valeur. 

Dans  le  premier  cas  il  faut  se  procurer  une 
machine  qui  économise  la  vapeur,  même  si  son 
coût  est  plus  élevé. 

Dans  le  cas  où  l'eau  est  suffisante,  une  ma- 
chine à  condensation  est  à  préférer. 

Si  les  chutes  d'eau  ont  une  valeur  infime  ou 
nulle,  une  machine  à  vapeur  de  haute  pression 
sans  condensation,  est  suffisante,  et  elle  est 
aussi  bien  meilleur  marché  que  celle  recom- 
mandée ci-dessus. 

Le  choix  du  restant  des  moteurs  de  fonction- 
nement, mentionnés  plus  haut,  dépend  d'autres 
facteurs.  Ainsi,  par  exemple,  à  proximité  de 
sources  d'huiles  minérales  brutes,  un  moteur 
Diesel  est  toujours  indiqué,  et  dans  les  endroits 
où  il  y  a  peu  d'eau  ou  de  mauvaise  qualité, 
ou  si  d'autres  circonstances  l'indiquent,  les  mo- 
teurs à  benzine. 

Lors  de  la  mise  en  mouvement  au  moyen  des 
moteurs  électriques  il  est  nécessaire  d'étudier  en 
première  ligne  s'il  y  a  lieu  de  choisir  le  fonc- 
tionnement en  groupe,  c'est-à-dire  un  fontion- 
nement  ou  plusieurs  machines  sont  mises  en 
mouvement  par  un  moteur  unique,  ou  bien  si 
un  fonctionnement  unitaire  dans  lequel  chaque 
machine  à  ouvrer  le  bois  est  mise  en  mouve- 
ment par  un  seul  moteur  électrique  assez  puis- 
sant, est  propre. 

Les  machines  à  travailler  le  bois  sont  pro- 
pres, grâce  au  grand  nombre  des  girations,  au 
fonctionnement  unitaire,  mais  ici  aussi  bien  des 
circonstances  locales  ont  leur  rôle.  Il  faut  aussi 
tenir  compte  du  point  de  vue  de  dépenses,  de  la 
question  des  moteurs  de  réserve  et  autres. 

Dans  tous  les  cas  les  conseils  d'une  firme 
expérimentée  sont  indiqués. 

L'exploitation  de  la  scierie  peut  être  faite  de 
façons  fort  différentes  dépendant  de  circonstan- 
ces qu'il  serait  trop  long  d'énumérer.  Il  faut 
cependant  remarquer  que  les  commandes  exis- 
tantes, ou  leur  à  défaut,  les  besoins  courants  sont 
souvent  décisifs  pour  l'utilisation  de  la  scierie. 

La  condition  des  arêtes  des  produits,  c'est-à- 
dire  si  elles  doivent  être  coupantes  ou  si  elles 
peuvent  être  quelque  peu  irrégulières,  a  une 
grande  influence  sur  le  débit.  Pareillement,  la 
dureté  du  matériel  à  travailler,  car  plus  le  bois 
est  dur  moins  il  y  a  de  coupures  à  faire,  ce  qui 
produit  moins  de  déchets  et  de  scierie. 

Si  on  doit  obtenir  du  bois  prismatique,  ce 
qui  arrive  souvent  pour  les  besoins  des  menui- 
series, alors  il  faut  couper  sur  les  surfaces  ex- 
térieures, quelques  planches,  éventuellement  de 
différentes  épaisseurs,  car  sans  cela  le  détache- 


ment de  fortes  écorces  produit  de  trop  grandes 
pertes  en  bois  brut. 

Quelques  essais  faits  pour  transformer  des 
troncs  d'égales  longueurs  et  grosseurs,  de  dif- 
férentes manières,  en  planches,  doivent  démon- 
trer qu'on  obtient  des  résultats  différents. 

On  utilise  un  tronc  de  la  meilleure  manière 
en  coupant  dans  soi  millieu  une  pièce  de  bois 
de  construction  de  forme  soit  carrée  soit  rec- 
tangulaire, et  ensuite  les  planches  latérales  sont 
employées  autant  que  possible  jusqu'à  l'épais- 
seur de  12  m.  m.  (les  dernières  pour  confec- 
tion de  caisses,  etc.). 

Prenons  par  exemple  un  tronc  de  4  m.  ayant 
au  bout  mince  une  épaisseur  de  40  cm.  (donc 
une  épaisseur  moyenne  d'environ  53  c.  m.  le 
volume  de  ce  tronc  serait  donc  de   0.882  m3. 

On  peut  obtenir  de  ce  tronc,  conformément  à 
la  figure  8,  les  espèces  suivantes  : 

1  routre  de  4.00  long.,  0,30  largeur.  0,36  épais- 
seur =  0.432. 

2  planches  de  4.00  lom-.,  0.32  largeur,  0  03  épais- 
seur =  2X0.0381  =  0.076. 

2  planches  de  4.00  long..  0.24  largeur,  0.03  épais- 
seur =  2X0.0288  =  0.058. 

2  planches  de  4.00  long.,  0.26  largeur,  0.015  épais- 
seur —  2X0.0156  =  0.031.  

Tôt  d  mètres  cubej   .   .  0.597 

et  quatre  pièces  d'écorce. 

0.882  m3  de  bois  brut  donnent  donc  0.59  7 
m8  de  matériel  ouvré,  et  il  résulte  donc  une 
perte  de  bois  de  0.285  m3,  La  perte  de  bois 
dans  ce  cas  est  de  32%. 

Si  on  transforme  une  tronc  identique  confor- 
mément à  la  figure,  (4.00  long.,  0.53  épaisseur 
moyenne  =  0.882  le  volume  en  mètres  cubes) 
en  matériel  plus  mince,  et  si  on  transforme  rien 
que  le  milieu  en  4  poteaux  d'une  épaisseur  de 
0.055  m.  les  planches  latérales  de  0.03  et  0.15, 
alors  on  obtient  de  ce  tronc  les  résultats  sui- 
vants :  1) 

2  poutres  de  4.00  long.,  0.48  largeur,  0.55  épais- 
seur =  2X0.1059  =  0.2118. 

2  poutres  de  4.00  long.,  0.44  largeur,  0.50  épais- 
seur =  2X0.880  =  0.17.60. 

2  poutres  de  4.00  long .  0.38  largeur,  0.030  épais- 
seur =  2X0.0456  =  0.0902. 

2  poutres  de  4.00  long.,  0.33  largeur,  0.020  épa!s- 
seur  =  0.264  =  0.0528. 

2  poutres  de  4.00  long.,  0.26  largeur,  0.015  épais- 
seur =  0.156=  0.0312.   , 

Total,  m3    .    .    .    .  0.5620 

et  deux  pièces  d'écorce. 

Par  ce  moyen  0.882  m3  de  bois  brut  ont 
donné  en  tout  0.562  m3  de  matériel  façonné,  la 
perte  de  bois  est  donc  de  32%. 


*)  Les  figures  à  l'appui  du  texte  paraîtront  plus 
tard  en  supplément. 
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Le  même  tronc  coupé  on  grosses  poutres 
donnerait  le  résultat  suivant: 

2  poutres  de  4.03  long..  0.45  larguer,  0.10  épais- 
seur =  2X0.164  =  0  360.. 

2  poutres  de  4.00  long.,  0.35  larguer,"  0.05  épais- 
seur =  2X0.070  =  0.140 

2  poutres  de  4.00  long.,  0.20  larguer,  0  05  épais- 
seur =  0.04  =  0.080.   

Total  m:!    .    .    .    .  0.580 
et  deux  pièces  d'écoree. 

0.882  m3  de  bois  brut  donnent  dans  ce  cas 
0  580  m3  de  matériel  façonné.  La  perte  est  donc 
de  30°/o- 

Si  on  a  l'intention  de  produire  un  matériel 
dépourvu  de  milieu  (coeur),  alors  il  faut  couper 
du  centre  du  tronc  une  poutre  d'environ  0.08  m. 
d'épaisseur  et  d'en  extraire  le  coeur  en  enlevant 
le  milieu,  ce  qui  sépare  la  poutre  en  deux  mor- 
ceaux étroits,  qui  rendra  leur  emploi  encore 
meilleur,  le  manque  de  coeur  faisant  qu'elles  ne 
se  fendent  pas  facilement. 

Un  tronc  d'une  épaisseur  moyenne  de  0,53 
avec  un  volume  de  0.882  m  de  bois  brut,  fa- 
çonné d'après  ce  système,  donnerait  le  résultat 
suivant  : 

2  poutres  de  4.00  long.,  0.19  largeur,  0.08  épais- 
seur =  0.608  =  0.14. 

2  poutres  de  4.00  long.,  0.42  largeur,  0.08  épais- 
seur =  0.134  =  0.268.  « 

2  planches  4.00  long.  0.36  largeur,  0.03  épais- 
seur   -  0.043  =  0.08G. 

2  planches  4.00  lo  g.,  0.19  la-geur,  0.03  épais- 
seur =  0.023  =  0.046. 

Matériel  de  milieu  dépourvu  de  coeur.  =0.511  ms 

en  outre,  2  pièces  d'écoree  et  un  pièce  de  milieu  de 

0.08  ... 

depaisseur. 

Dans  ces  cas  il  y  a  une  perte  de  44  °/o, 
donc  la  plus  grande  sur  les  4  différentes  façons 
indiquées.  Pour  un  m3  de  matériel  dépourvu  de 
coeur  façonné,  il  faut  donc  1,700  m3  de  bois 
brut,  ce  qui  justifie  le  prix  élevé  qu'on  réclame 
pour  le  matériel  dépourvu  de  coeur. 

Si  on  façonnait,  au  lieu  des  poteaux  latéraux 
de  0,08  m.  d'auprès  du  poteau  du  milieu,  des 
gros  poteaux  de  0.55  m.  ou  même  de  fortes 
planches,  alors  le  résultat  serait  encore  moins 
favorable.  Cet  exemple  doit  toujours  être  pré- 
sent à  la  mémoire  surtout  des  commerçants, 
pour  le  matériel  façonné  dans  les  scieries  et  la 
vente  du  matériel  sans  coeur. 

Les  quelques  exemples  fournis  ici  n'ont  pas 
la  prétention  d'être  définitifs,  étant  donné  que 
le  bois  brut  peut  être  façonné  de  différentes  et 
innombrables  manières.  Ce  qu'on  a  voulu  mon- 
trer par  ces  exemples,  c'est  que  la  transfor- 
mation d'un  tronc  en  poutres  et  planches  laté- 
rales constitue  le  meilleur  emploi  du  bois,  tan- 


dis que  la  production  du  matériel  sans  coeur 
est  l'emploi  le  moins  favorable  du  bois. 

En  outre,  il  faut  aussi  tenir  compte  pour  le 
bois  dur  que  lorsqu'il  est  façonné  dans  des 
troncs  minces,  il  n'est  pas  invariable;  souvent 
il  se  recoube,  se  fend  et  arrive  souvent  à  être 
tout  à  fait   recourbé  ce  qui  le  rend  impropre. 

Il  faut  remarquer  enfin  que  pour  tous  les 
essais  dont  il  est  parlé  plus  haut  on  a  pris 
pour  type  de  coupe  1  ctm.  d'épaisseur.  Si  l'on 
peut  obtenir  cette  coupe  plus  étroite  qu'un  cen- 
timètre, l'utilisation  du  bois  est  quelque  peu  plus 
favorable;  dans  le  cas  contraire,  la  perte  de 
bois  est  plus  grande. 

La  capacité  de  rendement  de  la  scierie  dé- 
pend non  seulement  de  la  bonne  installation 
des  machines,  mais  aussi  de  l'espèce  du  bois 
qu'on  façonne  et  des  sortes  que  l'on  doit  en 
obtenir.  Une  grande  influence  a  aussi  la  du- 
reté "des  troncs  qu'on  transforme. 

Le  travail  du  bois  dur  réclame,  comme  on 
le  sait,  des  frais  plus  élevés  que  le  sapin  et 
l'épicéa.  Si  l'on  produit  des  solives  plus  gros- 
ses, la  capacité  du  rendement  augmente,  tan- 
dis qu'il  diminue  à  la  production  de  planches 
minces.  Ceci  s'explique  par  le  fait  qu'au  sciage 
du  bois  dur  un  plus  petit  nombre  de  mètres 
linéaires  est  compris. 

Pour  la  production  de  grosses  poutres  on 
met  en  usage  moins  de  lames  de  scie  que  pour 
la  production  de  planches  minces  ;  dans  le  der- 
nier cas  le  débit  de  la  scie  circulaire  à  mou- 
vement alternatif  est  plus  réduit. 

Le  choix  des  scies  circulaires  à  mouvement 
alternatif  est  aussi  fort  Important,  et  non  seu- 
lement par  rapport  à  la  construction  de  la  ma- 
chine mais  aussi  de  la  grandeur  même  du  ca- 
dre, qui  doit  être  d'accord  avec  la  grandeur 
des  diamètres  des  troncs  qui  doivent  être  sciés. 
Il  ne  faut  pas  construire  des  scies  circulaires 
à  mouv.  alternatif  grandes  et  lourdes  lorsque 
la  plupart  des  troncs  pourraient  être  sciés  par 
des  scies  plus  petites  et  lorsque  le  nombre  des 
troncs  très  gros  n'est  pas  grand.  Il  vaut  mieux 
tailler  ces  dernières  que  de  construire  une  scie 
circulaire  à  mouv.  alternatif  que  réclamerait 
une  grande  force  motrice  et  une  grande  cote 
d'amortissement. 

La  production  par  fonctionnement  de  jour  et 
de  nuit  est  plus  avantageuse  car  non  seule- 
ment elle  double  le  rendement  annuel,  mais 
aussi  parce  qu'on  évite  un  chauffage  peu  éco- 
nomique de  la  chaudière.  Particulièrement  cher 
revient  ce  chauffage  pendant  les  mois  d'hiver 
et  là  où  il  n'y  a  pas  assez  de  déchets  de  bois 
et  qu'on  doit  acheter  le  combustible. 

La  cote  de  l'amortissement  est  bien  entendu 
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plus  favorable  lors  du  fonctionnement  in  inter- 
rompu. Il  est  certain  qu  un  personnel  plus  nom- 
breux est  nécessaire  dans  ce  cas  que  dans  celui 
d'un  fonctionnement  de  jour  seulement,  toutefois 
ceci  forme  l'objet  d'études  et  calculs  y  ayant 
rapport  et  l'on  peut  décider  lequel  des  deux 
fonctionnements  est  plus  favorable. 

On  a  montré  plus  haut  quelques  exemples  des 
différentes  manières  de  transformer  les  troncs. 
Dans  une  organisation  rationnelle  on  produit 
aussi  des  déchets  de  bois,  certains  produits  se- 
condaires de  moindre  importance,  qui  peuvent 
être  obtenus  par  le  sciage  direct  du  tronc  (des 
deux  écorces  latétarales). 

Le  bon  emploi  des  déchets  de  bois  fait  par- 
tie du  rapport  de  tout  établissement  à  ouvrer 
le  bois.  Sur  le  total  moyen  de  40°|o  de  dé- 
chets on  obtient  encore  20°Jo  de  matériel  à  em- 
ployer qu'on  peut  transformer  de  différentes 
sortes. 

Ces  déchets  peuvent  être  utilisés  pour  en 
faire  des  lattes,  des  cannes,  des  douves,  etc. 
Tandis  que  le  reste  de  20°|o  peut  être  employé 
comme  combustible,  ou  bien  comme  nous  au 
rons  l'occasion  de  l'indiquer  plus  loin,  pour  la 
fabrication  des  briquettes. 

Etant  donné  qu'on  fait  actuellement  des  pe- 
tits carrés  de  bois  pour  cartes  postales,  ou  peut 
employer  les  déchets  aussi  à  cet  effet,  de  sorte 
qu'une  économie  bien  entendue,  ne  laisse  pres- 
que rien,  même  des  déchets,  non  employé. 

Notes  sur  l'activité  des  entreprises 
forestières  de  la  vallée  de  la  rivière  Lotru 

Les  travaux  d'exploitation  des  forêts  dans  les 
montagnes  du  Lotru  —  de  Brezoï  jusqu'au  des- 
sus de  Voïneasa  à  l'ancienne  frontière,  à  Vidra, 
et  au  delà  de  la  vallée  de  Latoretzi  et  dans 
Gorj  —  sont  entrepris  par  deux  sociétés  (com- 
pagnies) anonymes  „Lotru"  et  «Oltul",  dont  les 
capitaux  fictifs  s'élèvent  à  22  millions  de  lei. 
En  réalité  elles  possèdent  des  montagnes  à  fo- 
rêts étendues  —  les  unes  même  vierges  —  a- 
chetées  à  des  prix  dérisoires  et  qui  même  dans 
les  temps  normaux  étaient  estimées  à  quelques 
centaines  de  millions  de  lei.  A  proximité  de  ces 
deux  compagnies,  travaille  aussi  la  compagnie 
„Marcus  Kislinger",  avec  un  capital  plus  petit 
et  une  activité  plus  restreinte  ;  populairement, 
cette  compagnie  est  nommée  «Vasilatul"  pour 
la  raison  que  la  plus  importante  partie  des  fo- 
rêts qu'elle  exploite  est  située  sur  la  vallée  de 
la  rivière  Vasilatul,  un  affluent  du  Lotru.  Plus 
exactement,  la  comp.  „Marcus  Kislinger"  a  a- 
cheté  tout  le  matériel  et  a  affermé  la  fabrique 
de  la  comp.  Vasilatul,  qui  ne  travaille  plus. 


La  superficie  boisée  en  cours  d'exploitation 
ou  destinée  à  l'exploitation  n'est  pas  connue  par 
ces  compagnies  mêmes  que  de  façon  relative  et 
et  avec  approximation,  car  elles  achètent  des 
parties  de  montagnes  et  de  forêts,  s'étendant 
sans  nul  droit  et  coupant  aussi  dans  les  par- 
ties où  elles  ne  possèdent  rien.  D'autre  part, 
elles  sont  tout  le  temps  en  procès  intermina- 
bles avec  les  héritiers  des  «moshneni  dont  elles 
avaient  acheté  fraudeleusement  —  et  qui  ont 
des  droits  sur  les  différentes  montagnes  ;  de 
sorte  qu'elles  no  peuvent  jamais  indiquer  de 
manière  précise  ce  qu'elles  ont  à  exploiter.  Lors- 
qu'elles achètent  une  forêt,  elles  n'élaborent  ja- 
mais un  plan  de  rapport,  mais  la  font  '  visiter 
purement  pt  simplement  par  un  spécialiste  et  la 
vente  est  conclue  ensuite  devant  un  verre 
d'eau-de-vie.  Les  risques  n'existent  pas  même 
en  théorie  car  elles  payent  si  peu  que,  tous  cal- 
culs faits,  le  mètre  cube  de  sapin  leur  revient  à 
un  ban,  respectivement  le  vagon  de  lOOOOkgr. 
à  20  bani.  Je  garantis  l'authenticité  de  ce  que 
j'avance. 

Le  principe  conducteur  dans  l'affaire  est  que 
la  valeur  du  bois  n'a  pas  d'importance,  mais 
seulement  le  prix  de  la  main  d'oeuvre  et  le 
transport  du  matériel. 

Pour  se  faire  une  idée  un  peu  plus  exacte 
de  la  superficie  boisée  en  cours  d'exploitation, 
pour  chacune  des  comp.  forestières,  il  est  né- 
cessaire d'examiner  les  aménagements  des 
forêts  de  la  société,  qui  ont  été  présentés  par 
l'arrondissement  sylvicole  de  R.  Vâlcea  à  la 
Direction  des  forêts  du  ministère  de  l'Agricul- 
ture et  des  Domaines. 

On  peut  mieux  se  rendre  compte  de  ces  en- 
treprises d'après  le  nombre  des  travailleurs  qu'ils 
employaient  dans  la  montagne  pour  couper,  é- 
corcer  et  transporter  les  sapins  sur  l'eau  du 
Lotru  jusqu'à  Brezoï,  où  d'autres  travailleurs 
étaient  employés  pour  le  façonnage  des  troncs. 
Ainsi,  rien  que  la  comp.  „Lotru"  faisait  des 
paiements  qui  dépassaient  100.000  lei  par  se- 
maine. Les  travaux  se  faisaient  habituellement 
en  les  donnant  en  entreprise  à  différents  étran- 
gers, surtout  italiens  et  hongrois,  qui  s'enga- 
geaint  à  couper  la  forêt  sur  telle  ou  telle  autre 
montagne,  et  la  société  envoyait  seulement  ses 
fonctionnaires  pour  réceptionner  les  mètres  de 
bois  façonnés,  qui  étaient  ensuite  poussés  dans 
la  vallée  et  trainés,  au  moyen  de  „{apini  dans 
l'eau  du  Lotru.  Dans  le  montagnes  des  envi- 
rons de  Vidra,  Voïneasa,  Voinesitza,  Latoritza, 
Turciu,  Groplle,  etc.  la  société  Lotru  à  elle 
seule  avait  presque  2000  travailleurs  pour  la 
coupe  des  sapins,  et  tout  le  long  du  Lotru  et 
dans  la  fabrique  de  Brezoï  elle  en   comptait  à 
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peu  près  autant,  ce  qui  fa.t  que  le  nombre  total 
des  travailleurs  s'élevait  à  3  ou  4000. 

Les  autres  sociétés  employaient  moins  de 
travailleurs,  leur  activité  étant  proportionnelle 
au  capital  investi  dans  l'exploitation. 

Moyens  de  transport  et  activité  industrielle 

Les  troncs,  parfois  de  dimensions  respecta- 
bles, jusqu'à  10  m.  de  longueur,  et  1  m.  à  1  m.  20 
de  diamètre,  en  arrivant  sur  l'eau  du  Lotru  à 
Brezoï,  sont  répartis,  d'après  la  longueur,  sur 
différents  canaux  et  glissoirs,  où  ils  sont  retirés 
de  l'eau,  rangés  en  tas  et  séchés,  et  ensuite 
transportés  sur  vagonnets  à  chevaux  jusqu'à  la 
fabrique  où  ils  sont  transformés  en  planches. 
La  société  Lotru  possédait  avant  la  guerre  200 
vagonnets  desservis  par  100  chevaux,  mais  ac- 
tuellement elle  n'a  plus  que  65  vagonnets  et 
28  chevaux.  Avant  d'entrer  en  fabrique,  cha- 
que tronc  est  scié  aux  deux  bouts  par  une  scie 
circulaire,  afin  que  les  planches  qu'on  en  tire- 
rait soient  toutes  de  la  même  longueur. 

La  Société  Lotru  possède  actuellement  3 
scies  circulaires  en  fonction.  La  superficie  de 
terrain  autour  de  la  fabrique,  où  les  troncs 
sont  rangés  et  où  le  matériel  façonné  est  trans- 
porté, est  de  25  ha.  environ. 

La  fabrique  de  cette  compagnie  a  été  incen- 
diée pendant  l'occupation  allemande  ;  les  auteurs 
moraux  de  cet  incendie  sont  les  directeurs 
mêmes  de  la  fabrique,  dans  le  but  d'empêcher 
"les  allemands  de  travailler  le  matériel,  qui  s'y 
trouvait  en  quantités  considérables,  et  qu'ils 
façonnaient  et  expédiaient  ensuite  eu  Alle- 
magne, en  le  payant  par  des  bons  de  réquisi- 
tionnement. 

Les  allemands  on  reconstruit  la  fabrique  en 
planches  —  en  employant  pour  ce  travail  800 
prisonniers  italiens  —  et  ont  fait  venir  de  Bu- 
dapest des  scies  verticales  à  mouvement  alter- 
natif. La  compagnie  a  été  dédommagée  par 
la  société  d'assurances  Nationala  et  de  droit 
cette  nouvelle  bâtisse  avec  toute  son  installa- 
tion— conformément  à  un  décret  —  loi  devrait 
être  attribuée  à  la  Direction  de  la  réfection 
économique  si  ceux  qui  y  ont  intérêt  s'en  oc- 
cupaient, comme  ayant  fait  partie  de  l'avoir 
de  l'armée  d'occupation. 

&  Actuellement  la  fabrique  possède  22  scies 
verticales  à  mouvement  alternatif,  avec  6  à  12 
lames  chacune  ;  2  scies  rubans  4  scies  circu- 
laires, 5  machines  spéciales  pour  la  fabrication 
de  caisses,  et  une  machine  Hobel  à  enfoncer 
automatiqument  les  clous  des  caisses.  Toutes 
ces  scies  sont  mises  en  mouvement  à  l'aide 
d'un  moteur  électrique  de  400  H.  P.  à  2  dy- 
]  namos.,  qui   produit   aussi   l'électricité  néces- 


saire à  l'éclairage  de  la  fabrique,  ainsi  que  3 
km.  de  fils  électriques  le  long  de  la  rivière 
où  sont  déposés  les  troncs,  de  sorte  que  cela 
représenterait  la  longueur  du  réseau  électrique 
En  outre,  Lotru  possède  des  corps  de  bâti- 
ments à  installations  de  scies  vénitiennes  (à 
une  seule  lame,  au  total  25  de  ces  scies),  em- 
ployées surtout  pour  faire  des  planches  des 
troncs  à  Brezoï,  mais  en  forme  de  radeaux 
qu'elle  fait  flotter  sur  l'eau  de  l'Oltul  à  des- 
tination de  Stoineshti  (Romanatzi),  Slatina 
Turnu-Màgurele  et  Rosiorii-de-Vede,  où  elle 
possède  des  fabriques  qui  les  transforment  en 
planches. 

La  société  Vasilatu  possède  à  proximité  de 
la  gare  de  Lotru  et  sur  les  bords  de  la  rivi- 
ère Oltul,  une  fabrique  à  8  scies  verticales  à 
mouvement  alternatif,  2  circulaires  et  1  circu- 
laire pour  couper  les  bouts  des  troncs. 

Les  moyens  de  transport  de  la  comp.  Lotru 
consistent  en  une  ligne  de  garage  aux  dimen- 
sions habituelles  de  la  ligne  des  chemins  de 
fer  roumains,  reliant  la  gare  de  Lotru  à  la 
fabrique,  et  ayant  une  longueur  approximative  de 
4  km.  avec  des  ramifications  dans  la  cour  de 
la  fabrique.  La  Société  possède  actuellement 
une  locomotive  qui  circule  sur  la  ligne  et  ap- 
porte les  vagons  dans  la  cour  de  la  fabrique 
pour  être  chargés.  La  locomotive  est  de  petit 
format  et  peut  faire  30  klm.  par  heure.  Elle  a 
été  achetée  (proprement  dit  volée  par  corrup- 
tion) aux  armées  d'occupation  pendant  leur 
retraite  vers  Câineni.  Avant  la  guerre  la  comp. 
avait  une  locomotive  plus  puissante  ainsi  que 
100  vagons  plate-forme  C.  F.  R.  à  l'aide  des- 
quels elle  transportait  les  planches  et  que  re- 
tournaient au  dépôt  pour  être  chargés .à  nou- 
veau. 

Dans  la  cour  de  la  fabrique  il  y  a  plusieurs 
petites  lignes  étroites,  de  70  cm.  ayant  une 
longueur  dans  leur  ensemble  de  5  klm.  ser- 
vant au  transport  des  troncs  à  l'aide  des  va- 
gonnets à  chevaux. 

„Oltul"  et  „Vasilatul"  outre  qu'ils  appor- 
tent leurs  troncs  sur  l'eau  du  Lotru,  possèdent 
aussi  des  lignes  Décauville  —  72  cm.  de  lar- 
geur —  par  lesquelles  elles  transportent  leur 
matériel  ligneux  à  leurs  fabriques.  La  première 
apporte  son  bois  de  „Pàscoïa"  près  des  mon- 
tagnes „Dealu  Negru"  et  „Robul",  à  une  dis- 
tance de  18  klm.  que  le  train  parcourt  en  3 
heures.  La  seconde  a  une  ligne  de  14  klm. 
faisant  venir  sa  matière  première  sur  la  vallée 
de  la  rivière  Vasilatu,  des  localités  dénommées 
„Bolboaca". 

La  société  „Oltul"  a  actuellement  2  petites 
locomotives  et    50    vagonnets-trucks  et  plates 


48 


CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 


formes,  et  „Vasilatul"  a  une  locomotive  et 
approximativement  90  plates-formes  et  Trucks. 

En  outre,  tant  la  compagnie  Oitul  que  Vasi- 
latu  ont  une  liaison  de  garage  avec  la  gare  de 
Lotru  par  la  voie  ferrée  de  la  comp.  Lotru. 

„Lotru"  avait  aussi  auparavant  une  voie  funicu- 
laire aérienne  de  9  klm.  dans  les  montagnes  de 
Gorj,  mais  elle  ne  fonctionne  plus  depuis  1916. 

Notes  et  documents.  Mouvement  intérieur 

Les  compagnies  sont  anonymes.  Les  proprié- 
taires des  actions  de  la  compagnie  Lotru  sont 
israélites,  hongrois  et  allemands. 

La  plupart  habitaient  Budapest. 

La  compagnie  „Oltul"  est  roumaine,  et  „Mar- 
cus  Kisslinger"  est  Israélite. 

Le  capitaux  indiqués  dans  les  bilans  sont: 
pour  Lotru,  12  millions  lei;  pour  Oltul,  10 
millions  lei  et  pour  M.  Kisslinger  5  millions  lei; 
mais  en  réalité  leurs  capitaux  estimés  par  des 
personnes  dignes  de  foi  sont  :  pour  la  compagnie 
Lotru,  avoir  consistant  en  terrains  et  forêts  en 
exploitation,  500  millions  lei,  pour  [a  compa- 
gnie Oltul  environ  200  mill.  et  pour  Vasilatu 
son  avoir  serait  de  50  millions  lei. 

La  compagnie  Lotru,  afin  de  se  mettre  à 
l'abri  des  avanies  que  pourraient  lui  causer  la 
population  ou  les  autorités  locales  pour  avoir 
réduit  à  la  misère  les  habitants  de  ces  contrées, 
et  comme  son  personnel  est  en  grande  majorité 
israélite,  ayant  des  sentiments  tout  à  fait  op- 
posés aux  intérêts  de  notre  pays  en  ce  qui 
concerne  l'exploitation  des  forêts,  traitait  l'été 
passé  la  vente  de  ses  actions  à  des  banquiers 
israélites  sujets  anglais. 

L'état  des  fonctionnaires  de  cette  compagnie 
est  des  meilleures  :  ils  ont  des  habitations  et 
des  bureaux  pourvus  de  tout  le  confort  moderne, 
et  même  des  locaux  de  distraction,  comme  salle 
de  théâtre,  local  spécial  pour  cinéma  d'été 
et  casino,  salle  de  bibliothèque  et  de  cinéma 
d'hiver,  installation  de  bains,  etc.  Ils  ont  aussi 
une  école  primaire  israélite,  tout  ce  personnel 
de  direction  de  la  comp.  Lotru  étant  israélite. 
En  échange,  la  population  est  réduite  à  une 
situation  déplorable.  Les  moshneni,  propriétaires 
autrefois  des  montagnes,  renommés  pour  leur 
sagesse  et  leur  circonspection,  ont  actuellement 
au  lieu  d'héritiers  riches,  des  goitreux  pauvres 
et  indiotisés  par  l'alcool.  Dans  les  régions  où 
travaillent  ces  compagnies,  on  voit  —  ce  qui  ne 
se  passe  pas  dans  d'autres  régions — les  femmes 
boire  dans  les  cabarets  aux  côtés  de  leurs  é- 
poux,  les  surpassant  même,  de  sorte  qu'il  n'est 
pas  rare  de  rencontrer  par  les  chemins  des  fem- 
mes tombées  ivres-mortes.  Elles  ne  savent  rien 
travailler,  ni  filer  ni  d'autres  travaux  de  mé- 


nage. Tous  ont  vendu  leurs  forêts  et  en  ont 
bu  le  prix:  ils  ont  vendu  des  fortunes  de  cen- 
taines de  mille  lei  pour  quelques  centaines  de 
lei  et  un  litre  d'eau  de  vie. 

Les  intellectuels  de  ces  régions  se  rendent 
compte  de  cet  état  de  choses,  mais  corrompus 
par  les  compagnies,  ils  ferment  les  yeux,  ou 
plus  encore,  ils  terrorisent  eux-mêmes  les  paysans. 

En  résumé,  cette  grande  industrie  n'apporte 
aucun  profit  à  la  population  ou  au  pays,  et  ne 
lui  font  au  contraire  que  du  tort  en  dévastant 
sans  pitié  les  forêts,  en  laissant  des  montagnes 
dénudées  (jusqu'aprésent  ils  n'ont  pas  reboisé), 
et  les  propriétaires  ignorants  sont  réduits  à  la 
mendicité  au  profit  d'israélites  qui  n'habitent 
pas  le  pays  (Ces  notes  ont  été  communiquées 
par  Mr.  Paul  Suciu,  étudiant  à  l'Académie  des 
hautes  études  commerciales  et  industrielles). 

Les  forêts  des  moshneni  passées  en 
mains  étrangères. 

Toute  la  vallée  du  Lotru  serait  une  des 
plus  riches  vallées  de  montagne  sous  tous  les 
rapports  :  forêts  immensss,  moyens  de  transport 
faciles  et  toute  espèce  de  minéraux,  surtout  de 
l'or.  Cependant,  quoiqu'on  pourrait  la  nommer  la 
vallée  de  l'or,  en  réalité  elle  est  la  vallée  des  pleurs. 

Dans  la  vallée  du  Lotru,  comme  on  sait, 
s'est  installée  depuis  longtemps  la  Société  „Lo- 
trul  à  capital  étranger,  conduite  uniquement 
par  des  étrangers,  actuellement  mise  sous  sé- 
questre judiciaire,  instrument  de  dépouillement 
des  forêts  roumaines,  de  dégradation  de  no- 
tre race,  comme  nous  le  montrerons  plus  bas, 
et  de  continuel  espionage.  D'autres,  de  moindre 
importance,  à  capital  roumain,  ont  fait  leur  ap- 
parition, et  ont  eu  à  lutter  contre  la  première 
par  voie  de  justice  et  par  voies  de  fait,  et  ce 
n'est  que  par  ce  second  mo.yen  qu'elles  ont 
réussi  à  se  maintenir.  Les  moyens  de  pénétration 
de  la  «Lotru"  sont  fort  pratiques  mais  diaboliques: 

Dans  la  commune  de  Brezoï  elle  subvention- 
ne grassement  toute  l'administration  communale, 
depuis  le  plus  infime  employé  jusqu'au  Maire, 
inclusivement  le  gendarme.  Tous  se  sont  épris 
de  ces  étrangers  et  on  ne  trouve  personne  qui 
leur  veuille  du  mal.  Aux  habitants  qui  ont  des 
forêts  en  commun,  elle  leur  facilite  par  tous  les 
moyens  la  possibilité  de  boire.  Ceux-ci  vivent 
comme  les  oiseaux  des  airs,  sans  aucun  goût 
pour  le  travail,  sans  souci  de  l'existence,  uni- 
quement sous  l'influence  de  l'alcool,  car  leur 
bonne  mère  „Lotru"  leur  facilite  par  toutes  les 
voies  les  moyens  de  boire.  Il  n'y  a  pas  de  jour 
dans  la  semaine  où  l'on  puisse  voir  un  caba- 
ret, sur  les  10  existants  à  Brezoï,  dépourvu  de 
clients,  et  toutes  les  fois  que  j'y  al  été  à  la 
justice  de  paix  j'ai  été  indigné  et  écoeuré  à 
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voir  des  dizaines  d'hommes  tombés  dans  les 
fossés  boueux  de  la  chaussée  dans  un  état  d'é- 
briété  complète. 

A  quoi  sert  la  loi  sur  le  monopole  des  bois- 
sons alcooliques  et  que  font  les  organes  com- 
munaux commis  à  son  application  ? 

Je  n'y  ai  rencontré  que  deux  hommes  animés 
de  l'amour  du  semblable  :  le  maître  d'école  et 
le  juge  de  paix.  Le  premier  était  celui  qui  em- 
pêchait la  communauté  de  périr  et  le  second, 
tâchait  par  tous  les  moyens  qui  lui  étaient  per- 
mis de  ramener  les  gens  à  la  réalité.  Ils  m'ont 
raconté  les  deux  choses  que  j'avais  déjà 
vues  et  m'ont  montré  à  travers  le  village  la 
progéniture  issue  d'une  génération  complètement 
alcoolisée,  de  vrais  enfants  d'ivrognes  ;  ils  m'ont 
mis  au  courant  de  la  cause  du  mal  et  m'ont 
priés  de  faire  tout  ce  que  mes  sentiments  de 
roumain  me  dicteraient  pour  le  bien  de  mes 
semblables.  Avec  des  gens  de  cette  espèce,  ré- 
duits à  un  tel  état  d'inconscience,  il  est  facile  à 
n'importe  qui  de  procéder  à  sa  guise.  La  so- 
ciété „Lotrul  a  su  comment  procéder:  dès  son 
installation  elle  a  acheté  à  des  prix  dérisoires 
presque  toutes  les  montagnes  du  district  de 
Vàlcea.  Au  prix  de  quelques  centaines  de  mil- 
liers de  lei  elle  a  exploité  et  exploite  aujourd' 
nui  encore  dans  ces  montagnes  des  fortunes  de 
centaines  de  millions.  Le  législateur  voyant  le 
désastre  de  nos  montagnes,  voyant  que  notre 
avoir  passe  dans  les  mains  des  étrangers,  a 
légiféré  la  loi  sylvicole  de  1910,  qui  limite  le 
droit  des  propriétaires  et  leur  possibilité  de 
vendre  à  des  étrangers,  en  formant  obligatoire- 
ment les  communautés  de  forêts  des  moshneni, 
ainsi  qu'il  est  à  dit  l'art  29  et  suivants  de  la 
dite  loi,  et  en  interdisant  aux  étrangers  de  n'ache- 
ter les  droits  des  moschneni,  que  sous  certaines 
conditions  déterminées  prévues  par  les  art.  36, 
51  et  52  de  la  même  loi.  Prise  dans  son  en- 
tier la  loi  sylvicole  de  1910  est  admirable 
et  pleine  des  meilleures  intentions,  surtout  si 
tous  les  juges  d'arrondissement  s'y  étaient  con- 
formés à  temps.  La  société  „Lotrul"  a  su  tou- 
tefois éviter  cette  loi,  car  ce  n'est  pas  pour 
rien  qu'elle  a  dans  son  Conseil  d'administration 
et  dans  son  contentieux  rien  que  des  juriscon- 
sultes de  chez  nous,  des  hommes  de  tous  les 
partis  politiques,  peut-être  même  de  ceux  qui 
ont  voté  la  loi  en  question.  Informée  probable- 
ment à  temps,  elle  a  su  prendre  des  précau- 
tion* en  achetant  pour  un  prix  dérisoire  le  droit 
d'un  des  membres  de  la  communauté  de  Brezoï, 
et  à  la  formation  de  la  Constitution  de  la  com- 
munauté, la  Société  „Lotru"  a  été  passée  dans 
cette  communauté  aussi  comme  co-mochnean, 
de  même  dans  le  registre  des  communautés  à 


la  justice  de  paix  et  dans  la  Constitution  de 
la  communauté  de  Brezoï. 

En  vertu  de  cette  qualité,  quoique  étrangère  à 
la  communauté  et  aussi  de  nationalité,  elle  peut 
tout  de  même  acheter  autant  de  droits  des 
membres  de  la  communauté  qu'e'Ie  veut,  sans 
en  être  empêchée  par  la  disposition  des  art.  51 
et  56  de  la  loi,  qui  oblige  à  faire  des  publi- 
cations, à  sommer  le  co-membre  de  la  commu- 
nauté d'acheter,  etc.  Elle  a  acheté  bien  des  droits 
par  cette  voie,  Le  mois  passé  même  elle  a 
acheté  de  cette  manière  les  droits  d'un  membre 
de  la  communauté,  celui  qui  en  avait  le  plus 
dans  la  communauté  le  père  du  notairÇ"  commu- 
nal du  village,  à  un  prix  dérisoire  une  fortune 
qui  vaut  plus  d'un  million.  Avec  ses  moyens 
indiqués  ci-dessus,  avec  de  pareils  hommes  qui 
lui  sont  tous  bienveillants,  la  société  „Lotru" 
achètera  les  droits  de  toute  la  communauté  de 
Brezoï,  et  avec  ces  droits  toutes  leurs  forêts, 
.en  éludant  complètement  la  belle  loi  de  1910. 
Le  juge  m'a  même  affirmé  que  depuis  1910 
les  dispositions  de  l'art.  36  n'ont  jamais  été 
appliquées,  toutes  les  ventes  ayant  été  faites 
par  cette  voie  facile,  et  là  où  cela  n'a  pas  été 
possible,  elle  a  usé  d'autres  moyens. 

Ayant  -à  sa  disposition  tout  l'appareil  diri- 
geant du  village  et  tous  les  membres  de  la 
communauté  par  les  moyens  persuassifs  décrits 
plus  haut,  elle  a  pris  à  sa  solde  un  des  no- 
tables du  village  qu'elle  a  bien  payé  et  qu'elle 
paye  encore  royalement,  dont  elle  a  fait  son 
homme  de  confiance,  et  qu'elle  interpose  comme 
homme  de  paille  dans  ses  opérations.  A  l'aide 
de  ce  membre  de  la  communauté  elle  achète 
des  autres  tous  leurs  droits. 

La  communauté  dépouillée  de  tous  ses  droits, 
n'existe  uniquement  que  sur  papier,  l'homme  de 
paille  est  la  communauté  tout  entière  ;  lui  seul 
décide  sur  l'exploitation  de  la  foî-êt  et  la  forêt 
est  exploitée  par  la  société  „Lotru  .  C'est  le 
cas  de  la  communauté  de  Voineasa,  toujours 
dans  la  vallée  du  Lotru,  en  amont  de  Brezoï, 
où  un  individu  a  acheté  5  sur  6  parts  de  la 
communauté,  et  de  même  pour  la  communauté 
de  Malaïa  aussi  dans  ces  parages,  dont  les 
forêts  sont,  il  me  semble,  déjà  exploitées,  et  les  ha- 
bitants de  ces  communes,  quoique  nés  millionaires 
crèvent  dans  les  fossés  de  misère  et  d'ivresse. 

Devant  ce  désastre,  car  c'en  est  un,  on  se 
demande  se  qu'il  y  a  à  faire? 

Je  pense  qu'on  devrait  limiter  même  le  droit 
du  membre  de  la  communauté  relatif  à  la  pos- 
sibilité d'acheter  les  droits  des  autres  mem- 
bres, en  interdisant  par  un  article  unique  a- 
jouté  à  l'ancienne  loi  l'acha-t  de  droits  repré- 
sentant plus  d'une  cote  de   »  ,  »  ,  et  de  l'in- 
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tercaler  après  l'art  36,  dont  la  rédaction  serait 
à  peu  près  la  suivante  :  «Nul  moshnean  mem- 
bre de  la  communauté  ne  pourra  acheter  ni  di- 
rectement ni  indirectement,  ni  par  des  personnes 
interposées,  plus  de  ...  .  points  de  l'avoir  de 
la  communauté».  „Pour  ce  qui  me  concerne, 
je  fixerai  à  20  points,  car  cela  constituerait 
tant  de  droits,  que  ce  ne  serait  ni  dérisoire  ni 
dangereux  pour  l'existence  de  la  communauté. 
De  cette  façon  on  détruirai  l'envie  de  toutes 
les  sociétés  du  même  'acabit  que  la  société 
„Lotrul  d'éluder  la  loi;  on  ne  verrait  plus  ce 
que  j'ai  vu  dans  la  vallée  du  Lotru,  et  le  lé- 
gislateur de  1910  aurait  atteint  son  but. 

La  question  la  plus  difficile  qui  se  présente 
c'est  ceiïe  des  actes  existants  déjà  ;  ce  sont 
des  droits  acquis  par  actes  authentiques  et  je 
ne  sais  comment  on  pourrait  les  annuler.  Com- 
me de  vastes  étendues  ont  été  achetées  de  la 
façon  indiquée  plus  haut  et  comme  le  pays  perd 
de  cette  manière  sa  richesse  forestière  natio- 
nale, ne  pourrait-on  pas  étendre  la  loi  sur  l'ex- 
propriation aussi  dans  cette  d'rection  ? 

Il  n'est  pas  permis  à  un  propriétaire  rou- 
main de  posséder  une  trop  grande  étendue  de 
terrain,  comment  pourrait-on  permettre  à  une 
clique  d'étrangers,  malveillants  pour  le  pays, 
d'exploiter  en  Roumanie  des  étendues  incom- 
mensurables de  sa  richesse  ?.  Telle  est  ta  si- 
tuation des  forêts,  en  majorité,  des  rrontagnes 
de  notre  pays.  Si  les  maux  que  j'ai  men- 
tionné dans  le  limites  de  mes  moyens  d'inves- 
tigation, bien  plus  grands  en  réalité,  seront 
méconnus  et  considérés  comme  sans  intérêt,  si 
nous  restons  indifférents  devant  la  perte  de 
nos  richesses,  ce  ne  cera  pas  la  faute  de  ceux 
qui  les  .ont  vus  et  signalés. 

Pour  la  résolution  de  cette  question  j'en 
appelle  an  Ministère  des  Domaines,  à  la  Caisse 
des  Forêts,  à  la  Chambre  des  députés,  à  tous 
les. hommes  qui  sont  en  meseure  défaire  quel- 
que chose  dins  ce  pays,  en  les  priant  au  nom 
des  milliers  de  malhereux  inconscients,  de  pro- 
céder à  la  prise  de  mesures  immédiates.  Tout 
retard  attire  des  pertes  de  milliards,  détruit 
des  richesses  incommensurables,  réduit  à  la 
besace  des  milliers  de  malheureux,  car  les  so- 
ciétés de  l'espèce  de  celles  indiquées,  habituées 
à  enfreindre  nos  lois  et  aux  avantages  qu'elles 
présentent,  sauront  se  hâter  d'accomplir  leur 
oeuvre  par  la  voie  pratiquée  jusqu'ici. 

A  l'étude  de  la  solution  à  donner  à  cette 
importante  question,  qu'on  tienne  bien  compte 
que  par  la  décision  qu'on  prendra,  on  se  heur" 
tera  à  des  procédés  bien  dirigés  par  les  hommes 
de  leur  consfeil  d'administration,  qui  ne  peu- 
vent êlre  surpassés  en  matière  juridique  et  en 


la  manière  d'éluder  nos  lois  ;  des  hommes  qui 
ont  joué  et  joueront  peut-être  un  grand  rôie 
dans  le  sort  de  nos  légiférations,  et  qui  sau- 
ront défendre  les  intérêts  de  ceux  qui  les  sub- 
ventionnent par  des  sommes  assez  importantes. 

C'est  pourquoi  il  faut  de  la  hâte,  du  juge- 
ment et  beaucoup,   énormément  de  prévoyance. 

En  somme  ces  sociétés  qui  appauvrissent  le 
pays,  abrutissent  le  paysan  par  la  boisson,  ne 
font  que  leur  métier  qui  est  de  gagner  beau- 
coup d'argent  sans  s'embarasser  de  scrupules 
de  conscience  par  rapport  à  un  pays  qui  n'est 
pas  le  leur;  les  vrais  criminels  sont  ceux  qui 
dans  leur  conseils  d  administration  les  aident 
à  frauder  l'Etat,  à  éluder  les  lois  à  exploiter 
sans  vergogne  la  richesse  de  pays,  à  corrom- 
pre tous  ceux  avec  lesquels  ils  viennent  en 
contact,  et  qui  étant  roumains  ont  si  peu  l'a- 
mour du  pays  qu'ils  aident  ces  étrangers  à 
accomplir  tous  ces  forfaits. 

(Extrait  de  la  revue  roumaine  Economia  Fores- 
tierà.  I-re  année  No.  9 — 12,  l'article  de  mr.  G.  P. 
Diaconu,  avocat  des  ..Coopérative  Satesti"). 

Afin  de  prévenir  les  objections  de  ceux,  qui 
fournissent  sur  la  Roumanie  des  informations 
tendancielles,  ayant  la  prétention  de  connaître 
à  fond  la  vie  économique  du  pays  ;  et,  pour 
ne  pas  être  accusés  de  passer  sous  silence  cer- 
taines choses  sérieuses,  déjà  publiées  dans  le 
pays,  nous  avons  ménagé  une  place  aux  com- 
plètements  ci-dessus. 

Tout  en  négligeant  les  accusations  basées 
sur  des  considérations  de  rationalité,  consi- 
dérations qui  troublent,  inutilement,  la  pa'x 
intérieure  et  portent  un  sérieux  préjudice  aux 
intérêts  économiques  du  pays,  les  faits  de- 
meurent néanmoins  et  reflètent  les  lacunes  des 
organisations   économiques  du  passé. 

A  couvert  de  la  loi,  des  infractions  ont  eu 
lieu  et  l'on  ne  peut,  de  ce  chef,  rendre  res- 
ponsables, en  grande  partie,  que  les  adminis- 
trateurs publics.  Souvent  néanmoins,  c'étaient 
les  intérêts  allemands  qui  avaient  priorité  e- 
contre  lesquels  toute  résistance  eut  été  inutile  ; 
ce  fut  une  période  malheureuse  de  la  vie  éco- 
nomique du  pays. 

Ceux  qui  traitent  des  questions  économiques 
se  trouvent,  nécessairement,  sous  l'influence  des 
impressions  douloureuses  ressenties  au  courant 
d'une  période  de  subjugation  économique,  et, 
sans  le  vouloir,  exagèrent  le    mal  : 

L'opinion  générale  est  toutefois  que,  la  gué- 
rison  est  très  possible,  par  la -concorde  seule- 
ment, bien  entendu,  et  le  travail;  accordant  en 
ce  qui  concerne  ce  dernier  la  préférence  à  1  é- 
lément  indigène. 
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TABLEAU 
L'industrie  forestière  en  Bucovine 


Nature 
de 

l'industrie 

Raison  sociale 

SIÈGE 

Année  dî  fondation 

Capital 
Investi 

Ch  vapeur  des  moteurs  de 
l'entreprise 

Central 

Succursale 

s 
a 

> 

Explosion 

ci 

m 

'  Electricité 

é. 

01 

z 

< 

0 

P-H 

0 
09 

«Filiale  der  A. 
(jr.  tur  Holz- 
gewinung  und 
Dampfsàgen- 
betrieb  vormals 
P.  &  0.  Goetz 
&  Co. 

Bucarest 

Vien c  & 
Czernovilz 
Scieries  à 
Dorna-  Vatra 

18S2 

10.000.000  lei 

1—400 

Holzindustrie 
A.  G.  Bucovina 

Czernovitz 

Fûrstenthal 

1910 

10.000.000  coui 

1 

150 

G ura  Hu- 
moru 

1910 

1 

180 
1 

50 

Gâdova 

1910 

1 

15'0 

Bivolerie 
(Poste  Vico- 
lul  de  Sus 

1910 

1 

200 
1 
00 

Dragosa 

1910 

250 

50, 

- 

Putna 

1910 

.  1 

250 
1 

50 

Brodina 

1910 

1 

300 
1 

75 

Falkeu 

1910 

1 

500 
1 

80 

Paul  Mùnke 

Varna 

1911 

apr.  40.000  cour 

Drukman  & 
Sand 

Frumoasa 

Ruo- 
Moldovitza 

1887 

125.000 

57 
40 

Iulius  Hagné 
Herman  & 
Leiser 

Tetrâuti  sur 
Sireth 

'  1908 

50.000  cou 

r 
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TABLEAU 

L'industrie  forestière  en  Bucovine 


PRODUCTION 

Matières  brutes  et  auxiliaires  employées  à  l'exploitation 

Articles 

Qualité  an- 
nuelle 

Exportation 
en  : 

Articles 

Provenance 

Annuellement 

Valeur 

Bois  d'oeuvre 
menuiserie 

3.000  vag. 
• 

Italie 

France 

Grèce 

Egypte 

Bulgarie 

Turquie 

Allemagne 

Afrique  du  Nord 

i 

Matériel  façonné 
de  toute  sorte 
Fabrication  de 
caisses 

15.000  m3 

France 
Hollande 

1  n  T*n  in 
±  U 1 1_]  U 1  c 

Allemagne 
Bulgarie 
Grèce 
Egypte 

Scies  verticales  et 

circulaires 
Matériel  à  graisser 

meules,  limes 
Courroies  de  trans. 
Diveises  garnitures 

Allemagne 
Galice  ou 
Tcheco- Slovaque 
Autriche 

10  DOn  nniir 

20.000  * 
30.000  » 

Idem 

20.000  m3 

Idem 

Idem 

15.000  m3 

Idem 

Idem 

20.000  m3 

Id(m 

Idem 

20.000  ma 

Idem 

• 

Idem 

20.000  m8 

Idem 

Scies  vert,  et  cir- 
culaires 
Matériel  à  graisser 
Courroies  de  trans. 
meubles,  limes 

Allemagne 
Galice  ou 
Tcheco  Slovaquie 
Autriche 

oOO  pièces 
8.000  kg. 
500  pièces 

2t  000  rnur 
25.000  » 
30.000  » 
S0.000  » 

Idem 

30.000  ma 

]  dem 

Idem 

50.000  m3 

Idem 

Matériel  à 
pianos 

10  vag. 

Allemagne 

Planches,  lattes 
et  caises 

12.000  m3 
planches, 

France 

Allemagne 

Galice 

20.000  ms  billes 
Huilie  à  graisser 

Fonds  religionai 

20.000  w? 
1.200  kg. 

Baille  n  grntoer  i  Cfernovkï 

1 

150  kg. 

1.200  cour 

CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 
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TABLEAU 
L'industrie  forestière  en  Bucovine 


MATERIEL  ET  MACHINES  POUR  LA  MISE  EN  MOUVEMENT 

Articles 

Provenance 

V^a  leur 

En  cas  qu'ils 
sont  com  >  an- 
dées  en  droit  da 
provenance 

Installations  d'éclairage  et  de  force  motrice 
Ciment  et  matériaux  de  construction  .  .  . 

Tcheco- Slovaquie 

» 

Autriche 
» 
» 
* 

35.000  et  85.000  cour 
120.000 

35.000 
130.000                   »  - 

25.000 

45.000 

30.000  > 

Prague 

Vienne 

» 

Electrique   et  différents  matériaux  de  con- 

Tcheco  Slovaquie 

» 

» 

Autriche 

» 

70.000       A  cour 

90.000  » 

15.000 

35000 

45.000 

30.000  » 
50.000 

Brun 

» 

Vienne 

» 

Conduites  et  pompes  ,t  

Ciment  et  différents  matériaux  de  constr.  .  . 

Tcheco- Slovaquie 

Autriche 
»  * 
Tehrco  Slovaquie 

Autriche 

52.000  cour 
140.000 
25.000 

oo  f\r\f\ 

Jo.OUU  » 

30.000 

Prague 
Vienne 

Prague 
Vienne 

1  Chaudière  à  vap.-et  conduites  

Instal.  d'éelairage  electr.  à  force  motrice  <:t 

Tcheco- Slovaquie 
» 

Autri  he 

32.000  et  85.000  cour 
130.000  » 

30.000 
170.000 

55.000  » 

Prague 

» 

Vienne 

» 

1  Cylindre  p.  mach  k  vap.  ....      .  . 

Instalation  d'éclairage  électrique  et  de  force 

Tcheco- Slovaquie 
Autriche 

35.000  cour 
15.000  » 

35.000  » 

Prague 
Vienne 

1  Machine  à  valeur  G-d  modèle.      .  . 

Instalat  on   d'éclairage   électr.   et  de  force 
Ciment  et  autre  matériaux  de  construction. 

Tcheco  Slovaquie 
» 

» 

» 
> 

Autriche 

150.000  cour 
35.000 
85.000 

42.U0L)  » 
300.000 
38.000 

90.000 
50.000 

Prague 

Biùnn 

Prague 

Briinn 
» 

Vienne 

Idem 

Idem 

Autriche 

» 

> 

20.000  cour 
6  000 
3.000 
3.000 

3.000  » 
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TABLEAU 

L'industrie  forestière  en  Bucovine 


Nature 
de 

l'industrie 


Raison  sociale 


GO 

H* 

a 

z 
< 

0 


•a 


73 

"H 

M 

0 
GO 


SIEGE 


Cettral 


Sucursale 


T3 


Capital 
Investi 


Ch.  vapeur  des  moteurs  de 
l'entreprise 


> 


Abraham  Berl 
Schieber 


H.  Krcindler 


S.vra  Druekmay 


Moses  M.iil-neJv 


Israël  Fischer  & 
I.  Wiidmann 


Union  Forstin- 
dustrie  A.  G.- 
actuel.  Har.h. 
Michel  &  Comp. 


Kunstbrctl»;ige 


Félix  &Michael 
Adlesberg 


SigmuDd  Picker 


Mendel  Got- 
tesman 


Wiihelm  Wer- 
halam 


Emanuel  Singer 


Franz  Schiller 


iMarcus  &  Ch. 
Schapira 


Lèontine  Zerfass 


Les  frères  Ro- 
se nberg 


Chaini  Swikea 


Dorotheia 
près  Bucsoia 


Molu 


Petiâuti  sur 
Sireth 


Vicovul 


Vatra 
Mo'dovitza 


Czernovitz 


Ri  v  nia 


Hili'ea  rosto 
Uamla  Moldave 


Poj  iâta 


Banila- 
Mo'dave 


Berhomet  sur 
Sireth 


Cacica 


Bucsoia 


G  ura 
Humorului 


Pojorâta 


Adâncata 


Crasna  Huschi 


Fundul 
Moldovei 


Cologne 
Galnti 
Brâila 


1878 


1880 


1878 


1873 


1870 


1900 


aprox. 

1890 


1904 


1896 


1894 


19:8 


200,000  cor. 


100.000  cor. 


500X00  cor. 


800.000  cor. 


3.000.000  cor. 


40 


45 


100 

8, 


150.000  cor. 


3.500.000  cor. 


1903       294.000  coi  . 


1898 


1905 


18G7 


1870 


VicÔTÏil  i'o  Sus 


1S98 


■  550.000  cor. 


125.000  cor. 


250 
L;5 


140 


40.000  cor. 


3.000.000  cor. 
valeur  actuelle 


20.000  cor. 


130 


60 


40 


100 
100 


120 


33 


3  .Mcc- 
tro  mo- 
teurs 


TABLEAU 
L'industrie  forestière  en  Bucovine 


PRODILCTION 

Matières  bruts  et  auxiliaires  employées  à  l'exploitation 

Articles 

Quactite  an- 
n  uelle 

Exportation 

GD  1 

Articles 

Provenance 

Anueliement 

Valeur 

Matériel  façonné 

10  000  m3 

Allemagne 
Roumanie 
Bulgarie 
lie  sarable 

Bois  rond 
Huile  à  cylindres  et 

machine  < 
Gr.  issc  ceasistante 
Fuif 

Fonds  «religlonar» 

2  (00  m3 
600  kg. 

1  000  » 
2(;0  > 
15  » 

600  000  cor. 

L'une  de  bois 
Matériel  façonné 

Meubh  s 
Pièces  à  |  ianos 

250  vag. 
l.OOo  > 
100  - 
50  > 

Bois  doux 
>  dur 
Bois  doux  à  laine 
Bois  doux  pour  papier 

3  510.'  00 
600.000 

1.400.000 

Matériel  façonné 

3.CO0  m3 

Allemagne 

Billes 
Huille  à  graisser 

F  nds  «religionar 
Roumanie 

8.0  0  m3 
3  fûts 

280.000  cor. 

Matériel  façonné 

ô  OCO  m3 

Matériel  façonné 
de  sapin  et  chêne 
Barde  ux 

500  -  6  ",0  vag. 

Allemague 
Autiic.c 

Bois  rond 
ijuile  h  cil.  et  machines 
Scies  verticales  et  autres 
Cou  roies,  Colophane 

F.  religionar 
Gallicio 
Allemagne 
Autriche 

20X00-25. OCO  m3 

2.000X00  cor. 
7  500 
1.5UJ 
7.000 

Matériel  façon  é 

12.0C0  m' 

Roumanie 

Bois 

Matériel  à  gr  isscr 
Scies 
Courroies 

F.  religion-,',}' 
Roumanie 
Autriche 
Tchéco-Slovaquie 
ou  Eussien 

25.0ÛO  m' 
24  lû  s  huile 
21    »  gra:sse 

10  i.  huile  a  m. 

50  m.  courroies 

2  0J0  000  cor. 

Matér  el  façonné 

O.OCO  m* 

Ouest 

Bois  ri  nd 
Courroies  de  lians. 
Huile  à  graisser 
Toil  s  à  .geie 
Aiguisoirs 

Forêt  en  propre 
Cracovie 
Pecsyroyz  <n 
Vienne 
»NaiOS* 

180.100  m3 
800  kg, 

1.260.00  i  cor. 
12.000  ' 
3.200  » 
5.000  » 
2.500  » 

Matériel  façonné 
Sois  équarns 
Douvés.  <"ai>es 
Pières  à  pianos 

30.000  in? 

5  000  » 
l  0.000  pièces 
50.000  » 

liu  garie,  Turquie 

Italie 
Allemagne 

Huile 

'.2  fûts 

^Matériel  façonné 

250  vag. 

!!•  is 

Huile  a  machines 
graisse 
Aiglisoirs 
Limes 
Toiles  a  scies 
Couitoics 

h  uovini 
Aumche  d'Où  st 

» 

Allemagne 
Vici  no 

10.000  m' 
2.500  kg. 
500  • 
30  pièces 
50  » 
160  > 
UX  » 

7.000.000  cor. 
15.000 

5.'  00 

k.000 

1.OC0 
Ki.O  0 
1U  01  0 

Billes 
Bois  a  b  iU  r 
Bois  équarris 
Ma  ériel  façonné 
Bord  'aux 

;;.ooo  m1 

5  000  » 

1  500  » 

2  0  0  » 
1C0XC0  » 

Bucovine 

Toiles  a  scies 
Courroies  • 
Aiguisoi  s 
Limes  4fr 
Huiles 

Al  emagne 
Autriche 

Ga  icie 

36  pièces 
50  vag. 
15  pièces 
100  » 
300  vag. 

Matériel  façonné 
Bois  à  plancher 

20    25.000  m3 

Orient  et 
Allemagne 

B'  is  rond 
Huile  à  graisser  les 
cylindres 

Berh  ;m?t  sur  Sir 

50  OOO 

Mat'riel  façonné 

300  vag 

Alemagne 
et 
Orient 

Toile  à  scies 
Graisse,  huilo 

aiguisoirs 
Fer  et  a^ier 

Bois  rond 

Ail  -magne 
Moravie 
A  lemagno 

Kucovine 

350  pièces 
2.200  kg. 
100  p  èces 

14.000  cor. 
4.400  • 
2.400  " 

1  laques  de  i  é  onance 
B»is  de  résonance 
Boii  pour  pianos 

25.000  pièces 
20  vag. 
30  » 

Bois  rond  do  u.élèze 

Huilo  à  graisser 
Hu  le  à  Vuhauique 
Graisse  c.  nsistaute 

Pu  ovine 
Vien  e 

2-3000  m3 
200  kg, 
200  » 
100  » 

Matériel  façonné    |        6.000  ni2     |  Allemague 

Bois  rond 

Gura  Hum  ruUii 

12.0  0  m3 

Matériel  façonné 

8.700  m3 

Bois  de  mélèze 

 1- 

Pojoiata 

1  S00-2.000m' 

Ca  sses  de  ' ou  es 

SO: t»s 

Matéri  1  façonné 

750  vag. 
400  » 

Hongrie,  Galicie 

Bucovine 
Bohême,  laffa 
Smy.ne,  Tripolis 
Italie,  Bu  ovine 
Orient 

Pin,  mélèze 

H  t  e 
Huile  brute 

18.000  m4 
10  000  » 

10  citernes 

t.400  000  cor. 
500.0  0  » 
150-OlO  > 

Planches,  Caisses 

Bois  é<|':ar  is 
Maiéri.  1  façonné 

1X00  in' 
1.  00  m' 

Ec  ulement 
intérieur 

Bi  les 
Huiles  à  nuuhiue* 

2.000 

TABLEAU 

L'industrie  forestière  en  Bucovîne 


MATERIEL  ET  MACHINES  POUR  LA  MISE  EN  MOUVEMENT 

Articles 

Provenance 

Valeur 

En  cas  qu'ils 
sont  çoihmau- 
d<'es  en  droit  (le 
provenanca 

1  locomobile  70  P.  S  

2  Scies  vert.  30—24  P.  S  

2       »       »    »    Cire.  10   »  »   

Différents  instruments  

Bohêmj 

70.000 
50.000 
8.000 
4,000 
15.000 

5.000 
5.000 

Mach.  ;i  vap.  ou  locom.  400  H.  P.  .  f 

Allemagne  on 
Tohécho  Slovaquie 
» 

1M).000 
150  000 
VaO.<  00 

ico.ooc 

Siies  verticales 
piovenant  de 
Iclu'co-Slova- 
q  ie 

Budapest 
Pilsen 

Autriche 

5  000  cour. 

3.000  » 

Schot  t\\  îen 
Vienne 

1  locomobile'  de  150  H.  P  

Aiguisoirs,  Courroies,  Diff.  pièces  à  dyname 

Allemagne 
Autriche 
> 

100.000  cour. 

15.000  » 
60.000  » 
12.000  » 
12.000  » 

Provenant 
de  Vienne 

80  Scies  vert.  et.  autres  Scies  circulaires  .  . 

ar\  .  ■  j  . 

Allemagne 
Autriche 

Allemag  *e 
Autri'  he 

70.000  cour. 
45.0.0 
7.000 
36  cour  1  kg. 

Vienne 

1  Aiguisoir  à  Scies  *  .  .  . 

Vienue 
» 

r  * 

70.000  cour. 
1 5.000  » 

O.UUU  » 

4.000  » 
■  v  5.000  » 

1  Machine  100—120  H.  ?  

Inhalation  pour  fabriquer  Ips  caisses   .  .  . 

Vienno 

» 

» 

150.000  cour 

Marbourg  (a- 
coiuptc  7  ut0  c.) 

Prague  la- 
compte  500  ior  ) 

Outils  de  charpantier  et  seiruricr  

Allemagne  et 
Autriche 

500.000  cour. 

Vienne,  Brïmn 
Witkuvitz  Tes- 
ehen,  Kssliniten 
Aileniugne 

Allemagne 

2  appareils  à  polir  gd  et  pt  modèle  .... 
1  Ventilateur  

Leipzig 
Vienne 

Leipzig 

UU.UO  i  m 
1.20U  cour. 
SOO     »  • 
10.000  m. 

400  » 
6  i"  h  cour 

Diverses  scies  verticales.  Diverses  scies  et  machines. 

1.300.000  cour.  j 

CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 


INDUSTRIE    DU  BOIS 


Etablissements  de  scieries  mécaniques 


No. 
crt. 

NOM  DU  FABRICANT 
OU  DE    LA  FABRIQUE 
NATURE  DE  LA  FABRIQUE 

Localité 
et  département 

Force 
motrice 
H.  P. 

Nombre 

des 
ouvriers 

REMARQUES 

1 

Stabiliment  soc.  p.  act.  Lomas 
pt.  ind.  lemn. 

Gytrgyovaihegy 
(Ciuc) 

950 

400 

Soc.  pe  actiuni  Sediul  B. 
Pesta,  cap.  4.500.000 
cor. 

2 

Soc.  p.  act-.  Valea  Murâsului 
6tabiliraent  de  fercstrae. 

Toplita  românâ 
(Murasturda) 

650 

160 

Societate  pe  actiuni,  "Ca- 
pital 50.000  coroane. 

3 

Soc.  p.  act  Oradea-Mare'pt.  ind. 
lemnelor  traverse  c.  f.  scân- 
duri,  cârbuni  de  lemn,  var. 

Mezôtelegd 
(Bihor) 

530 

250 

Societate  pe  actiuni. 

4 

Polacsek  si  Scheber  stabiliment 
de  ferastraie. 

Petiila  Cimpa 
(Huniedoara) 

500 

630 

r. 
i> 

Alfalâu  soc.  p.  act.  a  ind.  lem- 
nului,  stab  limente  de  feras- 
iraie. 

Gyergyoszent 
(Ciuc) 

OU  J 

oUU 

^nnipt  itp  ne  artinni  Se- 
diul  Buda-Ptsta.  Capi- 
tal 1.200.000  coroane. 

c 

o 

Industrie  de  padun  secuiasca, 
soc.  pe  act-,  mârfuri  de  lemn 
moale,  lemn  pentru  instru- 
mente muzicale. 

Gyitnesbûkk 
(Ciuc,) 

DUU 

J.50 

Snnïptfltf»  np  fiptiillli  ftp 

diul  Buda- Pesta,  Ca- 
pital 3.000.000  coroane. 

7 

La  Rochesi  Darvas,  traverse  pt. 
c.  f.  scânduri,  cârbuni  de 
lemu. 

Biharlonca 
Kôi  ôstopa 
(Bihor) 

500 

900 

Societate  pe  ac(iuni  Se- 
diul Oradea  Mare  cap. 
1.000.000  cor. 

8 

So1-  p.  act  Rom.-Maghiarâ  pt. 
ind.  lemuului,  traverse,  p.  c. 
f.  scânduri,  etc. 

Gyergyollibante'ep 
(Murasturda) 

500 

— 

Soc.  p.  act-  sediul  B. 
Pesta. 

9 

Soc.  p.  act.  ind.  lemnului. 

Gyulafalov 
(Treiscauneï 

400 

2C0 

Cap.  800.00)  cor.  Soc.  p. 
act- 

10 

Vamfalov,  soc.  p.  act-  p.  ind. 
pâdurei  de  fag. 

Vamfalov 
(Satmar) 

400 

5000 

Soc.  p.  act.  caP-  40.000 
cor. 

11 

Soc.  p.  act.  a  Bist  l'tii  vechi,  p. 
ind.  de  pâduri* 

Bistrita  veche 
(Bistrita  Nâsâud) 

350 

500 

Soc.  p.  act.  Sediul  B. 
Pesta  cap.  2.000.000 
cor. 

12 

Soc.  p.  art.  Petrosani,  usi,  fe- 
reç'.i,  var,  etc. 

Liviezeni 
(HuDiedoara) 

300 

216 

Soc.  p.  act.  B.- Pesta  cap. 
5.000.000  cor. 

13 

Schultz  si  Polbak,  din  B.-Pcste. 

1 

Balita 
(Maramurcs) 

250 

150 

1 

58 


CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 


No. 
crt. 

NOM  DU  FABRICANT 
OU  DE    LA  FABRIQUE 

Localité 
et  département 

Force 
motrice 
H.  P. 

Nombre 

des 
ouvriers 

REMARQUES 

14 

Mareser  Benô  si  sotia 

Gyergotôlgyes 
(Ciuc) 

300 

150 

15 

Soc.   p.   exploatarea  pâdurilor 
Domukvôlgyi  Smilovitz  Ze- 
lig,  diverse  mârfuri,  lemn  p. 
pian  si  instrumente. 

Domuk'  ô'gyi 

Toplita 
S?alardtéltp 
tOdorheiu) 

;  300 

350 

1G 

Herzfe'd  Gyula 

Hamba  (Sibiu) 

275 

120 

17 

Baiersdorf  fjeinrich,   ltmn  pt. 
celulozâ,  diverse  mârfuri  de 
lemn. 

Sebesul-Sasesc 
(Sibiu) 

250 

—  - 

14 

18 
19 

Soc.  p.   ac(.  ind.  de  paduri  si 
vàrârie  Bihorene. 

Dobreçti,  Mediaçi 
Beiusi  (Bihor) 

250 

750 

Soc.  p.  act  B.  Pesta  cap. 
9.000.000  cor. 

Fraok  Adolf. 

Valea-Mare 
(Bistri(a  Nasaud) 

— 

300" 

20 

So".    p.  act.  T-  lemnului 
stabiliment  eu  ferestrâu  me- 
canic. 

P/ipolcz-Baratos 
(Treiscaune) 

250 

3"0 

«  • 

Soc.  p.  act- Oradea-Mare 
cap.  1.500.000  cor. 

21 

Desideriu  Stern,  lemn  p.  instru- 
mente, cârbuni  de  lemn,  trun- 
chiuri  de  copaci. 

Borolko 
(Bihor) 

150 

800 

22 

Schwartz  Mendl.  mostenilori. 

Reginul-sâsesc 
(Murâs-ïurda) 

140 

70 

23 

Demetriu  D.  Atoniu  scânduri 
p.  parchele. 

* 

Magyar  Bodza 
(Trtiscanne) 

140 

150 

24 

Soc.  p.  act.  Bistra. 

Novacfalu  si  Nan- 
dorhegy 
(Temisoara) 

120 

80 

Soc.  p.  act.  cap.  750 r  00 
coroanp,  prod.  35.000 
vag.  lemne  de  foc. 

25 

Fra(ii  Deutsch. 

Gyergyovô'gyes 
(Ciuc) 

120 

26 

Lignum  soc.  p.  ac(.   pt.  valori- 
zarea  lemnului. 

Hunitdoara 

165 

65 

Soc.  p.  act.  B.  Pesta  cap, 
600.000  cor. 

27 

Kopf.  Emil 

Egerhaut 

116 

80 

CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 


59 


No. 
et. 

NOM  DU  FABRICANT 
OU  DE    LA  FABRIQUE 
NATURE  DE  LA  FABRIQUE 

Localité 
et  département 

Force 
motrice 
H  P. 

Nombre 

dvs 
ouvriers 

REMARQUES 

28 

Kohn  si  Schmergl. 

Salgiu 
Gyergyoszent  Mi- 
klos  (Ciue) 

120 

: 

180  1 

y 

m 

29 

Mersing  si  Lessel. 

"  Sibiu 

100 

90 

30 

 1 

Nagyborod  soc.  p,  aet.  P-  ex_ 
ploatarea  de  pàduri,  lemn  de 
foc,    parchete.    càrbune  de 
lemn,  diverse. 

Barodul-mare 
Bihor 

120 

500 

.....  9 

Soc.  p.  act.  cap.  4.500.000 
cor. 

J 

31 

Fra^ii  Neuberger. 

Esztelnek 
(Treiscaune^ 

2?0 

200 

32 

Peccol  G.  si  sotii. 

Alsaborg  (Bistrita) 
Ornija  Boldogyfalva 
Huniedora 

160 

:  300 

33 

Hartmann  Hugo. 

Covasna  (Treiscau- 
ne) 

145 

95 

1 

34 

Târnava  mica,  soc.  p.  aet.  p. 
ind.   de  lemn,   traverse,  fag, 
pt.  c.  f.,  doage  de  fag,  etc. 

Gyergyobekas 
{Ciuc) 
Sovola 
(Mnres-Turda) 

140 

30 

Sof.  p.  act.  B.  Pesta  cap. 
300.000  cor. 

35 

Zsigmond  Klein,  lemn  de  con- 
structie. 

Odorheiu 
(Odorheiu) 

150 

50 

3G 

Kohn  Iakob  si  Iosif,  scânduri, 
diverse,  marfuii  de  lemn, 

Remet  (Bihor) 
Kôvesliget 
Maramures 

105 
100 

800 
800 

on 
•  )  l 

Einb  rgit  Laszlo,  ferestrae,  gâta 
geluiturà,  lemne,  etc. 

Mocrin 
(Torontal) 

130 

24 

38 

Gross  Iosef. 

Hidegszamos 

160 

39 

Eisler  I.  si  frafii,  pt.  nàvi,  la^i, 
pt.  mobile,  geluituri. 

Bârsasca 
(Carasseverin) 

200 

70 

40 

Ind.   de  lemn  Transivaniana, 
soc.  pt.  act. 

Valea  Uzului 
(Unie) 

280-350 

1000 

Soc.    anonima  p.  eom. 
lemn. 

41 

Fratii  Glasner. 

Sigetul-Marmatiei 
(Maramures) 

1 

160 

80 

1 

60  -   CQRRESPON D A NCE  JÊCONOMI QUE 


No. 
crt. 

nom  du  fabricant 
ou  de  la  fabrique 

"NT  A  T*  TT  T?  Tf  T\T?  T  A    TT  A  Tï  R  TOTT 
IN  A  1  U  Ja.  C<  1J  il,   l*ri.   P  xA.  13  i\  1      L  -EV 

Localité 
.  et  département 

Force 
motrice 
H.  P. 

Nombre 

des 
ouvriers 

REMARQUES 

42 

Szokpatak   soc.  p.   act.  pentru 
iiul.  lemnului. 

Gyergyovarkegy 
(Ciuc 

120 

Soc.  p.  act.  B.  Pesta  cap. 
1.500.000  cor, 

'  43 

«Unio»  soc.  p.  act.  ind.  lemnu- 
lui, diverse   mârfuri  si  sin- 
drilâ. 
• 

Basezkos  si  Treifân- 
tâne 
(Ciuc) 

250 

150 

Soc.  p,  act.  B.  Pesta  cap. 
4. 700.000  cor. 

44 

Fra^ii  Winkler. 

Bistricioara 
(Carasseverin) 

130 

170 

45 

Wolfbauer  si  Brandmaier,  lemn 
p.  parchete,  stânduri,  sindrile 
etc. 

Câmput-Lung 
(Maramures) 

160 

130 

46 

Ind.  Ungureascâ  de  lemn,  soc. 
p.  act. 

Reghinul-Sâsese 
11  va  mica 

Soc.  p.  acf.  B.  Pesta  cap. 
6.000.00  )  cor. 

47 

Friedrich  Weinrich.  soc.  p.  act. 
prima   fabricâ   ardeleanâ  de 
lemn. 

Mures-Turda 
Reghinul  Sâsesc 
Mures  Turda 

30 

28 

Soc.  p.  act.  B.  Pesta  cap. 
2.748.000  cor. 

1 

48 

1 

Moarâ    cilindricâ  si  ferâstrâu 
eu  abuiï  din  Felsoettebe  so.*. 
p.  act. 

Felsôcttebe 
(Torontal) 

60 

50 

Soc.  p,  ac(. 

49 

Grossmann  Odon,  diverse  mâr- 
furi 

Ciuc  Szeut 
Szimou  (Ciuc) 

60 

70 



50 

Traverse  pt.  cale  feratâ,  diverse 
mârfuri. 

Kisà-Teno 
Agyia  (Arad) 

Soc.  p.  act.  B.  Pesta  cap. 
3.000.00?cor. 

51 

Soc.  pt.  act..  a  ind.  de  paduri 
Kalotaszeg. 

Iosica  Banffi 
Kiskalota  (Co- 
joena) 

Soc.  pt.  act.  B.-  Pesta  cap: 
2.761.000  cor. 

52 

Soc.    pt.  act.  pt.   ind.  silvicâ, 
grof  Mikes,  stabiliment  eu  fô 
râstraie. 

Zabola 
Gelencze 
Zernie 

Il  rulcmktltlOI 

^  l rcibCtiuiic/ 

Soc.  p.  act.  B.  Pesta  cap. 
500.000  cor. 

53 

Milotinovics  S.  si  fiul. 

Pancsova 
^Torontal) 

50 

20 

54 

Millier  Ivan,  parshete,  podele. 
diverse  mârfuri  de  brad. 

Rcghinul-sâsesc 
Mures  (Turda) 

40 

65 

CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE  6J_ 


No. 
crt. 

NOM  DU  FABRICANT 
OU    DE  LA  FABRIQUE 
NATURE  DE  LA  FABRIQUE 

Localité 
et  département 

Force 
motrice 
H.  P. 

Nombre 

des 
chambres 

REMARQUES 

55 

Vashitz   si  Iakobi  martun  de 
coade  de  mâturi,  geluituri. 

Kavaran 
(Carasseverin) 

30 

15 

56 

Neusehlosz  soc.  p.  act.  ex  tract 
de  stejar,  scânduri.  butoaie. 

Sâtmar 
Homazod-Kôhalom 
(Tarn  a  va-Mare) 

Soc.  p.  ac(.  B.  Pesta  cap. 
7.000.000  cor. 

57 

Pollak  Emil  si  Justin,  stabili- 
ment  eu  ferâstraie. 

Kason  imper 
(Chic) 

45 

28 

58 

Holzner  Gyula. 

M(  risor 
(Carasseverin) 

65 

120 

59 

Kapos  Léo. 

Csikszereda 
(Ciuc) 

on 

80 

65 

60 

Dr.  Karczag  Lobl. 

Gyergyotolgyes 
(Ciuc) 

ou 

5L) 

61 

Rosa   Bertalan   si  fiul,  soc.  p. 
act. 

Sâtmar 
(Sâtmar) 

50 



Soc.  p.  act  cap.  40.030 
cor. 

62 



Soc.  p.  ac{.  a  comertului,  sta- 
biliment  eu  ferâstraie. 

- 

Kisszilva  Radnod 
Faja 
<Mures-Turda) 

850 

=  

Soc.  p.  ac{. 



63 

Soc.  p.  act    pt.  ind.  lemuului 
de  fag  Maro^videki. 

Dobra 
(Huniedoara 

50 

70 

Soc.  p.  act. 

64 

Ardo  Hoffmann  $i  Schulz. 

Valea-Uscatâ 
(Ciuc) 

80 

40 

65 

Deak  si  so^ii  soc.  pt.  ind.  lem- 
nului,  Banffi  Huniadiene. 

:  •"••'""-'^ 

Sebesul  mie 
(Cojocna) 

40 

50 

 .  —  _ 

66 

Soc.  pt.  act-  pt.   ind.  lemnului 
§i  a  varului,  Berettyvalgyi. 

O  radia- mare 
(Bihor) 

80 

Soc.  pt.  act.  cap.  25.000 

67 

Soc.   pt.   act   a  '"d-  de  lcmn 

iRictrita    '^J  *î  an  n  H  ^ 
y  i  > i > i  i  i\di   ly  asduu  J. 

Bistrit-Borgo 

Soc.  pt.  act.  B  Pesta  cap. 
fi  non  non  rnv 

\J.\J\JW.  WU  LUI. 

p 

Braun  tenô. 

Borszek  (Ciuc) 
Cugir  (Huniedoara) 

70 

40 

62 


CORRKSPO V D ANCK  É°NOMQUE 


No. 
crt. 

NOM  DU  FABRICANT 
OU    DE  LA  FABRIQUE 
NATURE  DE  LA  FABRIQUE 

Localité 
et  département 

For.ce 
motrice 
H.  P. 

Nombre 

des 
ouvriers 

REMARQUE 

69 

Soc.  p.  ac(.  ind.  de  lemn  de 
chibrituri  diverse. 

Ciucea 
(  Bihor  ) 

88 

140 

Soc.  p.  act.  cap.  500.000 
cor. 

70 

Soc.  p.    act  a  asociatiei  culti- 
vatorilor  de  lerane. 

Ratosnya 
Mures-Turda' 

100 

Soc.  pt.  a>  t.  B.  Pesta  cap. 
2.000.000  cor. 

71 

Robicsek   urmasii,  stabiliment 
de  ferestraie. 

Szarvas 
(Bichis) 

 1  ^ 

60 

25 

Fabr.  de  tlei,  moara  eu 
aburi. 

72 

Siebenschein  Sigmond. 

Borszek  Ciuc 

80 

40 

_  

73 

Simon  Martin. 

Gyergyobekas 
(Ciuc) 

70 

60 

 '  

74 

Soc.  Priv.  câilor  ferate  austro- 
ungare,  stabiliment  de  feres- 
trae. 

Oravi(a 
Moldova-Nouâ 
(Carasseverin) 

64 

 -  ==±4 

75 

Szemes  Karoly. 

Budakvo'gyi 
(Bistrifa  Nâsâud) 

60 

50 

76 

Grof.  Teluky  Laszlo.  scânduri 
fag  si  slejar. 

Gyuja  Vajdahaza 
(Cojocna) 

80 

80 

Fabrique  de  meubles,  parquets,  cannes 

etc. 

1 

Lengyel     Lorincz.  furnizorul 
Curtei  Régale,  fabricâ  de  mo- 
bile. 

Arad 
(Arad) 

180 

200 

Sucursalâ  la  Seghedin. 

2 

Peltzer  Karoly,  fabricâ  de  bas- 
toane. 

Nisâu  ros 
(Maramures)- 

100 

230 

4001ucrâtori  ladomiciliu 

3 

Rimonoczy  Kalman.  fabricâ  de 
mobile  çi  parchete. 

Oradia-Maie 
i.Bihor) 

120 

84 



4 

Timas  Ladiszlov,  fabricâ  de  mo- 
bile încovoiate. 

Kimlyhago 
(Bihor) 

100 

160 

5 

Mesitz  Mihaly  si  fiul,  ferâstrâu 
eu  vapor  si  fabricâ  de  mo- 
bile. 

Târgul  Muresului 
Murcç-Tnrda 

1 

80 

120 

i 
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No. 
crt. 

!      NOM  DU  FABRICANT 

OU    DE  LA  FABRIQUE 
1  NATURE  DE  LA  FABRIQUE 

Localité 
et  département 

Force 
motrice 
H.  P. 

Nombre 

des 
ouvriers 

EEM ARQUES 

6 

Altman  Huber,  fabrieâ  de  mo- 
bile încovoiate  de  lemn. 

Sigbetul  Marma- 
tiei 

(Maramures) 

100 

230 

7 

Czeiler  si  Szatmary,  fabrieâ  de 
stolerie. 

Arad 
(Arad) 

50 

150 

»  

8 

Fabrieâ  descaune  încovoiate. 

Saplonta 
(Maramures) 

50 

40 

9 

Bak  Layos,  atelier  puntru  ar- 
ticole  artistice  de  stolerie. 

ciuj 

(Cojocna) 
< 

32 

50 

* 

10 

Bustya  Layos,  fabrieâ  de  par- 
chete  usi  si  ferestre. 

Târgul-Mures 
(M.  Turda) 

35 

50 

11 

8oc.  ind.  de  mobile  din  Arad. 

Arad 
(Arad) 

215 

126  membri. 

12 

Ernst  Bêla  si  so^ii,  soz.  p.  ac. 
mobile  de  fag. 

Huszt 
(Maramures) 

120 

S.  p.  a.  cap.  100.000  c. 

— ,  

1 

13 

Lenard  Karoly,  atelier  meca- 
nic  de  stolerie. 

Satmar 
(Sât  mar) 

25 

15 

14 

Hubbes  Ioan.  atelier  de  stole- 
rie. 

Brasov 
(Brasov) 

19 

25 

15 

! 

Gromer  lano?,  atelier  de  stole- 
rie. 

Sib-u 
(Sibiu) 

20 

20 

16 

Fabrieâ  pt.  seau  ne  si  mobile 
încovo  ate  s.  p.  a. 

Oradia  Mare 
(Bihor) 

30 

 ■_ 

80 

Soc,  p.  ac(,  cap,  100.000 
cor. 

17 

Foliip  Layos,  fabrieâ  de  mo- 
bile încovoiate. 

Ardd 
(Arad) 

20 

75 

18 

Steigerwald  A.,  fabrieâ  de  mo- 
une. 



Arad 
^Araa  ) 

24 

25 

 ,  ■—  

19 

Schwartz  Spitzer  si  Neumann, 
atelier  de  stolerie. 

Oradia-Mare 
(Bihor) 

18 

30 

64  CQ3RB SPONDANCE  ÉCONOMI QUE 


Fabriques  de  formes  pour  chaussures,  tonneaux  (fûts),  paniers, 

cadres,  clous,  etc. 


No. 
crt. 

NOM  DU  FABRICANT 
OU  DE  LA  FABRIQUE 
NATURE  DE  LA  FABRIQUE 

>  Localité 
et  département 

Force 
motrice 

h:  p. 

Nombre 

des 
ouvriers 

REMARQUES 

1 

Munk  E.  si  sot,ii,    fabrieâ  de 
butoaie. 

Caransebes. 
(Carasseverin) 

330 

100 

* 

2 

Fabrieâ   Lugosanâ  de  art.  de 
lenin  si  calapoade. 

Lugoç 
(Carasseverin) 

240 

200 

Soc.  p.  acv.  cap,  100.000 
cor. 

3 

Asociarea  ind.  bugnerilor  din 
Reghinul  teâsesc,  ciubere,  bu- 
toaie, funduri  de  lerun. 

* 

Reghinul-Sâsesc 
(M.  Turda) 

75 

26 

4 

Fabrieâ  de  buloaie  din  Bihar- 
silaghiu  s.  p.  a. 

Mezôtelegd 
(Bihor) 

60 

45 

S.  p.  a. 

5 

Sztiasznn  Iosif,  fabrieâ  de  ca- 
lapoade. 

Arad 
(Arad) 

30 

18 

6 

Z.  Gabor  jun.,  fabrica  niârfu- 
ruor  de  lemn. 

 >  V- 

Barot 
(Treisc.au  ne) 

60 

44 



7 

Martin  Curistal  si  fiul,  fabrieâ 
de  skii,  coade  de  unelte. 

Codlea 
(Brasov) 

35 

25 

8 

Fabrieâ  de  laÇuri  pt.  icoane, 
s.  p.  a. 

* 

Ghuba 
(Bichis) 

40 

35 

S.  p.  a. 

9 

Asociarea  împletitorilor  de  cosuri 
din  Sepfalâu. 

Sepfalâu 
(Time?) 

=. 

 :  

90 



1(5 

Prima  fabrieâ  ardileanâ  pentru 
impletiiul  trestiei.  ( 

Radnot 
(Târnava-Mieâ) 

40 

11 

Perfaster   H.   çi  fiul,  scoart,â 
pentru  ghete  $i  cizme, 

Caransebes 
(Carasseverin) 

10 

40 

12 

Solomon  Kalnian,  cioplitor  de 
lemn  pentru  mobile. 

Târg'il-Muresului 
(M.  Turda) 

50 

13 

Marton  IoaD,  calapoade.  scoarte 
pt.  cisme. 

Odorheiu 
(Odorheiu) 

10 

15 

1 

<  '<  >i; KESI'C  )M>A  M.'K  BC'OX»  «MIlf'E   ■  05 


Scieries  zt  fabriques  de  meubles  de  l'ancien  Royaume  *) 

1 .  Soc.  Valea  Carpenului  Cherestea  Câineni-Arges 

2.  Alfred  Wettcr   „  Curtea  de  Arges-Arges 

3.  Soc.  „Arges"  funcfioneazà  eu  75°|o  redus  ...  „  »       „      „  „ 

4.  V.  Miricâ    „  Pàdurca  Oesti-Arges 

5.  Soc.  Anon.  «Union   „  Mun{ii  Casin-Bacâu 

7.  Soc.  Anon.  J.  P.  si  C.  Goetz   „  '  Comânesti-Bacâu 

8.  .  ;  „    „    „    „      ,   .  ,/        Slânic  Bacâu 

9.  Th.  Haux  et  Comp.  .   .   „  Ciughiesti-Bacâu 

10.  Kissing  si  Môlman   „  Asâu-Bacâu 

11.  Princ.  Schônburg  Waldenburg  ........  »  Taslëu-Bacâu 

12.  Gh.  U.  Niogropontes   „  Grozesti-Bacâu 

13.  Soc.  Anon.  J.  P.  si  C.  Goëtz  .   .   „  Isvorul  Alb.  Bacâu 

14.  Soc.  Anon.  Mornero   „  Darmànesti-Bacàu 

15.  Berman  Iustar   ....   „  Deleni-Botosani 

16.  Soc.  Anon.  J.  P.  si  C.  Goetz   „  Nehoiu-Buzâu 

17.  „        „      „    „    „    „       „   „  Galati-Covurlui 

18.  Ghi{â  Manolescu   „  Nucet-Dâmbovi'ta 

19.  I.  Teodorescu  et  Fianu   „  Moreni  Dâmbovi'ta 

20.  Berliner  Holtz  Comptoir   .,  Filiasi-Dolj 

21.  M,  Wuch  et  Sôhne   .   .  „  '  Iasi-Iasi 

22.  Jan  Goursand  "   „  Lercsti-Muscel 

23.  Brinder  et  Bârbulescu  .   „  Olteni^a  llfov 

24.  Gustav  Fichier,  funct'ioneazâ  75°!o,  necesità  ma-  -  • 

sini  si  materii  prime   „  '  P.  Neamt-Neam{. 

25.  Gustav  Eichlcr,  funcfioneazà  75°  o,  necesità  ma- 

sini  si  materii  prime   „  Bicaz-Neamt 

26.  Gustav  Eichler,  func{ioneazâ  75°|o  necesità  ma- 

s'ni  si  materii  prime   „  Hangu-Neamf 

27.  Herscovici  si  Meer  Avram    „Bistn'ta"    .   .    •  .  „  Piatra-Neamt 

28.  Soc.  Anon.  J.  P.  si  C.  Goetz    „  Pangaratî 

29.  Kissing  si   Môlmann   •    „  Straja 

30.  Bacal  et  Weinstein   „  Pangara^i 

31.  P.  Juster   .   .   .   .  „  Garcina 

32.  Victor  Isâcescu   „  Vaduri 

33.  Mihail  Juster  si  fii       ............       „  Bàltàtesti 

34.  Soc.  Anon.  „Carpati  "   „  Putna-Soveja 

35.  Soc.  Anon.  „Tisi'ta"  ..............  „  „  „ 

36.  G.  V.   Bibescu  -.    .    ...  „  Prahova-Comarnic 

37.  E.  Costinescu   „  Prahova-Sinara 

38.  Th.  Raux  et  Comp.  nu  functioneazâ   „  Slatina-Oit 

39.  Stef.   Gailac   „  Stoenesti-Romanati 

40.  Grim  si  Dôrfel  ...    „       Ghiojdeni-R.  Sârat 

41.  Soc.  Gustav  Eichler     „  Fâlticeni-Suceava 

42.  „       „         „    „  Mâlini-Suceava 


1)  L'en umeral ion  qui  suit  est  un  inventaire. 

Les  détails  nécessaires  relatifs  aux  entreprises  plus  importantes  indiqués  dans  cet  inventaire  serent  don- 
nés ultérieurement. 
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43.  Th.  Raux  et  Lala  -  .   .   .  Cherestea  Tecuci-Cosmesti 

44.  A.  Avramide   „  Tulcea 

46.  G.  Mavrocordat   „  Rediu-Vaslui 

46.  G.  A.  Maxim   .   .   .   „  Drâgàsani  Vâlcea 

47.  Soc.  Anon.  „Lotru"   „  Brezoi-Vâlcea 

48.  4le*-  Maxim     .   .   :   „  Giurgiu-Vlasca 

49.  Negoescu  si  Stroescu   „  „  „ 

50.  George  Paul  Kristen   „  Mâneci 

51.  Simion  N.  Pisân   „  Ungureni-Prahova 

52.  Soc.  Anon.  „Moldova"   „  P.  Neam^-Neamt 

53.  D.  N.  Simion,  functioneaza  redus,  lipsâ  de  masini  „  T.  Mâgurele-Teleorman 

54.  C.  si  S.  Schiel  S  son"   „  Azuga-Prahova 

65.    „  „    „      „         „    „  Busteni-Prahova 

56.  G.  Delescu-Negoescu      .    .   „  Runc  Dâmbovi{a 

57.  Nestor  Filoti  \   „  Stefesti-Prahova 

58.  Soc.  À  non.  „Românà"    „  Romanati  Corabia 

Articole  de  lemrt  (Articles  en  bois) 

59.  Cari  Cohen  „  Cherestea  Ilfov-Bucuresti 

60.  Soc.    „Bradul"  .'\.    .  „  Dârmânesfi-Bacâu 

61.  Soc.  „Vasilatul"    „  Brezoi-Vâlcea 

62.  Elena  Gr.  Cerkez   „  Câmpurile-Putna 

63.  L.   Predinger   „  Islaz-Brâila 

64.  I.  D.  si  Preot  Anastase        .    .   „  Rucâr-Muscel 

65.  Soc.  p.  punerea  în  vânzare  de  pàduri      ...  „  Doftana  Bacàu 

66.  Nae    Manolescu   „  Ploesti-Prahova 

Tâmplârie  (Menuiserie) 

68.  V.  Marinescu  Cherestea  Bucureçti-llfov 

69.  Asociatia  Bunesti                                  .    .  „  Bunesti-Arges 

70.  C.  D.  Cosmescu   „  Biusturoasa-Bacàu 

71.  M.  Muciopol      .    .  *.   „     x  Boisoara-Arges 

72.  Dimitrie  L.   Bogdan    ......>..  „  Gândinti-Roman 

73.  R.  Fritz  si  T.  A.  Popovici   „  Dumbràveni-Botosani 

74.  I.  Popovici  si  M.  Predingher    ......  „  Gâgesti-Putna 

7  5.  Obstia  Mosnenilor  Dragoslavi   „  Dragoslave-Muscel 

76.  Nathan  A.  Juster  si   Dr.  Léon  Juster    ...  „  Burdujeni-Botosani 

77.  Soc.  Anon.  p.   ind.  forestierâ   „  Goilesti-Buzàu 

78.  loan  Georgescu   Vancu    .*   „  Bàbeni  Vâlcea 

79.  Ing.  V.  V.  Chimchicoici   „  Brusturoasa-Bacàu 

80.  Ion  Iorgulescu  et   Gh.  D.  Muschiosul    .    .  _.  „  Pietrosani-Muscel 

81.  Const.  I.  Mosinschi   Bochicea-Roman 

82.  Cors.  Russu   „  Bogdànesti-Sucea va 

83  Ghica  Anastasie   „  Câlinesti-Vàlcea 

84.  Aron  L.  Juster  si  Iulius  Agastein  •  „  Bogdànesti-Suceava 

85.  D.  Iconomu  si  Pr.  G.   Anastase   „  Rucâr-Muscel 

86.  Kissing  et  Môllmann   „  Nehoiasi-Buzâu 

87.  Principile  G.  N.  Ghica   „  Gara  Stef.-Vodâ-Bacâu 

88.  Toma  C.  Dragomirescu   „  Mâneci  -Ungureni  -  Prah. 

89.  A.  Roth   „  Busteni-Prahova! 

90.  D.  Suculescu   „  Gugesti-R.-Sârat 

91.  M.  Putureanu  Dabulescu   „  Vàicea-R. -Vâlcea 

92.  M'tu  Andreescu  et  Emil  Donat   „  Romana^i-Corabia 

93.  Leib  et  Mager  et  Lipa  Juster   „  „  „ 

94.  Il ie  Dumitrescu   „  Costa vat-Romanati 

95.  I.  Popescu  Zatrini  et  Co   „n  Sinesti-Vâlcea 
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96.  Jean  Corrsand  Cherestea  Bâicoi-Prahova 

97.  D.  V.  Ghinadoc  et  Tolescu    .    .    .    feràstrâu  mecanic  Borascu-Gorj 

98.  M.  et  B.  Weissangrôn  „Negulesti"'    .          „  „      Mastacan  Neamj: 
99.  CoriNt.  Pâtrascu  si  C.  Pâtrascu  .    .          „  „  Ploesti-Prahova 

100.  Sos.  Anon.  „Drajna"                                 „  „            „  „ 

191.  Traian   Martinovici  ......           „  „            „  „ 

102.  Vasile  Bontescu„                                      „  „  Ciuslea-Putna 

103.  Florica  Bolint  ineanu  si  Nae  Popescu           „  „      Cabinesti  Vâlcea 

104.  Soc.  Anon.  P.  &  Comp.    Goetz  nu 

mai  existâ                                         „  „  Islaz-Brâila 

105  Stefan  Bors                                               „  „  Balabancea-Tulcea 

106.  Dumitru  C.  Bebedea                                 „  „  Càineni-Gorj 

107.  Soc.  Anon.    „Lotru"  *"'!'»  „  Cheresti-Dolj 

108.  Dumitru  C.  Bebedea  „  „      Tg.  Cârbunesti-Gorj 

109.  Ioan  Teodorescu                                        „  „  Rucâr-Muscel 

110.  Soc   Anon    „Ilfov"                                    „  „  Bucurestillfov 

111.  G.  Assan                                                 „  „      Dârmanesti  Bacâu 

Meubles  en  bois  et  menuiserie 

Fabrica    „Fortuna"   Iasi 

Marin  V.  Ganea   Bucuresti,  str.  Serbânica 

Lack  si  Blau  Comp.  (Rahova)   „        calea  Rahovei 

Soc.  Àno-.  Sylva  •  „        Sos.  Pantelimon 

Dorissa  si  A.  Geacomo ,.    .   „        str.  Gh.  Brànzaru 

Buher  si  Durrer    .    .    .    f   „        Sos.  Basarab 

Hary   Feldman   „        Cal.  Dorobantilor 

I.  Schmidingher  

1.  Petrescu   B        str.  Popa-Soare 

Rudolf  Bernhard   „  „     Dr.  Félix 

£  Christescu   ..        Sos.  M.  Brvu  1 56 

A.  L.  Grunberg   Piatra-Neamt, 

G.  Bârbulescu  ;   Ploesti 

Petre  Marconi     Anadalchioi  Constant^ 

Pompilian  si  Paxime  „Viitorul"   Bucuresti  Bis.  Oboru  Nou 

Sufrim  si  Aronescu    „Triunghiui"   „      Alea  Tonola 

D.  Duniitrescu   str.  Ioan  Mihâescu 

Tudôr  Radu     .    .    .   Budesti-lifov 

Ni'tâ  Grigorescu   Bucuresti,  Brasoavei  14 

C.  Serbànescu   ,,    str.  Matei-Voevod 

Savà  Bejan  '•    •    •.   Ploesti 

E.  Lessel  Soc.  Anon   Bucuresti  Cal.  Plevnei 

Gustav  Eichler  Soc.  in  nuine  Colectiv   Gâinesti-Suceava 

Erns    Poil                                                    s    •    •  Bucuresti,  str.  Impàcârei 

Eitel  Ditrich  et  Comp   Vâlcea 

Rudolf  Schreiner  '   Ia?i  Arcului  7 

A.  DelatoUa  si  !.  G.  Carmultzo   Constanta 

M.  P.  Mihâilescu   Galati  str.  Libertàtei 

A.  Rcth  •  Busteni  Prahova 

Ion  N.  Colesi   Cernavodâ 

N.  I.  Stroici   Trifesti  Iasi 

Anghel  Niculescu   Bucuresti-Fund.  Ceair  10 

Pencas  Bombighez   Fâlticeni 

Gaetano  Ferri   Câlàrasi,  Grivitei  27 

Luigi  si  Elisie  Strazaboschi     .........  Comarnic  Prahova 

Mihail  Alexandrescu   Bucuresti-lsvor  80 

H.  Moritzsohn  si  Ed.  Holinek   Galati-L.  Catargi  14 
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Rudolf  Halccka   Tg.  Jiu-Tepes-Vodâ  34  ' 

Nicolae    Gavrilescu  .«   T.  Mâgurele-Pescâriei 

Beris  Edelstein  (   Bacâu 

Léon  Hodan   Iasi,  Arcului  7 

M.  P.  Minculescu   Buzâu 

M.  Kiezales  :  Bucuresti,  Viitor  53 

Solomon  si  fiu   Iasi,  Uzinelor  76 

Soc   Coop.  a  maestrilor  tâmplari   Bucuresti-Rotari  Obor  8 

Ghi'tâ  Georgescu   „      I.  Creangà  7 

F.  V.  Condocuri   „      Lucaci  100 

G.  Nicus   „      §incai  38 

Mozes  Derp   Alexandria  71  T.  V-rcscu 

Pasqualle  Strazaboschi  •   Sinaia 

V.  Marinescu   Bucuresti-Vâcâresti  264 

loahan  Baab  si  Jiu  —  „  Gâinari22 

Soc.  Com.  Bucuresti   „      Cal.  Floreasca  „ 

Priedh  Roth   Craiova,  Horia  2 

I.    Christescu   Bucuresti,  Sos.  M  Bravul56 

Rudolf   Holecka   Tg-Jiu 

I.  Muller      .   Bucuresti-Birjarii-Vechi  41 

I.  I   Mateescu   T.  Mâgurele 

Ion  Posa   Bucuresti-Mântuleasa  31 

Nicolae  I.  Garoianu   Alexandria 

Anton  Doiciu   Galat,i 

Rudolf  Strahl    .    .   .  Bucureçti,  Lirei  13  b:s 

Carol  Cohen     .   „        Cal.  Grivitei 

August  Luders   Bàneasa-Herâstrâu 

Soc,  Industrialà  si  Comercialâ  .    .    .    .  a   Bazargic 

Dimitrie  Stânculescu   Coltesti 

Soc.  p.  Industria  lemnului  Rahova   Bucuresti,  Heliade  42 

Soc.  Coop.  Sf.  Treime   Pitesti 

N.  Simion  çï  fiu   .  Craiova 

Susnea  si   Raftopol   Bucuresti 

D  em.  Popescu   Curtea  de  Arges 

Soc.  Stejaru!   Bacàu 

Lacid  Vieser   .  Iasi 

Jan   Voinerovschi   Bucuresti- Lucaci  120 

Iulian  Lubincovici   T.  Severin,  Traian  40. 

Elena  Barnea     .    .    .    .*   Bucuresti  Alex   Lahovary  73 


*  *  * 


L'Industrie  du  bois  de  l'ancienne  Roumanie        actions,  disposant  d'un  grand  capital.  Parmi  ces 

grandes  sociétés  d£xploitation  forestière,  nous 
Toute  cette  industrie  se   trouve  dans   les        énumérons  les  plus  importantes,  au  nombre  de 
mains  de  quelques  sociétés  d'exploitation  par  quatorze. 
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OORESPOXDA.NCE  ECOXQVlTQUE 


Statistique  des  marchandises  importées  au  courant  des  mois  de  Juillet 

Août  et  Septembre  1919 


L  c  i 

7.162  312 

40 

» 

207.526 

■ — 

» 

10.934.303 

20 

*  j 

G69.523 

85 

65.713.027 

70 

* 

3\  373.522 

65 

» 

3.095.095 

10 

13  905.197 

80 

* 

15.648.6S2 

90 

» 

12.543.612 

80 

! 

1.650.526 

40 

3.265.768 

30 

» 

17505.571 

05 

39.652  473 

95 

». 

78.464.706 

35 

* 

4.314.854 

45 

269.510.012 

20 

9.275.684 

80 

OU 

1.709.176 

70 

■  2.?69.261 

- 
75 

10.958.745 

30 

» 

3.613  301 

95 

» 

1.645.155 

65 

1.626  993 

35 

» 

19  558.151 

90 

* 

12.749.150 

50 

631.449.734 

60 

Caoutchouc,  art  en  eaoutchoue  et  sucs  végétaux  —  —  — 

Animaux  vivants  —    —    —    —    —    —    —  —  —  —  — 

Produits  animaux  alimentaires       —    —    —  —  —  —  — 

»            »         non  a  imentaires      —    —  —  —  —  — 

Peaux,  chaussures,  fourrures    —     —    —    —  —  —  —  — 

Laine,  tisus  et  confections  en  laine —    —    —  —  —  —  — 

Ait.icles  confectionnés  en  c>ins  ou  poils       —  —  —  — 

Substances  et  déchets  animaux  (savon,  stéarine,  huiles  etc.)  — 

Soies,  tissus  et  confections  en  soie —    —    —  —  —  —  — 

Céréales  et  dérivés     —    —    —    —    —    —  —  —  —  — 

Légumes  semencts     —    —    —    —    —    —  —  —  —  — 

Hui'es  végétales  —    —    —    —    —    —    —  —  —  —  — 

Boissons       —    —    —    —    —    —    —    —  —  —  —  — 

Fruits  et  denrées  coloniales     —    —    —    —  —  —  —  — 

Sucre  et  sucrerie-»      —    —    —    —    —    —  —  —  —  — 

Arbres,  bois  ei  industries  dérivées  —    —    —  —  —  —  — 

Coton,  chanvre,  lin,  jute;  tissus  et  confectiois  —  —  —  — 

Papier  et  art.  en  papier     —    —    —    —    —  —  —  — •  — 

Articles  en  celluloïde  —    —    —    —    —    —  —  —  —  — 

Eaux  minérales,  sel,  terres  pierre-  et  articles  —  —  —  — 

»     confectionnés  de  ces  matières,  (porcelaine,  faïences,  etc.) 

Verreries      —    —    —    —    —    —    —    —  —  —  —  — 

Produits  chimiques  et  médicaments      —    —  —  —  —  — 

Parfumeries,  ait.  de  toilette,  couleurs,  lacques  —  —  

Allumettes,  explosifs  —    —    —    —    —    —  —  —  —  — 

Produits  miniers,  métaux  et  art.  en  métal   —  —  —  —  — 

Machines,  machineries  — ■    —    —    —    —  —  "  —  —  — 


Ces  totaux  représentent  la  valeur  des  marchandises  importées  par  les  particuliers  avec  permis  spéciaux. 


1NF0RMATIUNI  REFER1T0ARE  LA 

VIATA  EC0N0MICA  STRAINA 
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Participarea  la  beneficii 

Dl.  Ion  Sillescu,  agentul  noslru  comeTcial  la 
Marsilia,  trimite  Ministeiului  raportul  de  fa(â 
în  care  se  trateazâ  participarea  lucrûtorilor  la 
beneficii  : 

„Raporlurile  dintre  Capital  si  Muncà  au  fâ- 
cut  obiectul  unor  decisiuni  aie  Conferintei  pen- 
tru  Pace,  considerându-se  ca  o  datorie  a  Sta- 
tului  de  a  colabora  eu  muncitorimea  în  vede- 
rea  iegisla{iunei  respective,  fàrà  însâ  sa  se  con- 
sidère a  priori  cà  guvernele  trebue  sà  aibe  în 
actiunea  lor  o  atitudine  opozitionistâ  lor.  In 
acest  scop  tratatul  prevede    creerea  unei  con- 


ferintei internationale  a  muncei,  care  sub  aus- 
piciile  Societâtel  Na{  unilor  sâ  poatâ  luà,  în 
condi'tiuni  déterminât  ,  rezolufiuni  avànd  forta 
legalâ  interna{ionalâ. 

Asupra  acestei  conferinfe,  care  se  aflà  în 
prima  întrunire  la  Wasington,  vâ  voi  raportà 
spécial.  Am  fâcut  aceastâ  men^i'une  numai  pen- 
tru  ca  sà  vâ  aràt  cà  problema  raporturilor  din- 
tre capital  si  muncà  nu  este  numai  de  o  ac 
tualitate  teoreticà  ci  cà  a  intrat  într'o  fazà  de- 
cisivâ  de  realizare.  Acest  motiv  precum  si  cu- 
nosttnta  ce  am  cà  la  noi  s'a  anunfat  realizarea 
participàrei  salariat  lor  la  beneficii,  m'a  déter- 
minât sâ  vâ  raportez  cele  ce  vor  urma  asupra 
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felului  cum  se  judecâ  aceasta  chestiune  în 
Franfa,  mijloacele  ei  de  realizare  si  rezultatele 
obt'nute  pànâ  în  prezent. 

In  Frantd  se  socoteçte  cà  conflictele  dintre 
capital  si  muncà  se  datoresc  nu  numai  dis- 
proportjei  dintre  muncâ  si  profit  dar  si  fap- 
tului  cà  exigenfele  unei  funcfionàri  normale 
si  susceptibile  de  progrès  normal  al  celor  douâ 
pârtj  în  cauzâ,  nu  sunt  cunoscute  suficent  si 
just  între  ele.  Lucràtorii  si  imgiegatj  întreprin- 
deiilor  industriale  trebue  sâ  cunoascâ  si  r.à  simtà 
efectiv  valoarea  solidaritàtii  care  trebue  sâ  i 
uneascâ  eu  patronul,  legându-i  de  viitorul  în- 
treprinderei.  La  aceasta  nu  se  poate  ajunge  de 
càt  dacâ  lucràtorii  vor  fi  în  curent  eu  greutâ- 
tile  conducerei,  Iransformârile  ce  suportâ  între- 
prinderea  si  succesul  urmàrit  sau  obtjnut.  In 
acest  scop.  este  necesarà  »  nouà  educatie  eco- 
nomicà,  transformarea  spîritelor  si  gâsirea  unor 
formule  càt  mai  ingenuoase  care  sâ  asigure  o 
proporjie  càt  mai  echitabilâ  între  muncâ  si  pro- 
fit. Aceastà  transformare  trebue  obtj'nutâ  sub 
impulsiunea  bunuiui  simj  si  din  sugestiunea  rea- 
litàfei,  fàrâ  sà  se  astepte  exprimàri  violente. 
Urmeazâ  deci,  ca  tinerii  ingineri  si  condueâtori 
de  industrii  si  comert,  sà  se  transforme  în 
apostoli  sociali,  câutànd  baza  logicâ  pe  care  sà 
se  sprijine  solufiuni  inparfiale.  Capitalul  la  rân- 
dul  lui  trebue  sâ  dovedeascâ  câ  este  capabil 
sâ  poatâ  face  efortul  necesar  de  directiune  si 
de  discernàmànt,  pentru  ca  sà  poatâ  servi  de 
ghid  muncei  în  aprecierea  visului  comunist.  In 
résumât  este  necesarà  o  nouâ  instruct,ie  para- 
lelâ,  a  celor  douâ  clase  azi  în  dezarmonie  :  ca- 
pitalul trebue  sâ  învefe  a  cunoaste  si  a  aprecià 
munca  mai  just,  iar  munca  sà  facà  acelasi  lucru 
pentru  capital  in  scopul  de  a  se  ob{ine  con- 
fiera reciproeâ.  Solutj'unile  problemei  sunt  nu- 
meroase  :  aceia  însâ  care  ar  fi  la  centru,  este 
participarea  la  beneficii  si  la  directe  a  muncei. 

Problema  în  sine  depâseste  caracterul  ei 
strict  économie  ;  ea  are  o  important  nafionalà 
pentru  câ  prin  buna  ei  rezolvare  s'ar  putea 
atenua  dificultâ{ile  viefei  sociale,  a  càrei  bunâ 
stare  va  avea  de  principal  rezultat  dezvolta- 
rea  vie|ei  economice.  In  gênera',  participarea  la 
beneficii  este  socotità  ca  o  problemà  care  de  la 
prima  vedere  rezulta  cà  trebue  sâ  se  punâ  în 
practicâ  pretutindeni. 

Principial,  participarea  este  definitâ  :  „0  li- 
berâ  convenfiune,  expresà  sau  tacitë,  dupà  cas, 
prin  care  patronul  dà  lucràtorului  sau,  peste  sa- 
lariu!  normal,  o  parte  din  beneficiile  intreprin- 
derei,  fârà  participarea  la  perderi".  (Charles 
Robert,  fost  mult  timp  presedinte  al  Societâfei 
pentru  participarea  la  beneficii,  recunoscutà  de 
utilitate  publicâ  in  Franfa)  ;  „fârà  ca  ea  sà  fie 
contrarâ  principiilor  esenfiale  aie  dreptului  pozi- 


tiv".  (Congresul  participârei  ia  beneficii,  din  ami 
1889  si  1900);  si  „fiind  recomandatâ  de  eco- 
nomia  politicâ.  Ea  presupune  sinceritate  de  in- 
tentiuni  din  ambele  parfi;  quantum  rezonabil  ; 
baze  normale  de  repartie  ;  mod  judecat  de 
întrebuinfare  de  fonduri  ;  mentjnerea  autoritâtei 
patronale  întregi  si  respectate.  Fârà  sà  fie  o 
societate  c  msrcialâ  între  antrepenor  si  salariat 
ea  este  un  mod  de  a  contracta  închirierea. mun- 
cei, în  virtutea  càruia  remuneratj'a  amploialului 
în  loc  de  a  consta  numai  într'un  salar  ordinar 
déterminât  anticipât,  se  compune  din  douâ  parti: 
salariu  fix  si  beneficii  eventuale  ;  fiind  în  acest 
chip,  o  forma  perfecfionatâ  de  valorificarea 
muncei.  „(Emil  Lavasseur,  membru  al  Institu- 
tului  Franfei)  Aceasta  nouâ  formà  de  valorifi- 
care  a  muncei,  „se  recomandâ  ca  oportuna, 
fiindcâ  prin  conlucrarea  dintre  patron  si  lucrà- 
tor,  oferâ,  în  acelasi  timp,  avantagii  economice, 
tehnice  si  éducative  pentru  lucràtor,  si  ca  justâ, 
pentrucâ  nu  exclude  ■  pe  lucrâtor  de  la  benefi- 
ciile anilor  presperi  .  (Edouard  Villey,  membru 
al  Institutului  Frant,ei  si  Decan  al  Facultâtei  de 
'drept  din  Caen). 

Participarea  la  beneficii  mai  este  «o  institu- 
ée liberâ;  ea  se  aratà:  variatâ  în  manifestatie; 
diversà  in  organizare  ;  schimbàtoare  în  forma 
si  condi'tiuni,  dupà  întreprinderi,  ineât  respinge  : 
orice  regulà  generalâ  absolutà  ;  cadru  inflexibil; 
uniformitate  impusâ  sau  exigence  arbitrare  ;  càte 
aplicâri  aie  principiului  atâtea  feluri  de  parti • 
cipare.  Ea  a  reusit  adesea  datorità  prudent,ei 
eu  care  a  fost  stabilitâ  si  combinatiunilor  judi- 
cioase  càrora,  în  fiecare  caz  spécial,  a  dat  loc, 
fie  prin  alegerea  agentj'lor  chemati  !a  beneficiu, 
fie  pentru  suple^ea  utilizârei  fondurilor  ce  com- 
po'ta».  (Paul  Delombre,  fost  ministru  de  Co- 
mert,  actual  prrsedinte  al  Societâtei  pentru  par 
ticiparea  la  beneficii). 

Participârei  deci,  nu  i  se  acordâ  caracterul 
unei  bunevointi  a  patronului,  unei  filantropii  ; 
ea  este  socotità  ca  o  operâ  de  sustinere  reci- 
proeâ dintre  muncâ  si  capital,  având  de  bazâ: 
pentru  "lucrâtor  :  obtinerea  unui  salar  în  propor- 
tie  cu^  efortui  si  inteligenja  depusâ  în  executa- 
rea  muncei,  si  pentru  patron:  mijlocul  de  a  objine 
o  muncâ  calitativâ  de  la  un  personal  devotat 
intreprinderei,  stimulât  prin  cel  mai  principal 
rezort  al  vietei  utnane,  interesul  personal.  Ea 
face  în  acelasi  timp  posib.lâ  pentru  patron,  re- 
pararea  unei  injusiifii  aproape  fatale  pe  care 
o  suportâ  lucrâtorul,  din  pricinâ  câ  el  nu  poate 
sâ  se  angajeze  a  plâti  munc.  pe  baza  câsti- 
gului  maximum  prevâzut  în  prezent  si  suscep- 
tibil  de  diminuare  în  viitor. 

Problema  este  vâzutâ  si  din  ait  punct  de  ve- 
dere moral.  ,,Este  vorba  pentru  oameni  de  a 
recunoaste    întinderea  ce   contracteazâ  fatà  de 
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to\i:  prin  schimbul  de  servicii,  augumentarea 
profitului  personal  si  activitatea  si  via{à  rezul- 
tând  pentru  fiecare  din  starea  Societàfei.  Pri.i 
ce  obligafiuni  sau  datorii  se  poate  îndeplini 
aceastà  datorie  exprimatâ  socialmente  ?  prin 
augumentarea  profitului  personal  in  proportje  eu 
aportul  fiecàruia  si  pnn  solidaritatea,  care  in 
materie  de  économie  politisa  se  obfine  prin  culti- 
varea  ,,sensului  social"  in  scop  de  a  fi  trans- 
format in  ,,suflet  social  ;  oameni  trebue  sa  aibâ 
sentimentul  unei  strânse  interdependenfe  '  (Léon 
Bourgeois,  fost  minisiru  al  muncei  si  prevederei 
sociale). 

Participarea  la  beneficii,  „trebue  opusâ  con- 
tra luptei  de  clasà,  fiindcà  prin  scopul  ei  :  ar- 
monia  intereselor,  se  obfine  o  armà  contra  ideei 
revolufionare  si  a  urei  de  clasà".  (Georges  Picot, 
secretar  perpetuu  al  Academiei  de  stiinfe  poli- 
tice,  morale  si  sociale)".  Fârâ  sa  fie  un  leac 
universal,  ea,  apropiind  pe  lucràtor  de  patron, 
aduce  in  màsura  mijloacelor  sale  un  concurs 
eficace  dezvoltârei  pâcei  sociale,  pentru  ob{inerea 
càreia,  formeazà  una  din  armele  principale  din 
panoplia  respectivà".  (Charles  Robert,  deja 
citât);  „Dând  lucâtorilor  demnitate,  amor  de 
ordine,  spirit  de  conduitâ,  —  cari  se  pot  obtjne 
prin  aplicarea  participàrei  la  beneficii  —  lupta 
surdâ  care  exista  intre  patron  si  lucràtor  si 
care  ocazioneazà  atâtea  dezordine,  pagube  si 
pierderi  de  fort,e  yîi;  va  dispare  ;  chiar  dacâ  nu 
ar  exista  decât  aceste  principii  de  ordin  moral, 
politic  si  social  si  totusi  participarea  la  beneficii 
se  impune".  (Michel  Chevalier,  profesor  dë~eco- 
nomie  politicâ  la  Collège  de  France). 

Rezulta  deci  câ  lucrâtorul  trebue  sâ  vadâ  in 
participarea  la  beneficii  s-i  un  gest  de  pace  so- 
cialà  din  partea  patronului  la  care  sà  râspundà 
eu  aceiasi  cooperare  fldelâ  la  armonia  si  la 
succesul  intreprindere/. 

In  acest  mod,  industria  va  merge  eu  încetul 
càtre  acea  organizare  a  capitalului  si  muncei, 
în  care  patronul  de  eri  nu  va  fi  decât  princi- 
palul  comanditar  al  lucrâtorilor  sài,  neavând  în 
consiliu  decât  un  vot  echivalent  eu  acel  al  sin- 
dicatului  lucrâtorilor  respectivi.  Prin  instituirea 
unui  arbitrai,  patronul  va  renunfa  la  privilegiul 
sàu  secular  iar  sindicatul  lucrâtorior  partici- 
pant!" la  beneficii,  apreciind  mai  bine  valoarea, 
rolul  si  exigenfele  capitalului  bânesc  si  intelec- 
tual  h  utilizarea  muncei  va  renunfa  la  exercita- 
rea  grevei. 

Un  principal  punct  al  discufiunilor  probiemei 
participàrei  la  beneficii,  il  formeazà  rolul  a- 
tribuit  Statului  în  rezolvarea  ei. 

Din  cele  spuse  mai  sus,  Domnule  Ministru, 
a-fi  vàzut  câ  se  pune  ca  o  conditiune  esentjalà 
libertatea  absolutâ  înlàuntru  càreia  trebue  sà 
fuiicfioncze  aceastà   institufiune.  Nu  se  admitc 


nici  o  actjune  d irectâ  exterioar  à.  Totusi,  Sta- 
tului i  se  cere  sâ  aibe  o  actjune  stimulatoare, 
prin  exemplificarë,  facilitare  si  încurajare. 

Congresele  de  participare  la  beneficii,  au 
decis  ca  :  „conven^iunile  exprese  sau  tacite,  cari 
reglementeazâ  participarea,  trebuesc  ferite  de 
once  imixiune  a  Statului,  ca  neputând  fi  orga- 
nizatâ  si  sà  progreseze  ctecât  sub  un  regim  de 
complectà  libertate,  rânânând  o  emana{iune  a 
imtiativei  private,  in  functiune  de  experient,a, 
progresul  si  instriictiunea  generalà.. 

Participarea  nerezâmându-se  pe  un  drept 
natural,  Statul  nu  poate  intervenf  prin  substi- 
tuirea  unei  fictiuni,  adevàrului  économie.  „Ten- 
tativele  cari  au  fost  sau  cari  vor  fi  fâcute  în 
sensul  obligat,iuneî,  nu  sunt  admise  de  judecatâ. 
Ele  sunt  în  opozrtie  eu  pri  icipiul  de  libertate  a 
muncei  si  a  proprietâ^ei  private,  cârora  ecom- 
mia  politicâ,  de  comun  acord  eu  sensul  comun, 
le  demonstreazâ  legitimitatea  si  fecunditatea  ; 
având  de  efect,  eâ  leagà  de  participare  un 
compromis  eu  doctrinele  socialiste,  cari  aspirâ 
la  reorganizarea  produc^iei  si  repartitiei  bogâ- 
tiilor,  prin  substituirea  „autoritât,ei,  legei  si  ad- 
ministrafiunei  activitâtei  individuale  .  (Lavas- 
seur,  deja  citât). 

Pe  de  altâ  parte,  participarea  fjrfatâ  ar  avea 
de  consecint,â  divulgarea  stârei  afaceri  or  între- 
prinderilor.  ceeaee  in  multe  cazuri  este  un  mo- 
tiv  principal  pentru  cari  unii  patroni  o  combat. 
Secretul  afacerilor  trebue  sâ  fie  inviblabil,  ceea 
ce  este  pentru  multe  intreprnderi  o  condif-iune 
indispensabilâ  nu  nu  mai  de  succès  dar  si  de 
viatà.  Patronul  trebue  sâ  aibâ  libertatea  de  a 
îmrebuinfa  conform  voinfei  sale  beneficiile  în- 
treprinderii,  în  interesul  progresului  ei,  neputând 
sà  fie  împiedecat  delà  aceastà  prin  lege.  Inter- 
ventia  obligativitât,ei  ar  da  lucrâtorilor,  impre- 
sia  câ  li  se  dâ  un  drept  contra  patronilor,  ceea 
ce  ar  fi  contra  unuia  din  scopurile  institutiei, 
f.indcà  ar  excita  lupta  de  casâ  si  chiar  ar  le- 
gitima-o,  si  dintr'o  parte  si  din  aita. 

Si  atunci,  dacâ  cel  mai  mare  pericol  pentru 
isbânda  participàrei,  ar  fi  obligativitatea  ei,  se 
cere  Statului  o  acfiune  stimulatoare.  El  trebue 
sâ  adopte  o  pol  ticâ  financiarâ,  economicà  si 
socialà  care  sà  asigure  apSrarea  întreprinderilor 
si  sâ  le  asigure  realizarea  unor  beneficii  sus- 
ceptible de  a  li  se  aplica  clauze  liber  consim- 
tite  pentru  functionarea  rcgulatà  a  participàrii 
efective  la  beneficii  §i  sâ  sus^ie  orice  acjiune 
care  ar  propaga  resçîectul  de  contract,  dorin^a 
si  plâcerea  de  munzâ  intensâ,  sentimentul  pre- 
vederei si  ordinei  sociale  si  priceperea  si  apli- 
carea solidarità(ei  dintre  capital  si  muncà. 

Spre  acest  rezultat,  legile  de  protectia  muncet 
trebue  bazate  pe  o  lungâ  expen'ent,à,  luându'se 
în  vedere  consecjnt,ele    posibile,    câci  contrar'" 
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ele  pot  fï  fatale  pentru  industrie.  Din  exemplele 
cari  se  dau  in  aceastâ  ordine  de  idei,  citez  : 
în  1913,  Compania  de  Aslguràri  Générale  contra 
incendiului,  din  Paris,  a  âvut  574.000  fr.  per- 
deri,  plâtind    însà   impozite   de    3.000.000  fr. 

Deci,  agravârile  de  impozite  asupra  comer- 
t,ului  si  industriilor  tretme  evitate,  câci  prin  ele 
se  reduce  beneficiile  cari,  desi  se  revarsà  prin 
intermediul  Statului  asupra  colectivitâtei,  ele  n  î 
sunt  folosite  in  mâsura  raportului  ^cuvenit  de 
acei  cari  le  au  produs.  _ 

Incàtusarea  participârei  în  cadrul  stràns  çi 
rigid  al  unei  Iegi,  este  improprie  si  pentrucâ 
ar  trebui  sà  prevadâ  mii  de  cazuri  diverse  de 
industrii  si  commun,  cari  funcjioneàzà  dupa 
manière  spéciale  precum  si  pentrucâ  nu  tôt 
plusul  la  incasâri  insemneazâ  beneficii  si  tôt 
minusul  pierderi.  Pe  de  altâ  parte  patronul  va 
put<-a  usor  sà  ocoleascà  legca  printr'un  bilanf 
conform  eu  dorinfele  sale,  în  cazul  când  el  nu 
doreste  sincer  sâ  aplice  participarea. 

Statul  ar  putea  sâ  claseze  întreprinderile  co- 
merciale  si  industriale  dupa  natura  lor  specialâ: 
ser vicii  publîce  exploatate  în  régie  ;  servicii  pu- 
bliée concedate  ;  intreprinderi  particulare  sub- 
ventionate  sau  protejate  de  Stat  ;  intreprinderi 
particulare  creiate  de  inifiativa  privatâ  eu  con- 
cursul  moral  sau  material  al  unor  coiectivitâ{i 
publiée  si  în  intreprinderi  strict  particulare,  fârà 
nici  un  fel  de  protectj'e  publicâ.  Conform  aces- 
tei  clasâri  ar  putea  sà  li  se  asigure  avantagii 
relative  situatiei  ce  au  în  schimbul  paiticipàrii  la 
benèficii,  care  ar  putea  fi  obligatorie  peatru 
primele  patru, — ceiace  ar  fi  un  mijloc  de  edu- 
ca{ie  pe'htru  întreprinderile  strict  particulare. 
Avànd  aceasta  actJune,  Statul  ar  putea  obliga 
pe  salariati'  institutjunilor  s  île  sâ  renunfe  anti- 
cipât la  grevâ. 

In  legâturâ  eu  rolul  Statului  in  rezolvarea 
acestei  problème,  d.  Aristide  Briand,  fost  prim 
ministru,  s'a  exprimat  astfel  :  „Este  trist  câ  le- 
gile  noastre  nu  înlesnesc  prin  nimic  asemenea 
intreprinderi.  Se  vorbeste  mereu  de  apropiërea 
dintre  capital  si  muncâ  si  în  schimb  trâiin  sub 
imperiul  unei  legislatj'uni  defecfdoase,  care  nu 
face  nimic  în  aceastâ  privintâ.  Ne  trebue  o  le- 
gislatie  respectivâ,  care  sâ  nu  exercite  nici  o 
constrângere,  care  sà  se  bazeze  pe  libéra  con- 
ventjune  si  care  sâ  aibâ  în  vedere  :  ca  educa- 
\ia  economicà  a  lucrâtorilor  este  imperfectâ  ; 
apârarea  confientei  în  sefii  intreprinderilor  si  câ 
condit,iuniIe  concurenjei  intensive  cere  ca  lucrâ- 
torii  sâ  fie  interesafi  la  soarta  si  rezultatele  in- 
treprinderilor, pentrucâ  sâ  poatâ  da  muncei  lor 
un  maximum  de  profit  în  calitate  si  cantitate. 
O  asemenéa  iegislatje  trebue  sâ  punâ  la  înde- 
mâna  capitalului  §i  muncei  —  fârà  însâ  a  li  se 
mpune  vre-o  constrângere,  mijlocut  1e  a  cons- 


titui  asociafii  juridice  cari  sà  le  asigure  în  li- 
bertatea  de  convent,iune  participarea  lucrâtorilor 
si  capitalistilor  la  gestiunea  si  beneficiile  între- 
prinderii".  Prefafa  la  „Actiunile  de  muncâ  în 
societâtjle  de  participare  la  beneficii  a  lucrâto- 
rilor" de  Etienne  Antonelli). 

Ca  actj'uni  directe  aie  Statului,  eu  privire  la 
realizarea  participârei  éa  beneficii,  citez  : 
"  La  5  Aprilie  1917  s'a   votât  o  lege  care  a 
complectat  legea  din  24  lulie  1 867,  asupra  so- 
cietàfilor,  eu  urmâtoarele  dispozj'tiuni  générale  : 

„In  statutul  unei  societâtj  anonime  poate  fi 
•  stipulât  ca  societatea  este  eu  participare  la 
beneficii'.  Ele  vor  fi  supuse  insà,-  în  afarâ  de 
regulele  générale  aplicabile  societâtilor,  urmâ- 
toarelor  dispozit,iuni  :  Activai  società{ei  se  va 
compune  din  ac^iuni  de  capital,  si  din  actiuni 
de  muncâ.  Actiunile  de  muncâ  sunt  propietatea 
colectivâ  a  personalului  salariat  de  ambele  sexe, 
constituai  în  societatea  comercialà  coperativà 
si  care  va  cuprinde  obligator  si  exclusiv  pe 
toti  salariat,ii  atasa^i  întreprinderei,  dupâ  cel  pu- 
tin  dn  an  si  în  vârstâ  de  cel  putj'n  21  ani. 
Perderea  muncei  salariate,  atrage  perderea  par- 
ticipâre',  fârà  îndemnizatie,  a  tuturor  drepturi- 
lor  de  participare  în  cooperativa  de  muncâ. 
Dupâ  cel  mult  un  an,  societatea  în  participare 
trebue  sà  punà  la  dispozit.ia  cooperativei  de 
muncâ  respective  actj*uni  de  muncâ  ce  i  se 
cuvine.  Dividendele  acestor  ac{iuni  vor  fi  dis- 
tribuée conform  statutului  cooperativei  sau  dis- 
pozit,iunilor  adunârei  générale;  ele  dau  drep- 
tul  purtâtorului  la  un  dividend  corespunzàtor 
valoarei  nominale  si  nu  vor  putea  fi  remise  in- 
dividual  lucrâtorilor  ci  cooperativei.  Consiliul 
de  administra^  al  societâtei  în  participare,  cu- 
prinde unul  sau  mai  rr.ultj  reprezentantj  ai  coo- 
perativei de  muncâ,  desemnati  de  adunarea  ei 
generalà  si  al  càror  numâr  se  ficseazâ  prin  ra 
portul  dintre  act,iunile  de  muncâ  si  cele  de  ca- 
pital. Valoarea  reprezentatâ  de  actiunile  de  muncâ 
în  societatea  anonimâ  eu  participarea  la  bene- 
ficii este  scutità  de  taxa  de  înregistrare  . 

La  26  lunie  1917,  d.  Louis  Deschamns,  a 
propus  Camerei  un  proect  de  lege  avànd  de 
obiect  aplicarei  participârei  la  beneficii  în 
întreprinderile  Statului  si  în  cele  concedate  de 
el  comunelor  si  judetelor,  eu  cuprinderea  urmâ- 
toare  : 

Art.  l)  Incepând  delà  1  Ianuarie  care  va 
urma  dupâ  aplicarea  acestei  legi,  Statul  va 
organiza  participarea  la  beneficii  în  toate  uzi- 
nele,  m  •  nufacturile  §i  exploatatiunile  pe  cari  le 
dirijeazâ. 

j  Art.  2.  Caetul  de  sarcini  de  intreprinderi  de 
lucrâri  publiée,  sau  de  furnituri  trecute  în  nu- 
m.'le  Statului,  comunelor  sau  judet,elor,  vor  tre- 
bui sâ  confina  o  clauzâ  acordând  lucrâtorilor  fi 
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rmpegatilor  respectivi,  participarea  la  beneficii. 

Din  expunerea  de  motive  a  acestui  proect 
de  legt-,  extrag  : 

„ Participarea  la  beneficii  trebue  sà  fie  re- 
gulà  generalà  in  contractele  de  inchirierea  mun- 
cei.  Este  datoria  Statului  de  a  admite  partici- 
parea la  beneficii  a  acelor  cari  lucreazâ  sub 
ordinele  sale  sau  cari  simt  întrebuinfati  in  între- 
prinderile  concedate  ;  judefele  si  comunele  tre- 
bue sa  aibe  aceiasi  obligatie.  Statul  are  dato 
riea  de  a  interveni  in  condi'tiunile  de  muncâ 
pentru  aie  améliora  în  cea  mai  largâ  màsurâ, 
in  scopul  de  a  înlâtura  diiicultàtjle  cari  se  pot 
produce  între  patron  si  lucrâtor,  preparând  vii- 
torul  prin  îndrumarea  cetâfenilor  în  regulele  cari 
trebuesc  urmate  în  vederea  stabilirei  unei  mari 
J ust.ti/  sociale.  Prinx  aplicarea  Iegei  propuse  se 
va  face  un  mare  pas  spre  réconciliera  socialâ. 
Statul  are  datoria  de  a  ajuta  la  desàvârsirea 
nouei  stàri  de  lucruri,  prin  punerea  în  practicà, 
în  comptul  sâu  propriu,  a  participârei  la  be 
neficii  . 

Legea  din  24  Aprilie  1810,  a  fost  modifi- 
catâ  în  anul  acesta  în  sensul  cà  „Statul  si 
lucrâtorii  participa  progresiv  la  beneficiile  mi- 
nelor,  calculate  dupà  plata  redevenfelor  de  a- 
rendâ,  couform  unei  cote  stabilité  dupà  caz  de 
cei  interesa{i  si  asigurându  se  lucrâtorilor  un 
beneficiu  care  sà  nu  depâseascâ  o  treime  din 
beneficiile  cuvenite  Statului,  psste  un  salar  mi- 
nim  prevâzut  în  caetul  de  sarcini  al  concesiunei. 

Concesiunea  va  fi  de  maximum  90  ani,  dupa 
care,  în  cazul  când  mina  nu  este  rearendatâ, 
intrâ  în  posesiunea  Statului  eu  toat?  instalatj- 
unile  prezente". 

Aceastâ  Iege  este  socotitâ  ca  un  pas  înainte 
càtre  nationalizarea  minelor,  cerutâ  de  lucrâtorii 
mineri. 

Pentru  o  mai  complectâ  judecare  a  chesti- 
unei,  adaug  urmàtoarele  exemple  din  alte  târi: 

In  Danemarca,  câile  ferate  aie  Statului  si 
în  Ungaria  postele  si  telegrafu',  aplcâ  partici- 
parea la  benefic  i  ;  iar  în  Anglia,  ca  rezultat  al 
campam'ei  lucrâtorilor  minièri,  care  este  încà  în 
curs,  guvernul,  a  propus  în  discu{iunil:  ce  au 
avut  loc,  unificarea  minelor  pe  bazine  eu  parti- 
ciparea lucrâtorilor  la  beneficii  si  la  directe. 

Desi  act^'unea  pentru  o  càt  mai  largâ  aplicare 
a  participârei  la  beneficii,  dateaza  de  mai  bine 
de  50  ani,  totusi  pânâ  în  prezent,  rezultatele 
nu  sunt  în  mâsura  eforturilor  fâcute.  In  Franta, 
ca  si  în  alte  tari,  acest  rezu'tat  nu  se  dato- 
r  ste  numai  pentru  câ  efectele  sistemului  sunt 
prin  e'e  însile  lente,  cerând  o  reeducafie  eco- 
nomicâ,  dar  si-  pentru  câ  -organizàrile  muncito- 
resti  socia'iste  nu  sust,in  ideia  participârei,  com- 
bàtând-o  chiar,  fiindcâ  îsi  dau  seama  câ  o  cât 
mai  largâ  aplicare  a  ei,  le-ar  pondéra  mult  ac- 


tiunea-  în  cercurile  muncitoare  si  pe  dealtâ  parte 
pentru  motivul  deja  mentjonat  mai  sus  câ,  pa- 
tronii  se  tem  de  ingerint,a  lucrâtorilor  în  comptu- 
rile  întreprinderei. 

Ca  voce  a  lucrâtorilor  în  aceastâ  privinfâ, 
citez  declaratj'unea  fâcutâ  la  congresul  partici- 
pârei la  beneficii,  finut  la  Bordeaux,  în  anul 
1912,  de  Asociafia  lucrâtorilor  de  productie,  din 
acel  oras. 

„Considerând  cà  participarea  lucrâtorilor  la 
beneficii  este  începutul  asociatiej  capitalului  si 
muncei,  indicà  ca  modalitate  creiarea  actiunilor 
de  muncâ. 

„Apreciazâ  cà  aceastâ  modalitate  va  avea 
de  rezultat  participarea  lucrâtorilor  la  gestiune, 
la  beneficiile  reale  aie  intreprinderilor  precum 
si  prepararea  capacitàtei  administrative  si  eco- 
nomice  a  claselor  lucràtoare  pentru  ascensiunea 
1  or  la  proprietatea  colectivâ. 

„Ca  consecintà,  considerà  ca  indispensabil  ca 
lucrâtorii  sà  poatâ  aprecia  valoarea  compturilor 
date,  càci  adesea  ori  participarea  nu  este  de 
cât  o  micâ  gratif ica^ie,  care  nu  poate  fi  accep- 
tatà  conform  sensului  acestei  participàri  . 

Sistemul  aplicârei  participârei  la  beneficii  a- 
pl/cat  în  Fran{a,  se  compune  din  douâ  metode 
principale  :  Participarea  eu  quantum  de  beneficiu 
déterminât  care  oscileazâ  între  5-15°|o,  eu  do- 
minarea  lui  \0°\or  participarea  fârâ  quantum 
déterminât.  Ca  bazà  a  reparti'tiilor  se  ia  sala- 
rïut,  vechimea,  importanfa  serviciului,  mente 
particular<?,  prjduct  a  individualâ  simplâ  sau  în 
combinatie  eu  salariul.  Beneficiile  odatà  Hotâ- 
rite  sunt  destinate  :  plàtei  individuale  sau  vâr- 
sate  într'o  casâ  comunà  care  alimanteazà  ins- 
titutii  de  ajutor,  de  prevedere  sau  de  retragere  ; 
adicâ   participarea  individualâ   si  cea  colectivâ. 

In  cazul  unei  participàri  individuale,  lucràto- 
rul  îsi  primeste  partea  de  bénéficia  la  finele 
exerci'tiului,  sau  i  se  capitalizeazâ  in  fiecare 
an  în  compt  si  pe  livret  individual,  eu  dobânzile 
respective.  Suma  a^stfel  capita  izatà  i  se  predâ 
la  o  vàrstâ  anumitâ,  convenitâ  mai  dinainte  ca 
termen  de  retragore,  sau  i  se  ser veste  o  lentà 
viagerâ  în  proporfie  eu  capitalul  acumulat  ;  de 
obiceiu,  renta  este  acceptatâ  de  acei  lucràtori 
cari  n'au  mostenitori  directi.  In  gênerai  lucrâtorii 
sunt  mai  multumiti  eu  plata  anualâ,  fiincâ  uni! 
sunt  bânuitori  fafâ  de  siguranta  capitalului  ce 
li  se  cuvine  când  se  aflâ  în  casa  patronului  si 
pentru  cà  pe  de  altâ  parte  le  dâ  putinta  de  a 
sesiza  mai  bine  si  mai  urgent  avantajul  parti- 
cipârei. Pentru  a  évita  aceastâ  neîncredere  unii 
patroni,  varsà  anual  sumele  cuvenite  lucrâtorilor 
la  o  casâ  pentru  asigurarea  bâtrânetelor  sau  le 
investesc  în  rentà  de  Stat,  obliga{iuni  de  câi 
ferate,  etc.  Deasemenea  se  aplicâ  si  vârsarea 
anualâ  a  beneficiilor,  facultativâ  sau  obligatorie 
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la  capitalul  social  al  întreprinderei,  în  scopul  de 
a  lega  pe  lucràtor  cât  mal"  stràus  de  soarta  ei 
si  de  a  prilejui  un  eventual  câstig  mai  mare 
pentru  lucrâtor,  decât  dobànda  normalâ,  care  in 
gênerai  nu  depâseste  5°  o  : 

Aceste  chestiuni  se  stabilesc  în  prealabil  sau 
se  hotârâsc  ulterior  de  adunarea  generalà  a  lu- 
cràtorilor. 

Lucràtorii  nu  se  pot  pronunta  asupra  gesti- 
unei  benificiilor  cuvenite,  ;nsà  pot  contrôla  prin- 
tr'un  delegat  al  lor  conturlle  întreprinderei.  La 
nevoe  verificarea  compturilor  poate  fi  fâcutâ  de 
un  expert,  aies  de  comun  acord,  si  care  in  caz 
de  neînfelegere,  poate  fi  desemnat  de  presedin- 
tele  tribunalului  dé  comerf.  In  vedere  de  a  se 
évita  aceste  eventuale  neîtelegeri,  se  poate  pre- 
vedea  dinainte  câ  compturile  intreprinderL  tre- 
buesc  verificate  de  un  arbitru-expert  functionând 
pe  lângâ  tribunalul  de  cornerf,  eu  clauza  nedi- 
vulgârei  acelor  pàrti  cari  trebue  cunoscute  nu- 
mai  de  seful  afacerii;  ciauzâ  a  carei  practicare 
a  fost  admisâ  de  congresul  participârei  la  be- 
neficii  din  1900. 

Sistemul,  dupâ  cum  am  spus  în  tursul  ra- 
portului,  variazâ  aproape  delà  caz  la  caz.  Exista 
însâ  un  „Ghid"  care  cuprinde  toate  participâ- 
rile  practicate  pânâ  în  prezent  in  industrii  si 
comert,uri,  si  care  este  utilizat  de  cei  interesatj. 
«  Ca  concluziuni  générale  se  crede  câ  in  afarâ 
de  un  regim  de  absolutâ  libertate  a  institutiei, 
succesul  ei  este  conditionat  de  permanenta  di- 
rectiunei  întreprinderei.  prin  numirea  unor  ge- 
rant/u'  pe  viat,â  cari  sa  poatâ  duce  !a  bun  sfàrsit 
actj'unea  de  acomodare  si  de  armonizare  nece- 
sarâ  si  sa  formeze  colaboratori  stabili,  devotati 

Este  de  asemenea  susceptibilâ  de  analizâ"  i- 
deia  creerei  unei  societâji  de  asigurarea  intre- 
prinderi'or  cari  practicâ  participarea  la  beneficii 
în  scopul  de'  a  se  putea  face  ia\â  anilor  rài. 

Politica  economicà  italianà   dupà  râzboiu 

Italia,  ajunsâ  definitiv  în  granifele  sale  na- 
turale,  s'a  îndreptat  eu  for{e  noi  câtre  o  acti- 
vitate  fecundâ  a  industriel  si  a  comeriului.  In- 
làturând  printr'o  in^elepcjune  veche,  orice  s p > r i t 
de  dominare  imperialistâ,  Italia  intinde  mâna  sa 
prieteneascâ  popoarelor  lumii. 

Organismul  sâu  tânâr  este  bogat  în  energii  : 
si  Reconstructiunea  économies  a  Europei,  dupâ 
cinci  ani  de  râzboiu,  va  gâsi  în  poporul  italian 
unul  din  elementele  fundarr.entale  : 

'Sobrâ  si  muncitoare,  natiunea  italianà  î si  gâ- 
seste  fort,a  sa  de  ascensiune  naturalâ,  gratie 
na1alitât,i  sale  infloritoare  ;  ea  a  putut  sa  re- 
pare pierderea  mortilor  sâi  în  râzboiu  în  numâr 
de  500000,  a  râni{iIor  sâi,  a  çelor  mutilati, 
numâr  care  se  socoteste  eu  milioanele.  Italia  a 


esit  din  râzboiu  eu  o  populatie  mai  numeroasâ 
decât  a  fost  în  epoca  intrârii  sale  în  luptâ 
La  finele  anului  1 9 1  8  Italia  numâra  circa  39  mi- 
lioanele locuitoii,  fatâ   de  36  mil.  în  191'5. 

Apoi  în  fiecare  an,  de  fapt,  câteva  sute  de 
mii  de  lucrâtori  pârasiau  Italia  pentru  a  duce 
în  toate  târile  din  lume  capacitatea  lor  de  muncâ 
inteligentâ  si  sobrâ. 

Este  evidentâ  importanta  pe  care  o  are  în 
câmpul  de  muncâ  interna|iona!â,  o  masâ  asa 
de  insemnatà  de  oameni.  Emigrantii  acestia  re- 
prtzintâ  o  fort^a  vie  si  productivâ,  pe  care  Italia 
va  trebui  sâ  o  valorifice  în  totalul  energiei  e- 
conomice  mondiale. 

ï  * 

■■■■  -'• ,  '  1  \  r.' ;  *  * 

Desvoltarea  activitât,ii  industriale  în  Italia  în 
cei  mai  din  urmâ  ani  s'a  dovedit  din  cifrele  re- 
lative eu  cresterile  de  capital  si  eu  noile  fon- 
dâ ri  de  societâti.  Noile  învestiri  au  atins  ur- 
mâtoarele  cifre  : 


,   A n ii  Milinnnc  de  lire  Ualiene 

1914  1 1  1.3 

1915  .   .   .   .    .   .  '  72.3 

1916  .   .  _.   .   .   .  276.— 

1917  ......  1.285  4 

1918    3.035.45 


dîntre  cari  societâ+iie  pe  actiuni,  cari  erau  la 
30  Iuni3  1914  în  numâr  de 

5.95Q  eu  un  capital  de  6.514.205.673  lire  liai 
au  sârit  la  finple  lui  1918  la 

6  773  eu  un  capital  de  11 .224.836.899  lire  liai 
Industriile,  cari  au  participât  în  mod  princi- 
pal la  aceste  sporuri  au  fost,  cum  este -natural, 
acelea  de. râzboiu:  numai  în  anul  1918  grupul 
metalurgic- mecanica  arâfat  patru  noi  învestiri 
pentru  aproape  un  miliard  de  lire,  în  afarâ  de 
amortizâri  largi  iucheiate  eu  beneficii  extra- 
ordinare 

Aciim  atari  industrii.  odatâ  încetànd  necesi- 
tâtile  râzboiului,  s-au  djdicat  operilor  de  pace 
si  trecerea's'a  fâcut  fârâ  o  bruscâ  sguduire. 
Demobilizareà  industriel'  italiene  de  ràzboi  a 
précédât  pe  aceia  a  oricârei  alte  tari  prin  ac- 
tivarca  sa  imediata. 

* 

*  * 

Asupra  productiunii,  râzboiul  lâsa  urme  a- 
dâne;.  Sfortârile  principale  au  fost  îndreptafe 
câtre  Victoria  supremâ  :  oamenii  valizi  în  loc 
sâ  se  îndrepte  spre  agr'culturâ,  au  fost  între- 
buintati  în  industriiie  de  râzboii.  Rendementul 
agriculturei  descreste.  *> 

Qacâ  în  timpul  râzboiului  a  fost  necesar 
pentru  Italia  sâ  recurgâ  în  mod  asa  de  larg 
la  strâinatate  pentru  nevoile   sale,    aceasta  va 
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trebui  sa  se  schimbe  in  viilor  :  Eforturile  cele 
mari  sunt  îndreptate  acum  ca  sâ  limiteze  ne- 
cesitàtile  si  sà  încurajeze  productjunea. 

Sâ  examinâtn  în  parte  caracterele  comertu'ui 
pe  categorii. 

Produse  alimentare.  Inainle  de  ràzboiu,  va- 
loarea  totalà  a  productJunei  agricole  italiene  a 
fost  evaluatâ  la  7  miliarde  de  lire  ital.  anual. 
Pe  de  altâ  parte  cantitâtj  însemnate  de  grâu 
(în  medie  10  mi!ioane  quintale)  si  de  alte  cé- 
réale au  fost .  importate,  dar  atari  importâri  au 
fost  întrecute  eu  mult  în  valoare  de  produsele 
exportate  având  originà  italianâ  :  fructe  méri- 
dionale, vin,  uiitdelemn,  orez,  lâpturi  Astâzi  si- 
.tuatj'a  este  schimbatâ,  în  timpul  razboiului  s'a 
prohibit  tôt  exportul  de  produse  alimentare  :  din 
contra  suprafafa  cultivatâ  eu  grâu  si  alte  cé- 
réale a  scâzut  4a  circa  500000  ha.  Cele  zece 
milioane  de  quintale  de  grâu  importate  au  fost 
anu)  acesta  întreite  si  s'au  dobândit  dealmintre- 
ea  din  streinâtate.  Aproape  douà    milioane  de 


quintale  de  carne  de  vacâ  si  porc,  300000 
quintale  de  undelemn, 500000  quintale  derivate 
de  lapte.  O  îmbunâtàt,ire  a  acestei  stâri  de  lu- 
cru,  i  se  va  produce  de  sigur  într'un  viitor  a- 
propiat  ;  Italia  are  încà  multe  terenuri  desti- 
nate  cûlturii  si  eu  actuala  mare  disponibilitate 
în  mânâ  de  lucru,  eu  folosinfa  mai  intensà  de 
îngrâsàminte  si  de  masini  agricole,  aceasta  va 
putea  sà  ocupe  primul  loc  pe  care  il  asteaptâ 
agricultura  mondialâ.  Când  vor  fi  deschise  fron- 
tierile,  vinul  sâu,  fruclele  sale,  fructele  proas- 
pete  vor  putea  sà  pâtrundâ  în  unghiurîle  cele 
mai  îndepàrtate  aie  lumei. 

Mateii  necesare  industriel.  Industriile  italiene, 
si  în  spécial  acelea  cari  nu  au  fost  cunoscute 
razboiului,  avurâ  mult  de  luptat,  în  timpul  a- 
c?stui  period,  prin  lipsa  de  materii  prime,  da- 
torità  în  spécial  Iipsei  de  tonaj  disponibil  si  în 
^arte  încà  dispozi'tiunilor  guvernamentale. 

Iatâ  cûm  s'atr  desvoltat  aceste  importun'  în 
ultimii  6  ani  : 


Importun  de  principale  materii  grime  în  Italia 

(Tone) 


Anii 

Cârbuni 
fosili 

Ulciuri 
presate 

In,  lutâ 

ÏMauilu,  et.'. 

Bumbac 
brut 

Le  mu 

Celulosâ 

Sine  de 
fer 

1913 
1914 
1915 
1916 
1917 
1918 

10.384  008 
9.758.877 
8.369.C20 
8.065.041 
5.037.497 
5.840.922 

36.349 
27.143 
28.622 
18.506 
20.538 
13.896 

57.141 
40,3u6 
70.344 
47.953 
31.;  75 
12.227 

291.881 
190.637 
291.310 
2  ->3  666 
179  442 
130.342 

1.367.877 
1.125.942 
231.189 
312.033 
233.36  i 
125.4  4 

96.278 
87.972 
61.274 
65.469 
19.649 
17.931 

326.231 
254.892 
261.468 
342.706 
226.957 
17.667 

SI 


Industriile   mecanice,    industriale,  chimice 
cele  textile  au  esit  din  ràzboi  consolidate. 

Problema  càrbunelui  si  a  materiilor  prime  sunt 
intim  legate  eu  acelea  aie  transportului.  Inainte 
de  ràzboi  Italia  posedà  o  flotâ  comercialâ  de 
circa  2  milioane  capacitate  delà  5  0  tone  în 
sus.  Pierderile  de  ràzboi  furà  destul  de  sensi" 
bile,  întrucât  se  urcà  la  62  °|o  din  flota  'olalâ, 
în  timp  ce  acelea  aie  Marei  Britanii  nu  ajun- 
serà  procentul  de  50.  Tonajul  pierdut  s'a  com- 
plectat  în  parte  eu  dobândirile  din  strâinàtate, 
din  noile  constructiuni  si  din  revendicàrile  din 
partea  flotei  austro-ungare.  Actua'mente  tonajul 
existent  în  Italia  nu  este  mult  inferior  acelui 
pe  care-1  posedà  înainte  de  ràzboi. 

In  perioada  precedentà  ostil itâ Çilor,  aprovizio- 
narea  Ita lie î  în  ceeace  priveste  cârbunele,  erà 
asiguratâ  aproapa  în  întregime  85  0  o  din  An- 
glia,  dar  aceasta,  în  urma  diminuârii  producti- 
unei  sale,  a  redus  trimiterile  sale  dupà  1914 
în  proporfiuni  mereu  crescànde,  fàrà  ca  dificitul 
rezuitat  sa  fie  atenuat  prin  importâri  din  alte 
.àri  producàtoare.  Importârile  «de   cârbuni  sunt 


prin  urmare  diminuate  la  circa  jumàtate,  trecànd 
Î1  mod  gradat  delà  10.834.000  tone  în  1913  la 
5.840.000  în  1918. 

O  sfortare  considerabilâ  a  fost  incercatà,  si 
muKe  se  vor  face  în  urma,  pentru  întrebuinfarea 
combustibilului  national  Oignit  si  turbâ).  In  tim- 
pul anilor  1917  si  1918  mai  mult  de  5  mili- 
oane si  jumàtate  de  tone  din  acest  combustibil 
sârac  a  fost  întrebuinjat. 

Pentru  a  face  mai  put,in  acutâ  lipsa  de  com- 
bustibil strâin,  Italia  s'a  îndreptat  câtre  o  mai 
întinsâ  utilizare  a  energiei  sale  electrice  si  la 
electrificarea  unei  pàrt,i  din  càile  sale  ferate. 
Cantitatea  de  énergie  electricâ  disponibilâ  în  I- 
talia  e^te  calculatâ  la  5.7-2  milioane  de  cai  pu- 
tere.  Din  acestia  aproximativ  1  milion  de  HP. 
sunt  deja  utiliza^i  si  pentru  o  altà  cantitate  de 
fort,â  se  fac  acum  noi  învestiri. 


Desigur,  cà  râzboiul  nu  a  trecut  fàrà  sâ  lase 
o  situa^ie  gravà  finanfelor  statului.  Datoria  pu- 
blies, de    15  miliarde    în  perioada  anterioarâ 
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ràzboiului,  s'a  urcat  la  circa  80  Miliarde.  A- 
ceastà  cifrà  este  alcàtuità  :  din  20  miliarde  din 
imprumutnri  fâcute  în  stràinâtate  si  restul  din 
imprumuturi  interne  si  din  bcnurile  de  tezaur. 

In  nenumàrate  rânduri,  delà  data  constituirii 
Regatului  Italian,  finança  italianà  a  trecut  prin 
momente  de  o  exceptj'onalà  gravitate  ;  si  totusi, 
printr'o  économie  severâ  si  printr'o  politicâ  de 
impinere  inteleaptâ,  au  fost  invinse  multe  alte 
dificultâ{i.  In  1862  chestiunile  statului  tànâr  i- 
talian  încàrcat  de  multiplele  sarcini  reunite  aie 
stàtulet,eIor  întreceau  de  douà  ori  veniturile  ;  30 
de  ani  :n  urmâ,  în  1875  deabia,  urmâ  o  echi- 
librare,  care  a  fost  m-ntj'nutâ  (dacà  nu  se  ad- 
mite  perioada  1885-1896)  pânâ  în  ajunul  ràz- 
boiului european.  Si  este  de  notât  câ  în  timpul 
celor  50  de  ani  delà  1862  la  1912  se  cheltuirà 
câteva  miliarde  prin.  construire   de  cài  ferate. 

Rentâ  italianà  cotatà  la  53°/o  în  1867  ajun- 
sese  al  pari  în  1899,  pentru  a  se  urcà  în  1905 
si  a  se  menfine. 

In  anul  fiscal  încheiat  la  30  Iunie  trecut  spe- 
sele  se  urcarâ  la  : 

32.659.000.000  lire  ital.  si  la 
8.461.000.000  încasàrile. 

Cifra  cea  mai  mare  la  cheltueli  este  datoritâ 
în  mare  parte  (27  miliarde  si  fys)  cheltuelilor 
dependente  ràzboiului  si  pentru  aceasta  destinate 
a  dispàreà  eu  totul  într'un  viitor  apropiat. 

Din  contra,  ràmâne  sa  ne  màguleascà  consi- 
derafiunea,  cà  cifra  încasàrilor  efective  se  urcà 
la  aproape  8  miliarde  si  Va  de  lire  italiene 
delà  Lire  4.419.000.000." 

Printre  màsurile  cele  mai  importante  în  ma- 
terie  fiscalâ  afarâ  de  revizuirea  taxàrii  générale 
asupra  venitului  sunt  —  dupà  cum  am  menti- 
onat  mai  sus — impozitul  asupra  patrimoniului, 
sau  împrumutul  format  de  putinâ  important^, 
impozitul  asupra  vinuiui,  diferite  monopoluri, 
precum  si  diferite  taxe. 

*  *  * 

Proverbiala  économie  nafionalâ  a  italienilor, 
devenitâ  încâ  mai  mare  prin  disciplina  consti- 
incioasâ  a  ràzboiului,  a  consimtjt  sâ  fie  totusi 
ajutatâ  în  parte,  prin  cresterea  circulafiunei  bi- 
letelor  de  bancâ,  0  urcare  generalâ  a  economiei 
si  a  capitalurilor  învestite  în  valori  mobiliare 
a  fost  arâtatà  la  emisiunea  titlurilor  industriale. 
Foarte  iniportantâ  a  fost  printre  attelé  suma 
bonurilor  de  tezaur  care  se  urca  la  Lire  ita'. 
20.303.500.000  la  31  Mai  1919.  Altâ  urcare 
importantâ  e  accia  care  se  înregistreazâ  în  for- 
marea  depozitelor  delà  Bânci  si  delà  Casele  de 
depuneri. 

Nu  este  totusi  exagérât  cànd  afirmâm,  câ  în 
momentul  actual  suma  depozitelor  de  economii 


existente  în  Italia  trece  de  15  miliarde  de  Lire 
italiene,  ceeace  înseamnâ  de  2  ori  mai  mult 
decàt  aceea  ce  se  destinase  scopului  ràzboiului. 

Din  ceeace  s'a  expus  apare  màretia  sfort,à- 
rilor  italienilor  în  timpul  ràzboiului  si  impor- 
tant^ problemelor  de  muncâ  si  de  productjune, 
pe  care  italienii  sunt  acum  chemati  sa  le  re- 
zolve. 

Viitorul  économie  al  Ceho-Slovaciei 

Ceho-Slovacia  este  de  aproape  un  an  recu- 
noscutâ  ca  republicâ  europeanà  si  este  cunos- 
cut  de  to^i  rolul  important,  pe  care  l'a  jucat 
în  vechea  monarhie  austriacà. 

Actualmente,  dat  fiind  lipsa  de  materii  prime 
cari'  eu  mari  dificultàt,i  se  pot  importa,  depre 
cierea  schimbului  si  lipsa  de  cârbuni  paralizeazâ 
industria  ce  odinioarà  era  asa  de  înfloritoare  si 
obligà  la  „chomage'  pe  0  mare  parte  din  lu- 
crâtori. 

Aceasta  mizerie  economicâ,  este  înràutâtjà  si 
de  dificultâtile  transportului,  provocate  în  parte 
de  actualele  necesitât,i  militare,  de  lipsa  de  va- 
goane  (circa  60.000  vagj,  de  salariile  ridicate 
datorite  supra-scumpirei  viefei,  de  incertitudinea 
destinârii  définitive  a  teritorului  Tesin  (Tschen) 
si  de  pericolul  maghi'ar. 

Cu  toate  acestea,  comerful  si  industria  ceho- 
slovacâ  se  organizeazâ  si  stabilimentele  finan- 
ciare  si  bâneile  se  preparà  pentru  rolul,  pe  care 
aceastâ  tarâ  îl  va  jura  în  viitor. 

Industrie  noi  încep  sâ  aparâ.  De  ex  :  la  Ga- 
blonz,  centru  sticlàriei  ceho-slovace,  s'au  fondât 
anul  trecut  mai  mult  de  500  fabrici  noi  de 
sticle. 

In  afarâ  de  foarte  mici  cazuri  locale,  grevele 
sunt  aproape  neexistente  în  Ceho-Slovacia,  asa 
cà  nu  poate  fi  vorba  de  „bolsevism",  dat  fiind 
câ  în  aceastâ  nouà  republicâ  sunt  numai  1  o/° 
analfabetj. 

Din  totalul  populafiei,  50  o/°  se  ocupà  cu 
agricultura  care  in  spécial  în  Moravia  a  atins 
un  grad  de  desvoltare  remarcabll  ;  în  acelas 
timp  o  industrie  din  cele  mai  înfloritoare  s'a 
desvoltat  paralel,  întrebuintând  pe  loc  sfeclâ, 
orz,  cartofi  si  hameiu,  ceeace  reprezintâ  un 
avantaj  considerabil  (fabrici  de  bere,  de  zahàr, 
rafinerii,  etc.)  In  timpul  râsboiului  însà,  pro- 
duc^ia  a  scâzut  simt,itor.  De  aceastâ  scâdere 
nu  poate  fi  acuzat  cultivatorul  ceho  slovac, 
care  este  foarte  muncitor,  ci  ea  se  datoreste 
urmâtoarelor  cauze  :  lipsa  de  îngrâsâminte  chi- 
mice  si  naturale,  lipsei  animalelor  cari  au  fost 
rectetzitionate  într'un  numâr  considerabil,  si 
lipsei  uzinelor  cari  au  lucrat  numai  pentru  ràz- 
boi  ;  abandonarea  forfatâ  a  pàmânturilor,  din 
cauzâ  câ  totj  oamenii  valizi  se  gàseau  pe  front. 
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Moravia  posedâ  54,8  0/°  pâmânturi  arabile,  iar 
Boemia  50,5  o/°. 

Media  raporturilor  anuale,  delà  1904  la  1913 
ne  indicâ  o  productie  medie  la  hectar  de  18 
quintale  30  de  grau,  16  q.  30  de  secarâ, 
18  q.  40  orz,  14  q.  80  ovâz  si  75  q.  cartofi, 
sau  în  total  38  mil.  712.000  quintale  gràne^ 
50  milioane  q,  cartofi  si  57  milioarie  quintale 
sfecle. 

Târile  cehe  produc  anual  :  75  grâu,  Va  se- 
carâ, 2/3  orz,  1/2  ovâz  si  97  o/°  din  récolta 
totalâ  a  Austriei. 

Articolul  cel  mai  insemnat  al  exportului  ceho- 
slovac,  H  formeazâ  zahârul.  Numârul  fabricilor 
de  zahâr  se  ridicâ  la  186,  repartizate  f i-kid 
astfel  :  118  in  Boemia,  52  in  Moravia,  7  în 
Silezia  si  9  în  Slovacia)  a$a  câ-i  singura  tarâ 
din  Europa,  care  poate  exporta  mari  cantitâti 
de  zahâr. 

Producfia  de  zahâr  se  poate  évalua,  dupa 
cifreleavute  în  ami  1913  —  1914,  la  13— 14  mil. 
quintale,  din  cari  s-ar  putea  exporta  8 — 9  mil. 
quintale.  In  timpul  râzboiului,  aceastâ  produc- 
{iune  a  scâzut  mai  mult  de  jumâtate.  Anul 
acesta  se  contà  pe  o  recoltâ  admirabilâ  a  sfe- 
clelor,  însà  din  cauza  zâpezîi  prea  timpurii21  o/° 
din  récolta  s'a  pierdut,  paguba  evaluându  se  la 
aproape  1  si  Va  miliard  coroane. 

Industria  maltului,  care  folosia  mainte  de  râs- 
boiu  3  mil.  quintale  de  orz,  n'a  scâzut  in  tim- 
pul râsborului.  Intr'adevâr  în  intervalul  1918  — 
1919  s'a  exploatat  de  abia  rl.000  quintale 
orz,  sau  33  o/°  din  exploatarea*  din  timp  de 
pace. 

Datorità  cxcelentei  calitâfi,  hameiul  de  Saaz 
si  Auscha  fiind  recunoscut,  exportul  se  ridicà 
la  cifra  de  60  mil.  coroane  anual  si  principalele 
tari  importatoare  erau  :  Germania,  Elve{ia,  An- 
glia,  America  si  Japonia. 

Numârul  fabricelor  de  bere  se  ridicà  la  780 
si  numai  cea  delà  Plzeu  (Pilsen),  al  cârui  re- 
nurae  e  cunoscut,  produce  800.000  hectolitri 
bere. 

Distileriile  de  alcool  sunt  tôt  asa  de  nume- 
roase  ca  si  fabricele  de  bere.  Din  168  fabrici 
de  amidon  aie  vechii  monarhii  Austriace,  159 
se  gâsesc  pe  teritoriu  ceho-slovac  asa  câ  2  °/o 
din  product^a  de  amidon  este  destinatâ  expor- 
tului. 

Independent  de  aceste  industrii,  cari  îsi  iau 
materia  prima  din  agricullurà,  miscarea  indus- 
trialà  e  considerabilâ  (80  o/°  din  miscarea  in- 
dustrialâ  totalâ  a  vechei  monarch/i  austro-un- 
gare).  Acttfalmente  desvol{area  industriel'  este 
paralizatà  din  cauza  lipsei  de  materii  prUne  si 
a  insuficientei  de  càrbune.  Aceastâ  insuficien^â 
de  càrbune  nu  este  datorità  scàderei  capacitâtei 
productive    (dupâ    statistica    lunei   trecute,  în 


districtul  Ostrova  Karvin,  produefia  s'a  ridicat 
la  87  o/°  fafâ  de  cea  din  timpul  pâcei).  ci  ex- 
ploatârei  sâlbatice  din  timpul  râsboiului  a  minelor 
ceho-slovace,  de  câtre  Austria,  apoi  stârei  de- 
plorabile  a  exploatârilor  de  huilâ,  astfel  jefuite, 
lipsei  de  vagoane,  livrân'lor  pe  cari  sunt  obli- 
gate  sâ  le  facà  si  în  spécial  incertitudinei  care 
domneste  în  chest  a  teritorului  Tesen  (Teshen), 
care  formeazâ  chestiunea  de  viafâ  si  de  moarte 
pentru  uzinele  de  gaz  si'  turnàtoriile  de  fier, 
de  oarece  este  singurul  bassin  huilier  din  care 
se  poate  obpne  coesul  necesar  industriei  ceho- 
slovace. 

Idustriiile  textile  (1.228  fabrici,  eu  400.000 
lucratori,  circa  4/5  din  vechia  Austrie)  se  gâ- 
sesc concentrate  la  Brue  (Brunn)  si  în  orasele 
Boemiei  septentrionale:  Reichenberg  (Libères), 
Trantenau  (Trutner),  Rumburg  (Rumburk), 
Warnsdorf  si  altele. 

Industria  fierului  jre  centrele  sale  la  Kladne, 
Pilzen  (Pilzen),  Usmele  Skoda,  Praga,  fabrici 
de  ma$in>,  Ringheffer,  Breitfeld  si  Davek,  Vit- 
kovice  în  Moravia,  unde  se  gâsesc  mai  mult 
de  20.000  lucrâtorî,  Prestejef  (Pressmitz)  fa- 
bricâ  de  masinj  agricole  Wichterlé,  Kevank. 
Industria  sticlâriei  se  gâseste  repartizatâ  in 
Boemia  septentrionalâ  Jablones  (Galblonz),  Hajda 
Karlovy  Vary  (Kàrlsbad). 

O  statistica  din  1913  indicâ  pentru  toatà 
Austria:  129  fabrici  de  sticlâ  ;  103  se  gâsesc 
actualménte  în  teritoriul  ceho-slovac  ; .  din  200 
furnale  de  sticlârie,  162  aparfin  republicei  noi. 

Statistica  comerfului  exterioc  în  primul  se- 
raestru  1919  dâ,  pentru  import,  1.071.022.251 
kr.  ceho  siovace. 

Pentoi  export,  cifra  se  ridicâ  la  1.288.722.927 
kr.  ceho-slovace,  deci  o  plus  va'.utâ  p  entru 
exportul»  acestei  tari  dë  217.700.667  kr.  ceho- 
slovace. 

In  gênerai,  aceastâ  republicâ  poate  exporta  : 
lemn,  sticlârie,  zahâr,  malf,  '  bere,  hameiu  si 
este  un  debuseu  natural  însemnat  pentru  toate 
articolele  alimentare  si  coloniale,  produse  chi- 
mice  si  farmaceutice,  cauciuc  manufacturât  etc. 

'  Organizarea  industriilor  din  Ceho-Slovacia 

D-nul  Pâuceànu,  agentul  nostru  comercial  la 
J-'raga,  trimite  ministerului  de  Industrie  si  Co- 
merj:,  urmàtoarele  relatiuni: 

La  22  lanuarie  1 9 1 9  s'a  construit  un  Birou 
de  Export  al  asociat,iei  Centrale  a  industriasilor 
din  Ceho-Slovacia  eu  scopul  de  a  se  studià  re- 
facerea  industriei  si  procurarea  materialelor  prime 
pentru  toate  grupele. 

Industria  C/iirnkâ..  Afarâ  de  lipsa  de  cârbuni 
si  vagoane,  cari  constitue  principala  piedicâ  de 
func{ionare  regulata  a  acestei  industrii,  procu- 
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rarea  materiilor  prime,  care  se  face  din  zi  în 
zi  eu  mai  multâ  greutate  are  ca  rezultat  sus- 
pendarea  lucrului. 

Lipsesc  uleiurile  si  grâsimile  animale  si  vé- 
gétale, soda  si  potasà. 

Astàzi  situatia  acestei  industrii  este  foarte 
criticâ. 

In  urmà  (Decembrie  1919)  Sindicatul  în  u- 
nire  eu  Comisiunea  de  zahàr  a  cumpàrat  contra 
compensafie  din  America  400  vag.  superphos- 
phate din  care  se  vor  puteà  extrage  circa  700 
vag.  superphosphat  pentru  ïndustria  zahârului. 

Acum  se  trateazâ  pentru  cumpàrarea  coitra 
compensafie  din  Jugo  Slavia,  a  500  vag.  phos- 
phate, 3000  vag.  silicate  si  100  vag.  salpetru. 

Asemenea  este  vorba,  ca  Franta  sa  fi  admis 
pentru  Ceho-Sl.  o  cantitate  de  75.000  tone 
phosphate  din  Africa,  livrabile  în  cursul  anului 
1920.  D.'n  aceastâ  cantitate  se  va  putea  obt,ine 
120.000  tone  superphosphate  si  numai  aslfel, 
se  sperâ  ca  industria    zahârului  sa  nu  sufere. 

Indusriei  sâpunurilor  îi  lipsesc  grâsimile.  Soc. 
Olandeze  „Amra"  a  pus  la  dispozitja  acestei 
industrii  o  cantitate  mare  de  Copra,  eu  condi- 
tiunea  a  i  se  da  o  parte  din  produsele  fabricate. 
Condi{iunea  este  fncheiatà  eu  fabrica  G.  Schicht 
din  Aussig.  —  Lipsa  de  sodâ,  cârbuni  si  sare 
ci  nstitue  o  mare  piedicâ  pentru  industria  sâ- 
punurilor çi  a  sticlàriei.  Se  trateazâ  si  în  a- 
ceastâ  directe  eu  Jugo-Slavia  contra  compen- 
satie.  Mai  lipseçte  parafina,  benzina  sau  ben- 
zolul  §i  carbidul. 

In  gênerai  se  comenteazâ  foarte  aspru  pro- 
cedeul  Statulul,  care  si-a  concentrât  mai  toatâ 
activitatea  în  cumpârâturi  de  alimente,  neglijând 
producerea  mbteriilor  prime  pentru  industrie. 

Industria  hârtiei.  Lemnul  care  constitue  prin- 
cipala  materie  primâ  a  acestei  industrii,  se  ga- 
seste  in  cantitàti  indestulâtoare  in  farà  asa  câ 
s'ar  face  conçurent  Germaniei  si  Franfei,  care 
importa  lemnul  din  Rusia  si  Scandinavia.  Hàrtia 
este  singurul  ei  cel  mai  curent  articol  de  ex- 
port çi  singura  industrie,  care  suferà  poate,  mai 
put  in. 

Industria  de  mânusi.  Din  vechea  industn'e  a 
Monarchiei  Austro-Ungare  80  °/o  din  numârul 
fabricelor  se  gàsesc  astàzi  in  Ceho-Slovacia  si 
ocupâ  circa  35.000  lucrâtori.  Ca  si  hârtia,  mà- 
nusile  constitue  astàzi  cel  mai  însemnat  articol 
de  export:  80°Io  din  întreagâ  product,iune  se 
exportâ.  Centrul  industrie!  este  Praga  si  con- 
fecjiunea  mânusilor  de  piele,  câptusite  eu  mâ- 
tase,  eu  plus,  blanâ  si  de  sport  a  ajuns  la  un 
grad  inaintat  de  perfecfiune;  eu  toate  astea, 
calitatea  este  inferioarà  celei  englezesti.  Pro- 
ducfiunea  a  fost  în  anul  1913  circa  de  1  milion 
duzini.  Astàzi  poate  fi  mai  scâzutâ  din  cauza 
lipsei  materialului  prim  si  a  lucrâtorilor. 


Industria  bumbacului.  Din  cauza  cursului  atât 
de  scâzut  al  coroanelor  Ceho-Slovace  fa{â  de 
{ârile  de  unde  se  importà  materia  primâ  a  a- 
cestei  industrii,  industria  bumbacului  din  Ceho- 
Slovacia  se  gâseste  ameninfatâ.  S'a  fâcut  ca  - 
culul  câ  aceastâ  industrie  necesitâ  anual  im- 
portul  a  560.000  baloturi  eu  bumbac,  în  valoare 
de  Dol.  140.000  cari  dupâ  cursul  actual  re- 
prezintâ  Kor.  C.-Sl.  8  Miliarde.  Bineînteles  a- 
ceasta  este  cauza,  câ  se  lucreazâ  15-20  °/o 
fat,â  de  timpul  normal  ;  iar  procurarea  bumba- 
cului constitue  o  mare  problemà  financiarâ.  Se 
exceptâ  60-70 °/o  din  produc^iunea  totalâ.  Lipsa 
de  cârbuni  se  resimte  si  aci,  si  de  câteva  sâp- 
tâmâni  o  mare  parte  din  fabricile  textile  au  în- 
cetat  lucrul.  Nu"  numai  câ  zeci  de  mii  de  lu- 
crâtori ai  acestei  industrii  nu  au  astàzi  de  lucru 
dar  capitalisai  însisi  sunt  amenintatj  eu  o  ca- 
tastrofà  financiarâ  din  cauza  capitalurilor  investit 
în  bumbacuri,  cari  astàzi  zac  în  magazii  si  nu 
se  pot  lucrà. 

Cârbunii.  Lipsa  de  vagoane  datoritâ  desor- 
<  ganizârei  serviciilor  însârcinate  eu  rapartitJa  câr- 
bunilor  influenfeazâ  productJunea  in  toate  ra- 
murile  industriei.  Numârul  de  vagoane  al  câr- 
bunilor  expédia^  din  mine  este  aproape  50°/o 
din  cel  al  timpului  normal.  Urmâtoarele  cifre 
dovedesc  aceastâ 

1913  1915  1919 

Vag.  2.268.400    Vag.  1.486.100    Vag.  1  391.500 

Numârul  mic  din  1919  se  datoreste  în  mare 
I  parte  celor  8  ore  de  lucru  la  minele  de  câr- 
buni, la  care  se  adaugâ  reaua  vointà  a  lucrâ- 
torilor din  mine.  O  altâ  ^cauzâ  a  lipsei  de  câr- 
buni în  industria  internà  este  si  numârul  mare 
de  contracte  de  compensatie  pentru  export  în 
târile  vecine,  neputànd  ca  întreagâ  productj'une 
de  cârbuni  sâ  fie  pusâ  la  dispozit,ia  consumului 
intern. 

Iatâ  deci  cauzele  cari  opresc  productjunea  si 
transportul  cârbunilor  çi  ca  atare  explicatia, 
pentru  ce  lipsa  de  combustibil  se  resimte  in 
^toate  ramurile  industrlale. 

Industria  lemnului.  Pànà  in  Septembrie  1919 
se  dâduse  autorizatji  de  éxport  pentru  lemne  in 
suma  de  220  mil.  S'a  efectuat  exportul  numai 
pentru  21  mil.  kgr, 

Industria  de  mobile  care  ocupà  înainte  60.000 
lucrâtori  si  care  exportà  95°/o  din  productie  în 
Elvetia,  America  de  Nord,  sufere  astàzi  din 
cauza  lipsei  de  lemn,  în  càt  nici  50°/o  din  nu- 
mârul lucrâtorilor  nu  se  pot  întrebuint^à.  Moti- 
vul  principal  este  câ  se  exportâ  prea  mult  lem- 
nul brut.  Pentru  aceastâ  Statut  inten{ioneazà 
înfiint,area  unei  comisiunl  .de  lemne,  care  sà  ad- 
ministreze  si  sà  supravegheze  repartira  canti- 
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tâtjlor  pentru  export,  precum  si  prefurile.  Pro-  i 
prietarii  si  industriasii  de    lemne,  ferestraie  si 
comerciantji  fin  întruniri    foarte  dese    de  pro- 
tcstare. 

Societatea  de  Import  $1  Export  Americano- 
Ceho-Slovacâ.  lnfiint,atâ  li  1  Septembrie  1919 
eu  un  capital  de  10  milioane  coroane  ceho- 
slovace,  încheie  bilan^ul  eu  un  profit  net  de 
2.000.000  Cor,  si  12%  dividente.  In  expozeul 
fâcut  de  câtre  directorul  societâtei,  se  releva 
greutàtj'Ie  intâmpinate. 

Legea  mlnelor.  Participarea  lucrâtorilor  si  a 
funcfionarilor  la  câstigui  net  din  întreprinderile 
minière.  Lucrâtorii  si  functionarii  din  îutreprin- 
derele  minière  au  dreptu!  la  o  parte  din  câsti 
gui  net  si  la  administratif  întreprinderei,  dacâ 
numàrul  lor  este  mai  mare  ca  200  persoane. 
Ei  vor  avea  în  administrât^  intreprinderei  re- 
prezentantj  alesi  din  sânul  lor,  care  vor  forma 
un  „Consiliu  Industrial".  Acest  Consiliu  va  ve- 
rifica  rapoartele  periodice,  relative  la  mersul 
intreprinderei,  bilan{ul,  contul  de  profit  si  pier- 
deri,  va  contrôlé  repartira  câstigului  net  si  va 
hotàri  partea  de  câstig  ce  se  cuvine  lucrâto- 
rilor si  funcfionarilor,  aceasta  bineinteles  în  ra- 
port  eu  n  àrimea  intreprinderei.  Acest  consiliu 
industrial  se  Va  compune  din  6  membri  dintre 
care,  unul  din  partea  lucrâtorilor,  unul  din-  par- 
tea funcfionarilor,  iar  restul  de  4  vor  fi  numifi 
de  càtre  firmà. 

Un  proiect  german  de  reorganizare  eco- 
nomicà  a  Natiunilor  Moderne 

Economistul  getman  Wa'ter  Rathenau  ple- 
când  delà  „înspâimântâtorul  haos  al  organizatiei 
economice  dinainte  de  râzboi  (reaua  organizare 
a  productiei,  trândâvia  si  pierderea  de  activi- 
tate  ;  consumatjunile  superflue;  acumularea  dé 
bogâtji  excesive  la  un  me  numâr  de  proprietari  " 
mentjnerea  categoriilor  sociale  ostile)  si  trecând 
la  agravarea  situatiei  de  dupà  ràzboiu  (lipsa  a 
10.000.000  de  oaitieni  cari  produceàu 
pentru  10  miliarde  de  mârci  anual,  pagubele  de 
râzboiu  si  îmbogàtirea  fàrâ  risc  si  fârâ  merit  a 
unor  parvenifi  delà  care  colectivitatea  nu  poafe 
asteptà  sâ-/  facâ  servicii  reale  —  într'un  cu- 
vànt  o  crizâ  de  insuflcienfâ)  ajunge  sà  schi- 
\ezQ  un  proiect  de  reconstruire  a  societâfii  mo 
derne  care  se  poate  rezuma  astfel  : 

Producfiunea  si  consumat,iunea  nefiind  o  afa- 
cere  privatâ,  ci  privind  colectivitatea  în  între- 
gime,  trebue  ca  Statul  sâ  aibâ  o  Jncontestatà 
suprématie.  In  noua  organizafie  economicâ  va 
lipst  monopolul,  spécula  si  mostenirea.  Pentru 
remedierea  anarchiei  muncei  se  va  miesorà  nu- 
numârul  excesiv  de  ^  mare  al  intermediarilor. 

Se  va  recurge  la  fabricafiunile  standardizate 


impunându-se  consumatorilor  limitarea  alegerii 
si  gusturilor.  O  organizare  technicâ  nouâ  pen- 
tru buna  desvoltare  a  activitâfii  creatoare  —  si 
care  sà  ducâ  la  reducerea  consumârii  de 
cârbune.  O  nouâ  repartifie  a  producfiunilor  în- 
tre  diferite  uzini  în  scop  de  a  réuni  fiecare 
stadiu  al  produefiei,  intr'un  cuvant  unificarea 
organismului  économie. 

Trecerea  delà  vechiul  la  noul  regim  s'ar  face 
prin  ajutorul  mâsurilor  fiscale  si  législative  in- 
terventnd  statul.  Delà  un  oarecare  nivel  moste- 
nirile  revin  Statului.  Legile  ce  ating  averea  sâ 
fie  intârite  definitiv.  Marea  proprietate  indus- 
triala  si  comercialâ  trebue  sâ  se  „ desindividu- 
alizeze".  Iar  spre  complectarea  eficacitâtii  mà 
surilor  mentionate  se  vor  forma  asociafiuni  in- 
dustriale  si  comerciale,  care  sâ  regulamenteze 
împreunà  activitatea  economicâ  sub  controlul  sta- 
tului. 

Aceste  organizat,iuni  ar  fi  pe  districte  (uni" 
uni)  si  pe  provincii  (federa(iuni).  Fiecare  sta- 
bilimentar  predà  productiunea  sa  sindicatului.  Re- 
gularea  mârfur  lor  livrate  sau  rezervate  se  face 
în  preful  de  cost,  eventual  eu  un  mic  profit 
uniform.  Statul  conferâ  uniunilor  privilegii  im- 
portante de  a  dispune  cum  vor  ele  în  materie 
de  produefie  si  consumafie,  bineinfeles  sub  con- 
trolul statului.  Acfiunea  uniunilor  va  tinde  sâ 
pregâteascâ  si  sâ  punâ  în  aplicatie  un  p'an  sti- 
infific  de  diviziune'a  muncii.  Autoritatea  fede- 
ratiunilor  asupra  uniunilor  este  întoemai  ca  a  u- 
niunilor  asupra   întreprinderilor  particulare.  ' 

Acst  regim  se  aproprie  deci  de  regimul  90- 
cialismului  colectivist,  câci  face  tabula  rasa  din 
no{iunile  de  libertate  si  de  conçurent^  cari  sunt 
la  baza  economiei  contemporane. 

Doctrina  aceasta,  care  seamânâ  asa  de  bine 
eu  cea  SaintSimonistâ,  are  mari  cusururi.  Mai 
întâiu  s'a  dovedit  câ  intervenfia  puterilor  publiée 
are  mari  desavantagii.  Si  apoi,  orice  s'ar  zice, 
interesul  personal  râmàne  motorul  principal  al 
activitàtii  omenesti.  Regimul  liberei  concurenfe 
va  avea  totdeauna  enormul  avantagiu  de  a  in- 
-gâdui  celor  pricepufi  ca  sâ  reuseascâ- complect. 

Actualul  regim  poate  fi  2nalizat  prin  màsuri 
spéciale  fiecàrui  caz.  Restaurarea  generalâ,  cà- 
reia  i  s'ar  substitui  etatismul,  este  0  primejdie. 

Politica  economicâ  a  Germamei  este  alta  ; 
doctrina  economistului  german  nu  este  sincerâ. 
Avantajele  unor  asemenea  colectiv.'tâfi,  Ger- 
mania'  nu  le  doreste  la  ea  acasâ.  Acesta  e  a* 
devârul. 

„Ua  front  financlar  european" 

Inncepe  sâ  devinâ  apanajul  comun  al  tuturor 
spiritelor  conducàtoare,  constatarea  câ  starea 
economicâ   nenorog'tâ   a  Europei   nu    poate  fi 
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schimbatâ   decàt   prin  o   actiune  infàptuitâ  în 
stil  mare. 

Fàrâ  îndoialâ,  greutatea  si  importanfa  proble- 
mei  ràniâne  încâ  necunoscute,  psichoza  ràzbo- 
iului  nu  a  dispàrut,  sunt  chiar  oameni  de  stat 
cari  admit  încà  punctul  de  vedere  càsitaatia  de 
pace  poate  fi  constderaiâ  ca  o  cond  fionare  a 
ràzboiului  eu  alte  mijloace. 

„Aliatii  trebue  sà  infâptuiascâ  un  „front  fi- 
nancier european',  dacà  vor  sà  nu  piardà  roa- 
dele  victoriei. 

Aceste  roade  atât  de  greu  dobândite  au  în- 
ceput  sâ  f  e  prejudiciate  în  timpul  îndelungatei 
perioade  a  armistitiului. 

Aceasta  o  stiu  foarte  bine  conducàtorii  sta- 
telor  aliate.  In  consiliul  Aliatilor  s'a  discutât 
un  proiect,  prin  care  se  prevede  ca  Franfa, 
Anglia  si  Italia  sà  contracteze  un  împrumut 
international  la  care  sà  subscrie  tàrile  neutrale 
cari  s'au  îmbogâtit  enorm.  Din  produsul  acestui 
împrumut  ar  trebui  sà  se  acord  o  parte  micelor 
fàri  din  Europa  centralâ  si  esticâ  si  asttel  se 
va  produce  o  urcare  a  cursurilor  acestora. 

Acest  proiect  e  susfinut  de  Franfa  dar  se  o- 
pun  Statele-Unite  si  Anglia.  Ar  trebui  sà  se  a- 
dauge  :  „din  juste  motive"  — Câci  problema 
principalà  a  mizerîei  economice  a  Europei  este  în 
acest  moment  :  Germania. 

A  doua  intrebare  este  :  cum  va  putea  fi  fâ- 
cutà  Rusia  folositoare  iaràsi  economiei  europene? 

Atàt  timp  cât  aceste  douâ  \ari,  Germania  si 
Rusia  cari  reprezintâ  în  total  aproape  200  mi- 
lioane  europeni,  nu  vor  fi  gâsit  legâturile  lor 
organo-economice  eu  Europa  si  chiar  eu  în- 
treaga  économie  mondialâ,  nu  se  poate  gâridi 
nimeni  la  o  însânâtosire  a  raporturilor,  ih  ceea 
-  ce  privesie  valuta  si  chiar  chestiunile  comerciale. 
In  fa|a  acestor  întrebâri,  de  o  important^  co- 
losalà  dispar  problemele  târilor  mici,  desi  în- 
semnàtatea  acestora  nu  e  de  dispretuit.  Se  va 
formà  un  front  financiar  european,  dar  neavând 
reprezentanti  ai  finan{elor  private  va  fi  lipsit 
de  cele  mai  importante  organe. 

Trebue  sâ  se  se  constate  eu  satistactje,  câ 
autorii  Memoriului,  redactat  în  conferint,a  par- 
ticularà  a  financiarilor  si  economistilor  fi  mtâ  la 
Amsterdam  la  inceputul  lui  Noembrie  anul  tre- 
cut  si  transmis  guvernelor  Frant,ei,  Angliei, 
Statelor-Unite,  Italiei,  Danemarcei,  Olandei  si 
Norvegiei  iar  în  ultima  sàptàmânà  si  Confede- 
ratiei  elvet,iene,  se  apropie  de  solufionarea  ches- 
tiunei. 

I  Principiile  expuse  în  acest  memoriu  converg 
câtre  formarea  si  conducerea  unui  front  euro- 
pean economico  financiar. 

Si  trebue  sâ  ne  bucure  faptul,  cà  printre 
cele  dintàiu  puncte  figureazâ  acela  de  a  gâsi 
mijloacele  si  câile  de  urmat  pentru  a  aduce  câtre 


normal  —  atât  la  învinsi  cât  si  la  învingàtori 
—  circulafia  monetarâ  si  datoriile  publiée,  cauze 
primordiale  si  puternice  aie  urcârii  neînchipuite 
a  preturilor,  e  un  adevâr  indispensabil  însà  câ 
aceasta  nu  se  va  puteà  întâmpla  decât  prin 
cresterea  productjei  si  prin  taxe  vamale.  Ur- 
marea  logicâ  a  deprecierei  monedei  va  fi  în- 
tinderea  bancrutei  si  a  anarchiei  in  întreaga 
Europâ.  Memoriul  este  consacrât  acestor  prin- 
cipii  esenfiale  si  în  spécial  chestiunei  înlâtu- 
ràrei  inflafiunei  monetare  care  îsi  produce  ace*- 
leasi  efecte  desastroase  atât  la  învinsi  cât  si  la 
învingàtori, 

Ar  trebui  sà  se  adaoge,  câ  abia  dupà  acest 
râsboi,  cel  mai  înfricosat  din  câte  au  fost  în 
viafa  popoarelor,  apare  în  modul  cel  mai  évi- 
dent solidaritatea  Europii.  Aceastà  idée  reese 
si  din  proiectul  unei  acordàri  de  crédite  pe  baze 
internationale,  desi  în  Memoriu,  dupà  cum  s'a 
accentuât,  chiar  —  realizarea  acestuia,  prin  în- 
trebuin^area  metodei  proiectate,    nu  e  posibr'lâ. 

Mai  départe  sunt  fixate  unele  detalii  ca  prin- 
cipii  esentiale  :  cea  mai  mare  parte  din  banii 
dlsponibili  ai  tàrilor,  cari  aratà  un  bilant  co- 
mercial  si  un  curs  de  schimb  favorabile,  sâ  fie 
pus'i  la  dispozi'tia  celorlalte  ;  ajutorul  sâ  fie 
astfel  acordat  încât  traficul  national  si  inter- 
national sà  nu  fie  îngreuiat  prin  controlul  li- 
mitât al  guvernelor.  Ar  trebui,  în  ultima  pro- 
punere  sâ  fie  subliniatà  de  oarece  numaî  res- 
tabilirea  comertului  liber  ar  putea  contribui  la 
însànâtosirea  relatiunilor;  productiunea  mondialâ 
de  produse  si  materii,  prime  servind  aprovi- 
zionârei  eu  obiecte  de  primâ  necesitate,  ar  tre- 
bui supuse  unui  control  international,  în  scopul 
unei  repartizàri  mai  echitabile.  Acestea  sunt 
însà  deziderate,  cari  nu  pot  miesora  valoarea 
Memoriului.  Când  însà  se  va  discuta  si  aceastâ 
chestiune  foarte  importante,  aceea  a  situatiei 
plinâ  de  pericole,  în  care  se  gâseste  Europa, 
si  se  va  face  critica  obiectivâ,  atunci  anumifi 
economisti  se  vor  ridica  mai  putin  contra  proec- 
tu'ui  unei  revizuiri  a  tratatului  de  pace  delà 
Versailles. 

Dintre  aceste  propunen  sâ  relevàm  numai  una, 
aceea  câ  târile  debitoare  sà  dea,  pentru  împru- 
muturile  acordate,  garantii  suficiente.  Aceasta 
nu  va  fi  posibil  Germaniei,  pânà  când  nu  se  va 
schimba  articolul  respectiv  din  tratatul  de  pace, 
prin  care  se  greveazà  eu  o  ipotecà  în  primul 
rang,  in  favoarea  invingâtorilor  veniturile  repu- 
blicei  germane,  pânâ  la  com  lecta  restaurare  a 
teritoriilor  devastate. 

Se  micçoreazâ  valoarea  Memoriului,  când  nu 
se  aratâ  din   motive  diplomatice,  cà  însànâto- 
sirea  economicâ  a  Europei  atârnâ  de  liberarea 
Germaniei  de  sub  apâsarea  impusâ  prin  tratatul 
I     de  pace. 
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Sâ  mentionâm  mai  départe  pàrerea  conducà- 
torului  partidului  muncei  din  Anglia,  Arthur 
Henderson.  Intr'un  articol  publicat  în  „Man- 
chester  Guardian",  acesta  aratâ  cà  nu  e  altâ  , 
iesire,  pentru  a  se  limpezi  chaosuleuropean.de 
cât  mârirea  producfiunei  în  toate  târile,  accen- 
tuând  însà  cà  numai  datoritâ  turburârei produc- 
tif în  Germania,  viafa  economicâ  din  celelallte 
fâri  de  pe  Continent  nu  poate  reînvia  Seful 
partidului  muncei  din  Anglia  aratâ,  cà  e  ne- 
cesar:  1.  Un  imprumut  international  pentru  a 
se  acoperi  trebuintele  în  articole  de  primâ  nece- 
sitate  §i  în  materii  prime  ;  2.  Pacea  eu  Rusia  ; 
3.  Ridicarea  tuturor  jjlocadelor  si  protec^ionis- 
melor,  care  limiteazâ  comertul  din  motive  pol'- 
tice  ;  4.  Crearea  unui  consiliu  économie  inter- 
national, în  care  sà  se  aleagà  si  delegati  ai 
lucrâtorilor  ;  5.  Concesionarea  câtre  Gtrmania 
a  minelor  din  Lorena,  sub  anumite  condi'tiuni; 
6.  Fixarea  imediatà  a  despàgubirilor  în  raport 
eu  puterea  Germam'ei,  fâcutà  de  câtre  o  comi 
siune  pusâ  sub  controlul  Ligei  Natiunilor  si  eu 
dreptul  de  apel  de  câtre  aceastâ  ligà  ;  si  7.  0 
revizuire  imediatà  a  tratatului  de  pace,  intru 
atât  întrucât  este  necesar  a  se  introduce  aceste 
mâsuri.  , 

Farâ  introducerea  unui  arc  de  înfrâtire  a  po- 
poarelor,  nu  se  poate  infàptui  o  solidaritate 
ecor.otnicâ  a  Europei.  Numai  eu  foarte  multa 
bnnàvointâ,  eu  multâ  bunà  credintâ,  se  poate 
salva  Europa.  Gàsindu-ne  în  acest  stadiu,  e 
indiferent  dacâ  reforma  va  începe  eu  o  înlà- 
turare  a  inflatiunei  sau  eu  o  imediatà  resta- 
bilire  a  libertàtii  comertului. 

«Legea  Edge" 

Speculantii  valutelor  de  pe  pietele  neutrale 
nu  vor  sâ  creadâ  si  totusi  e  adevârat,  cà  Ame- 
rica nu  are  nici  un  interes  ca  sâ  se  transforme 
într'o  tarâ  de  rentieri.  Atât  timp  cât  Europa 
voeste  sâ  cumpere  màrfuri  din  America,  aceasta 
din  urmâ  o  va  ajuta.  Poate  cà  e  mai  bine 
astfel,  decât  indatoràrile  continue  pe  cari  le  fac 
oamenii  de  stat  ai  târilor  europene.  Bàncile 
americane  se  vor  întruni,  în  virtutea  legei  Edge 
pentru  a  acorda  crédite  de  export  pe  termen 
lung,  la  cari  statul  sâ  participe  eu  jumàtate 
din  valoare. 

Creditele  de  export  vor  deveni  numai  atunci 
crédite  de  restaurare,  când  \ara  càreia  i  s'au 
acordat  va  sti  sà  le  foloseascâ  pentru  reac- 
tivarea  economiei  si  pentru  reorganizarea  fi- 
nantelor  sale. 

Legea  Edge  lasâ  exportatorului  pe  termen 
lung  toatâ  responsabilitatea,  astîel  cà  este  ex- 
dusà  posiWiitatea   ca  un  stat,  uu  guvern  etc. 


sâ  obtinâ  crédite  fârâ  garantii  sigure  sau  fârâ 
o  politicâ  vamalà  sânàtoasâ. 

Prin  inserarea  responsabilitàtei  private  în 
legea  Edge  se  dà  garantie,  cà  America  în 
ceeace  o  priveste,  pe  de  o  parte  nu  va  îmbol- 
nâvi  si  mai  mult  situatia  prin  màrirea  infla- 
tiunei monetare,  iar  pe  de  alta  nu  va  contribui 
ca  anarhia  creditului  european  sâ  fie  si  mai  mare. 

Cum  stà  însâ  faptul  cà  America  simte  ne- 
cesitatea  de  a  exporta  eu  orice  prêt,  „mârfuri 
în  Europa  ?  Fârà  o  atare  situatie  de  constrân- 
gere  a  exportatorului  american,  „legea  Edge" 
ràmâne  o  îantomâ  fàrà  continut  si  viatâ.  In 
discutiile  congresului  american  s'a  amintit  marea 
crizâ  economicâ  englezâ,  dupâ  ridicarea  blocu- 
sului  continental  când  fiecare  expo.tator  in  An- 
glia aruncà  pe  pia^à  cantitâti  énorme  de  produse 
industriale,  pentru  cà  se  aveà  credinja  cà  Eu- 
ropa e  avidà.dupâ  produsele  engleze. 

Acesta  erà  cazul  ;  însâ  continentul  sâràcise 
din  caaza  râzboaielor  napoleoniene  si  nu  putea 
sâ  cumpere  produsele  Englezilor.  Urmarea  a 
fost  o  atât  de  mare  abundentâ,  în  porturile  li- 
bère europeene,  de  produse  de  export  engleze, 
în  cât  la  un  moment  dat  —  dupà  cum  scrie  un 
economist,  englez  contemporan,  se  putea  cum- 
pâra  màrfuri  engleze  la  Roterdam  si  Hamburg, 
mai  ieftin  decât  la  Londra  si  Liverpol. 

Anumite  cercuri  se  tem,  câ  situatia  actualâ 
e  analogâ:  necesitate  de  màrfuri  americane,  dar" 
lipsa  banilor  necesari  pentru  cumpârare. 

In  prezent  se  simte  necesitatea  produselor 
Statelor- Unité  în  America  de  Sud,  Asia  vesticà* 
India  eu  asa  putere,  în  cât  contractele  abia  se 
pot  exécuta. 

Si  aceste  tari  nu  au  numai  necesitate  de 
produse  americane,  dar  au  si  putere  de  cum^ 
pârare  de  oarece  valuta  lor  e  în  paritate  eu 
aCeea  americanà.  Dacâ  deci  nu  se  va  gâsi  crédit 
pentru  Centrul  si  Vestul  Europei  si  deci  nu  se 
va  face  posibilà  o  putere  de  cumpârare  pentru 
mârfurile  americane,  catastrofa  care  ne  ame- 
nintà  nu  va  putea  fi  prevenitâ. 

Poate  cà  situatia  statelor  din  centrul  si  vestul 
Europei  va  fi  mai  bunà,  dacâ  s'ar  sprijini  mai 
mult,  pe  schimbul  de  compensatii  a  acestora 
eu  state  ca  Belgia,  Elvetia,  Olanda,  decât 
pe  shimbul — crédit  al  Americei. 

Pentru  economia  elvetianà  reese,  din  redu- 
cerea  creditelor  acordate  formelor  individuale, 
în  urma  „legei  Edge  invàtàtura  câ  nu  se  poate 
conta  pe  o  urcare  continuâ  a  valutii". 

In  urina  acestui  fapt  vom  fi  nevoiti  ca  sà 
organizàm  exportul  nostru  câtre  Orient  astfel 
încât  sâ  se  producâ  sau  simple  afaceri  de  com- 
pensatie  sau  %  din  valoare  sâ  aibà  lo;  în  com- 
pensatii, în  scopul  ca  statele  importatoare  sà 
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ne  plàteascâ  eu  produse  pe  cari  am  putea  sâ 
le  reexportâm  in  o  a  3  a  {ara. 

De  ex  :  Boetnia  producea,  in  timp  de  pace 
stofe  si  {esàturi.  sticlârii  etc..  iar  pentru  popoa- 
rele  mahomedane  renumitele  fesuri  turcesti. 

S'ar  putea,  evcntual,  luà  drept  platâ  aceste 
specialitàti  când  nu  s'ar  putea  da  in  compen- 
sât» rnàrfuri  necesare  consumului  Elvetiei. 

Sunt  popoare  mahomedane  in  Nordul  Africei 
si  Asia  Sudicâ,  cari  pot  sâ  plâLascâ  eu  va- 
lutà  foarte  bunâ,  astfel  rupia  este  la  Londra 
peste  pari.  Din  punct  de  vedere  économie  réex- 
porta peste  mare  este  foarte  avantajos,  pentru 
o  tara  care  are  valuta  urcatâ.  Puterea  mon- 
dialâ  a  Angliei  în  epoca  dinainte  de  râzboiu 
se  rezema  în  cra  mai  mare  parte  în  reexporlul 
produselor  continentale  câtre  tarde  extra-euro- 
pene.  Pe  continentul  european  fran-cul  elvefian 
a  devenit  in  prezent  unitatea  de  standard,  dupâ 
cum  înainte  de  râzboi  lira  sterling  englezâ  forma 
unitatea  standard  a  întregei  lumi. 

Totusi  mai  reese  încâ  ceva  din  „legea  Edge" 
pentru  economia  elve{ianâ  :  Inainte  de  râzboi 
Statele  Unité  datorau  Europei  25  miliarde  fr., 
din  care  euuzâ  trebuiau  sâ  exporte  eu  4  1ji  mi- 
liarde mai  mult  decât  sâ  importe.  Acum  Eu 
ropa  îi  datoreste  10  miliarde  dolari  în  datorii 
consolidaté  si  4  miliarde  dolari  în  forma  anga- 
jamentelor  comerciale,  în  total  70  miliarde  fr. 
In  urma  acestui  fapt  Statele-Unite  vor  fi  silite 
sa  importe  din  Europa  pentru  3,5  miliarde  mai 
mult  de  cât  va  exporta  pe  continent.  America  va 
fi  iaras  cumpârâtorul  principal  in  Europa,  dupâ 
cum  a  fost  înainte  de  era  protectionismului. 

Aceastâ  situatie  devine  penibilâ  pentru  con- 
curéntii  Americanilor  înprodusele  industriale  eu- 
ropene,  de  aceea  lupta  eu  putere  ca  sâ  se  a- 
corde  crédite  Europei  in  scopul  cà  aceasta  sâ 
devinâ  în  viitor  exportatoare,  în  America. 

Dar  déjà  un  activ  european  de  3,5  miliarde 
în  bilanful  comercial  europo-american  schimbà 
complect  raporturile  dinainte  de  râzboiu. 

Sistemul  protectionist  american  fàt,â  de  pro- 
dusele  industriel  europene  r?u  se  va  putea  în- 
fàptui,  pànâ  ce  Europa  nu  va  începe  sâ-si  a- 
mortizeze  datoria  sa  câtre  America  si  anume 
prin  export  de  mârfuri. 

Astâzi  se  gâsesc  14  miliarde  dolari  în  valori 
europene,  în  bâneile  lumei,  nu  însà  în  mâinele 
publicului.  ' 

Când  insâ  aceste  titluri  vor  fi  posedate  de 
public  si  aceasta  se  va  întâmpla  foarte  repede, 
posesorii  acestor  70  milioane  franci  în  titluri 
europene,  vor  deveni  un  factor  politic  asa  de 
puternic  dupâ  cum  erau,  înainte  de  râzboiu,  în 
Franja  posesorii  celor  20  miliarde  de  valori 
rusesti.  Acest  fapt,  impreunà  eu  sàrâcirea  con- 
8umarorilor  delà  orase  din  cauza  scumpetei,  vor 


constîtui  prâbusirea  edificiului  politicei  protec- 
{ioniste  americane. 

Germania.  Casa  de  compensatiune  a  pre- 
turilor în  industrie 

In  Weltwirtschafts-Zeitung,  d-1  Ernest  Collin 
observâ  dezvoltarea  luatâ  în  anul  acesta,  sub 
impulsiunea  guvernului  prin  Casa  de  compen- 
satiunea  preturilor;  aceastâ  Casâ  vine  în  ajutor 
întreprinderilor  lucrând  în  conditiuni  grêle. 

O  hotârire  din  13  Marrie  1919  a  stabilit  o 
Casâ  de  compensatiune  a  preturilor  pentru  în- 
grâsâmintele  azotate. 

In  Mai,  ridicarea  preturilor  reclamate  de  ex- 
ploatarea  cârbunelui  de  pâmant  nu  a  fost  acor- 
datâ  de  Ministerul  afacerilor  economice  decât 
eu  condi'tia  c'a  jumâtate  din  majorarea  pretu- 
rilor sâ  fie  vàrsatâ  la  o  Casâ  de  compensatiuni. 

O  decizie  din  9  August  1919  a  créât  de 
asemenea  pentru  vânzarea  scoriei  de  desfosfo- 
ratiunea  Thomas  o  Casâ  de  compensatie  con- 
trolatâ  de  Ministerul  afacerilor  economice,  in 
vedere  de  a  réglementa  raportul  între  preturile 
productiunei  indigène  si  preturile  la  importatiune 
favorizând  pe  aceasta  din  urmâ.  In  timpul  ri- 
dicârei  récente  a  controlului  guvernamental  asu- 
pra  industriel'  de  bumbac,  fabricantii.  interesati 
au  trebuit  sa  se  angajeze  sâ  plâteascà  pentru 
fiecare  kilogram  de  bumbac  o  taxà  reprezentând 
într'un  mod  sim|itor  diferenta  între  preturile 
maximale  în  vigoare  pânâ  atunci  si  preturile 
actuale. 

Totalul  acestei  taxe  trebuia  sâ  serveascà  mai 
aies  ca  sâ  se  acorde  o  compensatie  tesâtorilor 
lipsiti  de  o  parte  din  •  cantitatile  de  atâ  de 
bumbac. 

Cresterea  preturilor  ferului  în  bare  (995  — 
1,745  mârci  tona)  decis  de  Deutscher  Stahlbund 
nu  au  fost  acordate  de  Ministerul  afacerilor  eco- 
nomice decât  in  schimbul  renuntârei  de  câtre 
interesati  la  o  parte,  — procentul  nu  este  fixât, 
a  unei  majoratiuni  a  Casei  de  compensatiuni, 
care  se  va  infiinta,  asemânâtoare  celei  exis- 
tente  deja  pentru  càrbuni. 

Principiul  Casei  de  compensatiunea  preturilor 
e  deci  de  a  ajuta  în  mod  financiar  intreprin- 
derih  lucrând  în  condi{iuni  grêle,  prin  acordarea 
de  ajutoare,  cari  sunl  vârsate  de  societâti,  în- 
lesnind  astfel  productiunea  in  mai  bune  condi- 
tiuni. 

Fostul  sub-secretar  de  Stat  von  Mollendorf 
a  propus  în  Mai  stabilirea  unui  oficiu  de  im- 
periu  pentru  controlarea  preturi'or  (Reichsstelle 
ftir  Preisprufung)  si  o  Casa  de  compensatii, 
pentru  a  ajunge  la  fiscarea  unui  prêt  un'c  Pe 
piatâ,  în  potriva  costurilor  diferitelor  produc- 
tiuni,  pentru  permisele  tuturor  întreprinderilor  de 
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a  décrie  la  înàl{imea  perfectionârilor  moderne 
si  de  a  obtine  ulterior  scâderea  preturllor  maxi- 
male. 

S'a  remarcat  câ  acest  sistem  este  déjà  tn 
vigoare  intr'o  série  de  industrii  englezesti  sin" 
dfcale  (mai  eu  seamâ  în  fabricatiunea  mobilelor) 
unde  se  poate  ajunge  la  rezultatul  câ  o  între- 
prindere  lasâ  un  gen  de  fabricatiune  in  profitul 
unei  societâti  mai  puternice  plàtindu-se  lunar  o 
oarecare  sumà  pentru  cesiunea  cifrei  contigente 
de  productie,  datà  prin  sindicat. 

Marii  industriasi  englezi  ar  gâsi  acest  sistem 
mult  mai  économie  decât  concurenja  între  în- 
treprinderile  interesate. 

Casa  de  compensatii  are  un  mare  defect, 
càci  ajunge  la  anihilarea  concurentei  si  schimbà 
in  lege  atotputernicia  sindicatelor  spéculante. 
Dar  un  ait  inconvénient  principal  consistà  în 
faptul  câ  se  suprimà  orice  spirit  de  ernulafie  si 
întrebuin^area  sa  generalizatà  ar  fi  mai  eu  seamâ 
dezastroasâ  pentru  refacerea  economicà  a  Ger- 
maniei,  acum  când  majoritatea  întreprinderilor 
lucreazà  si  luptâ  în  condi'tiuni  extraordinar  de 
grêle. 

Mizeria  Valutarà 

In  No.  20  din  anul  cor.  al  revistei  Indastria 
Electricà.  (Electro-Industrie)  inginerul  R.  Meyer- 
Rein,  se  plânge  de  situatiunea  defavorabilâ  în 
care  se  aflâ  industrie  elvetianâ,  din  cauza  in- 
fluente! indirecte  â  valutelor  strâine  scâzute, 
în  spécial  a  celor  Austriace  si  ûermane. 

Aproape  câ  s'ar  putea  dori  ca  valuta  elve- 
tianâ sâ  scadâ,  dacà  nu  ar  fi  întovàrâsitâ  de 
o  augmentare  generalâ  a  preturilor,  în  loc  sà 
fie   mândri  de  valuta  aceasta  atàt  de  solidâ. 

D-l  Meyer-Rein  aratà  într'o  comparatiune  în- 
tre exportul  si  importul  elvetian  pe  primirl  se- 
mestru  din  1918  si  1919  cum  a  descrescut 
importul  de  cârbuni,  de  cârbuni  de  iluminat  si 
de  electrozi,  cum  exportul  de  izolatori  de  por- 
felan  s'a  oprit  aproape  eu  desâvârsire,  în  timp 
ce  importul  respeetîv  s'a  mârit  de  trei  ori,  mul- 
tumitâ  valutei  scâzute  a  puteiilor  centrale. 

La  importul  de  fer  si  de  fer  brut  se  cons- 
tata atât  cantitativ  cât  si  ca  valoare  o  scàdere 
eu  mai  mult  de  o  treime  respectiv  o  pâtrime. 

Pentru  semifabricate  si  fabricate,  se  constata 
o  augmentare  a  cantitâtilor  si  valorilor  impor- 
tate.  . 

Cablurile  (complecte)  au  fost  eu  25o/°  mai 
multe  la  import  si  în  acelas  grad  au  scâzut  la 
export,  dovadà  tà  industria  elvetianâ  este  pe 
punctul  de  a  fi  înscrisâ. 

Importul  de  plumb  si  de  zinc  de  asemenea 
s'a  mârit. 

Cantitatea  de  cositor  importatâ  s'a  fâcut  de 
sease  ori  mai  mare  iar  pretul  este  în  crestere. 


Exportul  de  aluminium  a  scâzut  în  mod  con- 
siderabil,  delà  4437  tone  la  2927,  preturile  scâ- 
zànd  în  acelas  timp.  In  schimb  jrnportul  de  fa- 
bricate de  aluminium  s'a  mârit  în  primul  se- 
mestru  al  anului  1919,  de  la  158  la  216  t. 

Oare  nu  se  poate  conchide  câ  industria  strâinà 
a  început  sà  concureze  pe  cea  elvet4anâ  chiar 
în  tarà  la  ea  ? 

Masinele  dynamo  înregisireazâ  o  urcare  im- 
bucurâtoare  a  exportului,  si  in  cantitate  si  ca 
valoare,  anume  delà  :  3029  tone  la  3258  tone 
si  de  la  14.1  milioane  fr.  la  21.3  milioane  fr. 

La  acumulatori  export  scâzut  si  import  ri- 
dicat,  la  fel  la  aparatele  de  telefon  si  telegraf. 

Deasemenea  scàderi  si  in  produsele  chimice 
si  augmentâri  de  import. 

In  toate  ramurile  industriale  se  ivesc  dar  a- 
celeasi  fenomene,  în  gênerai  exportul  se  mieso- 
reazâ  iar  importul  de  semi-fabricate  si  fabricate 
creste,  pe  când  cel  de  materii  prime  si  de  câr- 
buni scade. 

Dacâ  aceste  fenomene  se  considerâ,  mai  mult 
sau  mai  pujin,  ea  urmâri  aie  diferentei  valutare, 
trebueste  neapàrat  atentiunea  si  interventiunea 
federalà. 

Nu  s'a  acordat  oare  pe  timpul  râzboiului 
statelor  streine,  chiar  marilor  puteri,  crédite  ? 

Numai  pentru  a  întretine  activitatea  indus- 
triel' noastre,  nu  ar  fi  indicat  .si  acum  un  ajutor 
din  partea  Statului,  într'o  formâ  oarecare,  toc- 
mai  ca  si  atunci  ? 

Pentru  a  évita  ca  lucrâtorii  sà  fie  lipsifi  de 
lucru,  statul  preferà  sà  plâteascâ  subventiuni 
celor  neîntrebuintati. 

Clasele  sociale  si  râzboiul  în  Franfa 
si  Belgia 

Uriele  clase  sociale  au  fost  atinse,  în  ce  pri- 
veste  pierderile  de  oameni,  în  chip  simtitor.  Dupà 
o  statisticà  publicatà  în  „ Paysan  de  France" 
resultâ  câ  aceste  pierderi  sunt  repartizate  ast- 
fel  pe  clase  : 

55  la  sutâ,  muncitorii  de  pâmant  ;  27  la  sutà, 
profesiuni  libère,  functionari,  rentieri,  negustori  ; 
18  la  sutà,  industriasi  si  lucrâtori. 

Dar  mai  aies  din  punctul  de  vedere  al  schim- 
bârii  bogàtiilor,  râzboiul  a  creiat  o  nouâ  situa - 
tie  acestor  clase.  In  adevàr,  în  cursul  râzboiului 
banu!  a  schimbat  pe  stàpân,  iar  clasa  care  a 
avut  de  suferit  eu  deosebire  de  aceasta  a  fost 
cea  burghezà.  Acest  fapt  de  naturâ  materialà 
çi-a  resfrânt  consecintele  sale  asupra  temeiului 
moral,  pe  care  se  razimâ  aceste  clase  ;  ele  tre- 
buesc  privite  nu  atât  în  ele  însi-le,  cât  în 
productivitatea  lor  profesionalâ,  adicâ  in  promo- 
varea  de  elemente  nouâ  cari  sà  alimenteze  alte 
clase. 
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Clasele  muncitoresti  au  fost  adànc  lovite  de 
ràzboiu.  Totusi  nu  se  va  résinai  o  vàdità  scà- 
dere  calitativâ  în  elementele  date  de  acestea 
(artisti,  mici  patroni),  ci  cantitativâ,  în  mâsura 
pierderilor  de  oameni. 

Din  faptul  câ  Clasa  fârâneascâ  a  profitât 
foarte  mult  de  situat,iunea  economicà  de  sub  a- 
dministratia  ocupantà  s'ar  deduce,  cà  din  îmbo- 
gàfirea  aceasta,  vor  fi  favorizate  vocatiunile 
'  pentru  armatâ,  cler,  politicâ  si  învâtâmânt. 

Clasa  mestesugarilor  a  fost  adusâ  in  ime- 
diatâ  vecinâtate  a  mizeriei  prin  grelele  ei  sufe- 
rinfe  materiale  §i  morale;  efectele  lor  se  vor 
repercuta  adânc  în  productivitatea  profesionala 
a  micei  burghezii,  care  dâ  artisti,  preot,i,  fi  in- 
stitutori. 

O  clasâ  care  a  suferit  grozav  este  aceia  a 
industria$ilor  ;  în  aceasta  intrâ  pe  lângà  marii 
industriasi  si  adminîstratorii,  functionarii,  voia- 
jorii,  mijlocitorii. 

In  Belgia  starea  lor  este  lamentabilâ  ceace 
a  fâcut  ca  atât  statul,  cât  si  cei  interesàti,  sa 
se  preocupe  de  aproape  de  aceasta  problemâ  : 
Câci  situatia  industriasilor  se  resfrânge  direct 
asupra  burghesimii  de  mijloc  si  a  altor  profesi- 
uni,  ca  ad-ministratori,  avocafi  si  ingineri. 

Clasa  comer.ianfilor  inbogâtindu-se  foarte 
mult,  este  un  indiciu  câ  elementele  promovate 
de  ea  :  Universitarii,  arti§tii,  juristii,  doctorii, 
vor  fi  mai  adâpostiti,  decât  altii,  de  greutàtile 
viet,ii. 

In  clasa  proprietarilor  rurali  nefiind  vre-o 
schimbare  de  luat  în  seamâ  —  ea  va  continua 
în  aceleasi  condit,iuni,  a  da  profesori  universitari 
artisti,  ofiteri  si  preoli. 

Cu  deosebire  înceroafi  în  acest  râzboiu  au 
fost  fancfionarii  de  toate  categoriile  ;  cel  mai 
îasemnat  contigent  al  profesiunilor  si  felitei  inte- 
lectuale  se  va  résinai  mai  aies  calitativ  ;  câci 
fâcându  se  o  compensatie  cantitativâ  cu  elemen- 
tele iesite  din  clasa  comercialâ,  se  va  înprumu- 
ta  din  acest  mediu  o  mentalitate  particularà, 
iar  din  mediul  sâu  propriu  o  micsorare  a  va- 
lorii  sociale. 

Dupà  cele  spuse  se  poate  vedea  câ: 

1.  „Din  punct  de  vedere  cantitativ  recrutarea 
profesiunilor  nu  va  fi  compromisâ  de  cât  în 
mâsura  pierderilor  efective  de  oameni,  si,  în  ce 
priveste  productivitatea  demograficâ  a  'claselor 
se  va  face  o  compensatie  parfialà  între  diferite 
grupe; 

2.  Din  punct  de  vedere  calitativ  (al  valorii 
sociale  a  profesiilor  si  elitei  care  se  formeazâ 
din  ele)  aportul  consideraail  ce-1  vor  da  gru- 
pele  rurale  §1  comerciale  va  lâsa  fârà  îndoialâ 
de  dorit  din  punct  de  vedere  moral. 

Câ  din  punct  de  vedere  material  si  écono- 
mie, statul  va  interveni,  fie  prin  despâgubirile 


de  ràzboiu,  fie  prin  alte  mijloace  ca  burse,  cré- 
dite (in  Fran{a  s'a  realizat  organizatia  Credi- 
tului)  nu  mai  râmâne  îndoialâ,  se  va  améliora 
situatia  aceasta  grea,  creiatâ  de  ràzboiu. 

Dar  tôt  atât  de  esenfialà  este  si  cealaltâ 
preocupare,  în  domeniul  moral,  pentru  educàt^ia 
poporului  si  pentru  pàstrarea  gustului  pentru 
stiinfele  dezinteresate, —  preocupare  ce  pare  a- 
cum  eclipsatâ  de  interesele  practice  aduse  pe 
primul  plan,  din  cauza  râzboiului. 

In  ar monta  ce  realizà  statul,  ca  factor  eso- 
nomic  si  eJucativ,  stâ  chezâsia  adevâratei  pro~ 
pâsiri. 

Politica  economicà  a  Anglieî  în  linii  mari 
A.  Muncâ 

1.  Salarii  çi  ore  de  muncâ:  S'a  depus  un 
proect  de  lege  care  stabileste,  dupà  referatul 
„Jaint  Comité-tului  conferintes"  industriel'  na- 
tionale o  sâptâmânâ  de  muncâ  maximâ  de  48 
ore  pentru  întreaga  tari,  cu  exceptia  câtorva 
industrii  care  se  gâsesc  în  conditii  spéciale  ca 
agricultura,  munca  comercialâ  etc.  In  acelas 
timp  se  fixeazâ  un  salariu  normal  pentru  toate 
industriile. 

2  Condifiunile  de  muncâ  participarea  de  be- 
neflcii  si  somaj:  Guven?ul  urmâreste  trei  lucruri. 

a.  A  favoriza  o  cooperare  mai  întimâ  între 
lucrâtori  si  patroni,  în  ceace  priveste  conditiile 
de  muncâ. 

b)  .  A  asigurà  lucrâtorilor,  un  interes  pecu- 
niar  la  succesul  întreprinderii  unde  lucreazâ. 

c)  .  La  un  aranjament  satisfâcâtor  cu  privire 
la  somaj, 

3..  Locuinte. —  Pentru  a  veni  in  ajutorul  lu- 
crâtorilor în  prîvinta  locuintelor,  caméra  a  votât 
trei  legi:  se  vor  luà  màsuri  de  a  rezolvà  che- 
stiunea  locuintelor,  în  condi'tiuni  bune,  prin  clà- 
direa  unor  case  uvriere  în  afarà  de  oras  si  in- 
lesnirea  transportului  lucrâtorilor. 

B.  Minele  de  cârbuni. 

4.  Achizifia  din  partea  Statalui  a  drepturilor 
miniete — Guvernul  acceptâ  sistemui  cumpârârii 
de  càtre  Stat,  a  drepturilor  minière  în  ceace 
priveste  cârbunele,  sistem  adoptât  cu  unanimi- 
tate  de  Coal  Commission.  Proectul  prevede  sta- 
bilirea  unei  taxe  asupra  sumelor  de  plâtit  ca 
compensatie.  Produsul  acestor  taxe  vor  consti- 
tui  un  fond  destinât  la  înbunàtâtirea  conditiilor 
de  traiu  al  lucrâtorilor.  In  Scotia  existà  déjà  o 
astfel  de  taxa. 

5.  Fond  pentru  ameliorarea  condifiitor  soci- 
ale a  minerilor.  Guvernul  a  fost  adânc  impresi- 
onat  de  condi'tiunile  putin  satisfâcâtoare  în  care 
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lucreazâ  lucrâtorii  minieri  în  câteva  puncte  aie 
târii. 

Un  „Standard"  rezonabil  de  existera  va 
trebui  sà  existe  pentru  minieri  çi  familiile  lor. 
Pentru  ameliorarea  condi'tiilor  de  locuinfe  va  fo- 
losi  fondul  de  mai  sus. 

6.  Avându-se  în  vedere  cà  viaja  minierilor 
depinde  de  conditiunile  de  muncâ,  se  vor  sta- 
bili  màsuri  în  aceste  privin^e. 

7.  Organizarea  Industriel,  guvetnul  dupa  ce 
a  examinât  eu  deosebità  atenfie  rapoartele  lui 
Coal  Cominission  (comisiunea  càrbunilor)  a  ajuns 
la  concluzia,  câ  nu  poate  admite  idea  nationa- 
lizârii  miiielor.  Afarâ  de  chestiunea  de  principii 
numai  faptul  cà  va  impune  târii  o  sarcinâ  fi- 
nanciarâ  Jinând  socotealà  de  alte  îndatoriri  e- 
senfiale  aie  Statului,  este  deajuns  pentru  a  re- 
spinge  adoptarea  acestei  mâsuri  totus,  în  inte- 
resul  national,  industria  va  trebui  sâ  se 
reorganizeze  în  sensul  de  a  miesora  cheltuelile 
de  directe  si  de  exploatare.  In  acest  scop  tara 
va  fi  împàrtj'tâ  în  zone  potrivite  iar  minele  din 
fiecare  zona  vor  fi  fuzionate.  Guvernul  va  a- 
vea  dreptul  de  a  se  opune  la  modificarea  pro- 
ectului  de  fuziune,  când  interesul  public  va  fi 
atins  protejând  pe  consumatori  contra  exploa- 
tàrii  din  partea  industriel  carbonifère. 

8.  Guvernul  propune  ca  toti  lucrâtorii  de  sub 
si  de  pe  suprafajâ  sâ  aibâ  dreptul  de  vot  în 
consiliul  de  control  al  grupului  régional  de  mine. 

9.  Industria  va  trebui  organizatâ  în  asa  chip 
în  cât  talentele  sâ  poatâ  sâ  se  dezvolte  liber, 
si  sà-si  amelioreze  situatia. 

10.  O  comisiune  se  va  institut"  spre  anchetâ 
asupra  cauzelor  de  miesorare  a  produefiei  din 
minele  de  cârbuni. 

C.  Politicà  comercialâ 

11.  Restricfianile  la  Import.  Politica  provizo- 
rie  de  restric^ii  la  import,  stabilitâ  în  scopul 
de  a  proteja  industriile  britanice  contra  concu- 
rentei  strâine,  în  perioada  de  tranzit,ie,  a  luat 
sfârsit  la  1  Septembrie  anul  trecut. 

La  aceastà  datâ  restrictiile  au  fost  suprimate 
afarâ  de  exceptiunile  de  mai  jos. 

12.  SChimbul  strâin.  Actiunea  guvernului  in 
sustinerea  schimbului  va  fi  opritâ,  afarâ  numai 
dacâ  nu  va  fi  nevoe  de  un  sprîjin  temporar 
pentru  a  nu  zâdarnîci  vreun  schimb  important, 

13.  Dumplng-ul  mârfurilor  de  origtnâ  streinâ. 
O  lege  specialâ  va  apârà  màrfurile  manufactu- 
rate  în  Anglia  si  în  Irlanda  contra  dumplngului 
Se  va  opri  vânzarea  mârfurilor  similare  sub 
preful  din  tara  de  originâ. 

14.  Guvernul  va  lua  mâsuri  spre  a  împiedica 
temporar  importul  mârfurilor  dintr'o  tar&  ca 
Germania,  al  càrui  schimb  dépréciât  ar  cauzà 


vânzarea  acestor  màrfuri  sub  preful  de  produc- 

tie  englez. 

15.  De  asemenea  guvernul  va  trebui  sâ  fie 
împuternicit  de  a  prohibi  sau  impune  o  taxâ  de 
licentâ  asupra  produselor  industriale  ;  aceastà 
taxâ  nu  s'a  putut  pe  deplin   stabili  în  Anglia. 

Numai  industriile,  cari  îndeplinesc  conditiunile 
urmâtoare,  vor  fi  considerate  ca  deplin  stabilité  : 

a)  ca  produsul  sâ  fie  de  folos  râsboiului  sau 
folositor  în  timpul  râsboiului; 

b)  ca  industria  sâ  fi  fost  neglijatâ  înaintea 
ràzboiului  în  asà  mod,  încât  productia  sâ  fi 
f  jst  neînsemnatà  ; 

c)  ca  industriile  aceste  sà  fie  între  acele  a 
câror  încurajare  sâ  fie  o  necesitate  în  timpul 
ràzboiului  ; 

d)  sâ  fie  vorba  de  o  industrie  cari  nu  poate 
sâ  se  sustj'e  dec'ât  prin  sprijinul  Statului. 

1 6.  Taxa  ce  se  va  percepe  asupra  licenfelor 
de  import,  se  va  fixà  tinând  seamâ  de  dife- 
renta  între  pretul  de  import  al  articolului  çi 
pretul  eu  care  articolele  se  vor  puteà  vinde  în 
Anglia. 

17.  Se  vor  luà  mâsuri  pentru  desvoltarea 
educafiei  tehnice  atât  pentru  conducàtori  cât  si 
pentru  lucrâtori.  D^asem^nea  se  vor  favorizà 
cercetârile  stii'tifice. 

Se  vor  face  anchete  si  propagandâ  pentru 
mârirea  productj'ei. 

18.  tyandardizare.  Se  recunoaste,  din  ce  în 
ce  mai  mult,  importanfa  pentru  viitorul  indus- 
triel britanice,  a  practicei  standardizàrei.  Pentru 
aceastà  se  va  înfiintà  pe  Iângâ  Board  of  Trade, 
un  departament  având  în  vedere  : 

1  )  favorizarea  si  coordonarea  standardizârii 
în  gênerai  ; 

2)  stab.'lirea  eleme  itelor  necesare  la  deter- 
minarea  standardelor. 

19.  S'a  instituit  o  comisiune  din  care  fac 
parte  si  reprezentanti  ai  comertului  si  marinei 
care  sâ  studieze  mijloacele  de  dezvoltare  a  co- 
mertului  imperiului  si  îmbunâtât,irea  comunica- 
tiilor  maritime  între  diferitele  par Ji  aie  Impe- 
riului. 

20.  Crediteie  de  export.  S'au  luat  màsuri 
pentru  stabilirea  unui  sistem  de  crédite  în  sco- 
pul de  a  înlesni  reluarea  comertului  eu  tàrile 
devastate  de  râzboiu  din  turopa  orientalâ  ?i 
anume  :  Serbia,  Romània,  Polonia  si  câteva 
par^i  din  Austria. 

21.  Guvernul  va  încercà  stimularea  comer- 
tului de  export  în-  toate  directiunile,  prin  inter- 
mediul  serviciului  consular  si  Atasati  comerciali. 

22.  O  comisiune  functioneazâ  în  vederea  exa- 
minârii  si-si  dâ  avizul  asupra  preturilor  maxime 
de  fixât  pentru  cumpârarea  recoltelor  anului 
viitor. 

23.  In   vederea    protéjârii  publicului  contra 
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trustiirilor  si  fuziunilor,  guvernul  va  luà  mâsu- 
rile  necesare. 

24.  Guvernul  are  intenta  de  a  culege  infor- 
matiunile  cele  mai  complecte  asupra  productiei, 
comerfului    prefurilor    si  profitelor   in  gênerai. 

Elvefia  si  liberul  schimb 

Din  referatul  d-lui  Stacki,  (secretar  gênerai), 
si  presedinte  al  comisiunei  de  experfi  compusâ 
din  reprezentantii  Comerfului,  Industriel'  si  ai 
consumatorilor,  se  pot  vedeà  motivele  princi- 
pale cari  sunt  contra  mâsuritor  de  restrângere 
aie  imporiului  : 

1 .  Necesitatea  (atât  de  asteptatâ  de  câtre 
consumatori)  scâderei  prefurllor  si  2.  consi- 
derafiunea  exportului  Etvefian,  care  arfi  ame- 
ninfat  prin  mâsuri  de  represalii  aie  celorlalte 
state,  în  cazul  întroducerei  de  restricjiuni  la  im- 
port. (Trebueste  men^'onat  faptul  câ  Germania 
prohibeazà  importai  de  articole  de  lux,  in  timp 
ce  Elvetia  ia  mâsuri  prohibitoaie  pentru  arti- 
colele  de  necesitate  si  utilitate  zilnieà)! 

Reprezentantal  marei  indastrii  elvefiene  con- 
silierul  national  Frey,  s'a  îndoit  de  eficacitatea 
si  mai  aies  de  utilitatea  restrictiunilor  la  import 
ce  ar  aveà  ca  urmare  o  luptâ  (un  conflict)  eco- 
nomicâ  eu  strâinâtatea.  S'a  exprimat  deci  pentru 
comerjul  liber,  aratând  astfel  încrederea  pe  care 
industria  elve^iana  o  are  în  puterea  sa  de  re- 
zistenfâ. 

(Pârerea  dânsului  este  cà  într'un  conflict 
économie,  Elvetia  fiind  partea  mai  slabà  va  fi 
înfrântâ). 

Direc^iunea  dusâ  de  reprezentanfii  grupurilor 
diferite  nu  meritâ  mare  interes,  fiind  animata  de 
interese  particulare,  neridicându-se  decât  foarte 
pujin  la  nivelul  unei  discutiuni  ce  ar  t,ine  seama 
si  de  înteresul  gênerai  al  statului.  —  Con- 
tradicjiuni  fréquente   si   pàreri  eu  totul  opuse. 

S'au  em's  pâreri  exagerate,  cari  începând  eu 
cererea  de  interzicerea  complectâ  a  importului 
(industria  de  mobile)  sa  meargâ  pànà  acolo  ca 
sa  cearà  exercitarea  unei  presiuni  asupra  Ger- 
maniei  pentru  ca  aceasta  sâ-si  desfiint,eze  res- 
trict,iunile  sale  de  import.  (Confectjunea  de 
articole  de  damà  si  de  copii). 

S'a  cerut  si  creiarea  unei  centrale  de  devize 
pentru  a  régula  chestiunea  valutelor  strâine, 
considerându-se  concurenfa  stràinà  si  din  cauza 
valutelor  scâzute  aie  producàtorilor  strâini. — S'a 
uitat  însâ  sa  se  spunà  de  câtre  sustJnâtorii 
acestei  idei  cà  si  Statele  Scandinavice  si  Olanda 
de  exemplu  se  gâsesc  în  "  aceasi  situatiune,  (si 
în  ceeace  priveste  valuta),  ca  si  Eivetia.  — 
Acolo  nu  s'au  décrétât  ptohibitiuni  de  import 
nici  supra  taxe  vamale  etc. 

Industriile  cari  actualmente  sufâr  vor  trelui 


în  mod  fatal  sà  se  supunâ  încercarilor  de'  seamâ 
aie  epocei  de  tranzifiune  momentanâ,  tinàndu-se 
seamà  de  faptul  câ  nu  se  puteà  si  nu  se  poate 
ca  p;rioada  de  conjoncturâ  atât  de  favorabilâ 
din  timpul  râzboiului  sâ  se  mentinà  într'una. — 
Intotdeauna  pânà  acum,  unei  perioade  de  Hausse 
a  urmat  una  de  Baisse. 

Nu  se  va  puteà  pretinde  cousumatorului,  chiar 
eu  toatà  insistent^  depusà  pe  lângâ  el,  prin 
„sàptâmâni  elvefiene  "(vânzâri  periodice  de 
marfà  exclusiv  elvetianâ)  etc.  sâ  cumpere  produse 
indigène,  când  poate  cumpârà  produse  de  aceiasi 
calitate,  de  originâ  stràinâ  însâ  mai  ieftine. 

Elvetia  face  aceiasi  experient,â  pe  care  au 
fâcut-o  si  celelilte  tari.  —  (Exemplu  din  „Daily 
Chronicle''  :  „Un  lucru  trebueste  însâ  spus 
tuturor  producàtorilor  englezi  :  Consumatorul 
britanic  nu  are  poftâ  sà  plâteasca  pentru  un 
articol  de  calitate  inferioarâ  un  prêt  mai  ridicat 
numai  pentru  faptul  câ  producâtôrul  lui  este  un 
englez.  —  Dacà  fesâturi  americane  colorate  eu 
materii  colorante  germane,  îs  gâsesc  mai  usor 
drumul  pe  pia^â  decât  cele  engleze  colorate  eu 
materii  englezesti,  atunci  fabricant  engleji  vrând 
nevrând  vor  trebui  sâ  introducâ  si  ei  materiile 
colorante  germane  etc.  .  . 

Din  punct  de  vedere  stiintjfic  mai  trebueste 
fâcutà  eu  aceastâ  ocaziune  o  constatare. —  Modul 
în  care  încearcâ  în  Elvetia  solut,ionarea  proble- 
melor  economice,  este  cel  pujin,  ciudat.  Inainte 
ca  sâ  se  trateze  o  chestiune,  de  pildà  ca  aceia 
a  inundatiunei  eu  marfâ  strâinâ,  ar  trebui  sâ  fie 
prezentate  sau  sâ  existe  cifre  précise,  cari  sà 
ne  làmureascà  asupra  naturel'  problemei. 

Nu  numai  câ  comisiunea  expertilor  nu  a  pre- 
zentat  nici  o  statisticâ,  si  poate  eu  drept  cu- 
vànt,  experfii  cunoscând  exagerarile  plângerilor 
prezentate,  dar  nici  una  din  industriile  repre- 
zentate  nu  a  produs  ceva  de  aceastâ  naturà. 
Printr'o  astfel  de  metodâ  nu  se  vor  putea  gâsi 
solutiunile  necesare  problemelor  la  ordinea  zilei. 
Ar  trebui  luat  exemplu  delà  Marea  Bntanie, 
unde  pentru  fiecare  chestiune  se  culeg  datele 
cele  mai  minu  ioase  si  mai  varîate  ce  intere- 
seazâ  problema. 

Din  Germania 

De  oarece  tratatul  de  pace  a  intrat  în  vi- 
goare,  nu  mai  este  oprit,  ci  din  contra  devine 
util  si  necesar,  de  a  aruncà  privirea  si  asupra 
celor  ce  se  petrec  dincolo  de  Rhin.  Si  e  bine 
sâ  ascultâm  pe  aceia,  cari  mai  grabi'ti  de  a 
relua  contactul  eu  G2rmanii,  se  intorc  dfn  {â- 
rile  centrale.  Relatâm  dar  unele  corespondente 
ce  ni  vin,  în  acest  sens,  din  Elvetia. 

Câlâtorii  americani,  cari  au  sosit  în  Elvet'fa, 
se  aratâ  foarte  impresionati  de  activitatea  extra- 
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ordinarà  care  domneste  în  toale  centrele  mari 
industriale  germane.  Dânsii  spun,  câ  politica 
actualà  a  guvernului  german  nu  este  lipsità  de 
ingeniozitate.  Pe  de-o  parte  ei  strigà  în  gura 
mare  câ  statul  german  este  ruinât,  cà  popula- 
tiunea  este  înfometatâ  si  în  neputintà  de  a  lu- 
crà,  pe  de  altâ  parte  insâ,  dacà  viz/tezi  din 
întâmplare,  Germania  de  Sud,  unde  reprezen- 
tantii  aliatilor  nu  prea  vin  de  loc,  se  poate  ve- 
dea  un  tablou  eu  desâvârsire  altul  de  cât  cel 
zugràvit  de  cercurile  oficiale. 

In  Germania  de  Sud,  uzinile  lucreazâ  zi  si 
noapte,  se  pregàtesc  stocuri  énorme  de  mârfuri 
destinate  în  spécial  exportului,  ceeace  va  îm*" 
bunàtàti  în  mod  simtitor  schimbul  german.  In 
acelas  timp  agenfii  speciali  excità  dezordini  în 
târile  limitrofe  Germaniei,  pentru  ca  astfel  ea 
sà  fie  aceia  care  sâ  poatâ  aprovizionà  aceste 
tàri.  Clasa  lucrâtorilor  germani  este  solidarà  eu 
guvernul  si  ascultatoare  sfaturilor  acestuia  ;  ea 
a  renunfat  la  ziua  de  lucru  de  opt*  ore.  Cer- 
curile financiare  si  industriale  germane,  prevàd 
ca  în  cursul  anului  1920,  Germania  va  fi  din 
nou,  stàpâna  piet,e>  europene. 

Fârà  îndoialâ  câ  în  afirmat;unile  Germanilor, 
este  o  mare  parte  de  bluff.  Este  lesne  de"  în- 
teles,  într'adevàr,  cà  fatà  de  Americani,  nu  este 
în  interesul  germanilor,  de  a  se  plânge,  —  nu  se 
dau  împrumutun  la  sàraci  —  ci  d'impotrivà  de 
a  impune.  In  asemenea  conditiuni  „Sâraca 
Germania  nu  se  terne  de  a  se  tine  tanfosâ  fa{â 
de  Americani,  în  timp  ce  se  pleacâ,  umilâ  si 
deprimatâ,  fa{à  de  alia^i. 

Adevarul  insâ  este  câ  Germania   nu    a  de 
càzut  atàt,  pe  cât  a  dorit  sà   arate  la  Confe- 
rinja  de  Pace,  si  pe  cât  are  sâ  vrea  sâ  arate 
înlotdeauna  când  va  trebui   sâ  se  exécute  fatà 
de  Aliatj. 

Germania  are  resurse,  are  rezolutjunea  si 
aceasta  însemneazà  mult. 

Nu  trebuesc  create  iluziuni,  Germania  îsi  va 
recâpâta  repede  un  loc  important  printre  pute- 
rile  producàtoare.  Va  depinde  însâ  si  de  aliati, 
având  în  mànâ  tratatul  de  Pace  precum  si 
mijlocul  de  a  face  ca  el  sâ  fie  respectât,  de  a 
se  apârà  eu  succès  contra  Germaniei,  atât  pe 
terenul  économie  cât  si  pe  acel  militar. 


In  aceastâ  ordine  de  idei  sâ  stabilim  legâtura 
între  douâ  notife  apârute  zilele  acestea  prin 
ziare. 

•  Prima  spuneà  :  „Cercurile  textile  din  Anglia 
sunt  îngrijorate  eu  privire  la  reduct,iunea  canti- 
tât,ilor  de  bumbac  exportate  din  America". 

In  cursul  unei  întruniri  {mute  de  Caméra  de 
Cornert,  din  Manchester,  relativ  la  aceastâ  ches- 
tiune,  prezidentul  a  déclarât  cà  delegatji  acestei 
institutiuni,  întorsi  de  la  Conferinfa  interna- 
tional a  bumbacului,  f'nutâ  la  New-Orleans 
raportaserà,  câ  America  nu  va  mai  puteà  fur- 
nizà  cantitatea  necesarâ  de  bumbac  pentru  a 
alimentà  industria  din  regiunea  Laucastre. 

Mai  multe  cauze  sunt  enumàrate  pentru  ex- 
plica{iunea  acestul  fapt  :  pagubele  cauzate  de 
gândaci,  unele  metode  de  culturâ  insuficientâ  si 
consumatiunea  proprie  crescândà  de  bumbac 
brut  a  Americei.  Se  evalueazâ  la  8  milioane 
baloturi  de  bumbac  cantitatea  consumatà  în 
America  in  anul  trecut  si  se  dâ  ca  sigur  cà 
consumatiunea  se  va  mâri  din  an  în  an  

Iatà  a  doua  notit,à:  „Se  svonise  cà  Germa- 
nii,  în  urma  blocadei  Alia{ilor,  ar  fi  lipsi^i  de 
bumbac.  Se  pare  însâ  câ  îsi  vor  procurà  prin- 
tr'un  intermediar  neasteptat,  prin  Olanda.  S'a 
încheiat  un  acord  între  un  grup  de  industriasi 
germani  si  câte-va  Bânci  din  Târile-de-Jos,  pe 
baza  càruia  acesti  din  urmâ  deschid  Germanilor 
un  crédit  de  60  milioane  de  florini  pentru 
cumpârare  de  bumbac  brut.  A  fost  stipulât  ca 
jumâtatea  produselor  fabricate  în  a{à  sau  fesâ- 
turi,  sâ  trebuiascà  sâ  fie  exportatà,  si  cà  va- 
loarea  acesteia  sà  fie  creditatâ  Germanilor  ca  o 
compensafiune  pentru  datoria  lor  ;  cât  priveste 
cealaltâ  jumâtate,  ca  sâ  poatâ  fi  rezervatâ  con- 
sumului  intern  german,  industriasii  având  însâ 
toatâ  latitudinea  sâ  exporte  pentru  a-si  echi- 
librà  schimbul.  Pe  Iângâ  aceste,  dacà  expe- 
rienta^va  da  rezultate  bune,  este  foarte  pro- 
babil câ  financiarii  olandezi  vor  mâri  acest  a- 
jutor  provizoriu  . 

Mai  trebuesc  oare  comentarii  ?  Aliatji  su- 
fer  din  lipsa  de  bumbac.  Germania,  îsi  procurà, 
gratie-  ajutorului  Olandez  !  Oare  pentru  a  favo- 
riza  pe  Germania  în  paguba  Aliatilor,  acestia 
din  urmâ  se  aratà  atât  de  binevoitori  fatà  de 
„neutri  ?  . 
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Romània  economicà  si  Italla  ')• 
Relafiunife  lor  comerciale  în  viitor 

Partea  I  a  studiului  D-lui  Mircea  Christian 
Atasatul  comercial  al  Romàniei  în  Italia. 

0  problemâ  în  faja  càreia  Italia  nu  poate  sà 
râmànà  indlterentâ  e  aceia,  care  se  pune  fatà 
de  România  si  de  politica  ei  economicà.  Dupa 
terminarea  marelui  ràzboiu,  o  î.-.treagà  revolufie 
s'a  produs  în  viafa  internâ  a  Romàniei  :  noui 
teritorii  de  exploatat,  noui  valori  de  lansat  pe 
pieté,  noui  debuseuri  de  substituit  celor  vechi, 
noui  necesitàfi  urgente  de  satisfacere  eu  concur- 
sul  altor  state.  O  série  întreagà  de  interese, 
cari  ne  privesc  de  aproape,  pentru  cari  este 
necesar  de  a  ne  da  seama  despre  resursele 
Romàniei  mari  despre  bogâfiile  sale  calculate 
în  valoarea  lor  mondialâ. 

Romània  a  fost  si  este  o  {arà  esen{ialmente 
agricolà  ;  càmpia  dunâreanà  e  formata  din  ar- 
gilâ  gàlbue,  care  în  apropierea  imediata  a  flu- 
viului  cedeazâ  locul  miraculosului  pâmant  negru 
analog  celui  al  Rusiei  méridionale,  si  de  o  f;r-  / 
tilitate  fârâ  pereche  ;  si  eu  toate  ca  _vânturile 
cari  suflâ  în  stepele  ruse  si  desghet,urile  repezi 
sunt  adesea  fatale  recoltelor  pre^cum  si  meto- 
dele  vechi  de  cultivare,  rendementul  agrar  este 
însemnat  si  va_fi  totdeauna  în  legâturâ  eu  dez- 
voltarea  (muncii  de  înbunàtâfire),  culture!  de 
îngrâsare,  sau  de  canalizare  care  se  impane 
Românilor  ca  o  mare  problemâ. 

Dupâ  datele  récente  aie  Directorului  gênera' 
al  comer{ului  din  Ministerul  de  Industrie  si  Co- 
mert,,  Domnul  Prof.  Dr.  I.  N.  Angelescu,  Ro- 
mânia mare  este  repartizatà  astfel  :  în  ceace 
priveste  suprafafa  totalâ  a  solului  :  25.667.770 
hectare  sunt  cultivabile  si  7.219.075  sunt  pâ 
duri,  sà  se  adauge  si  terenurile  inundabile  si 
bâille  eu  peste. 

Primul  loc  în  productiunea  agricolà  a  fost  si 
este  ocupat  de  céréale:  înainte  de  ràzboiu  erau 


').  Dam  aci  un  rezumat  al  lucrârii,  partea  I.  Lu- 
crarea  în  întregime  se  va  publica  in  colectia  de  ra- 
poarte  a  agentilor  iji  ata^ati  lorcomerciali. 


13.642*545  ha.  semànate  eu  céréale  eu  un  ren- 
dement de  circa  13.589.402  tone,  adicà  1.358.940 
de  vagoane,  ceace  face  o  producfiune  medie  de 
circa  1000  kg.pe  ha:  dar  trebuie  sa  se  tj'nâ 
socotealà  câ,  înainte  de  ràzboiu.  produsul  regi- 
unilor  "românesti  vechi  era  mult  inferior  acelui 
din  regiunile  anexate,  astfel  câ  producfiunea 
medie  in  céréale,  dupâ  datele  D-lui  Prof.  Dr. 
I.  N.  Angelescu,  se  prezintâ  astfel  : 

Banat   1.370  kgr.  pe  ha. 

Crisana   1.240  „  „  „ 

Transilvania    ....  1 .229  „  „  „ 

Bucovina   1.220  „  „  „ 

Maramures   948  „  „  „ 

Basarabia    .....  8(5 1  „  „  „ 

Regatul   vechiu    .    .    ,  .  820  „  „  „  ~ 

Sâ  luâm  ca  bazà  producp'unea  anterioarà  râ- 
zboiului  si  ment,inând  neschimbat  raportul  între 
product,iune  si  export  se  poate  calcula  ca  o 
cantitate  macsimà  anualâ  a  Romàniei  Mari 
500.000  vagoane  de  céréale  :  eu  prémunie  actu- 
ale  aie  piet,ei,  dupâ  cum  D-l  Angelescu  men- 
tioneazâ,  înseamnâ  în  valuta  francezâ,  peste  3 
miliarde  si  jumâtate. 

Din  aceastâ  culturâ,  prjtnu!  Ioc  il  ocupâ  grâul 
care  este  semânat  pe  33.  din  pâmântul  lucrat 
si  a  dat,  în  mediu  26  m  ''oane  de  hectolitrif, 
ajungând  la  40  mMioane  în  anii  buni:  o  oogà- 
tie  imensà  a  |â rii,  destinatâ  a  lua  drumul  pie- 
{elor  de  export. 

Porumbul  se  seamànâ  pe  o  suprafatâde  peste 
2  milioane  de  ha  ;  dupâ  datele  D-lui  Eugène 
Pitard  se  cifreazâ  la  circa  25  milioane  hl.,  ci- 
frà  care  in  anii  siguri  este  urcatà  la  45  mili- 
oane, aceasta  constitute  nutrimentul  fundamental 
al  poporului,  tradifionala  mâmàligâ. 

Orzul,  ovâzul,  secara,  meiul,  nu  reprezintà 
de  cât  circa^£1  %  din  suprafafa  totalà. 

Solul  este  bun  si  pentru  alte  culturi,  dar  nu 
atàt  ca  sâ  ne  permità  exportul. 

Datele  celc  mai  récente  relative  la  activitatea 
agricolà  în  România  în  1918,  publicate  de  Mi- 
nisterul de  Industrie  si  Comer{  Roman,  sunt 
foarte  interesante,  de  oarece  în  acel  an  tara  à 
avut  de  suferit  ocupatiunea  germanâ  pe  trei  pàrti 
din  teritoriul  sàu  si  o  teribilâ  secetâ. 

Sà  rezumâm  pe  scurt  : 


■v 
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Marii  proprietari 

Suprafata  cultivatâ 

MOLDOVA' 


Grâu  

Secarâ    .   .  . 
Orz  si  orzoaicâ 
Ovàz  .... 
Porumb  .   .  . 
Meiu  .... 


169.238  ha. 

5.771  „ 
46.481  „ 
71.675  „ 
38.334  „ 

7.462  „ 


liecolta 


804.302  hl. 

13.298  „ 
231.249  „ 
669.358  „ 
304.590  „ 

26.980  „ 


Micii  proprietari 

Suprafata  cultivatâ  Récolta 


83.214  hà. 
16.135  „ 
83.807  „ 
1  11.867  „ 
405.462  „ 
1.307  ., 


406.577  hl. 
62.267  „ 

383.905  „ 
1.034.408  „ 
3.106.014  „ 
3.551. 


MUNTENIA 

Grâu  .  ... 
Secarà  .  .  . 
Orz  si  orzoaicâ 
Ovàz  .... 
Porumb  .  .  . 
Meiu  .... 


381.362  ha. 
7.103  „ 
31.717  „ 
91.086  „ 

152.843  „ 
19.741  „ 


768.290  hl. 
14.098  „ 
52.302  „ 
330.186  „ 
530.095  „ 
31.967  „ 


515  883  ha. 
19.895  „ 
78.645  ,, 
108.134  „ 
709.266  „ 
22.979  ,. 


m 

747.962  hl. 

238.921  „ 

80.985  „ 

243.572  „ 

3.076.396  „ 

37.453  „ 


OLTENIA 


Grâu  .  .  .  . 
Secarâ  .  .  . 
Orz  si  orzoaicâ 
Ovâz  .... 
Porumb  .  .  . 
Meiu  .... 


21.589  ha. 
3.511  „ 

2.938  „ 
9.739  „ 
46.804  „ 
517  „ 


.108.430  hl. 
31.567  „ 
30.196  „ 
70.257  „ 
163.796  „ 
692  „ 


344.756  ha. 
'16.295  „ 
3.454  „ 
9.388  „ 

365.1  12  „ 
1.028  „ 


2.684.232  hl. 
127.631  „ 
20.569  „ 
53.7  14  „ 
1.309.178  „ 
1.002  „ 


BASARABIA 

Grâu  .....  cultivât  pe  684.383  ha. 
Secarâ   ....         „      „    184.493  „ 


a  produs  819.858  chintale 
230  273 


Revista  periodicâ  «România  Agricolà"  co- 
mentând  datele  statistice  pe  1919.  observâ  câ 
în  toamna  anului  1918  au  fost  semânate  eu 
céréale  in  vechiul  regat  1.189,000  ha.  cifrâ 
care  reprezintâ  suprafata  eea  mai  redasâ  asa 
cum  nu  s'a  mai  întâlnitdela  anul  1888  încoace. 

Cauza  semânâturilor  neînsemnate  :  In  Mun- 
tenia,  lipsa  de  grâu  de  semânat,  si  in  Moldova 
preful  vechiu  al  mânei  de  lucru  ^  seçeta.  Fajâ 
de  ultimii  cinci  ani  normali,  deficitul  product,iu- 
nei  grâului  in  1919  (17.558.961  hl.  adicâ 
130.000  vagoane)  este  de  82.000  vagoane. 

Cifra  datâ  de  câtre  statistica  oficialâ  ar  tre- 
bui  de  altmintrelea  sâ  se  redacâ  la  120.000 
vagoane  macsimum. 

Revista  conchide,  poate  cam  exagérât,  câ  iîn 
cazul  cel  mai  favorabil  recoltele  anilor  1919  si 
1920  nu  ar  fi  in  mâsurâ  decât  a  satisface  ne- 
cesitâtile  interne  nlci  chiar  west  an  nid  chiar 
anul  viitor,  nici  în  prima  jumâtate  a  lai  1921 
(ara  noastrâ  nu  Vj  pufea  exporta  o  boabâ  de 
grâu. 

Produc{iunea  secàrei  este  calculatâ  pe  19/9 


la  1.245.000  hl.  eu  pu{in  deasupra  productiu- 
nei  anilor  precedenti.  Cantitâtile  de  secarâ  de 
care  România  dispune  sunt  destinate  a  acoperi 
o  parte  a  deficitului  de  grâu. 

Productiunea  ovâzului  în  1919  a  fost  calcu- 
latâ la  4.991.000  hl.  cea  mai  scâzutâ  produc- 
t,iune  pe  care  ara  avut-o  dupâ  1905;  si  atare 
cantitate  nu  ar  ajunge  sâ  acopere  necesitatea 
semânâturilor  pe  o  suprafafâ  mai  intinsâ  decât 
cea  obisnuitâ. 

Productiunea  df;  orz  a  fost  de  4.143.000  hl. 
fatà  de  média  de  produc{iune  din  anii  1911  — 
15,  de  9  091.000  hl.  O  parte  din  24.000  vag. 
care  constitue  récolta  din  acest  an  este  deja 
consumatâ,  si  altâ  parte  se  va  consuma  la 
sfârsitul  primâverei  viitoare. 

Situatiunea  agricolà  în  Transilvania  în  mo- 
mentul  actual,  dupâ  declara{iunile  Secretarului 
gênerai  al  departame  itului  agriculture!,  este 
urmâtoarea:  récolta  porumbului,  întârziatâ  din 
cauza  timpului  ràu,  urmeazâ  sâ  se  complecteze 
acum.  Pu^îne  semânàturi  s'au  putut  face,  fie 
din  cauza  ploilor  s'au  din  cauza  lipsei  de  se 
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mint,e.  S'au  luat  màsuri  destul  de  severe  con- 
tra posesorilor  de  terenuri,  cari  au  întàziat  de 
a  le  pune  în  valoare. 

*  *  * 

Al  doilea  produs  eu  care  România  se  pre- 
zintâ  pe  pia{a<  mondialâ  este  lemnuh  Carpatii 
sunt  tofi  inbrâcati  de  splendide  pâduri:  vege- 
tatiunea  pàdurilor  se  ridicâ  pânà  la  circa  1800 
metri,  de  unde  începe  zona  de  pasuni  si  a 
stàncilor.  Cele  mai  întinse  pàduri  sunt  de  râ- 
sinoase  si  de  fagi. 

In  mare  parte  aceste  pàdur/  imense  sunt  ne- 
defrisate.  Cel  mai  de  seamâ  proprietar  de  tere- 
nuri pâduroase  nu  esteStatul,  ci  particular/i,  cari 
au  circa  54°/o-  Pe  la  sfârsitul  secolului  trecut 
exploatarea  era  fâcutâ  de  proprietar  fârà  nici  o 
normâ,  dupâ  promulgarea  codului  forestier  din 
1910,  totalîtatea  pâdur.'lor  României  a  trecut 
sub  supravegherea  Statului. 

Suprafafa  pâduroasà  este  astfel  distribuitâ: 

Ardeal,  Banat,  Crisana  siMaram.  4.200.000  ha. 
Vechiul  Regat    .'  .    .    .    .      2.086.185  „ 

Bucovina  ,    .    469.890  „ 

Basàrabia  .    .    .    ...    .    .   253  000.,, 

D-l  Angelescu  calculeazà  un  rendement  a- 
nual  de  10V2  milioane  de  metrl  cubr,  adica 
450.000  vagoane  ;  scâzând  necesitâfile  interne 
ar  râmâne  disponibil  pentra  export  circa  2i/2 
milioane  m.  c,  sau  mai  mult  de  100.000  va- 
goane. 

Actualmente  s'a  tinut  la  Bucuresti  un  con- 
gres al  delegatj'lor  Societâtii  exportatorilor  de 
lemn  din  vechiul  regat  si  din  noile  teritorii  ro- 
mânesti,  precum  si  reprezentantii  Ministerulu! 
de  finance  si  al  Agriculturii  si  de!egat,ii  oficiali 
ai  Bucovinei  si  Basarabiei.  In  acest  scop  s'a 
decis  ca  exportul  de  lemne  sà  fie  efectuat  de 
societàjiie  forestière,  cari  au  contribuit  în  mod 
solidar  in  interesul  lor  de  a  ob^ine  prefurile 
cele  mai  bune  pe  piefele  stràine.  S'a  cons- 
tituit  în  fine  un  oficiu  comun  pentru  exportul 
de  lemn,  sub  directjunea  si  controlul  delega- 
tj'lor  si  al  reprezentatjlor  statului.  Interventja 
statului  se  limiteazâ  în  a  asigura  consumului 
intern  cantitatea  de  lemne  tâiate  si  de  a  tâia 
fàrâ  intervale  bogâtia  forestierâ  românâ  ;  apoi 
sâ  usureze  transportul  si  sa  ob{inà  valuta  strâ- 
inâ,  rezultatà  din  exportul  de  lemn  spre  a  fi 
întrebuintatà  de  stat  pentru  trebuintele  urgente 
de  materiale.  Intregul  comert,  de  lemr.e  de  ex 
port  va  fi  exécutât  deci  de  càtre  firmele  par- 
ticulare,  eu  ajutorul  oficiului  de  export,  fârâ 
interventj'a  statului.  In  urma  acestei  mâsuri,  este 
e  prevâzut  câ  exportul  de  lemne  va  putea  sâ 


se  intensifiée  fie  câtre  Turcia  si  tàrile  din  Ori- 
ent, fie  càtre  Italia,  Frant,a  si  Belgia. 

*  *  * 

Marele  centru  în  resurse  aie  energiei  Tarii 
Românesti  sunt  Carpatji.  al  câror  sir  România 
Mare  îl  posedâ  acum  în  întregime,  si  din  cari  se 
revarsâ  forfa  motrice,  luminâ  si  câldurâ. 

Deja  la  începutul  râzbo'ului  gâsim  România 
între  principalele  {ân*  alei  lumei  în  ce  priveste 
productiunea  petrolului;  pentru  a  înjelege  în- 
treaga  important^,  ajunge  sà  se  compare  pro- 
ductiunea sa  eu  aceia  a  altor  state  petrolifere. 
State-Unite,  care  ocupà  primul  loc,  produc  de 
douâzeci  de  ori  mai  mult  ;  Rusia,  care  ocupâ 
I0C14I  al  doilea,  produce  de  sapte  ori  mai  mult  ; 
Galitja  0  întrece  numai  en  càteva  mii  de  tone, 
si  industria  Târilor  de  jos  este  aproape  egalà. 
Dar  pe  cànd.  depozitele  de  petrol  aie  Statelor- 
Unite  tind  a  se  epuiza  prin  intesificarea  ex- 
ploatârii,  în  România  de  unde  pânà  acum  ex- 
ploatarea, a  fost  fâcutâ  dupâ  metode  destul  de 
simple  în  raport  eu  acea  americanâ,  rezerza 
pare  aproape  nemârginitâ.  Suprafaja  pusâ  în 
valoare  pânà  acum  este  de  2500  ha.  dar  se 
recunoaste  o  extensiune  fertilâ  de  20.000  ha  ; 
dupâ  rezultatele  unor  anumite  studii  §tiintifice 
extensiunea  petroliferâ  românâ  ar  fi  încà  de 
150.000  ha.  Pentru  a  avea  0  idée  de  cresterea 
acestei  productiuni  reproducem  unele  dintre  cifre 
date  de"  Léon  Wenger  în  opéra  sa  fundamentalâ 
asupra  petrolului  : 

1860    .1188  tone     1890    .    .  53.300  tone 
1870    .  1  1649     „      1900     .    .  250.000  „ 
1880    .15900     „      1910    .  1.352.289  „ 

In  preajma  râzboiului,  productiunea  ajunsese 
la  circa  2  milioane'  tone,  sau  200.000  vagoane 
si  apoi  consumul  intern  al  târii  nu  absorbea 
decàt  créa  jumàtate  ;  râmâneà  un  disponibil 
de  alte  100.000  vagoane.  Dupâ  cum  dupâ  pu- 
nerea  în  valoare,  trebuie  sâ  iasâ  din  tara  numai 
produse  petrolifere  s-ub  formâ  de  derivate  eu 
preturile  curente,  D-l  Angeles:u  calculeazà  ex- 
portul român  la  0  valoare  de  300-400  milioane 
de  franci.  Capitalul  strein  care  a  fost  investit 
în  exploatare,  a  fost  de  90  °|o  ;  în  1908  aceste 
capitaluri  se  urcarâ  la  191  milioane.  din  care 
87  capital  german,  33    francez  si  22  olandez. 

Situatiunea  României  0  face  sâ  se  considère 
ca  furnizoarea  naturalâ  de  petrol  a  târilor  me- 
diterane  ceeace  explicâ  pentru  ce  propunerea 
déjà  fâcutâ  de  grupul  Rockfeller  pentru  acapa- 
rarea  product,iunel  petrolului  românesc,  a  fost 
reluatâ  de  Disconto  Gesellschaft  din  Berlin,  pen- 
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tru  a  asigurà  toatà  proviziunea  de  petrol  a 
Germaniei;  Aceastâ  propunere  a  fost  respinsâ 
de  Statul  Român. 

Marea  for(à  de  productjune  a  zàcâmintelor 
de  petrol   in  Romània   este  ilustratâ   în  cifrele 


urmàtoare,  si  care  probeazâ,  prin  urmare  câ 
lucrârile  de  sondaj  au  fost  neglijate  în  ultimii 
ani,  si  desigur  în  1916  au  fost  distruse  toate 
investi^unile  ;  productiunea  s'a  mentjnut  la  un 
nivel  aproape  satisfàcâtor  în  1918  si  1919. 


Productiunea  petrolului  brut  (fiteiul)  delà  1913  — 1918  ;i  pentru  primele  cinci  luni 

aie  anului  1919  (în  tone) 


DISTRICTUL 


1913 


1914 


1915 


1916 

la  sfârçitul 
evacuafiei 


1917 


1918 


1919 
5  luni 


Prahova  . 
Buzau  .  . 
Dâmbovita 
BacSu  .  . 


1678.153 
125.722 
41.583 
40.161 


1536.527 
148.415 
49.168 
49.837 


1.885.619 


1.783.947 


1431.392 
112.098 
100.824 
28.931 


1.050.023 
96.400 
72.670 
25.000 


1.673.245 


1.244.093 


419.476 
14.639 

27.376 
56,000 


517  491 


950.172 
60.543 

161.299 
42  205 


1214.219 


352.983 
25.082 
75.031 
20.312 


473.408 


Media  lunarà  si  cotidianâ  a  product,iei  gé- 
nérale de  petrol  brut  (tifeiu)  în  aceiasi  ani  : 


média  lunarà 

1913  157.135 

1914  148.662 

1915  139.427 

1916  (primele  7  luni]  133.132 

1916  (ultimile  4  luni)    78  041 

1917  43.124 

1918  101.135 

1919  94.681 


média  cotidianâ 

5.237  tone 

4  955  „ 

4  647  „ 

4.437  „ 

2.601  „ 

1.437  „ 

3.372  „ 

3.156  „ 


Se  vede  de  aici  ce  influença  s'a  simfit 
imediat  delà  declararea  râsboiului  asupra  pro- 
ducftei  romane  în  1914  si  în  1915,  accentuân- 
du-se  încâ  in  1  91  6,  fie  prin  dificultate  de  procurare 
a  materialelor  de  foraj  si  de  lucru,  fie  prin 
întreruperea  exportului  prin  Dardanele  survenit 
în*  timpul  anului  1915  si  prin  dificultatea  de  ima- 
gazinare  a  produselor  cari  continuau  sà  se  a- 
cumuleze.  Productiunea  înceteazà  complectamente 
eu  retragerea  armatelor  romane  în  Noembre  1916 


si  eu  distrugerea  fâcutâ.  In  timpul  lunei  Iulie  1917 
a  început  sâ  se  vazà  rezultatele  sfortàrilor 
mari  fâcute  de  administratiunea  militarâ  germanà 
pentru  a  relua  productiunea  în  teritorul  ocupat  ; 
iata  tabela  sondelor  în  lucru  si  în  produc^i'une 
la  1  Iulie  1916  în  conformitate  eu  acele  repuse 
în  produc^i'une  la  sfârsitul  lunei  Noembrie  1918, 
când  inamicul  evacuâ  România. 


Sonde  în  productie 


Sonde  în  sâpat 


Iulie  1916  — Nov.  1918    Iulie  1916— Nov.  1918 
962—  437  341—  220 

Si  iatà  tabloul  la  1  lunie  1919. 
'  Sonde  în  product,iune        Sonde  în  sâpat 
508  179 

Dar  tabelul  rezumativ  al  productjunei  ob^inute 
de  toate  societàtjle  si  sindicate  în  1917,  1918 
si  primele  sase  luni  aie  anului  1919  va  permite 
o  micà  privire  generalâ  a  situafiunei  : 
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IN  TONE 


1917 


1918 


1919 

çase  I un i 


Steaua    Romànâ         —         —  —  —  182.456 

Astra  Romànâ            —         —  —  —  101.871 

Romàno  Americanâ      —         —  —  —  140.172 

Concordia       —         —         —  —  —  26.822 

Internationala  —         —         —  —  —  11.082 

Orion    ——         —         —  —  —  6.620 

Columbia       * —         —         —  —  —  4.173 

Alfa      —      —      ~  —         —  —  —  2.624 

wSteco"  Expl.  terenurilor  Statului  —  —  6.360 

România  Consilitated  Oilfields  —  —  —  — 

Chiciura  (Rom.)  Oilfields         —  —  —  985 

Aquila  Franco  Romànâ            —  —  —  — 

Petrol  Block   —         —         —  —  —  — 

Nafta  —         —•—         —  __—  _ 

Traian  Roum.  Oil  Cy.            —  —  —  2.387 

Anglo  Roum  Petrol  Cy.          —  —  —  169 

Prahova  (Roum)  Petrol  Sindicate  —  —  — 

Gionafte  (d'Andriment  &  Dapseus)  —  —  751 

Spfinx  Petroleum  Cy.  Ltd.      —  —  —  235 

Bâicoi  Pétroléum  Cy.  Ltd.  (J.  Cetherill)  —  2.069 

Victoria          —         —         —  —  —  — 

Soc.  franc,  des  Pétroles  de  Bordeiu  —  —  — 

„    des  Pétroles  de  Bustenari  —  —  155 

„    Petrolul              —         —      '  —  —  1.409 

„    Italo-Românâ       —         —  —  —  1.051 

„    Cometa  —         —         —  —  —  — 

„    Baneasa  —         —         —  —  —  163 

„    Pascani  —         —         —  —  —  -442 

„    Româno-Belgâ     —         —  —  —  — 

„    Cobâlcescu         - —         —  —  —  — 

Expl.  Seceleanu-Frafi  —         —  —  —  947 

„     I.  I.  Luçey         —         —  —  —  2.872 

„     B.  Margulies      —         —  —  —  ~~  — 

„     Jean  Ganz         —         —  —  —  — 

„     J.  Keppes-Dacia  Banatul  —  —  686 

„     M.  Munteanu  „Bacâu"  —  —  —  — 

Stoenesti         —         —  —  —  —  2.217 

Tolal     —  —  —  498.758 


313.701 
300.138 
270.822 
72.274 
40  375 
22.463 
13.630 
11.453 
63.468 

21.874 
7.934 
3.807 
14.052 
5  436 
2.235 
4.077 
2.087 
2.524 
1.550 
705 
624 
217 
1.529 
941 
189 


121 
173 
6.106 
4.039 
1.892 
138 
5.697 

5  845 


146.186 
131.451 
92.807 
31.626 
24.010 
16.436 
4.952 
2.390 
28.148 


8.563 
4.630 
3.543 
5.890 
2.427 
1.009 
1.865 
637 
1.789 
736 
810 
601 
127 
714 
348 
204 


141 

1 .733 
1.740 
1.601 
3.779 
1.540 

1.1  15 


1.202.1  16 


523.548 


Productjunea  ti'teiului  in  Oct.  1919  dupâ  Monitorul  petrolului  roman  (din  15  Nov.  1919), 
este  urmàtoarea  : 


Steaua  Romànâ 
Astra  Românà 


22.032  tone 
32.346  „ 


Româno-Americanà    .  ',    .    .  10.420 

Monopolul  Statului    ....  3.851 

Concordia         .        (    .    .    .  7.081 

Internationala   3.931 

Orion   3.355 

Columbia   530 

Alfa   1.483 

A.quila  Franco  Romànâ   ...  718 

Anglo  Rom,  Petr.  Co  106 


tone 


Traian  Rom.  Petr.  Co.  . 
Soc.  Tranc.  din  Bordeiu 
Soc.  Compta        .  . 
Soc.  Petrolul  .... 


339  tone 

99  „ 

97  „ 

110  .. 


Din  cauza  iipsei  de  export  se  gâsesc  astâzi 
mari  stocuri  de  produse  de  petrol  în  România  ; 
din  datele  culese  rezuitâ  câ  la  1  Iulie  1919  e- 
xistau  în  fabrici  urmàtoarele  cantitàti  de  petrol. 
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Benzinâ  brutâ   6.630  tone 

usoarà   32.980  „ 

grea   12.970  „ 

Peirol  distilat  [82.189  „ 

Motorlnâ   22.980  „ 

Ulei  minerai   6.670  „ 

Residuri  .......    .  31.350  „ 

Total    .     .     195.769  tone 

Mai  mult  incà  sunt  în  fâbrici  30.500  tone 
de  titeiu.  Capacitatea  depozitelor  in  toate  rafi- 
nàriile  cari  funcfioneazâ  actualmente  este  de 
296.000  tone  de  prodnse  albe  si  reziduri. 

Rezulta  deci,  cà  spatiul  de  inmagazinare  care 
este  înca  disponibil  în  rafinârii  este  de  circa 
1 00.000  tone  de  prodnse  albe  si  reziduri,  si 
ceace  poate  fi  considérât  ca  accesorii  mici,  dat 
fiindcà  rafinâriile  trebue  sa  fabrice  80-90.000 
tone  cari  nu  pot  fi  consumate  în  t,arâ  si  nici 
exportate. 

O  solufiune  temporarà  se  va  avea  odatâ  eu 
apropiatâ  punere  în  funcfiune  a  conductei  Bài- 
coiu-Ploesti  Constanfa. 

Luna  lulie 

Bulgaria   499.968  Ko.  petrol 

Smirna   499.871  „ 

Amiralitatea  Italiana  

Total  kgr.     ,     999.839  „  petrol 


Afarâ  de  aceste  cantitâtj  au  fost  încâ  expor- 
tate 1  400  tone  de  petrol  prin  Constantinopole  la 
începutul  lunei  Maiu  1929  si  Societatea  Colum- 
bia  a  exportât  în  lulie  pentru  amiralitatea  flotei 
aliate  800  tone  de  reziduri. 

Dupa  datele  Monitorului  de  Petrol  Român 
(din  5  Noemvrie  1919)  exportul  produselor  pe- 
trolifere  în  Octomvrie  1919  este   urmâtoarea  : 

Oficiul  de  Export  (Birex)  a  exportât  : 

Kg.    10.000  benzinâ  usoarâ  Bulgaria. 
„    566.670      „      grea  în  Cecho-slovacia. 
„  1326.698  petrol  distilat  în  Bulgaria,  Tur- 

cia,  si  Ucrania. 
„     10.000  gaz  oil  în  Jugoslavia. 
„  400.000  reziduri  în  Bulgaria. 

Un  total  de  2300  tone,  neânsemnat  pentru 
industria  romànà. 

Pentru  a  facilita  exportul  de  petrol,  a  fost 
semnat  în  1919  un  décret  lege  No.  3365,  pu- 
blicat  in  Monitorul  oficial  No.  88  eu  un  articol 
unie,  care  suspendâ  pânâ  la  o  nouâ  dispozi'tiune 
aplicarea  taxei  vamale  la  export  de  20  0/0 
stabilità  prin  decretul  No.  2187  din  6  Iunie 
1917  asupra  petrolului  si  as.  derlvatelor  lui. 

Pe  lângâ  aceasta,  tôt    pentru   a  celas  scop, 


In  portul  de  petrol  Constanfa  s%  poate  gâsi 
acum  în  bunâ  stare  pe  lânga  investi'tiunile  par- 
ticulare  un  numâr  de  24  de  rezervoare  de 
120.000  tone,  ceace  va  aduce  o  înbunàtàtj're  a 
situatiunei  stocurilor  §i  va  permite  de  a  se  con- 
tinua activitatea  în  fabricatiune  pe  alte  trei  luni. 

Dar  solufiunea  problemei  stà  în  reactivarea 
cât  mai  curând  pos/bil  a  unui  export  régulât  de 
produse,  care  asigurâ  un  meis  continu  pentru 
binele  industriel"  petrolifere  române. 

Dupâ  datele  comunicate  de  oficiul  de  export 
de  petrol  (Birex)  rezultâ  urmâtorul  tablou  în 
ce  priveste  exportul  : 

Luna  Maiu 

Bulgaria   697.496  kgr.  petrol 

  402.584  „ 

  799.109  „ 

Luna  Iunie  » 

Serbia  ......  499.951  „ 

Bulgaria   492.051  „ 

  984.772  „ 

„              •    .  522,919  „  „ 

22.000  benzinâ  1.167.691  motorinà 

82.480  

104.480  benzinâ  1.167.691 


guvernul  român  a  luat  o  înjelegere  eu  d/rectori 
societàfjlor  petrolifere.: 

Societâtjle  sunt  libère  sa  exporte  petrolul  si 
derivatele  sale,  fàrà  niciun  control  al  guvernu- 
lui,  orce  cantitate  si  prin  mijloacele  de  trans- 
port cari  doresc. 

Fiecare  fabricà  va  contribui  la  export  în  pro- 
pose eu  productiunea  sa. 

Petrolurile  si  derivatele  lui  vor  putea  sâ  fie 
exportate  in  toate  statele,  dar  vor  trebui  în 
primul  rând  sà  fie  exportate  în  statele  aleate. 

Piata  va  fi  fâcutà  vânzàtorilor  respectivi  si 
acestia  sunt  obligat,î  a  reclama  câ  plata  sà  fie 
executatà  în  franci  fârà  a  avea  dreptul  de 
negociere. 

Vànzâtorii  vor  vàrsà  francii,  Tezaurului  ro- 
mân dupâ  cursul  fixât  de  Comisiunea  valutarâ 
si  vor  primi  în  schimb  monetà  romàneascâ  în 
valoare  corespunzàtoare. 

La  aceste  informatiuni  relevate  prin  raportul 
delegatului  comercial  italian  la  Bucuresti,  se 
adaogà  cà  Ministerul  de  Comert.  §i  Industrie  a 
stabilit  cà  vânzarea  pentru  exportul  petrolului 
a  fost  efectuatâ  prin  intermediul  asa  zisului 
„Oficiu  de  export". 

Grupul  de  export  este  compus  astfel  : 
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StatuI,  Socîetafile  :  Steaua  Românâ,  Vega, 
Concordia,  Petrol  Blok  si  alte  Societâ{i  cari  vor 
aderà  în  viitor.  Societatea  Astra  Românâ  si 
Româno-Americanà  nu  au  aderat  pânà  acum, 
lipsindu-le  poate  instructiunile  delà  centralele  lor 
din  streinâtate. 

Produsele  petroleului  se  considerà  ca  consti- 
tuind  un  tôt  comun,  si  cantitatile  de  export  se 
contigenteazâ  grupului  de  export. 

Prefurile  vànzârii  vor  fi  fixate  de  Ministerul 
de  Industrie  si  Comert,  în  urma  ac^rdulm  prea- 
labil  eu  delegatul  grupului. 

Preful  de  export  a  fost  fixât  la  82  centime 
franco  Giurgiu  (Dunâre)  pe  kgr.  de  petrol  latn- 
pat  si  nu  mai  cere  nici  un  permis  spécial. 

Cantitatile  de  lampant  pânà  acum  exportate 
sunt  :  900  tone  la  sfârsitul  lui  Martle,  si  989 
in  cursul  lunei  Maiu  prin  Cospoli. 

Râmâne  prin  urmare  adtnisà  libertatea  comer- 
fului  pentru  petrol,  dar  râmâne  chestiunea  mi- 
jloacelor  de  transport  pentru  care  criza  continua 
a  fi  foarte  gravâ.  Fostul  Director  gênerai  al 
Câilor  ferate,  D-l.  Al.  Periefeanu  a  fâcut  în 
acest  scop  multe  declarat^iuni.  Se  asteaptâ  so- 
sirea  a  50  locomotive  cedate  de  Franfa,  dar  / 
acestea  nu  va  rezolva  posibilitatea  de  efec- 
tuare  a  transporturilor  de  vagoane  complexe  de 
màrfuri,  ca  animale,  furaj,  materiale  de  con- 
struefie  si  altele,  cari  au  mare  important^  pentru 
luarea  activitâfii  economice  nationale.  Si  alte 
masini  si  vagoane,  vor  trebui  pentru  a  face  fat,à 
la  alte  dificultâfi  ;  apoi  lipsa  de  linii  de  garaj 
si  a  depozitelor  de  apâ.  investiunile  telegrafice 
si  tôt  ceace  este  necesar  pentru  ment,inerea 
circulatiunei  si  transportului. 

Repa rtitiunea  biletelor  de  bancâ  din 
Austro-Ungaria 

D-!  G.  Dimitriu,  agentul  nostru  comercial  la 
Viena  ne  trimite  urmàtôrul  raport  interesând 
reparti^i'unea  biletelor  de  Bancà  din  Austro- 
Ungaria  : 

Banca  Austro-Urgarâ  la  sfârsitul  anului  1918 
dupà  terminarea  ràzboiului,  avea  in  circula- 
tiune  bilete  de  bancâ  în  valoare  de  35,59 
miliarde..  La  23  Martie  1915  aceastâ  emisiune 
creste  la  37,  71  miliarde  iar  la  23  Iulie  1919 
atinge  41,  53  miliarde. 

Aceastâ  crestere  de  emisiune  de  aproape  6 
miliarde  îsi  gâseste  mai  aies  explica{iunea  în 
faptul  cà  statele  succesorale  mostenind  o  situa- 
fiune  economicâ  mai  bunâ  ca  Republica  austri- 
acà,  dupâ  începerea  stampilârei  biletelor  de 
bancà  austriace  sau  mai  bine  zis  dupâ  nafio- 
nalizarea  lor  in  diferitele  state,  toate  biletele  în 


teritoriile  noui  au  început  a  face  agiu  fafà  de 
cele  austriace  propriu  zise.  Consecinta  a  .fost 
câ  biletele  aflâtoare  în  teritorlu  austriac  au  fost 
trecute  la  statul  care,  prin  stampilare,  îi  ridicâ 
valoarea  (în  spécial  Cechoslovacia,  Jugo  Slova- 
chia,  Transilvania,  mai  putjn  în  teritoriul  ocu- 
pat  de  italieni). 

Pentru  a  se  putea  contrôla  cum  era  repar- 
tizatâ  circulatjunea  biletelor  de  bancâ  austriace 
este  necesar  a  se  servi  de  datele  privitoare 
la  emisiune  pe  un  timp  mai  lung,  si  anume 
atunci  când  a  avut  loc  stampilârile  dé  bilete 
aproape  în  toate  stateje. 

Acest  timp  este  delà  Decembrie  1918  la 
Iulie  1919. 

Date  oficiale  în  aceastâ  privintâ  nu  s'a  pu- 
blicat,  de  oarece  fiecare  stat,  pentru  motive^ 
usor  de  înteles,  este  intoresat  a  fine  în  secret 
valoarea  circulafiunei  de  bilete.  Totusi,  dupà 
cercetâril^  noastre,  circulat,iunea  în  perioada 
mai  sus  arâtatâ,  se  repartizeazâ  astfel: 

Austria  5.0  miliarde 

Cehoslovachia  8  „ 

Jugoslovachia  7  „ 

Polonia                                  ,  6  „ 

Italia  .     ........  1,5 

Ungaria  4  „ 

Transilvania  .......  2  „ 

Bucovina                                 0,5  „ 

In  stràinâtate  1-2  „ 

Dupâ  ultima  situat,iune  cunoscutâ  (23  No- 
emvrie)  emisiunea  a  crescut  la  51  miliarde, 
Aceastâ  contnbuie  ca  repartira  de  mai  sus 
sà  fie  fundamental  modificatâ.  Ce  intereseazâ 
pentru  un  moment,  ar  fi  circulatj'unea  în  Tran- 
silvania si  Bucovina,  unde  eu  sigurant,â  a  atins 
împreunà  cifra  de  4,5—5  miliarde. 

O  dovadà  netàgàduità  pentru  aceastâ  este 
faptul  cà  biletele  nestampilate  austriace  au  fost 
trecute  în  mari  cantitât,i  în  Transilvania,  unde 
dupâ  stampilare,  câstiga  o  valoare  aproape 
îndoitâ.  Din  aceastâ  cauzà  biletele  nestampilate 
cât  timp  nu  va  fi  terminatâ  operafiunea  în  Ar- 
deal,  vor  justifica  agiul  ce  face  fa^â  de  bilete 
stampilate  în  Austria. 

In  altâ  ordine  de  idei  si  pentru  informatiune 
trebue  sà  adaug  câ  biletele  austriace  odatâ 
stampilate  în  Ardeal,  erau  schimbate  in  lei  si 
acestia  transportât!'  la  Viena  prin  contrabandâ. 
De  când  eu  ocupatiunea  românâ  în  Ungaria, 
care  lasâ  o  mare  cantitate  de  lei  si  avansurile 
plâtite  pentru  despâgubiri  industriasilor,  contra- 
bandâ de  bilete  românesti  (în  spécial  a  500  lei) 
a  întrecut  orice  închipuire. 

Din  aceastâ  cauzà  rezultâ  o  scâdere  a  cursu- 
lui  leului,  pe  de  altâ  parte  leii  erau  întrebuin- 
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tati  fârà  menajare,  pentru  cumpàràri  de  valute 
stràine  necesare  la  plata  importului,  în  speeial 
de  alimente,  în  Austria  înfometatà,  le ii  formând 
cea  mai  avantagioasâ  valuta  stàinà  la  Viena. 
Aceasta  explicâ  într'o  mâsurâ  oarecare  abun- 
denta  leilor  pe  a  lté  pieté  slrâine. 

Dintre  statele  care  s  au  despàrtit  de  Austro- 
Ungaria,  cea  dintâi  care  a  rupt  eu  valuta  ve- 
che  a  fost  Jugoslavia.  In  adevâr,  prin  deciziunea 
ministerialâ  dm  25  Decembrie  1918,  s-a  dis- 
pus  stampilarea  coroaneior  aflate  pe  teritoriul 
Jugo-Slav  si  s-a  prohibit  importul  de  banenote. 

Aceasta  era  o  màsurà  provizorie,  în  spécial 
din  cauza  modului  primitiv  în  care  s-a  efectuat 
stampilarea.  Afarâ  de  aceasta  o  .mare  canti- 
tate  de  coroane  nu  au  fost  presentate  la  çtam- 
pilare,  mai  aies  de  tarani,  necunoscându-se  cari 
vor  fi  efectele  economice  aie  stampilârei. 

Dupà  trecere  de  un  an,  toate  aceste  lipsuri 
s-au  evidenfiat  si  o  noua  stampilare  înso|ità  de 
alte  noui  màsuri  urmà  sà  se  punà  în  aplicare,  în 
cursul  lunei  Decembrie  1919. 

Dupa  regularea  prin  aceste  mijloace  a  va- 
lutei,  Banca  Nationalà  Sârbeascâ  îsi  va  întinde 
activitatea  si  în  teritoriile  slave  noui  anexate, 
sub  forma  unui  institut  privilégiât.  Banca  na- 
tionalà în  noua  organiza^ie,  avea  mislunea  de  a 
retrage  dia  circulatiune  coroanele  înlocuindu-Ie 
prin  dinari,  a  câror  valoare  sà  fie  garantatà  eu 
domeniile  si  pàdurile  Statului.  Prin  aceasta 
Banca  Nationalà  îsi  rezervà  un  drept  de  admi- 
nistrai si  întrebuintare  a  veniturilor  acestor 
domenii. 

Cursul  oficial  de  schimb  a  dinarului  era  de 
2.50  coroane.  In  urmà  s-a  urcat  la  8  coroane. 

O  politicà  valutarâ  energicà  a  fost  luatà  în 
teritoriile  ocupate  de  Monarhia  Austro-Ungarà 
de  càtre  Italia.  Prin  ordonanta  Comandamen- 
tului  suprem  din  31  Martie  1919  toate  coroa- 
nele au  fost  schimbate  pe  un  curs  de  40%, 
iar  prin  legea  din  10  Apr:lie  scoase  din  circu- 
latie  çi  înlocuite  eu  lire  italiene.  Numai  mone- 
dele  de  20  heleri  au  mai  ramas  in  circulatiune 
pânS  la  Septembrie,  când  au  fost  deasemenea 
înlocuite  eu  moneda  italianà.  Proposa  de  schimb 
a  fost  1  kr.  =  0,40  centesimi.  Cu  ocaziunea 
schimbàrei  s'a  fâcut  cunoscut,  cà  posesorii  co- 
roaneior schimbate  vor  putea  primi  un  supli- 
ment  de  platâ  în  baza  despàgubirilor  spéciale 
pe  care  le  ar  primi  Guvernul  italian.  Aceastâ 
promlsiune  a  fost  pàstratâ  si  prin  decretul  ré- 
gal din  27  Noembrie  1919  „schimbarea  valu- 
tei  austro-ungare  este  definitiv  fiesatà  la  60 
centesimi  de  lirà  fiecare  coroanà. 

Un  stat  nou  care  primeste  o  succesiune  va- 
lutarâ din  cele  mai  dificile  este  Polouia.  In 
statul  polon  se  aflà  în  circulatie  :  màrci,  co- 
roane si  ruble  de  2  categorii.    Mâsurile  de  în- 


dreptare  au  început  a  fi  luate  târziu,  prin  creare 
de  institutiuni  si  legi  practicate  în  celelalte  state 
succesorale. 

Màsuri  conforme  au  fost  luate  si  în  Unga- 
ria.  Ele  au  fost  întrerupte  din  cauza  Incercârei 
bolsevice. 

Dintre  toate  statele  noui  creiate,  republica 
cehoslavâ  a  fost  aceea  care  delà  început.  a 
pornit  cu  o  politicà  valutarâ  bogatà  pe  un  plan 
financiar,  a  càrui  intentiune  era  mai  întâi  sâ 
aducà-ordine  în  finantele  statului  si  apoi  sâ 
treacà  la  introducerea  unei  valute,  care  sâ  rà- 
mànà  definitivâ. 

Printre  mâsurile  financiare  mai  de  seamâ,  se 
citeazà  : 

1 .  Interzicerea  filialelor  Bâncei  austro-ungare 
din  teritoriul  republicei  cehe  de  a  lombarda 
efectele  împrumutului  de  râzboiu. 

2.  Plata  în  aur  a  taxelor  de  import  pentru 
anumite  mârfuri. 

3.  Interzicerea  importului  de  coroane  în  re- 
publicâ,  precum  virimente  de  crédite  in  coroane, 
care  proveneau  din  afarâ  de  republicâ. 

4.  Invers,  conturile  a  câror  posesori  nu  erau 
pe  teritoriul  cehoslav  sâ  se  închidâ  (pe  data  de 
23  Februarie  1919)  si  sâ  se  plâteascâ  (diferen- 
tele)  în  coroane  nestampilate. 

5.  Nu  s-a  mai  permis   bàncilor  de    a-çi  ri- 
dica  creditele   delà  sucursaiele  bàncei  austro 
ungare,  aflate  în  teritoriul  cehoslav. 

Bonurile  de  cassâ  émise  de  sucursala  Bàn- 
cei austro-ungare  din  teritoriul  cehoslav,  nu  se 
puteau  achita  decât  cu  aprobarea  Ministerului 
de  finante  toate  aceste  màsuri,  împreunâ  cu 
altele,  aveau  de  scop  a  opri  o  inflatiune  a  cir- 
culatiunei. 

Prin  tnâsura  aràtatà  sub  No.  1  se  urmàrea, 
pe  lângâ  un  scop  économie,  si  un  altul,  politic 
anume  :  pe  lângâ  intentiunea  de  a  limita,  în  cazul 
aplicàrei  principiului  teritorial,  obligatiunile  noului, 
stat  si  acela  de  a  lovi  în  capitalul  german  din 
Ceho-slavia,  plasat  în  bunà  parte  în  împrumu- 
turi  de  râzboiu. 

Mâsurile  aràtate  sub  No.  2  si  3,  urmàreau  o 
fundare  a  valutei  noi,  iar  prin  celelalte  se  câ- 
uta  a  se  lua  pozi'tiuni  fatâ  de  Banca  austro- 
ungarà. 

Màsuri  de  detaliu  au  fost  luate  prin  legea 
din  25  Fevruarie  1919,  prin  care  Ministcrul 
de  finante  este  autorizat  sâ  proceadâ  la  stam- 
pilarea biletelor  de  bancà  si  la  inscriptia  averi- 
lor,  în  scopul  de  a  évalua  impozitul  pe  averi 
si  prin  legea  contractârei  unui  împrumut  de 
stat  în  aur,  argint  si  valutà  strâinà. 

Prima  lege  prevede  câ  toate  biletele  de  bancâ 
austro-ungarâ  in  Ceho-slovachia  se  vor  stam- 
pila  contra  unei  taxe  de  1%  (in  unele  cazuri  se 
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scutesc  de  plata  acestei  taxe).  Se  scutesc  de 
stampilare  biletele  de  1  si  2  coroane. 

Din  valoarea  biletelor  presentate  la  stampi- 
lare se  refîne  de  S'at  50%  pentru  care  pro- 
prietarul  primea  un  bon  de  tezaur  purtâtor  de 
o  dobândà  de  1°/o  (asupra  acestei  dispozi$iuni 
s'a  revenit).  In  fine,  legea  mai  prevede  cà  dupa 
termenul  fixât  pentru  stampilare,  numai  bacno- 
tele  eu  timbru  au  curs  fortat  si  putere  libera- 
atorie  in  cuprinsul  republice  ceho-s'ovace.  Ra- 
portul  de  schimb  al  coroanelor  a  fost  pâs- 
trai  1:1. 

Ca  o  consecintà  a  acestor  mâsuri,  s'a  adus 
apoi  deciziunea  din  6  Martie  1919,  înfiinfarea 
unei  Bànci  a  Ministerului  de  finance  si  regula- 
mentul  pentru  punerea  in  aplicare  din  12  Mai 
1919. 

Aceastâ  Bancâ  e  constituitâ  dupa  principiul 
bâncei  de  stat  eu  funct,iunea  de  bancà  de  emi- 
siune. 

Legea  privitoare  la  inscripjia  averilor  cuprinde 
inscrierea  tuturor  bunurilor  miscatoare  si  nemis- 
càtoare,  créance,  etc. 

Prin  cea  de  a  doua  lege,  guvernul  este  au- 
torizat  a  emite  un  împrumut  4°/°,  achitabil  cel 
mai  de  vreme  dupâ  patru  ani.  Ceace  va  re- 
aliza  va  servi  la  stabilirea  valutei. 

Prin  riguroasele  mâsuri  luate  s'a  urmârit 
mentinerea  cursului  ridicat  al  valutei  ceho-slo- 
vace  si  ca  consecintà  a  acestui  fapt  a  superi- 
oritâtei  economice  fafâ  de  celelalte  state  succe- 
sorale  si  în  spécial  de  Austria. 

Din  cercetarea  notarilor  cursului  coroanelor 
la  Zurich,  rezultâ  câ  prima  notare  era  de  27,50, 
pe  când  cursul  coroanelor  nestampilate  de  23,50. 

Pe  când  primele  s-au  ridicat  pànà  la  33,  au 
ajuns  la  sfàrsitul  Noembrie  10,80,  coroanele 
nestampilate  respectiv  cele  austriace  germane 
erau  la  aceiasi  datà  4  franci. 

Din  aceste  constatâri  se  poate  trage  conclu- 
zia  cà,  pânà  într'o  mâsurà  reforma  voluntarà  în 
Ceho  slavia,  o  {arâ  atât  de  bogatâ,  nu  a  avut 
rezultatul  dorit  ;  ridicarea  valutei  si  meritul  re- 
formei  constâ  mai  mult  în  màsurile  energice 
luate  in  diferenfierea  coroanelor  de  acele  aus- 
triace si  a  statelor  succesorale.  Tot-deodatà, 
aceasta  mai  înseamnà  cà  toate  coroanele  sunt 
în  funcfiune  de  isvorul  abundent  al  masinei  de 
fabricare  si  prin  urmare  ori  trebuia  secat  isvorul, 
ori  gàsità  o  modalitate  prin  care.  în  ceeace  pri- 
veste  circulajiunea  de  banenote  si  valuta,  sâ  se 
ia  întelegere  între  toate.  statele  succesorale  si 
Austria,  cel  pufin  pentru  perioada  de  tranzi'tie. 

In  Austria,  pare  câ  politica  valutarà  formeazâ 
ud  revers  al  politicei  dusâ  de  celelalte  state 
desprinse  acum  dupâ  ràsboiu.  Prin  deciziunea 
din  15  Februarie  1919  se  opreste  importul  de 
coroane  si  de   virimente,    mâsuri  justificate  de 


faptul  cà  toate  coroanele  aflate  în  strâinàtate 
au  servit  pentru  plata  importului  întregei  mo- 
narchii  austro-ungare  si  cà  la  obligafiunile  re- 
zultate  trebue  sà  participe  si  statele  succesorale. 

La  29  Martie,  când  s'a  terminât  stampilarea 
s'a  gàsit  în  Austro-germania,  la  o  circulatjune 
totalâ  de  37,7  miliarde  4.804  milioane  coroane, 
în  afarà  de  cele  de  1  si  2  coroane,  care  nu 
s'au  stampilat. 

La  23  Noembrie  1919,  emisiunea  a  atins 
cifra  de  50.916  milioane,  pe  lângâ  sume  în  cont 
si  a!te  obligatjuni  imediate  de  7.137  milioane 
coroane.  In  treacàt,  trebue  sà  mentionez  câ,  pe 
aceiasi  vreme  prin  presà  se  publicâ  oficial  cà 
Austriei-germane  îi  revine  din  suma  de  mai  sus 
aproximativ  1 0  miliarde  coroane. 

La  31  Decembrie  1919  terminându-se  pri- 
vilegul  de  emisiune  al  Bâncei  Austro-Ungare, 
conform  dispozitiunilor  tratatului  delà  St.  Ger- 
main, o  nouâ  bancâ  de  emisiune  urmeazà  a  se 
constitui. 

Forma  care  se  va  adopta  formeazâ  de  pe 
acum  obiect  de  discutiune,  este  probabil  cà  se 
va  râmâne  la  un  institut  privât  eu  privilegiu 
de  emisiune.  Trecând  în  România,  se  gâseste  o 
situafiune  alta  decât  aceea  arâtatà  în  statele 
noui.  Aici  se  aflâ  o  circulatjune  în  lei  de  douà 
categorii,  ruble  în  Basarabia  si  coroane  în 
Ardeal  si  Bucovina. 

Mâsuri  similare  ca  si  în  celelalte  state  s'au 
luat  si  în  România.  Ele  aveau  un  caracter  tre- 
càtor,  pânà  la  înlocuirea  cât  mai  urgentâ  a 
coroanelor,  rublelor,  a  leilor  emisiune  germanà. 
Cum  aceastâ  înlocuire,  din  motive  technice,  nu 
s'a  fâcut,  o  mare  cantitate  de  ruble  si  coroane- 
au  inundat  teritoriile  respective,  luând  nastere 
la  o  infla{iune  a  clrculatiunei.  Trecerea  de  co- 
roane pe  teriioriul  roman  a  fost  mai  aies  ali- 
mentatâ  de  faptul  cà  în  Ardeal,  care  se  in- 
corpora României,  deci  unei  Jâri  eu  o  situa^i- 
une  economicâ  bine  definità,  s'a  luat  în  urmà 
mâsura  de  stampilare. 

Prin  aceasta,  toate  coroanele,  râmase  ne- 
stampilate în  celelalte  state,  dintr'o  cauzà  s'au 
alta,  erau  trecute  în  Ardeal  pentru  stampilare. 
O  altâ  cauzà  a  inflatiunei  a  fost  primirea  co- 
roanelor în  coupuri  de  1000  coroane,  edîtiurie 
pusâ  în  circulatiune  de  Banca  Austro  Ungarà 
dupâ  disolvarea  Austro-Ungariei. 

Desigur  câ  în  situatiunea  de  fa{â,  trebuesc 
luate  noui  mâsuri  care  sâ  menthe  cel  pufin 
starea  actualâ.  In  împrejurârile  prezente  nu 
poate  fi  vorba  de  o  îmbunâtâtire  a  valutei;  în 
orice  caz  însa  trebueste  càutat  stabilirea  ei. 
Numai  o  singurâ  mâsurà  nu  poate  avea  efica- 
citatea  si  de  aceea  trebuesc  luate  un  compîex 
de  mâsuri  pentru:  controlul  impoitului,  contro- 
lul  consumului  intern,  activarea  exportului,  con- 
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difionarea  transporturilor  si  unificarea  si  stabi- 
lizarea  valutei. 

Oprindu-ne  la  c;a  din  urmâ,  care  dupa  opi- 
niunea  noastrâ,  este  cea  mai  importants,  nu  se 
poate  obtine  decât  prin  înlocuirea  actualei  cir- 
culatiuni  de  lei  emisiune  germanâ,  coroane  si 
ruble. 

Cum  aceastâ  inlocuire  nu  se  poate  face  i- 
mediat,  din  lipsa  de  mij'.oace  technice  si  mate- 
rial,  va  trece  cel  putin  încâ  6  luni  pana  la  in- 
locuirea  complectâ  a  biletelor.  In  acest  timp  in- 
tervin  noui  contracte,  schimburi  si  conventîuni 
care,  dacà  nu  înràutâtesc  starea  de  lucruri 
cel  putin  o  men(in  si  prelungesc.  Singurul  mij- 
loc  provizoriu,  este  dar  o  nouâ  stampilare  a 
biletelor  de  bancà,  efectuatâ  in  asa  fel  încât 
sà  satisfacà  un  întreit  scop  : 

a)  Sâ  diferenfieze  bancnotele  aflate  pe  teri- 
toriul  românesc  de  cele  similare  din  alte  state. 

b)  Sà  se  poatâ  évalua  care  este  valoarea 
circulatiunei. 

c)  Sâ  nu  îngreuieze  circulatiunea. 
Mijlocul  cel  mai  nimerit    ni   se   pare  acela 

prin  aplicarea  unui  timbru  care  sa  varieze, 
prin  coloare  sau  desemn,  pentru  fiecare  cou- 
purà.  Aceste  timbre  fabricate  într'un  numâr 
cunoscut  dupâ  numàrâtoare  a  restului  de  tim- 
bre râmas  neaplicat,  se  poate  deduce  numârul 
de  timbre  îipite  si  deci  a  valoarei  bancnotelor 
aflate  in  circulât^.  Pentru  împiedicarea  trecerei 
de  bilete,  prin  contrabandà  se  vor  închide  gra- 
nifele  si  se  va  întâri  controlul  frontiere'.or,  pe 
tôt   timpul  duratei  stampilârei. 

Chestiunea  unificârei  si  stabilizârei  valutei 
este,  dupâ  noi,  atât  de  importants,  încât  mé- 
rita cea  dîntâi  a  fi  rezolvatâ.  Aceastâ  mâsurâ 
împreunâ  eu  altele,  care  sâ  pivoteze  in  jurul 
grijei  de  a  ne  émancipa  economiceste,  vor  grâbi 
punerea  unor  temelii  solide  a  României  între- 
gite. 

Piafa  financiarà  în  Grecia 

D-l  Virgil  Citilli,  agentul  nostra  comercial 
pentru  Grecia,  lie  trimite  urmâtorul  raport  pri- 
vitor  la  piafa  'financiarà  în  Grecia  din  ultimul 
timp  : 

„Situatia  drahmei  este  dintre  cele  mai  favo- 
rizate,  rivalizànd  eu  valutcle  tâiilor  neutre  eu 
serioase  bogâtii  nationale. 

Cauzele  mentjnerli  peste  paritate  a  cursului 
schimbului  grecesc,  fafâ  de  majoritatea  mone- 
delor  europene,  sunt  complexe.  Intr'un  raport 
spécial  vâ  descriu  pe  larg,  evolufia  finant,elor  gre- 
grecesti  delà  râzboiul  pentru  independenfâ  1824 
si  pânà  astâzi  precum  si  bugetele  pe  ultimii 
ani,  din  care  reese  consolidarea  treptatâ  a  fi- 
nantelor  grecesti,  pe    deoparte   gratj'e  energiei 


si  metodei  Comisiei  de  control  financiar  inter" 
aliat,  iar  pe  de  altâ  parte  peliticel  fiscale  ur- 
matâ-  de  guvernele  grecesti,  fncepând  eu  ma- 
rele  om  de  stat  grec  Ch.  Tricupis. 

Cu  chipul  acesta  bugetele  începuserâ  a  se 
echilibra,  iar  plata  anuitât,ilor  datonei  publiée 
sâ  fie  asiguratâ  prin  afectarea  veniturilor,  delà 
mai  multe  surse  fiscale  si  a  câror  chezâsie  era 
prezenta  comisiei  inter alia te. 

Datoria  enormâ  ce  apasà  pe  umerii  locuito- 
rllor,  atât  înainte  de  încorporarea  noilor  teri- 
torii  —  când  si  datoria  publicâ  era  pe  jumâ 
tatea  celei  actuaie,  revenind  câte  600  drh.  de 
fiecare  locuitor,  cât  si  acum.  când  datoria  pu- 
blicâ este  de  2.800.000.000  drh.  revenind  la 
700  drh.  de  cap  de  locuitor,  —  fiind  astfel  la 
adapostul  oricàrei  noi  surprize  de  faliment,  Sta- 
tul  grec  a  putut  ob{ine  în  ultima  decenie,  cu 
concursul  aceleiasi  Comisii  interaliate,  noi  im- 
prumuturi  in~sâ  de  data  aceastâ  cu  scop  pro- 
ductiv,  ca  de  pildâ  construirea  de  noi  linii  fe- 
rate,  ameliorarea  porturilor,  dezvoltarea  marinei 
comerciale,  etc. 

Din  râzboiul  mondial  Grecia  a  esit  cea  mai 
putin  dezechilibratâ  din  punct  de  vedere  finan- 
ciar, iar  pe  lângâ  creditele  acordate  de  aliati 
pentru  creditele  de  râzboi,  a  mai  oMinut  crédite 
noi  de  cari  se  foioseste,  în  zilele  de  astâzi,  pen- 
tru mentinerea  la  un  nivel  ridicat,  al  cursului 
schimbului  national. 

Este  adevarat  însà  cà  în  schimbul  si  pe  baza 
acestor  crédite,  Banca  Nationalâ  a  émis  hârtii 
monedâ  din  care  sa  alimentât  si  armatele  aliate 
din  Orient,  plâtind  toate  cumpârâturile  in  monedâ 
greceascâ,  pentru  aproape  409  milioane  drahme. 

Desi  multi  dintre  economistii  greci  dintr'o  va- 
nitate  neîntemeiatà,  refuzâ  a  recunoaste  servi- 
ciul  adus  valutei  nationale  de  aceste  crédite  a- 
cordate  de  aliati,  invocànd  motivul  cà  n'au  fost 
si  nu  sunt  utilizate,  totusi  este  lucru  indiscuta- 
bil  câ  existenta  acestui  disponibil  de  600  mili- 
oane în  Statele  mari  din  Apus,  constitue  un  per- 
manent sust^nâtor  si  regulator  al  cursului  schim- 
bului grecesc. 

Tocmai  în  vederea  mentinerei  acestui  dispo- 
nibil pe  pietile  din  Occident,  Statul  grecesc  a 
luat  mâsuri  de  control  asupra  valutelor  contra 
cârora  se  ridicà  comerciantii  cerând  absoluta  li- 
bertate  a  comerjului. 

Intrevâzând  c  â  s  t  i  g  u  r  i  mari  capitalisé" 
fàceau  mari  cumpàraturi  de  mârfuri  în  Franta, 
America  sau  Anglia  spre  a  le  transporta  mai 
târziu  în  Orient. 

Ori  valutele  acestor  târi  fiind  cele  mai  de- 
preciate,  guvernul  grec  a  interzis  comer{ul  de 
tranzit  pentru  v aceste  târi,  dacà  nu  garanteazâ 
cà  in  schimbul  lor  vor  aduce  alte  mârfuri  sau 
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monedâ  sânàtoasâ,  depunând  pentru  aceasta  o 
garantie  de  70  %  asupra  valorii  marfuriior. 

Congresul  Camerilor  de  Comert,  t'nut  în  De- 
cembrie,  a  avut  de  scop  discutarea  tuturor  ches- 
tiunilor  în  legàiurâ  eu  comertul  în  gênerai,  pro- 
testând  contra  mâsurilor  luate  de  guvern. 

In  acest  scop  si  ca  rezultat  al  desbaterilor 
au  inaintat  guvernului  un  memoriu  în  care  cer  : 

a)  Revizuirea  si  modificarea  legei  relativa  la 
controlul  schimbului  suprimându-se  obstacolele 
puse  comertului.     '  / 

b)  Scutirea  de  orice  impozit  a  noilor  intre- 
prinderi. 

c)  Suprimarea  impozitului  asupra  beneficiilor 
extraordinare. 

d)  Suprimarea  impozituluj  asupra  venitului 
fondurilor  de  Stat  si  bonuri  de  tezaur. 

c)  Libertatea  absolutâ  a  comerfului  de  tran- 
zit  eu  Serbia  prin  Salonic  si  Albania  si  Jugo- 
Slavia  prin  Corfu. 

f)  Dezvoltarea  mijloacelor  de  transpert  si  re- 
ducerea  tarifelor. 

Nu  se  cunoaste  însâ  pânà  acum  care  este 
solufia  datà  de  guvern. 

Revenind  la  fluctuatiunile  cursului  schimbului 
grecesc  distingem  doua  perioade. 

1.  Cursuri  stabilité  sub  influença  legei  din 
19  Martie  1910. 

2.  Cursuri  stabilité  dupa  p.aritatea  dolarului. 
l)  La  instalarea  comisiunei  financiare  interaliate 
si  ca  o  consecinfâ  imediatâ  a  fost  ameliorarea 
si  stabilirea  unui  curs  al  drahmei. 

Urmàrind  eu  atentie  fluctuatiunile  acestul  curs 
vedem  cum  se  amelioreazâ  în  continuu,  ajun- 
gâid  la  paritate  în  1910  odatâ  eu  legea  din 
acel  an. 

In  adevar,  iatâ  cari  au  fost  cursurile  medii 
pe  perioada  de  ani  1898  —  1919. 


as/  Parisului: 


1898  . 

.  1,47 

1909  . 

.  2,02 

1898  . 

.  1,56 

1910  . 

.  0,09 

1900  . 

.  1,64 

191  1  . 

.  0,99 

1901  . 

.  1,65 

1912  . 

.  0,99 

1902  , 

.  1.62 

1913  . 

.  0,99 

1903  . 

.  1,56 

1914  . 

•  i — 

1904  . 

.  1,37 

1915  . 

.  0,94 

1905  . 

.  1,23 

1916  . 

.  0,88 

1906  . 

.  1,10 

1917  . 

.  0,90 

1907  . 

.  1.08 

1918  . 

.  0,93 

1908  . 

.  1,08 

1919  . 

.  0,65 

Din  tabloul  de  mai  sus  se  disprinde  consta- 
rea  unei  consolidâri  continui  a  finanfelor  gre- 
sti  concomitentâ  eu  injghebarea  unui  început 
e  organizatie  economicâ  inexistentà  pânâ  a- 
nci. 

Aceasta  dezvoltare  economicâ  neputând  avea 
sa  un  roi  de  mare  important^,  întrucât  eco- 
oinia  nationalà  a  Greciei,  abia  de  acum  încolo 


începe  a  lâsa  urme  în  mers  spre  prosperitate, 
trebuesc  câutate  aiurea  cauzele  principale. 

Dupa  cum  am  spus  mai  sus  bugetele  încep 
a  se  echilibra  printr'o  strictâ  politicâ  de  eco- 
nonomii. 

Marea  majoritate  a  Grecilor  se  ocupa  eu 
comertul  în  diferite  târi,  unde  nu  se  stabilesc 
definitiv.  Astfel  o  bunà  parte  din  câstigul  lor 
îl  trimet  în  patrie,  contribuind  în  largà  màsurâ 
la  ameliorarea  shimbuluf. 

Numai  sumele  trimise  de  Grecii  din  Ame- 
rica se  evaluiazâ  la  circa  40  milioane  anual. 
M.u\\\  din  acesti  Greci  însâ,  dupa  ce  agonisesc 
averi  inse'mnate  se  stabilesc  definitiv  în  Grecia, 
aducând  eu  ei  numai  veniturile  capitalurilor  lor 
depuse  în  Bânci  streine. 

Deasemenea  si  continua  nationalizare  a  da- 
toriei  publiée  împiedicâ  ca  însemnate  sume  de 
bani  sa  treacâ  frontiera  nationalà. 

In  sfàrsit  venitul  flotei  nationale  de  comert, 
contribue  în  largâ  mâsura  la  creearea  de  dis- 
ponioilitâfi  fnsemnate  —  în  raport  eu  circulafia 
fiduciarâ  proprie  —  în  valute  strâine. 

Balanja  comercialà  devine  astfel  favoraailâ 
iar  rezultatuJ  este  repercusiunea  ce  se  constata 
la  ameliorarea  schimbului. 

Aceasta  era  situafia  cànd  pentru  garant^rea 
unei  stabilitâti  a  cursului  schimbului  s'a  votât 
legea  din  19  Martie  1910. 

Pànà  la  aceasta  datâ  puterea  de  emisiune  a 
Bancej  Nationale  era  de  200.000.000. 

Prin  legea  din  1910  însâ  se  dâ  putinfa  Bâncei 
Nationale  sa  emità  hârtie  pe  contul  sàu  pro- 
priu,  peste  maximum  fixât  pânâ  la  conçurent^ 
sumei  de  150  milioane,  pentru  a  cumparà  va- 
lute strâine  si  aur,  pe  cursul  cel  mai  favorabil. 

Indatâ  ce  disponibilul  de  trate  asupra  strà- 
inâtâtii  începea  sâ  se  resimtâ  pe  piata  finan- 
ciarà,  stocul  de  devize  aie  Bâncei-Nationale 
satisfâcea  nevoile  momentané  fàrâ  sâ  influen- 
teze  cursul  întrucât  Banca  era  obligatâ  a  nu 
percepe  decât  un  câstig  de  1  °/oo. 

Numai  asa  se  explicâ  cum,  eu  toate  noile 
sarcini  impuse  de  împrejuràri,  -râzboaiele  balca- 
nice  etc.,  schimbul  drahmei  în  franci  se  mentJne 
la  0,99  lepta  când  odatâ  eu  declararea  râzbo- 
iului  mondial,  acest  curs  devine  din  ce  în  ce 
mai  favorabil. 

In  1915  francul  francez  ajunge  la  0,94  lepta, 
iar  actualmente  la  0,65. 

Dar  dacâ  politica  de  bancà  dusâ  de  Banca 
Nationalà  greacâ,  a  putut  évita  pierderi  pentru 
schimbul  valutei  nationale  pe  aceastâ  perioadâ 
de.  timp  odatâ  eu  declararea  râzboiului  mondial 
însâ  aceastâ  politicâ  era  dâunâtoare  interesului 
national. 

Faptul  câ  multe  din  valutele  târilor  intrate 
în  râzboiu  àicepuserâ  a  se  déprécia  iar  dobânda 
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ridicatà  atrâgea  capitalurile  grecesti  in  aceste 
tari  fàcea  imposibilâ  stabilirea  unui  curs  précis 
fârâ  tendin^e  de  fluctuatiuni  mari  si  bruste. 

Pentru  acest  motiv  s'a  hotârît,  ca  cursul  va- 
lutelor  stràine  sa  fie  stabilité,  in  Grecia  dupâ 
paritatea  dollaruiui. 

Avându-se  asa  dar  egalitatea  dintre  aceste 
doua  tnonede,  se  stabileau  cursurile  celorlalte 
valute  dupà  cum  sunt  apreciate  de  finança  a- 
•mericanâ. 

Sub  domeniul  acestui  sistem  ne  gâsim  si  as- 
tâzi,  spre  nemultumirea  Francezilor  cari  isi  vàd 
francul  cotât  la  0,63  —  0,65  lepta. 

In  adevâr  !uitându-ne  in  diagrama  No.  3  vedem 
sensibile  oscilat,iuni  la  cursul  francului  in  Grecia. 
Delà  0,63  la  8  Decembrie  a  scâzut  la  0,56 
lepta,  în  ziua  de  1 5  Decembrie. 

A  fost  suficient  insâ  sà  se  afle  de  càlâtoria 
~*D  lui  Clemenceau  la  Londra,  în  vederea  înche- 
ierii  unui  împrumut  pe  piata  englezà,  ca  acest 
curs  sà  se  ridice  la  0,68  lepta.  A  doua  zi  a- 
flându-se  ca  împrumutul  n  a  fost  încheiat  ci  numai 
consimt,it  de  guvernul  britantc,  cursul  a  scâzut 
la  61.50  suta  de  franci. 

Votarea  proectului  de  lege  a  Ministerulu;  de 
Finance  Klotz,  relativ  la  lansarea  unui  împrumut 
intern  a  contribuit  din  nou  la  arrreliorarea  schim- 
bului,  care  de  altfel  în  urma  noilor  masuri  fis- 
cale nu  va  întârzia  sà  se  îmbunàtàteascâ  în  mod 
sim^itor. 

In  ceiace  priveste  leul  Românesc,  este  cotât 
rhomentan  intre  22 — 33  drahme  suta  de  lei  cec 
as.  Bucurestitor. 

Prémunie  principalelor   articole  în  Spania 
Bogâfîa  minierâ  a  acestei  tari. 

Din  rapoartele  agentului  nostru  comercial  din 
Spania,  d.  Urban,  extragem  urmâtoarele  date 
eu  privire  la  preturile  principalelor  articole  pe 
pia^a  diferitelor  orase  din  Spania  si  la  bogàfia 
minierâ  a  acestei  tàri  : 

I.  Céréale: 

Grâul  costâ  intre  46  si  61  pesetas  suta  de  kr. 
Fàina  de  grâu  „  36  „  76  „ 
Orzul  costâ  „  37  „  44  „ 
Secara  „  „  48  „ 
Porumbul  „  41  „  60 
Orez  nedecorticat  50  „  91  „ 
„    decorticat    130  „  140 

II.  Zahârul  costâ  între  210  si  300  pesetas 
suta  de  kiiograme. 

III.  Carne  de  porc  costâ  4, —  pesetas  kr. 

„    oae    „  4,60 
„  vitâ  mare    „      3,30      „  „ 
de  miel    „  4,20 


IV.  Untdelemnul  costà  între  140  si  330  pe- 
setas suta  de  kiiograme. 

Vinul  costà  între  1 10  si  125  pesetas  hectolitrul 

V.  Industriale  : 

Alcoolol  costà  între  175      si  270  pesetas  hect. 
Piei         „        „        0,52  si      8      „  kgr. 
Bumbacul  costà      296       si   320      „  50  „ 
Lâna  costâ  între        5        si     19      „  „ 

VI.  Minérale  ; 


Plumb 

costâ 

759    pesetas  pentru  1000  kgr. 

Argint 

218 

kgr. 

Cupru 

» 

4,20  „ 

kgr. 

Zinc 

2,75  „ 

pentru  51  kgr. 

Staniu 

»  ■ 

3.49  „ 

kgr. 

Suif 

225 

tona 

Cârbuni 

între  65  si 

1 80  pesetas  tona 

Fier 

56  si 

100       „    suta  kgr. 

De  observât  e  câ  preturile  sunt  în  crestere 
In  milioane  de  pesetas 

Ianuarie-^Septembrie  1917  1918  1919 
Importul  gênerai  1.149      458  801 

Exportul  gênerai  1.002      706  1.016 

Totalul  comertului  exterior  2.151  1.164  1.817 
Soldul  balantei  comerciale  — 146  -|-248  — j — ^  1  5 

Bogâtille  minière  aie  Spaniei. 

„Statistica  oficialà  a  industriel'  minière  meta- 
lurgice"  spaniolà  pe  1914  aratâ  cà  Spania  o- 
cupâ  pentru  productia  minierâ  al  patrulea  ioc 
în  lume  eu  o  productie  anualâ  în  valoare  de 
572.399.850  pesetas.  Si  trebue  sà  se  noteze 
cà  râzboiul  nu  începuse  astfel  cà  unele  minérale 
si  mai  aies  cuprul  nu  erau  câutate  ca  astâzi. 
Concesiunile  minière  productive  în  1914,  erau 
in  numâr  de  2303,  ocupând  o  suprafatà  de 
269.350  hectare.  Lucrâtorii  întrebuintati  în  in- 
dustrii  erau  119.425  iar  masinele  eu  vapori 
în  numâr  de  3471  având  o  fortà  motrice  ^de 
222.219  cai. 

In  privinta  minelor  de  plumb  argintifer  si 
mercur,  Spania  ocupà  primul  loc  in  productia 
europeanâ  ;  minele  sale  se  întind  în  provinciile 
Jaèn,  Badajos,  Murcia,  Almeria,  -  Cindat  Real 
si  Granada,  pe  o  suprafatà  de  "5259  H-a.  pro- 
ductia anualâ  era  de  279.078  tone  ce  repre- 
zintà  o  valoare  de  66.300.000  pesetas.  Mine- 
ralul  de  plumb  argintifer  are  principalul  sâu 
centru  de  productie  în  provincia  Cordoba. 

Privitor  la  productia  de  platinà  aceasta  se 
urcà  la  143.400  Kg.  în  valoare  de  15  milioane 
pesetas. 

Mmele  de  mercur  delà  Almadèn,  cele  mai 
vechi  si  mai  productive  din  lume  au  produs  Mn 
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1913  o  cantitate  de  12.233  tone  în  valoare  de 

2.028.000  pesetas. 

Ferul  din  Vizeanya,  Lugo,  Murcia,  Almeria 
Santander  si  Granada  au  aràtat  o  extractie  de 
9.861 .665  tone  în  valoare  de  62.604.836  pesetas. 

Cârbunele  de  pâmant  se  extrage  în  nordul 
Spanid  :  Asturia  care  posedâ  bogata  mînâ  din 
Langres.  Asemenea  în  provinciile  Côrdoba 
„Ternel"  Gironda  si  Valencia.  Extractjunea  a- 
nualà  a  aces.uia  era  de  3.783.000  tone  în  va- 
loare de  69.589.000  pesetas. 

In  afarà  de  acest  combustibil,  existâ  în  Spa- 
nia  importante  zàcàminte  de  antracit  si  lignit. 
Antracitul  se  gâseste  în  provinciilè  Valencia  si 
Côrdoba  cari  produc  232.517  tone  în  valoare 
de  3.980.000  pesetas  iar  lignitul  în  Ternel, 
Baleare,  Lèrida  si  Tarapona  eu  o  productje  de 
276.791  tone  în  valoare  de  2.755.000  pesetas. 

Producfiunea  de  cupru  este  tôt  atât  de  im- 
portantà  mai  aies  în  Huelva,  Barcelona,  Mur- 
cia si  Sebilla.  Cantitatea  extrasâ  se  urcà  în 
1913  la  2.265.662  tone  eu  o  valoare  în  gura 
de  minâ  de  35.125.735  pesetas. 

Mine  de  zinc  sunt  în  Murcia,  Almeria,  San- 
tander, Lèrida  si  Côrdoba  cari  reprezintâ  o 
productie  de  171.830  tone  eu  o  valoare  de 
6.000.000  pesetas. 

Staniul  se  gâseste  în  Pontevedra  si  Coruna, 
manganezul  în  Huelva,  Oviedo  si  Ternel;  sulfu- 
rul  în  Murcia,  Ternel,  Almeria  si  Albareta  ; 
sarea  comunâ  recunoscutà  ca  cea  mai  bunà  la 
Cadix,  Barcelona,  Cucuca,  Alicanta,  Guadala- 
yara,  Lorin  si  Zaragoza. 

Marmora  variatâ  în  culori,  abundâ;  granit, 
gresii  etc. 

Ape  mineràle  a  câror  varietafe  si  bogâtj'e  în 
proprietâ{i  nu  sunt  întrecute  de  nici  unele  din 
celelalte  ^àri  aie  Europei. 


Comerful  Scandinavie  în  timpul  râsboiului. 

Agenhil  nostru  comcrcial  onorific  pentru  Jâ- 
rile  Scandinave,  D-l  Virgiliu  Dimitriu,  ne  tri- 
mite"  urmâtoarele  relaîiuni  privitor  la  economia 
Târilor  Scandinavice  : 

Situatiunea  financiarâ  a  târilor  Scandinave, 
excepiie  fâcând  Norvegia,  este  foarte  criticà. 

Casele  mari  de  import  si  export  odatâ  eu 
terminarea  râsboiului  si-au  angajat  majoritatea 
capitalurilor  în  diferite  màrfuri  alimentare  si 
fabricate. 

Azi  fiind  în  imposlbilitate  pe  de-o  parte  a 
le  plasà,  iar  pe  de  alta  a  incasà  din  su  mêle 
angajate,  o  lipsâ  pronunfatâ  de  disponibil  pe 
piatà  a  scâzut  toate  acfiunile  societâtilor. 

Muite  case  de  bancâ  eu  bunâ  reputatiune  au 
spéculât  mult  atât  în  timpul  râsboiului  cât  siîn 
ultimele  luni,  lucru  ce  Ie-au  cauzat  mari  pier- 
deri  si  mult<i  chîar  sunt  declara{i  în  stare  de 
faliment. 

Aceiasi  lipsâ  de  disponibil  se  simte  si  pe 
piata  Danezà. 

In  Norvegia  negustorii  fiind  mai  prevâzâtori 
si  mai  bine  aprovizîona{i  în  timpul  râsboiului, 
aceasta  a  fâcut  ca  situatiunea  financiarâ  sâfie 
mai  solidâ,  lucru  ce  a  déterminât  guvernul  din 
Norvegia  sâ  facâ  un  împrumut  intern  :  de  100- 
150  milioane  si  care  se  deschide  la  1  Ianuarie 
1920. 

Emisiunea  si  renta  n'au  fost  încâ  stabilité. 
Scontul  bâneilor  nationale  este  respectiv  urmâ- 
torul  :  Stockholm  6°/o  :  Christiania  5V2  ; 

Compenhaga  6°/o  si  Finlanda  Helsingfors  7°/o 

Comertul  Suedez  în  timpul  Râzboiului. 

Comertul  Suedez  s'a  desvoltat  în  timpul  râs- 
boiului, lucru  ce  se  poate  vedeà  din  publicarea 
urmâtorului  tablou  aleâtuit  din  datele  statistice 
al  Ministerului  de  Concert  : 


EXCEDEDT  DE 

IMPORT  KR. 

EXPORT  KR. 

TOTAL 

IMPORT  &  EXPORT 

191 1. 

690.448.757 

663.535.974 

1.353.984.731 

—  26.912.783 

1912. 

7  82.893.946 

760.469.404 

1.523.363  350 

—  22.424.542 

1913. 

846.537.568 

817.347.039 

1.663.884.607 

—  29.190.529 

1914. 

726.907.873 

772.355.073 

1.499.262.946 

+  45.447.200 

1915. 

1.142.504.965 

1.316.364.399 

"2.458.869  364 

+  173.859.424 

Se  constata  cà  balar.ta  comertului,  defavo- 
rabilâ  Suediei  înaintea  râsboiului,  revine  în  a- 
vantajul  ei  încâ  din  1914  si-i  as  gurâ  în  1915 
0  valutâ  superioarâ,  care  chiar  eu  încetarea 
râsboiului  se  mentine  si  eu  toatâ  criza  de  dis- 
ponibil pe  pii^à. 

Aceastà  valutâ  se  ment,ine  în  rangul  al  III 
dupâ  Amsterdam  si  Madrid  fa^â  de  cotele 
celorlalte  state. 


Cele  mai  mari  cote  la  import  si  export  le 
constitue  produsele  alimentare  si  colonialele, 
produsele  textile,  masinele,  metalele  çi  minere- 
urile. 

Suedia  si-a  diminuât  în  primii  doi  ani  din 
râsboiul  trecut,  0  mare  parte  din  stocul  de  vite, 
prin  exportul  de  carne  (animale  vii,  conserve). 

Chestiunea  exportului  de  unt  a  provocat  în 
Anglia  mari  nemul{umiri. 
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Suedia  ca  si  Danemarca,  gâsise  înainte  de 
râsboi,  un  important  centru  de  dcsfacere  pen- 
tru  unt,  pe  piata  Angliei. 

Asà  de  exemplu,  Suedia  vindeà  în  1913  de 
600.000  Koroane  unt,  Germaniei  si  33  milioane 
Angliei, 

Delà  începutul  râzboiului  absenta  de  control 
permite  Germaniei  de  a  cumpârà  tôt  untul 
suedez. 

In  Danemarca  sistemul  licen|elor  pune  la 
adâpost  interesul  Angliei,  fa{â  de  aceastâ  ches- 
tiune. 

Comertul  si  criza  schimburilor 
pe  piafa  mondialà. 

Se  anunfà,  câ  o  conferin^â  international  fi- 
nanciarâ  se  va  intruni,  peste  câteva  sâptâmâni, 
sub  auspkiile  Socïetâtei  Natiunilor. 

Vor  fi  invitate  la  aceasta  si  târile  neutre  si 
Germania. 

Aceastâ  conferint,à  va  examinà  propunerile 
facute  de  Domnii  Lloyd  George  si  Nitti,  în 
cursul  negociatiunilor  delà  Lond/a,  pentru  re- 
zolvirea  crizei  schimburilor. 

Aceastâ  întrunire  se  va  tine  la  Bruxelles, 
probabil,  si  se  examineazà  asemenea  propunerea 
fâcutâ  aliatilor  nostri  de  câtre  d-1  Delacroix, 
ministrul  de  finance  al  Belgiei. 

Realizarea  acestei  propuneri  va  fi  în  stare 
sà  opreascâ  urcarea  schimbului  si  sâ  readucâ 
cursul  monedelor  la  o  cifrâ,  care  sà  se  apropiâ 
de  valoarea  lor  nominalâ. 

D-1  Delacroix  crede,  câ  târile  eu  schimbul 
dépréciât  sunt  amenintate  de  foamete,  pentrucâ 
nu  vor  mai  puteà  sâ  plâteascâ  eu  trîplul  va- 
lorel  normale,  produsele  alimentare  si  materiile 
prime  industriale. 

Remediul  constâ  în  marirea  productiunei  si 
a  exportului,  în  echilibrul  budgetului  si  în  re- 
strict,iunile  importurilor  si  aie  consumatiei. 

Imprumuturite  în  stràinâtate  nu  sunt  decât 
un  paliativ  provizoriu.  Un  institut  de  emisiune 
international,  în  care  ar  fi  reprezentate  fàra 
distincte,  toate  statele  si  conclus  de  un  comitet 
de  câtiva  delegati,  ar  puteà  sâ  rezolve  pro- 
blema  si  sâ  amelioreze  situafia. 

Acest  institut  ar  emite  bonuri-aur,  producà 
toare  de  dobânzi,  contra  garantii  reale.  Comi- 
tetul  va  aprecià  în  fiecare  caz,  dacâ  garantie 
cari  îi  sunt  oferite  sunt  suficiente;  si  nu  mai 
când  toate  aceste  aprecieri  asupra  calitât"  si- 
gurantelor  propuse  sunt  favorabile,  se  acordâ 
statului  respectiv  bonurile  reprezentative  aie 
acestor  garantii.  Constituirea  garantiilor  va 
presupune  în  anumite  cazuri  crearea  unui  con- 
trol direct  asupra  înc  sàrilor  provenite  delà  a- 
ceste  garantii. 


Târile  cele  mai  jenate  posedâ  incâ  unele 
bogâtii,  pe  cari  nu  le  pot  mobilizà  imediat  ; 
institutul  de  emisiune  le  va  permite  sâ  reali- 
zeze  aceste  bogâtii  în  un  termen  convenit  si 
prin  urmare  le-ar  da  mijlocul  de  a  obtine  ime- 
diat bonurile,  cari  sâ  le  serveascâ  de  monedâ 
de  cumpârare.  a  alimentelor  indispeasabile. 

Li  se  vor  permite  statelor  centrale,  sub 
controlul  Comisiunei  de  reparatii,  un  oarecare 
comert  de  export,  liber. 

Nationalii  germani  vor  puteà  sà  trateze  eu 
corespondentii  lor  strâini  pentru  a  vinde  produ- 
sele lor  si  a  se  aprovizionà  eu  materiile  prime 
iudispensabile.  Un  organism  îndependent  al  Co- 
misiunei Reparatîilor  va  controlà  acest  comert. 
Fârâ  îndoialâ,  târgul  s  himbului  actua!  va  rà- 
mâne  liber  si  independent  de  institutul  de  e- 
misiuiie;  cum  însâ  un  mare  numâr  al  operati- 
unilor  internationale  va  fi  lichidat  prin  mijloa- 
cele  expuse  mai  sus,  urcarea  va  fi  opritâ  si 
târgul  schimbului  nu  se  va  mai  puteà  orienta 
spre  urcare. 

De  almintrelea,  incetul  eu  încetul,  statele  vor 
întebge  cât  de  important  este  faptul  de  a 
echilibrà  balantele  lor  comerciale  sf  de  a  res- 
trânge,  prin  urmare,  importurile  la  materiile  strict 
utile. 

Când  statele  eu  schimb  dépréciât  îsi  vor  f 
procurât  astfel  bonurile  institutului  de  emisiune, 
vor  dobândi  eu  ajutorul  acestei  monede,  mate- 
riile indispensabile,  fie  aprovizionàrii  populatiilor 
lor,  fie  alimentârilor  industriilor,  transporturilor 
etc  ;  aceste  bunuri  nu  vor  puteà  servi  decât 
la  cumpârarea  de  produse  si  nu  si  la  cumpà- 
râri  de  aur. 

Industriasii  strâini,  cârora  aceste  bonuri  le 
vor  fi  oferite  în  plata,  vor  câutà  sâ  le  sconteze 
la  bâneile  private  si  nu  vor  întâmpinà  dificul- 
tâti  în  obtinerea  acestui  scompt,  pentru  câ  va- 
loarea va  fi  de  primul  ordin,  echivalentâ  au- 
rului  si  prevâzutâ  eu  garanti  supuse  unui  con- 
trol international. 

Garant  ile  vor  consistà  în  drepturi  vamale, 
în  récolte,  în  produse  minérale,  în  produse  de 
orice  naturà,  a  caror  realizare  ar  puteà  fi  în- 
trevâzutâ,  permitand  rambursarea  bonurilor  la 
o  scadentà  destul  de  apropiatâ. 

Functionarea    institutului  ar  permite,  de  al 
mintrelea,  o  circulatie    rapidâ  a   bonurilor  ;  re- 
icioirea    operatiunilor  va    trebui   sà    ajungà  la 
reconstituirea   echilibrului  finan:iar   al  fiecàrui 
din  statele  afectate  în  prezent  de  crizâ. 

Institutul  international  ar  fi  deci,  propriu  vor- 
bind,  un  vast  „Clearing"  al  schimburilor,  eu 
filiale  în  toate  târile  carh  vor  fi  participât  la 
constituirea  lui.  Cantitatea  bunurilor,  revenind 
fiecârei  t^r;,  fiind  determinatà  în  de  comun  a- 
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cord,  Clearing-ul  va  \'me  aceste  bunuri  la  dis- 
pozi'tia  diferitelor  târi,  cari  le  vor  luà  pe  mâ- 
sura  trebuin+elor  lor;  bonurile  primite  vor  fi  re- 
mise, de  guvern,  filialel  Clearing-ului,  eu  în- 
sârcinarea,  pentru  aceasta,  de  a  nu  face  schim- 
bul  decât  pentru  a  se  acoperi  necesitâti  reale. 
S'ar  puteà  cere,  în  acelas  timp,  acelora  cari 
importa  materii  prime,  ca  schimbul,  provenit  din 
vânzarea  în  stràinâtatea  a  produselor  fabricate, 
sà  fie  pus  la  dispozi'tia  f  il  fa.  le  i  Clearing  ului  si 
aceasta,  pe  acelaj  curs  ca  acel  care  va  fi  fost 
fixât  pentru1  cesiunea  bonurilor. 

Fàrâ  concursul  marilor  detinatori  de  materii 
prime  si  de  aur  Americanii  si  fan'le  neutre,  va 
fi  greu  sà  se  vindece  râul  de  care  sufâr  astàzi 
tàrile  eu  schimb  dépréciât. 

Dar,  chiar  în  Jcazul  când  nu  s'ar  ajunge  la 
infâptuirea  acestui  plan,  un  aranjament  pe  baze 
mai  modeste,  între  târile  cu  SChimbul  dépréciât, 
ar  fi  dintre  cele  mai  utile. 

Cât  priveste  fixarea  cantitâtei  bonurilor  de 
atribuit  fiecârei  târi,  ar  fi  bine  sa  se  |inâ  seama 
de  posibilitatea,  pentru  târile  împrumutate,  de 
rambursare  a  sumelor  primite  prin  produsul  mun- 
cei  lor;  coeficientul  de  productivitate  ar  intrà 
deci  asemenea  în  socotealâ. 

Viitorul  comercial  al  Poloniei  independente 

Dupa  o  sutâ  patruzeci  de  ani  de  subjugare 
si  robie,  de  lupte  si  suferinje,  poporul  polonez 
a  devenit  liber.  Visul  sublim  al  atâtor  generatii 
poloneze  sidorinfa  tuturor  celor  ce  au  apârat  timp 
de  zeci  de  ani,  cauza  Poloniei  libère  si  indepen- 
dente,  s'a  realizat.  Putine  târi  au  suferit,  atât 
càt  a  suferit  Polonia,  de  schimbarile  râzboiului. 
lu  intervalul  acestor  cinci  ani,  tara  a  fost  de- 
vastatâ  de  câtre  armatele  in'amice,  si  portiuni 
considerabilb  din  teritoriul  sau  au  fost  pustiite 
în  cursul  nenumaratelor  lupte.  Si  cu  toatecà' 
Polonia  a  fost  liberatà  de  jugul  ocupatiei  ina- 
mice  si  de  jaful  sistematic  organizat,  populafia 
acestei  târi,  asa  de  greu  încercatâ,  suferâ  incâ 
de  mizerie  si  foame,  Cunsecinta^  ineluctabilâ  a 
desorganizârei  momentané  a  viefei  economice  a 
tàrei. 

Polonia,  cu  toate  acestea,  e  chemata  sà  joace 
un  roi  important  în  destinele  Europei,  atât  din 
punct  de,vedere  politic  cât  si  économie. 

Desvoltarea  industrialâ  în  Polonia  si  rela- 
tiile  sale  comerciale  cu  stràinâtatea  sunt  fa- 
vorabil  influenfate  prin  extra  ordinara.  boga^ie  a 
târei  în  m'netale.  Minele  de  huila  din  bazinul 
carbonifer  silezo-polonez,  care  este  unal  dintre 
cele  mai  bogate  din  lume  si  cu  o  întindere  de 
6000  km.  pâtrati  sunt  de  o  importantâ  primor- 
dialâ  pentru  viata  economicâ  a  Poloniei.  Acest 
enorm  bazin  carbonifer  este  situât  in  mare  parte 


in  vechea  Polonie  germana  si  austriaca  si  con- 
fine circa  100  miliarde  tone  de  huilâ.  Extractja 
se  cifreaza  la  24.286.735  tone  în  1 91 0,  atingând 
în  1913  cifra  de.  61.981.861  tone.  In  24  ani, 
extractia  huilei  a  crescut  deci  cu  150°|o. 

Astfel  Polonia,  ocupà  al  treilea  rang  între 
statele  europene,  produeâtoare  de  cârbuni,  pla- 
sându-se  imediat  dupâ  Anglia  si  Germania. 

In  afarâ  de  Rusia,  nu  existà  o  altâ  {ara  în 
care  productia  huiliera  sà  se  fi  desvoltat  asà 
de  repede  ca  în  Polonia.  Bazinul  Silezo-polo- 
nez este  centru'  cel  mai  productiv  de  cocs  din 
Europa.  Productia  polonezâ  de  cocs  se  ridicâ 
delà  2.451.779  îa  1900  la  4.555.582  tone  în 
1913  si  a  fost  un  factor  important  în  desvol- 
tarea industriel'  metalurgice  çi  chimice  din  Po- 
lonia. 

Un  ait  factor  vital  al  industriel'  poloneze  îl  for- 
meaza  sursa  de  petrol  situatâ  în  apropiere  de 
Boryslaw  (95°/o  din  productia  totalâ).  In  1909 
proouctia  petroliferâ  a  Galitiei  atinse  cifra 
de  2.086.000  tone,  plasând  aceastâ  tarà>în 
rangul  al,  treilea  (dupâ  Statele-Unite  s'  Rusia) 
printre  Statele  petrolifere  aie  lumei,  Productia 
a  scâzut  însâ,  ajungând  la  1.187.000  tone  în 
1912.  Cu  toate  acestea  se  conteazà  pe  o  re- 
zervâ  de  cirea  300  milioane  tone  în  zona  pe- 
troliferâ a  Galitiei. 

Bogâtia  mineralâ  a  Poloniei  mai  constâ  în 
bogatele  mine  de  plumb  si  zinc.  In  1912,  ex- 
tractia acestor  metale,  care  de  obiceiu  se  gà- 
sesc  împreunâ,  atinse  652.014  .tone.  Minele  de 
zinc  poloneze,  livrau  circa  2l°/o  din  productia 
mondialà  si  erau  clasate  impreunà  cu  minele 
belgiene  în  primul  rang  al  statelor  europene 
produeâtoare  de  zinc  si  în  rândul  al  treilea  a 
productiei  mondiale.  Productia  polonezâ  cu  plumb 
a  fost  întrecute  numai  de  Spania,  Germania  çi 
Belçia. 

In  afarâ  de  aceasta,  Polonia  posedâ  impor- 
tante zâcàminte  de  minérale.  Rezerva  totalâ  a 
solului  polonez  în  minereu  de^  fer  a  fost  e  xti- 
timatâ  la  700  sau  800  milioane  tone.  In  cursul 
ultimilor  productia  polonezâ  în  minereu  do  fiel 
a  scâzut  simtitor  (401.000  tone  in  1912). 
Cauza  se  datoreste  in  parte  conçurent^!  simti- 
toare  a  Rusiei  de  Sud  si  faptului,  câ  zacâmin- 
tele  Sileziei  de  Sus  încep  sâ  se  'epuizeze.  In- 
dustria  metalurgicâ,  cu  toate  acestea,  s'a  des- 
voltat simtitor  în  Polonia.  Delà  1890  la  1913 
productia  în  fier  brut  a  crescut  delà  643.000 
la  1.414.000  tone,  clfrâ  care  dâ  un  *respectabil 
procent  din  productia  europeanâ. 
-  Bogâtia  mineralâ  a  Poloniei  mai'  constâ  în 
mine  de  sare  si  saline  (Wieliczka,  Bochnia, 
Inowroclau  etc.)  de  potasiu,  de  cearâ  mineralâ, 
suif,  turbâ,  lignit  si  aramâ,  etc.  Trebuesc  de 
asemenea  amintite,  „imensele  pàduri  poloneze  , 
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a  câror  exploatare  a  permis  creearca  unei  mari 
industrii  a  lemnului. 

Industria  polonezà  de  articole  alimentare  ocupâ 
un  roi  important  în  relatiile  comerciale  eu  strâ- 
inâtatea.  Industria  zahârului  s'a  desvoltat  în 
parficular.  Inainte  de  râsboiu  existau  110  fa- 
blici  de  zahàr  eu  o  produefie  totalâ  de  1  mil. 
tone  de  zahar  brut  pe  an.  Dupà  Germania, 
Rusia  si  Austria,  Polonia  venià  în  rândul  al 
patrulea  al  produefiei  zahârului  în  Europa,  çi'si 
va  pâstrà  acest  loc  si  în  viitor,  fiind  în  màsurâ 
sà  exporteze  mari  cadatitâ^i  de  zahâr. 

Industria  textilâ  polonezà  prezintà  de  ase- 
menea  o  mare  importanfâ.  Centrul  principal  este 
Lodz,  Manchesterul  polonez,  al  cârui  district 
numârà  alte  centre  de  mai  micâ  important  si 
care  ocupâ  circa  200.000  lucràtori.  Fabricile 
din  Lodz  si  împrejurimi  confectj'oneazà  lucruri 
în  bumbac  si  lânâ.  In  industriile  districtului 
Varsoviei  industria  textilâ  a  înflorit.  E  cunos- 
cutâ  célébra  manufactura  din  Zyrardou,  care 
în  afarâ  de  bumbac  si  lânâ,  mai  lucreazâ  câ- 
nepa  si  inul,  si  care  înainte  de  râzboiu  treceà 
drept  cea  mai  mare  fabricâ  din  lume. 

Se  confectjoneazà  îmbràcâminte  în  valoare  de 
207  milioane  frs.  iar  industria  încâl^àmintelor 
si  maroquineriei  formeazâ  o  branse  prosperâ, 
în  districtul  Varsoviei.  —  Industria  cimentului, 
foarte  desvoltatâ,  produceà  anual  120.000  tone 
ciment  (Portland);  in  fine  industria  chimicâ,  care 
produceà  îngrâsâminte  artificiale  si  care  graîie 
bogâtiilor  t,ârei  in  cocs  si  sàruri  de  potasiu,  e 
susceptibilâ  de  a  atinge  o  desvoltare  si  mai  mare. 

Cu  toatà  bogâtia  naturalâ  a  Poloniei,  viat,a 
industrialà  n'a  putut  sà  se  desvolte  liber,  din 
cauza  împàrt,irei  politice  a  $àrei.  Astfel,  noile 
întreprinderi  metalurgice  si  fabrici  de  ciment,  nu 
puteau  fi  fondate  în  Galitja  decât  cu  mari  sa- 
crifiai, de  oarece  c  a  r  t  e  1  u  r  i  1  e  din  Austria 
se  opuneau  si  se  gàsiau  adesea  sustjnute  în 
atitudinea  lor  de  guvernul  austriac.  Din  aceias 
cauzà,  produefia  coesului  nu  se  puteà  desvoltà 
rezonabil  în  Polonia  austriacà. 

Pe  de  altà  parte,  coesul  si  sarea  nu  puteau 
fi  exportate  în  Po  onia  rusâ  din  cauza  marilor 
taxe  vamale  al  tarifului  vamal  rus.  Industria 
metalurgicà  (care,  în  Polonia  rusa,  suferià  din 
cauza  tarifului  prohibitiv),  care  uzà  coesul  pro- 
venind  din  Polonia  austriacà,  erà  în  parte  pa- 
ralizata  de  protect,ia  care  se  acordà  importului, 
asupra  piefei  poloneze,  la  produceà  de  fier 
brut  provenind  din  sudul  Rusiei. 

Comerful  si  industria  càrbunelui 
în  Anglia  în  1 91 9 

Industria  carboniferà  englezâ  nu  a  reusit  încâ 
sâ-si  fixeze  o  stabilitate  care  sâ-i  dea  speranfe 
de  consolidare  si  progrès. 


In  timpul  ràzboiului  aceastà  industrie  a  làn- 
cezit  din  diferite  lipsuri  dintre  cari  cele  mai 
principale  sunt:  lipsa  mânei  de  lucru,  a  mijloacelor 
de  transport,  a  controlului  din  partea  autorità- 
tiior  çi  a  metodelor  de  repartitie  justâ.  Dar  ob- 
stacolele  întâmpinate  în  perioada  ràzboiului  sunt 
incomparabile  fa{â  de  acele,  mult  mai  greu  de 
trecut,  din  perioada  de  dupà  ràzboîu,  în  spécial 
în  cursul  anului  1919. 

In  ce  constau  aceste  obstacole  ? 

Cereri  de  salarii  urcate,  ore  de  muncà  re- 
duse.  Aceste  cereri  de  salarii  mari  au  fost  agra- 
vate  prin  deliberàrile  comisiunei  Sankey,  de 
conditjile  în  cari  se  détermina  regulamentarea 
preturilor  si  de  imposibllitatea  în  cari  s'a  gâsit 
guvernui  de  a  procurà  comerfului,  atât  interior 
càt  si  exterior,  mijloace  suficiente  de  transport 
cu  câile  ferate  si  maritime. 

Minerii  au  obfinut  serioase  urcàri  de  salarii 
si  reducerea  la  7  a  orelor  de  muncà;  acum 
încearcà  sa  obtinà  noui  urcàri  de  salarii  §i  na- 
tionalizarea  minelor  de  càrbuni. 

Guvernul  nu  a  reusit  sà  obfinâ  aprobarea 
parlamentului  pentru  proectul  Sankey  relativ  la 
limitarea  beneficiilor  proprietarilor  de  mine.  Din 
aceastà  cauzà  subsista  încâ  nes'guranfa  financiarâ 
în  cari  s'au  sbàtut  întreprinderile,  în  perioada 
anului  trecut  si  care  nu  a  permis  executarea 
lucrârilor  de  îmbunâtâtiri  si  amenajare.  Situafia 
mijloacelor  de  transport  e  mai  bunâ  decât  acea 
delà  începutul  anului  1919;  tonajul  a  crescut 
si  porturile  sunt  mai  pufin  congestionate. 

Produc^ia  cârbunilor  în  Anglia  a  fost  urmâ- 
toarea  : 

In  1913  287  milioane  tone 
z  1914  265 
„  1915  153 
„  1916  156 
„  1917  248 
v   1918  2261/-, 

Imediat  dupà  semnarea  armistititilui,  autori- 
tâfile  militare  s'au  ocupat  cu  demobilizarea  mi- 
nerilor.  La  sfârsitul  ràzboiului  totalul  persona- 
lului  intrebuintat  în  mine  era  numai  de  950.000 
oameni  fatâ  de  1.117.000  din  1914. 

In  1919  erati  1.124.000  oameni.  S'a  produs 
deci  o  crestere  importantâ  a  personalului  minier. 

Comisiunea  Sankey  refuzâ  cererea  minerilor 
pentru  ziua  de  6  ore,  dar  ob^ine  delà  Parlament 
un  compromis  care  amenda  „Eight  Hours  Act' 
(Hotàrîrea  zilei  de  8  ore)  limitând  la  7  numârul 
orelor  de  lucru  pentru  muncitorii  din  minâ,  cu 
începere  delà  16  Iulie  1919  si  promisiunea  câ 
dacâ  situatia  economicà  delà  finele  anului  1920 
va  justificà  o  nouà  reducere  a  orelor  de  muncà, 
acestea  vor  fi  reduse  la  6  cu  începere  delà  13 
Iulie  1920.  In  ceeace  priveste  lucrâtorii  delà  su- 
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prafafa  minei,  nutnàrul  orelor  de  lucru  a  fost 
fixât  la  46  Va  pe  sâptâmànâ. 

Consilierii  technici  ai  departamentului  minelor 
au  évaluât  câ  ziua  de  7  ore  ar  provocà  o  scâ- 
dere  de  rendement  de  aproape  10°/0  si  aplicând 
aceastà  procentuare  la  producfia  anului  1914, 
judecâtorul  Sankey  prevedeà  pentru  1919,  un 
rendement  de  250  milioane  tone. 

Presidentul  comisiunei  industriale  a  cârbune- 
lui  („Cool  Industry  Commission'  )  a  fost  mai 
optimist.  Acesta  a  obt,inut  promisiuni  din  partea 
sefilor  lucrâtorilor  mineri  câ  nu  se  vor  produce 
absente  voluntare  si  risipe,  câpâtànd  astfel  în- 
crederea  cà  producfia  va  depâsi  250  milioane 
tone  si  se  va  putea  vinde  consumatorilor  càrbu- 
nele  eu    acelas  prêt  ca  pânà  acum, 

Dar  nici  „Coal  Cmtroller",  nici  prezidentul 
consi  iului  „Boord  of  Trade  nu  au  împàrtâsit 
increderea  prezidentului  com  siunei  industriale  a 
cârbunelui  si  un  memoriu,  pe  care  controlorul 
cârbunelui  l«a  préparât  in  luna  Iunie,  a  évaluât 
produefia  anului  1919  la  circa  250  milioaue  tone. 
Evenimentele  au  dat  dreptate  d-lor  Evon  Jones 
si  Aukland  Goddes. 

Aplicarea  zlïi  de  7  ore  a  dat  din  punct  de 
vedere  al  rendementului,  rezultate  dezastruoase. 

In  clvsuI  ultimei  sâptâmâni  de  aplicare  a  zilei 
de  opt  ore  produefia  se  ridicà  la  4.796.148  tone 
si  în  timpul  celor  patru  sâptâmâni  urmâtoare 
statisticile  au  arâtat  : 


19—26  Iulle  .  . 
26  Iulie— 2  August 

2—9  August  . 

9  —  16 


3.893.651  tone 
2.537.954  „ 
3.614.776  „ 
2.642.895  „ 


c    Produc^ia  s'a  tnàrit  apoi  pânâ  în  Septembrie 
ând    declarâadu-se    greva    delà   câile  ferate, 
aceasta  a  scâzut  eu  circa  40°/o. 


Adaptarea  salariilor  la  numârul  redus  de  ore 
a  fost  însotitâ  de  serioase  diferende  si  grève, 
in  Iorkshirc,  în  Scofia  si  în  unele  mine  din 
centru. 

Din  cauza  aceasta  industria  nu  a  profitât, 
desi  a  avut  mànâ  de  lucru  în  o  abundenfâ  fârà 
précèdent. 

Rendamentul  mijlociu  s'a  îmbunâtâtit  însâ 
usor,  în  ultimele  douà  luni  aie  anului,  toemai 
din  cauza  acestei  abundenfe  în  mânà  de  lucru. 

Productia  totalà  nu  va  depâsi  probabil  228 
milioane  tone,  reprezintând  o  créstere  de  circa 
2  mil.  tone  fafâ  de  1918  si  o  scâdere  de  59 
mil.  toane  fafâ  de  1913. 

Exportai.  In  aceste  conditiuni  „Coal  Mines 
Dapartment",  „Board  of.  Trade"  si  „Coal  and 
Coke  Suplirs  Committers"  numite  în  principa- 
lele  districte  minière  pentru  executarea  mâsurilor 
administrative  aie  controlului  cârbunelui  („Coal 
Controller")  îsi  concentrarâ  eforturile  asupra 
unei  reparti'tii  a  productiunei  adecuatâ  trebuin- 
telor  comert,ului  interior,  fârâ  a  prejudifià,  în 
orice  caz,  comertul  de  export.  Cantitatea  de 
càrbuni  consumatâ  în  interior  pe  timpul  râz- 
boiuluî,  si  utilizatâ  pentru  aprovizionarea  vapoa- 
relor  de  màrfuri  a  trecut  delà  210  la  214  mil. 
tone. 

Fârâ  îndoialâ,  cà  dacâ  si  în  1919  se  va  re- 
zervà  pie^ilor  interioare  aceias  cantitate  se  vor 
produce  consecinfe  dezastruase  pentru  comertul 
de  export  si  prin  urmare  pentru  situa{iunea  eco- 
nomicâ  a  t^rei. 

Pentru  acest  scop  guvernul  cautâ  sâ  mieso- 
-reze  cantitatea  consumatâ  în  interior,  pentru  a 
se  putea  exportà  o  cantitate  cât  mai  conside- 
rabilà. 

Urmâtorul  tablou  aratâ  exportatiunile  ulti- 
milor  3  ani. 


1917 

1918 

1919 

Antracit  

..    1.384.086  . 

.    .     1.162.090  . 

.    .  1.606.126 

28  322.222  . 

.    .   26.050.195  . 

.    .  28.673.382 

.  çraz  

.     3.700.161  . 

.    .     3.080.960  . 

.    .  3.342.019 

„        „  încâlzit  locuintele. 

152.399  . 

.    .        148.834  . 

.    .  143.877 

.     1  436.919  . 

.    .     1.310.825  . 

.    .  1.484.164 

Coks  .•  . 

.     1.278.646  . 

.    .       915.921  . 

.    .  1.508.010 

Combustibile  spéciale  , 

.     1.526.272  . 

.    .     1.505.090  . 

.    .  1.708.015 

Cârbuni  pentru  vapoare  . 

.  10.227.952  . 

.    .     8.756  476  . 

.  12.021.242 

Total  uri 

48.028.657 

42.930.391 

50.486.835 

Cifrele  anului  1919  sunt  satisfâcàtoare  în  sen- 
sul,  cà  aratà  o  crestere  asupra  celor  din  anii 
precedenti  dar  sunt  inferioare  eu  50|°/o  celor  din 
anul  1913. 

Cantitatea  totalâ  de  cârbuui  exportatâ  in  ul- 
tima  perioadâ  dlnainte  de  ràzboi  a  fost  de  circa 
100  miloane  tone. 


-  Cererile  strâinûtàtei. 

Cea  mai  mare  parte  a  exporturilor  anului  au 
fost  consemnate  în  Franta  si  în  Italia  repre- 
zentând  pentru  Franta  jumâtate  din  exportul  to- 
tal al  Angliei  si  au  întrecut  eu  60  °/o  expor- 
turile  medii  dinainte  de  râzboiu,  iar  pentru  Italia 
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juViâtate  din  ce  importé  aceasta  din  urmâ  ma- 
inte de  râzboiu. 

Exportul  fa  tàrile  Scandinave  (Suedia,  Nor- 
vegia  si  Danemarca)  a  crescut  delà  3.347.000 
tone  în  1918  si  2.529.000  în  1917  la  4.665.000 
in  1919. 

Asemenea  a  crescut  exportul  Angliei  în  Bra- 
zilia,  Uruguay  si  Argentina  râmânând  stafionar 
acel  eu  Egiptul,  Gibraltar  si  scâzând  acel  eu 
Malta. 

Cererea  stràinàtâ{ei  a  întrecut  évident  oferta. 
In  timpul  intregului  an  centrele  exportatoare  prin- 
cipale se  gaseau  în  o  stare  de  congestiune  mai 
mult  sau  mai  pufin  cronicâ,  dar  cererile  nu  au 
putut  fi  satisfàcute  din  cauza  dimînuârei  produc- 
tiei  càrbunelui  si  din  acea  a  dificultâtjlor  de  îm- 
barcare  si  a  situatiei  générale  în  târgul  muncii. 

In  unele  din  aceste  centre,  40  —  50  steamers 
reprezentând  200 — 250  mii  tone  nu  au  putut 
Sa  fie  încârcate,  iar  în  multe  altele,  vapoarele 
au  plecat  eu  balast  în  porturile  americane. 

Ceeace  a  pierdut  Anglia  a  profitât  Americei; 
astfel  în  timpul  grevei  minerilor  din  Statele-Unite 
in  Noembrie  1819,  exportul  combustibilelor  ame- 
ricane în  Europa  si  in  spécial  în  Italia  a  ajuns 
la  o  cifrà  importants.  Pe  piata  lnternà  repartitia 
càrbunelui  a  fost  înrâutât,itâ  din  cauza  lipsei  de 
locomotive  si  a  mijloacelor  de  transport. 

Prefuriie 

Prefurile  piefei  interne  au  fost  fixate  in  cur- 
sul  anului  de  câtre  „Price  of  Coal.  Limitation 
Art." 

In  timpul  primului  semes'ru  prejul  standard 
al  càrbunelui  în  {ara  Galilor  si  in  minele  din 
Forest  si  Dean  au  întrecut  eu  1 3  silingi  pretul 
pe  tonà  dinainte  de  râzboiu. 

In  celelalte  dîstricte  minière  cresterea  a  fost 
mai  micà,  dar  la  toate  pretul  a  mai  crescut  eu 
6  silingi  de  tonà  eu  începere  delà  21  Iulie  1919 
pentru  a  se  echilibrà  cresterea  salariilor  si  re- 
ducerea  orelor  de  lucru. 

In  privin{a  reglementàrii  pre^urilor  de  export, 
principala  schimbare  înregistratâ  în  cursul  anu- 
lui affost  aplicarea  proectului,  dupâ  care  Franfa 
si  Italia  erau  aprovizionate  eu  prefuri  fixate  si 
convertite  în  un  prêt,  minim.  In  adevâr,  dupâ 
câteva  sâptâmâni  delà  retragerea  sistemului 
preferenfial  care  asigurase  tàrilor  aliate,  apro- 
vizionarea  pe  preturi  mici,  a  càrbunelui  incâ 
din  1916.  chestiuni  de  sentimente  au  continuât 
sâ  influente7e  pe  vànzâtorii  englezi  în  favoarea 
cumpârâtorilor  din  Franta  si  Italia,  astfel  în  cât 
acestia  din  urmâ  puteau  sâ  cumpere  în  bune 
conditjuni  si  in  preturile  anterioare.  Incetul  eu 
încetul,  însà,  pret,urile  se  ridicarà  si  diferent,a  în- 
tre  preturile  fâcute  aliafilor  si  acele  fâcute  neu- 


trilor  se  miesorà  treptat  si  sfârsi  prin  a  dispare- 
Curba  preturilor  comer{ului  de  export  des- 
rainf j  complect  prevederile  lui  „Board  of  Trade" 
In  discursul  pe  care  1-a  {inut  'a  Caméra  Comu- 
nelor,  D-l  Ankland  Geddes  evaluase  pre{ul  me- 
diu  f.  o.  b  în  perioada  de  12  luni  începând 
din  Iulie  1919  la  35  silingi  pentru  tonà,  la  o 
cantitate  totalâ  exportatâ  de  35  milioane  tone. 
Pe  aceastà  bazà  se  calculase  o  încasare  anualâ 
de  61.250.000  lire  st.  provenitâ  din  exportul 
càrbunelui. 

E  cert  însà  cà  acest  comert,  de  export  asi- 
gurâ  guvernului  încasâri  foarte  mari.  In  timpui 
primului  semestru  al  anului,  valoarea  f.  o.  b.  a 
exporturilor  de  cârbune  aie  Angliei  a  atins  L. 
49.600.000  ;  în  timpul  anului  précèdent  aceasta 
s'a  ridicat  la  L.  1  12.000.000  dànd  o  încasare 
de  L.  126.000.000  ceiace  se  depàrteazâ  mult 
de  prevederile  D-lui,  Anckland  Geddes. 

Salarii  si  beneficii 

Nu  s'au  produs  mâriri  în  salariile  minerilor 
din  luna  Martie,  epoeà  la  care  s'a  aplicat  cres- 
terea de  2  silingi  pe  zi  eu  începere  delà  9 
Ianuarie,  urcarea  preconizatâ  de  D-l  Sankey.  Dupà 
rapoartele  supuse  „Comisiunei  Cârbuneîui"  (Coal 
Comiss^on)  sâlariul  de  persoanâ  si  anual  erà: 

în  1913  L.    82  în  1916  L.  127 

„  1914    „    79  „   1917    „  129 

„   1915    „  105  „   1918    „  159 

Se  evaluiazà  la  livre  190  sâlariul  personal 
anual  în  urina  propunerei  d  lui  Sankey.  S'a 
produs  deci  o  crestere  de  salarii  de  149°/o, 
fatâ  de  125°/o  crestere  în  costul  vietei. 

Comisiunea  Sankey  a  recomandat  limitarea 
beneficiilor  la  1  siling  si  2  tdinari  de  tonà,  si 
delà  20  Martie  înainte  chestiunile  financiare  si 
fixarea  prejurilor  în  industria  càrbunelui  au  fost 
supus  controlului  prezidentului  asociatiei  (Boad 
of  Trade".  Se  crezu  deci  câ  recomandafia  ra- 
portului  Sankey  primeste  o  santiune  lega'.â. 

De  atunci  Controlorul  càrbunelui  (Coal  Co- 
ntroller)  a  tratat  eu  sefii  întreprmderilor  în  sco- 
pul  de  a  ajunge  la  un  aranjament,  care  sâ 
évite  pierderi  pentru  Tezaur,  dar  nu  s'a  fâcut 
cunoscut  încâ  rezultatul  acestui  aranjament. 

Reorganizarea. 

Memtrii  Comisiunei  industriale  a  càrbunelui 
(Coal  Industry  Comission^  erau  de  acord  asu- 
pra  a  deuà  puncte  principale  : 

1.  Cumpàrarea  de  câtre  stat  a  domeniîlor 
minière  si 

2,  Reorganizarea  industriel".  * 
Propunerea  în  favoarea  cumpàrârei  domeniilor 
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a  fost  adoptatà  de  guvern  ;  nu  s'a  pus  însâ  în 
executare  iar  propunerea  reprezentanjilor  între- 
prinderilor  tnineire  recomandând  nationalizarea 
domeniilor  a  fost  respinsâ  de  majoritatea  mem- 
brilor  „Asociatiei  minière  a  Marei  Britanii" 
(Mining  Association  of  Great  Britani). 

In  ce  priveste  reorganizarea  D-l  Judecâtor 
Sankey  si  cei  6  membrii  socialisti  ai  Coreisiu- 
nei  s'au  déclarât  partizani  ai  nationalizârii  si 
controlului  prin  intermediul  consiliilor  minière,  în 
cari  vor  trebui  sa  fie  reprezentati  :  publicul,  lu- 
crâtorii  si  întreprinzâtorii. 

Guvernul  a  refuzat  sà  adopte  aceastà  cale. 

D-l  Arthur  Duckham  a  preconizat  unificarea 
minelor  pe  districte  în  scopul  de  a  micsorà  chel- 
tuelile  de  producfiune  si  a  înlâturà  risipa  ine- 
rentâ    proprietâtei  individuale. 

Guvernul  a  adoptât  în  parte  acest  punct  de 
vedere,  darpatronii  si  lucrâtorii  l'au  refuzat  si 
pare  câ  s'a  pârâsit  complectamente. 

Politica  guvernului  s'au  mârginit  sa  încura- 
jeze  màririle  de  capital.  Se  prevede  asemenea 
câ  salarui  Sankey  va  face  parte  de  acum  ma- 
inte din  cheltuelile  de  exploatare  aie  minelor  si 
întreprinderile,  al  càror  cârbune  este  refinut  în  in 
teriorul  Angliei  vor  fi  tratate  pe  picior  de  e- 
galitate  eu  acelea  cari  se  bucurâ  de  monopolul 
exportului,  astfel  ca  acestea  sa  nu  sufere  con- 
secinfele  scaderilor  in  preful  cârbunelui  dômes-* 
tic 

Piata  petrolului  Statelor-TJnite  si   a  pe- 
trolului  mexican 

Se  susfine  câ  viitorul  industrial  al  State  lor  ' 
Unité  precum  si  viitorul  marinei  sale  comer- 
ciale  stau  în  posibilitatea  de  a  aveà  acest  corn- 
bustibil,  petrolul  eu  un  prêt  care  sâ  permitâ  in- 
dustriasilor  si  armatorilor  de  a  alipi  insta-  , 
latiutulor  industriale  si  vapoare  atât  de  perfec- 
tionate  ln  cât  sâ  poatâ  rivalizà  eu  concurentji 
lor  din  Europa  si  din  celelalte  parti  aie  lumei. 
Dupa  aceastâ  parère,  petrolul  va  dà  solutiunea 
problemei  combustibilului  si  Mexicul  este  statul 
de  la  care  se  asteaptâ  aceastâ  solutionare. 

Statelc-Unite  depind  pentru  acest  combusti- 
bil  de  vecinul  lor  delà  Sud,  uiilizând  anual 
400  milioane  barile  de  petrol,  pentru  industrie, 
vapoare  si  alte  scopuri  industriale,  pe  când  pro- 
ductiunea  sondelor  în  limitele  continentale  aie 
Statelor-Unite  este  de  300  milioane  barile 
anual.  Necesitâtile  {àn'i  în  petrol  cresc  ziinic, 
râmànând  deci  sâ  se  caute  petrolul  în  terenurile 
altui  stat  cât  mai  apropiat  de  Statele-Unite, 
pentruca  sà  se  poatâ  exploatà  si  transportà  eu 
un  prêt  convenabil. 

Dealungul  coastei  orientale  a  Mexicului,  delà 
istmul  Tehoantepeck  pànâ  la  200  mile  engleze 
de  Brownswil  Texas,  se   gàsesc  mine  bogate 


în  petrol,  capabile  sâ  preîntàmpine  aceste  nevoi. 

Operatiuni  eu  capital  american. 

In  regiunea  arâtatâ  mai  sus  se  gâsesc  în 
prezent,  300  puturi,  producànd  ziinic  circa 
1.600.000  butoiase  à  42galonl(l  galon=4.543 
litri).  Din  aceste  puturi,  mai  mult  de  200  sunt 
stâpânite  si  exploatate  dé  capitalisé  americani, 
producànd  ziinic  circa  1.300.000  butoiase  (barile) 
(l  baril=42  galoni  americani  =  l  49  litri)  adicâ 
de  1V2  on  mai  mult  de  cât  productia  zilnicà 
a  celor  230.000  puturi  din  Statele-Unite. 

Evaluârl  neexagerate  cifreazâ  la  20  miliarde 
barile,  cantitatea  de  petrol  ce  se  gàseste  in 
proprietâtiie  stâpânite  si  exploatate  în  Mexic 
de  càtre  societâti  e  americane.  Cert  e,  câ  în 
momentul  de  fatâ  se  importa  in  Statele-Unite, 
din  Mexic,  câte  4.000.000  butoiase  lunar  :  canti- 
tate  care  merge  crescând  din  cauza  scàderei 
productiei  petrolifere  indigène.  Acest  faot  ne 
aratâ,  câ  viata  economicâ  a  Statelor-Unite  va 
fi  legatâ  într'o  relativâ  mâsurâ  de  petrolul  mexi- 
can. Productiunea  cârbunelui  si  petrolului  atin- 
gànd  apogeul,  aceastâ  productiune  va  râmâne 
stationarâ  pentru  urmâtorii  3 — 4  ani,  iardupâa- 
ceastâ  perioadâ  preturile  se  vor  coborî,  afarâ  numai 
dacâ  nu  se  vor  descoperi  noui  terenuri  petroli- 
fere, azi  necunoscute. 

Americanii  au  cumpârat  îu  1900  0  mare  parte 
din  terenurile  mexicane  petrolifere  recunoscute 
astâzi  ca  cele  mai  productive,  încurajati  fiind 
de  guvernul  mexican,  care  începuse  sâ  facâ  cer- 
cetâri  serioase  asupra  importante!'  cantitâ^ilor 
disponibile  de  petrol. 

Desvoltarea  exploatârilor  în  prima 
perioadâ  de  10  ani. 

In  primii  10  ani,  sfortârile  societàtilor  ame- 
ricane, au  produs  slabe  rezultate  si  nîci  un 
profit. 

Descoperirea  în  1910  a  celui  mai  productiv 
put  din  lume  a  dat  nastere  unei  situatii  care 
amenintà  pe  descoperitori  eu  un  faliment  finan- 
ciar.  Curgerea  incontinuâ  a  acestui  put,  în  can- 
titate  de  750.000  barile  lunar,  à  necesitat  con- 
structia  grabnicâ  a  rezervoarelor  de  otel  si  de 
ciment  pentru  a  puteà  opri  revârsarea  si  de- 
vastarea  prin  inundatii  si  foc  a  regiunei. 

Descoperitorii  acestei  minunate  regiuni  pe- 
trolifere au  fost  Americanii.  Intinderi  de  mili- 
oane de  hectare,  presupuse  terenuri  petrolifere 
în  regiunea  Tampico,  au  fost  cumpârate  de  a- 
tunci  de  câtre  diverse  societâti:  americane,  en- 
gleze, olandeze,  franceze  si  mexicane.  Toate 
aceste  proprietati  au  fost  cumpârate  delà  pro- 
prietarii  particulari  cari  le  defineau  în  baza 
unor  acte  de  proprietate  foarte  vechi;  nier  un 
hectar  nu  a  fost   însâ  cumpârat   delà  statul 
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mexican,  care  se  mârgineà  nutna»  la  a  da  spri- 
jinul  sàu  scutind  de  taxa  importului  pentru  10 
ani  orce  persoanà  doritoare  de  a  introduce  o 
nouâ  industrie,  printre  care  se  considerà  si  acea 
a  petrolului. 

Evaluarea  producfiunei  petrolului  în 
Statele- Unité,  pentru  1919. 

Cu  cresterea  constantâ  în  productiunea  lu- 
narà  a  petrolului  brut  (ti'teiul)  în  Statele  Unité, 
se  crede  cà  totalul  produc{iunei  pentru  1919 
va  fi  mult  mai  mare  decât  cele  355  milioane 
butoiase  produse  în  1918.  In  Iulie  a.  c.  pro- 
ductiunea a  fost  mai  mare  de  cât  33  milioane 
butoiase,  cresterea  datorindu-se  faptului  câ  Te- 
xas a  devenit  stat  producâtor  de  petrol,  riva- 
lizând  în  importanfâ  cu  California. 

Productiunea  mijlocie  lunarâ,  pentru  primele 
7  luni  din  1919,  s'a  urcat  la  30  milioane  bu- 
toiase, ceeace  ar  însemnà  o  producfie  anualà 
de  360  milioane  butoaie.  Productia  péntru  ul- 
timele  3  luni  a  fost  mai  mare  decât  afceastâ 
cifrâ  si  se  crede  cà  productiunea  se  va  men- 
tine  pe  întreg  anul,  impusà  fiind  de  marea  ce- 
rere  de  produse  petrolifere  ce  existà. 

Mexicul  este  astâzi  al  doilea  mare  produ- 
câtor „din  lume  de  petrol  si,  când  transpor- 
turile  vor  deveni  mai  usoare  si  mai  importante 
putându-se  trimite  produsele  petrolifere,  repede 
si  în  mare  cantitate  câtre  centrele  de  co.isu- 
matie,  productia  acestei  tàri  va  fi  mult  mai 
mare,  de  cât  e  în  prezent.  In  1918  Mexicul  a 
produs  c-a  63  milioane  barile. 

Terenurile  petrolifere  din  Rusia,  România  si 
Gali  ia  se  aflâ  în  condi'tiuni  spéciale  cari  le 
îrrpiedicà  si  le  va  împied'cà  mult  timp  sâ  reca- 
pete  important^  ce  o  prezentau înainte  de  ràzboi. 

Opiniunea  americanà  e  câ  sondele  de  pe  te- 
renurile petrolifere  românesti  au  fost  astfel  dis- 
truse  în  cât  cea  mai  mare  parte  din  ele  vortre- 
bui  sà  fie  abandonate,  fâcându-se  noui  sonde, 
în  America  de  Sud,  productia  petroliferà  câs- 
tigà  mereu  în  importantà  prin  impulsul  ce  i-1 
dau  Americanii  si  Engkzii. 

O  dificultate  serioasâ  o  prexintà  aci,  inacce 
sibilitatea  prezentâ  a  terenurilor  petrolifere. 

Cererea  de  cerezinâ  (Kerozinâ) 

Cerezina  a  devenit  un  product  foarte  càutat, 
pe  piafa  petroliferà,  fiindi  mult  utilizat  in 
locul  gazolinei,  ca  combustil,  la  motoarele  auto- 
tractoarelor  agricole  si  în  locul  càrbunelui  ca 
simplu  combustibil. 

Productia  cerezinei,  in  Mai  1919  s'a  urcat 
la  190  milioane  galloni,  adicâ  20%  fafà  de 
Ianuarie  când  s'a  produs  158  milioane  galoni. 
Preful  cerezinei  fiind  mai  convenabil,  pentru  ra- 
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finatori,  decât  acel  al  gazoliaei,  productia  pri- 
mului  creste  mereu. 

Exportul  cerezinei  s'a  ridicat  în  luna  Mai  la 
78.307.580  galoni,  adicâ  4o°-/odin  productiunea 
totalâ  a  acestui  artico!  pe  acea  lunà.  Cresterea 
repede  a  pre^ului  cerezinei  la  16-17  centi  pr.  1 
galon  aratâ  important  cererei  acestui  produs. 

In.  Alabama,  preful  pentru  cerezinâ  este  de 
21  centi  pentru  1  galon,  pe  când  pre{ul  pen- 
tru 1  galon  de  gazolinâ  este  de  25  centi;  a- 
ceasta  ne  aratâ  mica  diferenfà  care  existà  acum 
între  preturile  acestor  douâ  produse.  Se  crede 
totus  cà  preturile  cerezinei  au  atins  punctul  lor 
culminant  si  cà  nu  vor  ajunge  la  nivelul  pre 
turiîor  gazolinei.  Acum  5  ani,  cerezina  se  vindeà 
cu  3  cen^i  pentru  un  galon,  iar  în  timpul  ràz- 
boiului,  pret,ul  mijlociu  erà  de  9  centi  pentru  1 
galon.  Urcarea  din  ultimul  an  a  fost  deci  de 
100%. 

Dubla  întrebuintare  a  cerezinei:  ca  combus- 
tibil si  ca  mijloc  de  iluminat  îi  asigurâ  pentru 
viitor  o  deosebitâ  importantà  pe  piata  petrolului 
rafinat. 

Preful  petrolului  combustibil  se  va  urca  ? 

O  urcare  generalà  in  preturile  petrolului  com- 
bustibil paralel  cu  acea  care  se  produce  în  pre- 
zent pentru  cerezinâ  pare  sâ  se  creadà  proba- 
bilâ  si  îndreptàtitâ  de  utilizârile  acestuia,  mereu 
crescânde. 

Din  cauza  intrebuintârei  aproape  générale  a 
gazolinei  industriale  s'a  trecut  cu  vederea  va- 
loarea  altor  produse  petrolifere. 

In  timpul  râzboiului  constatându-se  valoarea 
petrolului  ca  material  combustibil  societàtile  a- 
mericane  petrolifere  s'au  hotârit  sâ  ia  în  consi- 
derare  si  sâ  studieze  mai  de  aproape  aceastâ 
chestiune. 

Scàderea  momentanà  a  preturilor  s'ar  datorà 
terminârei  râzboiului  care  a  produs  disponibilitâti 
relativ  mari;  ceeace  constitue  însà  o  abundentâ 
momentanà.  Cu  toate  acestea  productia  petro- 
lului combustibil  s'a  màrit  în  fiecare  lunà  fâcân- 
du-se în  prezent  pe  o  scarà  foarte  întinsà. 
California  singurà  a  produs  în  luna  Mai  1919 
cantitatea  de  202.700.000  galloni;  rafinâriile  din 
Texas  si  Luiziana  au  prelucrat  157.000.000 
galloni:  Okohama  si  Kansas  113  700.000  ga- 
lloni iar  rafinâriile  coastei  Atlantlce  97.700.000 
galloni. 

Productiunea  întreagà  de  petrol  combustibil 
în  Mai  1919  a  întrecut  652.000.000  galloni. 
Marea  cerere  de  petrol  combustibil  vine  din 
partea  administratiilor  vapdarelor  de  transport 
si  trebue  sà  fie  satisflcutâ  de  cele  3  mari  re- 
giuni  de  petrol  :  California  sudicâ,  coasta  sta- 
telor  Luiziana  si  Texas,  si  statul  Mexic. 
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Product^'unea  totalâ  a  ncestor  3  regiuni  este 
astâzi  do  16  milioane  butoiase  lunar. 

Un  mare  proect  englez  de  petrol 

Ne  vine  stirea  despre  fondarea,  sub  auspi- 
cile  finantei  engleze,  a  unei  importante  fntre- 
prinderi  petrolifere  in  America  centralâ  si  de 
sud,  avànd  un  capital  de  8  milioane  lire 
steriine. 

Proectului  fondârei  acestei  intreprinderi  i  se 
va  da  de  sigur  toatâ  atenfia,  dar  nu  va  fi  lip- 
sit  de  critici. 

In  adevâr,  fondatorii,  in  lec  de  a  permite 
publicului  sâ  participe  la  fiiiantarea  intreprin- 
derii,  au  aranjat  astfel  ca  subscrierea  sâ  o  facâ 
numai  un  numâr  restrâns  de  persoane,  alèse 
dintre  favori{ii  si  amicii  personali  ai  acestora. 
Dar  ch-ar  din  punct  de  vedere  financiar  si  e- 
conomic  aceastâ  subscriere-  lipsitâ  de  jocul  na- 
tural  al  cererei  si  ofertei  nu  poate  provoeà  in- 
teresul  real  si  puternic  care  de  obicei  se  de- 
semneazâ  in  lumea  financiarâ  si  comercialâ,  în 
aceste  ocaziuni. 

Si  apoi  înterprinderile  cari  prezintà  un  in- 
teres  national,  nu  trebue  si  nu  e  bine  sâ  fie 
numai  în  màna  càtorva  privilegiafi. 

Aceastâ  omisiune  de  a  permite  publicului 
mare,  finantarea  acestei  interprinderi,  va  apare 
si  mai  regretabilâ  cànd  se  va  sti  natura  si  în- 
tinderea  sa. 

Propunerea  acestei  interprinderi  se  datoreste 
D  lui  Elliot  Alwes  care  prevâzând  încà  de  mult 
timp  lipsa  petrolului  combustibil  în  aprovizio- 
narea  viitoare  a  clienfilor  regatului  britanic  a 
cercat  sâ  ia  màsuri  pentru  prevenirea  acestei 
lipse. 

In  timpul  ultimilor   5    ani,   el    a    càutat,  în 


ciuda  celei  mai  formidabile  opozîtii  din  partea 
întreprinderilor  nebritanice,  sâ  punâ  mâna  pe 
terenuri,  care  dupâ  pârerea  geologistilor,  ar  fi 
inepuizabile.  Dar  negresit  câ  succesul  în  aceastâ 
directiune  se  datoreste  si  bunei  reputatii  de 
care  se  bucurâ  în  toatâ  lumea  oamenii  de  a- 
faceri  englezi  ca  pioneri  de  intreprinderi. 

Societatea  amintitâ  va  purtà  numele  „The 
British  Controlled  Oilfields"  (Terenurile  petro- 
lifere controlate  dé  Anglia)  si  are  urmâtoarele 
achizitjuni  : 

1)  Concesiunea  Buchivakoa  (Venezuela);  un 
téren  în  întindere  de  3000  mile  pâtrate,  ega'â 
deci  în  suprafa^â  eu  „Concesiunile  petrolifere 
Venezuelane"  evaluate  la  3  milioane  lire 
sterlinge. 

2)  O  concesiune  de  peste  7000  mile  pâtrate 
în  Costa-Rica. 

3)  O  concesiune  de.  peste  60000  acri  în 
Equator. 

4)  OptJuni  asupra  unui  numâr  de  terenuri 
petrolifere  în  Trinidad, 

5)  O  concesiune  de  2000  mile  pâtrate  în 
Trinidad. 

6)  Drepturi  petrolifere  în  Guiana  englezà. 
Societatea  çi-a  dobàndit  deci  terenuri  petro-, 

lifere  în  afà  màsurâ  în  cât  dacà  se  vor  do- 
vedi  a  fi  productive  cel  put,in  jumàtate  din 
întinderea  lor  (geologii  sustin  cà  toate  sunt 
petrolifere)  vor  procurà  în  viitor  consumatorilor 
englezi  cantitàti  inepuizabile  de  petrol. 

Pentru  un  proect  eu  astfel  de  perspective, 
capitalul  de  40  milioane  dolari  sau  echivalentul 
lor  de  8  milioarre  lire  sterlinge,  nu  poate  fi  consi- 
dérât fàrâ  îndoialà,  prea  mare,  din  contra  pare 
mic  dacà  se  comparà  eu  capitalurile  altor  inter- 
prinderi petrolifere  de  o  important^  mai  micâ. 

(Extras  diu  ,,The  Financiar"  delà  17  Oct.  1919) 
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Pre^ul  diferitelor  articole  pe  piejele  externe 

(la 

4  çi 

18  Martie  1920) 

New- York 
Prêt  în  cents 
pro  busel 

Chicago 

Liverpol 

Alexandia 

Havre 
Prêt  în  1rs. 
pe  cântar 

Lyon 
Prêt  în  frs. 
pe  kgr. 

Londra 
Prêt  i"  lire 
pro  tonâ 

4 

18 

4 

18 

4 

18 

4 

18 

4 

18 

4 

1S 

4 

18 

Ctreale 

i 

] 

Grâu  ros  de  iarnâ,  disp. 

»       »         »       pilIUttV  tilil 

Porumb  No.  2    .    .  . 

237.'/2 
240.— 
170. — 
925.11 

2:;7.V„ 
240  — 
169. 7S 
925.11 

134  1  /. 
79.78 

139.— 

80.- 

— 

— 

— 

— 

— 
— 

— 
— 

— 

—  . 

— 

—  ' 

— ' 

- 

— 

Bumbac 

Bumbac  disponibil  .  . 
»     termen  Ian.  921 

37.55 
27.75 

39.- 
28.75 

20.64 
20.14 

22.44 
22.74 

146  — 
121.  - 

175.50 

loj.50 

— 

— 

Lânuri 

i.  Cl  lllCtl     i.  OcpL-ClllUlC 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

I.U0.— 
910.— 

1.10).- 

910.- 

— 

— 

— 

— 

A/7/i  i  n  c  o 

IrJ.  (ttUûf> 

Crudâ  de  Seveni  til.  l2|l6 
»      >  Italia,  extra  . 

»        Japonia,  11  n 
»      »  China  9)u  .  . 

— 



— 





— 

— 

— 



405.- 
460.— 
315.— 
415  — 
460  — 

450  — 
485.— 
360.- 
420.- 
475.- 

— 

— 

In,  Cânepâ,  fytâ 

Cânepâ   

— 

— 

- 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

72.7, 
necot. 

71  - 
79- 
necot 

UtttCil  l 

Uiei  de  in  disponibil  . 
»     »     »  termen   .  . 
»     »    rapHa.    .    .  . 
»      »    mâsline  .  . 
■»      »   ricin  .    .  . 
»      »  bumbac   .    .  . 
»      »       »  termen 

20.50 

20.8j 

— 

— 

— 

— 

— 

■  — 

— 

— 

— 

112.— 
110.'/.. 
134.- 
140.— 
99.— 

116.' 
lia.3 
135.- 
141.- 
101.- 

Cajea 

Disponibil  

La  termen  

14.74 

13.3S 

14% 
14.82 

— 

— 

— 

285.50 
256.— 

293.25 
258.75 

— 

— 

Zahâr 
Delà  centifugâ  96o!0.  • 

10.04 

12.04 

; 

— 

\  _ 

95  — 

93.- 

Pctrol  §i  derivatc 
Petrol  rafinat  în  lazi  . 
»      raf.  în  cisterne  . 
»     Standard  Whit<\ 

20.76 
12.— 
23.'  U 

27.- 
15.— 

23.7, 

1 

Metale 

Fer  

Staniu   

Cupru 

Plumb  

Fontâ  

Tablâ  

■ 

45.40 
58.- 
19  lU 

45.40 
60, 5C 
19 19'A 



69- 
51.15 
63.' 

225.- 
70.— 

8WB.- 

121.- 

69.  - 
51.1 

1  63. 
l  225.^ 

70.  - 
81.- 
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CERERI  SI  OFERTE  DÏN  STRAINATATE 


Ernest  Chanson,  transitaire,  agence  et  com- 
mission-consignation, exportation,  2  Quai  de  la 
Jolictle  :  Marseille  oferji  serviciile  sale  pentru 
operatiuni  de  transit  si  camionaj  pentiu  orice 
màrfuri  la  Marsilia. 

Firma  W&claw  Kujawski,  Lodz  (Polonia) 
68  str.  Dluga,  doreste  sa  intre  in  relatiuni  de 
afaceri  eu  firme  din  România  pentru  importul 
si  exportul  mârfurilor  de  orice  fe. 

Firma  Man^old  Bros.  London  E.  C.  3,  Il 
Harp  Lana,  oferâ  produse  chimice  de  tôt  felul 
(acid  acetic,  citr/c.  oxalic,  tartric  ;  alun;  caseina; 
soda  causticâ  ;  sulfat  de  cupru  ;  carbonat  de 
potasâ  ;  acetat  de  sodiu  ;  eter  ;  alcaloizi  diferiti, 
sâruri  de  bismut,  salicilat  de  menti!,  fenacetinâ, 
salol  etc. 

Société  Alsacienne  de  Constructions  Mécani- 
ques Société  anon.  au  capital  de  frs.  13.500.000 
Usines  à  Mulhouse  (.Haute  Alsace),  Maison  â 
Paris  4,  Rue  de  Vienne,  of  râ  :  tractoare  a- 
gricole  'si  locomotive  pentru  cale  îngustâ  de 
600  m.  m. 

Manufacture  Be'ge,  Bruxelle\  rue  du  Com- 
pas 7  &  9,  oferâ  pânze  de  fere.strâu,  cutite 
mecaniçe  pentru  masini  (pentru  lemn,  tutun,  fer, 
■lame  de  foarfeéi,  masini  agricole  etc.);  fabricâ 
in  gênerai  toate  sculele  întrebuin^ate  in  cheres- 
tele  si  tâmplâriile  mecanice. 

Compagnie  Européenne  des  métaux,  53  Rue 
Condircet,   Paris   oferâ  o{el  superior. 

The  Gonlds  Manufacturing  Company.  Sencca 
Fais  N.  J.  A.  P.  A.,  oferâ  pompe  de  tôt  felul 
•din  fabrica  sa. 

Société  anonyme  „  Fours  Rouss  au.",  fabrica- 
tion de  creusets  en  plombagine,  Argenteuil,  Quai 
de  Seine,  116. 

Société  anonyme  ^Traction  Moderne",  Paris 
Boul.  de  la  Madeleine  1  1  ;  oferâ  locotractorul 
Schr.e.der  &  C-ie  (locomot/'vâ  eu  hidrocarbure.). 

Etablissement  Charles  Testât,  Paris  8,  Pa- 
pincourt;  instrumente  de  cântârit,  de  mâsurat, 
prese  de  copiât,  niveluri  etc. 

Société  anonyme  des  nouveaux  établissements 
Sizaire  &  Naudin,  Paris  103,  Rue  St.  Lazare 
automobile. 

Claudinon  &  Co  ,  forges  &  aciéries  du  Cham- 
bon-Feugerolles,  Paris.  Rue  Pergolèse,  XV le, 
fer,  otel,  arcuri,  piese  pentru  forge,  nicovaie, 
seule  diverse. 

Cyrille  Auzeau,  19  Rue  de  Belleville,  Paris 
XlX-e,  autoumobile,  travaux  mécaniques,  avia- 
tion, tour  fraisage. 

Anciens  Etablissements  Grouvelle  &  Arqu- 
emboarg,  Paris  Rue  du  Moulin  Vert  (XlV-e), 


magneti,  ventilatoare,  etuve  de  uscat  prin  vânt, 
aeroterme,  aero  condensoare. 

Durcy  Sohy,  Paris  17  Rue  le  Brun;  pompe 
de  tôt  felul  (incendiu,  agriculturâ,  industrie.) 

A.  Hertogs,  Leather  export  P.  O.  Boz 
No.  825  City  Hall  Station,  New-  York  oferâ 
piei  pentru  incâltâminte  (Probe,  preturi,  detalii, 
la  serviciul  informatiunilor  comerciale  din  Mi- 
nister). 

Société  anonyme  M.  Berliet,  Lyon,  oferâ 
automobile  camioane  (Detalii  preturi,  la  ser- 
viciul informatiunilor  comerciale   din  Minister). 

Lord  &  Curtis,  Lts.  32  Regent  Street, 
Piccadilly  Circas  London  W.  /,  oferâ  auto- 
mobile-camioane  (Detalii  la  Serviciul  informa- 
tiunilor comerciale  din  MinisterÀ 

G.  Bally  &  J.  Pelletier,  importation-com- 
mission-exportation. 15  Rue  de  Normandie, 
Asnières  (France,)  oferâ  cauciucuri  pline  pentru 
automobile.  Depozit  la  Paris  la  Firma  Matlis, 
Boulevard  des  Batignolles. 

Eugen  von  Cabeke,  industriel,  45  Quai 
de  Boss-Cette  (Hérault)  oferâ  sulfat  de  cupru 
cristale  mici  si  mari  (Detalii,  preturi,  la  Ser- 
viciul informatiunilor  comerciale  din  MinisterJ 

Paul  Fauçergaes  &  Co.,  Bordeaux,  38  & 
40  Rue  la  Seppe  casâ  fondatâ  în  1810,  oferâ 
vinuri  franceze  (Preturi  condi'tiuni  de  vânzare 
la  Serviciul  informatiunilor  comerciale  din  Mi- 
nister). 

Emile  Desgrandchamps,  16  Rue  de  Cha- 
brol, Paris  10  c.  Arr.,  oferâ  tôt  felul  de  arti- 
cole  din  sidef,  os,  corn,  lemn  (articole  de  me- 
na]*, articole  de  birou,  nasturi,  butoni.  (Detalii 
la  Serviciul  informatiunilor  din  Minister). 

G.  Savaron  Gantier  73,  Avenue  de 
Beaupoy,  Limoges  (Franta)  oferâ  apârâtoare  de 
tàlpi  pentru  incâltâminte  „Caï  Botty"  (Detalii 
preturi,  la  Serviciul  informatiunilor  din  Ministe.) 

Etablissements  Gustave  Dettileux  décole- 
tage  et  mécanique  générale,  Courbevoie,  (Seine) 
39  Avenue  Marceau  oferâ  :  robinets  de  purge, 
de  dégomage,  de  déscompression  (Detalii  si  pre- 
turi la  Serviciul   informatiunilor  dm  Minister). 

Jaquinet,  Lyon,  61  Cours  Gambeta,  oferâ 
brànzeturi  si  conserve  de  carne,  miere,  dulce- 
turi.  (Preturi  la  Serviciul  informatiunilor  comer- 
ciale din  Minister). 

Friedrich  Wiebe,  Wien,  Tuchlauben  S. 
1.  St.  t.  oferâ  aparate  pentru  sudurà  autogenâ 
eu  acetilenâ. 

1 1 .  The  Silver  Manufacturing  Co.  Salem, 
Ohio,  U.  S.  A,  oferâ  aparate  spéciale  pentru 
perforât,  argintul. 
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„  Mu  n  dus"  Aktiengesellschaft  der  Ver- 
einigten  Oesterreichischen  Bugholzmôbel  Fa- 
briken  W/en  IW  1.  Schwarzenberg  platz  1 5 
oferâ  cârufe  fârânesti  de  tipul  acelora  care  au 
fost  întrebuinfate  de  administra^  armatei  §i  cari 
au  servit  la  refacerea  Galitiei  çi  Bucovinei. 

Fabrica  de  vopsele  mRostinit"  Dr.  I.  Wcr- 
ber  W/e/j  VI,  Diïrergasse  19  doreste  sà  importe 
de  la  noi  mari  cantitâfi  de  uleiu  de  in  pentru 
fabrica{iunea  vopselelor,  oferà  în  schimb  vopsele. 

Georg  Schmidt  '  W-we,  Waren-Gross.- 
Vertrieb  und  Import  Danzig,  Sandgrube  do- 
reste  sâ  intre  in  relatiuni  de  afaceri  eu  firme 
din  tara  noastrà,  cari  i-ar  puteà  furnizà  màrfuri 
si  alimente  de  tôt  felul.  Firma  dâ  si  referinte 
(Amânuntela  Serviciul  informatiunilor  comerciale 
din  Minister). 

Firma  Dirix  din  Neuilly  s.  Seine  oferà 
tôt  felul  de  piei  pentru  încâltàminte  ;  detalii, 
preturi  la  Serviciul   informatiunilor  comerciale. 

A.  Souchal,  Clermont-Férand,  l8  Rue 
Gaultier  de  Bianzat,  doreste  sà  intre  în  relati- 
uni de  afaceri  eu  case  de  comert  române  sau 
agenti  reprezentanti,  cârora  le-ar  puteà  acordà 
reprezentanta  pentru  toate  produsele  Americei 
de  sud  (în  spécial  cafele)  precum  si  pentru  pro- 
duse  franceze. 

Dl.  Jos.  Riseman  comerciant  american, 
237  East  Ninetecnth  St.  New  York,  N.  Y.  U. 
S.  A.  doreste  sâ  reprezinte  în  America  pe  fa- 
bricant^" si  producàtorii  de  materii  prime  din 
România.  Cere  monstre,  liste  de  preturi,  cata- 
loage  etc.  Se  poate  corespunde  în  limbele  fran- 
cezâ,  englezâ,  spaniolâ  si  germanâ.  Dà  refe- 
rinte  la  cerere. 

The  Gibson  Company,  Automotive  sup- 
plies and  equipment,  Indianopolis  U.  S.  A. 
oferâ  accesorii  pentru  automobile,  în  spécial  fa 
ruri  puternice  „Aderson"  patent. 

H.  W.  Adler  &  de.  Concessionierte 
Fabrik  fur  Elektr.  Beleuchtung  u.  Kraftùbertra- 
gung  W/e/l  X  Rotenhofgase  34 —  36  oferà: 
dispozitive  pentru  desfâsurarea  fîntinderea)  fi- 
relor  telefonice  si  dispozitive  pentru  desfâsu- 
rarea cablurilor  electrice,  material  pentru  lumi- 
nat  etc.  (detalii  preturi  la  Serviciul  de  informa- 
tiuni  comerciale). 

D.  I.  Van  der  Have,  Kapelle  Bij  Goes 
(Hollande)  ofçrâ  seminte  de  tôt  felul  ftrifoi, 
sfeclâ  furajerâ  §i  de  zahâr,  leguminoase  etcj 

Leander  Ficher  din  Raltendorf-Jenig  No.  13 
fCarintia,)  maestru  de  drage  si  condu- 
càtor  de  locomotive  eu  examen  de  Stat  oferâ 
serviciile  sale  oricàrei  institutiuni  care  ar  aveà 
nevoie  de  un  asemenea  specialist  ("27728). 

Crutzen  Frères,  fabrique  de  chaussures,  Di- 
sons (Belgique)  oferâ  încâltàminte  confectionatâ 
C.  Stenart    Walker,  3   Tokenhouse  Building 


Londra  E.  C.  doreste  sà  intre  în  relatiuni  de  afa- 
ceri eu  ofirmà  di  import-export  din  tarà  (291  \2). 

Bôhmische  Glashiitieuwerke  Stupno-Bras 
Leopold  Stiassny,  Wien  Il\2  Czeminplatz,  o- 
ferâ  mari  cantitàti  de  sticlâ  pentru  geamuri. 

Associated  British  Manu  facturer  s  (Near  Eeast) 
L  td  din  Londra,  reprezentat  în  România  prin 
Dl.  Horia  I.  Nàdejde.  Bucurcsti,  Str.  Viitorului 
97,  oferâ  :  explosibile,  acizi  (sulfuric  azotic, 
clorhidric  etcj 

D  .  Ke:np  Lickwiod,  B.  S:.  Inginer  chi- 
mist  si  metalurg  din  Pitsmoor  Sheffield,  205 
Abbeyfield  Road  :  oferà  serviciile  sale  de  spe- 
cialist pentru  constructiunea  si  instalarea  de 
fabrici  pentru:  destilare  de  cârbuni,  extragere 
de  produse  secundare,  distilare  de  gudron  si 
lemn,  fabricatiunea  de  acid  sulfuric.  fabrici  de 
otel,  fabrici  produeâtoare  pe  gaz  etc.  Este  dis- 
pus  sâ  vinâ  în  farâ. 

Franceso  Archibugi,  Via  Cola  di  Rienzo 
212,  Roma  31  doreste  sâ  intre  în  relatiuni  de 
afaceri  eu  firme  din  tarâ  cari  se  ocupà  eu  co- 
mertul  en  gros  de  seminte  furagere,  légume, 
seminte  de  légume  si  enupere. 

„Autjrba",  L.iiianstalt  und  Vertrieb  von 
Motor  pflugen,  landwirtschaftlicher  Maschinen. 
Bedar  s-artikeln,  Automotilen  und  Pneumatiks, 
din  Oimtitz  (Ceho-Slovacia)  oferà  pluguri  eu 
motor  de  benzinà  sistem  „ Stock",  wKomnitz,,, 
„Deimler"  „Praga"  si  masini  agricole  de  tôt  felul. 

Dl.  Castro  Meslier  &  Co.  din  Londra, 
doreste  sà  intre  în  relatiuni  de  afaceri  eu  pro- 
dueâtori  cari  ar  dori  sà-si  plaseze  articolele  pe 
piata  Angliei  precum  si  eu  agenti  din  Galati, 
cari  ar  fi  dispusi  a  preluà  vànzarea  diferitelor 
manufacturi  din  Anglia. 

Lord  &  Cartis  Ltd  Marchants,  export 
and  import,  London  W.  1,  31 ,  Regent  Street, 
Piccadilly  Circus,  oferâ  cârbuni  americani  pe 
pretul  de  7  dolari  50  centi  tona  eu  porturile 
americane  sau  38  dolari  25  centi  cif,  porturile 
românesti. 

Dauzas  &  Cie,  transports  internationaux 
maritimes  et  terrestres, —  Lyon  —  Rue  Lafont  18, 
oferà  serviciile  sale  pentru  transportul  mârfuri- 
lor  din  Franta,  Italia,  Elvetia,  etc. 

Misiunea  comercialâ  Britanicâ  din  Pa- 
ris trimite  catalogul  ..Surplus"  al  guvernului 
Britanic,  care  oferâ  diferite  materii  prime  si 
produse  fabricate. 

Emit  Brunei,  7  Place  de  L'Espianade 
Nimes  (France)  doreste  sâ  între  in  relatiuni  de 
afaceri  eu  o  rafinârie  de  petrol  din  tar3>  care 
sà"i  acorde  reprezentanta  pentru  produsele  sale 
în  Franta,  îu  spécial  pàcura  (mazout). 

Friek  Keley  Company,  Inc  Imporl-Expor, 
240—242  West  18  rd. .  Street  New-  York  oferâ: 
produse  alimentare.  orez,    cafeà,  zahàr,  fâinà, 
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morun,  conserve  de  fructe,  de  légume  si  de  peste. 

Produse  chimice  si  farmaceutice,  culori  de 
anilinâ,  materii  tanante,  uleiuri  végétale,  alcool. 

Specialitâti  de  articole  de  cauciuc. 

Masini  de  tôt  felul,  motoâre,  seule  instru- 
mente agricole,  materiale  de  constructie,  apa- 
rate  electrice  etc. 

Produse  metalurgice  :  fer  si  otel,  tablâ,  sini, 
sàrmâ  de  fer,  aramâ,  laiton,  tablâ  albâ. 

Automobile  de  lux,  camioane,  tractoare. 

Tricotaje,  textile,  jucârii.  articole  de  menaj, 
stofe  de  bumbac  si  de  lânâ,  confectiuni. 

Aceastâ  ferma  se  ïntereseazâ  si  de#  între-; 
prinderi  industriale  de  Qrice  fel  în  ceeace  pri- 
veste  furnizarea  mqterialului.  masinelor  etc. 
oferindu-se  sa  trimitâ  ,  devize  si  specificâri  ori 
cârei  case  i  s'ar  adresà. 

33.  D.  A.  Gosselni,  15  Rue  de  Btliefond 
oferà  pneumatice  si  camere  de  aer  pentru  au- 
tomobile marca  Graw.  (Detalii  la  Serviciul 
informatiunilor  din  Minister). 

34.  J.  J.  van  der  Zwan  &  Zonen,  import- 
export  corner^  de  herengi  si  peste  afumat  din 
Scheveningen  fOlanda)  oferâ  : 

5000  butoie  heringi    prima   calitate   eu  bu- 
toaie  noui  de  càte  1 1 0  — 115  kgr.  a  f!.  41. 
500  tone  batog  sârat  în  butoaie  noui  à  fl.  35. 
1 C0  tone  plâticâ  de  mare  a  Fl.  45. 
Detalii  la  servisiul    informatiunilor'  Minister. 

35.  Di,  Laurier  &  Cie  7  Place  Bellecour 
7,  Lion,  oferâ  vinuri  de  Bordeaux  si  de  Bour- 
gogne în  butoaie  si  în  sticle  precum  si  sam- 
panie.  Bcelasi  firmâ  doreste  sâ  importe  de  la 
noi  orice  articole  manufacturate  precum  si  pro- 
duse de  aie  solului. 

36.  ,V anufacture  d'horlogerie.  Vve  A  Pamm 
Zurich  Forchstrasse  70,  doreste  sâ  aibâ  un  re- 
prezentant  în  România  spécial  în  bransa  de 
ceasornicârie. 

37.  O  Pascheles.  Rue  de  la  gare  35  Zurich 
oferà  fârâ  angajament  200  kgr.  Chininâ  Phar- 
makopea  Germanicà  V,  pe  pre{ul  de  Mk. 
670  kgr.  franco  depozit  Hamburg  netto  com- 
ptant fârà  scont,  sumâ  avizatâ  irevocabil  la  o 
bancà  germanâ. 

38.  Walther  Pauly.  Weststrase  lo  Bern. 
oferâ  fârà  angajament  2400  aparate  de  ras, 
sistem  „ G illette "  eu  tâisul  curbat  fârâ  lame  si 
toc  eu  fes  elvetieni  0.75  bucata  ;  144000  bu-  « 
cà{i  lame  din  ofel  suedez  aseufite  eu  mâna  eu 
fes  elv.  75  mia  de  bueâti. 

Tocuri  de  carton  potrivite  : 

600  bucàti  No.  387  eu  fes  elv.  9.15 

600  „        „     492    „  „  „  12.60 

600  „              391    „  „  „  27.— 

600  „        „/'  413   „  „  „  33.60 

preturile  se  în^eleg  pentru  100  de  bueâti,  franco  j 


Berna  exclusivalada,  netto  cassa  contra  docu- 
mente de  expediere.  Mai  oferà  ace  de  cusut. 
(Detalii,  preturi,  la  Serviciul  informatiunilor  co- 
merciale  din  Minister). 

39.  Carol  Hintze.  Imporl- Export  Zurich  1. 
oferâ  izolatoare  mici  de  portelan  pentru  lumina 
si  curentul  electric.  Mostre  se  gâsesc  la  Serv. 
informatinnilor  comerciale  din  Min.'ster. 

40.  Les  fils  d'Edourd  Geistlich  S  A.  pour 
l'Industrie  Chimique.  Wolhusen  Flve\ia,  oferâ 
clei  în  plâci  «mixt»  (clef  de  oase  eu  25  —  50% 
clei  de  piele)  produs  de  prima  calitate  eu  fes. 
elvet-  250. — °/o  kgr.  gelatinâ  de  oase  eu  fes. 
elv.  350.  — °/o  kgr.  franco  frontiera  elvetianà, 
marfâ  ambalatâ  în  saci  uzati,  buni  de  50  kgr. 
brutto  pe  netto. 

Plata  se  va  face  la  expedierea  mârfii  contra 
dncumente  la  o  bancà  elvetianà. 

Casa  doreste  sâ  intre  în  retatiuni  directe  eu 
engrosisti  sau  împortatori,  care  sâ  cumpere  màr- 
f unie  pe  contul  lor  propriu.  Un  tablou  de  alte 
fabricale  se  poate  vedeâ  la  Serviciui  informa- 
tiunilor din  Minister. 

41.  Max  Bourgeois  Rue  Bonivard  6  Genève 
oferâ  creioane  obisnuite  de  graphit  de  prima 
calitate  eu  fes  20  grosul  ;  si  creioane  chimice 
eu  fes.  32  grosul  lemn  de  cedru,  franco  Ge- 
tneva.  Sorturile  în  lemn  alb  se  oferâ  eu  fes.  8 
grosul.  Mostre  se  gàsesc  la  Serviciul  informa- 
tiunilor din  Minister. 

42.  Salamifabrik  Albert  Iten.  Unteraegeri. 
Canton  Zag  Elvetia,  oferâ  fârà  angajament 
1 — 2  vagoane  salam  préparât  în  intestine  de 
hou  eu  fes.  10  kgr.  si  Moriadella  eu  fes  7.50 
kgr.  fransc  statia  expeditoare. 

Marfa  trebue  receptionatâ  de  cumpâràtor  sau 
în  prezenta  unui  împuternicit  al  sâu  si  nu  se 
vinde  decât  în  cantitât'  de  1 0000  kgr.  plàlibilâ 
anticipât  înainte  de  expediere  în  franci  elve- 
tieni. Ambalajul  este  calculât  pe  pretul  de  cost. 
Permisul  de  export  priveste  pe  vânzàtor,  cel 
de  import  pe  cumpâràtor. 

43.  Capit.  Rager  de  Weiss.  Vila  Rosenhc'm 
Giïmligen  prâs  Berne,  oferâ  camioane  automo- 
bile diferite  mârci,  automobile  de  4  si  6  locuri, 
vagoane  cisterne  pentru  uleiu  mioeral,  noi  sau 
reparate,  garantate  in  bunâ  stare  de  functio- 
nare  ;  mai  oferâ  50000  „Thermos"  ;  3000.000 
bueâti  lingurâ-furcuh'tâ  ;  20.000  perechi  de  bo- 
carci  noi  americani  ;  bocanci  uzati  provenind 
delà  armatele  aliâtilor.  (Detalii,  preturi  si  con- 
di'tiuni  la  Serviciul  informatiunilor  comerciale 
din  Minister. 

O  firmâ  din  Londra,  oferâ  55  tone  extract 
de  carne  a  livre  280  per  tonà  de  1016  kgr.  portul 
Hull. — Jumâtate  din  cost  comptant  pe  baza  do- 
cumentelor  si  jumâtate  pe  actiuni  negociabile 
(33.673). 
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D  l  Virgil  Dimitriu  agentul  nostru  corner- 
ciàt  pentru  fârile  Scandiave  (Danemarca,  Sue- 
die  si  Norvegia)  ne  comunicà  urmâtoarele  ce- 
reri  si  oferte  : 

1.  Casa  Matthisen  de  Vejle  oferâ  motoare 
spéciale  pentru  întrebuintarea  în  România.  Firma 
poate  livra  vre-o  100  motoare  de  diferite  ti- 
puri  (38151). 

2.  Casa  Rud.  Kramper  &  Jôrgensen  din 
Horsens  /Danemarca)  oferâ  motoare  întrebuin- 
tate  în  agriculturà  si  pentru  vapoare  precumsi 
pentru  orice  întrebuintare  în  industrie,  pânà  la 
170  cai  putere.  (38151). 

3.  Casa  Th.  Gravengaard  din  Copenhaga, 
Holbergsgade  10.,  doreste  sâ  importe  din  tara 
noastrà  :  lemn  de  brad  pentru  tâblii  de  rezo- 
nanjâ.  (Resonanzbodenholz. 

Lemn    pentru  tâblii  de  rezonanfâ  (Resonanz- 
bodeholz) 

Lemn  pentru  bare  de  tâblii  de  rezonanfâ 
(Rippenholz)  (pentru  fortificarea  tabliilor  de  re- 
zonantà).  Lipsa  acestui  lemn  în  toatâ  Scandi- 
navie primite  sâ  facâ  din  acest  export  un  ar- 
ticol  de  primul  rang  (38158). 

4.  Fabrica  Knud  Nielsen  din  Copenhaga  o- 
ferâ  billion  extract  în  cantitate  de  20000  kgr. 
pe  sâptàmânâ.  Pretul  este  de  3  coroane  da- 
neze  kilogramul,  la  Copenhaga,  inclusiv  amba- 
lajul,  în  cutii  de  1 50  kgr. 

Rezultatul  analisei,  controlatâ  de  stat,  este 
urmàtorul  : 

Materii  azotate  si  grâsimi  55%  ;  sare  12%; 
apâ  30°/0  materii  organice  si  neorganice  3% 
(38158). 

5.  Packet  Ship  Company,   oferâ  douà  va- 
poare. 

a)  (s/s)  „Macona"  altâ  data  City  of  Maçon",- 
26  picioare.  Construit  în  America  în  1903. 

5850  cargo  brut. 
100  pasageri  cl  l  a. 

9  noduri  la  25  tone  si  15  noduri  la 
40  tone  de  catbuni  pe  zi. 
4000  cai  putere.  Construit  din  o\e\. 
Vasul  se  aflâ  actualmente  la  Copenhaga. 
Pretul  :<  700000  dolari. 

b)  Vaporul  de  lemn  „Iahama"  4000  tone. 
Hélice  (twen  screw),  vas  de  lemn  construit 

în  1918  clasificat  cea  mai  înaltâ  clasâ  Veritas 
pentru  9  ani. 

Pretul:  dolari  200.000 
1500  cai  putere. 
9  noduri 
26  tone  cârbuni 

23  picioare  adâncime. —  (38158) 

6.  Casa  Gudenaas  Fabriker,  comerf  de  ma- 
sini  si  jerârie  din  Silkeburg,  Danemarca,  voeste 
sâ  intre  în  relatiuni  de  afaceri  eu  firme  româ- 


nesti  cari  se  intereseazâ  de  asemenea  produse. 
(38158). 

7.  Societatea  de  motoare  A.  S.  Hera  oferâ  . 
motoare  pentru  vapoare  în  condi'tiuni  foarte  a- 
vantajoase.  Aceastâ  fabricà  are  deja  mari  co- 
menzi  din  Anglia  si  din  Franta.  Ea  se  insârci- 
neazâ  de  asemenea  de  a  trimite  personal  spé- 
cial pentru  instalarea  acestor  motoare.  (38158). 

8.  Casa  Fravlscentret  Papbjerg,  Vesterbro- 
gade  Copenhague,  oferâ  sàmântâ  de  sfeelà  de 
furaje  de  si  zahâr.  38 '58) 

Casa  pentru  lucrarea  de  mosaic  danez  în 
lemn,  Estersvej  43,  Hellerup,  Copenhaga  oferâ 
o  garniturâ  de  300  camere  de  hoteluri,  lucrare 
3  luni  dupâ  data  comenzei. 

Fiecare  camerâ  se  compune  din  : 

1  pat  eu  cadrul  în  forma  de  spiralâ. 

1  armolr  140  cm.  eu  oglindâ. 

1  lavoir    100  cm.  eu  marmorâ 

1  chaise  longue 

1  masâ. 

2  scaune. 

1  dulàpior  de  noapte  eu  marmorâ.  Mobilie- 
rul  este  lucrat  in  stejar,  Livrât  Copenhaga, 
garniturâ  complectâ,  pentru  o  camérâ  680  co- 
roane daneze.  Vâpsit  în  alb,  la  Copenhaga  750 
coroane  daneze. 

Conditiunile  de  platâ  : 

Va  se  va  plâti  casei  la  Hellerup  la  data  co- 
menzei. 

V3  la  expedierea  mârtei  delà  Copenhaga. 
x/;;  la  primirea  màrfei  în  România.  (38158). 
Suedia  : 

Casa  Krooks  Petroleum  et  Olye  Âctie- 
bolget  doreste  sâ  cumpere  10.000  tone  garoël 
port  Constata,  care  în  consecintâ  pretul  pe 
tonâ  échantillon  sau  analisâ. 

A.  P.  P.  H.  Hedenblad  din  Haelsingborg, 
oferâ  spre  vânzare  50.000  perechi  de  bocanci 
americani  a  5  dolari  perechea  franco  New- 
York.  Aceastâ  partidà  era  oferità  fàrilor  Bal- 
ticei  si  Filandei  cari  nu  le-uu  putut  cumpâra 
din  cauza  scâderei  valutelor  respective. 

Aktiebolaget  Metalindustrie  Kompaniet  do- 
reste sâ  ofere  linguri,  furculi'te,  cutite  de  alu- 
minium si  Britania  în  schimbu!  mârfurilor  libère 
la  export. 

G.  W.  Trawers  Fabrikfil  et  Mekaniska 
Verkstad  doreste  sâ  intre  în  relatiuni  eu  case 
din  România  care  se  intereseazâ  de  fabricatiu- 
nea  ustensilelor  de  mânâ  si  în  spécial  pilele. 

F.     Wald.    Soderstrône  et    Co.  Sundswall 
.  cere  relatiuni  dacâ  in  tara  Româneascâ  este  ne- 
cesar  gudronul  pentru  lemn,   terebentinà  si  to- 
l    curi  de  lemn  pentru  ghete  de  damâ. 
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Malenber  Hedberg  et  Co,  Linkôpping  oferâ 
pastà  de  hârtie,  hârtie  pentru  jurnal  si  gudron 
végétal  în  cantitâti  mari  caselor  principale  si 
fabricilor  mari  importante  pe  crédit  de  6  luni 
pànâ  la  un  an. 

A.  Iî  fohnsson  Jaru  et  Maskinaffâr  oferâ 
cantitàti  mari  fotogenonotorer  si  bateuse  pentru 
agriculturâ,  amatorii  sà  se  adreseze  direct  Ste- 
hag  Suedia. 

Transmarina  Aktiebolaget  Konwaniet,  do- 
reste  sâ  aibâ  un  reprezentant  in  România  pen- 
tru a  stabili  un  schimb  de  comert,  eu  màrfuri 
din  Suedia. 

Aktiebolaget  Karl  O.  Mattson  et  Co.  Gôte- 
borg  dore§te  sâ  intre  in  rela{iuni  eu  firme  din 
România  exportatoare  de  uleiuri,  Parafinâ  si 
alte  produse  chimice.  In  schimb  oferâ  :  fier, 
terpentinà  si  zinc. 

Nodiska  Naw  Aktreibolaget  Motalo  oferâ  bi- 
ciclete  si  diferîte  motoare  usoare  montabile  pe 
bârci  si  pentru  aceasta  cere  diferîte  relatiuni  în 
ceea  ce  priveste  firme  ce  vor  sâ  importe  fa- 
bricatele  lor. 

Theûdor  Loven  Maleno  doreste  sâ  ia  repre- 
zentanfà  generalà  pentru  Suedia  a  unei  fabrici 
importante  de  produse  petrolifere. 

Holne  et  Co.,  Stockholm  4  oferâ  pile  elec- 
trice  pentru  sonerii,    postâ,  telegraf    si  telefon. 

DANEMARCA 

E.  R.  Rasmnsen  Copenhaga  doreste  sâ  intre 
în  relatiuni  eu  case  din  România  care  exportà 
céréale  si  plante  furagere. 

Dansk  Import  forening  Cogenhaga  oferâ  a- 
sistenfa  sa  pentru  afaceri  comerciale  între  case 
selide  din  România  si  case  din  Danemarka. 

Anton  Noerager  Copenhaga  doreste  sà  in- 
tre în  relatiuni  eu  casse  mari  de  export  din 
România,  cari  au  trebuintâ  de  diferîte  produse 
daneze. 

Froeaviscmtret  Pajbjerg  Copenhaga,  oferâ 
seminfe  leguminoase  pentru  export  si  în  spé- 
cial sfecla  de  zahâr  si  sfedâ  de  nutref. 

Internationalt  Export  Kompani,  oferâ  fàinà 
pentru  copii  si  alte  alimente  de  prima  necesitate. 

Iversen  et  Larsen,  Fiolstraede  36  Kopenhaga, 
oferâ  ceai,  cacao,  sardele,  pudrà  si  vanilie,  va- 
nilinâ  si  doreste  în  consecinfâ  a  avea  adresele 
diferitelor  case  din  România  care  se  intereseazâ 
pentru  aceste  articole. 

Nordisk  Gummi  et  Guttaperka  Co.  Copen- 
haga cere  adrese  de  case  din  România  care  se 
intereseazâ  de  conducte  de  petrol. 

Nakskov  Handels  Kompagni  Nakikov  Dane- 
marca  doreste  sà  intre  în  relatiuni  eu  case  din 
România  exportatoare  de  céréale. 

Schilthnis  et  Co.,  Copenhaga,  doreste  sâ  im- 


I    porte  din  România  plante   furajere  sî  turte  de 
rapit,â  în  consecint,â  ar  dori    sà  stie  cui  sâ  se 

|    adreseze  în  tarâ. 

Kund  JeuSen  Copenhaga,  cere  adrese  de  case 
din  România  pentru  a  intra  în  relatiuni  comer- 
ciale în  bransà  de  articole  technice,  chimice  si 
alimente. 

FRANf A 

L'Union  du  commerce  international..  Société 
anonyme  au  capital  de  750.000,  care  are  la 
Paris,  rue  de  Chaillot  3,  un  muzeu  comercial 
universàl  (foire  permanente  d'échantillons)  a  co- 
municat  Ministerului  câ  va  înfiintji  în  curând 
!    sucursaiâ  în  Bucur'eçti. 

Rostul  acestei  sucursale  va  fi  de,  a  înlesni 
importul  produselor  franceze  în  România  pre- 
cum  :  mijloace  de  informatiune,  u$urin{e  de 
de  transport,  platâ  si  schimb  (30198). 

D-l  D.  Cerchez,  atasatul  nostru  comercial 
pentru  Belgia  -ne  comunicâ  : 

1 ,  Casa  Louis  Delhaize  din  Bruxelles,  do- 
reste sà  importe  de    la  noi  petrol  si  derivats. 

2.  Casa  Eg.  Campion  din  Bruxelles,  oferâ 
38000  costume  de  stofâ  gris  închis,  compuse 
din  veston  si  pantalon  pe  preful  de  frs.  45 
costumul  (25520). 

D-l  Virgil  Dimitriu,  agentul  nostru  comer- 
cial pentru  fârite  Scandinave,  ne  face  crïnoscut 
cà  acele  state  ar  putea  exporta  urmàtoarele 
articole  în  JRomânia  : 

Obiecte  de  lemn  (foi  pentru  placaje,  pavili- 
oane  si  bâràci,  uçi  çi  ferestre,  mobile  de  birou, 
mobilier  pentru  scoale,  aparate  de  gimnasticà, 
material  de  ambulantâ,  macarale,  doage  sifun- 
duri  pentru  butoaie  mici  de  unt,  scaune  pentru 
closete. 

D.  Jean  Bitzer  din  Zii  ich,  3  Eisenbahnweg, 
doreste  a  intra  în  legâturi  de  comert,  eu  case 
de  import  si  expprt  din  România,  care  se  ocupâ 
în  spécial  eu  masini  agricole  si  industriale,  ar- 
ticole pentru  gospodàrie  din  lemn,  aluminiu,  fer, 
etc.,  motoare  produse  farmaceutice,  manufac- 
turâ,  etc. 

Strickwaren-'Fabrlk  Willeneger  &  Quintal, 
Interlaken,  având  mari  stocuri  de  mânusi  de 
lânâ,  doreste  a. intra  în  legâturi  de  afaceri  eu 
comerciantji  interesat,i  din  România. 

Droguerie  en  gros  Du  voisin  &  Devernaz 
din  Genève,  14  Rue  Jean  Charles,  doreste  a 
intra  în  legâturi  comerciale  eu  firme  similare 
din  România. 

4.  Fers  et  Métaux,  Pesialozzi  &  Co,,  Zu- 
rich ;  oferâ  tuburi  nègre  galvanizate,  mufate 
sau  nu,  cari  se  aflà  actualmente  într'o  uzinâ 
din  Ceho  Slovacia  si  pot  fi  transportate  imediat. 

Ateliers  de  construction,    Burchkardt,  Bâle. 
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Oferà  masini  compresoare  si  pompe  de  vid. 
Trimite  catalog. 

Walther  Paulz  Import,  Expori.  Weststrasse 
10  Berne.  Oferâ: 

a)  30  grossuri  creioane  albastre,  rotunde,  eu 
lemnui  colorât  în  albastru. 

Fabrica  Joh.  Faber,  10  grossuri  creioane  roçii, 
idem  No.  7057.  1 9  grossuri  creioane  ros-albas- 
tru,  idem  secfiune  hexagonalâ  No.  7067. 

In  cutii  de  câte  o  duzinâ  a  37  franci  grossul, 
exclusiv  làzi,  franko-fracht,  Basel,  transit. 

Plata  în  franci  elveteni,  in  schimbul  chitantei 
de  expediere. 

„Societa  Italiana  per  Conduttori  elettiïci 
isolati  e  prodatti  affini"  (\m  Livorno  trimite 
preturi  curente  pentru  conducâtoàre  electrice, 
izolatoare  si  produse  accesorii.  Informatiuni  la 
Ministerul  de  Ind.  si  Comert,  Serviciul  Infor- 
rnatiunilor  si  Pubhcatiunilor. 

„Officine  Meccaniche  Paci"  Milano,  poate 
furniza  aparate  pentru  extragerea  lichidelor  de 
la  adâncimi  mari,  asa  numitele  „Esirattori  Bre- 
vetto  Paci  ce  pot  fi  aplicate  în  industria  petro- 
liferâ.  Descrierea  sumarâ  a  acestui  -aparat  se 
poate  vedea  la  Serviciul  de  Informatiuni  din 
Ministerul  de  Ind.  si  Cornerf. 

Stabilimento  del  Vigna  Officiue  Elettromec- 
caniche  Piero  Vcstrini  &  Co.  Livorno,  poate 
furniza  :  Magnefi,  de  mare  si  mica  fortâ  pen- 
tru orice  fel  de  motoare. 

Contoare  electrice  pentru  curenti  alternativi 
monofazici  si  trifazici. 

Instalafii  pentru  stafiune  de  telcgrafie  fârâ 
fir,  telegraficâ  si  telefoaicâ. 

Ilva  Alii  Foni  e  Acciaierie  d'Italia  Roma 
oferâ  :  rôti  si  accesorii  pentru  cale  feratâ  tram- 
wae,  lame  de  ofel  de  diferite   dimensiuni,  ca- 


pr/ori,  bare,  grinzi,  tipare,  ciubuce,  lame  de  fe- 
râstrau,  tuburi  de  fer,  vergele,  sàrmâ  ghimpata, 
obiecte  trafilate,  bande  cositorite  în  foi  de  di- 
mensiuni comerciale  etc. 

Preturi  si  detalii  la  Serv.  Informat,iilor  Co- 
merciale din  Ministerul  de  Ind.  si  Comert,. 

Officine  per  Lavorazioni  Metallurgiche  Mec- 
caniche se  ocupâ  eu  fabricarea  de  motoare  de 
benzinà  pentru  automobile,  motociclete,  aéro- 
plane, imbarcatiuni  cât  si  eu  îabricarea  motoa- 
ralor.  „Volpi".  Doreste  sà  intre  în  reia{iuni  co- 
merciale eu  diferite  case  din  tara,  cere  sa  i  se 
comunice  firmele  eu  care  ar  putea  intra  în  re- 
latiuni. 

Firma  Caimmi  Bonifazi  &  Co.,  oferâ  apa- 
rate pentru  uscat  gogosi  de   mâtase  si  céréale. 

De  asemeni  oferà  motoare  electrice. 

Firma  A.  Magliano  &  Co.,  Torino  oferâ 
furnituri  industriale,  ori  ce  lucràri  în  lemn  han- 
gare  pentru  aéroplane,  paturi  de  lemn  etc 

Firma  Luizi  Scodelctti  &  Co.,  din  Geneva 
cere  sâ  i  se  comunice  numele  unei  firme  care 
sâ-i  furniseze  piei  sàlbatice  (crude)  pentru  lu- 
crat  ;  mai  oferâ  pentru  exportât  Rigato  (tesâ- 
turâ  vargatâ  de  bumbac)  de  70  cm.  de  lat., 
eu  pretul'  de  3  lire  si  60  centimi  metrul  franco 
vagon,  sau  bord  Geneva  si  putând  furniza  de 
la  5  —  10.000  metri  pe  lunâ. 

Firma  Macchi  Virgilio  din  Milano  (Busto- 
Arsezia  cere  sâ  intre  în  relatiuni  eu  câteva 
case  de  export  din  România. 

Societatea  anonimâ  Giovanii  Ambrosetti  de 
transportari  internationale  din  Turin,  oferâ  fo- 
najul  unui  vapor  de  3660  tone  pentru  Italia 
(Genova)  Galati  si  înapoi  si  dacâ  sunt  de  ex- 
portât produse  românesti  pentru  a  le  transporta 
în  Italia  eu  înapoierea  vaporului. 


LISTA  CATALOAG ELOR 

expuse  la  serviciul  de  informatiuni  din  Ministerul  de  Industrie  si  Comerf 

pentru  folosinta  celor  interesa^i. 

(URMARE) 

SUISSE 


1)  Fabrique  de  Chauffage  Central  S.  A.  Berne. 
Réservois  en  aluminium  de  toutes  formes  et  de 

toutes  grandeurs. 
Marmites  à  vapeur. 

Marmites  Electriques  fixes,  avee  ou  sans  bain- 
marie. 

Chaudière  à  cuire  à  foyer  direct. 
Automate  Electrique  pour  la  production  d'eau 
chaude. 

Automate  à  vapeur  à  bascule. 
Appareil  à  vacuum. 
Marmite  à  vapeur. 


Mélangeuse. 

Machine  à  mouleur  avec  presse  et  plaque  a 

renversement. 
Forge  portative  avec  ventilateur  actionnée  à  la 

main. 

Pompe  pour  acides  concentrés. 

Armatures,  appareils,  tracteurs. 

Vanne  de  passage  droite  pour  vapeur  No.  I. 

Vanne  de  passage  droite  pour  vapeur  No.  2. 

Vanne  de  passage  droite  pour  vapeur  No.  3. 

Vanne  de  passage  droite  pour  vapeur  No.  4. 

Robinet  de  passage   Jeukius»  No.  21. 
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Vanne  à  équerre  pour  vapeur  No.  51. 

Vanne  à  èquerre  pour  vapeur  No.  52. 

Vanne  à  équerre  pour  vapeur  No.  53. 

Vanne  à  équerre  pour  vapeur  No.  54. 

Vanne  à  glissière  No.  201  a,  pour  tubes  bouillèurs, 
avec  brides  aux  deux  orifices. 

Vanne  à  glissière  No.  221  complètement  en  bronze 
pour  tuyaux  à  gaz,  avec  orifices  tarandés. 

Soupape  de  sûreté  No.  321  à  ressort,  avec  ra- 
cordement  tarandés. 

Soupape  de  sûreté  No.  352  avec  contrepoids  et 
racordements  tarandés. 

Soupape  aromatique  à  fermeture  rapide  No.  401. 

Pots  de  Condensation  No.  601  à  flotteur  eu  alu- 
minium. 

Vanne  à  double  réglage  à  équerre  No  662  avec 
presse  étoupe  recouvert,  en  laiton  poli  où 
nickelé. 

Robinets  de  réglage. 

Robinets  de  passage. 

Robinets   de  passage  à  Soupape   No.  8063  en 

laiton  ou  bronze. 
Robinets  de  prise. 

Robinets  de  prise  sans  prese— étoupe   No.  863. 

Robinets  de  passage  à  boisseau  à  clef,  en  laiton, 
avec  boisseau  en  bronze. 

Robinets  à  boisseau  No.  903,  de  1  à  3,  entière- 
ment en  fonte,  mâchons  tarandés. 

Robinets  à  raccord  pour  tuyaux  en  caoutchouc. 

Robinets  de  Toilette. 

2)  Fabrique  de  chauffage  Central  S.  A.  Berne, 
ancienne  Maison  J.  Puef  à  Ostermundingen 
prés  Berne. 

Chaudières  en  fonte  No.  3  0  &  S. 
Chaudières  à  eau  chaude  Modèle  L. 
Chaudière  à  eau  chaude  Modèle  K.  L. 
Chaudière  sectionnée  en  fonte  S.  I.  I. 
Chaudière  à  Eléments,  eu  fonte  No.  11. 
Chaudière  sectionnée  en  fonte    No.  III  a,  pour 

chauffage  à  eau  chaude. 
Chaudière  en  fonte  No.  III  a. 
Chaudière  en  fonte  No.  V  a.  pour  chauffage  à 

eau  chande  à  basse  pression. 
Chaudière  en  fonte  No.  V  a. 
Chaudière  à  éléments  en  fonte  No.  VIII. 
Chaudière  sectionée  en  fonte  No.  III  a  D.  pour 

chauffage  par  la  vapeur  à  bassé  pression. 
Chaudière  à  éléments  en  fonte  No.  V  a  D.  pour 

chauffage  par  la  vapeur  à  basse  pression. 
Chaudière  à  éléments  en  fonte  No.  VIII  D.  pour 

chauffage  par  la  vapeur  à  basse  pression. 
Chaudière  à  vapeur  à  foyer  intérieur  Tipe  Cor- 

nivall. 

Chaudière  Tabulaire  verticale  avec  dôme  de, 
vapeur  évasé  et  tubage  entièrement  baigne 
dans  l'eau. 

Récipients,  bouilleurs,  réservoirs. 

Radiator  No.  230.  mit  Tellervàrmer—  avec  chau- 
ffeassiettes. 

Radiator  No.  150. 

Vanne  à  double  réglage  pour  chauffages  par 
l'eau  chaude  et  par  la  vapeur.  Brevet  Suisse 
No.  25722. 

3)  Fabrique  de  chauffage  S.  A.  Berne. 
Armatures. 

fcéchoir  à  claies. 
Séchoir  à  chaînes. 

Dessicateur  universel  pour  produits  agricoles  et 

industriels. 
Tracteur  «Le  Griffon». 

4)  Manufacture  Suisse  de  parfumerie  &  savo- 
nnerie. 


Pillet  (s.  a.)  Genève.  Bureaux  et  magasin  :  14, 
Rue  du  Jura,  14.  Usine  Hidraulique  :  21,  Rue 
de  Malatrek,  21. 

Cosmétiques. 

Dentifrices  antiseptiques  Ivpdentine». 

Crème  de  toilette  «Glygis». 

Poudre  de  riz. 

Eau  de  Cologne. 

Lotions  pour  la  tête. 

Vinaigre  de  toilette. 

5)  Machinen-Fabrik  Wângi.  (Thurgan-Schweiz). 
Sensationelle  Neuheit  !  Stalldûnger —  Verteiler. 
Pompe  à  purin.  Sisteme  Gamper.  Pompe  à  dé- 
gorgement automatique. 

6)  Fabrique  de  machines  Waengi  S.  A.  à  Waengi 
(Thurgovie). 

La  Nouvele  faneuse  à  tambour  «Pleneca». 

Le  nouveau  modèle  de  faneuse  à  tambour  "He- 

neca». 
Râteau  â  brasî. 

7)  Sausar.  Sparking  plugs.  Sold.  By: 
Sauser  S.  A.  Sbleure  (Suisse). 
Boulons  graisseurs  brev.  «Sic». 
Graisseurs  et  robinets  de  tout  genre. 

Prière  de  joindre  aux  demandes  des  échang- 
ions ou  dessins  et  d'indiquer  les  quantités. 

8)  Atelier  de  Construction  Mécanique. 
Bader,  Dubiel  &  Co.  La  hode.  Suisse. 
Machines  et  Outillage  pour  l'industrie  horlogère 

l'optique  et  la  bijouterie. 
Machine  à  planer. 
Imperméablle. 

9)  2  volume  Ferrum  Fonderie. et  Ateliers  de  Cons- 
truction S.  A. 

Rupersoil  (Argovie)  Suisse. 
Dépoyanteuse. 

Machine  à  peler  les  pommes  Commandée  par 
transmission. 

Machine  à  couper  les  légumes. 

Machine  à  couper  les  raves. 

Passoir  mécanique  No.  1  Commandée  par  trans- 
mission. 

Machine   à  courber  et  à  cylinder  Comandée  à 

transmission. 
Poinçonneuse  au  moteur. 
;     Petite  Sertisseuse  au  moteur. 

10)  Manufacture  d'horlogerie  Juillard  &  C-ie  Cor- 
têbert  (Suisse). 

Calibre  No.  484,  marque  «Cortébert». 
Calibre  J.  C.  extra-plat,  marque  «Cortébert  Wath 
C.» 

Articles  spéciaux  avec  mouvement  Système  Ros- 
kopf. 

11)  5  exemplare  Wartmann,  Vallette  &  Co.  Cons- 
truction métalliques. 

Genève  (14  Grais  d'or)  Broug  (Argovie),  (Suisse). 
Ponts  et  passerelles  en  tous  genres  et  de  toutes 
grandeurs. 

12)  Maschinen  fabrik.  Albert  Stadler  A.  G.  Aber- 
burg  (Schweg). 

Neucste  Spiralfugel  — Siiemaschine  1919. 

13)  Fabrique  demachines.  Albert  Stadler  S.  A. 
Ct  de  Berne. 

Aberbourg.  (Suisse). 
Faucheuses  1919. 

Fachèuse  à  1  cheval  «Stadler),  Modèle  1919. 
(2  volume)  Frein  pour  faucheuses. 

14)  (2  vol.)  Prospectus  des  Haches— paille. 

15)  (2  vol.)  Herses  normales  à  prairie. 

16)  (2  vol.)  Pompes  à  purin. 

17)  (2  vol.)  Bêches— Herses  roulantes  et  culti- 
I  vateurs. 
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18)  (2  vol.)  Batteuses.  Constructions  récentes. 
Batteus  e  à  main.  No.  1. 

Nouvelle  batteuse. 

19)  (2  vol.)  Prix-Courant  des  Concasseurs  de 
Céréal. 

20)  Pompes  rotatives  à  purin  pour  force  mo- 
trice. 

(2  vol.)  Nouvelle  pompe  rotative. 
Machine  à  nettoyer. 

(2  vol.)  1919.  Prospectus  spécial  des  faneuses. 

21)  (2  vol.)  Manégés.  Constructions  récentes. 
Manégé  de  sûreté. 

Nouveau  manège  de  sûreté  à  cheveaux. 

22)  Fabrique  de  relojes  y  pendulos  pequenos. 
Fabrique  d'horlegerie  et  pendulettes.  «La  Du- 
chesse>  Duchesse  W.  Mfej. 

La  chaux  de-fonds.  Switzerlaiid. 
Montre  squellette  artistique. 
Pendulette. 

23)  La  Carbonique  Suisse.  Société  anonyme. 
Berne. 

Le  Chealume'au  «Carba  Maxima». 
Mano-Détendeur   «Carba  A.»   avec  membrane 

métallique  pour  Acétylène  dissos. 
Manomètre  de  contrôle. 

24)  Les  Fils  d'Edouard  Geistlich  S.  A.  pour  l'in- 
dustrie chimique.  Schiren  &  Wolchusen. 

Usines:  Schileren  &  Wolhusen  Oftringen. 
Sucursale:  Stalden  (Emmenthal). 

25)  Otto  Frères  Warb  Suisse. 

Chariot  de  transport  pour  le  transport  pratique 

de  la  charrue  aux  champs. 
Charrue  Brabant  simple. 

2b)  Société  Industrielle  Suisse.  Neuhausen  (Chute 

du  Rhin)  Matériel  roulant  de  chemin  de  fer 

armes  et  machines. 
Chemin  de  fer  électrique  de  la  Bernina.  Voiture 

automotrice. 
Voiture  automotrice   à  4  essieux.   Bogie  avec 

moteurs. 

Voiture  de  remorque  à  2  essieux. 

Voiture  de  3  e  classe  a  4  essieux  série  C.  4. 

Voiture  ouverte  à  4  essieux. 

Fourgon  à  bagages  à  essieux. 

Caisse  de  voiture  2  Classe. 

27)  Grob  &  C-ie  Horgen  (Suisse). 

Lisses  métaliques  et  remises  complets  ;  Acce- 

soires  divers  pour  tissage  ;  Lamelles  pour  mé- 

tiere  automatiques,  etc. 
Lisses  de  rechange.! 
Cadres  pour  métiers  à  rubans. 
Modèle  No.  22,  24,  26,  27,  28  si  59. 
*    28.  Le  Syrgol,  S.  A.  anct  A.  Siegfried.  Zofingen 

( Suisse) . 

29.  A.  G.  Vorm.B.  Siegfried.  Zofingen,  (Suisse). 

30.  Parfumerie  Clermont  &  Fouet.  Graz  &  Am- 
rein. 

Genève.  24,  26,  28.  Avenue  delà  Grenade.  11,  13, 

15,  Chemin  de  LAvenir. 
Pierres  antiseptiques. 
Brlliantines. 
Eaux  de  toilettes. 
Savons  de  toilette. 

21.  Double  règle  à  calculer  «Soga»  Uster  etJZu- 
rich.  (Suisse). 

32.  Double  règle  à  calculer.  Dernière  modèle  pour 
Electricien. 

33.  Une  Défaite  Complète  subit  l'ancienne  mé- 
thode de  calcul  mise  en  concurence  avec  le 
«Loga  Calculatoe  moderne»- 

34.  La  Revue  Dacty  raphique. 

35.  S.  A.  Wolo.  Zurich.  Sihlquai  5.  Prix  courant. 


Febrique  de  produits  Chimiques,  pharmaceuti- 
ques et  cosmétiques. 
Hygiène  de  la  chevelure. 
Hygièna  de  la  peau. 
Inhalation.  ' 
Parfumerie. 
Produis  en  vrac. 

36)  (2  vol)   Manufacture  d'horlogerie.  V-ve  A. 

Pannu  Zurich  Farenstrassc  70. 
Montres  en  métal. 

37.  Ein  Kapitel  der  Einheimischen  Industrie, 

38.  Richard  &  Specken.  Seefeldstrasse  36,  Zurich  8. 
Shebo  Phénix.  Machine  à  nettoyer  les  couteaux. 
La  mastic  à  cuir  indispensable  de  Terk. 

HOLLANDE 

1)  Catalogul  Figée  's  Weekly,  Figée  L-td  Haar- 
lem  Holland  Sole  Britisch  Agent  :  B.  I.  Allison 
Tower  Chambers,  118  London  Wall  Londqn. 
E.  C.  Macarale  de  diferite  dimensiuni  2  cat- 
taloage  similare. 

2)  Catalogul  Garnitures  des  Machines  et  Chau- 
dières à  Vapeur  Appareils  Brevetés,  Sisteme 
Dikkers  Société  Anonyme  Kopergietery,  Ap- 
pendage  en  Pompenfabrick  van  G.  Dikkers 
&  Co.  Amsterdam  Damrac  26.  Rotterdam  Bo- 
omjes  6.  Démontage  du  Cylindre  de  vapeur 
et  du  Cylindre  d'eau  en  cinq  minutes  sans 
Découplement  des  conduites. 

Pompes  à  vapeur  à  action  directe. 

Aperçu  de  Mantage  des  pompes  à  vapeur  à  action 

directe. 
Injecteurs  à  répétition. 

Soupapes  à  siège  amovible,  etc  2  cataloage 
simiiare. 

3)  Catalogul  I.  L-  Nering  Bogel  &  Co.  Deventer. 
London:  Thornett  &  Fehr  Baltic  House,  27 
Leadenhall  Street,  London.  E.  C.  3 

Battery  of  4  Standard  Machines  12X1  i,  on  one 
Back  Shaft. 

Parts  of  our  Standard  Machine.  Large  Mixing 
Machine. 

Universal  Washes.  2  Cataloage  similare. 

4)  Catalogul  Naamlooze  vennootschap  Machie- 
fabric  v.  h.  H.  J.  Koopmaa  Dordrecht  (Holland 
2  Cataloage  similare. 

5)  Catalogul  Light  Reilway  Material  an  Rolling 
Stock.  For  ail  purposes 

Du  Croo  &  Brauns,  82  &  83  Fenchurch  Street 
London.  E.  C.  2  Cataloage  similare. 

6)  Catalogul  N.  V  Werf  „Hubertina"  voorhen 
W.  H.  Iacobs.  Haarlem.  Holland  Draaiery. 
Tours.  Dreherei  Turnig-shop.  Stelplaats.  A- 
telier  de  montage.  Ketelmakery  Heimachine. 
Stomlier.  Hofd  machine  Baggermolen.  Dia- 
gonal machine  van  70  I.  P.  K.  2  Cataloage 
similere. 

7)  N.  V.  N.  A.  Spronk  E.  Zonen's  Machinefabrick 
Rotterdam  Machines  voor  Wasch.  E.  Strijkin- 

richtingen.  Waschmachines.  Waschmachine 
met  zijdrijfwerk  Groep  T.  rechts,  roodkoperen 
binner.tronel  250X"50  m.  M.  met  fornis  en 
réservoir.  Stoommangels  Centrifugen  Droog 
aparaten,  Wringmachines.  Strykmachines.  etc. 
2  cataloage  similare. 

8)  Catalogul  Utrechtehe  Machinefabric  O.  D. 
Frans  Smulders.  Utrecht  Holland  Croeselaan 
o  Moulin  à  cylindres  doubles  juxtaposés  pour 
broyer  le  coprah,  les  noix  de  palme.  Pompe 
Hidraulique  etc.  2  cataloage  similare. 
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0)  Catalogul  Drilling  Plant  Werf  Conrad  Haa- 

riem,  Holland.    Drill'.ng    Oufits  Department. 

Engines  and  Boilers:  Derricks  and  Drilling  Rigs. 
Standard  Canadian    Oil    Drilling    Plant   for  a 

depth  of  3.000  ft  and  more. 
Deta  ls   of    Canad  an   and   Combined  Drilling 

Rigs.  Casing  Lifting,  and  Torcing  Appliances. 

Saterflush   Accenssories.   etc.  2  cataloage  si- 

milare. 

10)  Catalogul  Mackinefabriek  Delft.  W.  M.  blad 
No.  50.  Wasscherij  Machines  Centrifuges.  Poni- 
pen.  Aparaten.  Kleine  Waschmachine  Tipe  X. 

T.        en  ^5  Tolcentrifuges  Type   T.  C.  500 

en  500  Met  Oonderaandrijvind  Wringmackine 

*ôo  ,  ,  hooo  3600 

T:pe  N.  90  Cuinder  manqel  ne  gôô  fon- 
der ondervoering  etc.  2  tatalo^ge  similare. 

11)  Catalogul  Mackinefabriek  Reineveld.  Delft 
Holland.  Iavapompen  vor  de  Snikerindustrie 
Horizontale  Dubehverkende  Plugerpomp  Met 
viliegwiel  Verticale  Plugerstoompomp  Met  vli- 
egviel  met  tvee  Emfelverkende  Pomcilindres. 
Docr  Stoom  Gedreven  Verticale  Natte  cacu- 
umpomp  met  Vliegviel  Horizontale  Riemge- 
dreven  Plugerpomp.  2  cataloage  similare. 

12)  Catalognl  MackinefaV  riek  Reineveld  Delft 
Holland  Vulmassapompen  Hoofdagente  ;  Gebr. 
Stork  &  C-ia  Soerabia  Hengelo.  Horizontale 
Vulmassapomp.  Dubele  Pomp.  Verticale  Vul- 
massapomp.  2  Cataloage  similare. 

1 3)  Catalogul  Ecluses  &  Ponts  Electriques.  Figee- 
Haarlem  Holland.  Instalation  Mécaniques  et 
élecriques  pour  le  service  d'écluses  et  de  Ponts 
Mobiles  La  nouvelle  écluse  D'Jmuiden.  Ecluse 
de  Terneuzen.    Pont  Rails  de   Selzaete  etc.  2 

cataloage  similare. 

14)  Catalogul  Naamlooze  vennootsckap  de  Pla- 
atwellerij-velsen.  Produits  sondés  pour  l'ex- 
portation. Welded  Products  for  export.  N.  V. 
De  Plaatwelerij-Velsen  2  cataloage  similare. 

15)  Catalogul  Brons  Ruvolie  Motoren  Naamlooge 
Ven  nootsckap  Appigeaamme  Bronsmotorenfa- 

brick.  Afdeeling.  Montagepla^s.  Viercylinder 
Bronsmotorenfabriek.  Afdeelii  g.  Montageplats 
.  Viercvlinder  Brons  Sckeepsmutor  120  P.  K. 
Type'motor  4  Tôt  10  P.  K.  Tipe  motor  12  Tôt 
20  E  P.  K.  2  Cylinder  Bronsmotor  100  P.  K. 
etc.  4  exemplare  similaie. 

16)  Catalogul  X.  V.  Mackinefabriek,  Ijzer-Staal 
&  Metaalgieterij  V.  H.  Bakker  &  Co.  Ridder- 
kerf  Holland.  Slingerponsmachine  Horizontale 
Ponsmachine.  Gecomb  Pons  en  Knipmackine 
met  Hse  Kijzersckaav  Dubbele  Balons  Pons 
masckiene  Souffreinmackine.  Platenbuig  ma- 
chine. Excenterpers  met  Vliegbie!.  Langskel- 
linglier.  2  cataloage  similare. 

17)  Catalogul  Mackinefabrieck  «Jafia  <  Louis  Smul- 
ders  &  Co.  Utrecht.  Gelijkstroom-Stoommacki- 
nes.  Gelijkstroom-stoomachines.  160  omvente- 
lingen  per  min.,  direct  gesdopeld  met  125  K. 
W.  Nontresen  argent. 

gelijkstroom-dinamo  Dergelijke  mackines  le- 
verden  wij  voor  verschillende  stoomgemalen. 
Hangende  bu  ht-3n  voedingspomp  voor  gelij- 
kstroom  stoommackines.  etc.  2  catalocge  si- 
milare. 

18)  Catalogul  Société  anonyme  Werf  Conrad, 
Haarlcm  &  Hollande,  1910  Sondes  pour  pros- 
pections. La  sonde.  Banka.  2  cataloage  si- 
milare. 


19)  Catalogul  Utrechtsche  Machinefabriek.  O. 
D.  Trans  Smulders  Utrecht.  Hollande.  Auto- 
matic Power  Press  For  Moliases  Cakes.  Mo- 
ulding  chamber.  Automatic  Teed  Device.  Con- 
veyor  with  Endless  with  Rétroactive  Worm 
3  cataloage  similare. 

20)  Catalogul  Société  Anonyme  Werf  Conrad. 
Haarlem-Hollande.  La  sonde  Banka  6  cata- 
loage similare. 

21)  Catalogul  Tour  Rapide.  Calandplein  1. —  La 
Haye.  N.  V.  Hollandsche  Machine-Maatscha- 
ppij  Tour  Rapide  à  Bank  Rompu.  Les  Lune- 
ttes. Renvoi  de  Transmission.  Tour  Rapide  de 
10  (255  m.  M.)  2  cataloage  similare. 

22)  Catalogul  N.  V.  Verschure  &  Co.  Scheep- 
swerf  &  Machinefabriek.  Amsterdam.  Afdeeling 
Mackinefabriek.  Afd.  Ontwerpen.  Een  Ge- 
deele  V/D  Stelplaats.  Draaierij.  Rubber  Men- 
gwvals-Rolleu  450X200  M|M.  Directe  Moto- 
raandrijving.  Mengmachine  in  gekiepten  To- 
estand.  Batterij  Hydr  :  Persen  Met  Pomp 
Persolarke  600X600  M|M  (8  Etages).  Com- 
pound  Mackine  1000  I.  P.  K.  Triple  compound 
Machine  800  I.  P.  K.  2  cataloage  similare. 

23)  Catalogul  Huiskens  &  Van  Dijk  Dordrecht 
(Hollande).  Atelier  de  construction.  Chaudro- 
nnerie. Chantier  Naval.  Machineiabrik  Ketel- 
makerij  en  Sckepsbouw  Le  Vapeur  „Fran- 
cofurtia"  La  Machine  „Fiat  Voluntas".  2  ca- 
taloage similare. 

24)  Catalogul  Haarlemsche  Machinefabrik.  Ci- 
Devant  Figée  Frérés.  Haarlem  (Holland).  Grues 
Vue  dans  le  Port  de  Rotterdam  ou  se  trouvent 
un  grand  nombre  de  grues  „Figee".  Grues  à 
vapeur  pour  Ports  maritimes.  Port  de  Rot- 
terdam. Grues  électriques  pour  le  dbeharge- 
ment  de  betteraves  au  charbon  etc.  2  cata- 
loage similare. 

25)  Catalogul  Makers  and  Sole  Licensee  for 
Europe  for  Brownhoist  Grabbuckets.  Figée  L-td 
Haarlem  Holland.  3  cataloage  similare. 

26)  Catalogul  Catalogo  de  Exportadores  Espa- 
noles.  Centro  de  Informacion  Comercial  Del 
Myiisterio  de  Estado. 

Bureau  international  pour  favoriser  le  Commerce  et 
l'industrie.  Amsterdam  Damrak  60. 

Aceastâ  institutîune  are  de  scop  de  a  facilità, 
printr'un  mod  cât  se  poate  de  practic,  exten- 
siunea  relaÇiunelor  comerciale  si  industriale 
printre  firmele  din  diferite  târi. 

Cu  o  existera  de  25  ani  si  eu  un  numâr  de 
peste  5000  de  membri,  râspânditi  în  lumea 
întreagâ,  aceastâ  institutiune  a  putut  sa 
stabileascâ  legàturi  solide  între  membrii  §i 
corespondenfii  ei  pe  toate  pieÇele  mondiale,  au 
înfiint^at  birouri  la  Londra  St.  Hele's  Place  16, 
la  Bruxelles  Boulevand  du'Jardein  Boanique  21, 
la  Zurich  Kaspar  Escherhaus,  la  Gotdeborg. 
(Suedia)  Ostra  Haiungatein  46-48  si  la  Praga 
si  au  un  serviciu  de  coresponden^â  din  cei 
mai    experimentati,   cunoscàtori  ai  pie- 

telor  respecjtive,  cari  pot  da  tutulor  persoa- 
nelor  ce  i  se  adreseazà  toate  ? 


FRANfA 

(Urmare.  A  se  vedea  Correspondance  Economi- 
que No.  5  —  6) 

75.  Tracteur  Agricole  Chapron,  45  rue  de  la  Re- 
publique, à  Puteaux  (Seine). 
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76.  Le  Tracteur  Agricole,  André  Citroen.  115  à 
143.  (Quai  de  Javel  Paris  (XV  c). 

77.  Tracteur-Toieur,  Sisteme  George  Filtz,  3  rue 
Taitbout.  Paris. 

78.  Avant-Train  Tracteur  ^L'agro»,  98  rue  de  la 
Victoire,  Paris. 

79.  Tracteur  &  Soc.  Charrues,  de  construction 
et  d'Entretien  de  matériel  industriel  Agricole 
«Scemia»,  9  rue  Tronchet,  Paris. 

80.  Creusets  en  Plombagine  fours  basculants, 
Fours  Rousseau  116,  Quai  de  Seine  Argenteuil 
Près  Paris. 

81.  Construction  d'instruments  de  pesage,  pres- 
ses à  copier,  Etablisements  Ch.  Testut  8  rue 
Popin court,  Paris. 

82.  Le  Locotracteur  Schneider  &  Co.  (Locomo- 
tive a  Hydrocarbure)  Soc.  des  Ingénieurs  Ci- 
vils de  France.  19.  Rue  Blanche.  Paris. 

83.  Société  Anonyme  de  nouveaux  établissements 
Siszaire  &  Naudin  103  rue  Saint-Lazare,  Paris. 

84.  Charrue  vigneronne  «Chapron »  45,  rue  de  la 
République,  à  Puteaux  (Seine). 

85.  Pelles  et  Bêches  en  Tole  d'acier,  Claudinon 
&  Co.,  Paris. 

S6.  Apareil  à  mandriner  les  tubes  de  chaudières, 
appareil  à  mandriner  universel,  Cyrile  Au- 
zeau  19,  rue  de  Bellevile.  Paris  (XIX  c). 

87.  Soc  Alsacienne  de  constructions  mécaniques 
Usine  de  Mulhouse. 

88.  Nouveau  Tracteurs  1919  3c/40  HP,  American 
Tractor,  11  et  13,  Avenue  du  Bel  Air,  Paiis. 

89.  Appareils  de  Séchage  et  d'évaporation  par 
la  vile.  Grouvelle  &  Arquembourg  58,  rue  dei 
Plantes,  Paris  (XIV  e). 

90.  Ventilation  chauffage  Séchage,  Aérothermes, 
Aérocondenseurs.  Grouvelle  &  Arquemborg  58 
rue  des  Plantes,  Paris. 

91.  Arsène  Boivi,  Pàris  14e  27  bis  2g,  Rue  du  Mou- 
lin Vert  masini  pentru  lucratul  blânurilor,  pa- 
ratrâsnete  precum  si  toate  accesoriile  necesare 
paratràsnetelor. 

92.  Bardot  &>  Verloom,  2  et  5  Rue  de  Bellevue 
Paris  (19  e)  aparaie  pentru  cale  feratâ,  masini, 
seule,  feràstrae  circulare  ;  eonstructiuni  me- 
talice  în  gênerai. 

93.  Fonderie  &  Ateliers  de  Constructions  Mé- 
caniques Seyer  '80,  82,  84  Rue  de  Pyrénées 
Paris  (XXe)  pompe  de  tôt  felul  si  în  spécial 
pentru  reparatie. 

94.  Cochet,  exportation  importation  118  Abenue  des 
Champs  Elysées.  Paris  (8e):  masini  automate 
pentru  tâiat  metale,  masini  pentru  ascutit  fe- 
ràstrae circulare,  foarfeci,  forje  portatfve  etc. 

95.  Rivât  &  Strahm,  fabrique  d'outillage  de  pré- 
cision 50  Rue  Jennert,  Paris  :  seule  de  precizie. 
în  spécial  dispozitive  pentru  strunjit  tuburi 
în  interior. 

ANGLIA  ÇI  STATELE  UNITE 

Urmare.  A  se  vedeà  Corespondance  Economique 
No.  5— b. 

71.  «A.  C.  M.  E.»  superior  quality  shipping  and 
packing  room  supplies,  New- York  City,  U.  S.  A. 

72.  «A.  C.  M.  E.»  nailles  strapping  s}stem  is 
fast  efficient  economical. 

73.  American  Steel  Compan}',  manufacturer  of 
Wire  Nails  Tin  Mil  Products,  Park  Building 
Pittsburgh,  P.  A.,  U.  S  A. 

74.  Papers  on  Infant  Welfare  The  Eléments  of 
Food». 


75.  «G'axo»,  Médical  Département,  45,  King's 
Boad.  St.  Paneras,  London,  N.  W.,  —  11  cata- 
loage  diferite. 

AUSTRIA  GERMANÂ 

1)  K.  K.  piiv.  Wàscherei — Masehihan  —  Habrik.  I. 
Krauss  &>  Co.  Wien  XVIJI,  Wâkringergurtei  5j 

K.  K.  pat.  waschmaschinen    Perfekt»  fur  direkte 

Uterfeuerung.  Fig.  3. 
K.  K.  pat.  Wasthruaschinen    Monopol»   fur  di- 
rekte Uterfeuerung  oder  Gasheizungeigerfchtet. 
Doppeltrommel-Dampfwasoh  -  und  Spiilmaschine 

«Rapid»  mit  seitllchem  Vorgelege.  fur  Dampf- 

heizung  und  Keimenbetrieb. 
Benzin- Waschmasehine  «Oekonom>   fiir  Hand- 

betrieb  mit  automatischem  Wei  hselgang. 
Zentrifugal-Trockemaschinen   (auch  Schlender- 

maschinen,    Teufel,    Hydro  -  Extracteure  ge- 

nannt). 

Zentrifugal  -  Trockenmaschinen  «Samum»  fiir 
Fiand-oder  Riemenbetrieb,  mit  vollstândig  ge- 
riiuschloseui  Gang. 

Kleine  Industrie  Rolle.  grau  gestrichen.  Ge- 
stellmangel  mit  vieif  icher  Zdhnradiïbersetzung 
und  sechsfacher  Bogen-Blattfeder.  Politierte 
Hartholzwalzen  aus  einem  stiick,  mit  durch- 
gehenden  Vierkantwellen  von  550  mm.  Lange, 
mit  zvvei  in  scharnieren  beweglichen  Hart- 
holz  Seitenbrettern  zum  Aufklappen.  Gewicht 
zirka  75  kg. 

Patria-Rolle  No.  VII. 

Drei-W«lzen  Rolle.  «Imperator»  No.  IX. 

Neueste  Plat  oder  Biigelmaschinen  Delphin - 
fiir  Riemenbetrieb. 

Benzin  Gas-Apparat. 

Spiritus  Gas-Apparat. 

Wiener  Hochglanzmaschine  «Doppeladler-  fur 
Krangen,  Maschetten  und  Plastrons  (K.  und 
K.  Patent). 

KaU-Rundemaschine  «Union  . 

Biigelôfen  neuesterkonstruktion  (Pyramidenôfen) 
«Titan»  mit  mukippbarem  Plaurost. 

J    Un  prospect. 

2)  Kugéllager- Normalien.  Priizisions-Kiigellagcr-Fabrik 
Wien.  Gesellschatt  m.  C.  H.  Wien.  XX\i  Ger- 
hardnsgasso  27. 

Kleinste  I_,au.f  ring  système.  Typ.  A. 
Magnetlager.  Série  Nr.  26305—26320. 
Normale  Ausfùhrung  (mit   Z3rlindrischem  Aus- 
beuring). 

Ausfiihrung  «balling»  (mit  balligem  Auseuring). 
Ausfiihrung  «R»  (mit  Einstellring). 
Stiitzkugellager  (fiir  achsiale  Beauspruchungen). 
Normale  Stiitzkugellager  mit  balligem  Unter- 

ring.  Série  No.  1102-  1128,  Type  A.  L- 
Doppetwirkende    Stiitzkugellager    mit  flachen 

Ausenringen.  Série  No.  2204  f.  —  2234  f.  Tvpe 

B.  J.  N. 
Gehiiuse-Btiitzkugellager. 
Vorziige  der  Reitstockspietzen. 
Reitstockspietzen  fur  Druckbiinke. 

Les  personnes  qui  ont  déjà  reçu 
deux  numéros  consécutifs  de  la  «Cor- 
respondance économique"  sont  pri- 
ées de  faire  parvenir  à  l'adminis- 
tration de  la  revue  le  prix  de  l'a- 
bonament  pour  l'année  courante. 


Snpliment  la  Correspondance  économique"  No.  9-10 


MARI  RE  A  TAXELOR  -DE  INSCRIEREA  FIRMELOR 

 -r-»-*-  • 

Deciziune  ministerialà  publicatà  în  Monitorul  Oficial  No.  53  din  24  Iunie  1919 


Noi,  ministru  secretar  de  Stat  la  departa- 
mentul  industriel'  si  comerfului. 

Având  în  vedere  dispozi{iunile  art.  19  din 
legea  asupra  înscrierei  flrmelor; 

Având  în  vedere  decretul-lege  No.  1.958  din 
19  Mai  1919,  publicat  în  Monitorul  Oficial  No. 
3î  din  25  Mai  1919,  prin  care  titulatura  or- 
ganului  oficial  de  publicitate  al  ministerului  in- 
dustriel" si  comertului,  „Foaia  de  info;matiuni 
comerciale",  se  schimbâ  în  «Correspondance  Eco- 
nomique . 

Decidem  ; 

Art.  I.  -Taxele  pentru  publicarea  în  Cor- 
respondance Economique  a  extractelor  de  în- 
scrierea  firmelor,  fixate  prin  deciziunea  ministe- 
rialà No.  16.537  din  10  Iunie  1913,  se  sporesc, 
eu  începere  delà  14  Aprilie  1919  dupa  cum 
urmeazâ  : 

a)  Pentru  firme  individuale,  le î  20  ; 


b)  Pentru  firme  sociale,  în  nume  colectiv  si 
în  comandità  simplâ,  lei  30  ; 

c)  Pentru  firmele  societâjiilor  coopérative  con- 
stituite  conform  dispozitj'unilor  codului  de  co- 
rner]:, lei  30; 

d)  Pentru  firmele  societâtilor  pe  acfiuni,  lei 
100  ; 

e)  Pentru  publicarea  radierei  firmei,  lei  10  ; 

f)  Pentru  publicarea  oricârei  mmodificâri,  pre- 
vàzutà  la  art.  6,  1 1  si  13  din  lege,  adusâ 
unei  firme,  lei  20. 

Art.  II.  Directorul  gênerai  al  comerfului  si 
directorul  contabilitâtei  générale  si  administra- 
tive sunt  însârcinati  eu  aducerea  la  îndeplinire 
a  dispozi'îiunilor  prezentei  deciziuni. 

Data  la  24  Mai  1919. 

p.  Ministrul  industriel  si  comertului. 

Tancred  Constantinescu 
No.  10.971. 


Se  publicâ   spre  cunostinfa  generalâ    câ  Tribunalele  mai  Jos  notate  au  fâcut  în  registrele 
de  firme  comerciale  urmâtoarele  operafiuni  : 


N 


TRIBUNALUL  BUZÂU 


A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
o.  26  918  firma  d.  Tudor  Nifcescu  pentru  co- 
mertul  de  mâcelârie  eu  sediul  în  Mizil,  strada 
Obor  22, 

No.  3 2 ; 9 1 S  firma  d.  Burâch  Heehter  pentru  co- 
mer^ul  de  manufactura  si  diferite  marun^isuri 
eu  sediul  în  Buzâu,  strada  Târgului  45. 


No.  50|918  firma  d-nei  Virginia  T.  Ionescu  pen- 
tru comertul  de  Hotèl  si  Birt  eu  sediul  în 
Buzâu,  strada  N.  Stânescu  31. 

No.  40[918  firma  d.  Vita  N.  R.  Ionescu  pentru 
comertul  de  cârciumâ  vin  si  tuicâ  eu  amâ- 
nuntul  eu  emblema  «Iya  Principatele-Unite»  eu 
sediul  în  Buzâu,  str.  Sf.  Angeli  2. 
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No.'  54j91  S  firma  d.  Vasile  A.  Nicuîai  pentru 
comeitul  de  atelier  de  lâcàtuçerie  çi  tinichi- 
gerie  eu  sediul  în  Buzâu,  strada  N.  Anasta- 
sescu  51. 

No.  53|918  firma  d.  Vasile  Mateescu,  pentru  cc- 
mertul  fabrieâ  de  lumânâri  de  cearâ  eu  sediul 
în  Buzâu,  strada  Târgului  106.' 
No.  56|918  firma  d.   Osias  Vadler,  pentru  co- 
mertul de   diferite  marun^tsuri,  tu   sediul  în 
Buzâu,  strada  d-na  Neaga. 
No.  52)918  firma  d.  Mihalache  G.  Radu  pentru 
comertul  de  Birt  eu   bâuturi  spirtoase  si  ca- 
mere  de  dormit,cu  emblema  «Ta  Mârâcineanu» 
eu  sediul  în  Buzâu,  PiaÇa  Obor  6. 
No.    39)91  S   firma    d.   Niculae  Constantinescu 
pentru  comertul  de  cârciumâ  eu  tôt  felul  de 
bâuturi  eu  amânuntul  si  coloniale,  eu  sediul 
în  Buzâu,  str.  G.  Dâscàlescu. 
No.  60|918  firma  d-nei  Aneta  G.  Cristina,  pentru 
comertul  de  Cafenea  si  Restaurant  eu  emblema 
<  Ta  Jandarmul  Rural»cu  sediul  în  Buzâu,  str. 
G.  Dâscâleseu  16. 
No.  58 j9 1 8   firma   d.  Matei   Cincu,  pentru  co- 
mertul de  cafenea  si  birt  eu  sediul  în  Buzâu, 
strada  Unirei  108. 
No.  59)918  firma  d.  Mihail    Bâlânescu,  pentru 
comertul  de  tâbâcârie  si  pielârie,  eu  emblema 
«Dunârea*  eu  sediul  în  Mizil,  ços.  M.  Bravu  12. 
No.  38|918  firma   d.  Th.  I.  Cristescu  pentru  co- 
mertul de  tôt  felul  de  bâuturi  si  coloniale  eu 
sediul  în  Buzâu,  strada  Târgului. 
No.  50| 9 1 8  firma  d-nei  Virginia  T.  Ionescu,  pen- 
tru comertul   de  Hôtel   si  birt   eu  sediul  în 
Buzâu,  str.  Stânescu  31. 
No.  28|9l8  firma  d.  Iacob  I.  Teodorescu,  pentru 
comertul  de  bâcânie,  coloniale,  mârunti?uri  si 
manufacturé  eu  sediul  în  Comuna  Condiru. 
No.  30|918  firma  d.  Radu  Popescu,  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  cârciumâ  eu  vin  çi  tuicâ 
eu  amânuntul  eu  emblema  «L,a  Râducan  C.  F. 
R».  eu  sediul  în  Buzâu,  strada  Gârlaçi  34. 
No.  22|918  iirma  d.  Toma  N.  Ghiorma,  pentiu 
comertul  de  coloniale  eu  sediul  în  Buzâu,  str 
Târgului. 

No.  64|918  firma  d.  Uie  Grùmberg  zis  Isac 
Grùmberg  pentru  comertul  de  vinuri  si  ra- 
chiuri  naturale  en  gros,  agenturà  si  comision 
etc.  eu  sediul  în  Buzâu,  strada  Transilvaniei  8 

No.  27|918  firma  d.  Iacob  Flax  pentru  comertul 
de  manufacturé  si  galanterie,  eu  emblema  «Ta 
Inul  Verde»  eu  sediul  în  Buzâu,  str.  Târgului  27. 

No.  31  [918  firma  d.  Gh«orghe  Zotu,  pentru  co- 
mertul de  cafenea  eu  emblema  <  Cafeneaua  Re- 
ginei»  eu  sediul  în  Buzâu,  str.  Unirei  108. 

No.  42(91 9  firma  d.  Dinu  I.  Cap  Alb  pentru 
comertul  de  cârciumâ  eu  bâuturi  spirtoase  si 
birt  eu  sediul  în  Buzâu,  str.  Al  Marghiloman. 


No.  45)918  firma  d.  Ion  G.  Brezeanu  pentru  co- 
mertul de  brutârie  si  simigerie  eu  sediul  în 
Buzâu,  strada  Ciolanu. 

No.  43j9 1 8  firma  d.  Toma  Cristescu,  pentru  co- 
mertul de  restaurant  si  bâuturi  spirtoase  eu 
emblema  «La  Port  Artur»  eu  sediul  în  Buzâu 
Piata  Daciei. 

No. '44)91 8  firma  d.  Vasile  I.  Gheorghiu  pentru 
comertul  de  cârciumâ  eu  sediul  în  Comuna 
Sâgeata.  v 

No.  41)918  firma  d.  Manole  Tânâsescu,  pentru 
comertul  de  cafenea  eu  emblema  «Ta  Cafe- 
neaua Comercialâ»  eu  sediul  în  Buzâu,  strada 
Târgului  91. 

No.  5 7 1 9 1 8  firma  d.  Teodor  Dedulescu,  pentru 
comertul  de  cafenea  çi  birt  popular  eu  emblema 
«Ta  Ardeal»cu  sediul  în  Buzâu,  str.  Filantro- 
piei  5.  . 

No.  51 1 9 1 8  firma  d.  Ioan  Costea,  pentru  comer- 
tul de  birt  eu   mâncâri  fârâ  bâuturi  eu  em- 
blema «Ta  Albina»  eu  sediul  în  str.   Al.  Mar- 
ghiloman 16. 
No.  35|918  firma  d.  Nauru  A.  Sfetcovici  pentru 
comertul  de  bragagerie   eu  sediul  în  Buzâu, 
str.  I.  Demetriad  17. 
No.  36)918  firma  d.  Naum  C.  Bafeandji  pentru 
comertul  de   bragagerie  çi  cârnâtârie  eu  se- 
diul în  Buzâu,  Piàta  Dacia  19. 
No.  37)918  firma  d.  Copal  Cohan  pentru  comer- 
tul de  restaurant  çi  hôtel  eu  sediul  în  Buzâu 
Bulevardul  I.  D-triade  219. 
No.  33)918  firma  d.  Ioan  Bunea,  pentru  comer- 
tul de  covrigârie  çi  simigerie  eu  sediul  în  Bu- 
zâu, strada  Al.  Marghiloman. 
No.  34)918   firma  d.  Ion  Niculae,  pentru  comer- 
tul de  birt  çi  ospâtârie,  eu   emblema  «Ta  os- 
pâtâria  nationalâ»,  eu  sediul  în  Buzâu,  strada 
Unirei  22, 

No.  63|918  firma  d-nei  Maria   I.  Boian,  pentru 
comertul  de  cafenea,  bâcânie,  manufactura  çi 
tutungerie,  eu  sediul  în  comuna  Cioarei. 
No.  65)918  firma  d.  D-tru  N.  B.  Uie,  pentru  co- 
mertul de  vin,  bâcânie,  coloniale  çi  mârunti- 
çuri,  eu  sediul  î  î  comuna  Clondiru. 
No.  67)918  firma  d.  Ion  C.    Benciu,  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  bâcânie,  mâruntiçuri,  en 
gros  de  bâuturi  spiit?ase  çi  vin,  eu  sediul  in 
Buzâu,  strada  Târg  92. 
No.  bG,c  1 8  firma  d.  Gheorghe  Râd'descu,  pentru 
comertul  de  vin,  bâcânie,  coloniale  çi  mârun- 
tiçuri, eu  sediul  în  comuna  Clondiru. 
No.  61)918  firma  d.  Ion  Uiescu,  pentru  comer- 
tul de  bâuturi  spirtoase  eu   amânuntul  çi  co- 
-   loniale,  eu  sediul  în  Buzâu,  str.  Penteleu. 
No.  62)91 8- firma  (sucursalâ)  d.  Ion  Uiescu,  pen- 
tru comertul  de  restaurant,  camere  de  dormit 
çi  bâuturi  spirtoase  eu  emblema        Alba  lu- 
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No.  15:919  firma  d.  Velu  Ilie,  pentru  comertul 
de  biit  popular,  bragagerie  çi  ceainâriecu  se- 
diul în  Buzâu,  Calea  Unirei  98. 

No.  11  919  firma  d.  I.  St.  Filipescu,  penlru  co- 
mertul de  cârciumâ  eu  vin,  bâcânie  çi  mârun- 
tiçuri,  com.  Vipereçti,  catunul  Predeçti. 

No.  47  9| S  firma  «d.  Alexe  Slivineanu,  pentru 
comertul  de  bâcànie,  coloniale  çi  mâruntiçuri 
eu  sediul  în  Buzâu  str.  Unirei  31. 

No.  9  919  firma  d.  Dumitru  Nedevici,  pentru 
comertul  de  bragagerie,  birt  popular  çi  eeai- 
nàrie  eu  sediul  în  Buzâu.  strada   Unirei  108'. 

No.  2  919  firma  d.  Tudor  L  Miritâ,  pentru  co- 
mertul de  cârciumâ  eu  vin,  coloniale  çi  ma- 
celârie  eu  sediul  în  cornues  Marteni,  satul 
Ograzele. 

No.  4 ; 9 1 9  firma  d.  Dumitru  Venecov,  pentru 
comertul  de  céréale  çi  coloniale  eu  amânun- 
tul  eu  sediul  în  Buzâu,  st-.  Al.  Margh  loman. 

No.  17  919  firma  d.  Andrei  Bârbulescu,  pentru 
comertul  de  cârciumâ  eu  tôt  felul  de  bàuturi 
çi  birt  eu  sediul  în  Buzâu,  strada  Transilva- 
niei  16. 

Ne*  10|919  firma  d.  Petrache  Constantin,  pen- 
tru comertul  de  cafenea,  eu  sediul  în  Buzâu, 
✓     strada  M.  Gogâlniceanu  17. 

No.  1(919  firma  d.  Diogeme  Moisescu,  pentru 
comertul  de  cârciumâ  eu  vin  çi  mâruntiçnri 
eu  sediul  în  eomuna  Vipereçti. 

No.  3  919  firma  d.  Demelescu,  pentru  comertul 
de  restaurant  eu  mâncâri  çi  bâuturi  eu  em- 
blema '^La  restaurantul  modem»,  eu  sediulîn 
Buzâu,  str.  Târg  40. 

No.  18  91 9  firma  d.  Ghitâ  Censtantinescu,  pen- 
tru comertul  de  covrigârie,  eu  sediul  în  Bu- 
zâu, str.  Câtuneanu. 

Xo.  19  919  firma  d  Niculae  N.  Mâciueâ  pentru 
comertul  de  tâbâcârie,  eu  sediul  în  Buzâu,  str. 
Primâverei  11. 

No.  5;919  firma  d.  Ion  G.  I.  Dragomir,  pentru 
comertul  de  cârciumâ  eu  vin  çi  mâruntiçuri 
eu  sediul  în  Nelioiaçi,  sat  Bâseni.     '  / 

No.  8  919  firma  d.  Manuk  Asfadurian  pentru  co- 
mertul de  prâvâlie  eu  cafea  çi  ceai  eu  sediul 
în  Buzâu,  strada  Unirei  75. 

No.  7:919  firma  d.  Gbeorghe  Petrescu,  pentru 
comertul  dé  eegros  de  bâuturi  spirtoase  de 
tôt  felul  eu  sediul'  în  com.  G.  Sarati-Buzâu. 

No.  -16  919  firma  d.  Dumitru  I.  Tatescu  pentru 
comeitul  de  tet  felul  de  bâuturi  spirtoase  eu 
amànuntul,  bâcànie,  etc.  eu  sediul  în  eomuna 
-Meteleu. 

No.  37  919  firma  d.  Stefan  Mihâescu  pentru  co- 
mertu.  de  bâuturi  spirtoase,  coloniale  çi  deli- 
catese  eu  emblema  «La  Verdun»,  eu  sediul  în 
Buzâu,    strtida  Tàrgului  30. 


No.  38[919  firma  d.  Gbeorgbe  Alexandrescu, 
pentru  comertul  de  birt,  coloniale,  delicatese 
çi  bâuturi  spirtoase,  vin  çi  tuicâ,  eu  sediul  în 
Buzâu,  Piata  Obor  42. 

No.  421919  firma  d.  Herman  I.  Elias,  pentru 
comertul  de  delicatese  çi  coloniale,  eu  sediul 
în  Buzâu,  str.  Carol  14. 

No.  41919  firma  d.  Aron  I.  Bucçâ  pentru  co- 
mertul de  manufacturâ  eu  emblema  «La  Sft. 
Gbeorgbe»  eu  sediul  în  Buzâu,  str.  Tàrgului. 

No.  40  919  firma  d.  Ilie  Antonescu  pentru  co- 
mertul de  covrigârie  eu  sediul  în  Buzâu,  str. 
Al.  Marghiloman  14  bis. 

No.  39  919  firma  d.  Pascu  Esekin'asy  pentru  co- 
mertul de  galanterie,  manufacturâ  çi  mârun- 
tiçuri  eu  emblema  «La  Cobza»  eu  sediul  îa 
Buzâu,  str.  Tàrgului  104. 

No.  29  9 1 9  firma   d.  Oprea  Stroe  pentru  comer- 
tul de  tôt  felul  de  bâuturi,  bâcânie  çi  mârun- 
tiçuri eu  sediul  în  eomuna  Seurteçti. 
A  inscris  în  registrul   de   firme    sociale   la  : 

No.  4  918  firma  d-lor  N.  Mateescu  &  D.  Isbâçescu 
pentru  comertul  de  coloniale  çi  manufacturâ 
eu  sediul  în  com.  Chiojd. 

No.  31919  firma  d-lor  N.  Marcosan,  Iosif  Ober- 
man  çi  Lupu  Vittner,  pentru  comertul  de  De- 
pozit  de  vinuri  çi  bâuturi  spirtoase,  eu  sediul 
în  Buzâu,  str.  Transilvaniei  19. 

No,  1  919  firma  d-lor  Ion  C.  Moldoveanu  çi  St. 
Moldoveanu,  pentru  comertul  de  coloniale, 
manufacturâ  çi  brasovenie  eu  emblema  «La 
Sf.  Cruce»  eu  sediul  în  V.  Voda. 

No.  2  919  firma  d-lor  Léon  Goldstein  &  David 
^   Erlieb  pentru  comertul  de  engros  de  tôt  felul 
de  bâuturi  spirtoase  çi  exercitare  de  tôt  felul 
de  acte  de  comert  eu  sediul  în  Buzâu,  strada 
N.  I.  Constantinescu  32. 

No.  7  919  firma  d-lor  Mihaladu  C.  Bâlescu  çi 
Pericli  Ionescu,  pentru  comertul  de  coloniale 
eu  diferite  mâruntiçuri  eu  emblema  «La  Câi- 
nele  negru»  eu  sediul  în  Bu«âu,  Piata  Obor, 
No.  44. 

A  adnotat  în  registrul  de  firme  individuale  la  . 

No.  48:918  firma  d  Alexe  Slivineanu,  cum  câ  a 
mai  deschis  «  sucursalâ  pentru  comertul  de 
cârciumâ,  restaurant  çi  bâcânie  eu  sediul  în 
Buzâu,  str.  Unirei  254. 

No..49[918  firma  d.  Al.  Slivineanu,  cum  câ  a 
mai  deschis  o  sucursalâ  pentru  comertul  de 
brutârie  eu  sediul  în  Buzâu,   str.    Unirei  95.  '  • 

No.  1151913  firma  d.  Ion  Cristescu,  înscrisâ  pen- 
tru comertul  de  lingerie,  cum  câ  çi-a  strâmu- 
tat  veehiul  domiciliu  în  str.  Carol  I. 

N,o.  1761914  firma  d.  Marcu  Georgescu,  eâ  pe 
lângâ  comertul  eu  céréale  çi  cherestea  a  mai 
adàogat  pe  cel  de  depozit  de  tôt  felul  de  bàu» 
turi  eu  sediul  în  com,  Pogoanele. 


4 


CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 


TRIBUNAL. UL  CALIACRA 


A  inscris  in  registrul  de  firme  individuale  la  : 

No.  7;919  firma  dl.  Marcio  Ivan  Marcef,  pentru 
comertul  de  casa  rie  schinib  eu  sediul  in  Ba- 
zargic,  str,  Principele  Ferdinand  144. 

No.  6  9 ' 9  firma  d-nei  Mita  Cioroianu,  pentru 
comertul  de  restaurant  eu  sediul  în  Bazargic, 
str.  Carol  195. 

No.  5|9 1 9  firma  dl.  Lazâr  Ivanof  pentru  comer- 
tul de  hôtel  si  restaurant,  eu  sediul  în  Ba- 
zargic,  str.  Principele  Ferdinand  53. 

No.  11919  firma  dl.  Hasan  Osman,  pentru  co- 
mertul de  cafenea  si  ceainàrie  eu  sediul  în 
com.  Hardali. 

No.  57 [919  firma  dl.  Beciu  Darlenschi,  pentru 
comertul  de  agenturâ  si  cômission  eu  sediul 
în  str.  Regele  Carol  82. 

No.  3  919  firma  dl.  Boiciu   N.   Bibarof,   pentru  ' 
comertul  de  han  si  eârciumâ  eu  emblema  «La 
Botul  Calului»,  eu  sediul  în  Bazargic,  strada 
Regele  Carol  15. 

No.  81919  firma  dl.  Gheorghe  foncoff,  pentru 
comertul  de  eârciumâ  si  restaurant,  eu  sediul 
în  Bazargic,  str.  Carol  197. 

No.  13!919  firma  dl.  Ghenu  Ivanof,  pentru  co- 
mertul de  eârciumâ,  vinuri  çi  orice  fel  debâu- 
turi  spirtoase,  eu  sediul  în  Bazargic,  Piata 
Proclamatiei  16. 

No.  9|919  firma  d.  Ardas   C.    Tatiosan,  pentru 
comertul  de  cofetârie  si  cafenea  eu  sediul  în 
Bazargic,  str.  Principele  Carol  22. 
A  inscris  în  registrul  de   firme   sociale   la  : 

No.  11919  firma  dl.  Socrate  Ofcearof  &  St.  R. 
Tonceff  pentru  comertul  de  vinuri,  rachiuri 
§i  orice  fel  de  bâuturi  spirtoase  engros  si  en 
détail  sub  denumirea  Soc.  în  comanditâ  «So- 
crate Ofcearof»,  eu  sediul  în  Bazargic.^strada 
Carol  199. 

No.  21919  firma  d?lor  Gabriel  Dima  &  A.  Hai- 
redin  pentru  vin  si  rachiu  de  toate  felurile 
en  gros,  eu  sediul  în  Bazargic,  str.  V.  Conta, 
No.  7. 

No-  4|919  firma  d-lor  Iani  Amira  si  Aristofani 
Amira,  pentru  comertul  de  céréale,  pescârie  si 
casa  de  comission  eu  emblema  «La  Fratii 
Amira»  eu  sediul  în  Cavarna. 

No.  5;919  firma  dl.  Ksna  M.  Benaroia  &  Comp. 
pentru  comertul  de  manufactura  si  coloniale 
en  gros,  eu  sediul  în  Bazargic,  Piata  Pâcei 
No.  26. 


No.  3|919  firma  d-lor  Capsaii  &  Pompiliu  Papa- 
hagi  pentru  comertul  de  vinuVi  si  orice  fel 
de  bâuturi  spirtoase  en  gros  eu  sédiul  în  Bal- 
cic,  str.  Mircea  cel  Bâtrân. 

A  adnotat  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  48 (91 1>  firma  dl.  Abdula  Hairedin,    câ  pe 
lângâ  comertul  pentru  care  are  firma  înscrisâ 
mai  exercità  si  pe  cel  eu  vin,  rachiu  si  tnicâ 
eu  ridicata,  eu  sediul  în  str.   Vasile  Conta  .7: 
No.  594|915  firma  dl.  Marin  Cantaragiu  cum  câ 
çi-a  strâmutat  sediul  comercial  în  str.  Regina 
Elisabeta  29  si  câ  pe  lângâ  comertul  veehiu 
mai  exercità  si  pe  cel  de  cofetârie  eu  emblema 
«Parcul  Terasa». 
A  adnotat  îa  registrul  de  firme  sociale  la  : 
-No.  11914  firma  Soc.  anonime  «Viitorul»  eu  se- 
diul în  Bazargic  cum  câ  dâ  dreptul  d-lor  Dr. 
Dimitroff,  ca  preçedinte,  Dimitrîe  M.  Taba- 
cofLca  ad-tor  delegat,  Ilia  Peff  si  Ivan  Ste- 
fanoff  ca  membrii  în  consiliul  de  administra- 
tie  eu  dreptul  de  a  semna  firma  dupa  modul 
prevâzut  în  statut  art.  32,  casierul  societâtei 
având  acest  drept. 
No.  4I914  firma  Bâncei  Centrale,  S.  A.   cum  câ 
d-nii  Moniu  Abagief  si  dr.  Bacivarof  au  fost 
alesi  membri   în  consiliul  de  administratie  eu 
sediul  în  Bazargic. 

No.  22  914  firma  Soc.  anon.  industrialâ,  cum  câ 
în  adun.area  generalâ  delà  24  6  Aprilie  1919, 
a  aies  un  nou  consiliu.de  administratie  com- 
pus  din  d-nii  P.  Gavrilof,  preçedinte,  V,  Yi- 
cef,  vice-presedinte,  V.  Stoinof,  St.  Caravasile 
si  M.  Crâcimarof  membrii,  si  câ  are  procura- 
tor  pedl.  Badif  Boncef.  Societatea  având  se- 
diul în  Balcic. 

A  radiât  din  registrul  de  firme  individualela  : 
No.  48|916  firma'  dl.  Abdula  Hairedin  înscrisâ 
'pentru  comertul  de  vin  çi   rachiu    eu  sediul 
în  Bazargic. 

A  radiât  în  registrul  de  firme  sociale  la  : 
No.  8  914  firma  d-lor  Ivan  Gheorghief  &  Stoico 
Bechiarof  înscrisâ  pentru  comertul  de  manu-, 
facturâ  eu  sediul  în  str.  Ferdinand   107,  Ba- 
zargic. 

No.  34  914  firma  d-lor  Ghenu  &  Simion  Ivanof 
eu  sediul  în  Bazargic,  str.  Asparuch  604. 
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A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 

No.  49  918  firma  dl.  Ion  Dumitru  Pâtru,  pentru ' 
comertul  de  coloniale,  manufacturà  si  alte  ma- 
runtiçuri  eu  sediul  în  com.  Pietrani. 

No.  46i918  firma  dl.  Andrei  Predescu,  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase,  bâcânie  si  alte 
mâruntiçuri,  eu  sediul  în  com.  Dragodana. 

No.  47.918  firma  dl.  Ion  Muia;  pentru  comertul 
de  exploatare  de  moarâ  si  depozit  de  lemne, 
eu  sediul  în  com.  Branistea. 

No.  44^8  firma  dl.  Samoil  Herman  Horençtein 
pentru  comertul  de  manufacturà,  încâl^âminte 
si  mâruntisuri,  eu  sediul  în  Gâeçti,  Gheretele 
comunei  No.  13  si  14. 

No.  40  918  firma  dl.  Aron  Lazâr  Grunberg,  pen- 
tru comertul  de  galanterie  ..çi  mâruntiçuri,  eu 
sediul  în  Târgoviçte,  str.  Libertâtei  29. 

No.  45  918  firma  dl.  Lupu  Lazâr  Grunberg,  pen- 
tru comeitul  de  fierârie  si  mâruntisuri,  eu  se- 
diul în  Gâeçti,  Pia£a  Sf.  Ilie. 

No.  43  918  firma  dl.  Cristea  Nicolae  Amuza, 
pentru  comertul  de  bâuturi  spirtoase,  colo- 
niale si  mâruntiçuri,  eu  sed.  în  , ;om,  Mâtâsaru. 

No.  41  918  firma  dl.  Florea  Petre  Gberasim,  pen- 
tru comertul  de  birt  si  camere  de  dormit,  eu 
sediul  în  Gâeçti,..  str.  Sft.  Ilie  No.  1. 

No.  42  91 S  firma  dl.  Constantin  Nicolae  Bàdescu, 
pentru  comertul  de  bâuturi  spirtoase  si  bâcâ- 
nie, eu  sediul  în  com.  Dragodana. 

No.  48  918  firma  dl.  Stelian  Ilie  Vâtâmanu,  pen- 
tru comertul  de  bâuturi  spirtoase  si  mârunti- 
suri, eu  sed.  în  Târgoviste,  Calea  Domneascâ  249. 

No.  51  918  firma  dl.  Niculae  Marin  Popescu, 
pentru  comertul  de  bâuturi  spirtoase  si  alte 
mâruntrçuri,  eu  seiiul  în  com.  Gura  Sectii. 

No.  32  918  firma  dl.  Blaier  Laioç,  pentru  comer- 
tul de  bâcânie,  eu  sediul  în  Târgoviste,  strada 
Tabaci  25. 

No.  33  918  firma  dl.  Stelian  Georgescuzis  Badea 
Stelian,  pentru  comertul  de  birt  économie, 
bâcânie  si  mâruntisuri,  eu  sediul  în  Gara  Tit'J. 

No.  34  918  firma  dl.  Lupu  Leibovici,  pentru  co- 
mertul de  coloniale  çi  diferite  mâruntisuri  de 
bâcânie,  eu  sediul  în  Târgoviste,  str.  Eliade 
Râdulescu  22. 

No.  35  918  firma  dl.  Iosef  Marcus,  pentru  co- 
mertul de  tinichigerie  si  mâruntisuri  en  em- 
blema  «La  Ploesteanu»  eu  sed.  în  com.  Gâes  i. 

No.  36  918  firma  dl.  Heinrich  Predingcr,  pentru 
comertul  de  olârie  si  mâruntisuri  eu  emblema 
«La  Gâesteanu»,  eu  sediul  în  com.  Gâesti. 

No.  37  918  firma  dl.  Marcus  Kahân,  pentru  co- 
mertul de  librârie  si  mâruntisuri  eu  emblema 
«La  Hatikvah»  eu  sediul  în  com.  Gâeçti. 

No.-3s918  firma  d-na  Ecaterina  Miricâ  Nicolae, 
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pentru  comertul  de  coloniale  si  mâruntisuri, 
eu  sediul  în  com.  Potlogi. 

No.  391918  firma  dl.  Ioan  Ghitescu,  pentru  co- 
mertul de  librârie  eu  sediul  în  com.  Gâesti. 

No.  54I918  firma  dl.  Petre  Gheorghe  Popescu, 
pentru  comertul  de  tipografie  si  legâtorie  de 
cârti  «Viitorul»  eu  librârie  si  papeterie  eu  se- 
diul în  Târgoviste,  str.  C.  A.  Rosetti  22. 

No.  52  918  firma  dl.  [Petre  Popescu,  pentru  zia- 
rul  «Xâranul»  eu  sediul  îa  com.  Râcari. 

No.  50i918  firma  dl.  Isgal  Prizant,  pentru  co- 
mertul de  bâcânie,  coloniale  si  mâruntisuri, 
eu  sediul  în  com.  Titu. 

No.  5 3 1 9 1 8  firma  dt.  Ion  Vasile  Mihàlachioiu, 
pentru  comertul  de  bâuturi  spirtoase  si  alte 
rnâruntiçuri  eu  sediul  în  com.  Basvadu. 

No.  60S919  firma  dl.  Bucur  Niculescu  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  fierârie,  câvâfie  si  manu-* 
factura  eu  sediul  în  com.  Râcari. 

No.  65-1919  firma  dl.  Ion  Niculae  Turbatu,  pen- 
tru comertul  de  brutârie  sed.  în  com,  Potlogi. 

No.  66  919  firma  dl.  Ion  Nitâ  Radu  Ghibu  pentru 
mertul  de  brutârie,  bâcânie,  pescârie  si  ma- 
runtiçuri  eu  seiiul  în  com.  Potlogi. 

No.  1  ! 91 8  firma  d-nei  Steliana  Marin  Dumitrescu 
pentru  comertul  de  macelârie  eu  emblema  «La 
Banni  Mâràcine»,  eu  sediul  în  com..  Potlogi. 

No.  71  919  firma  dl.  Marin  [on  Modrogan,  pen- 
tru comertul  de  bâuturi  spirtoase  eu  sediul 
în  com.  Comisani. 

No.  70|919  firma  dl.  Vasile  Gheorghe  Nedelcu, 
pentru  comertul  de  bâcânie  çi  alte  mârunti- 
suri eu  sediul  în  com.  Isvoarele. 

No.  6 8 i 9 1 9  firma  dl.  Zamfir  Tudorache,  pentru 
comertul  de  bâcânie  çi  manufacturà  eu  sediul 
în  com.  Potlogi. 

No.  59j919  firma  dl.  Ion  Samoilescu,  pentru  co- 
10  mertul  de  bâcânie  çi  mâruntiçuri  eu  sediul  în 
com.  Brezoaele. 

No.  561919  firma  dl.  Anton  Iancu  Oncea,  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase,  coloniale  çi 
mâruntiçuri,  eu  sediul  în  com.  Serdaru. 

No.  57 191 9  firma  dl.  Gheorghe  Oprescu,  pentru 
comertul  de  céréale,  mâruntiçuri  çi  geambaç, 
eu  sediul  în  com.  Cobia. 

No.  611919  firma  dl.  Ioan  Grigore  Jianu,  pentru 
comertul  de  coloniale,  câvâfie,  fiérârie  çi  ma- 
nufactura eu  sediul  în  com.  Râcari. 

No.  58  919  firma  dl.  Gheorghe  Iordan  Alexeanu 
pentru  comertul  de  coloniale  çi  mâruntiçuri 
eu  emblema  «La  Invalidul»  eu  sediul  în  Târ- 
goviste, str.  I.  C.  Brâtianu  20. 

No.  55|919  firma  dl.  Filip  Stoicescu,  pentru  co- 
mertul de  fabricant  de  mâlai  çi  fâinâ  eu  se- 
diul în  com.  Gâeçti. 
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No.  62  919  firma  dl.  Ion  Gheorghe  Iordan,  pen- 
tru comertul  de  bâcànie  si  coloniale  eu  sediul 
în  com  Isvoarele. 

No.  671919  firma  dl.  Ion  NicolaeSerbâneseu,  pen- 
tru  comertul  de  niagazin  de  încâltâminte  eu 
sediul  în  Târgoviste. 

No.  63  919  firma  dl.  Costieâ  Vasile  Popescu,  pen- 
tru comertul  de  bâuturi  spirtoase^  coloniale  si 
alte  mâruntisuri  eu  emblema  «L,a  Castelul  Pe- 
lés» eu  sediul  în  Târgoviste,  Calea  Dom- 
neascâ  16. 

No.  97:919  firma  dl.  Alexandru  Gheorghe  Stoica 
pentru  comertul  de  bâuturi  spirtoase  si  ma- 
runtisuri,  eu  sed.  în  com.  Frasinul,  cât.  Bâltita. 

No.  851919  firma  dl.  Manole  Dumitres;u,  pentru 
comertul  de  bâcânie,  mâruntisuri  si  precupe^ie 
eu  sediul  în  Târgoviste,  str.  Cretulescu  8. 

No.  81  (919  firma   dl.    Çtefan    Vlâdescu,  pentru 
comertul  de  coloniale,  manufactura  si  fierârie 
m    eu  emblema  «La  Târanca  eu  râzboiu»,  eu  se- 
diul în  com.  Corneçti. 

No.  93  919  firma  dl.  Costieâ  Andrei  Enescu  pen 
tru  comertul  de  mâcelârie  de  tôt  felul,  eu  se- 
diul în  Târgoviste. 

No.  74  919  firma  dl.  Dumitru  Antonescu,  pentru 
comertul  de  coloniale,  lumânârârie  si  mârun- 
tisuri eu  sediul  în  Târgoviste. 

No.  92  919  firma  dl.  Niculae  Tomescu,  pentru 
corner^ul  de  coloniale,  grâne,  bâuturi  spirtoase 
si  delicatese  eu  sed.  în  Târgoviste,  str.  Obor. 

No.  89  919  firma  dl.,  Florea  Gheorghe,  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase  si  restaurant  eu 
diferitc  mâruntisuri,  eu  sediul  în  Târgoviste, 
str.  Obor  10. 

No.  «8  919  firma  dl.  Marin  Ivan  Marin  Ionache 
pentru  comertul  de  cârciumâ,  bâcânie,  fierâ- 
rie, manufactura  si  alte  mâruntisuri  eu  sediul 
în  com.  Potlogi. 

No.  87 1 9 1 9  firma  dl.  Dumitru  Ion  Ciobànete> 
pentru  comertul  de  bâuturi  spirtoase  si  bâcâ- 
nie eu.  sediul  în  com.  Branistea. 

No.  8 9 1 9  firma  dl.  Vasile  Ion  Vasilescu  pentru 
comertul  de  bâcânie,  mâruntisuri  si  birt,  eu 
sediul  în  Târgoviste,  str.  Labirint  48. 

No.  831919  firma  dl.  Ion  Ion  Cojescu.  pentru  co- 
mertul de  bâcànie,  coloniale,  fierârie,  vopse- 
làrie  si  diferite  mâruntisuri  eu  sediul  în  Târ- 
goviste, strada  Progresul  20. 

No.  82I9I9  firma  dl.  Petre  Constantin  Gheorghe 
Dinescu.  pentru  comertul  de  coloniale  si  de- 
licatese eu  emblema  «Consumul  Târgoviste», 
eu  sediul  în  Târgoviste,  str.  I.  G.  BràtianuH. 

No.  80i919  firma  dl.  Ion  Gheorghe  Moreanu, 
pentru  comertul  de  bâcânie  si  mâruntisuri  eu 
sediul  în  com'  Pietrari. 

No.  761919  firma  dl.  Marin  Apostol  pentru  co- 
mertul de  cârciumâ  eu  vin  si  mâcelârie  eu  di 


ferite  mâruntisuri  de  bâcânie,  eu  sediul  în 
com.  Câtunul. 

No.  90  919  firma  dl.  Cristea  Teoderescu,  pentru 
comertul  de  bâuturi  apirtoase,  berâriç,  restau- 
rant, eu  sediul  în  Târgoviste,  B-dul  Carpl  26. 

No.  91  919  firma  dl.  Samuel  Rosent.erg,  pentru 
comertul  de  manufactura  si  mâmntisuri,  eu 
sed.  în  Târgoviste,  hala  din  Oborul  sàptâmânal. 

No.  84  910  firma  dl.  Jacques  Axenfeld,  pentru 
comertul  de  fabricâ  de  petrol  «Helios»  eu  se- 
diul în  comuna  Colanu,  jud.  Dâtnbovita. 

No.  9^6  119  firma  dl.  Stan  Ionkâ  Neagu,  pentru 
comertul  de  vinuri,  tuicâ  si  raehiuri  (fin  fructe 
en  gros  eu  sediul  în  com.  Slobozia  Moara. 

No.  93;919  firma  dl.  Ilie  Ion  Badea,  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase  si  alte  mârunti- 
suri, eu  sediul  în  com.  Titu. 

No.  9e)  919  firma  dl.  Itic  Haim,  pentru  comertul 
de  coloniale  si  mâruntisuri,  eu  sediul  în  Târ- 
goviste, str.  L,abirint  1  7. 

No.  100  919  firma  dl.  Andrei  Soare  Bold  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase,  coloniale  si  alte 
mâruntisuri  eu  sediul  în  com.  Isvoarele. 

No.  94  919  firma  dl.  Iancu  Constantinescu,  pen- 
tru comertul  de  variété,  eu  sediul  în  Târgo- 
viste, str.  Stelea  9. 

No.  951919  firma  d-na  Aneta  Moise  Voiculescu, 
pentru  comertul  de  magazin  de  mode,  eu  se- 
diul în  Târgoviste. 

No.  103  919  firma  dl.  Marin  Trandafir,  pentru 
comertul  de  restaurant  si  cârciumâ  eu  vin,  eu 
sediul  în  com.  Racâri. 

No.  102  919  firma  dl.  Alexandru  C.  Râduleanu, 
pentru  comertul  de  m^nufacturà,  eu  sediul  în 
Târgoviste,  str.  Industriel  17. 

No.  101:919  firma  d-na  Ghezela  Haimsohn,  pen- 
tru comertul  de  coloniale  si  mâruntisuri,  eu 
sediul  în  Târgoviste,  str.  Poetul  Alexandrescu. 
A  inscris  în  registrul  de  firme  sociale  la 

No.  3  918  firma  d-lor  Iosif  Dumitru  Nicolau  si 
Gheorghe  Ion  Bâdulescu,  pentru  comertul  de 
manufactura  si  mâruntisuri,  eu  sediul  în  Târ- 
goviste, str.  Libertàtei  36. 

No.  61919  firma  d-lor  Iancu  I.  Bucseneanu,  Isak 
Rosenthal,  Avram  Isâcescu  si  G.  Vasilescu, 
pentru  comertul  de  bâuturi  spirtoase  en  gros 
eu  emblema  <rodgoria  Dâtnbovita»  eu  sediul 
în  Târgoviste,  str.  C.  C.  Comâneanu. 

No.  6  019  firma  d-lor  Vasile  Daffu,  David  Hers- 
coviei,  Ion  Panaitescu  si  X.  Naftalisohn  pen- 
tru comertul  de  bâuturi  spirtoase  tuicâ  si  vin 
en  gros,  eu  Sfd.  princ.  în  Târgoviste  str.  Can 
tacuzino  7  si  dep.  de  lemne  în  str.  Curcubeu  2. 
A  radiât  în  registrul  de   firme  individuale  la 

No.  3  013  firma  dl.  Vlad  Petrescu  înscrisâ  pen- 
tru comertul  de  bâuturi  spirtoase  eu  sediul  în 
com.  Cojasca. 
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A  înscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  401918  firma  dl.  Gh.  Munteanu   pentru  co 
mertul  de  coloniale  si  mâruntisuri  eu  emblema 
«La  doi  fraÇi»  eu  sediul  în  Craiova,   str.  Di- 
mitrie  A.  Sturza  95. 
No.   66  918   firma   dl.   Dumitru   D.  M.  Lungu 
pentru   comertul  de  bâcânie,    coloniale  si  di- 
ferite   mâruntisuri  eu  emblema    «La  steaua 
coloratâ»  eu  sediul  în  Com.  Barca. 
No.  681918   firma  dl.  Moritz  D.  Musafia  pentru 
comertul  de  manufactura,  mâruntisuri,  galan- 
terie si  Zarafie  eu  emblema  «La  zece  mii  ar- 
ticole»  eu  sediul  în  str.  Buzesti. 
No.  39  918  firma  dl.  Iacob  Teicher  pentru  co- 
mertul de  AgAturâ  si  Comision  eu  sediul  în 
Craiova,  str.  Cogâlniceanu  10. 
No.  67  918  firma' dl.  Al.  Stretcovici   pentru  co- 
mertul de  bâcânie  si  diferite  mâruntisuri  eu 
emblema  «La  omul  harnic»  eu  sediul  în  Cra- 
iova, str.  Frati  Golesti  37. 
Xo.  41  913  firma  dl.  Gh.  Marat  pentru  comertul 
de  Cismârie  eu  sediul  în  Craiova  str.  Madona 
Dudu  32. 

No.  81  918  firma  dna.  Maria  D.  Stânescu_  pentru 
comertul  de  hotelierà  eu  sediul  în,  Craiova 
str.  Buzesti  16. 

Xo.  7  1  918  dna.  Floarea  Jean  Turceanu  pentru 
comertul  de  manufacturâ,  coloniale  si  mârun- 
tisuri eu  sediul  în  Comuna  Bàileçti. 

No.  72|918  firma  dl.  Moritz  Caïman  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  delicatese  eu  emblema 
«Consumul  Renasterei»  eu  sediul  în  Craiova, 
str.  Copertari  1. 

No.  70  91 S  firma  dna.  Maria  M.  Gaici  pentru 
comertu?  de  Restaurant,  bâuturi  spirtoase  eu 
emblema  «La  Melenco»  eu  sediul  în  Craiova, 
str.  Ele'a  19. 

No.  69  918  firma  dl.  Ion  Petculeseu  pentru  comer- 
tul de  Cafenea,  cofetârie  si  alte  mâruntisuri 
eu  sediul  în  Craiova,  str.  Jules  Michelet  fost 
Sabinelor  9. 

No.  80  918  firma  dl.  Iancu  Nicolescu  pentru 
comertul  de  manufacturâ,  câroiumâ  si  mâce- 
lârie  eu  sediul  în  Bàileçti. 

No.  76  918  firma  dl.  Marin  R.  Vitan  pentru  co- 
mertul de  Cârciumâ  eu  sediul  în  Com.  Co: 
soveni  de  sus. 

No.  77  918  firma  dl.  Gheorghe  D.  N.  Butoi  pen- 
tru comertul  de  Coloniale,  mâruntisuri  si  cé- 
réale eu  emblema  «La  01te_anu»  eu  sediul  în 
Com.  Mârsani. 

No.  7)i918  firma  dl.  Nicolae  Ion  Stânculescu 
pentru  comertul  de  bâuturi  spirtoase  si  alte 
mâruntiçuri  eu  sediul  în  Com.  Sopotu. 


No.  82  918  firma  dl.  Toma^Pon  Pasla  pentru  co- 
mertul de  Cârciumâ,  coloniale,  manufacturâ 
si  céréale  eu  sediul  în  Com.  Tatomiresti. 

No.  831918-firma  dl.  Florea  Casangiu  pentru  co- 
mertul de  Cârciumâ  eu  amânuntul  eu  sediul 
în  Comuna  Secuin.*> 

No.  7 5 1 9 1 S  firma  dl.  Dumitru  Stânescu  pentru 
comertul  de  lumânâri  de  cearâ  eu  sediul  în 
Comuna  Cetate. 

No.  7 8 1 9  ï  8  firma  dl.  Stefan  A.  M.  S.  Mitroiu 
•  pentru  comertul  de  Bogaserie  eu  sediul  în 
Com.  Mârsani. 

No.  74|918  firma  dl.  Stoian  Dima  pentru  comer- 
tul de  brutârie  eu  sediul  în  Craiova,  str.  Za- 
hanalei. 

No.  65I9I8  firma  dl.  Alexandru  Mohora  pentru 
comertul  de  Restaurant  eu  emblema  «La  Vil 
son»  eu  sediul  în  Craiova,  str.  Cogâlnicea- 
nu 21 . 

No.  73;918  firma  dl.  Teodor  I.  Paraschivescu 
pentru  comertul  de  Restaurant  eu  sediul  în 
Craiova,  str.  Madona  Dudu 

No.  5  919  firma  d  nul..  Constantin  G.  Popescu 
pentru   comertul  de  Bogaserie   eu   sediul  în 

.  comuna  Goicea  Mare. 

No.  41919  firma  dl  Stefan  G.  Botoi  pentru  co- 
mertul de  Gazetârie  eu  emblema  Viata  Noua» 
eu  sediul  în  Craiova,  str.  Cogâlniceanu  2. 

No.  72i 91 9  firma  dl.  Cana  Ibroceanu  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase  si  coloniale  eu 
sediul  în  Craiova,  str.  Smârdan  13. 

No.  64|19  firma  dl.  Avram  G.  Pecihos  pentru 
comertul  de  vopsitorie  de  haine,  mâruntisuri 
si  altele  eu  sediul  în  Craiova,  Piata  Elena  22 

No.  651919  firma  dl.  Costicâ  Manolescu  pentru 
comertul  de  precuperie  si  mâruntisuri  eu  se- 
diul în  Craiova,  str.  Transilvaniei  16. 

No.  66:919  firma  dl.  Ion  Vasilescu  pentru  co- 
mertul de  fierârie  si  brasovenie  si  alte  mâ- 
runtisuri eu  emblema  «La  ciocan  si  cleste» 
eu  sediul  în  Craiova,  str.  Lipscani  68. 

No.  671919  firma  dl.  Motu  Dumitru  pentru  eo- 

.  me'tul  de  grâdinârie  si  mâruntisuri  eu  sediul 
în  Craiova  Piata  Marçeu. 

No.  581919  firma  dl.  Ghitâ  Dumitrescu  pentru 
comertul  de  manufacturâ  si  mâruntisuri  eu 
sediul  în  Craiova,  str.  Buzesti  4. 

No.  50!919  firma  dnei  Elena  Niculescu  pentru 
comertul  de  câmâtârie  si  coloniale  eu  sediul 
în  Craiova,  str.  Buzesti  4. 

No.  43  919  firma  dnei  Etti  Con  pentru  comertul 
de  dantelârie  si  mâruntisuri  eu  sediul  în 
Craiova. 

No.  61  919    firma  dl.  Dumitru   Popescu  pentru 
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comertul  de  cafea  surogatâ  eu  emblema  <La 
Albina»  eu  sediul  în  Craiova,  str.  Mârgâri- 
tar  86. 

No.  52  919  firma  dl.  Iacob  Fridman  pentru 
comertul  de  dantelârie,  broderie  si  alte  mâ- 
runtiçuri  eu  sediul  în  Craiova. 

No.  53(919  firma  dl.  Ion  M.  M.  Vasile  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase  si  coloniale  eu 
sediul  în  Cosoveni  de  sus. 

No.  56  91 9  firma  dl.  Gheorghe  Cojocaru  pentru 
comertul  de  magazin  de  încâltâminte  de  bâr- 
ba^i  si  dame  eu  sediul  în  Craiova. 

No.  48l919  firma  dl.  Ilie  Nae  Vasile  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase  eu  amânuntul  eu 
sediul  în  com.  Cosoveni  de  sus. 

No.  69191 9  firma  dl.  Dumitru  Caratanos  pentru 
comertul  de  cofetârie  si  diferite  marun^isuri 
eu  emblema  «La  râdâcina  eu  patimâ»  eu  se- 
diul în  Craiova,  PiaÇa  Marseu. 

No.  911919  firma  dl.  Savu  Frasie  pentru  co- 
mertul de  fabricâ  de  lumânâri  de  cearâ  si 
alte  mâruntisuri  eu  emblema  «La  îngér»  eu 
sediul  în  Craiova,  str"-  Buzesti  9. 

No.  71/919  fiimi  dl.  Pavel  Marinescu  pentru 
comertul  de  Manufactura  eu  sediul  în  com 
Cerat. 

No.  88  919  firma  dl.  Ioan  Pâtru  P.  Piciu  pentru 
comertul  de  manufactura  si  bâcânie  eu  sediul 
în  Poiaaa  Mare. 

No.  76  918  firma  dl.  Stoean  Lazâr  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase  si  bâcânie  eu  em- 
blema «La  Stoean  în  colç»  eu  sediul  în  com. 
Gândeni  satul  Silistea. 

No.  771919  firma  dl.  Iosef  Machestein  pentru 
comertul  de  mâruntisuri,  manufactura,  etc.  eu 
emblema  «la  eftin  cumpâr,  eftin  vând»  eu  se- 
diul in  Craiova,  str.  Bnzesti. 

No.  78191 9  firma  dl.  Marin    Ploesteann  pentru 
comertul  de  Restaurant  eu  emblema  «La  birt  * 
popular»  eu  sediul  în  Craiova,   Piata  Elena 
No.  22. 

No.  8319 1 9  firma  Ioh.  L.-Cretu  pentru  comertul 

de  cofetârie  coloniale  eu  sed:ul   în  Craiova, 

str.  Justitiei  No.  3. 
No.  821919  firma  dl.  Grigorie  Cruciosoluj  pentru 

comertul  de  boiangerie  eu  sediul  în  comuna 

Ladova. 

No.  811919  firma  dl.  Golip  Hakik  pentru  co- 
mertul de  bragagerie  si  alte  alimente  eu  se- 
diul în  Craiova,  str.  Amaraziei  23. 

No.  801919  firma  dl.  Moscud  Iusuf  pentru  co- 
mertul de  bragagerie  eu  sediul  în  Craiova, 
•    bulevardul  Carol  45. 

No.  79  919  firma  dl.  Gheorghe  Ceruteanu  pentru 
comertul  de  Birt  économie  Craiova,  str.  Bu- 
zesti 23. 

No.  31l91<>  firma  dl.  Andrci  Cole  pentru  corner- 


tul  de  cercelârie  si  mârun^isuri  eu  sediul  în 
Craiova 

No.  63  919  firma  dl.  Gustav  I.  Balo  pentru  co- 
mertul de  încâltâminte  eu  emblema  «la  cheia 
de  fier»  eu  sediul  în  Craiova. 

No.  8CI919  firma  dl.  Ioan  St.  Ionescu  pentru 
comertul  de  fieràrie,  bâcânie  si  manufacturâ 
eu  sediul  în  Silistea  Cruci.  r 

No.  85i91 9  firma  dl.  Adam  Pinel  pentru  comer- 
tul de  curelârie  eu  sediul  în  Craiova,  str.  Ma- 
dona  Dudu  57. 

No.  841919  firma  dl.  Gh.  Fniulescu  pentru  co- 
mertul de  manufactura,  céréale  si  mâruntisuri 
eu  sediul  în  com.  Cerotu. 

No.  731919  firma  dl.  Dànilâ  Constantin  pentru 
comertul  de  brutârie  eu  sediul  în  Craiova, 
str.  Amârazi  32. 

No.  721919  firma  dl.  Léon  S.  Gheron  pentru  co- 
mertul de  manufacturâ  si  mâruntisuri   eu  se-  . 
diul  în  Craiova. 

No.  891919  firma  dl.  L.  Marcus  pentru  comertul 
de  mâruntisuri  si  manufacturâ  eu  sediul  Lîn 
Craiova. 

No.  9019 1 8  firma  dl.  Grijerie  C.  Ion  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase  si  coloniale  eu 
sediul  în  Motoci. 

No.  87  91e)  firma  dl.  Nicolae  Bustean  pentru  co- 
niertul  de  mâruntisuri  si  haine  vechi  eu  se- 
diul în  Craiova. 

No.  62  919  firma  dl.  Volcu  Firon  pentru  comer- 
tul de  manufactura,  bâcânie,   coloniale  si  di-  I 
ferite  mâruntisuri  eu  sediul  în  Com.  Càlàraçi. 

No.  30  919  firma  dl.  Iosef  H.  Ivanovici  pentru 
comertul  de  cercelârie  si  mâruntisuri  eu  se- 
diul în  Craiova. 

No.  791919  firma  dna  Ecaterina  Popescu  pentru 
corner^ul  de  mezeluri,  pràjituri  si  p#ine  eu  se- 
diul în  Craiova,  str.  Barbu-Catargiu  41. 
A  adnotat  în  registrirl  de  firme  indiViduale  la 

No.  t>!918  firma  dl.  Iani  Hasioti  înscrisà  pentru 
comertul  de  mâruntisuri  si  precupetie  cum 
câ  a  luat  ca  asociat  pe  dl.  Dumitru  Dernbas 
si  câ  pe  lângâ  comertul  de  mai  sus  exercitâ 
si  comertul  de  bâcânie  eu  sediul  în  Craiova, 
str.  Buzesti  No.  4. 

No.  384  914  la  firma  dl.  Gh.  Raiciu,  cum  ca  pe 
lângâ  comertul  de  cofetârie  mai  exercitâ  si 
comertul  de  cafenea  si  s'a  mutât  din  vechiul 
domiciliu  în  str.  Unirei  91,  Craiova. 

No.  7420  907  la  firma  dnei.  Ana  D.  Segârceanu 
cum  câ  pe  lângâ  comertul  ce  exercitâ  a  mai 
adàogat  comertul  eu  lumânâri  de  cearâ  si  co- 
loniale eu  emblema  «La  vaca  eu  lapte»  si  si-a 
strâmutat  sediul  în  str.  Al.  Lahovari  148.- 

No.  75|(>19  firma  d-na  El.  Crucescu  pentru  co- 
mertul de  fabricâ  de  lumânâri  si  alte  mârun- 
tisuri, Craiova  str.  Transilvaniei  _. 


TRIBUNAL 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  8/9 1  7  firma  dl.  Constantin  Dânilâ  pentru  co- 
mer'Çul  de  manufactura  si  mâruntiçuri  eu  em- 
blema  «La  Alba  Iulia>,  eu  sediul  în  comuna 
Vutcani. 

No.  9/917  firma  dl.  Ioan  Comânitâ  pentru  co- 
mertul de  restaurant,  eu  emblema  «La  Vultur» 
eu  sediul  in  com.  Huçi. 

No.  10/917  firma  dl.  Gb.  Georgescu,  pentru  co- 
mertul de  Restaurant,  eu  emblema  la  «Bârlâ- 
deanii»,  eu  sediul  în  com.  Huçi. 

No.  11/917  firma  dl.  Dumitru  Mihail,  pentru  co- 
mertul de  Restaurant,  eu  sediul  în  comuna 
Husi. 

No.  13/917  firma  dl.  Iota  Milencovici,  pentru 
comertul  de  Ceai,  lâptârie  si  mâncâri,  eu  em- 
blema «NaÇionala»,  eu  sediul  în  com.  Husi. 

No.  14/917  firma  dl.  Ion  A.  Pica,  pentru  comer- 
tul de  coloniale  si  ceainârie,  eu  emblema  «La 
Réfugia^»,  eu  sediul  în  com.  Husi. 

No.  15/917  firma  dl.  Cristea  Grigore  Temelie, 
pentru  comertul  de  Restaurant,  eu  sediul  în 
com?  Husi.  . 

No.  12  918  firma  dl.  Simon  Rosenblum,  pentru 
comertul  de  bâcânie  si  mâruntisuri,  eu  sediul 
in  com.  Huçi. 

No.  13/918  firma  dl.  I^ic  M.  Melixon,  pentru  co- 
mertul de  cofetârie,  eu  sediul  în  com.  Husi. 

No.  9/918  firma  dl.  Avram  Cbiner^giu,  pentru 
comertul  de  coloniale  si  galanterie,  eu  em- 
blema «La  Steaua  de  aur »,  eu  sçdiul  în  com- 
Huçi. 

No.  17/918  firma  dl.  Atanasie  Culura,  pentru  co- 
mertul de  Ospâtârie  popularâ  çi  cafenea,  eu 
sediul  în  com.  Huçi. 

No.  18/918  firma  dl.  Andrei  I.  Gbeorgbiu,  pen- 
tru comertul  de  librârie,  eu  sediul  în  comuna 
Fâlciu. 

No.  16/918  firma  dl.  Nuham  Cuperman,  pentru 
comertul  de  mâcelârie,  eu  sediul  în  comuna 
Huçi. 

No.  14/918  firma  dl.  Avram  Silberstein,  pentru 
corner^ul  de  Fabricà  de  pielârie,  eu  sediul  în  - 
Huçi. 

No.  15/913  firma  dl.  Samuel  Erchlicbman,  pen- 
tru comertul  de  câsâpie,  eu  sediul  în  comuna 
Huçi. 

No.  19/918  firma  dl.  Parascbiv  Ion,  pentru  co- 
mertul de  Mâcelârie,  mezeluri,  pescârie  çi 
brânzâ,  eu  sediul  în  Huçi. 

No.  11/918  firma  dl.  Panaite  N.  Bâdàrâu,  pentru 
comertul  de  Manufactura,  croitorie,  cismârie, 
moarâ  târâneascâ,  ferarie,  bâcânie,  etc.,  eu  se- 
diul în  Huçi. 

No.  1 0/9 1 8  firma  dl.  Avram  H.  Rosenfeld,  pen- 
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tru  comertul  de  bâcânie,  ferârie,  mâruntiçuri 
precupetie,  eu  emblema  «La  Leul  de  aur»,  eu 
sediul  în  Huçi. 

No.  20,918  firma  dl.  Ltipu  Cobane,  pentru  co- 
mertul de  bàuturi  spirtoase,  eu  sediul  în  HuçL 

No.  21/918  firma  dl.  Vasile  I.  I.  Balan,  pentru 
comertul  de  débit  de  bâuturi  spirtoase,  eu 
emblema  «La  Fratii  Bâlan»  eu  sediul  în  com. 
Huçi 

No.  23/91 S  firma  dl.  Sol.  Agatçtein,  pentru  co- 
mertul de  fabricà  de  surogate  de  cafea,  eu 
emblema  «La  Cometta»,  eu  sediul  în  Huçi. 

No.  24/918  firma  dl.  Zabaria  Radu,  pentru  co- 
mertul de  birt,  eu  sediul  în  com.  Huçi. 

No.  25/918  firma  dl.  Milan  Serbinovichi,  pentru 
comertul  de  birt,  eu  sediul  în  com  Huçi. 

No.  30/918  firma  dl.  Rubin  Fosedman,  pentru 
comertul  de  manufactura  çi  mâruntiçuri,  eu 
sediul  în  Huçi. 

No.  31/918  firma  dl.  Léon  Tomascb,  pentru  co- 
mertul de  fabricà  de  tricotaj,  eu  sediul  în 
Huçi. 

No.  "59/91 8  firma  dl.  Adania  Mercada,  pentru 
comertul  de  ceai,  cafea  çi  lapte,  eu  sediul  în 
Huçi. 

No.  28/918  firma  dl.  Aristide  Gevides,  pentru 
comertul  de  birt  eu  emblema  «La  Dobrogeanu» 
eu  sediul  în  Huçi. 

No.  27/918- firma  dl.  [osup  L-  Herçcovici,  pen- 
tru comertul  de  mâcelârie,  eu  ?ediul  în  Huçi. 

No.  25,918  firma  dl.  Dumitru  Itu,  pentru  co- 
mert'l  de  zarzavaturi,  fructe,  mezeluri  etc.,  eu 
sediul  în  Huçi. 

No.  40/9 '8  firma  dl.  Haim  Peritz  Babbob,  pen- 
tru comertul  de  bâcânie  çi  vopsele  eu  em- 
blema «Coroana  Specialâ»,  eu  sediul  in  Huçi, 
str.  Lascar  Ca'targi  23.  ' 

No.  41/918  firma  dl.  Niculai  Casian,  pentru  co- 
mertul de  birt  cl.  Ill-a,  eu  sediul  în  Huçi. 

No,  6/918  firma  d  nei  Sofia  Çapira,  pentru  co- 
mertul de  ceasornicârie,  eu  sediul  în  Huçi. 

No.  5/91 S  firma  dl.  Iosef  Paici,  pentrn  comertul 
de  restaurant,  cafea  çi  ceai  eu  emblema  «La 
Transilvania»,  eu  sediul  în  Huçi. 

No.  1/918  firma  dL  Marin  Vâuciulescu,  pentru 
comertul  de  cofetârie,  eu  sediul  în  Huçi. 

No.  2,918  firma  dl.  Lazâf  Garabetian,  pentru 
comertul  de  restaurant  eu  emblema  «La  Res- 
taurantul  Modem»,  eu  sediul  în  Huçi. 

No.  7,918  firma  dl.  Constantin  Abageriu,  pentru 
comertul  de  bâcânie  çi  cofetârie  eu  emblema 
«Universel  >  C.  Abageriu,  eu  sediul  în  Huçi. 

No.  8/918  firma  dl.  Moise  H.  Perlman,  pentru 
comertul  de  bâcânie,  brânzeturi  çi  mezeluri, 
eu  emblema  «La  Morilz»,  eu  sediul  în  Huçi. 
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No.  3/919  firma  dl.  Niculai  Casian,  pentru  eo- 
mertul de  birt  eu  emblema  «La  Vultur>,  eu 
sediul  în  Huçi, 

No.  4/919  firma  dl.  Marin  Mistreanu,  pentru  eo- 
mertul de  cafenea,  eu  sediul  în  Husi. 

No.  8/919  firma  dl.  Ghidale  Leiba  zis  Marcovici, 
pentru  eomertul  de  încâltàminte  si  màrunti- 
suri eu  emblema  -La  ghiata  de  fier»,  eu  se- 
diul în  Huji,  strada  Ghica  Vodâ  53. 

No.  7/919  firma  d-na  Paraschiva  Hristea  "Xolea, 
pentru  eomertul  de  plàcintârie  etc.,  eu  sediul 
în  com.  Husi. 

No.  9/919  dl.  GIi.  Joricâ,  pentru  eomertul  de 
tipografie  si  legàtorie  de  car^i,  eu  sediul  în 
com.  Husi,  str.  Ghica  Vodâ  64. 

No.  11,919  firma  dl,  Iosup  Polac,  pentru  eomer- 
tul de  depozit  en   gros  de  vinuri  si  spirt,  eu 
sediul  în  Husi,  str.  Lascar  Catargiu  52  si  str. 
\  Çipote  No.  2. 

No.  1/919  firma  dl.  Frant,  Schneider,  pentru  eo- 
mertul de  Atelier  de  armuràrie,  eu  sediul  în 
Husi. 

No.  2,919  firma  dl.  C.  V.  A.  Varna,  pentru  eo- 
mertul de  cârciumâ  eu  bâuturi  spirtoase,  bâ- 
cânie  si  màruntisuri,  eu  sediul  în  comuna 
Stroeçti. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  sociale  la 
No.  3/918  firma  d-lor  Gr.  Radicescu  si  Gh.  Bo- 

ros,  pentru  eomertul  de  céréale  si  alimente  de 

tôt  felul,  eu  sediul  în  Husi. 
No.  1/918  firma  d-lor  Vasile  I.  Ciisan  et  cômp., 

pentru    eomertul  de   gràdinârie  si    ferma,  eu 

sediul  în  Husi. 
No.  5/918  firma  d-lor  N.  Màldârescu  siN.Iano- 

copol,  pentru  eomertul  de  brânzâ,  lânâ,  gaz, 

zahàr,  sare,   var,  cherestea  etc.,  eu  sediul  în 

com.  Fâlciu. 
No.  6/918  firma   dl.  D.   Pivniceriu,  pentru  eo- 
mertul de  spirtoase,  vinuii,  coloniale  etc.,  eu 

sediul  în  Husi,  str.  Halei  No.  5. 
No.  7/91 8  firma  dl.  H.  Scheinsohn  et  I.  Pàslâuanu- 

pentru  eomertul   de  fabricarea  lutisorului  de 

diferite  culori  si  desfacerea  lor,  eu  sediul  în 

Husi,  str.  Lascar  Catargi,  6. 
No.  8/918   firma   dl.  Léon   Rosembaum   et  Ion 

Botaru,  pentrn  eomertul  de  fabricâ  de  produse 

chimice  si  sàpunàrie    eu  sedinl  în  Husi,  str. 

Çtefan  cel  Mare  171. 


JUDETUL 

A  Inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  1  7191 9  firma  dl.  H.  Moisescu  pentru  eomer- 
tul de  Fabricare   de  unt  si  derivate  eu  em- 
blema «Câmpulungul»  eu  sedhtl  C.-Lung. 
No.  25[919  firma  dl.  David  S.  Pasaianu  pentru 


No-  2/918  firma  d-lor  Marin  D  Iliescu  si  Ilie  L. 

Herscovici,  pentru  eomertul  de  cofetârie,  eu 

sediul  în  Huçi. 
No.  4/918  firma  d-lor  Titu  Dumitrescu  si  Vasile 

Stoicescu  pentru  eomertul  de  înghe[atâ  si  lâp- 

târie,  eu  sediul  în  Husi. 

A  adnotat  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  2/917  la  firma  dl.  Dionisie  Policala,  câ  pe 
lângâ  eomertul  de  birt  mai  întreprinde  si  pe 
cel  de  cofetârie,  ceai  si  cafea,  eu  sediul  în 
Husi. 

No.  21/917  la  firma  dl.  Leon^Carp,  câ  pe  lângâ 
eomertul  de  manufactura  mai  întreprinde  si 
pe  acel  de  mezeluri,  brânzeturi  si  prâjituri,  eu 
sediul  în  Husi. 

No.  4/912  la  firma  dl  Iancu  Haimovici,  câ  pe 
lângâ  eamertul  pentru  care  are  firma  înscrisâ 
mai  face  comert  eu  màruntisuri,  manufacturâ, 
coloniale  etc.,  eu  sediul  în  Husi.  , 

No.  40/911  la  firma  dl.  Gheorghe  Arsène,  câ  pe 
lângâ  eomertul  de  bragagerie  si  cofetârie  mai 
adaogâ  birt,  eu  sediul  în  Husi. 

No.  .15/915  la  firma  d-lui  David  Marcovici,  în- 
scrisâ pentru  eomertul  de  bâuturi  spirtoase 
cum  câ  a  luat  ca  emblemâ  «La  Balaur  ,  eu 
sediul  în  Htfçi. 

No.  9/908  la  firma  dl.  Aron  M.  Butnariu,  cum 
câ  pe  lângâ  eomertul  de  cârciumâ  a  mai  adào- 
gat  restaurant,  eu  sediul  în  com.  Husi. 

No.  2.1/918  la  fimia  dl.  Vasile  I.  I.  Bâlan,  cum 
câ  pe  lângâ  eomertul  de  bâuturi  spirtoase  a 
mai  adàugat  si  restaurant,  eu  sediul  în  Husi. 

No.  97/1895  la  firma  d  nei  Maria  Herbert,  cum 
câ  pe  lângâ  eomertul  de  bere  eu  amânuntul 
a  mai  adàogat  restaurant,  eu  sediul  în  Husi. 
A  radiât  în  registrul  de  firme  individuale  la 

No.  66/913  firma  dl.  Mihai  Lungeanu,  înscrisâ 
pentru  eomertul  de  céréale,  eu  sediul  în  com. 
Fâlciu. 

No.  33/918  firma  dl.  Gheorghe  Colenti,  înscrisâ 
pentru  eomertul  de  céréale,  eu  sediul  in  com. 
Fâlciu. 

No.  74/915  firma  dl.  Fochion  Carandino,  înscrisâ 
pentru  eomertul  de  céréale,  eu  sediul  in  com. 
Fâlciu. 

No.  7/918  firma  dl.  Caïman  Haimovici,  înscrisâ 
pentru  eomertul  de  cafenea,  eu  sediul  în  com. 
Husf. 

MUSCKL 

eomertul  de  coloniale  si  altele  eu  sediul  su- 
cursrsale  C.  Lung,  Piata  Regalâ. 
No.  b4l91 9  firma  dl.  Ion  N.  Huilup  pentru  eo- 
mertul de  Birt  eu  sediul  C.  Lung,  str.  L.  Ca- 
targiu No.  40. 
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No.  131919  firma  dl.  Costache  Leculescu  petit  ru 
comertul  de  Covrigârie  eu  sediul  C.  Lung,  str. 
M.  Bravu,  26. 

No.  121919  firma  d-na  Maria  Gh.  Voiculescu 
pentru  comertul  de  Coloniale  si  Pescârie  eu 
sediul  C.  Lung,  str.  N.  Vodâ,  66. 

No.  61919  firma  dl.  I.  Ragâdunescu  pentru  co- 
mertul de  Colonial^si  birt  eu  sediul  C.  Lung, 
str.  Negru  Vodâ,  87. 

No.  "1919  firma  dl.  Gheorgke  Gb.  Vlâdoi  pentru 
comertul  de  Croitorie  eu  sediul  C.  Lung,  str 
Negru  Vodâ,  61 

No.  31919  firma  dl.  Nicolae  I.  Bâduleseu  pentru 
comertul  de  Curelârie,  opincàrie  si  pielàrie  eu 
sediul  C.  Lung,  Piata  Sf.  Ilie. 

No.  2^919  firma  dl.  Lupu  Scbwartz  pentru  co- 
mertul de  Expl.  de  eariere,  fabriearea  si  de- 
posit  de  lemne  de  foc  eu  sediul  principal  Bu- 
cureçti,  str.  Anastasia  Panu,  26.  Sucursala 
C.  Lung. 

No.  H919  firma  dl.  Gbeorgbe  Sabo  pentiu  co- 
mertul de  Mâcelârie  si  fabricatiune  de  meze- 
luri  eu  sediul  C.  Lung,  str.  Cazàrmei,  3. 

No.  51919  firma  dl.  Nicolae  Dinulescu  pentru  co- 
mertul de  Cofetârie,  berârie,  aperitive  si  Ca- 
zino  eu  emblema  «-La  România  Mare»  eu  se- 
diul C.  Lupg,  str.  Negru  Vodâ. 

No.  4[919  firma  dl.  Ion  N'  Bâduleseu  pentru  co- 
mertul de  Curelârie,  opineârie  si  pielàrie  eu 
sediul  C.  Lung,  Piata  Sf.  1  lie. 

No.  71919  firma  dl.  Stefan  Codescu  pentru  co- 
mertul de  Bâcânie  si  màrunÇisuri  eu  emblema 
«Noul  Magazin  Universal»  eu  sediul  C.  Lung, 
str.  I.  C.  Bràtianu. 

No.  8[919  firma  dl.  Alex.  Marinescu  pentnr  co- 
mertul de  Frizerie  eu  sediul  C.  Lung. 

No.  111919  firma  dl.  Ion  D.  Bâduleseu  pentru 
comertul  de  Pescârie,  mâcelârie,  brânzârie,  co- 
loniale si  çereale  eu  amânuntul  eu  sediul 
Com.  Purcârcni. 

No.  101919  firma  dl.  Trandafir  C.  Badie  pentru 
corne rÇul  de  Frizerie  eu  emblema  «La  Vete- 
teranul»  eu  sediul^C.  Lung,  str.  Negru  Vodâ,  22. 

No.  301918  firma  dl.  Const.  Sub^irelu  pentru  co- 
mertul de  Manufactura  eu  sediul  C.  Lung, 
str.  Negru  Vodâ,  83. 

No.  501919  firma  dl.  Gheorghe  Din.  lordacbe 
pentru  comertul  de  Opineârie  eu  sediul  C. 
Lung,  Gbereta  Piimàriei. 

No.  401918  firma  dl.  Nicolae  Istrate  Georgescu 
pentru  comertul  de  Brutârie  eu  sediul  C.  Lung, 
str.  C.  Brâncoveanu,  1  s. 

No.  49[9 1 9  firma  dl.  Traian  Costa  pentru  cc- 
mertul  de  Cârnâtârie  si  mâneare  eu  sediul 
C.  Lung,  Gbereta  Primâriei. 

No.  71918  firma  dl.   Ion    D.  Ciolan  pentru  co- 


mertul de  Mâcelârie  eu  sediui  C.  Lung,  Piata 

Sf.  Ilie  Gbereta  No.  11. 
No.  511918  firma  dl.  Ion  G.   Stefânescu  pentru 

comertul  de  Opineârie   eu   sediul    C.  Lung, 

Gbereta  Primâriei. 
No.  521918  firma  dl.  Nae  Gr.  Stefânescu  pentru 

comertul  de  Opineârie  çi  pielàrie  eu  sediul 

C.  Lung,  Piata  Sf.  Ilie. 
No.  53191 8  firma  dl.  Nicolae  N.  Stoica  Ilie  pentru 

comertul  de  Opineârie,  pielàrie  si  curelârie  eu 

sediul  C.  Lung,  Piata  Sf.  Ilie. 
No.  541918  firma  dl.  Ilie  N.  B.  Vlad  pentru  co- 

mertnl  de  Opineârie  eu  sediul  C.  Lung,  Piata 

Sf.  Ilie. 

No.  47 [91 8  firma  dl.  Iancu  A.  Roboiu  pentru  co- 
mertul de  Cismârie  eu  sediul  C.  Lung.  str. 
Negru  Vodâ,  101. 

No.  281918  firma  dl.  Vasile  Enâchescu  pentru 
corner^ul  de  Bâcânie,  coloniale  si  mezeluri  eu 
sediul  C  Lung,  Piata  Sf.  Ilie. 

No.  421918  firma  dl.  Ion  I.  Stoica  Cercel  pentru 
comertul  de  Tâmplârie  eu  sediul  C.  Lung, 
str.  Negru  Vodâ,  40. 

No.  381918  firma  dl.  Gbeorgbe  G.  Petreanu 
pentru  comertul  de  Bâuturi  spi.toase  eu  amâ- 
nuntul, birt  si  alte  mâruntiçuri  eu  emblema 
«La  Podgoreanul  Vesel»  eu  sediul  Com.  Golesti, 
Plasa  Golesti,  Jud.  Muscel. 

No.  391918  fiima  d-na  Sofia  N.  Nicolescu  pentrn 
comertul  de  Cafenea  §ï  restaurant  eu  sediul 
C.  Lung  % 

No.  36191 S  firma  dl.  Petre  Tânaçe  pentru  co- 
mertul de  Frizerie  eu  emblema  «Frizeria  Ti- 
nerimei  eu  sediul  C.  Lung,  str.  Negru  Vodâ. 

No.  ;7l918  firma  dl.  Ion  G.  Trandafir  pentru 
comertul  de  Cismârie  eu  emblema  «Cismâria 
Eiegantâ  >  eu  sediul  C.  Lung,  str.  N.  Vodâ, 

Ne.  331918  firma  dl.  Ionitâ  Sàndescu 'pentru  co 
mertul  de  Fabrica  de  scârmânat  lânâ  eu  se- 
diul C.  Lung  str.  Const.  Brâncoveanu,  14-16. 

No.  341918  firma  d-na  F.lisabeta  N.  BârbuleScu 
pentru  comertul  de  Ferârie  si  svopselârie  eu 
sediul  C.  Lung,  str.  Ferari,  52. 

No  351918  firma  dl.  Ion  Serrj  pentru  comertul 
de  Mâcelârie  eu  sediul  C.  Lung,  Piata  Sf. 
Ilie,  22. 

No.  3019 1 8  firma  dl.  Gbeorgbe  I.  Budul"câ 
pentru  comett"l  de  Mâcelârie.  moa'â,  pi"â  si 
fabrica  de  scârmânat  lânâ  eu  sediul  C.  Lung, 
str.  Cazàrmei,  1. 

No.  311918  firma  dl.  Toma  Iosife«cu  pentru  co- 
mertul de  Cofetârie  eu  sediul  C.  Lung,  Pîata 
Régula. 

No.  321918  firma  dl.  Ali  Aneb  pentru  comertul 
vde  Bragagerie  si  zabaricale  eu  sediul  C.  Lung, 
Piata  Regala,  Gbereta,  2. 
No.  2S[918  firma  dl.  Gbeorgbe  Ionescu  pentru 
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comertul  de  Cismà'ie  eu  sediul  C  Lung,  str. 
Ferari,  3. 

No.  231918  firma  dl.  Ion  I.  Coman  peitru  co- 
mertul de  Cism?rie  eu  sediul  C.  Lung,  str. 
Ferari,  15. 

No.  28191 S  firma  dl.  Dinu  [Stanciu  Postrava 
pentru  comertul  de  Grâdinarie  si  zarzavat  eu 
sediul  C.  Lung,  Piata  Regalâ. 

No.  261918  firma  dl.  Ion  G.  Nitisi  pentru  co- 
mertul de  Céréale,  bâuturi  spirtoase  eu  amà- 
nuntul,  bâcânie  si  feràrie  eu  sediul  C.  Lung, 
Piata  Regalâ. 

No.  271918  firma  d-na  Sultana  Andrei  Niculescu 
pentru  comertul  de  Zaharicale,  fructe,  ceai, 
pàine,  bâuturi  spirtoase  eu  amânuntul  si  alte 
mâruntisuri  eu  sediul  C.  Lung,  Piata  Unirei. 

No.- "2919 18  firma  dl.  Gh.  V.  Tabacu  pentru  co- 
mertul de  Cismârie  eu  sediul  C.  Lung,  str. 
Unirei,  23. 

No.  149^18  firma  dl.  Ion  Ciobotescu  pentru 
comertul  de  restaurant  eu  emblema  <  Bodega 
Mercur»  eu  sediul  C.  Lung,  Piata  Regala,  3. 

No.  177[918  firma  dl.  Ivan  P.  Iancovici  pentru 
camertul  de  Bâuturi  spirtoase  eu  amâtvntul, 
birt  si  alte  niâruntisuri  eu  sediul  C.  Lung, 
str.  N.  Vodà,  %. 

No.  21  [91 8  firma  dl.  Marin  Stânescu  peritru  co- 
mertul de  manufacturâ,  màruntis  ri  si  feràrie 
eu  amânuutul  eu  sediul  C.  Lung,  str.  Mihail 
Vlâdescu,  37. 

No.  241918  firma  dl.  Const.  N.  C  Popescu  pentru 
comertul  de  Coloniale  si  mâruntisuri  eu  em- 

TRIBU  N  ALU  L 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 

No  13/919  firma  d.  Mirco  Nedelcovici  pentru 
comertul  de  bragagerie,  lâptârie,  brânzeturi» 
fasole,  etc.  eu  sediul  «T.-Severin»  str.  Numa 
Pompiliu  15. 

No.  14!919  firma  D.  Ievrodetz  Anton,  pentru  co- 
mertul de  restaurant,  eu  mâncâruri,  berârie, 
bâuturi  spirtoase,  eu  sediul  T.  Severin,  str. 
Progresului  No.  47. 

No  8 ] 9 1 9  firma  d.  Tanasie  Ionescu,  pentru  co- 
mertul de  bogasier  si  coloniale,  eu  amânuntul 
eu  sediul  Gârla-Mare  Mehedinti. 

No.  37  914  firma  d.  Ioan  Petrescu  pentru  co 
mertul  de  manufacturâ,  feràrie  si  coloniale  eu 
sediul  Com.  Balvânesti  Mehedinti. 

No.  11919  firma  '.  Dumitru  Busuioc  pentru  co- 
mertul de  feràrie,  bâcânie  si  manufacturâ  eu 
sediul  Com.  Plostina  Meliedinti, 

No.  2  919  firma  d.   Dumitru  Dulâneseu  pentru 


blema  «La  Vulturul»  eu  sediul  Com.  Godeni, 
Jud.  Muscel. 

Nn.  1 9191 8  firma  dl.  Dumitru  Arsenescu  pentru 
comertul  de  Cismârie  eu  emblema  «La  Ma- 
gheran»  eu"  sediul  C.  Lung. 

No.  201918  firma  dl.  Ion  A.  Georgescu  pentru 
comertul  de  Coloniale  si  mâruntisuri  eu  sediul 
C.  Lung,  str.  Unirea,  23. 

No.  431918  firma  dl.  D.  I.  ^Buduluca  pentru 
comertul  de  Màcelârie  eu  [sediul  C.  Lung, 
Piata  Regalâ. 

No.  401918  firma  dl.  Vasile  Tonghioiu  pentru 
comertul  de  Cojocârie  eu  sediul  C.  Lung, 
Calea  Traian,  95. 

No.  411918  firma  dl.  Ion  I.  Frâcea  pentru  co- 
mertul de  Bâuturi  spirtoase  eu  amânuntul  ç1 
mâruntisuri  eu  sediul  Com.  Dragoslavele. 

No.  441918  firma  d-na  Zoe  Sava  Pantelimon. 
pentru  comertul  de  Màcelârie  eu  sediul  C, 
Lung,  Piata  Sf.  Ilie,  Ghereta  Primâriei,  9 

No.  451918  firma  d-na  Maria  N.  Duta  pentru 
comertul  de  Màcelârie  eu  sediul  C.  Lung 
Ghereta  Primâriei,  28,  Piata  Sf.  Ilie. 

No.  461918  firma  d  na  Maria  Leca  pentru  co- 
mertul de  Cârnâtàiie  eu  sediul  C.  Lung,  str. 
Brâncoveanu,  28. 

No.  6[918  firma  dii.  Fratii  Benonie  si  Bucue  Pop 
pentru  comertul  de  Manufactura  si  lumànâ- 
rârie  eu  sediul  C.  Lung,  Piata  Regalâ. 

No.  55[9I8  firma  dl.  Gh.  Secàreanu  pentru  co- 
mertul de  Manufacturâ  si  mâruntisuri  adâu- 
gire  la  firma  Gh.  Secàreanu,  înscrisâ  la  No.  " 
551901,  eu  sediul  C.  Lung,  sub  Hôtel  Régal. 


MEHEDINTI 


comertul  de  coloniale,  feràrie,  bâcânie  si  ma 
nufacturâ  eu  sediul  Plostir.a  Mehedinti. 

No.  4 1 9 1 9  firma  d.  Isac  M.  Suzin  pentru  comer- 
tul de  manufacturâ  si  mâruntisuri  eu  sediul 
T.-Severin,  str.  Traian  No.  95.' 

No.  31919  firma  d.  Blansch  Tuvi  eu  sediul  T.- 
Severin,  str.  Piata  Radu  Negru. 

No.  100  915  firma  d.  Elisa  C.  Reculescu  vâduva 
pentru  comertul  de  restaurant  eu  berârie  si 
bâuturi  spirtoase  eu  amânuntul  eu  emblema 
«La  butoiul  eu  bere»  eu  sediul  suburbia  Cer- 
neti  pendinte  de  T.-Severin. 

No.  71919  firma  d.  Toma  I.  Sârbulescu  pentru 
comertul  de  coloniale,  bâuturi  spirtoase  çi 
mâruntisuri  eu  sediul  T.-Severin,  strada  Re- 
galâ No.  46. 

No.  25I9I9  firma  d.  Ion  Ciungulescu  pentru  co- 
mertul de  manufacturâ  si  bogasier,  eum  si  de- 
bit  de  tutuu  iji  sare  eu  sediul  comuna  Stre- 
haia,  satul  Ciochintu. 
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No.  26  919  firina  d.  Traian  fâpândea  pentru  co- 
mertul de  manufactura,  galanterie  çi  diferite 
mâruntiçuri,  eu  sediul  T.-Severin,  str.  Numa- 
Pompiliu  No.  10.' 

No.  24!9I9,  finna  d.  Iancu  Grùmberg  pentru  co- 
mertul de  antiear,  eu  sediul  T,- Severin,  str. 
Traian  201. 

No.  23  919,  firma  d.  Carolina  I.  Iovitu,  pentru 
prâvàlie  eu  mâruntiçuri  eu  sediul  T.-Severin 
str.  Antoniu  47. 

No.  27  919  firma  d.  Constantin  Ostroveanu  pen- 
tru comertul  de  tiniebigerie,  manufactura  çi 
dif.  mâruntiçuri  precum  çi  mâsuri  çi  greutâÇi 
eu  sediul  T.-Severin,  ca'ea  Traian  No.  128. 

No.  2S919,  firma  d.  Ioana  C.  Marinescu  pentru 
comertul  de  manufactura  çi  mâruntiçuri  eu 
sediul  com.  Balacit^a,  Mehedinti. 

No.  30  919  firma  d.  Filip  Mateescu  pentru  co- 
mertul de  magazin  de  coloniale  çi  diferite 
mâruntiçuri  eu  sediul  T.  Severin,  calea  Traian 
-No.  163. 

No.  31  919  firma  d.  Dumit.ru  I.  Stoenescu  pen- 
tru comertul  de  atelier  de  cismârie,  pielârie 
çi  diferite  articole  pentru  cismârie  eu  emblema 
«La  Tunul  de  Aur>>  eu  sediul  T.-Severin,  ca- 
lea Traian  No.  1 10. 

No.  32  919  firma  d.  Naidu  Gheorgbe  pentru  co- 
mertul de  brutârie  eu  sediul  T.-Severin,  str. 
Traian  No.  1 04. 

No.  5  919  firma  d.  Stefan  I.  Popescu  pentru  co- 
mertul de  bâcânie  çi  alte  mâruntiçurr^cu  se- 
diul T.  Severin,  str.  Manta  No.  12. 

No.  36191 8  firma  d.  Daniel  Grùmberg  pentru  co- 
mertul de  dif.  mâruntiçuri  eu  emblema  «La 
Gâsca  eu  doi  bobpci»  eu  sediul  T.-Severin 
calea  Traian  No.  1S5. 

No.  38  918  firma  d.  Mihail  Macovei  pentru  co- 
mertul de  articole  polîtice,  economice  çi  so- 
ciale eu  emblema  «Alarma  Mehedintului»  eu 
sediul  strada  Traian  72  T.-Severin. 

No.  39  918  firma  d.  Ioan  M.  Vârcolacu,  pen- 
tru comertul  de  prâvàlie  eu  bogaserie  çi  alte 
mâruntiçuri  eu  sediul  com.  Cuprurul,  judetul 
Mehedinti. 

No.  37.918  plugul,  Organ  politic,  économie  pen- 
tru târani,  director  proprietar  Sever  V.  Mo- 
dâlcâ,  Birou  de  administradune  çi  redactiune 
a  ziarului  «Phigul»  eu  emblema  «Plugul»  eu 
sediul  T.-Severin,  strada"  Primâverei  28. 

No.  40  918  firma  d.  Vasile  Marinescu  pentru  co- 
mertul eu  pansamente,  articole  de  toaletâ  çi 
parfumerie,  otet,  vopsele  çi  eseate  eu  emblema 
«Parfumeria  Aur»  eu  sediul  T.-Severin,  Piata 
T.-Vladimirescu. 

No.  41  918  firma  d.  Vasile  Pc  trovici  pentru  co- 
mertul de  bâcânie  çi  diferite  mâruntiçuri  eu 
sediul  T.  Severin,  str.  Libertàtei  No.  6. 


No.  421918  firma  d.  Ion  C.  Busoi  pentru  comer- 
tul de  coloniale,  manufactura  çi  alte  mârun- 
tiçuri eu  sediul  com.  Plostina,  Mehedinti. 

No.  34  918  firma  d.  Avram  Kaufmann  pentru 
comertul  de  mâruntiçuri  çi  manufacture  eu 
sediul  T.-Severin.  calea  Traian  127. 

No.  firma  d.  Moritz  Lëbel,  pentru  comer- 
tul de  magazin  eu  mâruntiçuri  çi  galanterie 
eu  emblema  «La  Trandafirul  JRoçu»  eu  sediul 
T.  Severin,  calea  Traian  163. 

No.  35191 8  firma  dl.  Vasile  Gh.  Protopopescu 
pentru  comertul,  de  construire  çi  reparare  de 
mâsuri  çi  greutâti  eu  emblema  «La  Décimal» 
eu  sediul  Piata  Bibescu  No.  3,  T.  Severin. 

No.  6I9I9  firma  d.  Constantin  C.  Jiplea  pentru 
comertul  de  bogasier,  coloniale,  ferârie,  pre- 
icum  çi  aite  articole  eu  sediul  com.  Cuvina. 

No.  121919  firma  d.  Stefan  D.  Bâdan  pentru  co- 
mertul de  cafenea  çi  dif.  mâruntiçuri  eu  em- 
blema «Cpfeneaua  Popularâ»  eu  sediul  T.  Se- 
verin, str.  Primâverei  72. 

No.  1 11919  firma  d.  Constata  M.  Pârvulescu, 
pentru  comertul  de  vânzarea  de  lemne  eu  se- 
diul T.  Teverin.  str.  Luminei  No.  12.  _ 

No.  9:919  firma  d.  Mihai  G.  Stefânescu  pentru 
comertul  de  bragagerie  çi  cofetârie  eu  sediul 
T.  Severin,  calea  Traian  92. 

No.  10j9l9./irma  d.  Nicolae  G.  Târ°i  pentru  co- 
mertùl  de  magazin  de  manufactura  çi  alte 
mâruntiçuri  eu  sediul  str.  Numa  Pompiliu 
No.  19,  T.  Severin. 

No.  29;919  firma  dl.  Dumitru  Ploçtinaru  pentru 
comertul  de  brutârie  çi   franzelàrie  de  lux 
str.  Traian  145,  T.-Severin. 
A  inscris  în   registrul   de   firme   Sociale  la 

No.  4| 919  firma  d.  Traian  M.  Bondoc  çi  C-tin 
Stravidis  pentru  comertul  bragagerie  çi  co- 
fetârie eu  emblema  «La  Bragagiul  Român»  eu 
sediul  T.  Severin,  str.  Traian  102. 

No.  3  919  firma  d.  Iovan  Ionescu  çi  Ion  Be- 
cheanu  pentru  comertul  de  magazin  de  în- 
câltaminte  de  lux  eu  emblema  «Progr'esul»  eu 
sediul  T."  Severin,  Piata  Radu  Negru. 

No.  .  .  firma  d.  Moritz  Oçer  Fii,  Solomon  M. 
Oçer  çi  Oscar  M.  Oçer  pentru  comertul  de 
pânzeturi,  olandâ,  broderii,  covoare,  preçuri 
linoléum,  perdele,  umbrele,  lenage,  mâtâsuri, 
articole  de  moda.  furnituri  de  croitorie,  dan- 
teluri,  mânuçi,  pudrâ,  sâpun,  crema  Flora,  o- 
dol  çi  parfum,  eu  emblema  «Ancora»  eu  se- 
diul T.  Severin,  Piata  Radu  Negru  No.  4. 

No.  2  919  firma  d.  Petre  V.  Roman  &  Gr.  Râ- 
chitan  pentru  comertul  de  croitorie,  hâinârie 
çi  diferite  articole  eu  emblema  «La  tricolorul 
Român»,  eu  sediul  T.  Severin,  str.  Traian. 

No.  7i9l9  firma  d.  Roupèrel  M.  Gligogossian  & 
Tawor  Hacerdurion  pentru  comertul   de  ca- 
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fele  si  diferite  coloniale  eu  emblema  «Aurora» 
eu  sediul  Piata  Eadu  Negr'u  No.  10. 

No.  6:91 9  firma  d.  Nie.  M.  Ordeanu  '&  $tefan 
I.  Mihast  pentru  comertul  de  cismârie,  atelier 
si  magasin  de  cismârie  si  diferite  articole  p. 
cismârie  eu  emblema  «La  Câprioara»  eu  se- 
diul T.  Severin  calea  Traian  108. 

No.  S  91 9  firma  d.  Gheorghe  Bontoi  &  Tascu 
Oldi  pentru  comertul  de  manufactura  si  galan- 
terie eu  emblema  «La  Lira»  eu  sediul  str. 
Traian  80  T.  Severin. 

No.  11919  firma  d.  Gh.   Marihescu  &  P.  Vlâdu- 
lescu  pentru  comertul  de  cismârie,  eu  sediul 
T.  Severin  str.  Adrian  188. 
A  adnotat  în  registrul  de  firme  individuale  la 

No.  5004: 1904  firma  d.  Gh.  V.  Constantinescu 
pentru  comertul  de  coloniale,  bâuturi  spir- 
toase,  birt  eu  mâncâruri,  bâcânie,  ferârie,  vop- 
sele,  cum  câ  mai  exécuta  si  pe  cel  de  sticlâ- 
rie  marcatâ,  bascula,  terezii,  greutâtl  de  fer, 
alamâ,  mâsuri  de  tabla,  aluminiu  eu  sediul 
calea  Traian  140  T.  Severin. 

No.  41913  firma  d.  Ion  St.  Liftar  pentru  comer- 
tul de  ,manufacturâ  si  manufactura  en  détail 
câ  mai  adaogâ  si  articolè  de  ferârie,  eu  em- 
blema «La  Plugarul»  si  a  mutât  eu  sediul  din 
str.  Cezar  7  în  Numa  Pompiliu  No.  9  Severin. 

No.  159  1884  firma  d.  Levy  Corn  pentru  co- 
mertul de  Tinichigerie  si  alte  mâruntiçuri  câ 
mai  adaogâ  la  Comert  si  pe  cel  de  construc- 
tor  si  reparator  autorizut  de  mâsuri  si  greu- 
tâtt,  eu  felul  mârimei  si  puterea  instrumen- 
tului  vândut  eu  sediul  calea  Traian  No,  110 
Severin. 

No.  20  1913  firma  d.  Ion  Nicolaescu  pentru  co- 
mertul de  débit  pentru  vânzarea  fabricatelor 
R.  M.  S  ,  cum  câ  a  mai  adaugat  si  magazin 
de  coloniale,  bâcânie  si  bâuturi  spirtoase 
schimbând  emblema  «La  fumâtordi  pasionat» 
în  «La  Unirea  tuturor  Românilor-  eu  sediul 
calea  Traian  78. 

No.  5743  909  firma  d.  Ion  Nicolae  Truscâ  pen- 
tru comertul  de  bâcânie  si  coloniale,  cum  câ 
mai  adaugâ  si  pe  cel  de  bâturi  spirtoase  si 
fabricatele  regiei  si-a  mutât  sediul  din  com. 
Vâ'Hâtori  în  comuna  Braniçtea. 

No.  5626  908  firma  d.  Victor  P.  Maldovescu  câ 
în  viitor  va  fi  Noua  "libtârie  Nationalâ  si 
Mag.  Universel,  Zanfir,  precum  si  noua  tipo- 
grafie  si  legâtorie  de  cârti  çia  mutât  sediul 
din  piata  Tudor  Vladimirescu  în  calea  Traian. 

No.  42  916  firma  d.  Rafail  Nissim  pentru  co- 
mertul de  manufacturâ  si  diferite  mâruntisuri 
câ  mai  adaugâ  si  lipscânie  si  parfumerie,  ser- 
vindu-se  de  firma  eu  emblema  Vânâtorul-  eu 
sediul  calea  Traian  217  Severin. 

Mo,  6005  91 9  firma  d,  Constantin   Cioabâ  pen* 


tru  comertul  manufacturâ,  ferârie  si  alte  mâ- 
runtisuri, cum  câ  mai  deschide  o  sucursalà 
eu  restaurant  de  bâuturi  spirtoase  ca  acce- 
sorii  în  str.  Smârdan  24  eu  emblema  «Ferâs- 
trâul  de  aur»  eu  sediul  str.  Smârdan  33. 

No.  39671919  firma  d.  Petre  D  Ciupagea  pen- 
tru comertul  de  bâuturi  spirtoase/ bere,  colo- 
niale, câ  mai  deschide  si  cafenea  servindu-se 
de  emblema  «La  Slâvenia  de  Aur»  si  a  mu- 
tât sediul  din  str.  R.  Negru  No.  16  în  strada 
Cezar  No.  112. 

No.  13|918  firma  d.  Constantin  Taloescu  pentru 
comertul  de  coloniale,  bâcânie  si  alte  amâ- 
nunte  ca  sare,  câ  mai  adaugâ  ferârie  si  ma- 
nufacturâ eu  emblema  «La  Câinele  Negru» 
eu  sediul  str.  ^ibertâtei  22  Severin. 

No.  36  91 4  firma  d.  Arsénié  M.  Pupu  pentru  co- 
.  mertul  de  atelier  pe   ferârie,  lemnarie  si  pot- 
covârie  specialâ  si  a  mutât  sediul  din  strada 
Traian  149  în  str.  Progresul  30. 

No.  3600  900  firma  d.  Gheorghe  I.  Baia  ce  mai 
exécuta  si  comertul  de  débit  de  tutun  çi.  ré- 
gie st  a  mutât  sediul  în  str.  Smârdan  No.  53. 

No.  3967(902  firma  d.  D-tru  I.  Giurescu  pentru 
comertul  de  magasin  univ«rsal  de  ferârie, 
manufactura  si  coloniale,  câ  mai  exercitâ  si 
comertul  de  vânzare  aut.  demâsuri  çi  greutàti 
in  str.  Lîbertâtei  No.  14,  eu  sediul  str.  Li- 
bertâtei  No.  7  Severin, 

No.  I4£|I1890  firma  D.  Em.  Bengulescu  pentru 
comertul,  bâcânie,  bâuturi  spirtoase,  eu  amâ- 
nuntul,  manufactura,  ferârie,  céréale,  coloniale 
câ  mai  exercitâ  si  pe  cel  de  vânzàri  de  sticle, 
vase  de  métal  si  mâsuri  sf  greutâtf  metrice 
si-a  mutât  sediul  din  strada  Smârdan  si  Ca- 
lomfirescu  în  Numa  Pompiliu  1. 

No.  3395  897  firma  d.  jCârstea  Bojia  câ  mai  adaogâ 
la  comertul  din  firma  pe  cel  de  bâuturi  spirtoase 
în'  génère  eu  amânuntul  si-a  mutât  sediul  în 
str.  Traian  178  T.  Severin. 

No.  1168  85  firma  d.  Niculae  Dumitrescu  pen- 
tru comertul  de  manufacturâ,  abagerie  eu  a- 
mânuntul  eu  adaus  si  de  bâuturi  spirtoase  eu 
amânuntul  si-a  mutât  sediul  în  str.  Traian 
231  Severin.  ■ — 

No.  ■>2i9 18  firma  d.  Alex.  Predescu  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase,  restaurant  si  birt 
cum  câ  mai  adaogâ  si  coloniale  si  mârunti- 
çuri  si-a  mutât  sediul  din  str.  Traian  202  în 
str,  Kgalitâtei  No.  32. 

No.  546  909  firma  d.  Niculae  Gh-  Smadie  Gh. 
si  Ion  Smadu  pentru  comertul  de  bâuturi 
spirtoase,  coloniale  si  céréale  çi-a  mutât  se- 
diul din  piata  Mircea  5  în  calea  Traian  233. 

No.  60841912  firma  d.  Dumitru  I.  Mazilu  pen- 
tru comertul  de  coloniale,   bâuturi  spirtoase 
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çi  restaurant  si  a  mutât  sediul  str.  Traian 
233  în  str.  Aureliu  37. 

A  radiât  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  566  019  firma  d.  Estet  S.  Alhalel  pentru 
eomerÇul  de  magazin  de  manufactura  si  alte 
mâruntiçuri  eu  emblema  «La  sergentul  de 
Càlàraçi»  eu  sediul  T.  S  everin,  str.  Traian 
No.  93. 

No.  5889  911  firma  d.  Estera  S.  Afare  pentru 
comertul  de  manufactura  çi  hâinârie,  eu  mare 
asortiment  de  eufere  si  làzi  de  braçov  con- 
fectiuni  de  dame,  fete  copii  eu  emblema 
«La  Ungureanu»  eu  sediul  T.  Severin  calea 
Traian  No.  1 1 6. 

A  adnotat  în  registrul  de  firme  sociale  la 
No.  214  905  firma  d,  Abram  B.  Sabetay  fii,  Ja- 
cques si  Mordechai  &  Sabetay  pentru  co- 
mertul de  manufactura,  cum  câ  exercitâ  si 
comertul  de  vânzâtor  autorizat  de  màsuri  si 
comert,  ferârie  si  mâruntiçuri  eu  sediul  T. 
Severin  calea  Traian  111. 
No.  47  915  firma  d.  Tereza  C.   Groff,  Andrassi 


Konig  Eduard  si  Hans  Groff  pentru  comertul 
de  salam,  çuncâ,  unturà  çi  mezeluri,  cum  câ 
exercitâ  si  comertul  pieilor  brute  çi  lucrate, 
çi  orice  articole  industriale,  manufactura  çi 
coloniale  eu  sediul  T.  Severin  PiaÇa  Radu 
Negru. 

No.  4:918  firma  d  Aron  M.  Cohen,  Rafet  M. 
Cohen  pentru  comertul  de  coloniale,  restau- 
rant çi  cafenea,  cum  câ  exercitâ  çi  comertul 
eu  bâuturi  spirtoase  eu  emblema  «La  Moscu» 
eu  sediul  T.  Severin,  calea  Traian  No.  65. 

No.  11914  firma  Soc.  Banca  Chiciora  soc.  an. 
pe  ac^iuni  pentru  comertul  de  bancâ,  scont 
çi  împrumut,  diverse  afaceri,  cum  câ  a  mai 
adâogat  çi  sucursale  în  comunele  Isverna, 
Horaiïu  çi  Baia  de  Aramâ  eu  sediul  Comuna 
Balta. 

No.  1  914  firma  Soc.  Banca  Chicioara  soc.  an.  pe 
actiuni  of.  Banca,  Scont,  împrumut,  div.  afaceri 
cum  câ  mai  redacteazâ  jarnalul  «Democraria» 
sau  «Puterea  Poporului»  eu  sediul  Com.  Balta 


TRIBU  N'A  L 

A  inscris  în  registrul  de  firme  Individuale  la 
No.  4:918  firma  d  nei  Hana  Itie-Cantaragiu, pen- 
tru comertul  de  coloniale  çi  mâruntiçuri  eu 
sediul  în  Piatra-Neamt,  str.  Cuza-Vodâ  131. 
No.  2  919  firma  d,  Haim  Rosenberg,  pentru  co- 
mertul de  librârie,  papetârie,   tipografie,  car- 
tonagiu,  legâtorie  çi  çtampile  eu  sediul  în 
Piatra-Neamt,  str.  Mihail  Cogâlniceanu,  3. 
No.  14|919  firma  d-nei  Rachela  M.  Sfartz,  pen- 
tru comertul  de  confectionare  de  cismârie,  eu 
sediul  în  Piatra-Neamt  str.  Lascar  Catargiu, 
No.  16. 

No.  4  919  firma  d.  Iachida  Rotenberg,  pentru 
comertul  de  mâruntiçuri  çi  furnituri  de  croi- 
torie  eu  emblema  '  La  Voaleta*  eu  sediul  in 
Piatra-Neamt,  str.  Cuza-Vodâ  114. 

No.  3  919  firma  d.  Iosub  Uçerovici,  pentru  co- 
mertul de  fabricâ  de  oÇet  çi  alambic  pentru 
fabricarea  rachiului  de  fructe  eu  vânzarea  en 
gros  çi  en  détail  eu  emblema  «OÇetul  Carpati<> 
eu  sediul  în  Piatra-Neamt,  str.  sub  Petricica, 
casa  noua,  fârâ  numâr. 

No.  7  918  firma  d.  Gheorghe  Samson,  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  oale,  strâchini,  lemnârie, 
sare,  gaz,  fàinâ  çi  alte  articole  precum  çi  mâ- 
runtiçuri de  manufactnrâ  eu  sediul  în  comuna 
Urecbeni,  in  casa  sa.  * 

No.  15  918  firma  d-nei  Berta  Vexler  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  vàpsele,  fierârie,  fàinàrie, 
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manufacturâ  si  galanterie,  eu  sediul  în  Piatra 
Neamt,  str.  Cuza-Vodâ  109. 

No.  10(918  firma  d.  Ion  Ardeleanu.  pentru  co- 
mertul de  céréale,  brànzeturi  çi  alte  producte 
agricole,  eu  sediul  în  Târgu  Neamt,  strada 
Stefan  cel  Mare  12. 

No,  25  918  firma  d.  Iosub  Lubovici  pentru  co- 
mertul de  precupie  çi  alte  mâruntiçuri  çi  te- 
sâtorie  de  transparente  eu  sediul  în  Piatra- 
Neamtu,  str.  Colonel  Rosnovanu  46. 

No.  191918  firma  d.  Ghidale  Leizer  zis  Leizer- 
sohn  pentru  comertul  de  cismârie  çi  diferite 
mâruntiçuri  de  galanterie  eu  sediul  în  Piatra- 
Neamt,  str  Cogâlniceanu  21. 

No.  45  918  firma  d.  Ioan  Pârlea, pentru  comertul 
de  mâruntiçuri,  gaz,  sare,  var,  oale,  opinci, 
putine,  céréale,  fàinâ,  porumb  eu  sediul  în 
com.  Urecheni,  în  casa  proprietatea  lui  Gh.  I 
Buraga. 

No.  44 191 8  firma  d-nei  Rifca  Moisâ  Fainzilber, 
pentru  comertul  de  articole  de  nevoe  zilnicâ 
pentru  popuiaria  din  mahalale  çi  locuitorii 
delà  tarâ  cum  çi  obiecte  de  bâcânie  çi  mâ- 
runtiçuri diverse  de  zilnicâ  necesitate,  eu  se- 
diul în  Piatra  N.,  strada  Cuza-Vodâ  290. 

No.  331918  firma  d.  Gheorghe  Toghel,  pentru 
comertul  de  fabricarea  çi  vânzarea  de  var  din 
carierele  Limpezeni  din  com.  Taslâu  çi  altele 
din  jud.  Neamtu,  eu  sediul  in  Piatra  Neamt, 
str,  Maratu  4, 


1  6 


rORRKSPON DANCF  ÉCONOMTQU E 


No.  31:918  firma  dl.  Zeiden  Çloim,  pentru  co- 
rnertul de  brutârie,  colâcârie  çi  covrigarie  eu 
sediul  în  Piatra  Neamtu,  str.  Cuza-Vodâ  278. 

No.  301918  firma  d.  David  Davidovici,  pentru  co- 
iner^ul  de  céréale,  industrie  de  surogate  eu 
emblema  «Cafea,  Surogate  CarpaÇi  David  Da- 
vidovici, -eu  sediul  în  Piatra  Neamtu,  strada 
Colonel  Rosnovanu,  în  casa  proprietarilor  fir- 
mei  Davidovici  si  Banel. 

No.  5  91  s  firma  d.  Moise  Leiba  pentru  cornertul 
de  ceainârie,  cafenea  si  hôtel  eu  sediul  în 
Piatra  Neamt,  strada  Piata  M.  Cogâlniceanu, 
No.  1;. 

No.  22^918  firma  d.  Gustav  Adelstein,  pentru  co- 
rnertul de  cherestea,  eu  sediul  Piatra  Neamtu 
str.  Colonel  Rosnovanu  28. 

No.  14  918  firma  d.  losif  Beer,  pentru  cornertul 
de  coloniale,  precupie,  ferârie,  diferite  mârun- 
tiçuri. eu  sediul  în  Piatra  Neamt,  str.  Cuza- 
Vodâ  190. 

No.  211919  firma  d.  Leizer  $apira,  pentru  co- 
rnertul de  exploatare  de  pàdure  si  cherestea. 
eu  emblema  «Leizer  Çapira»  eu  sediul  în  Piatra 
NeamÇ,  strada  Lascar  Catargi,  79. 

No.  211919  firma  d.  Bernard  Strulovici  zis  Strul 
Bercu,  pentru  cornertul  de  mâruntiçuri  si  rt- 
parator  de  maçini,  eu  sediul  în  Piatra  Neamt 
str.  Cuza-Vodâ  60. 

No.  221919  firma  d.  Haim  Bercu  zis  ÇinilPascot 
zis  si  Bercu  Hascalovici  pentru  cornertul  de 
cojocârie  si  mâru'.tiçuri)  eu  sediul  în  comuna 
Buhuçi,  str.  Petrei. 

No.  1 8 19 1 9  firma  d.  Léon  Bedosian  pentru  co- 
rnertul de  coloniale,  manufactura,  céréale  si 
mâruntiçuri  eu  sediul  în  com-  Mârgineni,  sa- 
tul  Hoiseçti. 

No.  191919  firma  d.  Avram  Moise  Caufman,  pen- 
tru cornertul  de  precupetie  si  alte  mâruntiçuri 
eu  sediul  Târgu  Neamt,  str.  Gloriei  1 3. 

No.  1  [91 9  firma  d,  Burach  Blum,  pentru  corner- 
tul de  opincârie  çi  pielârie  eu  sediul  în  com- 
Buhuçi,  str.  Petrei  8. 

No.  5l919  firma  d.  Ion  Barta,  pentru  cornertul 
de  restaurant  eu  diferite  bâuturi  spirtoase  eu 
sediul  în  Piatra  Neamt.  str.  Dârmâneçti  9. 

No.  6J919  firma  d.  Ion  Crisu,  pentru  cornertul 
de  crâçmâ.  coloniale,  céréale,  mâruntiçuri  eu 
sediul  în  com  Hangu,  jud.  Neamtu. 

No.  71919  firma  d.  Moise  Çmil  Câciulariu  pentru 
cornertul  de  oale,  cârâmidâ  çi  céréale  eu  se- 
diul în  Tg.  Neamt.  str.  Ferdinand  78. 

No.  261918  firma  d.  Grigore  M.  Gâinâ,  pentru 
eomertul  de  manufactura,  galanterie,  librârie 
çi  articole  de  bazar  eu  sediul  în  Piatra  N., 
Piata  M.  Cogâlniceanu. 

No.  171918  firma  d.  Solomon  Seceleanu,  pentru 
cornertul  de  manufactura,   postâvârie,  galan- 


terie çi  mâruntiçuri  eu  sediul  comuna  Buhuçi 
str.  Petrei  13. 

No.  16I9I8  firma  d.  Petre  Ionescu,  pentru  co- 
rnertul de  antreprenor  de  hôtel  çi  cafenea  eu 
sediul- în  Piatra  Neamtu,  strada  Soare  1. 

No.  9L9I8  firma  d.  Moise  M.  Greidingher  pen- 
tru cornertul  de  vinuri  eu  ridicata  eu  sediul 
Piatra  Neamtu,  str.  Lascar  Catargiu  7  . 

No.  111918  firma  d.  Avram  Leiba  Avram  pentru 
cornertul  de  mâruntiçuri  eu  sediul  în  Piatra 
Neamtu,  strada  Cuza-Vodâ  119. 

No.  20[9I8  firma  d.  Roza  Isidor  Steinberg,  pen- 
tru cornertul  de  librârie,  papetârie,  tipografie 
legatorie,  stampile  cauciuc,  îneadrare  de  ta- 
blouri  çi  mâruntiçuri  de  galanterie,  eu  sediu, 
în  Piatra  Neamt,  str-  Lascar  Catargiu  1. 

No.  4619 !  9  firma  d.  Perla  Maier  Zeilig,  pentru 
cornertul  de  fabricâ  de  apâ  gazoasâ  eu  sediul 
Piatra  Neamtu,  strada  Dârmâneçti  35. 

No.  471919  firma  d.  Vasile  Scupcaruçi,  pentru 
cornertul  de  mâruntiçuri  cari  se  uzeazâ  la  bâ- 
cânie  çi  cornertul  de  lemne  eu  sediul  comuna 
Galu,  sàtul  Sâvineçti. 

No.  421,919  firma  d.  Ghitâ  Avram,  H.  Avram, 
pentru  cornertul  de  bâcânie  çi  mâruntiçuri  eu 
sediul  în  Piatra  Neamtu,  str.  Cujdiu  3  bis. 

No.  43[918  firma  d.  Gheorghe  A.  Creangâ,  pen- 
tru cornertul  de  hôtel,  restaurant,  berârie  çi 
cofetârie  eu  emblema  «Hôtel  Continental»  eu 
sediul  în  Piatra  Neamtu,  strada  Lascar  Ca- 
targiu 32. 

No.  271918  firma  d.  Natan  Veinberg,  pentru  co- 
rnertul de  blânârie  eu  sediul  în  Piatra  Neamt, 
str.  Cuza-Vodâ  125. 

No.  32[918  firma  d.  Const.  Const.  Goiau,  pentru 
cornertul  4e  bâuturi  spirtoase,  coloniale,  câsâ- 
pie  çi  brânzârie  eu  sediul  com.  Tg.  Neamt, 
satul  Humuleçti,  str.  Mânâstirea  Neamt  2- 

No.  29[918  firma  d.  Maier  Rotenberg,  pentru 
cornertul  de  cumpârâri  de  fructe  si  fabriearea 
de  tuicâ  de  fructe,  eu  emblema  «Tuieâ  bunà» 
eu  sediul  Piatra  Neamt,  str.  Cujdiu. 

No.  281918  firma  d.  Dascâlu  Haim  zis  çi  Léon 
Abramoviei,  pentru  cornertul  de  cafenea  çi 
ceainârie,  eu  emblema  «Cafeneaua  Moldova», 
eu  sediul  Tg.  Neamt,  str.  Çtefan  ce!  Mare  120. 

No.  211918  firma  d.  Iosef  Rotman  pentru  corner- 
tul de  precuperie,  céréale,  exportator  de  ce-, 
reale,  alte  producte  çi  diferite  mâruntiçuri  eu 
sediul  Piatra  Neamt,  str.  Elena  Cuza  3. 

No.  181918  firma  d.  Avram  Iacobovici,  pentru 
cornertul  de  comisioane  în  pielârie  eu  sediul 
Piatra  Neamt,  str.  Cu«aVodà  89. 

Nok  23191 8  firma  d-r?ei  Sura  Frimo  Vâduva, 
pentru  cornertul  de  çtofârie.  postavuri,  manu- 
factura, galanterie  çi  furnituri  de  croitorie  eu 
sediul  Piatra  Neamt,  str.  Cuza-Vodâ  166. 
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No.  131918  firma  d.  Bercu  Steinberg  pentru  co- 
mertul de  sticlârie  eu  emblema  «La desfacerea 
produselor  fabricei  de  sticlârie  Negulesti  >  eu 
sediul  str.  Lascar  Catargiu  5. 

Xo.  11918  firma  d.  Meier  Volf  RosenbTg  pentru 
comertul  de  restaurant  si  pescârie  eu  emblema 
«La  Pescariu»  eu  sediul  Piatra  Neamt,  strada 
M.  Cogâlniceanu  4. 

No.  31918  firma  d-nei  Elena  Th.  Ambrosie  pen- 
tru comertul  de  manufactura,  diferite  mârun- 
tisuri,  lucruri  de  alimente,  céréale,  régie  de 
timbru  si  tutun,  eu  sediul  com.  Pâstrâveni, 
str.  Tubucani  de  Jos. 

No.  8191 S  firma  d.  Gh.  Botez,  pentru  comertul 
de  bâcânie,  precupie,  mâruntisuri,  eu  sediul 
com.  Rosnov,  satul  Rosnov. 

No,  2[91  S  firma  d.  Marcu  Veinberg  pentru  co- 
mertul de  cafetiea  eu  un  biliard  eu  emblema 
«La  Victoria»  eu  sediul  Piatra  Neamt. 

No.  411906  firma  d.  L.  M.  Natansohn,  pentru 
comertul  de  pielârie,  agenturâ,  comission  si 
scompt,  mai  exercitâ  si  fabricarea  si  vânzarea 
en  gros  si  détail  a  otetului  precum  si  depozit 
de  spirt,  vinuri  si  bâuturj/spirtoase  eu  sediul 
Tg.  Neamt,  str.  Stefan  cel  Mare. 

No.  191909  firma  d.  Penclu  Iacob  Romascanu, 
pentru  comertul  de  bâuturi  spirtoase,  hôtel  si 
restaurant,  mai  exercitâ  si  comertul  de  fabri- 
catiune  si  vânzare  en  gros  si  en  detr.il  de  otet, 
vinuri  en  gros,  fabricâ  de  rachiu  de  fruete  si 
comert  de  céréale,  eu  sediul  Piatra  Neamt, 
str.  Sub  Pietricicâ. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  sociale  la 
No.  11918  firma  d.  Bemanicu  Grunberg  si  Isidor 

Veintraub  pentru  comertul  de   exploatare  de 

mori,  comert  de  porumb  si  fâinâ  de  porumb, 

eu  sediul  Piatra  Neamt- 
No.  Sl919  firma  d.  Iulius  Agatstein  &  Solomon 

Dummer,  pentru  comertul  si  industria  lemnu- 

lui  eu  sediul  Piatra  Neamtu,  str.  Cuza-Vodâ 

No.  73. 

No.  2(919  firma  d.  Maier  Gredingher  &  Iacob 
Grumberg  pentru  comertul  de  fabricâ  de  pungi 
de  hârtie  si  sâpun  eu  sediul  Piatra  Neamtu, 
str.  Frumusica  10. 

No.  3191 S  firma  d.  Itic  Leibovici,  Iosif  Feldher, 
Martin  Stanner  si  I.  Luca.  pentiu  comertul 
de  cherestea,  lemne  de  foc,  exploatâri  de  pâ- 
duri,  etc.  eu  sediul  Piatra  Neamt,  Bulevardul 
Regina  Elisabeta  7. 

No.  41918  firma  d-nei  Petra  Lalu  si  L  Georgescu, 
soc.  în  nume  colectiv  pentru  comertul  de  eue 
de  lemn  eu  sediul  Piatra  Neamt,  Bulevardul 
Regina  Elisabeta. 

No.  51918  firma  d.  Riza  Mehdioff,  Gh.  Luca  si 
M.  Bâlâneseu,  pentru  comertul  de  exploatâri 
de  pâduri,  comert  de  lemne  brute  si  fasonate 


eu  sediul  Piatra  Neamt,  str.  Colonel  Rosno- 
vanu  35. 

No.  11919  firma  Soc.  coop.,Seveniste,  presedinte 
I.  Iacob,  pentru  comertul  de  consum  eu  dif. 
bâuturi  spirtoase,  alimente  si  céréale  eu  em- 
blema Speranta»  eu  sediul  satul  Seveniste, 
com  Rosnov. 

No.  41919  firma  d.  Alex.  P.  Tancu  &  Vasile  N. 
Popa  Burcà,  pentru  comertul  de  expl.  pâdu- 
rei  Buza  Poplicioarei,  com.  Paltineni,  jud.  Su- 
ceava  si  comertul  de  lemne  de  foc  si  cherestea 
eu  sediul  Piatra  Neamt,  str-  Elena  Cuza  56. 

No.  21918  firma  d.  Moise  Tâbâcariu  &  Herman 

Sfartz,  pentru  comertul  de  tàbâcârie,  eu  em- 
blema «Fabricâ  de  tàbâcârie  Progresu  -  eu  se- 
diul Tg.  Neamt,  str.  Boistea. 

No.  7 [91 8  firma  Banca  de  crédit  Piatra  Neamt 
pentru  comertul  de  bancâ  si  diferite  întreprin- 
deri  comerciale  si  industriale  eu  emblema, 
«Banca  de  crédit  Piatra  N.  soc.  anonimâ  pe 
actiuni  eu  sediul  Piatra  N. 

No.  1 5191 8  firma  d.  Danil  Iacobi  si  Aron  Ar- 
nold Iacobi  pentru  comertul  de  expl.  pâduri, 
eu  sediul  Piatra  Neamt,  str.    Cuza-Vodâ  120. 

No.  61918  firma  d.  Iacob  Catz,  Froim  I.  Catz, 
I.  Rotaru  si  Gh.  Chirilâ,  pentru  comertul  de 
lemne  si  scoartâ  eu  emblema  «Rotariu,  Chi- 
rilâ si  Catz»,    eu  sediul  în  com.  Bistrieioara. 

No.  31919  firma  d.  I.  Vasiliu.  pentru  comertul 
de  operatiuni  de  contencios.  comision,  cump. 
si  vânzâri  de  orice  naturâ,  export,  import, 
studiu  pentru  instaladuni  technice,  agricole  si 
industriale,  editurâ  de  publicatiuni  agricole 
si  plasâri  de  personal  si  muncitori  agricoli, 
agenturâ  eu  emblema  «Câlâuza  agricultorilor 
Moldoveni»  eu  sediul  Tg.  Neamt,  strada  Re- 
naçterei  1. 

A  adnotat  în  registrul  de  firme  sociale  la 

No.  7 191 S  firma  d-nei  Elena  Bijea  si  C.  Ionescu 
pentru  comertul  de  tipografie,  legâtorie  de 
cârti,  seede  de  librârie  eu  emblema  «La  Vânâ- 
torul  de  munte»  sediul  Tg.  Neamt  str.  Stefan 
cel  Mare  159. 

No.  13U914  firma  d.  Ion  A.  Popovici,  pentru  co- 
mertul de  lemne  si  tôt  felul  de  comisioane,  câ 
face  azi  numai  comertul  de  restaurant,  casino 
si  cafenea  eu  emblema  «Câprioara».  eu  sediul 
Piatra  Neamt,  Piata  M.  Cogâlniceanu. 

No.  14411  893  firma  d.  Avram  Manase  pentru  co- 
mertul de  precupie,  mai  face  si  comertul  de 
olârie  eu  sediul  Tg.  Neamt- 

No.  4511891  firma  d.  Strul  Marcu  Granack  pen- 
tru comertul  de  precupie,  agenturâ  si  comi- 
sion, azi  mai  face  si  comertul  de  împrumu- 
tàtor  de  bani,  braçovenie  si  fabricâ  de  sâpun 
çi  lumânâri  eu  sediul  Buhusi.  str.  Roman,  iar 
pentru  brasovenie,  Buhusi,   strada   Piatra  9. 
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No.  1121914  firma  d.  Léon  Grunberg  pentru  co- 
mertul de  crâçma  eu  tôt  felul   de   bâuturi  çi 
cârnâtârie,  mai  face  çi  comertul  de  res  taurant 
eu  sed.  Piatra  Neamt,  str.  Lascar  Catargiu  41 . 
No   101  91 1  firma  d.  Leizer  M.  Goldcnstcin  cape 
lângâ  comertul  de  fierârie,   coloniale,  braço. 
venie,  frângherie  çi  manufactura,  mai  face  çi 
fabricâ  de  sâpun  en  sediul  Tg.  Neamt,  strada 
Stefan  cel  Mare. 
No   361908  firma  d.  Carol  Veinberg  câ  pe  lângà 
comertul  pentru  careçi  are  înserisà  fiima,  ma 
este  çi  director  propr.  al  ziar.  «Infoi matorul» 
eu  sed.  Piatra   Neamt,  str.  L.  Catargiu  26. 
No.  341913  firma  d.  Iosub  Avram  pentru  comer- 
tul de  restaurant  eu  emblema  -La  Adolf»  si-a 
mutât  sediul  în  str.  Piatra  Mieâ  1. 
4311893  firma  d.  Moritz  Fischer  pentru  comertul 
de  coloniale,  fierârie  en  détail  çi  precupie  si-a 
mutât  sediul  din  corn.  Bozieni  în    Piatra  N., 
str.  Cuza  Vodâ  296. 
No.  251900  firma  d.  Iosif  Baenir  pentru  comertul 
de  haine  gâta,  mai  face  çi  comertul  de  colo- 
niale çi  manufactura  de  galanterie  eu  sediul 
Piatra  Neamt.;  str.  Pia^a  Mica  2. 
No.  91 199  firma  d.  Lupu  Froi,  pentru  comertul 
sticlârie,  mai  face  çi   comertul    de  coloniale, 
galanterie  çi  dif.  mâruntiçuri,  çi  a   mutât  se- 
diul tôt  în  Piatra  N,,  str.  M.  Cogâlniceanu  1.  " 
No.  471915  firma  d.  Léon  Isac  Catz   pentru  co- 
mertul de  céréale,  fâinârie  çi  bâcânie,  mai  face 
comertul  *de  expl.   de  mori,   pentru  mâcinat 
fâlnâ,  fabricâ  de  produs  u'ei  çi  sâpun,  eu  se- 
diul Piatra  N.,  str.  M.  Cogâlniceanu. 
No.  1 5l 91 6  firma  d.  Reveri  Leiba  Iancu  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase  çi  céréale,  mai 
face  çi  restaurant  çi  a  mutât  sediul  în  str.  Elena 
Cuza  6,  Piatra  N. 
No.  35i90Q  firma  d.  Iosef  Rainer  pentru  comertul 
de  haine  gâta,  coloniale  si  mâruntiçuri  de  ga- 
lanterie, mai  face  comertul  eu  çtofe,  postâvâ- 
rie  çi  manufactura  eu  sediul   Piata   Mica  2, 
Piatra  Neamt- 
61  [911  firma  d.  Simon   Semsensohn   zis  çi  Ida 
Surica  Enachi,  pentru  comertul  de  împrumu- 
tâtor  de  bani,  herestea  çi  céréale,  mai  face  çi 
.  comertul  de  fâinârie,  expl.  de  pâduri  çi  fabricâ 
de  eue  de  lemn,  în  com.  Bod.  Precestei,  cât. 
Corni,  eu  sediul  Piatra  N.,  str.  (Juza  Vodâ  63. 
No.  9l'l905  firma  d.  Dumitru  I.  Coman,  pentru 
comertul  de   bâuturi   spirtoase   çi  coloniale, 
mai  exercitâ  çi  pe  cel  de  restaurant,  eu  sediul 
Piatra,  str.  L.  Catargiu  1. 
41 1915  firma  d.  Ion  Titu,  pentru  comertul  de  co- 
loniale, manufacturâ,  cisapie,  fâinâ,  precupie, 
mai  exercitâ  çi  pe  cel  de  crâçmâ  eu  tôt  felul 
de  bâuturi,  céréale,  restaurant  çi  bâcânie  eu 
sediul  com.  Vaduri. 


No.  12[913  firma  d.  Herman  I.  Veisman,  pentiu 
comertul  de  manufacturâ,  coloniale,  mârunti- 
çuri çi  céréale  çi-a  mutât  sediul  din  comuna 
Buhalnita  çi  Piatra  Neamt,    strada  M.  Cogâl- 
niceanu 56 — 5S.  v 
No.  48[901  firma  d.  Altar  Tarai,  pentru  comertul 
de  galanterie,  mai  exercitâ  çi  pe  cel   de  ma- 
nufaeturâ,  librarie,  papetârie,  coloniale  çi  mâ- 
runtiçuri cù  sediul  Piatra  N.,  str.  Cuza- Vodâ. 
No.  30[902  firma  d.  Zomvel   Sigler   pentru  co- 
mertul de  fabricâ  de  ulei  de   cânepâ  çi  végé- 
tale, precupie  de  céréale  çi  coloniale,  maieste 
çi  proprietar  de  moarâ  de  apâ  çi   benzinâ,  eu 
sediul  Tg.  Neamt,  Calea  Ferdinand  34. 
A  adnotat  în  registrul  de  firme  sociale  la 
No.  101910  firma  d.  Rudolf  Fntzi,  Gh.  P.  Motoc 
çi  Dr.  Albin  pentru  comertul   de   fabricâ  de 
cherestea  «Plutonul  JVlihâità  Peping>  câ  sunt 
numai  susnumitii  3  asociati'çi  câ   d.  Rudolf 
Fritzi  este  reprezentant  carg  semneazâ  obli- 
gând  aceastâ  societate,  eu  sediul    Tg.  Neamt, 
str.  Stefan  cel  Mare. 
No.  61913  firma  d.  David  çi    Haim    Beral,  Fre- 
derich  çi  Iosef  Davidovici,  pentru  comertul  de 
expl.  moarei  eu  motor  de  benzinâ  çi  fabricâ 
de  cherestea,  câ  s'a  asociat  çi  Iosef  Davido- 
vici çi  câ  pe  viitor  firma  se  va  numi  Davido- 
vici &  Beral  eu  sediul  Piatra  Neamt,  str.  Co- 
lonel Rosnovanu,  bariera  Sâratâ. 
A  radiât  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  29^913  firma  d.  Marcu    Marcuzon    zis  Max, 

Marcuzon  eu  sediul  com.  Rosnov. 
No.  311909  firma  d.  Ilie  Sevescu,  pentru  corner 
tul  de  librarie  çi  bazarul  român  «Munca»  pen- 
tru comertul  de  librarie,  papeterie,  galanterie 
§i  manufacturâ  eu  sediul  Piatra  Neamt- 
No.  112511887  firma  d-na  Chunia  Adlerberg  eu 

sediul  Piatra  Neamt. 
No.  3S3[1 884  firrrn  d.  Strul  Iancu  Blum  pentru 
comertul  dî  pielârie  çi  cismârie  eu  sediul  co- 
muna Buhusi. 
No.  29[909  firma  d.  Isac  Sfartz  pentru  comertul 
de  material  çi  instal.  electrice  eu  sed. Piatra  N. 
A  radiât  în  registrul  de  firme  sociale  la 
No.  51915  firma  Asociat'ii  Dr.  Lupu,  A.  A.  Fon- 
dianer  çi  M.  Gridingher,  pentru   comertul  de 
întreprinderi  de  lucrâri  publiée. 
No.  3[9 1 3  firma  d.  Natan  A.  Iuster  çi  dr.  Léon 
Iuster  pentru  comertul  de  industriede  cherestea 
eu  sediul  Piatra  N. 
No.  4 1 9 1 3  firma  d.  Iosef  Vainrauch  &  fii  pentru 
comertul  de  împrumutator  de  bani,  comision, 
çi  expl.  de  pâduri  eu  sediul  Piatra  Neamt. 
No.  4[914  firma  d.  Aron  B.  Cutzi  çi  S.  Bercovici 
pentru  comertul  de  cumpârare   de  piei  brute, 
pentru  tâbàcit  çi   vinderea  lor   eu   sediul  in 
Piatra  N. 


CORRESPOND  ANC  K  KO  NOM  1QUF, 


1') 


TRIBUNAL  U 

A  inscris  în  registrul  de  firme  Individuale  la 

No.  45  919  firma  dl.  George  N.  Gogoasâ  pentru 
eomertul  de  Drogherie  eu  emblema  «Droghe- 
ria  Minerva»  eu  sediul   Ploesti,  Piata  Unirei. 

No.  103  918  firma  dl.  Ion  V.  Badile  pentru  eo- 
mertul de  Cârciumà,  mâruntisuri,  mâeelârie 
si  brutârie  eu  emblema  «La  Hora  târàneascâ» 

No.  44  919  firma  dl.  Mihail  Sâvulescu  pentru 
eomertul  de  mâeelârie  eu  sediul  Ploesti,  Piata 
legumelor  3. 

No.  47  919  firma  dl.  Ion  S.  Drâghiceanu  pentru 
eomertul  de  cârciumà  §i  tôt  felul  de  vin  si 
spiitoase,  birt  eu  sediul  Ploesti,  str.  Justi- 
tiei  1. 

No.  42  919  firma  dl.  George  Frange  pentru  eo- 
mertul de  coloniale,  birt  économie  si  mârun- 
tisuri eu  sediul  com.  Poiana. 
No.  43  919  firma  dl.  Pârvu   Constantin  pentru 
eomertul  de  birt   si   bâuturi    ca   accesorii  la 
restaurant  eu  emblema  «La  Panduru»  eu  se- 
diul Ploesti,  str.  Bârcânesti  82. 
No.  39  919  firma  dl.  Stefan  Lazâr  Albu  pentru 
eomertul  de  Hôtel  si  Restaurant   si  bâuturi 
spirtoase  eu  sediul  Sinaia,  Bulev.   Ghica  85. 
No.  43  919  firma  dl.  Ion    Vasilescu   pentru  eo- 
mertul de  restaurant,  bâuturi  spirtoase  si  ma- 
gazin  de  coloniale  eu  emblema   «La  Europa» 
eu  sediul  Sinaia,  str.  Cazarmei  4. 
No.  42  919  firma  dnei.  Golda   I.  Marcus  pentru 
eomertul  de  birou  de   comert   eu  emblema 
«Bursa  Birou   de  comert»  eu   sediul  Ploesti 
cal.  Oilor  41. 
No.  17  919  firma  dl.  Const.  I.  Dumitrescu  pentru 
eomertul  de  coloniale  si  alte   mârunt'Suri  eu 
emblema  «La  agricultorul»  eu  sediul  Ploestb 
str.  Traian  82. 
No.   23  913  firma  dl.  Iancu   Andreescu  pentru 
eomertul  de  Cafenea  si  restaurant  eu  sediul 
Câmpina  str.  Carol  I.  53 

o.  151919  firma  dl.  Stefan  Corciu  pentru  eo- 
mertul de  Cofetârie  eu  sediul  Ploesti,  str.  Ro- 
man â. 

No.  14  919  firma  dl.  Jean  Vâlurescu  pentru 
eomertul  de  manufacturâ,  Brasovenie  cheres- 
tea  si  engro  de  vinuri  eu  emblema  «Micul 
Dorobant»  str.  Carol 

No.  12(919  firma  dl.  Ioseph  Wagner  pentru  co- 
merfil  de  vâmuir^  expeditiuni,  camionaj  si 
afaceri  petrolifere  eu  sediul  Ploesti,  Piata  fruc- 
telor  2. 

No.  13(919  firma  dl.  Const.  Râdulescu  pentru 
eomertul  de  abagerie,  eu  sediul  Ploesti,  calea 
Oilor  27. 

No.  11919    firma  dl.  Petre   Ionescu    pentru  co- 
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mertul  de  mâeelârie  eu  sediul  Ploesti,  str.  Co- 
lomoi  39. 

No.  1011918  firma  dl.  Ion  G.  Zamfiroae  pentru 
eomertul  de  coloniale,  bâuturi  spirtoase,  mâ- 
runtisuri eu  emblema  «La  Oituz»  eu  sediul 
Câmpina. 

No.  1061918  firma  dl.  Neculai  O.  Teodoreseu 
pentru  eomertul  de  bâuturi  spirtoase  si  bâ- 
cànie  eu  emblema  «La  Tunaru»  eu  sediul 
com.  Craiova. 

,No.  11J919  firma  dl.  Nicolae  Ionescu  pentru  eo- 
mertul de  coloniale,  bâuturi  spirtoase,  olârie, 
rogojinâiie  eu    emblema   «La   Cârciumà  din 
sosea,  eu  sediul  com.  Pucheni  Crainici  Jud.  - 
Prahova. 

No.  7[919  firma  dl.  Isac  1.  Zagher  pentru  eo- 
mertul de  coloniale,  delicatese  si  bâcânie  eu 
emblema  «La  Tigru»  eu  sediul  Ploesti,  str. 
Câmpinei  5. 

No.  41919  firma  dl.  Robert  Thiebejor  pentru 
eomertul  de  produse  ehimice  eu  emblema 
«Mercur»  eu  sediul  Ploesti  str.  Vladimi- 
rescu  20. 

No.  8(919  firma  dl.  Gh.  Alex.  Ene  pentru  eo- 
mertul de  opincârie,  mâruntisuri,  céréale  eu 
sediul  com.  Bughele. 

No.  1 0l9 1 9  firma  dl.  Valentin  P.  Miziricoff  pen- 
tru eomertul  de  Coloniale  si  restaurant  eu  em- 
blema «La  România  Mare»  eu  sediul  str.  C. 
A.  Roseti  3. 

No.  18J919  firma  dl.  Elena  C.  Dumitrescu  pentru 
eomertul  de  Birt  eu  sediul  Câmpina,  str.  Stir- 
bei-Vodâ  10. 

No.  31919  firma  dnei  letty  S.  Orenstein  pentru 
eomertul  de  Intreprinderi  de  cinematograf 
sale  de  spectacole  teatrale  si  orice  fel  de  co- 
mert eu  emblema  «Cinéma  Splendid»  eu  se- 
diul Ploesti,  str.  Justitiei  8. 

No  51919  firma  dl  Ilie  I.  Cojocaru  pentru  eo- 
mertul de  bâuturi  spirtoase  si  coloniale  eu 
emblema  «La  Podgoreanu»  eu  sediul  com. 
Soimari. 

No.  2(919  firma  dl.  Savu  Constantin  pentru  eo- 
mertul de  vin  sji  bâuturi  spirtoase  en  gros, 
birou  de  agenturâ  si  comision  eu  sediul  Plo- 
esti, str.  Popa  Farcas  22 

No.  102(91. S  firma  dl.  Petre  Serbânescu  Cal- 
muc  pentru  eomertul  de  ferârie  brutâ  lucratâ 
eu  sediul  Câmpina  str.  Carol  I.  53. 

No.  115(918  firma  dl.  Costicâ  Ionescu  pentru  eo- 
mertul de  cârciumà,  bâcânie  si  restaurant  eu 
sediul  Ploesti,  str.  Bucuresti  62. 

No.  121(918  firma  dl.  Moritz  Wohl  pentru  eo- 
mertul de  parfumerie  si  galentârie  eu  Xem- 
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blema  <  La  Intim  Club»    eu   sediul  Câmpina 

str.  Braçoveni  15. 
No.  110i918  firma  dl.  Neculae  Gh.  Ghitâ  pentru 

comertul  de  cârciumâ  eu  tôt  felul  de  bàuturi 

çi  articole  de  bâcânie  eu  sediul  com.  Blejoi. 
No.  86)918  firma  dl.  Vasile  Ilie  pentru  comertul 

de  Cârciumâ  eu  vin  si  màruntiçuri  eu  sediul 

com.  Blejoi,  satul  Cocoseçti 
No.  171918  firma  dl.  Andrei   Teodorescu  pentru 

comertul  de  vinuri,   bâcânie,   màruntiçuri  si 

céréale  eu  emblema  *  La  doi  Brazi»  eu  sediul 

Com.  Tâtar. 

No.  1041918  firma  dl.  Enghelbert  Kryl  pentru 
comertul  de  atelier  mecanic  de  tâmplârie  eu 
emblema  «La  Stejarul»  eu  sediul  Câmpina, 
str.  Grivita  9.  ' 

No.  881918  firma  d.  Ecat.  T.  Câlârâçanu  zis  A. 
Teodorescu  pentru  comertul  de  birt,  lâptârie, 
plâcintârie  eu  sediul  Ploeçti,  str.  Doctor  Ra- 
dovici  5.' 

No.  201918  firma  dl.  Alex.  Malecot  si  Radu  Bu- 
ciumeanu  pentru  comertul  de  farmacie  eu 
emblema  «Farmacia  Régala»  eu  sediul  Ploeçti 
str.  Câmpinei  44. 

No.  91918  firma  dl.  Andrei  Buga  pentru  comer- 
tul de  céréale,  coloniale,  Bâcânie  si  màrun- 
tiçuri eu  sediul  com.  Telega. 

No.  1111918  firma  dl.  Ioan  C.  Moise  pentru  co- 
mertul de  Cârciumâ  eu  vin  si  art.  de  bâcânie 
eu  sediul  com.  Blejoi. 

No.  1181918  firma  dl.  Stanea  David  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  alimente  si  fructe  eu  se- 
diul str.  Carol  53  Câmpina. 

No.  851918  firma  dl.  Ilie  D.  Tobes  pentru  co- 
mertul de  bàuturi  spirtoase  si  màruntiçuri  eu 
sediul  com.   Blejoi,  satul  Cocoseçti. 

No.  108191 8  firma  dl.  Tanase  G.  Papanica  pen- 
tru comertul  de  Cafenea  Lâptârie  etc.  eu  se- 
diul Ploeçti,  B.  P.  Haçdâu  13. 

No.  1051918  firma  dnei.  Elena  N.  Frateç  tutoa- 
rea  minorilor  Frates  pentru  comertul  de  bà- 
uturi spirtoase,  coloniale  si  màruntiçuri  eu 
sediul  Valeni  de  munte,  Piata  Noua  23. 

No.  1001918  firma  dl.  Petre  Tenato,  pentru 
comertul  de  bâcânie,  coloniale  si  mâruntisuri 
eu  emblema  «La  Furtuna»  eu  sediul  Câm- 
pina, str.  Carol  I.  42. 

No.  991918  fi  rma  dl.  Vasile  Ionescu  pentru  co- 
mertul de  coloniale  si  mâruntisuri  eu  em- 
blema «La  Vulturul»  eu  sediul  Piata  Stirbei 
Vodâ  4. 

No.  1091918  firma  dl.  Stelian  S.  Dumitrescu 
pentru  comeitul  de  Tâbâcàrie  eu  sediul  Plo- 
eçti, str.  Tabaci  2. 

No.  1071918  firma  dl.  Costicà  Scârlàtescu  pentru 
comertul  de  Cafea,  eu  sediul  com.  Valeni  de 
munte.  str.  Carol  I. 


No.  981918  firma  dl.  Iosef  ;  Sidarovschi  pentru 
comertul  de  restaurant  çi  bàuturi  spirtoase 
eu  sediul  Câmpina  str.  Carol  No.  30. 

No.  1141918  firma  dna.  Maria  I.  N.  Popescu 
pentru  comertul  de  Pielârie  si  încâltâminte 
eu  emblema  «La  Pielâria  Unirea»  eu  sediul 
Ploeçti,  str.  Pantofari  8. 

No.  119[91»  firma  dl.  Theodora  N.  Georgescu 
pentru  comertul  de  coloniale,  braçovenie,  res- 
taurant çi  bàuturi  spirtoase  eu  emblema  «La 
Drapel»  eu  sediul  Ploeçti,  str.  Târguçor  40. 

No.  11 6i918  firma  dl.  Vasile  Ion  Stoica  Moga 
pentru  comertul  de  cârciumâ,  bàuturi  spir- 
toase çi  màruntiçuri  eu  emblema  «La  Miorita« 
eu  sediul  com.  Talea. 

No.  112[918  firma  dl.  Ghëorghe  O.  Tomoçoiu 
pentru  comertul  de  Coloniale  çi  bàuturi  spir- 
toase eu  sediul  Câmpina,  str.  Carol  36. 

No.  M3[918  firma  dl.  Victor  Ionescu  pentru  co- 
mertul de  coloniale  çi  bàuturi  spirtoase  eu 
emblema  «La  Albina»  str.  Stirbey-Vodà  6. 

No.  31  [919  firma  dl.  Richard  Shm'.dt  pentru  co- 
mertul de  fabricâ  de  produse  ceramice  eu  se- 
diul Câmpina.  câtunul  Broaçte. 

No.  32[919  firma  dh  Avram  Braunstein  pentru 
comertul  de  galanterie,  ceaprazârie  de  mobile 
çi  militare  eu  emblema  «La  trei  Rândunele 
de  aur»  eu  sediul  Ploeçti,   str.  Legumelor  6, 

No.  34[919  firma  dl.  Dumitru  Filip  pentru  co- 
mertul de  manufactura  çi  màruntiçuri  eu  em- 
blema «La  Furnica»  eu  sediul  Ploeçti  Piata 
Muncei  4. 

No.  361919  firma  dnei.  Magdalena  Marcu  pentru 
comertul  de  Cafenea  eu  emblema  «Café  Prin- 
ciar»  eu  sediul  Ploeçti,  str.  M.  Gogâlniceanu 

No.  8. 

No.  3 5x9 1 9  firma  dl.  Paraschiva  G.  Teodorescu 
pentru  comertul  de  Incâltâminte  en  gros  çi 
ne  détail  eu  emblema  «L^  TSranea  Veselâ» 
eu  sediul  Ploeçti,  str,  Lipscani  68. 

No.  37l9l9  firma  dl.  Marin  Arsénié  pentru  co- 
mertul de  bâcânie  çi  màruntiçuri  en  détail 
eu  sediul  com.  Vlâdeni. 

No.  40[919  firma  dl.  Ion  I.  Ferâstr^eru  pentru 
comertul  de  Cârciumâ  eu  tôt  felul  de  bàuturi 
eu  sediul  com.  Bieaza  de  Sus. 

No.  54 [9 19  firma  dl.  Anton  Rakv  prin  N.  C. 
Constantinescu  Bordeni  ad-tor  seehestru  pentru 
comertul  de  intreprinderi  de  furage  çi  expl. 
de  petrol  eu  sediul  com.  Bâicoi. 

No.  52[919  firma  dnei.  Elena  Stelian  Georgescu 
pentru  comertul  de  Cismârie  eu  emblema 
«Trenul  exprès»  eu  sediul  Ploeçti,  str.  Lip- 
scani 42. 

No.    511919    firma   dnei.     Maria   Gh.  Calarasu 
pentru   comertul  de  cârciumâ   comunalà  eu 
sediul  com.  Marcul. 


No.  S31919  firma  dl.  Nisim  M.  Eschinazi  pentru 

comertul  de  fabricâ  de  flori  artificiale  eu  se- 

diul  Ploeçti,  str.  Buna  Vestire  31. 
No.  381919  firma  dl.  Gheorghe  E.  Libiarcâ  pentru 

corner^ul  de  bâuturi   spirtoase,    bâcânie  ma- 

runtii?uri  eu  emblema  «La  cârciuma  din  Sosea» 

eu  sediul  Bordeni. 
No.  461.919  firma   dl.  Ion  P.  Mihailescu  pentru 

comertul  de  Restaurant  .si  bâuturi  spirtoase 

eu  emblema  «La  Rânmiceanu»   eu  sediul  Si- 

naia  bulev.  Ghica  5. 
No.  45i9l9   firma   dl.    Ferdinand   Bovo  pentru 

comertul  de  Ceasornicàrie  Bijuterie  eu  sediul 

Ploeçti  str.  M.  Cogalniceanu  2. 
No.  5U919   firma  dl.  Anica  Z.   Ioneseu  pentru 

comertul  de  jucârii  si  mâruntisuri  eu  emblema 

«La  Visul  Copiilor»  eu  sediul  Ploeçti  chioçcul 

din  Pinta  Legumelor. 
No.  3CI919  firma  dl.  Niculae  Çtefan  Chitu  pentru 

comertul  de  cârciuma   comunalà   eu  vin  çi 

bâcanie  eu  sediul  com.  Moreni,  satul  Stravro- 

poleos 

No.  3"l919  firma  dl.  Ghitâ  D.  R.  Plesoiu  pentru 
comertul  Cârciumâ  com.  eu  vin,  bâcânie  birt 
eu  sediul  com.  Moreni,  satul  Stravropoleos 

No.  38l9l9. firma  dl.  Gbeorghe  Dumitrie  pentru 
comertul  de  cârciumâ  com.  eu  vin,  bâcanie  çi 
birt  eu  sediul  com.  Moreni,  satul  Stravropo- 
leos. 

No.  40i919  firma  dl.  Gheorghe  Ungureanu  pentru 
comertul  de  Cârciumâ  com.  eu  vin,  bâcânie, 
birt  eu  sediul  com.  Moreni,  sat.  Stravropoleos 

No.  47 19 1 9  firma  dl.  Ion  Achil  pentru  comertul 
de  vin,  bâcânie  çi  birt  eu  sediul  com.  Moreni 

No.  5 5l91 9  firma  dl.  Vasile  Çerbescu  pentru  co- 
mertul de  fabricare  çi  vânzare  en  gros  çi  dé- 
tail de  lumânâri  eu  emblema  «La  viteazul 
Lumânârar»  eu  sediul,  Ploeçti,  cal.  Câmpi- 
nei  58. 

No.  S0l9l9  firma  dl.  Nicolae  A.  Stânuel  pentru 
comertul  de  antreprenor,  lucrâri   electrice  eu 
sediul  Ploeçti  str.  Bucureçti  1. 
No.  49[919  firma  dl.  Gh.  Filip   Mihai  pentru 
comertul  de  bâcânie  çi  fabricâ  de  lumânâri 
de  cearâ  çi  parafinâ  eu  emblema  «La  Sonda 
rul  économie»  eu  sediul  com.  Strânbeni. 
411,919    firma  dl.   Grigore    Teodorescu  «pentru 
comertul  de  Cumpârare   de  vite,    câsâpie  çi 
mezeluri  eu  sediul  Ploeçti,   str.   Furtunei  24 
No.  49[919  firma  dl.  Miticâ  C.  Marinescu  pentru 
comertul  de    restaurant  çi  bâuturi  spirtoase 
eu  emblema    La  Berbec-    eu    sediul  Ploeçti, 
str.  Roman â  20. 

No.  48[919  firma  dl.  Vladimir  Pavlescu  pentru 
comertul  de  magazin  de  coloniale  çi  fabricâ 
de  lumânâri  eu  emblema  <La  Venus»  eu  se- 
diul Ploeçti,  str.  Gageni  24. 
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No.  50i9l9  firma  dl.  Ion^  S.  Socolescu  pentru 
comertul  de  librârie,  articole  de  toilete,  ma- 
nufactura çi  màruntiçuri  eu  sediul  Câmpina, 
bulevardul  Carol  44. 

No.  46[919  firma  dl.  Irimia  I.  Constantinescu 
pentru  comertul  de  coloniale,  bâuturi  spir- 
toase çi  fabricâ  de  lumânâri  de  cearâ  eu  em- 
blema «La  Jianu»  eu  sediul  Ploeçti,  calea 
Romanâ  11. 

No.  331919  firma  dl.  Gheorghe  C.  Sureteanu 
pentru  comertul  de  bâuturi  spirtoase  çi  res- 
taurant eu  sediul  Urlati  str.  Carol  I. 

No.  8[918  firma  dl.  Costicâ  G.  Zamfirescu  pentru 
comertul  de  Tâbâcârie  eu  emblema  «Fabricâ 
de  Tâbâcârie  C.  Zamfirescu  »  eu  sediul  Ploeçti 
str.  Domneascâ  4. 

No  251919  firma  dnei.  Elena  I.  Popescu  pentru 
comertul  de  atelier  de  lumânâri  eu  sediul 
Ploeçti.  cal.  Câmpinei  114. 

No.  241919  firma  dl.  Neculai  T.  Mateescu  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase,  bâcânie,  ma- 
nufactura eu  emblema  «La  Vânâtorul»  eu  se- 
diul com.  Apostolache  satul  Tisa. 

No.  20[9I9  firma  dnei  Ioana  M.  Dragomirescu 
pentru  comertul  de  coloniale,  bâuturi  spir- 
toase eu  sediul  Urlati  str".  Carol  30. 

No.  22[919  firma  dl.  Aurel  Popescu  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase  çi  vinuri  eu  ri- 
dicata  eu  sediul  com.  Boldeçti,  satul  Sipot. 

No.  2b[919  îirma  dl.  Petre  Gh.  Herjea  pentru 
comertnl  de  galanterie  çi  màruntiçuri  eu  se- 
diul Ploeçti.  str.  Jianu  1 4. 

No.  211919  firma  dl.  D.  A.  Rosenstein  pentru 
comertul  de  sticlârie,  geamuri  çi  màruntiçuri 
eu  emblema  «La  Magazinul  UniversaL  eu 
sediul  Ploeçti,  Piata  Legumelor. 

No.  29i919  firma  d).  Andrei  Ionitâ  pentru  co- 
mertul de  tâbâcârie  çi  opincârie  eu  sediul 
Ploeçti,  cal.  Oilor  39. 

No.  1 9[9 1 9  firma  dl.  Alexandru  N.  Duiu  pentru 
comertul  de  opincârie  çi  zarzavagerie  eu  se- 
diul com.  Bughele. 

No.  16[918  firma  dl.  Ion  Râdulescu  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase  eu  sediul  com. 
Drâgâneçti. 

No.  271919  firma  dl.  Lesbace  Georgescu  pentru 
comertul  de  Horticulturâ,  Patiserie,  fabricâ 
de  lumânâri  .si  atelier  pentru  prepararea  în 
ulei  çi  cearâ  a  florilor  artificiale  eu  emblema 
«Horticulturâ  Panzerie»  eu  sediul  Ploeçti,  str 
Târguçor  23. 

No.  28[919  firma  dl.  Vasile  Mladin  pentru  co- 
mertul de  mâcelârie  eu  sediul  Ploeçti  str.  C. 
.  A.  Roseti  16. 

No.  18[919  firma  d.  Polixenia  Vasile  pentru 
come  tul  de  fabricâ  de  lumânâri  de  cearâ  eu 
sediul  calea  Câmpinei  84. 
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No.  9H91S  firma  dl.  Marin  Zamfirescu  pentru 
comertul  de  Abagerie  eu  etublenia  «La  obu- 
zieruî  delà  Mârâçeçti  »  eu  sediul  Ploeçti,  Pia^a 
Oilor  29. 

No.  891918  firma  dl.  Frantz  zis  çi  Villy  Wugarth 
pentru  comertul  de  Hôtel  çi  Restaurant 
eu  sediul  str.  Spatarul  Mihail  Cantacuzino 
1 1  Sinaia 

No.  731918  firma  dl.  Neeulae  Bobici  pentru  co- 
mertul de  restaurant  eu  bâuturi  spirtoase  si 
cafenea  eu  emblema  «La  cafeneaua  Macedo- 
nianà»  eu  sediul  Ploeçti,  Piata  Cuza  Vodâ  6, 

No.  771918  firma  dl.  Nathan  S.  Segall  pentru 
comertul  de  coloniale  eu  emblema  «LaTigrul» 
eu  sediul  Ploeçti,  str.  Romanâ  100. 

No.  75191 8  firma  dnei  Teodora  Renchevici  pen- 
tru comertul  de  Lâptàrie  si  cofetàrie  eu  se- 
diul Ploeçti,  str.  Romanâ  2. 

No.  741918  fiima  dl.  Miticâ  Teodorescu  pentru 
comertul  de  Oismârie  eu  emblema  «Cimària 
Elitei  La  Boeru  >  eu  sediul  Ploesti  str.  Romanâ 
No.  29. 

No.  451918  firma  dl.  Const.   Panaitescu  pentru 
comertul  de  librârie  si   papetârie   eu  sediul 
Vàleni  de  Munte. 
No.  901918  firma  dl.  Dumitru  M.   Gosu  pentru 
comertul  de  brutàrie,  coloniale  si  mâruntisuri 
eu  sediul  Telega. 
No.  120[918  firma   dl.    Mihalache  I.  Cantunescu 
pentru  comertul  de  cârciumâ  eu  bâuturi  spir- 
toase si  bâcânie  eu  emblema    «Fratii  Podgo- 
reni  eu  sediul  com.  Tomsani   satul  Soloiasca 
No.  78/918  firma  dl.  Vasile    I.    Bardiru  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase   birt,  coloniale 
si  mâruntisuri  eu  emblema  «Dâ-ne  Doamne» 
eu  sediul  Ploesti,  str.  Tudor  Vladimirescu  82, 
No.  791919  firma   dl.   Çtefan   H.  Hristoderescu 
pentru  comertul   de   TâbâcSrie   eu  emblema 
«Fabrica  de  Tâbâcârie   S.  T.  Hristodorescu» 
eu  sediul  Ploeçti,  str.  Domneascà  10. 
No  761918  firma  dnei  Sofia  Vecsler  pentru  co- 
mertul de  mâruntisuri  si  alimente   eu  sediul 
str.  Cppean  10  Ploesti 
No.  97[918  firma  dna  Ana   Gâitan  vâduvâ  pen- 
tru comertul  de  mâiuntiçuri  eu  emblema  «La 
Gâitânoaia»  eu  sediul  Telega. 
No.  921918  firma  dl.  Ion  G.  Popescu  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase  si  mâruntisuri  eu 
emblema  «La  Mâràçeçtb   eu   sediul  Telega 
càtunul  Bustenari 
No.  931918  firma  d.  Gh.   N    Râdulescu  pentru 
comertul  de  mâcelàrie  eu  sediul  Ploesti,  str. 
Elena  Doamna  45. 
No.  721918  firma  d.  Gheorghe  C.auçoiu  pentru 
comertul  de  agenturâ,  comision,  transactiuni, 
informat'iuni,  înehirieri,  vânzâri  si  publicitate 


eu  emblema  «Câlâuza  Sinaei»  eu  sediul  str. 
Spatar  Cantacuzino  1.  Sinaia 

No.  711918  firma  d.  Sava  Marinescu  pentru  co- 
mertul de  birt  si  bâturi  eu  sediul  com.  Moreni 

No.  82t918  firma  d.  Alex.  Niculescu  pentru  co- 
mertul de  bâcânie,  coloniale  si  fsbricâ  de  lu- 
mânâri  eu  emblema  «La  Ursul  Alb»  eu  sediul 
Ploesti,  piata  legumelor  40. 

No.  83[9l8  firma  d.  Nicu  Câlinescu  pentru  co- 
mertul de  croitorie  eu  emblema  Croitoria  Ti- 
nerimei  Moderne  eu  sediul  Ploesti,  str.  Ro- 
manâ 29. 

No.  96L918  firma  d.  Gheorghe  Robea  pentru  co- 
mertul de  coloniale  si  mâruntisuri  eu  vin  si 
biliard  eu  sediul  Tintea 

A  inscris  în  registrul  de  firme  Sociale  la 
No.    131919    firma   d.    Dumitru   Vlaheli  si  Gh. 

Ioneseu  pentru  comertul  de  fabricâ  de  sâpun 

si  derivate  eu  emblema  «La  Taurul  cel  Negru» 
eu  sediul  Ploesti,  str.  Sinaiei  12. 
No.  51919  firma  d.  M.  Konifeld  si  Jaques  Scha- 

pira  pentru  comerUil  de  coloniale  si  delicatese 

eu  sediul  Ploesti  Piata  Unirei  4. 
No.  81919  firma  d.  David   Baruch  si  I.  Avram, 

pentru   comertul   de   en   gros   de  vinuri  si 

bâuturi  spirtDase  eu  emblema  «David  Burach  > 

eu  sediul  Ploesti,  str.  Italianâ  16. 
No.   61919   firma   d.    N.    Catâru,    I.  Stânescu, 

Emilie  N.  Catâru  pentru  comertul  de  chères 

tea  si  lemne  de  foc  eu  ridicata  eu  emblema 
Fagul  sau   Fagus»   eu   sediul   Ploesti  str. 
Plâesilor  11. 

Nb.  171918  firma  d.  Paul  Rubin  &  Aron  si  Hen- 
rich  Suliteanu  pentru  comertul  de  articole  de 
cismârie  si  pielârie  eu  emblema  «La  Invali- 
dul  de  Râsboi»  eu  sediul  Ploesti,  str.  Lipscani 

No.  181918  f  rma  Soc.  In  nume  Colectiv  V,  A. 
BeMiman  &  co.,  compusâ  din  V.  A.  Beldiman. 
Valter  Prager  si  Teofil  Michalovici  pentru 
comert'il  de  întreprinderi  de  teatru  çi  cinéma 
eu  emblema  «Soarele»  Soc.  Românâ  în  nume 
colectiv  eu  sediul  Ploeçti  str.  Basarabi  2. 

No.  191918  firma  d.  Toma  Voiculescu.  Custea 
Axente  çi  Ioan  R.  Coterkt  pentru  comertul 
de  Industria  Pielâriei,  materii  tanante  çi  ori 
ce  produse  minérale,  industriale  în  legàturâ 
eu  industria  Tâbàeâriei  eu  sediul  Ploeçti  str. 
Tabaci  1. 

No.  211918  firma  d.  Dalex  Alexandrescu  çi  I. 
Ulrich  pentru  comertul  de  întreprinderi  tech- 
nice  eu  sediul  Ploeçti,  str.  M.  Cogàlniceanu 

No.  3i91 9  firma  d.  Nicolae  Georgescu  &  fii 
pentru  comertul  de  coloniale  restaurant  çi 
bâuturi  spirtoase  eu  emblema  «La  Tunul  de 
la  Mâràçeçti  eu  sediul  Câmpina  str.  Carol  50 

No.  41919  firma  d.  Rubin  I.  Neuman,  Henri  çi 
Isidor  Rozner  pentru  comertul  Tabachere 
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de  carton  Presat  çi  emailat,  lumânâri  eu 
emblema  «Gloria»  eu  sediul  Ploeçti,  str.  Alex, 
al  2-lea  24. 

No.  1[9I9  firma  dl  I.  Cobza  çi   Costiea  Gheor- 
ghiu  pentru  comërtul  de  Angajareçi  executa- 
rea  de  lucrâri,  pendente  de  ramura,  repàrati- 
uni,  instalatiuni  de  eazane,   rezervoare,  cons- 
tructiuni,  transporturi  eu  sediul    Ploeçti,  str. 
C.  A.  Roseti  67. 
No.  21919  firma  d.  Stânicâ  Nieolae  çi  Zamfir  Ion 
pentru  comërtul  de  atelier  de  instalatiuni  de 
sonerie  ape  si  electricitate   eu  sediul  Ploesti 
str.  Romanà  55. 
No.    11  [919   firma   cl.   Iancu   Leibovici  çi  A  n'a 
Mendelsohn  pentru  comërtul  de  manufactura, 
lengerie  çi  mâruntiçuri  eu  emblema   «La  Cio 
banul»  eu  sediul  Ploeçti,  str.  Eipscani  35. 
No.  9[919  firma  d.  Gheorghe  Zodieru  çi  I.  Voi 
culescu  pentru  comërtul  de  droghierie  eu  em- 
blema «Drogueria  Noua    Medicalâ»  eu  sediul 
Câmpina,  str.  Carol  I.  61. 
No.  101919  firma  d.  Gheorghe  Çeibânescu   &  ï. 
Roduç  pentru    comërtul  de  bâuturi  spirtoase, 
coloniale  çi  feràrie  eu  emblema   «L,a  Mercur» 
eu  sediul  Câmpina  str.  Carol  65. 
No.  1 21919  firma  d.  I  Em.    Râdulescu   çi  Ecat. 
G.  Constantinescu   pentru    comërtul  de  colo- 
niale çi  bâuturi  spirtoase  eu  emblema  «L,a  mie- 
lul  alb*  eu  sediul  calea  Romanà,  38  Ploeçti 
A  adnotat  în  registrut  de  firme  Individuale  la 
No.   21  "[910    firma  d.  Vasile  A.  Moram  pentru 
comërtul  de  manufactura   çi   mâruntisuri  câ 
mai   exercitâ  çi  pe  cel  de  ferârie   coloniale  çi 
bâcânie  su  sediul  Filipeçti  de  Târg. 
No.  1  5 2 19 1 3'  firma  d.  Nieolae  A.  Mustàtea  pentru 
comërtul  de  bâuturi   spirtoase,   coloniale  çi 
mâruntiçuri  câ  mai  exercitâ   çi   comërtul  de 
fabricâ  de  lumânâri  eu  sediul  Slânic. 
No.  1 4 19 1 5  firma  d.  Alcibiade  Kalderimi  penttu 
comërtul  de  agenturâ,    comision   çi  coloniale 
câ  mai  fxecutâ  comettul    de   fabricâ   de  lu- 
mânâri de  cearâ  çi  bomboane  eu  sediul  Ploesti 
str.  Diligentei  1. 

o.  43191 8  firma  d.  Vasile  Nicolescu  pentru  co- 
rne tul  de  bâcânie  çi  vopselârie  mai  exercitâ 
çi  comërtul  de  fabricâ  de  lumânâri  eu  sediul 
Ploeçti,  str.  Câmpinei  28. 
No.  39l905  firma  d.  Nieolae  Bratu  pentru  co- 
mërtul de  braçovenie  çi  manufacturâ  câ  a 
deschis  un  depou  angro  de  vinuri,  tuicâ  tes- 
covinâ  çi  dro}die  çi  orice  alte  derivate  din 
fructe  str.  gr.  Cantacuzino  31  eu  sediul 
Ploeçti,  str.  Câmpinei  colt  eu  gr.  Cantacuzino. 
No.  136[96  firma  d.  Al.  Vasilescu  pentru  comert 
de  coloniale,  eofetârie  çi  bâuturi  spirtoase  mai 
exercitâ  çi  fabricâ  de  lumânâri  eu  sediul 
Ploeçti,  str.  Bucuresti  I3. 


No.  2111914  firma  d.  Ghitâ  M  Dumitrescu  pentru 
comërtul  de  eofetârie,  lâptârie,  birt  çi  bâuturi 
eu  amânuntul  câ  mai  exercitâ  pe  cel  de  co- 
loniale çi'a  ravtat  sediul  din  Piata  Uuirei  40 
în  str.  Unirei  11  Ploeçti. 

No.  211901  firma  d.  M.  Sâvulescu  pentru  co. 
mertul  de  coloniale,  bâcânie,  bâuturi  spir. 
toase  eu  emb'ema  «Ea  România  Mare»  eu 
sediul  Ploeçti,  str.  Romanà 

No.  112[99  firma  d.  Solomon  H.  Profeta  pentru 
comërtul  de  tinichigerie,  înveiitori,  depou  de 
lemne  câ  exercitâ  comërtul  de  teatru  cinéma 
în  pasagiul  cooperativa  Ploeçti  eu  emblema 
«Cinéma  Cooperativa»  eu  sediul  Ploeçti,  str. 
Italianâ  23. 

No.  461918  firma  d.  Micu  Hofmanh  câ  mai  exer- 
citâ comërtul  de  fabricâ  de  lumânâri  çi  colo- 
niale eu  sediul  Ploeçti,  str.  Târguçor  59. 

No.  288[914  firma  d.  Nae  Sufianu  pentru  co- 
mërtul de  Vopselârie  derivate  çi  accesorii  mai 
exercitâ  fabriearea  de  produse  chimice  ca  ule- 
sâpun,  unsori,  derivate  în  magazinul  eu  em- 
blema «Çarpati»  eu  sediul  Ploeçti,  str.  Bucu- 
rtçti  13S. 

No.  6 1 3 [91 3  firma  d.  Ghitâ  Stan  Euca  pentru 
comërtul  de  pielâiie  câ  mai  are  çi  fabricâ  de 
tâbâcârie  en  sed.  Ploeçti,  str.  Mihai  Bravu  74. 

No.  206[909  firma  d.  I.  Georgescu  pentru  co- 
mërtul de  horticulturâ  câ  a  înfiintat  o  fermâ 
model  pentru  creçterea  vitelor,  româtorilor  çi 
pâsârilor  eu  sediul  Ploeçti,  str.  Cazarmai  19[2, 

No.  142[908  firma  d.  K.  Vasilatos  pentru  comër- 
tul de  coloniale  a  adoptât  emblema  «Bâcânia 
Ea  Ursu»  eu  sediul  Ploeçti,  colt  str.  Câmpinei 
çi  piata  Cuza  Vodâ 

No.  5[918  firma  d.  Marcu  Rosenberg  çi  Solomon 
Brezis  pentru  comërtul  de  coloniale  a  adoptât 
emblema  «Bâcânia  la  Cocoç»  eu  sediul  Ploeçti 
str.  Vlad  Tepeç  25. 

A    radiât    în    registrul   de   firme    Sociale  la 

No.  11914  firma  d.  Richard  Schmidt&Jean  Gold, 
feld  pentru  comërtul  de  fabricâ  de  produse 
ceramice  eu  sediul  Câmpina. 

No.  26[909  firma  d.  Marin  'Zamfirescu  &  C.  Râ- 
dulescu pentru  comërtul  de  abagerie    eu  se- 
diul Ploeçti,  Piata  obor  29. 
A  Radiât  în  registrul  de  firme   Individuali  la 

No.  323[84  firma  d.  Iosef  Mugart  pentru  comër- 
tul de  hôtel  çi  restaurant  eu  sediul  Sinaia. 

No.  89[907  firma  d.  Fubin  I.  Neumann  pentru 
comërtul  de  tabachere  çi  articole  de  carton 
presat  eu  emblema  «Gloria»  eu  sediul  Ploeçti 
A  inscris  în  registrul  de  firme  Individuale  la 

No.  41  [919  firma  d.  Constantin  Doicescu  pentru 
comërtul  de  fabricâ  de  unsori  consistente 
uleiuri,  vaselinâ  eu  emblema  «Munca»  eu  se- 
diul Ploeçti,  str.  Gloriei  63. 


24 


CORRESPOND  A  NCE  KCONOMIQT7E 


TRIBUNAL 

A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 

No.  700  919  firma  d.  Apostu  Al.  Petrescu,  pentru 
comertul  atelier  de  lâcâtuserie  si  constructie 
de  cântare,  eu  sediul  Focsani. 

No.  6981919  firma  d.  Haim  Raueh,  pentru  corner, 
tul  de  hôtel,  birt  si  bâuturi  spirtoase,  eu  em- 
blema  «La  10  Mai»,  eu  sediul  Focsani. 

No.  708  919  firma  d.  Gheorghe  §andru,  pentru 
comertul  de  restaurant,  eu  sediul  Odobesti. 

No.  7161919  firma  d.  Iancu  Platzman,  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  céréale,  fabricâ  de  sâpu  n 
eu  sediul  Focsani. 

No.  718  919  firma  d.  Iosub  Riveu  Cupferberg, 
pentru  comertul  de  manufactura,  çtofe,  galan- 
terie en  gros  si  détail,  eu  sediul  Focsani. 

No.  7191919  firma  d.  Stelian  Stânescu,  pentru 
comertul  de  farmacie  eu  emblema  «Farmacia 
A.  Petrescu»,  eu  sediul  Adjudu  Nou. 

No.  7261919  firma  d.  Niculi  Katianus,  pentru  co 
mertul  de  simigerie,  eu  sediul  Focsani. 

No.  724:919  firma  d.  Alcuna  Mareovici,  pentru 
comertul  de  coloniale,  ferârie  si  sticlârie,  eu 
sediul  Focsani,  str.  Mare  No.  222. 

No.  697  919  firma  d.  Aizig  Àschinazi,  pentru  co- 
mertul de  depozit  de  vinuri  en  gros  si  détail, 
eu  sediul  Focsani,  str.  Odobeçti  7. 

No.  725.919  firma  d.  IÇic  Grinberg,  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase,  restavirant,  colo- 
niale, céréale  si  régie,  eu  sediul  Panciu. 

No.  720  919  firma  d.  Léon  A.  Leibu,  pentru  co- 
mertul de  fabricâ  de  petrol  si  derivate,  eu 
sediul  Adjudu  Vechiu. 

No.  7011919  firma  d.  Rafail  Rosenbaum,  pentru 
corner^ul  de  coloniale  si  mârunt'.çuri,  eu  se- 
diul Panciu,  str.  Mare  79. 

No.  702  919  firma  d.  I.  Sturmer,  pentru  comer- 
tul de  manufactura,  furnituri  de  mode  si  ga- 
lanterie eu  emblema  «La  Rândunica»,  eu  se- 
diul Focsani,  str.  Mare  a  Unirei  169  bis. 

No.  703'919  firma  d.  Lupu  Calmarus,  pentru  co 
mertul  de  brasovenie,  eu  sediul  Focsani,  str 
Mare  298. 

No.  70S;919  firma  d.  Gheorghe  Arsici,  pentru  co- 
mertul de  bragagerie,  cofetârie,  ceainârie,  eu 
sediul  Panciu,  str.  Carol  33. 

No.  695  919  firma  d.  Çtefan  Gheorghe,  pentru 
comertul  de  galanterie  eu  emblema  «La  Ca- 
mélia», eu  sediul  Focsani,  str.  Mare  a  Unirei 
No.  140.' 

No.  0861918  firma  d.  Ioan  C.  Constantinescu  pen- 
tru comertul  de  coloniale,  delicatese,  céréale, 
eu  sediul  Focsani,  Piata  Libertâtei  8. 

No.  670  918  firma  d-nei  Otilia  vSamuel  B  Iacob- 
sohn,  pentru  comertul  de  coloniale  si  delica- 
tose  eu  sediul  Focsani,  str.  Mare  a  Unirei  146. 


U  L,    P  U  T  N  A 

No.  680  918  firma  d.  Copier  M.  Marcus,  pentru 
comertul  de  librârie,  papetàrie,  ziare,  eu  se- 
diul Focsani,  str.  Mare  a  Unirei  156. 

No.  6*91919  firma  d.  Dumitru  N.  Bruia.  pentru 
comertul  de  cafenea  si  ceainârie  eu  sediul  O- 
dobesti,  str.  Carol  116. 

No.  669  918  firma  d.  Azril  Marcu  Croitoru,  pen- 
tru comertul  de  càciulârie,  hàinârie,  eu  sediul 
Focsani,  str.  Mare  134. 

No.  6741918  firma  d.  Alex.  Alevra,  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase,  eu  sediul  Focsani, 
str.  Mare  a  Unirei  174. 

No.  678j918  firma  d.  Çmil  Kimel,  pentru  comertul 
de  coloniale  si  céréale  eu  emblema  «La  Doro- 
neanu«,  eu  sediul  Focsani.  str.  Grivitei  9. 

No.  271914  firma  d.  P.  Falk,  pentru  comertul  de 
boiangerie,  spâlâtorie,  eu  sediul  Fo  çani. 

No.  6771918  firma  d.  Mendel  H.  Klingher,  pen- 
tru comertul  de  sticlârie,  portelanuri,  bâcanie, 
eu  sediul  Odobesti,  str.  Carol  78. 

No.  6871918  firma  d.  Nicâ  D.  Lupu,  pentru  co- 
mertul de  cârâfie,  eu  sediul  Focsani,  str.  Mare 
No.  787:918  firma  d  Seivâch  zis  Hane  M.  Ra- 
paport,  pentru  comertul  de  coloniale  si  céréale 
eu  sediul  Piata  Independenta  44,  Focsani. 

No.  6851918  firma  d.  Const.  P.  Dimitrie,  pentru 
comertul  de  coloniale,  bâuturi  spirtoase,  eu 
sediul  Focçani.  str.  Dulgheri  10. 

No.  684  918  firma  d.  Lupu  Rubin,  pentru  comer- 
tul de  tâlpi  de  lemn  si  derivate  eu  sediul  Foc- 
sani, str.  Concordia  14. 

No.  6711918  firma  d-nei  Ana  Bengher,  pentru  co- 
mertul de  màruntisuri  si  coloniale  eu  sediul 
Odobesti,  str.  Carol  65. 

No.  672  918  firma  d.  Avram  'fotei,  pentru  co- 
mertul de  olârie  si  vârârie  eu  sediul  Focsani, 
Piata  Independenta  42. 

No.  696  918  firma  d  nei  Betty  M.  Butman,  pen- 
tru comertul  de  céréale  si  precupie,  eu  sediul 
Focsani,  str.  Mare  a  Unirei  690  918. 

No.  6891918' firma  d.  Const,  [.  Atanasie,  pentru 
comertul  de  vinuri  si  coloniale,  eu  sediul  co- 
muna  Ivesti. 

No  688191 8  firma  d.  Vigdu  Aron  zis  Moscovici, 
.  pentru  comertul  de  manufactura,  màruntisuri 
si  mode  eu  sediul  Focsani,  str.  Mare  143, 

No.  694  918  firma  d.  Itic  M.  Linder,  pentru  co- 
mertul de  alimente,  coloniale  si  céréale  eu  se- 
diul Focsani,  Piata  Independenta  No.  9. 

No.  682  918  firma  d.  Avram  zis  Lupu,  pentru  co- 
mertul de  manufactura  si  màruntisuri,  eu  se- 
diul Odobesti,  str.  Smârdan  81. 

No.  681  918  firma  d.  Iacob  Kurtz,  pentru  co- 
mertul de  coloniale  si  céréale,  eu  sediul  Foc- 
sani, str.  Mare  218. 
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No.  683918  firma  d.  Vasile  Neagu,  pentru  co- 
mertul de  birt  çi  bâuturi  spirtoase,  eu  sediul 
Focçani,  str.  Primàverei  4. 

No.  676  918  firma  d-nei  Hâna  Graur,  pentru  co- 
mertul de  manufactura  çi  mâruntiçuri  eu  em- 
blema  «La  România  Mare»  eu  sediul  Focçani. 

No.  63619!  8  firma  d.  Alexandru  Dragu,  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase  si  mârunriçuri 
eu  sediul  com.  Focçani. 

No.  6451916  firma  d,  Alexandru  Gogu,  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase.  vin  vechi,  bâ- 
canie,  birt,  eu  sediul  Mârâçeçti. 

No.  653191 6  firma  d.  Vasile  P.  State,  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase  çi  restaurant  eu 
sediul  Adjudu  Nou. 

No.  642j916  firma  d.  Metoiie  Terpe  Ioachim, 
pentru  comertul  de  brutârie  çi  covrigârie  eu 
sediul  Odobeçti. 

No.  643191 6  firma  d.  Iacob  Neculai,  pentru  co- 
mertul de  bâcânie,  céréale,  depozit  de  lemne 
çi  mâruntiçuri  eu  sediul  Focçani. 

No.  6591916  firma  d.  Anton  Pollatos,  pentru  co- 
mertul de  fabricâ  de  brutârie,  berârie,  cine- 
matograf,  restaurant  çi  bâuturi  spirtoase,  eu 
emblema  «La  cinéma  Volta»,  eu  sediul  Foc- 
çani, str.  Florilor  7. 

No.  6611916  firma  d.  Stefan  Mateescu  pentru  co- 
mertul de  eârciumâ,  bâcânie,  birt,  mâcelàrie 
eu  sediul  com.  Mârâçeçti. 

No.  6541916  firma  d.  Idel  Bercovicir  pentru  co- 
mertul de  manufacturâ,  çtofe,  pielàrie,  eu  se" 
diul  com.  Nâmoloasa. 

No.  649[916  firma  d-nei  Racbela  Etn.  À.  Roçu, 
tutricea  minorei  Frederica  E.  Roçu,  pentru 
comertul  de  céréale,  grâne,  eu  sediul  Focçani. 

No.  656  916  firma  d.  llie  Mârculescu,  pentru  co- 
mertul de  restaurant,  bâcânie  çi  bâuturi  spir- 
toase, eu  sediul  com.  Mârâçeçti. 

No.  6411916  firma  d.  Garabet  I.  Hanagik,  firma 
comercialâ  :  Iacob  K.  Kanagik  succesor  pen- 
tru comertul  de  manufacturâ  çi  galanterie  eu 
sediul  Focçani. 

No.  652;916  firma  d.  Leibu  Zeidel,  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  céréale,  mâruntiç,  lemne 
fer  çi  gaz  eu  sediul  com.  Odobeçti. 

No.  635  916  firma  d-nei  Varvara   H.  Antonescu 
pentru  comertul  de  bâuturi   spirtoase    çi  res- 
taurant eu  sediul  Focçani. 
No.  658  916  firma  d.  Ion  Nae   Popescu,  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase,    coloniale,  res- 
taurant eu  sediul  com.  Mârâçeçti. 
A  inscris  în  registrul  de  firme  sociale  la 
No.  54 i 91 9  firma  d.  Simion   Poitasch  &  Stancu 
Reisner,  eu  emblema  «La  coroana  Regalâ»  eu 
sediul  Focçani. 
No.  551918  firma  d,  V.  Missir  fii  &  Co.  pentru 
comertul  de  manufacturâ  çi  galanterie  en  gros 


çi  en  détail,  orice  mârfuri  çi  întreprinderi  co- 
merciale  çi  industriale,  eu  sediul  Focçani. 

No.  49  918   firma   d.   Isac   Iosef  &  losef  Levy 

pentru  comertul  de  agenturâ  çi  comision,  con- 
cesionarea  strângerei  fructelor,  eu  sediul  Foc- 
çani. str.  Mare  a  Unirei  140. 

No.  50i91 8  firma  d.  Martin  Stan  çi  I.  Luca  firm  i 
G.  Strasser  S-ri  pentru  comertul  de  vinuri  en 
gros,  eu  sediul  Focçani,  str.   Vergula   No.  22 

No.  52  918  firma  d.  Max  Aizner  &  Eizig  Herç- 
covici  pentru  comertul  de  vinuri  çi  racbiuri 
en  gros,  eu  sediul  Odobeçti,  str.  Carol  36. 

No.  521918  firma  d.  I.  Isâcescu,  C.  Manoliu,  La- 
zâr  Feibel,  pentru  comertul  de  fabricâ  de  che- 
restea  eu  emblema  «Siretul»,  eu  sediul  Adjud. 

No.  471916  firma  d.  N.  D.  Chirculescu,  în  calitate 
de  sequestru  judiciar  al  soe.  Tiçita  pentru  co- 
mertul de  cherescea,  eu  sediul  Focçani,  str. 
Regina  Elisabeta. 

A  adnotat  în  registrul  de  firme  individuale  la 

No.  4673|908  firma  d.  F.  I.  Landau  cà  a  mai 
deschis  o  sucursalâ  de  vinuri  çi  spirtoase  în 
str.  3  Nuci  3,  eu  sediul  Focçani. 

No.  4763  firma  d.  Ilie  Moise  Grinberg  pentru 
comertul  de  céréale  çi  mâruntiçuri  çi-a  mutât 
sediul  din  com.  Nâmoloasa  în  Focçani,  Piata 
Independetrtei  28. 

No.  543|915  firma  d.  Moritz  Moise  Goldenberg 
a  înfiintat  o  sucursalâ  pentru  comertul  de  fa- 
bricâ çi  spâlâtorie  eu  sediul  Focçani,  strada 
P.  P.  Carp,  1. 

No.  824|909  firma  d.  Alexandru  Antonescu  pen- 
tru comertul  de  manufactura  en  détail,  mâ- 
runtiçuri çi  confectiuni  eu  emblema  «La  douâ 
stèle»  çi  a  mutât  sediul  din  com.  Mârâçeçti  în 
Focçani,  strada  Mare  a  Unirei. 

No.  598j915  firma  d-nei  Hana  Grunbaum,  pen. 
tru  câ  a  retras  procura  datâ  d-lui  Moise  M. 
Grunbaum,  eu  sediul  Focçani. 

No.  543  firma  d-nei  Rosalia  Anton  Gaina,  fiind 
cumpâratâ  de  Moritz  Goldenberg,  a  cerut  ree- 
tificarea,  firma  fiind  R.  A.  Gaina,  succesor  Mo- 
ritz Goldenberg,  eu  sediul  Focçani,  strada  Li" 
niçtea  7. 

A  adnotat  în  registrul  de  fiime  sociale  la 
No.  45!916  firma  d.  Stefan  V,  Popescu  çi  Ha- 
riton  Veitem  pentru  comertul  de  manufacturâ 
çi  galanterie,  eu  suc.  com.  manufacturâ,  ga- 
lanterie çi  croitorie  bârbâteascâ  eu  emblema 
«Old  England».  Firma  socialâ  Vartan  Missir 
fii  &  Comp.  eu  sediul  str.  Mare  184  —  186. 
No.  3152  916  firma  soc.  cooperativâ  de  consum 
«Carpati»  câ  a  desemnat  ca  preçedinte  al  so- 
cietâtei  pe  d.  Stefan  F.  Ferhat,  iar  ca  vice- 
preçed.  pe  d.  C.  N.  Solomon.  Consiliul  decon- 
duceie  format  din  d-nii  St.  F.  Ferhat,  C.  N. 
Solomon,  Cap.  C.  Luca,  Dionisie   Ciomac,  I. 
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G.  Teodor  si  Al.  Constantinescu.  Ad-tor  dele- 
gat, Câp.  C.  Luca,  casier  I.  Ciomac  eu  sediul 
Focsani. 

No.  323|910  firma  Banca  Milcov,  pentru  corner- 
tul  de  Bancà,  câ  în  baza  autoriz.  date  de  con- 
siliul  din  22  Sept.  1916,  d.  N.  I.  Chirculescu, 
a  împuternicit  prin  procura  autent.  trib.  Putna 
No.  1441191b,  pe  d.  Const.  R.  Ionescu,  sa  în- 
deplineascâ  funct^unea  de  director  provizoriu 
semnând  în  aceastà  calitate  si  putând-o  re- 
prezenta  in  fa^a  instanÇelor  ad-tive  si  judiciare 
eu  sediul  Focçani. 

No.  1291914  firma  soc.  coopérative  «Podgoria»  câ 
adunarea  generala  extraordinarà  a  admis  mo- 
dificarea  art.  15,  17,  50,  58.  64,^65,  66  si  70  din 
statutele  societàtei. 

No.  39:915  firma  soc.  coopérative  «Dealul  Pan. 
ciului»  pentru  comertul  de  cooperativâ,  câ  a 
înfiintat  sucursale  în  Iasi,  având  reprezentanti 
pe  d-nii  Herçcu  Laufir  si  Herçcu  Sârcu  si  în 
Fâlticeni  pe  Moritz  Botoçàneanu,  eu  sediul 
Panciu. 

No.  201913  firma  soc.  coop.  «Dealul  Odobeçtilor» 
câ  adunarea  generala  a  societâf,ei  a  modificat 
art.  4,  5,  13  al  I,  2,  3,  4  si  14,  adâogirea  aH- 
niatelor  15,  16,  17,  18,  art.  14,  18,  29  si  57  din 
statutele  ei,  eu  sediul  Odobesti. 

No.  201913  firma  soc.  coop.  «Dealul  Odobestilor» 
a  numit  ad-tor  delegat  pe  d-nii  G.  Stefânescu 
si  I.  Antonescu  si  a  delegat  pe  d-nii  G.  Ste- 
fânescu presedintele  soc.  ca  singur  sau  prin 
procurator,  sa  exercite  toate  act,iunile  judiciare 
administrative  si  financiare.  Director,  I.  Anto- 
nescu. Semnâtura  sodalâ  care  poate  angaja 
societatea  :  G.  Stefânescu,  V.  Nicolau,  T.  S. 


Tirone  çi  I.  Antonescu,  semând  câte  doi.  D-l 
G.  Stefânescu  poate  semna  actele  pentru  care 
are  delega^ie,  eu  sediul  Odobesti. 

No.  45061905  firma  d.  Iancu  Reisner  pentru  co- 
mertul  de  încâlt,àminte  gâta,  eu  sediul  Focçani. 

No.  53301915  firma  d  §m'û  Kimel  pentru  corner- 
tul  de  manufactura,  mârunÇisuri  si  fierârie  eu 
sediul  com.  Vizantia. 

No.  2721913  firma  d.  Samuel  B.  Iacobsohn,  pen- 
tru corner^ul  de  manufactura  si  galanterie  eu 
sediul  Focsani,  str.  Mare  162. 

No.  605[916  firma  d.  Mosco  Feldman.  pentru  co- 
mertul  de  fabricâ  de  otet  eu  emblema  «Victo- 
ria» eu  sediul  Focsani,  str.  Toamnei  7. 

No.  4792I909,  firma  d.  Vasile  C.  Antonescu,  pen- 
tru comert,ul  de  manufactura  eu  emblema  «Cos- 
tacbe  Antonescu»  eu  sediul  Focsani. 
A  radiât  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  5367 191 3  firma  d.  Ion  Manea  Mare  pentru 
comerÇul  de  coloniale,  mârunt,isuri,  régie  si 
bâuturi  spirtoase,  eu  sediul  Focsani,  strada 
Cuza-Vodà  46. 

A  radiât  în  registrul  de  firme  sociale  la 

No.  31913  firma  d.  Garabet  I.  Hanagik  si  A.  I. 
Hanagik  pentru  comertml  de  manufacturé  si 
galanterie,  eu  sediul  Focsani. 

No.  401915  firma  d.  N.  G.  Pâcurariu  si  M.  Hai- 
movici,  pentru  corner^ul  de  cberestea  eu  em- 
blema «Teiub>  eu  sediul  com.  Adjud. 

No.  3081909  firma  d.  A.  Abramovici  &  Zoller  M. 
eu  sediul  Focsani. 

No.  341915  firma  d.  I.  Haudmaa,  I.  Carniol,  Micu 
Cohen  si  A.  Costiner,  pentru  comert,ul"de  fur- 
nituri  militare,  eu  sediul  Focsani. 


TRIBUNALU 

A  inscris  în  registrul  de  firme   individuale  la 

No.  6721918  firma  d  Tache  Pâun  Stan,  pentru 
comer^ul  de  cârciumâ  comunalà  eu  vin,  eu  se- 
diul com.  Gâvânesti. 

No.  680  918  firma  d.  Petrache  Mihâilescu,  pentru 
comert,ul  de  cârciumâ  eu  sediul  com.  Zieni. 

No.  6781918  firma  d.  Alex.  Bàlseanu,  pentru  co 
mertul  de  mâcelàrie  eu  sediul  gara  Piatra-Olt 

No.  681|918  firma  d.  Nae   Fl.   Ionescu,  pentruA 
comert,ul  de   bâuturi   spirtoase,  mâruntiçuri 
bâcânie  si  manufacturé  eu  sediul  Rusàne^ti 
de  jos. 

No.  67b;9l8  firma  d.  Florea  Vasile  Mescheanu 
pentru  comert,ul  de  braçovenie,  fierârie  si  alte 
mârunt,isuri  eu  sediul  Rusânestii  de  jos. 

No.  0711918  firmi  d.  Vasile  Dudulescu,  pentru 
comert,ul  de  frizer  eu  sediul  Caracal. 


L  ROMANATI 

No.  6771918  firma  d-nei  Elena  A.  Dobrescu,  pen 
tru  comertul  de  bâuturi  spirtoase  si  alte  mâ- 
run^isuri  eu  sediul  com.  Rusânestii  de  jos. 

079|919  firma  d.  Dincâ  Dobre  Badoi,  pentru  co- 
mer^ul  de  cârciuriiâ  eu  sediul  com.  Leu. 

6821919  firma  d.  Dimitrie  G.  Lut,âu  pentru  co- 
meitul  de  cârciumâ  com,  eu  sed.  com.  Balçu 

No.  686|919  firma  d.  Ion  Stan   Gologan  pentru 
comert,ul  de  cârciumâ,  com-  eu   tôt    felul  de 
bâuturi  eu  emblema  «Doi  Duzi»  eu  sediul  co. 
/      muna  Gâvânesti. 

No.  6931919  firma  d.  Crâciun  Ilie  Popescu  pen- 
tru comer^ul  de  precupe^ie  eu  tôt  felul  de  mâr- 
furi  eu  sediul  Corabia. 

No.  6751918  firma  d.  Dumitru  Voiculescu  zis 
Tricâ,  pentru  comert,ul  de  cafenea  eu  sediul 
Corabia. 
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No.  074  918  firma  d.  Vasile  Dràghici,  pentru  co- 
mertul de  precupetie,  eu  sediul  Caracal. 

No.  673 1 9 1 S  firma  d.  Asan  Admet,  pentru  co- 
mertul de  bragagerie,  cofetàrie  çi  altele  eu  se- 
diul Corabia. 

No.  687I919  firma  d.  Iiie  D.  Enache,  pentru  co- 
mertul de  eârciumâ  com.  eu  tôt  felul  de  a- 
mânunte,  régie  çi  altele,  eu  emblema  «la  prin- 
cipele  Carol»  eu  sediul  com.  Bosoteni. 

No.  684|919  firma  d.  Çtefan  I.  Tânâsescu,  pen- 
tru comertul  de  eârciumâ  com.  eu  tôt  felul 
de  bâuturi  spirtoase  si  alte  mârun^isuri,  eu 
sediul  com.  Vulpeni,  cât.  Valea  Satului. 

No.  685 [91 9  firma  d.  Marin  Ivancea,  pentru  co- 
mertul de  eârciumâ,  com.  eu  vin,  eu  sediul 
com.  Enosesti. 

No.  692  919  firma  d-nei  Binas  Eiza  Memet  pen- 
tru comertul  de  bragagerie  si  alte  mârunti- 
çuri  eu  sediul  Corabia. 

No.  689[919  firma  d.  Nicolae  I.  Anghelina,  pen- 


TRIBUNALU 

A  inscris  în  registru  de  firme  Individuale  la 

No.  13/919  firma  dl.  ïancu  Bercovici,  pentru  co- 
mertul de  Cherestea  si  céréale  eu  sediul  Fâl- 
ticeni  str.  Iarmarocului  No.  7. 

No.  11/919  firma  dl.  Maier  Mierovici,  pentru 
comertul  de  Postâvârie  eu  sediul  Fàlticeni 
str.  Butnari  No.  207. 

No.  14/919  firma  dl.  Zeilig  Teslariu,  pentru  co- 
mertul de  Hâinàrie  si  mâruntiçuri  eu  sediul 
Liteni,  Jud.  Suceava. 

No.  12/919  firma  dl.  Bénis  Moisâ  Ber,  pentru 
comertul  de  Birt  eu  sediul  Fàlticeni,  str  Reg. 
2  Grâniceri  No.  28. 

No.  1/919  firma  dl.  Gheorghe  Tutueanu,  pentru 
comertul  de  Fabricâ  de  sâpun  eu  sediul  Fàl- 
ticeni, str.  Çcoalei  Domnesti  No.  13. 

No.  9/919  firma  dl.  Costache  Perju,  pentru  co- 
mertul de  Bâuturi  spirtoase  si  diferite  mârun- 
tiçuri eu  sediul  com.  .PreuÇesti,  satul  Basarab. 

No.  7/919  firma  dl.  Olariu  Bercu,  pentru  co- 
mertul de  Restaurant  si  bâuturi  spirtoase  eu 
sediul  Fàlticeni,  str.  Radoveni  No.  59. 

No.  8/918  firma  dl.  Raful  Aurel  zis  Ancelovici, 
pentru  comertul  de  tôt  felul  de  bâuturi  spir- 
toase eu  sediul  Fàlticeni,  str.  Mare  No.  244. 

No.  2, 91 9  firma  dl.  Neculai  P.   Haidâu,  pentru 
comertul  de  Coloniale,  céréale,  mâruntiçuri  c 
sediul  câtunul  Broçteni.  com.  Drâguseni. 

No.  6/919  firma  dl.  Teodor  Petrea  Trifan,  pen- 
tru comertul  de  Céréale,  postâvârie,  coloniale, 
ferârie  eu  sediul  com.  Uidesti,  càt.  Manole. 

No.  3/919  firma  dl.  Dimitrie  Erhan,   pentru  co- 


tru  corner^ul  de  eârciumâ  com.  eu  vin,  bere 
mâcelârie  si  alte  mâruntiçuri  eu  sediul  com. 
Çtirbei. 

No.  689|919  firma  d.  Barbu  Ion  Moroçanu,  pen 
tru  comertul  de  eârciumâ  com.  eu  tôt  felul  de 
bâuturi,  mâcelârie  si  rnâruntiçuri,  eu  emblema 
«La  Lumina»  eu  sediul  com.  Çtirbei. 

No.  690,919  firma  d.  Tache  Die,  pentru  comer- 
tul de  eârciumâ  com.  mâcelârie  çi  mârunti- 
§uri.  eu  emblema  «La  Bucureçteanu»  eu  sediul 
com.  Çtirbei. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  sociale  la 
No.  44[919  firma  d-  Stancu  Radu.  Popa  Eue  si 
Ioana  Florea  Marin  Domazina  pentru  corner 
tul  de  manufacturé  si  braçovenie   cù  sediu* 
com.  Ianca. 
A  adnotat  la 
No.  12|913  firma  Banca  VlâdiÇa,  pentru  comer- 
tul de  bancâ,  câ  si  a  mutât  sediul  din  comuna 
Vlâdila,  în  Caracal,  str.  Anton  Caracal. 


L  SUCEAVA 

mer^ul  de  Céréale,  bâcânie,  manufactura  çi 
mâruntiçuri  eu  sediul  com.  Broçteni. 

No.  4/918  firma  dl.  Hoiçie  Marcu,  pentru  co- 
mertul de  Pielârie  çi  cismârie  eu  sediul  Fàl- 
ticeni, str.  Mare  No.  130  bis. 

No.  5/919  firma   dl.  Vasile.  Sturza,  pentru  co- 
mertul de  Moarâ  de  apâ  eu  sediul  com.  Ro- 
tofâneçti,  moçia  Horodsiiceni. 

No.  37/918  firma  dl.  Pincu  Berman,  pentru  co- 
mertul de  Bâuturi  spirtoase,  bâcânie  çi  céréale 

eu  sediul  Fàlticeni,  str.  Mare  No.  83. 

No.  34/918  firma  dl.  Ioina  Griçariu,  pentru  co- 
mertul de  Brutârie  çi  fâinàrie  eu  sediul  Fàl- 
ticeni, str.  Mare  No.  112. 

No.  39/918  firma  dl.  §mil  Chetner,  pentru  co- 
mertul de  Tinichigerie,  precupie  çi  alte  mà- 
runtiçuri  eu  sediul  Fàlticeni,  str.  Reg.  2  Grâ- 
niceri No.  56. 

No.  36/918  firma  dl,  Marin  Neculai,  pentru  co- 
mertul de  Bâcânie  çi  mâruntiçuri  eu  sediul 
com.  Bogdâneçti. 

No.  43/918  firma  dl.  Léon  Brotman  zis  Leib 
Brotman,  pentru  comertul  de  Lemne  de  con- 
structie  çi  cherestea  eu  emblema  «La  Boto- 
çianu»  eu  Sediul  Fàlticeni,  str.  Romanâ  No.  2 

No.  38/918  firma  dl.  Itic  Solomon  pentru  co- 
mertul de  Cafenea  çi  bragagerie  eu  sediul 
I'açcani,  str.  Brâtianu  colf.  eu  Carol  I. 

No.  31/918  firma  dl.  Strul  Hartopeanu,  pentru 
comertul  de  Bâcânie  çi  apâ  gazoasâ  eu  sediul 
com.  Liteni. 

No.  3/918  firma  dl.  Petrea  Toffoli  pentru  corner- 
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tul  de  Cafenea,  ceainârie  si  lâptârie  eu  sediul 
Fàlticeni,  str.  Mare  No.  89 

No.  35/9' 8  firma  dl.  Bernard  Neiger  pentru  co- 
mertul de  Sticlàrie  en  gros  eu  sediul  com. 
satul  Brosteni. 

No.  30/918  firma  rd  nei  Blena  Ilie  Georgescu, 
pentru  comertul  de  Cafenea  si  restaurant  eu 
producte  de  cofetârie  eu  sediul  Fàlticeni,  str. 
Mare  No.  189. 

No.  32/918  firma  dl.  Gheorghe  I.  Bâjenaru, 
pentru  comertul  de  Bâeànie,  articole  de  lâptâ- 
rie si  câsâpie  eu  sediul  Tg.  Pascani,  str.  Ste- 
fan  cel  Mare  No.  62. 

No.  54/918  firma  d-na  Agripina  M.  Nâstase  vâ- 
duvâ,  pentru  comertul  de  Coloniale,  bâcânie, 
delicatese,  si  bàuturi  spirtoase  eu  sediul  Fàl- 
ticeni, str.  Sf.  Ilie  No.  6. 

No.  53/918  firma  dl.  George  I.  Georgescu  pentru 
corner^ul  de  Import,  export,  comision,  Agen- 
ce gêner,  de  corner^,  comert  de  lemnârie  si 
cherestea  eu  sediul  Fàlticeni,  str.  Brosteni 
No.  39. 

No.  68/918  firma  dl.  Mihel  Goldenberg,  pentru 
comertul  de  Frângherie  si  atelier,  eu  vânzare 
en  gros  si  en  détail,  precum  si  mâruntiçuri 
eu  sediul  Fàlticeni,  str.  Reg.  2  Grâniceri. 

No.  67/918  firma  d  na  Hena  Iancu  Ianuver  pen- 
tru comertul  de  Manufactura  si  mâruntisuri 
eu  sediul  Pascani,  str.  Mare. 

No.  74/918  firma  d-na  Elena  Vasiliade  pentru 
comertul  de  Han  eu  paturi  de  dormit  eu  se- 
diul com.  Pascani,  str.  Aleia  Elisabeta  No.  23 

No.  75/918  firma  dl.  Ion  Pavel  Teisanu,  pentru 
comertul  de  Bâcânie,  mâruntisuri  si  bàuturi 
spirtoase  eu  sediul,  com.  Mâlini,  satul  Vàleni. 

No.  73/918  firma  d-na  Rifca  M.  Kopstik,  pentru 
comertul  de  bâcânie,  eu  dif.  mâruntisuri  si 
sticlàrie  eu  sediul  Tg.  Pascani,  str.  Carol. 

No.  10/918  firma  dl.  Neculai  Moldoveanu  pentru 
comertul  de  bàcànie  eu  tôt  felul  de  mârunti- 
suri, eu  dif.  seminte  de  grâdinârie  si  céréale 
eu  sediul  com.  Siliçtea  cât.  Çtirbât- 

No.  4/918  firma  d-na  Clara  Baros,  pentru  co- 
mertul de  Galanterie  si  màruntiçuri  eu  sediul 
Tg.  Pascani,  str.  Carol  I. 

No.  3/918  firma  dl.  Petre  Toffoli,  pentru  comertul 
de  Cafenea,  ceainârie,  lâptârie  eu  emblema 
«Cafeneaua  Italianâ»  eu  sediul  Fàlticeni,  str. 
Mare  No.  189. 

No.  15/918  firma  dl.  Strul  Fromuliei,  pentru  co- 
mertul de  bâcânie,  céréale,  brànzeturi  si  dor- 
mitor  p.  càlàtori  eu  sediul  Tg.  Pascani,  Alea 
Flisabeta  No.  47. 

No.  16  918  firma  dl.  Hoisie  Griinstain,  pentru 
comertul  de  manufacturâ  si  mâruntisuri  en 
gros  si  en  détail  eu  sediul  Fàlticeni  str.  Sf. 
Ilie  No.  56. 


No.  91918  firma  dl.  Vasile  Bâlo;,  pentru  co- 
mertul de  Coloniale,  fâinârie,  brânzârie,  bru- 
târie  çi  céréale  eu  sediul  Fàlticeni,  str  Reg. 
2  Grâniceri  No.  8. 

No.  14  918  firma  dl.  Tuica  Bogdan,  pentru  co- 
mertul de  mâncâri  si  lâptârie  eu  sediul  Fàl- 
ticeni str.  Reg.  2  Grâniceri. 

No.  251918  firma  dl.  Elias  Gotlieb,  pentru  co- 
mertul de  bâcânie  si  tôt  felul  de  de  mârun- 
tisuri eu  sediul  Pascani,  str.  Elisabeta. 

No.  191918  firma  dl.  Toma  Pecrescu,  pentru  co- 
mertul de  Restaurant,  eu  dif.  mâncâri,  vinuri 
bere  si  aperitive  eu  emblema  «Birt  Modem» 
eu  sediul  Fàlticeni,  str.  Mare  No.  15  bis. 

No.  2 1  ; 9 1 S  fi  rma  dl.  Strul  Strumingber  pentru 
comertul  de  tâmplârie  si  sticlàrie  eu  sediul 
Fàlticeni,  str.  Mare  No.  118  bis. 

No.  24j9I8  firma  dl.  Hertel  Bremner,  pentru  co- 
mertul de  Depozit  de  cherestea  eu  sediul  Fàl- 
ticeni, str.  Brosteni  No.  39. 

No.  221918  firma  dl.  Herman  Somer,  pentru  co- 
mertul de  Cafenea  si  restaurant  eu  sediul 
com.  Pascani,  str.  Carol  I 

No.  20  918  firma  dl.  Stefan  Mihàilescu,  pentru 
comertul  de  Restaurant  eu  sediul  com.  Pas- 
cani, str.  Gârei. 

No.  17  918  firma  dl.  Haim  Maier  Candel,  pentru 
comertul  de  Galanterie  si  mâruntisuri  eu  se- 
diul Fàlticeni,  str.  Mare  No.  163. 

No.  10I9I8  firma  dl.  Ilie  Grosilovici,  pentru  co- 
mertul de  Eâptârie  si  ceainârie  eu  sediul 
Fàlticeni,  str.  Aurora  No.  2. 

No.  121918  firma  dl.  Avrarn  zis  si  Iancu  Ghini- 
povici,  pentru  comertul  de  Hôtel,  restaurant 
si  cafenea  eu  emblema  «Ea  Régal»  eu  sediul 
Fàlticeni,  str.  Mare  No.  206. 

No.  13|918  firma  dl.  Hani  Dolhesteanu,  pentru 
comertul  de  Agenturâ,  comision,  lemne  si  cé- 
réale eu  sediul  Fàlticeni,  str.  Iarmarocului,  7. 

No.  51918  firma  dl.  Strul  Burâcb  Sachter,  pentru 
comertul  de  Fabricâ  de  tàbàcârie  eu  sediul 
Fàlticeni,  str.  Dâmbu  No.  4. 

Nô.  51918  firma  dl.  Simon  Stangher,  pentru  co- 
mertul de  ceainârie,  birt,  lapte,  bragâ,  paturi 
rie  inebiriat,  precupie  si  céréale  eu  sediul  Tg. 
Pascani,  str.  Elisabeta  No.  25. 

No.  71918  firma  dl.  Iancu  Beer,  pentru  comertul 
de  ceainârie  si  lâptârie  eu  sediul  Fàlticeni, 
str.  Mare  No.  100. 

No.  6|918  firma  dl.  Mendel  Çfart,  pentru  comer- 
tul de  Bragagerie  si  bâcânie  eu  sediul  Tg. 
Pascani,  str.  Mare  No.  110. 

No.  16  918  firma  dl.  Affiel  Gheorghe  pentru  co- 
mertul de  Câsâpie  de  carne  si  mezeluri  eu 
sediul  Pascani. 

No.  22;9is  firma   dl.   Ioan  Starnatiu  Ioan  peu- 
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tru  comertul  de  Birt  eu  dif.  mâncâri  eu  se- 
diul  Pascani,  str.  Principesa  Maria. 
No.  27  918  firuia  dl.  Itic  Hersca  a  Basei,  zis 
Abrambvici,  pentru  comertul  de  Bâcànie,  cé- 
réale si  dif.  màruntisuri  eu  sediul  comuna 
Tâtârusi. 

No.  18/918  firma  dl.  Atanase  Coleff,  pentru  co- 
mertul de  Cofetârie  si  bragagerie  eu  sediul 
Fàltieeni,  str.  Sf.  llie  No.  25. 

No.  28  918  firma  dl.  Bercu  -Herscu  a  Basei,  zis 
Abramovici,  pentru  comertul  de  Bàcânie, 
céréale  si  dif.  màruntisuri  eu  sediul  com. 
Tâtârusi. 

No.  23  918  firma  dl.  Leiba  Liberman.  pentru 
comertul  Incâltâminte  si  pielârie  eu  sediul 
Fàltieeni,  str.  Butnari  No.  213. 

No.  261918  firma  dl.  Marcu  Vaserman  zis  Marcu 
sin  Moisà  Tupu,  pentru  comertul  de  céréale 
si  cfupârie  en  sediul  Fàltieeni,  str.  Butunari 
No.  38. 

Xo.  13,918  firma  dl.  Constantin  Babica,  pentru 
comertul  de  Restaurant  si  lâptârie  eu  sediul 
Fàltieeni,  str.  Tâmpeste  No.  11. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  Sociale  la 
No.  5  918  firma  dl:  Iancu  Grinberg  &,lÇic  Grin- 

berg,  pentru  comertul   de  Fabricâ  ,de  Tàbâ- 

cârie  eu  sediul  Pascani. 
No.  2  917  firma  dl.  Aizic  Bercovici  &  Zalman 

Schwartz,  pentru  comertul  de  expl.  Fabricei 

de  tàbâcârie  eu  sediul  Fàltieeni, 
No.  1  917  firma  dl.  Vasile  I.   Drâgusanu  si  Gh. 

T.  Damian,   pentru   comertul  de   expl.  unei 

Mori  eu  apâ  eu  sediul  câtunul  Tigulea  com. 

Tàtâruç. 

A  adnotat  în  registrul  de  firme  Individuale  la 
No.  67  1888  firma  dl.  Herscu  Natansohn,  eâ  pe 
lângâ  comertul  de  Coloniale,  gaz,   fab.  sâpu- 
nului,  mai  exercitâ  si   fabricarea  de  olei  vé- 
gétal, sâpun  si  lumânâri  eu   sediul  Fàltieeni, 
str.  Dâmbului  No.  4. 
No.  44|904  firma  dl.  Bercu  Bercovici,  pentru  co- 
mertul de  Cherestea   si-a  mutât  sediul  din 
Fàltieeni,  str.  Tâmpesti,  în  str.  Iarmarocului. 
No.  28  908  firma  dl.  Moisà  I.  Faibis,  cape  lângâ 
comertul  de  Brosovenie  si  încàltâminte,  mai 
exercitâ  si  pe  cel  de  fabricâ  de   sâpun,  si-a 
mutât  sediul  din   str.  Mare,  în   str.  Carol  I. 
Tg.  Pascani. 

No.  88;908  firma  dl.  Haim  Moscovici,  câ  pe 
lângâ  comertul  de  sâpunârie,  precupie  en  dé- 
tail, mai  exercitâ  si  pe  cel  de  fabricâ  de  sâpun 
eu  sediul  în  com.  Pascani. 

No.  19|918  firma  dl.  Atanasie  Coleff,  pentru  co- 
mertul de  Cofetârie  si  bragagerie  a  mai  des- 
chis  o  sucursalâ  tôt  p.  acest  comert  eu  sediul 
.  Fàltieeni,  str.  Reg.  2  Gràniceri  No,  42. 


No.  94i  1 896  firma  d-na  Ida  Hers  Cholenberg,  câ 
câ  pe  lângâ  comertul  de  Bâcànie,  .fâinârie  si 
birt,  mai  exercitâ  si  pe  cel  de  ceianârie,  lâp- 
târie si  bragagerie  eu  sediul  Fàltieeni,  str. 
Reg.  Gràniceri  No.  58. 

No.  55'915  firma  dl.  Oizer  Haimovici,  câ  pe  lângâ 
comertul  de  Vânzare  si  cumpârare  de  piei, 
câsâpie  si  topitorie  de  seu,  mai  exercitâ  pe 
cel  de  fabricâ  de  sâpun  eu  vânzare  en  gros 
eu  sediul  Fàltieeni,  str.  Reg.  2  Gràniceri,  85. 

No.  42j905  firma  dl.  Haim  Moisâ,  câ  pe  lângâ 
comertul  de  Agenturâ  si  comision,  fabricâ  de 
surogat  de  cafea  si  bâuturi  spirtoase  en  gros 
mai  exercitâ  si  pe  cel  de  fabricâ  de  otet  eu 
sediul  Fàltieeni,  str.  Iarmarocului  No.  7. 
A  adnotat  în  registrul  de  firme  Individuale  la 

No.  361910  firma  dl.  frimia  sin  Moisâ,  zis  Emil 
Faibis,  câ  pe  lângâ  comertul  de  Cafenea,  fa- 
bricâ de  cafea  râsnitâ  si  surogat  p.  cafea,  mai 
exercitâ  si  comertul  de  lâptârie  eu  emblema 
«Casino  Régal»  eu  sediul  Fàltieeni,  str.  Mare 
No.  206. 

A  adnotat  în  registrul  de  firme  Individuale  la 

No.  671918  firma  dl.  Vasile  Sâgbiutâ,  pentru  co- 
mertul de  Bâuturi  spirtoase,  cafenea,  restau- 
rant, birt  si  lâptârie  si-a  mutât  sediul  din  Fàl- 
tieeni, str.  Sf.  Ilie  No.  25,  în  str.  Reg.  2  Grà- 
niceri No.  48. 

No.  1 31901  firma  d-na  Estera  Avram  Buium 
Marcus,  tutor  légal  a  minorilor  ei  copii  pen- 
trn  comertul  de  cârciumâ  eu  bâuturi  spirtoase 
si-a  mutât  sediul  din  Fàltieeni,  str.  Tâmpesti 
No.  80,  îd  str.  Reg.  2  Gràniceri  No.  75. 

No.  100|1894  firma  dl.  Avram  Leibovici,  pentru 
comertul  de  Bâcànie,  céréale  si  dif.  màrunti- 
suri en  détail  si-a  mutât  sediul  din  com. 
Uvideçti,  sat.  Manole,  tôt  in  acelaç  sat  si  com. 
în  casele  D-lui  Ioan  Cazmâ. 

No.  36|  1 889  firma  dl.  Leiba  Blehner,  pentru  co- 
mertul de  Bàcânie  si  alte  màruntisuri  si-a 
mutât  sediul  din  com.  Sarul  Dornei  satul 
Panaci,  în  Fàltieeni. 

No.  8611891  firma  Iosub  Romascanu,  câ  pe  lângâ 
comertul  de  Cârciumâ,  birt,  céréale  si  han  mai 
exercitâ  pe  cel  de  ceainârie  târâneascâ,  si-a 
mutât  sediul  din  Fàltieeni,  str.  Reg.  2  Gràni- 
ceri No.  78,  la  No.  55. 

No.  18!904  firma  dl.  Iancu  Blehner  câ  pe  lângâ 
comertul  de  Bàcânie  eu  dif.  màruntisuri  si 
câsâpie  mai  exercitâ  pe  cel  de  limonade  si-a 
mutât  sediul  din  com.  Sarul  Dornei  satul 
Serîsor  în  Fàltieeni,  str.  Sf.  Ilie. 

No.  b7|901  firma  dl.  Vasile  Sâghiutâ,  câ  pe  lângâ 
comertul  de  Cafenea  si  bâuturi  spirtoase  mai 
exercitâ  si  pe  cel  de  restaurant  si  lâptârie 
si-a  mutât  sediul  din  Fàltieeni,  str  Prefecturei 
No.  4,  in  str.  Sf.  Ilie  No.  25. 
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No.  321916  firnia  dl.  Hascâl  sin  Strul,  pentru  co- 
comertul  de  Cojocàrie,  céréale  si  alte  màrun- 
Çiçuri  si-a  mutât  sediul  din  Fàlticeni,  str.  Podu 
Verde  No.  10,  în  str.  Butnari  No.  169. 
A  inscris  în  registrul  de  firme  Tndividuale  la 

No.  8611791  firma  dl.  Avram  Itic  Buium  zis  si 
Segal,  cà  pe  làngâ  comertul  de  Ulei  mai  exer- 
cifâ  pe  cel  de  céréale  si  sare  eu  sediul  Fàlti- 
ceni, str.  Reg.  2  Gràniceri  No.  34. 
A  adnotat  în  registrul  de  firme  Individuale  la 

No.  9b|  1 89 1  firma  dl.  losub  Maies,  pentru  co- 
mertul de  Fâinâ  de  grau  si  céréale  mai  exer- 
cità  comert  de  coloniale,  ferarie,  pescârie,  var,- 
sare  si  alte  màrfuri  [eu  sediul  Tg.  Lespezi 
str.  Mare. 

No.  45I907  firma  dl.  Max  Huber.  pentru  comer- 
tul de  Cârnàtârie  si  mezeluri  a  mai  deschis  o 
sucursalâ  în  com.  Oprisani,  si-a  mutât  sediul 
din  Fàlticeni  str.  Sf.  Ilie  No.  8  la  No.  196. 

No.  20/916  firma  dl.  Vasile  T.  a  Marandei  pentru 
comertul  de  Bàuturi  eu  amânntul,  bâcânie  si 
alte  mâruntisuri,  si-a  mutât  sediul  din  satul 
Heatcu  com.  Pleçesti  casele  Stefan  Albu  în 
casele  proprii. 

No.  36/910  firma  dl.  Irim<a  sin  Moisà  Faibiç  zis 
si  Emil  Faibis  pentru  comertul  de  Cafenea 
mai  exercitâ  si  pe  cel  de  fabricà  de  cafea 
râsnitâ  si  surogat,  eu  emblema  «Casino  Régal» 
eu  sediul  Fàlticeni,  str.  Mare  No.  206, 

No.  9/917  firma  d-na  Silvia  Ràina§canu,  ca  pe 
lângâ  comertul  de  Céinàrie,  lâptârie  .si  cafea, 
mai  exercitâ  pe  cel  de  restaurant  eu  sediul 
Fàlticeni,  str.  Sf.  Ilie  No.  196. 

No.  10/917  firma  dl.  Costicâ  Serbânescu,  pentru 
comertul  de  Restaurant,  lâptârie,  ceainârie, 
mai  exercitâ  si  comert  de  bàuturi  spirtoase 
eu  amânuntul  eu  sediul  Fàlticeni,  str.  Mare 
No.  179.  . 

No.  19/916  firma  dl.  Mihai  Gh.  Nasta  pentru 
comertul  de  Céréale,  mai  exercitâ  pe  cel  de 
coloniale,  delicatese  si  bàuturi  de  tôt  felul  eu 
emblema  «La  Consum»  si  a  mutât  sediul  în 
Fàlticeni  str.  Sf.  Ilie  No.  6. 
A  adnotat    în   registrul  firmelor  Sociale  la 

No.  3/918  firma  dl.  I.  Marcovici  si  A.  Crâcau- 
anu  pentru  comertul  expl.  Pâdurei  de  pe 
Mosia  Drâguseni,  mai  exercitâ  si   comert  p. 


TRIBUNALUL 

A  inscris  în  registrul  de  firme  Individuale  la 
No.  1081918  firma  d.  Mihail  Neara  pentru  co- 
mertul de'fabricâ  de  mezeluri  si  cârnati  eu 
sediul  T.  Mâgurele 
No.  1071918  firma  d.  Ristea  Ianeovici  pentru 
com,  de  bragagerie  eu  sed.  Rosiori  de  Vede. 


fasonarea  lemnului  din  padurea  Drâguseni. 
Numita  va  functiona  sub  numele  Ad-tia  Pâ- 
durei si  Fabricei  de  Cherestea  Drâguseni  com. 
Drâguseni. 

A  radiât  în  registrul  de   firme  Individuale  la 

No.  1/910  firma  Societatea  cooperativâ  de 
crédit  si  économie  «Suceava  -  eu  sediul  Fàlti- 
ceni, str.  Mare  No.  197. 

No.  43/1892  firma  dl.  Smil  Con,  pentru  comertul 
de  vite,  céréale,  antreprenor  eu  sediul  Fàlti- 
ceni J  str  Mare  No.  1 12. 

No.  11/915  firma  dl.  Hagi  Huseim  Behram  pen- 
tru comertul  de  Cafenea  si  cafea  pisatâ  eu 
sediul  Fàlticeni,  str  Mare. 

No.  28/915  firma  dl.  Strul  Veintraub,  pentru 
comertul  de  céréale,  fâina,  bâcânie  si  alte 
mâruntisuri  eu  sediul  Fàlticeni,  str.  Mare 

No.  84/913  firma  dl.  Altar  Leibovici,  pentru 
comertul  de  Vite  eu  sediul  Fàlticeni,  str.  Bo- 
tosani  No.  17. 

No.  25/916  firma  dl.  Abraham  zis  si  Adolf  Rei- 
cher  pentru  comertul  de  Céréale  en  détail, 
en  gros  si  export  eu  sediul  Fàlticeni,  str. 
Tâmpesti  No.  3. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  Individuale  la 

No.  9  918    firma   dl.  Vasile   Bâloi  pentru  co- 
mertul de  Coloniale,  fàinârie,   brânzârie  bru- 
târie  si  céréale  en  gros    si  détail    eu  sediul 
Fàlticeni,  str.  Reg.  2  Gràniceri  No.  8. 
A  radiât  în  registrul  de  firme  Individuale  la 

No.  23/910  firma  dl.  Solomon  Faier,  pentru  co- 
mertul de  Lemnàrie  eu  sediul  Paçcani. 

No.  132/1884  firma  dl.  Moisà  sin  Herscu  pentru 
comertul  de  Bâcânie,  ferârie  si  alte  mârunti- 
suri eu  sediul  Pascani" 

No.  29/916  firma  dl.  Scie  Strul  Halpern  pentru 
comertul  de  Céréale  eu  sediul  Fàlticeni. 
A   radiât  în   registrul   de  firme   Sociale  la 

No.  2/917  firma  dlor.  Aizic  Bercovici  &  Zalman 
Sfart,  pentru  comertul  de  expl.  Fabricei  de 
tâbâcârie  eu  emblema  «La  Fortuna»  eu  sediul 
Fàlticeni,  str.  Baîci  No.  4 

No.  18/913  firma  dlor.  M.  G.  Nastâ  &  A.  V. 
Bàlâoi,  pentru  comertul  de  Coloniale,  delica- 
tese, brânzeturi  etc.  eu  sediul  Fàlticeni.  str. 
Sf.  Ilie  No.  6. 


TELEORMAN 

No.  1131918  firma  d.  Ghitâ  Scârlâtescu  pentru 
comertul  de  cismârie,  pantofârie  si  cojocàrie 
eu  sediul  Rosiori  de  Vede  str.  General  Manu 
68  bis. 

No.  109  918  firma  d.  Marin  Custea  Fântâneanu 
pentru  comertul  de  cafenea,  restaurant,  colo- 
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niale,  brasovenie  eu  sediu'l  Zimnicea  str.  Aie 
xandriei 

No.  110  918  firrua  d.  Alexandru  I.  Filipescu 
pentru  comertul  de  cojocârie,  câciulàrie,  pre- 
cupetie,  niâtrâcârie  çi  dif.  mâruntiçuri  eu  se- 
diul  Roçiori  de  Vede. 

No  1 1 419 1 S  firma  d.  Pangrate  G.  Bâdescu  per.t. 
comertul  de  precupetie,  raàtrâcârie  çi  diferite 
mâruntiçuri  eu  sediul  Rcçiori  de  (  Vede  str. 
Renaçterii  80 

No.  Iî2|918  firma  d  Miliail  T.  Zidaru  pentru 
comertul  de  cismârie,  pantoferie,  opincàrie 
preeupetie,  çi  mâtrâcârie  eu  dif.  mâruntiçuri  eu 
sediul  Roçiori  de  Vede 

No.  106191»  firma  d.  Nâstase  Marinescu  pentru 
comertul  de  coloniale,  bacânie  si  mâruntiçuri 
eu  sediul  Rosiori  de  Vede,  str.  Vechii  Rosi- 
ori 4. 

No.  103  918  firma  d.  Hristea   Çtefan  pentru  co- 
mertul de  brutârie  si  simigerie  eu  sediul  Ro- 
çiori de  Vede  calea  Oltului  1. 
No.  105  918  firma  d.  Ilie  Sàndulescu  pentru  co- 
mertul de  bacânie,   dif.    articole   pescârie  si 
atelier  de  cismârie  eu  sediul  Rosiori  de  Vede 
str.  gen.  Manu  63. 
No.  102  918  firma  d.  Sonia  H.  Levy  pentru  co- 
mertul de   pàlârii  de  daine  si   bâ'baÇi  çi  alte 
articole  de  toalete  eu  sediul  Rosiori  de  Vede 
No.  1041918  firma  d.  Andrei  P.  Velea  pentru  co- 
mertul de  brutârie  si  simigerie  eu  sediul  Ro- 
siori de  Vede  str.  gen.  Manu  77. 
No.  1011918  firma  d.  Constantin  Florea  pentru 
comertul  de  bâuturi   spirtoase  si  diferite  mâ- 
runtisuri eu  sediul  com.  Adamesti. 
No.  138/918  firma  d.  Gheorghe  Dieu  pentru  co- 
mertul de  vinuri  si  bâuturi   spirtoase  eu  ri- 
dicata  en  gros  eu  sediul  T.  Mâgurele 
No.  143,918  firma  d.  Stefana  Marin  Serbànescu 
pentru  comertul  de  bacânie,  coloniale,  mâtrâ- 
cârie,   céréale  si  tôt  felul  de  mâruntisuri  eu 
sediul  com.  Nenciuleçti 
No.  142  918  firma  d.  Ion  Trancu  pentru  comer- 
tul de  cârciumâ  de  tôt  felul  de  bâuturi  spir- 
toase si  diferite  mâruntisuri   eu  ,sediul  com. 
Dobroteçti 

No.    1331918    firma   d.  Florea    L  T.  Gheorghe 
pentru  comertul    de   brasovenie,  matrâcàrie, 
depou  de  var,  lipscânie  si  dif.  mâruntisuri  si 
débit  de  tutun  eu  sediul  com.  Plosca. 
No.  1341918  firma  d.  Maria  Gh.  Androne  pentru 
comertul  de  braçovenie,  matrâcàrie,  depou  de 
var,   lipscânie  si  dif.   mâruntisuri    eu  sediul 
com.  Plosca. 
No.  1351918  firma  d.  Paraschiv   St.  CiobâneScu 
pentru  comertul   de   brosovenie,  mâtrâcârie, 
depou  de   var,   lipscânie  si  diferite  mârunti- 
çuri eu  sediul  com.  Plosca 
No.  1361918  firma  d.  Cati  Balla  pentru  comertul 


de  birt,  cârciumâ  si  cafenea  eu  emblema  «La 
Papagalul»  eu  sediul  Zimnicea 
No.  1 4 1 T 0 1 8  firma  d.  Barbu   Popescu  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase,  birt,  marghidânie, 
brasovenie,  pescârie  si  diferite  mâruntisuri  eu 
sediul  com.  Gârâgâu 
No.  131 1918  firma  d.  Ion  Petre  Dinu  Dobre  pentru 
comertul  de   manufactura,  mâruntisuri,  colo- 
niale si  brasovenie  eu  sediul  com.  Vodâ  Carol 
No.  132[918  firma  d.  Constantina  Radu   Ion  N. 
Tincu  pentru  comertul  de  brasovenie,  mâtrâ- 
cârie,  depou  de  var,  lipscânie  si  dif.  mârun- 
tisuri, débit  de  tutun  eu  sediul  com.  Bivolita. 
No.  1371918  firma  d.  Constantin  Munteanu  pentru 
comertul  de  coloniale,    birt,    cafenea   si  dif. 
bâuturi  spirtoase  eu  emblema   «La  cafeneaua 
comercialâ»  eu  sediul  Zimnicea 
No.  1441918  firma  d.  Florea   Cristea   pentru  co- 
mertul de  bâcânie,   coloniale,   mâtrâcârie,  cé- 
réale si  tôt  felul   de  mâruntisuri    eu  sediul 
com  Bivolita 
No.  129(918  firma  d.  Tâmuita  St.  Mangâru  pentru 
comertul  de  manufacturâ,  coloniale  si  diferite 
mâruntisuri  eu  sediul  com.  Putineiu 
No.  146J918   firma  d.  Mihalache  T.  Peta  pentru 
comertul  de  bragagerie  coloniale,  mâtrâcârie, 
pescârie  çi  tôt  felul  de  mâruntiçuri  eu  sediul 
com.  Conteçti 
No.    1391918   firma   d.    Paraschiv   D.  Pâunescu 
pentru  comertul  de  librârie,  tipografie,  legâtorie 
de   cârti,   depozit   de   ziare  çi  dif.  articole  çi 
mâruntiçuri  în  brança  aceasta  eu  o  sucursalâ 
în  T.  Mâgurele,  oborul  nou,  depozit  de  var  alb 
gras  çi  hidraulic  çi  ciment  eu  emblema«  «Is- 
bânda»  en  sediul  T.  Mâgurele. 
No.  11 9191 S  firma   d.  Mihail  Georgescu  pentru 
cornet  tul  de  brutârie  eu  sediul   T.  Mâgurele 
str.  Gr.  Brâtianu  4. 
No.    1281918    firma    d.    Ecaterina  P.  Stoicescu 
pentru  comertul  de   mode  çi  coroane  eu  se* 
diul  T.  Mâgurele  str.  Independentei 
No.  1251918  firma  d,  Drâghici  P.  Ceolau  pentru 
comertul  de  débit  de  bâuturi  spirtoase  çi  tôt 
felul  de  mâruntiçuri  eu  sediul  com.  Plosca 
No.  127[918   firma  d.  Dumitru    Maurni  pentru 
comertul  de  coloniale  çi  tôt  felul   de  mârun- 
tiçuri eu  sediul  com.  Plosca. 
No.  1 23191 8  firma  d.  Gheorghe  I.  Danitâ  pentru 
comertul  de  brutârie   eu   sediul  Alexandria, 
str.  El.  Doamna  63. 
No.  1221918    firma  d.  Petre    R.    Marin  pentru 
comertul  de  Mâtrâcârie  eu  sediul  Roçiori  str. 
Renaçterei  82. 
No.  1 24191 8   firma  d.  Ion   C.   Bordeanu  pentru 
comertul  de  Cantaragiu,   lâcâtuçerie,  mecanic 
elecrician    çi    ferârie  eu   sediul  T.  Mâgurele 
str.  Mihai  Bravu  7. 
No.  120(918  firma  d,  Halil  Mehmet  pentru  co- 
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mer^ul  de  bragagerie,  lâptârie,  pescârie  çi 
dif.  mâruntiçuri  eu  sediul  T.  Mâgurele  str. 
DorobanÇilor 

No.  1211918  firma  d.  Iancu  Cristea  Pâtrânescu 
pentru  comertul  de  bâcânie,  cârciumâ,  cafenea 
çi  alte  mâruntiçuri  eu  emblema  «La  'fâranul» 
eu  sediul  Zimnicea  str.  Buzescu  69. 

No.  1261918  firma  d.  Mibail  N.  Sandu  pentru 
comertul  de  débit  de  bâuturi  spirtoase  çi  bâ- 
cânie eu  sediul  com.  Plosca. 

No.  10019 18  firma  d.  Gheorghe  Mihai  Lincu 
Bràgârea  pentru  comertul  de  bâuturi  spirtoase 
de  tôt  felul  eu  amânur.tul  si  mâruntiçuri  eu 
sediul  com.  Piatra 

No.  12[919  firma  d.  Nicolae.  Mitrea  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase,  bâcânie,  Mâtrâ- 
cârie,  coloniale  si  tôt  felul  de  mâruntiç'iri  eu 
sediul  com.  Olteni 

No.  1501918  firma  d.  Marin  H.  Ivanof  pentru 
corner^ul  de  ferârie,  brasovenie,  vopselârie, 
lumânârie,  div.  mâruntiçuri  si  céréale  Sucur- 
sala  Roçiori  de  Vede  eu  emblema  «La  Leul 
de  Aur»  eu  sediul  Rosiori  de  Vede 

No.  149[91 8  firma  d,  Ioan  Musat  pentru  comer- 
tul de  bâuturi  spirtoase  eu  ridicata,  mârun- 
tisuri, coloniale,  manufactura,  s.  a.  eu  sediul 
com.  T.  Mâgurele. 

No.  1511918  firma  d.  Marin  I.  Burtescu  pentru 
comertul  de  débit  eu  diferite  bâutu'ri  spirtoase 

manufactura  si  dif.  mâruntisuri  de  coloniale  eu 
sediul  com.  Urlueni 

No.  101919  firma  d.  Eugen  C.  Ionescu  pentru 
comertul  de  ferârie  coloniale  ç"  mâruntisuri 
eu  sediul  com.  Câldarara. 

No.  9[919  firma  d.  Vasile  Georgescu  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase,  bâcânie,  cheres- 
tea,  céréale  etc.  eu  sediul  com.  Salcia. 

No.  7x0 19  firma  d.  Vasile  T.  Dumba  pentru  co- 
mertul de  débit  de  bâuturi  spirtoase,  céréale 
bâcânie,  mâtrâcârie  si  diferite  rnâruntiçuri  eu 
sediul  com.  Frumoasa 

No.  81919  firma  d.  Dumitru  G.  Militaru  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase,  coloniale  céré- 
ale si  tôt  felul  de  mâruntisuri  eu  sediul  An- 
tonesti  satul  Licuriciu. 

No.  11919  firma  d.  Sultana  B.  Lewy  pentru  co- 
mertul de  mâruntisuri,  sticlârie  si  coloniale 
eu  sediul  Rosiori  de  Vede,  cal.  Carpati  38. 

No.  31919  firma  d.  Alx.  Marinescu  pentru  co- 
mertul e  bâcânie,  manufactura,  mâtrâcârie, 
mâruntisuri,  chiristigie,  ferârie  si  alte  articole 
eu  sediul  Alexandria 

No.  4191 9  firma  d.  Çtefan  Predescu  pentru  co- 
mertul de  débit  de  bâuturi  spirtoase,  colo- 
niale, manufactura,  céréale,  vânzâri  si  cump. 
de  vite,  ferârie  si  alte  mâruntiçuri  eu  sediul 
com.  Siliçtea  Gumeçti 


No.  117[918  firma  d.  Florea  Al.  Geatnbazu  pent. 
comertul  de  bragagerie  çi  mâcelârie  eu  se- 
diul com.  Putineiu 

No.  1111918  frrma  d.  Tânase  M.  Bratu  pentru 
comertul  de  cismârie,  pantofàrie,  opincàrie, 
precupetie,  mâtrâcârie,  eu  dif.  mâruntiçuri 
eu  sediul  Roçiori  de  Vede  str.  gen.  Manu  54. 

No.  118[918  firma  d.  Dumitra  A.  Manaju  pentru 
comertul  de  bâcânie,  mâtrâcârie,  vânzâri  de 
var,  fierârie,  fructe  çi  alte  articole  referitoare 
la  aceastâ  brançâ  eu  sediul  Roçiori  de  Vede 
calea  Oltului  70. 

No.  1131918  firma  d.  Hristea  Gh.  Buzeçteanu 
pentru  comertul  bâcânie  çi  coloniale  eu  se- 
diul Roçiori  de  Vede  str.  gen.  Manu 

No.  1161918  firma  d.  Ion  B.  Ionescu  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase  coloniale  çi  mâ- 
runtiçuri eu  sediul  com.  Péri  Racoçi 

No.  2  919  firma  d.  Ghinea  R.  Stângâ  pentru 
comertul  de  cârciumâ  eu  tôt  felul  de  bâuturi, 
coloniale,  manufactura  çi  dif.  mâruntiçuri  eu 
sediul  com.  Strâmbeni 

No.  331919  firma  d.  Gheorghe  Smia  pentru  co- 
mertul de  bragagerie,  alvitârie,  manufactura, 
coloniale  çi  alte  mâruntiçuri,  lâptârie  eu  se- 
diul T.  Mâgurele  str.  Independentei  126. 

No.  34;919  firma  d.  Gheorghe  Capatos  pentru 
comertul  de  mâcelârie,  céréale,  bâcânie,  che- 
restea  çi  lâptârie  eu   sediul   Rosori  de  Vede. 

No.  291919  firma  d.  Grecu  Stan  pentru  comertul 
de  cârciumâ  eu  diferite  bâuturi  spirtoase  eu 
sediul  com.  Scuoastea 

No.  2 7 ; 9 1 9  firma  d.  Dumitru  I.  Sâceanu  pentru 
comertul  de  manufactura,  bâcânie  coloniale, 
mâtrâcârie,  fructe  dep.  de  var  çi  lemne,  vânz 
çi  cump.  de  céréale  çi  dif.  mâruntiçuri  eu  se- 
diul Roçiori  de  Vede  str.  gen.  Manu  87. 

No.  2(r  91 9  firma  d.  Ecaterina  Ion  Ralitâ  pentru 
comertul  de  mâruntiçuri,  galanterie,  manu- 
factura, çi  coloniale  eu  emblema  «La  trei  frati 
Minori»  eu  sediul  RoçiQri  de  Vede 

No.  28|919  firma  d.  Maria  C.  Gancevici  pentru 
comertul  de  coloniale,  manufactura  dif.  mâ- 
runtiçuri, fierârie,  céréale,  bâuturi  spirtoase 
eu  sediul  Zimnicea  str.  gênerai  Nërël 

No.  1b 91 9  firma  d.  Florea  Ianculescu  pentru 
comertul  de  manufactura,  mamulàrie,  coloniale 
ferârie,  mâruntiçuri  çi  bâuturi  spirtoase  eu 
sediul  com.  Ciolàneçti  din  vale 

No.  15  919  firma  d.  Ilie  T.  Berariu  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase  çi  mâruntiçuri  eu 
sediul  com.  Paraschiva 

No.  14  919  firma  d.  Ioan  I.  Uni  eu  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  delicatese  çi  mâruntiçuri 
eu  sediul  Alexandria,  str.  Princepele  Nicolae  2 

No.  13  919  firma  d.  Stancu  C.  Tânàsescu  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase,   coloniale  çi 
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diferite  mâruntiçuri,  débit  de  tutun  eu  em- 
blema  «La  3  oh;e»  eu  sediul   com.  Frumoasa 

No.  6|919  firma  d.  Gherghina  Minciu  Traian 
pentru  comertul  de  brutârie  çi  fabricarea  pâi- 
nei  eu  sediul  T.  Mâgurele 

No.  5191 9  firma  d.  Amelia  M.  Nedelea  pentru 
comertul  de  cârciumâ  eu  tôt  felul  de  bâuturi 
spirtoase,  coloniale  si  diferite  mâruntisuri  eu 
emblema  «La  mielul  de  aur»  eu  sediul  Zim- 
nicea 

A  inscris  ;n    registrul  de  firme    Sociale  la 

No.  11919  firma  d.  Stefan  C.  Niculescu  &  Is- 
pasia  P.  Marinescu  pentru  comertul  de  ma- 
nufactura, bumbac,  coloniale  etc.  eu  emblema 
«La  Roçiorul»  eu  sediul  str.  Independentei  12 

No.  2|919  firma  d.  Mihail  Gr.  Raba  si  T.  Vasi- 
lescu  pentru  comertul  de  cafenea  si  repre- 
zentatii  cinematografice  eu  embiema  «Cinéma 
Mâreçti»  eu  sediul  Zimnicea. 

No.  31919  firma  d.  Stefan  Georgescu  &  A.  T. 
Alexandretos  pentru  comertul  de  depozit  de 
bâuturi  spirtoase  en  gros  eu  emblema  «La 
Bordei»  eu  sediul  Roçiori  str.  vechii  Roçiori  S 

No.  41918  firma  d.  Ion  Simionescu  &  Tudor  I. 
Tocu  pentru  comertul  de  cafenea  delicatese 
si  bâuturi  spirtoase  de  tôt  felul  de  reprezent. 
cinematografice  eu  emblema  «La  cafeneaua 
Centralâ»  eu  sediul  Zimnicea 
A  adnotat  in  registrul  de  firme  Individuale  la 

No.  42911909  firma  d.  Marin  Constantinescu  câ 
pe  lângâ  comertul  de  bâuturi  spirtoase,  ma 
runtisuri,  céréale,  manufactura  si  coloniale 
mai  exercitâ  si  comertul  de  vânzâri  de  vite 
mari  si  mici  si  alimente  eu  sediul  oomuna 
Strâmbeni 

No.  5025:912  firma  d.  Solomon  Ioschy  câ  pe 
lângâ  comertul  de  bâcànie  çi  dif.  mâruntisuri 
mai  exercitâ  si  restaurant  si  cofetârie  eu  se> 
diul  T.  Mâgurele  str.  Independentei  103. 

No.  285  915  firma  d.  N.  Panaitopol  pentru  co- 
mertul de  cherestea  si  dif.  mâruntiçuri  relativ 
la  aceastâ  brançâ  cum  si  vânzâri  si  cumpà- 
ràri  de  céréale  câ  mai  exercitâ  si  comert  eu 
vinuri  si  bâuturi  spirtoase  eu  o  sucursalâ  in 
com.  Smârdioasa  eu  sediul  .  Alexandria  str. 
independentei  .33. 

No.  1 75 191 3  firma  d.  Mladin  Simion  pentru  co- 
mertul de  bragagerie  coloniale  si-a  mutât 
sediul  din  com.  Balacl  in  com.  Rosiori  de 
Vede  str.  Vezi  6. 

No.  3450  903  firma  d.  Dumitru  Petrovivi  pentru 
comertul  de  brutârie  si  simigerie  câ  mai  exer- 
citâ si  comertul  de  bâcânie,  coloniale  si  mâ- 
runtiçuri tôt  în  calea  Vezi  3. 

No.  471914  firma  d.  Tânase  M.  Popescu  pentru 
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comertul  de  manufacturâ,  mâruntiçuri  de  tôt 
felul  de  céréale,  câ  mai  exercitâ  çi  pe  cel  de 
bâuturi  spirtoase  eu  sediul  com.  Radoeçti 

No.  37321905  firma  d.  Stelian  Florias  pe  lângâ 
comertul  de  céréale,  mai  executà  çi  pe  cel 
de  coloniale,  bâuturi  spirtoase,  manufacturâ 
çi  dif.  mâruntiçuri  eu  sediul  T.  Mâgurele  str. 
Independentei  89. 

No.  43651910  firma  d.  Costicâ  Lincâ  câ  pe  lângâ 
comertul  de  coloniale,  delicatese  çi  céréale 
câ  mai  exercitâ  çi  comertul  de  bâuturi  spit- 
toase  eu  o  sucursalâ  în  com.  Zevideni  Vâlcea 
eu  sediul  Roçiori  de  Vede 

No.  34511903  firma  d.  Gheorghe  M.  Florescu 
pentru  comertul  de  coloniale,  braçovenie  fe- 
rârie  çi  bâuturi  spirtoase  câ  a  mai  deschis  o 
sucursalâ  str.  Putu  de  Piatrâ  42.  eu  sediul 
Roçiori 

No.  39131906  firma  d.  Ion  Petrcscyi  pentru  co- 
mertul de  atelier  de  fierârie,  tâmplârie  çi  vop- 
selârie  câ  mai  exercitâ  çi  com./de  birou 
technic  p.  vânzarea  artic.  terhnice  de  orice  fel 
inst.  de  luminâ  electricâ,  apâ,  canal,  çi  o 
sectie  specialâ  de  planuri  çi  devize  de  cons- 
tmctiuni  eu  emblema  «Munca»  eu  sediul 
T.  Mâgurele,  str.  Oborului  11. 

No.  4897|910  firma  d.  Mihaiu  Petre  Velea  câ  în 
locul  comertului  de  brutârie  si  simigerie  exé- 
cuta azi  bâcânie  de  coloniale  eu  tôt  felul  de 
mâruntiçuri  eu  sediul  Roçiori  de  Vede  str. 
gen.  Manu  57. 

No.  481914  firma  d.  Isac  A.  Braunstein  pentru 
comertul  de  hainârie  de  dame  çi  bârbati  çi 
diferite  articole  eu  emblema  «La  cavalerul 
élégant»  câ  a  mai  deschis  o  suc.  în  Roçiori 
de  Vede  eu  sediul  Alexandria 
A    adnotat  în  registrul  de   firme    Sociale  la 

No.  174|905  firma  sucursalâ  Bca.  de  Scont  din 
Bucureçti  pentru  comertul  de  Bancâ  câ  çi  a 
modificat  numele  firmei  în  Banca  de  Scont 
a  României  sau  Banque  d' Escompte  de  Rou- 
manie eu  sediul  T.  Mâgurele 
A    radiât  în    registrul  de  firme   Sociale  la 

No.   23 [91 5,  firma  d.  Eugen    lonescu   &  Oprea 
Petrescu  pentru    comertul  de  ferârie  çi  colo- 
niale eu  sediul  com.  Câldâraru 
A  radiât  în  registrul  de  firme  Individuale  la 

No.  49671917  firma  d.  Stan  P.  Cristea  pentru  co- 
mertul de  Cofetârie,   bombonerie,  birt  çi  bâ- 
cânie eu  sediul  T.  Mâgurele 
A  inscris  în  registrul  de  firme   Individule  la 

No.  1451918  firma  d.  Ilie  Golumbovici  pentru 
come/tul  de  coloniale,  mâtrâcârie,  pescàrie  çi 
tôt  felul  de  mâruntiçuri  eu  sediul  com.  Con- 
teçti, 
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A  inscris  in  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  38  918  firma  dl.  Ioan  V.  Tautoreanu,  pentru 
comertul  de  de  mâruntisuri,  peste,  brânzâ,  ouâ( 
fructe,  eu  sediul  în  com.  Halâresti  et.  Poli- 
teni. 

No.  40I9I8  firma  dl.  Ion  Tàmasanu  pentru  co- 
mertul de  Pescârie  si  fructe,  eu  sediul  în  Bâr- 
lad,  str.  V.  Câminar. 

No.  371918  firma  dl.  Const.  Gheorghiu  pentru 
comertul  de  alimente  eu  sediul  în  Bârlad  str. 
C.  Negri  8. 

No.  36  918  firma  dl.  Emil  Râzus  pentru  cemertul 
de  Fabrica  de  arpacas  si  surogat  de  cafea  eu 
emblema  Progresul  si  Martinica,  eu  sediul  în 
Bârlad  str.  Iorgu  Juvarà  1. 

No.  411918  firma  dl.  Ilie  Volintescu,  pentru  co- 
meitul  de  coloniale,  brânzeturi,  ouâ,  peste,  pâ- 
sâri,  plâcintârie  eu  sediul  com.  Zorleni 

No.  421918  firma  dl.  Isac  Blum  pentru  comertul 
de  coloniale,  brânzeturi,  fructe,  lapte,  peste, 
si  pâsàri,  eu  sediul  în  Bârlad  str.  L.  Catargi 
Disp.  I 

No.  531918  firma  dl.  Ion  Croitoru,  pentru  comer- 
tul de  coloniale,  brânzeturi,  pâsâri,  ouâ  eu 
sediul  în  Bârlad,  str.  Avram  Iancu  160. 

No.  68Ï918  firma  dl.  Vasile  Th.  ForÇu  pentru 
comertul  de  fructe,  zarzavaturi  si  alimente  de 
tôt  felul,  eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Iordacbe 
Ganea  10. 

No.  571918  firma  dl.  G.  V.  Paveliu,  pentru  co- 
mertul de  coloniale  en  gros  si  détail  eu  sediul 
în  Bârlad  str.  Régala  136. 

No.  501918  firma  dl.  Ion  Colesiu  pentru  comertul 
de  peste,  brânzeturi,  zarzavaturi  sidiferite  fructe 
eu  sediul  în  Bârlad,  Bd.  Ferdinand. 

No.  301918  firma  dl.  Vasile  Slabu,  pentru  comer- 
tul de  Restaurant,  lâptârie,  mâruntisuri  si  co- 
loniale eu  sediul  în  Bârlad  str.  Anastase  Panu 
No.  11. 

No.  231918  firma  dl.  David  Rabinovici,  pentru 
comertul  de  Pielârie  si  brasovenie  eu  sediul 
în  Bârlad,  str.  Strâmbâ. 

No.  44| 91 8  firma  Zigmund  Magder  pentru  co- 
mertul de  Coloniale  si  mâruntisuri,  eu  sediul 
în  Bârlad  str.  Régala  143. 

No.  39i918  firma  dl.  Costicâ  Bâlan,  pentru  co- 
mertul de  Bâcânie  si  mâruntisuri,  eu  emblema 
La  Dascâlul  Satului,  eu  sediul  în  com.  Mânzati 

No.  43|918  firma  dl.  Const.  Marinescu,  pentru 
comertul  de  Coloniale  si  tôt  felul  de  fructe  si 
zarzavaturi,  eu  sediul  în  Bârlad  str.  «Palade  5 

No.  331918  firma  dl.  Vidiu  Milosevici  pentru 
comertul  de  alimente,  céréale,  légume,  brânzâ, 
ouà,  piei  etc.  eu  sediul  în  Bârlad,  Piata  Sf. 
Ilie. 


No.  511918  firma  dl.  Gh.  Macri  Gherolimatos 
pentru  comertul  de  Cofetârie  si  plâcintârie 
eu  emblema  Renaçterea,  eu  sediul  în  Bârlad 
str.  Régala  50. 

No.  35I918  firma  df.  Ion  Budurcea,  pentru  co- 
mertul de  fr«cte,  zarzavaturi  si  produse  ani- 
male eu  sediul  în  com.  Costeçti. 

No.  611918  firma  dl.  Constantin  PanS,  pentr't 
comertul  de  fructe,  zarzavaturi,  vite,  pâsâri, 
pescârie,  sediul  în  comuna  Orbâsesti. 

No.  591918  firma  dl.  Dimitrie  G.  Barbu,  pentru 
comertul  de  céréale,  ouâ,  fructe,  zarzavat,  peste 
si  tôt  felul  de  alimente,  eu  sediul  în  Bârlad, 
str.  I.  Creangà  5. 

No.  541918  firma  dl.  Iorgu  Raicu,  pentru  comer- 
tul de  zarzavat,  fructe,  pâsâri,  ouà,  peste,  cé- 
réale de  tôt  felul  eu  sediul  în  Bârlad  str.  Posta 
Vecbe  12. 

No.  551918  firma  dl.  Nicolae  Munteanu,  pentru 
comertul  de  Zarzvat  si  alimente,  eu  sediul  în 
Bârlad  str.  Saturn  15 

No.  581918  firma  dl.  Matroana  Mostovicu  pentru 
comertul  de  Restaurant  sî  hôtel,  eu  emblema 
«Splendid»  eu  sediul  în  Bârlad,  strada  Gh. 
Vidra  22. 

No.  75i9l8  firma  dl.  Hristache  Pâncescu,  pentru 
comertul  de  fructe,  céréale,  peste,  pâsâri,  ani- 
male, zarzavat,  brânzeturi  eu  sediul  în  Bârlad 
str.  Càpitan  Costachi  24.  * 

No.  94[918  firma  d-na  Maria  Stoica,  pentru  co- 
mertul de  céréale,  vite,  mâruntisuri,  peste  si 
ouâ,  eu  sediul   în  Bârlad  str.  I.  C.  Brâtianu. 

No.  98191 8  firma  dl.  Constantfn  Matei,  pentru 
comertul  de  ouâ,  fructe,  mezeluri,  pâsâri,  zar- 
zavaturi, peste,  eu  sediul  în  Bârlad,  Piata  Sf. 
Ilie. 

No.  791918  firma  dl.  Vasile  Prepealeac  pentru 
comertul  de  Restaurant  si  han,  eu  sediul  în 
Bârlad  str.  Palade,  imobilul  Primâriei. 

No.  801918  firma  dl.  Gheorghe  P.  Ion,  pentru 
comertul  de  fructe,  eu  sediul  in  Bârlad  strada 
Palade  imobilul  Primâriei. 

No.  82(918  firma  dl.  Neculai  Dumitriu,  pentru 
comertul  de  Céréale,  alimente,  si  coloniale  eu 
sediul  în  Bârlad  str.  Regalâ  209. 

No.  631918  fi'ma  dl.  Neculai  P.  Ghioc,  pentru  co- 
meetul  de.  Coloniale  si  Pescârie,  eu  sediul  în 
Bârlad,  str.  Piata  Sf.  Ilie,  imobilul  Primâriei. 

No.  32[9I8  firma  dl.  Evanghele  Manzavinatos  pen- 
tru comertul  de  Coloniale  de  tôt  felul  eu  se- 
diul în  Bârlad  str.  Palade,  imobilul  Primâriei 

No.  311918  firma  dl.  Ion  Sârghi,  pentru  comertul 
de  Coloniale,  brânzeturi,  fructe,  struguri,  peste 
ouà,  pâsâri  diferite,  eu  sediul  în  Bârlad  str. 
Càpitan  Costachi  24  Piata  sf.  Ilie. 
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No.  67[918  firma  dl.  Gheorghe  Cornea,  pentru 
comertul  de  peste,  ouà,  pâsâri,  brânzeturi,  zar- 
zavaturi  si  fructe,  eu  sediul  în  Bârlad,  Bulev. 
Ferdinand  56. 

No.  24191 S  firma  dl.  Ghi^â  Sfart  Vâduva  pentru 
comertul  de  Coloniale  si  înâruntiçuri  eu  sediul 
în  Bârlad,  str.  Anastase  Pan. 

No.  27191 8  firma  dl.  Dumitru  D.  Roçca  pentru 
comertul  de  zarzavat  si  fructe  eu  sediul  am- 
bulant. 

No.  3 1 19 1 8  firma  dl.  Burâh  Blanc,  pentru  corner- 
tul  de  Coloniale,  galanterie  mâruntiçuri  eu 
sediul  în  Bârlad  str.  Palade. 

No.  "41918  firma  dl.  Stefan  Pascaliu,  pentru  co- 
mertul de  Cofetàrie,  bragagerie  si  mâruntisuri 
eu  sediul  în  com  Bogdana,  jud.  Tutova. 

No.  1041918  firma  dl.  Ion  Gh.  Necçulescu,  pentru 
eomertul  de  Inst.  de  lumini  elctrice,  telef., 
sonerii,  rep.  de  masini  çt  motoare  eu  sediul 
în  Bârlad,  str.  Régala  114. 

No.  92[918  firma  dl.  Iosef  Grimberg  pentru  co- 
mertul de  confectie  de  hârtie  de  scris,  caete, 
registre,  note,  eu  emblema  Dep.  gênerai  de 
de  comfectii  de  hârtie,  eu  sediul  în  Bârlad 
str.  Régala  143. 

No.  109[918  firma  dl.  Petrachi  I-  Bighiu,  pentru 
comertul  de  Coloniale,  zarzavat,  brânzâ,  peste, 
fructe,  struguri,  ouâ,  pâsâri,  nuci  etc.  eu  se- 
sediul  în  Bârlad,  str.  Conachi. 

No.  291918  firma  dl.  Pavâl  Bârsan,  pentru  co- 
mertul de  fabricâ  de  sàpun  si  coloniale  eu  se 
diul  în  Bârlad,  str.  Mihai  Viteazu  19. 

No.  261918  firma  dl.  Mihai  Piciorog,  pentru 
comertul  de  Pescàrie  si  tôt  felul  de  alimente, 
eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Cuza  imobilul  Bo- 
tez  M. 

No.  99[918  firma  d-nei  Elisabeta  P.  Cretulescu, 
pentru  comertul  de  Croitorie,  librârie,  galan 
terie,  mâruntisuri  si  atelier  de  mode,  eu  se- 
diul Bârlad,  str.  Maria  St.  Gâlcâ,   sucursale  : 
Chisinàu  si  Bender. 

No.  1151918  firma  dl.  Ion  Bradu  pentru  comertul 

',  de  fructe,  zarzavatnri,  alimente  eu  sediul  în 
str.  A.  Iancu,  115. 

No.  1071918  dl.  Petre  Stoianovici,  pentru  co- 
mertul de  fructe,  zarzavat  ouâ,  peste,  pâsâri. 
brânzeturi  etc.,  si  alimente  de  tôt  felul,  eu 
sediul  în  Bârlad,  str.  Palade  25. 

No.  69(918  firma  dl.  Leizer  Strul  pentro  comer- 
tul de  Restaurant,  eu  sediul  în  Bârlad,  strada 
Regalà  125. 

No.  871918  firma  dl.  Ion  Bâlan  pentru  comertul 
de  fructe,  céréale,  peste,  pâsâri-,  animale,  zar- 
zavaturi,  brânzeturi,  nutret  çi  altele  eu  sediul 
str,  Dorobanti  5. 

No.  831918  firma  dl.  Fleighia  Rosner,  pentru  co* 


mertul  de  coloniale  çi  mâruntisuri  de  tôt  felul 
eu  sediul  în  Bârlad  str.  Regele  Carol. 

No.  113 19 1 8  firma  dl.  Bucâ  Pâsculescu,  pentru 
comertul  de  atelier  de  fotografie  la  minut  eu 
emblema  «La  General  Averescu»,  eu  sediul  în 
Bârlad  str.  Stefan  cel  Mare  3. 

No.  102[918  firma  dl.  Isidor  Labenson,  pentru 
comertul  de  mâruntisuri  si  galanterie  eu  se- 
diul în  Bârlad. 

No.  1141918  firma  dl.  Anton  Stoiçor,  pentru  co- 
mertul de  zarzavat,  struguri,  pepeni,  ouâ,  brân- 
zeturi, mezeluri,  pâsâri  si  altele,  eu  sediul  în 
Bârlad,  strada  Principesa  Maria  56. 

No.  881918  firma  dl.  Stan  Mihailovici,  pentru 
comertul  de  fructe,  céréale,  peste,  pâsâri,  ani- 
male, zarzavat,  nutret  çi  altele  eu  sediul  în 
Bârlad,  str.  Dochia  21. 

No.  70191 8  firma  dl.  Dobrin  Anghel,  pentru  co- 
mertul, de  zarzavat,  fructe,  struguri  etc.  eu 
sediul  în  Bârlad,  str.  Varâriei  75  Piata  Sf.  Ilie. 

No.  112[918  firma  dl.  Scadu  Vasile,  pentru  co- 
mertul de  fructe,  alimente,  pescàrie,  brânze- 
turi, zarz.avat,  pepeni  si  struguri  eu  sediul  în 
Bârlad,  str.  Silvei  28. 

No.  108[918  firma  dl.  Panait  Arseni,  pentru  co- 
mertul de  bragagerie,  bombonerie,  pepeni  §i 
fructe  eu  sediul  în  Bârlad,  str.  I.  C.  Brâtianu 

.  ghereta  biserisei  Sf.  Spiridon. 

No.  761918  firma  dl.  Gheorghe  Pipoç,  pentru 
comertul  de  fructe,  céréale,  peste,  pâsâri,  ani- 
male, zarzavaturi,  eu  sediul  în  Bârlad,  strada 
Câpitin  Costache  23. 

No.  561918  firma  d-nei  Rifca  Pincovici,  pentru 
comertul  de  Han  pentru  pasageri  eu  sediul 
în  str.  Sf.  Iiie  11. 

No.  1181918-  firma  dl.  N.  D.  Horzeanu,  pentru 
comertul  de  pescàrie,  coloniale  si  alimente  eu 
sediul  în  Bârlad,  str.  Roçca  Codreanu  17. 

No.  1I9[918  firma  dl.  Ion  Dumitriu,  pentru  co- 
mertul de  zarzavat,  fructe,  peste,  struguri,  pâ- 
sâri, ouâ,  nuei  si  dif.  eu  sediul  în  Bârlad, _str- 
Toma  Giuscâ. 

No.  851918  firma  dl.  Petre  Blânaru,  pentru  co- 
mertul de  Restaurant,  eu  sediul  în  Bârlad  str. 
L.  Catargiu  27. 

No.  101[918  firma  dl.  Ion  Schiopea  pentru  co- 
mertul de  fructe,  pepeni,  pâsâri,  brânzeturi  si 
zarzavat  eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Al.  Beldiman. 

No.  66[9I8  firma  dl.  Ion  Strofan,  penttu  co- 
mertul de  cafenea,  ceainàrie,  coloniale  brân- 
zeturi, peste  si  dif.  eu  sediul  în  côm.  Ghidi- 
geni,  jud.  Tutova. 

No.  62i9l8  firma  dl.  Mihail  Lapitiadis  pentru 
comertul  de  Restaurant,  cofetàrie,  bâuturi  eu 
sediul  în  Bârlad,  bufetul  gràdinei  publiée. 

No,  901918  firma  dl.  Const.  Fasiearu  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  fructe,  zarzavat,  peste, 
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pâsâri,  ouâ,  brânzâ,  eu  sediul  în  Rârlad,  str. 
Rosiori  28,  Piata  sft.  Ilie 

No.  931918  firma  dl.  Çtefan  Bârhalâ  pentru  co- 
mertul de  mâruntisuri,  peste,  ouâ,  fructe,  pâ- 
sâri, brânzeturi,  céréale,  zarzavaturi,  eu  sediul 
în  Bârlad,  C.  Conachi. 

No.  7/1918  firma  dl.  Ion  Badile,  pentru  comer- 
tul de  vite,  mezeluri,  eu  sediul  în  com.  Bacani 
judetul  Tutova. 

No.  22[918  firma  dl.  Ion  I.  Popovici,  pentru  co- 
mertul de  bâcânie,  mâruntisuri  si  céréale  de 
tôt  felul,  eu  emblema  «la  Lupul  de  fier»,  eu 
sediul  în  com.  Dragomiresti,  cât.  Poiana. 

No.  64[91 8  firma  Xénon  Xenache  pentru  comer- 
tul de  Distilerie,  rachiuri  de  fructe,  liqueoruri 
si  dif.  de  lemne  de  constr.  si  foc  eu  sediul 
în  Bârlad,  str.  Anastase  PanU  113. 

No.  25191 8  firma  d-na  Ana  Iancu  Mihaescu  pen- 
tru comertul  de  Feràrie,  sticlârie  si  accesorii 
de  lemn,  eu  emblema  «La  sapa  deo^el»,  eu  se- 
diul în  Bârlad.  str.  Regalâ  123. 

No.  1161918  firma  dl.  Ion  St.  Vesel,  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  peste,  brânzâ  si  mârun- 
tisuri de  tôt  felul,  eu  sediul  în  com.  Schineni 
jud.  Tutova. 

No.  711918  firma  dl.  Gh.  Gh.  Roçca,  pentru  co- 
mertul de  coloniale  si  dif./ mâruntisuri  eu  se- 
diul în  com.  Pogana,  Cât.  Tomeçti  jud.  Tutova 

No.  721918  firma  dl.  Vasile  Geèrgescu  zis  Gabor 
pentru  comertul  de  Industria  pentru  fabricarea 
sâpunului,  coloniale,  peste,  brânzeturi  si  di- 
ferite  eu  sediu  în  com.  Zorleni  jud.  Tutova. 

No.  1111918  firma  dl.  Ion  Matei,  pentru  comer- 
tul de  céréale,  furaj,  vite  si  tôt  felul  de  ali- 
mente, eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Viitorul  13. 

No.  28[918  firma  d-na  Elena  V.  Constantines- 
eu,  pentru  comertul  de  bâuturi  spirtoase  eu 
amânuntul.  bere,  cafea,  restaurant  si  pat  de 
dormit,  eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Stefan  cel 
Mare  13. 

No.  1171918  firma  d-na  Adela  Braunstein,  pen- 
tru comertul  de  fabricâ  de  sâpun  de  rufe  eu 
sediul  în  Bârlad,.  str.  Mihai  Viteazu  21. 

No.  781918  firma  dl.  Savru  M.  Stavridis,  pentru 
corner^ul  de  fructe,  zarzavat  si  alimente  eu 
sediul  în  Bârlad,  str.  Regele  Carol  6. 

No.  841918  firma  dl.  Alecu  Obreja  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  brânzeturi,  zarzavaturi, 
fructe,  struguri,  ouâ  si  pâsâri,  eu  sediul  în 
Bârlad,  str.  Plevnei  4,  Piata  sf.  Ilie. 

No.  1001918  firma  dl.  Moisâ  Catz,  pentru  co- 
mertul de  haine  vechi  si  mâruntisuri  de  tôt 
felul,  eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Stroe  Beloescu. 

No.  731918  firma  dl  Costicâ  NichiforesCu  pen- 
tru comertul  de  zarzavat,  pepeni,  struguri, 
nuci,  brânzâ,  ouâ,  pâsâri  si  dif.  mâruntisuri  eu 


sediul  în  Bârlad,  str.  Princ.  Maria  22,  Piata 
Sf.  Ilie. 

No.  961918  firma  dl.  Tuica  Dumitru,  pentru  co- 
mertul de  zarzavat  si  fructe  de  tôt  felul,  eu 
sediul  î  î  Bârlad,  Bulev.  Ferdinand  si  Piata 
sf.  Ilie. 

No.  89[918  firma  dl.  $tefan  Matei,  pentru  co- 
mertul de  cumpârâri  si  vânzâri  de  fructe,  zar- 
zavat, ouâ,  pâsâri 'eu  sediul  în  Bârlad,  strada 
Petru  Rares  49. 

No.  1061918  firma  dl.  Tânase  Mladinovici,  pen- 
tru comertul  de  Ceinârie,  cafenea  si  mârun- 
tisuri, eu  sediul  în  com.  Ghidigeni.  » 

No.  1101918  firma  dl.  Ionitâ  S.  Constantin  pen- 
tru comertul  de  Birt  §i  berârie  eu  emblema 
»La  Bucureçteanu»,  eu  sediul  în  Bârlad,  strada 
Bulev.  Elisabeta  22. 

No.  911918  firma  dl.  Gbeorghe  Gais,  pentru  co- 
mertul de  alimente,  fructe,  zarzavat,  céréale, 
pâsâri,  ouâ  eu  sediul  în  Bârlad,  strada  Co- 
drescu  120. 

No.  103[918  firma  dl.  Iosef  Bercu  pentru  co- 
mertul de  fructe,  zarzavat,  ouâ,  pâsâri,  peste 
pepeni  si  céréale  eu  sediul  în  Bârlad  str.  E. 
Catargiu  74. 

No.  951918  firma  dl.  Solomon  Bercu  pentru  co- 
mertul de  fructe,  pâsâri,  ouâ,  brânzeturi,  zar- 
zavaturi, mâruntisuri  si  peste  eu  sediul  în 
Bârlad,  str.  Regalâ  203. 

No.  61918  firma  d-nei  Beti  Goldemberg  pentru 
comertul  de  Manufactura  si  galanterie  eu  se- 
diul în  Bârlad,  str.  Regele  Carol  17. 

No.  7[919  firma  dl.  N.  Eâzârescu  pentru  comer- 
tul de  Angrosist  de  bâuturi  spirtoase  si  de 
brânzeturi  eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Regalâ  49 

No.  .91918  firma  dl.  Pavel  Panâ,  pentru  comertul 
de  Restaurant  eu  emblema  «Restaurant  Mol- 
dova»  eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Palade  18 

No.  101918  firma  d-nei  Catherine  Dujardin  pen- 
tru comertul  de  en  gros  de  orice  fel  de  arti*- 
cole  ca  :  bâcânie  manufactura,  pielàrie,  bâu- 
turi spirtoase  eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Anas- 
tase Pan  17. 

No.  201918  firma  dl.  Ion  Bulgârea,  pentru  co- 
mertul de  Coloniale,  sticlârie  si  manufactura 
eu  emblema  «Magasin  Universal»,  eu  sediul 
în  Bârlad,  str.  Stefan  cel  Mare. 

No.  211918  firma  dl.  Moritz  Simovici  pentru  co- 
mertul de  Bâuturi  spirtoase,  eu  sediul  în  Bâr- 
lad, str.  Regele  Carol  b9. 

No.  181918  firma  dl.  Iacob  Felken  pentru  co- 
mertul de  Coloniale  de  tôt  felul  eu  sediul  în 

"  Bârlad,  str.  Palade  15. 

No.  22[9 18  firma  dl.  Stelian  Kistici.  pentru  co- 
mertul de  bragagerie,  înghetatâ  s«  bomboane, 
eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Palade  25. 

No.  221918  firma  dl.   Osias   Herscovici,  pentru 
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cometul  de  Galanterie  si  manufactura  eu  se- 
diul  în  Bârlad,  str.  Carol  33. 

No.  51918  firma  dl.  Dumitru  Matei,  pentru  co- 
mertul de  Brutârie  si  franzelârie  de  lux  eu 
emblema  «Muncâ  çi  Progrès»  eu  sediul  în 
Bârlad,str.  I.  C.  Brâtianu  64. 

No.  1 2[9 1 S  firma  dl.,Leon  I.  Solomon,  pentru 
comertul  de  galanterie,  màruntisuri  eu  amâ- 
nuntul  eu  emblema  «La  3  stèle  albastre»,  eu 
sediul  în  Bâtlad,  str.  Regele  Carol  31. 

No.  11 191 8  firma  dl.  Aurel  Goga,  pentru  comer- 
tul de  Bâuturi  spirtoase  si  vin  en  gros  eu 
sediul  în  Bârlad,  str.  Anastase  Pan  17. 

No.  131918  firma  dl  Anghel  Macri,  pentru  co- 
mertul de  Coloniale  de  tôt  felul.  en  gros  si 
détail  eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Palade,  Piata 
bisericei  sf.  Ilie. 

No.  31918  firma  dl.  Stamate  Eucarie,  pentru  co- 
mertul de  Restaurant  eu  emblema  «Basarabia» 
eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Régala. 

No.  2(918  firma  dl.  Gheorghe  I.  Candargis  pen- 
tru comertul  de  Cofetârie  ?i  cafenea,  eu  sediul 
în  Bârlad,  str.  Régala  180. 

No.  Smil  G.  Smil,  pentru  comertul  de  Covrigâ- 
rie  si  brutârie,  eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Mihai 
Viteazu  19. 

No.  151918  firma  dl.  Bela  Gaisler  pentru  comer- 
tul de  Cire  eu  emblema  «Cifcul  National  Ro- 
mân»,  eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Regalâ. 

No.  IG19I8  firma  dl.  Bozianû  Dumitru  pentru 
comertul  de  Cafenea,  eu  sediul  în  comuna 
Murgeni. 

No.  14191 S  firma  d-nei  Safta  P.  Anghelutà  pen- 
tru comertul  de  Coloniale  de  tôt  felul,  eu  se- 
diul în  Bârlad,  str.  Mihai  Viteazu  10. 

No.  8[918  firma  dl.  Cosùcâ  Ion,  pentru  comertul 
de  Mâcelàrie  si  céréale  eu   sediul  în  Bârlad, 

Piata  Sf.  Ilie. 

No.  1(916  firma  d-nei  Rasela  Moisâ  Rosenstein 
pentru  comertul  de  màruntisuri  de  bâcânie  eu 
sediul  în  Bârlad,  str.  L-  Catargiu  66. 
A  inscris  în  registrul   de  firme  Sociale  la 
No.  7(918  firma  dl.  Fratii  Fighel,  pentru  comer- 
tul de  Fabricâ  de  surogat  de  cafea  si  paste 
fâinoase  alimentare,  eu  sediul  în  Bârlad  str. 
Codrescu  33. 
No.  51918  firma  dl.  Léon  Lazarof  &  Bercu  Itic, 
pentru  comertul  de  fierârie  eu  sediul  în  Bâr- 
lad eu  emblema  «La  doua  ciocane»  eu  sediul 
în  Bârlad,  str.  Regele  Carol. 
No.  4[918  firma  dl.  Vasile  Giuscâ  &  Gh.  Grigo- 
ritâ,  pentru  comertul  de  zarzavat  de  tôt  felul 
eu  emblema  «La  câpàtâna  de  varzâ  verde»  eu 
Sediul  în  Bârlad,  Piata  Sf.  Ilie, 
No.  3[918  firma  dl.  Costicâ  Pârlitu  si  Vas.  Mun- 
teanu,  pentru  comertul  de  Coloniale,  brânze- 
turi,  mâcelàrie,  ouà.  fructe,  pâsâri  si  peste  eu 
sediul  în  com.  Zorleni,  jud.  Tutova. 


No.  6[91S  firma  dl  Const.  A.  Constantinescu  & 
Moritz  Griinberg,  pentru  comertul  de  Fabricâ 
de  sâpun  de  lux  eu  sediul  în  Bârlad,  strada 
Petru  Rares  18. 

No.  971918  firma  Marin  Avesalon  &  Gh.  Oase 
Nègre,  pentru  comertul  de  fructe,  pâsâri,  brân- 
zeturi,  céréale,  zarzavat,  vite,  màruntisuri  si 
peste  eu  sediul  ambulant. 

No.  11918  firma  dl.  Sava  A.  Petrof  çi  N.  A.  Pe- 
troff  pentru  comertul  de  librâria  noua  Sava 
si  Nec.  A.  Petrof f,  eu  sediul  în  Bârlad,  strada 
Stefan  cel  Mare  12  si  14. 

No.  2i918  firma  dl.  Panaghie  Petrici  si  Dionisie 
Zafiris  pentru  comertul  de  coloniale  eu  sediul 
în  Bârlad,  str.  Palade  128,  Piata  Sf.  Ilie. 
A  Inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 

No.  8(918  firma  dl.  Ion  Gâlâteanu  si  Gh.  |Sasu 
pentru  comertul  de  fructe,  zarzavat,  alimente 
brânzâ,  peste,  ouâ,  pâsâri  eu  sediul  în  Bârlad 
str.  Avram   Iancu,  100,  Piata  Sf.  Ilie. 
A  adnotat  în  registrul  de  firme  individuale  la 

No.  63[914  firma  dl.  Iosef  Griinberg,  câ  pe  lângâ 
comertul  de  Tipografie  si  legâtorie  de  cârti 
mai  exercitâ  si  pe  acel  de  librârie,  si  mârun- 
tiçuri  de  galanterie  eu  sediul  în  Bârlad. 

No.  511918  firma  dl.  Panait  .Vihâilescu  Haicalis 
pentru  comertul  de  Antreprenor  de  hôtel  eu 
emblema  Hôtel  Basarabia,  eu  sediul  în  Bârlad 
str.  Regalâ. 

No  251905  firma  dl.  Marcu  Zisu,  câ  pe  lângâ 
comertul  de  céréale  si  piei  mai  exercitâ  si  pe 
cel  de  var,  ciment,  coloniale,  si  câ  acest  co- 
mert  il  exercitâ  în  str.  Mihai  Viteazu,  Bârlad. 

No.  —  firma  dl.  Mihel  Carpen  câ  pe  lângâ  co- 
mertul de  coloniale  si  bâuturi  spirtoase,  mai. 
exercitâ  si  comertul  de  brasovenie  çi  sticlârie 
eu  sediul  în  Bârlad. 

No.  601914  firma  dl.  David  Herscovici,  are  pro- 
curator  pe  sora  sa  Aneta  Herscovici  eu  pro- 
curâ  autentificatâde  Trib.  Putnala  No.  3871917 
eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Regalâ. 

No.  46(912  firma  dl.  Adolf  Em.  Lôbel  câ  mai 
exercitâ  si  comertul  de  brasovenie  si  manu- 
factura en  gros  eu  sediul  în  Bârlad. 

No.  601914  firma  dl.  David  Herscovici,  câ  pe 
lângâ  comertul  de  haine  gâta,  mai  exercitâ 
si  comertul  de  mode  eu  sediul  în  Bârlad,  str. 
Regalâ. 

No.  101916  firma  dl.  Moisâ  M.  Abramovici  mai 
executâ  si  comertul  de  manufactura  si  braso- 
venie en  gros  eu  sediul  în  Bârlad,  str.  Stefan 
cel  Mare  134. 

No.  61901  firma  dl.  Bercu  Wasserman,  câ  pe 
Jângâ  comertul  de  Pescârie  si  coloniale  mai 
ezercità  si  pe  cel  de  vinuri  si  bâuturi  spir- 
toase, eu  sediul  în  Bârlad,  Anastase  Pan  2. 
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No.  48199  firma  dl.  Nicolae  A.  Petrof  câ  a  în 
*  cetat  comertul  de  librârie  çi  papetârie  eu  se- 

diul  în  Bârlad,  str.  §tefan  cel  Mare. 
No.  231913  firma  d-nei  Dumitra  Ionescu,  a  în- 

catat  comertul  de  cafea  çi  ceaiuri  eu  sediul 

în  Bârlad. 


No.  —  firma  dl.  Iulius  Froelihman  câ  pe  lângà 
comertul  de  manufacturâ  çi  stofe  mai  exer- 
citâ  çi  comertul  de  céréale. 

No.  61916  firma  dl.  Tuli  Volfinger,  câ  mai  exer- 
cità  çi  comert  de  céréale  çi  fierârie,  Bârlad. 


TRIBUNALUL  TKCUCI 


A  inscris  în  registrul  de  firme' Individuale  la 
No.  144/919  firma  dl.  Neculai  Scarlat,  pentru  co- 
mertul de  Birt  eu  sediul  în  Tecuci,  str.  Stefan 
cel  Mare  119. 

No.  146/919  firma  dl.  Iosef  B.  Rozemberg,  pentru 
comertul  de  manufacturâ,  coloniale,  dif.  mâ- 
runtiçuri çi  Engros  de  bâuturi  spirtoase  eu  se. 
diul  în  Tecuci,  str.  §tefan  cel  Mare  111. 

No.  147/919  firma  dl.  V.  Melinte,  pentru  comer- 
tul de  bâcânie  çi  mâruntiçuri  eu  sediul  în  com- 
Nicoreçti. 

No.  101/918  firma  dl.  Teodor  Gaspar,  pentru  co- 
mertul de  pescârie,  fructe,  zarzavat  eu  sediul 
în  Tecuci,  str.  Çtefan  cel  Mare  60. 

No.  105/918  firma  dl.  Alecu  G.  Cre^u,  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase,  coloniale,  régie 
çi  câsâpie  eu  sediul  în  com.  Barcea. 

No.  140/918  firma  dl.  Lifsa  Strul  Burah  Vàduva 
pentru  comertul  de  Cafenea,  hôtel,  ceainàrie 
eu  sediul  in  Podul  Turcului. 

No.  1 45191 8  firma  dl.  Ides  Simion,  pentru  comer- 
tul de  Coloniale,  mâruntiçuri  eu  sediul  în  Te- 
cuci, s^r.  Stefan  cel  Mare  237. 

No.  116/918  firma  d-lui  Costache  Gheorghiu, 
pentru  comertul  de  Coloniale,  pescârie,  ferà- 
rie,  céréale  çi  bâuturi  spirtoase  eu  sediul  în 
com.  lveçti. 

No.  143,918  firma  dl.  Golda  Brener,  pentru  co- 
mertul de  Mâruntiçuri  eu  sediul  în  Tecuci, 
str.  Stefan  cel  Mare  73. 

No.  50,918  firma  dl.  Ionitâ  Paraschiv  Radu,  pen. 
tru  comertul  de  diferite  alimente  eu  sediul  în 
com.  Movileni. 

No.  49/918  firma  dl.  Moritz  Spaier,  pentru  co- 
mertul de  Marchidânie  eu  sediul  în  Tecuci, 
str.  Stefan  cel  Mare. 

No.  46/918  firma  dl.  Ghitâ  Guçat,  pentru  comer- 
tul de  Coloniale,  bâuturi  spirtoase,  pescârie  çi 
precupetie  eu  sediul  în  com.  Brâhâçeçti. 

No.  481918  firma  dl.  Mihail  Frâncâ  pentru  co- 
mertul de  Pescârie  çi  precupetie  eu  sediul  în 
Tecuci,  Piata  Observatorului. 

No.  47/918  firma  dl.  Avzic  Berman,  pentru  co- 
mertul de  mâcelârie  eu  sediul  în  Tecuci. 

No.  43/918  firma  dl.  Ion  D.  Bâduiescu,  pentru 
comertul  de   Pescârie,  precupetie,  brânzârie, 


mâcelârie  çi  coloniale  eu  sediul  în  Tecuci, 
Piata  Observatorului. 
No.  44/918  firma  d.  Raluca  Neculi  Piu,  pentru 
comertul  de  Covrigàrie,  simigerie,  plâcintârie 
çi  pâine  eu  sediul  în  Tecuci,  str.  I.  C.  Brâ- 
tianu  8. 

No.  40/918  firma  dl.  Dimitrescu,  pentru  comer- 
tul de  Furnituri  de  pietriç  çi  pescârie  eu  se- 
diul în  Tecuci,  str.  Sf.  Gbeorghe  7. 

No.  45/918  firma  dl.  Solomon  Solomonovici 
pentru  comertul  de  Cafenea  eu  sediul  ih  Tg 
lveçti,  jud.  Tecuci. 

No.  42/918  firma  dl.  Vasile  I.  Cocioarvâ,  pentru 
comertul  de  Cumpârare  de  vite  çi  mâcelârie 
eu  sediul  în  com  Barcea. 

No.  100/918  firma  d.  Elena  Lazâr,  pentru  comer- 
tul de  Zarzavat,  fructe,  coloniale,  pescârie  çi 
brânzârie  çi  tôt  felul  de  mâruntiçuri  eu  se- 
diul în  Tecuci,  Piata  Observatorului. 

No.  123/918  firma  dl.  Simion  Dragu,  pentru  co- 
mertul de  Bâcânie,  bâuturi  spirtoase  çi  mâ- 
runtiçuri eu  sediul  în  com.  Mârâçeçti,  jud. 
Putna. 

No.  136|918  firma  dl.  Avram  Ghilgie  pentru  co- 
mertul de  Coloniale,  céréale,  librârie  çi  mârun- 
tiçuri çi  diferite  articole  eu  sediul  în  Tecuci. 

No*  1411918  firma  dl.  Léon  Stronzohn,  pentru 
comertul  de  mâruntiçuri  eu  sediul  în  Tecuci, 
str.  Stefan  cel  Mare. 

No.  138[918  firma  dl.  Nathan  Pascal  pentru  co- 
mertul de  Coloniale  çi  mâruntiçuri  eu  sediul 
în  Tecuci,  str.  Çtefan  cel  Mare  155. 

No.  98]918  firma  dl.  Costache  Câlin,  pentru  co- 
mertul de  Pescârie,  casâpie,  mâruntiçuri,  zar- 
zavat çi  fructe  eu  sediul  în  com.  Brâhâçeçti 
cât.  Toflea. 

No.  1391918  firma  dl.  Theodor  Botez,  pentru  co- 
mertul de  brutàrie  eu  sediul  în  com.  lveçti 
câtunul  Blajeni. 

No.  1271918  firma  dl.  Iancu  Braunstein,  pentru 
comertul  de  Mâcelârie  eu  sediul  în  com.  Po- 
dul Turcului. 

No.  1 3 7 1 9 1 8  firma  dl.  Ernest  Brucher,  pentru  co- 
mertul de  Suncârie  eu  sediul  în  Tecuci. 

No.  128|918  firma  dl.  Iosef  Foghel  pentru  comer- 
tul de  Bâcânie  çi  mâruntiçuri  eu  sediul  în 
com.  Podul  Turcului. 


CORRESPON  DANCE  ÉCONOMIQUE 


No.  113/918  firma  dl.  Marin  A.  Dumitru,  pentru 
comertul  de  Mâcelârie  si  pescârie  eu  sediul  în 
com.  Mândresti,  jud.  Tecuci. 

No.  1101918  firma  dl.  Pavâlache  Gh.  Cristian  pen- 
tru comertul  de  Bâcânie,  câsàpie,  cârciumà  eu 
vin  §i  mâruntiçuri  eu  sediul  în  com.  Màrâseçti, 
jud.  Putna. 

No.  1111918  firma  dl.  P.  Nâsdravanu  pentru  co- 
mertul de  Bâuturi  spirtoase,  birt  si  cafenea 
eu  sediul  în  Tecuci. 

No.  1 29i91 8  firma  dl.  Sami  Iancovici,  pentru  co- 
mertul de  Bâcânie,  mârunrisuri  si  pescârie  eu 
sediul  în  com.  Podul  Turcului. 

No.  1081918  firma  dl.  Ilie  Ianos  pentru  comertul 
de  Restaurant,  bâuturi  spirtoase  si  camere  de 
dormit  eu  sediul  în  Tecuci,  str.  Grâdina  Pu- 
blicà  19. 

No.  1021918  firma  d.  Ruxanda  Ion  pentru  co- 
mertul de  Bâuturi  spirtoase,  produsele  Regiei 
fi  birt  eu  sediul  în  com.  Podul  Turcului. 

No.  1041918  firma  dl.  Marin  Scortea  pentru  co- 
mertul de  Cafe  Concert  eu  sediul  str.  I.  C. 
Brâtianu  2. 

No.  1351918  firma  dl.  Neculae  Stefan,  pentru  co- 
mertul de  Vânzare  de  lemne  fasonate  si  nefa- 
sonate  eu  sediul  în  Pâdurea  Toflea,  com.  Brâ- 
hâsesti,  jud.  Tecuci. 

No.  107[918  firma  dl.  Isac  I.  Leibovici,  pentru 
comertul  de  Bâuturi  spirtoase  si  coloniale  eu 
sediul  în  Tecuci,  str.  Mare  121. 

No.  109[918  firma  dl.  Vasile  Bulgaru,  pentru  co- 
mertul de  Mâcelârie,  bâcânie  si  mânintisuri 
eu  amânuntul  eu  sediul  în  com.  Brâhâçesti, 
satul  Toflea,  jud.  Tecuci. 

No.  1061918  firma  dl.  Veli  Ali,  pentru  comertul 

.  de  Birt  si  cafenea  eu  sediul  în  Tecuci,  strada 
_$tefau  cel  Mare  70. 

No.  132[918  firma  dl.  Grigore  Gâinâ,  pentru  co- 
mertul de  Manufacturé,  galanterie  si  încâl^â- 
minte  eu  sediul  în  Tecuci,  strada  Stefan  cel 
Mare. 

No.  130[918  firma  dl.  Cristea  Iordan,  pentru  co- 
mertul de  Restaurant  cofetârie  si  brâgârie 
eu  sediul  în  com.  Ivesti. 

No.  124[918  firma  dl.  David  Kern,  pentru  corner- 
.    tul  de  Bâcânie  eu  sediul  în  Tecuci,  str.  Stefan 
cel  Mare  179 

No.  3472[918  firma  dl.   Aron  Cantor,  pentru  co-. 
mertul  de  Coloniale   si   tôt  felul  de  alimente 
eu  sediul  în  Tecuci,  str.  Unirei. 

No.  125  [91 8  firma  dl.  Moise  Aron,  pentru.  comer- 
tul de  Bâcânie  si  mâruntisuri  eu  sediul  în 
Tecuci,  str.  Çtefan  cel  Mare  122. 

No.  1201918  firma  dl.  Iancu  Herscovici,  pentru 
comertul  de  Manufacturé,  coloniale  si  mârun- 
tisuri eu  sediul  în  com.  Ivesti. 

No.  1141918  firma  dl.  §tefan   Costache,  pentru 
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comertul  de  Birt  si  cafenea  eu  sediul  în  Te- 
cuci, str.  Spitalului  28. 

No.  1221918  firma  dl.  Gheorghe  Lupu  Sârbu 
pentru  comertul  de  Bâuturi  spirtoase,  coloni- 
ale, mâruntisuri  eu  sediul  în  com.  Umbrâre- 
sti,  jud  Tecuci.  , 

No.  1341918  firma  dl.  Iuliu  Moisà  pentru  comer- 
tul de  Coloniale  eu  sediul  în  com.  Podul  Tur- 
cului str.  Mamos. 

No.  1151918.  firma  dl.  Haim  Griimberg  pentru 
comertul  de  Mâruntisuri  si  coloniale  eu  sediul 
în  Tecuci  str.  Cuza  Vodâ  19. 

No.  1191918  firma  dl.  Léon  Marcovici  pentru  co- 
mertul de  Coloniale,  mâruntisuri  si  céréale  eu 
sediul  în  com.  Ivesti. 

No.  1211918  firma  dl.  H.  Bercovici  pentru  comer- 
tul de  Cafea  Concert  eu  sediul  în  Tecuci,  str. 
I.  C.  Brâtianu 

No.  1181918  firma  dl.  Dumitru  Lazâr,  pentru  co- 
mertul de  Zarzavat  si  mâcelârie  eu  sediul  în 
com.  Ivesti.  jud.  Tecuci. 

No.  1171918  firma  dl.  Memet  Cherim  pentru  co- 
mertul de  Cafenea  si  birt  eu  sediul  în  Tecuci 
str.  Çtefan  cel  Mare  70. 

No.  1261918  firma  dl.  Ion  Marin  Albert  pentru 
comertul  de  Casâpie  si  pescârie  eu  sediul  în 
com.  Homocea. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  Sociale  la 
No.  1121918  firma  dl.  Dimitrie  Pivniceru  &  Co. 
pentru  comertul  de  vinuri  en  gros  eu  sediul 
în  com.  Nicoresti. 
No.  9[918  firma  dl.  I.  Bujor,  Necalai  Bujor,  Gh. 
V.  Bujor  si  Tânase  Bujor,  pentru  comertul  de 
pescârie,  brânzeturi,  câsâpie,  restaurant,  mâ« 
runUsuri,  céréale,  cherestea,  lemnârie,  bâcânie 
colori,  fierârie,  depozit  de  vin  si  bâuturi  spir- 
toase eu  emblema  «L,a  patru  Fratt»  eu  sediul 
în  com.  Fundeni,  gara  Hanu  Conachi.  ' 
No.  71918  firma  dl.  Stefan  Herscu  çi  Zola  Ka- 
hane,  pentru  comertul  de  Vinuri  spirtoase  en 
gros  eu  sediul  în  Tecuci,  str.  Stefan  cel  Mare 
108. 

No.  918  firma  dl.  Mas.  V.  Segal  &  Herscu 

selig,  pentru  comertul  de  Industria  tàbâcâriei 

eu  emblema  «La  Taur»  eu   sediul  în  Tecuci, 

str.  Cuza  Vodâ  12  si  14. 
No.  4[918  firma  dl.  Nastac   Dumitru,  Tâbâcaru 
•Ion,  pentru  comertul  de  zarzavat,  pâsâri,  brân- 

zâ,  porci,  fructe,  céréale,  struguri  eu  sediul  în 

Tecuci,  str.  Observatorului, 

A  adnotat  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  69[918  firma  dl.  V.  Matei  câ  mai  exercitâ  si 

comertul  de  bâuturi  spirtoase,  en   gros  si  en 

détail,  manufacturé  si   brasovenie  eu  sediul 

în  com.  Pàuneçti.  jud.  Putna. 
No.  19521900  firma  dl.  Dumitru  Kughiano  peo-. 

comertul  de  céréale,  mai  exercitâ  si  comertul 
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de  bâuturi  spirtoase  dep.  de  lemne  de  foc  si 
coloniale  eu  sediul  în  Tecuci. 

No.  H41910  firma  dl.  Neculai  Scarlat  pentru 
comertul  de  birt  mai  exercitâ  si  com.  de  bâ- 
uturi spirtoase  eu  sediul  în  Tecuci,  str.  Ste- 
fan cel  Mare  1 1 9. 

No.  2707i911  firma  dl.  Max  V.  Segall  co- 
mertul de  pielârie,  mai  exercitâ  comertul  de 
industrie  de  tàbâcârie  eu  emblema  «La  Taur  » 
eu  sediul  în  Tecuci,  str.  Cuza  Vodâ  12  si  14. 

No.  461913  firma  dl.  Marin   Irimia,  pentru  co- 


mertul de  bâuturi  spirtoase,  col.  si  mârunti- 
suri,  si  mai  exercitâ  comertul  de  pescârie  si 
mâcelârie  eu  sediul  în  com.  Cozmesti,  judet.ul 
Tecuci. 

No.  28441913  firma  dl.  Gheorgbe  Krint.elinau 
câ  mai  desebide  o  sucursalâ  pentru  comertul 
de  manufacturâ  si  mârunÇisuri  eu  sediul  în 
Tecuci,  str.  Mare. 

No.  2752i9l2  firma  dl.  Micbel  Reiss,  pentru  co- 
mertul de  câsâpie  mai  exercitâ  si  pescârie  eu 
sediul  în  Tecuci. 


TRIBUNALUL  TULCKA 


A  înscris  în  registrul  de  firme  idividuale  la 
No.  39/919  firma  dl.  Atanase  P.  Bunescu,  pentm 
comertul  de  Cafenea  si  ceinârie  eu  sediul  în 
Tulcea,  str.  Sf.  Nicolae  26.  , 
No,  38/919  firma  dl.  Mibail  Botez  pentru  comer- 
tul de  Tàbâcârie,  eu  sediul  în  Tulcea,  strada 
Dunârei,  dincolo  de  fabrica  Fratii  Prodanof. 
No.  36/919  firma  dl.  Vasile    M.   Pavlov  pentru 
comertul  de  Brutârie,  eu  sediul  în  Tulcea,  str. 
Mabmudia  1. 
No.  24/919  firma  d-nei.  Rebeca  Leibovici,  pentru 
comertul  de   Ceainârie  eu   sediul  în  Tulcea, 
str.  Banului  24. 
No.  33/919  firma  dl.  Hascol  M.  Zaidler,  pentru 
comertul  de  Bâcânie  si  coloniale  eu  sediul  în 
Tulcea,  str,  Elisabeta  Doamna  89. 
No.  32/919  firma  dl.  Teodor  D.  Adjacof,  pentru 
comertul  de  Cafenea  si  ceainârie  eu  sediul  în 
Tulcea,  str!  Concordia  31. 
No./919  firma  dl.  Cristu  Nedef,  pentru  comertul 
de  Coloniale,  fâinàrie  si  mâruntisuri  eu  sediul 
în  Tulcea,  str.  Elisabeta  Doamna  93. 
No.  26/919  firma  dl.  Iordan  V.  Tànase,  pentru 
comertul  de  Cofetârie,  cafenea  si  céréale  eu 
sediul  în  Tulcea,  str.  Regina  Elisabeta  28. 
No.  23|919  firma  dl.  Gbeorghe  Berbescbi,  pentru 
comertul  de  Coloniale  si  fierârie  eu  sediul  în 
Tulcea,  str.  Babadag  88. 
No.  25/919  firma  dl.  Gbeorgbe  Ionescu,  pentru 
comertul  de  Restaurant  eu  sediul  în  Tulcea, 
str.  Elisabeta  D-na  11. 
No.  29  919  firma  dl.  Teofonis  T.  Kentidris  pen- 
tru comertul  de  Cofetârie,  cafea  si  ceai,  eu 
sediul  în  Tulcea,  str.  Elisabeta  Doamna  35. 
No.  281919  firma  dl.  Itic  Çteinberg,  pentru  co- 
mertul de  Manufacturâ  si  coloniale    eu  em- 
blema «La  Racul  Roçu»,  eu  sediul  în  Tulcea 
str.  Elisabeta  Doamna  75. 
No.  27|919  firma  dl.  Çtefan  Ivanof,   pentru  co- 
mertul de  Fâinàrie,  céréale,  coloniale  si  ma- 
runti?uri  eu  sediul  în  Tulcea  str.  Grivita  6. 
No.  311919  firma  dl.  Simion  Marcof,  pentru  co- 


mertul de  Manufacturâ,  coloniale  si  mârunti- 
suri eu  sediul  în  Tulcea,  str.  Regina  Elisa- 
beta 87. 

No.  341919  firma  dl.  Nuhâm  Haimovici,  pentru 
comertul  de  manufacturâ  si  bâcânie  eu  sediul 
în  Tulcea,  str.  Stefan  cel  Macre  32. 

No.  29|919  firma  dl.  Aizic  Cobn,  pentru  comer- 
tul de  manafacturâ  si  coloniale  eu  sediul  în 
Tulcea,  str.  Elisabeta  Doamna  81. 

No.'7/9l8  firma  Maria  Armaracbe,  pentru  co- 
tul  de  Hôtel,  eu  emblema  Hôtel  Mangalia  eu 
sediul  în  Tulcea  str.  Sf.  Niculae. 

No.  21/919  firma  d-nei  Catti  Ozias  Gbinzberg, 
pentru  comertul  de  Zârâfie  si  céréale  eu  se- 
diul în  Tulcea,  str.  Elisabeta  Doamna  No.  33. 

No.  22/919  firma  dl.  Stefan  I.  Halaciu,  pentru 
comertul  de  Ceainârie,  bâuturi  spirtoase  si 
bucâtârie  eu  sediul  în  Tulcea,  str.  Basarabilor 
35. 

No.  20/919  firma  dl.  Neculae  M.  Stoicescu,  pen- 
tru comertul  de  Cârutârie,  depozit  de  lemnâ- 
rie,  vite,  mâcelârie,  céréale  si  coloniale,  eu 
emblema  Mâcelària  Românâ,  eu  sediul  mâce- 
lâriei  str.  Elisabeta  Doamna,  gbereta  comunei 
pentru  cârutârie  si  dep.  de  lemne,  str.  Baba- 
dag 93. 

No.  151919  firma  dl.  Stelian  Vasiliu,  pentru  co- 
mertul de  Cofetârie  si  cafenea  eu  emblema  «Co- 
fetâria  Parizianâ»,  eu  sediul  în  Tulcea,  strada 
Regina  Elisabeta  19. 
No.  171919  firma  dl.  Gh.  T.  Flamaropol  pentru 
comertul  de  Bâuturi  spirtoase  de  tôt  felul,  vin 
si  coloniale  eu  sediul  în  Tulcea,  str.  Sf.  Ne- 
culai 39. 

No.  14/919  firma  dl.  Gh.  H.  Dima,  pentru  co- 
mertul de  Beràrie  cârciumâ  si  restaurant  eu 
sediul  în  Tulcea,  str.  Elisabeta  Doamna  11. 

No.  161919  firma  dl.  Gh.^Erdredim  Milcov,  pen. 
tru  comertul  de  Cafenea  si  ceinârie  eu  sediul 
în  Tulcea,  str.  Babadag  9. 

No.  18/919  firma  dl.  Atanase  Ifecof,  pentru  co- 
mertul de  Bâcânie,  coloniale,   brasovenie  si 
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fâinârie  eu  sediul  în  Tulcea,  str.  Mahmudia  3. 

No.  12  919  firma  dl.  Silivestru  P.  Ivanov,  pentru 
comertul  de  Ceinârie,  cafenea  çi  bâuturi  spir- 
toase  eu  Sediul  în  Tulcea,  str.  Radu  Negru  1. 

No.  61919  firma  dl.  Dumitru  Tânase,  pentru  co- 
mertul de  Bucâtârie,  cafenea  si  ceainarie  eu 
sediul  în  Tulcea,  str.  Babadag  5. 

No.  10/919  firma  d-nei  Elena  Antimir,  pentru 
comertul  de  Cofetârie  eu  sediul  în  Tulcea  str. 
Elisabeta  Doamna  177. 

No.  7 19 1 9  firma  dl,  Vasile  D-tru  Doiciu,  pentru 
comertul  de  Cafenea  çi  ceainarie  eu  sediul  în 
Tulcea,  str.  Elisabeta  Doamna. 25. 

No.  5/919  firma  dl.  Petcu  S.  Deancu,  pentru  co- 
cerÇul  de  Bucâtârie,  lâptârie  si  bragagerie  eu 
sediul  în  Tulcea,  str.  Basarabilor  53. 

No.  8!919  firma  dl.  Naum  Pandeli,  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase,  birt,  ceanic,  si 
Han,  eu  sediul  în  Tulcea,  str.  Gsacia  99. 

No.  91919  firma  dl.  Evanghele  T.  Flamaropol 
pentru  comertul  de  Bâuturi  spirtoase  si  birt 
eu  sediul  în  Tulcea,  str.  Babadag  35. 

No.  8/919  firma  dl.  Moise  L.  Eeibovici,  pentru 
comertul  de  Bâuturi  spirtoase  si  restaurant 
eu  sediul  în  Tulcea  str.  Sf.  Nicolae  16. 

No.  12i918  firma  dl.  Ovanez  Sachirscan  pentru 
comertul  de  Cafenea  si  fabricâ  de  pisat  cafea 
eu  sediul  în  Tulcea,  étr.  Babadag  41. 

No.  131919  firma  dl.  Neculae  Caragbeorghe  pen- 
tru comertul  de  Birt,  Hôtel,  han  çi  cafenea 
eu  emblema  «Hôtel  România»  eu  sediul  în 
Tulcea,  str.  Babadag  25. 

No.  1|919firma  dl.  Nie.  S.  Eichiardopol,  pentru 
comertul  de  cafenea  çi  ceainic,  eu  sediul  în 
Tulcea,  str.  Elisabeta  Doamna  26. 

No.  2  919  firma  dl.  Petre  Panaitescu,  pentru  co- 
mertul de  bâuturi  spirtoase  eu  sediul  în  Tulcea 

No.  41919  firma  dl.  Spiru  Ioan,  pentru  comertul 
de  Bàcânie  eu  sediul  în  Tulcea,  str.  Buna 
Vestire  26. 

No.  3  919  firma  dl.  Bojil  Vâlcof,  pentru  comertul 
de  Càrciumâ  çi  birt  eu  sediul  în  Tulcea,  str. 
Stefan  cel  Mare  66. 

No.  111919  firma  dl.  Ion  Tânâsescu,  pentru  co- 
mertul de  Han,  birt,  cafenea  çi  ceainic  eu  em- 
blema «Hanul  Babadag»,  eu  sediul  în  Tulcea 
str.  Babadag  29. 

No.  13/919  firma  dl.  Radu  S.  Medenicof  pentru 
comertul  de  Cafenea  çi  ceainic  eu  sediul  în 
Tulcea,  str.  Basarabilor  47. 

No.  9I918  firma  dl  Iacob  M.  Stoicescu,  pentru 
comertul  de  Vin  çi  bere,  coloniale  en  gros  çi 
çi  en  détail  eu  emblema  «La  România  Mare» 
eu  sediul  în  Tulcea,  str.  Regina  Elisabeta  18. 


No.  10Î918  firma  dl.  Petre  P.  Minciu,  pentru  co- 
mertul de  Birt  çi  bâuturi  spirtoase,  eu  sediul 
în  Tulcea,  str.  Mahmudia  41. 

No.  111919  firma  dl.  Grigore  Tuturam,  pentru 
comertul  de  Birt  ordinar  çi  bâuturi  spirtoase 
eu  sediul  în  Tulcea,  str.  Stefan  cel  Mare  56. 

No.  161918  firma  dl.  Atanase  D.  Râçcanu,  pentru 
comertul  de  Birt  eu  sediul  în  Tulcea,  strada 
Basarabilor  49. 

No.  181919  firma  dl.  Ganciu  Petrov,  pentru  co- 
mertul de  Eâptârie  eu  sediul  în  Tulcea,  str. 
Babadag. 

No.  16[918  firma  dl.  Ion  D.  Mastulos,  pentru 
corner^ul  de  Bâuturi  spirtoase  çi  restaurant  eu 
emblema  «10  Mai»  eu  sediul  în  strada  Stefan 
cel  Mare  64. 

No.  141918  firma  d-nei  Maria  S"  Vecher,  pentru 
comertul  de  Hôtel  eu  emblema  «Hôtel  Splen- 
did»  eu  sediul  în  str.  Isaccea  64. 

No.  20|918  firma  dl  Marin  H.  Nicolae,  pentru 
comertul  de  Coloniale  çi  bâuturi  spirtoase  eu 
sediul  în  Tulcea,  str.  Regina  Elisabeta  35. 

No.  171918  firma  dl.  Stoean  Oaef,  pentru  comer- 
tul de  Bâuturi  spirtoase,  birt,  han  çi  bâcânie 
eu  sediul  în  Tulcea  str.  Mahmudia  7. 

No.  11918  firma  dl-  Avedis  Artur,  pentru  comer- 
tul de  Cafenea,  ceainic,  bâcânie,  céréale  çi  a- 
limente  de  tôt  felul  eu  sediul  în  Sulina,  str. 
Carol  I  107. 

No.  19|918  firma  I.  Berbec  pentru  comertul 
de  bâuturi  spirtoase  çi  restaurant,  emblema  «La 
Berbec»  sediul  Tulcea,  Elisabeta  Doamna  32. 
A  adnotat  în  regis'.rul  de  firme  individuale  la 

No.  111919  firma  dl.  I.  Tânâsescu,  pentru  comer- 
tul de  Birt,  ceainic,  cafenea  çi  bere  çi-a  mutât 
sediul  din  str.  Babadag  29,  în  str.  Sf.  Necu- 
lai  44. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  Sociale  la 
No.  1 191 9  firma  dl.  Gheorghe  Fischer  çi  Iosef 
Fischer  pentru  comertul  de  morârit,  cherestea, 
tâmplârie  mecanicâ  çi  fabricâ  de  ulei  eu  se- 
diul în  Tulcea,  str.  Isacea  159. 

No.  31919  firma  dl.  Panciu  T.  Verzi  çi  Htistu 
Popof  pentru  comeitul  de  manufactura,  mâ- 
runtiçuri,  coloniale  çi  fierârie  eu  sediul  în 
Tulcea,  str.  Regina  Elisabeta  95. 

No.  21919  firma  dl.  Frafii  Iordan  çi  Petcu  Botof 
pentru  comertul  de  pielârie,  opincârie  çi  tâ- 
bâcârie  eu  sediul  în  Tulcea,  str.  Regina  Eli- 
sabeta 100. 

No.  2[918  firma  dl.  Gh.  Matache  &  Costanjenco 
Alexandru,  pentru  comertul  de  cafenea,  colo- 
niale, ceainic,  birt,  bâuturi  spirtoase,  eu  sediul 
în  com.  L.  Catargiu. 
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A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 

No.  568]91 8  firma  D.  Nicolae  Constantinescu 
pentru  comertul  de  restaurant  si  vânzare  de 
fructe  eu  sediul  Vaslui,  str.  Hagi  Chiriac  No.  7. 

No.  565!918  firma  D.  Haim  Vaisman  pentru  co- 
mertul de  coloniale  si  alte  mâruntiçuri  eu  se- 
diul Vaslui,  str.  D.  C.  State  No.  1. 

No.  4401918  firma  D.  Ion  Tohâneanu  pentru  co- 
mertul de  lipscânie,  încâltâminte,  coloniale, 
vite,  mâcelârie  si  céréale  en  gros  si  en  détail 
eu  sediul  Vaslui  str.  P.  P.  Carp. 

No.  459Î918  firma  D.  Bety  Schechter  pentru  co- 
mertul de  mâruntiçuri  si  altele  eu  sediul  Com. 
Negreçti. 

No.  4S0I918  firma  d.  George  Iosufescu  pentru 
comertul  de  bâcânie,  diferite  mâruntiçuri  si 
céréale  eu  sediul  Com.  Curseçti. 

No.  443/918  firma  D.  Stefan  Dumitriu  pentru 
comertul  de  diferite  mâruntisuri  eu  emblema 
«La  Unirea  Basarabiei »  eu  sediul  Comuna 
Tanacu. 

No.  6811918  firma  D.  Isec  Goldstein  pentru  co 
mertul  de  librârie  si  mâruntisuri  eu  enblema 
«La  Ionel»  eu  sediul  Vaslui,  str.  I.  C.  Brâtianu. 

No.  5621918  firma  D.  Ion  A.  Sopson  pentru  co- 
mertul de  mâcelârie  si  birt  eu  sediul  Vaslui, 
str.  Câlugâreni  No.  42. 

No.  5641918  forma  D.  David  L.  Rabinovici  pen- 
tru comertul  de  Mâcelârie  eu  sediul  Vaslui, 
Hala  de  Alimentatie  a  Comunei. 

No.  5931918  firma  D.  Toader-Furtunâ  Budeanu 
pentru  comertul  de  Brânzeturi  si  Restaurant 
eu  emblema  «Toader  Furtunâ  Budeanu»  eu  se- 
diul Vaslui,  str.  Hagi-Chiriac  No.  11. 

No.  4391918  firma  D.  Maria  Inghi  pentru  comer- 
tul de  Restaurant  eu  sediul  Vaslui,  str.  Na- 
tionalâ  No.  1. 

No.  438/917  firma  D.  Zlata  I.  Copel  pentru  co- 
mertul de  restaurant  si  cafenea  eu  sediul  Vaslui, 
str.  L.  Catargi  No.  7. 

No.  437I917  firma  D.  Villi  Dima  Dimard  pentru 
comertul  de  restaurant  si  cafenea  eu  sediul 
Vaslui,  str.  Nationalà  No.  1. 

No.  433I917  firma  D.  Ion  Gli.  Atanasâ  pentru 
comertul  de  plâcintârie,  ceainârie  si  birt  eu 
sediul  Vaslui,  str.  Racovei,  No.  36. 

No.  4361917  firma  D.  Fani  Goldstein  pentru  co- 
mertul de  restaurant,  cafenea  si  mâruntisuri 
eu  sediul  Vaslui  L.  Catargi  No.  19. 

No.  43«5!917  firma  D.  Paul  Grimberg  pentru  co- 
mertul de  galanterie,  încâltaminte,  manufac- 
tura eu  emblema  «La  Muleta»  eu  sediul  Vas- 
lui,  str.  Câlugâreni  No.  51. 

No  4341617  firma  D.  Avram  Braunçtein  pentru 
comertul  de  veehituri  (haine)  si  alte  mârun- 


tiçuri eu  emblema  «La  A.  Braunstein»  eu  se- 
diul Vaslui,  str.  Nationalà  No.  18. 

No.  432I917  firma  D.  Roza  Ene  pentru  comertul 
de  restaurant  eu  sediul  Vaslui,  str.  Vidin. 

No.  427  917  firma  D.  Mihaij  Gr.  Rada  pentru 
comertul  de  Restaurant  si  Cafenea  eu  sediul 
Vaslui,  str.  D.  C.  Slati  No.  3. 

No.  4231917  firma  D.  Enache  Diacatos  pentru 
ceainârie.  cafenea,  cofetârie  si  restaurant  eu 
sediul  Vaslui,  str.  Principepele  Nicolae  No.  16. 

No.  4261917  firma  D.  Maria   Manase  Veintraub 
pentru  comertul  de  cofetârie   si  cafenea  eu 
sediul  Vaslui,  str.  I.  C.  Brâtianu  No.  32. 
A  inscris  în  registrul  de  firme  Sociale  la  No. 

2l9lSfirma  D.  Unirea  Functionarilor  pentru  co- 
mertul de  cumpârare  de  ;producte  si  mârfuri 
de  tôt  felul  si  desfacerea  lor  eu  deamânuntul 
eu  emblema  «Unirea  Functionarilor»  eu  sediul 
Vaslui,  str.  Widin  No.  4. 

No.  3 1 9 1 8  firma  D.  Iancu  Iosupovici  si  Alex. 
Cucu  Iosupovici  pentru  comertul  de  tâbâcârie 
eu  sediul  Vaslui,  str.  Nationalà. 

Noî  3/917  firma  D.  Beno  Spodbein,  Cezar  Zol- 
ler  &  Dr.  Ioseeb  R.  Roseanu  pentru  comertul 
de  Fabricâ  de  prod.   chimice   eu  emblema 
«Steaua>  eu  sediul  Vaslui,  str.  L.  Catargiu. 
A  adnotat  în  registrul  de  firme  Individ.  la 

No.  866)92  firma  D.  Israil  L.  Goldemberg  zis 
Strul  Goldemberg  pentru  comertul  de  Lipscâ- 
nie mai  exercitâ  si  pe  cel  de  mâruntiçuri  en 
gros  çi  détail  eu  sediul  Vaslui,  str.  Hagi  Chi- 
riac No.  32. 

No.  2690|912  firma  D.  Osias  Rapaport  pentru  co- 
mortul  de  Expl,  de  Pâduri,  traverse  etc.  mai 
exercitâ  com.  de  manufactura,  coloniale  çi  mâ- 
runtiçuri eu  sediul  Vaslui,  strada  Hagi  Chi- 
riac No.  41. 

No.  2687I912  firma  D  na  Huma  Herçcovici  câ  pe 
lângâ  comertul  de  bâuturi  spirtoase  çi  bere 
mai  exercitâ  çi  pe  cel  de  restaurant  çi  hôtel, 
ridicendu-çi  comertul  de  cafenea  çi  biliard  eu 
sediul  Vaslui.  str.  Hagi  Chiriac  No.  25. 

No.  2555  911  firma  D.  Marcus  Rizemberg  ce  pe 
lângâ  comertul  de  coloniale,  céréale,  ouâ  mai 
exercitâ  çi  pe  cel  de  mâcelârie,  eu  sediul  Vas- 
lui,  Hala  de  Alemente. 

No  22611909  firma  D.  Aton  Maçcatu  câ  pe  jlângâ 
comertul  de  pescârie  çi  cismàrie  în  halâ,  mai 
exercitâ  çi  comertul  de  Restaurant  çi  Cafenea 
eu  sediul  Vaslui,  str.  Nationalà  No.  2. 

No.  2518|911  firma  D.  SUnse  Solomon  pentru  co- 
mertul de  céréale,  ouâ  mai  exercitâ  çi  comer- 
tul eu  miere  de  albine,  prune,  nuci  etc.  eu  se- 
diul Vaslui. 
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No.  2201/908  firma  D.  Bercu  Segall  ca  pe  lângâ 
comertul  de  fructe  çi  alte  mâruntiçuri  mai 
exercitâ  pe  cel  de  cafenea  si  restaurant  eu  se- 
diul  Vaslui  str.  Nationalâ  No.  2. 

No.  419  917  firma  D.  Nicoli  Gh.  Harvalia  câ  a 
mai  adaugat  la  comertul  ce-1  exercitâ  si  pe 
cel  de  Restaurant  eu  sediul  Vaslui,  str.  Hagi 
Chiriac  No.  4. 

No.  429|917  firma  D.  Feiga  Marcu  Aronovici  ca 
pe  lângâ  coniertul  de  cafenea  si  birt  mai  exer- 
citâ pe  cel  de  Bragagerie  eu  sediul  Vaslui: 

No.  429/917  firma  D.  Maria  I.   Safir  pentru  co- 


rnerai de  cofetârie  si  cafenea  câ  exercitâ  acest 
comert  si  in  str.  I.  C.  Brâtianu  No.  9  eu  se- 
diul Vaslui  str.  Hagi  Chiriac  No.  49. 

No  4341917  firma  D.  Avram  Braunçtein  câ  pe 
lângâ  comertul  de  vechituri  (haine)  si  mârun- 
tiçuri mai  face  çi  pe  cel  de  lucruri  vechi  si 
librârie  eu  sediul  Vaslui  str.  Nationalâ  No.  18. 
A  radiât  în  registrul  de  firme  la 

No.  3151915  firma  D.  Cezar  Isâcescu  pentru  co- 
mertul de  împrumutator  de  bani  si  cerealejcu 
sediul  Vaslui. 


TRIBUNALUL  VLA§CA 


A  inscris  în  registrul  de  firme  Individuale  la 

No.  10  918  firma  d.  Ionitâ  Vasilescu  pentru  co- 
mertul de  precupetie,  mâruntiçuri  si  coloniale 
eu  sediul  Giurgiu. 

No.  18  918  firma  D.  Mendel  Veiss  pentru  co- 
mertul de  manufactura  si  mâruntisuri  eu  se- 
diul Giurgiu. 

No.  19/918  firma  D.  Gheorghe  Teodor  pentru 
comertul  de  frizerie  eu  sediul  Giurgiu. 

No.  19  918  firma  D.  Samuel  Helfant  pentru  co- 
mertul de  vânzare  de  lemn  en  détail  eu  se- 
diul Giurgiu. 

No.  21918  firma  D.  Enascu  Gheorghevici  pen- 
tru comertul  de.  bragagerie,  mâruntisuri,  olâ- 
rie,  dogârie  eu  sediul  Giurgiu,  str.  Principele 
Nicolae. 

No.  22  918  firma  D.  Stefan  Pâtraçcu  pentru  co- 
mertul de  coloniale,  marchidânie,  olârie,  vâ- 
rârie,  manufâcturâ,  eu  sediul  Giurgiu,  strada 
Eadu  Vodà  No.  6. 

No.  23  918  firma  D.  Mihail  Iliescu  pentru  co- 
mertul de  manufactura  mâruntisuri  eu  sediul 
Giurgiu,  Piata  Carol  No.  4. 

No.  25  919  firma  D.  Ion  D.  Diaconescu  pentru 
comertul  de  bragagerie  si  precupetie  eu  se- 
diul Giurgiu,  str.  sf.  Treime  . 

No.  24  918  firma  D.  Gheorghe  Florescu  pentru 
comertul  de  cofetârie  eu  sediul  Giurgiu,  piata 
Comertului  No.  1. 

No.  27/918  firma  D.  Petre  Manolescu  pentru  co- 
mertul de  olârie  si  dif  mâruntisuri  eu  em- 
blema  «La  Cocoç>  eu  sediul  Giurgiu,  strada 
Comertului  No.  5. 

No.  26  918  firma  D.  Alex.  Nedelescu  pentru  co 
mertul  de  cismârie  eu  emblema  «La  gheata 
de  aur  Alex.  Nedelescu»  eu  sediul  Giurgiu, 
str.  Stef.  cel  Mare  No.  1. 

No.  28  918  firma  D.  Vasile  Gheorghe  pentru  co- 
mertul de  Precupetie,  Bragagerie  si  Coloniale 
eu  sediul  Frâteçti,  sucursala  com.  Bàlânoaia 
satul  Turbati. 


No.  291918  firma  D.  Tudor  Gavrileseu  pentru 
comertul  de  mâruntisuri  eu  emblema  «La 
Postasu»  eu  sediul  Com.  Chiriacu. 

No.  301918  firma  D.  Stan  Biçicâ  pentru  comer- 
tul de  olârie  si  mâruntisuri  eu  sediul  Tofanu. 

No.  31j918  firma  D.  Nicolae  Stàncescu  pentru 
comertul  de  precupetie  eu  sediul  Giurgiu,  str. 
Principele  Nicolae  No.  38. 

No.  211917  firma  D.  Corrieliu  Niculescu  pentru 
comertul  de  cofetârie  eu  sediul  Giurgiu,  str. 
Muncipalitâtei  No.  1. 

No.  33:918  firma  D.  Tudor  Ivanof  pentru  co- 
mertul de  olârie  si  mâruntisuri  eu  sediul  Giur- 
giu, str.  Oinacului  No.  8. 

No.  34I918  firma  D.Emil  A.  Rechter  pentru  co- 
mertul de  agenturâ  si  comision,  bâuturi  spir- 
toase  si  coloniale  en  gros  eu  sediul  Giurgiu, 
str.  Bucureçti  Nc>31. 

No.  351918  firma  D.^Gfheorghe  Nicolescu  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase  en  gros,  de  vin, 
tuicâ  si  drojdie  etc.  eu  sediul  Com.  Bâneasa. 

No.  firma  D.  Samuy  Cappon  pentru  comer- 
tul de  coloniale  çi  ferârie  eu   sediul  Giurgiu. 

No.  40  918  firma  D.  Panait  Done  pentru  comer- 
tul de  cismârie  su  sediul  Giurgiu. 

No.  36Î918  firma  D.  Spiridon  D.  Patrichios  pen- 
tru comertul  de  bâuturi  spirtoase,  restaurant 

si  cafenea  eu  sediul  Giurgiu. 

No.  201918  firma  D.  Constantin  Câpraru  pentru 
comertul  de  bâuturi  spirtoase,  coloniale  si 
manufâcturâ  eu  amânuntul  eu  sediul  comuna 
Gostinu. 

No.  371918  firma  D.  Marin  Andreescu  pentru 
comertul  de  coloniale,  mâruntisuri  çi  ferârie 

eu  sediul  Giurgiu. 
No.  381918  firma  D.  Camen  Cristea   pentru  co- 
mertul de  olârie  çi  mâruntiçuri   eu  sediul 
Giurgiu. 

No.  39|918  firma  D.  Gherghe  Tànâsescu  pentru 
comertul  de  olârie  çi  mâruntiçuri  eu  emblema 
«La  Ursu»  eu  sediul  Giurgiu. 
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A  inscris  în  registrul  de  firme  Sociale  la 
No.  4|918  firma  D.  Moses  Kieisel  &  Moritz  Mos- 
covici  pentru  comerÇul  de  uleiuri  végétale  si 
vopsele. 

No.  S|918  firma  D.  Câlin  Dumitrescu  &  Chivu 
Nicolae  pentru  corner^ul  de  coloniale,  mârun- 
tisuri,  fructârie  si  articole  de  cismârie  eu  em- 
blema «Ea  Câlin  si  Chivu»  eu  sediul  Giurgiu. 


No.  3|918  firma  D.  Stefan  Georgescu  &  Ionisa 
Râdulescu  pentru  comerÇul  de  cafenea  eu  se- 
diul Giurgiu,  str.  Oinac  No.  2. 

A  radiât  în  registrul  de  firme  Individuale  la 
No.  54|917  firma  D.  Gh.  Fvanghelatos  pentru 
comerÇul  de  birt,  cofetârie  si  bâuturi  spirtoase 
eu  sediul  Giurgiu. 


TRIBUNALUL  VALCEA 


A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  191918  firma  dl.  Dumitru  Stoga  pentru  co- 
mer^ul  de  manufacturâ,  galanterie  si  încâl^â- 
minte  eu  emblema  Ea  «Furnica»  eu  sediul  în 
R.  Vâlcea,  str.  Mihai  Bravu  7. 
No.  201918,  firma  dl.  Iosif  Solomon,   pentru  co- 
mer^ul  de  sticlârie,  lâmpi   si  porÇelanuri  eu 
sediul  în  R.  Vâlcea,  str.  DorobanÇilor  1. 
No.  221918  firma  dl.  Ion  Mungescu,  pentru  co- 
merÇul  de  coloniale,  marun^isuri  si  olàrie  eu 
sediul  în  R.  Vâlcea,  Baraca  Primàriei  lângâ 
Halâ. 

No.  16[918  firma   dl.   T.  S.   Elisovescu,  pentru 

comer^ul  de  cârciumâ  si  restaurant  eu  sediul 

în  R.  Vâlcea,  str.  Stirbei  Vodâ  3. 
No.  1 81918  firma  dl.  Const  Manciu,  pentru  co- 

mertul  de  restaurant  si  bâuturi  în  timpul  me- 

sei  eu  sediul  în  R.  Vâlcea,  str.  Câlâraçilor  1. 
No.  1[919  firma  dl.  Const.  St.   Balçanu,  pentru 

comertul  de  cofetârie  si   cafenea  eu  sediui  în 

Drâgâçani,  str.  Traian  147. 
No.  6^91 9  firma  dl.  Achim  Moldoveanu,  pentru 

comertul  de  fabricâ  de  lumânâri  de  cearà  si 

coloniale  eu  emblema  «Ea  Albina»  eu  sediul 

în  Drâgâsani,  str.  M.  Bravu  8. 
No.  31919  firma  d-nei  Emilia   Florescu,  pentru 

comertul  de  Cafenea  si  biliard   eu  sediul  în 

com.  Horezu,  str.  Principalâ. 

No.  21919  firma  dl.  Ion  Bâlânescu,  pentru  eo- 
mer^ul  de  manufacturâ  si  mârum;isuri  eu  se- 
diul în  corn.  Slâvesti. 

No.  4[919  firma  dl.  Marin  Nicolaescu,  pentru 
comer^ul  de  manufacturâ,  galanterie  si  mâ- 
runtiçuri  eu  sediul  în  R.  Vâlcea,  Baraea  Pri- 
màriei lângâ  Halâ. 

No.  7[919  firma  dl.  Barbu  Ionescu,  pentru  co- 
mertul  de  f rizerie  eu  sediul  în  R.  Vâlcea. 

No.  31919  firma  d-nei  Petra  Gh.  Aides,  pentru 
comerfcul  de  cafenea  eu  sediul  în  R.  Vâlcea- 
str.  Stirbey  Vodâ  3. 

No.  26[919  firma  dl.  Alex.  Lumineanu,  pentru 
comerÇul  de  coloniale,  delicatese  si  cofetârie 
eu  emblema  Ea  «Consumul  Pâcei»  eu  sediul  în 
R.  Vâlcea  str.  Traian  86. 


No.  241919  firma  d-nei  Eliza  Goldetnberg,  pen- 
tru comertul  de  magazin  de  mode,  pentru  pâ- 
lârii  de  dama  eu  sediul  îu  R.  Vâlcea,  strada 
M.  Bravu  6.  s 

No.  251919  firma  dl.  Nicolae  BloÇ,  pentru  co- 
mer^ul  de  Coloniale  si  bâcânie  eu  sediul  în 
R.  Vâlcea.  Platforma  Halei. 

No.  23[919  firma  dl.  Nicolae  Tomescu,  pentru 
comertul  de  manufacturâ,  colon,  si  mârunti- 
suri  eu  sediul  în  corn.  Dobriceni. 

No.  22[919  firma  dl.  Simion  O.  Popa  Gheorghe, 
pentru  corner^ul  de  Restaurant  si  cafenea  eu 
sediul  în  com.  Drâgâçani,  str.  Traian  134. 

No.  211919  firma  dl.  Ion  C.  Tigànilà,  pentru  co- 
merÇul  de  manufacturâ  si  bâcânie  eu  sediul 
în  com.  Pâuçesti-Otâsâu. 

No.  20[919  firma  d-nei  Ioana  N.  Toitan,  pentru 
comerÇul  de  Coloniale,  alimente  si  alte  mà- 
run^isuri  eu  sediul  în  R.  Vâlcea,  str.  Traian. 

No.  1 9191 9  firma  d-nei  Theresa  A.  Ghûnter,  pen- 
tru comerÇul  de  plâncitârie  si  patiserie  eu  se- 
diul în  R.  Vâlcea,  Str.  Traian. 

No.  111919  firma  d-nei  Charlotte  $araga.  pentru 
comertul  de  modistâ  de  dame  eu  emblema  «Ea 
Voaleta»,  R.  Vâlcea,  str.  Dorobanfilor. 

No.  12[919  firma  dl.  Ichan  Venzovski  pentru 
comerÇul  de  Mezeluri  siNcârnât-ârie  eu  emble- 
ma «Cârnâtâria  Parizianâ»,  eu  sediul  în  Drà- 
gâsani. 

No.  8[91 9  firma  dl.  Ion  Gh.  Chituc,  pentru  co- 
mertul  ambulant  de  pâsâri,  ouà,  unt,  lapte 
unturà  marun^isuri  de  manufacturâ  si  colo- 
niale eu  sediul  în  com.  Bàile  Govora. 

No.  101919  firma  d-nei  Nasula  Riza,  pentru  co- 
mer^ul  de  Cafea  si  ceai  eu  sediul  în  R.  Vâlcea 
str.  Traian  85. 

No.  9^919  firma  dl.  I.  Popa,  pentru  corner^ul  de 
Coloniale,  pâsâri,  ouâ  si  altele  eu  emblema 
«Ionisa  Popa  »  eu  sediul  în  com.  Bâile  Govora. 

No.  16x91 9  firma  dl.  Bertossi  Andrei,  pentru  co- 
mer^ul  de  Alimente,  cascaval  si  brânzâ  eu  se- 
diul în  com.  Bàile  Govora,  fabricâ  de  cascaval 
în  com.  Bârzesti.  ' 

No.  151  919  firma  dl.  Ion  Haçegâu,   pentru  co- 
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mertul  de  mâruntisuri  çi  opincârie  eu  emblema 
«La  România  Mare»,  eu  sediul  în  R.  Vâlcea, 
Platforma  Halei. 

No.  141919  firma  dl.  Ilie  Niculescu,  pentru  co- 
mertul de  Cafenea  eu  sediul  îa  R.  Vâlcea,  str. 
Dorobantilor  2. 

No.  131919  firma  dl.  I.  M.  Stoica,  pentru  co- 
mertul de  Restaurant  si   hôtel    eu  emblema 

«Valea  Lotrului»,  eu  sediul  în  R.  Vâlcea  strada 
Traian  41. 

No.  23|918  firma  dl.  Saraga  M.  Strul  pentru  co- 
mertul de  Manufactura,  galanterie  si  mârun- 
tisuri  eu  sediul  în  R.  Vâlcea,  str.  Piata  Halei 

No,  6841893  firma  dl.  Oscar   Thûringer,  pentru 
comertul  de  Librârie,  bazar,  tipografie  si  le- 
gàtorie  eu  sediul  Libràriei  în  str.  M.  Bravu, 
si  Tipografiei  str.  Dorobantilor,  R.  Vâlcea. 
A  adnotat  în  registrul  de  firme  individuale  la 

No.  61916  firma  dl.  lsac  Oifa,  pentru  comertul 
de  Ceasornicàrie  si  giuvargerie  çi-a  mutât  se- 
diul din  str.  Câlâraçi  în  str.  Traian. 

No.  98Î911  firma  B-ca  de  Scont  Bucuresti,  su- 
eurs. R.  Vâlcea,  pentru  comertul  de  Bancâ  câ 
poartâ  denumirea  de  Banca  de  Scont  a  Româ- 
niei  sau  «B-que  D'escompte  de  Roumanie»  eu 
sediul  în  R.  Vâlcea. 

A  radiât  în  registrul  de  firme  individuale  la 
No.  12781909  firma  dl.  Iancu    Solomon,  pentru 

comertul  de  Sticlàrie,  coloniale  etc.  eu  sediul 

pentru  sticlàrie  R.  Vâlcea  si  pentru  coloniale, 

Bâile  Govora. 
No.  2[918  firma  d-nei  Petra  Gh.  Aides,  pentru 

comertul  de  Cafenea  eu  sediul  în  R.  Vâlcea» 

str.  Stirbey  Vodâ  3. 


No.  1319[909  firma  dl.  Henrich  Veiss  pentru  co. 
mer^ul  de  Ceasornicàrie  si  giuvaergerie  eu  se- 
diul în  R.  Vâlcea. 

A  inscris  în  registrul  de  firme  Sociale  la 
No.  41918  firma  dl.  Petru  Gh.  Aides  si  G.  G.  An- 
gelescu,  pentru  comertul  de  Cafea  si  ceai  .eu 
sediul  în  R.  Vâlcea,  str.  Sthbey  Vodâ. 
No.  51918  firma  dl.  Otto  Undverdorben,  si  Alex 
Undverdorben,  pentru  comertul  de  Coloniale  - 
si  diverse  articole  eu  sediul  în  R.  Vâlcea,  str 
Traian  83. 

No.  611 91 8  firma  dl.  Petre  Predescu  &  Marin 
Crach  pentru  comertul  de  Atelier  mecanic  Ra- 
pid,  eu  sediul  în  R.  Vâlcea,  str.  Càlâraçilor  5. 

No.  3[919  firma  dl.  Ion  Mureseanu  si  I.  Tala- 
nios  pentru  comertul  de  Vinuri  en  gros  eu 
sediul  în  com.  Prindeni. 

No.  2[919  firma  dl.  N.  D.  Pianâ  si  Stefania  Turcea 
pentru  comertul  de  Comisioh  si  bâuturi  spir- 

toase  eu  sediul  în  Drâgaçani,  str.  Martiri  28. 

No.  11919  firma  dl.  N.  C.  Popescu-Portâresti,  pen- 
tru comertul  de  Vinuri  si  bâuturi  alcolice  eu 
sediul  în  Dràgâç'ani,  str.  Alex.  Lahovari. 

No.  31918  firma  dl.  O.  Turinger  succesori  D.  Al 
Preotesei  si  V.  Grabovschi,   pentru  comertu- 
de  librârie,  bazar,  tipografie  si  legâtorie,  eu 
sediul  în  R.  Vâlcea  str.  M.  Bravu  11. 
A  radiât  în   registrul   de  firme  Sociale  la 

No.  41918  firma  dl.  Gh.  Gh.  Augelescu  si  Petra 
Gh.  Aldesi,  pentru  comertul  de  Cafenea  eu 
sediul  în  R.  Vâlcea,  str.  Stirbei  Vodâ. 


TRIBU NALyUL  R.  SARAT 


A  inscris  în  registrul  de  firme  individuale  la 

No.  8  918  firma  dl.  Anton  Veinberg,  pentru  co- 
mertul de  manufactura  si  galanterie  eu  sediul 
în  R.  Sàrat,  str.  Victoriei  86. 

No.  1 4]91 8  firma  dl.  Vasile  Apostolescu,  pentru 
comertul  de  Coloniale,  dogàrie  si  fieràrie  eu 
sediul  R.  Sârat,  Piata  Halelor  13. 

No.  15  918  firma  dl.  Iosif  G.  Veintiaub,  pentru 
comertul  de  Depozit  de  ziare  eu  sediul  în  R. 
Sârat,  str.  Victoriei  26. 

No.  51918  firma  dl.  Isac  David,  pentru  comertul 
de  Coloniale  si  lemne  de  foc  eu  sediul  în  R. 
Sàrat,  str.  Crângul  Meiului  12. 

No.  31918  firma  dl.  Huna  Caufman,  pentru  co- 
mertul de  Manufacturâ  si  galanterie  eu  sediul 
în  R.  Sârat,  str.  Braçoveni  8. 

No.  131918  firma  dl.  Tache  Constantinescu  pen- 
tru comertul  de  olârie,  ferârie,  dogàrie  si  co- 
oniale  eu  sediul  în  R.  Sârat,  str.  Halelor  23. 


No.  71918  firma  dl.  Iorgu  Enache,  pentru  comer- 
tul de  Birt,  camere  de  dormit  si  deb.  de  bâu- 
turi spirtoase  eu  sediul  R.  Sârat,  str.  Matei 
Basarab  43. 

No.  161918  firma  dl.  David  User,  pentru  comer- 
tul de  Galanterie  si  mâruntisuri  eu  sediul 
în  R.  Sârat,  str.  Piata  Mânâstirei  20. 

No.  4|918  firma  dl.  Prodan  Stefan  Ene,  pentru 
comertul  de  Coloniale  si  brasovenie  eu  em- 
blema «La  cercetaçul  român»  eu  sediul  în  R. 
Sârat,  str.  C.  Brâncoveanu  11. 

No.  91918  firma  dl.  Avram  Schvartz,  pentru  co- 
mertul de  Sticlârii.  tinichigerie  si  fieràrie  eu 
sediul  în  R.  Sârat,  str.  Brasoveni  8. 

No.  6|918  firma  dl.  Niculae  Bârbulescu,  pentru 
comertul  de  Brutârie  çi  coloniale  eu  sediul  în 

R.  Sârat,  str.  Bâltati  94. 
No.  I  919  firma  dl.  Ion  Hârâstâsanu,  pentru  co- 
mertul de  Restaurant,   eu  emblema  «La  Car- 
pari»  eu  sediul  în   R.  Sàrat,  str.  Mare  63. 
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No.  32191 9  firma  dl.  Panait  D.  Negoitâ,  pentru 
comertul  de  Bâuturi  spirtoase  si  Régie,  colo- 
niale eu  amânuntul  eu  sediul  în  com.  Golo- 
ganu. 

No.  32|919  firma  d.  Anica  Sava  V.  Simion,  pen- 
tru comertul  de  Bâeânie  si  tôt  felul  de  bâu- 
turi spirtoase  eu  sediul  în  com.  Tâmboesti. 

No.  351919  firma  dl.  Apos^ol  Smârândescu,  pen- 
tru comertul  de  Bâuturi  spirtoase  eu  amânun- 
tul eu  sediul  în  com.  Jitia. 

No.  35191 9  firma  dl.  Costache  R.  Popescu,  pen- 
tru comertul  de  Coloniale,  Régie  si  débit  de 
bâuturi  spirtoase  eu  sediul  în  com.  Grebânu 
satul  Heràsti. 

No.  38191 9  firma  dl.  Nifcâ  Nàstase,  pentru  co- 
mertul de  Coloniale,  Régie  si  débit  de  bâu- 
turi spirtoase  eu  sediul  în  com.  Andreiasi,  sa- 
tul Andreiasi. 

No.  371919  firma  dl.  Iordache  V.  Bàlan,  pentru 
comertul  de  Coloniale,  mâruntisuri  si  bâuturi 
spirtoase  eu  sediul  în  com.  Dumitresti,  satul 
Làstuni. 

No.  281919  firma  dl.  Stoica  P.  Ciobotâ,  pentru 
comertul  de  Cârciumà  numai  eu  vin,  coloniale 
eu  sediul  în  com.  Obiditi. 

No.  29U99  firma  dl.  Nità.  I.  Cristea,  pentru  co- 
mertul de  Coloniale,  débit  de  vin  si  régie  eu 
sediul  în  com.  Martineçti  sat.  Martinesti. 

No.  30i919  firma  dl.  Ion  Toemelea,  pentru  co- 
mertul de  Cârciumà  eu  vin  si  coloniale  eu 
sediul  în  com.  Tâmboesti. 

No.  31[919  firma  dl.  Costicâ  T.  Georgescu,  pen- 
tru comertul  de  Bâeânie  si  mâcelàrie  eu  se- 
diul în  com.  Tâmboesti,  satul  Sinaia. 

No.  19|919  firma  dl.  Socol  E.  Anghelutâ,  pen- 
tru comertul  de  Bâuturi  spirtoase  si  coloniale 
eu  sediul  în  com.  Cârligele. 

No.  251919  firma  dl.  Petre  Antoniu,  pentru  co- 
mertul de  Magazin  Universal,  parfumeria  Su- 
zana  eu  sediul  în  R.  Sârat,  str.  Victoriei  111. 

No.  24|919  firma  dl.  Constantin  Protopopescu, 
pentru  comertul  de  Coloniale,  ferârie,  régie  si 
débit  de  bâuturi  spirtoase  eu  sediul  în  R. 
Sârat,  str.  Mânâstirei  19.  * 

No.  27|919  firma  dl.  Mihalçea,  N.  Zàrnescu,  pen- 
tru comertul  de  cârciumà  eu  vin  si  coloniale 
eu  sediul  în  com.  Mândresti. 

No.  20)91 9»*firma  dl.  Ilie  Posmantir,  pentru  co- 
mertul de  Manufactura,  galanterie  si  mârun- 
tisuri eu  sediul  în   R.  Sârat,  str.  Victoriei  71. 

No.  22 1 9 1 9  firma  dl.  Dumitru  I.  Ungureanu 
pentru  comertul  de  Coloniale  si  cârciumà  eu 
vin  eu  sediul  în  Satul  Slinurica,  com.  Tâm 
boesti. 

No.  20I9I9  firma  dl.  Ion  N.  Vlad,  pentru  co- 
mertul de  Bâeânie  eu  sediul  în  com.  Tâmboe- 
sti. 


No.  131919  firma  di.  Iosef  Goldenstein,  pentru 
comertul  de  Cafenea  eu  emblema  «Cafenea 
Popularâ  >  eu  sediul  în  R.  Sârat,  str.  Victo- 
riei 135. 

No.  18  919  firma  dl.  Costicâ  A.  Sterian,  pentru 
comertul  de  Bâeânie  si  marchidânie  eu  sediul 
în  com.  Dumitresti,  satul  Dumitresti. 

No.  141919  firma  dl.  Iordache  Boldeanu,  pentru 
comertul  de  Bâuturi  spirtoase,  coloniale  eu 
amânuntul  eu  sediul  în  com.  Mândresti,  sa- 
tul Risipiti. 

No.  151919  firma  dl.  Ion  I.  Parlac,  pentru  co- 
mertul de  Cârciumà  numai  eu  vin  si  coloniale 
eu  sediul  în  com.  Mândresti,  satul  Mândresti 
Noui. 

No.  121919  firma  dl.  Filip  R.  Grâdinaru,  pentru 
comertul  de  Bâuturi  spirtoase  si  coloniale  eu 
sediul  în  com.  Dediuiesti  satul  Dediuleçti. 

No.  161919  firma  dl.  David  L.  Lermer,  pentru 
comertul  de  Brutârie  eu  emblema  «La  Rusu» 
eu  sediul  în  R.  Sârat,  str.  Victoriei  137. 

No.  211919  firma  dl.  MaLa  M  Marcovici,  pentru 
comertul  de  Restaurant  si  camere  de  dormit 
eu  sediul  R.  Sârat,  str.  Victoriei  58. 

No.  171919  firma  dl.  Sloim  Chon,  pentru  comer- 
tul de  Cafenea  eu  sediul  în  R.  Sârat,  str.  Vic- 
toriei 5. 

No.  101919  firma  dl.  Benone  M.  Buzatu,  pentru 
comertul  de  Magazin  Universal  eu  débit  de 
bâuturi  spirtoase  eu  sedirl  în  R.  Sârat,  str. 
Primâverei  20. 

No.  9|919  firma  dl.  Dumitru  T,âutaru,  pentru  co- 
mertul de  Cârciumà  numai  eu  vin  eu  sediul 
în  ccm.  Deduleçti. 

No.  21919  firma  dl.  Meer  Swartz,  pentru  comer- 
tul de  Cafenea  eu  sediul  in  R.  Sârat,  str.  Vic- 
toriei 18. 

No.  191919  firma  dl.   Lefter  M.  Manea,  pentru 
comertul  de  Coloniale  si  bâuturi  spirtoase  eu 
sediul  în  Satul  Dâscâleçti,  com.  Nicolesti. 
No.  111919  firma  dl.  Toader  E.  Sandu,  pentru 
comertul  de  Coloniale  si  bâuturi  spirtoase  eu 
sediul  în  com.  Chiojdeni. 
No.  4191 9  firma  dl.  Moise  I.  Lazâr,  pentru  co- 
mertul de  Galanterie   si  mâruntiçuri  eu  em- 
blema «La  Bazarul  Universel». 
No.  6[919  firma  dl.  Ivan  Constantin,  pentru  co- 
me,rtul  de  fructe,  coloniale,  simigerie  eu  se- 
diul în  R.  Sârat,  str.  Drâgaici  2t>. 
No.  8J919  firma  dl.  Ilie  Ion  Niculae,  pentru  co- 
mertul de  Cârciumà  eu  tôt  felul  de  bâuturi 
spirtoase  si  mici   coloniale  eu  sediul  în  com. 
Dediuleçti. 

No.  71919  firma  dl.  Istudor  Lupescu,  pentru  co- 
mertul de  Coloniale,  bâuturi  spirtoase  si  ré- 
gie eu  sediul  în  com.  Socariciu. 

No.  31919  firma  dl.  Ghità  T.  Teodorescu,  pentru 


CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 


47 


comertul  de  Cofetârie  si  cafenea  eu  sediul  în 
R.  Sârat,  str.  Primàverei  4. 

No.  5  919  firma  dl.  Dumitru  Gheorghiu,  pentru 
comertul  de  restaurant,  fructe,  ceainârie  $i 
camere  de  dormit  eu  emblema  «La  Régal»  eu 
sediul  în  R.  Sârat,  str.  Brasoveni  4. 

No.  5219 19  firma  dl.  Stelian  Dumitropolos,  pen- 
tru comertul  de  Cafenea,  ceainârie  eu  emblema 
«Cafenea  Efir»  eu  sediul  în  R  Sârat,  PiaÇa 
Mânâstirei  2. 

No.  55  919  firma  dl.  Liba  Blum  Vâduva,  pentru 
comertul  de  mâruntiçuri,  manufactura  eu  se- 
diul în  R.  Sârat,  str.  Traian. 

No.  441919  firma  d  nei  Iana  S.  Naidiu  Vâduva, 
pentru  comertul  de  Coloniale  eu  sediul  în 
com.  Râmniceni. 

No.  43I919  firma  d-nei  Rada  R.  C.  Nica  Vâduvâ. 
pentru  comertul  de  Bâuturi  spirtoase  eu  se- 
diul în  com.  Râmniceni. 

No.  531919  firma  d-nei  Maria  Anton  E.  Antonescu 
pentru  comertul  de  Restaurant  si  cârnàtârie 
eu  sediul  în  R.  Sârat,  str.  Carol  1  bis. 

No.  4911919  firma  dl.  Dumitrache  D.  Miron,  pen- 
tru comertul  de  Coloniale' si  débit  de  bâuturi 
spirtoase  eu  sediul  în  com.  Greboiu  satul  Gre- 
^  boiu. 

*  No.  511919  firma  dl.  Tudose  C.  Alexandru,  pen- 
tru comertul  de'  vin  si  coloniale  eu  amârun- 
tul  eu  sediul  în  cât.  Muceçti  com.  Buda. 

No.  48  9I9  firma  dl.  Çtefan  A.  Dragomirescu, 
pentru  comertul  de  Coloniale  si  manufactura 
eu  sediul  in  com.  Urechesti  Jud.  R.  Sârat. 

No.  401919  firma  dl.  Darie  Avram,  pentru  co- 
mertul de  Cârciumâ  eu  vin  si  bere,  coloniale 
si  Régie  eu  sediul  în  com.  Dumitreçti  satul 
Blidari. 


No.  41|919  firma  dl.  Ion  Stefan  Bizadie,  pentru 
comertul  de  Cârciumâ  eu  vin  si  coloniale  si 
régie  eu  sediul  în  sat.  Bicesti  de  sus  com.  Du- 
mitresti. 

No.  47|919  firma  dl.  Vasile  Traiculescu,  pentru 
comertul  de  vin  si  coloniale  eu  sediul  în  cât. 
Muceçti,  com.  Dânuleçti. 

No.  45Î919  firma  dl.  Petrache  T.  Iarca,  pentru 
comertul  de  Depozit  de  vinuri  si  tuicâ  eu  se- 
diul în  R.  Sârat,  str.  Libertâtei  1. 

No.  46  919  firma  dl.  Moritz  Cahan,  pentru  co- 
mertul de  Depozit  de  vinuri  si  tuicâ  eu  se- 
diul R.  Sârat,  str.  Princepele  Ferdinand  93. 

No.  421919  firma  dl.  Mendel  Davilor,  pentru  co- 
mertul de  Manufactura  si  galanterie  eu  sediul 
în  R.  Sârat,  str.  Brasoveni  12. 
A  inscris  în   registrul  de  firme  Sociale  la 

No.  11919  firma  dl.  I.  Fienkelstein  si  Moses  Kraft 
pentru  comertul  de  Club  social  si  hôtel  eu 
sediul  în  R.  Sârat,  str.  Victoriei  88. 

No:  31919  firma  dl.  I.  Musat  si  Constantin  Drâ- 
gan,  pentru  comertul  de  Vinuri  si  coloniale 
eu  sediul  în  com.  Obiditi. 

No.  2[919  firma  dl.  D-tru  si  Stefan  Gutescu, 
pentru  comertul  de  Coloniale  eu  amànuntul 
si  bâuturi  spirtoase  eu  emblema  «La  doi  frati» 
eu  sediul  în  com.  Obiditi. 

No.  21918  firma  dl.  V.  Beldiman  §i  Co.,  pentru 
comertul  de  Cump.  vânzâri  si  împrumutâri  de 
filme  si  aparate  cinematografice,  fotografice 
si  orice  obiect  atingând  de  aceastâ  branse, 
expl.  de  teatre  si  cumpârâri  de  mobile  în  ta- 
râ  si  strâinâtate  eu  emblema  «Soarele»  soc. 
ronrânâ  eu  nume  colectiv,  eu  sediul  în  R.  Sâ- 
rat, str.  Justitiei. 


TRIBUNALUL  ROMAN 


A  inscris  in  registrul  de  firme  IndiviJuale  la 

No.  3028  91 T  firma  d-1  Haim  Vaisman  pentru 
comertul  de  bâcânie  eu  diferite  mâruntiçuri 
eu  sediul  Roman,  str.  Suceava  No.  128. 

No.  3027  917  fiima  d-nei  Janeta  Froniu  vâduva, 
pentru  comertul  de  precupie  si  mâruntisuri 
eu  sediul  în  Roman,  str.  Vasile  Lupu  11. 

No.  3029)917  firma  d.  losefMaier  Succesori  pen- 
tru comertul  de  ferârie  în  détail,  eu  sediul  in 
Roman  Str.  Stefan  cel  Mare  30. 

No.  3026  917  firma  dl.  Iosub  sin  Moïse,  pentru 
comertul  de  brutârie  eu  sediul  Roman,  str. 
Suceava  84. 

No.  3030  917  firma  d  nei  Rebeca  Moise  Leiba 
pentru  comertul  de  cafenea,  eu  emblema  «Ca- 
feneaua  Ieseanâ»  eu  sediul  Roman,  str.  Su- 
ceava 81. 


No.  3033)917  firma  dl.  Leizu  Moscovici  pentru 
comertul  de  brutârie  eu  sediul  în  Roman,  str. 
Suceava  205. 

No.  30341917  firma  dl.  Gogu  Râdulescu  pentru 
comertul  eu  Restrurant  économie,  eu  emblema 
«La  doi  Porumbei»,  eu  sediul  Roman,  str.  A- 
produl  Arbore  10.  / 

No.  3025 191 7  firma  dl.  Hascal  Blumenfeld  pentru 
comertul  de  Manufactura  îa  détail  eu  sediul 
Roman  str.  Çtefan  cel  Mare  52. 

No.  3037I918  firma  dl.  G.  Galiga  pentru  comer- 
tul de  Editare  de  jurnal,  eu  emblema  «Vestea 
nouâ,  Vestea,  Ultima  veste  si  Vestea  zilei»  eu 
sediul  Roman,  str.  Stefan  cel  mare  126. 

No.  3036i917  firma  dl.  Marcu  Segal  pentru  co- 
mertul de  Restaurant  eu  sediul  Roman,  str, 
Stefan  cel  Mare  152. 
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No.  30441917  firma  d-lui  Moise  Sin  Avram  pen- 
tru  comertul  de  Cafenea  çi  restaurant  eu  em- 
blema  «La  Silistra»  eu  sediul  in  Roman,  str. 
Stefan  cel  Mare  20. 

No.  30451919  firma  dl.  Moritz  Strulovici,  pentru 
comertul  de  Restaurant  çi  cafenea  eu  sediul 
în  Roman,  str.  Stefan  cel  Mare  107. 

No.  3043|917  firma  dl.  Debora  Marcus  Vâduva 
pentru  comertul  Locantâ  eu  sediul  Roman, 
strada  Régala  No.  13. 

No.  30671918  firma  dl.  Bercu  Noia  Cheis  pentru 
comertul  de  manufactura,  bâcânie,  céréale  si 
diferite  mâruntiçuri  eu  sediul  Roman,  strada 
Stefan  cel  Mare  No.  232. 

No.  3048/918  firma  dl.  Const.  Popovici  pentru 
comertul  de  Hôtel,  Restaurant,  Bàuturi  spir- 
toase,  Berârie  si  Cofetârie,  eu  emblema  «Lo- 
calul  Modem,  Const.  Popovici»  eu  sediul  Ro- 
man, str.  Çtefan  cel  Mare,  Petru  Rares  si 
Suceava. 

No.  30421918  firma  dl.  Vasile  Baltâ  pentru  co- 
mertul de  Bombonârie  çi  Patiserie  eu  emblema 
«La  Oituz»  eu  sediul  Roman,  str.  Stefan  cel 
Mare  No.  180. 

No.  3046J818  firma  d-na  Maria  Blaj  vàduvâ  pen- 
tru comertul  de  Cafenea  çi  Ceainarie  eu  se- 
diul Roman,  str.  Anastonia  No.  1. 

No.  3051/918  firma  dl.  Neculai  Nicolescu  pentru 
comertul  de  lâptârie,  ceainarie  eu  emblema 
«Lâptâria  la  Màrâçeçti»  eu  sediul  Roman,  str. 
Stefan  cel  Mare  No.  134. 

No.  30501918  firma  D.  Soil  Aron  pentru  comertul 
de  Prâjituri,  ceai  çi  aperitive'cu  sediul  în  Ro- 
man, str.  Stefan  cel  Mare. 

No.  30571918  firma  D.  Ozias  Katz  pentru  comer- 
tul de  Coloniale  çi  fàinâ  eu  sediul  Roman, 
Str.  Stefan  cel  Mare  No.  118. 

No.  3056|918  firma  D.  Ion  Mogâldea  pentru  co- 
mertul de  Coloniale,  bâuturi  spirtoase  çi  res- 
taurant eu  sediul  Roman,  Str.  Stefan  cel  Mare 

No.  3058I918  firma  D.  Ilie  Katz  pentru  comertul 
pe  Croitorie  çi  stofe  Bârbàteçti  eu  sediul  Ro- 
man, Str.  Çtefan  cel  Mare  No.  176. 

No.  30551918  firma  D.  Stavros  Dimitriadis  pentru 
comertul  de  Manufactura  çi  coloniale  eu  se- 
diul Roman,  L.  Catargiu  No.  11. 

No.  30591918  firma  d.  Carol  S.  Brand  pentru  co- 
mertul de  Coloniale,  manufactura  çi  Galante- 
rie eu  sediul  Roman,  str.  Stefan  cel  Mare. 

No.  3052/918  firma  d.  Ianoç  Vs.  Gabor  pentru 
comertul  de  Bâcânie  çi  Mâruntiçuri  eu  sediul 
Comuna  Miclâuçeni,  satul  Butea. 

No.  3953/918  firma  d.  Çmil   §miçenzon  pentru 
comertul  de  depozit  de  fâinâ  çi  cerealo  eu 
sediul  Roman,  str.  Stefan  cel  Mare  No.  24. 
30541918  firma  d.  Gustav  Hamburgher  pentru 
comertul  de  agent  comercial  pentru  cumpà* 


rare  çi  vânzare  de  tôt  felul  de  mârfuri  çi  a- 
limente  contra  provizion,  eu  sediul  Roman, 
strada  Stefan  cel  Mare  No.  146. 
No.  3073|918  firma  d.  Léon  Kaunitz  pentru  co- 
mertul de  birou  intermediar,  agenturâ  ç*  co- 
mision  eu  sediul  Roman,  str.  Stefan  cel  Mare 
No  207. 

No.  3070/918  firma  d.  Saul  Sachter  pentru  co- 
mertul de  galanterie  çi  mâruntiçuri  en  détail 
çi  en  gros  eu  sediul  Roman,  str.  Stefan  cel 
Mare  No.  127. 

No.  3071(918  firma  d.  Ioan  Gh.  Lazâr  pentru 
comertul  de  Bâcânie  çi  mâruntiçuri  eu  sediul 
Comuna  Oniceçti,  cât.  Linseçti  jud.  Roman. 

No.  3094|918  firma  d.  Haim  Haimsohon  pentru 
comertul  de  Brutârie  eu  sediul  Roman,  strada 
Principatele  Unité  No.  26. 

No.  3093/918  firma  d.  Froim  Ioseph  Saim  pen- 
tru comertul  de  agenturâ  çi  comision  çi  cump. 
si  vânzarea  de  mârfuri  în  cont  propriu  eu  se- 
diul Roman,  str.  Suceava  No.  159. 

No.  30981918  firma  d.  Michel  Zingber  pentru 
comertul  de  Fabricâ  de  Otet  eu  emblema 
«Gloria»,  Michel  Zigher  eu  sediul  Roman,  str. 
Stefan  cel  Mare  .No.  208. 

No.  3097/918  firma  d.  Ilie  Andrievici  pentru  co- 
mertul de  Bragagerie,  lâptârie,  bomboane, 
mâneare  eu  sediul  Roman,  Bulevardul  Fer- 
dinand. 

No.  3099/918  firma  d.  Ioan  Golan  pentru  comer- 
tul de  birt  économie  eu  felul  comerciului  res- 
taurant, ceai,  cafea  çi  mâruntiçuri  eu  sediul 
Roman,  str.  Aprodul  Arbore  No.  8. 

No.  3096/918  firma  d.  Gheorghe  I.  Chiçencu  pen- 
tru comertul  de  Bâcânie,  mâruntiçuri,  câsâpie 
eu  sediul  Com.  Mircesti. 

No.  3095)918  firma  d.  Virginia  Nicorescu  pentru 
comertul  de  prima  spâlâtorie  çi  câleâtorie  de 
lux  din  Bucureçti  eu  emblema  «Fulgerul»  eu 
sediul  Roman,  str.  Cuza  Vodâ  No.  32. 

No.  31021918  firma  d.  Sucher  Idelsohn  pentru 
comertul  de  fabricâ  de  sâpun  eu  emblema  La 
Moldova»  eu  sediul  Roman,  str.  Hermeziu 
No.  6. 

No.  3103  firma  d,  Toader  Mina  pentru  comer- 
tul de  bragagerie,  lâptârie,  ceai  çi  diferite  mâ- 
runtiçuri eu  sediul  Roman,  Bulev.  Carol. 

No.  3l00|9l8  firma  d.  Dumitru  Constantin  pen- 
tru comertul  de  cofetârie  eu  sediul  Roman, 
str.  Stefan  cel  Mare  (Localul  Modem). 

No.  31011918  firma  d.  Gheorghe  Albu  pentru 
comertul  de  Restaurant  eu  sediul  Roman, 
Bulevardul  Ferdinand  No.  15. 

No.  30861918  firma  d.  Lazâr  Faibiç  pentru  co- 
mertul de  coloniale  çi  galanterie  eu  sediul 
diul  Roman,  str.  Sefan  cel  Mare  No.  45. 

(Va  urma). 
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CORRESPONDANCE  ECONOMIQUE 

.".  PARAISSANT  TOUS  LES  MOIS  .". 


L'ORGANISATION  DE 
L'EXPORTATION  EN  ROUMANIE 

Ministère  de  l'Industrie  et  du  Commerce 

FERDINAND  I-er 

Par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  natio- 
nale, Roi  de  Roumanie. 

A  tous  présents  et  futurs,  salut: 

Sur  le  rapport  de  Notre  ministre  secrétaire 
d'Etat  au  département  de  l'industr.e  et  du 
commerce  No.  2.098  du  10  Avril  1920, 

Considérant  le  journal  du  conseil  des  minis- 
tres No.  896/920, 

Avons  décrété  et  décrétons  : 

ART.  i.  Sous  réserve  de  la  ratification  ulté- 
rieure des  corps  législatifs,  Nous  approuvons 
le  présent  décret-loi  relatif  à, 

L'ORGANISATION  de  L'EXPORTATION 

I.  Autorisation  de  l'exportation 

ART.  I.  Les  marchandises  disponibles  pour 
l'exportation  seront  exportées  seulement  après 
l'autorisation  du  ministère  de  l'industrie  et  du 
commerce  et  dans  les  conditions  établies  par 
le  présent  décret-loi  et  les  règlements  spéciaux 
qui  seront  élaborés. 

ART.  2.  Les  opérations  pour  commercialiser 
et  financer  les  produits  achetés  par  l'Etat  pour 
l'exportation,  ainsi  que  ceux  pour  l'importation 
en  compensation  lorsqu'elles  seront  effectuées 
au  compte  de  l'Etat  seront  faites  par  les  or- 
ganes de  l'Etat  directement  ou  par  des  consorts 
privés,  mis  sous  la  dépendance  et  le  contrôle 
du  ministère  de  l'industrie  et  du  commerce. 


0ROANIZAT1ON  OF  THE  EXPORT 
IN  R0DMAN1A 

Ministry  of  Industry  and  Commerce 

FERDINAND  I 

By  favour  of  God,  and  the  national  will, 
King  of  Roumania. 

To  ail  présent  and  future,  salute  : 

On  the  report  of  Our  Minister  Secretary  of 
State  at  the  Industry  and  Commerce  Depart- 
ment, No.  2.098  of  April  10  th,  1920, 

Considering  the  Journal  of  the  CABINET 
COUNCIL,  No.  896/920, 

We  have  ENACTED  and  ENACT: 

ART.  1 .  Subject  to  the  subséquent  ratifica- 
tion of  the  Législative  Bodies,  We  approve 
the  présent  decree-law  relative  to 

The  ORGANIZATION  of  the  EXPORT 

I.   Licence  for  Export 

ART.  1.  Goods  available  for  export  will  only 
be  exported  with  the  authorization  of  the  Mi- 
nistry of  Industry  and  Commerce  and  in  the 
conditions  established  .by  this  decree  law  and 
the  spécial  régulations  which  are  to  be  com 
piled. 

ART.  2.  The  opérations  for  commercialising 
and  financing  goods  bought  by  the  State  for 
export  purposes  as  well  as  those  for  import 
as  a  compensation  when  theyare  effected  on 
State's  account,  will  be  carried  out  either  by 
the  State  Organs  directly  or  the  private  asso- 
ciâtes, under  the  control  of  the  Ministry  of 
Industry  and  Commerce- 
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ART.  3.  Pour  l'autorisation  des  opérations 
d'exportation  faites  par  les  particuliers,  il  est 
institué  près  le  ministère  de  l'industrie  et  du 
commerce  une  commission  composée  des  re- 
présentants des  agriculteurs,  industriels  et  com- 
merçants, et  de  deux  spécialistes  nommés  par 
le  ministère  de  l'industrie  et  du  commerce. 

Lorsque  l'opération  commerciale  et  son  fi- 
n  ncement  sont  faits  directement  par  l'Etat  et 
à  son  compte,  l'approbation  est  donnée  par  la 
délégation  du  Conseil  des  ministres  instituée 
par  le  décret-loi  No.  122/919  d'organisation 
du  ministère  de  l'industrie  et  du  commerce. 

II.   Evaluation  de  ^exportation  et  taxes 
d'exportation 

art.  4.  Le  paiement  des  produits  achetés 
pour  l'exportation  se  fait  en  lei. 

Au  cas  où  les  particuiiers  font  l'exportation 
à  leur  compte,  conformément  au  dispositions  du 
présent  décret-loi,  la  valeur  minime  de  la  mar- 
chandise exportée  est  calculée  en  lei  et  inscrite 
de  cette  façon  dans  l'autorisation  d'exportation, 
indifféremment  de  la  modalité  de  paiement 
convenue  entre  l'exportateur  et  l'acheteur  é- 
tranger. 

ART.  5.  L'Etat  achète  dans  le  pays  des 
marchandises  peur  l'exportation,  aux"  prix  de 
l'intérieur. 

ART.  6.  Lorsque  l'exportation  est  faite  par 
des  particuliers,  la  valeur  de  la  marchandise 
est  établie  de  la  manière  suivante  : 

On  prend  comme  base  le  prix  de  la  mar- 
chandise sur  les  principaux  marchés  exporta- 
teurs pendant  les  derniers  15  jours,  et  on  cal- 
cule le  prix  moyen  en  francs  français,  en  ayant 
en  vue  les  cours  des  monnaies  respectives  et 
la  lettre  de  voiture. 

Le  prix  établi  de  la  sorte  est  calculé  en  lei 
au  cours  du  marché,  pour  un  mois,  au  com- 
mencement de  chaque  mois. 

ART.  7.  Il  est  institué  a  cet  effet  une  com- 
mission spéciale  des  prix  composée  du  direc- 
teur général  du  commerce,  du  directeur  géné- 
ral des  douanes,  d'un  délégué  de  la  chambre 
de  commerce  de  Bucarest  et  de  2  spécialistes 
nommés  par  le  ministère  de  l'industrie  et  du 
commerce. 

ART.  8.  L'Etat  percevra  pour  les  marchan- 
dises autorisées  â  l'exportation  des  taxes  dou- 
anières ad  valorem  selon,  les  normes  suivantes  : 

Sur  la  différence  entre  le  prix  intérieur  et  le 
prix  d'exportation,  l'Etat  perçoit  les  cotes  sui- 
vantes : 

a)  10%  lorsque  la  différence  représente  jus- 
qu'à 20%  du  prix  dé  l'intérieur; 


ART.  3.  lor  the  authorization  of  exDort  ope- 
rations  effected  by  private  individuals,  there 
has  been  appointed  with  the  Ministry  of  In- 
dustry  and  Commerce,  a  Commission  composed 
of  représentatives  delegated  by  tillers,  manu- 
facturer and  merchants  and  of  two  specialists 
appointed  by  the  Ministry  of  Industry  and 
Commerce. 

When  the  commercial  opération  and  its  fi- 
nancing  are  effected  directly  by  and  on  account 
of  the  Government,  the  approval  will  be  given 
by  the  délégation  of  the  Cabinet  Council  con- 
stituted  by  decree-law  No.  122/919  on  the 
organisation  of  the  Ministry  of  Industry  and 
Commerce. 

II.  Evalution  of  the  export  and  export  taxes. 

ART.  4.  The  payment  of  products  bought 
for  export  purposes  is  to  be  made  in  lei. 

When  export  is  effected  on  private  indivi- 
duals own  account,  the  very  small  value  of 
goods  will,  according  to  the  provisions  of  this 
decree-law,  be  calculated  in  lei  and  so  entered 
on  the  export  licence,  indifferently  of  the  mo- 
dality  of  payment  agreed  between  the  exporter 
and  alien  purchaser. 

ART.  5.  The  Government  purchase  goods 
locally  at  local  rates. 

ART.  6.  When  export  is  effected  by  private 
individuals,  the  value  of  goods  is  ascertained 
as  follows  : 

The  price  of  goods  on  the  principal  expor- 
ting  markets  during  the  last  fortnight,  is  taken 
as  a  basis  and  then  the  average  pr'ce  is  cal- 
culated in  French  francs,  having  also  in  view 
the  respective  rate  of  exchange  and  the  Bill 
of  lading. 

.The  price  thus  obtained  is  calculated  in  lei 
at  the  rate  of  the  market,  for  one  month,  at 
the  begînning  of  each  month. 

ART.  7.  To  that  end,  a  Spécial  Price  Com- 
mission has  been  appointed,  composed  of  the 
Director  General  of  Commerce,  the  Director 
General  of  Customs,  one  delegate  from  the 
Chamber  of  Commerce,  Bucarest,  and  of  two 
specialists  appointed  by  the  Ministry  of  Indus- 
try and  Commerce. 

ART.  8.  The  Government  will  coliect  Cus- 
tom-taxes,  ad  valorem,  on  the  goods  authori- 
zed  for  export,  on  the  following  bases. 

The  following  quota  will  be  perceived  by  the 
State  on  the  différence  between  the  interior 
and  export  price. 

a)  10%  when  the  différence  does  not  exceed 
20%  of  the  internai  price  ; 
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b)  25%  lorsque  la  différence  représente  jus- 
qu'à 50%  du  prix  de  l'intérieur; 

c)  50%  lorsque  la  différence  représente  jus- 
qu'à 100%  du  prix  de  l'intérieur; 

d)  60%  lorsque  la  différence  dépasse  100% 
du  prix  de  l'intérieur. 

La  commission  des  prix  établit  mensuellement 
les  prix  moyens  à  l'intérieur. 

La  taxe  de  douane  de  20%  ad  valorem  n'est 
pas  encaissée  dans  ces  cas,  étant  remplacée 
par  les  taxes  prévues  par  cet  article. 

ART.  9.  Lorsque  l'Etat  fait  l'exportation  di- 
rectement par  des  consorts  privés  autorisés, 
les  sommes  réalisées  sur  la  différence  entre  les 
prix  de  l'intérieur  et  ceux  d'exportation,  peu- 
vent être  encaissées  et  employées  au  paiement 
de  l'importation  en  compensation  ou  pour  le 
paiement  de  tous  achats  nécessaires  aux  en- 
treprises publiques,  en  évitant  l'ouverture  de 
crédits  extra-budgétaires. 

Le  ministère  de  l'industrie  et  du  commerce 
communiquera  mensuellemeot  au  ministère  des 
finances  le  total  des  sommes  encaissés  de  la 
sorte. 

A  la  fin  de  l'année  budgétaire,  le  solde  ré- 
sultant de  toutes  les  opérations  sera  versé 
comme  revenn  à  l'Etat. 

ART.  10.  Le  présent  décret-loi  entre  en  vi- 
gueur â  partir  du  1-er  Mai  1920. 

Les  engagements  relatifs  â  l'exportation  pris 
jusqu'au  1-er  Mai  1920,  suivront  le  régime 
en  vigueur  antérieur  au  présent  décret-ioi. 

ART.  11.  Nos  ministres  secrétaires  d'Etat 
au  département  de  l'Industrie  et  du  Commerce 
et  â  celui  des  Finances  sont  chargés  de  la 
mise  en  application  des  dispositions  du  présent 
décret- loi. 
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Bucarest,  le  10  Avril  1920. 

FERDINAND. 

le  Ministre  de  l'Industrie 
et  du  Commerce 

(signé)  OCTAVIAN  tXslauantj. 

le  Ministre  des  Finances 

No.  1573.  (signé)  c.  argetoiantj 


b)  25%  when  the  différence  does  not  exceed 
50  A>  of  the  internai  price  ; 

c)  50°/o  when  the  différence  does  not  exceed 
1 00°/o  of  the  internai  price  ; 

d)  60%  when  the  différence  is  over  100°/o 
of  the  internai  price. 

The  „ Price  Commission"  establishes  the  a- 
verage  Internai  priées  monthly. 

The  Custom  tax,  20%,  ad  valorem  in  thèse 
cases  js  not  perceived,  it  being  replaced  by 
the  taxes  fixed  in  this  Article. 

ART.  9.  When  the  Government  export  di- 
rectly  through  authorized  private  associâtes, 
the  sums  obtained  on  the  différence  between 
the  interior  and  export  priées  may  be  collected 
and  used  for  paying  the  import  in  compensa- 
tion, or  for  paying  the  necessary  purchases  for 
the  public'  enterprises,  thus  avoiding  the  ope~ 
ning  of  extra-budgetary  crédits. 

The  Ministry  of  Industry  and  Commerce 
will  notify  monthly  the  Ministry  of  Finances 
of  the  total  amount  thus  collected. 

At  the  end  of  the  budgetary  year,  the  ba- 
lance resulting  from  ail  the  opérations  will  be 
deposited  as  State  income. 

ART.  1  C.  This  decree-law  will  corne  into 
being  on  the  1  st  May  1920. 

The  engagements  relative  to  the  exportation 
taken  up  to  the  1  st  May  1920  will  follow 
the  régime  into  force  previous  to  this  decree- 
law. 

ART.  11.  Our.  Ministers  Secretaries  of  State 
at  Industry  and  Commerce  Department  and  at 
the  Finance  Department  will  put  into  force  fhe 
provisions  of  this  decree  law. 

Given  in  Bucarest  April  10,  1920. 

FERDINAND. 

(sd)  OCTAVIAN  TASLAUANU. 
Minister  of  Industry 
and  Commerce 

(sd)  C.  ARGETOIAND. 
No.  1573.  Minister  of  Finances 
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ROUMANIE 


Balance  commerciale  et  Balance 
des  paiements  en  1919 


A  cause  de  l'épuisement  complet  de  tous  stocks 
de  marchandises  en  Moldavie  et  à  cause  du 
pillage  éffréné  des  armées  d'occupation,  la  popu- 
lation était  arvivée  aux  dernières  limites  de  la 
souffrance. 

Des  cris  de  désespoir  étaient  poussés  vers 
les  pays  alliés  de  l'Europe  et  de  l'Amérique  pour 
faire  envoyer  en  Roumanie  n'importe  quelles 
marchandises,  ear  on  avait  besoin  de  tout,  di- 
sait-on. Il  fallait  une  grande  audace  pour  affronter 
les  poussée»  des  masses,  conduites  •  en  partie 
par  le  spectre  de  la  faim,  et  en  partie  ameutées 
par  !e  désir  de  gain  des  intéressés.  Et  tout  de 
même  on  eut  cette  audace. 

En  Février  1919,  les  présidents  des  Cham- 
bres de  Commerce  furent  convoqués  à  la  Di- 
rection g-le  du  Commerce,  pour  examiner  la 
situation  économique  qui  nous  était  créée  par 
une  importation  exagérée  et  non  contrôlée,  vis- 
à-vis  du  manque  presque  total  des  marchandises 
d'exportation  de  Roumanie.  J'ai  démontré  à  cette 
occasion  que  même  en  supposant  les  moyens  nor- 
maux .de  transport  et  d'exploitation  des  entre- 
prises pétrolières  et  forestières,  nous  ne  pourrions 
tout  de  même  pas  compter  sur  une  exportation 
au  dessus  de  1l/2  milliard  lei,  tout  en  tenant 
compte  de  la  hausse  des  prix,  pendant  qu'une 
importation  normale  nous  conduirait  au  chiffre 
de'  5  à  6  milliards  lei,  en  tenant  compte  de  la 
value  roumaine  et  de  l'augmentation  générale 
des  prix. 

Nous  devons  mentionner,  avant  de  continuer 
notre  exposç,  que  comme  il  n'était  pas  question 
de  conjonctures  normales,  l'importation  et  l'ex- 
portation ont  été  un  peu  plus  restreintes,  mais 
que  la  proportion  a  été  gardée.  Si  les  prévoyan- 
ces scientifiques  nous  donnent  satisfaction,  nous 
avons  tout  de  même  la  douleur  de  constater  que 
nous  n'avons  par  eu  la  possibiité  d'empêcher  un 
désastre  que  nous  entrevoyions  et  que  nous  an- 
noncions. Comme  l'importation  ne  peut  être  ré- 
ellement payée  que  par  l'exportation,  nous  pré- 
voyions une  dépréciation  du  „leu  et  la  réduction 
de  sa  valeur  à  Vio  vis  à-vis  des  cours  ainsi 
dits  al  pari  établis,  en  temps  normal  entre  les 
values  des  différents  pays.  Et  aujourd'hui  après 
une  année  écoulée,  la  réduction  de  la  valeur  du 
Jeu"  vis-à-vis  du  standard  de  la  value  mon- 
diale, est  tout  juste  dans  la  proportion  prévue. 

Quoique  le  résultat  du  conciliabule  avec  les 
présidents  des  Chambres  de  Commerce   ait  été 


ROUMANIA 


Commercial  balance  and  balance 
of  payments  In  1919 


Because  of  the  complète  exhaustion  of  ail 
the  stocks  oî  goods  in  Moldavia,  and  because 
of  the  unheard  of  plunder  of  the  armies  of  oc- 
cupation the  people  reached  the  last  limits  of 
suffering.  Cries  of  despair  were  roused  to  the 
allied  countries  of  Europe  and  America  for  sen- 
ding  to  Roumania  whatever  goods  for  ail  were 
wanting.  It  needed  a  great  deal  of  temerity  in 
order  to  defy  the  grumble  of  the  mob  led  by 
the  spectre  of  hunger  and  partly  teased  ley 
the  désire  of  gain.  We  had  however  that  te- 
merity. 

In  February  1919,  the  Présidents  of  the 
Chambers  of  Commerce  were  coavoked  at  the 
General  Direction  of  Commerce  for  investigating 
the  economieal  situation  created  to  us  by  an 
exaggerated  and  uncontrolled  importation  against 
the  nearly  total  want  of  exportation  goods  frôm 
Roumania.  I  showed  on  that  occasion  that  even 
if  we  had  the  normal  means  of  transport  and 
exploitation  of  the  Oil  and  forest  undertakings 
we  could  not  expect  to  exploit  more  than  the 
amount  of  1  V2  milliards  lei  allowingeven  for 
the  raise  in  prices  whereas  a  normal  importation 
would  lead  us  to  the  figure  of  5  to  6  milliards 
lei  aliowing  for  the  going  down  ôf  the  Rouma- 
nian  value  and  for  the    gênerai   rise  of  prices. 

We  ought  to  mention,  before  continuing  our 
exposé,  that  as  there  was  no  question  of  normal 
conjunctures  import  and  export  have  -been  a 
little  more  restricte d  but  the  proportion  remained 
the  same.  If  the  scientific  foresight  gives  us 
satisfaction,  it  grieves  us  to  see  that  we  had 
no  possibility  to  prevent  a  disaster  which  we 
foresaw  and  which  we  have  pointed  out  :  As 
the  importation  can  be  paid  out  only  by,  what 
is  exDorted  we  foresaw  a  depieciation  of  the 
„Leu"  and  a  lowering  of  its  value  of  1/10  a- 
gar'nst  the  normal  rates  of  exchange  called  at 
pari  fixed  in  normal  times  between  the  values 
of  the  différent  countries  and  to  day  after  a 
by-gone  Jear  (i  gree)  the  f al  1  in  value  of  the 
„Leu"  against  the  world's  standard  value  is 
quite  at  the  rate  we  foresaw. 

Though  the  results  of  the  meeting  with  the 
présidents  of  the  Chambers  of  Commerce  have 
been  favourable  for  a  policy  of  forethou?ht  a 
violent  campaign  has  begun  for  the  entire  fre- 
edom  in  the  commercial  world  assisted  by  the 
„public  opinion  '  of  a  population  that  the  com- 
plète frecom  of  importation  would  bring  back 
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favorable  à  une  politique  de  prévoyance,  une 
violente  campagne  pour  la  liberté  entière  de 
l'importation  a  commencé  dans  le  monde  com- 
mercial, soutenue  par  „1  opinion  publique  d'une 
population  qui  croyait  que  la  liberté  absolue  de 
l'importation  ramènerait  comme  par  miracle 
les  temps  d'abondance  et  de  bon  marché,  d'a- 
vant guerre. 

C'est  en  vain  que  j'écrivais  dans  une  circu- 
laire adresée  aux  chambres  de  commerce,  le  26 
Février  1919  : 

„Le  manque  de  marchandises  à  l'intérieur  du 
pays  et  la' possibilité  de  gain  pousse  les  com- 
merçants à  se  hâter  d'importer  n'mporte  quelles 
marchandises  et  en  n'importe  quelle  quantité.  Des 
demandes  semblables  admises  sans  ancune  ré- 
serve équivaudraient  à  des  milliards.  „ 

.Notre  situation  actuelle  ne  tolère  qu'une  im- 
portation minime  et  on  sait  que  nous  ne  pouvons 
payer  réellement  les  n  archandise  importées  que 
par  celles  exportées. 

„Pour  cette  raison,  le  cours  de  la  value  na- 
tionale baisse  d'un  jour  à  l'autre  et  nous  som- 
mes menacés  d'une  dépréciation  inquiétante  de 
nos  richesses." 

„A  cause  du  cours  bas  de  notre  value,  les 
mêmes  biens  de  notre  pays  valent  aujourd'hui 
la  moitié  de  ce  qu'ils  valent  en  France,  par  e- 
xemple,  et  la  dépréciation  continue." 

Malgré  cela,  la  politique  de  restriction  de 
l'importation  a  été  vaincue  petit  à  petit  aux  ap- 
plaudissements presqu'unanimes  de  ,,1'opinion 
publique"  et  à  la  joie  triomphatrice  de  certains 
négociants  plus  actifs,  et  surtout  de  ceux  qui 
aujourd'hui,  comme  une  ironie  des  conjonctures 
et  en  dépit  de  la  naïveté  des  masses,  se  dé- 
clarent actuellement  d'une  façon  si  décidée  pour 
la  prohibition  totale  de  l'importation.  Et  toute- 
fois, aux  yeux  de  l'observateur  objectif  des  faits, 
ce  n  est  pas  cette  „ innocente  opinion  bublique 
qui  est  fautive,  mais  uniquement  le  gouverne- 
ment responsable  du  pays,  qui  ne  doit  pas  se 
laisser  entraîner  par  les  flots  des  désirs  chan- 
geants de  „l'opinion  publique." 

Auprès  de  la  «louable"  activité  déployée  par 
les  commerçants  pour  approvisionner  le  pays  en 
marchandises  de  toutes  sortes  de  l'étranger,  nous 
devons  placer  aussi  l'action  commerciale  de 
Etat. 

En  Décembre  1918,  le  gouvernement  avait 
déjà  installé  à  Paris  une  commission  de  ravi- 
taillement, et  avait  l'intention  d'en  installer  aussi 
en  Angleterre  et  en  Amérique,  ce  à  quoi  on  re- 
nonça par  la  suite.  La  commission  de  Paris  de- 
vint l'écho  des  demandes  désepérées  de  ceux 
qui  quittaient  le  pavs  pour  aller  à  Paris,  après 
toutes  les-  misères  de  la  guerre,  et  commença  à 


as  by  a  miracle  the  pre-war  times  of  plenty 
and  of  cheapnees. 

It  was  of  no  avail  that  I  addressed  on  the 
26  th  February  1919  the  following  circular 
letter  to  the  Chambers  of  Commerce  : 

„The  want  of  goods  within  the  country  and 
„the  possibilify  of  gain  are  driving  the  mer- 
„chants  to  hastily  import  any  kind  of  merchan- 
„dises  no  matter  in  what  quantifies.  Such  de- 
„mands  admitted  without  restriction  would 
„amount  to  milliards  of  lei. 

„Our  présent  situation  allows  only  a  mini- 
%mum  of  importation  and  it  is  well  known  that 
„we  can  pay  for  the  imported  goods  only  by 
„the  exported  ones. 

„ That  is  the  reason  wliy  the  value  of  our 
„national  money  is  falling  day  by  day  and  we 
„are  threatened  by  an  alarming  dépréciation  of 
„our  wealth. 

„Because  of  the  fall  in  our  money  the  same 
„goods  of  our  country  are  worth  to-day  for  in- 
stance half  what  they  are  worth  in  France 
„and  the  dépréciation  is  going  further  on. 

In  spite  of  that,  the  policy  of  restrictive 
importation  has  been  defeated  little  by  little 
unanimously  cheered  up  by  the  „pubiic  opinion 
and  to  the  great  satisfaction  of  some  more  ener- 
getic  merchants,  chiefly  those  who  to-day  as 
an  irony  of  conjonctures  and  in  spite  of  the 
simplicity  of  the  people  are  clamouring  now 
most  peremptorily  for  the  total  restriction  of 
importation.  But  in  the  eyes  of  the  objective 
observer  of  facts,  it  is  not  this  „ innocent"  public 
opinion  which  is  faulty.  but  only  the  respon- 
sible  Gouvernment  of  the  country  which  ought 
not  to  let  itself  be  carried  awav  by  the  waves 
of  the  fluctuating  desires  of  the  „public  opinion". 

Parallel  to  the  „praiseworthy'  activity  dis- 
played  by  the  merchants  to  supply  the  country 
with  ail  kinds  of  merchanflises  from  abroad  we 
have  to  consider  the  commercial  action  of  the 
Government. 

In  December  1913  the  Governement  had  al- 
ready  established  in  Paris  a  „Victualling  Com- 
mission intending  also  to  appoiut  similar  Com- 
missions in  England  and  America  which  was 
given  up  later  on.  The  Paris  Commission  be- 
came  the  echo  of  the  desperate  demands  of 
those  who  left  the  country  and  went  to  Paris 
after  ail  the  plagues  -of  the  war,  and  began  to 
buy  ail  that  was  offered  to  it  and  no  matter 
in  what  quantifies. 

The  choice  of  goods  to  be  forwarded  to 
Roumania  was  not  made  by  the  Commission 
but  by  the  foreign  scllers. 

The  only  mode  of  payment  being  the  issue 
of    Treasury  bonds    or  the  opening  of  crédits 
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acheter  tout  ce  qu'on  lui  offrait  et  n'importe 
quelle  quantité. 

Le  choix  de  la  nature  des  marchandises  à 
expédier  en  Roumanie,  n'était  pas  fait  par  la 
commission,  mais  par  les  vendeurs  étrangers. 

Comme  le  seul  moyen  de  paiement  était  1  é- 
mission  de  bons  de  trésor  ou  l'onvertuve  de 
crédits  aux  banques  roumaines,  les  marchandises 
qu'on  offrait  dans  ces  conditions  de  paiement, 
n'étaient  que  celles  dont  on  voulait  se  débarras- 
ser le  plus  vite  possible,  les  marchandises  de 
consommation  directe,  et  peu  utiles. 

Connaissant  cette  situation,  j'ai  essayé  d'em- 
pêcher une  action  imposée  et  à  suites  déplo- 
rables. Cependant,  la  commission  avait  des 
pouvoirs  trop  étendus,  et  le  24  Avril  1919,  dans 
un  rapport  aux  organes  compétents,  je  disais  : 

„La  commission  de  ravitaillement  de  Pan's 
nous  a  communiqué  le  tableau  des  marchandises 
achetées  et  des  commandes  en  cours,  avec  les 
valeurs  en  regard." 

„On  a  acheté  des  marchandises  en  valeur  de 
346.156.557  lei,  en  calculant  au  cours  officiel, 
quoique  la  valeur  soit  bien  plus  élevée  en  cal- 
culant au  cours  du  marché.  ' 

„Les  commandes  en  cours  —  probablement 
conclues  à  l'heure  qu'il  est  —  ont  une  valeur 
de  74.547.892  lei." 

„Le  commerce  privé  a  introduit  dans  le  pays 
jusqu'à  fin  Mars  des  marchandises  pour  une 
valeur  de  200.000.000  lei,  et  il  y  a  encore 
dans  les  ports  des  marchandisés  non  dédouanées 
pour  une  valeur  aproximative  de  1 00.000  000  le-i. 

„Nous  avons  done  des  angagements  contrac- 
tés à  l'étranger  pour  ure  valeur  de  720  704.449 
lei  sans  tenir  compte  des  achats  que  les  com- 
merçants ont  probablement  faits  en  base  des  au- 
torisations provisoires  accordées  par  le  Ministère, 
s'élevant  à  quelques  centaines  de  millions. 

„A  la  somme  de  720^704.449  lei,  il  faut  ajou- 
ter la  valeur  de  la  farine  procurée  par  l'Amérique. 

Notre  importation  totale  avant  la  guerre  était 
de  600.000.000  lei  par  an  ;  actuellement,  nous 
avons  engagé  en  trois  mois,  rien  qu'en  vêtements 
et  quelques  denrées  alimentaires,  une  somme  d'a- 
proximativent  1  milliard  lei. 

„Parmi  les  achats  faits  par  la  Commission 
de  ravitaillement  de  Paris,  on  remarque  des 
marchandises  ne  servant  pas  à  la  consommation 
des  masses,  telles  que  chemises  confectionnées, 
gants  et  rgême  des  confitures.  Certaines  mar- 
chandises ont  été  achetées  en  fort  grandes  quan- 
tités, presque  2  millions  de  paires  de  chaussu- 
res confectionnées.  On  achète  enfin  des  petits  pois 
du  Japon  et  de  l'Inde  ainsi  que  des  haricots  en 
Espagne,  qui  arriveront  probablement  lorsque 
notre  récolte  aura  commencé. 


with  Roumanian  Banks,  the  goods  offered  aga- 
inst  thèse  terms  of  payment,  could  not  be  but 
those  of  which  the  sellers  were  glad  to  get  rid 
of  as  soon  as  possible,  goods  of  direct  use  and 
little  need. 

As  I  knew  this  state  of  things,  I  tried  to 
prevent  this  imposed  action  which  would  bring 
déplorable  results.  But  the  Commission  was 
possessed  of  very  extended  powers  and  by  the 
report  of  the  23  th  April  1919  addressed  to  the 
compétent  organs,  I  said  : 

„The  Victualling  Commission  of  Paris,  has 
«sent  us  the  tables  of  the  purchased  goods  as 
„well  as  of  those  in  course  of  order  showing 
„also  their  priées. 

„It  was  purchased  goods  to  the  value  of 
„Lei  346.156.557  calculated  at  the  officiai  rate 
„of  exchange  though  the  value  is  much  higher 
vif  calculated  at  th*1  market  rate  of  exchange. 

„The  orders  in  course-very  likely  concluded 
„noware  amounting  to  the  value  of  Lei  74.547.892. 
„The  private  commerce  has  introduced  in  the 
„country  up  to  the  end  of  March,  goods  amoun- 
„ting  to  the  value  of  lei  200.000.000  and  there 
«are  in  the  ports  goods  not  yet  delivered  from 
„the  Custom  house,  amouting  in  value  to  about 
„Lei  100.000.000. 

,We  have  thus  contracted  abroad  engagements 
„amounting  to  the  value  of  Lei:  720.704.449 
„withont  including  the  purchases  made  probably 
,,by  the  merchants  on  the  basis  of  the  tempo- 
„rary  Government  authorizations  they  had  obta- 
„ined  and  which  are  amounting  in  value  to  some 
„hundreds  of  millions. 

„To  the  sum  of  720.704.449  lei  il  must  be 
„added  the  value  of  flour  we  were  supplied  with 
„from  America.  Our  total  pre-war  flour  impor- 
tation was  of  600.000.000  lei  annualy;  pre- 
„sently  we  bava  engaged  in  three  months  only 
„for  clothes  and  some  foodstuffs  one  milliard 
„lei  value. 

„Among  the  goods  which  were  purchased  by 
„the  Paris  Victualling  Commision,  we  mark 
„goods  which  do  not  serve  to  supply  the  masses 
„such  as  ready  made  shirts,  gloves  and  even 
„sweetmeats.  Somé  articles  were  purchased  in 
«enormous  quantifies,  nearly  2  million  pairs  of 
„ready  made  boots.  It  was  bought  recently 
„peas'from  Japan  and  India,  beans  from  Spain 
„which  will  probably  arrive  here  just  in  our 
„harvest  time. 

„We  have  bought  nearly  nothing  that  is 
„wanting  in  order  to  put  in  movement  our  in- 
„dustrial  production,  and  the  private  commerce 
«brings  also  nothing  to  that  end.  The  impor- 
tation is  made  without  any  economical  scheme 
„even  by  the  government  organs. 
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„Pour  la  mise  en  mouvement  de  notre  pro 
duction  industrielle  on  n'a  presque  rien  acheté, 
et  le  commerce  privé  n'apporte  rien  non  plus. 
L'importation  est  faite  sans  aucun  plan  écono- 
mique, par  les  organes  de  l'Etat  même. 

„Je  suis  d'avis  que  la  Commission  de  Paris 
ne  fasse  plus  aucun  achat  de  marchandises 
pour  la  consommation  directe,  et  qu'on  n'ac- 
corde aux  commerçants  des  facilités  que  pour 
l'importation  de  matières  premières  et  de  l'ou- 
tillage nécessaire  à  la  production  intérieure. 
Autrement  nous  arrivons  à  un  crach  commercial 
et  financier  qui  nous  conduira  â  une  subjuga- 
tion  économique  complète. 

„Pour  dresser  le  plan  économique  de  l'im- 
portation de  ce  qui  est  nécessaire  â  la  produc- 
tion intérieure,  le  travail  en  commun  de  tous 
les  départements  â  caractère  économique  est 
nécessaire  ;  c'est  pourquoi  je  suis  d'avis  de 
convoquer  la  délégation  du  Conseil  des  minis- 
tres prévue  par  la  loi  d'organisation  du  Minis- 
tère de  l'Industrie  tt  du  Commerce. 

La  délégation  du  Conseil  des  ministres  s'est 
réunie  et  a  effectivement  décidé  d'interdire  l'im- 
portation par  l'Etat  des  marchandises  de  con- 
sommation directe,  sauf  quelques  exceptions,  et 
d'acheter  des  matières  premières  et  des  ma- 
chines 'pour  activer  la  production.  Sauf  un  petit 
nombre  de  machines  et  outils  agricoles,  on  n  a 
pu  obtenir,  dans  une  mesure  appréciable,  des 
matières  premières  et  des  instruments  de  pro- 
duction pour  des  raisons  faciles  â  comprendre. 
Les  états  étrangers  n'avaient  aucun  intérêt  à 
nous  faire  produire,  mais  au  contraire  à  nous 
faire  consommer  leurs  produits. 

Le  1 5  Octobre  1919,  lorsque  la  crise  de 
l'approvisionnement  était  passée  et  que  le  com- 
merce privé  apportait  dans  le  pays  plus  même 
qu'il  ne  fallait,  la  commission  a  été  dissoute. 

Par  le  commerce  privé,  tous  restes  de  cré- 
ances sur  l'étranger  s'étaient  épuisé  depuis 
longtemps  et  le  crédit  privé  s'engageait  jus- 
qu'aux dernières  limites.  Par  le  commerce  de 
l'Etat  et  par  le  système  de  l'achat  avec  bons 
de  trésor,  le  crédit  public  était  touché  et  les 
disponibilités  probables  les  plus  rapprochées 
étaient  grevées. 

Les  bons  de  trésor  étant  â  courte  échéance, 
de  1  â  3  ans,  l'Etat  est  menacé  de  ne  pouvoir 
faire  face  aux  paiements  envers  les  particuliers 
étrangers,  donc,  d'en  supporter  les  conséquences. 
Ce  serait  non  seulement  un  ébranlement  du 
crédit  pub  ic,  mais  un  désastre  financier  géné- 
ral, la  demande  de  la  part  de  l'Etat  de  value 
étrangère  sur  le  marché  étant  à  délais  connus 
et  en  sommes  importantes,  elle  provoquerait  des 
baisses  brusques  de  cours  de  la   value  natio- 


„My  opinion  is  that  the  Paris  Victualling 
„Comission  must  cease  to  make  further  pur- 
„chase  for  the  direct  consumption  and  that  mer- 
„chants  be  allowed  to  import  only  raw  materials 
„and  machinery  necessary  for  our  inner  produc- 
tion. Otherwise  we  shall  arrive  at  a  comercial 
„and  financial  crach  which  would  surely  lead 
nus  to  a  complète  economical  subjugation. 

„In  order  to  make  the  importation  economical 
„scheme  of  what  is  necessary  for  our  inner 
„ production,  it  is  requested  that  al  our  Govern- 
„ment  Departments  of  an  economical  character 
„should  work  together  ;  I  think  therefore  that 
„it  is  necessary  to  convoke  the  délégation  of  the 
„Council  of  Ministers  as  stipulated  by  the  Law 
„ on  the  organisation  of  the  Ministry  of  Industry 
„and  Commerce  . 

The  délégation  of  the  Council  of  Ministers 
has  Been  convoked  and  has  actually  decided  to 
interdict  State  importation  of  goods  of  direct 
consumption,  with  some  exceptions,  and  to  pur- 
chase  raw  materials  and  machinery  for  putting 
in  activity  our  production.  —  With  the  excep- 
tion of  a  small  numbef  of  agricultural  machines 
and  implements  we  could  scarcely  obtain,  in 
some  appréciable  measure,  raw  materials  and 
machinery  for  production  for  well  known  rea- 
sons.  The  foreign  States  had  no  iriterest  to 
help  us  to  be  producers,  but  quite  the  contrary 
they  have  ail  the  interest  to  make  us  purchase 
their  own  productions. 

On  the  15  th  October  1919  when  the  sup- 
ply  crisis  had  past  and  when  the  private  com- 
merce was  introducing  in  the  country  more 
than  was  needed,  the  Commission  was  disolved. 

Through  the  private  Commerce  ail  the  rests 
of  crédits  upon  the  foreign  countries  were 
exhausted  long  ago  whereas  the  pri\jate  crédit 
was  engaged  up  to  the  further  limits.  Through 
the  State  commerce  and  through  the  purchase 
System  with  the  Treasury  Bonds  the  public 
crédit  was  affected  and  the  nearest  probable 
dlsponibitities  were  burdened. 

The  Treasury  Bonds  falling  due  shortly  from 
to  3  yeaxs,  State  is  threatened  to  be  unable 
to  honour  its  chèques  abroad  it  is  therefore 
threatened  to  bear  the  conséquences.  This  would 
involve  not  only  a  shock  of  the  public  crédit 
but  a  gênerai  financial  disaster,  for  the  State 
value  demand  on  the  market  being  at  well 
known  terms  and  for  considérable  amounts,  it 
will  cause  brusque  falls  in  the  rate  of  exchange 
of  our  national  value  and  consequently  the  ruin 
of  ail  our  undertakings. 

We  wanted  therefore  a    foresight  policy  in 
the  actual  situation  given. 

It  was  necessary  at  first  to  take  adéquate 
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nale  et  par  là  la  ruine  de  toutes  les  entre- 
prises. 

Il  fallait  donc  une  politique  de  prévoyance 
dans  la  situation  réelle  donnée. 

En  premier  lieu  il  était  nécessaire  de  prendre 
des  mesures  pour  assurer  le  paiement  à  l'éché- 
ance des  bons  de  Trésor  payables  en  monnaie 
étrangère.  Ainsi,  il  a  été  imposé  à  l'Etat  l'a- 
chat des  créances  sur  l'étranger  provenant  de 
notre  exportation,  idée  qui  donna  lieu  à  bien 
des  discussions...  académiques  et...  classiques. 

Par  cet  achat  on  a,  donné  de  fait  la  possi- 
bilité de  former  un  fonds  inaliénable  en  devi- 
ses étrangères,  destiné  â  assurer  le  paiement 
aux  échéances  des  bons  de  trésor  et  â  éviter 
les  perturbations  financières.  On  a  posé  aussi 
les  bases  de  la  politique  des  devises,  la  seule 
qui  peut  être  suivie  par  notre  Banque  Natio- 
nale en  remplacement  de  la  politique  de  l'or. 
Par  le  journal  du  Conseil  des  ministres  du  1 8 
Avril  1919  et  par  le  décret-loi  du  27  Juin 
1919  une  norme  de  politique  du  change  a  été 
légiférée,  qui  malheureusement  n'a  pas  été  mise 
en  application,  pour  des  raisons  qu'on  pourra 
montrer  plus  tard,  surtout  parceque  aujourd'hui, 
lorsqu'on  discute  â  perte  de  vue  sur  la  ques- 
tion de  la  value,  il  y'a  fort  peu  de  personnes 
qui  connaissent  ces  lois. 

Dans  l'engrenage  de  ces  lois  non  appliquées 
en  entier,  il  est  nécessaire  d'apporter  quelques 
données  sur  la  marche  de  la  crise  du  change. 

C.  La  crise  du  change  en  Roumanie 

Au  retour  de  l'administration  roumaine  â 
Bucarest,  la  question  de  la  fixation  du  cours 
du  leu  vis-â-vis  des  values  des  pays  alliés,  se 
posait.  Par  ordre  militaire  français  le  cours  du 
leu  est  fixé  à  1  fr.  =  1.40  lei,  probablement 
en  rapport  avec  le  cours  du  dinar  serbe  vis- 
à-vis  du  franc  français. 

Cependant,  tandis  que  le  cours  fixé  se  main- 
tenait en  Serbie,  chez  nous  il  a  fort  rapidement 
changé  arrivant  â  1  fr.  =  1.86  lei. 

Les  devises  françaises  apportées  en  majeure 
partie  pour  les  besoins  de  l'armée,  n'étaient 
cependant  pas  vendues  au  cours  fixé. 

Nous  passons  une  série  entière  de  conflits 
et  de  discussions  sentimentales  avec  les  repré- 
sentants de  l'armée  française  en  Roumanie, 
pendant  lesquelles  le  franc  français  s'était 
élevé  â  2.50  lei.  Nous  avons  mis  alors  en 
application  partielle  la  loi  dont  il  est  parlé  plus 
haut,  en  achetant  la  value  obtenue  par  l'ex- 
portation à  un  conrs  fixé  par  le  service  de  la 
value,  à  savoir.  1  fr.  =  1.86  lei.  Ensuite,  en 
livrant  au  marché  une  partie  de  cette  value, 


measures  for  securing  the  payment  of  the  trea- 
sury  Thus,  il  was  imposed  to  the  State  the 
purchase  of  the  foreign  crédit  papers  arising 
from  aur  exportation  an  idea  which  gave  place 
to  a  lot  of...  academical  and...  classical  discus- 
sions. 

By  that  purchase  it  wasi  given  in  fact  the 
possibility  to  form  inaliénable  fund  of  foreign 
estimâtes  destined  to  secure  the  payment  of 
the  treasury  bonds  when  fallir.g  due  and  to 
avoid  the  financial  perturbations.  It  was  set 
also  the  bases  of  the  estimâtes  policy,  the  only 
one  which  can  be  followed  bv  our  National 
Bank  replacing  the  gold  policy.  By  the  journal 
of  the  Council  of  Ministers  of  1 8  the  April 
1919  and  by  the  decree  law  of  27  the  June 
1919  it  was  established  by  law  a  policy  of 
exchange  which  unhappily  was  not  put  in  ap- 
plication for  reasons  which  could  be  shown 
later  on,  because  now  when  discussions  without 
end  are  taking  place  about  the  value  questions 
there  are  very  few  persons  know  the  laws. 

In  the  gear  of  thèse  laws  which  have  not 
entirely  been  applicated  it  ts  necesary  to  show 
some  data  an  the  movement  of  the  exchannge 
crisis. 

C.  The  exchange  crisis  in  Roumania 

At  the  return  of  the  Roumania  Goverument 
in  Bucarest  itarose  question  of  fixing  the  rate 
of  exchange  of  our  „leu'  against  the  values 
of  the  Allied  countries.  By  order  of  the  French 
Military  Comniand  the  rate  exchange  of  the 
leu  is  fixed  Ihus:  1  fr.  =  1.40  lei,  profeably 
relative  to  the  exchange  rate  of  the  Serbian 
dinar  against  the  French  franc. 

But  whereas  the  fixed  exchange  rate  of  the 
dinar  was  maintained  in  Serbia,  our  rate  of 
exchange  was  falling  rapidly  arriving  to 
1  fr  =  1.86  lei. 

The  French  estimâtes  brought  largely  for 
the  needs  of  the  Army,  were  not  however  sold 
at  the  fixed  rate. 

We  had  a  whole  séries  of  cor.flicts  and  sen- 
limental  discussions  with  the  représentatives 
of  the  French  Army  in  Roumania  during  which 
the  French  franc  arose  to  2.50  lei.  We  have 
applied  then  partly  the  above  mentioned  law, 
purchasing  the  value  abtained  by  the  exporta- 
tion at  a  rate  of  exchange  fixed  by  the  valuta 
Service  viz  : 

1  fr  =  1.86  lei.  Then,  delivering  to  the 
market  a  part  of  this  value  in  order  to 
satisfy  our  most  urgent  wants  we  succeded  to 
stop  the  vertiginous  fall  of  the  leu  against 
the  French  franc,  and   aven  to  raise   the  ex- 
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pour  la  satisfaction  des  nécessités  les  plus 
urgentes,  nous  avons  réussi  â  arrêter  la  baisse 
vertigineuse  du  leu  vis-â-vis  du  franc  français, 
et  même  de  hausser  le  cours  du  leu.  Le  franc 
qui  au  marché  libre  était  vendu  de  2.50  à  3 
lei,  baisse  â  2  lei  et  même  à  1.86  lei.  Dans 
cette  situation,  le  conseil  financier,  qui  conduisait 
le  service  de  la  value,  baisse  le  cours  officiel 
â  1  fr.  =  1.50  lei,  cours  qui  s'est  maintenu 
officiellement  jusqu'aujourd'hui. 

Plus  intéressant  â  savoir  c'est  que  le  cours 
sur  le  marché  libre  s'est  maintenu  pendant 
longtemps  â  1  fr.  =  2  lei,  est  monté  ensuite 
â  I  fr.  —  2.50  lei  et  s'y  est  maintenu  jus- 
qu'en ces  derniers  mois. 

Pour  des  motifs  qu'il  n'est  pas  non  plus  né- 
cessaire de  mentionner,  n'étant  pas  des  motifs 
d'ordre  économique,  le  principe  de  la  vente  en 
value  étrangère  et  de  l'achat  de  la  dite  value, 
n'a  plus  été  appliqué  sans  que  le  système  en- 
tier ne  soit  changé.  Sur  le  marché,  on  n'a  plus 
pu  donner  des  sommes  importantes  et  le  franc 
est  monté  jusqu'à  3  lei.  Lorsque  récemment  on 
cessa  d'appliquer  la  loi  sans  l'abroger  et  en 
commença  à  introduire  un  autre  système,  le 
leu  est  tombé  brusquement  à  20  centimes. 

D'autre  part,  -  le  fonds  inaliénable  en  devises 
étrangères  dont  nous  avons  parlé  plus  haut, 
n'a  pu  être  constitué,  les  bons  de  Trésor  émis 
par  l'Etat  ne  sont  pas  couverts,  et  le  moment 
de  la  responsabilité  des  critiques  des  bonnes 
dispositions  est  arrivé. 

De  l'exposé  de  faits  passés  au  courant  de 
1919  on  pent  tiver  une  conclusion  favorable 
pour  les  idées  que  j'ai  énoncé  deux  ans  aupa- 
ravant dans  mon  travail  intitulé  „Problema  fi- 
nanciarâ  .  Cet  écrit  a  provoqué  à  son  appa- 
rition des  critiques  acerbes  parcequ'ii  s'éloignait 
des  théories  classiques  des  économistes  d'autres 
temps.  L'idée  fondamentale  en  était  que  pour 
financer  les  changes  intérieurs,  le  papier  monnaie 
n'a  pas  besoin  de  couverture  métallique,  et  que 
pour  financer  les  changes  internationaux  le  cours 
de  la  value  nationale  n'est  pas  soutenu  par  l'or 
qui  couvre  l'émission,  mais  par  les  valeurs 
réelles  —  les  marchandises  —  que  nous  li- 
vrons au  marché  international. 

Aujourd'hui  ces  principes  ne  sont  plus  com- 
battus chez  nous  non  plus,  et  tout  de  même  à 
leur  application  je  me  suis  heurté  aux  p  us 
fortes  résistances.  La  législation  créée  dans  le 
sens  de  ces  idées  n'a  pas  été  appliquée  et  le 
résultat  en  a  été  un  vrai  désordre  dans  la  po- 
litique financière  et  un  désastre  de  la  value 
nationale. 

Ceux  qui  hier  ne  comprenaient,  pas,  retournent 
aujourd  'nui   sur   leurs   pas   et   cherchent  la 


change  rate  of  the  leu.  The  franc,  whose  mar- 
ket  price  was  2.50  to  3  lei  f ails  to  2  lei  and 
even  to  1.86  lei.  In  this  situation,  the  finan- 
cial  council  conducting  our  valut  a  service  let 
the  Officiai  rate  of  exchange  fall  at  1  fr— 1.50. — 
This  rate  of  exchange  has  been  officially  main- 
tained  up  to  the  présent. 

It  is  more  interesting  to  know  the  market 
exchange  rate  was  maintained  for  a  long  time 
at  1  fr=2  lei,  raised  afterwards  to  1  fr=2.50 
lei  and  was  maintained  up  to  thèse  last  months. 

For  reasons  which  it  is  not  at  ail  necessary 
to  mention  as  they  are  not  economlcal  ones, 
the  principle  of  selling  in  foreign  value  and  of 
purchasing  in  the  same  valut  could  no  longer 
be  applied  without  changing  the  whole  System. 
On  the  marke  important  sums  could  no  lon- 
ger be  offered  and  the  franc  rose  therefore  to 
3  lei.  When  lately  they  ceased  appliyng  the 
law — without  repealing  il — and  began  to  intro- 
duce  another  system,  the  leu  had  suddenly 
fallen  to  20  centimes. 

On  the  other  hand,  the  above  mentioned 
inaliénable  fund  of  foreign  estimâtes  could  now 
be  constituted.  the  State  issued  Treasury  bondt 
are  not  covered  and  the  moment  for  the  criti- 
cism  of  good  disposition  has  corne. 

From  the  exposé  of  facts  wich  have  taken 
place  in  the  course  of  1919,  it  could  be  drawn 
a  favourable  conclusion  for  the  ideas  stated 
two  Years  ago  in  my  work  entitled  „Problema 
financiarâ".  This  writing  has  provoked  at  its 
appearance  véhément  criticism  because  it  de- 
viated  from  the  ciassical  thèmes  of  economists 
of  jore.  The  fundamental  idea  was  that  in  or- 
der  to  finance  the  interior  exchanges  the  bank 
notes  need  not  a  metallic  support  and  in  order 
to  finance  the  interuational  ;exchanges,  the  rate 
of  exchange  of  the  national  value  is  not  sup- 
ported  by  gold  which  covers  the  issue,  but  by 
the  actual  value  —  the  goods  —  which  we 
deliver  to  the  international  market. 

To-day  thèse  principles  are  no  more  impug- 
ned,  not  even  in  this  country,  and  yet  when 
they  werc  to  be  applied  to  met  the  strongest 
resistence.  The  législation  created  according  to 
thèse  ideas  has  not  been  applied  and  the  re- 
suit was  an  actual  disorder  in  the  financial 
poiicy  and  a  disaster  of  the  national  value. 

Those  who  yesterday  could  not  understand 
are  nous  returning  on  thein  steps  and  are 
looking  for  a  route  traced  out  by  a  législation 
which  they  neither  know  nor  understand. 

We  could  consider  with  scornful  irony  if  not 
the  thoretical  convulsions  of  to-day  at  least  the 
violent  Press  campaign  of  yesterday. 

But  it  is  my  duty  to    state  here    with  ail 
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route  tracée  par  une  législation  qu'ils  ne  con- 
naissent et  ne  comprennent  pas. 

On  pent  considérer  avec  une  ironie  mépri- 
sante, si  pas  les  convulsions  théoriques  d'aujour- 
d'hui, du  moins  les  violentes  campagnes  de 
presse  d'hier. 

Mais,  il  est  de  mon  devoir  d'affirmer  ici 
avec  toute  la  force  acquise  seulement  par  les 
convictions  scientifiques  et  non  par  des  intérêts 
politiques  passagers,  que  la  solution  du  pro- 
blème de  la  value  n'est  plus  dans  les  circon- 
stances actuelles,  la  même  que  celle  que  j'ai 
indiquée  il  y  a  une  année  ;  mais  c'est  le  tour 
des  plus  turbulents  de  trouver  une  solution 
adéquate  aux  conjonctures  données,  car  là 
cesse  le  rôle  d'un  chroniqueur. 

PROF.  DR.  I.  N.  ANGELESCU 

(Extrait  de  Partiçle  «Problème  du  Change  en  Rou- 
manie», publié  dans  la  revue  «Analele  Statislice  51 
Economice,  Fevruarie-Mart  e  1920,  par 
Prof.  Dr.  I.  N.  Angeleseu). 


the  force  acquired  through  scientifical  convic- 
tions and  not  by  ephemerial  politîcal  interests 
that  the  solution  of  the  value  problem  in  the 
présent  circonstances,  is  not  the  one  which  I 
indicated  a  year  ago;  but  it  devolves  on  the 
more  turbulent  to  find  out  an  adéquate  solu- 
tion to  the  présent  conjonctures  because  here 
ceases  the  chromcler's  part. 

by  PROF.   DE.  I.  N.  ANGELESCU 

Extract  fron  the  article: 

«The  Exoh-mge  Problem  in  Roumania  published  in  the 
review  :  «Stat'Stieal  and  Economical  Ani  als  February- 
March  1920  by  Prof.  Dr.  I.  N.  Angelescu. 


L'INDUSTRIE  DE  LA  BESSARABIE    THE  INDUSTRY  OF  BESSARAB1A 


L'industrie  de  la  Bessarabie  a  souffert,  par 
raport  à  la  guerre  mondiale,  en  général,  tout  au- 
tant que  les  industries  des  autres  pays,  et  l'on 
pourrait  même  dire  qu'elle  en  a  souffert  davan- 
tage, par  suite  de  la  situation  précaire  et  de 
sa  dépendance  en  ce  qui  concerne  l'importation 
des  pays  voisins.  Le  service  de  1  industrie  se 
trouvait  obligé  de  reprendre  son  activité  à  une 
époque  très  difficile,  alors  que  les  suites  de 
l'ébranlement  subi  se  faisaient  encore  ressentir 
avec  assez  d'acuité. 

Le  premier  devoir,  qui  faciliterait  la  solution 
de  ce  qui  va  suivre,  c'était  d'éclaircir  la  vraie 
situation  des  entreprises  industrielles,  afin  de 
pouvoir  envisager  avec  cercitude  les  bases  fon- 
damentales du  labeur  à  continuer. 

En  utilisant  le  premier  matériel  statistique 
des  annés  1915  et  1916,  le  service  de  l'indus- 
trie l'a  complété  en  le  systématisant  et  a  éta- 
bli, à  la  suite,  le  tableau  des  entreprises  exis- 
tant dans  cette  période  là. 


Peausseries  32 

Moulins  à  vapeur  et  à  moteurs   750  ' 

Ateliers  12 

Fabriques  de  savons  .  .   38 

c        d'huiles  142 

«       de  bures  et.  draps  33 

«        d'eaux  gazeuses  66 

Fours  à  chaux  20 

Tuileries  24 

Briquetc  ries  41 


The  industry  of  Bessarabia  in  its  connection 
with  the  war  has  generally  suffered  as  much  as 
the  industries  of  other  countries  and  it  could 
even  be  said  that  it  has  suffered  more  having 
regard  to  its  precarious  situation  and  of  its  dé- 
pendance on  the  import  from  the  neighbouring 
countries. — The  service  of  the  industry  had  to 
résume  its  activity  under  very  difficult  circum- 
stances when  the  conséquences  of  the  shock 
supported  were  being  acutely  felt. 

The  first  task  which  coould  facilitate  the  so- 
lution of  what  should  be  followed,  was  to  cla- 
rify  the  true  situation  of  the  industrial  enter- 
prises  to  enable  us  to  envisage  with  certainty 
the  fundamental  bases  of  the  work  to  be  con- 
tinued. 

Making  use  of  the  first  statistical  material 
of  1915  and  1916,  the  service  of  the  Industry 
had  completed  it — having  systematised  it,  and 
has  subsequently  estabiished  the  statemeat  of 
the  enterprises  existing  during  that  period. 


Peltry  

Steam  motor  mills  750 

Workshops  12 

Soap  factories  \.  .....  .  3S 

Oil        «  142 

Cloth  and  coarse  cloth   factories  33 

Gaseous  waters  factories  66 

Lime  ovens       (     «    )  20 

Brickworks  41 

Electric  works  
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Usines  électriques  i  9 

Fabriques  d'ouate   6 

Carrières  de  pierre   12 

Fonderies   17 

Fabriques  de  macaronis   6 

Ateliers  de  mécanique   31 

Distilleries  d'eau- de- vie    32 

«        de  cognac   Ll 

Brasseries   19 

Distilleries  d'eau-de-vie  de  fruits   6 

Fabriques  de  tabacs   12 

Diverses  fabriques   19 


La  production  de  toutes  les  entreprises  sus- 
mentionnées, par  suite  de  la  guerre  mondiale  et 
de  ses  conséquences,  a  certainement  beaucoup 
diminué. 

La  diminution  de  la  production  en  général  et, 
en  spécial,  la  liquidation  même  envisagée  au 
total  dans  une  série,  entière  d'entreprises,  s'ex- 
pliquent par  la  fermeture  des  frontières,  par  la 
désorganisation  des  transports  et  surtout  par  le 
manque  de  combustible  (charbon,  pétrole,  ma- 
zouth-benzine  etc.);  qui,  ne  se  trouvant  pas  en 
Bessarabie,  devait  être  importé. 

D'antre  part  l'arrêt  dans  l'importation  des 
machines  moteurs,  la  détérioration  des  appareils 
existants  et  l'impossibilité  de  faire  des  répara- 
tions compliquées,  ainsi  que  de  faire  venir  de 
l'étranger  les  parties  de  machines  nécessaires  ne 
pouvaient  pas  ne  pas  faire  diminuer  le  coeffi- 
cient de  la  productivité  provinciale. 

Les  autorisation  délivrées.  Les  premières 
manifestations  de  renaissance  industrielle  ont 
lieu  à  partir  de  1918  et  au  commencement  de 
1919,  alors  que  les  formes  de  la  vie  économr 
que  accusent  un  caractère  plus  d'éterminé.  A 
dater  de  ce  moment,  le  capital  s'est  usé,  ainsi 
qu'on  devait  s'y  attendre,  au  rétablissement  des 
anciennes  entreprises  et  à  l'organisation  des 
nouvelles;  et,  au  début  de  l'année  1919  jus- 
qu'au mois  de  novembre  suivant,  la  Direction 
de  l'industrie  à  d'élivré  â  différentes  personnes 
environ  100  autorisations  pour  le  fonctionnement 
des  diverses  fabriques. 


Moulins  à  vapeur  et  autres  moteurs   23 

Fabriques  de  vernis   19 

«         «  savons  ......    16 

*         «  tabacs   6 

Scieries  .  .  .  ,   5 

Fabriques  de  bougies  ,  .  .  .  4 

Tanneries   3 

Fabriques  d'allumettes,  d'huile  à  graisser,  tubes 

à  cigarettes  draps  chacune  par   2 

Différentes  fabriques   20 


Il  faut  observer  que,  la  Direction  ne  délivre 
plus  des  autorisations  pour  les  fabriques  de  ta- 
bacs et  d'allumettes,  depuis  que  le  monopole 
d'état  de  pareils  produits  e  été  étendu  par  dé- 


Wadding  factories   6 

Stone  quarries   12 

Foundries   17 

Macaroni  factories   6 

Mechanical  workshops   31 

Brandy  distilleries   32 

Cognac        «   11 

Breweries   19 

Fruit  brandy  distilleries   6 

Tobacco  factories    12 

Various  factorits   19 


Owing  to  the  mondial  war  and  its  consé- 
quences, the  production  of  ail  the  above  men- 
tioned  enterprises  has  naturally  much  decreased 
and  this  decrease  is  shown  in  the  attached  di- 
agram  which  contains  the  yields  of  1916  and 
1919. 

Generally,  the  décrease  of  production  and  es- 
pecially  the  liquidation  itself  faced  in  a  large 
séries  of  enterprises,  are  explained  by  the  clo- 
sing  of  the  frontières;  disorganisation  of  tran- 
sports and  specially  by  the  lack  of  fuel  (coal, 
petroleum,  mazouth,  benzine  etc)  and,  as  it  was 
not  to  be  found  in  Bessarabia  it  had  to  be 
imported. 

Besides  this,  the  import  of  motor-engines  ha- 
ving  Deen  stopped,  the  détérioration  of  machi- 
nes existing  here  and  the  impossibility  of  effec- 
ting  blg  repairs  and  also  that  of  importing  from 
abroad  the  necesary  machine  parts,  could  not 
but  make  diminîsh  the  ratio  of  the  provincial 
productivity. 

The  issued  licences.  The  first  marks  of  in- 
dustriel revival  have  been  reported  from  1918 
and  beginning  of  1919  when  the  Unes  of  the 
économie  life  shew  a  more  determ  ned  character. 
From  that  moment  the  capital  has  beenused,  one 
could  expect  this,  for  the  re-establishm.nt  of 
the  old  enterprises  and  for  the  organisation  of 
new  ones;  and,  at*"the  beginning  of  1919  until 
the  month  of  December,  the  Industry  Directo- 
rate  had  issued  to  various  persons,  about  100 
licences  for  the  working  of  various  factories  : 


Steam  mills  and  other  motors   23 

Varnish  factorieu   19 

Soap          «    16 

Tobacco      «    6 

Sau-mills   5 

Candie  factories   4 

Tanneries   3 

Match  factories 

Lubricating  oil  factories  2  of  each 

Cigarette  tubes  « 
Lin  en  factories 

Various  factories   20 


It  is  to  be  noted  that  the  Directoràte  is  no 
longer  issuing  any  licences  for  tobacco  and  mat- 
ches  factories  since  the  State  Monopoly  has 
been  extended  by  Royal  decree  over  Bessarabia. 

Until  that   licence  is  received,  each  of  the 
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cret  royal  à  la  Bessarabie.  Chacune  oes  enter- 
prises  susmentionnées  jusqu'à  la  réception  *  de 
l'autorisation  de  fonctionement,  est  visitée  par 
l'inspecteur  industriel  de  la  région  respective, 
afin  de  contrôler  la  partie  technique,  ainsi  que 
l'exécution  de  toutes  les  mesures  prévues  par- 
la loi,  concernant  la  sauvegarde  des  intérêts 
de  la  classe  ouvrière.  En  outre,  la  Direction 
impose  à  l'inspecteur  industriel  l'obligation  de 
conseiller  l'industriel,  dans  l'intérêt  du  déve- 
lopement  de  l'industrie  locale. 

Le  contrôle  des  générateurs  à  vapeur.  La 
Direction  a  dressé  un  inventaire  de  toutes  les 
chaudières  à  vapeur  de  Bessarabie  qui  doivent 
être  soumises  au  contrôle  technique  conformé- 
ment à  la  loi. 

Par  suite  de  ce  contrôle,  sur  2060  généra- 
teurs qui  se  trouvent  en  Bessarabie,  1343  ne 
sont  pas  soumis  aux  taxes  légales,  étant 
des  chaudières  agricoles,  le  reste  de  717  paient 
des  impôts  et  l'avis  pour  le  recouvrement  des 
taxes  respectives  a  été  transmis  à  l'Administra- 
tion financière. 

Le  chiffre  de  l'impôt  est  calculé  d'après  la 
superficie  de  chauffage  de  la  chaudière  et  en 
conformité  du  code  industriel  en  vigueur,  soit  9 
bani  par  mètre  carré, 

Il  est  certain  que  ce  chiffre,  tenant  compte 
du  renchérissement  extraordinaire  des  produits, 
est  très  réduit,  et  la  Direction  se  propose  de 
dresser  prochainement  des  tableaux  des  géné- 
rateurs pour  1920,  avec  une  augmentation  d'im- 
pôts qui  seront  portés  à  90  bani  par  mètre 
carré  de  surface  de  chauffage. 

Le  besoin  de  matériels  techniques.  Pour  con- 
courir au  dévelopament  de  l'industrie  de  Bes- 
sarabie la  Direction  aidera  l'industriel  à  s'ap- 
provisionner en  matériels  nécesaires,  prenant 
en  considération  ses  nécessités  immédiates. 

Pour  le  moment,  l'importation  de  matériels 
techniques  ne  pouvant  pas  avoir  Heu,  la  seule 
ressource  serait  la  Direction  de  la  reconstitution 
économique  de  Bucarest,  qui  dispose  d'un  ma- 
tériel technique  assez  considérable. 

La  direction  de  l'inlustrie  de  Bessarabie  est 
intervenue  auprès  du  ministère  à  Bucarest,  pour 
qu'il  lui  soit  accordé  un  crédit  de  matériels,  a- 
fin  d'approvisionner  les  industriels,  à  condition 
que  la  somme  respective  soit  amortie  au  fur  et 
à  mesure  de  la  distribution  des  matériels. 

Inspection  industrielle.  A  l'époque  de  l'orga- 
nisation de  la  Direction  de  l'industrie  et  du 
commerce  en  1918  il  n'y  avait  au  total  qu'un 
inspecteur  industriel  régional  et  un  inspecteur 
tonjours  industriel  supérieur. 

Les  régions  iudustrielles.  Pour  une  province 
ussi  importante  que  la  Bessarabie  il  ne  pouvait 


above  mentioned  enterpises  is  visited  by  the  in- 
dustriel inspector  of  the  respective  région  with 
a  view  to  controlling  the  technical  part  as 
well  as  the  carrying  out  of  ail  the  provisions  of 
the  law,  safeguarding  the  interests  of  the  wor- 
king  class.  Besides,  the  Directorate  compels  the 
industrial  inspector  to  give  the  industrial  people 
concerned,  spécial  advice  in  the  interest  of  the 
development  of  the  local  industry. 

The  control  over  the  steam  generators.  The 
Directorate  have  compiled  an  invent  >ry  of  ail 
the  steam  boilers  in  Bessarabia  which  are  to 
be  under  technical  control  according  to  the  law. 

In  conséquence  of  this  control,  1343  out  of 
2060  generators  to  be  found  in  Bessarabia  are 
not  subject  to  the  légal  taxes,  as  they  are  loo- 
ked  upon  as  agricultural  boilers  (Kettles)  ;  the 
remainder  of  717  are  paying  the  légal  taxes 
and  the  notice  for  their  collection  hasbeen  fo- 
rewarded  to  the  Financial  Administration. 

The  figure  of  the  taxes  is  calculated  accor- 
ding to  the  heating  surface  of  the  kettle  and  in 
accordance  with  the  Industrial  Code  in  force 
should  be  9  bani  per  square  mètre. 

It  is  obvious  that  taking  into  considération 
the  extraordinary  dearth  of  the  products.  that 
figure  is  too  small  and  the  Directorate  are  now 
suggesting  to  compile  shortly  statements  of  ge- 
nerators in  1920,  with  an  increase  of  the  duties, 
amounting  to  90  bani  per  square  90  mètre  of 
heating  surface. 

The  need  of  technical  materials.  In  order  to 
assist  the  development  of  the  industry  in  Bes- 
sarabia, the  Directorate  will  help  the  manufac- 
turer to  provide  himself  with  the  necessary  ma- 
terials taking  into  considération  his  immédiate 
requirements. 

As,  for  the  présent  time,  the  importation  of 
technical  materials  cannot  be  effected,  the  sole 
resource  would  be  the  Directorate  of  the  Eco- 
nomical  Reconstruction  who  possess  a  considé- 
rable quantity  of  technical  materials. 

The  Industrial  Directorate  of  Bessarabia  have 
made  représentations  to  the  Ministry  at  Buca- 
rest, with  a  view  to  obtaining  a  certain  quan- 
tity of  materials  supply  the  manufactures  on 
condition  that  the  value  thereof  be  paid  pro- 
portionally  with  the  issue  of  material. 

Indllstrlal  inspection.  At  the  time  the  Indus- 
tryand  com.  Directorate  being  organised,  in  1918, 
there  were  but  one  régional  industrial  inspector 
and  one  superior  industrial  inspector. 

The  industrial  régions.  For  a  province  im- 
portant as  Bessarabia  is,  the  number  of  two 
inspectors  was  obviously  insufficient,  this  is 
why  the  Directorate  took  steps  to  increase  their 
number.  From  August  1918toJuly  1919,  Bessa- 
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certainement  suffire  rien  que  deux  inspecteurs, 
et  c'est  la  raison  pour  laquelle  la  Direction  a 
pris  des  mesures  afin  d'augmenter  leur  norrbre 
Du  mois  d'août  1918,  jusqu'en  juillet  1919,  îa 
Bessarabie  était  divisée  en  trois  régions  indus- 
trielles, ayant  chacune  un  inspecteur,  plus  tard 
néanmoins,  la  région  du  sud,  en  considération  de 
son  étendue  et  des  difficultés  qui  en  résulte- 
raient pour  un  seul  inspecteur,  dans  l'accompiisse- 
ment  de  ses  attributions.  La  rèpartion  des  ré- 
gions industrielles  de  la  Bessarabie  est  actuel- 
lement la  suivante  : 

La  première  région  comprend  les  districts  de 
Hotin,  Bàltzi  et  Soroca;  la  deuxième,  les  dis- 
tricts de  Kischinef  et  Orhei  ;  la  troisième,  les 
districts  de  Cetatea  Alba  et  Ismaïl  et  la  qua- 
trième, les  districts  de  Tlghina  et  Cahul. 

La  tâche  des  inspecteurs  industriels,  vu  la 
complète  désorganisation  de  la  vie  économique 
de  toute  la  Bessarabie,  se  trouve  être  assez 
compliquée.  Il  était  nécesaire,  on  peut  le  dire, 
d'organisser  les  inspections  des  fabriques  sur  de 
nouvelles  bases. 

Les  attributions  des  inspecteurs  industriels. 
Ces  atributions  sont,  en  général,  les  suivantes  : 

t.  La  surveillance  de  l'application  des  lois, 
tant  par  les  fabricants  que  par  les  ouvriers  ; 
lois  qui  fixent  leurs  attributions  et  leurs  rap- 
ports réciproques  (code  du  travail  industriel 
art.  34.  556). 

2.  Les  dispositions  pour  Implication  des  rè- 
glements élaborés  par  la  Direction  de  l'indus- 
trie et  du  commerce  et  le  soin  que  tous  les 
règlements  et  décisions  soient  respectés. 

3.  L'examen  et  la  confirmation  des  taxes  des 
tableaux,  programmes  et  règlements  de  l'orga- 
nisation intérieure  (art.  101  103  et  108  du  code 
du  travail  industriel)  fixés  par  les  directions 
des  fabriques  et  concernant  les  ouvriers  (art. 
34  87  code  du  travail  industriel). 

4.  Fixation  de  la  paye  de  la  main  d'oeuvre. 

5.  La  prise  des  mesures  pour  prévenir  les 
divergences  et  malentendus  entre  les  fabri- 
cants et  les  ouvriers,  enquêtes  sur  les  lieux  et 
intervention  pour  concilier  les  parties  (art.  34 
8,  code  du  travail  industriel).  • 

6.  Surveillance  de  l'accomplissement  des  dé- 
cisions concernant  l'enseignement  des  apprentis 
fart.  34  §  22,  code  du  travail  industriel). 

7.  Introduction  des  poursuites,  le  cas  échéant 
devant  les  tribunaux  pour  violation  des  règle- 
ments mentionneés  aux  art.  42  48,  50,  64,  66- 
68,  90-103  et  570  du  code  du  travail  indus- 
triel (art.  34  §  §  3,  4  et  9  code  du  travail 
industriel). 

'  8.  Rédaction  des  procés-verbaux  concernant 
la  violation  des  règlements  prescrits  par  la  loi 


rabia  was  divided  into  three  industrial  régions, 
with  one  -  inspector  each  ;  later,  however,  the 
southe  rnegion,  in  view  of  its  area  and  the 
difficult  which  would  resuit  for  a  single  ins- 
pector in  the  fulfilment  of  his  duty,  was  divi- 
ded into  4  régions,  thus  forming  4  régions. 

The  first  région  includes  the  districts  of  Ho- 
tin, Baltzl,  and  Soroca  ;  the  second,  the  dis- 
tricts of  Kishinew  and  Orhei;  the  third,  the 
districts  of  Cetatea  Albâ  and  Ismail  and  the 
districts  of  Tighina  and  Cahul.  On  account  of 
the  complète  desorganisation  of  the  économie 
life  of  Bessarabia,  the  task  of  the  industrial 
inspectors  is  obviously  very  complicated.  It  can 
be  said  that  it  was  necessary  to  org^nize  the 
inspection  of  factories  on  new  bases. 

The  duties  of  the  industrial  inspectors.  Ge- 
nerally  speaking,  theyareas  follows  :  No.  To  su- 
pervise the  application  of  laws  both  by  the  ma- 
nufacturer and  by  the  workmen  ;  laws  which 
fix  their  duties  and  mutual  intercourse  (Code 
of  the  industrial  work  art.  34  §  6).  No.  The  pro- 
visions for  the  application  of  régulations  com- 
piled  by  the  Industry  and  commerce  Directo- 
rate  and  that  ail  régulations  and  décisions  be 
complied  with.  No.  The  examination  and  confirma- 
tion of  taxes,  statements,  programmes  and  ré- 
gulation of  the  interior  organisation  (art  101 -103 
and  108  of  the  Code  of  industrial  work)  fixed 
by  the  factory  managements  and  concerning  the 
workmen  (art.  34  §  7,  Code  of  industrial  work). 
To  fix  the  salaries  of  labour.  No.  To  take  steps 
to  prevent  divergences  and  misunderstandings 
between  manufacturers  and  workmen  ;  to  hold 
enquiries  on  the  spot  and  intervene  to  reconcile 
both  parties  (art.  34  §  8,  Code  of  industrial 
work).  No.  To  supervise  the  fulfilment  of  décisions 
regarding  the  training  of  apprentices  (art.  34 
§  1  and  2,  Code  of  industrial  work).  No.  To  in- 
troducô  proceedings  when  necessary,  before  the 
tribunals  against  breach  of  the  above  mentioned 
régulations  in  art.  42—48  50,  64,  66—68, 
90— 103  and  570  of  the  Code  of  Industrial 
work  (art.  34  §  3,  4  and  9,  Code  of  Industrial 
work).  No.Todraw  up  „procès-verbaux  regarding 
the  breach  of  the  régulations  prescribed  by  the 
law  or  décisions  already  issued  accordingly, 
concerning  the  utilisation  of  steam  Kettles  and 
to  inform  the  respective  Judicial  Courts.  No.  To  cn- 
llect,  verify  and  revise  the  statistical  descrip- 
tions on  the  activity  of  industrial  enterprises  of 
their  région  (art.  34  §  13,  Code  tf  Industrial 
work).  No.  To  supervise  closely  the  régulations 
concerning  the  steam  Kettles  according  to  art. 
13,  Code  of  Industrial  work  (art.  34  §  H  and 
art.  1  5,  C.  I.  W.).  No.  To  communicate  to  the  fi- 
nancial  administration  the  necessary  information 
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ou  des  décisions  données  dans  l'ordre  établi,  con- 
cernant l'utilisation  des  chaudières  à  vapeur  et 
la  communication  de  ces  procés-verbaux  aux  in- 
stances judiciaires  respectives, 

9.  Le  recueil,  la  vérification  et  la  révision 
préalables  des  descriptions  statistiques  sur  l'ac- 
tivité des  entreprises  industrielles  de  leur  région 
(art.  34  §  1 3  code  du  travail  industriel). 

10.  La  surveillance  de  près  des  règlements 
concernant  les  chaudières  à  vapeur  conformé- 
ment à  l'art.  13  du  code  ind.  (art.  34  §  1 1  et 
art.  1 5  code  du  travail  industriel). 

1 1 .  Communication  des  informations  néces- 
saires à  l'administration  financière  dans  le  but 
de  fixer  les  impôts  concernant  les  entreprises 
industrielles. 

12.  Exécution  des  différentes  attributions  don- 
nées par  la  Direction,  relativement  au  contrôle 
et  description  des  fabriques,  à  la  certification  des 
machines  à  vapeur  et  des  chaudières,  à  la  ré- 
daction des  inventaires  et  à  l'estimation  des 
entreprises  industrialles,  etc.  (art.  34  §  10  code 
du  travail  industriel. 

13.  Surveillance  de  l'activité  des  ateliers  pour 
l'enseignement  des  métiers  ruraux  ;  de  la  bonne 
organisation  des  sections  d'enseignement,  ainsi 
que  le  contrôle  des  sommes  affectées  par  l'Etat 
aux  ateliers  et  des  autres  ressources  spéciales 
(art.  34  §  14  code  du  travail  industriel)-  ( 

14.  Organisation  des  infirmeries,  surveillance 
de  leur  activité,  le  contrôle  des  comptes  pré- 
sentés par  l'administration. 

15.  Surveillance  de  l'application  de  la  loi  re- 
lative à  l'indemnisation  de  ceux  qui  ont  subi 
des  dommages  à  la  suite  des  accidents  de  tra- 
vail (art.  541,  597,  code  du  travail  industriel). 

L'accomplissement  de  certaines  de  ces  obli- 
gations était  extrêmement  difficile,  tant  à  cause 
du  manque  des  moyens  de  transports,  que  par 
suite  de  la  méconnaissance  voulue  des  lois,  tant 
des  patrons  que  des  ouvriers,  pendant  la  guerre 
et  le  mouvement  bolcheviste. 

Nous  allons  nous  occupper  maintenant  de  l'ac- 
tivité individuelle  des  inspecteurs  industriels. 

Statistique.  Le  premier  devoir  de  la  Direction, 
sitôt  son  organisation,  était  tout  naturellement 
d'établir  l'espèce  et  le  nombre  de  toutes  les  fa- 
briques de  Bessarabie  qui  fonctionnent  et  de 
celles  qui  ont  cessé  leur  activité.  Cette  tâche 
revenait  logiquement  aux  inspecteurs  industriels. 
Il  était  indispensable  que  l'on  procédât  à  des 
inspections  à  peu  près  dans  chaque  village  de 
Bessarabie,  pour  examiner  chaque  moulin,  chaque 
fabrique  et  enregistrer  aussi  toutes  les  locomo- 
biles  agricoles. 

Si  l'on  considère  le  défaut  de  chaussées  de 
notre  province,   le  manque  presque  .absolu  de 


with  a  view  to  fixing  the  taxes  on  industrial 
enterprises,  12.  To  carryout  various  instructions 
from  the  Directorate  regarding  the  control  and 
description  of  factories,  the  registration  of  steam 
engines  and  Kettles,  to  make  inventories  and 
the  valuations  of  the  industrial  enterprises  etc. 
(art.  34  §  16  C.  I.  W.).  Supervision  on  the 
activity  of  workshops  for  the  teaching  of  rural 
trades,  the  good  organisation  of  the  teaching 
sections  as  well  as  the  control  on  the  sums  a- 
ffected  by  the  State  in  the  workshops  andother 
spécial  sources  (art.  34  §  14  C.  I.  W.).  The 
organisation  of  infirmants,  supervision  of  their 
activity,  control  of  the  accounts  forwarded  by 
the  management.  The  supervision  and  applica- 
tion of  the  law  regarding  the  indemnisat.on  of 
those  who  supported  losses  in  conséquence  of 
accidents  due  to  work  (art.  541 ,  597,  C.  I.  W.) 
The  fulfjlment  of  certain  of  thèse  obligations 
was  extremely  difficult,  both  on  account  of  the 
lack  of  transport  means  and  of  the  intentioned 
ignorance  of  the  laws  by  the  employers  and  work- 
men,  during  the  war  and  the  bolshevic  movement. 

We  are  now  going  to  occupy  ourselves  with 
the  personal  activity  of  the  industrial  inspectors. 

Statistics.  The  first  duty  of  the  Directorate, 
soon  after  their  organisation,  was  quite  natu- 
rally  to  establish  the  kind  and  number  of  ail 
factories  in  Bessarabia  in  opération,  and  of  those 
which  ceased  to  work.  This  task  was  logically 
to  be  fullfiled  by  the  Industrial  Inspectors.  It 
was  indispensable  to  carry  out  inspections  nearly 
în  each  village  of  Bessarabia  for  the  purpose 
of  examining  each  mill,  each  factory  and  regi- 
stering  ail  the  agricultural  locomobiles. 

If  one  considers  the  lack  of  roads  in  our  pro- 
vince, the  nearly  entire  lack  of  postal  commu- 
nication, the  difficultés  and  irregularity  of  tran- 
sports on  railways  as  well  as  the  heavy  loss 
of  horses  sustained  by  peasants  on,  acount  of 
lack  of  fodder  during  the  winter  of  1918 — 1919, 
one  can  see  that  the  inspections  corne  before 
very  serious  difficultés. 

The  inspectors  have,  bowever,  done  their 
duty  consciously. 

Fdr  the  présent  time.  the  centralisationof  sta- 
tistical  data,  is  to  an  end  and  respective  sta- 
tements  are  being  drawn  up. 

From  the  1  st  January  1919,  the  inspections 
effected  in  the  four  industrial  régions  of  Bes- 
sarabia refer  to  985  factories  and  works.  The 
work  of  inspection  and  that  of  the  collection  of 
the  respective  data,  has  been  done  during  the 
summer,  when  this  was  permitted  by  the  state 
of  the  ways  of  communication,  although  nearly 
half  of  the  fine  season  could  not  be  made  use 
of  on  account  of  plentiful  rains. 
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communications  postales,  les  difficultés  et  l'irré- 
gularité des  transports  par  voies  ferées  ainsi  que 
laperte  colossale  de  chevaux  que  les  paysans  ont 
souffert,  pendant  à  la  suite  du  manque  de  fourrage 
l'hiver  de  1918 — 1919,  on  voit  que  lesinspections 
rencontrent  des  difficultés  assez  sérieuses. 

Les  inspecteurs,  malgré  cela,  se  sont  acquittés 
de  leur  tâche  consciencieusement. 

Pour  le  moment,  la  centralisation  des  données 
statistiques  est  finie  et  l'on  dresse  les  tableaux 
respectifs. 

A  partir  du  1  er  janvier  1919,  les  inspections 
faites  dans  les  quatre  régions  industrielles  de 
Bessarabie  ont  eu  pour  objet  985  fabriques  et 
ateliers. 

Les  inspections  de  ces  établissements,  ainsi 
que  le  recueil  des  données  respectives  ont  été 
réalisés  pendant  l'été,  alors  que  l'état  des  voies 
de  communication  le  permettait,  bien  que  la  moi- 
tié presque  de  la  bonne  saison  ne  pût  être 
utilisée  à  cause  de  la  surabondance  des  pluies. 

Afin  de  mieux  connaître  les  fabriques  exis- 
tantes de  Bessarabie,  la  direction  a  invité  par 
publication  les  industriels  de  présenter  aux  in- 
specteurs les  documents  et  plans  en  vertu  des 
quels  fonctionnaient  leurs  entreprises.  Ces  do- 
cuments étaient  examinés  par  les  inspecteurs 
industriels  et,  le  cas  échéant,  les  propriétaires 
des  fabriques  ou  ateliers  s'obligeaient  à  deman- 
der de  nouvelles  autorisations.  De  la  sorte,  la 
clarification  des  fabriques  s'exécute  avec  plus 
d'effet. 

On  a  examiné  sur  les  lieux  eh  1919: 


Moulins   353 

Fabriques  d'huiles                                       .  112 

»        de  Savon   37 

»        d'eaux  gazeuses   23 

»       de  draps   12 

Peausseries  ,  .  11 

Brasseries   13 

Fabriques  de  tabacs   16 

»        »  bougies   4 

>        »  ouate   5 

Usines  électriques   7 

Fonderies  •   .  .  .  .  6 

Ateliers  divers   6 


Les  données,  récueillies  par  lés  inspecteurs 
Industriels,  ont  été  collationnées  et  servent  à  la 
Direction  comme  base  aux  travaux  concourant  au 
développement  de  l'industrie  de  la  Bessarabie. 

Autorisations  pour  le  fonctionnement  des  fa- 
briques et  ateliers.  Ces  autorisations  étaient  don- 
nées par  la  Direction  à  la  suite  des  enquêtes, 
faites  sur  les  lieux  par  les  inspecteurs  industriels, 
concernant  l'installation,  l'observance  des  régies 
hygiéniques  et  toutes  condilions  techniques  exi- 
gées par  la  loi. 

Afin  de  simplifier  le  procédé  d'autorisation, 
les  demandes  et  les  plans  y   relatifs  étaient 


In  order  to  know  better  the  existing  factories 
in  Bessarabia,  the  Directorate  have,  by  means 
of  publicity,  invited  the  industriels  to  produce 
to  the  inspectors  the  documents  and  plans  in 
virtue  of  which  their  enterprises  are  in  opéra- 
tion. Thèse  documents  were  examined  by  the 
industrial  inspectors  and,  when  necessary,  fac- 
tory  and  works  owners  bound  themselves  to 
ask  for  fresh  authorizations,  thus  the  clarification 
of  factories  has  more  effect. 

In  1919  the  following  examinatijns  took  place: 


Mills   352 

Oil  factories   112 

Soap    »    37 

Gazeous  waters  factories  23 

Cloth  factories    12 

Peltries   11 

Breweries   13 

Tobacco  factories   16 

Candie        «    4 

Wadding     «    5 

Electrical  workshop   7 

Foundries   6 

Varions  workshops   6 


The  data  collected  by  the  industrial  inspec- 
tors have  been  collated  and  are  now  used  by 
the  Directorate  as  a  basis  for  the  work  which 
help  the  industrial  development  of  Bessarabia. 

Authority  for  the  functloning  Of  factories 
and  works.  Such  authorizations  were  issued  by 
the  Directorate  in  conséquence  of  enquiries  held 
on  the  spot  by  the  industrial  inspectors  con- 
cerning  the  installation,  the  observance  of  hy- 
gienic  régulations  and  every  technical  condition 
required  by  the  law. 

In  order  to  simplify  the  procédure  in  issuing 
such  authorizations,  the  respective  applications 
and  plans  were  submitted  by  the  undertaker 
either  tb  the  industrial  inspector  of  the  respective 
région,  or  to  the  Direction. 

In  the  first  instance,  the  application  together 
with  the  annexes  was  forwarded  to  the  Direc- 
torate who  were  giving,  when  necessary,  the 
required  authority. 

Thus,  since  the  lst  Iauuary  to  1st  November 
1919,  about  100  authorizations  have  been  issued. 

Authorizations  regarding  the  installation  of 
steam  generators.  Thèse  authorizations,  ccnsi- 
dering  the  danger  resulting  from  an  inefficient 
installation  as  regards  a  probable  explosion'  of 
the  boilers,  were  exclusively  issued  by  the  in- 
dustrial inspectors  and  this  modality  présents 
the  security  measures  as  the  locomobile  generators 
are  often  removed. 

For  the  installation  of  boilers,  a  total  of  78 
fresh  authorizations  has  been  issued. 

Control  of  the  steam  boilers.  Ail  the  steam 
boilers  are  inspected   periodically,  the  Interior 
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ransmis  par  l'exploitant  soit,  à  l'inspecteur  indus- 
riel  de  la  région  respective  soit  à  la  Direction. 

Dans  le  premier  cas,  la  demande  accompagnée 
des  annexes  était  transmise  à  la  Direction  qui 
donnait,  le  cas  échéant  l'autorisation  demandée. 

C'est  ainsi  que,  depius  le  1-er  Janvier  jus- 
qu'au 1-er  Novembre  1919  on  a  délivré  environ 
100  autorisations. 

Autorisations  concernant  l'installation  des  gé- 
nérateurs à  vapeur.  Ces  autorisations,  considé- 
rant le  danger  que  présenterait  une  installation 
défectueuse,  par  rapport  à  une  éventuelle  explo- 
sion des  chaudières,  étaient  exclusivement  don- 
nées par  les  inspecteurs  industriels.  Et  cette 
modalité  correspond  d'autant  plus  aux  mesures 
de  sûreté  que  les  générateurs  locomobiles  sont 
souvent  déplacés. 

Au  total,  on  a  délivré  78  autorisations  nou- 
velles pour  installation  de  chaudières. 

Contrôle  des  chaudières  à  vapeur.  Toutes  les 
chaudières  sont  soumises  à  un  examen  périodi- 
que sur  leur  état  intérieur  et  extérieur  ainsi  que 
par  piession  hydraulique.  Du  1-er  Janvier  au 
1-er  Novembre  170  chaudières  ont  été  exami- 
nées par  les  inspecteurs  industriels. 

Le  contrôle  des  chaudières  vu  leur  mauvais 
état  actuel,  prend  beaucoup  de  temps  aux  in- 
specteurs qui  doivent  parfois  céd'er  dans  leurs 
prétentions,  à  cause  du  mangue  de  matériel  pour 
la  réparation  des  chaudières  et  des  machines, 
ils  ont  été  cependant  forcés  d'arrêter  le  fonction- 
nement de  quelques-unes. 

Telle  est,  à  peu  de  chose  près,  en  traits  gé- 
néraux, l'activité  technique  des  inspecteurs  in- 
dustriels. Outre  ces  attributinns  il  y  en  a  d'autres 
d'une  plus  grande  importance,  à  savoir  la  sur- 
veillance de  l'application  équitable  des  lois  en  ce 
qui  concerne  les  ouvriers,  la  réglementation  des 
rapports  entre  les  patrons  et  les  ouvriers,  la 
défense  des  droits  de  ces  derniers  en  cas  d'ac- 
cidents de  travail,  la  surveillance  des  mesures 
préventives,  l'assurance  des  ouvriers  en  cas  de 
maladie,  la  surveillance  du  travail  et  de  l'en- 
seignement des  mineurs  etc. 

Violation  des  lois  relatives  au  travail  des 
mineurs  et  des  enfants  par  les  fabricants.  Pen- 
dant la  guerre  et  le  bolchévisme,  certains  fa- 
bricants, tels  ceux  de  tabacs,  ont  violé  les  régies 
prescrites  par  la  loi  leur  défendant  l'emploi  des 
mineurs  et  sourtout  des  enfants. 

Dans  certains  autres  cas  la  loi  défend  qu'on 
emploie  des  mineurs  à  de  certaines  machines. 

Les  inspecteurs  industrieles  ont  appliqué  les 
dispositions  de  la  loi  en  défendant  aux  patrons 
d'employer  des  mineurs  et  surtout  des  enfants 
aux  fabriques  de  tabacs,  aux   scies  verticales 


and  exterior  as  well  as  the  hydraulic  pression 
are  thouroughly  examined. 

From  the  lst  Ianuary  to  lst  November,  the 
industrial  inspectors  have  examined  170  boilers. 

Seeing  their  bad  présent  condition,  the  con- 
trol  of  boilers  takes  plenty  of  time  and  the 
inspectors  on  account  of  lack  of  material  for 
repairs  to  be  affected  to  the  boilers  and  ma- 
chines, are,  sometimes,  less  pretentious  but  they 
have  however,  been  compelled  to  stop  the  wor- 
king  of  some  of  them. 

This  is,  in  gênerai  lines,  the  technical  acti- 
vity  of  the  industriai  inspectors.  Besides  thèse 
duties,  there  are  also  others  of  a  greater  im- 
portance, viz.:  to  supervise  the  just  application 
of  laws  as  regards  the  workmen  ;  the  regulatiou 
of  relations  between  employers  and  workers  ; 
the  safeguarding  of  the  rights  of  the  latter  in 
cases  of  accidents  while  working;  the  supervision  of 
préventive  measures  ;  the  insurance  of  workmen 
in  case  of  illness  the  supervision  of  work  and 
training  of  minors  etc. 

Violation  of  laws  regarding  the  work  of  the 
minors  and  children  by  the  manufacturers. 

During  the  war  and  the  bolshevic  reign  cer- 
tain manufacturers  such  as  tobacco  manufactu- 
rers, have  violated  the  rules  prescribed  by  the 
law  which  forbids  him  to  employ  minors  and 
especially  children. 

In  certain  cases  the  law  forbidds  the  em- 
ployment  of  minors  w/th  certain  machines. 

The  industrial  inspectors  have  brought  into 
force  the  provisions  of  the  law  not  allowing  the 
employers  tO  have  in  their  employ  under  âge 
people  and  especially  children  in  the  tobacco 
factories,  —  with  ribbon  vertical  saws  and  as 
firemen  for  the  steam  generators. 

Job  cards  and  factory  books.  The  job  cards 
have  lately  completely  ceased  tobe  used.  Thèse 
cards  served  as  a  means  of  control  by  the  in- 
dustrial inspecter,  as  a  means  for  controlling  the 
relations  between  the  workers  so  far  as  pay  is 
concerned,  as  well  as  the  control  of  infirmary 
acounts  and  various  retentions  effected  on  wor- 
komen's  accounts,  as  well  as  the  safeguarding, 
of  their  rights  in  case  of  conflict  with  the  em- 
ployers. The  immédiate  reintroduction  of  thèse 
job  cards  was  absolutely  necessary.  Other  fac- 
tory patents,  required  by  the  law,  have  also 
again  been  introduced.  The  industrial  inspecter 
then  verified  the  number  of  minors  and  the  worh 
they  used  to  do,  the  fines  sustained  by  the 
workmen,  the  accidents  etc. 

Slrikes.  As  the  economical  relations  between 
the  employers  and  wprkmen  are,  to  a  certain 
extent,  contrary,  they  provoke  the  strikes.  In 
Bessarabia  and  during  the   current  year  there 
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à  rubans  et  comme  chauffeurs  aux  générateurs 
à  vapeur. 

Les  carnets  de  travail  et  les  registres  des 
fabriques.  Les  carnets  de  travail  étaient  deve- 
nus, dans  les  derniers  temps,  complètement 
désuets.  Ces  carnets  servant  à  l'inspecteur  in- 
dustriel comme  moyen  de  contrôle  des  rappo- 
ports  entre  les  ouvriers  en  ce  qui  concerne  la 
paie  de  ces  derniers,  ainsi  que  pour  le  con- 
trôle des  comptes  de  l'infirmerie  et  des  dif- 
férentes autres  retenues  faites  aux  ouvriers,  de 
même  que  pour  la  défense  des  droits  de  ces 
derniers  en  cas  de  conflit  avec  les  fabricants, 
leur  réintroduction  immédiate  était  absolument 
nécessaire.  On  a  de  même  introduit  de  nouveau 
d'autres  livrets  de  fabrique  exigés  par  la  loi. 
L'inspecteur  industriel  vérifiait  ensuite  le  nom- 
bre des  mineurs  et  le  travail  auquel  ils  étaient 
employés,  les  amendes  dont  les  ouvriers  étaient 
frappés,  les  cas  d'accidents,  etc. 

Les  Grèves.  Les  rapports  économiques  entre 
les  patrons  et  les  ouvriers  étant, dans  une  certaine 
mesure,  contraires,  provoquent  parfois  des  grè- 
ves. En  Bessarabie  ont  eu  lieu  au  courant  de 
l'année  des  troubles  dans  le  monde  des  ouvriers 
par  suite  de  difficultés  purement  économiques. 
A  Kischinef  il  y  a  eu  des  grèves  à  la  fabrique 
Gotlib  pendant  quatre  jours,  à  la  fabrique  Langhe 
5  jours,  au  moulin  de  Levenzon  3  jours  ;  il  y 
a  eu  de  même  des  difficultés  entre  patrons  et 
ouvriers  à  Cetatea  Alba  aux  moulins  Asvadu- 
rof  et  Denisov,  à  Baltzi  au  moulin  de  Libson. 
Dans  tous  ces  cas,  les  inspecteurs  industriels 
sont  intervenus  pour  aplanir  les  difficultés. 

Assurance  des  ouvriers  en  cas  de  maladies. 
L'assurance  des  ouvriers  en  cas  de  maladie  a 
été  introduite  déjà  depuis  longtemps  en  Bessa- 
rabie, mais  à  la  suite  de  la  guerre  et  du  bol- 
chévisme,  sur  sept  maisons  de  santé  11  n'en 
est  resté  que  deux  :  une  à  Kischinef  et  une  autre 
à  Tarutino.  Toutes  les  autres  ont  été  fermées, 
par  suite  du  chômage  dans  la  plupart  des  en- 
treprises industrielles,  des  difficultés  de  commu- 
nication par  la  poste  et  les  chemins  de  fer  et 
finalement  par  suite  de  la  crise  générale.  Au 
début  du  fonctionnement  de  la  Direction  et, 
auprès  d'elle,  de  l'inspection  industrielle,  les 
deux  maisons  de  santé  susmentionnées  se  trou- 
vaient dans  une  situation  des  plus  précaires. 
Les  fabricants  se  refusaient  à  payer  les  taxes, 
qui  s'étaient  accumulées  à  leur  compte,  les 
médecins  ne  visitaient  pas  les  malades,  et  les 
pharmacies  ns  donnaient  pas  de  médicaments, 
vu  que  personne  ne  les  acquittaient.  Peu  a  peu, 
la  situation  des  deux  maisons  de  santé  s'amé- 
liore. La  recouvrement  des  taxes  a  lieu  sans 
l'entremise  des    percepteurs  ou   de  la  police; 


have  been  many  troubles  in  the  workmen's  circles 
due  to  purely  economical  difficulties. 

At  Kishinev  the  strike  which  took  place  at 
the  Gotlib  factory  lasted  4  days,  that  of  Langhe 
factory  5  days  that  of  Levenzon  Mill  3  days; 
there  have  also  been  difficulties  between  the 
employers  and  workmen  in  Cetatea  albû,  at 
Asvadurov  and  Denisov  Mills,  in  Baltzi  at  Lib- 
son Mill.  In  al  Thèse  cases,  the  industrial  in- 
spectors  intervened  for  thèse  difficulties  to  be 
overcome. 

The  assurance  of  workmen  in  case  of  ill- 
ness.  The  assurance  of  the  workmen  in  case  of 
illness  has  been  introduced  in  Bessarabia  quite 
a  long  time  back,  but  on  account  of  the  war 
and  bolshevism,  only  two  out  of  seven  hospitals 
are  still  existing  :  one  in  Kishinew  and  the  other 
in  Tarutino,  and  the  others  had  been  closed 
down  in  conséquence  of  the  unemployment  in 
the  majority  of  the  industrial  enterprîses,  of  the 
difficulties  in  postal  and  railway  communications 
and  finally  on  account  of  the  gênerai  crisis. 

At  the  beginning  of  the  functioning  of  the 
Directorate  and  with  them  that  of  the  industrial 
inspection,  the  two  hospitals  referred  to  were 
in  a  most  precarious  condition.  The  manufac- 
turers  refused  to  pay  the  taxes,  and  which  were 
large  enough,  the  phisicians  were  not  attending 
to  the  patients  and  the  chemists'shops  were  not 
furnishing  the  médecine  as  there  was  nobody 
to  pay  for  them. 

Little  by  Iittle  the  situation  of  the  two  hos- 
pitals was  improving.  The  collection  of  taxes, 
began  without  the  intervention  of  the  perceptors 
or  police  ;  thanks  to  the  authority  of  the  indu- 
strial inspector,  the  manufacturers  meet  their  o- 
bligations  towards  the  workmen's  hospitals  wit- 
hout difficulty. 

The  control  of  the  industrial  inspections — as 
regards  the  advance  of  the  hospitals — includes 
both  the  factories  unregistered  by  it,  and  the 
management  of  the  books  and  proceedings  of 
the  meetings. 

Insurance  in  case  of  accidents.  Prior  to  the 
war  and  to  Bolshevic  reign,  there  existed  in  Be- 
ssarabia the  mutual  insurance  in  case  of  accidents. 
The  expenses  of  thèse  insurances  were  borne 
by  the  undertakers  only. 

The  insurance  région  in  which  Bessarabia 
was  included,  comprised  also  the  Russian  go- 
vernment  of  Herson,  Tavris  an  Podolia.  On  a- 
ccount  of  the  séparation  of  Bessarabia  from 
Russia,  the  insurance  service  had  to  be  again 
organised.  The  statistical  data  gathered  by  the 
industrial  inspectors  are  based  on  the  organi- 
sation of  insurances.  The  mutual  assurance  has 
been  replaced  by  the  personal  responsibility  of 
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grâce  à  l'autorité  des  inspecteurs  industriels, 
les  fabricants  s'acquittent  sans  difficulté  de  leurs 
obligations  envers  les  maisons  de  santé  des 
ouvriers. 

Le  contrôle  de  l'inspection  industrielle,  en  ce 
qui  concerne  la  marche  des  maisons  de  santé, 
comprend  tout  aussi  bien  les  fabriques  non  en- 
registrées chez  elle,  que  l'administration  suivant 
les  registres  de  comptabilité  et  les  procès- 
verbaux  des  assemblées. 

Assurance  en  cas  d'accidents.  Avant  la  guerre 
et  le  bolchévisme,  il  existait  en  Bessarabie 
l'assurance  réciproque  en  cas  d'accidents.  Les 
frais  de  ces  assurances  étaient  supportés  seu- 
lement par  les  entrepreneurs. 

La  région  d'assurance  dont  faisait  partie  la 
Bessarabie  comprenait  également  les  gouverne- 
ments russes  de  Herson,  Tavris  et  Podolie. 
Par  la  séparation  de  la  Bessarabie  d'avec  la 
Russie,  le  service  d'assurance  a  dû  être  orga- 
nisé de  nouveau.  Les  données  statistiques  re- 
cueillies par  les  inspecteurs  industriels  sont  basés 
sur  l'organisation  des  assurances.  A  la  place 
de'  l'assurance  réciproque  on  a  substitué  la 
responsabilité  personnelle  de  l'entrepreneur  en 
eas  d'accident,  conformément  au  code,  en  ce 
qui  concerne  le  dédommagement  des  ouvriers 
victimes  d'accidents  (art.  541 — 597.  Code  du 
tr.  industriel).  Au  courant  de  1919,  on  n'a  pas 
pu  malheureusement  ne  pas  enregistrer  des 
accidents  dans  les  fabriques.  Dans  ces  cas, 
les  inspecteurs  industriels  prenaient  toujours  les 
mesures  prévues  par  la  loi  pour  l'assurance 
des  intérêts  des  victimes  ou  de  leurs  familles. 

Impôts  généraux  des  fabriques  et  ateliers.  En 
outre  des  impôts  sur  les  chaudières,  on  en  appli- 
quait aussi  d'autres  pour  les  entreprises  indus- 
trielles. Considérant  le  fait  que,  les  proportions 
de  ces  impôts  sont  établies  par  les  agents  de 
l'administration  financière  qui  ne  sont  pas  com- 
pétents techniquement,  l'éventualité  de  certaines 
erreurs  de  calcul  n'est  point  exclue.  Ainsi,  en 
1915  il  est  arrivé  que,  certains  moulins  étaient 
soumis  à  des  taxes  qui  dépassaient  de  beau- 
coup leur  valeur.  De  semblables  erreurs  ont  pu 
être  redressées,  grâce  à  l'intervention  des  ins- 
pecteurs industriels. 

Diverses  obligations.  Outre  les  obligations 
qui  concernent  légalement  les  inspecteurs  in- 
dustriels, ces  derniers  remplissent,  par  ordre  de 
la  direction,  d'autres  fonctions  aussi,  qui  sont 
dictées  par  les  circonstances. 

Ainsi,  l'inspecteur  industriel  de  la  2-ème  ré- 
gion a  participé  concomitamment  avec  notre 
représentant  à  une  enquête  sur  la  situation  de 
la  fabiique  de  sucre  de  Zarojani,  par  rapport 
à  la  requête  de  cette  dernière    concernant  la 


the  undertaker  in  case  of  accidents,  according 
to  the  Code  as  regards  the  payment.  of  dama- 
ges given  to  the  workmen  victims  of  accidents 
(art.  551 — 597  Code  of  the  Industrial  Labour). 

In  the  course  of  1919,  it  has  not,  unfortu- 
nately,  been  possible  not  to  report  accidents  in 
factories.  In  such  cases,  the  industrial  inspectors 
were  always  taking  the  measures  foreseen  by 
the  law  for  the  insurance  of  the  interests  of  the 
victims  or  of  their  families. 

General  duties  on  factories  and  works.  Be- 
sides  the  duties  on  the  boilers,  further  duties 
were  also  imposed  on  the  industrial  enterprises. 
Considering  the  fact  that  the  ratio  of  thèse 
duties  is  established  by  the  agents  of  the  fi- 
nancial  administration  who  have  not  a  techni- 
cal  compétence,  the  possibility  of  certain  errors 
in  accounts  cannot  be  excluded.  Thus,  in  1919, 
it  happened  that  certaii  mills  were  subject  to 
taxes  much  over  their  own  value  Similar  mis- 
takes  have  been  corrected  thanks  to  the  in- 
tervention of  the  industrial  inspectors. 

Various  obligations.  Besides  the  obligations 
that  lawfully  concern  the  industrial  inspectors, 
they  fulfil  by  order  of  the  Directorate,  also 
other  functions  which  are  dictated  by  circum- 
stances. 

Thus,  the  industrial  inspector  of  the  2nd 
région  has  participated,  together  with  our  rep- 
résentative, to  an  enquiry  on  the  situation  of 
the  sugar  factory  of  Zarotani,  with  regard  to 
the  request  made  by  it  concerning  the  conce- 
ssion of  land  necessary  for  the  culture  of  be- 
etroots.  Besides  this,  the  distribution  of  petrol, 
gaz,  coal  and  technical  materials  between  the 
manufacturers,  as  well  as  the  control  of  their 
expenses,  were  effected  (hrough  the  industrial 
inspectors. 

Collection  of  minerais.  During  the  inspecti- 
ons, the  inspectors  collect  différent  minerais 
having  a  geological  and  industrial  importance, 
which  will  complète  .the  collection  of  minerais, 
formed  by  the  Directorate  in  conséquence  of 
the  survey  on  the  minerai  wealth  of  Bessara- 
bia  by  means  of  drilling  work.  This  is,  in  gê- 
nerai lines,  the  activity  of  the  industrial  ins- 
pection. 

Need  of  the  „ Industrial  Board" .  In  order 
that  their  obligations  may  more  effectively  be 
fulfilled,  it  is  necessary  to  appoint  the  Local 
Central  Body  „The  Industrial  Board"  compo- 
sed  of  the  représentatives  of  the  Industry  and 
Commerce  Directorate,  of  the  factories  and 
workmen  who  would  be  compétent  to  judge 
the  breach  of  laws,  made  by  the  manufacturers 
and  workmen,  of  a  litigious  character  and  which 
would  involve  respective  fines, 
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concession  du  terrain  qui  lui  est  nécessaire  à 
la  culture  de  betteraves.  En  plus  de  cela,  la 
distribution  du  pétrole,  du  gaz,  des  charbons 
et  des  matériels  techniques  entre  les  fabricants, 
ainsi  que  le  contrôle  de  leurs  dépenses,  se 
faisaient  par  l'entremise  des  inspt  cteurs  in- 
dustriels. 

Collection  de  minéraux.  Pendant  les  inspec- 
tions, les  inspecteurs  industriels  recueillent  dif- 
férents minéraux  ayant  une  importance  géolo- 
gique et  industrielle.  Ils  serviront  à  compléter 
la  collection  de  minéraux  formée  par  la  direc- 
tion, à  la  suite  des  recherches  sur  les  riches- 
ses minières  de  la  Bessarabie,  à  l'aide  des 
sondages.  Telle  est,  en  traits  généraux,  l'acti- 
vité de  l'inspection  industrielle. 

Nécessité  du  „Conseil  industriel".  Pour  la 
réalisation  plus  effective  de  ses  obligations,  il 
est  nécessaire  de  créer  l'organe  central  local 
Je  Conseil  industriel"  composé  des  représen- 
tants de  la  direction  de  l'industrie  et  du  Com- 
merce de  Bessarabie,  des  fabricants  et  des 
ouvriers  qui  seraient  compétents  pour  juger  les 
infractions  aux  lois,  des  fabricants  et  des  ou- 
vriers, sous  caractère  litigieux,  et  qui  dicterai- 
ent à  cet  effet  les  amendes  respectives.  Cet 
organe  pourrait  conséquement  être  transformé 
en  tribunal  spécial  industriel.  De  pareilles  or- 
ganisations ds  justice  existaient  dans  tous  les 
états  d'ouest  de  l'Europe.  En  Russie  il  y  avait 
un  tribunal  sembeable  appelé  „Gubernscol  po 
fabricinam  i  gornozarodtchim  delà  m  Prisatstvie  . 
Lors  de  la  réunion  des  inspecteurs  industriels 
de  Bessarabie,  au  mois  d'octobre,  on  trouva 
que  la  création  d'un  pareil  Conseil  était  abso- 
lument nécessaire.  Par  la  création  de  ce  con- 
seil, les  inspecteurs  industriels  auront  plus 
d'autorité  et  leur  activité  inspirera  plus  de  con- 
fiance. 

Une  prompte  sanction,  en  cas  de  violation 
des  lois,  sera  la  meilleure  mesure  préventive 
et  allégera  les  tribunaux  des  affaires  superflues. 

Activité  du  service  à  l'avenir.  En  exposant 
les  combinaisons  concernanl  les  mesures  néces- 
saires, qui  doivent  être  prises  en  vue  de  l'or- 
ganisation du  service  de  l'industrie  concourant 
tant  à  l'amélioration  de  la  situation  qu'au  dé- 
veloppement de  la  sphère  d'activité,  il  est  utile 
que  nous  les  énnumérions  brièvement  au  moins 
pour  savoir  à  quoi  elles  se  résument. 

Les  fonctions  du  service  de  l'industrie.  Le 
service  de  l'industrie  est  obligé  de  surveiller  la 
construction  des  établissements  industriels  et 
l'entretien  des  entreprises,  ainsi  que  la  bonne 
marche  des  fabriques,  ateliers  et  laboratoires, 
de  faire  des  enquêtes  et  procéder  à  des  exa- 
mens sur  les  questions  concernant  lea  poids  <.t 


This  body  could  therefore  be  transformed 
into  a  „ Spécial  Industrial  Tribunal".  Similar 
organisations  of  justice  existed  in  ail  the  Wes- 
tern contries  of  Europe.  In  Russia  there  was 
a  like  tribunal  entitled  : 

„Guberniskoe  po  fabricinam  I  Gornozavodt- 
chim  delam  prisutstvie" .  At  the  meeting  of  the 
industrial  inspectors  of  Bessarabia,  in  October, 
the  appointaient  of  such  a  Body  was  absolu- 
tely  necessary. 

By  the  appointaient  of  this  Board,  the  in- 
dustrial inspectors  will  have  more  authority  and 
their  activity  will  inspire  more  confidence. 

A  prompt  sanction  when  law  is  disregarded, 
will  be  the  best  préventive  measure  [and  will 
relieve  the  tribunals  of  superfluois  matters. 

The  future  activity  of  the  service.  In  setting 
forth  the  combinations  concerning  the  necessary 
steps  to  be  taken  in  view  of  the  organisation 
of  the  industry  service  which  help  both  the 
improvement  of  the  situation  and  the  develop- 
ment  of  the  sphère  of  activity,  it  is  therefore 
usefui  to  enumerate  them  at  least  in  brief  to 
enable  us  to  know  what  they  are. 

The  functions  of  the  Industry  Service.  This 
service  is  obliged  to  supervise  the  construction 
of  industrial  enterprises  and  the  upkeep  of  en- 
terprises  as  well  as  the  good  functioning  of 
factories,  workshops  and  laboratories,  to  hold 
enquiries  and  to  make  investigations  on  ques- 
tions regarding  weights  and  measures  ;  it  should 
manage  the  technical  schools,  professional  and 
trade  schools,  the  spécial  courses,  arts  and 
trades  institutions,  commerce  institutions  and 
of  other  sciences  which  are  under  the  Industry 
and  Commerce  Directorate  ;  also  to  supervise 
closely  exhibitions  of  arts  and  trades,  the  sa- 
feguarding  of  property  rights  and  of  other 
questions  in  connection  with  industry. 

The  following  measures  are  necessary  to  the 
Industry  Service  : 

1.  Fuel.  In  view  of  the  total  lack  in  the 
market  of  certain  kinds  of  combustible  such  as  : 
coal,  coke,  anthracit  etc.,  and  the  necessity  of 
their  being  substituted  by  other  kinds  of  fuel 
as  well  as  the  organisation  the  control  of  the 
consumption  thereof,  it  is  necessary  to  create 
under  the  Industry  Service  a  spécial  Office  or 
Section  for  the  distribution  of  fuel  and  if  we 
disregard  the  high  priées  of  fuel  —  (wood)  — 
consumed  to-day,  the  undertakers  do  not  make 
any  profit  at  ail  thus  causing  the  increase  in 
priées  of  manufactured  products  as  well  as  the 
destruction  of  forests  resulting  therefrom  irré- 
parable loss  to  the  country. 

The  above  mentioned  bureau  will,  on  one 
hand,  aseist  the  undertakings  using  fuel  from 
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mesures,  il  doit  diriger  les  écoles  techniques, 
des  métiers  et  professionnelles,  les  cours  spé- 
ciaux, les  institutions  d'arts  et  métiers,  de  com- 
merce et  autres  sciences,  qui  dépendent  de  la 
direction  de  l'industrie  et  du  commerce,  il  doit 
surveiller  de  même  les  expositions  d'arts  et  mé- 
tiers, la  défense  des  droits  de  la  propriété  in- 
dustrielle et  de  autres  questions  relatives  à  l'in- 
dustrie. 

1.  Combustible.  Considérant  le  manque  com- 
'plet  sur  le  marché  de  certaines  espèces  de  com- 
bustible, tels  que  charbons,  coke,  anthracite  etc., 
et  la  nécessité  de  leur  substituer  d'autres  com- 
bustibles, ainsi  que  d'organiser  le  contrôle  de 
leur  consommation,  il  est  nécessaire  de  créer 
auprès  du  service  de  l'industrie  un  bureau  ou 
une  section  spéciale  pour  la  distribution  du 
combustible  car,  ne  prenant  même  pas  en  con- 
sidération le  prix  très  élevé  du  combustible  con- 
sommé aujourd'hui,  le  bois,  les  entrepreneurs 
n'en  font  aucune  économie,  provoquant  par  cela 
je  renchérissement  des  produits  fabriqués  ainsi 
que  la  destruction  des  forêts,  d'où  il  résulte 
des  dommages   irréparables  pour  le  pays. 

Le  bureau  susmentionné  devra,  d'une  part, 
prêter  son  concours  aux  entreprises  qui  utilisent 
le  combustible  provenant  de  l'ancien  royaume 
(coke,  pétrole,  benzine  et  autres)  et,  d'autre 
part,  doit  avoir  des  données  précises  par  rap- 
port aux  besoins  importants  de  combustible, 
quelle  qu'en  soit  l'espèce,  pour  connaître  la  quan- 
tité consommée  par  rapport  aux  installations 
de  chaudières  des  entreprises  et  des  produits 
fabriqués  en  vue  de  l'emploi  rationnel  du  com- 
bustible. Contrairement,  c'est-à-dire  lorsque  l'on 
consommera  sans  raison  et  sans  économie,  on 
devra  donner  les  indications  techniques  corres- 
pondantes afin  de  limiter  les  frais,  et,  le  cas 
échéant,  exiger  du  propriétare  de  l'entreprise 
d'employer  un  autre  combustible,  du  pétrole  par 
exemple  à  la  place  du  bois  en  transformant  à 
cet  effet  les  fours  des  chaudières. 

Ce  bureau  devra  posséder  des  données  sur 
les  fabriques  de  l'ancien  royaume  et  de  l'étranger 
qui  produisent  des  appareils  pour  le  chauffage 
à  pétrole  (forsunca)  et  la  transformation  des 
fours,  de  même  que  des  devis  approximatifs 
avec  les  prix  estimatifs,  relativement  à  ces 
transformations,  etc. 

Ce  bureau  devrait  enregistrer  tant  les  entre- 
prises se  servant  de  moteurs  à  gaz  et  à  pétrole 
(Diesel,  etc.),  que  la  quantité  de  combustible 
liquide  approuvé,  qui  serait  livré  périodiquement 
avec  l'autorisation  du  service  industriel.  Une 
semblable  comptabilité  est  non  seulement  utile 
pour  établir  les  données  statistiques  mais  néces- 
saire aussi  pour   régler   la   consommation  du 


the  old  Kingdom  (coke,  petroleum,  benzine  and 
others)  and,  on  the  other,  should  have  correct 
data  regarding  the  important  needs  of  fuel  — 
whatever  the  kind  —  to  enable  it  to  know  the 
quantity  consumed  within  the  boiler  plant,  en- 
terprises  and  manufactured  products  in  view  of 
the  proper  use  of  fuel,  otherwise,  if  consumption 
is  made  unproperly  and  without  economy,  the 
corresponding  technical  particulars  should  be 
given  in  order  to  limit  the  expenses  and,  when 
necessary,  the  owner  of  the  enterprise  to  be 
required  to  use  a  diferent  kind  of  fuel,  for  ins- 
tance to  use  petroleum  instead  of  wood,  altering 
therefore  the  boiler-ovens. 

This  Bureau  should  be  in  possession  of  data 
on  factories  in  the  Old  Kingdom  and  abroad 
that  are  making  petrol  healing  apparatus  (for- 
sunca) and  the  altération  of  ovens  and  also 
approximate  devices  with  estimate  prices  con- 
cerning  such  transformations. 

This  bureau  should  register  both  the  enter- 
prises  using  gas  and  petrol  motors  (Diesel  etc.) 
and  the  quantity  of  approved  liquid  fuel  which 
would  be  supplied  periodically  with  the  permi- 
ssion of  the  Industry  Service.  Such  a  book- 
keeping  not  only  is  it  usetul  to  establish  the 
statistical  data,  but  also  necessary  to  regulate 
the  consumption  of  fuel,  which,  more  than  never 
should  be  used  with  economy,  without,  of 
course,  jeopardizing  the  interests  of  the  enter- 
prises. 

The  said  Bureau  may  organize  permanent  or 
temporary  classes  for  the  training  of  mecha- 
nists,  stokers  etc.  on  whom  dépends  the  good 
working  of  machinery,  the  proper  use  of  fuel, 
the  life  of  boilers  as  well  as  ^he  security  of 
the  staff.  , 

2.  Formation  of  the  Labour  Service  in  con- 
nexion with  the  Industry  Service.  In  connexion 
with  the  Labour  Service  under  the  Industry 
and  Commerce  Directorate  and  the  attribution 
of  several  duties  of  the  industrial  inspection  and, 
above  ail,  the  Labour  question  in  the  Labour 
Service,  the  necessity  of  the  reorganisation  of 
the  industrial  inspectors  —  who  will  only  be 
required  to  do  technical  and  administrative 
work,  — :  will  very  shortly,  be  largely  felt. 

The  newly  formed  „  Labour  Service  not  only 
is  it  responsible  for  the  duties  of  the  late  „Trade 
Directorate,  but  also  for  the  registrations  aad 
organisation  of  trades  more  especially  when  the 
hospitals  for  the  workmen  of  the  whole  Bes- 
sarabia  are  opened  and  organised,  as  well  as 
for  the  questions  fully  settled  by  the  Industry 
Service  —  which  previously  were  being  settled 
by  the  Industrial  Inspection  Directorate,  such 
as:  régulation  of  ail  Labour  matters,  relations 
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combustible,  qui  plus  que  jamais  doit  être  em- 
ployé avec  économie,  sans  porter  bien  entendu 
préjudice  aux  entreprises. 

Le  bureau  susmentionné  peut  organiser  des 
cours  permanents  ou  tempoi  aires  pour  former 
des  mécaniciens,  des  chauffeurs  etc,  dont  dépen- 
dent la  bonne  marche  des  appareils,  l'emploi 
rationnel  du  combustible,  la  durée  des  chaudières 
ainsi  que  la  sécurité  du  personnel. 

2.  Création,  du  service  du  travail  en  connexion 
avec  le  service  de  ï* industrie.  En  liaison  avec 
le  service  du  travail,  auprès  de  la  direction  de 
l'industrie  et  du  commerce,  et  l'attribution  de 
plusieurs  fonctions  de  l'inspection  industrielle  et 
surtout  de  la  question  ouvrière  au  service  du 
travail,  il  se  produira,  dans  le  plus  bref  délai 
possible,  la  nécessité  d'une  réorganisation  des 
inspecteurs  industriels  qui  ne  seraient  chargés 
que  de  fonctions    techniques  et  administratives, 

A  la  charge  du  service  du  travail,  nouvel- 
lement créé,  se  trouvent  non  seulement  les  fonc- 
tions de  l'ancienne  direction  des  métiers,  mais 
aussi  les  enregistrements  et  les  organisations 
des  métiers,  surtout  après  la  réouverture  et 
l'organisation  des  maisons  de  santé  pour  les 
ouvriers  de  tout  le  territoire  de  la  Bessarabie, 
ainsi  que  les  questions  complètement  résolues 
au  service  de  l'industrie,  qui  se  trouvaient  avant 
sous  la  direction  de  l'inspection  industrielle',  à 
savoir:  la  réglémentation  de  toute  sorte  de 
travail,  des  rapports  entre  les  entrepreneurs  et 
les  ouvriers,  ainsi  que  du  travail  des  mineurs 
et  des  femmes  ;  la  création  des  maisons  de  santé 
auprès  des  entreprises  industrielles,  etc..  et  il 
est  naturel  que  l'activité  du  service  nouvel- 
lement créé  sera  dirigée  par  le  service  de  l'in- 
dustrie qui  se  trouve  à  même  de  pouvoir  le 
faire  par  suite  de  l'expérience  acquise. 

3.  Le  bureau  technique.  Il  est  également  né- 
cessaire de  créer  un  service  technique,  ou  un 
bureau,  avec  un  budget  respectif,  auprès  du 
service  de  l'industrie.  Ce  service  serait  chargé 
de  délivrer  les  autorisations  pour  le  fonction- 
nement des  entreprises  industrielles,  de  vérifier 
les  plans  présentés  ainsi  que  les  projets,  par 
rapport  à  leur  concordance  avec  les  exigences 
du  code  industriel,  de  recueillir  les  données 
complémentaires  sur  les  entreprises  à  créer, 
l'examen  et  la  description  des  fabriques  et 
ateliers,  de  faire  les  inventaires  et  l'estimation 
des  entreprises  industrielles,  de  surveiller  l'ap- 
plication des  règlements  concernant  les  chau- 
dières à  vapeur,  de  recueillir,  vérifier  et  revoir 
les  données  statistiques  sur  les  entreprises  in- 
dustrielles. 

Ce  service  peut  comprendre  aussi  le  bureau 
pour  la  distribution  du  combustible    dont  nous 


between  employers  and  workmen,  employment 
of  under  âge  people  and  women;  the  opening 
of  hospitals  with  the  industrial  enterprises  etc.  * 
It  is  natural  that  the  work  of  the  newly  formed 
Service  which,  on  account  of  its  broad  expé- 
rience, is  in  a  position  to  undertake  it. 

3.  The  technical  Bureau.  The  formation  of 
a  Technical  Service  or  Bureau,  with  a  spécial 
budget,  to  be  under  the  Industry  Service,  is 
also  necessary  —  This  Service  would  be  re- 
quired  to  issue  authorizations  for  the  working 
of  industrial  enterprises,  verify  the  plans  and 
schemes  submitted  them,  to  agrée  with  the 
provisions  of  the  Industrial  Code,  to  gather 
additional  data  on  the  enterprises  to  be  created, 
and  the  inspection  and  description  of  factories 
and  works,  to  effect  the  inventories  and  éva- 
luation of  the  industrial  enterprises  to  supervise 
the  application  of  régulations  concerning  the  steam 
boilers,  to  collect,  verify  and  revise  the  statis- 
tical  data  on  the  industrial  enterprises. 

This  Service  could  also  include  the  «Bureau 
for  the  distribution  of  fuel'  of  which  mention 
has  heen  made  above.  There  should  alsd  be 
in  the  same  Service  the  „Drawing  Bureau 
which  will  help  the  industry  in  completing  maps, 
diagrams,  oven  plans  types  etc. 

4.  The  relations  between  the  Industry  with 
the  technical  training.  The  industry  in  Bessa- 
rabia  is  completely  lack/ng  expert  mechanists, 
millers,  chemists,  textile  trade,  oil  factories  and 
others  ;  and  as  regards  the  question  of  the  spé- 
cial training  the  nearly  total  lack  of  technical 
and  professional  specialist  has  always  been  felt. 
The  zemstwele  and  town  councils  had  the  charge 
of  securing  such  specialities  but,  because  of 
lack  of  means  and  also  of  a  unique  plan,  the 
development  of  the  industrial  and  professional 
specialities  has  only  taken  place  very  slowly 
and  very  weakly. 

Now  when  the  military  opérations  are  at  an 
end,  the  industry  will  have  to  produce  to  a 
large  extent  in  Bessarabia,  too,  the  above  men- 
tioned  defficiencies  will  be  felt  more  strongly. 

As  the  duties  ef  the  Industry  and  commerce 
Directorate  are  those  of  watching  over  the  de- 
velopment of  the  industry  and  commerce,  to 
that  end  they  reckon  that  in  order  that  they 
tnight  fulfil  their  task  they  ought  to  take  im- 
médiate steps  regarding  the  solution  to  be  given: 
the  question  of  «specialities"  and  thus  exclu- 
ding  the  discordant  training  programmes  and, 
besides  this,  organising  the  technical  schools, 
trade  and  professional  schools,  so  that  they 
might  give  good  results. 

It  is  logic  that  the  question  of  the  spécial 
training  in  the    whole    Bessarabia,    should  be 
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parlons  plus  haut.  Dans  le  même  service  il 
devrait  se  trouver  également  le  bureau  de 
dessins,  qui  rendra  des  services  à  l'industrie 
pour  compléter  les  cartes,  les  diagrammes,  les 
plans,  les  fours  types  etc. 

4.  Les  rapports  de  l'industrie  avec  l'ensei- 
gnement technique.  L'industrie  de  la  Bessarabie 
manque  complètement  de  mécaniciens  experts, 
de  meuniers,  de  chimistes,  d'industrie  textile, 
de  fabriques  d'huiles,  de  fabriques  de  savons 
et  autres  ;  et,  passant  à  la  question  de  l'en- 
seignement spécial,  nous  dirons  qu'en  Bessarabie 
on  a  toujours  ressenti  le  manque  presque  absolu 
concernant  les  spécialités  techniques,  et  pro- 
fessionnelles. Le  soin  pour  de  semblables  spé- 
cialités revenait  aux  zemstvos  et  aux  villes  ; 
mais,  à  défaut  de  moyens  ainsi  que  d'un  plan 
unique,  le  développement  de  la  spécialité  indus- 
trielle et  profesionnelle  n'eut  lieu  que  bien  len- 
tement et  très  faiblement. 

Aujourd'hui  lorsque,  après  la  cessation  com- 
plète des  opérations  militaires,  l'industrie  devra 
produire  intensivement  aussi  en  Bessarabie,  les 
nécessités  susmentionnées  se  manifesteront  b'en 
davantage. 

A  cet  effet,  la  direction  de  l'industrie  et  du 
commerce  de  Bessarabie,  ayant  pour  attribution 
de  veiller  au  développement  de  l'industrie  et 
du  commerce,  estime  qu'elle  doit  dès  maintenant 
prendre  des  mesures  afin  de  pouvoir  remplir  sa 
tâche,  en  résolvant  la  question  des  spécialités, 
et  mettant  fin  de  la  sorte  aux  programmes 
discordants  d'enseignement,  ainsi  qu'en  orga- 
nisant les  écoles  techniques,  de  métiers  et  pro- 
fessionnelles de  manière  qu'elles  donnent  de 
bons  résultats. 

Il  est  logique  que  la  question  de  l'eniseigne  • 
ment  spécial  soit  entièrement  et  pour  toute  la 
Bessarab  e  résolue  par  le  service  industriel,  at- 
tendu qu  il  dispose  des  données  relatives  aux 
artisans  spéciaux  dont  la  Bessarabie  a  besoin, 
et  connaît  les  endroits  où  ils  seraient  nécessai- 
res, étant  de  la  sorte  en  mesure  d'établir  le 
programme  d'enseignement,  de  veiller  à  l'insta- 
llation des  ateliers  et  préparer  le  développement 
graduel  des  écoles  correspondantes  de  Bessara- 
bie, d'autant  plus  que  le  service  de  l'industrie, 
disposant  de  ressources  techniques,  aura  la  pos- 
sibilité d'examiner  les  questions  susmentionnées 
à  tous  les  points  de  vue  et  avec  toute  la  com- 
pétence voulue. 

La  question  scolaire  fera  l'objet  d'un  rapport 
spécial. 

5.  Le  laboratoire.  La  direction  estime  que 
parmi  les  mesures  nécessaires  à  caractère  ex- 
térieur, concernant  l'activité  du  service  industriel 
en  vue  du  développement  de  l'industrie  on  doit 


settled  by  the  Industrial  Service  on  the  under- 
standing  that  it  might  have  at  its  disposai  data 
relative  to  the  spécial  artificers  that  Bessarabia 
is  in  need  of,  and  know  the  places  where  they 
would  be  required  thus  being  in  a  position  to 
establish  the  „training  programme"  ;  to  watch 
the  érection  of  works  and  to  prépare  the  gra- 
duai development  of  the  corresponding  schools 
in  Bessarabia,  so  much  the  more  that  the  In- 
dustry  Service  having  at  its  disposai  technical 
resources,  will  be  able  to  examine  the  possi- 
bility  of  studying  lhe  above  mentioned  ques- 
tiens  from  ail  points  of  view  and  with  ail  the 
required  compétence.  The  question  of  the  scho- 
ols will  be  the  object  of  a  separate  report. 

5.  The  Laboratory.  The  d.rectorate  reckons 
that  amongst  the  necessary  steps  with  an  ex- 
ternal  character,  concerning  the  activity  of  the 
industrial  service  in  view  of  the  development 
of  industry,  the  following  should  be  done  : 

1.  First  of  ail,  to  create  a  chemical  Labo- 
ratory for  Bessarabia  of  which  mention  has  been 
made  above. 

Taking  into  considération  the  foregoing,  the 
Industry  and  Commerce  Directorate,  as  a  sentry 
of  the  industrial  and  commercial  interests  of 
Bessarabia,  reckons  that  such  a  Laboratory  sho- 
uld be  formed  without  delay  and  that  a  Che- 
mical Laboratory  with  a  mechanical  section 
be  at  once  established. 

Seeing  the  importance  and  the  complicated 
nature  of  the  formation  of  the  said  laboratory, 
the  Industy  and  Commerce  Directorate  have 
submitted  to  the  Minister  for  Bessarabia  a 
spécial  report. 

6.  Stamping  Bureau.  The  Industry  and  Com- 
merce Directorate  reckon  that  it  would  be  ne- 
cessary to  start  a  „Stamping  service"  com- 
pulsory  for  ail  gold  and  silver  products  which 
corne  under  the  control  of  the  Directorate. 

The  controlling  establishments  of  Bessarabia 
should  be  under  the  Directorate  of  Industry. 
and  Commerce  in  connection  with  the  Industry 
Service,  their  duties  being  : 

1  °.  The  control  and  stamping  of  gold  and 
silver  articles; 

2.  The  collection  and  discount  of  controlling 
taxes  and  others  ; 

3.  The  close  supervision  of  enterprises  manu- 
facturing  or  selling  articles  of  precious  metals  and 

4.  the  examination  of  coins  and  metals  on 
request  of  the  State  etablishments. 

As  there  is  no  chemical  and  mechanical  la- 
boratory available,  the  industry  and  Commerce 
directorate  cannot  develop  their  activity  and  as 
soon  as  the  formation  of  the  said  laboratory 
is  approved  and  that  the  Stamping   Bureau  is 
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Bn  première  ligne,  créer  un  laboratoire  de 
chimie  pour  la  Bessarabie.  Ce  laboratoire  a  été 
déjà  mentionné  plus  haut. 

Considérant  ce  qui  précède,  la  Direction  de 
l'industrie  et  du  commerce,  en  sentinelle  des  in- 
térêts industriels  et  commerciaux  de  la  Bessa- 
rabie, estime  que  la  création  d'un  pareil  labo- 
ratoire doit  avoir  lieu  sans  retard  et  que  l'on 
installe  tout  de  suite  un  laboratoire  de  chimie 
avec  une  section  de  mécanique. 

Vu  l'importance  et  la  complexité  de  la  cré- 
ation du  dit  laboratoire,  la  direction  de  l'indus- 
trie et  du  commerce  adresse  à  monsieur  le  minis- 
tre délégué  pour  la  Bessarabie  un  rapport  spécial. 

6.  Bureau  de  poinçonnage.  La  direction  de 
l'industrie  et  du  commerce  de  Bessarabie  croit 
qu'il  serait  nécessaire  de  créer  un  service  de 
poinçonnage  obligatoire  pour  les  produits  en  or 
et  argent,  fonctionnant  sous  le  contrôle  de  la 
direction. 

Les  établissements  de  contrôle  de  Bessarabie 
devront  être  mis  sous  la  dépendance  immédiate 
de  la  direction  de  l'industrie  et  du  commerce, 
au  service  de  l'industrie,  ayant  pour  attributions  : 

1.  Le  contrôle  et  le  poinçonnage  des  produ- 
its en  or  et  argent. 

2.  L'encaissement  et  l'escompte  des  impôts 
de  contrôle  et  des  autres  fonds  concernant  le 
dit  contrôle. 

3.  La  surveillance  immédiate  des  entreprises 
produisant  ou  vendant  des  articles  en  métaux 
précieux  et, 

4.  L'examen  des  monnaies  et  métaux  à  lare- 
quête  des  établissements  de  l'Etat. 

A  défaut  d'un  laboratoire  de  chimie  et  de 
mécanique,  la  direction  de  l'industrie  et  du  com- 
merce ne  peut  pas  développer  toute  son  ac- 
tivité, une  fois  que  la  création  du  dit  labora- 
toire sera  approuvée  et  que  le  bureau  de  poin- 
çonnage sera  adjoint,  on  établira  les  états  du 
personnel  de  service  en  vue  du  développement 
entier  de  l'activité  du  service  industriel. 

7.  Bureau  des  poids  et  mesures.  La  direction 
de  l'industrie  et  du  commerce  estime  que  le 
contrôle  des  poids  et  mesures  doit  lui  apparte- 
nir directement,  comme  étant  un  organe  du  pays 
institué  en  vue  dé  l'essor  de  l'industrie  et  du 
commerce  et  de  la  défense  de  ses  intérêts.  On 
a  créé  actuellement  dans  chaque  chef-lieu  de 
département  de  Bessarabie  des  bureaux  des 
poids  et  mesures  qui  contrairement  à  la  logique 
dépendent  directement  de  la  direction  des  poids 
et  mesures  de  Bucarest.  Ni  leur  mode  de  fon- 
ctionnement ni  les  services  qu'ils  ont  rendu  à 
la  Bessarabie  ne  sont  pas  connus  à  la  direction 
du  commerce  et  de  l'industrie  de  Bessarabie  a- 
ttendu  qu'ils  ne  sont  pas  soumis  à  son  contrôle. 


attached  to  it,  the  staff  returns  will  be  com- 
piled  and  this  in  view  of  a  full  development 
of  the  activity  of  the  industrial  Service. 

7.  Weights  and  measures  Bureau.  The  In- 
dustry  and  Commerce  Directorate  reckon  that 
the  control  over  weights  and  measures  should 
corne  directly  under  them,  as  a  State  body, 
constituted  in  view  of  the  scope  of  industry 
and  commerce  and  of  the  safeguard  of  their 
interests.  There  have  novv  been  created  in  each 
district  chief-town  of  Bessarabia  Weights  and 
Measures  Bureaux  which,  contrary  to  the  logic 
corne  directly  under  the  weights  and  Measures 
Directorate  of  Bucharest.  Neither  their  method 
of  functioning  nor  the  services  they  have  ren- 
dered  to  the  Industry  and  Commerce  Direc- 
torate of  Bessarabia  are  known  because  thèse 
Bureaux  are  not  controlled  by  the  latter. 

As  for  each,  transaction  —  purchase  or 
sale  —  only  the  weights  and  measures  as 
prescribed  by  law  are  to  be  used,  the  super  - 
vision as  well  as  the  Bureau  called  Weights 
and  Measures  Bureau  of  Bessarabia,  must  be 
under  the  Industry  and  Commerce  Directorate 
of  Bessarabia,  —  a  Body  which  should  com- 
prise ail  industrial  and  commercial  interests  and 
in  gênerai  ail  that  would  affect  thèse  interests. 

The  Industry  and  Commerce  Directorate 
and  especially  the  Industry  Service  is  parti- 
cularly  interested  and  the  said  Bureau  should 
therefore  be  placed  as  soon  as  possible  under 
them.  This  is  yet  more  necessary  because 
besides  the  above  said  points  that  of  the  super- 
vision of  the  stamping  work  and  the  unifor- 
mity  of  ail  measuring  articles  which  are  in 
circulation  and  subject  to  the  légal  stamping 
as  well  as  the  stamping  of  différent  sorts  and 
especially  the  examination  and  stamping  of 
measurement  articles  such  as  steam  boilers, 
manomètres.  In  gênerai,  such  apparatus,  very 
often  to  be  found  in  the  industry,  are  now 
the  most  inefficient,  as  the  owners,  on  account 
of  the  war,  have  not  been  able  to  secure  new 
manomètres  or  to  have  the  old  ones  repaired 
and  verify  the  accuracy  of  their  indications. 
We  know  how  hurtful  this  state  of  affairs  is 
and  this  is  why  the  Industry  Service  wishes 
that  the  matter  be  settled  in  a  satisfactory 
manner. 

8.  Tile  brickfactory.  Among  the  measures 
the  Directorate  should  take  first  of  ail,  is  the 
organisation  of  tile  brickfactories  and  the  su- 
pervision of  constructions  so  that  they  may  be 
less  exposed  to  f ire  than  they  were  in  the 
past.  The  usefulness  of  thèse  organisations  is 
incontestable  as  we  ail  know  how  bad  our 
roads  are   and   how   fréquent  f  ire  takes  place 
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Attendu  que  pour  chaque  transaction,  achat 
ou  vente,  qn  doit  appliquer  les  poids  et  mesures 
conformes  à  la  loi,  la  survéillance  et  le  contrôle 
des  condition  exigées  ainsi  que  le  bureau  dé- 
nommé „Bureau  des  poids  et  mesures  de  Be- 
ssarabie doivent  reléver  de  la  direction  de  l'in- 
dustrie et  du  commerce  de  Bessarabie,  organe 
qui  doit  embrasser  tous  les  intérêts  industriels 
et  commerciaux  et  en  général  tout  ce  qui  tou- 
cherait à  ces  intérêts. 

La  direction  de  l'industrie  et  du  commerce  et 
en  spécial  le  service  de  l'industrie  est  particu- 
lièrement intéressé  à  ce  que  le  dit  bureau  soit 
mis  d'urgence  sous  sa  direction.  Cela  est  d'au- 
tant plus  nécessaire  que  dans  ses  attributions 
sont  compris,  outre  les  points  susmentionnés, 
la  surveillance  de  l'étalonnage  et  de  l'uniformité 
de  tous  les  articles  de  mesurage  qui  sont  en 
circulation  el  soumis  à  l'étalonnage  légal,  ainsi 
que  l'étalonnage  des  différents  calibrés  et  en  spé- 
cial l'examen  et  l'étalonnage  des  articles  de  me- 
surage, tels  que  les  manomètres  des  chaudières 
à  vapeur.  En  général,  ces  appareils,  très  répandus 
dans  l'industrie,  sont  actuellement,  des  plus 
défectueux,  les  intéressés  ayant  été  dans  l'im- 
possibilité, par  suite  de  la  guerre,  de  se  pro- 
curer de  nouveaux  manomètres,  ou  de  faire  ré- 
parer les  anciens  et  vérifier  l'exactitude  de  leurs 
indications.  On  sait  quelles  suites  préjudiciables 
pour  avoir  cet  état  de  choses  et  c'est  pour  ce  la 
que  le  service  de  l'industrie  désire  que  la  ques- 
tion soit  résolue  d'une  manière  satisfaisante. 

8.  Briqueteries  de  carrelage.  Parmi  les  me- 
sures que  la  Direction  doit  prendre  en  premier 
lieu,  ce  sera  l'organisation  des  briqueteries  de 
carrelage  et  la  surveilance  des  constructions  de 
manière  qu'elles  soient  moins  exposées  que  par 
le  passé  à  l'incendie.  L'opportunité  de  ces  orga- 
nisations sont  indiscutables,  car  l'on  sait  com- 
bien nos  routes  sont  impracticables  et  les  incen- 
dies fréquents  dans  les  villages  de  Bessarabie. 
Les  chaussées  en  briques  de  carrelage  sont  très 
répandues  en  Amérique,  Allemagne  et  autres 
pays  de  l'Occident,  et  l'application  de  ce  système 
de  pavage  et  reconnue  depuis  longtemps  comme 
avantageuse,  attendu  que  le  prix  de  revient  est 
peu  élevé  et  les  réparations  des  plus  faciles.  En 
Bessarabie  cette  question  a  été  examinée,  a- 
vant  la  guerre,  par  la  Zemstva  respective  qui 
avait  projeté  la  construction  d'un  grand  nom- 
bre de  briqueteries  de  carrelage,  dans  les  dif- 
férentes régions  de  la  Bessarabie;  on  a  ana- 
lysé l'argile  par  des  experts  de  Russie  où  les 
fabriques  de  ce  produit  et  les  chaussées  qui  en 
sont  construites  se  trouvent  en  grand  nombre, 
surtout  dans  les  régions  d'ouest. 

Toutes  les   investigations    préliminaires  ont 


in  the  villages  of  Bessarabia.  The  tile-brick 
covered  roads  are  very  numerous  in  America, 
Germany  and  other  Western  countries  and  the 
application  of  this  pavement  System  has  long 
ago  been  recognised  to  be  very  profitable  as 
the  net  cost  is  not  so  high  and  repairs  can 
easily  be  carried  out.  In  Bessarabia,  this  mat- 
ter  has  been  examined  prior  to  the  war  by 
the  respective  Zemstvwa  which  planned  the 
érection  of  a  large  number  of  tile  brickworks 
in  différend  distrists  of  Besarabia  ;  Russian  ex- 
perts had  analysed  the  argil.  In  Russia  and 
especialy  in  the  West  districts  there  are  quite 
a  iarge  numbler  of  tile  brick  factories  and 
roads  built  with  this  material. 

Ail  preliminary  investigatious  proved  that 
only  tilebricks  —  and  not  stone  —  could  endow 
Bessarabia  with  roads  she  now  is  deprived  of 
Argil  (clay)  can  be  found  in  sufficient  quanti- 
fies and  the  quality  permits  the  manufacture 
of  tile  materials. 

Roads  are  the  nerves  of  industry  and  the 
Directorate  do  not  think  they  ought  to  neglect 
the  question  of  the  communications. 

9.  Factories  of  materials  refractory  to  fire. 
The  organisation  of  constructions  refractory 
to  f're  should  be  the  préoccupation  of  every 
civilised  country.  The  population  to  be  required 
to  build  houses  with  materials  refractory  to 
the  fire.  Besides,  it  is  undoubtedly  absolutely 
necessary  that  the  population  be  furnished  with 
cheap  materials  and  crédit  so  that  it  may 
adopt  this  innovation  quickly.  The  immédiate 
érection  of  a  few  of  thèse  factories  in  Bessa- 
rabia will  transform  within  a  short  time  the 
sad  look  of  the  villages  which  consequently 
will  be  less  exposed  to  fire.  The  statistical 
data  on  disasters,  the  figure  of  losses  sustai- 
ned  and  the  inability  of  peasants  to  avoid  this 
state  of  affairs  are  rather  strong  reassons  that 
this  question  may  be  settled  favourably. 

1 0.  Ordering  of  technical  materials  and  for- 
mation of  dépôts.  In  order  to  facilitate  the  re- 
lations of  proprietors  of  any  enterprise  and 
especially  of  the  small  uudertakers  to  obtain 
motors,  lathes,  différent  accessories,  greasing 
materials  as  well  as  other  apparatus,  the  In- 
dustry  and  Commerce  Directorate  hope  to  open 
such  a  Bureau,  to  function  under  the  Industry 
Service,  also  a  „Sample  dépôt"  having  at  least 
articles  and  materials  necessary  to  ail,  where 
a  dépôt  having  the  materials  themselves  could 
not  be  organized.  In  order  that  the  above  men- 
tioned  proposais  may  corne  into  force,  ail  ex- 
penses  be  approved  and  suitable  staff  attached, 
as  this  Bureau  could  not  work  effectively,  es- 
pecially at  the  beginning,   if  it  is  in  connection 
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prouvé  que  seulement  les  briques  de  carrelage 
et  nullement  la  pierre  pourront  doter  la  Bessa- 
rabie des  chaussées  dont  elle  est  privée  pré- 
sentement. L'argile  s'y  trouve  en  quantité  suffi- 
sante et  sa  qualité  est  propre  à  la  fabrication 
du  matériel  de  carrelage. 

Les  routes  sont  les  nerfs  de  l'industrie  et  la 
Direction  ne  pense  pas  avoir  le  droit  d'ajour- 
ner la  question  des  communications. 

9.  Fabriques  de  matériel  réfractaire  â  l'in- 
cendie. L'organisation  des  constructions  réfrac- 
taires  à  l'incendie  doit  être  la  préoccupation  de 
tout  état  civilisé.  La  population  doit  être  obli- 
gée à  construire  ses  bâtiments  avec  du  matériel 
réfractaire  à  1  incendie.  En  outre,  il  est  sans 
doute  absolument  nécessaire  que  l'on  procure  à 
la  population  des  matériaux  à  bon  marché  et 
du  crédit  pour  qu'elle  puisse  adopter  avec  em- 
pressement cette  innovation.  Une  construction  im- 
médiate de  quelques  unes  de  ces  fabriques  en 
Bessarabie,  transformera  en  peu  de  temps  le 
triste  aspect  des  villages  qui  seront,  par  la  suite, 
moins  exposés  à  être  détruits  par  les  incendies. 

Les  données  statistiques  sur  les  désastres, 
le  chiffre  des  dommages  subis  et  l'impuissance 
des  paysans  d'obvier  à  cet  état  de  choses,  sont 
d'ssez  fortes  raisons  pour  que  cette  question 
soit  favorablement  résolue. 

10.  Commande  des  matériels  techniques  et  cré- 
ation de  dépôts.  Pour  faciliter  les  relations  des 
propriétaires  de  toute  entreprise  et  surtout  des 
petits  entrepreneurs,  afin  de  pouvoir  se  procurer 
des  fabriques  de  l'ancien  royaume  et  de  l'étran- 
ger des  moteurs,  tours,  différentes  parties  accès 
soires,  du  matériel  à  graisser  ainsi  que  di- 
vers autres  appareils,  la  Direction  de  l'industrie 
et  du  commerce  espère  créer  auprès  du  service 
de  l'industrie    un    bureau   respectif  ainsi  qu'un 


only  with  factories  and  commercial  houses 
without  having  spécial  travelling  agents.  The 
Industry  and  Commerce  Directorate  reckon 
that  we  ought  not  to  hesitate  before  the  ne- 
cessary  expenses  for  the  above  mentioned  aim, 
and  if  they  be  aided  by  a  capable  staff  va 
luable  services  will  be  done  not  only  to  the 
présent  enterprises  which  from  the  beginning 
of  the  war,  are  in  a  complète  disorganisation, 
but  could  also  help  in  the  task  of  foundîng 
new  enterprises. 

Report  of  the  Tndustry  and  Commerce  Phectorate. 


dépôt  d'échantillons  au  moins  d'articles  et  ma- 
tériels nécessaires  à  tous,  là  où  l'on  ne  pour- 
rait pas  organiser  un  dépôt  de  matériels  mê- 
mes. Pour  réaliser  les  propositions  susmention- 
nées il  faudra  que  l'oc  y  affecte  les  frais  et 
le  personnel  correspondants,  attendu  que  le  bureau 
ne  pourra  développer  son  activité,  surtout  au 
début,  s'il  est  limité  aux  rapports  par  corres- 
pondance avec  les  fabriques  et  autres  maisons 
de  commerce,  sans  avoir  des  agents  spéciaux 
pour  entreprendre  des  voyages.  La  Direction  de 
l'industrie  et  du  commerce  estime  que  l'on  ne 
doit  pas  hésiter  devant  les  dépenses  nécessaires 
au  but  susmentionné,  attendu  que  s'il  est  secondé 
par  un  personnel  capable,  il  rendra  non  seule- 
ment des  services  importants  aux  entreprises 
existantes,  qui  sont  depuis  la  guerre,  dans  une 
désorganisation  complète,  mais  pourra  aider  à 
la  fois  à  la  fondation  de  nouvelles  entreprises. 

Rapport  de  la  Direction  de  l'Industrie  et  du  Commerce. 
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Les  forêts  de  la  Roumanie 

(Voir  Nos.  2—10  de  la  Correspondance  économique) 


Activité  annuelle  de  la  société  „Fosta  Goetz"  pendant  la  période  de  1910 

à  1912  (moyenne  annuelle) 

Journées  de  travail  de  22  heures 


Exploitation  com- 
plète (de  jour  et  de 
nuit) 

Exploitation  de 
jour 

12  mois 
1912 

8  mois 
1911 

12  mois 
1910|1911 

Galatz   —  —  —  —  — 

9  X 

mois 

2  M2  mois 

244  \ 

149  X 

266  X 

Nehoiu  —  —  — 

12    •  » 

139  ll, 

89  X 

155  (1 

Comâne^ti  —  —  —  — 

9  X 

» 

2  m;  » 

237  % 

176  X 

278  X 

Pàltinis  — 

2  X 

» 

9    '    »  ~ 

157  \ 

97  >|, 

157  8  4 

Tarcàu  —  —  —  —  — 

3  X 

6  'V. 

146  X 

101 

237  1 

Kesckes      —  —  —  — 

8 

1 

198  3'4 

139 

Slânic    —  —  —  —  — 

2  X 

» 

9*1,  » 

166  \ 

62  Y 

Czernowitz  —  —  —  — 

•  5 

4  M2  » 

175  X 

142  \ 

224  3!4 

Dorna  Concordia  —  — 

8 

2    "  » 

198  '1, 

56  X 

294  :!]4 

Dora  a  Chilia  —  

10 

222  X 

A'  Galatz  le  résultat  de  la  coupe  a  été  dé- 
favorablement influencé  par  le  manque  tempo- 
raire de  bois  rond. 

Au  commencement  de  la  campagne  1912  on 
a  dû  faire  venir  du  bois  rond  de  Nehoiu  par 
voie  ferrée  pour  évitîr  la  cessation  de  l'exploi- 
tation ;  les  transports  n'ayant  pu  être  faits  ré- 
gulièrement à  cause  de  voies  difficultueuses, 
l'exploitation  in  interrompue  (24  h.)  n'a  pas  pu  se 
maintenir,  Les  innondations  réitérées  de  l'été  ont 
eu  une  mauvaise  influence  sur  le  service  des 
radeaux,  ce  qui  a  obligé  la  fabrique  d'avoir  re- 
cours aux  réserves  de  bois  rond  destinées  au 
travail  d'hiver. 

Toutefois,  sauf  de  petites  interruptions  l'ex- 
ploitai ion  a  pu  être  faite  de  façon  ininterrompue 
jusque  vers  la  mi-Octobre,  quand  elle  a  dû  subir 
une  réduction,  générale  pour  toutes  nos  in- 
stallations, à  cause  de  la  stageation  provoquée 
par  les  troubles  balcaniques,  et  pour  éviter 
l'amoncellement  de   matériel  à  couper. 

A  Nehoiu,  où  on  cravaillait  déjà  seulement 


pendant  le  jour,  la  quantité  de  bois  rond  coupé 
a  été  réduite  d'environ  10000  m3,  à  cause  de 
la  suppression  de  quelques  scies  circulaires  à 
mouvement  alternatif,  pendant  'es  2l/-2  derniers 
mois  de  l'année. 

A  Tarcâu  dès  la  seconde  moitié  du  mois 
d'Octobre  l'exploitation  a  été  arrêtée  complète- 
ment, pour  la  raison  qu'on  savait  par  expérience 
qu'à  la  reprise  de  la  campagne  (l-er  Février 
1913)  on  trouve  facilement  à  cette  installation 
(plus  facilement  que  partout  ailleurs)  des  tra- 
vailleurs, et  par  ailleurs  il  n'y  avait  plus  de  bois 
ancien  à  couper. 

A  Comâneshti  l'introduction  de  l'exploitation 
de  jour  à  partir  de  la  mi-Octobre  jusqu'à  fin 
Décembre,  a  produit  une  réduction  du  bois  rond 
coupé  de  presque  15000  m3. 

À  Kecskes  l'exploitation  a  été  complètement 
arrêtée  au  commencement  d'Octobre  1912.  La 
réparation  des  machines  anciennes  achetées,  déià 
employées  aurait  été  trop  coûteuse  et  d'autre 
part,  par  suite  de  !a  forte  réduction  de  la  taxe 
douanière   en   Roumanie   pour  le  bois  rond,  le 
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transport  du  bois,  rond  hongrois  à  la  scierie  a- 
cheté  pendant  ce  temps  à  Slanic,  a  été  con- 
staté comme  étant  plus  avantageux. 

A  Czernovitz,  le  stock  insignifiant  de  bois 
rond  a  été  coupé  dans  l'intervalle  du  1-er  Jan- 
vier jusqu'à  fin  Février  1912  lorsque  le  travail 
a  cessé.  Vers  la  fin  d'Avril  l'exploitation  a  pu 
reprendre,  mais  à  cause  des  petites  quantités 
de  bois  rond  venues  sur  radeaux,  elle  n'a  pu' 
être  faite  jusqu'au  commencement  de  Juin  qu'en 
exploitation  de  jour.  A  partir  de  cette  date  jus- 
qu'au commencement  de  Novembre  on  a  eu 
l'exploitation  ininterrompue,  à  l'exception  de  jours 
de  troubles  temporaires  produits  par  les  innon- 
dations  ;  ensuite,  jusqu'à  la  fin  de  l'année  on  a 
eu  l'exploitat'on  de  jour. 

A  VatraDorna,  l'exploitation  a  commencé 
aux  deux  installations  „Concordia"  et  uChilia 
au  commencement  de  Mars  1912,  à  Concordia 
avec  l'exploitation  de  jour  et  vers  la  fin  Avril 
en  exploitation  complète  (24  h  ),  tandis  qu'à 
Chilia  on  commença  de  suite  cette  dernière  ex- 
ploitation, et  les  deux  continuèrent  de  la  sorte 
usqu'à  la  fin  de  l'année. 


La  scierie  de  Slânic  étant  passée  en  notre 
possession,  nous  disposons  à  présent  de  //  scie- 
ries propres  dont  deux  (Kecskes  et  Reni)  sont 
hors  d'exploitation  et  neuf  en  activité  de  travail. 

Ces  neuf  scieries  disposent  de  : 


96  < 


87  < 


71  scies  à  mouvement  alternatif 
25    „     „        „  „        à  fendre 

55  scies  circulaires 

I  32  scies  pour  lattes,  ainsi  que  les  machi- 
nes auxiliaires  néccesaires. 

II  y  a  trente  ans,  à  la  fondation  de  notre  so- 
ciété, le  1-er  Novembre  1883,  nous  disposions 
de  4  scieries,  à  savoir  :  Czernovitz,  Straja, 
Berhometh  et  Galatz  ayant  toutes  ensemble  20 
scies  à  mouvement  alternatif. 

A  toutes  les  installations  on  a  coupé  pen- 
dant la  campagne  de  l'année  passée,  au  total, 
917. 3^8 2. 930  m3  de  bois  rond,  dont  on  a  obte- 
nu 579.521.375  m3  de  matériel  débité,  plan- 
ches et  déchets,  réalisant  de  la  sorte  une  ex- 
ploitation moyenne  de  63,32  °/°  sur  'a  campa- 
gne précédente. 


Scieries  (Installa- 
tions) 

Bois  rond  eu 
mètres  cubes 

Planches 
Matériel  débité 

par  les  scies 
à  mouv.  alter- 
natif 

Rendement 

10 

Déchets  : 
dosses  en 
m3 

a 

a> 

i>  -2 
a 

Total  en  m3 

Rendement 

10 

165  575 

570 

y 

100.629 

424 

60.78 

11.083 

674 

6.69 

111.713 

071 

67.47 

.275.330 

340 

165.775 

694 

60.21 

11.920 

016 

4.33 

177.695 

710 

64.54 

Comânesti  .... 

133.202 

410 

76.318 

292 

57.30 

69.84 

739 

5.24 

83.303 

031 

62.54 

PSltinish  .... 

54.758 

870 

32.671 

274 

29.66 

1.894 

894 

3.46 

34.566 

-  168 

63.12 

49.222 

020 

30.147 

112 

61.25 

662 

468 

1.35 

30  809 

580 

62.60 

41.727 

750 

23.879 

315 

57.23 

818 

636 

1.96 

24.697 

951 

69.19 

31.464 

580 

17.677 

055 

56.19 

17.677 

055 

56.19 

66.024 

430 

37.310 

838 

56.51 

37  310 

838 

56.51 

Dorna-Concordia  . 

48.427 

200 

30.745 

458 

63.48 

30.745 

458 

63  48 

Dorna-Chilia  .  .  . 

28.837 

590 

16.708 

139 

57.93 

16.708 

139 

57.93 

Débitage  suivant  l'acord 
conclu.  Bràila  .   .  . 

894.570 
22.712 

760 
170 

531.862 
12.960 

601 
354 

56,06 
57.07 

33.364 
1.334 

427 
020 

3.74 
5.88 

565.227 
14.294 

001 

374 

63.19 
62.95 

Total  .  .  . 

917.282 

930 

544.822 

9*55 

56.6 

34.698 

447 

4  81 

579.521 

375 

63,07 
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Par  rapport  à  la  Campagne  de  1911  (8  mois) 


Scieries  (Installa- 
tions) 

Bois  rond  en 
mètres  cubes 

Planches 
Matériel  débité 
par  les  scies 
à  mouv.  alter- 
natif 

Rendement 
en  pourcent 

Déchets 
dosses  en 
m3 

Rendements 
en  pourcent 

Total  en 

m3 

Rendement 
en  pourcent 

104.115 

700 

64.705 

306 

62.12 

6.785 

861 

6.52 

71.491 

167 

"IdQ  04Q 

*ïOO 

Q0  RQ1 

0,30 

60  98 

S74 

9  66 

94.854 

777 

Comanesti  .... 

370 

379 

JO.JU 

3.329 

861 

OUI 

3  99 

63.787 

233 

35.695 

310 

21.276 

001 

59.61 

924 

913 

2.59 

22.200 

914 

62.20 

29.621 

540 

18.313 

704 

61.82 

326 

739 

1.11 

18.640 

443 

62.93 

14.141 

RIO 

8.214 

060 

>SR  9Q 

282 

077 

2. 

8.496 

137 

60.20 

19.880 

610 

10.805 

207 

54.25 

80 

579 

0.45 

10.894 

786 

54  80 

57.492 

510 

34.610 

658 

60.20 

34.610 

608 

60.20 

11.277 

490 

6.944 

224 

61.58 

6.944 

224 

61.58 

524.613 

840 

316.218 

462 

15.701 

877 

18.956 

664 

11.205 

842 

59.11 

331.920 

289 

60, 32 

Débitage  suivant  l'accord 
conclu.  Braila  .   .  . 

59, 70 
1.070 

251 

2,65 
_5.64 

12.276 

093 

64.75 

Total  .  .  . 

543.570 

504 

327.424 

304 

59.40 

16.772 

128 

4  u 

344.196 

382 

G2,M 

à  Slânic  de  9,3  °/0 

„  Kecskes  „      5  „ 

„  Dorna  (Concordia)  „  26  „  et  à  Czer- 
nowitz  une  diminution  de  13  °/o. 

Les  rendements  élevés  sout  dus  à  une  ac- 
tivité intense  et  bien  conduite  dans  l'exploita- 
tion tandis  que  la  baisse  de  Czernovitz  est  due 
aux  innondations  réitérées. 

L'épaisseur  moyenne  des  bois  ronds  coupés 
(diamètre  moyen)  a  été  la  suivante  pour  les  dif- 
férentes installations: 


SECTIONS  (diamètres  moyens) 

Dorna 

Années    Galatz      Hefroiu    Comânsshti    Tarcâu     Pâltinish      Slânic      Kecskes    Czernowifz    Concardia   Dorna  Chilia 


1912 

35.9 

45.3 

38.3 

47.6 

48.3 

44.9 

43.9 

32 

38.8 

28.5 

1912 

43.8 

46.2 

41.1 

48.7 

41 

46.7 

42.9 

31.3 

27.6 

27.5 

La  comparaison  par  pourcentage  de  la  pro- 
duction de  la  campagne  de  12  mois  de  1912 
avec  de  8  mois  seulement  de  i9ll,  indique 
une  hausse  de  la  production  pour  toutes  ies  in- 
stallations, sauf  Czernovitz,  à  savoir  : 

à  Galatz  de  10  % 

„  Nehoiu  „  25  „ 

„  Comàneshti  „  1 3  „ 

„  Tarcâu  „  1 0  « 

„  Pâltinish                 „  4  „ 


Pour  toutes  les  scieries  {  1912:  40.9 

en  moyenne      l  191 1  :  42 

Le  diamètre  du  bois  rond  a  diminué  à  toutes 
les  scieries  en  moyenne  de  11  cm  ;  le  plus  à 
Galatz  avec  presque  8  cm.,    le  bois  rond  n'a- 


yant pû  être  apporté  de  Dorna  et  Hangu  à  cause 
des  fréquentes  innondations. 

A  Comàneshti  l'épaisseur  du  bois  rond  a 
diminué  par  le  fait  qu'en  Roumaine  on  demandait 
sur  le  marché  aussi  du  bois  plus  mince,  ce  qui 
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a  fait  que  les  forêts  de  l'Etat  ont  été  exploi- 
tées plus  intensivement. 

De  même,  la  largeur  du  matériel  obtenu  a 
aussi  diminué,  à  cause  du  bois  rond  plus  mince. 
On  a  façonné  pendant  la  campagne  1912 
en  Roumanie  30,  7°/o  matériel  et  69,  3°/o  matériel 
étroit  large 

contre  .   .  26,  3%  „        et  73,  7°/o  „ 

pendant  la  campagne  1911: 

en  Bucovine  34,5°/o  matériel  et  65,5°/o  matériel 

étroit  large 
contre  .   .    33,6%    „       et  66,4%  „ 

pendant  la  campagne  1911 
Le  résultat   comme    qualité  du  matériel  dé- 
bité par  les  scies  à  mouvement   alternatif,  a 
été   pendant   la  campagne  écoulée  moins  bon, 
sauf  une  légère  amélioration  à  Nehoiu. 
1912  vis-a-vis  de  191 1 
à  Galatz      30,4%  p'ère  quai  32.2%  p'tre  quai 


„  Nehoiu      25,9%  „ 

»  24,7°| 

o  » 

„  Comânesti  27.3°|o  „ 

„  30,60 

o  „ 

„  Tarcâu      25,6°|o  „ 

„  28,20 

o  „ 

„  Pâltinish    24  -°|°  „ 

„     30 -o 

o  „ 

„  Slànic         24,2o|o  „ 

„  26,90 

o  „ 

„  Kecskes       22,9°|o  „ 

„  31,40 

o  „ 

„  Dorna  C-dia  30,8°|o 
„  Chilia  27,9°|o 


Le  résultat  régressif  en  qualité  à  Galatz  est 
dû  au  fait  que  pour  pouvoir  maintenir  l'exploi- 
tation complète  (24  h)  on  a  été  obligé  d'aopor- 
ter  environ  16.000  m8  de  bois  rond  de  Nehoiu 
et  Comàneshti  à  Galatz  ;  d'autre  part,  le  bois 
rond  venu  sur  radeaux  a  été  en  moyenne  moins 
bon  que  celui  de  1911,  à  cause  du  manque  de 
bois  de  Dorna,  arrêté  par  les  innondations. 

A  Nehoiu  on  a  fait  venir  dans  la  première 
moitié  de  l'année  des  séries  de  bois  plus  an- 
cien pour  être  façonné,  ce  qui  a  beaucoup  in- 
fluencé sur  la  qualité.  Pendant  la  seconde  moi- 
tié de  l'année,  la  qualité  s'est  beauconp  amélio- 
rée par  le  travail  des  réserves  de  bois  rond,  et 
on  a  obtenu  pendant  les  derniers  mois  de  l'année 
environ  38°jo  de  1ère  quai.  On  peut  sûrement 
s'attendre  à  une  augmentation  de  ce  chiffre  en 
1913. 

La  cause  de  la  régression  en  qualité  à  Co- 
màneshti et  à  Pâltinish  est  la  même  que  celle 
de  l'année  précédente  :  une  exploitation  plus  in- 
tense de  la  superficie  des  forêts  achetées  par 
l'Etat  à  l'hectare,  ainsi  que  le  bois  rond  pro- 
venant de  l'achat  de  bois  „de  la  seconde  ré- 
colte „ 

Le  même  motif,  une  exploitation  plus  intense 
est  aussi  la  cause  de  la  régression  en  qualité 
à  Tarcâu  * 
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A  Slânic  et  surtout  à  Kecskes,  la  qualité  a 
souffert  à  cause  de  l'emploi  de  bois  rond  ancien. 

ACzernowitz,  une  statistique  de  la  qualité  de 
la  campagne  1912  n'a  pas  été  établie,  la  pro- 
duction entière  ayant  été  vendue  sans  avoir  été 
triée,  à  sa  sortie  de  la  scierie. 

Les  données  sur  la  qualité  des  produits  des 
deux  scieries  de  Dorna,  avec  30°|o  et  27,9°|o 
de  1  ère  quai,  ne  peuvent  être  comparées  à  cel- 
les des  installations  roumaines,  pour  la  raison 
que  dans  la  2  ème  quai  viennoise  et  allemande, 
il  y  a  environ  25°|o  de  marchandise  pour  l'O- 
rient de  1-ère  quai  et  dans  la  3  ème  quai,  vien- 
noise et  allemande  il  y  a  environ  30°|o  de 
marchandise  pour  l'Orient  de  2-ème  quai.  Ainsi 
par  exemple  toute  la  3-ème  quai,  à  Dorna,  for- 
mé la  qualité  Alexandrine  correspondante,  qui 
doit  être  couverte  en  Roumanie  par  la  2-ème 
qualité. 

Pendant  les  30  années  d'existence  de  cette 
société,  il  a  été  coupé  à  toutes  ses  installations 
au  total, 

13.924.244  m3  de  bois  rond 
et  on  en  a   obtenu   8.306.434   m3  de  matière 
débitée  soit  415.000  vagons,  ce  qui  signifie  une 
moyenne  de  59.65°!o. 

Ci-dessous,  les  résultats  des  années 
écoulées 


Bois  rond 

m.  c. 

Bois  débité 

Exploitation 

1883- 

-1884  (6  mois) 

110.818 

64.147 

57.90  % 

1884- 

-1885 

282.608 

150.175 

53.14  % 

1885- 

-1886 

297.651 

161.164 

54.14  % 

1886- 

-1887 

297.698 

164.164 

55.14  °/0 

1887- 

-1888 

244.646 

129.068 

52.76  °/0 

188S- 

-1889 

296.491 

136.038 

45.89  °/0 

1889- 

-1890 

273,029 

142.660 

52.25  % 

1890- 

-1891 

332.220 

189.982 

57.19  °/o 

1891- 

-1892 

327.211 

181.257 

55.40  °/o 

1892- 

-1893 

327.084 

186.390 

57.-  % 

1893- 

-1894 

325.802 

185.527 

56.90  % 

1894- 

-1895 

380.873 

213.473 

56.04  °/0 

1895- 

-1896 

421.611 

227.064 

53  86  °/c 

1896- 

-1807 

366.046 

204.217 

55.78  °/0 

1897- 

-1898 

361.45! 

206.622 

57.16  °/0 

1898- 

-1899 

367.547 

221.557 

60.27  70 

1899- 

-1900 

425.805 

260.607 

61.21  % 

1900- 

-1901 

524.613 

317.775 

60.57  °/0 

1901- 

-1902 

506.773 

310.030 

61.18  •/„ 

1902- 

-1903 

467.792 

292.231 

62.68  % 

1903- 

-1904 

602.427 

379.364 

63.05  "/o 

1904- 

-1905 

704.229 

434.141 

61.65  °/o 

1905- 

-1906 

703.492 

434.742 

61.80  °/0 

1906- 

-1907 

686.359 

428.603 

62.44  •/„ 

1907- 

-1908 

645.291 

405.445 

62.83  % 

1908- 

-1909 

667.123 

410.386 

61.51  % 

1909- 

-1910 

706  143 

435.092 

61.61  % 

1910- 

-1911 

810.509 

509.402 

62.80  % 

1911 

543.584 

344.196 

63.32  % 

1912 

917.283 

579.521 

63.18  % 
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La  moyenne  du  rendement  pendant  la  cam- 
pagne 1912  a  baissé  par  rapport  à  celle  de 
l'année  précédente  de  0.14°|o. 

A  Galatz  la  différence  est  plus  forte,  soit 
de  l.17°jo,  ce  qui  est  dû  au  fait  déjà  mention- 
né, qu'on  a  fait  venir  à  Galatz  en  1912  du 
bois  rond  plus  mince. 

A  Nehoiu,  le  rendement  a  été  plus  élevé  de 
l°|o  provenant  d'une  quantité  plus  abondante 
de  bois  rond.  Dès  le  commencement  de  1913 
les  troncs  seront  livrés  par  l'administration  de  la 
forêt  sans  déduction  pour  défaut  de  qualité,  et 
on  peut  s'attendre  que  cette  installation  dispo- 
sant de  bois  rond  beaucoup  plus  gros  que  cel- 
les de  Galatz  et  Comàneshti,  n'ait  pas  un 
rendement  au  dessous  de  celui  de  1911,  soit 
de'  63°|o  environ. 


La  diminution  du  rendement  à  Comàneshti 
provient  des  mêmes  motifs  qu'à  Galatz  ;  à  Co- 
màneshti on  a  coupé  l'année  dernière  12°|o  de 
plus  en  bois  mince,  qu'en  1911. 

A  Paltinish  il  est  arrivé  le  contraire  :  comme 
conséquence  de  l'emploi  du  bois  rond  plus 
gros,  le  rendement  e   augmenté  d'environ  l°|o. 

A  Tarcàu  et  Slânic  la  qualité  inférieure  du 
bois  rond  a  influencé  en  mal  le  rendement. 

La  grande  augmentation  du  rendement  aux 
scieries  Concordia  de  Matra  Dorna  est  due  à 
l'épaisseur  du  bois  rond  superiéure  à  celle  de 
1911,  tandis  qu'à  la  scierie  Chilia  le  bois 
rond  de  1912  étant  plus  mince  a  préjudicié 
le  rendement  (56°|o  marchandise  étroite  in- 
clusivement lattes  et  „morali"). 


Description  sommaire  des  articles  façonnés  pendant  la  campagne  de  1914  ainsi 
que  pendant  les  8  mois  précédents  de  la  campagne  de  1911 


ARTICLES 

ROUMANIE 

BUCOV1NE 

TOTAL 

1912 

1911 

1912 

1911 

1912 

1911 

Marchandise  m.  u  .  . 

256 

13 

152 

12 

90 

24 

79 

42 

346 

14 

231 

16 

Scuretti  ...... 

29818 

144 

1788 

143 

709 

182 

397 

211 

3627 

15 

2185 

152 

7736 

331 

3380 

27 

1005 

294 

539 

287 

7831 

324 

3919 

273 

4429 

218 

3470 

278 

976 

253 

378 

201 

5405 

224 

3848 

268 

Ponti  

1834 

90 

1015 

82 

640 

166 

*  -112 

60 

2474 

102 

1127 

77 

Madriers     .    .    .    .  , 

674 

33 

934 

75 

674 

28 

'  934 

65 

1792 

88 

899 

72 

203 

53 

290 

154 

1995 

83 

1189 

83 

1235 

61 

713 

57 

123 

32 

83 

44 

1358 

66 

795 

55 

Bois  de  construction  . 

447 

22 

133 

11 

17 

06 

o 

01 

464 

19 

135 

10 

Total   .   .  , 

47592 

12484 

757 

3764 

— 

310 

1881 

24174 

865 

14364 
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Frais.  Coût  de  la  production. 

Sous  ce  titre  général  sont  compris  tous  les 
frais  énumérés  séparément,  et  additionnés  en 
suite. 

a.  Coût  du  bois  rond. 

b)  Frais  de  fabrication  (salaires  et  une  par- 
tie des  appointements),  matériel  d'exploitation, 
primes  d'assurances  pour  les  constructions,  ma- 
chines et  matériel  en  défalquant  les  frais  de 
rabotage,  qu'on  défalque  des  encaissements  de 
rabotage,  au  bilan  général  des  ventes). 

c)  Frais  d'exploitation,  (Rétributions  com- 
merciales aux  installations.  Frais  de  bureau,  à 
savoir:  port,  télégrammes,  timbres,  polices,  ma- 
tériel à  écrire,  imprimés,  frais  de  voyage,  de 
procès,  tantièmes  des  directeurs  d'exploitation, 
part  de  frais  aux  dépenses  de  chantier,  et  au- 
tres frais  analogies). 

d)  Assurance  contre  l'incendie  des  dépôts  se 
trouvant  dans  les  magasins  des  scieries,  du  ma- 
tériel à  façonner,  fonds,  etc. 

e)  Frais  de  manipulation  du  matériel  expédié 
par  les  installations  extérieures  à  Galatz  et 
Constantza. 

/)  Frais  de  transport  par  voie  ferrée  du  ma- 
tériel à  façonner,  expédié  par  les  installations 
extérieures  pour  la  Roumanie,  aux  ports  d'ex- 
pédition Galatz  et  Constantza,  pour  la  Buco- 
vine  à  Odessa  et  Galatz,  et  pour  Tarcâu,  Pal- 
tinish,  Slânic  et  Kecskes,  frais  de  transport  et 
de  magasinage  à  Piatra,  resp  Comâneshti,  resp. 
Tg.  Ocna. 

Enfin  sont  compris  sous  la  dénomination  de: 
g)  Frais  divers:  la  contre-valeur  du  matériel 
à  façonner  perdu  pendant  le  transport   par  un 
emploi  propre  (étais  dans  les  vagons,),  pertes  au 
rabotage,  différences  de  mesurage  entre  le  ma- 

Galatz,  par  m3  lei 
soit  , 
1  lei 


tériel  produit  et  celui  façonné,  planches  abîmées 
etc.  qui  est  ajoutée  aux  frais  généraux  à  leur 
prix  de  revient. 

h)  Intérêts  aux  banques  et  commission 

i)  Frais  généraux  (administration  centrale,  ré- 
gie, salaires,  impôts,  etc. 

Ces  9  groupes  énumérés  ci-dessus  compren- 
nent tous  les  frais  qui  grèvent  le  produit,  depuis 
le  début  (comme  bois  rond)  jusqu'au  moment  où 
il  est  prêt  à  être  expédié  comme  matériel  façon- 
né pour  la  fabrication;  pour  le  transport  par 
voie  d'eau  jusqu'au  moment  d'être  chargé  sur  le 
bateau  ou  chaland,  et  pour  le  transport  par  voie 
ferrée  inclusivement  les  frais  du  chargement  en 
vagon.  (Les  frais  du  chargement  sur  bateau 
sont  défalqués  sur  l'encaissement  à  faire). 

a)  Le  coût  du  bois  rond  a  été  : 

Ga'atz:  par  m3  lii  17.736  pour  un  ren- 
dement de   67.47°|o  lei  26.288 

plus  la  perte  du  bois  assorti,  .   .   .  lei  0,343 

Lei  26,631 

contre    1911,   lei   17.275  pour  un  rendement 
de   68.64°|o  lei  25.167 
plus  la  perte  du  bois  assorti,    .   .   .  lei  0.285 

Lei  25.452 

C'est-à-dire  lei  1,179  plus  cher  par  m3  que 
l'année  précédente. 

b)  La  fabrication 

Les  frais  sont  les  suivants:  (par  «effectif „ 
on  doit  comprendre  les  frais  de  fabrication  sans 
compter  les  encaissements  provenant  du  bois  de 
chauffage,  et  sous  „neUo"  les  frais  de  fabrication  y 
compris  les  encaissements  pour  le  bois  de  chauffage. 


Neh 


oiu, 


7.595  effectif  et  lei  6.714  netto. 

0.087  effectif  moins  cher  et  lei  0.015  neto  plus  cher  que  l'année  passée 
6.063  effect.  et  lei  5.581  netto. 

„    „   1.205    „    moins  cher  que  l'année  passée, 
effect.   et  lei  5.887  neto 

„        „    „   0.755    „    plus  cher  que  l'année  passée. 

„    „   6.297  „ 
„        „    „   0.469    „    moins  cher  que  l'année  passée. 
Paltinisb,  par  m3  lei  6.472  effect.  et  lei  6.297  netto 

„  0.060      „      „    „    0.469    „    plus  cher  que  l'année  passée. 
7.415  effect  et  lei  7.371  netto 
3.355      „    moins  cher  que  l'année  précédente, 
lei  13.310  effect.  soit  0.346  lei  moins  cher  que  l'année  précédente, 
lei  9.13  effect.  soit  de  lei  0.329  moins  cher  qui  l'année  précédente. 


par  m 

soit    „  1.118 
Comâneshti,  par  m;!  lei  6.590 
soit  „  0.998 
Tarcau,    par    m3    lei  6.472 
soit    „  0.461 
m3 
soit 

Slanic,  par  m3  lei 
soit  „ 

Kecskes,  par  m3 
Brâila,  par  m3 


Csernowitz,  par  m3  k.  8.33  effect.  soit  1.17  moins  cher  que  l'année  précédente. 
Dorna  Concordia,  par  m3  k.  5.55  effect.  et  k.  5.30  netto, 

soit    „    3.07      „  „    3.22     „      moins  cher  que  l'année  passée. 

Dorna  Chilia  par  m3  k.  6.63  effect.  et  k.  6.19  netto. 
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Frais  de  fabrication  nets. 

En  moyenne  par  m:!:  en  Roumanie  le î  6  409 
(sans  Kecskes  lei  6.153)  contre  6.771  en  1911. 
La  baisse  des  frais  effectifs  de  fabrication  à  Galatz, 
d'environ  9  centimes  par  m3  est  d'autant  plus 
intéressante  qu'elle  est  survenue  pendnt  la  pé- 
riode de  hausse  de  salaires  et  d'une  réduction 
dans  l'exploitation. 

Elle  résulte  presqu'en  entier  des  économies 
considérables  réalisées  pour  le  matériel  d'exploi- 
tation, ainsi  que  de  l'activité  équilibrée  de  l'ex- 
ploitation des  scieries. 

A  Nehoiu,  l'économie  réalisée  aux  frais  ef- 
fectifs de  fabrication  a  été  de  1.118  lei  par 
m3,  mais  on  doit  tenir  compte  du  fait  que  les 
frais  de  fabrication  en  1911  ont  été  fort  éle- 
vés â  cause  de  l'exploitation  irrégulière  et  qu'une 
baisse  devait  survenir  pendant  la  campagne 
de  1912. 

D'ailleurs,  même  en  1 9 1  2  il  y  a  eu  des  mo- 
ments où  l'exploitation  a  dû  être  réduite  soit 
par  manque  temporaire  d'ouvriers,  soit  à  cause 
de  la  réduction  générale  de  l'exploitation  à  tou- 
tes nos  installations,  ce  qui  a  défavorablement 
influencé  les  frais. 

Si  l'on  a  pu  toutefois  réaliser  une  diminution 
des  frais,  cela  est  dû  aux  grandes  économies 
faites  au  matériel  d'exploitation  et  à  l'intensité 
du  travail. 

A  Comàneshti  où  on  a  eu  pendant  quelques 
années  de  suite  les  frais  de  fabrication  les 
plus  élevés,  les  frais  effectifs  ont  été  haussés 
de  1  leu  par  m3,  en  1912.  La  cause  de 
cette  hausse  peut  être  trouvée  dans  nombre  de 
motifs  tels  que  la  production  de  plus  gran- 
des quantités  de  morali  et  lati,  l'introduc- 
tion dans  les  frais  de  fabrication  des  frais  d'at- 
tache (qui  jusque  là  —  contrairement  aux  usages 
des  autres  installations  —  n'étaient  pas  ajoutés 
au  compte  de  fabrication),  la  coupe  d'une  plus 
grande  quantité  de  bois  mince  que  celle  de 
l'année  précédente,  ce  qui  rendait  plus  difficile 
l'efficacité  du  travail,  mais  augmentait  les  frais 
à  cause  de  l'emploi  du  même  nombre  d'ouvriers 
et  de  la  même  quantité  de  matériel. 

A  Tarcâu  la  diminution  de  46  bani  par  m3 
n'a  pas  d'importance,  les  frais  de  1911  ayant 
été  exceptionnellement  grands. 

A  Paltinish,  les  frais  sont  restés  presque  les 
mêmes  et  sont  les  plus  bas  de  toutes  nos  ins- 
tallations. 

A  Czernowitz,  la  diminution  des  frais  de 
1,27  cour,  est  simplement  nominale,  les  frais 
effectifs  de  8,33  cour,    doivent  être  attribués 


aux  différentes  circonstances  défavorables  men" 
tionnées  aux  chapitres  précédents;  les  frais  nor- 
maux ne  devraient  pas  dépasser  7  cour,  par  ms. 

A  Dorna  Concordia,  les  frais  diminués  sont 
dus  à  une  exploitation  plus  favorable,  tandis 
qu'à  Dorna  Chilia  ils  étaient  augmentés  à  cause 
de  l'exploitation  irrégulière.  A  partir  de  1913 
cette  installation  arrivera  aussi  à  des  frais  nor- 
maux. 

c)  Frais  d'explotation 

Galatz  par  m3  lei  1.377  par  m3  pendant  l'an- 
née 1911,  c'est-à-dire  lei  0.345 
moins  cher  que  l'année  précédente. 

Nehoiu  par  m3  lei  0.854  contre  lei  1.153 
par  m3  en  1911,  c'est-à-dire  lei  0.45 1 
moins  cher  que  l'année  précédente. 

Comânesti  par  m3  lei  1.342  contre  lei  1.737 
par  m3  en.  1911,  c'est-à-dire  lei  0.395 
moins  cher  que  l'année  précédente. 

7 Paltinish  par  m3  iei  0.61 1  contre  lei  0  588 
par  m3  en  191 1,  c'est-à-dire  lei  0.023 
moins  cher  que  l'année  précédente. 

Tarcâu  par  m3  lei  0.529  contre  lei  0.906 
par  m3  en  191 1,  c'est-à-dire  lei  0  377 
moins  cher  que  l'année  précédente. 

Slânic  par  m3  lei  1.114  contre  1.825  lei  par 
m3  en  1911,  c'ést-à-dire  lei  0.711 
moins  cher  que  l'année  précédente. 

Kecskes  par  m3  lei  616  contre  lei  3  346  par 
m3  en  1911,  c'est-à  dire  lei  1.730 
moins  cher  que  l'année  précédente. 

Cernâufi  Assurance  contre  l'incendie  couronne 
0.355  par  m3  contre  couronne  0.164 
par  m3. 

Dorna  Concordia  Assurance  contre  l'incendie 
couronne  0.246  par  m3  contre  cou- 
ronne 0.270  par  m3. 

Dorna  Chilia  Assurance  contre  l'incendie 
couronne  0.246  par  m3 

La  diminution  de  ces  frais  pour  presque  toutes 
les  installations  est  due  d'une  part  à  la  pro- 
duction augmentée,  d'autre  part  aux  économies 
réalisées  partout. 
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d)  Frais  de  manipulation 

Les  frais  sont  pour  : 
Galatz,  Dépôt  du  transit  (pour  la  Bucovine  et 
les  scieries  de  l'intérieur^  lei  1,685  par  m 3 

contre  lei  1.353  par  m3  en  1911. 
On  a  manipulé    en   1912  une   quantité  de 
103.739.171  m.  c.  contre  134,512.572  m.  c. 
en  1911. 

A  Constantza,  on  a  manipulé  une  quantité  de 
27.307.704  mètres  cubes,  dont  les  frais  ont 
été  de  1,056  par  m.  c. 

A  Odessa,  les  frais  de  transit  ont  été  —  sauf 
le  cas  où  ils  étaient  déjà  spécifiés   dans  la 


lettre  de  voiture  —  pour  la  quantité  manipulée 
de  m.  c.  15079  de  lei  0,  092  par  m.  c.  contre 
29.222  m.  c.  à  0,037  nar  m.  c. 

L'augmentation  des  frais  de  manipulation  de 
0,343  lei  par  m.  c.  provient  de  l'accumulation  du 
matériel  débité  sur  les  quais  du  dépôt  de  transit 
causée  par  le  manque  de  bateaux,  car  le 
matériel  pour  pouvoir  être  conservé  devait 
être  changé  de  place. 

La  diminution  de  ces  frais  pour  presque  toutes 
les  installations  est  due  d'une  part  à  la  pro- 
duction en  rapport  augmentée,  d'autre  part 
aux  économies  réalisées  partout. 


Les  relations  des  dimensions  (largeur)  du  matériel  produit  (planches,  poteaux,  solives) 

de  la  campagne  1912: 


Espèce 

Galatz 

Nehoiu 
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Tarcau 

Paltinish 

Slanic 

Kecskes 

Czernowitz 

Dornavatra 
Goncordia 

Dornavatra 
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Vag. 

lo 

|Vag. 

7o 

Vag. 

7o 

Vag. 

lu 

Vag. 

°i 

10 

Vag. 

■/ 

10 

Vag. 

lo 

Vag. 

0 

0 

Vag. 

lo 

Vag. 

7» 

Étroites.  . 

1299 

348 

1 1668 

L 

266 

1017 

354 

330 

278 

376 

291 

259 

299 

222 

347 

554 

361 

318 

243 

340 

508 

Larges  .  - 

2438 

652 

4601 

734 

1856 

646 

838 

722 

915 

709 

610 

702 

418 

653 

980 

639 

989 

759 

729 

492 

La  campagne  de  1911. 


Espèce 

Galatz 

Nehoiu 

Comaneshti 

Tarcau 

Paltinish 

Slanic 

Kecskes 

Czernowitz 

Dornavatra 
Concordia 

Vag. 

lo 

Vag. 

7o 

Vag. 

lo 

Vag. 

lo 

Vag. 

lo 

Vag. 

7. 

Vag. 

7. 

Vag. 

0' 
10 

Vag. 

lo 

Étroites  .  .  . 

757 

311 

807 

225 

580 

234 

211 

308 

246 

288 

95 

294 

132 

351 

388 

301 

121 

54 

Larges  .... 

1674 

689 

2783 

775 

1899 

766 

474 

692 

609 

712 

228 

706 

244 

649 

896 

699 

103 

46 

1912. 


ENSEMBLE 

Etroites 

Larges 

Vag.  | 

Vag. 

/o 

5171 
1212 

307 
345 

11676 

2298 

693 
655 

Total  .... 

6383 

312 

13975 

688 

1911, 


ENSEMBLE 

Etroites 

Larges 

Vag. 

7.  1 

Vag. 

"o 

2828 

263 

7911 

737 

506 

336 

999 

664 

Total  .... 

3334 

261 

8910 

738 
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La  qualité  (degré  de  la  qualité)  du  matériel  façonné  manipulé  en  Roumanie,  à  savoir:  planches, 
poteaux,  sans  considération  d'épaisseur  et  largeur,  sauf  les  „morali"  et  „lati"  a  été  : 

1912 


G.tatz  .... 

30,4  °/0 

I 

classe  contre 

32,2 

7 

/o 

1911 

55,2  » 

II 

s» 

57,3 

» 
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» 
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III- 

-IV 
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III- 

-IV 
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I 
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. 
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II 

» 
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» 

II 

» 

» 
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-IV 
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-IV 

> 
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I 

» 
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» 
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II 

» 

48,3 

» 

II 
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-IV 
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» 

III- 

-IV 

» 

Tarcâu  .... 

25,6  » 

I 

» 

28,2 

J 

48,6  » 

II 

» 
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» 

II 

> 

25,8  » 
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-IV 

28,4 

III- 

-IV 

Pâltinish    .   .  . 

24,0  » 

I 

» 

» 

30  0 

î 

49,9  » 

II 

» 

» 

47,3 

II 

» 

26,1  »' 

III 

-IV 

» 
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III- 

-IV 

Slânic  .... 

24.2  » 

I 
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» 

» 

47,9  » 

II 

44,8 

» 

II 

27,9  * 
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-IV 

» 

28.3 
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-IV 

Kecskes  .... 

22,8  » 

I 

» 

» 

31,4 

» 

58;2  » 

II 

» 

» 

43,6 

» 

II 

19,0  » 

III 

-IV 

25,0 

III- 

-IV 

Dorna  Concordia 

30,87  » 

I 

41,10 

28,03 

III- 

-IV 

» 

Dorna  Chilia  . 

27,95  » 

I 

5  3,22 

%  Il 

18,83 

III- 

-IV 

» 

Czemowitz      .    .       La  classification   n'a  pas  été  faite,  la   production  ayant  été  vendue  sitôt 

qu'elle  arrivait  de  la  scierie 


e)  Lettre  de  voiture  pour  chemin  de  fer  et  lettre 
de  voiture  pour  camionnage 

Pour  le  transport  par  voie  ferrée  du  maté- 
riel débité  par  les  scieries  de  l'intérieur:  Co- 
mâneshti, Nehoiu  et  Tg.  Ocna,  à  Galatz,  Con- 
stantza,  Braïla,  il  a  été  dépensé  pour  131.290 
m.  c,  Lei  583.354.95,  de  même  pour  le  transport 
des  scieries  de  Bucovine  à  Odessa  —  Galatz 
transit,  pour  une  quantité  de  21.380  m.  c.,  lei 
230,60  et  7,87. 

La  lettre  de  voiture  ainsi  que   les   frais  de 
dépôt  pour  le  matériel  débité  a  été  : 
de  Tarcàu  à  Piatra,  lei  3,143  par  m.  c.  contre 
lei  2.785  par  m.  c.  en  191 1  ; 


de  Pâltinish  à  Comâneshti,  lei  4,100  par  m.  c 

contre  lei  3.924  par  m.  c.  en  1911; 
de  Slanic  à  Tg.  Ocna,  lei  4,171  par  m.  c.  contre 

lei  3.904  par  m.  c.  en  191 1  ; 
de  Kecskes  à  Tg.  Ocna,  lei  5.840   par  m.  c 

contre  lei  4.546  par  m.  c.  en  1911. 

Le  camionnage:  élevé,  à  savoir: 

a  Tarcàu    de     364  centimes  par  m.c. 

„  Pâltinish  „      273       „         „  „ 

„  Slânic      „      267       „         „  „ 

„  Kecskes  „     1.294       „         „  „ 

est  dû  au  manque  sensible  de  lettre  de  voiture, 

auquel  on  doit  ajouter  à  Kecskes  les  difficultés 

de  transport  de  l'endroit, 
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Dorna  Chilia  . 
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Frais  généraux  de  production 

Il  y  a  en  moyenne  par  mètre  de  matériel  dé- 
bité, inclusivement  les  dosses  : 

En  Roumanie  lei  36.604 

„   Bucovine    ,  „  41.938 

ou  en  total  à  toutes  les  installations  lei 
35.853  par  m.  c. 
contre,  en  moyenne,  en  1911 

Lei  36.526  par.  m.  c. 
soit  1.704  moins  cher  par  m.  c. 

Ventes 

Pendant  la  campagne  écoulée  de  1912  on  a 
vendu  une  quantité  de  : 

M3  Vag. 
439.734  19989 
29.034  m.  c.  dosses 
124.589  bois  de  chauffage 

Le  tableau  ci-joint  montre  l'état  des  ve 
pendant  les  dernières  20  années  sur  les  ventes 
différents  marchés  de  vente 

Résultats  commerciaux,  ou  moyenne 
des  encaissements 

Pour  le  matériel  débité  on  a  obtenu  les  prix 
moyens  suivants  : 

Galatzpar  m.  c.  lei  45,422  à  63.1  %,  II,  III  et  IV  cl. 
contre  „     „    „  4 1,57 2  ,,64.4%,  „  „  „  „  „ 
en  1911. 

Nehoiu,  par  m.  c.  lei  39,20  à  67,8%  II,  III,  IV  cl. 
contre  „  27,32  „  81,7%  „    „    ,  „ 

en  1911 

Comaneshti,  par  m.  c.  lei  42,— à  53,3% II III,  IV  cl. 
contre  „  32,90  „  72,  %  „  „   „  „ 


Tarcâu,  par  m.  c.  lei  35,50  à  66,  0/°  H,  III,  IV  cl. 
contre  „  28,08  „  69,3%  „    „    „  „ 

en  1911. 

Pâltinish,parm.c.lei  18,98  „  93,70/°II,  III,  IV  cl. 
contre  „  1 1 ,02  „  03,6%  „    „     »  „ 

en  1911. 

Slànic,  par  m.  c.  lei  40,18  à  51,8%  H,  III,  IV  cl. 
contre  „   27,90  „  56,5  %  „    „     „  „ 

en  1911. 

Constantza,  par  m.  C.  lei  43,42°  à  80,4%  II,  111,1V  cl. 
contre  „  42'80°  „  88,9%  „  „    „  „ 

en  1911. 

Odessa,  par  m.  c.  lei  52,49  à  14,15%  II  et  III  cl. 
contre  lei  47,097  „  15,98%  H  et  III  cl. 

en  1911. 

Czernowitz,  par  m.  c.  52,916  sortan  de  la  scierie 
contre  lei  26,35  à  57,87%  H,  M,  et  IV  cl. 
en  1911. 

Dorna,  par  m.  C.  lei  47.05°  à  66,1  %  II,  III,  IV  cl 

Pour  les  dosses  on  a  obtenu 
En  Roumanie,  en  moyenne  par  m.  c,  lei  27.04 
Contre  lei  17,708  en  1911 

Il   résulte    une   moyenne  d'encaissemment  aux 

scieries  roumaines  de.  .  lei  42, 1 9 7  par  m.  c. 
Aux  scieries  de  Bucovine 

(inclusivement  Odessa)  .  „    46,67 1     „  „ 

donc  pour  toute  la  quantité 

vendue  „    42,74°      „  „ 

contre  1911. 

Roumanie  lei  37,46       „  „ 

Bucovine  (et  Odessa)  .    .   „    39.804     „  „ 

au  total    .    .        37,772     „  „ 
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Le  bénéfice  d'après  le  bilan,  réalisé  en  1912, 
basé  sur  les  données  précédentes 

Total  des  frais  de  production  de  la  production 
entière  de  569.521  m.  c.  .    .    lei  20.180.400 
plus  le  dépôt 

au  31  Dec.  1914  „  124.660  .  „  4.482.740 
c.  704.181     Lei  24.663.140 


m. 


228.769 


8.325.650 


moins   les  dépôts 

au  31  Dec.  1912  ^  475.412  16.337.490 
par  mètre  cube  lei  34.364 

On  a  vendu: 

V.  Mouvement  géné 
a)  Bois 


20.037.825 
42.746 


Matériél  débité  et  dosses  468.768 

m.  c  à  lei 

par  mètre  cube     ...  „ 
on  a  réalisé  un  prix  de  Lei 

8,382  le  mètre  cube  ou  

un  bénéfice  total  de  .  .  „  3.929.000 
Sur  la  somme  de  3.929.000  lei  on  défalque 
environ  300.000  lei  pour  déchargements  com- 
merciaux et  autres  frais  qui  ne  se  confondent 
pas  avec  les  indications  de  ce  compte-rendu, 
pas  que  la  somme  indiquée  ci-dessus  est 
réduite  â  3.600.000  lei  somme  qui  représente 
le  bénéfice  d'après  le  bilan. 

ral  du  matériel* 

rond 


Dépôt  au  1-er  Janvier  1912 
Entrées  d'exploit,  propres  .  . 


46.672.282 
3.952.252.351 


M3  3.998.924,633 
M3  3.917.282.930 
11.624.581 
7.372.560 
1.856.492     M3  3.938.140,563 


Dont  on  a  coupé  

Vendu  comme  bois  rond  

Transformé  en  bois  de  chauffage  . 
Employé  pour  usage  propre  .... 

resté  en  dépôt  le  31  Dec.  1912  M3  60.784,070 

b)  Matériel  débité,  (sciage) 

Dépôt  au  1-er  Janv.  1912  M3  3.122.675.957 

Entrées  d'exploit,  propres  „     531.862  601 

„      par  coupe  contre  salaire  .  .   .   .  „  12.960.354 

Achats  „  507.083  M3  3.668.005,995 

Ventes  ,  3.439.734.247 


Emploi  propre  

Manques  de  transport  

Rabotage,  pertes,  différence  de  mesures  .  , 
resté  en  dépôt  pour  le  31  Dec.  1912 

c)  passes. 

Dépôt  le  1-er  Janv.  1912  .  .   .   .'  .   .  . 

Production  

Vendu   

Emploi  propre  


3.284.677 
85.141 
3.770.085  M3 


446. 
3.221. 


874,150 
131,845 


1.984.189 

34  698.420 

29  033.610 
12.000 


M3  36 
M3  29. 


682,609 
045,819 


resté  en  dépôt  au  31  Dec.  1922 


7.636,790 


L'exportation  de  bois  de  Roumanie  au  bas- 
sin méditerranéen  avant  la  guerre  européenne 

Parmi  les  sociétés  anonymes  forestières  de 
Roumanie,  qui  alimentaient  en  bois,  avant  la 
guerre,  le  bassin  méditerranéen,  la  Société  ano- 
nyme, pour  exploitation  de  forêts  et  scieries  à 
vapeur,  anciennement  P.  &  C.  Goetz  '&  Cie, 
fut  la  plus  importante,  détenant  presque  exclu- 
sivement toute   l'exportation  roumaine  de  bois. 

Effectivement,  avant  la  guerre,  cette  Société 
a  exporté  en  Allemagne  et  au  bassin  méditer- 
ranéen les  quantités  suivantes: 


Egypte   2.907  Wagons 

Afrique  du  nord   1.260  „ 

Allemagne  2.081 

Autriche  568 

Italie  970 

Turquie  1 .353 

France  665 

Syrie  739 

Grèce  283 

Bulgarie  250 

Espagne  101 

C'est-à  dire  un  total  dépassant  1 1 .000  wagons 
à  22  mètres  cubes  le  wagon,  soit  245.894  m.  c. 


4ô 


et  qui  ne  représentent  que  le  matériel,  ré- 
sineux, le  „Schnittmaterial  . 

Par  „Schnittmaterial"  de  résineux  on  entend 

Morali  .... 
M'ezzomorali  . 
Latten  .... 
Cantinelli  .  .  . 
Ponti.  .  . 
Tavoli .... 
Tavoletti  .  .  , 
Scurette  .   .  . 

Les  longueurs  varient,  de  1,50  m  â  2 [ 2,  50 
.  .  3|3,50  .  .  4)6  m.  ;  m|m  veut  dire  milimè- 
tres;  c|m  centimètres;  celles-ci  étant  les  di- 
mensions les  plus  usuelles»  les  sociétés  exploi- 
tant des  forêts  et  exportant  des  bois  de  Rou- 
manie effectuaient  d'autres  commandes  aussi, 
qui  pouvaient  comprendre  des  dimensions  varia- 
bles, mais  cela  n'avait  lieu  qu'exceptionnelle- 
ment, de  sorte  que  les  dimensions  susmention- 


les  bois  de  sapin  et  d'épicéa  roumains  débités 
dans  les  dimensions  suivantes  : 

.  48|49  .   .  m; m 

i  i 
.  mm 

—  38  c|m  largeur. 

»  »  » 
n      »  » 

nées  peuvent  être  considérées  comme  dimensions 
types,  recueillies  de  la  pratique  du  commerce 
de  bois  chez  rions.  D'ailleurs,  si  l'on  désire 
avoir  des  détails  on  peut  consulter  la  revue 
«Correspondance  économique",  organe  officiel 
du  ministère  de  l'industrie  et  du  commerce. 

Pour  les  exportations  en  France  on  avait 
adopté  les  dimensions  correspondant  à  la  no-/ 
menclature  suivante  : 


96)96  .   .  76|76  .  .  66)66  .   .  56|56  . 

96(48  .    .  76)88  .  .  66)33  .    .  56)28  . 

48)24  .   .  34)24  .  .  24|24  .   .  m|m 
52)12  .    .  m]m. 

29,  34,  38,  48  m)m  épaisseur  et  19 
24  m|m  épaisseur  „  „ 

18  mlm        „  „  „ 

1 2  m  !  m        „  i,„ 


Planches  .  . 
Plateaux 
Voliges  .  . 
Madriers  .  . 
Chevrons  . 
Bastins  .  . 
Liteaux  .  . 
Lattes  .  .  . 
Couvre-joints 
Poutres.  .  . 
Demi-poutres 
Poutrelles  . 
Demi-poutrelles 


longueur  . 
4  m,    .  . 


3 -8  m .   .  . 
3  —  8  m  .   .  . 
3  —  8  m  .   .  . 
1,50—4  m  .  . 
1 ,50—4  m  et  . 
1,50—4,  5  —  6 
6  —  10  m  .  . 
6  —  10  m  .  . 


.  largeur  .  .  , 
.  19—40  c|m  . 
.  22—40  cm  . 
.  18—33  c|m  . 
.  19—22  clm  . 
.  33  —  75  c|m  . 
•  18  c|m  .  .  . 
.  20)25  —  80)80 
.  24|6  m)m 
c|m  et  6]50  m)m 


.  épaisseur 
.  12,  .    .  24,  . 
.  29—48  m|m 
.    5.  .  .  6,  .  .  8, 
.  75  —  100  m)m 
.  53 — 75  mjm 
.  100  m|m 
m|m 


1 8  mm 


9  mm 


En  ajoutant  à  l'exportation  ci-dessus  la  quan- 
tité de  bois  résineux  consommée  dans  le  pays, 
soit  plus  de  4000  wagons,  on  voit  que  la  «So- 
ciété anonyme  pour  l'exploitation  de  forêts  et 
scieries  à  vapeur,  annciennement  Goetz"  était 
tout  aussi  bien  maîtresse  du  marché  intérieur 
que  des  débouchés  étrangers,  réglant  ainsi  le 
commerce  du  bois  dans  l'ancienne  Roumanie: 
9|l0  à  peu  près  de  toute  la  production  de  la 
charpente  sortaient  des  scieries  de  la  dite  So- 
ciété; toutes  les  entreprises  créées  en  vue  de 
l'exploitation  des  forêts  et  de  l'exportation  du  bois 
de  Roumanie  se  trouvaient  tellement  sous  la 
coupe  de  la  Société  dite  Goetz,  qu'elles  ne 
pouvaient  rien  faire  sans  le  contrôle  de  celle  ci, 
qui  réglementait  l'exportation  et  déterminait  la 
cote  de  la  production  intérieure. 

Les  maisons  d'importation  les  plus  importan- 
tes étaient  les  suivantes  : 


45 
24 
15 


45  m|m 
45  m|m 
15  —  24)24 
12  24 


mm 

m|m 


Rotterdam  Schluss  et  Kunden 

Oran  Desseaux  frères  ;  C. 

Nessler 

Arzew  Hernandez 

Mostaganem  ....  Bernauer 

Alger  Granwitz,  Albrect  Basch 

Philippe  ville    ....  Saveur  Pinelli 

Tunis   Esswitz 

Alexandrie  (Egypte)  .  Stagni,  Karam  et  Basili 
Smyrne  Vaziriadjikis  frères  et 

Th.  Dallis,  Papazoglu 
Trieste  R.  Curro  &  Figlio,  Nacli 

folger  Adolfo  Gotischo 

Naples  Giacomo  Pullini 

Nice  Dehi,  Baudoin 

Toulon  Chabaud 

Cette  Gourguet 

Port  Vendres  ....  Hasseres. 
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Assorliment. 


Les  ports  les  plus  importants  de  la  Médite- 
rranée, dans  lesquels  le  commerce  du  bois  de 
Roumanie  était  des  plus  actifs  et  en  commen- 
çant par  le  port  le  plus  occidental,  sont  les  sui- 
vants :  Oran,  Arzew,  Mostaganem,  Alger, 
Bougie,  Philippe  ville,  Bône,  Bizerte,  Tunis, 
Hammamet,  Suze,  Sfax,  Alexandrie  :  Damiette, 
Port  Saïd,  Port  Soudan  (Mer  Rouge),  Jaffa, 
Haiffa,  Akka,  Saida,  Beyrouth,  Tarabulus  :  Lar- 
naka  et  Limissos  de  Chypre,  Retimo  de  Crète  ; 
Licate  et  Catane  de  Sicile  ;  Cagliari,  Sardaigne 
et  Bastia  de  Corse  ;  le  Danube  et  la  Mer  Noire  : 
Brâila,  Galatz,  Constantza,  Reni,  et  Odessa  ; 
Constantinople.  Salonique,  Volo,  Calcis,  Athène," 
Pirée,  Nauplie,  Kaamata,  Patras  ;  Fiume,  Pola, 
Trieste,  Otrante,  Tarente  ;  Salerne  et  Naples, 
Gènes  et  San-Rémo.  Nice,  Toulon,  Marseille, 
Cette  Port-Vendres  ;  Barcelone,  Valence  et  Car- 
tagène  des  îles  :  Rhodes,  Samos,  Chio,  Eubée, 
Zante  et  Céphalonie. 

Quelques  éclaircissements  sont  nécessaires  re- 


10  vagons  planches 

(minces) 


latifs  à  1  assortiment  du  matériel  qui  se  faisait 
en  plusieurs  classes  dans  le  bassin  de  la  Me- 
diterannée. 

L'assortiment  du  matériel  est  basé  sur  la 
quantité  des  produits  qu  on  obtiendra  pendant 
chaque  campagne  de  travail,  en  foret  et  en  fa- 
brique. 

En  base  de  ces  connaissances,  l'administra- 
tion centrale  d'accord  avec  l'administration  de  la 
fabrique  calcule  l'importance  des  assortiments 
comme  quantité  qualité,  des  différents  pro- 
duits; donc,  on  nomme  assortiment  une  com- 
binaison de  quantités  proportionnelle  aux  qualités 
et  aux  espèces  des  différents  produits. 

Les  assortiments  sont  des  types  pour  les  com- 
mandes variant  de  10  in  10:  ainsi,  pour  nne 
vente  de  10  vagons  nous  avons  un  type  d'as- 
sortiment; pour  une  de  30  vagons,  un  autre 
type,  en  laissant  pour  chacune  une  légère  marge 
pour  l'acheteur  et  le  vendeur.  Exemple  : 

de  3  pièces 
4 
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21l2      „       „      „     du  vendeur 


Pour  l'exportation,  les  planches  ainsi  que 
l'autre  matériel  fabriqué  de  bois  de  sapin  et  d'é- 
picéa, sont  vendus  seulement  au  mètre  cube  et 
par  classes  ;  il  y  en  a  quatre  : 


I-  ère  cl.  planches  sans  noeuds,  branches  et 
dépourvues  de  fentes. 

II-  ème  cl.  planches  avec  peu  de  noeuds,  avec 
fentes  qui  dans  le  tronc  ne  sont  pas  plus  pro- 
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fondes  que  la  largeur  d'une  planche,  blanches 
ou  fort  légèrement  oxydées;  III-éme  clase  :  plan- 
ches à  noeuds  noirs  avec  fentes  dans  le  tronc 
plus  profondes  que  la  largeur  de|»la  planche, 
sans  toutefois  dépasser  30  cm.,  oxydées  ou  de 
couleur  rouge. 

IV-ème  cl.  tous  les  autres  produits  façonnés 
tels  qu'ils  sortent  de  la  scierie,  c'est-a-dire  le 
matériel  nommé  „ tombant'  par  les  hommes  de 
spécialité. 

En  considérant  tant  l'assortiment  que  les  com- 
mandes des  pays  importateurs,  on  peut  faire 
la  classification  suivante  ; 

France  et  Afrique  du  Nord  :  marchandise 
normale  consistant  en  „  morali""  et  lattes,  plan- 
ches de  35  à  38  m/m  d'épaisseur  et  planches 
de  12,18  et  24  m|m  d'épaisseur. 

Italie:  assortiment  normal;  Sicile  et  Sardai 
gne  assortiment  étroit  (petite  largeur  et  bcine 
coupe)  ;  on  y  demande  des  planches  ordinaires, 
planches  minces  pour  emballages  en  grandes 
quantités  et  grandes  dimensions,  spécialement 
pour  le  marché  de  Trieste. 

Grèce  :  on  y  préfère  l'assortiment  normal  sur- 
tout pour  l'épicéa. 

Egypte:  tombant  et  matériel  de  3-ème  cl; 
on  y  demande  de  grandes  quantités  sans  exi- 
geances  spéciales  au  sujet  de  la  qualité  ;  on  y 
emploie  le  cubage  anglais,  tandis  que  les  pays 
susnommés  réclament  le  cubage  métrique. 

Rotterdam  :  on  y  demande  spécialement  le 
sapin,  bon  assortiment  et  spécialement  taille  e- 
xacte  ;  l'usage  spécifique  est  de  demander  des 
dimensions  de  „morali"  à  partir  de  3  à  8  m. 
de  longueur,  augmentât  de  33  en  33  cm.  ;  cet 
usage  est  spécifique  à  l'Algérie  aussi,  quoique 
les  marchandises  pour  l'Algérie  sont  reçues  en 
transit  par  la  Frsn:e.  Rotterdam  demande  beau- 
coup :  madriers  de  18  cm.  de  largeur  et  60  m/m 
d'épaisseur,  alternant  avec  227>  cm.  de  largeur 
et  75  m/m  d'épaisseur. 

La  société  anonyme  autrefois  „Goetz"  n'ex- 
portait presque  pas  en  Angleterre. 

Les  maisons  suivantes  faisaient  aussi  l'expor- 
tation du  bois  avant  la  guerre  en  respectant  les 
conditions  fixées  par  le  cartel  établi  par  la  so- 
ciété autrefois  „Goetz"  : 

Gustav  Eichler,  spécialité  :  bois  de  résonance, 
La  société  anonyme  „Moldova" 
„      „  „  „Tishitza"(i 

«Argeshul" 

Fratelli  Feltrinelli  de  Transylvanie. 

Pour  le  transport  par  eau  du  bois  exporté  il 
existait  différentes  agences  des  sociétés  de  na- 
vigation, avec  bateaux  spéciaux  pour  les  char- 
gements effectués  ;  nous  pouvons  nommer  : 

La  société  Johnston  (anglaise) 

Watson  &  Youe!  (anglaise) 


Lloyd  Autrichien 

Fraissinet  (française) 

Embiricos  &  C-ie  (grecque) 

Des  agent  spécialisés,  à  longue  pratique  dans 
le  commerce  du  bois,  avaient  leur  résidence  à 
Smjrne,  Constantinople,  Athènes,  Alexandrie, 
Trieste,  Rotterdam  et  Vienne. 

On  passait  des  contrats  entre  les  sociétés  ex- 
portatrices et  les  compagnies  de  navigation  :  nous 
donnons  ci-dessous  un  modèle  de  ces  contrats  : 
Alexandrie  25  Dec.  1912 

Société  anonyme  pour  l'exploitation  de 
forêts  et  de  scieries  à  vapeur  anciennement 
P.  &  C.  Goetz  &  C-le. 

Vienne 

Messieurs 

Selon  la  convention  verbale  que  nous  avons 
eu,  vous  nous  vendez  et  nous  vous  achetons, 
avec  livraison  pour  Alexandrie,  une  quantité  de 
3000  vagons  de  bois  de  charpente  pour  1913, 
avec  une  option  de  500  vagons,  jusqu  à  fin 
Mai  1913. 

La  qualité  sera  la  même  que  celle  livrée  jus- 
qu'à présent,  c'est-à  dire  marchandise  moyenne, 
tombée  de  la  scie,  en  excluant  les  déchets. 

L'aso©rtiment  sera  le  suivmnt  : 
25  %  4  m.  tavoli  et  ponti  24,  29,  38  et  48  m/m 

et  3  m.  37  m/m 
25  %  tavoletti  18  m/m 
25  %  scuretti    12  „ 

25  %  morali,  mezzo- morali  et  cantinelli  (envi- 
ron 5  %  cantinelli  de  V2  â  4  m.) 
Les  lattes  de  2i/iS,  nUi  et  24|24  ne  sont  pas 
comprises  dans  l'assortiment  ci-dessus,  de  sorte 
que  la  quantité  n'en  est  pas  limitée. 

Les  planches  seront  assorties  dans  les  lar- 
geurs suivantes: 

Ponti  de  22,  25,  28,  30,  33  et  36  %  seront 
assorties  avec  les  tombants  de,  38  et  40  0  m  en 
quantités  égales.  Pour  les  tavoli  de  24  m|m,  ta- 
volletti  de  18  m|,„  et  scuretti  de  12  mlm,  les 
largeurs  seront  de  19,  22,  25,  28,  30,  33,  36 
38  et  40  cjm,  en  quantités  à  peu  près  égales  ; 
toutefois,  nous  sommes  obligés  d'accepter  15°!o 
sur  la  qualité  totale  achetée  à  l'épaisseur  de  12 
à  48  "'|m,  marchandise  étroite  en  largeur  de  10, 
12,  17  c'!ra,  ou  à  notre  choix:  la  largeur  de  15 
à  I7cjm  et  l'épaiseur  de  12,  18,  24  mj'm. 

Les  morali  seront  livrées  ay?nt  les  dimen- 
sions suivantes: 

96|        7li!        «(il        56|        481       m!  a  m 

m,       17  61       I6G1       156.       |48     •  |m      ...  4  m. 

^  Mezzo  morali:  98  ^  %8,  6%3,  %s  mL  4  m. 
Cantinelli:  4  m.  2o[,2  m\m  maximum  un  tiers 
„  1,1  ^a-S'1^  »  ~0,v>  »,  minimum  2  tiers 
(suivent  les  prix  en  francs  et  par  mètre  cube) 
Les  prix  convenus  sont  compris  par  m3  cif. 
Alexandrie.  Le  fret  maritime  normal  est  fixé  à 
160  fr.  par  vagon  de  22  m3.  Si  le  fret  mari- 


time  dépasse  la  normale  de  160  fr.  par  vagon 
la  différence  jusqu'à  1 85  fr.  par  vagon  sera  à 
votre  charge.  Si  le  fret  maritime  dépasse  ces 
185  fr.  par  vagon  de  22  m3  nous  supporterons 
de  moitié  avec  vous  le  surplus  dépassant  cette 
dernière  somme,  jusqu'à  celle  de  225  fr.  par 
vagon  de  22  m3. 

Si  le  fret  maritime  dépasse  225  fr.  vous  ê- 
tes  obligés  de  nous  en  informer  télégrafiquement 
et  nous  sommes  obligés  de  vous  aviser  si  nous 
voulons  transporter  la  marchandise  au  fret  de 
225  fr.  en  supportant  seuls  le  surplus  de  cet- 
te somme. 

Si  en  48  h.  à  partir  de  la  réception  de  votre 
communication,  nous  vous  faisons  savoir  que  nous 
n'acceptons  pas  le  fret,  ou  bien  ne  vous  faisons 
rien  savoir,  vous  avez  l'option  entre  expédier  le 
chargement  en  supportai  seuls  les  frais,  ou  an- 
nuler le  chargement,  en  nous  avisant  télé- 
graphiquement. 

Toutes  les  expéditions  faites  conformément 
au  présent  contrat  seront  effectuées  successive- 
ment au  courant  de  1913  à  notre  compte  et  à 
nos  risques,  par  bateaux  partant  de  Galatz, 
Brâila,  Constantza  ou  Odessa,  à  votre  choix. 

Arrhes.  A  la  signature  de  la  présente  con 
vention  nous  paierous  100  fr.  pour  chaque  va- 
gon, soit  en  numéraire  avec  un  intérêt  de  5% 
par  an,  soit  par  effets  acceptés  à  échéance  à  4 
mois,  payables  à  Paris  ou  à  Londres.  La  mo- 
dalité de  l'acquitement  du  paiement  (l'amortis- 
sement) sera  de  100  fr.  pour  chaque  vagon 
expédié. 

Règlement.  Vos  factures  seront  réglées  sitôt 
après  leur  réception,  en  numéraire  par  chèque 
sur  Londres  ou  Paris,  avec  un  escompte  2% 
ou  bien  par  notre  acceptation  à  4  mois  à  par- 
tir de  la  date  du  connaissement,  payable  à 
Londres  ou  Paris,  après  l'acquitement  du  fret 
que  nous  sommes  obligés  d'acquitter  en  numé- 
raire et  sans  escompte. 

Assurance.  Nous  acceptons  les  conditions  de 
votre  police  passée  avec  la  compagnie  d'as- 
surances, en  couvrant  en  même  temps  lO°/o  de 
bénéfice  imaginaire.  L'assurance  éventuelle  con- 
tre les  risques  de  guerre  sera  à  notre  charge. 

Les  avances  pour  fret  doivent  être  restituées 
en  expèces  et  sans  escompte. 

Nous  acceptons  pareillement  toutes  les  con- 
ditions d'assurance  des  compagnies  de  naviga- 
tion, assurant  elles-mêmes  les  chargements  ex- 
pédiés par  leurs  bateaux. 

Force  majeure.  En  cas  de  force  majeure  : 
guerre;  ensuite  grèves,  innondations,  incendie, 
maladies  dans  une  de  vos  fabriques,  vous  êtes 
dispensés  de  fournir  la  marchandise  préjudiciée 
par  le  cas  de  force  majeure. 


Différends.  Dans  tous  les  cas  nous  sommes 
obligés  d'accepter  la  marchandise  expédiée  et 
tout  différend  qui  surviendrait  serait  réglé  à 
l'amiable. 

Port  Soudan,  (à  la  Mer-Rouge)  Les  expé- 
ditions à  cette  destination  seront  effectuées  en 
mesure  des  moyens  de  transport  disponibles  et 
de  la  sorte  que  vous  soyez  en  état  de  procu- 
rer le  bois  à  l'un  ou  l'autre  port  d'embarque- 
ment, matériel  de  la  même  quantité  et  au  même 
prix  et  conditions  valables  pour  Alexandrie,  et 
nous,  nous  devons  vous  rembourser  la  diffé- 
rence de  fret  Alexandrie  — Port  Soudan,  ainsi 
que  la  différence  entre  les  primes  d'assurance 
respectives. 

Vous  êtes  obligés  de  nous  accorder  pour 
Alexandrie  tous  les  avantages  accordés  par  la 
société  «Accordo"  pendant  la  durée  du  présent 
contrat. 

Si  la  quantité  achetée  par  le  présent  contrat 
n'était  pas  suffisante,  nous  sommes  obligés  de 
nous  adresser  toujours  à  vous  pour  la  four- 
niture d'une  quantité  supplémentaire  dont  nous 
aurions  besoin,  et  seulement  dans  le  cas  où 
vous  ne  seriez  pas  en  état  ou  disposés  à  nous 
vendre  cette  quantité  aux  prix  du  présent  con- 
trat, nous  pourrons  acheter  ailleurs.  En  ce  qui 
concerne  le  matériel  utnorali",  nous  sommes  li- 
bres de  l'acheter  n'importe  où. 

Vous  vous  engagez  à  ne  pas  vendre  votre 
bois,  directement  ou  indirectement,  à  d'autres 
marchands  d'Alexandrie,  sans  notre  consente- 
ment, pendant  toute  la  durée  du  présent  contrat. 

Agréez  Messieurs  nos  salutations  distinguées. 

Signés  Ed.  Karan  et  Gr.  Croissat. 

Toutes  ces  données  et  connaissances  sont 
nécessaires  à  ceux  qui  se  préparent  de  façon 
sérieuse  pour  l'exportation  de  bois  de  Rouma- 
nie dans  le  bassin  méditérrannéen. 

Aujourd'hui,  lorsque  la  Transylvanie  et  la 
Bucovine  avec  leur  richesse  forestière  font  par- 
tie intégrante  de  la  Grande  Roumanie,  et  lors- 
que la  Russie  boisée,  à  cause  de  l'anarchie  qui 
y  règne,  ne  peut  plus  être  pour  notre  pays  une 
concurrente  à  craindre,  le  Bassin  de  la  Médi- 
terrannée  est  un  vaste  champ  d'activité  com- 
merciale qui  s'ouvre  à  notre  commerce  et  in- 
dustrie du  bois. 

La  Hongrie  démembrée  comme  elle  est  au- 
jourd'hui, avec  sa  production  indigène  divisée, 
paraîtra  moins  bien  organisée  sur  la  place  de 
Trieste. 

Cependant,  si  notre  situation  géographique 
nous  est  favorable,  pour  organiser  notre  pro- 
duction, il  est  absolument  nécessaire  de  con- 
tinuer le  labeur  delà  façon  dont  il  était  conduit 
par  les  sociétés  forestières  anonymes  de  chez  nous 
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profitons  de  la  manière  ia  plus  intense  de 
l'expérience  de  ces  sociétés  et  que  toute  no- 
tre activité  demeure  dans  le  cadre  état  bli 
par  elles,  et  convainquons-nous  pleinemenque 
l'exportation  du  bois  est  une  science  com- 
plète que  nous  devons  analyser  bien  sérieu 
sèment  et  nous  l'approprier  le  plus  possible. 

La  vulgarisation  présente  poursuit  le  but 
d'aider  à  la  formation  des  éléments  destinés  à 
notre  production  de  bois,  et  se  propose  d'étu- 
dier fort  minutieusement  le  matériel  nécessaire 
cueilli  dans  la  pratique  de  la  vie  commerciale 
et  industrielle  des  anciennes  sociétés  d'exploi- 
tation de  forêts  et  d'exportation  du  bois. 


Les  forêts  exploitées  par  la  «société  ano- 
nyme pour  l'exploitation  de  forêts,  l'indus- 
trie et  le  commerce  du  bois  et    scieries  à 
vapeur,  autrefois  Goetz  et  Co." 

Dans  l'ancienne  Roumanie  :  Tarcâu,  Bicaz,  Ne- 
hoias-Casoca-  Intorsura  Buzâului  (Bodza-Fôr- 
dulà);  Puful  (Slânic-Moldova):  Asâu. 

En  Bucovine  :  Czermos  ;  Fâlcâu,  Dorna. 

En  Transylvvanie  :  Kecs-Keks. 

Scieries  à  :  Nahoiu  (Buzâu)  :  Galatz  ;  Co- 
mânesti;  Isvor  Alb,  Slânic-Moldova;  Straja- 
Tarcu. 

Les  scieries  les  plus  modernes  sont  celles  de 
Nehoiu  (Buzâu)  et  de  Galatz.  Dans  les  autres 
localités  il  y  a  des  installations  de  scieries  moins 
modernes  et  des  de  scieries  mises  en  mou- 
vement au  moyen  de  l'eau. 

La  description  plus  détaillée  en  sera  faite 
plus  loin,  lorsque  nous  montrerons  les  opéra- 
tions de  transformation  du  bois. 

Nature  de  la  possession. 

Les  parquets  exploitables  des  forêts  citées 
ci-desus  sont  „en  général"  obtenus  en  conces- 
sion des  associations  forestières,  sauf  la  forêt 
de  Comanesthi,  prise  en  exploitation  de  son  pro- 
priétaire M-r  Ghica 

Les  contrats  de  concession  des  forêts  pour 
exploitation  sont  faits  généralement  pour  un 
nombre  d'années  nécessaires  à  une  exploitation 
intense  :  avec  des  conditions  de  régénération 
de  la  forêt,  le  droit  de  pâturage  revenant  en 
général  aux  propiétaires  en  indivision,  des  con- 
ditions de  maintien  en  bon  état  des  chemins  de  la 
forêt,  avec  l'obligation  que  les  routes  construites 
par  l'exploiteur  demeurent,  après  l'exploitation  aux 
propriétaires  en  indivision;  conditions  communes 
à  tous  les  contrats  :  prix,  époques  pour  l'accom- 


plissement des  obligations  pécuniaires,  sanctions 
en  cas  de  non  accomplissement  ;  obligations  im- 
posées par  la  loi  sylvicole,  etc.  (Voir;  1  la 
loi  sylvicole,  2  Obligations  imposées  par  le  code 
de  commerce  aux  sociétés  anonymes  étrangères 
qui  établissent  des  succursales  en  Roumanie,  3° 
la  loi  et  le  règlement  des  associations  villageoi- 
ses, 4°  la  loi  sur  la  protection  du  travail  et 
celle  des  assurances  ouvrières. 

Essences  ligneuses  Dans  les  forêts  exploitées 
par  la  société  „autrefois  Goetz  et  Co"  on  coupe 
seulement  les  parquets  qui  contiennent  du  sapin 
et  de  l'épicéa.  Ce  sont  les  seuls  essences  ex- 
ploitables pour  leurs  produits  d'exportation  et  de 
consommation  sur  le  marché  intérieur. 

Systèmes  â exploitaton.  Il  n'y  qu'un  seul  sys 
tème  d'exploitation,  celui  nommé  à  ras  du  sol 
en  laissant  seulement  à  des  distances  établies 
une  zone  non  coupée  pour  la  protection  contre 
les  vents  ou  pour  prévenir  la  formation  de  tor- 
rents. On  a  employé  en  petit  le  système  du  tail- 
lis à  Slânic-Tarcâu  mais  seulement  pour  des 
considérations  d'édilité. 

On  emploie  le  système  à  ras  du  sol  pour 
deux  motifs  : 

a)  La  régénération  se  fait  seulement  par  l'en- 
,  semôncement  (Voir  un  peu  plus  loin  le  tableau 
indiquant  les  quantités  de  semences  nécessaires). 
b)  Aussi  prudemment  qu'on  ferait  l'abattage  des 
arbres,  il  est  presqu'impossible  de  ne  pas  préju- 
dicier  ceux  d'alentour  leur  produisant  des  lésions 
qui  rendent  l'arbre  malade  et  le  font  impropre 
au  façonnement. 

Engagements  des  ouvriers  permanents  et  des 
flotteurs.  Ces  engagements  n'ont  pas  de  clauses 
spéciales  outre  celles  qui  déterminent  :  l'époque 
de  la  flottaison  (clause  conditionnelle)  et  les 
facilités  ménagères  que  la  société  procure  aux 
ouvriers.  Toutes  les  autres  conditions  sont  com- 
munes à  tous  les  contrats  de  travail  en  géné- 
ral (voir  la  loi  sur  la  protection  du  travail  et 
des  assurances  ouvrières), 

Coupe.  Système  :  nous  avons  dit  plus  haut 
que  les  parquets  choisis  pour  être  coupés  le 
sont  au  système  à  ras  du  sol  ;  on  ne  fait  pas 
de  sélection  examinant  chaque  arbre,  et  indi- 
quant ceux  qui  doivent  ou  non  être  coupés. 

Epoque  de  la  coupe.  L'abattage  des  arbres 
se  fait  en  Avril  et  Mai,  avant  que  l'action  de 
la  sève  ait  atteint  toute  sa  force. 

Pour  chaque  arbre  un  homme  seul  travaille, 
ayant  sur  lui  une  scie  articulée,  une  hache  et 
un  croc-levier  en  fer.  Pour  les  arbres  plus  grands 
deux  hommes  doivent  travailler.  Avant  la  coupe 
l'endroit  où  l'arbre  doit  tomber  est  déterminé,  au- 
trement dit,  la  coupe  à  ras  du  sol  est  faite  dans 
ce  but  ;  ainsi  on   coupe  à  la   hache  la  partie 
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dans  le  sens  de  la  chute,  tant  que  la  chose  est  né- 
cessaire. Le  coté  opposé  est  scié  de  la  sorte  que 
le  poids  appuyé  exactement  sur  la  partie  taillée 
à  la  hache.  S'il  est  nécesaire,  cette  direction 
est  corrigée  après  le  sciage  par  un  fort  léger 
maniement  à  l'aide  du  croc-levier. 

Ce  n'est  que  grâce  à  l'habileté  et  â  la 
sûreté  acquise  qu'on  arrive  à  abattre  un  arbre 
d'environ  20  m.  et  d'un  diamètre  de  80  cm., -par  un 
seul  homme.  Il  est  écorcé  presque  de  suite  mais 
pas  sur  toute  sa  longueur,  car  on  laisse  vers  la  cime 
un  bout  d'environ  1  m.  de  longueur  non  écorcé,  ce 
qui  sert  à  tirer  la  sève  de  i'arbre  entier  dans  cette 
direction.  Cet  écoulement  de  la  sève  se  fait  à 
partir  de  Mai  jusqu'en  Juillet. 

Le  transport  de  l'endroit  de  la  coupe  au  dépôt 
dps  troncs  de  I-ère  catégorie,  nommé  „Tasson 
1  "  a  lieu  en  Septembre  et  Octobre. 

Ce  transport  se  fait  par  le  système  nommé 
„Wildetrift"  qui  consiste  à  faire  glisser  les 
troncs  isolés  par  un  glissoir.  L'arrangement  de 
ces  glissoirs,  le  système  employé,  l'arrangement 
des  étangs  avec  la  réserve  d'eau,  l'ouverture 
des  étangs,  le  choix  de  l'époque,  la  précision' 
pour  le  choix  de  l'heure  d'ouverture  (on  co- 
munique  par  téléphone  même  les  minutes)  pour 
éviter  la  perte  de  l'eau  non  utilisée,  on  pour 
ne  pas  lâcher  une  trop  petite  quantité  d'eau 
insuffisante  pour  pousser  les  troncs,  demandent 
une  longue  préparation  par  l'expériencee  et  l'en- 
tente. 

Avant  d'expédier  les  troncs  par  le  glissoir  on 
les  coupe  en  dimensions  accesibles  au  canal. 

Evidemment  cela  n'est  pas  pratique  et  ce 
serait  trop  coûteux  de  construire  un  canal 
qui  conduise  convenablement  un  tronc  de 
18,20  et  25  m.  de  longueur.  Il  faudrait  une 
trop  grande  quantité  d'eau  outre  les  dépenses 
nécessaires  pour  l'aménagement  de  ce  canal. 
C'est  pourquoi  on  coupe  les  troncs  en  longueur 
de  3  à  16  m.  lorsque  le  canal  ne  forme  pas 
de  coudes,  et  plus  petites  encore  lorsqu'il  en  a. 
L'amoncellement  des  eaux  dans  l'étang  se  fait 
en  dirigeant  les  torrents  formés  par  les  pluies 
d'automne,  lorsqu'on  effetue  .la  plupart  des  trans- 
ports de  la  forêt  au  dépôt. 

Pourquoi  n'utilise-t-on  pas  seulement  la  neige 
qui  est  un  meilleur  moyen  et  moins  coûteux  ? 
Parce  qu'on  ne  peut  compter  seulement  sur  la 
neige.  Si  on  négligeait  les  avantages  que  pré- 
sentent les  pluies  d'automne,  si  on  n'amonccllait 
pas  l'eau  dans  lss  étangs,  si  on  ne  l'utilisait 
pas,  il  se  pourrait  faire  qu'il   n'y  eut   pas  de 


neige  et  on  s'exposerait  à  ce  que  des  milliers 
de  mètres  cubes  de  bois  demeurasent  dans  la 
forêt  à  attendre  la  future  époque  de  trans- 
port, et  la  qualité  du  bois  en  souffrirait. 

Si  toutefois  il  ne  pleut  pas  et  on  ne  veut  pas 
attendre  la  neige  sur  la  quelle  on  ne  peut  trop 
compter,  alors  on  aura  besoin  de  glissoirs  secs, 
faits  de  troncs  posés  l'un  à  côté  de  l'autre  pour 
former  plancher,  deux  autres  sur  les  côtés  pour 
former  paroi  ;  l'intérieur  est  raboté  pour  le  rendre 
glissant,  et  pour  le  parachever  on  en  fonce  de 
la  mousse  d'arbre  dans  les  jointures  longitudi- 
nales des  trônes. 

L'utillisation  métodique  des  pentes  font  que 
ses  glissoirs  sont  souvent  fort  pratiques.  Du 
dépôt  (Tasson)  de  1-ére  catégorie  à  celui  de  2 
catégorie,  les  troncs  sont  traînés  ;  on  les  attache 
par  8  ou  4  à  la  file  et  on  les  traîne  sur  un 
chemin  humide  (à  cause  de  pluie)  le  traî- 
nement  se  fait  très  facilement.  Deux  et  même 
un  seul  cheval  peut  traîner  jusqu'à  3  troncs  de 
grandeur  normale. 

Le  chemin  de  traînement  est  recouvert  de 
branchages  et  de  feuilles  afin  d'épargner  les 
forces  de  traction  et  pour  ne  pas  détériorer  le 
chemin. 

Des  dépôts  de  2-éme  catégorie,  les  troncc 
sont  expédiés  à  la  fabrique  presque  seulement 
au  moyen  de  l'eau. 

La  voie  ferrée  à  ligne  étroite  est  beaucoup 
employée  à  Nehoias-Nehoiu  par  Casoca-Caso- 
cutza-Crasna-Bodza-Fordulo. 

Le  moyen  de  transport  est  incontestablement 
plus  coûteux  que  celui  par  eau. 

Des  dépôts  de  2-ème  catégorie  qui  sont  d'ha- 
bitude situés  à  proximité  de  l'eau  (à  une  dis- 
tance calculée  pour  une  hausse  éventuelle  de 
Veau)  on  expédie  les  troncs  toujours  isolément 
(Wildetrift)  à  la  fabrique. 

(Les  explications  qui  suivent  se  rapportent  à 
l'exploitation  de  la  forêt  Tarcâu-Bicaz,). 

On  expédie  les  troncs  successivement  (en  u- 
nités  de  temps  calculées  en  rapport  de  là  force 
du  courant  d'eau)  sur  le  Trotuch.  A  proximité 
de  la  fabrique  dans  le  sens  du  courant  de  l'eau 
on  pose  une  digue  formée  par  un  réseau  assez 
épais  de  troncs,  posés  obliquement.  Une  partie 
de  l'eau  est  détournée  de  son  cours,  chariant 
par  une  ouverture  le  tronc  venant  de  la  montée 
et  l'excédent  d'eau  passe  pardessus  la  digue 
de  troncs. 

(à  suivre) 
Prof.  Dr.  C.  Bongetianu 
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La  cote  des  principales  action  et  effets  pendant  le  mois  de  Janvier  1920  à  Bucarest 


—  Cours  moyens  — 


Valeur 

COURS      EN  BEI 

N  O  NI 

nominale 

7 

15 

22  ( 

30 

Cours  moyen 

en  î 

ei 

Janvier 

Janvier 

J  an  vier 

Ion  rri  Oï* 
J  ail  VlCL 

Janvier 

Actions 

Asig.  «Daeia-România»  —  —  — 

200 

3.100 

3.600 

4.050 

4.050 

3.700 

»     «Nat-ionala» —  —  —  —  — 

200 

1.500 

l.bOO 

1.650 

1.650 

1.600 

»     «Generala»  —  —  —  —  — 

200 

1.650 

1.800 

1.900 

1.850 

1.800 

»     «Agricola»  —  —  —  —  — 

200 

900 

900 

850 

900 

Banca  Nationalâ  —  —  —  —  — 

500 

8.200 

8.000 

8.000 

8.000 

8.050 

»      Româneascâ   —  —  —  ■ — 

500 

1.730 

1.750 

1.560 

1.560 

1.650 

»      Româneascâ  émis.  III  — 

360 

1.660 

1.660 

1.500 

1.480 

1.575 

»      Marmorosch,  Blank  &  Co. 

500 

1.795 

1.825 

1.900 

1.780 

1.825 

»      Agricoiâ    —  —  

325 

760 

800 

800 

800 

790 

»      de  Crédit  Româu—  

500 

— 

— 

— 

■  .  JL"' 

»      Generalâ  Românâ    —  — 

1.250 

— 

— 

— 

• — 

— 

»      de  Scont  a  României  — 

500 

900 

940 

1.040 

1.040 

980 

»            »       émis.  11    —  — 

500 

690 

710 

810 

810 

755 

»      Comercialâ  Românâ  —  — 

500 

850 

900 

900 

950 

900 

»      of  Romania  Ltd. —  —  — 

150 

840 

900 

1.000 

1.000 

935 

»      Franco-Românâ  —  —  — 

500 

700 

720 

750 

750 

730 

»      Dacia-TYaianâ —  —  

200 

340 

380 

410 

410 

385 

•  »      Natiunei    —  —  —  ■ —  — 

250 

740 

760 

760 

760 

755 

»      Viticola    —  —  — 

610 

770 

780 

880 

760 

»      Sind.  Agr.  Ialomita  —  — 

500 

620 

620 

620 

620 

620 

»      Rom.  Com.  si  Ind.   —  — 

500 

620 

620 

620 

620 

620 

Soc.  Casa  Ruralâ     —  —  —  — 

500 

800 

800 

800 

800 

800 

»    Tramvaie  Com.  

500 

2.650 

2.700 

3.050 

3.200 

»     Astra- Românâ  —  —  —  — 

500 

»     Steaua  Românâ     —  —  — 

500 

»     Navig.  «România»  — 

500 

3850 

3.950 

4.500 

4.700 

4.250  y 

»       »      S.  R.  D.  

500 

3.200 

3.200 

3.400 

3.900 

3.425 

»     Marit.  Brâila    —  —  —  — 

200 

1.350 

1.450 

1.700 

1.700 

1.550 

»     Moara  Rom.  (Ind.  Morilor) 

500 

»     Com.  Loc.  Eftine  —  —  — 

200 

480 

470 

475 

475 

475 

»     Govora-CâHmânesti     —  — 

200 

290 

280 

270 

280 

280 

>     ïextilâ  Buhusi  —  —  —  — 

200 

5.400 

5.700 

6.000 

7.700 

6.200 

»     Speran^a      —  —  —  —  — 

500  . 

8.000 

7.500 

7.500 

7.600 

7.650 

Effets 

Taux 

Scris.  Func.  Rural    —  —  —  ■ — 

5° 

0 

104.50 

104.— 

104.— 

104.50 

104.25 

»         »     Urban  —  —  —  — 

5° 

» 

102.- 

102.50 

102.50 

102.— 

102.25 

»         »     Iaçi  —  —  —  —  — 

5° 

0 

98.- 

99.— 

99  — 

100  — 

99.- 

Bon  Casa  Ruralâ  —  —  —  —  — 

5a 

0 

98. — 

98  — 

98.50 

97.CO 

1  go   

Oblig.  Com.  Bue.  —  — 

4° 

0 

84^— 

84.— 

83^50 

84.50 

84- 

»     Jud.  Bue.  —  —  —  —  — 

41 

2°lo 

91.— 

90.50 

Ol- 

91.50 

91- 

5° 

. 

98.— 

98.50 

ga— 

97.50 

98  — 

»    Soc.  com.  loc.  eft.  gar.  de  St. 

5° 

0 

94.— 

94.— 

91.50 

91.50 

92.75 

Rentâ  conv.    —  —  —  —  —  — 

4" 

0 

100.— 

100.50 

100  — 

100  — 

100.- 

»  1913   

4' 

5°!o 

102  — 

101.50 

102.— 

102.50 

102  — 

»     Externâ —  —  —  —  —  — 

5° 

0 

111.— 

111.— 

111. — 

111.— 

!     111. — 

»     Impr.  Nat.  —  —  —  —  — 

5° 

0 

93- 

92.50 

92.50 

92  — 

92.50 

»     Unirei  1919  

5° 

0 

93  — 

-- 

94  — 

93  — 

92.- 

95.- 

(Extrait  de  la  revue  financière  «Analele  Bâucilor»  Fevr.-Mars  1920No.  2—3,  Directeur  Dr.  P.  Silescu) 
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TABLEAU 


comparatif  des  fluctuations  des  prix  des  principales  marchandises  depuis  la  reprise 
de  l'importation  en  Mars  1919,  jusqu'au  30  Avril  1920,  en  Roumanie 


Nature  de  la  marchandise 

Mars  et  Avril 
1919 

Mai  et  Juin 
1919 

Juillet 
1919 

Novembre 
1919 

Avril 
1920 

Unité  de 
mesure 

Prix  unitaire 
Lei 

Prix  unitaire 
Lei 

Prix  unitaire 
Lei 

Prix  unitaire 
Lei 

Prix  unitaire 
Lei 

Toiles 

„  ..    ...    .  . 

loue  a  Amérique .... 

1  K       1  £! 
1  O  — 10 

A       1  A 

y — 10 

11      1  o 

11  16 

H  en      A  KA 

7,50 — y,50 

1  O  OA 

lo — 24 

1  mètre 

L>niiron    ......  ■ 

16 — 18 

17  A 

7 — y 

11       1 0 

il  16 

A  11 

9 — 11 

on  on 
2U — 6( 

12  —  14 

6 — 9 

8—10 

10 — 11 

25—30 

» 

-  10-13 

8—10 

10-12 

10-13 

22-25 

Fil  à  coudre  300  yards.  • 

48-50 

42—45 

33—36 

40—60 

90—105 

OaA  ...)._ 

oOU  yards 

Gabardine  de  coton  130  cm. 

A  A 

40 

OO  OA 

22 — 24 

OFi  on 
do — ou 

oc  on 

25—30 

cA  RA 

ou— OU 

1  m^trp 

Tissus  en  laine 

Gabardine  de  laine  .    .  , 

80-90 

70-80 

90—110 

100—110 

250—300 

1  mètre 

Tricotine  120  cm.  larg.  . 

90—85 

50—60 

80—110 

60—75 

250—300 

» 

Crêpe  de  Chine  130  cm.  1, 

^  r  fie 

4o- — oo 

AC\  Fin 

4U — OU 

fin  oa 
DU — au 

A  K.  KA 

40 — OU 

i ka  onn 
10U — 2UU 

^OT*rrû    1    Ali      r*Yin  Inrir 
OtîIgC    l.tU      CXI1.     13.1g.        .  . 

ra  ha 
OU-  (U 

A(\  F.n 
4tU — ou 

F>n  fis. 
ou — OO 

1  QK       1  QO 

loO — lop 

op.  a  oon 

» 

Bas  de  fil  pour  da^es. 

onn  qka 
oUU — ooU 

do\j — d  (\j 

oka  oon 

Qnn  qka 
oUU — oOU 

Afin  7F.n 
ouu — ( ou 

»     »    »      »     hommes  . 

1           ~\  c\f\ 
100 — 1UU 

— loi) 

IRA       1 OA 

loi) — loU 

i  ka    1  on 
10U — loU 

OKn  onn 
20U — oUU 

Etoffes 

Ltoffe  de  laine  I  . 

150 — 180 

iin     1 ka 
11U — 1DU 

i fin    i qa 
luU — loU 

i  on  OK.n 
loU-— 20U 

y)  ka  Knn 
40U — OUU 

»       »      »    II.    .  . 

130—150 

90—100 

140—150 

140  —  180 

350—400 

»     »    III  .     .  . 

100—120 

70-90 

100—120 

100—150 

250-325 

» 

Articles  d'épicerie 

or  oo 
20 — 22 

in    i  o 
1U — 12 

1  O      1  A 
ld — 14 

i  A  of; 
14 — dD 

OQ  QO 
60  06 

i  ivgr. 

OA       O  1 

20  —  24 

î  A       1  R 

14  —  10 

1  (\       1  Q 

10 — lo 

OO  OO 

dd — do 

OR.  QO 

<£0 — 36 

cavon  de  Jessive  .... 

14 — lu 

1  O      1  O 
16 — lo 

in  ii 
1U — 1 1 

1  O  OA 

ld — Z4 

1 R.  Oa 
10 — 6Q 

Cacao        t  différentes 

A  Ci      K  A 

4U — DO 

en  en 
OU —  DU 

a  n  A&. 
4U — 40 

fin  o.n 
ou — ou 

Chocholat  l  marques  suis- 

80 — 100 

KA      p.  K 

OU — 55 

CE  DA 

00—  DU 

/j  c      en  ce 
40 — OU — 00 

7n    i  nn 
(U — 1UU 

Café          '  ses 

on  oq 

ZU  20 

1  O  1  O 

i  ( —  iy 

~\A      1  A 
1  * — lu 

QR  A.9 

xne.    .    .  ,  

îuu — x  6u 

or  i  nn 

ou — 1UU 

A_n  f,o 

— 

4f;_  Fin 

40  60 

OA  OO 
2U  22 

TA      1  R 

14  —  lu 

10 — 10 

10  If 

lo — 14 

i  r  on 

10— ùU 

Drogues 



— 

4000 

5000 

15000 

1  Kgr. 

200 

250—270  1 

200—250 

700—750 

» 

275 

200 

275 

120—150 

350 

> 

160 

60 

70—75 

30 

150 

* 

550 

700 

580 

600 

2000—2500 

lodure  de  Ka  et  Na   .  . 

150 

300 

220-240 

150—180 

1000 

» 

250 

350 

550—500 

600 

1500 

* 

200-250 

100 

125 

60-70 

500 

» 

j  sous  nitrique 

Bismuth  <     »  gallique 

300 

200 

200—240 

400 

450—500 

y  toil-romo  féniq. 

Peausserie 

30-35 

15-20 

25—35 

28-30 

70—80 

1  pied 

llr  

24  30 

14—15 

22-24 

22-24 

55—65 

Box  calif  Yt  

40—50 

27—28 

32-35 

18-20 

35—40 

»      »     entier  .... 

45—55 

30—33 

34—37 

20-22 

65—70 

80-90 

48—50 

47-55 

38 

85 

1  Kgr. 

Il  

75—80 

45—47 

44—48 

36 

80 

III  

70-75 

40-44 

38-45 

33 

60 

» 

»       roumaine.    .    .  . 

30-40 

40-45 

30-35 

60 

»      ordinaire.    .    .  . 

120 

» 

(Extrait  de  l'article  «Le  marché  des  marchandises»  signé  par  Mr  Nicolae  A.  Manescu  et  publié  dans  la 
revue  «Les  Annales  statistiques  et  économiques^,  3-ème  année  Nos.  4  et  5  Avril-Mai  1920). 


CORRKSPOVr»ANCE  tjjpQNOMTQTJK 


48 


INFORMATIUNI  REFERITOÂRE  LA 

VIATA  ECONOMICÀ  STRÀINÀ 


INFORMATIUNI  ECONOMICE 


Pâstrarea    zâcàmintelor  de  càrbunl 

Chestiunea  conservârei  càrbunilor  despre  care 
se  ocupâ  o  comisiune  competentâ  este  chestiu- 
nea economiei  ce  trebue  sa  fie  exersatà  la  în- 
trebuinfarea  cârbunelui,  prin  utilizarea  electri- 
citâtii  ca  putere  motrice  precum  si  a  altor  forme 
de  énergie.  Consuma^i'unea  càrbunilor  este  asa 
de  mare  si  economia  ce  se  poate  realiza  este 
asa  de  însemnatâ,  încât  aceasta  este  o  chesti- 
une  de  o  mare  importantâ  nafionalâ  si  mâsuri 
trebuesc  dar  sà  fie  luate  in  consecinfâ.  Impor- 
tantâ natjonalà  a  problemei  unui  temeinic  sis- 
tem  technic  al  for^ei  electrice  merge  mânâ  în 
mânà  eu  problema  desvoltârii  industriale  a  Jârii, 
care,  în  gênerai,  depinde  de  productia  netâ  a 
fiecàrui  lucràtor  întrebuinjat  în  industriile  unde 
se  poate  utiliza  o  putere  (motrice). 

2.  Conditiunile  esen^iale  pentru  économie,  cer 
ca  uzinele  sà  fie  vaste  si  construite  la  .puncte 
unde  se  gâseste  apâ  destuià,  unde  mijloacele 
de  transport  sunt  bune  si  combustibilul  este  la 
îudemànâ.  Terenul  sa  fie  vast  ca,  la  nevoe, 
sà  se  poatâ  construi  si  alte  sub-diviziuni  de 
uzinâ  etc.  în  legâturâ  eu  operatiunile  electro- 
chimice  care  încà  nu  s'au  desvoltat  aci. 

In  ce  priveste  distribu^ia,  conditiunile  esenÇi- 
ale  cer  ca  fiecare  d-'strict  eu  putere  electricà, 
sub  o  singurâ  autoritate,  sà  cuprinzâ  o  mare 
întindere  eu  cea  mai  mare  varietate  posibilâ  de 
cerin(e  electrice  a  centrelor  eu  acfivitate  indus- 
trialâ.  Toate  aceste  cerint,e  trebuesc  sà  fie  sa- 
tisfâcute  prin  sistemul  distribuée!"  puterei  unité 
cuprinzând  toate  isvoarele  existente  de  putere 
risipite  ca  gazul  si  câldura. 

3.  Sistemul  acesta  trebue  sà  fie  contrôlât 
de  un  singur  corp  alcàtuit  din  „Comisari  Elec- 
tricieni".  Spre  a  reusi,  se  impune  o  politicà  în- 
tinsà  care,  din  fericire,  se  poate  realiza  din 
cauza  naturei  fnuturilor  industriale  engleze  si  a 
vecinitâtii  lor. 

In  acelasi  timp  se  crede  câ  aceastâ  politicà 
trebue  sà  fie  privitâ  ca  nafionalà  de  oarece 
desvoltarea  istoricâ  a  forfei  electrice  în  aceastâ 
tara  (în  ultimii  30  de  ani)  ca  principiu  çi  apli- 
catiune  a  fost  de  o  mare  important^  localà, 
rezultatul  trebue  dar  sà  fie  îmbunâtàtit  prin 
adoptarea   perfec{iunilor  operate. 

4)  Trebue  sà  se  {inâ  minte  câ  orice  conflict 


s'ar  ivi  între  interesele  autoritâtilor  locale  si  ace- 
lea  a  unui  ,,proect  '  întins,  nu  va  da  lue  la  o 
neîntelegere  între  interesele  comunitâtei  locale 
si  acelea  aie  natiunei  în  gênerai.  Interesele  fie- 
càrui particular  întrebuintând  energia  electricà, 
sunt  strâns  unité  de  stabilirea  unui  sistem  dupâ 
care  se  va  lucra  în  mod  just  eu  desvoltarea  gra- 
datâ  a  tuturor  cerinfelor  comunitâtei.. 

Exploatarea  acestui  proect  al  distribuai  pu- 
terei este  complicatâ  si  încurcatâ  de  necesita- 
tea  adaptârii  constructiunilor  ce  existâ,  în  modul 
cel  mai  avantajos  ;  iar  aceastâ  complicatie  se 
poate  tempera  prin  faptul  câ  lichidarea  obli- 
gatiunilor  financiare  deja  existente  se  va  face 
în  mod  just.  " 

Raportul  Comisiunei  se  ocupâ  eu  :  a)  ,,mà- 
sura  în  care  conservarea  càrbunilor  poate  efec- 
tua  économie  în  productia  puterei  motrice  si  a 
altor  forme  de  énergie  pentru  scopuri  industri- 
ale; b)  eu  expansiunea  industriel'  care  trebue 
sà  rezulte  din  întrebumtarea  chibzuitâ  a  càr- 
bunilor économisai  în  felul  arâtat  ;  c)  eu  mâ- 
surile  ce  trebuesc  luate  spre  a  se  atinge  aceste 
puncte  '.  , 

Mai  jos  se  va  vedea  cum  stà  chestiunea 
consumatiunei  càrbunilor: 

1.  Pentru  producerea  de  forfâ  motrice  în  în- 
tregul  Regat  Unit  se  consumâ  80  mi/ioane  tone 
pe  an. 

2.  Desvoltarea  continua  a  puterei  în  reor- 
ganizarea  industrialâ  ce  va  avea  loc  dupâ  râz- 
boiu  (acest  raport  s'a  scris  în  1917)  este  de 
o  mare  importantâ.  Pentru  desvoltarea  si  exe- 
cutarea  a  noui  operatiuni  care  încâ  n'au  început 
a  fi  întteprinse  aci,  se  vor  cere  mari  cantitâti 
de  putere  electricà. 

3.  Mâiirea  cantitàtei  de  putere  intrebuintatà 
în  industrie  (de  2  sau  mai  multe  ori)  va  face 
ca  si  produefia  mijlocie  (pe  lucràtor  si  prm 
urmare  salariul  lucrâtorului)  sà  fie  màrità. 

4.  Puterea  rezultatâ  poate  fi  aplicatâ  eu 
succès  în  industrie  prin  electricitate. 

5.  Productiunea  economicà  a  energiei  elec- 
trice este  de  o  mare  importantâ  si  trebue  sà 
stim  dacà  maximum-ul  de  économie  se  poate 
obtine  de  fiecare  tinut  industrial  sau  municipal, 
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ori  conform  planului  eu  caracter  extins  (gene- 
ralizat). 

6.  Din  punct  de  vedere  technic  si  économie, 
energia  electricâ  poate  fi  produsâ  prin  aplica- 
rea  unui  siste n  eu  caracter  întins,  dupa  cutn 
se  poate  vedea  în  Chicago  Illinois  coasta  nordicâ 
a  Angliei,  în  tinutul  Rand  si  în  diferite  centre 
industriale  din  Germania. 

Producp'a  de  putere  eu  masini  generatoare 
de  50.000  cai  putere  nu  numai  cà  va  fi  ruai 
economicâ  decàt  acea  a  uzinelor  mai  mici,  ci 
va  efectua  économie  de  capital  prin  o  bunà 
întrebuinfare  a  uzinei.  Dacà  astfel  de  uzini 
sunt  construite  pe  terenuri  vaste  dupà  cum 
s'a  aràtat  mai  sus,  atunci  va  fi  posibil  ca  ma- 
inte ca  cârbunele  sà  fie  consumât  (ca  combus- 
tibil)  sà  se  extragà  din  ei  derivate  ca  ule- 
iuri,  spirt  pentru  motoare  etc.  în  felul  acesta 
lipsindu-ne  de  necesitatea  de  a  le  importa. 

7.  Aceste  construcfiuni  uriase  vor  alimenta 
întreaga  t,arâ  care,  pentru  acest  scop,  va  f< 
împârfitâ  în  1 6  districte  formând  corpuri  prin- 
cipale. 

8.  Acest  sistem  de  contribuée  al  corpului 
principal  va  strânge  puterea  ce  s'ar  risipi  si 
ar  da-o  acolo  unde  poate  fi  utilizata  eu  profit. 

9.  Dacâ  puterea  în  Regatul  Unit  ar  lucra 
conform  eu  planul  eu  curacter  întins  si  dacà 
s'ar  face  uz  de  cele  mai  moderne  cunostinfe 
de  inginerie,  cantitatea  de  càrbuni  ce,  în  viitor. 
va  putea  fi  economisitâ  va  fi  de  55  miiioane 
tone  anual  ;  (nu  se  socoteste  economia  ce  ar 
rezulta  din  consumafia  particularilor  în  nevoile 
casei). 

1 0.  Dacà  cârbunii  economisitj  în  felul  acesta 
ar  fi  întrebuinfati  la  produefia  continua  de  pu- 
tere, atunci  va  fi  posibil  sà  se  producâ  regene- 
rare  incontinuu  nu  mai  putjn  ca  15  miiioane 
cai  putere,  care  produefie  va  compensa  lipsa 
puterei  apelor  fâcând  posibilâ  manufacturarea 
unor  produse  care  acum  nu  se  face  decât  în 
America  si  Europa. 

11.  Desvoltarea  acestui  sistem  de  putere 
poate  fi  prività  ca  desvoltarea  câilor  ferate 
într'o  farà  si  ar  fi  tôt  asa  de  greu  pentru  ob- 
tinerea  gcneratjunei  de  putere  economicâ  si  fur- 
nizàrei  ei  de  fiecare  |inut  municipal  lucrând  in- 
dependent,  dupa  cum  e  cazul  în  momentul  de 
fafâ,  si  când  fiecare  district  municipal  ar  avea 
liniile  proprii  iar  transporturile  pe  distante  lungi 
în  cazul  acesta,  ar  fi  avut  loc  prin  înjelegere 
între  pàrtjle  interesate. 

12.  Actualul  sistem  al  distribuai  puterei  e- 
lectrice  în  întreaga  farâ  sub  controlul  a  peste 
600  de  autoritàti  într'un  numâr  égal  de  dis- 
tricte, din  punct  de  vedere  technic  e  râu  si 
din  punct  de  vedere  comercial  neeconomic.  Pu- 
terea mijlocie  a  une!   statiunî  este  de  50QQ 


H.  P.  adicâ  V4  din  ceea  ce  acum  trebue  sâ 
fie  cea  mai  micà  masinâ  de  producere  în  sta- 
tiunea  de  putere. 

13.  Un  sistem  national  de  aprovizionare  eu 
putere  electricâ  va  facilita  în  mare  màsurà 
electrificarea  câilor  ferate,  economisind  mari 
sume  de  bani  cheltuite  pentru  transporturi  si 
distribufia  cârbunilor  si,  ceva  mai  mult,  va 
putea  face  ca  comunitatea  sà  foloseascà  mai 
larg  electricitatea  care,  poate,  are  mai  mare 
valoare  decât  economisirea  directâ  a  cârbunilor. 

Recomandafiuni.  Actualul  sistem  (600  distric- 
te) trebue  sà  fie  înlocuit  printr'un  sistem  eu  ca- 
racter întins  si  prin  care  |ara  va  fi  împârtitâ 
în  1 6  districte,  în  fiecare  fiind  o  singurà  auto- 
ritate  ocupându-se  eu  produefia  si  distribuirea 
principalà. 

Terenuri  convenabile  pentru  scopuri  de  pro- 
ducfiune  electricâ,  trebue  sà  fie  gàsite  îndatâ 
unde  un  curs  de  apà  sâ  fie  în  apropiere. 

Terenurile  alèse  trebue  sâ  fie  cât  se  poate 
de  vaste  si  trebue  sà  dispunà  de  facilitât  de 
transport  si  apà.  Apa  nu  este  întrebuinfatâ  nu- 
mai  de  stafiunea  propriu  zisà,  ci  si  pentru  ope- 
ratiunile  de  extragere  din  càrbuni  a  diferitelor 
derivate.  Locurile  vor  fi,  desigur,  afarâ  din  orase. 

Imediat  dupà  ràsboiu,  trebue  sà  se  prépare 
planuri  de  construcfiuni,  avându-se  în  vedere 
aprovizionarea  coinunitâfei,  printr'un  sistem  de 
distribuée  al  puterii  electrice  eu  caracter  întins  ; 
al  doilea,  aprovizionarea  eu  energia  electricâ  eu 
preful  cel  mai  mic  posibil  pentru  noui  operatjuni 
si  manufacturé 

Constructiunile  (uzinelej  ce  vor  fi  fàcute  tre- 
bue sâ  fie  în  asa  fel  încât,  pe  mâsurà  ce  meto- 
dele  de  extragere  de  derivate  din  combustibil 
se  perfecfioneazà  înainte  de  a-1  întrebuinfa  pen- 
tru producerea  de  putere  electricâ,  construefia 
(uzina)  specialâ  pentru  extragere  sà  fie  combi- 
natà  eu  construct,ia  (uzina)  pentru  produefia 
puterii. 

Puterea  disponibilâ  din  surplus  de  gaz  sau 
càldurâ  risipità,  trebue  sâ  fie  transformatâ  în 
énergie  electricâ. 

Odatâ  ce  aceste  construcfiuni  sunt  gâta,  au- 
toritâtile  care  posedâ  statiunile  lor  neeconomice, 
vor  avea  posibilitatea  de  a  înceta  màrirea  in- 
stalafiunilor  lor,  spre  a  primi  puterea  necesarâ 
din  sistemul  principal. 

Pentru  ca  aceastâ  politica  sâ  fie  efectivâ,  tre- 
bue sà  se  numeascà  un  Consillu  de  Comisari 
ai  Electricitàtj'i  eu  puteri  spre  a  conduce  noua 
organizatie  în  intreaga  fârà.  Consiliul  sâ  aibà 
puterea  (inter  ab'a)  : 

a)  Sâ  opreascà  extensiunea  si  màrirea  stat,i- 
unilor  neeconomice  pentru  aprovizionarea  pu» 
blicului. 

b)  Sistemul  de  prodHR^re,  transmisiiane  si  dis- 
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tribune  al  fiecârui  district  sa  fie  trecut,  în  con- 
dit,iuni  juste,  noului  „corp   format  în  acel  district. 

c)  Sâ  se  uniformizeze  voltagiul  transmisiunei 
principale  si  al  sistemului  de  distribuée  din  fie- 
care  district. 

d)  Sâ  arate  dacâ  fiecare  district  trebue  sâ 
aibà  un  „corp'  consistând  dintr'o  ,companie 
parlamentarà  sub  un  control  oarecare  sau  l)  sâ 
aibà  un  corp  formând  o  combinatiune  între  so- 
cietâti  si  autoritâtile  din  fiecare  district,  sau  2) 
sâ  aibà  o  Companie  a  Puterii  (e'ectrice)  sau 
3)  (sâ  aibà)  un  „corp"  consistând  din  reprezen- 
tanfi  ai  Municipalitàtii  si  Societâtilor  interesate. 

In  1913  consumat,innea  internâ  erà  de  189 
milioane  tone  iar  azi  pentru  producerea  de  pu- 
tere  (fortJL)  si  pentrj  cài  ferate  se  consumâ  cel 
putin  80  milioane  tone.  / 

Trebuie  sâ  se  stie  cà  consumatiunea  cârbu- 
nilor  sâ  se  façà  eu  économie,  mai  aies  cà  can- 
titatea  disponibilâ  în  subsol  este  limitatà. 

In  1865  s'a  numit  o  „Comisiune  Regalà  eu 
scopul  de  a  face  cercetàri  geologice.  In  1871, 
Comisiunea  s'a  pronunfat  arâtând  câ  pânà  la 
4000  p.  (delà  suprafatâ)  se  gâsesc  straturi  eu  un 
débit  de  vre-o    146.480  milioane  tone  câxbuni. 

A  doua  BComisiune  Regalà"  si  a  publicat  ra- 
portul  în  1905  fixând  la  141 .635  milioane  tone 
cantitatea  disponibilâ  de  cârbuni  în  subsolul  en- 
glez  Regatul  Unit.  Dr.  Strahau,  Direc  crul  In- 
stit.  Géologie,  a  publicat  în  raportul  „Congre- 
sului  International  Géologie  (l  91 3)  o  cifrà  re- 
vâzutâ:  178.7 17  milioane  tone  iar  profesorul  H. 
S.  Jevons,  care  a  continuât  lucrarea  tatâlui  sâu 
a  publicat  (în  cartea  sa  Pritish  Coal  Trade) 
o  nouâ  cifrà  197.000  milioane  tone.  Profesorul 
Jevons  spune  câ  Dr.  Strahan  se  însealâ  în  esti- 
mafia  sa.  Scâzând  15%  ca  «pierdere  (risipà) 
în  mine  cantitatea  de  cârbuni  aflate  îu  subso- 
lul englez  pânâ  la  o  adâncime  de  4000  picioare 
este  de  circa  168.000.000.000  tone,  adicâ  de  580 
de  ori  extragerea  anualà  de  cârbuni  fîn  Anglia,). 

Seriozitatea  chestiunei  nu  stâ  în  „cât  tim- 
vor  dura  reservele  noastre"  avàndu-se  în  ve 
dere  tendinfa  spre  mârirea  extract,iunei  anuale 
care,  de  altfel,  nu  este  decât  o  chestiune  aca- 
demicà,  ci  încâ  câtà  vreme  noi  (Anglia)  vom 
putea  continua  a  obtine  cârbunii  disponibili  eu 
un  prêt,  care  sâ  nu  prejudicieze  situatia  noastrà 
în  raport  eu  cei  mai  redutabili  concurenti  ai  An- 
gliei.  Prejul  cârbunilor  la  minà  delà  1897  — 1910 
înregistreazà  o  urcare.  de  38%-  Din  acest  punct 
de  vedere  exersarea  economiei  nu  numai  la  ex- 
tragere,  ci  §1  la  transportarea  si  întrebuinfarea 
cârbunilor  este  de  cea  mai  mare  importantà  po- 
sibilâ,  mal  aies  câ  taxarea  (ca  un  rezultat  al 
ràsboiului)  ce  se  va  semna  inevitabil  asupra  co- 
mertului  çi  industriei  va  fi  grea» 


Intr'o  t,arà  industrialà  (ca  Anglia)  întrebuin- 
tarea  eu  économie  a  cârbunilor  pentru  scopurl 
industriale  este  de  o  importantà  specialâ  in  ve- 
derea  influentei  cârbunilor  asupra  costului  de 
productiune. 

Nu  prin  reducerea  consumatiunei  noastre  to- 
tale de  cârbuni,  ci  pr  n  màrired  productiei  in- 
dustriale pentru  o  anumità  consumatiune  de  câr- 
buni se  poate  realiza  progrese.  Va  fi  aevoe  sau 
sâ  se  dubleze  productia  de  cârbuni  sau  sâ  se 
reducâ  exportul  de  cârbuni  la  zéro  Dacâ  actuala 
consumatie  de  cârbuni  s'ar  face  eu  économie, 
atunci  cantitatea  de  putere  ar  fi  de  trei  ori  mai 
mare.  Cu  timpul  industria  extractiunei  se  va 
mâri,  iar  forta  mecanicâ  va  înlocui  munca 
manualâ. 

Pentru  ca  \ara  sâ  prospère,  se  cere  mârirea 
productiei  (extractiune)  efectuatâ  de  fie  care 
lucràtor. 

„Productia  netâ  de  lucràtor"  era  (1907)  de 
L  102  pe  an;  scotându-se  cheltuelile  etc.  sta- 
bilimetului,  salariul  sâu  revenea  la  aproape  ju- 
màtate  din  102  L.  Se  va  putea  produce  mai 
mult  dacâ  se  vor  pune  la  dispozitia  lucràtorului 
masini  mai  numeroase.  „ Productia  netâ  repre- 
zintâ  valoarea  industriei  si  se  obtine  scâzând 
din  valoarea  vânzârei  articoluluJ,  costul  ma- 
terialului  întrebuintat. 

In  St.  Unité  cantitatea  de  putere  pe  lucràtor 
este  de  56%  mai  mare  ca  acea  a  lucràtorului 
din  Anglia,  în  plus  salariile  si  condi'tiunile  de 
trai  sunt  în  gênerai,  mai  bune  în  St.  Unité  ca 
în  Anglia.  Cu  cât  forta  motrice  creste,  cu  atât 
salariile  scad.  Iatà  care  este  dar  importantà 
crescândà  a  fortei  în  cantitate  suficientà  si  ef- 
tinâ,  produsâ  cu  cea  mai  mare  économie  de 
combustibil. 

Un  mijloc  de  économie  este  aplicarea  în  in- 
dustrie a  motorului  electric,  masinile  sà  fie  mis- 
cate  de  electricitate  (în  loc  de  apâ,  aburi  sau 
masini  cu  gaz  sau  petrol) 

In  Anglia  neexistànd  putere  de  apâ,  petrol 
sau  gaz  in  cantitàti  apreciabile  se  prevede  îrj- 
trebuintarea  puterei  electrice  din  cârbuni,  recur- 
gându-se  la  a)  metoda  individualâ  :  când  fabri- 
cants îsi  produce  puterea  electricà  într'o  sta- 
tiune  lângâ  (sau  în)  fabricà  sau,  b)  metoda  co- 
lectivâ  când  forta  motrice  electricà  este  aprovi- 
zionatà  de  o  singurà  statiune. 

In  cazui  întâiu  a)  rezultatul  nu  poate  fi  îm- 
bucuràtor  deoarece  sunt  atâte  cheltueli  ce  trebue 
sà  fie  sustinute  de  o  singurâ  perscanà.  In  cazul 
al  doilea  b)  economia  ce  rezultà  din  transmi- 
terea  fortei,  un  singur  transport  de  combustibil 
face  posibilâ  o  constiuctie  modernâ  si  perfecti- 
onatà  a  uzinei  (sau  statiunei).  Tendinta  natio- 
nalâ  a  metodei  colective  este  economlsirea  câr- 
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bunilor  ;  in  cazul  a)  prin  faptul  cà  uzina  e  micà 
se  economiseste  capital  dar  se  risipeste  cârbuni. 

Trebue  sâ  se  ia  mâsuri  pentru  manufactura- 
rea  in  Anglia  a  unor  produse  care  necesitâ  forfâ 
electricà  eftinâ.  In  alte  \àri  electricitatea  se  ob- 
fine  din  puterea  (forta)  apei,  dar  dacâ  produc- 
tia  actualà  de  cârbuni  se  consuma  eu  économie, 
Anglia  va  poseda  un  izvor  de  forfâ  echivalentâ 
eu  forfa  apei  întrebuintata  în  alte  tari.  Dupà 
ràzboiu,  va  trebui  sà  se  construiascâ  instalatiuni 
pentru  producerea  for^ei  necesare  ^arei. 

Productia  puterii  devine  o  operatiune  specialà 
si  eu  cât  puterea  va  fi  mai  ieftinà  eu  atàt  fa- 
bricants va  puteà  sâ-si  întrebuint,eze  capitalul 
în  màsurâ  mai  mare  la  dezvoltarea  industriel' 
sale.  —  Se  economiseste  pâmant  si  spa{iu  care 
pot  fi  intrebuinfate  pentru  construirea  altor 
clâdiri  auxiliare,  în  loc  ca  pe  ele  (suprafafa  si 
spatiul)  sà  se  construiascâ  uzina  pentru  produ- 
cerea forfei  dupa  metoaa  individualâ. 

Satisfacerea  separatà  a  nevoilor  de  forfà  pen- 
tru fîecare  district  municipal,  Unie  feratà  sau 
fabricà,  nu  poate  face  économie  la  întrebuinfa- 
rea  cârbunilor. 

Pentru  ca  forta  (puterea)  aprovizionatâ  în 
întreaga  tarà  sâ  fie  cât  se  poate  de  ieftinâ  se 
cer  urmâtoarele  condi{iuni  : 

1  )  Puterea  sâ  fie  datâ  de  càtre  un  singur 
sistem  comun  si  unit  de  distribuée  a  puterii 
electrice. 

2)  Sâ  se  intrebuinfeze  mari  masini  de  pro- 
ductiune,  nu  mai  pufin  ca  20.000  cai  putere, 
si  sà  se  construiascâ  în  ce  le  mai  bune  pozi'tiuni 
posibile  pentru  o  produefie  economicâ.  In  dis- 
tricte,  de  o  mai  mare  importantâ  industrialâ  sâ 
se  întrebuin{eze  masini  de  50.000   cai  putere, 

3)  Puterea  disponibilâ  din  surplus  de  gaz 
sau  càldurà  risipitâ  sà  fie  transformatâ  in  éner- 
gie electricà  in  instalatiuni  locale  care  o  vor 
transmite  în  sistemul  principal  de  distribuée. 

Acest  sistem  este  favorabil  în  Anglia  mai 
mult  ca  ori  unde  :  „dupâ  cum  din  lipsâ  de  câi 
ferate,  comertul  din  diferite  pârji  aie  tàrei  este 
imposibil,  tôt  asà  comertul  in  raport  eu  forta 
(puterea)  este  imposibil  dacâ  nu  sunt  linii  prin- 
cipale (de  distribuée). 

Centralizarea  productiei  asigurâ  o  mai  bunà 
activitate  în  ce  priveste  economia  cârbunilor  ; 
Igiena  marilor  centre  industriale  precum  si  con- 
gestiunea  liniilor  ferate  vor  fi  imbunàtâtite  în 
mod  radical,  dacâ  conversiunea  cârbunilor  în 
fortà  motrice  se  face  départe  de  centrele  prea 
des  populate. 

Prin  asezarea  instalatiunilor  la  (sau  lângâ) 
mine,  oarecari  cantitâti  de  cârbuni  n'sipi'ti  la 
mnî  vor  fi  intrebuintate  eu  profit;  se  va  rea- 
lizà  o  économie  în   transporta    cârbunilor  pro* 


dueâtori  de  electricà  deoarece  instal.  electricà 
este  chiar  la  minâ 

Derivatele  ce  se  pot  obtine  din  cârbuni  ma- 
inte de  a  fi  consuma^'  în  cuptoare,  pot  fi  ex- 
trase  dacâ  este  rentabil  a  face  aceasta.  Ele 
ar  puteà  fi  tôt  asa  de  folositoare  tàrii  ca  re- 
zidiul  de  petrol  pentru  fertilizatori  nitrogeni,  pe- 
trol  crud  ({iteiu),  pentru  vapoare  si  spirt  de 
motor  pentru  tractiune. 

In  afarà  de  economisirea  combustibilului,  pro- 
ductia  fortei  centralizate  este  esentialâ,  dacà 
cheltuelile  pentru  mâna  de  lucru  si  alte  chel- 
tueli  pot  fi  reduse  la  minimum.  Economîa  rea- 
Iizatà  într'o  combinatiune  a  tuturor  cerintelor  de 
putere,  tractiune,  luminat  si  încàlzit  este  fun- 
damentalà. 

lntrebuintarea  maximâ  a  unei  istaiatiuni  se 
p  ate  dar  efectuà  prin  adoptarea  sistemului  ge- 
neralizat. 

Se  citeazâ  un  exempiu  :  o  persoanâ  care 
locueste  într'o  suburbie  a  Londrei  îsi  pregâteste 
gustarea  eu  electricitate  care  este  furnizatâ  de 
câtre  o  statiei;  merge  la  birou  eu  trenul  electric 
eu  electri  itate  din  altà  stafe  ;  luminatul  din 
biroul  sâu  se  face  eu  electricitate  din  altà  sta- 
tiune;  ia  masa  la  restaurant  care  întrebuinteazâ 
e  ectricitatea  din  altâ  statiune;  merge  eu  tram- 
valul  care  consumà  electricitate  din  altâ  sta- 
tiune etc.  In  felul  acesta  vedem  cà  electricitatea 
din  Londra  este  furnizatâ  de  mai  multe  Sta- 
tiuni.  —  Cu  cât  dar  sunt  mai  multe  statiuni, 
eu  atât  cheltuelile  sunt  mai  mari. 

Inmultirea  instalatiunilor  mici  care  nu  sânt  a- 
çezate  acolo  unde  productiunea  se  poate  face 
eftin  de  tôt,  ci  în  mijlocul  oraselor,  face  impo- 
sibilâ  obtinerea  avantagiilor  economiei  de  cârbuni, 
extragerea  de  derivate  etc. 

Producerea,  transmisiunea  principalà  si  distri- 
butia  trebuie  sà  înceapà  în  mâinile  unei  singure 
organizatiuni.  Dacâ  iluminatul  si  puterea  micà 
se  lasâ  in  mâna  autoritâ^i  exhtente,  actualii 
comisari  vor  aranjà  cà  regularea  conditiilor  fixate 
de  fiecaie  autoritate  (cea  nouà  si  cea  exis- 
tentà)  sà  asigure  consumatorului  alimentarea  cu 
electricitate  ieftinà. 

Sugestiunea  de  a  uni  (lega)  statiunile  de  pu- 
tere apropiate  este  un  pas  spre  efectuarea  unei 
mari  economii,  dar  va  fi  foarte  greu  sà  se  con- 
ducâ  atâtea  statiuni  dacâ  ele  nu  sânt  sub  a- 
ceiasi  proprietate  si  sub  aceîas  control  si  când 
statiunile  sunt  sub  control  séparât  aceasta  tinde 
pur  si  simplu,  la  perpetuarea  statiunei  neeco- 
nomice. 

Acolo  unde  este  unitate  de  proprietate  si  con- 
trol, avantagiile  sânt  mari  si  construirea  altor 
instalatiuni  necesare  este  asiguratâ.  Sistemul 
individual  (o  statiune  pentru  fieeare  district  muni- 
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cipal)  va  fi  pâràsit  dupa  ce  va  asigurà  centrali- 
zarea  productiunei. 

Daca  se  face  inaugurarea  acestui  întins  sis- 
tem  de  aprovizionare  a  electicitâtji,  se  va  putea 
economisi  anual  55  milioane  tone  cârbuni.  Soco- 
tinduse  a  10  silingi  tona,  se  va  strânge  o  sumâ 
de  lei  27.500.000.  0  altâ  alternativà  :  dacâ  a- 
ceastâ  cantitate  de  cârbuni  s'ar  întrebuintà  la 
noui  operatiuni  industriale,  industria  va  dispune 
de  încà  15  milioane  H.  P.  anual. 

In  afarâ  de  aceasta,  se  obtin  si  urmâtoarele 
avantagii,  in  cazul  când  se  stabileste  un  sistem 
ef  icace  de  putere  electricâ  în  t,arâ  : 

1.  Reducere  de  cheltueli  de  transport  a  car- 
bunilor. 

2.  0  économie  posibiia  de  cârbuni  in  nevoile 
casnice. 

3.  Reducerea  costului  livrârii  càrbunilor. 

4.  Avantagiul  economiei  prin  întrebuintarea 
de  electricitate  în  gospodârie    pentru  gâtit  etc. 

5.  Posibilitatea  întrebuintârei    càrbunilor  rà- 
masi  în  mine  în  altfel  risipiti.  (vezi  pag.  10). 

6.  Posibilitatea  de  extractiune  de  derivate. 

7.  Electrificarea  câilor  ferate  eu  un  întins 
sistem  de  aprovizionare  eu  electricitate  comer- 
cialmente  posibiia  si  prof itabilà. 

Toate  aceste  avantagii  reprezintâ  nu  mai  pu- 
fin  ca  un  «profit'  de  100  milioane  pe  an. 

Cu  cât  cineva  priveste  mai  mult  aceastâ 
chestiune  si  examineazâ  faptele,  cu  atât  înt,e- 
lege  mai  bine  gresita  legislatjune  care  împuterniceà 
diferite  wSocietâtj  produeâtoare  de  énergie"  sâ 
conducà  lucrârile  productjunei  de  forfâ  motrice. 
Legea  nu  e  bunâ  câci  nu  s'a  cerut  amalgama- 
rea  întreprinderilor  existente  cari,  dupà  cum  s1a 
spus,  au  un  mic  câmp  de  operatiune  în  loc  de 
a  cuprinde,  dupâ  çum  ar  si  trebui,  {inuturi  în- 
tregi. — Legea  este  complicatâ  si  nepracticâ. 

Pentru  a  se  asigurà  un  întins  sistem  de  a- 
provizionare  cu  electricitate  în  stare  de  a  ali- 
menté noui  industrii  si  a  economisi  cârbunii,  se 
cere  : 

a)  Stabilirea  în  fiecare  district  industrial  si 
în  apropiere,  a  unui  „corp  (consiliu)  pentru  E- 
lectricitate  '  care  sâ  posede  si  sâ  controleze  sis- 
temul  de  alimentare  cu  electricitate  si 

b)  Ca  masinele  generatoare  sâ  fie  de  mari 
dimensiuni,  iar  instalatiunile  sâ  fie  asezafe  în 
pozi'tiuniie  cele  mai  bune. 

Asociatiunea  Companiîlor  de  Energie  a  suge- 
rat  Autoritâfilor  compétente  numirea  unor  „co- 
misari  ai  Electricitâtii"  eu  scopul  de  a  asigurà 
o  mai  bunâ  desvoltare  a  întreprinderilor  electrice 
în  mâsura  mârirei  cerinfelor,  dar  (semnatarii  a- 
cestui  raport  zic  câ)  desi  aceastâ  mâsurà  este 
dorità,  aceastâ  propunere  nu  merge  prea  départe 
çi  nu  va  puteà  da  loc  la  ©  tapidé  ^tabllire  a 


unui  sistem  întins  de  furnizare  a  electricitâtei 
în  întreaga  tarâ. 

Ceia  ce  se  cere  nu  este  numai  numirea  aces- 
tor  comisari,  ci  instruirea  lor  în  scop  de  a  fixà  în 
fiecare  district  un  «corp»  care  sâ  posede  si  sâ 
exploateze  sistemul  de  aprovizionare  cu  electri- 
citate si  care  sâ  ia  în  mânà  toate  stat/unile 
existente,  exploatarea  sistemului  de  aprovizio- 
nare din  acel  district  si  sâ  facâ  aranjamente 
pentru  productje  pe  o  scarà  întinsà  a  puterei. 

Dacâ  însâ  aceastâ  exploatatie  trebue  sâ  fie 
administratà  de  Stat,  muncipalitate,  întreprindere 
particularâ  sau  de  o  combinat^'une  a  acestora, 
se  va  décide  ulterior. 

Coopera{ia  intre  întreprinderi  municipale  si 
particulare  a  avut  oare-care  succès  în  Germania. 
O  combinatjune  a  tuturor  pârfilor  nu  pare  po- 
sibilâ  de  oarece  interesele  lor  se  isbesc  între 
ele. 

Politica  natj'onalâ  trebuie  sâ  fie  schimbatâ.  In 
trecut,  s'a  ajuns  la  un  compromis  care,  în  re- 
alitate,  n'a  rezultat  în  unificarea  productjei  si 
dlstribufiei  puterei  în  fiecare  tjnut  industrial  ceia 
ce  este  esentJal,  ci  a  cuprins  districte  separate 
si,  dupâ  cum  s'a  arâtat  mai  sus,  moialitatea 
este  tôt  asà  de  rea  ca  în  cazul  când  s'ar  în- 
cercà  o  posesiune  separatà  de  cài  ferate. 

Asâ  dar,  în  viitor,  vom  aveà  o  singurâ  au- 
toritate  pentru  fiecare  district  industrial  si  gà- 
sirea  pozi'tiunilor  potrivite  unde  sâ  se  facâ  a- 
cele  instalat,iuni.  Pânà  acum,  n'am  avut  aproape 
nici  o  instala|iune  modernâ  de  putere  electricâ 
si  aceastâ  lipsâ  s'a  simtit  în  timpul  râzboiului 
câci  dacâ  la  începutul  râzboiului  am  fi  avut  vr'o 
6  mari  instalatJuni  moderne,  am  fi  putut  fabricà 
multe  articole  cari  pânà  acum  n'au  putut  fi  ma- 
nufacturate  în  t,arâ. 

Instalat,iuni!e  existente  sunt  neeconomice  si  ar 
trebui  sâ  fie  rase  dupâ  ce  vom  avea  instala- 
tj'uni  moderne. 

In  privinta  felului  de  a  se  exersà  économie, 
anexa  „D"  dâ  urmâtorul  caz  „Partea  cea  mai 
însemnatâ  a  acestei  problème  este  utilizarea 
câldurei  risipite"  Districtele  Durham  si  Jorkshire 
produc  vr'o  7.500.000  tone  coke  anual.  „Câl- 
dura  risipitâ"  a  cuptoarelor  de  suflat  si  vaporii 
scâpa^i  din  masini,  formeazâ  un  mare  isvor  de 
putere.  S'au  instalat  statiuni  de  productiune  care 
sunt  în  legâturâ  cu  sistemul  principal  al  compa- 
niilor  çi  fiecare  furnizeazà  maximum-ul  de  e- 
nergie.  Prima  statiune  de  felul  acesta  s'a  con- 
struit în  1905  la  Blazdon  ;  azi  se  gàsesc  11 
statiuni  de  câldurâ  risipitâ  dealungul  coastei  NE. 
Se  va  vedeà  câ  «câldura  risipitâ"  disponibilâ 
este  suficientà  pentru  product.ia  unei  cantitâti  de 
putere  cu  mult  mai  mare  de  cât  acea  necesarâ 
minelor, 
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In  1915,  2  statiuni  au  produs  40  milioane  de 
unitâtj,  dintre  care  numai  10  milioane  erau  ne- 
cesare  în  mine,  restul  fiind  scurs  prin  firele 
companiei. 

Cantitatea  totalâ  ce  se  economiseste  anual  în 
Coasta  N.  B.  §i  datorita  utilizârei  „càldurei  ri- 
sipite"  este  de  150.000  tone. 

Nu  încape  dar  nici  o  îndoialâ  câ  o  bunâ  a- 
preciere  a  enormelor  economii  care  pot  sa  fie 
efectuate  prin  inlàturarea  instalatj'unilor  de  pu- 
tere  separate  si  neeficace  si  prin  centralizarea 
nu  numai  a  tuturor  cerintelor  de  putere  ci  si  a 
instalatiunilor  producàtoare  de  putere  §i  consti- 
tuirea  lor  într'un  unie  sistem  în  fiecare  district 
industrial,  va  fi  unul  din  cei  mai  important)' 
factori  in  desvoltarea  generalà  a  industriilor 
târii,  ceeace  eu  tot,ii  sperâm  sâ  vedem. 

Extras  din  raportuî   sub-Comisiunei  Geologice 
de  pe  lângâ  sub-Comisiunea  pentm  conservarea 
Cârbunilor 

„In  vederea  mentinerii  pozitjunei  noastre  in- 
dustriale  si  comerciale  ce  màsuri  trebuesc  luate 
pentru  desvultarea  nouilor  terenuri  :  câmpuri  de 
cârbuni  sau  extensiunea  câmpurilor  de  càrbuni 
déjà  exploatate"  ? 

'Tinuturile  de  cercetat  se  impart  in  doua  di- 
viziuni  : 

1.  Noui  mine  si  extensiuni  a  câmpurilor  vi- 
sibile  ce  s'au  dovedit  a  existà  dar  a  câror  în- 
tindere  si  valoare  nu  sunt  bine  cunoscute  ; 

2.  Noui  mine  ori  extensiuni  a  câmpurilor  cu- 
noscute ;  existent^  acestora  este  privitâ  ca  pro- 
babilà  ori  posibilâ,  dar  care  nu  s'au  dovedit 
incâ  a  existà. 

a)  Prin  „câmpuri  visibile"  se  întelege  acele 
locuri  unde  straturile  de  cârbuni  ies  la  supra- 
fafà  si  se  pot  vedeà. 

b)  Termenul  „etensiunea  unor  câmpuri  visi- 
bile" arata  câ  un  loc  eu  straturi  de  cârbuni 
trece  sub  alte  straturi. 

In  hàr{ile  geologice,  se  aratà  numai  „câm- 
purile  visibile".  Harta  No.  1  aratâ  : 

1.  Pozi(:ia  câmpurilor  visibile  relativ  eu  for- 
matiuni  vechi  sau  noui 

2.  Pozifia  si  întinderea  extensiunilor  dovedite 
§i  acea  a  nouilor  câmpuri  dovedite  ca 
existente 

3.  Pozitja  extensiunilor  si  câmpurilor  probabile, 

4.  „  extensiunilor  si  câmpurile  posibile. 
Càrbunii  din  finutul  Northumberland  se  des- 

voltâ  în  serii  de    piatrà    vàroasâ  carboniferà. 
Se  crede  câ  càrbunii  de  piatrà  vàroasâ  se  gâ- 
sesc  î;j  straturi    sub  adevàratele    straturi  de 
:  cârbuni  din  Northumberland. 


Cercetâri  précédente 

Comisiunea  Regalâ  si-a  prezintat  raportuî  în 
1905.  Diferite  alte  comisiuni  se  pronunfaserà 
Intr'un  fel  sau  într'altul,  dar  în  fiecare  caz  se 
aduceau  valoroase  informatiuni  asupra  locului, 
întinderii  si  accesibilitâtii  câmpurilor  de  cârbuni 
nedovedite  ca  existente. 

Rapoartele  si  evaluârile  noastre  se  bazeazâpe: 
r.  hârtile  geologice  a    {inuturilor  interesate, 

2.  sâpàturile  fâcute, 

3.  explora{iunile  subalterane  executate  în  mi- 
nele  existente. 

1 .  Harfile  geologice  indicâ  directia  în  care  un 
câmp  vizibil  ar  puteà  aveâ  o  extensiune  as- 
cunsà  si  unde  existà  un  câmp  ascuns.  Insti- 
tutul  géologie  (Anglia)  posedâ  un  mare  numàr 
de  hàrtj  geologice. 

2.  Departamentul  cercetârilor  geologice  po- 
sedâ valoroase  informatiuni  asupra  s?pàturilor 
efectuate  si  la  care  aceastâ  sub  Comisiune  a  re- 
curs  în  timpul  funcfionàrei  ei. 

Exploratiunile  subterane  iau  forma  unor  tu- 
neluri  de  încercare.  E  greu  a  se  ajunge  la  re- 
zultate  mai  bune  decât  acelea  pe  care  Institu- 
tul  Géologie  le  pune  la  dispozitia  interesatilor. 

In  viitor,  trebuie  sâ  se  ia  màsuri  spre  a  con- 
tinuà  si  sistematizà  dezvoltarea  câmpurilor  as- 
cunse  sau  noui.  In  1905  s'a  arâtat  câ  se  gà- 
sesc  locuri  eu  straturi  de  o  grosime  de  1  foot 
(0,304)  pânâ  !a  o  adàncime  de  4.000  foet 
(picioare)  (se  înfelege,  cà  este  vorba  de  stra- 
turile din  diferitele  adâncimi  aie  pâmântului). 

Este  datoria  Statului  sà  facà  cercetârile  ne- 
cesare  spre  a  se  sti  exact  locul  unde  se  gâ- 
seste  aceastâ  bogàfie  nationalâ.  Sunt  cazuri 
când  proprietari  de  terenuri,  din  lipsa  de  finance 
nu  pot  sà  faca  cercetànle  necesare. 

In  privirta  extensiunilor  de  câmpuri  si  noui- 
lor câmpuri  de  cârbuni  dovedite,  se  poate  spune 
câ  initiativa  particularâ  n'a  lipsit. 

Explora^i'unea  eu  o  bazâ  mai  sistematicà  si 
strângerea  informatiunilor  rezultatelor  trebuie 
sâ  fie  luate  în  vedere.  Se  cere  dar  l)  com- 
plectarea  hârtjlor  geologice  spéciale  2)  strân- 
gerea rezultatelor  explora{iunilor  subterane  si 
3)  autorizarea  unuj  departament  spre  a  face 
sâpâturi. 

Extras  din  raportuî  sub-Cotnislunei  asupra 
Minelor 

In  prima  parte  a  raportului,  sub-Comisiunea 
se  ocupâ  eu  îndatoririle  departamentelor  Sta- 
tului sub  care  se  gàsesc  Minele  si  Mlneralele. 

Fiecare  chestiune  eu  un  caracter  gênerai  trece 
sub  competinfa  unui  departament  aparté,  de-ex. 
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legisla{iunilereferitoare  la  mine  si  cariere,  inspec- 
ta lor  etc.  sànt  atributiunile  Min.  de  Interne. 
Partea  economicâ  a  Minelor  trece  sub  Min.  de 
Ind.  si  Comert. 

Se  propune  ca  toate  lucrârile  ce  privesc  mi- 
nele  si  mineralele  sâ  fie  trecute  unui  nou  de- 
partament  :  Ministerul  Minelor  çi  Mineralelor 
care  sâ  fie  ajutat  de  un  „Corp"  de  reprezen- 
tanti  ai  industriel  minière  (inclusiv  lucràtorii) 
împreunà  eu  elemente  eminente  in  aceastà  branla 
a  industriel. 

Educatia  si  instructia  minierà  va  trece  sub 
acest  nou  Minister  Statul  va  îngriji  sâ  acorde 
„burse"  pentru  acei  tineri  care  sunt  angajati 
în  industria  minierâ  (cârbuni  sau  metale  si  care 
se  disting  prin  abi-itatea  lor,  spre  a  aveà  po- 
sibilitatea  de  a  se  cultivé  in  bransa  respectivà. 
„Corpul"  specialist  pe  lângà  acest  nou  Minis- 
ter va  fi  în  contact  eu  Departamentul  cercetà- 
rilor  industriale  si  su'intifice  si  va  luà  parte  la 
aceste  lucrâri. 

Se  sugereazâ  si  înfiintarea  unui  «Birou  al 
Resurselor  Minérale  aie  Imperiului"  sub  contro- 
lul  noului  Minister. 

O  parère  :  Crearea  acestui  nou  Minister, 
dupà  pârerea  unora,  va  aveà  rezultate  peri- 
culoase  pentru  Industria  Minierâ.  Presiunea  po- 
liticà  va  face  ca  Statul  sâ  controleze  si  partea 
industrialà  si  comercialâ  a  industriel'  minière. 
Acest  control  este  vàtàmàtor  industriei  minière 
çi  Statului.  Rezultatul  inevitabil  al  acestui  con- 
trol va  fi  màrirea  costului  de  productiune  li- 
mitând  debuseele  noastre  în  stràinâtate. 

Altâ  parère  :  Asociatiunile  lucràtorilor  cer 
crearea  acestui  Minister,  ceva  mai  mult,  cer 
ca  Statul  sâ  devinà  stàpàn  asupra  tuturor  mi- 
nelor controlând  partea  productivà  precum  si 
cea  comercialâ. 

Nevoile  nat^'unei  cauzate  de  râzboi  au  ho- 
târît  Statul  a  contrôlé  minele  de  cârbuni  din 
Jarà  dar  numai  în  ce  priveste  productia  si  dis- 
tribué articolului,  pe  când  metoda  exploatârei 
este  làsatà  în  mâna  propietarilor  de  mine. 

Desi  controlul  efectuat  de  Stat  dureazâ  de 
putin  timp,  totusi  Statul  a  fost  viu  criticat,  do- 
rinta  generalâ  fiind  înlàturarea    acestui  control. 

Infiintarea  acestui  Minister  este  dorità  dar 
fàrà  ca  Statul  si  fie  proprietarul  minelor  si  sâ 
exerseze  un  control  prea  întins,  Min.  Minelor 
çi  Mineralelor  va  aveà  dar  putere  sâ  ia  mà- 
surile  necesare  pentru  conservarea  cârbunilor 
çi,  ajutat  de  „Corpul  Specialist",  sâ  caute  a 
în'làturà  orice  risipâ  de  cârbuni  care  vor  fi  în- 
trebuinfate  pentru  diferite  scopuri  —  dupà  cum 
s'a  arâtat  mai  sus. 

Pentru  obtinerea  de  informatiuni  referitoare 
la  mine   etc.  Ministerul  trebue  sâ  numeascâ 


„Consilii  Régionale"  consistând  din  persoane  eu 
experient,à  minierà. 

Trebue  sâ  se  gâseascà  debusee  mai  mari 
pentru  „ cârbuni  mici^  de  o  calitati  inferioarâ. 
(Cârbuni  ce  se  pot  préface  în  cocs,  ce  nu  se 
pot  préface  în  cocs  si  antracit). 

In  cazul  când  în  mine  se  întâlneste  un  izvor 
de  apà  care  ar  puteà  periclità  întreaga  minà, 
lucrârile  de  pompare  fiind  prea  costisitoare,  Min. 
Minelor  si  Mineralelor  va  încurajà  cooperatia 
între  mine  sau  el  însusi  va  face  lucrârile  de 
pompare.  La  cheltueli  vor  contribui  în  rate,  mi- 
nele cari  vor  beneficià  de  pe  urma  acestor  lu- 
crâri. 

Scâderea  productiei  de  cârbuni  de  fiecare 
lucrâtor  trebue  sâ  înceteze  si  este  dar  de-o 
mare  important^  a  mâri  aceastâ  productje  :  Cauza 
acestei  scâderi  ar  fi  cà  lucràtorii  cred,  câ  dacâ 
se  sforteazà  a  produce  mai  mult,  salariile  lor 
vor  scàdeà,  aceasta  nu  corespunde  adevârului. 
Numai  printr'o  productje  màritâ  pozitia  comer- 
tului  nostru  poate  fi  menfinutâ  si  situatia  lucrului 
îmbunâtàtitâ  si  acest  fapt  trebue  sâ  fie  recunoscut 
atât  de  lucrâtori  cât  si  de  patroni. 
Grevele  si  Lockout-urile  au  înrâurire  vàtàmâ- 
toare  asupra  costului  de  productiune.  Pentru  e- 
vitarea  lor  se  cere  imediata  punere  în  aplicare 
a  proectului  de  conciliatiune,  care  sâ  reguleze 
or'ce  negociatiune  înainte  de  ruperea  relatiunibr 
între  patroni  si  lucrâtori- 

\ 

Aplkarea  carbonizârii  la  prepararea  combusti- 
bilu/ui  pentru  nevoile  industriale  si  casnice 

—  Constituirea  unui  consiliu  de  cercetàri  a- 
supra  combustibilului  a  fost  primità  eu  satis- 
fac{iune.  El  va  executà  tôt  felul  de  cercetàri 
pentru  a  examinà   bine  chestia  combustibilului. 

Carbonizarea  cârbunilor  va  jucà  un  roi  destul 
de  insemnat  dupà  râzboi.  Sub  termenul  «Car- 
bonizarea" se  înteleg  toate  metoadele  de  pre- 
paratiune  sau  tratament  al  cârbunilor  în  starea 
lor  naturalà,  asa  cum  sunt  scosi  la  suprafatà. 
Scopul  acestor  metode  de  preparafie  sunt  : 

a)  A  întrebu  nta  cârbunii  eu  mat  mare  profit. 

b)  intrebuintarea  produselor  de  cârbuni  care 
acum  suni  considerate  ca  pierdute  :  cârbunii  in- 
feriori,  argilâ  (schistoasà,  cârbuni  mici. 

c)  Imultirea  proviziunilor  interne  de  produse 
câpâtate  prin  carbonizare  cari  acum  sunt  impor- 
tate  ca  :  ulei,  combustibil  pentru  marinâ,  spirt 
pentru  motor  pentru  transporturile  acriene,  te- 
restre  si  pe  apâ  si  materiile  prime  pentru  pre- 
pararea explozivelor,  materii  colorante  si  chimice. 

Prepararea  càrbunelui  brut  prin  operatiuni  de 
carbonizare  pentru  nevoile  casnice  si  industriale 
(iluminat  si  încâlzit)  se  gâseste  aproape  in  in- 
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tregime  în  mâinile  a  douâ  branse  industriale  : 
industria  gazului  si  a  coksului.  Cantitatea  de 
cârbuni  carbonizati  anual  este  de  aproape  18 
milioane  tone  pentru  cea  dintâi  si  peste  2  mi- 
lioane  pentru  a  doua. 

In  industria  gazului  se  cautà  a  se  ob{ine  din 
cârbuni  carbonizati  maximum  ul  de  gaz,  pàcurà 
si  amoniac  ;  în  industria  cocs-ului  gazul  hidro- 
carbon  si  amoniac  sunt  derivatele  càrbunilor. 

Industria  gazului  a  ajuns  in  starea  aceasta 
de  prosperitate  dupà  un  lung  period  de  évoluée, 
datoritâ  metoadelor  si  aparatelor  perfec^ionate 
întrebuintate  azi.  Dar  ràzboiul  a  avut  si  aci  o 
repercusiune  gravà  ;  toate  uzinele  de  gaz  lu- 
creazà  cà  mari  greutàti  ca  sa  poatà  face  fafâ 
cerin^elor  crescânde  de  gaz,  toluenà,  naftâ, 
creozot  etc. 

In  industria  coks-ului,  produsul  cel  mai  im- 
portant este  coks-ul  metalurgic,  întrebuintat  în 
mare  parte  la  cuptoare  pentru  arderea  de  mi- 
nereuri.  Desvoltaiea  industriel'  coks-ului  este 
dar  strâns  legatâ  eu  acea  a  fierului  si  otelului. 

In  raportul  asupra  Producerei  de  Putere  si 
Transmisiune,  chestiunea  economiei  de  combus- 
tibil  erà  privitâ  din  punctul  de  vedere  al  pro- 
ductiunei  de  vapori  în  mari  instalatiuni  moderne 
de  putere. 

Acum  se  prezintâ  o  nouà  chestiune  :  intro- 
ducerea  operatiunilor  de  carbonizatie  si  gazeifi- 
cafie  pentru  prepararea  càrbunelui  brut,  care  se 
va  rezolvi  prin  aceea  cà  la  construirea  instala- 
fiunilor  numite  „statiuni  de  supra-putere"  se  va 
làsà  loc  suficient  pentru  instalatiunea  de  car- 
bonizare. 

Réalizarea  practicâ  çi  çtiintificâ  a  metoadelor 
pentru  prepararea  si  întrebuintarea  combustibi 
lului  depinde  çi  de  crearea  unui  corp  de  expert' 
eu  instructiune  çtiintificâ  si  practicâ. 

Textilele  în  Anglia  si  pe  pia{a  mondialâ 

Bumbac:  1.  industria  bumbacului  este  esen- 
tialmente  o  industrie  de  export,  —  a  càrei  pros- 
peritate depinde  de  comer\ul  exterior. 

In  1913  valoarea  totalâ  a  exportului  de  bumbac 
(articole  de  bumbac,)  întreceà  suma  de  127 
milioane  (31%  din  exportul  articolelor  manu- 
facturate  în  Regatul  Unit).  %  din  cantitatea 
de  fire  exportate  în  1913  mergeà  în  Germania. 
Indiile  Engleze  primeau  36°/o  din  cantitatea 
totalâ  de  articole  de  bumbac,  China  12%,  A- 
merica  de  Sud  lO°/o-  Posesiunile  'engleze  pri- 
meau asemenea  un  procent  destul  de  însemnat. 

2.  Concurenfa  strâinâ  constà  în  arlicole  de  bum- 
bac complectate,  mai  eu  seama  dantelï,  galanterie, 
articole  colorate.  Aceastà  concurentà  nu  erà  asà 
de  serioasâ  dacâ  se  socoteste  valoarea  totalâ  a 
comerfului,  deçi  în  ultimii  ani  aceste  articole  au 


o  tendimjà  de  a  se  mâri.  Forfa  comer{ului  de 
bumbac  al  Angliei  nu  are  seamân  pe  piefele 
stràine.  In  Extremul  Orient,  se  noteazâ  conçu- 
rent amenintâtoare  din  Japonia,  pe  când  în 
America  de  Sud  ne  izbim  de  concurentà  italianâ. 

3.  Productia  totalâ  mondialâ  de  bumbac  brut 
în  1912  —  1913:  64%  s'a  produs  în  St.  Unité. 
20%  în  India,  aproape  7°j0  in  Egipt,  restul  în 
alte  tàri.  In  prezent,  oferta  în  raport  eu  cererea 
nu  este  suf/cientâ.  Bumbacul  din  Egipt  si  Indîa 
are  o  naturâ  specialà  :  nu  poate  fi  crescut 
în  cantitâti  mari  în  alte  {Sri,  este  dar  necesar 
ca  un  mai  mare  control  sâ  fie  exersat  asupra 
acestei  cresteri. 

In  Anglia  este  o  tendintâ  spre  o  mai  perfec- 
tionatà  toarcere  a  firelor  ceeace  este  îmbucu- 
râtor.  Bumbacul  de  natura  aceasta  ar  puteà  fi 
crescut  si  în  coloniile  africane,  guvernul  treouie 
sà  ia  mâsuri  urgente  pentru  o  mai  întinsâ  cul- 
turâ  a  bumbacului  eu  deosebire  în  India,  Egipt 
çi  Sudan. 

4.  Industria  bumbacului  nu  are  nevoie  de  un  tarif 
pentru  protejarea  ei,  nici  un  tarif  gênerai  càci 
dacà  tarifai  va  face  ca  costul  de  productiune 
sâ  creascâ,  încercarea  unei  concurenfe  va  fi  zâ- 
dârnicità. 

Industria  lânei  si  a  lânei  toarse.  1.  In  1913 
exportul  reprezintà  suma  de  38  milioane.  Ger- 
mania si  Japonia  erau  cei  mai  buni  cumpârâtori. 
O  mare  cantitate  de  fire  se  expedià  în  Germa- 
nia si  în  urmà  Anglia  reprimeà  1  >na  în  forma  arti- 
colelor manufacurate.  O  mare  cantitate  de  fire  fu 
importatà  din  târile  aliate,  fiind  toarse  eu  totul  dife- 
rit.  Se  întâmpinà  concurentà  dm  partea  Frantei 
(casmire,  articole  fine),  din  partea  Germaniei 
(haine  ieftine,  pânzeturi,  catifele),  din  partea 
Austriei  (haine,  velururi). 

2.  Productia  totalâ  a  lânei  (l  9 1 5)  este  eva- 
luatâ  la  2.800  milioane  livre  (l  livra  (lb.)  = 
0,453  gr.),  dintre  care  1.074  milioane  livre  Mé- 
rinos, 1022  mil.  Crossbred  si  700  milioane  lânà 
inferioarâ.  Din  cantitatea  de  Mérinos  63°|o  s'a 
produs  în  Imperiul  Englez,  I0°|o  în  Franta,Ru- 
sia  si  Italia  si  16°|o  în  America  de  Nord;  din 
«Crossbred"  40°|o  s'a  produs  în  Imp.  Englez, 
în  America  de  Sud  32°|o,  în  America  de  Nord 
12°|o.  Din  productia  mondialâ  pentru  exportul 
de  lânà  pentru  îmbràcàmînte  mérinos  si  cross- 
bred), s'a  socotit  cà  Imperiul  Britanic  a  contribuit 
(1916  —  1917)  eu  68°|o  si  America  de  Sud  eu 
32°|o. 

3.  Din  productia  de  lânà  de  mérinos  în  Imp. 
Britanic  (1913)  23°Io  s'a  întrebuintat  în  Re- 
gatul Unit  si  33°|o  în  Germania  si  Austria. 
Se  crede,  câ  dupâ  râzboiu  lipsa  lânei  pentru 
îmbràcàminte  se  va  simti  foarte  mu't,  întâiu  din 
cauza  cerintei  crescânde  în  Siatele  Unité  si  al 
doilea  din  cauza  nevoilor  urgente  aie  Germaniei 
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?i  Austriei  si  se  cere  ca  sà  se  ia  mâsuri  pentru 
conservarea  lânei  pentru  nevoile  Angliei  si  aie 
Aliatilor. 

Articolele  de  lânà  pentru  bârbati  se  mentin 
bine  în  Anglia  dar  ele  întâmpinà  concurentà  în 
strâinàtate.  In  ce  priveste  articolele  pentru  femei, 
se  întâmpinà  concurentà  francezà,  germanâ  si 
austriacâ. 

4.  0  bransà  specialâ  a  industriei  lânei  este 
industria  covoatelor,  producfia  totalà  fiind  de 
aproape  4 — 5  milioane  anual  dintre  care  1]2  este 
pentru  export,  cea  mai  mare  parte  revenind  Imp. 
Britanic.  Inainte  de  râzboiu  se  întâmpinà  con- 
çurent francezà  si  belgianâ. 

Mâtas>e.  1.  Valoarea  màrfurilor  de  màtase  ex- 
portate  din  Regatul  Unit  in  1913,  erà  de  2 
milioane  L.,  St.  Unité  si  Frant,a  fiind  cei  mai 
buni  client,i.  Mârfurile  manufacturate  sunt  :  îm- 
bràcàminte,  panglici,  sireturi  si  alte  matàsuri 
superioare  importate  din  Franta  ;  mârfuri  ieftine 
importate  din  Germania,  Elvetia  si  Italia  si  mâr- 
furi importate  din  Orient. 

2.  Màtasea  brutà  provine  în  gênerai  din  China, 
Japonia  si  Italia  ;  târile  principale  consumatoare 
sunt:  St.  Unité,  Franta  si  Germania  pentru  mà- 
tase brutà.  Anglia,  primeste  60°|o,  din  cantita- 
tea  totalà  ce  consumà,  din  China.  De  oare  ce 
màtasea  este  foarte  mult  întrebuinfatà  pentru 
scopuri  militare,  màsuri  trebuesc  lua.e  pentru 
desvoltarea  sericiculturei  în  India  si  în  alte  pàrji 
aie  imperiului  unde  condi'tiunile  sunt  favorabile. 

3.  Industria  màtàsei  ocupà  un  loc  insemnat 
de  oarece  ea  este  sîngura  industrie  printre  cele 
textile,  unde  se  cere  o  anumità  technicâ  sidibâ- 
cie  si  va  fi  greu  a  se  mentjne  acest  înalt  grad 
de  instruc^ie  technicâ  si  pricepere  în  lipsa  unei 
industrii  înfloritoare  în  aceastà  tarâ.  Pârerea  ge- 
neralâ  este  în  favoarea  unui  bun  tarif  protector, 
eu  reduceri  în  ce  priveste  {ârile  aliate  si  eu 
supra  taxâ  pe  mârfurile  proveninddin  târile  ina- 
mice  si  declararea  importului  liber  din  orice 
parte  a  Imperiului  Britanic. 

Pânzeturi.  T.  Valoarea  totalà  a  productiei  in- 
dustriei de  pânzeturi  este  de  vr'o  15  milioane  lire 
sterline  anual,  dintre  care  se  exportà  pentru  o  va- 
loare  de  ÇJ1^  milioane.  Belgia  este  principalul 
conçurent  al  Angliei.  Inainte  de  râzboiu  se  în- 
tâmpinà concurentà  în  St.  Unité  din  partea  Ger- 
maniei  si  Austriei,  iar  în  piet,ele  din  America  de 
Sud  din  partea  Spaniei  si  Italie/.  Concurentà 
stràinà  a  avut  un  mic  efect  pe  pietele  din  tara 
noastrâ  (Anglia);  greutatea  cea  mai  mare  constâ 
în  supra-productie  rezultând  din  concurentà  in- 
ternâ,  se  cere  dar  o  unire  a  tuturor  interesa- 
tilor  în  aceastà  industrie  spre  a  se  puteà  face 
fatâ  concurentei  de  dupâ  ràsboiu. 

2.  Inul  se  produce  aproape  în  întregime  în 
târile  aliate.  Rusia  furnizeazà  vr'o  500.000  tone, 


Franta  si  Belgia  produc  vr'o  50.000,  Gérmania 
si  Austria  aproape  30.000  tone  si  Irlanda  10.000 
tone. 

Inul  din  Irlanda  ca  calitate  vine  între  inul  de 
Courtrai  si  inul  rusesc.  Se  prevede  o  lipsà  de 
in  dupâ  râzboiu  si  se  cere  ca  inul  disponibil  sâ 
fie  conservât  pentru  nevoile  aliatilor;  asemenea 
desvoltarea  culturei  inului  în  Irlanda,  unde  con- 
ditiunile  sunt  favorabile. 

lutâ  (cânepâ  de  India.  1 .  Valoarea  firelor  de 
iutâ  exportate  în  1 91 3  erà  de  lire  sterline  781 .000 
si  acea  a  obiectelor  manufacturate  de  lire  ster- 
line 3  mil.,  saci  si  sàculete  1  mil.  lire  sterline. 
Concurentà  cea  mai  mare  venià  din  India  de 
oarece  acolo  costul  de  productiune  e  mai  mic  ca 
cel  din  Anglia.  Clasa  màrfurilor  ieftine  de  Cal- 
cutta obligà  retragerea  de  pe  piatà  a  màrfurilor 
superioare  engleze. 

2.  Indiile  engleze  au  un  monopol  asupra  pro- 
ductiei de  iutâ,  iar  sfortârile  pentru  încurajarea 
productiei  n'au  dat  rezultatele  asteptate.  Pro- 
ductia din  1913  —  1914  erà  de  aproape  2  mil. 
tone  dintre  care  300.000  tone  se  exportà  în 
Anglia.  Germania  si  Austria  erau  buni  cumpâ- 
ràtori  si  dupà  râzboiu  vor  cere  mari  cantitàti 
de  iutâ.  Se  cere  pâstrarea  iutei  pentru  nevoile 
Englezilor  si  aliatilor. 

Industria  dantelelor  si  broderiilor 

1.  Exportul  se  ridica  (1913)  la  suma  de 
4  mil.  L,  debuseele  principale  fiind  St.  Unité 
si  posesiunile  Engleze  Se  exporta  mult  mârfuri 
ieftine  din  Nottingham.  Importul  se  ridicà  la  suma 
de  L  2.700  009  Franta  si  Germania  fiind  prin- 
cipalii  vânzàtori.  Concurentà  francezà  în  ce 
priveste  dantelâriile  de  màtase  este  destul  de 
puternicâ,  din  cauzâ  cà  preturile  sunt  avanta- 
gioase  iar  calitatea  excelentâ. 

Ciorâpârie  si  mânusi 

Exportul  de  ciorâpârie  erà  în  1 9 1 3  de  lire  sterline 
671.000.  Importul  de  2  mil.  lire  sterline  cea  mai 
mare  parte  venind  din  Germania.  Pozi'tia  Germa- 
niei  în  aceastà  industrie  este  stràlucità  de  oarece 
acolo  o  singurâ  fabricâ  produce  articolul  în  în- 
tregime, costul  de  productiune  este  dar  scàzut, 
pe  când  în  Anglia  fiecare  operatie  este  între- 
prinsâ  de  o  fabricâ  aparté.  Importul  de  mlnusi 
din  Germania  erà  de  lire  sterline  728.000  exportul 
de  23.000.  De  la  declararea  râzboiului  s'a  încercat 
a  se  organizà  si  dezvoltà  industriile  de  ciorâ- 
pârie si  mânusi  dupâ  metoda  germanâ,  dar 
lumea  industrialâ  crede  câ  nu  se  vor  obtine 
rezûltate  mari,  dacà  nu  se  protejeazà  aceste 
industrii  fatâ  de  concurentà  care  începe  sà  se 
rid/ce  în  St.  Unité  si  Japonia.  Concesiuni  ar 
putea  sà  se  acorde  aliatilor  poate  si  neutrilor 
care  ar  fi  gâta  sà  acorde    tratament  reciproc. 
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Se  recomandâ  :  a)  Incurajarea  producfiei  ma- 
ieriilor  prime  textile  înâuntru  imperiului  englez  : 
complecta  ocrotire  a  cerin^elor  imperiului  englez; 
ajutorarea  aliati'or  dupa  ràzboiu,  utilizarea  re- 
surselor  imperiului  pentru  negocieri  cualtetàri; 

b)  Organizarea  producfiei  si  distribu\iei  :  in- 
dustrie textile  sà  formeze  asocia{iuni  centrale, 
care  sà  reprezinte,  nu  interesele  individuale,  ci 
interesele  întregei  industrii  ;  în  micile  industrii 
textile  sà  se  încerce  amalgamarea  lor  pentru 
màrirea  productiei  spre  a  înlâturà  concurenta 
localâ  între  ele  ;  combinarea  activitâ^ii  si  vân- 
zârilor  ; 

c)  Protejarea  prin  mijlOcul  tarifelor.  Când 
politica  fiscalâ  a  Angliei  va  fi  discutatâ  si  mo- 
dificatà  conform  eu  nouile  cerint^e  a  diferitelor 
industrii  textile,  se  vor  examifià  tarifele  tàrilor 
aliate  în  vederea  reducerii  taxelor.  Irrporlul  din 
Germania  si  Austria  sà  fie  supus  unor  restric- 
tiuni  aie  unui  regim  tarifai  spécial,  atâta  vreme 
cât  interesele  nationale  vor  dictà  aceste  màsuri. 

Se  cere  de  asemenea  existent^  Statului  din  punct 
de  vedere  al  finant,eIor  pentru  cercetâri  stiin^i- 
fice,  îmbunàtâtiri  la  lucràri,  înfelegere  între  ca- 
pital si  muncà,  o  mai  buna  educafie  technicà, 
îmbunâtàtirea  si  întinderea  de  informatiuni  co- 
merciale  aie  Statului. 

Productiunea  mondialà  de  càrbuni 

Oficiul  de  muncà  american  dâ  urmâtoarele 
relatiuni  statistice  : 

In  ceeace  priveste  distributiunea,  deplasarea 
procentualà  a  produc^i'unii  {ân'Ior  ce  posedà  càr- 
buni a  fost  foarte  însemnatà.  Câteva  cifre  prin- 
cipale din  aceastà  statisticâ  sunt  indicate  maijos. 
Din  aceste  cifre  rezultà  câ  Statele-Unite  au  extras 
în  anul  1918,  o  cantitate  de  1 1 5  milioane  tone 
(Shorts  tons)  maî  mult  decât  în  anul  1913.  Pro- 
gresul  este  mai  mult  decât  o  cincime.  In  acelas 
timp  Germania  si  Anglia  aveau  un  déficit  de 
productiune  de  64,  respectiv  66  milioane  tone, 
ceeace  reprezintâ,  în  ambele  cazuri,  ceva  mai 
mult  decât  o  cincime.  In  consecinta  contributiu- 
nea  Statelor-Unite  la  productiunea  mondialà  de 
cârbuni  a  crescut  delà  39,5%  în  anul  1913  al 
47.8%  în  anul  1918.  In  afarâ  de  sus  numitele 
trei  târi  cari  au  partea  cea  mai  mare  de  pro- 
ductiune mondialà  de  càrbuni,  extractj'unea  tu- 
turor  celorlalte  tàri  la  un  loc,  au  fost  în  anul 
1918  mai  mare  eu  trei  milioane  tone  decât 
in  1912. 

Si  de  oarece  Franfa  si  Belgia  au  extras  eu  mult 
mai  putini  càrbuni  decât  înainte  de  ràzboi,  produc- 
tiunea tuturor  celorlalte  tàri,  cari  de  altfel  erau 
producàtoare  secundare,  a  trebuit,  din  cauza 
scumpirei  càrbunelui,  sà  creascâ  în  mod  simti- 
tor,  în  compara{iune  eu  timpul  dinainte  de  ràz- 
boiu. 


Productiunea  de  càrbuni  (în  Short-tons) 

Cantitate 
totalâ     St.-TJnite    Germ.  Anglia 


1913 

1443 

570 

305 

321 

39.5  % 

1914 

1346 

513 

270 

297 

38.1  % 

1915 

1340 

531 

258 

283 

39.1  % 

1916 

1390 

590 

235 

297 

42.4  % 

1918 

1430 

651 

247 

278 

45.6% 
47.8% 

1918 

1431 

685 

241 

255 

In  anul  1913  deci,  extractiunea  de  cârbuni  a 
Germaniei  si  a  Angliei  la  un  loc,  erà  mai  mare 
decât  a  Statelor-Unite. 

Toate  celelalte  state  la  un  loc  extràgeau  în 
1913,  247  milioane  de  tone. 

Anglia  aveà  în  ultimul  an  înainte  de  ràzboi 
— 1913 — un  export  de  peste  70  milioane  tone, 
exportul  Germaniei  erà  cam  pe  jumâtate  si  Sta- 
tele-Unite exportau  22  milioane  tone. 

Asa  dar  numai  o  parte  redusà  a  productiunii 
de  cârbuni  servià  la  export. 

Anglia  stâpànià  piata  mondialà  de  cârbuni  §i 
aveà  mai  aies  asupra  aprovizionârei  eu  cârbuni 
a  vapoarelor,  o  situatiune  aproape  monopolistâ, 
datoritâ  numeroaselor  sale  statiuni  de  cârbuni. 
—  Totusi  cârbunele  german  —  începuse  mai  aies 
în  diferite  tàri  europene,  sà  câstige  pieté  de  des- 
facere,  concurând  cârbunele  englez.  Statele-Unite 
nu  aveau  un  export  mai  însemnat  decât  în  Ca- 
nada si  în  unele  tari  americane,  situate  avan- 
tajos  din  punct  de  vedere  geografic. 

Exportul  de  càrbuni  al  Angliei  scâzuse  în 
anul  1918,  cam  la  a  treia  parte  a  exportului 
ei  în  ultimul  an  de  pace.  Acest  fapt  e  de  mare 
importantâ,  de  oarece  la  esirea  vapoarelor  din 
porturile  engleze,  ncârcate  de  obicei  eu  fabri- 
cate  de  valoare  ridieatâ,  cari  în  gênerai  ocupâ 
un  volum  mic,  aceste  nu  au  marfâ  suficientâ 
pentru  incârcàtura  necesarà,  trebuind  sâ-si  ia 
balast;  aceasta  atunci  când  cârbunele  lipseste 
delà  export.  Economia  comertului  exterior  en- 
glez ar  fi  dar  influentatà  in  mod  foarte  puter- 
nic  prin  împutinarea  continuâ  a  exporturilor  de 
cârbuni.  — 

Sperantele  nutrite  cum  câ,  odatâ  eu  termi- 
narea  râzboiului  se  va  îmbunâtâti  situatiunea  si 
în  ceiace  priveste  aprovizionarea  eu  càrbuni,  nu 
s'au  realizat.  Din  contrà,  a  survenit  o  înràutâ- 
tire  extraordinarâ  iar  în  ultimile  luni  situatiunea 
a  devenit  atât  de  criticâ  încàt  lumea  priveste 
eu  mare  îngrijorare  venirea  iernei. — Productiunea 
de  cârbuni  va  înregistrà  un  mare  regres  pe  anul 
1919  fatâ  eu  anul  précèdent.  Si  pe  când  o  in- 
tensificare  a  fabricatiunei  ar  fi  pretutindeni  ne- 
cesarà, în  multe  tàri  numeroase  industrii  sunt 
rationate  în  mod  sever.  Germania  a  pierdut  f'nu- 
turi  carbonifère  importante,  trebuieste  sà  furni- 
zeze  càrbuni  aliatilor,  si  este  pe  deasupra  îm- 
piedicatà  în  sfortârile  sale  de-a  ridicà  exploata- 
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tiunea  de  càrbuni  la  vechia  intensitate  de  criza 
acutâ  a  transporturilor.  Extractiunea,  d2  càrbune 
(huilâ)  din  G  ermania  care  în  ar  ul  1919  erà 
cam  de  190  milioane  tone  metrice,  va  fi  redusà 
cam  la  80  milioane  tone,  în  anul  ce  se  terminà, 
fafâ  de  anul  1913— fârà  Lorena. 

Tôt  cam  atât  trcbuie  sa  fie  deficitul  si  în 
Marea  Britanie,  unde  extractiunea  de  cârbuni 
ajunsese  în  1913  cam  292  milioane  tone. 

In  Franfa  de  abia  se  va  ajunge,  inclusiv  Lo- 
rena, la  cantitateade  241|2  milioane  tone,  ce  s'a 
extras  în  1918  dar  fârà  Lorena. 

Productiunea  anului  acesta  va  fi  eu  pu{in  nu- 
maii  mai  mare  de  jumâtatea   celei  din  1919. 

Productiunea  Belgiei  a  fost  de  23  milioane 
tone  în  anul  1913.  Belgia  s'a  apropiat  cea  mai 
mult  de  productiunea  din  timp  de  pace  si  ex- 
tractiunea din  1918  nu  va  fi  decât  eu  a  sasea 
parte  mai  micà  decât  cea  din  1913. 

Multi  credeau  câ  America  va  fi  salvatoarea 
din  nenorocire.  Probabil  câ  se  lua  în  consi- 
deratiune  productiunea  de  masse  mari.  Acei  cari 
asteptau  acest  ajutor  nu  cunosteau  mai  bine  ade- 
vàrata  situatiune  a  pietei  de  càrbuni.  Dupà  cum 
s'a  mentionat,  America  consuma  productiunea 
ei  uriasà  aproape  în  întregime,  singurâ.  Càile 
ferate  singure  consumà  anual  cam  100  milioane 
tone.  Pe  lângâ  aceasta  productiunea  anului  cu- 
rent, chiar  inainte  de  izbucnirea  grevei,  râmà- 
sese  eu  100  milioane  de  tone  în  urma  celei  a 
anului  trecut. 

In  tôt  cazul  însâ,  America  a  usurat  mult  situa- 
tiunea  criticà  produsâ  în  Europa  prin  împutina- 
rea  productiunei  de  cârbuni,  prin  exportul  ce-a 
fâcut  în  Europa  si  în  celelalte  state,  cari  alta- 
datà  se  aprovizionau  eu  cârbune  englez,  pe  lângâ 
aceasta  luând  asupra  ei  aprovizionarea  vapoa- 
relor  eu  càrbuni. 

In  ultimele  luni,  Italia,  Franta,  Elvetia,  Olanda 
si  Suedia  au  primit  la  un  loc  400.000  tone  lu- 
nar.  Aceastâ  cantitate  este  neînsemnatâ,  fatâ 
de  nevoile  de  importatiune  aie  acestor  tàri;  prin 
faptul  însâ  câ  ocupà  un  tonaj  atât  de  mare  men- 
tinù  foarte  ridicat  navlul. 

De  aceia  pretul  acestor  càrbuni  a  fost  foarte 
mare  pentru  târile  europene  importatoare. 

In  Olanda  de  exemplu  cârbunii  americani, 
transportât!'  de  guvernul  olandez  eu  vapoare  re- 
chizitionate  acuma  în  acest  scop,  costau  50  flo- 
rin! tona  ;  càrbuni  aceiasi  adusi  eu  vapoare 
strâine,  cari  nu  aveau  limitâ  de  prêt  'a  navlu, 
au  costat  chiar  pânà  la  8  florini  tona.  Din  ca- 
uza  grevei  americane  în  industria  cârbunelui 
aceste  transporturi  au  încetat  iar  aprovizionarea 
eu  cârbuni  a  t^rilor  europene  ce  erau  forfate  sâ 
întrebuinteze  càrbuni  importât''  a  devenit  si  mai 
precarâ. 


Bogâtiile  României  si  situafia  economicâ 
actualà 

D.  Virgiliu  Ciulli,  agentul  nostru  comercial 
la  Atena,  ne  trimite  urmàtoarele  interesante  re- 
latiuni  : 

Ziarul  „Patris"  a  publicat  un  articol  al  core- 
spondentului  sâu  din  România,  în  care  descrie 
situatia  economicâ  a  României,  ca  fiind  foarte 
precarâ,  iar  finanfele  Statului  înajun  de  faliment. 

Corespondente  de  felul  celei  publicate  în  „Pa- 
tris"  sunt  sau  rezultatul  unei  necunostinfe  de 
cauzâ  si  atunci  e  regretabil  câ  un  ziar  de  tal/a 
lui  „Patris  publicâ  articole  eronate,  sau  câ 
sunt  menite  a  infiltra  în  cetàtenii  greci,  neîn- 
crederea  în  banul  românesc  si  deci  abtinerea 
delà  orice  relatiuni  eu  România. 

Nu  existâ  o  farà  in  Europa  a  càrui  popor 
sâ  aibe  mai  multe  legâturi  atât  de  rudenie  cât 
si  de  afaceri  eu  România,  ca  Grecia.  Din  tim- 
purile  cele  mai  vechi,  România  a  constituit  psn- 
tru  poporul  grec  a  doua  patrie,  unde  foarte 
multi  au  acumulat   in  tihnâ  bogàtii  însemnate. 

Grecii  sunt  cei  mai  in  màsurâ  deci  sâ  cunoascâ 
ce  a  fost,  ce  este  si  ce  va  fi  România,  ca  sâ 
mai  fie  nevoe,  de  publicatiile  necontrolate  aie 
unui  corespondent.  Dacâ  leul  românesc  este  as- 
tàzi  asa  de  scàzut  trebuie  oare,  numai  deçà*, 
sâ  dàm  drumul  a  tôt  felul  de  supozi'tii  inten- 
tionat  falsificate  ?  Câci  curn  putem  sustine  câ 
finantele  Statului  sunt  în  pragul  falimentului, 
când  toatâ  lumea,  chiar  si  autorul  articolului 
cunoaste  imensele-i  bogàtii  exploatate  ? 

Care  {arâ  din  Europa  care  a  participât  la 
ràzboiul  mondial,  dispune  de  o  situatie  econo- 
micâ mai  înfloritoare  ?  Pretutindeni  auzim  ace- 
ias  constare  a  distrugerilor  pricinuite  de  ràzboi, 
al  desorganizârei  comunicatiilor.  România  mai 
mult  ca  oricare  a  avut  de  suferit  de  pe  urma 
râzboiului. 

Pe  deoparte  inamicii  prin  armatele  lor  de  o- 
cupatie  au  stors,  fârà  nici  o  milâ,  toate  bo 
gâtiile  tari''  invadate.  Au  ridicat  eu  forta  toatâ 
récolta  de  céréale,  tôt  petrolul,  au  dévastât  pâ- 
durile,  iar  la  retragerea  lor,  au  luat  tôt  ce  mai 
râmâsese,  sàmântà,  alimente,  vagoane,  locomo- 
tive, masini,  etc. 

Pe  de  altâ  parte  armatele  rusesti  n'au  fâcut 
altceva  decât  sâ  consume  putinul  ce  existâ  în 
Moldova  si  Basarabia. 

In  aceastâ  stare  se  gâsià  România,  când  în- 
datà  dupâ  armistitiu  a  putut  reluà  legàturile  eu 
târile  aliate.  Erà  deci  fatal  ca,  dupâ  o  izolare 
complectâ  de  3  ani,  sâ  importe  mai  mult  decât 
sâ  exporte,  mai  aies  avându-se  în  vedere  fap- 
tul câ  nu  râmâsese  nici  sàmânta  necesarâ  pen 
tru  semànàturi  care  a  trebuit  sâ  fie  procuratâ 
din  afarâ. 
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In  aceste  conditiuni,  fàrà  vite  de  muncâ,  fârà 
sâmântà,  fârâ  brafe  suficiente,  armata  fiind  încâ 
mobilizatà  în  1918  —  1919,  erà  natural  ca  ré- 
colta acestei  perioade  sà  nu  permità  export  de 
céréale  care  sa  echivaleze   balanfa  comercialà. 

Semànàturile  de  toamna  este  adevârat  câ 
nu  s'au  fàcut  pe  aceiasi  întindere  ca  în  anii 
normali,  dar  râmân  cele  de  primâvarâ  care  se 
anunfà  a  fi  abundente  in  urma  mâsurilor  luate 
de  guvern.  Aceasta  însâ  numai  în  vechiul  re- 
gat,  întrucât  în  noile  tinuturi  alipite,  semànàtu- 
rile de  toamnâ  ocupà  aceias  întindere  din  anii 
normali. 

Dacà  în  anul  acesta  sau  cel  viitor  România 
Mare  va  aveà  o  recoltà  bunà,  ar  puteà  exporté 
200  mii  vagoane  grâu,  care  socotite  eu  10.000 
lei  vagonul  ar  aduce  2  miliarde,  si  250  mii  va- 
goane porumb  a  5000  lei  vagonul,  ar  fi  l1^ 
miliarde. 

Deci,  numai  de  pe  urma  exportului  de  grâu 
si  porumb,  într'un  singur  an,  s'ar  puteà  echili- 
brà  balança  comercialà  a  României.  Dar  cele- 
lalte  .  céréale  si  produse  aie  solului,  petrolul  eu 
toate  derivatele  lui,  lemnul  de  constructie  atât 
de  câutat  pretutindeni,  sarea,  etc.  ? 

Intinderea  totalà  a  pàdurilor  din  România- 
Mare  se  evaluiazâ  lu  7  milioane  hectare,  care 
dacâ  le-am  socoti  eu  4000  lei  hectarul,  ceeace 
este  pufin,  ar  valorà  28  miliarde  socotit  numai 
eu  o  dobàndà  de  2  la  sutâ  ar  aduce  un  venit 
anual  de  560  milioane. 

Ca  sâ  ne  putem  lesne  convinge  de  ce  va  fi 
România  peste  un  an  sau  doi,  n'avem  decât  sà 
vedem  produsele  bogàtiilor  sale,  în  perioada 
dinainte  de  ràzboiu. 

Iatà  valoarea  produselor  agricole  în  anii  1909- 
1914,  (vechiul  regat),  în  mii  de  lei: 

 1909_       1910        1911         1912        1913  19U 

Grftu  .  .  327.932  508.584  468.996  451.250  254.362 

Poumb.  248.401  295.539  409.656  347.903  b65.479  ,35.475 

Orz  .  .  .  56.258  65.593  81.801  67.162      69.366  85.834 

Ovâz  .  .  48.463  42.208  64.520  45.756      69.4o6  51  568 

Secarâ  .  11.979  21.729  18  901  13.258      12.030  9.318 

Vin...  36.933  52.492  46.181  71  087  56.144  33.620 

Diverse.  342.666  33^.660  310.090  357.190  410  2^5  3a7.248 

1.0ô5t>7l  1 314610  1.3a4150  1.350615  1.346259  1.267425 

Totalul  de  mai  sus  se  dubleazà  eu  valoarea 
productiei  Transilvaniei,  Basarabiei  si  Bucovi- 
nei,  iar  finând  seamâ  de  preturile  actuale  aie 
cerealelor,  sumele  se  înzeeesc.. 

Productja  medie  a  petrolului  brut  înainte  de 
ràzboi  erà  de  200  mii  vagoane  anual  în  va- 
loare  de  peste  150  milioane,  din  care  se  ex- 
portau  produse  derivate  (lampant,  benzinâ,  pâ- 
curà,  etc.),  în  valoare  de  peste  150  milioane, 
dupâ  satisfacerea  nevoilor  interne. 

Extrac^ia  petrolului  s'a  intensificat  de  atunci 
mârindu-si  valoarea  în  raport  eu  preturile  ridi- 
cate  de  astâzi. 


Noile  teritorii  alipite  aduc  pe  lângà  solul  lor 
tôt  atât  de  productiv  ca  si  al  vechiului  regat 
însemnate  zâcàminte  de  minereuri. 

Chiar  în  cursul  ràzboiului,  Germanii  au  trans- 
portât zeci  de  mii  de  vagoane  de  minereuri, 
de  fer,  aluminiu,  aramâ,  huilâ,  etc.,  ce  se  gâsesc 
în  abundenfà  în  Transilvania. 

Bogatele  mine  de  aur  si  argint  ridicà  bogàtia 
acestor  noui  regiuni. 

Industria  nafionalà  din  vechiul  regat  si  mai 
aies  cea  din  noile  provincii,  va  fi  în  màsurà, 
gratJe  materiilor  prime  ce  se  gâsesc  în  abun- 
denfâ  în  interiorul  granitelor  nationale,  sà  sa- 
tisfacâ  nu  numai  nevoile  interne  ci  si  sâ  ex- 
porte multe  din   produsele   sale  manufacturate. 

Cunoscând  toate  aceste  bogâtii  eu  posibilitatea 
de  intensificare  a  tuturor  exploatârilor,  nu  poate 
nimeni  sâ  mai  punâ  la  îndoialâ  viitoiul  strà- 
lucit  al  României.  „Nu  existà  nici  un  Român  care 
sâ  fie  îngrijorat  de  situatia  actualà  a  \&rii  sale, 
care  si  aiurea  este  criticâ,  dar  temporalà,  ca  o 
consecintâ  a  râsboiului. 

Jn  ceeace  priveste  finanfele  României,  suntem 
départe  de  a  fi  pe  pragul  falimentului  asa  cum 
are  aerul  sà  creadà  corespondentul  anonim  al 
ziarului. 

Bugetul  dinainte  de  râzboiu  a  fost  pânà  acum 
în  vigoare,  ràzboiul  f'ïnd  o  piedicâ  la  întoemirea 
unui  ait  buget  nou  si  corespunzâtor  timpului.  Ast- 
fel  câ  era  natural  ca  eu  enormele  cheltueli  su- 
portate  eu  ràzboiul  si  eu  numereasele  nevoi  iz- 
vorite  din  el,  sâ  fie  un  mare  dezichilibru  între 
venituri  si  cheltueli. 

Nu  trebue  sâ  se  uite  ca  România  deabia 
acum  lucreazâ  la  reforma  regimului  fiscal. 

Impoziteb  directe,  indirecte,  taxele  fiscale, 
toate  se  vdr  mari  in  raport  eu  nevoile  actuale. 
Dacâ  s'ar  impune  averile  ca  în  multe  din  Sta- 
tele  occidentale,  numai  eu  10°|o  s'ar  obtine 
dintr'un  singur  condeiu,  peste  20  miliarde,  dupâ 
însâsi  spusele  ministrului  de  finante  român.  Dar 
sunt  atâtea  surse  de  venit,  încât  ele  ar  fi  prea  su- 
ficiente nu  numai  sâ  acopere  deficitele  bugetare 
de  pânà  acum,  ci  sà  amortizeze  si  o  bunà  parte 
din  datoria  publîcâ. 

In  nici  un  caz,  nu  se  poate  compara  situatia 
României  eu  a  multor  din  târile  vecine  iar  scà- 
derea  leului  românesc  nu  trebuie  sâ  ingrijoreze 
pe  comerciantii  Greciei,  cari  vor  fi  cei  dintâi, 
a  trage  foloasele  din  faptul  plasârei  capitalu- 
rilor  lor  în  lei  românesti. 

Consiliez  deci  pe  toti  comerciantii  Greci  sâ 
aibâ  putinà  râbdare,  câci  în  curând  vor  puteà 
sà  importe  din  România,  céréale,  petrol,  lemne  etc. 

Cât  despre  pericolul  bolsevizmului,  nu  trebue 
sà  fim  de  loc  îngrijorati. 

Târanul  român  este  omul  cel  mai  calm  si 
supus  legilor.  Ideile   subversive  nici   odatà  nu 
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vor  prinde  loc  la  tara,  eu  atât  mai  mult  eu 
cât,  dupà  cum  se  stie,  fiecare  {aran  a  fost  îm- 
proprietârit.  Starea  economicà  a  ^aranulu!  ro- 
mân  este  foarte  multumitoare,  tofl  dispun  de 
economii  însemnate  în  bani  ca  sà  mai  doreascâ 
o  schimbare  de  regim. 

Este  o  fericire  pentru  Europa,  ca  un  popor 
ca  Românii  sà  se  gâseascà  de  strajâ  la  porfile 
bols;  vizmului. 

Pacea  durabilà  —  O  pace  comercialà 
mondialà 

Cu  toate  cererile  repetate,  exprese  si  opor- 
tune  fâcute  de  càtre  cei  mai  de  seamâ  poli- 
ticiani  economisti  si  socialisti  ca  Wilson,  Artur 
Henderson,  Henry  Noël,  Brailsford,  E.  D.  Mo- 
rel,  W.  H.  Dawson,  I.  L.  Garvin,  Norman  An- 
gell,  Lujo  Brentano,  B.  Horms,  Gothein,  Dern- 
burg  si  mul^i  alti  ait",  partea  politic-comercialâ 
si  economicà  în  ce  priveste  durata  pâcei  s'a 
tratat  îu  conventia  Ligei  Na{iunilor  într'un  mod 
cu  totul  superficial,  aproape  numai  s'a  schi'tat. 

Cei  chemati  s'au  îngrijit  atât  de  putin  pentru 
o  aplanare  ra{ional  practicà  a  intereselor  econo- 
mice  contrarii,  acestea  ar  putea  da  nastere  si  în 
viitor  la  frictiuni  si  pricini  de  râzboae. 

Inainte  de  ràzboiu  acele  interese  contrarii, 
erau,  în  prima  linie,  consecinta  sistemului  agre- 
siv  a  policicei  comertului  de  export  urmat  de 
statele  comerciale  si  industriale  mari,  aie  câror 
conventii  comerciale  erau  însâsi  expresiunea  ace- 
lor  raporturi  de  oprimare  si  de  aceia  constituiau 
surse  permanente  de  neîntelegeri.  Ne  gàseam  pe 
drumul  vi'tios  al  credinjiei — în  care  déjà  càzuse 
Rodbertus  si  Hertzka  —  câ  numai  prin  o  per- 
dere  a  celeilalte  parti  se  poate  câstigà.  Acest 
sistem  demonstrat  în  mod  admirabilîn  „Wahnsinn 
der  Handelsfeindschaft"  (Nebunia  dusmàniei 
comerciale)  citât  de  càtre  Walther  Huth,  în 
pretioasa  sa  scriere  apârutâ  de  curând  „Wol 
kerbund  und  Weltwirtschaft"  („Liga  natiunilor 
si  economia  mondialà")  (Berlin,  édifia  Franz 
Siemeurath),  constitue  o  întoarcere  càtre  ve- 
chiul  sistem  mercantil,  care  se  bazà  pe  un  bi- 
lant  comercial  cât  mai  avantajos  si  pe  conceptia 
câ  pricina  esenfialâ  a  bunei  stàri  este  canti- 
tatea  banilor,  de  aceia  statul  càutà  prin  toate 
mijloacele  sà  favorizeze  exportul  si  sà  restrângâ 
importul. 

De  aceia  s'au  dat,  cu  atàta  ardoare,  lupte 
pentru  ob^inerea  de  debuseuri  si  colonii,  lupte  cari 
s'au  transformat  câte  odatâ  în  adevârate  râzboae. 

Astfel,  de  exemplu,  Anglia  a  purtat  între 
anii  1652  si  1796  sângeroase  râzboae  pentru 
debusee  si  colonii  cari  au  durât,  nu  mai  putin 
de  66  ani.  Pe  de  altâ  parte  Anglia  a  devenit 
primul  stat,  care  —  si  în  proclamarea  libertâtii 


politice  —  a  înteles  câ  prin  liberul  schimb  nl- 
meni  nu  poate  sà  piardà,  de  cele  mai  multe 
ori  to^i  trebue  sà  câstige.  „Pe  aceastâ  concep- 
tie  se  reazâmâ  ideia  libertàtii  comertuiui  care 
s'a  ràspândit  din  Anglia,  în  mod  victorios,  càtre 
mijlocul  secolului  19"  (Huth). 

Curând  dupà  aceasta  noul  imperiu  german, 
devenind  puterea  politicà  conducàtoare  a  Euro- 
pei,  a  renuntat  la  comertul  liber  si  odatâ  cu 
cele  mai  multe  state  (nu  numai  Anglia,  Olanda, 
Belgia  si  Danemarca)  a  trecut  la  pelitica  pro- 
tectiunei  vamale  inauguratà  de  Bismarck. 

Incetul  cu  încetu!  utilkâ  Germania  strata- 
gema  de  a-si  asigurà  în  conventiile  sale  co- 
merciale cele  mai  multe  avantagii  fârâ  a  acordà 
o  contra  compensa{ie,  ridicând  împotrivâ-i  pe 
celelalte  mari  pute  ri  atât  de  mult,  încât 
comertul  sàu  exterior  erà  pe  punctul  de  a  fi 
primejduit  prin  un  ràzboiu  vamal  european. 
Caprivi  înlâtuià  acest  pericoi  prin  crearea  cu- 
noscutului  sistem  de  conventii  comerciale  cu 
clauza  natiunii  celei  mai  favorizate,  refuzàrile 
de  tarife  si  Iegârile  pe  12  ani.  „Dar  atmos- 
fera  neîncrederei  reciproce  si  a  rivalitâtei  comer- 
ciale" observâ  Huth,  care  au  înâsprit  ani  dea- 
rândul  raporturile  de  vecinâtate  aie  popoarelor 
nu  a  dispàrut  totusi ' . 

Aceasta  nu  s'a  schimbat  întru  nimic  nici  prin 
constituirea  de  mai  târziu  a  unui  drept  comer- 
cial international,  de  oarece  si  noul  sistem  se 
bazà  încà  prea  mult  pe  „Râsboiu  pentru  ex  • 
pansiune,  Debuseu,  Speze  de  influents,  Coio- 
lonii"  ;  ca  si  în  vechiul  sistem  mercantii  „fie- 
care  îsi  îndreaptà  energia  spre  a-si  face,  prin 
luptâ,  loc  sub  soare''. 

Râmânea  deci,  mai  mult  sau  mai  putin,  a- 
ceiasi  dusmànie  comercialà,  care  ,, desparte  po- 
poarele  în  loc  sà  le  strângâ  pentru  o  pacinicâ 
conlucrare  a  muncei  cultural-economice  . 

Autorul  càrtei  amintite  face  propuneri  pen- 
tru însànâtosirea  acestor  rele  stàri  si  aducerea 
unei  pâci  politice  pe  baza  ,,conlucrârei  econo- 
mice  générale".  El  îsi  pune  deci  aceiasi  temà 
ca  Garvin  în  cartea  citatâ  în  revista  „Schweizer 
Export-Revue  und  Import  Zeitung"  (anul  IX 
No.  50  pag.  701):  The  Economie  foundations 
of  Peace  :  Worldpartnership  as  the  truer  basis 
of  the  League  of  Nations". 

Ca  si  englezul  avertizeazà  si  el  o  eventualâ 
apâsare  economicà  sau  chiar  o  sufocare  a  Ger- 
maniei  —  în  interesul  lumei  întregi  si  în  spé- 
cial în  acel  al  creditorilor  Ententei.  Si  el  in- 
dicâ  tema  ca  realizabilà  în  afarà  si  peste  lup- 
tele  comercial-economice  aie  statelor  prin  o  ra- 
tiune  si  moderatie"  care  trebue  sà  nâzueascâ 
la  o  „respectare  comunà  a  drepturilor  reciproce 
si  la  o  bunà  întelegere  a  comunitâtii    care  sâ 
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serveascâ  la  o  nouà  alcàtuire  a  economîei 
mondiale  . 

Inainte  de  toate  autorul  cere  o  asociere  înterna- 
fionalà  pentru  „dàrâmarea  zidurilor  vamale' 
(,,Abbau  der  Zollmauern").  Aceasta  trebue  sâ 
se  facà  incetul  eu  încetul  dar  nu  eu  o  prea  mare 
duratà  de  timp  ;  ,,protectii  vamale  în  sensul 
gândit  de  Frideric  List"  vrea  Huth  sà  le  pàs- 
treze  pentru  anumite  cazuri  importante,  totus 
excluzându-se  manoperile  dubioase  si  —  ,,la 
introducerea  sau  menfinerea  lor  ar  avea  sâ  dé- 
cida nu  numai  statul  respectiv  ci  comuntatea 
strânsà  a  Ligei  Natiunilor",  care  mai  are  afarà 
de  aceasta  sâ  reguleze  si  celelalte  chestiuni 
principale  de  ordin  économie,  potitic  §i  cultural, 
,,având  o  importantâ  internationalâ  . 

Pentru  dàrâmarea  zidurilor  vamale  considerà 
el  eu  drept  cuvânt,  timpul  prezent  al  depre- 
cierii  tuturor  valorilor  ca  favorabil  de  oarece 
fàrâ  intârziere  va  trebui  sâ  se  construiascâ  din 
temelie  întreaga  viatà  economicâ. 

In  spécial  pentru  Germania,  trebuie  sâ  arâ- 
tâm  cà  aceasta  e  si  pârerea  autorului,  înlâtu- 
rarea  vàmilor  protectoare  se  poate  face  fârâ 
pierderi,  de  oarece  avântul  repede  si  puternic 
al  industriel'  sale  mari  nu  s'a  datorat  în  nici 
un  caz  protectiunii  vamale  ci  trebue  sâ  mul^u- 
maascâ  numai  dibâciei  de  organizare  germanà. 
Aràtàrile  Ini  Huth  în  aceastâ  privintà  sunt  pe 
cât  de  interesante  pe  atât  de  instructive. 

Mai  départe  atinge  chestiunea  desfiin^ârii 
premiilor  de  export,  a  „permiselor  de  import 
si  a  „protectiunilor  de  export  private"  prin 
«dumping'"  ;  in  spécial  merità  sâ  fie  citit  ceia 
ce  scrie  asupra  influenjelor  pâgubitoare  aie  po- 
liticei  de  dumping  germanâ  asupra  unora  dintre 
principalele  ramuri  industriale  germane.  Ase- 
menea  el  cere  „trecerea  stâpânirei  màrilor  a- 
supra  Ligei  Natiunilor"  care  sà  exercite  o  „po- 
litie  marinà  internationalâ  de  oarece  numai 
în  acest  mod  contraventiunile  asupra  proprie- 
tâ^ilor  private  pe  mare  ar  puteà  li  lichidate 
atât  în  timp  de  pace  cât  si  ràzboiu  . 

Bine  înteles  gâsim  câ  fraza  neîntreruptâ  o 
„usà  deschisà"  se  intoneazà  prea  mult,  fàrâ 
executarea  severâ  a  acesteia  „iLga  Natiunilor  nu 
poate  sâ-§i  continue  existenta". 

Numai  atunci  „când  aceasta  se  sprijinâ  pe 
principiul  usei  deschise  „oferâ  alianta  tuturor 
popoarelor  spatiul  necesar  pentru  manifestarea 
puterei  lor  de  muncâ  si  a  capitalului  lor  care 
exclude  râzboaele  viitoare". 

Ca  Garvin  si  Brailsford  accentueazâ  si 
Hutht  cà  continutul  unui  contract  al  natiu- 
nilor aliate,  eu  adevàrat  corespunzâtor  sco- 
pului  trebue  sâ  fie  dominât  si  in  prima  linie 
de  naturâ  .comercial  si  politic  economicâ,  de 
oartes  scopul  principal  c«l  ma!   de   nâauit  tn 


interesul  unei  pâci  durabile  trebuie  sâ  fie  un 
contract  comercial,  care  sâ  înlocueascâ  conven- 
tiile  comerciale  obisnuite  de  pânâ  acum  si  în 
care  existau  întelegeri  între  statele  izolate. 

In  acest  caz  s'ar  cântàri  interesele  reciproce 
în  cunostintâ  de  cauzà  si  eu  simt  de  dreptate. 

„Se  va  pârâsi  deci  conceptia  ti  atârilor  in- 
ternationale care  aveau  de  scop  sà  însele 
partea  adversâ  si  se  va  reusi  ca  în  chestiunile 
de  litigiu  de  ordin  économie  mondial  cari  des- 
pârteau  popoarele  si  le  înstrâinau,  si  se  va  a- 
junge  la  întelegeri  pe  cale  de  arbitraj  inlatu- 
rându-se  cauzele  principale,  care  în  trecut 
conduceau  popoarele  la  râzboiu  si  care  le-ar 
duce  la  luarea  armelor  în  viitor". 

Recomandâm  citirea  dezbaterilor  problemelor 
economice  aie  lui  Huth  în  favoarea  unei  ade- 
vârate  Ligi  a  popoarelor,  pentru  claritatea  lor. 
Speràm  câ  si  considerarea  acestora  de  câtre 
factorii  aliantei  popoarelor  le  va  arâta  repede 
câ  pacea  durabilâ  trebuie  sâ  fie  în  prima  Unie 
o  pace  comercialâ  mondialâ  ! 

Situafia  economicâ  a  Austro-Ungariei 
pe  1919. 

Domnul  George  Dimitriu,  agent  comercial  la 
Viena,  ne  trimete  urmàtorul  raport  gênerai  a- 
supra  situatiei  economice  a  Austro-Ungariei 
pe  1919: 

Coali'tiunea  politicâ  socialistà  crestin-socîalâ 
se  mentine  la  cârma  statului,  eu  toate  svonurile 
care  au  circulât  în  prima  jumâtate  a  lunei. 
Convocarea  Adun^rei  Nationale  pentru  a  déli- 
béra asupra  «programului  de  salvare" — program 
care  pune  pe  al  do.'lea  plan  tôt  ce  nu  contribue 
imediat  la  ridicarea  Republicei  Austriace  din 
situatiunea  economicâ  criticâ  actualâ  —  din 
potrivà  pare  ca  consolideazâ   guvernul  actual. 

Un  fapt  politic  însemnat  este  plecarea  can- 
celarului  Renner  la  Praga  unde  în  urma  visitei 
date  eu  o  comisiune  compusâ  din  specialisti  în 
chestiuni  economice  s-a  ajuns  la  tratative  poli- 
tice  si  în  spécial  economice  eu  scopul  final  de 
a  încheià  conventiuni  comerciale  de  compensa- 
tiune.  Presa  a  scris  foarte  mult  despre  o  conven- 
tiune  militarà  defensivà.  Cert  este  faptul  cà  de 
la  aceastâ  data  delegatul  ceho-slovac  nu  mai 
lucreazâ  de  acord  eu  cei-lalti  delegati  ai  sta- 
telor  succesorale,  ci  aparté  pe  baza  conven- 
tiunilor  incheiate,  Tratativele,  mai  mult  eu  ca- 
racter  économie,  vor  conduce  sigur  sâ  se  urmeze 
izolat  si  eu  Ungaria  la  timpul  sâu,  foarte  pro- 
babil si  eu  Jugo-Slavia.  Cu  Polonia  relatiunile 
se  pot  schimbà  în  orce  moment,  ast-fel  câ  ar 
mai  ràmâne  grup  : 

Italia,  România  Ucraina. 

Programul  guvernului  prevede    legi  eu  ea» 
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racter  financiar  si  unele  au  si  fost  depuse 
Adunàrei.  Prin  legea  hipotecârei  monopolului  tu- 
tunului  se  cautà  a  se  ajunge  mai  repede  la 
ob^inerea  unui  crédit  în  streinàtate  decât  prin 
calea  prevàzutà  în  tratatul  de  pace  (hipotecarea 
generalâ  a  tuturor  impozitelor,  creanjelor  active, 
etc.).  Acest  crédit  ar  fi  întrebuinfat  pentru 
procurarea  de  alimente  care  sunt  asigurate  pânâ 
la  Martie  si  prin  el  se  cautà  din  vreme  mijlo- 
cul  de  a  se  aprovizionà  mai  départe  pe  un 
timp  mai  lung.  Proectul  de  lege  prevede  : 

a)  Autorizarea  ministrului  de  finance  a  emite 
un  împrumut  in  scop  de  a  procurà  crédit  strâin; 
pentru  garantarea  împumutului  se  va  putea  hi- 
poteca  în  parte  sau  în  total  veniturile  monopo- 
lului tutunului;  proiectul  cere  exercitarea  drepturi- 
lor  administrative  Austriace,  a  Regiei  tutunului  la 
o  societate  pe  actiuni  care  nu  va  aveà  o  duratâ 
mai  lungà  de  30  ani. 

b)  Societatea  poate  fi  autorizatà  a  conduce 
registrele  si  bilan^ul  într'o  valutà  strâinâ. 

c)  Ministrul  poate  scuti  societatea  de  diferite 
impozite. 

d)  Societatea  este  obligatà  a  utiiizà  perso- 
nalul  Regiei. 

e)  Ministrul  de  finante  este  autorizat  a  ga~ 
rantà  drepturile  proprietarilor  debitelor  de  des- 
facere  si  privilegiatilor  (invalizi,  vâduve  si 
orfani  de  râzboi). 

Pentru  fixarea  punctelor  de  detaliu  guvernul 
a  cerut  mânâ  liberâ.  Asupra  rezultatujui,  pâre- 
rile  sunt  imparité. 

ImprumutuI  se  crede  a  se  face  în  Olanda  si 
se  sperà  a  se  realizà  60 — 100  milioane  florini. 

Un  ait  proect  de  lege  supus  unor  aprinse 
discutiuni  este  acel  relativ  la  impozitul  pe  averi. 
In  aceiasi  zi  s'a  cerut  deschideri  de  noui  crédite 
în  valoare  de  2'\  miliarde  K.  Proectul  confine 
scara  dupâ  care  se  va  percepe  impozitul  luân- 
du-se  de  bazâ  statistica  împozituiui  pe  venit 
din  1916  si  atacâ  delà  5°jo  pânâ  la  650|o  din 
averi.  Nou  confine  impunerea  societâtilor  ano- 
nime  eu  1  5°|o  asupra  averei  care  trece  de  50.000 
coroane.  Evaluarea  se  face  dupâ  valoarea  actiuni- 
lor.  Cu  aprobarea  Ministerului  de  finante  societâ 
tile  pot  plâti  darea  in  „  Actiuni  gratuite  cu  a  cà- 
ror  valoare  vor  mâri  curespunzàtor  capitalul. 
Propunerea  e  apâratâ  de  partizanii  ideei  socia- 
lizârei  întreprinderilor. 

Dupâ  evaluârile  provizorii  impozitul  ar  pro- 
duce între  8 — 12  miliarde  si  ar  aveà  un  îndoit 
scot  :  întrebuintarea  în  cumpâràturi  de  materii 
prime  si  alimente  si  reducerea  infla^i'unei  mo- 
netaré. 

O  operat,iune  financiarâ  în  perspectivà  este 
emiterea  unui  împrumut  cu  premii  pentru  con- 
vertira cota-pârfei  Austriei  (aproximativ  900 
mil.  eoroane  din  primul  împrumut  de  râzboi  (740 


mil.  convertit  la  1 460  milioane)  cu  scadenfa  la  1 
Aprilie  1920. 

Adunarea  Nafionalâ  a  aprobat  de  asemenea 
legea  referitoare  la  infroducerea  monopolului  a- 
supra  apelor  minérale  si  produselor  din  ape  mi- 
nérale. 

O  aparifiune  nu  mai  pufin  interesantâ  mi  se 
pare  de  menfionat  tendinfa  de  desnafio^alizare. 
(„Uberfremdung"  este  termenul  adoptât  delà  El- 
ve|ieni)  a  institutiùnilor  din  Austria.  Tratative 
cu  finanfa  francezâ,  englezà  si  italianâ  se  ur- 
meazâ  cu  multe  întreprinderi.  Una  care  a  ajuns 
la  un  rezultat  apreciabil  este  «Laenderbank". 
Firma  nouâ  :  «Banque  des  Pays  de  l'Europe 
Centrale  '  a  devenit  un  institut  francez  eu  su- 
cursalâ  la  Viena  transformatâ  din  centralà.  Ceea 
ce  a  déterminât  pe  Laenderbank  la  aceasta  sunt 
avantagée  ce  le  va  trage  din  tratarea  atàt  a 
fostei  Centrale  Viena  cât  si  a  sucursalelor  din 
Paris,  Londra,  Praga  si  Bucuresti  (Banca  de 
Crédit  Român)  ca  institut  francez. 

Eveniment  social:  în  luna  Ianuarie  a  fost  a- 
menintarea  cu  grevâ  a  lucràtorilor  croitori.  Lu- 
crâforii  cer  150°Jo  urcare  de  salarii  peste  cele 
600°|o  acordate  în  Octombrie  1919.  La  2*|2 
costume  Iucrate  într'o  sâptâmânâ  un  lucrâtor  ar 
câstigà  cu  actualele  sporiri  65.000  coroane  iar 
un  ajutor  ar  câstigà  36.000  coroane  anual.  Pen. 
tru  un  moment  nu  s'a  càzut  de  acord,  patronii 
acordând  numai  50°|o  spor. 

Comerful  se  desfâsoarà  ca  si  pânâ  acum  cu 
mari  dificultàti.  Cursul  variabil  al  coroanei  schim- 
bâ  preturile,  astfel  cà  de  cele  mai  multe  ori  o- 
peratiunile  cu  termen  devin  operatiuni  de  va- 
lutà. 

In  relatiunile  cu  streinàtatea,  dupâ  declara- 
tiunele  secretarului  de  stat  al  comertului,  ar 
mai  fi  nevoe  de  aranjamente  tarifare  numai  cu 
Italia  si  România.  Tratative  spéciale  nu  arputeà 
aveà  Ioc  decât  cu  Elvetia  si  Germania  ;  cu 
statele  succesorale  se  resimte  lipsa  de  relatiuni 
economice  regulate.  Cu  Anglia  se  cautà  rela- 
tiuni practice  comerciale.  Caméra  de  comert  or- 
ganizeazà  trimeteri  de  colectiuni  de  mârfuri  de 
bunà  calitate  si  voiajuri  la  Londra.  Actualmente 
se  urmeazà  tratative  cu  delegatii  unguri  pentru 
concentrarea  tutulor  contractelor  de  compensa- 
tiuni  partiale  precum  si  fixarea  de  noui  preturi 
si  cantitâti  de  furnizat.  Cu  Ceho-Slovacia  se 
urmeazà  de  asemenea  tratative  efective  ;  ele  îçi 
au  origina  mai  veche  si  o  apropiere  a  fost  rea- 
lizatâ  în  uzina  declaratiunilor  ministrului  de  co- 
mert ceh  în  Noembrie  care  a  crezut  necesarà 
o  conlucrare  economicà  cu  Republica  Austriacà. 
Dupâ  stiintele  de  pânâ  acum  nu  s'a  încheiat 
nici  o  conventiune  vamalà  si  comercialâ,  ci  se 
urmeazà  tratative  pentru  schimb  reciproc  de 
mârfuri   cu    facilitât!-  de  'tnport,  export,  transit 
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si  transport,  având  un  caracter  temporar  pânà 
la  ratificarea  tratatului  de  pace.  Mai  mare  pref 
se  pune  pe  càrbuni  si  zahâr  si  alte  alimente. 
Austria  ar  da  In  schimb  materiale  rezultate  din 
demobilisare.  Discutiuni  s'au  urmat  de  aserr.enea 
si  asupra  mai  multor  chestiuni  resultànd  din  tra- 
tatul  de  pace  (inscriptiu.ii  de  averi,  liberari  de 
depozite,  sprijinul  lucràtorilor  si  in  gênerai  ches- 
tiuni de  lichidare). 

Cu  Romània  comertul  a  fost  in  luna  Ianua- 
rie  destul  de  activ.  0  conjuncturà  favora- 
bilâ  pentru  România  a  trecut,  pe  de  o  parte 
din  cauza  micsoràrei  stocului  de  mârfuri,  iar  pe 
de  altà  parte,  din  cauza  deprecierei  leului,  al 
cârui  curs  a  ramas  aproape  stationar,  pe  când 
valutele  streine  s'au  întreit.  Numerar  (lei  efectiv 
si  cecuri)  e  tôt  asa  de  mult  pe  piafa  Vienei. 
Formeazà  o  valutâ  streinà  preferatâ  si  chiar 
Centrala  de  devise  plâteste  peste  cursul  oficial 
fixât  tôt  de  ea.  La  ce  anume  întrebuinfeazà  a- 
ceastà  cantitate  mare  de  disponibil  în  lei,  pânâ 
acum  nu  este  cunoscut.  Presupun  însà  urmâ 
toarele  :  or  se  creiazà  disponibilité^  în  vederea 
pregàtirei  moméntului  pentru  o  eventualâ  înche- 
ere  de  convenfiune  comercialà  cu  România,  sau 
se  întrebuinteazâ  pentru  cumpâràri  de  valute 
streine  plâtindu-se  eu  lei  în  loc  de  coroane. 

Delà  August  în  afarà  de  4  mari  contracte 
de  compensatJuni,  altele  mai  mici  s'au  încheiat 
atât  cu  negustori  din  Ardeal  càt  si  cu  cei  din' 
vechiul  regat.  Numàrul  contractelor  se  apropie 
de  160,  iar  valoarea  màrfurilor  exportate  pe 
aceastà  cale  atinge  60  milioane  coroane.  Dacâ  prin 
contractele  de  compensatie  au  putut  da  altceva 
decât  promisiuni  si  valuta  streinà  în  lei,  este 
îndoelnic  ;  de  aceea  organizarea  unui  grup  de 
particulari  în  \arâ,  pânâ  la  reluarea  relatiu- 
nilor  normale,  ar  fi  foarte  necesarà  si  s'ar  mai 
realizà  cumpàràturî,  în  compensatie  efectivâ, 
destul  de  avantajoasà  lucrând  de  acord  cu  au- 
toritâtile  austriace. 

Pretul  màrfurilor  creste  în  continuu  si  urca- 
rea  e  jeparte  încà  de  epoca  de  a  luà  sfârsit. 
Dacâ  e  adevàrat  cà  preturile  màrfurilor  stau  în 
legâturâ  cu  valoarea  coroanei  si  cautâ  a  atinge 
paritatea  mondialâ,  tôt  astfel  nu  este  mai  pufin 
adevàrat  câ  ele  sunt  consecinta  valurilor  scumpetei 
cari  vin  din  apus.  Aceste  valuri  nu  au  atins 
încà  România  si  actuala  scumpete  din  tara  e 
départe  de  a  fi  atins  punctul  culminant. 

Pre{ul  metalelor  pre\ioase  este  foarte  ridicat 

Pretul  aurului  dupâ  cursul  pietei  Londra  se 
socoteste  la  1  87.000  coroane  pentru  1  kgr.  aur  fin. 
In  adevâr  o  Uncie  aur  fin  costà  1  1 6  schilling!' 
6  pence,  ceeace  revine  la  187  lire  sterl  un  kg. 
Argintul  se  plâteste  cu  5000  coroane  un  kilogram. 

In  privinta  transporturilor  Austria  nu  poate 
fi    invidiatâ  de   alte   state  europene,  Lipsa  de 


vagoane  si  càrbuni  sunt  doua  cauze  principale 
aie  acestei  stàri.  O  indispozitie  de  lucru  la  per 
sonal,  cu  actualele  greutâti  de  traiu  coucurâ  la 
îngreunarea  transportului.  Dupâ  ce  drumul  prin 
Budapesta  este  intrerupt,  iar  calea  prin  Jugo- 
Slavia  pârâsitâ,  se  încearcâ  transporturi  peste 
Cehoslovacia  prin  Pressburg,  Kaschau,  Csap  în 
nordul  Ardealului.  La  Csap  egalisarea  vagoa- 
nelor,  dupâ  informatiunile  comerciantilor,  nu  se 
face  de  loc  si  mari  cantitâti  de  mârfuri  sunt  des- 
càrcate  si  depozitate  în  gâri  pânâ  la  trimeterea 
vagoanelor  românesti.  La  reîncârcarea  Ior  ar  fi 
foarte  nimeritâ  mâsura  de  a  se  \ine  seamà  de 
materialele  mai  necesare  refacerei  si  productiu- 
nei  imediate. 

In  transportul  de  persoane  a  fost  suspendate 
trenurile  exprese  timp  de  10  zile,  în  aceiasi 
vreme  a  fost  suspendatâ  si  circulatia  tranvae- 
lor  în  Viena.  Transportul  de  persoane  cu  Ro- 
mânia este  usurat  delà  23  Januarie  cu  un  tren 
exprès  Triest-Viena  biseptâmànal  în  legâturâ  cu 
Simplonul  la  Leibach  (Triest-Laibach-Viena) 
Marti-Sâmbâtâ  ora  6.15  dim.,  11.25;  10seara; 
Viena-Laibach-Triest  Luni,  Vineri  7.29  dim., 
5.27,  9.35. 

Transportul  pe  Dunàre  oficial  nu  este  des- 
chis.  Se  asteiaptâ  cu  nerâbdare  deciziunile  comi- 
siunei  internationale  instalatà  la  Budapesta  dupà 
care  delà  15  Martie  se  va  conduce  transportu- 
rile  pe  Dunârea  libéra. 

Industria  continuà  a  fi  condi'tionatà  de  dispo- 
nibilul  de  combustibil.  De  oarece  lipsa  cârbu- 
nilor  se  simte  din  ce  în  ce  mai  mult,  industria 
face  singurà  exploràri  si  dupâ  cazuri  exploatâri 
(Wahlfegg  Traunthaler  Kohlenwerks  A.  G.  : 
Baurat  Ebersberg,  Sabsburg  ;  Gewerkschaft 
Meyer,  Gaflenz  ;  I.  Reithoffers  Sôhne,  Lanssa) 
Combustibilul  se  scumpeste.  In  Viena  pretul  ofi- 
cial a  fost  urcat  la  234  kr.  °|o  kg.,  iar  coesul 
207. 44  °|o  kg.  Dacâ  la  aceasta  se  mai  adaogâ 
efectul  legilor  social- politice,  usor  se  poate  de- 
duce  ca  industria  austriacâ  trece  prin  grêle  tim- 
puri.  Din  contrà,  va  puteà  repede  sà  se  reabi- 
liteze  dacâ  s'ar  gâsi  posib;litatea  de  a  se  apro- 
vizionà  cu  materii  prime  si  combustibil.  Demer- 
suri  repetate  se  indreaptâ  spre  tàrile  Ententei. 
Se  poate  sâ  reuseascà  a  obtine  promisiuni  so- 
lemne  ;  realizarea  lor  este  depàrtatâ  si  aceasta 
pentru  simplul  motiv  câ  în  afarâ  de  America — 
si  aici  cu  oarecare  reserve  —  fie  care  \arSi  lu- 
creazà  din  greu  pentru  refacerea  economicà  si 
se  luptâ  cu  dificultàti  de  cari,  ca  târi  neutre 
or  învingâtoare,  se  credeau  scutite  dupâ  inceta- 
rea  râzboiului. 

In  toate  ramurile  industriale  se  observâ  o 
mare  cerere.  Fabricele  nu  sunt  însà  în  stare  a 
satisface  aceasta  si  se  gâsesc  în  imposibilitate 
de  a-si  întrebuinta  instalatiunile  îa  maximum  de 
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productiune.  Cereri  în  spécial  mari  se  observà 
la  fabricele  de  locomotive  si  vagoane  si  la  cele 
de  automobile.  Fabricarea  locomotivelor  este  în 
scàdere.  In  1918  opt  fabrici  au  produs  463  lo- 
comotive si  130  tendere,  în  1919  sase  fabrici 
au  scos  din  ateliere  144  locomotive  si  97  tendere. 

Cât  de  mult  se  resimte  criza  transporturilor 
se  poate  deduce  din  cererea  de  automobile.  Fa- 
bricele au  comenzi  pe  un  an  întreg.  Lipsa  de 
animale  de  tractiune  sau  întrefinerea  lor  scumpa 
precum  si  lipsa  de  mijloace  de  locomotiune  în 
orase  si  eu  drumul  de  fer  indeamnà  pe  cei  intere- 
sa(i  la  utilizarea  motorului,  prin  care  se  cautà 
o  supleare  a  transporturilor. 

Situatiunea  agricolâ  este  favorabilâ.  Semànâ- 
turile  au  fost  acoperite  de  zâpadà  si,  dacâ  dupâ 
acum  nu  se  poate  face  o  apreciere  asupra  re- 
zultatului,  totus  se  poate  spune  câ  nu  vor  a- 
veà  stricàciuni  de  oarece  vremea  a  fost  priel- 
nicà  si  pâmântul  a  avut  umiditate.  Prin  rare 
locuri  pe  unde  au  avut  loc  inundatjuni,  câtre 
sfârsitul  lunei  Ianuarie  1920  s'a  constatât  pagrube. 

Aprovizionarea  nu  este  mai  usoarà  ca  în 
lunile  précédente.  Prefurile  se  ridicâ  în  continu, 
chiar  cele  oficiale  pentru  produsele  vândute  în 
organizatiun.'le  de  stat  sau  controlate  de  el.  Ra- 
tiunea  de  pâine  este  aceiasi  una  (1260  grame) 

Denumirea  alimentelor 


Pui  de  gàinâ  bucata  —  —  —  — 


Gâina  „  —  —  —  —  — 

Gâscà  „  —  —  —  —  — 

Crap    —  —  —  —  —  —  —  —  kgr. 

Sardele.     —  —  —  — -  —  —  —  cutia 

Carne  de  oaie  —  —  —  —  —  —  kgr. 

»  vacà  

„   porc  —  — 

Slàninà  afumatà  americanà     —  —  „ 

Càrnat,i  carne  de  cal  —  —  —  —  „ 

Carne  de  cal  —  —  —  —  —  —  „ 

Ouâ     —  —  —  —  —  —  —  —  bue. 

Lapte  dulce     —  —  —  —  —  —  litru 

Unturâ  —  —  —  ■ —  —  —  —  —  kgr. 


Brânzâ  —  —  —  —  —  —  —  —  „ 

Miere  —  —  —  —  —  —  —  —  » 

Fàinâ  albà  —  —  —  —  —  —  —  „ 

neagrâ   

Pâinea  1260  gr.    —  —  —  —  —  bue. 

Màlai  —   kgr. 

Tàrâfe  —  —  —  —  —  —  —  —  „ 

Gris   , 

Dovlecei    —  —  —  —  —  —  —  „ 

Rosii    —  —  —  —  —  —  —  —  „ 

Castravefi  —  —  —  —  —  —  —  » 

Fasole  verde  «—  —  —  —  —  ~  „ 


pe  sâptàmânà  de  persoanà  si  eu  începere  de  la 
18  Ianuarie  prefula  fost  ureat  de  la  3. 84  coroane 
la  5. 32  kg.  iar  a  fâinei  de  la  5.40  coroane  la  11.20 
coroane  pe  kg.  calitatea  inferioarà.  Ratjunea  de 
fàinâ  est  de  0. 375  kg.  de  persoanà  pe  sàptâmânâ. 

Carnea  deasemenea  s'a  scumpit  si  distribu- 
tia  se  face  alternând  :  o  sàptâmânâ  preturi  scâ- 
zute  ^50,52  si  114  coroane);  mai  înainte  erau 
uniform  65  coroane  partea  dinainte,  69  partea 
dinapoi  si  88  coroane  carne  de  fripturâ  pentru 
un  kgr.  Ra{iunea  de  carne  este  de  100  grame 
pe  persoanà  pe  sâptamânâ. 

Gràsimea  se  vinde  eu  100  coroane  kilo^ramul 
si  variazà  din  sàptâmânâ  în  sàptâmânâ.  Pe  stat 
il  costa  200  coroane  Diferenfa  e  acoperità  de  el  si 
se  ridicâ  pe  fiecare  lunâ  numai  pentru  grâsime 
120  milioane  coroane  iar  pentru  carne  alte  60 
milioane. 

Zahàrul  se  distribuià  in  cantitate  de  3|4  kg. 
tos,  rosu,  se  va  scàdeà  la  500  gr.  pe  lunâ  za- 
hâr  alb  (furnitura  ceho-slovacâ).  Distribuià  e 
întârziatâ  si  se  face  pentru  lunile  Noembrie  si 
Decembrie.  Preful  variazà:  cel  oficial  a  fost  de 
15  coroane  1  kgr.  in  comer{ul  liber  a  ajuns  la 


150  coroane  si  nu 

se  gàseste. 

Pretul 

celorlalte 

alimente  este 

de  asemenea 

în  urcare. 

Pretul  alimentelor 

în  kgr. 

In  comertul  liber  dacâ 

Octombrie 

Ianuarie 

se  gàsesc 

1919 

1920 

114.— 

kr. 

120.— 

130.— 

1  20. — 

» 

120.— 

1  30. — 

1 80. — 

» 

70.— 

1  30. — 

25. — 

n 

60.— 

6.20 

cutia 

16.— 

à  200  gr.  — 

50.— 

kgr. 

69.— 

60.— 

n 

88.— 

1  10— 130.— 

48.— 

n 

90.— 

100—130.— 

31.— 

n 

75.— 

180—200.— 

60.— 

» 

75.— 

48.— 

cutia 

30.— 

à  300  gr. 

2.30 

4.— 

10. — 

2.24 

4.— 

18. — 

44.50 

84.— 

1  80. — 

82.- 

64.— 

46.— 

70.— 

5.40 

5.40 

55-65.— 

1.50 

1.72 

45.— 

1.90 

3.84 

5.40 

5.40 

1.30 

3.90 

5.40 

5.40 

1.30 

4.50 

4.20 

2.70 
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Denumirea  aHmentelor 


Cartofi  —  —  —  —  —  —  —  — 

Ceapâ  uscatà  —  —  —  —  —  — 

Usturoi —  —  —  —  —  —  —  — 

Varzâ  

Fasole  albâ     —  —  —  —  —  — 

Nuci    —  —  —  —  —  —  —  — 

Mere  —  —   —  — 

Pere     —  —  —  —  —  —  —  — 

Prune  —  —  —  —  —  —  —  — 

Struguri     —  —  —  —  —  —  — 

Magiun —  —  —  —  —  —  —  — 

Prune  uscate  —  —  —  —  —  — 

Roscove     —  —  —  —  —  —  — 

Zahâr  nerafinat     —  —  —  —  — 

Orez    —  —  —  —  —  —  —  — 

Ce  ai    —  —  —  —  —  —  —  — 

Cafea  —  —  —  —  —  —  —  — 

Castane     —  —  —  —  —  —  — 

Untdelemn  (ulei  comestibil)  —  — 

Ciocolatâ   —  —  —  —  —  —  — 

Vin  nou —  —  —  —  —  —  —  — 

Bere     —  —  —  —  —  -*■  —  — 

Ofet  de  vin     —  —  —  —  —  — 

n      „    esenfà     —  —  —  —  — 

Alcol  rafinat  90  °|o  

Lemne  de  fag  —  —  —  —  —  — 

n  cer  

•       »  sleau  

Spirt  dénaturât —  —  —  —  —  — 

Petrol  lampant —  —  —  —  —  — 

Antracit     —  —  —  —  —  —  — 

Cocs    —  —  —  —  —  —  —  — 

La  bursa  vienezâ  au  continuât  din  motive 
cunoscute  (deprecierea  coroanei^  pânà  la  jumà- 
tatea  lunei  urcarea  tutulor  cursurilor,  apoi  au 
intervenit  varia{iuni.  Interes  pe  piafà  au  pré- 
sentât vederile  Angliei  si  Fran{ei  asupra  situa- 
tiunei  din  Austria  si  alegerea  noului  presedinte 
al  Republicei  Franceze.  Foarte  réservât  se  ma- 
nifesté piata  în  a  doua  jumâtate  a  lunei  dupâ 
presentarea  la  Adunarea  Nafionalâ  a  proectelor  de 
legi  relative  la  impozite.  La  sfârsitul  lunei  rea- 
lisârile  nu  au  luat  o  proporfie   mare  ast-fel  câ 

Bânci 


Preful  allmentelor 

în  kgr. 

m  comertul  liber  daca 

Octombrie 

lanuarie 

se  gâsesc 

1920 

1920 

kgr. 

3.84 

5.10 

15.— 

n 

1.50 

8.40 

13.50 

n 

5.30 

15.20 

n 

3.52 

2.70 

« 

7.76 

1  6. — 

30. — 

n 

10.— 

n 

11.20 

20.— 

36.— 

n 

7.30 



— 

» 

8.80 

— 

18.— 
14.14 



— 

— 
— 

» 

8.80 

— 

— 

ty 

9.40 

— 

— 

» 

7.52 

15.28 

150.— 

n 

4.— 

16.96 



j§ 

80.— 

120.— 



n 

48.— 

120.— 



i) 

— 

21.— 

— 

36.— 

70.— 

— 

n 

80.— 

240.— 

litru 

20.— 

33.— 



yy 

2.52 

5-.20 



n 

7.60 

7.60 



n 

1.80 

3.20 

— 

yy 

28.05 

28.05 

— 

tona 

600.— 

1800.— 

2200.— 

600.— 

1800.— 

2200.— 

n 

600.— 

1800.— 

2200.— 

litru 

5.65 

5.65 

» 

2.16 

5.20 

15.— 

tona 

650.— 

1300.— 

4000.— 

» 

420.— 

940.— 

2500.— 

» 

1000.— 

1500.— 

3000.— 

Crédit  —  —  — 
Ungarische  Kredit 
Anglobank  —  — 
Bankverein  —  — 
Bodenkredit —  — 
Laenderbank  — 
Union  Bank —  — 


scàderea  cursurilor  tutulor  valorilor  au  fost  si 
mai  mult  stimulate  de  versiunile  :  apropierea 
armatelor  rosii  ruse?ti,  acordarea  unui  împru- 
mut  în  dolari,  conferint,a  internationalâ  a  valutei 
si  discutiunile  pentru  infiin^area  unei  noui  bânci 
de  emisiune.  Numai  rentele  au  câstigat  din 
cauza  cumpâràturilor  mari  pentru  Praga,  Berlin 
si  Olanda  (consecintâ  a  dispozi'tiunilor  tratatu- 
lui  de  pace  relativ  la  datoriile  de  râzboi). 

La  30  lanuarie  cursurile  principalelor  hârtii 
erau  urmàtoarele  : 

Cursul  la  30  lan.  1920  Fata  de  curs  précèdent    Cursul  la  16  lan. 


1280 
1730 
1162 
966 
2850 
1 194 
1000 


100 
360 
18 
79 
150 
86 
75 


1375 
1878 
1225 
1055 
2785 
1240 
1095 
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Bânci 


Cursul  la  30  lan.  1920-    Fatà  de  Curs  précèdent    Cursul  la  16  lan. 


Depozitenbank  —  —  —  —  —  —  - 

Oster-Ungar-Bank  —  —  —  —  —  ■ 

Societate  de  transport 
Staatsbahn  —  —  —  —  —  —  —  - 

Lombarden  —  —  —  —  —  —  —  - 

Societate  de  transport 
Datnpfschiff      —  —  —  —  —  —  - 

Ferdinandsnordbahn —  —  —  —  —  ■ 

Metale 

Alpine  —  —  —  —  —  —  - 

Berg-und  Huttenwerte  —  —  —  —  - 

Runa     —  —  —  —  —  —  —  —  - 

Mine 

Briiser  Kohlen  —  —  —  —  —  —  - 

Westbohmische  Kohlen      —  —  —  - 
Trifailer      —  —  —  —  —  —  —  - 

Masini 

Ruston  —  —  —  —  —  —  —  —  - 

Skoda  —  —  —  —  —  —  —  —  - 

Materil  chimice  si  electricitate 
Aussiger  chemische —  —  —  —  —  ■ 

Semens  —  —  —  —  —  —  —  —  ■ 

Brown-Boveri    —  —  —  —  —  — 

Hârtle  si  Petrol 
Fauto    —  —  —  —  —  —  —  —  ■ 

Galicia  —  —  —  —  —  —  —  — 

Krupp   —  —  —  —  —  —  —  — 

Diverse  si  Rente 
3°|o  Sudbahnprioritâten      —  —  — 
Tiirkenlose  —  —  —  —  —  —  —  ■ 

Mariente      —  •  —  —  — 

Oesterr.  Kronenrente  —  —  —  — 
Ungar.  Kronenrente  —  —  • —  — 
Oesterr.  Goldrente  —  —  —  —  — 


1 105 

—  65 

1065 

7200 

—3300 

10000 

4350 

—  470 

5340 

670 

—  155 

895 

11. 400 

—  700 

—  14.800 

15.000 

—2500 

—  16.800 

4100 

—  305 

5040 

12.400 

—  500 

14.000 

3590 

—  360 

4050 

7250 

—  1350 

8600 

4775 

—  825 

5200 

3650 

—  350 

4400 

2575 

—  126 

2920 

2530 

—  270 

3280 

6800 

—  950 

9800 

1900 

—  160 

2100 

1920 

65 

1740 

14.250 

50 

16.500 

13.000 

—  700 

14.000 

1625 

—  47 

1995 

1310 

—  295 

1770 

2595 

—  207 

2750 

100 

—  9 

98 

97 

—  6 

86 

124 

—  8 

115 

232 

—  18 

186 

Pe  piafa  monetarâ  lipsa  de  disponibilitâ{i  se 
resimte'  din  causa  deprecierei  coroanei.  De- 
punerile  la  Casele  de  economii  çi  bànci  scad 
continuu.  Dupa  situatiunea  delà  31  Decembrie 
1919.  Suma  depunerilor  [erà  de  2.791.268  mi- 
loane,  si  fatà  de  anul  précèdent  sunt  eu  1.520.702 
milioane  mai  pujin  (31  Decembrie  1918  = 
3.943.970  milioane.  Explicatj'a  la  aceastâ  scâ- 
deré  este  scumpetea  traiului  care  constrânge  pe 
fie-care  la  retjnerea  unor  sume  mai  mari  si  apoi 
faptul  câ  multe  persoane  se  ocupâ  eu  spe- 
culatiuni  de  bursà  in  sperantjt  de  a  câstiga  mai 
uçor. 

Cursul  devizelor  'sub  presiunea  inflaffunei 
monetare  §i  a  sustragerei  capitalurilor  s'a  în- 
râutàt/t  la  extrem.  Abia  la  sfârsitul  lunei  s'au 


oprit  din  scàdere  notând  la  Zurich  2.°5  Berlin 
34.  Vechi  çi  27  nou  ;  Paris  5.  Amsterdam  1.05. 
Oprirea  aràtatâ  la  sfârsitul  lunei  se  pune  in  le- 
gàturâ  eu  speranfa  acordàrei  de  crédite  de  câ- 
tre  America  çi  celelalte  state  aie  Ententei,  pre- 
cum  çi  de  faptul  câ  s'ar  întreprinde  cumpàra- 
rea  coroanelor  depreciate  din  Elvefia  eu  toate 
valutele  stràine  achizijionate  în  decursul  vre- 
mei  chiar  pe  cursul  cel  mai  ridicat.  Intr'un  vii- 
tor  apropiat  miscarea  çi  rezultatul  se  va  de- 
semna. 

Cursul  leulul  a  fost  in  tôt  timpul  lunei  sus- 
tinut  nu  însâ  in  proposa  celorlalte  valute  en- 
tentiste.  In  toamnâ  cel  mai  ridicat  curs  a  fost 
4.80  kr.  la  începutul  lui  Octombrie.  Pe  aceiasi 
vreme  cotau  100  franc'  elvetjeni  1950,  francl 
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Paris  1210;  Lire  ital  1060;  Lira  st.  430  co- 
roane  ;  Dolarul  103  kr. 

In  cursul  lunei  Ianuarie  leul  abia  se  ridicà  la 
540  kr.  §i  iea  o  tendin{â  de  scàdere  vis-à  vis 
de  celelelte  valute  care  se  ridicâ  fr.  elv.  4675 
kr.  (l39°|o)  fr.  Paris  2350  kr.  (94°|o  lira  it 
1975  kr.  f86°|o).  Lira  st.  1000  kr.  (1 33°|o) 
dolar  310  kr.   (200o|o)   pe  când   leul  125°|o. 


De  relevât  este  cà  pe  când  preful  mârfurilor 
se  ridicau  pentru  a  se  adapta  pret,urilor  din  oc- 
cident eu  valutà  ridicatà,  pentru  România  ele 
deveneau  din  ce  in  ce  mai  nefavorabile  pentru 
cumpàràturi. 

Tabloul  urmàtor  aratâ  variatiunile  cursurilor 
devizilor  pe  piata  Viena  in  cursul  lunei  Ianua- 
rie 1920. 


IANUARIE 


9 

3 

5 

7 

8 

9 

12 

13 

14 

17 

20 

21 

23 

24 

26 

27 

28 

29 

30 

31 

6175 

6275 

6575 

6775 

6975 

7175 

7375 

7675 

7975 

8275 

8575 

8575 

3576 

3875 

9175 

9175 

9175 

9175 

375 

330 

385 

395 

400 

407 

420 

435 

455 

465 

465 

H 
< 

450 

430 

400 

400 

430 

420 

401. 

3075 

3175 

3275 

3300 

3325 

3425 

8525 

3675 

3875 

4075 

1275 

£Q 

4275 

4275 

4 178 

1675 

4675 

4675 

4675 

3600 

3700 

3800 

3800 

38C0 

3850 

3950 

4150 

4350 

H 

4550 

4750 

NESCHI 

4750 

4750 

4950 

5150 

5150 

5150  5150 

3375 

3500 

3600 

3600 

3600 

3600 

3700 

3900 

41C0 

-4 

43C0 

4500 

4500 

4500 

4500 

4600 

4600 

4600 

4600 

3825 

3850 

3950 

3950 

3950 

4050 

4200 

4500 

4750 

M 

4950 

5150 

5160 

5150 

5350 

5550 

5550 

5550 

5550 

374 

379 

384 

394 

399 

406 

419 

434 

454 

464 

464 

449 

429 

399 

399 

429 

419 

404 

480 

485 

490 

490 

490 

490 

500 

515 

540 

M 

540 

540 

520 

510 

510 

525 

525 

500 

475 

463 

310 

310 

310 

310 

310 

310 

310 

310 

315 

o 

316 

315 

315 

515 

315 

325 

325 

325 

325 

1540 

3150 
1640 

3250 
1740 

3275 
1740 

3300 
1740 

3400 
1740 

3500 
1825 

3650 
1225 

3850 
■2025 

02 

4050 
2175 

4250 
2250 

M  BAI 

4250 
2250 

4250 
2250 

4460 
2350 

4650 
2350 

4650 
2200 

4660 
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4650 
2080 

1300 

1325 

1400 

1400 

1400 

1400 

1500 

1600 

1700 

1800 

1875 

a 

o 

'$) 

w 

5ZJ 

1S75 

1875 

1925 

1975 

1850 

1800 

1750 

650 

67C 

690 

7C0 

710 

720 

750 

800 

850 

900 

910 

940 

910 

980 

1000 

970 

96U 

960 

170 

175 

180 

185 

190 

193 

2C0 

215 

220 

240 

260 

260 

260 

280 

300 

230 

260 

263 

260 

260 

270 

2/0 

270 

270 

270 

270 

275 

275 

285 

280 

280 

280 

2o0 

270 

260 

260 

Amsterdam 
Berlin    .  . 
Zurich  .  . 
Cliristiana  . 
Kopenhaga 
Stockholm  . 
Màrci  bilete 
Lei  » 
Leva  .    .  . 
Franc  Elv. 
Franc  Paris 
Lire  Ital.  . 
Lire  Storl.  ." 
Dolar     .  . 
Euble  Rom. 


Banca  Austro  Ungariei  a  fost  in  cursul  lunei 
tôt  asa  de  mult  solicitatâ  ceea  ce  a  provocat 
o  creçtere  a  circulatiunei.  Ce  sumà  anume  s'a 
émis  pânà  acum  e  necunoscut' de  oare  ce  Banca 
nu  a  mai  publicat  sîtuatiunile  sumare  sâptâmâ- 
nale.  Aceasta  pentru  motivul  câ  la  31  Decem- 
brie  1919  expirând  privilegiul,  conform  trata- 
tului  pe  pace.  Banca  trebue  sà  lichideze  §i  eu 
începere  de  la  1  Ianuarie  1 920  operatiunile  ei 
trebuesc  prezentate  deosebit.  Pe  de  altâ  parte 
adunarea  generalà  autorizà  Banca  sà  continue 
operatiunile  pentru  Austria  §i  Ungaria.  Ctim 
s'a  fâcut  întretimp  çi  cum  se  va  face  de  acum 
inainte  controlul  operatjunilor  pentru    contul  li- 


chidârei  §i  al  republicilor  austriace  çi  ungare 
cred  cà  ar  trebui  sà  formeze  stibiect  de  discu- 
tiuni,  în  care  România,  ca  parte  interesatâ,  tre- 
bue sâ-si  spue  cuvântul. 

Situatiunea  de  la  31  Decembrie  1919  aratà 
o  circulatiune  totalâ  de  54.481  miiioane  coroane 
Fafà  de  valoarea  din  sàptàmàna  precedentâ 
resultâ  o  urcare  de  1.372  mil.  kr.  atribuità  ne- 
cesitàtei  de  numerar  la  sfârsitul  anului. 

Fatà  de  luna  precedentâ  s'a  émis  mai  mult 
3.13T  miliarde  iar  fatà  de  31  Decembrie  1918 
aratâ  un  spor  de  18.890  miliarde. 

Iatà  situatiunea  provizorie  a  Bâncei  Austro- 
Ungare  la  31  Decembrie,  1919: 
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Situafiunea  la  31  Decembrie  1919 


Activ 

Rezerva  metalicâ  din  care  222. 6  milioane  aur     —  —  —  — 

Bancnote  de  stat  Ungare  —  —  —  —  —  — -  —  —  —  — 

Bonuri  de  tezaur  aie  Caselor  de  împr.  de  ràzboi     —  —  — 

Police,  Warante  si  efecte  scontate     —  —  —  —  —  —  — 

Imprumuturi  contra  gaj —  —  —  —  —  —  —  —  —  —  — 

Datoria  Statului  Imp.  si  Régal  in  condit,.  spec.  —  —  —  — 

Datoria  Statului  austriac  —  —  —  —  —  —  —  —  —  — 

„           „       ungar  în  condi't.  spec.    —  —  —  —  —  — 

Créance  în  bonuri  de  casa  aie  stat.  austriac  —  —  —  —  — 

v       n      w       »      »      »      »  ungar 

Créance  statului  austriac  pe  bonuri  de  casâ  scàzute  —  —  — 

„           »       ungar             „       „              „   — 

Créance  asup.  statului  ungar  —  —  —  —  —  —  —  —  — 

Efecte    —  —  ____  —  _  

Imprumuturi  ipotecare   —  —  —  —  —  —  —  —  —  —  — 

Alt  activ  —  

Pasiv 

Capital  —  —  —  —  —  —  —  —  —  —  —  —  —  —  — 

Fond  rezerva    —  —  —  —  —  —  —  —  —  —  —  — •  — 

Bilete  în  circulafiune    —  —  —  —  —  —  —  —  —  —  — 

Giro-Conto  si  alte  obligatiuni  eu  scadenfa  imediatâ  —  —  — 

Scrisori  de  gaj  in  circulatie     —  —  —  —  —  —  —  —  — 

Bonuri  de  casà  în  circulatie     —  —  —  —  —  —  —  —  — 

Alt  Pasiv  ■  


Coroane  in  mil. 


10. 

9, 
22, 

10, 


287.6 
57.7 
437.9 
150.° 
046.3 
034.° 
60.° 
920.° 
542.4 
310.4 
3.941. 5 
2.243.3 
3.135.5 
47.fi 
260.2 
1.603.9 


210.2 
42.2 
54.481.3 
7.906.8 
852.° 
852.8 
1.540.8 


+  San  — 
Fatâ  de  23  Dec. 

—  9.7 

-  3.4 

+  o.1 

+1.304.° 
+  35.3 


76.7 
44.° 
76.7 
43.9 
50.3 
0.1 
O.4 
48.6 


4"1  371. 9 
+  264.6 

—  120.1 

—  188. 2 


Politica  economicà  a  Frantei  :  Reluarea 
relafiunilor  comerciale  eu  tàrile  foste 
inamice. 

D-nul  Ion  Sillescu,  agentul  nostru  comercial 
la  Marsilia,  trimite  Ministerului  urmâtoarele  re- 
la^iuni  : 

Guvernul  francez  a  luat  douà  mâsuri  princi- 
pale în  ce  priveste  comertul  exterior  :  a  décré- 
tât reluarea  relatjunilor  comerciale  normale  eu 
târile  foste  inamice  sau  rezultate  din  ele  si  a 
prohibit  la  import  un  mare  numâr  de  articole 
fabricate  sau  alimentare  care  nu  ar  fi  de  strictà 
necesitate,  lâsând  totusi  liber  importul  unora  din 
materiile  prime  aie  acestor  articole. 

Reluarea  relatiilor  comerciale  eu  acele  state 
demonstreazà  nu  numai  o  mâsurâ  de  ordin 
politic  gênerai,  dar  si  ca  politicà  comercialâ 
francezà,  urmeazâ  indicatiunile  cursului  francului. 
Din  tàrile  eu  monedâ  Franfa  doreste  sà  cum- 
pere  în  primul  rând  materii  prime  industriale  si 
apoi  fabricate,  pe  cari  pânà  acum  si  le  fnrnizà 
numai  din  tàrile  eu  schimb  defavorabil  francu- 
lui. Dacâ  anumite  din  aceste  materii   prime  si 


fabricate  vor  reveni  în  Franta  pe  un  prêt  mult 
inferior  celor  de  originà  francezà,  guvernul  a 
promis  câ  va  majora  drepturile  de  vamà  asu- 
pra  lor  sau  le  va  interzice  complet  importul. 
cum  s'a  hotârît  initial  în  ce  privesc  produsele 
chimice,  farmaceutice  si  colorante  de  prove- 
venientâ  germanà.  Noua  mâsurâ  nu  face  de 
altfel  decât  sâ  Iegitimeze  în  avantajul  Frantei 
o  stare  de  fapt,  fiindcâ  màrfurile  din  târile  mai 
sus  indicate  au  intrat  si  pânà  acum  în  Franta 
prin  intermediul  aliatilor  sau  neutrilor  ceiace 
le  màrea  pretul  de  cost  în  Franta.  Ràmâne 
numai  de  vàzut  dacâ  tàrile  izolate  mai  au 
stocuri  de  materii  prime  si  fabricate  în  mâsurâ 
necesarà  fiindcà  dupâ  cum  v'am  semnalat  în- 
tr'un  raport  précèdent,  Anglia,  America  si  Italia 
si  neutrii  au  cumpàrat  deja  pe  acele  piefi  can- 
titâti  însemnate,  începând  imediat  dupâ  armis- 
titiu  si  dacâ  Franta  va  cumpâra  totul  numai 
din  masini  germane,  poloneze  etc.,  fiindcâ  na- 
tionalii  statelor  menfionate  mai  sus,  ar  fi  con- 
tractât cumpàrarea  pe  mai  multi  ani  a  unor 
principale  uzine  germane,  etc.. 
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Pentru  reluarea  relatiunilor  comerciale  eu 
Germania,  în  afarâ  de  màsurile  générale  de 
mai  sus,  sunt  în  curs  tratative  suplimentare  si 
spéciale. 

In  ce  priveste  prohibirea  unor  articole  la  im- 
port,  chestiunea  stâ  astfel  : 

Inainte  de  râzboi,  conform  sistemului  ei  pro- 
tectionist,  Franta  a  practicat  anumite  restrictiuni 
la  import  fie  prin  interzicerea  compléta,  fie  prin 
taxe.  Azi,  noii  îmbogâti'ti  si  chiar  lucràtorii  plà- 
titi  din  ce  în  ce  mai  scump  consumà  o  cota 
prea  mare  de  articole  de  lux.  Si  cutn  o  parte 
din  aceste  articole  se  importà,  produefia  internâ 
neputând  satisface  cererea,  devizele  streine  a- 
flate  în  Franfa  sunt  întrebuin{ate  si  pentru  plata 
lor.  Deci  guvernul  urmàreste  ca  aceste  devize 
sâ  fie  consumate  numai  pentru  plata  articolelor 
de  o  mai  str/ctà  necesitate,  cum  ar  fi  cârbuni, 
céréale  si  materii  prime  industrializabile.  Prin 
noile  restrictiuni  aie  importului,  a  déclarât  mi- 
nistrul  comertului,  se  urmàreste  §i  un  stimulent 
pentru  industria  nafionalâ,  care,  fajâ  de  crea- 
rea  tôt  mai  mare,  va  face  mai  usor  efortul 
necesar  de  a'si  mâri  productja,  ceace  avea  si  I 
rezultatul  de  a  îmbogâtj  tara  eu  noui  resurse 
interne  si  de  a-i  améliora  starea  financiarâ. 

Situatia  actuala  économies  a  adaugat  minis- 
trul,  impune  statului,  sà  controleze  cheltuielile 
cetàt.enilor  lui,  pentru  ca  sâ  poatâ  face  posibil 
creditul  cumpàrâturilor  externe  de  materii  prime 
çi  de  produse  alimentare  de  strictà  necesitate. 

Obiec^i'unile  ce  se  fac  acestéi  màsuri    sunt  : 
Comertul  international   presupune   relatiuni  re- 
ciproce  — prin  închiderea  granitelor  pentru   unele  , 
produse  fabricate  stràine,  Franfa   riscà  sà  su- 
porte  represalii. 

Anglia  a  décrétât  deja  o  taxà  de  50°[o  a- 
supra  valorii  vinurilor  fine  importate,  ceace  vi- 
zeazâ  în  primul  rând  Franfa  si  de  sigur  alte 
màsuri  ii  va  urma  în  viitor,  iar  Belgia,  inten- 
tioneazà  sà  trimeatà  un  delegat  spécial  în 
Franta  pentru  a  se  vedea  dacà  nu  se  poate 
obfine  anumite  îndulciri  a  mâsurilor  franceze  în 
ce  priveste  aceastâ  farà. 

Pe  de  altà  parte,  se  spune,  interzicerea  im- 
portului articolelor  de  lux  va  aduce  perturba- 
tiuni  în  unele  comerturi  si  va  miesora  sumele 
pe  care  le  cheltuiesc  streinii  în  Franta,  ei 
fiind  principalii  consumatori  ai  lor.  In  plus,  im- 
portul  articolelor  de  lux  în  1919,  nu  depâçeste 
un  miliard,  adicà  :  alcooluri  535  mil.,  siropuri 
çi  dulceturi  261  mii.,  fructe  128  mil.,  parfu- 
muri  54  mil.,  gravuri  13  milioane,  dantele  7 
milioane. 

Pànâ  când  noile  taxe  interne  asupra  mârfu- 
rilor  de  lux  nu  vor  fi  trecute  si  prin  Sénat, 
nu  va  voi  raporta  asupra  lor. 


Preturile  de  export:   Zdruncinarea  econo- 
miilor  nationale. 

In  nazuinta  de  a  se  ajuta  fostele  state  cen- 
trale prejuditiate  în  economia  lor  din  cauza 
ràzboiului,  se  recomandâ  acestora  ca  sà  forteze 
exportul  pentru  ca  prin  aceasta  sà  se  dobàn- 
deasca  mijloacele  pentru  importul  materiilor 
prime  si  aie  celor  necesare  vietei.  Si  celelalte 
stiri  date  de  financiari  în  presa  mondialâ  a 
tuturor  statelor  centrale  nu  cunosc  alte  mijloace 
decât  restabilirea  grabnicâ  a  activitàtii  bilantu- 
lui  comercial. 

O  privire  în  presa  comercialâ  ne  aratà  în 
mod  eloevent  sfortârile  pe  cari  le  fac  exporta- 
lorii  de  a  furnizà  nu  numai  contra  valuta  bunà 
a  târilor  favorizate  dar  si  eu  preturi  urcate. 
Acest  export  fortat,  fie  în  forma  dumpingului 
sau  în  acea  a  compensatiilor  sà  fie  oare  mijlo- 
cul  salvator  al  situatiunei  ?  De  curând,  minis- 
trul  de  comert  ceh,  a  \\nut  un  diseurs  în  par- 
lamentul  din  Praga  prin  care  sustine  ca  statut 
sà  aibà  drept  la  partea  de  câstig  rezultatâ  din 
export. 

Acest  diseurs  ese  din  vechile  puncte  de  ve- 
dere  empirice  ; 

Statul  ceh  este,  împreunâ  eu  Spania,  singu- 
rul  din  Europa  care  are  în  prezent  un  bilanf 
comercial  activ  are  totusi  o  foarte  rea  valutà, 
mângâerea  câ  coroana  cehâ  este  mai  urcatâ 
de  cât  valuta  vecinilor,  nu  linisteste  pe  nimeni 
la  Praga, 

S'a  utilizat  si  în  Ceho  Slovacia  remediul  fi- 
nanciarilor  international!'  care  din  Olanda  a  fost 
introdus  de  câtre  guvernele  tuturor  târilor. 

Dupâ  arâtârile  ministr.  lui  de  comert  se  vede 
câ  partea  cea  mai  importantà  din  exportul  ceho- 
slovac  merge  în  statele  eu  valuta  mai  rea  decât 
Bohemia  astfel  cà  exportul  câtre  Polonia,  Ukraina, 
Ungaria,  Austria  si  Germania  se  mârgineste 
numai  la  prisosurile  muncei  nationale  deci  la 
schimbul  sànâtos  de  bunuri  în  sensul  reparti'tiei 
internationale  a  muncîi.  Momentele  spéculative 
nu  joacâ  încà  nici  un  roi.  Totusi  amenintà  a- 
ceasta,  dupà  ministrul  de  comert  ceh,  în  viitor 
sâ  fie  altfel  si  anume  în  dezavantagiul  écono- 
mie!' nationale. 

In  statele  eu  valuta  mai  ridicatâ,  în  Europa 
de  vest  se  accentueazà  o  crestere  progre- 
sivâ  de  bunuri  cehe  în  spécial  cârbuni,  zahàr, 
lemne  de  constructie,  malt,  hameiu,  articole  de 
stielà,  etc.,  etc 

Exportul  câtre  aceste  state  însâ,  când  nu  i 
se  opun  greutâU  de  transport,  nu  au  caracte- 
rul  unui  schimb  sànâtos  international  de  bunuri 
ci  este  supus  arbitrarului  speculatiei,  deoarece 
scopul  activitàtei  exportului  este  posesiunea  de 
valute  pretioase  si  nu  schimbul  de   bunuri.  In 
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acest  mod  economia  cehâ  e  în  pericol  sà  fie  in- 
fluenfatà  de  prémunie  piefelor  mondiale  în  forma 
rea  pe  care  a  luat-o  prin  pràbusirea  valutei. 

Statul  cheho-slovac  suferâ  mult  din  faptul  câ 
trebuie  sà  plàteascâ  eu  preturile  pie{ei  mondiale 
bumbacul  brut,  cuprul  si  alte  articole  pe  cari 
nu  poate  sà  le  primeascà  doeât  de  peste  océan. 

Dacâ  acum  productele  minérale  indigène  cresc 
în  valoare  prin  faptul  urcârei  preturilor  pe  pie- 
fele  mondiale  prin  export,  se  produce  în  mod 
necesar  în  prealabil,  o  revolufie  a  preturilor  în 
interior  care  zguduie  temeliile  stàrei  sociale  exis- 
tente. 

Cu  alte  cuvinte  ministrul  aratâ  câ  linistea  si 
ordinea  în  tânâra  republicà  ceho-slovacà  cer  ca 
deprecierea  valutei  sà  nu  aducà  cu  ea  o  pro- 
port,ionalâ  scumpire.  De  aceia  cere  ministrul  de 
cornerf  ca  exportul  de  fabricate  sà  se  facâ  în 
prima  Unie  càtre  târile  cu  valuta  slabâ  din  est 
nu  càtte  statele  vestului  cu  valuta  urcatâ,  sà 
se  exporte  numai  materii  prime  sub  controlul 
sever  al  statului  iar  càstigul  rezultat  din  export 
sà  revinâ  complectamente  statului. 

Numai  prin  confiscarea  câstigului  de  export 
se  oferà  garanfia  ca  strâinii  cu  valuta  urcatâ 
sà  ia  articolele  de  prima  necesitate  delà  indi- 
genii  cari  au  valuta  depreciatà  ast.el  cum  este 
cazul  în  Austria  si  Germania. 

Negustorul  eive^ian,  ca  individ  care  posedâ 
valutâ  prefioasâ  nu  trebuie  sâ-si  nesocoteascà 
superioritatea  sa  în  aceastâ  epoeâ  istoricâ  si  sà 
zdruncine  pozi'tia  economtcâ  a  statelor  cu  care 
face  cornerf. 

Cu  to{ii  avem  din  contrâ  puternice  interese 
de  a  aveà  cât  mai  neîntârziat  relatiuni  econo- 
mice  cu  vecinii  nostri.  Acest  interes  nu  are  ni- 
mic  comun  cu  simpatia,  este  o  necesitate  dacà 
nu  voim  sà  depindem  de  târile  extra  europene. 
Cum  se  ajuta  însà  târile  cu  valuta  slabâ?  Se 
voieste  numai  ca  sà  se  cumpere  eftin  din  aceste 
tàri,  deci  le  mâresc  si  mai  mult  nevoia.  Cu 
aceasta  trebuie  sà  se  sfâseascâ  de  acum. 

Màsurile  restrictive  trebuiesc  luate  pretutin- 
deni  si  chiar  sà  fie  oprite,  vânzarea  în  stràinà- 
tate,  efectuatà  în  târile  centrale  si  estice  are  ca 
efect  cà  indivizii  posesori  de  bani  importà  nu- 
mai articole  de  lux.  Dorinta  speculativâ  de-a 
aveà  valutâ  americanà  sau  a  ^ârilor  neutrale 
influença zà  în  mod  bolnàviuos  asupra  màrirei 
exportului. 

Guvernele,  în  spécial  în  Germania,  favorizeazà 
toemai  aceastâ  tendintà,  acordând  exportatorilor 
preturi  mari  deci  îi  sprijinà  înnàzuintele  lor  contra 
consumatorilor  interni. 

Vre-o  îmbunàtàtire  a  situafiei  economice  nu 
a  atins  acest  export  si  nici  exportul  fulgeràtor 
din  primele  luni  si  nici  goana  dupâ  devize  în 
valutâ  ridicatâ  dia  ultimele  luni. 


Exportul  toemai  nu  mai  este  mijlocul  de-a  se 
plàti  importul  materiilor  prime  si  aie  acelor  de 
prima  necesitate  ci  a  devenit  însusi  scopul  în 
sensul  speculatiei  de  devize. 

O  mare  parte  din  devizele  în  valutâ  ridicatâ 
astfel  procuratà  nu  s'a  predat  niciodatâ  lumei 
bancare  indigenâ  dar  s'ar  puteà  înlàturà  aceasta 
prin  o  technicâ  vamalà  aplicatâ  cu  ajutorul  ne- 
utialilor. 

Guvernul  ceh  a  ajuns  sà  priceapà  pericolul 
acestui  export  à  tout  prix  cu  valutâ  internâ  slabâ 
toemai  pentru  faptul  cà  acest  stat  are  un  bilanj 
comercial  activ. 

Cum  s'a  voit  sà  se  ap'.ice  în  Germania  în 
prima  jumàtate  a  anului  1919,  toate  stàrile  eco- 
nomice bolnàvicioase  prin  continuarea  blocadei 
acum  reese  în  evidenjà  cà  fàrà  continuarea  blo- 
cadei, fràmântârile  sociale  din  Ianuarie  si  Mar- 
tie  ar  fi  fost  si  mai  mari  conduse  de  urcarea 
preturilor  prin  deprecierea  valutei,  deci  anarchia 
ar  fi  fost  complectà. 

Ridicarea  blocadei  a  adus  cu  ea  pe  acea  a 
cursului  actual  al  màrcei  de  oarece  numai  în 
Germania  blocatà  se  fineà  pretul  artificial  din 
timpul  râzboiului.  Ministerul  de  cornerf  ceh  merge 
mai  départe  si  spune  câ  fàrà  o  restabilire  a  pre- 
turilor indigène  cari  sunt  în  c  nlrazicere  cu  acele 
aie  pre{urilor  pietei  mondiale  nu  se  poate  ima- 
giné un  sistem  acceptibil  de  restaurare  eco- 
nomicâ. 

Trebuie  deci  sà  se  ducà  comertul  de  nas  încâ 
multi  ani  cu  prohibiri  de  import  si  export?  Nu 
existà  nici  o  altâ  soluté  ? 

Valutele  neutrale  supra-urcate  si  acele  depre- 
ciate  aie  fostilor  beligeranti  sunt  tôt  atât  de  lip- 
site  de  valoare  pentru  schimbul  sànàtos  de  bu- 
nuri.  Un  schimb  sànàtos  de  bunuri  s'ar  puteà 
imaginà  numai  dacà  ar  circulâ  iarâsi  o  unitate 
de  mâsurâ  a  valorilor  international  recunoscutâ 
§i  nu  i  s-ar  atribui  numai  dobânzi  pentru  sede- 
rea  în  pivnitele  bàncilor  de  stat,  când  deci  re-. 
zervele  de  aur  ar  fi  liberate. 

Pânà  atunci  va  fi  necesar,  în  cazurile  izolate 
ca  schimbul  de  bunuri  sà  se  facâ  prin  plata  di- 
ferentei  în  numerar. 

Pericolele  unui  schimb  de  bunuri  cu  mijloace 
de  platâ  nestabile  se  vor  face  în  cel  mai  apro- 
piat  timp  din  ce  în  ce  mai  observabile  si  anume 
nu  numai  în  fârile  carj  au  valutâ-  depreciatà 
dar  si  în  acele  chiar  cari  au  valuta  ridicatâ.  Este 
în  orice  caz  fàrà  sens  sà  se  predice  popoarelor 
o  moralâ  economicâ  prin  fraze  simpliste  astfel 
cum  se  obisnueste  în  unele  cercuri  aie  finantei 
internationale,  în  speci.  1  în  manifestul  adresat 
guvernelor  de  càtre  conferinta  financiarà  eco- 
nomicâ. 

Conducàtorii  delà  marile  instituf if  de  emisiune 
aie  tuturor  târilor  nu  au  curajul  màrturisirilor  sin- 
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cere  câ  emisiunile  lor  au  cauzat  deprecierea  dând 
publicului  hârtii  fârâ  valoare  provenite  din  îm- 
prumuturile  de  râzboiu.  Din  necesitate  sunt  pru- 
den{i  punând  condi'tii  imposibile  pentru  împru- 
muturi,  în  loc  sâ  mârturiseascà  în  mod  onorabil 
§i  sincer  câ  împrumuturile  asteptate  de  càtre 
oamenii  de  stat  aie  unor  state  nu  vor  puteà  fi 
acordate  de  oarece  de  acum  înainte  acestea  nu 
mai  pot  fi  plasate  de  càtre  bânci.  Tôt  o  atât 
de  simplistà  frazà  este  si  forfarea  exportului. 

Export  sânâtos,  ca  parte  componentâ  a  re- 
partifiei  internationale  a  muncei  este  o  binecu- 
vântare  ;  export  artificial,  ca  goanâ  dupâ  valutà 
strâinâ.  este  o  nefericire. 

Reorganizarea  Ministerului  de  Industrie  si 
Comerf  în  Republica  Ceho-Slovacà. 

D-l  T.  Pâuceanu,  agentul  nostru  comercial  la 
Pragd,  ne  trimite  raportul  de  fafâ  privitor  la:  „Re- 
organizarea  Ministerului  de  Industrie  si  Comerf» . 
Ministerul  de  Industrie  si  Cornerf  al  Republicei 
Ceho-Slovacà.  s'a  reorganizat  pe  zioa  de  1  Apri- 
lie  a.  c,  în  asa  fel  în  cât  serviciile  interioare 
sunt  împârfite  dupà  specialitâtile  de  Industrie  iar 
serviciile  exterioare  dupà  târile  cârora  le  apar- 
fine  chestiunele.  Aceastâ  organizatje  este  luatà 
dupà  modelul  elvetian  si  anume  : 

Secrétariats  General  în  3  sectj'uni,  fiecare 
secfiune  avànd  mai  multe  servicii. 

1 .  Sectjunea  industrialà, 

2.  Secfiunea  politico-comercialâ, 

3.  Sec{iunea  legislativà 

Secretariatul  gênerai,  al  cârui  sef  este  secre- 
tarul  gênerai  al  ministerului  rezolvà  chestiunile 
de  personal  §i  de  administratie  centralà  a  mi- 
nisterului, aie  oficiului  de  patente,  aie  comisiunei 
pentru  comertul  exterior,  aie  oficiului  de  compen- 
safie,  aie  serviciului  de  stràini  din  Ceho-Slovacia, 
chestiuni  personale  aie  corespondenfilor  si  ata- 
safilor  comerciali  din  strâinàtate  si  în  sfârsit  con- 
ferâ  distinct,iuni,  ordine  si  decorafiuni. 

Secretarul  General  va  reprezentà  pe  Ministru 
în  administrafia  ministerului,  va  décide  asupra 
chestiunilor  disciplinare  si  de  personal,  in  ches- 
tiunile corporatjunilor  oficiale,  în  raporturile  ofi- 
ciale  càtre  celelalte  ministère  asemenea  fat,à  de 
public. 

Va  supravegheà  dezvoltarea  comercialâ  si  in- 
dustrialà a  fàrei  si  se  va  ocupà  eu  organizarea 
si  controlul  sectiunilor  din  minister,  a  comisiunei 
pentru  comerful  exterior  si  a  oficiului  de  com- 
pensafie. 

Secfiunea  I  Industrialà 

Chestiuni  de  ordin  industriel  inclusiv  de  ad- 
ministratie si  de  desvoltare  a  industriel'  republi- 
cei, aie  Centralei  industriasilor  din  Ceho-Slovacia 


aie  diverselor  comisiuni  însàrcinate  eu  afaceri  in- 
dustriale. 

Controlul  sindicatelor  industriale,  discutarea 
si  fixarea  preturilor,  reglementarea  chestiunilor 
politico-comerciale,  adicâ  màrfuri  prohibite  la 
import  si  export,  pentru  care  secfiunea  II,  ser- 
serviciul  d,  nu  se  poate  pronunta. 

Aceastâ  secfiune  se  compune  din  serviciile 
A.  B.  C.  si  D.,  plus  serviciul  legislativ. 

Serviciul  A.  Cuprinzànd  urmàtoarele  industrii  : 
l)  Industria  sticlàriei  si  de  email.  2)  Industria 
materialelor  de  construct,iuni  din  piatrâ,  porfelan, 
ceramicâ,  càramidârie,  var,  ciment  si  produse 
de  ciment  si  a  învelitorîlor  de  case  din  carton, 
în  sfàrsit  chestiuni  privitoare  la  prémunie  arti- 
colelor  si  materialelor  de  constructie. 

3)  Industria  de  lemne  si  chestiuni  privitoare 
la  prefurile  lemnelor. 

4)  Industria  chimicâ,  chimia  în  gênerai,  uleiuri 
etherice,  esente,  sâpunuri,  lumânàri,  parfumuri, 
gràsimi,  unsori,  smoalâ,  rezini,  cremà  de  ghete 
fabricarea  lacurilor,  cernelei,  uleiuri  végétale  §i 
minérale,  scrobealâ,  explozibile. 

Chestiunile  referitoare  la  benzine,  petrol,  carbid 
si  cârbuni,  care  ajung  nerezolvate  la  minister, 
sau  pentru  care  se  cere  deciziunea  ministerului. 

Serviciul  B.  l)  Industria  pieilor  conservate 
si  brute,  lichidarea  sindicatului  de  pielârie  si  co- 
prinzând  o  comisiune  de  3  membri  pentru  re- 
glementarea comerfului  si  prefurilor  pielàriilor, 
a  industriei  mânusilor,  a  curelelor  de  transmisiune, 
a  harnasamentului  si  în  sfârsit  a  oricàrui  articol 
provenit  din  piele. 

2)  Industria  masinelor  si  a  turnâtoriilor  de 
fier,  adicà  fabrici  de  masini  agricole,  indus- 
triale, tùrnâtorii  de  fontâ  fier,  si  ot,el,  fabrici 
metalurgice  pentru  orice  articole,  vagoane,  au- 
tomobile, chestiuni  de  pre{uri  si  fixarea  lor  pentru 
industria  metalurgicâ  în  gênerai. 

3)  Fabricile  de  chibrituri.  4)  Industria  fabri- 
celor  de  conserve  si  alimente,  si  în  fine  rezolvâ 
chestiunile  în  înfelegere  eu  ministerul  de  apro- 
vizionare  al  populatjei.  5)  Industria  zahàrului. 
6)  Industria  berei.  7)  Industria  spirtoaselor.  8)  In- 
dustria morilor.  9)  Industria  maltului. 

Lichidarea  si  normalizarea  tuturor  articolelor 
si  chestiunilor  ce  au  aparfinut  fostei  administra- 
tiuni  militare  si  civile,  colaboreazà  eu  comisi- 
unea  internat,ionalâ  de  lichidare  din  Viena  si  în 
sfârsit  chestiunile  relative  la  cârbuni  cari  nu  se 
pot  rezolva  de  câtre  subsec^ium'le  industrialé  ré- 
gionale si  cari  necesità  decizid  ministerului  de 
Industrie  si  Corner^. 

Serviciul  C  l)  Industria  textilelor,  adîcâ: 
bumbac,  lânà,  in,  cânepà,  jutà,  rufârie.  2)  In- 
dustria sàpunurilor.  3)  Industria  hârtiei.  4)  In- 
dustria nasturilor.  5)  Industria  sidefurilor. 

Chestiuni  générale  aie  comisiunei  textile  si  a 
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subsectiunilor  locale  régionale,  càrbuni  pentru 
instala{iile  fabricelor  textile,  chestiuni  referitoare 
la  pre^urile  textilelor  si  în  sfârsit  colaborare  eu 
ministerul  aprovizionàrei  pentru  aprovizionarea 
populafiei  eu  haine,  rezolvarea  peti'tiunilor  refe- 
ritoare la  aprovizionarea  eu  îmbràcâminte. 

Serviciul  D.  Chestiuni  de  furnituri  publiée  si 
aie  statului,  aie  armatei,  aie  C.  F.,  colaborînd 
eu  comisiunea  statului,  pentru  furnituri  relative 
la  comenzile  institut,iunilor  publiée. 

Serviciul  E.  Legislativ.  Chestiuni  générale 
de  ordin  juridic.  Prelucrarea  legilor  si  a  ordo- 
nantelor  ministerului  de  industrie  si  cornerf. 
Chestiuni  aie  camerilor  de  comert,  industrii  si 
meserii  din  provincie,  a  burselor,  a  trusturilor 
si  cartelelor,  societâtl  si  asociat,iuni  industriale, 
comerciale  si  bancare,  în  sfârsit  dispozitii  si 
aprobâri  pentru  societâ|i  pe  actjuni. 

Secfiunea  II  (Politico-Socialâ). 

Serviciul  A.  Lucràri  referitoare  la  legea  ta- 
rifului  vamal  autononi,  spécial  pentru  chestiunile 
politico-comerciale  si  executarea  conventjunilor 
si  tratatelor  comerciale,  stabilirea  preturilor  de 
export,  etc. 

Sunt  formate  4  grupuri  cari  vor  prépara 
lucrârile  referitoare  la  tariful  vamal  viitor  pe 
specialitate  de  màrfuri  si  anume  : 

Grupa  I.  Màrfuri,  coloniale,  fructe  méridio- 
nale, zahài,  tutun,  céréale,  malt,  leguminoase, 
fàinà,  orez,  fructe,  légume,  plante,  vite,  animale, 
producte  animale,  uleiuri,  grâsimi,  alimente,  bàu- 
turi  minérale,  articole  farmaceutice  si  medica- 
mente,  vopsele,  gume,  uleiuri  minérale,  sare, 
chemicale  si  produse  chemicale,  lumânàri,  sà- 
punuri,  cearâ,  chibrituri. 

Grupa  II.  Bumbacuri,  sfoarà,  a{à,  in,  cânepâ, 
jutâ,  lânà,    mâtase,   confec{iuni,  pânze  ceruite. 

Grupa  III.  Lernne,  cârbuni,  materiile  prime 
pentru  dulgheri  si  lemnari,  paie,  trestie,  papurà, 
hârtie,  cauciuc,  gutaperca,  piei,  articole  de  blà- 
nàrie  si  cojocàrie,  articole  din  lemn.  sticlâ,  piètre, 
articole  artistice,  literare  si  muzicale. 

Grupa  IV.  Fier,  metale  prefioase  si  nepreti- 
oase,  masini  si  aparate  electrice  si  electro-tech- 
nice,  càide  comunicatie,  instrumente  si  ceasornice. 

Serviciul  B.  Colaborarea  ministerului  de  in- 
dustrie si  comert  la  executarea  tarifului  vamal 
autonom  si  rezolvarea  reclamatiunilor  stràinâ- 
tâtei  contra  acestui  tarif. 

Serviciul  C.  Colaborarea  ministerului  de  In- 
dustrie si  Comert  în  chestiuni  de  transport  pe 
cài  ferate,  international  si  tarife. 

Serviciul  D.  Legâturi  comerciale  practice  si 
chestiuni  comerciale  internationale. 

Sindicatele  de  export  si  controlul  lor,  ches- 
tiuni de  transport  în  colaborare  eu  serviciul  de 
tr.insporturi  pe  apâ,  stiri  comerciale  internatio- 


nale, în  afarâ  de  cele  dirijate  de  câtre  secré- 
tariats gênerai. 

Serviciul  de  informatiuni  si  publicatiuni  în 
acest  sens.  Mijlocirea  si  transmiterea  stirilor 
delà  Consulatele  si  Camerile  de  Comert  streine 
càtre  corporatiunile  interesate. 

Discutarea  chestiunilor  comerciale  externe  si 
a  creditelor  externe.  Sunt  numi'ti  referenti  pen 
tru  diferitele  târi.  Chestiunile  României,  Greciei 
si  Turciei  sunt   sub   conducerea    unui  réfèrent 
spécial. 

Transporturi  pe  apâ 

Pànâ  la  hotarîrea  definitivâ  asupra  compe- 
tentei  ministerului  de  Industrie  si  Comert  în 
aceastà  privintà  vor  fi  de  resortul  acestei  sec- 
tiuni;  toate  chestiunile  juridice  si  comerciale, 
chestiuni  de  transporturi  si  chestiuni  de  cornu-  \ 
nica{ie  pe  apâ,  conventiuni  referitoare  la  tran- 
sporturi pe  apâ,  chestiuni  aie  societàtilor  de 
navigatie,  dreptul  Statului  si  controlul  asupra 
societàtilor  subventionate  de  el,  chestiuni  de 
drept,  relative  la  transportul  pe  apele  din  inte- 
riorul  republicei,  condi'tiunile  de  transport,  taxe 
si  imposite  pentru  întrebuintarea  càilor  de  apâ 
artificiale  si  în  sfârsit  o  colaborare  strânsâ  eu 
serv.  D  Sectia  II. 

Secfia  III 

Serviciul  A.  Lucràri  juridice  referitoare  la 
legea  industriel'  tesàturilor  si  care  ies  din  cadrul 
sectiei  I.  Serv.  C.  Decizii  si  rezolutii  relative 
la  chestiuni  de  industrie  textilà. 

Serviciul  B.  Executarea  legilor  si  a  dispozi- 
tiunilor  de  mai  sus  ;  comertul  ambulant  eu  pâ- 
sàri.  Colaborarea   la   corporatiunile  industriale. 

Serviciul  C.  Executarea  ordonantelor  si  le- 
gilor relative  la  Camerile  de  Meserii  si  corpo- 
ratiuni  din  orasele  de  provincie.  Chestiuni  refe- 
ritoare la  constructiuni. 

Serviciul  D.  Corporatii  de  lucrâtori  precum 
si  un  consiliu  spécial  însàrcinat  eu  rezolvarea 
tututor  acestor  chestiuni. 

Serviciul  E.  Se  ocupâ  eu  mijloacele  de  des- 
voltare  si  prosperare  a  industriilor  si  meseriilor 
din  republicà  în  sens  didactic  si  anume  :  cursuri 
pentru  maestrii  si  specialisti  de  comptabilitate, 
de  diverse  lucràri,  devise,  desvoltarea  technicâ 
si  economicâ  a  industriilor  si  a  meseriilor,  Or- 
ganizarea  de  Expozitii,  Museuri  industriale  si 
a  institufunilnr  pentru  prosperarea  industriilor 
si  a  meseriilor.  concursuri  industriale  si  de  me- 
seriasi. 

Chestiunea  materialelor  provenite  din  demo- 
bilizare,  colaborarea  si  grija  pentru  invalizii  de 
ràzboiu,  în  sfârsit  orice  chestiuni  referitoare  la 
industrie  si  meserii. 
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Serviciul  F.  Organizarea  localitàtilor  balneare 
ordonate  în  privinfa  ordinei  çi  a  circulafiei  în 
aceste  localitâti,  precum  çi  controlul  biroului 
de  streini. 

Comerful  exterlor  pe  luna  Mariic.  In  cursul 
lunei  Martie  a.  c.  s  au  importât  mârfuri  în  va- 
loare  de  kor.  c-sl.  582  milioane. 

Dintre  màrfurile  importate  sunt  :  6.000.000 
kgr.  lânâ,  in  valoare  de  kor.  470  mil.  piei  de 
1.800.000  kgr.  în  valoare  de  kor.  43.7  mit. 
sfoarâ  çi  a{â  kgr.  400.000  în  valoare  de  kor. 
50.7  mil.,  çi  diverse  articole,  aproximativ  kgr. 
120.000  în  valoare  de  kor.  17.5  milioane. 

Noui  preturi  aie  fierului,  Eri,  6  Maiu,  Co- 
misiunea  pentru  controlarea  prefurilor  fierului, 
a  hotàrit  eu  începere  retroactivâ  delà  1  Maiu 
a  c.  noui  preturi  interne  pentru  fier,  avându-se 
în  vedere  faptul,  câ  delà  1  Maiu,  pretul  càr- 
bunilor  a  fost  ridicat  eu  alte  30°|o  si  tarifai 
màrfurilor  pe  Càile  Ferate  eu  150°!o,  pretul 
fierului  a  fost  ridicat  si  el  eu  100  kor.  c-sl. 
la  °|0  de  kilograme. 

l)  Pentru  Industria  metalurgicà  din  Regiu" 
nea  Praga,  au  fost  IWàrîte  urmâtoarele  preturi 
împârt,indu-se  luna  Maiu  în  douâ  perioade  si 
anume  :  delà  1  — 10  Maiu  si  delà  11 — 31  Maiu. 
Aceste  preturi  se  înt,eleg  pe  °|o  kgr.  fier. 

Dau  aci  mai  jos,  mai  multe  preturi,  a  diver- 
selor  sorte  de  fieràrie,  eu  preturile  vechi,  eu 
cele  delà   1  =  10  Maiu  çi  delà  11—31  Maiu. 

1)  Fontà  în  bucàti  Ingot,  kor.  250—340—375. 

2)  „         „      Zagel,  „  320—410-445. 

3)  Drugi  de  fier  Stabeisen,kor.360— 455— 490. 

4)  Sine  dedrum  de  fier,  kor.370— 465  — 500. 

5)  Rellschienen  „   408—503 — 538. 

6)  Fier  în  cercuri  Bandeisen  400  —  495  —  530. 

7)  Tablâ  groasà  Grobbleche  peste  5  m|m. 
kor.  410—505—540. 

8)  Tablâ  subt,ire.  Feinbleche  1—3  m|m  kor. 
440—540—580. 

9)  Tablâ  groasâ,  Grobbleche  3  —  5  m|ai.  kor. 
425  —  520—560. 

10)  Tablâ  subtire,  Feinbleche  sub  1  m|m. 
460—560—600. 

11)  Tablâ    zincuità,   Verzinktesblech,  kor. 

800—900—940. 

2)  Pentru  regiunea  Wittkowitz  au  fost  fixate 
urmâtoarele  preturi  interne,  pentru  °jo  kgr.  fier 
pe  termenul  delà  1 — 31  Maiu  a.  t. 

1)  Fontâ  pentru  turnâtorii  (Giessereicheisen) 
kor.  242—313,50. 

2)  Fontâ  Hamatit  kor.  265  —  340. 

3)  Traverse  Trâger  kor.  375 — 450. 

4)  Fier  în  cercuri  (Bandeisen)  400 — 495. 

5)  Sine  de  drum  de  fier  385—465. 


6)  Tablâ  groasà  Grobbleche  peste  5  m|m. 
460—550. 

7)  Tablâ  sub  5  m|m.  500  -580. 

3)  Pentru  regiunea  Slovacia  au  fost  fixate 
urmâtoarele  preturi  :  Drugii  de  fier  (Stabeisen), 
traverse  (Trâger)  si  sinele  de  fier,  ca  cele  din 
regiunea  Praga,  iar  pentru  tablele  défier  Grob- 
bleche Feinbleche),  ca  cele  din  Wittkowitz. 

Preturile  de  export  pentru  Statele  fostei  Mo- 
narchii  Austroungare  se  vor  calcula,  încârcându-se 
preturile  de  mai  sus,  eu  un  procent  care  va- 
riazâ    între    22 — 70°jo,    dupâ  diversele  sorte. 

In  târile  eu  valuta  superioarâ  se  vor  orienta 
dupâ  preturile  din  Germania,  pentru  a  se  putea 
mentine  concurenta. 

Aceste  preturi  urmeazâ  a  fi  supuse  aprobârei 
Ministerului  de  Comert  çi  Industrie  çi  se  crede 
eu  certitudine  câ  vor  fi  aprobate. 

Diverse.  O  comisinne  compusà  din  reprezen- 
tanti  ai  Ministerelor  de  Industrie  çi  Comert,  ai 
Ministerului  de  Câi  Ferate  si  ai  Oficiului  de 
compensatie,  au  plecat  la  Berlin,  pentru  a.  trata 
eu  Guvernul  german  diferfte  chestiuri  de  ordin 
economic-comerciar;  reglementarea  comunicatiei 
pe  fluviul  Elba,  chestiunea  transporturilor  sosite 
la  Hamburg  çi  destinate  Republicei  Ceho-Slovace, 
chestiuni  de  transit,  chestiunea  portului  Ham  - 
burg  si  în  sfârçit  alte  chestiuni  de  compensatie. 

Financiare.  Piata  din  Praga,  gâsindu-se  \n- 
tr'o  situatiune  financiarà  precarâ,  din  cauza 
lipsei  de  monedâ,  Ministerul  de  Finante  a  con- 
vocat  sâptâmâna  aceasta  pe  toti  Directorii  Bân- 
cilor  mai  mari  din  Praga,  pentru  a  se  consulta 
în  aceastâ  privintâ.  S'a  hotârît  deocamdatâ,  ca 
Statul  sâ  elibereze  Bonuri  de  Casâ  în  valoare 
de  un  miliard  kor.  eu  cari  sâ  se  înlesneascâ 
pentru  un  moment  mobilitatea  bâneilor,  cari  la 
rândul  lor  sunt  çi  ele  angajate  eu  crédite  mari, 
având  nevoe  de  mari  cantitâti  de  monedâ. 
Ministerul  de  Finante  a  promis  câ  va  da  tôt 
concursul  posibil  pentru  ca  lipsa  de  monedâ  sa 
fie  înlâturatà  çi  ca  industria  çi  comertul  cari 
sunt  atinse   din   aceastâ   cauzà  sâ  fie  ajutate. 

Raportufile  comerciale  aie  României  eu 
Olanda.  Organizarea  de  bâlciuri  nationale. 

D  1  Victor  Statescu,  agentul  nostru  comercial 
la  Haga,  ne  trimite  urmâtoarele  interesante  re- 
latiuni  privitoare  la  raporturile  noastre  comer- 
ciale eu  Olanda. 

Rom$nia  ar  puteà  gâsi  in  Olanda  oare  care 
articole  de  care  ar  aveà  nevoie.  Din  cauza  va- 
lutei  dobândirea  acestor  articole  nu  ar  fi  însâ 
realizabilà  decât  numai  in  cazul  când,  printr'o 
conventiune  specialâ,  s'ar  puteà  obtine  un  cré- 
dit aci  sau  când,  s'ar  puteà  înfiintà  o  Soc.  Ro- 
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mâno-Olandezà  de  import- export,  sub  controlul 
guvemului  Român.  Intr'un  précèdent  raport  am 
aràtat  câ,  s'ar  puteà  realizà  un  asemena  aran- 
jament  aci,  pe  aceleasi  baze  ca  si  cele  fàcute 
între  Olanda  si  Cecho-Slovacia  si  Polonia. 

Expozanfii  la  bâlci  si  comerciantii,  cari  ar  dori 
sà  exporte  màrfurile  lor  in  România,  cer  mai 
tofi  sau  plata  imediatà  la  predare,  sau  garan- 
tia  unei  mari  bànci  din  Olanda.  Foarte  multi 
se  mirau  de  ce  Serviciul  Maritim  Român  nu 
reîncepe  cursele  intre  tara  si  Olanda?  Bun  în- 
teles  câ  aceastà  reluare  de  curse  ar  fi  mijlocul 
cel  mai  indicat  pentru  amplificarea  relat,iunilor 
comerciale  eu  Occidentul.  Legafiunea  din  Haga 
a  fost  însà  informatâ  câ,  soc.  Neerlandezà  de 
Navigafie  (Koningl.  Neederlansche  Stoombott- 
moastap)  ar  fi  hotârît  sà  întreprindà  un  servi- 
ciu  de  curse  regulate,  intre  tara  noastrâ  si  Olanda 
si  se  pare  cà  si  alte  societâ{i  de  navigatie  in- 
tenfioneazâ,,  in  legâturâ  eu  marile  linii  ce  deser- 
vesc  Mediterana,  sâ  orânduiascà  un  serviciu  de 
navigatie,  care  sâ  deserveascà  toatà  coasta  ves- 
sticà  a  Màrei  Nègre. 

Pe  lângà  màrfurile  coloniale  de  tôt  soiul,  màr- 
furile care  au  fostexpuse  la  bâlciu,  si  care  ar 
puteà  fi  exportate  in  România  ar  fi,  in  primul 
rând:  masinele  agricole  si  unelte  de  muncâ,  apoi 
masini  si  motoare,  piese  de  masini,  instalatiuni 
pentru  fabricarea  untului  si  brânzeturilor,  steri- 
lizatoare  pentru  Iapte,  pesmeti,  lapte  condensât, 
cacao  si  ciocolatà. 

Un  articol  care  a  fost  mult  importât  din  Olanda, 
înainte  de  râzboiu  este  sfoara  de  Manilla  si 
cordagele  pentru  fabrici  si  exploatatiile  petroli- 
fere  (cabluri  si  curele  de   transmisie  împletite). 

Farmaceuticile,  spécial. tâ^île  olandeze,  mai  eu 
seamâ  coaja  de  chinchina  si  chinina  de  toate 
felurile.  (Toate  aceste  din  urmà  articole  se  pre- 
parà  in  Germania,  si  sunt  mult  mai  avantagios 
de  dobândit  acolo). 

Tesâturi  de  bumbac  si  tricotage; 

Marganna  (aci  sunt  cele  mai  mari  fabrici  de 
acest  soiu  de  produse). 

Culori  si  cerneluri; 

Articole  de  cauciuc,  bande  si  pne-uri  de  au- 
tomobile ; 

Pielàrie  pentru  mobile,  ghete  gâta,  pielârie 
pentru  sei  si  hamuri,  talpâ,  etc. 

Acestea  sunt  articolele  care  mi-au  fost  pro- 
puse  de  expozantii  de  la  Bâlciu,  cari  însà  erau 
sceptici  privitor  la  începeri  de  rela{ii  eu  Româ- 
nia, dat  fiindcà  si  noi  ca  to(i  streinii,  din  cauza 
valutei  si  greutàtilor  de  transport,  nu  putem 
face  actualmente  cumpàràturi  în  Olanda.  Au 
fâcut  însà  aceste  propuneri  eu  scopul  ca  sà  facà 
cunoscut  în  tara  noastrâ,  casele  lor,  pentru  even- 
tuale  comande  în  viitor. 


Poate  câ  ar  fi  bine  dacâ  pentru  industHa 
lâptâriei  si  brânzeturilor,  s'ar  aduce  ca  modèle 
în  tarâ,  câteva  aparate  întrebuinfate  mai  obis- 
nuit  în  aceastà  industrie  în  Olanda. 

Dau  câteva  din  pârtile  mai  însemnate  aie  or- 
ganizatiunei  Bâ'ciului  national  neerlandez  de 
mostre  din  Utrecht  1920. 

Deschiderea  solemnà  a  bâlciului  a  avut  loc 
la  23  Febr.  la  Utrecht,  în  localul  Teatrului  co- 
munal. 

Pe  tribuna  oficialâ  au  !uat  loc:  Dr.  J.  P. 
Fokema,  Primarul  oraçului  Utrecht  si  Prese- 
dintele  Comitetului  bâlciului;  Ministrii:  van 
Jsselstein,  Agr.  Corn,  si  Ind.  Aalberse,  Muncei. 
van  Karnebeek,  Afaceri  streine.  Presedintii  Sta* 
telor  Générale  :  Baron  van  Voorst  tôt  Voorst 
si  Fock  cum  si  întregul  Consiliu  de  administratie 
al  bâlciului.  In  salâ  au  luat  loc  delegatii  sta- 
telor  streine  si  numerosi  invitati. 

Presedintelc,  dupà  ce  ureazâ  bunâ-venire 
azistentei,  aratà  cà  acest  bâlciu  este  primul 
care  se  face  în  timp  de  pace,  dar  are  de  co- 
mun  eu  precedentele  cà  are  loc  tôt  într'o  epoeâ 
de  mare  nesigurantà,  din  cauza  extremei  ten- 
siuni  pe  târâmul  économie  si  social. 

Ministrul  Agr.  Ind.  si  Comert,  van  Jssenstein 
pronuntâ  discursul  de  deschidere,  in  care  spune 
câ  viitorul  industriel'  olandeze  este  încâ  precar. 
Scàderea  cursului  schimbului  t^rilor,  în  care 
produsele  olandeze  si-ar  gàsi  un  debuseu,  face 
ca  exportarea  sâ  fie  absolut  imposibilâ.  Pe  de 
altà  parte  pretul  cârbunelui  este  atât  de  urcat 
cà  concurenta  eu  industria  streinâ  devine  foarte 
dificilâ.  In  fine,  tôt  felul  de  greutâti  se  ivesc 
din  toate  pârtile. 

Totusi  Ministrul  este  convins,  câ  energia  po- 
porului  olandez  va  sti  sâ  învingà  toate  greu- 
tàtile. 

Institutia  bâlciurilor  anuale  este  unnl  din 
milloacele  de  luptâ.  Nu  numaî  cà  ele  formeazâ 
legàtura  de  unire  intre  industrias  si  cumpàràtor, 
dar  ele  pot  procura  si  noui  debuseuri. 

Ministrul  sfârseste  exprimându-si  nàdejdea 
câ  bâlciul  viitor  se  va  inaugura  în  noul  local, 
auume  construit  în  acest  scop,  si  sub  alte 
auspicii. 

In  ziua  de  25  Februarie,  s'a  pus  piatra  fun- 
damentalà  a  edificiului  permanent  destinât  bâl- 
ciului din  Utrecht,  de  A.  S.  R.  Principesa  Mos- 
tenitoare  Iuliana. 

Cu  aceastà  ocaziune  un  discurs-program  a 
fost  pronuntat  de  Dr.  A.  van  Doornink,  Prese- 
dintele  Consiliului  de  Ad-tie  al  Soc.  pentru  ex- 
ploatarea  constructiilor  bâlciului  (N.  V.  Maat- 
schappij  tôt  exploatatie  van  Jaarbeursgebeuwen). 

Oratorul  multumeste  în  numele  organizatorilor 
bâlciului,  autoritàtilor  si  particularilor  de  încu- 
rajatorul  concurs  ce  s'a  dat    acestei  institutii, 
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menità  de  sigur,  a  deveni  egalà  în  importan{à 
eu  bâlciurile  din  streinâtate,  „Pentru  moment 
însâ,  maî  avem  încà  de  luptat,  nu  trebue  sà  ne 
lâsàm  unui  optimism  superficial". 

„Ace!a  care  în  timpul  anilor  grei  ai  ràzbo- 
iului,  a  putut  sà-si  dea  socoteala  de  persévé- 
rera, de  energia  indnstriasilor  nostri,  acela 
este  convins  câ  aceastà  tenacitate,  aceastâ  ob- 
stinafie  în  sforjare,  care  au  constituit  întot- 
deauna  virtufile  particulare  aie  poporului  nostru, 
vor  reusi  ca  întotdeauna,  sà  ne  facâ  a  învinge 
toate  greutâtile". 

„Nu  se  vàd  de  altfel  semne,  destul  de  slabe, 
e  drept,  care  ne  face  sâ  întrevedem  atte  vre- 
muri,  ce  vor  veni  si  vor  fi  mai  bune  ? 

„Sj  ideea  ca  în  loc  de  a  dîviza  for{ele  so- 
ciale, trebue  din  contra  a  le  concentra  în  scopul 
de  a  mâri  avu{ia  economicâ  a  t^rei,  nu  pâ- 
trundeea  încet  dar  sigur  în  toate  clasele  sociale? 

„Nu  s'au  gâsit  la  noi  oameni  activi  si  capa- 
bili,  care  au  îndrâznit  a  lua  ini^iativa  fericitâ 
tinzând  a  gâsi  mijloacele  cele  mai  chibzuite, 
pentru  îmbunàtâtirea  si  restabilirea  traficului 
international?" 

„Am  fi  prea  indràzneti  dacà  ne-am  arâta 
nâdejdea  ca  tara  noastrà,  care  a  fost  crutatà 
de  grozàviile  râzboiului  si  care  de  altfel  este 
favorizatà  de  situafia  sa  geograficâ,  ar  îndeplini 
un  roi  important  si  în  restabilirea  comert,uiui 
mondial  ? 

„Dupâ  experienfa  anilor  trecuti  este  de  pri- 
sos  de  a  mai  arâtà,  încâ  odatâ,  interesul  gê- 
nerai ce  reprezintà  instituirea  acestui  bâlci  . 

„Acum  însâ,  când  în  mai  toate  tàrile  din 
lume,  existà  sau  se  creiazâ  bâlciuri,  si  când  re- 
lar.iile  comerciale  se  adapteazâ  din  ce  în  ce  mai 
mult  acestei  noui  institut,ii,  acum  sà  consolidàm 
bàlciul  nostru  pe  astfel  de  baze  ca  sâ  poatâ 
îndeplini,  în  chip  demn  si  durabil,  menirea  sa, 
alâturi  de  bâlciurile  surori  din  strâinâtate"* 

„Defini'tia  bâlciului  în  gênerai,  o  împrumut 
eminentului  presedinte  al  bâlciului  din  Lyon, 
Ed.  Herriot,  care  ne  aratà  cerintele  la  care 
trebue  sà  râspundà  un  bâlci  bine  organizat  :  „le 
maximum  d'affaires,  avec  le  minimum  de  frais, 
dans  le  minimum  de  temps  sur  le  minimum 
d'espace". 

„Cred  cà  în  fine  nu  mai  suntem  départe  de 
momentul,  când  eu  bunà  chibzuialà,  chiar  în 
interesul  industriel'  si  comer{ului  nostru,  vom 
putea  internationaliza  bâlciul  din  Utrecht 

„Având  aceasta  în  vedere,  trebue  sà  fim 
gâta,  ca  în  momentul  când  articolele  strâine  vor 
fi  expuse  la  noi,  sâ  putem  oferi  produsele  in- 
dustriel" nationale  în  condi'tiile  cele  mai  favora- 
bile  si  de  aceea  sfortàrile  noastre  ar  fi  sà  ri- 
dicâm  de  acum  acest  edificiu,   unde  produsele 


industriel'  nationale  sâ-si  poatâ  gâsï,  un  loc  de 
expozi'tie  sigur  si  apropriat  al  scopului  . 

«Fie  cà  aceastâ  cérémonie  sà  fie  un  nou  im- 
bold  spre  o  mai  mare  desfàsurare  de  énergie 
si  o  mai  strânsâ  colaborare,  amintindu-ne  ve- 
chea  devizâ  nationalâ  :  Puterea  stà  în  unire  si 
câ  singurâ  constiinta  deplinà  a  unirei  fecunde 
a  tuturor,  va  putea  pàstra  industrie)  si  comer- 
tului  nostru  energia  de  care  are  nevoe  pentru 
a  puteà  asigura  prosperitatea  si  progresul  Pa- 
triei". 

Utrecht  a  fost  aies  ca  sediu  al  bâlciului, 
nu  numai  din  cauza  ini'tiativei  luate  de  cetàtenii 
sâi,  dar  si  din  cauza  situatiunei  sale  geo- 
grafice,  fiind  situât  .  în  centrul  tàrii,  într'un  punct 
important  de  încrucisare  de  câi  ferate  si  tram- 
wae,  deci  usor  acceptibil  din  toate  pàrtile  tàrii. 
Un  ait  avantaj  al  acestui  oras  sunt  vastele 
sale  parcuri,  situate  în  mijlocul  sàu  si  usor  de 
amenajat  în  locuri  de  expozi'tie.  Cu  cei  1  40.000 
de  locuitori  ai  sâi  este  al  4-lea  oras  al  Olandei, 
si  ocupâ  un  loc  important  în  istoria  tân'i  (Uniu- 
nea  din  Utrecht  1579;  Tractatul  din  Utrecht 
1713).  Utrecht  este  un  puternic  centru  Ce  cul- 
turà  intelectualâ,  posedând  douà  universitâti  si 
este  foarte  interesant  ca  oras  în  sine,  având 
admirabile  monumente  vechi  si  cartiere  vechi 
foarte  pitoresti. 

Ca  la  bâlciul  din  Lyon,  bâlciul  din  Utrecht 
s'a  finut  în  barace  de  lemn,  despàrtite  în  com- 
partimente. Fiecare  compartiment  are  o  supra- 
fatâ  de  4  m./4  m.  si  2,80  m.  inâltime. 

Fiecare  industrias  are  dreptul  a  închiria  unul 
sau  mai  multe  compartimente,  fie  pentru  a-si 
aranja  o  expozitie  de  mârfuri,  fie  pentru  a-si 
instala  un  biurou  de  afaceri. 

In  afarâ  de  aceste  »comptoir-uri",  mai  sunt 
puse  la  dispozi'tia  participantilor  mese,  în  pavi- 
lioane  anume  construite.  Mesele  au  o  lâtime  de 
0.80  m.,  si  sunt  separate  unele  de  altele  prin 
desparfituri  de  lemn  de  1,50  m.  înàltime. 

Masinele  mari  si  accesoriile  sunt  expuse  în 
plin  aer. 

Bâlciul  a  ocupat  anul  acesta,  ca  si  anul  tre- 
cut,  çeapte  terenuri:  Vredenbur?,  Neude,  Jans- 
kerklof;  Lucasbolwerk  ;  Tivoli  si  Mâliban  Sud 
si  Nord,  în  total  o  suprafatâ  de  70.800  m.  p. 

Comitetul  diriguitor  al  bâlciului  nu  si-a  pu- 
blicat  încâ  darea  de  seamâ,  asa  cà  datele  ce 
vâ  dau  sunt  culese  parte  delà  autoritàti  (mi- 
nisterul  de  externe,  dir.  econ.  ;  Minist.  agric. 
ind.  si  com.,  directiile  com.  si  ind.),  parte  delà 
organizatiile  semi-oficiale  (Biuroul  de  inform.  co- 
merciale din  Amsterdam,  Biuroul  de  initiativà 
din  Haga).  Apoi  am  càutat  sâ  am  pârerea  câ- 
torva  participant!'  si  a  delegatilor  stràini. 

Fatâ  de  marea  diversitate  de  pàreri  suscitatà 
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de  chestiunea  bâlciului,  presa  olandezâ  a  {inut 
o  atitudine  foarte  rezervata,  nu  s'a  discutât 
mai  pe  larg  decât  chestiunea  interna{ionalizârii. 

In  gênerai  cercurile  oficiale  si  cei  ce  se  o- 
cupâ  in  chip  teoretic  de  bâlci  si  de  viitorul  in- 
dustriel' olandeze,  sunt  mult  mai  optimisti  decât 
cei  direct  interesaji  :  industriasii  si  oamenii  de 
afaceri. 

La  bâlciul  de  anul  acesta  au  luat  parte  1097 
participant!-  (1290  in  1919),  în  1158  stand-uri 
(1290  în  1919),  745  în  pavilioane  comune  (772 
m  1919)  ;  apoi  au  fost  773  locuri  de  expozitie 
în  aer  liber  (576  în  1919).  Din  participan{ii 
înscrisi  s'au  retras  55. 

Increderea  eu  care  Comitetul  de  directe  al 
bâlciului  a  inv  tat  industria  si  comerjul  neerlan- 
dez  la  o  a  4-a  reluare  de  luptà,,  n'a  fost  în- 
selatâ.  Numàrul  participantilor  a  fost  anul  ace- 
sta mai  mic  ca  anul  trecut,  dar  având  în  ve- 
dere  circumstanj:ele  defavorabile.  diferenta  este 
minimâ.  Dacâ  unele  firme  s'au  retras,  dupa 
ce  se  anunfaserâ  ca  participante,  aceasta  s'a 
întàmplat  din  motive  cari  n'au  nimic  aface  eu 
scopul  bâlciului. 

S'a  spus  ca  numârnl  redus  de  participant! 
s'ar  explica  prin  faptul  dispariliei  mai  multor 
industrii  de  ràzboi  (mai  aies  surogatele^,  apoi 
din  reaua  dispozifie  a  industriasilor,  provocatâ 
de  lipsa  de  câr'buni  si  materii  prime,  cum  si 
din  cauza  grevelor.  Intr'o  oarecare  mâsurà,  se 
poate  cà  a  contribuit  si  faptul  màrirei  chiriilor 
ridicate  delà  375  fiorini,  cum  a  fost  în  1919, 
la  500  f.  (pentru  standuri). 

Pânâ  la  1  Februarie,  numârul  înscrierilor 
pentru  cârti  de  intrare,  valabile  3  zile,  a  fost 
de  12000,  fatâ  de  9000  cât  a  fost  in  1919. 

Bâlciul  a  avut  17  secfiuni  eu  71  de  subdi- 
viziuni. 

In  „Economische  Berichiten",  ^4prilie  crt.,  se 
spune  : 

„S'a  zis  adesea  anul  acesta:  „Bâlciul  moare" 
Dintr'un  punct  de  vedere  aceasta  este  adevârat 
la  anul  viitor  baracele  vor  dispare,  dar  clâdî- 
rea  de  piatrà  ce  se  construesfe,  va  râmâne  si 
va  fi  o  mârturie  materialâ  a  continuitâj.ii  operei 
începute  '. 

„Evenimentul  principat  al  primeî  sâptâmâni 
a  fost  în  adevâr,  punerea  pietrei  fundamentale 
a  edificiului  definitiv,  care  se  ridicà  pe  locul 
unde  a  fost  odatâ  castelul  Vredenburg.  Deviza 
bâlciului  va  fi  aceea  a  vechiului  castel  si  bâl- 
ciul va  servi  mai  eficace  opéra  de  pace  decât 
clàdirea  feudalâ  :  Wie  zee  houdt,  wint  de  reis 
(Cine  stie  sâ  se  fie  pe  marc,  ajunge  la  liman". 

Deviza  se  potriveste  de  minune  in  situafia 
actualà  când  comerful,  spre  a  aduce  roade  tre- 
bue  întreprins  eu  eroism. 


«Comertul  trece  printr'o  perioadâ  de  crizâ 
farà  précèdent,  dar  Olandezii  stiu  sâ  astepte. 

„La  bâlci  sunt  unele  zile  când  sunt  mul^i 
vizitatori,  altele,  foarte  ades,  când  ei  sunt  de- 
stul  de  ran  si,  in  gênerai,  afacerile  merg  greu 
de  tôt 

„Diminuarea  valorilor  stràine  obligâ  industria 
olandezâ,  care  trebue  sâ  tràiascâ  din  export, 
sa  caute  debuseuri  îndepârtate  sau  sâ  plaseze 
produsele  sale  în  mari  cantitâfi,  în  interiorul 
tarii.  Dar  primul  mijloc  este  foarte  anevoios  din 
cauza  mijloacelor  de  transport,  iar  scurgerea 
produseior  în  interior  este  asemenea  imposibil 
de  realizat,  comerciantii  fiind  supraîncàrcati  de 
mârfuri.  Apoi,  profitând  de  cursul  ridicat  al 
fiorinului,  acestia  au  cumpârat  mari  cantitâ{i 
d«  mârfuri  în  strâinâtate. 

MCu  toate  acestea  industria  olandezâ  s'a  pre- 
zintat  foarte  bine.  Tôt  ce  a  fost  la  bâlciu,  a 
fost  de  provenientà  olandezâ.  Si  acest  bâlciu, 
ca  cele  précédente,  a  avut  un  caracter  exclusiv 
national,  asupra  câruia  o  comisiune  anume  con- 
stituitâ,  a  exercitat  un  riguros  control". 

Directia  bâlciului  se  astepta  la  o  mare  aflu- 
entâ  de  streini,  având  în  vedere  cà  condi'tiile 
de  càlâtorie  s'au  îmbunâtâtit  mult  si  câ  s'a 
fâcut  o  întinsâ  reclamâ  în  streinàtate. 

In  vederea  vizitatorilor  streini,  Comitetul  in- 
stituise  un  serviciu  de  irrformatiuni,  admirabil 
organizat,  si  care  da  lâmuriri  asupra  tuturor 
caselor  olandeze,  care  participau  la  bâlciu  anul 
acesta  sau  participaserà  anii  trecutj.  Datoritâ 
acestei  dezinteresate  interventie  s'au  încheiat 
câteva  afaceri  destul  de  importante. 

S'a  atribuit  putj'na  afluentà  a  streinilor  ne- 
înlàturabilei  chestîuni  a  valutei  în  primul  rând, 
apoi  epidemiei  de  gripâ,  si  eu  toate  îmbunàtâ- 
^irile  aduse,  greutât,ei  de  comunicatie  si  ridicârei 
tarifulul  câilor  ferate.  Acest  din  urmâ  motiv  a 
fâcut  sâ  ezite  chiar  pe  Olandezii,  locuind  la 
distante  mai  mari  de  Utrecht. 

Dintre  streini  cei  mai  numerosi  vizitatori  au 
fost  Scandinavie  Venirea  în  mare  numâr  a  ace- 
stora  se  explicâ  si  prin  relativa  apropiere  pe 
de  o  parte,  iar  pe  de  alta,  dintre  cumpâràtorii 
eventuali,  erau  singurii  càrora  valuta  |àrei  lor 
le-ar  fi   permis  sâ  facà  afaceri  în  Olanda. 

Mai  mult  ca  precedentele,  bâlciul  din  anul 
acesta  a  avut  un  caracter  prédominant,  numà- 
rul vizitatorilor  particulari  foarte  restràns,  pu- 
nànd  pe    ultimul  plan   caracterul   de  expozifie. 

Pe  terenul  «Lucas  Bolwerk"  a  fost  aranjatâ 
asa  zisa  „Alee  Diplomaticà",  dealungul  càreia 
erau  stand-urile  târilor  reprezintate  la  bâlciu, 
având  fiecare  drapelul  târei  respect've.  Au  fost 
reprezintate  :  Belgia  (si  Caméra  de  Cornerf  din 
Bruxelles),  China,  Germania  (si  diverse  Camere 
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de  Cornerf),  Finlanda,  Fran^a,  Japonia,  Nor- 
vegia,  Austria,  Portugalia,  România,  Ceho-Slo- 
vacia,  Suedia  si  Elvetja.  Au  mai  fost  reprezin- 
tate  bâlciurile  din  Basel,  Helsingfors,  Leipzig  si 
Lyon. 

In  tôt  timpul  bâlciului,  mai  multi  consuli  o- 
landezi  s'au  pus  la  dispozifia  publicului,  în  anu- 
mite  zile  si  la  anumite  ore,  pentru  a  da  infor- 
ma^' eu  prîvire  la  {ârile  unde  sunt  acreditati. 
Unii  din  acestia  au  \inut  conferinfe,  în  sco- 
pul  de  a  informa  pe  cât  mai  multj  si  in  mod 
direct,  asupra  a  tôt  ce  ar  putea  interesa  pe  co- 
merciant,ii  si  industriasii  olandezi,  în  târile  lor 
de  resedint,â.  Aceste  conferin^e  àu  fost  foarte 
mult  apreciate. 

Industriile  cele  mai  bine  reprezintate  anul  ace- 
sta  au  fost:  masinile,  uneltele.  aurul  si  argintul 
(orfevrâria),  produsele  alimentare  si  articolele 
de  consumatje,  industria  textilâ,  confectiunile, 
chimicalele,  farmaceuticile,  pielâria,  sticlària  si 
electro-technica.  Destul  de  bine  s'a  prezintat 
industria  covoarelor,  a  iutei,  cordagele  si  sfoara 
de  Manilla. 

Materiàlele  de  constructje  au  fost  slab  re- 
prezintate, asemenea  industria  lemnului,  hârtia, 
si  artele  grafice. 

Importanta  industrie  a  {igârilor,  aie  cârei 
standuri,  au  fost  cele  mai  somptuos  amenajate, 
a  asteptat  zadarnic  vizitele  cumparàtorilor  streini, 

Pielâria  în  gênerai  si  industria  încaltâmintelor 
în  spécial,  admirabil  de  bine  reprezintate,  au 
avut  mare  succès  din  punct  de  vedere  al  „ex- 
pozifiei",  ca  varietate,  calitate  si  bogâjie,  dar 
n'au  realizat  mai  nimic  ca  afaceri. 

In  afarâ  de  industrii,  au  participât  la  bâlciu, 
mai  multe  organe  oficiale  si  organizatii  comer- 
ciale.  In  pavilionul  Comert^ului  a  fost  o  sectiune 
afectatà  Ministerului  Agriculture)',  Industriel  si 
Comertului.  S'au  expus  produse  agricole,  tablo- 
uri  statistice  si  diverse  publicatii  eu  privire  la 
industrie  si  cornerf  :  Soc.  „Nederlandische  Fa- 
brikaat,  Biroul  central  de  normalizare,  Biroul 
Informat,iunilor  Comerciale  (Bureau  voor  haan- 
delsinlichtingen).  In  pavilionul  Coloniilor,  Mini- 
sterul  Coloniilor  a  expus  o  bogatâ  colectie  de 
mostre  de  diverse  produse  coloniale  si  o  imensâ 
série  de  albumuri  fotografice  a  diverse  exploa- 
tatii  si  plantage. 

Remarcabilâ  ca  bogâtje,  ingeniozitàte  ùi  aran- 
jare  si  de  un  armonios   efect   estetic,    a  fost 
.  Sectjunea  Sud-Africanâ. 

O  asemenea  Sectiune  a  fost  si  la  bâlciurile 
précédente,  dar  la  cea  din  anul  acesta  Guver- 
nul  Uniunei  din  Captown,  a  conlucrat  insusi 
la  trimiterea  mostrelor,  pe  lângâ  Comisiunea 
pentru  Comerful  Sud-African  si  de  acord  eu 
Camerele  de  Comert,  reunite,  din  Pretoria. 
Johannesberg  si  Captown. 


Aceastâ  sectiune  a  fost  mult  vlzitatâ.  Grâne, 
fructe  proaspete,  ce  pot  rivaliza  eu  cele  din 
California.  Minérale,  pene  de  strut,  lemne  de 
diferite  esente,  etc.,  prezintau  eu  atât  mai  mult 
interes,  câ  prin  înfiint^area  liniei  directe  de  na- 
vigatie  Olanda  Africa  de  Sud,  tinuturile  aceste 
au  devenit  usor  accesibile  Olandezilor.  Linia 
aceasta  de  navigatje  are  deja  5  vapoare,  de 
un  important  tonaj,  care  fac  curse  regulate  si 
care  deci  pot  facilita  atât  de  mult  crearea  de 
noui  debuseuri  produselor  Olandei. 

In  trecere  mentionez  mult  vizitatul  pavilion 
al  Avia{ie>,  eu  un  model  de  aeroplan  de  râz- 
boiu  „Fokker",  posedând  un  nou  sistem  de  tra- 
gere,  printre  motoare. 

Industriile  spécifie  olandeze:  olârii  de  Delft, 
Breda,  Dordrecht  etc.,  au  fost  satisfacâtor  re- 
prezintate. 

Mai  pufin  bine  reprezintate  au  fost  semin- 
teriile  de  flori  si  légume. 

Ministerul  Muncei  în  comptuarul  sâu,  dâ  un 
expozeu  interesant  asupra  serviciului  de  asigu 
rare  contra  Iipsei  de  muncâ  si  cel  al  serviciului 
intermediar  pentru  procurare  de  lucru  munci- 
torilor  disponibili,  cari  se  adreseazâ  acestui  ser- 
viciu. 

Interesant  standul  Asigurârilor  Voluntare  con- 
tra bâtrâne{ei,  cel  al  Sindicatului  de  init,iativa 
din  Haga,  apoi  al  Serviciului  de  cecuri  postale 
si  virimente. 

Nu  s'au  putut  încà  stabili  cifre  exacte  eu 
privire  la  afacerile  realizate  în  timpul  bâlciului 
dar  ce  se  poate  spune  eu  siguranfâ  este  câ  re- 
zultatul  este  foarte  mediocru. 

In  aceastâ  privintâ  pàrerile  au  fost  deosebite 
chiar  în  cerc  mai  restrâns,  printre  industriasii 
aie  càror  articole  au  avut  mai  multâ  câutare. 
In  aceeasi  ramurâ,  au  facut  afaceri  bune,  iar 
al^ii  nu  si-au  acoperit  nici  cheltuelile  de  instalare. 

Prima  sâptâmânâ  a  fost  pentru  toti  partici- 
pantii,  râstimpul  cel  mai  critic,  o  perioadâ  de 
completâ  depresiune.  Mai  toate  afacerile  s'au 
încheiat  în  a  2-a  sâptâinânâ,  când  activitatea 
a  fost  mai  intensâ. 

In  ramura  articolelor  de  consumatie,  eu  toatâ 
sforfarea  prin  reclamâ  si  instalatiunile  foarte 
frumoase,  afacerile  au  fost  aproape  nule,  desi 
ameliorarea  în  furnizarea  materiilor  prime  s'a 
resimtit  mult  în  aceastâ  industrie,  atât  in  ce 
priveste  calitatea  cât  si  varietatea  produselor. 
Se  nâdâjduia  câ  acum  când  s'a  acordat  câteva 
crédite  Centralilor,  acestia  sâ  facâ  importante 
comande  în  Olanda. 

Dar  pe  cât  se  pare,  eu  tôt  creditul  acordat, 
prefurile  au  parut  prea  ridicate.  Apoi  ajutorul 
american  a  ridicat  intru  câtva  caracterul  de 
iminen{a  pericolului  înfometàrei  si  Centralii  nâ- 
dâjduesc  în  dobândirea  pe  curând,  a  materiilor 
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prime,  care  sâ  ajute  la  refacerea  industriilor 
similare  in  târile  lor. 

Fabricile  de  mobile  de  gràdinà  si  in  gênerai 
/ndustria  mobilelor,  au  desfâcut  produsele  lor, 
nu  atât  in  streinàtate,  cât  in  interiorul  t^rei. 
Si  aceastà  industrie  a  fost  înselatâ  in  asteptâ- 
rile  sale,  nâdâjduind  in  comande  pentru  Franfa 
si  Belgia,  unde  refacerea  finuturilor  devastate 
de  ràzboiu,  credeau  câ  le  va  oferi  un  sigur  si 
lucrativ  debuseu. 

S'au  expus  mobilière  economice,  tôt  necesarul 
unei  gospodârii,  practice  si  destul  de  estetice, 
dar  comenzile  n'au  venit. 

0  sectiune  interesantâ  a  fost  aceea  a  cons- 
tructiilor  eftine.  Cum  criza  de  locuinte  se  simte 
mult  aci,  aceastâ  sectiune  a  atras  multi  vizita- 
tori.  Un  nou  sistem  de  gergevele,  de  fer,  înlo- 
cuind  lemnul,  économie  si  foarte  practic  a  avut 
mare  succès. 

Curios,  dar  practic  si  destul  de  comod  ame- 
najat  a  fost  un  vagon  locuintâ,  prevâzut  eu  tôt 
necesarul  unei  mici  gospodârii. 

Industria  olâriei  (fer  smâltuit,  aluminitâ,  pâ- 
mant, etc.)  a  fost  pufin  reprezentatà,  se  pare 
cà  fabricele  respective  sunt  prea  aglomerate  de 
comande.  Cu  toate  acestea  casele  reprezentate 
la  Bàlciu  au  primit  numeroase  comande. 

Confect,iunile,  în  ce  priveste  comenzile  din 
interior,  a  fost  o  sectiune  care  a  avut,  poate 
cea  mai  vioaie  activitate. 

Uzinele  de  biciclete  si  de  masini  au  primit 
comenzi  si  din  stràinàtate,  cele  mai  importante 
au  fost  pentru  America  Centralà,  Africa  de 
Sud  si  Rusia.  Mai  putin  importante,  dar  meri- 
tînd  a  fi  rrenfionate,  au  fost  comenzile  din  Si- 
beria  si  Manciuria.  Comenzile  date  sunt  în  cea 
mai  mare  parte,  de  masini  agricole. 

In  gênerai,  dupâ  declaratia  lor  însâ-si  „Uit- 
vorrbondul"  industriasilor  olandezi,  n'a  prea 
avut  mult  de  lucru. 

Raportul  Consulilor  nostri,  este  conceput  tôt 
ca  si  al  oficialitâtjlor,  dar  concède  mai  accentuât 
ca  rezultatul  practic  al  Balciului  actual  n'a  ràs- 
puns  nici  pe  départe  prevederilor  si  deci  din 
acest  punct  de  vedere  a  fost  un  insuccès. 

Vizitatorii  vem'ti,  spune  raportul,  desi  n'au 
fàcut  cumpâràturi  la  Bâlciu,  acum  când  cursul 
strâin  se  coteazâ  la  18  cts.  francul;  4  cts. 
marca  si  7  cts.  coroana,  dar  s'au  putut  con- 
vinge  de  progresele  industriel"  locale  si  de  ce 
se  poate  dobândi  în  Olanda,  dupâ  normalizarea 
raporturilor  economico-financiare  internationale. 

De  altfel  toti  acesti  strèini  n'ar  fi  venit  la 
bâlciu,  dacâ  industria  târiloî  respective  nu  s'ar 
interesa  de  de.bitul  industrial  olandez. 

Bâlciul  a  fâcut  mai  mult  oficiu  de  termo- 
metru  al  vietei  industriale  si  din  acest  punct 
de   vedere  Olanda  a  repurtat  un  succès. 


Au  dispârut  multe  industrii  nâscute  din  cauza 
râzboiului,  mai  aies  industria  surogatelor,  care 
la  bâlciurile  précédente  a  avut  un  loc  si  o  im- 
portant,â  destul  de  mare,  dar  care  n'a  putut 
supraviefui  acelei  epoci. 

Fenomenul  cel  mai  demn  de  notât  la  bâlciul 
ac,  a  fost  concentrarea  în  industrie.  Asa  inte- 
resantul  pavilion  al  Asociatiei  BZefa"  (sâpunâ- 
riile  reunite);  apoi  „Holima"  (reunirea  a  5  fa- 
brici  de  masini)  ;  O  formidabilâ  organizare  este 
„Bakkerscentrale"  (centrala  brutarilor),  având 
peste  6000  de  mernbri  si  al  càrei  pavilion  a 
avut  o  foarte  interesantâ  expozitje  a  inventiilor 
celor  mai  noi  în  aceastâ  bransà.  Tendinfa  spre 
cooperare  se  observà  si  la  alte  industrii,  asa  la 
orfevràrie  ;  marile  case  Van  Kempen,  Begeer 
si  de  Vos  sau  reunit  în  «Industria  Regalà  Ne- 
erlandezà  a  metalurilor  pretjoase"  si  au  avut 
la  bàlciu  6  vaste  standuri  de  o  imensâ  varie- 
tate  si  bogât,ie  în  bijuterii  si  argintàrie. 

Având  în  vedere  acest  nou  fenomen  écono- 
mie, raportul  consular  trage  o  concluzie  foarte 
optimistâ  :  „importanta  acestei  noui  institutii 
olandeze  (Bâlciul)  este  cà  oferà  industriel  si 
comertului  ocaziunea  de  a  coopéra  si,  anu!  acesta, 
mai  mult  ca  altàdatâ,  zodiacul  a  fost  sub  semnul 
cooperatiei.  Sindicatele  de  întreprinderi  industriale 
pentru  înlâturarea  greutât,ilor  de  procurare  a  ma- 
teriilor  prime  indispensabi'e  si  Sindicatele  co- 
merciale  pentru  facilitarea  transporturilor,  abia 
schi'tate  în  primii  ani,  s'au  accentuât  cu  tàrie 
anul  acesta.  Totul  face  sà  se  prevadâ  câ  coope- 
ratia,  care  a  dat  asa  de  bune  roade  în  agri- 
culturâ,  s'a  înràdâcinat  si  în  industria  manufac- 
turierâ  si  va  fi  salutarà  nouilor  întreprinderi, 
dând  mari  sorti  de  izbânda  producàtorilor  olan- 
dezi reunifi". 

Din  foarte  scurtul  Comunicat  al  Dir.  Comer- 
tului, extrag  urmâtoarele  pasaje,  privitoare  la 
importanta  si  viabilitatea  Bâlciului  din  Utrecht  : 

„Cu  toatâ  lipsa  de  comande,  nu  se  poate 
zice  ca  'bâlciul  din  anul  acesta  a  fàcut  fiasco. 
Vremuri  neprielnice  n'au  îngàduit  o  mai  mare 
activitate,  cu  toate  acestea  o  probà  evidentâ  ca 
industria  si  comertul  nu  s'au  lâsat  impresionate 
de  prognosticuri  pesimiste,  este  faptul  participàrei 
la  Bâlci,  a  tôt  ce  Olanda  are  mai  de  càpetenie 
în  aceste  ramuri  de  activitate". 

„Nâdâjduim  cà  pe  curànd  Bâlciul  va  fi  in- 
ternational". 

„S'a  zis  câ  dupâ  4  bàlciuri  consécutive,  din 
punctul  de  vedere  al  trebuintelor  interne,  indus- 
triasii  si  comerciantii  se  cunosc  suficient,  deci 
Bâlciul  este  o  costisitoare  inutilitate.  Aceastâ 
nu-i  adevârat". 

„Dacâ  primul  bâlci  a  fost  o  încercare  „cel 
de  al  14-)ea  a  probat  cà  el  a  devenit  o  insti- 
tutie   necesarâ.   Spiritul   optimist  ce  a  domnit 
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printre  participant!,  aratâ  cà  industria  olandezâ 
a  considérât  ca  o  obligafie  participarea  la  bàlci, 
chiar  fârâ  a  avea  multà  nâdejde  in  putinfa  de 
a  face  afaceri.  A  fost  ca  si  cum  participant" 
si-ar  fi  zis:  „  timpurile  sunt  grêle,  dar  noi  ne 
vom  face  datoria  fârâ  rovâire".  In  comparatje 
ca  altà  datâ  aceastà  mentalitate  este  un  progrès. 
Este  învederat  cà  se  va  rupe  eu  tradifia,  care 
caracteriza  de  secole  viafa  industrialâ  si  comer- 
cialâ  olandezâ:  a  se  fine  deoparte.  Zelul  indi- 
vidual  trebueste  înlocuit  prin  conlucrarea  tutu- 
lor  forfelor  active.  Al  4-lea  Bàlci  a  aràtat  cà 
s'a  in^eles  aceasta' . 

„Ca  in  timpurile  de  altà  datà  aie  Marei  Re- 
publice  Batave,  se  cere  acum  ca  §i  atunci,  ca 
Olandezii  sâ  pàseascâ  mereu  înainte  fârâ  teamâ 
de  nimic  . 

In  raportul  Dir.  economice,  din  Ministerul 
Afacerilor  Stràine  spune  cà,  dacâ  se  considéra 
Bàlciul  ca  o  „Expozit,ie  de  bizon"  a  industriei 
olandeze,  repetatà  anual,  atunci  anul  acesta 
avem  de  înregistrat  mari  progrese,  mai  aies  în 
industria  electro-technicâ,  fabricarea  uneltelor  de 
muncâ  si  piese  de  masini.  In  afarà  de  industria 
avioanelor,  prima  masinâ  de  scris  olandezâ  si 
industria  aluminiului  au  apàrut  pentru  întàia 
oarà  la  Bàlci.  In  colo  în  toatà  industria,  pro- 
gresul  s'a  manifestât  mai  mult  prin  ameliorarea 
calità|ei  decât  prin  noutate.  Marea  industrie, 
care  la  inceput,  s'a  \'mut  in  rezervà  a  devenit 
acum  sâmburele  Bâlciului.  Tendinfa  de  interna- 
tionalizare,  de  o  potrivâ  admisâ  acum  de  marea 
si  mica  industrie,  nu  este  numai  rodul  nàdejdei 
unei  plasàri  avantajoase  a  produselor  olandeze, 
prin  frequentarea  Bâlciului  de  mai  mul^i  stràini, 
ci  este  rezultatul  constiint,ei  for^ei  industriei  na- 
nationale  si  interesuL  mai  ridicat  si  durabil  al 
contributiei  olandeze  în  traficul  mondial. 

Bàlciul  si  o  bunâ  parte  a  industriei  olandeze 
create  în  timp  de  ràzboi  a  avut  de  luptat  eu 
mari  greutà^i:  noutatea  lor,  ingeniozitatea  per- 
fidei  industrii  a  surogatelor,  dificultatea  de  pro- 
curare a  materiilor  prime,  iar  acum  în  urmâ 
chestiunea  valutei,  sunt  tôt  atâtea  cauze  care 
actualmente  fac  anevoioasà  dobândirea  unui  loc, 
dar  pe  care  normalizarea  situatiei  mondiale,  il 
va  asigura,  în  chip  onorabil,  industriei  olandeze 
alâturi  de  marile  tàri  produeâtoare. 

Cu  privire  la  eficacitatea  Bâlciului  si  la  vii- 
torul  industriei  nationale,  sunt  dotiâ  curente  in 
Olanda  : 

Unii  din  participantii  la  Bàlci  mari  industriasi 
si  oamenii  de  afaceri,  international!'  prin  defim'tie, 
vâd  încercarea  de  a  pâstra  un  caracter  national 
industriei  olandeze,  ca  un  non-sens  si  privesc 
aceastà  problemà  dintr'un  punct  de  vedere  opus 
nationali§tilor,  netinând  nici  la  dàinuirea  insti- 
tutiei  Bâlciului,   nici  la  caracterul   national  al 


industriel-.  Ei  preconizeazà  ralierea  industrie 
olandeze  la  industriile  tàrilor  mari,  tacticà  care 
poate  da  sanse  de  durabilitate  întreprinderilor 
nou  nàscute.  A  intra  în  luptâ  cu  \àri\e  mari- 
produeâtoare  ar  fi  ruina  sigurà,  càcl  o  {arà  care 
n  are  combustibil,  nici  resursa  càderilor  de  apâ 
çi  nici  materii  prime  la  îndemânâ,  este  în  infe- 
rioritate  de  nedisciitat,  fatâ  de  târile  care  po- 
sedâ  aceste  resurse  si,  î.icearcà  deci  o  aven- 
tura primejdioasà  erijându-se  în  tara  produeâ- 
toare de  sine  stâtâtoare,  pe  acelas  plan  cu  tâ- 
rile, mult  mai  favorizate,  care  o  înconjurà  si  a 
càror  concurentâ  poate  ruina,  fârâ  prea  multà 
sfortare,  întreprinderile  unui  conçurent  asa  de 
slab  armât  pentru  luptâ. 

Al  douilea  curent  este  cel  nationalist  „teore-  * 
ticienii  .  cum  îi  numesc  internationalistii.  Na- 
tionalistii  cred  cà  cu  încredere  si  multà  stàru- 
intà  Olanda  va  sti  sà  pastreze  atât  institutia 
bâlciului  cât  si  individualitatea  industriei  natio- 
nale. Ei  cer  ca  Olanda  sà  pue  la  contributie 
efectivâ  tôt  ce  i-ar  oferi  starea  sa  actualà  ca 
resurse,  coloniile  sale,  debuseuri  si  furnisoare 
de  materii  prime,  în  acelas  timp,  apoi  capitalu- 
rile  olandeze  nu  numai  intacte,  dar  considerabil 
mârite  în  timpurile  ràzboiului  mondial  si  în  fine 
puternica  sa  flotâ  de  comert.  Toti  acesti  factori 
dau,  cel  putin  pentru  moment,  o  superioritate 
Tàrilor-de  jos  àsupra  tàrilor  industriale,  supe- 
rioritate de  care  Olanda  trebue  sà  profite  spre 
a- si  consolida  întreprinderile  nationale. 

Am  vorbit  la  începutul  acestui  raport,  de 
punerea  piètre  i  fundamentale  a  edificiului  per- 
manent al  bâlciului,  voiu  da  acum  câteva  lâ- 
muriri  asupra  planului  §i  dispozitivului  acestei 
clàdiri. 

Planul  a  fost  lucrat  de  Architectul  J.  de  Bie 
Leuveling  Tjeenk,  si  a  fost  aprobat  de  comisia 
technicà  încà  din  1918. 

Acest  edificiu  va  avea  trei  corpuri  de  clâdiri 
legate  intre  ele.  In  aceste  3  clâdiri  va  fi  loc 
pentru  circa  1800  de  participant!-,  dar  prin  adâ-  v 
ogare  de  constructii  provizorii,  in  imediata  apro- 
piere  a  clâdirilor  principale,  acest  numàr  poate 
fii  sporit  la  2200. 

Fâcând  sâ  comunlce  cele  trei  clâdiri,  se  va 
putea  realiza  a  avea  în  acelas  etaj  toti  expo- 
zantii  ai  unei  aceleiasi  ramuri  de  industrie.  Prin 
acest  dispozitiv  se  pot  vizita  toate  stand-urile, 
cladirile  fiind  legate  intre  ele  prin  culoare  cir- 
culare. 

Clâdirile  acestea  vor  avea  o  lungime  de  320 
metri,  si  o  làtime  de  37,5  M.  Parterre-ul  va 
avea  o  înàltime  de  4,50  m.,  iar  etajele  supe- 
rioare  3,50  m.  Inàltimea  edificiului  deasupra 
nivelului  strâzei,  va  fi  de  22,5  m. 

Suprafata  terenului  ocupat  de  complexul  clâ- 
dirilor este  de  13,000  m.  patrati,  cum  fiecare 
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clâdire  va  avea  6  etaje.  se  va  dispune  de  o 
suprafafà  tolalâ  de  6  ori  13000  m.  p..  adicà 
78000  m.  p.  Prin  constructiunile  provisoril  ce 
s'ar  putea  construi  în  vecinâtatea  edificiului  prin- 
cipal, aceastà  suprafatà  s'ar  putea  màri  pânà 
la  100.000  m.  p. 

Devisul  total  al  clâdirilor  este  de  10.000.000 
fiorini. 

Planul  interior  al  constructiilor  rezultà  din 
dispozitivul  etajelor.  In  partea  càtre  stradâ,  se 
va  càuta  a  se  instala  un  numàr  cât  mai  mare 
de  comptuare  identice,  màsurând  5  m.|3,20  m. 
iar  dealungul  hall-urilor  si  coridoarelor  va  fi 
locul  destinât  meselor  de  expozi'tie. 

In  mijlocul  fiecârei,  clàdiri  se  va  aranja  scara 
principala  si  ascensoriile. 

Etajele  vor  fi  absolut  identice  ca  aspect, 
afarâ  de  etajul  superior  care  va  primi  lumina 
de  sus,  printr'un  acoperis  de  sticlâ.  Acest  etaj 
va  fi  exclusiv  rezervat  articolelof  a  càror  ex- 
pozi'tie  cer  o  luminà  specialà  :  textila,  olarie,  etc. 

Etajuî  superior  va  fi  deservit  de  un  ascen- 
sor  direct. 

In  acest  chip,  cei  mai  multj  vizitatori  se  vor 
urca  ma,i  întâiu  la  etajul  de  sus  si  de  acolo  vor 
începe  vizitarea  bâlciului.  S'a  imaginât  acest 
sistem  ca  sa  nu  fie  de  temut  cà  numai  etajele 
inferioare  vor  fi  vizitate,  în  acest  mcd  vrând 
nevrând  fiecare  vizitator  este  silit  sà  treacâ 
prin  toate  etajele. 

Comptuarele  vor  fi  asezate  de  o  parte  a  co- 
ridoarelor iar  de  partea  cealaltà  vor  fi  instalate 
mesele.  Acest  aranjament  va  da  coridoarelor  un 
aspect  mai  agreabil  si  mai  apropiat  unui  bâlciu 
de  mostre. 

Dispozitivul  interior  este  proectat  dupà  acelas 
principiu  pentru  câte  trele  constructj'i.  Numai 
parterrul  din  mijloc  fiind  amenajat  în  spécial 
pentru  grupul  masinelor. 

Acest  parter  va  fi  prevâzut  eu  2  intrâri 
deosebite  dând  accès  în  hall-ut  masinelor.  . 

Intreaga  clâdire  va  fi  in  câràmidâ,  eu  apli- 
catil  ornamentale  în  piatrâ. 

Chestiunea  arzâtoare  în  toate  discut,iunile  asu- 
pra  bâlciului,  a  fost  anul  acesta,  internationa 
lizarea»  Aceasta  a  fost  un  derivativ  delà  alte 
preocupâri,  ce  rezultatul  actualului  bâlciu,  ar  fi 
pus  in  discut,iune.  Era  ca  un  cuvânt  de  ordine. 
Toatà  lumea  répéta  ca  un  leit-motiv  la  orice 
intrebare  :  „Dacâ  bàlciul  se  và  internationaliza... 
când  bâlciul  se  va  internationaliza..." 

Am  sa  caut  sa  redau  câteva  din  pârerile  cele 
mai  autorizate  asupra  acestei  chestiuni,  care 
actualmente.  nu  mai  întâmpinà  opozit,ia  ce  i  s'a 
fâci'i  în  trecut.  Rezultatul  ultimelor  2  bâlciuri, 
a  fost  decisiv  în  aceastâ  privinfà. 

W.  Oraadt  van  Roggen,  Secretar  gênerai  al 


bâlciului  din  Utrecht,  a  publicat  de  curând  ur- 
mâtorul  articol  : 

„Principiul  internationalizàrei  a  fost  admis  prin 
mot,iunea  Comitetului  General  al  „Uniunei  pen- 
tru instituirea  bâlciurilor  anuale  în  Olanda",  în 
sedinfa  din  4  Ian.  1919,  mot^'une  votatâ  eu 
mare  majoritate  si  de  „Societatea  Industriasilor*. 

„Chestiunea  asupra  câreia  trebue  sâ  se  ia 
o  neintârziatà  hotàrîre  este:  Dacà  este  absolut 
necesar  ca  al  5-Iea  bâlciu  sâ  aibâ  un  caracter 
international  ?  Cu  alte  cuvinte,  este  momentul 
acum  sà  se  internationalizeze  bâlciul?" 

»In  aceastà  privintâ  Consiliul  de  Adminis- 
tratie  si  a  propus  sâ  intre  în  tratative.  Ceia  ce 
se  poate  constata  însâ  este  cà  printre  partici- 
pantii  bâlciului  din  anul  acesta  se  observâ  o 
puternicâ  tendintà  spre  internationalizare.  Cei  ce 
au  luat  parte  la  bâlciurile  anuale,  §i-au  putut 
da  seama  cà  concurenta  streinâ  nu  poate  fi 
înlâturatà,  reprezentantii  industriel'  sfreine  gâsind 
întotdeauna  mijlocul  de  a  participa  la  bâlciu, 
fârà  invitare  specialà.  Ei  instaleazà  în  afarâ  de 
terenurile  bâlciului  oficial,  magazine,  standuri  çi 
barace  în  care  expun  produsele  lor,  deci  fac 
iluzoriu,  caracterul  national  al  acestei  institutii". 

„Din  faptul  conservàrei  caracterului  national 
al  bâlciului,  reprezentantii  industrie»'  streine  au 
tras  argumentul,  de  care  s'a  prea  abuzat,  câ 
industria  olandezâ  convinsâ  de  inferioritatea  pro- 
duselor  sale,  se  terne  de  internationalizare, 
neputànd  t<ne  piept  concurentei  streine". 

„Dacâ  bâlciul  internationalizat,  tinde  a  deveni 
unul  din  centrele  importante  aie  traficului  co- 
mercial,  trebue  sà  ne  punem  la  muncà  din 
vreme,  dacà  vrem  sà  prevenim  pericolul  ce 
ne  amenintâ  din  partea  celorlalte  bâlciuri  vechi 
sau  noui,  care  vor  sà  atragâ  acest  trafic  la  ele. 
Sunt  numeroase  fenomenele  care  aratâ  cà  O- 
landa  va  deveni  intr'un  vlitor  foarte  apropiat, 
un  puternic  centru  international,  unde  deci  un 
bâlciu  international  ar  avea  un  roi  de  câpetenie. 

Din  acest  punct  de  vedere,  conservarea  ca- 
racterului national  este  o  absurditate  si  ea  nu 
poate  fi  preconizatà  decât  de  coi  ce  vâd  în 
bâlciu  o  expozi'tie,  deci  o  instituée  de  duratâ 
efemerâ". 

Pe  lângâ  ziarele  si  periodicele  pur  comerciale. 
mai  toatà  cealaltà  presâ  a  fost  unanimà  în  a 
sustine  cà  internationalizarea  se  impune  ca  o 
chtst  une  de  existentà  pentru  bâlciu. 

„Este  "chestiunea  vitalâ,  to  be  or  not  to  be, 
spune  „La  Gazette  de  Hollande". 

«Bâlciul  olandez  este  un  fenomen  curios,  o 
operà  de  râzboiu.  In  1916  când  lipsa  atâtor 
articole  s'a  fàcut  simtità,  s'a  instituit  acest 
bâlciu,  in  intentia  de  a  putea  aveà  o  notiune 
cât  mai  limpede  asupra  resurselor  de  care  pu- 
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teà  dispune  Olanda,  cât  si  în  a  încuraja  industria 
ca  utilzând  toate  mijloacele  posibile,  sâ  inten- 
sif/ce producfia  internà  si  sâ  creeze  anumite 
specialitàti,  aie  càror  articole  fuseserâ  pânâ 
atunci  exclusiv  importate  dm  streinàtate  . 

„Organizatorii  au  fâcut  cunoscut,  încâ  de  la 
început,  punctul  lor  de  vedere  :  creearea  unui 
balci  permanent  deci  international  sf  nu  o  ex- 
pozitie  sporadicâ  . 

«Intâiul  bâlci  olandez  créât  în  timp  de  ràz- 
boi,  nu  putea  fi  decât  national  :  dezorganizarea 
industriilor  streine  dintre  care  o  mare  parte  erau 
utilizate  pentru  scopuri  de  râzboi  ;  greutâtile 
unui  trafic  international,  imposibilitatea  pentru 
industriasi  streini  de  a  trimete  reprezentanti  si 
mostre  în  Olanda,  piedicile  create  prin  màsu- 
rile  de  râzboi,  care  fâceau  imposibila  participa- 
rea  la  balci,  cum  si  alfi  factori  de  ordin  éco- 
nomie si  politic  ar  fi  fâcut  imposibil  o  între- 
prindere  de  acest  fel  eu  caracter  international 
pe  teritoriu  neutru,  ca  sâ  nu  mai  vorbim  de  pe- 
ricolul  ce  l'arfi  prezentat,  pentru  Olanda,  o  par- 
ticipai prea  unilateralà  deci  fortamente  necom- 
plectà  a  streinâtâtei.  Dar  chiar  de  la  fondarea 
Asociatiunei,  în  Mai  1916,  s'a  discutât  în  sânul 
comitetului  si  in  presà  chestiunea  internationa- 
lizàrei.  «Les  affaires  sont  les  affaires»,  este  o 
formulâ  mai  veche  de  çât  Krieg,  era  deci  o  a- 
mânare  de  punere  în  aplicare  a  principiului,  de 
la  care  cercurile  diriguitoare  nu  se  trag  înapoi". 

„Traficul  international  a  arâtat  necesitatea 
balciurilor  si  dacâ  Olanda  vrea  sâ  nu  fie  lâsatâ 
de  oparte  de  acest  trafic  trebue  sâ  aibà  si  ea 
balciul  ei  international". 

„Cât  pentru  obiectiunile  industriel'  nationale, 
trebue  sâ  avem  încredere  în  desvoltarea  ei  si 
sâ  nâdâjduim  câ.  în  interesul  sàu  propriu,  ea 
nu  va  adopta  punctul  de  vedere  atât  de  strâmt 
al  protectionismului". 

Intr'un  articol  din  „TeIegraf",  autorul  se  mi- 
nuneazâ  de  faptul  cà  toatà  discutia  asupra  in- 
ternationalizârei  balciului  se  reduce  în  a  se  recu- 
noaste  de  toatà  lumea  cà  aceastâ  internationa- 
lizare  este  o  necesitate  si,  ce  este  mai  curios, 
dusmanii  ireductibili  altà  datâ  ai  acestei  idei 
acum  o  preconizeazà.  Ziaristul  se  întreabà  dacâ 
industriasii  olandezi  nu  procedeazà  ca  Tromp, 
care  —  dacâ  ar  fi  sà  credem  legenda  —  a 
procurât  Spaniolilor  pulberea,  de  care  acestia 
aveau  nevoe  ca  sâ  poatâ  începe  lupta ! 

„Când  vedem  însà  câ  leaderii  miscàrei  sunt 
oameni  a  càror  cunostintà  a  realitâtilor  econo- 
mice  este  neîndoioasà,  trebue  sà  avem  încre- 
dere". 

Dupâ  ce  enumâra  toate  im'tiativele,  pornite 
din  Olanda,  pentru  normalizarea  raporturilor  in- 
ternationale, autorul  spune  cà,  nàdàjdueste  câ 
si  privitor  la  traficul  international  tôt  initiative! 


o'andeze  îi  va  reveni  meritul  unei  efective  con- 
tributii  de  solutionare,  câci  se  pare  cà  sistemul 
unui  «clearing",  pentrn  màrfuri,  conceput  de 
Vissering,  a  gàsit  o  unanimâ  aprobare  pretu- 
tindeni. 

In  partea  finalà  a  acestul  articol  se  dà  pà- 
rerea  câtor-va  „clienti"  ai  bâlciului,  asupra  in- 
ternationalizârei  : 

Fabricantii  de  confectiuni  spun  câ  pentru  in- 
dustria lor,  care  a  atins  un  nivel  unde  concu- 
renta  stràinâ  nu-i  de  temut,  internationalizarea 
oferâ  numai  foloase,  balciul  va  prilejui  un  con- 
trol  mutual  al  industriilor  similare  si  va  consti- 
tuî  un  stimulent  pentru  industria  localâ,  care 
se  va  stràdui  sâ  se  tinà  la  rând  eu  industria 
stràinâ.  Un  ait  articol,  care  a  devenit  aproape 
o  specialitate  olandezâ,  sunt  îmbràcàmintea  im- 
permiabilà,  care  a  reusit  sâ  se  introducâ  foarte 
mult  pe  pietele  streine,  fiind  adesea  preferate 
produselor  similare  engleze  (Mac  Intosh)  consi- 
derate  pânâ  acum  ca  neînvinse  de  concurenta 
streinâ.  Tôt  asemenea  fabricantii  de  parfumerii, 
sàpun  de  toaleta  etc.  au  déclarât  câ  produsele 
lor  pot  înfrunta  chiar  concurenta  produselor  fran- 
ceze  si  engleze. 

Un  produs  olandez,  articol  aproape  exclusiv 
dex  exportatiune,  sunt  pezmetii.  Marea  casà 
Verkade,  din  Zaandam,  \ine  eu  succès  piept 
concurentei  produselor  engleze  si  belgiene.  Pânâ 
acum  numai  casele  Huntlez  &  Palmers  ;  Peak 
Freau  &  Co.  ;  de  Beukelaer  aveau  monopolul 
acestui  comert,  pentru  târile  tropicale,  care  for- 
meazà  debuseul  principal  pentru  acest  soi  de 
produse.  Acum  insâ  industria  olandezâ,  îmbu- 
nàtàtind  modul  de  fabricare.  a  reusit  sâ  pro- 
ducâ  pesmeti  mai  buni  ca  cei  englezesti,  în  a 
câror  fabricare  se  resimte  un  regres  din  cauza 
lipsei  de  zahâr   si  grâsimi. 

Pârerea  mai  tutulor  streinilor  este  ca  bâlciul 
din  Utrecht,  din  punctul  de  vedere  al  raporturi- 
lor economice  internationale,  nu  îsi  are  ratiunea 
de  a  fi.  Pe  lângâ  cà  este  un  oras  monoton  si 
lipsit  de  hoteluri,  situatia  sa  geograficà,  atât 
de  mult  pretuitâ  în  Olanda,  este  eu  totul  de- 
favorabilà  unui  „mare  Bâlci". 

Celel'alte  bâlciuri  :  Leipzig;  Londra  ;  Brux- 
elles ;  Lyon,  mult  mai  favorabil  situate  si  mult 
mai  importante  prin  industria  târilor  respective, 
înconjoarà  prea  de  aproape  Olanda,  ca  Utrecht 
sâ  poatâ  deveni  un  centru  international  de  oare 
care  importantâ,  deci  internationalizarea  nu-i 
poate  oferi  garantii  suficiente  de  duratâ.  Apoi 
acest  i bâlci  reprezintà  o  industrie  care  n'are  o 
individualitate  si  aie  càrei  principale  ramuri  vor 
fi  incapabile  sà  producâ  pentru  târgul  mondial, 
atât  calitativ  cât  si  cantitativ  si  în  preturi  e- 
gale  màrfuri  care  sà  poatâ  concura  eu  celeale 
târilor  vecine. 
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Admi'tând  câ  s'ar  voi  sà  se  pàstreze  un  ca- 
racter  national  acestei  institutii,  ar  fi  o  erezie 
economicâ  din  punct  de  vedere  practic.  Olanda 
n'are  nevoe  de  bâlci,  pentru  trebuinfele  sale, 
distantele  fiind  mici  si  facilitâtile  de  deplasaré 
numeroase,  sistemul  comîsilor-voiajori  este  cel 
mai  indicat  pentru  tranzactiile  în  iuterior, 

Deci  a  ttne  sâ  se  dea  un  caracter  de  per- 
manenjfa  unei  institutii,  al  carei  relativ  succès 
s'a  daton't  faptului  cà  industria  streinà  era  pa- 
ralizatâ  de  râzboi,  este  a  se  expune,  pe  curând, 
la  o  pâgubitoare  batere  în  retragere,  iar  inter- 
nationalizarea  va  accentua  si  mai  mult  carac- 
terul  de  provizorat  al  industriel'  olandeze  si 
deci  si  inutilitatea  Bâlciulur. 

In  industria  metalurgicâ  Olanda  nu  va  putea 
concura  produsele  Belgiei  si  Germaniei,  care  îi 
furnizeazà  mare  parte  din  materiile  prime  si 
cârbuni  actualmente,  dar  care  dupà  revenirea  la 
normal  nu  va  renunta,  de  dragul  Olandei,  la 
anumite  ramuri  de  industrie  „uzurpate"  de  ve- 
cini  în  timpul  perioadei  de  stagnatie  impusâ  de 
râzboi.  Acelas  fenomen  se  va  petrece  desigur 
si  eu  produsele    industriel'  engleze  si  franceze. 

Abtinerea  foarte  semnificativà  a  Angliei,  care 
n'a  trimes  la  bâlci  un  reprezentant  oficial  nici 
anul  trecut  nici  anul  acesta,  aratâ  lâmurit  care 
este  pârerea  oficialmente  admisà  în  aceastâ  farà 
fat&  de  „efortul  olandez  . 

Participarea  la  Bâlci  a  «Fédération  of  Bri- 
tish  Industries  a  fost  mai  putin  un  act  de 
curtoazie,  —  având  mai  mult  de  scop  de 
a  se  informa  asupra  productiei  industriaie  si 
traficului  olandez,  aça  cum  în^eleg  Englezii  a- 
cest  lucru,  adicâ  sâ  vadà  partea  slabâ  si  sà 
stie  unde-i  câlcâiul  lui  Achile.  De  alt-fel  si  a- 
tasatul  comercia!  englez  a  vizitat  adesea  bâl- 
ciul  si  a  fost,  poate,  mai  asiduu  de  cât  repre- 
zentantii  oficiali  ai  altor  state 

S'a  relevât  faptul  câ,  pe  când  la  Utrecht  a- 
facerile  lâncezeau,  pietele  streine  erau  invadate 
de  comercianti  olandezi,  cari  angajau  îtocuri  în- 
semnate  de  marfuri  si  acesta  a  fost  intepretat 
ca  nn  fenomen  foarte  simptomatic.  Nu  numai  a- 
var.tajului  ce  l  oferâ  comerciantilor  cursul  ridi- 
cat  al  fiorinului  si  deci  beneficiului  realizat  la 
revinderea  mârfurilor  s'ar  datora  aceasta,  ci 
faptului  câ  consumatorul  olandez  préféra  anu- 
mite mârfuri  streine,  considerându-le  superioare 
celor  olandeze,  cum  sunt  de  pildà,  stofele  en- 
glezest!,  mâtàsâriile  frantuzesti  etc.,  aceste  pro- 
duse  spécifiée,  ca  sà  zic  asa,  nu  sunt  produse 
întâmplàtoare  aie  industriel'  unei  tlri,  productj'a 
lor  a  fost  conditionatà  de  anumit,i  factori  eco- 
nomici  si  au  devenit  un  apanagiu  national  atât 
gracie  excelentei  utilajului  technic  cât  si  adap- 
tarei  lucràtorilor,  printr'o  educafie  continuà  a 
mai  multor  generafii  în  aceiasi  specialitate.  A- 


cestea  sunt  industriiie  nationale  tradi'tionale,  la 
care  o  întrerupere  nu  trebuî  luatà  ca  o  renun- 
tare.  Aci  concurentul  este  intrusul,  care  vrea 
sâ  uzurpe  un  patrimoniu  national,  jignind  amo- 
rul  propriu  pe  lângà  interesul  materlal  si  deci 
lupta  este  mai  fàrà  crutare. 

In  tôt  timpul  bâlciului  industriasii  streini,mai 
eu  seamâ  germani  si  belgieni,  au  expus  produ- 
sele lor  în  hoteluri  si  magazine  la  Utrecht  si, 
se  pare,  au  fàcut  mai  bune  afaceri  de  cât  ex- 
pozantii  oficiali. 


Cu  toate  criticele,  mai  mult  sau  mai  putin 
ràutâcioase,  mai  mult  sau  mai  putin  intere- 
sate,  nu  se  poate  tâgàdui  faptul  cà  Olanda  a 
fàcut  imense  progrese  în  industrie,  chiar  ve- 
hementa  criticelor  o  dovedeste.  Chiar  dacà  0- 
landa  nu  poate  pàstra  tôt  ce  nàdàjduia,  din 
cele  realizate  în  timpul  ràzboiului,  este  cert  cà 
ea  va  fi  totusi  mult  înaintatà,  ca  tarà  indus- 
trialà,  fatà  de  ceece   a  fost   înainte  de  râzboi. 

Faptul  cel  mai  interesant  de  relevât  este  ca 
tôt  ce  s'a  înfâptuit  în  Olanda,  pe  terenul  éco- 
nomie în  ultima  vreme,  este  datorit  exclusiv 
ini'tiativei  private. 

Acesta  este  unul  din  „semnele  vremei"  s,- 
dovedit  ca  unul  din  cele  mai  chibzuit  adaptate 
nevoilor  actuale  prin  roadele  ce  le  a  adus.  Prin- 
cipiul  curent  admis,  în  economia  practicâ,  este 
cà,  Statul,  împovàrat  de  numeroase  si  covàr- 
sitoare  sarcini,  nu  poate  în  chip  eficace  si  une- 
ori,  nu  trebue  a  interveni  direct  în  întreprinderi 
de  acestfel. 

Pe  când  tutela  ce  se  creazâ  prin  interventia 
Statului,  paralizeazâ  adesea  spiritul  ie  initia- 
tivà,  intr'o  întreprindere  lâsatà  initiative!  orga- 
nizatorilor  sàl,  direct  interesati  çi  oameni  de 
specialitate,  acestia  pot  vedea  mai  de  grabâ 
calea  ce  trebue  de  urmat,  putànd  realiza  pe 
tàrâmul  practic  mult  mai  mult,  de  cât  ar  rea- 
liza Statul.  Im'tiativa  particularâ  poate,  mai  usor, 
càpâtà  toate  energiile  capabile  a  conlucra  în 
anume  ramuri  de  activitate  pentru  înfàptuiri  de 
ordin  économie,  ràmânând  ca  în  urmâ  Statul, 
dacà  este  nevoe,  apreciind  utilitatea  opère;  create 
sâ  acorde  sprijinul  sàu  moral  sau  material. 

Date  economice  asupra  Spaniei 

D-l  I.  Urban  agentul  nostru  comercial  la 
Madrid,  ne  trimite  urmàtoarele  relatiuni  asupra 
vietii  economice  din  Spania  : 

Una  din  bogàtiile  importante  aie  Spaniei  este 
viticultura;  strugurii  si  mai  aies  vinul,  fac  o- 
biectul  nu  numai  unui  mare  comert  interior,  acest 
din  urmà  constituind  principala  bâuturà  in  Spania, 
dar  si  unui  cornet  de  export  destul  de  impor- 
ant. 
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Cultura  vifei  de  vie  se  face  mai  în  toatâ 
Spania,  dar  in  mod  spécial  in  regiunile  Casti- 
liei-Noui  si  Cataloniei. 

Cele  mai  alèse  si  mai  reputate  vinuri  sunt 
însà  acele  din  Andalusia  si  anume  acele  din 
Xeres  si  Malaga. 

Dupà  datele  publicate  de  Consiliul  consulta- 
tiv  agronomie  din  Spania  am  avea  pentru  anul 
1919  urmâtoarele  cifre: 
Suprafata  cultivatà    1.310.386  hectare 
Strugurii  35. 33 1.483  chintale  metrice 

Vin  20.514.700  hectolitri 

Produc^ia  in  gênerai  a  fost  inferioarà  în  1 91 9 
celor  din  anii  précèdent^'.  In  1918  s'a  récoltât 
în  Spania  38.182.292  chintale  metrice  de  stru- 
guri  si  22.567.618.  Hectolitri  vin  iar  în  1917; 
40.693.141  q.  m.  struguri  si  23.762.624  Hl.  vin. 

Pret,urile  actuale  aie  vinurilor  în  Spania  sunt 
urmâtoarele: 

Barcelona:  Vin      alb         3.30  pesetas  gradul 

»        "  »•  »  » 

„    tâmâios  125. —       „  hectolit. 

alb  115.— 

ros  110.— 

2.  Proect  de  lege  spaniol  asupra  bunurilor parasite 

In  Martie  a.  c.  s'a  depus  pe  biuroul  „Cor- 
tes-ei  si  s'a  aprobat  de  Cemisiunea  Camerei 
spaniole  un  proiect  de.  lege  privitor  la  bunurile 
pârâsite,  prin  care  se  atribue  Statului  toate  bu- 
nurile cari  mérita  titlul  de  abandonate  de  câ- 
tre  proprietarul  lor,  fie  cà  acesta  nu  încaseazâ 
veniturile  timp  de  5  ani  „fie  câ  nu  realizeazâ 
nici  o  operatiune  timp  de  15  ani*. 

Prin  aceasta  se  voeste  a  se  atribui  Statului 
acele  averi  cari  dupa  actualele  legi  râmâneau 
in  anumite  cazuri  institut,iilor  particulare. 

E  mai  echitabil  deci  ca  aceste  bunuri  sâ  re- 
vinà  Statului,  care  reprezintà  interesele  si  ne- 
voile  tuturor  cetâ{enilor,  din  aie  càror  rapor- 
turi  si  sub  ocrotirea  statului,  nasc,  trâesc  sise 
dezvoltâ  societâtile  si  institu{iile  comerciale,  in- 
.dustriale  si  de  crédit. 
.  Proectul  de  lege  contine  5  articole  în  cari 
se  aratâ  cari  sunt  acele  bunuri  cari  odatâ  pà- 
râsi'te  sunt  a  se  atr,;>:ji  statului  si  cari  excep- 
tiunile  ce  trebuesc  a  se  lua  în  considerare  în 
anumite  cazuri  spéciale. 

Se  aratâ  termenele  dupâ  cari  bunurile  pârâ- 
site se  declarâ  proprietatea  statului  si  epocile 
înâunrrul  cârora  urmeazâ  sâ  se  facà  declararea 
respectivâ  de  càtre  institutiile  ce  detin  acele 
bunuri. 

In  fiecare  an,  în  lunile  Ianuarie  si  Februarie 
persoanele  sau  institutj'ile  detjnâtoare  de  atari 
bunuri  vor  trebui  sâ  prezinte  relatiuni  compli- 
mentare  si  analoage   celor  prezintate  anterior, 


cuprinzând  valorile,  depozîtele  si  creditele  ce  au 
devenit  caduce  delà  data  ultimii  relatii  pânâ  la 
31  Decembrie  anterior,  sau  declara^ii  négative 
dacâ  e  cazul.  De  prezentarea  la  timp  a  aces- 
tor  declaratii  si  de  exactitatea  contjnutului  lor 
vor  râspunde  personal  gestionarii  si  in  mod  so- 
lidar  înlreprinderile,  putându-se  aplica  amenzi 
în  caz  de  neregulâ  sau  omisiuni  constatate  eu 
ocazia  inspectiilor  fàcute. 

Ministerul  de  finance  urmeazâ  sâ  întocmeascâ 
regulamentul  de  aplicare  al  acestei  legi. 

3.  Problema  agrarâ  în  Spania 

In  Andaluzia,  provincia  cea  mai  fertilâ  din 
Spania,  dar  unde  predominà  marea  proprietate, 
bântue  de  câtiva  ani  o  crizâ  agricolà  datoritâ 
mai  aies  miscàrei  sindicaliste  a  plugarilor,  cari 
nefiind  multumit,!'  de  modul  cum  sunt  plàtifi  ma- 
nifesteazà  prin  grève,  si  deseori  prin  incendii 
si  sabotaj.  Miscarea  sindicalistà  se  întinde  la 
tarâ  mai  aies  unde  subsistà  regimul  proprietàtj'i 
mari. 

Incâ  din  1910  s'a  fâcut  o  anchetâ  de  càtre 
o  comisiune  formata  din  ingineri  agronomi  în 
vederea  modificarii  regimului  proprietâ{ii  finan- 
ciare  rurale. 

Raportul  prezintat  guvernului  la  8  Mai  1919 
stabileste  cà  ràul  care  domneste  la  \àrà  in  Spa- 
nia provine  din  insuficienfa  rendamentului  agri- 
col  si  din  lipsa  de  îmbucàtâtire  a  pâmàntului. 

Intinderi  mari  de  pâmant  sunt  lâsate  necul- 
tivate  în  provinciile  Cordoba  Sevilla  Gali- 
cia  etc. 

In  regiunile  mai  fertile  proprietarii  arendeazà 
pàmânturile  dar  sUffi  fiind  sâ  recurgâ  îa  ban- 
cheri  acestia  din  urmà  utilizeaza  un  anumit  fel 
de  finantare  eu  care  arenda  devine  tripla  ast- 
fel  cà  micul  arendas  nu  poate  sà  tragâ  prea 
mari  folose.  Totusi  în  aceste  regiuni  propa- 
ganda  bolsevistâ  sau  sindicalistà  nu  a  .prins 
ràdàcini. 

In  regiunile  unde  natura  terenului  nu  se  pre- 
teazâ  decât  la  culturi  fàcute  pe  intinderi  vaste 
cum  e  pentru  vie  si  màslini,  problema  agrarâ 
reclamà  o  solu^ie  mai  grabnicà. 

Raportul  inginerilor  serviciului  cadastral  al 
provinciei  Sevilla  aratâ,  privitor  la  aceastà  zo- 
nâ,  câ  cuprinde  un  mare  numâr  de  muncitori  a 
càror  viatâ  e  mizerabilâ.  Pâzitorii  turmelor  lo- 
cuesc  în  stânâ,  départe  de  familiile  lor  pe  care 
nu  le  vàd  decât  în  zilele  de  sàrbàtoare.  Sala- 
riale lor  sunt  extrem  de  reduse  iar  hrana  mi- 
zerabilâ. 

Vin  apoi  muncitorii  eu  ziua,  angajatii  numaf 
pe  timpul  recoltei;  sindicalismul  recruteazâ  prin- 
tre  acestia  numerosi  proselit,i.  Constrânsi  la  so- 
majuri  îndelungate,  muncitorii  cer,  sub  amenin- 
^area  grevel,  salarii  din  ce  în  ce  mai  urcate 
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ce  vor  trebui  sâ  le  permitâ  a  face  fatâ  scum- 
pirei  vie^ii.  Dacâ  arendasul  nu  le  dà  satisfac^'e 
sire  întregi  cad  pradà  flàcàrilor. 

In  fine  mai  este  o  a  3-a  zonâ  în  care  ex- 
ploatarile  agricole  mari,  de  rendament  slab, 
nu  dau  posibilitatea  de  a  îmbunâtàti  starea  mun- 
citorilor.  Acestia  se  lasâ  usor  convinsi  de  teo- 
riile  comuniste. 

Clerul  a  sim^it  cel  dintâiu  caracterul  urgent 
al  unei  reforme  sociale.  Partidul  actiunei  cato- 
lice,  care  se  bucurà  de  mare  influents  în  Spa- 
nia,  se  sforfeazà  de  a  creia  sindicate  prevâ- 
zute  eu  case  de  ajutor,  a  câror  functionare  are 
la  bazâ  sistemul  Reiffeisen. 

Specialistii  însârcinat1'  eu  studierea  chestiunei 
agrare,  au  aràtat  în  raportul  lor  màsurile  ce 
trebuesc  luate  în  lin ii  mari  si  anume  : 

a)  Suprimarea  tuturor  intermediarilor  între 
proprietari  si  arendasi  cari  vor  trebui  sâ-si 
arendeze  ei  insi-si  terenurile. 

b)  Crearea  de  case  rurale  si  bânei  agrare 
pentru  a  face  sâ  înceteze  camàta  si  sâ  procure 
fondurile  necesare  pentru  cumpàrarea  de  masini 
moderne. 

c)  Formarea  de  sindicate  formai  recunoscute. 

d)  Crearea  de  comitete  paritare  de  patroni 
çi  muncitori  pentru  a  transa  conflictele  eu  ca- 
racter  social. 

e)  Expropriera  rerenurilor  necultivate  si  îm- 
bunàtâtirea  proprietâtei  mari. 

Fatà  de  indecizia  oamenilor  de  stat  de  a 
trece  la  o  reformà  serioasâ,  populatia  ruralâ 
încearcâ  sâ  rezolve  ea  însà  si  problema  prin 
mijloace  violente. 

Situafla  agricolâ  si  regimul  grâului  în 
Franfa. 

D-l  Ion  Sillescu,  agentul  nostru  comercial 
din  Marsilia  raporteazà  urmàtoarele,  despre  si- 
tuatia  agricolâ  si  regimul  grâului  în  Franfa. 

Delà  venirea  la  putere  a  actualului  guvern, 
in  vederea  amelioràrei  situatiunilor  agricole  si 
financiare,  s'a  pus  în  ^discufiune  necesitatea  de 
a  se  organiza  pe  baze  noui,  stimularea  produc- 
tiei  agricole  si  de  a  se  schimba  regimul  grâului 
care  îngreuezâ  mult  bugetul  Statului. 

Noul  ministru  de  agriculturâ,  d.  Ricard,  care 
in  momentul  numirei  era  secretar  gênerai  al  con- 
fédérale!' agricultorilor  francezi,  confédérale  care 
cuprinde  peste  6000  asociatii  agricole,  este  so- 
cotit  ca  unul  din  cei  mai  buni  cunoscàtori  ai 
chestiei  agricole  franceze.  D-sa,'doreste  sâ  inau- 
gureze  o  politicâ  eu  profit  de  muncà  între  Stat 
si  asociatiunile  agricole.  In  acest  scop,  asociatiile 
urmeazà  sâ  facâ  cunoscut  ministrului  de  agri- 
culturâ dezideratele  a  câror  realizare  o  soco- 
tesc   necesarâ,  pentru  ca  în  urmâ  dupâ  ce  va 


lua  si  avizul  organelor  spéciale  ce-i  sunt  ata- 
sate,  ministerul  sâ  dea  agricultorilor  odirectivâ 
generalà  care  sâ  corespundâ  intereselor  géné- 
rale, régionale  si  particulare.  Cu  acest  mod,  ur- 
meazà sâ  se  ajungâ  la  rezultatul  cà  conducerea 
nevoilor  reale  aie  pâmântului  sâ  fie  datà  în  pri-  I 
mul  rând  agricu'torilor,  grupati  régional,  rolul 
Statului  màrginându-se  sâ  sanefioneze  initjati- 
vele  si  sâ  coiaboreze  la  executarea  lor  prin  a- 
jutorul  organelor  de  administratie  generalâ. 

Pentru  intensificarea  productiei  agricole,  mi- 
nisterul recomandâ  si  protejeazâ  întrebuiutarea 
aparatelor  mecanice  de  culturà,  utilizarea  în- 
gràsàmintelor,  alegerea  si  triajul  semin^elor, 
distrugerea  erburilor,  etc.  Cu  ajutorul  motocul- 
turei  se  urmàreste  nu  numai  o  culturâ  mai  in- 
tensâ,  dar  si  acoperirea  deficitului  manoperei  a- 
gricole  care,  în  timpul  ràzboiului,  a  scâzut  delà 
5.273.000  la  3.800.000.  In  acest  scop  si  din 
dublu  motiv  de  a  determinà  industria  sâ  con- 
struiascâ  aparate  si  pe  agricultori  sâ-i  intre- 
buinfeze,  Statul  a  subventionat  delà  1905  pânâ 
la  26  Noembrie  1919  costul  aparatelor  de  mo- 
toculturà  cu  33°|o  pentru  377  bucâfi  ?i  eu  50ojo 
pentru  4866  aparate  cumpârate  în  baterii  de 
câte  5  bucàti,  cumpârâturi  fàcute  numai  de  câtre 
asociatiuni  de  câte  minimum  7  agricultori. 

Rezultatele  obt,inute  pânâ  acuro  este  cà  un 
aparat  condus  de  un  om  înlocueçte  munca  a 
sase  atelaje  de  câte  2  sau  3  cai.  Propaganda 
motoculturei  se  curmàreste  metodic,  cu  deosebire 
prin  demonstratiuni  jude|ene  organizate  de  in- 
dustriasii  respectivi  sau  de  asociatiunile  agri- 
cole. Totusi  scopul  acestei  încurajâri  agricole, 
adicà  obtinerea  egalizârei  între  productive  çi 
consumative,  va  fi  cu  greu  atins. 

In  anul  curent  semânâturile  de  céréale  pani- 
ficabile  n'au  depàsit  de  cât  cu  100.000  hectare 
pe  acelea  din  anul  1919.  Starea  culturilor  este 
pânâ  în  prezent  inferioarà  aceleia  din  anul  tre- 
cut,  71 — 73°|o,  adicà  între  bunâ  si  destul  de 
bunâ,  100°|o  insemnând  foarte  bunâ,  timpul 
ploios  care  se  mentine  de  câteva  zile  esta  favo» 
rabil  culturilor. 

De  aci  rezultâ  cà  si  în  anul  acesta  productia 
va  fi  inferioarà  cu  peste  50°|o  consumatiunei  in- 
terne. 

Acest  déficit  se  acoperà  cu  greutate  si  scump 
prin  cumpârâturi  externe.  Cumpâràturile  efectuate 
pânà  în  prezent  pe  un  prêt  care  a  atins  190 
fr.  quintalul,  garanteazâ  consumatia  pânà  la  1 
Iunie,  ràmânànd  sâ  se  completeze  aceia  pânà  la 
Septembrie  a.  c.  epoca  nouei  culturi. 

Pentru  récolta  curentà,  regimul  grâului  este 
acelas  semnalat  în  rapoartele  précédente,  adicâ: 
Statul  este  singurul  cumpârâtor  intern  pe  prêt 
de  73  fr.  quintalul  si  singurul  importor,  revân- 
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zând  morarllor  eu  43  fr.  quintalul  delà  exis- 
tera acestui  regim  1914  inclusiv  bugetul  cu- 
rent, deficitul  Statului  apropie  10  miliarde. 

In  scopul  de  a  se  usurà  sarcinele  Statului 
s'a  scumpit  preful  pâinei.  Kilogramu!  de  pâine 
curentâ  sau  700  grame  de  pâine  de  lux  a  fost 
fixât  la  1.05  c,  ma.orare  de  aproximativ  50°|o 
pretul  de  cost  fiind  1  ps.  50  c.  kg. 

Probabil  câ  acest  prêt,  va  fi  majorât  pânâ  la 
proporfionarea  lui  eu  cel  al  celorlalîe  alimente 
de  hranà  în  gênerai  din  care  pretul  pâinei  re- 
prezintâ  azi  10°o  fafà  de  50^0  înainte  de 
râzboi. 

Diferenfa  aceasta  de  cotà  se  datoreste  nu 
numai  pretului  sub  cost  al  pâinei,  dar  si  faptu- 
lui  cà  cota  consumatiei  artlcolelor  de  lux  este 
prea  mare  în  hrana  zilnicà.  Femeile  însârcinate, 
care  alàpteazà,  orfanii,  bàtrânii,  invalizii  de 
muncâ,  etc.  au  pâinea  pe  un  prêt,  redus  pe  baza 
unor  cartele  spéciale. 

In  acelas  timp,  pentru  a  preveni  o  lipsâ  de 
grâu  pânà  la  sosirea  cumpàrâturilor  externe 
fàina  datâ  consumatiei  va  cuprinde  :  60°|o  grâu 
si  40°!o  secarâ,  75°|o  grâu  si  25°|o  porumb, 
65°o  grâu  si  35°|o  porumb  si  secarâ,  si  cel 
mult  5°]o  fasole  sau  mazàre. 

Rezultatele  acestor  màsuri  sunt  favorabile. 
Consuma^'a  pâinei  a  diminuât,  la  oraçe  eu  deo- 
sebire  cea  de  lux  eu  25°|o,  iar  la  sate,  cea  cu- 
rentâ eu  20°  o  în  plus  cà  acum  se  acorda  pâinei 
mai  mult  respect  si  nu  se  mai  intrebuinteazà 
pentru  hrana  animalelor.  Totus  în  prezent  con- 
suma^ia  pâinei  este  superioarâ  aceleia  dinaintea 
ràzboiului. 

Consiliul  de  ministrii  a  aprobat  principiile  unui 
proect  de  lege  care  va  fi  depus  zilele  acestea 
la  Camerâ,  eu  privire  la  un  nou  regim  algrâului, 
susceptibil  de  a  évita  o  noua  urcare  a  pret,ului 
pâinei,  de  a  asigurà  cultivatorilor,  pe  timp  de 
trei  ani,  un  prêt,  de  vânzare  convenabil  care 
sâ-i  détermine  a  preferà  cultura  grâului  a  cârui 
proiducjie  normalà  sà  fie  restauratà  si  sà  me- 
najeze  în  acelas  timp  finan{ele  publiée,  stabi- 
litatea  pretului  de  cumpârare  si  perfecta  re- 
partizare  a  cerealelor  panificabile.  In  acest  scop 
se  vor  alcàtui  comisiuni  compuse  din  reprezen- 
tan^îi  producàtorilor  si  consumatorilor,  care  sâ 
fixeze  pretul  stabil  al  fiecârei  récolte  a  celor 
trei  ani,  care  nu  va  fi  mai  mie  decât  cel  actual 
de  73  fr.  q.,  eu  care  statul  va  cumpàra  întreaga 
recoltâ  internâ.  Statul  va  fi  si  in  viitor  siugurul 
importator  de  grâu,  între  altele  si  pentru  moti- 
vul  de  a  putea  sâ  influenfeze  asupra  pretului 
intern. 

Noul  regim  va  fi  socotit  ca  tranzitoriu,  pen- 
tru revenirea  progr^sivà  la  libertatea  comerci- 
alâ  complectâ  a  comertului  de  céréale.  In  cazul 
când  agricultorii  nu  vor  voi  sà  vânzâ  statului 


produefia  lor  de  grâu,  ea  va  putea  sà  fie  re- 
chizi'tionatâ.  Principiile  acestui  proect  de  lege 
nu  sunt  définitive,  dupà  cum  a  déclarât  însusi 
ministru!  ravitaierei,  râmânând  ca  sà  fie  modi- 
ficate  pânâ  la  legiferarea  lor,  întru  cât  nu  mul- 
tumeste  pe  toatâ  lumea. 

In  vederea  unei  mai  bune  rezolvàri  a  pro- 
blème! grâului,  ministerul  agriculturei  a  înfiin{at 
un  comitet  national  al  grâului.  Acest  comitet 
va  avea  un  caracter  de  propagandà  si  va  urmà 
sâ  caute  toate  mijloacele  propriinpentru  mârirea 
productiei  grâului,  propunând  ministerului  toate 
mijloacele  realizabile  pentru  a  le  asigura  apli- 
carea.  In  acest  scop  se  vor  réuni  datele  stiintei 
si  practicei  agricole,  recomandabile  în  prezent, 
pe  cari  sà  le  vulgarizeze  eu  ajuiorul  adminis- 
tratif" agricole,  oficiilor  si  asociatiilor  agricole, 
diverselor  institutiuni  de  învâtâmânt,  ligi,  presa, 
etc.  ;  va  generalizà  initiativele  sindicatelor  d  e 
naturâ  a  ajuta  pe  agricultor  în  exploatârile  sale 
procurând-i  o  ameliorare  in  metodele  lui  de 
muncà  si  va  organiza  concursuri  judetene  si 
régionale  de  grâu. 

Rezultatele  tuturor  acestor  lucrâri,  va  fi  în 
urmà  imprimat  si  râspândit.  Comitetul  îsi  va 
începe  actlvitatea  în  ziua  de  1 5  Aprilie  c.  si 
se  compune  din  :  parlamentari  desemnati  de  co- 
misiunele  Camerei  si  Senatului  aie  agriculturei 
si  apàràrei  tàrànesti  ;  delegatii  oficiilor  régio- 
nale agricole  ;  ai  grupurilor  importante  de  agri- 
cultori,  ai  institutiunilor  susceptibile  de  a  ajuta 
la  propagandà  gênera  là  prin  contactul  lor  eu 
consumatorii  etc.. 

In  legâtura  eu  aceste  problème  se  mai  ra- 
porteazâ  urmâtoarele  : 

Legea  din  25  Noembrie  1919,  prin  care  se 
înfiinteazà  Camerile  de  Agriculturà  a  fost  a- 
mânatà  pentru  12  luni  ;  ea  va  fi  modificatà 
astfel  pentru  ca  sâ  nu  dea  prilej  ca  aceste  ca- 
mere  sà  fie  transformate  în  organe  de  luptà  de 
clasâ  sau  politice.  Conform  acestei  legi,  came- 
rile de  agriculturà,  cari  vor  avea  capacitatea 
civilâ,  vor  fi  judetene  si  se  vor  putea  federa- 
liza  régional,  iar  membrii  lor  vor  fi  alesi  pe  6 
ani  reînoiti  eu  1/2  din  3  în  3  ani.  Atributiunile 
lor  vor  fi  :  de  a  fi  consultate  de  guvern  în  ches- 
tiunile  agricole,  de  a  supraveghea  despàduririle  ; 
de  a  détermina  cantitatea  animalelor  de  re- 
productie  ;  de  a  supraveghea  cinstea  tranzac- 
tiunilor  agricole,  exercitând  arbitrajul  în  caz  de 
conflicte,  de  a  fondà,  patronà  s'au  ajuta  casele 
sau  grupele  de  asigurare  mutualâ  agricolà  con- 
tra tuturor  riscurilor  agricole,  contra  boalei  in- 
validitâtei,  somajului,  accidentelor  de  lucru  ;  de 
a  constitui  si  favoriza  constituirea  de  mici  pro- 
prietâti  agricole  ;  de  a  întreprinde  sau  facilità 
construirea  de  locuinte  eftine,  de  a  se  ocupà 
de  manopera  agricolà  prin  creiare  de  birouri  de 
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plasare,  fondarea  scolilor  de  ucenicie,  de  a  fa- 
voriza  sau  întreprinde  amenajarea  de  canaluri 
de  stropire,  de  drumuri  rurale,  distribuire  de 
curent»'  electrici,  etc.  Bugetul  lor  va  fi  furnizat 
de  centime  adifionale  pânà  la  maximum  10  °/o 
asupra  principalului  contributiunei  fonciare  a 
proprietà^ei  neconstruite,  prin  taxe,  drepturi  sau 
prime  în  schimbul  serviciilor  fàcute  interesati- 
lor  etc.. 

Congresul  agricol,  care  a  avut  loc  la  25  la- 
nuarie  a.  c,  la  Chateauroux,  dupà  ce  a  con- 
statât câ  alimentul  agricol  de  hranà  umanâ  este 
mai  eftin  decât  alimentul  agricol  de  hana  ani- 
malà  si  câ  mentinerea  pretului  grâului  sub  cost, 
inseamnâ  reducerea  considerabilâ  a  productiei 
nationale  si  preparà  lipsa,  a  cerut  :  comer^ul  li- 
ber al  cerealelor  ;  ca  rnaterialul  de  utilaj  agri- 
col sà  fie  considérât  in  aceiasi  categoriî  eu  a- 
limentele,  benefeciind  de  aceleasi  avantaje  de 
transport,  actualul  regim  de  transport  al  aces- 
tui  utilaj  putând  dâuna  produefia  eu  douà  mi- 
liarde  anual,  pe  când  schimbarea  lui  sà  aibà  de 
rezultat  mârirea  ei  eu  4  miliarde,  ceeace  ar 
putea  permite  chiar  exportul. 

Capitalul  fonciar  agricol,  évaluât  la  70  mi- 
liarde eu  20  miliarde,  învestîte  în  întreprinderi, 
suferà  o  évoluée  :  numàrul  transac{iunilor  s'a 
ridicat  asa  de  mult  încât  drepturile  fiscale  a- 
supra  lor  a  ajuns  delà  183.208.500  fr.  în  1913, 
la  538.296.500  fr.  în  1919,  ceiace  marcheazà 
eu  deosebire  o  màrire  a  valoarei  pàmântului  eu 
50  °/0  si  o  trecere  sîmtitoare  a  proprietàt,ii  ru- 
rale în  mâinile  tàranilor. 

Lucrâtorii  agricoli  beneficiazà  de  o  reducere 
de  50  °/o  Pe  càile  ferate  pentru  deplasàri  so- 
cotite  ca  fiind  fàcute  în  folosul  culturei  agri- 
cole, de  càtre  oficiile  judefene  de  muncà  a- 
gricolâ. 

Regimul  de  pânà  acum  al  grâului  a  fost  sus- 
tinut  de  socialisti,  cari  se  opun  la  schimbarea 
lui,  fiindcâ  îl  socoteste  ca  un  început  de  ex  • 
perimentare  al  colectivizmului.  De  asemenea  eu 
ocazia  discut,iei  la  Camerà  a  mâririi  pretului 
pâinei,  mai  mult,!"  députât»'  au  susfinut  continu- 
area  regimului  grâului  pentru  a  se  putea  men- 
tine  acelas  prêt  scâzut  al  pâinei  pânà  l.a  nor- 
malizarea  sau  stabilirea  preturilor  lucrurilor  în 
gênerai. 

Subscrierea  ultimulu!  împrumut  intern 
francez 

D-nul  Ion  Sillescu,  agentul  nostru  comercial 
ne  trimite  urmàtoarele  informatiuni,  privitor  la 
subscrierea  ultimului  împrumut  intern   francez  : 

Scopul  împrumutului  intern  francez  poate  fi 
divizat  astfel  :  din  punct  de  vedere  intern  :  a- 
mortizarea  datoriei  publiée    flotante,  reducerea 


circulatiei  fiduciare  prin  restituirea  avansurilor 
de  la  Banca  Frantei,  suportarea  cheltuelilor  de 
reparatiuni  în  regiunile  liberate  ;  iar  dit»  punct 
de  vedere  extern,  pentru  a  se  dovedi  «câ  Franta 
este  capabilà  de  realizarea  unui  efort  mai  mult, 
alàturi  de  majorarea  impozitelor. 

Datoria  publicà  flotantâ  interBâ  a  Frantei  se 
compune  din  49  miliarde  bonuri  aie  apàràrei 
nationale  si  25  miliarde  avansuri  delà  Banca 
Frantei,  iar  regiunile  liberate  vor  necesita  numai 
pentru  anul  financiar  în  curs  aproximativ  10 
miliarde.  Lansàndu-se  împrumutul,  se  face  apel 
la  un  disponibil  numerar  dupà  cum  urmeazà  : 
38  miliarde  émise  de  Banca  Frantei;  16  mili- 
arde depozitate  de  bânei,  între  care  la  Banca. 
Frantei  4  miliarde  fàrà  nici  o  dobândâ  ;  6  mi- 
liarde depuneri  la  casele  de  economii;  2,  5  mi- 
liarde aur  si  un  miliard  argint  în  monede,  a- 
flate  la  particulari  si  49  miliarde  bonuri  aie  a- 
pàràrei  nationale,  cari  sunt  admise  la  subscri- 
ere.  Deci  la  un  total  de  1 1 1  miliarde  si  jumà- 
tate  aflate  în  circulatie  se  cer  subscrieri  pentru 
a  face  fa^â  la  74  miliarde  datorie  publicà  flo- 
tantâ internà  si  10  miliarde  pentru  reparatiuni. 

Acest  împrumut  a  fost  émis  în  rentâ  de 
100  °/o  cu  5  %  dobânda  netà  «si  scutit  de  orice 
impozite.  Totalul  sumelor  subscrise  se  vor  îm- 
pàr{i  în  loturi  de  25  milioane  si  rambursabil  pe 
loturi,  din  6  în  6  luni,  în  timp  de  60  ani.  Tit- 
lurile  définitive  ce  se  vor  emite  vor  fi  la  pur- 
tàtor  s'au  nominale. 

Lansarea  împrumumutului  (l6Februarie  1920) 
a  fost  fàcutâ  dupà  un  plan  vast  de  propagandâ 
a  fost  exécutât  cu  multâ  minutiozitate.  In  acest 
scop  s'a  creiat  un  comisariat  al  împrumutului, 
care  a  avut  un  larg  concurs  din  partea  orga- 
nizatiunilor  financiare  private.  In  stràinâtate 
propagandâ  a  fost  însàrcinatâ  agentiior  diplo- 
matie!' si  consulari. 

In  prima  zi  de  subscriere,  ministerul  de  fi- 
nante  s'a  dus  la  Bursa  din  Paris  si  într'un 
diseurs  finut  la  caméra  sindicalà  a  agentiior  de 
schimb,  unde  se  aflau  réunit»  reprezentanti  din 
cei  mai  autorizat»'  ai  finantei,  a  spus  între 
altele:  — „Situatia  actualâ  a  pie\ei  schimbului, 
îngreuneazâ  aprovizionarea  cu  mater ii  prime, 
dacâ  aceastâ  stare  se  menfine,  cumpârâturile 
externe  vor  diminua  din  ce  în  ce  mai  mult, 
ceace  va  puteà  provoca  somajul.  Succesul  împru- 
mutului va  demonstra  încredere  în  noi  însine 
si  va  provoeà  aceiasi  încredere  în  afarâ,  aju- 
tându-se  în  acest  chip  la  consolidarea  pâcei 
sociale  si  la  grâbirea  pâcei  economice-  Acest 
împrumut  trebue  socotit  ca  punctul  de  plecare 
al  operei  de  pace;  doresc  ca  el  sâ  ne  asigure 
binefacerile  reale,  pe  care  le  meritâ  sacrificiile 
de  pânà  acum  aie  poporului.  francez". 
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Rezultatele  imprumuturilor  précédente  émise 
în  perioada  de  râzboiu  au  fost  urmâtoarele: 

lu  1915  s'a  subscris  13.307.8  mil.  fr.  din  careG285  mil.n. 

1916  «       «     10.082.5    «     «  «     «  5.425  «  « 

1917  «       «      10.209.1   «     »    t     «  5.174  «  « 

1918  «       «     22.163.2   «     «    «     «  7.246  «  « 

restul  sumelor  de  la  numerar  a  fost  subscris  în 
bonuri  de  aie  plasârei.  Desi  subscrierea  s'a  în- 
chis  la  20  Martie,  totusi  pânâ  acum  nu  a  fost 
publicatà  suma  obfnutà.  Dupa  aprecieri  proba- 
bile  s'ar  fi  inscris  intre  14  si  16  miliarde,  de 
unde  se  vede  cà  „ImprumutuL  Pâcei  ,  cum  1  a 
numit  ministrul  de  finance,  dacâ  judecâm  câ  ram- 
bursarea  lui  s'a  légiférât  în  plata  a  120  rate 
semestriale  de  câte  25  milioane,  ceace  înseamnà 
câ  s'a  prevâzut  o  subscriere  de  30  miliarde. 

In  legâturà  eu  imprumutul  intern  franeez  se 
discutâ  si  situafia  mondialâ  a  aurului  monedà, 
precum  si  a  circulatiunei  fiduciare  émisa  pe 
baza  aurului. 

In  1914  moneda  de  aur  în  circula^  si  în 
tezaurele  publiée,  era  aprocsimativ  de  43  mi- 
liarde franci.  Delà  1  Iulie  1914  pânâ  la  31 
Decembrie  1919  productia  auriferâ  a  lumei  a 
fost  de  14  miliarde  din  care  aproximativ  6  mi- 
liarde a  fost  monetizatâ.  Deci  în  prezent  circu- 
la{ia  mondialâ  a  aurului  moneda  ar  fi  de  50 
miliarde,  repartizatâ  intre  diferite  state  dupâ 
cum  urmeazà  cifrele  reprezentând  milioane  franci. 

Statele  aliate  eu  minus  valutâ. 
Iulie  1914  Ianuarie  1920 

Banca  Statului.   Aur.   Cire,  fiduc.    Aur.   Cire,  jiduc. 


Franta  4.104 
Anglia  1.004 
Italia  1.105 
Rusia(29  0ct)  4.270 
Romània  1 54 

Total 


5.912 
733 
1730 
4.358 
414 


3.601 
3.133 

805 
3.453 

495 


36.679 
10.670 
12.234 
43.965 
4.046 


10.367  13.143    11.487  108.594 


Acoperire  de  aur.  80°|o 
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Statele  foste  inamice  eu  minus  valutâ 

Germania        1.696    2.368  1.262 

AustreUng.    1.300     2.260  224 

Total 


60.058 
4.C46 


2.996    4.628      1.606  115.771 


Acoperire  de  aur.  65  °|0  14°[0 
Total  gênerai  13.663  17.775    13.093  224.365 
Acpperire  de  aur.  76°|0  5.08°|o 

In  cifrele  circulatj'e  fiduciare  de  mai  sus  ur- 
meazà sà  se  adaoge  sumele  pe  care  le  repre- 
zintà  bonuriie  apârârei  nationale  în  Franta  si 
bonurile  de  tezaur  în  alte  \iri,  exigibile  la 
termen  scurt  si  al  câror  totalprobabil,  ar  de- 
pâsi  cifra  circulatiei  fiduciare. 


Statele  aliate  si  neutre  eu  plus  valuta: 


Aceiasi  dispozi'tie  a 

cifrelor. 

Statele-Unite 

3.895 

2.174 

17.190 

24.091 

Japonia 

971 

1.595 

2.204 

2.961 

c 

opania 

543 

1 .91  9 

2.453 

3.868 

Olanda 

340 

U  J  & 

1  ^97 

Elvetia 

180 

268 

518 

905 

Suedia 

146 

320 

394 

1.047 

Danemarca 

110 

219 

318 

685 

Norvegia 

61 

173 

202 

602 

Total 

6.256 

7.320 

25.410 

36.338 

Acoperire  de 

aur.  85 

ol 

0 

70 

ol 

[O 

Totalul  gênerai  al  ambelor  grupe 

de  State    19.889  25.095     88.508  260.703 
Acoperire  eu  aur.  80.5  °j0  "  37.9  °j0 

Augumentarea  stocului  american  de  aur  este 
cauzat  eu  2  miliarde  de  productia  sa  auriferâ 
monetizatâ  iar  restul  de  exportul  de  marfuri 
contra  aur.  Cu  privire  la  propunerea  d-lui 
Glais,  ministrul  de  finante  al  Statelor  Unité,  re- 
lativ  la  admiterea  de  câtre  statele  europene  a 
exportului  de  aur,  autorul  acestu!  studiu  face 
constatarea  câ  realizarea  ei  avea  de  efect  ca 
tezaurele  tàrilor  creditoare  s'ar  mâri,  ceace  nu 
doreste  pre$edintele  Wilson  si  câ  dacâ  ea  ar 
avea  la  inceput  un  efect  bun  pentru  schimbul 
târilor  cu  valuta  scâzutâ,  ultimul  rezultat  ar  fi 
o  reluare  a  deprecierei  schimbului  acestor  jàri. 

Inaintea  ràzboiului,  un  gram  de  aur  pretuia 
la  Londra  3  fr.  10  c,  iar  în  prezent,  conform 
actualutui    schimb,   este   prefuit  10  fr.  20  c. 

Plasarea  produselor  româneçti  pe 
piefile  Italiei 

D.  Mircea  Cristian,  atasatul  nostru  comer- 
cial  la  Roma,  ne  trimite  urmâtoareJe  relatiuni 
privitor  la  «plasarea  produselor  românesti  pe 
pietele  Italiei  : 

In  ceace  priveste  mijloacele  pentru  crearea 
de  debuseuri,  insistând  asupra  sistemelor  între- 
buintate  de  concurenta  stràinâ,  în  condi'tiunMe 
de  astâzi,  când  toatâ  Italia  este  o  pia{à  de  ce- 
rere  si  când  produsele  noastre  de  grâu,  porumb 
petiol,  lemne  etc,  lipsesc  cu  desâvârsire  în 
Italia;  când  guvernul  Italian  plâteste  380  lire 
quintatul  (lOOkg.)de  grâu  si  tôt  nu-1  are  sufi- 
cient,  pentru  care  lucru  a  fost  obligat  a  reîn" 
fiinta  cartela  de  pâine  si  a  rationà  macaroanele 
la  2  kgr.  pe  lunâ  de  persoanà;  când  porumbul 
este  plâtit  de  Italia  în  Arger.tina  110  — 130 
lire  quintalul,  si  tôt  îi  duce  Tpsa,  vapoarele 
trimise  pentru  porumb  si  céréale  in  America 
astâzi  fiind  tmute  acolo  din  cauza  grevei  ame- 
ricane  in  porturi;  când  automobile'e  si  camioa- 
enel  au  fost  oprite  de-a  circula  din  lipsa  de 
benzinà,  iar  petrolul  ce  se  vinde  cu   1.80  lire 
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litrul  nu  se  gàseste  de  vânzare  de  cât  foarte 
rar:  în  aceste  condi{iuni  cet  mai  bun  debuseu 
pentru  produsele  noastre  este  Italia,  unde  '  le 
putem  trimete,  asigurati  fiind,  ca  aci  si  pentru 
mulft  ani  Xncâ,  cet  pufln  cât  va  dura  criza  e- 
conomicâ  din  Rusia,  vom  putea  plasa  produsele 
noastre  pe  prefurile  fixate  de  pia\a  Americanâ 
concurând-o  în  diferentâ  de  transport;  situatia 
geograficâ  a  Târei  noastre  fatâ  de.  Italia  ne 
asigurâ  o  superioritate  necontestatâ. 

2.  Situât i a  financiarâa  Italiei 

Intr'un  diseurs  {mut  la  Caméra  Deputa{ilor, 
Dl.  Carlo  Schanzer,  ministrul  tezaurului,  pâ- 
truns  de  sentimentul  de  responsabiïitate,  pe  care 
aceastâ  înaltà  func{iune  1-1  cere,  face  un  expo- 
zeu  fidel  al  situafiei  financiare  a  Italiei. 

Incepând  eu  rezultatul  exercitiului  1918 — 19 
cheltuielile  se  ridicâ  la  1  miliard  612  mil.  cu- 
prinzând  pensiunile  si  alocatijle  acordate  muti- 
latilor  si  orfanilor. 

Cheltuelile  efective,  evaluate  la  4  miliarde 
206  mil.  se  rid/cà  la  32  miliarde  599  mllioane, 
iar  veniturile  efective  cresc  delà  4  miliarde  419 
mil.  la  9  miliarde  498  mil.  Cresterile  cheltue- 
lilor  se  ridicâ  la  28  miliarde  393  milioane,  con- 
tra unei  plus  valute  de  venituri  de  5  miliarde 
79  mil. 

La  cheltueli  figureazâ,  cheltuelele  adevârate 
de  ràsboiu,  cheltuelile  cari  provin,  din  diverse 
titluri,  de  ràsboi.  De  ex.  transporturi  maritime, 
dobânzi  la  imprumuturi,  schimbul  etc. 

In  ceeace  priveste  veniturile,  aceste  sunt  re- 
zultatele  încasarilor  veniturilor  principale  si  se- 
cundare. 

Cheituelile  „miscârei  fondurilor"  cresc  delà 
481  mil.  la  900  mil.  iar  veniturile  cresc  delà 
557  milioane  la  12  miliarde  377  mil.  diferenfa 
fiind  principal  reprezentata  prin  produsul  emi- 
siunei  bonurilor  de  tezaur  de  3  si  5  ani,  din 
plasamentele  efectuate  în  strâinâtate  si  prin 
deschiderea  de  crédite  obtinute  în  Starele-Unite. 
Dificitul  catégoriel'  'venituri  si  cheltueli  efec- 
tive», ridicându-se  la  23  miliarde  101  mil.  este 
descoperit,  pânàla  cifra  de  1 1  miliarde  471  mil. 
de  excedentul  figurând  la  categoria  „miscarea 
fondurilor". 

Exercifiul  anului  19)9 — 920  a  suferit  si  el, 
o  mare  modificare  în  raport  eu  primele  evaluâri 
al  càrui  obiect  a  fost. 

Cheltuelile  efective  s'au  ridicat  delà  5  mi- 
liarde 515  mil.  la  19  miliarde  727  mil. 

Veniturile  efective  se  ridicâ  de  la  4  miliarde 
855  mil.  la  9  miliarde  326  mil.  cupnnzând 
veniturile  principale  si  secundare.  Plus  valuta 
veniturilor  principale  de  603  mil.  se  atribue 
monopolului  pus  pe  cafea  si  surogate,  impozi- 
tului  vinului  si  taxelor  asupra  luxului. 


Cheltuelile  „miscàrei  de  fonduri"  cresc  delà 
619  mil.  la  1  miliard  601  mil.  în  urmâ,  în 
spécial,  avansuri  de  765  mil.  fâcute  drumuri- 
lor  de  fier. 

Veniturile  acestor  fonduri,  cresc  delà  719 
mil.  la  9  miliarde  187  mil. 

In  rezumat  situatia  anului  1918—1920  re- 
prezenta  un  déficit  de  10  miliarde  395  mil.  la 
categoria,  venituri  si  cheltueli  efective  ;  défi- 
cit, acoperit  pentru  7  miliarde  570  ml.  prin 
excedentul  rezultat  din  cele  2  categorii  miscâri 
de  fonduri  si  construefiani  de  câi  ferate  ;  de 
unde  un  déficit  de  2  miliarde  818  mil. 

Evaluârile  eu  privire  la  anul  \920 — 1021, 
cuprind  o  epoeâ  de  pace.  Pentru  cheltuelile  re- 
lative la  ràsboiu,  se  ridicâ  totalul  la  5  miliarde 
650  mil.  din  care  2  miliarde  912  mil.  dobânzi 
de  împrumut,  restul  e  repartizat  pentru  îmbu- 
nâtâtJri  economice,  pentru  pensiuni,  si  pentru 
pensiunile  mutilatilor  si  orfanilor  de  ràsboiu. 

Cheltuelile  efective  se  ridicâ  la  9  miliarde 
535  mil.  iar  veniturile  la  7  miliarde  491  mil. 
Numai  de  pe  taxa  timbrului  mobil  asupra  obiec- 
telor  de  lux,  Italia  va  încasa  un  venit  de  450 
mil.  iar  în  ceeace  priveste  taxele  pe  vin,  s'a 
limitât  evaluârile  la  200  milioane  „  miscâri  de 
fonduri"  ating  cifre   de  1  miliard  346  mil. 

In  gênerai  deficitul  exercitiului  1920 — 1921 
poate  sâ  se  ridice  la  2  miliarde  600  mil. 

Mijloacele,  gratte  cârora  tezaurul  a  trebuit 
sâ-si  refacà  resursele  budgetare,  au  fost  con- 
siderabile. 

Din  12  miliarde  195  mil.  de  încasàri,  rezul- 
tate  din  veniturile  bugetare  extraordinare,  a- 
proape  6  miliarde  700  mil.  (lire  italiene)  sunt 
produsul  împrumutului  contract  în  strâinâtate  ; 
2  miliarde  786  mil.  au  fost  jjurnizate  de  pla- 
samentele bonurilor  pe  timp  lung,  si  aproape 
2  miliarde  709  mil.  reprezenta  p!us  valute  de 
impozit. 

Chestiunea  bâneilor  de  emisiune,  prezinta  o 
mare  important^. 

Circulatia  totalà  a  acestor  bânei,  la  31  Oct. 
1919  se  ridicâ  la  14  miliarde  506  mil.  pre- 
zentând  o  crestere  de  3  miliarde  220  mil.  fatâ 
de  cea  din  anul  précèdent  1918.  Rezerva  me- 
talicâ  si  echivalenta  spori  la  1  miliard  892 
mil.  In  afarâ  de  aceasta,  o  rezervà  de  321 
mil.  era  pâstrate  ca  garantie  datoriilor  la  ve- 
dere.  Mâsura  luatà  de  curând,  care  tinde  sâ 
punà  pe  acelas  picior  de  egalitate  titlurile  no- 
minative plâribile  la  vedere  de  bâneile  de  emi- 
siune si  cele  apartinând  stabilimentelor  de  cré- 
dit ordinar,  a  impus  obligatiunea  de  a  avea  in 
contra  parte  o  rezervâ  de  20°/o.  Aceastâ  dis- 
pozi'tie,  reducând  delà  40  la  20°/o  incaso  me- 
talic,  pe  care  bâneile  de  emisiune  il  rezervau 


CORRESPONDANCE  ECONOMIQUE   8Ù 


alte  dâ^i  titlurilor  lor  nominative  iar  diferenfa 
va  mâri  garanfia  biletelor  lor, 

La  31  Oct.  1919,  circulatia  în  conlul  co- 
mertului,  se  ridicà  la  4  miliarde  560  milioane 
fa|â  de  4  miliarde  1 02  mil.  cifra  anului  trecut 
la  aceias  epocà  ;  circulatia  în  contul  Statului 
crescu  delà  7  miliarde  93  mil.  la  31  Oct.  1918, 
la  9  miliarde  946  mil.  din  care  9  miliarde  600 
mil.  în  sarcina  directâ  a  Tezaurului  si  346 
mil.  In  sarcina  casei  de  depuneri  s!  împrumu- 
turi  si  a  societâti  exploatând  càile  ferate  de 
interes  public. 

Aceastâ  progresiune  destul  de  însemnatà,  este 
datoritâ  noi'.or  si  multiplelor  nevoi,  cârora  Te- 
zaurul  a  avut  sâ  facâ  fe{e.  Merità  sâ  fie  citât, 
intre  altele,  retragerea  confierilor  casei  Veneta, 
schimbului  monedei  austriace  in  tàrile  anexate, 
cumpâr?rilor  din  stràinàtate  a  articolelor  ali- 
mentare,  si  avansurilor  consimtjte  Institutului 
fédéral  pentru  reconstituirea  regiunei  Venetiene. 

Datoriile  la  vedere  si  depozitele  în  cont  cu- 
rent productibil  din  dobânzi  ajnnserà  la  31  Oct. 
la  2  miliarde  365  milioane. 

Casele  de  depozite  si  împrumuturi  în  al  doi- 
lea  semestru  1919,  au  îndeplinit  menirea  lor  bi- 
nefàcâtoare  economicà  si  financiarâ.  Depunerile 
fàcute  la  casele  de  economii  postale  se  ridicà 
la  31  Oct.  1919  la  4  miliarde  712  milioane. 
In  afarà  de  depunerile  particulare  fâcute  la  ca- 
sele de  depuneri,  Statul  a  deschis  eu  începere 
delà  Noembrie  1918,  un  crédit  de  500  mil. 
pentru  ca  sà  poatâ  face  fafâ  Casele  de  depu- 
neri nevoilor  de  administra^  localâ,  însarcinate 
de  a  exécuta  lucràri  de  interes  public.  Dato- 
ritâ acestui  fapt,  aceste  case,  au  putut  acorda 
împrumuturîle  cerute  de  comune,  provincii  §i 
sindicate,  sâ  construiascà  recelé  telefonice,  sà 
desvolte  lucràrile  de  interes  public  în  colonii,  etc. 

Datoria  publicâ  a  Italie!  a  crescut  simtitor, 
din  cauza  plâ^ilor  except,ionale  cari  au  avut  sâ 
le  facâ.  Ea  ajunse  la  31  Oct.  1919  la  83  mi- 
liarde 719  milioane  cuprinzând; 


Bonuri  de  tezaur  ordinare,  în  te- 
zaur  $i  eele  plasate  în  furnituri 
militare  

Bonuri  eu  scadenta  pentru  mai 
multf  ani  

Circulatia  Bancilor  în  sarcina  Te- 
zaurului   

Datoria  rozultatâ  din  circulatia 
biletelor  de  Bancâ  .... 

Datoria  externa,  cuprinzând  Te- 
zaurele  britanice  $i  federalele 
americane,  aducând  cursul  «au 
pair*  la  lire  si  dolari  .    .  . 

Datoriile  dinainte  de  razboiu  ?i 
împrumuturi  nationale    .  . 

Depozit  în  cont  curent  delà  Ca- 
sele de  depuneri  s=i  împrumuturi 


310ct.iî»8  31 0cU919 

milrd.  mil. 

milrd.  mil. 

8  925 

15  961 

3  429 

6  745 

6  747 

9  600 

2  46 

2  282 

13  851 

19  984 

28 

28  497 

660 

83  719 

Inflafiunea  de  hârtie  monedâ  este  o  conse- 
cin^à  a  cresterei  énorme  a  exportului  si  scâde- 
rei  complète  a  importului.  Datoritâ  creditelor 
acordate  de  Statele-Unite  si  Anglia,  si  mâsu- 
rilor  interne  luate.  Schimbul  în  Italia  a  avut 
limite  suportabile  în  timpul  ràzboiului  printre 
mâsurile  luate,  cea  mai  importantâ  a  fost  aceia 
a  stabilirei  monopolului  schimbului,  exécutât  de 
Institutul  national.  Cu  mutarea  ostilitâtilor  lu- 
crurile  s'au  inversât.  Restrictiile  internationale 
ridicându-se,  monopolul  s'a  abolit.  America  a 
fost  cea  care  a  suprimat  orice  control  asupra 
I ire i  sterline,  supresiune  care  se  întinse  imediat 
la  alte  devize.  O  tensiune  generalâ  a  schimbu- 
lui urmà  imediat,  provenind  din  datoriile  Euro- 
pei  fatâ  de  America,  care  actualmente  are  în 
mâinile  ei  cele  mai  mari  sume  de  aur  si  de 
créante,  din  lumea  întreagà. 

S'au  câutat  mijloacele  practice  pentru  ca  sâ 
se  poatâ  améliora  schimbul.  Printre  cele  mai 
eficace  au  fost  acele  care  consisté  în  a  obtine 
între  natiunille  aliate  si  asociate,  deschideri  de 
crédit  într'o  màsurà  suficientâ  si  pentru  o  du- 
ratâ  de  timp  convenabilâ. 

Ideia  aceasta  pare  a  fi  început  sâ  se  rea- 
lizeze  în  Anglia  si  Franfa,  care  cautâ  sâ  con- 
tracteze  un  împrumut  de  250  mil.  dolari  prin 
intermediul  Bâncei  Morgan. 

Guvernul  italian,  plecând  delà  principiul  câ 
orice  capital  întrebuintat  în  stràinàtate,  cum  de 
altfel  tôt  împrumutul  contractât  în  afarà,  poate 
sâ  contribue  la  deprimarea  valorei  devizului 
italian,  a  dat  un  décret  la  11  Sept.  1919,  prin 
care  dispune  ca  operatiunile  de  aceastâ  naturâ 
sâ  nu  poatâ  fi  realizate  fàrà  consimtâmântul 
prealabil  al  ministruiui  tezaurului. 

In  afarâ  de  mâsurile  luate  pentru  pedepsirea 
acaparatorilor  de  devize  streine,  s'a  cerut  prin- 
tr'o  circularâ  la  toate  Administratiile  Statului, 
sâ  se  limiteze  la  strictul  necesaiv  cumpâràrile 
din  stràinàtate,  pentru  ca  sâ  poatâ  sâ  scadà 
schimbul. 

In  ultima  parte  a  discursului  sàu.  d.  Schen- 
zer  face  câteva  observatiuni  care  pot  servi  de 
comentar  pentru  a  aràta  care  a  fost  linia  de 
conduitâ  urmatâ  de  guvern  în  aplicarea  pro- 
gramului  sâu  financiar. 

3.  Strângerea  relafiunilor  comerciale  dintre 
România  §i  Italia 

Domnul  Mircea  Cristian  ataçatul  nostru  co- 
mercial  la  Roma  pentru  strângerea  relatiunilor 
comerciale  între  România  si  Italia,  a  stàruit  sâ 
se  creeze  urmàtoarele  institutiuni  pentru  propa- 
garea  si  serviciile  reciproce: 

l)  O  camerâ  de  Comert  <Italo-Românà>, 
care  functioneazà  în  Milano,  Via  Felice  Casati 
No.  16. 
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2)  Un  „Comitato  Italo-Romeno"  pentru  strân- 
gerea  relaliunilor  intelectuale  si  economice  între 
Italia  si  România  si  care  functj'oneazâ  :n  Via 
Milano  33  Roma,  stând  gratuit  la  dispozitj'a 
tuturor  comerciantilor  cari  au  nevoe  de  relatiuni 
în  Italia. 

3)  Un  ait  comitat  promotor  pentru  înfiintarea 
unei  AsociatJuni  «Italo-Românâ»,  s'a  înfiinfat  si 
la  Genova,  eu  sediul  în  Via  Aquarone  7. 


Principalele  industrii  suedeze. 

D  I  V.  Dimitriu,  agentul  nostru  comercial  o- 
norific  din  Suedia,  ne  trimite  urmàtorul  intere- 
sant  raport  asupra  principalelor  industrii  suedeze: 

Suedia  în  ultimi  anii  a  atins  o  dezvoltare  con- 
siderabilà  în  toate  rarourile  de  activitate.  Abon- 
dera în  resursele  naturale  utilizabile,  în  indus- 
trie, minele  sale,  pâdurile  sale  pe  deoparte,  iar 
pe  dealtà  parte  calitâ{ile  practice  si  lucrative 
aie  poporului  sâu  si  abilitatea  sa  technicà,  i-au 
permis  nu  numai  de  a  creià  o  économie  natjo- 
nalâ  proprie,  dar  ceva  mai  mult,  un  aport  con- 
siderabil  în  economia  lumei. 

Situafiunea  sa  geograficà,  comuniçaf:iunile  sale 
usoare  eu  marea  Nordului  si  Marile  Oceane, 
situafiunea  Porturilor  sale  de  a  lungul  coastelor 
i-au  dat  posibilitatea  de  a  pune  în  valoare  re- 
sursele sale  naturale,  si  de  a  stabili  raporturi 
comerciale  folositoare  lumei  întregi. 

Baza  fundamentalâ  a  activitâjei  industriale  a 
Suediei  si  a  exportului  sâu  este  determinatà  de 
bogàtja  fierului  si  a  pâdurilor. 

Fierul  constitue  una  din  cele  mai  vechi  ex- 
ploatatj'uni  suedeze  ;  extragerea  lui  dateazâ  din 
vechime  dar  eu  secolul  al  XlII-lea  incepe  o  noua 
acfiune  serioasà  pentru  exploatarea  lui.  A  fost 
un  timp  când  Suedia  ocupà  o  pozitjune  din  cele 
mai  importante  în  ce  pri veste  product^'unea  fon- 
tei,  dar  în  sec.  al  XVI!I-lea  ea  începe  sa  piardâ 
din  aceastà  importantà. 

Primul  factor  care  a  contribuit  la  o  produc- 
tjune  cantitativà  a  fost  invenfiunea,  care  a  per- 
mis întrebuinfarea  càrbunelui  de  lemn  în  locul 
koksului  costisitor  si  mai  dificil  de  obfinut  din 
strâinàtate  ;  din  punct  de  vedere  calitativ  supe- 
rioritatea  fieruiui  suedez  a  ramas  incontestabilà. 

Minele  de  fier  în  Suedia  se  gâsesc  în  douà 
regiuni :  în  Suedia  Centralâ  (Bergslagen)  si  în 
partea  cea  mai  septentrionalà  a  fârei  în  Laponia. 

Serviciul  Géologie  al  Suediei  a  fâcut  urmâ- 
toarea  evaluatjune  în  ce  priveste  sursele  natio- 
nale în  fier  din  aceastâ  farâ.. 


Suedia  Centralâ.        Total  minereu 

in  tone 

Minereu   având  mai  pufin  de 

0,01%  fosfor   474.000.000 

Minereu  având  0,01  pânâ  la  006% 

fosfor  14.000.000 

Minereu  având  mai  mult  de  0,06% 

fosfor  .........  60.500.000 

122.300.000 

Depozite  de  cariere  incomplect  stu- 

diate   40.000.000 

Alte  mlnereuri  ,  15.000.000 

Laponia. 

Mine  exploatate.  Kirunavara  si  Luo- 

savara,  Tuolluvara  siGallivare  1.035.000.000 
Svappavara-Leveaniemi,  Extrans- 

berg,  Merteinem,  Piuoutevare  123.000.000 

Minereul  suedez  cel  mai  bogat  în  fier  este  în 
spécial  cel  din  Laponia.  S'a  calculai  pentru  Sue- 
dia întreagâ  câ  mînereul  confine  în  mijlociu  60% 
fier.  In  comparatie  eu  celelalte  fâri  europene  a 
câror  minereuri  contin  36,7%>  pentru  lumea  în- 
treagâ în  care  se  cuprinde  si  Suedia  minereul 
confine  45,5%  fier. 

Dupe  aceste  date  s'a  évaluât  câ  cantitatea 
de  fier  care  se  gâseste  în  minele  din  Suedia  se 
poate  ridica  în  mijlociu  la  845  milioane  tone, 
din  care  750  milioane  tone  de  fier  sunt  furni" 
zate  din  Laponia. 

Exportul  fierului  in  Suedia  nu  începe  decât 
foarte  târziu.  In  1866  s'a  exportât  19.288 
de  tone. 

Exportul  Suediei  în  minereu  de  fier  a  fost  în 
913  de  6  439.750  de  tone  reprezentând  84  si 
1%  din  productjunea  totalâ  a  tàrei  din  acel  an. 
Cea  mai  mare  parte  din  acest  minereu  a  tre- 
cut  în  Germania,  Anglia,  America,  Belgia  si 
Franta,  reprezentând  o  valoare  de  60.199.000 
kor.  In  917  exportul  a  diminuât  la  5.818.49S 
si  reprezentà  o  valoare  de  78.056.000  kor. 

Industria  fierului 

Fierul  suedez  în  calitate  este  superior  celor- 
lalte  tari  produeâtoare  de  fier.  In  timp  ce  Sue- 
dia ca  produeâtoare  de  fier  a  fost  distanfatà 
de  alte  tinuturi  in  ce  priveste  cantitatea,  supe" 
rioritatea  calitàfei  fierului  suedez  este  indiscu- 
tabilâ. 

Aceasta  este  o  consecintà  a  bogafiei  sale  în 
minereu  de  bunâ  calitate  si  curât  si  a  intrebu" 
infârei  càrbunelui  de  lemn  pentru  obfinerea  fon- 
tei.  Grafie  acestor  calitàfï  si  metoadelor  per- 
fectjonate  pentru  obtinerea  lui  industria  suedezà 
a  putut  sâ-si  conserve  locul  de  frunte  fatâ  de 
celelalte  pieti  care  puneau  la  dispozit,iune  fier 
de  o  calitate  inferioarà  si  eu  pre{uri  avantajoase. 

Acfiunea  politicâ  ce  a  urmat  în  exploatarea 
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minelor  din  Suedia  atât  de  càtre  Stat  cât  si  de 
particulari  a  avut  o  tendinfâ  spre  nationalizare. 

Exportatjunea  fontei  care  erà  la  1861  de 
10.926  de  tone,  s'a  ridicat  la  1917  la  234  922 
tone,  reprezentând  o  valoare  de  70.697.881  kor. 

Afarâ  de  fontâ  Suedia  mai  exporteazà  în 
cantitâtl  foarte  mari  fier  si  o{el  de  sudat.  Cea 
mai  mare  parte  din  export  il  constitue  fierul  for- 
jat  si  laminât. 

Exportul  fierului  si  otelului  nelucrat  sau  ju- 
màtate  lucrat  formeazà  de  asemenea  un  élément 
foarte  càutat  în  ultimii  ani.  S'a  exportât  :n  anul 
1907  cantitatca  de  382.503  iar  în  1913  can- 
titatea  de  468.132  tone. 

Industria  metaturgicâ  §i  industria  constructiu- 
nilor  de  masini 
De  aproape  o  jumàtate  de  secol,  fabricele  de 
la  Eskilstuna  lucreazâ  continu,  ajungând  astâzi 
a  fabricà  articole  în  fier  fine  si  de  ceâ  mai  mare 
importantâ.  Foarte  mult  timp  aceastà  fabricati- 
une  a  existât  sub  o  formâ  foarte  redusâ,  însâ 
produsele  ei  erau  foarte  apreciate  în  strâinâtate. 
Obiectéle  în  fier  fabricate  de  aceste  uzine  sunt: 
cutite,  foarfeci,  broaste  de  usi,  feràstrae,  arti- 
cole de  menaj,  furci  de  fier,  patine,  etc.  Indus- 
tria masinelor  este  reprezentatà  prin  ateliere 
rnecanice  si  fabrici  de  topit  fierul  ràspândite  în 
tôt  coprinsul  tàrei  si  mai  aies  în  orase,  porturi 
si  în  punctele  interioare  din  farà  unde  comuni- 
cafiunea  este  usoarâ  pe  lacuri,  canale  sau  drum 
de  fier. 

Principalele  industrii  din  Suedia  sunt  fabri- 
cele de  mitraliere,  aparfinând  D  lor  Ion  Erixon, 
Cari  Sund  si  Pankrantz;  aparate  telefonice  care 
aparfin  casei  E.  M.  Eriksohn;  masinele  de  cu- 
sut  care  aparfin  casei  Per.  Persohn  ;  masini 
pentru  fabricarea  chibriturilor  care  apartjn  casei 
Lagerman  ;  aparate  de  gimnasticâ  medicalà  care 
aparfin  lui  I.  G.  Tzander,  etc. 

S'a  exportât  în  1913  si  1917  urmàtoarele  pro- 
duse  metalice  :  vapoare,  trâsuri,  masini,  instru- 
mente si  ceasornice. 

In  1913  s'a  exportât:  vagoane  si  tramvae  în 
valoare  de  660.000  kor.  In  1917  de  1.027  kor. 

Automobile  în  1913  s'a  exportât  în  valoare 
de  172.000  kor.  iar  1917  în  valoare  de  1.000.000 
koroane. 

Biciclete  si  trâsuri  diverse.  In  1913  s'a  ex- 
ploatat  în  valoare  de  590.000  iar  în  1917  de 
1.87 1.000  kor.  Generatoare  acumulatoare,  apa- 
rate telefonice  si  telegrafice,  aparate  de  sigu- 
rant,â,  tuburi  izolatoare  s'au  exportât  în  1913  în 
valoare  de  12.300.000  iar  în  1917  de  30.800.000 
kor.  Alte  masini  si  aparate  ca  ascensoare,  mo- 
toare,  masini  agricole,  masini  de  tricotaj,  ma- 
sini pentru  industria  lemnului,  a  hârtiei,  a  chi 
briturilor   si  textilelor  s'a  exportât  în  1913  în 


valoare  de  48  milioane,  iar  în  1917  in  valoare 
de  1 37  milioane  kor.  Instrumente  ca  :  Gramo- 
foane,  ceasornice,  instrumente  muzicale,  balance 
etc.  s'a  exportât  în  1913  în  valoare  de  629.000 
kor.  iar  în  1917   în  valoare  de   5.000.000  kor. 

Industria  pietrei 

In  aceastà  branse  industria  pietrei  se  prezintâ 
ca  un  articol  de  mare  important^  pentru  export. 
Bogatja  Suediei  în  piatrâ  utilizabilà  din  punct 
de  vedere  industrial  este  piatra  de  constructlune 
si  piatra  de  ornamentatlune  :  aceste  2  elemente 
au  dat  naçtere  unei  industrii,  care  merge  spre 
un  progrès  din  ce  în  ce  mai  mare  eu  tendinje 
de  desvoltare.  In  estul  Suediei  în  spécial  la  Ble- 
kinge  si  Bohuslan  sunt  douà  cariere  importante. 
Piatra  este  luatà  în  blocuri  care  se  exporta  în 
brut  sau  transformat  pe  loc  în  piatrâ  de  pavaj, 
borduri  ori  la  lucrâri  de  constructjuni  fine  si 
monumente.  De  o  importantâ  considerabilâ  este 
ezploatarea  granitului  negru  (Diabaz,  Diorit  si 
alte  roci  emptive)  care  sunt  întrebuinfate  în 
spécial  pentru  monumente  funerare. 

Industria  granitului  s'a  dezvoltat  în  ultimii 
ani  si  a  luat  proportlile  unei  mari  industrii.  Ex- 
tractiunea  se  face  din  cariere,  eu  o  technicà  me- 
canicà  foarte  avansatâ.  Cea  mai  mare  parte  din 
productja  de  granit  a  Suediei  formeazà  obiectul 
de  export  pentru  Germania,  Anglia  si  Danemarca. 

Exportul  granitului  a  fost  în  1913  de  1.177.025 
tone  reprezentând  o  valoare  de  1 5.765.300  kor. 

Fabrica\iunea  sticlei  este  una  din  cele  mai 
vechi  industrii  aie  Suediei  ;  ea  se  divide  în  trei 
branse  foarte  distincte  :  geamurile  si  oglinzile, 
sticlele  §i  articolele  de  sticlârie  pentru  ornament. 

Suedia  nu  fabricâ  oglinzi  în  cantitate  mare, 
însâ  fabricat,iunea  sticlelor  si  a  micei  sticlârii, 
în  spécial  cristalele  tàiate  formeazà  obiectul  unui 
export  care  prezintâ  o  mare  important^  ;  ele 
sunt  dirijate  în  spécial  în  Anglia,  Germania  §i 
America. 

Importanfa  pâdurilor  suedeze  pentru  export 
Pâdurile  constitue  în  Suedia  a  doua  bogâfie 
importantâ  dupà  minele  de  fier.  Din  41  milioane 
hectare  care  reprezintâ  suprafafa  Suediei  fàcând 
abstractj'une  de  lacuri,  se  considerâ  actualmente 
cà  peste  22  milioane  hectare  sunt  acoperite  de 
pâduri  adicâ  în  mijlociu  54°/o  din  suprafata  to- 
talâ.  Din  toate  târile  eu  pàduri  mari  din  Euro- 
pa,  singurâ  Finlanda  pare  a  avea  o  suprafatà 
acoperitâ  de  pâduri,  superioarà  celei  a  Suediei. 
Pentru  Europa  întreagâ  cifra  este  de  33°/o; 
Pentru  Europa  Occidentalâ  ea  nu  este  decât  de 
25  la  %>.  Pentru  100  locuitori  corespunde  ci- 
fra de  391  de  hectare. 

Pâdurile  din  Suedia  apartin  fie  Coroanei,  fie 
particularilor.  Pâdurile  Coroanei  sunt  sub  directa 
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administrative  a  pâdurilor  sj  sub  contrôlai  Sta- 
tului.  Suprafata  pâdurilor  publiée,  afarâ  de  pâ- 
durile  din  Westerbotten  §i  Nordpotten  a  câror 
sucrafafâ  este  evaluatâ  la  5  milioane  hectare 
era  la  finele  anului  914  de  8.973.714  hectare 
din  care  4.992.112  hectare  pâduri  productive  çi 
3.971.602  hectare  terenuri  improprii  pentru  cul- 
tura  pâdurilor. 

Tabloul  urmâtor  indicâ  pozi'tiunea  Suediei  pe 
piafa  mondialâ  în  ce  priveçte  exportul  lemnului 
ïnainte  de  ràzboi. 

Exportatiunea  lemnului  din  principalele  tàri 
exploatatoare  de  lemn. 

Tari      Anul  913  (In  coroane  suedeze) 

Suedia   331.493.000 

Rusia  ......  314.137.000 

Austro  Ungaria.   .    .  245.727.000 

Norvegia   89.791.000 

Finlanda   138.873.000 

America   431.579.000 

Industria  scândurilor  în  Suedia,  din  secolul  al 
19-lea  a  luat  o  desvoltare  din  cele  mai  mari; 
este  imposibil  a  spune  exact  momentul  când  au 
fost  creiate  primele  ferâstrae  puse  în  miçcare 
prin  ajutorul  câderei  apelor,  cari  au  fost  între- 
buinfate  timp  de  mai  multe  secole.  Numai  în 
secolul  din  urmâ  aceastâ  exploatafiune  a  trecut 
la  rangul  de  industrie  mare,  gratie  faptului  câ 
în  strâinàtate  a  fost  foarte  càutate  scândurile  §i 
lemnul  pentru  construc^ie. 

In  1821  an  când  tariful  vamal  asupra  impor- 
tului  scândurilor  în  Anglia  a  scàzut,  existau  în 
Suedia  3633  de  ferestrae  eu  o  produefie  de 
267.000  duzini  de  scânduri,  dintre  care  majo- 
ritatea  adicâ  200.000  duzini  erau  exportate. 

40  ani  mai  târziu,  Suedia  posedà  59  ferâs" 
trae  puse  în  miçcare  prin  mijlocul  motoarelor  çi 
4833  de  apà  çi  de  vânt  iar  exportul  de  scân- 
duri se  ridicâ  la  1.478.000  duzini.  Dupâ  15 
ani  aceste  branse  de  export  s'a  triplât  si  pen- 
tru lemnul  brut  sau  de  construcfiune  a  ajuns  a 
depâsi  valoarea  de  100  milioane  de  kor. 

Anul  1913  aratâ  un  export  de  lemn  în  va- 
loare  de  418  milioane.  Rezultà  din  aceste  date, 
cà  din  punct  de  vedere  al  exportului  lemnul 
joacà  în  comert,ul  exterior  al  Suediei  un  roi  foarte 
important.  Pânà  în  anii  din  urmâ  el  reprezentà 
aproape  jumàtatea  exportului  total  al  Suediei. 
Cererea  de  lemn  mai  mult  sau  mai  putj'n  lucrat 
este  foarte  sustjnutâ  ;  exportul  lemnului  brut  a 
râmas  stationar.  Lemnul  Suedez  e  de  o  cali 
tate  superioarâ  prezentând  toate  calitàt,ile  unui 
lemn  uçor  de  lucrat.  Natura  însà  prin  cantitatea 
de  zâpadà  ce  cade,  prin  frigul  care  mentjne  a- 
proape  continu  lacurile  inghefate  în  timpul  ernei 
?i  numeroasele  cursuri  de  apâ,  constitue  adevâ- 
rate  câi  de  comunicat,iune  care  faciliteazâ  tran" 
sportul.  In  comparatie  eu  celelalte  \&ri  bogate 


în  pâduri  ca  Rusia  si  Austria,  Suedia  are  avan- 
tajul  unei  situafiuni  favorazile  pentru  navigafi- 
une  înlesnità  prin  numârul  considerabil  de  por- 
turi  prin  care  se  strecoarâ  caatitàti  însemnate 
de  lemn. 

Printre  târile  importatoare  de  lemn,  Anglia 
ocupâ  locul  de  frunte,  iar  în  rândul  al  2-lea 
vine  Franfa;  celelalte  in  ordinea  cantitât,ilor  la 
import  sunt  :  Germanla,  Olanda,  Belgia,  Dane- 
marca  si  Sudul  Africei.  Printre  târile  importa- 
toare de  scânduri,  debuçeul  cel  mai  principal 
este,  afarâ  de  Anglia,  Danemarca,  Olanda,  Su- 
dul Africei  si  Australia.  Exportul  trunchiurilor 
de  lemn  încearcâ  de  câfiva  ani  o  depresiune. 
Din  contra  exportul  de  çindrilâ  pare  dupâ  ràz- 
boi a  avea  o  tendinfâ  spre  urcare.  Dintre  tâ- 
rile importatoare  de  sindrilâ  Danemarca,  Ger- 
mania  si  Egiptul  joacâ  rolul  cel  mai  important, 
unde  sunt  întrebuintate  pentru  acoperirea  caselor. 

Traversele  de  cale  feratâ  se  preparà  în  can 
titâti  foarte  mari.  Exportul  lor  este  dirijat  în 
Anglia  în  spécial  prin  portul  Gotteborg-Piloti 
de  mine  sunt  expediati  în  particular  din  Sudul 
Suediei  unde  existâ  cea  mai  mare  parte  din 
pâduri  în  exploatatiune.  Acest  articol  trece  ex- 
clusiv  în  Anglia. 

Lemnul  pentru  fabricarea  hârtiei  este  expor- 
tât în  spécial  în  Norvegia  si  Angli  i. 

Industria  pastei  de  lemn.  Gratie  abondentei 
lemnului  de  râsinoase  care  convine  acestei  in- 
trebuintâri  çi  datorità  fortei  hidraulice,  în  fiecare 
an  bine  exploatat,  pasta  de  lemn  merità  a  fi 
chematâ  unul  din  cele  mai  importante  produse 
naturale  aie  Suediei.  Productiunea  s'a  mârit 
considerabil  în  cursul  ultimelor  decenii  si  indus- 
tria pastei  de  lemn  este  astâzi  una  din  cele 
mai  câutate  in  Suedia. 

Consideratà  din  punct  de  vedere  al  exportu- 
lui, ocupâ  locul  de  frunte  alàturi  de  exportul 
lemnului  favorit. 

Exportul  pastei  de  lemn  era  în  913  de  12°Io 
din  exportul  gênerai  al  Suediei,  iar  în  tone  ex- 
portul pastei  de  lemn  era  pentru  acelas  an  de 
843.137  tone  în  valoare  de  99.678.700,  kor. 
suedeze.  In  914  este  de  843.300  tone  în  va- 
loare de  97.262.100  kor.  suedeze.  iar  în  915 
de  871.889  tone  în  valoare  de  111.311.660 
kor.  suedeze. 

In  913  Suedia  ocupâ  rangul  întâiu  printre 
târile  exportatoare  în  paste  de  lemn.  In  ceeace 
priveçte  productiunea,  ea  nu  era  depâçitâ  decât 
de  Statele-Unite.  Delà  911—915  exportul  în 
paste  de  lemn  din  Suedia  constitue  un  procent 
de  72,4°lo  din  productia  totalâ. 

Din  punct  de  vedere  al  procedeului  de  fa- 
bricatiune,  se  distinge  pasta  chimicâ.  Pasta  me- 
canicâ  este  produsâ  astfel,  câ  lemnul  fiind  sfâ- 
ràmat  de  râsnitoare  e  redus  într'un  fel  de  mâ- 
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cinis  care  ulterior  este  scurs  si  uscat  prin  site 
spéciale.  In  metoda  chimicà  din  contra,  lemnul 
dupâ  ce  a  fost  aschiat  este  fiert  in  sulfit  sau 
intr'un  préparât  al  acestuia  de  unde  si  numele 
de  pastâ  de  sulfifi  sau  de  sulfati,  dupâ  care 
operafiune  este  albità,  intinsà  si  uscatâ. 

Industria  hârtiei 

Aceastâ  industrie  a  arâtat  in  ultimi  30  de 
ani  o  tendintâ  spre  specializare  a  hârtiei  de 
jurnal,  a  hârtiei  de  ambalat  si  cartonului.  Can- 
titatea  exportata  a  acestor  articole  relativà  la 
product,iune  este  eu  totul  prépondérants  in  timp 
ce  product,iunea  hârtiei  fine  este  rezervatâ  în 
spécial  trebuint,elortârei. 

Exportul  cartonului  si  hârtiei  a  fost  in  191  3 
de  215  mii  tone  529  în  valoare  de  4.200.000 
kor.  suedeze.  In  1914  de  190  mii  tone  în  va- 
loare de  3.970.000  kor.,  iar  în  1919  de  228.400 
tone  în  valoare  de  51.400.000  kor. 

Dupâ  informatlile  avute  Americanii  au  fàcut 
comenzi  de  mari  cantitâtj  de  hârtie  pentru  viitor. 
Majoritatea  fabricelor  sunt  angajate  eu  produc- 
fiunea  pànà  in  anul  1921.  Prêtai  hârtiei  de  jur- 
nale  pentru  export  era  în  luna  Mai  de  1  co- 
roanà  si  40  ôre  fob  port  suedez. 

Industria  chibriturilor 

Pe  piefele  mondiale  industria  chibriturilor  sue- 
deze este  una  dintre  cele  mai  cunoscute.  Delà 
data  înfiint.ârei  fabricei  de  chibrituri  delà  Ion- 
ceoping  adicà  în  anul  1914  Suedia  a  ocupat 
primul  rang  în  aceastâ  branse  de  industrie. 

La  inceputul  secolului  al  XX-lea  productju- 
nea  chibriturilor  a  prezentat  o  urcare  conside- 
rabilâ  si  exportul  din  ce  în  ce  mai  mare  s'a 
jntins  in  toate  pàr^ile  lumei.  O  miscare  spre  u- 
nificarea  si  centralizarea  tuturor  fabricelor  de 
chibrituri  s'a  petrecut  în  anul  1918,  care  a  avut 
ca  scop  fuziunea  acestei  industrii  într'o  singurâ 
intreprindere.  Exportul  chibriturilor  în  diferite 
fâri  se  repartizeazâ  in  modul  urmàtor  dupâ  da- 
tele  statistice  din  1918: 

In  Anglia  In  Germania  In  Olanda 
35.652  tone        5.413  tone  2.377  tone 

Statele  Unité        Australia  Africa 
450  tone  135  tone  101  tone 

Asia  In  restul  Europei  In  restul  Americei 
76  tone  596  tone  46  tone 


Industria  laptelui 

Printre  produsele  laptelui,  untul  constitue  pen- 
tru Suedia  un  important  articol  de  export  încâ 
din  anul  1 864  si  s'a  remarcat  în  spécial  prin 
întrebuinfarea  din  ce  in  ce  mai  mult  a  separa- 
toarelor. 

Desvoltarea  acestei  industrii  a  avut  loc  in 
1896,  data  de  la  care  se  observà  o  descres- 
tere  continuâ  ca  o  consecintà  a  consumat,iei  in  - 
terne  în  timp  ce  productiunea  nu  a  putut  sâ-si 
urmeze  progresul  trebuin^elor  fârei. 

Acestea  ar  fi  in  rezumat  principalele  indus- 
trii aie  Suediei. 


Situafia  financiarâ  a  Elvefiei  în  prima  ju- 
mâtate  a  lunii  Iunie  a.  c. 

Cuprins:  Situafia  piefei  financiare  în  Elvefia 

D-l  Al.  Cusln,  agentul  nostru  comercial  la 
Berna,  ne  trimite  urmâtorul  interesant  artico] 
despre  situatia  financiarâ  a  Elvefiei  în  ultimul 
timp. 

Lumea  financiarâ  elvefîanâ  e  impacientatâ  ac 
tualmente  de  douà  inconveniente  capitale  pentru 
intensif icarea  si  soliditatea  afacerilor  ei:  1  va- 
luta,  care  fiind  prea  ridicatâ  împiedicà  simfitor 
exportul  si  ast-fel  face  sà  stagneze  tranzactiile 
comerciale  si  financiare.  2.  Scâderea grozavâ  a 
tuturor  valorilor,  atât  cele  europene,  càt  si  cele 
elvetiene,  care  a  slàbit  în  mod  îngrozitor  ac- 
tivul  institufiilor  de  bancâ. 

In  ce  priveste  chestiunea  valutei  am  putea 
zice  câ  ea  ocupà  primul  loc  printre  numeroa- 
selor  problème  financiare  care  se  cer  rezolvate. 
Intr'adevâr,  dacà  o  asemenea  scâdere  a  valu- 
telor  strâine  ar  fi  putut  avea  explicatia  ei  în 
timpul  ràzboiului,  astâzi  dupâ  aproape  doi  ani 
de  la  încetarea  ostilitâtilor,  situafia  schimbului 
international,  devenitâ  asa  de  deplorabilà,  a  în- 
trecut  chiar  prevederile  cele  mai  pesimlste. 

Iatà,  spre  edificare,  cari  au  fost  proport,iile 
acestui  schimb,  fat^â  de  francul  elvetjan,  înainte 
de  începerea  ràzboiului,  dupâ  armistitju  çi  care 
este  proposa  lui  în  prezent  : 
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Data  schimbului 

New- 

York 

Paris 

Londra 

Berlin 

Milano 

Austro- 
Ungaria 

Rusia 

Olanda 

Suedia 

Belgia 

27  Iulie  1914  

5.14 

100.03 

25.17 

122  67 

99.45 

103.90 

250.60 

207.55 

138.03 

99.55 

4.82 

88.50 

22.98 

60.- 

74.40 

30.50 

70- 

204.50 

145.50 

14  Iunîe  1920'  

5.49l|a 

41.62V3 

21.65 

13.90 

30.25 

3.85 

6.50 

198.50 

198'/, 

43.90 

Oricine  va  în^elege  câ'n  asemenea  condit,ii 
toate  tarie  eu  valuta  lor  actualâ,  aproape  in- 
existentâ,  fa{â  de  francul  elvefian,  ca  Germania» 
Austria,  Ungaria,  Ceho  Slovacia,  Polonia,  Ro- 
mània  etc.,  si  chiar  Fran{a,  Italia  si  Belgia, 
cari  sânt  sub  jumàtate,  se  vor  feri  sà  cumpere 
pe  bani  gâta  mârfurile  elvefiene,  iar  schimbul 
de  mârfuri  în  compensatie  il  vor  face  iaràsi 
eu  greu  din  cauza  prejurilor  prea  ridicate  care 
nu  convin. 

Anumite  încerçàri  de  usurare  a  acestei  si- 
tua{ii  întreprinse  de  Guvernul  elvetlan  si  bânei, 
n'au  reusit  pânâ  în  prezent.  «Asociatja  elve- 
tianâ  pentru  schimbul  de  mârfuri,  —  înfiintatâ 
eu  sprijinul  Consiliului  Fédéral  în  sensul  de  a 
schimba  comer{ul  prin  mijlocul  compensatiilor  de 
la  stat  la  stat,  n'a  dat  pânâ  azi  rezultate  sa- 
tisfâcâtoare.  „Banca  pentru  export"  pe  care  o 
preconizau  marile  bânei,  spre  a  acorda  creditele 
necesare  industriel',  n'a  putut  iarâsi  lua  fiinta  ; 
o  comisiune  de  expertj  a  Departamentului  E- 
conomiei  Publiée  gâsind  ca  aceastâ  inifiativà  ar 
fi  prematurà,  din  cauza  nesigurant,ei  générale 
care  domneste  încâ  pretutindeni.  De  curând,  în- 
tr'o  conferintâ  avuta  eu  delegalii  financiari  a; 
tuturor  cantoanelor,  la  18  Mai  1920.  d.  Musy 
actualul  ministru  de  finale  al  Elvetiei,  se  în- 
treba  dacà  n'ar  fi  o  soluté  mariiea  emisiunei 
biletelor  de  bancà  aie  Bâncii  NationaJe  Elve- 
tiene,  pentru  ca  schimbul  elvetjan  sa  scad  â  si 
el  prin  inflatjunea  monetarâ  çe  s'ar  produce  si 
astfel  exportul  sa  poatâ  fi  intensif icat.  Elvetla 
are  actualmente  o  circulatie  de  circa  1  miliard 
de  franci  elve{ieni  în  bilete  de  bancâ,  la  o  a- 
coperlre  metalicâ  de  40°lo.  Scazând  acoperirea 
metalicà  la  o  propose  do  30°Io  ar  mai  putea 
fi  émise  bilete  pentru  încà  o  jumàtate  de  mi- 
liard. Dar  d.  Musy  revine  si  spune  cà  aceasta 
pe  lângâ  cà  n'ar  scâdea  cursul,  suficient,  dar 
n'ar  fi  o  màsurà  financiarà  înfeleaptà  întrucât  ar 
da  loc  la  o  sumà  de  alte  îneureâturi  insurmon- 


tabile.  „Suntem  dar,  dupà  cum  vede{i",  spune 
d-sa,  „înconjurati  de*  un  veçnic  ghefar,  acel 
al  cursului  francului  nostru,  de  care  nimeni 
nu  se  poate  atinge,  dupâ  cum  de  vesnici  ghe- 
tari  impracticabili  e  încoajurat  muntele  «Jung- 
frau.  „Un  singur  loc  de  remontare  râmâne", 
spune  d.  Musy,  „si  aceia  spiritual,  anume,  de 
a  conlûcra  eu  râbdare  la  însânâtosirea  finan- 
ciarà a  târilor  care  astàzi  zac  în  suferint,â".  E 
pàcat  însâ,  cà  la  aeeastâ  soluté,  ministrul  de 
finance  n'a  {inut  sâ  mai  adauge  nici-un  detaliu. 

In  ce  priveste  valorile  streine,  proprietate  a 
anumitor  bânei  elvetjene,  cursul  lor  fiind  în 
prezent  colosal  de  scàzut  a  produs  un  deze- 
chilibru  al  bilant,urilor,  care  eu  greu  va  puteà 
fi  înlâturat.  In  aceastâ  situa^ie  se  aflâ  bâneile 
hipotecare  elvefiene,  casele  de  économie  si  trus- 
turile  societàtJlor  de  ac|iuni.  Aceste  instituliuni 
având  plasate  în  valori  germane  si  austro-un- 
gare  o  parte  din  activul  lor  s'au  vâzut  într'un 
moment  dat  într'o  situafie  asa  de  criticà  încât 
parte  din  ele  au  fost  nevoite  sâ  lichideze.  Pen- 
tru a  veni  în  sprijinul  lor,  Consiliul  fédéral  el- 
vefian  a  autorizat  printr'o  decizie  din  26  De- 
cembrie  1919  aceste  societâti  de  a  face  sà  fi- 
gureze  în  bilanfurile  lor,  activul  in  moneda  stre- 
inâ  pe  cursul  dinainte  de  ràzboiu,  eu  condi'tia, 
ca  diferen|a  sâ  fie  amortizatà  pânâ  la  1940 
cel  mai  târziu.  Dar  aceasta  n'a  améliorât  eu 
mult  situafia  reaià.  Nu  mai  socotim  atàtja  dintf 
particulari  cari  defin  de  asemenea  mari  ca,.(  - 
tà{i  de  astfel  de  valori. 

In  afarà  de  aceasta,  capitalistii  streini,  cari 
aveau  valori  elve{:iene  dinainte  de  ràzboiu,  se- 
dusi  de  cursul  urcat  al  schimbului  elve^ian,  s'au 
gràbit  sà  vândâ  în  bloc  titlurile  elvetiene  pe 
care  le  defineau,  provocând  astfel  o  scàdere 
simtitoare  a  ac^i'unilor  si  obligatiunilor  diferi- 
telor  mari  firme  industriale  elvetiene. 

latà  câteva  exemple  ; 
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DATA 

Aluminium 
Industrie  a. g. 
Neuhausen 

Chemische  |Elektrizitats- 
r  abr.vormals 

Sandoz     |  werk  Lanza 

Browrt,  Bo- 
weri  &  Co. 
B  ad  pii 

Sulzer-Unter- 
nehmungen 
Winterthûr 

Nestlé  &  An- 

glo-Sviss 
Condens  etc. 

Iunie  1918  

4010  fr.  el. 

5425  fr.  el. 

1992.fr.  el. 

1558  fr.  el. 

1130  fr.  el. 

1655  fr.  el. 

Iunie  1919  

2340  » 

4300  » 

645  » 

1455  » 

1025  » 

1735  » 

Iunie  1920  .    .  "  .   .  . 

1475  » 

4000  » 

325  » 

1100  » 

980  » 

922  » 

Din  aceastâ  cauzâ  valoarea  averii  totale  a 
detentorilor  elvetjeni  a  scâzut  catastrofal.  D. 
Sarasin,  presedintele  nAsocia{iei  bancilor  elve- 
fiene"  socoteste  la  circa  6  miliarde  franci  elve- 
fieni  pierderea  rezultatâ.  Deruta  s'ar  întinde 
mai  eu  seamà  asupra  valorilor  urmâtoare  :  titluri 
de  hoteluri  400  milioane  fr.,  titlurile  drumurilor 
de  fer  la  munte  90  mil.  fr..  societâtj  financiare 
50  milioane  fr,,  titluri  austro-ungare  1  miliard 
500  milioane  fr.,  titluri  germane  2  miliarde 
400  milioane,  etc.  Toate  obligat.iunile  au  fost 
depreciate  între  40  si  80°  o.  Ori,  se  evaluiazâ 
la  5  miliarde  câstigul  provocat  de  beneficiile 
exceptjonale  de  râzboiu.  In  consecinfà  bogàtia 
Elvetiei,  care  se  évalua  in  1914  la  26  mili- 
arde fr.  elvetj'eni,  n'ar  mai  valora  decât  25  de 
miliarde,  ceia  ce  nu  reprezintà  decât  12  mili- 
arde dinainte  de  râzboiu.  Prin  urmare,  Elvetia 
a  pierdut  astfel  cam  55  la  sutà  din  avutul  sau. 
Iatà  pentru  ce  la  Bursele  din  Elvet,ia  atentiu- 
nea  se  concentreazâ  actualmente  mai  mult  asu- 
pra piet,ei  schimbului,  decât  a  valorilor  care 
este  aproapè  neglijatâ. 

Dacà  facem  acum  o  ochire  asupra  împru- 
muturilor  publiée  din  ultimul  timp,  care  si  ele 
ingreue  operatjile  pe  piata  financiarâ,  vom  ob- 
serva câ  totalul  împrumuturilor  pe  termen  lung 
émise  de  Confédérale  s'a  ridicat  delà  146  mi- 
lioane fr.  in  Decembrie  1913,  la  un  miliard  de 
fr.  elv.  în  Decembrie  1919,  acel  al  Cantoanelor 
delà  816  mil.  la  un  miliard  215  mil.  fr.,  acel 
al  drumurilor  de  fier  fédérale,  delà  1.564  mil. 
în  1913,  la  1.900  mil.  fr.  în  1919,  etc.  Se 
adaugâ  la  acestea  impozitul  de  râzboiu  care  a 
mai  procurât  înca  vreo  600  mil.  fr.  ceia  ce  ri- 
dicâ  la  vreo  3\  miliarde  fr.  contributja  pe 
care  economia  natjonala  a  târii  a  pus-o  la  dîs- 
pozitja  corporatiilor  in  ami  de  râzboiu. 

Pierderile  îndurate  de  publicul  elvetjan  în  va- 
lorile  streine  elvetiene  pe  deoparte,  iar  pe  de 
alta  contribué  importantâ  pe  care  el  a  dat-o 
pànâ  în  prezent  pentru  sustjnerea  financiarâ  a 
Statului,  Cantoanelor  si  Comunelor,  fac  ca  as- 
tâzi  sà  se  simtâ  o  oarecare  jena  de  numerar 
pe  piatâ,  iar  cantoanele  si  orasele  sa  întâmpine 
mari  dificultâtj  pentru  nouile  împrumuturi  anun- 
tate.  In  spécial  comunele  cari  au  în  fruntea  lor 
administratie  socialistâ,  nu  mai  pot  acoperi  prin 


subscriptie  publicâ  împrumuturile,  burghezimea 
refuzând  sâ  subscrie.  In  ultimul  timp,  orasul 
Bâle  n'a  putut  acoperi  împrumutul  sàu  de  10 
milioane  fr.  elvetieni. 

Spre  a  preîntâmpina  noile  cheltueli  ce  nece- 
sitâ  t,ara,  Statul  se  gândeste  la  noui  biruri,  ca 
acelea  al  màrirei  taxelor  vamale,  al  taxelor  pe 
tutun,  al  urcarii  tarifelor  de  marfuri  si  càlâtori 
pe  C.  F.,  etc.  iar  bâneile  mari,  spre  a  se  pune 
la  adâpost  de  orice  surprizâ,  acordâ  eu  mare 
prudentâ  crédite  si  duc  o  politicâ  financiarâ 
prea  strânsâ,  pe  care  mult,i  o  cred  dàunâtoare 
intereselor  générale.  Ele  au  dat  la  ultimul  bi- 
lant,  dividende  mari  ceiace  de  sigur  a  multumit 
pe  detentorii  actjunilor  lor. 

Am  puteâ  cita  astfel:  „Société  de  Banque 
Suisse"  (capital  100  mil.  fr.),  care  a  dat  un 
dividend  de  5°jo  si  un  supra  dividend  de  4°|o 
pe  1919;  «Crédit  Suisse"  (capital  l00mil.fr.) 
si  „Union  des  Banques  Suisses  (capital  60 
mil.  fr.),  care  au  dat  càte  un  divilend  de  5°|o 
si  un  supra-dividend  de  3°jo  pe  1919. 

In  rezumat,  sîtuatj'a  actualà  a  piet,ii  finan- 
ciare in  Elvetia  este  destul  de  turbure  si  dacâ 
spéculant»  delaBurse  reusesc  sâ  mai  facâ  anu- 
mite  operatii  rentabile,  publicul  mare,  precum  si 
oarecari  institutii  industriale,  comerciale  si  finan- 
ciare, suferâ,  ceiace  apasâ  puternic  asupra  vietii 
economice  générale  a  \àrU. 

Pia^a  Constantinopolului  în  1919. 

D-l  Andrei  Balamaci,  Agentul  nostru  comer- 
cial  pentru  Turcia,  ne  trimite  urmâtoarele  inte- 
resante  date  : 

Prosperitatea  anului  1919  va  râmâne  memo- 
rabilâ  în  istoria  comercialâ  a  Constantinopolului. 
Devenind  centrul  principal  de  aprovizionare  al 
târilor  urmâtoare  :  Rusia  meridionalâ,  Caucazul, 
Romània,  Bulgaria,  Serbia  si  Ceho-Slovacla  a 
mârit  mereu  preful  mârfurilor  pentru  a  ajunge 
sà  le  vânza  eu  pre^ul  dublu  de  cum  era  un  an 
înainte.  Acelas  lucru  si  eu  exportul. 

Produsele  acestei  tàri  ca:  opium,  tutun,  mo- 
hair, lânâ,  màtase,  bumbac,  etc.  având  mare 
câutare  pe  pietele  din  Occident,  preful  lor  s'a 
majorât  eu  100°/o  çi  astfel  exportatorii  au  fâ- 
cut  afaceri  frumoase  iar  provinciile  anatoliene  îsi 
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au  îmbunàtâîît  in  mod  sim{itor  situatia  lor  éco- 
nomies. 

Aceastâ  situafie  exceptionalâ  însâ  nu  poate 
sà  dureze  mult.  Si  într'adevàr  reacliunea  s'a 
produs  mult  mai  violenta  de  cum  s'ar  fi  crezut 
çi  iatà  pentru  cari  cauze  : 

a)  Inaintarea  continuà  a  forfelor  bolçevice  cari 
au  ocupat  succesiv  Odesa,  Roston,  Novorosiski 
çi  acum  în  urmà  si  Baku,  a  paralizat  orice  re- 
latie  comercialâ  în  Rusia  meridionalà. 

b)  România  çi  Bulgaria  încetarà  de  a  face 
cumpàràri  pe  scarà  intinsà  la  Cospoli  din  cauza 
preturilor  prea  urcate  si  a  deprecierei  monedei 
lor  :  Lei  si  Leva  si 

c)  Starea  politicà  anarhica  creatâ  în  Ana- 
tolia  de  miscarea  nationaliçtilor,  a  paralizat  orice 
afacere  çi  comunicat,ie  a  acelei  provincii  eu  ca- 
pitala  Turciei. 

Çi  iatà  câ  dupâ  o  perioadà  de  prosperitate 
neauzitâ,  Cospolul,  privât  de  debuçeuri,  trece 
printr'o  crizâ  intensâ.  Comenzile  fàcute  în  strei- 
nàtate  continuà  a  sosi.  Comerciantii  însà  eu  foarte 
mari  greutâp'  le  pot  primi.  Si  situatia  lor  ar  fi 
fost  eu  totul  precarà  dacâ  nu  se  producea  în 
ultimul  timp  o  urcare  de  preturi  în  târile  de  fa- 
bricatie. 

In  ultimele  luni  màrfurile  în  transit  au  fost 
cotate  aici  eu  20 — 25°/o  mai  eftin  decât  la  Man- 
chester si  în  America.  Negut,âtorii  însâ  n'au  avut 
nici  un  profit,  de  oarece  urcarea  bruscà  a  schim- 
bului  englez  si  american  i-a  încurcat  si  mai 
mult  çi  mult,i  dintr'ânçii  au  réexpédiât  màrfurile 
la  Manchester  spre  a  putea  spécula  lirele. 

In  ultimele  zile  s'a  produs  oarecare  urcare  de 
preturi  la  manufacturi  datorità  speculei.  Aceste 
afaceri  spéculative  însà  nu  pot  uçura  criza  a- 
ceasta  prin  care  trece  piafa.  Stocurile  de  mâr- 
furi  fiind  prea  mari,  numai  ûeschiderea  unor 
debuçeuri  poate  sà  aducà  o  remediere  a  crizei. 

Cospolul  pentru  multà  vreme  încâ,  va  fi  sin- 
gurul  port  de  transit   çi  Rusia,  România,  Bul- 


garia, etc.  vor  fi  tributare  comercialmente  aces- 
tui  port. 

In  vederea  acestei  eventualitàti  toate  t&rile 
industriale  çi  exportatoare  construesc  aici  uriaçe 
depozite,  creazâ  puternice  institutii  de  crédit  çi 
diferite  reprezentanfe  pentru  sustinerea  comer- 
tului  lor. 

Inceputul  activitafei  economice  a  Statelor- 
Unite  pe  piafa  Bulgarie!. 

Agença  comercialâ  românà  din  Bulgaria  ne 
instiinteazà  ; 

„0  mare  activitate  comercialâ  desfàçurà  Sta- 
tele-Unite  pe  piafa  Bulgariei,  mai  aies  pentru 
plasarea  petrolului  amencan. 

„In  acest  scop,  marea  companie  de  petrol  a- 
merican  «Standard  Oil"  din  New- York  a  înfiin- 
tat  sucursalâ  la  Sofia  çi  acum  în  urmà  a  im- 
portât în  Bulgaria  220.000  làzi  petrol  rafinat, 
calitate  superioarà.  Vânzarea  s'a  fâcut  în  ur- 
mâtoarelfi  conditiuni: 

1)  Pretul  làzei  288  leva  (o  ladâ  36  kilogr.) 
în  detaliu  sau  en  gros,  însà  preful  variind  dupà 
cursului  dolarului. 

2)  Oricine  ar  puteà  cumpârà  în  detaliu  sau 
en  gros  eu  acelas  prêt. 

3)  Cumpàrâtorului  se  cere  numai  o  garantie 
semnatâ  de  douà  persoane,  câ  va  achità  marfa 
numai  dupâ  vânzarea  ei,  conformàndu-se  facturei. 

Deci  zisa  societate  face  toate  înlesnirile  po- 
sibile  cumpàràtorilor,  numai  sà  poatà  concurà  çi 
acaparà  piata  bulgarâ.  Açà  de  pildâ,  dupâ  2 
luni  societatea  va  pune  la  dispozi'tiunea  cum- 
pàràtorilor camionete  pentru  distribuirea  çi  pre- 
darea  petrolului  franco-magazin  sau  ori  unde 
doreçte  cumpàràtorul,  fârà  sà  pretindâ  cheltueli 
dn  transport. 

Societatea  Standard  Oil  a  mai  adus  în  Bul- 
garia acum  6  luni  200  vagoane  oleuri  minérale 
pentru  C.  F.  B.  çi  pentru  uzul  particularilor  pe 
prejul  de  \21/2  leva  kilogramul. 


PREJURI  PE  PIETELE  STREINE 

D-l  Gr.  Michâescu,  agentul  nostru  comercial  la  Londra  ne  trimite  urmâtoarele  preturi: 

Preturi  curente  pe  piata  Londrei 

23  Aprilie  1920                          Prêt  maximal  Prêt  minim 
Articole  chimice  :                          L.  (L)  Hrà  sterlinâ) 

Acid  boric  —  —  —  —  76    çil  74    çil.      —             I  cwt 

Oxalic     —  _____            3      s  2»       10  p.  —    I  lb 

Citric  —            7    çil.    3    peni  7    çil.           —        I  lb. 

Tartaric  ____  —  __            4    çiI     6    penj  4    çij         2  p.  —    I  lb. 

Amoniac  sulfat   —  —  —  —  —  —  —     L.   55  L.    22       —    I  tonâ 

Arsenic  —  —     L.   72    çi    10      çil.  L.    70        —    „  „ 

Benzol  —                            2    çil.    5    peni  2    çil.        4   p.  —  I  gai. 

Clorhidrat  de  calciu  —  —     L.  30  L.    20                —  I  tone 

Nota.-  1  cwt  =  50,802  ko.  ;  1  lb  =  0.453  ko.  ;  1  galon  =  3,09  ko. 
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23  Apriiie  1920  Pref  maximal 

Articole  chimice  L.  (L.)  Lire  sterline 
Borax     —  —  —  —  —  —  —  —  — -  41  sil. 

Fosfat  de  calciu  —  —  —  —  —  —  —        315  „ 

Potasà,  bi-chromat  —  —  —  —  —  —  2    sil.    3  peni 

„        clorat    —  —  —  —  —  —  —  1  sil. 

caustic   L.  120 

nitrat   L.  76 

„       permangant  —  —  —  —  —  —  4  sil. 

„        prusiat,  galben  —  —  —  —  —  2  sil.  412  peni 

sulfat  90°  —  —  L.  25 

Sodium,  cristale  —  —  —  —  —  —  —        240  sil. 

»        bicarbonât    —  —  —  —  —  —  L.  15     si    10  sil. 

„        bichromat    —  —  —  —  —  —  2  gil. 

Alcali  5S°Io  —   L.  30 

«       clorat    —  ' —  —  —  —  —  —  51 12  peni 

„        caustic  70°!o    —  —  —  L.  45 

„        hypo  comercial  —  —  —  —  —  L.  30 

„        prusiat  —  —  —  —  —  —  —  2  sil     1  peni 

„        nitrat     —  —  —  —  —  L.  26     si    10  peni 

Glicerinâ,  brutâ  80°lo    —  —   L.  85 

industrialâ  1250°Io—   L.  130 

Ulei  de  lâmâe    —  —  —  —  —  —  —  10        sil.      9  peni 

Chininâ  - —  —  : —  —  —  —  —  —  —       5  sil. 

Plumb  ros  (arama)  —  —  —  —  —  —  L.  60 

„  alb  —   L.        63  si  10  sil. 

Sulfat  de  cupru  —  —  —  —  —  —  —  L.  50 

Sulfat  de  fier  —   120  sil. 

Cacao 

Trinidad,  bunâ  si  finâ    —  —  —  —  —  148  sil. 

Grenada  —  —  —  —  —  —  —  —  —  132,, 

Accra  —  —  —  —  —  —  116» 

St.  Tome —  —  —  —  —  —  —  —  —  132» 

Guyaquil,  Arriba —  —  —  —  —  —  —  175  „ 

Machala  —  —  —  —  174  „ 

Ceylon,  bunâ  —  finâ —  —  —  —  —  —  205  „ 

Cafea 

Jamaica,  culori  inchis    —  —  —  —  —  135  „ 

colory  —  —   —  130  „ 

East  India    —  ____  190  „ 

„  médium     —  —  —  —  —  —  177  „ 

Mocha,  Longberry    —  —  —  —  —  —  192  „ 

Uganda  —  —  —  150,, 

Nairobi  —   —  182  „ 

Costa  Rica  —  —  —  —  —  —  —  —  195  „ 

Guatemala    —  —  —  —  —  —  —  —  170,, 

Santos,  prima — —  —  —  —  —  —  —  137  „ 

Grâne 

Grâu  englezesc,  alb  —  —  —  —  —  —  77  sil.  6  peni 

»         „         ros  —  —  — 

No.  2  Northern   —  95  sil. 

Australia —  —  —  —  —  —  —  —  —  97  „ 

Orz  din  California  —  —  —  —  105  „ 

a         englezesc    —  —  —  —  —  —  90  „ 

yotâ.—  l  uncie*=  31,10  jrame;  1  qrs==  290,781  1. 


Pref  minim 


41 

sil 

I  cwt. 

310 

» 

2 

I  lh 

1 1 

peni 

» 

L 

1  15 

I  tnn£ 

L. 

75 

tf 

3 

sil.        9  p. 

I  lb. 

0 

L* 

«il             "3  n 

9 

L. 

23  si     10  sil 

1 10 

sil 

]  tnn# 

L. 

9 

n 

\ 

L. 

7 

1  LUlld 

5. 

peni 

I  lb. 

L. 

28 

I  tonà 

L. 

25 

I 

1  » 

2 

sil 

I  lb 

L. 

25      si    1 0 

I  tonâ 

L. 

85  sil. 

» 

L. 

130 

n 

10|3 

I  ib. 

4 

sil.    5  p. 

I  une. 

L. 

58  si  10  sil 

I  tone 

L. 

61 

tone 

L. 

48 

» 

100    sil.  —  tona 


1 46  sil.             —  I  cwt 

124  —  „ 

110  —  „ 

129  „                  -  , 

172  —, 

172  „              —  „ 

î  90  — 


130  — 
150  „ 

175     „  — 

167     ;  — 

190,,  — 
132    sil.  si  6  p.— 

150    sil.  — 

1 58  — 
150  „ 

134,,  — 


76|6 

33 
96 
75 
80 


—  I  qrs 


sil. 
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23  Aprilie  1920  pref  maximal 

Articole  chimice  L.(L.)  Lire  sterline 

Ovâz,  englezesc —  —  —  —  —  —  —  60 

la  Plata   51  „ 

Porumb,  amestecat  american    —  —  —  — 

la  Plata  —  —  73  sil. 

Fàinâ—  _________  63         çi6  penj 

Bumbac 

american,  bun     —  —  —  ____  28,66  peni 
Fructe  uscate  : 

Stafide,  Vostizza —  —  —  —  —    -  —  107       sil.  6  „ 

Valencia  —  130         „  6 

„        Smyrna  Sultana —  —  —  —  —  140  „ 

Vopsele  culori' 

Cutch   30 

Gais   195 

Gambier  —  —  —  —  —  —  —  —  —  51 

Indigo-Bengal     —  —  —  —  —  —  —  15  „ 

„    Kurpah  —  —  —  —  —  —  9        sil.  6  peni 

Myrobalans  —  —  —  —  —  —  16        çil.  6  peni 

Sumac  —  —  —  —  —  —  — 

Turmeric,  Madras    —  —  —  —  —  —  50  fil. 

Valonia   —  —  —  —  —  —  —  —  —  — 

Metale: 

Aluminium    —  —  —  —  —  —  —  —  L.  185 

Antimoniu     —  —  —  —  —  —  —  —  L.  75 

„  Brut- China    —  —  —  —   L.  63 

Blsmut    —  —  —  —  —  —  —  —  —  12        sil.    6  peni 

Cupru     —  —  —  —  —  —  L.  164    si    10  sil 

„  bucâti  (bare)    —  —  —  —  L.  115 

Bucâti  (bare)  de  aur     —  —  —  —  —  104  sil. 

Fer  No.  3  Cleveland  —  —  —  200  çil. 

Hematita  amestecat —  —  —  —  —  —  260  „ 

Plumb  moale —  —  —  —  —  —  —  —  L.  39 

Manganes  —  —  —  —  —  —  —  4    sil.  2  peni 

Molybdenite  —  —  ____  jqo  sîl. 

Nichel—  —   L.  230 

Platinà   330  sil. 

Plumbaginà  —  —  —  —  —  —  —  —  L.  55 

Mercuriu  —  —  ___  L.  25.15  sil. 

Bare  de  argint   —  —  —  —  —  —  —  691 12  peni 

Zinc  —  —  —  —  —  L.   49-5  sil. 

Tinichea  —  —  L.  350-10  sil. 

Foi  de  zinc  —  —  —  —  —  —  —  —  L.  80 

Wolfram  —  -  —  —  40  sil. 

Plâci  de  zinc  20Xl4   76  sil. 

Coaje  de  scoarfe 

Manila  (fibre  p.  frânghii)    —  —  —  —  280  sil. 

Mocassar  (pàr  p.    „    —    —  —  —  —  437    si  6  peni 

Queensland  (fibre  din)  —    —  —  —  —  450 

Tahiti    (fibre  p.  frânghii  din)  —  —  —  200  sil. 

Bombay  (  ,     „       „       „   236  çi  6  peni 


Pre(  mini  m 


58 
50 

71 
63 


sil. 


6  péri 
si  6  peni 


27,87  peni 


107 
130 
140 


75 
190 
50 
9 


sil.  6  peni 
,.   6  „ 


I  lb. 


I  cwt. 


—  1  cwt. 


L. 
L. 

L. 
L. 


L. 


„  6  peni 
7  sil. 

15     „  9  peni 

47    sil.  6  peni 


165 
72 
55 

12    sil.  6  peni 

102  si  10  sil. 
111 

103  si  7  peni 
200  sil. 

260  '„ 
37    si  15  sil. 
5  sil.  si  1 0  peni 
99   si    6  peni 


L.  230 
320 


L. 
L. 

L. 

L. 
L. 


sil. 


20 
25 
67 
47  - 
343 
76 
3816 
76 


314 


10 


peni 
sil. 


sil. 
sil. 


220 
710 
305 
150 
187 


su. 


I  tonà 


1  tonà 


I  ib. 
I  tonâ 

I  . 
I  une. 
I  tonâ 


—  pe  unt. 

—  I  tonâ 

—  I  une. 

—  I  tonà 

—  I  but. 

—  I  une. 

—  tona 

—  tona 

» 

—  unit. 

—  cutia 


—  I  Bold 


I  Bold 
I  Bold 


6  peni  — 
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23  Âprilie  1920  Pref  maximal  Prêt  mini  m 

Articole  chimice  L.(L.)  Lire  sterline 

Uleiuri  : 


Nuci  de  Palmier-Ceylon —  - 

L. 

97 

L. 

91 

—  I  tonâ 

L. 

35 

L. 

30 

—  I  tonâ 

Nuci  de  Palmier —  —  —  - 

L. 

115 

L. 

105 

-I  „ 

L. 

102 

L. 

93 

—  I  tonâ 

25  sil. 

21  sil. 

—  I  gai. 

L. 

86 

L. 

78 

—  I  tonâ 

L. 

1  1 

L. 

110 

~I  „ 

Ulei  de  vite.1  de  mare  —  - 

— 

L. 

83 

9 

cil  9 

■31 J. 
OIH- 

peni 

2  sil.  2  3/4 

» 

Seminfe  oleginoase  : 

Bumbac-Egipt     —  —  —  - 

L. 

22 

L. 

20—10  sil. 

—  I  tonâ 

— 

» 

L. 

40 

L. 

36  —  5 

sil. 

„       „  In — La  Plata —  - 

L. 

39 

L. 

36 

L. 

42 

K 

40 

—  „ 

Alimente  : 

270  sil 

187 

sil, 

—  I  cwt 

3U3  u 

4 

peni 

303  —  4 

Brânzâ   —  —  —  —  —  - 

Ouâ  

30  sil. 

27 

sil.  - 

120  bue. 

1  90  sil. 

190 

sii. 

—  I  cwt. 

220  „ 

198 

„  6  peni 

Orez: 

1*1                      VT  /-\ 

62  sil. 

48—6 

peni 

—  1  cwt. 

1  ûl  Cl  LU                  \J  l  V  L.     1\  G  II  t  vuli 

L. 

1  5 

L. 

14  —  10  sil. 

  tona 

Ouuu-c  • 

73  sil. 

58 

sil. 

—  1  cwt. 

Cauciuc  : 

2 

sil. 

3 

peni 

2—1 

1 |2  peni 

—  I  1b. 

roi  afumate  —  —  —  —  - 

2 

v  3 

1 12' 

0 

2  —  1 

1|2  „ 

» 

■   Ul  V>      Ji  1111 

2 

3 

2—3 

u 

ï\nctn  '   (un   fp  1   Hp  amidon 

nntritîv) 

U  U  11  111  V  / 

39  si!. 

38 

Sil. 

—  1  cwt. 

Fàinâ  

26  » 

25 

» 

Shellac:  (un  ftl  de  lac  p. 

vernisagiuri^ 

T.  N.  second  orange  

700  sil. 

500 

Sil. 

» 

600  „ 

580 

» 

Mirodenii  (aromate) 

7 

sil. 

6 

peni 

5 

sil. 

—  livrâ 

Cassia  (calit.  inf.  de  scortisoarâ)    —  — 

• 

87 

• 

6 

peni 

85 

» 

—  I  cwt, 

! 


100 
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23  Aprilie  1920  Pref  maximal  pref  minim 

Articole  chimlce  L.  (L.)  Lire  sterline 


Ardeiu  (seminta  plantei   leguminoase)  — 

115 

s  il. 

110 

çil. 

1 

cwat. 

Scorfiçoarâ,  cal.  I 

3 

» 

2 

»  6  peni 

I  livrâ 

II 

2 

6 

npn  f 

peu  1 

o 
ç 

o  i  1     A  non! 

Çil.  *±  peni 

» 

Cuiçoare-Zanzibar    —  —  —  —  —  — 

2 

» 

4 

2 

Imbir-inibahar  (galben)  —  —  —  —  — 

65 

60 

çil. 

I  cwt. 

Coaja  nucsoarei  —  —  —  —  --  —  — 

1 

çïi. 

6 

peni 

1 

çil.  5  peni 

— 

I  lb. 

Nucsoare —  —  —  —  —  —  —  —  — 

1 

sil. 

7 

peni 

1 

çil.  4  „ 



Piper-Singapore  negricios  — r  —  —  — 

7 

314 

peni 

7 

1  2  peni 

„    albicios      —  —  —  —  —  —  — 

1 

çïi-  3 

peni 

1 

çil.  2  3  4 

— 

» 

Pimento  (piper  din  Jamaica,) —  —  —  — 

6 

peni 

6 

peni 

» 

Zahâr: 

118 

84 

sil. 

— 

cwt. 

Praf  —  — 

1  14 

80 

» 

114 

» 

114 

» 

Mauriciu  —  —  —  —  —  —  —  ■ —  — 

1  14 

113 

» 

» 

1  00 

» 

104 

» 

87 

çil. 

6 

peni 

85 

çil. 

I  cwt 

Tallow  (gràsime  p.  sâpun,  lumânâri) 

de  oae-australia  —  —  —  —  —  —  — 

100 

çil. 

99 

çil. 

I  cwt 

100 

98 

» 

n 

Tapioca  Singapore 

3 

112 

peni 

3  1 14  peni 

I  lb 

Ceaiu  India    —  —  —  —  —  —  — 

1 

sil. 

5 

peni 

1  çil. 

1  112  peni 

1  n 

„      Ceylon  —  —  —  —  —  —  — 

1 

çil. 

44|2 

peni 

1  sil.  2  5 2 

n 

„     lava     —  —  —  —  —  —  — 

1 

» 

2 

peni 

1 1  peni 

n 

Terbentinà  americanà    —  —  —  —  — 

215 

» 

205  sil. 

cwt. 

Raport  asupra  orezului   pe  piafa  Londrei 
la  22  Mai  1920. 

Grâa.  —  Perspectivele  lumii  întregi  in  ce  pri- 
veste  ravitaiarea  eu  grâu  au  nelinistit  multe 
^âri.  S'a  notât  o  descrestere  sim^itoare  a  pro- 
viziunilor  de  grâu  din  America  de  Nord,  Austra- 
lia  si  Argentina. 

India  înregistreazâ  o  urcare  care  însa  nu  va 
putea  balansa  lipsurlle  générale. 

Chili. — Récolta  din  1920  va  fi  eu  mult  mai 
mare  ca  aceia  din  1919.  Exportul  va  fi  de  2 
ori  mai  mare  ca  cel  din  1 919  si  consumat,iunea 
interna  e  de  1  milion  chintale  metrice. 

Orez. — Rangoon-Bassein  50  çil.  1  cwt. 

No.  3  cif.  Port  Said  50  çil.  Iunie-Iulie. 

Orez  sfârâmat.  —  40  çil.  1  cwt  pentru  cali- 
tatea  l.  A. 

35  sil.  1  cwt.  pentru  calit.  II.  A. 

32  „    6  peni  cwt  pentru  calit.  III  A. 

Anglia. — S'a  vândut  135  tone  cal.  No.  2  cu- 


râtit  eu  48  çil.  6  peni  cwt.  Pentru  exportul  o- 
rezului  nu  se  cere  nici  un  permis. 

Fasole  çi  boabe  (mazàre)  se  vând  anevoie, 
s'a  vândut  la  Londra  o  micà  cantitate  eu  21  tona. 

Mazâre  verde  din  laponia. 

L.  23,10  pentru  récolta  veche. 
L.  26  „         „  nouà. 

Navluri. 

Burma. — Cercetârile  inceteazâ,  singura  pentru 
Europa  fiind  oferta  pentru  Portugalia  eu  140 
çil.  Se  cere  tonagiu  pentru  coasta  Malabar  eu 
45  çil. 

Argentina. — S'a  închiriat  un  vapor  de  6000 
tone  delà  Rosario  la  Anvers  sau  Rotterdam  eu 
120  sil. 

Marea  Neagrâ. — A  avut  loc  închirieri  de  va- 
poare  la  Sulina  55  çil.  pentru  Anvers  sau  Rot- 
terdam, 
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Piafa  cea  mai  mare  a  comentului  englez:  India 

Râzboiul  a  adus  multe  schimbâri  în  caracte- 
rul  si  directia  comertului  extern,  dar  se  poate 
spune  eu  aceiasi  tàrie  ca  în  1914,  câ  dintre 
toate  pie{ele  din  lume,  India  prezintâ  debuseul 
cel  mai  însemnat  pentru  produsele  muncei  si  în- 
treprinderei  engleze. 

Putini  sunt  aceia,  cari  stiu  cà  India  a  fost 
si  este  cel  mai  mare  cumpàrâtor  a  produselor 
manufacturate  engleze.  In  1913,  Anglia  a  expor- 
tât în  India  mârfuri  în  valoare  de  L.  700.000.000 
96°  o  fiind  articole  manufacturate.  lu  1917  s'a 
exportât  L.  60  mil.  In  1913  s'a  exportât  în  In- 
dia 16°  b  din  totalul  comertului  extern.  Nu  tre- 
bue  dar  sà  fie  temeri  referitor  la  dependinfa 
Angliei  de  India,  càci  eu  cât  prosperitatea  Indiei 
si  puterea  ei  de  cumpârare  din  Anglia  e  mai 
mare,  eu  atât  industria  englezâ  va  prosperà 
mai  mult. 

Comertul  în  ttmpul  râzboiului.  Cu  toate  pie- 
dicele  puse  de  râzboiu,  comertul  extern  englez 
s'a  mentinut  la  înàltimea  lui  într'un  chip  minunat. 
Cota  exportului  în  India  a  euferit,  desigtir  multe 
fluctuatiuni  pânà  prin  Martie  1919,  de  atunci 
s'a  încercat  cu  succès  sà  se  câstige  terenul 
pier  ut  în  timpul  râzboiului.  Iata  cam  care  a 
fost  importul  indian  din  cele  3  surse  mai  prin- 
cipale : 


1917 


Anglia 
Japonia 


G32.134.982 
116.313.737 


1918 


573.173.502 
252.539.787 
104.099.854 


 1919 

663.170.541 


St.  Unité      837.433.588  \  104.099.854  188.700.376 
Valoarea  în  Ruppes.  (l  Ruppezzii  sil.  4  peni). 

India  piafa  concurentâ. 

E  adevârat  câ  comertul  englez  cu  India  pre- 
zintâ imense  puteri  de  câstig,  dar  este  si  mai 
adevârat  delà  râzboiu  încoace  diferi{i  factori 
care  trebue  sâ  fie  studiati,  tind  la  slâbirea  pu- 
terii  comertului  englez  în  India.  lndia'este  dar 
o  tarà  concurentâ.  Inainte  de  râzboiu  comertul 
fiind  condus  de  Englezi,  dupâ  norme  englezesti 
pozi'tia  lor  era  inatacabilâ,  cu  toate  cà  Germa- 
nia  si  Austria  in  ultimii  ani  inainte  de  râzboi, 
îçi  mâreau  exportul  lor  în  India  spre  a  concurà 
pe  Englezi.  In  timpul  râzboiului  din  cauza  trans- 
formârei  acti vitâ^ei  comerciale  în  favoarea  râz- 
boiului adicâ  din  lipsa  de  tonagiu,  India  trebuià 
sà-si  caute  mârfurile  de  care  avea  nevoie  aiurea. 

Statele  Unité  si  Japonia  au  profitât  de  acea- 
stà  stare  a  lucrurilor. 

Concurentâ  Americanâ. 

In  1913 — 1914  America  a  exportât  in  India 
mârfuri  în  valoare  de  L.  3  mil.  (uleiuri  mine- 
raie,  fier,  ot_el,  articole  de  fier,  articole  de  bum- 
bac,  etc.) 


In  1919  s'a  exportât  mârfuri  în  valoare  de 
L.  1  I  mil.  Cauzele  principale  aie  acestei  cres- 
teri  sunt  : 

1  )  Neputinfa  exportatorilor  englezi  de  a  a" 
provizionà  piata  din  cauza  râzboiului. 

2)  Stabilirea  a  câtorva  puternice  firme  ame- 
ricane  în  India,  meritul  Americanilor  fiind  faptul, 
câ  ei  sunt  mai  conservativi  în  ce  priveste  con- 
dit,iunile  si  metodele  lor,  si  în  urmâ  ei  se  con- 
formeaza  cerinfelor  pie^ei  locale. 

3)  Voiajorii  comerciali  americani  sunt  nume- 
rosi  iar  expedierea  de  cataloage  si  alte  pubil- 
cafiuni  comerciale  se  face  dupâ  un  sistem  bine 
stabilit. 

4)  Iniesniri  la  navigafie  între  Atlantic  si  Pa- 
cific ;  Legâtura  între  San  Francisco  si  Calcuta 
înlesneste  exportul  proviziunilor  de  tôt  felul 
(împachetate  în  cutii  sau  sticle). 

5)  Pozlfia  economicâ  destul  de  favorabilà  a 
Statelor-Unite  la  sfârsitul  râzboiului.  Pe  când 
în  1918 — 1919,  Americanii  au  putut  sà-si  tri— 
meatâ  prefurile  lor  in  streinàtate.  Englezii  n'au 
putut  face  la  fel  decât  mai  târziu. 

Concurentâ  japonezâ. 

Evenimentul  cel  mai  remarcabil  si  semnifi- 
cativ  al  importului  indian  în  cursul  râzboiului, 
a  fost  rapida  expansiune  a  importului  din  Ja- 
ponia. 

Cifrele  de  mai  jos  ilustreazà  aceastâ  miscare. 

1913-  14  L.  3.187.000      1916-17  L.  8.889.000 

1914-  35  L.  2.966.000      1917-18  „  12.175.000 

1915-  16  L.  4.998.000      1918-19  „  22.340.000 

In  1918  — 19,  Japonia  ocupâ  rândul  al  doilea 
în  importul  si  exportul  Indiei.  India  a  importât 
fire  de  bumbac  47°|o,  mâtase  manufacturatâ  6°|o 
chibrituri  4°!o,  fier  si  ofel,  bronz,  hârtie,  bere, 
culori,  îmbràcâmlnte,  etc.  Fa{â  cu  progresul  co- 
mertului între  Japonia  si  India,  multe  bânei  ja- 
poneze  au  înfiintat  sucursale  in  India  (Calcuta, 
Bombay).  Multi  voiajori  comerciali  aducând  cu 
ei  xataloage,  preturi,  oferte  au  invadat  India. 
Aproape  în  orice  oras  mai  mâricel  se  poate 
gâsi  numeroase  magazine  japoneze,  pe  când  par- 
ticularii  japonezi  merg  pânâ  în  punctele  cele 
mai  depârtate  aie  Indiei,  cu  scopul  de  a-si  în- 
tinde  cât  mai  mult  comertul  lor. 

Viitorul  comertului  japonez. 

De  oarece  mârfurile  japoneze  sunt  eftine  si 
tôt  asa  de  îngrijite  ca  acelea  exportate  de 
Germania  si  Austria  care  acum  nu  pot  exporta 
nimic  din  cauza  mârirei  costului  de  productie. 

Japonia  î$i  va  puteà  mentine  încâ  multâ  vreme 
pozi'tia  ei  comercialâ  pe  piata  indianà.  In  tôt 
cazul  se  poate  spune  cà  importul'  unor  anumite 
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articole  ca,  sârmâ  electricâ,  hârtie,  ofel,  fier, 
ciment,  articole  chimice,  etc.,  va  scade  de  oa- 
rece  comerciant"  englezi  cari  acum  se  reculeg, 
vor  oferi  prefuri  avantajoase  spre  a  élimina  in 
parte,  concurenfa  streinâ. 

Dezvoltarea  industriel  indiene. 

Trebue  sà  se  men^ioneze  aci  noua  erà  care 
acum  ràsare  pentru  India,  era  expansiunei  in- 
dustriale,  devenind  o  Jarà,  eu  un  valoros  activ 
industriai  pentru  Imperiul  Britanic. 

In  timpul  râzboiului  s'au  vàzut  care  erau 
relele  unei  intreruperi  de  circula^ie  eu  Tara- 
Mumâ  (Anglia)  fie  pentru  transportul  de  itiu- 
nit,ii,  fie  pentru  articole  de  prima  nesesitate. 

S'a  constatât  cà  industria  Indiei  deDinde  de 
importul  din  alte  \&ri,  nu  numai  pentru  masini 
si  instalatiuni,  dar  si  pentru  materialeleîntrebu- 
intate  la  exploatarea  zilnicâ. 

In  acect  scop  prin  1919  se  înfiinteazâ  în  dl- 
cuta  si  Bombay,  sute  de  societâ{i  pentru  ma- 
nufacturarea  localâ  de  tôt  felul  de  articote. 

Viitorul. 

Se  observa,  câ  importai  indian  va  suferi  mari 
schtmbâri.  Importul  a  diferitelor  articole  începe 
sa  scadâ,  iar  concurenfa  va  fi  destal  de  dârjâ 
în  a\te  articole.  India  se  gâseste  la  începutul 
unet  noui  ère  de  expanslune. 

Deoarcce  însâ  nevolle  ei  vor  creste.  exportul 
englez  în  loc  sâ  scazâ,  din  contra,  va  creste. 
Indatâ  ce  diftcultâfile  refacerit  nationale  vor 
dispare,  si  când  condifiunile  muncei  vor  de- 
veni  iar  normale,  atunci  exportul  englez  va 
puteà  sâ  se  ocupe  si  eu  afacerile  sale  în  India, 
oferind  prefuri  convenabile  eu  livrâri  regulale. 

Dezvoltarea  industriilor  în  India  nu  numai 
câ  va  mari  în  gênerai  prosperitatea  fârii,  si 
prin  aceasta  usurând  condifiunile  de  traiu  si 
mârind  cantitàfile  de  mûrfurt  necesare  în  India, 
dar  India  va  deveni  un  si  mai  valoros  mem- 
bru  al  imperiulul  de  cum   a-  fost  pânâ  acum. 

Economia  noastrà  nafionalà  si  presa 
din  streinàtate 

„Basler  Nachrichten"  din  Maiu  1920,  scrie 
urmàtoarele  : 

vPrin  desmembrarea  Austro  Ungariei  vor  juca 
un  mare  roi  politic  si  économie  în  Europa  Cen- 
tralâ  doua  (âri  :  România  si  Jugoslavla. 

România-Mare  va  fi  (ara  cea  mai  impor- 
tantà  din  cauza  bogàfiilor  sale,  a  siiuafiei  sale 
'  geografice  si  prin  însusirile  populafiei  sale.  Ro- 
mânia a  devenit  de  trei  ori  mai  mare  si  si-a 
multiplicat  bngâfiile  et. 

O  brosurâ,  „La  politique  économique  de  la 
grande  Roumanie" ' ,  a  fostulul  secretar  gênerai 


din  Ministerul  de  Industrie  si  Comerf,  Profesof 
Dr.  I.  N.  Angelescu,  aratâ  o  interesantâ  des- 
criere  a  bogàfiilor  României  si  polltica  econo- 
micâ  româneascâ  în  viitor. 

România-Mare  posedâ  astâzi  25.667.710 
hectare  pâmânt  cultivabil  si  7.019.075  hectare 
pâduri.  Pâmântul  cultivabil  se  tepartizeazâ  dupâ 
provincii  astfel  :  Vechiul  regat  9  933.663  ha., 
Transilvanla  5.501.483  ha.,  Basarabia  3.617.480 
ha.,  Banatul  (întreg)  2.083.954  ha.,  Crisana 
1956.044  ha.,  Maramures  1.526.622  ha.,  Bu- 
covina  L008.570  ha 

Pâdurile  se  repartizeazâ  astfel:  Transilvanla, 
Crisana,  Banat  si  Maramures  4.200.000  ha.> 
vechiul  regat  2.086.185  lia.,  Bucovina  469.890 
ha.,  Basarabla  263.000. 

S'au  cultivât  eu  ccreale  în  vechiul  regat,  îna- 
Inte  de  râzboiu,  aproximativ  5.443.380  ha.,  în 
Transilvania  si  în  terltorlile  deslipite  de  Un 
garta  5.274.631  ha.,  în  Basarabia  2.539  227 
ha.,  în  Bucovina  385  307  ha.  In  toate  ace- 
ste  provincii  s'a  obfinut  o  recoltâ  medie  de 
13.589.402  tone  céréale. 

România  produce  deci  mult  mal  mult  decât 
poate  utiltza.  Si  de  oarece  dupa  cum  se  sperâ, 
aceastâ  producfiune  va  creste  încâ,  se  poate 
spune  eu  certitudine  câ  România  va  fine  In  vii- 
tor gâta  pentru  export  însemnate  cantitâfi  de 
céréale. 

Si  în  animale  Românin  era  odatâ  foarte  bo- 
gatâ  si  se  sperâ  câ  în  urma  mâsurilor  luate 
de  curând  se  va  puteà  aveà  iwâsi  o  situafie 
bunâ. 

Pescuilul  producea  în  vechiul  regat  20  mili- 
oane.  kilograme  anual  si  în  Basarabia  10  mi' 
lioane  kilograme.  Aceastâ  produefie  ar  puteà  sà 
fie  urcatâ  repede  la  de  trei  ori  mai  mult  prin 
muncâ  si  administrafie  zeloasâ. 

Lemne  puteà  sâ  exporte  România  déjà  dina- 
inle  de  râzboiu  în  cantitate  de  lùû  000  vagoane. 

Bogâtia  principalâ  însâ  a  României  sunt  de- 
pozitele  sale  de  petrol.  Se  exploateazâ  astâzi 
depozitele  de  pe  o  suprafafâ  de  2500  ha.,  exm 
plorate  si  recunoscute  ca  exploatabile  se  con- 
siderâ  depozitele  de  petrol  de  pe  o  'suprafafâ 
de  20.000  ha.  Specialistii  vorbesc  chiar  de  o 
suprafafâ  de  circa  150.000  ha.  terenuri  pe- 
trolifere. 

Inainte  de  râzboiu  Românin  puteà  exporta 
100.000  vagoane. 

In  prezent  se  fac  toate  sfor\ârile  pentru  a 
se  urca  produefiunea  si  exportul,  în  spécial  al 
derivatelor.  Transivania  aduce  României  ceiace- 
îi  lipsea  mai  muli,  aproximativ  3  milioane  tone- 
cârbuni  anual  si  minele  de  cârbuni  vor  fi  su- 
ficiente  pentru  douâ  pânâ  la  trei  secole. 

In  Transilvanla  se  gâsesc  bogate  gaze  de 
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pâmâit  cari  se  evaluiazâ  la  240  miliarde  m. 
cubi.  Toate  aceste  bogâfii  sunt  în  cea  mai  mare 
parle  nefolosite. 

Cum  stâ  acum  capacUatea  de  muncâ  a  Ro~ 
mâniei  fafâ  de  bcgàfiile  sale  ? 

La  o  populafie  de  aproximativ  18  milioane 
lociiiori,  România  are  14  milioane  sâteni  {popu- 
lafie ruralâ).  Clasa  lucrâtoare  delà  orase  se 
cifreazâ  la  vreo  500.000  indivizi.  Cultura  pâ- 
mântului  formeazâ  principala  ocupafie  a  popu- 
lafiei  delà  tara.  Producfia  este  însâ  relatlv 
neînsemnatâ  si  abia .  de  acum  înainte  se  va 
câuta  sa  se  mâreascâ  pria  indusirializaren  cul- 
turii  agricole.  România  este  pentru  un  moment 
un  stat  agrar,  se  sileste  însâ  sâ  devina  in- 
dustriel. Aceasta  nu  este  o  imposibilitate  pentru 
o  (ara  care  dispune  de  multe  materii  prime  si 
de  puternice  surse  de  énergie. 

România  nu  dispune  deocamdatâ  de  mijloace 
bànesii  necesare,  asemenea  nici  de  materiile 
prime  si  nici  de  masinile  trebuincioase,  astfel 
câ  în  ceiace  pri veste  aceste  mari  planuri  trebue 
sâ  o  ia  delà  început. 

Primele  mâsuri  pe  care  guvernul  romàn  le-a 
luat  a  fost  aceia  a  împârtirei  pâmântului  agri- 
col  la  târani,  prin  care  s'a  évitât  miscârile  re- 
volufionare  si  constituirea  nnei  armate  con- 
itructive  din  trupele  încâ  nedemobilizate,  Din 
aceosta  din  urmâ  o  parte  lucreazâ  la  îmbunâ- 
tâfirea  mijloacelor  de  transport,  alla  parte  la 
lucrul  câmpului  pentru  a  se  asigura  récolta 
acestui  an. 

Intocmirea  unui  buget  ordonat,  cuprinzând 
mari  economii  s/  miesorarea  cheltuelilor  inutile 
este  o  altâ  preocupara  a  guvernului.  O  mare 
reforma  economicâ  nu  poate  sâ  facâ  România 
eu  propriile  sale  mijloace.  De  aceia  trebue  sâ 
se  adreseze  streinâtâtii  pentru  obfinere  de 
crédit.  Tofi  oamenii  politici  si  économisai  ro- 
mâni  sunt  de  acord  în  aceastâ  privinfâ.  In  acest 
scop  România  nu  are  de  préfet  il  un  anume  ca- 
pital. Trebue  ca  acesta  sâ  i  fie  procurât  în 
pntna  Unie  sub  formâ  de  materii  prime  si 
masini.  Numai  în  al  doilea  rând  ar  fi  de 
dorit  ca  acesta  sâ  serveascâ  la  fondarea  de 
societâfi  în  România". 

Chestia  sociala  în  Belgia. 

Belgia  a  fost  în  toate  timpurile  — lucru  re- 
cunosçut  de  toate  statisticile  internationale — 
tara  salariilor  mici  si  a  zilelor  lungi  de  lucru. 
Se  poate  spune  cà  aceste  circumstanfe  consti- 
tuesc  elementele  esentiale  aie  prosperitâtei  sale 
si  câ  gratje  lor  Belgia  joacâ  în  concertul  re- 
vendicârilor  mondiale,  un  roi  de  invidiat. 

Sâ  vedem  dacâ  aceastâ  stare  de  lucruri  a 
fost  modificatâ  de  râzboiul  mondial.  Durata  zil- 
nicà  de  lucru  a  devenit,  sub  îmboldirea  ac{iunei 


sindicale,  în  spécial  în  baza  deciziilor  luate  de 
conferinta  de  pace  ceiace  este  în  toate  celelalte 
târi.  Cu  rari  esceptiuni,  ea  a  fost  fixatâ  pentru 
totalul  industriilor  la  8  ore.  A  fost  de  mirât,  de 
altfel,  de  a  se  vedea  dictându-se  aceastâ  mà- 
surà  în  momentul  chiar  în  care  s'a  pàrut  cà  erà 
necesarâ,  în  interesul  vital  al  tuturor  |ârilor  de 
a  pune  tôt  în  miscare  pentru  a  aveà  o  supra- 
productie  si  lucru  curios  în  anumite  întreprin- 
deri  s'a  vâzut  acest  lucru  parodoxal:  «lucràtori 
insistând  azi  pentru  a  fi  admisi  sâ  lucreze  peste 
durata  fixatâ  ca  duratà  normalà  de  lucru  . 

Aci  deci  nu  este  locul  pentru  revendicâri. 
Proletariatul  muncitoresc  a  obfinut  satisfactji. 
Dacâ  mai  insistâ  încâ,  este  pentru  a  obfine  ca 
ziua  de  8  ore  sâ  fie  introdusâ  în  legislatj'a  noa- 
strà  si  ca  autoritàtile  sâ-i  asigure  conditiuni  de 
higienà  çi  de  lucru  mai  bune. 

In  fat_a  celor  8  ore,  patronul  n'a  putut  re- 
zistà  cu  toate  c'ar  fi  préférât,  si  cu  dreptate, 
sâ  vadà  restaurându-se  un  regim  transitoriu  de 
muncâ  mai  intensivà,  mai  conformâ  nevoilor  ac- 
tuale  aie  consumatj'ei  — cum  de  altfel  este  în 
America  si  Germania —  el  s'a  resemnat  si  a 
aderat  la  mâsura  luatâ,  de  oarece  stie  câ  mà- 
sura  celor  8  ore  este  aplicatâ  sau  va  fi  even- 
tual  aplicatâ  în  întreprinderile  concurente,  atât 
în  interior  cât  si'n  afarâ  de  hotarele  tàrii.  Insâ 
chestiunea  salariului  este  cu  mult  mai  complicatâ. 

Aci  revendicârile  Iucrâtorilor  devin  din  ce  în 
ce  mai  presante.  Asupra  acestei  chestiuni,  a 
unei  remuneratii  mai  mari  de  lucru,  se  îndreaptà 
toate  eforturile  sindicatelor.  Ea  este  aceia  care 
face  sâ  creascâ  în  proportie  ne  mai  vâzutâ  pànâ 
acum  numârul  sindicalistilor  socialisti.  Cifra  sin- 
dicalistilor  socialisti,  evaluatâ  la  circa  130.000 
înainte  de  râzboi,  a  crescut  dupâ  armistitiu  la 
600.000  socialisti. 

Se  pare  câ  propaganda  sindicalistâ,  care  tinde 
sâ  formeze  lucràtori  «constienfi"  îsi  culege  fruc- 
tele  si  chestiunea  salariilor  dominà  toate  proce- 
sele  fâcute  capitalului.  Dacâ  lucrâtorii,  cari  se 
înscriu  în  sindicate,  sunt  în  gênerai  râu  infor- 
mat,!' de  ceiace  este  cu  adevàrat  „no\iunea  co- 
lectivistâ'  sj  mai  râu  încâ  de  ceeace  trebue  sâ 
fie  „regimul  care  sâ  se  indentifice  eu  aceastâ 
%iune  si  la  cari  se  declarâ  câ  aderâ,  sunt  cu 
toate  acestea  foarte  accesibili  argumentelor  pe 
cari  le  dau  propagandiste  sindicatului,  când  le 
spun  :  „Plus  valuta  pe  care  munca  Iucràtorului 
o  da  lucrurilor,  nu  revine  muncei.  Ea  este  aca- 
paratâ  sub  formâ  de  profituri,  numai  de  càtre 
capitalisai,  acestia  sunt  detinàtorii  mijloacelor  de 
produefie  si  de  schimb.  „Sunteti  expropiati  de 
o  parte  din  venit  ce  vi  se  cuvine". 

Acest  rationament  a  devenit  crezul  tuturor 
sindicalistilor.  In  aceastâ  perioadâ  de  viatà  scum- 
pà  si  dupâ  5  ani  de  zàpâcealâ  care  au  absor„ 
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bit  toate  economiile,  cum  ar  putea  lucràtorii  sâ 
reziste  argumentelor  propagandiste  ? 

Salariile  lor  s'au  ridicat,  s'au  dublat  fajà  de 
cele  cari  erau  înainte  de  ràzboi,  însà  capacita- 
tea  lor  de  cumpârare  a  crescut  suficient  pen- 
tru  a  le  asigura  o  situafie  egalà  eu  cea  de  o- 
dinioarà.  Ei  vàd  averi  énorme  fâcute  prin  aca- 
parare  prin  beneficiile  mari  realizate  asupra 
lucrurilor  sau  articolelor,  produse  de  munca  lor; 
ei  vàd  ridicându-se  în  propor^ii  necalculabile, 
valoarea  întreprinderilor  cari  utilizeazâ  munca 
lor.  Ei  sunt  martorii  cotatiunilor  la  bursâ,  a  plus 
valutelor  actiunilor  si  cari  se  lichideazà  pe 
preturi  énorme.  Cum,  sâ  nu  fii  impresionati  în 
aceste  condi'tiuni  de  argumentarea  propagandis- 
tului  sindicatului  care  le  spune  :  Cànd  un  in- 
dustries, de^inàtor  de  capitaluri  incepe  o  afacere, 
el  are  nevoe  de  un  mare  numâr  de  lucrâtori, 
càrora  le  plàteste  salarii  mai  mult  sau  mai  pu- 
tin  ridicate.  Plus  valuta  data  produselor  cari 
ies  din  întreprindere  este  perceputà  numai  de 
capital,  eu  atât  mai  mult,  eu  cât  în  20  sau 
30  de  ani,  întreprinderea  va  puteà  atinge  o  va- 
loare  dublâ  sau  triplâ  din  valoarea  sa  inifialà 
si  tofi  lucràtorii  cari,  în  acest  timp,  vor  fi  con- 
tribué, gracie  muncei  lor,  sâ-j  dea  aceasta  plus 
valutâ,  nu  pot  în  nici  un  fel  sà  fie  admisi  sà 
beneficieze;  ei  n'au  chiar  nici  dreptul,  când  au 
ajuns  bàtrâni  si  prâpadifi  de  a  bénéficié  de  pen- 
sie  pentru  bâtrânet,e. 

Este  vorba  de  întreprinderi  cari  sâ  se  con- 
stitue sub  auspiciile  financiarilor  ?  Aceçtia  cre- 
iazà  adesea  afaceri  a  càror  aporturi  sunt  fictive 
sau  în  gênerai,  supraevaluate.  Ei  încaseazà  be- 
neticii  énorme  vânzând  scump  actiunile  societâ- 
\i\or  pe  cari  trebue  sâ  le  reprezinte.  Prin  crearea 
pàrîilor  numite  de  fondatori  sau  de  dividende,  ei 
ipotecheazà  tôt  viitorul  întreprinderilor  si  al  mun- 
cii.  Adesea  ei  cedeazâ  aceste  pàrtj  punând  în 
vânzare  întreprinderea  si  se  desintereseazà  în 
urmà  complect  de  ca  ;  Capitalul  îsi  asigurà 
toate  avantajele,  munca  nu  este  garantatà  de 
nimic  si  plus  valuta  produsà  de  aceastà  muncâ 
este  încasatâ  de  persoane  anonime  complecta- 
mente  stràine  întreprinderii. 

Legile  zise  de  protecfie  socialâ  urmâresc  ca 
sâ  asigure  pe  lucrâtori  contra  riscurilor  :  acci- 
dente, boale,  invaliditate.  Codul  belgian  de  tra- 
valiu,  la  suprafatà  numai  este  o  legislafie  com- 
plectà  ;  în  fond  însà  sunt  lacune  multe  si  mari; 
cea  mai  mare  lacunâ  este  provenitâ  din  lipsa 
de  tâlmàcire  si  de  vulgarizare  a  textelor  de 
lege,  din  cari  ar  trebui  sâ  rezulle  în  chip  lumi- 
nos  avantajele  ce  dobândeste  lucràtorul., 

O  îrnbunâtâ\ire  progresivâ  si  metodlcâ,  fiind 
Opéra  capitalistilor  si  a  oamenilor  de  Stat,  va 
scuti  lumea  de  frâmântàri  interne  cumplite  si 


va  linistl  clasa  muncitoreascà  ;  fârâ  acest  sa~ 
crificiu  continua,  chiar  excesele  muncitoresti  sunt 
în  mare  parte  justificate. 

Aspecte  economice  în  Spania. 

D-l  I.  Urban,  agentul  nostru  comercial  la 
Madrid,  ne  trimite  urmàtoarele  relatiuni  privi- 
tor  la  Problema  agrarâ  în  Spania  : 

Cestiunea  agrarâ  fiind  la  ordinea  zilei  în  Ro- 
mânia,  este  interesant  a  vâ  aduce  la  cunostint,à 
urmàtoarele  fapte  privitoare  la  aceias  probletnâ 
care  se  pune  în  Spania,  t,ara  care  ca  produc{ie, 
climà,  organizatie  socialà  si  chiar  obiceiuri,  pre- 
zintà  multâ  analogie  eu  \&v&  noastrâ. 

In  Andalusia,  provincia  cea  mai  fertilà  din 
Spania,  dar  unde  predominà  marea  proprietate, 
bântue  de  câtjva  ani  o  crizâ  agricolà  datorità 
mai  aies  miscàrii  sindicaliste  a  plugarilor,  cari 
fiind  nemul^umiti  de  modul  cum  sunt  plâti'ti,  ma- 
nifesteazâ  prin  grève  si  deseori  prin  incendii  si 
sabotaj.  Miscarea  sindicalistâ  se  intinde  la  tar^i 
mai  aies  în  pàrtjle  unde  subsistà  regimul  marei 
proprietâti. 

Incâ  pe  timpul  Cabinetului  conservator  Maura, 
in  1919,  care  dâdea  însemnâtate  chestiunilor 
sociale,  Ministrul  Muncei,  D  1  Ossario  Gallardo, 
a  ordonat  o  anchetâ  în  Andalusia,  care  a  fost 
fâcutâ  de  o  comisiune  de  ingineri  agronomï,  în 
vederea  modificàrii  regimului  proprietâtii  fun- 
ciare  rurale. 

Raportul,  prezintat  guvernului  la  8  Mai  1919, 
stabileste  cà  ràul  care  domneste  la  {arà  în  Spa- 
nia, provine  din  insuficienta  rendamentului  agri- 
col  si  din  lipsa  de  îmbucâtâtire  a  pàmânturilor. 

In  provincia  Cordoba,  pe  o  suprafatà  totalà 
de  circa  1.4000.00  hect.,  cel  mult  750.000  ha. 
sunt  exploatate  ;  peste  1|3  din  provincia  Sevilla 
e  necultivatâ.  Nici  în  celelalte  provincii  rezul- 
tatele  constatate  nu  sunt  satisfâcàtoare.  In  Ga- 
licia,  provincie  de  emigratie,  o  treime  din  pà- 
mânturi  este  làsat  necultivatâ,  pentru  pàsunatul 
vitelor. 

Raportul  în  chestiune  mai  constata  câ  douâ 
treimi  din  averea  fonciara  ruralà  se  aflà  în 
mâinile  câtorva  proprietari,  din  cari  unii  detin 
sate  întregi.  Exploatàrile  agricole  de  peste  1000 
hectare  sunt  dese  în  Spania,  unde  trec  de  20.000 
hectare. 

Se  constatâ  totusi  o  îmbucàtâtire  a  proprie- 
tàtei  în  pàrtile  joase  si  fertile,  cari  pot  îmbo- 
gàti  pe  cultivator.  Dar  inifiativa  micului  aren- 
das  e  paralizatà  prin  speculatia  asupra  arendei. 

Marele  proprietar,  în  loc  de-a  administré  sin- 
gur  domeniile  sale,  le  divide  in  câteva  loturi, 
pentru  cari  bancherii  rurali  îi  varsâ  in  fiecare  an 
o  sumà  fixatâ  prin  contracte,  eu  termen  lung. 
Dupâ  raportul  sus  citât,  acesti  bancheri  ajung 
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prin  spécula  a-si  triplà  în  total  prejul  initial  al 
arendei.  Ei  mai  fac  si  camàtâ.  Arendasii  la  ne- 
voie  trebuie  sà  le  cedeze  15— 20°lo  din  prêtai 
recoltei  lor,  uneori  pentru  un  împrumut  pe  ter- 
men  de  3  luni. 

Arendasul  neavând  niciodatà  speranfa  de-a 
deveni  proprietarul  pàmântului  ce  cultivà,  il 
sleieste  în  loc  de  a-1  face  mai  productiv. 

Totusi  in  aceste  regiuni,  propaganda  bolse- 
vistâ  sau  sindicalistâ  revolu^ionarâ  n'a  prins  râ- 
dâcini. 

In  regiunele  unde  natura  terenului  nu  se-  pre- 
teazâ  de  cât  culturilor  fâcute  pe  o  extensiune 
vastà  ca  pentru  vie  si  màslini,  problema  agrarà 
reclamà  o  solutie  mai  grabnicà.  Raportul  ingi- 
nerilor  serviciului  cadastral  al  provinciei  Sevilla 
zice,  privitor  la  aceastâ  a  doua  zona,  câ  cu- 
prinde  un  mare  numâr  de  muncitori  a  càror  viata 
e  mizerabilà.  „Pàzitorii  turmelor  locuesc  în  stânâ, 
départe  de  familiile  lor,  pe  care  n'o  vâd  de  cât 
în  zilele  de  sàrbâtoare.  Salariile  lor  variazâ  in- 
tre  1.25  si  2.25  pesetas  pe  zi,  plus  hrana,  eva- 
luatâ  la  1.25  pesetas,  care  se  compune  de  obi- 
cei  din  pâine,  unt-de-lemn  si  légume.  Vin  apoi, 
muncitorii  eu  ziua,  angajatj  numai  pe  timpul  re- 
coltei. Sindicalismulrecruteazà  printre  acestia  nu- 
méros)' proseliti.  Constrânsi  la  somajuri  înde- 
lungate,  muncitorii  eu  vurta  cer,  sub  amenintarea 
grevei,  salarii  din  ce  în  ce  mai  urcate  ce  vor 
trebui  sâ  le  permitâ  a  face  fafâ  scumpirei  vie- 
tei  " .-  Dacâ  arendasul  nu  le  dà  satisfactie,  sure 
întregi  cad  pradâ  flacàrilor. 

In  fine  mai  e  a  treia  zonà  în  care  exploatà- 
rile  agricole  mari,  de  randament  slab,  nu  dau 
posibilitatea  de-a  îmbunâtât/i  starea  muncitorilor. 
Acestia  se  lasâ  usor  convinsi  de  teoriile  comu- 
niste. 

Fostul  Ministru  conservator,  Vicontele  de  Eza, 
delegatul  oficial  la  Conferinfa  interna{ionalà  a 
muncii,  a  semnalat  acest  pericol  si  a  arâtat  ne- 
voia  unei  reforme  sociale. 

Cierul  a  simtit  cel  dintâi  caracterul  urgent  al 
acestei  reforme.  Partidul  Actiunei  Catolice,  care 
se  bucurâ  de  mare  influença  în  Spania,  se  for- 
feazâ  de  a  creeà  sindicate  prevâzute  eu  case 
de  crédit  a  câror  funefionare  are  la  bazâ  sis- 
temul  Raiffeisen.  Totusi.  proletariatul  delà  \&ra. 
e  mai   pornit  a  ascultà  vocea  revolutionarilor. 

Ossaris  Gallardo,  care  reprezintâ  elementul 
cel  mai  înaintat  si  modérât  din  partidul  reactj- 
onar,  preconizâ  de  curând,  într'o  conferin|â,  or- 
ganizarea  de  „sindicate  crestine"  pentru  a  sta- 
vili  valul  ameninfâtor  al  „sindicalismului  rosu". 

In  loc  de  mâsurile  radicale  ce  ar  trebui  sâ 
ià  statul  fatâ  de  aceastâ  situafie,  care  alarmeazà 
spiritele  eu  vedere  clarà,  în  Spania  se  cautà 
încâ  remediul  în  opunerea  celor  douâ  curente 
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sindicaliste.  Totusi  specialistii  însârcinati  eu  stu- 
dierea  chestiunei  agrare,  au  arâtat  în  raportul 
lor  mâsurile  ce  trebuiesc  luate,  in  linii  mari  si 
anume  : 

Suprimarea  tuturor  intermediarilor  între  pro- 
prietari  çi  arendaçi,  cari  vor  trebui  sâ  arendeze 
ei  însâsi  terenurile  lor  ; 

Crearea  de  case  rurale  si  bânei  agrare  pen- 
tru a  face  sà  înceteze  camâta  si  sâ  furnizeze 
fondurile  necesare  pentru  cumpârarea  de  masini 
moderne  ; 

Fcrmarea   de    sindicate   légal   recunoscute  ; 

Crearea  de  comitete  paritare  de  patroni  si 
muncitori  pentru  a  transà  conflictele  eu  caracter 
social  ; 

Expropierea  terenur.'lor  inculte  si  înbucâtât,irea 
proprietâfei  mari. 

Cum  se  poate  vedeà,  Spania  se  gâseste  în 
acest  domeniu  încâ  în  faza  pur  speculativà,  da- 
torltâ  mai  aies  instabilitâtei  guvernelor. 

Fatâ  de  indecizia  oamenilor  de  stat  de  a  trece 
la  o  reformâ  scrioasâ,  populatia  ruralâ  încearcâ 
sà  rezolve  ea  însâsi  problema  prin  mijloace  vi- 
olente. 

In  regiunile  Saragossei  si  Valenciei,  polira 
a  descoperit  reuniuni  secrète  de  agen{i  revolu- 
tionari,  iar  sosirea  unor  strâini  suspect,i  in  por- 
turile  din  râsâritul  Spaniei,  a  motivât  luarea  de 
mâsuri  severe  de  supraveghere  si  a  readus  ches- 
tia  reformelor  pe  tapet. 

Decretul  Francez  pentru  despâgubifite 
datorate  Franfei  de  câtre  Germania. 

D-l  Arapu,  atasatul  nostru  comercial  la  Paris, 
ne  trimite  decretul  francez  de  mai  jos,  privitor 
la  despâgubirile  datorate  Franfei  de  câtre  Ger- 
mania : 

Prin  Decretul  Ministerului  de  Afaceri  Stre- 
ine  din  Frant,a  s'a  stabilit  urmâtoarele  : 

Art.  I.  —  Cererile  de  despâgubiri  adresate 
Germaniei  în  exécuta  dispozit,iilor  paragrafului 
VIII  din  tratatul  delà  28  Iunie,  1919. 

Se  vor  prezentà  comisiei  de  despâgubiri  prin 
delegatul  Frantei,  la  aceastâ  comisie  si  pe  cari 
el  singur  le  primeste  direct  delà  ministrii  com- 
pétent!',  însotite  de  toate  justificârile  necesare. 

La  fiecare  din  acestia  respectiv  urmârind  na- 
tura despâgubirilor  considerate  va  apartine  exclu- 
siv  dreptul  de-a  stabili  sau  verificà  aceste  cereri, 
de  a  cercetà  justificârile  pe  cari  trebuiesc  sà  se 
bazeze  pentru  a  puteà  fi  admise  de  comisiune, 
în  fine  de  a  stabili  totalul. 

Art.  H.  —  Cele  10  categorii  de  despâgubiri 
prevâzute  de  anexa  1  a  paragrafului  8  din  tra- 
tat,  sunt  repartizate  dupâ  cum  urmeazâ  între 
ministerele  diferite. 

1-a  Pagube  cauzate  prin  orice  act  de  râz- 
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boiu  civililor  atingând  persoana  sau  viaja  lor 
si  mo§tenitorilor  cari  erau  în  sarcina  acestor  ci- 
vili,  cuprinzând  si  bombardamentele  sau  alte  ata- 
curi  pe  pàmânt,  pe  mare,  sau  pe  cale  aerianà 
si  toate  consecintele  lor  directe  sau  aie  tutulor 
operatiunilor  de  ràzboiu  a  douà  grupe  de  beli- 
geran^i  în  orice  loc  ar  fi  ; 

2  a  Pagube  cauzate  de  Germania  sau  aliatii 
sài  civililor  cari  au  fost  victimele  actelor  lor  de 
sâlbàticie,  violen^â  sau  ràu  tratament  (cuprin- 
zând  atentate  la  viatâ  sau  la  sanàtate  în  urma 
arestàrilor,  deportârilor,  internàrilor,  sau  evacu- 
àrilor,  exil  pe  mare  sau  muncâ  formata  în  orice 
loc  ar  fi  si  la  urmasii  cari  erau  în  grija  aces- 
tor victime.) 

3-  a  Pagubele  cauzate  de  Germania  sau  alia- 
tii sâi  pe  teritoriul  lor,  sau  pe  teritoriul  ocupat, 
sau  invadat  civililor  cari  au  fost  victimele  acte- 
lor lor  de  sâlbàticie,  atingându-le  astfel  sànâ- 
tatea,  capacitatea  de  lucru  si  onoarea  si  mo§- 
tenitorii  lor  cari  erau  în  grija  acestor  victime. 

Regulàrile  acestor  3  categorii  de  despâgubiri 
sunt  repartizate  astfel  : 

a)  Pentru  pagubele  suferite  în  Franta  la  mi- 
nisterul  de  pensii. 

b)  Pentru  pagubele  suferite  în  colonii,  la  mi- 
nisterul  coloniilor. 

c)  Pentru  pagubele  suferite  de  cei  cari  uzeazà 
jurisprundenfa  francezà  la  ministerul  afacerilor 
stràine. 

Ele  sunt  centralizate  de  ministerul  pensiunilor, 
cari  le  transmite  delegafiei  franceze  la  comisia 
de  despâgubiri. 

4-  a  Pagube  suferite  din  cauza  tratamentului 
râu  a  prizonierilor  de  ràzboiu. 

Conturile  pagubelor  acestor  categorii  se  vor 
cere  si  prezentà  de  câtre   ministerul  de  ràzboiu. 

5  a  In  ceiace  priveste  pagubele  cauzate  po- 
poarelor  puterilor  aliate  si  asociate,  în  ceiace 
priveste  toate  pensiile  sau  compensat,iile  de  ace- 
iasi  naturâ  pentru  victimele  militare  de  ràzboiu 
(armate  pe  uscat,  mare,  sau  forte  aeriane)  mu- 
tilate,  râniji  bolnavi,  sau  invalizi  çi  persoanelor 
a  câror  sprijin  erau  aceste  victime,  totalul  su- 
melor  datorite  guvernului  asociat  si  aliat  va  fi 
calculât  pentru  fiecare  din  sus  z«'sele  guverne, 
la  valoarea  capitalizata,  la  data  punerei  în  vi- 
goare  a  prezentului  tratat  a  numitelor  pensiuni 
sau  compensatiuni,  pe  baza  tarifelor  în  vigoare 
în  Frant_a  la  data  de  mai  jos.  Conturile  pagu- 
belor acestei  categorii  se  vor  face  si  prezentà 
de  câtre  ministerul  pensiunilor. 

6.  Ajutoarele  furnizate  de  guvernele  puteri- 
lor aliate  si  asociate  prizonierilor  de  râsboiu 
familiilor  lor  si  persoanelor  a  câror  sprijin  erau. 

7.  Alocat,iiIe  date  de  guvernul  puterilor  aliate 
si  asociate  familiilor  si  persoanelor  cari  erau  în 
grija  mobilizatjlor  sau  a  celor  cari  au  servit  în 


armatà  ;  totalul  sumelor  datorite  pentru  fiecare 
an  în  cursul  câruia  s'au  produs  ostilitâfile,  va 
fi  calculât  pentru  fiecare  din  numitele  guverne, 
pe  baza  tarifului  mijlociu  aplicat  în  Franta,  în 
timpul  numitului  an  la  plât,ile  de  aceastâ  naturâ. 

Conturile  pagubelor  acestor  2  categorii  vor 
fi  fàcute  si  prezentate  de  ministerul  de  ràzboiu. 

8.  Pagubele  cauzate  civililor  din  cauza  obli- 
gatiunei  ce  li  s'a  impus  de  càtre  Germania  sau 
aliatii  sâi  de  a  lucra  fârâ  o  remuneratie  justâ. 

Contul  acestor  pagube  se  va  întocmi  si 
prezentà  prin  ministerul  regiunilor  liberate. 

9.  Pagubele  relativ  la  toate  proprietàtile  în 
oricare  \^>c  ar  fi  situate,  aparfinând  uneia  din 
puterile  aliate  sau  asociate,  sau  supusilor  lor 
(exceptie.  facând  de  lucrurile  si  materialul  mili- 
tar  sau  naval)  care  au  fost  indicate,  rechizi- 
tionate,  stricate,  distruse  din  cauza  Gerrraniei 
sau  aliatilor,  pe  uscat,  apâ  sau  în  aer,  sau  pa- 
gube cauzate  în  consecintâ  directà  de  ostiiitâti 
sau  de  toate  operatiunile  de  râsboiu.  Conturile 
pagubelor  cauzate  bunurilor,  apartnând  Statului 
vor  fi  studiate  si  prezentate  direct  prin  minis- 
terul cari  administreazâ  aceste  bunuri,  lucrâri 
publiée,  colonii,  etc. 

Conturile  de  pagube  cauzate  averilor  private 
vor  fi  întoemite. 

a)  Cele  relativ  la  proprietàtile  situate  în  Franta 
de  Ministerul  regiunilor  liberate 

b)  Cele  relativ  la  proprietàtile  situate  în  co- 
loniile  franceze,  prin  Ministerul  coloniilor. 

c)  Cele  relativ  la  vapoare,  îneareâtura  cora- 
biei,  bagage  a  bord,  de  câtre  Ministerul  lucrà- 
rilor  publiée  (sub-secretarul  marinei  comercialeA 

d)  Cele  relative  la  càrâusia  vapoarelor  flu- 
viale, de  Ministerul  lucràrilor  publiée. 

e)  Cele  relative  la  averile  supusilor  francezi, 
aflâtoare  în  strâinâtate  de  Ministerul  afacerilor 
streine. 

Aceste  conturi  sunt  preze.itate  : 

Cele  de  sub  catégorie'  a,  b,  c,  d,  e,  de  mi- 
nisterul care  le-a  intoemit. 

Cele  din  categoria  B,  de  Ministerul  regiuni- 
lor liberate,  càrui  i  s'a  remis  prin  Ministerul 
coloniilor  streine. 

10.  Pagubele  cauzate  sub  forma  de  prele- 
vari,  amenzi  de  Germania  sau  aliati  sâi,  în 
detrimentul  populatiei  civile. 

Conturile  se  vor  încheia  si  prezentà  de  Mi- 
nisterul regiunilor  liberate. 

Art.  3.  In  fiecare  minister  interesat  la  des- 
pâgubiri cererile  studiate  respectiv  din  diversele 
servicii  competinte,  sunt  centralizate  în  vederea 
prezentârii  lor  comisiunei  printr'un  serviciu  spé- 
cial numit  „serviciul  despàgubirilor"  care  e  în- 
sàrcinat  de  a  coordonà  anasmblul  lucràrilor,  de 
o  parte,  de  a  asigura  legâtura   intre  departa- 
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mente  si  delegajia  francezâ  la  comisia  de  des  ■ 
pâgubiri. 

Art.  4.  In  vederea  de  a  évita  divergentele 
de  interpretàri,  de  a  realiza,  atât  cât  aceasta 
e  necesar  o  uniformitate  de  metode  în  prezen- 
târile  de  cereri  de  despâgubiri  si  de  a  facilita 
schimbul  de  comunicâri  între  delegafia  francezâ 
la  comisiunea  de  despâgubiri  si  ministerele  in- 
teresate  s'a  constituit  un  comitet  interministerial 
de  despâgubiri  ,  compus  astfel. 

Presedinte 

Delegatul  Frantei  la  comisiunea  de  despâgu- 
biri, sau  ajutor  de  delegat. 

Vice  Presedinte 

Sub-directorul  relatiilor  comerciale  la  Mmis- 
terul  afacerilor  strâine, 

Membrii 

Un  reprezentant  al  Ministerului  de  finanfe 
„  „         „         „         afacerilor  strâine 

„  „         „  •      „         de  râsboi 

»  »         »         »  marine 

„  „  coloniilor 

„  „         „         Iucrârilor  publiée 

si  belle-arle 
„         ,,  de  comert,  si  in- 

dustrie 
„         „  agriculture} 
„  „         „         „         regiunilor  liberate 

„         „         „  pensiunilor 
„  „         »         »         lucràri.'or  publiée 

Secretar 

Secretarul  gênerai  al  delegafiei  franceze  la 
comisia  de  despâgubiri. 

Secretar-ajutor 

Un  functjonar  al  ministerului  afacerilor  streine. 
Acest  comitet  se  va  réuni  la  convocarea  fâcutâ 
de  presedintele  sàu. 

El  pn'meste  comunicârile  pe  care  delegatul 
Frantei  la  comisiunea  de  despâgubiri  le  poate 
face  si  ezamineazâ  chestiunile  pe  care  i  le  su- 
pune  acesta,  fie  spontan,  fie  la  ceierea  unuia 
din  ministrii  interesafi. 

Art.  5.  Ministerul  afacerilor  strâine  aduce  la 
cunostinfa  delegatului  Frantei  la  comisiunea  de 
desbâgubiri,  informatiunile  explicafii'le  de  ori-ce 
naturâ  pe  cari  crede  câ  sunt  necesare  acestuia. 
Reciproc,  delegatul  Frantei  la   comisia  de  des- 


pâgubiri, fine  în  curent  pe  Ministerul  afacerilor 
strâine  de  afacerile  tratate  în  serviclul  delega- 
t,iei  franceze. 

Intre  acesta  si  ministerul  afacerilor  strâine 
trebue  sâ  se  mentinà  o  legâturâ  strânsà  si  per- 
manentâ. 

Sub-directorul  relatiilor  comerciale  la  Minis- 
terul de  afaceri  strâine  e  însàrcinat  de  a  asi- 
gura  aceastà  legâturâ. 

Toate  înlesnirile  necesare  ce  trebuesc  date 
de  o  parte  si  alta. 

Art.  6.  Decretul  din  17  Ianuarie  1920  se 
abrogâ. 

Art.  7.  Ministerele  afacerilor  strâine  finance, 
râsboiu,  marinà,  colonii,  instructj'e  publicâ  si 
belle-arte,  comert  si  industrie,  agriculturà  lu- 
crâri  publiée,  regiunilor  liberate,  pensiunilor, 
sunt  însârcinati  fiecare  în  ceiace-1  priveste  sâ 
exécute  prezentul  décret. 

Industrie  lemnulul  în  Austria  germanâ 

D-l  G.  Dimitriu,  agentul  nostru  comercial  la 
Viena,  ne  trimite  urmàtoarea  înstiint,are  : 

Inainte  de  desmembrarea  Monarchiei,  lemne  de 
calitate  bunâ,  se  aduceau  din  Jugoslavia,  Gali- 
tia  si  Transilvania,  unde  s'au  construit  multe 
fabrici  pentru  fasonat  lemn.  Astâzi  toatâ  in- 
dustria  lemnului  este  avizatâ  numai  la  lemnul 
de  Alpi  (Alpenholtz)  care  este  de  o  calitate 
inferioarâ  lemnelor  de  altâ  provenient,à. 

In  ceîace  priveste  cantitâ^ile  necesare  aici, 
ele  sunt  asa  de  mari,  încât  eu  actualeb  mij- 
loace  de  transport  de  pretutindeni,  nici  vorbà 
n'ar  puteà  .i  ca  s'ar  puteà  satisface.  Astfel 
firma  Wanner  &  Comp.  Viena  IV,  Alois  Drache 
10,  ar  puteà  întrebuint_à  orice  cantitate  de  stejar 
pentru  doage  si  produse  similare.  Inaintea  ràz- 
boiului  a  exportât  pânâ  in  China.  Astâzi  are 
un  contract  de  cumpârare  eu  o  casà  din  Buda- 
pesta  (Spitz  &  Comp.),  de  250  vag.  lemne, 
care  se  aflâ  depozitate  în  gara  Marmorossiget 
(teritoriu  roman),  dar  care  nu  poate  sâ  le  tran- 
sporte si  este  nevoità   a   t'ne   fabrica  inchisà. 

Un  ait  produs  care  s'ar  puteà  exportà  ar  fi 
nuele  de  rechitâ,  (necesare  la  fabricarea  cosurilor, 
cuferilor  si  alte  obiecte  casnice).*  Nuelile  pot  fi 
lungi  de  80 — 250  cm.  si  se  negociazâ  verzi 
sau  cojite  (o  a  treia  varietate  fierté  si  desco- 
jite,  dupâ  care  capàtâ  o  culoare  afumatâ,  nu  e 
càntatâ).  Din  acestea  s'ar  puteà  plàsà  50 — 100 
vagoane. 

In  ceiace  priveste  preturile  ele  nu  pot  fi 
comunicate  de  oarece  sunt  într'o  continuâ  va- 
riatiune,  din  cauza  valutei.  Pentru  informatiune 
lemnul  tare,  variazà  între  1000  — 1300  coroane 
m.  3,  lemnul  esen|à  moale  variazà  între  700  — 
1000  coroane  m.  3  în  grinzi. 
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Relativ  la  modul  de  platâ  cred  necesar  a 
adàoga  urmâtoarele  : 

Condi'tiunea  esen{ialà  (dacà  între  timp,  proectul 
nu  s'a  schimbat),  de  a  se  cere  valute  streine, 
tace  operatiunea  imposibilà.  Din  contra,  cred 
câ  s'ar  usurà  foarte  mult  în  cazul  când  s'ar 
cere  lei  si  aceasta  pentru  consideratiunea  cà 
se  poate  usura  o  politicà  diferentjalà  pentru  o 


tarà  ca  Austria,  eu  valuta  sângerândà  si  apoi 
leul  este  asà  de  râspândit  si  continuu  adus  în 
Austria,  ineât  câutându-se  prin  orice  mijloc  sa 
se  absoarbà  prin  exportul  nostru,  se  va  ràri  si 
deci  i  se  va  màri  capacitatea  de  cumpàrare.  Pe 
de  altâ  parte  preturile  de  export  se  pot  fixa 
delà  caz  la  caz  si  adaptà  preturile  din  momentul 
exportului  în  {ârile  importatoare. 


CERERI  Çl  OFERTE  Dlfl  STRAINATATE 


1 .  Ch.  Seratzki  40  Rue  de  Berri  Paris  do- 
reste  a  cumpârà  din  România  5  mii  de  hecto- 
litri  alcool  pentru  consumarea  alimentarâ  si  a- 
vànd  un  minimum  de  tarie  ne  95  grade  la  tem- 
peratura  de  150  centigrade  dupà  tabela  Gay- 
Lussac.  Vânzâtorii  români  vor  predà  marfa 
franco  Cheiul  Anvers  or  Bruxelles,  în  vagoane 
rezervoare  furnizate  de  distilatori  în  sau  va- 
goane de  fier  în  bunà  stare,  putând  fi  plombate. 
Ambalajul  va  fi  trimis  în  15  zile  delà  sosire. 
Pre^ul  se  va  stabili  la  hectolitru  de  95  grade. 

Facturile  vor  fi  plàtite  în  numerar,  fârâ  scont 
contra  prezentârei  recipisei  câilor  ferate.  Un 
crédit  se  va  puteà  deschide  la  o  Banca  din 
Bruxelles  sau  Paris  pentru  a  garantà  angaja- 
mentele  Iuate  de  cumpàrâtor. 

Toate  condit,iunile  se  pot  stabili  într'un  con- 
tract  tip,  care  va  servi  de  bazà  unui  contract 
definitiv.  (10443  din  4  lunie  920). 

2.  United  States  Fowarding  Company  cere 
sà  dévie  agentul  deexpeditie  al  màrturilor  cum- 
pàrate  de  Ministerul  de  Industrie  si  Comert,  din 
Americu,  în  spécial  material  pentru  câile  ferate 
din  România.  (14281  din  22  lunie  1920). 

3.  Alex.  F.  Ssepkin  Str.  Calomfirescu  11 
Bucureçti  (Societate  Generalâ  de  Asigurare, 
Dacia-Romània)  se  oferâ  sa  facà  asigurâri,  pen- 
tru incendii,  transporturi  pe  apâ  si  pe  uscat, 
furturi  prin  spargere  etc.,  eu  multà  constiintio- 
zitate  si  promptitudine.  ('5528  din  28  lunie 
1920). 

4.  Firma  Frafii  De- Simone  Lombardo  &  C-ie. 
din  Genova,  care  se  ocupà  eu  comert,ul  de  vin, 
ulei,  céréale,  alcool,  import  si  export,  oferâ  spre 
vânzare  produse  italiene,  vmuri,  struguri,  esenfe, 
bulioane,  vinuri  Marsale,  vermoreth,  alcool  pur 
95  96  grade,  sare  de  mare,  alune,  nuci,  smo- 
chine,  fructe  uscate,  acid  citric  cristalizat,  acid 
Taitric.  Mai  oferâ  estras  de  scumpie  (pentru 
vopsitul  Jesâturilor  eu  27-28°|o  tanin).  Sulft, 
unt-de-lemn,  apoi  2000   quintale  de  slâninâ  si 


carne  congelatâ,  în  caz  de  se  elibereazà  per- 
mis de  export. 

A  oferit  legatiei  noastre  din  Italia,  spre  vân- 
zare 3000  vagoane  rezervoare,  plata  fâcându-se 
în  zahâr,  petrol,  benzinâ.  In  caz  de  nu  se  ad- 
mite  aceasta  cumpensat,ie,  face  înlesniri  de  platâ. 
Sta  la  dispozitja  noastrâ  eu  masini  agricole,  ci- 
ment, substante  chimice,  bumbac,  lânâ,  etc., 
pentru  a  "le  livrà  cif.  Genova,  Sicilia  sau  oricare 
ait  port  italian,  englez  sau  francez,  contra  des- 
chiderei  de  crédite  la  Bànci,  la  prezentarea  do- 
cumentelor  de  îmbarcare. 

5.  Casa  M.  Morris,  Barcelona  11  Plaza 
Real  se  oferâ  pentru  vânzarea  urmatoarelor 
produse  românesti  :  Du  bois,  sapin  blanc  di- 
mensions 3X9"  pouces,  longueur  jusqu'à  14' 
pieds. 

3X9"  longueur  de  14  à  30'. 
3X9         „       au  dessus  de  30'. 
4X9         „        14',  et  de   14'  à  30'  et 
au-dessus. 

12Xl2  „  30'  pieds  et  au-dessus. 
Du  maïs  rouge  emballé  en  sacs.  Prix  par  100 
kilo.  Légumes  secs,  comme  haricots  blancs,  len- 
tilles, pois- chiche,  fèves,  etc.  prix  par  100  kilo. 
Vins  blancs  et  rouges,  IO-V2  à  11  degrées, 
dans  des  futs  perdus.  Prix  de  toute  classe  de 
pétrol  brut  ou  raffiné  avec  détail  du  mode  d'ex- 
péditions soit  bidons  ou  barrils.  Tous  prix  des 
marchandises  doivent  être  calculés  en  Lei  ren- 
du franco  bordo  Braila,  Galatz  ou  Constantza. 

6.  Fabrica  Schlatter,  Frorath  &  C  ie.  Zu- 
rich, Elvefia,  doreste  sa  intre  în  relatji  comer- 
ciale  eu  România,  oferind  useâtoare  pentru  di- 
ferite  produse  industriale,  chimice,  cârbuni,  mi- 
nereu. 

Camere  si  tunele  de  uscat:  lemne,  (scânduri, 
bastoane),  articole  în  lemn,  carton,  piele,  etc., 
tesàturi,  a{â,  lânâ,  màtase,  pâr,  feutre,  pae, 
ciment,  ceramicâ,  paste,  cârnurij  clei,  amidon,, 
sâpun,  etc. 
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Uscâtoare  eu  camere  joase,  pentru  oase,  ci- 
coare,  malt,  alimente  si  nutref  (algâ). 

Uscâtoare  mici,  eu  sau  fârâ  lojnifâ,  pentru 
produse  chimice,  încâlzirea  directà  eu  coks  sau 
aburi. 

Silo-uscâtoare  pentru  produse  granulate  si 
bucàti  ca  càrbunele,  lemnul,  brichete,  minereu, 
céréale. 

Toate  instala^i'unile  pânâ  în  prezent  executate 
in  Elvefia  si  streinâtate  dau  o  evaporafie  zil- 
nicâ  de  o  jum.  milion  kgr.  de  apà  (15146  din 
26  Iunie  1920). 

7.  Cassa  Arthur  Nettel  Smiehow-Prag  Cel- 
nagasse  524,  oferâ  masini  de  melifat  inul  (6659 
din  13  Maiu  1920). 

8.  Chemische  Fabrik  „Norgine"  Prag  II, 
Havlicékplatz  8,  oferâ  articole  pharmaceutice. 
(6659  din  13  Mai  1920). 

9.  Leandro  di  Montegnaco,  inginer-mecanic, 
Cogoleto  (Prov.  Genova),  cunoscând  limba  fran- 
cezà  si  italianâ,  doreste  un  post.  (10255  din  2 
Iunie  920j. 

10.  Piero  Chersi,  Via  Cernaia  15  Torino, 
oferà  material  de  automobile,  camioane-automo- 
bile  Fiat  si  Lancia,  masini  în  génère  pentru 
lucrarea  fierului,  lemnului,  instrumente  si  masini 
agricole.  (10255  din  2  Iunie  920). 

1 1 .  Cassa  Gomez  Ferrân  y  Martinez  Murcia 
Espanna,  doreste  sà  intre  în  relatiune  eu  cum- 
pàràtorii  de  „Paprika"  (ardei  rosu,  pisat)  (12362 
din  12  Iunie  920). 

12.  Compagnie  des  Moteurs  „ National"  Rue 
des  Mathurins  Paris  VIII,  doreste  sà  fie  în  ra- 
port  eu  o  Cassa  româneascâ,  care  sà  se  ocupe 
eu  vânzarea  urmàtoarelor  instrumente  :  alesoirs, 
tarauds,  filières,  etc. 

Aceste  instrumente  pot  sà  se  aplice  la  con- 
strucfiunile  mecanice,  santiere  navale,  compa- 
niilor  drumurilor  de  fier,  atelierelor  de  càldà- 
ràrie  (12363  din  12  Iunie  920). 

13.  Petru  Ghersi  Via  Cernaia  15  Torino 
oferâ  600  camioane  „Fiat",  „15  ter"  25/35  Hp. 
noui,  fabricate  în  fabricile  din  Torino,  vânzân- 
du-  le  in  aceleasi  condi'tiuni  ca  si  fabrica,  pe 
pretul  de  41.000  lire  elvet,iene,  fiecare  livrate 
prompt. 

Plata  contra  deschiderii  de  crédit  la  Banca 
din  Torino,  la  prezentarea  scrisorilor  de  tràsurà. 

14.  „Cechokonfekce"  S.  A.  Première  Société 
Tchèque  pour  l'industrie  de  vêtements  confec- 
tionnés â  Prostèjov,  Moravie,  Tchécoslovaquie, 
cere  sà  fie  pus  în  relatjuni  directe  eu  câteva 
case  importante  din  România,  pentru  vânzarea 
de  încàltàminte.  (15530  din  28  Iunie  920). 

15.  Jesban  Trading  Company,  Exporfers  & 
Manufacturer  Agents,  New-  York  90  West 
Broadway  se  oferâ    ça  mijlocitor  pentru  cum- 


pârarea  de  automobile,  masinârii,  articole  de 
métal,  'articole  chimice,  lipscànie,  textile,  ali- 
mente, material  si  mobilier  pentru  birouri,  hâr- 
tie,  piei.  La  cerere  trimite  cataloage  (9418  din 
27  Mai  920). 

16.  United  States  Forwarding  Company  55 
Broadway  New-  York  se  insârcine'azâ  a  expé- 
dia mârfurile  (material  pentru  câile  ferate)  cum- 
pârate  în  America  (21103;  29  Mai  1920). 

17.  Handelskontor  August  Em.  Dorwagen 
Schlosstrasse  II  Berlin-Charlottenburg  5  oferà 
20  Tone  si  mai  mult  sulfatde  cupru  98 — 100% 
cristalizat,  eu  pretul  de  M.  K.  9.50  per  1  Ko. 
inclusiv  vasul,  eu  5%  provizion,  franco  Ham- 
burg,  platâ  contra  documente  de  încàrcare 
(21546  din  1  Iunie  1920). 

18.  Fabrica  de  frânghie  Frost  Bros  din 
Londra  oferà  sfoarâ  de  manilà,  pentru  care  ca- 
ntate cere  95  per  50  kgr.  800  gr.  f.  o.  b.  port 
englez,  plata  casa  printr'o  bancâ  din  Londra 
în  schimbul  documentelor  de  încàrcare  (8064 
din  21  Mai  920). 

19.  Societatea  Anglo-Belgianâ  de  construc- 
tiuni  navale  din  Gand  oferâ  serviciile  sale  gu- 
vernului  român.  Adresa  :  Bd.  du  Jardin  Zoolo- 
gique 25  Gand  («S465  din  22  Mai  920). 

20.  Représentations  commerciales.  Commission- 
Exportation  Gustave  Langlois  Smyrne  stâ  la 
dispozit,iunea  unei  importante  Societâti  din  Ro- 
mânia pentru  exploatatjuni  forestière.  Aceastà 
casâ  are  un  vechiu  renume  în  bransa  lemnâ- 
riei  pe  pietele  Smirnei  (9203  din  26  Mai  920). 

21.  Dl.  Jacques  Martin  9  Avenue  qe  i'Ob- 
servatoire  9  Paris  cere  sà  f/e  pus  în  raport 
eu  diferifi  comercian^i  din  România  pentru  vin- 
derea  articolelor  urmâtoare  :  biscurfi,  conserve, 
foie  gras,  dulceturi,  conserve  de  fructe,  specia- 
litâtj  de  ciuperci,  zahàr,  ciocolatâ,  sampanîe 
vin  de  Bordeaux,  vin  de  Bourgogne,  Chablis 
mousseux  (10444  di4  4  Iunie  920). 

22.  Societatea  anonimâ  metalurgicâ  Gio. 
Ansaldo  &  C.  Genova  (gantière  navale,  o|e- 
lerii,  aeronauticâ,  electroteenicà,  Delta  etc.)  al 
cârci  agent  este  Dl.  Ferrerro  çoseaua  Bona- 
parte 12 — 14,  trimete  interesatj'lor  orice  làmu- 
riri  pentru  stabilire  de  relatiuni  comerciale 
(21926  din  1  Iunie  920). 

23.  '  A.  A.  ].  Moelaart,  De  Perponcher 
Straat  69.  Den  Haag  Post  Box  :  292  Hôtel 
St.  Joseph  Bd.  Anspach.  Post  Box  :  244 
Bruxelles  Cable  Adress.  Fraaleom,  Bruxelles. 

Oferà  produse  alimentare,  încàltàminte  de 
piele  de  prima  calitate,  cauciuc  brut,  Iengerie 
de  corp,  fibre  pentru  fabricarea  stofelor  de 
cànepâ,  cârbuni,  zahàr,  etc 

Ofertele  vin  direct  delà  fabricantii  americani 


CORRESPONDANCE  ECONOMIQUE 


si  produsele  pot  fi  trimise  curând  si  eu  prêt 
avantajos. 

Se  poate  aranjà  un  mijloc  de  platâ  în  açà 
fel  ca  România  sâ  poatà  câpàtà  un  crédit  de 
18  luni.—  (No.  7487  din  17  Mai  920). 

Adresa  :  To  A.  A.  J.  Moelaart  Post  0.  B. 
244  Bruxelles  Belgique. 

24.  Fabrica  Antonio  Noria  oferâ  a{â  de 
cusut  si  cere  a  fi  pusà  în  raport  eu  case  de 
cornerf  din  România. 

Adresa  :  Antonio  Noria  Ariban  90,  pral.  Bar- 
celona  (No.  7488  d,n  17  Mai  920). 

25.  The  Produce  Brokers  Company  (An- 
twerp)  oferâ  grâne,  seminfe,  untdelemn,  unturâ, 
produse  alimentare,  materii  industriale,  culori, 
lac,  piele,  tanin,  bumbac,  tutun,  gumâ. 

Adresa:  Anvers  35  Place  de  Meir  (No. 
7018  din  14  Mai  920) 

26.  Firma  Rulhe  &  Fils  din  Bordeaux  oferâ 
saci  (No.  7863,  19  Mai  920). 

27.  Firma  M.  E.  Demaresi,  15  rue  Drouot 
Paris  oferâ  panglici  pentru  masini  de  sens. 
(No.  7864  din  19  Mai  920). 

28.  Casa  Henri  Regnault  39  bis  Avenue  de 
la  République  Paris  cumpàrà  produsele  ur- 
màtoare  : 

Benzol  Densitate  760)  1200  tone 

Benzinâ        „  720 
Parafina  Albâ  rafinatâ.  Punct  de  fusiune  50/s2°)  300 
»        »  »  ■        »       »       »       54/ô6°(  tone 

Ozokerite  neagrâ  sa>i  verde  »       »       »       76/78°)  15 

»        »  »  »       »       »       7f780p(  tone 

Ceresine  albâ  sau  galbenâ  »       »       »       68/7o°)  50 
»        »»»»»»■    7o/72°(  tone 

(No.  7866  din  19  Mai  920) 
2  9.  Le  monde  économique  Paris  37  Rue 
Joubert  cere  sà  infre  în  raport  eu  case  impor- 
tante din  Bucuresti  pentru  vânzarea  articole- 
lor  alimentare,  mode,  îmbracâminte,  articole  de 
Paris,  etc.  (No.  7865.  19  Mai  920) 

30.  Pedro  Lopez  Vêlez  Cartagena  cere  sâ 
fie  pus  în  relatiuni  eu  exportatori  de  gràu,  orz 
etc.  din  tarà  si  eu  importatori  de  produse  ali- 
mentare din  Spania  No.  16108  din  1 'Iulie 
1920). 


31.  N.  V.  Vereenigde  Touwfabrieken,  din 
Olanda,  Rotterdam  (Boompjes  93:  sfoarâ  de 
Manilla  pentru  secerâtoare  legâtoare,  otgoane  si 
sfoarâ  de  cânepâ. 

Pretul  sfoarei  de  Manilla,  fârâ  angajament  : 
100  fiorini  suta  de  kgr.,  f.  o.  b.  Rotterdam. 

Conditiile  de  platâ  :  în  fiorini  olandezi,  net 
au  comptant,  printr'o  bancà  olandezâ,  contra 
prezentârei  documentelor  de  expédiée. 

Pre{urile  variind  foarte  des,  aceastâ  cassâ 
preferà  ca  eventualii  cltenti  sâ  i  se  adreseze 
direct,  pentru  informât»  précise. 

32.  /.  W.  Meijerink  &  Co.  Winterwijk,  po- 
sedând  un  important  stoc  de  câmàsi  si  panta- 
loni,  confectionati  din  pânzâ  ordinarà  (pentru 
lucrâtori),  doreste  a  intrà  în  relatii  directe  eu 
cumpârâtorii  din  România. 

Tôt  deodatâ  aceastâ  cassâ  oferâ  ^esâturi  de 
bumbac  si  in,  de  diferite  calitâti,  produc^ie 
proprie. 

33.  N.  V.  Keucheniûs  &  Co.  Haarlem,  fa- 
brieâ  de  sâpun,  ar  dori  sà  intre  în  relatii  eu 
una  din  fabricile  de  produse  chimice  nou-create, 
care  ar  puteà  sà-i  furnizeze  sare  de  sodiu, 
pentru  fabricarea  sapunului. 

34.  Fabrica  „De  Pol"  Zutphen,  oferâ  ma- 
sinile  sale  agricole. 

35.  E.  N.  S.  E.  C.  (s  Gravenhage)  cisme 
de  cauciuc,  potcoave. 

36.  „De  Verculiihe"  (Heeze)  piètre  de  moarà, 
aparate  de  fràrnântat  si  concasoare. 

37.  Fr.  Lubiens,  Rotterdam  (Kruiskade  2l) 
strunguri  si  diverse  sfredeluri  pentru  fabrici  §i 
exploatatii  petrolifere,  Produse  germane. 

38.  ^V.  V.  Machinenfabrick  Bronz  (Zuid- 
brock)  pluguri  si  alte  instrumente  agricole. 

39.  N.  V.  Nederlandsche  Wertuigenfabrikc, 
Hero  de  Groot  (Bodograven)  masisi  si  usten- 
sile pentru  fabricarea  untului  si  a  brânzei. 

40.  N.  V.  Neêrlanaia,  Amsterdam,  produse 
oiandeze  si  coloniale. 

41.  M.  G.  Boot,  Utrecht  (BoterStraat8—10) 
Sac:.  (Delà  No,  32—41  inclusiv  sub  No.  16425 
din  3  Iulie  920). 


LISTA  CATALOAG ELOR 

expuse  în  sala  de  cataloage  a  serviciului  de  informatiuni  si  publica^iuni 

pentru  folosinja  celor  interesajl 
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1.  Nessi  Frères.  Installations  de  chauffage.  17 
de  L'Arsenal — Paris. 

2.  Nessi  Frères.  Références  d'Installations  de 
chauffage  par  la  Vapeur  et  par  l'Eau  chatide  A 
Basse  Pression  Paris  17  rue  de  L'Arsenal, — Paris. 

3.  Nessi  Frères.  Chauffage  des  Habitations 
par  la  Vapeur  et  par  l'Eau  chaude  A  Basse 
Pression, — 17  rue  de  L'Arsenal, — Paris. 

4.  Douane.  Froid  &  Glace,  Paris  23  Avenue 
Parmentier. 

5.  Douane.  Compresseurs  Raréfieurs,  23  Ave- 
nue Parmentier. 

6.  Compagnie  pour  la  Fabrication  des  Com- 
pteur et  Matérial  d'Usines  à  Gaz,  compteurs  a 
gaz  hydrauliques,  27,  29,  31,  rue  Claude  Velle- 
faux — Paris. 

7.  Société  de  Moteurs  a  Gaz  &  d'Industrie 
Mécanique,  Moteurs  Semi  «Diesel»  Système  S. 
M.  I.  M.  Marseille. 

8.  P.  Huré  &  C  ie  Machines  a  Fraiser,  Fra- 
ises et  outillage  218  rue  Lafayette   217 — Paris. 

9.  Christofle  &  C-ie  Couverts  et  Orfèvrerie 
Argentés,  56  rue  de  Bndy — Paris. 

10.  Ph.  Lafon  Appareils  de  Meunerie  rue 
Louis-David  Tours. 

11.  H.  A.  Boivin.  Paratonnerres— 27  bis  29  rue 
du  Moulin  Vert — Paris. 

12.  G.  Tenand.  Moteurs  Félix,  40  rue  Rabe- 
lais Lyon. 

13.  Grouvelle  &  Arquembourg.  Ventilation, 
Chauffage  Séchage  — 58  rue  des  Plantes — Paris. 

14.  Couffmhal  &  ses  Fils.  Appareils  Electro- 
Mécaniques  Divers.  St.  Etienne— 2  vol. 

15.  Thomson-Hauston.  Génératrices  et  Mo- 
teurs à  courant  continu  Types  H.  M.  10  rue  de 
Londres,  — Paris. 

16.  Tekko  &  Solubra.  Les  plus  belles  tentu- 
res murales  lavables,  28  rue  de  Richelieu— Paris. 

17.  Société  de  Moteurs  à  Gaz  et  d'Industrie 
Mécanique  Force  Motrice  Économique  Gazogène 
Otto,  135,  rue  de  la  Convention — à  Paris. 

18.  Le  Soufaché  &  Félix.  Machines  a  Glace 
&  à  Froid  66  Quai  de  Jammapes— Paris., 

19.  Société  Anonyme  des  Nouveaux  Etablis- 
sements Sizaire  &  Naudin,  103  rue  Saint-La- 
zare—Paris. 

20.  American  Tractor.  Ateliers  de  constructi- 


ons Mécaniques  de  Colombes.  Usines  :  Colombes, 
Seine  et  Toulouse,  Haute  Garonne. 

21.  Dalbouze-Brachet  &  C-ie.  Concasseurs  à 
Mâchoires,  11  rue  du  Château  Puteaux,  Seine, 
2.  vol. 

22.  Société  Alsacienne  de  constructions  Mé- 
caniques, Usine  de  Mulhouse. 

23.  L'Éclairage  Electrique.  Dynamos  et  Mo- 
teurs à  courant  continu,  8  rue  d'Aquesseau  Paris. 

24.  Thomson-Houston,  L'Éclairage  Électrique 
10  rue  de  Londres— Paris. 

25.  Société  de  Moteurs  à  Gaz  et  d'Industrie 
Mécanique  Nouveau  Moteur  à  gaz  Pauvre  «Otto», 
rue  de  la,  Convention  135— Paris— 2  vol. 

26.  Société  Boulte,  Larbodière  &  C-ie.  La  Ma- 
chine à  Vapeur  Moderne  — Paris. 

27.  Compagnie  Européenne  des  Métaux  Me- 
ches-Alésoirs  coniques  extra-rapides  «Nerva» 
rue  Condorcet— 58  Paris. 

28.  Charrue  Vigneronne  «Chapron».  45  rue  de 
la  République  95  à  Puteaux  (Seine). 

29.  Vizet  Fils  &  C-ie.  Matériel  pour  les  Tra- 
vaux Publics  et  l'Industrie,  144  Avenue  de  Pa- 
ris 144. 

30.  Etablissements  Georges  Deloche.  Moteurs 
pour  Industrie  et  Agriculture— quai  Michelet  10 
et  rue  Greffulhe — Levallois— Gerret—  (Seine). 

31. -  G.  Foucault.  Manufacture  de  Fraises  et  de 
Scies  circulaires  95.  Aenue  Parmentier  95— Pa- 
ris— 2  vol. 

32.  Société  Alsacienne  de  constructions  Mé- 
caniques. Locomotive  Fender.  A  voie  Étroite 
de  600  m/m.  Mulhouse. 

33.  Marius  Carteron  Fils  Aine.  Machine  à  Percer 
Sensitive  Asine  du  Pont-Neuf-Annesy  (Haute 
Savoie) 

34.  Claudinon  &  C-ie.  Pelles  et  Bêches  en 
Tole  d'Ancier. 

35.  Méron  Frères— Appareils  pour  le  chau- 
ffage par  le  gaz  ,155  rue  du  Faubourg  Poisso- 
nnière—  Paris. 

36.  Tracteur  Agricole  *Chapron»— 45  rue  de  la 
République  à  Puteaux  (Seine). 

37.  Grouvelle  &  Arquenbourg.  Appareils  de 
Séchage  &  d'Évaporatior.  par  le  vide  rue  des 
Plantes  Paris. 

38.  Sté.  Boulte,  Larbodière.  Rue  de  la  Pépi- 
nière, Paris. 

39.  Christofle  &  C-ie.  Tarif  Spécial   pour  les 
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Hôtels,  Restaurantes,  Cafés,  Paquebots,  etc. — 
46  rue  de  Bondy  à  Paris. 

40.  Presse  «BHss»No.  29—.  100  Boulevard  Vic- 
tor Hugo  Saint-Quen  près  Paris. 

41.  H.  Priol.  Transporteurs  et  Appareils  de 
Levage,  H  rue  de  l'Ourcq,  Paris. 

42.  H.  Priol.  Voie  Monorail  Suspendue  dite 
«Runway»,  11  rue  de  l'Ourcq—  Paris. 

43.  Sohv  et  C.  Durey— Fonneaux  de  Vidange 
rue  le  grun  I"  et  19  P'aris. 

44.  Avant-Train  Tracteur  LAgro»— rue  de  la 
Victoire  9S— Paris. 

45.  Tracteur-Toueur— .Système  Georges  Filtz, 
3  rue  Tairbout  3,  Paris. 

46.  André  Citroën.  Le  Tracteur  Agricole, 
145—143  Quai  de  Javel— Paris. 

47.  «Sccemia».  Société  de  construction  et 
d'Entretien  de  Matériel  Industriel  et  Agricole. 
Tracteurs  &  charrues,  rue  Fronchet  9— Paris. 

48.  Dalbouze-Brachet  &  C-ie.  Spécialités-Pré- 
paration Mécanique  du  charton,  rue  du  Château- 
Puteaux. 

49.  T6urs  Rousseau.  Creusets  en  Plombagine 
Fours— (Seine).  Basculants,  116  Quai  de  Seine 
Argenteuil. 

50.  Philippe  Lafon.  Pétrins  Mécaniques  et  A- 
pareil,pour  Boulangeries.  A  pours. 

51.  Établissements,  Ch.  Testut,  Matériel  Rou- 
lant, Cataloque  Z.  Spécial  419,  8  rue  Popin court 
8— Paris. 

52.  Société  Nilmelior.  Les  Appareils  d'Allu- 
mage  de  Moteurs  a  Explosion— 51  rue  Lacor- 
daire  Paris. 

53.  Manufacture  de  Rayeux  Porcelaine  dure 
Allant  au  Feu,  Depot  à  Paris— 2  vol. 

54.  Établissements  Ch.  Testut,  Catal.  1  Divi- 
sion A.  construction  d'Instruments  de  Pasage 
Presses  a  Copeer  8  rue  Popincourt  8  Paris  2  vol. 

55.  Durey-Sohi.  Matériel  des  Ponts  et  chau- 
ssées, 17  rue  le  Bruu— Paris— 3  vol. 

56.  Moteurs  Tivet-L  Eau,  La  Force,  La  Lu- 
ssière  Usines  à   Billancourt,   Paris  — Maubeuge. 

57.  Méran  Frères.  Filtres  Pasteurisateurs  Ma- 
rne—115,  Taubourg,  Poissonnière— Paris. 

58.  L.  Pellet  &  C-ie.  Pompes  et  Machines  Hy- 
lliauliques,  S  bis.  Place  Voltaire  Paris. 

r59.  Durey-Sohy-Pompes  a  Incendie.   17  rue 

e  Brun — Paris — 3  vol. 
L60.  Félix  &  Maurice  Hayem.  Frères  «La  Se- 

euse».  Raffinerie  de  Corps  Gras.  11  rue  Scribe 
maris. 

61.  F.  &  G.  Lonquemare— Carburateur  L.  B. 
pour  Motocycletes— .  12  rue  du  Busson  Saint- 
Louis-Paris. 

62.  E.  W.  Bliss  C.  Machines  &  Outillage  pour 
la  fabrication  d'Objets  Estampes,  Emboutis, 
Découpés,  Forgés,  Agrafés,  Sertis,  cisaillés, 
etc.— 100  Boulevard  Victor  Hugo  Saint-Quen 
Seine)— près  Paris. 

63.  E.  Ravasse,  Presses  et  Machines.  Etabli - 
Pements  Pestut-Presses  a  copier.  8  rue  Popin- 
sourt  8  Paris. 

64.  Farcot  F-res  &  C-ie.  Pompes  centrifuges- 
Saint-Quen  Paris. 

65.  Filtre  Pasteurisateur  Malieé.  Tarif  C.  1919. 
Méran  Frères.  115  Taubourg  Poissonnière  115— 
Paris— 2  vol. 

66.  Sainte,  Kahn  &  C-ie.  Meules  d'Emperi. 
Machines  a  Meuler.  3  rue   Lespagnol  3  Paris. 

67.  S.  M.  I.  M.  Société  de  Moteurs  à  Gaz  et 
à  Industrie  Mécanique.  Pompes  Centrifuges  à 


basse  et  haute  pression  135  rue  de  la  Conven- 
tion— Paris. 

68.  Société  des  Ingénieurs  civils  de  France. 
Le  Locotracteur  Schneider  &  C-ie.— 19  rue 
Blanche  19  — Paris. 

69.  Durey-Sohy.  Pompes  et  Machines  Éléva- 
toires — 17  rue  Le  Brun — Paris — 3  vol. 

70.  L.  Pellet.  Pompes  et  Machines  Hydrau- 
|     liques.  Place  Voltaire  5  bis  Paris. 

71.  E.  W.  Bliss.  Machines  Horizontales  à 
|  Forger  et  à  Refouler  près.  Paris.  100  Boulevard 
I     Victor-Hugo.  Saint-Quen. 

72.  Durey  Sohv.  Matériel  d'Arrosage,  Ma- 
chines Agricoles.  Tarif  74,  rue  Le  Brun  17  — 
Paris — 3  vol. 

73.  G.  Tenand,  Bonnet  Aîné  &  ses  Fils.  Pé- 
trins Mécaniques,  Villefranche  (Rhâne). 

74.  E.  W.  Bliss.  Dispositifs  et  Appareils  app- 
licables aux  divers  types  de  Preses  Bliss.  100 
Boulevard,  V.  Hugo,  Saint-Quen  près  Paris. 

75.  E.  W,  Bliss  Co.  Cisailles  à  Guillotine  Bliss 
à  Pédale  et  a  Volant.  100  Bouleaard  Victor 
Hugo,  Saint-Quen  près  Paris. 

76.  E.  W.  Bliss  Co.  Presses  à  deux  bielles  et 
Presses  a  coulisseaux  multiples,  100  Boulevard 
Victor  Hugo,  Saint-Quen  près  Paris. 

77.  E.  W.  Bliss  Co.  Preses  a  Emboutir,  100 
Boulevard  Victor  Hugo,  Saint-Quen  près  Paris. 

78.  E.  W.  Bliss  C-ie.  Presses  a  simple  effet 
avec  Bâti  non  inclinable,  100  Boulevard  Victor 
Hugo,  Saint-Quen  près  Paris. 

79.  E.  W.  Bliss  C-ie.  Cisailles  <  Pexto»  à  levier. 

80.  E.  W.  Bliss  C-ie.  Presses  à  simple  effet 
avec  Bâti  à  colonnes  droites  et  à  cage  fermée. 

81.  E.  W.  Bliss  C-ie.  Presses  à  simple  effet 
avec  bâti  inclinable  à  dos  ouvert. 

82.  E.  W.  Bliss  C  ie.  Presses  à  double  et  triple 
effet—.  Presse  No-  161  a  volant. 

83.  A.  Brassart  &  C-ie.  Moteurs  charon,  Bu- 
reaux, Fg.  Montmartre— 56— Paris. 

84.  F.  Goier.  Pompes  a  chapelet— 80— 28— 84 
rue  des  Gyrènées— Paris. 

85.  «Scemia».  Tracteurs  &  Charrues,  9  rue 
Fronchet  Paris. 

86.  Cinq  cables  trasatlantiques  duplexés,  Ligne 
entièrement  rous-marine  du  Havre  à  New- 
York  et  la  Havane— .Bureau  à  Paris. 

87.  Pompes  Mécaniques  à  air  chaud,  Paris. 

88.  Machines  «Bliss»  a  friser  et  a  scier  a 
chaud. 

89.  Argilez  Plastiques— Terres  a  Faience — 
Terres  eu  Poudre,  Etablissements  Etianne  Henry 
10  rue  Lavoisier  10  Paris  8ej 

90.  Groupement  des  Producteurs  et  des  Ache- 
teurs Marché  du  Monde,  Paris. 

91.  Renseignements  Généraux  pour  la  Loca- 
tion Groupement  des  producteurs  et  des  Ache- 
teurs—Marché du  Monde,  Paris. 

92.  Constructions  Electriques  et  mécaniques 
Appareillage  Électrique— C.  Venillet  &  Co.  De 
la  Haute— Loire. 

93.  Société  d'Outillage  mécanique  &  D'Usi- 
nage d'artillerie,  Usines  Bonhey- Farcot,  160 
Boulevard  Victor-Hugo— Saint-Quen  (Seine). 

94.  Société  d'Outillage  mécanique  et  d'Usi- 
nage d'artillerie  «S.  O.  N.  U.  A.»,  Usines  Bon- 
hey, Farcot  &  Champigneul,  Engrenages  de 
Précision— Taillage  &  rectifitication  19  Avenuç 
de  la  gare,  Saint  Quen  (Seine). 
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ITALIA 

1.  Pirelli  &  C.  Cordoncini  flessibili  per  luce 
Milano. 

2.  Pirelli  &  C.  Conduttori  Isolati  per  Moto- 
ciclette  Automobili,  ed  Areoplani  Milano. 

3.  Pirelli  &  C.  Conduttori  isolati  sottopiombo 
per  installazioni  elettriehe,  Milano. 

4.  Pirelli  &  C.  Conduttori  elettrici  isolati  per 
installazioni  su  isolatori  o  comunque,  Milano. 

5.  Pirelli  &  C.  Conduttori  isolati  persuonerie, 
telefoni  ed  awolgimenti,  Milano. 

6  Pirelli  &  C.  Conduttori  per  linee  aeree,  re- 
sistenti  aile  intempérie,  Milano. 

7.  Pirelli  &  C.  Cavi  Elettrici  isolati  e  loro 
Accessori,  Milano. 

8.  Pirelli  &  C.  Materiali  Isolanti  ed  Accessori 
per  Impianti  Elettrici,  Milano. 

9.  Locomotive  a  Benzina  «Romeo»  Societa  A- 
nonima  Italiana;  Ing.  Nicola  Romeo  &  C. 
Milano. 

10.  Ing.  Nicola  Romeo  &  C.  Arati  Universali 
Romeo  Milano  Via  Paleocapa  6. 

11.  Ing.  Nicola  Romeo  &  C.  Trattrice  Agri- 
cola  10 — 20  Romeo-Societa-Anonima  Italiana 
Milano,  Via  Paleocapa  6. 

12.  Ing.  Nicola  Romeo  &  C.  Freno  ad  Aria 
Compressa  ad  Azione  Diretta,  Societa  Anonima 
Italiana,  Milano,  Via  Paleocapa  6. 

13.  Pirelli  &.  C.  Conduttori  Elettrici  isolati 
Milano. 

14.  Pirelli  &  C.  Materiali  Isolanti  ed  accesso- 
rii  per  impianti  Elettrici,  Milano. 

15.  Sondeuses  «Davis  Calyx»  sans  Diamants 
Ing.  Nicola  Romeo  &  C.  Milano,  Via  Paleocapa  6. 

16.  Ing.  Nicola  Romeo  &  C.  Maitelli  Pneu- 
matici  «Little  David»,  Milano,  Via  Paleocapa  o. 

17.  Ing.  Nicola  Romeo  &  C.  Compressori 
D'aria  Tipo  er-1  Con  Volvola  Ingersoll-Rogle-i, 
Milano,  Via  Paleocapa  6. 

18.  Ing.  Nicola  Romeo  &  C— Scavo  Mecanico 
in  rocce  tenere  e  semi-dure,  Milano. 

19.  Ing.  Nicola  Romeo  &  C— Compresseurs 
D'air  35.  Foro  Bonaparte  35,  Milano  3  vol. 

20.  Compressori  D'aria — Verticali  Imporial 
Ing.  Nicola  Romeo  &  C.  35,  Foro  Bonaparte, 
Milano. 

1*21.  Ditta  Orfeo  Orfei,  Machine  Olearie— Fran- 
toi  da  Olive  Napoli,  Corso  Garibaldi  55—56. 
Palermo'  Via  Maqueda  38—40,  3  vol. 

22.  Ditta  Orfeo  Orfei-Viticoltura,  -Napoli, 
Corso  Garibaldi,  Palermo,  Via  Maqueda  38—40, 
2  vol. 

23.  Orfeo  Orfei,  Aratri  e  Macchine  per  il  te- 
rreno  e  per  i  prodotti,  Ledi  di  Napoli— Pa- 
lermo, 3.  vol. 

24.  Orfeo  Orfei,  Pompe  idrauliche  ed  Enolo- 
gicbe  Lede  di  Napoli— di  Palermo,  2  vol. 

25.  Orfeo  Orfei— Tubo  di  Gomma  Per  Pompe 
irroratrici  55-57  Corso  Garibaldi,  Napoli. 

26.  Ing.  Nicola  Romeo  &  Co.-  -Matériel  Pneu- 
matique pour  le  Travail  de  Pierres,  Milano. 

27.  Ing.  Nicola  Romeo  &  Co.  Martelli  Perfo- 
ratori  Ingersoll  — Romeo,  Milano. 

28.  Ing.  Nicola  Romeo  &  Co.— Motori  Indus- 
triali  a  benzina  e  Petrolio.  Milano. 

29.  Ing.  Nicola  Romeo  &  Co.  Motori  Weber 
a  olio  pesante  extra  Denso,  Roma. 

30.  Ing.  Nicola  Romeo  &  Ç.— Automobili  Mi- 
lano, 


31.  Societa  Luigi  Stanzieri,  La  pini  rinomata 
e  grande  fabbrica  italiana  dî  Casse-Forti  e  Ca- 
mere  di  Sicurezza,  Napoli.  3  vol. 

32.  Societa  Anonima  Officine  Meccaniche  e 
Navali  Lede  în  Napoli. 

33.  «Olm»,  Milano— Via  Peslalozzi,  4 — Italia. 
54.  Utensili,  Pneumatici,  Martelli  Ribaditrici 

Trapani,  Ing.  Nicola  Romeo  &  C-ie.  35,  Toro  Bo- 
naparie,  Milano. 

35.  Agrani  e  Gru.  Ing.  Nicola  Romeo  &  C-ie. 
35-  Foro  Bonaparte,  Milano. 

36.  Societa  Anonima  Italiana  Gio.  Ansaldo 
&  Co. — Relazione  del  consiglio  di  Admministra- 
zione. 

37.  Foire  d'Echantillons,  pour  tous  renseig- 
nements, Via  Dell'Agneleo— 12  Milan  (Italie). 

38.  Regolamento  Générale.— Fiera  Campiona- 
ria  Inforruazioni  Prenotazioni,  Via  Dell'Ag- 
nello  12,  di  Milano  (Italie). 

39.  Foire  Internationale  d'Echantillons,  Terme 
pour  les  incriptions  Février  1920,  Milan. 

40.  J.  I.  Case  Threshing  Machine  Co.  1917, 
Repair  Price  List.  Gas  Tractor — .Racine,  Wis- 
consin. 

41.  Fratelli  Conti.  Autotractoare,  ce  fafricele 
Italiene  le  pot  afirma. 

42.  Emerson-Brantingham  Implement  Co.  Inc. 
Instruzioni  per  la  Manutenzione  e  Maneggio 
délia  Frattice  E-B  da  12  a  20  Cavalli  di  Farza 
Rochford-Illinois,  S.  U.  dA. 

43.  Allis-Chalmers  Manufacturing  Company 
10— 18- A.— O.  Tractor  Parts,  Price  List— Mif- 
waukee  Wisconsin. 

44.  Emerson-Brantingham  Implement  Co.  The 
E.— B.  Line  General  Catalog  No.  67,  Roch- 
ford  111. 

45.  Ing.  Nicola  Romeo,  Catalogo  Dei  Rezzi  di 
Ricambio  del  Benzo  Comprressore  Monoblocco 
Tipo  — C,  Milano— 3  vol. 

46.  Ing.  Nicola  Romeo — ,Gluppo-«Romeo»  de- 
tto  Piccolissimo  Italiano — , Milano — 3  vol. 

47.  Ing.  Nicola  Romeo — ,  Spaccapietre  a  Mas- 
celle  per  Rocce  dure  e  Minerali, — Milano  3  vol. 

48.  Ing.  Nicola  Romeo,—  Locomotive  a  Ben- 
zina per  linari  decauville  a  scartamento  ridotto 
Milano — 3  vol. 

49.  Ing.  Nicola  Romeo,  —  Aratri  universali 
«Romeo», — Milano— 4  vol. 

50.  Ing.  Nicola  Romeo,  Motore  Industriali  a 
4  cilindri  35—50  H.  P.  Milano— 3  vol. 

51.  Ing.  Nicola  Romeo,  Motori  Industriali  a 
4  cilindri  16—24  H.  P.,  Milano,— 2  vol. 

52.  Ing.  Nicola  Romeo,  Tractrice  Agricola, 
Romeo  12—25  H.  P.  Milano,— 3  vol. 

53.  Ing.  Nicola  Romeo.  Pezzi  di  Ricambio  per 
gli  Aratri  Universali  «-Romeo»,- Milano,— Via 
Paleocapa  t>,  3  vol. 

54.  Ing.  Nicola  Romeo,  Spaccapietre  rotatorio 
per  roce  e  minerali,  Milano,  — 2  vol. 

55.  Ing.  Nicola  Romeo,  Serbatori  d'Aria  Tur- 
bazioni  ed  Accessori  per  impianti  ad  Aria  com- 
pressa,—  3  vol. 

56.  Ing.  Nicola  Romeo,  Tractor  Agricolo  «Ro- 
meo», 12—25  H.  P.  Milano,— 3  vol. 

57.  Ing.  Nicola  Romeo,  Automobili,— 3  vol. 

58.  Societa  Italiana  Knorr  dei  Freni,  Freno  a 
due  camere  ad  aria  compressa.  Raporto  II  per 
Tramire  e  Terrorre  a  scartamento  ridotto,  Uffici 
Toro  Bonaparte  35,  Milano,— 9  vol. 
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ANGLIA  §1  STATELE- UNITE 

1.  Millers  Falls  Tools— New-York.  28  War- 
ren-Street. 

2.  Young,  Corley  &  Dolan.  Inc.  Cornet  Trade 
Mark  Hack  Saws  1 1 5-Broadway-New  YorkCity. 

3.  A.  C.  M.  E.  Nailles  Strapping  System  is  Fast. 
Efficient  Economical.  25e!  Broadway  New- York 
City  U.  S.  A. 

4.  British  Engineers  Association.  32  Victoria 
Street  Westminster  London  S.  \Y.  1917. 

5.  British  Engineers  Association  32  Victorir 
Street  Westminster  London  S.  W.  1917. 

6.  Benham  &  Sons  Ltd.  Manufacturées  of 
Steam,  Coal,  Gaz  &  Electric  Cooking  Apparatus 
Baker}'  Apparatus.  66  Wigmore  St.  London  W.  1. 

7.  Minotaur  Works.  Mellor,  Bromley  &  Go. 
Ltd.  Web  Machiner}'  Leicester— 2  vol. 

8.  The  Géométrie  Tool  Co,  Outils  de  Filetage 
Géométrie  Spéciaux  New-Haven.  Connecticut 
E.  U.  A. 

9.  Winter  Brothers  Company.  Carbon  Steel 
High-vSpeed  Steel  Tayss  and  Dies.  Screw  Plates 
Wrentham  Massachussetts  U.  S.  A.  Cat  No.  12. 

10.  Nielsen-Barton  Chuck  Co.  Manufactures 
of  the  Eclipse  Roller-Bearing.  Drill  Chuck— 106 
South  Jefferson  Street  Chicago  111. 

11.  The  British  Engineer's  Association  37  Vic- 
toria St.  Westminster  London  S.  W.  1918  —  19. 

12.  J.  A  Fay  &  Egan  Co.  Wodworking  Machi- 
nera Cincinnati  O.  U.  S.  A.  170  Broadway  New- 
York  City. 

13.  The  Pittsburg  Pneumatic  Co.  Canton  Val- 
veress  Chipping  Hammers  Canton  Ohio — 2  vol. 

14.  B.  E.  V.  Truck  Electric  Trucks  and  Locos. 
British  Electric  Vehicles  Ltd,  126—128  Sales 
Dept.  126 — 128,  Hamilton  House  Bishopsgate 
London  E.  C.  2. 

15.  The  Watson-Stillman  Co.  Railroad  Hydra- 
ulic  Tools  Catalogue  No.  82  New- York. 

16.  The  Four  Wheel  Drive -Auto  Co.  E.  W.  D. 
Equal  Distribution  of  Power  and  Load  Clinton- 
ville  Wis.  U.  S.  A. 

17.  Crookes,  Roberts  &  Co.  Argus  Steel  Works 
Sheffield  England. 

18.  E.  R.  Watts  &  Son.  Manufactures  of  Sur- 
veying  and  other  Instruments  of  Précision.  123, 
Camberwel  Road  London — 2  vol. 

19.  A.  C.  M.  E.  Superior  quality  Shipping  and 
Packing  Room  Supplies.  Steel  Hoop  &  Heavy 
Hardware  Company  New-York  City  U.  S.  Â. 
Local  Branch. 

20.  The  Galion  Iron  Works  and  Mfg.  Co.  Ma- 
nufactures Road  Machinery  and  Culvert  Pipe. 
Galion  Ohio  U.  S.  A. 

21.  The  Merrow  Machine  Company  Hartford, 
Conn.  U.  S.  A.— E.  U.  A. 

22.  Benham  &  Sons  Ltd.  The  Electro-vapeur 
Radiator  66  Wigmore  Street.  London  W  1. 

23.  Ozonair  Apparatus— 96  Victoria  Street 
Westminster  London  S.  W, 

24.  The  Standard  Scale  and  Supply  Company 
Manufacturers  «The  Standard»  Low  Charging 
Concrète  Mixers  1631  Liberty  Avenue  Pitts- 
turgh  Pa. 

25.  U.  S.  Wind  Engine  &  Pump  Company. 
Model  B.  Windmills  Batavia,  Illinois,  U.  S.  A. 

26.  Mellor,  Bromley  &  Co.  Ltd.  Circular  Knit- 
ting  Machinery  Minotaur  Works  St.  Sarrour's 
Road  East  Leicester— 4  vol. 

27.  The  British  &  Colonial  Aéroplane  Co.  Ltd. 


The  Bristol   Aéroplanes.   Filton  Bristol— 2  vol. 

28.  Eddystone  Munitions  Company,  General 
Office  Edystone  P.  A. 

^  29.  F.  W.  D.  A.  New  Age  Has  Corne.  The 
Transportation  Marvel. 

30.  The  E.  J.  Woodison  Co.  Core  and  Machines 

31.  C.  Baker  Microscopes  and  accessorias  244 
High—  2  vol.  Holboru,  London  W.  C. 

32.  National  Highway  Cars.  Twelve  E.  Six 
Cylinder  Models. 

33.  Roper  &  Joynson.  Camions  à  quatre  Roues 
Motrices  dits  T.  W.  D.  Four  Wheel  Drive  Sach- 
ville  Street,  London  W.  1. 

34.  The  Southwark  Manufacturing  Co.  Ltd. 
Textile  E.  Belting  London  S.  E. 

35.  T.  Cooke  &  Sons  Limited  London  &  York. 

36.  The  Nieuport  E  General.  Aircraft  Co.  Ltd. 
Langton    Rood.  Crihklewood  London  N.  W.  2. 

37.  American  Steel  Company  Manufacturers 
of  Wire  Nails  Pin  Mill  Products.  Park  Building 
Pitt&burgh  P.  A.  U.  S.  A. 

38.  Young  Corley  &  Dolan  Inc.  Reed  Calipers 
115  Broadway  N.  Y.  Ail  Sizes  in  Stock. 

39.  Brantford  Sectional  Buildings  Brantford. 
Canada. 

40.  British  Cellulose  &  Chemical  Manufactu- 
ring Co.  Ltd.  8  Waterloo  Place.  London  S.  W.  1. 

41.  The  E.  J.  Woodison-Henderson  Shockless 
Jaring-Molding  Machines.  Toronto. 

42.  Vickers,  Limited  High  class.  Sewing  Ma- 
chines New  Model  de  Luxe  Vibrating  Schuttle 
Entirely  British  24—24  Fore  Street,  London  E  G. 

43.  Millholland  Turret  Screw  Machines.  India- 
nopolis  U.  S.  A.  Cable  Address  Millhollco. 

44.  The  Standard  Scale  &  Supply  Co.  Low 
Charging  concrète  Mixers  Latest  Improved  Mo- 
dels 29  Broadway  New- York. 

45.  T.  Cooke  &  Sons  Ltd.  Vickers  Limited  Lon- 
don and  York. 

46.  The  Record  Engineering  Company  Ltd. 
Electric  Lighting  Sets  for  Petrol,  Paraffin,  or 
Gas.  London  W.  C.  2. 

47.  The  Milbert  Machine  Company.  Modem 
3  Foot  Plain'Radial  Drill  Cincinnati  Ohio  U.S. A. 

48.  Creed  &  Co.  Ltd.  Telegraph  Works  Croydon. 

49.  The  Davis  Revergen,  Principle.  of  Firing 
Furnaces  With  Tow'ns  Gas  54  Rathbone  Place 
W.  1. 

50.  Gas-Tired  Furnaces  For  Every  Purpose. 
The  Davis  Furnace  Company,  London. 

51.  Sargent  Dryers  Textille  Machinery  Gra- 
nitteville  Mass. 

52.  The  Benjamin  Electric  Ltd.  Reflector  Fit- 
tings  Lanterns  and  Lighting  Accesorius  for  In- 
dustrial  et  General  Installations.  Rosebery  Ave- 
nue E.  C.  London. 

53.  The  Standard  Scale  &  Supply  Co.  of  Pit- 
tsburgh  Pennsylvania  U.  S.  A. 

54.  F.  W.  D.  Equipment  Bulletin  E.  104  Trai- 
lers  Semi-Trailers. 

55.  The  John  F.  Ryers  Machine  Co.  Auto- 
Crane  Model  3  Ravecna  Ohio  U.  S.  A. 

56.  Benham  &  Sons  Limited  Electric  Cooking 
Range.  66  Wigmore  Street  London  W. 

57.  Benham  &  Sons  Limited.  The  Electro-Va- 
pour  Radiator.  66  Wigmore  Street   London  W. 

58.  H.  Duck,  Duck's  Foot  Digger  A.  Boon  to 
One-Armed  Men,  16  Denbigh  Street,  S.  W.  1. 

59.  James  Milne  &  Son  L-td.  Milton  Hause 
Works  Edinburgh. 
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60.  H.  Duck  'Sclipper-Fork,  16  Denbigh  Street 
S.  W.  1. 

61.  Glaxo,  Médical  Department  45  King's 
Boad,  St.  Paneras,  London  N.  W.— 9  cataloage 
diferite. 

62.  New  England  Sho.e  and  Leather  Associa, 
ation  Tthe  Second  «Liberty  Loan»  Boston,  Mass 
U.  S.  A. 

03.  Rider-Ericsson  Engine  co,  Walden,  N.  Y. 
Domestio  Water  Snpply. 

64.  The  Four  Wheel  Drive  Auto  Co.  F.  W. 
D.  the  Full  Convention  Line,  Clintonville — 
Wisconsin. 

65.  National  Housing  and  Town  Planning 
counci,l  Report  of  the  King  'S  Speech  on  Hou- 
sing, 4  Russell  Square— London  W.  C.  1. 

66.  RichaJd  de  Cou  company,  catalogue  des 
produits  dAceer.  Philadelphia,  U.  S.  A. 

67.  The  Edwards  Manufacturing  Co.  — Sheet 
Métal  Building  Material,  Cincinnati — Ohio. 

68.  The  Iron  Age  Catalogue — New- York  N.Y. 
U.  S.  A.  2  exemp. 

69.  United  Brass  &  Lead.--Headquarters  for 
Brass,  Bronze,  Aluminum,  Castiings  Machine 
Work  Automatic  Screw  Machine  Products  E- 
lectro  Plating,  Canada. 

70.  United  Brass  &  Lead.  Plumcers  'Brass 
Goods  Closet  combinations  Lead  Traps,  Lead 
Pipe— 248  St.  Helens  Avenue— Canada. 

71.  United  Brass  &  Lead.  Bulletin  No.  20— X, 
Canada. 

72.  Wichita  Motors  Company — Wichitaux — . 
Wichita  Falls. 

73.  Marconi's  Wireless  Telegraph  company. 
L-td.  Londres  W.  C.  2  vol. 

74.  Grunberg  &  Son.  «Surplus».  The  officiai 
organ  of  The  Surplus.  Gouvernement  Property 
Disposai  Board  38  et  40— Temple  Street— Bir- 
mingham. 

75.  J.  &  F.  Howard,  Ltd.  Britania  Iron  Works. 
Bedford,  England. 

7b.  The  Ploughshare,  A  Journal  of  Hope.  The 
Modernist  Association,  25  Eest  14  th-Street, 
New-York  Citg,  U.  S.  A. 

77.  Robe}'  &  Co.  L-td.  Lincoln.  Praction  Eu- 
gines  Road  Rollers  Prators  etc.  London  offices: 
91  Queen  Victoria  St.,  E.  C.  4. 

78.  The  Organisation  behind  the  Bull.  Whi- 
ting  f]9UJ  Limited.  Euston  Road,  London,  N. 
W.  1. 

79.  Aveling  &  Parter  L-td.  Eugineers,  Roch- 
ester,  England.  (2  exemplare) 

80.  Hall.  Haim  Condition. 

81.  Birthright  of  Babes.  Saving  Life  By  Act 
of  Parliament,  By  Tomas  Russell. 

82.  Sannderson's  «Universal»  Tractor  &  Im- 
plements.  Elstow  Works.  Bedford,  England.  (6  ex- 
emplare). 

83.  Papping  Revolutionized  with  the  «Double- 
Gripp»  Yourg,  Corley  &  Dolan.  115  Broadway- 
New- York'  City. 

84.  Deiltsche  Machinenfabrick.  Haagweg  51 
The  Delft. 

85.  The  Question  of  the  Puie  Milk  Supply. 
King's  Road.  London,  N.  W. 

86.  Robey.  Lincoln.  England.  (2  exemplare). 

87.  Epidémie  Gastro-Enteritis,  Londra. 

88.  Silver  Radiais.  The  Silver  Manufacturing 
Company.  Salem,  Ohio,  U.  S.  A. 

89.  The  Gulds  Manufacturing  Company,  16 
Murray  Street,    New-York  City. 


90.  Reporter — Rownson,  Drew  &  Clydesdale, 
ine  Head  Office  68  William  Street-New-York 
U.  S.  A. 

91.  Edwards  Métal  Roofing  siding,  ormamen- 
tal  ceilings,  etc.  Cincinnati,  Ohio. 

SUEDiA  ÇI  NORVEGIA 

1.  A.  S.  Myrens  Verksted-  Enefabrikanter  I. 
Norge  for  Sandvikstransportrer— Kristiania. 

2.  The  Elektrisk  Bureau  L-td.  Téléphone  In- 
struments for  local  battery  service.  Kristiania, 
Norway — 3  vol. 

3.  A.  S.  Elektrisk  Bureau.  Elektriske  Maale- 
Instrumenter,  Kristiania — 3  vol. 

4.  E.  A.  Bergs.  Fabriks  Aktiebolag.  Eskilstuna 
Sweden  Tolls,  3  vol. 

5.  A.  G.  A.  Motorcykel-Belisning-Gasaecum- 
ulator  Stockholm. 

6.  E.  A.  Bergs  .Fabriks  Aktiebolag  Eskilstuna 
Razors  Razoirs-Rasirmesser — Sweaten. 

7.  A.  G.  Sirènes  de  Brume.  Gasaccumulator 
Stockholm. 

8.  A.  G.  A.  Làttransportabel  Militârstrâlkas- 
tarde.  Gasaccumulator — Stockholm. 

9.  A.  G.  A.  Relation  Between,  Pressure,  Tem- 
pérature &  Quantit}'  of  Dissolved  Acétylène 
condained  in  Accumulators,  Gassaccumulator, 
Stockholm. 

10.  A.  G.  A.  Startsystem  for  Spritdrivna  Mo- 
torer,  Gasaccumulator,  Stockholm. 

11.  A.  G.  A.  Apparater  for  Svetsning  och 
Skàrning  samt  Lôdning,  M.  M.  Gasaccumula- 
tor, Stockholm. 

12.  A.  G.  A.  Fartygs  Belysning,  Gasaccumu- 
lator, Stockholm. 

13.  A.  G.  A.  Biograf-Belyshing,  Gasaccumula- 
tor Stockholm. 

14.  Atlas  Compressors  Aktiebolaget  Atlas  Di- 
esel, Stockholm,  S.  Weden— 2  vol. 

15.  A.  B.  AtlasDiesel,  Atlas  Pneumatic  Tools 
Stockholm,  Sweden — 2  vol. 

\6.  Brdr.  Andersen  &  Krussand  Yaerhtîmas- 
kinfabrik,  Drammen,  Kristiania. 

17.  A.  S.  Myrens  Verksted,  Torvmaskiner— 
Kristiania. 

18.  A,  S.  Myrens  Verksted  Haengekulelagere 
«Kllh»  grov  type.  Kristiania. 

19.  A.  S.  Kvoerner  Brug.  Standard  Tùrbinre- 
gulatorer,  Kristiania,— 3  vol. 

20.  Aktieselskabet  Kvoerner  Brug.  Varmslipe- 
apparater,  Kristiania — 3  vol. 

21.  A.  S.  Danish  Machine  Company,  Copen- 
hagen  K. 

22.  A.  G.  A.  Signallykta,  Signallaterne,  Sig- 
nal-Lantern,  Lanterne  à  Signaux.  Gasaccumu- 
lator, Stockholm,  Sueden. 

23.  A.  G.  A.  Search  Lights.  Gasaccumulator 
Stockholm,  Sweden. 

24.  A.  G.  A.  Gasaccumulator:  A.  G.  A.  Bords- 
lampa.  Ahdelning  7  Stockholm. 

25.  A.  G.  A.  DissousgaskôkJ  Gasaccumulator, 
Stockholm. 

26.  A.  G.  A.  Clodljuskrânnare  for  Inomhus- 
belysning— Avdelning  4  Stockholm. 

27.  A.  G.  A.  Dalénljus  for  inomhusbelysning 
Gasaccumulator  Avdelning  4  Stockholm. 

28.  Vihing.  Swedish  Hay  Rakes  Tedders  aud 
Tillage  Imolements,  A-B.  Orbika-Verken,  Ar- 
vika  Works  L-td.,  Sweden. 

.29.  A-B.  Arvika  Verken.  Viking  Swedish  Bin- 
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ders  and  Beapers.Arvika  Works  L-td.  Svveden. 

30.  A-B.  Arvika-Verken-Viking.  Mowers  and 
Attaehments,  Arvika  Works  L-td.  —  Arvika 
Sweden. 

31.  Aktiebolaget  Atlas  Diesel— Polar  Diesel 
Engines— of.  Z-type— .  Stockholm — 2  vol. 

32.  I.  V.  A.  Jensenog.  Dabi,  Tilloeg  til  Tur- 
bin-Fortegnelse-Wood  Pulp  Machinery  Kristi- 
ania. 

33.  Un  tablou.  A.  G.  R.— Stockholm.  . 

BBLGL\ 

1.  Honoré  Deinoor  &  Cie.  Tours  P.evolver  299 
Chassé  d'Anvers  Bruxelles. 

2.  Ateliers  Demoor.  Firme  Honoré  Demoor  & 
Cie.  Machines.  Outils  et  Outillage  pour  le  Tra- 
vail des  Métaux.  Section  O.  Rue  Chaussée  d'An- 
vers— 209.  Bruxelles. 

3.  Ateliers  Demoor  Firme  Honoré  Demoor  & 
Cie  Machines.  Outils  et  outillage  pour  le  Tra- 
vail des  Métaux  Section  C. 

4.  Ateliers  Demoor  Firme  Honoré  Demoor  & 
Cie  Machines  Outils  et  Outillage  pqur  le  Tra- 
vail des  Métaux  Section  9. 

5.  Ateliers  Demoor  Firme  Honoré  Demoor  & 
Cie  Machines  Outils  et  outillage  pour  le  Travail 
des  Métaux  Section  L. 

6.  Ateliers  Demoor  Firme  Honoré  Demoor  & 
Cie  Machines  Outils  et  outillage  pour  le  Tra- 
vail des  Métaux  Section  K. 

7.  Ateliers  Demoor  Firme  Honoré  Demoor 
&  Cie  Machines  Outils  et  outillage  pour  le  Tra- 
vail des  Métaux  Sect  on  B. 

8.  Ateliers  Demoor  Firme  Honoré  Demoor  & 
Cie  Machines  Outils  et  outillage  pour  le  Tra- 
vail des  Métaux  Section  N. 

OLANDA 

1.  Fjgee's  Weekhv.  —  Figée— Ltd.  Haarlem 
Holland— Sole  British  AgenJ:  :  B.  J.  Atlison  To- 
wer Chambers,  1 1 S  London  Wall.  London  E.  C. 

2.  A.  G.  A.  Automobil  Belysning.  Gasaccu- 
mulator — Stockholm. 

3.  Utrechtsche-Machine— Fabriek.  O.  D.  Frans 
Smulders — Utrecht  Automatic  Power  Press  For 
Molasses  Cakes. 

4.  Machine -Fabriek  Reineveld.  Delft  -  Holland 
Javapompen.  Voor  de  Suikerindustrie.  Uit 
gsve  1916. 

5.  Machinefabriek  Reineveld.  Wasschery — 
Machines  Centrifuges.  Pomp<?n-Apparaten.  Delft. 

6.  Drilling— Plaut— Werf  Conrad.  Haarlem, 
Holland. 

7.  Afdeelirg  Machinefabriek.  N.  V.  Verschure 
&  Cie  Scheepswerf  &  Machinefabriek.  Am- 
sterdam. 

8.  Société  Anonyme  Koperg:etery,  Appendage 
en  Pompenfabrick  Van  G.  Dikkers  &  Co  Hengelo 

9.  Sondes  pour  Prospections.  Société  Anonyme 
Werf  Conrad.  Haarlem,  Hollande.  1910. 

10.  Ruwolie  Motoren  — Patent  Erons.  Appin- 
gedammer   Bronsmotorenfabrick.  Appingedam.- 

1 1.  J.  L.  Nering  Bogel  &  Co.  Catalogue  of.  Ru- 
ber  Machinery.  Deventer  (Holland). 

12.  Machinefabriek  «Jaffa»  Louis  Smulders  & 
Co  A.  F.  D.  Stoomwerktuigen— Gelykstroom — 
Stoommachines  Utrecht. 

13.  Installations   Mécaniques  et  Electriques 


pour  le  service  D'Ecluses  et  de  Pouts — Mobiles 
Haarlemsche  Machinefabriek  Ci-Devant:  Figée 
Frères.  Haarlem  (Holland). 

N.  V.  Machinefabriek,  Ijzer— Staal  &  Metaal- 
gietery  V.  H.  Bakker  &  Co.  Specialiteit  :  Ma- 
chines— Voor  Scheeps  &  Constructiebanvv,  Hy- 
schwerktuigen  Enz.  Riderkerk  (Holland) 

15.  Grues — Haarlemsche.  Machinefabriek  Ci 
Devant.  Figée  Frères.  Haarlem  (Holland). 

16.  Tours  Rapides.  N.  V.  Hollordsche.  Machi- 
ne Maatschappy.  Calandplein  1  La  Kaye. 

17.  N.  V.  Werf  «Hubertina»  voorheen  W.  H. 
lacobs  Haarlem  (Holland) 

18.  Société  Anonyme  Werf  Conrad,  La  Sonde 
«Banca».  Haarlem  Hollande. 

19.  Machinefabriek  Reineveld— Java  Pompen 
vor  de  Suiker  Industrie.  Vulmassapompen.  Delft 
Holland. 

20.  Utrechtsche  Machinefabriek  O.  D.  Frans- 
Smulde'rs  Utrecht  (Holland). 

21.  Du  Crco  &  Branns,  Light  Railway  Mate- 
rial  aud  Rolling  Stock,  for  ail  Purposes. 

22.  Figée  Ltd.  Haerlem.  Makers  and  Sole^Li- 
censee  for  Europe  for  Brownhoist  Grabbuckets 
(Holland). 

23.  Naamlooze  Vennootschap — Machinefabriek 
V.  H.  H.  J.  Koopman.  Dordrecht  (Holland). 

24.  N.  V.  N.  A.  Spronk  &  Zonen's  Machine- 
fabriek. Rotterdam. 

25.  Huiskens  &  Van  Dijk.  Atelier  de  Construc- 
tion Chaudronnerie-Chantier  Naval.  Dordrecht 
(Hollande). 

26.  Officicele  catalogus  van  de  Vurde  Neder- 
lansche  Jaarbeurs  te  Utrecht.  Hollanda. 

27.  Delftsche  Machinenfabriek.  Haagweg  51 
Te  Delft. 

28.  Produits  Sudés  pous  l'Exportation.  Naam- 
looze Vennootschap.  De  Plaatwellerij  Velsen. 

29.  4-ième  Foire  Nérlandaise  D'Echantillons 
Utrecht  (Hollande). 

ELVETIA 

1.  A.  G-  vorm.  B.Siegfried.  Nen  eingetroffene 
Artikel.  Zofingen. 

2.  Grob  &  Co.  Horgen.  Schweiz.  Suisse. 

3.  Ein  Kapitel  der  ein  Heimischen  industrie. 
Schweiz.  ' 

4.  Les  Lampes  électriques  delà  société  ano- 
nyme Lumière  Zoug  Suisse. 

5.  Fabrique  D'Horlogerie  et  Pendulettes  La 
Duchesse.  La  Chaus  de  Fonds  Sw  tzerland. 

6.  Parfumerie — Savonerie— Clermont  et  Cie  E. 
Fonet.  Graz  et  Cie  Amrein.  Genève. 

7.  Fritz  Marti.  Soc.  anon.  Rouleaux  en  acier 
«Simplex»  Berne 

8.  Fritz  Marti  Akt-Ges.  Machines  pour  les  fe- 
naisons Berne. 

9.  Fritz  Marti.  Soc.  anon.  Batteuses  en  tra- 
vers Berne. 

10.  Fritz  Marti.  Soc.  anon.  Nouveau  Brabant 
double  «Belgica»  Berne. 

11.  Fritz  Marti.  Soc.  anon.  Scie  circulaire  pour 
mise  en  marche  par  moteur  on  manège.  Berne. 

12.  Fritz  Marti  Spezialitât.  Rueger'sche  Pflan- 
zensprintzen  «Triumph»  Berne. 

13.  Fritz  Marti— Reben,  Baum-und  KartoffeL 
Spritzen.  Berne. 

14.  La  Carbonique  Suisse  société  anonyme 
Berne. 

* 
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15.  Manufacture  D'Horlogerie  Cortébert  Watch 
&  Cie  Suise. 

16.  Fabrique  de  Chauffage  Central  S.  A.  Berne 
(eu  mai  multe  tablouri). 

17.  Ferrum-Fonderie  et  ateliers  de  Construc- 
tion S  A.  Suisse. 

18.  Le  Syrgol.  S.  A.  anct.  B.  Siegfried  Zofin- 
gue-Suisse. 

19.  Ott-Frères-Charrnes  brabant,  et  charmes 
Polysoc  pour  tracteurs- Worb-Suisse. 

20  Maschinonfabrik  Albert  Stalder  A.  G.  Ober- 
burg. 

Z\.  Fabrique  de  Chauffage  Central  S.  A.  Chan- 
diéres  eu  fonte  Nos  O  &  I.  etc.  Berne. 

22.  Fabrique  de  chauffage  central  S.  A.  Ar- 
matures Séchoir  à  claises-Séchoir  à  chaînes  ; 
etc. .  Berne. 

23.  John  B.  Metzler.  Faucheuse  «Hawes»  Zu- 
rich (Suisse).  fc 

24.  Machines  à  percer  rapide  Christen  k  Cie 
Berne. 

25.  Machines  a  tricoter- Edouard  Dubied  &  Co. 
Couvet-Suisse. 

26.  Maxim-Blektrische-Heiz-und  Kochapparate 
Aaran. 

27.  Etablissements  Rod.  Brenner  &  Cie  Ma- 
chines-ontils  Suisse. 

28.  Richard  &  Specken  Les  appareils  à  cuire 
et  à  rôtir...  «Le  Prodige  et  la  Comète>  nouveau- 
tés de  ménage  le  13  Sept.  1919  Selfeldstrasse 
86  Zurich. 

29.  Double  règle  à  calculer  dernier  modèle 
pour  électriciens,  et  pour  commerçants  «Loga» 
Uster  et  Zurich. 

30.  Tour  de  Préision  rapide  Henri  Lévy  Fa- 
brique de  machines  Rorschach  Suisse. 

31.  Fritz  Marti  Pressoirs  Broyeurs  à  fruits  et 
à  raisins  Berne.  « 

32.  Wartmann,  Valette  &  Co.  Constructions 
métalliques  Croix  d'or  Genève  (Suisse. 

33.  Société  Industrielle  Matériel  roulant  de 
chemin  de  fer,  armes  et  machines  Neuhausen 
Suisse. 

34.  «La  centrale*  Machines  Agricoles  S.  A. 
Berne. 

35.  Iohn  B.  Metzler— Machines— Outils  Zurich 
Suisse. 

36.  Kempf  &  Co.  Eisenhonstruktionen-Mas- 
chinenbau  Schweiz. 

37.  Société  anonyme  des  Tracteurs  Blanc  & 
Paiche  6  —  8,  Rue  Thalberg  Genève. 

38.  Foire  de  Baie  1919.  Chandière-verticale  a 
tubes  a  eau  Suisse. 

39.  Journal  des  Inventeurs  8,  Rue  Petitot, 
Genève. 

40.  Interrupteurs  à  boite  en  foute  pour  mo- 
teurs Type  A. 

41.  La  Revue  Dactylographique  et  mécanique 
«Loga»  — Uster  (Schweiz). 

42.  Manufacture  D'Horlogerie.  V-ve  A.  Pamm 
Zurich. 

43.  Loga— Calculateur— Einige  Vorteile  des 
neuen  Loga  Calculators— Uster  (Schweiz 

44.  Atelier  de  construction  Mécanique  Bader 
Dubied  &  Co. 

Machines  et  Outillage  pour  l'Industrie  Horlo- 
gére  l'Optique  et  la  Bijouterie  Suisse. 

45.  Fabrique  de  Machines  E.  &  E.  Walker 
Mashine  automatique  pour  vis  et  décolletage 
No.  1  b.  Soleure  (Suisse. 

46.  Les  Frères  Bréguet.  Motosacoche— Revue 
Numéro  Spécial,  Genève — Suisse, 


47.  Sauser  S.  A.  Soleure  —  Sparking  Plugs 
Suisse. 

48.  Le  Diemental  Bâle  — Le  mastic  Demental 
et  le  vernis  Diemental — Diethelm  Beck  Riehen- 

strasse  183. 

49.  Motorwagenfabrik  Berna  —  A  —  G  Berna 
Fraktoren  Schweiz. 

50.  H.  C  H.  Wettstein.  Spezialgeschâft  fur 
Fabrication  von  Lôtapparaten.  Oerlikon — Zurich 

51.  Aktiengesellschaft  Société  anonyme  A.  G. 
A.  Gratteln  Genève. 

52.  Procès- verbal  du  Laboratoire  fédéral  d'essai 
des  matériaux.  Annexe  à  l'école  polytechique 
suisse. — Zurich. 

52.  Allemand  &  Roth.  Presse  à  Excentrique. 
Evilarg  Suisse. 

54.  G.  Spoerri — Ingénieur — Fraiseuse  univer- 
selle Castor  Naljels— Suisse. 

55.  Maschinen— Fabric  Wangi— A  —  G.  Wàngi 
Sensationelle  Neuheit   Stalldûnger  Verteiler 

Thurpan — Schweiz. 

56.  Rascher  &  Co.  Techuik  und  Industrie- 
Zurich. 

57.  E.  Mùller  &  Cie  Samenhandlung  Zurich. 
Engros— Katalog. 

58.  Kunz  &  Co.  Preis-eiste  der  Glasblâserei 
und  Thermometer — Fabrik— Zurich, 

59.  Vïehzahlung  der  Schveiz— Xe  recensement 
du  béiail.  Berne. 

60.  Manufactur  «Inex»— Spezialitàt  in  Strump- 
fen  fiir  Krampfbeine— Lansanne. 

61.  O.  Mlssmer  Fabrique  de  colle  à  froid. 
Bâle. 

62.  Quidort  frères.  Fabrique  de  coulleurs  et 
Vernis  «Colorit»  Cérusol— Rapifix.  Schaffhouse. 

63.  Enduit  zic— Basel, 

64.  E.  Streuli  &  Co.  Ghemisch  pharmazen- 
tische  Pràparate  Uznach. 

65.  O.  Messmer  —  Fabrique  de  colle  à  froid. 
Ciments  Résistaux  Acides— Bâle. 

66.  O  Messiner  Fabrique  de  colle  à  froid. 
«Certus»  Bâle. 

67.  Le  Fluinol  en  poudre.  Bain  hygiénique  de 
conifères  avec  Fluorescence  et  Parfum  dâlicieux. 

681.  Otto  Weber  —  Fabrique  de  Vannerie  Rot- 
hrist. 

69.  L-  Blanc.  Swiss  hygienical— Vaporisateur- 
arroseur  «Idéal»  Lausanne. 

70.  Antiseptisch-hygienische  Pràparate  Marke 
«Asepedon»  Zurich. 

71.  Louis  Fulliquet— Le  salubrol  W.  C.  Huile 
noire  adhérente  et  désinfectante  pour  urinoirs- 
Petit — Lancy-  Genève. 

72.  Arsen— Vein  «Bourget»  —  hausanne. 

73.  Sirup  «Bourget»  —  hausanne. 

74.  Ghemische  fabrik  Stalden  un  emmenthal 
Spezialfabrik  fur  wasch-Glàite  und  Putzprâ- 
parate. 

75.  Desinfektionsmittel-fabrik  Laube  &  Co,. 
Morolit—  Werk  Zurich. 

76.  Keller  &  Co.  Chemische  fabrik  Stalden  im 
Emmenthal  «Penta». 

77.  Ghemische  fabrik  stalden  i.  E.  Ozon. 
Schweiz. 

78.  Keller  a  Co.  Corin— Fabrique  de  produits 
chimiques  Stalden —  Emmenthal. 

79.  Affolter  Christen  &  Co.  Hygiemscher 
Dauerbrandojen  mit  automatischer  Reglierung— 
Basel. 

80.  Nalgely,  Eschman  &  Co.  Fabrique  de  Ver- 
nis et  couleurs  «Jeco»  Oerlikon— Zurich. 
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81.  Ph.  Andreae  fabrik  pharmayeutischer  and 
hygienischer  pràparate —  Zurich.  2  exempl. 

82.  Huchsinger  a  Cie  Spécialités  de  produits 
à  nettoyer  de  premier  choix— Bâle.- 

83.  Haropin  —  Pflegen  sie  ihr  Haar— Basel — 

84.  G.  Grisard  —  Mineralôdistillerie  und  Raf- 
finerie «  Fabrik  tech.  Ole  und  Fetfe  —  Basel. 

85.  Thomann  Arbenz  &  Cie  Zurich. 

86.  Weftrum  &  Cie,  Etablissement  le  plu 
grand  de  la  branche  Pratleln  près  Bâle. 

87.  S.  Huber-Berner  —  Fabrique  de  rubans 
Neumat.  Ober—  Hulm,  près  Aarou. 

88.  Mittellung  ùber  das  «Sulfadhérent »  —  hau- 
sanne. 

89.  Dr.  med.  C.  Burgh,  —  Caloro  —  Zurich. 

90.  L.  Dumont  &  C-ie  Fabrique  de  couleurs 
pour  les  Arts  et  Matériel  pour  artistes — Genève. 

91.  Keller  &  C-ie  chemische  fabrik  Stalden  i. 
E.  Benziol  —  Bensoi. 

92.  La  croix  S.  A.  de  Baume  de  la  croix  em- 
ployé dans  tous  les  cas  dd  rhumatismes,  dou- 
leurs, joulures,  meutrissurea  etc.  Sufisse. 

93.  Robert  Streit— Rucksack  und  Sportartikel 
fabrikation  Bern. 

94.  Parfumerie  Basilea,  jos  Misliu— Shampoo- 
ing. Fàte  de  Nàgre— Bâle. 

95  Die  produkte  der  «Gaba   52— G»  —  Basel. 

96.  Das  Feerrmakadamverjahrnen  und  seine 
Verwendung  jûr  den  modernen  Wegebau  — 
Lehenmattstrasse  122  —  Basel. 

97.  J.  Guggenheim  —  Bloch  —  Utoholzbelafa- 
brik  —  Miillerstrasse  48  Zurich. 

98.  Am  Mittwoch,  den  7  Mai,  abends  8  */» 
Uhr,  findet  im  café  Spitz  ein  geselliger  Messe- 
teilnehmer  —  Abend. 

99.  Die  Volks— Spar—  Sohlc-Lasemelle  Popu- 
laire Economique  Basel. 

100.  S.  A.  Fabrique  de  pipes  et  de  cannes — 
Lrujon— Suisse. 

101.  Steind  und  Crikettierwerke— Glasbeton — 
Gohlblockstein  «Universum»  Weinbergstrasse— 
3  Fûrich.  . 

102.  Fritz  Eberhardt-Kein  Deschmutzen  der 
Hande  und  Bûcher  mehr  —  Model  B.  &  Co. 
Schweiz. 

103.  Die  Rotogravure-Marke  «Hélios»-Genf 
5  rue  de  la  Muse. 

104.  Adolf  Feurer,  Fabrikdtion-Oesen,  knôpfe 
stanzartikel  Arbon. 

105.  Sie  laujen  keine  Sohlem  mehr  durch 
wenu  sie  beachten,  was  wir  Ihnen  iiber  «Tre- 
jort»  zu  sagen  haben-Schweiz. 

106.  Rudolf  Fùrer  Sôhne-Blàtter  fiir  Organi- 
sation No.  1  si  No.  3.  Die  Preform— Buchhal- 
tung  Zurich. 

107.  Theodor  WilhelmA.  G.  Original  «Théos». 
In  solierjlasche.  Zurich. 

108.  Eduard  Angst.  Système   à  ressort  auto- 
matique arrière.  Russenweg  5.  Zurich. 

109.  Die  Umwalzung  in  der  Betriebs  Fuhrung 
Zurich. 

110.  Furrer  Sohne.   Treif  Terminator,  Mun- 
sterhof  18,  Zurich. 

111.  W.  N.  Gerber.  Quarzhutte  Silectra.  Fabrik 
in  Uster.    Bureau  Sihlquai  55  Zurich. 

112.  hoiua  Fulliquet  —  raffinerie  de  corps  gras. 
Genève. 

113.  Och.  Frères. —  Fabrique  de  chaussures  Genève. 

114.  F.  x.  Moeschlin.—  Service  „T".  Bâle- Zurich- 
Berne. 

115.  Basler  Stempe'fabrik  Fr.  Keller.  Bassel. 


116.  Fabrique  Suisse  de  Treillage  en  terre  cente 
hotzwill  Ct.  de  Berne. 

117.  Fabrique  de  chaux  hydraulique  et  de  Gypse 
de  Bàrschwil. 

1 18.  «Alpesite».  Schweizeri6ches  Antrag  Votsatz- 
beton  und  Kunststein  material.  Znrieh. 

119.  C.  Mermod. —  Crème  imperméable  «Sclecta», 
Genf.  Rue  Verdaine  13. 

120.  Cari  Meyer.  —  Sattelfabrikant.  Fraueufeld- 
Berne. 

121.  Wohlfart  Nidau— .  Bienne-Piano-Fabrik.  Hel- 
vetiea. 

122.  Christen  &  C  ie. —  Spezialgeschàft  fur  Kùehen- 
maschinen  fùr  klein  und  Giossbetrieb.  Berne. 

1^3.  Christen  &  C-ie. —  Maison  spéciale  pour  ins- 
I    tallations  de  cuisnes  d'hôtels  et  privées.  Beine. 

124.  Hermann    Ihorens. —  Grosse    spezialitât  in 
Langwerken  fiir  Sprechmachinen.  S-te  Croix.  (Schweiz) 

125.  Rud.   Fûrrer  Sôhne. —  Ihr  arbeitsticsh  der 
ailes  weiss.  Mûnsterhof  13.  Zurich. 

126.  Ernst  Holzscheiter. —  Fabrique  d'articles  en 
cuir  et  d'articles  de  sport.  Zurich- Suisse. 

127.  Fabrique  fribourgeoise  de  draps  S.  A.  Nei- 
'  rivue. 

|        128.  Meister  &  Comp.  Spezialitâten  :  Transmission- 
sriemeu,  Rollandengurten,  Gurten  fut  aile  Technische 
i     Ruegsan.  Schweiz. 

129.  Manufactur  «Inex».  Hausanne. 
j       130.  Wàsche  und  stickereifabrik   F  sser  &  Hug 
f     St.  Ga'len. 

|       131.  Passementerie  S.  A.  Neuhâtel. 

132.  Schirmfabrik  mit  elektrischen  Betrieb  August 
j    Keller  &  C-ie.  Zurich. 

133.  Anton  Haas  &  C  ie.  Fabrication  von  Sâchen 
|  Bassel. 

134.  F.  Zwieky,—  Fabrique  de  soies  à  coudre  et  a 
broder  Ecrues  et  Teintes.  Zurich. 

Î36.  Fabrique  de  Ficelles,  cordages,  Zrosserie.  Genève 

137.  Meister  <&  Co.  Spécialités:  oourroies  pour 
j     transmissions  rangles  pour  stores  toutes  sangles  pour 

l'industrie  onegsan,  Suisse. 

138.  Ramacher.  Hug  &  Co.—  Stickerei  &  Màsche- 
j     Fabrik.  St.  Gallen. 

139.  Palma  et  Spàhni-Spezialfabrikate  in  Innende- 
korationsstoffen.—  Mustermesse.  Bassel. 

150.  AGA.  Aktiengeselschaft.  Bassel. 

141.  Was  Fritz  Marti.  Berne. 

142.  Les  lampes  électriques  delà  société  anonyme 
«Lumière  Zoug».  Suisse. 

143.  U.  Ammann.—  Maschi&enfabrik  hangenthal. 
Suisse. 

144.  Ib.  Vogel  Erben,  charrue  combinée  pour  cul- 
tures sarclées  e  carrues  sans  marcheronss  (Brabant). 

!  Schweiz. 

145.  Leclanché.  S.  A.  Manufacture  de  piles  élec- 
trique?. Iverdan  Suisse. 

146.  Robert  Manthoux-clere,  Bière  Semoir  portatif. 

146.  «Phoebus»  Schweizer  Muster-Messe  Basel. 

147.  Appareillage  Tardy. —  Soc.  Anonyme  Genàve. 

148.  Ammann  D.  Wild.—  A.  G.  Ermatingen  D. 
St.  Gallen  Specializat- Waagen  aller  art  ung  Grosse 
Basel. 

149.  Gebruder  Ott  Wett  Worb  Installations  corn- 
plèts  de  fromageries  et  laiteries  Berne. 

150.  Linoleum-Fabrik.  Zurich, 

151  Schlatter,  Frorath,  &  C^e  Trochner  Sécoirs 
Zurich. 

152.  A.  &  R.  Wiederman  Kassenfabrik  &  FresorI 
ban  Berne. 

153.  Hoga  Rechen méthode.—  Uster  (Schweiz). 

154.  Sauerstoff  u  Wasserstoff- Werh  Luzern  A.  G. 
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155.  Schrôter,  Jenny  &  C-ie  Werhzéugmaschinen 
nen  Fabrik  Schaffausen  (Schweiz). 

156.  Fornos  S.  A.  Bienne.  -«-  Cheminées  d'Azines 
Bâle. 

157.  Ernst  Scheer,  Fabrik  <iïr  Eisenkonstruktionen. 

158.  Anton  Huwiler.  —  Filtermanssen  Fabrik  Bin- 
ningen. 

159.  Hans  Scheidegger.  —  Fagrique  de  Bouchons 
Hargen. 

16U  R.  Muller  &  C-ie  S.  A.  Manomèrres,  Thermo- 
mètres Robinetterie  Berne. 

161.  Ziegler.  Spezialitat  :  Stationare  8tanbsang  An- 
lagen  fuer  Elnktrischen  und  Drushwasser.  Batrieb 
Taagbare  Staubsang-Apparate  Gesohirrspul-Apparate, 
Schweiz. 

162.  Die  Toschenlaterne  Fahrradlaterne  ïraglaterne 
Elektro-Automat  ohne  Batterie  Columb  A.  G.  Gar- 
tenstrasse  33  Zurich  2. 

163.  Usines  Moderna  société  anonyme  Soleure  Mo- 
dénia  Werke  A.  G.  Solothum. 

164.  Kunz  &  Co.  Soufflage  de  verres.  25  Rue  de 
l'université  Zurich  6. 

165.  Metallverke  Nidan  A.  G.  Landèsausstellung 
Berne. 

166.  Gempp,  Unold  &  A.  G.  Fabrique  D'articles 
en  métal  Bâle  Rieheuring  169. 

167.  Scweiz  Mustermesse  Basel  1919.  Halle  1  Stand 
191. 

168.  Jos.  Kaesir  Hirt.  Solothurn,  Mechanische 
S.hlosserei  Abteilung  C  E'vetia. 

169.  Ofenfabrik  Gebor  Linke  A.  G.  Zurich. 

170  Fabrique  d'engrenages  de  Précision  Max  Maag, 
Zurich. 

171.  Deco  S.  A.  appareils  spéciaux  pour  ateliers 
fabriques,  usines,  compagnies  de  chemins  de  fer  et 
de  navigation,  etc.  Kusuach-Ziiiieh. 

172.  Machinas  de  Précision.  Henrilevy  Rorschach, 
(Luise). 

173.  Gebrùder  Sulzer  Aktiengesells  chaft  Winter- 
thur  Schweiger  Mustermess-Basel  Stand  No.  954 
Halle  IV. 

174.  Société  Industrielle  et  commarciale  de  la  Moto- 
Rêve  Genève. 

175.  Fabrique  Nationale  des  scies  a  métaux  «Va- 
vite»  Borloz  &  Beschlimann  LausSanne. 

176.  G.  Betz  Fils  &  C-ie.  Ateliers  de  construction 
mécaniques.  L'idéal  du  mécanicien  c'est  notre  Etan- 
Limeur  «Luisse  modèle  450  Rue  de  Moersberg  54  Bâle. 

177.  Memmel  &  C-ie.  fabrication  de  tous  les  tim- 
bres tampons,  couleurs,  Bâle. 

178.  Société  anonimcgdes  tracteurs  «Blanc  &  pau-he 
«Genève»  Rue  Thalbero  6—8. 

178.  Mo' or  Schaltkasten  Tipe  A.  Steib  &  Co.  Fa- 
brique d'appareils  électriques  Bâle. 

179.  Kauft  Schweizer — Fabrikat  «Helvetia»  Nâh- 
maschinen  mit  Schwing  Schilfchen  und  Zentral  : 
«Sehiffcheu  Luzeru.  v 

180.  Le  «Contrôles»  Montre  de  contrôle  a  remon- 
toir Suisse. 

181.  U.  Ammann.  Ateliers  de  constructions  Lau- 
genthal  Suisse. 

182.  Robert  Aebi  &  Co.  Bureau  technique  sestions 
technico — comerciales  pour  installations  de  machines 
.de  construction  Zurich. 

1 83.  Lercsche  &  Co.,  Forges  Vallorbe,  fabrique 
d'ontils  pour  agriculture,  entreprises  Chemins  de  fer 
Elvetfa. 

184.  A.  Muller.  Apparate— maschinen   und  VVerk- 
zengfabrikation  Talegg— Embrach.  E!ve(ia. 

185.  Etablissements — Benninger  S.  A.  Uzwil  Tour 
<ie  précision  à  grande  vitesse  Modèle  O.  S.  D.  Sf. 
-«Gall  Suisse. 


*   '186.  Baratte  automatique  «La  Fée»  InventeursT  Hen- 
ry S.  Walther  et  Gustave  Henchoz  Yverdon  Luisse. 

187.  Letma"  Motor — maschinen  und  Werkzengfa- 
brik  Muller  &  Co.  Embrach  Suisse. 

188.  Modèle  1918  L'important  c'est  qu  avec  le 
Tour  Rbvolver  «Aciera»  S.  A.  Le  Locle  Suisse. 

189.  Machines  Essaime,  Tavannes  Suisse. 

190.  Ad.  Schulthesc  &  Co.  Abteilung  Wascherei — 
Maschinen  —  Bau— Lavator.  Zurich  8. 

191.  Preisliste  uber  Feilen  ans  I-a  Qualitât  Gus- 
stahl  runde,  vierkant,  dreikant,  Halbrund,  vogelzun- 
gen  spitz,  und  stumpfflach.  Suisse. 

192.  G.  &  E.  Maag.  Frères.  Machine  de  pliage 
avec  réglage  spécial  Zurich  Suisse. 

193.  Paul  Kramer,  Usine  de  Maillefer  inveLteur 
et  seul  fabricant  des  protecteurs  en  acier  étampés  ex- 
tra forts  «Peka»,  Neuchatel  (Suisse). 

194.  Fabrique  Veverysanne  d'Engins  de  Pesage  Ch. 
Nicole,   Vevey— Bascule  à  double  Romaine  (Suisse). 

195.  Wagen fabrik  Ch.  Nicole  Vevey.  Milchwage 
Suise. 

196.  Tafelwagen  système  Béranger  Ch,  Nicole  Ve- 

vey  (Suisse). 

196.  Wagenfabrik  Ch.  Nicole  Vevey,  Balances, 
système  beranger,  Dezimalwage;  Bascule  décimale; 
Bascule  Romaine.  Suisse. 

197  Gasanziïnder  «Fulmino-  Bonenblust  —  Co. 
Zurich  2. 

198.  Machines  pour  le  travail  du  bois.  Rod.  Bren- 
ner  &  Co.  Bâle. 

199.  Le  fament  guide  «Joffre».  Rod.  Brenner  & 
Co.  Bâle. 

200.  Machine  à  fileter  modèle,  avec  disposition  à 
couper  des  tuyaux,  pour  filets  de  tuyaux  à  gaz  de 
3/6 — 2  pouces,  pour  commande  à  main  et  a  moteur. 
Rod.  Brenner  &  Co  Bâle. 

201.  Appareil  transportable  à  Acétylène  «Helvetia» 
brev.  pour  installations  desondure  autogène  et  d'Ecla- 
irage El.  Pârli  &  Co.  Bienne  Suisse. 

202.  Première  fabrique  (suisse)  pour  la  fabricat:on 
des  appareils  à  acétylène.  El.  Piirli  &  Co.,  Bienne 
—  Lausanne  (Suisse). 

203.  Hand  — Acetylen— Apparat  «Helvetia».  El. 
Pârli  &  Co.,  Biel  und  Lausanne. 

204.  A.  G.  A.  Eclairage  d'automobiles  et  de  canots 
a  moteur.  Aga  Société  anonyme  Pratteln   piès  Bâle. 

205.  Magnéto  Scintilla  Soleure  (Suisse) 

206.  Fabriques  Mécaniques  de  Bonchons  robinette- 
rie, articles  de  cave,  et  capsules  en  étain-Haus  Schei- 
degger Laufon  Suisse. 

207.  Presse  à  Excentrique  10— 15  tonnes.  Allemand 
et  Roth.  Evilard  Suisse. 

208.  Machine  semi— automatique  à  affûter  correc- 
tement hs  fraises  pour  le  taillage  de  pignons  et  de 
roues  de  finissages  Standard  S.  A.  Bienne. 

209.  Blocks- Fabrik  Lichtensteig  Mustermesse  Halle 
III,  Gruppe  VII  St.  Gallen. 

210.  Ski-Steiger  «Ascensor*  System  Anrig.  Leon- 
hard  Kost  &  Co.  Sport.  Basel. 

211.  Le  ferrage  de  L'avenir— crampons  amovibles 
et  fers  «Recordon  ».  Inventeur  V.  Recordon,  Bercher 
(Suisse). 

212.  Nouvelles  machines  «Idéal»  pour  mouler  le 
beurre.  Fritz  Marti.  Berne. 

213.  Abat  jour  à  cotés  mobiles  Walther  René  Wal- 
ther, Yverdon  (Suisse). 

214.  Armatures  et  pièces  de  tuyanterie  pour  va- 
peur eau,  ammoniaque, — chariot — levier  de  transport 
Sulzer  Frères— Wintenthur,  Suisse 

215.  Technische  Neuheiten  <>Grana»,  C.  Bally  in- 
génieur Basel. 

216.  Lave-Couteaux  Walther.  Bocaux   eu  terre  et 
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eu    aluminium,  prix  du  jour   Henry  S.  Walther 
Jverdon' 

217.  Fours  à  tremper,  à  cémenter  et  à  recuire 
«Bussag»  alb.  Buss  et  Co.  S.  A.  Bâle. 

218.  Fabrique  de  Feutres — Polierwerkzenge— outils 
à  polièr.  Siegenthaler  et  Schmiter— Enggistein  Bern. 

219.  Centrifugen — Maschinenfabrik  Burckhardt  A. 
G.  Ba-sel. 

220.  Union — Kassen — Fabrik  B.  Schneider  Zurich. 

221.  Richtplaten  ans  Glas.  Maag-Zahnràder  A.  G. 
Hardstrasse  219 — Ziirieh  5. 

222.  Zahnriider  aller  arten  und  fûr  aile  Industrien 
Maag-Zahnràder  A.  G.  Zurich  5. 

223.  Industrie  Luisse— spécialités  de  la  maison 
Marteaux  pour  serrurea,  tenailles,  pince  à  Champag- 
ne etc.  Christeu  &  C-ie,  Berne. 

224.  Elektr.  Wârmetiïcher  «Arnica»  J.  Ehreuberg 
Luzem  Bernstr.  35. 

225.  Le  Rechand  Elecrique  Thécla,  St.  Uursanne, 
(Luisse). 

:  226.  Elektrischer,  Fusswarmer,  «Arnica»,  Luisse. 

226.  Elektrischer  Dorrofeu  und  Kochkasten  «Leco» 
228.  Elektrische  Kachelôfeu,  Ilecla  A.  G. 

220.  Ateliers  de  constructions  Electro-Mécanique. 
Achille  Stoecklin  &  Co.  Bâla. 

230.  Mechanisch-elektrische  Wekstâtten  G.  Mûr  & 
Co.  Schanis  Kanton  St.  Gallen  (Sehweiz). 

231.  Ein  Kleinod  und  àrztlich  empfohlen  elektr, 
PHtent-Universal-Apparate  B.  Eichenberger.  Neukirch- 
Egnach,  (Luisse). 

232.  Poêles  Electriques-Fabrique  D'Appareils  de 
chauffege  Electrique,  Kummler  &  Matter  Oaran, 
Luisse. 

233.  0.  &  E.  Kâstli,  Bauunternehmung,  0.  Zie- 
gler,  Ingénieur,  Basel. 

234.  Appareil  «Perplex»,  J.  Guggenheim-Bloch 
«Perplex»-Vertrieb  Zurich  4. 

235.  Le  Four  Electrique  Thécla,  Luisse. 

236.  «Akkurat»  Franeufeld-Fabrikation  Elektro- 
technischer — Xeuheiten. 

237.  Instruction  pour  l'emploi  des  Réchauds  élec- 
triques «Lagis»  Luisse. 

238.  Maschinenwerk-zenge  une  Klienwerkzenge  fiir 
jeden  Zweck  der  Holzbearbeitung  Fischer  &  Suffert 
Basel. 

239.  Electrische  Heizelemente  F.  C.  Z.  F.  &  C. 
Ziegler  Schaffhauseu  (Luisse). 

240.  Marti's  Milchseparatoreu,  Fritz  Marti  Akt- 
Ges  Bern. 

241.  Maschineu  und  Werkzeuze — Rud.  Breuner  & 
Co.,  Basel. 

242.  Robinet  breveté  «Unverwùstlich»  H.  Nyffe- 
negger,  Oerlikon  — Ziirieh. 

243.  Nos  Tapis  de  Bains  S.  A.  Schlieren  Liège. 

244.  Société  Luisse  de  petite  Mécanique  fabrique 
de  Serrures  et  drarticles  en  métal  2,  Boul.  du  Pont 
d'Arve  Genève. 

245.  Micromètres  auréole  &  Vertes  S.  A  La  Chaux- 
de  Fonds.  Luisse. 

246.  Cylomètre  «Globus»-Costoviei  &  Walther 
Jverdon,  (Luitse). 

247.  Usines  des  machines  universelles  Huttwil 
Christen  &  Co.  Bern.  Luisse. 

248.  Metallgiesserei-Armaturenfabrik-Patent  Sch- 
wimmer  «Nixe»  H.  Nyffenegger,  Oerlikon  Zurich. 

249.  Appareil  pour  le  transvasage  des  Acides  et 
Chariot,  de  Transport  independent  a  L'Artisau  pra- 
tique. Schmidt,  Gross  &  Co.  Lausanne. 

250.  Universalmaschineu,  Werke  Hultton  Chis- 
ste  &.,  Berne.  (Kt.  Sehweiz). 

251.  Fabrique  de  produis  Chimique  de  Braugg 
S.  A.  â  Brange  (Luisse).. 


252.  Fil  de  haute  résistance  pour  appareils 
électriques  de  tout  genre.  S.  A.  de  Laminoirs  et 
Cablérie,  Dornach  et  Cossonay.  Suisse. 

253.  Machiue  automatique  pour  vis  et  décol- 
letage  No.  1  b.  avec  2  burins  tarandeur  et  fan- 
deur.  E.  Walser,  Solenre,  Suisse. 

254.  Loga  Sohneidwerkzeng  fûr  Iunengewinde  (Pa- 
tent Ifanger)  H.  Daemen  Schmid  Uster  (Sehweiz) 

255.  Schweizer  Mustermesse  1919  «Olma».  Fischer 
V  Suffert.  Basel. 

256.  Lanfgewiehts— Waagen — Waagen  fabrik  Studer 
a- G.  vormals. — Oken  (Sehweiz). 

257.  Constructions  Mécaniques.  Allemand  V.  Roth 
Evilard  Luisse. 

258.  Aux  Propriétaires  d'Immenbles.  Le  mastic  die- 
mental  et  le  vernis  Diemental.  Le  Diemental  Richen- 
strasse  183  Bâle. 

259.  Porte— scie  à  métaux— a  L'artisan  pratique — 
Machines — Outils  Lausanne. 

260.  Société  Suisse  de  petite  mécanique,  fabrique  de 
Lerrures  et  d'articles  en  métal  2,  B  du  du  Pont 
d'avre  Genève. 

261.  Banstein  — Maschine  zur  Hersellung  von  Voll- 
Form  und  Hohlkôrfern  aus  Béton,  schlake,  etc.  Karl 
Etiker  Oberrieden  Ziirieh  (Sehweiz). 

262  Betonbalken  und  Drainrôhrenfabrik  Oberrieden, 
K,  Ottiker— Kt.  Zurich. 

263.  Foire  de  Baie  1919 — Chaudière  verticale  a  tubes 
a  eau  «Brevet  liechty.  (Suisse). 

264.  Compteurs  «Alpha»  Le  Locle  (Suisse). 

265.  Assainisseur  Zimmerman  pour  l'aération  des 
etables,  écuries  et  porcheries,  Henry  S.  Walther  Yver 
don  (Suisse. 

266.  Sport-verlangen  sie  in  jedem  Sportgeschiift  die 
Spezialitâten  der  firma  Sport  a-G.  în  Biel  (Sehweiz). 

267.  Zeit—  und—  Sperrschalt— Aparate— Elektr.  Tem 
peratur— régulier— apparate  1919  Ghielmetti  &  Co. 
Bern. 

268.  Fabrique  Suisse  d'appareils  électriques  «Deco» 
S.  A.  Kusnacht  près  Zurich. 

269  Le  Comunitateur  de  lumière  électrique  à  tirage 
et  à  distance  «Lalto»  avec  retour  automatiquâ  du 
levier.  Ofcta  Keller — Ziirieh  4  Langstrasse  39. 

270.  Etan  parallèle  «Vitesse»  à  serrage  rapide 
a  l'Artisan  Pratique,  Schmidt-Gross  et  Co.  Lau- 
sanne. 

271.  Lampes  et  Lanternes  à  acétylène  à  joint 
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dung  fûr  die  Banindustrie.  Binningen  Basel, 
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«Robur»  A.  Mathey-Doret.  Zurich  Weinberg- 
strasse  24. 

283  b.  Compas  à  verge  universel  «Stampfli» 
A.  Mathey-Doret.  Zurich,  Weinbergstrasse  24, 

284.  Nouveau  métier  à  tisser  le  ruban.  Adolphe 
Sanrer,  Arbon  (Suisse). 

285.  Tour  automatique,  modèle  «Atlantic»  A. 
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lleries roulantes.  Société  Anonyme  Chandron- 
nerie  Richterswil,  Suisse. 

289.  «Aciera»,  S.  A.  Ateliers  de  constructions 
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CHAR  I 
A.  ANCIEN  ROYAUME 
Historique  succint 

Le  régime  créé  far  la  convention  de  1875 
avec  l'Autriche-Hongrie  paralysait  toute  ac- 
tivité, industrielle  chez  nous;  non  seulement 
nous  importions  de  l'étranger  la  farine  de 
blé,  mais  il  n'existait  nulle  industrie  agricole; 
malgré  l'excellente  qualité  de  notre  sol. 

L'Etat,  afin  d'encjurager  l'industrie  du  su- 
cre, produit  qui  de  ce  temps-là  était  importé 
en  totalité  de  l'étranger,  a  accordé  en  1875 
par  une  loi  spéciale,  des  avantages  remar- 
quables à  ceux  qui  voudraient  fonder  des 
fabriques  de  sucre  dans  le  pays;  sous  la 
protection  de  cette  ioi  furent  fondées  les 
fabriques  de  Sascut  et  Chiîila. 

Malgré  cet  encouragement  spécial,  les  deux 
fabriques  devaient  soutenir  la  concurrence  du 
sucre  étranger  qui  en  1881  par  exemple,  dé- 
passait 7.000  tonnes;  en  1882  l'Etat  accor- 
dait une  prime  de  fabrication  de  0.16  Ici 
par  kgr.  de  sucre  fabriqué,  .ainsi  qu'une 
'somme  de  250.000  Ici  à  chaque  fabrique; 
sous  cette  égide,  4  nouvelles  fabriques  furent 
fondées. 

Par  la  convention  avec  l'Allemagne  du  17 
février  1887,  la  Roumanie  obtenait  le  droit 
de  traiter,  qui  ne  lui  avait  pas  été  accordé 
par  la  convention  de  1875  avec  l'Autriche- 
Hongrie;  actuellement  la  Roumanie  est  dé- 
gagée de  tou:e  restriction  relative  à  l'impo- 
sition de  monopoles  ou  de  taxes  douanières 


61RM.  OBSERVATIONS  SU  I 
SITUATION  OF  IDE  SU6AR IIUSTI9 
II 


CHAPTER  I 
A.  THE  OLD  KINGDOM 
Brief  Hisîorical 

The  régime  created  by  the  Convention 
of  1 875  with  Austro-Hungary,  paralized  every 
industrial  activity  at  home;  in  spite  of  the 
excellent  quality  of  our  soil,  we  used  to  im- 
port wheat-flour  and  there  was  no  agricul- 
tural  industry  whatever. 

The  State,  in  order  to  encourage  the  sugar 
industry,  which  product  used,  at  that  time, 
to  be  cntirely  imported  from  abroad,  had 
granted  in  virtue  of  a  spécial  lâw,  remarcable 
advantages  to  those  who  wished  to  establish 
sugar  factorics  in  Roumania  ;  the  Sascut  and 
Chitila  factories  were  thus  founded  under 
the  shield  of  this  law. 

In  spite  of  the  spécial  encouragement,  thèse 
tvvo  factories  met  the  compétition  of  the 
foreign  sugar  which  i.  e.  in  1881  exceeded 
7.00J  tons  and  consequently  the  State  had 
granted  in  1882  a  manufacture  premium 
of  0,16  Ici  per  kilo  of  manufactured  sugar 
and  a  sum  of  250.000  Ici  to  each  fa:tory  ; 
under  this  shield  four  more  factories  were 
founded. 

By  the  Convention  of  17  th  February  1887 
with  Germany,  Roumania  won  the  right  to 
treat  —  such  a  right  was  not  so  largely 
granted  by  the  Convention  of  1875  with 
Austro-Hungary  ;  at  présent,  Roumania  is  free 
of  any  restrictions  regardîng  the  imposition 
of  monopolies  and  Custom  Taxes  on  those 
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sur  les  produits  qu'elle  voudrait  protéger. 
Ainsi  donc,  malgré  tous  les  avantages  ac- 
cordés aux  fabriques,  elles  sont  battues  par 
la  concurrence  .étrangère,  tant  comme  prix 
que  comme  qualité. 

En  passant  à  la  seconde  période  de  l'é- 
volution de  l'industrie  du  sucre  chez  nous, 
nous  tombons  sur  la  convention  du  15  mai 
1896,  conclue  cette  fois-ci  entre  l'Etat  et 
les  fabricants  de  sucre,  qui  réduit  de  16 
à  1 1  bani  la  prime  pour  le  sucre  fabriqué 
pour  la  consommation  intérieure,  et  à  9  bani 
celle  pour  le  sucre,  destiné  a  l'exportation, 
mais  l'Etat  prend  l'engagement  de  ne  plus 
accorder  aucun  privilège  à  une  fabrique  quel- 
conque qui  serait  fondée  dans  le  pays. 

Cette  situation  dure  jusqu'en  1914,  lors- 
qu'elle est  prolongée  jusqu'en  1918. 

Dans  l'industrie  du  sucre  en  Roumanie 
nous  constatons  l'image  vraie  du  cycle  de 
l'évolution  industrielle  moderne;  elle  passe 
par  les  phases  suivantes: 

a)  Le  cartel  a  pris  naissance  par  la  fixa- 
tion des  prix  qui  a  eu  lieu  en  1900,  lorsqu'à 
été  fondée  „Societatea  Generalâ"  avec  les 
fabriques  de  Roman  et  Sascut;  l'effet  en  a 
été  de  supprimer  la  concurrence  entre  les 
fabriques. 

b)  Du  cartel  on  passa  au  syndicat,  les 
fabriques  s'étant  entendues  entre  elles  pour 
vendre  les  produits  de  commun  accord.  Ceci 
eut  lieu  en  1902  lorsque  les  cinq  fabriques 
existantes:  Chitila,  Roman- Sascut,  Ripiceni, 
Marashesti  et  Brànceni  pasèrent  les  bases 
d'un  syndicat,  d'après  lequel  la  production 
devait  être  mise  en  vente  dans  les  propor- 
tions suivantes: 

Chitila  1 1,%  %„  Roman-Sascut  35  %,  Ri- 
piceni I78/3%,  Marashesti  21%%  et  Bràn- 
ceni 14%. 

Bientôt  le  syndicat  achète  la  fabrique  de 
Brànceni  (The  Danubian  Sugar  Factory  Ltd 
Fraser  and  Comp.,  Liverpool),  et  alors  une 
autre  proportion  est  établie,  à  savoir: 
.  Chitila  31,3%,  Roman-Sascut  4%,  Mara- 
shesti 36,4  et  Ripiceni  28,3  %. 

Ce  syndicat  a  eu  pour  effet  la  domination 
absolue  du  marché  intérieur. 

Du  syndicat  on  est  arrivé  au  trust,  car 
en  1906  par  le  fusionnement  de  toutes  les 
fabriques  de  sucre,  un  véritable  monopole 
est  établi. 

Par  la  convention  du  19  août  1914  toutes 
les  fabriques  de  sucre  du  pays-  forment  une 
société  anonyme  par  actions  „Danubiana", 
fabrique  et  raffinerie  de  sucré  à  capital  de 
13.000.000  leï. 


products  which  she  would  have  wished  to 
protect.  Thus,  in  'spite  of  the  advantages 
granted  the  manufactories,  thèse  'are  beaten 
by  foreign  compétition,  both  as  regards  price 
and  quality. 

Passing  to  the  second  period  of  the  évo- 
lution of  the  indusrry,of  sugar  at  home,  we 
find  the  Convention  of  15  th  May  1906  at 
présent  concluded,  between  the  State  and 
the  manufacturer  s  of  sugar,  by  which  the 
premium  of  16  centimes  is  reduced  to  11 
for  the  sugar  manufactured  for  home  con- 
sumption  and  to  9  centimes  for  that  in- 
tended  for  exportation,  but  the  State  binds 
itself  not  to  grant  any  hirther  privilèges  to  any 
other  factories  that  might  be  fdunded  at  home. 

This  situation  lastsed  till  19J4  when  it  has 
again  been  prolonged  until  1918. 

In  the  industry  of  sugar  in  Roumania  we 
find~1he  true  mirror  of  the  cycle  of  the  mo- 
dem industrial  évolution,  in  fact  it  passes 
through  the  foilowing  phases  : 

a)  The  Cartel  was  fpunded  by  the  pricc 
fixing;  this  lias  been  done  in  1900  when  the 
„Societatea  Generalâ"  with  its  factories  in 
Roman  and  Sascut  was  founded  and  the 
effect  thereof  was  that  the  compétition  bet- 
ween the  factories  was  annihilated. 

b)  After  the  Cartel,  cornes  the  syndicale, 
the  factories  arranging  to  sell  their  goods  by 
mutual  agreement.  This  happened  in  1902, 
when  the  five  existing  factories  :  Chitila,  Ro- 
man-Sascut, Ripiceni,  Màrâ§e§ti  and  Brànceni, 
laid  the  bases  of  a  syndicate,  according  to 
which  the  production  was  to  '  be  disposed 
of  in  the  foilowing  proportions  : 

Chitila  Roman-Sascut  35%,  Ri- 

piceni 17,%%,  Màrâ§e§ti  21,%"  o  and  Bràn- 
ceni 14/°0. 

Shortly  afterwards,  the  Syndicate  purchased 
the  factory  of  Brànceni  (The  .Danubian 
Sugar  Factory  Limited,  Fraser  and  Comp., 
Liverpool)  and  then  other  proportions  were 
established,  viz. 

Chitila  31,3%,  Roman-Sascut  4%,  Mâ- 
râ§e§ti  36,4%  and  Ripiceni  28,3  %. 

This  Syndicate  succecded  in  completety 
ruling  the  home  market. 

c)  From  the  Syndicate  we  arrive  at  the 
trust  as  in  1906  by  the  fusion  of  ail  the 
sugar  manufacturera  there  has  been  establis- 
hed a  real  monopoly. 

By  the  Convention  of  19th  August  1914 
flll  the  sugar  factories  at  home,  form  a  joint 
stock  company  in  shâres  called  „Danubiana" 
Sugar  Factory  and  Refinery,  with  a  capital 
of  13.000.000  lei. 
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La  fabrique  et  la  raffinerie  de  sucre  de 
Marashesti  constitue  comme  apport  à  la 
nouvelle  société,  pour  une  contre-valeur  de 
7.000.000  lei  en  actions  de  la  dite  société,  - 
ce  qui  suit: 

La  fabrique  et  la  raffinerie  de  sucre  de 
Mârashesti  avec  ses  droits,  ses  avantages 
et  ses  bénéfices  industriels  et  commerciaux 
acquis  en  Roumanie. 

Le  reste  pour  compléter  le  capital  a  été 
couvert  comme  suit:  Chitila  1. 000.000,  R. 
Raeymachers  500.000  lei,  L  Boamba  125  000, 
Constantin  Basarab-Brancoveanu  lOO.dOO  lei, 
Meillassaux  et  Comp.  1.500.000  et  la  Société 
Générale  des  fabriques  et  raffineries  de  sucre 
en  Roumanie  2.775.000  lei. 

Cette  société  après  sa  constitution  sup- 
prime la  fabrique  de  Marashesti  et  en  in- 
stalle une  autre  en  1915  à  Giurgevo,  qui  à 
cause  de  la  guerre  n'a  pu  encore  être  mise 
en  état  de  fonctionnement. 

* 

*  * 

Les  fabriques  qui  fonctionnent  actuelle- 
ment, de  façon  réduite,  sont  celles  de  Chi- 
tila, Rjpiceni  et  Roman;  cel  é  de  Sascut  fonc- 
tionnera à  partir  de  cet  automne,  et  on  es- 
père mettre  bientôt  en  état  de  fonctionnement 
celle  de  Giurgevo. 

Le  capital  engagé  dans  l'industrie  du  su- 
cre est  de  36.700.000  lei,  dont  26.500.000 
belge,  5.200.000  austro-hongrois  et  5.000.000 
français,  soit  94%  de  capital  étranger;  ce 
capital  représentait  avant  la  guerre  8,57  % 
du  total  du  capital  investi  dans  l'industrie 
de  l'ancien  royaume. 

La  force  motrice  employée  dans  cette 
industrie  est  de  7.500  H.  P.,  représentant 
5.95%  du  total  de  la  force  motrice  employée 
avant  la  guerre  dans  toute  l'industrie  du 
pays. 

La  production.  La  consommation  intérieure 
de  l'ancien  royaume  était  d'environ  4.000 
vag.  de  sucre  pâr  ?n;  la  production  avant 
la  guerre  était  de  2.950  vagons,  —  par  con- 
séquent les  besoins  de  la  consommation 
intérieure  n'étaient  pas  couverts  alors  non 
plus. 

En  1919  seulement  375  vag.  de  sucre  ont 
été  produits  dans  le  pays,  ce  qui  représente 
12%  de  la  consommation  normale. 

La  mélasse  résultant  de  la  fabrication  en 
1919  a  été  de  195  vag.  coutre  1.250  vag. 
d'avant  guerre  (15,6%  de  la  prod.  normale). 

Parmi  les  causes  de  la  sous-proauction, 
la  plus  importante  est  le  manque  de  bette- 
raves causé  par  le  changement  de  régime 
de  la  propriété  rurale,  le  manque  de  main 


The  sugâr  factory  and  refinery  of  Mârâ- 
§e§ti,  brings  as  its  share  in  the  new  company 
in  shares  amounting  to  7.000.0000  lei,  the 
following  : 

The  sugar  factory  and  refinery  of  Mârâ- 
çeçti,  with  its  industrial  and  commercial 
rights,  advântages  and  profits  acquired  in 
Roumania. 

The  remainder,  for  the  completion  of  ca- 
pital, has  been  covered  as  follows  :  Chitila 
1.000.000  lei,  R.  Raeymachers  500.000  lei,  L 
Boamba  125.000  lei,  Const.  Basarab-Brân- 
coveanu  100.000  lei,  Meillasaux  et  Comp. 
1.500.000  and  Societatea  Generalâ  defabrici 
sj  rafinerii  de  zahâr  în  România  2.745.000  lei. 

This  company,  after  it  has  been  con- 
stituted,  suppreosed  the  factory  of  Mârà- 
§e§ti  and  founded  another  one  in  1915  in 
Giurgiu  which,  owing  to  the  war,  has  not 
yet  started  to  funcîion. 

* 

The  factories  which  are  now  working  at 
â  reduced  rate,  are  those  of  Chitila,  Ripiceni 
and  Roman  ;  the  one  of  Sâscut  will  start 
work  •  in  autumn  and  it  is  hoped  that  the 
one  in  Giurgiu  will  also  start  work  shortly. 

The  capital  invested  in  the  industry  of 
sugar  is  of  36.700.000  lei  of  which  26.500.000 
is  Belgian,  5.200.000  Austro-Hungarian-Rou- 
manian  and  5.000.000  French,  that  means 
94  %  foreign  capital  ;  this  capital  represen- 
ted  prior  to  the  war  8.57  %  of  the  capital 
invested  in  the  industry  of  the  old  kingdom. 

The  motive  power  used  by  this  industry 
is  of  7.500  HP.,  representing  5.95%  of  the 
total  of  the  motive  power  used  prior  to  the 
war  by  the  entire  industry. 

Production.  The  home  consumption  of  the 
old  kingdom  is  of  about  .  4.000  wagons  an- 
nually  ;  the  production  prior  to  the  war  was: 
2950  wagons-thus,  even  the  then  home  con- 
sumption could  not  be  met. 

In  1919,  the  production  in  this  cûuntry 
was  of  only  375  wagons  sugar  representing 
I2°/0  of  the  normal  production. 

The  molasses  resulting  from  the  manu- 
facture in  1919  were  of  195  wâgons,  against 
1250  wagons  previous  to  the  war  (15.6% 
of  the  normal  quantum). 

The  most  important  cause  among  those 
affecting  the  subproduction  is  the  lack  of 
beet-root,  this  on  account  of  the  change  regar- 
ding  the  régime  of  the  rural  property;  se- 
condly,  is  the  lack  of  fuel,  the  spare  parts 
necessary  for  the  plant  which  cannot  now 
be  brought  from  abroad. 


■s 
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d'oeuvre,  de  machines,  de  bêtes  et  de  moyens 
de  transport;  en  seconde  ligne,  le  manque  de 
combustible,  des  pièc«6  de  réserve  néces- 
saires aux  installations  et  qu'on  ne  peut  faire 
venir  de  l'étranger. 

La  betterave.  On  en  a  transformé  dans 
toutes  les  fabriques  en  1919,  3.283  vagons; 
les  fabriques  telles  qu'elles  sont,  pourraient 
travailler  plus  de  20.000  vagons  de  bette- 
raves à  sucre. 

Avant  la  guerre,  le  vagon  de  betteraves' 
coûtait  300  lei,  aujourd'hui  plus  de  2000. 

Le  mazout.  Pour  cette  année  de  travail 
il  en  fallait  au  moins  2.300  vâg.;  il  coûtait 
avant  la  guerre  de  37  à  39  lei  la  tonne,  au- 
jourd'hui 180  à  200  lei. 

La  pierre  à  chaux.  Les  fabriques  en  ont 
employé  en  1919,  670  vagons,  et  ont  besoin 
pour  la  campagne  prochaine  de  2.190  vag. 

Les  fabriques  ont  encore  besoin,  pour  un 
bon  fonctionnement,  de  la  toile  de  jute,  du 
coton  et  du  noir  animal  à  filtrer,  ainsi  que 
des  anilines  et  divers  produits  chimiques. 

Coke.  Il  en  faut  250  vagons. 

Ouvriers.  Avant  la  guerre,  4.000  ouvriers 
travaillaient  pendant  la  campagne  et  en  1919, 
toujours  pendant  la  campagne  de  travail, 
seulement  1840. 

II  n'y  a  pas  eu  de  grèves. 

Les  mesures  urgentes  exigées  par  les  in- 
dustriels pour  la  reconstitution  de  cette  in- 
dustrie et  qui  ne  peuvent  être  prises  que 
par  l'Etat,  sont  spécialement  indiquées  au 
chapitres  des  desiderata  des  industriels. 

Pour  qu'on  puisse  se  former  une  idée 
plus  claire  sur  les  fabriques  de  sucre,  ci- 
dessous  un  exposé  succint  de  chaque  fa- 
brique à  pârt. 

Société  pour  la  fabrication  du  sucre 
C/i  tila,  ayant  son  siège  à  Bucarest,  rue 
Paris,  No.  1,  et  la  fabrique  à  Qiitila.  A  été 
fondée  en  1876,  par  le  prince  Bibesco;  cesse 
de  fonctionner  après  2  ans,  reconstruite  et 
mise  en  fonctionnement  en.  1898  par  Mr. 
Cesianu,  et  en  1899  est  transformée  en  so- 
ciété anonyme  au  capital  de  2.000.000  lei  ; 
en  1912  la  fabrique  augmente  son  capital  à 
5.200.000  lei  étant  reconstruite  et  agrandit 
sa  capacité  de  fabrication,  de  35  vag.  à  60 
vag.  de  betteraves  en  24  heures. 

La  fabrique  a  une  superficie  de  9.000  m? 
dont  5.000  m-  représentent  la  fabrique  pro- 
prement dite  et  2.000  m-  les  magasins  en 
dehors  des  habitations. 

Rien  n'en  a  été  enlevé  ou  détruit  pendant 
la  guerre. 

La  fabrique  fonctionne  actuellement,  mais 


Beetroots.  In  1919,  ail  the  factories  have 
worked  3283  wagons  ;  the  factories  could 
work  in  their  présent  state,  over  20.000  wa- 
gons of  saccharine  beetr'oots. 

Prior  to  the  war,  a  wagon  of  beetroots 
cost  300  lei,  it  now  costs  over  2000  lei. 

The  quantityof  crude  oil  to  be  used  during 
the  présent  year  is  of,  at  least,  2300  wag.  ; 
it  cost  37-39  lei  per  ton,  prior  to  the  war, 
and  at  présent  it  costs  180-200  lei  per  ton. 

Lime  stone.  In  1919,  the  factories  used 
670  wagons  and  they  will  in  future  use  2190 
wagons. 

For  the  good  working  of  the  factories, 
they  need  jute  linen,  cotton  and  animal 
charcoal  for  filtering  purposes  as  well  as 
aniline  and  other  chemicals. 

Coke.  250  wagons  are  required. 

Workers.  When  the  fâ  tories  were  working 
at  full  swing,  there  were  in  past,  4000  wor- 
kers and  in  1919  only  1840. 

There  were  no  strikes. 

The  urgent  steps  demanded  by  the  in- 
dustrials  for  the  reconstruction  of  this  industry, 
which  can  only  be  tàken  by  the  State,  are 
especially  laid  down  in  the  diapter  compri- 
sing  the  desiderata  formulated  by  the  in- 
dustriels. 

In  order  to  have  a  clear  idea  regarding 
the  sugar  factories,  there  will  be  given  a 
short  description  for  eadi  of  them. 

The  Chitila  Sugar  Manufacture  Company 
of  Bucarest,  Strada  Paris  No.  1,  the  factory 
being  in  Chitila,  lias  been  founded  in  1876 
by  Prince  Bibescu  and  ceased  to  function 
two  years  aflerwardsf  In  1898  itis  reconstruc- 
ted  and  put  in  working  conditions  by  Mr. 
Cesianu,  and  in  1899  is  transformed  into  a 
joint  stock  company  with  a  capital  of  2.600.000 
lei;  in  1912  the  factory  increases  its  capital 
to  5.200.000  lei,  reconstructing  and  increasing, 
at  the  same  time,  the  power  of  manufacture 
of  from  35  wagons  beetroots  "to  60  within 
24  hours. 

The  factory  lias  an  area  of  9.000  square 
mètres,  the  factory  itself  comprises  an  area 
of  5.000  s.  m.  and  the  stores,  excluding  the 
living  houses. 

During  the  war  the  factory  lias  not  sus- 
tained  any  damages  at  ail. 

The  factory  is  now  working  with  a  verv 
redueed  activity,  about  1/5  of  its  manufac- 
turé power  as  compared  with  1915.  The 
causes  are  the  lack  of  raw  majerials,  fuel, 
transport  mcans  and  spare  parts  for  the 
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avec  une  activité  fort  réduite,  soit  15  de 
sa  capacité  de  fabrication  en  1915.  Les 
causes  en  sont  le  défaut  de  matière  pre- 
I  mière,  de  combustible,  des  moyens  de  trans- 
I  port  et  des  pièces  de  réserve  des  installa- 
tions, qu'on  ne  peut  faire  venir  de  l'étranger. 

La  fabrique  dispose  de  son  usine  propre, 
d'une  force  de  4.000  ampères,  à  4  dynamos. 
La  force  motrice  en  esi  de  1.000  HP.  Possède 
un  fou:neau  S'ein-miiller  de  300  m-  de  super- 
ficie de  chauf  a  je,  3  fourneaux  Wilcox  de 
250  my  chacun,  5  fourneaux  Tisciibain  à 
250  m:i,  et  tous  ces  fourneaux  fonctionnent; 
la  fabrique  possède  aussi  3  fourneaux  Tisch- 
bein  plus  petits,  de  1-50  m-,  usés,  ne  fonc- 
tionnant pas  à  cause  de  là  production  ré- 
duite. 

* 

|  ..»;•.*       *  (■■■> 

La  betterave  transformée  par  la  fabrique 
'  a  été  de  : 

.en  1917*.  .  .   990  vag.  coûtant    500  lei  le  vsgon 

„  191S  .  .  .  650  „  „  1,000  „  „  „ 
I  „   1919  .  .  :  883    „         „       1.000  „    „  „ 

Actuellement  la  fabrique  pourrait  trans- 
former 6.000  vag.  de  betteraves  par  an,  mais 
l'approvjsionnemejit  de  la  fabrique  en  bet- 
teraves présente  des  difficultés  à  cause  de  la 
crise  actuelle  de  la  culture  de  la  betterave 
(changement  du  régime  de  la  propriété,  man- 
que de  main  d'oeuvre,  de  bêtes,  de  machines 
etc.).  La  fabrique  a  importé  de  Tchéco- 
slovaquie les  semences  nécessaires. 

Comme  matières  premières  accessoires  la 
fabrique  a  employé  : 

1)  pierre  à  chaux  m  1917  ....  70  vagons 

„    ^     „       „   1918  ....  6.) 
(         „      „     „       n   1919  ....  70  -  „ 

transportée  de  Dobroudja. 

2)  coke  en  19 1 7  12  vag. 

mr-     „  n   1918  .  .\  .  .   i0  „ 

m.  -  „  „   1919  .  ^.  .  .    4  „ 

En  1919,  le  coke  n'étant  pas  suffisant,  on 
a  employé  aussi  7  vagons  d'anthracite  (du 
distr.  de  Gorj),  et  4  vag.  de  charbon  de 
bois. 

Pour  la  campagne  prochaine,  la  fabrique 
a  besoin  de  140  vagons  de  pierre  de  chaux 
et  60  vag.  de  coke. 

fijp  * 

Le  combustible  employé  dar.s  la  fabrique 
en  temps  normal  était  le  mazout,  et  main- 
tenant à  cause  du  manque  de  ce  dernier,  on 
y  emploie  la  pétroline  amenée  spécialement 
à  travers  une  conduite  de  raccordement  avec 
la  conduite  principale  des  ^chemins  de  fer 
foumains,  en  gare  de  Chitila.  La  fabrique  a 


installations,  which  cannot  be  brought  from 
abrôad. 

The  factory  has  its  own  works  of  4.000 
amper  povver  with  4  dynamos  and  1.000 
H.  P.  as  motive  power.  It  has  a  Steinmul- 
ler  boiler  of  300  s.  m.  heating  surface,  3 
Wilcox  boilers  250  s.  m.  each,  5  Tischbein 
boilers  250  s.  m.  each;  ail  tnes  e  boilers 
_are  in  opération;  the  factory  has  3  more 
Tischbein  boilers  (srnaller)  of  150  s.  m.  used 
b  t  which  are  not  functioning  ow*lng  to  the 
reduced  production. 

*  •  * 
* 

The  faclory  has  worked  the  following 
quantifies  of  beetroots  : 

in  1917  .  .  .  .  990  wagons  a    500  lei  per  wagon 
„  lt.18  ....  650      „       „  1000    „  ,; 
„  1919  ....  8SJ      „       „  1600    „  „ 

At  présent  the  factory  could  work  6000 
wagons  beetroots  yearly,  vâlued  at  2000  lei 
per  wagon;  but  the  présent  supply  of  the 
factory  with  beetroots,  présent  difficulties 
ov/ing  to  the  présent  crisis  of  the  beetroot 
culture  (the  change  of  the  property  régime, 
lack  of  labour,- cattle,  machinery  etc.).  The 
factory  has  imported  from  Cecho-Slovakia 
the  necessary  seed  : 

The  factory  kas  used  the  following  aç- 
cessory  raw  materiales: 

1)  Lim«  stone  70  wagons  in  1917 
„     W      „       „  1918 
„       „      70  „  4919 

ail  brought  from  Dobrudja. 

2)  Coke:  12  wagons  in  1917 
10  „  „  1918 
4    '    „       „  1919 

As  in  1919  the  necessary  coke  was  in- 
sufficient,  it  lias  been  burnt  7  wagons  an- 
thracite (from  Gorj  department)and  4  wagons 
charcoal.  For  the  next  campaign  of  work 
the  factory  will  req  Ore  140  wagons  lime 
stone  and  60  wagons  coke. 

•  * 

Crude  oil  was  used  in  normal  times  by 
the  factory  as  the  only  kind  of  fuel.  At  pré- 
sent, owing  to  the  lack  thereof,  the  l'actory 
is  using  pétroline  brought  by  spécial  pîping 
in  connection  with  the  main  C.  F.  R.  tubing 
in  Chitila  Station.  During  the  last  three  years 
of  opération,  the  factory  has  used  the  follo- 
wing quantitiers  of  crude  oi!  : 

in  1917  ....   90  wagons  at  5000  lei  wag. 
„  191S  ....  65      „       „     „      „  „ 
„  1919  ....  85      „       „   , 
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employé  pendant  les  dernières  trois  années 
de  fonctionnement  les  quantités  de  mazout 
suivantes  : 

en  1917  90  vagons 

„  1918  65 

„  1919  85      „  v 

La  fabrique  aurait  besoin  de  500  vagons 
de  mazout  par  an. 

Pour  les  ateliers  et  la  fonderie  de  la  fa- 
brique il  faudrait  encore  4  à  5  vagons  de 
coke  métallurgique. 

* 

*  * 

Les  produits  de  la  fabrique  ont  été: 

sucre  mélasse  résidus' 

en  1917  ...  110  vag.  80  vag.  600  vag. 
»  1918    ...  50     „  40    „        350.  „ 

„  1919    .  .  .  86    „         60    „        550  „ 

La  fabrique  a  un  personnel  composé  de 
1  directeur,  2  chefs  de  fabrication,  1  méca- 
nicien chef.  1  chimiste,  100  ouvriers  et  10 
fonctionnaires  de  bureau. 

Pour  le  travail  en  fabrique  pendant  la 
campagne  on  y  emploie  encore  500  ouvriers 
recrutés  dans  les  villages  d'alentour,  en  ma- 
jorité roumains. 

La  société  générale  des  fabriques  de  su- 
cre et  des  raffineries  de  Roumanie.  Société 
anonyme  fondée  en  1898.  Son  siège  est  à 
Bruxelles  et  la  direction  centrale  à  Bucarest, 
str.  Caïmatei  7.  Elle  dispose  d'un  capital  de 
13.000.000  lei  investi  en  2  fabriques,  l'une 
à  Roman  et  l'autre  à  Sascut. 

Rien  n'y  a  été  endommagé  pendant  la 
guerre. 

* 

Pendant  une  campagne  de  travail  normale, 
on  y  transformait  en  moyenne  entre  10.000 
et  12.000  vagons  de  betterave  à  sucre;  pen- 
dant les  derniers  4  ans. on  y  a  transformé 
en  moyenne  1280  vag.  de  betterave.  (1916, 
17,  18  et  19). 

Actuellement  la  fabrique  peut  transformer 
plus  de  10.000  vag.  de  betterave,  mais  à 
cause  des  difficultés  de  transport  elle  ne 
s'engagera  que  pour  400  vagons  pour  la 
campagne  prochaine,  étant  obligée  de  se 
limiter  seulement  à  la  culture  des  betteraves 
à  proximité  de  la  fabrique. 

Le  combustible  employé  en  temps  nor- 
mal était  en  moyenne  de  8  à  900  vag.  de 
mazout  et  100  vag.  de  coke;  pendant  ces 
derniers  temps  elle  n'a  eu  à  sa  disposition 
qu'environ  un  dixième  du  combustible  qu'elle 
employait  avant  la  guerre. 

Elle  a  besoin  actuellement  de  500  à  600 
vag.  de  mazout  et  60  vag.  de  coke. 


The  factory  would  require  500  wagons 
crude  oil  yearly. 

For  the  workshops  and  foundry  it  will 
be  requred  some  more  4-5  wagons  métal- 
lurgie coke. 


The  factory  produced; 


in  1917  . 
„  1918  . 
„  1919. 


Sugar 

110  wag. 

50  „ 
86  „ 


Molasses  Malt 

80  wag,  600  wag. 

40    „  350  „ 

60    ■  550  „ 


* 

*  * 


The  personnel  of  the  factory  is  composed 
of  one  Director,  two  masters  for  the  manu- 
facture work,  1  chief  mechanist,  1  chemist, 
100  workers  and  10  clerks.  When  the  fac- 
tory is  in  opération  it  also  employs  some 
more  500  workers  recruited  from  the' villages 
of  the  environs,  the  majority  being  Roumâ- 
nians. 

General  Company  of  Sugar  factories 
and  Rafineries  of  Roumania.  A  Joint-stock 
company  founded  in  1898,  the  seât  being  in 
Brussels  and  the  central  Directorate  in  Bu- 
carest, Strada  Caimati  No.  7.  It  has  a  capital 
of  13.500.000  lei  invested  in  2  factories: 
one  in  Roman  and  the  other  at  Sascut. 

* 

*  * 

A.  The  Roman  factory  started  to  work  as 
from  1900. 

Motive  power:  1  steam  turbine   2300  HP. 

1  „     machine   800  HP. 

2  machines  1000  HP. 
/  4100  HP. 

jointed  by  dynamos. 
Sustained  no  losses  during  the  War. 

During  the  normal  campaign  of  work, 
the  factory  used  to  work  an  average  of 
10000—12000  wagons  saccharine,  beetroots, 
during  the  last  four  years  (1916,  17,  18  and 
19)  the  factory  worked  an  average  of  1200 
wagons  beetroos. 

At  présent  the  factory  could  work  over 
10000  wagons  beetroots.  but  on  àccount  of 
the  transport  difficulties,  for  the  next  com- 
paign  of  work  it  will  contract  only  4000 
wagons  it  being  compelled  to  make  use  of 
the  beetroots  in  the  vicinity  of  the  factory 
only. 


*  * 
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La  production,  pendant  la  campagne  nor- 
male dé  travail  était  en  moyenne  de  1200 
vag.  de  sucre  en  plaquettes  et  en  pain.  Pen- 
dant les  dernières  4  années  (1916,  17,  18 
et  19),  en  moyenne  144  vag.  par  an.  La 
production  est  réduite  d'environ  90%. 

La  mélasse,  400  vag.  pendant  la  cam- 
pagne normale  de  travail,  et  pendant  les 
derniers  4  ans,  environ  60  vag.  par  an. 

Les  ouvriers:  avant  la  guerre,  pendant  la 
çampagne  de  travail,  1200  ouvriers,  et  a- 
près  la  campagne  300;  pendant  les  derniers 
4  ans,  600  pour  la  campagne  de  travail  et 
300  après. 

B.  Fabrique  de  Sascut  (District  de  Bacâu). 

A  été  achetée  par  la  société  au  banquier 
Elias  en  1898. 

La  fabrique  ne  travaille  pas  depuis  1916, 
à  défaut  de  betterave;  on  y  fait  actuelle- 
ment les  préparatifs  nécessaires  pour  la  pro- 
chaine campagne,  de  travail. 

Force  motrice:  Elle  dispose  de: 

1  machine  à  vapeur   200  H.  P. 

kl  '     »       „     ,  150  H.  P. 

;  10  '     „        „     „   •  800  H.  P. 

1.150  H.  P. 

Rien  n'y  a  été  détruit  pendant  la  guerre. 

Matières  premières.  Transformait  avant  la 
guerre'  4  à  5000  vag..  de  betterave  à  sucre 
\t\  employait  4  à  500  vag.  de  pierre  à 
chaux  par  an. 

Pendant  la  campagne  prochaine  elle  trans- 
formera 2000  vag.  de  betterave  et  aura  be- 
soin de  200  vag.  de  pierre  à  chaux. 

Le  combustible  employé  avant  la  guerre 
était:  mazout  400  à  500  vag.  et  coke  50 
vag.;  pour  la  prochaine  campagne  de  tra- 
,  vail  elle  a  besoin  de  300  vag.  de  mazout. 

La  production  pendant  la  campagne  de 
travail  était  en  moyenne  de  480  à  600  vag. 
de  sucre  en  cristaux,  et  200  à  250  vag.  de 
mélasse  par  an. 

Ouvriers,  pendant  la  campagne  de  tra- 
vail, avant  la  guerre  500,  après  la  cam- 
pagne 100;  dispose  aujourd'hui  de  40  ou- 
vriers. 

Fabrique  et  raffinerie  de  sucre  Ripiceni, 
Meillassaux,  Dupont  &  Co. 

La  fabrique  de  Ripiceni,  commune  Mo- 
vila  Rupta  (District  de  Botoahani),  a  été 
fondée  en  1900. 

Elle  n'a  pas  fonctionné  en  1918  à  défant 
de  combustible. 

Force  motrice:  1350  H.  P.  en  machines 


The  fuel  used  in  normal  times,  was  on 
an  average  8 — 900  wagons  cru  de  oil  and 
100  wagons  coke  aud  lately  it  had  ât  ils 
disposai  only  1/10  th  of  the  quântity  used 
prior  to  the  war. 

At  présent  the  fâctory  requires  500—600 
wagons  crude  oil  and  60  wagons  coke. 


The  manufacturer'  desiderata 

The  steps  the  State  could  take  to  ensure 
the  functioning  and  progress  of  thèse 
factories 

1.  To  intensify  the  culture  of  beetroots'' 
The  Chitila  factory  proposed  that  représenta- 
tions be  made  to  the  Ministry  of  Agriculture 
to  afford  the  neressary  concourse  to  a  most 
intensive  culture  of  beetroots. 

2.  To  assure  the  transport  means  in  order 
to  bring  in  time  the  beetrots  and  to  avoid 
their  growing  rotten  in  railway  stations  (the 
case  of  the  Roman  factory).  The  factory 
asked  for  2  locomotives  which  it  will  get 
repaired  and  which  will  later  be  used  in  the 
transport  of  beetroots,  lime  stone,  crude  oil. 

3.  To  facilitate  the  transport  from  abroad 
(Czechoslovakia)  of  spare  parts  absolutely 
necessary  for  the  restoration  of  installations  , 
to  grant  also  from  the  Government  stores, 

the  technical  material  and  the   mechanic  i 
tooling  the  factories  are  in  need  of.  (Direc- 
torate  of  the  Industrial  Reconstruction). 

CHAPTER  II. 
B.  ANNEXED  TERRITORIES 

The  sugar  queslion  in  Austro-Hungary 
presented  itself  in  a  différent  manner  than 
at  home;  this  industry  was  Iess  encouragèd 
in  Austro-Hungary  than  in  Roumania,  but  as 
it  lias  rationâlly  been  encouragèd,  it  took  i 
solid  roots  and  shorthy  afterwards  the  in- 
dustry only  .  required  a  very  restricted  en- 
couragement. 

The  encouragent  in  Austro-Hungary  has 
been  passing  and  decreasing  in  proportion 
to  the  aim  reached.  In  1902  Austro-Hungary, 
too  adhered  to  the  convention  of  Bruxelles. 

The  production  during  the  normal  cam- 
paign  of  work  was  on  average  1200  wagons 
cubic  and  conic  sugar.  During  the  last  four 
years  (1916 — 19)  the  average  production 
was  144  wagons  yearly.  The  production 
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à  vapeur.  Rien  n'y  a  été  détruit  pendai  t  la 
guerre.  ' 

Matières  premières:  elle  transformait  en 
temps  normal  6000  vag.  de  betterave  par 
an.  En  1916,  17  et  19  en  moyenne  1200  à 
1500  vag.  de  betterave  par  ân;  5  à  600 
vag.  de  pierre  à  chaux. 

Le  combustible:  mazout  900  à  1000  vag. 
et  coke  100  vag.  par  an. 

La  production.  En  temps  normal  elle  pro- 
duisait annuellement  720  vag.  de  sucre,  100 
vag.  d'alcool  et  300  vag.  de  mélasse;  pen- 
dant les  derniers  trois  ans  elle  a  produit  en 
moyenne  250  vag.  de  sucre  et  100  vag. 
d'aicool.  Donc,  la  production  a  baissé  d'en- 
viron 80%. 

Ouvriers.  Avant  la  guerre,  pendant  la 
campagne  de  travail,  elle  employait,  1.200 
ouvriers  et  150  après  la  campagne;  actuel- 
lement, pendant  la  campagne  600  et  après  1 30. 

Desiderata  des  industriels 

Les  mesures  que  l'Etat  pourrait  prendre 
pour  assurer  le  fonctionnement  et  le 
progrès  de  des  fabriques 

1.  Intensifier  la  culture  de  la  betterave. 
Lâ  fabrique  de  Chitila  propose  d'intervenir 
auprès  du  ministère  de  l'Agriculture  afin 
qu'il  donnât  le  concours  nécessaire  à  une 
culture  de  la  betterave  des  plus  intenses. 

2.  Assurer  les  moyens  de  transport  afin 
d'apporter  à  temps  les  betteraves  pour  é- 
viter  la  putréfaction  dans  les  gares  (le  cas 
de  la  fabrique  de  Român).  La  fabrique  a 
demandé  2  locomotives  qu'elle  ferait  répa- 
ler  et  qui  lui  serviraient  ensuite  aux  trans- 
ports (betteraves,  pierre  à  chaux,  mazout). 

3.  Faciliter,  le  transport  de  l'étranger 
(Tchéco-Slovaquie)  des  pièces  de  rechange 
absolument  nécassaires  à  la  restauration  des 
instalations;  accorder  aussi,  des  dépôts  de 
l'Etat  le  matériel  technique  et  l'outillage  mé- 
canique dont  les  fabriques  ont  besoin.  (Di- 
icction  de  la  Restauration  industrielle). 

CHAPITRE  II. 
B.  TÉRRITOIRES  RALLIÉS. 

La  question  du  sucre  en  Autriche  Hongrie 
s'est  orésentée  autrement  que  chez  nous;  en 
Autriche-Hongrie  cette  industrie  a  été  moins 
encouragée  que  chez  nous,  mais  comme  elle 
l'a  été  rationnellement,  elte  a  pris  des  ra- 
cines solides  en  fort  peu  de  temps  et  n'a 


shows  a  decrease  of  about  90  %,  400  wagons 
molasses  during  the  normal  campaign  of 
work  and  about  60  wagons  annualy  during 
the  last  four  years. 

* 

*  * 

Prior  to  the  war  there  were  I.2C0  workers 
during  the  campaign  of  work  and  300  after- 
wards;  during  the  last  fjur  yeari  600  during 
and  300  after  the  campaign. 

* 

*  * 

B.  The  Sascut  Factory  (Bacâu). 

The  factory  lias  been  bought  by  the  Com- 
pany in  1918  froni  the  Banker  Elias  Owing 
to  the  lack  of  beetroots  the  factory  ceased 
to  work  as  from  191 6  and  at  présent  the 
factory  is  making  the  necessary  préparations 
for  the  next  campaign  of  work.  The  factory 
lias  at  its  disposai  motive  power  as  follows: 

1  steam  machine  .  •   200  H.  P. 

1      „         „   150  H.  P. 

10      „         „    800  H.  P. 

1.5J0  H.  P. 

The  factory  sustained  no  losses  during 
the  war. 

Raw  materials:  prior  to  the  war*  the  factory 
used  to  work  4—5  000  wagons  saccharine 
beetroots  and  consumed  A — 300  wagons 
lime  stone  annually. 

During  the  next  campaign  of  work  il  will 
work  2.000  wagons  beetroots  and  will  re- 
quire  200  wagons  lime  stone. 

Previous  to  the  war  the  factory  consumed 
400—450  wagons  crude  oil  and  50  wagons 
coke;  for  the  next  campaign  of  work;  it  will 
require  300  wagons  crude  oil. 

The  production  previous  to  the  war,  was 
of  480—600  wagons  crystallized  sugar  (pow 
der)  and  200—230  wagons  mollasses  an- 
nually. 

Previous  to  the  war  and  during  the  cam- 
paign of  work  the  factory  employed  500 
workmen  and  100  aftcrwards;  at  présent  it 
numbers  40. 


The  Ripiceni  sugar  factory  and  rafinery 
„Meillassaux  Dupont  &  Co." 

The  factory  is  in  Ripiceni,  village  of  Mo- 
vila  Ruptâ  (Botoçani)  and  was  founded  in 
1900.  Owing  to  lack  of  fuel  the  factory  did 
not  fonction  in  1918. 

Motive  pow2r:  1.350  H.  P.  steam  engines 
Sustained  no  losses  during  the  war. 

Raw  materia's:  in  normal  times  worked 
6.000  wagons  sac'  harine  beetroots  yearby. 
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plus  eu  besoin  que  d'un  encouragement  fort 
léger. 

En  Autriche-Hongrie  l'encouragement  a  été 
passager  et  décroissant  à  mesure  que  le 
but  était  atruit.  En  1902,  elle  se  ralliait 
aussi  à  la  Convention  de  Bruxelles. 

En  Russie,  l'encouragement  a  été  fort  a- 
vantageux,  mais  les  fabriques  ne  pouvaient 
pas  monopolisar  la  production.-L'importation 
«  u  sucre  étranger  en  Russie  était  impossible 
(une  taxe,  d'importation  de  98  lei),  et  la  pro- 
duction indigène  était  taxée  à  29  lei  le  kgr. 
Le  prix  de  vente  du  sucre  était  établi  cha- 
que année  par  une  commission  spéciale 
nommée  par  l'Etat.  De  la  sorte,  le  sucre 
russe  a  gagné  les  marchés  de  l'Orient. 

La  Russie  a  aussi  adhéré  en  1938  à  la 
Convention  de  Bruxelles. 

a)  Bucovine 

En  Bucovine  il  y  a  trois  fabriques  de 
sucre  avec  un  capital  de  9.000.000  de  couron- 
nes et  une  force  motrice  de  2250  H.  P.;  leur 
production  en  1914  a  été  de  2160  vag. 
L'année  passée  ces  trois  fabriques  ont  chômé 
à  cause  des  destructions  causées  par  la 
guerre;  on  espère  les  voir  bientôt  mises  en 
état  de  fonctionnement. 

Ces  fabriques  sont: 

1.  La  société  galicienne  pour  l'industrie 
du  sucre  en  Bucovine  de  Przworsk  avec  une 
succursale  à  lucica.  Fondées  en  1900  avec 
un  capital  de  5.000.000  de  couronnes. 

Force  motrice  employée:  machines  à  va- 
eur  de  825  H.  P.  et  moteurs  à  explosion 
e  500  H.  P. 

La  production  en  1914  a  été;  1200  vâg. 
e  sucre  en  poudre  et  cristalisé,  300  vag. 
e  sucre  en  tablettes  et  ^00  vag.  de  mélasse. 
Le  matériel  et  les  machines  nécessaires 
our  la  mise  en  fonction  sont:  différents 
etériaux  de  construction  comme  bois,  bri- 
ues,  papier  goudronné  qu'on  trouve  en 
ucovine;  matériaux  pour  construction  en 
er  qu'on  peut  faire  venir  de  Pologne.  On  a 
ncore  besoin  de  4  machines  à  vapeur  et  4 
uves,  et  d'autres  matériaux  néce  saires  à 
'installation,  qui  sont  déjà  commandés  à 
ienne  et  à  Prague  (Wohanke  &  Co.). 
La  fabrique  n'a  pas  encore  reçu  des  dé- 
dommagements de  guerre  et  pourvoit  elle- 
même  à  sa  reconstitution. 

2.  Fabrique  de  sucre  „Chropin".  Société 
ar  actions  de  Luzau,  fondée  en  1901  avec 
n  capital  de  4.000.000  de  cour.  Force  mo- 


in 1916,  1917  and  1919  on  an  average 
1.200 — 1.500  wagons  beetroots  annually; 
5 — 500  wagons  lime  stone. 

Fuel:  crude  oil  90C — 1.000  wagons  and 
100  wagons  coke,  annual  consuption. 

Production  :  In  normal  times,  it  produced 
720  wag.  sugar,  100  wag.  alcool  and  300 
wag.  molasses;  in  the  iast  three  years  pro- 
duced on  an  average  250  wagons  sugar  and 
100  wagons  alcool. 

Thus,*the  production  decreased  by  80%. 

Workmen:  Before  the  war,  the  factory 
used  to  employ  during  the  campaign  of 
work  1.200  and  150  workmen  afterwards; 
at  présent  it  employs  during  the  campaign 
of  work  600  and  130  afterwards. 

a)  Bucovina 

In  Bucovina  there  are  three  sugar  factories, 
having  â  capital  of  9.000.000  crowns;  2.250 
H.  P.  motive  power;  their  production  in 
1914  was  of  2.160  wagons.  Owing  to  losses 
caused  by  the  war,  thèse  three  factories 
have,  Iast  year,  been  in  inactivity;  it  is  hoped 
that  they  will  soon  be  put  in  a  working 
condition. 

Thèse  factories  are  as  follows: 

1.  The  Galitfan  Company  for  the  Industry 
of  Sugar  in  Bucovina  of  Przworsk  which 
hâs  a  branch  in  lucica  have  been  founded 
in  1900  with  a  capital  of  5.000.000  crowns. 
Motive  power  used:  steam  engines:  825  H.P. 
and  explosion  motors:  500  H.P. 

The  production  in  19-14  was:  1.200  wag. 
powder  and.crystallised  sugar,  300  wagons 
pièce-sugar  and  200  wagons  molasses. 

The  material  and  machinery  necessary  for 
functioning  are:  various  construction  mate- 
rials  such  as:  timber,  bricks,  tarred  paper 
(which  are  to  be  had  in  Bucovina);  mate- 
rials  for  iron  constructions  ■  which  can  be 
brought  from  Poland.  The  Company  needs 
four  steam  engines  and  four  boilers  as  well 
as  o  ther  materials  necessary  for  the  instal- 
lation, which  have  already  been  orderèd  in 
Viena  and  Prague  (Wohanke  and  Co.). 

The  factory  lias  not  yet  received  any  war 
indemnités  and  it  secs  itself  to  its  recon- 
struction. 

2.  The  „Chropin"  Sugar  Factory:  a  Joint 
stoch  company  on  shar^s,  in  Luzan,  founded 
m  190!  with  a  capital  of  4.000.000  crowns. 
Motive  power  used:  steam  machine  925 
H.  P.  Production  in  1914:  660  wagons  of 
various  kinds  of  sugar. 


lu 
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trice  employée:  mâchines  à  vapeur  de  925 
H.  P.  La  production  en  1914  a  été  de  660 
vag.  de  différentes  sortes  de  sucre. 

La  fabrique  a  besoin  de  différents  matériaux 
de  construction  en  bois  et  fer,  machines, 
etc;  le  tout  est  commandé  en  Bucovine 
et  en  Tchéco-SIovaquie. 

La  fabrique  est  en  reconstruction  et  â 
obtenu  en  partie  des  dédommagements  de 
guerre.  ' 

b)  Les  provinces  transcarpathiques. 

L'industrie  du  sucre  des  provinces  rou- 
maines d'au  delà  dés  Carpathes,  formait 
avec  les  provinces  hongroises  —  au  point  de 
vue  du  capital  et  de  la  direction  —  un  tout 
bien  organisé  et  conduit  d'après  un  prin- 
cipe unitaire,  qui  n'existe  plus  aujourd'hui; 
d'ailleurs,  le  siège  légal  même  de  toutes  ces 
fabriques  était  à  Budapest. 

Comme  conséquence  on  remarque  la  li- 
quidation de  la  fabrique  de  sucre  de  Satu- 
Mare,  dont  le  capital  était  de  5.000.000  de 
couronnes. 

Nous  avons  aussi  perdu  par  l'admission 
de  la  ligne  de  démarcation  Clémenceau 
comme  frontière  définitive,  trois  importantes 
fabriques  de  sucre,  à  savoir,  celle  de  Sar- 
cad  (Bïhor)  celle  de  Mezôhegyes  et  celle  de 
Bechicherecul  Mare  (Banat),  qui  employaient 
ensemble  environ  5000  H.  P.  et  1500  ou- 
vriers. 

Il  ne  nous  est  resté  définitivement  que 
deux  fabriques  qui  représentent  ensemble 
un  capital  de  13.500.000  cour,  et  emploient 
une  force  motrice  de  2900  H.  P.  et  procu- 
rait du  travail  à  4850  ouvriers. 

Ces  fabriques  sont: 

1.  Fabrique  de  Botfalau,  (Brashov)  so- 
ciété par  actions  fondée  en  1899  avec  un 
capital  de  12.000.000  de  couronnes. 

Elle  emploie  2500  H.  P.  et  4500  ouvriers 
et  travaille  environ  50%  de  moins;  a  produit 
en  1919,  898  vag.  de  sucre;  c'est  la  seule 
fabrique  fonctionnant  actuellement  en  Tran- 
sylvanie. 

2.  Fabrique  de  sucre  de  Tg.  Muresh.  So- 
ciété par  actions  fondée  en  1894  avec  un 
capital  de  1.500.000  cour.  Emploie  400  H.  P. 
et  350  ouvriers. 

Cette  fabrique  n'a  pas  fonctionné  en  191!) 
à  défaut  de  matières  premières,  de  corn-- 
bustible  et  de  pièces  de  rechange.  Produisait 
avant  la  guerre  environ  1200  vagons  par  an. 

Cette  année-ci  la  fabrique  fon;tionnera. 


It  requires  timber-construetion  materials 
and  iron,  machines  etc,  part  of  same  orde- 
red  in  Bucovina  and  the  remainder  in  Czecho- 
slovakia. 

The  factory  is  being  reconstructed  ând 
has  received  some  war  indemnities. 

b)  Transcarpathine  régions 

The  sugar  industry  in  the  Transcarpathine 
Roumanian  régions,  together  with  that  of 
the  Hungarian  régions  fenned,  from  the  ca- 
pital and  management  point  of  view  —  a 
whole,  well  organized  and  managed  accor- 
ding  to  a  unitary  principle,  which  nô  longer 
exists  to-day:  besides,  even  the  légal  seat 
of  ail  thèse  factories  was  in  Budapesta, 

Consequently,  we  note  the  winding  up  of 
the  Sugar  Factory  of  Satu  Mare,  the-  capi- 
tal of  which  wâs  5.000.000  cr. 

The  Clémenceau  line  having  been  agreed 
upon  as  the  final  boundary,  we  have  the- 
reby  lost  three  important  sugar  factories,  i, 
e,:  at  Sarcad  (Bihor),  Mezôhegyes  and  Be- 
chicerecul  Mare  (Banat)  which  employed  a 
total  of  1.500  workmen  and  5.000  H.  P. 

Only  two  factories  have  definitively  re- 
mainéd  ours,  with  a  total  capital  of  13.500.000 
-crowns  using  2.900  H.  P.  motive  power  and 
giving  employment  to  4.850  workmen. 

The  Factories  are: 

1.  The  Botfalan  Factory  (Bra§ov)  Com- 
pany on  shares  est  ablished  in  1899;  ca- 
pital: 12.000.000  crowns.  ' 

Motive  power:  2.500  H.  P.;  workmen: 
4.500.  Production:  50%  less  *han  the  ordi- 
nary.  Production  in  1910:  809  wagons  su- 
gar; this  is  the  only  factory  functioning  in 
Transylvania. 

2.  The  Tg.  Mures  Sugar  Factory.  Com- 
pany on  shares,  established  in  1894.  Capi- 
tal: 1.500.000  crowns.  Motive  power:  400 
H.  P.  Workmen:.  350. 

Owing  to  Iack  of  raw  materials  and  fuel 
and  spare  parts,  the  factory  did  not  func- 
tion  in  1919. 

Pre-war  production:  about  1200  wag.  an- 
nualiy.  The  factory  will  function  this  year. 

Conclusions. 

In  order  that  the  Sugar  Industry  may  be 
reconstituted  and  may  progress  in  our  coun- 
try,  it  is  imperative: 

1.  To  Nationalise  unconditionally  foreign 
capitals;  that  the  beetroots  tillers  may  co- 
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il 


Conclusions 

Pour  que  cette  industrie  du  sucre  se  re- 
constitue et  prospère  dans  notre  pays,  il 
s'impose  : 

1.  La  nationalisation  non  conditionnée 
des  capitaux  étrangers  et  le  coïntéressement 
direct  des  producteurs  de  betterave  aux  bé- 
néfices des  fabriques  de  sucre. 

2.  La  fondation  de  petites  fabriques  de 
sucre  brut,  propriétés  des  associations  vil- 
lageoises et  des  petits  cultivateurs,  qui  bé- 
néficieraient des  avantages  d'encouragement 
qui  seraient  accordés  à  toutes  les  industries. 
Le  ministère  de  l'Agriculture  par  ses  multi- 
ples agents,  devrait  enseigner  aux  agricul- 
teurs la  façon  de  cultiver  la  betterave  (ce 
que  les  fabriques  étrangères  en  trust  n'ont 
pas  fait  jusqu'à  présent). 

3.  Accorder  aux  fabriques  des  locomotives 
qu'elles  feraient  réparer  et  dont  elles  se 
serviraient  pour  le  transport  des  betteraves 
et  du  combustible  nécessaire. 

Ingénieur  RAÇHAEL  RACOVITZA 


participate  in  the  benefits  of  the  sugar  fac- 
tories. 

2.  To  establish  small  crude-sugar  facto- 
ries, to  be  the  property  of  the  Villagers' 
and  Small  Tillers'  Associations  who  would 
take  advantage  of  thé  encouragement  that 
would  be  afforded  to  ail  the  industries.  The 
Ministry  of  agriculture,  through  their  nume- 
rous  agents,  should  explain  to  the  agricul- 
turists  the  way  to  cultivate  beetroots  (which 
has  nat  been  done  up  to  now  by  the  fo- 
reign  factories  formed  in  trusts). 

3.  To  issue  to  factories  the  locomotives 
they  will  get  repaired  and  which  they  will 
engage  in  the  transport  of  beetroots  and  ne- 
cessary  fuel. 

Engineer  RAPHAËL  RACOVITZA 


LES  FORETS  DE  LA  ROUMANIE 


(Voir  les  Nos.  2—12  de  la  Correspondance  Economique) 


Les  troues  entrant  dans  un  canal  princi- 
pal, sont  portés  à  un  étang  où  ils  sont  amon- 
cellées  et  forment  le  dépôt  de  3-e  catégorie. 
Par  des  portes  de  l'étang  (qui  s'ouvrent  au 
besoin)  les  troncs  sont  dirigés  dans  un  ca- 
nal secondaire  d'où  ils  sont  élevés  au  moyen 
d'élévateurs  spéciaux  et  déposés  à  la  scierie 
à  mouvement  alternatif  (le  plus  souvent)  où 
sur  un  emplacement  ouvert,  derrière  le  ma- 
gasin à  scies  à  mouvement  alternatif. 

Si  le  dépôt  de  2-e  catégorie  était  trop 
rapproché  de  l'eau,  par  la  hausse  de  celle-ci 
ou  ariverait  au  terrain  sqr  lequel  se  trouve 
le  dépôt  qui  serait  miné  par  l'action  de 
l'eau  et  pourrait  céder  en  produisant  des 
éboulements  d'autant  plus  terribles  que  le 
courant  serait  plus  rapide  et  le  dépôt  plus 
important. 

La  digue  qui  détourne  une  partie  du  cou- 
rant pour  conduire  les  troncs,  doit  être  faite 
de  façon  à  détourner  une  quantité  d'eau 
suffisante,  pâs  trop  petite  pour  manquer  de 
force  de  direction  nécesaire,  pas  trop  grande 
pour  ne  pas  rompre  le  canal  principal,  (évi- 


demment un.  travail  artificiel)  éparpiller  les 
troncs  sur  de  grandes  distances  et  détruire 
des  terrains  cultivables,  etc. 

Les  troncs  doivent  être,  comme  nous  l'a- 
vons dit  déjà,  mis  à  l'eau  successivement, 
sans  quoi  ils  pourraient  s'agglomérer  de- 
vant la  digue,  sauteraient  par  dessus,  ou 
bien  en  forçant  l'entrée  du  canal  principal 
il  sauteraient  par  dessus  ses  bords.  Le  ran- 
gement des  troncs  dans  les  dépôts  de  1-e 
et  2-e  catégories  se  fait  pendant  les  mois 
d'Octobre,  Novembre  et  Décembre,  Leur  en- 
voi à  la  fabrique  â  lieu  en  Avril,  Mai,  Juin 
et  Juillet  qui  est  l'époque  de  flottage  par 
excellence. 

Les  contracts  de  flottage  se  font  pendant 
l'hiver  évidemment  pour  qu'on  puisse  savoir 
sur  ce  qu'on  peut  compter  à  l'époque  du 
flottage.  La  paye  se  fait  exclusivement  par 
m8.  Le  flottage  est  fait  par  deux  équipes  de 
flotteurs: 

1.  Tarcâu— Piatra-Neamtz. 

2.  Piatra-Neamtz — Galatz. 

Cette  classifi  -ation  supose  une  spécialisa- 
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tion;  ceux  de  la  premièae  équipe  connais- 
sent mieux  ie  chemin  de  Tarcâu  à  Piatra- 
Neamtz,  qui  n'est  pas  des  plus  commode, 
et  la  deuxième  équipe  connaît  mieux  l'autre 
chemin. 

De  même  pour  l'exploitation  de  la  forêt 
de  Dorna,  il  y  a  des  flotteurs  qui  vont  de 
Dorna  à  Piatra-Neamtz  et  d'autres  de  Piatra- 
Neamtz  à  Galatz  pour  le  même  motif. 

Les  engage  nents  po  u  le  flottage  se  font 
avec  les  ainsi  nommés  „dragomani"  ou  chefs 
de  partie  (chefs  d'équipe).  Chaque  partie 
(équipe)  comprend  30  à  40  hommes.  La 
durée  d'un  transport  depuis  la  formation  du 
radeau  jusqu'à  leur  disjonction  est  d'environ 
14  jours. 

Quelques  dénominations  consacrées  par 
l'usage: 

1.  „Raclà",  (radeau)  20  à  25  troncs  de 
grandeur  normale  reliés  ensemble  forment 
ce  qu'on  nomme  „raclâ". 

2.  „Plutâ",  plusieurs  „raclâ"  non  reliées 
entre  elles  mais  se  suivant  de  près.  Lors- 
qu'elles sont  petites  (fort  rarjment)  on  les 
relie  entr'ellés. 

:;.  „Pod",  (pont)  plusieurs  „plute"  se  te- 
nant à  une  distance  convenable  pour  as- 
surer la  direction  individuelle,  forment  ce 
qu'on  apelle  un  „pod"  (pont). 

4.  „DâIcâus,„,  l'homme  qui  se  tient  à  l'a- 
vant de  la  „racla"  (radeau). 

5.  «Cârmaciu",  est  l'homme  qui  se  tient 
à  l'arrière  du  radeau,  chargé  de  le  diriger. 

Le  „Dâlcâu§"  donne  ses  instructions  au 
„càrmaciu"  lorsque  la  configuration  du  lit 
de  la  rivière  réclame  un  changement  de  di- 
rection. 

6.  „Gânj",  câble  (clayonnage  primitif)  de 
planches  molles  de  saule,  servant  à  attacher 
la  „racla"  au  moyen  de  clous  en  bois. 

7.  „Sprantz",  ou  „bbinog",  se  nomme  la 
partie  taillée  qu'on  perce  pour  y  introduire 
les  clous  à  l'aide  desquels  on  attache  l'a- 
vant de  la  „racla",  (tronc  par  tronc). 

8.  „Palimarw,  ou  „dublu-odgon",  est  un 
gros  câble  composé  de  deux  autres  câbles 
d'écorce  de  tilleul  tressés  ensemble  au  moyen 
duquel  on  attache  l'avant  du  radeau  en  to- 
talité (pas  individuellement  comme  on  le  fait 
avec  le  „gânj"). 

9.  „Tutzuiag",  ou  tzarush  est  un  piquet 
pointu  à  l'un  de  ses  bouts  qu'on  enfonce 
en  terre  (sur  la  rive)  lorsque  les  radeaux 
doivent  être  arrêtés  (ordinairement  la  nuit 
pour  le  repos)  et  auquel  ou  attache  le  câble. 

La  partie  taillée  du  tronc  est  laissée  telle 


qu'elle  parce  que  sous  cette  forme  il  oppose 
une  plus  grande  résistance  aux  chocs,  et 
pendant  le  flottage  le  bout  s'imbibe  de  tant 
de  sable  et  autres  matières  que  cela  abî- 
merait la  lame  des  scies  circulaires  à  mou- 
vement alternatif,  si  on  ne  le  coupait  pas 
en  fabrique  avant  le  façonnage. 

Evidemment  que  ce  bout  doit  êtrev  assez 
court  (suffisant  toutefois  pour  bien  maintenir 
la  ligature),  car  il  est  naturel  que  ce  bout 
percé  fait  partie  des  déchets  qui  ne  peuveut 
être  employés  que  pour  le  chauffage. 

Lorsque  le  débit  d'eau  qui  coule  de  dé- 
pôt 2  au  dépôt  3  n'est  pas  suffisant,  on 
augmente  le  niveau  en  lâchant  les  étangs 
qui  ont  'des  réserves  d'eau  au  haut  de  la 
colline.  En  1906  il  arriva  que  le  Trotush 
n'eut  pas  une  quantité  d'eau  suffisante  ;  on 
lâcha  5  étangs  de  la  colline,  dont  l'eau  aug- 
menta le  niveau  de  40  cm.  ce  qui  était  suf- 
fisant pour  que  l'inclinaison  du  Trotush 
puisse  faire  flottar  des  troncs  normaux  (2'J  cm.). 

Quand  doit-on  ménager  l'eau  dès  étangs  ? 

11  est  évident  que  la  nécesité  passe  avant 
toute  autre  considération. 

Les  baromètres  (absolument  nécessaires) 
indiquent  s'il  y  a  des  probabilités  de  pluie, 
ce  qui  rend  probable  une  réserve  éventuelle 
ou  un  emmagasinement  d'eau,  ou  bien  s'ils 
indiquent  „temps  sec"  et  q*j'on  ne  peut 
compter  sur  un  approvisionnement  en  eau. 
Ces  indications  servent  souvent  a  utiliser  la 
quantité  emmagasinée  pour  intensifier  le 
"transport  des  troncs,  ou  pour  diminuer  la 
dépense  d'eau.  Il  est  certain  cependant  que 
lorsque  la  nécessité  l'exigerait,  on  utilise- 
rait l'eau  des  étangs  sans  égard  aux  indi- 
cations barométriques,  mais  en  tenant  compte 
d'autres  considérations,  comme  par  exem- 
ple: le  peu  de  temps  qui  reste  pour  le 
transport,  l'ancienneté  du  bois  abattu,  etc. 

L'administration  en  forêt.  Il  est  évident 
que,  l'administration  en  forêt  n'est  pas  pré- 
occupée des  spéculations  commerciales,  ni  du 
calcul  des  probabilités  de  rapport,  etc.  m;us 
qu'elle  s'occupe  seulement  de  faire  que  l'ex- 
ploitation suive  le  cours  imposé  par  les  di- 
rectives données.         _  x 

Elle  respecte  fidèlement  l'époque  d'exploi- 
tation et  de  transport  et  la  rend  aussi  pro- 
ductive que  possible  avec  le  minimum  de 
sacrifices.  On  peut  se  demander  pourquoi  le 
mot  de  sacrifices  est  employé  et  pas  celui 
de  frais!  Les  frais  sont  supposés  avoir  été 
indiqués  avant  de  parler  de  sacrifi  es.  Par 
cause  d'événements  imprévus  les  routes  de- 
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viennent  impraticables,  des  ponts  sont  em- 
portés par  l'eau,  des  parties  de  forêts  pren- 
nent feu  à  cause  de  la  foudre  ou  autres 
motifs,  les  torrents  brisent  et  emportent  en 
aval  des  arbres  de  dimensions  respectables 
qui  détruisent  en  partie  ce  qu'ils  heurtent; 
des  constructions,  des  installations  coûteuses 
s'effondrent  pour  des  causes  imprévues,  cau- 
sant de  grandes  pertes,  diminuées  par  des 
mesures  de  prévoyance,  qui  coûtent  toujours 
mais  qui  doivent  être  prises. 

Nous  avons  dit  que  l'époque  du  transport 
doit  être  choisie. 

En  1906,  la  quantité  d'eau  n'étant  pas  suf- 
fisante on  a  beaucoup  compté  sur  la  neige 
qui  a  fait  aussi  défaut,  les  glissoirs  secs  ' 
n'ayant  pas  été  utilisés,  une  quantité  de 
60.000  m:J  de  bois  rond  normal  est  demeurée 
dans  la  forêt  de  Comâneshti  à  attendre  la 
campagne  prochaine.  Evidemment  que  l'éco- 
nomie qu'on  voulait  réaliser,  s'est  trans-  . 
formée  en  une  perte  respectable. 

En  1904  en  prévision  du  manque  d'eau 
pour  le  transport,  on  a  tâché  d'intensifier  le 
transport  sur  le  Trotush  en  y  mettant  â  l'eau 
des  troncs  moins  espacés  que  la  normale; 
la  conséquence  fut  qu'à  la  digue  de  troncs 
l'agglomération  a  été  si  grande  qu'une  partie 
des  troncs  â  couvert  la  digue;  les  troncs 
les  uns  sur  les  autres,  ont  débordé  en  s'épar- 
pillant  surla  rive  droite  et  une  autre  partie 
en  rompant  les  bords  du  "canal  principal, 
a  débordé  aussi  et  couvert  le  champ  de 
gauche.  On  peut  se  figurer  les  pertes. 

L'administration  en  forêt  fait  les  engage- 
ments avec  les  travailleurs  permanents  et 
temporaires  de  la  foret;  tous  les  autres  en- 
gagements (flotteurs,  etc.)  sont  faits  par  l'ad- 
ministration de  la  fabrique  proprement  dite. 
De  même  tous  les  aménagements  techniques, 
propres  à  une  bonne  exploitation  forestière. 

Rapports.  Chaque  chef  d'équipe  qui  tra- 
vaille à  la  coupe  des  arbres,  est  un  con- 
naisseur plus  ou  moins  versé  dans  son  mé- 
tier. Il  dresse  chaque  soir  un  rapport  où  il 
donne  tant  les  explications  évidentes  comme: 
le  nom  du  travailleur,  le  parquet  où  il  a 
travaillé,  la  superficie  défrichée,  la  décorti- 
cation  ou  la  non  décortication,  que  les  di- 
mensions des  troncs.  Nous  verrons  l'impor- 
tance de  cette  dernière  indication.  Les  rap- 
ports vont  au  chef  de  parquet  et  de  là  plus 
loin,  de  centralisation  en  centralisation,  jus- 
qu'à ce  qu'ils  arrivent  à  l'administration  de 
la  ou  des  forêts,  qui  Jes  expédient  une  fois 
par  mois  à  l'administration  de  la  fabrique 
et  à  la  direction  générale.  Les  rapports 


adressés  à  l'administration  générale  contien- 
nent seulement  la  durée  de  l'exploitation 
d'une  superfi:ie  déterminée  et  le  nombre  et 
dimens'ons  des  troncs.  A  quoi  cela  sert-il? 
Rien  qu'à  connaître  la  quantité  de  bois  rond 
en  mètres  cubes?  Non  certes;  outre  la  quan- 
tité en  mètres  cubes,  qui  est  déjà  assez  im- 
portante, il  faut  connaître  aussi  les  espèces 
des  produits  qui  en  résulteront. 

Nous  avons  dit  plus  haut  que  l'époque 
de  la  coupe  est  avril-mai  et  celle  du  trans- 
port aux  dépôts,  octobre-novembre-décembre 
(époque  des  pluies  d'automne  et  des  neiges), 
et  des  dépôts  on  expédie  par  flottage  à  la 
fabrique  en  mai-juin-juillet.  Donc  les  arbres 
abattus  au  printemps  d'une  année  seront  fa- 
çonnés pendant  la  campagne  de  fabrique 
de  l'année  suivante. 

En  outre,  la  fabrique  a  un  tableau  dans 
lequel  sont  indiqués  les  types  possibles  de 
troncs  et  les  produits  qu'on  en  peut  obtenir 
par  un  façonnage  rationnel. 

Les  rapports  reçus  chaque  mois  de  l'ad- 
ministration d'exploitation  de  la  forêt  (cen- 
tralisés) servent  à  calculer  les  espèces  et 
les  quantités  dont  on  disposera  l'année  sui- 
vante. A  quoi  cela  sert-il  ?  Nous  verrons 
plus  loin  que  les  engagements  faits  par  la 
société  avec  les  explorateurs,  ont  un  délai 
fatal  d'un  an  (ni  plus  ni  moins),  conclus  en 
base  des  offres  faites  une  année  aupara- 
vant,, c'est-à-dire  au  reçu  des  rapports  de 
l'administration  de  la  forêt. 

Pour  cette  raison,  l'élaboration  de  ces  rap- 
ports doit  être  faite  avec  un  soin  tout  spécial. 

Parmi  les  mesures  de  prévoyance,  en  ex- 
ceptant celles  prises  pour  prévenir  les  in- 
cendies et  pour  leur  extinction,  sont  aussi 
les  travaux  de  direction  et  de  collectionne- 
ment  des  torrents. 

La  plupart  de  ces  torrents,  qui  n'exigeant 
pas  de  trop  grands  sacrifices  matériels  en 
disproportion  avec  les  désastres  qu'ils  pour- 
raient causer,  sont  dirigés  vers  un  ou  plu- 
sieurs étangs  pour  former  les  réserves^d'eau 
employées  plus  tard  aux  glissoirs  humides. 

Ces  travaux  coûtent  énormément,  c'est 
pourquoi  ils  doivent  être  sérieusement  étu- 
diés. Une  erreur  infime,  un  défaut  d'obser- 
vation à  caractère  peu  important  en  appa- 
rence, peut  causer  des  désastres  indes- 
criptibles. 

Les  soi  disant,  torrents  secondaires  fa- 
vorisés par  la  conformation  du  terrain  et 
l'abondance  des  pluies  peuvent  provoquer 
des  surprises  fort  coûteuses.  Une  autre  préoc- 
cupation de  l'administrateur  de  forêt,  c'est  le 
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strict  respect  des  lois  et  règlements  agri- 
coles, pour  la  non  observance  desquelles  il 
est  directement  icsponsable.  Le  code  fores- 
tier étant  appliqué  sans  restrictions  ne  pré- 
sente rien  d'exceptionnel. 

Le  cubage  en  forêt  On  détermine  de  plu- 
sieurs manières  la  quantité  de  bois  contenue 
par  un  arbre. 

a)  La  détermination  approximative,  s'em- 
ploie de  moins  en  moins;  on  y  comptait 
beaucoup  sur  l'expérience  et  la  dextérité. 

b)  La  détermination  de  la  quantité  de  bois 
de  l'arbre  sur  pied,  se  fait  par  triangulation. 

c)  Détermination  de  la  quantité  de  bois 
des  arbres  abattus.  Nous  avons  dit  plus 
haut  qu'après  l'abatage  l'arbre  est  écorcc 
sur  presque,  toute  sa  longueur  (environ  1  m. 
jusqu'au  bout).  Les  arbres  abattus  et  en- 
suite ébranchés,  forment  ce  qu'on  nomme 
les  troncs  ou  bûches.  Leur  cubage  se  fait 
en  Juillet,  donc  approximativement  deux  mois 
après  l'abatage,  et  comme  les  dimensions 
nécessaires  pour  le  cubage  peuvent  être  ta- 
citement prises,  les  calculs  en  sont  simples. 

Pourquoi  le  cubage  doit  être  fait  aussi  en 
forêt? 

La  fabrique  et  surtout  l'administration  ne 
piuvent  se  contenter  de  rapports  conte- 
nant des  indications  générales  par  rapport 
au  nombre  des  troncs  car  l'exploitant  ayant 
besoin  de  connaître  le  disponible  pour  la 
campagne  suivante  de  fabrication  et  d'ex- 
portation, c'est  justement  cette  quantité  en 
mètres  cubes,  respectivement  les  dimensions 
qui  lui  sont  absolument  nécessaires  pour  lés 
calculs  à  faire.  C'est  là  le  motif  principal 
pour  lequel  on  veut  savoir  le  cubage  fait 
dans  la  forêt  pour  Le  bois  non  façonné 
(bois  rond);  de  cette  manière,  le  contrôle 
de  la  gestion  est  effectué  par  l'administra- 
tion centrale  avec  plus  de  facilité  et  de  pré- 
cision en  même  temps. 

Le  cubage  en  fabrique.  Souvent  la  fa- 
brique ne  cqntrôle  pas  le  cubage  fait  en  fo- 
rêt, par  manque  de  temps  pendant  la  cam- 
pagne ou  à  cause  de  la  confiance  acquise 
par  des  vérifications  répétées.  Elle  se  con- 
tente d'enregistrer  en  même  temps  que  le 
nombre  des  troncs,  aussi  la  quantité  men- 
tionnée dans  l'acte  de  transport  des  flot- 
teurs, exprimée  en  mètres  cubes. 

On  fait  cependant  bien  souvent  le  cubage 
du  bois  transporté  à  la  fabrique.  A  la  fa- 
brique et  à  l'administration  centrale,  cette 
déterminâtion,  ce  cubage  ne  se  font  plus  par 
approximation,  mais  de  façon  tout  à  fait 
exacte. 


Le  motif  en  est  clair:  la  fabrique  façonne  le 
bois  rond  en  livrant  des  produits  ayant  des 
formes  géométriques  régulières,  en  général 
prismatique,  dont  le  volume  est  facile  a  dé- 
terminer. Plus  encore:  on  utilise  des  ta- 
bleaux de  cubage  comprenant  les  calculs 
faits  pour  toutes  les  dimensions  et  expri- 
mant le  résultat  en  mètres  cubes. 

La  société  anonyme  anciennement  „Goetz 
et  Co."  emploie  le  tableau  de  cubage  „Pres- 
sler's  Tabelle",  calculé  par  le  professeur 
Pressler  de  l'Académie  des  études  forestiè- 
res .de  Tarandth.  La  brochure  contient  28 
tableaux.  Chacun  de  ces  tableaux  contient: 

a)  l'arrangement  légulier  des  chiffres  repré- 
sentant les  dimensions  et  les  mètres  cubes 
de  façon  à  pouvoir  être  facilement  lus; 

b)  des  notes  scientifiques  expliquantes  cal- 
culs mathématiques  utilisés;  c)  la  ou  les 
espèces  d'arbres  auxquels  s'appliquent  les 
chiffres  du  tableau. 

Au  commencement  on  y  donne  des  ex- 
plications sur  les  systèmes  employés  pour 
mesurer  les  dimensions;  pour  certains  ar- 
bres on  prend  lés  dimensions  jusqu'à  1 
mètre  plus  bas  que  le  bout  mince,  non 
coupé,  d'en  haut  de  l'arbre,  et  le  diamètre 
à  ia  hauteur  du  torse  ;  pour  d'autres,  la  lon- 
gueur est  prise  pour  l'arbre  entier  (bois 
rond,  bout  coupé),  et  pour  d'autres  enfin  on 
prend  le  diamètre  plus  haut  que  le  torse. 
II  y  a  sans  aucun  doute  des  motifs  pour 
l'emploi  d'un  système  ou  d'un  autre, motifs 
qui  résident  dans  la  forme  qu'avait  ou  qu'a 
obtenu  l'arbre  abattu. 

'La  catégorie  du  tableau  utilisé  varie  aussi 
d'après  l'espèce  de  l'arbre  dont  on  vent 
faire  le  cubage.  Un  tableau  sert  pour  les 
troncs  de  sapin  et  d'épiciâ  ayant  une  forme 
conique  ressemblante;  un  autre  tableau  sera 
pour  le  chêne,  etc.  ayant  d'autres  formes. 
Ces  tableaux  sont  communs  à  l'administra- 
tion centrale  et  à  la  fabrique;  les  erreurs 
commises  par  l'une  ou  l'autre  administration 
sont  fort  peu  importantes.  Pour  les  produits 
à  petites  dimensions  les  calculs  de  cubage 
se  font  pâr  cent  pièces.  11  y  a  des  ta- 
bleaux (6  tableaux  de  13  à  18)  qui  repré- 
sentent ces  calculs. 

Le  cubage  à  l'administration  centrale. 
L'administration  de  la  forêt  envoie  une  fois 
par  mois  des  rapports  centralisés  des  quan- 
tités exploitées,  tant  à  l'administration  cen- 
trale qu'à  la  fabrique;  nous  avons  montré 
l'importance  de  ces  rapports.  Nous  ajoutons 
que  la  fabrique  rapporte  à  l'administration 
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centrale  la  quantité  des  troncs  reçus  et  la 
quantité  des  produits  obtenus,  exprimées  en 
mètres  cubes. 

Il  en  ressort  avec  évidence  que  les  calculs 
de  cubage  que  fait  l'admin  stration  centrale, 
ont  pour  but  de  contrôler: 

a)  La  quantité  totale  exploitée. 

b)  „  „  „  expédiée  et  celle  qui 
reste. 

c)  „  „  „  façonnée  et  les  pro- 
duits obtenus. 

d)  L'augmentation  ou  la  dininution  du 
pour  cent  des  pertes  et  quantités  d'une  an- 
née à  l'autre. 

Les  transports  à  long  cours.  Réception 
à  la  fabrique.  Les  trains  formés  de  radeaux 
à  Piatra-Neamtz  arrivent  environ  en  10  jours 
par  le  Sereth  et  le  Danube,  à  Galatz.  Ils 
sont  attachés  au  quai  destiné  à  cet  effet  et 
construit  de  la  sorte  à  avoir  une  pente  fort 
douce,  de  13  à  200  mètres  dans  la  largeur 
de  l'eau.  Pour  cette  portion  on  paye  une 
taxe  déterminée  au  service  hydraulique.  Le 
radeau  est  ensuite  divisé  en  2  ou  3  parties, 
selon  sa  grandeur.  Un  groupe  de  7  troncs 
reliés  entre  eux  aux  deux  boirts  et  parfois 
même  par  le  milieu  est  tiré  au  bord  pas 
trop  difficilement;  là,  les  gros  bouts  sont 
placés  sur  des  plateformes  massives  réunis 
par  un  fort  essieu.  Cette  plateforme  tourne 
en  cercle  ellipsoïdal  tirée  par  un  câble  en 
fils  de  fer  mis  en  mouvement  au  moyen 
d'une  Iocomobile. 

Le  rôle  de  cette  platforme  est  d'élever  les 
troncs  à  une  hauteur  approximative  de  75  cm. 
au  dessus  du  niveau  de  l'eau.  Les  troncs  se 
trouvent  alors  dans  ce  qu'on  nomme  le  1-er 
secteur.  Le  secteur  est  conduit  par  un  chef 
dont  nous  essayerons  de  déterminer  l'im- 
portance au  fur  et  à  mesure  de  la  descrip- 
tion des  opérations  et  transformations  aux- 
quelles sont  soumis  les  troncs.  Outre  l'opé- 
ration consistant  à  élever  les  troncs  de  75 
cm.,  il  y  a  aussi  l'opération  du  «premier 
classement"  des  troncs,  qui  consiste  en  ce 
qui  suit: 

Le  chef  du  I-er  secteur  connaît  ou  bien 
est  mis  en  connaissance  de  la  nature  des 
produits  fabriqués  pendant  l'époque  respec- 
tive. Il  aura  donc  le  soin  de  classer  les 
troncs  de  la  sorte  qu'ils  aient  les  dimensions 
exigées  pour  les  fabrications  respectives.  Ce 
classement  se  fait  par  le  sciage  à  la  scie 
mue  par  la  Iocomobile  mentionnée.  Nous 
avons  déjà  "dit  que  les  troncs  arrivent  taillés 
aux  bouts  afin  d'être  protégés  contre  les 
heurts.  Arrivés  au  niveau  de  75  cm.  qui  est 


celui  de  la  scie,  on  leur  tranche  en  premier 
lieu  les  bouts  taillés  ou  perforés  par  les 
clous'  qui  ont  servi  à  les  attacher  ensemble 
et  qui  les  rendent  impropres  au  façonnage. 
Après  cette  opération  ou  les  tronçonne  dans 
les  dimensions  exigées  par  les  sortes  de 
fabrication. 

Exemple:  nous  avons  à  la  scierie  un  tronc 
de  10  m.  de  longueur,  et  la  fabrique  fâçonne 
les  dimensions  de  3,  5,  2  m.  longueur,  alors 
il  nous  reste  le  choix;  ou  bien  de  couper 
le  tronc  en  3  parties:  2,  3,  5  m.  ou  en  deux 
parties  8,  2  m.  Dans  tous  les  cas  on  tâche 
de  faire  de  la  sorte  qu'il  n'y  ait  pas  de 
restes  non  employés  comme  produits  fa- 
çonnés. 

Le  chef  du  secteur  joue  ici  un  rôle  im- 
portant. 

Une  autre  opération  est  celle  de  la  trans- 
formation en  prismes.  Le  tronc  coupé  en 
deux  ou  trois  pièces  est  transformé  en  prisme 
sur  deux  côtés  opposés  (on  coupe  les  par- 
ties latérales)  au  moyen  de  la  scie,  de  sorte 
que  le  tronc  devient  propre  pour  la  scie  à 
mouvement  alternatif. 

Les  opérations  décrites  jusqu'ici  sont  ac- 
complies au  niveau  indiqué  de  75  cm.  Après 
cela,  les  troncs  sont  élevés  à  un  hauteur 
d'environ  I  m.  à  l1/»  m.  au  dessus  du  niveau 
de  l'eau,  niveau  propre  pour  les  faire  glisser 
sur  la  pente  à  la  scie  verticale  à  mouvement 
alternatif. 

Le  haussement  à  ce  niveau  se  fait  au 
moyen  de  planches  mobiles  se  mouvant  sur 
la  pente  au  moyen  d'une  chaîne  dentée  cir- 
culaire; les  planches  étant  pourvues  aux 
deux  bouts  de  crocs  qui  accrochent  le  tronc 
automatiquement,  et  le  laissent  ensuite  libre 
sur  la  plateforme  du  dépôt.  Les  planches 
ayan,t  entre  elle  des  ligatures  étroites,  cela 
leur  permet  de  se  mouvoir  facilement. 

Le  mouvement  leur  est  imprimé  par  la 
force  communiquée  par  la  Iocomobile  à  des 
chaînes  dentées  circulaire  appliquées  aux 
deux  bouts  des  planches. 

Les  noms  qu'on  donne  à  ces  planches 
sont  différents,  mais  celui  employé  le  plus 
communément  est  «transporteuses".  A  l'aide 
de  ces  planches,  nous  l'avons  déjà  dit,  les 
troncs  sont  élevés  à  une  hauteur  propre  au 
transport  à  la  scie  à  mouvement  alternatif. 
Ici,  on  fait  un  second  classement  ayant  une 
utilité  pratique  importante:  le  classement 
des  troncs  d'après  les  dimensions  et  leur 
rangement  d'après  ce  classement.  La  cause 
en  est  que  les  scies  à  mouvement  alternatif 
peuvent  façonner  différents  produits  en  même 
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temps  mais  seulement  de  troncs  ayant  la 
même  dimension. 

Le  classement  se  fait  à  la  société  „Goetz 
et  Co."  en  18  petites  catégories  ou  7  grandes 
catégories.  Pour  chaque  grande  catégorie,  le 
chef  du  secteur  choisit  un>3  équipe  de  six 
hommes  pour  le  transport  des  troncs  aux 
scies  respectives  conformément  aux  classe- 
ments effectués.  L'expédition  se  fait  au  moyen 
des  vagonnets,  par  un  chemin  dont  la  lon- 
gueur a  été  calculée  et  surtout  la  pente,  de 
façon  que  cette  dernière  imprime  au  vagonnet 
une  force  de  mouvement  à  poids  normal  (3 
troncs  ou  57s  nr!)  suffisante  pour  le  faire 
arriver  au  2-ème  secteur,  le  secteur  des  scies 
à  mouvement  alternatif.  La  vitesse  a  été 
corrigée,  en  calculant  la  grandeur  de  la  courbe 
décrite  par  le  vagonnet  pour  entrer  au  2-ème 
secteur.  L'arrêt  devant  la  scie  respective  ou 
pour  mieux  dire,  sur  la  ligne  principale  du 
secteur  des  scies  à  mouvement  alternatif,  est 
facilement  effetué  à  la  main,  et  on  l'arrête  à 
la  plaque  tournante  respective. 

Ici  à  lieu  la  livraison  des  troncs  (comptés) 
par  les  hommes  du  1-er  secteur  à  ceux  du 
secteur  des  s:ies  verticales  à  mouvement 
alternatif. 

Pendant  l'époque  du  façonnage  du  bo's, 
lorsque  beaucoup  de  radeaux  arrivent  et 
qu'on  doit  les  disjoindre  rapidement  afin 
d'éviter  l'obstruction,  la  perte  d'un  temps 
précieux,  et  pour  pouvoir  intensifier  la  fa- 
brication en  mettant  en  fonction  toutes  les 
scies,  les  troncs  sont  apportés  du  bord  du 
canal  sur  les  planches  inclinées,  directement, 
au  moyen  des  vagonnets,  au  secteur  des 
scies  verticales  à  mouvement  Alternatif. 

Dans  ce  secteur  organisé  comme  le  1-er 
secteur,  ayant  un  chef  et  des  équipes,  les 
troncs  sont  réceptionnés  et  déposés  avant 
ou  après  que  les  bouts  en  aient  été  tranchés 
et  les  troncs  transformés  en  prismes,  opé- 
rations propres  au  1-er  secteur.  t)ans  ce  cas 
on  fait  un  travail  inutile  car  le  classement 
des  troncs  d'après  les  dimensions  et  leur 
rangement  sur  les  lignes  des  scies  respectives 
réclame  un  travail  qui  cependant  compense 
le  désavantage  qu'on  aurait  par  l'obstruction 
des  radeaux. 

Les  troncs  sont  déposés  près  de  la  ligne 
de  la  scie  respective  et  sont  disposés  en 
piles  carrées  ayant  un  espace  au  milieu, 
hautes  d'environ  1  %  m.,  afin  de  pouvoir 
facilement  les  manipuler  pour  le  chargement 
ou  pour  les  pousser  à  la  scie. 

Lorsqu'à  une  époque  quelconque  les  scies 
ne  fonctionnent  pas  et  les  troncs  n'ont  plus 


de  place  dans  les  espaces  libres  du  2-ème 
secteur,  on  procède  à  ce  q  .'on  appelle  le 
„dépôt  en  grand",  qui  consiste  à  ranger  les 
troncs  superposés  en  piles  carrées  jusqu'à 
3  m.  de  hauteur.  Une  hauteur  plus  grande 
empêcherait  une  manipulation  facile. 

Ce  dépôt  se  fait  sur  un  plateau  étendu 
exposé  au  vent,  et  un  terrain  aussi  sec  que 
possible,  de  préférence  pierreux  afin  d'éviter 
l'humidité  et  la  fermentation. 

Pour  le  rangement,  l'a  manipulation,  etc., 
eu  emploie  des  hommes  ayant  des  connais- 
sances et  de  l'expérience,  ce  qui  est  fort 
important  là  où  peuvent  se  produire  des 
écroulements  et  chocs  qui  pourraient  causer 
des  pertes  importantes. 

Le  choix  de  l'emplacement  des  dépôt?,  le 
remplacement  ou  le  choix  du  dépôt  qui  doit 
passer  au  façonnage,  sont  des  questions  qui 
intéressent  au  plus  haut  point  ceux  qui  sont 
chargés  de  conduire  les  exploitations  fores- 
tières. 

Fabrication- façonna  ?e.  Sur  les  lignes 
secondaires,  (des  scies)  les  troues  sont  ame- 
nés par  les  hommes  du  2-ème  secleur  aux 
scies  respectives. 

Chaque  scie  verticale  à  mouvement  alter- 
natif a:  * 

a)  une  ligne  pour  amener  les  troncs  (ligne 
secondaire)  partant  de  la  plaque  tournante 
jusqu'à  la  balle  des  scies,  ei  passant  tout 
près  de  la  •Scie  respective. 

b)  La  ligne  (tertiaire)  pour  amener  les 
troncs,  qui  commence  à  3  m.  derrière  la 
scie,  juste  en  face  de  la  lumière  de  la  scie 
verticale  à  mouvement  alternatif,  passant  par 
plusieurs  plaques  tournantes  à  la  plateforme 
de  dépôt  provisoire  et  au  premier  c!asse- 
men^des  produits  fabriqués. 

Le  tronc  transporté  sur  le  vagonnet  de  la 
ligne  secondaire  est  roulé  sur  un  vagonnet 
qui  se  trouve  sur  la  ligne  tertiaire  où  il  y 
a  en  tout  deux  vagonnets,  l'un  qui  porte  les 
troncs  à  la  scie  et  l'autre,-  devant  la  scie 
qui  emporte  le  troue  trannformé. 

Les  deux  vagannets  sont  pourvus  d'un 
mécanisme  formé  par  deux  antennes  dentées 
qui  prennent  le  tronc  et  le  fixent.  La  fixation 
du  tronc  est  une  opérât  on  importante. 

Nous  ne  décrirons  pas  les  scies  verticales 
à  mouvement  alternatif  de  façon  détaillée, 
nous  montrerons  un  peu  plus  loin  quelques 
systèmes  d'arrangement  de  ces  scies  po.ir 
pouvoir  atteindre  tel  ou  tel  autre  but. 

a)  Scies  verticale  à  mouvement  alternatif 
rangées  en  ligne  droite. 

Avantages  :  \)  Il  y  a  un  seul  arbre  de 


CORRlîSPONDAN 

transmission,  conducteur  principal  pour  toutes 
les  scies;  par  ce  moyen,  on  évite  donc  des 
transmissions  secondaires  et  on  obtient  con- 
séquemment  des  économies  de  force,  com- 
bustible, machines,  etc. 

2)  Ce  système  permet  d'utiliser  avantageu- 
sement la  classement  des  troncs  en  prisme 
et  de  les  diriger  aux  scies  respectives. 

3)  On  simplifie  l'arrangement  des  lignes 
des  vagonnets  dans  la  halle  des  scies  ver- 
ticales à  mouvement  alternatif. 

Désavantages  :  Il  y  en  a  de  très  grands. 

Avant  de  les  démontrer  essayons  de  pas- 
ser rapidement  sur  les  opérations  de  fa- 
çonnage. 

Nous  avons  dit  que  les  scies  verticales  à 
mouvement  alternatif  sont  disposées  de  la 
sorte  que  chaque  scie  produit  une  autre  sorte 
de  fabrication.  Il  y  a  même  de  ces  scies, 
comme  celles  de  Galatz,  où  les  Nos  1,  2 
et  3  ne  produisent  du  tronc  formé  en  prisme, 
que  des  madriers  de  deux  catégories:  a)  ma- 
driers complètement  façonnés,  et  b)  madriers 
dont  les  bords  ne  sont  pas  enlevés.  Pour 
enlever  les  bords  des  madriers  sortis  de  la 
scie,  on  doit  retirer  le  tronc  façonné,  le 
porter  à  la  plateforme  de  dépôt  et  classe- 
ment, y  laisser  les  madriers  achevés  et  re- 
tourner avec  les  autres  scies  4,  5  et  6  pour 
en  obtenir  des  madriers  moins  épais,  des 
plan:hes,  des  prismes,  etc.,  les  renvoyer 
ensuite  à  la  plateforme  de  dépôt  ef  de  clas- 
sement, y  laisser  les  produits  complètement 
façonnés  et  retourner  avec  les  autres  aux 
machines  à  enlever  les  bords,  à  aplanir,  à 
raboter,  etc.  Ceci  représente  un  travail  ma- 
nuel en  plus  et  fort  coûteux,  surtout  pendant 
les  époques  de  crise  de  main -d'oeuvre, 
grèves,  etc. 

Ce  système  est  employé  à  Galatz  où  il  y 
a  18  scies  verticales  à  mouvement  alternatif 
sur  la  même  ligne. 

On  a  tâché  de  porter  remède  à  ce  système 
et  on  en  a  introduit  un  autre  à  la  fabrique 
de  Nehoiu. 

Le  tronc  façonné  à  la  scie  No.  1  (p.  ex.) 
peut  être  porté  par  un  homme  avec  le  même 
vagonnet  à  t  >utes  les  scies  sans  que  cela 
réclame  un  travail  manuel  excessif.  On  voit 
dans  le  dessin  le  réseau  complèxe  de  rails 
Decauvillc,  le  nombre  des  plaques  tour- 
nantes, etc. 

Avantages.  Ceux  déjà  énoncés:  moins  de 
travail,  et  sourtout  production  plus  intense 
par  économie  de  temps.  Ces  avantages  sont 
parfois  moindres  que  les  aésavantages.  Le 
grand  désavantage  est  qu'il  faut  de  nom- 
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breux  arbres  de  transmission,  donc  une 
grande  force  vive  non-employée.  Les  calculs 
ont  démontré  que  cette  force  vive  dépensée 
inutilement  représente  une  perte  assez  im- 
portante. On  eut  recours  alors  à  un  troisième 
système  qui  a  été  étudié  seulement  mais 
qui  n'a  pas  été  mis  en  application.  On  a 
conçu  un  système  d'arrangement  des  scies 
en  ligne  droite  (Galatz)  et  un  arrangement 
oblique  des  autres  machines  à  enlever  les 
bords,  à  aplanir,  à  raboter,  etc.  On  utilise 
donc  les  deux  systèmes,  mais  comme  pour 
les  autres  machines  nécessitant  une  moindre 
force  vive,  elle  peut  être  donnée  par  l'arbre 
de  transmission  des  scies,  donc  par  des 
arbres  de  transmission  secondaires,  la  force 
vive  dépensée  en  vain  est  fort  minime,  ce 
qui  fait  que  le  mal  signalé  s'amoindrit. 

Comment  remédier  au  désavantage  produit 
par  une  grande  manipulation  causée  par  le 
passage  des  produits  semi  fabriqués  d'une 
scie  à  l'autre?  On  imagine  un  système  qui 
roulerait  automatiquement  de  la  ligne  tertiaire 
d'une  scie  à  la  ligne  secondaire  de  l'autre 
des  produits  devant  aller  à  la  scie  respective 
en  retenant  ceux  complètement  façonnés  qui 
vont  à  la  plateforme  de  dépôt  et  classement. 
Les  avantages  sur  les  autres  systèmes  res- 
so.tent  clairement. 

Flekgatter.  Les  scies  qui  doivent  façonner 
des  troncs  à  dimensions  exceptionnelles  pour 
les  quelles  ils  pourrait  arriver  qu'elles  n'aient 
par  la  force  de  pé  étration  nécessaire,  on 
adapte  à  la  partie  supérieure  dé  la  scie  un 
cylindre  se  mouvant  à  la  vapeur,  qui  à  l'aide 
de  deux  barres  de  fer  à  vis  accrochent  les 
deux  bouts  de  la  scie  mobile  et  la  font  se 
mouvoir  de  haut  en  bas  et  de  bas  enhaut. 

On  établit  par  des  calculs  mécaniques 
que  le  nombre  des  mouvements  par  unité 
de  temps,  produits  par  la  force  communiquée 
par  l'arbre  de  transmission  souterain,  soit 
exactement  le  même  que  le  nombre  de  mou- 
vements produits  par  le  cylindre  mis  en 
mouvement  par  la  vapeur.  Cette  sorte  de 
scie  se  nomme  Flekgatter.  Une  machine 
semblable,  où  la  force  communiquée'  est 
considérable,  a  besoin  d'une  base  soiide, 
autrement  il  se  produirait  des  déplacements 
pouvant  provoquer  de  graves  accidents.  A 
Galatz  il  y  a  deux  scies  de  cette  espèce 
mais  qui  ont  été  peu  employées  justement 
à  cause  de  la  base  pas  trop  solide.  La 
salle  des  scies  étant  située  fort  à  proximité 
Danube,  le  terrain  est  faible  et  on  n'a 
pu  trouver  un  terrain  ferme  jusqu'à  une 
grande  profondeur.  L'eau  du  Danube  qui 
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s'infiltre  dans  ces  terrains  mine  petit  à  petit 
le  soubassement. 

Tant  à  Qalatz  qu'à  Nchoiu,  la  société  an- 
ciennement „Goetz"  a  par  18  scies  verticales 
à  mouvement  alternatif  normales;  à  Galatz 
elle  a  en  plus,  2  Flekgatter  à  double  force 
(non  employées).  Pour  chaque  scie  il  y  a  2 
hommes  pour  surveiller  et  manipuler.  En  plus 
pour  chaques  3  scies  il  y  a  un  sous  contre- 
maître et  pour  chaques  6  scies  un  contre- 
maître. Ce  dernier  fixe,  conformément  aux 
ordres  reçus  de  l'administration  de  la  fa- 
brique, !a  sorte  des  fabrications  qu'on  doit 
produire  ce  jour-là  ou  bien  pendant  une 
série  de  quelques  jours.  A  cet  effet  on  des- 
sine sur  un  tableau  fixé  à  la  droite  de  chaque 
scie,  un  modèle  ou  bien  en  général  quelques 
modèles  des  fabrications  qui  doivent  sortir 
de  la  scie  respective.  Le  modèle  montre  la 
longueur,  l'épaisseur  et  la  largeur.  Evidem- 
ment que  la  scie  est  arrangée  de  façon  à 
produire  ces  dimensions.  Le  contre-maître  à 
soin  que  les  scies  soient  arrangées  à  cet 
effet.  Les  2  hommes  de  chaque  scie  sont 
les  exécuteurs,  et  le  surveillant  est  le  sous 
contre-maître. 

Après  le  façonnement  du  premier  tronc, 
les  exécuteurs  arrêtent  la  scie  et  examinent 
de  commun  accord  avec  le  sous  contre- 
maître, les  dimensions  obtenues;  si  elles  ne 
correspondent  pas  aux  dimensions  notées  au 
tableau,  ils  en  rapportent  au  contre-maître 
qui  procède,  avec  le  personnel  mécanique 
nécessaire,  à  l'ajustement  des  lames. 

Toutes  les  24  heures  lorsque  la  fabrique 
fonctionne  aussi  la  nuit,  et  toutes  les  12 
heures  lorsqu'elle  ne  fonctionne  que  de  jour, 
Chaque  sous  contre-maître  présente  au  con- 
tre-maître un  rapport  sur  l'activité  par  lequel 
il  indique  la  continuité  et  les  sortes  obte- 
nues; ces  rapports  sont  ensuite  centralisés 
et  présentés  par  le  chef  des  scies  et  autres 
machines  (à  raboter,  à  dégauchir,  etc.),  à 
l'administration  de  la  fabrique.  L'utilité  du 
procédé  est  évidente. 

Les  chefs  des  secteurs  présentent  des 
rapports  analogues,  sur  l'activité  déployée 
pendant  le  môme  intervalle. 

Le  vagonet  qui  se  trouve  au  devant  de 
la  scie,  donc  celui  destiné  à  recevoir  le 
tronc  façonné,  comme  nous  l'avons  déjà  dit, 
est  pourvu  d'un  mécanisme  à  antennes  ser- 
vant à  fixer  fortement  le  tronc  façonné  jus- 
qu'à ce  que  la  coupe  en  est  achevée;  au- 
trement le  tronc  façonné  sortant  de  la  lu- 
mière de  la  scie  de  plus  de  la  moitié  de 
sa  longueur,  commencerait  à  trembler;  cette 


trépidation  peut  devenir  si  forte  qu'elle  dé- 
truirait tout  le  tronc. 

A  l'endroit  même  des  scies  verticales  à 
mouvement  alternatif  (à  Nehoiu)  ou  bien 
après  avoir  été  transportés  par  les  vagon- 
nets  à  la  plateforme  de  dépôt  et  de  classe- 
ment  (Galatz)    on   procède   à   un  triage 

a)  en  produits  complètement  façonnés,  qui 
sont  rangés  sur  la  plateforme  respective,  et 

b)  en  produits  semi-façonnés  qui  passent  à 
d'autres  scies  ou  machines  à  dégauchir  ou 
à  raboter. 

La  société' anciennement  „Gaetz  et  Co.",  ex- 
porte exclusivement  des  produits  non  rabotés. 

Plate-forme  de  classement  définitif.  En 
face  du  hall  des  scies  se  trouve  une  plate- 
forme en  planches- où  on  dépose  les  pro- 
duits à  Leur  sortie  même  des  scies.  On  y  fait 
ensuite  le  classement  des  produits  obtenus 
qui  sont  réunies  'en  piles  spéciales  pour 
chaque  catégorie. 

Cette  opération  ne  réclame  pas  tant  de 
connaissances  que  d'expérience  et  de  coup 
d'oeil.  En  effet,  avec  le  temps  les  ouvriers 
connaissent  bien  les  sortes  et  les  endroits 
de  dépôts,  de  sorte  qu'il  ne  leur  reste  plus 
qu'à  perfectionner  leur  habilité  dans  les 
mouvements. 

Arrangements  en  piles.  L'arrangement  en 
pilles  se  fait  de  plusieurs  façons,  dont  deux 
sont  les  principales  et  les  plus  en  usage  : 

a)  L'arrangement  en  piles  quadrillées, 

b)  „  „      „  entassées. 

L'arrangement  en  piles  quadrillées  est  em- 
ployé surtout  en  vue  du  séchage  du  bois, 
afin  de  pouvoir  être  conservé  plus  long- 
temps. 

A  la  base  on  arrange  quatre  ou  six  troncs 
choisis  parmi  les  plus  anciens,  pour  ne  pas 
employer  les  troncs  nouveaux,  la  base  étant 
condamnée  a  être  transformée  plus  tard  e 
matériel  à  brûler. 

Naturellement,  la  base  a  pour  but  de  pro- 
téger la  pile  contre  l'humidité  et  présenter 
un  dessous  libre  pour  Ja  circulation  de  l'air 
de  bas  en  haut. 

Les  couches  suivantes,  superposées,  sont 
inverses  (alternant  celles  d'une  direction  avec 
celles  d'une  autre)  à  distances  d'environ  1 
dm.,  parfaitement  symétriques  afin  de  former 
des  espaces  carrés  en  long  et  en  large  de  la 
pile,  à  travers  lesquels  l'air  circule  facilement. 

La  partie  supérieure  est  recouverte  de 
planches  formant  un  toit  légèrement  rehaussé 
et  oblique  pour  ne  pas  empêcher  la  circu- 
lation de  l'air  et  pour  faciliter  l'écoulement 
de  l'eau  des  pluies. 
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Tous  les  rangements  en  quadrille  se  font 
seulement  sur  une  partie  de  la  plafe-formc 
des  dépôts,  pour  des  motifs  que  nous  ver- 
.  rons  plus  loin. 

La  durée  du  séchage  est  assez  longue 
étant  conditionnée  par  l'état  atmosphérique. 

Les  durées  suivantes  sont  données  comme 
norme: 

environ  3  semaines  pendant  les  mois  de 
juin,  juillet  et  août. 

environ  4  à  5  semaines  pendant  les  mois 
d'avril,  mai,  septembre  et  octobre. 

environ  2  mois  pendant  le  reste  de  l'année. 

Après  l'expiration  de  ces  délais,  les  piles 
quadrillées  sont  examinées  pour  constater 
si  le  bois  est  suffisamment  sec 'afin  de  pou- 
voir être  conservé  sans  risques. 

Si  l'on  constate  que  le  bois  est  suffisam- 
ment sec,  alors  on  In  transporte  sur  l'autre 
partie  de  la  plate-forme  où  il  forme  le  se 
cond  rangement  nommé  piles  entassées.  / 

Ce  n'est  pas  pour  épargner  l'espace  que., 
les  administrateurs  ordonnent  un  second  ran- 
gement, car  cette  épargne  est  tout  à  fait 
insignifiante,  mais  pour  le  motif  qu'en  laissant 
plus  qu'il  ne  faut,  les  planches  en  piles  qua- 
drillées, le  séchage  produit  une  oxidation 
prononcée  sur  de  grandes  surfaces,  ce  qui 
déprécie  la  qualité  de  la  planche.  En. même 
temps  que  le  rangement  en  piles  entassées 
on  prat  que  aussi  une  autre  opération  qui 
manquait  au  rangement  en  piles  quadrillées, 
c.  à.  d. 

Le  liage.  Le  liage  des  planches  est  une 
opération  qui,  aussi  coûteuse  qu'elle  sem- 
blerait, est  ompensée  par  les  avantages 
qu'elle  présente,  à  savoir:  1)  la  manipula- 
tion est  beaucoup  plus  facile;  2)  le  range- 
ment dans  la  cale  ou  sur  le  pont  du  bateau 
se  fait  mieux,  donc  avec  moins  de  risques 
de  croulement;  3)  le  nombre  des  planches 
contenues  par  un  faisceau  indique  les  di- 
mensions des  planches  formant  un  même 
tas.  Le  liage  des  lattes  se  fait  au  moyen 
d'un  mince  fil  de  fer  et  celle  des  planches 
,  au  moyen  de  cordes  de  chanvre  (Manille), 
afin  de  ne  pas  détériorer  les  arrêtes  ce  qui 
déprécierait  la  qualité. 

Le  nombre  contenu  dans  un  faisceau  est 
en  rapport  de  l'épaisseur,  ainsi  l'usage  a 
consacré  les  chiffres  suivants  : 

épaiseur   5  ni  m  12  pièces  par  faisceau 

»  7    »      1 1        „        n  » 

i  9  o 

épaiseur  12  m  m   5  pièces,  par  faisceau 
18   „      4  „ 

»  25     ,i         3        ,,         »'  „  - 


Cet  usage  est  si  bien  enraciné  qu'on  ne 
commande  jamais  3  m3  de  lattes  de  18m/ra, 
mais  3  m3  en  faisceaux  de  4  pièces. 

Produits  obtenus.  La  société  anonyme 
«autrefois  Goetz"  produit  tant  à  Galatz  et 
Nehoiu  qu'aux  autres  scieries,  toutes  espè- 
ces de  planches,  madriers,  lattes,  etc.,  mais 
on  donne  une  grande  intensité  à  la  produc- 
tion d'exportation,  en  laisant  au  second  plan 
les  produits  du  commerce  intérieur. 

En  général  il  y  a  deux  grandes  catégories: 

a)  Produits  d'exportation  75  à  80%. 

b)  Produits  pour  le  pays  20  à  25%. 
Les  essences  exploitées  sont  exclusivement 

le  sapin  et  l'épicéa,  ces  essences  étant  de- 
mandées par  les  pays  importateurs. 

Les  produits  pour  le  pays  sont  en  général 
ceux  qui  restent  en  sus  de  la  quantité  en- 
gagée pour  l'exportation,  ainsi  que  les  pro- 
duits non  acceptables. 

Notions  sur  le  sciage  du  bois  en  Roumanie, 
Calcul  de  la  transformation  du  bois  brut 
en  bois  façonné,  en  prenant  comme  base 
un  rendement  de  56°/0. 

Supposons  que  la  fabrique  reçoit  au  sciage 
une  quantité  importante  de  bois  mince  (en- 
viron 10%  au  diamètre  de  15  cm.,  et  au 
dessous);  supposons  encore  qu'on  livre  au 
sciage  100  m8  de  troncs  de  sapin  sain.  Ces 
quantités  sont  combinées  comme  suit  : 

80  m:'  de  longueur  de  4  m.  et  au  dessus,  et 
20  m3   „        „         „  3  à  3,50  m. 

en  calculant  un  rendement  de  56%  il  résul- 
tera de  ces  100  m3: 

44,800  matériel  façonné  des  80  ms  de  long,  de  4  m.  et 
1 1.200      „  ,        »   20  „  „     „     „  3  à  3,50 

55,000  m3  de  matériel  façonné. 

En  moyenne,  un  mètre  cube  de  matériel 
tombant  se  compose  comme  suit: 

60  "  g  marchandise  normale,  et 
40%         „  inférieure 

Par  marchandise  normale  on  comprend 
celle  qui  est  formée  comme  suit: 

60%   I-ère  qualité 
35%  H-ème     „  et 
5%  111-ème  „ 

Marchandise  inférieure  est  celle  composée 
comme  suit: 

25  %     II-ème  qualité 

1772%  III-ème  „ 

12»/,%  IV-ème   .  „ 

35  %  marges,  dosses,  et 

10%  déchets  (échardes,  planches  non  entières). 
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Le  résultat  dimensionnel  de  l'assortiment 
nécessaire  pour  marchandise  normale  et  mar- 
chandise inférieure  est  le  suivant: 

60°  o  marchandise  normale  sur  le  total 

de  56.000  m8,  soit  33,600  m3 
40°  B         »         inférieure  sur  le  total 

à 3  56.000  m3,  soit  22,000  m:l 

Total  56,000  m? 

En  conformité  avec  la  composition  pour- 
centuelle  de  la  marchandise  normale  ci- 
dessus,  nous  avons: 

60%  sur  44,800,  soit  26,880  m3  mareh.  long,  normale 
60°  o  »   11,200,    „     6,720  „      „     courte  norm. 
40'.  0  „  44,800,        17,920  „      „     long,  infér. 
40%  „   11,200,    „     4,480  „      „     courte  infér. 

Nous  avons  un  tôt.  de  56,000  mètres  cubes. 

Ensuite,  chacune  de  ces  quatre  catégories 
de  marchandises  se  compose  à  son  tour  de 
différentes  espèces  de  marchandises,  de  sorte 
que  nous  pouvons  appliquer  la  norme  sui- 
vante: 

Les  26,880  m3  se  composent  comme  suit: 

70"/,,  marchandise  large,  soit  18.816  m* 
20%         „         étroite,  „     5.376  „ 
10%         „         lattes,  „     2.688  % 

ce  qui  fait  un  total  de  26.880  m3  dont  on  doit 
défalquer  10%  de  marchandise  courte  qui  résulte 
au  dernier  classement  dimensionnel  et  qualitatif. 

La  même  proportion  est  appliquée  à  la 
marchandise  courte,  soit  : 

Les  6.720  m3'  de  marchandise  étroite  nor- 
male se  compose  comme  suit: 

70%  marchandise  large,  soit  4,704  nï' 
20%         „  étroite,  „    1,344  „ 

10%  lattes,  „   0,672  „ 

ce  qui  fait  un  total  de  6,720  m:'.  dont 
Oa  défalque  comme  ci-dessus  10  %• 

11  reste  encore  la  division  de  40%,  de- 
marchandise  inférieure  qui  se  fait  comme 
suit: 

40%  marchandise  de  2-ème  qualité  soit  8.960  m3 
17%         „  n  3-ème      „      „    3.920  „ 

ïtU         »  »>  4"èrae      „      „    2.800  „ 

20%         „  dosses         .,      „    4.480  „ 

10°  „  „  déchets         .,       .,     2.240  „ 

ce  qui  fait'  au  total  22.400  ma 

Le  bois  non  flotté  et  transformé  pendant 
l'année  même  de  la  coupe,  s'il  est  de  bonne 
qualité,  aura  un  rendement  plus  important 
et  une  meilleure  classification  diraensîon- 
nelle  et  qualitative 


Exportation  de  bois  de  la  Roumanie 
dans  le  Bassin  méditerranéen,  avartt  la 
guerre  mondiale.  Tarif  des  prix. 

Il  s'agit  de  toutes  les  dispositions  géné- 
rales appliquées  à  tous  les  territoires  et 
tous  les  ports  de  la  Méditerranée  ainsi  que 
pour  Hambourg.  Des  changements  dans  les 
relations  de  prix  ne  sont  pas  permis  pendant 
la  durée  d'un  contrat  (d'une  lettre  d'accord), 
c'est-à-dire  qu'on  ne  peut  y  substituer  les 
prix  „cif"  en  „kai",  au  lieu  des  prix  „fob". 

Les  dimensfons  spécifiées  au  tarif  des  prix 
.pour  les  morali,  lati  et  cantineli  sont  les 
dimensions  minimes  qui  doivent  être  pro- 
duites et  la  fourniture  de  dimensions  plus 
petites  n'est  pas  permise;  des  dimensions 
grandes  peuvent  cependant  être  produites  et 
vendues,  mais  la  dimension  doit  en  ce  cas 
être  calculée  au  complet  et  les  prix  ne  peu- 
vent êfre  au  dessous  de  ceux  fixés  par  le 
cartel. 

Pour  la  marchandise  étroite  est  obliga- 
toire seulement  la  quantité  à  vendre  pour 
toute  la  localité;  donc,  il  n'est  pas  néces- 
saire de  vendre  à  chaque  acheteur  isolément 
le  pourcentage  prescrit,  mais  à  la  totalité 
des  acheteurs  d'une  localité. 

La  quantité  de  marchandise  étroite  qu'on 
doit  fournir  est  d'au  moins  15  à  20%,  de 
la  quantité  entière  de  planches  et  solives 
(poteaux  d'huiserie,  solideaux,  poutrelles), 
inclusivement  la  marchandise  étroite  d'après 
chaque  localité,  soit  de  12  à  19  ctm.,  l'ac- 
ceptation de  la  marchandise  de  12  etnv, 
n'étant  pas  obligatoire.  11  est  bien  entendu 
que  ces  dimensions  se  rapportent  à  la  lar- 
geur. 

Sous  la  dénomination  de  „Block"  on  com- 
prend les  firmes  spécifiées  au  contrat,  à  sa- 
voir: Goetz,  Union,  Swag  avec  les  firmes  et 
sociétés  affiliées  où  qui  s'y  affilieront. 

Donnons  un  exemple  de  fourniture  obli- 
gatoire de  marchandise  étroite  à  20%,. 

La  quantité  totale  est  de  150  vagons  dont: 
madriers,  bois  à  fendre,  morali,  pl.  longues 
50  vag. 

Planches  larges  et  poteaux  d'huiserie  80 
vagons.  Marchandise  étroite  de  12  ctm.  et 
24  ctm.  épaisseur  20  vagons. 

Franchise:  pour  les  assurances  maritimes 
la  franchise  (frais,  taxes)  est  à  la  charge 
l'acheteur. 

Option:  une  option  au  dessus  de  33n/o 
sur  la  quantité  définitivement  achetée,  au 
choix  de  l'acheteur,  ne  peut  être  accordée 

Les  options  au  choix  du  vendeur,  en  ce 
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qui  concerne  la  quantité,  sont  libres.  Pour 
les  ventes  où  une  quantité  minimum  et  ma- 
ximum de  marchandise  est  prévue,  l'option 
est  admise  seulement  pour  le  vendeur  et 
non  pour  l'acheteur. 

La  dénomination  par  rapport  à  la  qualité 
d'après  la  destination  respective  est  la  sui- 
vante: 

Atrique  du  Nord  ' 
Turquie       et  France  .     Italie  Rotterdàm 

"  Xaicnaiil.  florin.  I-ercluiî  Marque  rouge  Monte  I  -fil  iinsortirt 
Ill-tme  close    ill-eme  enoix  Marque  noire  Quarta  IV  classe 

Tombant,  la  dernière  qualité,  matériel  tel 
qu'il  sort  de  la  scierie. 

Le  bois  de  hêtre  pour  l'exportation  avait 
les  qualités  suivantes: 

Turquie  Ill-éme  choix 

Afrique  du  Nord  et  France  .  .  .  Marque  noire 

Italie  Tertia 

Rotterdam  IlI-ème  classe 

L'assortiment  oblige  l'acheteur  et  le  ven- 
deur à  combiner  la  marchandise  de  toutes 
ces  catégories  d'une  façon  établie. 

Les  prix  de  cartel  doivent  être  augmentés 
comme  suit: 

Fr.  1   par  nr  pour  une  vente  de  moins  de  500  vag. 
b  0.50  „    „     „      „     „       »     500  à  1.000  „ 
.  0.50  „    „    „      „     „      „   1000  à  1.500.  „ 

Fixation  du  prix  de  dock  et  de  quayage 
pour  Galatz  et  Bràila,  ou  bien  la  fixation 
de  prix  fob  pour  Galatz,  Brâib,  Constantza 
ou  Odessa,  respectivement  de  6,  7.50,  8.50 
fr.  par  mètre  cube. 

A  l'arrangement  des  assortiments,  les  tom- 
bants doivent  être  sans  pourritures  ni  fentes. 

La  marchandise  ordinaire  contenue  dans 
un  assortiment  devait  avoir  les  largeurs  sui- 
vantes: 10—14  cm.;  15—17—18  cm.;  12; 
19;  22  cm.  et  au  dessus.  L'épaisseur  ordi- 
naire était  de:  12;  18;  24;  29;  38;  40  '»/,„ 
et  de  morali,  les  prix  prévus  dans  les  pre- 
scriptions générales  sont  majorés  de  2  fr. 
par  m3. 

Contract  de  transport.  Maison  Watson 
et  Youell  pro  I912fm 

Vienne,  le  26  Août  1912 
Messieurs  Watson  et  Youell,  Galatz 
Messieurs, 

Nous  avons  bien  reçu  votre  estimée  K  tre 
du  1  Janvier  1912  conçue  en  ces  termes: 
Galatz,  1  Janvier  1912. 
M.  M.  la  Société  Anonyme  pour  l'Exploi- 
tation de  Forêts  et  de  Scieries  à  vapeur, 
anciennement  P.  et  C.  Goetz  et  C-o. 

Vienne 


Messieurs, 

Nous  avons  l'avantage  de  vous  confirmer 
que  la  convention  suivante  a  été  établie 
entre  nous  pour  l'année  1912: 

1.  Nous  nous  engageons  à  mettre  à  votre 
disposition  pendant  la  durée  de  cette  con- 
vention, en  temps  utile,  à  Galatz,  tous  les 
bateaux  dont  vous  aurez  besoin  pour  les 
destinations  ci-bas  aux  prix  et  conditions 
suivantes: 

2.  Taux  de  frêt  pour  des  cargaisons  com- 
plètes ou  partielles  pour  l'année  1912/1913. 

a.  Pour  les  ports  italiens     A1)  B c) 
(Méditerranée  et  Adriatique  (Francs  pm  waxon  de  2ïm.o 
excepté  Gènes  et  Naples,  (M?)  fc$2»   C9  2,  <i9  3i 
ainsi  que  pour  Malte)  .  .  .    165-185  176-200 

b.  Pour  Gènes /et  pour 
Naples  à  votre  gré  jusque 
1600  wagons  par  an,  en 
transports  de  40  wagons 
minimum  pour  un  port.  .  161.— 

c.  Toute  partie  pour  Na- 
ples et  Gênes  au-dessus  de 

1630  wagons  coûtera  .  .  .  16c.— 

d.  Marseille   165-187. 

c.  France,  tous  les  autres 

ports   176-198  209-23!. 

d.  France,  tous  les  autres 
ports  chargements  dépas- 
sant 70  wagons  pour  un 

port   165-187. 

e.  Afrique,  Côte  algé- 
rienne, Tunisienne  et  Tri- 
poli   176-200  236,i»-2©3. 

f.  Alexandrie,  chargements 
complets  de  pas  moins  de 

150  wagons  •  .  160. 

g.  Rotterdam  172,M-I90. 

Ces  taux  de  frêt  s'entendent  par  wagon 
de  22  mètres  cubes. 

3.  Concernant  le  tonnage  des  vapeurs  à 
vous  fournir  ainsi  que  le  terme  d'embar- 
quement, vous  les  fixerez  3  à  4  semaines 
d'avance. 

4.  Nous  nous  engageons  de  mettre  à  votre 
disposition  exclusivement  des  vapeurs  de 
première  classe  et  dans  les  cas  où  nous  ne 
pourrions  y  répondre,  nous  sommes  tenus 
à  vous  rembourser  les  frais  d'assurance  plus 
élevés,  pourvu  que  la  compagnie  d'assu- 
rance accepte  les  vapeurs  respectifs  pour 
l'assurance. 

(Auszug  aus  der  General-Police  der  Pro- 
videntia,  allgemeine  Versicherung  Gesellschaft 
in  Wien. 

Folgende  Maxima  bei  Versicherung  von 
Dampfern: 


A  ') ...  de  40  wagons  et  au-dessus  pour  un  port; 
B  2) ..  de  pas  moins  de  20  wagons  pour  un  port  ; 
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See-Dampfschiff  1  cl.  frs.  300.000.- 
„   Segelschiff   „  „     „      80  000.— 
Fluss-Schiff       „  „     „  100.000.- 

Hohere  Betràge  nach  scliriftl.  Uberein- 
kommen  Zulàsssiger  imâginàrer  Gewinn^  1 0%. 
Prâmien-Zahlung  monatlich. 

Zonen  fur  die  Prâraienbereçhnung  : 

far  Dampfer: 

Zone  1:  Nach  Hàfen  des  Schwarzen  Meeres, 
Marmara,  Agâisches,  Adriatisches, 
Mittellànd  bis  zur  Linie  Cap  Bon- 
Mazzara  (dies  incl.)  Strasse  von 
Messina  (dies  incl.)  jedoch  excl. 
Cypern  &  Creta; 

„  II:  Nach  Hâfen  des  Mittelmeeres  jen- 
seits  der  vorgenannten  Linie  bis  Gi- 
braltar sowie  Cypern  &  Creta; 

„  III:  Nach  atlantischen  Hàfen  in  Europa 
von  Gibraltar  bis  Holland; 

„    IV:  Nach  indischen  Hâfen  bis  Calcutta. 

fiir  Segler: 

Zone  I  :  Nach  Batum  oder  nach  einem  an- 
deren  Hafen  des  Schwarzen  Meeres 
und  Constantinople; 

„  II  :  Nach  Smyrna,  Beirout,  Salonique, 
Volo,  Piràus,  Jaffa,  Caiffa,  Chalcis 
und  Nauplia; 

„  III:  Nach  Larnaca,  Alexandrien  und 
anderen  Hàfen  des  Agâischen  und 
Mittelmeeres  bis  zum  Meerbusen 
von  Gabens,  resp.  des  Cap  Bon, 
sowie  der  Strasse  von  Messina  bis 
Gibraltar. 

Die  Pràmien  betragen: 
fiir  Dampfer:  I  classe  bis  20  Jahre  ait 

1/   30/  1/   81/ 

Raum     Deck      Raum  Deck 

Zone  I  :  Galatz,  Braila, 

Reni  0,25%  1,035%  0,35%  1,56% 

Odessa  &  Con-  • 

stanta  ....  0,25%  0,87%  0,35%  1,56% 

„    11:  Galatz,  Brâila, 

Reni  0,40%  1,56%  0,60%  2,76% 

Odessa  &  Con- 
stata .  .  .  .  0,40%  1,38%  0,60%  2,58% 

„    111:  Galati,  Bràila, 
Reni.  Constanta 

si  Odessa  .  .  0,90%  2,70%  1,20%  3,60% 

„    IV:  Galati,  Bràila, 
Reni,  Constanta 

si  Odessa  .  .0,575%,  1,725%  0,750/0  2,25% 


fiir  Segler:  I  classe 

Il   SO  l).  _30/  .il  _81' 

/*      i$  lia      i9  la  iz 

Raum    Deck     Raum     peck    Raum  Deck 

Zone  1  Galati, 

Brâila  1,56%  4.68% 2,55%  7,65%  3.55%  8,55°, 
*  Odessa  1,44%4,32%2,40%  7>20%2,55%  7,65°,o 
„   11  Qalatz, 

Braila  1,74%  5.22%  2,85%  8,55%  3, 15%  9,45% 

Odessa  1(62%4,86%2,70%  8,10%  3,-%  9,-% 
„  III  Galatz, 

Braila  1,80% 5,40% 3,—%  9,-%  3,30°, 0  9,90", . 

Odessa  1,63%5,01%2,85%  8,55%  3,15%  9,45% 
„  IV  Galatz. 

Bràila  I^oS^/oW^IO^^Jô" ,0U.25% 

Odessa  1,86%5.53%3, 15%  9, 45%  3,45%  10,35% 

I  classe  Fahrzeuge  liber  20  bis  25  Jahre 

ein  Zuschlag  von  25% 

„     „      Fahrzeuge  (jber  25  bis  30  Jahre 

ein  Zuschlag  von  35e 

II  „      Fahrzeuge  ùbef  25  bis  30  Jahre  „ 

ein  Zuschlag  von  40% 

mit  specieller  Genehmigung  der  Prov.  Nicht- 
classificierte  und  liber  30  Jahre  alte  fahr- 
zeuge laut  Vereinbarung. 
'  Leichter-Versicherung  Galatz  et  Braila-Su- 
lina  : 

Ladung  ira  Werte  bis  20.000  frs.  per  Lcichter  %V 
40.000  „     „   *    ,,  %•/• 
»  60.000  .     „      „  %v»i 

Fiir  im  Zwischendeck  verladenes  Holz: 
2  3  der  fUr  Deckladung  festgesetzten  Prà- 
miensatze. 

Auf  sàmtliche  Pràmien  ein  Rabatt  von 
40%  der  monatlich  zur  Verrechnung  kommt. 

Franchise:  3%  wobei  jede  Partie  eine 
fremde  Ware:  5%. 

Ober  40%  Deckladung,  Pràmien  uni  33  1  , 
%  erhoht. 

Als  Versicherungswert  gilt  der  voile  Fac- 
turenwert  loco  Abgangshâfen. 

FrachtvorschuB  auf  Raumladung  bis  30%, 
der  Gesamtfracht  kann  mitversichertwert 
werden. 

In  der  Charterparty  bei  Seglern  aufneh- 
men  =  „franco  avaria  reciproca". 

Anzumelden:  Stùck,  Cubus,  Wert:  getrennt 
Raum  <&  Deck,  Markierung,  Bunde  séparât, 
Plan,  Spécification  der  Deckla;-t. 

Zahlung  in  Rotterdam  durch  die: 
Naamlooze  Vennvotchap  Blaauwhoedenveem 

Die  Connossamente  haben  zu  erhatten: 

1.  Capitain  responsible  for  wrreit  delivery 
of  cach  parcel  separately. 

2.  Ail  wood  ow  board  to  be  delivered. 

3.  Broken  wood  to  be  delivered. 

4.  Freight  payable  ow  quantity  delivered. 
Der  Capitan  hat  die  Stilckzahl  zu  besta- 

tigen. 
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Dampfer  mit  „hurricane"  Decks  ddrfen 
f iir  Holzladungen  nicht  verwendet  vverden. 

Bei  Ablauf  des  Contractes:  10%  Gewinn- 
anteil  nach  Abzug  von  25%  Regiekosten 
und  sàmtlicher  Schâdén  (Russische  Dampf- 
schiffahrt  ausgeschlossen). 

5.  Nous  taclierons  de  ne  pas  affréter  pour 
vous  des  vapeurs  avec  „hurricane-decks"  et 
non  plus  de  ceux  dont  les  capitaines  sont 
connus  comme  faiseurs  d'avarie. 

6.  La  distribution  de  la  cargaison  sur  le 
pont  et  dans  la  câle  se  fera  de  manière, 
qu'en  aucun  cas  la  quantité  entière,  chargée 
sur  le  pont  n'excédera  le  maximum  de  40% 
de  la  quantité  totale.  Cette  proportion  de 
40%  ne  saura  être  dépassée  qu'avec  votre 
consentement  ét  à  la  suite  d'une  entente 
spéciale  avec  vous. 

7.  Pour  mieux  prôtéjer  le  chargement  de 
la  pontée  contre  l'enlèvement  par  les  vagues, 
tout  capitaine  sera  tenue  à  employer  de 
bonnes  et  fortes  chaînes  et  cordes  de  fer 
pour  bien  serer  la  marchandise  sur  pont. 

8.  Pour  l'embarquement  et  l'arrimage  du 
matériel  soignés  par  vos  propres  gens,  nous 
vous  payerons  Frcs  6.—  (six  Francs)  par 
wagon  de  22  mètres  cubes,  excepté  les  trans- 
ports pour  l'Alexandrie,  qui  en  sont  affranchis. 

9.  La  marchandise  courte  c'est-à-dire  celle 
de  1  à  2  7s  mètres  de  longueur,  que  vous 
chargerez  sur  notre  demande  ou  sur  de- 
mande du  capitaine  pour  l'arrimage  d'un 
vapeur,  sera  transportée  par  nous  jusqu'à 
10%  de  la  quantité  totale,  à  deux  tiers  du 
nolis  respectiv,  tandis  que  toute  quantité 
dépassant  ce  maximum  sera  comptée  au 

.  taux  de  fret  intégral.  Dans  les  expéditions 
pour  Gênes,  Alexandrie  et  Rotterdam  la  mar- 
chandise courte  ne  bénéficiera  pas  de  cette 
réduction. 

10.  L'avance  de  frêt  à  verser  au  capitaine 
ne  devra  ;amais  dépasser  les  30 u,  0  du  frêt 

-  total.  Cette  avance  sera  donnée  uniquement 
pour  les  bois  chargés  dans  la  câle. 

11.  L'embarquement  se  fera  selon  les  usa- 
ges du  port  à  raison  de  8  wagons  par  jour 
et  par  câle  entre  le  1  avril  et  31  octobre, 
de  7  wagons  par  câle  et  par  jour  entre  le 
1  novembre  et  le  31  mars,  pourvu  que  la 
distribution  soit  approximativement  égale 
dans  les  divers  câles.  Pour  la  câle  dénom- 
mée „Bunker",  le  chargement  se  fera  à  raison 
de  seulement  4  wagons  par  jour.  Les  petites 
espaces,  comme  le  „Side-Bunker",  „poup", 
etc.,  ne  seront  pas  prises  en  considération 
en  comptant  le  nombre  des  câles.  Les  jours 
de  travail  et  les  jours  exceptés  de  fêtes, 


dimanches,  mauvais  temps,  etc.,  seront  régis 
par  le  contrat  d'affrètement  actuellement  en 
vigueur  au  Danube  pour  les  affaires  „Berth". 
II  est  entendu,  cependant  que  votre  obliga- 
tion d'avoir  la  place  d'embarquement  libre 
à  l'arrivée  du  vaisseau  pour"  lui  permettre 
de  commencer  immédiatement  le  chargement, 
ne  dure  que  14  jours  après  la  date  préli- 
minée  par  vous  pour  tel  chargement;  que 
des  trois  jours  prévus,  au  §  4,  lignes  50-55, 
lâ  moitié  sera  considérée  comme  afférante 
au  bois,  pourvu  que  le  bois  constitue  au 
moins  le  tiers  du  chargement  total  du  navire; 
et  finalment  que,  si  le  vapeur  accoste  cher 
vous  au  plus  tard  à  5  heures  a.  m.  le  jour 
entier  sera  compté  tandis  qu'il  sera  compté 
une  demie  journée  si  le  vapeur  accoste  jus- 
qu'à 11  heures  a.  m.  Pour  le  débarquement 
restent  fixés  vingt  wagons  par  jour,  temps 
le  permettant,  dimanches  et  jours  de  fêtes 
exclus.  Pour  les  ports  d'Alger,  Oran,  Tunis, 
Licata  et  port  Empedocle,  la  condition  de 
débarquement  sera  fixée  dans  les  connais- 
sements „à  la  diligence  du  bord"  et  nous 
..  tacherons  d'obtenir  pour  les  affrètements 
pour  les  autres  ports,  la  même  clause. 

12.  Tout  connaissement,  que  nous  vous 
remettrons  doit  mentionner  le  taux  de  fret 
par  mètre  cube  ou  par  wagon  de  22  mètre 
cubes  auquel  le  transport  de  la  partie  res- 
pective ect  effectué.  Aucun  connaissement 
ne  pourra  porter  le  montant  de  fret  „in  full". 
Sur  votre  demande  nous  mettrons  dans  les 
connaissements  un  taux  de  fret  plus  élevé 
en  vous  bonifiant  la  différence  contre  le 
nolis  effectif  sur  votre  compte  chez  nous. 
Mais  dans  le  cas  ou  nous  inscririons  sur  un 
connaissement  un  nolis  inférieur  à  celui  de' 
la  présente  convention,  nous  vous  restons 
responsables  de  la  différence  de  fret  éven- 
tuelle en  cas  d'avarie. 

13.  La  clause:  „Lc  fret  sur  la  dite  mar- 
chandise sera  payé-après  sa  livraison"  figu- 
rant sur  les  connaissements  actuellement  en 
usage  restera  en  vigueur  aussi  pour  l'avenir. 

14.  Nous  mettrons  dans  tous  les  connais- 
sements les  clauses  suivantes: 

a)  Captain  should  be  careful  to  deliver 
différent  parcels  separately  according  te  their 
marks  to  the  respective  holdelrs  of  B/L  to 
avoid  daims; 

b)  ail  wood  on  load  of  the  above  mark, 
even  broken  wood  to  be  delivered; 

c)  Prepaid  freight  is  only  paid  on  hold 
cargo  ; 

d)  Freight  payable  on  quantity  delivered; 

e)  In  case  of  average  steamer' s  agent 
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must  be-informed  by  the  câptain  immedia- 
tely  after  the  arrivai  of  the  ship  at  the  port 
of  discharge. 

Sur  les  connaissements  rédigés  en  fran- 
çais ces  5  clauses  seront  inscrites  en  langue 
française  : 

a)  Le  capitaine  aura  soin  de  livrer  les 
ballots  séparément,  conformément  à  leurs 
marques,  aux  détenteurs  respectifs  des  con- 
naissements, afin  d'éviter  les  réclamations. 

b)  Sera  livrée  toute  la  quantité  de  bois 
du  bord,  —  même  le  bois  brisé  — ,  portant 
la  marque  indiquée  ci-dessus. 

c)  Le  fret  affran  hi  sera  payé  seulement 
pour  la  marchandise  de  la  cale. 

d)  Le  fret  sera  payé  pour  la  quantité 
livrée. 

e)  En  cas  d'avarie,  l'agent  maritime  doit 
mettre  immédiatement  au  courant  le  capi- 
taine, sitôt  le  bateau  arrivé  au  port  de  dé- 
chargement. 

15.  Pour  la  Méditerranée  ainsi  que  pour 
toutes  les  autres  destinations,  nous  ferons 
usage  des  connaissements:  «General  Proance 
Black  See  and  Danube  Steamer  Bill  of  La- 
ding  1890  and  1902"  avec  les  annexes 
sus-indiquées.  Mais  si  vous  désirez  vous 
servir  pour  la  Méditerranée  de  vos  propres 
connaissements,  nous  ne  nous  y  opposons 
point. 

16.  Les  transports  se  feront  généralement 
jusqu'à  5  Décembre  et  spécialement  pour 
Rotterdam  vous  tacherez  autant  que  possible 
nous  donner  le  dernier  envoi  non  plus  tard 
du  25  Novembre,  tandis  que  pour  la  Médi- 
terranée nous  ferons,  comme  par  le  passé, 
aussi  en  Décembre,  quelques  expéditions  si 
vous  en  aurez  besoin  et  autant  qu'il  sera 
possible. 

17.  Dans  les  connaissements  pour  vos 
transports  à  Marseille  nous  mettrons  la  clause: 
„Le  débarquement  aurâ  lieu  en  dehors  des 
Docks  à  condition  que  les  réceptionnaires 
puissent  procurer  au  vapeur  une  place  à 
quai,  dès  son  arrivée  à  Marseille. 

18.  Comme,  jusqu'ici,  des  bois  de  vos 
concurrants  ne  figurant  pas  dans  le  cartel 
ne  doivent  pas  être  expédiés  ensemble  avec 
vos  bois  dans  les  mêmes  bateaux  et  pour 
les  mêmes  destinations  de  la  Méditerranée 
et  notamment  pour  l'Alexandrie  les  bois 
mêmes  des  maisons  du  cartel  seront  exclus, 
sauf  votre  consentement  spécial. 

19.  Afin  de  maintenir  l'équilible  des  va- 
peurs, les  marchandises  les  plus  lourdes 
seront  chargées  autant  que  possible  en  bas. 
La  quantité  des  lattes  minces  ne  dépassera 


pas  les  10%  de  la  partie  totala  et  sera 
chargée  exclusivement  sur  front,  sauf  bien 
entendu  celles,  dont  il  y  aura  besoin  pour 
le  bon  stivage. 

20.  Chaque  cas  de  force  majeure  délivre 
les  deux  parties  de  toute  responsabilité. 

Comme  force  majeure  sont  considérés 
aussi  défense  d'exploitation  des  forf-ts  et  des 
usines  et  dans  la  manipulation  du  bois  rond 
et  du  flottage,  incendies,  etc.,  et,  si  à  la 
suite  d'une  guerre  la  circulation  des  vapeurs 
de  transport  aux  ports  de  destination  est 
risquée  ou  parfaitement  impossible. 

21.  Vous  avez  le  droit,  dont  vous  devez, 
faire  usage  jusqu'au  premier  Décembre  1912 
de  renouveler  cette  convention  pour  l'année 
1913. 

22.  La  présente  convention  annule  les  pré- 
cédants contrats  d'affrètement  existants  entre 
nous  ainsi  les  annexes  respectives. 

Signe  Watson  et  Youell  m.  p. 

Avec  le  contenu  de  laquelle  nous  nous 
déclarons  d'accord  sauf  les  clauses  16  &  19, 
auxquelles  nous  ajoutons  ce  qui  suit  en  con- 
formité de  vos  deux  lettres  du  12  et  20 
août  a.  c.  adressées  à  notre  Direction  de 
Galatz. 

Paragraphe  16.  Les  stipulations  de  ce  pa- 
ragraphe ne  se  réfèrent  pas,  bien  entendu, 
à  des  parties  retardées,  mais  seulerpent  aux 
nouvelles  parties  commandées  après  le  15 
novembre.  Vous  dé  larez  cependant  expres- 
sément d'expédier  aussi  ces  nouvellec  parties, 
pourvu  'qu'il  y  ait  possibilité  de  la  faire. 

Par  contre,  vous  êtes  obligés  d'effectuer 
sans  faute  les  parties  commandées  avant  le 
15  novembre  tout  le  te  temps  que  le  Da- 
nube restera  ouvert. 

Paragraphe  19.  Nous  notons  que  vous 
ne  vous  tiendrez  pas  strictement  aux  pres- 
criptions de  ce  paragraphe  concernant  l'ar- 
rimage des  lattes  minces  et  que  vous  ad- 
mettez le  placement  de  ces  lattes  minces 
dans  la  câle  toutes  les  fojs  que  cela  sera 
possible  sans  grande  perte  d'espace.  Nous 
notons  aussi  que  nous  pouvons  compter  sur 
votre  condescendance  à  cet  égard  comme 
par  le  passé. 

Veuillez,  s'il  vous  plaît,  pour  la  bonne 
règle  nous  confirmer  que  vous  êtes  d'accord 
avec  ce  supplément  et  agréez,  Messieurs, 
nos  salutations  distinguées. 

Nota.  Navire  à  hurricane  —  deck-Navire  à 
pont  —,  abri  :  Bateau  à  vapeur  en  fer  ou  en 
acier,  à  un,  deux  ou  trois  ponts,  ayant  au- 
dessus  du  pont  principal  une  légère  super- 
structure sur  toute  la  longueur  du  navire; 
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l'espace  entre  le  pont-abri  et  le  pont  prin- 
cipal est  généralement  destiné  à  l'arrimage 
des  marchandises  légères  ou  à  l'usage  des 
passagers. 

Hurricane  Deck  — Plate-forme  ayant  h  peu 
près  la  largeur  du  navire,  établie  au-dessus 
des  divers  roufles  à  bord  d'un  steamer  à 
passagers  et  servant  notamment  de  prome- 
nade aux  passagers  de   première  classe. 

Généralités  actuelles  sur  le  commerce  et 
l'industrie  du  bois  en  Roumanie 

Parmi  les  coopératives  les  plus  importantes 
pour  la  production  et  le  commerce  du  bois 
en  Roumanie,  il  y  en  a  : 
Albina  de  Tarcàu-Neamtz,  exploitant  2900  ha. 

d'épicéa  : 

Taslàu  û>:  Taslàu-Neamtz,  exploitant  2000  „ 
d'épicéa  ; 

Râul  târgului  de  C.-Lung  exploitant  600  „ 
d'épicéa. 

Les  coopératives  de  Tarcàu  et  Taslàu,  qui 
donneront  la  plus  grande  production,  ont 
encore  en  cours  d'installation  les  fabriques 
et  les  voies  ferrées  nécessaires  à  l'exploi- 
tation. 

Pour  Tannée  1920  on  peut  compter  sur 
une  production  des  coopératives  d'au  moins 
60.000  m.  c.  de  produits  sciés  et  açonnés. 
Pour  les  années  prochaines,  lorsque  les  deux 
autres  coopératives  citées  plus  haut  seront 
en  pleine  activité,  la  production  s'élèverà  à 
100.000  m.  c,  quantité  qui  représente  un 
apport  important  dans  le  commerce  du  bois 
du  pays. 

Pendant  les  quatres  années  de  guerre,  une 
quantité  de  bois  assez  considérable  est  de- 
meurée en  forêt  sous  forme  d'abres  abattus 
par  le  vent  ;  d'autre  part  l'insecte  Bostricus 
fait  des  ravages  dans  les  forêts  de  notre  pays 
et  impose  une  exploitation  renforcée. 

La  production  de  bois  scié  et  façonné 
dans  l'ancien  royaume  était  avant  la  guerre 
d'environ  60.000  vagons  par  an,  dont  en- 
viron 30.000  vagons  était  exporté  et  30.000 
était  consommé  dans  le  pays.  Aujourd'hui, 
en  considérant  la  richesse  forestière  de  la 
Transylvanie  et  de  la  Bucovine,  la  produc- 


tion en  bois  scié  et  façonné  a  augmenté 
énormément,  en  réalisant  le  chiffre  de  250.000 
vagons,  tandis  que  les  besoins  normaux  de 
la  Grande  Roumame  est  calculée  à  environ 
150.000  vagons,  de  sorte  que  l'on  pourrait 
exporter  annuellement  à  peu  de  choses  près 
80.000  à  100.000  mètres  cubes. 

Les  principales  sociétés  anonymes  pour 
l'exploitation  des  forets  dans  la  grande  Rou- 
manie à  l'heure  actuelle,  sont: 

P.  &  C.  Goetz  &  Co. 

Carpatina,  récemment  fondée  par  le  fu- 
sionnement des  anciennes  sociétés  forestières 
Lotru,  Oltul,  Petros,ani,  etc. 

Argesch,  soc.  an. 

Dunârea-cherestea. 

Banca  generalà  a  tirii  româneçti. 

Marmorosch,  Blank  &  Co.,  section  du  bois. 

Societatea  anonimâ  pentru  industria  fo- 
restierà. 

Banca  forestierà. 

România  forestierà. 

En  Moldavie,  il  y  a  les  suivantes  scieries 
principales  : 

Goetz  à  Comàne§ti-Bacàu. 
*     „  Slânic-Bacàu. 

Prince  Schônburg-Waldenburg  â  Taslâu- 
Bacâu. 

Negroponte  à  Groze§ti  Bacàu. 
Raux  à  Ciughie§ti-Bacàu. 
Kissing  §i  Môlmann  à  Assâu  Bacàu. 
Mârnero  â  Dàrmàne§ti-Bacàu. 
Gustav  Eichler  à  Piatra-Neamtz. 

„  Bicaz-Neamtz. 

„  Hangu-N^amtz. 
Societatea  Bistri(a  à  Piatra-Neamtz. 
Gustav  Eichler  à  Eâlticeni-Suceava. 

„  Mâlini-Suceava. 
Fosta  Goetz  à  Pàngàrati-Neamtz. 
Tisjfa  à  Putna-Soveja. 
Raux  §t  Lalu  à  Cosme§ti-Tecuciu. 
Soc.  Moidova  à  Piatra-Neamtz. 

•In  Bucovina  :  (les  forets  du  fond  religieux)  : 
Des  scieries  à  Czernowitz,  (et  Vatra-Dorna 
'autrefois  Goetz)  Gura  Humorului,  Gândova, 
Bivolerie,  Dragosha,  Putna,  Brodina,  Falken, 
Frumoasa,.  Pàtrâutzi,  Doroteia,  Vicovul,  Va- 
tra-moIdovi(a,  Berhomet,  Bucsoia,  AdAncata. 

(A  suivre).  Dr.  C.  BUNQETIANU 


» 
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Le  commerce  extérieur  de  la  Roumanie,  de  janvier  à  juin  1919 


Comparativement  à  Tannée  entière  1915 


Le  total  de  nos  importations,  pendant  le 
semestre  janvier -juin  1919,  s'est  élevé  à 
231.259  tonnes,  représentant  une  valeur  de 
1.114.559.722  Iei.  Ces  chiffres,  par  compa- 
raison à  ceux  de  l'année  entière  1915, 
(290.607  tonnes  -332.942.161  lei)  dénotent 
une  énorme  augmentation  de  prix. 

Les  exportations,  pour  la  même  période 
de  1919,  ont  atteint  6.756  tonnes,  pour  une 
valeur  de  5.983.371  lei,  contre  1.412.633  ton- 
nes et  570.182.097  lei  en  1915. 

Parmi  les  articles  les  plus  importanfs, 
entrés  en  1919,  nous  rencontrons  les  suivants: 

Produits  animaux  ali- 
mentaires 10.374  tonnes    129.167.S87  Ici 
Laines  et  tissus  528     „     -    57.130.074  „ 
Céréales  et  dérivés        182     „  -272.659.428,, 
Bois  et  articles  de  ivés  2.032     „  7.766  956,, 
Caoutchouc  et  dérivés  1  280     „       =  10.50:).H22  „ 
Pétrole  et  bitumes        157     „     —    1.642.211  „ 
Machines                   1.032     „           5,996.508  „ 
Produits  chimiques  mé- 
dicaments            1.116  tonnes      0.66G.106  lei 


Les  exportations  pendant  le -semestre  jan- 
vier-juin 1919  sont  très  réduites  et  se  pré- 
sentent comme  suit  : 

Produits  animaux  alimentaires,  1 6  tonnes, 
pour  une  valeur  de  276.160  lei  contre  2038 
tonnes  et  6.930.526  lei,  en  1915. 

Céréales,  aucune  sortie,  contre  une  quan- 
tité  en  valeur  de  383.951.836  lei  en  1915. 

Bois  et  dérivés,  1.484  tonnes,  pour  une 
valeur  de  248.512  lei,  contre  22.927  tonnes 
en  1915. 

Pétrole  et  dérivés,  5.692  tonnes,  pour  une 
valeur  de  4.644.593  lei,  contre  436.205  tonnes 
et  111.223.253  lei,  en  1915. 

Les  principaux  pays  qui  ont  exportés  en 
Roumanie  sont  :  l'Amérique  avec  des  pro- 
duits alimentaires,- achetés  par  l'entremise  de 
la  Direction  générale  de  l'approvisionnement, 
taxes  douanières  débitées,  à  remboursement 
ultérieur,  France,  Grèce,  Italie,  Angleterre  et 
Suisse. 


Bureaux  douaniers  de  la  Grande-Roumanie 

I.  Bureaux  douaniers  de  Valachie,  Dobroudja  et  Moldavie. 

1.  Bucarest-Entrepôts  avec  succursale  Gare  du  Nord 

2.  Bucarest-Obor 

3.  Bucarest-Poste 

4.  Galatz    .  .  .  .  -   „        „  Azaclâu 

k  d  /  Mâtin 

5-  Braila   »       »     |  Ghecet 

6.  Constantza-Entrepôts   „        „  Mangalia 

7.  Iassy-Entrepôts 

8.  Botoshani-Entrepôts 

9.  Craiova-Entrepôts 

i    ^  i  u  i  t 

10.  Turnu-Severin-Entrepôts   „        „  Vârciorova 

1 1.  PIoesti-Entrepôts 

12.  Giurgïu 

..,  T  .  f  Isaccea 

1J-  lll,cea   »        »     1  Punctul  Regele  Carol 

.  .  0  ..  f  Saint  Georges 

14  Sulma-  -■../•.   »        »     1  Sistozea 

15.  Turnu-Màgurele   „        „  Islaz 

16.  Càlârasi 

17.  Corabia 

18.  Calafat   „        „  Cetatea 

19.  Oltcnita 
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20.  Zimnicea 

21.  Bcchet 

22.  Cerna  Vodâ 

23.  Hârçova  r  avec  succursale    Gura  lalomita 

24.  Focçani-EntrepOts 

fî.  Bureaux  douaniers  du  Cadriîatère 

Turksmil 


25.  Turtucaia  avec  succursale 

26.  Sllistra  ........   


27. 
28. 


Balcic  . 
Bazargic 


Hagifaklar 
r  Oltina 
)  Ostrov 
i  Omurgea 
l  Ibrahim-Mahie 
)  Cavarna 
\  Ceatal-Ces.nic 
Kujudjuk 


III.  Bureaux  douaniers  de  Bessarabie. 


29. 
30. 


Hotin  . 
Atachi 


31.  Soroca 


32.  Rezina 


33.  Tighina 


34. 

35. 
36. 


Cetataa-Albà 

Vâlcov  .  . 
Chilia-Nouâ 


37.  Ismail 


avec  suce  ursale  Atachi  Hotin 
Neporatova 


38.  Reni 

39.  Chisjnâu  (ne  fonctionne  pas  encore) 


Câsàutj 
Jarova 
Buçernita 

Lopatna  avec  le  rési- 
dence à  Jora 
Vadul  Ra§covului 
Senatovca 
Ustia 

Tighina  Pod 
Talma^u 
j  Schela  Varnit,â 
'  Delacheu 
[  Cetatea  Albâ-port 

Palanca 
1  Buga§ 

Punct  Zibrieni 
|  Chilia  Veche 
\  Periprava 
f  Chislita 

Lascar-Catargiu 
|  Pardina 


40. 
41. 
42. 
43. 


IV.  Bureaux  douaniers  de  Bucovine 

Cernâutj  avec  succursale  Cernâiitj  Po§ta 

\  Mosorovca 


Crisciatic  , 
Babin 

Nepulocâutj 


44.  Vi^nit^a 


\  Crisciatic  Pod 

f  Orâ§eni 
I  Vascàuji 
(  Râstoace 

Sura  Putilei 
[     punct  lablonija 
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V.  Bureaux  douaniers  du  Banat 

r  Ada  Kalek 

45.  Orçova   avec  suceurs.  Plavicerita 

y  Or^ova-Gâra 

.46.  Drâncova   „  Svinita 

47.  Moldova-Veche   „  .     „  Belobreçca 

jo  _   ,  f  Socolovât 

48.  Bazias.   „      „        \  Z)atija  ' 

I  Nicolinti 

49.  Milcuvât   „       „  Varadia 

'  Naidas 

50.  Clopodia   „  „ 

51.  Moravija   „ 

52.  Modo?   „      „  Ote'ec 

_  •  )  Cârpenis, 

53.  Temiçoara-Entrepôts   „       „        |  Recita 

\  Teremia  Mare 

54-  Comlo§   „       |  Grabat 

|  Alexandru  (Sandor- 

55.  Ceanada  (Davidrair)   „       „  Major— Podul  Mu- 

[  re§ului-Valcani 

VI.  Bureaux  douaniers  de  Transylvanie 

56.  Lacul  Mare  avec  succursale   Fabrique  de  chanvre 

57.  Pe§ca  (autrefois  V.  Macàu)   „       „  Tornea 

58.  Vatra  Aradului  (autiefois  v.  Senaçul  Mic) 

gare  Curtici   „       „  Varia§ul-Mare 

59.  Otlaca  (autrefois  v.  Orosjiaza)  ....     „       „  Vâr§and 

t  Ciumaghici 

60.  Solonta  Mare  (autrefois  v.  Bereni)   .  .     „  -     „        !  Soseau'a^heçd 

t  Cefa 

61.  Cotul  Criçului  (Keresig)  (autrefois  v. 

BaionuJ  Mare   „       „  Bariera 

62.  Episcopia  Bihorului  (autrefois  §ap)  ■  •     „       „  Bors 

[  Bariera 

63.  Santa  Mare  (autrefois  v.  Sarand)  .  .  .     „       „       \  Biharia 

1  Poceiu 

64.  Valea  lui  Minai  (autrefois  Ermihalyfâlva  Bariera 

65.  Berveni  (autrefois  v.  Trg.  Neamului  .  .     „  ,    „  Urziceni 

66.  Cetatea-Veche  (Ovari)  (autrefois  v. 

Samson  •  „  „   

67.  Satul-Mare- Entrepôts  (autrefois  v.  Niv- 

Batov   „      „  Petea 

68.  Arad-Entrepùts. 

69.  Oradea-Mare-Entrepôts. 

70.  Sibiu-Entrepôts. 

71.  Cluj-Entrepôts. 

72.  Braçov-Entrepôts. 

VII.  Bureaux  douaniers  de  Maramuresh 

73.  Halmen  (Hâlmi)  (autrefois  v.  Craia)  .     avec  succursale  |  Batàreca 

74.  Moiseni  ,       „  Comârzan 
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75.  Câmpu-Lung  (autrefois  suc.  Câmpulung  Sâpânta  (autrefois  suc. 

à  v.  Sighet)  .   n       »  Cetera  à  v.  Sighet 

f  Bocicoi  (HandalBoero) 

76.  Sighet   »  I  Sighet  pod 

j  Poeni  (Russ  Polyana) 

77.  Gura  Tisei  (Vissovolgy)   „       „        \  Gura  Tisei  Pod 

|  Lunca 


INFORMAJIUNI  REFERITOARE  LA 

VIAJA  ECONOMICA  STREINA 

INFORMAJIUNI  FINANCIARE 


Fînantele  turcesti  pe  luna  Iulîe  1920 

D-l  Andrei  Balamace,  ataçatul  nostru  co- 
mercial  pentru  Tarda,  ne  trimite  un  inte- 
resant  raport  asupra  situafici  financiare 
din  Tarda  din  care  extragem: 

Dupa  încheerea  armistifiului  §i  eu  deose- 
bire  în  primàvara  anului  1919,  cererea  de- 
venind  din  zi  în  zi  mai  mare  iar  productia 
insuficientâ,  pre|urile  articolelor  manafactu- 
rate  §i  a  materiilor  prime  au  fost  în  con- 
tinua urcare,  ajungînd  h  150  si  200%,  Si- 
multan  eu  aceastâ  urcare  a  pre^uri  or,  dc- 
vizele  tàrilor  exportatoare  de  produse  ma- 
nufacturât^: Statele-Unite,  Anglia,  Elvetia, 
Spania,  etc.,  s'au  urcat  în  mod  neînchipuit, 
pe  când  devizele  târiior  devastate  de  râzboiu 
si  cari  aveau  nevoie  de  a  importa  mârfur, 
au  scâzut  într'o  propose  neliniçtitoare.  Asa 
câ  ajunseserà:  20  Lei— 30  Piastri  ;  20  Mârci^ 
27  Piastri  ;  20  Lewa  =  33  Piastri  ;  20  Co- 
roane  =  9  Piastri. 

O  astfel  de  situajie  negresjt  nu  se  puteà 
eternizà,  de  oarece  cre§terea  continua  a  pre- 
{urilor  §i  scâdereâ  devizelor  fârilor  impor- 
tatoare  fâcea  aproape  imposibilâ  orice  tran- 
sacu'e  comercialà  si  o  crizâ  pârea  inevitabilâ 
pentru  asanarea  piefelor  si  nivelarea  cursului. 
§i  âceastâ  crizâ  apare.  Preturile  vertiginoase 
aie  mârfurilor  nu  se  mai  pot  mentine  acolo 
unde  le  ridicase  spécula  neînfrânatà  sj  scâ- 
derea,  slabà  sj  izolatâ,  anunjatâ  acum  2  -3 
sàptàmàni,  azi  se  confirma  §i  se  întinde  în 
gênerai  asupra  tuturor  articolelor. 

Dupâ  cum  urcarea  continua  a  prefurîlor 
provoacà  scâdereâ  devizelor  Jârilor  importa? 


toare,  tôt  astfel  actualà  scàdere  a  prefurilor 
coincide  eu  urcarea  cursului  devizelor  de- 
preciate.  Si  aceastà  urcare  a  devizelor  pare 
a  fi  pentru  Jàrile  respective  tôt  a§a  de  sa- 
lutarâ  ca  §i  scâdereâ  preturilor  la  mârfuri. 

Miscarea  pentru  ameliorarea  cursului  de- 
vizelor depreciate  nu  e  toemai  noua.  Douâ 
tentative  s'au  fâcut  în  acest  sens:  prima  pe 
la  mijlocul  lui  Aprilie  §i  a  doua  la  sfàrsjtul 
lunei  Mai,  când  s'a  produs  la  bursà  într'o 
singurà  zi  urcarea  bruscà  a  cursului  mone- 
delor  depre  iate.  La  prima  tentativà  Leii  au 
pro^resat  delà  41—52  Piastri,  Marca  delà 
42—56;  Lewa  delà  31—42  §i  Coroanele 
delà  11  —  14  Piastri.  La  a  doua  tentativà: 
Leii  delà  42  —  51,  Marca  47  —  64;  Lewa 
32—36  §i  Coroanele  delà  12 — 15  Piastri* 

Ambele  aceste  tentative  însà  au  e§uat,  ne- 
putând  fine  decàt  douâ-trei  zile,  dupâ  cari 
cursul  â  trebuit  sâ  revie  acolo  de  unde 
pornise. 

Des/i  efemere  aceste  încercàri,  totusji  era 
un  avertisment  pentru  viitor  de  oarece  de- 
precierea  devizelor  atinsese  limita,  iar  de- 
precierea  Leului  eu  deosebire,  întrecuse  chiar 
prevederile  cele  mai  pesimiste!  SJ  iatà,  câ 
azi  situafia  e  schimbatâ.  Lupta  la  bursà  se 
dà  mimai  în  jurul  monedelor  depreciate  sj 
în  deosebi  în  jurul  Leului  âl  cârui  curs  e 
în  continuâ  si  fermâ  urcare  §i  eu  tendin(e 
de  a  se  consolidé.  Cursul  Leului,  îutotdea- 
una  inferior  celui  al  Màrcii,  azi  e  superior, 
20  Lei  cotând  68-79  Piastri,  pe  când  20 
Màrci  nu  coteâzà  decât  60 — 63  Pst.  ;  Lewa 
54 — 55,  Coroanele  15 — 16  Piastri. 

Pronosticurile  cercurilor  financiare  §i  eco- 
nomice  din  localitate  (pentru  vi'ltor)  »unt  cât 
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se  poate  de  optimiste  §i  încurajâtoare  pen- 
tru  tara  noa^trâ. 

România  —  se  zice  în  aceste  cercuri  — 
tara  agricolâ  bogatà  avànd  vaste  pàduri  §i 
abundente  puturi  de  petrol,  §i-a  mârit  do- 
meniul  eu  vaste  teritorii,  cari,  cel  putin,  ega- 
leazâ  în  hogâtii  agricole  vechiul  regat.  Desi 
Geimano-Austriacii  sj  eu  aliatii  lor  Turcii  sj 
Bulgarii  la  retragere  au  dévastât  tara  in  mod 
sistematic  ridicând  tôt  ce  se  putea  lua  ?i 
sabotând  restul,  alimentând  în  acelas,  timp 
sj  dezordinele  cari  au  fâcut  —  momentan  — 
imposibilà  orice  productte,  în  cât  Statu!  s'a 
vâzut  nevoit  sa  opreascâ  orice  export  si  din 
contra  sâ  lmportezc  toâte  articolele  de  cari 
aveà  nevoie;  desi  România  a  ajuns  sâ-sj 
vazâ  moneda  ei  a§a  de  depreciatâ,  totusi 
situatia  ei  financiarâ  este  mult  mai  bunâ  ca 
a  altor  State  beligerante. 

De  aci  concluzia  câ:  dintre  toate  tnone- 
dele  depreciate,  Leul  î|i  va  recàpàtâ  mai 
curànd  cursu!  normal,  luându-§i  locul  ce-i  se 
cuvine  în  târgul  financiar  mondial. 

In  aceiaçi  ordine  de  idei,  o  revistâ  ceo- 
nomicà-financiarâ  din  localitate,  vorbind  des- 
pre  ultimele  opeiatiuni  de  bursa,  spune  în- 
tre  altele:  toatà  lumea  era  sigurà  de  urcarea 
cursului  Leului,  el  fiind  moneda  unei  \âri  ca 
România.  Aceastâ  \ar?,  a  cârei  avilie  natio- 
najâ  e  socotità  la  80  optzeci  miliarde,  n'a 
cheltuit  pentru  ràzboiu  mai  mult  ca  7 — 8 
miliarde  afarâ  de  rechiziUi  —  iar  datoria  ei 
publicâ  abia  atinge  cifra  de  treizeci  miliarde, 
în  care  cifra  intrâ  §i  sumele  pentru  ràscum- 
pàrarea  bunurilor  din  Transilvania,  pe  când 
datoria  publicâ  a  altor  ^ârî  este  aproape 
egalâ  eu  avutia  lor  nationalà. 

„La  actuala  urcare  a  cursului  Leului"  a 
contribué  §i  guvernul  României  sj  poate  câ 
prin  emitereâ  împrumutului  intern,.  tlumit  al 
„Restauràrii",  a  retras  din  circulatie  bilete 
în  valoare  de  circa  douâ  miliarde,  fâcànd 
în  modul  acesta  sà  înceteze  sj  era  crédite- 
ur extraordinare  §i  scomptarea  Bonurilor 
de  Tesaur.  Iar  dacâ  Guvernul  României  va 
reuçi  sâ  închee,  §i  un  împrumirt  extern, 
pentru  care  e  în  tratative,  trebue  sâ  ne  a$- 
teptàm  la  o  altâ  urcare  a  cursului  Leului". 

Pe  piatâ  emisiunilor  lar,  spune  aceiasj  re- 
vlslâ,  se  constata  în  ultimele  luni  o  mare 
activitate  în  România.  Au  fost  creâte  67 
societàti  noui  §i  58  societâti  vechi  sj-au 
màrit  capitalul,  a?à  cà  e  investit  în  societai.i 
anonime  un  capital  reprezintând  cifra  glo- 
balâ  de  2.707.000.000  Lei,  §i  toate  aceste 
societàti  :  vechi  §i  noui  vor  ajuta  în  largà 
rnàsurâ  desvoltarea  economicà  a  României. 


In  ultimul  timp  o  crizâ  monetarà,  care  a 
provocat  o  scàdere  a  valorilor  celor  mai 
solide  si  o  urcare  a  scontului,  s'a  pronuntât 
în  România. 

Aceastâ-  crizâ  se  datoreçte  faptului  câ  lu- 
mea se  terne  de  i;n  impozit  asupra  opera- 
|iuniIor  de  bancâ  §i  asupra  averilor  §i  câs- 
tigurilor  de  râzboiu.  Totuç  cel  mai  bun  pla- 
siment  este  de  a  avea  actiuni  aie  întreprin- 
derilor  de  tôt  felul,  românesti,  deUnâtorul  -lor 
având  §ansa  de  a  câ§tig;i,  fie  dupâ  urma 
urcàrii  cursului  lor,  fie  din  viitoarea  ame- 
linrare  a  cmsului  Leului". 


Fondurile  de  Stat  române  la  bursa 
din  Amsterdam 

Fondurile  de  stat  române  nu  s'au  bu:urat 
niciodatâ  de  o  mare  popularitate  la  bursa 
din  Amsterdam.  Iatà  împrumuturile  oficial 
cotate  : 

5%  Imprumut  aur,  amoftizabil  delà  1903 


4% 

4% 

4% 

4% 

4%. 

4%. 


1913 
1890 
1891 
1894 
1896 
1898 
1905 
lylO 


Inainte  de  râzboiu  tranzactiunile  eu  aceste 
obligatiuni  erau  deja  minime;  în  timpul  râz- 
boiului  §i  dupâ  acesta,  comertul  a  fost  a- 
proape  nul.  In  1915,  de  pildâ,  nu  s'au  in- 
registrat  decàt  tranzactiuni  eu  41>.(7o  1913, 
4%  1890  §i  4%  1894.  In  19.6  s'a  adâugat  la 
acestea  împrumuturile  4%  1896,  4°  0  1905 
§i  4%  1910.  In  1917  nu  s'a  négociât  în  mod. 
oficial  nici  o  obligatie  de  stat,  prin  faptul 
câ  cupoanele  au  ràmas  neplâtite  in:à  din 
anul  1916.  Vâzând  fcliil  putin  curent  al  fon- 
durilor,  oferta  posesorilor  deceptionati  nu  a 
a  corespuns  cererii,  astfel  câ  agentii  de 
schimb  fâcàndu-§i  din  aceste  fonduri  specia- 
litatea  1er,  nu  s'au  arâtat  de  loc  dispusj  de 
a  cumpâra  din  acestea  pe  propria  lor  soco- 
tealâ.  In  1918  §i  1919  s'au  înregistrât  din 
nou  câteva  tranzact'i,  ca  §i  în  1920,  dar  delà 
începutul  lui  Aprilie  n'a  âvut  loc  nici  o  tran- 
zactie  eu  aceste  obligatiuni.  In  tabloul  urmâ- 
tor,  împrumutat  publicatiunei  olandeze:  „Les 
cotes  maxima  et  minima"  a  casei  de  bancâ 
Arnold  Gilissen'&  Co.,  se  constntà  scàde- 
rea  cotelor: 
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Scàderea  considerabilâ  a  cotelor  îii  1920 
este  datorità  urmâtoarelor  cauze: 

1.  Natura  pu|in  obicinuitâ  a  obliga{iunilor 
sj  lipsa  de  cereri  cari  rezultâ  de  aicî  ; 

2.  FaptuI  câ  cupoanele  ràmâneau  ne- 
plàtite; 

3.  Mersul  afacerilor  pup  satisfâcâtor  în 
România  ; 

4.  Scàderea  schimbultii  francez. 

La  sfârsitul  lunei  Aprilie  I920  cursul  fran- 
cului  francez  nu  erà  decàt  de  16  centime. 
Cota  de  10°  0  la  Amsterdam,  pentru  un  tjtlu 
cotât  în  franci,  corespundeà,  prin  urmare, 
unui  curs  de  niai  mult  de  30%.  La  Paris, 
deci,  aceast'.  cota  nu  era  a§a  defavorabilà 
pentru  titluri,  pentru  cari  nu  se  plâtea  divi- 
dend.  Dar  chiar  dacà  fondtirile  de  Srat  române 
ar  fi  fost  mai  curente,  ele  n'ar  fi  atins  nicio- 
datâ  cursul  de  10°  0. 

De  îridatà  ce  România  va  reîncepe  plata 
cupoanelor  sale,  cursurile  se  vor  resimti  çi 
vor  atinge,  fârà  îndoialâ,  un  nivel  mai  ridicat. 
Totusi,  cei  interesafi  nu  sunt  deloc  optimisai, 
sliincî  cà  cursul  francului  este  chemat  sâ  joace 
mare  roi  in  aceastà  materie.  T/inând  soco- 
tealà  de  pujinele  cereri,  o  cotà  de  25"  0  la 
Amsterdam  pare  foarte  satisfâcâtoare  când 
România  reîncepe  plata  cupoanelor  §i  când 
cursul  schimbului  la  Paris  puate  fi  fixât  la 
20  centime.  La  sfârsjt  §i  pe  màsurà  ce  cursul 
francului  se  va  urca,  cota  obligafiunilor  ro- 
mâne  se  va  urca  proport,ional. 

In  ceeace  prive^te  obliga^iunile  în  lei  41  Y  ,, 
din  1913,  acestea  sunt  dcpârte  de  a  valora 
30°  o  la  bursa  din  Amsterdam.  Cu  schimbul 
de  5  centime  pentru  un  leu  un  âsemenea  curs 
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ar  ccrespunde  unei  cote  de  300%  la  Bucu- 
reçti.  In  prezent  se  evalueazâ  la  Amsterdam 
valoarea  acestor  obligatiuni  în  lei  cu  6% 
cel  mult. 

In  ceace  priveste  plata  cupoanelor  române 
lumea  din  Amsterdam  este  foarte  optimistâ, 
càci  este  convinsâ  câ  România  deasemenea 
va  face  fajâ  obligatiilor  sale  într'un  viitor 
apropiat. 

In  afarà  de  fonduri  de  Stat  s'âu  cotât  încâ 
mai  multe  valori  petrolifere  române,  precum  : 

Arnhemsche  Petroleum  Mij  (considérât  tot- 
deauna  ca  nesigur). 

Geconsolideerde  Hollandsche  Petroleum 
Compagnie  (posedâ  controlul  Astrei  Române 
si  nu  e  dècât  un  ,.lioIding  Company"  a  actiu- 
nilor  acestei  întreprinderi). 

Internationale  Roemeensclie  Petroleum  Cy. 
(aproape  toate  acîMunile  âcéstei  societàtj  sunt 
în  posesia  Soc.  Deutsche  Erdoel  A.  G). 

Nederlandsdi  Roemeensche  Petroleum  Mij 
(deasemenea  o  întreprindere  nereusitâ). 

„Orion". 

„Steaua  Românà". 

La  Bursa  din  Amsterdam  lumea  este  opti- 
mistâ în  ceeace  priveçte  viitorul  industriel 
petrolului  român.  Acest  optimism  se  manifestà 
clâr  în  cotele  actiunilor  în  lei  aie  Soc.  „Orion" 
ridicându-se  aproape  pànà  la  90°  0,  cores- 
punzând,  cu  schimbul  de  6  centime  pentru 
leu,  unei  cote  de  900%  la  Bucureçti.  Orion 
este  actualinente  în  negocieri  cu  un  ait  grup 
în  vederea  reluârii  societàtii.  Dacâ  aceste 
negocieri  sunt  încoronate  de  succès  ac{iunile 
vor  fi  probabil  reluate  cu  dobâncla  de  700% 
la  Amsterdam,  corespunzând  la  1000%  la 
Bucuresti. 
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INFORMAJIUNI  ECONOMICE 


Industria  italianà  în  momentul  actual 
si  perspectivele  ei 

Premizc.  —  Natura  a  pus  la  dispozitja  oa- 
menilor  douâ  importante  forme  de  énergie: 
acea  solarà  acumulatâ  sub  formà  de  com- 
bustibil-fosili  §i  cea  solarà  actualà,  adicâ 
energia  hidraulicâ  obtinutâ  delà  câderile  de 
apà. 

Natura  a  distribuit  aceste  douà  bogâtji 
într'un  mod  just  printre  diferitele  najiunl, 
câci  acolo  unde  abundâ  prima  este  în  gê- 
nerai lipsâ  de  a  doua  sj  viceversa.  Italia 
care  are  insuficiente  disponibilitâti  de  càr- 
bune,  se  gàseçte  în  conditùini  de  a  puteà 
utilizà  în  mare  cantitate  energia  solarà  ac- 
tualà, gratje  configuratiunii  sale  geografice. 
Intr'adevàr  înaltele  vârfuri  aie  Alpilor  si 
Apeninilor  reprezintâ  imensj  acumulatori  de 
énergie  hydraulicâ. 

Inainte  de  ràsboiu  bogâtja  hydraulicâ  ita- 
lianà era  putjn  utilizatâ:  puterea  total?,  dis- 
ponibilà  în  HP.  era  de  fapt  evaluatâ  la  circa 
5  milioane  si  aceastà  cifrà,  poate,  e  inferioarà 
realitàfii.  Dar  din  aceste  5  milioane  de  cai 
putere,  numai  a  cincea  parte  era  utilizatâ  în 
Italia  înainte  de  ràsboi.  Azi  însâ  se  comple- 
tcazà  cele  mai  însemnate  sfabilimente  sj  se 
creiazà  altele  noui  cari  vor  dublà  în  curând, 
cifra  utilizârii. 

Vàile  Alpilor  §i  Apeninilor  vor  fi  într'un 
viitor  foarte  apropiat  presârate  eu  énorme 
bazinuri  de  apà  cari  vor  acumula  apa  în 
scop  industrial  §i  agricol  ;  iar  în  timp  ce 
minele  de  càrbuni  fosili  se  vor  epuizà,  sau 
exploatarea  lor  se  va  face  din  ce  în  ce  mai 
grea,  provinciile  Italiei  se  vor  îmbogàt'i  din 
ce  în  ce  mai  mult  eu  énergie  electricà. 

Viitorul  industriel  ita'iene  e  principalmente 
bazat  pe  totala  întrebuintare  a  bogât,  ilor  hi- 
draulice,  eu  crearea  §i  distributja  energ  el 
elec  rice  la  distant^,  care  vor  permite  stabi- 
limentelor  din  Alpi  sà  serveascâ  de  rezervà 
celor  din  Apenini  sj  viceversa,  dupà  ano- 
timp.  Sigurà  de  a  poseda  in  stabilimentele 
hidroelectrice  energia  necesarà  desfâsuràni 
proceselor  technologice  aie  propriei  sale  in- 
dustrie Italia  le-a  dat  în  ultimul  timp.  sj  se 
preparà  a  le  da  încà  o  mare  extindere. 

§i,  intr'adevàr,  industria  italianà  e  aceea 
care,  în  timpul  ràsboiului,  a  desvoltat  mult 
stabilimentele  existente  si  a  créât  o  mult,ime 
de  altele  noi,  pentru  a  face  fatà  marei  cereri 
de  materiale  de  râsboiu:  în  spécial  în  câmpul 
mecanicei  §i  a  chimiei  se  rein  acum  eu 


mare  intensitate  productja,  a  tôt  ceeace  e^ 
necesar  pentru  ca  sà  se  ajungà  la  conditju- 
nile  normale  din  timp  de  pace. 

Aceastà  reluare  a  muncii  industrtale  pen- 
tru progresul  civilizatjei  e  însotjtâ  de  un  pro- 
gram  impus  de  învàjâmintele  trase  din  ràs- 
boiu si  de  dificultânle  evident.iate,  fie  din 
râsboiu,  fie  de  urmârile  lui.  Principale  printre 
acestea,  sunt  acelea  ce  privesc  înzestrarea 
eu  materie  prima,  de  care  industria  italianà 
are  nevoie. 

S'au  început  deci  cercetâri  în  subsolul 
italian  pentru  a  vedea  dacâ  acesta  nu  con- 
fine vre-una  din  materiile  prime,  mai  înainte 
importa'à;  s'au  créât  noui  çantiere  pentru 
constructjunea  unei  marine  coinerciale  mai 
putermee. 

IndÀs  riasii  italieni  s'au  convins  de  nece- 
sitatea  asocierii  §tiint,ii  la  industrie  §i  marile 
stabilimente  au  înfiinjat  laboratoare  moderne 
de  cercetâri  sau  au  organizat  serviciul  tech- 
nic,  astfel  ca  sà  poatâ  întotdeâuna  dispune 
de  cei  care  studiazâ  §i  de  cei  care  experi- 
menteazà,  pentru  a  înaintii  repede  pe  calea 
progresului x). 

Pentru  a  înjelege  toâtâ  important  des- 
voltârii  industriale  a  Italiei  si  pânâ  la  ce 
pun.i  poate  sà  ajungà  utilizarea  energiilor 
fizice  §i  morale  pe  care  le  posedâ  Italia,  e 
necesar  sà  trecem  în  revistâ  diversele  ca- 
tegorii  de  industni. 

Industria  metalurgicâ  si  extractivâ. —  In- 
dustriel metalurgice  italiene  i  se  preparà  o 
mare  desvoltare,  fie  pentru  câ  cer  etârile, 
fâcute  în  subsolul  italian,  au  aràtat  cà  re- 
zervele  de  minerali  metalici  sunt  superioare 
celor  presupuse  înainte  de  ràsboi,  fie  pen- 
trucâ  s'a  dat  o  mare  desvoltare  utilizârii  com- 
bustibililor  nau'onali  §i  energiei  electrice,  fie, 
în  fine,  pentrucâ  se  sperâ  sâ  se  gàseascà 
în  subsolul  italian  importante  depo/.ite  de 

*)  Cei  mai  renumiti  industriasl  au  contribuit  apoi 
l,i  crearea  unui  fond  pentru  a  da  desvo  tare  labo- 
ratoarelor  de  fizicâ  si  chimie  ànexate  la  Universi- 
taire Italiene,  astfel  ca  ele  sâ  inceapâ  cerc  târi  eu 
caracter  industrial  asupra  unordeterminate  problème; 
in  timp  ce  Statul  Italian,  la  rândul  sàu,  a  mârit 
intr'o  bunà  mâsurâ  dotat.iile  laboratoarelor,  peutru 
a  da  impuis  1<*  cercetâri  eu  caracter  §tiintific.  Déjà 
delà  srâr.situl  lui  19l6  funetiona  in  Italia  „COA\l- 
TETUL  ST1INJIFIC  TtiCHNIC  PENTRU  MA- 
RIREA  $1  DESVOLTARE  A  INDUSTRIEI  ITA- 
LIENE" compus  din  personagiile  cele  nnii  emi- 
nente  aie  suinfet  $1  indusiriei  si  càruia  i  se  dato- 
resc  initiativele  in  favoarea  laboratoarelor  stiin- 
tifice  italiene. 
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ulciuri  minérale  §i  mine  de  cârbuni  fosili. 
Cercetâri  în  acest  sens,  în  localitâ{i  care 
geologiceçte  se  prezintâ  ca  cele  mai  indicate, 
s'au  început  eu  mijloace  întifise. 

Cercetârile  de  gismente  de  minérale  de 
fer,  fâcute  în  timpul  râsbo.ului,  au  aràtat 
cà  disponibilul  de  materiale  de  fer  e  de 
patru  ori  mai  mare  decàt  evâ  uarile  fâcute 
acimi  zece  ani,  cercetâri  care  continuâ  §i  se 
întind  §i  în  Colonia  Eritrea,  unde  s'ar  fi 
descoperit  promitâtoare  minereuri  de  fer. 

Mârea  cantitate  de  minerai  de  aluminiu 
va  permite  Italiei  sâ  devinâ  o  {arâ  expor- 
tatoare  de  acest  métal  eu  mare  viitor. 

Mârit  §i  demn  de  notât  e  disponibilul  de 
minerali  compu§i  din  fier  §i  suif,  din  care 
utilizându-se  suîful  pentru  fabricajia  acidului 
sulfuric,  va  ràmàne  disponibil  o  mare  can- 
titate de  oxid  de  fer. 

Minereurile  de  zinc  din  Sardinia,  care  mai 
înainte  de  ràsboi  se  exportai!,  pentru  ca 
apoi  sâ  se  importe  în  Italia  zincul,  vor  fi 
din  ce  în  ce  mai  mult  prelucrate  în  Italia. 

In  urma  cercetârilor  fâcute  s'au  mârit 
asemenea  disponibiiitâtjle  de  minereuri  de 
plumb,  cupru,  magneziu. 

Grandioasele  stabilimente  hidroelectrice 
create  în  timpul  râsboiulul  §i  altele  care  se 
încep  acum,  vor-pune  la  dispozi^ia  indus- 
ï  triei  itâliene  o  mare  cantitate  de  énergie  e- 
lectricà  pentru  tratamentul  mineralilor  me- 
talici  §i  pentru  fabricarea  u^elurilor  speciali, 
care  înainte  de  râsboiu  se  importau  din  strài- 
I  nàtate. 

Fumalele  electrice  italieue,  care  înainte  de 
râsboiu  nu  atingeau  cifra  de  douâzeci  §i  a 
câror  func{ionare  era  foarte  nesigurà,  s'au 
mârit  ca  numar  §i  au  suferit  importante  per- 
fecu'onàri.  Aplicafia  lor  se  râspàndeste  din 
zi  în  zi. 

Producjia  minereului  de  mercur  a  crescut, 
astfel  câ  se  poate  ridica  exportul  âcestei 
substanfe. 

CercetârHe  fâcute  în  timpul  râsboiului  au 
arâtat,  câ  Italia  posedâ  excelente  materii  re- 
fractare  §i  diverse  stabilimente  se  ocupâ  azi 
eu  prelucrarea  lor. 

Paralel  eu  industriile  melalurgiee  princi- 
pale s'au  desvoltat  în  timpul  râsboiului  ace- 
lea  pentru  prelucrarea  produselor  din  prima 
fabnca{ie,  astfel  industria  laminârii,  filafiunea 
la  cald  §i  la  rece,  pentru  prepararee  feruri- 
lor,  o^elurilor,  aliajelor*  tuburilor  filate  fârâ 
sudurâ. 

Industriile  mecanice  si  electromecanice- — 
Industriile  mecanice  sunt  acelea,  cari  s'au 
;     desvoltat  mai  mult  pentru  râsboiu.  Ele  s'au 


transformât  aciun  în  scopul  de  a  întrebuin{à 
masjneîe  cari  au  servit  la  prepararea  mate- 
riilor  râsboinice,  în  construcÇia  aparatelor, 
instrumentelor,  masjnelor  pentru  technica  ci- 
vilâ.  Ele  au  mai  âdjptât  o  organizafie  mo- 
dernâ  de  -lucru,  au  aplicat  masjneîe  §i  us- 
tensilele  cele  mai  perfecte  §i  cele  mai  repezi 
eu  scopul  de  a  mari  productjunea,  care  s'ar 
fi  diminuât  prin  reducerea,  orelor  de  lucru 
zilnice,  delà  zece  la  opt. 

Marele  uzine,  cari  înainte  de  râsboiu  cons- 
truiau  vagoane  de  marfà,  de  càlâtori,  loco- 
motive sj  care  în  timpul  râsboiului  au  fost 
nevoite  sà-§i  schimbe  aproape  complecta- 
menfe  fe)ul  de  produc{'e,  fabricând  afeturi 
de  tun,  bombarde,  torpile,  tunuri  §i  mortiere, 
s'au  întors  azi  la  primele  lucrâri.  Guvernul 
italian  a  comandat  mii  de  vagoane,  sute  de 
locomotive  eu  aburi,  locomotive  electrice; 
alte  numeroase  cereri  au  venit  din  strâinà- 
tate,  astfel  cà  industria  mecanicâ  a  mijloa- 
celor  de  transport  va  putea  sâ  lucreze  în 
plin  pentru  câjiva  ani.  Electrificarea  a  6.000  \ 
km.  de  linie  feratâ,  decjsà  de  guvern,  va  da 
din  nou  destul  lucru  acestei  tndustrii  §i  tu- 
turor  acelora  care  produc  materialele  ac- 
cesorii. 

Executia  noilor  numeroase  stabilimente  hi- 
droelectrice, deja  proectate,  permit  fabricilor 
de  turbine  hidraulice  sâ  lucreze  în  plin,  îm- 
preunâ  eu  uzinele  mecanice  care  fabricâ 
tuburile,  stâlpii  de  fer  pentru  linie  sj  toate 
instrumentele  accesorii  necesare  acestor  sta- 
bilimenie  hidroelectrice.  Italia  se  preparâ 
încâ  ?a  exporta  turbinele  hidraulice  cons- 
truite în  propriele  ei  uzine;  rendimentul  lor 
ridicat,  fabricatia  lor  excelentâ,  regularitatea 
lor  perfectâ,  durabilitajea  lor,  sunt  calitàti 
eu  cari  fabricanfii  strâini  nu  se  pot  lâudà 
pe  deplin. 

Construcjàa  noilor  centrale  termo-electrice, 
destinate  la  utilizarea  rajionalâ  a  lignitului 
în  vecinâtatea  minelôr,  reclamâ  constructja 
de  câldàri,  de  turbine  eu  vapori,  de  aparate 
de  condensare.  Toate  noile  centrale  hidro 
§i  termo-electrice  cer  o  întrebuint,are  intensâ 
de  masini  §i  materiale  electrice,  astfel  cà 
uzinele  electromotrice  italiene,  care  azi  deja 
au  destul  de  lucru,  vor  trebui  sâ-sj  intensi- 
fiée productia  lor. 

Peritru  a  dota  Italia  eu  o  puternicà  flotâ 
nalionalâ  s'a  mârit  numârul  §antierelor  na- 
vale ;  'iar  celor  existente  li  s'a  mârit  puterea 
uzinelor  §i  capacitatea  schelelor.  Pentru  a 
da  numai  un  exemplu,  la  Venezia,  in  apro- 
pierea  noului  mare  port  industrial  Bottenighi, 
se  înalfâ  douâ  grandioase  §antiere  navale. 
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Constructja  motoarelor  eu  combustiune  in- 
ternà,  a  pompelor,  a  vcntilatoarelor,  a  in- 
strumentelor  clc  transmisiunc  a  liicrului,  a 
aparatelor  de  ridicat  (elcvatoarelor)  s'a  re- 
luat  de  asemenea  eu  vigoare,  pentru  a  face 
fatà,  fie  numeroaselor  cereri  aie  marinei  co- 
merciale,  fie  comenzilor  ce  vin  din  strâina- 
tate,  fie  a  acelora  ciintre  industrie  italiene 
care  intcntioneazâ  sà-çi  restaureze  într'o 
forma  modernâ  açczâmintele  loi. 

Numeroâsele  îmbunâtâtjri,  cari  trebuesc  sa 
se  înceapâ  în  m.ulte  regiuni  aie  Italiei,  ré- 
clama masjnârii  spéciale,  fie  pentru  sàparea 
canalurilor  dè  scurgerc  si  de  colccîionare, 
fie  pentru  cenkalele  de  ridicàri. 

Agricultura,  fâ'cutâ  în  multe  regiuni  eu  me- 
toade  primitive,  cer  fabricelor  italiene  masini 
agricole,  o  însemnatâ  cantitate  de  masjni  de 
arat,  de  semânat,  de  secerat  si  tracjiune  me- 
canicâ,  unde  industrie  mecanice  italiene, 
dàcâ  ar  dispune  în  bune  conditiuni  de  ma- 
terii  prime,  ar  avea'  §i  aci  un  câmpgrandios 
de  actiune  çi  de  muncà.        '  . 

Industria  mijloacelor  de  transporturi  ae- 
riene  se  aflà  într'o  perioadà  de  reculegere 
§i  de  studiu  pentru  a  transforma  conceptele 
avia^iei  militare  §i  a  le  aplica,  modificate,  la 
cele  civile  cari  au  nevoe,  în  spécial,  de  si- 
guranfà  si  économie. 

Din  contfâ,  industria  automobilistipâ  se 
aflà  în  plin  lucru,  unica  industrie  care  în 
timpul  râzbolului  nu  §i-a  scliimbat  felul  sàu 
de  lucru,  una  din  putinele  industrii  tare  au 
putut  exporta  în  timpul  ràzboiului;  cererile 
de  autotractoare,  de  automobile  de  curse  si 
de  lux  sunt  asa  de  mari,  fie  ele  din  inte- 
rior  sau  strâinâtate,  încât  uzinelc  actuale  au 
produc^ia  lor  angajatâ  pentru  câfiva  ani.  In 
aceastà  industrie,  asa  de  specialà,  unde  me 
canica  trebue  sa  se  împereclieze  eu  arta.  1- 
taliâ  îsj  reia  preponderenîa  pt  care  o  avea 
înaintea  ràzboiului  sj  comerjul  de  export  în 
aceastà  brançà  permite  sa  se  ajunga  la  ci- 
fre  foarte  ridicaic. 

Deasemenca  s'a  reluat  în  mod  intensiv 
fabricarea  biciclctelor  çi  a  motocicletelor,  a 
càror  întrebuinfare  se  va  extinde  în  clasa 
muncitoarc  italianâ. 

Pe  lângà  mecanica  mare  si  mijlocie  s'a 
dezvoltat  §i  acea  micà  si  de  pretfizie;  ma- 
çjnile  cari  în  timpul  ràzboiului  au  lucrat  car- 
tuçe  pentru  proectile,  lucreazà  azi  toate  a- 
paratelc  §i  instrumentele  electricc  care  mai 
înalnte  se  importait  (compteure,  ampermetri, 
voltmetri,  chilowatfmetri,  etc.);  sunt  nume- 
roase  încercâri  pentru  construc|ia  jucàriilor 
mecanice.  pentru  intensif icarea  fabricârii  de 


ma§ini  de  cusut  §i  de  scris,  pentru  fabrica- 
rea aparatelor •  §i  ustensilelor  eronomiei  do- 
mestice.  Çi  se  poatc  încà  amintî  dezvoltarea 
luatà  de  constructja  maçinelor  si  ustensile- 
lor de  diverse  tipuri,  accesorii  necesare  in- 
dustriel mecanice  si  industriilor  asemanâ- 
toare. 

In  rezumat,  se  poate  afirma  câ  industria 
italianâ,  prin  inteligenta  abilitate  a  propriei 
sale  mâini  de  lucru,  se  prépara  sâ  schimbe 
completàmente  conditiiyiile  înçare  se  gàsea 
înainte  de  ràzboi,  când  importul  era  în  can- 
titate si  valoare  eu  mull  superior  expor- 
tului. 

Industria  electrotcchnicâ.  —  Tôt  ceeace, 
mai  înainte  de  ràzboiu  se  importa,  precum 
inasjni,  motoare,  .aparate,  instrumente  elec- 
trice,  pot  fi  azi  construite  în  [tafia.  Incercâ- 
rile  fàcute  în  timpul  ràzboiului,  rezultatele 
excelente  ce  s'au  objinut  în  aceastà  direc- 
|iune,  a  îndemnat  industria  italianâ  sà  pro- 
ducà,  în  vastul  câmp  al  clectrotechnicei,  tôt 
ceeace  putea  sà  fie  necesar  pentru  centralele 
liidro  §i  termoelectrice,'  pentru  stajiunile  de 
transformare,  pentru  cele  de  utilizare.  Apa- 
rate telefonice,  telegrafice,  de  semnalizare,  ■ 
de  comandà  s'au  fabricat  asemenea,  într'un 
mod  excelent,  azi  în  uzinelc  electromecanice 
italiene.  Industria  cablurilor  electrice,  care 
în  timpul  ràzboiului  a  fâcut  un  îniins  export 
în  târlle  aliate,  dotatâ  eu  noui  mijloace  §tiin- 
|ifice  de  cercetâri  §i  expérience,  se  preparâ 
sà-si  reia  pozi{iunea  predominantâ  pe  care 
o  avea  înainte  de  ràzboi,  intensificând  ex* 
portul. 

Apoi,  toate  aplicârile  încàlzifului  electric, 
care,  dat  fiind  eostul  ridicat  al  càrbunelui 
importât,  va  lua  o  mare  extensiune,  gâsind 
în  Italia  aparatele  necesare  fabricate  de  uzi- 
nele  nationale. 

Cea  mai  bunâ  garante  pentru  ^munca  *u- 
.  ria§e  ce  va  aveà  industria  italianâ  în  câm- 
pul  electrotechnicei  e  data  de  numeroâsele 
cereri  de  concesiuni  de  noui  stabilimente 
hidroelectrice.  §i  dacà  ne  gândim,  dupâ  cum 
a  m  spus,  cà  utilizarea  puterii  hidraulicc  de 
pânà  azi  nu  a  depàsjt  de  1  Va  mil-  de  Hp., 
în  timp  ce  disponibilitatea  italianâ  e  eva- 
luatâ,  eu  multâ  prudentà  la  cel  pu$in  cinci 
milioane,  se  în^elege  ce  câmp  enorm  de 
muncâ  se  descliide  pentru  multi  ani  sj  ce 
altâ  nouà  muncâ  trebue  sâ  se  depunâ,  pe 
lângâ  aceastà,  pentru  utilizarea  energiei  ob- 
tinutâ,  în  spécial  în  donieniul  chimiei  §i  me- 
talurgiei. 

Din  energia  electricâ  produsà  de  noile 
stabilimente  va  trage  un  mare  profit  §i  agri- 
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cultura  italianà,  fie  pentru  toate  operatiunile 
mecanice  de  transformare  a  produselor  a- 
gricole,  fie  pentru  cultivarea  solului  fàcutâ 
eu  masini  miçcate  în  mod  electric. 

O  industrie  care  nu  exista  în  Italia  înainte 
de  râsboi  §i  *care  acum  e  bine  împlântatâ 
§i  organizatâ  e  aceea  a  magnetelor  §i  apa- 
ratelor  de  aprindere,  a  motoarelor  eu  ex- 
plozie,  industrie  care  nu  numai  câ  va  sa- 
tisface  numeroasele  comenzi  din  interior,  dar 
va  fi  în  stare  sà  exporte  propriele  sale  pro- 
duse. 

Deasemenea  industria  acumulatoarelor  e- 
lectrice,  mult  desvoltatà  odatâ  eu  ràzboiul, 
întelege  sâ  continue"  produc|ia  în  mare  §i  sa 
exporte,  pentru  a  profita  de  condi^iunile  spé- 
ciale de  care  se  poate  bucura  Italia,  unde 
abundâ  minereul  de  plumb;  de  aceea  e  ne- 
cesar  ca  industria  sticlâriei  sâ  se  desvolte 
în  mâsura  de  a  putea  produce  în  mod . in- 
dustriel recipientele  necesare. 

Industria  chimicâ.  —  Industriile  ehimice 
italiene  sunt  acelea  care  în  timpul  râsboiu- 
lui  au  avut  cea  mai  mare  desvoltare  §i  sunt 
încà  acelea  cari,  odatâ  eu  pacea,  au  tre- 
buit  sâ  sufere  cea  mai  profundâ  transformare 
pentru  a-sj  schimbà  complectamente  natura 
produselor,  plecând,  totu§i,  delà  aceleasj  ma- 
terii  prime. 

Astfel  în  Ioc  de  explozibile  se  ob{in  cu- 
lori  §i  substance  médicinale.  Ràzboiul  a 
créât  in  Italia  o  mare  industrie  chimicâ  care 
nu  existà  mai  'nainte  ;  §i  toate  sfor^àrile  sunt 
azi  îndreptate  spre  sistematizarea  ei  pentru 
a  se  produce  multe  din  substance  care 
înainte  de  ràzboiu  trebuiau  sà  se  importe.  Se 
lucreazà  deja  în  Italia  plantele  médicinale 
care  mai  înainte  se  exportai),  s'au  fuat  di- 
verse inifiative  pentru  a  se  extrage  din  apele 
minérale  aie  salinelor  sàrurilc  potasice,  din 
care  se  §i  intentjoneazà  sâ  se  exporte;  în 
Sicillâ  «a  luat  nastere  industriile  de  esen|e 
bazate  pe  principiile  technologice  moderne; 
s'au  mârit  stabilimentele  pentru  producerea 
îngràsàmintelor  artificiale. 

Electricitatea  ajutà  foarte  muït  desvoltarea 
industriel  ehimice  italianà;  stabilimentele  de 
electrochimicà  sunt  numeroase  §i  o  mai  mare 
extensiune  vor  lua  atunci  cànd  se  va  mâri 
disponibilitatea  de  énergie  electricâ  prin  exé- 
cuta noilor  stabilimente  hidroelectrice.  Pro- 
duc{ia  ra^ionalâ  si  economicâ  a  diverselor 
feluri  de  îngrâ§âminte  obtiuutâ,  fie  eu  aju-. 
torul  curentilor  electrici,  fie  prin  combustiu- 
nea  piritelor  italiene,  va  râs-pândi  întrebuin- 
tana  sj  và  mâri  prod.uctja  solului.  Din  con- 
trâ,  vor  putea  sa  mâreascâ  sim^itor  exportul 


acelor  substan|e  ehimice  cari  deja  din'nainte 
de  razboiu.începuse  sà  se  exporte.  Amintim 
printre  acestea  acidul  boric,  acidul  sulfuric, 
compusji  taninului,  acidul  citric,  acidul  tar- 
,  trie,  diversj  oxizi  metalici. 

Industria  textilâ.  —  Italia  men^ino  întâe- 
tatea  în  ceeace  prive§te  productja  màtàsii  §i 
a  cânepei;  se  extinde  produch'a  acestor  doua 
fibre  textile  si  se  perfectioneazâ  mijloacele 
de  lucru  pentru  intensificarea  exportului. 
Italia  e  tributarâ  importului  stràin  pentru 
materia  primà  ;  în  ceeace  priveçte  bumbacul 
si  juta  completamente;  iar  pentru  in  §î  lânâ 
partial.  Cu  toate  acestea,  aceste  industrie 
sj-au  intensificat  productia  lor;  exista  în 
Italia  circa  cinci  mil.  de  fuse  în  functiune 
pentru  torsul  bumbâcului  §i  mai  mult  de  ju- 
mâtate  de  milion  pentru  torsul  lânei. 

Saptezeci  de  mii  §i  patrusprezeee  mii  de 
râsboae  tes  respectiv  bumbacul  §i  lâna.  Cu 
toatâ  dificultatea  aprovizionàrii  de  materie 
primâ,  industria  textilâ  italianà  lucreazà  în 
plin  si  se  preparà  din  nou  de  export. 

In  ceeace  prive§te  bumbacul,  s'au  fâcut 
planurî,  studii  l§i  proecte  pentru  cultivarea  lui 
pe  o  scarà  întinsâ  în  colonii,  în  zonele  iri- 
gabile  cu  plantatiuni  spéciale. 

In  pUnâ  productié  e  industria  tesàturilor  de 
màtase  care  continua  comerjul  ,de  export  în- 
ceput  înaintea  .râzboiului.  S'au  reluat  în  plin 
facerea  JesâtUrilor  spéciale,  a  panglicelor,  a 
lesâturilor  imprimate,  a  feutre-ului,  sacilor 
de  juta,  etc. 

Industria  ceramicâ  si  à  sticlâriei.— Tra- 
ditiile  artistice  italiene  în  aceastâ  industrie 
sunt  cunoscute;  azi,  pe  lângâ  productia  ar- 
tisticà  s'a  desvoltat,  sub  influenfa  râzboiului 
§i  cea  industrialâ.  S'a  recurs  la  tratamentul 
materialelor  refractare  italiene.  Amintim  ex- 
ploatarea  minelor  de  caolin  din  Sardinia  sj 
punem  în  evidentji  marea  important  luatâ 
de  industria  izolatoarelor  de  portulan  pentru 
aplicàrile  la  electro-tecknicâ. 

Deasemenea  industria  sticlâriei  se  moder- 
nizeazà  :  se  §i  gânde§te  la  aplicarea  furna- 
lelor  electrice  pentru  topirea  sticlei  §i  la  o 
mai  lârgà  întrebuinjare  a  aerului  comprimât 
la  turnàtoarele  acesteia. 

\  Industria  agrard  §/  alimentarâ.  —  Sunt 
într'un  însemnat  progrès.  Industria  zahàru- 
liti.  a  conservelor,  a  laptelui,  câ  sâ  citâm  nu- 
mai  prindpalele  industrii  italiene;  eles'âuper- 
feefionat  foarte  mult  din  punct  de  vedere 
technic.  Laboratoarele  spéciale,  care  s'au  în- 
fiintat  pentru  studiul  §tiintific  industria!  al 
proceselor  relativ  la  fermentatie,  vor  aduce 
o  mare  contributie  la  progresul  acestor  in- 
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dustrii.  Demn  de  notât  e  cresterea  produc- 
$iei  berei  si  ameliorarea  calitâtji  ei. 

Dacâ  printre  industrie  alimentare  nor- 
male, adàogâm  si  industria  pescuitului,  pu- 
tem  sâ  indicâm  vastele  programe  ce  avem 
pentru  îmbunàtàtireâ  sistemelor  primitive  de 
pescuit  înlocuindu-le  eu  âltele  moderne,  unde 
motorul  eu  combustiune  înlocueçte  nâvile  eu 
pânzâ,  unde  pestele  abia  prins  e  trecut  în 
nàvi  frigorifere,  carc  îl  duc  repede  în  por- 
turilede  distribuée. 

Industria  hûrtiei.  —  Aceastâ  industrie,  din 
cauza  dificultàtilor  întâmpinate  eu  aprovizio- 
narea  materiilor  prime,  nu  §i-au  reluat  încâ 
în  plin  producjia,  cutoatecâ  s'au  mârit 
comenzile  din  {arâ  §i  streinâtate.  , 

Sunt  în  studiu  proecte  de  maceratoare  §i 
agitatoare  rapide  pentru  plantele  producà- 
toare  de  celulozâ,  fie  eu  procese  mecanice 
sau  chimice;  s'au  mârit  laboratoarele  spé- 
ciale existente  pentru  studiul  proceselor  re- 
lâtiv  la  industria  hârtiei;  §i  totul  face  sà  se 
creadà  cà  aceastâ  industrie,  eu  ajutorul  e% 
nergiei  electrice,  va'  putea  sà  âjungâ  la  o 
mare  dezvoltare. 

Diverse  industrie.— Demn  de  notât  e,  în 
spécial,  desvoltarea  acelor  industrii  în  care 
simtul  ârtistic  are  o  mare  importantà.  Gàsim 
astfel  furtctjonând  în  plin  industria  mobile- 
lor,  a  butonilor,  a  bronzurilor,  a  marmorei, 
a  coralului.  Incârcate  de  lucru  sunt  indus- 1 
triile  de  pâlàrii,  de  mânusj  si  de  îmbrâcà- 
minte  în  gênerai,  §i  deja  importantà  e  cifra 
acestora  la  export. 

O  mare  industrie,  carc  mérita  sâ  fie  amin- 
titâ  în  aceastâ  grupâ,  c  aceea  a  cauciucului 
§i  derivatelor  lui,  care,  abia  afïrmatâ  pe 
piaja  mondialâ  înainte  de  râsboi,  a  aràtat 
în  acesti  ultimi  ani  câ  produsele  sale  pot 
sà  rivalfzeze  în  rezistenja  §i  'bunàtate  eu 
cele  mai  bune  din  strâinàtate.  Aceastâ  in- 
dustrie, prima  poate  care  în  Italia  â  aplicat 
îndrumârile  §tiint,ei  în  procesele  industriale, 
a  màrit  laboratoarele  proprii  de  ccrcetâri,  a 
chemat  sâ  fie  dirijate  de  iluçtrii  §tiintej  §i 
cifra  exporiului  precum  §i  valoarea  produc- 
tif fàcutà  în  strâinàtate  în  stabilimente  de 
originâ  italianàj  fac  sâ  se  creadà  câ  nu  e 
départe  timpul  în  care  ea  îsi  va  afirmà,  eu 
târie,  pozifiuneâ  sa  mondialâ. 

Concluz'.une—  Dupà  eu  m  se  poate  înt,e- 
lege  din  -repedea  sintezà  de  mai  sus,  indus- 
tria itallanà,  eu  toate  dificultâ^ilc  destul  de 
mâri  ce  întâmpinâ,  §i-a  desfàsurat  deja  o 
parte  din  programul  ce  urmàrcs,te,  iar  o  alta 
o  are  în  preparare.  Italia  industrialâ  si-a  re- 
luat deja  cxploatflrea  ratjonnlà  a  bogà|ii!or 


ce  se  strâng,  pe  vàrfurile  Alpilor  §i  Apeni- 
nilorr  §i  în  înaltelevâi  aie  acestor  lantùri  de 
mun|i,  sub  formà  de  zâpadâ  §i  ploae  §i  a 
celor  ce  se  ascundeau  în  subsolul  italian, 
a§a  de  pujin  exploatate  în  trecut.  Industria- 
§ii  italieni  au  înteles  avantajele  ce  se  pot 
avea  delà  o  în^eleaptâ  organizare  technicà 
a  muncii  si  din  contactul  fréquent  eu  stiin|a 
§i  se  pregâtesc  la  un  export,  organizat  si 
intens,  în  regiunile  si  la  natiunile  pentru  care 
Italia  poate  fi  consideratâ  ca  un  mare  cheiu 
de  îmbarcare  oferit  în  Mediterana. 

Inainte  de  ràsboiu  nu  exista  în  Italia  ma- 
rea  industrie  asà  cum  era  înjeleasâ  si  în- 
■  fiiotatà  la  natjunile,  industrialmente.  mai  ve- 
chi;  dar  râsboiul  a  favorizat  fuzionarea  di- 
verselor  organizaliuni  în  complexuri  mai  pu- 
ternice.  §i  în  Italia  avem  azi  industrii  cari 
extrag  minereul  de  fer  din  mine  §i  Ianseazâ 
pe  piatà  nàvi  si  locomotive,  automobile  si 
masini  agricole. 

Industria  italianà  se  bazeazâ  mult,  în  a- 
raniarea  sa  'definitivà,  pe  inteligenta  abili- 
tate  a  propriilor  sài  lucrâtori;  numeroasele 
scoli  profesionale,  care  se  studiazâ  pentru 
diversele  industrii.  vor  làrgi  si  împrâstià,  în 
poporiil  italian,  cunostin|e!c  industriale  §i-i 
Y  va  face  sâ  înteleagâ  însemnâtatea  nationalâ 
a  problemelor  produc^iei  industriale. 

Astfel  industria  italianâ  utilizând  complec- 
tamente  marile  si  nesecatele  bogâfii,  eu  cari 
natiunea  a  fost  dotatâ  delà  naturâ;  în  sper 
c  al  cârbunele  alb  si  inteligenta  §i  abilitatea 
poporului  italian,  se  preparà  sâ  cucereascâ 
în  càmpul  productiei  §i  al  conier|ului  inter- 
national acel  post,  pe  care  i  1-a  încredinjat 
conditiunile  sale  geogrâfice  spéciale. 

Ing.  GlUSEPPE  BELLUZO 

Profesor  la  Institntul  Politcchnic  din  Milano 

Stagnarea  actività^ei  economice 
în  Ceho-Slovacia 

D-l  T.  Pâaceanu,  agc/rtul  nostru  corner- 
cial  la  Praga,  netrimite  doua  rapoarte  din 
cari  extragem  urmâtoarele  : 

De  aproape  douâ  luni  domneste  o  stag- 
najiune  complcctà  pe  pia'ta  de  aci  si  în  toate 
ramurile  industriale,  respectiv  comerciale. 
Acest  fapt  s'ar  putea  pune  în  legâturâ  eu 
evenimentele  din  America.  Campania  dusâ 
în  America  în  .contra  scumpetei  precum  si 
màsurile  luate  de  càtre  industriasi  americani, 
au  dat  rezultate  bune,  dar  mimai  acolo. 

Aci  s'a  résinait  nu  printr'o  eftinâtate  asa 
dupâ  cum  ar  fi  fost  normal,  ci  printr'o  ne- 


CORRESPONDANCE  ECONOMIQUE     .  37 


siguranja  complectâ  economicâ  si  industrialâ, 
care  cauzeazâ  stagnajiunea  de  astâzi.  In  spe-  ; 
clal  publicului  consumator,  cel  mai  indicat 
sà  resimtà  eftinàtatea,  nu  o  resimte. 

In  America  §i  în  Anglia  foarte  multe  arti- 
cole  ca  de  pildâ  Iâna  si  pielâria  au  scàzut 
eu  50",,.  Aceastà  scâdere  se  datoreste  în 
cea  mai  mare  paite,  dupa  afirmârile  econo- 
mistilor  americani,  atitudinei  foarte  rezervate 
aie  Bàncilor  si  marilor  case  americane,  cari 
suspendand  creditele  speculanh'lor,  a  avut 
ca  rezultat  o  rezervâ  a  cumpâratorilor  cari 
se  açteptau  la  scàderi  de  prefuri  si  mai  mari, 
si  îa  sfàrsjt  producând  o  panicâ  printre  spe- 
culanfi,  cari  de  teama  unof  alte  scàderi  mai 
mari,  au  câutat  sa  scape  de  mârfurile  lor, 
vânzându-le  pe  orice  pref.  —  Altj  speculantj 
însà,  au  luptat  sj  luptâ  §i  astâzi  în  contra 
eftenirei  mârfurilor.  Când  puterile  financiare 
îi  vor  pâràsi,  vor  trebui  sa  cedeze. 

CurentuI  ieftenirei  trece  mai  întâi  în  An- 
glia §i  de  aci  în  Franta,  unde  mai  înainte 
chiar  de  a  se  produce  scàderea  prefurilor 
materialelor  prime  sau  articolelor  importate 
din  America  si  Anglia,  au  început  a  scàdea 
preturile  articolelor  si  produsele  agricole. 
Speranja  într'o  récolta  abundentâ  a  dat  mai 
malt  curaj  publicului  spre  a  rezisia  preh.tr.'- 
lor  urcate.  S'a  observât  în  primul  rând  pe 
piafa  de  fructe  unde  preturile  întreceau  abia 
5%  cele  din  1914.  Acelâs.  lucru  pentru  lé- 
gume §i  cartofi.  In  urmâ  vin  conservele,  cari 
fusese  acapârate  de  càtre  spéculant,  la  în- 
cheerea  armistitiului  §i  cari  din  cauza  tim- 
pului  îndelungat  începând  sà  se  strice,  au 
fost  nevoin'  a  le  da  în  consulte,  pe  pre- 
{uri  quasi-normale. 

In  tàrile  neutrale  însà  este  de  açteptat  ca 
q  urcare  de  prejuri  din  cauza  valutei  care 
face  imposibil  importul  §i  exportul: 

In  republica  Ceho-Slovaca  nu  se  poate 
prevedea  o  scàdere  a  prejurilor  în  raport 
eu  stràinâtatea,  din  cauza  administrahei  care 
îngreuneazâ  manipularea  importului,  expor- 
tLiIui  si  a  transitului.  Lipseste  personalul  ne- 
cesar  pentru  a  aduce  ordine  inteligentà  si 
care  sa  punâ  frâu  ideilor  bolseviste  aie  lu- 
crâtorilor. Sunt  aci  aproximativ  6.000  fabrici 
sj  întreprinderi  minière  cari  au  de  luptat 
foarte  greu  si  eu  Statul  si  eu  lucràtorii.  In- 
explicabil  este  faptul,  eu  un  astfel  de  parc 
de  locomotive  si  vagoane,  industriile  sunt 
continuu  amenin^ate,  neputàndu-se  face  apro- 
vizionarea  eu  materialul  prim  sj  combusti- 
bilul  necesar  de  cât  eu  foarte  multà  greutate. 
Din  procesul-vcrbal  {inut  Iâ  o  çedintà  care 
'a  avut  loc  la  Caméra  de  corner^  din  Praga, 


se  poate  constata  plàngerile  industriasilor 
mari,  toate  îndreptate  în  ac'eiasi  directe.  La 
sedinjâ  a  luat  parte  reprezentanfi  ai  tuturor 
ministerelor  §i  ai  camerelor  «de  comert,  ex- 
pert si  reprezentanfi  ai' industriilor  din  î.n- 
treaga  tarâ.  S'a  discutât  mâsurile  ce  trebuesc 
Iuate  pentru  traficul  de  toamnâ  în  spécial, 
pentru  campania  industriel  zahârului  care 
este  foarte  ameninfatâ.  Reprezentantii  indus- 
triel zahârului  au  déclarât  cà  aceastà  indus- 
trie posedâ  astâzi  numai  35%  din  cantitatea 
de  càrbuni  necesarâ,  rugând  ministerul  de 
câi  ferate,  ca  în  August  §i  Septembre  sâ  pue 
la  dispozitia  industriel,  restul  de  65%-  Cu 
toate  cele  2.500  vâgoane  pe  care  fabricele 
de  zahàr  le  posedâ,  totusj  teama  ca  indus- 
tria  aceâsta  va  suferi  exista,  §i  cu  toate  cele 
r175  fabrici  de  zahàr  ce  sunt  aci,  zahàrul 
constitue,  un  articol  rar,  gâsindu-se  pe  piatâ 
cu  multà  greutate  pe  prêtai  de  10-29  kor.  kgr. 

Industriel  siiclûriei  (cu  o  sutâ  treizeci  si 
una  fabrici),  se  plânge  cà  Administratja  a 
scâzut  din  nou  pentru  luna  August  cantitatea 
de .  càrbuni  cuvenitâ  acestei  industrie  Din 
Aprilie  încâ,  multe  fabrici  au  încetat  lucrul 
din  aceastà  cauzâ,  §i  prln  noua  scâdere  a 
cantitàjei  de  càrbuni  v  r  trebui  sâ-i  imiteze 
acest  exemplu  si  alte  fabrici. 

Industriel  porfelanurilor  suferâ  §i  ea  din 
cauza  aprovizionàrei  neîndestulàtoare  de  càr- 
buni. Mai  toate  fabricile  au  trebuit  sà  "împu- 
fineze  lucrujj  Toh'  industriâsji  se  plàng  în 
contra  sech'unii  de  càibuni  din  Praga,  care 
nu  dà  atentjunea  cuvenjtâ  acestei  industrii 
Lucrâtorilor  li  s'a  urcat  salariile  câtre  finele 
lunei  Maiu  cu  40  la  60%.  asemenea  func- 
tiona-iilor  cu  50%.  Onouà  taxà  de  5%» 
numitâ  de  manipulahe,  a  fost  pusà  asupra 
produselor  fabricate.  Existà  teamà  de  con- 
çurent strâinâ  pe  pieÇele  de  desfacere  în 
strâinâtate. 

Grevele  sunt  la  ordinea  zilei.  Abia  se 
aplaneazà  una,  izbucneste  în  altâ  parte  o 
nouà  greva,  eu  consecinfe  mai  grave  pentru 
industrie.  Nu  este  industrie  sau  întreprindere 
sà  nu  fie  Iovità  de  greva  §i  consecinjele  ei. 
Pretenh'unile  lucrâtorilor  sunt  din  ce  în  ce 
mai  mari  §i  lovesc  publicul  consiimator  care 
trebue  sà  suporte  urcàrile  de  prefuri.  Greva 
personalului  delà  tramvaele  din  Praga  înce- 
putâ  la  12  §i  terminât!  la  19  Iulie  a  avut 
ca  rezultat  provizoriu  darea  unei  gratificafiiini 
de  400  kor.  de  fiecare  lucrâtor  sau  func|io- 
nar.  Aceastà  deocâmdatà,  tratativele  urmâhd 
înainte  între  Administra^  comunalà  §i  gre- 
vai. Consecinja  a  fost  urcarea  taxei  delà 
0.50  kor.  la  1  koroanâ  de  bilet.  Aceastà  gra- 
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tificajie  data  de  câtre  Societâtea  de  tramvae 
atinge  suma  de  1.600.000  koroane,  se  crede 
cà  în  aplanarea  ei  prin  satisfacerea  celor- 
lalte  pretentjuni  aie  lucrâtorilor  costul  bile- 
telor  se  va  urca  din  nou. 

Greva  generalâ  în  regiunea  Boemiei  de 
Nord  (Reichenberg)  a  luat  naçtere  la  18 
lulie  în  ora§ul  industrial  Reichenberg.  Ora§uI 
a  fost  izolat  complectamente,  lucràtorii  gre- 
vai întrerupând  comunicatja  eu  restul  |ârei. 
Greva  a  fost  eu  caracter  gênerai. 

Preturile  în  cele  câteva  magazine  lâsate 
deschise  s'au  ridicat  eu  50%  fa^à  eu  cele 
din  Praga.  Pâinea  §i  fàina  lipsesc  eu  desâ- 
vâr§ire.  Patrule  de  grevi§ti  cutreerà  toatâ 
regiunea,  suprâveghiind  ca  greva  sa  fie  men- 
tjnutà  eu  strictetà.  Restaurantele  au  voe  sa 
deschidâ  numai  delà  11-1  a.  m.  §i  6-8  p.  m. 

Reprezentanja  Guvernului  a  plecat  la  Rei- 
chenbad  pentru  a  trata  eu  greviçtii.  Cauza 
grevei  este  alimentarea  §i  aprovizionarea 
proastà  a  lucrâtorilor,  precum  §i  lipsa  si 
scumpetea  ce  domneste  în  întreaga  regiune, 
popula^ia  fiind  amenint,atà  eu  foametea. 

Dupà  lungile  tratative  ce  au  avut  loc  între  cei 
J.500  împuternicifi  a  grevi§tilor  §i  reprezen-. 
tantji  guvernului,  s'a  ajuns  la  23  lulie  la  ur- 
màtorul  aranjament:  Guvernul  sa  trimeatà 
imediat  în  regiunea  Reichenberg  43  vagoane 
de  leguminoase  pe  prêtai  de  6  kor.  pentru 
kgr.  In  termen  de  8  zile  sà  se  pue  la  dis- 
pozitja  populatjunei  din  aceastâ  regiune  4-6 
vagoane  grâsime  pe  prejul  de  26  kor.  de 
kgr.  (fa{à  de  70  kor.  prêt,  obisnuit).  Aceastâ 
greva  a  fost  cauzatà  de  motive  pur  econo- 
mice  (alimentare). 

Producfiunea  minelor  de  cârbu/ii  pe  lana 
/unie  s'a  înràutàtjt.  Pe  câtà  vreme  în  Martie 
§i  Aprilie,  se  încàrcau  zilnic  5.300  vagoane, 
în  Maiu  cifra  zilnicà  scàzu  la  4.100,  îar  în 
Iunie  la  4.500  vagoane  pe  zi.  Aceastâ  se 
datoreçte  în  primul  rând  celor  800  vagoane 
împrumutate  delà  Germ^ni,  care  au  fost  re- 
trase  din  mine  la  10  Iuh'e,  având  ca  rezultat 
concedierea  a  10.000  lucràtori.  Afarà  de 
aceastâ,  putjna  bunâvoint,à  la  lucru  a  lucrâ- 
torilor precum  §i  grevele  continue  ca  cele 
din  regiunea  Carvin  §i  Carbitz,  au  cauzat 
aceastâ  diminuare  a  productiei  eu  urmâri  §i 
influença  atàt  de  desavantagioasà  pentru  în- 
treaga industrie. 

ProducUa  minelor  de  càrbuni  de  piatrâ 
s'a  mieçorat  §i  ea  simtjtor.  In  luna  Aprilie 
produc{iunea  era  de  1.900  vagoane  pe  zi  în 
Maiu  1.800,  iar  în  Iunie  1  400.  Aceastâ  di- 
minuare a  productiei  se  datoreçte  tôt  gre- 
velor  si  lipsei  de  bunâvoinjà  a  lucrâtorilor. 


Greva  din  Carvin  a  început  la  mijlocul  lui 
Maiu  §i  dureazâ  pânà  la  finele  lui  Iunie. 
Aceastâ  grevà  a  fost  fàcutà  pentru  a  dovedi 
Antantei  puterea  de  produc{iune  (?)  a  re- 
giunei  supusâ  plebiscitului.  In  regiunea  Car- 
vin produepunea  zilnicâ  a  carbuniior  de 
piatrâ  era  în  Martie  de  3.000  vagoane,  în 
Aprilie  §i  Maiu  scâzu  la  1.800  vagoane  sj 
în  Iunie  la  1.500  vagoane  pe  zi. 

Dupà  terminarea  '  grevei  produc|iuneà  s'a 
ridicat  din  nou  la. 2.700  vag.  zilnic. 

Aceste  cifre  dovedesc  influent^  sau  mai 
bine  zis  consecintele  dezastruase  aie  gre- 
velor  asupra  celorlalte  industrii,  câre  suferâ 
din  lipsa  de  combustibil,  fiind  nevoie  a  re- 
duce  lucrul  §i  foarte  multe  sunt  formate  a 
suspendà  activitatea  în  fabrici  pentru  timp 
îndelungat. 

Economice.  —  Diminuârea  producjiuneifa- 
bricelor  din  Ceho-Slovacia  se  datore§te  în 
mare  parte  orelor  putjne  de  lucru  introduse 
în  fabrici  (la  6—8  pe  zi)  §i  a  greutàjei  mij- 
loacelor  de  transport.  Materialele  prime,  càr- 
bunii  §i  fierul,  a  câror  lipsâ  se  simte  în  toâte 
straturile  industriale  precum  §i  répartira  lor 
câre  se  face  eu  multe  dificultati,  se  dato- 
rejte  tôt  orelor  de  lucru,  atât  de  reduse. 

Desj  Republica  Ceko-Slovacà  a  avut  sansa 
sà  ràmânâ,  la  desmembrarea  vechei  Mo- 
narchii  Austro-Ungare,  eu  un  parc  formi- 
dabil  de  cài  ferate,  totuç  nevoile  transpor- 
turilor  nu  pot  fi  satisfâcute.  Dupà  o  ultimà 
statisticà  Ministeful  de  C.  F.  C.-SI.  ar  dis- 
pune  de  :  3.500  locornotive,  70.000  vagoane 
de  marfâ,  §i  8.500  vagoane  de  càlàtori.  S'a 
fàcut  calculul  câ  cele  6.000  fabrici  ce  se 
gàsesc  pe  teritoriul  Republicei,  necesità, 
pentru  rulagiul  de  materiale  prime,  pentru 
transportarea  produselor  fabricate  la  locul 
de  destinatje,  precum  §i  pentru  satisfacerea 
trebuinfelor  comerhjlui  exterior,  numàrul  de: 
4.500  locomotive,  §i  140.000  vagoane  de 
marfâ  ca  transporturile  sà  se  poatâ  face  în 
mod  normal.  Din  numàrul  de  3.500  locomo- 
tive se  gàsesc  continuu  în  repara{ie  30% 
fa{â  de  16%  din  timpul  normal.  Din  acea- 
stâ cauzâ  vagoane  eu  màrfuri  statjoneazà 
sâptàmâni  §i  chiar  luni  întregi  pe  liniile  di- 
verselor  statjunj.  In  anul  trecut,  dupà  o  sta- 
tisticà recentâ,  au  fost  transportate  36  mi- 
lioane  420.300  tone  màrfuri. 
'  Iatâ  deci  cauza  pentru  care  transporturile 
destinatc  {ârei  noastre,  se  fac  eu  atâta  în- 
târziere,  preferinta  având-o  bineînt^eles  co- 
rnerai interior.  Sunt  comercian{i  români  cari 
din  Octombrie  §i  Noembrie  1919  î§i  au 
mârftirile  depuse  la  societatjle  de  transport 
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(Schenker  etc.)  nevenindu-le  nici  âstàzi,  dupâ 
7—8  Iitni,  rândul*sà-§i  poatà  transporta 
màrfurile  cumpârate  pentru  export. 

La  1  Mai  a.  c.  cursul  kor.  Cëho-Slovâce 
nota  la  Zurich  frs.  elvefieni  8,75,  iar  la  31 
Mai  noteazà  frs.  elve|ieni  13.  Aceastâ  ur- 
care  a  koroanei  ceho-slovatie  pe  pie{ele 
neutrale  este  cauza  unei  stagnajiuni  com- 
plecte  de  afaceri  sj  încheieri  comerciale, 
care  va  avea  urmàri  càt  de  curànd.  In  Ger- 
niania,  unde  marka  a  sufeiit  aceiaçi  urcare 
vertiginoasâ  pe  piefele  streine,  a  survenit  o 
scâdere  bruscâ  în  hiujte  ramuri  industriale, 
fâcànd  sâ  se  nasca  o  catastrofà  finànciarâ 
pentru  multe  industrii  §i  întreprinderi  co- 
merciale, tràgànd  eu  ele  ïn  faliment  case 
vechi  sj  întreprinderi  eu  renume  mondial. 
A§a  de  pildâ  pentru  luna  Iunie  sunt  fixate 
în  Gerniania  urmàtoarele  preturi  :  drugi  de 
fier  (Stabeisen)  M.  2.200  per  tone  contra 

TM.  3.650  de  pânâ  acum  (în  Ceho-SIovacia 
kor.  4.900)  ;  Fonta  hematicâ  Al  2.350  per 
tone  fatà  de  kor.  C.-Sl.  3.400;  Table  dife- 
rite  dimensiuni  M.  4.040—4.840  contra 
4.700—5.600  M.  per  tone  de  pànà  acum 
(aci  5.400-6.000  kor.  per  tone). 

Lâna  s'a  adus  de  câtre  Englezi  în  cânti- 
tâti  énorme  la  Brandfort  ceeace  a  provocat 
o  noua  scâdere  eu  5 0  (J  ajungând  500  frs. 
per  100  kgr.  Se  mai  'asteâptâ  scâderi  pentru 
lemne,  articole  de  pielârie  si  manufactura. 

Astfel  câ  ridicarea  kor.  ceho-slovace  pe 
pietele  streine  a  provocat  aceastâ  stagnare 
economicà,  ne  mai  putànd  face  concurenfa 
de  pànâ  acum  eu  produsele  industriale  aie 
celorlalte  tari. 

Récolta  anului  acesta  se  prevedë  a  fi 
mijlocie.  Bohemiâ,  Moravia  si  Silesia  au  un 
consum  lunar  de  6.500  vagoane  fâinâ  de 
grau.  Slovacia  se  aprovizioneazâ  singurâ. 
Din  ecle  10.000  vagoane  cumpârate  din 
America  2.500  vagoane  se  aflâ  sosite  în 
pprtul  Hamburg,  si  pe  drum  în  çlepuri  pe 
ràul  Elba  se  gàsesc  300-  vagoane. 

Récolta  cartofilor  se  prevede  a  fi  exce-. 
lent  de  bunâ  ;  se  zice  câ  de  foarte  mul^i  ani 

*nu  a  niai  fost  o  asemenea  recoltâ. 

Récolta  sfeclelor  de  zahâr  este  foarte 

'bunâ.  Amil  acesta  s'a  semânat  o  întindere. 

;  eu  6  Va  "■>,  mâi  mare  ca  cea  de  anul  trecut. 

!  Récolta  va  fi  bunâ  dacâ  timpul  va  continua 
a' fi  favorabil  §i  dacâ  Statul  va  pune  ladis- 

i  pozi^ia  .  celor  175  fabrici  •  de  zahâr  de  aci, 

j  cântitàjile  de  cârouni  necesare,  se  poate  pre- 

ivedea  chiar  o  campanie  normalâ  adicâ  a- 

jproximati*  700.000  tone  zahâr  brut.  In  cazu! 

i  acesta  pe  lângâ  cà  consmnul  interlor  va  fi 
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complect  satisfâcut  dar  va  sta  la  dispozitja 
exportului,  300.000  tone  cari  vor  satisface  o 
bunâ  si  mare  parte  din  nevoile  zahârului  pe 
pietele  streine.  America  chiar  va  fi  una  din 
piejele  de  desfacere  eele  mai,  principale. 
Pânâ  acum  s'a  exportât  în  America,  din  ré- 
colta anului  trecut,  30.000  tone.  Americânii 
au  §i  fàcttt  propuneri  noui  pentru  aceastâ  re- 
coltâ. Explicatja  ar  fi  récolta  slabâ  din  Cuba 
cari  dupâ  unele  calcule  nu  ar  întrece  cifrâ 
de  3  %  milioane  tone. 

Oficiul  pentru  .comertul  exterior.  —  La 
o  §edinfâ  jinutâ  la  Comisiunea  pentru  co- 
rnerai exterior  din  Praga  s'a  discutât  noua 
modalitate  de  functionare  §i  modificare  a 
importului,  exportului  §i  a  deviseîor. 

S'a  adus  în  discutje  greutâtjle  ce  se  pun 
în  fiecare  lunâ  la  import  §i  export  §i  s'a 
propus  înfiinjarea  unui  minister  spécial  pen- 
tru comertul  exterior  care  sà  se  ocupe  ex- 
clusiv  eu  aceste  chestiuni,  terminând  odatâ 
pentru  totdauna  greutâtjle  si  neplàcerile  ce 
se  aduc  comerfului  §i  industriel.  In  caz  de 
nu  se  va  putea  înfiinja  acest  Minister  ar  fi 
preferabil  crearea  unui  oficiu  (directe)  a 
Comerfului  exterior.  In  privinfa  organizârei 
§i  a  functionârei  âcestui  oficiu  s'a  proectat 
urmâtoareie  : 

De  resortul  Oficiului  pentru  comertul  ex- 
terior vor  fi  toate  chestiunile  de  ordin  éco- 
nomie si  comercial  precum  si  toate  Orga- 
nizatlile  §i  Institu{iile  a  câror  activitate  este 
în  legâturâ  eu  comertul  exterior.  Va  avea 
controlul  asupra  Comisiunei  pentru  comertul 
exterior,  a  Oficiului  de  compensa^  â  See- 
fiunei  Comerciale  din  Ministerul  de  Externe, 
orice  chestiuni  de  export  privitor  la  zahâr, 
spirt,  lemn,  malz  si  însfàrsit  orice  chestiuni 
economice  externe  cari  erau  pânâ  acum  pen- 
dinte  de  alte  ministère.  Comisiunile  pentru 
zahâr,  .spirt,  lemn^çi  malz  vor  f  unctjona  mai 
départe. 

Acest  oficiu  va  ff  consultât  §i  va  décide 
în  chestiuni  de  convenjiuni  si  contracte  eco- 
norniçe-comerciale.  Cam  acestea  ar  fi  de  re- 
sortul nouei  Institutiuni  de  Stat  care  ar  sa- 
tisface poate  mai  mult  necesitâfile  §i  greu- 
tà^ile  de  cari  se  lovesc  astâzi  chestiuniie  re- 
feritoare  la  comertul  exterior,  si  cari  ca  în 
orice  tarâ  produc  nemultumiri  în  rândurile 
industria§ilor  si  a  comeicianfilor. 

Ukraina  §i  pia^a  etiropeanà 

In  timpurile  de  pace,  exportul  de  céréale 
ucranian  întrecea  în  termen  mijlociu  5,15  mi!, 
tone.-  Totusi  dupâ  izbuçnirea  revoluîiei  în 


Februarie  1917,  întreg  aparatul  économie  de 
transport  al  Ukrainei  î§i  perdu  cumpâtul  din 
ce  în  ce  mai  mult.  Germanii  nu  au  fost  în 
stare  în  1918,  delà  Aprilie  pânâ  la  Noembrie 
eu  toatà  organizaiea  lor  puternicâ,  sa  trans- 
porte- toate  surplusurile  de  céréale  din 
JUkraina.  Ei  au  exportât  numai  circa  30% 
din  cantitatea  strânsâ.  Bolssviçtii  au  condus 
eu  mai  pu^in  rezultat  positiv:  In  timpul  inva- 
ziunei  lor  în  1919  nu  numai  câ  nu  au  fost 
în  stare  sa  transporte  o  anume  cantitate  de 
céréale,  dar  ei  nu  au  putut  sâ  procure  mâ- 
car  jumàtate  din  zahârul  pregâtit  pentru  ex- 
port. Tôt  aça  de  pu^in,  organele  administra- 
Jiunei  Denikiniste,  în  timpul  întregei  domi- 
nah'uni  în  sudul  Ukrainei,  put  au  sâ-§i  impire 
stâpânire  asupra  mediei  surplusului  de  cé- 
réale §i  a  diferite  materii  prime  aie  Ucramei, 
luptând  fârâ  folos  eu  greutà^ile  unei  refaceri 
a  transportului  §i  a  unei  regulâri  a  cumpàrârii. 

Intre  timp  realizarea  ultimei  récolte  §i  sur- 
plusul  de  producp'une  din  anul  précèdent 
oferà  greutàtj  eu  atât  mai  mari  eu  càt  solu- 
tiunile  vor  fi  mai  târzii. 

Momentan  |àranii  considéra  eu  dispre{ 
banii.  Ei  sunt  convins,!  câ  o  recoltà  nereali- 
zatâ  (rea)  va  stabili  o  valutà  mai  bunâ,  ca 
oricare  ait  mijloc  de  valoare.  Din  aceastâ 
-  cauzâ  t^ranul  ucranian  schimbâ  în  ultimul 
timp  cerealele  sale  contra  bani,  fârâ  interes, 
(vrând  nevrând)  pentru  care  în  schimb  nu 
poate  sà  cumpere  momentan,  în  urma  prà- 
bu§irei  industriel  loca  e  §i  din  cauza  lipsei 
importului  corespunzâtor  âl  màrfurilor  externe, 
màrfurile  ce-i  sunt  necesare  §i  nu  poate  sâ-§i 
remoiascà  inventarul  sàu  existent.  Din  potrivà 
el  schimbâ  eu  plâcere  cerealele  sale  §i  alte 
prpduse  aie  gospodâriei  lui  contra  oricàrui 
obiect  necesar.  Acest  sistem  international  se 
va  privi  in  ceeace  prive§te  aviditatea  dupâ 
màrfuri  a  Europei  centrale  §i  de  vest,  în  tim- 
pul râzboiului  din  urmâ,  ca  o  singurâ  metodâ 
de  oportunitate  a  traficului  de  corner^  inter- 
national. Comerjul  eu  Ucraina  trebuia  sâ  se 
facà  deci  pe  baza  prevederilor  urmâtoare: 
1.  Europa  de  vest  produce  continu  màrfuri  de 
export.  2.  Ucraina  are  nevoe  de  o  mulrjme 
de.  màrfuri  diterite.  3.  Europa  de  vest  nu  este 
în  mâsurâ  sâ  se  hrâneascâ  din  propria  sa 
recoltà.  4.  Ucraina  posedâ  din  pbtrivâ  astâzi 
surplusuri  de  céréale,  precum  sj  mari  rezerve 
de  alte  coloniale  §i  materii  prime. 

Astfel  existâ  astâzi,  înainte  de  toate  îh 
Ucraina  mari  surplusuri  de  céréale  din  bunul 
an  agricol  1917/19  §i  anume  într'o  mâsurâ 
de  cel  pu|in  10  milioane  tone  céréale  de  tôt 
felul,  cari  sunt  gâta  pentru  export. 


Mai  départe  Ucraina  poate  sâ  exporte 
anual  cel  putjn  300—600  tone  zahâr  rafinat 
de  prima  calitate;  un  railion  litri  alcool  dis- 
tilat;  mai  mult  încâ,  poate  exportà  tutun, 
hameiu,  sâmânjâ  de  sfeclâ  superioarâ,  in, 
cânepâ,  uleiu  de  uns,  fier,  pua,  pâsârl  (gâ§te, 
curci,  gâini,  raje),  vite  cornute,  oi,  lânâ,  pene 
§iv  altele. 

Ucraina  putea  în  timpurile  cele  mai  apro- 
piate  sâ  livreze  anual  Europei  de  Vest  circa 
100.000  tone  magneziu  de  de  mare  valoare 
(prejios)  prin  Nicolayew,  circa  500.000  tone 
minereu  de  fer  eu  un  procent  destubde  ridicat 
(prin %Cherson  §i  Nicolayew);  fosfatj,  sare, 
sodà,  fier,  lemn,  §i  càrbuni  de  piâtrà  (circa 
6 — 10  milioane  tone)  si  antracit  koks  (circa 
5.000  tone);  benzon,  'antracen,  naphtalinà; 
circa  7.500  tone  pàcurà  anual;  apoi  sulfat 
de  amoniu  pânâ  la  10.000  tone;  cam  5.000 
tone  amoniac  §i  multe  alte  materii  prime  si 
semifabricate. 

Este  totuçi  grea  problema  de  a  aprecia 
bogàtia  principalà  a  Ucrainei,  rezervele  sale 
care  vor  însemnà  pentru  Europa  de  Vest,  în 
primâvara  §i  vara  viitoare  un  mare  §i  bine- 
venit  ajutor.  Un  exemplu  caracteristic  pentru 
aceasta  ne  oferâ  precedentele  din  timpul  do- 
mina^iei  lui  Denikin  în  Ucraina,  când  multe 
nàvi  stràine  încàrcate  eu  fel  de  fel  de  màr- 
furi destinate  pentru  Ucraina  intrau  în  por- 
turile  Mârei  Nègre  (Odesa,  Noworâsyk)  §i 
nedescâr,  âte  trebuiau  sà  iasâ  din  port,  pen- 
tru câ  în  acele  porturi  nu  erau  gâta  màrfu- 
rile de  mica  iujeâlâ  pentru  întoarcere. 

Pentru  câ  astfel  de  osteneli  sâ  aibà  urmâri 
bune,  este  nevoie  înainte  de  toate  sà  dom- 
neascâ  în  Ucraina  lini§te  sj  regulâ.  Aceasta  . 
se  va  întâmpla  numai  când  administraîiunea 
va  fi  în  mâna  unui  guvern,  care  se  va  bu- 
cura  de  în  rederea  poporului  Ucrainian.  Ad- 
ministratiunile  de  aprovizionare  trebuesc  sâ 
reia  activitatea  lor,  trebuesc  sâ  'se  asigure, 
sâ  se  aprovizioneze  eu  o  cantitate  anumitâ 
de  màrfuri  pentru  schimb  contra  alimente, 
pentru  ca  în  astfel  de  mod  sà  de§tepte,  sâ 
lârgeascâ  în  popor  cunoa§terea  nevoiei  ,§i 
aprecierea  rentabilitâtji  unui  astfel  de  corner^ 
de  schimb. 

Pentru  împlinirea  unei  astfel  de  mâsuri, 
este  fârâ  îndoiaiâ  nevoie  de  o  întinsà  ini^iâ.- 
tivà  comercialà  îndràsneatà.  Când  industria 
europeanâ  §i  în  spécial  statele  europene,  vor 
avea  nevoie  de  màrfurile,  materiile  prime  §i 
§i  (mijloacele  de  trai)  artlcolele  de  prima 
necesitate  ucrainiene,  trebue  mai  întâi  de 
toate  sà  exporte  propriile  lor  màrfuri  în  U- 
craina  ?i  sà  le  ràspândeascâ  printre  popu- 
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la^iunea  ucrainianâ  ca  obiect  de  schimb  con- 
tra céréale. 

Piâ^a  ucrainianâ  prezintà  pentru  {àrile  in- 
dustriale  din  vestul  Europei  încâ  mari  inte- 
rese  din  urmàtoarele  motive  : 

Satisfacereâ  nevoilor  normale  aie  popula- 
tiunei  ucrainiene  eu  diferite  mârfuri  §i  in 
spécial  aprovizionarea  agriculturii  §i  a  indus- 
triel ukrainiene  çu  masjni,  instrumente,  unelte 
§i  instrumentele  necesare  pentru  réparable 
curente,  s'au  redus  delà  începutul  râzboiului 
mondial  din  ce  în  ce. 

Delà  începutul  §i  în  timpul  desvoltârii  mai 
mai  târzii  a  revolu^iei  ruse§ti  sj  ukrainiene, 
au  râmas  toate  grant^ele  închlse  §i  fiecare 
transport  de  màrfuri  ^rà  întrerupt.  Propria 
industrie  ucrainianâ  stagnâ  complect  §i  sa- 
tisfacereâ nevoilor  urgente  trebuia  sà  fie  a- 
mânatâ  pentru  timpuri  mai  bune.  Este  bine 
înjeles,  câ  dupa  restâbilirea  raporturiior  nor- 
male în  Ucraina  acel  stat  va  trage  cel  mai 
mare  folos  din  traficul  eu  Ucraina,  care  a 
contribuit  în  spécial  pentru  restâbilirea  ordi- 
nei  §i  pentru  asanârea  vietei  economice  în 
aceastà  {ara. 

Ucraina  oferâ  pentru  capitalul  strein,  afarâ 
de  prevederile  economice  comerciale  géné- 
rale, deja  mentionate  rmi  sus,  §i  multe  âlte 
posibilitâ{i  industriale  : 

h  Inainte  de  revolutie  poseda  Ucraina  o 
re{eà  de  cài  ferate  însemnatâ  §i  anume  în 
întindere  de  17855  km.  Pe  100  km.  p.  din 
întindere,  revin  prin  urmare  26  km.  linie  de 
cale  feratâ,  ceeace  dealtfel  este  foarte  pu{in, 
fajâ  de  nevoile  reale  aie  îàrii.  Construirea 
càilor  ferate  §i  în  spécial  îmbunâtâflrea  càilor 
ferate  deja  existente  este  pentru  viitor  o  pro- 
blema  din  cele  mai  urgentà.  pentru  Ucraina. 
Calea  feratâ  în  Ucraina  însemna  înainte  de 
r4sboi  unul  din  cel  mai  productiv  isvor  de 
venit  pentru  Rusia  cea  mare.  Toate  câile  ferate 
aie  Ucrainei,  aduceau  însemnate  câstiguri  (în 
spécial  aça  numitele  câi  ferate  sud  vestice 
de  odinioarâ:  Katharina  si  de  Sud). 

In  timpul  revolujiei  sj  al  prâbusjrii  eco- 
nomice, câile  ferate  ucrainiene  pierdurà  65% 
din  materialul  lor  total  rulant  (vagoane  si 
locomotive).  Au  fost  distruse  în  timpul  acesta 
multe  poduri,  rezervorii  de  apâ,  depozite, 
gàri  §i  a§a  mai  départe.  Toate  acestea  tre- 
buesc  din  nou  refâcute  si  în  cel  mai  scurt 
,  timp.  Intr'adevàr,  Ucraina  nu  îndrâzne§te 
sâ  ducâ  aceasta  la  capât  eu  mijloacele  sale 
proprii  §i  trebue  din  aceastâ  cauzâ  sâ  se 
adreseze  capitalului  strâin.  Pentru  o  astfel 
de  participare,  stràinàtatea  poate  sâ  reclame 
desigur  anume  concesii  de  câi  ferate,  pre- 
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cum  participarea  la  câstiguri,  pânâ  la  un 
anume  terraen  si  o  anumitâ  cotâ  dupâ  pu- 
nerea  în  lucru  a  exploatàrii  càilor  ferate. 

2.  Chiar  §i  reteaua  de  sosele  a  Ucrainei 
s'a  desvoltat  extrem  de  încet  Reluarea  cir- 
cula^iei  pe  çoselele  ucrainiene  si  construc{ia 
de  noi  sosele  poate  fi  încredin^atâ  deaseme- 
ne  întreprinzàtorilor  strâini.  * 

3.  Mai  départe  trebue  sâ  se  j'a  în  consi- 
dérable regularea  râurilor.  Majoritatea  râu- 
rilor  ucraniene  Nipru,  Desna  çi  PripetuI  se 

.  revarsâ  primâvara  pe  distanfe  lungi,  pàgu- 
besc  prin  aceasta  în  mod  sim^itor  agricul- 
tura.  Çâteva  râuri  ca  Teterew,  Rosy,  Bug, 
Smotrytsch  si  altele,  produc  afarâ  de  aceasta 
vârtejuii  §i  cataracte,  câderi  de  apâ  a  câror 
énergie  ar  putea  fi  întrebuinjate  'în  mod 
rational. 

4.  Chiar  §i  regulâreà  cursului  Niprului 
apar{ine  capitolului  regulârii  ffuviilor.  Cata- 
ractele  Niprului  care  împiedicâ  cursul  liber 
al  lui,  pe  o  întindere  de  aproape  80  verste, 
pot  sà  dea  dupâ  constatarea  Profesorului 
Bachmetjew  o  considerabilâ  putere  motrice. 

Intrebuinjarea  acestei  energii  va  mijlocl 
Ucrainei  o  économie  foarte  sim|itoare  în 
combustibil  minerai  si  ar  âvea  ca\  urmare 
înflorirea  diferitelor  ramuri  aie  industriel. 
Din  potrivâ  au  fost  folosit  în  total  înainte 
de  ràsboi,  din  bazinul  Nipru  §i  Becken,  abia 
70.000  cal  putere. 

5.  Inâuntrul  grani^elor  Republicei  Ucra- 
niene se  aflâ  o  parte  foarte  însemnatâ  a 
bazinului  de  càrbuni  de  piâtrâ  â  Donetului. 
Eploatarea  anualà  întreceà  în  timpul  dina- 
inte  de  revolutie  exact  20  milioane  tone 
càrbuni,  din  cari  ceâ  mai  mare  parte  o  re- 
prezintâ  cârbunele  de  piatrà  §i  150.000  tone 
antracit,  'ceeace  fâceà  în  total  63%  din 
preductiunea  anualâ  a  bazinului  Donetului. 
Aceastâ  producjiune  este  mult  de  parte  de 
maximum  de  putere  de  productiune,  pe  care 
poate  sâ  o  atingâ  exploatarea  în  acest  tjnut. 

Intinderea  de  exploatare  totalâ,  a  întrecut  în 
1914  numai  13—  30%,  din  suprafaja  totalâ 
cipabilâ  de  exploatare.  Capacitatea  de  pro- 
duc|iune  a  instalatjunilor  technice  în  mine 
/s'a  folosit  numai  pânâ  la  70—73  %  în  anii 
eu  cea  mai  intensivâ  produc|iune.  Dimpo- 
trivâ,  dupâ  revoIu|ie  §i  dupâ  ocuparea  de 
câtre  armate-le  lui  Denikin,  în  timp  ce  es- 
trac|iunea  de  càrbuni  de  piatrâ  se  coboarâ  în 
bazinul  Donejului  pânâ  la  20  %  din  pro- 
duc^iunea  normalâ,  multe  pu|uri  de  minâ  au 
fost  inundate  si.  situa^ia  industriei  ukraniene 
de  càrbuni  de  piatrâ  bogatâ  odinioarâ,  se 
înrâutâti  peste  mâsurâ  ;  rec-oustruirea  indus- 
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triei  de  càrbuni  formeazâ  o  problemâ  urT 
gentâ,  la  a  càrei  rezolvare  Ukrania  este  silitâ 
ca  sâ  recurgâ  de  asemenea  la  un  ajutor  stràin. 

6.  Aproape  întreaga  industrie  a  Rusiei  de 
odinioarâ  s'a  concentrât  pe  teritoriul  ucra- 
nian.  Totusj  din  numàrul  total  de  circa  5000 
de  cuptoare  de  coks  în  fiin\à,  eu  o  produc- 
{iune  anualâ  normalâ  de  474  milioane  tone 
coks,  s'au  înzestrat  abia  25-27%  eu  o  in- 
stalâtie  necesarâ  pentru  cocsificare.  Extra- 
gerea  gudroanelor  din  cârbunii  din  Ukraina 
se  urca  la  4%. 

7.  Printre  îmbunàtât 'rile  technice  câri  sunt 
necesare  *la  întrebuin{area  bogâtiilor  bazi- 
nului  din  DoneJ  stâ  în  primul  rând  con- 
strucjia  sta^ium'lor  centrale  de  forjâ  motrice 
(în  spécial  în  raionul  Slawyanoserbsk  §i 
Hryschyn). 

8.  Pentru  înfiin{area  unor  astfel  de  sta- 
|iuni  centrale,  depozitele  ucraniene  de  turbâ 
ar  fi  de  o  însemnâtate  mare(capitalâ);  dintre 
acestea  din  urmà  mentjonàm:  Irdyn-Moore 
lângâ  Tscherkassy,  Irpeny-Moore  la  Kiew, 
precum  si  turbàriile  delà  Pripet  si  la  Desna, 
eu  combustibilul  lor;  acestea  ar  putea  sa 
aprovizioneze  pe  mulji  ani  înainte  un  §ir 
întreg  de  sta{iuni  centrale  de  forjà  motrice 
pânâ  la  200.000  H.  P.  §i  chiar  mai  nnilt. 

9.  Ukraina  are  încà  multe  alte  bogàtii,  a 
câror  exploatare  pânâ  acum  nu  s'a  încercat 
deloc;  (graphit,  naphta,  asphalt,  mica,  brom, 
iod,  chihlibar)  sau  a  câror  extragere  §i  pre- 
tuire  s'a  desfâ§urat  extrem  de  putin  (Phos- 
phoril,  marnâ,  humâ  etc.)- 

10.  Cu  toatâ  supraproduc|iuuea  sa  impor- 
tants, Ukraina  nu  are-  un  numàr  suficient 
de  elevatoare,  cu  toatecà  comerîul  de  céréale 
dateazà  din  timpurile  vechi.  ConstrucUa  de 
elevatoare  în  toate  çentrele  comertului  de 
céréale  formeazâ  o  problemâ  de  cea  mai 
mare  importants. 

11.  Progrcsul  agriculturii  ukraniene,  care 
trebue  sà  urmeze  în  prima  linie,  va  contribui 
fârâ  îndoialâ  la  desvoltarea  si  làrgirea  ra- 
murilor  industriale  agricole  (mori,  fabrici  de 
rachiu,  rafinàrii  de  zahàr,  fabrici  de  bere  çi 
altele)  §i  în  spécial  se  va  favoriza  sim^itur 
preluçrarea  diferitelor  plante  textile  (inul  §i 
cânepa)! 

Situa^iunea  economicà  a  Mareî  Britanii 

„Board  o"f  Trade  Journal"  anuntâ  câ  va 
publica  în  viitor,  la  sfârsitut  fiecârui  trime- 
stru,  o  expuneré  generalâ  a  situatiei  econo- 
mice  din  Regâtul-Unit;  «Bulletin  de  docu- 
mentation économique"  o  va  analiza  régulât. 

Producjie.  Cifrele  précise  aie  pfoducftei 


industriilor  britanice,  în  timpul  celor  dintâi 
trei  luni  aie  anului,  n'au  fost  stabilité  decâl 
pentru  câteva  bresle.  In  fiecare  din  acestea, 
totusi,  productja  a  sporit  în  proporfii  con- 
siderâbile.  Media  lunarà  a  cârbunelui  extras 
în  timpul  acestei  perioade  a  fbst  de  21.063.000 
tone  metrice  fa{à  de  19.731.000  tone,  cifra 
mijlocie  a  ânului  1919.  Produc{ia  mijlocie  lu- 
narà de  fontà  a  trecut  deia  627.000  tone 
metrice  în  1919  la  681.000  în  timpul  celui 
dintâi  trimestru  a  lui  1920,  în  timp  ce  ojelul 
brut  a  Irecut  delà  669.000  la  810.000  tone 
metrice.  Industria  construcjiunilor  navale  s'a 
desvoltat  la  fel  :  2.994.249'  tone  erâu  în  çan- 
tier  în  timpul  ultimului  trimestru  din  1919  si 
la  459.354  de  tone  li  se  dàdu  drumul  pe 
mare  în  timp  ce  se  începuse  conslructia  a 
altor  603.682  tone.  In  timpul  primului  tri- 
mestru din  1920  au  fost  puse  în  §antier 
3.394.425  tone,  în  timp  ce  se  dàdu  drumul 
pe  mare  la  454.294  fi  se  începuse  construefia 
altor  708.031  tone. 

Piafa  mancii.  Situa|ia  uvrierâ  a  regatului 
se  resfrânge  în  chipul  cel  mai  fi  ciel  în  regi- 
strcle  Burselor  muncii.  Acestea  nu  cuprind 
numele  tuturor  celor  -ce  „n'au  de  liicru" 
la  un  moment  dat,  dar  ele  constituesc  cel 
putin  isvorul  celei  mai  exacte  informaîiuni 
cu  privire  la  acest  subiect.  In  gênerai  se 
simte.  o  vàditâ  scàdere  a  lipsei  de  lucru.  La 
începutul,  lui  lanuarie  500.000  de  oameni  figu- 
rai! în  categoria  aceasta.  Cu  o  limà  mai  târ- 
ziu,  aceastà  cifrâ  càzuse  la  443.000  iar  la 
începutul  lui  Aprilic  trecuse  sub  291.000. 
Pe  de  altà  parte,  numârul  feiiieilor  fârâ  lu- 
cru  a  trecut  delà  40.000  în  lanuarie  la  47 
de  mii  la  începutul  lui  Aprilie.  Trebue  ob- 
servât cu  toate  acestea,' c,â  în  aceiaçi  pe- 
rioadâ,  numârul  furiet.Hlor  vacante  pentru  fe- 
mei  era  de  50.000  adicâ  jumâtatea  numâ- 
rului  celor  vacante  pentru  bârbati.  In  timpul 
celui  dintâi  trimestru  pe  1920  s'au  socotit 
20.000  de  «chômeur"-!  printre  tineri.  Impu- 
tinarea  lipsei  de  lucru  pentru  bârbaji  s'a 
datorit  mai  aies  intensificàrii  cererilor  de 
mâna  de  lucru  în  industriile  metalice  sj  de 
constructie.  Sfârsitul  grevei  turnàtorilor,  ne- 
voia  de  case,  cari  se  face  din  ce  în  ce  mai 
simtitâ  si  clemen{a  temperaturii,  au  favorizat 
mult  lucrul. 

Navlul.  Se  asteaptâ  în  gênerai  o  scàdere  a 
navlului,  deçi  s'au  anun|at  de  curând  multe 
tircâri.  Navlul  în  Atlanticul  de  Nord  a  sporit 
delà  25  la  50%  la  12  Aprilie.  Aceastâ  ur- 
care  a  fost  cauzatà  mai  aies  prin  mârirea 
considerabilâ  a  speselor  de  exploatare  a  ' 
servieiilor,  ca  §i  prin  miesorarea  importului 
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american  în  Marea  Britanie  —  micçorâre 
paralelâ  eu  sporirea  exportului  britanie  spre 
America  de  Nord.  Navlul  spry  Orient  a  fost 
de  curând  sporit  eu  25  la  sutâ  pe  când  cel 
delà  Nord,  din  Brasilia  §i  Africa  de  Sud  s'a 
urcat  în  proportii  mai  mi  ci.  Navlul  pentru 
alte  directjuni  s'a  mentinut  la  vechiul  nivel  ; 
totusj  câteva  navluri  la  întors  s'au  coborît. 

I  Tarifele  de  închirieri  temporare  pentru  12 
luni  sunt  acum  eu  mult  inferioare  celordela 
începutul  anului;  s'au  câzut  delà  30  la  24 
schilingi  tona.  Tarifele  navlului  vor  fi  —  fârà 
nici  o  îndoialà  —  influence  prin  intrarea  în 
serviciu  a  unui  tonaj  nou.  La  31  Martie  trecut 
se  socoteà  cà  7.950\000  tone  erau  în  con- 
struc^ie  în  toatâ  lumea. 

Spesele  de  constructie  a  vâpoarelor  s'au 
urcat  eu  200%  mai  mult.câ  înainte  de  ràz- 
boiu;  tôt  a§a  spesele  de  exploatare  a  ser- 
viciilor  au  crescul  în  proporjii  foarte  mari, 
din  cauza  urcârii  salariilor  §i  a  prefurilor  câr- 
bunelui  de-masinâ,  a  întârzierilor  cauzate  de 
congestionârea  porturilor.  Salariile  s'au  în- 
treit,  prêtai  càrbunelui  de  masinà  care, 
înainte  de  râzboiu,  era  10  sh.  s?a  urcat  la 

I  120  sh.  tona  §i  pe  urmâ  s'a  fixât  cam  75 
sh.  în  portul  de  cârbune.  La  Londra  este 
cam  114  sh. 

Congestionârea  porturilor.  Situatjâ  din 
acest  punct  de  vedere  este  mai  bunà  decât 
.  anul  trecut,  cum  vor  dovedi-o  cifrele  de 
\  mai  jos.  Dupà  alte  informai,  dacà  se  ia 
cornerai  din  Atlanticul  de  Nord  ca  tip, 
timpul  mediu  necesar  pentru  un  voiaj  cir- 
cular  în  1913  era  de  34.5  zile;  acelas.  voiaj 
cere,  în  1919,  43.5  zile  socotind  respectiv 
,  20.3  §i  21.5  zile  pe  apà.  Timpul  petrecut  în 
porturile  stràine  e  mai  putjn  lung  în  1910 
decât  în  1920  §i  sporirea  duratei  de  càlâ- 
torie  se  datoreste  în  intregime  timpului  pier- 
dut  în  porturile  britanice,  timp  care  a  trecut 
delà  6.86  zile  în  1913  la  15.5  zile  în  1919. 
Tabloul  de  mai  jos  dâ  numârul  mijlociu  al 
vâpoarelor  asteptând  la  ponton  în  4  porturi 
principale  aie  Regatului-Unit,  în  timpul  pe- 
rioadei  Ianuarie  1 91 9 —  Aprilie  1920. 

1919  Londra  Liverpool  Ml  Giasgov 

.Ianuarie   ...  —  —  1 

Fébruaric.    .  —  —  — 

•  Martie  ....  —  —  _  _ 

Aprilie  ...  —  .1  _  ~L 

Mai   6  il  —  _ - 

Iunie   4  17  —  — 

Iulie   il  16  —  - 

August     ...  il  38  12  5 

Sept   12  29  20  1 

Oct   1(5  21  23  — 

Nov.  ......  11  17  23  — 

Dec   30  22  0  — 


1920 


Londra     Liverpuol  Hnll 


eiascor 


Ianuarie    ...  31  25  2  — 

Februarie  ...  15  2S  —  — • 

Martie  ....  4  13  —  — 

Aprilie  ....  1  11  —  4 

Cifrele  de  mai  sus  privesc  vasele  de  co 
mert,  §i  nu  tin  seamâ  de  vasele  de  càrbuni; 
dacâ  acolj  se  constatà  o  înbunâtàjire  pro- 
gresivà,  situa{ia  comerUalui  de  cârbune  se 
înràutâte§te  serios.  De  la  începutul  anului 
un  mare  numâr  de  vase  de  cârbune  au 
açteptat  în  porturile  noastre  de  încàrcare, 
pentru  ca  Fran^a  §i  alte  \âri,  al  càror  produs 
e  eu  mult  subt  normal,  sà  reclame  eu  ne- 
liniçte.  La  1  Ianuarie  1920,  633  de  vase  se 
gâseau  în  bazinele  principalelor  porturi  din 
Sudul  t^rii  Galilor  §i  aceastà  cifrâ  a  trecut 
la  843  la  15  Aprile.  Aceasta  nu  cuprinde  to- 
najui  care  se*gâsià  în  afara  porturilor  §i 
care  e  socotit  la  100  de  vase.  Este  évident 
câ  imobilizarea  unei  astfel  de  cantitàtj  de 
vase,  pe  a§à  de  mult  timp,  trebuie  sâ  in- 
fluenteze  asupra  situatjei  maritime  générale 
§i  asupra  tarifului  navlului.  Chestiunea  càrbu- 
nelui este  de  important^  capitalâ  din  punct 
de  vedere  al  situatjei  générale  a  transpor- 
turilor. 

Congestionârea  càilor  ferate.  Chestiunea 
congestionârii  porturilor  este,  fireçte,  legatâ 
de  aceia  a  congestionârii  càilor  ferate.  A- 
cestea  §i-au  îmbunâtà{it  explo  tarea  în  a§a 
fel  câ  tonajul  mârfurilor  générale  expediale 
§i  primite  pe  càile  ferate  antrepozitelor  din 
Londra,  în  1919,  a  trecut  de  12.000  tone 
adicâ  5%  peste  cel  din  913.  Este  inutil  sâ 
mai  trecem  în  revistâ  diferitele  cause  care 
au  probocat  congestiuneâ  càilor  ferate,  dar 
se  poate  atrage  atentja  asupra  eclei  mai  de 
seamâ,  care  este  nepiïtinja  navigatiei  pe  lângâ 
coaste,  provocatâ  de  congestionârea  portu- 
rilor.. In  August  trecut  s'a  stabilit  un  régula-, 
ment,  dupà  ai  cârui  termeni  mârfurile  cari 
trebuiau  sâ  fie  transportate  delà  un  port  la 
altul,  înaintea  exportârii  sau  dupa  importare, 
trebuiau  obigator  sâ  navigheze  pe  lângâ 
coaste,  excedentul  navluiui  asupra  tarifului 
càilor  ferate  fiind  rambursat  proprietarulul 
lor.  Sporirea  generalâ  a  tarifelor  càilor  ferate 
în  Ianuarie  1920  §i  eforturile  cari  au  fost 
fàcute  pentru  a  asigunï  navigatiunei  pe  lângâ 
|ârm  un  tonaj  mai  de  seamâ,  au  înbunâtàtit 
situatja  pânà  acolo,  çâ  este  aproape  inutilà 
aplica^ia  acestei  mâsuri.  Dupâ  „Statement 
as  tu  Railways ')",  publicat  de  Minîsterul 
Transporturilor,  càile  ferate  engleze  dispu- 


')  Dccliuatie  asupra  càilor  tVratu. 
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nànd  de  un  material  rulant  mai  putjn  în- 
semnat  ca  în  913,  transporta  totusj  mai  multj 
pasageri  sj  tôt  atâtea  mârfuri  pe  distante  eu 
mult  mai  mari. 

Deficitul  în  numàrul  locomotivelor  sj  va- 
goanelor  se  complecteazà  repede3  sj,  în  gê- 
nerai, sperant,a  unei  repezi  întoarceri  la 
normal  e  pe  deplin  jushficatà. 
•  Emisiune  de  capitaluri.  Emisiunilé  de 
capital  a'  so:ietâ{ilor  industriale  au  atins 
recordul  în  Martie.  Dupà  cinularea  lunarà 
a  Bâncii  „London  Joint  City  and  Midland 
Bank"  ele  au  ât'ns,  în  Martie,  peste  69 
milioane  livre  st.,  is\k  de  35  milioane  în 
Februârie  sj  42  în  lanur.rie.  Total ul,  tri- 
mestrului  este  deci  147  milioane  livre  si 
Irece  eu  mult  de  jumâtatea  totalului  între- 
gului  an  1919  sj  a  tuturor  anilor  précèdent*. 
Din  acest  total,  20  milioane  livre,  adicà  13.6 
la  sutâ,  sunt  destin  ate  sâ  fie  utilisa  te  în  strâi- 
nâtate.  Jn  1919,  dintr'un  total  de  137  de  mi- 
lioane, 50  de  milioane  ,adicâ  21  %  au  fost 
utilizate  în  strâinàtate.  In  1913,  din  contra, 
din  244  de  milioane,  aproape  200  de  mili- 
oane —  adicà  82%  —  au  fost  utilisate  in 
strâinàtate  sj  în  1912  peste  77%;  E  firesc 
ca  cererea  interna  sâ  absoarbâ  o  mare  pro- 
portje  din  total,  pentrucà  urcarea  schimbului 
american  pe  de  o  parte  sj  situafia  haoticà 
a  Europei  —  pe  îde  alla  —  fac  pe  capita- 
lisai sâ  ezite  a-§i  plasà  banii  lor  actualmenfre 
în  strâinàtate.  Cam  10%  din  total  s'au  pla- 
sat,  în  ultimul  trimestru,  în  întreprinderile 
maritime;  9%  în  bânei  ;  6%  în  întreprinde- 
rile fierului;  4%,  în  cele  mecanice  sj  30% 
în  diverse  fabrici. 

E  probabil  cà  nevoile  industriel  au  fost 
larg  acoperite  sj  se  prevede  câ  cifrele  pe 
Aprilie  vor  fi  mult  inferioare  celor  din  Martie. 

Cor.ier\  exterior.  Este  inutil  sâ  examinàm 
comertul  exterior  în  amànunte.  Totusj  poate 
sâ  fie  interesant  sâ  atragem  atentjunea  asupra 
câtorva  fapte  caracteristice.  Luna  Ianuarie  a 
bàtut  recordul,  atât  în  ce  priveçte  importul 
cât  si  exportul— sj  nivelul  care  a  fost  atins 
atunci  s'a  coborît  în  Februârie 

Totusj,-  diferenja  a  fost  compensatâ  în 
Martie  sj  cifrele  sunt  mai  încurajatoare  încâ 
dacâ  se  face  média  zilnicà,  socotind  27  de 
zile  de  lucru  în  Ianuarie  sj-n  Martie,  si  24 
în  Februârie.  Rezultatele  au  fost  urmâtoarele: 
Ianuarie    Februârie  Martie 


L.  st.  L.  st.  L.  st. 

Uti'pprt    .....  6.796.000  7.100  000  6.500.000 

Exportul  britauic.   3.920.000  3.600  00)  3  S 40.00. J 

Reexportare  ...     940  000  942000  l  .000.000 

Export  total  .  .  .  4.860.00U  4. 324.00 J  4.840!000 

BaJaila  Mvor.  ziuiM  1990000  2.558000  1 .660.000 


Mic^orarea  baJanfei  defâvorabile,  precum 
se  vede,  e  d;  notât;  în  Martie  ea  a  fost 
mai  mica  eu  25C000  livre  pe  zî  decàt  în 
Ianuarie.  §i  ar.  fi  fost  încâ  mai  micâ,  dâeâ 
n'ar  fi  fost  de  nevoie  sâ  se  importe  în  ulti- 
mele  luni  mari  cantitâ|i  de  bumbac  brut,  a 
càrui  gfreutate  a  fost  superioarâ  celui  din 
lunile  corespunzâtoare  în  1913. 

In  ce  privesje  exportul  da  produse  brita- 
nice,  pe  cel  dintài  trimestru  al  anului  1920, 
.78.5%  din  valoarea  lor  a  fost  constituit  de 
articole  semi-manufacturate  sau  manufâctu- 
rate.  Acest  procent,  în  Martie,  a  atins  80%  ; 
cifrele  corespunzâtoare  a  primului  trimestru 
din  1913  sj  dm  Martie  1913  au  fost  pujin 
inferioare  sau  superioare  lui  80%,.  Din  acest 
fapt  se  poate  trage  concluzia,  cà  râzboiul  n/a 
modificat  remarcabil  rolul  jucat  de  industriile 
manufacturière  britanice  în  comertul  mon- 
dial. Totusj,  dacâ  ne  açezàm  din  punct  de 
vedere  al  cantitàtii,  exportul  britanic  e  eu 
mult  inferior  nivelului  dinainte  de  râzboi,  sj, 
în  cel  dintâi  trimestru  din  1920,  nu  se  con- 
staté sporiri  importante  de  cantitâtj  decât 
la  cocs  sj  combustibile  manufacturate  :  1  mil. 
240.000  tone  fajâ  de  789.000  în  întâiul  tri- 
mestru din  1913;  la  rnetale  (cari  nu  contjn 
fier)  sj  produsele  lor  mânufacturate:  50.000 
tone  fafâ  de  40.000  ;  la  tesâturi  de  lânâ, 
49.630.000  iarzi  pàtrati  fajà  de  26.312.000  sj 
la  sâpun  595.500  hundredueitj  (50  kgr.  V2) 
fa{â  de  435.000.  Mârirea  cantitâ{ii  textilelor 
trimise  Statelor-Unite  este  deasemenea  remar- 
cabilâ.  Ea  reese  din  tabloul  de  mai  jos  : 


Tesâturi  de  bumbac 
Bumbac  pentru  drapele 
Tesâturi  de  lànâ 
Tesâturi  de  lânâ  toarsâ 

Fire  de  bumbac 
Torturi 


V  1913 

Sq.  Uls. 

11.926.1U0 
100.300 
670.300 
2.266.300 

Lbs. 
1.684.100 
9.500 


•  1920 
Sq.  îds. 

34.520.000 
1.313.500' 
3.665.800 
1.705.100 

Lbs. 
2.908.600 
425.000 


Apreciind  cifrele,  trebuie  sâ  tjnem  soco- 
tealà  de  ce  fesàturile  de  bumbac  si  de  lànâ 
au  fost  màsurate  în  iarzi  în  1913  sj  'n  iarzi 
patrâ|i  în  1920.  Ar  fi  grea  o  comparatie 
exactâ,  dar  sporirca  este  aça  de  mare  câ 
te  poîi  usor  dispensa  de  orice  comparatie. 

Schimbul  stràin.  Miçcârile  comerjului  ex- 
terior sunt  intim  legate  de  cliestinneâ  schim- 
bului  din  strâinàtate.  Ne  amintim  câ  în  Fe- 
bruarie  trecut,  valoarea  livrei  la  New-Yorjc 
càzuse  la  3.20  dolari.  Asta  reprezentà  o  de- 
preciere  de  mai  bine  ca  30%  sj  care  pro- 
duce mari  te  mer  i.  De  atunci  o  scnsibllâ  ame- 
Ilorarc  s'a  manifestât,  amcliorare  datoritâ  la 
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numeroase  câuze,  dar  în  spécial  politicei  fi- 
nancière a  guvernului  englcz  si  énergie!  in- 
dustriale  nationale.  Scàderea  relativà  a  Im- 
portului §i  màrirea  exportului  a  redus  oferta 
çi  a  sporit  cererea  de  livre  în  toatâ  lumea. 
Aceastà  împrejurare  va  uçurà  mult  rambur- 
sarea  datoriei  strâine.  Exportului  comercial 
trebuie  sà-i  ad^ugàm  cam  10  milioane  livre 
aur,  care  au  fost  trimise  Statelor-Unitc  în 
timpul  ultimelor  sâptâmâni. 

Acest  export  de  anr  a  avut  o  repercutare 
vàditâ  nu  numai  prin  influenja  sa  directâ 
asuprâ  schimbului,  dar  §i  prin  efectul  sàu 
moral.  Ea  dovede§te  în  adevàr,  câ  Marea 
Britanie  e  tjtc^eaunâ  gâta  a-çi  plâtl  datoriile 
sale  în  strâinâtate  —  în  mari  propor|ii  —  în 
numerar.  De  altminteri  reducerea  datoriei  §i 
mai  aies  a  datoriei  flotante,  echilibrarea  veni- 
turiior  si  cheltuelilor  nationale  §i  vestea  ram- 
bursârii  —  în  Octombrie  —  a  împrumutului 
angla-francez  sunt  atâ^ia  factori  cari  au  fost 
favorabili  schimbului  englez.  In  consecinjâ, 
livra  s'a  urcat  la  M  dolari,  deprecierea  sa 
fiind  redusâ  la  20%.  E  inutil  se  semnalàm 
fericita  influenfâ  ce  va  avea  açest  fapt  asu- 
prâ desvoltàrii  cômerjului.  Dacâ  actuala  situatie 
poate  sâ  fie  menfinutâ,  prefurile  importului 
american  §i  poate  al  celui  din  restul  lumei 
va  scàdeà,  balança  comercialà  se  va  stabili 
în  favoarea  Marei  Britanii  §i  industria  na^io- 
nalâ  va  puteà  sâ-si  procure  pe  cont  mai 
u§or  materiile  sale  prime,  ceeace,  eu  timpul, 
va  reduce  preful  traiului. 

Miçcarea  schimbului  stràin  nu  prea  are 
nevoie  de  a  fi  comentatà.  Acele  (schimburi) 
ce  ne  sunt  defavorabile^  au  urmat  miçcarea 
New-Yorkului  çi  s'au.  îmbunâtâtit  —  în  timp 
ce  schimbul  francez  çi  italian  la  Londra  s'a 
dépréciât.  Aceasta  pune  fn  luminâ  faptul,  câ 
reconstituirea  econemicâ  a  puterilor  victo- 
rioase  de  pe  Continent  nu-i  nici  pe  deparle 
aça  de  repede  ca  aceia  a  Marei  Britanii. 

Schimbul  comercial  italo-român 

Ziarul  „//  Tempo  Economico"  delà  Roma, 
publicâ  urmâtorul  rezumat  din  conferin^a  finuta 
la  Milano  de  câtre  D-l  Mircea  Christian,  ata- 
satul  nostru  comercial  pentru  Italia,  eu  oca- 
ziunea  inaugurârei  Camerei  de  Corner  J  Italo - 
Române  delà  Milano: 

Din  ini^iativa  unui  grup  însemnat  de  indus- 
triaçi  si  comercianti  .precum  çi  de  functionari 
diplomatici  §i  consulari,  s'a  comtituit  la  Milano 
caméra  de  comert  italo-românâ.  Cu  aceasta 
ocaziune  ata§atul  comercial  al  lega^iunei  ro- 
mâne din  Roma,.  într'o  cuvântare  ocazionalâ. 
a  reamintit  tradi^'unile  istorice  cari  pledeazâ 


pentru  reluarea  çi  întârirea  raportumlor  co- 
merciale  între  cele  douâ  Jâri,  surori  prin  pri- 
gina  lor  latinâ. 

A  fost  o  vreme  cànd  întreg  OrientuI  erà 
cftmpul  de  întreprindere  aJ  navigatorilor  çi 
comercian^ilor  italien!,  ce  au  lâsat  în  Levant 
urme  de  graiul  lor,  aie  obiceiurilor  §i  institu- 
\  unilor  lor  economice. 

Coràbiile  moldoveneçti  se  întâlneau  în  mod 
prietenesc  în  Marea  Neagrâ  cu  galérele  ge- 
noveze  §i  vene^iene,  precum  çi  în  porturile 
Dunàrii  çi  aie  Nistrului.  Si  eu  cât  ne  apropiem 
mai  mult  de  timpurile  moderne,  cu  inven^iu- 
nile  lor  prodigioase,  cari  au  dat  corhertulùi 
expansiunea  sa  uimitoare,  constatàm  o  §i  mai 
dezvoltatâ  apropiere'  economicà. 

Expunerea  d-Iui  Dr.  Mircea  Christian,  ata- 
çatul  comercial  român  fa  Roma,  aratâ  cam 
în  modul  urmàtor  raporturile  economice  între 
România  çi  Italia  : 

Inainte  de  râzboiu  România  detineà  locul  al 
çaselea  în  importul  Italiei,  acest  import  mâ- 
rindu-se  pe  fiecare  an  cu  100%- 

In  1911  importul  din  România  atinse  cifra 
de  82  milioane  lire,  în  1912  se  ridicâ  la  170 
milioane,  iar  în  acelaçi  interval  de  timp  expor- 
tul  Italiei  în  România  crestea  delà  15  milioane 
lire  în  1910  la  25  milioane  în  1912. 

Aceasta  dtferen|â  între  import  .çi  export  este 
astàzi  o  indica{iune  pentru  industria  din  Lom- 
bardia,  care  ar  putea  cuceri  p  e|ele  româneçti . 
luând  locul  ce  erà  detinut  de  Germania  çi 
Au  stria. 

Articolele  de  import,  din  România,  erau  în 
primul  rànd,  cerealele,  petrolul  çi  'lemnâriâ. 

In  1912  Italia  importa  1.790.000  tone  de 
grâu,  pentru  circa  400  milioane  lire  italiene, 
çi  din  aceasta  cântitate  partea  României  er;'i 
cam  de  500  mii  de  tone,  fat,â  de  330.000 
tone  în  1911  çi  63.000  tone  în  1908,  ocu- 
pând  astfel  locul  al  doilea,  dupâ  Rusia,  care 
vindeà  în  1912  Italiei  740.000  de  tone  de  grâu. 

Dar  în  afarâ  de  grâu  România  mai  exporr 
teazâ  în  Italia  cantitàtj  mari  de  porumb.  La 
un  total  de  540.000  tone  de  astfel  de  cé- 
réale importate  în  Italia  în  1912,  305  mii 
tone  erau  exportate  din  România,  fa{à  de  210 
mii  tone  în  anul  191 1  çi  53  mii  în  anul  1908. 

In  al  doilea  rând  vine  petrolul  çi  produsele 
âcestuia.  Residuurile  dé  petrol  importate  în 
Italia  au  fost  cam  în  totalitate  de  provenien|â 
românâ.  Din  402.000  de  tone,  câri  reprezen- 
tau  totalul  importului  în  1912,  85  mii  de  tone 
proveneau  din  România. 

In  1911  totalul  acestui  import  era  de  212 
mii  de  tone,  çi  în  1902  de  194  mii  de  tone. 

In  ceeace  priveçte  lemnâriâ,  Italia  importa 
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în  1911  un  milion  sj  douâ  sutc  mii  de  tone, 
clin  cari  85  de  mii  de  tone  erau  de  prove- 
nicnjâ  rolnânâ; —  însâ  astâzi  marile  pâduri 
aie  Transilvaniei,  unitâ  acutn  eu  România, 
pot  permite  o  dczvoltare  mult  mai  mare  a 
exportului. 

Dacâ  treeem  àcum  la  exâminarea  exportului 
din  Italia  spre  România,  vedem  cà  din  cifra 
de  25  milioane  de  lire  în  1912,  mai  bine  de 
17  milioane  çi  jumàtate  sunt  pentru  tesàturi 
de  bumbac,  automobile,  sj  semifabricate. 

Dacà  se  tjne  seamà  de  valorile  acelui 
timp,  atunci  comerUil  italo-român  apare  déjà 
ea  o  relatjune  importantà. 

In  aceastà  fazà  a  schimbului  comercial 
italo-român  a  survenit  marele  ràzboiu,  care, 
prln  consecintele  sale  a  dat  noui  direc|iuni 
istoriei  economice  mondiale. 

La  începutul  nouei  epoci  perspectivele  Ro- 
mâniei sunt  mult  mai  mari  decât  înnainte. 
Unitâ  eu  tjuïle  sale  surori  acnm  liberate,  Ro- 
mânia  de  astâzi  are  o  suprâfatà  aproape  cât 
Italia,  de  12  ori  mai  mare  ca  Belgia,  de  4 
ori  mai  mare  ca  Bulgaria,  de  douâ  ori  si 
jumàtate  eu  Serbia  'actualà  ;  iar  ca  popula- 
[iune  România  are  astâzi  câm  18  milioane 
§i  Ve  de  Iocuifori,  din  cari  15  milioane  §i 
Ve  romani,  eu  a  lté  cuvinte  cât  populatjunea 
Spaniei  si  de  5  ori  cât  popula^iunea  Bul: 
gariei, 

Iar  în  ceeace  priveçte.  bogâtjile  solului,  în 
afarâ  de  acele  deja  mentjonate  (céréale,  pe-, 
trol  sj  lemnàrie),  România  mai  dispune  încà 
de  mine  bogate  de  fier,  de  aramâ,  de  aur, 
de  gaz  natural  etc. 

Aceastà  |arâ,  care  chiar  în  vechile  sub- 
frontiere  produceà  5  milioane  si  jumàtate 
de  tone  de  grâu  sj  porumb,  va  puteà  pro- 
duce actualmente  cel  pu\\n  îudoit  (4  milioane 
Transilvania,  1  Va  Basarabia),  iar  dupâ  cal- 
culatjunea  fâcutà,  numai  productjunea  Basa- 
rabiei  va  fi  suficientà  pentru  a  îndestulà  ne- 
voile  interne  aie  României  noui.  Restul  re- 
coltei  va  puteà  fi  exportât. 

Dupà  Americâ  sj  Rusia,  România  ocupâ 
locul  al  treileâ  în  lume  ca  Jarà  producàtoare 
de  petrol  :  are  o  productiune  de  2  milioane 
de  tone  la  cari  se  mal  pot  adâoga  20  mi- 
lioane de  tone  de  lignit. 

In  afarâ  de  acestea  România  de  astâzi 
poate  dispune  de  o  productiune  de  2  mi- 
lioane sj  ,V2  de  tone  de>  fier  sj  de  4  milioane 
sj  \'s  de  cârbuni. 

Pe  lângâ  aceastà  se  mai  adaogâ  sj  bo- 
gàfia  forestierâ  ce  se  întinde  pe  o  suprâ- 
fatà de  7  milioane  de  hectare. 

Aceste  bogàtîi,  indispensable  pentru  viaja 


si  pentru  intrctjnerea  masjnelor  sunt  celc  mai 
apropiate  de  porturile  italicne.  Intcrnatjona- 
lizarcâ  Dardanelelor  va  usurà  schimbul  co- 
mercial. 

Pia{a  românâ,  atât  de  bogatâ  în  produse 
.  de  primà  necesitat'e  poate  în  acela§  timp  sâ 
absoarbâ  multe  produse  fi  fabricate  italiene. 

Cât  privesje  importul  României,  atas.at.ul 
s  nostru,  relativ  la  faptul  cà  din  cifra  de  638 
milioane  de  lei,  totalul  importului  din  1912, 
Germania  si  Austria  detjneau  importul  pentru 
o  su  m  à  de  60  %,  spune  irrmâtoarele  \ 

Cornerai!  italian  va  puteà  sj  ar  trebui  sâ 
ocupe  pe  pia{a  româneascâ  locul  làsat  de 
germani  sj  austriaci,  Iucru  mai  ufor  astâzi 
când  numai  are  nevoie  sâ  Iupte  eu  o  con- 
çurent^ atât  de  formidabilâ.  Insâ  nu  mai  este 
timp  de  pierdut.  Ceeace  României  îi  trebuesje 
în  piimul  rând  sunt  objecte  de  métal,  (157 
milioane  de  lei  în  1912)  —  materii  textile 
(105  milioane  în  acelas,  an),  masjni  (65  mi- 
lioane) —  lânàrii  (54  milioane)  — -  confec^iuni 
(33  milioane)  —  automobile  (25  milioane). 

Industria  italianà  poate  furnizà  toate  aceste. 
Ea  poate  trimete  în  România  masjni  sj  intru- 
mente  agricole,  tractoare  pentru  aratul  eu 
motor,  automobile,  confeerjuni,  mobile,  pro- 
duse chimice,  suif,  etc.  în  fine  toate  artico- 
lele  de  cari  are  nevoie  o  farâ  ce  nu  este 
industrialâ  sj  unde  Germania  sjià  a§a  de 
bine  sâ-sj  facà  afacerile. 

In  acest  scop  Italia  va  trebui  însâ  sâ  stu- 
dieze  condrtjunile  spéciale  aie  pie^ei  româ- 
nesjti.  Va  trebui  sâ  se  •  adapteze  usanjelor  . 
sale  comerciale  sj  mai  aies  vànzàrii  pe  crédit. 

Trebuesc  înfiinjate  institutjuni  comerciale 
sj  consulate  active;  armatorii  vor  trebui  sâ 
restabileascâ  comunicatjuni  directe  între  por- 
turile românesji  sj  cele  italienesji,  sj  la  aceastà 
vor  puteà  servi  de  pildà  tradijiunile  Geno- 
vezilor  sj  Venefienilor.  Va  fi  indieât  de  a  se 
creià.  institujiuni  de  bancâ,  cari  sâ  ajute  co- 
rnerai sj  sà  înciirajeze  industria  românâ 
nàscândâ. 

România  trece  printr'o  crizâ  serioasà  a 
transporturilor,  §i  solutjunea  unicà  depinde 
de  posibilitatea  de  a  importà  din  stràinâtate 
materialul  necesar. 

Sunt  astfel  de  conditiuni  sj  -dispozitjuni 
favorabile  pentru  Italia,  câre  va  puteà  da 
narjunii  surori,  în  interesul  reciproc  tôt  spri- 
jinul,  folosind  munca  producàtonlor  sâi,  a 
technicianilor  sâi,  a  lucrâtorilor  etc. 

Trebuesje  lucrat  însâ  eu  solicitudine,  pentru 
câ  în  conçurent^  de  màine,  învingâtorul  va 
,  fi  acela  care  va  §ti  mai  bine  sj  mai  repede  • 
sâ-sj  pregâteascâ  terenul. 
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Innainte  de  toate  trcbucsc  organizate  trans- 
porturi,  cari  prin  Jugoslavia  sau  Ungaria  sau 
pc  altâ  cale,  prin  Balcani,  sâ-sj  aiba  capetele 
.  de  linie  în  România.  Pentru  aceasta  trcbucsc 
furnizate  produselc  §i  fabricatcle  necesare, 
mai  aies  locomotive  sj  altc  materiale  pentru 
a  reface  serviciul  transporturilor. 

Comcrtul  Exterior  a  Egiptului  în  1919 

-^Jn  cursul  anului  1919  Importurile  în  Egipt 
an  arins  suma  de  44.338.000  Lire-cgiptene 
iar  Exportatiunile  au  ,fost  de  74.856.000  lei; 
contra  48.054.000  lei  la  importatiuni  §i 
44.732.000  lei  la  exportatiuni  îu  1918.  Astfel 
pe  când  la  importatiuni  avem  o  scâdere  de 
3.715.000  lei  ;  exportatiunile,  din  contrfi,,  se 
ridicâ  eu  30.219.000  lei.  Aceastâ  sumâ  trans- 
formatâ  în  franc!  (francezi),  pe  cursul  actual 
aci,  dà^un  excédent  de  I  miiiard  §i  jumâ- 
tate,  câci  socotind  pe  acest  curs,  avem  2 
miliarde  jumâtate  la  importatiuni  4  miliarde 
la  exportatiuni,  sumâ  ce  n'a  fost  încâ  înre- 
gistratâ  pânà  acum  în  analele,  comer|ului 
exterior  egiptean. 

Din  tabela  mai  jos  indicatà  se  va  puteà 
compara"  marea  diferentâ  între  comer|ul  ac- 
tual, pe  acesti  din  urmâ  doi  anî  eu  cel  din 
anul  1913  §i  din  1912,  an  în  care  exporta- 
Çiunile  au  înregistrat  cea  mai  mare  cifrâ, 
(înainte  de  râsboiul  mondial)  de  la  1884  când 
s'a  început  a  se  face  Statisti -a  Comercialâ 
;  în  Egipt  l 

1912  1913  .1918  1919 
Lire  •  Lire       f     Lire  Lire 

Import:  25.907795  27.865.195  51,155.306  47.409.717 
Export  :  34.574.321  31  662.065  42.370.020  75:888.321 
Re-exp,-.  448.655  578.251  1  378.752  3.307.401 
Tranzit:    1.789,190   2.072.574  11.419  125  8.911.846 

Din  aceastâ  tabela  comparativâ,  rezultâ  câ 
de  la  1912  importafiunile  a  crescut  eu  90% 
§i  exportatiunile  eu  120'  ,„ 

Faptul  cà  re-exportatiunile  si  tranzitul  s'au 
ridicat  în  acesti  din  urmâ  doi  ani,  în  mod 
sim^itor,  probeazâ  cà  Egiptul  a  devenit  §i 
vâ  deveni  eu  timpul,  un  însemnat  centru  de 
distributiune  pentru  Orientul  apropiat. 

Printreprincipalele  importafiuni  avem:  Carne 
congelatà  pentru  o  valoare  de  1.016.411  L.; 
-Piei:  762.173  L.;  Fâinâ  de  grâu  779.485  L.; 
Zahâr  :  494.819  L.  ;  Cafeà  :  81 1.020  L.  ;  Uleuri 
végétale  :  227.273  L.  ;  Petrol  :  1.716.897  L.; 
Benzinâ  :  356.463  L.  ;  Ulefuri  minérale  :  297. 1 6 1 
KL.  ;  Hàrtie  si  cartonage  :  1.311.870  L.  ;  Me- 
dicamente  :  353.125  L.  ;  Bumbacuri  (fabri- 
cate)  11.086.788  L.  ;  Textile:  485.192  L.  ; 
Lânârii  :  861.388  L.  ;  Mâtâsuri  :  781.446  L.  ; 


781.446  L.  ;  Sac'i  :  505.986  L.  :  Haine  :  405.666 
L.  ;  Rufârie  :  390.410  L.  ;  Bonetàrie  :  756.429 
L.  ;  Ferârie  :  (masine)  362.606  L.  ;  Tutunuri 
în  valoare  de  3.070.744  L. 

La  exportafiune,  principala  marfâ  este  „bum~ 
bacul"  în  valoare  de  65.441.901  L,  forraând 
aproape  total ul  exportului  egiptean  pe  1919, 
§i  fiind  dat  pre(ul  sau  foarte  ridicat,  valoarea 
fa{â  de  anul  precèdent  este  aproape  îndoltâ, 
câci  în  1918  s'a  exportât  bumbac  mimai 
pentru  valoared  de  38.000.467  L.  Printre  cc- 
lelalte  màrfuri  exportate  putem  semnalâ:  Ouâle 
în  valoare  de  282. 1 88  L.  ;  Piei  brute  :  h391  .'859 
L.  ;  Orez  :  550.590  L.  ;  sâmântâ  de  bumbac  : 
3.013,993,  L.  ;  Ceapâ:  424  634  L.  ;  Zahâr: 
654.656  L.  ;  Tigarete  (manufacturate)  :  1 .032.076 
Lire. 

Principala  inrportatoare  în  Egipt  în  1919 
este  Imperitil  britanic  eu  : 
21 .840.957  L.  ;  Franta  vine  de  abia  eu  2.390.541 
L.  ;  Italia  eu  :  2.512.028  L.  iar  Statele- Unité 
eu  2.879.740  L.  mai  eu  seamâ  petrol. 

La  exportaliune  tôt  Marea  Britanie  figu- 
reazâ  în  capul  listei,  eu  40.222.821  L.  ;  mai 
tôt  bumbacul  egiptean  mergând  în  Anglia, 
Franta  se  ridicâ  pânâ  la  5.871.556  L.,  cara 
eu  200  %  mai  ridicat  câ  în  anii  ràsboiului, 
Statele- Unité  ajung  la  16.714.079  L.  ;  Elveîia 
eu  1.763.730  L.  si  Japonia  eu  1.864.291  L., 
totalitatea  acestor  exportatiuni  fiind  bumbac. 
Celelalté  tàri  sunt  date  în  mod  global,  can- 
titâfile  exportate  fiind  prea  mici  spre  a  se 
detalia  în  rubrici  spéciale. 

De  asemenea  comertul  Egiptului  eu  Su- 
danul  este  foarte  prosper  :  figurând  pentru 
anul  1919  la  importatiuni  eu  1.778.646  L., 
iar  la  exportafiuni  eu  2  847.607  L.  ;  princi- 
palele  'articole  importate  de  aci  in  Sudan 
sunt  :  Céréale,  Zahâr  (brut),  Textile  (impor- 
tate aci  din  Europa)  §i  Tutunuri,  iar  expor- 
tatjunea  din  Sudan  în  Egipt  constâ  mai  eu 
seamâ  din  :  Vite  de  tôt  soiul,  Piei  (brute) 
§i  céréale. 

t  * 

Din  acest  scurt  rezumat  al  Comer|ului  ex- 
terior al  Egiptului  pe  anul  1919,  se  poate, 
deduce  cât  de  prosperâ  este  situah'unea  eco- 
nomicâ  asacestei  târi.  Singura  lipsà  ce  se 
resimte  aci  este  lipsa  de  cârbuni  §i  de  com- 
bustibil  în  gênerai.  Fiind  daie  marile  cantitàti 
de  apâ  necesare  .agriculturei,  obh*nute  prin 
pojnpe  de  irigatjune,  se  poate  u§or  în{elege 
câ  combustibilul,  mai  eu  seamâ  cârbunii, 
sunt  de  o  necesitate  vitalâ  pentru  prospe- 
ritatea  Egiptului. 

Trebuie  remarcat  însâ,  câ  toemai  din  cauza 
acestai  prosperitàh',  o  parte  din  populah'unea 
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egipteanà  suferâ  consecint,ele  ci  iinediate, 
scumpirea  traiului,  care  s'a  ridicat  aci  în 
aceçti  din  urmâ  doi  ani  ai  aproape  sutâ  în 
sutâ. 

In  afarà  de  aceasta  prêtai  foarte  ridicât  al 
bumbacului  face  ca  mai  totj  agricultori  egip- 
teni  nu  vor  sâ  mai  cultive  decât  bumbac, 
unii  chiar  merg  pânâ  a  stricà  semnàturile  de 
cereaie  pentru  a  plantà  bumbac.  Acum  în 
urmâ  Guvernul  s'a  vâzut  nevoit  sâ  interzicâ 
cultura  de  bumbac  învoind-o  numai  pe  o 
anumitâ  înlindere,  obligând  pe  cultivator  sâ 
semene  §i  cereaie,  fiind  dat  câ  azi  Egiptul 
nu  produce  destule  cereaie  necesare  consu- 
matiunei  sale  interne. 

Pentru  a  împiedica  o  foamete,  Guvernul 
se  vede  obligat  sâ  cumpere  din  afarà  gràul 
necesar  pentru  populah'unea  nu  numai  urbanà 
dar  chiar  ruralà.  De  asemenea  §i  o  proastà 
recoltâ  de  orez  face  ca  în  multe  località{i 
din  interiorul  Egiptului  sâ  se  resimtâ  deja 
de  pe  acum,  lipsa  principalului  nutriment  al 

felahului  :  grâul  §i  orzul. 

* 

Comer|ul  român  eu  Egiptul  pentru  moment 
este  eu  totul  inexistent.  Nu  trebuie  pierdut 
din  vedere  însà,  cà  în  anul  care  a  premers 
ràsboiului  mondial,  comerful  nostru  acl  se  ri- 
dicase  la  aproape  30  miliuane  frarici  §i  chiar 
întrecuse  pe  cel  rusesc. 

Este  cert,  câ  îndatâ  ce  vom  aveà  posibi- 
Htatea  de  a  transporté  din  nou  în  Egipt  mar- 
furile  noastre  vom  gàsi  eu  u§urin{â  rdebu- 
§euri  renumeratorii  mai  eu  seamà  pentru  : 
cereaie,  fâinâ,  (mai  aies  de  grâu),  petrol 
(briit  si  rafinat)  lemne  sj  vite.  . 

Date  si  organizatiunî  economîce  din 
Jàrile  Scandinave. 

D-l  Virait  Dimitriu,  agentul  nostru  co- 
mercial  pentru  Jârile  Scandinave,  ne  ttimite 
urmatoarele  date  interesante: 

I.  Consideralhni  asupra  situatiei  econo- 
mîce din  fârile  Scandinave. 

Extragem  din  raportul  d-lui  Virgil  Dimitriu, 
agentul  nostru  comercial  pentru  Jârile  Scan- 
dinave, urmâtoarele  int&resante  comunicàri  : 

Existé  numeroase  mârfuri  norvegiene,  cari 
sunt  foarte  cunoscute  §i  apreciate  de  mult 
timp  pe  piet.ele  stràine.  Aceasta  privesje  în 
spécial  industria  lemnului  §i  produsele  pescui- 
tului,  cari  joacâ  un  roi  preponderent  în  ex- 
portul  târii. 

Agricultura  este  desvoltatà  într'un  mod 
continuu,  care  çi-a  gâsit  expresia  în  cifrele 
exportului.  Fort,a  imensà  pe  câre  o  posedâ 


tara  în  câderile  sale  de  apâ  a  creiat  o  mare 
industrie. 

Pâdurile  acoperâ  o  întindere  'de  21  %  din 
suprafafa  totalâ  a  târii. 

Este  deci  natural,  ca  Norvegia  sâ  constitue 
un  élément  important  în  furniturile  de  lemn 
pe  pie{ele  lumei.  Se  exporta  anual  aproape 
un  milion  metri  cubi  de  lemn.  Cea  mai  mare 
parte  se  exporté  ca  lemn  dat  la  rîndeà,  can- 
titâtj  considerabile  se  expediazâ  sub  forma 
de  lemn  tâiat,  lemn  pentru  mine,  lemn  ro- 
tund,  etc.  Se  exportâ  de^asemenea  mult  lemn 
lucrat,  articole  de  lemn7  ça  lucrâri  de:  tâm- 
plàrie,  dogàrie,  architecturâ,  etç. 

Putem  clasà  în  aceastâ  catégorie  §i  chi- 
briturile,  cari  se  vànd  pânâ  în  cele  mai  de- 
pârtate  pie{e  de  dincolo  de  m,are. 

Aceastâ  fabrica{iune  este  o  ramurâ  veche 
si  renumità  a  industriel,  exportul  ei  se  ridicà 
la  adroape  5.500  tone  anual.  Articolul,  care 
trebue  pus  în  relief  §i  pentru  care  Norvegia 
este  una  din  primele  Jâri  de  producliune, 
este  pasta  de  lemn  mecanicâ  §i  chimicâ. 
Exportul  anual  se  ridicâ  la  mai  mult  de 
70U.000  tone  de  pastâ  de  lemn,  în  .Eur  >pa 
sau  în  celelalte.  ^inuturi.  Produc|iunea  hârtiei 
„mai  aies  a  hâttiei  de  tipar",  a  hârtiei  de 
ambalagiu  §i  a  cartonului-lemn  este  de  ase- 
menea foaite  importantà.  Exportul  anual  al 
hârtiei  a  depâsjt  în  ultimii  ani  cifra  de  200 
mii  tone. 

Pescuitul  .  delà  coaste  aduce  contingentul 
principal  în  exportul  peçtrlui.  Aci  se  cla- 
seazà  mai  întâi  articolele  de  consumatie  atât 
de  cunoscute:  morunul  §i  peçtele  uscat  din 
care  se  exportâ  anual  aproape  50  milioane 
kgr.  morun  §i  25  milioane  pe§te  uscat. 

Un  produs  aprëciat  §i  ieftin  în  acela§  timp, 
este  heringul  sârat,  al  cârui  export  atinge  în 
medie  aproâpe  2  milioane  kgr.  §i  scrumbia 
de  mare  sàratà.  Fabrica{iunea  conservelor 
s'a  desvoltat  de  asemenea  §i  este  o  ramurâ 
la  care  Norvegia  pare  a  fi,  în  mod  particular 
„âptâ"  în  spécial  în  ceiace  prive§te  conser- 
vele  de  pe§te. 

Se  exportâ  anual  aproape  40  milioane  kgr. 
conserve. 

Cu  ameliorarea  continué  a  mijloacelor  de 
comunlcatje,  pe§tele  proaspât  a  devenit  §i  el 
un  articol  important  pentru  export. 

Se  expediazâ  anual  pentru  ïnâi  mult  de 
15  milioane  de  coroane  suedeze:  heringi, 
moruni,  scrumbii  de  mare,  somon,  etc. 

Asemenea  se  exportâ  pentru  sume  impor- 
tante: unturà  de  peçte,  fanoane  de  balenâ, 
guano  de  pe§te,  etc. 

Exportul  total  al  produselor  pescùitului  §i 
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vànàtoarei  de  foci  §i  de  balene  ating  o  va- 
loare  de  300  milioane  coroane  anual. 

Industrie  agricolâ  a  luat  în  ultimul  timp 
ua  avânt  respectabil  §1  cantitàp:  importante 
aie  product^unii  agricole  sunt  expédia  e  în 
stràinàtate. 

In  privinfâ  aceastà  trebue  mention.it  în 
mod  spécial:  creçterea  vitelor  §i  fabricarea 
untului.  Untul  norvegian  este  un  articol  foarte 
câutat  pe  piejele  engleze.  ExportuI  anual  se 
ridi:à  la  aproape  1.000.000  kgr.  în  afarâ  de 
1  3  milion  kgr.  margarinà. 

Laptele  condensât  se  exportâ  de  asemenea 
în  cantitate  de  peste  20.000  tone  anual. 
Pieile  §i  blànurile  au  devenit  un  articol  Im- 
portant pcntru  export 

In  ceiace  prive  §te  minele,  trebue  sa  men- 
p'onâm  minereul  de  fer  „cuprinzând  în  mare 
parte  minereul  de  fer  concentrât  §i  în  bri- 
chete"  din  care  se  exportâ  anual  în  medie 
569000  tone,  precum  §i  piritâ  de  fer  çi 
arama.  De  asemenea  se  exportâ  anual  400 
de  mii  tone  piritâ  de  fer.  ExportuI  de  alu- 
minium, nichel  §t  sodiu,  a  câror  producfiune 
dateazà  de  càhva  ani,  s'a  mârit  în  mod 
considerabil.  Printre  aliajele  de  fier,  fabricate 
în  Norvegia,  trebuesc  ment,ionate  în  spécial: 
ferrosilicum  çl  ferro-chromul. 

Printre  celelalte  articole  trebuiesc  menfio- 
■  nate:  feldspatul  çi  molybdenita.  Industria 
piètre!  are  si  ea  o  mare  valoare  atât  pentru 
pavaj  cât  si  pentru  pietrele  de  construcpe 
de  toate  calitâ{ile.  Se  exportâ  anual  aproape 
225.000  tone  de  piatrà  lucratà. 

Printre  celelalte  ramuri,  industria  mecanicâ 
§i  a  metalelor  merltà  o  menp'une  aparté;  ea 
a  atins  într'adevpr,  in  anumite  privinte  o 
desvoltare  remarcabilà,  atât  pentru  construcfja 
vapoarelor  cât  çi  acea  a  maçinelor  si  apara- 
telor  electrice. 

In  timpul  ultimilor  ani,  exportul  produselor 
electro-chimice  a  devenit  foarte  important. 
Trebue  men{ionat  în  spécial  nitratul  de  calce, 
a  cârui  fabnca^iune  este  o  inventie  norve- 
gianà  §i  din  care  se  exportâ  anual  70.000 
tone. 

ExportuI  îngràsâmintelor  cyanamide  se 
màreçte  §i  el.  Se  poate  cità  :  carbura  de 
calciu,  al  cârei  export  ?.nual  este  de  aproape 
70.000  tone;  azotit  de  sodâ,  chlorar,  azotat 
de  amonin,  .-ïzotat  de  sodiu,  acid  azotic  çi 
oxala(i. 

Industria  produselor  chimice  este  obiectul 
unei  vil  dcsvoltàri  sj  mai  multe  produse 
noul  a  câror  fabricare  s'a  întreprlns  în  ultimul 
timp  mai  aies:  cl.rura  de  calce,  acidul  clor- 
hîdric,  acidul  sulfuric,  superfosfatul  si  soda 


causticà  vor  aveâ  important^  pentru.  comerful 
de  export  al  {ârii. 

In  ultimul  timp  au  fost  fondate  numeroase 
fabrici  pentru  producp'a  acizilor  organici  §i  a 
medicamentelor  oficinale. 

2.  Uniunea  ge/terqlà  Suedezd  pentru  export. 

Experienta  câstigatà  delà  începutul  creierei 
ei  în  1887  a  servit  ca  bazà  a  activitâtei,  iar 
actualmentc  aceast.i  societate  .este  organizâtâ 
astfel  : 

Sec(:une  de  i:iforma(ii- 

Aceastà  secfiune  formeazâ  sufletul  activi- 
tâtei  Uniunei.  Dacâ  celelalte  au  suferit  mo- 
dificâii  serioase  în  cursul  anilor,  sectjunea 
de  informa^,  în  timpul  celor  32  âni  ai  exis- 
tentei  sale,  a  urmat  drumul,  care  i-a  fost 
desemnat  la  fondarea  Uniunei.  Scopul  sâu 
a  fost  sj  este  generos,  câci  ea  furnizeazà  în 
mod  gratuit  la  toti,  suedezi  sâu  strâini,  in- 
formatjile,  ce  privesc  chestiunile  exportului, 
într'o  |arâ,  care  posedâ  o  industrie  atât  de 
desvoltatâ.  Multumità  acestei  secp'uni,  numele 
„Uniunei  Générale  de  Export  a  Suediei" 
este  cunoscut  în  toatâ  lumea.  §i  o  privire 
retrospectivâ  în  corespondentâ  eu  firmele 
tinuturilor  celor  mai  depârtate  în  timpul 
anilor  trecup",  ne  dà  o  dovadâ  de  rolul  jucât 
de  aceastà  ramurâ  a  Uniunei. 

NumàruI  scrisorilor  primite  §i  expediate  s'a 
mârit  într'un  timp  neîntrerupt.  In  1914  erà 
de  14.000  în  cifrà  rotundà,  în  1915  de  22.500, 
în  191 6  de  33.000,  în  1917  de  39.700,  în 
1918  de  mai  mult  de  50.000  §i  în  timpul 
celor  trei  luni  aie  anului  curent  de  18.709. 
Negustorii  suedezi  §1  industriasii  se  adreseazâ 
la  acest  birou  pentru  a  aveâ  reprezentanjl 
buni  în  Stràinàtate  sau  cumpâràtorl  pentru 
produsele  Ior  §i  casele  stràine  se  informeazâ 
acl,  pentru  a  se  pune  îa  jegâturâ  eu  expor- 
tatorii  suedezi.  Dealtfe ,  aceastà  seetjune 
furnizeazà  informa^  asupra  chestiunilor  vâ 
met,  ordonan|elor  in  timp  de  râsboiu,  câilor 
de  transport,  mo  urilor  de  ambaiagiu,  chestiu- 
nilor de  crédit  expozipi,  e.c...  ea  dâ  con- 
cursul  sàu  pentru  inkrpretarea  telegramtlor 
Citrate  U  dispune,  pentru  acest  scop  de  toate 
codurile  principale  publicate.  Açeastâ  sectiune 
cupnude  biruuri  indépendante  conduse  de 
■^pecialiçti  în  resortul  lor.  Àstfel,  Biroul  Rus, 
care  lucreazâ  între  alteîe,  eu  comitetul  de 
comert  suedez  al  Societàtei  Suedeze  la 
Petrograd  §i  Consiliul  de  Comer{  Suedez  la 
Moscova,  societâp:  având  momentan  sediul 
lor  la  Stockholm:  Biroul  Finlandez,  cum  çi 
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Biroul  Est-Asiatic,  îiecare  din  aceste  biroun 
e  bine  armât,  pentru  ceeace  a  fost  însàrcinat 
în  interesul  exportului  suedez.  Biroul  men- 
tionât  la  urmâ  trebue  deasemenea  sa  furni- 
zeze  informatii  asupra  materiilor  prime  tre- 
buincioase  pentru  industria  suedezâ;  aceastâ 
abatere  delà  programul  origmâr  pâreà  con~ 
venabilà,  în  urma  necesitâtei  constatate  pentru 
industria  suedezâ,  pentru  a  importà  direct 
din  |ârile  de  productiune  materiile  prime,  de 
care  are  nevoe.  Sectiunea  de  informatiuni 
dispune  de  toate  mijloacele  (spécialisai  nu- 
meroçi,  finantare  la  timp,  programe  de  rea- 
lizat,  anchete  §i  studii  la  fa{a  lpcului,  etc.), 
care  o  pun  în  situatiune  de  a  fi  atât  de  utilâ. 

Sectiunea  informatianilor  comerciale. 
Aceastâ  sectiune,  a  cârei  activitate  a  crescut 
în  mod  simtitor  în  ultimul  timp,  are  delegati 
în  toate  pàrtile  cele  mai  mari  aie  Suediei, 
Norvegiei  sj  Danemarcei  §i  este  reprezintatà 
în  strâinâtate  prin  primele  stabilimente  de 
-  acelaç  ordin.  Aceastâ  sectiune  fiind  pusâ  din 
ce  în  ce  la  contribuée  prin  firmele  strâine, 
cari  leagâ  relatii  comerciale  eu  tara  noastrà, 
este  toemai  momentul  de-a  semnalà  câteva 
din  avantagiile,  pe  cari  intermediarul  sàu  le 
poate  oferl.  Prin  legàturile  intime  aie  Uniunei 
Générale  de  Export  a  Suediei  eu  industriasji 
Scandinavie!  §i  prin  rejeaua  de  delegati, 
întinzându-se  pânà  în  cele  mai  mici  lecuri 
de  comerj  a  ferei,  Uniunea  este  de  marc 
ajutor  pentru  negustorul  strâin,  prin  faptul 
cà,  fàrà  a  luà  onorariu  pentru  traducerile 
sale,  ea  furnizeazà  informatii,  inclusiv  tra- 
duceri .  în  englèze§te,  frantuzeste,  spàniolâ, 
ruseste  §i  nemteste  la  preturile  indicate 
mai  jos. 

In  cazul  când,  în  afarâ  de  carnete,  se 
adreseazà  cereri  de  informatii  asuprâ  firmelor 
din  Suedia,  Norvegiâ  §i  Danemarca,  trebue 
anexat  la  cerere  10  franci. 

Totodatâ  aceste.  cheltueli  sunt  mai  putin 
urcate,  când  se  face  uz  de  carnete,  cari 
sunt  însoUte  de  un  cod  privât  pentru  cererile 
tèlegrafice  de  informatii.  Durata  validitâtei 
carnetului  are  avantagiul  de  a  nu  fi  fixatâ. 

Preturile  sunt  urmâtoarele  : 

Pentru  25  buletino  100  Fr. 
n      50      »       175  „ 

„     100      „      300  v 

Ajunge  sâ  se  trimitâ  un  singur  buletin 
plàtit  pentru  fiecare  raport,  privind  firmele 
Scandinave. 

Secfiunea  publicltàtei. 

,Uniun<?a"  publlcâ  actualmente  2  jurnale 


'j  •  '  ~  ■  ■  ■  •  ■  »  ■*■ 
periodice:  nSwensk- export"  care  în  1919  a 
împlinit  25  ani,  este  bilunar  s.i  are  ca  obiect, 
de-a  aduce  la  cunoçtinta  cititorilor  sâi  infor- 
matiunile,  interesànd  cercurile  comerciale  çi 
industriale.  O  parte  specialâ  trateazâ  cererile 
privitoare  la  mai  furile  suedeze  adresate  „Uni- 
unei"  de  case  strâine:  Aceste  chestiuni  sunt 
publicate  sub  forma  dé  bferte  de  cumpàrârë 
§i  sunt  întotdeauna  obiectul  unei  atentii  se- 
rioase  din  partea  firmelor  suedeze.  Firma 
strâinâ,  care  scrie  Sectiuhei  de  informatii  a 
„Uniunei"  în  scopul  de-a  intrà  în  relatii  eu 
oamenii  de  afaceri  suedezi  în  ramuri  diferite, 
poàte  dispune  îhserarea  gratuitâ  a  acestei 
notite  eu  singura  conditi'e  de-a  produce  o 
referintà  de  bancâ  sau  douà  referinte  co- 
merciale, la  cererea  Uniunei.  Aceste  oferte 
de  cumpârare,  cari  ating  uneori  numàrul  de 
50  sau  mai  mult  în  numàrul  unui  jurnal, 
sunt  culese  în  lumea  suedezâ  de  afaceri  eu 
o  foarte  mare  încredere  §i  constitue  prin 
urmare  un  mijloc  excelent  oferit  firmelor  §i 
agentiilor  Strâine,  având  calitâtile  §1  titlurile 
trebuincioase,  pentru  a  face  cunoscut  do- 
rintelor  lof  în  cercurile  interesate  aie  Suediei. 

Periodicul  este  trimis  gratuit  membriloi 
Societàtei,  al  càror  numâr  este  actualmente 
de  1400,  Societâtilôr  intrate  în  „Uniunea 
Generalâ  de  Export  a  Suediei"  în  strâinâ- 
tate, membrilor  Parlamentului,  jurnalelor  mari, 
atât  suedeze  cât  §i  strâine,  precum  si  unui 
mare  numâr  de  abonati  în'  tàrile  Scandinave 
§i  Fjnlanda.  Este  deci  un  organ  de  publici- 
tate  admirabil  pentru  firmele  strâine  doritoare: 
de-a  luà  contact  eu  exportatorii  §i  fabricant 
suedezi. 

„Swedish  Export",  revistà  lunàrâ,  publi- 
catà  în  engleze§te,  a  împlinit  trei  am.  Ea  dâ 
expuneri  sumare  générale  foarte  interesante 
asupra  industriel  suedeze,  dàri  de  seamâ 
asupra  desvoltârei  §i  situatiei  întreprinderilor 
noastre  cele  mai  importante,  precum  §i  arti- 
cole  asuprâ  chestiunilor  de  actualitate.  Ea 
va  publicà  de  alttel  o  série  de  articole,  cari 
vor  face  cunoscut  asociale  centrale  pentru 
avansarea  vietei  industriale  suedeze.  In  dons 
numere  ea  va  da  rapoarfe  detaliate  asupra 
pietei  de  lemne  suedeze.  O  série  de  articole 
asupra  marilor  intreprinderi  industriale  su3 
deze,  série  începutà  în  primii  doi  ani  ai  exis- 
tentei  revistei,  va  fi  continuatà  anul  acestr 
§i  va  oferi  un  mare  interes  pentru  publicu 
strâin.  O  nouà  rubricà,  care  poartà  numeli 
de  «Agency  Department"  a  fost  creiatâ  am- 
trecut  în  revistâ,  firmele  suedeze  în  câutar 
de  reprezentanti  în  strâinâtate  pot  sâ  insère* 
temele  asupra  fâbricârei  mârfurilor  oferite 
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§i  tàrile  unde  se  cautà  reprezentanh'.  Râs- 
punsurile  primite  din  strâinâtate  sunt  comu- 
nicate  firmelor  suedeze  respective  prin  inter- 
mediul  sech'unei  de  itiformâhi.  Suntem  fericifi 
de-a  constatà  cà  „Agency  Department"  â 
deçteptat  în  negustorii  strâini  o  aten^ie  mai 
mare,  decât  am  îndràznit  sà  speràm  :  nume- 
roase  întrebàri  privind  màrfurile  suedeze 
ne-an  fost  adresate  §i  credem  cà  important 
acestei  secouru  va  mai  creçte  atunci  când, 
pâceâ  semnatâ,  comunicatiile  maritime  vor 
fi  restabilite. 

Aceastà  puWicatje  nu  accepta  auunciuii 
strâine.  Ea  are  un  tiraj  de  1Q.000  exemplare 
§i  este  distribuitâ  în  t,àrile  limbei  engleze, 
precum  §i  în  Fran{a,  Spania,  Portugaliâ,  Ame- 
rica de  Sud,  China  §i  Japonia. 

Secjiunea  de  publicitate  publicâ  deaseme- 
nea  §i  almanahuri  §i  càrti  de  comer{. 

Secfiune  de  publicitate  strâinâ. 

Sec{iunça  de  publicitate  strâinâ  se  însâr- 
cineazà  eu  înserarea  în  reviste  §i  jurnale 
strâine  a  anunciurilor  trimise  de  abonati  §i, 
mul^umità  experjilor  angajatj  de  Uniune,  ea 
este  în  mâsurà  sà  dea  sfaturi  asupra  redac- 
Jiunei  cataloagelor  élégante,  bro§urilor  §i  asu- 
pra materialului  de. réclama,  în  diferite  limbi. 
Ea  a  intrat  acum  în  rela|ii  eu  presa  strâinâ 
§i  va  puteà  sà  împlineascà  în  cel  mai  bun 
mod  posibil  mandatul  sàu,  în  scopul  de-a 
ob{inë  o  reclamà  efeçtivà  în  strâinâtate.  Mul- 
tumitâ  deasemenea  §i  raporturilor  bune  ce 
existâ  între  acest  biréu  §i  revisteje  §i  jurnalele 
suedeze,  ea  poate  sà  se  ocupe  eu  succès 
de  anunciurile  firmelor  strâine  în  presâ  sue- 
dezà  §i  o  probâ  de  încrederea  inspiratà  de 
munca  acestef  sectiuni  este  numàrul  mereu 
crescând  al  scrisorilor  trimise  de  câtre  fir- 
mele  strâine,  cari  remit  Sectjunei  de  publi- 
citate strâinâ  a  ,;Uniunei  Générale  de  Export 
a  Suediei",  grija  de-a  régula  eu  competintâ 
anunciurile  lor  în  presa  suedezâ. 

Secfianea  mandatarilor. 

Aceastâ  sectjune  a  fost  instituitâ  în  1917, 
eu  scopul  de-a  servi  ca  mijlocitoare  în  caz 
de  contestatie  survenità  între  diferiîii  membrii 
ai  Uniunei  precum  §i  între  firmele  suedeze 
§i  strâine. 

Biblioteca  comercialâ. 

BUniunea"  posedà  b  colectie  foarte  bogatâ 
de  literaturâ  comercialâ,  mârità  în  fiecare  an, 
§i  ea  are  intenta,  ca  imediat  instalatà  în 
noile  localuri  sà  întàreascà  âceastâ  sec^i'une, 
procurându-§i  toatà  literaturâ  economicâ  de 
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importanjâ,  apârutâ  atât  in  Suedia  cât  §i  în 
strâinâtate.  Un  birou  spécial  de  statisticâ  a 
fost  adàugat la  biblioteeâ,  unde  se  vor  adunà 
materialele  venite  din  toâte  pàrhle  lumei.  De 
aceastâ  biblioteeâ  {ine  §i  o  mare  colectie  de 
periodice  cuprinzând  350  reviste  §i  jurnale 
strâine  în  toate  ràmurile;  negustorii  vor  fi 
întotdeauna  binevenitj  când  vor  dori  sà  ia 
cuno§tin{à  §i  sà  studieze  toâte  materialele, 
de  care  dispune  biblioteca  comercialâ. 

Membrii  y/  coiizafii. 

Pot  fi  admiçi  ca  membrii  în  «Uniune"  : 
Societàtjle  Anonime  Suedeze,  Bâncile  sj  ban- 
cherii,  societàîile  §i  asociatjunile,  casele  de 
comerf,  casele  dé  afaceri,  .stabilimentele  in- 
;  dustriale  §i  particularii  din  Suedia  §i  afarâ  din 
Suedia,  cari  poartâ  interes  scopului  „  Uniunei". 

Membrii  stabiliti  în  strâinâtate  varsâ  o  co- 
tizajie  anualà  de  100  koroane. 

Uniunea  este  sub  înaltul  patronagiu  al  M, 
S.  Regelui  Suediei  §i  A.  S.  R.  Pn'ncipele  Ré- 
gal este  preçedintele  de  onoare.  Ea  âre  ca 
presedinje  pe  d-nul  Herman  Lagerkrantz,  ve- 
chiu  ministru  plenipotenjiar. 

Societàtile  reprezintate  în  Directjunea  »U- 
niunei  Générale  de  export  dm  Suedia"  sunt 
urmâtoarele: 

Jernkontoret  (Comptoir  de  fierârie). 

Jernverksforeninge.n  (Uniunea  uzinelor  de  fier) 

Svenska  Bryggareforeningen  (Uniunea  bera-" 
rilor  din  Suedia).      1  , 

Svenska  Pàppersbruksforeningen  (Uniunea 
Papetâriilor  din  Suedia). 

Svenska  Cellulosaforeningen  (Uniunea  Sue- 
dezâ a  fabricilor  de  celulozâ). 

Svenska  Tramasseforeningen  (Uniunea  Sue- 
dezâ; a  fabricilor  de  pastà  de  hàrtie). 

Sveriges  Elektroindustriforening  (Uniunea  Sue- 
dezâ a  reprezentanhlor  industriei  elec- 
tricitàtei). 

Sveriges  Hantverksorganisation  -(Organizatje 
pentru  profesîunile  ma'nuale  din  Suedia).  • 

Sveriges  Maskraindustrïforeriing.  (Uniunea  in- 
dustriilor  mecànice  din  Suedia). 

Sveriges  Snickeriexportfor-ening:(Uniunea  Sue- 
dezâ a  fabricilor  de  tâmplàrie). 
Delà  1  Ianuarie  1916,  Directorul  girant  al 

Uniunei  este  d-nul  Erik  Nylander,  Licen{iat 

în  1  itère. 

Adresa  Uniunei  esté  Vasagatan  5,  Stock- 
holm (în  fata  Gârei  Centrale). 
Adresa  telegraficS:  EXPORT. 
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Date  ecoaomlce  asupra  Eivetîei 

./>/  >tt  Gis/a  ataçatut  nostm  comercial 
la  Berna,  ne  trimlte  urmâtoarele  intere- 
sante  date: 

1.  Comeriul  exterior  al  Elvefiti  pe  primai 
îrimestru  al  armlul  1920. 

Importai  màrfurllor  ?n  Elvetia  în  primul 
trimcstru  al  anului  în  curs,  a  atins  suma  de 
un  miliard  çi  jumàtate  franci,  fatâ  de  579 
milioane  franc!  în  acelas.  trimestru  al  anului 
trecut,  iar  cifra  exportului  s'a  ridlcat  în  pri- 
mul trimestru  al  anului  1920  la  860  milioane 
franci,  fa0  de  461  milioane  franci  în  acelaç 
trimestru  al  anului  1919. 

Câteva  clfre  relative  la  valoaiea  princîpa- 
lelor  aiticole  eJvepne  exportate: 

In  milioane  de  franci 

Uidustria  ceasoraicâriei  .  .  . 


Tesâturl  de  bumbat 
PangHcJ  de  mâtase 
Socolata  .... 
Mâtase  brutâ  .  .  ; 


Gbete 


1919 

1920 

58.906 

82.447 

70.156 

108.600 

125.784 

48  319 

77.985 

1.087 

2.005 

10.566 

62.879 

27.631 

35.732 

21.027 

21.638 

—  20 

14.531 

18.979 

48806 

2521 

3383 

1.827 

15.91G 

2.  Un  oficiu  fédéral  al  muncei  în  Elvefia. 

In  curând  va  îr.cepe  sâ  functioneze  la 
Berna  un  Oficiu  fédéral  al  muncei.  Acest 
oficiu  va  aveâ  sâ  prépare  <?i  sâ  trateze  toate 
afacerile  intrând  în  domeniul  Dreptului  mun- 
citoresc  çi  al  regimului  muncei.  Atribupe 
àcestui  oficiu  vor  fi  urmâtoarele: 

1.  Oficiul  muncei  va  prépara  actele  lé- 
gislative eu  privire  la  Dreptul  muncitoresc, 
la  plasarea  muncitorilor  çi  la  lipsa  de  lucru 
§1  va  da  concursul  sàu  pentru  asigurarct 
aplicârei  legilor  privind  aceste  materii; 

2.  Oficiul  va  îndeplini  toate  sarcinile  ce 
incumbâ  Elvejiei,  prin  faptul  adeziunei  sale 
la  organizarea  Internapnalà  a  muncei; 

3.  In  vederea  preparârei  legislatiei  nationale 
în  domeniul  Dreptului  muncitoresc  ca  çi  în 
acel  al  conflictelor  de  muncâ,  Oficiul  Muncei 
va  studià  conditjile  de  muncâ  în  marea  in- 
dustrie, în  arte  çi  meserii,  în  munca  la  do- 
miciliu  §1  în  comert;  — el  va  studià  condipe 
de  existent  aie  muncitorilor  în  gênerai  çi 
va  observa  în  chip  permanent  situap  piep 
muncei; 

4.  Consillul  Fédéral  va  puteà  Incredin^l 
Oficiulul  muncei  si  altc  însâreinâri,  dar  numai 


în  limitele  care-i  sunt  flxatc  prin  legile  în 
vigoarc. 

In  activitatea  sa,  OfîduJ  muncei  va  puteà 
conta  pe  colaborarea  autorità^tlor  cantonale 
çi  comunale  çi  pe  materialul  informativ  cexut 
delà  asociapnile  profesionale  cât  Ri  din 
partea  patronilor  si  muncitorilor. 

3.  Sltuafia  cûtorva  adicole  de  prima  ne- 
cesitate  pe  piaf  a  mondialâ  comentatâ  in 
presa  elvefianâ. 

Ziarele  elvetiene.  din  ultimile  zîle  dau  urmâ- 
toarele informâpni,  eu  privire  la  situapnea 
articolelor  de  prima  necesitate  pe  piaja 
mondialâ. 

Cârbunii  nu  mai  pot  fi  încârcatj  în  portu- 
rile  americane  eu  regularitatea  dinainte  de 
ràsboiu,  din  cauza  aglomerârei  prea  mari  de 
màrfuri  în  porturi,  cari  nu  pot  fi  transportâte 
la  timp  din  lipsa  de  tonal 

Transporturile  de  cârbuni  au  în  gênerai 
destinap  pentru  Italia.  Sosirile  de  cârbuni 
în  portul  Genua  sunt  încâ  numeroase,  dar 
condiple  de  debarcare  devin  din  ce  în  ce 
mai  grêle  din  cauza  lipsei  continue  de  va- 
goane.  Pentru  càrbunele  american  se  plâteste 
620  lire  franco,  vagon  Genua. 

Cererea  este  foarte  redusà. 

Lipsa  grâului  începe  sâ  se  simtâ  din  ce 
în  ce  mai  mult  pe  piaja  mondialâ,  cauzatâ 
de  încetarea  exportului  de  grâu  în  Argentina 
§i  de  cumpàràrile  de  grâu,  continuu  în  cres- 
tere,  ce  le  face  Japonia  çi  China. 

Lâna  este  foarte  câutatâ.  La  Melbourne 
(Australia)  a  avut  loc  o  conferintâ-a  produ- 
câtorilor  çi  comerciânîilor  de  lânâ,  la  carc 
s'a  hotârît  cà  preturile  sporite  aie  noilor  pro- 
duse  de  lânâ  în  Australia  sâ  intre  în  vigoarc 
delà  1  Octombrie  1920. 

Cererile  de  bumbac  nu  tlnd  sâ  se  înmul- 
teascâ. 

In  China  se  dâ  din  ce  în  ce  mai  mare  aten- 
pne  cultivârei  çi  comerpui  acestui  arrlcol, 
înfiinÈându-se  la  Shangai  prima  bursâ  de  ma- 
terii prime,  la  care  firmele  mai  mare  de  bum- 
bac au  vàrsat  pentru  instalarea  ei  25  mi- 
lioane franci.  Se  dâ  extindere  din  ce  în  ce 
mai  mare  cultivârei  bumbacului,  atât  în  Africa 
de  Sud  cât  çi'n  Mesopotamia. 

Prep  aramei  este  în  scàdere,  prin  dfspo- 
nibilitàtile  oferite  de  guvernul  cnglez  din  re- 
zervele  sale  diu  ràzboiu. 

Prep  cositorului,  deçi  susput  de  eâtre 
grupuri  influente,  totuç  a  scâzut,  fenomen 
provocat  de  câteva  firme  prin  vânzârile  lor 
la  termen. 


CORRESPONDANCE  ECONOMIQUE 


4.  Conventiune  economicâ  între  Germa- 
nt a  $i  Elvefia. 

Intre  Germania  §i  Elvefia  s'a  tncheiat  o 
nouâ  conventiune  economicâ  dupà  care  Elvefia 
va  primi  din  produsele  Ruhr-ului  o  cantitate 
minimâ  de  15—20.000  tone  lunar,  în  spécial 
cox.  Plata  se  va  face  în  f ranci  elvetjeni,  so- 
cotindu-se  140—160  frânci  tona  dupà  cali- 
tate,  si  105  franci  pentru  brichetele  de  lignit. 

Pentru  cox  s'a  convenit  esalonarea  adicâ  : 
prima  treime  din  cantitatea  de  60.000  tone 
care  se  vor  livrà  se  va  plâti  168  fr.  tona. 
pentru  a  doua  treime  184  franci  si  pentru 
cea  din  urmâ  treime  si  excedentul  eventual 
200  franci.  Pretul  este  socotit  franco-vagon 
livrât  la  minà.  In  ce  priveste  transporta], 
pânà  la  frontiera  elvetianà,  se  va  socoti  un 
plus  de  30  franci  de  tonâ. 

5.  Congresul  International  de  Bumbac 
din  Zurich.  ( 

Congresul  international  de  Bumbac,  care  a 
avut  loc  la  Zurich  (lunie)  §i  la  care  au  luat 
parte  cele  mai  importante  personalitàtj  aie 
comitetului  international  de  bumbac,  în  frunte 
eu  Sir  Herbert  Dikson,  Pre§edintele  comite- 
tului international,  a  discutât  §i  a  luat  hotâ- 
rîri  asupra  urmâtoarelor  puncte: 

Problema  inuncitoreascâ,  cultura  bumba- 
cului  si  îmbunàtàtirile  technice. 

Referitor  la  prima  chestiune,  nu  s'a  putut 
ajunge  la  nici  un  rezultat,  întru  cât  condi- 
tiunile  eu  totul  diferite  din  diversele  |àri,  fac 
imposibilâ  crearea  unei  institutiuni  internatio- 
nale unice.  Pentru  culturâ,  s'a  hotârît  ca  Sta- 
tul  interesat  sà  facâ  compensafiunile  necesare, 
atunci  când  récolta  ar  fi  proastà;  iar  în  pri- 
vinta  chestiunei  technice  s'a  hotârît  ca  sâ  se 
stràngâ  mari  cantitàti  de  bumbac  ca  sâ  fie 
întrebuintat  în  anii  râi. 

Màsuri  economice  în  Jugo-Slavia 
§i  Grecia 

D'I  V.  Ciuli,  agentul  comercial  al  Ro- 
mâniei  la  Atena,  com'unicà  : 

.1.  Mâsuri  economice  în  Jugo-Slavia.  In- 
datâ  dupà  încetarea  ostilitâtilor  si  reluarea 

'  vietei  normale,  mai  toate  statele  beligerante 
sau  neutre,  au  câutat  ca,  prin  o  série  de  mâ- 

l  suri  sâ  regulamenteze  atSt  comertul  intern 
cât  çi  extern,  spre  a  puteà  echilibrâ  cât  mai 
rouit  producjia  fa|à  de  consumalia  internà. 

RegatuI  Serbiei,  Croatiei  si  Slavoniei  de 
asemenea  pentru  a-çi  îmbunâtâti  balanja  lor 
ctmercialâ-,  a  luat  o  série  de  màsuri  restric- 
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tive  eu  privire  la  comertul  intero  si  extern, 
modificându-le  si  ameliorându-le  dupâ  împre- 
juràxi. 

Conform  ultimei  Deciziuni  a  Coosiliului  de 
miniftri  Jogo-Slav,  comertul  interior  se  lasâ 
eu  totul  liber,  desfiintându-se  toate  mâsurik- 
contrare  luate  pânà  acum  în  ceeace  priveste 
clrculaîia  si  transportul  diferitelor  artieole. 

Se  prevâd  sancîiuni  contra  spèculatorilor 
§i  acaparatonlor  de  alimente. 

De  asemenea  s'a  décrétât  llbertatea  co- 
mertului  extern  eu  anumlte  restricjiuni  |i 
prohibitiuni. 

Astfel  sunt  pr«hibite  la  export  urmâtoarele 
produse : 

1.  Grâu,  orz,  secarâ,  roazâre  §1  poruraJ>; 

2.  Fâinà; 

3.  Derivatele  dio  grâu  si  porumb; 

4.  Paste  de  orice  fel  ; 

5.  Fasole,  lintè  si  mâzâriche; 

6.  Cartofi  ; 

7.  Animale  mici  §i  mari,  vil  sàu  tâiate, 
porcii  fâcând  exceptie,  fiind  destinât»  pentru 
abator  si  al  câror  export  este  permis; 

8.  Carne  proaspàtâ; 

9.  Gràsimi  si  uleiurî  alimentare  ; 

10.  Zahàr  |i  miere; 

11.  Lânurile  si  reslurile  acestora  precum 
si  fabricatele  de  lânâ  exceptând  vellntele  si 
pre§urilç  (chilimuri),  al  câror  export  este 
permis  ; 

12.  Cânepà,  in  §i  produsele  lor  exceptând 
frânghiile  cari  sunt  libère  la  export; 

13.  Piei  de  bou,  de  vacî  si  de  cai  si  fa- 
bricatele lor  ; 

14.  Sodâ  si  produsele  ei; 

15.  Aur  §i  argint; 

16.  Fierul  în  stare  naturalâ,  Iucrat  pe  ju- 
màtate,  exceptând  cel  lucrat  (la  perfectie) 
fierul  vechiu,  sârmele,  cuele  §i  ràzboae  de 
tesut  si  tors; 

17.  Cârbuni  de  piatrâ  (exceptând  càrbunii 
de  lemn  al  câror  export  este  liber)  ; 

18.  Uleiuri  minérale. 

Cu  toate  acestea  se  pot  exportâ  din  arti- 
colele  de  mai  sus,  anumite  cantitàti,  în  caz 
de  se  va  aràtà  cà  existâ  prisos  peste  nevoile 
tàrii,  pe  baza  permisului  Ministerului  de  in- 
dustrie  §i  comer{,  Directja  aprovizionàrei  si 
a  reorganizârei  tàrei. 

Exportul  în  aceste  conditiuni  nu  poate  sâ 
fie  efectuat  decât  de  càtre  „Uniunea  centralâ 
de  alimentare  §i  export0,  constituitâ  cu  un 
capital  de  30.000.000  dinari  si  care  va  lucrà 
sub  controlul  Ministerului  de  coraert  cu  urmâ- 
toarele atribujiuni  : 

I,  Va  îngriji  de  çeie  necesare  armatei  si 
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populatiei  eu  articole  din  cele  18  paragrafe 
de  mai  sus; 

2.  Va  face  diferite  proviziuni  pentru  Stat; 

3.  Va  exportà  surplusul  delà  articolele  de 
mai  sus; 

Jumâtate  din  capitalul  de  30.000.000  al 
„Uniunei"  se  va  vârsà  de  câtre  Stat  iar  la 
cealaltâ  jumâtate  vor  luà  parte: 

!..  Uniunea  agricolà  a  cooperafiei; 

2.  Uniunea  de  consumatie  (cooperativele 
de  consum); 

3.  Sociétaire  comerciale,  cari  se  ocupâ  eu 
exportul  precum  §1  atelierele  sau  fabricele 
cari  în  afarà  de  fabricare  se  îndeletnicesc 
§i  eu  exportul  produselor  lor. 

Membrii  acestei-  uniuni  nu  pot  fi  streini. 

Din  ziua  publicârei  deciziunei  de  mai  sus, 
se  desfiinjeazà  §i  se  anuleazà  toate  conven- 
tiunile  contrarii,  exceptând  acelea  a  càror 
prelungire  ar  fi  cerut-o  Ministerul  de  finance 
§i  Aprovizionare,  în  termen  de  14  zile  din 
ziua  publicârei  Deciziunei. 

Tôt  prin  aceastà  Decizie  se  autorizâ  Mi- 
nisterul de  comert,  $i  industrie  sà  lichideze 
Directiunea  centralâ  a  comertulùi  extern, 
fà  ând  sâ  înceteze  toate  lmtàrîrile  luate  pânà 
azi  în  aceastà  privinjà  cum  §i  ordinele  date, 
întru  cât  se  opun  dispozitiunilor  Deciziei  de 
fajà. 

Au  fost  fixate  urmâtoatele  taxe  de  export: 

1.  Pentru  grâu,  orz,  secarâ,  mazàre  çi  po- 
rumb,  60  dinari  pentru  100  banije  (duble). 

2.  Fâinâ  60  dinari  pentru  100  duble; 

3.  Derivate  60  dinari  pentru  100  duble;  ' 

4.  Pàine  §i  orice  fel  de  paste,  60  dinari 
pentru  100  kile...  (kila  màsura  veche  de  12.7g 
litri). 

Se  excepteazâ  târâtele,  cari  vor  puteà  fi 
exportate  plât»ndu-se  càte  10  dinari  de  fiecare 
100  kile; 

5.  Fasole,  linte  §i  màzàriche,  100  dinari 
pentru  100  kile; 

6.  Cartofi,  10  dinari  pentru  100  kile; 

7.  Boi  §i  vaci:  1000  franci  francezi  pentru 
fiecare  cap,  pentru  vite  tàiate,  200  fr.  francezi. 
pentru  100  kile; 

8.  Câpre  §i  oi:  pentru  cele  vii  30  dinari 
de  bucatâ,  pentru  cele  tâiate  600  dinari 
100  kile; 

9.  Porcii  vii:  800  dinari  bue;  tâiatj  600 
dinari  100  kile  ; 

10.  Cai  §i  câpre:»  1000  franci  francezi  de 
bucatâ; 

1 1.  Catâri  §i  mâgari  1500  dinari  de  bucatâ; 

12.  Unturà  §i  untdelemn  pentru  gàtit  :  350 
fr.  francezi  100  kile; 

13.  Zahâr  si  miere:  700  fr.  francezi; 


14.  Lânà  §i  derivate:  2000  dinari  100  kile 
pe  când  inul  sj  derivatele  lui  200  dinari  ; 

15.  Pieile  de  orice  fel:  700  fr.  francezi 

100  kile; 

16.  Sare  ciïstalizatà  (de  bucâtàrie)  10  di- 
nari 100  kile; 

17.  Auritl  §i  argintui  100  °,  0  din  prêt,  iâr 
fierul  dacà  este  uzat  100  dinari  100  kii.  iar 
în  stare  naturalà  10  din.  100  kile; 

18.  Aliajurile  metalice  1  dinar  100  kile  ; 

19.  Cârbuni  de  pâmant  100%  din  pre^ul. 
lor  precum  deaseraenea  §i  uleiuriie  minérale. 

2.  Utllizafeâ  càderilor  de  apà  în  Grecia 

Pentru  a  solUtjona  în  parte  criza  din  ce  în 
ce  mai  acutà  a  càrbunilor,'  guvernul  grec  a 
intreprins  o  série  de  studii  %\  cercetâri  în  gà- 
sirea  de  noi  forte  génératrice. 

Pe  lângà  cercetarea  unor  anumite  reçiuni, 
presupuse  a  fi  petrolifere,  pentru  care  Statul 
acordâ  tôt  concursul  sàu  financiar.  D-nul  V. 
Çiulli  ne  în§tiinteazà  câ  o  nouâ  chestiune  s'a 
pus  în  studiu  §i  anume  utilizarea  càderilor 
de  apà,  eu  deosebire  în  nordul  Greciei,  unde 
regiunea  fiind  muntoasâ,  càderile  de  apà  sunt 
foarte  numeroase.  " 

In  acest  scop  Statul  a  încheiat  de  curând 
un  contract  eu  inginerul  Miltiade  Armasis, 
prin  care,  acest  din  urmà  î§i  ia  însàrcinarea 
de  a  întoemi  un  studiu  complect  asupra  lu- 
cràrilor  pentru  exploatarea  càderilor  de  apâ 
din  Vodena  §i  Aliakmon. 

TotaluI  speselor  îl  prive§te  pe  inginer,  sta- 
tul urmând  a  I  rambursà  pânà  la.cuncurenta 
sumei  de  400.000  drahme  în  plus  dobânda 
5%. 

In  ce  privesje  studiul  pentru  transportarea 
curentului,  Statul  îi  va  mai  adâugà  suma  de 
30.000  dolari. 

In  caz  cà  luciàrile  vor  fi  aprobate,  numitul 
inginer  dimpreunâ  eu  grupul  sâu  vor  luà  parte 
eu '25%  din  câçtig. 

Minele  de  càrbuni  din  Urali 

Importanta  lor  pentru  pielelc  mondiale  $i 
în  spécial  pentru  piafa  Italiei. 

Starea  actuald  a  minelor  de  càrbuni  din 
Urali;  desvoltarea  lor  vlltoare. 

Productiunea  de  càrbune  fosil  din  munti 
Urâli  a  suferit  oscilatiuni.  Din  cauza  progre- 
s.elor  pi  ea  mici  ai  ultimilor  ani,  din  cauze  pe 
cari  le  vom  vedeà  mai  jos,  minele  din  a- 
ceste  regiuni  au  trebuit  sà  cedeze  întâie- 
tatea  lor,  celor  din  bazinul  Donetului  §i  celor 
din  Siberia,  cari  se  gâseau  în  condiîiuni  mai 
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favorabile.  In  orice  caz  zâcâmintele  din  Urali 
vor  fi  destinât»  sà  ocupe  un  Ioc  de  frunte 
în  industriile  locale. 

Intr'adevâr,  important  industriel  metalur- 
gice  din  regiunea  Uralilor,  conditiunile  schi.m- 
bate  aie  comertuiui  mondial  precum  çi  a\\\ 
factori  important,  vor  Contribul  laolaltà  ca 
obstacolele  tari  pànâ  acum  au  împiedicàt 
dezvoltareâ  acelor  mine  sà  fie  înlàturate,  §i 
se  poate  prevede  câ  nu  va  mai  trece  mult 
timp  pànâ  ce  Uralii  vor  sta  în  locul  de 
frunte  în  privin{a.  productiunei  de  càrbune 
fosil  din  Rusia. 

Vom  examina  acum  cauzele  cari  au  întârziat 
valorificarea  minelor  de  càrbuni,  ne  vom  o- 
cupà  de  posibilitatea  §i  modul  de  a  le  înlâturà,. 
referindu-ne  la  valoarea  îor  si  la  importanfa 
lor  pentru  piaja  mondialâ. 

Intârzierea  suferitu  de  i/idustria  carbo- 
niferd  datoritâ  unor  circumstan[e  uçor  de 
înlâturat. 

Cauze  presupuse.  —  Este  o  greçâlâ  de  a 
se  crcde,  câ  întârzierea  în  dezvoltareâ  mi- 
nelor din  Urali  s'ar  datori  calitâtei  càrbune- 
lui, sau  unor  circuuistânte  ce  nu  s'ar  puteà 
modificà  ori  înlâturà,  cum  ar  fi  de  pildà, 
urmc  de  suif  ce  se  gàsesc  în  càrbune,  sau 
randementul  sâu  mic.  In  aceastà  privin^à  se 
poate  spune,  câ  açest  càrbune  se  poate  în- 
trebuintà  fârâ  inconvénient,  pentru  tracjiune, 
pentru  întrebuinfarea  domesticà  (caznicà),  în 
industria  chimicà  §i  în  generatorii  de  gaz  aie 
furnalelor  înalte  Martin. 

Dificultâfi  efective.  —  Analizând  situatia 
în  câre  se  gàsesc  minele  carbonifère  din 
Urali,  se  pot  gâsi  mai  multi  factori  pentru 
explicarea  debitului  restrâns,  dmtre  cari  cei 
mai  principali  sunt  urmâtorii  : 

Lipsa  de  mijloace  de  comunicatiune  delà 
mine  la  centrele  me'alurgice  eu  cale  feratà; 

Posibilitatea  pe  care  0  aveà  industria  me- 
talurgicà  din  Urali  de  a  se  aprovizionà  eu 
combustibil,  cel  pujin  pànâ  în  ultimul  timp, 
eu  càrbune  de  lemn  care  se  gàsià  în  abon- 
dentà  §i  eu  prêt  ieftin  în  bogatele  pàduri 
aie  Uralilor  ; 

Obiceiul  de  a  limita,  pànâ  în  ultimul  timp, 
productiunea  de  aramâ  dupà  cantitatea  dis- 
ponibilà  de  càrbune  de  lemn  si  dupa  capa- 
citatea  càilor  de  comunicatiune. 

Conditiunile,  actualmente  schimbate,  vor 
da  un  nou  impuis  industriel  carbonifère 
din  Urali. 

ModificatiuniJc  sim^itoare  a  numitelor  eon- 
dijiuni,  survenite  în  timpul  ràzboiului  ;  urca- 
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rea  pretului  mondial  al  càrbunelui  fosil  ;  dis- 
ponibilitatea  limitatâ  a  acestui  bun,  au  con- 
tribué fârâ  îndoialà  la  eliminarea  inconve- 
nientelor  cari  au  împiedicàt  folosin^a  econo- 
mica  a  càrbunelui  fosil  din  Urali,  dând  astfel 
un  puternic  stimulent  productiunei  sale.  Intre 
altele  trebuesc  mentionati  urmâtorii  factori 

Usurinle  de  transport.  —  Dupâ  cum  s'a 
men{ionat,  se  gàsesc  în  constructjunè  sau 
déjà  proiectate,  numeroase  re|ele  de  cale 
feratà,  cari  sà  lege  între  ele  centrele  meta- 
lurgice  eu  Iocurile  de  productiune  aie  càr- 
bunelui. Printre  liniile  noi  creâte  §i  puse  în 
circulatiune  în  1916  sunt  :. Verk-Najansk-Ka- 
lata  ;  Boodonovich-Simarca  (derivat,iune  a 
liniei  Omsk)  ;  Perm-Gornozavog-Ekaterinen- 
burg,  etc.  etc. 

Facilitatea  transportului  vâ  micçorà  în  mod 
sim^itor  prejul  càrbunelui  fosil  mârindu-i  tôt 
deodatâ  valoarea  sa  economicâ,  fâcând  sà 
poatâ  fi  întrebuinjat  pretutindeni. 

Produ:tiunea  de  métal  va  puteà  fi  de  ase- 
menea  màrità,  fârâ  ca.  sâ  fie  nevoie,  ca  în 
trecut,  sâ  se  limiteze  la  posibilitâ{ile  date  de 
mijloace  de  comunicatiune  lnsuficiente. 

Inlocuirea  càrbunelui  de  lemn  pria  càr- 
bune fosil  creazà  un  prêt  prohibitiv  pen- 
tru cârbunele  de  lemn: 

Distrugerea  pàdurilor  dimprejurul  minelor 
din  Urali  va  face  necesarâ  întrebuinfarea  de 
ait  combustibil;  în  consecinjà  tendinfa  de  a 
se  folosi  cârbunele  fosil  în  furnalele  locale 
se  accerttueazâ  din  ce  în  ce  mai  muit.— Acest 
lucru  se  face  déjà  pentru  trac^'uie,  acest 
combustibil  înlocuind  acum  lemnul  care  mai 
înainte  erâ  întrebuinfat  aproape  în  mod  ex- 
clusiv  pe  toate  liniile  de  cale  feratà  din  Ru- 
sia de  Sud. 

Urcarea  valoarei  metalelor  provoacà  in~ 
tensificarea  produciiunéi  lor,  si  ca  o  con- 
secinfâ  o  mai  mare  cerinfâ  de  combustibil: 

Pretul  ridicat  pe  cari  minereurile  le  ob{in 
pe  piafa  mondialâ  încurajeazâ  mârirea  pro- 
ductiunei la  maximul  posibil.  Acest  fapt  pre- 
zintà  o  importantà  specialâ  pentru  Urali,  unde 
extractiunea  minereurilor  se  fàceà  pe  o  scarà 
foarte  restrânsâ  în  raport  eu  bogâtia  zâcâ- 
mintelor.  Cârbunele  dulce  (lemnul)  nu  mai 
este  suficient  pentru  ca  sà  satisfacâ  cererel 
sj  deci  trebue§te  recurs  la  cârbunele  fosil. 
Nu  mai  este  necesar  a  se  demonstrà  câ  este 
rentabil  de  a  se  întrebuintà  cârbunele  fosil 
local  §i  a  începe  exploatatiunea  acestor  mine, 
decât  a  se  transporta  càrbune  din  alte  pâr{i. 
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Data  fiind  importanfa  industriel  mine- 
reurilor  din  Urali1  dezvqltarea  minclor  de 
càrbuni  prezintà  un  i  ni  ères  ce  depùseste 
cadrul  interesului  local. 

Deocamdatâ  ûu  poate  fi  vorba  de  un  ex- 
pert' în  strâinàtate  '  âl  cârbunelui  fosi!  din 
Urali;  totus,  exploatatiunea  acestui  imens  ba- 
sin  carbonifer  intereseazu  într'un  mod  pnter- 
nic  piata  mondialâ,  pe  m.ôsura  ce  aceasta 
este  în  raport  direct  eu  industria  minereuri- 
lor  din  aceastâ  regiune,  0  cantitate  mai  mare 
disponibila"  de  càrbune  ar  intensificà  lucrâ- 
rile  sj  ar  uçurà  transportul  aramei  sj  al  pla-' 
tinei  precum  §i  al  tuturor  celorlalte  rnetâle, 
cari  sunt  atât  de  abondente  în  Urali  încàt 
unele  din  ele  ocupà  primul  loc  în  lume  în 
ceace  prive§te  çalitatea.  Posibilitatea  pe  care 
ar  avea-o  industriile  strâine  de  a  profité  de 
productjunea  mârità  a  minereurilor,  ar  fi  pa- 
ralelà  eu  posibilitatea  de  investiri  avanta- 
gioase  de  câpitaluri. 

Metalurï'a  aramei  ar  profita  de  disponi- 
biiul  de  càrbuni. 

Pentru  a  nu  vorbi  decât  de  industria  ara- 
mei, trebueçte  mentjonat  cà  producuunea  a- 
cesteia  în  Urali  a  fost  pânà  acum  Jimitatâ 
la  disponibilul  de  cârbune  de  lemn  din  ve- 
cinàtatea  cça  mai  apropiatà.  Adeseori  trebuesc 
pàrâsite  mine  incà  neexploatate  complect, 
din  cauzâ  câ  pâdurile  din  jurul  lor  nu  mai 
oferà  cantitatea  suficientâ  de  càrbune  de 
lemn. 

Persoane  competinte  afirmâ,  câ  Uralil  ar 
puteà  ocupà  un  loc  de  frunle  pe  plafa  mon- 
dialâ, In  productiunea  aramei,  atunci  cànd 
dificultàtjle  existente  si  cari  împiedicâ  pro- 
ductiunea vor  fi  înlàturate.  Fiind  data  între- 
buinjarea  atât  de  Jargà  a  aramei  în  industrie, 
(industria  electricâ,  electrizarea  câilor  ferate, 
etc.),  este  de  prisos  de  a  mai  releva  cà  nu 
ar  trebui  omis  nimic  pentru  màrirea  canti- 
tâtei  de  aramâ.  Pe  lângà  aceasta  din  <  auza 
scumpetei  cârbunilor,  câile  ferate  din  Urali 
au  fost  constrânse  sâ  reducà  numàrul.  zilnic 
de  trenuri,  a§a  cà  circulatjunea  este  insufi- 
cientà  fajâ  de  cerintele  zilnice  aie  .acestei 
regiuni  împiedecàndu-i  mult  dezvoltarea. 

Va  fi  necèsar  deci,  in  primul  rând  de  a 
6e  intensificà  numàrul  mijloacelor  de  trans- 
port, punând  cârbune  fosi!  în  cantitate  sufi- 
cientâ la  dispozitiunea  càilor  ferate. 

ltalia,  care  este  pe  calea  de  a-$i  electrizà 
càile  sale  ferate,  si  care  este  tributarâ  strai- 
nâtàjei  pentru  aramà,  nu  poate  sâ  râmânà 
indiferentà,  atunci  când  are  posibilitatea  de 


a-§i  procurà  cantitatea  necesarâ  sau  o  bunà 
parte  din  aceasta,  dintr'o  nouâ  sorginte  a- 
vantagioasà. 

Determinarea  locului,  putenfialitatea  u- 
tilizarea  mine  lor  carbonifère  din  Urali  si . 
varietatea  produselor 

Determinarea  locului.  —  Fiind  datâ  posi* 
bilitatea  de  a  gàsi  combustibile  la  suprafâja 
terenului,  fârà  luerâri  pregàtitoare,  pe  de  altâ 
parte  neexistând  cercetàri  geologice  asupra 
Uralilor,  nu  este  posibil  de  a  stabili  eu  pre- 
ciziune  care  este  adevârata  întindere  a  su- 
prafet*i  carbonifère  §i  a  rezervei  de  càrbuni, 
ce  s'ar  gàsi  în  subsolul  acelei  regiuni. 

Este  lucru  cert  cà  ori  de  câte  ori  se  pune 
în  exploatapune  o  mina  de  métal,  se  gà- 
seste  eu  u§urin{â  în  vecinâtate,  càrbunele>fo- 
sil  necesar. 

Astfel  în  anul  1906  numàrul  de  put^uri  a 
crescut  eu  10,—  în  1908  eu  13— §i  în  1909 
eu  19.  Actualmente  sunt  cunoscute  minele 
dintre  Perm  s,i  Ekaterinenburg.  Cârbunele  fo- 
sil  se  gàseçte  pe  povâini§ul  occidental  §i  u- 
riental  al  ^irului  de  munti. 

Potenfialitatea.  Este  deasemenea  un  fapt 
sigur,  cà  produc{iunea  de  càrbuni  din  Urali 
este  eu  mult  inferioarâ  posibilitâtei  de  ex- 
ploatajune  a  acelor  zâcàminte.  Fârà  îndoialà, 
câ  aplicându-se  mijloacele  moderne  de  ex- 
ploaïat  une,  minele  vechi  îçi  vor  puteà  mâri 
rendementul  lor  .iar  alte  mine  noui,  în  numàr 
însemnat,  se  vor  creià. 

Dàm  aici  productiunea  în  milioane  depuzi 
in  anii  1908—1913. 

ANII  PUZ1 

1908  47.3 

1909  42.7 

1910  34.9 
.      1911  33.9 

1912  47.0 
1913 

Pentru  anul  1911  dàm  un  tablou  detailat 
de  minele  principale  cari  au  contribuit  la 

productjune 

MINE  PUT! 

Nazarow  §i  Rubakiu  '  '  477.-925 

Societatea  Kama  din  Tchussow  l.'JQS.OOO 
Fratii  Bardinsk  din  Uisow  .2.848.000 
Denindow  din  Luniew  9.404  5QS 

v      Princioele  S.  Abanialek  Lazarew 

din  Rizeluw  19.S23.269 

Calitaiea  si  compozi(iuiea  chimicà  « 
JvsUatui. 

Atât  pe  povàrni^ul  oriental  càt  pe  cei 
occidental,  spre  nord,  se  gâsesc  zâcàminte 
de  antradtà  sj  spre  sud  zâcàminte  de  câr- 
bune de  cocs 
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Analiza  chimicâ  relevâ  prezen{a  de  suif  în 
proportfunea  de  1-6%  suif,  15-20%  cenuçe. 

Intreàuinfareii  càrbunelui.  Ca  concluziune 
se  poate  spune  cà,  càrbunele  fosil  din  Urali 
gàseste  fSrâ  inconveniente  o  întrebuintâre 
urgà  în  metalurgia  aramei  si  la  traçai  une, 
la  generatori  de  gaz  ai  furnaJelor  Martin, 
(Societate  francezà  din  Canna),  în  industria 
chimicà  care  la  proporfiuni  considérable  în 
Urali. 

Astfei  Uralli,  în  anii  1910  si- 1911  au  fur- 
nizat  càilor  ferate  càrbune  fosil  în  cantit3tea 
de  242.000  tone  §i  351.000,  ceeace  repre- 
zintâ  un  procent  însemnat  din  consuma(iunea 
de  càrbune  fosil  pentru  tractjune. 

Mijloace  de  transport.  Dupà  cum  am  mai 
spus,  se  poate  constata  o  activitate  foarte 
mare  în  dezvoltarea  càilor  de  comuni;  ajiune 
si  nu  va  trece  mult  titnp  pânâ  cflnd  càrbu- 
nele din  Urali  vâ  puteà  fi  transportât  eu 
calea  feratâ  la  fluviile  vecine,  la  porturile 
maritime  si  în  spécial  la  càile  fluviale  Kûma 
§»•  Volga,  pentru  a  fi  expédiât  în  locuri  mai 
îndepàrtate. 

Atunci  când  canalul  proectat  între  Volga 
§i  Don  va  fi  un  fapt  împlinit,  càrbunele  fosil 
din  Urali  va  puteà  fi  transportât  în  mod 
rapid  §i  economicos  la  porturile  din  Marea 
Neagrà.  Totus,  mijloacele  de  comunicaîiune 
sunt  încâ  mult  inferioare  cerin(elor  §1  nece- 
sitàtilor,  asà  câ  este  un  nou  mare  cÂmp  de 
activitate  pentru  industria  de  comunicatiuni  etc. 

Importanta  industriel  carbonifère  din  Urali 
pentru  Italla. 

la  timp  ce  basinul  Done^ului  are  o  mare 
valoare  pentru  italia,  putând  oferi  imediat  o 
sursà  bogâtà  de  càrbune  fosil  pentru  indu- 
stria metalurgicâ  §i  mecanicâ  italianâ,  ir.inele 
carbonifère  din  Urali  prezintâ  un  câmp  vast 
pentru  activitatea  industriel  mecanice  §i  de 
cale  feratà,  §i  a  tuturor  mijloacelor  technice 
pentru  a  valorificâ  si  a  însta.'à  minele  de  acolo. 

Refaeerea  Europei 

Refacereâ  Eurupei  depinde  aproâpe  în 
întregime  de  hranâ  si.  crédit.  Dacâ  creditul 
poâte  fi  stabllit,  provizkmile  se  vur  gâsi  eu 
us,urin{â,  dar  proviziunile  sunt  eerute  acum, 
iar  creditul  nu  poate  fi  otyinut  imediat.  Con- 
siliul  Suprem  a  prcvâzut  aeeastâ  difieultate 
§i  a  fâcut  diferlte  prupuneri  pentru  obtirterea 
articoîelof  esenjiale,  necesare  tàrilor  sârace. 

—  Germania  a  Imprumutat  de  la  Olànda 
suma  de  200.000000  guldeni  în  schimbuJ 
unof  cantitâ{l  de  eârbuni.  Suma  aeeasta  va 
fi  chdtuttâ  pentru  pbÇmcrea  de  pr.;vizii: 


Se  studiazâ  un  proeet  peiitru  închcerèa 
unui  împrumut  de  100.000.00u  doiari  în 
Argentina  pentru  cumpârarea  de  provuiuni. 
Imprumutul  intern  german  a  dat  3.800  mili- 
oane  mârci  iar  pn'n  taxarea  averilor  de  peste 
5000  mârci  se  va  percepe,  se  sperû,  suma  de 
50  mÛiarde  mârci. 

—  Italia  a  primit  peste  4.0OU.0O0  doiari 
din  StateJe- Unité  §i  a  încheiât  un  nou  împru- 
mut de  25  mil.  doiari  pentru  cumpârarea 
de  locomotive  si  5.000.000  pesos  de  aur 
din  Uruguay  pentru  materii  prime.  Un  împru- 
mut  intern  italian  va  da,  se  crede,  20  mi- 
liarde  lire  care  sumâ  va  ti  întrebuin^atâ  pentru 
p.lata  bonurilor  de  Te/.aur.  S'a  impus  ase- 
menea  o  taxâ  de  la  5  la  25%  asupra  ave- 
rilor delà  20.0li0  lire  în  sus. 

—  Belgia  va  ridicà  un  Imprumut  intern 
de  2.500  milioane  franci,  un  mîliard  fiind  între- 
buin£at  pentru  retragerea  hàrtiei  raonede. 

S'a  ridicat  în  Statele-Unite  un  împrumut 
de  25.000.000  doiari  dar  un  sindicat  olandw 
va  finantà  Belgia  pânâ  la  conçurent^  sumei 
de  1.500  mil.  fiorini  eu  condi^ia  ca  Belgia 
sâ  efectueze  cumpârâturi  în  Olanda. 

—  Fran{a  si-a  redus  cheltuelile  anuale  eu 
8  rniliarde  franci.  Pentru  departamemele  de- 
vastate,  s'a  ridicat  acum  un  an,  suma  de 
4  rniliarde  franci.  Fran{a  va  ridicà  asemenea 
un  împrumut  în  Anglia.  Fran{a  va  plâti  în 
curând  50.000.000  partea  ei  din  Imprumutul 
ânglo-francez. 

—  Polonia  a  încheiât  un  împrumut  eu 
Norvegia  în  sumâ  de  28.000.000  kroneri  §i 
im  altul  de  80.0O00O0  doiari  în  St.  Unité. 

—  Cehoslovacia  a  cumpârat  300.000  balo- 
turi  de  bumbac  din  St.  Unité  sj  organizeazâ 
acum  un  împrumut  intern  întoemai  ca  Ro- 
mânia: . 

•  Statele  Unité  au  acordat  exportatorilor 
ajnerican,  un  crédit  de  17.000.000  doiari, 
dintre  care  5  mil.  sunt  destinate  Fran^ei 
pentru  materiale  electrice;  Poloniei  Belgiei 
etc.  pentru Jocomotive  etc. 

Pentru  ajutorarea  tàrilor  nevoia§e,  Anglia 
a  vârsat  23.000.000  lire  ster.  iar  Statelc  Unité 
vor  mai  cheltui  50.000.000  doiari,  aceasta'fimd 
în  afarâ  de  650.000.000  doiari  si  5.000.000 
sa  ci  eu  fâinâ,  a  càror  valoare  e  de  vre-o 
50.000.000  doiari. 

Nevoile  economiee  aie  Bnlgariei 

Câile  ferate. 

Unut  dintre  ede  mai  importante  eveni- 
mente  referitor  la  càile  ferate  din  Bulgaria, 
în  uJtimii  mi,  este  terminarea  Unid  trânsbal- 
camec:  Stary  Za^ru-Timovo  ElLr.td  a  doua 
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Unie,  care  traverseazâ  un  teren  eu  totul  lipsit 
de  comunicafiuni  pe  care  fératà.  (Prima  Unie 
este  Sofia-Plevna). 

Linia  Stara  Zagorà'-Tîrn'ovo  trecé  prihtr'un 
teren  destul  de  greu,  iar  constructia  ei  n'a 
fost  o  operà  usoarâ.  S'ar  puteà  spune  cà 
obstacolele  întâmpinate  de  inginéri,  au  fost 
ca  acelea  când  se  construià  linia  prin  Alpii 
elvetieni.  Cercetarea  locului  cât  §i  executarea 
lucrârilor  s'au  efectuat  de  câtre  inginéri  bul- 
.  gari.  Aceastâ  linie  a  fost  construità  în  grabà 
în  timpul  ràzboiului  balcanic  sj  a  fost  de 
mare  folos  în  timpul  acelui  râzboiu  pentru 
transporturi  militare  çi  transporta  proviziu- 
nilor  din  Nordul  înspre  Sudul  Bulgâriei,  eu 
deosebire  în  timpul  asediului  Adrianopôlului. 

Linia  Stara  Zagora  a  înlesnit  comunicatia 
directà  eu  România  §i  Marea  Egee  prin  linia 
Rusciuk-Tirnova-Stara  Zagora-Nova  Zâgora- 
Seimen-Kuleli  Burgas  Dedeagaci,  obiectu!  fiind 
de  a  acordà  României  toate  înlesnirile  pentru 
comertul  ei  §i  procurarea  unui  drum  liber 
în  cazul  când,  într'o  noua  conflagrafie  Dar- 
danele  ar  fi  închise.  Aceastâ  linie  s'a  arâtat 
de  mare  folos  în  1915,  când  Bulgaria  s,i  Ro- 
mânia erau  neutre,  când  traficul  de  càlâtori 
§i  màrfuri  între  România,  Entente  §i  Grecia 
se  fàceau  prin  Bulgaria  (linia  Dedeagaci- 
Rusciuk). 

Un  ait  eveniment  ne  prezintà  desvoltarea 
liniei  Mezdra-Vratza  -  Lom  Palanca  înlesnind 
comunicafiile  între  Varna  §i  districtele  fertile 
Vidin  sj  Lom.  O  ramurâ  de  35  kil.  între 
Alexandrovo-Vidin  este  în  curs  de  constuire. 
dupâ  care  Vidin  va  fi  legât  direct  eu  Sofia. 
Când  aceastâ  linie  va  fi  complectatâ,  Româ- 
nia va  aveà  un  non  drum  înspre  Macedonia. 
Ràzboaele  continue  au  fâcut  imposibilâ  o 
grabnicà  terminare  a  acestei  linii. 

O  altà  linie  importante  este  linia  §umla- 
Karnobat  ca  sâ  Iége  càile  ferate  romane  din 
Dobrogea  eu  Bulgaria  de  Sud.  S'au  efectuat 
lucràri  de  terasament  pe  o  lungime  de  numai 
30  kil.  începând  de  la  capâttil  Karnobat. . 

Proecte  din  1\)14. 

In  urma  cxtensiunilor.  date  liniilor  din  Nord, 
trebuià  ca  §i  Sudul  sâ  fie  prevâzut  eu  linii 
îndestulâtoarc.  Se  proectase  urmâtoarelc  linii  : 
1.  Stara  Zagora- Cumul jina - Portolagos. 
Aceastâ  linie  ar  legà  Rusciucul  direct  eu 
Marea,  prin  care  s'ar  puteà  exporta  tutun 
câtre  Entente,  pe  '  lâhgâ  aceastâ.  p/ocurând 
României  un  non  drum  la  mare  în  cazul 
când  Dardanelele  sau  liula  Kulcli  Burgas- 
Dedcagatch  n'ar  fi"  libère. 

2.  Prelungirca  liniei  Plevna-Sofia  de  la 
Kadomir  la  Cavala  —  eu  o  ramificatic  din 


valea  Sirumei  la  Strumija,  — >  o  distantâ  de 
500  kil.  Scopul  acestei  linii  erà  de  a  se  face 
o  deschizâturà  pentru  exportul  tutunului  çi 
grânelor  diu  Gorna  Giumaia  §i  Radomir  în 
spre  Marea  Egee-  pentru  Anglia,  Fran|a  çi 
Italia. 

3.  O  noua  prelungire  a  liniei  dincolo  de 
Kiustendil  trecând  prin  Cerna,  Skâla,  Bregal- 
nitza,  Gradsko  .§i  ajun^ând  la  Bitolia,  di- 
stança fiind  (pânâ  la  Gradsco)  de  161  km. 
Aceastâ  linie  ar  fi  servit  districtul  Bregal- 
nitza  în  legâturâ  eu  Salonic. 

4.  G  nouâ  ramificatje  delà  Kiustendil  la 
Komanova  §i  Uskub,  lungimea  delà  frontiera 
Bulgâriei  la  Komanova  e  de  85  krn.  Aceastâ 
linie  trebuià  sâ  lege  '  Sofia  §i  Salonic  eu 
Atena.  S'au  fâcut  cercetâri  atàt  pe  teritorlul 
bulgar  cât  si  pe  cel  grecesc  iar  o  comi- 
siune  mixtà  s'a  îrrtrunit  spre  a  da  o  deci- 
ziune  chestiunilor.  technice  si  costului. 

Desvoltâri  proiectate  în  prezent. 

Schimbarile  teritoriale  efectuate  în  urma 
Tratatului  delà  Paris  au  fâcut  ca  aceste  pla- 
nuri  sâ  fie  uitate..  Dar  în  ofice  caz,  Bulgaria 
dupa  ce  a  fost  sleità,  pe  terenul  économie, 
nu  mai  e  în  stare  sà  întreprindà  aça  vaste 
extensiuni  de  cài  ferâte,  ci  trebue  sà-§i  în- 
trebuinteze  energia  ei  pentru  îmbunàtâ{irea 
sistemului  (de  câi  ferate)  existent.  In  vederea 
împrejuràrilor  schimbate,  guvernul  va  îmbu- 
nàtàti  linia  principalâ  Jaribrod-Sofia-Mustafa 
Pa§a.  Aceastâ  linie  care  a  fost  înlocuità  eu 
sjne  mai  grêle  pe  o  distança  de  50  km.  va 
fi  înLocuità  în  întregime  eu  sjne  grêle,  iar 
acum  se  fac  cercetâri  pentru  dublarea  liniei 
între  faribrod  §i  Mustafa  Pasha.  Când  fi- 
nan^ele  Statului  se  vor  màri,  atunci  se  va 
.procedà  la  complcctarea  liniei  Sumla-Kar- 
nobat. 

Alte  noui  proecte  privesc  numai  extçnsiuni 
locaie  iar  un  décret  care  va  apaie  în  cu- 
rând  va  autorîzà  administratiile  régionale  sà 
construiascâ  linii  locale  (chemins-de-fer  d'in- 
térêt local).  Aceste  lucràri  vor  fi  .efectuate  în 
baza  unui  sistem  de  muncâ  obligatoire,  sub 
controlul  Directiunei  Générale  a  Câilor  fe- 
rate §i  Porturilor  din  Bulgaria.  In  felul  acesta, 
se  sperà  cà  toate  centrele  pânâ  acum  izo- 
late  vor  fi  legate  eu  principalele  artère  de 
cài  ferâte.  Se  socote§te  cà  lungimea  -  totalâ 
a  acestor  linii  secundare  va  fi  de  1.000  ki- 
lometri. 

Agricultura.  ■  ' 

Bulgaria  este  o  Jarà  esen(ialmente  a^ricolâ 
?i  chiar,  dacâ  industria  ci  ar  fi  mult  dezvol- 
tatâ,  viitorul  ei  depindc  de  solul  ei.  Inainte 
Je  aceste  râzboae  açricultura  erà  într'o  stare 
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infloritoare  çi  promiteà  mult  grajie  injrodu- 
cerii,  în:ete  dar  sigure,  a  masinelor  agricole. 
Din  nefericire  din  cauza  râzboaelor,  agricul- 
tiira  a  suferit  mult  fiind  neglijatâ. 

Suprafata  totalâ  a  Bulgariei  e  de  9.000.000 
hectare,  dintre  care  31%  este  cultivatâ  iar 
22%  necultivatâ,  restul  fiind  acoperit  eu  pà- 
duri,  livezi,  grâdini,  locuri  de  pâçunat  çi  te- 
renuri  bâltoase.  Suprafajâ  pàmântului  arabil 
este  jumâtate  din  suprafata  totalâ  a  fàrii  çi, 
dacâ  s'ar  face  un  mai  mare  uz  de  masini 
agricole,  ea  s'ar  putea  màrl.  Agricultorii  sunt 
micii  proprietari  iar  cultivarea  se  face  în 
multe  locuri  în  mod  primiliv.  Ei  întrebuin- 
teazà  un  plug  de  un  tip  vechiu  dar  în  ul- 
timii  ani  s'a  aràtat  o  tendintâ  pentru  între- 
buinfarea  de  maçini  moderne. 

Iatâ  càteva  date  asupra  maçinelor  agri- 
cole çi  atipurilor  vechi  care  existai!  în  Bul- 
garia  în  1910: 


Pluguri,  tip  vechiu,  .  .  .   420.000 

tip  nou   114.000 

Masini  de  secerat   7.000 

n     de  semânat   1.0J0 

Treieràtoare   1.000 

Vânturâtoare  .si  alegâtoaré  .......  06.500 

Alte  masini   12  000 

Total  .'  .  .  021.500 


Ministeiul  tde  Corner^  çi  Agriculturà  încu- 
rajeazâ  introducerea  celor  mai  perfectionate 
maçini,  iar  eforturile  sale  sunt  secondate  de 
diferite  Bànci.  Maçinele  agricole  întrebuin- 
tâte  acum  vin  în  mare  parte  din  Germania 
çi  Austro-Ungaria.  Plugurile  Sark  çi  Eckert 
n'au  fost  înlocuite  nici  chiar  eu  cele  impor- 
tate  din  Anglia  sau  America.  Aceasta  se  ex- 
plicâ  prin  faptul  câ  pàmântul  are  nevoe  de 
tipuri  spéciale  de  maçini,  care  pânà  acum 
n'au  fost  fabricate  decât  de  {ârile  de  mai  sus. 
Debuseu  pentru  masini  agricole. 
Stocul  de  masini  agricole  este  redus  la 
minimum,  un  foarte  mare  numàr  fiind  dé- 
tériorât de  pe  urma  lungei  perioade  a  râz- 
boiului.  Iatà  dar  pentru  ce  Bulgaria  are  mare 
nevoe  de  maçini  iâr  Anglia  poate  sa  gâ- 
seascâ  acolo  un  bun  debuçeu. 

Cultivatorii  bulgari  fajâ  de  avantagiile  ma- 
sjnelor mod  rne  çi  fa|â  de  lipsa  animalelor 
çi  a  mânei  de  lucru  introduc  eu  mare  rapi- 
ditate  astfel  de  maçini. 

Trei  sferturi  din  pàmântul  productiv  al 
Bulgariei  este  cultivât  eu  céréale. 

Productiâ  de  céréale  în  1912  se  ridicà  la 
aproape  2.700.000  tone,  dintre  care  1.200.000 
gràu,  700.000  porumb  iar  restul  orz,  ovàz, 
secarà,  meiu  etc.  Récolta  din  anul  trecut  a 
fost  foarte  bunâ,  dar  nu  s'a  exportât  încâ 
nimic. 


In  afarà  de  céréale,  Bulgaria  produce  tu- 
tun, trandafiri  çi  sfecle. 

Tutunul  este  cultivât  eu  deosebire  în  sù- 
dul  tàrei  çi  în  districtùl  Dubru'ta.  Terenul 
cultivât  eu  tutun  e  de  aproape  3.000  hec- 
tare. Districtùl  Haskovo  produce  cea  mai 
mare  cantitate  de  tutun,  apoi  vine  Filipopoli, 
Kiustendil  etc.  Tutunul  bulgâresc,  este  tôt 
aça  de  bun  ca  cel  din  Ma:edonia.  Tutunul 
din  Haskovo,  Dubni|a,  poate  fi  comparât  eu 
cel  din  Xanthu,  Câvalla.  Prehil  acestui  arti- 
col  variazâ  zilnic  între  15  —  60  leva  pe  kgr. 
franco  bord,  Marea  Neagrâ. 

Cultivarea  trandafirilor  joacà  un  roi  destul 
dëimportant;  aceste  roze  produc —  prin  di- 
stilare  —  renumita  apâ  de  roze.  Suprafata 
cultivatâ  este  de  aproape  5.000  hectare.  A- 
merica,  Franja  çi  Anglia  sunt  cei  mai  buni 
cumpàrâtori  de  apâ  de  roze. 

Se  cultiva  çi  orez,  fasole  dar  récolta  nu 
poate  satisface  în  întregime  ne  voile,  interne. 

Viitorul  Industriel. 

Chestiunea,  dacâ  industria  Bulgariei  poate 
aveâ  un  viitor,  a  fost  subiectul  ùnor  cerce- 
târi  fâcute  de  économisai,  dar  pânâ  acum  nu 
s'a  ajuns  la  nici  o  solutie. 

Mulh'  spun  câ  conditiunile  dorite  pentru 
dezvoltareâ  industriel  riu  exista  (în  Bulgaria), 
açà  câ  tara  va  continua  sâ  fie  p  {arâ  agri- 
colà.  Dacâ  însâ  Bulgaria  va  trebui  sâ  ur- 
meze  drumul  evolutiei,  ea  va  trebui  sâ-çi  des- 
volte  industria  çi  sâ  progreseze  ci  Franja  çi 
Italia.  Pentru  moment,  conditiunile  sunt  de- 
favorabile  unui  progrès  industrial  din  cauza 
lipsei  cârbunilor,  fierului,  otelului  etc. 

Tesutul  este  cea  mai  veche  industrie 
din  Bulgaria.  Cele  mai  importante  centre  de 
tesut  sunt  Sliven,  Gabrovo  çi  Panaguriste  ; 
Din  cauza  succesului  vânzârei  de  stofâ  bul- 
gàreascâ  în  Grecia,  Turcia  çi  Bosnia-Hcr|e- 
govina,  mai  multe  întreprinderi  bulgâresti  au 
instalat  noui  fabrici  eu  maçini  moderne  în 
Gabrovo  çi  Sliven.  , 

Lanâ  se  obtine  din  [ara.  Dupâ  armistitiu 
s'au  importât  mari  cantitâti  de  fire  de  bum- 
bac  din  Anglia  çi  Italia,  iar  importul  creçte 
în  fiecare  zi.  In  Gabrovo  se  gàsesc  fabrici 
pentru  articole  împletite,  dar  din  Iipsâ  de 
materii  prime,  ele  nu  functioneazà. 

ELVETIA  : 

Resurs  ele  de  put  ère  de  apâ 

Elvetia  eu  o  populatiunc  de  4  milioane  loc. 
posedà  peste  16.000  stabilimente  electrice. 

F.Iectricitatea  produsâ  este  întrebuintatâ 
pentru  lurnina  electricâ,  pentru  scopuri  indus- 
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triale,  trac{iune  ejcctricâ  pe  cài  ferate,  sau 
putere  electricâ  pentru  încàlzire  sau  gàtit. 
Râuri  ca  Rinul.  Aare,  Reus  §i  Limmet  au  fost 
îndiguite  la  diferite  puncte,  iar  apa  este  în- 
trebuinjatâ  pentru  produc^ia  puterii  electrice. 

O  inovaiie  recentà  în  Elvetia  este  gâurirea 
lacurilor  Kioenthal  §i  Ritom  §i  crearea  arti- 
ficialà  â  lacurilor  pentru  producerea  de  pu- 
tere îndiguind  vâi  întregi.  Aceste  lacuri  ar- 
tificiale  au  avantagii  asupra  torentjlor  sàlba- 
teci,  eu  atàt  mai  mult  eu  cât  apa  poate  fi  re- 
gulatâ  dupâ  voinjâ  §i  dându-i-se  drumul  sau 
rejinând-o  dupâ  dorintâ, 

Inainte  de  ràzboiu,  statjunile  de  putere  el- 
ve|iane  âveau  la  dispoztya  lor  peste  520.000 
cai  putere  si  dacâ  socotim  eu  aproximatie: 
887.000  cai  putere  maximum  §ï  345.000  cai 
putere  minimum. 

Construirea  de  sta{iuni  de  putere  electricâ 
a  fost  neglijatâ  în  tim,  ul  râzboiului. 

Deçl  munca  costâ  azi  nemai  ponienit  de 
scump,  totus,  s'au  fâcut  mari  progrese.  Ma- 
terialul  este  asemenea  foarte  scump  ;  lips-t 
de  cirbuni  face  ca  construirea  de  noui  sta- 


{iuni  de  putere  electricâ  sâ  fie  o  chestiune  eu 
un  caracter  foarte  urgent. 

Cantitatea  de  putere  de  apâ  ce  se  gâses,te 
în  Elvetia  pentru  o  imediatà  întrebuint,are  se 
socoteçte  a  fi  de  Kl 89.000  H.  P.  Din  aceastâ 
eantitate  se  scade  245.000  HP.  necesàrâ  e- 
elctrificârei  càilor  ferate.  Se  socoteste  câ  în 
Elvetia  s'ar  puteà  construi  instalatiuni,  ca  sâ 
producâ  pânà  la  8.000.000  HP.  ba  chiar  msi 
mult,  sau  20  rniliarde  kilowats  ore  pe  an,  pe 
eând  puterea  necesàrâ  Elvep'ei  în  1914  a  fost 
de  mai  pup'n  ca  V*  din  aceastâ  eantitate. 
Lipsa  de  càrbuni  pricinuitâ  de  râzboiu  sj  care 
a  fost  foarte  mult  sim^itâ  —  eu  deosebtre  în 
timpul  iernei,  —  a  costat  în  aceea  câ  ce- 
rerea  publicului  consumator  pentru  curent 
electric,  este  foârte  mare.  In  afarà  de  putere 
si  luminà,  pentru  care  s'a  întrebuin{at  curentul 
electric;  electricitatea  se  întrebuinjeazà  în 
mare  mâsurâ  pentru  încàlzire,  gâtit,  etc.,  ta 
casele  particulare  §i  instituliunile  publiée. 

Elvep'enii  î§i  dau  seamâ  câ  dacâ  nu  posedâ 
cârbuni,  ei  au  în  schimb  în  torentele  lor  gla- 
ciale, în  lacuri  §i  rîuri  o  bogà{ie  inestimabUâ. 


Céréale 
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Rezultatele  economice  aie 
Conferinjei  delà  Spa 

Se  vor  gâsi  în  celc  ce  urmeazâ,  fragmente 
din  declaratjile  fâcute  de  câtrc  d-nii  Dela- 
croix, Millerând,  Lloyd  George  çi  Sforza,  în 
parlamentele  :  belgian,  francez  çi  itaJian  eu 
privire  la  lucrârile  conferintei  delà  Spa. 

Declaratiunea  d-lui  Delacroix.  —  „Diipà 
un  studiu  çi  calcule  minutjoase  çi  eu  pre- 
Jiosul  çi  devotatul  concurs  al  colaboratorilor 
noçtri,  càrora  le  aducem  aici  un  omagiu  re- 
cunoscàtor,  am  vâzut  cifra  pagubelor  noastre, 
in  dezastrele  imense  aie  acestui  râzboiu 
mondial,  ridicându-se.  pânà  la  8%  in  sarcina 
Germâniei  çi  pànà  la  4%  luatà  din  indein- 
nitâ{ile  de  plàtit  de  câtre  statele  din  Est.  A 
fost-penibii  sà  se  stabileascâ  aceste  calcule 
dupà  numârul  sprijinitorilor  de  familii  omo- 
r\\i  pe  câmpul  de  onoarc  sau  pe  nedrept 
împuçcatj,  dupà  numârul  râni^ilor  noçtri  çi 
al  invalizilor  noçtri  çi,  deasemenea,  dupâ 
proportiile  devastârilor  noastre. 

„Despâgubirea  ce  ni  se  cuvine  de  2  mi- 
liarde  çi  jumâtate  de  franci  a  fost  obiectul 
preocupârilor  noastre,  pe  de  o  parte,  pentrucâ 
în  aceaslà  perioadà  de  crizâ  europeanâ,  ri- 
dicarea  noastrâ  financiarâ  nu  poate  sâ  da- 
teze  decàt  din  ziua  plà{ii  efective  a  despâ- 
gubirii  noastre  çi,  pe  de  altà  parte,  pentrucâ 
vàrsâmintele  Germâniei,  contrariu  prevede- 
rilor  delà  început,  au  fost  suficiente  abia 
pentru  cheltuelile  armatelor  de  ocupatie.  In  j 
sfârçit  pentrucâ  ne  repugnâ  de  a  cere  alla-  j 
tilor  noçtri,  deja  încârcati  eu  cheltuelile 
noastre  de  râzboiu,  de  a-çi  încurcà  mai  mult 
slabele  lor  finance  -prin  vârsâminte  fâcute 
Belgiei  pentru  înfâptuirea  despàgubirilor  sale. 

„Credem  cà  am  reusitsâ  judécàm  din  toate 
aceste  puncte  de  vedere  fâcând  sà  se  re- 
cunoascâ  pentru  despâgubirile  noastre,  o 
aplicare  definitivâ  asupra  creantelor  Germâ- 
niei In  streinâtate  mai  eu  seamâ,  în  sarcina 
Braziliei  pentru  valoarea  vapoardor  pe  cari 
çi  le-a  însuçit,  în  sarcina  Luxemburgului 
pentru  cârbunii  cari  i-au  fost  libera|i,  în 
sarcina  Danemarcei  din  cauza  reluârei  Schles- 
wigului,  în  sarcina  particularilor  cari  vor  de- 
veni  cumpârâtori  ai  materialului  care  a  servit 
la  fabricareâ  masinelor  de  râzboiu  în  Ger- 
mania. 


„Mai  sunt  çi  alte  créance  dâr  nomencla- 
tura  lor  ar  fi  inoportunâ.  Dacâ,  vreodatâ  prio- 
ritatea  noastrâ  (despàgubirea  garantata)  nu 
âr  fi  astfel  acoperità  la  !  Mai  1921,  soldular 
fi  asigurat  prin  contractarea  unui  împrumut 
international  pe  care  singure  marile  puteri 
s'ar  însârcinà  sà'l  emita  çi  sà'I  gâranteze. 

„In  sfârçit  ne-am  atribuit  1 30.000 tonaj  de 
apâ,  vapoarelor  respective  fiind  capturate  ta 
începutuf  ocupatiei  germane,  ceeace  va  çon- 
stitui  pentru  portul  nostru  çi  pentru  eomerjul 
nostru  exterior  un  avantagiu  apreciabil. 

„Am  cerut  în  chestiunea  cârbunelui  pro- 
curarea  de  cantitâ{i  importante  determinate, 
contribuind  totuç  la  men^inerea  în  activitate 
a  industriel  germane,  çi  am  fâgàduit  sà  ajutâm 
Germania  în  opéra  ravitaierei  sale. 

«Acordul  privitor  la  cârbuni  va  procura 
Fran^ei  cantitâtjle  de  care  are  imperios  ne- 
voie  çi  cari  îi  sunt  legitim  datorite  §i  va  asi- 
gurà  Belgiei  Uvrarea  Iunarà,  în  contul  repa- 
rfljiilor,  a  200.000  tone,  ceeace  ne  va  per* 
mite  de  a  reaprinde  cuptoare  stinse  §i  de  a 
da  industriel  noastre  un  avânt  pe  care  râz- 
boiul  îl  amor^ise. 

„Bazele  operei  complecte  de  reparatje  au 
fâcut  obiectul  schimburilor  de  vederi  urmate, 
dar  tensiunea  era  atât  de  mare  încât  ar  fi 
fost  primejdios  sà  se  forjeze  solutjunile,  de 
aceea,  îndeplinirea  acestei  opère  a  fost  în- 
credinfatâ  unei  comisiuni  de  doi  membri, 
pentru  fiecare  stat,  adicâ  de  12  membri  cari 
se  vor  întiuni  la  Geneva. 

„Cât  despre  executarea  conven^iunei  màr- 
cilor,  cum  solu|iunea  definitivâ  nu  a  intervenit 
încâ,  çi  negoeierile  nu  sunt  terminate,  Ca- 
méra mà  va  iertà  de  a  nu-i  puteà  face  de- 
clarajiuni  piecise". 

(Annales  Parlamentaires,  Chambre  séance 
du  20  7  920,  p.  2091). 

Declaratiunea  DomnuluiMiilerand.  —  „Cei 
m^i  favorizatj  la  evaluarea  pagubelor,  Franfa 
çi  Marea  Britanie,  au  trebuit  sà  consimtà  în 
favoarea  aliajilor  lor  mai  pujin  protejaji,  un 
mic  sacrificiu.  In  locul  propunerilor  de  55  §i 
25  s'a  admis  52  pentru  Fran^a  çi  22  pentru 
Marea  Britaniei.  Guvernul  britanie  a  consimflt 
la  aceasfâ  propose,  deçi  îi  este  mai  pufin 
favorabilà  decât  cea  fixatâ  prin  prima  pro- 
punere. 

Restul  întelegerii  are  de  scop  de  a  da  na- 
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tiuniior  cari,  ca  Serbia  §i  România  fuseserâ 
pu^in  favorizate  în  repartira  germanâ,  com- 
pensa^ asupra  reparajîilor  cari  trebuesc  ope- 
rate  în  virtutea  tratatelor  eu  Austria,  Ungaria 
§i  Buigaria. 

„0  altà  parte  reglementeazâ,  mai.  eu  seamâ, 
stabilirea  compturilor  fiecàrei  puteri,  moda- 
litâtile  de  platà  a  priorit?tii  belgiene  de  doua 
miliarde  jumàtate  de  f ranci  în  aur  si  bazele 
evaluârii  unor  anumite  predâri  în  naturà. 

„Cârbuni.  Noua  in^elegere  ne  dâ  dreptul, 
socotind  transformarea  în  coks,  la  1.500.000 
tone.  Am  ob^inut  la  Spaa.,  ca  minele  franceze 
în  Polonia  —  exista  un  numàr  considerabil 
din  acestea  — -  sâ  aibà  pc  viitor  libertatea 
de  a  exporta  în  Franja  tôt  ceeace  vor  pro- 
duce peste  producjiuhea  actualà.  Prin  aceasta 
"se  înjelege  un  export  de  150.000  tone  pe 
lunà. 

„Iatà,  vorbind  numai  de  Franja  eu  vechile 
ei. frontière— Alsacia,  Lorena  §i  Sarre  formând 
un  tôt  care  se  echilibreazà  —  care  va  fi  si- 
tuatjunea  pentru  iârna  viitoare  din  punctul 
de  vedere  al  procurârii  cârbunilor:  Carbuni 
germant,  1. 500.000 tone;  carbuni  din  minele 
franceze,  V.600.000  tone;  carbuni  englezeçti, 
750.000  tone;  carbuni  americani,  350.000 
tone;  carbuni  belgieni  100.000  tone,  în  total 
pe  lunâ,  4.200.000. 

„Nevoile  lunare  ridicându-se,  în  total,  la 
5.300.000  tone,  reese  câ  aceste  necesitâfi  vor 
fi  satisfâcute.  într'o  propose  de  80%. 

„Dacâ  la  data  de  15  Noembrie  1920  se 
constaté  cà  totalul  predârilor  din  August, 
Septembrie  sj  Octombrie  1920  n'a  atins  6 
milioane  tone,  Aliatii  vor  procedà  la  ocu- 
parea  unei  nouà  pàr{i  din  teritoriul  germân, 
regiunea  Ruhr  sau  ori  care  âlta"  (Journal 
officiel,  21—7  —  20.  Débats  parlamentaires, 
Chambre  p.  2976). 

Declaratiunea  'd-lui  Lloyd  George.  D-l 
Lloyd  George,  eu  privire  la  predarea  cârbu- 
nilor, a  zis  câ  aceasta  este  o  chestiune 
de  important  vitalà  pentru  Franja.  Dupà  ce 
a  descris  insuficienja  alimentàrei  minerilor, 
D.  Lloyd  George  a  afirmât  câ  o  în{elegere 
care  sâ  poarte  libéra  aprobare  a  minerilor 
este  preferaiblà,  pentru  cà  este  mai  favora- 
bilà  produrfiunii  cârbunilor  pentru  alia^i  de 
cât  orice  altà  màsurâ  de  constrângere  care 
ar  puteà,  fi  aplicatà. 

Proiectul  de  rcpâra-tjuni  al  Germanilor  aratà 
clar,  câ  aceçtia  au  abordât  problema  indem- 
nitàiilor  §i  depun  o  adevàratâ  sforjare  pen- 
tru a  o  rezolvi. 

Primul  ministru  a  déclarât,  câ  una  din  ho- 
târârile  cele  mai  importante  luate  la  Spaa 


este  acordul  dintre  Aliâti  eu  privire  la  re- 
paratjuni  pentru  cari  au  loc  negocieri  de 
7  luni. 

Ministerul  de  finante  a  fost  fericit  sâ  sta- 
bileascâ  o  înfelegere  perfectà  eu  Franja,  aceasta 
este  un  punct  vital.  Franfa  fiind  cea  mai 
mare  victimd  a  râzboiului;  pe  ea  o  intere- 
seazâ  în  cea  mai  mare  m'àsurà  chestiunea 
repara{iunilor.  Un  acord  a  intervenit  acum  eu 
ceilal^i  aliaji  §i  d-l  Lloyd  George  crede  câ 
ncest  acord  este  foartè  echitabil.  (Times, 
22  -  7—20). 

Declaratiunea  Contelui  Sforza.  Din  de- 
claraljunea  contelui  Sforza,  reese  câ  principiile 
de  cari  a  fost  inspiratà  delegatja  Italianà  pri- 
vesc  douà  puncte  principale  : 

1.  Necesità{ile  imediate  aie  |àrii,  necesitâfi 
cari  nu  permit  nici  o  întârziere  si  concen- 
trarea  tuturor  mijloacelor  pentru  a  se  puteà 
ieçi  din  critica  situafiune  economicâ  actualà  ; 

2.  A  obtine  câ  toate  plâfile  imediate  sâ  fie 
efectuate  pe  cât  posibil  §i  în  cea  mai  largâ 
mâsurà  în  bunuri,  de  o  întrebuinjare  de  ase- 
menea  imediatà  si  ràspunzând  unor  necesi- 
lâ{i  urgente. 

Conform  dispozijiunilor  anexei  3  a  seo{iu- 
nei  VIII  a  Tratatului  de  pace,  o  mare  parte 
a  fostei  fiote  de  corner^  âustriacâ,  constitue 
o  masâ  unicâ  destinatà  a  fi  repartizatà  între 
Aliaji  în  propose  eu  pierderile  suferite  de 
marina  comercialà  a  fiecàrei'  |àri.  Fiind  datâ 
cifra  pierderilor  sale,  7  %  în  raport  eu  cele 
aie  celorlalfi  aliafi,  Italia,  prin  aplicarea  dis- 
pozijiunilor  de  mai  sus,  nu  ar  trebui  sâ  ob- 
tinà  decât  o  parte  a  flotei  austro-ungare. 
Preocuparea  delegajiei  a  fost  de  a  asigurà 
pavilionului  italian  tôt  tonajul  adriatic.  Dupâ 
acordul  delà  Spaa  acest  scop  a  fost  atins, 
elementele  principale  aie  maririei  comerciale 
austro-ungare  apar|in  Italiei,  ceeace  constitue 
cea  mai  mare  cucerire  eu  titlu  de  repara- 
{iune  §i  reprezintà  viaja  èconomtcâ  a  Adria- 
ticei,  a  porturilor  sale,  posibilitatea  menti- 
nerii  §i  desvoltârii  ulterioare  a  organizajiei 
comerciale  din  Triest  §i  din  Venetia,  precum 
§i  posibilitatea.  de  a  distribui  alimente  pe 
cale  maritimà  unei  bune  pàrji  din  Italia. 

Pe  de  altà  parte  o  deciziune  din  30  Iulie 
1919  a  Consiliului  économie  stabile§te,  eu 
privire  la  coràbiile  foste  inamice  luate  de 
Aliaji  delà  Armistitiu  încoace  §i  a  càror  ges- 
tiune  a  fost  repartizatà  provizoriu  între  Aliati, 
cà  eu  începere  delà  intrarea  în  vigoare  a 
Tratatului  pânà  la  desemnarea  definit'và  a 
corâbiil.ir,  chiriile  încasate  pentru  acestea  tre- 
buesc plàtite  puterii  proprietare  de  càtre  a- 
ceea  care  a  avut  gestiunea.  Partea  revenitâ 
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Italie/,  o  puneà  în-obligatjunea  de.. a  plâti'Q 
sumâ  importantâ  celorlàlte  puteri.  Prin  pù- 
terea  tonajului  Austro-Ungar  fàcutâ  Italiei. 
•  Prin  cedarea  tonajului  Austro-Ungar -fàcutâ 
Ungariei,  plata  •  în  bani  - este  înlâturatà  sj 
datoria  astfel .  contractatâ  va-  fi  -atinsâ  printr'o 
cestiune  de  crédit  asupra  unei  cote-pài^i  din 
plata  reparatiunilor  dâtorite  de  càtre  statele 
foste  inâmice; 

Atingând  problema  càrbunilor,  mînistrul 
pune  chestiunea: 

„Se  puteà  oare  §i  trebuià  sa  ne  expunem 


a  vedeà  consimtjndu-se  Germaniei  un  îm- 
prumut  reprezentànd  diferen^a  înlre  preful 
minimum  pe  care  i-1  impune  Tratatul  §i  pre[ul 
real  sVnorniâl  al  càrbunilor  germani?  Logica 
•pifrà  permfteâ  a.ceasta?  Prin  aplicarea  dispo- 
zi|ranilor  Tratâtului,  minerii  ar  fi  refuzat 
muncà  §i  ocuparea  Ruhrûlui  ;  combâtutâ  de 
delegafie,  nu  ar  fi  adus  procurarea  càrbu- 
nilor.  Chiar  eu  împrumulul  a  cârui  garante 
primeazà  totul  §i  Care  dâ  6°/o  càrbunii  vor 
costà  mai  feftih  decât  aceia  provenind  din 
achizitiile  fàcute  Angliei. 


SCUMPIREA  MÂRFURILOR  IN  LUME 

Procentul  urcârei  pretului  de  detàliu  al  hratiei  în  diferife  tari  la 
indicate  în  comparante  eu  preturile  din  luna  IuHe  1.914 


datele 


JA  RI  LE 

ul.  1915 

lui.  1916 

lui.  1917 

lui.  1918 

lui.  1919 

U'.timul  Curs 

p.  c. 

p.  c 

p.  c. 

p.  c. 

p.  c. 

Data 

Anglia  ..... 

32 

61 

104 

110 

109 

158  CI)  Iulie  20  a.  c. 

Belgia  (2)  .  .  .  . 

267 

462 

Iunie  20  „ 

Danemarka  (3)  .  . 

28 

'  46 

66 

87 

112 

151 

Ian.    20  „ 

Paris  (Franja)  .  . 

22 

32 

83 

106 

161 

260 

Iunie  20  „ 

Franfa  (Alte  ora§e) 

23  (4) 

42  (4) 

84  (4) 

144  (4) 

188  (4) 

279  (4)  2  tr.  20  „ 

Olandâ  (Amsterdam) 

42 

76 

110 

109 

Mai   20  „ 

Italia  (Roma)  .  .  . 

5 

II 

37 

103 

106 

225 

Mai   20  „ 

Italia  (Milano)  .  . 

225 

210  • 

345 

Mat   20  „ 

Norvegia  .... 

6 

60 

114 

179 

189 

211 

Mai    20  „ 

Spania  

6  • 

13 

27 

51 

30 

30 

Sept.  19  „ 

Suedia  

24 

12 

81 

168 

210 

194 

Iunie  20  „ 

Elvetia  "... 

19  (7) 

41  (7) 

78  (7) 

122  (7) 

150  (7) 

137  (7) -Mariie  20  „ 

Statele-Unite  .  .  . 

2(5) 

9 

43 

64 

86 

112 

Mai    20  „ 

Austral  ia  .... 

31 

30 

26 

32 

47 

77 

Mai    20  *„ 

Canada   

5 

14 

57 

75 

86 

124 

Mai    20  „ 

India  (Calcuta)  .  . 

8 

10 

16 

31  (6) 

51  (6) 

64 

Mai    20  „ 

Noua  Zellanda  .  . 

12 

19 

37 

39 

44 

.  63 

Mai    20  „ 

Africa  de  Sud  .  . 

7 

16 

28 

34 

39 

88 

Mai    20  „ 

N.B.  (1)  Cifrele  pentru  America  nu  tine  socolealà  de  cât  de  alimente. 

(2)  Luminat,  încàlzit  si  haine. 

(3)  Luminat  sj  încàlzit. 

(4)  Cifre  din  trimestru!  al  3-lca. 

(5)  Micsoràri. 

(6^  Cifre  pentru  August. 

(7)  Cifre  pentru  Iunie. 


Chestia  Càrbunelui  în  Austria  germanâ 

Chestia  '  Cârbuneluui  este  totdeauna  ore- 
zentâ.  ReVenim  asupra  ei,  fiindcâ  delà  biina 
solutionare  a  combustibilului  m  viata  indus- 
trialà  §i  delà  reluarea  traficUlui  pe  dfumul 
de  fier  atârnâ  toatâ  indestularea  economicâ 
a  unui  popor,  liniçtea  sj  siguranta  lui, 

Au  fost  aduse  în  discute  în  Adunarea 
nationalà  din  Austria  germanà  dupà  înce- 
tarea  râsboiului  mondial,  proecte  de  legi, 


cari  au  avut  de  obiect  sociâllzarea  co- 
mertului  de  cârbuni  §i  a  économie!  electri- 
citâîii. 

Scopul  expunerii  de  fatjLeste  reevident,a- 
rea  consecinjelor  însemnate  si-fatale,  ce  vor 
aveà  16c  neapârat  pentru  întreaga  via^à  eco- 
nomicâ a  Austriei  germane  în  spécial  pentru 
industria  sa,  în  caz  de  se  realizeazâ  socia- 
lizarea  comert„ului  eu  càrbuni.  Pe  lângâ  a- 
ceâstâ  trebuesc  indicate  lipsurile  mari  §i  con- 
stante, pe  care  le  are  sus  menfionâtul  proect. 


Proc-ctul  dé  lege  atrïbue  ôômamta  eu  câr- 
buni exciush'  un*î'  mstîtiitiî  dc  ecônqarni«  so- 
cialâ,  care  sâ  fie  JnstituHâ  de  sfat  sub  firma 
7,Sûdetate3  austro-gennanâ  pentru  coroertul 
eu  cârbuni.  G.  W.  A."  (§  1.) 

Eâ  are  urmâtorul  obiect;  (§  2  ); 

SA  primeascâ  cârbunele  extras  ?n  Au- 
s-tro-germania,  în  întregime  çi  eu  un  preÇ 
proporjionat.  (§  1). 

ô)  Sâ  conducâ  ImportuI  çi  exportul  câr- 
bunelui,  hotàrând  astfel  singurà  disposa 
asupra  cârbunelui  strâin. 

c)  Sâ  conducâ  repartitia  cârbunelui  des- 
tinât pentru  consumatori. 
j,  d)  Sâ  reguleze  stabilirea  pre|ului  cârbu- 
nelui. 

e)  Sâ  evalueze  cârbunele  în  mod  éco- 
nomie. 

1.  Cârbunele  este  suportul  întregei  vieti 
economice  moderne,  pâinca  industriel,  âcea 
materie  primâ  farà  de  care  alimentarea  §i 
ocuparea  lucrâtorilor  moderni  este  imposi- 
bilâ.  El  este  un  articol  de  corner^  interna- 
tional çi  preful  cârbunelui,  pe  câre  are  sà-1 
ia  în  seamâ  industria  caçi  mai  aies  posibi- 
litatea  de  aprovizionare  eu  cârbuni,  hotârâsc 
în  mare  mâsurà,  dacà  industria  poate  existà 
ft  de  se  pot  asteptà  relatiuni  favorabile  eu 
stràinâtatea. 

Cine  posedâ  dispozijia  asupra  cârbunelui 
câ  monopol  de  stat,  acela  dispune  de  în- 
treaga  viatâ  economicâ  si  are  în  mânà  in- 
îlorirèâ  economiei  sau  ruina  ei. 

Cu  modul  acesta  devine  cârbunele  0  pu- 
tere  politicâ  de  prim  rang  pentru  „Societâ- 
tea  austro  germanâ  pentru  cornerai  cu  câr- 
bune"  çi  nu  o  départe  pericolul,  ca  din  a- 
eeastâ  putere  sâ  se  facà  un  mijloc  de  luptâ 
de  partid.  Cine  nu  este  isbit  de  probabilitatea 
la  repartira  cârbunelui,  cutare  comunà,  cu- 
tare  intreprindere  industrialà,  cutare  Hôtel, 
sâ  fie  favorizate,  pentrucà  nu  este  în  opozi|ie 
eu  partidul  delà  putere  ?  N'am  vàzut  noi 
adesea,  câ  partidele  polijice  cautà  sâ-çi  în- 
târeascà  stàpânirea  prln  acordarea  de  avan- 
taje  economice  partizanilor  lor,  prin  ame- 
ninjarea  existen|ei  din  punct  de  vedere  éco- 
nomie al  adversarilor? 

Nu  în  zadar  pune  cârbunele  ca  punct  de 
plecare  al  tendin^elor  sale,  democratla  soc-ulâ. 

Odatâ  intrat  cârbunele  în  mâna  societâfîî. 
arunci  o  va  urma  mai  curând  sau  mai  târziu 
toi  restul  industriel. 

2.  Dupâ  precedcntul  proect,  societatea  pentru 
comer{ul  cu  cârbuni  exercità  un  monopol 
deplin  pentru  Austria  germanâ,  adicâ,  se  face 
ftt  lângâ  toate  centralelc  existente  0  noua 


central^  care  va  devenl  çi  mai  pexnicioasâ  prin 
influera  ei  prôfundà,  decât  toate  cele  exter 
tente  pânà  în  prezent-Nu  trebue  sà  se  nege. 
câ  mofiopolul  Statu  lui  în  cazul  anumitor  ar~ 
ticole  de  necesitate  este  la  loculsâu;  totuç 
adesea  numai  din  motive  fiscale  se  face  ief- 
tenire  çi  îmbunâtâttVe  din  partea  monopolu- 
tul  la  ai  ticole  de  prima  necesitate  afectate  de  el. 
Dacà  se  monopolizeazà  tutunul  sau  alcolul,  a- 
tuncisunt  lovi{i  prin  scumpirea  inevitabilà  nu- 
mai  aceia  care  nu  se  pot  lipsi  de  acest  mijloc 
de  plâcere.  Dacà  se  ret'n  de  càtre  stàt  sarea 
çi  chibriturile,  chiar  prin  utilizarea  deplinâ  a 
monopolului  de  eâtre  stat,  împovàrarea  fie- 
câruia  este  relâtiv  micâ.  Cu  totul  aste  cazul 
de  se  monopolizeazà  un  articol  cum  este  câr- 
bunele. Cârbunele  e  nevoitsâ'I  cumpere  fie- 
care  çi  anume  în  cantitâtj  mari  çiorice  scum- 
pire  a  cârbunelui  o  suferâ  comunitatea  çi 
a  easta  slàbeçte  unitatea  economicâ  a  statului. 

Nu  este  greu  sâ  se  demonstreze  câ  prin 
socializarea  comert,uiui  cu  càrbune  acesta  se 
scumpeçte  fârâ  mâsurâ. 

§  12  al  proectului  reguleazâ  distribué  câç- 
tigului  net  açà  fel,  câ  dupâ  o  re^inere  de 
20%  ca  rezervâ  pentru  deficite,  sâ  fie  la 
dispozitJa  consiliului  de  administratie  Va  din 
câçtig.pentru  întreprinzâtori  ci  çi  lucrâtorii  so- 
cietà|ii  cumerjului  cu  cârbuni.  Intreprinzâtori) 
au  un  foarte  mare  interes  pentru  câçtig  mare 
si  reprezenfanjii  lor  de  conducere  superi- 
oarâ  în  societatea  pentru  comertul  cu  càr- 
buni nu  au  de  obiectat  mult  contra  pre|u- 
rilor  ridicate  aie  càrbunilor  ca  §i  membrii  con- 
ducerii  superioare  a  afacerii,  „care  pot  sâ-çi 
âsigure  o  parte  din  câçtigul  afacerii"  (§  10). 

Interesul  principal  pentru  prefuri  ridicate 
aie  cârbunelui  îl  au,  în  cazul  ame&tecului 
în  conducere  a  statului,  cei  cinci  functionari 
ai  statului,  cârora  le  revine  restul  câçtigulul. 
Câ  Austria,  germanâ  va  fne  mult  la  aeest 
post  al  câçtigului,  datâ  fiind  economia  sa 
de  prevedere  a  deficitului  cronic,  cine  se 
poate  îndoi  ? 

Dacâ  çi  proectul  de  lege  face  menjiune 
în  mai  multe  rânduri  de  mai  multe  principii 
economice,  dupâ  care  societatea  comcr^ului 
cu  cârbuni  trebue  sâ  se  conducâ,  fârâ  în- 
doialà  câ  çi  organizarea  sa  aratà  câ  aceastâ 
centralâ  va  luerà  tôt  açà  de  biurocratic, 
greoiu  çi  scump,  ca  §i  restul  centralelor. 
Conducerea  cea  mai  superioarà  incumbà  frun- 
taçilor  administratiti.  Aceasta  e  alcàtuitâ  din 
22  membri,  printre  care  sunt  7  ieprezentan|i 
ai  statului,  4  reprezentan^i  ai  provinciilor, 
1  reprezentant  al  comunii  Viena,  I  repre 
zentant  al  conducâtorilor  principali  ai  socie- 
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lâ{ii  pentru  comertul  eu  cârbune,  2  repre- 
zentanti  ai  consiliului  de  administratie  al  so- 
eietâtii  penlru  comertul  eu  cârbune,  2  repré- 
sentant! ai  societâtii  peniru  comertul  eu  câr- 
bune (în  exploatâriie  de  mine,  sucializate). 
Din  pâcate  numai  5  niembri  reprezintâ  inte- 
resul  consuinului  §i  anume  2  ai  industriel, 
1  al  societàjilor  agricole  s,i  2  ai  celorlal|i 
consumatori,  pe  când  restul  de  17trebuesâ 
serveascâ  interesul  fiscului. 

E  de  temut  câ  rar  se  va  dirija  spre  ef- 
tenire,  regularea  prefurilor  cârbunelui. 

Insemnate  îngreunâri  vor  aveà  loc  din  csuza 
centraiizârii.  Nu  se  poate  concepe  sà  se  finâ 
socotealâ  de  necesitâtile  multiple  aie  indus- 
triel dintr'un  singur  loc.  Industria  trebue  sâ 
posede  din  vreme  condi|iile  de  producere,  - 
trebue  sâ-si  asigure,  pentru  ani,  prejurile  §i 
calitâ{ile  cârbunelui  prelucrat  §i  nu  poate  sta 
independentà  de  distribuirea  eventualâ.  Dacâ 
ar  trebui  sà  se  facà  în  trei  feluri  producjia 
lunârâ,  nu  trebue  sâ  se  açtepte  o  înviorare  a 
capacitâ^ii  economice.  Cât  de  des  se  fac 
plângeri  din  partea  industriel',  câ  distribuirea 
cârbunelui  nu  se  face  cum  trebue,  câ  indus- 
truie  primesc  cârbune  care  nu  poate  fi  utilizat 
decât  impropriu  sau  de  loc  în  stabilimentele. 
Este  totuçi  évident,  câ  o  centralâ  e  im- 
posibil  sâ  aibà  la  dispozi'tie  cunb§tin|ele  lo- 
cale, care  sunt  indispensable  pentru  o  dis- 
tribuire  a  cârbunelui  într'adevàr  ra{ionalâ. 
Dacâ  avem  în  vedere  important  comertului 
real  eu  cârbune,  atunci  vedem,  câ  acesta  în 
acord  eu  consumatorii,  a  fost  deja  silit  din 
motive  pur  egoiste  sà  studieze  organizarea 
clientelii  sale,  sà  cearà  evaluarea  cârbunelui 
cât  mai  redusâ  si  ratjonalâ,  §i  adesea  pentru 
ca  sà  facà  fatà  uneltirilor  concurentjlor  sâi, 
sà  men^inà  prefurile  la  un  nivel  foarte  sco- 
borît.  Pe  când  în  societate,  industriaçul  §i 
consumatorul.  este  supus  dictaturii  societâtii 
pentru  comertul  eu  cârbune,  în  cazul  co- 
mertului liber  dicteazâ  consumatorul  §i  se 
efectueazâ  automat  scoborîrea  pret,urilor  pânâ 
la  cel  mai  redus  sj  se  face  distribufia  cea 
maipotrività  a  cârbunelui  pentru  cel  ce-1  utili- 
zeazâ. 

Sunt  importante  experientele  cari  s'au  fâcut 
în  timpul  râsboiului  eu  stàpânireâ  econo- 
micâ  a  cârbunelui  de  câtre  stat,  asa  de  depri- 
mantâ,  încât  desigur,  tof,  afarâ  doar  de 
câteva  autorità|i  favorizate,  au  dorinja  ca 
aceastâ  stare  sâ  fie  înlâturatâ  pentru  tot- 
deauna. 

* 

Pànà  acum  a  fost  vorba  numai  de  influen- 
tele,  pe  ca/i  le  va  aveà  socializarea  comer- 


tului eu  cârbune  asupra  repartitiei.  Cum  stau 
lucrurile  eu  procurarea  lui?  Sunt  douà  lu- 
cruri  de  luat  în  seamà: 
a)  Procurarea  cârbunelui  din  tarà. 
,b)  ImportuI  cârbunelui  strein. 

a)  Dupâ  proectul  de  lege  précèdent,  So- 
cietatea  pentru  comertul  eu  cârbune  este 
obligatâ  sà  ia  în  primire  productja  intëinà 
totalâ  în  màsura  în  care  nu  serve§te  interese 
locale,  contra  unui  prêt  convenabil.  Pretul 
cumpârârii,  în  caz  de  nu  se  cade  de  acord 
eu  întreprinderea  minei,  se  stabileçte  de  auto- 
ritatea  statului  pentru  comert  sj  industrie. 
Este  u§or  de  prevâzut  câ,  eu  un  prêt  foarte 
ridicat  va  tretfui  sâ  se  ia  càrbunele  din  tarà, 
§i  anume  pentrucâ  costul  cârbunelui  din  farà, 
este  foarte  ridicat  din  pricina  raporturilor  de 
salariu  survenite  între  timp.  La  alcàtuirea 
acestor  preturi  trebue,  nu  numai  sâ  se  bànu- 
iascà  ci  din  potrivà  sà  se  ia  sigur  în  con- 
sidéra^, câ  cerintele  corrtinui  aie  minerilor 
vor  conduce  la  o  urcare  mai  mare,  a  pre- 
turilor  pentru  càrbunele  din  tarà.  Dacâ  s'ar 
realizà  socializarea  minelor  de  càrbuni,  atunci 
va  fi  nevoit  statul,  care  este  în  cazul  acesta 
unicul  patron,  sâ  satisfacâ  dorintele  lucràto- 
rilor  §i  reprezentântilor  sâi,  mult  mârite,  mai 
eu  seamà  câ  acesjia  §tiu  câ  ôrce  ridicare 
de  salariu,  dat  fiind  monopolul  cârbunelui, 
se  poate  répercuta  fârâ  ca  statul  sâ  ri§te  sà 
nu-§i  poatâ  vinde  càrbunele.  Câci  are  în 
mânâ  posibilitatea  sâ  sileascâ  consumatorii 

^sâ  ia  càrbunele  din  tarà  scump,  o  face  prin 
aceea  câ  împiedicâ  importul  cârbunelui  strein 
§i  provoacâ  eu  me§te§ug  o  lipsâ  de  cârbune. 
Când  într'o  întreprindere  privatà  lucràtorii 
fâc  cereri  ce  nu  se  pot  satisface,  se  poate 
ca  întreprinderea  sâ  ocâzioneze  punerea  lor 
în  disponibilitate  sau  întreprinderea  sà  se 
opunâ  la  acordarea  cererilor. 

Cu  totul  altfel  e  cazul  administratiei  de 
càtre  stat.  Incercârea  de  â  se  pune  capât 
functionàrii  unei  industrii,  pune  pe  stat  numai 
decât  în  fata  solidaritâtii  reprezentântilor  sài, 
ne  mat  luând  în  considerare  câ  un  stat  cu 
principii  socialiste  nu  poate  sà  intre  în  luptâ 
cu  functionàrii  sâi.  Deci  §i  de  data  aceasta 
avem  o  scumpire  a  cârbunelui  prin  sociali- 
zarea comerjului, 

b)  Dat  fiind  câ  Austria-germanâ  nu  poate 
procura  decât  12%  din  càrbunele  de  care 
are  nevoe  §i  având  în  vedere  puterea  calo- 
ricâ  redusà  a  cârbunelui  din  Austro-germania,  i 
care  procurà  efectiv  abia  6%»  ea  este  silità  sâ 
aducâ  cantitâ^i  énorme  de  cârbune  (ca.  12 
milioane  de  tone  pe  an)  din  stràinàtate. 
Streinàtatea  a  fàcut  fatà  deplin  marelui  comert 
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eu  càrbune  înainte  de  râzboiu,  pe  când  în 
ultimii  2  ani  am  vâzut  eu  cât  de  mari  greu- 
a  avut  sà  Iupte  statut,  pentru  ca  sâ  ôrga- 
nizeze  procurarea  càrbunelui  din  strâinâtate, 
§i  aceasta  în  mod  eu  totul  nesatisfâcâtor. 
Tratarea  delà  stat  là  stat  înseamnâ  mai  de- 
grabâ  o  slâbiciune  pentru  situajïa  noastrâ". 
riecare  contract  relativ  la  furnizarca  cârbu- 
nelui  devine  eu  modul  acesta  un  act  al  st:i- 
tului,  în  care  pot  avea  roi  momentele  poli- 
tice.  E  de  açteptat,  ca  statele  nationale,  cari 
ne  sunt  aça  de  prbtivnice,  sâ  transforme  fur- 
nizarea  de  càrbune  într'un  mijloc  de  côn- 
stràngere,  pentru  \:a  sâ  cearâ  delà  noi  dupa 
aceea  concesiuni,  bunâoarà  întemeierea  de 
çcoli  technice,  procurarea  de  altc  produse 
de  care  noi  n'avem  nevoe  etc. 

Cu  totul  âlta  este  situatia  comerciantului 
fatâ  de  comerciantul  strein  sau  îa\â  de  re- 
prezentantii  démine.  In Austria-germanâ  exista 
toemai  rela^iuni  §i  reprezentante  de  zeci  de 
âni  vechi  §i  demne  de  încredere,  cari  puneau 
la  cale  vinderea  càrbunelui  din  minele  streine, 
nu  numai  în  Austria-germanâ  dar  §i  pe  do- 
meniul  întregei  monarln'i  de  altà  data. 
.  Este  de  neconceput,  cura  se  poate  inten- 
îionà  sà  se  distrugâ  dintr'odatâ  aceste  rela- 
tiuni  care  aleâtuesc  un  însemnat  activ  pentru 
economia  noastrâ  ?  Pe  làngâ  aceasta  se 
adaogâ  consideratia  întémëiatà  de  va  puteà 
societatea  pentru  comertul  cu  cârbuni  sà  aibâ 
la  îndemânà  experienta  .si  cunostintele  spé- 
ciale, de  care  are  nevoe  comertul  cu  càrbune 
§i  de  va  puteà  gâsi  u§or  oamenii  prègàtîti, 
pentruca  sâ  poatâ  efectuà  cumpàrarea  în  mod 
avantagios.  Intreprinzâtorul  privât  *aveà  cel 
mai  mare  interes  sâ  cumpere  cât  mal  ieftin 
posibil  pentruca  sâ  poatâ  face  fatâ  conçu- 
rent abile.  Se  poate  sâ  facà  aeelas,  Pucruri 
cu  toatà  bunà  vointa  si  societatea  pentru  car-  ' 
buni?  O  încheere  de  afaceri  nefavoravilâ 
pentru  societatea  pentru  cârbuni  nu  poate 
avea  urmàri  nefavorabile,  pentrucà  ea  poate 
stabili  în  mod  suveran  preturile  càrbunelui. 

A§a  dar,  cârbunele  din  strâinâtate  se  va 
scumpi  foarte  p/obabil  prin  încheerea  âface- 
rilor  de  câtre  stat.  Cârbunii  din  strâinâtate  . 
sunt  cu  mult  mai  valorofi  decàt  cei  din  tarà. 
Totus,  chiar  si  din  pricina  situatiei  nefavo- 
rabile a  valutei  noastre  sunt  mult  mai  iel'teni 
decât  cârbunii  din  \a:ë.  Societatea  pentru 
comertul  eu  càrbune  va  fi  astfel  nevoitâ  sâ 
vândà  cârbunele  din  \arâ  cu  un  prêt  mult 
inferior  celui  cu  care  sj-1  procura,  §i  sâ-§i 
scoatà  pierderea  la  cârbunele  strein,  dacà  nu 
vrea  sà  sileascà  pe  consumator  într'un  mod 
nelogic  sà   cmnperc   càrbune  cu  valoâre  | 


redusà  pe  preturi  mari.  In  cazul  acesta  are 
loc  iaràsj  pericolul  mentionat  deja  al  favo- 
rizârii  artnmitor  grupe  de  consumatori.  Iiî 
orce  caz  va  rezultà  cu  modul  àcesta,  o  gêne- 
rai! scumpire  a  càrbutiilor,  care  s'ar  puteà 
évita  în  comertul  liber,  pentrucà  minele  de 
cârbuni  interne,  ar  fi  fost  siWe  sâ  stabileascâ 
preturile  lor  în  concordantâ  cu  raporturile 
ce  stàpânesc  piata  mondialà.  Acesta  ar  fi 
cel  mai  bun  mijloc  ca  sâ  se  înlàture  în 
sfàrsjf,  nivelul  extrem  de  urcat  al  articolclor 
de  primà  necesitate. 

<  Procurarea  capitalului  pentrii  „ Societatea 
pentru  comertul  cu  càrbune"  este  dupà  proect 
o  ntributie  a  statului. 
Austria-germanâ,-  care  are  în  buget  un 
''déficit  de  6  miliarde  coroane,  ar  gâsi  în 
strâinâtate,  de  unde  trebuc  sâ-si  procure  u/v2 
din  cârbunele  de  care  are  nevoe;  creditul 
însà  ar  fi  în  conditiuni  apàsàtoare.  Strâi- 
nâtatea  va  cere  apoi  plata  prealabilâ  a  co- 
mcnzilor  de  càrbune.  Sau  societatea  pentfû 
comertul  cu  càrbune  poatâ  sâ  punâ  aceeaç. 
Go:idit.ie  cumpârâtorilor,  si  în  cazul  acesta  ea 
aseazâ  toatà  temelia  creditului  în  defavorul 
'  industriel  noastre,  sau  î§i  poate  procura  banii 
prin  emisiunea  de  obligatiuni  aie  statului, 
care  nu  se  vor  puteà  plasà  decât  cu  un 
ciirs  foarte  nefavorabil,  adicâ  cu  procent 
ridicat. 

In  ambele  cazuri,  industria  este  partea  în 
suferintâ,  câci,  sau  pierde  dobànda  capita- 
lului mai  mare,  destinât  plâtii  càrbunelui  sau 
trebue  sà  suporte,  cuprins  în  prêtai  càrbunelui 
costul  mare  al  procurârii  de  capital  de  câtre 
Austro-Oermania  va  primi  prin  tratatu!  de 
pace  obligatiuni  grêle,' pentru  care  Antanta 
cautâ  sà-si  procure  garanti  cât  mai  multe.' 
Aici  este  vorba  de  Iuarea  în  garante  a 
drumurilor  de  fer,  a  salinelor,  a  tezaure- 
s  lor  de  aur  §i  juvaerfiri  aie  particulârilor  §i  a 
proprietâtilor  mobile  si  imobile.  N'arfioare 
o  ocaziune  pentru  Antantâ  de  a  seefestra 
venitul  monopolului  càrbunelui,  de  a  se  în- 
treprinde  socializarea  comertului  cu  càrbune 
în  actuala  situafie  a  noastrà?  Suntem  îm- 
prejmuitî  de  state  bogate  în  càrbune,  la  care 
socializarea  comertului  ca  càrbune,  ar  avea 
urrnâri  mult  mai  putin  rele.  Toa*e  aceste 
state  procedeazà  cu  foarte  mare  prcveder'e. 
mai  eu-  seamà  Germania  care-§i  pâstreazâ' 
numai  o  influentà  mare  la  fixarea  pretului 
§i  la  asigurarea  contra  concurentii  neeco- 
nomiee.  Caracteristic  pentru  atitudinea  gu- 
vcrnului  german  din  acest  punct  de  vederc 
este  un  diseurs  pe  care  l'a  tinut  ministrul 
I    imperiului  Wissel  la  începutnl  statului  Con- 
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Vsiliuliii  conipctinte  fâcui:  pentru  économie  câr- 
jfbunelui,  pc  ziua  de  14  Aprilic  1919. 

Acesta,  erà  de  parère  sa  se  évite  expe- 
■»  dentelé  si  recomandà  evolutia  organicâ 
•Ibazatà  pe  trecut,  nu  revolutia  ci  evolutia. 
•^..Orice  centralizare  poate  duce  la  birocra- 
ïtism  sj  la  miesorarea  sau  cluar  înlâturarea 

concurentii.  Ambcle  acestea  sunjt  în  defavo- 
ïrul. productiei  econornice.  Nu  trebue  sa  se 
|;punâ  în  locul  comertului  liber  o  organizare 
|functionàreascà,  Comertul  eu  càrbune  nu  le 
■va  transforma  în  organizâri  centrale"  . 

SJ  secretarul  statului  dr.  Schurnpeter  s'a 
laràtat  în  repetate  rànduri,  printr'o  publicitate 
ifoarte  întinsâ,  ca  partizan  al  comertului  liber, 
Rçi  al  pârâsirii  centralelor  càt  mai  grabnic 
Sposibit  aceasta  fiind  o  cerintâ  temeinicâ 
ïpenir.u  restaurarea  viejei  economicé.  Este 
ftrusjnos  lucru  sâ  se  punâ  în  practicâ  a§a  ceva, 
$an'ume  ca  o  ramurà  a  comertului  liber,  car e 
§a  influentat  în  modul  cel  mai  real  §i  econo- 
B'mic  folositor,  ca  comertul*  eu  cârbune  sâ  fie 
tëdeplasatà  si  data  unei  centrale  §i  ca  un  mare 
■grup  de  cetâteni  sâ  vadà  dintr'odatâ  câ  li 
■se  interzice  realizarea  câstigului  lor  onest. 
1  Trebue  sâ  se  mai  mentioneze,  câ  în  proec- 
■tul  de  lege  nu  este  vorba  de  înlàturarea  a- 
fceasta,  ci  îh  ce  fel  se  va  avea  o  despâ- 
Sgubire  pentru  o  ramurâ  de  câstig  asa  de  ra- 
'  dical  înlàturatâ,  si  dacà  se  vor  lua  màsuri  sâ 
■se  aibâ  în  grije  ca  miile  de  familii  cari  sunt 
;t  amenintate  în  existera  lor  prin  socializarea 

comertului  eu  cârbune. 

Urm'irile  socializdrii  comertului  eu  câr- 
bunele  p entra  Stiria. 
In  cele  précédente  am  arâtat  urmârile,  pe 
Bcare  le  are  în  génère  din  punct  de  vedere 
^économie  socializarea  comertului  eu  cârbune. 

Râmâne  sâ  vedem  încâ  în  ce  lel  proectul 
i  susmentionat  influenteazâ  interesele  din  Stiria, 
tfc§\  din  orasul  Graz  care  fac  parte  din  patria 
noastrâ  redusâ. 

Stiria  este  tinutul  principal  de  producere 
al  cârbunelui  austrogerman  ;  patru  cincimi 
din  cârbunele  produs  în  Austro-Germania  se 
scot  din  Stiria  sj  mari  mine  de  cârbuni  as,- 
teaptà  sâ  fie  puse  încâ  în  lucru. 

Cârbunele  nostru  prin  centralizarea  co- 
mertului ar  reveni  eu  totul  sub  dictatura  ad- 
ministratiei  de  partid  din  Viem.  Participarea 
.  Stiriei  în  comitetul  de  condutere  al  Socie- 
tâtii  pentru  comer'tul  eu  cârbune  constâ  din- 
tr'un  membru  printre  22  de  membri  !  Acest 
reprezentant  nenorocit  n'ar  avea  ait  roi  de 
cât  sâ  vadâ  eu  ochii  cum  se  dispune  în  faja 
noastrâ  de  cârbunele  din  Stiria.  Dacâ  se  cere 
în  ràsboiu  sj  în  vreme  de  économie  trecâ- 


loare  sâ  se  lase  în  urmâ  interesele  private 
f a,tâ  de  interesele  statului  întreg,  este  totusj 
désigur  inéuportabil  lucru  sâ  se  ja  din  mâna 
tinutului  si  a  ostenclitor  cctâtcnilor  localnici 
pentru  totdeaùna  dispozi^ia  asupra  minelor. 
Stiria  are  cele  mai  favorabile  sanse  pentru 
vïitor.  Posèdà  fier,  cârbune,  lemn,  magneziii 
sj  câdere  de  npâ,  sj  nu  poate  trece  inde- 
pendéntà  fa|â  de  o  àdministrafie  centralâ, 
aie  cârei  îriterese  nu  se  potrivesc  eu  acelea 
aie  Stiriei. 

In  totul,  interesele  Stiriei  sunt  amenintate 
din  doua  directii. 

Existâ  pericolul,  câ  în  mâsura  în  care  este 
o  lipsâ  généra  lâ  de  cârbune,  sâ  se  exporteze 
în  prea  mare  cantitate  cârbunele  din  Stiria, 
§i  astfe!  s'ar  périclita  des^oltarea  industriel 
târii  noastre.  Dacâ  se  transporta  aiurea  din 
fata  portilor  orasului  Graz,  cârbunele,  dupâ 
cerere,  fârà  ca  sâ  se  ia  în  seamà  câ  orasul 
trebue  sâ  aibâ  pentru  iarna  viitoare  càrbune 
de  gâtit  si  încàlzit,  atunci  se  slàbesc  senti- 
mentele  pentru  statul  întreg. 
■  Pe  de  altâ  parte  exista  pericolul  fajâ  de 
schimbarea  raporturilor,  ca  Societatea  pen- 
tru comertul  eu  càrbune  sâ  sileascà  cumpâ- 
râtorii  din  Stiria  sâ-sj  procure  càrbune  de 
pe  piata  localâ,  cluar  sj  atunci  când  sj-ar 
puteà  procura  în  mod  ratjonal  sj  avantajos 
cârbunele  stràin  de  bunà  calitate. 

Ambele  aceste  pericole  le  poate  preveni 
numâi  comertul  liber,  pentrucâ  acesta  este 
orientât  prin  raporturile  sale  multiple  asupra 
necesitâtilor  consumului,  sj  este  cel  mai  pro- 
priu  sâ  cumpâneascà  bine  cererea  sj  pro- 
ductia. 

Situatia  orasului  ar  deveni  în  -sfârsjt  eu 
totul  insuportabilâ  în  caz  de  ar-deveni  lege, 
proectul.  In  timp  ce  se  acordà  oraçului  Viena 
sâ  aibâ  un  reprezentant  în  conducerea  afa- 
cerilor,  trebue  ca  ora§ul  Graz  sâ  ramânâ 
nereprezentat,  sj  aprovizionarea  sa  eu  cârbuni 
sâ  stea  lâ  discre^a  administratiei  centrale. 

Majoritatea  cetâteneascâ  din  consiliul  co- 
munal  sj  din  întrunirea  provincialâ  se'vaîm- 
pâcà.  eu  anumitul  bun  plac  ai  administratif 
din  Viena  sj  acest  „bun  plac"  nu  se  va  for- 
mula în  mod  neîndoiosdin  distributia  cârbu- 
nelui? ' 

Ni  se  pare  de  luat  în  seama  faptul,  dacà 
nu  trebue  sâ  se  fixeze  ceeace  stâ  la  dispozi- 
tia  comunei,  §i  anume  sâ  facà  sirigurà  distri- 
butia cârbunelui  sau  sâ  lase  aceasta  în 
seama  micilor  comercianti.  §i  aceastâ  dispo- 
zifîe  poate  ajunge  u§or  un  mijloc  ca  sâ  se 
desoâgubeascâ  opozitiunea  politicâ  în  do- 
meniul  économie. 
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Rezumat.  Dacà  trebue  sà  extragem  urmâ- 
rile  logice  din  expunerea  precedentà,  atunci 
aceasta  se  impune  în  spécial,  anume,  ca  sà 
nu  se  treacà  comert,ul  eu  càrbune  din  dome- 
niul  economiei  càrbuneto.ii  în  seâmâ  statulut, 
ci  din  potrivâ,  sà  se  dea  posibilitate  ca  stâ- 
rea  de  inactivitate  aproape  completà,  prici- 
nuità  de  conditjunile  ràzboiului,  sà  fie  libe- 
ratà  de  obstacolele  ce  cuprinde,  ca  sà-si  reià 
functiunile  sale.  Urmarea  fireascà  va  fi,  câ 
în  mâsura  în  care  o  permit  raporturile  eco- 
nomice,  consumul  sà  poatà  fi  satisfâcut  în 
modul  cel  mai  simplu,  ramonai  §i  ieftin,  cà  ast- 
fel  va  puteà  sà  aibà  loc  în  mod  automat  dis- 
tributja  de  càrbune  potrività  nevoiloraça  cum 
se  nàzueçte  §i  cà  chiar  actualmente  prému- 
nie cârbunelui  vor  suferi  o  importantà  redu- 
cere,  dat  fiind  cà  marele  comerj  eu  cârbuni, 
pe  care  N  face  adesea  în  oraçele  mari  si  co- 
rnerai mic,  va  gàsi  prin  utilizarea  întregei  sale 
organizatji  chiar  acum  solutja  necesarâ,  chiar 
eu  venituri  mai  mici,  ceeace  însà  poate  sà  facâ 
mult  mai  pu[m  pentru  comerUal  mic,  o  admini- 
stra^ economiei  cârbunelui  de  càtre  stat. 
Dacà  statul  vrea  sà  intervie  ca  sà  reguleze 
comerhal  eu  càrbune,  atunci  aceasta  trebue 
sà  aibâ  loc  pentru  un  timp  trecâtor,  pânâ  la 
deschiderea  granijelor  si  înlâturarea  greutà- 
;  |i!or  de  import,  pentru  ca  aprovizionarea  ce- 
lor  mai  importante  grupe  de  consumatori, 
ca  drumurile  de  fier,  afacerile  pentru  apro- 
vizionare,  etc.  sà  se  facà  în  mod  sigur  prin 
darea  de  comenzi  de  furnizare  minelor,  §i 
pentruca  controlul  preturilor  sà  se  facâ  încâ 
printr'o  autoritate  de  stat.  Un  atare  control 
se  va  înlàturà  bucuros  în  cazul  unui  corner^ 
eu  càrbune  fàcut  cum  trebuie.  Totuçi  în  tôt 
ceeace  priveçte  restul  trebue  sà  se  nâzuiascâ 
spre  o  cât  mai  grabnic  posibiià  eliberare  a 
comertului  eu  càrbune, 

Cuvant  de  tncheire. 

Ca  încheere  încâ  vreo  câteva  cuvinte  rela- 
tive la  cercetarea  cârbunelui  ca  obiect  al  im- 
pozitelor.  Nu  e  nici  o  îndoialà  cà  statul  nu 
poate  pierde  din  vedere  un  atare  articol  de 
consum  cum  este  càrbunele  pentru  acoperi- 
reâ  cheltuelilor  sale.  Forma  potrività  pentru 
ca  statul  sâ-çi  asigure  partea  sa  din  càçtigul 
afacerilor  eu  càrbune,  nu  constâ  în  sociali- 
zarea  cârbunelui  eu  imensa  sa  apârâturà  ci 
în  aplicarea  unui  impozit  asupra  cârbunelui 
cum  este  în  Germania.  Un  atare  impozit  a- 
supra  cârbunelui  ocazioneazà  chetlueli  de  în- 
casare  de  nebàgat  în  seamà  çi  va  procura 
statului  fârà  rizic  o  sumâ  pentru  acoperi- 
rea  cheltuelilor  sale  mult  mai  mare  decât 
socializarea  comertului  eu  càrbune  ;  pe  de 


altà  parte  industria  çi  consumul  vor  râmàne 
libère  de  pericole  çi  zdruncinàri,  pe  care 
ni  le  pun  în  cale  o  experientâ  pripitâ  çi 
fârà  pObibilitàtj  de  prevedere  a  consecintilor 
pentru  organizatja  nnastrà  economicâ  çi  asa 
atât  de  mult  slâbità. 

Emigrarea  în  Statele-Unite  nord- 
americane 

D-l  G.  Diniitriu,  ataçatul  nostru  comer- 
cjal  la  Viena,  ne  trimite  urmàtoarea  irtte- 
resantà  informafiiine,  extrasâ  din  Handels- 
muscum,  eu  importantà  actuald  $/  pentru  noi: 

Indatà  dupâ  pràbusjrea  monarhiei  delà 
Dunârc,  când  lipsurile  economice  au  nâvàlit 
asupra  clâsei  de.  mijloc  §i  au  lâsat  fârà  pâine 
o  sumâ  de  existente  sau  amenintâu  a  le  des- 
ràdâcinà  în  cel  mai  scurt  timp,  crescù  si  se 
là tî  tôt  mai  vertiginos  în  întreaga  republicâ 
austriacâ  nevoia  emigràrii,  ca  §i  cum  ar  fi 
fost  vorba  de  a  scàpà,  pe  cât  mai  repede 
eu  putinfà  dintr'o  casâ  aprinsâ,  salvând  restul 
averii.  Privirile  se  îndreptarâ  mai  întâiu  asu- 
pra statelor  sud-americane,  Argentina  çi  Bra- 
zilia,  unde  în  trecut  atâteâ  familii  din  fc£n - 
ropa  au  ajuns  la  bunàstare,  dacà  nu  la  bo- 
gàt,ie.  Si  când  apoi  la  începutul  anului  acestuia 
venirà  de  acolo  scrisori  desperate,  din  cari 
adevàrul  vorbià  neschimbat,  sj  din  cari  afla- 
ràm,  cât  de  deplorabil  eçuaserâ  ac{iunile  de 
stabilire  aie  celor  trimiçi  acolo  de  unele  so- 
cietâti  austriace  de  emigrare,  o  oarecare  de- 
samàgire  a  luat  locul  însufle|irei  pentru  ^ara 
libertâtii,  Argentina  sj  pentru  Brazilia  ci 
pàdurile  ei  seculare. 

Nevoia  de  emigrare  s'a  simh't  însà  imediat 
atrasâ  din  altâ  parte,  anume  de  càtre  pietile 
muncitore§ti  din  vest  §i  nord. 

Indatà  însà  atunci  guvernele  {àrilor,  asupra 
cârora  privirile  se  îndreptaserâ,  unde  în  urma 
strâmtoràrii  populatiei  se  oferiau  din  bel§ug 
materii  brute  precum  çi  mijloace  de  traiu 
pentru  cei  lipsiji  de  mijloace  de  traiu  §i  de 
lucru,  puserà  o  stavilà  pentru  emigrarea 
stràinilor,  prin  norme  înâsprite  de  imigrare 
prin  urmare  ne  fiind  posibiià  nici  o  imigrare 
în  nici  o  directje,  Austria  oferà  §i  âzi  (la  un 
an  dupâ  pacea  delà  Saint-Germain)  tabloul 
îngrijoràtor  al  unei  foriâre{e  îm_  resurafe  din 
toate  pârfile. 

Atunci  se  incepù  iaràçi  împletirea  firelor 
vechi  între  Austriaci  çi  „unchiul"  din  Statele  U- 
nitc  nord-americane.  Nu  s'ar  crede  de  nimeni, 
ce  numàr  mare  de  Austriaci,  au  rudenii  çi  pri- 
(  etenii  deci  ajutàtori  în  Statele  Unité.  Aceastà 
|    tmpresic  am  cà§rigat-o  din  scrisnrile  gâta  de 
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ajutor, -pe  cari  ni  le-a  fâcut  accesibilc  lègà- 
turiie  de  partide.  Putem  afirmà  în  mod -cu- 
ra jos,  câ  al  cincilea  doritor  dispus  la  imigrare, 
care  a  cercetat  biroul  vienez  de  informa{iuni, 
are  u  rudenie  sau  un  protector  în  Statele 
Unité.  Numai  de  nu  ar  mai  exista  si  aici, 
„dacà"  si  „însâ„.! 

Dificultàf ile  de  diferitc  feluri,  cari  sunt  în 
niunientul  de  fatà  legate  de  o  astfel  de  emi- 
grare  sj  pe  care  în  multe  cazuri  o  fac  im- 
posibilâ,  constat!  în  rcstrângerile  pasapoartelor 
Statelor  Unité,  cari  trebue  sa  mai  râmânà  în 
vigoare  încâ  pentru  un  an  dupâ  restabilirea 
stàrii  de  pace  (a  ratficàrii)  £(Luàm  câte  ceva 
dupà  foaia  de  informatiuni  a  oficiului  impé- 
rial de  emigrare  din  Berlin,  No.  8  din  15 
Aprilie  1920). 

Inainte  de  toate  imigrarea  strâinilor  mai 
înainte  dusmani,  a§à  darâ  sj  a  celor  aus- 
triaci,  este  în  gênerai  încâ  interzisà,  astfel  câ 
consulatele  americane  nu  pot  prevedeà  pa- 
sapurtu!  strâinilor  eu  viza  prescrisà  de  lege; 
(la  noi  misiunea  americanà  în  Viena,  I,  ctaje, 
Èisenpîatz  3);  misiunea  americanà  e  autori- 
zatà  a  face  aceasta  numai  în  cazul,  când  va 
fi  împuternicitâ  în  mod  sigur  de  càtre  ofi- 
ciul  american  al  externelor  (State  Departa- 
ment)  la  vizarea  respectivului  pa§aport. 

Objinerea  acestei  autorizàri  formeazâ  acum 
dificultatea  capitalâ,  care  se  opune  imigrârii 
Austriacilor  în  Statele-Unite  §i  pe  care  nu- 
mai acela  ar  fi  în  stare  sà  o  înlàture,  care 
are  rudenii  sau  cunoscuti  în  America,  cari 
sunt  gâta  sà-i  fie  spre  ajutor  la  obtjnerea 
numitei  vize  de  paçaport  sj  care  la  nevoie 
ar  garanti  chiar  pentru  dânsul.  Pe  làngâ  a- 
aceasta  se  poate  observa  în  mod  anticipativ 
cà  hotàrîrea  definifivà,  dacâ  un  emigrant  ob- 
tjne  permisul  de  intrare  sau  nu,  urmeazà 
abia  dupà  sosirea  sa  îniportul  american  din 
partea  inspech"ei  de  port  (oficiul  imigrârii). 
Numai  aceia  deci  pot  sperà  sâ-§i  ajungâ 
scopul,  cari  au  în  America  (Statele  Unité) 
rudenii  sau  prieteni. 
x  Se  recomandà  prin  urmare  : 

1.  ta  aceastà  rudenie  sau  prieten  sâ  in- 
tervinà  în  mod  corespunzàtor  pe  lângà  ofi- 
ciul american  de  externe  (State  Département). 

2.  Sa  prezinte  la  inspectjunea  portului  sau 
la  comisarul  imigrârii  din  New-York  mai  în- 
tâiu  un  certificat  de  sprijinire  în  scris  sj  în- 
târit  prin  juràmânt  (affidavit),  în  care  sà  se 
noteze  numele  sj  adresa  imigrantului, ,  vasul, 
pe  care  càlâtrreçte  si  timpul'  prcvâzut  al 
sosirei. 

Afarà  de  aceasta,  reglementul  imigrârii  mai 
confine  o  série  de  puncte,  în  baza  càrora 


analfabefii,  cei  lipsifi  de  mijloace,  cei  eu 
nume  râu,  sj  personne  atinse  de  anume  in- 
firmitâfi  spihtuale  sau  corporale  sj  în  fine 
lucràtori  eu  contract,  sunt  exclusi  delà  imi* 
grare. 

Acesta  e  pe  scurt/cuprinsul  dispozitjuni- 
lor  imigrârii,  cari  în  practicâ  au  gàsit  felu- 
rite  aplicatjuni  §i  despre  cari  sunt  côpii, 
luate  dupà  scrisori,  §tiri,  comunicàri  ofici- 
oase  §i  alte  asemenea  informatiuni.  Cu  în- 
fiinjarea  acestui  sprijin,  s'a  pregàtit  urmà- 
toarea  càlâuzà,  pe  care  putem  s'o  numim  cara 
astfel  : 

Indicalie,  pentru  obtinerea  vizei  de  imi- 
grare pentru  Statele-Unite  nord-americane. 

1.  Rudenia  sau  prietenul  din  America,  deci 
ajutàtorul  sàu,  sà  se  prezinte  la  un  notar 
public  sj  acolo  sà  depunà  un  certificat  de 
garantje,  as, a  numitul  „ affidavit",  care  trebue 
sà  contjnà. 

a)  Câ  prezentatorul  cererei  e  cunoscut  de 
notar  ca  persoanà  fârâ  patâ,  §i  cà  e  cetâ- 
{ean  american  cu  toate  drepturile,  §i  anume 
cà  posedà  certificat  cetâjenesc  II  ; 

b)  Cà  el  se  afià  în  situatja  economicà  §i  se 
îndatoreazâ  deasushnepe  imigrantul  repectiv, 
pe  tôt  timpul  petrecerii  lui  în  Statele  Unité, 
în  a§â  fel,  ca  sà  nu  fie  spre  povara  comu- 
nitàfilor  americane,  în  vreun  mod  oarecare  ; 

2.  Ajutàtorul  american  iscàleçte  la  notar  o 
cerere  pentru  încuviintarea  imigrârii  pentru 
amintitul  austriâc. 

3.  La  cererea  prezentatâ  guvernului  ame- 
rican, ajutàtorul  e  citât  de  câtre  autoritate, 
ascultat  asupra  raporturilor  sale  §i  asupra  ru- 
deniei  sale  din  Austria  sj,  fàcând  abst  actie 
de  aeeasta,  cercetat  sj  de  autoritàtj  în  pro- 
pria sa  casâ  sau  pràvàlie  ;  aceste  autontàti 
supravegheazà  sj  controleazà  corectitatea  dâ- 
telor  indicate  de  dânsul.  In  câzul  când  aceste 
organe  vor  constata  de  corecte  datele  celui 
interesat,  cererea  va  fi  înamtatâ  Depar- 
tamentului  de  stat  în  Washington,  de  care  e 
pendinte  hotàrîrea. 

In  cazul  unei  deciziuni  favorabile,  depar- 
tumentul  din  Washington  va  trimite  permisul 
de  imigrare  misiunei  americane  din  Viena  (I,  - 
Etage-Eisen-Platz  3)  sau  depeçeazà  pe  chel- 
tuiala  ajutàtorului.  Misiunea  americanà  citeazà 
la  aceasta  pe  cei  încuviintat  sà  imigreze,  cu 
instructiunea,  ca  respectivul  sâ  prezinte  tôt 
dcodatâ  pa§aportul,  patru  fotografii.  certifi- 
catul  poli'tienesc  de  moralitate  sj  10  dolari 
în  banenote  americane. 
Aici  ar  mai  fi  de  observât  urmàtoarele  : 
1.  Numai  acele  persoane  din  America  pot 
'prezentâ  numitele  cereri,  cari  posed  certift- 
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catul  cctâ^enesc  II  ;  cinc  nu  a  ub\inut  încâ 
acest  document,  ràmâne  strâin,  chiar  dacâ 
dânsul  se  aflâ  în  posesiunea  certificatului  ce- 
tàtenesc  1  ; 

2.  Unui  austriac,  cârc  în  decursul  râzboiii- 
lui  mondial,  a  servit  fa  militârie,  guvernul 
nord-american  îi  interzice  imigrarea  ; 

3.  Restrictiunile  de  imigrare  mentionate  mai 
sus,  e  delà  sine  în^ehs,  câ  nu  se  aplicâ  la 
un  cetât,ean  american,  la  sotia  §i  copiii  mi- 
nori  ai  acestuia  (dacâ  acestia  din  urmâ  nu 
s'au  nâscut  înainte  de  timpul  încetâ|enirii  ta- 
tâlui  lor  in  strâinâtate)  ; 

4.  0  eventualà  petrecere  anterioarâ  în  Sta- 
tele-Unite  Nord-american  nu  scuteste  de  mi- 
grant de  observarea  prescriptjunilor. 

Agravarea  imigrârii  italiene  în  America 
de  Nord. 

(.Din  „Serviciul  transatlantic",  Berlin  1  lunic  192(li. 

Tratativele,  cari  se  continua  între  Italia  si 
America  de  Nord  în  scopul  atenuârii  dispo- 
zitiunilor  înàsprite  pentru  imigrare  in  Statele- 
Unite,  nu  au  adus  pânâ  acum  la  niciun  re- 
zultat.  Guvernul  american  se  pune  din  punc- 
tul  sâu  de  vedere  reprezentat  de  ani  de  zile, 
câ  imigrarea  analfabetjlor  trebuie  ïmpiedicatâ, 
§i  din  motive  de  politicâ  interna  si  imigrarea 
altorfeluri   de  puteri  de  muncà  trebue  res- 
trânsà  la  un  minim  posibil.  ludustria  nord- 
americanà  are  azinumârul  necesar  de  lucràtori 
învâ{ati  §i  neînvâfati,  dimpotrivà  statele  sudice 
aie  Americei  de  Nord,  cari  produc  céréale, 
strigâ  în  mod  évident  dupa  1  :râtori  de  camp, 
spre  a  puteà  sa  umple    ^ouna  de  lucràtori 
evadafi  spre  centrele  in^ustriale  în  decursul 
ràzboiului  §i  pentru  a  puteà  planta  din  riou 
tarinele  râmase  întelenitc  mai  multj  ani  dea- 
rândul. 

Ce  trebuie  sà  sti*  emigrantul? 

Râmâne  chestiuhea  importantâ  înainte  de 
plecare  : .  „Ce  valutà  am  sâ  iau  eu  mine  si 
de  unde  sâ  mi-o  procur  ?"  Râspunsul  aces- 
tor  întrebâri  se  va  da  avându-se  în  vedere 
portul  de  plecare.. 

Dacâ  avem  intenta  sâ  càiâtorim  prin  por- 
turile  italiene  Triest  §i  Genua,  vom  câlàtori 
mai  întâiu  spre  Tarvis  si  de  aici  pe  terito- 
riul.italian  peste  Pontebba-Udine  spre  Triest 
sau  apoi  spre  Udine-Mestre-Verona-Milano- 
Alexandria  spre  Genua. 

Un  emigrant  prevâzâtor  va  [n\c  aici  soco- 
tealâ  si  de  o  escalà  de  mai  multe  zile  în 
port  sj  va  trebui  sà  evalueze  îiitre^inerea  la 
cel  putjn  10  lire  de  persoanâ  zilnic.  Dacâ 
se  face  calâtoria  spre  porturile  olande/e,  Ams- 


terdam sau  Rotterdam,  atunci  se  va  îngriji 
pentru  calâtoria  pe  teritoriul  german  de  nûrci 
si  pentru  petrecerea  pe  teritoriul  olandez  de* 
bani  olandezk  Un  emigrant  vâ  trebui  sà  eVa-'  : 
lueze  cheltuelile  de  întretinere  pe  teritoriul 
olandez,  la  cel  putjn  3  fl.  olandezi  dé  per-- 
soanâ  pe  fiecare  zi. 

„Unde  îsi  procura  emigrant ul  valut ele 
strâine  ?" 

Exportul  de  coroane  germâno-austnace  e 
permis  pânâ  la  maximul  de  500,  fârâ  încu-  j 
viin{area  centralei  devizelor.  Dimpotrivà  lua- 
rea  de  sume  mai  mari  depinde  de  permisul:  1 
formai  al  centralei  devizelor  (Wien,  I.  Wip-  I 
plingertrasse  34),  care  totus  având  în  ve-  I 
dere  situatja  valiitarâ,  se  dâ  numai  pentru 
sume  proporfional  mici.  (1500-2000  k.  de  per- 
soanâ). Luarea  de  valute  strâine  incumbâ  ex- 
clusiv  centralei  devizelor,  fârâ  fixarea  unei 
granité  în  sus  sau  înjos.  La  sume  delà  1000 
k.  în  sus  sau  la  totalul  uneî  sume  valutare 
stâine  corespunzâtoare  sumei  actuale  de  1000 
k.  se  cere  si  aprobarea  autoritâtji  de  dare, 
instanta  I,  (administratia  de  dare,  respectiv 
câpitànatul  de  circumscriplie).  Toate  cererile 
de  aceastâ  naturà  trebuesc  prezentate  la 
ghiseul  IV  al  centralei  devizelor  prin  îonnu- 
lare  tipârite  cari  se  pot  obtine  în  mod  gra- 
tuit §i  în  24  ore  sunt  aranjate,  mimai  decât 
în  cazuri  serioase.'* 

Cercri  pentru  distribuirea  de  valute  si  cecuri 
streine  sau  pentru  trimitere  în  valori  strâine, 
pot  fi  prezentate  la  oricare  dintre  bâneile 
noastre  mai  mari  (membre  aie  centralei  de- 
vizelor). Toate  cererile  si  petitiile  sub'  libère 
de  timbru  si  se  recomandâ,  pentru  a  împie- 
dicà  întârzieri  sau  corespondentd,  cari  fà- 
pesc  timpul,  'ca  acestea  sâ  fie  predatc  în 
zilele  sâptàmânii  între  9  —  12  ore  la  ghiseurilc 
centralei  devizelor. 

§tiri  economice  din  Olanda. 

D-l  Victor  Stâtcscu,  agentul  nostru  co- 
mercial  la  Haga,  ne  trimitc  urmàtoarcle 
doua  interesante  informatiuni  : 

1.  Cota  oficiala  si  cursul  de  vinderc  >i 
cumpârare  la  Bursa  din  Amsterdam  pe  ziua 
de  29  August  J920. 

Cota  ^ 


Ciuiipliarc 

Vinder 

Dolari  

3,10 

3,12 

Lire  sterline   .  .  . 

.  11,12 

11,14 

lïanci  francezi  .  . 

.  21.70 

21,81) 

Mârci   .  •  •  •  •  • 

0,30 

0.35 

Lire  italiene    .  . 

1 4(2ô 

14,73 

Coroane  austriace 

1,33 

1.45 

Leul  româji  .... 

0,25 

0,75 

3,11 
11,13 
21.80 

6,32  ' 
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Dupa  cum  se  vede,  marca  a  sufcrit  o  noua 
scâderc,  celelalte  devize  meniihându-se  a- 
proape  la  acelaç  nivel  ca  la  mijlocul  luriei. 

In  Olanda  problema  refacerei  Austriei  pre- 
ocupâ  mult  cercurile  financiarc  sj  comerciale. 
D-I  Vissering  §i  Westerman  au  fâcut  adesea 
apel  la  inibativa  pârticularâ  în  sensul  de  a 
interveni  pentru  reorganizarea  economicà  a 
acestei  tari.  In  mai  multe  rânduri  s'a  încer- 
cat  a  se  veni  în  ajutorul  populaflei  înfome- 
tate  sj  mullime  de  copii  dm  Viena  $i  alte 
centre  mari  au  fost  trimisi  în  Olanda. 

Acum  însâ  sub  impulsiunea  d-lui  Wester- 
man, Rotterdamsclie  Bankvereeniging  a  fon- 
dât o  bancâ  de  „Reconstituire  a  Austriei", 
eu  un  capital  de  10  milioane  de  fionni,  care 
se  pare  câ  va  ïiincdonà  în  legâturà  eu  o  in- 
stituîie  financiarâ  austricà,  în  scopul  de  a 
reface  industria  austriacâ  §i  a  pune  în/  va- 
loare  „noui  surse  de  bogâtie".  Se  nadâj- 
dueste  ca  prin  aceastà  organi/are  sà  se 
poatâ  înfàptui  mult  din  programul  -de  acti- 
vitate  propus  de  économisai  olandezi,  atât 
pe  terenul  financiar  cât  fi  pe  cel  industrial 
si  comercial.  '■ 
'  Rotterdamsclie  Bk.  Vereeniging  n  a  cerut 
concursul  grupârilor  financiare  din  Amster- 
dam, cari  aveau  cele  maf  strânse  legâturi  eu 
Austria,  dar  este  probabil  ca  §i  în  Amster- 
dam se  va  înjgliebà  o  instituée  similarâ, 
care  va  conluçrà  eu  prima  în  plin  acord. 

2.  Revista  Bursei: 

Publicatiile  financiare  constata,  câ  pànâ 
acum  (la  finale  lunii  August  a.  c.)  valorile 
coloniale  se  bucurau  de  favoareâ  publicu- 
Iui,  celelalte  valori  fiind  mult  mai  putin  ce- 
rute.  De  câteva  zile  însâ  se  observa  un 
reviriment;  valorile  petrolifere  ocupà  pn- 
mul  rang  în  Bursâ,  ele  se  ridicâ  pe  zi  ce 
frece  ei  sunt  obiectul  principal  al  atenbunei 
publicului,  mai  eu  seamâ  actiunile  «Konin- 
klijke". Cu  toate  câ  importanta  emistune 
.  fâcutà  de  aceastâ  socictate  international 
este  de  data  foarte  recentâ,  oferta  acbunilor 
este  relativ  restrânsâ,  circumatantâ  care  aratâ 
câ  atât  în  stràinâtâte  cât  si  la  Bursa  olan- 
dezâ,  publiai!  are  mare  încredere.  în  viitorul 
industriel  petrolifere  §i  nu  cautâ  a  se  des- 
face de  valorile  sale,  cum  s'a  întâmplat  cu 
toate  valorile  cari  au  fost  negociate  în  ul- 
tima  vreme. 

Detinâtorii  actiunilor  nu  cautâ  sâ  le  nego- 
fbieze 'fiindcâ,  se  svoneçte,  câ-.  în  curând  va 
fi  încâ  o  emisiune,  care  va  asigurà  oare 
cari  avaniagii  détjnâtorilor  de  actjuni  vechi. 
Pânâ  acum  aceste  svonuri  n'au  fost  nici  con- 


firmate,  nici  desminjlte.  Totu?  -un  corespon- 
dent  delà  (1Côte  Européenne"  spune  câ  într'un 
interview  ce  l'a  avut  cu  un  leading-person- 
nage  al  Societâtii  „Koninkli]ke",  acesta"  n'ar 
fi  desmint.it  svonul  de  mai  sus. 

De  altfel  o  hduà  màrire  a  capitalului  soc 
„Koninklijke".  care  ca  si  ..Standard  Oil  Com- 
pany", îsji  intinde  zilnic  activitatea,  nu  pare 
de  loc  improbabilâ. 

Cursul  actiunilor  Koninkliike  s' au  ridicat 
delà  666  la  746,  §i  toate  celelalte  societàtj 
aliate  au  urmat  acela§  ascendent  («Dordrecht"; 
„Moera  Enim"  ;  „Consolideerde"  etc.). 

Alâturi  de  petrolurile  indoneziene,  cele  rô- 
màne§ti  au  avut  o  foarte  apreciabilâ  urcare 
în  ultimile  zile  alâturi  de  Consolidate,  care 
s'au  urcat  delà  261  la  280,  „Steaua  Ro- 
inânâ"  s'a  ridicat  delà  153  la  169  ;  „Orion" 
delà  75-81,  (Orion  au  fost  negociate  mai 
mult  pentru  Haga).  Ridicarea  petroliunlor 
române  se  atribue  declaratjei  fâcutâ  de  gu- 
vernul  bolcevic,  câ  .  va  respectâ  frontierele 
României,  |tire  care  a  potolit  temerile  pro- 
duse,  acum  câtàva  vreme,  când  se  ràspân- 
dise  zvonul  câ  România  mobilfzeazâ  armata 
pentru  a  preveni  un  eventual  atac  din  par- 
tea  armatelor  bolcevice.  Poate  câ  §i  succe- 
sele  poloneze  au  contribuit  în  oarecare  mâ- 
surâ  la  ridicarea  acestor  valori. 

Se  spune  aci  câ  „La  Banque  de  Paris  et 
des  Pays-Bas"  ar  fi  cumpârat  100.000  ac- 
tiuni  „Steaua  Românâ",  care  constituesc  ma- 
ioritatea  capitalului  acestei  societâfei.  Aceastâ 
Bancâ  ar  fi  cumpârat  actiunile  pe  comptul 
societâ|ei  Koninklijke,  fapt  demn  de  remar- 
cat,  de  oarece  Guvemul  Roman  dâdus e  con- 
trolul  technic  alStelei  Române,  lui  Standard 
Uil  Co.,  cârcia  H  si  vândusc  productiunca 
integrald  din  anul  trecut. 

Dacâ  vesteâ  se  confirma,  Koninklijke  este 
de  fapt  proprietara  Stelei,  care  mâreçte  sfera 
de  activitate  §1  interesele  olandeze  în  Ro- 
mânia, capitalul  olandez  fiind  cel  mai  im- 
portant în  exploatârile  petrolifere  din  a- 
ceastà  |arâ. 

Vestea,  câ  în  indiile  olandeze  se  anunta 
grève,  la  diverse  culturi  a  fâcut  ca  valorile 
acestora  sâ  se  rcsimtâ  în  Bursâ. 

Dupâ  çtirile  sosite  sâptàmâna  trecutâ,  Uniu- 
nea  Fabricanfilor  de  zahâr  n'a  satisfâcut  nici 
o  cerere  a  lucràtorilor,  de  oarece  patronii 
sunt  de  parère  câ  mi§câr.ea  asocia|iunei  lu- 
cràtorilor este  absolut  revolu|ionarâ  ?i  vizeaza 
distrugerea  industriel  sucriere>  Stirile  sosite 
•sunt  însâ  contradictorii;  se  pare  însâ  ca  în 
unele  parti  în  |ava,  greva  este  declarata,  îar 
în  alte  parti  intieprinderile  funclioneaza  în 
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mod  normal.  Aceste  §tin  au  fâcut  ca  acjiu- 
nile  zahârului  sâ  aibà  multe  fluctuatii,  asa  H. 
V.  A.  care  s'a  ridicât  delà  810  la  825,  a  câ- 
zut  dintr'odatâ  la  792  §i  s'a  ridicat  apoi  pânà 
la  810,  a  fost  apoi  înregistratà  o  scàdere 
pânà  la  793  §i  au  sfâr§it  la  cursul  de  796. 
Celelalte  valori  au  avut  fluctuahi  analoage. 

Institutiunile  de  crédit  indoneziene  au  ur- 
mat  §i  de  fluctuatiile  valorilor  culturilor  : 
Banca  de  Cornert,  a  variât  între  287  sj  294 
si  a  avut  in  ultimele  zile  290.  Cu  toate  acestea 
,,Hadelsmaatscha  pij"  cu  toate  sguduirile  su- 
ferite,  a  încheiat  cu  un  curs  superior  celui 
delà  mijlocul  lunei,  235  f. 

Tutunurile  au  fost  putjn  cerute  ;  se  cons- 
taté însâ  o  oarecare  fermitatc  pentru  princi- 
palele  întreprinderi  :  Oude  Deli  ;  Rotterdam 
Deli  sj  Deli  Batavia  ;  cele  dîntâiu  s'au  ridi- 
cat delà  490  la  518,  iar  cele  din  urmà  delà 
485  la  499. 

Cauciucurile,  foarte  putjn  animate  ;  cerc- 
rea  promitea  câtre  mijlocul  lunei  ;  câtre  sfâr- 
sjt  însâ  cererea  a  fost  nulâ  sj  târgul  absolut 
neglijat. 

Valorile  minière  au  fost  destul  de  bine 
cerute,  mai  aies  Ost-Borneo,  în  urma  vestei 
de  mârirea  productjei,  care  a  fost  în  luna 
lulie  de  4.000  de  toite. 

Liniile  de  navigâtje,  cele  mai  cerute  au 
fost  cele  indonesiene  sj  dintre  acestea  Java- 
China-Japan  lijn.  Holland  Amerika  foarte 
pufin  cerute. 

Dintre  valorile  industriale,  singurele  care 
au  înregistrat  o  ridicare.au  fost  lâmpile  Phi- 
lips, aceasta  în  urma  §tirei  câ  se  va  da  un  di- 
vidend  intermediar  ;  celelalte  valori  au  fost 
âproape  complect  neglijate. 


3.  Starea  recoltei  în  Glanda  pe  1919 
1920 

Darea  de  seamà  de  mai  jos  asupra  stârei 
semânàturilor  în  prima  jumàtate  a  lunei  lulie 
a.  c,  a  fost  întocmità  de  Comisia  Régala  a 
Agriculturei,  dupà  datele  procurate  prin  Di- 
rectia  Agriculturei  si  Institutul  Olandez  Mé- 
téorologie. 

Supralata  în  Hectare 
1920  1919 

Grâu  de  toamnà   55,583  54,845 

„     „  primâvarâ   7,517  11,098 

Secarâ   197.724  196,188 

Orz  de  toamnâ   14,205  13,640 

„    „  primâvar.1   8,283  10,060 

Ovàz                                    .  158,564  154,587 

Hrisca  (sarazin)   6,957  7,339 

Total  ....   448,852  447.757 


Supraiata  in  hectare 
1920  J9J9 

Bob  ssi  fasole  oloaga    21.698  24,165 

Mazâre   26.517  32,352 

Fasole  pe  araci   10,375  16,867 

Total  ....     58,590  73,384 

Rapita  -  4,571    .'  6,797 

Mustar  roèti   677  211 

galhen                      .  .  1,317  393 

Carvi   971  609 

Menispernia   1,332  88 

In   21.643  8,560 

Tutun                               ...  394  409 

Mei  pâsâresc,  .  .,   1,112  260 

A  lté  spete  nespecificate  ....  3,303  3,469 

Total   35,320  20,796_ 

liisâmân{ari  agri-  si  liorticole  .  .  5,451  5,388 

Cartofi   170,437  172,179 

Sfecle  de  zahar   63,468  49,538 

Sfecla  furajerâ   33,458  34,644 

Màzârica  (navettes)   10,426  9,753 

Morcovi  si  napi  pentru  nutret  2,074  1,967 

Cicoare   890  700 

Ceapa   2,252  2,301 

Altj  bulbi  si  tubercule   969  2.293 

Total  ....   283,974  273,375 

Trifoiu  „ -  .  .  .  .     38,383  39,158 

Livezi  artificiale   11,881  11,027 

Alte  furaje   9,005  6,399 

Total  ....     59,269  56,584 

Total  gênerai  890,456  877,284 

Dupa  cum  se  vede  din  cele  de  mai  sus, 
suprafata  cultivatâ  în  1920  este  cu  13,172  ha., 
mai  mare  ca  în  1919.  In  1919  suprafaja  de 
feren  afectatâ  culturei  cerealelor  a  fost  mult 
mai  întinsà  decât  în  anii  precedenfi  sj  cele 
aproape  1.000  ha.,  în  plus  din  anul  acesta 
aratâ  cà  întinderea  acestei  culturi  se  mâre§te 
în  chip  satisfâcâtor. 

Doua  culturi  mult  superioare  câ  întindere 
sunt  inul  si  sfecla  de  zahàr;  inul  este  cultivât 
anul  acesta  pe  o  întindere  de  21.643  ha., 
adicâ  cu  13.083  ha.,  mai  mult  ca  anul  trecut, 
iar  sfecla  de  zahàr  pe  o  întindere  de  63.486, 
adicà  cu  13.930  ha.,  mai  mult  ca  în  1919. 

O  regresiune  se  observa  la  fasole,  mazâre 
si  rapijâ,  cel  dîntâiu  având  un  minus  de 
î 4.749  ha.,  iar  rapifa  de  2.226  ha. 

Temperatura  s'a  mentjnut  în  gênerai  favo- 
rabilâ  tuturor  culturilor  alât  în  lunie  cât  §i 
în  lulie.  Grindina  a  fàcut  pagube  în  tinutul 
Overijsel  în  ziua  de  12  lunie  c.  Pe  alocuri 
ploile  prea  dese  au  fàcut  ca  pàioasele  sâ  ia 
o  cre§tere  prea  mare  si  au  fost  culcâte  la 
pâmant.  Inul  în  càteva  regiuni  a  càpâtat  ru- 
gina,  récolta  lui  se  va  face  anul  acesta  mai 
de  timpuriu  ca  de  obiceiu  în  regiunile  acestea. 
Toate  aceste  pagube  sunt  de  pu(inâ  impor 
tanjà  si  se  poate  spune  cà  p.înâ  acum  re- 
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colta  este  satisfâcâtoare.  Cartofii  cari  ftisesera 
notaîi  în  Iunie  70,2  acum  au  fost  nota^i  76, 
deci  récolta  lor  va  fi  foarte  bunà. 

Récolta  fânului  a  fost  anul  acesta  foarte 
bunâ,  âtât  cantitativ  cât  sj  calitativ. 

Iatâ  notârile  în  cifre  aie  recoltei  la  20  lulie 
1920  (Cifrele  de  notare  aie  recoltei  încep  eu 
100  excelent:  90  foarte  bine;  70  bine;  60  sa- 
tisfâcâtor;  50  mijlociu;  40  sr.b  mediocru;  30 
râu;  10  foarte  râu,  compromis). 


Gràû  

.  77,3 

Menisperma    .  . 

.  70,0 

Secarà   

73.9 

Carvi 

70,8 

Orz  de  toamnà  . 

.  70,1 

Muçtarul  ... 

65,9 

<■   „  primâvara 

69,0 

Cartofii  ... 

76,0 

Hri§cà  

66,1 

Sfecla  de  zahàr 

71,7 

Ovâzul  

7?  5 

Sfecla  furajerâ 

.  70,2 

Fasolea  .... 

70,1 

Ceapâ   

Cicoarea  ... 

70,4 

Mazârea  ... 

68,1 

73,2 

Bobul  

61,2 

Trifoiul  rbfti  .  . 

73,5 

Inul  

69,0 

Trifoiul  alb  .  .  . 

76,6 

Meiul   

69,9 

Lucerna  .... 

.  71,5 

Rapifa  

71,2 

Livezile  artificiale 

.  77,1 

Fànul    .  .  .  ; 

80  4 

Direc|ia  Agriculturii  dâ.  notarea  generalâ  a 
recoltei  67,  dar  dupa  curfi  se  vede,  cele  mai 
principale  semânàturi  au  peste  70. 


Congresul  interaliat  pentru  construc- 
tiuni  de  clàdiri  urbane  si  sistemati- 
zarea  oraçelor. 

D-nul  Gr.  Mthâescu,  atasatul  no  s  t ru  co- 
mercial  la  Londra,  fiind  însârcînat  de  entre 
Ministerul  de  Industrie  si  Comert,  ca  sa 
reprezinte  România  la  congresul  de  mai  sus, 
ne-a  trimis  un  voluminos  si  documentât  ra- 
port,  din  care  extragem  urinât oarele  inte- 
resante  date: 

Nu  exista  tara.  în  lame,  —  eu  deosebire 
dintre  cele  29  ce  au  trimis  delegatj  la  „Con- 
gresul  interaliat  pentru  construcfiuni  de  clà- 
diri urbane  si  sistematizarea  oraçelor",  ce  s'a 
tinut  la  Londra  în  cursul  lunii  lunie  a.  c.  — 
care  sa  nu  sufere.  greaua  povarà  a  rezolvirei 
marei  chestiuni  a  Jocuinfelor". 

Statele-Unite  aie  Americei,  Indiile  apusene, 
Anglia,  Olanda,  etc.,  fàrâ  a  mai  cita  Frania, 
Belgia  sj  alte  tari,  cari  au  avut  atât  de  mult 
de  suferit  din  cauza  destrucfiunilor  râzboiu- 
luj,  —  au  profitât  de  ocaziunea  ce  li  se  ofereà 
de  acest  Congres  pentru  a  scoate  un  puter- 
nic  strigât  de  alarma  pentru  grâbirea  —  eu 
un  moment  mai  curând  —  a  rezolvirei  aces- 
tei  problème.  Peste  tôt  lipsa  de  Jocuin$c  pen- 
tru muncitorime  §i  clasa  mijlocie  este  atât 
de  mare,  încât  iirfjiativa  privatâ  —  sustinutà 
sj  ajutatâ  de  guverne  —  s'a  trezit  sj  a  si  în- 
ceput  sâ  luo-eze  în  unele  $ri  rriAi  de  mult, 


în  altele  mai  de  curând  —  la  construirea  de 
asemenea  locuinfe. 

Dar  dacâ  în  toatà  lumea  se  strigâ  contra 
lipsei  de  locuinje  sj  mai  eu  seamâ  de  lo- 
cuinje  confortabile,  fârâ  îndoialâ  câ  Anglia 
poate  fi  socotitâ  ca  premergàtorul  sj  cea 
mai  pregâtità'în  rezolvarea  acestei  problème. 

O  prejioasâ  indicatiune  în  atribuîiunea 
acestor  calificative  i  se  cuvine,  prin  faptul 
cà  nu  cunosc  nicio  |arà  unde  societâfile  de 
construc|ii  sâ  fi  ajutat  —  sj  sâ  ajute  —  atât 
de  mult  ca  în  Angliâ.  Londra,  metropola  |à- 
rii^sj  am  puteà  zice  a  lumei,  prin  enormi- 
tatea  numàrului  de  case  construite  de  aceste 
societàtj,  ne  dâ  cel  mai  stra§nic  exemplu. 
Zeci  si  sute  de  strade  sunt  construite  eu  mii, 
zeci  de  mii  de  ciâdiri  da  acelas,  tip,  eu 
aceasj  arhitecturâ,  împâr[ealâ,  totul  în  sfârsit 
absolut  la  fe\ 

Starea  de  ràzboi,  a  îinpedicat  lucrârile  pe 
o  scarâ  mai  întinsâ,  scumpirea  materialului 
si  a  manoperei  au  fâcut  ca  aceste  lucrârisâ 
nu  câpete  extinderea  ce  comporta;  dar  fap- 
tul cà  râzboiul  le-a  cauzat  pagube  aproape 
neglijabile  si  acela  cà,  pe  lângà  plata  lu- 
cràtorilor  din  îabriciie  de  munitiuni, —  li  se 
procurâ  în  margihile  posibilità|ii  locuin^e  ief- 
the  în  apropiere  de  marite  centre  industrialc, 
unde  se  produceau  munitiuni  —,a  fâcut  ca 
mii  de  case  sâ  fie  zidite  chiar  în  timpul  râz- 
boiului,  aproape  în  întregime  construite  de 
guvern.  Societâjile  particiilare  de  constructii 
au  fost  principaiii  agent*  constructori  sj  de 
da<a  aceasta  ele  au  fost  plàtite  de  guvern. 
Actualmente  chiar,  initjativa  privatâ  secon- 
deazà  puternic  autoritàyle  comunale,  care  în- 
chee  contracte  pentru  sute  sau  mii  de  con- 
structii pe  un  p'-e|  déterminât  sj  eu  *pro- 
barea  guvernului  s'a  prevâzut  clauza,  câ  ceia 
ce  va  costà  peste  pretul  convenit  (pânâ  la 
un  procent  de  8 — -10  va  t'i  suportat  de 
guvern. 

In  afarà  de  obicinuitele  chestiuni  interne, 
autoritâtilc  comnale  au  deschis  campanii  extra- 
ordinar  'de  bine  sustjnute,  pentru  subscrierea 
la  împrumuturi  pe  bonuri  (Housing  ponds) 
pentru  construiri  de  case  si  nu  am  auzit  nici 
odatà  ca  vreuna  din  aceste  campanii  sâ  nu 
aibâ  ca  rezultat  strângerea  de  sume  îndestu- 
làtoare  pentru  constructii  —  rezuliatc  absolut 
satisfâcâtoare. 

' .  ■ .  \  ■  -  -  ■  *  * 
Revenind  la  lucrârile  Congresidui,  aie  câ- 
rui  desbateri  au  durât  douâ  zile,  în  patru 
sedinte,  sj  au  fost  prezidate  de  Ministrii  Sâ- 
nâtâtiî  din  Anglia  si  Franta,  Lord  Astor  sj 
d-l  Lépreux,  chcstiunile  la  ordinea  zilci  au 
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fost  foarte  putin  inimeroase  §i-  nici  de  cum 
eu  caracter  de  po'.iticà  generalâ,  ci  numai 
chestiuni  pe  carc,  Consiliul  National  al  cons- 
trucîiunilor  de  locuinte  §i  întoemire  de  prJâ- 
nuri  de  oraçc  voeçte  sà  le  generalizeze,  ceeace 
■în  Anglia  s'a  §i  început.  Astàzi,  în  Anglia, 
nicio  construefie  sau  niciun  lot  de  case  mun- 
citoresti  sau  ieftine  nu  se  zideçte  decàt  dupà 
planurile  si  eu  avizul  acestui  Consiliu,  care 
are  planuri-tip  întoemite  prin  concurs  ;  ma- 
terialul  este  recomandat  tôt  de  el  si  eu  foarte 
mi ji  variatii  preturile  sunt  uniforme.  Inde- 
plinirca  acestora  de  altfel  nu  este  grea,  îiîtru- 
càt  în  atest  „Consiliu  National"  figureazâ 
numele  tuturor  persônagiilor,  cari  sj-au  fâcut 
din  chestiunea  rezolvâriî  proble  d  locuinte- 
lor,  un  idéal  pentrU  a  cârui  îndeplinirc  lu- 
creazâ  în  mod  sârguitor  si  aprbape  totdeauna 
dezinteresat.  Aproape  nimeni,  în  aceste  con- 
siiii,  locale  sau  centrale,  nu  primeste  vre-o 
platâ,  afarà  bine  înteles  de  personalul  de 
birou. 

fn  prima  çcdintâ  prezidata  de  d-nii  Ad- 
dison,  Ministrul  Sânâtâtii  din  Anglia,  si  parte 
din  a  douu,  prezidata  de  Ministrul  Sânâtâtii 
din  Franta,  fiecare  condueâtor  de  delegafie 
a  rostit  câte  o  cuvântare  rezumativâ,  expu- 
nând,  càt  mai  pe  scurt  (nu  mai  mult  de  10 
minute  fiecare)  situatia  de  fapt  si  legalâ  din  . 
tara  lor  acum,  dupâ  ràzboiu,  si  pe'  cât  s'a 
putut  aràtând  intentiunile  guvernelor  §i  mà- 
surile  luate  sau  proiectate  (mai  eu  seamâ 
législative  si  financiare),  pentru  rezolvirea 
chestiunei,  aràtând  mijloaccle  de  lucru  §i 
modul  cum  se  intentionea/â  a  se  preîntàm- 
pinà  costul  mereu  crescând  al  coastr.uctiilor. 

Frima  chestiune  la  ordinea  zilei  a  fost  de- 1 
zideratul  urmàtor  : 

„Congresul  este  de  pàrere,  ca  fiecare  gu- 
vern  sà'  fie  invitât  sâ  ia  màsuiïle  lçgislative 
,  (si  la  nevoie  chîar  financiare)  pentru  pfe? 
pararea  unei  linii  de  conduità  de  urmat  pen- 
tru o  politicà  nationalâ  de  construçîu.  Un 
asemenea  prograin  sà  fie  exécutât  pe  cale 
de  cooperatie  între  Stat  de  o  parte,  si  au- 
toritâtile  locale  (comunale)  si  àlji  agenti,  cu- 
prinzànd  si  întreprinderile  particulare,  de 
altâ  parte. 

Mai  départe,  Gmgresul  este  convins  ca  ' 
un  asemenea  program  aplicat  întoemai  ar 
augura  într'un  interval  de  20  de  ani,  fie- 
cârei  familii  o  locuinfâ  convenabilâ  întj'uri 
loc  (împrejurime)  agreabil". 

Au  urmat  oarecâri  discutinni  asupra  aces- 
tei  chestiuni,  sj  s'a  ajuns  la  conclura  de. a 
se  face-  o  asemenea  iuvitare  guvernelor  rc- 
prezentalc,  dnr  de  oarece  mai  era  nevoie  de 


oarecari  studii  si  puncte  de  indicat,  a  ràmas 
ca  d-1  Lépreux  din  Bruxelles,  preçedintele 
efectiv  al  Congresului,  sâ  se  ucupe  eu  com- 
plectarea  acestei  chestiuni  si  cât  se  va  pu- 
teà  mai  curând  sà  se  urganizeze  un  nou  Con- 
gres la  care,  îutre  alte  cliestiuni  urgente,  sâ 
se  redacteze  si  expedieze  aceastâ  invitare. 

A,  doua  chestiune  a  lost  : 

„Congresul  recunoscând  cà  tïpurile  §i  pla- 
nurile pentru  locuinte  trebuesc  fixate  de  fie- 
care tarâ  in  rap  )rt  eu  conditiunile  climate- 
rice  §i  altele,  are  convingerea  câ  toatâ  lumea 
recunoaste  câ  fiece  familie  într'o  lume.civi- 
lizatâ  trebue  sà  aibâ  un.drept  nediscutat  la 
un  tip  minimum  de  confort  acasâ. 

Mai  départe,  cà  Congresul  este  de  parère 
cà  fixarea  tipuriîor  este  o  chestiune  de  în- 
teres  national  si'si  exprima  pàrerea  francà  de 
a  se  pievedeà  fiece  locuintà  pentru  o  fa- 
milie normalâ  eu  trei  camere  de  culcare,  ca 
un 'minimum  de  trebuintà  într.'o  hune  civi- 
lizatâ. 

Aceastâ  chestiune  a  dat  na§tere  la  desba-' 
teri  lungi  „pentru"  si  „contra"  redactmnei. 
Foarte  multj  delegati  §i-au  spus  pàrerea  lor, 
câlâu^it'i  de  obiceiurile,  educatiâ  §i  posibi- 
litatea  satisfacerei  .nevoilor  în  tara  fiecâruia. 

Delegatii  Finlandczi  si  Sucdezi  au  sustinut 
cà  ceeace  se  întelege  prin  minimum  în  An- 
glia, pentru  tàrile  lor  constitaesc  dacâ  nu  un 
lux,  dar  o  chcltuialà  prea  mare  pentru  con- 
structie  si  apoi  alta  pentru  întretinere,  mai 
eu  seamâ  în  timpul  iernei,  acolu  unde  îer- 
nile  sunt  lungi  si  grêle. 

In  concluzie,  delegatul  suedez  a  propus 
sâ  se  modifiée  rezolutia  în  sensul  cà  în  loc 
de  trei  camere  de  culcare  sà  se  spuna  „con- 
form  conditiilor  locale". 

Dcleuatui  Dariez  recunoaste  câ;  în  tara  sa 
idealuf  este  acesta  (3  camere  de  culcare) 
însâ  de  ocamdatà  si  acolo  se  gâseste  ca 
constitue  un  lux. 

Delegatul  Olândez  propune  sâ  se  moditice 
în  sensul  de  a  se  prevedeâ  „locuri  separate 
de  dormit  pe  sexe". 

D-1  Adams,  delegatul  Gmadian  a  sushnirt 
prevederea  unei  bâfla  fiecare  casâ,  pe  lânga 
camere  de  culcare  separate  pentru 'pann^ 
si  altele  pentru  fiece  sex  al  eopiilor. 
'  ln  sfàrsit,  dupà  foarte  aprinse  si  lungi  ths- 
entiuni,  s'a  ajuns  lâ  hotâràrea  defimtivà.  Pà- 
rerea care  a  prédominât  a  fost  ca  paragraful 
privitor  la  prevederca  camerelor  de  culcare 
sà  fie  raodificat  în  sensul  urmàtor  :  - 

„Sà  se  prevadn  odài  de  culcare  eu  spaniu 
de" àer  necesar,  .impus  de  expert  liecàrci 
târi  in  parte  si  dormitoarele  sâ  fie  separate 
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pentru  ficcare  sex  al  copiilor,  ce  crcsc  îm- 
preunâ". 

I ii  ceeace  privesje  func|ionarea  unei  bâi 
în  fiece  casà,  pentru  fiece  familie,  iarâsj  s'a 
discutât  mult,  dar  s'a  admis  la  sfârsjt  ca, 
în  vederea  situa{iunilor  locale,  aceastâ  nece- 
sitate  sà  fie  împlinità  prin  prevederea  ca  : 

«Inlesniri  separate  sà  fie  prevâzute  pentru 
fiece  familie  sau  comunitate,.  conform  obi- 
ceiurilor  fiecârei  tari  sj  conform  prevederilor 
ce  vor  fi  stabilite.de  exper^ii  locali. 

Asupra  acestei  chestiuni,  Congresul  nu  a 
luat  o  hotârîre  definitivâ,  desi  sefii  delega- 
|iunilor  au  admis-o  în  întrunircà  dimuntea 
Congresului.  Desj  în  Anglia  principiul  se 
aplicâ,  totus,  chestiunea  va  fi  din  nou  studiatâ 
si  discutatâ  la  viitorul  Congres  care,  conform 
invitajiunei  càlduroase  a  delegâ^ilor  Guver- 
nuiui  italian,  ar  urmà  sà  se  \inâ  la  Pasjele 
anului  viitor  19-1  la  Roma  (chestiunea  râ- 
masà  în  suspensie). 

Ln  sus^inerea  motivclor  pentru  aprobarea: 

a)  finei  câmere  de  dormit  separatâ  pentru 
pârinti,  iar  altele  separate  pentru  copii  pe 
sexe  ; 

b)  a  condihuriilor  de  higienà  în  care  casele 
sà  fie  amenajate  —  sj 

c)  pentru  prevederea  unei  bài  pentru  fie- 
care  familie,  sau  a  uneia  pentru  o  comunitate, 
conform  obiceiurilor  din  fiece  farâ,  —  d-1 
Adrige,  secretarul  gênerai  al  Consiliului  Na- 
tional pentru  locuinte  si  planuri  de  sistema- 
tizarea  oraselor,  à  invocat  sj  un  motiv  lio- 
tàrîtbr  când  a  spus  cà:  „Am  dat  milioane 
de  vie$i  pentru  apârarea  principiilor  civili- 
zatiunei  sj  am  cheltuit  miliarde  pentru  pro- 
curare de  miiloace  de  distrugere.  A  sosit 
timpul,  credem,  câ  dâm  pu|in  si  pendu 
constructii  de  case  pentru  clasa  munciloare, 
care  face  si  ea  parte  din  lumea  care  luptâ 
pentru  un  train  mai  bun  si  mérita  sà  fie 
salvatâ  din  ghiarele  boalelor  molipsitoare, 
aie  mizeriei,  etc. 

,  Ce  în.-eamnâ  chcltuiala,  ce  va  necesità 
captarea  sj  aducerea  unei  ape  bune  de  bàut 
î/itr'o  localitate,  când  calculât  este  câ-dacâ 
un  pârinte  de  familie  moare,  sotia  sj  copii 
lui  râmân  o  sarcinà  peiitru  comunitate,  care 
cheltuesje  eu  întretioerea  lor  (dându-le  un 
foarte  mic  ajutor),  incomparabil  mai  mult 
decât  ar  fi  fost  cota-parte  a  mortului  în 
cheliuiala  de  amortizat  pentru  aducerea  apei 
în  satul  lu??" 

A  treia  chestiune  si  ulti'rhn,  ce  a  fost  dis- 
cutatâ, a  fost  aceea  a  planuriior  de  întoemit 
|  pentru  asanarca  sj  înt'runnisctarea  oraselor. 
In  motivarea  uecesitâtii  de,  a  se  înfrumu- 


sefà  orasele  eu  grâdini  sau  terenuri  de  re- 
crea{ie  (pentru  sporluri,  odihnâ  si  luminâ), 
delegaîii  americani  sj  în  spécial  dclega|ii 
englezi  au  sustinut  câ  chestiunea  Iocuinjelor 
depinde  foarte  mult  de  plânuirea  asezârei 
sj  sistematzarea  oraselor.  !  Trebuesc  întoc- 
mite  planuri  sistematice  si  rationale  pentru 
construirea  oraselor,  în  caz  contrariu,  Cam- 
pania  susli.iutâ  de  Guvernul  englez  sj  dusâ 
eu  atâta  îndârjire  de  autorità^ile  comunale 
nu  va  da  un  rezultat  satisfâcâtor  bànesje, 
întrucât  rentabilitatea  banilor  ce  s'ar  subscrie 
nu  este  ademenitoare  sj  nici  sigurà.  Trebuie 
sà  se  cearà  descongestionarea  oraselor  si 

.  organizarea  pàr|ilor  mârgina§e  dupâ  un  anu- 
mit  plan  bine  întoemit  sj  peifect  studiat. 

Un  delegat  englez  a  fâcut  observa^ia  (desi 
oarecum  nu  toemai  justâ),  câ  englezii  sunt 
perfeefi  în  legisla^ia  respectivâ,  dar  foarte 
slabi  si  fârâ  énergie  cànd  este  vorba  de 
construit.  Este  îtisâ  absolutà  nevoe  ca,  pe 
làngà  legisla|ie  sâ  ai  sj  planul  stabilit  con- 
form nevoilor  de  tôt  felul  (higieniçe,  econo- 

,  mice,  etc.)  fârâ  de  care  rezolvarea  chestiunei 
'va  merge  foarte'  grèu.  Ceeace  trebuie  este 
înainte  de  orice  „sistematizarea  oraselor". 

Delegatul  american  aratâ  cà  în  foarte  multe 
din  centrele  industriale  din  America,  Iocuinfele 
clasei  niijlocîi  (functionari)  §1  muneitorimei 
au  curte  de  jur  imprejur,' grâdini  de  flori  si 
zarzavaturi,  încàlzire  centralâ,  luminâ  electricâ 
si  bae  sj,  cà  procentul  ce  lor  ce  locuesc  in 
asemenea  case  proprii  este  de  77  %  sj  câ 
în  scurtâ  vreme  si  restul  de  23  %  vor  aveà 
casele-  lor. 

Pentru  ovmai  repede  propagare  si  reusitâ 
a  ideii  censtruirei  de  asemenea  case,  s'a 
gàsit  de  Congres  câ  numai  cànd  Guvein.il 
va  participa  ca  tovaràs  co-interesat  eu  auto- 
ritâtile  comunale  si  chiar  eu  società|i  parti- 
cùlare,  construirea  de  case  va  progresà 
sim|itor,  întrucât  de  <>  parte  Guvernul,  iar 
de  altâ  autoritatea  comunalâ  ar  aveà  con- 
trolul  si  între|inerca  drumurilor  atàt  principale 
cât  si  secundare,  cum  si  supraveghérea  lu- 
crârilor. 

ln  concluzie:  Statul  trebuie  sâ  reglementeze 
amenajarea  oraselor  a  câror  executare  sj 
contre!  sà  cadà  în  sarcina  lui. 

Unul  dintre  delegaîii  englezi  a  fost  foarte 
mutt  aplaudat  când  a  spus  câ  dacà  Guver- 
nele  nu  vor  sà  aibâ  parte  interesatâ  în  aceste 
sôcietâtj,  sâ  lase  initiativa  privatà  sj  socie- 
tà^ile  sà  se  aranjeze  cum  vor  puteà  mai 
bine  —  si  ele  vor  rcusi  —  însâ  Guvernul 
sâ  hnpunâ  planul  de  exécutât  si  sà  controlcze 
stricta  lui'  nplicare  si  respectare. 
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In  rezumat,  acestea  au  fost  subicctele  ce 
s'au  discutât  de  Congres. 

Cecace  a  fost  mai  éloquent  însâ  decàt 
orice  discuh"une,  au  fost  vizitele  fâcute  la 


câteva  din  localitàtjle  mai  apropiâte,  unde 
construirea  de  locuinje  se  urmeâzâ  eu  mai 
mare  activitate  si  care  presintâ  un  iuteres 
\,  deosebit. 


OFERTE  SI  CERERI— OFFRES  ET  DEMANDES 

(Journal  No.  32.221  din  20  Septembrie  1920). 


ALLEMAGNE 

A.  Landvvirtschaftliche  Maschinen. 
Machines  Agricoles,  Instruments, 
Locomobiles 

1.  Ackerbau- Maschinen  Gesellschaft  mit 
Bèschrànkter  Haftung,  Bénin  No.  24,  Jo- 
hannis-Strasse  20.  Expurt  von  Ackerbau- 
Maschinen  „Sator",  die  sich  infolge  ihrer 
sinnreichen  Konstruktion  aïs  Drill-,  Hack- 
und  Breitsà'-Masch'rién  verwenden  lassen.  + 

2.  Ceres  Maschinenfabrik  Aktiengescll- 
schaft,  Liegnitz.  Hâekselmaschirieh,  Motorèn, 
Separatoren,  Riibenschneider,  Verbesserte  Ge- 
treidËreihigungsmaschinen,  Vichfutter-Schnell- 
dampfer,  Schubraii-Drillmaschinen,  Zweischa- 
rige  Pfluge,  Jauchepumpen,  Federzahn-Kulti- 
vaturen,  Trieure,  Dtingerstreuer,  Erntemachi- 
nen,  Heuwender,  Kartoffelgeràte,  Schrutmiih- 
len,  Eggen,  Ackerwalzeu  u.s.w.,  Gopel,  Riiben- 
schneider, Motor-Schmaldreschmaschinen  mit 
Reinigungr 

3.  Geilert  &  Ko.,  G.  M.  Il  H.  Fabrik  Land- 
wirtschaftl. Maschinen,  Kiei  Schleif-Feder- 
zahneggen  (Kultivatoren). 

4.  Motornflu^weiki  Miinchen  G.m.b.H., 
Miïncheh,  Perlacherstrasse  $.  Hxpojt  von 
Motoren,  Lokomobilen  fur  Landwirtschgft, 
Industrie,  Gewerbe,  und  Schiffahrr,  Rohôïmo- 
tore,  Motorpflilge. 

5.  Richter  &  Braun,  Stuttgart,  EhrenhaUte 
(i.  Sclincll-Schnrfer  ftlr  Hiickselmesser. 

<;.  Frank' sche  Handelsgesell  schaft,  Nie- 
derscheld  (Dillkreis).  Export  von  Pflugscha- 
ren  uud  Pflugriestcr  fur  den  Ban  und  die 
Wiederinstandsctzung  von  PfMgen.  S.  Nr.  141. 

7.  Alfred  Chut  &  Co.,  Wiesbaden  Ma;kt- 
pUtz  7.  Export  von  Milchseparatoren,  Pa- 
tentsensenhalter.  S.  Nr.  139. 

8.  Ko  s  mus  Ex  part  G.  ///.,  b.  H.  Niimberg. 
Expurt  landwirtsctiaftlicher  Maschinen  und 
Geràte,  S.  Nr.  138. 

9.  Deutsches   Orient  -  Hèndels  -  Sy/idikat, 


Berlin  W.  10.  Expurt  landwirtschaftlicher 
Maschinen,  S.  Nr.1  137. 

10.  Thiele  u.  Kohlsaat,  Import  &  Export, 
Hamburg  5.  Export  landwirtschaftlicher  Ma- 
schinen und  Geràte,  S.  Nr.  134. 

11.  /.  A.John  A.  G.,  Erfurt  Kversgehofen. 
Viehfutter-Dampfer,  Jauchpumpen,  Giess- 
kannen,  S.  Nr.  46. 

1 2.  Waren  Import  G.  m.  b.  H.  Berlin  N.W.  7- 
Export  landwirtschaftl.  Maschinen,  S.  Nr.  135. 

13.  Ed.  Weber,  Hamburg,  I,  Raboisen  5. 
Export  landwirtschaftl.  Maschinen,  S.  Nr.  16. 

14.  /.  Ernst  Heyer,  Elberfeld,  Aderstr.  13. 
Export  landwirtschaftl.  Maschinen,  S.  Nr.  22. 

15.  Albert  Ottenheimer,  Eiscngrasshand- 
lung,  Kôln,  Kaiser-Wilhelm-Krug  I.  Export 
landwirtschaftlicher  Maschinen,  S.  Nr.  21. 

B.  Eisen-  und  Stahlwaren,  Bleche, 
Drâhte,  Kleineisenwaren,  Werkzeuge, 
Schlôsser,  Messerwaren,  Spezial- 
maschinen. 
Fers  et  aciers,  outillages,  fils  de  métal 
quincaillerie  tôles,  coutellerie  machines 
spéciales. 

16.  Ed,  Web  en  Hamburg  I,  Raboisen  5. 
Ausfuhr  von  Stabeisen,  Eisenbleche,  Eisen- 
draht,  Nieten,  Schrauben,  Eisenwaren,  Werk- 
zeuge, landwirtschaftlichen  Maschinen  und 
Geràten,  Stahlwaren  Alluminiumwaren  etc. 

17.  Emii  Fenner,  Stahllager,  Berlin  S.  14. 
Stahldr.lhte,  Wcrkzeugstahl,  Stahlblechen  und 
snez.  in  Drahtseilen. 

18.  Ausfuhr- Vereinigung  D  eut  s  cher  Ver- 
zinkereien,  DiisseldorL  Kônigsplatz  23.  Vor 
dem  Kriege  ausgedehnte  Brziehungen  mit 
Rumànien.  Verzinkte  Eisenbleche  jeglicher 
Art  und  Form,  wie  Flachblcche,  Wcllbleche, 
Ffannenblechc  u.  dergt.  \ 

19.  A  Ludwig  Steinm-Jt  :\  Fabrik  erstklas- 
siger  Werkzeuge,  Essen,  Stcelerstr.  324. 
Export.   Spiralbohref  (Forets  hélicoïdaux), 
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Fraser  (Fraises),  Konushtllsen  (Mandrins  pour 
nïèclies  à  queue  conique),  Gewindeschneid- 
kluppeu  (Filières),  Bohrfuttet  (A\anchons  pour 
forêts),  Kaltsàgebl.itter  (Scies  à  froid),  Stahl- 
schraubenschlilssel  (Clefs  à  écrou),  Zangeri 
(Tenailles  Fonces),  Reibahlen  (Alésoirs),  Oe- 
windebohrer  (Tarauds),  Alessinstrumente  (In- 
struments à  mesurer). 

20.  Ernst  Fr.  Wêissfiogt  Me! ail  Schrauben 
und  Muttern-Fabrik,  Gera-Reuss.  Blanke, 
aus  dem  vollen  Material  gedrehtc  Schrauben, 
Muttern,  Fassonteile  konische  Stifte,  Stift- 
schrauben,  Unterlegscheiben  ftlr  Werkzeug- 
maschinenfabriken,  Waggon —  und  Lokomo- 
tivfabriken,  Eleklriiitàts-Gesellschaft  Arma- 
turenfabriken,  Apparatebauanstalten. 

21.  Albert  Oltenhe  mer,  Abteilung :  Eisen- 
grosshandiung,  Kôln,  Kaiser-Wilhelm  Ring. 
Ausfuhr  samtlicher  Walzwerks-Erzeugnisse 
und  Kleineisenwaren,  sàmtliche  Sorten  Stab-, 
Band-,  Universal-Profïleisen,  Grob-,  Miîtel- 
und  Feinbleclie,  sowohl  schwarz,  wie  aucli 
verzinhl  oder  verbleit,  Rohren,  Hufeisen,  land- 
wirtschaftliche  Gerate,  sovvie  srîmtlichc  g'An 
gige  Kleineisenwa  en. 

22.  /.  Ernst  Heyer,  Elberfeld,  Adersstr'. 
13.  Werkzeuge  wse  Bohrwinden,  Zangen  aller 
Art.  Bau-  und  MObelbeschlag  aus  Eisen, 
Messing,  Kleineisenwaren  aller  Art  nach  be- 
sonderer  Anfertigung,  '  Eisenbahriwagenmate- 
rial,  Jandwirtscatïiche  Maschinen  als  Culti- 
va toren,  Eggen,  Pfliige,  ftrner  Gerate  aïs 
Schaufeln,  Heugabf  In,  Sensenringe  aïs  Eisen- 
u.  Metallguss  in  allen  Formen  bearbeitet, 
Stahlwaren  als  Rasiermesser,  Rasierklingen, 
Rasierapparatc,  Bestecke,  Scheeren,  Kùchen- 
und  Brodmesser,  Aluminiumbestecke  und 
Aluminium  Kilchengerâte. 

'23.  Floreat-Werke,  Richter  &  Braun, 
Stuttgart,  Ehrenhalde  6-  Rohrschellen,  Flo« 
reat-Haken. 

24.  Damm  &  Ludwig,  Velbert,  Rfiald, 
Schloss-  u.  Beschlagefabrik.  Vorhângschlôs- 
ser,  Ueberfallen,  Riegel,  Sch napper  und  Tiir- 
schlosser. 

25.  Gebr.  Dickertmann,  Bielefeld,  F<brik 
f.  Winden,  Hebebockanlagen,  Krane.  Spc- 
zialfabrik  fil r  Hebezeuge.  Windenbau  :  Wïn- 
xlen  aller  Art,  insbesondere  Zahnstangenwin- 
den  mit  Stahlblechmantel  oder  Holzschdt, 
Lokomotivwinden,  doppelte  Sicherheitswin- 
den  mit  Schnecken-  oder  Râderantrieb,  Si- 
cherheitsbockwinden  fiir  Eisenbahnwagen 
U3w.,  Gleishebewinden,  Kabclwinden  aller 
Art,  Schraubenvvinden,  Schraubenschlitten-, 
Bauwinden,  Friktionswinden,  Wandwinden, 
Nietwinden  usw. 


Hebebockbau  :  Hebebockanlagen  fur  den 
Staatsbahribedarf,  Hebebockanlagen  ftlr  Stras- 
senbâhnèn,  ftlr  die  Zwecke  déi;  Industrie 
(Béhalterbâu,  Dampfkesselbau  usw.)  Ailes 
filr  Hând-  und  elektrischen  Betrieb,  mit  TrM- 
gern  oder  Konsoleti  als  Auflage  fiir  die  Last. 
Laufkrâne  bis  15.000  kg.  Tragkraff,  Spann- 
weite  bis  15  m.,  Drehk-rane  bis  7.500  kg. 
Tragkraft,  Kohlenladékrane  und  Ueberlade- 
krane  ftlr  Eisenbahnènï  Ailes  ftlr  Hand  und 
elektri>chen  Betrieb. 

26.  Max  Friedrich  &  Co.,  Maschinenfa- 
brik  u,  Apparatebau  f.  d.  chem.  Industrie  u. 
Keramik,  Leipzig- Plagwitz,  Zschochersche 
SU:  69.  Komplette  Einrichtungen  sowie  ein- 
zelne  Maschinen  und  Apparate  filr  die  Kno- 
chenverarbeitungs-,  L«  im-.  Gélatine-,  Diinge- 
mittel-  und  Abfàlle  verwertungsbranche,  Kno- 
chenbicîcher,  Knoi  henmiihlen,  Knochenaufbe- 
rei  tungsmaschinen,  Waschtrommeln,  Entfet- 
tungsanlagen,  Enleimungsanlagen,  Sichtmr- 
schinen  usw.,  Zerkleinerungs-  und  Vermal- 
lungsmaschinen  fiir  jede  Leistung  und  allé 
Verhaltnisse  nebst  sàmtlichen  Hilfsmaschinen, 
Steinbrecher  sowie  Btecher  sâmtlicher  Kon- 
struktionen,  Miihlen  aller  Art,  Sieb-  und  Sicht- 
maschinen,  Waschmaschinen,  Mahlmaschinen, 
Schlammapparate,  Laugeapparate,  Transport- 
und  Hebervorrichtungen,  Elevatoren,  Kratzer- 
transporteure,  Schnecken,  Transportbander, 
Harkenfransporte  ure,  Beschickungsapparate, 
komplette  Einrichtungei  sowie  einzelne  Ma- 
schinen filr  die  Rauchwarenzurichterei  und- 
fàrberei,  Walken,  Tonnen  aller  Art,  Klopf- 
maschinen,  Kratzmaschinen,  Btlrstmaschinen, 
Scheermaschinen,  Scheertiicher,  Farbmiihlen. 

27.  Bach-  Steindruck-Schnellpresse/i- 
Fabrik  Bohn  &  Heiber,  Wiirzburg.  Export 
von  Druckmaschinen  und  Buchdmckschnell- 
pressen. 

28.  Biihler  &  Schnell,  Fabrikation  u.  Ver- 
trieb  feiner  Werkzeuge  und  instrumente. 
Tuttlingen  Wiirthemberg,  S.  Nr.  66. 

29.  Liesegang  &  Kosch,  G,m.b.H.  Ham- 
burg,  Mùnckebergstr.  17.  Export  von  Eisen 
&  Stahlwaren. 

30.  Frank  se  lie  Handelsgesellschaft,  Nie- 
dersc/ieid,  DWkreis.  Export  von  Rohguss 
fiir  Maschinenfahriken  nach  be*.  Modellcn, 
S.  Nr.  i4I. 

31.  Julius  Phiiipp,  Hamburg  5,  Steinthor- 
,  weg  6-  Export  von  Eisen  und  Eisenwaren, 

S.  Nr.  140. 

32.  Waren-import-GeseUschaft  M.B.H., 
Berl.n  N.  W.  7.  Export  von  Eisen-,  Stahl- 
waren, Werkzeuge n,  Aluminiumwaren,  S. 
Nr.  135. 
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\  33.  Ihiele  n.  Kohïsaat,  Impart,  Export, 
Hamburg  5.  Export  von  Ejsen-  und  Stahl- 
waren,  Werkzeugen,  Maschirten,  S.  Nr.  134. 

34.  Coqui  &  Reimers,  Hamburg  1.  Export 
von  Stahl-  und  Eisenvvaren. 

35.  Deulsclies  Orienthandels-Syndikat, 
Berlin  10.  Export  von  Stabeisen,  Blechen, 
Kïcineisenwaren,  Maschinen  aller  Art,  S. 
Nr.  137. 

35  a.  Koll  &  C-ic,  Remscheid-hasten. 
Sâgen,  Mcsser  und  Werkzeugfabriken,  Gattcr, 
Kreis,  Hobelmessçr,-  Wcrkzeuge  fiir  die  Holz- 
bearbeitung. 

i  36.  Kosmos  Export,  Hamburg,  Filiale 
Niirnberg,  Flaschenhofstr.  10.  Export  von 
Spezialmaschinen  aller  Art,  Wcrkzeuge  aller 
Art,  S.  Nr.  138. 

37.  Mamm  §  BaanpNach.  Schreibwaren» 
Grosshandlun  r,  Berlin,  Chausseestrasse  42. 
Stahifedern  a.  Biireaubedarf,  8.  Nr.  115. 

C.  Haus-  und  Kiichengerâte,  Armaturen, 
Luftung-  und  Heizung-,  Pumpen,  Be- 
leuchtungs-  und  Wâschereinèinrichtun- 
gen,  Eisenschrânke,  Waagen,  Spiel- 
waren,  Gold-  und  Silberwaren,  Glas- 

und  Porzellanwaren. 
"  Articles  de  ménage,  armatures,  venti- 
lation et  chauffage,  pompas,  éclairage 
pour  maison  et  voitures,  installation  de 
blanchisserie,  armoires  en  fer,  balances, 
jouets,  bijouterie,  orféverie,  argenterie, 

verrerie,  porcelaines. 

38.  y.  Flôrsheim  &  Solin,  Hamburg,  Diis- 
ternstr.  50.  Exporteure  fiir  cmailiierte  Haus- 
und  Kiichengerâte.  f 

39.  E.  Alisch  &  Co.,  Armatnren-und  Me- 
tallwaren-Fabnk,  Apparatebau,  Berlin  S  14, 
Kommandantenstr.  44  44a— 45.  Mineral- 
wasser-Maschinen,  Schaumwem-Apparate,  Kel- 
lerei-Machinen,  Obstbaum-Spritzen,  Bieraus- 
schrank-Apparate.  '< 

40.  Eisenhiittenwerk  Fricdr'chshiïtte,  J.  G- 
Wiedermann,  Greulich.  Sçhl,  Post  Grcms- 
dorf,  Bez.  Liegnitz.  Spezialitàt  emailliertc 
Kockgcschirre,  gusseiserne  spezial-emailliertc 
Badewannen,  Dauerbrandbfen,  Ofcnarmatu- 
ren,  gusseiserne  Gewichté,  Handelsgusswaren. 
Vor  dem  Kriege  niclit  unerheblich'T  Absatz 
nach  Rumanien. 

41.  Guss-  &  Annaturwerk  Kaiserslaute:  n 
A-G.,  Kaiserslautern,  Rhcinpfalz.  Armaturen  : 
fiir  Gas,  Wasser,  Dampf  und  Heizungen  vvie: 
Absperrschieber,  Feuerloschydranten,  Ventil- 
brunnen,  Anbohrmaten'al,  Kngelwassertôpfe 


„ System  Kaiserslairtcrn",  Rohreri  :  als  Icichfc 
schottischc  Abflussrohre  halbschwcre  detitsclie 
und  schwcre  deutsche  Abflussrohre,  ferner 
Pumpen:  Jauchepum'pen  „Tiïiimpf"  D.R.G.M., 
*  Jaudiepumpen  „Triumpliator"  D.  R.  P.  ang. 
kleinm  Wasscrpumpen  fiir  Kflcnén,  Hàfe 
Gàrteri  usw.,  SaugkHibe,  Russ-  &  Zwisehcn- 
ventile. 

42.  Karl  Egle  &  Saline,  G.m  b  H.,  Herd- 
fabtik,  Bruchsal.  Lieferung  von  Herden  von 
einfacher  bis  zur  Luxtisausïilrung. 

43.  Willielrn  Boier,  Metallwarenfabrik, 
Stockdorf-Muenchen.  Fahrrad-  Bestand-  und 
Zubehorteiie,  Haus-  und  Kiichengerâte,  Re- 
khme-  und  Zugabe-  Artikel  ans  Metall. 

44.  Adolf  Heerdt,  Frankfurt  a.  M.  Fabrik 
eiserner  Kleiderschranke,  Aktcnschrcinke, 
Werkzeugschrànke,  Heerdt-Regale  D.  R.  P., 
Beschlagteilé,  Schmiedeeis,  Regalleisten. 

45.  Aiexandenvzfk  A.  von  der  Nahmer, 
Aktien-Geseltechaft,  Remscheid.  Haushalt- 
Maschinen,  Haus  -  und  Kiichen  -  Gerate, 
Fleisch  -  Verarbeitungsmaschinen,  Wnrstfiill- 
niaschinen,  Brotschneidemaschinen,  Reibe- 
maschinen,  Mandelreibemaschinen,  Kaffee-, 
G'ewiirz-,  Schrot-  und  Maismiihlen,  Eisma- 
schinen,  Çisszerkl.  inerungs-Maschinen,  Eis"- 
zerkleincmngs  -  Werkzeuge,  Frueht-,  Saft-, 
Zitronen-,  F.'eisch-,  Fett-  und  Schmalzpresse, 
Bohnenschneider,  Haushalt-Wagen,  Personen-, 
Paket-,  Wagcn,  Waschmaschinen  und  Wring- 
maschinen,  Messer-  und  Gabelputzmaschinen, 
Gabelputzcr,  Waffeleisen,  Kopierpresseh, 
Christbaumstander,  Farbmiihlen  und  Schlcif- 

<  steine,  Kiichentische,  Alexanderwerk-Haushalt- 
motor  zum  elektrischen  Antrieb  von  Alex.n- 
derwerk  Haushaltmaschinen,  moderne  Einrich- 
tungen  fiir  Hôtel-,  Restaurant-,  Anstalt-  und 
I  Krankenhaus-Kiichen,  Kartoffelschalmaschinen 
„OCEANA"  fiir  Hand-,  Kraft-  und  elektrischen 
Betrieb,  Kartoffelwaschmaschinen.  Kartofiel- 
schneide-  und  Kartoffelquetschmaschinen, 
Kohlschneidemasehinen,  Reibe-  und  Schncide- 
maschinen,  Misch-  und  Knctmaschinen,  Pas- 
siermaschinen,  Kaffeemûhlen,  Aufschnitt- 
schneidemaschinen  usw.,  Maschinen,  Apparate 
und  We  kezeuge  fiir  Fleischerei,  Wurstfabri- 
kation,  Margarine- und  Fleischextrakt-Fabrikcn, 
Talgschmclzen,  Fleischschneide  -  Maschinen, 
Schnell-Fleischschneider.Wurstfull-Maschinen, 
Speck-Schneidcmaschineu,  Menge-Maschinen, 
Menge-Mulden,  Abschlag-Maschinen,  Schleif- 
steme,  Fleischwiege-Apparate,  Schmalz-,  Fett- 
oder  Grieben-Pressen,  Blutkannen,  Preffcr- 
milhlen,  Knochensagen,  Fettabheber,  Lâkes- 
pritzen  und  Lakepumpen  zum  Schnellpokeln 
des  Fleisches,  Alexanderwerk-Magiut-Metz- 
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gerstàhle  extra  feiue  Qualital,  Kopierpressen, 
Armaturen. 

46]  J.  A: John,  Aklien-Gcsellschaft,  Erfurh 
I^er'sgelrofcru  Fabrikaton  von:  „ VoIIdatiipf" 
Wasclimascliinen  fur  Hausgebraucli  und  An- 
stalten,  Wasclierci-Finrichtiirlgen  und  Desin- 
fektions-Anla&en,  drchharc  Scliornstein  -  & 
Ventilations-Aufsatze,  Lùftùngsanlagên,  Hei- 
zungsanlagen,  vcrzinkto  Badenwanncn,  eiserne 
Flaschcnkastcn  und  EiszcIIen  fiir  Brauereien, 
landvvirtschaftliche  Apparatc  vvic:  Vielifutter- 
Kippdampfor,  Vienfulter-Herddampfer,  Jaudi- 
pumpen,  Giesskannen. 

47.  Hermann  Nier,  Fabrik  fiir'Sfurm- 
Latemen,  Petroleum-Kocher  und  Metall- 
Ware/i  aller  Art,  Bïcrfeld  i.  Sa.  Export 
von  Sturmlaterncn  (Petroleum  und  Azetylen) 
sowie  Petroleuin-Kocliern.  In  der  Lage  grossie 
Quantitaten  kurzfristig  ab  Lager  zu  liefem. 

48.  Neukirche/i  &  Co.,  G.M.B.H.,  Diisseh 
dorf,  Dampf-  ûnd  Wasserarmaluren,  In- 
dustrie-Erzeugnisse  Vertreter  Grossindu- 
strieller  Werke.  Diisseldorf,  Hansahaus. 
Armaturen  fiir  Dampf-  Gas  und  Wasser, 
Badeofen,  Badwannen,  iiberhaupt  samtliehe 
sanitâre  Badeeinrichtungen,  Elektro-Techni- 
sches  Installation  material,  Elcktro-Technische 
Beleuclitungskorper,  Elektro  -  Medizinische- 
Apparate. 

49.  Fuldaer  Stanz-  &  Einaillicr-Werkc, 
F.  C.  Bellinger,  Futda.  Export  von  Haus- 
un;!  Kiicliengeratcn  in  emaillierter  Ausfuh- 
rung. 

50.  H enn-  Riemann,  Chemnitz-Gablenz, 
Çhèmnitz-Gablenz,  Fahrrad-  und  Kràftfahr- 
zeug  Beleuchtungen  und  Zubcli(">rtcile,  Signal- 
instrumente  fiir  Kraftfahrzeugç,  Azetylen-Tisch., 
Hange-,  Hand-,  Wand-  &  Grubenlampen, 
Schaffner-  und  Sturmlaterneti.- 

51.  Karl  Guhl,  Karlsruhe  i.  Baden,  Kai- 
serstrasse  114.  Ausfuhr  von  „Doppeltwa- 
scheklammern". 

'  52.  Ottensener Waagenfabrik,  Albert  Ess- 
manu  &  Co.,  Altona-Ottensen.  Waggon- 
waagen,  Fulirwerkswaggen,  Dezimalwaagen, 
Laufgewichtswaagen,  Vielnvaagen,  Federvvaa- 
gen  u.  s.  w. 

53.  Cari  Schenk,  Eisengicsserei  u.  Ma- 
schinenfabrik  Dannstadt,  Gesellschaft  mit 
beschrcinkter  Haftung.  Eichfàhige  Automa- 
tisée Waagen,  automatisclic  Wiege-  und 
Kontrollanlagen  fiir  aile  Zvvecke,  automatische 
Sclmellwaagen,  Waagen  jader  Art  mit  Wie- 
gebalkcn  Securitas  :  kein  Falsclivviegen  mog- 
lich,  Materialprilfmaschinen  Kurven  u.  Spiral- 
convevor  D.  R.  P.,  Elekrohangebahnen. 

53  a.  Feuerungstechm'k  G.  M.  B.  H.  Lud- 
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wigshafen  am  Rhcin.  Unterwitidfeuerimgeii- 
Qlfeuérungèn-Industriejle  ®fen-,  Ôlbrenncr  u. 
Olfeuerungsanlagen,  Urrterwiôdfeuërungen  ziir 
Verbreiinung  insbesondere  minderwer-tiger 
Brcnnstoffe. 

54.  Licsegang  &  Kosch  G.  m.  b.  H.,  Ham- 
burg 1,  Mônckcbergstr.  17.  Export  von  Glas — 
und  Porztllanwarcn,  S.  Nr.  143. 

55.  Frank'sche  Handelsgesellschaft,  Nie- 
dcrscheld' (Dillkreis).  Export  von  Zimmer- 
herzofen  und  Kiichen,  Kochgeschirrcn  aus 
Gusseisen,  S'.  Nr.  141. 

56.  Julias  Philipp,  Hambuig  5,  Steint- 
honveg  6.  Export  von  Hausstandsartikeln 
und  Kiicliengeratcn,  S.  Nr.  140. 

57.  Alfred  Clouth  &  Co.,  Warengross- 
handel,  Wiesbaden,  Markt  7.  Export  von 
Haas-  und  Kiiehengeraten,  Emaille-  und 
Aluminiumwaren,  S.  Nr.  139. 

58.  Paul  Bensdorf,  Mànhheim  C  2.  20. 
Vertretung  fiir  Haushaltungsgegenstande,  S. 
Nr.  142. 

59.  Kosnws  Export  G.  m.  b.  H.,  Niirnberg, 
Flaschenhofstr.  10.  /Export  cfeutclier  Indus- 
trieprodukte  fiir  Hahshalt  in  Glas,  Porzellan, 
Emaille,  Aluminium,  Alpacka,  opielwaren,  S. 
Nr.  138. 

60.  Coqui  &  Reimers,  Hamburg  L  Export 
von  haus-  und  Kiiehengeraten,  Emailleua- 
ren,  S.  Nr.  136. 

61.  Thiele  und  Kohlsaat,  Import  & 
Export,  Hamburg  5.  Export  von  Haas-  und 
Kiiehengeraten,  Einriclitungen  von  Spe/ial- 
fabriken,  S.  Nr.  134.        '  ' 

62.  Vereinigte  Chamottefabrike/i  G.m.b.H., 
Saarau  Kreis  Schwcidnitz,  Herstellung  von 
lndustrie-Ô/m 

63.  /.  Ernest  Heyer,  Elberfeld,  Aderstr. 
13.  S.  Nr.  22. 

D.  Feinmechanik,  Instrumente,  Uhreu, 
Fahrrâder,  Motoren,  Kunstliche  Glîeder. 
Mécanique  de  précision  instruments, 
horlogeries,  bicyclettes,  moteurs, 
membres  artificielles. 

64.  Motorenfabrik  Dannstadt,  Akticngc- 
sellschaff,  Kirschenallee  7-9,  Darmstadt. 

65.  Georg  Hartman,  Arfeld,  Schuhleisten- 
fabrik,  Arfeld  i.  Westf.  Schuhleisten  und 
kiinstlichc  Fiisse  und  Beine. 

65  a.  Friedrich  Lu  x  G.  M.  Il  H,  Ludwigs- 
hafen  am  Rhein  und  Mannheim.  Liefefant 
pr  Wassermesser  jeder  Grosse. 
-  66.  Biihler  &  Schnell,  Fabrikation  u.  Ver- 
trieb  feiner  Werkzeuge  u.  Instrumente, 
Tuttlingen.  (W'iirttemberg).  Reibnhlen  aus  la, 
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Werkzeuggusstahl  fur  Metallbearbeitung  in 
erstklassiger  hôhster  Pr.ïzisionsausfuhrung, 
Rasiçrapparate  nach  System  „  Gillette"  ver- 
silbert  und  gitt  geglânzt,  mit  gebogenetn  Profit 
aus  Messing  gearbéitet,  aïztfiche  Instrumente 
aller  Art. 

67.  Oebr.  Wichmann,  Berlin  NW.  6.  Karl- 
strasse  13,  Spezialgeschâft  fflr  Zeichen- 
material  und  Verm essimga-Instrume'nt en. 
Vermessungs  -  Instrumente,  Rechenmaschincn 
und  aile  Zeichengeràte  in  grôsseren  Mengen 
bei  Einhaltung  ganz  kurzer  Lieferzeten. 

68.  Otto  Fennel  Sohne,  Werkstâtte  fur 
Geodùtischc  Instrumente,  Cassel,  Kônigstor 
Nr.  16.  Vermessungsinstrumente  (Nivellier- 
instrumente,  Théodolite  und  Tachymeter). 

69.  Julius  Krdcker,  Fabrik  Jiir  Feimne- 
chanik  Ges.m.b.H.,  Neukôlln,  Pflilgerstr.  18. 
Fabnk  Neukôlln:  Fabrikation  von  feinme- 
chanischen  Apparaten  insbesondere  fUr  Elek- 
trote.  hnik,  drahtlose  Teegraphie  und  Auto- 
mobile, Fabrikation  von  Gewindeschneid- 
Werkzeugen,  Schnitten,  Stanzen,  Lehren  usw., 
Fabrikation  von  Kleinmaschinen,  Fabrikation 
von  Schrauben  und  Façonteilen,  Fabrik  Ber- 
lin, Alexandrinenstr.  137,  Laboratorium  und 
Fabrikation  von  physikalischen  Apparaten  und 
Lefvgeràten. 

70.  WHh.  Lambrecht,  Gôttingen,  Fabrik 
wissensch.  Instrumente,  Météorologie- Hy- 
giène-Industrie. Export  von  Hygrometer, 
(Feuchtigkeits-Messer)  Registrierinstrumenten, 
Barometer,  Thermometer,  Wettertelegraphen. 

71.  Uhrenfabrik  MHhlheim,  Millier  &  'Co., 
Miihlheim  o.  d.  Donau.  Weckeruhren,  Wand-, 
Stand-  und  Hausuhren  (Westminstei  schla- 
guhren)  exportieien  solche  bereits  von  dem 
Kriege  in  grossen  Quantitâten  nach  Rumanien. 

72.  Mumm  &  Zaum  Nachf.,  Schreibwaren- 
Qrosshandlu  ng,  Berlin,  Chausseestr.  42. 
Zirkel,  Schreibtischuhren.  > 

73.  Wilhelm  Baier,  Metallwarenfabrik, 
Stockdorf-Miinehcn.  Fahrrad  Bcstand-  und 
Zubehûrteile. 

73  a.  Gustav  Genschow  &  Co.,  Aktien- 
gesellschajt,  Hcimburg  1,  Sildseebaus.  Handel 
in  Waffen,  Munition  und  Jagdartikeîn. 

E.  Elektrischer  Bedarf. 
Articles  éléctriques. 

74.  Alfred  Cloutli  &  Co.,  Warcngross- 
liandel,  Wiesbaden,  Morktplatz  7.  Export 
von  Bijouteriewaren. 

75.  Paul  Bcnsdorf,  Mannheim  C  220 
Vertretung  fflr  Pforzheimer  Erzeugnissè 
(Gold-  und  Silberarbc  ten). 


76.  Kabel-  und  Gummiwerk  Eupen,  Ge- 
sellsc/iaft  ni  beochrdnkt.  Haftung.  Eupen. 
lsoîierte  Dnihte  und  Kâbel,  Spezialitat  ar- 
inierte  Bleikabel  bis  zu  den  hôchsten  Span- 
nungen,  Isolier-und  Stalilrohre.' 

77.  Elektrizitats- Bedarf  Eisa  Geier,  Hei- 
ddbcrg,  Hauptstrasse  33.  EJektr.  He'z-und 
Kochapparate,  sowie  moderne  Holzbeleucht- 
ungskorper. 

78.  Elektroteclinisclie  Fabrik  Offenbach, 
Offenbadi  a.  Main.  Elektrische  Apparate 
fur  Licht  und  Kraftanlagen. 

79.  Elektroteclmische  Fabrik  Schoellcr 
&  Co.,  G.  m.  b.  H.,  Spezialfabrik  Elek- 
trischer Metstnstrumente,  Frank furt  a.  M- 
Siid-  Volt-und  Amperemeter,  elektrische  Licht- 
schafter,  Erregersalz. 

79  a.  Osram  G.  M.  B.  H,  Kommandt'- 
gesellschaft,  Vereinigte  Gliihlampenfabri- 
ken:  Allgemeinc  EleJçtrizitàtsgesellscbaft 
Siemens  &  Halske  A.  G.  Osramwerke, 
Berlin  0  17,  Ehrenbergstr.  11—14.  Elek- 
trische Gliihlampen. 

89.  Licsegang  &  Kosch  G.m.b.  H,  Ham- 
burg  l.  Mônckebergstr.  17.  Ausfuhr.  von  Ka- 
bêin,  elektrotechnischen  Installationsmaterial. 

81.  Kosmos  Export  G.m.b.  H,  Niïrnberg, 
Flaschenhofstr.  18.  Export  von  Krafhtagen. 

82.  Warea  Impart  G.  m.  b  H.,  Berlin 
N.  W.  7:  Export  von  Radium-Leuchtartikeln 
und  elektrotechnischen  Artikeln. 

83.  'Neukirchen  &  Co.,  G.  m.  b.  Dussel- 
dorf.  Elektrotechnisches  Installationsmaterial, 
Beleuchtungskôrper,  elektromedizinische  Ap- 
parate. 

F.  Chemikalien,  niedizinische,  pharma- 

zeutische  Artikel 
Produits  chimiques  mèdicinals  et  phar- 
maceutiques 

84.  Urban  &  Le  mm,  Chemisclie-Fabrik, 
Charlottenburg,  Nonhendamm. 

84  a.  Urban  &  Lemm,  Chemische-Fabrik, 
Charlottenburg.  Nonnendamm.  „Urbin"- 
Schuhpaste  (schwarz  und  farbig)  in  Blech- 
dosen,  „Eulen-Creme"  (schwarz  und  farbig) 
in  Schraubglàsern,  „Tuba"-Reinigungscreme 
(farblos)  in  Schraubglàsern,  „Blcndol"  fli'iBi- 
ges  Metallputzmittel  in  Glas-  und  Blechfla- 
schen,  „Vaseline-Lederfett"  (gelb  u.  schwarz) 
in  Blechdosen,  „Lederappretur"  zum  Affri- 
schen  von  schwarzem  Ledcr,  „Urbanin"  zum 
Auffrischen  von  farbigem  Leder,  „Posa- 
Schwàrze-"  zum  SchwSrzen  von  Rohleder, 
„Stiefellnck 


85.  iïfedizinisches  Export-Haus  Félix 
Schmiedchen,  Bremen,  Phannazeulische,  ko$~ 
mctische  ^vna  chemisch-icchnischc  Spezia- 
litiiten.  Ausfulir  von  pharmazeutischen  Prâ- 
parat  n. 

86.  FV.4...C  van  der  Ltnden  &  Co.,  Farben- 
and  La  k-Fabrik,  Hamburç  27.  Spezial-Fa- 
brikate:  Trock  ne  Farben  fiir  Anstrichzwecke, 
Ôlïarben  feinst  geneben  in  a!Ien  Packungen, 
Em  li  lelackfarben  „Citolin"  und  „PFOtectohn" 
in  âllen  Farbtônen,  Schutzfarben  fiir  Eisen 
„EisenhautM  D.  R.  P.W.  Z.  Maschnenlackfar- 
ben,  Schiffsbodenfarben  ..Stern-Composition", 
Lacke  und  L'ackfarben  fur  aile  Zweuke,  Ôl- 
und  Spirituslacke,  .Sikkative. 

87.  Dr.  G.  Ebcrlc  £•  C-ie,  Chemische  Fa- 
brik,. Filrb-  und  Gcrbstoffe,  Stuttgart.  Le- 
derbeizen  und  Chromgerhstoffe,  Earbholz- 
extrakte,  Leder-  und  Textil  Ole,  Druckfarb- 
stoffe  und  Beizen  fiir  die  Textilindustrie. 

87  a.  Dr.  H  'inr.  Kônig  &  Co.,  Ges  mit 
beschrdnkt.  Haftung KommondUgeseUschaft, 
Chemische  Fabrik  Leipzig  Piagvitz,  Weis- 
senfclser  Strasse  75.  Liefern  Chemikalien  fiir 
sâmtliche  Verbrauchsgebiete. 

88.  5.  E.  GolJschmidt  &  Sohn,  Breslauf— 
Wien  l,  Chem  sche  Prodakte,  Fa/b.-  und 
Fettwaren.  Lieferantin  von:  Zinkweiss,  Zink- 
oxyd,  Li  hopone. 

89.  Pastilb  n-Fabrik,  Baden-Baden,  Ces. 
mit  beschr.  Haftung.  «Baden-tëadcner  .Pas- 
tillen". 

90.  Kolberger  AnstaVcn  fiir  Exleiïtfultur, 
W  th.  A  dialt  G.m.b.H..  Ostseebad  Kulberg. 
Aok-Hautpflegemittel,  Aok-Seife  und  Kosmo- 
dont-ZahnpfLgemittel. 

91.  Jjlius  Phitipp,  Hamburg  5,  Steinthor- 
weg  6.  Export  von  Chemikalien.  . 

92.  Paul  Ben>dorf,  Munnheim  C.  2.  20. 
Vertretung  fiir  Ther  nometer  und  Cjlasinstru- 
mente  fiir  aile  Zwecke  bes.  medizinischen 
Gebrauch. 

93.  Kusmos  Export  G  m.b.H,  Niirnbcrg, 
Flaschenhofstr;  10. 

94.  D-w:sch-es  Ortent-Handels-Syndikat, 
Berlin  W.  10.  Export  von  Pharmazeutiken, 
Drogen,  ParfUmerien. 

95.  Çoqui  &  Reimers,  Hamburg  /..  Export 
von  Chemikalien. 

96.  Thiele  &  Kohlsaat,  Import  &  Expor, 
Hamburg  5.  Export  von  Droguen  und  Che- 
mikalien. 

97.  CF.  Weber~A.  G-,  Chemische  Fa- 
briken,  Leipzig  -  Plagwitz:  Teer,  Aiytol, 
Emaille,  Asphalt,  Kitt,  Karbolineum, 

98.  A.  F.  Malchow,  Teerpjodukte,  Dach- 
pappen*Fabrik,  Mûnchen  25. 


G,  Baumaterialïen,  Teer,  Dachpappen, 
Fussbôden,  Steine,  Kittè,  Chamotte. 

Matériaux  de  construction,  gondien, 
carton  pour  toiture,  planchers,  pierres, 
ciment,  chamotte. 

* 

99.  Feuerfe^te  Produkte  fiir  die  hôchsteti 
Hit  dégrade,  Stellawerk-Aktiengesseil.  Rati- 
bpr  O.-S,  Postfach  4/..Feuerfeste  Steine 
aller  Art,  saurefeste  Auskleidui  gen  speziell 
fu»  Zellulosekocher,  saurefeste  Steine  und 
Kittsorten. 

1 00. .  Vereinigte  Chamotte  fabrik  en  vorm. 
C  Kuiniz,  G.m.b.H.,  Saarau  am  Kres 
Schwcidnitz.  Haben  séit  langen  Jahren  mit 
Rumânien  sehr  umfangre  che  Ges<-hâfte  ge- 
macht  u  d  solche  auch  neutrdm'.-s  wieder 
eingeleitet.  Litrf  ni  speziell  Chamotte-  und 
Silikaiiiate  iallen  fiir  die  Ofenbauten  sâmtli- 
cher  Industrien  und  Her.-4ellung  k<  mpletter 
Industrie-Ôfen,  Herstellung  von  Gusretorten- 
5fen  nach  eigenen  und'  anderen  bewâhrten 
Konstr-ktionen. 

101.  A.  F.  Malchow,  Teerprodukte,  Dach 
pappen  -  Holzcement  nnd,  Asphaltfabrik., 
Miinche n  25.  Asphalt-Dach pappen,  Isoiier- 
platten,  Carbulineum,  AusguBmaBe  fiir  H<  Iz- 

•  stockJpflaster,  Pflas.erkitt  und  T  nrôhrkitt. 

102.  C.  F.  Weber  Aktiengessh'schaft, 
Chemische  Fabrik  en,  Leipzig- Plagwitz,  Abt. 
Farben-Fqpriken.  Dachpappe,  Rexitekt,  teer- 
freier  Bedachungsstoff,  Teer,  Aiytol,  kalt  zu 
verarbeitender  Dachanstrichlack,  Emaillit, 
Anstrich-  und  Rostschutzmittel  fiir  aile  Ge- 
genstande  aus  Eisen,  Holz-  und  Mauerwerk, 
Asphalt,  Asphaltpapier,  Asphaltinplatfën  mit 
SpezialpappeneinIage,.Parketrasphalt,  Pflaster- 
kittv  GLaserkitr,  f  onrohrkitt,  ,  Linoleumkitt, 
Linoleum-Untcrlagspappe,  Tapezierer-Well- 
pappe,  Isolierpappe,  Holzzement,  Sttinkohlen- 
teerpech,  Karbolineum,  Obstbaiïm-Karbo- 
lineum. 

103.  Hannoversche  Stéinhôlzfabrik  „Famaa  l 
G.  m  b.  H.,  Hannover.  Fugenlose  FuÔbôden, 
Chlormagnesium,  Magnesit,  Holzmehl,  Erd- 
farben. 

H.  Textilwaren,  Striimpfe,  Filze, 
Bettfedern. 
Textiles,  bas,  feutres,  plumes  de  lit. 

104.  Paul  Fischer,  Mechanische  Weberel 
-  und  Grosshandel,  Lauenstein  (Hannover). 

Webwaren  ailer  Art,  insbesonderè*  /Zwirn* 
kleiderstoffe  und  înletts. 
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105.  G.  Paul  Leonhardt,  Drcsden  28, 
Frankenbergstr.  25.  (Seiden  Damenstrtimpfe). 

■  106.  Johannes  Voigt,  Çhemnitr,  Stollbcr- 
gerstr.  Î2P  Strumpfwaren. 

"107.  Martin  Hauer's  Wwe.,  Nurnberg,  . 
Zufuhrstrassc  20.  fcieferant  von  Filzen  zu 
technischen  und  gewerblichen  Zwecken.  Ein- 
kegesohlenkfabrik,  Lederwarenfabrik,  Reise- 
artikel,  Gamaschenfabrikâtiôn. 

108.  /  Schôpflich  &  Adler,  Bettfedem- 
Fabrik,  Mùnchen.  Bëzug  von  rohen  Bettfe- 
dern  und  Daunen. 

L  Leder-  und  Schuhwerke,  Treibriemeii. 
Peâusserfe,  chaussure,  courroies. 

109.  A.  Atmanspacher,  Ehrenfriedersdorf 
iJSa,  Fabnkation  feiner  Herren-  und  Damen- 
schuhwaren.  Vertreter  fDr  Rumânien,  Firma 
Max  Krainik,  Bukarest. 

.  1 10.  Wùtttembergische  Lederwerke  PauL 
Michaelis,  ;  Vaihingen  a.  d.  Enz.  Ausfuhr  von 
Chromoberleder-Bôxkalb,  Rindbox 
schwafz  und  farbig,  Chromlackleder-,  Futter- 
spalte,  Chromoberlederspalte,  technische  Le- 
der und  Chromriemenledeiv 

n  i.  Martin  hauers  Wwe,  Niïrnberg,  Zu- 
fuhrstr.  20.  Lederwarenfabrik,  Reiseartikel, 
Gamaschenfabrikâtiôn. 

112.  Lederfabrik  Durlach,  Herrmann  & 
Eitlinger,  Durlach  bei  Karlsruhe,  Baden. 
Râbrjk  ftlr  Schuhoberleder,  echt  Chevreux, 
schwarz' und  farbig,  Chevreaux,  Imitation 
(Chromgares  Schafleder)  ein  ArtikéJ;  der 
gerade  ftlr  den  rumânischen  Markt  besonders 
•geeignet  crscheint.  Ziegen-  und  Schaf-Lack- 
Leder,  Handschuhleder  Glacé,  Moccha  (z.  Z. 
Reh-Moccha)  Chair  aile  Sorten  weiB  und  ge- 
farbt  als  Tunkfarben  (Nappa)  Biirstfarben 
Chair,  Fârberei  flir  Glacé-  und  Mocchâ-Leder 
jeder  Art.  Als  Einkâufer  fur  :  Ziegen,  Zickel, 
Schaf-  und  Lammfelle. 

113.  Puck  &  Co.,  Mtona-Etbe,  Balata- 
und  Quttapercha-Werke,  Leder-  und  Ric- 
menfabrik. 

Export  von  Treibriemen  jeder  Art,  Leder- 
Rund-und  Kordelschnur,  Leder- und  Guh> 
percha-Manschetten  und  Dichtungen  jeder 
Art,  sâmtliche  Guttaperchaartikel. 

.  1 14.  Mvmm  &  Zaum  Nachf.,  Schreib- 
waren  Qrasshadlung',  Berlin,  Chaussee- 
strasve  4%,  Lederne  Bnreaubedarfartikel. 


J.  Papier-  und  Bureau-Bedarf,  Buch- 
druck-Maschinen. 
Papier,  matériel  pour  bureaux,  presses 
mécaniques. 

1 1 5.  Mumm  '  &  Z  a  u  m  Nachf.,  Schreib- 
warcn-Grosshar.dUmg,  Berlin  N  4,  Chàus- 
seestr.  42. 

116.  Rudolf  Schick  &  Co.,  Leipzig  Zen- 
trais  tasse  7/9. 

Loschpapiere-Briefpapie/e  in  Mappen  und 
Kassetten-  Geschaftskuverts,  Schullehrmittel.. 

117.  Bluen  &  Co..  Bcrlin-Schôneherg, 
Kolonnenstr.  26,  Kommandit-Gescllshaft. 
Farbbânder  ftlr  Schreib-,  Rechen-,  Addi- 
tionsmaschinen,  Kontrollkassen  und-  Typen- 
drucker,  Kohle-  und  Durehchreibpapiere, 
Wachspapiere  und  Farben  fur  Vervielfal- 
tigungszwecke,  Vervielfaltigurgsapparate,  Hek- 
tographentinte,  Biiro-Artikel.  Kennen  den  Be- 
darf  Rumâniens  auf  Grund  vielfacher  Reisen 
und  personlicher  Studien. 

1 1  ».  Kosmos  Export  G.  m.  b.  H.,  Niïrn- 
berg, Flaschenhofstr.  10. 

Export  von  Schreibwaren  und  Btirobedarf. 

1 19.  Liesegang  &  Kosch  G.  m-b.  H ,  Ham- 
burg  1,  Mônckebergstr-  17.  i 

Export  von ,  Bleistiften. 

120.  Alfred  Clouth  &  Co ,  Warengrcss- 
handel,  Wiesbaden,  Marktplatz  7. 

Export  von  Packpapier. 

121.  Bohn  &  Herber.,  Wiirzburg.  Buch- 
und  Steindruck-  Schnellpressenfabrik. 

K,  Lebens-  und  Futtermittel,  Saatgut. 
Produits  alimentaires  et  fourrages 
semences. 
Export  aus  Deutschland. 

122.  Weingrosshandlung  H.  I.  Millier, 
Heiligenstadt,  i.  Eichsfeld. 

Seit  dem  Jahre  1908  Heflieferant  des  ru- 
mânischen Vlofes. 

123.  Gabriel  Sedlmayr  >  Brauerei  ztirn 
Spaten,  M/inchen. 

124.  Hoffmann' s  Starkefabriken,  Ahtien- 
gescllschaft,  Bad  Salzuflcn  (Lippe).  Aus- 
fuhr von  Reisstàrke  'in  Paketen  und  in 
Karfbns,  Silberglanzstarke  (plattfertige  Reis- 
sttirk.6) 

125.  Tlùelc  &  Kohlsaat,  imporf  &  £x- 
v    port,  Hamburg  5.  Export  von  Saatgut. 

126.  Import  aus  Rumdnien. 

127.  Joseph  Bachrach  jr ,  Hamburg  36, 
Gr.  Bleichen  23,  Kaisergalerie. 

128.  S.Hirsch,  Worms,  Festhausstrasse  27. 
linportiert  Getreide  und  Futtermittel. 
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L.  Allgemeiner  Export  und  Import. 
Exportation  et  Importation  en  général. 

129»"  /ose/  Wdowinsky,  Char ko  w;  Kiew, 
Odessa,  Petersburg,  Moskau,  Wladiwostok, 
Warschau,  Wien,  Berlin  W.  9.  Potsdamer- 
strasse  4.  Generalvertretung  fiir  Deutsch- 
land:  Romig  &  Marx.  Unsere  Beziehungen 
zu  den  einheimischen  Industrie-  u.  Handels- 
k<-eisen  setzen  uns  in  den  Stand  den  Bediirf- 
nifien  der  Rumânischen  A4arktes  in  weit- 
gehendstem  Masse  entgegenzukommen. 

130.  „Mercator"  Handelsgeseilschaft  ni. 
b.  H.t  Fmchthof,  Brcmen  Allgem.  Export  & 
Import-Gescaft. 

131-  Tiedemann,  Quenzel  &  Co.  Hcm- 
barg  35,  Hohe  Bleichen  8—10.  Export- und 
%  Impbrtgescaft  aller  deutschen  Industriepro- 
*  dukte,  Import  von  Roiiprodukten. 

Mi  Export  und  Import  einzelner  Waren. 

132.  A.  J.  Feist  &  Co.,  Hatnburg,  Fer*  > 
dinandstr.  5.  Importfirma  von  Weinen  und 
Spirituosen,  Expprthaus  von  Halb-und  Fertig- 
fabrikaten. 

133.  Suddeutschc  Handelsver'eing'ing 
Àktiengesellschaft  (vollein^ezahlies  Âkticn 
(10.000.000  Mark)  Z  ml  raie  Konstanza.  B. 
Niederlasfangsn  :  Frankfurt  a1  M,  Mann- 
heim,  Hatnburg  und  Zurich  Technisches 

x  Einkaufsbiireau  :  Dortmund,  Télégramme  : 
Eshav,  Codes:  Car'owitz...  A.  B.  C.  5  th. 
Ed.  SeedienstchliisseL.  Bentley.  Lieber... 
Privât.  Einfuhr  von  Rostoffen  jeder  Art,  che- 
misch.  Techn.  Produkten  &  Lebensmitteln, 
Ausfuhr  sàmtl.  deutschen  Industrieerzeug- 
nisse  nach  allen  Welteillcn;  stets  grosse  greif- 
bare  Lagervorrate.  AlleinvertreHingt-n  erster 
deutscher  Werke  und  Fabriken,  Bankrefe- 
renzen  Rheinische  Creditbank^  Mannheim  ; 
Deutsche  Vereinsbank,  Frankfurt  Anfragen* 
erbeten  nach  Frankfurt  a/M.,  Taunusanlage 
4  a  M  lin.  ;  Korrespondenz  in  allen  Sprachen. 

134.  Thiele  &  Kohlsaat,  Import-Exnort, 
Hatnburg  5,.  Handelshof.  Langereihe  29. 
Export  von  Stahlwaren,  Eisenwaren,  Spiel- 
waren,  Aluminium-waren,  Emaillewaren,  Haus 
und  Kûchengeràte,  landwirtscha'ftliche  Mas- 
chinen  neben  Senscn,  Spaten,  Schaufeln, 
F:orkcn,  Rechcn  ete.  NâgeJ,  Drahtstifte,  Dro- 
gen,  Chemikalien,  Medizinflaschen,  Fieber- 
thcrmométer  Maschinen  fiir  die  Pâpierbear- 

«beitung,  Einrichtur.gen  von  Spezialfabrikcn 
wic  Kouseryenlabrikcn,  Ziegcleicn  etc..  Fehl- 
hahnen,  Maschinennadeln,  sowie  Nadeln  fiir 
Schuhmacher,  Satticr  ejc.  Mundharmonikas, 


Saatgut,  Zuckerriibensamen  etc.,  evtl.  gegen 
Kompensatiort  in  rumânischen  Produktèn. 

1 35.  Waren- Import-  G  es ellschaft,  M>  É. . 
H.,  Berlin  N.  W.  7,  Mittelstrqsse  51/52. 
Liefert  Lolinger  Stahlwaren,  landwirtshaftliche 
"Maschinen  und  Oerâte,  Werkzeugmaschineri 
und  Werkzeuge. 

!  36.  Coqui  &  Reitners,  Hamburg  1,  Monc^ 
kebergatr.  19,  („Die  Hanse").  Haben  bisher 
nach  Rumanien  Emaillewaren  aller  Art,  Haus- 
und  Kiichengerâte,  Stahlwaren,  Eisen-Kurz- 
waren,  Chemikalien  usw.  geliefert  Import  fûr 
aile  Produkte  in  welchen  Rumânien  lie- 
ferungsfâhig  ist. 

137.  Deutsches-  Orient-Handels-Syndicat, 
Bet  lin  W  W,  Genthin  er  Strass e  5  a. 

Export  von  Maschinen  aller  Art,  Stabeisen 
und  Bleche  sowie  Kleineisenwaren  jeder  Art, 
landwirtschaftliche  Maschinèn,  Pharmazeutika 
und  Drpgen,  Parfiimerien;  Import  von  ruma- 
nischen Landeserzeugnissen,  insbesonderc 
der  Erdtflgewinnung. 

138.  Kostnos- Export,  Hatnburg,  Filiale 
Nilrnber*,  Flaschenhofstr.  10. 

Import  aller  rumanischen  Produkte;  Ex- 
port  :■  Maschinen  und  zwar  Spezial-Maschi- 
nen  aller  Arten,  wic  fur  Tabakfabrikation, 
Zigarettenfabrikatknv  Seif enfabrikation*  Woll- 
fabrikation,  Cârtonagenfabrikation  etc.,  Werk- 
zeuge aller  Art  fiir  jeden  Betrieb,  landwirt- 
schaftliche Maschinen  und  Gerâte  aller  Art., 
Rbhprodukte  und  zwar:  aus  Finnland  Papier, 
Zellulose,  Holz;  aus  Schweden  Erz  und 
Teere  ;  aus  Italien  Sudfrilchte,  Felle,  Haute, 
Ledef,  Weine,  Ole;  aus  Brasilien  Hôlzer, 
Gummi,  Rindertalg,  Reiherfedern;  deutsche 
Industrieprodukte  :  fur  Hauhalt  Glas,  Porzel- 
fan,  Emaile.  Aluminium,  Alpacka,  Stahl,  Zink, 
Spielwaren  aus  Holz,  Blech,  Stahl,  Stein  ; 
Schreibwaren  Bleie  Kopierstif te,  Papier,  Em- 
ballagen,  Federhalter  etc.,  Apothekerwaren 
Salbentbpfe,  Medizinflaschen  etc.,  Kraftwa- 
gen,  Spezialindustrie-Erzeugnisse  Farben,  Oo- 
sen,  Brillen  etc. 

139.  Alfred  Clouth  &  Co.,  Warengross- 
handel,  Wiesbaden,  Exportion: 

Haus-  und  ,K  uchengerâten,  Emaillewaren, 
Aluminiumwaren,  Milchseparatoren,.  Patent 
Sensenhalter,  Bijouteriewaren,  Packpapier. 

140.  Iulius  Philîpp,  Hamburg  5,  Steint- 
horweg  d. 

Export  von  Eisen,  Eisenwaren,  Chemika- 
lien, Hausstandsartîkel  und  Kiichengerâte. 

141.  Frank'  sch  e  Handelsgesellschâft, 
Niederscheld  (Dillkrcis). 

Zimmerhelzdfen  und  Kiichen  in  roher  und 
fein  emailHerter  AusfUhrung,  Kocngeschirre 
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aus  Gusseisen  ioh  und  auf  verchi^dene  Weise 
verfeinert,  Emaille-Kochgeschirre,  Pflugeschâ- 
ren  und  Pflugriester  ttir  den  Bau  und  die 
Wiederinstandsetzung  von  Pflllgen,  Pfllige, 
Rohguss  flir  Maschinenfabriken  nach  beson- 
deren  Modellen  der  Besteller. 

142  Puul  Bensdorf,  Mannheim,  tertre- 
tungen  flir  Import  und  Expori.  Vertretung 
sehr  leistungsfâhiger  Fabriken  fUr  HaushaK 
tungsgegenstânde,  Thermometer  und  Glas- 
instrumente  flir  aile  Zwecke,  hesonders  flir 
dën  medizinischen  Gebrauch,  sowie  Pfor- 
zheimer  Er/eugnisse. 

143.  Liesegang  Kosch,  G.  m.  b.  H.,  Ham- 
burg  I,  Mônckebergstr.  17,  („Die  Hanse  ). 
Ausfuhr  von  Kabel,  elektrotechnisches  In- 
stallationsmaterial,  Glas  und  Pvrzellanwaren, 
Eisen-  und  Stahlwaren,  Bleistifte. 

N.  Import  aus  Rumânien  nach 
Deutschland. 

W4.  Fischer  &  Nickel,  Danzig.  Import 
von  Erdûl-Erzeugnissen, 

145.  /.  Schôpflich  &  Adler,  .Bettfedem- 
Fabrik,  Mùnchen.  Kâufer  von  rohen  Bettfe- 
dern  und  Daunen. 

146.  Wiirttembergische  Lederwerke,  Paul 
Michaelis,  Wa  hingen.  Kâufer  von  Rindshâu- 
ten  und  Kalbfellen. 

147.  Leder fabrik  Darlach,  Herrmann  & 
Ettlingcr,  Durlach  .b.  Karlsmhe  Bade/i. 
Kâufer  fur  Ziegen-,  Zickel-,  Schaf-  und 
Lâmmfellë.  \ 

148.  Joseph  Bachrach  jr.,  Hamburg  36. 
Import  von  Mais,  Bohnen,  Hirse,  Ôlkuchen, 
Kleie. 

149.  S..  Hirsch,  Worms,  Festhausstr  -7. 
Impoli  von  Getreide  und  Futtermittel. 

150.  Waren-Import-Gesellschaft  M.B.H., 
Berlin  ■  N  W.  7. 

151.  Kosmos  Exnort,  Hamburg,  Filjole 
Niirnberg.  Import  aller  rumânischèr,  Produkte. 

152.  A.  J.  Feist  &  Co.,  Hamburg,  Ferdi 
nandstr.  5.  Import  von  Weinen. 

153.  Coqui  &  Reimers,  Hamburg.  Import 
rumânischèr  Produkte. 

K>4.  Deutsches  Orient-HandHs-Syndikat, 
Berlin  W.  10.  Import  rumânischèr  Landes- 
erzeugnisse  insbes.  Erdblgewinnung. 

Spedition. 

155.  Bay  t  rischer  Lloyd,  Scliffahrts- 
Aktiengessellschaft,  Rejensburg.  Hat  Anfang 
Juli  den  Guterverkehr  mit  Rumânien  durch 


Absendung  der  beiden  ersten  geschlossenen 
Schleppladungen  erbffnet. 

156.  Adolf  Koch,  Intemationale-Spedi* 
tionen,  Berlin  S.  O-  16,  Cônenickerstr  54. 
Verladet  jetzt  einen  vom  Bayerischen  LlQyd- 
Regensbu  g  gemieteten  Schlepp  mit  Glltern 
nach  Giurgiu.  Expédition  von  Sendungen  auf 
dem  Babnwege  tiber  die  Schweiz  nach  Ru- 
mânien. 

157.  Jacob  &  Valentin,  Sp éditeur e,  Berlin 
N.  W.  7,  Vnter  den  Linden  69,  Verkehrs- 
Biiro.  Durch  unsere  Vertretung  in  Regen- 
sburg  verladen  wir  regelmâssig  Gûter  aller 
Art  per  Schlepp  nach  Rumânien,  ebenso 
expedieren  wir  laufend  Guter  nach  Braila 
und  Gaiatz  per  Seedamnfer  durch  Vermittlung 
unserer  verschiedenen  Hafenfilialen. 


Zeitschriften. 

158.  Der  Osten,  Zeitsehrift  flir  die  ôst~ 
liche  Wirtschaft,  Wochenschrift  flir  den 
Handel  mit  Osteuropa,  Ver! a?  vDer  Osten" 
Venagsges  m.  b.  H,  Danzig-Lansjuhr,  Kron- 
prinzenweg  11.1 

159.  R.  C.  Klos  &  Verga,  Como  (Italia), 
Casrtla  Postale  35.  Klcineisenwaren,  Werk- 
zeuge,  Haus-  und  Kùchengerâte,  Nadeln, 
Druckknbpfe,  Nâhmaschhien,  verzinkte  Eimer, 
landwirtschaftliche  Gerâte,  Sobinger-Artikel, 
Rasierapparate,  Haarsch;ieidemaschinen. 

160.  Arthur  Prager  Imnort-Export,  Wien 
IX.  Porzellangasse  52.  Vertreter  deutscher 
Fabriken  fur  Rumânien. 

Aluminiùmgeschirr,  Emailgeschirr,  verzinnte 
Hausgerâte,  "Solinger  Stahlwaren,  Glaswaren, 
S'eingntgeschirr,*  gebogene  Sessel,  eisenne 
Pfannen,  Lampen,  Eisènbelten,  Federmatra- 
tzen,  Armaturen,  optische  Artikel,  Schuh- 
crème.  ;  #« 

161.  Aktiençesellschaft  fur  Komnensa- 
ticnshand  'l,  Wien  1,  Biberstrasse  2.  Export- 
und  Importgeschâft  in  landwirtschaftlichen 
Maschinen,  Textilwaren,  Papier,  Glas  und 
Porzellanwaren  und  Emailgeschirr,  Heere- 
sausrlistungsgegenstânile. 

C'sa  Edmond  Locsahingp  inginer  de 
arte  si  manufacturi  din  Paris  Bd.  Richard 
le  Noir,  Se  oferà  a  da  relajiuni  privitor  la 
fin  mtarea  de  întreprinderi  de  utilitate  publicâ 
de  câtre  jDverseas  Securities  Corporation" 
din /New-York.  S'ar  puteà  finant:»  întreprln- 
derile  urmàt  are: 

Uzine  de  producere  a  electricltân'i,  Uzine 
de  carbune  alb  (énergie  hldraulicà);  Uzini 
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de  gaz;  Distribuai  de  âpâ;  Câi  Ferate,  etc. 
-Asemenea  Industrti  allmentare,  textile,  meta- 
lurgice,  minière  §i  chimice,  etc.  (18291/920). 
I  Jeûn  Viven,  Lassere  &  Ccdmels,-  Vilte- 
frapche  de  Rouergue,  (Alyrorç)  exprimâ  do- 
rinfa  de  a  intra  în  relatiuni  de  afaceri  eu 
ftomània,  pentru  conserve  alimentare. 
(No.  23052,  din  17  August  1920). 

G.  &  E.  Stein  23  Boulevard  du  Prési- 
dent Wils^n  Strasbourg  doreste  sà  intre  în 
relatiuni  eu  importatori  români  de  toate  in- 
«strumentele  de  cismârie  precum  §i  articole 
chimice,  etc. 

(21860  din  10  Aug.  1920). 

Ateliers  de  Construction  Léon  Dautre-  ' 
bande.  Maurice  Tonson  23?,  route  de  Bru- 
xelles Dampreny  (Charleroi),  oferà  20  ca- 
;mioane  automobile  marca  Gardford. 

(22825  din  16  Aug.  1920). 

/  Mazières,  32  rue,  des  Vignes,  Paris, 
face  oferta  rejativ  la  tuburi  pentru  conducte 
de  oetrol. 

(No.  31855,  din  1  Oct.  920). 

*  A.  Fuchs      A.  Eberhard,  Frankfurt  a. 
Maiu,  face  oferta  relati    la  eue.' 
I  (No.  31852,  din  1  Oct.  92  I). 

C  ompanie  F  urne  s  s  (France),  7  me- 
Scriebe.  Paris,  doreçte  a  intrà  în  relatiuni 
de  afaceri  eu  agentiile  maritime  din  Ro- 
mânia. 

(No.  31851,  din  1  Oct.  920). 

(Jng.  J.  Alphonse  Dufour.  din  Paris,  do- 
reçte  a  intra  în  rela{iuni  de  afaceri  eu  Ro- 
Jinânia,  pentru  furnizare  de  masini. 
i  (No.  3 1850,- din  1  Oct.  920). 

;  Casa  „Saronnerie  des  Etablissements  D. 
djl.  B."  86  bis.  rue  de  Varenne  Paris  do- 
'.feçte  sà  inte  în  relatiuni  eu  diferite  case 
y;omerciaIe  pentru  vânzarca  sâpunului  de  rufe. 
g  (31849  din  10  Oct.  1920). 

^  Casa  „Les  Etablissements  Annostre,  Sû' 
ciété  frança  se  d'importation  et  d'expor- 
tation" I  Hue  Sedaine  Paris,  doreçte  a  intrà 

>ïn  relatiuni  de  afaceri  eu  diferite  case  co- 
merciale  din  România. 

fr  (31857  din  1  Oct.  1920). 

.  Aktiebolaçet  W  Ihelm  Gustofsson  A.  B. 
Gôtenorgs-Bank  de  Stockholm  se  intereseazà 
de  difèritele  feluri  de  grâu,  porumb,  grâne 
de  in  precum  §i  orice  turbe  oleaginoasc  pen- 
tru hrana  animalelor.  (In  31768/920). 

H.  et  L.  Rhodius  &  C-ie,  Import-Export 
din  Namur,  12;  rue  Henri Lema  ire,  doreste. 
8â  exporte  fâinâ  în  pachetc  de  unii  §i  cinci 
kgr.  în  coloniile  Congo-Belge.  (Jurnal 
30058  920). 


Frf'deric  Mer  on  Mechanical  und  Electri- 
cal  Engineer  din  New-York,  27  redar  Street, 
î§i  oferà  serviciile  pentru  reconstructia  §i 
desvoltare^  resurselor  naturale  aie  industriel 
din  România  Mare.  Referinte  detaliate  se 
pot  lu;\  delà  Serviciul  de  Informatiuni  §i 
Publica{iuni,  Direc^ia  Generalâ  a  Corriertu- 
lui  din  Ministerul  de  Industrie  s,i  Cdmerî,  de 
Ta  orele  11-12.  (Jurul  30434/920), 

D-l  Injiner  P.  L.  Bigenwald,  din  Mul- 
house doreste  a  intrà  în  relatiuni  de -  afaceri 
eu  România  pentru  piese  detaçate  de  auto- 
mobile, biciclete  §i  ma§ini  agricole.  (325C5 
din  5  Oct.  20). 

D-l  Henri  Lichwetz  din  Le  Bouse at  (Bor- 
deaux) doreste  â  i  se  reprezentanti  pentru 
vinuri.  32505  din  5  Oct.  920). 

Societatea  „  Compagnie  Générale  d-Ou- 
tilage  Mécanique  7  rue  Parent  de  Rosan, 
Paris"  doreste  a  intrà  în  relatiuni  de  afa- 
ceri eu  România  pentru  exportarea  feruliii 
§i  otelului. 

So  i  titea  „  Automobiles  Zedel"  57  rue 
d?  Véliers,  Newlly-sur  Seine,  dôreçte  a 
intrà  în  retathmi  de  afaceri  u  România  çi 
a  i  se  recomanda  reprez-  ntanti.  (32508  din 

5  0  t.  920) 

Crédit  l.ionnai*,  Piris.  The  \njlo  Egyp- 
tian  Bank  Ltd.  Jaffa  doreste  sà  intre  în 
relat'uni  de  afaceri  eu  diferite  case  <  omer- 
ciale  din  România.  (32834  din  6  Oct.  920). 

Grands  vins  de  Champagne,  vRocheray 

6  Co."  Rue  de  Stockholm  4.  Paris,  face 
ofertà  relativà  la  Champagne.  (No.  20002 
din  3  Angust  920). 

Chocolat  Jbled",  Rue  de  la  Victoire  64, 
Péris  face  ofertà  relativà  la  chocolatà. 

(No.  21225,  din  5  August  920). 

Anciens  Etabli  scmnits  „Scap" ,  Rue 
Victor  Hugo  47  bis  Ccurbevo'e  (Seine), 
face  of>  rtà  reiàtiv  la  motoare  fixe,  locomobile 
§i  motoare  marine,  functionând  eu  petroî 
lampant. 

(No.  21003,  din  3  August  920). 

In  iustrie-Bedarf  „Erva",  face  oferte  re- 
lativ  la  separatoare  de  iapte. 

Grnss-Eeinkaufsstelle  IV,  Wi  edener 
Hauptstrasse  23,  face  oferte  relati v  la  ghete 
si  stofe. 

Klingdhoffer-Dpfrieswerke  G.  m.  b.  H. 
Wœn  I,  face  oferte  reiàtiv  la  diverse  ma^ini 
si  unelte. 

Qestere.  Dynamo-  Werke  Wien,  face  oferte 
reîativ  la  motoare:. 

Mec  h  a  ni  se.  h  e  Herrenklederfabrik  -Hir- 
■schengàss'e  27,  Wien  fact  oferte  rdativ  là 


îmbràcàminte  uniformà  pentru  personalul 
câilor  ferate  si  tramvate. 
*  Langen  &  Wolf,  Wien,  face  oferte  relativ 
la  motoare. 

L  .Lizbl,  farnizor  de  piele  si  curele  de 
transmisie  din  Saint-Denis,  13  &  15  rue 
Riant,  dores, te  a  intra  în  relafiuni  de  afaceri 
eu  România. 

(No.  21879  din  10  Aug.  920). 
■  Comptoir  commercial  Français  de  L'Afri- 
que du  Nord,  Léon  Abitbol  2,  rue  Nouilles  2, 
doreçte  a  intrà  în  relajiuni  de  afaceri  eu 
România. 

(Nor  21880  din  10  Aug.  920). 

Rinùudo,  Majanol  &  Co.,  Nice,  face  ofertà 
relativà  la  untdelemn. 

(No.  21877  din  10  Aug.  920); 

Raybaut,  Riva  &  Co.,  Nice,  face  ofertà 
relativà  la  untdelemn. 

(No.  21878  din  10  Aug. '920:) 

René  Beaurain,  Boulogne-sur- mer,  face 
ofertà  relativà  la  carne  de  bou  conservatà. 

(No.  21875  din  10  Aug.  920). 

/.  Quillè,  Paris,  face  ofertà  relativà  la  ceai. 

(No.  21874  din  10  Aug.  920). 

B.  Bremken,  Bruxelles,  45  avenue  du 
Uanlhcon,  face  ofertà  relativà  la  produsul 
«Margarine",  produs  fabiïcat  de  Sté  Annie 
de  Produits  Agricoles. 

(No.  21873  din  10  Aug.  920). 

Maurici  Vincke  &  Co.,  10  rue  de  Mau- 
henge,  Paris,  face  ofertà  relativà  là  cuver- 
turi  engfezeçti. 

(No.  21872  din.  10  Aug.  920). 

Grande  Blanchisserie  Industrielle  de  cli- 


shy,  P.  Sutter,  123  Boulevard  National  123, 
Cliçhy,  Seine,  face  ofertà  relativà  la  haku; 
si  cuverturi  fran{uze§ti. 
(No.  21871  din  10  August  920). 

Louis  avé,  69  rue  d'Aboukir,  Paris,  face 
ofertà  relativà  Ja  stofâ  de  lânà. 
(No.  21870  din  10  August  920). 

G.  Burel,  Allées  Marines,  Rayonne,  façe 
ofertà  relativà  la  ghete. 

(No.  21865  din  10  August  920). 

„Arma",  Ateliers  réunis  de  Mécanique  tt 
d'Armement;  2  V.  4  rue  Edouard  7,  Pari, 
face  ofertà  relativà  la  piele. 

(No.  21864  din  10  August  920). 

Edm.  Portai,  6  rue  d'Aumale,  Paris,  face 
ofertà  relativà  la  ciorapi. 

G.  Meyer,  Fribourg  Helvetia,  face  oienâ 
relativà  la  paste  alijrtentare.  (No.  21858  din 
10  Aug.  920). 

Félix  Potin  &  Co.,  103  Boulevard  &] 
bastoppl,  Paris,  face  ofertà  relativà  la  pro- 
duse  alimentare  si  ciocolatâ.  (No.  21857  din 
10  Aug.). 

Bourdais,  Jony-cn-Josas,  face  ofertà 
lativâ  la  ghete. 

Compagnie  Française  de  chaussures,  face 
ofertà  relativà  la  ghete. 

Fannèries  dit  Rhône,  13  Bouleyard  Vofy 
taire,  Paris,  face  ofertà  relativà  la  piele. 

Louis  Raps,  12  avenue  de  la  Voltaire 
Nice,  face  ofértâ  relativà  la  undelemn,  sâ 
pun,  etc. 

Max  Landeau,  Paris,  5  rue  Pepillon 
face  ofertà  relativà  la  x>uâ.  (No.  21857  dis 
10  Aug.  920). 


Les  personnes  qui  ont  déjà  reçu  deux  numéros  con- 
sécutifs de  la  ^Correspondance  Economique"  sont  priées 
de  faire  parvenir  à  l'administration  de  la  revue  le  prix 
de  l'abonnement  pk>ur  la  première  année.  / 
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LISTA  CATALOAGELOR 

Éxptise  în  sala  de  cataloage  a  Serviciului  de  Informâtiuni  si  publicatiuni 
pentru  folosinja  celor  interesati. 

>-(A  se  vedeà  ..Correspondance  Economique"  No.  n  -12). 

61.  Manedsopgavcr  bver\  Varcomsetru'ngen  med- 
Utrandet  Dese.nber  1919.  Kris'tiania. 
62  Rute-Bok  for  Norge.  Jernbander  Dampskib 


SUEDIA  $  NORVEGIA 

*J4.  Baltic  Darry  Machinery-Stockholm  (Swederi).. 
S5.  „  Moîkercir . 
.36.  Schwedische  Garbenbinder  und  Getreidemà- 
er  Wiking-A-B  Arvika-Verken, Arvika  (Schweden). 
W7.  Schwedische  Grasmaher  und  Getreide-Appa- 
ate  A-B  Arvika  -  Vcrken-Stockholm  (Schweden). 
Wi.  Viking  (Swedish  Binders  ani  Rcaper,s-A-B 
jvika-Verken- Arvika  (Schweden). 

39.  Viking  Swedish-Hay'Rakes  Tedders  andTil- 
ige  Implements1.  Arvika  Works  Ltd. 

40.  Wik;n^  Mowers  and  attachments  -  Arvika, 
Schweden). 

W  41.  Wiking   Faucheuses  et  appareils  à  mois- 
,)nner  Si éJois-Stockholm  (Suède).        *  \  ^ 
*)  expl.  42.  Wiking  Moissonneuses  •  lieuses  et 
lyeleuses  Suédoises-Stockholm  (Suède). 

expl.  43.  Wiking- Râteaux  à  cheval,  Faneuses, 
hamies,  herses,  et  cultivateurs  Suédois  Stotk- 
olm  (Suède).  ■ 

1k.  44.  Hercules-Râteaux  achevai,  Faneuses  Char- 
les, herses  et  cultiVateurs  dejfabrjcation  Suédoise- 
tockholni  (Suède*. 

m  expl.  45.  Herkules-M'pissonneuscs  -  lieuses  et 
oissonneuses-javeleuses  suédoises  Société  Ano- 
;me  des  Usines  d'Arvika  Stockholm  (.Suèdej. 

46.  Herkules-Faucheuses  et  Appareils  à  Mois- 
mner  Suédois* Stokholm  (Suède). 

47.  Radix-Sveuska-Radsâningsmaskiner  A-B  Ar- 
ka-Verketi,  Stockholm  (Suède). 

48.  Lecherias  Baltic-a  Turbina  de  Vapor  Modelo 
U9.  Baltic  Estocolmo. 

49.  Baltic  Turbineu-Molkereien  Modell  1919.  Ak- 
îbolaget  Baltic  Stockholm. 

50.  Baltic-Hand-Geparatoren,  Stockholm  (Suède). 
Jfc.The  New  ..Baltic"  Hand  Separators  (.  „  i. 
''52.  Laiterie-  a  Turbine  Baltic  Modè'e  1019.  Soc. 

•on.  Baltic,  Stockholm  (Suède). 

33.  Statistisk-Arsbokfor  Sverigc  1919.  Stockholm. 
54.  Sveriges  In-Och-Utforsel  av  vissa  vapor.  Dé- 
rober 1919.  Stockholm  ,(Suèc*e). 
4)  expl.  55.  Herkules-Arvika  -  Verkcn  -  Herkules- 
»yng  and  Harvciting  machinery  Stockholm. 
5Ç.  Takts  Raaoliemotoren  ,,Dania"  P.  Matthic- 
n  Motorenfabrik-  Veyle  (Stockholm), 
dt.  Chr.  Bergh  &  Co.  Skânemàssan  Malmo  1919, 
*).  expl,  5S,  Shàne-Massân-Schwedische  Muster- 
|pe,  Malmo— 8  August  1910. 
i  Skânemàssan  S,  2-8  Ang.  1920.  Malmo, 
|6p.  Statistisk  Aarbok  for  Kongeriket  Norge.  Kris- 
thia  (Norvège), 


Auîonnbîlcr  '.M.  M.  Kristiania, 

FRANT'A 

95.  Une  -  Grande  Usine  -  Française..  Pendant  La 
Guerre.  1914—1919.  Paris. 

96.  Pompes  Daubron  -  S-tc  des  Etablissements 
Daubron  57,  Avenue  de  la  République  Paris. 

97.  Kestner-Lille.  34,  Rue  de  Chattaudun.  Paris. 

STATELE-UNITE 

92.  <Gibson  Serves  the  World-  The  Gibsonian  - 
27  William  Street  New-York  City. 

93.  The  American  Society  of  Mechankal  Engi- 
neers  Published  Monthly  By  the  Society.  29  West 
39  Th.  Street,  New-York,  U.  S.  A,  - 

DANEMARCA 

Fabrica  Danisch  Machine  Company  Ltd. 
suh  directiunca  d-ltii  Frédéric  Schnia!!. 
,       ,  Copenhaga. 

h  Machines  à  (ailler  les  rainures,  type  „Vi- 
king"  portatives,  mouvement  à  bras. 

2.  Machiner  à  raboter  de  précision,  type  „Asia" 
à  course  variable  et  .a  retour  rapide. 

3  Machines  à  raboter  de  précision,  type  „Botnia" 
à  course  variable  et  a  reto.ir  rapide. 

4.  Machine  a  tailler  les  rainures,  type  „Jutlaodia" 
mouvement  à  moteur. 

5.  Tours  révolver  de  précision,  type  „Giant"  a 
•irande  vitesse. 

,6.  Etaux-limeurs  de  410  et  460  m. m.  de  course, 
type  (Dama"  No.  1-2,  avec  course  du  porte-outil 
à  regkr  pendant  le  mouvement: 

7.  Mandrius  indépendants,  système  ..Cushman", 
avec  4  mâchoires,réversibles. 
Aktiebolaget.  L.  M.  Ericsson  &  C-ie  Stockholm. 
5,  Cataloage  eu  aparate  si  iustalatii  diferite, 
Danisch  Machine  Company  Ltd.  Copenhaga. 

1.  Tours  révolver  de  précission,  type  „Giant" 
à  grande  vitesse. 

2.  Machines  automatiques  à  tailler  les  engre- 
nages, type  „Selandia\ 

3)  Machines  à  tailler  les  rainures,  type  «Vi- 
king" portatives,  mouvement  à  bras. 

4.  Machines  à  raboter  de  précision,  type  „AUa" 
â  course  variable  et  à  retour  rapide. 
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5.  Tours  parallèles,  type  ,Londontt  à  -fileter, 
chariot  r  et  dresser  automatiquement  ;  avec  rompu 
profond^  et  broche  forée- de  40  m. m.. 
Fabrica  P.  À.  Alscn  &  Son  din  Copenhago. 

!.'  Smetaenger,  1 ,  2  si  3. 

2.  Universàl-Staalholdercn  ,Pavs". 

3.  Pferdegopel  fur  1  Pleferd.  (7  exemplarc). 
Societatea  „Aktiebolaget  Helgot  Bcrg".  Stock- 
holm. 

h  Model  de  câritàr  de  masâ. 
Societatea  pe  ac\iuni  „Maskinkompanirt  „Co 
penhaga. 

1.  Standard-Consolidated  Pindemaskine  mod.  A. 
2»       i>  p  p  9  B. 

3.  n  n  v  .    »     ^  * 

4.  «  „  „  „  D. 

5.  «Standard0  Saalhaeftenaskine. 

6.  The  Machinery  Company  Ltd.  Copenhagen 
(Denmcrk). 

Csa  Osterr  Dynamo-Wcrke  A.  G. 

1.  Drehstrom-Scheleifring-Mstor. 

2.  „  zerlegt. 

?.  l 'rehstrom-Kurzschluss-Motoi;  zerlegt. 
Casa  „Agroterra" g.m.bXpeutru  apa/ate  de  uscat. 
A  s.  „  National  Industri".  Norvegia. 

1  Thrce-phase  Motors:  Type  X.  Half-protected 
ventilated. 

2.  Spécial  Motors.  Tataîly  encjosed  Motor. 
Type  XI. 

3.  Three-phase,  oi:  cooled  transformer,  Type 
T.  K.  K. 

4.  Thaw'ng-Transformers.  for  thaiving  of  tro- 
xen  watee  pipes  usualiy  6old  from  stock,  • 


_l  ■  -.  )  ,  :    ;.l  Ii- 


ô.  Electric  Lihting  supplies. 

6.  Insnlated  porcelain  connectons»  Type  603. 

7.  CuJ-out  fuses  for  out  dcor  mourting.Type  383. 
A^Fuchs  &  A.Ebcrhard,  21  Kronnprinzenstrasse, 

Frank furt  a/Afaff. 

1.  Machine  à  navette  vibrante,  cousant  en.  avant 
et  en  arrière. 

2.  MaJiine  ^Pollytype",  pour  cordonniers. 

3.  Meuble  Bireau  X  (.meuble  de  salon  reufer- 
mant  la  machine). 

4.  Meuble  Bireau  XVIII. 

5.  Masini  apicole,  - 

<>.  JâtepflQge  mit  seitHch  stellbateu  Massern  fur 
leichien  bis  Mittelbode.i, 
7r-  Eg„en. 

8.  WaLen. 

9.  Drillmaschine  „Borussia°. 

.10  Mâhmaschi  enmesser-Schleifapparat. 
•    II.  Henrechen  „Ganiautomat"  Gestell  und  Rader 
Ans  Stahl  und  Eisen. 

12.  Dreschmaschinen  mit  marktfertiger  Reini^ng 
fur  Dampf-Mo'or-unJ  eiectritcnen  Autneb 

)3.-Motor-LukomobiIcn. 

14.  Geï rjide- Reinigungsmaschinen. 
>  15.  RùbenschneiJer  ., Vielrrai"  mit  doppelt  Ko» 
nischer  Messersiheibe. 

16.  Danemarks  Statistik-Statistisk  Aarbog  19I9L 
Kobenhavn  (Danemark). 

17.  Danemarks-  St  îiistik-Vareomsaltni.igi  n-Med 
Udli.idet  1  lan.  192  >.  Kobennavn>(Dane.i.nrk). 

■  18.  Vareomsaltiiingen  med  -  L'alandet.  1  Marts 
Iy2u-Koo,enhavn  (.Danemark). 
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Plumea  et  duvet. 
Soies  de  porc,  sauf  les  déchets. 
Lait  et  ses  dérivés. 
Cuivre  sous  n'importe  quelle  forme. 
Phosphates  artificiels. 
Zinc  sous  n'importe  quelle  forme. 
Lin  et  chanvre  sous  n'importe  quelle  forme, 
inclusivement  les  graines. 
Volailles. 
Ciment. 

Fonte  et  fer  brut. 
Saindoux  et  graisse. 
,  Légumes  en  général. 
Soude  caustique. 
Pyrite  de  fer. 
Or. 

Argent. 

Carbon  de  pierre. 
Chiffons  de  laine. 

Papier  sous  n'importe  quelle  forme. 
Caoutchouc,  gutta  -percha,  sucs  végéiaux. 

Notice  supplémentaire  au  règlement  de  l'ex- 
portation publié  au  Monit.  Off.,  No.  189  du 
21  Noembre  1920. 

libres  â  l'exportation  (conformé- 
ment à  la  rectification  publiée 
au  Monit.  Off.,  Nfi.  192  du  1er 
Déc.  1920,  page  7403/Errata), 
sans  autre  formalité  que  le  paie- 
ment des  droits  de  douane  et 
de  sortie. 

2.  Le  lard,  est  (conformément  à  la  Décision 
ministérielle  du  16  Dec,  1920,  dossier  de  sortie 
No.  58.050),  libre  à  l'exportation  (donc,  n'entre 
par  dans  la  catégorie  :  „ saindoux  et  graisse" 
du  tableau  No.  l). 

3.  Les  traverses  en  chêne  sont  libres  à  l'ex- 
DOrtation  à  condition  d'en  donner  a  l'Etaf  60%, 
et  !e  reste  de  40%  est  exportable.  (Résolution 
ministérielle,  Journal  No.  49.513  du  4  Jan- 
vier 1921). 

4.  Les  lentilles  et  les  petits  pois  en  grandes 
quantités  (wagons),  sont  libres  à  l'exportation 
(donc,  n'entrent  (pas  dans  la  catégorie  des  : 
Jégumes  en  général"  du  tableau  No.  l. 

5.  Dans  la  catégorie  alaine"  du  tableau  No. 
1  entrent  aussi  les  fils  et  passementeries  de 
laine,  et  sont  conséquemment  prohibées,  (confor- 
mément à  la  Décision  ministérielle  No.  47.469 
de  1920). 


1.  Maïs  et 
dérivés.  Orge 
et  dérivés.  A- 
voine 
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ARRANGEMENT 

PROVISOIRE  DE  COMMERCE 

ENTRE  LE  ROYAUME  DE  ROUMANIE 
ET  LA  RÉPUBLIQUE  D'AUTPICHE 

Le  Gouvernement  Royal  Roumain  et  le  Gou- 
vernement de  la  Republique  d'Autriche  animes 
d'un  égal  désir  de  favoriser  le  développe- 
ment des  relations  entre  la  Roumanie  et  l'Au- 
triche, ont  résolu  de  conclure,  à  cet  effet,  une 
convention  provisoire  de  commerce  et  ont  nommé 
pour  leurs  Plénipotentiaires. 

Le  Gouvernement  Royal  Roumain  : 
Le  sieur  Teodor  Deleanu,  secrétaire  général 
du  Ministère  de  l'Industrie  et  du  Commerce  et 
Stefan  Chicos,  directeur  général  du  commerce. 
Le  Gouvernement  de  la  République  d'Autriche  : 
Le  sieur  Richard  Riedl,  Chef  de  section  au 
Département   autrichien    du   commerce   et  des 
métiers,  de  l'industrie   et  des   tiavaux  publics. 

Lesquels  après  s'être  communiqué  leurs  pleins- 
pouvoirs  respectifs  trouvés  en  bonne  et  due 
forme  sont  convenus  de  ce  qui  suit  : 

ARTICLE  1. 

Les  ressortissants,  les  bâtiments  et  les  pro- 
duits naturels  aussi  bien  qu'industriels  de  chacune 
des  parties  contractantes  jouiront,  dans  les  terri- 
toires de  l'autre,  des  privilèges,  immunités  ou 
avantages  quelconques  accordés  â  une  autre  na- 
tion quelconque. 

Il  est  e- tendu  toutefois  que  la  stipulation  qui 
précède  ne  déToge  en  rien  aux  lois,  ordonances 
et  règlements  spéciaux  en  matière  de  commerce, 
d'industrie,  de  police  et  de  sûreté  générale  en 
vigueur  dans  les  territoires  des  parties  contrac-  j 
tantes  et  applicables  à  tous  les  étrangers  ne 
général. 


TEMPORARY 

COMMERCIAL  ARRANGEMENT 

BETWEEN  THE  ROYAL  ROUMANIAN  GO- 
VERNMENT AND  THE  GOVERNMENT  OF 
THE  AUSTRIAN  REPUBLIC 

Animated  by  the  same  désire  of  developing 
the  relations  between  Roumania  and  Austria 
the  respective  governments  have,  to  that  end, 
concluded  a  temporary  commercial  Convention 
and  ..have  appointed  as  their  représentatives  : 
The  Royal  "  Roumanian  Government  M.  Th. 
Deleanu,  Stcretary  General  of  the  Ministry  of 
Industry  and  Commerce  and  Mr.  St.  Chicos, 
Director  General  of  Commerce. 

The  Government  of  the  Austrian  Republic  : 
Mr.  Richard  Riedl,  Head  of  section  at  the 
Austrian  Industry  and  Trade  Department  of 
the  Industry  and  Public  Works  Ministry. 

After  having  produced  their  mandatory  Ietters, 
found  in  good  order,  they  have  agreed  to  the 
following  : 


ARTICLE  I. 

The  subjects,  ships  and  natura1  produce  as 
well  as  the  industria's  of  each  of  the  contrac- 
.  ting  parties,  shall  enjoy  in  the  territories  of  the 
other,  the  privilèges,  immunities  or  any  other 
advantages  granted  to  any  other  nation. 

It  is  also  understood  that  this  clause  does 
not  deviate  at  ail  front  laws,  ordnances  and 
spécial  régulations  in  commercial  matters,  indus- 
try, police  and  gênerai  security  in  force  within 
the  territories  of  the  contracting  parties  and  ap- 
plicable to  ail  foreigners  generally. 
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ARTICLE  II. 

Les  produits  naturels  et  industriels  d'une  des 
parties  contractantes  ne  seront  pas  soumis,  lors 
de  l'importation  dans  le  territoire  de  l'autre,  à 
un  traitement  autre  ou  moins  favorable  que. 
celui  accordé  à  une  autre  nation  quelconque  et, 
en  particulier,  ne  seront  passibles  dt  droits  ou 
charges  ni  plus  élevés  ni  autres  que  ceux  qui 
frappent  les  produits  ou  les  marchandises  d'une 
autre  nation  quelconque. 

Seront  considérés  comme  produits  industriels 
des  territoires  des  parties  contractantes  aussi 
les  objets  qui  y  sont  fabriqués  de  matières  im- 
portées de  l'étranger  en  admission  temporaire  et 
ayant  subi  une  transformation  industrielle. 

A  l'exportation  pour  le  territoire  de  l'autre 
partie  contractante  il  ne  sera  pas  perçu  des 
droits  de  sortie  ou  charges  autres  ni  plus  éle- 
vés qu'à  l'exportation  des  mêmes  marchandises 
pour  un  autre  pays  quelconque. 

Les  droits  intérieurs,  perçus  pour  le  compte 
de  l'Etat,  des  communes  et  des  corporations, 
qui  grèvent  ou  grèveront  la  production,  la  fabri- 
cation ou  la  consommation  d'un  article  dans  le 
territoire  d'une  des  parties  contractantes,  ne 
frapperont  sous  aucun  motif  les  produits  de 
l'autre  partie  d'une  manière  plus  forte  ou  plus 
gênante  que  les  produits  indigènes  de  la  même 
espèce. 

ARTICLE  III. 

Les  parties  contractantes  se  concèdent  réci- 
proquement la  liberté  de  transit  à  travers  leurs 
territoires  par  chemins  de  fer  aussi  bien  que  par 
cours  d'eau  navigable  et  par  canaux,  et  ceci 
pour  les  personnes,  les  marchandises,  les  wa- 
gons de  chemins  de  fer,  les  navires  et  pour 
le  service  postal. 

Le  transit  reste  exempt  de  tous  droits  de 
douane  et  de  toute  charge  analogue  et  ne  sera 
soumis  à  aucun  délai  ou  restriction  inutiles. 

Les  parttes  contractantes  se  reservent  le  droit 
de  soumettre  le  transit  à  des  prohibitions  ou 
restrictions  raisonnables  et  pleinement  justifiées 
dans  les  cas  suivants  : 

a)  pour  des  raisons  de  sûreté  publique. 

b)  pour  des  motifs  de  police  sanitaire  et  vé- 
térinaire.notamment  pour  empêcher  soit  la  propa 
gation  des  épizooties,  soit  la  destruction  des 
plantes  surtout  par  les  insectes  ou  parasites 
nuisibles.  Il  est  entendu  que  les  principes  inter- 
nationaux généralement  reconnus  seront  appli- 
qués à  cet  égard. 

c)  Dans  des  circonstances  exceptionnelles  par 
rapport  aux  provisions  de  guerre. 

Le  transit  fie  peut  en  aucun,  cas  être  soumis 
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ARTICLE  II. 

The  natural  and  industrial  products  of  one 
'of  the  contracting  parties  shall  not  be  subjected 
when  imported  in  the  territory  of  the  other,  to 
another  treatment  less  favourable  than  that  gran- 
ted  to  another  nation  and  moreover  they  are 
not  liable  to  rights  or  obligations  neither  greater 
nor  to  others  than  those  to  which  are  subject 
the  products  or  goods  of  any  other  nation. 

As  industrial  products  of  the  territories  of  the 
contracting  parties,  will  also  be  considered  the 
goods  manufactured  thereon  from  raw  materials 
imported  from  abroad  and  undergoing  an  indus- 
trial transformation. 

Goods  exported  in  the  territory  of  one  of  the 
contracting  parties  shall  not  bear  export  taxes 
or  others,  higher  than  those  for  same  goods  ex- 
ported in  any  other  country. 

Home  taxes  collected  on  Government's,  Com- 
mune's  and  Corporations'account,  touching  or 
weighing  down  the  output,  manufacture  or  con- 
sumption  of  an  article  within  the  territory  of  one 
of  the  contracting  parties,  shall  in  no  account 
harm  the  produces  of  the  other  party  in  a  stron- 
ger  or  improper  way  as  the  similar  native  pro- 
duces. 


ARTICLE  III. 

The  contracting  parties  mutually  agrée  to  the 
freedom  of  transit  of  Railways  or  navigable 
waters  and  canals  and  this  as  regards  persons, 
goods,  wagons,  ships  and  postal  service. 

The  transit  is  exempted  from  ail  Custom  rights 
and  ail  légal  impositions  and  shall  not  be  sub- 
ject to  any  term  or  useless  restrictions. 

The  contracting  parties  reserve  the  right  to 
subject  the  transit  to  prohibitions  and  reasonable 
and  well  justifiée!  restrictions,  in  the  following 
cases  : 

a)  For  reasons  of  public  security  ; 

b)  For  reasons  of  veterinary  and  sanitary 
police  observation,  either  for  the  purpose  of  im- 
peding  the  spread  of  disease,  or  for  the  purpose 
of  destroying  plants  through  dangerous  insects 
or  parasites.  It  is  understood  that  the  inter- 
national principles  genarally  recognised,  shall  be 
applied  in  this  respect; 

c)  In  exceptional  circumstances  for  war  sup- 
plies. 

The  transit  can  in  no  account  be  subject  to 
prohibitions  which  are  not  applicable  at  the  same 
time  and  way  to  the  transit  of  ail  other  coun- 
tries  that  are  under  similar  conditions. 
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à  des  prohibitions  qui  ne^  s'appliquent  pas  en 
même  temps  et  de  la  même  manière  au  transit 
de  tous  les  autres  pays  qui  se  trouvent  dans 
des  conditions  identiques. 

ARTICLE  IV. 

Vu  les  circonstances  exceptionnelles  actuelles 
les  parties  contractantes  se  réservent  réciproque- 
ment pleine  liberté  de  soumettre  aussi  dans  leur 
commerce  réciproque  l'importation  et  l'exporta- 
tion à  des  prohibitions  et  restrictions. 

ARTICLE  V. 

Sur  les  chemins  de  fer  aucune  différence  ne 
doit  être  faite  entre  les  ressortissants  des  par- 
tes contractantes  et  entre  leurs  marchandises  en 
ce  qui  concerne  les  prix  de  transport  tt  les  charges 
publiques  concernant  le  transport  sur  chemins  de 
fèr,  aussi  bien  que  le  temps  et  le  mode  d'expé- 
dition. Notamment,  les  transports  effectués  du 
territoire  de  l'une  des  parties  contractantes  dans 
celui  de  l'autre  ou  le  transit  respectif  ne  seront 
pas  traités  à  cet  égard  d'une  manière  moins 
favorable  que  les  transports  envoyés  du  terri- 
toire de  l'autre  partie  contractante  ou  qui  y 
restent. 

Les  transports  en  provenance  ou  destination 
de  la  Roumanie  ne  serojit  pas  passibles  sur  les 
chemins  de  for  autrichiens  de  tarifs  plus  élevés 
et  ne  jouiront  pas  de  facilités  moindres  que 
ceux  applicables  à  des  transports  de  la  même 
nature,  autrichiens  ou  venant  d'un  tiers  état, 
sur  le  même  trajet  total,  dans  la  même  direc- 
tion et,  en  général,  dans  les  mêmes  conditions. 

Il  en  est  de  même  sur  les  chemins  de  fer 
roumains  pour  les  transports  en  provenance  ou 
à  destination  de  l'Autriche. 

ARTICLE  VI 

Les  ressortissants  des  parties  contractantes 
ainsi  que  leurs  biens,  navires  et  bateaux,  joui- 
ront dans  tous  les  ports  et  sur  les  voies  de 
navigation  intérieure  des  deux  pays,  d'un  trai- 
tement égal  à  tous  égards  à  celui  des  natio" 
naux,  de  leurs  biens  et  de  leurs  navires  et  ba- 
teaux. 

En  particulier,  les  navires  et  bateaux  de  cha- 
cune des  parties  contractantes  seront  autorisés 
à  transporter  des  marchandises  de  toute  nature 
tt  def  passagers  à  destination  ou  en  prove- 
nance de  tous  ports  ou  localités  situées  sur  les 
territoires  de  l'autre  partie  ou  les  navires  et 
bateaux  de  cette  dernière  peuvent  avoir  accès, 
à  des  conditions  qui  ne  seront  pas  plus  onéreu- 
ses que  celles    appliquées    dans  |e  cas  de  pa- 


ARTICLE  IV. 

Having  in  view  the  présent  exceptional  cir- 
cumstances,  the  contracting  parties  reserve  reci- 
procally  the  entire  liberty  of  subjecting  the  im- 
port and  export  in  their  reciprocal  trade  to 
prohibitions  and  restrictions. 

ARTICLE  V. 

On  Railways,  it  shall  not  be  made  any  diffé- 
rence between  the  subjects  of  the  contracting 
parties  and  their  goods,  as  far  as  transport 
charges  and  public  impositions  regarding  tran- 
sports on  railwaysare  concerned,  as  well  as  the 
period  and  way  of  despatch. 

Transports  passing  from  the  territory  of  one 
of  the  contracting  parties  into  that  of  the  other 
party  or  passing  in  transit,  shall  not,  of  course, 
be,  in  this  regard,  subject  in  a  less  favourable 
way  than  the  transports  coming  from  the  ter- 
ritory of  the  other  contracting  party  or  which 
remain  therein 

Transports  coming  from  or  going  to  Roumania 
shall  not,  on  the  Austrian  Railways,  be  fiable 
to  higher  rates  and  shall  not  enjoy  fewer  faci- 
lities  than  those  applicable  to  Iransports  of  simi- 
lar  nature,  Austrian  or  of  a  third  Government  ^ 
on  the  same  distance,  direction  and  generally 
under  same  conditions. 

Same  thing  on  the  Roumanian  Railways  for 
transports  arriving  from  or  going  to  Austria. 


ARTICLE  VI 

The  subjects  of  the  contracting  parties,  as 
well  as  their  good  things,  ships,  sailing  ships 
will  enjoy  in  ail  the  ports  and  internai  naviga- 
tion ways  of  both  parties  an  equa'  treatment  in 
every  respect,  similar  to  that  of  natives,  their 
good  things,  their  ships  aid  sailing  ships. 

The  ships  and  sailing  ships  of  each  of  the 
contracting  parties  will,  particularly,  be  autho- 
rized  to  convey  goods  of  any  kina  and  pass- 
engers  to  or  from  ail  ports  or  localities  situated 
on  the  territories  of  the  other  contracting  party 
when  the  ships  and  sailing  ships  of  the  la- 
tter  could  have  access  under  conditions  not  less 
onerous  than  those  applled  to  national  sailing 
ships  and  ships.  As  regards  facilities  and  io- 
ading  in  ports,   wharf   facilities  jncluding  starç- 
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vires  et  bateaux  nationaux.  Il  seront  traités 
sur  le  même  pied  d'égalité  avec  les  navires  et 
bateaux  nationaux  en  ce  qui  concerne  les  faci- 
lités et  charges  de  ports  et  de  quai  de  toute 
sorte,  y  compris  les  facilités  de  stationnement, 
de  chargement  et  de  déchargement,  les  droits 
et  charges  de  tonnage  de  quai  de  pilotage  de 
phare  de  quarantaine  et  tous  droits  et  char- 
gées analogues,  de  qulque  nature  qu'ils  soient, 
perçus  au  nom  et  au  profit  du  Gouvernement, 
de  fonctionaires  publics,  de  particuliers,  de  cor- 
porations ou  d'établissements  de  quelque  espèce 
que  ce  soit. 

Au  cas  où  une  des  parties  contractantes  ac- 
corderait à  un  tiers  Etat  un  traitement  préfé- 
rentiel ce  régime  sera  appliqué  sans  délai  et 
sans  conditions  â  l'autres  partie  contractante. 

Il  ne  sera  apporté  à  la  circulation  des  per- 
sonnes et  des  navires  et  bateaux  d'autres  en- 
traves que  celles  résultant  des  dispositions 
relatives  aux  douanes,  à  la  police  aux  pres- 
criptions sanitaires  à  l'émigration  ou  à  l'immi- 
gration, ainsi  qu'à  l'importation  ou  â  l'expor- 
tation des  marchandises  prohibées. 

Sur  le  parcours  roumain  du  Danube  les  na- 
vires et  bateaux  autrichiens  ne  pourront  exé- 
cuter le  transport  par  lignes  régulières  de  vo- 
yageurs et  de  marchandises,  entre  les  ports  rou- 
mains qu'avec  une  autorisation  spéciale  du  Gou- 
vernement roumain.  Il  en  sera  de  même  pour 
les  navires  et  bateaux  roumains  sur  le  par- 
cours autrichien  du  Danube. 

ARTICLE  VII 

Les  négogiants,  fabricants  et  autres  industri- 
els qui  prouvent  par  leur  carte  de  légitimation 
industrielle  délivrée  par  les  autorités  de  leur 
pays,  que,  dans  l'Etat  où  ils  ont  leur  domi.ile 
ils  sont  autorisés  à  exercer  leur  commerce  ou 
industrie  et  qu'ils  acquittent  les  taxes  et  im- 
pôts légaux,  auront  le  droit,  personnellement  ou 
par  des  voyageurs  qui  sont  à  leur  service  et 
autorisés  à  les  représenter,  de  faire  des  achats 
dans  les  territoires  de  l'autre  partie  contrac- 
tante, chez  les  négociants  ou  dans  les  locaux 
publics  de  vente  ou  chez  les  personnes  qui 
produisent  ces  marchandises.  Ils  pourront  aussi 
prendre  des  commandes,  même  sur  échantillons 
chez  les  négogiants  ou  autres  personnes  dans 
l'exploitation  industrielle  desquelles  les  marchan- 
dises du  g'enre  offert  trouvent  leur  emploi  sans 
être  astreints  à  acquitter  pour  cela  un  impôt 
ou  une  taxe  spéciale. 

Les  industriels  (voyageurs  de  commerce) 
munis  d'une  carte  de  légitimation  ini'ustrielle, 
ont  le  droit  d'avoir  avec  eux  des  échantillons, 
mais  non  des  marchandises. 


ding,  loading  and  unloading  facilities,  rights  and 
impositions;  wharf,  piioting,  Iighthouse  and  qua- 
rantine,  tonnage  and  ail  similar  rights  and  im- 
positions of  whatever  kind  collected  in  behalf 
and  piofit  of  the  Government  by  public  offici- 
ais, private  individuals,  corporations  or  any  other 
institutions,  shall  be  treated  in  the  same  way  as 
the  national  sailing  ships  and  ships. 

Should  one  of  the  contracting  parties  grant  a 
third  Government  a  preferential  treatment,  this 
régime  should  be  applied  without  term  and 
conditions  to  the  oiher  contracting  party. 

The  circulation  of  persons,  sailing-ships  and 
ships  shall  r.ot  be  impeded.  except  in  case  this 
resultsfrom  régulations  regarding  Customs,  police 
émigration  and  émigration  sanitary  prescriptions 
as  well  as  those  regarding  the  import  and  ex- 
port of  pr(hibited  goods. 

On  the  Roumanian  waters  of  Danube  the 
Austrian  sailing-ships  and  ships  shall  net  un- 
dertake  regular  transport  services  of  passengers 
and  goods  between  Roumanian  ports  unless  es- 
pecially  authorized  by  the  Roumanian  Gover- 
nment, same  for  Roumanian  sailing  ships  and 
ships  on  the  Austrian  waters  of  Danube. 


i 

ARTICLE  VII 

The  merchants,  manufacturers  and  other  tra- 
desmen  who  can  prove  by  an  industrial  identity 
card  issued  by  the  .  Authorities  of  their  country 
that  in  the  State  where  they  live,  they  are  au- 
thorized to  practice  their  trade  and  industry,  and 
that  they  pay  the  légal  taxes  and  dues,  shall 
have  the  personal right  or  through  the  commissi- 
oners  employed  by  them  and  authorized  to  re- 
posent them,  to  effect  purchases  within  the  terr- 
itories  of  the  other  coi  tracting  party,  from  mer- 
chants  at  their  establishment  or  directly  from 
the  producer.  They  can  also  accept  orders  even 
in  virtue  of  samples  from  merchants  or  other 
persons  in  the  industrial  exploitation  of  which 
goods  offered  of  such  kind  could  be  used,  wit- 
hout being  therefore  obligpd  to  pay  any  dues 
or  spécial  taxes. 

The  commercial  travellers  in  possession  of  an 
industrial  identity  card  have  the  right  of  bringing 
with  them  samples,  but  not  goods. 

The  industrial  identity  card  shall  be  issued 
accerding  to  the  form  herewith  attached. 

The  contracting  parties  will  inform  each  other 
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Les  cartes  de  légitimation  industrielle  devront 
être  délivrées  conformément  au  modèle  ci-annexé. 

Les  parties  contractantes  se  ferout  récipro- 
quement connaître  quelles,  autorités  sont  com- 
pétantes  pour  délivrer  les  cartes  de  légitimation 
industrielle,  et  quelles  prescriptions  doivent  être 
observées  par  les  titulaires  de  ces  cartes  pour 
l'exercice  de  leur  profession. 

En  ce  qui  concerne  les  formalités  quelcon- 
ques, auxquelles  les  industriels  (voyageurs  de 
commerce)  seront  soumis  dans  les  territoires 
des  parties  contractantts,  les  deux  parties  se 
garantissent  réciproquement  un  traitement  qui 
ne  sera  pas  moins  favorable  que  celui  qui  au- 
rait été  accordé  à  une  autre  nation  quelconque. 

ARTICLE  VIII 

Les  objets  passibles  d'un  droit  d'enliée,  qui 
servent  d'échantillons  et  qui  sont  importés  dans 
la  République  d'Autriche  par  des  fabricants, 
des  marchands  ou  des  voyageurs  de  commerce 
roumains,  et  en  Roumanie  par  des  fabricants, 
des  marchands  ou  des  voyageurs  de  commerce 
autrichiens  seront,  de  part  et  d'autre,  admis  en 
franchise  temporaire,  moyennant  les  formalités 
de  douane  nécessaires  pour  en  assurer  la  ré- 
exportation ou  la  réintégration  en.  entrepôt.  Ces 
formalités  s'accompliront  selon  les  lois  ou 
rég'ements  qui  sont  ou  seront  édictés  dans  les 
pays  respectifs. 

La  réexportation  des  échantillons  devra  être 
garantie  dans  les  deux  pays,  à  l'entrée,  soit  par 
le  dépôt  du  montant  des  droits  de  douane  res- 
pectifs, soit  par  cautionnement. 

ARTICLE  IX 

' 

Une  exemption  temporaire  des  droits  d'entrée 
et  de  sortie  est  en  outre  concédée  pour  les  objets 
suivants  sous  la  conditions  qu'ils  seront  retour- 
nés dans  un  délai  fixé  préalablement  et  que 
1  identité  des  objets  importés  et  réexportés  est 
hors  de  doute  : 

1.  Les.  articles  dest'nés  à  être  réparés  sans 
que  leur  nature  ou  leur  dénomination  commer- 
ciale subisse  un  changement  essentiel. 

2.  Des  sacs  ayant  déjà  servi  et  marqués, 
aussi  bien  que  des  fûts  importés  du  territoire 
de  )  autre  partie  contractante  pour  être  réex- 
portés, remplis  ou  vidés,  et  qui  rentrent  après 
avoir  été  exportés  remplis  ou  vidés. 

3.  Les  marchandises  (à  l'exception  des  ar- 
ticles soumis  à  l'accise)  qui.  provenant  du  com- 
merce libre  dans  les  territoires  de  l'une  des 
paities  contractantes  sont  envoyées  sur  des 
marchés  ou  à  des  foires  dans  les  territoires  de 
l'autre  ou  qui  sont  expédiées  dans  ces  territoi- 


whih  Authorities  are  compétent  for  the  issue  of 
the  industrial  identity  cards  and  what  rules  are 
to  be  observed  by  the  recepients  thereof  in  the 
practice  of  their  profession  (trade). 

As  regards  any  other  formalities  which  the 
commercial  travellers  should  observe  within  the 
territories  of  the  contracting  parties,  the  two 
contracting  parties  guaranty  each  other  a  tre- 
atment  not  less  favorable  than  that  granted  to 
any  other  country. 


ARTICLE  Vlil 

The  objects  liable  to  import  taxes  used  as 
samples  and  which  will  be  imported  into  Aus- 
tria  by  Roumanian  manufacturers,  merchants  or 
commercial  travellers  and  into  Roumania  by  Aus-' 
trian  manufacturers,  merchants  or  commercial 
travellers  shall  be  admitted,  in  both  countries, 
undtr  temporary  exemption,  fulfilling  at  the  same. 
time  Custom  formalities,  in  order  that  their  re- 
export  or  warehousing   to   be  assured. 

Thèse  formalities  shall  only  be  fulfilled  in 
virtue  of  laws  or  régulations  which  are  or  shall 
be  in  force  in  the  respective  countries. 

The  reexportation  of  samples  shall  be  wa- 
rranted  when  imported,  either  by  a  deposit  re- 
presenting  the  respective  Custom  taxes  or  by  a 
quaranty. 


ARTICLE  IX 

The  following  articles  are  temporarily  exemp- 
ted  fromi  Custom  dues  when  imported  or  ex- 
ported,  on  condition  that  same  should  ba  retur- 
ned  within  a  previously  fixed  period  and  that 
there  should  be  no  doubt  whatever  as  to  the 
identity  of  imported  or  reexported  objects  : 

1.  Articles  marked  out  for  repair,  without 
their  nature  or  their  commercial  dénomination 
sustaining  an  essential  change. 

2.  Sacks  marked  and  utilized,  as  well  as 
barrels  imported  from  the  territory  of  the  other 
contracting  party  to  be  re-exported  full  or  empty 
and  that  re-enter  the  country  after  they  have 
been  re-exported  full  or  empty. 

3.  Goods,  except  the  excisable  articles,  which 
accruing  from  the  free  trade  of  the  territories 
of  one  of  the  contracting  parties  are  despatched 
to  the  markets  or  fairs  within  the  territories  of 
the  other  contracting  party  or  which  are  des- 
patched to  thèse  territories  besides  the  fair  and 
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res  en  dehors  du  trafic  des  foires  et  marchés 
pour  vente  Incertaine  pourvu  qu'elles  soient, 
sans  avoir  été  vendues,  réexportées  dans  un 
délai  fixé  préalablement, 

La  réexportation  des  marchandises  qui  se- 
ront importées  en  dehors  du  trafic  des  foires 
et  marchés  pour  vente  incertaine,  devra  être 
garantie  dans  les  deux  pays  à  l'entrée  soit  par 
le  dépôt  du  montant  des  droits  de  douane  res- 
pectifs, soit  par  cautionnement. 

Il  est  entendu  que  le  traitement  qui  sera  ap- 
pliqué   au  trafic  réciproque    des    parties  con 
tractantes  sous  tous  ces  rapports,  ne  sera  pas 
moins  favorable  que   celui  dont  jouit  une  autre 
nation  quelconque  sous  les  mêmes  rapports. 

ARTICLE  X. 

S'il  s'élevait  entre  les  parties  contractantes 
un  différend  sur  l'interprétation  ou  l'application 
des  dispositions  de  la  présente  convention,  le 
litige,  si  l'une  des  parties  contractantes  en  fait 
la  demande,  sera  réglé  par  voie  d'arbitrage. 

Pour  chaque  litige,  le  tribunal  arbitral  sera 
constitué  de  la  manière  suivante:  chacune  des 
parties  contractantes  nommera  comme  arbitres, 
parmi  les  ressortissants,  deux  personnes  com- 
pétentes et  elles  s'entendront  sur  le  choix  d'un 
surarbitre  ressortissant  d'un  Etat  ami.  Les  par 
ties  contractantes  se  réservent  de  désigner  à 
l'avance,  et  pour  une  période  à  déterminer,  la 
personne  qui  remplirait,  en  cas  de  litige,  les 
fonctions  de  surarbitre. 

En  ce  qui  concerne  la  procédure  de  l'arbi- 
trage dans  les  cas  prévus  aux  alinéas  1  et  2 
du  présent  article,  les  parties  contractantes  sont 
convenues  de  ce  qui  suit  : 

Au  premier  cas  d'arbitrage,  le  tribunal  arbi- 
tral siégera  dans  les  territoires  de  la  partie 
contractante  défenderesse  ;  au  second  cas,  dans 
les  teritoires  de  l'autre  partie  et  ainsi  de  suite 
alternativement  dans  les  territoires  de  chacune 
des  parties  contractantes.  Celles  des  parties  sur 
les  territoires  de  laquelle  siégera  le  tribunal 
désignera  le  lieu  du  siège  ;  elle  aura  la  charge 
de  fournir  les  locaux,  les  employés  de  bureau 
et  le  personnel  de  service  nécessaire  pour  le 
fonctionnement  du  tribunal. 

Le  tribunal  sera  présidé  par  le  surarbitre. 
Les  décisions  seront  prises  à  la  majorité  des 
voix. 

Les  parties  contractantes  s'entendront  soit 
dans  chaque  cas  d'arbitrage,  soit  pour  tous  les 
cas  sur  la  procédure  à  suivre  par  le  tribunal. 
A  défaut  de  cette  entente,  la  procédure  sera 
réglée  par  le  tribunal  lui  même.  La  procédure 
pourra  se  faire  par  écrit,  si  aucune  des  parties 
n'élève  d'objections. 


market  traffic  for  uncertain  sales,  on  condition 
that  they,  without  having  been  sold,  should  be 
re-exported  within  a  previounsly  fixed  period. 

The  re- exportation  of  goods  imported  besides 
the  fair  and  market  traffic  for  uncertain  goods, 
Should  be  guaranteed  in  both  counfries  when, 
entering.  tither  by  paying  a  sum  representing 
the  respective  Custom  taxes,  or  by  a  guaranty. 

Il  is  understood    that  the  treatment  applied 
to  the  reciprocal  traffic  of  the  contracting  par- 
ties   in  ail  thèse  respects  shall  not  be  less  fa 
vorable  than  that  enjoyed  by  any  o  ther  nrtion 
in  the  same  respects. 


.    ARTICLE  X 

Should  there  arise  a  différence  between  the 
contracting  parties  on  the  interprétation  or  ap- 
plication of  provisions  of  t  h  is  Convention  the 
litigation,  should  one  of  the  contracting  demands 
it,  shall  be  dealt  with    by   way  of  arbitration. 

For  each  litigation,  the  Arbitrary  Tribunal 
shall  be  constituted  as  follows  :  each  of  the 
contracting  parties,  shall  appoint,  to  art  as  a 
référée,  among  the  persons  of  that  jurisdic- 
tion,  two  .compétent  persons  who  will  ar- 
range the  élection  of  a  super-referee  belonging 
to  one  of  the  friendly  countries.  The  contrac- 
ting parties  reserve  the  right  to  appoint,  in 
anticipation  and  for  a  period  which  is  to  be 
decided  upon,  the  person  who,  in  case  of  a 
litigation,  should  act  as  a  super-referee. 

As  regards  the  method  of  arbitration  in  the 
cases  provided  for  in  paras  I  and  II  of  this 
Art.  the  contracting  parties  arrived  at  the  fol  - 
lowing  arrangement. 

In  the  first  case  of  arbitration  the  arbitration 
Tribunal  will  assemble  on  the  territories  of  the 
defending  contracting  party  ;  in  the  2-nd  case, 
on  the  territories  of  the  other  party  and  so 
on,  alternately  on  the  territory  of  each  of 
the  contracting  parties.  The  locality  on  the 
territory  of  which  the.  Tribunal  will  assemble, 
shall  fix  the  place  for  meetings,  shall  look  after 
the  buildings,  clerks  and  servants  necessary  for 
the  work  of  the  Tribunal. 

The  Tribunal  will  be  presided  by  the  Super- 
àrbitrator  and  the  décisions  shall  be  passed  by 
majority  of  votes.  The  contracting  parties  will 
make  arrangements,  either  in  each  case  of  ar- 
bitration, or  for  ail  the  cas.js,  as  to  the  method 
to  be  followed  by  the  Tribunal.  Failing  this, 
the  Tribunal  shall  adopt  the-  procédure  they 
consider  fit  which  will  be  made  in  writing  should 
the  contracting  parties  rise  no  objections. 

For  the  delivery  of  summons  to  appear  be- 
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Pour  la  transmission  des  citations  à  compa- 
raître devant  le  tribunal  arbitral  et  pour  les 
commissions  rogatoires  émanées  de  ce  dernier, 
les  autorités  de  chacune  des  parties  contrac- 
tantes prêteront  sur  la  réquisition  du  tribunal 
arbitral  adressée  iu  gouvernement  compétent, 
leur  assistance  de  la  même  manière  qu'elles  la 
prêtent  lorsqu'il  s'agit  de  réquisition  des  tnbu- 
naux  civils  du  pays. 

ARTICLE  XI. 

La  présente  convention  provisoire  entrera  en 
vigueur  à  partir  du  jour  où  elle  aura  reçu  l'ap- 
probation des  deux  gouvernements  qui  sera 
donnée  aussi  tôt  que  possible. 

Elle  pourra  être  dénoncée  par  chacune  des 
parties  contractantes  après  un  délai  de  trois 
mois  à  partir  du  jour  où  la  dénonciation  aura 
été  notifiée  à  l'autre  partie  contractante. 

En  foi  de  quoi  les  Plénipotentiaires  respectifs 
ont  signé  la  présente  convention  provisoire  et 
l'ont  revêtue  de  leura  cachets. 

Fait  en  double  expédition  originale  à  Bu.carest. 

Le  mois  d'Août,  1920. 

Pour  la  République  d'Autriche: 

RIEDIj 

SOMARUGA 

COKERAS 

Pour  le  Royaume  de  Roumanie  : 
TH.  DELEANU 
CHICOS 
ANTONIU 

PROTOCOLE  FINAL 

Au  moment  de  procéder  à  la  signature  de  la 
convention  provisoire  de  commerce  conclue  à  la 
date  de  ce  jour  entre  la  Roumanie  et  l'Autriche,, 
les  Plénipotentiaires  soussignés  ont  fait  les  dé- 
clarations suivantes  qui  formeront  partie  inté- 
grante de  la  convention  même  : 

Ad.  ARTICLE  I'. 

Les  ressortissants  des  parties  contractantes, 
y  compris  les  sociétés  anonymes  et  autres  as- 
sociations économiques  ne  seront  pas  traités,  en 
tout  ce  qui  concerne  le  commerce  réciproque, 
l'exercice  d'affaires  commerciales  et  l'exploita- 
tion d'entreprises  commerciales,  industrielles  ou 
de  transport,  d'une  manière  moins  favorable 
qu'une  autre  nation  quelconque  ou  ses  ressor- 
tissants. 

Les  ressortissants  de  chacune  des  parties 
contractantes  jouiront  dans  les  territoires  de  l'au- 


fore  the  Arbitrary  Tribunal  and  for  the  Roga- 
tory  Commission  emanating  therefrom,  the  Au- 
thorities  of  each  of  the  contracting  parties  shall 
on  request  of  being  fnade  by  the  arbitrary  Tri- 
bunal to  the  compétent  Government  assist  in 
the  same  way  as  if  the  request  was  made  by 
the  Civil  Tribunals  of  the  country. 


ARTICLE  XI 

i 

The  présent  temporary  Convention  shall  corne 
into  force  on  the  day  it  is  approved  by  the 
signatory  Governments  which  should  be  given 
as  soon  as  possible. 

The  Convention  could  be  denounced  by  each 
of  the  contracting  parties  after  a  year  and  three 
months  after  the  denouncement  is  notified  to 
the  other  contracting  party  will  cease  to  be 
valid. 

In  witness  whereof  the  respective  plenipo- 
tentiaries  have  s'gned  the  présent  temporary 
Convention  and  affixed  their  seals. 

Made    in   duplicate   original,  in  Bucarest. 

August  1920. 

For  the  Austrian- Republic. 

RIEDL 

SOMARUGA 

COKERAS 

For  the  Kingdom  of  Roumain  a 
(ss)  TH.  DELEANU 
„  CHICOS 
„  ANTONIU 

FINAL  PROTOCOL 

At  the  time  of  the  signing  of  the  Tempo- 
rary Commercial  Convention  concluded  this  day 
betvveen  Roumania  and  Austria,  the  unders;g- 
ned  Plenipôtentiaries  have  made  the  following 
déclarations  which  shall  form  an  intégral  part 
of  the  Convention  itself. 

Ad.  ARTICLE  I 

The  subjects  of  the  Contracting  parties  in 
cluding  Limited  Companies  and  other  Econo- 
mical  Companies,  shall  not,  as  far  as  the  re- 
ciprocal  trade  is  concerned,  as  well  as  their 
commercial  affairs  and  exploitation  of  commer- 
cial industrial  or  transport  undertakings.  be 
trçated  in  a  less  favourable  way  than  any  ot- 
her country  or  its  subjects.  Thèse  subjects,  of 
each  of  the  Contracting  parties  shall  enjoy  wit- 
hin  the  territor.es  of  the  other,  for  themselves 
their    properties,    their  rights  and  interests  the 
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tre,  pour  leurs  personnes,  leur  propriété,  leurs 
droits  et  intérêts  de  la  même  protect  on  légale 
que  les  nationaux.  Ils  auront,  comme  les  natio- 
naux, la  faculté  de  vaquer  eux  même  à  leurs 
affaires  ou  d'en  remettre  la  gestion  à  une  per- 
sonne qu'ils  choisiront,  sans  être  soumis  sous 
ce  rapport  à  d'autres  restrictions  que  celles  qui 
sont  établies  par  les  loi  générales  du  pays. 

Ils  auront,   comme  les  nationaux  et  les  res 
sortissants  d'une  autre  nation  quelconque,  libre 
accès  à  tous  les  tribunaux  et  autres  autorités 
pour  y  faire  valoir  leurs  droits  et  pour  s'y  dé- 
fendre. 

Ils  auront  la  faculté  de  se  servir  pour  la 
protection  de  leurs  intérêts  d'avocats  ou  de  re- 
présentants qu'ils  choisiront  eux  mêmes  sans 
qu'ils  soient  soumis  sous  ces  rapports  à  d'au- 
tres restrictions  que  celles  établies  généralement 
par  les  lois  du  pays,  et  seron'  en  tout  respect 
traités  comme  ks  nationaux  ou  les  ressortis- 
sants d'une  autre  nation  quelconque. 

Les  sociétés  anonymes  ainsi  que  les  autres 
sociétés  commerciales,  industrielles  ou  financiè- 
res, y  compris  les  sociétés  d'assurances,  exis- 
tantes sur  les  territoires  de  l'une  des  parties 
contractantes  en  vertu  des  lois  respectives, 
pourront,  réciproquement,  exercer  sur  les  terri- 
toires de  l'autre,  tous  les  droits,  y  compris 
celui  d'ester  en  justice  devant  les  tribunaux, 
soit  pour  intenter  une  action,  soit  pour  s'y  dé- 
fendre, en  se  conformant  aux  lois  et  prescrip- 
tions qui  y  sont  en  vigueur  sur  cette  matière. 

Leur  admission  à  l'exercice  de  leur  commerce 
se  fait  suivant  les  dispositions  légales  en  vi- 
gueur pour  chacune  des  parties  contractantes  ; 
elles  jouiront,  toutefois  sous  ce  rapport,  a  nsi 
que  sous  tout  autre,  des  mêmes  droits  et  du 
même  traitement  que  les  sociétés  analogues 
d'une  autre  nation  quelconque. 

Les  ressortissants  de  chacune  des  parties 
contractantes  y  compris  les  sociétés  commer- 
ciales, sociétés  en  participation  et  autres  asso- 
ciations semblables,  n'auront  à  payer  pour  l'e- 
xercice d'affaires  commerciales  ou  industrielles 
dans  le  territoire  de  l'autre  partie  des  impôts, 
droits  ou  taxes  ni  autres,  ni  plus  élevés  que 
ceux  prélevés  des  nationaux. 

Ad.  ARTICLE  II. 

Chacune  des  parties  contractantes  s'engage  à 
faire  profiter  l'autre,  immédiatement,  de  toute 
faveur,  de  tous  privilèges  ou  abaissements  de 
droits  qu'elle  a  déjà  accordés  ou  pourrait  ac- 
corder par  la  suite,  sous  les  rapports  mention- 
nés, à  une  tierce  puissance. 

Ce  traitement,  auquel  les  parties  contractan- 
tes se  sont  engagées  réciproquement  comprend 


same  légal  protection  as  the  nationals,  they 
shall  have,  like  the  nationals,  the  faculty  of 
looking  themselves  after  their  business  or  to 
employ  to  that  end  the  person  chosen  by  them 
without,  in  this  respect,  being  imposed  on  res- 
trictions other  than  those  generally  fixed  by  the 
laws  of  the  country. 

Like  the  nationals  and  the  subjects  of  any 
other  nation,  they  shall  have  free  access  to  ail 
the  Tribunals  and  other  Authorities  for  the  pur- 
pose  of  justifying  their  rights  and  defending  the- 
mselves. They  shall  have  the  faculty  of  em- 
ploying  for  defending  their  interests,  lawyers  or 
représentatives  chosen  by  themselves  without, 
in  this  respect,  being  imposed  on  restrictions 
other  than  those  generally  fixed  by  the  laws 
of  the  country  and  shall  be  treated  in  the  same 
way  as  the'  nationals  or  subjects  of  any  other 
country. 

The  limited  Companies  and  other  commercial 
industrial  or  financial  companies  including  the 
Insurance  Companies  existing  on  the  territories 
of  one  of  the  contracting  parties  in  virtue  of 
the  respective  laws,  shall  be  able  to  exercise 
reciprocally  on  the  territories  of  the  other  party 
ail  rights  as  weil  as  that  of  appearing  before 
ail  Tribunalls,  either  for  the  puroose  of  entenng 
an  action,  or  for  defending  themselves,  comply- 
ing  with  the  laws  and  prescriptions  on  this 
matter  in  force  in  that  country. 

The  authority  to  practice  their  trade  shall  be 
ruled  by  the  légal  provisions  in  firce  in  each 
of  the  contracting  party,  they  shall.  however, 
enjôy  in  this  respect,  as  well  as  in  any  other, 
the  same  rights  and  treatment  as  the  analo- 
gous  Companies  of  any  other  nation. 

The  subjects  of  each  of  the  contracting  par- 
ties including  Commercial  Participation  and  any 
other  Companies,  shall  not,  for  the  practice  of 
their  commercial  or  industrial  affairs  within  the 
territories  of  the  other,  pay  any  imposts,  dues 
or  taxes,  other  or  higher  than  those  paid  by 
the  nationals. 


Ad.  ARTICLE  II 

Each  of  the  contracting  parties  binds  itself 
to  make  the  other  party  immediately  beneflt  of 
any  favour,  privilège  or  dicrease  of  taxes  gran- 
ted  in  future  in  the  cases  stated,  to  a  third 
Power. 

This  treatment  reciprocally  agrecd  upcn  by 
the  contracting  parties,  includes  specially  the 
adhérence  to  Custom  régulations,  Custoni  pro- 
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notamment  aussi  l'application  des  règlements 
douaniers  la  procédure  douanière,  la  vérification 
et  l'analyse  des  marchandises  importées,  les 
payements  des  droits  et  charges,  la  classifica- 
tion et  l'interprétation  des  tarifs  douaniers  ainsi 
que  l'exerc  ce  des  monopoles. 

Il  est  entendu  que  les  parties  contractantes 
échangeront,  tant  que  des  droits  de  sortie  seront 
en  viguer  dans  l'un  ou  l'autre  des  deux  pays, 
les  observations  faites  à  l'égard  de  l'effet  de 
ces  droits  sur  leur  commerce  réciproque  par  la 
voie  de  leurs  représentations  diplomatiqnes  ou 
économiques  et  qu'elles  se  feront  part  de  leurs 
désirs  concernant  une  révision  de  ces  droits  de 
sortie,  laquelle  formera  alors  l'objet  de  négo- 
ciations. 

Les  dispositions  de  l'article  II  ne  dérogent 
point  aux  faveures  qui  sont  accordées  à  des 
Etats  limitrophes  pour  faciliter  le  commerce  de 
frontière. 


Ad.  ARTICLE  III 

Il  est  entendu  que  les  transports  de  transit 
qui  à  la  mise  en  vigueur  d'une  prohibition  de 
transit  sont  déjà  entrés  sur  le  territoire  de  l'Etat 
qui  a  émis  la  prohibition,  ne  seront  pas  touchés 
par  la  prohibition,  mais  doive.it  être  expédiés  à 
leur  destination. 

Il  est  entendu  en  outre  qu'en  vertu  de  l'ar- 
icle  IIl  ne  seront  considérés  comme  envois  de 
ransit  que  les  envois  qui   au  moment  de  l'en 
trée  dans  le  pays  de  transit  sont  déjà  destinés 
our  le  territoire  de  l'autre   partie  contractante 
ar  la  voie  d'une  station   frontière  déterminée 
u  qui,  provenant  du  territoire  de  l'autre  partie 
contractante,  sont  destinés  et  déclarés  destinés 
pour  un  tiers  pays  par  la    voie   d'une  station 
frontière  déterminée. 

Si  les  intéressés  mettend  l'envoi  en  entrepôt 
sans  y  être  forcés  l'envoi  p.rd  son  caractère 
d'envoi  transit. 

Le  transit  ne  dépend  pas  d'une  permission 
spéciale. 

Il  est  entendu  toutefois  que  les  stipulations 
précédentes  ne  dérogent  en  rien  aux  dispositions 
des  règlements  de  douane  concernât  le  traite- 
ment des  envois  de  transit  ni  au  règlements  re- 
latifs au  trafic  et  au  commerce  des  marchan- 
dises soumises  à  une  taxe  intérieure  ou  formant 
l'objet  d'un  monopole  de  l'Etat. 

Chacune  des  parties  contractantes  a  le  droit 
de  faire  convoyer  ses  envois  de  transit  par  des 
personnes  civiles. 


cedure,  the  vérification  and  analysis  of  imported 
goods.  tax  and  charge  payments  classification  and 
construction  of  Custom  Tariffs  as  well  as  the 
practice  of  monopolies. 

It  is  well  understood  that  the  contracting 
parties  shall  so  long  as  the  out-taxes  are  in 
force  in  one  of  the  two  countries,  exchange  their 
remarks  on  the  effeit  thereof  on  t,he  reciprocal 
trade,  through  their  diplomatie  or  économie  re- 
présentatives and  will  notify  their  désire  re- 
garding  a  re vision  of  thèse  out-taxes  which 
shall  then  be  a  subject  of  négociations. 

The  provisions  of  Art.  II  do  not  change  the 
favours  granted  to  neighbouring  States  for  the 
purpose  ot  facilitating  the  border- trade. 


Ad.  ARTICLE  III 

It  is  well  understood  that  the  transit  con- 
signaient which  at  the  tims  of  any  of  transit 
prohibition  coming  into  being  has  already  ente- 
red  the  territory  of  the  State  enacting  the  pro- 
hibition, shall  not  corne  under  it  and  shall  the- 
refore  be  despatched  to  destination. 

It  is  also  well  understood  that*  in  virtue  of 
Art.  III  only  those  transit  consignments  shall 
be  considered  as  such  which  at  the  time  of 
entering  the  transit  country  are  already  inten- 
ded  for  the  territory  of  the  other  contracting 
party  through  a  fixed  border- station  or  which 
coming  from  the  territory  of  the  other  contrac" 
ting  party,  are  intended  and  declared  as  such 
for  a  third  country  through  a  fixed  border- 
station., 

Should  those  concerned  warehouse  their 
consignement  without  being  compelled  to  do  so, 
the  consignement  is  no  longer  looked  upon  as 
a  transit  consignaient. 

The  transit  does  not  dépend  on  a  spécial 
permit. 

It  is  however,  understood  that  the  foregoing 
stipulations  do  not  affect  at  ail  the  provisions 
of  Custom  Régulations  regarding  the  treatment 
of  consignments  in  transit  nor  the  régulations 
regarding  the  traffic  and  trade  of  goods  liable 
to  internai  taxes  or  forming  the  object  of  a 
State  monopoly. 

Each  of  the  contracting  parties  has  the  right 
of  having  the  transit  consignments  escorted  by 
civilians. 
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Ad  ARTICLE  IV 

Animés  d'un  désir  commun  de  rétablir  aussitôt 
que  possible  la  pleine  liberté  dans  les  relations 
commerciales  réciproques,  de  mitiger  autant  que 
possible  et  d'abolir  succesivement  les  restric- 
tions qui,  pour  le  moment,  doivent  être  main- 
tenues, en  vue  des  circonstances  exceptionnelles, 
les  parties  contractantes  conviennent  d'une  ma- 
nière générale  que,  dans  l'application  des  pro- 
hibitions d'importation  et  d'exportation  aussi 
bien  qu'en  ce  qui  concerne  le  régime  des  licences 
d'importation  et  d'exportation  pour  les  marchan- 
dises se  trouvant  sur  la  liste  des  articles  pro- 
hibés, elles  tiendront  compte,  dans  la  mesure  du 
possible  des  besoins  du  commerce  et  qu'elles  fa- 
voriseront et  facil.teront  autant  que  faire  se  peut 
par  une  pratique  libérale  la  reprise  des  relations 
commerciales  normales  et  d'un  vif  échange  de 
marchandises  entre  les  deux  pays. 

Il  est  entendu  que  dans  le  régime  des  pro- 
hibitions d'importation  et  d'exportation  les  part  es 
contractantes  observent  en  particulier  les  dispo- 
sitions suivantes: 

1.  Les  prohibitions  d'importation  et  d'expor- 
tation ne  seront  pas  appliquées  au  trafic  pour 
lequel  l'article  IX  par.  1  et  2  de  la  convention 
provisoire  concernant  le  règlement  des  relations 
commerciales  réciproques  étab  it  l'admission  tem- 
poraire en  franchise  des  droits  d'entrée  et  de 
sortie,  sauf,  toutefois,  la  prescription  douanière 
pour  garantir  la  réimportation  et  réexportation. 

2.  De  même,  les  échantillons  que  les  voya- 
geurs de  commerce  emmènent  conformément  à 
l'article  Vill  de  !a  convention  provisoire  concer- 
nent le  règlement  des  relations  commercialles 
réciproques  peuvent  être  importés  ou  exportés 
nonobstant  les  prohibitions  relatives  en  vigueur,  si 
une  garantie  suffisante  est  donnée  que  ceséchan 
tillons  ne  restent  pas  dans  la  pays,  où  ils  sont 
importés,  mais  qu'ils  seront  réexportés  lorsque 
le  voyage  de  commerce  sera  terminé. 

3.  Les  Gouvernaments  des  parties  contrac- 
tantes se  dé:larent  en  outre  prêts  à  concéder 
de  cas  en  cas  des  exceptions  des  prohibitions 
d  importation  et  d'exportation  en  vigueur  dans 
le  but  de  permettre  l'importation  du  teritoire  de 
l'une  des  parties  daiis  celui  de  l'autre  de  ma- 
tières premières  et  de  produits  à  demi-manufac- 
turés  pour  y  être  travaillés  ou  pour  subir  une 
transformation  industrielle,  et  après  avoir  été 
travaillés  ou  transformés,— être  réexportés  dans 
le  pays  d'où  ces  matières  premières  ou  produits 
à  demi-manufacturés  provenaient. 

Toutefois  les  parties  contractantes  se  réser- 
vent le  droit  de  fixer  les  conditions  qui  sont 
nécesaires  pour  garantir  la  réexportation  ou  ré- 
importation des  marchandises  transformées  pour 


Ad.  ARTICLE  IV 

Animated  with  the  reciprocal  désire  of  re- 
establishing  as  soon  as  posible  the  complète  free- 
dom  in  the  nutual  commercial!  intercourse,  of 
relieving  as  much  as  possible  and  of  successively 
cancelling'  the  restrictions  which  for  the  présent 
in  view  of  the  exc?ptional  circumstances  must 
be  maintained  ;  the  contrâcting  parties  generally 
admit  that  when  applying  the  import  and  ex- 
port prohibitions  as  well  as  it  concerns  the  régi- 
me of  import  and  export  licences  for  goods  shewn 
on  the  list  of  prohibited  articles,  they  shall 
consider  as  far  as  it  is  possible  the  requiremeats 
of  trade  and  that  they  will  favor  and  facilitate 
when  possible  by  a  libéral  practice,  the  resu- 
mption  of  normal  commercial  relations  and  the 
exchange  of  goods  between  the  two  countries. 

It  is  well  understood    that  in  the  régime  of 
import  and    export  prohibitions  the  contrâcting 
parties  shall  give  spécial    attention   to  the  fol-  • 
loving  provisions: 

1.  Import  and  t  xport  prohibitions  shall  not  be 
applied  to  the  traffic  for  which  art  IX  £  1  and  2 
of  the  temporary  convention  relative  to  the  régu- 
lation of  reciprocal  commercial  relations,  sets 
forth  that  it  admits  that  goods  be  exempted 
from  import  or  export  taxes,  except,  however, 
Custom  prescriptions  guarantying  the  re-import 
and  re- export. 

2.  Likewise,  the  samples  brought  in  by  the 
commercial  Travellers,  according  to  art.  VUI  of 
the  temporary  Convention  regarding  the  régu- 
lation of  the  reciprocal  commercial  relations, 
may  be  imported  or  re  exported  in  spite  of  the 
respective  prohibitions  in  b.-ing  provided  a  suf- 
ficient  guaranty  is  paid  ;  thèse  samples  shall  not 
remain  in  the  importing  country  and  shall  be 
re-exporîred  when  the  commercial  voyage  is 
terminated. 

3.  The  Governments  of  the  contrâcting 
parties  are  also  willing  to  approve  of  ecxeptions 
of  import  and  export  prohibitions  into  force, 
for  the  purpjse  of  allowing  the  import  from 
the  territory  of  one  of  the  contractmg  parties 
into  that  of  the  other  of  raw  matérials  and 
semi-manufactured  products  to  be  worked  or 
sustain  an  industrial  transformation,  and  after 
having  been  worked  or  transformed  to  be  des- 
patched  back  to  the  country  where  thèse  raw 
matérials  or  semi-manufactured  products  came 
from. 

However  the  contrâcting  parties  réserve  the 
right  to  fix  the  necessary  conditions  guaranting 
the  re-export  or  re-import  of  goods  transformed 
with  a  view  to  preventing  under  pretext  of 
such  a  traffic  from  being  used  goods  prohibi- 
ted to  export  such  as  law  matérials  or  accès- 
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empêcher  que,  sous  le  prétexte  d'un  pareil  tra- 
fic, ne  soient  employés  des  marchandises  pro- 
hibées à  l'exportation  comme  matières  premières 
ou  comme  accesoires  pour  la  fabrication  de  ces 
marchandises  transformées  et  qu'elles  ne  soient 
exportées  avec  ces  dernières. 

Les  stipulations  précédentes  ne  dérogent  en 
rien  aux  dispositions  des  règlements  de  douane 
respectifs  concernant  l'admission  temporaire  en 
franchise  de  douane  de  marchandises  destinées  à 
la  transformation  industrielle. 

4.  Les  parties  contractantes  n'émettront  ni 
maintiendront  de  prohibitions  ou  restrictions  re- 
latives à  l'importation  ou  l'exportation  récipro- 
que qui  ne  s'appliqueront  de  la  même  manière 
à  l'importation  des  mêmes  marchandises  dans 
le  commerce  avec  tout  autre  pays. 

Il  est  entendu  toutefois  que  cette  disposition 
ne  s'applique  pas  à  la  concession  d'exemptions 
spéciales  des  prohibions  d'importation  ni  à  des 
arrangements  par  lesquels  une  des  parties 
contractantes  concéderait  à  un  tiers  état  sous 
le  titre  de  compensations,  la  livraison  ou  la 
permission  d'achat  et  d'exportation  de  certains 
contigents  de  marchandises 

5.  La  mesure  dans  laquelle  des  exemptions 
des  prohibitions  dimportation  et  d'exportation  en 
vigueur  seront  accordées  pour  des  contigents 
limités  de  certaines  marchandises,  sera  étabile 
pour  le  moment  par  une  convention  spéciale 
concernant  les  continents  d'exportation. 

Les  demandes  de  permis  d'importation  et  d'- 
exportation qui  dépasseraient  les  contigents  fi- 
xés dans  cette  convention  spéciale  ou  qui  au- 
raient trait  à  des  marchandises  qui  n'y  figurent 
point,  seront  examinées  par  les  Gouvernements 
des  parties  contractantes  en  vertu  des  principes 
exnosés  ci-dessus,  d'une  manière  bienveillante 
et  recevront,  en  tant  que  les  intérêts  économi- 
ques de  l'état  respectif  le  permettent,  une  suite 
favorable. 

6.  Afin'  de  garantir  la  mise  en  pratique  de  ces 
mesures  aussi  bien  que  l'application  de  pro- 
cédés répondant  à  une  parfaite  réciprocité,  les 
parties  contractantes  se  feront  part,  de  temps 
en  temps  par  l'intérmediaire  de  leurs  représen- 
tations diplomatiques  ou  économiques  à  Vienne 
et  à  Bucarest  de  leurs  désirs  concernant  la  dé- 
livrant de  permis  d'importation  et  d'exportation 
elles  entreront  ensuite  en  négociations  pour  dé- 
cider dans  quelle  mesure  il  y  aura  moyen  de 
tenir  compte  de  ces  désirs  soit  en  concédant 
un  contingent  pour  l'importât  on  ou  l'exportation 
de  certains  art'cles,  soit  en  délivrant  des  per- 
mis spéciaux. 


sories  for  the  manufacture  of  thèse  goods  tran- 
sformed   exported  therewith  from  the  customs. 

The  foregoing  stipulations  do  not  derogate 
at  ail  from  the  provisions  of  the  respective 
custo.n  Régulations  regarding  the  temporary 
admission  free  from  custom  taxes  of  goods  in- 
tended  for  an  industrial  transformation. 

4.  The  contracting  parties  shall  not  enact 
nor  maintainany  prohibitions  or  restrictions  rela- 
ting  to  the  reciprocal  import  or  export  which  shall 
not  apply  in  the  same  way  to  the  import  and 
export  of  same  goods  when  trading  with  any 
other  country. 

It  is  also  understood  that  this  dois  not  apply 
to  the  concession  of  spécial  exemption  from  im- 
port or  export  prohibitions  nor  to  the  arran- 
gements whereby  one  of  the  contracting  parties 
would  grant  a  third  Government,  under  compen- 
sations, the  delivery  or  authority  to  purchase 
and  export  certain  quantifies  of  goods. 

S*  The  extent  of  exemptions  from  import  and 
export  prohibitions  into  being,  allowed  for  li- 
mited  consignements  of  any  goods  whatever, 
shall,  for  the  time  being,  be  established  by  a 
spécial  convention  relative  to  export  quotae. 

Applications  for  export  and  import  permits 
exceeding  the  quota  f;xed  by  this  spécial  con- 
vention, or  concerning  goods  not  included  the- 
rein,  shall  be  examined  favourably  byone  of  the 
Governments  of  the  contracting  parties  in  virtue 
of  the  principles  above  stated  and  should  the 
économie  interests  of  the  respective  Government 
permit  it,  shal!  be  favourably  dealt  with. 

6.  In  order  to  guaranty  the  putting  into 
practice  of  thèse  measures,  as  well  as  the  ap- 
plication of  methods  satisfying  a  perfect  reci- 
procity,  the  contracting  parties  shall  inform  the 
other.  in  due  course  and  through  their  diplo- 
matie or  économie  reprezentatives  in  Viena  and 
Bucarest,  of  their  désire  regarding  the  issue 
of  import  and  export  licences,  afterwards  né- 
gociations shall  take  place,  to  décide  on  the 
extent  in  which  it  shall  be  possible  to  consider 
their  désire,  either  granting  a  quota  for  im- 
port or  export  of  whatever  articles,  or  issuing 
spec  al  licences. 
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Ad.  ARTICLE  V 

Les  parties  contractantes  conviennent  que  les 
iocomotives  les  wagons  et  les  navires  et  ba- 
teaux qui  seront  envoyés  par  l'une  d'entre  el- 
les dans  les  territoires  de  l'aulre  pour  y  cher- 
cher des  marchandises  ne  pourront  y  être  re- 
tenus sous  aucun  prétexte,  mais  ponrront  tou- 
jours sortir  et  retourner  sans  entraves. 

Toutes  les  autres  questions  concernant  le 
service  des  chemins  de  fer  entre  les  deux  pays 
sont  réservées  à  une  entente  spéciale  entre  les 
administrations  des  chemins  de  fer  des  deux 
parties  contractantes. 

Ad.  ARTICLE  VI 

Les  dispositions  du  dernier  alinéa  de  l'article 
VI  ne  dérogent  en  rien  au  droit  de  navigation 
par  échelons.  Par  conséquent  des  navires  et 
bateaux  autrichiens  pourront  débarquer  ou  dé- 
charger aussi  dans  les  ports  situés  sur  le 
parcours  roumain  du  Danube,  les  passagers  et 
marchandises  emmènes  de  l'étranger.  De  même 
ils  pourront  embarquer  ou  charger  dans  ces 
ports  roumains  des  passagers  et  marchandises 
destinés  à  l'étranger. 

Les  entreprises  de  navigations  maritimes  ou 
fluviales  ne  seront  soumises  pour  l'exercice  de  ce 
métier  dans  les  térritoires  de  l'autre  partie  à 
aucun  impôt  industriel  ou  taxe  de  patente. 

Ad.  ARTICLE  VII 

Contre  présentation  de  la  carte  de  légitima- 
tion régulière  dont  il  est  question  dans  l'article 
VII,  les  commerçants,  fabricants  et  autres  in- 
dustriels, y  compris  les  voyageurs  qui  sont  à 
leur  service  et  autorisés  à  les  représenter,  re- 
cevront le  visa  d'entrée  sans  aucun  dé'ai,  a 
moins  qu'il  n'y  ait  dans  un  cas  spécial  des  ob- 
jections sérieuses  contre  l'admission  d'une  per- 
sonne déterminée  pour  des  raisons  de  sûreté 
publique. 

En  foi  de  quoi  la  signature  des  Plénipoten- 
tiaires des  deux  parties  contractantes. 

Fait  en  double  expédition  originale  â  Bucarest 
le  mois  d'Août  1920. 

Pour  la  République  d'Autriche 

RIEDL 

SOMARUGA 

COKERAS 

Pour  le  Royaume  de  Roumanie 

TH.  DELKANU 

CHICOÇ 

ANTONIU 


Ad.  ARTICLE  V 

The  contracting  parties  agrée  that  the  loco- 
motives, the  wagons,  naves  and  ships  despatched 
by  one  of  them  into  the  territories  of  the  other 
for  the  purpose  of  conveying  goods  be  in  no 
account  retained  and  shall  always  be  al- 
lowed  to  return  home  without  any  difficultés. 

Ail  other  questions  regarding  the  Railway 
service  between  the  two  countries  shall  be  settled 
by  a  spécial  agreement  to  be  arrived  at  by 
the  Railway  administrations  of  the  two  con- 
tracting parties. 


Ad.  ARTICLE  VI 

The  provisions  of  the  last  paragraph  of  article 
VI  do  not  derogate  at  ail  from  the  right  of 
échelon-navigation.  Therefore  theAus'rian  ships 
and  sailing  ships  shall  also  be  able  to  unload 
in  the  ports  situated  on  the  Roumanian  side  of 
Danube,  goods  and  passengers  arriving  from 
abroad.  They  shall  also  be  able  to  load  and 
accept  in  the  Roumanian  ports,  goods  and  pas- 
sengers going  abroad. 

Undertakings  of  fluvial  and  maritim  naviga- 
t  on  shall  not,  for  this  kind  of  opérations  on 
the  territories  of  the  other  party,  be  liîble  to 
an  industrial  dues  or  license  taxes. 


Ad.  ARTICLE  Vil 

On  présentation  of  the  identity  card  in  order, 
of  which  mention  is  made  in  art  VII,  the  mer- 
chants,  manufacturers  and  other  tradesmen,  in- 
cluding  the  commercial  travellers  on  duty  and 
authorized  to  represent  them,  shall  get  the 
nia  visa  without  my  delay,  excepting  a  spécial 
case  when  there  shall  arise  serious  objections 
against  a  certain  person  on  public  security 
grounds. 

In  witness  whereof  the  plenipotentiaries  of 
the  two  contraçjing  parties  have  signed. 

Made  in  double  original  copies,  Bucarest, 
August  1910. 

For  the  Austrian  Republic. 

RIEDL 

SOMARUGA 

0©KERAS 

For  the  Kingdom  of  Roumania 

TH.  DELEANU 

CHICOS 

ANTONIU 
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PROTOCOLE  DE  PARAPHE 

A  l'occasion  du  paraphe  de  la  convention 
provisoire  de  commerce  conclue  à  la  date  de  ce 
jour  entre  la  Roumanie  et  l'Autriche  les  Plé- 
nipotentiaires soussignés  ont  fait  la  déclaration 
suivante  qui  aura  la  même  force  comme  si  elle 
était  contenue  dans  la   convention    elle-même  : 

Les  deux  Gouvernements  collaboreront  dans 
le  but  d'amener  et  d'assurer  l'établissement 
entre  leurs  pays  de  trains  de  vitesse  directs 
pour  le  transports  de  pasagers  et  de  trains  de 
marchandises  directs  par  la  voie  la  plus  courte; 
et,  en  général,  se  prêteront  assistance  mutuelle 
pour  le  développement  du  trafic  réciproque  sur 
toutes  lignes  ferrées  quelconques.  Ils  feront  à 
cette  fin  leur  possible  pour  amener  la  conclusion 
de  traités  relatifs  avec  les  Etats  sur  les  terri- 
toires desquels  ces  trains  devront  transiter.  En 
particulier,  ils  chargeront  leur  délégués  respec- 
tifs aux  conférences  internationales  pour  le  rè- 
glement du  trafic  par  chemins  de  fer  de  faire 
valoir  ce  point  de  vue  d'un  commuu  accord  et 
donneront  à  cette  fin  à  ces  délégués  les  ins- 
tructions nécessaires. 

De  même,  les  deux  Gouvernements  joindront 
leurs  efforts  pour  obtenir  l'établissement  sur  le 
Danube  d'un  trafic  libre  et  sans  entraves  entre 
leurs  pays  et  l'abolition  de  toutes  difficultés  en- 
traves ou  formalités  inutiles  qui  s'y  oppose- 
raient. Ils  s'efforceront  à  cet  effet  d'amener  au 
plus  vite  des  négociations  avec  les  autres  Etats 
intéressés  et,  si  posible,  une  entente  sur  ce  point, 
même  avant  que  le  règlement  international  des 
autres  questions  danubiennes  n'ait  eu  lieu. 

Le  Ministère  Royal  Roumain  des  Communi- 
cations exécutera,  dans  la  mesure  du  possible 
et  en  tant  que  le  passage  à  travers  les  pays 
situés  en  cours  de  route  ne  soit  pas  entravé, 
l'expédition  d'envois  déterminés  spéciaux  ou  de 
trains  entiers  d'une  station  roumaine  d'expédi- 
tion à  une  station  autrichienne  de  destination  avec 
ses  propres  moyens- de  comunications,  wagons,  lo- 
comotives etc.  si  le  Départament  d'Etat  autri- 
chien en  fera  une  demande  accompagnée  des 
données  nécessaires  (station  d'expédition,  station 
de  destination,  expéditeur,  destinataire,  con- 
tenu, etc.). 

Le  Département  d'Etat  autrichien  des  commu- 
nications agira  de  même  en  ce  qui  concerne  les 
transports  d'Autriche  en  Roumanie  sur  une  de- 
mande relative  du  Ministère  Royal  Roumain  des 
Communications. 

Les  demandes  en  question  devront  être  adres- 
sées au  Ministère  Royal  Roumain  des  Commu- 
nications, section  des  chemins  de  fer,  ou  au  Dé- 
partement d'Etat  autrichien  des  communications. 


PARAPH  PROTOCOL 

On  the  occasion  of  the  paraphing  of  the 
temporary  Convention,  concluded  to-day  bet- 
ween  Roumania  and  Austria,  the  undermentio- 
ned  plenipotentian'es  have  made  the  following 
statement  to  have  same  power  as  if  it  were 
includend  in  the  convention  itself. 

The  two  Governments  shall  work  together 
to  prépare  and  assure  the  establishment  bet- 
ween  their  countries,  of  direct  speed  trains  for  the 
conveyance  of  passengers  and  direct  goods- 
trains  by  the  shortest  way  and  generally  a 
reciprocal  assistance  for  the  development  of 
traffic  between  the  two  countries,  on  ail  rail- 
way  Unes.  —  To  that  end,  they  shall  do  their 
best  to  conclude  treaties  with  the  States  on 
the  territories  of  which  thèse  trains  shall  have 
to  pass  in  transit. 

They  shall  send  their  respective  delegates 
to  the  international  conferencas  for  the  régula- 
tion of  the  railway  traffic,  to  sustain  by  mu- 
tual  consent  this  point  of  view  amî,  to  that 
end,  shall  give  them  the  necessary  instructions. 

Besides,  the  two  Governments  shall  concen- 
tra te  their  efforts  with  a  view  to  obtaining  on 
the  Danube  a  free  and  unimpeded  traffic  bet- 
ween their  countries  and  remove  ail  difficul- 
tés on  useless  formalities  which  would  be  an 
obstacle  to  it.  To  that  end,  they  shall  endea- 
vour  to  start  and  deal  with  as  soon  as  posible, 
négociations  with  other  Governments  therein 
concerned  and,  if  possible,  even  before  the  in- 
ternational régulations  of  the  other  Danube 
questions  takes  place. 

Should  the  compeient  Department  of  State 
of  the  Austrian  Republic  submit  an  application 
including  the  necessary  particulars  (expédition 
and  destination  stations,  consigner,  consignée, 
contents  etc).  the  Royal  Roumanian  Ministry 
of  Communications  shall,  as  far  as  it  is  possi- 
ble, and  so  long  as  the  passage  through  the 
countries  situated  on  their  way-is  not  impeded, 
effect  specially  determined  expéditions,  as  well 
as  complète  trains  from  a  Roumanian  Expé- 
dition Station,  with  their  own  com  nunicationu 
means  (wagons,  locomotives  etc.) 

The  Austrian  Department  of  State  for  Com- 
munications shall,  on  request  of  the  Royal 
Roumanian  Ministry  of  Communications,  do 
similarly  as  regards  transports  from  Austria 
into  Roumania. 

Such  applications  should  be  addresed  to  the 
Royal  Roumanian  Ministry  of  Communications, 
Railway  Section,  or  to  the  Austrian  Ministry 
of  Communications,  Department  1 6  a. 
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Fait  en  double  expédition  à  Bucarest,  le  mois 
d'Août  1920. 

Pour  la  République  d'Autriche 

R1EDE 

SOMARUGA 

COCKERS 

Pour  le  Royaume  de  Roumanie 

TH.  DELEANU 

CHICOS 

ANTON1U 

DISPOSITIONS  GENERALES 

Les  deux  Gouvernements  insisteront  d'un 
commun  accord  et  de  toutes  leurs  forces  à  ce  que 
le  parc  de  navires  et  bateaux  sur  le  Danube 
soit  réparti  le  plus  tôt  possible  d'après  les  dis- 
positions des  traités  de  paix  et  que  les  bateaux- 
tanks  qui  s  y  trouvent  soient  mis  à  la  disposi- 
tion dans  la  mesure  nécessaire  pour  l'exécution 
des  transports  de  produits  pétrolières  qui  au- 
ront lieu  en  vertu  de   la   présente  Convention 

Le  Gouvernement  Royal  Roumain  donnera  la 
permission  que  les  pipe-lines  menant  de  la  ré- 
gion pétrolifère  de  Roumanie  aux  ports  situés 
sur  les  rives  du  Danube  soient  utilisée^  pour 
rendre  possible  le  transport  des  contigents  de 
produits  pétrolifères  concédés  dans  la  Conven- 
tion présente,  sous  la  condition,  toutefois,  qu'il 
en  soit  donné  avis  au  moins  quarante  jours  à 
l'avance  et  que  la  taxe  fixée  par  l'Etat  soit 
payée. 

Le  Gouvernement  Royal  Roumain  se  déclare 
prêt  à  mettre  à  la  disposition  du  Gouvernement 
Autrichien,  moyennant  le  payement  des  taxes 
tarifaires,  40%  des  quantités  livrées  en  vertu 
du  contigent  de  1  000  wagons-citernes  fixé  dans 
la  liste  B  pour  le  transport  des  contigents  de 
produits  pétrolifères  prévus  dans  la  liste  A 
annexée  au  par  T. 

En  cas  que  l'industrie  pétrolifère  roumaine  re- 
cevrait de  l'Autriche,  dans  la  limite  des  conti- 
gents prévus  dans  la  présente  convention,  du 
matériel  de  sondage,  le  Gouvernement  Roumain 
se  déclare  prêt  à  donner,  sur  la  demande  des 
producteurs  roumains,  les  permis  d'exportation 
pour  les  livraisons  de  produits  pétrolifères  (huiles 
brutes  ou  autres)  que  les  producteurs  roumains 
feront  éventuellement  en  échange,  même  dans 
le  cas  où  ces  produits  seraient  sujets  à  une  dé- 
fense d'exportation  générale. 

Le  Ministère  Royal    Roumain  de  la  Guerre, 
la  Direction  Générale  des  Chemins  de  fer  Rou 
mains  et  le  Ministère  Royal   Roumain  de  l'In- 
dustrie et  du  Commerce  (Direction  pour  lé  Ré' 


Made  in  two  copies,  Bucarest,  August  1920. 

For  the  Austrian-Republic. 

RIEDL 

SOMARUGA 

COKERAS 

For  the  Kingdom  of  Roumania. 

TF.  DELEANU 
CHICOS 
ANTON  1U 

GENERAL  PROVISIONS 

The  two  Governments  shall  strongly  and 
commonly  insist  upon  the  Naval  Park  on  the 
Danube  being  apportioned  as  soon  as  possible, 
according  to  the  Peace  Treaties  and  upon  the 
Danube  tanks  being  placed  at  their  disposai 
for  the  carrying  out  of  transport  to  take  place 
in  virtue  of  the  présent  Convention. 

The  Royal  Roumanian  Government  shall 
aliow  thaï,  in  order  that  the  transpoit  be  effected 
of  oil  products  quota,  granted  by  the  Conven- 
tion already  into  being  and  by  the  présent  one, 
the  oil  pipes  from  the  oilfields  of  Roumania 
to  the  Danube  ports  be  utilised  on  condition, 
however,  that  a  notice  of  at  Ieast  40  days 
be  given  and  that  the  taxes  fixed  by  the  Go- 
vernment be  paid. 

The  Royal  Roumanian  Government  isyquite 
ready  to  place  at  the  disposai  of  the  Austrian 
Government  and  after  paymsnt  of  tarif f  taxes 
is  effected,  40°/0  of  the  quantifies  delivered 
in  virtue  of  the  quota  of  1000  tank  wagons 
fixed  in  list  B,  for  the  conveyance  of  the  quo- 
tae  of  oil  products  provided  for  in  list  atta- 
ched  to  §  1. 

Should  the  Roumanian  Oil  Industry  receive 
from  Austria  drilling  materials  in  quantifies  li- 
mited  by  this  Convention,  the  Roumanian  Go- 
vernment is  quite  ready  to  issue,  on  request 
of  the  Roumanian  producers,  the  export  licences 
for  the  delivery  of  oil  products  (raw  oils  or 
others)  which  the  Roumanian  producers  are 
going  to  effect  contingently  as  compensation 
even  were  they  liable  to  a  gênerai  export  pro- 
hibition. 

The  Royal  Roumanian  ar  Office,  General 
Directorate  of  Roumanian  Railways  and  the 
Royal  Roumanian  Ministry  of  Industry  and 
Commerce  (Directorate  of  the  Industrial  Re- 
construction) shall  forward  lists  containing  the 
industrial  articles  they  wish  to  obtain  from 
Austria,  and,  if  necessary,  besides  the  quota 
fixed  ln  list  Bf  attached  to  $  I  and  the  Ro- 
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tabliscnment  de  l'Industrie)  ayant  remis  des  lis- 
tes concernant  les  articles  industriels  qu'ils  dé- 
sirent obtenir  de  l'Autriche  ventuellement  aussi 
et  dehors  des  contigents  fixés  dans  la  liste  B. 
annexée  au  par.  1,  et  le  Gouvernement  Royal 
Roumain  indiquera  par  écrit  quels  articles  pour- 
ront être  livrés.  Des  négociations  concernant  la 
fixation  des  contigents  relatifs  seront  alors  en- 
tamées à  Bucarest  ou  à  Vienne. 

Pour  faciliter  le  trafic  réciproque  le  „Deut- 
schôsterreichisches  Warenverkehrsbiiro  à  Vienne 
aura  la  faculté  d'établir  un  service  de  courriers 
avec  sa  succursale  à  Bucarest.  Le  Gouverne- 
ment Royal  Roumain  aura  la  même  faculté  pour 
sa  représentation  économique  à  Vienne.  Ces 
courriers  seront  munis  des  légitimations  nécessai- 
res par  les  deux  Gouvernements. 

Bucarest,  le  mois  d'Août  1920. 

Pour  la  République  d'Autriche  : 

RIEDE 

SOMARUGA 

COKERAS 

Pour  le  Royaume  de  Ronmanie 

TH.  DEEEANU 
CHICOÇ 
ANTON  IU 

CONVENTION  CONCERNANT  LES  CON- 
TIGENTS D'EXPORTATION 

Le  Gouvernement  Royal  Roumain  et  le  Gou- 
vernement Autrichien,  désirant  développer  les 
relations  commerciales  réciproques  et  donner 
plus  de  liberté  ,,u  commerce  mutuel,  ont  résolu 
de  conclure  une  convention  concernant  les  con- 
tingents qui  seront  admis  de  part  et  d  autre  à 
l'exportation. 

,  A  cette  fin  ies  Plénipotentiaires  soussignés 
ont  convenu  de  ce  qui  suit  : 

§  1  Le  Gouvernement  Royal  de  Roumanie 
s'engage  à  permettre,  a  partir  de  la  mise  en 
viguenr  de  la  piésente  convention  jusqu'au  31 
Août  1921,  l'exportation  en  Autriche  des  mar- 
chandises énuméré^'s  dans  la  liste  A  ci-annexéé 
au  moins  jusqu'à  la  hauteur  des  contigents  y 
mentionnés  et  à  délivrer  les  permis  d'exportation 
nécessaires  à  cet  effet. 

Par  contre  le  Gouvernement  Autrichien  s'en- 
gage de  son  côté  à  permettre  pendant  la  même 
période  l'exportation  en  Roumanie  des  marchan- 
dises énumérées  dans  la  liste  B  ci-annexée  et 
à  délivrer  les  permis  d'exportation  nécessaires 
à  cet  effet. 

Les  deux  Gouvernements  contractants  donnent 
leur  consentement  au  contrat   qui  a  été  conclu 


yal  Roumanian  Government  shall  forward.  in 
wn'tlng,  the  list  of  articles  that  might  be  de- 
livered. 

Négociations  regarding  the  fixing  of  quotae 
in  question  shall,  in  thrs  case,  take  place  in  Bu- 
carest or  Vienna. 

In  order  to  facilitate  ths  reciprocal  traffic, 
the  „Austro-German  Goods  Office'  in  Vienna 
shall  have  the  possibility  of  establishing  a 
messenger  service  having  a  branch  in  Bucarest. 

The  Royal  Roumaoian  Government  shall  have 
the  same  possibility  for  them  to  have  an  Eco- 
nomical  agency  in  Vienna  The  two  Govern- 
ments  shall  supply  thèse  messengers  with  the 
necessary  légitimation  papers. 

Made  in  Bucarest,  14th  August  1920. 


For  the  Austrian  Republic 

RIEDL 

SOMARUGA 

COKERAS 

For  the  Kingdom  of  Roumanian 

TH.  DEEEANU 

CHICOS 

ANTONIU 

CONVENTION 
REGARDING  EXPORT  QUOTAE 

The  Roumanian  Government  and  the  Aus- 
trian Government  wishing  to  develop  the  re- 
ciprocal commercial  relations  and  to  give  the 
reciprocal  trade  a  greater  freedom,  have  deci- 
ded  to  conclude  a  Convention  regarding  the 
quotae  allowable  for  export  by  the  two  Govern- 
ments. 

To  that' end,  the  undermentioned  plenipoten- 
tiaries  agreed  to  the  following. 

PART.  I.  The  Royal  Roumanian  Government 
undertake  to  allow,  as  from  the  day  this  Conven- 
tion comesinto  force  and  up  to  31  st  August 
1921,  the  export  into  Austria  of  the  goods 
shewn  on  list  A  berewith  attached,  and  ât 
least  upto  the  limit  of  quotae  mentioned  therein 
and  to  issue  the  necessary  export  licences  re- 
quired  for  this  purpose. 

On  the  other  hand,  the  Austrian  Government 
undertake,  in  their  turn,  to  allow,  with  in  the 
period  stated  the  export  into  Roumania  of  goods 
shewn  on  list  B.  herewith  attached  and  to 
issue  the  necessary  export  licences  required  for 
this  purpose. 

Both  contracting  Governments  give  their 
consent  to  the  contract  concludeç)  on  3rd  August 


le  3  Août  1920  entre  la  maison  sociale  „Oes- 
terreichische  Industriewerke  Warchalowski,  Eis- 
sler  «Se  Co.  A.  G."  de  Vienne  et  le  Ministère 
Royal  Roumain  des  Communications  en  vue  de 
la  réparation  de  500  locomotives. 

§  2.—  Si  les  contingents  comprennent  les 
marchandises  dont  l'exportation  n'est  actuel- 
lement pas  interdite  par  l'Etat  exportateur, 
l'engagement  pris  par  cet  Etat  se  borne  à  ce 
qu'il  permette  l'exportation  de  ces  marchandis- 
ses,  jusqu'à  concurrence  du  contingent  fixé, 
même  dans  le  cas  où  il  émettrait  pendant  la 
durée  de  la  présente  convention  une  défense 
d'exportation  pour  toutes  ces  marchandises  ou 
pour  quelques-unes  d'entre  .elles. 

Pour  le  cas  où  des  nouvelles  défenses  d'ex- 
portation seraieut  émises  qui  touchent  des  mar- 
chandises pour  lesquelles  aucun  contingent  n  est 
fixé  dans  la  présente  convention,  les  parties 
contractantes  s'egagent  a  entrer,  sur  la  demande 
de  l'autre  partie,  immédiatement  en  négociations 
pour  fixer  des  contingents  dont(  l'exportation 
dans  les  territoires  de  l'autre  partie  restera 
permise. 

Les  deux  Gouvernements  se  déclarent  en 
outre  prêts  à  entrer  dans  des  négociations  con- 
cernant l'augmentation  des  contingents  fixés 
dans  la  présente  convention,  dès  que  ces  con- 
tingents seraient  épuisés.  I 

§  3>_  Chacune  des  parties  contractantes 
prend  l'engagement  à  admettre  à  l'entrée  les 
marchandises  pour  lesquelles  l'autre  partie  lui 
a  concédé  un  contingent  d'exportation  dans  la 
limite  de  ce  contingent  bien  que  l'entrée  de 
ces  marchandises  soit  interdite  ou  le  serait  à 
l'avenir. 

£  4._  L'exécution  effective  des  livraisons 
en  vertu  des  contingents  énumérès  dans  les 
listes  A  et  B  annexées  au  par.  I  sera  l'affaire 
du  commerce  libre  légitime,  à  moins  que  l'un 
des  deux  Gouvernements  n'en  charge  d'une  ma- 
nière officielle  un  organe  spécial  placé  sous  son 
contrôle.  Dans  ce  dernier  cas  le  Gouvernement 
respecti'  devra  en  informer  immédiatement  1  au- 
tre Gouvernement  en  lui  indiquant  d'une  ma- 
nière précise  les  organes  qui  ont  reçu  ce 
mandat. 

Le  mandat  en  question  peut  comprendre  le 
contingent  entier  fixé  pour  une  catégorie  de 
marchandises  ou  une  partie  seulement  de  ce 
contingent. 

Si  le  Gouvernement  de  l'Etat  exportateur 
réserve  l'exportation  d'un  des  articles  énumerés 
dans  les  listes  A  et  B  annexées  au  par.  1  ex- 
clusivement à  des  organes  déterminés  ainsi 
qu'il  est  dit  au  premier  alinéa  du  présent  pa- 
ragraphe, le  Gouvernement  de  l'autre  partie 
contractante   est    obligé  d'acheter   ou  de  faire 


1920,  between  the  :  Osterreichische  Industrie- 
werke Warchalowski,  Eissler  &  Co.  A.  G.  of 
Vienna  and  the  Roumanian  Ministry  of  Commu- 
nications, for  the  repair  of  500  locomotives. 

PART  II.  When  the  quotae  contain  goods  the 
export  of  which  isnot  at  présent  prohibited,  in  the 
exporting  country,  the  obligation  taken  by  that 
country  is  limited  to  that,  that  it  permits  the 
export  of  thèse  goods  up  to  the  quantum  fixed, 
even  though  the  Government  should  order,  wit- 
hin  the  duration  of  this  convention,  the  prohi- 
bition of  export  of  ail  thèse  goods  or  some  of 
them. 

Should  further  export  prohibitions  be  ordered, 
concerning  goods  for  which  no  quota  had  been 
fixed  in  thi  Convention  the  contracting  parties 
undertake  on  request  of  the  other  to  imme 
diately  enter  ints  négociations  with  view  to 
fixing  the  quota  the  export  of  which  shall  be 
allowed  into  the  territories  of  the  other  party. 

The  two  Governments  also  undertake  to  en- 
ter into  parley  concerning  the  increase  of  quotae 
fixed  in  the  présent  convention,  in  proportion 
as  thèse  quotae  are  filled. 


PART  III.  Each  of  the  contracting  parties 
undertake  to  al  ow  the  import  of  goods  fer 
which  the  other  had  allowed  an  export  quota 
not  exceeding  this  quota,  even  though  the  im- 
port of  those  goods  is  or  is  goirg  to  be  pro- 
hibited. 

PART  IV.  The  effective  carrying  out  of  deli- 
veries  in  virtue  of  quotae  shewn  in  lists  A  and  B 
attached  to  Part  I  shail  be  made  according  to  the 
régulations  of  the  free  and  légal  trade  unless 
one  of  the  twb  Governments  appoint,  to  that 
end,  a  spécial  Body  having  an  officiai  form  and 
controlled  by  them  and  in  this  case  the  respective 
Government  should,  mmediately  communicate 
with  the  other  Government  giving  précise  particu- 
lars  on  the  mandate  of  the  so  appointed  Body. 

The  mandate  in  question  mary  include  the 
whole  quota  fixed  for  only  one  category  of  goods 
or  part  thereof. 

If  the  exporting  Government  reserve  the 
export  of  one  of  the  goods  shewn  in  lists  A 
and  B  attached  to  Part  I,  exclusively  to  the 
Bodies  mentioned  in  the  first  para  of  this  part, 
the  Government  of  the  other  contracting  party 
is  bound  to  purchase  or  to  be  allowed  to  ba 
supplied  with  that  particular  article  not  excee- 
ding the  exclusively  fixed  through  the  Bodv 
1     appointed  by  the  exporting  country. 
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acheter  cet  article,  jusqu'à  concurrence  du  con- 
tingent fixé,  exclusivement  auprès  de  l'organe 
désigné  par  l'Etat  exportateur. 

Si  l'un  des  article  énumérés  dans  les  listes 
A  et  B  annéxées  auparagraphe  1  est  sujet  dans 
l'Etat  importateur  à  l'administration  publique 
et  si,  pour  cette  raison,  le  Gouvernement  de 
cet  Etat  réserve  l'achat  du  contingent  fixé  pour 
cet  article  exclusivement  à  des  organes  déter- 
minés ainsi  qu'il  est  dit  au  premier  alinéa  du 
présent  paragraphe,  le  Gouvernement  du  pays 
exportateur  est  obligé  à  délivrer  les  permis 
d'exportation  pour  les  marchandises  en  question 
jusqu'à  l'épuisement  du  contingent,  exclusive- 
ment à  ces  organes  ou  à  leurs  représentants 
accrédités. 

Chacun  des  deux  Gouvernements  a  le  droit 
de  déclarer  révoqué  le  mandat  qu'il  avait  donné 
à  un  organe  spécial  pour  l'achat  ou  la  livrai- 
son d'un  article  en  vertu  d'un  contingent.  Il 
peut  de  même  passer  ce  mandat  d'un  organe 
à  un  autre  qualifié  selon  les  dispositious  du 
premier  alinéa  du  présent  paragraphe.  Dans  le 
cas  d'un  révocation  complète  d'un  pareil  man- 
dat, l'éxécution  effective  des  livraisons  ulté- 
rieures en  vertu  du  contingent  appartiendra  au 
commerce  libre  légitime. 

§  5. —  Les  Gouvernements  des  parties  con- 
tractantes s'engagent  à  ne  pas  émettre  ni  appli- 
quer des  dispositions  quelconques  qui  serviraient 
à  lier  l'éxportation  de  marchandises  dans  les 
territoires  de  l'autre  partie  ou  le  permis  d'ex- 
portation à  la  condition  que  le  prix  d'achat  soit 
payé  dans  une  monnaie  autre  que  celle  de 
l'une  des  parties  contractantes  ou  que  les  va- 
leurs étrangères  résultant  de  l'exportation  soient 
cédées  à  l'Etat. 

Les  organes  qui  aux  termes  du  premier  ali- 
néa du  §  4,  sont  chargés  par  leur  Guverne- 
ment  respectif  de  l'exécution  effective  des  li- 
vraisons en  vertu  des  contingents  fixés  ne 
pourront  non  plus  demander  le  payement  en 
une  monnaie  autre  que  celle  de  l'une  des  deux 
parties  contractantes. 

Il  est  toutefo's  entendu  que  le  payement 
pourra  au  choix  des  intéressés,  être  fait  aussi 
en  d'autrçs  monnaies  étrangères. 

La  disposition  sur  les  avoirs  résultant  d'un 
côté  et  de  l'autre  de  l'exécution  de  cette  con- 
vention, sera  libre  en  ce  qui  concerne  le  trafic 
réciproque,  mais,  quand  à  un  transfert  ailleurs, 
elle  sera  sujette  à  l'assentiment  de  l'adminis- 
tration financière  ou  du  contrôle  des  valeurs 
étrangères  du  pays,  où  l'avoir  existe. 

§  6. —  En  ce  qui  concerne  les  livraisons  qui 
sont  faites  en  vertu  des  contingents  fixés  et 
dont  l'exécution  effective  a  été  confiée  des  deux 
Côtés,  aux  termes  de    l'alinéa  1  du  §  4,  à  des 


If  one  of  the  articles  shewn  on  list  A  and 
B-  attached  to  Part  I  is  passed,  in  the  impor- 
ting  country,  to  the  Public  Administration  and 
if,  on  that  account,  the  Government  of  that 
country  reserve  the  purchase  of  quotae  fixed 
for  this  article  exclusively  to  the  Body  deter- 
mined  in  the  first  para  of  this  Part,  the  Go- 
vernment of  the  exporting  country  is  bound  to 
issue  export  licences,  for  the  goods  in  question 
till  the  quota  is  filled,  only  to  thèse  Bodies  or 
to  their  accredited  représentatives.  * 

Each  of  the  two  Governments  has  the  right 
to  re.voke  the  mandate  given  to  a  spécial  Body 
for  the  purchase  or  supply  of  an  article  in  virtue 
of  a  quota.  They  can  also  transmit  the  man- 
date from  one  Body  to  any  other  qualified  in 
compliance  with  the  provisions  of  the  first  para 
of  this  Part,  In  case  this  mandate  is  totally 
revoked,  the  effective  carrying  out  of  the  quota, 
shall  be  made  according  to  the  provisions  ruling 
the  free  and  légal  trade. 


PART  V.  The  Governments  of  the  contract/ng 
parties  undertake  not  to  issue  nor  apply  any  pro- 
visions that  could  make  the  export  of  goods  into 
the  territories  of  the  other,  or  the  export  licence 
dépend  on  the  condition  that  the  purchase  price 
be  paid  in  other  currency  than  that  of  one  of 
the  contracting  parties  or  that  foreign  values 
resulting  from  the  export  be  transferred  to  the 
Government. 

The  Bodies  which  in  virtue  ot  the  first  para 
of  part  4,  are  commissioned  by  their  respective 
Government  with  the  effective  carrying  out  of 
the  deliveries  in  virtue  of  quota,  shall  collect 
payments  in  the  currency  of  one  of  the  con- 
tracting parties  and  not  in  any  foreign  currency. 

It  is  however  understood  that  payment  may 
be  also  effected  in  other  currency  if  those  con- 
cerned  agrée  to  it. 

The  crédits  resulting  from  cne  party  and  the 
other,  shall  be  disposed  of  at  will  in  the  course 
of  the  reciprocal  trafic  ;  as  regards  other  coun- 
tries,  this  can  only  be  donc  with  the  consent 
of  the  Ministry  of  Finance  or  Centrale  des  De- 
vises of  the  country  where  crédit  exists. 


PART  VI.  The  priées  of  deliveries  to  take 
place  in  a  ccordance  with  the  quotae  fixed  and 
the  fulfilment  of  which  has  been  entrusted  bythe 
two  parties  to  the  Spécial  Bodies  constituted 
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organes  spéciaux  les  prix  seront  fixés  dans  les 
contrats  de  livraisons  que  ces  organes  conclu- 
ront de  cas  en  cas. 

En  ce  qui  concerne  les  taxes  d'exportation 
ou  autres  charges  analogues  il  Sera  procédé  en 
conformité  aux  dispositions  du  protocole  final 
adarticlell  de  la  convention  provisoire  de  com- 
merce conclue  entre  la  Roumanie  et  l'Autriche 
en  Août  1920. 

§  7. —  Lorsque  le.  terme  „wagon"  est  em- 
ployé dans  cette  convention  comme  désignation 
de  la  quantité,  il  signifie  toujours    10.000  kgr. 

§  8. —  Les  deux  Gouvernements  tiendront 
des  registres  sur  les  permis  d'exportat'on  dé- 
livrés en  vertu  de  la  présente  convention  ainsi 
que  sur  les  exportations  effectives  en  vertu  de 
ces  permis.  Sur  des  demandes  faites  de  cas 
en  cas,  ou  dans  des  délais  qui  seront  établis 
par  un  accord  spécial,  les  parties  contractantes 
se  feront  part  des  permis  d'exportation  que 
chacune  d'entre  elles  aura  délivré  jusqu'alors 
ainsi  que  de  la  mesure  dans  laquelle  ces  permis 
auront  été  utilisés.  Les  comunications  à  cet 
effet  seront  faites  par  l'intermédiaire  des  repré- 
sentations diplomatiques  ou  économiques  res- 
pectives qui  seront  tenues  au  (jourant  de  l'exé- 
cution de  la  présente  convention  aussi  bien  par 
leur  propre  Gouvernement  que  par  ceiui  auprès 
duquel  elles  -sont  accréditées. 

Les  deux  Gouvernements  se  réservent  le 
droit  de  prélever  sur  les  permis  d'exportation 
les  droits  de  timbre. 

Pour  couvrir  les  dépenses  occasionées  par  la 
tenue  des  registres  sur  ^'utilisation  des  permis 
d'exportation,  chacune  des  parties  contractantes 
aura  en  outre  le  droit  de  Sprêlever,  lors  de  la 
délivrance  des  permis  d  exportation  et  au  profit 
des  organes  chargés  de  tenir  ces  registres,  une 
taxe  spéciale  qui  ne  dépassera  pas  1  °/o  du 
prix  de  facture  des  marchandisés  exportées. 

§  9. —  Si  l'exécution  des  engagements  pris 
dans  la  présente  convention  serait  entravée  par 
des  mesures  prises  par  l'un  des  deux  Gouver- 
nements et,  en  particulier,  si  les  permis  d'ex- 
portation prévus  par  la  présente  convention  ne 
seraient  délivres  du  tout,  ou  s'ils  ne  seraient 
pas  délivrés  en  temps  utile,  la  partie  contrac- 
tante qui  se  considère  lésée  par  un  pareil  pro- 
cède, aura  le  droit  de  demander  des  explications 
et,  s'il  y  a  lieu,  d'exiger  que  les  mesures  prises 
par  l'autre  Gouvernement  qui  empêchent  l'exécu- 
tion de  la  convention  soient  révoquées. 

Tant  que  cette  demande  faite  par  courrier  ou 
représentant  accrédité  n'aura  pas  reçu  dans  un 
délai  raisonnable  une  suite  satisfaisante,  la  par- 
tie respective  aura  le  droit  d'arrêter,  aussi  de 
son  coté,  l'exécution  des  engagements  pris  dans 


according  to  para  I  of  Part  4,  shall  be  flxed  in 
the  delivery  contracts  which  thèse  Bodles  shall 
conclude  in  accordance  with  the  case. 

As  regards  export  taxes  or  other  analogous 
dues  they  shall  be  dealt  with  according  to  the 
provisions  of  the  Final  Protocol,  art.  II  of  the 
Temporary  Commercial  Convention  concluded  bet- 
wen  Rouman/a  and  Austria  in  August  1920. 

PART  VII.  Whenever  the  word  «wagon  js 
referred  to  in  this  Convention,  it  shall  always 
represent  a  quantity  of  1 0.000  kilos. 

PART  VIII.  Both  Governments  shall  keep 
books  entering  the  export  licences  issued  in  virtue 
of  this  Convention  as  well  as  the  exports  effected 
in  virtue  of  those  permits. 

The  contracting  parties  shall  communicate  each 
other,  upon  application,  or  at  intervais  to  be^es- 
tablished  by  a  spécial  agreement,  retutns  she- 
wing  the  position,  of  export  licences  issued  by 
each  of  them  until  that  date  as  well  as  the  ex- 
tent  in  which  thèse  permits  have  been  used. 

Such  communications  shall  be  made  threugh 
the  respective  diplomatie  and  économie  repré- 
sentatives who  shall  be  kept  informed  of  the 
carrying  out  of  this  Convention,  either  through 
their  own  Government  or  through  that  to  which 
they  are  accredited. 

Both  Governments  reserve  the  right  to  collect 
duties  for  the  issue  of  import  and  export  licences. 

Besides  this,  in  order  to  cover  ail  expenses 
made  for  the  keeping  of  books  shewing  the  po- 
sition of  import  and  export  permits,  each  of  the 
contracting  parties  shall  have  the  right  to  co- 
llect upon  delivery  of  the  Bodies  in  charge  of 
the  keeping  of  thèse  broks,  a  spécial  tax  not 
exceeding  l°/o  °f  tne  value'of  invoice  of  expor- 
ted  goods. 

/ 

PART  IX.  Should  the  carrying  out  ofjthe'obli- 
gations  agreed  to  by  this  convention  be  impeded 
through  steps  being  taken  by  one  of  the  twoGovern- 
ments  and  should,  especially.  the  export  licences 
provided  for  by  this  Convention  be  not  issued 
at  ail  or  not  issued  in  time,  the  contracting 
party  considering  that  by  such  a  proceeding  its 
interests  are  jeopardised,  shall,  then,  be  entitled 
to  ask  for  explanations  and  according  to  the 
case,  urge  the  Government  to  cancel  the  mea- 
sures  taken  by  them,  which  are  an  obstacle  to 
the  carrying  out  of- the  Convention. 

In  the  event  of  this  request  submitted  through 
a  messenger  or  an  accredited  représentative 
being  not  dealt  with  in  a  satisfactorv  manner 
within  a  reasonable  period,  the  respective  party 
Shall  have  the  right,  in  their  turn  to  put  also 
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cette  convention  et  notamment  la  délivrance  de 
permis  d'exportation.  \ 

Si  l'une  des  parties  contractantes  fait  usage 
de  cette  disposition,  elle  devra  en  avertir  l'autre 
par  écrit.  Cette  dernière  aura  alors  la  faculté 
de  îaire  appel  au  tribunai  arbitral,  à  moins  que 
celui-ci  n'ait  pas  déjà  été  saisi  de  l'affaire  par 
la  partie  qui  a  fait  la  réclamation. 

§  10. —  Dans  le  cas  ou  l'exécution  effective 
de  la  livraison  d'un  des  contingents  mentionnés 
dans  les  listes  A  et  B  anéxées  au  §  1  est 
confiée  par  ie  Gouvernement  de  l'Etat  expor- 
tateur à  un  organe  désigné  aux  termes  du  pre- 
mier alinéa  du  §  4,  et  où  cet  organe  n'exécute 
pas  la  livraison  ou  ne  l'exécute  pas  dans  le 
délai  fixé,  soit  dans  ces  listes,  soit  dans  les 
contrats  spéciaux  de  livraison,  l'autre  partie  est 
autorisée  à  arrêter  aussi  de  son  coté  l'exécu- 
tion des  engagements  qu'elle  a  pris  et  notam- 
ment la  délivrance  de  permis  d'exportation. 

Il  en  est  de  même  Jorsqu'il  serait  imposible 
d'arriver  avec  l'organe  en  question  à  un  accord 
concernant  la  conclusion  du  contrat  de  livra;son. 

En  outre  ies  dispositions  de  l'article  précé- 
dent seront  aussi  appliquées  aux  cas  susvisés. 

§  11. —  Si  des  différends  résultaient  entre  les 
deux  Gouvernements  de  l'exécution  de  la  pré- 
sente convention,  leur  décision  sera  remise  par 
les  parties  contractantes  à  un  tribunal  d'arbi- 
trage.— Le  tribunal  sera  composé  d'un  représen- 
tant du  Gouvernement  Roumain  et  d'un  repré- 
sentant du  Gouvernement  autrichien  et  en  plus 
d'un  président  que  le  Gouvernement  suisse  sera 
prié  de  nommer.  Le  siège  du  tribunal  sera  al- 
ternativement à  Vienne  et  â  Bucarest.  Il  se  ré- 
unira, la  première  fois  dans  la  capitale  de  l'Etat 
qui  l'a  invoqué.  Les  frais  seront  à  la  charge 
de  la  partie  qui  succombe. 


§  12. —  La  présente  convention  entrera  en 
vigueur  â  partir  du  jour  ou  elle  aura  reçu  1  ap- 
probation des  deux  Gouvernements,  qui  sera  don- 
née aussitôt  que  possible.  Elle  sera  valable  pour 
une  année.  Les  parties  contractantes  convien- 
nent  d  entrer  au  plus  tard  3  mois  avant  1  ex- 
piration de  ce  délai  en  négociations  concernant 
ou  sa  prorogation  et  la  fixation  de  nouveanx 
contingents  en  tant  que  de  pareils  nouveaux 
contingents  n'auraient  déjà  été  fixés  en  vertu 
des  dispositions' du  dernièr  alinéa  du  §  2  de  la 
présente  convention,  pendant  la  durée  de  cette 
dernière,  ou  concernant  son  remplacement  par 
une  autre  convention 


a  stop  to  the  carrying  out  of  the  obligations 
agreed  to  in  this  Convention  aftd  more  espe- 
cially  the  issue  of  export  licences; 

In  the  event  of  one  of  the  contracting  par- 
ties acting  so  it  should  inform  of  this,  without 
f ail ,  in  writing,  the  other  Party.  The  latter 
shall  have  the  faculty  of  making  an  appeal  to 
the  Arbitration  Tribunâl  had  it  not  been  war- 
ned  by  the  Party  making  the  complaint. 

PART  X.  In  the  event  of  the  effective  carrying 
out  of  the  supply  of  some  of  the  quotae  mentio- 
ned  in  1/sts  A  and  B  attached  to  part  1,  being- 
entrusted  by  the  exporting  Governmejit  to 
a  Body  appointed  in  virtue  of  the  first  para 
Part  4  and  in  case  the  Body  mentioned  do 
not  effect  the  supply  within  the  period  fixed 
either  in  thèse  1/sts,  or  in  the  spécial  delivery 
contracts,  the  other  Party  is  authorised  in  its 
turn  to  puit  also  a  stop  to  the  carrying  out  of 
its  obligations  and  more  especially  the  issue  of 
export  licences. 

This  also  refers  to  the  case  when  it  is  im- 
possible to  corne  to  an  agreement  with  the 
Body  in  question,  regarding  the  conclusion  of 
the  contract  of  delivery. 

Besides  this,  the  provisions  of  the  preceding 
article  are  to  be  applied  also  in  the  cases 
specified  above. 

PART  XI.  In  the  event  of  disagreements  arising 
between  the  two  Governments  in  connexion  with 
the  carrying  out  of  this  Convention,  their  dé- 
cision shall  be  submitted  by  the  contracting 
parties  to  the  appréciation  of  the  Arbitration 
Tribunal. 

The  Tribiinal  shall  be  composed  of  one  re" 
presentative  of  the  Roumanian  Government  and 
of  one  of  the  Austrian  Government  and,  in  ad- 
dition, of  one  représentative  the  Swiss  Govern- 
ment will  be  asked  to  appoint.  The  Tribu- 
nal shall  assemble  in  Vienna  and  Bucarest  al- 
ternatively,  for  the  first  time  the  Tribunal  shall 
assemble  in  the  capital  of  the  claimant  Govern- 
ment. Expenses  to  be  borne  by  the  Party  losing 
the  suit. 

PART  XII.  This  Convention  cornes  into  being 
asfrom'the  day  the  two  Governments  give  their 
approval  which  shall  take  place  as  soon  as  possi- 
ble. It  is  valid  for  the  period  of  a  year  and  the  con- 
tracting parties  agrée  to  enter  into  négociations 
at  the  latest  three  months  before  it  expires, 
with  a  view  to  prolonging  it  and  to  fixing  such 
further  quotae  that  are  not  already  fixed  in 
virtue  of  provisions  of  the  last  para  of  part  2 
of  this  Convention,  within  its  duration  or  in 
négociations  regarding  its  replacement  by  a 
further  convention. 

It  lias  been  agreed  that  lists  A  and  B  attached 
to  Part  I,German  text,  be  considered  as  authentiçal 
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Il  est  entendu  qu'en  ce  qui  concerne  les  Usâ- 
tes A  et  B  annexées  au  S  1  le  texte  allemand 
sera  considéré  comme  texte  authentique. 

En  foi  de  quoi  les  Plénipotentiaires  respectifs 
ont  signé  la  présente  convention  et  l'ont  revêtue 
de  leurs  cachets. 

Fait  en  double  expédition  originale  à  Buca- 
rest le  mois  d'Août  1920 

Pour  la  République  d'Autriche 

RIEpL 

SOMARUGA 

ÇOKERAS 

Pour  le  Royaume  de  Roumanie 

TU.  DEEEANU 

cnrcôs 

ANTONIU 

PROTOCOLE  FINAL 

Au  moment  de  procéder  â  la  signature  de  la 
convention  concernant  des  contigents  d'exporta- 
tion conclue  à  la  date  de  ce  jour  entre  la  Rou 
manie  et  l'Autriche,  les  Plénipotentiaires  sous- 
signés ont  fait  les  déclarat'ons  suivantes  qui 
formeront  partie  intégrante  de  la  convention  même  : 

Ad  >;  l. — a)  Les  deux  Gouvernementes  pren- 
dront les  mesures  appropriées  pour  empêcher 
que  des  particuliers  accaparent  des  permis  d'ex- 
portation en  vertu  des  contigents  uniquement 
dans  le  but  d'en  frus!r>.r  d'autres  intéressés, 
sans  qu'ils  soient  eux-mêmes  en  état  d'utiliser 
ces  permis  immédiatement  et  d'exécuter  les  li- 
vraisons correspondantes. 

Des  damandes  concernant  la  prorogation  des 
permis  o'exportat  on  seront  examinées  tenant 
compte  des  principes  posés  ci- dessus  II  ne  leur 
sera  donné  suite  que  dans  le  cas  où  il  s'agit 
d'affaires  régulières  et  sérieuses  II  est  erïtendu, 
toutefois,  que  la  prorogation  sera  accordée  lorsque 
les  permis  d'exportation  n'ont  pas  étj  utilisés 
pour  l'unique  raison  de  difficultés  de  transports 
ou  pour  d'autres  motifs  justifiés. 

b)  Les  permis  d'exportations  déjà  délivrés 
en  vertu  des  conventions  de  compensations  con- 
clues antérieurement  entre  les  deux  Etats  restent 
en  vigueur  et  seront,  dans  le  cas  où  leur  terme 
serait  expiré,  prolongés  tenant  compte  des  prin- 
cipes posés  dans  l'alinéa  a.  Ces  exportations  ne 
seront  pas  à  la  charge  des  contigents  fixés  dans 
la  présente  convention. 

c)  Les  engagements  réciproques  insérés  dans 
la  convention  additionnelle  du  28  Avril  1920 
A  la  convention  de  compensations  No,  1  Rum. 


In  witness  whereof  the  respective  Plenlpo- 
tentiaries  have  signed  this  Convention  and  pro- 
vided  it  with  their  seals. 

Made  in  two  original  copies,  in  Bucarest, 
14  August  1920. 


For  the  Austrian  Republic  : 

RIEDL 

SOMARUGA 

COKERAS 

For  the  Kingdom  of  Roumania: 

TH.  DELEANU 

CH1COÇ 

ANTONIU. 

FINAL  PROTOCOL 

At  the  moment  of  passing  to  the  signing  of 
the  Convention  relative  to  the  export  quotae 
concluded  this  day  between  Roumania  and  Aus- 
tria,  the  undermentioned  plenipotentiaries  stated 
the  fo  lowing,  to  form  an  intégral  part  of  the 
Convention  itself 

AT  PART  I.  a)  The  two  Governments  shall 
take  the  necessary  steps  to  prevent  certain  per- 
sons  from  forestalling  export  licences  in  virtue 
of  the  quotae,  to  the  end  to  frustrate  those 
concerned,  without  their  being  able  to  use  thèse 
licences  immediately  and  effect  the  correspon- 
ding  deliveries. 

Applications  regarding  the  prolongation  of  ex- 
port licences  shail  be  examined  without  failing 
to  observe  the  above  mentioned  principles  and 
they  shall  otily  be  dealt  with  if  the  affairs  re- 
ferred  to  be  in  order  and  important.  It  is  also, 
understood  that  prolongation  shalt  be  granted 
when  the  export  licences  could  not  be  made  use 
of  on  account  of  transport  difficultés  or  other 
justified  causes. 

b)  The  export  licences  already  issued  in  virtue 
of  the  compensation  conventions  concluded  pre- 
viously  between  the  two  in  Governments,  remain 
in  force  and,  in  the  event  of  their  time  expiring, 
shall  be  adhered  to.  Thèse  exportations  are  not 
to  be  taken  into  account  in  the  quotae  fixed 
by  th'S  convention. 

c)  The  reciprocal  obligations  contained  in 
the  convention  of  2S  th  April  1920,  addi- 
tional    to  the   compensation   convention  No.  1 
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en  date  du  10  Avril  1919,  ainsi  que  dans  la 
convention  conclue  le  2  Avril  1920  entre  le 
Ministère  Royal  Roumain  de  l'industrie  et  du 
commerce  et  la  „Oesterreichische  ErdOlstelle" 
et  annéxée  à  la  convention  additionnelle  sus- 
mentionnée et  dans  les  contrats  relatifs  avec 
la  „Steaua  Romànâ"  en  date  du  1-er  Avril 
1920,  restent  en  vigueur. 

Les  permis  d'exportation  qui  ont  été  ou  qui 
seront  délivrés  en  vue  de  l'exécution  de  ces 
engagements  restent  en  vigueur  et  seront  dans 
le  cas  où  leur  terme  serait  expiré,  prolongés 
tenant  compte  des  principes  posés  daais  l'alinéa 

a.  Ces  exportations  ne  seront  pas  à  la  charge 
des  contigents  fixés  dans  la  présente  convention. 

d)  L'exécution  ultérieure  de  la  convention  de 
compensations  No.  4  Rum,  conclue  le  1 3  Août 
1919  entre  le  „Oesterreichisches  Warenwer- 
kehrsburo"  et  le  représentant  du  Conseil  de 
Gouvernement  dirigeant  section  d'agriculture  et 
de  commerce,  à  Sibiu  est  réservée  à  un  arran- 
gement spécial. 

e)  Il  est  entendu  que  des  livraisons  qui  sont 
faites,  en  dehors  des  cas  visés  ci-dessus  sous 

b,  c  et  d  après  le  1  Août  1920  seront  consi- 
dérées comme  étant  à  la  charge  des  contigents 
convenus. 

Ad.  S  2. — Les  délégués  autrichiens  prennent 
acte  de  la  déclaration  des  délégués  roumains 
que  des  négociations  concernant  l'augmentation 
des  contingents  de  céréales  pourront  avoir  lieu 
au  plus  tôt  au  mois  de  Mars  1921. 

Ad.  §  4.  —  Il  est  entendu  que,  si  l'un  des 
deux  Gouvernements  confie  un  pareil  mandat 
d'achat  ou  de  livraison  à  un  organe  déterminé 
visé  au  premier  alinéa  du  <?  4,  cela  ne  touchera 
en  rien  à  l'exécution  des  contrats  conclus  anté- 
rieurement et  à  la  validité  des  permis  d'expor- 
tation délivrés  et  que  les  permis  seront  aussi 
prorogés  d'après  les  principes  posés  dans  le 
présent  protocole  final  ad.  §  1. 

De  même,  il  est  entendu  que  la  révocation 
d'un  mandat  visée  au  dernier  alinéa  du  §  4  ne 
touchera  en  rien  l'éxecution  d.s  contrats  de  li- 
vraison conclus  antérieurement.  * 


— Roumania —  of  10  th  April  1919  as  well  as 
the  Convention  cfbncluded  on  2nd  April  1920 
betwen  the  Roumanian  Ministry  of  Industry  and 
Commerce  and  the  „Oesterreichische  Erdolstelle" 
and  attached  to  the  Convention  added  above 
and  the  relative  contracts  entered  into  with  the 
„Steaua  Românà"  on  lst  April  1920  are  and 
remain  into  being. 

The  export  licences  already  issued  or  to  e 
issued  in  view  of  the  carrying  out  of  thèse  . 
obligations,  remain  into  being  and,  in  the  event 
of  their  term  expiring,  they  shall  be  prolonged 
and  the  principles  provided  for  in  para  a,  shall 
be  taken  into  considération. 

Thèse  exportations  are  not  to  be  taken  into 
account  in  the  quotae  fixed  by  this  convention. 

d)  The  subséquent  carrying  out  of  the  com- 
pensation Convention  No.  4 —Roumania  —  con- 
cluded  on  3  th  August  1919  bstween  the 
BOesterreich*'sches  Warenverk  jhrsbureau  and 
the  représentative  of  the  directing  Government, 
Agriculture  and  Commerce  Section  of  Sibiu,  is  to 
be  settied  by  a  spécial  arrangement. 

e)  It  is  understood  that  the  deliveries  carried 
out  otherwise  than  it  is  stated  in  the  cases 
under  paras  b),  c)  and  d)  af ter  1  st  August 
1920,  shall  be  considered  as  being  carried  out 
for  the  respective  quotae. 

At.  PART  II.  The  Austrian  delegates  note 
the  statement  of  the  Roumanian  delegates  ac- 
cordng  to  which  the  négociations  regarding  the 
increase  of  quotae  for  cereals,  may  take  place 
as  early  as  Mardi  1921. 

At.  PART  IV  It  is  understood  that  in  the 
event  of  one  of  the  tvvo  Governments  authori- 
sing  a  determincd  Body  just  as  it  is  provided 
for  in  para  1  Part  4,  to  make  purchases  or 
deliveries,  this  shall  not  impede  at  ail  the  car- 
rying out  of  contracts  concluded  previously  and 
the  validity  of  the  issued  export  licences  ;  the 
licences  shall  also  be  prolonged  according  to 
the  principles  shewn  in  this  Final  Protocal  at 
Part  I.  - 

lt  is  also  understood  that  the  revokement  of 
a  mandate   as   specified    in    the  last  para,  at 
Part  4  shall  in  no  way  influence    the  carrying 
I     out  of  contracts  of  delivery  concluded  previously 
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LISTE  A 

Avec  les  cotes  de  la  convention,  les  cotes 
d'exportation  de  Roumanie 


I.  Produits  alimentaires 

No.  d'ordre  Quantité 

1.  Farine  de  blé  de  65%  moulue  .  3.000  vagons 

2.  Seigle   .    .  3.500 

3.  Escourgeon    ■  .    .    .    .    .    .    .  7.500  » 

4.  Orge  en  général   7.500  » 

5.  Avoine    .........  G.000 

6.  Maïs   12.000 

7.  Millet   1.000  », 

8.  Pommes  de  terre  récolte  ancienne 

(sous  la  réserve  d'une  hausse 
l      ultérieure  de  cette  coteï  .    .    . .    1.000  * 

9.  Porcs  (graisse  et  viande  de  porc) 

sous  la 'réserve  d'une  hausse 
ultérieure  de  cette  cote,  par  les 
porcs  sur  pieds  ou  par  une 
quantité  correspondante  de  pro- 
duits similaires   20.000  pièces 

10.  Bêtes  à  cornes  sous  la  réserve 

d'une  hausse  ultérieure  de  cette 

cote   000  » 

11.  Oeufs,  avec  la  condition  expres- 

se qu'en  Décembre  1920  des 
négociations  auront  lieu  re- 
latives à  d'autres  cotes  qui 
seront  fournies  de  la  récolte 
de  printemps  de  l'année  1921  .  20  mil.  pièces 
32..  Fromage   100  vagons 

13.  Vin  500 

14.  Fruits  d'été    .    .  "  3.000 

15.  Griottes  séchées  100 

16.  Marmelades  100 

17  Pruneaux   200  » 

II.  Produits  pétroliers 

18.  Benzine   48.000  tonnes  r 

19.  Pétrole  lampant   72.000  » 

20.  Motorine  pour  moteurs  Diesel.  18.000  » 

21.  Pétroiine  10.000 

22.  Huiles   minérales   â  graisser 

(parmi  celles-ci  aussi  des  hui- 
les pour  cylindres  et  des  hui- 
les Vulcan)   20.000  » 


III.  Matières  premières  industrielles 

A.  Matières  premières  textiles 

23.  Laine  bien  lavée  ■  30  vagons 

24.  Pailles  A  tresser.  ......     100  » 

B.  Produits  animaux 

25.  Peaux  de  lièvres  et  de  lapins  .       4  mil.  pièces 

26.  Autres  peaux  de  gibier  tels  que 

cerfs,  chevreuils  et  bètes  à  four- 
rure  4»  » 

27.  Cornes  et  sabots   100  vagons 

28.  Os   500 

29.  Crins  de  bêtes  à  cornes  et  de 

cheval   100  » 

30.  Boyaux  et  intestins   30  » 

31.  Colle  de  poisson   10  » 

32.  Cire  d'abeilles   10 


LIST  A 

Containing  quotae  of  the  Convention 
export  quotae  of  Roumania 

I.  Alimentary  Products 


Xo. 

Quant h y 

1.  Wh?at  floar  65  °,0  ground  .  . 

3.000  wagons 

7.500  » 

4.  Barley  in  gênerai  

•7.500 

6.000 

12.000 

1.000 

8.  Potatocs-older  harvcst  .'subject 

to  a    ubsequent  iucrease  of 

this  quotae)  '  .      1 .000  » 

9.  Pigs,  'pîg  lard  and  pig  rreat. 
subjact  to  a  subséquent  increase 
of  this  quota  with  hve  pige" 
or  with  a  coresponding  quan- 
t  ty  of  similar  products    .  .     20.000  pièces 

10.  Horned  cattls-quolae  maybe  in- 

creased   C00      »  ' 

11.  Eggs-with  the  express  mention 

that  négociations  shonld  be 
enterod  into  in  December  1920- 
on  other  quotae  to  be  com- 
pleted  with  stocks  of  Spring 
of  1021    20*  mil. 

1 2.  Cheese  (cashcaval)  .... 

13.  Wine  

14.  Fruit  summer  harvest  .  .  . 
15  Dried  egriots  

16.  .Tam  and  marmelade  .... 

17.  Dried  plums  

II.  Oils 


pièces 
100  wagons 
500  » 


3.000 
100 
100 

200 


18.  Benzine  (petrol)  .......  4S.000  tons 

19.  Lampant  Oil   v72.000  » 

20.  Motorine  for  Diesel  motors .    .  18.000  » 

21.  Petroline   10.000  » 

22.  Greasing  minerai  oils  (among- 

these  cylinder  aud.Vulcan  oils)  20.000  : 


III.  Industriel  rawmae trials 

A.  Textile  raw.  material 

23.  Wool  thoroughly   washed.  .  .  30  wagons 

24.  Matting  straw  .'   100 

B.  Animal  produce 

25.  Haie  and  rabbit  skins  ....  4  mil.  pièces 
20.  Other   skins  of   wild  animais 

(dear,  roedcer  and  furied  |r- 

nimals)   1    »  »? 

27.  Horns  and  hoofs   100  wagons 

28.  Boues   500 

29.  llorse  and  horned  animais  hair  100 

30.  Intestines   30      »  ; 

31.  Fish  lime   10  » 

32.  Becs  wax   10  » 
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38. 
39. 


C.  Produits  de  Charbons  de  bois 

Charbons  de  bois   1.000  valons 

Acide  acétique  calciné*  ....  100  » 

Vinaigre  de  bois   30  » 

Déchets  I  restes)  de  la  distilla- 
tion du  bois   50  » 

Alcool  méthylique   50  » 

Acétone*   50  » 

Autres  produits  du  charbon  de 

bois  non  dénommés   30  » 


D.  Différents  prod.  chimiques  et  miniers 


40.  Alcool  99°   200 

41.  Minerai  de  manganèse  ....  250 

42.  Chlorate  de  chaux   300 

43.  Acide  tartrique  brut  ou  produits 

qui  contiennent  do  l'acide  tar- 
trique   

44.  Carbide  ■  

45.  Ozokérite  

46.  Plomb,  sous  la  réserve  d'une  en- 

tente ultériéure  relative  â  la 
hausse  de  ces  cotes  

47.  Mica  en  morceaux  


vagons 


50 
100 
30 


10 

30 


E.  Graines,  huiles  et  graisses 

AS,  Colza  d'été  propre  à  la  prépara- 
tion des  huiles  comestibles  .      500  vagons 

49.  i  draines  de  moutarde   500  » 

50.  »       »    pavot   20  » 

51.  Huiles  végétales,  huiles  de  bette- 

rave, de  maïs,   de   pavot,  de 

chanvre.de  lin  ou  de  tournesol.     300  » 

52.  Graisses  consistâmes  p.  machines.      50  > 

53.  Graisses  d'animaux  50  » 

Bois  et  produits  ligneux 

54.  Bois  dé  luxe  p.  meubles,  frêne. 

aulne,  cerisier,  sycomore  rouge, 
ainsi  que  d'autres  bois  de  ré- 
sonance p.  instruments  musi- 
caux   500  vagons 

55.  Cellulose   100 


LISTE  B 

avec  les  cotes  de  la  convention.  Cotes  d'ex- 


portation d'Autriche 


I.  Métaux  et  articles  en  fer 

Sa.  d'ordre  Quantité 

1.  Fer  en  barre  façonné  ....     500  valons 

2.  Acier  fin  et  acier  p.  fabrication 

d'outils.   -  .     80  mill.  de  c, 

mi.  Fil  de  fer  tendu  et  luisant  ou 
en  zinc  seulement  s'ils  sont 
au  dessous  de  5%  et  95%  au 
dessus  du  No.  22     ,    .    .    .     G0  vagons 

4.  Instruments  agricoles  et  de  mé- 

nage  200  mill.  de  c. 

5.  Faucilles  et  faux   1  »  pièces 

G.  Ess*eux  p.  chatettes    ....  30  vagons 
7.  Clous  de  fil    de   fer  seulement 

sous  5%  et  95%  pour  Xo.  2      G0  » 


C~  Charcoal  produce 


33.  Charcool  

34.  Calcinated  acid  acetic  .  .  .  . 

35.  Vinegar  of  wood  splinters  .  . 

36.  Wcod  distilation  remains  .  .  . 

37.  Alcohol  meaylic  ....... 

38.  Areton  

39.  Other  unspecifiecl  (hareoal  pro- 

duce   


1.000  wagon 
.100  > 
30 
50 

50  * 
50 

30 


D.  Varions  Chemical  and  minerai  prodacls 

40.  Alcohol  09°   200  wagons 

41.  Mangan  ore   250 

42.  Chlorine  lime  :   300 

43.  Acid  tartric,  raw,  of  products 

containing  this  acid  tartric  .  50 


4.  Carbide  

45.  Ozokérite  

46.  Lead  -  subject  to  a  subséquent 

agreement  regarding  the  in- 
crease  of  the  quantity    .  .  . 

47.  Mica  in  pièces 


100 

30 


10 

30 


E.  Glulinous  seed,  oils  and  fat 


48.  Suramer  colza  fit  for  the  pré- 

paration of  eatind  oil    .    .  . 

49.  Mustard  seed  

50.  Poppy  seed  

51.  Végétal  oil,  beet  oil;  maize, 

poppy,  hemp  flax  or  sunflow- 
er  oil  ........  . 

52.  Grease  for  consistent  ma  hines. 

53.  Calf  suet  


500  wagons 
500 
20 


300 
50 

50 


Timber  and  wood  produce 


54,  Luxury  wood  for  fiirn  ture,  r.sh 
tree,  ald  r,  cherry  tree,  maole- 
trec  and  other  résonance  wood 
foor  musical  instruments    .  . 


55.  Cellulose 


500  wagons 
100 


E.IST  B 

Quotae  Of  the  Convention.  Export  quatae 
of  Austria 


I.  Metals  and  Ironwares 


No. 


Quantity 


1.  Iron  in  bars,  finished     .    .    .        500  wagons 

2.  Steel,  fine  and  steel  for  tools   90  mil.  crowna 


3.  Lucid  and  drawn  wire-or  cove- 
red  with  zinc  if  under  5%  and 
95°/0  over  No.  22  .... 


G0  wagons 


4.  Agricultural  and   home  imp!e- 

ments  200  mil.  crowns 

5.  Sickles  and  scythes    ....       1  mil  pièces 

6.  Carriage  axles   30  wagons 

7.  VVire  nails,  ouly  under  5°  „  and 

and  950/„  for  No.  22    ...         60  » 
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S.  Clous  de  fer6  â  cheval.  ...  10  mill.  de  e. 
9.  Fers  a  cheval  i      G     »    »  » 

10.  Vis  et  rivets   .......     80     »    »  » 

11.  Liens  de  fer  p.  constructions  . 

12.  Fils  de  fer  en  ronds   ....    .100  vagons 
.13.  Tuyaux   25  mill.  de  c. 

14.  Liens  en  1er  p.  tuyaux   ...     12  »  » 

15.  Armatures  en  exceptant  celles 

en  cuivre  et  en  cuivre  et  zinc 

(laiton)  12  mill.  de  c. 

16.  Balances  décimales  et  autres     .     24     »    »  » 

17.  Plaques  en  tole  de  toutes  sortes  .     40  vagons 

18.  Articles  émaillés  .    .    .    .    i  -  .     10.  » 

19.  Fûts  en  métal   5000  pièces 

20.  Construction,  en  fer  pour  ponts 

et  chaussées,  édifices  et  acce- 
sorires  à  l'exception  des  cons- 
tructions en  fer  pour  ponts  de 
voies  ferrées    10.000  tonnes 

21  Constructions  en  fer  pour  ponts 

de  voies  férrées.  .    .    .    .    .  10.000  » 

22  Machines,    appareils  et  pompes 

ainsi  que  parties  de  machines  300  mill.  de  c. 
â  l'exception   d'armatures  .  . 

23.  Machines  et    outils  agricoles 

ainsi  que  pièces  100     »    »  > 

24.  Charrues  et  pièces   de  char- 

rues   ,     §0     »    ».  » 

25.  Séchoirs  p.  mais  100     »    «  » 

26.  Machines  p.  moulins   ....    100  mill.  de  c. 

27.  Treillis  en  fil  de  fer  et  tamis  en 
"  fer  à  l'exeption  de  toiles  métal- 
liques 12    »     »  » 

28.  Toiles  métalliques   3    »      »  » 

29.  Machines  à'  coudre   4000  pièces 

30.  »        »  écrire  6C00  » 

31.  Rails  p.  voies  férrées  (normales 

et  étroites)  et  matériel  p.  répa- 
ration des  rails  de  voies  férrées    100  mill.  de  c. 

32.  Matériel  de  toutes  sortes  pour 

votes  férrées  Decauville ...      9    »      »  » 

33.  Installation  pour  voie  férréeavec 

matériel  de  réserve  pour  la 
sûreté  des  dispositions  des  sig- 
naux  100  mill.  de  c, 

34.  Art.  en  bronze,   boucles,  aigui- 

lles, déd  et  autres  menus  objets 
usuels  en  fer  et  en  métal,  ser- 
vant à  la  toilette,  ou  ornements 
dorés,  argentés  ainsi  que  arti- 
cles en  fer  dorés,  argentés  ou 
dorés  avec  un  alliage  de  métaux 
ordinaires,  cornes,  ivoire,  ca- 
'rapaces  de  tortues,  nacre  ou 
bois  fin.  36  mill.  de  c. 

35.  Toutes  sortes  d'articles  en  fer  ou- 

vré ou  coulé,  comme  forges, 
poêles,  poiles  de  cuisine,  meu- 
bles en  fer,  divers  outils  agrico- 
les, art.  d'éclairage,  coffre- loris 
résistants  ;î  l'iDcendie,  ferme- 
tures, tuyaux  p.  fumée,  clefs 
et  objets  similaires  coulés  ainsi 
que  serrurerie  60    »     »  » 

36.  Becs  de  plume  de  toutes  sortes, 

même  dorés  ou  argentés  .    .       1    >      »  » 

37.  Articles  en  packfong,  alpaca  ou 

autres  alliages,  inclusivement 

couverts  de  table  .....     10    »     »  » 

38.  Lampes  p.  mineurs     .    .    .    .20000  piéees 

39.  Patins  de  toute  espèce    ...      2  mill.  de  c. 


8.  Nails  for  horse  shoes  ....  10  mil.  crowns 

9.  Horse-shoes     .......  6  »  » 

10.  Screws  and  rivets   30  »     .  ► 

11.  lron  bindings  for  buildings  .    .  36  »  » 

12.  Wire  belts    100  wagons 

13.  Tubing   25  mil.  crowns' 

14.  lron  fittings   for  tube  binding  12  »  » 

15.  Bracing-except  brass  and  copper  12  »  » 


16\  Décimais  and  scales    ....   24  » 

17.  Plate  of  ail  kinds   40  wagons 

18.  Fnamelled  articles   10  » 

19.  lron  barrels   5000  pièces 

20.  lron  constructions  for  bridges, 

highways  and  buildings  and 
accessories,  except  iron  cons- 
tructions for  railway  bridges        10.000  ton» 

21.  Iron    construction   for  railway  p 

bridges  ,        10.000  » 

22  Machines,  apparatns,  pumps  and 

parts  of  machines  except  bra- 

cihg   300  mil.  crowns 

23  Machines  and  agricultural  tools 

and  parts  thereof  100    »  » 

24.  Ploughs  and  parte  thereof    .    .    50    »  » 

25.  Maize  driers  100    »  » 

26.  Machines  for  mills  100    •>  » 

27.  Wire  netting  and  iron  sieving 

work  except  métal  cloth    .    .    12    »  » 

28.  Me'tal  cloth     .   3    »  » 

29.  Sewing  machines   4000  pièces 

30.  Typewriters   6000  » 

31.  Railway- rails  for   (normal  and 

narrow)  and  repair  materials 

for  rails  100  mil.  crowns 

32.  Materials  of  ail  kinds  for  De- 

cauville line  9    »  » 

33.  Installation,  for  railways  with 

spare  materials  for  thesecurity 

of  signalling  provisions     .    .  100    >  » 

34.  Bronze  articles;  needles,  thim- 

bles  and  other,  usual  small 
iron  and  métal  articles  for  toi- 
let  purposes  or  gilt  ornaments, 
silvered  articles  such  aB  gilc 
ironwares,  silvered  or  gilt  in 
■alloy  with  metals,  horns,  bo- 
ues, ivory,  carapace  of  tortoi- 
ses.  mother  of  pearl  or  fine 
woods   36  mil.  crowns 

35.  Cioods  of  ail  kinds  of  wrought 

or  cast  iron,  such  as  forges, 
plates,  o  vens  stoves.  cooking 
machines,  iron  furniturc.  va- 
rious  agricultuial  tools  lighting 
articles,  safes  resisting  to  fine, 
window-shutters."  sruoke  tube» 
&  keys,  cast  goods  and  locka- 
mith's  aiticles  60    »     -  » 

36.  Pens,  ail  kinds  of,  even  gilt  or 

silvered  1    »  » 

37.  Pakfong  articles,  alpaca  or  other 

similar  alloys,  including  table 

covers  .   .   .  '.   10   »  » 

38.  Mine-lamps   20.000  pièces 

39.  ykates,  ail    kinds  of    .    .    .    .  2  mil.  crowns 


miiiîKSPONPANCK  kcoxoMiqui: 
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II.  Métaux. 


40.  Plomb  dur  (solide)   20  vagons 

41.  »    mou.   20  » 

42.  Cuivre  (airain)   100  » 

43.  Bronze  p.  canons   20  » 

14.  Zinc  plombé  50%    ........  5 

45.  Zinc  pur     .'   10"  » 

4G.  Zinc  industriel   20  » 

47.  Antimoine   25  » 

48.  Métal  pour  chassie  de  machines  avec 

14°/0  de  tous  "les  alliages   ....  50  » 

III.  Véhicules  et  matériel  p.  réparation 
de  véhicules. 

49.  Vélocipèdes  et  les  parties  qui  lei 

composent,   bruDies    on  non 

brunies   5000  pièces 

50.  Automobiles  neuves  brunies  ou 

non  ,    .   .  2000  » 

51.  Automobiles  inemployées  brunies 

ou  non    .    .    .    .    .    .    .    .    300  » 

52.  Autocamions  neufs  brunis  uu 

non   1000  » 

53.  AutocamioDS    employés  brunis 

ou  non   300  » 

54.  Motocyclettes    30  mill.  de  c. 

55.  Barques  à  moteur   6     »    »  » 

56.  Moteurs  à  explosion  et  acces- 

soires de   moteurs  Diesel .    .    300     »    »  » 

57.  Locomotives  p.  trains  de  mar- 

chandises pour  voies  normales     10  pièces 

58.  Vagons  de  toutes  sortes,  de  poste 

et  de  service  (voie  férrée)  .    .    500  » 

59.  Vagons  de  foules  sortes,  de  poste 

et  de  service  (voie  normale)    .    100  » 

60.  Toutes  esièces  de  vagons  pour 

marchandises  et  p.  voies  nor- 
males   .    .    300  » 

61.  Vagons-citernes    1000  » 

62.  Vagons  et  vag.  remorques  pour 

tramwnys  électriques  ....    150  » 

63.  Embarcations  fluviales  p.  le  Da- 

nube (chalands,  tanks  p.  pétrole. 

remorqueurs)   500  mill.  de  c. 

64.  Toutes   sortes  de  charrettes  h 

chevaux  ainsi  que  charrette-  de 
trar-tioQ  et  voitures  de  luxe,  fer- 
mées ou  ouvertes,  dorées  ou 
tapissées..     .  20     »    »  » 

65.  Tractoirs  et  charrues  à  moteurs 

locomobiles  100     »    »  » 

IV.  Matériel  électro-technique. 

66.  Appareils  télégraphiques  et  télé- 

phoniques ainsi  que  matériel 
nécessaire,    éléments   secs  et  - 
autres  \  roducteurs  de  courant 

éléetrique  (sehwachstromin- 
dustric),  avec  la  îéserve  des 
besoins  intérieurs  de  Toffice 
des  voies  de  communication  au- 
trichien  60  mill.  de  c. 

67.  Appareils  p.  courant  éléetrique 

puissant  tels  que  moteurs  élec- 
triques, dynamos,  transforma- 
tion, horloges  électriques  et  ap- 
pareils, matériel  électrique  et 
accumulateurs       .    .    .    .    .    300      »  » 


II.  Metals 


40.  Steel,  hard  (solid)  

41.  Steel,  soft  

42.  Copper  

43.  Bronze  for  guns  

44.  Zinc,  lead  50°/0  

45.  Zinc  pure  

46.  Zinc  industrial  

47.  Antimcny  

48.  Metals  for  Bail   bearings  with 

14o/o  of  ail  alloy.s  .... 


20  wagons 

20  » 

100  » 

20  » 

5  > 

10  » 

20  » 

5  » 

50  » 


III.  Vehicles  and  materials  for  the  repair 
of  vehicles 

49.  Velociped  s  and   parts  thereof 

non-nickel  plated   5000  pièces 

50.  Motor  cars,  new  nickel  plated 

or  non  nickel  plated  ....        2000  » 

51.  Motor  cars,  unused,  nickel  pla- 

ted or  iion  nickel  plat.d   .    .         300  » 

52.  Motor  lorries,  new  nickel  plated 

or  non  nickel  plated     .    .    .  1000  » 
53  Motor  lorries  used,  nickel  p'ated 

or  non  nickel  plated     .    .    .  300     »  - 

54.  Motor  cycles   30  mil.  crowns 

55.  Motor  lauuches   6    »  » 

56.  Motors,  explosion  and  accesso- 

ries,  also  motors  Diesel  .    .    .  300    »  » 

57.  Locomotives  for  goods  for  nor- 

mal line   10  pièces 

58.  Wagons,   ail   kinds,  post  and 

service  (Railway)   500  » 

59.  Wagons,   ail  kinds,    post  and 

service  wagons  (normal  line)  100    »  . 

60.  Wagons,  ail   kinds,   for  goods, 

normal  line   300  » 

61.  Tank  wagons   1000  » 

62.  Tramway,  wagons   and  towing 

wagons,  electric   150  > 

63.  Boats,  for  Danube,  (barges,  oil 

tanks,  towboats   500  mil.  crowns 

64.  Carnages,    horse    drawn,  ail 

Kinds  of  traction  carnages, 
fancy  cabs,  open  or  closed, 
polished  or  upholstered  ...    20    »  » 

65.  Tractors  and   ploughs  with  lo- 

comobile  motors  100    »  » 

IV.  Eiectrical  material 

66.  'felegraph  and  téléphone  appa- 

ratus  and  the  necessary  stoie-, 
dry  cells  and  other  pioducts 
of  eiectrical  current  (weak 
current  industrie)  subject  t<> 
internai  requirements  of  the 
Austrian  Department  of  Com- 
munications .......    60    »  » 

67.  Apparatus,   for  strong  electric 

current  :  electric  motors.  dy- 
namos, transformers,  electric 
docks  and  apparatus.  electric 
material  aud  accumulai  ors  .    .  300    »  » 
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68.  Becs  électriques  30  mill.  de  c. 

69.  Câbles  et  fils  de  ter  isolés  p. 

électricité,  à  savoir  :  de  1  à  4 

m  m'"  de  section   7  mill.  mèt. 

Dimensions  plus  fortes  .    .  KOO.OCKT   »  » 

V.  Textiles 

70.  Différents  fils  de  coton  de  qua-  # 

lit»''  ordinaire  et  moyenne  .    .     GO  mill.  de  c. 

71.  Fils  de  laine  à  tisser  et  p.  crochet 

jusqu'à  24  écheveanx  ....     30    >      »  » 

72.  Toutes  espèces  de  fils  et  soie  p. 

le  crochet     .......     50    »     »  » 

7.'».  Tontes  espèces  de  fils  et  ficelles 

de  chanvre,  lin  et  ramie    .    .     60    »      »  » 

B.  Tissus. 

71.  Tissus  de  coton  de  toute  espèce 
non  apprêtés,  coloriés,  blanchis 
ou  imprimés  100  mill.  de  c. 


75.  Couverturas  de  diff.  tissus  (soie A)  100.000  pièces 


76.  Tissus  de  soie  diff.  non  apprêtés, 

coloriés  blanchis  ou  imprimés.    100  mill,  de  c. 

77.  Soies  techniques  telles  que  tamis 

pour  moulin,  soie  pour  osmose, 
soie  p.  filtres,  soie  pour  ballons 
et  aéroplanes  120    »     »  » 

78.  Rideaux,   couvertures,  tap's  de 

tissus  de  toute  espèce,  tressés  v 

ou  impiimés  20    »      *  » 


C.  Rubans,  manufactures,  dentelles  et 


brodeires. 

79.  Rubans  de  diff.  tissus,  ainsi  que 

de  laine,   line   chanvre  ou  en 

soie  et  combinés,  blancs,  colo- 
riés et  veloutés     .....     GO  mill.  de  c. 
SO.  Passementeries  et  manufactura 

de  toutes  sortes  de  tissus  (et 

mélangés)  ,    .    .    30    *    »  .  » 

M.  J (entoiles,  diff.   tissus  de  toutes 

sortes,  travaillés  à  la  machine 

ou  à  la  main  et  combinés     .    60    »    »  » 
82,  Diff.    broderies   h  la  machine 

et  à  la  main  .    30    «    »  « 


jD.  Articles  confectionnés 

83.  Vêtements  pr.  hommes  et  fem- 

mes de  n'importe  quelle  étoffe 
ou  matériel,  ainsi  que  de  soie 
ou  combinés,  Articles  de  four 
rures  confectionnés  de  toutes 
sortes.  Le  tout  même  doublé 
de  soie  ou  de  fourrures  ou 
peaux  .........  "200  mil.  de  cour. 

84.  L'ngerie  p.  hommes  et  femm's 

de  coton  ou  de  soie,  corsets, 
cols,  manchettes,  manteaux, 
dessous   50    *    »  « 

85.  Fleurs  artificielles,  plumes  p. 

parures, artificielles  de  fourrures 
et  plumes  ainsi  Q.ue  dentelles 
de  tontes  sortes  .....  6  » >  »  » 
<SG.  Chapeaux,  bérets  et  casquettes 
d'étoffe  et  toutes  matière* 
même  garnies,  et  formes  de 
chapeaux   '  10    »    »  * 


68.  Electric  burners  30  mil.  Crowns 

G9.  Cables  and   wire.  isoiated,  for 

electricity  f'rom  1  —  4  mm.  2 

sect   7  mil.  met 

Larger  size   800.000  »  > 

V.  Textiles 

70.  Cotton.  various   tows  ordinary 

and  médium  quality  ....    G0  mil.  crowns 

71.  Wool,  tows.  weaving  and  plat- 

ting  up  to,  24  doubles  ...    30    »  » 

72.  Silk  thread.  ail  lriri&s  of ,'plattjng 

and  pieking  tows  50    »  » 

73.  Tows,  ail  sorts  of  and  flax  linen 

string  and  ramie3  60  .  »  » 

B.  Textiles 

74.  Cotton  textures,  ail  kinds  un- 

prepared   coloured,  whitened 

and  printed  100  mil.  Crowus 

75.  Bed  covers  of  différent  textures 

(silk)    .   .  100  » 

76.  Cloth,  silk  unprepared,  coloured, 

whitened  or  printed  ....  100  » 

77.  Silk  technical,  mill  sieves,  silk 

for  osmosis,  filter  silk,  balloon 

and  aéroplane  silk  120    »  » 

78.  Curtains  blankets,  carpets,  rugs 

of  textures  of  ail  kinds  plattes 

or  printed.    .        .....    20    »  » 


C.  Ribbons,  manufactures,  laces  and 
embroideties 

79.  Ribbons.  of  différent  tissues,  als 

of  wool  linen.  flax  on  silk  and 

combined  white  coloured,  with 

velvet  -  ...    G0  mil.  Crowns 

S0.  Threads  and  manufactures  of  ail 

kinds   made   of   tissues  (and 

mixtures)  '30    »  » 

81.  Lace,   différent   tissues   of  ail 

kinds  made  by  machine  hand 

or  combined  60    >*  » 

82.  Various  embroidenes  by  hand  or 

machine  .  30    »  » 

D.  Ready  made  articles 

83.  Men'sand  wôinen's  clothes  of  an  y 

cloth  or  material  and  of  silk 
or  combined  ready  made  fur 
articles  of  ail  kinds  ail  thèse 
underliticd  with  silk   fur  or 


teather  .   200  mil.  Crowns 

84.  Linen  clothes  for  m,n  and  wo- 

men  of  cotton.  flax.  silk  ;  cor- 
sets, collars,  cuffs  mantles.  un- 
derwear  50.  »  » 

85.  Artilicial  flowers,  ornamental  fe- 

ethers,  fur  and  fealher  articles 
and  fans  of  ail  kinds    ...      G    »  » 

SG.  Hats,  navy  caps  of  cloth  and 
,       ail  kinds  of  materiftls  eveu 

trimmed  and  haï  forma,   t* .    10   »  » 
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87"  fiants  en  étoffe  et  tout  autre 

matériel    .    .  12  rrrifl.  de  c. 

88.  Fichus  et  ceintures  en  étoffe  et 

tout  -  autre  matériel  ...  30  »  «  » 
S9.  Cravattes   de  toutes  sortes  en 

soie  ou  autres  tricottages,  tis- 

sues,  ou  brodées  .....  20  »  »  » 
90.  Ombrelles  et  parapluies  en  étoffe 

ou  autre,  même  garnies    .    .     G    »    »  « 


E.  Produits  similaires  en  tissus 

91.  Sacs  de  chanvre  et  jute    ...    00  vagons 

92.  Sacs  textiles  et  sacs  en  tissus 

de  papier    .......    90  » 

93.  Articles  techniques  en  fils  tordus   25  mil.  de  cour. 

94.  Toile  cirée  avee  fils  ou  en  tissus 

combinés  6»»» 

95.  Tissus  imprégnés  (imperméables) 

de  toutes  sortes  et  dérivés  (mê- 
me combinés  avec  du  caout- 
chouc)  30    »    »  ; 

96.  Feutre  pour  la  fabrication  du 

papier  6    »    »  » 

97.  Chapeaux  en  feutre  fiu  ou 
ordinaire,  en  paille  de  toute 
sorte,  de  palmier,  de  Panama 
et  Bankok,  chapeaux,  casquet- 
tes de  voyage,  casquettes  de 
sport  et  tout  autre  couvre 
tête  en  laine,  coton,  soie,  ve- 
lours ou  peluehe  40    »    »  » 

VI.  Cuir 

98.  Semelles  100  vagons 

99.  Courroies  de  tontes  sortes  en  cuir  50  » 

100.  Art.  techniques  en  cuir  et  pe- 

aux, brutes  10  mil.  de  cour. 

101.  Chaussures  de  toutes  sortes  .    1  mil.  de  paires 

102.  Porte  monnaies,  selles,  courroies 

et  art.  en  cuir  de  toutes  sortes  30  mil.  de  cour. 

VII.  Papier 

103.  Papier  pour  journaux  (rotatif) 

sous  la  réserve  d'une  com- 
pensation libre  de  douane 
d'un  vagon  emmagasiné  sec 
de  cellulose  blanchie  par  va- 
gon de  papier  p.  machine 
rotative  20  vag.  p.  mais 

104.  Papier  en  feuilles  pour  journaux    20    »    »  » 

105.  Diff.  papier  fins  et  supérieurs  à 

écrire,   imprimer  et  p.  em- 
ballage  .40  mil.  de  cour. 

100.  Papier  ordinaire  p.  imprimerie 

et  emballage  40     >    »  » 

107.  Papier  à  cigarettes,  papier  de 

soie  et  à  copier     ....    40  »  »  » 

108.  Différents  cartons     ....    12  >  »  » 

109.  Carton  goudronné  12  »  »  » 

110.  Différents  produits  de  l'industrie 

du  papier,  tels  que  papier  à 
lettre  et  enveloppes,  diff.  pa- 
piers à  en  tête,  cartes  com- 
merciales, cahiers  d'écolier3, 
cartes  illustrées,  cartons  et 
papier  à  tapisser  les  murs  .  GO  »  »  » 
Jll.  Produits  de  l'industiie  litogra- 


87.  Gloves,  cloth  and  of  any  other 

kind  of  material    .....    12  mil.  Cïowns 

88.  Handkerchiefs  for  head  and  neck 

of  clothand  any  other  material    30    -  » 

89.  Neckties  of  ail  kinds  silk  or 

other  tissues  woven  or  embroi- 

dered  -20    »  •  » 

90.  Parasols  and  umbrellas  of  cloth 

or  any  other  article  even  or- 

namented  G    »  » 

E.  Similar  produces  of  tissues 

91.  Flax  and  jute  bags  60  wagows 

92.  Textiles  bags  and  bags  of  paper 

tissues  90  » 

93.  Technieal  articles  of  twistcd  thre- 

ads  ,    .    20  mil.  Crowns 

94.  Waxcloth  of  paper  tissues  or 

.combined  tressings    ....     6    »  » 

95.  Waterproof  tissues  of  ail  kinds 

and  their  derivatives  (even- 

those  combined  with  rubber)  .    30    »  » 

■96.  Felt  for  paper  produces  ...     6    »  » 

97.  Hats  of  ordinary  or  fine  felt. 

of  ail  kinds  of  straw  of  Palm 
Panama  and  Bankkoog  hats 
travelling  caps,  furcaps.  spor- 
ting  caps  and  any  other  head- 
wear  ot  wool,  cotton,  silk,  vel- 
vet  or  plush  40    »  » 

VI.  Leather 

98.  Soles  100  wagons 

99.  Ail  kinds  of  belts  50 

100.  Technieal  articles  of  leather  and 

raw  leather  .    .  /  10  mil.  Crowns 

101.  Boots  and  shoes  of  ail  kinds   .     1  mil.  pair 

102.  Purses.  saddles,  belts  and  leather 

articles  ail  kinds  30    »  Crowns 

VII.  Paper 

103.  Koll  paper  for  newspaper  prin- 

ting  (under  reserve  of  a  com- 
pensation exempt  from  c"stoms 
duty,  per  wagon  deposited  in 
a  dry,  state,  pulp  bleached  per 
one  wagon  of  roll  paper    .    .  20  vag.  monthly 

104.  Stretched  paper  for  newspaper 

printing   .    ,  20    '  * 

105.  Various  fine  and  superior  paper 

writing  printing,  draft  and  pac- 

king  purposes  40  mil.  Crowns 

10G.  Ordinary  paper  for  printing  and 
/  packing  40    »  f 

107.  Cigarrette  paper,  silk  and  eo- 

pying  paper  .......  40  »  > 

108.  Various  card  boards    ....  12  -> 

109.  Tarred  paste  boards   12  »  » 

110.  Various  produces  of  the  Dàper 

industry  such  as  :  writing  pa- 
per, and  envelopes  var  ous  kin- 
ds of  marked  paper.  commer- 
cial books,  school  copy  books, 
illustrated  cards,  cartoons  and 
panelling  paper.  60  » 

111.  Lithographie  and  photographie 
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phiquort  typoia  aphique.  tels 
que  :  livres  didactiques  im- 
primés et  diff.  imprimés, 
impression  des  papiers  de  va- 
leur et  banknotcs,  timbres 
poste,  actions,  cartes  géogra- 
phiques etc.,  ainsi  que  Stcs 
en  papier  et  produits  simi- 
laires en  papier  non  imprimé 
ou  à  firmes,  ou  en  combinaison 
avec  d'autres  matières  .  .  00  mi',  de  cour. 
H2.  Papier  photographique  et  chi- 
mique .    ,  12     »    »  » 

VIII.  Produits  chimiques  et  couleurs 

113.  Matières  explosibles  p.  l'industrie 

minière,  à  savoir  : 

a)  Dynamite  et  dinammon     .    60  vagons 

b)  Poudre  à  canon  technique 
(sprengpulver)  G  » 

e)  Capsules  détonnantes.    .    .    3  mil.  de  cour. 
</)  Mèches  à  enflammer     .    .    1    »      »  » 
e)  Mèches  (Gliihzùnder)  (sous 

réserve  d'une  compensation 

exemptée  de  taxes  dédouane, 

6  vag.  de  mat.  combustible 

contre  un  vagon  de  dynamite 

ou  dynammon)  4  »      »  » 

114.  Médicaments  et  sérurns  contre 

les  maladies  contagieuses  pour 
hommes    et  bétes  en  tenant 
compte  chaque  fois  des  besoins 
intérieurs  du  secrétariat  d'Etat 
p.  l'administration    sociale  .  150  »      »  » 


115.  Magnésite  : 

a)  Ecrasée  et  pulvérisée     .    .    70  vagons 

b)  Briques  de  magnésite    .    .    50  » 

116.  Sulfate  de  cuivre.  100  » 

117.  Acide  nitrique  15  » 

118.  Bicarbonate  de  soude    ....    18  » 


119.  Diff.  art.  chimiques  et  produits 

chimiques  inachevés,  en  tenant 
compte  chaque  fois  de  la  pos- 
sibilité d'exportation  en  ce 
qui  concerne  les  besoins  in- 
térieurs constatés  par  les 
autorités  compétentes  ...  40  mil-,  de  cour 

120.  Levure  pressés  36     »     »  » 

121.  'Laques  et  vernis  de  toutes  sortes  60     »     »  » 

122.  Colle  d'os,  eu  fournissant  les  os 

nécessaires  à  la  fabrication 

de  la  colle  :i0  vagons 

123.  Couleurs  minérales  chimiques  et 

terres  p.  cou'eurs    ....  12  mil.  de  cour. 

124.  Allumettes  6  mille  caisse* 

125.  Ditf.  savons,  tels  (pie:  savons  de 

toilette  parfumés  et  non  par- 
fumés en  pièces,  pâtes,  poudres 
ou  liquides  50  mil.  de  cour. 

126.  Huiles  d'éther  12  vagons 

127.  Acide  tartrique,  en  fournissant 

la  lie  de  vin,  éventuellement 
une  autre  matière  contenant 
l'accide  tartique  12  » 

IX.  Diverses  marchandises 

128.  Instruments  chirurgicaux,  médi- 

cinaux et  scientifiques    .    .    50  mil.  de  cour. 

129.  Divers  art.  techniques  cl  hygie- 


industry  produce  of.  sehool 
prinled  books  and  various  prin- 
ted  papers,  value  papers  Bank 
notes  post  stamps,  fiscal  stamps, 
shar  es,  maps,  etc..  paperbags 
and  similar  articles  etc.,  print 
and  unprinted  paper  or  com- 
bined  with  other  matcria's.    .    60  mil.  crow. 


112.  Photographie  and  ch:mical  piper    12    »  » 


VIII.  Chemicals  and  dyes 

113.  Explosible  materials  for  the  mi- 


ning  industry   .  '  

a)  dynamite  and  dynamon.    .  60  wago;is 

b)  technical  gun  powder    .    .  6  » 

c)  cartidges   3  mil.  Crown» 

d)  lightmg  wicks  1    »  » 

e)  wicks  (under  reserve  of  a 


compensation  free  from  exporc 
custom  duty  of  6  wagons  com- 
bustible material  per  each  dy- 
namite or  dynamon  wag.)  .    .     4    »  » 

114.  Medicines  and  serums  against 
cjntagious  disease  for  men  and 
anima's  having  'in  view  each 
time  the  home  requirements  of 
the  Secretary  of  iState  for  the 


Social  Administration    .    .    .  150  » 

115.  Magnésite  : 

a)  ground  aud  monlded.    .    .  70  wagons 

b)  tles  of  magnésite  ....  50  » 

116.  Copper  6ulphate   100  » 

117.  Nitric  acid   15 

118.  Bicarbonate  of  sodium.    ...  18  » 


119.  Various  chemicals  and  chcmieal 

produces  unfinished,  each  time 

considering  the   possibilly  of 

exports  as    regards   the  local 

needs  ascertained  by  the  coin-  ✓ 

pètent  uthor  itier  40    »  » 

120.  Yesst  pressed  36    »  » 

121.  Différent  lustres  and  varnishes,    60    »  » 

122.  Bone  glue  against  supplying  the 

necessary  quantifies  of  bones 

for  its  manufacture  .    .    .    .    30  wagons 

123.  Chemical  and  minerai  dyes  aud 

earth  dyes  12mil.Crowns 

124.  Matches   6000  cases 

125.  Différent  kinds  of  soap  :  toilet. 

soap,  perfumed  or  not,  in  paste 
powder,  Rquid  50  mil.  Crown? 

126.  Etherie  oil  *  12  wagone 

127.  Tariric  acid  the  supp'y   of  qn- 

antity  other  manufacture  from 
winelees  contingently  other  ms- 
terial  containing  tartric  acid.    12  » 

IX.  Miscellaneous 

128.  Snrgical,  médical  and  scienlifi- 

ral  instruments  50  mil.  Crowng 

129.  Différent  teehnic  >1  and  hygienic 
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niques  en  vi  rre,  caoutchouc, 
I  creelaine  et  pierre  cuite     .  25 

130.  Matéi  e'  étanche  15 

131.  Brosses,  tamis  et  p.nceaux       .  10 

132.  Maté  iel  à  affûter  6 

133.  Verreries  £ 

134!  Boutons  de  toutes  sortes  môme 

recouverts  d"etoffe   .    .    .  .12 

135.  Armatures  de  siphons  en  étain 

et  aluminium  2 

136.  Pianos  et   pianinos   de  toutes 

sortes  30 

137.  Divers  autres   instruments  mu- 

sicaux   ...  18 

13S.  Pendule?,  moi.tres  de  table,  de 

po?he  60 

139.  Articles  coîmétiques  et  parfu- 

meries 30 

140.  Caoutchoucs  p.  automob.  et  bi- 

cyclettes  70 

141.  Meubles    de   toutes  sortes  de 

bois,  jonc  espagnol,  bambou 
et  autres  joncs,  gravés,  gar- 
nis, tr.pissés,  combinés  avec 
des  métaux  ordinaires  et  au- 
tres matières,  ainsi  que  di- 
vers cadres.   .......  60 

142.  Constructions    en  bois   et  ha- 

ritetions  mobiles  30 

143.  Divers    art.   en    bois,  cannes, 

art.  de  tourneurs  et  menui- 
serie, autres  art.  en  corne,  os, 
ivoire,  cellu'oïd,  aussi  combinés 
avec  métaux  ordinaires  et  pier- 
res sans  valeur  36 

144.  Plaqués  de  toutes   sortes   .  .  50 

145.  Toutes   espèces   de  bouchons 

en  liège  et  différents  art  en 
liège  .   30 

146.  Objets  tressés    môme  combi- 

nés avec  métaux  ordinaires.  6 


aiticies  of  glass,  rubber,  china 

and  laked  stone   25  mil.  crowns 

130.  Water-tight  mate  riais  .    .    .    ,  15  »  » 
131   Brushes,    sieves   and  painting 

brushes   10  »  » 

132.  Filing  materials  ail  kinds  of    .  6  »  » 

133.  Glassware  ail  kinds  of    .    .    .  3  »  » 

134.  Buttons,  cloth  covered  buttons, 

ail  kinds  of .    .0   12  * 

135.  Syphon  glass,  heads  of  tin  or 

aluminium    .........  2  >>  » 

136.  Pianos  aDd  pianinas,  ail  kinds.  30  »  » 

137.  Musical  instruments  varions.    .    1S    »  » 

138.  Clocks,  chimney  clocks,  pocket 

watches  60    »  » 

139.  Cosmetic  and  perfumery  articles    30    »  » 

140.  Motor  car  and  cycle  tyres  .    .    70    »  » 

141.  Furniture,  ail  kinds  of  différent 

kinds  of  wood,  Spanish  reed, 
bamboo  and  other  reeds,  also 
carved,  trimmed  uphols:ered 
and  combined  with  other  cheap 
materials,-  also  varions  trames    60    »  » 

142.  Wood  buildings   and  portable 

houses  30    »  * 

143.  Différent  wooden  articles  canes 

sticks,  carpenter's  articles  car- 
ved articles,  as  well  as  other 
cheap  materials  and  semi-pre- 
cious  stones  30    »  » 

144.  Wainscoats  of  aie  kinds  ...    50    '  > 

145.  Coiks,  large  corks  and  varions 

cork  articles  30    »  » 

146.  Différent  tressed  goods  and  com. 

bined  with  cheap  metals    .    -     6  » 


Roumanie:  loi  pour  la  réglemen- 
tation de  l'exportation 


Le  Décret  Royal  No.  3780  du  15  Septembre 
1920  publié  dans  le  „Monitorul  Oficial  No.  189 
du  27  Novembre  1920,  promulgué  la  loi  pour 
la*  réglementation  de  l' exportation. 

Art.  unique. — Le  Gourvernenient  est  autorisé 
à  décider  les  catégories  de  marchandises  et 
produits  du  pays  pouvant  être  exportées,  par 
journal  du  Ccnseil  des  Ministres  à  la  suite  de 
la  proposition  du  Ministre  de  l'Industrie  et  du 
Commerce. 

Par  le  même  journal  du  Conseil  seront  dé- 
terminées les  conditions  dans  lesquelles  l'ex- 
portation sera  faite. 

Art.  1. — En  vertu  de  la  loi  sur  l'exportation 
promulguée    par  le  décret   royal  No.  3780  de 


Boumania  : 
Export  replatino  law 

The  Royal  Decree  No.  3780  of  15  th  Sep- 
tember  1920,  published  in  the  „Monitorul  Ofi- 
cial" No.  189  of  27  Noember  1920,  promul- 
gates  the  Export  Régulai in  g  Law. 

Art.  unique:  The  Government  is  authorized 
by  Journal  of  the  Cabinet  Council,  and  upon 
the  proposai  of  the  Ministry  of  Industry  and 
Commerce,  to  décide  what  catégories  of  goods 
and  products  of  the  country  may  be  exported. 

The  same  Council  Journal  will  also-  show  the 
conditions  under  which  the  export  has  to  be 
made. 

Art.  1.  —  In  virtue  of  the  export  law  pro- 
mulgated  by  the   Royal  Decree   No.   3780  of 
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1920,  l'exportation  des  marchandises  et  produits 
du  pays,  de  tout  le  royaume,  sura  faite  con- 
formément aux  normes  suivantes  : 

a)  Sont  interdits  à  l'exportation  les  produits 
et  marchandises  contenus   au    tableau  No.  1  ; 

b)  Sont  réservés  pour  compensations  à  l'Etat 
les  produits  du  tableau  No.  2  ; 

c)  Sont  libres  à  l'exportation  les  produits  et 
marchandises  du  tableau  No.  3  en  remplissant 
les  conditions  indiquées  au  tableau  en  regard 
de  chaque  catégorie  ; 

d)  Tous  les  produits  et  toutes  les  marchan- 
dises noncomprises  dans  l'un  des  tableaux  in- 
diqués ci-dessus,  demeurent  libres  à  l'exportation 
sans  autre  condition  que  celle  du  payement  des 
droits  de  douane. 

Des  modifications  aux  tableaux  1,2  et  3  ne 
pourront  être  introduites  qu'on  vertu  d'un  jour- 
nal du  Conseil  des  Ministres,  à  la  suite  de  la 
proposition  du  Ministre  de  .l'Industrie  et  du  Com- 
merce. 

Art.  2. — Les  normes  établies  pour  le  présent 
journal  sqnt  valables  pour  un  délai  de  3  mois. 

.  Art.  3. — Pour  les,  marchandises  et  produits 
du  pays  compris  au  tableau  3,  les  autorisa- 
tions d'exportation  seront  déllivrées  par  le  mi- 
nistère de  l'industrie  et  du  commerce  qui  appré- 
ciera les  quantités  et  les  modalités  d'exportation, 
en  tenant  compte  des  régies suivre  spécifiées 
en  regard  de  chaque  article  à  part. 

Les  autorisations  ne  seront  valables  que  pour 
un  délai  de  3  mois. 

Les  autorisations  non  exécutées  dans  le  délai 
indiqué  ci-dessus  sont  annulées  de  droit,  sans 
autres  formalités.  Les  intéressés  pourront  ob- 
tenir en  vertu  des  mêmes  indications,  une  nou- 
velle autorisation. 

Art  4.  —  I,,es  autorisations  d'exportation  ne 
pourront  être  délivrées  qu'après  que  le  péti- 
tionnaire aura  déposé  au  Ministère  de  l'Indus- 
trie et  du  Commerce  le  récépisé  de  la  Banque 
Nationale  de  Roumaine,  constatant  le  payement 
de  la  taxe  de  commission  de  2°/o,  qui  demeure 
au  profit  de  l'Etat  dans  le  cas  où  le  pétion- 
naire  n'aurait  pas  exécuté  dans  le  délai  de  3 
mois,  ou  bien  aurait  renoncé  à  l'exportation 
pour  laquelle  il  a  reçu  l'autorisation. 

Art.  5. — Pour  usage  personnel  et  seulement 
à  l'occasion  d.u'un  voyage  à  l'étranger,  sont 
admis  à  l'exportation,  avec  l'autorisation  du  mi- 
nistère de  l'Industrie  et  du  commerce  50  kgr. 
d'aliments  de  toutes  sortes. 

Art.  6.— Les  autorisations  délivrées  jusqu'au 
moment  de  la  mise  en  application  du  présent 
journal,  seront  prolongées  de  droit,  seulement 
après  avoir  produit  la  preuve  d'un  commence- 
ment d'exécution  de  l'autorisation. 

Art  7. —  Les  sollicitateurs  de  permis  d'ex^ 


1920,  the  goods  and  produces  of  the  whole 
Kingdom  /s  to  be  effected  under  the  following 
rules  : 

a)  The  products  and  goods  shewn  on  table 
No.  1  are  prohibited. from  exportations; 

b)  The  produces  shewn  in  table  No.  2  are 
reserved  for  State  compensations  ; 

c)  The  produces  and  goods  shewn  in  table 
No.  3  are  free  for  export  provided  the  condi- 
tions shewn  in  table  No.  3  against  each  cate- 
gory  are  adhered  to ; 

d)  Ail  the  produces  and  goods  not  shewn  in 
any  of  the  above  mentioned  tables  are  free  for 
export  without  any  condition,  except  that  of  the 
payment  of  customs  duties. 

Modifications  can  only  be  madc  in  tables  I. 
2  and  3  in  virtue  of  a  Journal  of  the  Cabinet 
Council  on  the  proposai  of  the  Minister  of  In- 
dustry  and  Commerce. 

Art.  2.  —  The  rulings  fixed  by  the  présent 
Journal  are  valid  for  a  period  of  3  months. 

Art.  3.  —  The  export  licences  for  the  goods 
and  products  shewn  on  table  No.  3,  are  issued 
by  the  Ministry  of  Industry  and  Commerce  who 
will  appreciate  the  quantifies  for  export  and  mo- 
dalities  thereto  and  complying  with  the  rules 
specified  shewn  against  each  article  separately. 

The  authorisation  shall  be  valid  but  for  a  3 
months  period. 

The  authorisations  not  carried  out  within  the 
period  stated  are  cancelled  by  right  without  any 
oiher  formalities  being  made.  Those  concerned 
could  obtain'a  new  permit  on  the  basis  of  the 
said  indications. 

Art.  4.  —  The  export  permits  are  only  de- 
livered  after  the  applicant  lias  handed  to  the 
Ministry  of  Industry  and  Comerce  the  receipt 
of  the  National  Bank  of  Roumania,  provingthat 
he  has  paid  the  2°/o  commission,  the  State  be- 
ncfiting  of  it  should  the  applicant  not  carry  out 
within  3  months  his  licence  or  forego  it. 


,Art.  5.  —  For  personal  use  and  only  when 
travelling  abroad,  is  it  admitted  for  export,  with 
the  authority  of  the  Mirfistry  of  Industry  and 
Commerce  a  quantity  of  50  kilos  of  any  food- 
stuffs. 

Art.  6.  —  The  authorizations  already  issued 
till  before  the  putting  into  force  ot  the  présent 
Journal  are  prolonged  by  right,  provided  those 
interej  ted  can  prove  that  they  have  begun  its 
carrylng  out. 

Art.  7 .  —  Applicants  for  export  licences  shall 
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portatious  devront  produire  la  preuve  qu'ils  leur 
rme  inscriete  et  sont  patentâmes.  Les  produc- 
'eurs,  (agriculteurs,  industriels,  etc.,  prouveront 
'eur  qualité. 

Art.  8.  —  L'exportation  en  compensation  est 
admire  seulement  pour  l'Etat  conformément  au 
trailement  établi  par  le  journal  du  Conseil  des 
ministres. 

Art.  9.  —  Le  minisfere  l'Industrie  et  du 
Commerce  instituera  une  commission  qui  a  vi- 
sera, a  la  suite  d'une  demande,  an  sujet  des 
modifications  à  introduire  dans  les  normes  A 
conditions  de  l'exportation. 

La  commission  avisera  aussi  an  supt  des  ta- 
xes de  douane  d'exportation  qui  seraient  appli- 
cables au  nouveau  régime  d'exportation.  Ces 
avis  seront  communiqués  au  ministère  des  Fi- 
nances, direction  générale  des  douanes. 

Ne  pouvront  faire  partie  de  la  commission 
ceux  qui  sont  directement  intéressés  à  l'exécution 
de  l'exportation. 

Art.  10.  —  Un  règlement  spécial  sera  éla- 
boré par  le  ministère  de  l'Industrie  et  du  Co- 
mmerce pour  établir  les  nonnes  de  détail  pour 
l'exécution  de  la  loi  et  des  dispositions  prises 
par  le  journal  du  Conseil  des  ministres. 

Signé  :  Général  Aleaxandre  Averescu  Take 
Ionescu,  Général  de  Brigade  In  Râscanu,  P. 
P.  Negulescu,  Octavian  Tâslauonu,  Gr.  Trancu- 
Iasi,  Const.  Garoflid,  Général  Gh.  Vâlleanu, 
Sergiu  Nifà. 

No.  3.577. 

Tableau  No.  1 

Des  marchandises  et  produits  du  pays  pro- 
hibés à  l'exportation  : 
.  Colza. 
Oeuf  de  volailles. 
Laine. 

Poisson  sous  n'importe  quelle  dénomination 

Paraffine. 

Sacs. 


Tableau  No.  2 

Des  marchandises  et   produits,  du 
serves  aux  compensations  de  l'Etat  : 
Blé  et  dérives  en  dehors  du  son. 
Seigle. 
Haricots. 

Bétes  de  toutes  sortes, 


pays  ré- 


prove  that  their  firms  are  registered  and  that 
they  possess  the  patent.  The  producers  (agri- 
culturists.  mamifacturersetc.)  will  have  to  prove 
their  qualifies  as  such. 

Art  8.  —  The  export  of  compensation  is  only 
allowed  for  the  State  complying  vith  the  mo- 
dality  established  by  the  Journal  of  the  Cabinet 
Council. 

Art.  9.  —  The  Mitiistry  of  Industry  and 
Commerce  shall  appoint  a  Committee  to  ad  vice, 
on  request,  on  the  modifications  to  be  intro- 
duced  about  the  rulings  and  conditions  of  export. 

The  Committee  shall  also  advice  on  the  ex- 
port Customs  duties  to  be  applied  to  the  new 
export  régime.  The  minutes  of  the  Committee 
shall  be  communicated  to  the  General  Directo- 
rate  for  Customs  of  the  Ministry  of  Finances. 

Those  directly  interested  in  the.  export  ope- 
rations  are  not  to  be  appointed  members  of  this 
Committee. 

Art.  10. — The  Ministry  of  Commerce  and 
Industry  will  draw  up  a  spécial  régulation  for 
establishing  the  détail  rulings  for  the  exécution 
of  the  law  and  provisions  established  by  the 
Journal  of  thé  Cabinet  Council. 

General  Alexandru  Averescu,  Take  Jonescu, 
General  de  Brigadâ  Ion  Râscanu,  P.  P.  Ne- 
gulescu, Octavian  Tâslâuanu,  Gr.  Trancu-Iasi, 
Const.  Garoflid,  General  Gh.  Vâlleanu,  Sergiu 
Ni'tâ. 

No.  3.577. 

Table  No.  1 

of  local  goods  and  produces  prohibited  from  export 


Rape 

(Fowl)  eggs 
Wool 

Fish  ail  Kinds 

Paraffin 
yacks 

Down  and  flocks 

Caustic  soda 
Gpld 

Wool  rags 


pig  bair  .(exch(8ing  re- 
mains) 

milk  and  derivatives 
Brass-uuder  an  y  for  m 
Àrtificial  phosphates  " 
Zinc  under  aDy  fonn 

Copper-under  any  form 
Vegetables,  in  gênerai 
Silver 

Paper- under  any  form 


lin.en  and 

hemp 
under  any  firm 
inc'uding  sceds 

fowl 

ciment 

pi  giron  and 

rawiron 
lards  and  fats 
Iron  piritis 
Coke 
Rubber 
Gutapereha 

jiice 


Table  No.  2 

of  goods  and  products  reserved  for  State 
compensations  : 

Wheat  and  its  derivatives  except  bran 

Rye 

Haricot  beans 
Çattle  of  ail  kinds 
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Tableau  No.  3 

Des  marrhandises  et  produits  du  pays  libres 
à  l'exportation,  mais  moumisses  aux  conditions 
indignes  en  ragard  : 


Cellulose 
brute 


Après  que  les  nécessités  des 
fabriques  de  papier  auront  été 
satisfaites  d'après  les  indications 
de  la  Direction  Générale  de  l'in- 
dustrie. 


Huile  goudronée 

„    pour  com- 
presseurs 

Fer  mangane  sien 

Traverses  en  hêtre 
Maïs  et  ses  dérivés 
Orge  et  ses  dérivés 
Avoine. 


Après  avoir  /  Le  certificat  de 
réservé  à  la  con-i  contingence  ob 
tenu  de  la  co- 
mmision  d'ap- 
\  provisiomement 
du  district  res- 


sommation  in- 
térieure 50"/u 

50% 


pectif  sera  point 
a  la  der  mande 
\  d'autorisation. 


Après  avoir  réservé  à  la  consum.  intérieure 


Benzine  légère  20j/| 

„        lourde  80  „ 

Lampant  raffiné    ....    50  „ 

Molorine  90  „ 

Huiles  pour  azes  ....    90  „ 
Huile  agricole  rurale    .   .    90  „ 
„    C,  H.  R.  prima  extra  90  „ 
„     royale  00  fndustriellé    90  „ 
„    Diesel  00     .       .   .    90  „ 
„    Valvolîne  o  vegoline     90  „ 
„    00  vegoline  000  90  „ 
„    spéciale  vegoline  S.  I.  90  „ 
Graisse  consistante  ...    85  „ 
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Table  No.  3 

Of  local  goods  and  produces  free  for  export 
but  subject  to  the  conditions  shewn  against  each 
of  them. 


Pulp  (cellu- 
lose) raw 


after  the  needs  of  the  country's 
paper  manufactures  have  been 
met,  according  to  the  information 
given  by  the  Director  General  of 
Industry. 


Oil,  tarred 
Oil  for  com- 

pressors 
Iron  manganèse 

Sleepers  bech 
Maize  and  its 
Barley  and  „ 
Oats 


after  reserving 
50°/o  for  home 
consumption 

.  ditto  50% 
derivatives 


Çertificate  of 
contingent  ob- 
tained  fromthe 
Supply  Com- 
mission of  the 
respective  di- 
strict, tobe  at- 
tached  to  the 
permit. 


Benzine  light  after  reserving  for 
home  consumption  .    .  20°/o 
Benzine  heavy  .    .    ditto  80°/o 
Lampant  and  refined     '„  50°/° 
Motorine  ....      „  30% 
Oil  for  axles     .  •  .      „  90% 
Oil,  agricultur.'U,  rural  „  90% 
„    C.  F.  R.  prima  extra  90% 
„    Régal  OO  Industriel  90% 
„     Diesel  OO     .      „  90% 
h    Valvoline  0,  vegoline  90% 
„    00    „    000  90% 
»    spécial  vegol  ne  S.  I.  90% 
Coi  sistent  grease      .    .  85% 
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Les  nouveaux  prix  maximum  des 
produits  du  pétrole  en  Roumanie 
(19161920) 

Prix  du  pétrole  et  de  ses  dérivés 

Dèchion  ministérielle  No.  38.448  du  24  Sept. 
1916,  publiée  au  Moniteur  Officiel  No.  134  du 
27  Sept.  1916. 

Motorine  dénoturée,  livrée  en  vagons-ci 
ternes  ou  récipients  du  vendeur,  l'acheteur 
déposant  une  garantie  pour  les  récipients 
à  la  Rare  de  chargement,  sera  vendue  à 
lei  7.50  les  1C0  Kgr.  Le  prix  est  calcule 
al  pari  en  gare  Baïcoï.  Le  public    est  a- 


The  new  maximum  priées  for  the 
oil  produces  to  besold  withij 
the  conntry  (1916-1920) 

Priées  of  Oil  and  dérivâtes 

Ministeriat  ordonance  No.  38.448  of  24  Sept. 
1916  published  in  the  Officiai  Gazette  No.  143 
0f  27  Sept.  1916. 

Adulteraled  motorine  :  delivered  in  wagon- 
tanks  or  sellei  s  containers,  the  purchaser 
depositing  a  guaranty  for  the  containers 
with  the  loading  station,  shall  be  sold 
at  lei:  7.50  per  10O  kgr.  The  price  is  cal- 
culât d  at  par  at  the  Baicoi  station.  The 
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verti  que  1*  motorine  n'est  soumise  à 
aucune  taxe. 

Pétrole  lampant.  —  a)  Le  distillé  lampant 
(c.  a  d.  seukment  le  pétrole  distillé  sans 
être  raffiné),  à  emploi  industriel,  livré  en 
vagons-citernes  du  vendeur,  à  la  gare  de 
chargement,  sera  vendu  au  prix  de'  5  50 
lei  les  100  Kgr.,  les  taxes  fiscales  étant  à 
la  charge  de  l'acheteur  ; 

b)  Le  pétrole  lampant  raffiné,  livré  en 
vagons-citernes  ou  récipients  du  vendeur, 
l'acheteur  déposant  une  garantie  pour  les 
r  cipients,  sera  vendu  à  14,80  lei  les  100 
Kgr. 

c)  Le  pétrole  lampant  raffiné,  en  gros, 
aux  dépôts  de  distribution,  d'une  capacité 
de  plus  d'un  vagons-citerne,  sera  vendu 
à  20  lei  les  100  Kgr. 

d)  Le  pétrole  lampant  raffiné,  en  détail, 
sera  vendu  à  20  bani  le  litre. 

L°s  prix  ci-dessus  du  pétrole  lampant 
sont  sous  entendus  avec  les  taxes  payées 
par  le  vendeur. 

Le  mazout,  livré  en  vagons  citernes  ou 
récipients  appartenant  au  vendeur,  en  gare 
du  chargement,  sera  vendu  à  4  lei  les 
100  Kgr.,  le  prix  est  calculé  au  pair,  gare 
B-.ÏCOÏ. 

Lorsque  l'acheteur  se  sertu  des  vagons- 
citernes  du  vendeur,  on  ajoute  au  prixde 
.4  lei  les  100  K^r.  pour  le  louage  d'un 
vagon- citerne,  20  bani  par  100  Kgr.  et 
90  bani  par  100  K?r.  pour  la  manipulation 
et  le  transport  du  mazout  au  domicile  de 
l'acheteur. 

Le  public  est  averti  que  le  mazout 
n'est  soumis  à  aucune  taxe. 

Huiles  minérales.  —  1)  Les  raffineurs 
sont  obligés  de  produire  à  l'avenir  tous 
les  types  d'huiles  minérales  qui  se  trou- 
vaient en  consommation  sur  le  marché  in- 
térieur avant  la  fixation  des  prix  maxima; 

2.  Ces  types  sont  groupés  en  sept  ca- 
tégories pour  lesquelles  sont  fixes  les 
prix  maxima  suivants,  et  qui  sont  carac- 
térisés par  les  propriétés  suivantes  : 

Catégorie  I  :  —  Huile  minérale  agricole  ; 
•  Dans    cette    catégorie  entrent  les  types  : 

a)  Huile  mélangée  (-Misch)  à  viscosilé 
de  20°C,  4  a  5°  Engler,  et  le  point  d'in- 
flammabilité  à  140°  on  1600C,  ; 

b)  Spindel  on  surfin  viscosité  à  20°  C-, 
5  à  6°  Engler,  inflammabilité  à  150°  on 
il  60°  C.  ; 

c)  Agricole  ou  rurale,  viscosité  a  20°C, 
?  à  10°  Engler,  inflam.  à  160  à  175°  C.  ; 

Ces  trois  types  seront  vendus  à  15  lei 
les  100  Kgr, 


public  is  warned  that  the  motorine  is 
exempted  from  any  tax  duty. 

Lampant  oit  :  a)  the  d  stliled  lampant  oil(\.  e. 
the  only  distilled  oil  but  not  refined)  for 
industrial  use,  delivered  in  seller's  wagon 
tanks  at  the  loadnig  station  shall  be  sold 
at  the  price  of  lei: .  5,50  pe  100  kgr.  the 
fiscal  duties  being  at  the  charge  of  the 
buyer  ; 

b)  Refined  lampant  oil,  delivered  at  the 
works  in  seller';*  tanks  or  containers,  the 
purchaser  having  to  deposit  a  guaranty 
for  the  containers  shall  be  sold  at  lei  : 
14,80iper  100  kilos. 

c)  the  refined  lampant  oil,  wholesale,  at 
the  distribution  deposits,  of  more  than 
one  wigon-tank's  capacity,  will  be  sold 
at  lei  20  per  100  kilos. 

d)  The  refined  lampant  oil,  retail  will  be 
sold  at  20  bani  per  litre. 

The  above  lampant  oil  priées  are  un- 
derstood  inclusively  tax  duties  paid  by 
the  seller. 

The  Mazout  delivered  in  the  seller's  wa- 
gon-tanks  or  containers  at  the  loading 
station,  will  be  sold  at  lei  4  per  100 
kilos,  the  price  being  calculated  at  par 
at  the  Biicoi  station. 

When  the  purchaser  makes  use  of  the 
seller's  wagon- tanks,  the  price  of  lei  4 
per  100  kgr.  has  to  be  increased  by  bani 
20  as  rent  per  wagon  tank  for  100  kilos 
and  by  90  bani  per  100  kilos  for  the  hand- 
ling  anddelivery  of  mazout  at  the  buyer's. 

The  public  is  warned  that  it  has  to 
pay  no  duty  whatever  fj>r  mazout. 

1 .  Minerai  Oils.  The  refineries  are  bound 
to  make  for  the  future  ail  the  types  of 
minerai  oils  which  were  on  the  market 
before  the  fixation  of  maxima  priées; 

2.  Thèse  types  are  contained  in  seven 
catégories  for  which  are  fixed  the  follo- 
wing  maxima  priées  and  have  the  follo- 
wing  particularises. 

Ist  category:  Agricultuxal  minerai  oil.  This 
category  includes  : 

a)  Mixed  oil  (misch)  with  a  viscosity  of 
20°  C,  4  to  50  Engler  and  the  inflam- 
mation point  at  140°  or  160°  C: 

b)  Spindel  or  extra  fine,  viscosity  20°C, 
■5  to  6°  Engler  inflammability  at  150°  to 

160O  C  ; 

c)  Agricultural  or  rural,  viscosity  at 
20°  C,  9  to  10°  Engler  inflammability  at 

160°  to  1 75»  Q 
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Catégorie  IL  Huile  C.  F.  R.  Dans  cette 
catégorie  entrent  les  types  : 

a)  «Prima»,  viscosité  à  20°  C,  15  à  20° 
Eogler,  inflam  170  à  1 85°  C.  ; 

b)  «C.  F.  R.»,  viscosité  20°  C,  25  30° 
Engler,  inflammabilité  de  180  à  190°  C. 

Ces  deux  types  seront  vendus  à  4  8  ièi 
les  1 00  Kgr. 

Catégorie  III.  —  Huile  minérale  industrielle. 
Dans  cette  catégorie  entrent  les   types  : 

a)  «Extra»,  viscosité  à  50"  C,  4,  5  à  5U 
P^ngler,  inflam.  à  180  à  190°  C.  ; 

b)  Régal  (0)  ou  industrielle,  à  viscosité 
50°  C,  5— 6V20  Engler,  inflam.  200  à215°C. 

Ces  deux  types  seront  vendus  à  52  lei 
les  100  Kgr. 

Catégorie  IV.  —  Huile  Diesel.  Dans  cette 
catégorie  entre  le  type  : 

«Régal»  on  «Idéal»,  viscosité  de  50°  C, 
7  à  8  Engler,  inflam.  200  à  213°  C. 

Cette  huile  sera  vendue  à  75  lei  les 
100  Kgr. 

Catégorie  V.  —  Huile  minérale.  Dans  cette 
catégorie  entre  : 

L,e  type  Valvoline  (0)  et  Vegoline  (00) 
on  Auto,  viscosité  100°  C,  2  à  3  Engler, 
inflam.  240  à  255°  C. 

Ces  tvpes  seront  vendus  à  85  lei  les 
100  Kgr. 

Catégorie  VI. — Valvoline  (oo).  Dan»  cette 
cat  gorie  entrent  les  types  : 

a)  Régal  (000)  ou  extra- lourd,  viscosité 
50°  C,  10  à   12°  Engler,   inflam,   210  à 

225°  C; 

b)  Valvoline  (000)  on  Vegoline  (000), 
viscosité  100"  C,  3  à  40  Engler,  inflam. 
260  à  280°  C.  ; 

c)  Turbine,  viscosité  100°  C,  au  dessus 
de  2V_'°  Engler,  inflam.  au  dessus  de  250°C. 

Ces  trois  types  seront  vendus  à  95  lei 
les  100  Kgr. 

Catégorie  VII.  —  Huile  minérale  Vulcan. 
Viscosité  50°  C,  entre  6  et  7V20  Engler, 
inflam.  140  à  160°  C. 

Cette  huile  sera  vendue  à  25  lei  les 
100  Kgr. 

3.  Tous  les  prix  ci- dessus  pour  toutes 
les  catégories  d'huiles  minérales  sont 
sous-entendus  fixés  de  la  sorte  tant  à  la 
fabrique  qu'à  tous  les  dépôts. 

4.  Sans  une  préalable  autorisation  du 
ministère  de  l'Industrie  et  du  Commerce , 
il  est  interdit  d'introduire  dans  la  con- 
sommation intérieure  de  nouveaux  types 
d'huiles  sous  d'autres  dénominations  que 
celles  comprises  dans  la  présente  déci- 
sion. 


Thèse  three  types  will  be  sold  at  lei  : 
45  per  100  hilos. 

2nd  category  :  C.  F.  R.  OU  (Roumanian 
Railways).  This  category  includes  the 
following  types: 

a)  «Prima»  viscosity  at  20°  C,  15  to 
20°  Engler  inflammability  170to  185  C. 

b)  «C.  F.  R.»  viscosity  at  20°  C,  25  to 
30°  Engler,  infammability  at  180°  to  190OC. 

Thèse  two  tvpes  shall  be  sold  at  lei  48 
per  100  kilos. 

3rd  category:  industrial  minerai  oil.  This 
category  includes: 

a)  «Extra»  viscosity  at  50°  «C.  4.5  to  5° 
Engler  inflammability   at  180  to  190°  C. 

b)  «Régal»  (O)  or  industrial,  at  visco- 
sity 50°  C  5— 67-2°  Engler,  inflamma- 
bility 1at  100  to  2050C.  Thèse  two  tvpes 
shali  be  sold  at  52  lei  per  100  kgr. 

4  th  category  :  Diesel  oil  :  includes,  «Régal» 
or  «Idéal»  viscosity  from  50°  C.  7  to  8 
Engler,  inflammability  200  to  2I5°C  To 
be  sold  at  75  lei  per  100  kilos. 

5th  category  :  minerai  oil,  this  categojy 
includes  :  type  valvoline  (O)  and  vegoline 
(OO)  or  auto  viscosity  100°  C,  2  to  3  En- 
gler, inflammability  240  to  255°  C.  to  be 
sold  at  85  lei  per  I00  kilos. 

6th  category:  valvoline  (OO),  this  cate- 
gory includes  : 

a)  Régal  (OOO)  or  extra  heavy,  visco- 
sity  50°  C  100°  C,  10—120°  Engler,  in- 
flammability 210  to  225°  C; 

b)  Valvoline  (OO)  or  vegoline  (OOO), 
viscositv  100°  C,  3  to  4°  Engler,  inflam- 
mability 260  to  280°  C  ; 

c)  Turbine,  viscosity  100°  C  over  2lj-.o 
Engler  inflammability  over  250°  C.  To  be 
sold  at  95  lei  per  100  kilos. 

7 th  category  :  Vulcan  minerai  oil,  visccsitv 
50°  C,  between  6  and  71/»0  Engler,  in- 
flammability 140  to  160°  C.  To  be  sold 
at  25  lei  per  100  kilos. 

3.  AU  the  above  prices  for  ail  the  ca- 
tégories of  minerai  oils,  are  understood 
to  be  fixed  at  tbe  works  as  well  as  at 
ail  the  dépôts. 

4.  Without  a  previous  authorisation  of 
the  Ministry  of  Iudustry  and  Commerce, 
the  introduction  in  the  interior  of  the 
country  for  consumption  of  new  types  of 
oils  under  other  names  than  those  con- 
tained  in  the  présent ordonance  is  totally 
prohibited. 
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Les  prix  de  vente  de  produits  du 
pétrol  livrés  à  la  consommation, 
pour  les  besoins  intérieurs 

Décision  ministérielle  No.  33.469  du  4  Jan- 
vier 1919,  publiée  en  Moniteur  Officiel  No.  236 
du  17  Janvier  1919. 

Nature  du  produit. 

Les  prix  sont  eatendus  en  les  inclusivement 
les  taxes  fiscales  et  celles  du  fond  communal^ 

1.  Benzine.  —  A)  Benzine  légère  pour 
aviation  et  destinations  sanitaires,  jus- 
qu'au poids  spécifique  de  0.700. 

a)  En  vagons-citernes  com- 
plètement remnlis  ou  clans  les 
récipients  de  l'acheteur,  en  fran- 
chise de  transport  sur  les  C.  F. 
R.  à  la  station  de  destination 
de  l'acheteur,  ou  en  fabrique  dans 
les  récipients  de  l'acheteur,  les 


100  kgr.   ...    .    ■    .    .    .    .  Lei  90.— 

b)  Aux  dépôts  de  distribution 
en  gros  dans  les  récipients  de 
l'acheteur,  les  100  litres  ...»    80. — 

c)  Aux  garages  et  aux  dépôts 
des  commerçants  qui  vendent 
en  détail  à  leurs  dépôt?,  les 
cents  litres   .    .    .  »  100. — 


B)  Benzine  légère  pour  auto- 
mobiles et  destinations  indus- 
trielles, jusqu'au  poids  spécifi- 
que de  0.725. 

a)  En  vagon s- citernes  com- 
plètement remplis  ou  dans  les 
récipients  de  l'acheteur,  en  fran- 
chise de  transport  sur  les  C.  F. 
R.  à  la  station  de  destination 
de  l'acheteur  ou  en  fabrique 
dans  les  récipients  de  l'ache- 


teur, les  100  kgr.  »    80. — 

b)  Aux  dépôts  de  distribution 
en  gros,  dans  les  récipients  de. 
l'acheteur,  les  100  litres  ...»    70. — 

c)  Aux  garages  et  pour  les 
commerçants  qui  vendent  en 
détail  à  leurs  dépôt?,   lei  10(» 

litres  »  90.— 


C)  Benzine  lourde  à  desti- 
nation industrielle,  d'un  poids 
spécifique  de  0.770. 

a)  En  vagons-citernes  com- 
plètement remplis  ou  dans  les 
récipients  de  l'acheteur,  en  fran- 
chise sur  les  C.  F;  R.  à  la  sta- 
tion de  destination  de  l'ache- 


Sale  priées  of  oil  products  delivered 
for  the  home  consumption 


Minislerial  Ordonance  No.  33.469  of  Ja- 
nuary  4,  1919,  published  in  the  Monitorul  Ofi- 
cial,  No.  236  of  Jany  17,  1919. 

Nature  of  the  product. 


1 .  Benzine. — A)  Light  benzine  for  aviation 
and  sanitary  purposes  up  to  the  spécifie 
gravity  of  0  700. 

a)  In  wagon  tanks  completely 
filled  or  in  the  buyer's  contai- 
ners, freight  free  on  the  Rou- 
manian  Railways  at  the  buyer's 
dtlivery  station  orat  the  works, 
in  the  buyer's    containers  per 

100  kilos  Eei  900.— 

b)  At  the  distribution  dépôts, 
wholesale  in  buyer's  containers, 

per  100  kilos   .     »  80.— 

c)  At  the  shuntings  at  the 
stores  of  mer  chants  who  sell 
in  retail  at  their   stores  ier 

100  kilos  »  100.— 

B)  Eigt  benzine  for  motor- 
cars  and  industrial  purposes  up 
to  the  spécifie  gravity  of  0.725 

a)  In  -wagon  tanks  completely 
filled  up,  or  io  buyer's  containers, 
freight  free  on  the  Roumanian 


Railways,  at  the  works,  in  the 

buyei's  containers  per  }  00  kilos  .     »    80. — 

b)  At  the  delivery  stores  who- 
lesale in  buyer's  containers  per 

100  kilos   »  70.— 

c)  At  the  shuntings  and  for 
the  merchants  who  sell  at  their 

stores,  per  100  kilos   »    90. — 


C)  Heavy  benzine  for  indus- 
trial purposes  of  spécifie  gravity 

0.770. 

a)  In  wagon-tanks  completely 
filled  up  or  in  buyer's  containers, 
freight  free  upon  the  Rouma- 
manian  Railways  atthe  buyer's 
delivery  station  or  at  the  works, 
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teur  ou  en  fabrique  dans  les 
récipients  de  l'acheteur,  les  100 
kgr. .    .    .  j.    .......  Lei  60. 

Sur  ce  prix  le  vendeur  accor- 
dera aux  commerçants  qui  ven- 
dent dans  les  dépôts  de  distri- 
bution en  gros,  «ne  remise  de 
3  lei  par  cent  kgr  »  60 

b)  Aux  dépôts  de  distribution 
en  gros,  dans  les  récipients  de 
l'acheteur,  les  100  kgr.    ...»  60. 

c)  Aux  garages  et  pour  les  com 
merçants  qui  vendent  en  détail 

à  leurs  dépôts,  les  100  litres   .    »  60. 

2.  Pétrole.  —  A)  Pétrole  Wash- 
shington  (White- Spirit)  jusqu'à 
un  poids  spécifique  de  0  800. 

a)  Pour  les  C.  F.  R.  dans  leurs 
récipients,  en  fabrique,  les  100 

kgr  »  65. 

b)  En  vagons-citexnes  com- 
plètement remplis,  où  dans  les 
récipients  de  l'acheteur,  en  fran- 
chise sur  les.  C.  F.  R.  ou  en 
fabrique  dans  les  récipients  de 
l'acheteur,  les  100  kgr.    ...»  70. 

Sur  ce  prix,  le  vendeur  accor- 
dera aux  commerçants  qui  ven- 
dent dans  les  dépôts  de  distri- 
bution en  gros,  une  remise  de 
3  lei  par  100  kgr. 

c)  Aux  dépôts  de  distribution 
en  gros,  dans  les  récipients  de 
l'acheteur,  les  100  kgr.    ...»  70. 

d)  Aux  dépôts  de  vente  des 
commerçants  qui  vendent  au 
détail,  dans  les  récipients  de 
l'achteur,  les  100  litres    ...»  70. 

B)  Pétrole  lampant.  —  a)  Pour 
les  C  F.  R.  dans  leurs  vagons- 
citernes,  en  fabrique,  les  100 
kgr.    .  »  65. 

b)  En  vagons-citernes  complè- 
tement remplis,  ou  dans  les  ré- 
cipients de  l'acheteur,  en  fran- 
chise sur  les  C.  F.  R.  à  la  station 
de  destination  de  l'acheteur  ou 
en  fabrique  dans  les  récipients 

de  l'acheteur,  les  100  kgr.  .    .    »  70. 

Sur  ce  prix  le  vendeur  accor- 
dera aux  commerçants  qui  ven- 
dent dans  les  dépôts  de  distri- 
bution en  gros,  une  remise  de 
3  lei  par  cents  kgr. 

c)  Aux  dépôts  de  distribution, 
en  gros,  dans  les  récipients  de 
l'acheteur,  lei  100  kgr.    ...»  70. 


into  the  buyer's  containers,  per 

100  kilos  Lei  60.- 

On  that  price  the  seller  shall 
grant  to  the  merchants  who 
sell  wholesale  at  the  distribution 
store,  a  rebate  of  lei  3  per  100 
kilos-   »  60.- 

b)  At  the  distribution  stores 
wholesale,  into  the  buyer's  con- 
tainers, per  100  kilos   ....     »  60.- 

c)  At  the  shuntings  and  for 
the  merchants  who  are  selling 
in  retail  at  their   dépôts  per 

100  kilos   »  60. 

2.  Petroleum.— A)  Washington 
Oil  white  spirit  to  a  spécifie 
gravity  0.800/ 

a)  For  the  Roumanian  Rail- 
ways,  at   the  works,  per  100 

kilos   >  65. 

b)  In  wagon-tanks  f ail  load, 
or  in  buyer's  containers  freight 
free  on  the  Roumanian  Rail- 
ways,  or  at  the  works  in  the 
buyer's  containers,  per  1 00  kilos    »  70. 


Upon  this  price,  the  s?ller 
grants  to  the  merchants  who 
sell  wholosaleatth^  distributon 
stores,  a  rebate  of  lei  3  per  1 00 
kilos  

c)  At  the  distribution  stores 
wholesale  in  buyer's  containers, 
per  100  kilos  

d)  At  the  selling  stores  of  the 
dealers  who  sell  in  retail  in 
buyer's  containers,  per  1 00  kilos  . 


70.— 


70.— 


65. 


B)  Lampant  Oil.  —  a)  For  the 
Roumanian  Raiways  in  their 
wagon  tanks  at  the  works,  per 
100  kilos  

b)  In  wagon  tanks  full  load, 
or  in  buyer's  containers  freight 
free  on  thî  Roumanian  Rlys 
buyer's  containers,  per  1 00  kilos 


Upon  this  price,  the  seller 
will  grant  to  the  dealers  who 
are  selling  wholesale  at  the 
distribution  stores,  a  rebate  of 
lei  3  per  100  kilos  

c)  At  the  distribution  stores, 
wholesale  in  buyer's  containers 
per  100  kilâs   »  70. 
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d)  Aux  dépôts  de  vente  des 
commerçants  qui  vendent  au 
détail,  dans  les  récipients  de 
l'acheteur,  les  100  litres  .    .    .  Lei  70.— 

e)  Les  commerçants  ambulants 
(olteni.  cârutasi)  qui  portent  le 

pétrole  à  domicile,  les  cent  litres.    *  90.— 

3.  Motorine  (Poslete). — a)  Pour 
les  C.  F.  R.  dans  leurs  vagons- 
citernes,  en  fabrique,  les  100 

kgr  »  45.— 

b)  En  vagons-citernes  com- 
plètement remplis  ou  dans  les 
récipients  de  l'acheteur,  en  fran- 
chise de  transport  sur  les  C.  F. 
R.  à  la  station  de  destination 
de  Tache teur  où  en  fabrique, 
dans  les  récipients  de  l'acheteur, 

les  100  kgr.     ..,....»  50.— 

Lorsque  les  fabriques  mettent 
à  la  disposition  de  l'acheteur 
des  citernes  pour  chargements 
complets,  l'acheteur  payera  lei 
1  par  cent  kgr.  comme  louage 
pour  les  citerne?. 

c)  Aux  dépôts  de  distribution 
et  aux  dépôts  de  vente  des  com- 
merçants en  gros.dans  les  réci- 
pients de  l'acheteur,  les  100  kgr.    >    55. — 

4.  Mazout, —  a)  Le  mazout  né- 
cessaire aux  C.  F.  R.  en  fabri- 
que dans  leurs  citerne?,  les  100 

kgr   »  s.— 

b)  Le  mazout  nécesaire  à  la 
N.  F.  R.,  et  au  S.  M.  R.  et  pour 
les  navigations  fluviales  1 1  ma- 
ritimes roumaines,  dans  les  ci- 
ternes de  l'acheteur,  en  fabr.  les 

100  kgr  »  10.— 

Lorsque  les  fabriques  mettent 
à  la  disposition  de  l'acheteur  les 
citernes  pour  chargements  com- 
plets, l'acheteur  payera  lei  1 
par  100  kgr.  comme  louage  des 
cisterne?. 

c)  Autorités  :  Etat,  départe- 
ment, commune,  industrie,  na- 
vigation fluviale  et  maritime 
étrangères,  en  fabrique,  les  100 

kgr  ^   »  15.— 

Lorsque  les  fabriques  met- 
tront à  la  disposition  de  l'ache- 
teur de  citernes  pour  charge- 
ments complets,  l'acheteur  payera 
lei  1  par  100  kgr.  pour  louage 
des  citernes. 


d)  At  the  dealei's  selling 
stores,  who  are  selling  in  re- 
tail  in  buyet's   containers,  per 

100  kilos  L?i  70. 

e)  The  ambulant  sellers  (Ol- 
teni, carriers)  who  bring  oil  at 
customer's,  per  1 00  kilos  ...     »  90. 

3.  Motorine.— a)  For  the  Rou- 
manian  Railwaysin  wagon  tauks 

at  the  works,  per  100  kilos    .     >  45. 

b)  In  wagon  tanks  full  load, 
or  in  buyer's  containers.  Freight 
free  on  Roumanian  Rlys,  at 
the  buyet's  delivery  station  or 
at  the  work?,  in  the  buyei's 
container's.  per  100  kilos   .  .     »  50.- 

When  refineries  put  at  buyei's 
disposai  tanksfor  full  cargoes, 
the  buyer  will  have  to  pay  1 
leu  per  100  kilos  as  hire  for  the 
tank*. 

c)  At  the  distribution  dépôts 
and  the  selling  stores  of  the 
wholesale  merchants  in  buyet's 
containers,  per  100  kilos  ...     »  55.- 

4.  Mazout.  —  a)  The  Mazout, 
necessaiy  for  the  Roumanian 
Railways  at  the  refineries  in 
their   wagon    tanks  per  100 

kilos   •  8.- 

b)  The  Mazout,  necessaty  for 
the  Roumanian  River  Naviga- 
tion (N.  F.  R.)  and  the  Rou- 
manian Maritime  Service  (S. 
M.  R.)  in  bnyei's  tank  at  the 

works,  per  100  kilos   »  10.- 

When  the  works  put  at  the 
buyer's  disposai  the  tanks  for 
full  cargoes,  the  buyer  will  have 
to  pay  lei  1  per  100  kilos  as 
hire  for  the  tanks  

c)  Authorities  as  :  the  Govern- 
ment, Commercial,  Industrial, 
Riverd  and  Maritime  Naviga- 
tion Departments,  at  the  refi- 
neries, per  100  killos  .....     »  15.- 

When  the  refineries  put  at 
the  disposai  of  the  buyer  tanks 
for  full  cargoes,  the  buyer  will 
have  to  pay  lei  1  per  100  kilos 
as  wagon  tanks  hire. 


^8 


Lei  20  — 


d)  Les  particuliers  (hôtels, 
maisons  privées,  pour  graisser 
les  charettes  ou  autres  emplois), 
en  fabrique,  les  100  kgr..    .  . 

e)  Aux  dépôts  de  vente  des 
commerçants  en  gros,  dans  les 
récipients  de  l'acheteur,  les  100 
kgr   .  . 

5.  Poix. — En  fabrique,  embal- 
lage de  l'acheteur  les  100  kgr. 

6.  Paraffine.  —  En  fabrique, 
emballage  de  l'acheteur,  des  100 

kgr  
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»  400.- 


d)  The  Privâtes  (hôtels),  pri- 
vate  houses,  for  car  greasing 
or  other  purposes,  at  the  works 
per  100  kilos  

e)  At  the  selling  dépôts  of 
the  wholtsale  merchants  in  bu- 
yei's  containers  per  100  kilos  . 

5.  Pitch.  —  At  the  works,  bu- 
yet's  packing,  per  100  kilos 

6.  Paraffin.  —  At  the  workç, 
buyer's  packing  per  100  kilos. 


Viscosité 
(Viscosit.y) 


Inflammabilité 
(Inflammation  ) 


Point  de  congel. 
(Freezlng  point) 


7.  Huiles  minérales.  —  Minerai  Olls 

1.  Huile  mélange.  —  Oils  blended  . 

2.  Huile  agricole  ou  rurale. — Oils  agricol 
or  rural  8 


3.  Huile  C.  F.  R.,  extra  on  prima. —  Oils 
Roumanian  Rlys,  extra  prima)  ....  20 


4  —  5  20°C. 
10  20°C. 
30  20°  C. 


140—160 
160—175° 


C. 
C. 


f 


dt  10°  C. 

à  20*  C. 


180-190"  C.  (From10nC. 


4.  Huile  industrielle  ou  royale  O. —  Oils 

Industriel  Royal)  5-6  12-50°C. 

5.  Huile  Diesel  royale  OO  on  idéale. — 

Oils  Diesel  Royal  (OO)   7—8  508C. 

6.  Valvollne   légère  O  Vegoline   OO  ou 
auto. — Valvoline,  ligt  (O)Vegoline(OO) 

or  auto  2—3  100°C. 


190—205°  C. 
200  -215°  C. 

240—255°  C. 


7.  Valvoline  lourde  OO  V<  goline  OOO 
ou  royale  OOO. — Valvoline  heavy(OO) 
Vegoline  (OOO)  or  Royal  OOO  .  . 


3— 4V2  I  OO'C     260—280°  C. 


to 
20°  C.) 


de  5e  C. 
à  10°  C. 
(From  5"C. 
to  10°  C.) 


Lei  20.— 

»  25.— 

»  20.— 
»  400.— 


%  kgr. 
("/okilosy 


Lei  80 

„  90 

„  100 

-  120 

»  150 

■  180 

„  200 


Le  prix  des  huiles  sont  entendus  in- 
clusivement les  taxes  fiscales,  en  fabri- 
ques, dans  Jes  récipients  de  l'acheteur  et 
est  établi  pour  huilles  distillées  non  raffinées. 
Le  prix  des  huiles  raffiinées,  en  tant  que 
ces  huiles  peuvent  être  obtenues  actuelle- 
ment, est  établi  à  50  %  en  sus  des  prix 
ci  dessus. 

Pour  d'autres  qualités  d'huiles  intermé- 
diaires réclamées  par  les  autoiités  ou  les 
particuliers,  le  prix  sera  établi  de  com- 
mun accord  en  tenant  compte  des  prix 
maxima  ci-dessus. 

Toutes  les  demandes  de  produits  du 
pétrole,  en  dehors  de  celles  des  institu- 
tions d'Etat,  seront  adressées  à  la  société 
anonyme  pour  la  distribution  des  produits 
du  pétrole  de  Bucarest,  et  à  ses  succursa- 
les, société  chargée  de  la  distribution  à 
l'intérieur  du  pays. 


The  oil  priées  are  understood  inclusi- 
vely  the  fiscal  taxes  at  the  works,  in 
buyet's  containers  and  is  established  for 
the  distilled  and  not  for  the  reftned  oils. 

The  price  for  refined  oils,  inasmuch  as 
thèse  oils  can  be  got  presently,  is  fixed 
at  50°/0  over  the;  above  priées. 

For  other  intermediary  qualifies  of  oils 
asked  for  by  authorities  or  private  indi- 
viduals  priées  shall  be  fixed  by  common 
agreement  having  in  view  the  above  ma- 
ximum prices. 

Ail  demand  of  oil  products  excepting 
those  made  by  the  Government  institu- 
tions have  to  be  addressed  to  the  Oil 
Products  Distribution  Limited  Company, 
Bucarest  and  to  its  branchlines,  it  being 
the  Company  authorised  for  the  home 
distribution. 
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Prix  du  pétrole  et  de  ses  dérivés  1920 

Le  «Moniteur  Officiel"  No.  91  du  25  juillet 
1920  a  public  l'arrêté  .concernant  !a  fixation 
des  prix  maxima  des  produits  du  pétrole  des- 
tinés à  être  vendus  à  l'intérieur  du  pays  : 


I.  Benzine 

a)  Benzine  d'aviation  et  pour  des  buts 
sanitaires  jusqu'au  poids  spécifique  de 

0.710  à  15°  C.  les  cent  kilos  ....     Lei  200.— 

b)  Benzine  légère  pour  autos  et  pour  des 
buts  industriels  jusqu'au  poids  spéci- 
fique de  0.725  à  15°  C.  les  cent  kilos.    Lei  150.— 

c)  Benzine  lourde  pour  les  buts  indus- 
triels, au  poids  spécifique  jusqu'à  0.770 

à  15°  les  cent  kilos   Lei  100.— 

II.  Pétrole 

o)  Pétrole  Washington  pour  des  lampes 
spéciales,  au  poids  spécifique  jusqu'à 
0.800  à  15°  C.  distillé  les  cent  kilos  . 

raffiné  les  cent  kilos  

b)  Pétrole  lampant  jusqu'au  poids  spéci- 
ique  de  0.825  à  15°  C.  à  l'inflamma- 


Lei 


125.— 
145.- 


bilité   minimum  à 


C.  distillé  les 


cent  kilos   Lei 

raffiné  les  cent  kilos   » 

III.  Gaz-oil 

au  poids  spécifique  maximum  0.880  les 
cent  kilos   Lei 

IV.  Résidu  type  C.  F.  R. 

(à  brûler)  Résidu  dense  pour  graisser 
les  voitures,  les  cent  kilos  .....  Lei 


100  — 
120.— 


100.- 


50  — 


V.  Pétrole  brut  débenziné 

(Résidu  léger)  inflammabilité  au  moins 
30%  C.  les  cent  kilos  .   Lei 


Prises  of  Oil  and  dérivâtes  1920 

The  „Monitorul  Oficial"  No.  91  of  25th 
July  1920  has  published  the  following  decree 
for  the  fixation  of  the  maximum  priées  of  oil 
produce  to  be  sold  within  the  country. 

The  maximum  sale  priées  of  oil  produce  to 
be  delivered  to  the  consumers  within  the  country 
and  whlch  the  retail  dealers  will  have  to  pay 
to  the  supplying  manufactories. 

1.  Benzine  t 

a)  Aviation  benzine  and  for  sauitary  pur- 
poses  up  to  the  spécifie  weight  of  0.710  at 

15°  C  per  hundred  kilos  Lei  200 

b)  Light  benzine  for  street  cars  and  indus- 
trial  purposes  of  a  spécifie  weight  up  to 

0.725  at  15°  C.  per  100  kilos  »  150 

c)  Heavy  benzine  for  industrial  purposes  of 
a  spécifie  weight  up  to  0.770  at  15n  C.  per  • 
lundred  kilos  


2.  Petroleum 

a)  Washington  petroleum  for  spécial  lamps 
of  a  spécifie  weight  up  to  0.800  at  15°  C 

distilled,  per  hundred  kilos  » 

Refined    »        »  »  » 

b)  Lampant  petroleum  up  to  a  specilic 
weight  of  0.285  at  15°  C  with  a  minimum 
inflammableness  at  23°  C  distilled  per  100 

kilos   .    .    .  » 

Refined  per  100  kilos  » 

3.  Gazoil 

With  a  maximum  spécifie  weight  0.8S0 
per  100  kilos  » 

4.  Residue  C.  F.  R.  type 

(For  burning)  thick  residue  for  greasing 
cars,  per  hundred  kilos  » 


100 


1 06 
125^?) 


100 
120 


5.  Raw  de  benzinite  petroleum 

(L'ght  residum)  inflammableness  at  least 
HO  C  per  hundred  kilos  

VI.  Huiles  ninérales 


50 


88 


distil.  raff. 


v      pour  machines  agricoles  «Agricole» 

ou  „Rural"  

Huiles  p.  machines  et  essieux  „C.  F.  R. 


Huiles  pour  moteurs:  ,,Regal"  ou  „ln- 
dustriel"  

Huiles  pour  moteurs"  type  Diesel  et  au- 
tres „ Diesel  Régal  00 "  ou  „ Idéal".  . 

Huiles  légères  p.  cylindres  «Valvoline" 
ou  „Vegolina  00".   

Huiles  lourdes  p.  cylindres  „Valvolina  00 


Huiles  spéciales  : 

a)  pour  vapeurs    surchauffées  Vegolina 
S.  I  

b)  pour  moteurs  industriels  „Regal  000".  9.5 


Viscosité 

Inflammable 

L«i  100  kilos 

3 

-5    à  20°C. 

140 

-160° 

C. 

Lei  140.00 

—  260 

8 

—  10  à  20°C. 

160 

-175° 

c. 

Lei  155  00 

—290 

35 

-4.5  à  50°C. 

180 

—  190° 

c. 

Lei  175.00 

—315 

5 

-6.5  à  50°C. 

190 

—205° 

c. 

Lei  2 10.00 

—  380 

7- 

-8    à  50°C. 

200 

-215° 

c. 

Lei  260.00 

—470 

2- 

-3    à  100°C. 

240 

-255° 

c. 

Lei315.00 

3- 

-4.5  à  100°C. 

260 

—  270° 

c. 

Lei  365.00 

3- 

-4.5  à  100°C. 

275- 

—280° 

c. 

Lei  455.00 

9.5- 

-10  à  50°C. 

215 

-220° 

c. 

Lei  455.000 

-608 

■ 
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6.  Minerai  oils 


Distilled  1  Refined 

MINERAL  OILS 

Viseosity 

Inflammable 

per  hundred  kilos 

AUoy  oils  for  cylindres 


Oil  for  agricultural  machines  «Agricol  or  rural»  . 
Oils  for  machines  and  axles  of  «C.  F.  R»  first  and 
extra  


Motor  oils  :  «Royal  0»,  or  «Industriel»  .... 

Oils  for  motors,  type  Diesel  and  cars  Diesel  «Royal 
00»  or  «Idéal»  

Light  oils  for  cilindres  «Valvoline  O»  or  «Vegoline 
00»  

Heavy  oils  for  cylindres:  «Vâlvoline  OO»,  «Vego- 
line 000»  

Spécial  oils  : 

a)  for  overheated  steams  Vegoline  S.  I  

b)  for  indu^trial  motors  <  Roval  OOO»  


Les  prix  ci-dessus  sont  compris  à  la  fabri- 
que fournisseuse  dans  des  vagons*  citernes,  char- 
gement complet,  ou  dans  les  récipients  de  l'a- 
cheteur, exclusivement  toute  taxe  fiscale,  com- 
munale et  départamentale. 

Si  les  fabriques  de  pétrole  mettent  à  la  dis- 
position de  l'acheteur  des  vagons- citernes  pour 
des  chargements  complets,  l'acheteur  paiera  Lei 
1  pour  cent  kilos  de  marchandise  chargée,  en 
location  pour  les  vagons- citernes. 

Les  fabriques  de  pétrole  „Colombia",  de 
Cernavodà  ;  „Bâneasa",  „  Venus",  „Onesti", 
„Mârgineni",  „Blum  et  Etat",  „Blum  Rosnov", 
„Haimsohn",  „Buhusi",  „Nicolina",  et  „Poenaru- 
Galatzi",  ainsi  que  les  fabriques  de  pétrole  des 
provinces  annexées,  qui  ont  l'autorisation  de 
fonctionner,  pour  couvrir  les  frais  de  transport 
du  pétrole  brut,  ont  le  droit  de  vendre  les  pro- 
duits à  la  fabrique  avec  une  majoration  de  lei 
8  pour  les  cent  kilos  au-dessus  des  prix  maxima 
des  produits  du  pétrole  fixés  ci-dessus  à  la 
fabrique  et  jusqu'à  seulement  lei  5  les  cent 
kilos  au  dessus  des  prix  maxima  pour  les  pro- 
duits fournis  aux  chemins  de  fer  roumains,  au 
service  maritime  roumain  et  à  la  marine  militaire. 

Ces  prix  maxima  des  produits  du  pétrole  en- 
treront, en  vigueur  à  dater  du  jour  de  leur  pro- 
mulgation au  ^Moniteur  Officiel". 

Les  produits  du  pétrole  en  stock  au  dépôt 
de  distribution  du  pays  (de  la  société  «Distri- 
bution", uSteaua  Basarabiei  et  tous  autres 
particuliers)  à  l'exception  des  dépôts  de  transit, 
ainsi  que  les  produits  de  pétrole  qui  seront 
transportés  dans  des  citernes  réparties  aux  fa- 
briques pour  chargement  24  heures  avant  l'ap- 
parition du  présent  arrêté,  seront  vendus  en  con- 


3- 

5    at  20°  C 

8- 

10  at  20°  C 

4.5  at  50°  C 

5- 

6.5  at  50"  C 

7 — 

-8    at  50°  C 

r>  

-3  atlOO°C 

3- 

4.5atlOO°C 

3- 

-4.5  at  100°C 

9  5- 

-10 -at  50°  C 

The  above 
the  supplying 

140- 
160- 
180- 
190- 
200- 
240- 
260- 
275 
215 


-160°  C 
-1700  C 
-190°  C 
205°  C 
-215°  C 
-255"  0 
-270°  C 
-280°  C 
-  220°  0 


Lei 

140 

Lei 

260 

* 

135 

290 

175 

315 

» 

210  j 

» 

380 

2C0 

1  » 

470 

» 

315 

365 

!  » 

» 

455 

v455 

080 

prices  are  understood  to  be  at 
oil  refineries  wagon- tanks  full 
load,  or  in  the  purchasing  cisterns,  the  fiscal, 
communal  on  district  taxes  not  included. 

When  the  manufactories  put  at  the  purchaser's 
disposai  wagon-tanks  for  full  loads  the  purchaser 
will  have  to  pay  lei  1  per  °/o  kilos  of  loaded 
goods,  as  hire  for  the  wagon- tanks. 

The  oil  refineries  „CoIombia  of  Cernavodà", 
„Bàneasa",  «Venus",  „Oneçti",  „Màrgineni", 
„Blum  si  Itat",  „Blum  Rojuov".  „Haimsota", 
„Buhus",  Nicolina"  si  „Poenaru  Galati"as  well 
as  the  oil  refineries  of  the  annexed  provinces 
which  are  authorized  to  operate,  in  order  to 
cover  the  freight  expenses  of  the  raw  oil,  have 
the  right  to  sell  the  produce  at  the  refinery- 
works  with  a  surplus  of  up  to  lei  8  per  hundred 
kilos  over  the  above  maximum  prices  for  the 
oil  produces  on  the  sport  at  the  refinery  vorks 
and  only  lei  per  5  %  kilos  over  the  above. 


The  oil  produces  stocked  in  the  distribution 
dépôt  of  the  country  (of  the  companies  «Dis- 
tributia"  the  Star  of  Bessarabia"  and  any  other 
private  companies")  excepting  the  transit  dépôts 
as  well  as  the  oil  produces  which  are  to  be 
shipped  in  tanks  distributed  to  the  refineries 
for  loading  24  hours  before  the  publication  of 
the  présent  ordnance,  are  to  be  sold  accordiug 
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formaté  des  prix  maxima  publiés  au  Moniteur 
Officiel  No.  251  du  5  mars  1920. 

Note.  —  Les  prix  des  qualités  de  produits 
spéciaux  qui  ne  figurent  pas  parmi  les  types 
généraux  indiqués  ci-dessus  seront  fixés  de 
commun  accord  entre  les  fabriques  fournisseuses 
et  les  revendeurs,  respectivement  les  consom- 
mateurs mais  seulement  avec  l'approbation  du 
ministère  de  l'industrie  et  du  commerce,  direc- 
tion du  combustible. 

Complètement  des  prix  maxima  pour 
l'intérieur 

Le  tableau  des  prix  maxima  des  produit  du 
pétrole  est  complété  par  le  suivant  qui  fait  nar- 
tie  intégrante  de  l'arrêté  sous  le    No.  40.522  : 

I.  Benzine. 

A)  .  Benzine  d'aviation  et  pour  les  buts  sani- 
taires jusqu'au  poids  spécifique  de  0.710  â  1  50C: 

Taxé-  Dvnntuif 

a)  dans  des  vagons- citernes  charge- 
ments complets  ou  dans  les  récipi- 
ents de  l'acheteur,  à  la  fabrique, 

les  cent  kilo  Lei  275.— 210  — 

b)  Aux  dépôts  de  vente  en  gros  dans 
les    récipieuts  de    l'acheteur  les 

cent  kilo»  Lei  310.-245.— 

les  cent  litres  Lei  220.— 175,— 

e)  dans  les  garages,  drogueries  et  dé- 
pôts des  détaillants  le  litre     .  .   Lei     2.80  — .'— 

B)  La  benzine  légère  pour  autos  et  des  buts 
industriels  jnsqu'au  poids  spécifique  de  0.725 
à  15°  C. 

a)  dans  des  vagons-citernes,  charge- 
ments complets  ou  dans  les  réci- 
pients de  l'acheteur,  à  la  fabrique 

les  cent  kilos  Lei  225.  .  160.— 

b)  aux  dépôts  de  vente  en  gros,  dans 
les  récipieuts  de  l'acheteur  les  100 

k,  les  cent  litres  Lei  185.— 140. — 

c)  aux  garages,  diogueries  et  dépôts 

des  détaillants. le  litre  Lei     2.30  — . — 

C)  .  Le  benzine  lourde  pour  des  buts  industriels 
avec  un  poids  spécifique  jusqu  à  0.770  à  15°  C: 

a)  dans  des  vagons  citernes,  charge- 
ments complets  ou  dans  les  récipi- 
ents de  l'acheteur  à  la  fabrique  les 

cent  kilos  Lei  175.— 110. — 

b)  aux  dépôts  de  distribution  en  gros 
dans  les  réci  pients  de  l'acheteur  les 

cent  kilos  Lei  195.— 130.— 

les  cent  litres  Lei  150. — 100. — 

c)  aux  garages,  drogueries,  et  dépôts 

des  détaillants  le  litre    ....  Lei     1.80  — .— 

II.  Pétrole 

A)  Pétrole  Washington  pour  lampes  spéciales 
au  poids  spécifique  jusqu  à  0.800  15°  C.  : 


to  the  maximum  priées  published  in  the  Officia' 
gazette  No.  251  of  the  5  Mârck  1920. 

Note. —  The  priées  for  the  qualifies  of  spé- 
cial producee  which  do  not  belong  to  the  gê- 
nerai types  shown  above  are  to  be  fixed  by 
agreement  between  the  supplying  refineries  and 
the  retail  sellers  or  consumers  subject  to  ap- 
proval  of  the  Direction  for  Combustible  of  the 
Ministry  of  Industry  and  Commerce. 


Continuation  of  the  maximum  priées 
for  the  interior. 

The  list  of  priées  for  oil  produces  is  com- 
pleted  by  the  following  list  which  is  an  intégral 
part  of  the  ordnance  No.  40.522  : 

1.  Benzine. 

A)  Aviation  benzine  and  for  sanitary  pour- 
poses,  up  a  spécifie  weight  of  0.710  at  C. 

Taxed  as  adulter  ated 

a)  In  wagon-tanks  full  load  or 
in  the  purchasers  récipients  on 
the  spot  at  the  refineries  per 

100  k  ;.Lei  275.—    21 0- - 

b)  On  the  spot  at  the  distri- 
bution vvholesale  dépôts  per  100 

kilos   »    310.—  245.— 

Per  100  litres   220.—  175.— 

c)  In  garages,  drugshops  and 

retail  dépôts  per  litre  ....      »      2,80  — 

B)  Light  benzine  for  cars  and  industrial 
purposes  up  to  a  spécifie  weight  of  0.275  at 
15°  c. 

a)  In  wagon-tanks,  full  load  or 
in  purchasers  récipients,  on  the 

spot  at  the  refiuery  per  100  kilo.     »   225.—    160. — 

b)  At  wholesale  dépôts,  in  pur- 

chaser's  containers,  per  100  kilo.      »    225. —  190.— 
Per  100  litres  »   185.—  140.— 

c)  At  garages,  drughshops  and 

retailers  dépôts,  per  litre  ...     »      2.30  — 

C)  Heavy  benzine  for  industrial  purposes 
with  a  spécifie  weight  of  up  to  0.770  at  15°  c. 

a)  In  tank-wagons,  full  load, 
or  in  purchaser's  containers,  at 

the  manufactory,  per  100  kilos.     »    175. —  110.— 

b)  At  wholesale  distribution 
dépôts  in  purchaser's  containers, 

per  100  kilos  »   195.—    130  — 

c)  At  garages,  drugshops  and 

retailers  dépôts,  per  litre  ...     >      1.80  — 

2.  OU. 

A)  Washington  Oil  for  spécial  lamps:  at  a 
spécifie  weight  of  up  to  0.860  at  15°  c. 
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Distillé  Raffine 

n)  clans  des  wagons  citernes,  charge- 
ments complets,  ou  clans  ies  réci- 
pients de  l'acheteur,  à  la  fabrique 
les  %  k."  Lei  150.— 170.— 

b)  aux  dépôts  de  distribution  en  gros 
dans  les  récipients  de  l'acheteur  las 

cent  kilos  Lei  175. — 195. — 

les  cent  litres  Lei  140.— 1  60.— 

f)aux  dépôts  des  détaillants,  le  litre  Lei     1.70  1.90 

B)  Pétrole  lampant  jusqu'au  poids  spécifique 
de  0.825  à  15°  C,  à  l'inflammabilité  â  23°  C- 

a)  dans  des  wagons  citernes,  charge- 
ments complets,  ou  dans  les  réci- 
pients de  l'acheteur,  îi  la  fabrique 

les  c<mt  litres.    .   Lei  125. — 145.— 

b)  aux  dépôts  de  distribution  en  gros 
dans  les  récipients  de  l'acheteur, 

les  cent  kilos  Lei  140.— 160,— 

les  cent  litres  Lei  120. — 135. — 

e)  aux  dépôts  des  détaillants,  le  litre  Lei     1.40  1.55 

d)  chez  les  négociants  ambulants  (ol- 
ténes,  voituriers)  qui  transportent 
le  pétrole  à  domicile  dans  les  vil- 
les et  les  villages,  le  litre  .    .    .  Lei  1.75  —  1.90  — 

III.  Gas  oil 

Gas  oil  au  poids  spécifique  maximum   0.880  • 

Taxé  Dénaturé 

o)  dans  des  wagons  citernes  charge- 
ments complets,  dans  les  récipients 
de  l'acheteur,  à  la  fabrique,  les 
cent'kilos  Lei  150.— 110.— 

b)  aux  dépôts  de  distribution  en  gros 
dans  les  réoipients  de  l'acheteur, 
les  cent  kilos   Lei  165. — 125.— 

IV.  Résidu  type  C.  F.  R. 
(a  brûler)  et  résidu  dense  à  graisser  les  voitures: 

o)  dans  des  wagons  citernes  charge- 
ments complets  ou  dans  les  récipi- 
ents de  l'acheteur,  à  la  fabrique, 
les  100  kil  Lei   50.  .— 

b)  aux  dépôts  de  Bucarest,  les  100  k.  Lei   52.50  — .— 

c)  à  tous  les  dépôts  du  pays  les  100  k.  Lei   55.  .— 


V.  Pétrole  dé  benziné 

(résidu  léger)  imflammabilité  au  moins  350  C: 

a)  dans  des  wagons  citernes  char- 
gement complet  ou  dans  les  réci- 
pients de  l'acheteur,  à  la  fabrique 

les  100  k  Lei   88.  .— 

b)  anx  dépôts  de  Bucarest  les  100  k.  Lei    90.50  — .— 

c)  à  tous  les  autres  dépôts  du  pays 

les  cent  kilos  ,  Lei   93.—  —  ,— 


Distillée!  Refined 

a)  In  tank-wagons,  full  load 
or  in  purchaser's   containers,  at 

the  manufactory,  per  1C0  kilos.    Lei  150. —  170. — 

b)  At  wholesale  distribution 
dépôts  in  purchaser's  containers, 

per  hundred  kilos  »    175. —  195.— 

Per  hundred  litres    ....      »    140. —  1G0. — 

c)  At  retailer's  dépôts,  per  litre.      »       1.70  1. — 

B)  Lampant  Oil  up    to  a  spécifie  weight  of 

O.  825  at  15°  C.  inflamability  at  23°  C. 


a)  in  tank- wagons,  full  load  or 
iu  purchaser's  containers  at  the 
manufactory  per  100  litres  .   .    .lei  125.- 


145.- 


b)  at  wholesale  distribution  dé- 
pôts   in   purchaser's  containers, 

per  100  kilos  »   140.—  160.— 

per  100  litres  »   130.—      135  — 

c)  at  retniler's  shop,  per  litre  »      1.40  L55 

d)  at  street  hawkers  conveying 
oil  to  the  purchaser's  house,  in 

towns  and  villages,  per  litre  .    .  »      1.75  1.90 


3.  Gas  Oil 

■  Gas  oil  at  a  spécifie  weight  maximum  0.880. 

Taxedas  adultert.tad 

a)  in  tank-wagons,  full  load,  in 
purchaser's  containers,  at  the  ma- 
nufactory per  100  kilos.    .    .    .  lei  150.—  110.— 

b)  at  woholesale  distributing  dé- 
pôts,  in   purchater's  containers, 

per  100  kilos    ...,...»  165.-  125.— 

4.  Crude  Oil  type  C.  P.  R. 

(For   burning)  and  thick  crude  oil  for  car 

greasing: 

a)  in  tank-wagons,  full  load  or 
in  purchaser's  containers  at  the 
manufactory  per  100  kilos  ...        lei  50.— 

h)  at  dépôts,  Bucarest  per  100 
kilos   »  52.50 

c)  in  ail  dépôts  within  the  coun- 

try  per  100  kilos   »  55— 

5.  Debenzinated  oil 

(Light  crude  oil)  imflammabity  at  least  35°  C. 

a)  in  tank- wagons,  full  load  or 
in  purchaser's  containers  at  the 
manufactory.  per  100  kilos    .    .        lei  8S.— 

b)  at  dépôts   in    Bucarest  per 

100  kilos   »  90.50 

cj  at  ail  other  dépôts  within 
the  eountry,  per  100  kilos  ...         »  93.— 
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VI.  Huiles  minérales. 

A)  dans  des  vagons-citernes,  chargement  complet,  ou  dans  les  récipients  de  l'acheteur,  à  la  fabrique: 


distil.  raff. 

Viscosité  Inflammabilité  les  100  Kgr. 


2.  «      pour   machines  agricoles 

„      ,, Agricole"  ou  ,, Rural"    .   .   .  . 

3.  Huiles  p.  machines  et  essieux    „C.  F.  R. 

prima  et  extra"  

4.  Huiles  pour    moteurs   „Regal    O"  ou, 

Industriel"  

5.  Huiles  pour   moteurs   type   Diesel  et 

autres  „  Diesel  Régal  O  O"  ou 
„  Idéal  „    

6.  Huiles  légères  pr.  cylindres  „Valvoline 

O"  ou  „Vegolina  0  0"  

7.  Huiles  lourdes  pr.  cylindres  „Valvolina 

0  0",  „Vegolina  0  0  0"  

8.  Huiles  spéciales  ; 

a)  pour  vapeurs    surchauffées  Vegolina 


j- — 

0     a  20  c 

1    A  f\ 

l  40 — 

1  en" 
I  oU 

I  n:  i  nn  nn 

Lei  i  yu.uu 

q  i  n 
—  O  1  u 

o 

o  — 

i  n  a  on 
1 u  a  20  t. 

1  vu  — 

l  75 

ï      oar  nn 
Lei  ZUD.UU 

 Ol  U 

3  5- 

-4.5  à  50°C. 

180— 

190° 

C. 

Lei  225.00 

—  365 

5- 

65  à  50°C. 

190- 

205° 

C. 

Lei  260.00 

—  340 

7- 

8    à  50°C. 

200— 

215° 

c. 

Lei  310.00 

—  520 

2- 

-3    à  50°C} 

240- 

255° 

c. 

Lei  365.000 

3- 

4.5  àlOO°C. 

260— 

270" 

c. 

Lei  415.00 

3— 

■4.5  à  ÎOO°oC. 

270  — 

280° 

c. 

Lei  505.00 

6.5- 

-10  à  50°C. 

21  5— 

■220° 

c. 

Lei  505.00 

—730 

6.  MINERAL  OILS 

Distilled 

Refined 

a)  in  tank-wagons,  full  load  or  iu  pur- 

Viscosity 

Inflammability 

Per  100  kilos 

chaser's  containers  at  manufactory: 

1 

3 

-5    at  20"  C 

140—160'  C 

Lei  190 

Lei 

310 

2 

Oils  for  agric.  machines  -Agricole»  or  «Rural» 

8 

-10  at  20°  C 

.160-17.')°  C 

»  205 

340 

3 

Oils  for  machines  and  axles  «C,  F.  R.»  prima  and 

3,5- 

-4.5  at  50°  C 

180-190°  C 

»  225 

365 

4 

Oils  for  motors  :  «Régal  O»  or    Industrial»     .  . 

.') 

-6.5  at  50°  C 

190—205°  C 

»  260 

» 

430 

5 

Oils  for  motors  type  Diesel  and  r.utomobiles  «Diesel 

7- 

-8    at  50°  C 

200-215"  C 

».  310 

» 

520 

G 

Light  oils  for  eglinders  «Yalvoline  O»  or 

2- 

-3  atlC0°C 

240-255°  C 

»  36.5 

7 

Heavy  oils  for  eglinders   Valvoline  OO», 

3 

-4.5  at  100°C 

260-270°  C 

»  415 

8 

Spécial  oils  for  : 

a)  overheated  steam  Vegoline  S.  I  

3- 

-4.5  at  100°C 

270-280°  C 

»  505 

9  5 

-10  at  50°  C 

215-220°  C 

»  505 

>> 

730 

B)  aux  dépôts,  de  distributions  en  gros 
dans  les  récipients  de  l'acheteur  ; 

Distillé,  raff. 


1.  Huiles  pour  mélange  et  pour  ar- 
bres de  transmission  Lei  214. —  350 

2.  Huiles  pour  machines  agricoles 

«Agricol»  ou  «Rural»  »    230.—  395 

3.  Huiles  pour  machines   et  essieux 

c.  f.  r.  «Prima»  ou  «Extra»    .    .    »    255. —  415 

4.  Huiles  pour  moteurs  «Régal  0». 
«Industriel»  »    300.—  490 

5.  Huiles  pour  moteurs  type  Diesel 
et  autres:  «Diesel  ,  Régal  00»  ou, 

«Idéal»  »    350.—  590 


B)  At  wholesale  distributing  dépôts  in  pur- 
chaser's  containers  : 

Distilled  Reffined 
per  100  kilos 

1.  Oils  for  mixture  and  for  trees 

per  100  kilos  Lei  215— Lei  350-- 

2.  Oil  for  agric.  machines  «A- 

gricole»  or  «Rural»  »    230 —  »    385 — 

3.  Oil  for  machines  and  axles 

C.  F.  R.  «Prima»  or  «Extra»    .  »    255—  »  415— 

4.  Oil  for  motors  «Régal  O», 

«  Industrial»  »    300-  »  490— 

5.  Oil  for  motors  type  Diasel 
and  cars.  «Diesel»   «Régal  OO», 

or  «Idéal»  »    350-  »  590- 
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6.  Huiles  légères  pour  cylindres  »  Val- 
voline  0»  ou  «Vegoline  00».    .  . 

7.  Huiles  lourdes  pour  cylindres  Val- 
voline  00»  ou  »  Vegoline  000»  .  . 

8.  Huiles  spéciales  : 

a)  pour  vapeurs  surchauffées  »Ve- 
goline  S.  I.»  ....... 

b)  pour  moteurs  industriels  «Ré- 
gal 000»  

c)  aux  dépôts  et  garages  qui  ven- 
dent en  détail  : 


415.—  — 


470.- 


JiO. —  — 


575.—  830 


Le  Kilo 


1.  Huiles  pour  mélange  et  pour  cy- 
lindres  Lei  2.45—3.90 

2.  Huiles   pour  machines  agricoles 

«Agricol»  ou  «Rural»   2.55—3.90 

3.  Huiles  pour  machines   et  essieux 

e.  f.  r.  «Prima»  ou  «extra»  ...»  2.85—4.65 

4.  Huiles  pour  moteurs  «Régal  0», 
«Industriel»  ...»  3.45—5.55 

5.  Huiles  pour  moteurs  type  Diesel 
et  autos  :  «Diesel»,  Régal  00»  ou 
«Idéal»  ....    i    ..... . 

G.  Huiles  légères  pour  cylindres  «Val- 
voline  0»  ou  «Vegoline  00»    .    .    »     3.90— G.G0 

7.  Huiles  lourdes  pour  cylindres  «Val 

voline  00»  ou  «Vegoline  000»  .    .   »     4.65—  — 

8.  Huiles  spéciales  ........     5.25 —  — 

a)  pour  vapeurs  surchauffées  «Ve- 
goline S.  S.»  »     6.45—  — 

b)  pour  moteurs  industriels  «Ré- 
gal 000»   ...»  6.45*-9.30 

Pour  les  ventes  en  vagons-citernes  complè- 
tement remplis,  si  la  fabrique  met  ses  vagons- 
citernes  à  la  disposition  de  l'acheteur,  on  ajoutera 
aux  prix  susindiqués  en  fabrique,  pour  tous  les 
produits,  lei  l  par  100  kgr.  de  marchandise 
chargée,  comme  louage  pour  le  vagon  citerne. 

Ces  prix  maxima  des  produits  du  pétrole  sont 
compris  inclusivement  les  l  axes  fiscales  actuelles, 
communales  et  départementales,  et  entresont  en 
vigueur  à  la  date  de  leur  publicatiou  au  Moni- 
teur Officiel. 

Les  taxes  d'exportation  pour  les 
produits  du  pétrole. 

Le  «Moniteur  Officiel"  No.  92  du  14  Juillet 
1920  a  promulgué  l'arrêté  ministériel  aux  termes 
duquel  sont  fixées  par  le  ministère  de  l'i'n 
dustrie  les  taxes  et  la  commission  qui  seront 
perçues  par  l'Etat  à  l'exportation  des  produits 
du  pétrole. 

Voici  le  texte  de  cet  arrêté  ministériel  : 

Nous,  ministre  secrétaire  d'Etat  au  départe* 
ment  de  l'industrie  et  du  commerce. 

Vu  le  décret-loi  sous  le  No.  1.573  publié 
au  Moniteur  Officel  No.  11  du  18  Avril  1920. 

Après  avoir  pris  l'avis  de  la  commision 
pour  l'exportation. 

ARRÊTONS  : 

Art.  I.  —  Restent  prohibés  à  l'exportation» 
le  pétrole  brut,  le  résidu,  les  huiles,  lourdes 
et  la  paraffine  ; 


6.  Light  oils  for  cylinders  «Val- 

voline  O»  or  «Vegoline  00»     .  »    415  — 

7.  Heavy  oils  for  cylinders«Val- 

voline  OO»  or  «Vegoline  OOO»  »  470— 

8.  Spécial  for  : 

a)  overheated  steam  «Vegoline 

S.  I.»  »    575  — 

b)  industrial  motors«RegalOOO» 

c)  at  dépôts  and  garages  selling 

retail  »    575—  »    830  — 

per  kilogramme 

1  Oil  for  mixture  and  cylindersLei    2,40Lei  3,90 

2.  »    »    agric.   machines    <  A- 

gricol  or  Rural»  »      2,55  »  4.30 

3.  »    »    machines  and  axles  C. 

F.  R,  «Prima»  or  «Extra»     .    .  »      2,85  »  4.65 

4.  »    »    motors    «Régal  O», 

«Industrial»      -...,..»      3,40  »  5,55 

5.  »    >-    motors  Diesel  and  mo- 

toreus:  Diesel,  Régal,  oo  or.  Idéal  >       3,90  »  6,60 

6.  Light  oils  for  cylinders  «Val- 

voline  O»  or  «Vegoline  00 >      .  »  4,65 

7.  Heavy  oils  for  cylinders*  Val- 

voline  00»  or  «Vegoline»      .    .  ■  5,25 

8.  Spécial  oils  for  : 

a)  overheated  vapour»  Vegoline  »  6,44 

S.  I.»  ,  . 

b)  industrial  motors  Régal  ooo»  »      6,45  »  9,30 

If  the  seller  supplies  the  necessary  containers 
for  the  article  sold  in  tank-wagons  full  load, 
ail  priées  will  be  advanced,  loco  manufactory 
for  ail  produces,  with  1  additional  leu  per  100 
Kgr.  as  rent  for  the  tank  wagon. 

Thèse  maxima  priées  of  oil  produce  include 
ail  fiscal  communal  and  district  taxes  and  wdl 
corne  into  being  from  the  date  of  their  publica- 
tion in  the  „Monitorul  Oficial". 


Export  taxes  for  oil  produce 

The  ..Monitorul  Oficial,  No.  92  of  the  27  th 
July  1920  has  published  the  Ministry's  décision 
whereby  the  Ministry  of  Industry  has  fixed 
the  taxes  and  commission  to  be  collected  by 
the  Government,  in  respect  of  the  export  of  oil 
produce. 

The  Ministry's  décision  reads  as  follows  : 
We,  MinisterSecretary  ofStateat  the  Industry  and 
Commerce  Department,  having  in  view  the  de- 
cree-law  No.  1573  published  in  the  BMonitc~ 
rul  ofieial"  No.  11  of  18th  April  1920,  hav.ng 
also  considered  the  opinion  of  the  Export  Co- 
mmission ; 

HAVE  DECIDED  : 

Art.  1.  The  export  is  prohibited  of  :  crude 
oil,  residuum,  heavy  oils  and  paraffin  ; 
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Art.  2.  —  Les  autres  produits  du  pétrole 
sont  libres  à  l'exportation,  après  la  couverture 
préalable  de  la  consommation  intérieure,  que  les 
fabriques  de  pétrole  garantisseut  solidairement. 

Art.  3.  —  Les  taxes  pour  l'exportation,  la 
commision  de  2%  pour  les  divers  produits 
sont  les  suivantes  : 

Taxe  d'eiport.      Commission  de 
par  vagon  de        20/oparvag  de 
10.000  kg.  10.000  kg. 


Benzine  légère.    .    .  . 

»       lourde    .    .  . 
Lampant,  raffine,  gas- 
oil   

Huiles  pour  cylindres  . 
»  agricole,  rural  . 
»     C.  F.  R.  prima 

extra   

Huiles  régal  00.  indus- 
trielle ...... 

Huiles  Diesel,  régal  00. 
»     valvoline  0,  ve- 

goline  00  

Huiles    valvoline  00, 
vegol.  000   ...  . 
Huiles  spéciales,  vego  ■ 
line  S.  S  


1S.000  lei  1.400  lel 

18.000   »  1.200  » 

6.000   »  740  » 

5.000    »  500  » 

6.500    »  650  » 

7.000    »  700  » 

S.000   »  800  » 

9.000   »  900  » 

10.0C0  lei  1.000  lei 

11.000   »  1.100  » 

12.000   »  1.200  » 


Art.  4.  —  Les  autorisations  d'exportation 
seront  délivrées  d'urgence  exclusivement  au 
nom  des  producteurs  et  en  tant  qu'ils  partici- 
pent à  la  couverture  de  la  consommation  inté- 
rieure. 

Art.  5.  —  En  ce  qui  concerne  le  droit,  que 
l'Etat  détient  en  vertu  de  l'art.  5  du  décret- 
loi  No.  1.573  d'acheter 'des  marchadises  dans 
le*  pays  pour  l'exportation  aux  prix  du  marché 
intérieur,  il  est  limité  au  maximum  10%  de  la 
cote  d'exportation  pour  les  produits  du  pé- 
trole. 

Art.  6.  —  Les  dispositions  prises  par  le 
présent  arrêté  sout  valables  du  1-eraoût  1920 
et  ne  touchent  en  rien  ies  autorisations  accor- 
dées antérieurement. 

Art.  7.  —  Le  directeur  général  du  com- 
merce et  le  directeur  du  combustible  sont 
chargés  de  l'exécution  du  présent  arrêté. 

Fait  le  26  {uillet  1929. 

No.  42.010. 

("signé)  Ministre  Octavian  Tàslàuanu. 

La  production  de  pétrole  brut  de  la  Rou- 
manie dans  tes  8  premiers  mois  de  1920. — Nous 
possédons  maintenant  les  données  sur  la  pro- 
duction du  pétrole  brut  en  Roumanie  pendant 
les  9  premiers  mois  de  1 920. 

Cette  production  se  présente  comme  suit, 
comparativement  à  la  période  correspondante 
de  1919; 


Art.  2.  The  other  oil  produce  are  free  for 
export  provided  ail  internai  requirements  are 
me*,  for  which  the  oil  manufactories  guaranty 
mutually. 

,  Art.  3.  The  export  taxes,  the  2%  commi- 
ssion for  the  various  oil  produce  are  as  follows  : 


Commision 

Export  tax  : 
per  wagon 
of  10.000  K. 

2%  :  per 
wagon  of 
10.000  K. 

Light  benzine     ....  18.001  Iti 

1.400  lei 

Heavv    «  1S.00O  » 

1.200  » 

Lampant,  refined,  gasoil      6.000  » 

740  » 

Oils  for  cylinders  .    .    .    5.000  » 

500  » 

«Agricol»,  «Rural»  oils      6.500  » 

650  » 

C.F.R.  Oils,  Prima,  Extra    7.000  > 

700  » 

Oils:  Régal  OO,  Industrial  8.000  » 

800  » 

Oils:  Diesel,  «Régal  00»     9.000  » 

900  » 

Oils:  «Valv.OO»,Veg.  OO»10.000  » 

1.000  » 

Oils: «  val v. 00 »,  «  Veg. 0 00 »  1 1 .000  > 

1.100  » 

Oils:  spécial,  «Veg.  S.  î.»  12.000  » 

1.200  » 

Art  4.  The  export  permits  will  urgently  be 
issued  bearing  exclusively  the  producers  name 
and  this  as  long  as  they  are  concerned  in 
meeting  the  internai  requirements. 

Art  5.  As  regards  the  rîght  the  State  have 
in  virtue  of  Art.  5  of  the  Decree-law  No.  1573 
to  purchase  localfy  goods  for  exportation,  at 
internai  priées,  it  is  limîted  to  maximum  10°/o 
of  the  exportable  amount  of  oil  produce. 

Art.  6.  The  provisions  of  the  présent  déci- 
sion are  valid  as  from  lst  August  1920 
and  do  not  interfère  with  the  permits  issued 
previously. 

Art.  7  The  Director  General   of  Commerce 
and  the  Director  of  Combustible  are  charged  to 
carry  out  the  présent  décision. 
Made  this  day  the  26th  luly  1920. 

No.  42010 
Minister  :  Octavian  Tàslàuanu 

Production  of  crude  oil  In  Romania  during 
the  first  nine  months  of  1920.  —  We  have  now 
at  our  disposai  the  data  on  the  production  of 
raw  petrol  in  Roumania  during  the  first  9 
months  of  1920. 

Below  is  a  statement  of  the  présent  pro- 
duction as  compared  with  the  coresponding  pe- 
riod  of  1919. 
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1920  1919 
Tonnes 


Janvier   70.028  86.556 

Février   66.354  80.143 

Mars   79,149  102.406 

Avril   90.735  95.764 

Mai   78.446  94.984 

|uin   79.957  79.539 

Juillet   83.443  24  151 

Août   99.147  33.528 

Septembre   99.448  96.972 


746.707  693.983 

Bien  que  la  production  des  6  premiers  mois 
de  1920  présente  une  diminuation  de  74.723 
tonnes  par  rapport  à  la  période  correspondante 
de  1919,  le  chiffre  de  la  production  des  9  pre- 
miers mois  se  présente  plus  favorablement  que 
celui  des  9  mois  correspondants  de  1919,  la 
cause  en  est  la  grève  de  tous  les  ouvriers  in- 
dustriels, qui  a  limité  la  production  à  des  quan- 
tités minimes  en  juillet  et  août  1919,  tandis 
que  cette  année  la  production  s'est  développée 
d'une  manière  plus  ou  moins  normale. 

Il  résulte  donc  de  ces  chiffres  provisoires 
que  la  production  des  9  premiers  mois  de  1920 
est  52.724  tonnes. 

Le  programme  d'activité 
de  la  „Steaua  Romana"  pour  1921. 

Ainsi  que  nous  l'avons  annoncé,  la  direction 
de  la  „Steaua  Romana"  a  élaboré  un  vaste 
programme  d'activité  pour  l'année  1921.  Nous 
sommes  à  même  de  donner  à  ce  sujet  certains 
détails  : 

On  a  l'intention  de  mettre  en  travail  100 
sondes  dont  32  nouvelles,  les  autres  sont  d'an- 
ciens forages  que  l'on  continuera  et  que  l'on 
approfondira.  La  société  estime  pouvoir  forer, 
pendant  l'année  1921,  au  minimum  23.000 
mètres. 

On  espère  porter  ainsi  la  production  de  la 
société  à  30  .000  vagons  par  an. 

La  plus  grande  extension  sera  donnée  aux 
travaux  de  Campina;  en  effet,  dans  cette  ré- 
gion, la  couche  pétrolifère  est  moins  profonde, 
ce  qui  est  un  avantage  considérable,  étant  don- 
née la  cherté  des  sondages. 

Pour  1922,  on  prépare  des  travaux  plus  in- 
tenses encore  à  Moineshti,  une  région  où,  bien 
que  le  pétrole  se  trouve  à  de  plus  grandes 
profondeurs  (environ  9C0  mètres)  les  couches 
sont  mieux  étudiées  et  la  qualité  des  produits 
compense  le  surplus  de  dépenses. 


1920  1919 
Tons 


.    .  70.028 

86.556 

.   .  66.354 

80.143 

.    .  79.149 

102.406 

April  

90.735 

95.764 

May  

.    .  78.446 

94.984 

79.957 

79.539 

Juiy  

24.151 

August  .... 

99.147 

33.528 

99.448 

96.912 

746.707 

tons693.983 

Although  the  production  duringthe  firts  6  months 
of  1920  shows  a  fall  of  74.723  tons  as  com- 
pared  with  the  period  of  the  corresponding  to 
1 91 9,the  figure  for  the  production  of  the  9  first 
months  is  more  favourable  than  that  of  the  9 
months  corresponding  to  191 9,  the  cause  is  due 
to  the  strike  of  ail  the  industrial  workmen 
which  limited  the  production  to  minimum  quan- 
tifies in  July  and  August  1919,  whereas  du- 
ring  the  présent  year  the  production  developed 
more  or  less  normally. 

It  resuit  therefore  from  thèse  temporary  fi- 
gures that  the  production  during  the  9  first 
months  of  1920  is  52.724  tons. 

The  work  program  of  the  „Steaua 
Românà"  for  1921 

As  we  have  already  announced  it,  the  Ma- 
naging Board  of  the  Steaua  Românà  has  pre- 
pared  a  vast  program  of  activity  for  the  year 
1921.  We  are  in  a  position  to  give  some  par- 
ticulars  an  this  subject  : 

The  Company  intend  to  put  into  opération 
1 00  schafts  of  which  32  new  ones  the  ofher 
being  old  borings  which  are  to  be  continued 
and  deepened  ;  the  company  think  to  be  able  to 
drill  during  the  year  1921  at  least  23.000 
mètres. 

It  is  thus  hoped  thas  the  Company's  output 
will  be  30»0o0  wagons  yearly. 

The  greatest  extension  will  be  given  to  the 
works  in  Câmpina  ;  indeed,  the  oil  bearing  stra- 
tum  in  this  région  is  less  deep  and  this  is  of 
a  considérable  advantage  considering  the  high 
cost  of  drilling. 

For  1922,  the  Company  has  in  view  to 
work  more  intensely  still,  at  Moineshli-a  région 
where  though  the  oil  is  found  at  a  greater 
depth  (about  900  m)  the  oil  strata  are  better 
studied  and  the  quality  of  the  produces  com- 
pensâtes for  the  surplus  expenses. 
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1.  Roumanie:  Economie  et  finances.  —  Roumania  :  Economies  and  finances 


Répartition  des  cultures  par  plantes;  ancien  Royaume  de  Roumanie.  —  Répartition 
of  cultivations  by  plants  old  Klngdom  of  Roumania 


SPECIFICATION  DES  CULTURES 
Spécification  of  cultivations 


Exploitations  des 
grands  agriculteurs  au- 
dessus  de  100  ha. 
Exploitations  of  the 
large  tilleis  a  bove 
100  ha. 


Surface 
Area 


«  3 


-s  .2 

O 

^3 


Hectares 


Exploitations  des 
petits  agriculteurs  au- 
dessous  de  100  ha. 
Exploitations  of  small 
tillers  under  100  ha. 


Surface 
Area 


a)   ai  <v 

=  -g  s 


Hectares 


T  O  T  A  L 


Surfase 
Area 


Hectares 


©  O 
B  t  u 


Froment  —  Wheat  

Seigle  —  Rye  

Orge  —  Barley  

Avoine  Oats.   

Maïs  —  Maize  

Millet  —  Millet  

Sarrasin  —  Baclcvreat   

Cér  cales  —  GereaU  

Colza  —  Colza  

Lin  —  Linen  

Chanvre  —  Hemn  

Tournesol  —  Sunflowcr  

Oléagineuses  et  textiles—  O'eagand  te.tt  . 

Haricots  —  Haricot  beans  

Pois  —  Peas  

Lentilles  et  fèves  —  Lentils  and  beans 

Pommes  de  terre  —  Potatoes  

P)tagères  et  tubercules  —  Kitchen  garden 
Betteraves  à  sucre  —  Sugar  beetroots. 

Tabac  —  Tobacco  ,  .  .   .  . 

Diverses  —  Miscellaneous  

Plantes  industrielles  et  diverses  —  In-\ 

dustrial  plants  and  niiscellaneous  .  \ 

Légumes  — ,Vegetables  

Melons,  pastèques  et  potirons  —  Me-  ( 

Ions,  water  melons  and  purupions^ 
Jardins  maraîchers  —  Kitchen  garden 
Racines  fourragères  —  Fodder  roots  .  . 
Lucerne  et  trèfle  —  Lucerne  and  clover. 
Autres  prairies  artif.  —  Other.  artif.  ( 

meadows  *.  .  .  \ 

Prairies  naturelles  —  Natural  meadows  . 
Plantes  fourragères —  Fodder  plants  .  . 

Vignes  productives  — Productive 
vineyards 

Indigènes  —  Native  

Américaines  —  American  

Vignes  encore  improductives  —  Yine  r 

yards  not  yet  productive  \ 

Pruniers  —  Plum-treea  [ 

Plantations  —  Plantations  

Total  :  1920  .  .  . 
Surface  totale  des  cultures  en  f iqjg  . 
Total  area  of  cultivationa  in  \ 
Moyenne  des  années 
Average  of  years 


1911—1915 


91.550 
1.758 
49.388 
73.954 
85.704 
12.012 
28 

314.394 
3.551 
4.730 
614 
784 
9.679 
5.315 
2.189 
39 
1.100 
8.64 
260| 

117 

377 

1.758 

416 

2.174 
226 
6.252 

10.680 

52.509 
69.667 


TOT 
3.316 

671; 

2.640 
7.418 


412  i-y- 


1.733.130 


10,., 

2. 
10.9a 
16.0. 

4« 
13)(i9 

3)74 

8,„ 

7, 
47. 

7,12 

29r„ 

13,e 

il., 

2318 

7,7 

12  w 
8.0-j 

9,01 

2 

10,« 

9 

J,0, 
5,7 

65;6 
20,,, 

105S 

15.  53 
14.71 


',2  0 

G.,7 
3-JU 


8,» 
14.» 

28.,, 


746.986 
71.712 
402.387 
385.971 
1-869.17C 
75.715 
719 
3.552.66C1 
45.976 
5.218 
8.007 
1.905 
61.106 
42.558 
6.955 
369' 
13.026! 
62.948' 
2.975, 
12.082: 
1.100 

16.158 

15.405 

20.035 

35.440 
118 
24  337 

i 

93.7501 

285.512 
403.717i 


23.9601 
42.678 

10  188| 

73.660! 
150.486 


4.282.515' 

3.989.658|| 

4.369.850 


89„ 

97., 

89„7 

83i9a 

95 

86 

96 

93,87 

92,84 

■'-mi 

QQ 

70;fl 

86,3; 

88„ 

oo,4; 

92,22 
87.9;) 
91)97 

0,o„ 

90,39 

97,„ 

89. 7l 

97,97 

94. 
34. 
97 

89,7S 

84.4 

85  20 


96 

•-"-ISO 

93.s:1 

96.04 
95.», 


97„2 

85„;2 

71,81 


833.536 
73.470 
451.775 
459.925' 
1.954.874! 
87-727 
747i 
3.867.054! 
49.527 
9.948' 
8.6211 
2.689, 
70.785| 
47.873 
9.184 
408 
14.126 
71.591 
3.236 
12.082 
1.217 

16  535 

17.163 

20.451 

37.614 
344 
30.589 

104.430 
338.021 
473.384 


24.751 

45.994 

10.859 

76.300 
157.904 


4.694.867 
4.660.236 

0.102.980 


l,:,o 
q 

9..„ 
41,s3 

0,4, 

S2,ti: 
1 

-'.os 

o«, 

6.,, 

0.  .,-, 

1,  M 
li0l 

0,.. 
o.,, 

0.-, 

1. 

O.oa 
0,o-, 

0.02 

0 

0.86 

0., 

Sa" 
0)0 
0,c 

2  y 

7,io 
10,0, 


O.5. 
0.9; 

O.2: 

1>« 


100.0„ 

100, 
100. 
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2.  Situation  de  l'industrie  Roumaine 
de  l'asphalte  après  la  guerre  et  ses 
rapports  avec  les  gisements 
pétrolifères. 

Ea  Grande   Roumanie  on   trouve  dp 
l'asphalte  de  bonne  qualité,  en  dehors  de 
celui  de  Bihor.  Il  y  en  a  en  effet  à  Ma-  \ 
tit,a  (dépt.  de  la  Prahova). 

L'asphalte  aura  à  subir  la  concurrence  de 
l'asphalte  artificiel  (résidas  de  pétrole)  et 
des  produits  similaires  étrangers.  La  tonne 
d'asphalte  de  Bihor  coûtait  250  et.  avant 
la  guerre,  tandis  qu'une  tonne  d'apshalte 
de  Sicile,  sur  place  Budapest,  revenait  à. 
environ  100  cr.,  et  une  tonne  d'asphalte  du 
Mexique  (asphalte  artificiel  à  188—200  cr.). 

C'est  en  travaillant  le  matériel  en  ré- 
gie et  grâce  aussi  au  concours  de  l'Etat, 
que  cette  industrie  a  pu  subsister  jusqu'à 
pré  sent. 

Le  gisement  est  dans  des  conditions  d'ex- 
ploitation très  avantageuses,  mais  comme 
les  installations  sont  vieilles  en  majeure 
partie,  que  les  moyens  de  transport  sont 
insuffisants  et  l'exploitation  centrale  en 
régie  trop  coûteuse,  la  rémunération  des 
gisements  en  cause  est  restreinte. 

D'après  des  renseignements  qui  nous 
ont  été  communiqués,  la  société  d'asp- 
halte est  financée  par  la  Binque  Com- 
merciale de  Budapest,  ainsi  que  par  la 
«Wiener  Bank-Verein». 

En  Ardéal,  l'asphalte  est  exploité  à 
Tataros  (Brusturi)  et  à  Derna,  au  Nord 
de  Teleagul-de-Câmp  (Mezô  Telegd).  Ces 
gisements  ont  appartenu,  jur qu'en  1900, 
aux  deux  sociétés  suivantes  :  Tataros  à 
la  «Société  par  actions  de  la  Patrie». 
(Vattrlândische  Asphalt  A.  G.)  et  Dorna,  ! 
à  la  «Société  hongroise  d'asphalte»  (Ma" 
gyar  Asphalt  R,  P.). 

Il  est  à  noter  que  la  couche  d'asphalte  ; 
s'étend  au  Nord  du  département  de  Bihor 
et  passe  dans  celui  de  Sâîagiu.  Sa  pré-  ! 
sence  a  été  constatée-bien  que  les  tra- 
vaux d'exploration  ne  soient  pas  très 
développés-à  Sâland,  Lugos.  Aljed,  et 
autres  lieux.  On  doit  également  signaler 
un  fait  intéressant  :  c'est  la  présence 
d'une  source  d'eau  saline  à  Varaso,  loca- 
lité située  près  de  Brusturi. 

Emploi  de  l'asphalte. 

Tandis  que  la  Société  d'asphalte  ven- 
dait l'huile  produite,  elle  employait  l'asp- 
halte aux  travaux  qu'elle  exécutait  en 
régie,  car  elle  s'occupait  avant  tout  de  I 


2.  The  situation  of  the  asphalt  trade 
after  the  war  and  its  connexion 
with  the  oil  layers. 

la  Great  Roumania  thereis  to  be  found 
asphalt  of  very  good  qualités,  besides 
that  of  the  Bihor  district.  There  is  also 
available  in  Matitza  (Prahova  district). 

The  asphalt  will  have  to  stand  the 
compétition  of  artificial  asphalt  (oil  resi- 
duum)  and  of  similar  foreign  products. 
The  price  of  Bihor  asphalt  was,  prior  to 
the  war  250  cr.  per  ton,  wheieas  a  ton 
of  Sicily,  asph  Ut  cost,  at  the  market  of 
Budapesth  about  100  cr.,  and  a  ton  of 
Mexico  asphalt  (artificial  asphalt)  cost 
188—200  cr. 

If  this  industry  has  stood  up,  thîs  is 
due  to  iha-  fact  that  the  article  has  been 
exploited  under  Régie  and  has  been  greatly 
protected  by  the  State. 

Although  the  deposits  présent  very  ad- 
vautageoùs  exploitation, conditions,  yet  on 
account  of  the  inadequacy  of  the  major 
part  of  installations,  insufficiency  of  tran- 
sport means  and  because  the  Central  Ré- 
gie is  too  expensive,  the  rémunération  of 
deposits  was  limited. 

According  to  information  received,  we 
undtrstand  that  the  asphalt  Company  has 
the  financial  support  of  the  «Commercial 
Bank»,  Budapesth  and  «Wiener  Bank- 
Verein». 

In  Ardeal,  asphalt  is  exploited  at 
Tataros  (Brusturi)  and  Derna,  Noith  of 
Teleagul  de  Camp  (Mezô  Telegd).  Thèse 
deposits  belonged  till  1900  to  two  com- 
panies  :  Tataros  district  belonged  to  «Coun- 
try's  Company  on  shares.  (Vater)andische 
Asphalt  A.  G.)  and  Derna  to  «Hungarian 
Asphalt  Co.»,  (Magyar  Asphalt  R.  T.). 

It  is  to  be  noted  that  the  bed  of  as- 
phalt extends  at  the  North  of  the  B  hor 
Dppartment  aud  goes  into  that  of  Sâîa- 
giu. Its  présence  has  been  proved  at  Sâ- 
làrd,  Lugos,  Alejd  and  other  places,  alt- 
hough the  exploration  works  have  not 
been  greatly  developed. 

It  is  to  be  pointed  out  an  interesting 
source  of  salt-water  at  Varaso,  in  the 
neighbourhood  of  Brusturi. 

Use  of  asphalt. 

While  the  Company  used  to  sell  the 
oil  produced,  they  employed  the  asphalt 
at  the  works  carried  out  under  régie,  be- 
cause, first  of  ail,  the  Company  used  to 
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l'asphaltage  des  rues.  De  1903  à  1908 
el/e  a  asphalté  229.000  m2,  dont  52.000  à 
Budapest,  et  la  différence  dans  les  villes 
d'Osorhei,  Cluj,  Seghedin,  Grade.'',  etc. 

Il  a  été  constaté  que  ce  matériel  est 
bon  pour  asphalter  les  rues  et  qu'il  res- 
semble à  celui  de  l'étranger. 

Pour  qu'on  puisse  l'employer,  il  faut  le 
mélanger  avec  de  la  pierre  calcaire 
écrasée,  dans  la  proportion  de  8  à  12°/o 
d'asphalte  et  le  restant  de  calcaire.  Pour 
1  mètre  carré  de  rue  on  emploie  8  à  10 
kgr.  d'asphalte.  Le  mélange  se  fait  sur  le 
chantier,  avant  de  répandre  la  couche 
d'apshalte,  et  l'on  y  procède  dans  des 
chaudières  chauffées  au  charbon,  qui  sont 
munies  de  mélangeurs  et  où  les  matières 
amalgamées  se  fondent.  La  masse  ainsi 
préparée  se  nomme  «Mastix».  Elle  est 
employée  pour  la  cimentation  des  pierres 
de  silice,  ce  qui  constitue  ce  qu'on  nomme 
vulgairement  l'asphalte  de  rue. 

Les  qualités  de  l'asphalte,  c'est-à-dire 
l'élasticité  du  pavage,  sa  résistance  au 
froid,  son  imperméabilité  à  l'eau,  de  mêmÇ 
que  sa  grande  puissance  collante  font 
qu'il  est  supérieur  à  celui  qu'on  prépare 
artificiellement  avec  des  résidus  prove- 
nant de  la  distillation  du  pétrole  ou  du 
charbon. 

Ce  matériel  —  goudron  —  qui  est  meil- 
leur marché  que  l'asphalte  naturel,  sert 
à  falsifier  celui-ci-  Il  ne  faudrait  cepen- 
dant pas  l'employer  pour  le  revêtement 
des  rues  dans  les  contrées  où  il  y  a  des 
grandes  changements  de  température. 

Ing.  V.  Puscariu  si  C.  I.  Motas 

3.  Taxes  de  douane  et  commission 
pour  les  articles  libres  à  l'exportation 

(Décret  publié  au  Moniteur  Officiel  No- 
159  du  21  Octobre  1920). 

Ministère  des  Finances 

FERDINAND  I-er 

Par  la  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale, 
Roi  de  Roumanie. 
A  tous  présents  et  futurs,  salut  : 

Sur  le  rapport  de  Notre  ministre  secré- 
taire d'Etat  au  département  des  Finances 
ad-intérim,  portant  le  No.  112.813  du  6 
Octobre  1920. 

Considérant  le  Journal  du  Conseil  des 
ministres  portant  le  No.  2.834,  émis  dans 
la  séance  du  6  Octobre  1920. 


undertake  the  asphalting  of  streets.  From 
1903,  to  1908  the  Company  asphalted  an 
area  of  220.000  m2,  of  which  52.000  m  3, 
în  Budapesth  and  the  remainder  in  the 
towns  of  Osorhei,Cluj,Seghedin,Oradea,etc. 

It  has  been  proved  that  this  material 
is  quite  good  for  asphalting  purposes  and 
is  like  that  used  abroad. 

In  order  that  it  might  be  used,  it  is 
necessary  to  mix  it  with  broken  calcarus 
stone  at  a  rate  of  s  to  1  2  %  asphalt  and 
the  rest  calcarus.  For  1  square  mètre  of 
street  area  a  quantity  of  8 — 10  kilos  is 
used.  The  mixture  is  made  in  the  work- 
yard  before  spreading  the  stratus  of 
asphalt,  in  coal  heated  boilers  and  pro- 
vided  with  mixing  accessories  and  the 
said  mixture  smelts  therein.  The  mass 
so  prepared  is  Called  «Mastix»,  and  is 
used  to  strengthen  silex  stones  and  we 
have  what  comraonly  is  known:  street 
asphalt. 

The  qualities  of  asphalt  such  as  :  the 
elasticity  of  paving,  resisting  to  cold 
weather.  its  waterproof  nature  as  well  as 
its  great  force-  of  sticking,  make  it  be 
considered  superior  to  that  prepared  arti- 
ficially  by  means  of  residuum  resulting 
from  oil  or  coal  distilling  opérations. 

This  material  —  tar— cheaper  than  the 
natural  asphalt  only  adultérâtes  it.  It 
should  therefore  not  be  used  for  street 
paving  \nl  districts  where  the  weather 
changes  considerably. 

Eng.  V.  Puscariu  si  C.  I.  Motas 

3.  Customs  duty  and  commission  for 
the  artiçles  the  export  of  which 
is  free 

(Decree  published  in  «Monitorul  Oficial» 
No.  159  of  21  st  October  1920) 

Ministry  of  Finances 

FERDINAND  I 

By  the  grâce  of  God  and  the  national  will, 
King  of  Roumania,  to  ail  whotn  thèse  présents 
shall  corne,  greeting: 

On  the  report  No.  112.813  of  6  Octo- 
ber 1920,  of  Our  Minister  Secretary  of 
State  at  the  Department  of  Finances 
ad-intérim.  • 

Having  in  view  the  Journal  of  the  Ca- 
binet Council  No.  2.834  emitted  in  the 
sitting  of  6  October  1920. 
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Art  1.  —  Sont  approuvées  conformément 
à  la  loi  promulguée  par  le  Décret  royal 
No.  4.061  du  6  Octobre  1920,  les  taxes 
suivantes  d'exportation  et  de  commi  sion 
pour  les  marchandises  sortant  du  pays  : 

Droits  de  douane  Commission 


Seigle  vag. 

Maïs   .  » 

Farine  de  maïs  ....  » 

Maïs  éensé  » 

Haricots.  ....... 

Orge  ......... 

Escourgeon  » 

Malt  » 

Orge  perlé  •  . 

Avoine  » 

Millet.  » 

Millet  décortiqué.  ...» 
Petits  pois  anciens  ...  » 

Gesse  » 

Bon  .    .  » 

Moutarde  jaune  ....>< 
Colza  non  cultivé  ...» 
Semence  de  trèfle  .    .  . 
»         »    luzerne  .    .  » 
»        »    citrouille.    .  » 
»         »  lin  et  chanvre.  » 
Tourteaux  oléagineaux.    .  » 

Huile  de  tournesol  .    .    .  » 

Oeufs  pièce 

Alcool  litie 

Résidus  u'alcool ....  kgr. 

Vin  litre 

Planches  de  sapin  .    .    m.  e. 

Bois  taillé  » 

Dosses  essences  résineuses.  » 

Bois  de  résonance  (sapin)  .  » 
»    mince,  essence  rési- 
neuse à  diamètre  jusqu'à 
20  -em  » 

Bois  de  chêne  brut ...» 
»  »  »  ouvré  .  .  » 
»    »  feu  » 

Traverses  de  hêtre  .    .  pièce 

Charbon  de  bois.    .    .    .  kgr. 

Embauchoirs  » 

Plumes  de  volailles  .    .    .  vag. 

Gypse  » 

Chiffons  en  cotons  .    .    .  > 
Balais  de  pailles.    .    .    .  kgr. 

Caviar  noir  » 

Crins  de  boeuf  ....  vag. 
Graisse  consistante .    .    .  > 
Huile  extraite  du  charbon 

de  pierre  (goudron) .  .  » 
Poix  de  charbon  de  pierre.  » 
Huile  pour  compresseurs.  » 
Lattes  en  hêtre  ....  m.c. 


Le  i 

10.000  — 
2.-2UO  — 
2.100  — 
2.100  — 
5.000- 
3.500,— 
3.500,— 
3.500  — 
4.000  — 
3.500  — 
2.000,- 
2.000,— 
5.000,- 
1.500  — 
1.200,— 
5.000  — 
4.000.— 
22.000  — 
22.000  — 
25.000  — 
27.000,— 
1.000  — 
25.000  — 
0,60 
4  — 
2,— 
1,50 
90- 
75  — 
50,— 
500  — 


40,- 
1.500,— 
2.500- 

40  — 

3- 
0,60 
5,40 
6.000  — 
2.200,— 


500- 
1,75 
250.— 
000  — 
500,- 

000,-r 
.000,- 
000,— 
50,— 


Pomme  de  terre  d'été 
Bois  de   hêtre   ouvré  et 

douves  m.c 

Cellulose  brute  ....  vag 
Benzine  légère    ....  » 

»  lourde  ....  » 
Pétrole  distillé  ....  » 


vag.  '6.000,— 


75- 
5.000,— 
18.000  — 
18.000,— 
6.000,— 


raffiné  .....  6.000, 


t  e  i 

1.000  — 
300  — 
300  — 
300,— 
360  — 
420  — 
420  — 
420,- 
1.000  — 
300,- 
300  — 
300  — 
600,- 
160  — 
160.— 
600,— 
500,— 
3.000  — 
3.000  — 
2.000  — 
3.000,— 
120- 
1.500  — 
0,02 
0,50 
0.30 
0,10 
15.- 
10  — 
10  — 
50- 


100,— 
200  — 
2  -  , 
0.20 

o;o5 

0.30 
420.— 
180  — 

300,— 
0,16 
50,— 
2.400,— 
050,— 

500.— 
500,— 
300.— 
10  — 

1.000,— 

10,— 
500,— 
1 .400- 
1.200,- 
740,— 
740.- 


Art.  1.  —  The  following  export  taxes 
and  commission  for  goods  exported  are 
approved  in  compliance  with  the  law 
promulgated  by  the  Royal  Decree  No. 
4.061  of  6  October  1920. 


Custom  duty 

Ui  i 

Rye  per  wag.  10.000,— 

Maize  .  .  »  2.200,-- 

Maize  flour   2.100,— 

Maize.  crushed  2.100,— 
Haricot,  beans  ....    »        5.000, — 

Barley  »  3.500,— 

Winter  barley    ....    »  3.500,— 

Malt  .    »        3.500  — 

Pearl  barley  '   »        4  000,- 

Oats     .  .  '  »  3.500,— 

Millet   ,  .  .   »    ■    2.000  — 

Millet,  barked  ....  »  2.000j  — 
Green  peas,  old     •.  •    .    »        5.000, — 

Chick  peas  »  1.500.— 

Bran    .  :  »  1.200,— 

Mustard/yellow  ....  »  5.000,— 
Colza,  not  cultivated  .  .  ■  »  4.000,— 
Clover  sèed  .  .  .  •  .  .  »  22.000,— 
Lucerne  »  ed  ....  »  22-000,— 
Pumpiou  see  . .  .  .  .  »  25.000.— 
Linen  and  h  mp  seed  ,  ><  27.000,— 
Cakes  oleaginous  ...»  1.00Q, — 
OU,,  sunflower    ....    »  25.000,— 

Eggs  per  pièce  0.60 

Alcohol  .  .  .  i  ■  per  litre  4, — 
Alcohol,  residuum  .  »  kgr.  2.— 
Wine  .....  »  litre  1 ,50 
Fir  planks  ....  »  m.c.  90, — 
Wood,  shaped  ...     »  75, — 

Wood,  résonance  fir.     »     »  500,— 
Wood,  thin,  résinons 
essence  diameter 

up  to  20  cm  .  .  •  »  40,— 
Wood,  oak,  raw  .  .  »  »  1.500, — 
Wood,  oak,  worked  .  -  2.500,— 
Fuel  wood  ....  »  »  .  30. — 
Beech-girders  ...»  pièce  3,— 
(harcoal  ....  »  kgr.  0,60 
Boot  lasts  ....  »  »  5,40 
Fowl  feathers  .  .  »  wag.  6.000,  — 
Fag-eods.  resinous 

essences  .  .  •  .  »  m.  c.  50, — 
Gypsum  .  *  .  .  »  wag.  2.200, — 
Cotton  rags  .  .  .  »  »  7.500, — 
Straw-brooms .  .  .  »  kgr.  1,75 
Caviar,  black  ...»  »  250, — 
Oxhair  ....  »  wag.  25.000,— 
Fat,  consistent  .  .  »  »  6.500, — 
Oil,  extracted  from 

tar  .  .  .  .  .  »  »  5.000  — 
Coke  pitch.  .  .  »  »  5.000.— 
Oil  for  compressors.  »  »  8.000, — 
Laths,  beech  ...  »  m.  c.  50, — 
Pot  aloes.      su  m  mer 

ciop  .....    »   wag.  6.000.— 
Wood,  beech,  wor- 
ked and  staves.    .    »  m.  c.        75, — 
Cellulose,  raw ...»    wag.    5.000. — 
Benzine  light  ...»     »  18.000,— 
hanvy.    .    .    »     »  18.000,— 
Petrol  distilled.   .    .    »     »  6.0CK.),— 
»    refined  ....    »  6.000,— 


Commission 
Lei 

1.000.— 
300.— 
300,— 
300- 
360,— 
420,- 
420- 
1.000  — 
300,— 
300  — 
300- 
600  — 
160  — 
160,- 
600  — 
500,— 
3.000,— 
2.000,— 
*  3.000,— 
2.000,— 
3.000,— 
120  — 
1.590  — 
0,02 
0,50 
0,30 
0,10 
15,— 
10,— 
50,- 


o,— 
100,- 
200,^- 

o  

0,20 
0,05 
0.30 
420,— 

10- 
180,-- 
800,- 
0,16 
50.— 
2.400,- 
650,— 
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Droits  de  douann     Comm  ission 


Lei 

L  e  i 

Motorine  

V»g. 

6.000.— 

740,— 

Oannes  brutes  

kgr. 

0,90 

0,07 

Levure  de  bière  .    .    .  . 

if  ,      '  • 

OLSQ 

Farine  de  blé  1-ère  quai  . 

vag. 

30.000,— 

2.C00,— 

Huile  agricole  rurale  .  . 

» 

6.000,—^ 

650.— 

»     e.  f.  r.  prima extra. 

» 

7.000,— v 

700  — 

»     royale  00  industri- 

8.000,— 

'  SOO,— 

Huile  Diesel  royale  00  . 

9.000  — 

900  — 

»     valvoline,  vegoline 

00  

10.000,— 

1.000  — 

Huile  valvoline.  vegoline 

000   

11.000  — 

1.100,— 

Huile  spéciales  vegoline  . 

12.000.— 

1.200  — 

Soies  de  porc  

kgr. 

15.— 

0,50 

Pruneaux   

4  — 

0.50 

Marmelade-  

5; — » 

lei    2  % 

10- 

ad -valorem 

Art.  2. — Pour  toutes  les  marchandises  non 
spécifiées  ci-dessus,  il  sera  perçu  une  taxe 
de  douane  à  l'exportation  de  20  %  et  la 
commission  de  2  %  ad-valorem. 

Art.  3.  —  Notre  Ministre  secrétaire  d'Etat 
ad-interim  au  département  des  Finances 
est  chargé  de  la  mise  en  application  du 
présent  Décret. 

Sinaïa,  le  19  Octobre  1920. 

FERDINAND 
Le  Ministre  des  Finances  ad-interim 
(ss)  C.  Argetoianu 

No.  4.207. 

4.  L'industrie  meunière  en  Roumanie 

Organisation  des  meuniers.  Les  grands  mi- 
notiers du  pays  entier  sont  constitués  en 
une  association  professionnelle  sous  la  dé- 
nomination de:  Syndicat  des  minotiers  de 
Roumanie. 

Ees  petits  meuniers  du  pays  entier  sont 
constitués  en  syndicats  départementaux 
qui  ensemble  avec  les  syndicats  départe- 
mentaux des  propriétaires  de  machines 
agricoles  ont  formé  une  union  de  syndi- 
cats sous  la  dénomination  de:  Union  cen- 
trale du  syndicat  des  petits  meuniers  et  pro- 
priétaires de  machines  agricoles  de  la  Grande 
Roumanie. 

Capacité  de  production  en  24  heurs. 
Ane. 


Royaume 

Transïlv. 

Bucovme  B 

Bssarab. 

Total 

Minoteries    vag.  525 

314 

18 

46 

903 

Prtih  moulins  >  ,  3000 

1600 

80 

280 

4960 

Total   »  3000 

1911 

98 

326 

5863 

51 


Custrm  duty 

Commissio 

L  e  1 

L  e  i 

Motorine  

wag. 

6.000,  ** 

740,— 

Reeds  raw .    .    .    .  > 

kgr. 

0,90 

0,07 

Yeast,  beer  ...» 

> 

7, — 

0,80 

Wheatflour  1  st  quai.  « 

wag. 

30.000,— 

2.000,— 

OU.  agricol  rural  .  ;>.  » 

> 

6-500,- 

650,— 

Qiïj  C.  F.  R.  prima  * 

-> 

7.000,— 

700,— 

OU,  Royal  00  indus- 

8.000,- 

800,- 

Oil,  Diisel  Royal  00.  » 

9.000- 

900,— 

Oil  .valvoline,  vego- 

line 00  > 

10.000,— 

1.000,— 

Ou,  vegoline  000.    .  » 

11.000, — 

J.1UO,— 

Oil,  spécial  vegoline. 

12.000,— 

1.200,— 

Pig  bristle  ....  » 

kgr. 

15- 

0,50 

4,— 

0,50 

Jeara  » 

5 — 

lei  2% 

io0- 

ad  valorem 

Art.  If.  —  The  Customs  duty  and  Com- 
mission for  other  exportable  goods  not 
shewn  above  are  20%  and  2%  respectively. 

Art.  Hl— Our  Minister  Secretary  of  State 
ad-interim  at  the-  Department  of  Finan- 
ces is  charged  with  the  carrying  out  of 
this  Decree. 

Sinaïa,  Ï9  October  1920. 

FERDINAND 

Minister  of  Finances  ad-interim, 
(ss)  C.  Argetoianu. 

No.  4.207. 

4.  The  mills  in  Roumania 

Organization  :  The  big  millers  of  the 
whole  country  are  constituted  in  a  profes- 
sional  association  called  „  The  Syndicale  of 
Millers  în  Roumania". 

The  stnall  millers  of  the  whole  country 
are  constituted  in  régional  Syndicates 
which  together  with  the  régional  syndi- 
cales of  owners  of  agricultural  impie- 
ments,  bave  formed  a  Union  of  Syndica- 
les called  :  Central  Union  of  the  Syndicates 
of  the  small  millers  and  owners  of  agricultural 
implements  of  Greater  Roumania. 


Capacity  of  output  within  24  hoars~ 

01  d      Transyl-  Bassara- 
Kingdom.    vania     Bucovma      bia  _Total 


large  mills  vag. 

525 

314 

18 

46  903 

Small  mills 

3000 

1600 

80 

280  i960 

Total  » 

3255 

1914 

326 

326  5863 

52 
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Il  revient  par  tète  d'habitant  : 

4,4  kgr.    4,0    0,6    1,1    en  24  h. 

Ce  qui  fait  par  tête  d'habitant  en  gé- 
néral 3,4  kgr.  *-n  24  h. 

Répartition  des  minoteries.  Le  total  de  284 
minoteries  de  tout  le  pays  est  réparti  com- 
me suit  : 

Ane.  Royaume  60°/o,  Transylv.  24°/o, 
Bacovin-  2°lo,  B-ssarabie  14°/o. 

Les  7011  petits  moulins  sont  répartis 
comme  suit: 

Ane.  Royaume  57°/o,  Transylv.  35°/o, 
Bucovine  1.5°/o,  Bessarabie  0,5°/o. 

Nécessités  des  minoteries  et  moulins. —  Com- 
me suite  <ïe  l'accord  conclu  entre  le  syn- 
dicat des  minotiers  et  le  ministère  de  l'in- 
dustrie et  du  Commerce,  pour  faire  venir 
des  machi.  es  et  matériel  technique  néces- 
saires à  la  reconstitution  des  moulins,  en 
compensation  de  farine,  le  Syndicat  a  en 
voyé  une  circulaire  à  tous  les  moulins  du 
pays,  dans  le  but  de  connaître  exactement 
leurs  néc<  ssités  urgentes. 

Le  Conseil  d«-s  ministres  dans  sa  séance 
du  23  Août  1920  a  approuvé  l'exportation 
de  la  farine  à  pâtisseries,  de  la  farine  de 
seigle  et  du  son. 

La  farine  de  1ère  quai,  produite  jusqu'au 
1-er  Août  1920  sera  exportée  en  échange 
de  compensations  pour  la  reconstitution  de 
l'industrie  meunière. 

5.  Reshitza  (Banat) 

A  environ  70  km,  au  sud-ouest  de  Te- 
meshoara,  dans  un  beau  défilé,  se  trou- 
vent installées  les  «usines  Reshitza»  qui 
ont  l'air  d'écraser  en  la  chevauchant  la 
commune  dont  elles  ont  pris  le  nom.  La 
commune  se  divise  en  trois  quartiers  selon 
la  population  respective  qui  habite  chacun 
d'eux.  L'on  a  ainsi  :  «Reshitza-Montana», 
habité  en  majorité  par  des  étrangers,  prin- 
cipalement hongrois,  «Reshitza- Romana», 
le  plus  étendu  à  copulation  ouvrière  rou- 
maine, «Reshitza  ville»,  quartier  composé 
surtout  de  propriétés  appartenant  aux 
usines  et  habité  en  grande^artie  par  des 
allemands  et  des  saxons.  La  population 
se  monte  à  environ  50  000  habitants,  dont 
plus  de  60%  sont  employés  aux  usines. 
Environ  78°/o  des  ouvriers  sont  roumains. 

Les  usines  sont  la  propriété  de  la  So- 
ciété des  cheoiins  de  fer  Austro  H  norois?, 
qui  a  obtenu,  il  y  a  une  cinquantaine  d'an- 


Per  liead  of  I  débitants: 

4,4  Kgr.  4,0  0,5  1,1    24  h/s. 

Average  per  head  of  inhabitants  3,  4 
Kgr  in  24  hours. 

Qut  of  284  mills  (large)  in  Roumanïa, 
there  are: 

60"/o  intheOld  Kingdom,  24%  in  Tran- 
«ylvania,  2%  in  Bacovina  and  14%  in 
Basarabia. 

Oat  of  7011  small  mills  there  are  : 

57% in  the  Old  Kingdom,  35%  în  Tran- 
sylvania,  1,  5%  în  Bucovina  and  6,  5% 
in  Bassarabia. 

The  reaulremeflts  of  mills  in  Roumania.  — 
As  a  resuit  of  the  agreement  arrive d  at 
between  the  Syndicate  of  the  Big  Millers 
and  the  Ministry  of  Industry  with  a  view 
to  importing  machines  and  techaical  ma- 
terials  necessary  for  the  reconstruction 
of  mills  against  an  exoort  of  flour,  the 
Syndicate  bas  forwarded  a  circular  to  ail 
the  mills  in  the  country  to  enable  them 
to  have  reliable  information  as  to  the 
urgent  requirements- 

The  Cabinet  Council  in  the  sitting  of 
August  23,  1920  allowed  tbe  export  of 
cake  flour,  rye  flour  and  bran. 

The  whole  outputof  flour,  first  quality 
obtained  until  1  st  August  1-920,  shall  be 
exported  as  a  compensation  for  articles 
imported  for  the  reconstruction  of  this 
industry. 

5.  Reshitza  (Banat) 

At  about  70  km.  south  west  Temesh- 
war,  in  a  beautiful  narrow  pass,  are  si- 
tuated  the  «Reshitza  Works  which  seem 
to  throw  it  into  the  shade  as  if  they 
were  riding  upon  the  village  market  town 
whose  name  they  bear.  This  market  towa^ 
is  divided  into  three  parts  according  to 
the  respective  people  who  are  living  in 
each  of  them.  There  are  thus  :  the  Re- 
shitza Montana,  inhabited  chiefly  by  fo- 
reigners,  especiallv  by  Hungarians;  «Rou- 
manian  Reshitza»  the  most  extended  with 
a  Roumanian  workmen  population  ;  Re- 
sitza-ville,  a  suburb  formed  chiefly  by  es- 
tâtes belonging  to  the  works  and  inha- 
bited mostly  by  Germads  and  Saxons. 
The  population  amounts  to  nearly  50.000 
inhabitants  60°/o  of  which  are  employed 
at  the  works.  About  £8%  of  the  work- 
men are  Roumanians. 

The  works  are   the  property  of  the 
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nées,  un  privilège  d'expropriation,  en  vertu  I 
duquel  la  société  a  obtenu  en  propriété, 
environ  150.000  hectares  (neuf-cent  mille 
jugers)  qui  s'étendent  du  Torontal  jusqu' 
auprès  des  Bains-Herculéens  et  depuis 
environ  40  km  au  sud  de  Temeshoara, 
jusqu'au  Danube:  ces  terrains  sont  en  ma- 
jorité (59.000  hectares)  recouverts  de  vieilles 
forêts.  Le  reste  est  en  vignes,  terrains  de 
culture  et  mines. 

Dans  le  périmètre  de  ce  terrain,  en  de- 
hors des  forêts,  se  trouvent  également  des  j 
sources  sulfureuses,  des  sources  thermales, 
des  bains  d'acide  carbonique,  des  émana- 
tions des  gaz,  des  combustibles  naturels 
et  d'autres  innombrables  richesses  encore 
non  évaluées. 

Des  quelques  5200  ha  de  mines  produi- 
sent en  abondance  la  matière  première, 
de  la  meilleure  qualité.  Des  minerais  très 
purs  et  riches  en  matières  premières,  en 
sont  extraits  avec  grande  facilité,  ainsi 
la  magnétite,  qui  se  compose  de  59°/o  fer, 
17  °/o  manganèse,  0,4  °/o  phosphore,  0,033 
soufre.  D'ailleurs  les  collines  sont  toutes 
formées  d'épaisses  couches,  généralement 
de  magnétite  ou  de  houille,  et  qui  par  en- 
droits affleurent  même  à  la  surface  du  sol. 

•Dans  de  pareilles  conditions  extrême- 
ment favorables,  il  était  naturel  et  facile 
que  l'industrie  y  prenne  un  essor  colossal. 
Si  toutefois,  on  y  a  apporté  des  obstacles» 
ou  si  on  ne  lui  a  pas  imprimé  l'élan  et  le 
développement  que  l'organisation  de  sesan- 
ciens  maîtres  était  en  mesure  de  lui  donner 
la  cause  doit  en  être  cherchée  uniquement 
dans  la  défense  des  intérêts  de  la  poli- 
tique nationale  et  du  chauvinisme  de 
l'ancienne  domination. 

Un  détail  le  prouvera.  Dans  les  grandes 
usines  de  «Reshitza»  il  était  interdit  de 
fabriquer  les  resorts  pour  vagons  et  lo- 
comotives, la  fabrication  en  étant  divisée 
intentionnellement. 

Des  carrières  da  calcaire,  de  granit  sont 
nombreuses,  elles  sont  disséminées  par- 
tout comme  pour  prouver  la  richesse  des 
moindres  coins  de  terrain  qui  n'ont  pu 
être  autrement  mis  en  valeur. 

Des  chutes,  des  canaux,  des  voies  fer- 
rées et  toutes  sortes  d'autres  chemins  de 
communication  qui  semblent  comme  tis- 
sées sur  toutes  les  cîmes  et  qui  balafrent 
toutes  les  dépressions,  sont  utilisées  pour 
transporter  les  richesses  soit  à  leur  desti- 
nation de  transformation  soit  aux  points 
d'embarquement. 


Au^tro  Ungarian  Railway  Company  which 
got  fifty  years  ago  an  expropriation  pri- 
vilège in  pursuance  of  which  the  Com- 
pany got  the  ownership  of  an  areal  of 
about  150.000  ha  (uine  hundred  thousand 
jugers)  txtending  from  Torontal  up  to 
the  Herculean  Baths  and  afterwads  from 
40  km.  on  the  South  of  Temishioara  down 
to  the  Danube.  Thèse  grounds  are  most 
of  them  (59000  ha)  covered  by  secular 
forests,  the  rest  are  vineyards,  agricultu- 
ral  soil  and  mines. 

Within  the  périmètre  of  this  région 
besides  the  forests,  there  are  also  sulp- 
huric  wells.  thermal  wells,  carbonic  acid 
baths,  gas  émanation,  natural  fuels  etc. 
enormous  riches  not  yet  assessed  (the  5200 
hectares  of  mines  are  abundantly  pro- 
ducing  the  raw  materiai  of  best  quality) 
Minerai  ores  very  pure  and  rich  in  raw 
materiai  are  extracted  very  eâsily,  as  th>r 
magnétite  which  is  formed  of  59°/o  iron 
17%  manganèse,  0.4°/o  phosphorus,  0.03  3 
sulphur.  At  any  rate  the  hills  are  for- 
med of  thick  strata  generally  of  magné- 
tite, coal  which  sometimès  are  grazing  the 
surface  of  the  soil. 

Under  such  extremely  favourable  cir- 
cumstances  it  is  obvious  and  easy  for 
the  industry  to  take  an  enormous  Mving. 
If,  however,  obstacles  have  bren  put  on 
the  way  of  its  development,  or  if  it  was 
not  given  to  it  the  buoyancy  which  the 
organization  of  the  old  masteirs  were  able 
to  give  to  the  trade  the  reason  is  to  be 
sought  for  only  in  the  defence  of  the 
interests  of  the  national  policy  and  in 
the  jingoism  of  the  late  kingdom.  A  dé- 
tail will  put  this  in  full  .évidence  It  was 
forbidden  in  the  Reshitza  works  to  ma- 
nufacture springs  for  wagons  and  loco- 
motives, the  manufacture  being  intentio- 
naliy  divided. 

The  chalk  and  granit  quarries  are  in 
large  nutnber,  tht  y  are  disseminated  eve- 
rywhere  as  if  to  prove  th  ri  hes  exiting 
in  the  least  corners  which  have  not  yet 
been  made  available. 

Waterfalîs,  canals,  roads,  railways  and 
ail  other  sorts  of  comunication  which  seem 
to  form  a  net  over  ail  th'  heights  and 
to  furrow  ail  the  dépressions  are  used 
for  transporting  thèse  riches  e  ither  to  the 
place  thty  must  undergo  their  transfor- 
mation, or  th  intermediary  embarkation 
points  from  which  they  are  to  be  direc- 
ted  to  their  final  destination. 
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Au  fond  des  vallées,  au  sein  des  forêts, 
sous  les  collines,  là  où  l'on  s'y  attend  le 
moins,  les  hautes  chçminées  pointent  fiè- 
rement, comme  pour  défier  et  civiliser  la 
sauvagerie  des  enchanteresses  beautés  de 
la  nature. 

Bes  installations  imposantes  et  perfec- 
tionnées, se  dépassent  à  l'envie  dans  leur 
activité  ininterrompue  pour  transformer 
la  matière.  Nulle  part,  sur  tout  le  do- 
maine roumain  de  la  Société,  on  ne  peut 
trouver  un  groupe  plus  compact,  plus 
d'installations  de  plus  grandes  et  de  plus 
achevées,  qu'à  Reshitza  et  dans  ses  envi- 
rons, bien  que  la  Société  ait  d'autres  pro- 
priétés en  dehors  du  territoire  uni  à  la 
Roumanie. 

Une  vingtaine  de  km,  avant  d'arriver 
à  «Reshitza- Fabrique»  la  dernière  des 
stations  de  la  voie  spéciale,  un  riche  ré- 
seau ferré  combiné  avec  des  nombreuses 
voies  étroites  et  moyennes,  dissimulées 
aux  flancs  des  vallées,  attire  l'attention. 
Les  stations  très  rapprochées,  les  dépôts 
de  matériel  et  de  fabriques,  les  halls  de 
manipulation,  les  voies  de  circulation,  ont 
changé  complètement  l'aspect  jadis  sau- 
vage de  la  région. 

Une  autre  satisfaction  pour  le  sentiment 
du  visiteur  roumain  dans  cette  région  est 
de  constater  que  les  fonderies,  les  lami- 
noirs, les  modelages,  la  fabrication  des 
chaudières,  de  locomotives,  de  machines 
agricoles,  d'électro  moteurs,  de  canons,  de 
grenades,  de  tabliers  pour  ponts,  de  toutes 
sortes  de  machines,  de  fournaux  et  d'ou- 
tils, —  tout  cela  est  conduit  et  manipulé, 
avec  sûreté  et  habilité  presqu'exclusive- 
ment  par  des  roumains  qui,  petit  à  petit, 
avec  persévérance  se  sont  élevés  dans  le 
métier,  et  sont  arrivés  à  remplacer  les 
maîtres  étrangers,  devenant  à  peu  près 
les  seuls  facteurs  indispensables. 

(Extrait  de  la  description  sommaire, 
faite  par  M.  In.  E.  Balteano,  licencié  de 
l'Académie  des  hautes  études  commer- 
ciales et  industrielles  de  Bucarest). 


At  the  bottom  of  the  vallées  in  the 
bosom  of  the  forests  under  the  hills  where 
one  is  least  expecting.  the  high  furnaces 
are  pointing  but  proudly  as  if  to  defy 
and  civilise  the  wilderness  of  the  enchan- 
ting  beauties  of  the  nature. 

The  imposing  and  the  accomplished 
installations  are  enviously  vying  each 
other  in  their  uninterrupted  activity  of 
transforming  the  raw  material  Nowhere 
on  the  whole  Roumanian  dominion  of 
the  Company  is  tnere  to  be  found  a  more 
compact  group,  more  accomplished  thaH 
ïn  Reshitza  and  its  environs,  though  the 
Company  has  still  other  properties  out- 
side  the  territory  united  to  Roumania. 

About  20  km.  before  arriving  at  Res- 
hitza Works,  the  traveller's  attention  is 
caught  by  the  last  station  of  the  spécial 
railway,  a  rich  raihvay  net  combined  witfi 
many  narrow  and  middle  roads  absconded 
on  the  flanks  of  the  valleys.  The  stations 
distanced  veiy  uear  each  other,  the  store 
houses  for  materials  and  of  the  works 
the  manipulation  halls,  the  circulation 
ways  have  changed  altogether  the  for- 
merly  savage  aspect  of  this  région. 

Another  satisfaction  which  touches  the 
heart  of  the  Roumanian  visiting  this 
place,  is  to  see  that  the  foundries  rolling 
machines,  modellings  the  manufacturing 
of  boilers  locomotives,  agricultural  im- 
plements,  electromotors,   canons  grena- 

i    des,  floors  for  bridges  ail  sorts  of  machi- 

1  nés,  of  furnaces  and  tools  ail  that  is 
conducted  and  manipulated  with  safety 
and  ability  nearly  exclusively  by  Rouma- 

r  nians  who  little  by  little  and  perseve- 
ringly  have  raised  themselves  in  the  pro- 
fession and  have  succeeded  to  take  the 
place  of  the  foreign  masters  becoming 
thus  by   and  by,  the  sole  indispensable 

!  factors. 

(Extract  from  a  summary  description 
j    made  by  Mr.  In.  E.  Bâlteanu,  Licentiate 
of  the  Academy  of  High  Industrial  and 

I    Commercial  Studies,  Bucharest). 
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Modifications  apportées  aux  décisions  ministérielles  concernant 

nmportation 

Décision  Ministérielle  No.  85.093,  du  15  Novembre  1920 


(publiée  dans  le  „Monitorul  Oficial"  No.  183, 

Décision 

En  vertu  de  l'art.  3  alinéa  1  du  Décret-loi 
No.  2969  du  10  Juillet  1919,  jusqu'à  nouvelles 
dispositions  il  ne  sera  plus  accordé  des  autori- 
sations d'importation  pour  : 

Art.  ;.— Tou  tes  les  marchandises  prévues  au 
tableau  A  du  Décret-loi  susmentionné-1): 

1.  Bijouterie  en  argent  ou  en  or,  avec  ou 
sans  pierres  fines,  ainsi  que  la  bijouterie  en  pla- 
tine. Colliers  en  perles. 

2.  Tapis  en  laine  turcs,  persans,  indiens  ou 
d'autres  contrées  du  Levant. 

3.  Châles  des  Indes,  dits  Turcs. 

4.  Plumes  à  parure  de  toute  sorte  d'oiseaux 
ainsi,  que  les  peaux  d'oiseaux  et  oiseaux  em- 
paillés pour  parure,  objet  et  plumes  pour  gar- 
nitures de  vêtements. 

5.  Dentelles  en  soie, 

6.  Vins  mousseaux  et  liqueurs. 

7.  Bagues  et  boucles  d'oreille  en  mé/al,  ar- 
gentées ou  dorées,  bijouterie  en  métal,  argen- 
tée ou  dorée. 

8.  Bijouterie  en  métal  plaquée  d'argent  ou 
d'or  et  combinée,  ou  avec  imitation  de  pierres 
fines, 

9  Tous  les  articles  de  parfumerie  en  géné- 
ral, à  l'exception  de  l'eau  de  Cologne  non  par- 
fumée, eau  dentifrices  et  eau  pour  la  cheve- 
lure. 

10.  Objets  en  ivoire,  écaillé,  nacre  et  d'autres 
huitres  travaillées  ou  non. 

11.  Bustes  et  statues  en  marbre,  objets  d'a- 
labàtre,  serpentine,  marbre  qui  servent  de  bi- 
belots d'ornement,  objets  confectionnés  spécia- 
lement pour  le  mobillier,  ornements  ainsi  que  : 
tables,  encriers,  chandeliers,  presse  papiers  coupes, 
statuettes,  médaillons  cadres,  étc,  soit  confec- 
tionnés du  matériel  ci-déssus  indiqué  soit  en 
agate,  onyx,  malachite,  cristal  de  roche,  gre- 
nat, gais,  tourmaline  ou  de  toutes  autres  pierres 
de  luxe,  ou  combines  à  l'or  ou  à  l'argent. 

12.  Corail  travaillé  et  toutes  espèces  de  pier- 
res précieuses,  brutes,  travaillées  ou  non  ainsi 
que  les  imitations  de  ces  pierres  précieuses. 

13.  Objets  en  écume  de  mer  ou  imitation. 

14.  Verreries  d'art  sous  forme  d'objets  de 
luxe,  tels  que  lustres,  candélabres,  girandoles, 
cadres  pour  glaces  et  tableaux,  mosaiques,  mo- 

1)  Voir  Correspondance  Economique  No.  3—4. 


du  20  Novembre  1920,  page  &883  — 6884). 

saiques,  breloques,  perles  en  verre,  bracelets, 
tours  de  cou,  colliers,  miroirs. 

15".  Lustres,  candélabres,  chandeliers  et  veil- 
leuses en  fer,  travaillés  artistiquement,  nickelés, 
argentés  ou  dorés. 

16.  Petits  objets  en  zinc  pour  bureaux,  table, 
figurines,  bibelots  ainsi  que  tout  objet  en  zinc 
argentés  ou  dorés. 

17.  Ouvrages  et  objets  en  étain  même  en 
alliage,  zinc,  antimoine,  nickelés,  argentés  ou 
dorés  ainsi  qu'en  général  figurines,  menus  objets 
de  bureau,  de  table,  bibelots  et  autres. 

18.  Ouvrages  et  objets  d'aluminium  et  de 
ces  alliages  combinés  à  la  soie,  à  l'ivoire,  au 
nacre,  à  l'écaillé,  à  l'argent  et  à  l'or. 

19.  Objets  d'art  pour  bureaux,  tables,  figu- 
rines, bibelots  et  tout  objet  en  nickel,  argentés 
ou  dorés,  ainsi  que  tout  autre  objet  en  alliage 
en  nickel,  argenté,  doré  ou  combiné  à  l'argent 
ou  à  l'or. 

■20.  Bustes  et  statues  d'art  combinés  à  des 
matières  fines  et  d'autrs  objets  en  feuilles  de 
cuivre  ou  de  ses  alliages,  argentés  ou  dorés. 

21.  Argenterie  et  objets  en  argent  non  dé- 
nommés, objets  en  or  non  dénommés  employés 
comme  ornements. 

22.  Objets  en  cuir  combinés  avec  des  mé- 
taux précieux  ou  matières  fines. 

23.  Houppes  à'  poudier  combinées  avec  des 
matières  fines.  I 

24.  Confections  d'étoffe  en  sois  pure. 

25.  Toute  espèce  d'habits  ou  confections  en 
soie,  laine  ou  coton,  garnis  de  fourrures,  plumes, 
dentelles  ou  broderies,  ainsi  que  les  confections 
en  chanvre  garnis  de  même. 

26.  Objets  de  toile  goudronnée,  cirée,  vernie, 
combinés  avec  maroquins  fins,  ivoire,  nacre, 
écaille  ou  autres  métaux  fins. 

27.  Chiens  de  luxe  et  de  chasse. 

28.  Canaris,  paons,  perroquets,  pigeons,  fai- 
sans et  autres  volatilles  de  même  genre. 

.       29.  Figures  et  masques  en  cire. 

30.  Arbres  et  arbustes  d'ornement. 

31.  Eventails  en  plumes,  dentelles,  broderies, 
soie,  ainsi  qu'en  tout  autre  matériel  combiné 
avec  de  l'ivoire,  nacre,  écaille  ou  matières  fines. 

32.  Perles  et  papilons  en  laiton,  argentés  ou 
dorés,  en  argent  et  en  or. 

33.  Toute  espèce  de  joujoux,  jouets  en  gé- 
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néral,  indépendemment  de  la  nature  du  matériel 
dont  ils  sont  confectionnés. 

34.  Caviar  noir  frais,  égou/té  ou  pressé. 

35.  Huitres  fraîches. 

36.  Spiritueux  de  fruits,  racines  ou  plantes, 
tels  que:  cognac,  rhum,  armagnac,  slibovitza, 
eau-de-vie  de  prunes,  tafia. 

37.  Bracelets,  colliers  tours  de  cou,  perles 
en  faïence  ou  en  porcelaine. 

38.  Boites  à  musique,  grande  ou  petites,  avec 
mécanisme  d'horlogerie,  gramophones,  etc. 

39.  Fleurs  artificielles  ainsi  que  parties  de 
fleurs  en  papier,  porcelaine,  verre,  ceiluioïd,  gutta- 
perca,  cire  ou  autres  pâtes,  en  général  toutes 
les  garnitures  de  luxe  pour  chapeaux  de  dames. 

40.  Spiritueux  distillés  ainsi  de  graines  de 
betterave  et  mélasses  combinées  ou  non  avec 
du  sucre-  et  des  aromates. 

41.  Vins  et  moût  de  toute  sorte. 

42.  Toute  sorte  de  fruits  frais  excepté  les  ci- 
trons, oranges  et  ceux  qui  sont  destinés  aux 
emplois  médicinaux. 

43.  Confitures,  fruits  ou  racines  conservés 
dans  ie  miel,  le  sucre  ou  l'alcool,  confits,  can- 
dis, sirops,  gelées,  compotes,  pâtes  de  fruits, 
rahat,  bombons  de  toute  espèce. 

44.  Dentelles  de  toute  matière  textile,  même 
combinée  entre  elles,  travaillée  au  crochet  et 
broderie  à  la  main  sur  toute  sorte  de  matières, 
ayant  à  servir  pour  des  confections. 

45.  Abat-jour,  porte-bouquets,  et  tous  ou- 
vrages en  papier,  enveloppes  et  papier  à  lettre 
de  luxe,  albums  pour  photographies. 

46.  Moutardes  préparées  et  sauces  comes- 
tibles (condiments)  de  toutn  sorte, 

47.  Cidre,  hydromel  et  autres  et  autres  bois- 
sons fermentées. 

48.  Harmoniums,  orchestrions,  orgues,  orgues 
de  barbarie  et  tous  autres  instruments  à  touches, 
ainsi  que  les  pièces  détachées  de  ces  instru- 
ments. 

49.  Fruits  méridionaux  séchés  ou  conservés, 
exc.'pté  les  olives,  le  café,  les  câpres  ainsi 'que 
ceux  qui  servent  à  la  fabrication  des  huiles  et 
aux  nécessités  médicinales. 

Art.  2.  —  Les  marchandises  prévues  par  les 
suivants  articles  du  tableau  B  du  même  Dé- 
cret-loi. 

3.  Peaux  fourrées  de  cerf,  chevreuil,  lièvre 
lapins  de  toute  espèce,  raton  (laveur/  rat  ums- 
qué,  oppossum,  blaireau,  marmotte,  renards 
rouges  et  blancs,  dos  de  renards  dits  „Shou- 
far",  peaux  de  loutre  commune  d'eau  douce, 
petit-gris,  chat  sauvage,  lièvres  de  Russie  noire 
et  blancs  imitant  la  r.ibeliue  dits  „Carsac",  ka- 
rakulasch,  vison  (noerz),  valaby,  astrakan  hors 
le  mort-né  (Breitschsvvani),  loup  de  Sibérie, 
ours  noir,   agneaux  de  Thibet,  castor  (biber), 


karakule,  nutria,'  cygne,  pélican,  plongeon,  re- 
nard bleu  et  noir,  loutre  de  mer,  martre,  her- 
mine, chinchilla,  loutre  du  Kamtschatka,  zibe- 
line russe  et  de  mertre,  zibeline  du  Canada  im- 
portées simplement  confectionnées  pour  la  cou- 
ture, combinées  ou  non  avec  d'autre  matières. 

Tissus  de  soie  pure,  teints  un  non,  veloutés, 
lisses  ou  non,  ainsi  que  tissus  de  soie,  petits 
et  grands,  excepté  les  tamis  en  soie  pure  pour 
les  moulins,  les  manchons  à  incandescence 
ainsi  que  les  tissus  en  soie  avec  des  emplois 
industriels  ou  scientifiques. 

Tissus  et  confections  en  soie  artificielle. 

5.  Bonneteries  en  soie,  rubanerie  de  toute 
espèce  de  so/'e,  soint  en  tulle,  gazes  et  velours. 

6.  Cravates  en  soie  pure. 

7.  Faux-cols,  manchettes,  plastrons  avec 
broderies  à  la  main  ou  confectionnés  en  soie 
pure. 

8.  Faux-cols,  manchettes,  plastrons  avec 
broderies  à  la  main  ou  confectionnés  en  tissus 
de  soie  avec  au  moins  40%  coton  et  autres 
matières  textiles  végétales.  ' 

9.  Bretelles,  jarretières,  ceintures  confection- 
nées en  soie  pure. 

10.  Bretelles,  jarretières,  ceintures  confection- 
nées en  soie  mélangée,  ou  décorées  de  rubans 
en  soie  mélangée  broderies  et  dentelles. 

11.  Cravates  ou  autres  parures  de  cou,  pour 
femmes,  confectionnées  en  soie  pure  ou  garnies 
de  dentelles  et  broderies. 

12.  Corsets  en  soie  ou  tout  autre  tissu;  dé- 
corés, brodés  ou  à  dentelles. 

14.  Couvertures,  draperies,  fichus,  literie, 
linge  de  table  et  de  toilette,  et  rideaux  confec- 
tionnés en  soie,  velours,  peluche  ou  tout  autre 
matériel,  s'il  sont  décorés,  brodés  ou  ornés  de 
dentelles. 

15.  Parapluies  et  ombrelles  en  soie  ou  tout 
autre  matériel,  décorés  brodés,  avec  dentelles 
ou  avec  manche  en  matières  fines. 

17.  Ouvrages  et  objets  non  dénommées  en 
fils  de  laiton  et  alliages,  s'ils  sont  argentés  ou 
dorés. 

18.  Epingles,  épingles  à  cheveux,  boucles  en 
métal,  crochets  à  tricoter,  argentés  ou  dorés. 

20.  Boutons  en  métal  de  toute  espèce,  ar- 
gentés ou  dorés,  excepté  les  boutons  militaires, 
peignes  en  métal  de  toute  esprêce  argentés  ou 
dorés. 

22.  Peaux  fourrées  corroyés  d'astrakan  mort 
né  (Breitschuanz),  renard  bleu  et  noir,  loutre 
de  mer,  martre,  hermine,  chirjchilla,  loutre  du 
Kamtchatka,  zibeline  russe  et  de  martre  zibe- 
line du  Canada. 

24.  Chaussures  confectionnées  ou  seulement 
coupées  en  cuir  fin  (chevreau,  antilope,  vernis), 
ou  en  soie  et  cuir. 
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25.  Passementerie  et  tresses  de  soie  excepté 
la  confection  militaire. 

26.  Pâtés  de  gbier,  de  volaille,  de  foie  gras, 
etc. 

27.  Houppes  à  poudrer,  combinées  avec  des 
matières  communes. 

29.  Gants  en  fil,  chanvre,  lin  ou  autre  ma- 
tière textile  végétale  décorés,  à  la  main,  brodés 
ou  en  dentelle. 

30.  Peaux  fourréee  non  dressées  d'astrakan 
mort  né  (Breitschwanz)  renard  bleu  et  noir, 
loutre  de  mer,  martre,  hermine,  chinchilla,  loutre 
du  Kamtschatka,  zibeline  russe  et  de  martre 
zibeline  de  Kanada. 

31.  Cartes  postales  illustrées. 

34.  Articles  de  ménage  argentés  ou  dorés. 

39.  Pendules  suspendues  et  de  tabie,  montées 
en  mallières  fines. 

44.  Savons  fins  pour  toilette  parfumés  ou 
non,  en  bains,  pâtes,  poudres  ou  liquides. 

46.  Chapeaux,  casquettes,  bonet  bérets  et 
toute  coiffure,  confectionnée  en  soie,  en  peluche 
ou  velours. 

47.  Peausserie  de  toute  sorte  à  l'usage  des 
personnes  :  valises,  sacs  dits  de  voyage,  étuis, 
serviettes  et  sacs  pour  écoliers,  en  peaux  tan- 
nées de  gros  bétail,  veau  et  toute  sortes  de 
peaux  tannées. 

48.  Meubles  en  osier,  rotin,  meubles  en  bois 
tapissés,  sculptés,  marquetés,  combinés,  émail- 
lées,  ainsi  que  tous  les  objets  d'ébénisterie  con- 
fectionnés, etc. 

49.  Meubles  en  bambous,  en  joncs  exotiques 
ou  combinés  avec  des  métaux  précieux. 

*  50.  Menus  objets  d'ébénisterie,  tels  que  boi- 
tes cassettes,  coupe-papiers,  encriers  et  autres, 
combinés  avec  des  matières  fines  et  métaux 
ainsi  que  les  cadres  ou  moulures  combinées  avec 
ces  matières  ou  métaux. 

51.  Chaises  en  bois  courbé,  passés  au  mor- 
dant, pointes,  ornamentées,  combinées  avec  des 
matières  fines  ou  métaux  précieux. 

56.  Tulles  et  guipures  pour  rideaux,  couvreits, 
housses,  etc.  fins  c'est-à-dire  avec  maille,  des- 
sins, pointillés,  combinés. 

60.  Chocolat  sous  toute  forme  et  cacao  pilé 
ou  en  tablettes. 

61.  Parquets  sous  toute  forme. 

63.  Habits  d'étoffe  en  laine  ou  coton,  avec 
doublure  en  soie  ainsi  que  toute  autre  confection 
doublée  de  la  sorte. 

64.  Papier  avec  monogrammes,  emblèmes, 
dessins  de  toutes  sortes  en  relief  doré,  argenté 
ou  bronzé,  boîtes  en  carton  de  luxe. 

65.  Peaux  fourrées  non  dressées  de  blaireau, 
marmotté,  de  renards  rouges  et  blancs,  de  dos 
de  renards  dits  shoufar,  peaux  de  loutra  com- 


mune d'eau  douce,  petitsgris,  chat  sauvage' 
lièvres  de  Russie,  noirs,  blancs  imitant  la  zibe- 
line dits  „Carsac",  Karakulasch,  vison  (noerz) 
valaby,  astrakan  hors  le  mort-né  (Breitschwanz), 
loup  de  Sibérie,  ours  noir,  agneau  du  Thibet, 
castor  (biber),  karakul,  ragondin,  cygne,  pélican, 
plongeon  et  de  tous  autres  oiseaux  à  fourrure, 
ainsi  que  toute  autre  foutture  non  dénommée. 

66.  Objets  en  poil  d'animal  montés  sur  bois 
fin,  poli  on  sculpté,  sur  os,  sur  corne,  sur  cui- 
vre, sor  aluminium. 

68.  Bière. 

73.  Peaux  fourrées  dressées  de  cerf,  che- 
vreuil, lièvres  et  rat  musqué,  opposum, 

76.  Tapis. 

77.  Peaux  fourrées  non  dressées  de  cerf, 
chevreuil,  lièvres,  lapins  de  toute  espèce,  ratons 
(laveur),  rats  musqués  et  oppossums. 

Art.  3.  —  Il  sera  accordé  aux  particuliers, 
de  façon  exceptionnelle,  des  autorisations  d'im- 
portation pour  de  petites  quantités  d'articles* 
nécessaires  à  l'usage  personnel,  ou  pour  démé- 
nagements. 

Art.  4.  —  Pour  les  marchandises  prévues 
aux  articles  du  tableau  B  non  énumerées  à 
l'art.  2,  des  permis  seront  délivrés  conformé- 
ment aux  dispositions  en  vigueur. 

Art.  5.  —  Monsieur  le  Directeur  Général  du 
Commerce  est  chargé  de  l'exécution  de  la  pré- 
sente décision. 

Le  15  Novembre  1 920,  le  Ministre  de  l'Indu- 
strie et  du  Commerce,  ad-interim,  signé  Général 
Averescu. 

Décision 

(publiée  dans  „Monitorul  Oficial"  No.  186  du 
24  Novemrre  1920,  page  7086). 

Art.  1.  —  Aux  marchandises  énumérées 
dans  la  Décision  ministérielle  No.  85.0939/20, 
art.  2,  comme  étant  interdites  à  l'importation 
jusqu'  à  nouvel  ordre,  s'ajoutent  : 

Les  marchandises  prévues  par  1  art.  49  du 
tableau  A  du  Décret- loi  No.  29691919,  qui 
a  été  ultérieurement  passé  au  tableau  B  par 
le  Décret  loi  No.  41881919.  Fruits  méridio- 
naux séchés  ou  conservés. 

Les  marchandises  prévues  par  l'art.  55  ta- 
bleau B  (Peaux  fourrés  de  blaireau,  marmotte, 
renards  rouges  et  blancs,  de  dos  de  renards 
dits  „shoufar",  loutre  commune  d'eau  douce, 
petits-gris,  chat  sanvage,  lièvres  de  Russie 
noirs  et  et  blancs  imitant  la  zibeline,  dits 
„Carsac"  Karakulasch,  •  vison,  valaby,  astrakan 
hors   le    mort-nè    (Breitschwanz).    ours  noirs 
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loups  de  Sibérie,  agneau  de  Thibet,  castor 
(biber),  caracul,  ragondin,  cygne,  pélican, 
plongeons  et  tous  les  autres  oiseaux  à  fourrure, 
ainsi  que  toute  autre  fourrure  non  dénommée. 

En  même  temps,  au  No.  27  sous  le  même 
article  de  la  Décision  susmentionnée,  le  mot 
„fins  sera  remplacé  par  le  mot  „commun". 

Toutes  les  Décisions  par  lesquelles  des  mo- 
difications au  décret-loi  No.  29691919,  ont  été 
introduites,  sont  anulées. 

Art.  2.  —  Monsieur  le  Directeur  Général 
du  Commerce  est  chargé  de  l'exécution  de  la 
présente  Décision. 

Le  16  Novembre  1020,  le  Ministre  de  l'In- 
dustrie et  du  Commerce,  signé  Général  Averescu. 
No.-  85.093  bis. 

Décision 

Suite  aux  Décisions  No.  85.093  bis. 
Décidons. 

Art.  1.  '—  Pour  toutes  les  marchandises  non 


comprises  dans  les  Décisions  85.093  et  85.093 
bis,  en  vertu  de  l'art.  3  alinéa  1  du  Décret- loi 
No.  29691919,  une  «autorisation"  générale  d'im- 
portation sera  accordée,  jussqu'à  nouvel  ordre. 

Ces  marchandises  seront  par  conséquent  sou- 
mises seulement  au  régime  applicable  aux  mar- 
chandises libres  à  l'Importation,  tant  au  point 
de  vue  des  taxes  qu'aux  différantes  formalités 
douanières,  sans  que  les  permis  spéciaux  ,  indi- 
viduels, en  usage  jusqu'aprésent,  soient  néce- 
ssaires. 

ArU  II.  —  Monsieur  le  Directeur  Général  du 
Commerce  est  chargé  de  l'exécution  de  la  pré- 
sente Décision. 

Le20Noembre  1920. 

Le  Ministre  de  l'Industrie  et  du  Commerce 
signé  Général  Averescu. 

No.  87.091 


LES  FORETS  DE  LA  ROUMANIE 

(VOIR  CORRESPONDANCE   ECONOMIQUE  NO.  2  —  lôj. 

Perspectives  et  études  relatives  au  transport  et  à  l'industrie  chimique  du  bois  en  Roumanie. 

1.  LE  FUNICULAIRE  BUSHTENI-BRETEIU. 

2.  LA  FABRIQUE  DE  CELLULOSE  ET  DE  PAPIER  DE  BUSHTENI  (Prahova). 


J'ai  visité  récemment  de  façon  détaillée  la 
fabrique  de  cellulose  et  de  papier  de  Bushteni, 
où  M-r  Hermann  Schiel,  le  chef  de  la  fa- 
brique, et  un  des  principaux  actionnaires  de 
l'entreprise,  m'a  fourni,  avec  une  bienveillance 
toute  particulière  et  une  rare  compétence,  tous 
les  éclaircissements  dont  j'ai  eu  besoin.  Je  pro 
fite  de  l'occasion  pour  lui  adresser  publiquement 
mes  remerciements  chaleureux. 

Je  ferai  un  compte-rendu  sur  l'activité  des 
fabriques  susmentionnées,  en  tâchant  de  mettre 
en  évidence  ce  qui  peut  intéreser  les  lecteurs 
qui  s'occupent  des  questions  économiques. 

La  société  anonyme  qui  finance  et  conduit  les 
fabriques  dont  nous  nous  oecupons,  a  actuelle- 
ment deux  rayons  de  forêts:  Azuga-Retevoiu 
(district  de  Prahova)  et  Breteu-Ialomitza  (dis- 
trict de  Dàmbovitza). 


Le  rayon  d'Azuga  Retevoiu  se  compose  au- 
jour  d'hui  de  la  vallée  d'Azuga,  où  se  trouve 
un  chemin  de  fer  Decauville  de  18  Km.  de 
longueur  (la  largeur  en  est  de  70  c.  m.)  ;  en- 
suite la  vallée  du  Lambushelu,  un  affluent  de 
la  vallée  d'Azuga,  où  il  y  a  une  ligne  Decau- 
ville de  2  Km.  de  longueur,  de  la  même  lar- 
geur de  70  c.  m.  Actuellement  le  m'ont  Clà- 
bucetul  Azugii  est  en  exploitation,  étant  cou- 
vert d'une  forêt  d'essences  mélangées  (beaucoup 
de  sapin  et  de  hêtre  :  épicéa  rare).  Dans  la  val- 
lée Rajnoava  de  Predeal,  on  exploite  sur  la  pro- 
priété royale  rien  que  des  troncs  de  sapin;  le 
transport1  à  la  scierie  d'Azuga  se  fait  au  moyen 
des  chars  à  boeufs. 

A  cette  fabrique,  on  fait  entre  autres,  des  ba- 
rils en  sapin  pour  transporter  le  ciment  d'Azuga, 

Dans  le  rayon  Breteiu  lalomitza.  nous  avons 
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la  vallée  de  Breteiu  ;  les  forêts  de  l'Etat  de  cet  1 
endroit  ont  été  coupées  pendant  dix  ans  sans 
interruption  ;  cette  année-ci  la  coupe  sera  ter- 
minée. L'étendue  totale  de.  la  forêt  a  produit 
250.000  m3.  La  vallée  de  la  Ialomitza  comprend: 
la  forêt  Tataru,  la  forêt  Plaiul  Mlrcea  et  la 
forêt  Nucetul,  cette  dernière  exploitée  aujour- 
d'hui par  la  Reconstitution. Le  transport  des  val- 
lées Breteiu  et  Ialomitza  se  fait  jusqu'aux  sta- 
tions du  funiculaire,  dont  nous  parlerons  plus 
loin,  sur  les  lignes  Decauville,  de  3  1  _>  Km. 
dans  la  vallée  du  Breteiu  et  de  2  i/2  Km.  dans 
celle  de  la  Ialomitza,  à  largeur  de  70  c.  m.  et 
â  rails  de  8  Kgr.  par  métré  de  longueur.  La 
locomotive  à  vapeur  et  celle  à  benzine  emplo- 
yées ici,  ont  été  fournies  par  la  maison  spéci- 
ale Kraus  de  Munich- 

La  fabrique  de  cellulose  et  de  papier  de 
Bushteni,  pour  s'approvisionner  en  matière  pre- 
mière, a  acheté  aussi  de  la  forêt  Piatra  —  arsâ 
près  de  Sinaia,  une  quantité  de  2.700  m*  de 
troncs  de  sapin,  matériel  coupé  par  l'ennemi  pen- 
dant l'occupation  allemande  et  transporté  aujour- 
d'hui par  traction  animale. 

La  forêt  Dudele  mic  du  district  de  Dâmbo-  | 
vitra,  ou  la  coupe  n'a  pas  encore  été  commencée 
appartient  en  pleine  propriété  aux  fabriques  dont 
nous  nous  occupons  (forêt  et  terrain)  et  on  y 
installe  des  lignes  Decauvile  en  vue  de  l'exploi-  < 
tation  proche. 

Le  funiculaire  aérien  Breteiu-Bushteni  est  une 
installation  unique  dans  notre  pays,  par  rapport 
à  ses  conditions  de  construction  et  de  fonction- 
nement, c'est  pourquoi  il  mérite  d'être  men- 
tionné en  première  ligne. 

Ce  travail  a  été  exécuté  par  la  firme  /. 
Pohllg  Aktiengesellschaft,  Maschinenfabrik  Coin 
a,  Rhein. 

La  longueur  du  funiculaire  dépasse  18  km.  ; 
la  distance  Bushteni-Bretein  peut  être  franchie 
en  funiculaire  en  deux  heures;  la   même   dis-  : 
tance  ne  peut  être  parcourue  à  pied  qu'en  10 
heures. 

En  partant  de  Bushteni,  nous  avons  les  ins-  , 
tallations    suivantes  :    la    station  de    tournant  i 
(Winkelstation)de  Urlàtoare  ;  la  station  télépho-  • 
nique  des  monts  Jepii  mici,  Jepii  mari  et  Blanà  ; 
à  Nucet  il  y  a  une  espèce  de  tunnel  recouvert 
pour  protéger  la  ligne  contre  la  neige;  ce  n'est 
pas  à  proprement  dire  un  tunnel,  il  à  une  longueur  ; 
de   100  m.  et  une   hauteur  de  4  à  5  m  ;  à 
chaque  station  il  y  a  des  cantonniers  chargés 
du  graissage  et  de  l'entretien  en   bon  état  de 
l'installation  :    vient  ensuite   vers  Breteiu  :  la 
vallée  de  Bolboci  où  se  trouve  la  grande  sta- 
tion Bolboci,  où  fonctionne  la  machine  à  vapeur 
qui  aide  à  la  traction,  c'est-à  dire  au  fonctionne- 
ment du   funicula-'re,  fournie    par   la.   maison  i 


Lanz  de  Mannheim,  ayant  une  force  de  1 00 
chevaux-vapeur  ;  lë  mont  Zanoaga  ayant  une 
station  ;  enfin,  la  station  de  déchargement 
Breteiu.  Il  est  à  remarquer  que  les  points  prin- 
cipaux du  funiculaire  se  trouvent  aux  hauteurs 
suivantes  au  dessus  du  niveau  de  la  mer  : 
Breteiu  à  1200  m.,  Bolboci  à  1400  m.,  Jepii 
mari  à  2000  m.  et  la  station  de  déchargemeut 
à  1000  mètres  au  dessus  du  niveau  de  la  mer.' 
Depuis  la  station  Urlàtoarea  jusqu'à  la  station 
de  déchargement  de  Bushteni,  le  mouvement  du 
chargement,  c'est-à-dire  le  fonctionnement  du 
funiculaire  est  fait  en  vertu  de  l'inclinaison. 

En  général  une  station  et  principalement  la 
station  de  chargement  à  deux  étages  sont  faites 
de  traiteauxeharpentes,  planchers,  traverses, 
chevrons  le  tout  confectionné  en  bols  brut 
et  semi-ouvré  de  sapin;  la  toiture  est  moitié  tôle 
et  moitié  tuiles.  La  longueur  de  la  station  de 
déchargement  est  de  100  m.,  la  hauteur  de  7 
à  8  m.  et  la  largeur  de  S  m.  Le  chargement 
arrivé  à  l'étage  supérieur,  le  vagonnet  qui  l'a  ^ 
transporté  sur  le  câble  est  découplé  et  ensuite 
après  avoir  été  déchargé,  il  continue  son  che- 
min en  contournant  la  station  de  déchargement 
par  derrière  et  descend  en  pente  douce  â  l'étage 
inférieur  où  il  est  retenu.  Pour  l'exécution  de 
ce  mouvement  tournant,  la  station  de  déchar- 
gement de  Bushteni  est  bâtie  en  angle  obtus 
vers  sa  seconde  moitié.  J'ai  dit  que  le  vagonnet 
arrive  couplé  c'est  à-dire  fixé  à  l'étage  infé- 
rieur et  que  le  découplage  a  lieu  à  l'étage  supé- 
rieur. Le  couplage  signifie  la  fixation  du  va- 
gonnet àu  câble  mobile  de  manière  que  10  nom- 
mes  ne  pourraient  le  détacher  :  le  câble  mobiie 
situé  toujours  au-dessous  du  câble  fixe,  par  son 
mouvement  continuel  dans  les  rainures  de  roues 
spéciales,  (Spannscheibe)  porte  le  vagonnet 
chargé  ou  vide  à  destination  ;  le  découplage  est 
le  déclanchèment  mécanique  et  automatique  du 
vagonnet  arrivé  avec  le  chargement  à  destination. 

Un  vagonnet  pour  le   transport  du   bois  se 
compose  des  parties  suivantes  : 

Deux  roues  ayant  un  diamètre  de  25  cm. 
chacune  environ,  et  la  rainure  périphérique  de 
la  circonférence  de  10  cm.  de  largeur  ;  elles 
sont  réunies  par  de  larges  bandes  en  fer  for- 
mant une  espèce  de  cadre  parallèle  au  câble 
fixe  (Tragseile)  ;  sur  ce  câble  fixe  tournent  les 
deux  roues.' 

Du  milieu  de  la  bande  en  fer  formant  comme 
une  espèce  de  cadre  aux  deux  roues,  est  relié 
un  cadre  en  fer  à  forme  rhomboïdale,  ayant 
deux  côtés  (les  côtés  bas)  retournés  en  arcs 
recourbés  en  dehors  et  fixés  sur  la  diagonale 
en  fer  du  rhombe,  parallèle  au  „Tragseile"  ;  ' 
sur  cette  diagonale,  juste  au  milieu,  c.  â  d.  au 
point  où  elle  se    croise  avec  l'autre  diagonale 
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du  rhombe  à  angle  droit  (cette  dernière  relie 
la  bande  entourant  les  roues  au  reste  du  corps 
du  vagonnet)  se  trouve  : 

A  la  partie  extérieure  du  câble  (fixe  et  mo- 
bile) un  levier  pourvu  d'un  poids  au  bout  libre; 
le  bout  fixé  de  ce  levier  contre-poids  se  trouve 
juste  au  point  de  croisement  des  deux  diago- 
nales du  rhombe  et  actionne  par  son  mouvement 
en  haut»  une  espèce  de  soulier  ;  ce  soulier  est 
formé  de  deux  moitiés  qui  -se  superposent  et  se 
ferment  fortement  au  moment  où  le  levier  à 
poids  Jéicve  perpendiculairement  sur  la  diago- 
nale où  il  est  fixé;  grâce  à  ce  système  de  fer- 
meture automatique,  le  soulier  fixe  le  cadre 
rhomboïdal  du  vagonnet  (c.à.  d.  tout  le  va- 
gonnet) au  câble  mobile,  qui  en  se  mouvant, 
comme  nous  le  verrons  de  suite,  porte  le  va- 
gonnet sur  le  câble  fixe  de  l'endroit  de  char- 
gement à  la  station  de  déchargement  :  en  sui- 
vant la  diagonale  de  haut  en  bas,  à  son  ex- 
trémité basse  se  trouve  un  levier  en  fer,  qui 
prolonge  la  diagonale  en  bas  en  dehors  du  cadre 
du  vagonnet  ;  sur  ce  prolongement  se  trouve 
fixé  à  l'extrémité  libre  un  autre  poids  destiné  à 
assurer  l'équilibre  du  vagonnet  pour  l'empêcher 
de  tomber  du  câble  fixe  sur  lequel  tournent  les 
deux  roues  reliées  entre  elles  comme  nous  l'a- 
vons montré  plus  haut  ; 

Sur  ce  dernier  levier  prolongé  sont  fixés  des 
crocs  auxquels  se  rattachent  les  chaînes  atta- 
chées toujours  au  moyen  de  crochets  aux  deux 
extrémités  inférieures  du  cadre  rhomboïdal  (tout 
le  cadre  pourrait  être  considéré  comme  ayant 
une  forme  plutôt  pentagonale  fermée)  :  des 
crochets  sont  fixés  aussi  au  poids  qui  maintient 
l'équilibre,  pour  fixer  le  chargement  ;  ce  dernier 
peut  être  attaché  à  un  seul  vagonnet  et  alors 
seulement  des  parties  du  tronc,  sont  attachées, 
on  bien  le  chargement  est  attaché  à  une  couple 
de  vagonnets  qui  se  meuvent  en  même  temps 
sur  le  même  „Tragseil",  et  dans  ce  cas  on 
peut  transporter  des  troncs  plus  longs  (jusqu'à 
6  mètres).  Le  poids  d'équilibre  ainsi  que  le 
soulier  sont  visiblement  situés  sur  la  partie  in- 
térieure de  la  ligne  aérienne  ;  le  soulier  peut 
être  considéré  comme  un  appareil  automatique 
dont  les  deux  parties  se  rejoignent  à  l'entrée 
dans  les  dispositifs  qui  assurent  la  continuité 
du  chemin  à  parcourir,  et  se  séparent  à  l'arri- 
vée à  la  station  de  déchargement:  le  rejoigne- 
ment  ainsi  que  la  séparation  sont  prévenus  par 
un  coin  ou  talon  situé  à  une  distance  déter- 
minée du  vagonnet  et  seulement  dans  les  sta- 
tions de  chargement  et  d2  déchargement. 

Outre  les  vagonnets  destinés  aux  chargements 
de  bois,  il  y  en  a  aussi  pour  le  transport  des 
aliments,  ayant  les -parois  pleines  et  fermées: 
ces  derniers  sont    pourvus   de  clefs  de  sûreté, 


car  ils  servent  aussi  à  transporter  le  personnel 
d'inspection  de  la  ligne.  Un  vagonnet  à  trans- 
porter du  bois  avec  tous  ses  accessoires  que 
nous  avons  mentionné,  pèse  environ  200  kgr., 
et  un  vagonnet  pour  provisions  350  kgr. 

Le  câble  tant  mobile  que  fixe  a  un  diamètre 
en  section  transversale  de  15  à  25  m. /m.  et 
doit  être  le  même  pour  les  deux  câbles  à  la 
même  installation.  Un  câble  est  formé  par  uh 
faisceau  de  fils  d'acier  (50  à  peu  de  choses 
près)  autour  d'une  axe  en  chanvre. 

Le  funiculaire  aérien  Breteiu-Bushteni  à  trois 
câbles  mobiles,  à  savoir  : 

La  station  Bushteni — Urlâtoarea,  un,,  Zugseil" 
in;nterrompu,  long  de  6  km.,  soit  le  double  de 
la  distance  entre  les  deux  stations  ;  la  station 
Urlâtoarea — Bolboci  un  „Zugseil"  ininterrompu 
de  18  km,  soit  le  double  de  la  distance  entre 
ces  deux  stations,  et  la  station  Bolboci — Bre- 
teiu  un  dernier  câble  mobile  (Zugseil)  ininter- 
rompu de  13  km.,  soit  le  double  de  cette  der- 
nière distance,  au  total,  un  câble  mobile  de  37 
km.  ;  en  admettant  en  moyenne  un  poids  de  2 
kgr.  par  mètre  linéaire  de  câble,  nous  obtenons 
seulement  pour  le  câble  mobile  un  poids  de 
74.000  kgr.  mis  en  mouvement  et  dirigé  sur 
des  rainures  spéciales  et  sur  des  roues  à  rai- 
nures périphériques  ;  à  chaque  poteau  de  sou- 
tènement pour  le  câble  mobile,  se  trouvent  deux 
rouleaux  situés  en  dehors  du  poteau  pour  la 
direction  et  le  soutien  du  câble  respectif;  sur 
les  mêmes  poteaux  en  bois  ou  spécialement  en 
fer  est  fixé  et  tendu  le  câble  fixe.  Ce  câble 
fixe  (Tragseile)  est  tenu  sans  cesse  suffisam- 
ment tendu  au  moyen  de  deux  contre  poids  si- 
tués aux  deux  bouts  libres  du  ,,Tragseil  ;  ces 
contrepoids  sont  formés  par  deux  grandes  bées 
dans  lesquelles  on  pose  des  blocs  de  pierre  pe- 
sant chacun  de  l0  à  15.000  kgr.;  cesv  bées 
descendent  dans  des  fosses  d'une  profondeur 
calculée,  successivement,  sous  le  poids  accumulé 
des  vagonnets  arrivant  chargés  par  séries.  Ces 
contrepoids  se  meuvent  sur  des  „spannscheibe 
spéciales  et  leurs  axes  de  rotation  sont  fixées 
sur  un  échafaudage  de  grands  poteaux  et  tra- 
verses confectionnés  en  bois  résineux  semi-ouvré 
cet  échafaudage  placé  sur  un  fondement  en  pierre 
cimentée  ou  en  béton  est  celui  que  l'on  voit  à 
chaque  station  de  chargement,  de  déchargement, 
de  tournant  en  angle  tel  celui  d'Urlàtoarea  (Win- 
kelstation)  et  dans  les  stations  de  liaison  du  câbla 
fixe.  De  distance  en  distance  (à  2  km)  se  trouve 
un  Spannboc  (c'est  le  nom  de  l'échafaudage  en 
bois),  où  se  trouvent  les  bées  avec  les  poids 
qui  tendent  la  première  portion  du  „TragseU 
qui  se  termine  à  l'autre  bout  par  d'autres  contre- 
poids servant  à  tendre  cette  deuxième  portion  ; 
la  liaison  entre  ces  différentes  sections  du  câble 
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fixe  pour  le  renrdre  unitaire,  est  établie  au 
Spannbock  par  des  morceaux  de  rails  aériens 
fixes,  par  des  rouleaux,  par  des  patins  (où  le 
câble  passe  sur  le  rail)  et  par  d'autres  roues 
intermédiaires  pour  imprimer  la  direction.  Le 
passage  du  vagonnet  chargé,  du  câble  sur  le 
rail,  et  de  •nouveau  sur  le  c-âble,  se  fait  de 
façoa  régulière,  continuelle  et  automatique. 

Le  câble  mobile  aussi,  pour  être  bien  tendu 
a  besoin  de  contrepoids  qu'on  voit  attachés  aux 
moyeux  des  Spannscheibe  respectifs;  nous  avons 
dit  que  sur  ces  derniers    tourne  le  câble  mo- 

■  bile  ;  le  contrépoids  sert,  à  tendre  ou  à  relâcher 
le  mouvement  du  câble.  Entre  le  Spannscheibe 

'  et  le  poids  il  y  a  des  roues  intermédiaires  pour 
la  direction  et  la  sûreté  du  mouvement  du  câble 
mobile.  Le  Spannscheibe  sur  iequel  tourne  con- 
tinuellement te  câble  mobile,  pourvu  de  contre- 
poids, est  situé  en  plan  horizontal  pour  mieux 
assurer  la  stabilité  nécessaire  au  câble  et  peut 
être  déplacé  insensiblement  en  ligne  droite  sur 
un  rail  sous  l'action  du  contrepoids.  On  distin- 
gue aux   pylônes   étagés  auxquels    sont  fixés 

'  les  câbles,  les  parties  suivantes  :  un  fo.idement 
en  ciment  aussi  profond  que  le  permet  le  terrain, 

I  et  surtout  autant  que  le  réclament  les  besoins 
de  l'installation  ;  des  parois  à  traverses  et  des 
attaches  contre-fiches  qui  se  croisent  et  assurent 
la  résistance  nécessaire  ;  ces  parois  sont  comme 
les  surfaces  latérales  d'un  prisme  carré  tronqué 
avec  la  petite  section  vers  le  bout;  une  échelle 
pour  l'inspection  et  le  graissage,  fixée  à  l'une 
des  parois;  lorsque  le  pylône  est  en  bois,  des 

^échelons  sont  plantés  sur  l'un  des  angles  et  on 
distingue  les  étages  suivants  :  l'étage  où  les 
rallonges  sont  reliées  entre  elles,  l'étage  ou 
table  pour  les  rouleaux,  les  anses  destinées  à 
donner  la  direction  au  Zugseil,  le  joug  ou  le. 
bout  supérieur  où  sont  fixés  les  patins  ou  sou- 
liers qui  fixent  le  câble  stable  (Tragseil);  la 
hauteur  d'un  pylône  varie  en  moyenne  de  8  à 
15  m.  et  les  pylônes  en  fer  quoique  coûtant 
plus,  reviennent  moins  cher  par  leur  emploi  de 
longue  durée  ;  les  pylônes  en  bois  construits 
par  les  villageois  qui  ont  travaillé  sous  la  di- 
rection de  contremaîtres  étrangers,  sont  fort 
résistants,  mais  l'humidité  de  la  localité  les 
altèrent  et  ils  doivent  être  renouvelles  après  6 
ou  7  ans  (ceux  en  fer,  après  un  service  de  30 
ans  sont  encore  en  bon  état)  ;  la  distance  entre 
les  pylônes  van'e  sçlon  les  besoins  de  l'installât 
tion  et  les  accidents  de  relief  qui  paraissent 
brusquement  dans  la  région  montagneuse. 

Pour  terminer  avec  la  ligne  aérienne  il  faut 
encore  ajouter  que,  à  la  station  d'Urlàtoarea 
(Wînkelstation),  pour  tempérer  la  descente  du 
chargement  vers  la  station  de  déchargement,  il 
y  a  aussi  un  régulateur  du  mouvement  ayant  la 


forme  d'un  ventilateur,  une  roue  à  ailes,  mis  en 
mouvement  avec  le  Spanscheibe  sur  lequel  glisse 
le  câble  mobile,  par  un  système  d'engrenage  à 
roues  dentées  î  lorsque  les  ailes  du  régulateur 
tournent  trop  vite  dans  la  fosse  bétonnée  où 
il  se  trouve  et  où  on  le  voit,  on  serre  les  freins 
pour  la  descente  en  appuyant  avec  le  câble 
sur  la  „Spannscheibe".  Il  y  a  ensuite  des  treuils 
sur  lesquels  s'enroulent  les  câbles  libres  ;  lors- 
que le  câble  se  déroule  on  attache  le  poids 
qu'on  veut  soulever  au  bout  libre,  en  passant 
le  câble  pas  dessus  la  poulie  à  deux  roues  at- 
tachée à  une  solive  au  moyen  d'un  fort  crochet; 
le  treuil  est  bien  fixé  pour  pouvoir  servir  au 
soulèvement  des  poids;  ces  tréuils  sont  indispens- 
ables dans  les  stations. Pour  la  réparation  des  câ- 
bles brisés  ainsi  que  pour  le  remplacement  des 
parties  usées,  on  construit  des  échafaudages  sur 
la  fosse  des  contrepoids  et  tout  près  en  des- 
sous de  ices  derniers  afin,  d'en  empêcher  la 
chute  brusque,  et  on  fait  toucher  terre  à  la 
partie  usée  tout  doucement,  pour  la  soulever 
après  réparation  au  moyen  de  poulies  et  par  la 
rotation  des  Spannscheibe.Les  morceaux  de  câ- 
bles dont  les  fils  sont  détrempés  par  l'usage 
sont  transformés  eri  fer  et  la  fabrique  les  em- 
ploie aujourd'hui  pour  resserver  les  planches 
formant  des  ballots  pour  papier,  Il  y  aussi  des 
charettes  lits  pour  aider  au  chargement  et  au 
déchargement  des  troncs  ;  par  la  rotation  de 
trois  roues  dentées,  le  chargement  s'élève  ou 
descend  pour  être  accroché  ou  décroché  des 
chaînes  attachées  aux  crechets  des  vagonnets 
et  son  inclinaison  sert  à  glisser  les  troncs  sur 
Klotzplatz  (dépôt)  sans  dificulté,  en  épargnant  le 
matériel  et  en  réalisant  un  gainss  de  temps.  Il 
y  a  encore  d'autres  accessoires  dignes  d'être 
connus,  que  nous  laissons  pour  une  autre  occa- 
sion, et  nous  passons  aux  avantages  économi- 
ques de  ce  transport  aérien,  en  priant  le  lecteur 
de  nous  pardonner  le  manque  de  figures  dans 
le  texte  si  nécessaire  pour  bien  sais  r  les  choses 
mais  nous  sommes  obligés  de  les  remettre  à 
plus  tard  à  cause  de  leur'  cherté  actuelle. 

Le  premier  et  le  principal  avantage  écono- 
mique est  qui,  sans  cette  svoie  aérienne  la  fa- 
brique n'aurait  pu  s'assurer  ta  matière  première 
de  la  fabrication  ;  le  funiculaire  aérien  est  le 
moyen  d'exploitation  des  forêts  vierges  rou- 
maines se  trouvant  dans  les  parties  des  mon- 
tagnes remplies  de  précipices  ou  d'autres  mo- 
yens d'exploitation  sont  impraticables.  La  né- 
cessité du  capital  étranger  investi  dans  cette 
direction  est  évidente,  car  ce  capital  ne  vient 
pas  sans  la  main  d'oeuvre  étrangère,  qui  seule 
peut  construire  des  funiculaires  aériens. 

Un  funiculaire  aérien  ne  peut  rien  incendier 
ne  produisant  par  d'étincelles,  et  ne  donne  pas 
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non  plus  naissance  à  des  servitudes  de  passage1 
avec  tout  leur  cortège  de  procès  de  voisinage 
ou  de  jouissance  des  ainsi  nommées,  routes 
d'utilithé  publique. 

Un  funiculaire  est  bien  entretenu  seulement 
par  des  hommes  bien  préparés  mais  il  a  l'a- 
vantage d'alimenter  la  production  de  façon  ré- 
gulière, indépendamment  des  intempéries  de  la 
natuie  (pluies,  grandes  neiges,  bourrasques) 
et  laissent  intacts  les  accidents  de  relief  creusés 
dans  le  sol  par  ie  grand  maître  de  la  création 
pour  le  règlement  des  cours  d'eau  et  pour  le  dé- 
veloppement de  la  végétation. 

Le  funiculaire  aérien  est  là  voie  la  plus 
courte  entre  ie  lieu  de  production  de  la  ma- 
tière première  et  celui  de  destination  ;  il  tra- 
verse des  vallées  inaccessibles  et  monte  des 
côtes  impossibles  à  monter  pour  la  traction  a- 
nimale,  et  porte  la  matière  première  à  peu  piès 
intacte  en  réalisant  par  là  un  gafn  important, 
le  bois  n'étant  pas  cogné  ou  fe.idu,  ce  qui  ar- 
rive au  chargement  et  au  déchargement  par 
d'autres  moyens  de  transport. 

La  force  motrice  employée  pour  mettre  en 
mouvement  le  câble  mobile  est  petite  en  com- 
paraison du  transport  exécuté  ;  la  machine  à 
vapeur  Lanz,  installée  à  Bolboci  possède  cer- 
taines perfections  que  nous  mentionnerons  som- 
mairement. 

Le  cylindre  est  monté  directement  sur  la 
chaudière;  la  vapeur  est  surchauffée;  il  n'y  a 
pas  de  tuyau  pour  la  vapeur,  le  cylindre  étant 
placé  directement  sur  la  chaudière;  La  capacité 
de  la  chaudière  n'est  pas  grande  ce  qui  déter- 
mine des  conditions  faciles  d'installation  ;  - 

La  grille  est  simple  en  fer  car  on  y  brûle 
du  bois  ; 

La  boite  à  feu  est  à  l'intérieur  de  la  chau- 
dière ;  récemment  on  en  a  construit  une  devant 
la  chaudière  pour  entretenir  une  plus  forte 
chaleur  et  ne  pas  avoir  une  pression  diminuée. 

Cette  locomobile  de  1 00  chevaux  vapeur  est 
placée  sur  un  forldement  en  béton  et  actionne 
les  deux  câbles  mobiles  dirigés  l'un  vers^  Bol- 
boci Bretoiu  et  l'autre  vers  Bolboci-Urlâtoarea. 

De  façon  approximative  la  quantité  de  bois 
transportée  au  moyen  du  funiculaire  pour  la 
campagne  d'hiver,  est  déposée  sur  un  emplace- 
ment parallèle  à  la  station  de  déchargement, 
ayant  les  dimensions  suivantes  :  la  petite  base 
de  30  m.,  la  grande  de  70  m.,  la  hauteur  de 
120  m.  ;  en  calculant  la  superficie  de  ce  tra- 
pèze nous  avons  6000  m2;  le  rangement  du 
bois  à  la  forme  d'un  prisme  régulier  droit  de 
6  m.  de  hauteur,  c.  à.  d.  deux  rangées  de  bois 
bien  superposées  de  sorte  que  les  vagonnets 
puissent  circuler  sur  le  premier  dépôt  de  bois 
de  3  n».  de  hanter,  sans  difficulté,  sur  des  rails 


posés  provisoirement,  hn  calculant  le  volume 
du  prisme  par  la  multiplication  de  6000  par  6, 
nous  trouvons  36.000  m3,  soit  stères  ce  qui  fait 
environ  24.000  m";  la  quantité  totale  de  bois 
transportée  de  la  forêt  de  Breteiu  est  de  240 
mille  m:;  ce  qui  fait  environ  24.000  m"  par 
année  en  calculant  10  années  de  fonctionnemeal. 

Au  dépôt  d'assortiment  on  distingue  les  di- 
mensions suivantes  pour  les  troncs  :  4,  ■  5,  6 
mètres  de  longueur,  avec  un  diamètre  de  30 
cm.  au  bout,  et  des  troncs  de  la  même  lon- 
gueur mais  à  diamètre  de  plus  de  30  cm.  au 
bout.  S'il  arrive  des  chargements  simples  attachés 
à  un  seul  vagonnet,  pour  les  10  troncs  d'un  mètre 
de  longueur  et  à  diamètre  approximatif  de  20  cm. 
nous  avons  un  volume  de  plus  de  ljA  m3,  et  un 
poids  de  200  kgr.  de  bois  vert.  Pour  fes  char- 
gements de  2 — 3  troncs  longs,  attachésNpar  les 
chaînes  de  2  vagonnets  et  à  diamètres  de  3 — 5 
dm.,  nous  avons  un  volume  approximatif  de  .  2 
m3  et  un  poids  de  1500  kgr. 

Hn  ce  qui  concerne  la  force  motrice  il  y  a 
en  première  ligne  deux  forces  d'eau  : 

L'une  de  la  Urlatoare  avec  un  débit  de  200 
litres  par  seconde,  elle  coule  de  Urlâtoarea  à 
la  turbine  de  la  fabrique  de  cellulose  sur  une 
distance  de  600  m.  à  une  différence  de  niveau 
de  130  m.  de  hauteur,  représentant  une  force 
motrice  d'environ  260  ch.  vap.  :  l'unité  étant 
200  '  kgr.  d'eau  par  unité  de  temps,  soit  par 
seconde  en  multipliant  par  la  hauteur  de  1 30 
m,  nous  avons  26.000  kilogrammomètres;  comme 
à  75 — 100  kilogrammomètres  correspond  1  ch. 
vap.  à  26.000  kilogrammomètres  correspondent 
260  ch.  vap.  L'eau  de  Urlâtoarea  Mare  et  de 
Urlâtoarea  Micâ  rassemble  dans  son  cours  encore 
deux  ou  trois  petites  eaux  venant  des  monts 
jepi  s'écoule  tantôt  à  travers  des  conduites  en 
bols,  tantôt  à  travers  un  canal  de  terre  natu- 
rel, découvert,  large  de  2,50  m.  et  d'une  pro- 
fondeur variant  jusqu'à  4  dm.  d'eau  et  par- 
court à  partir  de  sa  source  jusqu'à  Bordeiu, 
où  se  trouve  la  cheminée  couchée  pour  la  fu- 
mée et  le  gaz  nocif  de  la  fabrique,  une  distance 
de  5  à  600  m. 

A  Bordeiu,  l'eau  de  Urlâtoarea  rencontre 
celle  de  Baia,  du  Caraiman  ;  celle-ci  parcourt 
de  la  source  jusqu'à  sa  jonction  avec  l'eau 
d'Urlâtoarea  une  distance  de  400  m.  et  a  un 
débit  de  500  litres  par  seconde.  A  ces  deux 
forces  s'ajoute  aussi  l'eau  captée  des  tuyaux 
en  fer,  à  la  source  même  de  Baïa,  avec  un 
débit  de  100  litres  par  seconde;  nous  avons 
par  conséquent:  Baïa  500  litres,  Urlâtoarea 
250  1  et  Isvor  100  1.  avec  lès  chutes  sui- 
vantes (différences  de  niveau)  par  rapport  à  la 
fabrique  de  cellulose:  Urlàtoârea  130  m.,  Baïa 
80  m.  et  Isvor  aussi  80  m.    En  chevaux  va» 
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peur  nous  avons  les  totaux  suivants  :  Baïa-- 
5X80  soit  400  ch.  vap.,  Urlâtoarea  200  ch. 
vap.  et  l'eau  de  source  00  à  80  ch.  vap.  La 
pression  d'Urlàtoarea  est  de  13  atmosphères 
et  celle  de  Baïa  de  S.  Le  diamètre  de  la  che- 
minée pour  la  fumée  et  l'élimination  des  gaz 
nocifs  est  de  1  m.  et  80  cm.  (un  homme  peut 
le  traverser  debout  d'un  bout  à  l'autre);  cette 
cheminée  va  sous  terre  de  la  fabrique  de  cel- 
lulose jusqu'à  Bordeiu  et  est  fort  rarement  ap- 
parente ;  à  la  hutte  du  surveillant  elle  se  ter- 
mine par  une  grande  cheminée  verticale  qui 
conduit  la  fumée  et  les  gaz  dans  l'atmosphère 
libre  et  les  éparpille  de  la  sorte  que  la  végé- 
tation du  bois  d'alentour  n'en  est  pas  atteinte. 
La  cheminée-canal  dont  nous  nous  occupons  est 
construite  en  gravier  cimenté  formant  une  espèce 
de  béton  ;  la  cendre  qui  s'y  dépose  est  curée 
chaque  deux  ans.  Parmi  les  gaz  éliminés  citons  : 
Co,  Co2  et  Soo,  ce  dernier  seulement  dans  des 
cas  exceptionnels. 

L'eau  rassemblée  coule  à  travers  des  con- 
duites et  des  tuyaux  vers  la  fabrique  de  cel- 
lulose; là,  avant  d'être  employée  elle  doit  être 
purifiée  des  impuretés  qu'elle  contient  (on  fait 
exception  pouf  l'eau  de  source  qui  vient  par 
des  tuyaux  en  fer  bien  fermés  et  qui  est  assez 
épaisse  pour  pouvoir  être  employée  directement); 
on  emploie,  à  cet  effet  un  filtre  composé  d'une 
couche  de  sable  fin,  d'une  longueur  de  30 
m.  et  de  15  m.  de  largeur;  nous  avons 
donc  une  surface  légèrement  surélevée  de  450 
m3;  l'épaisseur  du  gravier  apporte  de  la  Pra- 
hova  peut  atteindre  60  cm.,  ce  qui  fait  que  le 
filtre  en  béton  recouvert  de  gravier  a  une  épais- 
seur de  60  cm.  L'eau  arrivant  par  le  canal 
collecteur  tombe  sur  des  tamis  qui  recouvrent 
l'un  des  bouts  du  filtre;  ces  tamis  qu'on  em- 
ploie spécialement  l'automne,  retiennent  les 
feuilles  tombées  dans  les  canaux  découverts 
par  lesqueis  l'eau  circuie;  elles  sont  ensuite 
balayées  de  sur  le  tamis.  Il  y  a  ensuite  des 
pieds  en  béton  qui  sont  comme  une  espèce 
d'étais  des  surfaces  à  filtrer,  ensuite  le  canal 
découvert  (rigole)  et  les  trous  pour  le  passage 
de  l'eau  et  où  se  déposent  les  impuretés  plus 
grandes;  ensuite  des  trous  plus  grands  fermés 
qu'on  n'ouvre  qu'une  fo.:s  par  an  pour  laisser 
s'écouler  les  impuretés  lorsqu'on  procède  au  lae 
vage  du  gravier-filtre  ;  ensuite  les  surfaces  à 
filtrer;  ce  n'est  qu'après  que  l'eau  a  été  bien 
nettoyée,  qu'elle  apparaît  à  la  partie  basse  de 
la  couçhe  de  sable,  à  la  seconde  surface  étagée 
(plus  basse  de  2  à  3  dcm.  que  la  première)  et 
s'amasse  ensuite  par  les  canaux  découverts 
dans  un  résérvoir. 

Ce  réservoir  est  long  de  25  m.,  large  de  10 
m.  et  profond  de  2  m.  c.  à  d.  a  un  volume  de 
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50d  m8:  il  est  recouvert  afin  que  l'eau  amassée 
soit  aussi  pure  que  possible,  et  des  planches 
flottent  à  la  surface  de  l'eau,  qui  sont  mises 
en  liaison  par  une  chaîne  ou  un  gros  fil  de  fer 
enroulé  sur  deux  treuils,  avec  un  dispositif  de 
fermeture.  Le  fil  de  fer  a  un  poids  au  bout  qui 
descend  lorsque  les  planches  flottent  à  la  sur- 
face du  réservoir  plein  et  afin  d'empêcher  l'é- 
coulement inutile  de  l'eau  du  réservoir  plein, 
le  poids  en  descendant,  met  en  mouvement  un 
levier  qui  à  son  tour  met  en  mouvement  une  pelle 
en  fer  dont  le  manche  est  relié  au  levier  :  la 
pelle  bouche  le  canal  qui  conduit  à  la  couche 
de  sable  et  laisse  passer  l'eau  arrivant  d'Urlà- 
toarea et  de  Baia  sur  la  Vâlcea,  jusqu'à  ce  que 
l'eau  amoncellée  dans  le  réservoir  descend,  et 
les  planches  flottantes  descendant  aussi  élèvent 
le  poids  qui  soulève  à  son  tour  le  levier  et  la 
pelle  laissant  de  nouveau  couler  l'eau  vers  la 
couche  de  sable  ;  cette  régularisation  se  fait 
automatiquement. 

A  la  fabrique  de  cellulose  il  y  a  trois  tur- 
bines situées  sur  la  même  transmission  de  40  m. 
de  longueur  et  120  à  150  milimètres  de  dia- 
mètre :  chaque  turbine  est  (poussée)  mise  en 
mouvement  au  moyen  de  soupapes  à  formes  va- 
riées, qui  repoussent  avec  force  l'eau  venant 
du  réservoir  à  eau  pure  dont  nous  nous  som- 
mes occupés  plus  haut;  la  forme  des  augets 
des  turbines  a  une  grande  influence  sur  le  rejet 
de  l'eau  de  la  soupape  ;  cette  dernière  tombant 
sur  les  augets  doit  faire  un  mouvement  à  peu 
près  en  ligne  droite  c.  à  d.  de#  1 80  degrés  pour 
ne  pas  neutraliser  le  fonctionnement  de  la  sou- 
pape et  pour  que  le  jaillissement  de  l'eau  ait 
lieu  avec  un  maximum  de  force;  l'eau  rejettée 
formant  un  angle  de  180  degrés  doit  se  ras- 
sembler dans  un  autre  canal  pour  un  nouvel  em- 
ploi. Une  roue  à  augets  coulée  en  fonte  pèse 
plus  de  2000  rygr.  Une  célèbre  maison  d'Alle- 
magne pour  la  construction  de  turbines,  est  la 
firme  I.  Em.  Veit,  Heidenheim-Wiirtenberg,  qui 
s'est  affirmée  comme  la  plus  célèbre  du  monde 
entier  par  l'installation  des  turbines  à  la  cas- 
cade du  Niagara.  Une  autre  maison  de  date 
plus  récente,  spécialisée  aussi  pour  l'installation 
de  turbines,  c'est  la  firme  suisse  Escher  Wiss 
de  Zurich. 

Nous  faisons  une  première  distinction  entre 
les  turbines  d'action  qui  ont  besoin  d'une  chute 
de  30  m.  et  celles  de  réaction  qui  ont  besoin 
d'une  chute  au  dessous  de  30  m.  L'eau  ras- 
semblée des  premières  turbines  d'action  avec 
un  chute  de  10  mètres;  au  lieu  d'augets  pro- 
prements  dits,  elle  est  pourvue  de  pelles  en 
forme,  d'hélices;  cette  turbine  met  en  mouve- 
ment l'axe  de  transmission  du  moulin  de  cel- 
lulose. L'axe  -de    transmission    avec  les  trois 
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turbines  décrites  ci-dessus  se  trouve  à  la  fabri-  1 
que  à  moudre  le  bois. 

L'eau  utilisée  à  la  fabrique  de  cellulose 
passe  ensuite  à  la  fabrique  de  papier  à  travers 
un  canal  découverst  de  2>1->  m.  de  largeur  et 
rempli  d'eau  jusqu'à  une  hauteur  de  30  c.  m. 
Il  y  a  aussi  un  tuyau  en  fer,  dont  nous 
avons  déjà  parlé,  qui  conduit  l'eau  pure  du 
source  toujours  à  la  fabrique  de  papier,  après 
avoir  été  utilisée  à  la  turbine  de  8  atmosphères, 
employée  à  l'éclairage  de  la  fabrique  (pour  la  pro- 
duction de  l'électricité).  Toujours  ^  la  fabrique 
de  cellulose,  se  trouve  un  moteur  électrique 
de  900  ch.  vap.  force  produite  par  une  instal- 
lation produisant  la  vapeur,  dont  nous  parlerons 
plus  loin. 

Pour  terminer  avec  cette  première  partie  de 
la  force  motrice-  hydraulique,  ajoutons  encore 
qu'au  total  l'eau  d'Urlatoarea  jusqu'à  la  fa- 
brique de  celluiose  parcourt  une  iongueur  de  2 
km.  et  celie  de  Baia  1  km.;  de  distance  en 
distance,  où  le  canal  en  bois  intervient  les  dimen- 
sions des  planches  sont  de  50'60  cm.  en  moyenne, 
à  longueurs  variables  de  5  à  6  m,  et  une  épais- 
seur  de  3  cm.  Le  canal  est  assis  sur  des  chèvres 
en  bois,  aux  parois  ressérées  par  des  ligatures 
en  bois  et  attachés  au  bouts  avec  de  longs  coins 
en  fer  qui  entrent  dans  les  deux  planches  atta- 
chées en  laissant  un  peu  de  jeu  pour  les  dila- 
tations et  les  contractions  du  bois.  Les  tuyaux 
crèvent  à  cause  du  sable  et  du  gravier  entraînés 
par  l'eau  ;  ils  doivent  être  inspectés  et  réparés 
aux  endroits  où  l'eau  jaillit  au  dehors- 

Pour  que  le  personnel  inférieur  puisse  cal- 
culer facilement  le  bois  arrivé  par  le  funiculaire, 
il  y  a  à  Urlatoare  un  tableau  en  bois  fixé  sur 
un  mur,  prévu  de  trous  dans  lesquels  on  in- 
troduit un  clou  en  bois  ;  les  trous  sont  numé- 
rotés en  commençant  de  1  jusqu'à  100.  Sur 
cette  plaque  à  marquer  le  nombre  des  vagon- 
nets.  il  y  a  une  partie  pour  Bolboci  et  une 
autre  pour  Breteiu,  chacune  ayant  deux  sous- 
divisions  :  troncs  et  bois  de  feu. 

Passons  à  la  préparation  du  bois.  Le  bois 
sitôt  arrivé  doit  être  écorcé  et  cette  opératiou 
se  fait  à  la  machine  ou  à  la  main  armée  de 
la  plane;  d'après  l'assortiment  fait,  les  bois  à 
demi  pourris  sont  employés  comme  bois  de  feu 
ou  pour  la  fabrication  du  carton.  Les  bois  ont 
une  longuer  de  1  m.  1 0  cm.  le  diamètre  étant 
de  30  à  32  cm.  On  le  prépare  après  qu'il  est 
resté  quelques  jours  à  écher  au  dépôt  ;  pour 
la  pâte  mécanique  le  bois  est  bon  même  étant 
fort  trempé  d'eau,  et  pour  la  cellulose  uue 
demi  année  après  avoir  été  abattu  ;  la  lessive 
dans  la  quelle  on  fait  fouillir  le  bois  est  faite 
d'après  le  degré  d'humidité  du  bois;  un  bois 
bien  sec  est  préparé  avec  une  lessive  plus  faible 


et  en  moindre  quantité  et  le  bois  en  est  bien 
pénétré.  Le  bois  décorcé  à  la  plane  est  assis 
pour  cette  opération  sur  des  chèvres. 

Par  l'écorçage  le  bois  perd  8  à  10  °/o  de 
son  poids,  lorsque  l'écorçage  se  fait  à  la  plane 
et  25  °/o  lorsqu'il  est  fait  à  la  machine  spé- 
ciale qui  n'écorce  économiquement  que  les  pièces 
rondes  et  régulières;  par  contre  avec  la  ma- 
chine à  écorcer,  une  équipe  de  3  hommes  peut 
écorcer  60  m'  en  un  jour,  et  à  la  plane  à  peine 
1  '/o  jusqu'à  4  m'  (le  bois  fraîchement  coupe 
s'écorce  mieux  à  la  main).  Les  êcorces  servent 
au  feu. 

Una  machine  à  écorcer  est  formée  par  un 
disque  horizontal  auquel  sont  fixés  5  longs  cou- 
teaux; ensuite  un  cylindre  mobile  autour  de  son 
axe,  qu'on  pousse  au  moyen  d'un  manche  sur 
le  bois  à  décorcer;  le  bois  est  pris  et  porté  par 
des  roues  dentées,  les  écorces  tombent  à  travers 
les  intervalles  libres  du  disque  entre  les  cou- 
teaux; une  machine  semblable  fait  800  tours 
par  minute.  L'aspiration  des  écorces  se  fait  à 
l'électricité  (40 — 43  (  ampères).  On  forme  un 
dépôt  de  bois  écorcé  pour  les  opérations  futures. 

La  firme  qui  fournit  ces  machines  est:  „ Albert 
Bezner",  Machinenfabrik,  Ravensburg  (Wurtem- 
berg). 

L'écorçage  du  bois  dans  une  fabrique  de  cellu- 
lose réclame  la  main  d'oeuvre  la  plus  nombreu  se. 

Fabrication  de  la  pâte  mécanique. 

En  24  h.  on  peut  fabriquer  12.000  kgr.  de  pâte 
mécanique;  dans  la  boite  en  métal  dans  la  quelle  on 
introduit  le  bois  pour  le  moudre,  se  troude  une 
pierre  meulière  d'un  diamètre  de  1  m.  42  cm. 
et  l'axe  centrale  sur  laquelle  est  fixée  la  pierre 
à  un  diamètre  de  150  à  200  m 'm.  d'épaisseur 
de  la  pierre  est  de  1  m.  20  cm.  fabriquée  a- 
vec  du  sable  de  Saxe,  de.  la  localité  Pirna  prés 
l'Elbe.  Cette  pierre  meulière  de  forme  cylin- 
drique appuie  graduellement  sur  la  pièce  de  bois 
qu'on  moud,  donc  la  pression  est  hydraulique 
et  atteint  jusqu'à  9  atmosphères.  Pour  que  cette 
pierre  puisse  fonctionner  même  fendue,  elle  est 
renforcée  autour  de  l'axe  d'une  plaque  à  rai- 
nures qui  va  jusqu'à  l'axe  centrale,  pesant  200 
kgr,  et  pourvue  de  trous  pour  pouvoir  être  sou- 
levée par  une  poulie. 

Le  bois  moulu  passe  dans  un  criblé  qui  trie 
les  éclats  de  bois  qui  arrivent  en  même  temps 
que  la  pâte;  ces  éclats  de  bois  sont  rassemblés 
pour  être  moulus  une  seconde  fois.  Il  va  un 
courant  d'eau  qui  vîegt  laver  la  pierre,  en  dé- 
boucher les  pores  et  tempérer  en  même  temps 
la  chaleur  dégagée  par  le  frottement,  le  débit 
d'eau  arrivant  à  la  pierre  meulière  est  de  30 
litres  par  semaine  et  la  température  qui  doit  être 
maintenue  au  moulin  est  de  maximum  30  degrés. 
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La  pâte  moulue  qui  nage  dans  l'eau  (à  cause 
de  quoi  l'eau  à  une  couleur  blanche  jaunâtre  et 
elle  est  quelque  peu  sirupeuse)  est  enlevée  avec 
l'eau  dans  laquelle  elle  nage,  au  moyen  de 
pompes,  du  crible  ou  tamis;  ici  se  trouve  l'a- 
pareil  à  assortir,  composé  d'un  cylindre  tamis  fwce 
et  de  quelques  hélices  mobiles  qui  font  tourner 
l'eau  avec  la  pâte  qu'elle  contient  ;  et  l'eau 
laiteuse  contenant  des  fibriles,  propre  à  être 
employée  à  la  prochaine  fabrication  passe  plus 
boin.  Il  y  trois  appareils  à  assorlir  en  fonction 
et  un  de  réserve.  J'ai  dit  plus  haut  que  les 
gros  morceaux  qui  ne  passent  pas  à  travers  le 
tamis,  et  tombent  avec  les  éclats  de  bois  venant 
du  crible  sont  pompés  dans  les  raffineurs.  Le 
raffineur  est  fait  en  basalte:  c'est  une  pierre 
fixe  et  une  autre  mobile,  comme  au  moulin, 
avec  l'axe  horizontale;  1î  diamètre  de  la  pierre 
est  de  1  m.  50  cm.  et  le  diamètre  du  creux 
est  de  8  à  9  dm.  le  revêtement  est  en  fer  coulé 
et  l'axe  a  un  diamètre  de  130  mm.;  une  moitié 
de  la  pierre  à  des  conduites  d'entrée  pour  la 
pâte  et  l'écoulement  se  fait  par  les  rigoles  de 
la  pierre  de  frottement,  qui  sont  les  proéminen- 
ces symétriques  des  pierres  et  qui  par  leur 
rencontre  moulent  la  pâte;  elles  sont  rangées 
en  forme  de  rayons  arqués. 

Vient  ensuite  un  triturateur,  de  10  m.  de  lon- 
gueur et  un  diamètre  de  1  m.  ayant  une  capacité 
beaucoup  trop  grande  par  rapport  à  la  quantité 
que  peuvent  transformer  les  raffineurs.  Le  tritu- 
rateur a  une  axe  à  hélices  à  un  mètre  de  dis- 
tance et  de  la  longueur  de  la  lumière  du  réservoir. 

Du  triturateur  où  la  pâte  a  etè  longuement 
et  bien  triturée,  la  pâte  contenant  de  l'eau  et 
étant  assortie  comme  nous  l'avons  vu,  passe 
dans  le  cylindre-tamis  (Entwasserungstrommel) 
cet  appareil  se  compose  .d'un  réservoir,  d'un 
cylindre-tamis  mobile  et  d'un  tuyau  servant  à 
laver  le  tamis.  Les  cylindres-tamis  sont  ceux 
qu'on  rencontre  le  plus  souvent  dans  les  fabri- 
ques de  cellulose,  car  c'est  dans  ces  cylindres 
que  se  fait  l'assortiment  et  le  mélange  de  la 
pâte  mécanique  avec  de  l'eau.  De  là  le  produit 
est  encore  légèrement  dilué  pour  pouvoir  cou- 
ler à  travers  un  canal  en  bois  jusqu'à  la  fabri- 
que de  papier.  Le  dernier  cylindre-tamis  a  une 
longueur  de  2  mètres  40  cm.  et  un  diamètre 
de  1  m.  25  cm. 

La  machine  à  fabriquer  le  carton. 

On  distingue  à  une  machine  à  fabriquer  le  carton: 
;un  réservoir  en  bois,  un  cylindre-tamis  et  un  cylin- 
dre pour  la  bande  en  drap  sans  fin  qui  tourne  sur 
7  cylindres;  la  pression  d'un  cylindre  de  dimen- 
sions plus  grandes  situé  à  l'endroit  où  la  bande 
en  drap  commence  son  mouvement  sans  fin  est  fait 
,avec  des  poids  déterminés,  pour  rendre  la  pâte 
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plus  consistante,  et  on  fait  de  suite  la  différence 
entre  les  deux  consistances  de  la  pâte  mécani- 
que, c.  à.  d.  de  celle  jusqu'à  un  cylindre  pressé 
et  de  celle  partant  de  là.  L'eau  s'écoule  par  une, 
châîne  de  l'axe  du  cylindre-tamis  ;  d'après  le 
poids,  la  pâte  consistante  contient  30  à  32  7o 
de  pâte  et  68  à  70%  de  l'eau.  Lorsque  la 
pâte  consistante  arrive  entre  le  cylindre  à  car- 
ton et  le  cylindre  à  la  bande  en  drap,  pressés 
par  des  contre-poids,  le  produit  est  étalé  sur 
la  table  de  réception  auprès  de  laquelle  se 
trouve  la  voiturette  de  chargement:  le  cylindre 
pour  carton  est  sectionné  sur  toute  sa  longueur, 
et  la  pâte  à  carton  ne  se  déposant  pas  sur  la 
rainure  qui  sectionne  le  cylindre,  elle  ne  forme 
pas  un  rouleau  mais  une  plaque  de  3  à  5  mm. 
d'épaiseur,  de  6  à  7  dcm.  de  largeur  et  de  8 
à  9  dm.  de  longueur. 

Cette  feuille  ou  plaque  de  pâte  à  carton  est  plice 
en  deux  et  posée  sur  la  voiturette  sur  laquelle  on 
en  peut  charger  jusqu'à  200  pièces.  La  machine 
à  fabriquer  le  carton  ne  travaille  que  le  dimanche 
et  la  lundi  dans  la  matinée  et  la  pâte  à  carton 
déposée  devant  être  triturée  à  nouveau  après 
avoir   été    transportée  à  la  fabrique  de  papier. 

L'eau  qui  s'écoule  des  machines  à  fabriquer 
le  carton  retourne  au  moulin  à  triturer,  afin 
que  ni  l'eau  ni  les  fibriles  qu'elle  contient  ne  se 
perdent;  malgré  toutes  les  mesures  prises,  une 
partie  de  cette  eau  se  perd;  c'est  un  surplus 
d'eau,  car  le  tamis  et  la  bande  de  drap  sont 
lavés  automatiquement. 

Sur  7  machines  à  fabriquer  le  carton  4  seu- 
lement fonctionnent  ayant  une  production  de  8000 
kgr.  de  pâte  mécanique  séchée,  en  24  heures. 
On  fait  466  kgr.  de  pâte  mécanique  avec  un 
m3  de  bois,  ou  bien  280  kgr.  avec  un  m2. 

Toujours  à  la  fabrique  de  cellulose  fonctionnent 
aussi  d'autres  machines  à  écorcer  et  tailler  les 
lattes;  les  disques  de  ces  machines  se  meuvent 
en  plan  vertical  ;  il  y  a  aussi  un  ancien  système 
de  „hobelmaschine",  servant  aussi  à  l'écorçage. 

Fabrication  de  la  cellulose  obtenue  par  action 
chimique. 

Il  y  a  en  première  ligne  une  machine  à 
hàcher  le  bois  ayant  un  disque  qui  se  meut  sur 
un  plan  vertical,  ayaut  un  diamètre  de  2  m. 
50  cm.  et  à  deux  grandes  lames  comme  celles 
des  machines  à  raboter.  La  machine  à  hâcher 
le  bois  (Hackmaschine)  coupe  en  10  h.  60  m.3; 
c'est  la  force  de  coupe  de  la  machine,  mais  de 
fait  elle  ne  coupe  que  30  m  3  en  10  h.  car  le 
bois  ne  peut  être  rangé  de  la  sorte  à  former 
un  volume  aussi  grand  que  possible. 

Vient  ensuite  un  panier  qui  transporte  les 
pièces  taillées  à  un  petit  moulin  où  les  grandes 
pièces  s<>nt  brisées  ;  après,    un^.  crible  (knoten- 
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trommel)  ou  désintégrateur;  le  crible  laisse  passer 
la  sciure  dont  on  fait  la  cellulose  de  3  ème 
qualité.  L'écrasement  des  troncs  au  mai  let  ré- 
clame une  main  d'oeuvre  nombreuse,  le  tra- 
vail étant  difficile  à  effectuer  ;  en  écrasant  les 
troncs  à  la  hache  et  au  maillet  on  fait  ainsi 
'l'assortiment  du  bois  d'après  des  dimensions  dé- 
terminées. 

A  proximité  du  crible  se  trouve  un  transport 
long  de  80  m.  ;  cest  un  canal —conduite  pa- 
rallélépipédique,  recouvert,  incliné,  en  f>rme  de 
couloir,  qui  part  de  la  machine  à  hacher  jus- 
qu'au dessus  des  cuves  à  boiillir  le  bois.  Sur 
le  plancher  de  ce  couloir  se  trouve,  une  ramure 
dans  laquelle  cir.ule  sans  interruption  une  chaîne 
de  transport  qui  conduit  le  bois  et  dont  le  mou- 
vement est  t.  mperé  par  des  dispositifs  spéciaux; 
les  roues  cond'jctrices  de  la  chaîne  sont  mises 
en  mouvement  par  transmission.  Les  deux  silos 
où  l'on  rassemble  les  morceaux  de  bois  coupés 
exprès  pour  être  bouillis,  ont  une  capacité  de  90 
m.  3  chacun. 

Les  cuves  à  bouillir  le  bois  ont  une  forme 
cyin  drique  de  4  m  de  diamètre  et  une  hauteur 
de  11  m.  élans  lesquels  ne  peuvent  descendre 
que  des  hommes  habitués  à  la  chose,  en  em- 
ployant des  échelles  de  cordes.  Ces  cuves  re- 
vêtues de  fer  à  l'extérieur  sont  doublées  à  l'in- 
térieur de  br  ques  réfractaires,  raffermies  par  une 
combinaison  de  silicate  de  soude  et  de  ciment; 
à  l'ouv  rtuie  de  la  cuve  à  la  partie  d'introduc- 
tion, ii  y  a  une  conduite  par  laquelle  s'écoulent 
les  gaz  éliminés  et  non  employés,  et  à  la  partie 
inférieure  j  y  a  entre  autres  la  soupape  d'écou- 
lement. Da  s  la  cuve  :  en  remontant  du  fond 
il  y  a  une  grille  en  plomb  â  une  distance  de  30 
cm.  :  à  partir  de  la  grille  jusqu'à  l'ouverture  d'in- 
troduction, on  remplit  la  cuve  de  bois  haché, 
soit  aproximativement  90  m.  3  de  petits  bois 
provenant  d'environ  30  m.  3  de  troncs.  Lorsque 
la  cuve  est  pleine  on  pompe  60  m.  3  de  les- 
sive ;  la  cuve  est  ensuite  hermétiquement  fermée 
par  des  couvercles  spéciaux  sur  les  bords  des- 
quels on  applique  de  la  cellulose. 

Sous  la  grille  en  plomb  il  y  a  l'entrée  de 
l'air  à  6  atmosphères  qui  a  lieu  grâce  à  la 
pression  que  la  vapeur  reçoit  des  chaudières  ; 
on  ouvre  une  soupape  et  la  vapeur  pénètre  à 
l'intérieur. 

Pour  que  l'air  qui  se  trouverait  encore  dans 
le  bois  puisse  être  extrait  de  la  cuve,  on  ouvre 
fort  peu  une  soupape  située  à  la  partie  supé- 
rieure de  la  cuve  et  seulement  de  la  sorte  la 
pression  s'établit  à  6  atmosphères  et  atteint 
1 1 0  degré.  Après  avoir  intrpduit  l'air  on  ferme 
la  soupape  d'élimination  de  l'air,  et  la  vapeur 
avec  la  lessive  agissent  pendant  2  h.  sur  le 
bois,  dans  la  cuve  hermétiquement  fermée. 


Après  deux  heures  écoulées  on  ouvre  de  nou- 
veau la  soupape  pour  laisser  passer  la  vapeur 
jusqu'à  ce  que  la  température  atteint  120°, 
après  quoi 1  on  laisse  ,  de  nouveau  les  choses  en 
l'état  pendant  2  h.,  afin  que  le  procès  chimique 
nécessaire  puisse  se  produire,  les  deux  soupapes 
étant  fermées.  On  introduit  ensuite  de  nouveau 
de  la  vapeur  jusqu'à  135°  pour  la  cellulose 
non  blanchie  et  jusqu'à  140°  pour  la  cellulose 
blanchie.  Un  nouveau  repos  de  2  à  3  h.  pour 
l'accomplissement  du  procès  chimique.  Ensuite 
on  examine  la  force  de  la  lessive;  lorsqu'elle  a 
perdu  de  sa  force  et  n'a  plus  que  3°/o  de  SO, 
on  ouvre  seulement  la  soupape  de  la  partie 
supérieure  afin  que  les  gaz  de  SO  restés  non 
employés  sortent  et  si  la  pression  diminue  on 
ajoute  encore  de  la  vapeur;  si  à  l'analyse  on 
ne  trouve  plus  que  des  restes  (de  1  à  0,5  °/o), 
alors  on  laisse  couler  la  lessive  par  une  soupape 
située  sous  le  grille  en  plomb. 

Après  cela  on  introduit  iVau  par  en  dessous 
avec  pression,  et  après  que  la  cuve  a  été  rem- 
plie on  ouvre  la  soupape  d'écoulement  de  l'eau 
et  cette  eau  à  laver  sort;  cette  opération,  est 
répétée  deux  fois,  le  but  en  étant  de  bien  laver 
la  cellulose.  On  soulève  ensuite  le  couvercle 
supérieur,  on  ouvre  la  soupape  d'écoulement 
de  la  cellulose  qui  se  trouve  à  la  hauteur  du 
gril  en  plomb,  et  on  lave  la  cellulose  à  l'eau, 
en  dehors  de  la  cuve.  L'opération  dure  en  tout 
20  à  26  h.  et  l'on  obtient  entrs  5800  et  6000 
kgr.  de  cellulose  ;  cette  quantité  dépend  aussi 
de  la  qualité  du  bois;  approximativement,  on 
obtient  environ  40  °/o  de  cellulose  sur  le  poids 
brut  du  bois.  La  bouche  ainsi  que  la  grille  sont 
en  fer  (barres  de  fer)  recouvert  de  plomb,  sans 
quoi  le  fer  serait  rongé  par  le  SO  en  un  seul 
jour,  pendant  une  seule  opération  de  bouillage. 

Il  y  a  une  échelle  de  corde  pour  les  répa- 
rations; la  cuve  doit  être  examinée  après  chaque 
opération  et  les  plus  petites  fissures  doivent 
être  bouchées  avec  un  mélange  de  ciment,  pou- 
dre de  terre  réfractaire  et  silicate  de  soude  ; 
ce  mélange  sèche  fort  rapidement. 

Le  lavage  de  la  cuve,  après  avoir  été  vidée, 
se  fait*  an  moyen,  d'un  tube  d'arrosage  par 
l'ouverture  supérieure,  d'où  l'opération  peut  être 
dirigée  à  la  lumière  d'un  bec  électrique.  Avant  de 
remplir  la  cuve  elle  est  examinée  par  le  direc- 
teur de  la  fabrique  de  cellulose  qui  doit  être 
le  meilleur  et  le  plus  zélé  conducteur  de  toute 
l'opération.  Sous  te  raport,  Mr.  Hermann  Schiel 
est  un  modèle  de  directeur,  fort  aimé  par  ses 
subalternes  à  cause  de  son  esprit  d  équité  et 
fort  respecté  à  cause  de  ses  connaissances  va- 
riées et  sérieuses. 

Il  y  a  aussi  à  la  cuve  des  soupapes  d'épreuve; 
soupape  pour  laisser  passer  la  lessive  pendant 
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le  bouillage;    ensuite  un  thermomètre    qui  ne  I 
doit  pas    marquer  plus  de  200°  Celsius  ;  un 
manomètre   pour  pression  de  6  atmosphères  (il 
va  jusqu'à    10  atmosphères),    ceci  au  premier 
étage;  au  second  il  y  a  les  bouches  des  cuves. 

Ajoutons  pour  les  analyses  :  la  teinture  d'iode 
pour  la  coloration  de  l'amidon,  et  une  solution 
d'iode  (9  parties  eau  distillée  et  une  partie 
d'iode).  C'est  avec  elle  qu'on  titrer  la  lessive  ; 
au  commencement  du  bouillage  la  lessive  doit 
contenir  3  °|o  de  SO>  dont  1  à  1  %  SO>  unie 
à  la  chaux  et  le  reste  libre. 

On  verse  dans  une  petite  casserole  émaillée 
une  certaine  quantité  d'eau  pure  dans  laquelle 
on  verse  ensuite  avec  une  pipette  graduée  un 
centimètre  cube  de  lessive  ;  on  y  ajoute  un  peu 
d'amidon  dilué  qui  sert  de  matière  colorante  et 
qu'on  tient  dans  un  flacon  immergé  dans  de 
l'eau  froide  pour  qu'il  ne  fermente  pas  et  ne 
soit  pas  altéré.  On  ouvre  la  pipette  contenant 
la  solution  d'iode,  et  on  introduit  de  l'iode  jus- 
qu'à ce  que  l'eau  avec  l'amidon  commence  à  se  ) 
colorer;  on  constate  sur  la  pipette  graduée  con- 
tenant la  solution  combien  d'iode  est  entié  dans 
le  mélange,  car  on  sait  que  pour  une  bonne 
lessive  à  chaque  centimètre  cube  de  solution 
normale  d'iode  correspond  0,32%  de  S03.  Outre  ; 
cette  concentration  de  la  lessive,  le  procès  du 
bouillage  doit  être  observé  fort  attentivement,  | 
la  difficulté  et  le  socret  de  la  fabrication  étant  I 
justement  le  procès  de  bouillage.  A  cause  de 
cela,  celui  qui  est  chargé  dé  la  surveillance  et 
de  la  direction  de  l'opération  du  bouillage  mar- 
que soigneusement  les  données  suivantes: 

La  date  à  laquelle  la  cuve  est  remplie; 

L'équipe  qui  travaille   (de  nuit  et   de  jour, 
le  travail  étant  ininterrompu) 

Si  la  soupape  pour  la  vapeur  est  entr  ouverte, 
fermée  ou  complètement  ouverte  (lorsqu'on  lâ- 
che le  reste  de  SO2). 

L'heure  à  laquelle  on  fait  l'opération;  un  bouil- 
lage commence  p.  ex.  à  7  h.  du  soir  et  dure  jus- 
qu'à 11  h.  du  matin  ;  ensuite  la  température  qui  j 
varie  habituellement  entre  1 10°  et  135°  ;  la  quan- 
tité de  SO2  que  contient  la  lessive  ;  le  numéro 
d'ordre  de  la  cuve  fabriquée  au  courant  de  l'année 
et  combien  de  fois  pendant  un  mois,  la  cuve 
No...  a  exécuté  une  opération  complète. 

Fabrication  de  la  lessive 

Il  faut  du  soufre  de  Sicile  de  1  ère  qualité 
qui  brûle  dans  une  chambre  spéciale  où  se 
trouvent  les  fourneaux  à  brûler  le  soufre.  Les 
fourneaux  sont  en  tôle  et  ils  sont  pourvus  d'un 
tiroir  pour  laisser  pas  ser  l'air;  ils  sont  établis 
sur  des  piliers  en  béton  et  les  tuyaux  laissent 
passer  le  S02  au  dehors;  il  y  a  ensuite  une 
série  de  tuyaux  diriges  en  haut  et  en  bas,  dans 


l'eau  et  à  l'air,  pour  le  refroidissement  du  S03 
et  pour  le  rassemblement  des  impuretés  mélan- 
gées au  SO>,  ou  bien  en  général  aux  gaz  dé- 
gagés par  le  brulâge  du  soufre. 

L'endroit  où  l'on  confectionne  la  lessive  c'est 
la  tour  à  lessive,  composée  de  deux  colonnes 
formées  par  des  bées  ouvertes  aux  deux  bouts 
superposées,  de  forme  conique  tronquée  con- 
fectionnées en  bois  de  pin  (douves  de  10  ctm. 
d'épaisseur)  et  communiquant  entre  elles  par  le 
fait  qu'elles  n'ont  pas  de  fond  (sauf  celle  ser- 
vant de  base);  elles  sont  entourées  de  cerceaux 
en  fer  et  ont  les  dimensions  suivantes:  1  m.  20 
ctm.  de  diamètre,  et  la  hauteur  totale  de  la 
tour,  c.  à.  d.  de  la  colonne,  est  de  30  m.  ;  il 
y  a  deux  colonnes,  chacune  ayant  ces  dimensi- 
ons, entourées  d'un  échafaudage  servant  de 
soutien  et  pour  y  grimper,  fait  en  bois  résineux 
brut  et  semi-ouvré. 

Outre  les  deux  colonnes  qui  sont  en  fonction 
de  façon  permanente,  il  y  en  a  encore  une 
troisième  de  réserve,  un  tuyau  de  fer  pour  l'eau 
montante  en  vertu  du  principe  des  vases  com- 
muniquants, une  poulie  pour  monter  la  pierre  à 
chaux  après  l'avoir  quelque  peu  écrasée,  une 
échelle  en  spirale  pour  pouvoir  examiner  l'état 
des  colonnes,  et  des  étages  à  certaines  distances. 

Ces  colonnes  introduites  pour  la  première 
fois  par  Mitscherlich  sont,  comme  nous  l'avons 
dit,  remplies  de  C03C  a  ;  l'eau  coule  du  haut 
et,  par  le  bas  vient  le  SO»  refroidi  ;  l'eau  se 
répand  sur  toute  la  surface  des  pierres  à  chaux 
et  absorbe  dans  son  parcours  de  haut  en  bas 
tous  les  gaz  remontants  et  forme  le  SOL»;  une 
partie  de  cet  acide  sulfureux  se  joint  au  Ca  éli- 
minant le  CO;  il  se  produit  la  réaction  suivante: 
S03Ca+CO,+H30+SO,H,  le  dernier  ne  se 
réunit  pas  :  CO  sort;  SO ;i  Co  reste  dans  la  so- 
lution qui  avec  S03  H->  forme  la  lessive;  nous 
avons  donc  la  lessive  aux  sulfites  ou  bisulfites 
acides  de  calcium. 

L'écoulement  de  l'eau  pour  arriver  de  bas  en 
haut  met  20  minutes.  S03  qui  reste  non  em- 
ployé c.  à.  d.  qui  s'élimint  des  cuves  de  bouil- 
lage par  la  soupape  supérieure,  va  à  travers 
une  conduite  de  plomb  qui  mène  à  un  vase 
réfrigérant  parallélépipédique  dans  lequel  il  y  a 
de  l'eau  froide  et  des  serpentins  en  plomb;  là 
S0>  se  condense  et  est  collectionné  dans  un 
réservoir  spécial;  nous  savons  que  les  gaz  qui 
demeurent  non  condensés  se  dirigent  par  le 
canal-cheminée  en  béton  pour  être  éliminés  à 
une  distance  appréciable;  du  réservoir  spécial, 
la  matière  condensée  passe  dans  un  réservoir  à 
lessive,  ayant  une  capacité  approximative  de 
120  m3;  c'est  une  bée  en  douves  de  pin  con- 
tenant la  lessive  de  deux  cuves  de  bouillage; 
le  béton  double  de  plomb  qui  servait  de  réser-* 
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voir  pour  la  lessive,  a  été  rapidement  tout,  à 
fait  détruit  par  le  S02;  on  a  essayé  ensuite  une 
doublure  de  brique  réfractaire  et  silicate  de 
soude  q  ii  a  donné  de  meilleurs  résultats  que 
le  béton  doublé  de  plomb,  mais  tout  de  même 
assez  insuffisante;  on  eut  alors  recours  aux  bées 
de  pin  (essence  de  Scandinavie  et  de  Russie,); 
contenant  de  la  résine  le  bois  trouve  ici  un 
fort  bon  et  unique  emploi  industriel. 

Ouvrons  une  parenthèse:  pendant  la  guerre, 
lorsque  l'importation  du  soufre  natif  était  en 
péril,  par  prévoyance,  déjà  pendant  la  paix,  on 
a  construit  une  installation  pour  brûler  la  pyrite 
du  pays,  d'Àltân-Tepe,  et  pour  en  extraire  le 
soufre.  Pour  le  brûlage  de  la  pyrite  on  pro 
cède  aux  opérations  suivantes. 

On  moud  la  pyrite  dans  un   concasseur  jus- 
qu'à ce  qu'elle  est  réduite  à  la  grosseur  d'une 
noisette.  On  procède  ensuite    au  brûlage  dans, 
un  fourneau  rotatif  à  4  étages,  d'un  diamètre  de 
3  et  1  \'->  m.  et  une  hauteur  de  4  m  ;  par  des- 
sus on  introduit  la    pyrite  et  deux  bras  tour- 
nants la  mélangent  régulièrement  et  la  poussent 
vers  Je  milieu  de  l'axe  d'où  elle  tombe  par  un 
trou  au  deuxième  étage  ;  là    se  trouvent  deux 
autres  bras  qui  poussent  la  pyrite  moulue  vers 
la  périphérie,  d'où  à  travers  un  trou  elle  tombe 
au  troisième  étage  ;  ici,  on  rassemble  la  pyrite 
au  milieu  et  on  la  fait  descendre  au  quatrième 
étage  où  deux  autres  bras  portent  la  pyrite  à 
la  périphérie,  tandis  que  la  cendre  tombe  dans 
un  baquet  au  dehors  ;  pendant  tout  ce  temps 
le  fourneau  doit  être   chauffé  au    bois  jusqu'à 
une  température  de  quelques  centaiues  de  degrés 
(400°)    et    ensuite    on   y    introduit  la  pyrite  ; 
lorsqu'on  commence  cette  dernière  opération  il  se 
produit  une  telle  chaleur  que  le  bois  n'est  plus 
nécessaire.  Au   quatrième   étage  pénètre  l'air 
qui    fait,    en    sens    inverse    le    même  che- 
min que  la  pyrite.  Le  procès  de   brûlage  pro- 
prement dit  se  fait  dans    les  deux    étages  du 
milieu  ;  le  quatrième  étage  sert  plutôt  au  chauf- 
fage de  l'air  et  la  plate — forme  supérieure  pour 
sécher  la  pyrite.  Par  un  brûlage  complet  il  se 
forme  du  SO>'  et   la  cendre  de    pyrite  (45°Io 
de  composés  du  fer  et  de  cuivre  de  la  pyrite). 
Les  allemands  pendant   l'occupation,  payaient  à 
la  fabrique  de  Bushteni,  900   lei  le    vagon  de 
pyrite,  et  l'employaient  à  Valea  Câlugâreascâ 
à   la   fabrication    de    l'acide    suifur.'que  et  du 
cuivre. 

Le  bioxyde  de  soufre  est  rassemblé  au 
deuxième  étage  et  porté  à  travers  une  conduite 
aux  colonnes  pour  la  fabrication  de  la  lessive 
avec  des  sulfites  et  bisulfites  acides  de  chaux 
Nous  avons  dit  que  Taxe  du  milieu  est  creuse 
et  refroidie  de  façon  permanente  au  moyen  de 
l'air  froid. 


En  revenant  aux  coionnes,  nous  devons  men- 
tionner que  les  douves  de  pin  superposées  par 
les  bouts,  sont  attachées  par  des  plaques  de 
cellulose  et  le  poids  de  la  pierre  les  presse  et 
les  maintient  sans  qu'elles  soient  fixées  que 
par  la  superposition  des  bouts  des  douves. 

Il  y  a  trois  ouvertures  pratiquées  pour  char- 
geriles  colonnes;  l'une  à  6  m.  d<i  hauteur,  une 
autre  à  18  m.  et  la  troisième  a  3  0  m.;  pour 
le  nettoyage  et  l'arrangement  de  la  pierre  à 
l'intérieur  des  colonnes,  il  y  a  à  des  distances 
déterminées  des  grilles  en  bois  de  chêne  où  l'on 
replace  la  pii  rre  tombée  irrégulièrement  et 
l'on  retire  celle  qui  est  par  trop  émiettée  ;  les 
grilles  sont  situées  au  dessus  des  bouches  de  char- 
gement. Entre  les  colonnes  il  y  a  un  tuyau  qui 
communique  avec  les  colonnes  par  la  partie 
supérieure,  prend  les  gaz  non  employés  (nitro- 
gène.  COL>  et  CO)  et  les  conduit  en  bas  où  un 
ventilateur  les  aspire  et  les  pousse  dans  la 
cheminée  de  la  fabrique  à  éliminer  les  gaz 
nocifs;  par  la  même  cheminée  sort  aussi  la 
fumée  des  chaudières  à  vapeur  de  la  machine 
à  vapeur.  La  poulie  pour  charger  la  pierre  est 
simple  :  un  cylindre  sur  lequel  s'enroule  un  câble, 
des  treuils,  des  roues  dentées  et  un  manche — ma- 
nivelle pour  mettre  en  mouvement  à  la  main. 

Reprenons  le  procès    de    fabrication    de  la 
cellulose. 

Lorsque  la  cellulose  a  été  retirée  des  cuves 
elle  est  déposée  dans  les  chambres  à  conserver  • 
la  cellulose  ;  auparavant  elle  est  lavée  dans  des 
trous  spéciaux  appelés  en  allemand  Stoffgruben 
Ces  trous  ont  les  parois  en  béton  et  le  fond  en 
briques  réfractaires  et  planches  en  bois,  trouées; 
une  grande  soupape  lâche  et  un  canal  en  bois 
recouvert  amène  le  produit  dans  le  trou  c.  à.  d. 
dans  la  chambre  de  lavage.  Un  élévateur  à 
coupes  prend  la  cellulose  d'où  elle  est  déposée 
et  la  transporte  à  un  cylindre  de  bois  où  elle 
est  à  nouveau  rincée  à  l'eau,  l'élévateur  est 
mis  en  mouvement  par  un  moteur  mû  à  son 
tour  par  la  force  venant  de  la  centrale  de  la 
fabrique  de  papier  ayant  52  ch.  vap.,  200 
ampères,  220  volts,  44  kilowats  et  faisant  780 
tours  par  minute. 

Le  cylindre  en  bois  pour  le  bain  d'eau  de  la 
cellulose  a  une  longueur  de  5  m.  et  un  dia- 
mètre de  1  m,;  à  l'intérieur  se  trouve  une  axe 
en  bois  de  chêne  à  rayons  de  25  ctm.  sur 
l'axe  ;  après  la  fin  de  l'opération  le  produit  ob- 
tenu passe  d'ici  par  un  canal  de  conduite  au 
crible  à  noeuds;  ce  crible  est  un  cylindre  de 
tamis  à  grands  trous  pour  retenir,  les  grumeaux, 
et  à  arrosage,  ayant  les  dimensions  suivantes  : 
3  m.  de  longueur  et  1  m.  de  diamètre.  Les 
grumeaux  sont  amassés  en  dehors.  La  cellulose 
dépourvue  de  grumeaux  coule  à  travers  un  ca* 
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nal  à  grande  superficie  de  forme  rectangulaire 
avec  un  coude,  ayant  les  dimensions  suivantes  : 
60  m.  longueur  et  1.50  m.  largeur.  Dans  ce 
canal  où  l'eau  coule  sur  une  si  longue  distance, 
les  impuretés  et  surtout  le  sable  se  déposent; 
c'est  pourquoi  tout  le  canal  se  nomme  „Sandfang  . 

L'eau  contenant  je  la  pâte  épurée  de  la 
sorte  passe  dans  trois  appareils  dont  l'un  est 
gardé  en  réserve.  Chacun  de  ces  appareils  est 
formé  d'un  cylindre  fixe  avec  un  tamis  en  cuivre 
sur  la  partie  latérale  et  pourvu  à  l'intérieur 
d'hélices  tournantes  :  le  matériel  bon  à  fabriquer 
passe  à  travers  le  tamis  et  les  impuretés  et 
grumeaux  sont  rejetés  à  l'extérieur.  Des  gru- 
meaux on  forme  la  matière  première  pour  la 
fabrication  du  papier  à  emballage.  Ces  appareils 
se  nomment,  comme  ceux  servant  à  la  pâte 
mécanique,  appareils  à  assortir  (Sortierapparat), 
avec  la  seule  différence  que  pour  la  pâte  mé- 
canique le  tamis  est  plus  épais. 

Les  impuretés  sont  rassemblées  dans  un  petit 
réservoir  à  plaques  trouées  au  fond  par  lesquels 
l'eau  s'écou'e  ;  les  ouvriers  se  servent  de  four- 
ches et  de  pelles  pour  former  les  dépôts.  Les 
petits  grumeaux  mélangés  à  l'eau  passent  dans 
le  canal  en  bois  qui  conduit  à  la  fabrique  de 
papier,  et  les  grumeaux  sont  triturés  dans  la 
salle  même  où  se  trouve  le  canal  de  60  m.  de 
longueur.  L'appareil  à  triturer  où  a  moudre 
(Rollergang)  se  compose  des  parties  suivantes  : 
une  coupe  semi-sphérique,  une  pierre  de  fond 
cylindrique  fixe,  d?ux  pierres  mobiles  et  la  boite 
en  fer  qui  contient  le  matériel  ;  les  pieres  mo- 
biles ont  un  diamètre  de  1.50  m.  chacune  et 
la  surface  de  frottement  qui  est  égale  à  lé- 
paisseur  des  pierres  est  de  50  cm.  Le  maté- 
riel trituré  à  nouveau  de  la  sorte  est  transporté 
à  travers  une  conduite  d'eau,  et  au  fond  de  la  j 
coupe  décrite  plus  haut,  se  trouve  une  petite 
ouverture  à  portière  par  laquelle  s'écoule  le  con- 
tenu après  une  demi  heure  de  trituration,  dans 
un  réservoir  par  laquel  il  s'écoule  mélangé  d'eau 
à  la  fabrique  de  papier,  toujours  par  le  canal 
par  lequel  s'écoulent  les  petits  grumeaux  mé- 
langés d'eau. 

La  cellulose  bonne  a  être  fabriquée,  après 
avoir  passé  par  une  série  d'opérations  d'épurage 
par  des  tamis  de  cylindres  tournants,  passe  de  j 
nouveau  dans  un  cylindre  tamis  de  1.30  m. 
nommé  „Waschtrommel"  ;  à  cet  appareil  se 
trouve  fixe  un  tuyau  d'arrosage  comme  à  tout 
tamis  de  la  fabrique. 

Mentionnons  en  passant  que  les  turbines  servent 
seulement  à  moudre  le  bois  (pâte  mécanique)  et 
à  la  fabrication  de  la  cellulose. 

Installation  à  blanchir  la  cellulose  :  Il  y  a  en 
premier  lieu  un  magasin  où  l'on  conserve  le 
chlorure  de  chaux,  qu'on  fait  venir  dans  des  fûts  ' 
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de  400  kgr.  bruts,  de  Turda  ;  il  est  fabriqué, 
éléctriquement  par  la  décomposition  du  sel  de 
cuisine  ;  les  g*z  de  chlore  sont  introduits  dans 
du  lait  de  chaux,  jusqu'à  ce  que  la  chaux  est 
saturée  de  chiore  et  on  en  obtient  la  chlorure 
de  chaux,  taudis  que  dans  le  bain  de  sel  se 
forme  la  soude  caustique.  Avant  la  guerre,  ce 
matériel  à  blanchir  venait  de  Bosnie,  de  la  lo- 
calité Iaïtze.  Les  sondes  à  gaz  naturel  (méthane) 
de  Transylvanie  ont  déterminé  la  fabrication 
du  chlorure  de  chaux,  qui  en  restant  longtemps 
en  dépôt  élimine  les  gaz  de  chlore,  faiblit,  et 
étant  hygroscopique,  s'imprègne;  il  devrait  être 
mieux  emballé  dans  des  fûts  plus  petits  afin  de 
mieux  résister  au  transport.  Dans  une  cuve  de 
fabrication  il  entre  pour  le  blanchissemen*  envi-" 
ron  1000  hgr.  de  chlorure;  de  chaux,  ce  qui 
fait  15  à  20°lo  du  total  de  6000  kgr.  de  cel- 
lulose qui  est  le  contenu  d'une  cuve. 

Résumons  ainsi:  dans  la  cuve  il  entre  30  m8 
de  bois,  ce  qui  équivaut  à  45  m2,  c.  à  d.  2  m. 
de  longueur,  1  m.  de  largeur  et  1  m.  de  hau- 
teur ;  on  verse  par  dessus  ce  bois  60  rn3  de 
lessive  concentrée  de  3l/2°/o  de  bioxide  de  sou- 
fre dont  \lli°lo  est  du  sulfite  et  bisulfite  de, 
chaux  et  le  reste  est  libre  ;  des  60  nr  de  lessive 
sauf  3  Va0/0  de  bioxide  de  soufre  combiné  et 
libre,  tout  le  reste  est  de  l'eau.  De  ces  ma- 
tériaux bouillis  il  résulte  environ '6000  kgr,  de 
cellulose  pure,  plus  200  à  300  kgr.  de  gour- 
meaux,  en  employant  en  moyeme  en  v  ron  9  à 
l0°/o  de  soufre.  On  emploie  environ  40  vagons 
par  an  de  pierre  à  chaux,  ce  qui  correspond  à 
la  fabrication  de  lessive  nécessaire  pour  40O 
cuves,  en  considérant  1000  kgr.  de  chaux  pour 
la  préparation  de  la  lessive  d'une  cuve. 

Le  mélange  du  chlorure  de  chaux  avec  l'eau 
se  fait  dans  un  moulin  de  1  m.  de  profondeur, 
à  diamètre  de  1.50  m.  ayant  au  milien  une 
roue  servant  à  mélanger;  il  ne  se  produit  au- 
cune perte,  l'eau  étant  froide.  Le  contenu  mélangé 
coule  dans  des  réservoirs  de  béton  prévus, 
de  trous  d'écoulement  au  fond  et  de  .nélangeur 
à  axe,  ayant  les  dimensions  suivantes:  4.50 
m.  de  longueur,  5  m  de  largeur  et  2  m.  de 
profondeur;  ici  la  solution  est  cclaircie  ayant 
une  concentration  de  4  à  5  degrés  Beaumé,  et 
la  chaux  se  dépose  au  fond;  la  solution  claire 
est  pompée  dans  un  bassin  au  moyen  d'une 
pompe  à  axe.  Ce  bassin  est  un  réservoir  gradué 
ayant  une  capacité  de  15  m3;  au  moyen  de  la 
graduation  on  constate  la  quantité  restée  et 
celle  écoulée. 

Viennent  ensuite  les  réservois  à  blanchir; 
ils  se  composent  d'un  grand  réservoir  de  10  m. 
de  longueur,  de  5  Va  m»  largeur  et  de  2  m. 
de  profondeur,  il  v  en  a  deux.  Le  réservoir 
chambre  est  divisé  en  deux  par  une  paroi,  pour 
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forcer  la  cellulose  à  parcourir  tout  le  long  de 
la  périphérie  du  réservoir  chassée  par  une  hélice 
en  phosphate  de  bronze,  ayant  un  diamètre 
de  60  cm.  L'hélice  est  mise  en  mouvement  par 
un  moteur  électrique  et  pousse  la  cellulose  l'obli- 
geant à  parcourir  le  chemin  rotatif.  A  l'une  des 
parties  du  réservoir  chambre  se  trouve  un 
cylindre  tamis  ayant  une  longueur  de  deux 
mètres  et  demi  et  un  diamètre  de  plus  de  2  m.; 
ce  cylindre  est  pourvu  à  l'intériur  de  coupes  for. 
mant  spirale  fixées  à  l'axe  ;  le  cylindre  sert  à 
épaissir  la  cellulose  en  en  faisant  sortir  l'eau 
jusqu'à  ce  qu'il  reste  1 5  °/o  de  cellulose  et 
85°/o  d'eau.  Au  cylindre  tamis  se  trouve  aussi 
un  appareil  qui  sert  à  soulever  le  cylindre  de 
sorte  qu'il  ne  puisse  plus  toucher  au  contenu. 
Il  y  a  aussi  un  pont  en  bois  pour  l'observateur. 

Procédé.  Ou  introduit  la  cellulose  du  Sand- 
fang  environ  6000  kgr.;  l'hélice  tourne  et  la 
cullulose  se  trouve  continuellement  en  mouve- 
ment; le  cylindre  est  soulevé  au  moyen  d'un 
dispositif  spécial  ;  on  chauffe  la  cellulose  à  la 
vapeur  jusqu'à  32°  et  on  y  introduit  ensuite  de 
9  à  17  m;î  de  solution  de  chlorure  de  chaux 
concentrée  de  5°  o  Beaumé  ;  on  mélange  le  contenu 
pendant  3  h.  ;  si  la  cellulose  devient  bien  blan- 
che cela  prouvé  que  le  chlore  en  a  été  bien 
éliminé  ;  ce  chlore  se  combine  avec  les  matières 
colorantes  du  bois  et  une  partie  se  perd  dans  l'air. 
Toute  l'opération  du  lavage  dure  5  heures  ; 
après  avoir  ouvert  le  robinet  d'eau  froide  pour 
le  lavage,  le  cylindre  s'abaisse  et  fait  sortir  au- 
tant d'eau  qu'il  en  entre  par  la  soupape  :  l'eau 
arrive  avec  sa  pression  naturelle.  La  chambre 
réservoir  est  doublée  de  plaques  en  majolique  afin 
que  le  chlore  n'attaquât  pas  le  ciment  et  pour 
pouvoir  mieux  entretenir  la  propreté.  Il  y  a  des 
tuyaux  pour  chauffer  au  moyen  de  la  vapeur 
venant  des  chaudières  à  vapeur. 

Après  5  heures  on  remarque  que  l'eau  tirée 
du  cylindre  est  claire,  la  cellulose  est  jannie  et 
prête  à  être  vidée  dans  un  autre  réservoir. 

Mentionnons  que  2  ou  3  h.  après  avoir  ajou- 
té le  chlorure  de  chaux  à  la  cellulose,  on  con- 
state au  moyen  d'une  solution  de  potassium  iodé 
et  d'un  peu  d'amidon,  s'il  existe  encore  ou  non 
du  chlore  dans  la  cellulose,  s'il  y  en  a  encore, 
la  coloration  est  bleue  ;  lorsqu'il  n'y  a  plus  de 
chlore,  le  contenu  analysé  reste  blanc.  L'hélice 
est  mise  en  mouvement  par  une  force  de  30  à 
40  ch.  vap. 

Pour  le  papier  à  journaux  on  ne  blanchit  pas 
la  cellulose. 

Des  „holendre"  la  cellulose  arrive  à  travers 
la  conduite  qui  part  du  fond,  poussée  par  la 
transmission  dans  la  cuve  à  triturer  (Rtlhrhutte) 
formée  de  deux  bras  à  triturer  de  4  m.  de  lon- 
gueur chacun,  et  d'une  roue  à  coupes  qui  élè- 


vent la  cellulose  et  la  versent  dans'  un  canal 
en  fer  situé  à  la  partie  supérieure.  La  cuve  à 
triturer  a  une  longueur  de  6  m.,  ube  largeur 
4  m.  et  une  profondeur  de  4  m.  ;  le  fond  en 
est  ovale,  doublé  de  majolique  ;  les  coupes  sont 
aussi  doublées  de  majolique  et  le  diamètre  de  la 
roue  est  de  4  m.  Il  y  a  aussi  une  boite  à  grais- 
ser les  moyeux. 

La  cellulose  élevée  jusqu'au  canal  en  fer 
coule  à  travers  le  canal  en  bois  à  la  machine 
à  cellulose. 

La  machine  à  cellulose  se  compose  de  : 

1.  un  cylindre  à  rayures  linéaires  (non  à  trans- 
versales) de  0,3  nvm  de  largeur,  à  travers  les- 
quelles doit  passer  la  cellulose,  ce  cylindre  se 
nomme  en  allemand  „Knottenfâger"  et  ses  di- 
mensions sont  les  suivants  :  longueur  3  m.,  dia- 
mètre 1.60  m.  ;  ensuite  un  tuyau  d'arrosage 
Ces  espèces  de  cylindres  sont  fabriqués  par  une 
grande  firme  de  Bohème. 

2.  A  la  même  machine  se  trouve  un  tamis 
rotatif  de  12  m"  de  longeur  et  2  m.  de  largeur 
construit  en  phosohate  de  bronz  et  durable  à 
l'infini  ;  il  a  un  treillis  triple.  L'eau  s'écoule  à 
travers  le  tamis  dans  des  canaux  de  bois  et 
s'amasse  dans  des  réservoires  spéciaux  ;  la 
courroie  des  bords  du  tamis  (Deckelriemen) 
empêche  la  cellulose  de  tomber.  Le  tamis  glisse 
sur  une  série  de  rouleaux  polis  en  cuivre. 

3.  Deux  aspirateurs  où  l'eau  est  aspirée  par 
le  poids  de  sa  chute. 

4.  La  presse,  composée  d'un  cylindre  en  cui- 
vre situé  à  la  partie  inférieure  et  d'un  autre 
identique  situé  â  la  partie  supérieure,  reliés  entre 
eux  par  une  bande  de  drap  ou  manchon  su- 
perposé ;  entre  ces  deuz  cylindres  la  cellulose 
est  pressée  sur-le  tamis  même  (Gandschpresse). 

5.  De  là,  la  cellulose  essorée  est  portée  par 
une  bande  de  drap  à  une  autre  presse  (premi- 
ère presse)  à  rouleaux  étagés  portant  des  ban- 
des de  drap.  A  la  première  presse  il  y  a  deux 
rouleaux  en  acier  trempé  ou  on  presse  la  cellu- 
lose ;  ensuite  la  seconde  presse  à  deux  autres 
rouleaux  en  acier  trempé. 

6.  On  enroule  ensuite  la  cellulose  sur  des 
barres  de  fer,  formant  des  bobines  de  30  kgr. 
chacune  et  contenant  40  °jo  de  cellulose  et 
60  °|o  d'eau. 

7.  Pour  pouvoir  transporter  la  cellulose  par 
la  voie  ferrée,  on  la  fait  sécher  sur  des  cy- 
lindres chauffés  à  la  vapeur,  ayant  un  diamètre 
de  1,250  mètres  et  une  longueur  1  m.  90  cm. 
Ce  sont  les  cylindres  à  sécher:  par  un  bout 
entre  la  vapeur  et  par  l'autre  sortent  les  pro- 
duits condensés;  il  y  a  à  ces  cylindres  des  ma- 
nomètres pour  la  pression  et  au  total  il  y  a  6 
cylindres.  Lorsque  la  cellulose  sort  séchée,  nous 
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avons  5  °  o  d'eau,  soit  à  partir  de  85  °!o  de 
cellulose. 

La  machine  pour  la  ouate  de  papier,  —  Cette 
machine  a  une  production  de  4C0  kgr.  en  24 
h.;  le  matériel  c'est  la  cellulose  telle  qu'elle 
sort  des  „holcndre",  et  la  machine  est  formée 
des  parties  suivantes: 

1.  Un  petit  sandfang  (collecteur  de  sable) 
en  position  horizontale,  se  mouvant  verticalement; 

2.  Un  crible  pour  les  grumeaux,  horizontal, 
à  mouvement  vertical; 

3.  Un  tamis  simple  et  fort  épais,  de  6  m. 
de  longueur  et  de  1,20  m.  de  largeur;  les  rou- 
leaux et  la  presse  sont  pareils  à  ceux  décrits 
à  la  machine  à  cellulose  chimique; 

4.  Un  drap  pour  le  tamis  qu'on  presse  en- 
semble avec  le  tamis  ; 

5.  Une  presse  spéciale  ou  la  feuille  est  près 
sée  entre  deux  pièces  de  drap; 

6.  Un  cylindre  à  sécher  de  1,60  m.  de  dia- 
mètre et  une  largeur  de  1,50  m.  ;  ceci  est  aussi 
la  largeur  de  la  machine. 

7.  Un  long  couteau  au  cylindre;  la  feuille 
de  ouate  se  coile  au  rouleau  et  le  couteau  l'en 
détache. 

8.  Un  drap  qui  empêche  la  maculature  de 
tomber. 

Pour  retenir  les  fibres  perdues  à  la  machine 
à  cellulose,  il  y  a  des  réservoirs  en  béton  de 
1,50  m.  de  profondeur  et  de  25  m.  de  longu 
eur  et  14  m.  de  largeur.  Ces  réservoirs  sont 
divisés  en  1 1  ouvertures  situées  au  même  ni- 
veau ;  d'un  côté  l'eau  entre  et  de  l'autre  elle 
s'écoule  dans  le  canal;  les  f.bres  étant  plus 
lourdes  se  déposant  et  s'amoncellent  de  mors  en 
mois  et  sont  pompées  en  même  temps  que  les 
grumeaux  par  le  canal  qui  conduit  à  la  fabri 
que  de  papier.  De  cette  façon  1500  à  2000 
kgr.  s'amoncellent  par  mois,  pour  une  produc- 
tion de  30  vag.  de  cellulose  chim  que.  En  aile 
mand  ces  réservoirs  sa  nomment  „Stofffânger". 
Le  fibres  qui  passent  aussi  d'ici  sont  arrêtés 
par  des  tamis  inclinés  (inclinaison  de  1 50°)  ; 
ce  sont  6  tamis  de  1,50  m.  de  largeur  et  2,50 
m.  de  longueur  une  grille  retient  le  tamis  en 
dessous.  De  cette  dernière  façon  1 000  kgr. 
s'amoncellent  par  mois  utilisés  à  la  fabrication 
du  papier  à  emballage.  La  quantité  insignifiante 
de  fibres  qui  restent  encore  dans  l'eau,  va  avec 
toute  l'autre  eau  à  la  fabrique  de  papier. 

Avant  de  descendre  à  la  fabrique  de  papier, 
occupons  nous  du  hall  des  -machines  de  la  fa- 
brique de  cellulose. 

Ici,  les  machines   portent  la    marque   de  la 
maison  :    „Môdling,    Rôhren  Lesselfabrik  6—5' 
Am.  Modling,  vor  mais    Durr    Gehre  et  C-ie 
Aktiengesellschaft. 
Il  y  a  deux  chaudières  pouvant  chauffer  une 


superficie  de  250  m",  les  deux  alimentées  au 
bois,  il  n'y  a  pas  d'appareil  â  surchauffer  ; 
pour  l'alimentation  en  eau  il  y  a  la  pression 
naturelle  de  la  différence  de  niveau,  et  il  y  a 
aussi  des  injeetpurs  ;  ces  chaudières  sont  de  6 
m.  de  longeur  et  de  lm.  de  diamètre  ;  ils  sont 
pourvus  de  manomètres,  de  soupape  de  sûreté 
double  et  de  tubes  â  niveau  en  verre,  le  fout 
actionné  à  l'électricité  ;  la  porte  des  feux  férmée 
mécaniquement  par  un  levier  à  poids  (Hibel 
und  GewichU;  ensuite  une  grille  en  forme  d'esca- 
lier à  inclinaison  de  45°;  à  bouches  d'alimen- 
tation et  fosses  pour  la  cendre;  ii  y  a  un  ca 
nal  à  eau  qui  transporte  la  cendre  dehors  ;  une 
fois  par  semaine  on  procède  au  nettoyage  la 
vage  des  tuyanx  et  de  la  machine  par  des  trous 
pratiqués  à  cet  effet;  le  feu  peut  atteindre  jus- 
qu'à la  moité  de  la  chaudière.  Les  injecteurs  à 
mazout  prennent  ce  matériel  employé  à  com- 
pléter le  combustible,  dans  un  réservoir  à  ma- 
zout à  capacité  de  4  vagons  citernes,  ^it  4000 
Kgr.:  l'alimentation  de  ce  réservoir  est  fait  au 
moyen  d'une  pompe  de  la  fabrique  de  papier, 
â  travers  nne  conduite— tuyan  de  2,5  pouces  ; 
pendant  l'hiver  la  pression  à  pomper  s'élève 
jusqu'à  3°  atmosphères;  habituellement  elle  est 
de  10  à  15  atmosphères  la  différence  de  niveau 
serait  de  70  m.,  entre  le  réservoir  à  pétrole  et 
celui  de  la  ligne  de  garage  des  chemins  de  fer 
situés  prés  de  la  fabrique  de  papier. 

Tonjours  parmi  les  machines  produisant  la 
force  motrice,  il  y  en  a  une  stable  de  100  H. 
P,  à  vapeur  surchauffante  jusqu'à  210";  le 
four  en  est  alimenté  seulement  de  soure  de  bois 
transporté  par  transmission,  La  firme  qui  l'a 
fournie  est  „Ers'e  Brunner  Maschinenfabrik  Ges 
ellschaft.  Brunn". 

De  la  fabrique   Môdling  aussi,  mentionnons 
une  chaudière  de  réserve  à  superficie  de  chauf 
fage  de  150  m2,  pour  8  atmosphères  et  3  in- 
jecteurs à  mazout. 

Comme  force  èhctrique  â  la  fabrique  de 
celluloip,  il  y  a,  pour  le  cas  d'avaries  à  la  cen- 
trale électrique  de  la  fabrique  de  papier,  un 
dynamo  Fetten  et  Guillaume,  Lahmeyerwerke, 
A.  G.  Frankfort  a  Main",  ayant  95  Kilowats 
ce  qui  correspond  à  110  ch.  vap.;  le  moteur 
des  élévateurs  d>nt  nous  avons  parlé  ;  un  moteur 
de  96o  ch.  vap.  mis  en  mouvement  par  la  cen- 
trale de  la  Fabrique  de  papier.  Toujours  comme 
force  éiectrique,  il  y  a  un  moteur  à  l'aspirateur 
des  écorces  et  des  éclats  pe  bois,  Elearomo- 
torenswerke  Heidenau,  Dresde,  portant  les  in- 
dications suivantes  :  G.  W.  C. 

Numéro  13.317 

Volts   2.2o 

Ampères  45.5 

Tours  par  minute   ....  2000 


Correspondance  Économique 


Force  motrice  de  la  fabrique  de  bois.  Outre 
la  fabrique  de  cellulose,  il  fonctionne  aussi  une 
fabrique  de  bois  où  il  y  a  une  chaudière  à  su- 
perficie de  chauffage  de  70  m2  et  une  pression 
de  vapeur  de  10  atmosphères,  une  grille  échelle  à 
inclinaison  de  45°,  le  chauffage  étant  alimenté 
seulement  de  sciure  de  résineax  qui  brûle  fort 
bien;  cette  machine  à  vapeur  met  en  mouvement 
toute  la  fabrique  de  bois  actionnant  toutes  les 
transmissions  d'un  arbre  de  transmission  de  20m. 
(La  turbine,  actionne  un  arbre  de  transmission 
de  40  m.);  dans  la  fabrique  de  bois  on  distingue: 
3  scies  a  mouv.  alternatif  :  23  pouces  (t,oli)=:60  cm. 

30     „  =80  „ 

38     „  =100,, 

1  scie  à  tronçonner 

1  scie  à  mouv.  alternatif  pour  débiter  des  plan- 
ches de  è  à  10  m  m  d'épaisseur 
1  scie  circulaire 

1  scie  circulaire  pour  troncs  (Bauholzkreissage) 

2  scies  à  enlever  les  dosses  (saumsage) 

1  grande  scie  à  pendule  pour  couper  les  bouts 
1  petite  scie  à  pendule. 

Ensuite  des  vagonnets  pour  transporter  les 
troncs. 

Production.  t —  Dans  l'espace  d'un  mois,  le 
fonctionnement  étant  ininterrompu,  on  travaille 
2000  m3  de  troncs,  ce  qui  fait  1  000  m:!  de  plan- 
ches ;  on  coupe  aussi  1000  m3  par  mois  pour 
la  fabrique  de  cellulose. 

Dans  la  cour  de  la  fabrique  il  y  a  10  extinc- 
teurs de  7  atmosphères  chacun  c.  à.  d.  une  sou- 
pape en  liaison  avec  la  conduite  d'eau,  à  laquelle 
on  adapte  un  tuyau  de  toiie  ;  la  pression  dans 
la  conduite  est  de  8  atmosphères,  à  savoir  :  2 
du  château  d'eau  et  le  reste  de  la  turbine.  La 
capacité  du  château  d'eau  est  de  350  m*  et  il 
est  en  liaison  avec  le  réservoir  d'eau  couvert 
dont  nous  nous  sommes  déjà  occupé  ;  le  niveau 
du  réservoir  du  château  d'eau  est  le  même  que 
celui  du  réservoir  couvert  de  sorte  qu'ils  se  com- 
plètent réciproquement. 

Pour  les  transports  entre  les  deux  fabriques 
(de  cellulose  et  de  papier)  ainsi  que  pour  les 
transports  de  la  cour  de  la  première,  il  y  a 
des  vagonnets  à  plateforme  et  des  locomotives  ; 
un  vagonnet  se  compose  de  deux  voiturettes  à 


4  roues  chacune,  situées  aux  bouts  de  la  plate- 
forme, sous  un  cadre  de  fermeture  et  de  sou- 
tien de  6  m.  de  longueur,  large  de  1,20  m.  à 
un  seut  frein  pour  toutes  les  roues,  pouvant 
charger  3000  kgr.  ;  il  existe  encore  un  autre 
type  plus  robuste  :  la  longueur  du  cadre  est 
de  10  m.  et  peut  transporter  5000  kgr.;  ces 
vagonnets  sont  construits  dans  les  ateliers  de 
la  fabrique  de  papier  et  les  réparations  peuvent 
être  exécutées  aussi  à  la  fabrique  de  cellulose, 
où  il  y  a  une  serrurerie  à  6  étaux,  un  souf- 
flet de  forge  automatique  ■ —  ventilateur,  une 
machine  à  perforer  et  un  appareil  à  souder; 
L'appareil  à  souder  est  composé  d'nn  cylindre 
à  oxygène,  7  mètres  cubes  d'oxygène  pressé  à 
150  atmosphères,  un  vase  à  acétylène,  c.  à. 
d.  un  générateur  de  carbure  de  chaux,  des  tubes 
en  caoutchouc  et  un  bec  (injecteur)  ;  il  a  uue 
supériorité  appréciable  sur  les  travaux  faits  au 
moyen  de  rivets. 

Les  locomotives  sont  mises  en  mouvement  à 
l'électricité  et  ont  4  moteurs  de  15  ch.  vap. 
chacun,"  soft  60  H.  P.  ;  les  locomotives  actuel- 
les de  45  H.  P.  à  4  essieux  sont  mises  en 
mouvement  par  2  moteurs  à  11  H.  P.  chaque 

En  ce  qui  concerne  les  appareils  électriques 
de  la  fabrique  de  cellulose,  il  y  a  5500  volts 
avec  une  diminution  de  200  volts  provenant 
de  la  résistance  des  conduites  ;  aujourd'hui  on 
y  travaille  avec  une  force  électrique  de  700 
ch.  vap.  ;  il  y  a  une  série  de  petits  moteurs  de 
250  volts  ehacun,  employés  à  la  fabrique  de 
planches,  où  seulement  les  scies  à  mouvement 
alternatif  sont  mues  directement  à  la  vapeur, 
tandis  que  les  autres  machines  de  la  fabrique 
de  planches  (scies  à  pendule  pour  couper  les 
bouts  machines  à  décorcer,  ventilateurs-exhaus- 
seurs)  sont  mues  par  des  moteurs  électriques. 

En  résumé,  à  la  fabrique  de  cellulose  on 
emploie  3  moteurs  électriques  de  250  volts  chacun 
et  un  moteur  de  500  volts  ;  cette  force,  jointe 
à  celle  des  turbines  à  eau  et  à  celle  des  ma- 
chines à  vapeur,  constitue  la  force  motrice  em- 
ployée à  la  fabrique  de  cellulose  et  à  la  fabri- 
que de  planches. 

(A  suivre)        .    Dr.  C.  Bungetiant  . 


CORRESPONDANCE  -ÉCONOMIQUE 
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GEBERI  $1  OFERTE  DIN  STRÂ1N ÂT ATE 


Firma  L.  V.  Lavant,  commission,  importation,  j 
exportation,  22  we  des  Remparts  éAinay  din 
Lyon  doreste  a  intra  în  relatiuni  de  afacere  eu 
România, — pentru  a  i  se  recomandà    Case  de  j 
comision  din  principalele  centre    aie  României 
Mari. 

Firma  Aux  Oliviers  d  4  A  IX  et  de  Nice, 
66  rue  de  la  Chaussée  d'Antin  Paris,  doreste 
a  i  se  recomandà  Case  comerciale  pentru  vân- 
zarea  de  l'huile  d'olive  vierge. 

Firma  Raiph  L.  Fùller  &  Co.  12  rue  de 
Chantilly  Paris,  doreste  a  intra  în  relatiuni  de 
afaceri  eu  Caseie  importàtoare  de  produse  far- 
maceutice,  (43756  din  25  Noem.  20). 

Société  Anonyme  de  Constructions  Aéronau- 
tiques  et  de  Navigation  Aérienne  „La  Sacana" 
■  rue  Monsigny  17  Paris  doreçte  a  i-se  reco- 
mandà case  comerciale  pentru  vânzarea  apa- 
ratelor  de  încâizit  si  luminat  (44036  din  26 
Noem.  20). 

J.  Villar  Importation — Représentation  Bey- 
routh cere  sâ  intre  în  relatiuni  eu  un  fabricant 
de  petrol  si  benzinâ  în  bidoane,  care  ar  dori 
sâ  exporte  aceste  produse  în  Syria,  Cilicia  si 
Palestina. —  Referinte  :  Haut  Comissariat  de 
France  a  Beyrouth.  Banque  Française  de  Syre 
à  Beyrouth  Office  Commercial  Français  du 
Levant  à  Beyrouth.  Banque  Française  de 
Syrie  à  Beyrouth.  A  Risk  allale  Cie  Rue  des 
Postes  â  Beyrouth.  ('44435  din  29  Noem.  20). 

Casa  I.  W.  H.  Turner  &  Co.,  Limited,  din 
Reisy-Lane,  orasul  Sydney,  Newo  South  West, 
Australia  (per  China)  doreste  sâ  intre  în  re- 
latiuni comerciale  eu  România  oferind  produse 
brute  din  Australia  ca  :  lânâ,  seu,  blânuri,  piei, 
carne  etc.,  (42776  din  19  Noembrie  20). 

Stanwyn  Syndicale  Ltd.  235  High  Holborn 
London.  W.  C.  I.  oferâ  clocitoare  artificiale. 
(42922  din  19  Noembrie  920). 

Atelierele  Godarville  à  Godarville  Belgique 
'  pentru  constructiunea  tràsurilor,  vagoanelor  de 
mârfuri,  doresc  sâ  intre  în  relatiuni  de  afaceri 
:  eu  România. 

Societatea  „Office  d'Union  Franco- Jougo- 
Slave".  82  rue  de  Rivoli,  Paris,  doreste  a  intra 
în  relatiuni  de  afaceri  eu  România  pentru  pro- 
duse al/mentare. 

Firma  E.  C.  Le  Bault  Se  Cie,  25  Boule- 
vard de  Strasbourg,  Paris,  având  mare  stocuri 
engleze  de  echipamente  militare  (ghete,  uniforme  j 
etc.)  doreste  a  intra  în  relatiuni  de  afaceri  eu  i 
România. 

D-l  Biet,  din  Salon,  doreste  a  intra  în  re-  j 
latiuni  de  afaceri   pentru    untdelemn    („ Huiles 
d'Ol've  Pure  de  Provence"). 


Société  Maritime  de  Consignations  et  de 
Transports",  54  rue.  Paradis,  Marseille,f  face 
oferta  de  transport  din  Franta  în  România. 
(35037  din  19  Oct.  920). 

Casa  Importation  Exportation  «Albert  Du- 
bois" 50,  Avenue  de  Ségur,  Paris,  doreste  a 
intra  în  relatii  eu  case  dm  România,  pentru  a 
exporta  în  Franta,  în  cantitâti  mari,  urmàtoa- 
rele  articole  : 

1)  Etais  de  mines  en  sapin 

2)  Traverses  de  chemin  de  fer  en  chêne. 

3)  Pavés  de  bois  injectés  et  goudronnés  de 
préférence. 

4)  Poteaux  télégraphiques. 

5)  Madriers  planches,  bastings,  etc. 

6)  Fûts  démontés  (contance  21 0-220  fires) 
prêts  au  montage,  en  chêne. 

(No.    38663,   din29  Octombrie  920). 

The  Rosenblun  Company,  Manufacture,  re- 
présentatives Import  &  Export.  874  Broadway, 
New-  York,  U.  S.  A.,  doreste  sâ  intre  în  re- 
latiuni eu  câteva  case  din  România,  care  se 
ocupâ  eu  exportul  de  brânzeturi,  cascaval,  çl 
prune,  spre  a  le  reprezentà  si  a  prépara  tere- 
nul  de  afaceri,  când  vor  fi  în  pozitîune  de  a 
exportà  articolele  respective. 

Casa  B.  Floris,  26  rue  de  Méry  din  Mar- 
silia,  doreste  a  intra  in  relatiuni"  de  afaceri  eu 
case  din  România,  pentru  exportul  aparatelor 
si  produselor  interesând  specialitatea  soudure 
autogène  si  a  articolelor  pentru  „ découpage  du 
fer  et  acier".  (No.  38913,  din  30  Octombrie 
920). 

Casa  Labro-Tangeau,  Geo  Ternon  S-sor,2 
rue  S-te  Marie  din  Lyon-  Villerbanne,  doreste 
a  intra  în  relatiuni  de  afaceri  eu  România,  pen- 
tru exportul  fabricatelor  de  tâbâcârie  si  cure- 
lârie.  (No.  3891 3,  din  30  Octombrie  920). 

Casa  Ennemond  Chaland  din  La  Renau- 
(diére  par  Saint  Chamond  Loire)  ;  doreste  a 
cunoaste  case  din  România,  care  s'ar  interesa 
de  çireturi  de  ghete.  (No.  3.8903,  din  30  Oc- 
tombrie 920). 

Legafiunea  Beigiei,  ne  înstiinteazâ  : 
«Caseie  din  România,  care  doresc    a  intra 
în  rela\ii  de  afaceri  eu  furnisorii    belgieni,  se 
pot  adresa  :  Office  commercial  d' Etat  Belge 
à  Bruxelles,  95  rue  des  Augustins. 

„  Exportateur  Belge"  organe  officiel  de  „Pro 
Belgica"  Bureau  de  Propagande  en  faveur  du 
commerce  et  de  Vindustrie  des  nations  belge 
et  amies.  Avenue  du  Boulevard,  32  Bruxelles 
dâ  informatiuni  în  privinta  ori  cârei  firme,  ori 
cârui  artîcol  sau  societâti  financiare,  din  Belgia, 
trimite  revista  «L'Exportateur  Belge"  si  acordâ 
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si  alte  înlesniri  de  publicitate  în  schimbul  achi- 
târii  une!  sume  de  30  franci  pe  an. 

Societatea  Comptoir  Commercial  Français  din 
Nantes  dortste  a  intrà  în  relatiuni  de  afaceri 
eu  România  ;  mai  anuntà  cà  posedâ  un  birou 
spécial  pentru  Crient  Casa  K.  F.  Knudsen,  43 
Bouevard  Haurssmann  Paris,  comunicà  câ  po- 
sedâ vapoare- cisterne  de  vânzare  si  închiriere 
alâturând  urmâtoarele  informatii  : 

Affrètement:  Je  vous  remets  à  nouveau,  in- 
clus une  liste  de  bateaux  citernes  lesquels  sont 
ouverts  pour  affretements-indiquant  approxima- 
tivement ou  et  quand  ils  peuvent  être  dtlivrés; 
également  les  prix  demandés  par  les  armateurs, 
donnés  sans  engagements. 

Les  chiffres  entre  parantheses  sont  les  prix  en 
shilling  par  tonne  portée  en  lourd  et  par  mois, 
comme  vous  le  voyez  ces  prix  varient  par  chaque 
année,  en  prenant  par  exemple  le  Vapeur  „Bor- 
gest  Ad"  qui  est  ouvert  pour  trois  ou  cinq  ans, 
vous  verrez  que  les  prix  demandés  étaient  res- 
pectivement de  70,  50  &  30  shilling  par  tonne 
portée  en  lourd  pendant  la  durée  de  la  première 
année  de  la  deuxième  et  de  la  troisième  année 
pour  le  Vapeur  „Vaarli"  vous  verrez  qu'il  y  a 
deux  prix  indiqués  ;  le  premier  si  le  bateau  doit 
porter  uniquement  de  l'essence,  le  deuxième  s'il 
ne  porte  seulemeut  que  de  l'huile  lourde. 

Ventes:  Je  ne  sais  exactement  les  conditions 
de  paiement  étant  donnée  qu'ils  sont  différents 
pour  chaque  bateau;  à  titre  d'indication  je  veux 
vous  dire  que  le  vapeur  citerne  „Breifond"  a 
été  offert  à  Livres  Sterlings  :  465.000  (quatre  cent 
soixante  cinq  mille)  et  aux  conditions  suivantes  : 

10°/o  à  la  signature  du  contrat. 

40%  à  la  li  vraison  et 

50°/o  pendant  trois  ans  par  versement  égaux 
chaque  année  avec  7°/o  d'intérêts  et  la  garantie 
d'une  Banque  de  Londres  approuvée  par  les  Ven- 
deurs. 

Je  vienns  de  recevoir  un  télégramme  de  mes 
amis  personnels  d'Angleterre  me  disant  qu'ils 
son  prêts  à  prendre  en  considération  n'importe 
quelle  offre  raisonable  pour  ces  vapeurs  citernes 
et  qu'ils  feront  tout  leur  possible  pour  pouvoir 
donner  les  plus  grandes  facilités  de  paiement. 

C'est  pourquoi  je  voudris  bien  savoir  ce  que 
vos  amis  voudraient  proposer  comme  condilions 
de  paiement  et  je  me  ferai  un  plaisir  de  trans- 
mettre It  urs  offres  à  mes  amis  d'Angleterre  et 
je  crois  certainement  que  nous  arriverons  a  con- 
clure des  affaires  ensemble. 

Bateaux  citernes  ouverts  pour  Affrètements. 

„Asuncion"  3500  tonnes  portée  en  lourd.  7. 
ans  affrètement  Livraison  prompte  Angleterre 
Meilleure  offre. 

„Borgestad"  8500  tonnes  portée  en  lourd  3 


ans  (70/—  =5o/—  30  — )  en  5  ans  (55/—  =? 
50/—  4U  —  30)  —25. 

„BeIridge"  10.500  tonnes  portée  en  lourd  % 
ans  affrètement  Meilleur  offre. 

„Aygna'  6.600  tonnes  portée  en  lourd  :'i6ans 
à  raison  dollars. 

1  par  tonne  purtée  en  lourd  et  par  mois  livrai- 
son Angleterre  Janvier  13  mois  85/ —  pas  tonne. 

Vaarli  =  2  mois  si  85/ —  par  tonne  et  par 
mois  3  ans  (65/ — 55/— 45  — )  benzine  3  ans 
(60/— 50/ -40)  huile  lourde. 

600  tonne  portée  en  lourd  3/-,  10  ans.  Deli- 
vraison  Mai  1921.  Demande  meilleur  offre. 

10.800  tonne  portée  en  lourd  5  aïs  L.  35/ — ) 
Livraison  Mars — Avril  1921. 

10.250  tonne  portée  en  lourd  5  ans  (35/—) 
ou  60/— 45/  — 30/— 20/  20  — )  livraison  Juin 
(43  381  din  23  Noemb.  20). 

Fuma  Union  Des  Producteurs,  6  Faubourg 
de  Lyon  Sathonay  Comp.  (Ain)  doreste  a  cu- 
noaste  adresele  Caselor  importatoare  de  aparate 
electrice  (Bas  voltage)  si  Lustrerie. 

Firma  J.  Hjsegewa,  importation,  exportation, 
commission,  31  rue  Fauchier,  Marseile-,  doreste 
a  intra  în  relatiuni  de  afaceri  eu  România,  în 
spécial  pentru  produsele  din  Japonia.  (43.756 
din  25  Noembrie  20). 

Societatea  Iniens,  24  Boulevard  des  Filles 
du  Calvaire  Paris,  ocupându-se  eu  fabricarea 
aparatelor  de  luminat  si  încâlzit  eu  petroleu  or- 
dinar  doreste  sà  intre  în  relatiuni  de  afaceri  eu 
reprezentantii  din  România.  (330 87  din  8  O  t.20). 

Firma  Legallet  „Bayart" ,  Mayer  &  C  ie  din 
Nantes  (Chantereine)  Seine  et  Oise,  doreste  a 
intrà  în  relatiuni  de  afaceri  eu  România.  (33.087 
din  8  Oct.  1920). 

Societatea  Exoort- Import- Slave,  81  rue  du 
Jeûneurs,  Paris,  doreste  a  intra  în  relatiuni  de 
afaceri  eu  România  pentru  vânzarea  de  :  auto- 
mob  le,  cauciucuri,  instrumente  agricole.  (33.087 
din  8  Oct.  1920). 

Societatea  Farman,  167  rue  de  Silly,  Billan- 
court, Seine,  dorejte  a-i  se  recomanda  repré- 
sentant!'. (33  087  din  8  Oct.  1920). 

Societatea  Automobiles  Unie,  Puteaux,\Seine, 
doreste  a-i  se  recomanda  reprezentanti.  (33.087 
din  8  Oct.  1920). 

-  Societatea  Automobiles  Bcrliet,  Venissieax 
(Rhône),  doreste  a-i  sé  recomandà  reprezentanti. 
(33  087  din  8  Oct.  1920). 

Casa  Antonia  Rodet  din  Mercurey,  (Sadne- 
et-Lolré),  doreste  a  intra  în  relatiuni  de  afaceri 
eu  România  pentru  a  exporté  vinuri  de  Bour- 
gogne. (33  087  din  8  Oct.  1920). 

Casa  „  Société  Commerciale  et  Financière 
Franco  Anglaise"  30,  Avenue  des  Champs-E- 
lysées, Paris  VIII,  doreste  sà  intre  in  relatiuni 
de  afaceri  eu  diferite  case  comerciale  pentru 
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vânrarea  vopselelor  (33  089  din  8  Oct.  1920), 

Marile  stabilimente  mecano-electrice  Noël,  Gas- 
tel  &  Merteus  din  Bruxelles,  cautà  un  représen- 
tant gênerai  pentru  România.  (No.  1 1 10  al  rapor- 
tului  atasatului  nostru  commercial  pentru  Belgia). 

Louis  Reboul  Cautier  Assermenté  46  rue 
Paradis,  Marseille,  trateazà  asupra  urmàtoare- 
lor  produse  :  Corps  gras,  suifs,  huiles,  glycé- 
rines, graisses  et  huiles  de  poisson,  paraffines, 
saindoux,  salaisons,  graisses  comestibles.  (35.032 
din  19  Oct.  192u). 

Casa  Max  Kuberne  din  Ilmenau  (Allemagne) 
oferâ  pe  pre^uri  fixe  :  termometri,  de  orice  fel, 
baromètre,  mârfuri  de  sticla  pentru  fotografii, 
pentru  chirugie,  îngrijirea  bolnavilor,  chimie,  fizicà. 
aréomètre,  ceasornice  de  nisip,  hbele,  (pentru  mà- 
surarea  nivelului),  ochi  artificiali  pentru  oameni, 
animale  si  pàpusi,  alcoholometre  spéciale  româ- 
nesti  dupà  instruct,iunile  guvernului  român  s.  a. 
m.  d.,  pentru  cumpârarea  cârora,  pentru  moment 
se  oferà  o  ocaziune  extraordinar  de  favorabilâ. 
In  deosebi,  pentru  anotimpul  rece  care  se  apropie, 
termometre  obisnuite  de  fereastrâ,  de  orice  exe- 
cutare  si  preturi. 

Termometre  pentru  friguri  (la  bolnavi)  de  for- 
mâ  ovalà  i.  v.  h.  conform  instructiunilor  româ- 
nesti  p.  «o  bac.  M.  700. 

Fabrica  e  extraordinar  de  productivâ  si  poate 
servi  eu  pretiiri  favorabile  si  eu  liferare  ime- 
diatâ.  Liferarea  se  exe:utâ  în  màrci  calculatâ, 
delà  fabrica,  lâzile  pe  cheltueli  proprii,  fârâ  orice 
alte  cheltueli  de  ordin  secundar,  contra  plâtire 
in  decurs  de  30  zile,  fârâ  orice  scâzâmânt. 

Frank  Mdton,  marchand  and  Manufacturé 
Agent  Bedford  House,  33  Henrietta  Street,  W. 
C.  2.  doreste  sà  intre  în  relatiuni  eu  fabricant^! 
din  România  care  voesc  sà  fie  reprezentati  în 
Angl'a. 

Aceastâ  casâ  e  în  rela (l'uni  eu  cele  mai  im- 
portante case  din  Anglia  si  Colonii  de  asemeni 
§J  eu  America  de  Sud  eu  care  face  un  negot, 
destul  de  intins.  A  lucrat  si  eu  Guvernul  Bri- 
tanic  fiind  în  serviciul  Departamentului  Comer- 
tului  Transoceanic.  Atributiunile  numitei  Case 
erau,  în  mare  màsurâ,  acelea  aie  unui  „sfâtui- 
tor  pentru  firmele  stràine  care  don  au  sâ  facâ 
comenzi  în  Anglia.  Au  deci  avantagiile  excep- 
tionale  de  a  îndeplini  atributiunile  unuî  agent 
pentru  cumpârâri  si  vânzâri  (41766  din  13  Noe. 
1920). 

Casa  Schenkel  Coin- Ner  hein,  în  vederea 
organizarei  de  birouri  comerciale  în  localitâtile 
industriale  germane,  se  pune  la  dispozitîa  gu- 
vernului român,  în  mod  permanent,  pentru  apâ- 
rarea  constiincioasâ  a  intereselor  sale.  Posedâ 
cunostinfe  comerciale  si  technice,  limba  francezâ 
înjelege  româneste  si  e  familiarizat  eu  relajiu- 
nile  germane  si  româneçti. 


A  fost  mai  multi  ani  în  România  si  cunoaste 
rela^i'unile  comerciale  aci  precum  si  raporturJle 
industriale  germane.  Dupâ  restabilirea  relatiu- 
nilor  politice  ar  dori  sâ  se  reîntoarcâ  permanent 
în  România.  E  în  màsurâ  de  a  depune  o  mare 
caut.iune,  posedâ  certificate  si  referin^e  bune, 
^chiar  de  la  firme  românesti.  (41767  din  13 
Noemb.  1920). 

Casa  M.  Brodsky  &  Co,  Threads  and 
Jarns  New-  York  oferâ  afâ  de  bumbac  între- 
buintatâ  la  confectiuni.  (40524  din  6  Noem.  1920). 

Fabrica  Jarka  Kulik  Stredokluky  près  Pra- 
gue, Tchécoslovaquie  doreste  sà  intre   în  re- 
i     latj'uni  eu  diferite  firme  din  România  care  se 
ocupà  eu   vânzarea  diferitelor  masini  si  unelte 
agricole.  (42494  din  7  Noem.  1920). 

„  Société  Générale  de  Lingerie"  din  Bruxe- 
lles 128  Boulevard  Jacqmain,  care  dispune  de 
cele  mai  mari  uzine  din  Belgia  pentru  tesâturî 
si  lingerie,  luând  cunostin^à  de  nevoile  Minis- 
terului  de  Râzboi  Român  de  asemenea  articole, 
se  oferâ  sâ  confectioneze  întregul  echipament 
de  pânzâ  al  Armatei  Romane  (cearsafuri,  feje 
de  perne,  prosoape^  batiste,  etc  ).  în  conditiile 
cele  mai  avantagioase  posibile  si  eu  platà  în 
bonuri  de  tezaur  sau  compensatii  de  lemne, 
céréale  sau  petrol. 

„Societatea  Generalâ  de  Lingerie  în  donnée 
de  a  fi  utilâ  târii  noastre,  aceptà  orice  altâ 
propunere  pentru  numitele  confectluni.  41444 
din  12  Noembrie  920). 

Preve  Frères  Aix- en- Provence,  dispune  de 
cafea,  de  smochine  „Le  Cafig"  care  posedâ 
proprietâti  alimentare  pe  care  nu  le  are  cicoa- 
rea,  maltul  si  alte  dérivate.  Intrebuintat  eu 
!  lapte  dâ  o  bâutarà  excelentâ,  înlocueste  cafeaua 
naturalà  si  toate  sorogatele  ;  în  fine  „Le  Ca- 
!  fig"  continând  zahâr,  având  culoare  sf\  bun 
gust  îndeplineste  si  multâ  économie  „Le  Cafig 
aduce  un  profit  de  4  ori  mai  mare  ca  cafeaua, 
adicâ  190  gr.  Cafig  înlocueste  400  gr.  cafea. 

Preful  în  saci  sau  lâzi  de  60  kgr.  190  fr. 
°/o  kgr.  plecarea  din  garà  sau  Fob  Marseille. 

Plata  :  în  franci  efectivi,  Vs  din  platà  se 
va  face  prin  crédit  la  o  Bancà  francezâ  în 
ziua  comenzei,  iar  restul  prin  tratâ  documen- 
tarâ. 

Se  poate  !ua  si  în  saci  de  100  gr.  sau  cutii 
de  carton  delà  250  gr.  prin  mârirea  prefului 
ce  se  va  face  (38268  din  28  Octombrie  920). 

D  nul  E  Huard,  181  Poslfach,  May  en  ce 
doreste  a  intra  în  relatîuui  de  afaceri  eu  Ro- 
mânia pe*ntru  automobile  si  cauciucuri  (38269 
din  28  Octombrie  920). 

Cassa  Mantoux  &  Demollière,  41  Grenettn, 
Paris,  doreste  a  intra  în  relatiuni  de  afaceri 
pentru  articole  de  îmbrâcrtminte  38269  din  28 
Octombrie  920). 
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International  Corporation  for  Foreign  Trade 
doreste  sà  intre  in  rela{iuni  comerciale  eu  impor- 
tatori  români,  pentru  exportul  de  piei  de  caprâ, 
chevreaux  si  alte  spefe  {40356  din  6  Noem.  1920). 

Casa  B.  T.  Babbit,  ar  voi  sà  exporte  sâpun 
si  sodâ  caust/câ  49326  din  6  Noem.  1920). 

Domnii  Saulnier  &  Fleiszer  reprezentantii 
Societâfei  Franceze  de  Automobile  Zeden  do- 
rtsc  sâ  intre  în  rela{iuni  de  afaceri  eu  Româ- 
nia  {40045  din  4  Noembrie  1920). 

Manufacture  de  Passementeries  &  Broderies 
pour  Ameublements.  Anciens  Etablissements  A 
Bournèrias  Jacques  Duval  Suce"  1  „3  Boule- 
varp  Heurteloup  Tours  oftrà  covoare  diferite 
dimensiuni,  tuluri  pentru  perdele  si  cuverturi  de 
pat.  (41370  din  11  Noembrie  1920). 

Joseph  Pécont  Fils  Ainè  Importation- Expor- 
tation Ohateaurenard- Provence,  doreste  sà  intre 
în  raport  eu  exportatorii  de  grâu  st  céréale  din 
Romània,  orz  alb  si  porumb  alb,  trimi{ându-i-se 
esantilioane  si  specificâ  condi{iunile  de  expedi- 
tiune.  {41570  din  12  Noembrie  1920). 

M.  Charles  Focquet,  constructor  elecirician 
la  Bruxeles  102,  Chaussée  Saint  Pierre  po- 
sedâ  un  mare  numàr  de  locomobile  pe  roate 
demi-f'xe,  locomotive  eu  îndepârtare  normalà, 
macara  eu  aburi,  dynamo  electrice,  motoare, 
cazane  pe  roate  si  stafionate. 

Firdsneezibas  un  Ruhoneezibas  Sabeebribo  I. 
Sandbergc  Beedri  Riga  K,  Meesneeku  celâ,  1 1 
cere  secarà,  orz  porumb,  grâu,  doreste  sâ  jntre 
în  relatiuni  eu  diferite  firme  din  România,  ru- 
gând  sâ  comunice  caselor  de  céréale  câ  Casa 
Sandbergs  cere  sâ  i  se  adreseze  oferte  si  mostre 
{34077  din  13  Oct  1920). 

Casa  Eduard  Golezer  Dai)os  Plak  Ville  Bro- 
oklands  Suisse,  oferà  :  200.000  metri  140ctm. 
làtime  stofâ  Kaki  30.000  metri  140  ctm.  lâ- 
time  stofâ  gris.  Se  poate  preda  aceastâ  marfâ 
în  4  sâptàmâni  si  eu  pretul  de  41  fr.  50  fob 
frontierà  anglo  francezà  sau  eventual  Bucuresti 
contra  unei  chitântj  telegrafice. 

S'ar  putea  accepta  si  plâti  succesive  timp 
de  2—3  ani  eu  dobândâ  de  5%. 

Mai  oferâ  :  100  tone  (l0  vagoane)  gumâ 
arabicà  de  prima  calitate  importatâ  din  Sundan. 
Pentru  aceasta  afacere  se  poate  ia*âsi  face 
2 — 3  anî  de  crédit.  Dacâ  casa  Marmarosch- 
Blank  garanteazâ  plata  facturelor  la  o  Bancâ 
din  Paris  care  se  va  desemna  si  care  va  fi- 
nanfa,  afacerea  ar  fi  mai  usurata. 

La  aceleasi  condi{ii  mai  oferâ  : 

500.000   Perechi    încàltâminte    de  domni. 

300.000        „  „  „  dame. 

500.000        „  „  „  copii. 

{34076  din  13  Octombrie  920). 

Compagnie  Française  d'Orient  Paris  19".  Rue 
Saint- Roch  oferâ  :  300  vagoane-cisterne  pen- 


tru trarisportul  uleiurilor,  petrolului,  esenfe,  pen- 
tru linii  obisnuite,  Standard  german,  tipul  de 
l'Union  al.emande  a  drumurilor  de  fier  Reich, 
vagoane  absolut  nouâ  esite  din  uzinâ  :  l)  Va- 
goane de  1  5m3  capacitate  eu  2  osii,  pentru  linii 
obisnuite  dupâ  prescriptiunile  drumurilor  de  f!er, 
resorturi,  etc.  Rezervoarul  e  asezat  pe  o  sea 
de  fier  care  stâ  pe  constructorul  de  jos  si 
fàcut  din  tab  â  albâ  de  3  mm.  grosime  pentru 
pereti  si  10  pentru  bazà.  Deasupra  acestui  re- 
zervoriu  este  o  domâ  eu  capac,  tub  de  scâpare 
eu  clapà  de  100 — 200  mm.  diametru  interior 
2  tuburi  latérale  de  scurgere  de  100  mm.  de 
diametru  interior  eu  robinete,  dispozitiv  de 
de  aerisire  si  de  umplut.  Pentru  a  uçura  ser- 
vlciul,  e  o  scarâ  în  fier  eu  galerie  si  platformâ 
dând  accès  la  amândouâ  pàrf ile  rezervoarulul 
la  domâ.  Fie  care  vagon  e  vâpsit  nou  si  îns- 
crierea  numerilor  sau  ori-ce  semne  se  executâ 
la  uzinâ. 

Vagonul  ne  încârcat  cântâreste  11.000  Kgr. 
si  poate  încârcat  16  000  kgr.  Preful  vagonu- 
lui  franco  de  ori-ce  cheltuialâ  de  exportatjune 
.  si  drept  de  esire  din  Germania  si  franco  garâ 
frontierà  germanâ  Fr.  42  000. 

2°  Vagoane-Cioterne  de  17  si  19,  2  m3 
continutul,  aceleasi  detalii  ca  pentru  vagoane 
de  15  m3,  vagonul  cSntâreçte  gol  11.500 
kgr.,  franco  de  ori-ce  cheltuialâ  de  exporta- 
tiune  si  drept  de  e^ire  din  Germania  si  franco 
gara  frontierà  germanâ  Fr.  44.500. 

Preturile  indicate  mai  sus,  nu  cuprind  ser- 
pentineîe  de  incàlzit,  dar  vagoanele  de  15  m3 
primesc  un  dispozitif  si  rezemàtoare  pentru  even- 
tualâ  instala^ie  si  dacâ  e  nevoe  de  aceste  ser- 
pentine pentru  încâlzirea  eu  aburi.  Vagoanele  de 
17  si  19,  2  m3,  nu  cuprinde  aceastâ  dispozi- 
tiune,  pentru  câ  sunt  mai  mult  destinate  trans- 
porturilor  de  petrol  si  esente,  pe  când  vagoa- 
nele de  15  m3,  transporta  si  câte  odatâ  uleiurl 
animale  sau  végétale. 

Predarea.  Aproape  100  vagoane  de  fiecare 
fel  în  4  sâptàmâni  delà  data  semnârei  contrac- 
tului  si  primirea  textelor  exacte  referitoare  la 
aceste  vagoane,  livràri  partiale  si  restul  în  alte 
2  sâptàmâni. 

Condifiile  de  platâ:  Pentru  preturile  indicate 
mai  sus,  se  accepta  plata  facturilor  în  bonuri 
de  tezaur  Român,  având  un  procent  de  7°  o  pe 
an,  care  se  va  adàoga  la  suma  totalâ.  Bonurile 
stabilité  pentru  2  ani  si  în  franci  francezi,  vor 
fi  acceptate  au  pair. 

Aceste  bonuri  vor  fi  depozitate  în  masâ,  adicâ 
pentru  suma  totalâ  a  300  vagoane  plus  dobânda 
timp  de  2  ani,  eu  7°;o,  într'o  bancâ  din  Paris 
care  se  va  indica  la  semnàtura  contractului  de 
vânzare  si  cumpàrare.  Acest  depozit  se  va 
I     efectua  sub  forma  de  deschidere  de  crédit,  ire- 
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vocabil  pentru  90  zile  divizibil  •  si  transmisibil. 
Transmisibilitatea  va  trebui  sà  stipuleze  çum  câ 
nu  se  dâ  autorizatia  de  a  transfera  imediat,  o 
parte  sau  totalitatea  susziselor  bonuri  la  orice 
bancâ  din  Fran^a  sau  din  stràinàtate  ce  vor 
converti,  fie  in  naturâ  si  unde  ele  vor  fi  trans- 
formai imediat  in  întregime  sau  in  parte  dupa 
aiegerea  noastrâ  fn  numerar,  adicà  in  numerar 
atunci  când  se  va  plasa  în  Franfa. 

Plata  vagoanelor  predate,  se  va  face  imediat, 
dupà  fiecare  expédiée  la  prezentarea  facture!  si 
recipisei  drumului  de  fier  timbratâ  în  regulà  si 
pe  mâsura  exped  tiunilor  efectuate. 

D-nul  A.  Lefort,  5  rue  d'Erlanger,  Paris 
X  Vl-e,  oferà  fçrm  numai  pânà  la  6Noemb.  1920: 

240.000  paires  de  caoutchouc,  lot  -disponible 
a  Paris.  Marque  :  „U.  S.  Dominion  Canadien". 
10.000  paires  hommes  pointures  39 — 45 

180.000  „  femmes  „  34—42 
30.000  „  fillettes  „  27—34 
20.000      „     enfants        „  20—28 

Preturile  variazâ  între  5,45  frs.  si  9,20. 

Acceptarea  màrfei  se  va  face  la  Paris  de 
càtre  reprezentantul  cumpàràtorului  care  se  va 
invoi  la  expedierea  ei. 

Autorizatia  de  export  e  garantatâ. 

Plata  se  va  face  în  Iti  printr'o  bancâ  româ- 
neascâ  acceptatà  de  vânzàtor.  J 

Dupâ  încheerea  afacerei,  cumpàrâtorul  va 
trebui  sà  facâ  o  deschidere  de  crédit  pentru 
totalitatea  de  marfâ  si  Banca  va  trebui  sâ  con- 
firme cà  acest  crédit  e  deschis  si  sâ  plàteascâ 
fârà  altà  formaiitate,  la  prezentarea  documen- 
telor  indicate  mai  jos  : 

a)  autorizarea  de  export  ; 

b)  factura  achitatâ  ; 

c)  duplîcatul  scrisàrei  de  transport. 
(43.201  din  22  Noebrie  1920). 

P.  H.  Van  Der  Meer  Utreecht  Agentuur  en 
Commissiehandel,  Export,  Import  Tohteegsingel 
W.  Z.  1  e  în  legàturâ  eu  firmele  cele  mai  în- 
semnate  de  zahâr  din  Java  în  Batavia  si  Soe- 
rabaya  prin  care  reprezentan^â  sunt  in  mâsura 
de  a  importa  zahârul  în  Europa  în  conditiuni 
avantajoase.  Centrala  din  lava  posedâ  mari 
cantitàti  ;  sunt  dispusi  a  preda  Cargo  însem- 
nate  loturi  începând  delà  5000  tene.  Stâ  la 
dispozit,ie  eu  importul  zahârului  din  India,  even- 
tual  si  eu  récolta  anului  1921.  Poate  pentru 
moment  fàrâ  obligatii  pe  baza  cnndi'tiunilor  de 
vânzare  oferi  :  10  000  Tons  Java  White  Su- 
perior  No.  25  fol  cel  putin  98°/0  ad.  L.  52 
(Pound  Sterling  saizeci  si  doi)  pro  Eng,  Ton 
1016  kilos  cif  Constantinopol.  Plata  exactâ  va 
fi  garantatà  de  cumpàràtor  deodatâ  eu  însâr- 
cinarea  de  a  plâti  imediat  la  acreditivul  confir- 
mât al  Bâncei-N.  V.  Hanzebank  I. oco.  (43005 
din  22  Noemfrie  1920), 


Charles  Gouthier  &  Co.,  63  Rue  Banibu- 
teau  Paris,  oferà  tesàturi  de  Bumbac  lingeriietc. 

Urmâtoarcle  Case  si  Fabrici  de  masini  agri- 
cole doresc  a  intra  în  relatiuni  de  afacerî  eu 
Româhia  :  Etablissements  Kirpy  din  Layrae 
(Lot  et  Garonne).  Etablissements  G.  Blandét- 
Fortin  din  Montereau.  Eugène  Banche  &  Co., 
din  Le  Chesnay  (près  Versaille)  (Seine  et  Marne) 
Etablissements  Billy  din  Provins  (Seine  et  Marne). 

D  nul  P.  M  Poggionovo  Rue  Moncy  Paris 
oferà  1500-8000  tone  zahàr  alb  cristalizat  din 
Antile  eu  preful  de  Frs.  5,25  kg.  predat  C.  I. 
E.  Constata  (sau  ait  port)  predarea  în  cursul 
lunei  Ianuarie  si  Februarie.  Plata  se  va  face 
contra  livrârei  unei  cantitâtj  suficiente  de  oetrol 
pe  pretul  de  Frs.  0.50  kg.,  F.  O.  B,  Constanta 
(43200  din  22  Noembrie  1920). 

Etcctrotechniche  Fabnk,  Hans  Boas  Berlin 
O  27  Krautstrasse  38  a/39,  oferà:  electromo- 
toare,  dinamuri,  transformatori  de  înaltâ  sijoasà  • 
tensiune,  aparate  pentru  telegrafia  fàrâ   fir,  a- 
parate  pentru  întrebuinfâri  stiintjfice,  etc.  (4000) 

Casa  Wilhelm  Rùping  Diissetdorf  Erzeug- 
nisse  der  Eisenindustrie,  face  parte  din  firmele 
de  export  cele  mai  mari  din  Germania,  in  ceiace 
priveste  exportul  dé  fierârie  instrumente  de  lu- 
cru,  masini  si  utensilii  sgricole.  (No.  44248 
din  31  Noembrie  1920). 

Firmele  olandeze  mai  jos  notate  doresc  sà 
intre  în  relatiuni  de  afaceri  eu  importatori  din 
tara  noastrâ  càrora  ar  fi  dispuse  sà  le  acorde 
reprezentanta  (29485). 

A  de  Joug  et  Jonen,  Amsterdam,  lapte  con- 
densât si  pudrâ  de  lapte. 

Maatshappy    Nulricia   Zoetermeer  Holland, 
fàinâ  pentru  copii  detrimatâ  si  nedetrimatà. 

N.  V.  Machtnenfabrick.  De  Pol  Zatphen  Hol- 
land, unelte  si  masini  agricole. 

N.  V.  Grosso1  s  Machinenfabriken  s.  Herto- 
geubosch,  Halland  :  orice  fel  de  masini,  masini 
pentru  agriculturâ,  masini  pentru  fabricatiunea 
uleiurilor,  untului  si  margarïnei,  precum  si  ins- 
talatiunl  de  frigorifere  pentru  congelare  si  în- 
ghetare. 

Simon  T.  Smits,  Koog  an  de  Zaan  Holland 
uleiuri  de  in, 

Oficiul  économie  al  României,  Agentura  si 
Comision  si  reprezentanje  din  Bucuresti,  Calea 
Victoriei  No.  1,  ne  face  cunoscut  câ  a  obtinut 
reprezentanta  generalâ  a  marilor  fabrici  de  râz- 
boaie  si  masini  de  tesut  :  Webstuhl-und  We- 
bereimaschinen  Fabriks-AktiengeSells  chaft  fost 
A.  Holilbaum  &  Co.  Iagetndorf  Ocsterv. — 
Schlessien,  astfel  cà  poate  furniza  prompt  : 

Ràzboaie  de  orice  dimensiuni  si  modèle  ; 

Masini  de  tesut  pentru  orice  textile  ; 

Masini  pentru  broderie  mecanicà  ; 

Masini  de  infâsurat  mosoarele, 
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Masini  de  urzit  si  de  depânat,  precum  si 
orice  masini  si  accesorii  pentru  industria  pan- 
peturilor  si  stofelor  {esute  (351211920). 

Ferdinand  Gandie,  Courtier  assermenté, 
Marseille  14,  Rue  Dragon  doreste  sa  importe 
delà  noi  uleiuri  minérale  si  alte  produse  pe- 
trolifere.  (61681920). 

Casa  F.  Favrier  Farbos  din  Marsilia  (An- 
ciennes savonneries  „Le  Sauveur"),  ne  trimite, 
prin  D-l  Atasat  comercial  delà  Paris,  urmâ- 
torul  tarif  pentru  sâpunuri  : 

Savons  de  Ménage  : 

Blanc  cuit   extra    pur   72°/0    marque  „Le 
Saunveur"  :  375  frs.  les  100  Ks. 

Blanc  mi  cuit  supérieur,  marque  „La  Faucille" 
210  fos.  lei  100  Ks,  en  bares  ou  en  morceaux 
non  moulés  et  en  caisses  de  50  Ks. 

Le  72%  livré  en  morceaux  moulés  moye- 
nant  5  frs.  de  plus  les  100  Ks. 

Savon  de  toilette  surfin,  parfumé  dit  «Batli 
Soap"  garanti  pate  pure,  14  frs.  la  douzaine 
eu  boites  de  6  morceaux  de  150  gr.  environ 
et  en  caisse  de  1 4  douzaines. 

Le  tout  départ,  gares    ou    quais  Marseille 
paiement  comptant  sans  escompte. 

Firma  De  Crissey,  Entreprises  Réunies,  75 
Rue  Fronchet,  Paris,  oferâ  seule  de  tôt  felul, 
otel  pentru  seule,  masini  agricole  si  accesorii, 
brazdare  pentru  pluguri,  seceri,  coase,  sfoarâ 
pentrù  seceratoare,  produse  chimice,  soda  cans- 
ticâ,  nestminte  pentru  lucràtori,  tablâ  mârunti- 
suri  etc. 

Numita  ferma  doreste  sâ  importe  în  schimb 
delà  noi  benzina  (49201920). 

D-l  1.  Urban,  agentul  nostru  comercial  pentru 
Spania  ne  face  canoscut  oâ  firma  Camillo  D. 
Antin  din  Madrid  oferà  : 

1)  Plumb  in  orice  cantitate,  pe  preful  de  150 
pesetas  tona  fob.  Cartagena,  predare  imediatâ. 

2)  Sine  de  drum  de  fier,  greutate  mai  mare 
de  20  kgr.  pe  metru  liniar,  eu  prefu!  de  600 
pesetas  tona  fob.  Bilbao. 

3.  Fier  în  bare,  topit  eu  cox  sau  eu  càrbune 
vcgetal  si  de  compozi'tia  dorità,  tipuj  curent  al 
pie{ei,  pe  preful  de  350  pesetas  tona  fob.  Bilbao 
sau  Pasages.  (35945). 

Hvton,  Weinberg  a  Waaser  din  New-  York 
2 — 4  Stone  Street,  doreste  sà  intre  în  reiatiuni 
de  afaceri  eu  firme  din  tara  noastrâ  în  scopul 
de  a  fumiza  màrfuri  americane  si  pentru  a  im- 
porta màrfuri  române  ,ti  în   America.  (35,246). 

N.  V.  Crasso^s,  Machinefabrieken  du  Herto- 
genbosch  (Olanda)  doreste  sâ  intre  în  reiatiuni 
de  afaceri  eu  o  firmâ  d  n  t,arâ  care  are  birou 
tehnic  si  care  ar  voi  s'o  reprezinte. 

Firma  olandezâ  construeste  ca  specialitàti: 
1,  Masini  si  instalatj'uni  complecte  pentru  fa- 


brici{iunea  margarinei,  grâsimelor  animale  si  vé- 
gétale. 

2.  Masini  si  instalat,iuni  complecte  pentru  ra- 
finarea  si  desodorarea   uleiuriior  si  grâsimelor. 

3.  Aparate  de  lâptârie  pentru  marea  industrie. 

4.  Masini  frigorifiée  si  pentru  fabricarea  ghetei. 
(31  511) 

Pietrn  Patti,  Importazione-Esportazione,  Pa- 
lermo,  doreste  sà  intre  în  reiatiuni  de  afaceri 
eu  firme  din  România  càrora  sà  le  furnizeze: 
migdale,  alune,  fisticuri,  nuci,  manâ,  cantaride  ; 
i  esente  (în  uleiu)  de  :  portocal.  lâmâie,  erga- 
mote,  cédrat;  sâmântà  de  in  si  de  mustar,  scilâ; 
râdàcinâ  de  saponaria  si  reglisâ,  suc  de  reglisà. 
I  (30.508). 

Margarinefabrlek  vjh.  Cohen  &  van  der  Laan 
din  Haarlem  (Olanda),  fabricant  si  exportatori 
ai  produselor  mai  jos  notate  doresc  sà  intre  în 
reiatiuni  de  afaceri  eu  firme  din    tara  noastrâ 
j     margarinâ,   unturà    topitâ,  unturâ  amestecatâ, 
gràsimi  végétale  si  tôt  felul  de  uleiuri.  (31101). 
N.  V.  Keuchenius  &  Co's.  Zeepfabriek,  Haar- 
j     Harlem  OsS,  Holand,  oferâ  sâpunuri  de  menaj, 
sâpunuri  moi,  de  toiletâ  si  sâpun  in  praf.  (32.668). 

The  Produce    Brokers   Company,  Anvers, 
Place  de  Meir,  uleiuri  industriale  si  alimentare, 
grâsimi,  produse  alimentare,  tutunuri,  gome,  co 
pol,  cânepâ,  îngrâsâminte  (Conditiuni  la  serviciul 
informatiilor).  (32.667). 

Handelskontor  August  Dorwagen,  Berlin. 
Charlottenburg  5,  Schlosstrase  11,  3  Trep  Grth 
oferâ  :  masini  de  tôt  felul,  piese,  fusuri,  osii, 
roti,  cuie,  scuie  de  tôt  soiul,  nituri,  suruburi, 
tablâ  de  tôt  soiul,  vase  de  bucàtârie,  cazane 
pentru  podgorii,  ferâstrae  compacte,  pànze,  ma- 
sini si  instrumente  agriicole,  medicaniente,  ins- 
trumente chirurgicale^  culori  de  tôt  felul,  ins- 
trumente muzicale,  làmpi  electrice  de  tôt  felul 
acumulatoare,  ceasornice,  lanturi,  masini  si  fur- 
nituri  pentru  ceasornicari  etc,  (36351). 

Ioseph  Pécoul  Fils  Ainé  Importation  Expor- 
tation din  Chateaurenard.  doreste  sâ  intre  în 
reiatiuni  de  afaceri  eu  firme  din  tara  càrora  sâ 
le  încredinteze  piasarea  a  diferite  produse  ali- 
mentare si  care  sâ-i  trjmitâ  în  acelas  timp  pro- 
duse romànesti.  (33671). 

Centra  Paulista,  Depertamento  exposr'çao  in- 
dustnal  c  seccao  de  infortnacôes  din  Rio  de 
Janeiro  Praça  Tiradentes  12  oferà  cauciucurl, 
cacao,  cafele  etc.  (35894). 

O  firmâ  belgianâ  care  are  o  filialà  la  Lon-  . 
dra,  specialâ  in  artkole  alimentare  si  materii 
prime  pentru  industrie,  doreste  sâ  intre  în  rela- 
tiune  de  afaceri  eu  firme  din  România  cari  ar 
voi  sà  cumpere  sau  sà  vânzà  articolele  speci- 
ficate  mai  sus.  (31 917). 

O  firmâ  din  Bruxelles  ar  dori  sâ  intre  în  re- 
iatiuni de  afaceri  eu  firme  din  RomAnia  pentru 
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vànzarea  urmâtoarelor  articole  :  culori  în  praf, 
aJb  de  zinc,  alb  care  înlocues'e  cerusa,  alb  fix, 
minium,  verde  si  galben  de  crom  etc  (31917). 

7 lie  produce  Brokers  Gompany,  Société  a- 
nonyme,  Anver~,  35  Place  de  Meir,  care  are 
comptoire  în  diverse  state  pentru  productiunea 
materiilor  prime,  Paraguai,  Argentma,  Filipine 
comun  câ  ministerului  câ  au  posib  litdte  sà  ofere 
în  condi'tiunile  cele  mai  avantagioase,  diverse 
articole  cari  pot  inttresa  tara  noastrâ  precum  : 
uleiuri  industrielle  ?i  alimentare,  grâsimi,  pro- 
duse  alimentare,  tutunuri,  gomâ  capol,  cânepà, 
îngrâsâ-ninte  etc.  (32.667). 

|.  L.  Meylan,  huilts  et  graiseses  industrielles, 
fabrique  de  produits  chimiques,  doreste  sà  im- 
porte delà  noi  uleiuri  minérale.  Numita  firmâ  ar 
dori  sâ  obfinâ  reprezentanfa  exclusivâ  a  uneia 
din  societâlile  noastre  petrolifere.  (33.454). 

D  l  Al.  Cusini,  Agentul  nostru  comercial 
pentru  Elvetia  ne-a  fâcut  cunoscut  câ  urmâ- 
toarele  13  firme  eivetiene  doresc  sâ  intre  în 
relatiuni  de  afaceri  eu  firme  din  Romània  : 

1.  D  l  Jean  Bitzer  din  Zurich  3  Fistn 
bahnxveg,  doreste  a  intra  în  legâturi  de  cornerf 
eu  case  de  import  si  export  dm  Romània  caré 
se  ocupâ  în  spécial  eu  masini  agricole  si  indus- 
triale,  articole  pentru  gospodârie  din  lemn,  a- 
luminiu,  fer,  etc,  motoare,  produse  farmaceu- 
tice,  minufactura,  etc 

2.  Strickvsaren- Fubrik  Willeneger  &Qaintal, 
Interlaken,  având  mari  stocuri  de  mànusi  de 
lânâ,  doreste  a  intra  în  legâturi  de  afaceri  eu 
comerciantii  interesati  din  Românfa.  Oferta  se 
aflâ  depusà  la  Minister. 

3.  Droguerie  en  gros  Duvoisin  &  Devernaz 
din  Genève,  14  Rue  Jean  Charles,  doreste  a 
intrâ  ît>  legâturi  comerciale  eu  firme  similare 
din  Romània. 

4.  Fers  et  Métaux,  P  stalozzi  &  Co.  Zurih. 
Oferà  tuburi  nègre  galvanizate,  mufate  sau  nu, 
cari  se  aflâ  actualrrente  intr'o  uzinà  din  Ceho- 
Slovacla  si  pot  fi  transportate  imediat. 

5.  Ateliers  de  oonstructions,  Burckardt,  Baie. 
Oferâ  masini  compresoare,  si  pompe  de  vid. 
Trimite  cataiog. 

6)  Walther  Pauly.  Impôt t,  Exoort  West- 
strasse  10  Berne,  oferà  : 

a)  30  grosuri  creioane  albastre,  rotonde,  eu 
Iemnul  co'orat  in  albastru  Fabrica  Ion.  Faber. 

10  grossuri  creioane  iosii,  idem  No.  7057. 

19  grossuri  creioane  ros-albastru,  idem,  sec- 
tiune  hexagonale  No.  7067. 

In  cutii  de  câte  o  duzînâ  a  37  franci  grosul 
exdusiv  lâzi,  franko-fracht,  Basel,  transit.  Plata 
în  franci  elvefieni,  în  schimbul  chitan{ei  de  ex- 
pediere. 

b)  1500  duzini  brice  „Frauenkopf "  la  o\el 
Solingen,  în  15  lâzi  a  câte  100  duzini  pe  pre*- 


tul  de  1 1  franci  duzina,  exclusiv  ambalajul. 
Plata  în  franci  elvetj'eni  Franco-fracht,  Besel 
transit  odatâ  eu  prezentarea  de  expediere. 

c)  600  duzini  bricege  Solingen  No.  3387  în 
lâzi  a  câte  una  sutâ  de  duzini  pe  prejul  de 
7,80  franci  duzina  exclusiv  làzile.  Plata  în 
franci  elve{ieni,  franco-fracht,  Basel  transit, 
contra  foae  de  expédiée. 

d)  3000  lâzi  ace  de  cusut  „Prinzess  Vik- 
toria"  la  Iserhlener  Fabrikat  Br.  0 — 9  Silber- 
rOhre  pe  prejul  de  3.05  mia,  exclusiv  lâzi. 
Plata  în  franci  elve^ieni,  franco  fract,  Besel 
transit  contra  foae  de  expédiée. 

e)  2000  .Kgr.  314.  Il2  T.  a  200  gr.  Ghe- 
mul  a  7,30  franci  Kgr. 

1000  Kgr.  2/6  T.  à  100  gr.  Ghemul  a  7,55 
franci  Kgr. 

1000  Kgr.  2/4  T.  a  200  gr.  Ghemul  a  7,35 
franci  Kgr. 

3000  Kgr.  2/3  T.  a  200  gr.  Ghemul  a  7,20 
franci  Kgr. 

2000  Kgr.  3/3  T.  a  200  gr  Ghemul  a  7,10 
1000  Kpg.  3/2  l/4  T.  a  500  gr.  Ghemul 

a  7,00  franci  Kgr. 

Sfoarâ  de  cânepâ.  Plata  in  franci  elvetieni, 

franco-fracht,  Besel,  transit,    contra    foaie  de 

expeditie, 

7)  Distillerie,  Liqueurs  fines  „  Jules  Blanc 
Bulle.  Suisse.  Doreste  a  intra  in  legâturi  de 
afaceri  eu  Romània  pentru  produse  de  distele- 
rie  ca  :  tonice,  liqueruri,  etc.  Trimite  monstre 
precum  si  cataiog  eu  prefuri. 

8)  K.  H.  Ruppert  Neckarbischofs.he  in 
(Baden).  Doreste  a  intta  in  legâturi  de  afaceri 
eu  diferite  case  comerciale  din  Romània  pen- 
tru diverse  articole.  Tnnvte  cataiog 

9)  Agence  Américaine  6  rue  de  Rhône  Ge- 
nève, oferà  : 

Caucinc  manufacturât  pentru  farmacie  si 
chirurgie. 

Gaze  hidrofile. 

Produse  Mennen  ca  :  Schaving  Cream 

Dentol  Cream. 

Cold  Cream. 

Pudre  de  talc  asortate. 

Doreste  a  intra  în  relatii  comerciale  eu  di- 
feritele  Case  interesate  din  Romània. 

10)  .  H.  R.  Koller  Winterthour.  Doreste  a 
intra  în  legâturi  comerciale  eu  marile  case  d'n 
Romània  în  industna  petrolului,  etc.  Doreste  a 
face  sc'nimburi  de  mârfuri. 

11)  Siegrist  Stocker.  Caisse  postale  37  trun- 
sit,  Berne.  Oferâ  5000  kgr.  ceai  Ceylon  0- 
range,  la  cahtate  pe  pre{ui  de  9,75  franci  ki- 
iogramul,  franco,  frontiera  elvefianà.  Plata  0- 
datâ  eu  expedierea. 

12)  Cari,  Lassen  Manncheim.  Trimite  ca- 
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tâloage  si  doreste  a  intra  în  legâturi  de  comert 
eu  casele  din  România  pentru   diverse  articole. 

13)  Weibel  Gerber  Munssingen.  Oferâ 
30.000  litri  „Henzian"  médicament  eu  alcool 
preventiv  pentru  tif os,  etc.  pe  pretul  de  franci 
elvetieni  9,50  litrul.  Oferâ  crédite  largi  çi  con- 
ditiuni  favorabile  de  platâ. 

Casa  Alfred  Nichtenhauser,  Industrielle,  che- 
mische  und  technische  Betriebserfordernisse  I 
Schottenring  35,  Wien  oferâ  fàrà  obligat»,  re- 
zervând  vânzare  de  comision  :  Curele  din  pâr 
de  câmilày  elve\iene,  circa  550  m.  la)  curele 
de  perforât,  de  300  mm.  late,  de  13 Va  ir)m- 
grosime,  in  pre{ul  de  franci  elvet,ieni  75.  =de 
m.  netto,  din  cimsir,  franco  împachetate,  nevà- 
muite,  eu  încuviintare   la  export. 

Pneumatice  de  presat,  marca  „Allright",  con- 
form  listei  plus  100\  urcare  de  prêt. 

Alte  curele  din  pâr  de  câmilâ  conform  listei, 
marca  „Rekord"  curele  din  piele  de  elitâ,  elve- 
fiene  la,  lipite  eu  clei  çi  cusute,  eu  târie  nor- 
malâ,  întinse  in  stare  umedâ  pe  pretul  de  kor. 
600. — de  kgr.  de  la  depozit. 

Cu  alte  oferte  voiu  reveni  in  scurt  timp. 

Condi^i'uni  de  plàtire  :  Preturile  se  înteleg  la 
depozit,  exclusiv  ambalaj,  plàtibil  la  facerea 
comandei. 

Lista  de  prefuri 

despre  curelele  din  pâr  de  câmilà  rRekord"  în- 
trefesate,  cu  impregnare  specialà  §i  cu  margine 
intâritâ  de  apàraie. 

Cu  târie  normalâ 


Làpmea 
mm. 

Pre[ul  in  Cor. 
Austr.  Germ. 
do  metru 

mm. 

Protul  in  Cor 
Austr  Germ 
rie  metru 

50 

250 

150 

900 

60 

300 

160 

1000 

70 

390 

170 

1050 

80 

460 

180 

1150 

90 

500 

200 

1250 

100 

550 

225 

1500 

110 

620 

250 

1650 

120 

680 

275 

1900 

130 

750 

300 

1950 

140 

830 

350 

2000 

Cu  târie  normalâ  pânâ  la  70  mm.,  circa 
.5—6  mm.  pânâ  la  80  pânâ  la  1 40  a  6=7 
mm.  ;  150  pânâ  la  200  mm.  circa  7  =  8  mm. 
225  pânâ  la  300  mm.  circa  8=9  mm.  peste 
300  mm.  circa  9—1 0  mm. 

Cu  târie  extraordinarâ 

potrivite  cu  deosebire  pentru  exploatafiuni  prin- 
cipale si  grêle. 


Làtimea 
mm. 

300 
350 


Pretul  îu  Cor. 
Austr.  Germ. 
de  metru 


2700 

3300 


Lâfmea 
mm. 

400 
'450 


Pretul  in  Cor. 
Austr  Germ. 
de  metru 


3800 
4300 


Cu  târie  extraordinarâ  circa  12  mm. 

Preturile  se  înteleg  în  metrii  cubici  in  valurJ 
intregi  de  100  m.  lnngime,  bucâtl  mai  mici  tâiate 
au  o  urcare  de  prêt  de  50%  in  Coroane  Austro- 
germane  la  depozitul  din  Viena,  exclusiv  am- 
balajul  (cost  propriu)  plâtibil  la  facerea  coV 
menzei  fârà  scàzâmânt.  Dealtcum  sunt  vala- 
bile  conditiunile  inerente  ofertei  si  vânzârei. 

Oferte  si  condi'tiuni  de  vânzare,  pentru  lista 
de  preturi  a  curelelor  motrice  din  par  de  câmilâ., 

Vânzarea  mai  départe  poate  avea  loc  numaï 
consumàtorului  nemijlocit. 

Preturile  sunt  fàrâ  obligatii,  ele  se  înteleg 
pentru  metrul  cubic  în  coroane  .Austro-germane. 

Trimiterea  :  Din  cauza  rezerve  de  câi  si  de 
postâ  nu  preiau  nici  o  responsabilitate  pentru 
timp  hotârât  de  càlâtorie  sau  în  gênerai  cu  pri- 
vire  la  sosirea  unei  mârfi.  Toate  trimiterile 
(transporturile)  câlâtoresc  pe  pericolul  cumpâ- 
râtorului.  Asigurâri  de  transporturi  le  acoper  nu- 
mai  în  cazul  însârçinàrii  pronuntate  pe  cheltuiala 
celui  care  comandâ  marfa. 

Transportul.  Liferàrile  sa  înteleg  atât  pentru 
trimiterile  prin  câi  ferate  cât  si  prin  postâ  :  de 
la  Viena. 

Impachetarea  în  material  de  ambalaj  o  cal- 
culez la  pretul  costului  propriu,  tôt  asemenea 
butoaie,  pentru  unsoare  de  curele,  cutii  si  alte 
asemenea. 

Plâtir  a.  Eu  liferez  exclusiv  contra  plàtirei 
imediate  la  facerea  comandei  fârâ  scàzâmânt, 
Socoteala  se  va  da  la  pregâtirea  transportului 
mârfei. 

Toate  conditiunile  de  liferare  râmân  continu 
rezervate,  cu  deosebire  chiar  dupâ  primirea 
unei  însârcinâri  si  pânâ  la  predarea  (înmânarea) 
deplinâ  a  acesteia. 

Incuviintarea  obisnuitâ  de  export  :  La  dorintâ 
preiau  îngrijirea  pentru  aceasta,  în  cazul  une! 
compesatii  respective,  totusi  fàrâ  orice  obliga- 
tivitate  (îndatorire). 

Criticâri  de  vre-o  naturâ  oare  care  le  me- 
najez  numai  dacà  sunt  formulate  cel  mai  târziu 
la  8  zile  dupâ  sosirea  mârfei  la  destinatie. 

Restituirea  :  Curelele  tâiate  sau  pregâtite  la 
comandâ  nu  se  reiau  sub  nici  o  împrejurare. 

Société  Anonyme  des  Produits  Chimiques  de 
la  Bâsse  Sambre,  Moustier  sur  Sambre  près 
Namur  {Belgique)  oferâ  pentru  vânzare  produ- 
sele  chimice  urmàtoare  : 

Sulfate  de  fer  cristallisé 

Sulfate  d'alumine 
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Sulfate  de  soude  anhydre 
Sulfate  de  soude  aiguillé 

„      de  sodium  concentré 
Arsenic  blanc  en  poudre 
Borax  en  cristaux  et  poudre 
Sulfate  de  cuivre  pur 
Chlorure  de  calcium  desséché 
Sulfate  de  sodium-potassium  (foie  de  soufre) 
Chlorure  de  magnésium 
Sulfate  de  magnésie 
Nitrale  de  potasse  raffiné 
Silicate  de  soude  vitreux  {45188  din  3  Dec 
20). 

Comptoir  Industriel  Electro-Mechanique,  L. 
G.  Jollivel  32,  Arenne  de  la  Republique  do- 
reste  sâ  intre  in  relatiuni  de  afaceri  eu  case 
din  România  care  se  ocupà  eu  mecanica  si  elec- 
tricitatea.  [45428  din  6  Pec.  920), 

A.  Lestire  &  Bruyndonckx  Aueienne  Chaussée 
de  Ninove  192-202  doreste  sà  fie  pus  in  rela- 
tiuni comercîalc  eu  rafinâriile  de  petrol  voind  sâ 
facà  comenzi  importante.  (45191  din  3  Dec.  920). 

Agen/ia  comercialâ  a  României  din  Gênes 
(Conso.'ato  de  România  Piazza  Se  Matteo  16) 
face  cunoscut  cà  pe  piafa  Genova  se  gàsesc  can- 
titâti  mari  de  sulfat  de  cupru  si  altc  materii  ne- 
cesare  agriculturii  in  urmàtoarele  condi'tiuni. 

1)  Sulfat  de  cupra 
Cnntitate  :  1 00  tone 

Calitate  :  prod^ctie    italianà  98|nS  in  cristale 

Ambalaj  :  saci  de  iutà  a  100  kgr. 

Predare  :  Decembrie,  Ianuarie 

Prêtai:  Lire  italiene  350  sutâ  de  kgr. 

B-tto  per  N-tto,  F.  O.  B.  Qeneva. 

Plata  :  Contra  documentele  de  oxpediere  prin 
crédit  deschis  la  o  bancâ  principalà  din  Genova. 

Ambalajul.  In  caz  cà  se  cere  pentru  siguranfe 
în  thnpul  transportului  se  pot  pune  saci  dubli, 
màrindu-se  pretul  eu  lire  italiene  5  (cinci)  de 
fiecare  chintal. 


2)  Suif  pur  ventilât 

Calitate  :  Finete  85|90°|0 

Cantitate  :  100  tone 

Predare:  Ianuarie,  Februarie 

Ambalaj:  Saci  de  bumbac  a  50  si  25  kgr. 
dupa  cerere. 

Pretul  :  Lire  italiene  1 50  suta  de  kgr.  B-tto 
Fob.  per  N  tto  Genova. 

Plata,  Contra  document  de  expediere  prin 
crédit  deschis  la  o  bancâ-  principalà  din  Genova. 
In  caz  când  se  cere  ambalaj  dublu,  se  plàteste 
in  plus  fiecare  sac  eu  5  lirje. 

Exportul  sulfatului  nu  este  supus  la  nici  o 
restrictie,  pe  când  pentru  sulfatul  de  cupru 
trebue  o  prealabilâ  permisie. 

Intervenfia  guvernului  român  pe  lângâ .-  cel 
ital  an  faciliteazà  obt,inerea  permisului  de  export. 

Se  poate  astfel  face  cumpârâturi  de  cantitât,i 
însemnate  din  aceste  materiale,  fn'nd  destul  de 
abundente  pe  piafa  de  acl. 

Firme  din  Marsilia  bazate  pe  fâptul  câ 
Franfa  a  importât  din  Genova  sulfat  de  cupru 
pentru  care  guvernul  italian  a  eliberat  asemenea 
permis  de  export  în  urma  interventjei  guvernului 
francez,  au  reinoit  cererile  de  sulfat  de  cupru, 
aràtând  cà  din  aceste  cantità{i  vor  expédia  çi 
ta  România.  Ofertanfii  de  aci  preferà  sâ  vândâ 
direct  în  România.  Toate  propunerile  sunt  fàcute 
însâ  sub  rezerva  obtinerei  permisului,  chestiune 
ce  ar  avea  reusitâ  deplinà  în  urma  intervenfiei 
guvernului  român  (46000,  din  9  Dec.  20) 

D.  G.Caileer  41  Rue  du  Four,  Paris  VI  dorests 
sâ  importe  în  Franta  fàinâ  de  prima  calitate  în 
cantitàti  de  5.000  tone  oferind  în  schimb  :  ca 
compensatie  conserve  alimentare,  produse  far- 
maceutice,  chimice,  otel  comercial.  uneltiri  agri- 
cole si  industriale,  motoare,  îmbràcâminte,  etc. 
Preferâ  sâ  fie  pus  în  raport  eu  un  comersant 
având  autorizatia  pentru  export.  (45052  din 
8  Dec.  920). 


L'administration  de  la  Revue  «Correspondance  Economique»  présente  ses 
chaleureux  remerciments  à  Mrs.  Mrs.  Const.  Cihoski,  directeur  de  l'importation 
au  Ministère  de  l'Industrie  et  du  Commerce,  Al.  Cusin,  attaché  commercial  à 
Berne  et  G.  Dimitriu,  attaché  commercial  à  Vienne,  pour  l'intérêt  particulier 
qu'ils  portent  à  la  dite  publication  en  lui  procurant  des  abonnements  dans  le 
monde  commercial  et  industriel,  tant  du  pays  que  de  l'étranger. 
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INFORMAJIUNI  PR1VITOARE  LA  VIAJA  ECONOMICA 

DIN  STRAI NATATE 

INFORMATION  REGARDING  THE  ECONOMIC  LIFE  ABROAD 

ECONOMIC  NEWS 

INFORMATIONS  CONCERNANT  LA  VIE  ECONOMIQUE  ETRANGERE 


HINTS  REGARDING  THE  OFFICIAL  PARTI- 
CIPATION OF  ROUMANIA  IN  THE  FAIR 
OF  LYON  I  —  15  MARCH  1921. — 
RENSEIGNEMENTS  RELATIFS  À  LA 
PARTICIPATION  OFFICIELLE  DE  LA 
ROUMANIE  À  LA  FOIRE  DEXYON  I  — 15 
MARS  192  I. — ÇTIINTE  ASUPRA  PARTI- 
CIPÂREI  OFICIALE  AROMANIEI  LATÂR- 
GUL  DELA  LYON  I  — 15  MARTIE  1921. 

La  3  Ianuarie  a.  c,  se  hotârîse  participarea 
oficlalâ  a  României  la  Târgul  International 
delà  Lyon.  Acfiunea  ce  am  întreprins  în  acest 
scop,  a  fost  întremptâ  din  pricina  unor  împre- 
jurâri,  cari  în  prezent  nu  mai  sunt  atât  de  ne- 
favorabile  ca  în  trecut. 

Târgul  delà  Lyon  are  0  importanfâ  netâgâ- 
duitâ  pentru  statornicirea  unor  legâturi  corner- 
date  cât  mai  strânse  si  eût  mai  rodnice  între 
fara  noastrâ  si  Franfa. 

Cum  însâ  la  acest  târg  participa  un  mare 
numâr  de  firme  comerctale  si  industriale  '  euro- 
pene,  si  cum  este  vlzîtat  anual  de  aproximativ 
250.000  cumpârâtori,  aparfinând  tuturor  fârilor, 
participarea  noastrâ  capâtâ  0  însemnàtate  deo- 
sebitâ  si  din  punctul  de  vedere  al  realizârei 
unei  întinse  propagande  economice,  de  care  tara 
noastrâ  are  nevoie  în  strâinâtate. 

In  acfiunea  aceasta,  rolul  principal  revine 
Ministerului  de  Industrie  si  Corner];  succesul 
deplin  al  realizârei  ei,  însâ,  este  în  func(iune 
si  de  concursul  foarte  necesar,  pe  care  II  cere 
nu  numai  serviciilor  publiée  în  legâturâ  eu  eco- 
nomia  noastrâ  nafianalâ,  dar  si  oricârei  insti- 
tufiuni  sau  firme  comerciale,  industriale,  ban- 
care,  etc. 

In  scopul,  ca  toate  aceste  institufiuni  si  firme 
sâ  cunoascâ,  pe  deoparte  important  a  târgului 
delà  Lyon  pentru  România,  precum  si  pe  de 
altâ  parte  unele  din  chestiunile  referitoare  la 
organizarea  participârei  noastre  oficiale,  public 
în  rezumat  expunerea  care  urmeazâ,  pe  care  am 


fâcut  0  la  Caméra  de  Comerf,  în  ziua  de  1 
Noembrie  1920,  în  fafa  reprezentanfilor  insti- 
tufiunilor  economice  de  stat  sau  particulare. 

Toate  persoanele,  cari  se  intereseazâ  de  par- 
ticiparea noastrâ  la  târgul  delà  Lyon,  vor  gâsi 
aci  datele  si  stiinfele  necesare,  cari  sâ  i  câlâu- 
zeascâ  la  îndeplinirea  lucrârilor  trebuincioase, 
fie  în  vederea  concursului  ce  se  cere  pentru  or- 
ganizarea participârei  noastre  oficiale,  fie  pentru 
participarea  firme!  or  comerciale,  industriale, 
etc.,  în  sectiunile  de  moslre,  de  informatiuni  si 
de  propagandâ  comercialâ,  cari  yor  funefiona 
în  pavilionul  roman. 

Fiind  vorba  de  aceasta  manifestare  a  puterei 
noastre  economice,  pe  una  din  piefele  cele  mai 
mari  aie  Europei,  am  convingerea  câ  toate  ele- 
mentele  chemate  sâ  colaboreze  lax  0  asemenea 
întreprindere,  vor  depune  toatâ  siguranfa  pentru 
asigurarea  unei  reusite  cât  mai  depline  a  aces- 
tei  întreprinderi. 

ion  SILLESCU, 

Ataçat  Comercinl 
Insârcinal  eu  organizarea  participârei 
oficiale  a  României  la  Târgul  delà  Lyon 

Bucureçti,  15  Noembrie  1920. 

Relafiile  noastre  economice  eu  Franfa.  — 
Inainte  de  ràzboi  relatiunile  noastre  comerciale 
eu  Franfa  erau  restrànse  si  se  màrgineau  eu 
deosebire  la  cumpàràturi  de  articole  de  lux, 
articole  asa  zise  „de  Paris'.  In  1918,  România 
a  importât  din  Franfa  1,30%  cantitate  si  5,79% 
valoare,  din  importul  sâu  total.  In  acelas  an, 
din  32.440  vase  maritime  si  fluviale  care  au 
intrat  în  porturile  române,  numai  171  au  fost 
franceze;  din  511.0,19.236  lei,  capital  strein 
investit  în  întreprinderile  industriale  române,  nu- 
mai 7,3%  adicà  37.763.000  lei,  a  fost  capital 
francez  si  numai  3%  din  comisionarii  streini 
veniti  în  farà  erau  francezi. 

Dupâ  ràzboi  situatjunea  s'a  schimbat.  Cu 
toate  cà  cele  mai  numeroase  articole  care  se 
importau  din  Franfa  fnainte  de  ràzboi  au  fost 
proh  bite,  totusi,  în  1919,  s'au  adus  din  Franfa 
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mârfuri  în  valoare  de  330.212.847  lei  adica 
10,9%  din  importul  nostru  total  din  acel  an 
care  a  fost  de  3.G20. 709.845  le/,  fa{à  de  un 
export  de  103.775.853  le;,  din  care  s'a  expor- 
tât in  Franfa  pentru  5.462.659  lei. 

Dacâ  chestiunile  :  valutei  romane  scâzute, 
creditului  pe  termen  mai  luiig,  a  termenelor  de 
predare  a  mârfurilor,  a  transporturilor,  prea  ane- 
voioase  si  foarte  scumpe,  etc.,  precum  si  ne- 
|  cm  oasterea  exactà  a  pietei  franceze  eât  si  lipsa 
de  legàturi  mai  strânse  comerciale  si  bancare 
aie  cumparâtorilor  români  eu  Franta,  n'ar  fi  fost 
piedici  atât  de  mari,  desigur  am  fi  putut  avea 
eu  aceastâ  farà  un  schimb  de  mârfuri  mult  mai  . 
insemnat. 

La  încheierea  armisti'tiului,  Franta,  ca  orice  ~ 
altâ  t,arà  care  a  participât  la  ràzboi,  s'a  gàsit 
în  crizâ  economicâ.  In  timpul  râzboiului  întreaga 
ei  industrie  a  fost  afectatâ  în  primul  rând  ne- 
cesitàtilor  mllitare,  regiunile  ei  industriale  si 
produeâtoare  de  materii  prime  industrializabile 
au  fost  in  mare  parte  distruse  sau  numai  ocu- 
pate  si  exploatate  fârâ  mâsurâ  de  inamic  ;  flota 
#ei  comercialâ  a  fost  sustrasâ  în  bunâ  parte  ne- 
vo  ior  economice  si  pusâ  în  serviciul  transpor- 
turilor m  litare  ;  si,  un  însemnat  numâr  din  cei 
mai  productivi  fii  ai  Frant,ei  au  pie  ri  t  pe  câmpul 
de  luptâ 

Prin  consecintà,  la  încheierea  pàcei,  Fran{a 
era  aproape  secàtuitâ  si  a  putut  eu  greu  sâ 
facâ  fa{â  nevoilor  ei  interne  si  eu  atât  mai  pu- 
pn  cerinfelor  externe. 

Totusi,  dupà  încheierea  pâcei,  luptând  eu 
mari  dificultàti  polit.ee  si  sociale  interne,  gu- 
vernul  francez  si  conducâtorii  viefei  economice 
franceze,  au  fâcut  eforturi  remarcabile  pentru 
reorganizarea  industrialâ  si  comercialâ,  îmbunâ- 
tâtind  productia. 

Iatâ  care  sunt  ultimele  cifre  statistice  asupra 
balantei  comerciale  franceze  : 

lu  primele  opt  luni  aie  anului  1919,  importul 
depasea  eu  16  miliarde  franci  exportul.  Pe 
acelas  timp,  din  anul  curent,  diferenta  este  nu- 
mai  de  zece  miliarde.  Importul  continuâ  a  de- 
pàsi  exportul,  din  pricinâ  câ  Franta  este  încâ 
obligatâ  sâ  facâ  mari  cumpârâturi  în  stràinâ- 
tate,  pentru  complectarea  utllajului  ei  industrial 
distrus  de  ràzboi  si  a  stocurilor  de  materii 
prime  industriale  si  de  consumatiune. 

In  aceste  perioade  de  timp  importul  obiectelor 
fabrîcate  a  râmas  aproape  statJonar,  numai  im- 
portul articolelcr  alitnentare — pentru  prima  oarâ 
delà  1914  —  a  avut  însemnata  scâdere  de 
•  685.812.000  franci.  In  primele  opt  luni  aie  anu- 
lui curent,  fatâ  de  aceias  perioadâ  a  anului 
1919,  augmentarea  importului  este  de  13°'o  ca 
valoare  si  50°  o  ca  greutate,  pe  când  augmen- 
.  tarea  exportului  este  de  148°|o  ca  valoare  si 


395  °|o  ca  greutate.  In  ce  priveste  produsele 
fabricate  în  aedas  interval,  exportul  lor  este 
dublu  fatâ  [de  importul  aceleias  perioade  din 
1920,  fârâ  ca  aceste  calcule  sâ  cuprindâ  ceeace 
exportâ  de  obicei  în  bagaje  vizitatorii  streini, 
ai  câror  numâr  este  considerabil  dupâ  ràzboi. 

Pentru  lunile  August  si  Septembrie  1920,  ra- 
portul  între  export  si  import  este  de  84°|o  adicà, 
cifra  anterioarâ  râzboiului  european,  întrucât 
Franfa  a  avut  totdeauna  un  déficit  al  balantei 
ei  comerciale,  compensât  prin  încasarea  cupoa- 
nelor  de  rentâ  streinâ  si  prin  cheltuelile  fàcute 
pe  teritorlul  ei  de  càtre  vizitatorii  streini. 

De  aci  rezultâ  câ  refacerea  economicâ  a  Frantei 
se  produce  uimitor  de  repede  si  cà,  nu  vatrece 
mu'tâ  vreme  pânà  când  forta  ei  de  expansiune 
comercialâ,  îi  va  permite  nu  numai  sâ  satisfacâ 
în  mai  mare  mâsurâ  ca  în  prezent  cerintele  pie- 
tclor  streine,  dar  cà  va  putea  sâ  concureze 
serios  pe  aceste  pieté  eu  alte  târi  exportatoare. 

Nu  fac  sentimentalism  atunci  când  pledez 
pentru  raporturi  economice  cât  mai  strânse  eu 
Franta, —  S'ntimentul  fiind  exclus  din  relatiuuile 
comerciale,  —  si  nîci  nu  este  vorba  de  avut  in 
vedere  numai  ajutorul  économie  pe  care,  prin 
aceste  relatiunî,  România,  îi  poate  oferi  aliatei 
çi  surorei  ei  mai  mari,  Franta. — In  gênerai  fie- 
care  negustor  cautà  sâ  cumpere  cât  mai  eftin 
ceeace  îi  trebuie  çi  sâ  vândà  cât  mai  scump 
produsul  muncei  sale.  Pe  de  altâ  parte  este 
drept,  cà  in  prezent,  Franja,  nu  poate  facefat,â 
tuturor  nevoilor  noastre  economec,  fie  din  pricinâ 
cà  productia  ei  nu  poate  satisface  nevoile  ex- 
terne, fie  pentru  cà,  în  afarâ  de  chestiunile  va- 
lutei, creditului,  transporturilor  etc.,  chestiuni  im- 
portante pentru  tranzactiunile  comerciale,  —  co- 
merciantii  si  industries»  francezi  nu  cunosc  la 
rândul  lor  destul  de  bine  piata  românâ  si  eu 
deosebire  uzantele  noastre  comerciale,  care  se 
resimt  încâ  de  ii  fluenta  pe  care  a  avut-o  asu- 
pra lor,  raporturile  intense  ce  am  avut  în  trecut 
eu  târile  centrale. 

Tin  insâ  sâ  remarc  cà  una  din  îndatoririle 
corn,  rfului  si  industriel"  române  este  de  a  cu- 
noaste  cât  mai  bine  piata  francezâ,  eu  care  tre- 
bue  sâ  trateze,  gàsind  mijloacele  cele  mai  feri- 
cite  pentru  satisfacerea  nevoilor  comune.  De 
asemenea  trebuie  sâ  mai  remarc  activitatea  in- 
tensâ  rodnicâ  care  se  desfâsoarà  în  câmpul 
économie  francez.  va  face  ca  Franja  sâ  dévie 
cât  de  curând, —  mai  curând  chiar  de  cât  cred 
amicii  ei  cei  mai  buni, — o  putere  economicâ  de 
primul  rang  în  Europa  ;  si  cà  prin  urmare,  nu 
este  fàrà  utilitate  orice  ac|iune  care  ar  avea 
de  scop  ca,  atunci  când  concurerifa  comercialâ 
mondialà  se  va  desfâsura  în  chip  mai  normal, 
comerciantii  si  industria§ii  români,  sa-cunoascà 
'    cât  mai  bine  piata  francezâ,  în  care  sâ  si  facâ 
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din  vreme  prieteni  pre^iosi  pentru  orice  impre- 
jurare. 

Ori  un  bun  mljloc  pentru  un  asemenea  scop, 
este  fârà  îndoialà  participarea  comercian^ilor  si, 
industriasilor  români  la  Târgul  delà  Lyon. 

Ce  este  târgul  international  din  Lyon.  — 
Pâtrunsi  de  important  ce  prezinta  o  puternicâ 
organizare  economicâ,  în  desfâsurarea  vie{ei  na- 
tionale si  internationale,  dupâ  ràzboi,  fruntasii 
comertului  si  ir-dustrîei  din  Lyon,  au  luat  ini- 
tiativa  orgaiiizârei  unuù  târg  international,  care 
sà  ocupe  în  relatiunile  comerciale  interne  si  ex- 
terne aie  Frantei,  un  loc  eu  mult  mai  însemnat 
decât  acela  pe  care  l  a  avut  in  trecut  pentru 
Germania,  târgul  delà  Leipzig. 

Aceastà  initiativâ  s'a  realizat  eu  multâ  vi- 
goare  si  competintâ.  La  1 — 15  Martie  1916, 
în  plinà  ofensfvà  germanà  contra  Verdunului,  a 
functionat  prima  sesiune  a  târgului  din  Lyon, 
la  care  au  participât  1200  firme  comerciale  si 
industriale  franceze  si  342  aliate  sau  neutre. 
Transactiunile  încheiate  au  atins  cifra  de  95  mi- 
lioane  franci.  La  19  Martie  1917,  în  mijlocul 
unei  importante  crize  de  t^ansporturi,  s'a  des- 
chis  a  doua  sesiune  a  târgului,  având  2073 
participant  francezi  si  541  aliati  si  oeutri;  afa- 
cerile  încheiate  au  fost  de  410  milioane  franci. 
Sesiunea  din  Martie  1918,  a  reunit  2346  par- 
ticipant francezi  si  831  aliati  si  neutri,  iar  afa- 
cerile  îucheiate  au  tost  de  750  milioane  franci. 

Fatâ  de  desvoltarea  asa  de  rapidà  a  acestei 
institutiuni  moderne  de  comert  international,  s'a 
decis  dublarèa  târgului,  într'o  sesiune  de  primâ- 
varâ  si  alta  de  toamnà.  Primâvarâ  participé  56 
grupari  de  specialitâti  comerciale  si  industriale 
si  toamna  52  si  anume  : 

Adunarea  de  primâvarâ  1  — 15  Martie.  —  In- 
câlzitul  si  iluminatul  (altele  în  afara  de  elec- 
tricitate). 

Lustrerle  electricâ.  Incâlzire  electricâ.  Sonerii 
electrice. 
Accesoriî. 

Produse  chimice,  médicale  si  farmaceutice. 

Instrumente  de  chirurgie  si  bactériologie.  Ma- 
terial  de  operatiuni. 
■  Industria  chimicà  generalà. 

Material  c"e  tors  si  de  {esut. 

Mobilier  pentru  biserici.  Obiecte  religioase 
sau  destinate  serviciului  Cultului.  Librârie  si 
icoane  r«ligioase.  Editii  si  instrumente  de  muzica 
sacra.  Màtànii  si  medalioane.  Geamuri  pentru 
biserici. 

Industria  mâtàsei  naturale  si  artificale. 
Cojocàrie  si  blànàrie. 

Pâlàrii  pentru  bârbati.  Pâlârii  pentru  dame. 
Desenuri  si  modèle. 
Confectiuni  pentru  bârbati  ?î  copll, 
Câmâçi,  gulere  si  cravate. 


Confectiuni  pentru  dam?  si  feti'te. 
Lenjerie. 

Dantele  si  broderii. 
Ciorâparie,  mânusi,  umbrele. 
Mâruntisuri.  ^ 
Industria  lemnului. 

Industriile  cânepei,  bumbacului,  pârului  si  inului. 
.Mobilier. 

Instrumente  de  muzica.  Editii  muzicale. 

Ghete  de  tôt  felul.  Tâbàcàrie.  Curelârie.  Ar- 
gàsire.  Piei  preparate. 

Marochinârie.  Sei.  Articole  de  voiaj. 

Ceramicâ.  Cristale.  Faiantà.  Portelane.  Olârie. 
Sliclârie. 

Parfumerii  si  materii  prime. 

Bibelouri.  Jucârii.  Celuloid.  Strungàrie. 

Trufandale  si  fructe.  Produse  agricole.  Flori 
si  plante.  Sindicate  si  Asociatiuni  agricole. 

Produse  alimentare  solide. 

Produse  alimentare  lichide. 

Material  agricol. 

Hârtie  si  carton. 

Imprimerie.  Librârie  in  gênerai. 

Industria  Papetàriei.  Masini  de  scris.  Foto- 
grafie.  Cinematografie. 

Furnituri. 

Publicitate.  Grupari  economice  de  interes  gê- 
nerai. Protectiune  Industriala. 

Automobile  si  derivate.  Biciclete. 
Bijuterii.  Argintàrie.  Ceasornicârie. 
Transporturi.  Turism. 

Arme.  Masini  de  cusut.  Sport.  Pescuit.  Cam- 
pament. 

Invâtâmânt  technic. 

Arte  décorative  si  industriale. 

Aviatiej 

Reuniunea  de  toamnâ  1  — 15  Octombrie.  — 
Furnituri  Industriale. 

Marchitânie  finâ.  Cutitàrie.  Tinichigerie.  Ar- 
ticole  de  menaj. 

Instrumente  diverse. 

Metalurgie  si  mecanicà  generalâ. 

Constructiuni  industriale.  Cherestea  mecanicà. 

Cauciuc  si  aplicat'unile  sale. 

Constructiuni  industriale.  Cherestea  mecanicà. 

Cauciuc  si  aplicatiunile  sale. 

Constructiuni  si  aparate  electrice. 

Pâlârii  de  pae  pentru  bârbati 

Clâdiri. 

Trufandale  si  fructe.  Produse  agricole.  Flori 
si  plante. 

Sindicate  si  Asociatiuni  sgricele. 

Produse  alimentare  solide. 

Produse  alimentare  lichide. 

Materiale  agricole.  - 

Publicitate.  GrupSri  economice  de  interes  gê- 
nerai. Protectiunea  industrialâ. 

Produse  coloniale.    Produse  de  importatiun;. 
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Guvernul  colonial  çi  oficiile  coloniale  franceze. 
Guverne  Streine. 
Transporturi  çi  Turism. 

Prima  sesiune  de  primàvarâ  a  avut  loc  îa 
1  —  15  Martie  1919,  eu  3194  participant  fran- 
cezi  çi  1490  a  1  i a t >  çi  neutri,  încheindu-se  afa- 
ceri  pentru  800  milioane  franci;  iar  prima  se- 
siune de  toamnâ  a  avut  loc  între  1  çi-  15  Oc- 
tombrie  1919,  reunind  943  participant  francezi 
çi  228  participant  aliafi  çi  neulri,  eu  afaceri 
incheiate  pentru  235  milioane  franci,  ceeace  în- 
seamnâ  pentru  întregul  an  5855  participant!  eu 
un  miliard  35  milioane  franci. 

A  doua  sesiune  de  primàvarâ  delà  1  — 15 
Martie  1920  deçi  a  fost  in  mijlocul  grevei  gé- 
nérale din  Franfa,  a  îeunit  3149  pam'eipanti 
francezi,  aliafisi  neutri,  fiind  vizitatâ  de  130.000 
cumpârâtori.  cari  au  încheiat  afaceri  de  900  mi- 
lioane franci.  Pentru  a  doua  sesiune  de  toamnâ, 
dala  1 — 15  Octomb/1'3  1920,  nu  am  incâ  da 
teie  précise  de  mai  sus;  succesul  acestei  sesi- 
uni  a  depàsit  însà  pe  acel  al  sesïunei  din  toamna 
anului  1919. 

Printre  statele  care  au  participât  la  Targui 
din  Lyon,  mentjonez  :  Elvetia,  Italia,  Anglia, 
Belgia,  Suedia,  Norvegia,  Ceho-Slovacia,  Gre- 
cia,  Olanda,  Spania,  Polonia,  America,  China, 
Japonia,  etc. 

Succesul  national  çi  international  '  al  acestei 
intreprinderi  este  évident.  Tàrgul  delà  Lyon, 
este  considérât  ca  primu!  act  de  ofensivà  co- 
mercialâ  extenoarâ  a  Frantei  si  ca  cel  mai  in 
semnat  fapt  économie  international  din  timpul 
râsboiului  ;  fiind  în  acelaç  timp  un  stimulent  real 
al  productiei  interne  franceze  si  0  dovadâ  de 
fermitatea  vointei  Frantei  de  a  deveni  0  putere 
ecoriomicâ  de  0  importantà  intercontinentalâ.- 

Dupà  cum  se  vede  din  numârul  crescând  atât 
de  simtitor,  delà  0  sesiune  la  alta.  al  partici- 
pantilor,  çi  din  cifrele  afacerilor  incheiate,  lumea 
comercialâ  çi  industrialâ  apreciazâ  mult  impor- 
tantà Tàrgului  delà  Lyon.  Existenfa  acestui 
târg,  care  s'a  dovedit  a  fi  p  necesitate  econo- 
micà,  evitâ  cumpârâtorilor  drumuri  lungi  çi  cos- 
tisitoare,  din  oraj  în  oraç,  pentru  càutarea  mârfei 
dorite,  dându  le  posibilitatea  de  a  gâsi  la  0  e- 
poeà  anumità  çi  într'un  loc  mai  dinainte  déter- 
minât, adunate  pe  categorii  si  pe  specialitâti, 
sub  forma  unei  expozi't"  de  mostre,  toate  mâr- 
furile  care  i-ar  inttresa.  De  asemenea  datoritâ 
nnei  concurente  râpite  çi  stabilità  la  lumina  zilei, 
li  se  asigurâ  un  echilibru  de  preturi  mai  constant 
çi  mai  in  raport  eu  valoarea  reaiâ  a  mârfei. 

Târgul  este  în  acelaç  timp  de  un  real  folos 
comertulul  çi  industriel'  mijlocii,  câre/a  îidâpo- 
sib  litatea  de  a  se  pune,  din  punctul  de  vedere 
al  concurentei  çi  al  reclamei,  pe  acelaç  plan  eu 
marile  intreprinderi,  cari  sunt  nevoite  sâ  îm- 


brace  la  târg  aceeaç  hainâ  de  prezentare  lo- 
gicà  si  rationalâ,  comunà  participantilor  de  orice 
catégorie. 

Palatal  târgulul  din  Lyon. — In  prezent  stan- 
dele  Tàrgului  din  Lyon,  sunt  construite  într'un 
punct  central  al  oraçuluî  pe  bordul  stâng  al  Ro- 
nului.  Progresul  constant  çi  rapid  al  acestei  in- 
treprinderi a  necesitat,  impunând  conducâtorilor 
ei,  sâ  construiascâ  un  palat  spécial  destinât  tàr- 
gului. Aceastà  constructie  a  început  la  5  Martie 
1918,  pe  un  teren  de  105.000  m.  p.,, situât  în 
centrul  orasulni  în  punctul  numit  „Tète  D'or". 
Noua  constructie  cuprinde  4800  stande,  eu  co- 
municatii  între  ele,  la  adâpost  de  intemperii  çi 
asigurându-le  cea  mai  rationalâ  vizitarâ.  Acest 
palat,  care  va  costa  25  milioane  franci,  nu  va 
fi  complect  terminât  decât  peste  5  6  ani;  este 
însà  posibil  ca  încà  din  anul  viitor  sâ  fie  puse 
in  functiune  un  îisemnat  numâr  de  stande,  în 
aripile  palatului  deja  construite  si  care  sunt  si- 
tuate  pe  acelaç  cadru  de  teren  eu  standele  pro- 
vizorii  de  pe  bordul  Ronulni. 

In  vederea  unei  cât  mai  bune  încuartiruiri  a 
vizitatorilor,  administratiunea. tàrgului  delà  Lyon, 
construeçte  hoteluri  si  restaurante  spéciale.  . 

Extras  din  regulamentul  tàrgului  delà  Lyon. 
Adeziunile  la -târgul  din  Lyon   sunt  personale. 

Pànâ  la  înfiintarea  unui  Bîrou  spécial  al  tàr- 
gului la  Bucuresti,  adeziunile  din  România,  se 
vor  adresa  la  Paris,  Rue  de  Rome  55. 

Nu  sunt  admiçi  la  târg,  eu  titlul  de  aderenti 
decât  fabricant!'  patentati  si  producàtori  directi. 
In  ce  p  iveste  agricultura  nu  sunt  considerati 
ca  producàtori  directi  decât  societâtile,  sindica- 
tele  sau  cooperativele  de  product  e,  de  trans- 
formare,  vànzare  sau  grupârile  lor.  In  anumite 
cazuri  çi  sub  rezerva  aprobârei  administratiunei 
tàrgului,  pot  fi  admiçi  eu  titlul  de  aderenti  acei 
cari,  fiind  patentati  vând  direct  clientèle!*  de-gros 
sau  demi-gros,  artlcole  fabricate  sub  marca  lor, 
sub  indicatiunile  lor  sau  sub  desenele  lor. 

Reprezentant'i  sau  agentii  fabricelor,  nu  sunt 
admiçi  personal  la  târg  de  cât  în  numele  firme- 
lor  pe  care  le  reprezintâ  çi  de  care  vor  face 
mentiune  în  toate  publicatiunile  ce  vor  între- 
buinfà  la  târg, 

Participantii  strâini  apart'nând  {àn'lor  aliate 
sau  neutre  în  trecutul  râzboi,  vor  însoti  cererea 
lor  de  aderent  de  un  cerrtificat  de  nationalitate. 
Nafuralizatii,  apar{inând  stateior  strâine  aliate 
sau  neutre  vor  putea  fi  oblîgati  sâ  prubeze  data 
naturâliz  rei  çi  a  tàrei  de  originâ. 

Un  aderent  poate  închiria  unui  sau  mai  multe 
stande  autonome  sau  un  stand  în  participa^  ; 
nu  se  închiriazâ  jumâtâti  de  stande  autonome. 
Standele  închiriate  de  aceeas  persoanà  pot  fi 
transformate  într  0  singurâ  salâ. 

Preful  de  închiriere  al  unui  stand  de  aproxi- 
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mativ  16  mt.  p.  este  de  800  franci  ;  al  unei 
jumâtàti  ue  stane  in  participa^,  este  de  450 
franci.  Pre{ul  închirierei  se  achitâ  pànà  la  30 
lunie,  pentru  reuniunile  de  toamnà  si  pânâ  la 
31  Octombrie  pentru  cele  de  primàvarâ. 

Subinchirierea  standelor  este  formai  interzisà. 

Aderenfii  sunt  grupap'  pe  categorii  profesio- 
nale. 

In  ce  va  consta  participarea  oficlalâ  a  Ro- 
mâniei  la  Târgvl  delà  Lyon. — Prin  participarea 
oficialà  a  României,  la  târgul  deia  Lyon,  se 
urmàreste  : 

a)  Rezultate  morale,  atât  pentru  comerciant,) 
ca  indivizi  cât  si  in  mod  gênerai  pentru  eco- 
nomia  noastrà  nafionalâ; 

b)  Executarea  unei  propagande  comercial-e, 
prin  organizarea  reclamei  produselor  noastre  ex- 
portable si  care  sâ  usureze  relatiunile  dintre 
comercian^ii  si  industriasii  români  si  francezi,  si 
în  gênerai,  întré  national»  nostri  si  lumea  eco- 
nomicà  internafionalà,  care  participa  la  târg  sau 
numai  il  viziteazâ. 

Rezultatele  materiale  se  vor  realiza  prin  :  în- 
fâfisarea  bogât,iei  nationale  ç,i  valoarei  ec  nomice 
interne  si  externe  a  României,  care  în  prezent 
nu  este  exact  sau  suficient  cunoscutà  peste 
granifele  tàrei.  Aceastà  stare  de  lucruri  influen- 
feazà  defavorabil  nu  numai  asupra  acfiunei  co- 
merciale  individuale, — crédite  si  alte  înlesniri  dar 
si  asupra  unor  chestiuni  de  ordin  mai  gênerai,  c*ari 
privesc  direct  statul  nostru,  cum  ar  fi  chestiunea 
valutei,  a  creditului  gênerai  al  statului,  etc. 

Propaganda  comercialâ  va  fi  atinsâ,  prin  pu- 
nerea  la  îndemâna  comerciant,ilor  si  industrlasilor 
români,  a  posibil  tàfei  de  a  fi  reprezentat,i  la 
acest  târg,  deocamdatâ  prin  organele  statului, 
cârora  ei  le  vor  pune  la  dispozifie  atât  mos- 
trele  mârfurilor  lor,  cât  si  tôt  materialul  infor- 
mativ  necesar,  pentru  ca  în  acest  mod,  ei  sâ 
poatà  stabili  legàturile  necesare,  care  sâ  i  câlàu 
zeascà  ,si  sà-1  détermine  la  participarea  lor  in- 
dividualâ  în  viiter  In  prezent  comerc'antii  români 
sunt  pufin  introduçi  pe  piafa  francezâ,  ru  care 
n'au  legâturi  suficiente  si  câreia  nu-i  cunoaste 
îndeajuns  structura  si  uzanfele 

Aceasta  e  în  bunâ  pnrte  cauza  pentru  care 
comerciantii  nostrii  au  greutàti  în  realizarea  a- 
factrilor  lor  pe  aceastâ  piafà  si  pentru  care, 
adeseaori,  ei  nu  reusesc  sâ  obtje  toatâ  încrederea 
de  care  au  nevoe.  ■ 

Ambele  scopur,  aràtate  mai  sus,  vor  fi  rea- 
lizate  printr'o  reprezentare  care  în  organizarea 
ei  vacuprinde:  situatja  economicà  comparativâ, 
a  tàrei  noastre  la  1916  si  1920,  insistându  se  « 
în  deosebi  asupra  capacitâ{ei  noastre  de  pro- 
ductiune  în  diferite  directiuni  si  asupra  posibi- 
litâtilor  de  ridicare  aie  acestei  capacitât1,  în 
legàturâ  eu  ceiace  ar  trebui  de  fàcut  in  aceastà 


direct,iune,  in  deosebi  sub  raportul  perfec{ionârei 
si  complectârei  utilajului  nostru  agricol  si  in- 
dustrial. 

Aceste  situa{iuni  vor  fi  reprezentate  priu  tiSr^i, 
diagrame,  statistice  numerice,  precum  si  prin 
probe  de  materii  prime  comercializabile,  industna- 
lizabile  si  industrializate,  susceptibile  de  export. 

Intr'unul  din  standele  Pavilionului  Roman,  va 
functiona,  în  acelas  timp,  un  birou  de  propa- 
gandâ  si  informatiuni  economice,  care  sâ  facâ 
cunoscut  celor  interesati,  piîn  mijloace  s;mple, 
situat,ia  economicà  a  României,  punându  le  la 
îrdemànâ  informat,iunile  de  care  vor  avea  nevoe 
în  vederea  legâturilor  eu  comertul  si  industria 
noastrà. 

Toatà  aceastà  organizare  va  fi  fàcutâ  â'stfel, 
încât  sâ  poatâ  fi  utilizatâ  orisicând  pentru  un 
mic  muzeu  coirrrcial  si  industrial  la  Paris,  rau- 
zeu  eu  ajutorul  càruia  s\  se  asigure  permanen- 
tizarea  actj'unei  care  se  va  începe  la  Lyon  si 
care  sâ  poatà  fi  transportât  si  alte  târguri  si- 
milare,  cari  se  tin  anual  în  alte  centre  europene 
ca  :  Bruxelles,  Milano,  Bàle,  Barcelona,  etc. 

In  detaliu,  programul  acesta  se  va  infâptui 
prin  lucrârile  urmâtoare,  referiioare  la  anii  1910 
si  1920: 

1.  Infinderea  teritorialâ  a  (arei  ; 

2.  Pqpulatiunea  regatului  ; 

3.  Situa (ia  specialâ  agricolâ  ; 

4.  „  „      a  petrolului  ; 

a  lemnului: 

6.  „  „      a  pescâriilor; 

7.  „  »      a  transporturilor  pe  C. 
F.  si  ape  ; 

8.  Situaf  a  generalâ  a  manoperei  agricole  si 

industriale  ; 

9.  Situatia  prejunlor  principaleloc  articole  de 

consumatie  ; 

10.  Valoarea  averei  Statului  ; 

11.  „  „      nationale  ; 

12.  Capitalul  investit  in  industrie; 

13.  »  „  „  societàti  c  jmerciale  ; 
1.4.        r           „  bânei; 

15.  „         strâin    investit  în   industrii  si 
exploatatiuni  diverse; 

16.  Un  expozeu  asupra  afacerilor  comerciale . 

si  industriale  in  care   capitalul  strâin 
poate  colabora  eu  cel  român  spre  folo- 
sinta  ambelor  pâr{i. 
Datoritâ  imprejurârilor,  uncle  din  aceste  date 
vor  fi  aproxunative. 

Ministerul  agriculturei  si  domeniilor  sau  di- 
rcctiumle  ministerulul  de  industrie  si  comert, 
vor  pune  la  dîspozitie,  fâcându-se  apel  si  la  par- 
ticularii  i  tereéati,  probe  de  produse  aie  solului 
si  subsolului  national  si  orice  ait  material  do- 
cumentar  referitor  la  s'tuatia  noastrà  economicà 
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Biuroul  de  infornufiuni  si  propagandâ  comer- 
cialâ  va  trebui  sà  posede  sti'in^e  asupra  : 

1.  Organelor  oficiale  care,  în  afarà  de  mi- 
nisterul  de  industrie  si  comert,  au  însârcinarea 
sà  reglementeze  în  orice  mod,  sau  numai  sâ 
prottjeze  comertul  de  import  si  export  al  diferi- 
tdor  p.oduse  aie  t«*rei,  si 

2.  Organelor  particulare  :  s(  cietâti,  firme  co- 
merciale, industriale,  bancare,  de  transport,  de 
tranzit,  etc.,  eu  care  se  poate  trata  chestiuni 
referitoare  la  comertul  nostru  intern  si  extern, 
eu  amànunte  spéciale  pentru  fiecare  în  parte, 
asupra  conducerii,  capitalului,  gen  si  conditiuni 
de  afaceri,  sucursale  sau  corespondente  în  {arâ 
si  stràinàtate,  referinte,  etc 

Prin  mijlocirea  .  biuroului  în  chestiune,  se  va 
pune  la  îndemâna  celor  i.iteresati  douâ  brosuri 
scrise  in  limba  francezâ  :  tina  va  Cuprinde  date 
statistice  asupra  situatiunei  sumare  economice  a 
României  la  1920,  si  alta  va  trata  despre  rela- 
tiunile  noastre  comerciale  eu  Franja  si  asupra 
mijloacelor  prin  care  aceste  relatiuni  pot  deveni 
cât  mai  intense  si  va  maî  cuprinde  si  diferite  in- 
formatiuni  comerciale  si  législative,  îcTlegàturâ 
eu  economia  t^rei. 

Principalele  noastre  ramuri  de  productie, —  in- 
dustrie petrolifere,  agricole  si  a  lemnului, — 
vor  fi  întâtj'sate,  din  punctul  de  vedere  comer- 
cial,  prin  organizatiunile  particulare  respective, . 
pe  unitaji  sau  grupe,  si  în  condi'çunile  spéciale 
stabilité  de  comun  acord  eu  fiecare  din  aceste 
organizatiuni,  iar  din  punctul  de  vedere  gênerai, 
prin  mijlocirea  statului. 

Hârtjle,  diagramele,  statisticele  numerice,  fi- 
sele  firmelor  comerciale  si  industriale,  bancare, 
etc.,  si  brosurile,  se  vor  imprima  într'un  numàr 
suficient  de  exemplare,  pentru  ca  ele  sà  poatâ 
fij^site  de  toate  agen{iile  noastre  economice 
din  stràinàtate,  astâzi  lipsite  de  cel  ,mai  ele- 
mentar  material  de  informatiuni  comerciale  si  în 
gênerai  economice  asupra  {àrti,  precum  si  de 
câtre  unele  autoritâti  din  farâ. 

Imponanfa  comercialâ,  industrialâ  si  de  tran- 
zit a  orasului  Lyon  si  a  regiunei  sale.— Ten- 
dinfa  Frantei  este  sâ  dévie  o  putere  eu  o  acti- 
vitate  economicâ  mondialà  si  un  mare  centru 
de  transit  comercial. 

Orasul  Lyon  este  cel  mai  n;merit  pivot  al 
miscàrei  de  tranzit  ;  el  este  un  pnnet  fatal  pe 
toate  liniile  principale  aie  Europei,  fiind  un  nod 
de  legàturâ  care  pune  în.  relatiuni  directe  nord uT" 
eu  centrul  european,  eu  ltalia,  eu  Spania,  eu 
L°vantul,  Egiptul,  Africa  de  Sud  si  Extremul 
Orient.  Bordeaux-Lyon  Odessa,  Bordeaux  Lyon- 
Geneva,  vor  lega  orientul  eu  restul  Frantei. 

Ronul,  pentru  care  s'a  început  lucràri  cari 
sâ-1  facà  accesibil  navigatlei  vaselor  de-  1200 
tone,  de  la  Marea  Mediteranâ  pânà  la  Geneva, 


va  transforma  Lyonul  in  port  maritim;  ca  port 
fluvial,  în  actuala  lui  organizatie  si  ca  punct  de 
bifurcatie  a  8  linii  de  drumuri  ferate,  deservite 
de  nouâ  gàri,  Lyonul  este  „o  placà  turnatà" 
pentru  tranzitul  comercial  international  si  un 
punct  géométrie  de  gravitate  pentru  întreaga 
miscare  economicâ  iuternà  a  Fran{ei. 

Acest  oras,  atât  de  bine  aies  pentru  asigu- 
rarea  unei  permanente  propâsiri  a  târgului,  din 
punctul  de  vedere  al  câilor  de  comunicatie,  are 
o  tôt  asa  de  mare  importantâ  comercialâ  si  in- 
dustrialâ, datoritâ  faptului  cà  este  înconjurat  de 
regiuni  însemnate  de  productie  industrialâ.  Im- 
portantâ orâsului  Lyon,  d;n  acest  punct  de  ve- 
dere, a  fost  stabilitâ  din  vechime.  Romaniis'au 
servit  de  acest  oras  ca  antrepozite,  iar  primele 
târguri  Lyoneze  au  fost  instituite  printr'un  edict 
al  Regelui  Carol  al  VII,.  în  annl  1410.  Tôt  la 
Lyon  au  luat  fiintâ  :  jurisdictiunea  consularâ  si 
primele  institutiuni  de  schimb. 

Principala  productîunea  orasului Lyon,  la  care 
concureazà  în  bunâ  màsurà  judetele  învecinate 
Rhône,  Loire,  Ardeche,  etc.,  este  industria  mâ- 
tâsei  :  tesâturi,  bonetàrie,  panglici,  catifele,  mu- 
seline,  pajmanterii,  etc.  Productiunea  în  màtâ- 
suri  a  Lyonului  si  regiunei  sale,  pentru  anul 
1920,  se  evàlueazà  la  aproximativ  un  miliard 
franci,  fatâ  de  562  mi'iioane  franci  in  1912,  si 
650  m  lioane  franci  îu  1917. 

Industria  màtàsei,  este  complectatâ  de  aceea 
a  vàpsitoriei  chitrfice.  Inainte  de  râsboi,  fabri- 
oanti  din  Zurich,  au  putut  face  o  concurentâ 
realâ  Lyonului.pentru  mâtâsurile  vopsite  în  tire, 
dar  au  fost  totdeauna  inferiori  vopsitului  mà- 
tàsei în  bueâti.  In  gênerai  industria  chimicà  este 
foarte  desvoltatâ  în  regiunea  Lyonului.  Lyonul 
posedà  uzine  de  ferro  serium,  desuperfosfat  de 
qs,  de  acid  clorhidric.  etc.,  care  impreunâ  eu 
cele  delà  Saint-Fons,  —  în  total  14  uzini  — 
de  superfosfat  de  minérale,  au  o  productie  a- 
nualà  de  75.000  tone. 

Dupà  râsboiu,  industriile  farmaceuticâ  si  de 
produse  colorante,  din  regiunea  Lyonului,  au  luat 
un  avânt  nesperat,  dând  o  productiune,  care, 
depâsind  consumul  Intern,  poate  face  fafâ  cererei 
externe,  sustrâgând  astfel  Franta  delà  un  tri- 
but anuai  pe  care  il  da  Germanie',  de  unde  im- 
porta asemenea  spec'alitàti. 

Regiunea  Lyonului  produce  cârbuni  si  fier  în 
cantitâti  suficiente  pentru  alimentarea  uzinelor 
ei,  Lyonul  este  si  un  centru  important  pçntru 
constructiuni  mecanice  si  materiale  electice,  fiind 
al  dolea  centru  al  Frantei  pentru  industria  au- 
tomobilâ.  Putin  la  Nord  de  Lyon,  sunt  uzinele 
Creuzot,  —  adevàrat  oras  uzinâ,  — eu  50.000 
lucrâtori,  si  care  constitue  cel  mai  important 
centru  pentru  fabricatiunea  fierului,  ca  :  locomo- 
tive, sine  si  alte  materiale  pentru  càile  ferate, 
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masini  si  alte  uneite  pentru  ateliere,  tractoare, 
etc,  etc.  Prin  organizarea  lor  internâ  si  prin 
filia(iunile  lor  externe,  uzinele  Creuzot,  constitue 
cea  mai  importantâ  grupâ  metalurgicà  din  Europa. 

Toate  aceste  mari  industrii,  altele  mai  secun- 
dare,  precum  si  diversitatea  lor,  asigurà  orasului 
Lyon  o  miscare  comercialâ  foarte  importantâ, 
care  dâ  un  caracter  interesant  târgului  delà 
Lyon. 

Pe  de  altà  parte,  conducâtorii  comertnlui  si 
industriel  lyoneze,  au  dat  în  tôt  timpul  proba 
unei  suplefe  neobisnuite  în  Franfa,  pentru  îa- 
cheerea  afacerilor,  alcâtuind  în  amsamblu  cea  mai 
accesibilâ  organizare  comerciali  francezà. 

In  ce  priveste  relafiunile  comercîale  eu  Ro- 
mânia,  d  1  Ed.  Herriot,  primar  al  orssului  Lyon, 
senator,  fost  ministru,  presedinte  de  onoare  al 
târgului,  —  al  cârui  promotor  principal  a  fost, — 
si  care  se  onoreazâ  eu  sentimentele  sale  fi»o- 
române,  m'a  asigurat  câ  va  da  tôt  sprijhul  sàu, 
orcârei  initiative  în  scopul  creerei  de  institutiuni 
si  de  orce  alte  mijloace  care  sâ  usureze  tran- 
zactiunile  comerciale  franco-române  cu  deosebire 
în  functiurie  de  chestiunile  de  crédit  si  schimb, 
transport,  etc. 

Toj:i  participantii  români  la  târgul  din  Lyon, 
pot  fi  siguri,  câ  orice  propunere  în  scopul  usu- 
ràrei  reIa{iunilor  noastre  comerciale  eu  Franfa, 
va  avea  în  dom.nu!  Herriot,  care  prin  întreaga 
sa  activitate  personificâ  realizarea  în  domeniul 
politico  économie,  un  puternic  sus^inâtor. 

Râmâne  numai  ca  rcprezentan(ii  comertului 
si  industriei  române,  care  va  merge  la  Lyon, 
sâ  prezinte  propuneri  susceptibile  de  realizare, 
în  împrejuràrile  destul  de  nefavorabile  cari  existâ 
încà,  propuneri  care  sâ  colaboreze  eu  interesele 
angrenate  aie  ambelor  {àn. 

Din  examenul  sumar  al  organizârei  târgului 
delà  Lyon  si  situa{iunei  geografice  si  economice 
a  orasului  si  a  regiunei  sale,  se  vede  câ  aceastà 
admirabilâ  întreprindere,  va  avea  un  succès  din 
ce  în  ce  mai  mare  si  câ  va  deveni  eu  timpul 
un  centru  de  comert  international,  care  va  de- 
pâsi  eu  mult  importantâ  pe  care  a  avuto-o  în 
trecut  târgul  delà  Leipzig. 

Participarea  noastrà  la  acest  târg,  va  da  Ro- 
mâniei  economice  pos:bilitatea  de  a  se  face  mai 
bine  cunoscutâ  peste  fruntarii,  aràtând-o  ca  pe 
o  putere  economicâ  a  unui  stat  mârit  si  eu 
aspiratiuni  légitime  de  progrès  constant.  Cum- 
pàrâtorii,  vânzâtorii  si  în  gênerai  vizitatorii  ro- 
mâni la  târg,  vor  avea  un  bun  priiej  sâ  se  punâ 
la  curent  eu  multe  lucruri  folositoare  pentru  co- 
mertul  lor. 

Sttin\e  relative  la  mostrele  ce  se  vor  expune 
în  pavilionul  Român. — Cu  privire  la  mostrele 
ce  vor  fi  expuse   la  Lyon  si  cari  vor  aleâtui 


micul  muzeu  comercia!  si  industrial  român,  se 
vor  avea  în  vedere  urmâtoarele  norme: 

Vor  fi  expuse  numai  mostrele  care  sâ  arate 
valoarea  calitativâ  a  produseior  prime  si  gradul 
de  perfectiune  al  materiilor  materializate  sau 
comerciabile,  succeptabiie  de  export  în  prezent 
sau  în  condijiuni  normale. 

-Fiecare  mostrâ  va  trebui  sâ  aibe  o  formâ 
cât  mai  atràgâtoare,  sâ  fie  de  dimensiuni  po- 
trivite,  si  sâ  fie  însotitâ  de  date  explicative 
asupra:  calitâti, — este  de  préférât  arsalizele  labo- 
ratoarelor  atasate  pe  lângà  fabrica  respectivà, — 
productiei  anuale  sau  pe  un  anumit  ttrmen,  can- 
titâfei  disponible  la  export  si  condifiunilor  de 
mercializare,  adicâ  :  prêt,  p'atâ,  termen  de  pre- 
dare,  transport,  asigurare,  vamâ,  etc,  în  asa 
fel,  ineât  cumpàrâtorul  eventual  sâ  fie  delà  îu- 
ceput  làmurit  asupra  afacerei  ce  i  se  prezintà. 

Mostrele  vor  fi  bine  împachetate  în  cutii  de 
lemn,  eu  capac  prins  în  balamale,  având  in  ex 
terior  scris  „  Ministerului  de  Industrie  si  Co- 
mert— Târgul  din  Lyon",  numele  firmei  si  ai 
mostrei  continute,  iar  pe  interiorul  capacu'ui  va 
fi  atasat  cu  tinte,  un  plie  continând  informatise 
de  mai  sus  si  inventarul  mostrelor. —  Este  de 
préférât  ca  Camerile  de  Comert  sâ  ia  initiativa 
colectîonârei  acestor  mostre  pentru  a  le  inainta 
apoi  ministerului  de  industrie  si  comert-  —  Acolo 
însâ  unde  aceasta  nu  se  va  produce,  comer- 
ciantul  sau  fndustriasul  respectiv  va  putea  tri- 
mete  mostrele  sale  direct  ministeruiui  de  indus- 
trie si  comert,  cu  ment'unea  „Târgul  din  Lyon  . 

Transportul  mostrelor  delà  Bucuresti  la  Lyon 
îndeplinirea  formalitàtile  vamale,  etc,  cad  în 
sarcina  ministerului  de  industrie  si  comert. 

D^punatorii  de  mostre.  în  afarâ  de  cazuri 
spéciale,  sunt  avizati  câ  mostrele  lor  nu  li  se 
vor  mai  restitui,  ele  râmânând  proprietatea  mi- 
nisterului de  industrie  si  comert,  cu  des^înàtia 
de  a  figura  în  permanenfâ  în  muzeul  sàu  co- 
mercial  si  industrial  de'a  Paris  si  care  muzen 
va  f»  transportât  la  târgurile  de  mârfuri  din  oc- 
cident. Acesti  depunàtori,  vor  putea  sâ  schimbe 
din  timp  în  timp  atât  mostrele  cât  si  instruc- 
tiunile  ce  le  însotesc. 

Fisele  de  informatiuni  comerciale.  —  Firmele 
comerciale,  industriale,  bancare,  de  transport, 
de  tranzit,  etc.  cari  doresc  sâ  aibe  fise  la  biu- 
roul  de  informatiuni  si  propagandâ  comercialâ, 
care  va  functiona  în  pavilionul  român  delà  Târ- 
gul din  Lyon,  precum  si  la  agentiile  economice 
române  din  stràinâtate,  sunt  rugate  sâ  trimeatâ 
ministerului  de  industrie  si  comert  cu  men{  unea 
„Târgul  din  Lyon",  date  asupra:  numelui  fir- 
mei, afacerilor  exercitate,  capitalului,  conducâ- 
torilor,  sucursalelor  sau  corespondentelor  din  tarâ 
sau  stràinâtate,  referinfelor  interne  si  externe, 
condi'tiunilor  générale  în  care  obisnujste  sâ  facâ 
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afacerile  çi  oiice  alte  relatiunî  pécari  cel  inte- 
resat  le  socoteçte  utile  pentru  a  fi  aduse  la  cu- 
noçtiinta  acelor  care  ar  dori  sà  trateze  afaceri 
eu  firma.  respectivà. 

Intrucât  aceste  date  vor  fi  servite  celor  in- 
teresati depe  piefele  stràine  de  càtre  organe  aie 
statului  çi  ca  informatiuni  neîndoelnice,  este  de 
dorit  ca  firmele  sà  trimitâ  ràspunsurile  la  ches- 
tiunile  de  mai  sus  prin  mjlocirea  Camerelor  de 
Cornerf  respective,  cari  au  fost  rugate  de  mi-* 
nisterul  industrie;'  si  comertului  sà  dea  toatà  a- 
ten|iunfa  acestei  chestiuni,  asigurându-i  o  ur- 
gentà  si  utilâ  reallzare. 

Deasemenea,  firmele  comerciale,  industriale, 
etc.,  vor  putea  sà  depuie  Ministerului  de  In- 
dustrie si  Comert,  pentru  directiunea  pavilionu- 
lui  romàn  delà  Târgul  din  Lyon,  orice  prospecte 
si  publicatiuni,  scrise  in  limba  francezâ  sau  în 
orice  altâ  limbâ,  asupra  firmei,  cari  vor  fi  dis- 
tribuée celor  interesati  la  Târgul  din  Lyon  sau 
prin  Agentiile  Economice  Române  din  strâinâ- 
tate  —  Textul  acestor  publicatiuni  e  pe  râspun- 
derea  firmei  respective  si  nu  angajazà  eu  nimic 
ministerul. 

Imprimarea  va  putea  fi  fàcutà  în  \ar&  sau 
încredint,atà  directorului  pavilionului  român  delà 
Tàrg,  pentru  a  fi  fàcutà  în  Franja,  în  contul 
dinainte  achitat  al  firmei  interesate. 

Redactorii  de  reviste  si  autorii  de  studii  eco- 
nomice asupra  României,  apârute  în  limba  fran- 
cezâ sau  în  alte  limbi  stràine,  vor  putea  de- 
pune  biuroului  de  informatiuni  al  pavilionului 
romàn,  un  numâr  din  publicatjunile  respective, 
pentru  ca  în  conformitate  eu  instruc^iumle  ce 
vor  da,  sà  fie  distribuée  sau  vândute  celor  in- 
teresati. 

Cum  se  pot  rezolva  afacerile  comerciate.  — 
Târgul  delà  Lyon,  este  o  orgarizatiune  destinatà 
exclusiv  încheerei  de  afaceri  comerîiale  pe  baza 
de  mostre.  In  vederea  realizârei  acestui  principiu 
fundamental  al  târgului,  si  pentru  satisfacerea 
unora  din  nevoile  comertului  nostru  de  import  çi 
•  export,  la  pavilionul  român  delà  târg,  va  func- 
tiona  o  organizatie  specîalà,  pentru  eventuale 
încheeri  de  afaceri,  asupra  câreia  dau  relatiunile 
'  urmâtoare  : 

Pentiu  vânzâtori  : 

In  cazul  când  vânzâtorul  este  prezent  la  târg, 
el  se  va  ocupa  personal  de  afacerile  sale,  având 
accès  in  pavilionul  român,  la  .  compartim?ntuI 
unde  i  s'a  expus  mostra  mârfei. 

In  caz  când  vânzâtorul  este  absent  delà  târg 
çi  când  afacerile  care  ar  intra  în  aceastâ  caté- 
gorie, vor  fi  mai  numeroase,  se  va  procéda  astfel  , 
Cameea  de  Comert  çi  Industrie  din  Bucureçti: 
va  numi  una  sau  mai  multe  parsoane  alèse  dintre 
specialiçti,  cari  vor  fi.ataçati  ln  pavilionul  român. 
Aceste  persoane  vor  merge  la  Lyon,  în  condi- 


tiunile  ce  se  vor  stabili  ulterior  çi  vor  putea  ca 
în  calitate  de  reprezentauti  directi  ai  vânzàto- 
rilor,  pe  baza  mostrelor  expuse  çi  a  conditiunilor 
de  vânzare  mai  dinainte  indicate  de  vânzàtor, 
sà  incheie  afaceri  obligatorii  pentru  acesta  ;  tran- 
zactiunile  se  vor  face  numai  eu  aprobarea  de 
control  a  directorului  pavilionului,  care  nu  le  va 
admite  decât  numai  eu  existenta  tuturor  înche" 
ierilor  necesare  unor  afaceri  comerciale  serios 
efectuate. 

Tôt  în  acest  mod  se  va  putea  face  cumpà- 
ràturile  de  mârfuri.  In  consecinjâ  institu tiunile 
statului  sau  partjculare  în  ge.iere  orice  ,firmâ 
comercia'â  sau  industrialâ,  sunt  rugata  sâ  tri- 
mitâ ministerului  de  industrie  çi  comert,  câte  un 
expozeu  asupra  mârfurilor,  masinâriilor,  unel- 
telor,  etc.,  ,  ari  ar  dori  sâ  le  procure  din  Franta 
sau  de  pe  alte  pieté.  Expozeul  va  cuprinde  toate 
datele  referitoare  la  condittunile  care  trebue  sà 
le  îndeplineascâ  marfa,  din  puict  de  vedere  al 
calitâtei,  cantitâtei,  dimensiunilor,  numirilor  tech- 
nice,  pretului,  modului  de  platâ,  termenului  de^ 
predere  si  orice  alte  informatiuni  cari  vor  fi 
utile  pentru  complecta  lâmurire  a  vânzâtorului 
eventual.  In  cazul  când  aceçti  cumpàràtori  vor 
voi  sâ  li  se  procure  numai  oferte  de  vânzare, 
vor  face  mentiune  de  aceasta  în  scrisorile  lor, 
càtre  dlrectorul  pavilionului  român. 

Târgul  din  Lyon,  fiind  o  reuniune  internatio- 
nal de  comercianti  çi  industriaçi  care  este 
cercetati  de  vizjtatori  din  toate  tàrile,  este  foarte 
util  pentru  economia  noastrà  nationalâ  ca  cei 
interesati  de  pe  piefele  streine  sâ  poatâ  fi  in- 
formât! în  modul  cel  mai  exact  asupra  mârfuri- 
lor exportable  si  importabile  în  România.  Este 
mai  dinainte  sigur  câ  se  vor  putea  obtine  un 
însemnat  numâr  de  cereri  çi  oferte,  cari  aduse 
•în  urmà  la  cunostinfa  celor  interesati,  le  vor 
procura  posibilitatea  ca  în  mai  bunà  cunoçtintà 
de  cauzà  sà  poatâ  çti  unde  se  vinde  sau  se  «=■ 
cumpârà  mai  avantajos,  ceeace  are  de  vândut 
sau  de  cumpàrat. 

Se  întelege,  fiecare  institutiune  sau  flrmâ  co- 
mercialà  sau  industrialâ  îçi  are  legâtuiile  sa'e 
eu  ajutorul  càrora  îçi  rezolvâ  afacerile.  A  da 
ministerului  de  industrie  çi  comert  posibilitatea 
de  a  informa  pîe^ele  streine  asupra  acestor  a- 
faceri, —  ministrul  va  avea  în  vedere  toate  pre- 
vederile  necesare  în  afaceri  comerciale,  —  nu 
înseamnâ  pentru  nimeni  o  pierdere  ;  din  potrivà, 
este  de  asteptat  ca  toti  cei  interesati  sâ  pro- 
fite în  cât  mai  largà  màsurâ  de  posibilitâtile  çi 
ajutorul  pe  care  acest  minister  le  oferâ  pietei 
romârieçti. 

Preturile  çi  orice  alte  indicatiuni  asupra  afa- 
cerilor  de  vânzare  sau  cumpàrare,  vor  fi  pre- 
cizate  pentru  epoca  1  — 15  Martie  1921,  când 
functioneazâ  târgul  din  Lyon. 
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$liinte  pentru  pariicipanfii  români  la  târg.  — 
Comerciantii  si  industriasii  din  România,  cari  ar 
don"  sa  viziteze  t Argul  din  Lyon,  in  sesiunea 
de  primàvarà  a  anului  1921  (l — 15  Martic), 
sunt  ruga{i  sa  se  înscrie  la  Caméra  de  Cornerf 
din  Bucuresti,  pâiiâ  cel  mai  târziu  la  1  Fevruarie 
1921.  Aceasta  în  scopul  de  a  li  se  putea  aranja 
o  incuartiruire  convenabilâ  la  Lyon  si  de  ase- 
menea  pentru  ca  stiindu-se  din  vreme  numârul 
vizitatorilor  români  ai  târgului,  sà  se  poatâ  face 
la  timp  demersurile  necesare  în  vederea  aran- 
jârei  câlâtoriei  delà  Bucuresti  la  Lyon  si  înapoi 
în  conditj'uni  cât  mai  avantajoase. 

Acei  vizitatoti  români,  cari  vor  sosi  la  Lyon 
izolat,  sunt  rugatj  ca  îndatà  dupâ  sosire  sa 
anun{e  direcfiunea  navilionuluT  român,  în  scopul 
de  a  fi  încuartierati  si  anunfati  când  se  vor  or- 
ganiza  vizitârile  în  grup  aie  târgului  si  marilor 
stabilimtnte  comerciale  si  industriale  aie  Lyonului 
si  din  regiunea  respectivâ,  de  a  participa  la 
.  diverse  solemnitât,'",  etc. 

Oflcialilatea  Lyonului  si  direcjiunea  târgului, 
au  o  bunâ  voin|à  foarte  pronunfatà  pentru  re- 
prezentantii  oficiali  ai  statelor  la  târg  si  pentru 
orice  vizitator  al  târgului  în  gênerai.  Sunt  însa 
primai  eu  atenfiune  deosebitâ  reprezentan{ii  Ca- 
merilor  de  Cotnerj:.  Este  foar.te  folositor,  prin 
urmare,  ca  Camerile  de  Comert,  din  România, 
sa  alcàtuiascâ  o  delegatiune,  care  sa  le  repre- 
zinte  la  târg  si  care  sâ  contribuiascâ  la  buna 
rezolv  re  a  tuturor  chestiunilor  interesând  rela- 
tiunile  comercia'e  franco-române,  care  se  vor 
stabili  la  Lyon. 

U.  S  A.:  OUTPUT  AND  TRADE  OF  COAE.— 
ETATS-UNIS:     PRODUCTION     ET  COM- 
MERCE DU  CHARBON.  — STATELE-  UNITE: 
«        PRODUCTIASI COMERTULCÂRBUNELUI. 

D.  R.  L.  NosworthV,-  secretar  comercial  bri- 
tanic  la  Washington  a  fàcut  un  scurt  raport 
asupra  desvoltârei  récente  si  asupra  situatiunei 
actuale  a  comer{ului  de  càrbunidin  Statele  Unité. 

Trebuie  fnut  seama  în  informatjile  date  mai 
départe  §i  cari  sunt  extrase,  câ  cifreïe  produc- 
tiunei  càrbunelui  sunt  stabilité  in  sho-t  tons 
C2.000  Lbs)  si  acelea  aie  impor'tatiunilor  si  ex- 
por.atjunilor  in  long  tons  (2.240  Lbs). 

In  1919  productia  càrbunelui  în  Statele- Unité' 
s'a  ridicat  la  aproape  544.000  000  short  tons. 
Aproape  1/6  din  aceastâ  sumà,  adicà  86.000 
tone  constâ  în  antracit,  extras  dintr'un  singur 
zâcàmânt  eu  o  suprafafà  de  aproape  500  mile 
pàtrate  asezate  in  Pensylvania.  Râmasifa  este 
cârbune  càtrânos  produs  în  20  State  între  care 
Pensylvania,  Virginia  Occidentalà,  Ilinois  et  Ohio 
reprezentând  cele  3/4  a  totaiului. 


Cifrele  productJunei  sunt  date  in  tabloul  ur 


mâtor 

delà  1915 

în  milioane 

de  short 

tons  : 

A  nul 

Antracit 

Ca'tranos 

Totalul 

1915 

89.0 

442.6 

531.6 

1916 

87.5 

502.5 

590.6 

1917 

99.6 

551.8 

651.4 

1918 

98.8 

579  4 

67S.2 

1919 

86.8 

458.1 

544.3 

1920 

Ian.-Iul:e 

50.6  « 

302.7 

353.3 

Antracitul  din  Pensylvania  e  destinât  mai  eu 
saamà  în  gospodârii  §i  e  intrebuinfat  mai  aies 
în  Statele  din  Est.  In  timpul  celor  28  de  ani 
care  precedau  pe  J J  917,  productia  a  fost  du- 
blatâ  ;  delà  data  aceasta  a  râmas  stationarà. 
Sunt  motive  care  fac  sâ  se  creadà  câ  produc- 
tiunea  antracitului  din  Statele-Unite,  în  afarâ 
de  descoperirea  altor  zàcàminte,  poate  fi  con- 
sideratâ  ca  ajunsâ  la  maximul  sâu. 

E  îndoelnic,  ca  c.fra  de  1 00.000.000  tone  sà 
Doatâ  fi  vreodatà  depâsita. 

Cârbune  càtrânos.  Situatiunea  diferâ  pentru 
càrbunele  càtrâtos,  a  cârui  productiune  s'a  îm- 
pâtrit  în  timpul  acestei  perioade.  Resursele  de 
cârbune  càtrânos  sunt  aproape  nelimitate  fâ.  ând 
comparatie  eu  acelea  de  antracit  iar  productiu- 
nea  acestui  combustibil  al  industriel",  e  légat 
de  expansiunea  industrialâ  a  {àn'i. 

Cifrele  anilor  de  râsboi  sunt  însemnate.  Ce- 
rerea  extraordinarà  care  s'a  arâtat  mai  malt 
ca  oricând  dupâ  intrarea  în  conflict  a  Statelor- 
Unite  a  fost  satisfâcu'tâ  frintr'un  spor  de 
49.000.000  short  tons,  adîcâ  aproape  l0°/o 
in  1917  asupra  produsului  din  1918  si  acest 
record  a  fost  întrecut  eu  o  sporire  de  5  °/o 
anul  urmàtor.  Se  poate  spuno  cà  la  acest  mo- 
ment s'a  atins  apogeul  productiunii. 

Iscàlirea  arm  sti'tjului,  urmatâ  de  oprirea  ac- 
tivitâtei  de, râsboi,  a  avut  natural  un  etect  ràu 
asupra  industriel'.  Consumatorii  au  adunat  pro- 
viziuni  anormale,  prémunie  au  scàzut  si  un  oare  ■ 
care  numàr  de  mine  aie  teritoriului  vecin  eu 
Marea  au  fost  formate  sâ  închidâ.  In  plus  in- 
dustria  si  mai  eu  seamà  afacerile  de  exporta- 
tiune  au  sjferit  din  cauza  lipsei  de  mijloace  de 
transport  si  au  avut  de  consecintà  îngrâmâdirea 
de  marfâ  în  mine  si  vàimi.  Industria  càrbunelui 
càtrânos  a  fost  în  mod  serios  lovità  si  desvol- 
tarea  industrialâ  a  tàre  întregi  era  ameninfatâ. 
E  de  notât  cà  produef/a  antracitului  în  1917 
si  1918  nu  a  fost  limitatâ  decât  din  cauza  lip- 
sei de  brafe  de  muncà.  Cerinfele  târei  au  de- 
pàsit  mereu  oferta  si  lipsa  de  mijloace  de  tran- 
sport nu  a  afectat  industria  cârtunelui  antracitos. 

Repartifie  s/  cereri.  Diferenfa  problemelor 
care  se  propune  pentru  amândouà  industriile 
consistâ  în  reparh'tia  geograficà  a  surselor  de 
aprovizionare  si  a  locurilor  de  consuma{ie  in- 
dustrialâ. Greutatea   de  a  asigura  o  furniturâ 
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suficientà  de  cârbuiie  càtrànos  a  fost  o  pro- 
blemâ  rezolvalâ  de  Tuel  Administrator,  în  timpul 
perioadei  controlului  gu vernamental.  - 

S'a  calculât  la  sfârsitul  anului  1917  cà  din 
1.300  firme  a  t^rii  care  a  impartit  30.000 
contracte  de  material  de  ràsboi,  65  p.  c.  erau 
situate  în  regiunea  mârginità  la  Vest  de  lin ia 
Ohio  Pensylvania  si  la  sud  de  râul  Potomac 
câ  74  °|o  erau  situate  în  acest  teritoriu  si  în 
Ohio,  1 5  °|o  numai  erau  situate  în  Noua-An- 
glie  care  e  absolut  lipsilà  de  càrbuni.  Dificultâ- 
tile  începând  in  aceastâ  repartie  neregulatâ  a 
cerin|ei  de  càrbune  càtrànos,  trebue  sà  se  ho 
târascâ  în  timpul  când  drumurile  de  fier  fàcând 
servicii  industriilor  din  aceste  regiuni  erau  deja 
supraîncàrcate  de  importante  transporturi  eu 
material  de  ràsboi.  Efectul  acestei  dislocâri  a 
productiei  de  càrbuni  s'a  sirotit  mai  eu  seamà 
in.  Pensylvania,  Maryland,  Virginia  Occidentala 
si  Virginia.  In  1916,  produc{iunea  acestei  re- 
giuni crescuse  de  9.5  °jo  asupra  totalului  din 
1915.  Sporirea  anului  urmâtor  nu  atingea  de 
cât   l°|o  pentrucà  productj'a  t.ârbunelui  càtrànos 


C'an  ula 
Cuba 
Alte  tari 


1913  1915  1916 


Canada   11.981  8,425  10.493 

Italia    ......  925  1.628  2.797 

Cuba   1.274  1.065  1.243 

Argentina   ....  39  563  779 

Brazilia   234  527  678 

Alte  tari   1  630  2.205  2.760 


Total ul     .  .     16.083  14.413  18.750 


Comer{ul  exportatjunei  de  antracit  se  lirrrr^ 
teazâ  mai  eu  seamà  la  comerful  Canadei. 

Cifrele  din  1919  si  1920  nu  sunt  încâ  pu- 
blicate,  dar  cantitâtile  trimise  la  alte  destinatj'i 
pot  fi  considerate  ca  fiind  fâra  important^. 

In  ceea  ce  priveste  carbunele  càtrànos,  un 
fapt  interesant  ai  anului  (reçut  a  fost  devierea 
exportat,iunilor  in  spre  noui  pieté  care  au  trer 
buit  sà  recurgà  pentru  prima  data  la  Statele- 
Unite,  pentru  aproviz  onarea  Ior. 

Rapoartele  anuale  aie  Departamentului  Co- 
mertului  nu  au  fost  publicate  doeàt  la  sfârsitul 
anului  fiscal  din  1918  si  Statele  lunare  urmà- 
toare  nu  fac  ment,iune  decât  de  câteva  .àrive- 
cine  care  au  fost  alèse  .  acum  câfiva  ani  fiind 
cei  mai  principal!  importatori  de  atunci. 

Desvoltarea  nouilor  afaceri  nu  poate  fi  eva- 


pentru  tara  întreagâ  crescuse  aproape  eu  \  0°\o 
asupra  cifrelor  din  1916 

Importafiuni.  Importatiunile  de  antracit  delà 
1903  au  fost  neinsemnate.  Acelea  de  càrbune 
càtrànos  se  stabilesc  dupâ  cum  urmeazâ  în 
Long  Tons  : 


1915  ...   1.480.000 

1916   1.619.000 

1917  ......  1.283.000 

1918   1.392.000 

1919    1.008.000 


Canada  e  singura  sursâ  importantâ  de  apro- 
vizionare;  carbunele  e  expédiât  prin  frontiera 
Alberta  si  Noua  Scofie  mai  ef tin  decât  ar  pu- 
tea  fi  din  minele  americane. 

Expor/afiuni.  Statistele  de  mai  jos  aratâ  di- 
rec{iunea  exporta{iunilor  si  tonagiul  lor  delà 
1915.  Ele  sunt  extrase  din  raporturile  depar- 
tamentului de  Comert,  si  sunt  calculate  pe  an 
fiscal.  Cifrele  sunt  stabilité  în  milioane  de  Long 
Tons. 


1917 

1918 

1919 

1920 

12.991 

16.693 

14.198 

10  470 

1.099 

201 

228 

2  863 

1.445 

1.494 

1.002 

■  1.243 

706 

247 

234 

934 

756 

625 

733 

540 

2  537 

1.792 

1.754 

5.642 

19.534 

21.052 

18.149 

19.857 

luatà  decât  prin  mijlocirea  cifrelor  de  tonagiu 
expediatâ  în  spre  „alte  tari"  si  nu  a  fost  înca 
posibil  de  a-si  procura  aleâtuirea  exactà  a 
acestui  post.  S'a  putut  stabili  însâ  câ  tàn'e 
de  jos  au  primit  în  1919,  o  cantitate  de  176.000 
tone  si  în  1920,  1.380.000  tone  ;  Suedia  in 
1919,"  95.000  tone  si  în  1920,  478.000  tone  ; 
Elvetia,  în  1919,  'l  09.000  tone  si  în  1920, 
826.000  tone.  In  Iunie  1920,  Franta'a  importât 
ea  singurâ  aproape  360.000  tone  de  càrbune 
càtrànos  american.  Exportatiunile  totale  de  càr- 
bune antracit  si  càrbune  càtrànos  s'a  ment^'onat 
la  acelas  nive). 

Proport,iunea  exportatiunilor  de  antracit  în 
raport  eu  productjunea  s'a  ridicat  în  1916,  la 
5.74  o|o;  în  1917,  la  6.08°|o:  în  1918,  la 
5.33  °|o  si  în  1919,  5.78 o|o.   Tôt  în  timpul  a- 


Antracit. 

1915  1916  1917  1918         _1911_  1920. 

3.521  3.749  4.457  4.703 

39  -  35  46  47 

22  94  42  32 


3.682  3.878  4.635  4,842  4.286  4.717 

Càrbune  càtrànos. 
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cestor  ani  procentele  corespunzâtoare  raportân- 
du-se  cârbunelui  câtrânos  din  \arà  au  fost  de 
4.12  °|o,  4.32  oi0,  3.86  °|o  si  4.15  °|o.  Restul 
productiunei  de  cârbuni  càtrànos  din  {ara  aproape 
80  °;o  sunt  expediate  drumurilor  de  fier,  intre- 
prinderilor  de  intrebuin(are  publicà  si  industriilor 
de  manufacturâ. 

Prefal.  Prejul  m'jlociu  al  cârbunelui  exportât 
în  timpul  perioadei  1916  — 1919  sunt  date  in 
tabloul  urmàtor.  El  reprezintà  valoarea  in  tim- 
pul exportaîiunilor  la  porturile  de  îmbarcare. 

Antracltul. 


Ianuarie.  . 
Februarie  . 
Martie  .  . 
Aprilie  .  . 
Mai.  .  .  . 
Iunie  ... 
lulie  .  .  . 
August  .  . 
Septenibrie  . 
Octombrie  . 
Noembrie  . 
Decembrie  . 


Ianuarie .  . 
Februarie  . 
Martie  ,  .  . 
Aprilie  .  . 
Mai .  .  .  . 
Iunie  .  . 
Iulie  .  .  . 
August  .  . 
Septembrie 
Octotrbrie  . 
Noembrie  . 
Decembrie . 


1916 

1917 

1918 

1920 

Do  la  i 

Dolari 

Dolari 

Doliiri 

.  5,23 

5,76 

6.74 

7.45 

.  5,27 

5,65 

6,77 

7  22* 

.  5.28 

5,60 

6,51 

7,8S 

.  5,24 

5,83 

6,58 

8.17 

.  5,12 

5,40 

6,37 

8,15 

.  5.35 

5,29 

6,33 

8,44 

5.60 

6,40 

o,lo 

5,85 

6,35 

8,48 

.  5,47 

0,80 

6,58 

8,35 

.  5,44 

5,92 

6,58 

8,48 

.  5,64 

6,20 

6,82  . 

8,80 

.  5,70 

5,94 

7,38 

8,75 

Càrbune 

càtrànos. 

19  6 

19:7 

1918 

1919 

Dolari 

Dolari 

Dolari 

Doliir! 

.  2,54 

3,36 

3,80 

4,66 

.  2,40 

3,36 

4,08 

4.38 

.  2,30 

3,56 

4,02 

5,00 

.  2,24 

3,14 

3.98 

4.80 

.  2,28 

3.47 

3  66 

4,20 

.  2,32 

3,64 

3,87 

4.38 

2^33 

3,82 

4,03 

4,30 

2,33 

3,99 

3  93 

4.62 

2,32 

3,85 

4,02 

4,90 

2,42 

3,92 

4,15 

5,03 

2,72 

3,98 

4,00 

5,13 

3,00 

3,56 

4,18 

4.83 

Se  vor  gasi  mai  jos  preturile  mijlocii  la  mina 
dupâ  statistica  U.  S.  Geological  Survey. 


1909 
Dolari 

1910 
Doliiri 

1911 
Dolari 

1912 
Dolari 

1913 

.Dolari 

Câtrânos  . 
Antracit  . 

.  1,20 
.  1,84 

1.12 
1,90 

1.11 

1,94 

1.15 
2,11 

1.18 

2,13 

1914 

1915 

1916 

1917 

1918 

Câtrânos  . 
Antracit  . 

.  1,17 
.  2,07 

1,13 
2,07 

1.32 
2,30 

2,26 
2,85 

2  58 
3,40 

Accste  cifre  sunt  stabilité  dupâ  tonagiul  total 
exportât  din  toate  calitâtjte.  Sunt  exacte  fiindcà 
sunt  luate  delà  surse  oficiale.  Cu  toate  astea 
aplicarea  unei  mijlocii  oarecare  la  o  chestiune 
în  care  intrâ  atâtea  facturi,  trebue  sâ  tie  de 
aproape  privitâ.  Cifrele  relative  cârbunelui  câ- 
trânos, tin  seama  nu  numai  de  prémunie  ridicate 
cotate  în  pârtile  îndepârtate  unde  costul  extra- 
gerei  e  normal,  dar  si  de  tonagiul  Lfurnizat  în 
exécuta  comenzilor  importante  trecute  prin  con- 


sumatori,  firmelor  interesate  mai  mult  snu  mai 
put,in  afacerilor  lor. 

Brufele  de  muncâ  si  prodaefianea.  Ultimele 
statistice  oficiale  relative  la  lucrâtorii  întrebuin- 
\&\\  la  minele  de  cârbuni  sunt  acelea  din  anul 
1916  Ele  dovedesc  câ  producfiunea  de  antracit 
din  Pensylvania  si  brafele  de  muncâ  au  scâzut 
considerabil,  delà  179.679  în  1913  la  147.121, 
în  1918,  adicà  o  pierdere  de  18°|o.  In  timpul 
tôt  al  aceleiasi  perioade,  productiunea  a  crescut 
aproape  cu  9  0jo  delà  90.821 .000  la  98.826.000 
Schort  tons. 

Mârirea  productiunei  a  devenit  posibilâ  prin 
sporirea  paralelâ  a  zilelor  de  muncâ,  care  a 
trecut  delà  245  în  1914  la  293  in  1918,  adicâ 
o  diferentà  de  19,5°|o  care  a  putnt  sâ  cumpâ- 
nepseà  scâderea  de  18°jo  constatatâ  în  numârul 
lucràtorilor. 

S'a  vàzut  cà  în  1917  si  1918  lipsa  de  lu- 
crâtori  a  fost  singurul  factor  care.  a  contribuit 
la  restràngerea  productiunei  antracitului.  Pent  u 
industria  cârbunelui  câtrânos,  numârul  lucràto- 
rilor a  atms  în  1918  totalul  fârâ  précèdent  de 
605.000  lucrând  în  mijlociu  252  zile  pe  an 
contra  603.000  in  1917  si  582  000  în  1914. 
Acesti  lucrâtori  au  fâcut  o  productiune  de 
580.000.000  tone.  Dacâ  mijloacele  de  transport 
ar  fi  fost  mai  numeroase,  s'ar  fi  îndeplinit  o 
sporire  mai  mare  a  productiei  înmultind  încâ 
zilele  de  lucru.  Mârginirea  produsului  a  fost  da- 
todtâ,  în  ceeâ  ce  priveste  cârbunele  câtrânos, 
nu  lipsei  de  lucrâtori,  ci  lipsei  de  mijloace  de 
transport.  Productiunea  medie  a  fiecàrui  lucrâtor 
e  data  p°ntru  anii  1912  si  1918  în  tabloul  de 
mai  jos,  care  e  publicat  de  „l'U.  S.  Geclog'cal 
Survey"  în  short  tons. 

Antracitul 


Anul 

Numâiul 
lucrâi.trilor 

Zilelo  de 
lucru 

Medie  do  tonagiu 
p.  fiecare  lu  râ- 
tor  ;i  pe  fiecare  zi 

Medie  de  tonagi 
p.  £  eca:e  lucra 
tor  çi  pe  fiecare  z 

1912 

1  74.030 

231 

210 

485 

1913 

175.745 

257 

202 

520 

1914 

179.679 

245 

206 

505 

1915 

176.552 

230 

219 

504 

1916 

159  869 

253 

216 

548 

1917 

154.174 

2R5 

227 

646  •■ 

1918 

147.121 

293 

229 

672 

Anul 


1912 
1913 
1914 
1915 
1916 
1917 
1918 


Cârbunele  càtrànos 

XT     „    ,  ,    ,     Mr die  de  tonagiu  Medie  de  tonagiu 

Numârul     /.lelede  p.  fie(.are  ,uc^.       fiecare  llK,r;l. 

lucràtorilor     lucru     ,0r  ?i  pe  fiecare  zi  tor  fi  pe  fie  arezi 


548.632 

571.882 
5«3.506 
557.456 
561.102 
603.143 
615.305 


223 
232 
195 
203 
230 
24^ 
249 


368 
361 
371 
391 

390 
377 
37$ 


820 
837 
724 
794 
S96 
915 
942 
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Faptul  câ  minele  de  antracit  au  fost  expli- 
cate  la  timp  potrfvit  în  1918,  (293  zile  de  lucru 
fatà  de  304  zile  lucratoare  teoreticeste),  aratà 
câ  in  practicâ  s'a  atins  limita  de  producfie  gratte 
mânei  de  lucru  disponibile. 

In  prezenfa  adâncimilor  mai  mari  si  a  stratu- 
rilor  mai  subtiri,  care  trebuesc  sâ  fie  exploatate 
în  fiecare  an,  nu  trebuie  sà  se  astepte  nimeni  la 
o  sporire  realâ  a  productiei,  afarâ  numai  dacà 
nnmârul  de  lucrâtori  întrebuintati  în  1917  si  1 9 1 8 
n'ar  creste  într'o  mare  màsurâ. 

Tabloul  de  mai  sus  dà  câteva  cifre  intcre- 
sante.  In  timpul  celor  din  urmà  3  ani  examina^', 
numârul  lucràtorilor  industriel'  de  càrbuni  càtrà- 
noçi  a  trecut  delà  561.000  la  615.000,  adicà 
o  sporire  de  aproape  10%-  Dar  numârul  lucrà- 
torilor din  mine  a  sporit  delà  474.000.1a  496.000 
adfcâ  4.6  °|9.  In  1916,  84.6  °|0  din  numârul  total 
al  lucràtorilor  întrebuintati  în  mine;  în  1917, 
aceste  procente  scâzuse  la  82.5  si  în  1918  ajun- 
sese  la  80.7.  Explicarea  constà  in  aceia  câ  anii 
1917  si  1918  au  fost  caracterizati  prin  cerinti 
asa  de  mari  încât  producàtorii  au  fost  fortati 
sà  recurgâ  la  toatâ  mâna  de  lucru  disponibilâ 
si  câ  o  proportie  mare  din  acesti  lucrâtori  nu 
au  fost  întrebuintati  în  mine.  Plafa  redevenind 
calma  în  1919,  lumea  se  putea  astepta  la  fe- 
nomene  contrarii. 

Situafa  actualâ.  —  Cu  toatâ  lipsa  de  neîntele- 
geri  uvriere,  anul  1919e  considérât  ca  mediocru 
pentru  industria  cârbunelui.  Din  cauza  unei  scàderi 
de  preturi  manifestate  în  primàvarà,  industria 
cârbunelui  câtrânos  a  scâzut  într'o  stare  de  de- 
gresiune.  Punctul  cel  mai  scâzut  a  fost  în  April, 
atunci,  când  productia  se  micsorase  cu  25°[0  si  în 
timpul  acela  o  îmbunàtàtire  se  arâtase  si  t'tiuse 
pânâ  la  sfârsitul  lui  Octombrie  amenintare 
de  greva  în  Octombrie  fàcuse  ca  pia{a  sà  si 
desfàsure  o  mai  mare  activitate,  preturile  se 
ridicarâ  si  la  30  Octombrie.  Guvernul  reluâ  con- 
trolul  industriel'.  Greva  începu  pe  la  începutul 
lui  Noembrie  si  productia  scàzu  la  aproape  33  °|o 
delà  normalà,  fiind  aproape  toate  minele  închise. 
Administratia  drumurilor  de  fier  a  fost  fàcutâ 
responsabilâ  de  distribuée,  pânâ  la  sfârsitul 
existentei  sale,  adrâ  pânâ  la  29  Fevruarie  1920. 
Lipsa  de  material  a  drumurilor  de  fier  a  avut 
oràsfrângere  penibilà  asupra  industriel'  j'Interna- 
tional  commerce'  în  sfortàrile  sale  pentrn  a  apro- 
viziona  cu  càrbuni  industriile  din  Noua  Ang  ie 
si  Vlîddle  Wèst  a  dat  astfe!  de  décrète  care, 
în  ultimele  luni  au  ecbivalat  aproape  cu  o  pro- 
hibi'tiune  asupra  exportatiunilor.  Acest  comert 
care  s'a  desvoltat  în  mod  anormal,  gratie  pre- 
turilor  ridicate,  oferite  de  dincolo  de  Mare  si  a 
unei  reduceri  de  concurcntâ  stràinâ,  a  primit  o 
mare  sguduHurâ  de  care  se  va  \'me  seama  în 
aprecierea  stocurilor  din  acest  an  ;  aceastâ  situa- 


tune  nu  va  avea  decât  un  caracter  temporar 
si  de  va  améliora  în  mod  mecanic  pe  mâsurâ 
ce  se  vor  stabili.  comunicatiile  drumului  de  fier. 

„  Fédéral  Trade  Commission"  din  Washington 
a  publicat  în  ultimul  timp  doua  memorii  bazate 
în  raportunle  stabilité  de  bunâ  voe  de  càtre 
producàtorii  de  càrbuni  câtrânos  din  tarâ.  Aceste 
memorii  aratà  costul  productiei  cârbunelui  câ- 
trânos în  principalele  districte.  Valoarea  lor  a 
scâzut  prin  faptul,  câ  numârul  de  rapoarte  pri- 
mit este  mult  mai  inferior  decât  numârul  pro- 
ducâtorilor  de  càrbuni.  Raporturile  înaintate  de 
càtre  680  de  producàtori  de  càrbuni  câtrânos 
aratâ,  cà  în  Mai  1920  costul  mijlociu  pe  short 
a  fost  de  3.31  dolari. 

.  Costul  total  pe  suprafata  minei  a  fost  2.77 
dolari,  în  care  intrà  2,07  dolari  de  tonà  pentru 
plata  lucràtorilor.  In  1918,  pretul  mijlociu  era 
de  2.65  dolari  si  costul  lucràtorului  de  1.49 
dolari. 

GERMANY:  NATIOLISATION  OF  OUTPUT 
AND  THE  SALE  OF  FUEL.  —  ALLE 
MAGNE  :  NATIONALISATION  DE  LA  PRO- 
DUCTION ET  DE  LA  VENTE  DU  COMBUS- 
TIBLE. —  GERMANIA  :  NATIONALIZA- 
REA  PRODUCTIEI  ÇI  VÂNZAREA  COM- 
BUSTIBILULUI. 

Revista  StahS  und  Eisen  aratâ  cà  Comisiunea 
nationalizârei  de  productia  si  vânzarea  combus- 
tibilului  era  compusâ  in  mare  parte  de  partizani 
ai  ideei  de  nationalizare.  Nu  cuprindea  nici  un 
reprezentant  al  proprietarilor  de  exploatatiuni 
minière  §i  singurul  specialist  fàcând  parte  se 
poate  cita  numai  Hué.  Proectul  Lederer  trcbue, 
dupâ  cum  spune  Stahl  und  Eisen  sà  fk  înlâ- 
turat  deodatâ  ca  fiind  nerealizabilâ.  Un  numàr 
foarte  mare  de  socialisti  majoritari  sunt  ei  însusi 
adversarii  unei  grabnice  si  complecte  nationali- 
zàri;  e  cazul,  mai  cu  seamâ,  pentru  fostii  Mi- 
nistri  ai  afacerilor  economice,  R.  Schpridt  et 
Rud  Wissell,  si  pentru  Eduard  Bernstein,  care 
vor  sà  procedeze  metodic  in  aceastâ  chestiune 
si  resping  orice  gând  de  îndepàrtare  complectâ 
in  momentul  acela  a  capitalului  particular  si  a 
spiritului  întreprinzâtor.  Cu  toate  câ  proectul 
Rathenau  e  mult  mai  modérât,  revista  citatâ 
mai  sus  se  opune  la  adoptarca  sa  care  dupâ 
pàrerea  ei  nu  va  putea  aduce  o  sporire  a  pro- 
ductîunei  combustibilului. 

Dupà  ideia  sa,  membrii  Comisiunei  s'au  o- 
cupat  mai  putin  de  a  da  posibilitatea  unei  spo- 
riri  adevàrate  a  productiunei,  decât  de  a  da 
satisfactie  revendicârilor  din  clasa  lucrâtoare 
fârâ  sà  ajungâ  la  o  distrugere  complectâ  a 
vietii  economice.  Nationylizarea  nu  e  de  accep- 
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tat  pentru  interesul  gênerai  dtcàt  în  cazul  nu- 
mai  când  ea  se  va  realiza  dupâ  declarafile 
D-rului  Braun,  Ministrul  Muncei  :  felul  si  rao- 
dalitâtile  nationalizârei  trebuesc  sâ  decurgà  din 
necesitatea  de  a  dezvolta  produclia  si  exploa- 
tarea  rafionatâ  a  com  ustibilelor.  Nici  unul  din 
sistemele  de  mai  sus  netrebuind  sâ  reaHzeze 
acest  desiderat,  Stahl  und  Ensen  hotâràste  res- 
pingerea  atât  a  proectului  Rathenau  cât  si  pro- 
ectului  Lederer. 

Arthur  Feyler,  redactorul  delà  Frankfurter  Zei- 
tung  examinând  în  acest  jurnal  chestiunea  natio- 
nalizârei combustibilelor  si  Raportul  Comisiunei, 
arata  câ  aceastâ  chestiune  ar  il  fost  pusâ  chiar 
dacâ  Germania  nu  ar  fi   cunoscut   nici  râzboi, 
nici  revolu^ie,  nici  îndemnarea  spre   punerea  in 
comun  —  sub  ori  ce  formà  ar  fi  —  exploata- 
tiunile  minière.    Necesitatea   nationalizârei  de- 
curge  dupà  pàrerea  d-rului  Feyler,  din  desvol- 
tarea  conditiunilor  economice  si  numai  nehotà- 
rîrea   politicâ   a    împiedicat   reaiizarea  ajestei 
idei  în   perioada   de  dinainte  de  râzooi.  Nu  e 
vorba    de   stabilirea  ur.ui  nou  monopol.  Acesta 
exista  in  chestiunea  întreprinderilor  minière,  dar 
se  poate  transforma  monopolul  actual,  lipsit  de 
proprietarii   exploatatiunilor    într'o  organiza^ie 
fixatà    de  comunitate  care  profita  de  beneficii. 
Nu  e  vorba   de  noui  centralizâri  care  se  gà- 
sesc  de  mult  timp  la  baza  cartelelor,  principa- 
lul  e  sà  se  çtie  ce  principii  vor  domina   in  a- 
ceastà  centralizatie   existentâ.   Nu  e  vorba  de 
o   noua  antreprizà  de  Stat  asupra  proprietàtei 
private,  ci  din  contra  de  reîntoarcerea    la  co- 
munitàti  a  unui  lucru  care-i  aparfine  si  a  cârui 
monopol  particular  este  luat  în  favoarea  neac- 
tivitâtei  guvernamentale.    Cum  a  arâtat  unul 
din  tnembrii  cei  mai  individualisti  din  Comisiu- 
nea  de  nationalisai,  d  rul  Vogelstein,  nationa- 
lizarea  combustibiiului  prezintâ  aceastâ  parti- 
cularitate  de  a  fi  apârati  nu  numai   de  socia- 
listi  dar  de  oameni  cari   se  ocupà  de  politicâ, 
economicà  si  de.  economisti   eu  diferite  pârerl 
cari  au  réclamât  eu  mult  timp,  înainte  de  râz- 
boi controlul  na{iunei    asupra  exoloatatj'unilor 
minière.  Primejdia  exploatatiei  pentru  interesa- 
îii  atât  a  consumatorilor  cât  si  a  personalului 
întneprinderiior  minière  trebue  sà  disparâ.  Mo- 
nopolul particular  în   aceastâ   pn'vintà  dà  ex- 
ploatatorilor  posibilitatea  de  a  domina  totalitatea 
activitâ^ilor  economice  ;  aceastâ   dominatie  care 
înlocueçte  uzurparea  unuia  din  drepturile  de  su- 
veranitate  aie  Statului,  trebue   sà  se  reîntoarcâ 
la  comunitate.    Acest  monopol  înseamnâ  pentru 
sute  de  milioane  de  persoane,  constrângerea  la 
un  numàr  mic  de  personagii  puternice,  aceastâ 
situafie    trebue    sà  disparâ  si  sâ  facà  loc  unei 
noui  organizatiuni  dând  fiecàrui  salariat  demni- 
tatea  sa  de  om  liber.  Aslfi-1  trebuesc  sâ  fie, dupâ 


pàrerea  d.  Feyler,  sensul  si  scopul  nafionalitâtii. 
Aceastâ  trebue  bine  întelcs-  sà  fie  realizatà  în 
asa  fel  încât  sâ  nu  reducà  însâsi  productja. 
Dupà  ce  a  arâtat  câ  principaia  reformà  de  fâcut 
stà  în  nationalizarea  Sindicatclor  si  dupâ  ce  a 
analizat  amândouâ  proectelor  isvorîte  din  Co- 
misiune,  D.  Feyler  insistà  asupra  necesitât,eipe 
care  o  are  guvernul  de  a  lua  o  deciziune  în 
aceastâ  perioadâ,  sau  sâ  se  asocieze  la  unul  din 
aceste  2  proecte  sau  sà  prezinte  un  altul.  Neho- 
târîrea  care  a  domnit  de  un  an  în  privinta  natio- 
nalizârei nu  se  mai  poate  aplica  actualmente. 

Dupà  cum  spune  l'Industrie  und  Handels- 
Zeitung,  Cabinetul  Imperiului  a  decis  în  unani- 
mitate  de  a  însârcina  Ministrul  Afacerilor  Eco- 
nomice pentru  depunerea  cât  mai  repede  a  unui 
proect  de  lege  nationalizând  exploatatiunile  mi- 
nière pe  baza  Raportului  Comisiunei  de  natio- 
nalizare  . 

Pe  de  altâ  parte  Com'siunea  de  politicâ  eco- 
nomicà a  Consihului  économie  s'a  întrunit  la  8 
Octombrie  în  vederea  de  a  discuta  în  privinta 
raportului  Comisiunei  de  nationalizare. 

Mmistrul  Tezaurului  von  Raumer  asisià  la 
sedinta  care  incepuse  eu  o  cerere  adresatà  de 
D.  Georg  Bernhard,  directorul  Vossische  Zei- 
tung,  guvernului,  în  vederea  de  a  cunoaste  ati- 
tud  nea  acestora  asupra  chestiunei  de  nationa- 
lizare. D.  von  Raumer  a  ràspuns  în  numele  Ca- 
binetului  întreg,  declarând,  dupà  un  comunicat 
Wolff,  câ  guvernul  se  va  inspira  de  Raportul 
Comisiunei  de  nationalizare,  fârà  sà  ce  identi- 
fiée eu  deciziile  acesteia,  lucru  de  altfel  impo- 
sibil  din  cauzâ  câ  Raportul  presintà  douà  pro- 
ecte diferite  si  patru  'opinii  izolate  ce  diferâ 
mai  mult  sau  mai  putin  de  aceste  douà  proecte. 
Proectul  pe  care'l  va  depune  Guvernul  va  fi 
un  proect  absolut  autonom.  Dupà  ideile  d-rului 
Hilferding,  Raportul  comisiunei  e  bazat  numai 
pe  conceptii  teoretice  si  trebuie  înlâturat.  Dupà 
ce  d-rul  Rathenau  expuse  economia  proectului 
majoritàtei,  Raportul  a  fost  dat  spre  examinare 
unei  sub-comisiuni  compusà  din  15membriidin 
Consiliu  économie. 

THE  FUEL  PROBLEM  IN  FRANCE.  — 
PROBLÈME  DU  COMBUSTIBLE  EN  FRAN- 
CE. —  PROBLEMA  COMBUSTIBILULUI 
IN  FRANTA. 

Presa  francezà  insereazà  urmàtoarele  : 
„Sosirea  iernei  readuce  în  primul  rând  ches- 
tiunea combustibiiului.  Sa  stie  câ  mai  mult  în 
timpul  decât  delà  sfàrsitul  ostilitàtilor  extractia 
combustibiluiui  francez  n'a  putut  sâ  se  ridice 
pmtru  a  îngriji  de  necesiiàtile  târii  si  câ  pn'n 
urmare  asa  cum  se  gâseste  astâzi  este  spre 
multumirea  strâ inâtâ tfî. 
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Atunci  când  in  1913,  productia  a  fost  de 
40.844.000  tone  importatiunile  sunt  de  22.866000 
tone,  exporta{iunile  de  1 .743.000  tone  .  si  to- 
ndjul  pus  la  dispozi'tia  consumatorilor  de  62 
milioane  tone.  Aceste  tonajii  sunt  considerabil 
scàzute,  mai  aies  acel  al  extractiunilor  franceze 
si  traficului  acestui  comer{  au  dat  cifrele  ur- 
màtoare  (in  tone)  ; 

"  Extracfiile  :  1914,  27.528.000;  1915, 
19.700.000;  1916,  21.310.000;  1917, 
28.900.000;  1918,  26.259.000;  1919, 
22.342.000". 

Exportai  :  1914,  913.000  ;  1915,  240.000  ; 
191Ç,  227.000;  1917,  724.000;  1918, 
1.939.000  ;  1919,  620.000. 

Importai:  1914,  17.637,000;  1915, 
19.693.000;  1916,  227.000;  1917, 
17.295. QÛ0  ;  1918,  1  6.735.000  ;  1  919, 
22.073.000.  » 

Consumap'a  :  1914,  45.000,000;  1915, 
.   09.150.000;    1916,  41.600.000  ;  1917, 
46.225.000;   1918,  41.230.000;  1 9 1 9, 
44.000.000. 

In  productia  totalâ  din  1919  extracfia  huilei 
franceze  nu  este  de  cât  19.966.000  tone  pe 
când  minele  Lorenei  întrec  cifra  de  2.376.000 
tone.  v 

Aceastâ  scâdere  a  producfiei,  care  în  Franfa 
e  motivatâ  prin  distructj'ile  minelor  din  Nord 
si  a  pasului  Calais  de  càtre  Germani,  în  sta- 
tistfca  mondialà  e  generalâ,  ea  se  accentueazâ 
din  ce  în  ce  mai  mult  în  toate  târile  si  în  asa 
fel  în  cât  sa  dea  o.  producfie  de  1,341  tone 
în  1913.  iar  în  1919,  abia  sâ  afingâ  1.170  mi- 
lioane tone  :  în  Anglia  productia  a  fost  delà 
292  la  237  milioane  tone,  eu  toate  câ  huila 
n'a  avut  nimic  de  suferit  în  timpul  ràzbeiului, 
în  Statele  Unité  productia  de  517  milioane  tone 
în  1913  trece  treptat  la  482  milioane,  la  355 
milionane  în  1916,  la  591  milioane  în  1917  la 
621  milioane  în  1 9 1 8,  pentru  a  scâdea  la  494 
milioane  in  1919.  Sârâcia  mondialà  a  cârbune- 
lui  a  stimulât  eâteva  faVi  putin  productive  altâ 
data,  ca  Africa  de  Sud  si  China  cari  au  ridi- 
cat  extractiunile  lor  si  astàzi  aprovizinneazâ 
statele,  cari  mainte  recurgeau  la  sursele  AngHei 
sau  Americei. 

Din  cifrele  mai  jos  aratate,  cari  tin  deopo-- 
trivâ  seamà  si  de  extractiunile  din  Lorena,  se 
poate  face  o  idée  a  productJei  lunare  a  mine- 
lor noastre  de  huilâ. 

Ianuarie,  2.473.000  :  Februarie,  2.244.000  tone 
Martie,  2.150.000  tone:  Aprilie  1.745.000: 
Mai,  1.733.000  tone  :  Iunie,  858.000  tone  ;  Iulie, 
1.430.000  tone  :  August,  1.782.000  tone,  Sep- 
tembrie,  1.838.000  tone:  Octombrie,  -2.065.000 


tone:  Noembrie,  1.983.000  tone:'  Decembrie 
2.C65.00  tone. 

La  începutul  anului,  productia  era  deci  mai 
importantâ  de  cât  în  urmâ.  Aceasta  contribue, 
pe  de  o  parte,  la  reducirea  numàrùlui  de  lu- 
crâtori  minieri  întrebuinta (î  in  mîne  în  urma  de- 
mobilizârii  cea  mai  mare  parte  reluând  ocupa- 
jiile  lor  sau  lucrând  la  reconstituirea  |àn'Ior  de- 
vastate,  pentru  c^re  s'au  retjnut  de  asemenea 
si  prizonieri  de  râzboiu,  pe  de  altâ  parte  la  re- 
ducerea  produefiei  individuale  care  într'adevàr 
a  scàzut  considerabil,  de  oarece  se  poate  cons- 
tata câ  producf'a  zilnicâ  medie,  a  foridului  care 
era  mai  mult  de  1.000  kg.,  în  1900,  scade  la 
978  kg.  în  1913.  pentru  a  scâdea  din  nou  la 
740  kg.  în  1919.  atunci  când,  din  contra,  mé- 
dia zilnicâ  a  salariului  trece  de  la  5  franci  1 1 
în  1900  si  la  5  franci  96  în  1913  si  la  15 
franci  21  în  1919  :  grevele  din  lunie  si  lulie 
ca  si  criza  transporturilor  au  avut  repercursiu- 
nile  lor  asupra  product,iei  minière  a  huliei  franceze. 

In  ceeace  priveste  importul,  Anglia  ne-a  pro- 
curât cea  mai  mare  parte,  aproape  16  milioane 
tone  atunci  când  Sarre  ne  dâ  2.300.000  tone 
Belgia  2  milioane  tone;  ceeace  a  agravat,  însâ 
situafia  este  cà  în  locul  ceîor  14  milioane  tone 
pe  care  Germania  trtbuea  sâ  le  dea  în  timpul 
celui  de  al  doilea  simestru  din*19l9,  ea  nu  dà 
decât  1.100.000  tone.  Natural  se  cautà  a  se 
reconstitui  cât  mai  repede  posibil  minele  din 
Nord  si  pasul  Calais  dar  eu  toate  eforturile 
produc{:iunea  nu  poate  fi  desfâsuratâ  în  minele 
de  extractjuni  cari  lucreazà  în  asa  fel  în  cât 
sâ  producâ  cantitâti  necesare,  atât  industriei 
cât  si  cerinfelor  domestice. 

In  bazinui  Loarei  si  al  centrului,  productia 
este  intensif icatà  mai  mult  decât  permite  mâna 
muncitoare  de  care  dispune.  Deasemenea  se  ooate 
zice  câ,  situ a^ia  în  1920,  se  prez  ntâ  sub  un 
aspect  mai  bun.  In  timpul  ultimelor  sease  luni 
aie  acestui  an,  17  societâti  au  reluat  explca- 
tatia  lor  si  au  furnizat  3.760.000  tone  de  com- 
bustibil,  ceeace  este  pu^in  in  comparatif  eu  cele 
39  milioane  tone,  cari  se  extrâgeau  din  aceste 
regiuni  înainte  de  râzboi.  Delà  Ianuarie  la  lu- 
nie 1920,  importul  cârbunelui  englez  a  atjns 
7.135.000  tone.  Minele  delà  Sarre,  în  timpul 
•  ceior  s°ase  luni  au  produs  4  52  ;.000  tone,  din 
care  3.7.85.000  tone  au  fost  expediate  la  ad- 
ministratif francezà  delà  Sarre,  care  a  luat  ho. 
tàrîrea  de  a  garanta  înflÊrcàturele  de  càrbuni, 
nu  direct  prin  bânei  germane,  ci  prin  interme- 
diul  bâneilor  Alsaciene.  Incârcàturile  Germaniei 
sunt  pânâ  acum  fàcute  dupâ  angajamentele 
luate  la  Spa. 

Dacâ  acestea  din  urmâ  din  nenorocire  ne  satis- 
fac  din  punct  de  vedere  cantltativ,  nu  este 
acelas  în  ceeace  priveste  calitatea,    care  lasâ 
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mult  de  dorit  ;  ca  urmare  a  plângerilor  fâcute 
în  aceastâ  privinfâ,  de  câtre  municipalitate  sau 
industriasi,  va  fi  folositor  de  a  se  aduce  o 
reforma  în  serviciul  de  verîficare  si  primire  a 
càrbunelui  ca  si  in  centrele  de  imagazinare. 

Importatiunile  Amer.'cane  sunt  deasemenea 
superioare  tonajului  din  1919  pentru  uitimele 
sease  luni  aie  anului  ;  în  acest  caz  va  covârsi 
o  parte  a  deficitului  nostru  printr'un  raport  mai 
important  încà,  al  acestor  combustibile  în  pro- 
pose eu  preturile  lor  mai  avantagioase,  decât 
acelora  din  Europa. 

In  Septembrie  trecut,  erB  destul  de  satisfâ- 
câtoare  de  oarece  stocuri  importante  s'au  alcà- 
tuit  în  diferite  industrii.  Atunci  când  refelele 
drumului  de  fer  nu  dispuneau  în  lanuarie  decât 
de  180.000  stocuri  de  tone,  aprçvizionamentul 
lor  atingea  800.000  tone,  ceeace  înseamnâ  ci- 
fra  normalâ  dinainte  de  ràzboi;  La  Compagnie 
du  Gaz  d?n  Par/s,  a  putut  sà  facâ  ca  rezerva 
sâ  se  treacâ  delà  25.000  tone  îr.  '  1919,  la 
900.000,  tone  ;  stocul  gazului  de  luminat  peri- 
feriile  s'a  dublat,  atunci  când  acel  al  sectoa- 
relor  electrice  s'a  urcat  delà  15.000  la  60.000 
tone  la  mai  mult  ca  150  000  tone. 

De  asemenea  s'a  putut  constata  o  scâdere 
în  preful  càrbunelui,  destinât  necesitâfilor  do- 
mestice  si  industriel  ;  aceastâ  scâdere  a  avut 
o  repercusiune  considerabilà  în  industria  meta- 
lurgicâ  deoarece  aduceno  reducere  de  250 
franci  in  pretul  ferului  si  ofelului.  Dar,  din 
nenorocire,  perioada  crizei  care  trece  prin  An- 
glia  în  exploatarea  minereurilor  sale,  are  ca 
urmare  suspendarea  exportatiunilor  de  câtre 
guvern,  în  vederea  menajârii  resurselor  sale  si 
pentru  lipsa  unei  pàrtj"  a  contigentului  teoretic 
de  75.000  tone  pe  lunâ,  cantitate  ce  aliafii  il 
socotesc  ca  rezervat  nouâ.  Or,  cerin^ele  lunare 
de  combustibil  se  ridicâ  aproape  la  5  milioane 
tone  si  nici  noi  nu  avem  la  dispozi{ie,  prin  ex- 
portul  national  sau  import,  decât  3.200.000 
tone,  de  unde  un  déficit  lunar  de  2.300.000 
tone.  Cum  încâ  pentru  un  timp  destul  de  în- 
delungat  vom  fi  format  tributari  stràinâtàtii,  care 
va  trebui  sâ  caute  deslegarea  problemei  càr- 
bunelui si  mai  aies  America  care  e  mai  în  mâsurà 
decât  ori  si  care  altà  tafâ,  sà  ne  procure 
ceeace  ne  lipseste. 

Tabloul  care  urmeazà  dâ  detalii  în  ceeace 
prlveste  importatj'un  le  în  timpul  ultimilor  ani  : 
(in  tone). 

Anglia:  1913,  11.432.000;  1914,  10.876.000; 
1915,  19.318000;  1916,   20.140.000;  1917, 
17.227.000;    1918,    16.711.000;  1919, 
15.616.000. 

Belgia:  1913,  4  858.000;  1914,  2.888.000; 
1919,  15.616.000. 

Alte    farl;    1913,    6.57Q.000  ;  1914, 


3.873.000;  1915,  375.000;  1916,  73.000; 
1917,  68.000;  1918,  24.000;  1919.  4.370.000. 

Importafluni  totale  :  1913,  22.866.000;  1914, 
16.637  000;     1915,    19.693.000;  1916, 
20.213.000;     1917,    17.295.000;  1918, 
16.735.000;  1919,  22,073,000. 

In  rezumat  situatia  în  aceastâ  iarnâ  pare 
mult  mai  bunà  deoarece  produefia  noastrà  este 
într'un  continuu  progrès,  deasemenea  extracfiu- 
nile  din  Nord  si  Pasu!  Calais,  dau  re?ultate 
satisfâcâtoare,  atât  cât  permite  munca,  recons- 
tituirea  si  mâna  lucràtoare,  pe  de  altâ  parte, 
minele  delà  Loire  si  centre  extrag  tôt  ceeace 
pot.  La  rândul  sâu  Germania  a  împlinit  în  ui- 
timele luni  angajamente  luate  delà  Spa  sipare 
cà  face  toate  eforturile  pentru  a  nu  înceta  de 
a  da  în  timpul  iernei  cele  douâ  milioane  tone 
promise  aliatjlor.  Se  sperâ  cà  expedi'tiunile  im- 
portante din  America,  împreunâ  eu  acele  din 
Anglia,  Belgia  si  din  alte  provenienfe  vor  asi- 
gura  Franfei  considerabilul  tonagiu  de  care  are 
nevoj. 

SWITZERLAND:  ECONOMICAL  NEWS.  — 
INFORMATIUNI  ECONOMICE  DIN  ELVE- 
TIA. — SUISSE  :  INFORMATIONS  ÉCONO- 
MIQUES. 

D.  Al.  Cusin,  atasatul  nostru  comercial  pen- 
tru Elvetj'a  trimite  Ministerului  urmàtoarele  in- 
teresante  informatjuni  : 

/.  Amenajarea  apelor  în  Elvefia:  Asociatia 
elvet,ianà  pentru  amenajarea  apelor  si-a  finut  a 
doua  adunare  generalà  la  Lucerna.  Cu  acest 
prilej  s'a  cerut  a  se  intensifica  rejeaua  de  na- 
vigable între  Italia  si  Elvefia  prin  punerea  în 
circula^ie  a  lacului  Majore  cu  càila  fluviale 
care  conduc  la  Milano  si  eventual  la  Turin  si 
Genua  apàrând  intégral  drepturile  Internationale 
prevàzute  prin  actele  congresului  din  Viena. 

In  altâ  directe  de  idei,  s'a  insistât  în  acest 
Congres  asupra  cheltuelilor  énorme  pe  care  le 
face  Elvefia  cu  cumoàrarea  cârbunilor,  chel- 
tueli  ce  ar  putea  fi  considerabil  diminuate  dacâ 
forj:a  hidraulicà  care  existâ  în  Elvefia  ar  putea 
fi  deaîntregul  exploatatâ.  Producâtorii  de  énergie 
ar  trebui  sâ  se  grupeze  pentru  a  creia  in  co- 
mun  importante  uzini  hidraulice.  Sursele  finan- 
ciare  Hecesare  noilor  uzini  sunt  foarte  dif .'cil 
de  gâsit  din  cauza  lipsei  capitalurilor.  Ridica- 
rea  necesarà  a  pretului  energiei  electrice  ar 
trebui  însâ  sà  fie  intrebuinfatà  la  creearea 
unui  fond  destinât  a  favoriza  fondarea  no'lor  uzine. 

Exportul  excendentul ji'  energiei  noastre  elec- 
trice este  in  interesul  desvoltârei  nosstré  hi- 
draulice. O  adunare  care  va  fi  în  curând  con- 
vocalâ  ar  fi  sâ  se  pronunfe  asupra  directivelor 
organlzatiei  noastre  a  productiei  energiei  electrice. 
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2.  Un  Biurou  Central  de  proecte  de  invenfii. 
La  15  Noemvrie,  a  avut  loc  la  Ministerul  de 
Comert  din  Paris  o  conferintâ  sub  presedinfia 
d.  Isaac  prin  care  s'a  semnat  aranjamentul  In- 
ternational îrcheiat  între  un  anumit  numâr  de 
sta  te  aliate  pentru  crearea  la  Bruxelles  a  unui 
Bur  tau  central  de  proecte  de  inventii. 

B  uroul  central  din  Bruxelles  va  fi  organul 
de  diocumentare  si  de  centralizare  in  materie  de 
proecte  atàt  din  punct  de  vedere  legislativ  cât 
si  din  punct  de  vedere  technic  si  va  fi  insàrcinat 
eu  înregistrarea  cererilor  de  breveté. 

3.  Nafionulizarea  minelor  din  Jago-Slavla. 
.Journal  de  Genève"  anun{â  dupa  ziarele  yugo- 
slave  cà  un  numâr  de  deputafi  socialisti  din 
Yugo-Slavia  cer  nationalizarea  minelor. 

4.  Exportai  Angliei.  Comisiunea  britanicâ  a 
tarifelor  va  publica  în  curând  un  tablou  compa- 
rativ  al  exportului  a  15  grupe  principale  aie 
industriel"  engleze  în  1913  si  1919.  Anul  1919 
aratâ  pentru  ansamblul  industriilor  considerateo 
enormà  scàdere  a  exportului  care  atinge  pentru 
unele  din  ^le  50 — 90  °j0  în  raport  eu  cifrele  de 
export  din  1913. 

5.  Un  dram  de  fer  Sud  -  African.  Ziarele 
stràine  inregistreazâ  un  eveniment  de  o  impor 
tantâ  eccn arnica  considerabilâ  care  s'a  petrecut 
în  ultimul  timp  in  estul  african  portughez,  anume 
punerea  bazei  pentru  constructja  unei  noui  câi 
ferate  care  va  lega  direct  marea  vale  a  Zam- 
bezului  precum  si  protectoratul  ,britanic  al  Njas- 
salandului  portul  Beira.  Studiul  acestei  I in î i  a 
tost  fâcut  de  un  inginer  ffancez,  d.  Parcheron, 
care  a  durât  mai  bine  de  25  de  ani.  Protec- 
toratul britanic  al  Nyssalaudului  contribue  din 
punct  de  vedere  financiar  eu  o  mare  parte  la 
crearea  acestei  linii.  Important^  considerabilâ  e- 
conomicâ  a  acestei  linii  constà  în  'aceea  câ  ea 
va  permite  exploatarea  imensei  zone  agricole  si 
minière  a  vàei  Zambezului.  una  din  cele  mai 
mari  si  mai  bogate  dm  lume.  Minele  de  cârbune, 
graphit  si  de  cupru  aie  districtului  Téte  vor 
putea  astfel  primi  materialul  necesar  pentru  ex- 
ploatarea lor.  Ziarele  incheie  câ  într'adevâr  o 
erâ  nouà  se  deschide  pentru  proviricia  Mozam- 
bicului. 

6.  Relafale  comerciale  Germano-Americane. 
«Journal  de  Genève",  publicà  urmàtoarea  tele- 
gramâ  din  New  York,  datatâ  din  16  Noembrie 
curent  : 

„Ultimele  statistici  americane  aratâ  câ  co- 
mer{ul  germano  american  se  apropie  sensibil  de 
situafia  de  dinainte  de  râsboiu.  In  comerful  eu 
America,  Germania  se  gâseste  din  nou  în  al 
treilea  rang  printre  statele  europene  si  în  co- 
rnerai total  în  al  8-Iea  rang.  Inainte  de  râsboiu 
Germania  ocupa  locul  al  2-lea  loc.  Delegatii  lui 
Deutsche  si  Dresdner  Bank  si  bancherul  Drey- 


fuss  din  Frankfurt  au  sosit  la  New-York,  pentru 
a  relua  vechile  relatif  de  afaceri.  Centrala  schim- 
burilor  e  de  asemenea  reprezentatâ  prin  domnul 
Beudix.  In  cursul  lunei  Octombrie,  o  foarte  mare 
cantitate  de  valori  germane  au  fo.>t  oferite  ca 
de  obicei  pe  piata  americanà". 

7.  Norvegia  si  transportai  mârfaritor.  Nor- 
vegia  a  aderat  zi  ele  acestea  la  conventra  fe- 
deralâ  din  Berna  delà  14  Octombrie  1920,  eu 
privire  la  transportul  mârfurilor  pe  câile  ferate. 

8.  Problema  mâtâsei  în  Italia  si  Japonia. 
Dupâ  decizia  Ministerului  de  Industrie  si  Co- 
merf  al  Italiei,  exportul  mâtâsei  va  fi  desvoltat 
cât  mai  mult  eu  putinjâ  pentru  a  améliora  cursul 
schimbului  si  a  asana  situafia  financiarâ  a  {àn'i. 
Pe  de  altà  parte  la  Tokio,  congresul  mixt  al 
exportatorilor  de  mâtase  si  al  asociatiei  serici- 
cultorilor  a  fost  nevoit  sà  ia  mâsuri  pentru  a- 
tenuarea  crizei  în  comertul  mâtâsei. 

Astfel  toate  fabricele  de  mâtase  din  Japonia  vor 
înceta  lucrul  între  20  Decemvrie  si  20  Martie. 
300.000  de  lucrâtori  vor  râmâne  fârâ  de  lucru. 
Sindicatele  locale  vor  trebui  sà  ia  toate  màsu- 
rile  necesare  pentru  a  asigura  soarta  acestor 
lucrâtori. 

9.  Monopolul  cerealelor  în  Elve\ia.  Consiliul 
Fédéral  s'a  ocupat  în  ultimul  timp  eu  chestiunea 
introducerei  monopolului  cerealelor. 

S'a  ajuns  la  solutja  a  se  numi  o  comisiune 
de  expertj  care  sâ  studieze  în  spécial  chestiunea 
monopolului  importului  cerealelor. 

10.  Noai  taxe  postale.  Consiliul  Fédéral  a 
aprobat  propunerea  departamentului  postelor 
pentru  ridicarea  taxelor  postale  a  scrisorilor  in- 
terne la  0,20  fr.  si  a  celor  pentru  stràinâtate 
la  0,40  fr.  Mesagiu!  va  fi  adresat  camerilor. 

1  1 .  Grâu  pentru  Austria.  La  noua  cerere  de 
grâu  a  Austriei,  Consiliul  Fédéral  Elvet,ian,  a 
decis  sâ  râspundâ  câ  un  nou  transport  de  grâu 
pentra  Austria,  nu  ar  mai  fi  posibil  decât  contra 
plâfei  garantate  de  o  mare  putere  alialâ. 

12.  Alcoolul.  Consiliul  Fédéral  a  adoptât  bu- 
getul  Regiei  Alcoolurilor  pe  anul  1921.  Venitu- 
rele  se  ridicâ  la  suma  de  7.615.000  fr.  elv.  O 
sumâ  de  7.400.000  fr.  va  fi  repartizatâ  între 
cantoane,  iar  200,000  fr.  elv.  vor  fi  avansati 
la  fondul  de  rezervâ. 

13.  Serviciul  postal  aerian  între  Germania  si 
Elvefia.  Conversatii  au  fost  deschise  între  Mi- 
nistrul  Postelor  din  Berlin  si  Directja  Generalà  a 
Federalei  din  Berna  pen'tru  crearea  unui  serviciu 
postal  aerian  între  Bâle  si  Frankfurt.  Avioanele 
vor  face  si  serviciul  de  voiajori. 

14.  Bugetul  Confederaliei  Elvefiene  pe  1921. 
Bugetul  revizuit  al  Confederaliei  pe  anul  1921 
prevede  în  total  la  venituri  suma  de  350  340.000 
fr.  elv.  (bugetul  din  1920  era  de  279.630.000) 
Totalul  cheltuelilor  se  ridicâ  la  513.440.000  (în 
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1920  era  de  403.930.000)  astfel  câ  excedentul 
cheltuelilor  este  de  165.100.000  atunci  când 
în  1920  era  de  124.300  000.  Veniturile  princi 
pale  provin  delà  departamentul  Finantelor  si 
vâmilor  unde  ating  123.000.000  si  de  la  acel 
al  Postelor  si  Drumarilor  de  fer  care  se  ridicâ 
la  193.000.000  fr. 

Cheltuelile  se  repartizeazâ  dupà  cum  ur- 
nieazâ  : 

Départ.  Politic     ......  6.586.864 

„        Internelor    .....  23.261.323 

Justitj'ei  si  Pol'tiei  .   .  7.830.121 

Militar   81.329.421 

Finantelor  si  Vâmilor  .  26.510.184 
„        Economie!  Publiée  .   .  32.458.685 
Postelor  sidrum.  de  fer.  231.280.219 

Surplusul  de  venituri  al  anului  bugetar  1921 
fatà  de  anul  1920  provine  din  produsul  mai 
ridicat  al  capitalurilor  plasate  si  al  capitaiuri- 
lor  de  exploatare  în  spécial  a  celor  apar(inând 
serviciului  de  telefon  si  telegraf  din  inscriptia 
pentru  prima  oarâ  a  taxelor  de  imatriculare, 
etc,  ce  sunt  a  se  percepe  de  Lega^ii  si  Con- 
sulate,  din  veniturile  mai  mari  aie  vâmilor,  din 
cresterea  produsului  taxelor  de  scutire  de  ser- 
viciul  militar,  din  produsul  mai  urcit  al  poste- 
lor, telegrafului  si  telefonului.  Cheltuelile  în  plus 
provîn  din  amortismentele  datoriei  de  Stat,  din 
desvoltarea  servlciilor  Legatiilor  si  Consulatelor, 
din  cota  parte  a  Confédérale!  la  cheltuelile 
Ligei  Natiunilor,  din  mârirea  cheltuelilor  Scoalei 
Polytechnice,  din  subven^ille  mai  ridicate  fâcute 
cantoanelor  pentru  lucrâri  publiée,  etc. 

15.  Scâderea  pre\ului  cârbuneluî  în  El- 
vetia. —  A  scâzut  în  Elvetia  preful  brichete- 
lor  de  lignit  3  franci  la  suta  de  kgr.  scàdere 
provenitâ  din  cauza  diminuàrei  .  cheltuelilor  de 
transport  a  cârbunelui  American  si  Englez. 

16.  Importai  cârbunelui  în  Elvetia. —  Impor- 
tul  din  Octombrie  se  ridicâ  la  cifrele  urmàtoare: 

Sarre  19.023  tone,  Ruhr  8573,  Regiunile  mi- 
nière aie  Rhinului  (brichete  Uniotî)  11.988 
tone,  Belgia  3404,  Fran{a  3908,  Anglia  52.712, 
America  75.107;  sau  în  total  194.716  tone 
fa^à  de  142.288  cât  sa  importase  în  aceeas  lunâ 
a  anului  trecut. 

17.  Traficul  popal  eu  Europa  Cenlralâ.  — 
S'a  admis  ca  sâ  fie  primite  eu  începere  de 
la  15  Noembrie  la  toate  ghiseele  postale  din 
Elvetia  articole  de  messagerie  în  greutate  ma- 
ximâ  de  20  kgr.  eu  sau  fârâ  valoare  decla- 
ratâ  pânâ  la  500  fr.  dar  fârâ  rambursuri  eu 
destinatia  pentru  Austria,  Ungaria,  Ceho  Slo- 
vacia  si  Jugo-Slavia. 

1 8.  Chestiunea  salariilor.  —  Lucrâtoarelc 
din  croitorii  si  magazinele  de  lengerie  din 
Geneva  au  fixât  eu  începere  delà  1  Noembrie 


urmâtoarele  salarii    pe  zi    4.50   fr.  minimum 
pentru  lengerie  si  6  fr.  minimum  pentru  croitorie.  * 

19.  Criza  de  locuinfe.  —  O  decizie  a  Con- 
siliului  Fédéral  care  va  apare  în  curànd  va 
obliga  pe  to{i  industriasii  de  a  asigura  locuinte 
functionarilor  si  Iucràtorilor  lor, 

20.  Situafia  Cârbunelui  în  Elvetia.  —  De- 
partamentul Economiei  Publiée  studiazâ  repu- 
nerea  rationamentului  de  cârbuni  exercitat  pânâ 
azi  de  Confédérale  dar  lâsând  dreptul  Can- 
toanelor de  a  mentine  cât-va  timp  încà  acest 
rationament  dacâ  împrejuràrile  vor  cere.  Si'ua- 
tia  pentru  cârbune  este  satisfâcâtoare  afarâ  de 
brichete  de  lignit  care  se  cautâ  a  fi  rezervate 
claselor  nevoiase.  Cooperativele  pet.tru  vânza- 
rea  cârbunelui  vor  continua  sà  functioneze  încâ 
câte  va  lu  ni. 

21.  Conferin\a  Comislunei  maritime  la  Ge- 
neva. —  Luni  S  Noembrie  curent  a  avut  loc 
la  Geneva  conferinta  Comislunei  paritare  ma- 
ritime de  pe  Iângâ  biuroul  Internafonal  al 
Muncei. 

Se  stie  câ  în  cursul  seziunei  sale  t'nute  la 
Londra  în  Mart.  1920,  Consiliul  de  Adminis- 
tratie  a  Biuroului  International  al  Muncei  ade- 
cis  crearea  unei  comisiuni  paritare  maritime 
compusà  din  12  membri  si  anume  :  5  armatori 
5  marinari  si  2  membri  desemnati  de  Consiliul 
de  Administratie  a  Biuroului  International  al 
Muncei.  Comisiunea  astfel  s'a  hotârât  a  fi  pre- 
zidatâ  de  Presedintele  Consiliului  de  Adminis- 
tratie a  Biuroului  International  al  Muncei. 

Cei  5  armatori  numi(i  în  comisiune  sunt  D  nii: 
Dickers  (Belgia);  Hari  (Japonia),  Cuthbert  Laws 
(Anglia)  Norberg  (Suedia)  si  Robt  (Canada). 

Cei  5  marinari  sunt  D-nii  :  H.  Doring  (Ger- 
mania)  Câpitanul  G'uletti  (Italia)  Nilsen  (Nor 
vegia)  Rivelli  (Franfa,)  Hanwelok  Wilson  (An 
glia).  Iar  Consiliul  de  Administratie  a  Biurou- 
lui International  al  Muncei  a  desemnat  din 
partea  sa  pa  D  nii  :  Robert  Pinot,  reprezen- 
tantul  franeez  al  patronilor  si  Ondegeest  re- 
prezentantul  olandez  al  muncitorilor. 

La  sedinta  finutâ  la  Geneva,  d.  Albert  Tho- 
mas, Directorul  Biuroului  International  al  Muncei, 
a  aràtat  câ  în  afarâ  de  rolul  consultatif  pe  care 
Comisiunea  îl  are  pe  lângâ  Conferintâ  in  ce 
priveçte  diferitele  chestiuni  ce  vor  fi  puse  in 
discute,  seziunea  actualâ  a  Comisiunii  ar  cons- 
titui  o  nemeritâ  ocaziune  ca  cele  douà  pàrti  a 
armatorilor  si  a  marinarilor  sà  reia  spre  exa- 
minare  si  reglementarea  orelor  de  lucru  pe  bor- 
dul  vaselor,  chestiune  ce  a  râmas  în  suspensie 
la  Conferinta  delà  Genua. 

Journal  de  Genève,  care  dâ  rezultatul  des- 
baterilor  acïstei  çedinte,  aminteste  cà  dupà  Con- 
ferinta delà  Genua,  Congresul  International  al 
marinarilor  reunit  la  Bruxelles  care  a  fost  sczi- 
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sat  de  prâpastJa  unei  grève  générale  Interna- 
tionale, decisese  ca  înainte  de  .orice  miscare  sâ 
se  recurgâ  la  intervenfia  Biuroului  International 
al  Muncei  pentru  o  reconciliare.  D-l  Albert 
Thomas  care  intraso  în  legàturà  asupra  acestui 
subiect  eu  «International  Shipping  Fédération" 
a  prezentat  Comisiunei  o  telegramà  primitâ  din 
partea  acestei  organizatii  prin  care  se  primeste 
piopunerea  de  a  se  examina  împreunâ  situatia 
în  ce  priveste  orele  de  muncâ  pe  bordul  vase- 
lor.  Comlsiunea  a  admis  ca  în  cursul  lunei  Ianuarie 
sâ  aibà  loc  la  Bruxelles  o  Conferintâ  între  Fe- 
deratia  Internationalâ  a  marinarilor  pentru  a  se 
câuta  un  teren  de  întelegere  asupra  chestiunei 
duratei  muncei  pe  bordul  vaselor  de  comert. 
Comisiunea  s'a  déclarât  unanima  a  oferi  prezi- 
darea  acesteîjUniuni  d- lui  Albert  Thomas.  .Jour- 
nal de  Génève"  adaugâ  : 

„0  astfel  de  întâlnire  între  2  puternice  fede- 
ratii  Internationale,  una  patronalà  si  alta  mun- 
citoreascâ,  pentru  a  discuta  direct  asupra  inte- 
reselor  lor  eu  colaborarea  Biuroului  International 
al  Muncei  va  constitui  un  fapt  nou  considerabil". 

Comisiunea  a  decis  de  a  làsa  discuta  pentru 
seziunea  viitoare  a  chestiunei  asigurârei  lipsei 
de  lucru  pentru  marinari  astfel  ca  sà  poatâ  cu- 
noaste  primele  rszultate  asupra  functionârei  re- 
centei  legi  engleze  eu  privire  la  asigurarea 
contra  lipsei  de  lucru. 

Comisiunea  a  încredintat  de  asemeni  Biurou- 
lui International  al  Muncei  de  a  face  o  anchetâ 
asupra  problemei  bolilor  venerice  la  mari.iarii 
de  pe  vasele  de  comert  §'  de  a  interveni  în 
aceastâ  privintà  pe  làngà  organizatiile  de  ar- 
matori  si  marinari  pe  lângà  diferitele  guverne 
ca  si  la  Societatea  Natiunilor.  * 

Aranjamentul  International  pentru  conserva- 
rea  sau  restabilirea  dreptului  de  proprietdte  in- 
dustrialâ  atinsâ  prin  râsboiul  mondial,  setnnat 
la  Berna  la  30  Iunie  1920.  —  La  30  Iunie 
1920  a  fost  semnat  la  Berna  un  aranjament 
International  pentru  conservarea  sau  restabilirea 
drepturilor  de  proprietate  industrialâ,  atinsâ  prin 
râsboiul  mondial  de  câtre  urmâtoarele  t^ri  cari 
fac  parte  din  Uniunea  Internationalâ  pentru  pro- 
tectia  proprietàtei  industriale  :  Elvetia,  Ger- 
mania,  Franta,  Târile  de  Jos,  Polonia.  Portu- 
galia,  Suedia,  Ceho  Slovacia,  Tunisia  si  Ro 
mânia,  care  a  aderat  la  acest  aranjament  la  6 
Septembrie  1920.  RestuI  târilor  cari  fac  parte 
din  Uniuni  n'au  râspuns  la  apelul  ei,  decàt 
acum  in  urmâ.  £, 

Aranjamentul  se  compune  din  5  articole  : 

Târile  cari  n'au  semnat  acest  aranjament  vor 
putea  cere  s'o  facâ.  Cererea  va  fi  notificatâ  în 
scris  Guvernu!ui  Elvetian  iar  aceasta  celorlalte 
guverne. 

Pentru  cunoaçterea    detaliilor,  cei  interesati, 


sâ  se  adreseze  la  Directia  Generalâ  a  In- 
dustriel', Berna. 

Importai  bijuteriilor  si  argintâriei  în  Elve- 
tia. —  Comisiunea  specialâ  care  se  ocupâ  eu 
interdîct'a  importului  în  Elvetia  a  examinât  zi- 
lele  acestea  cererea  industriasilor  in  bijuterie  si 
argintârie  cari  reclamâ  suprimarea,  cel  putin 
pentru  moment,  a  importului  în  Elvetia  al  ar- 
ticolelor  din  aceastâ  industrie.  Comisiunea  a 
decis  si  propue  Consiliului  Fédéral  de  a  re- 
duce importurile  din  acestea  si  a  propune  con- 
tingentarea  lor. 

Râscumpârare  de  titluri.  —  Compania  de 
drum  de  fer  Bern-Lotschberg-Brig  a  râscumpà- 
rat  din  Franta  90.000  din  titlurile  sale  ceeace 
reprezintâ  o  valoare  de  40  milioane  de  franci 
elvetieni.  Compania  va  relua  plata  cupoanelor 
care  fusese  întreruptâ  în  timpul  râsboiului 

Al  III- lea  congres  al  industriel  si  comerfului 
elvetian.  —  La  26  Noembrie  curent  va  avea 
loc  la  Berna  al  III-lea  congres  al  industriel"  si 
comertului  elvetian.  Cu  acest  prilej  se  va  dis- 
cuta chestiunea  Rhinului  si  aceea  a  reformei 
finanfelor  fédérale. 

Recensàmânt  gênerai  în  Elvefia.  —  La  1 
Decembrie  curent  va  avea  loc  recensâmântul 
gênerai  în  Elvetia.  Cu  acest  prilej  se  va  pro- 
céda si  la  o  anchetâ  a  locuintelor. 

Consiliul  National  si  àlcçolul.  —  Comisiunea 
Consiliului  National  pentru  revizia  articolelor 
31  si  32  din  Constitutia  Federalâ  (Serviciul 
Alcoolului)  a  hotârât  ca  toate  bàuturile  desti- 
late  »â  fie  pe  vi'tor  supuse  Legislatiei  Confe- 
deratiei.  Din  contra,  impozarea  lichieururilor  fer- 
mentate  ca  si  a  berei  a  fost  inlâturatâ.  Cere- 
rea Societâtilor  de  abstinentâ  de  a  se  acorda 
comunelor  interzicerea  vânzârei  alcoolului  pe  te- 
ritoriul  lor  a  fost  respinsâ. 

Universitatea  comercialâ  din  St.  Gall.  — 
Incà  din  anul  1899  existâ  la  St.  Gall,  în  El- 
vetia, o  Universitate  Comercialâ.  Stiintele  care 
se  predau  sunt  cele  economice,  comerciale,  ma- 
tematicele  si  asigurâtile,  De  asemenea  se  fac 
cursuri  de  limbi  moderne,  Sociologie,  Pédagogie, 
etc.  Existâ  sectiuni  spéciale  pentru  Comert, 
Bânci,  Intreprinderi  industriale,  Administratie, 
Asigurâri,  Organizatii  si  Stat:sticâ,  Invâtâmânt 
Comercial. 

Impreunâ  cu  Scoala  politehnicà  federalâ  din 
Zurich  si  Universitàtile  din  Geneva,  Lausanne, 
Nenchatel,  Fribourg,  Berne,  Bâle  si  Zurich,  va 
fi  unul  din  cele  opt  institutiuni  oficiale  al  înal- 
tului  învâtâmânt  superior  din  Elvetia. 

Cei  cari  doresc  sâ  urmeze  cursurile  Univer- 
sitâtei  comerciale  trebue  sâ  aibà  cei  putin  18 
ani  si  certificatul  de  bacalauriat.  In  lipsa  acestui 
certificat,  sunt  supuçi  unui  examen  de  admitere. 
Un  curs  pregâtitor  (1 — 2    semestre)  e  la  dis- 
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pozitja  candidatilor  pentru  acest  examen,  de 
asemeni  si  pentra  d-nii  student,i  cari  doresc  sâ-çi 
complecteze  cunostinfele  lor  în  limba  germanà. 

Cursurile  sunt  împârtite  pe  semestre.  Semes- 
trul  de  varâ  începe  în  mijlocul  lunei  Aprilie,  se- 
mestrul  de  iarnâ  încâ  pe  la  mijlocul  lui  Octombrie. 


Persoanele  care  doresc  informatiuni  mai  amâ- 
nuntite  pot  sâ  se  adreseze  agenfiilor  consulare 
elve{;iene  in  strâ>nâtate  sau  direct  Secretariatu- 
lui  Universitâfei  Comerciale,  20  Notkerstrasse, 
St.  Gall  care  trimite  imediat  programul  cursu- 
rilor. 


Schimbul  la  Bursa  din  Geneva  în  luna  Septembrie  1920 
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Schimbul  la  Bursa  din  Geneva  în  luna  Octombrie  1920 
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Exportai  pieselor  de  argini  de  5  franci,  din 
Elvefia.  —  Departamentul  fédéral  al  finanfelor 
din  Elvetia,  a  interzis  în  Elvefia  exportul  piese- 
lor de  cinci  franc)  în  arglnt  apar^inând  Uniunei 
Monetare  Latine.  Voiajorii  si  persoanele  care 


traverseazâ  teritorlul  elvetjan  pot  totusi  sâ  aïbâ 
asupra  lor  pânâ  la  100  franci.  In  cazuri  ex- 
ceptionale  Departamentul  fédéral  al  finantelor 
poate  da  permise  de  import.  Piesele  de  cinci 
franci  importate  prin  infractiune  sunt  confiscate, 
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ar  contravenientul  pedepsit  eu  o  amendâ  pânâ 
a  20.000  fr.  elv.  sau  închisoare  pânâ   la  trei 

uni.  Prezenta  decizie  este   deja   intratâ  în  vi- 

goare. 

Bonurile  de  case  fed<rale  din  Elve(ia  si 
rambursarea  lor.  —  Prin  decizia  Consiliului  Fé- 
déral din  Elvetia  din  22  Octombrie  1920,  bo- 
nurile de  case  fédérale  de  5,  10  si  20  de  franci, 
dalate  din  10  August  1914  si  émise  ca  bilete 
de  bancà  prin  Banca  Nafonalâ  a  El vejief,  vor 
fi  retrase  din  circulafie.  Este  fixât  pentru  retra 
gerea  si  rambursarea  acestor  bonuri  un  termen 
de  5  ani  eu  începere  delà  1  Decembrie  1920. 

Rambursarea  va  avea  loc?în  cursul  primelor 
6  luni  la  toate  casele  publiée  fédérale  precum 
si  la  casele  Bâncii  Nationale  a  Elvetiei,  iar  eu 
incepere  d.jla  1  lunie  1921  numai  la  Casa  de 
^tat  federalâ,  exclusiv. 

Vaharea  nominaià  a  bonurilor  de  casâ  care 
nu  vor  fi  prezentate  la  rambursare  pânâ  la  30 
Noemb  ïe  1920  vor  fi  vârsate  la  fondul  inva- 
izilor. 

CZECHO- SLO VARIA  :    RCONOMICAI,  DATA. 

— tchéco-slovaouie:  DONNÉES  ÉCO- 
NOMIQUES. ; —  DATE  ECONOMICE  DIN 
CEHO-SLOVACIA 

1.  Situât  a  industriel    textile.  Fabricant,!-!  au 
acumulat    stocuri    importante  de  mârfuri,  însâ 
nu  ipot   sust^ine  concurenfa  din  cauza  cheltueli 
lor  foarte  ridicale  a  fabricafiei  si  a  fluctua- 
fiei  schimbului. 

Or,  ei  nu  vor  sâ  vândâ  eu  pierderi,  preferâ 
mai  bine  sâ  opreascà  productj'a.  Aceasta  însâ 
va  aduce  somajul  de  care  se  terne  guvernul. 
De  aceea  Ministrul  de  Finance,  dr.  Englis,  a 
angajat  bâneile  mari  sâ  refuze^de  aci  înainte 
orice  crédit  fabricantilor,  ca  astfel  sà-i  forteze 
sâ-si  treacâ  produsele  chiar  de  ar  trebui  sâ 
sufere  pierderi.  In  aceeasi  adresâ  a  Ministeru- 
lui  de  Finance  câtre  bànci,  li  se  cere  ca  cre- 
ditele  deja  acordate  sâ  fie  publicate.  Industria 
textilâ  vede  în  aceste  mâsuri  o  atingere  a  in- 
tereselor  sale. 

2.  Comerful  exterior  Ceho-Slovac  în  prima 
jumâtate  a  lui  1919.  Dificultâtile  de  organi- 
zare,  lipsa  de  personal  si  de  locaiuri  convena- 
bi  e,  ca  si  greutât'le  inerente  formàrei  unui  rtou 
Stat  si  unui  nou  teritoriu  vamal  fac  imposibilâ 
interpretarea  sistematicâ  a  diverselor  date  sta- 
tistice. 

Oficiul  siatistic  al  Statului  a  stabilit  o  sta- 
tisticâ  bazatâ  pe  permisele  de  export  si  import, 
dupâ  metodele  uzitate  la  statisticile  comerfului 
exterior.  Valoarea  mârfei  exportate  a  fost  fâ« 
cutâ  pe  baza  preturilor  produselor  alimentare. 
Pretul,  când  a  fost  fâcut  in  monedâ  strâlnâ, — 


a  fost  calculât  pentru  primele  trei  luni,  la 
cursul  zilei;  iar  pentru  al  doilea  trimestru,  pe 
curs  mijlociu. 

Datele  définitive  nu  sunt  exacte,  dar  se 
poate  vedta  în  Unie  generalâ,  bilantul  comer- 
cial  si  tendinfa  importulului  si  exportului. 

In  prima  jumâtate  a  anului  1919  exportul 
autorizat  al  Republicei  Ceho-Slovacâ  a  fost  de 
1.228.722.927  coroane  ceho-slovace  si  im- 
portul  de  117.700.676  coroane  ceho-slovace. 
Aceste  cifre  nu  cuprind  importul  si  exportul 
cârbunilor,  hâmeiului,  exportul  fârâ  control  al 
produselor  alimentare  ca  si  importul  alimente- 
lor  venite  din  America.  Exportul  se  imparte  în 
modul  urmàtor  : 

Austria   61.814% 

Germania   9.892  „ 

Ungaria   7.206  „ 

Polonia   .   .   .  ■  .   .   .   .  620  „ 

Jugo  Slavia   47 1  „ 

Italia   2.090  „ 

Franta   2.076  „ 

Elvetia   2.011  „ 

Exportul  Republicei  Ceho-slovace  e  fâcut 
mai  mult  eu  t^rile  eu  schimbul  dépréciât,  iar 
importul  eu  tàrile  eu  shimbul  urcat.  Faptul  e 
de  altfel  foarte  explicabil,  din  cauza  epuizârei 
complecte  a  târei.  Iar  în  ceeace  priveste  târile 
^neutre,  bilantul  exportului  n'are  un  actlv  decât 
în  relatiile  eu  Danemarca.  Cu  puterile  aliate 
si  asociate  —  Italia,  Marea  Britanie,  Statele 
Unité.  Portugalia,  Indiile  (Britanice)  Argentina 
si  Japonia,  bilantul  avizeazâ  un  pasjy, 

Activul  e  mai  mâre  în  relatiile  eu  Belgia, 
Franta,  România  si  Rusia;  pasivul,  în  rela- 
tiile cu  Germania.  Dacâ  privim  |diferitele  feluri 
de  mârfuri,  al  câror  export  si  import  a  fost 
autorizat  in  prima  jumâtate  a  anului  1920, 
vedem  câ  exportul  total  fârâ  cârbuni  si  pro- 
duse  alimentare  e  compus  de: 

19°lo  zahâr 

12  „   fer  çi  produse  siderurgice 
9  „  fructe 

6  „    hârtie  si  derivate 

ô'igOlo  sticlâ 

5°lo  produse  chimice 

4  „   lànâ  si  produse  de  lânâ 

4  „  comestibile 

3  „    in,  cânepâ 

3  „    masini  si  instrumente 

21l2°Io  confectiuni 

2lI2  „    produse  de  lemn 

1  (2  „    materii  inflamabile 

Importul  total  (exceptând   cârbunele   si  ma- 
teriile  alimentare)  e  compus  dupâ  cum  urmeazâ  : 
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1  7°lo  fire  de  bumbac  si  articole  de  bumbac 
1 2  „  bâuturi 

ô\°lo  masini  si  instrumente 

6°Io  fire  si  produse  siderurgice 

6  n  fire  de  lânâ,  articole  de  lânâ  si  afâ 

5  „  màtâsuri 

41/2°lo  hârtie  si  derivate 

3°Io  resturi  de  hârtie 

2 1 1-j °Io  fructe  si  légume 

2%  „  alimente 

2°Io  masini  si  instrumente  electrice 

2  „  vernisuri  si   materii  colorante,  produse 

farmaceutice  si  articole  de  parfumerie 
2  „  articole  de  confectiuni 
2  „  colori  si  coaje  de  stejar 
2  „  materii  chimice 
1  M^.oio  céréale  si  fâinâ 
lMa  „  piele  çi  produse  de  piele 

Iar  importul  se  imparte  mai  aies  între  fârile 
urmàtoare  : 


Elvefia     .  •    .  .  . 

•    .  14.63  „ 

.    .  13  45  „ 

ItaWa  

.    .  13.03  „ 

.    .   .6  53  „ 

.   .    4.75  „ 

.   .    3.61  „ 

.  '.    2.65  „ 

.    .    2.05  , 

.   .    1.82  „ 

.   .  1.22 

.    .    1.21  „ 

E  de  remarcat  ca  la  6 1  °jo  din  export  merge 
în  Austria  ;  69°  o  în  Austria  si  Ungaria.  Asta 
nu  împiedicâ  propaganda  austriacà  sâ  râspân- 
deascâ  stirea  câ  Viena  si  Austria  sunt  blocate 
de  Republica  Ceho-Slovacà  si  de  Iugo-Slavia 
si  câ  aceasta  îi  vor  nimicirea  economicâ.  Aceste 
informafiuni  false  sunt  luate  în  serios  chiar  de 
câtre  oamenii  de  Stat  ai  Angliei  ;  în  Caméra 
Comunelor  se  atacâ  Republica  Cehâ,  acuzând  o 
câ  nu  vrea  sà  furnizeze  Vienei,  nîci  alimente, 
nici  zahâr,  nici  cârbuni.  Cifrele  pe  care  le-am 
arâtat  adaugâ  presa  Ceho-slovacâ  stabilesc  câ 
propaganda  nu-i  întemeiatâ  si  aratà  chiar  con- 
trariu  de  ceeace  afirmâ  Austria.  Austria  care 
în  situafia  actualà  nu  produce  decât  foarte  pu- 
tin,  cautâ  sâ  profite  de  pozifia  sa  de  {ara  de 
transit  fafâ  de  Republica  Ceho  Slovacâ.  Ea 
cautâ  sâ  serveascâ  de  intermediarâ,  drenând 
banii  din  strâinâtate,  realizând  profitul  provenit 
din  diferenta  de  curs.  Cu  alte  cuvinte  :  Austria 
trâeste  pe  cheltuiala  noastrâ  a  Ceho- Slovaci- 
lor  câci  in  loc  *sà  pâstreze  mârfurile  trimise  si 
sâ  micsoreze  astfel  mizeria  din  Viena,  specula- 
torii  o  revând   in   afarâ,   pentru  a    profita  de 


schimb.  Republica  Ceho-slovacâ  nu  poate  fi  fâ- 
cutâ  responsabilâ  de  marea  mizerie  ce  domneçte 
la  Viena.  E  de  altfel  sigur,  câ  sudul  si  estul 
sunt  principalele  noastre  (a  Ceho-slovacilor) 
debuseuri  si  câ  politica  economicâ  practicatâ 
pânâ  în  prezent  nu  poate  fi  schimbatâ  de  nici 
un  eveniment  politic. 

Principalele  articole  de  export  —  afarâ  de 
càrbunele  care  se  exportâ  aproape  pentru  138 
milioane  coroane  Ceho  slovace  sunt  : 

Mil.  Coroane 
Ceho  -  Slovace 


Zahâr   -  240,G 

Fier  çi  produsele  sale   —  91,9 

Fructe  si  légume   —  82,1 

Sticiàrii   —  68.1 

Materii  chimice   —  46 

Lemn   —  44,7 

Hârtie  si  produse  de  hârtie   —  33,6* 

In  •   —  26,7 

Comestibile   —  26,1 

Produse  de  argilâ   —  16,8 

Produse  de  lemn   —  1G,6 

Materii  inflamabile   —  15,7 

Articole  de  confectiuni    .'   —  12.6 

Piele  si  articole  de  piele   —  6,5 


Dacâ  luàm  rezultatele  primelor  anchete  sta- 
tistice  privitoare  la  corner^ul  exttrior,  nu  putem 
nega  câ,  cu  toate  obstacolele  survenite  în  viat,a 
economicâ,  rezultatele  obtjnute  corespund  foarte 
bine  si  caracterului  économie  al  Statului  si  si- 
tuat,iei  sale  agricole.  Cifrele  sus  mentjonate  in- 
dicà  un  bilanf  de  comert,  activ,  dacâ  nu  se  tine 
socotealâ  de  exportul  clandestin  al  cârbunelui, 
hameiului,  si  al  alimentelor. 

In  primul  an  dupà  râsboi,  nu  ne  putem  aç- 
tepta  la  ait  lucru.  Astfel  datele  sus  mentj'onate 
(exccptând  càrbunele  si  alimentele)  dau  o  ideie 
justâ  de  caracterul  Statului  :  mare  industrie  lu- 
crând  mai  aies  pentru  exportul  si  rezerva  ma- 
teriilor  prime  —  excepfie  fâcând  industriile  agri- 
cole :  consumafie  insuficientâ  de  anume  articole 
de  export  si  provizii  insuficiente  de  alimente  ; 
în  fine  libertatea  economicâ  reciptoeâ  a  Ceho- 
Slovaciei  $i  a  Statelor  vecine   delà  sud  si  est. 

3)  Industria  fterului  :  Pentru  a  întelege  si- 
tuatia actualâ  a  industriel'  metalurgice  din  Ceho- 
Slovacia,  trebue  sà  cunoastem  starea  aprovizio- 
nârei  cu  materii  prime.  Urmâtorul  tablou  com- 
parâ  rezultatele  produselor  obfinute  cu  minereurl 
indigène  si  strâine. 

Minereurl  indigène 

Mlnereuri  si  materii  prime  utilizate: 


Minereu  brut   2.630  quintale 

Minereu  calcinât   54.390  » 

Aile  minereuri  indigène   13.487  » 

Z-ura   2.454 

Ferârie  veche  .    3.340  » 

Alte  niaUriale  vechi   318  » 


70.620  quintala 
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Piatra  de  var   39.710  » 

Ccrs   45.438 

161.768  quintale 

Rezultatul  produ-,  tiei  : 

Fonta  bruta   31.065 

Minereuri  stràine 

M'nereuri  si  materii  prime  utilizate  : 

Miuereu  jttgoslav   48.114  quintale 

Minereu  suedez   7.302  » 

Rârasçitâ  de  pirita   1.097  » 

Zgurâ  de  pirita   7.017  » 

Feiârie  veche  '.  2.383  » 

67.523  quintale 

Piatra  de  var  12.737 

Cocs   29.683 

109.049  quintale 

Rezultal  productiei  : 

Fonta  bruta'   34.135  » 

Rezultâ  câ,  rendementul  minereului  strâine 
eu  mult  superior  celui  indigen  (31  %  contra 
19,2%).  Pentru  a  ob{ine  100  kilograme  fontâ, 
trebue  în  primul  caz  86,9  kilograme  de  cocs, 
în  al  doilea  caz,  146, 2  kilograme  cocs. 

Preturile  actuale  a  mânei  de  lucru  si  a  cqm- 
bustibului  pàstreazâ  un  caracter  lucrativ  ex- 
ploatàrei  minereurilor  indigène,  cursul  schimbu- 
lui  ceho  slovac  mentine  fierul  eftin.  Dar,  în  con- 
ditiuni  normale,  cari  nu  vor  intârzia  sâ  se  sta- 
b.leascà  în  câ^iva  a  ni,  noi  procède  uri  technice 
vor  permite  mârirea,  si  a  extractiei  çi  a  rende- 
ment ui. 

Cu  transportul  actual  nu  se  poate  conta  de- 
cât  pe  minereul  din  Suedia,  Pre{ul  e  a§a  de 
ridicat  insâ,  din  cauza  deprecierei  schimbului 
ceho  slovac,  câ  fierul  care  se  extrage  e  foarte 
scump  çi  nu  poate  fi  utilizat  decât  pentru  ex- 
port. Ultimul  prêt  a  minereului  de  Suedia  (60 
la  65  coroane  ceho-slovace  de  kilograme)  nu 
permite  de  a  vinde  fonta  mai  pu{in  de  1 50 
coroane  ceho-slovace. 

Diferenfa  la  prefuri  între  târi  e  asa  de  mare, 
câ  fierul  indigen  revine  mai  scump  decât  fierul 
strâin.  Pe  când  Anglia  ne  poate  oferi  fonta 
hematitâ  cu  preful  de  270  çilingi  tona  c.  i.  f. 
Hamburg  ceeace  echivaleazà  la  300  coroane 
ceho-slovace  100  kgr.,  stabilimentele  din  Vit- 
kavice  vând  aceeaçi  cantitate  pentru  1 1 5  co- 
roane ceho  slovace. 

Anul  ce  vine  va  fi  caracterizat  printr'un  efort 
puternic  pentru  achizi^ionarea  materiilor  prime 
din  strâinâtate.  Produc{ia  se  va  mâri  cu  orice 
prêt,  câci  din  toate  pàrtile  vin  comenzi.  Co- 
menzile  Ministerului  Câilor  Ferate  (vagoane 
etc.,)  singure  reprezîntâ  40  0  o  din  productia 
scontatâ  de  Societatea  de  Fier  din  Praga.  Si 
trebue  zidit,  reconstruit,  înlocuit  podurile  çi 
sinele  pârâsite  çi  ruinate  de  5  ani  .  de  râsboiu. 

4).  Relafiuni  comerclale  cu  sirâinâtatea  :  La 
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adunarea  finutâ  la  21  Octombrie  de  Uniunea 
Industriilor  c^To-slovace  d.  Liais  Stangler,  care 
a  condus  negocierile  pentru  tratatul  de  comert 
jugcslav  ceho -slovac,  a  fâcut  urmâtoarele  de- 
claratiuni  : 

"  1  )  Modificârile  mâsurilor  de  control,  inter- 
zicerile  temporale  de  export  si  import  sunt  pie- 
deu  aduse  comertului  exterior,  nu  numai  la  noi 
dar  §i  în  strâinâtate.  Au  trebuit  încheiate  tra- 
tate  provizorii  de  comert  cu  Austria  si  Ger- 
mania  çi  mai  târziu  cu  Elvetia,  spre  a  stabili 
exportul  si  importul  pe  baza  întelegerilor  cu  a- 
ceste  State.  Ministerul  pentru  comertul  exte- 
rior a  tri  mis  douâ  misiuni  în  Balcani  pentru  a 
négocia  tratatele  de  comert  cu  Bulgaria  si  Jugo- 
Slavia  si  a  pune  baza  unui  tratat  analog  cu 
România.  Negocirile  angajate  cu  Franta,  care 
dureazâ  deja  de  cât  va  timp  vor  fi  curând  ter- 
mmate  la  Paris. 

„Fiindcû  industriel  Germanâ  are  foarte  bune 
perspective  în  (ârile  din  Balcani,  grafie  prefu- 
lui  scâzut  a  produselor  ei,  trebue  sâ  lucrâm 
pentru  a  recâst  ga  vechea  pozifie  comercialâ,  din 
timpul  când  exportul  cu  Serbia  si  celelalte  fâri 
din  Balcani  era  înfloritor. 

FOUNDATION  OF  AN  ITALO  ROUMANIAN 
BANK  FOR  INDUSTRY  AND  COMMERCE. 
— -  L,A  CRÉATION  D'UNE  BANQUE  ITAEO- 
ROUMAINE  POUR  LE  COMMERCE  ET 
L'INDUSTRIE.  —  PROGRAM  PENTRU 
CONSTlTUIREa  BÂNCEI  ITALO-ROMÂNE 
PENTRU  COMERT  SI  INDUSTRIE. 

Banca  este  primul  élément  activ  si  indispen- 
sabil  dincolo  de  gram'tele  nationale,  este  pionie- 
rul  incontestabil  al  oricârei  pénétrât»  economîce. 

Bancherul  trebue  sâ  prece&dâ  pe  exportator 
pentru  câ  primul  sâ  prépare  §i  sâ  deschidâ  dru- 
mul  celui  de  al  dojlea. 

Teoria  veche  care  sustine  interventia  bâncii 
numai  atunci  când  comertul  între  douâ  \iri  a 
atins  deja  un  grad  de  dezvoltare  sigur  (anume) 
este  în  contradlctie  cu  principiile  nouâ,  ca  cu 
ajutorul  mijloacelor  puternice  de  actiune  de  care 
dispune  este  singura  în  stare  de  a  creia,  de  a 
desvolta  çi  de  a  mentine  un  astfel  de  comert. 

Bâncile  ordinare,  obisnuite,  de  crédit,  dat  fiind 
prea  marea  extensiune  a  câmpului  lor  de  activi 
tate  nu  pot  îndrepta  toate  eforturile  lor  câtre 
desvoltarea  între  douâ  târi  singure. 

Relatiile  internationale,  aceste  se  mentin  la 
afaceri  générale,  pe  când  o  bancâ  care  doreste 
sâ  înjghebeze  relatii  comerciale  între  douâ  târi 
singure  are  nevoie  de  un  plan,  de  o  organiza- 
tie  çi  de  o  directivâ,  specializate  care  o  disting 
bine  de  bâncile  obisnuite  de  crédit. 
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Dacâ  si  acestea  din  urmâ  s'ar  stabili  intr'un 
centru  oarecare  afarâ  de  teritoriul  national  prin 
mijlocul  unei  filiale  pozifia  lor  nu  schimbà  într'u 
nimic  deoarece  e!t  lucreazâ  dupâ  anume  prin- 
cipii  si  norme  générale  stabilité  de  înainte  de 
directiile  centrale  respective,  delà  cari  eu  greu 
pot  deraia. 

Iatâ  de  ce  s'au  nâscut  asa  zisele  bâncl  de 
export  care  in  alte  târi  —  Anglia,  Germania  si 
în  parte  Franta,  —  au  devenit  un  factor  indis- 
pensabil  in  desvoltarea  raporturilor  internationale. 

România  prezintà  un  mare  interes  pentru  Italia, 
si  numai  o  bunâ  bancà  specializatâ,  mai  eu  deo- 
sebire  în  aceste  momente  ar  putea  da  comertului 
dintre  aceste  douâ  târi  desvoltarea  adequatâ. 
Toate  elementeie  accesorii  cari  pot  servi  de 
prima  bazâ  pentru  construirea  unui  edificiu  sà- 
nâtos  existâ  deja.  Cele  douà  {Sri  sunt  într'a- 
devar  legate  între  ele  de  o  simpatie  veche  si 
puternicà  si  schimbul  reciproc  al  produselor  lor 
prezintà  o  importants  care  nu  se  poate  trece  eu 
vederea. 

Italia  în  perioada  dinainte  de  râsboi  exporta 
în  Romània  produse  industriale  de  circa  28  mi- 
lioane  lire  si  importa  de  acolo  produse  agricole: 
petrol,  lemnarie  si  alte  materii  prime  pentru  100 
milioane  lire. 

Asa  dar  nu  poate  exista  nici  o  îndoialâ  asu- 
pra  necesitâtii  absolute  a  unei  astfel  de  institutje. 

In  ceiace  priveste  programul  pe  care  banca 
Italo-Româno  pentru  cornerf  si  industrie  îsi  pro- 
pune  sà'l  lanseze,  el  se  poate  concretiza  în  ur- 
màtoarele  puncte  esen^iale  : 

1.  Crearea  la  Milano  a  unui  centru  care  sa 
strânga  afacerile  pe  care  Italia  le  are  eu  Ro- 
mânia. —  Exportatorul  italian,  nu  va  putea  sâ 
facà  altceva  de  cât  sâ  se  adreseze  instituai  sus 
zise,  deoarece  va  gâsi  numai  la  aceasta  toate 
deslusirile  indispensabile  pentru  a  începe  si  a 
duce  la  bun  sfârsit  :'egàturi  de  afaceri  eu  o  tara 
îndepârtatà  ca  România.  El  va  gâsi  (va  avea 
la  dispozi'tia  sa):  nume  de  firme  românesti  bine 
acreditate  cârora  va  putea  încredinta  représen- 
tante :  informatii  précise  despre  solvabilitatea 
materialà  si  moralà  a  comerciantilor,  industria- 
silor  si  reprezentantilor  români  de  seamà  ;  pretul 
zilnic  al  tuturor  produselor  pietei  românesti,  co- 
tarea  Bursei  din  Bucuresti  si  asa  mai  départe, 
si  aceasta  eu  atât  mai  mult  eu  cât  Banca  Italo- 
Românâ  va  avea  fârà  doar  si  poate  (eu  sigu- 
ranfâ)  un  sediu  al  sâu  si  se  va  substitui  bâncii 
romàne  pentru  comert  si  industrie- quasi  anonime, 
deja  cunoscà  favorabil  pe  piatâ. 

Importatorul  român  care'se  duce  personal  la  Mi- 
lano în  scopul  de  a  încheia  afaceri  nu  se  va  putea 
lipsi  de  a  vizita  Banca  Italo  Românâ  si  de  a 
intra  in  raporturi  durabile  eu  aceasta.  Doriata 
de  a  auzi  vorbind  limba  proprie,  si  de  a  avea 


posibilitatea  de  a  obtine  usurinti  si  sfaturi  pentru 
ajungerea  scopului  este  asa  de  naturalâ  încât 
nu  este  nevoie  de  alte  argumentâri  pentru 
aceasta. 

2.  Crearea  ta  Bucuresti  a  unui  centra  care 
sâ  strângâ  (a  totaliza)  afacerile  pe  care  Ro- 
mânia le  are  eu  Italia;  —  Atât  importatorul 
cât  si  exportatorul  român,  pentru  aceleasi  mo- 
tive cunoscute  mai  sus  luate  in  mod  învers, 
vor  gâsi  cea  mai  mare  convenientâ  de  a  se 
adresa  sucursalei  din  Bucuresti  a  Bâncei  men- 
tionate,  care  gratie  unei  organizatii  specializate, 
va  putea  câstiga  eu  usurinfâ  prioritatea  asupra 
altor  institutii  de  crédit  român.  Trebue  tinut 
seamâ  câ  sunt  actualmente  în  România  circa 
30  mii  Italieni  în  pozitii  sociale  cât  se  poate 
de  bune  care  vor  lansa  farâ  îndoialâ  toatà 
munca  lor  eu  Italia  prin  mijlocul  unei  bânei 
garantate  de  capital  national,  si  vor  încredinta 
acesteia  însemnatele  lor  economii. 

3.  Usurarea  prin  toate  mijloacele  a  exportu- 
lui  din  România  în  Italia,  fie^  direct,  fie  pa- 
tronând  crearea  de  societâfi  de  export  aparté 
(deosebite).  —  Aceasta  e  calea  cea  mai  natu- 
ralâ pentru  a  accéléra  transformarea  leilor  ro- 
mânesti în  valuta  italiana. 

Delà  epoca  armisti'tiului  pânà  azi  s'au  acu- 
mulat  în  România  circa  60  milioane  lei  apar- 
tinând  Italienilor,  care  zac  complet  neproductive 
în  casele  bâncilor  principale  române. 

România  ar  fi  în  stare  de  a  exporta  pânâ 
acuma  lânâ,  petrol,  lemne,  piei  crude  ?  dar 
actiunea  individuaiâ  este  absolut  insuficientâ  în 
aceste  timpuri,  când  ai  de  luptat  eu  dificultâti 
nemârginite,  care  împiedica  libertatea  comer- 
cialâ. 

Interventia  energicâ  a  unei  institutii  organi- 
zate  eu  garantie  moralâ  si  materialà  suficientâ 
si  eu  facultatea  de  a  întrebuinta  mijloace  de 
actiune  diferite  de  acelea  care  stau  în  puterea 
particularilor,  va  fi  eu  s'gurantà  în  stare  de  a 
desvolta  exportul  român  în  mod  remarcabil 

4.  Asigurarea  exporiului  italian  în  Ro- 
mânia a  unui  debuseu  sigur  si  continuu.  —  Sfâr- 
situl  ràzboiului  a  pus  Italia  într'o  pozi'tie 
extraordinar  de  favorabil  in  ceeace  priveste 
exportul  sâu. 

Ea  este  în  stare  de  a  lupta  eu  Anglia  în 
exportul  càtre  Orient  (România,  Bulgaria,  Tur- 
cia),  unde  a  câstigat  suprematia.  Acuma  este 
vorba  de  asi  asigura  pentru  totdeauna  aceste 
pieté  si  a  nu  le  lâsa  sà-i  pièce  (sà-le  piardâ) 
într'o  zi,  când  se  vor  putea  ivi  influenta  nouâ. 

Si  un  astfel  de  scop  se  poate  atinge  numai 
gratie  unei  actiuni  de  bancâ  reciproc  compen- 
satoare. 

Popularizarea  produselor  italiene  în  România 
si  vice  versa,  deschiderea  de  muzee  comerciale, 
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facerea  de  expozi^ii  temporale  a  pro1us;lor 
noastre,  inlesnirea  in  Romània  mânei  noastre 
de  lucru  (specializate)  sunt  mijloace  de  înru- 
dire  (apropiere)  economicâ  cârora  trebue  sa 
li-se  de  o  atentje  specialà. 

5.  Facerea  marei  masse  de  capital  italian, 
acumulate  in  România  delà  epoca  armistitiului 
încoace,  productiv  si  fructifer.  Dupâ  cum  am 
spus  mai  sus  acest  capital  se  ridicâ  la  circa 
600  milioane  lei.  Banca  Italo-Românà  prin  mj- 
locul  filialei  sale  din  Bucuresti,  va  putea  face 
productivi  acesti  bani,  fie  primindiri  în  deposit 
eu  dobândâ,  fie  înVestindu  i  în  industrii  îa 
stare  de  a  furniza  ltoliei  produse  lucrate  si 
semi  lucrate,  fàrà  a  ocaziona  totusi  o  lungâ 
imobilizare. 

6.  Gâsirea  de  mijloace  potrivite  de  a  face 
mai  put,"n  acutâ  problema  schimbului  român. 

Aici  nu  este  cazul  de  a  ne  face  multe  iluzii; 
Starea  de  ràzboi  care  a  durât  mai  mult  ca  3 
ani  a  schimbat  complet  bazele  productji,  aie 
circulatiei  si  aie  repartifiei  avut'ei  mondiale  si 
nu  poate  fi  remediatâ  eu  atâta  usurint^â. 

Nu  este  in  putin^a  nimànui  si  eu  atât  mai 
putjn  a  unei  bànci  de  a  rezolva  o  problemâ 
asa  de  comptexâ  de  caracter  gênerai,  guver- 
natâ  de  legi  economice  ine vitabile.  Prin  aceasta 
nu  putem  spune  cà  o  actJune  bancarâ  specia- 
lizatà  ar  fi  eu  totûl  neputincioasâ. 

La  punctele  3  si  5  sus  enuntate  care  tra- 
teazâ  chestiunea  expertului  din  România  în  Ita- 
lia  si  aceia  de  a  face  productiv  capitalul  ita- 
lian astâzi  dsiponibil  în  Romània,  gàsim  deja  un 
factor  care  poate  eu  sigurant,â  contnbui  la  di- 
minuarea  stàrii  rele  momentané  a  valutei. 

E,  afarâ  de  aceasta,  indiscutabil  cà  o  bancà 
italianâ,  garantatà  afarâ  de  un  puteruic  capital 
în  lire  si  de  autoritatea  persoanelor  care  o 
compun  dându-i  sprijinul  lor,  va  aduce  eu  sigu- 
rantà  o  contribuée  de  nepret,uit  în  solut'onarea 
problemei  schimbului.  Ei  i  se  va  cuveni  ma- 
rele  merit  de  a  face  scontabile  pe  piata  Mila- 
nului,  cambiile  rezultate  din  afacerile  de  export 
Italo-române,  astâzi  inacceptabile,  chiar  dacâ 
sunt  prevàzute  eu  iscàlitura  principalelor  firme 
si  bànci  române  pentru  simplul  motiv  cà  aceste 
case  vor  întâtnpina  la  scadentâ  dificultàti  pen- 
tru procurarea  de  devize  italiene  necesare. 

In  aceastâ  ramurâ  ar  intra  chestiunea  avan- 
surilor  de  lire  contra  garanti  în  lei,  practicate 
de  alte  institu{ii  bancare.  Banca  Italo-Românà, 
nu  va  putea  desigur  sâ  se  lipseascâ  de  astfel 
de  operatjuni,  eu  atât  mai  mult  eu  cât  schim- 
bul  român  aratâ  toate  prevederile  posibile  a 
unei  amelioràri  reale.  România  fiind  o  tarà  ex- 
traordinar  de  favonzatâ  de  naturà,  mai  aies 
dupà  anexarea  :    Transilvaniei,   Basarabiei  si 


Banatului,  regiuni  foarte  fertile  si  foarte  bogate 
în  pâduri  si  produse  minérale.  Natural  astfel 
de  avansuri  se  vor  face  în  màsurà  de  a  nu 
provoca  o  imobilizare  a  capitalului  bâncei. 

7.  Crearea  atât  în  Italia  cât  çi  în  România 
a  unui  târg  de  valori. 

Astâzi  este  foarte  dificilâ  dacâ  nu  chiar 
imposibil  plasarea  titlurilor  române  în  Italia  si 
vice-versa  a  titlurilor  italiene  în  România; 
B  nca  însâ  va  contnbui  sâ  desvolte  în  ambele 
fàri  gustul  publicului  pentru  cumpârarea  de 
titluri  de  stat,  de  actjuni  obligatiuni  si  alte  va- 
l  on*. 

Aceste  sunt  principalele  puncte  aie  progra- 
mului  de  lucru  pe  care  banca  Italo-Românà 
pentru  cornerf  si  industrie  îçi  propune  de  a 
desvolta;  Aceasta  prin  mijlocul  unei  dlrectji 
abile  si  ntreprinzâtoare  va  reuji  fârâ  îndoialâ 
sâ  stabileascâ  un  viu  punct  de  contact  intre 
Italia  si  România  si  mai  aies  în  aceste  mo- 
mente  când  interesele  dintre  cele  douâ  ^âri  au 
atins  ca  niciodatâ  un  astfel  de  grad  de  des- 
voltare  încât  intervenfia  unui  institut  de  crédit 
este  absolut  indispensabil. 

Comitetal  de  inifiativâ. 

NOUI  INSTITUTIUNI  FINANCIARE 
ÎN  TURCIA. 

D  l  Andrei  Balamace,  agentul  nostru  comer- 
cial  pentru  Turcia,  ne  trimite  urmàtorul  raport, 
privind  bâneile  stràine  create  la  Constantinopole 
în  ultimul  timp. 

„ Mul^imea  nouilor  bànci  stràine  create  în  acest 
oras  delà  încheerea  armistitiului,  afarâ  de  ma- 
rile  insitut,iuni  financiare  existente  inaintea  de- 
clarârii  râzboiului  mondial  ca  :  Banque  Imp.  Ot- 
tomane, Crédit  Lyonnays,  Banque  de  Salonique, 
B-que  de  Russie,  B-que  d'Athènes,  Deutsche 
Bank, Wiener  Bank,  etc.  etc.,  scoate  în  évident^ 
important^  ce  se  dâ  portului  Constantinopol. 

Programul  nouilor  bànci  este  :  de  a  încurajà 
fi  sus^ine  plasarea  pe  pie^ele  Orientului  a  pro- 
duselor  tàrilor  respective,  a  si  asigura  debuseuri 
§i  a  lua  parte  la  exploatarea  imenselor  bogàtii 
aie  solului  si  subsolului  Turciei  asiatlce  si  aie 
nouilor  state  create  dupâ  ràsboi  ca  :  Armenla, 
Georgia,  Azerbaïdjan,  etc. 

Marii  economisti  din  Occident  nu  considerâ 
ca  o  fericire  pentru  tàrile  lor  crearea  nouilor 
bànci  de  dupà  ràzboi  §i  mârirea  capitalului  ve- 
chilor  bànci,  ci  din  contrâ,  vàd  în  aceasta  o 
pacosfe,  care  poate  provoca  catastrofe  financiare,' 
mai  aies  cà  multe  din  aceste  bànci  încura- 
jeazâ  importul  mârfurilor  stràine,  lucru  care  se 
întâmplâ  si  la  noi,  si,  pentru  a  limita  râul,  au 
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sfàtuit  marele  lor  institut»  finandare  sâ-si  în- 
tindâ  activitatea  lor  bancarâ  in  alte  pârfi  si  eu 
deosebire  in  Orientul  apropiat.  De  aci  crearea 
banc  lor  De  care  le  voi  enumârà  mai  jos. 

România,  ca  \arà  in  imediatà  apropiere  de 
Constanti-opol  §ide  provincile  asiatice,  cred  câ  ar 
avea  mare  iuteres  ca  institufiile  ei  de  crédit 
mai  sol'de  sa  creeze  aci  sucursale  eu  un  pro-  . 
gratn  identic  eu  al  bâneilor  strâine,  fiind  sigure 
acele  institutii  câ  vor  folosi  Târii  mai  mult  pe 
calea  aceasta,  decât  încurajând  importul  în  Tarâ 
a  mârfurilor  strâine,  de  multe  ori  de  lux.  Ne- 
gresit  câ  noi  avem  nevoe  de  capitaluri  mari, 
pentru  exploatarea  bogâfiilor  Târii  noastre.  Pâ- 
rerea  d-lui  Balmace,  este  câ  nu  trebue  neglijatâ 
aceastâ  laturà,  càci  comertul  nostru  de  export 
are  nevoe  [de  a  fi  susfinut  pe  aceste  pie|e. 
Nouile  bânei  strâine  create  delà  încheerea  ar- 
mistijiului  sunt. 

a)  Banca  comercialâ  iialianâ.  —  Filialâ  a 
Bâncei  corn,  italiene  din  Milano,  a  reusit  într'un 
interval  foarte  scurt  sub  conducerea  energicâ  a 
d-lui  Gherson,  (comitate  bancarâ  a  C-polului) 
sâ  amenint,e  in  clientela  ei  comercialâ  pe  B-que 
d'Athènes.  Toatâ  clientela  micilor  bânei  a  tre- 
cut  la  aceastâ  bancâ,  care  dâ  tonul  de  buisâ 
localà.  Are  sucursale  la  Stambul.  Depune  o 
febrilà  activitate  pe  toate  tàrâmurile  spre  a 
créa  nnui  debuseuri  industriel'  italiene.  A  créât 
de  curând  „Società  Commerciale  d'Orienté  eu 
sediul  la  Constantinopol  si  agença  la  Adalia, 
zonà  economicà  italianâ.  Construeste  la  Galata 
un  palat  pentru  a  împreuna  acfiunile  sale. 

b)  Banca  italiana  di  Sconto.  —  Filiala  marei 
bànci  din  Roma  eu  acelas  nume.  Venità  mai 
târziu  ca  bancâ  precedentâ,  lucreazâ  din  râs- 
puteri  sâ  ia  un  loc  de  frunte.  Are  ca  director 
pe  d-1  Italo  Rossi  si  mari  relatiuni  externe  mai 
aies  în  America,  de  mult  folos  acuma. 

Sub  auspiciile  ei  s'au  fondât  Banca  Italo 
Caucastica  di  Sconto  eu  sediul  la  Tif lis,  desti- 
natâ  exclusiv  pentru  exploatarea  Caucazului. 
E  prima  bancâ  nouâ  care  a  înfeles  sâ  profite 
de  nesiguranfa  vremilor  pentru  o  a  lua  inainte 
cor.curentilor  mai  timizi  si  mai  prevâzâtori. 

Sucursala  la  Pera  e  in  vechiul  local  al  sucur- 
salei  Bàncii  Ottomane. 

c)  National  Bank  of  Turkey.  Sustinutâ  de 
grupul  englez  British  Trade  Corporation.  Ca- 
pital 40  milioane  lire  sterline  a  deschis  birourile 
sale  mai  intâi  la  Stambul  eu  ajutorul  vestitei 
firme  „J.  Wîttal",  stabilitâ  de  vre  o  douâ  ge- 
nerafîi  în  Turcia  si  având  relatii  eu  guvirnul 
Otoman. 

Nu  s'a  luat  încà  tôt  avântul  fiind  condusâ 
eu   foarte   multâ   prudenfâ,    Are    sucursalâ  la 

Smirna. 


d)  Banque  commerciale  de  la  Méditerranée. 
Aceastâ  bancâ  esità  din  tratativele  „Bàncei  de 
la  Seine"  si  „B  que  Transatlantique"  (Paris) 
este  impulsiunea  bancherului  local  Mavrocordat 
eu  un  grup  de  financiari  francezi  si  greci  (Ma- 
vrocordatos,  Zaharoff,  Arvanitidi  si  alf»  (abia 
s'a  deschis  birourile  ei  înregistrând  un  prim  si 
important  succès  prin  obfinerea  localului  bâncei 
«Deutsche  Orient  Bank"  în  lichidare. 

E  de  fapt  o  bancâ  franco  olenà  eu  un  capital 
de  30    milioane  franci,   si  cum   mai  multi  din  , 
membrii  fundatori  sunt  etat>ili(i  aci,  se  prevede 
câ  va  lua  un  mare  avânt. 

E  vorba  sâ  preia  „  Société  des  Docks  et 
ateliers  du  Haut  Bosphore",  care  dispune  de 
stocul  flotant  cel  mai  important  din  toatâ  re- 
giunea,  o  intreprindere  din  cele  mai  importante 
si  active  din  Constantinopol. 

Se  va  comandita  de  asemenea  asa  z^sa  «Soc. 
Anon.  Oléicole  ,  pentru  industria  uleioaselor  si 
sâpunului.  Masiuele  sunt  deja  comandate  §i  ac- 
tivitatea fabricei  va  începe  la  primâvara  viitoare. 

Sucursala  la  Stambul.  Are  tezaur,  închiriazâ 
case  de  fer  (compartimente).  Director  d-l  A. 
Calvocoressi. 

e)  Guaranty  Trust  of  New-  York.  —  Sucur- 
sala uneia  din  cele  mai  impotante  bânei  din 
America,  eu  acelas  nume.  Este  în  plinà  orga- 
nizare.  Se  crede  câ  pe  lângâ  afacerile  anormale 
bancare,  se  va  interesa  în  participa{iuni  indu- 
striale  si  minière 

f)  Marmorosch  Blank  et  C-ie  S.  A.  —  Re- 
strânse  afaceri  de  ghiseu.  joacâ  mare  roi  la 
bursa  localâ  eu  deosebire  îu  ceeace  priveste 
cursul  leului.  Dâ  o  mare  desvoltare  afacerilor 
comerciale.  Incepe  sâ  fie  bine  cunoscutâ  pe  piafà. 

Afarâ  de  aceste  bànci  s'au  mai  deschis  multe 
alte  mai  mici:  „Crédit  Foncier  de  France  et 
d'Algérie",  diverse  bànci  rusest»,  etc.,  cari  însâ 
nu  joacâ  nici  un  roi  pe  piafâ. 

Pentru  iarna  aceasta  se  asteaptâ  deschiderea 
altor  bânei  importante  ca  «Banque  Nationale 
de  Grèce",  „National  City  Bank  of  New  York", 
etc,  o  dovadâ  de  mai  multâ  important^  ce  se 
dâ  portului  Constantinopol. 

Se  dau  aceste  date  în  credinta  câ  pot  fi  un 
stimulent  pentru  marile  noastre  bânei,  de  a  imita 
pe  cele  strâine. 

Privitor  la  miçcarea  comercialâ  a  portului 
Constantinopolului  în  ultimul  timp,  situatia  este 
urmâtoarea  : 

Anatolia  continuâ  a  râmânea  închisà,  comuni- 
catiile  eu  Rusia  meridionalâ  intrerupte  iar  Tracia 
si  litoralul  Marei  de  Marmara  trecând  sub  stâ- 
pânirea  Greciei  care  a  pus  bariere  vamale  im- 
portului  si  exportulul  mârfurilor,  toate  acestea 
au  fâcut  ca  sâ  se  restrângà  si  mai  mult  comer- 
tul Constantinopolului. 
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In  prima  chenzinâ  a  lune!  August  oare-cari 
transactiuni  de  manufacturate  s'au  fâcut  pentru 
România  si  porturile  în  Crimeea.  Aceste  afaceri 
de  micâ  important^  însâ  n'au  putut  influença  in 
bine  pia{a  care  are  nevoe  de  mari  debuseuri. 
De  altfel  noua  scâdere  a  cursului  Leului  a  fâ- 
cut sà  înceteze  si  aceste  operatiuni. 

Récolta  Anatoliei,  desi  se  anunfase  a  fi  foarte 
bunà,  din  cauza  stàrei  anarhice  d'acolo,  e  ame-- 
ninfatâ  sâ  putrezeascâ  pe  câmpii  si  \&rànii  sà 
nu  mai  poatâ  face  noui  însâmàntâri.  Totusi  apro- 
vizionarea  orasului  Constantinopol  si  a  împre- 
jurimelor  este  asiguratâ  prin  martle  sosiri  de 
tâinà  americanà  si  canadianâ,  sosiri  cari  au  fâ- 
cut in  ultimul  timp  sà  se  producâ  si  o  scâdere 
a  prejului  fâinei. 

Noua  urcare  a  cursului  Dollarului  însâ  face 
ca  prejul  în  Piastri  sâ  fie  tôt  acelasi. 

Zvonurile  râspândite  în  ultimile  zile,  câ  vor 
sosi  mari  cantitàti  de  fàinâ  din  România,  au 
ffcut  ca  marile  stocuri  de  fàinâ  din  America  si 
Canada  sâ  stea  descârcate  pe  cheiu  fârà  sâ 
aibâ  cumpârâtori. 

Preful  colonialelor  a  suferit  o  simt,itoare  si 
bruscà  scâdere.  Mai  aies  zahârul,  care  delà 
123  Lire  Sterline  tona  a  ajuns  la  93—100  L. 
S.,  a  fâcut  jnulte  victime  printre  angrosist;.  In 
port  sunt  mari  cantitàti  de  zahâr  si  altele  sunt 
anunfate. 

TârguI  financiar  nu  e  de  loc  satisfâcâtor. 

Penuria  monetarâ  se  face  mai  simt,itâ  din  zi 
în  zi.  Creditul  nu  mai  existâ.  Dobânzile  si 
scomptul  practicate  între  particulari  sunt  foarte 
mari.  Bâncile,  care  la  începutul  crizei  conslm- 
tiserâ  sâ  facâ  oare-cari  facilitât  comertului,  azi 
refuzâ  orice  crédit  si  situatia  angrosistilor  e 
penibilà. 

Pe  lângâ  toate  acestea  noua  prâbusire  a 
cursului  monedelor  strâine  :  lei,  màrci,  coroane, 
levé,  etc.  a  provocat  perderi  foarte  mari  la 
Bursa  din  localitate,  lucru  care  a  contribuit  la 
accentuarea  si  mai  mult  a  jenei  monetare. 

Toate  valorile  cotate  la  Bursa  din  Constan- 
tinopol —  fârâ  exceptée  —  sunt  neglijate  si  pâ- 
râsite. 

SITUATIA    ECONOMICÂ  A  GRECIRI 

D.  Virgiliu  Ciulli,  agentul  nostru  économie 
pentru  Grecia,  ne  trimite  un  interesant  studiu, 
privitor  la  «Situatia  economicà  a  Greciei",  din 
care  extragem  datele  de  mai  jos  : 

In  cursul  ultimului  deceniu  n'a  fost  stat  în 
Europa,  care  sâ  nu  fi  revizuit  programul  finan- 
ciar, adaptându-1  nevoilor  spéciale  aie  timpului 
în  concordantâ  si  eu  spiritul  vremei. 

Deasemenea  si  Grec/a  care  în  ultimul  deceniu 


a  luat  un  avânt  mai  mare  în  domeniul  écono- 
mie si  eu  o  crestere  a  prestigiului  politic  în 
Peninsula  Balcanicâ,  a  constat  cà  fatâ  de  mâ- 
rirea  teritoriului  sàu  national,  în  urma  ràzboaelor 
balcanice  si  a  celui  mondial,  nu  mai  putea  râ- 
mâne  în  <  adrul  vechiului  regim  fiscal,  ci  în 
acerd  eu  necesitâtile  ei  crescânde  sà-si  mâreascà 
veniturile  dupà  principiile  cele  mai  moderne  de 
impunere. 

Impozitele  directe.  —  Greutatea  în  deslega- 
rea  chestiunei  contributiunilor  directe  consista 
pentru  guvernul  Grec  în  aceea  câ  prin  încor" 
porarea  diferitelor  teritorii  s'a  isbit  si  de  o  co- 
lectie  întreagà  de  sisteme  de  contributiuni,  cari 
difereau  eu  mult  de  cele  din  vechea  Grecie. 

In  1914  existau  cinci  sisteme  fiscale  diferite  : 
Grecia  veche,  Insulele  Ioniene,  Laconia,  Creta 
si  Noile  Provincii  precum  nu  mai  putin  de  54 
categorii  de  impozite  directe,  din  cari  14  asupra 
produselor  agricole. 

Pentru  a  nu  aduce  însâ  nici  o  perturbatie  în 
mentalilatea  noilor  .  popula{iuni  si  avàndu-se  în 
vedere  nevoile  urgente  aie  tezaurului  Statului, 
a  trebuit  a  se  mentine  în  vigoare  multà  vreme 
aceste  diferite  sisteme. 

Când  nevoia  de  noi  resurse  a  devenit  mai 
urgentâ,  guvernul  s'a  vàzut  nevoit  sâ  aplice 
întâi  legea  asupra  câstigurilor  extraordinare  de 
râzboiu. 

Astfel  au  fost  impuse  eu  30°/o,  câstigurile 
extraordina/e  din  1915,  1916  £i  1917,  eu  50% 
cele  din  1918  si  eu  25%  cele  din  1919.  Nu- 
mai  din  aplicarea  acestei  legi,  s'au  încasat  la 
Stat  180  milioane  drahme. 

Cu  toate  deïectele  uiui  sistem  nou  de  im- 
pozit,  inevilabile  atunci  când  nici  personalul  de 
impunere  nu  era  pregàtit,  a  fost  primul  pas 
spre  înfâptuirea  programului  de  reformâ  finan- 
ciarâ. 

„Aceastâ  reformâ,  spune  Ministrul  de  Fi- 
nante  într'o  dare  de  seamâ  —  a  avut  drept 
bazâ  introduçerea  impozitului  progresiv  pe  ve- 
nit.  S'a  recurs  la  o  formâ  mixtâ,  combinând 
impunerea  realà  —  impczitul  analitic  asupra 
veniturilor  cedularii  —  cu  contributia  pur  per- 
sonalâ  a  impozitului  sintetic  asupra  venjtului 
global  net". 

Aplicarea  legei  s'a  fâcut  treptat,  cu  coeficient 
mic  si  cu  multe  degrevâri,  paralel  si  pe  mâ- 
sura  abrogàrei  celorlalte  legi  existente  cari  se 
abrogau  încet  pânà  la  deplina  obistuintà  cu 
noul  sistem. 

Cu  prima  aplicare  s'au  încasat  în  anull919, 
33.250.000  drahme. 

Putin  mai  târziu  a  fost  introdus  impozitul 
progresiv  pe  venit,  care  se  aplicà  dupà  dedu- 
cerea  unui  minimum  de  existent^  évaluât  dupâ 
felul  venitului  si  a    greutâtilor    familiare  delà 
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1 200  dr.  la  3005  dr.  anual,  dupâ  urmâtorul 
tablou  de  coeficienfi  : 

a)  venitul  proprietâtilor  clâdite  | 

b)  „  (china)    „         funciare  >  10°/o 

c)  „      valorilor  mobiUare  J 

d)  câstigul  întrep.  com.  si  indust.  ^  0,- 

e)  „  „  agricole  I  0 
/)  Renumerafia  consiliilor  de  ad{ie  6  /o 
g)  „  amploiatjïor  3  /o 
A)  „  functionarilor  2°/o 
/)  salariile  lucrâtorilor  •  1°/o 
j)  Renum.  profesiunilor  libère  6°/o 

Incàt  privesfe  'impozitul  complimentar  pe  ve- 
nit  sintetic,  se  aplicâ  delà  6.000  drahme  in  sus. 

A  mai  fost  introdus  inpozitul  asupra  plus 
valutei  spontané  a  imobilelor.  Aceastâ  plus  va- 
lutâ  se  consta'tâ  si  se  impure  eu  ocazia  alinie- 
rilor  eu  titlu  oneros,  sau  impunându  se  supra- 
venitul  anual. 

Contribu\iunl  indirecte.  —  Condus  de  acelas 
principiu  al  cb{inerei  de  noi  si  cât  mai  mari 
surse,  guvernul  grec  a  procédât  concomitent  eu 
aplicarea  impozitelor  directe  sus  mentionate  la 
revizuirea  si  reforma  contribufiunilor  indirecte. 
In  aceastâ  privintà  s'a  finut  sà  scuteascâ  pe 
cât  posibil,  articolele  de  prima  necesitate,  cari 
de  altfel  nu  numai  câ  n'au  fost  impuse  dar  au 
fost  chiar  degrevate  de  taxele  existente  pentru 
a  usura  sarcina  populatjunei  în  vremuri  grêle 
ca  cele  din  perioada  râzboiului. 

Impozitul  asupra  tutunului.  —  Dat  fn'nd  ex- 
tensiunea  deosebità  ce  a  luat  cultura  tutunului, 
care  a  gàsit  în  acest  colf  al  Peninsulei  Balca- 
nice  condi'tiunile  cele  mai  prielnice  de  desvoltare 
nu  putea  sà  lase  nepàsâtori  pe  guvernanfii  greci. 

Constituind  o  necesitate  vitjoasâ,  tutunul  a 
fost  impus  încâ  d  n  1882,  sistem  ràmas  in  vi- 
goare  pânà  astâzi,  atât  în  vechea  Grecie  cât 
si  în  nouile  Provincii  alipite,  unde  a  înlocuit  re- 
gimul  Regiei  tutunurilor  ottomane.  Aceste  tax^ 
diferâ  dupâ  calitatea  tutunului. 

Pentru  tutunul  în  foi  a  fost  men^inutà  în 
noile  provincii  dijma  de  1 1  Vo  °/o  asupra  va- 
loarei,  iar  dupâ  o  lege  din  1918  acest  impozit 
direct  a  fost  extins  si  asupra  vethiului  Regat, 
fixàndu-se  taxa  de  10%- 

Dintr'un  excès,  de  prevedere  se  stabilisera 
în  1917  si  taxe  spéciale  de  export,  cari  au 
trebuit  a  fi  însâ  suprimate  în  anul  urmâtor, 
constatându-se  câ  erau  o  stavilâ  desvoltârei 
comertului  tutunului. 

Pentru  deplina  asigurare  a  rezultatului  ace- 
stui  impozit  s'au  luat  màsuri  de  impunere  a 
masinelor  de  fabricat  fgarete  cari  fac  parte  tôt 
din  taxele  asupra  tutunului,  iar  monopolul  foi- 
telor  de  fgarete  a  fost  pus  în  armonie  eu  im- 
pozitul de  mai  sus. 


Impozitul  asupra  alcoolului.  —  Impozitul  a- 
supra  consumatJei  alcoolului  dateazà  din  1883 
si  se  mentine  încâ,  in  plus  eu  o  tsxâ  de  dr. 
1 .50  pe  oca  (1280  grame)  de  alcool  anhidru 
pur  si  de  0,20  pe  oca  de  alcool  dénaturât. 

Intenta  guvernului  era  de  a  institui  un  mo- 
nopol  al  alcoolului,  fafà  de  îndârjirea  eu  care 
se  opune  rSocietatea  priviligiatâ  pentru  pro- 
duefia  si  comer{ul  strugurilor  de  Corint  ,  care  * 
comanditeazâ  si  Societatea  de  spirtuoase,  cele 
mai  mari  si  mai  puternice  societàti  din  Grecia, 
eu  capital  strâin  — în  spécial  francez — care  are 
un  privilegiu  de  Stat,  guvernul  grec  a  trebuit 
sâ  amàne  pentru  o  datâ  nedefinitâ  proectul  unui 
monopol  al  alcooluiui. 

Impozitul  asupra  vinului,  S'ar  fi  putut  creia 
o  bogata  sursà  de  venituri  pentru  bugetul  Sta- 
tului,  dacà  s'ar  fi  impus  vinul  în  acelas  mod 
ca  si  alcoolul.  Pentru  a  nu  stingheri  însâ  cul- 
tura vi'tei  de  vie,  s'au  stabilit  taxe  de  consu- 
matie  echitabîle  pentru  producàtori  si  destul  de 
renumeratorii  pentru  fisc. 

Venitul  produs  din  aceastâ  taxa  aplicatâ  nu- 
mai  vinurilor  transportate  si  înmagazinate  din 
orasele  eu  mar  mult  de  8.090  este  urmâtorul  : 

In  1918  drahme  2  920.746 

„    1919  .....   .         „       2  032.215 

Intenta  guvernului  este  însâ,  revizuirea  ta- 
xelor  asupra  berei,  prafului  de  puscà,  a  explo- 
zivelor,  a  curentului  electric,  etc. 

Deocamdatâ  s'a  limitât  sâ  stabileascâ  printr-o 
lega  din  1917,  o  taxâ  adi'tionalà  asupra  curen- 
tului electric  întrebuinfat  de  particulari  si  co- 
mercianti  peste  un  maximum  déterminât,  aceastâ, 
zice-se,  mai  mult  spre  a  res  rânge  consumul 
prea  mare  si  prin  urmare  a  se  economisi  câr- 
bunii  de  piatrâ. 

Timbre  si  taxe  diverse.  —  O  lege  din  1918 
a  adus  mari  modificàri  celei  din  1887  privi- 
toare  la  dreptul  de  timbru. 

Dupâ  aceastâ  nouâ  lege:  a)  taxele  de  no- 
tariat, ipotecâ,  de  transcriere  si  înregistrare 
sunt  puse  în  sarcina  particularilor,  fiscul  per- 
cepând  valoarea  integralâ  a  timbrului  ;  b)  s'au 
réglementât  taxele  asupra  actelor  sub  semnâ- 
surâ  privatâ;  c)  s'au  réglementât  taxele  asu- 
pra cambiilor,  biletelor  la  ordin  etc.;  s'au  sta- 
bilit consecintele  infractiunilor  la  legea  timbrului. 

Taxele  scolare,  deasemenea,  au  fost  compiet 
modificate,  prin  legea  din  1920. 

S'au  rrraï  impus  la  taxe  complimentare  ma- 
jorate  : 

a)  biietele  de  trecere  a  vapoarelor  si  câi  fe- 
rate  ;  b)  conosamentele  de  transport  terestru  sau 
maritime;  c)  chitantele  eliberate  de  casieriile  pu- 
bliée, municipale,  ccmunale  sau  spéciale  ;  d)  le- 
galfzarea  semnàturilor  ;  e)  documentele  vamale  ; 
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f)  cererile  de  tàiat  tutun  ;  g)  permisele  de  ex- 
ploatare  de  pâduri. 

In  acelas  timp  se  impun  eu  supra  taxe,  obiecte 
pre^'oase,  parfumurile  si  specialitàtile  farmaceu- 
tice,  iar  bicicletele  ç.i  automobilelé  sunt  inipuse 
eu  taxe  spéciale  (0,45  Iepta  ocaua  ). 

Spectacolele  n'au  scâpat  neatinse  de  furia  im- 
punerilor.  Numai  acestea  au  adus  in  anul  1919 
peste  3.500.000  drahme. 

Timbrui  judiciar  deasemenea  a  fost  extins  si 
la  diferite  acte  de  procedurâ    civilâ  si  penalâ. 

Privitor  la  politlca  vamalâ  de  pânâ  acutn  a 
Greciei,  ea  era  condusa  sau  mai  bine  zis  die  - 
tatâ  de  convenf.'unea  comercialâ  eu  Germania 
din  1884. 

Intr'un  timp  când  Grecia  era  o  tara  micâ  si 
sàraeâ,  eu  finale  secàtuite,  eu  un  control  fi- 
nanciar  interaliat,  intr'un  cuvant  într'o  complectâ 
dependenfâ  economicâ  si  chiar  politicâ,  nu-i  era 
posibil  sà  se  opue  nâzuintelor  puterilor  mari, 
nici  chiar  interesele  ei  proprii  nu  i  dictau  sà  se 
comporte  altfel  decum  a  procédât  încheind  acest 
acord  comercial,  prin  care  acorda  diferite  avan- 
tagii  produselor  germane.  Poate  ar  fi  putut  ob- 
fine  diferite  avantagii  si  pentru  produsele  ei  pro- 
prii, însâ  exportul  pe  vremea  aceia,  nu  era  de 
mare  importantà,  iar  articolele  care  consti- 
tuiau  comertul  sàu  exterior,  nu  prezintau  îm 
portant^  unei  politici  protection iste, 

Aceastâ  convenue  eu  Germania  însâ  a  alcâ- 
tuit  baza  de  discutie  a  conventiilor  eu  celelalte 
târi,  cari  toate  i  au  impus  clauza  natiunei  celei 
mai  favorizate. 

O  astfel  de  clauzâ  ar  fi  fost  pentru  Grecia 
un  avantij  dacà  ar  fi  fost  într'o  prosperitate 
economlcâ,  dacà  nu  egalâ  eu  acele  târi,  cel  pu- 
tin  destul  de  înaintatâ.  Cu  industrie  embrionarâ 
§1  cu  anumit  gen  de  articole  de  export,  aceastâ 
clauzâ  nu  prea  i-a  adus  servicii  mari. 

De  atunci  fâcând  progrese  pe  terenul  écono- 
mie, comertul  sâu  de  export  luând  o  extensiune 
mai  mare  denuntarea  tuturor  acestor  conventiuni 
devine  o  necesitate  pentru  guvernul  grec,  care 
a  insârcinat  in  acest  sens  o  comisiune  perma- 
nentâ  specialâ,  care  sâ  studieze  si  sà  elaboreze 
un  nou  tarif  vamal  cu  o  clasificatie  mai»  stiin- 
tificâ  si  modernâ.  Aceastâ  comisiune  a  elaôorat 
un  astfel  de  tarif  în  1914,  care  a  fost  de  altfel 
comunical  târilor  interesate,  a  caror  conventiuni 
expirate  fuseserà  prelungite  in  mod  tacit  pânâ 
atunci,  aràtàndu  li-se  noua  bazâ  de  discutiune 
in  încheerea  noilor  conventiuni  comerciale. 

Odatâ  cû  râzboful  a  fost  denuntatà  conven- 
tia  cu.  Germania,  precum  au  fost  denunfate,  în 
Martie  1919  si  conventiile  cu  celelalte  târi  cu 
cari  urmeazâ  a  se  începe  noui  tratative,  fiind 
bine  stiut  câ  nu  va  tuai  admite  clauza  natiunei 
celei  mai  favorizate  decât  în  anumite  cazuri  spé- 


ciale si  sub  anumite  conditiuni.  Exportul  Greciei 
constànd  în  gênerai  din  untdelemn,  màsline,  vi- 
nuri,  stafide,  spirtoase,  smochine,  bureti,  sàpun, 
tutun,  esentâ  de  terebentinâ  si  colofon,  va  câuta 
sà  acorde  degrevàri  la  anumite  articole  aie  aces- 
tei  târi  cari  va  acorda  la  rândul  ei  degrevàri 
de  taxe  vamale  la  articolele  de  mai  sus. 

Pentru  începerea  discutiuniior  în  aceastâ  pri- 
vîntà  comisiunea  alcàtuitâ  pentru  elaborarea  pro- 
ectului  din  tariful  vamal,  va  face  sâ  aparà  în 
curând,  cel  pregâtit  în  1914  cu  numeroase  mo- 
dificàri  si  ameliorâri,  pe  cari  voi  avea  onoarea 
a  vi-1  înainta  la  timp. 

Aci  mai  jos  dau  tabloul  încasârilor  de  pe 
urma  taxelor  vamale,  pe  perioada  delà  1915- 
1919  : 


Taxa 

Taxa 

A  nul 

de  import 

do  export 

TOTAL 

1915 

57.405.000 

3.000 

57,408.000 

1916 

58.394.000 

61.119 

58.455.000 

1917 

32.250.000 

664.000 

32.916.000 

1918 

65.491.000 

11.836.000 

77.327.000 

1919 

107.790.009 

3.788.008 

111.578.000 

Monopolurile,  au  jucat  si  joacâ  un  mare  fui 
în  economia  |àrei.  Gratie  unui  control  serios  al 
modului  cum  se  percep  taxele,  veaitul  adus  de 
diferitele  articole  monopolizate  constitue  o  sursâ 
importantà  în  bugetul  târei. 

Pe  când  însâ  în  alte  târi  monopolul  constitue 
o  sursà  de  venit  care  contribue  la  acoperirea 
ori  cârui  gol  din  bugetul  ei,  aci  venitul  mono- 
luriror  este  afectat  exclusiv  la  plata  anuitâtei 
Datoriei  Publiée  externe  si  ca  atare  pus  la 
dispozitia  si  sub  rigurosul  control  al  comisiunei 
financiare  internationale,  asa  a  luatnastere  pentru 
prima  datà  în  1833  monopolul  sàrei,  în  1883 
al  foi'tei  de  fgare,  în  1884  a  càrtilor  de  joc  çi 
a  chibriturilor,  iar  în  1 889  a  petrolului.  Tocmai 
acum  în  urmâ,  în  1911  a  fost  introdus  în  ve- 
chea  Grecie,  monopolul  zaharinei  si  extins  si  în 
noile  teritorii,  în  1915,  care  însâ  n'a  dat  re- 
zultate  satisfâcâtoare  pânâ  acum,  din  cauza 
abundentei  zahârului  p^  preturi  destul  de  abor- 
dabile.  De  acum  încolo  însâ,  zahârul  începând 
a  dispare  treptat  de  pe  pie^ele  internationale 
monopolul  zaharinei  va  aduce  roadele  asteptate 
delà  un  articol  monopolizat. 

Foi\a  de  tfgare*  Desi  usor  de  fabricat  si  în 
interiorul  târei  dacâ  ar  fi  o  industrie  specialâ, 
totuji  se  importa  din  strâinàtate  pe  spesele 
Statului.  Concesiunea  transformârei  coalelor  în 
pachete  ajustate  pentru  sucirea  figaretelor  este 
datâ  unei  firme  din  insula  Corfu,  pentru  Grecia 
veche  si  alteia  din  Salonic  pentru  noile  teritorii 

Dupâ  o  nouâ  lege,  Statul  obligâ  pe  oricine 
aduce  tutun  în  manufactura  regiei  sâ  fie  a- 
provizionat  si  cu  800  coale  de  foità  de  fie 
care  kilogram  de  tutun,  pe  pretul  de  2  drahme 
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Venitul  adus  de  foifa  de  {igare  este  urmàtorul: 


Anul  1915 
»  1916 
»  1917 
„  1918 
„  1919 


Dr. 


1.981.590 
3.303.999 
3.191.780 
3.635.370 
5.887.507 


Cârfile  de  joc.  Pretul  carfilor  de  joc  de  32 
bucâti  fusese  fixât  la  început  la  0.75  lepta,  1 
drahmâ  cele  de  52  si  2.50  cele  de  lux.  In  1917 
preturile  de  mai  sus  au  fost  majorate  la  1.50 
cele  eu  32,  2  drahme  cele  de  52  si  5  drahme 
cele  de  lux.  Un  ait  décret  din  1919  le-a  mai 
redus  pentru  ca  in  Aprilie  1920  sà  se  fixeze 
definitiv  urmàtoarele  prefuri  :  1  catégorie  5  dr. 
Il  categ.  2  dr.  si  ceie  de  lux  6  dr.  Venitul  a- 
dus  de  acest  monopol  este  urmàtorul: 


Anul  1915 
„  1916 
„  1917 
„  1918 
-  1919 


Dr. 


450.428 
799.647 
604.525 
525.195 
840.288 


Petrolul.  Monopolul  petrolului  prezmtà  o 
formà  curioasà  prin  acea  câ  pe  când  celelalte 
monopoluri  au  fost  extinse  si  mai  de  vrcme 
sau  mai  târziu  si  în  noile  provincii  a  fost  li- 
ber corncr^ul  de  petrol  în  aceastà  din  urmâ 
parte  a  (ireciei  impunându-se  numai  la  o  taxâ 
de  import,  care  modificatâ  acum  în  urmâ  (Martie 
1920)  s'a  fixât  la  44  drahme  pentru  109  ocale 
în  vase  de  métal,  fàià  ambalaj  spécial  si  40 
drahme  la  100  ocale  pentru  petrolul  importât 
în  bidoane  inchise.  In  1919  s'a  stabilit  la  60 
drahme  casa  de  2  bidoane  ca  pref  al  petro- 
lului monopolizat  in  vechea  Grecie  delà  30  dr. 
càte  erau  înainte,  majorât  la  40  dr.  în  1917 
si  79  càteva  luni  mai  târziu. 


Venitul  in  1915 
„  1916 
„  1917 
„  1918 
„  1919 


Dr, 


5.711.475 
4.791.450 
2.282  230 
796.135 
10.824.715 


Chibritari.  Ca  si  pretul  celorlalte  articole 
monopolizate  si  pretul  chibriturilor  au  avut  de 
suferit  mai  multe  modificàri. 

Delà  5  lepta  cutia  s'a  urcat  9  lepta  in  Iulie 
1917  si  la  8  lepta  in  Septembrie  acelas  an. 
In  1918  s'a  stabilit  In  sfàrjit  la  14  lepta  cutia 
pentru  intregul  cuprins  al  Greciei. 


Venitul  pe  1915  . 

„  1916  . 
„  1917  . 
„  1918  . 
,,    1919  . 


Dr 


2.262.266 
3.890.665' 
2.652.484 
1.640.360 
7.01  1.432 


Sarea.  Monopolul  sârei,  dupâ  cum  am  spus 
in  altâ  parte,  fusese  introdus  incà  din  1883 
iar  în  noile  provincii  a  fost  extins  în  1913  spre 
deosebire  de  Insula  Creta  unde  vânzarea  sârei 
este  datâ  Soc.  de  Régie  Cointeresatâ,  care 
vinde  sarea  pe  preful  de  20  lepta  kg 

ln  Martie  a.  c.  pretul  acestui  condiment  a 
fost  fixât  de  monopol  la  32  lepta  pentru  Gre- 
cia  veche,  17  lepta  în  insula  Zante  si  25  lepta 
în  insula  Santa  Maura  (Lefcaki)  iar  pentru 
Grecia  nouâ  tôt  25  lepta. 

Venitul  acestui  monopol  este  urmàtorul. 


Anul  1915 
„  1916 
.  1917 
v  1918 
1919 


Dr. 


5.726.289 
5.699.036 
6.898.425 
7.698  094 
9.889.332 


Cu  privire  la  miscarea  de  pe  piata  Atenei 
starea  de  âcalmie  continuâ  sà  domneascâ  în 
transactiunile  de  en  gros.  Nu  se  închee  afaceri 
însemnate,  cererea  pare  a  fi  diminuât  in  urmâ 
restrângerei  voite  a  consumului. 

Aceastâ  stare  de  lucruri  are  o  repercusiune 
putin  favorabilâ  pentru  marii  angrosisti,  depo- 
zitari  de  cantitâ{i  însemnate  de  màrfuri,  cari 
se  vâd  amenintatj  în  fie  care  zi  de  noi  scà- 
deri  de  prejuri.  Unica  lor  sp^ranfâ,  în  care 
vâd  în  acelas  tlmp  mijlocul  de  a  eçi  din  impa- 
sul  in  care  se  gàsesc  este  ridicarea  schimbului 
stràin. 

In  adevàr,  cu  cât  cursul  devizelor  strâine  se 
ridicâ  pe  piafa  localà  cu  atàt  sunt  pus!  la  a- 
dâpost  de  concurenta  noilor  comenzi,  dat  fiind 
faptul  cà  scaderea  la  pretul  mârfurilor  este 
compensatâ  cu  diferenta  de  schimb  dintre  cur- 
sul anterior  si  cel  actual. 

Zahârul  este  poate  articolul  care  a  supor- 
tat  o  diferenta  mai  mare,  in  minus,  la  prêt, 
Delà  dr.  4.65  o:aua  (zahârul  de  Iawa).  in 
transit  la  15  August  a  scàzut  treptat  la  4.19 
la  15  Septembrie,  de  la  aceastâ  datâ  a  con- 
tinuât sâ  scadà  într'o  propose  si  mai  mare 
ajungànd  chiar  la  3,60  ;  ridicarea  schimbului 
american  si  englez  a  determinmt  o  usoarâ  a- 
moliorare  de  pr.e{,  stabilindu  se  în  ultimile  zile 
la  3.80.  Zahârul  american  re  mentlne  la  pretul 
précèdent  adicà  la  4.40  transit. 

Fâinuri.  Tranzacjiunile  mai  însemnate  se  in- 
chee  a  supra  fàinurilor  americane  (St.  U)  dat 
fiind  epuizarea  stocurilor  canadiene. 

Fasole  :  Cantitâti  însemnate  de  fasole  ro- 
mâneascâ  sositâ  în  Port  si  care  se  mai  as- 
teaptâ  încâ  a  déterminât  o  scâdere  sfmt'toare 
de  prêt.  Astfel  în  comerful  liber  sunt  vândute 
cu  1,30  ocaua  delà  1,50  cât  erau  acum  o  lunâ. 
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Untdelemru  Preturile  se  menf/n  ferme.  To- 
tuçi  avându-se  in  vedere  récolta  abundentà  ce 
este  in  perspectivâ  anul  acesta  se  prevede  o 
scâdere. 

Grâsime  :  {unturâ).  Cererea  este  vie,  pre- 
turi  sustinute.  Delà  7,80  acum  douà  sâptâmâni, 
preful  se  mentine  actualmente  la  8—8,30  dr. 
ocaua. 

Benzinâ:  Micile  cantitâti  de  benzinà  ce  se 
gàsesc  în  comert  aduc  eu  sine  o  corespunzà- 
toare  majorare  a  prefului. 

Lânuri.  Nu  se  înregistreazà  transactiuni  im- 
portante. 

POLITICA  COMERCIALÂ  COLONIALÂ 
A  TÂRILOR    DE  JOS 

Domnul  Victor  Stâtescu,  agentul  nostru  co- 
mercial  ne  trimite  un  raport  gênerai  privitor  la 
Politica  comercialâ-colonialâ  a  Târilor  de  jos, 
din  care  extragem  urmàtoarele  date  interesante  : 

Sub  titlul  de  mai  sus  a  apàrut  un  magistral 
studiu  al  d- lui  Profesor  M.  Kielstra,  asupra 
politicei  comerciale  a  Olandei  în  coloniile  orien- 
tale, de  când  aceste  colonii  sunt  în  posesiunea 
Olandezilor  pânà  în  ziua  de  azi. 

Ca  mai  toate  celelalte  tàri,  Olanda  avea 
principiul,  odinioarà,  cà  coloniile  trebuesc  ex- 
ploatate  în  asa  fel  ca  ele  sâ  dea  maximum  de 
profit  metropolei,  fârà  sâ  se  prea  \'ma  seama 
nici  de  interesele  ce  ar  putea  avea  al  te  tàri  çi 
nici  de  trebuinfele  indigenilor.  Comertul  colonial 
era  exclusiv  rezervat  Companiei  Indiilor  Orien- 
tale. Nu  numai  câ  era  absolut  interzis  stràini- 
lor  de  a  face  comert  în  Indii,  dar  ceva  mai 
mult  chiar  supusii  olandezi  nu  puteau  face  co- 
merf  în  aceste  colonii  pe  compt  propriu. 

Compania  Indiilor  orientale  acaparase  întreaga 
miçcare  economicà  a  coloniilor,  unde  avea  mo- 
nopolul  întregei  produefii  locale,  stipulât  prin 
contracte  eu  sefii  populat,iei  indigène.  Intreg  im- 
portul  era  în  màna  acestei  Companii,  asa  cà 
porturile  indigène  nu  erau  deschise  decàt  vase 
lor  sale,  care  transportau  produsele  indigène  în 
Europa,  unde  gratie  pozi{iei  saie  privilegiate 
Compania  domina  piata  pentru  aceste  articole 
impunànd  preturile  în  chip  absolut  arbitrar. 

Pentru  a  mentj'ne  prémunie  la  un  nivel  ridicat, 
Compania  uza  de  mijloacele  cele  mai  extrême 
pentru  a  suprima  oriee  concurentâ,  aça  ea  a 
distrus  în  mai  multe  rânduri  plantante,  în  in- 
sulele  în  cari  nu  putea  exercita  un  control 
continuu. 

Este  lesne  de  înteles  cà  în  aceste  condifii  nu 
putea  fi  vorba  de  o  desvoltare  armonicà  a  ex- 
ploatatiilor  locale  çi  nici  de  un  comert  înfloritor  ; 
coloniile  nu  puteau  deveni    un    debuseu  chiar 


ÉCONOMIQUE   11  1 

pentru  produsele  olandeze,  çi  în  Olanda  chiar, 
beneficiile  traficului  colonial  intrau  numai  iu 
mâinile  celor  câtiva  comercianti  cari  formau 
Compania. 

Este  interesant  de  vàzut  cum  acest  sistem 
meschin  çi  abusiv  a  fâcut  pe  încetul  loc  celui 
de  astà  zi,  bazat  pe  o  deplinà  libertate  în  tran- 
sactii,  fârà  restric(ii  çi  fârâ  privilegii  pentru  ni- 
meni,  fie  stràini,  fie  olandezi.  De  altfel  liber- 
tatea  absolutâ  a  comertului  s'a  înrâdâcinat  adânc 
în  acest  popor,  si  când  în  1913  în  timpul  ale- 
gerilor  générale,  o  fracfiune  politicâ  s'a  prezin- 
tat  electorilor,  preconizànd  sistemul  protec(ionist, 
pe  care  il  înscrisese  în  programul  sâu,  a  sure- 
nt o  înfrângere  totalâ. 

In  1824  a  fost  creatâ  „Societatea  de  Co- 
mert Neerlandezâ",  ea  trebuia  sâ  se  ocupe  ex- 
clusiv eu  comerçul  çi  eu  transportut  pe  apà,  pe 
propriul  sâu  compt  sau  în  comision.  Decretul 
Régal  stipula  cà  eceastâ  Societate  nu  va  putea 
niciodatà  lua  parte  la  administrarea  coloniilor, 
ea  va  suferi  aceleaçi  sarcini  çi  va  fi  supusâ 
la  acelaç  control  ca  çi  toate  celelalte  Societàti 
similare. 

Cu  toate  aceste  asigurâri,  Societatea  de  Co- 
mert,,  cu  un  important  capital,  24  milioane  de 
fiorini,  nu  putu  càpâta  încrederea  nici  a  O.an- 
dezilor,  nici  a  autoritâ{ilor  coloniale  ;  toatâ  lumea 
se  temea  de  crearea  de  privilegii  si  nimeni  nu 
mai  doria  sà  se  vadâ  reîntrjnat  sistemul  de 
altàdatâ,  sub  o  altâ  formâ. 

Cu  toate  acestea  Guvernul  Olandez  nu  avea 
de  gând  de  a  créa  o  asociale  comercialâ  pri- 
vilégiais, raporturile  sale  cu  Societatea  de  Co- 
mert,  îi  erau  impuse  de  urmàtoarele  considerente  : 

1.  -In  momentul  revolutiei  belgiene,  avânJ  ne- 
voe  de  a-si  màri  veniturile,  Guvernul  olandez 
a  càutat  sà-çi    creeze   noui  resurse  în  colonii  ; 

2.  S'a  càutat  în  acea  epoeâ  sà  se  incurajeze 
naviga^ia  nationalà,  periclitatà  de  concurentâ 
americanâ  çi  englezâ. 

Pentru  crearea  de  noi  resurst  s'a  introdus 
asa  zisa  «Cultu-urstetsel",  prin  care  se  obligâ 
populafia  indigenà  a  plàti  Guvernului  un  fel  de 
impozit  în  naturâ,  consistànd  în  produsele  so- 
lului  çi  in  anumite  corvezi  ;  iar  pentru  a  veni 
în  ajutorul  comert,ului  çi  navigatiunei,  aceste 
produse  se  vindeau  nu  în  colonii,  ci  pe  piafa 
olandezâ  europeanâ,  transportul  efectuându  se 
cu  vase  olandeze. 

Comertul  mic  particular  s'a  résinait  de  aceste 
màsuri,  dar  în  acea  vreme  Guvernul  nu  çi  dâdea 
incà  seâma  de  importanta  ini'tiativei  particulare, 
atât  de  necesarâ  çi  eficace  pentru  prosperitatea 
coloniilor  çi  pentru  desvoltarea  propriului  sâu 
comert.  De  altfel  evolutia  câtre  ideile  largi  aie 
Iiberului  schimb  çi  comert  liber  s'a  prins  adânc 
în  Olanda  de  multà  vreme  çi  mâsurile  luate  de 
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Guvern  pentru  colonil,  impuse  de  necesitàtile 
momentului,  mai  eu  seamâ  taxele  protec^i'omsle 
pentru  produsele  importate,  au  fost  râu  primite 
de  întregul  popor  olandez,  ca  ele  sâ  poatâ 
dâinui  mullâ  vreme. 

Aceste  mâsuri  au  fâcut  ca  Societatea  de 
Comert  sâ  fie  descreditatâ,  în  fa{a  populatiei, 
care  o  privea  eu  destul  de  multâ  neîncredere, 
data  fendârîi  societâfei,  coincidând  eu  luarea 
noilor  màsuri  guvernamentale. 

La  revizuirea  constitut^'ei  in  1848,  s'a  dis- 
cutât schimbàrile  de  întrodus  în  politica  colo- 
nialâ  si  curând  dupâ  aceasta,  Statele  générale 
votarâ  o  série  de  legi  privitoare  la  libertatea 
comerfului.  Ideia  fundamentalà  era  egalîzarea 
pavilionului  olandez  eu  pavilioanele  stràine.  Bun 
înteles  aceastà  egalizare  pentru  colonii  se  limitâ 
la  pavilioanele  statelor,  care  permiteau  intrarea 
vapoarehr  olandeze  în  coloniile  lor.  Navigafia 
de  coastâ  râmânea  insâ  rezervatà  vaselor  olan 
deze,  ràmànând  ca  guvernatorul  gênerai  sâ  dea 
autorizatie  specialâ,  când  i  s'ar  cere  aceasta  si 
numaî  pentru  un  timp  limitât  si  pentru  vase 
specificate.  Din  acest  momert  politica  liberului 
schimb  incepe  a  face  din  ce   in  ce  progrese. 

Culturile  formate  (inglobând  aproape  intre- 
gimea  concesiunilor  acordate)  fac  loc  pe  încetul 
culturilor  libère,  dând  posibilitatea  ori  si  cui  a 
dobândi  sau  arenda  terenurile  ce  ii  convin  pen- 
tru agriculturâ.  Astàzi  Java  are  un  regim  din 
cele  mai  libérale  si  inifiativa  particularà  a  gâsit 
un  teren  favorabil  în  noua  organizare  legislatlvâ 
pentru  colonii. 

In  titnpul  desbaterilor  privitoare  la  regula- 
mentul  colonial,  s'a  discutât  crearea  unei  in- 
dustrii  forestière  coloniale.  Cu  timpul  s'a  vâzut 
câ  aceasta  devenea  o  adevâratâ  necesitate  si  în 
ultimii  ani  produsele  forestière  au  dat  rezultate, 
cari  au  depàsit  toate  prevederile.  Este  de  pre- 
vâzut  câ  aceste  exploatafii  vor  lua  un  mare 
avânt  mai  aies  câ  acum  se  intensificà  exploa- 
târile  de  cauciuc  si  de  diverse  spe|e  de  Iemn, 
vâzându-se  avantajul  de  a  valorifica  tôt  ce 
poate  face  piafa  olandezâ,  cât  mai  indepedentâ 
pe  piefele  strâine. 

Exploatarea  minelor  de  cositor  delà  Banca  si 
Billiton,  a  minelor  de  huila  din  Bornéo,  au  fost 
înfreprinse  atât  de  Stat  cât  si  de  im'tiativa  par- 
ticularà. 

Industrializarea  nucii  de  cocos  a  fost  foarte 
importantâ  în  totdeauna,  dar  ea  a  luat  o  mare 
dezvoltare  de  când  inifiativa  privatâ  a  intreprins 
instalarea  mai  multor  uzine,  care  prelucreazà 
chiar  în  Indii  acest  produs.  Untul  de  palmier  si 
in^general  toate  produsele  oleaginoase  au  devenit 
o  însemnatâ  sursâ  de  îmbogâ{ire,  mai  aies  de 
când  prefurile  acestor  produse  sunt  atât  de  ridi- 
cate  pe  piaja  europeanâ. 


Legile  votate  în  ultima  decadà  au  încurajat 
din  ce  în  ce  mai  mult  im'tiativa  privatâ  si  au 
iàsat  liberà  introducerea  capitalurilor  strâine  în 
intreprinderile  coloniale. 

In  ce  priveste  naviga^ia,  politica  adoptatà  a 
fost  tôt  a  unei  depline  libertàti .  Nu  s'au  fâcut 
restrictiuni  decât  pentru  câteva  mici  porturi  in- 
digène. 

Cererea  mai  multor  industrii  în  Indii,  în  sco- 
pul  de  a  se  prelucra  diverse  materii  prime 
chiar  la  locul  de  producf e.  ar  fi  de  dorit  din 
toate  punctele  de  vedere,  atât  ca  usur.nfà  de 
produefie  cât  si  având  în  vedere  câ  populafia 
este  în  crestere  si  industriile  noui  create  pot 
constitui  un  mijloc  de  a  si  putea  càstiga  exis- 
te~nta,  pentru  lucrâtorii  indigeni  cari  nu  se  vor 
mai  angaja  în  alte  pàrti  în  epocile  anului  având 
plantafi'ile  n'au  trebuinfâ  de  prea  multe  bra{e. 

S'au  sugerat  o  mulfime  de  mijloace  pentru 
a  încnraja  formarea  acestor  industrii,  dar  ni- 
meni  n'a  propus  a  se  recurge  la  protec{ia  sta- 
tului.  Aceata  probeazà  câ  liberul  schimb,  po 
litica  „ porfilor  dôschise  face  parte  integralâ 
din  politica  economicâ  Olandezâ. 

Rela\iunile  comerciale  Olando-Germane,  — 
Dupâ  o  statisticâ  publicatà  zilele  trecute  de 
periodicul  „In-  en  Uitvoer"  (Im-  si  Export) 
privitoare  la  relatiunile  comerciale  între  Olanda 
si  Germania,  importul  Germaniei  în  Olanda, 
pentru  primul  semestru  al  anului  1920  se  ri 
dicà  la  suma  de  415.160.310  fiorini,  fa{à  de 
321.280.546  fiorini  ln  tôt  anul  1918  si  264 
milioane  147.955  fiorini  în  1917. 

Cresterea  este  foarte  considerabilâ  si  se  da- 
toreste  în  bunâ  parte  importàrei  de  f ire  si  t,e- 
sâturi,  cSci  importul  minereurilor,  metalelor, 
sticlâriei  etc.  n'a  diferit  mult  de  situatia  din 
anli  preceden{i. 

Exportul  total  al  Olandei  în  Germania  care 
a  fost  în  1917  pentru  întreg  anul  de  316  mil. 
730.1 16  fiorini,  iar  în  1918  de  158  442.885 
fiorini,  a  fost  în  primul  semestru  al  acestui  an 
de  200.279.543  fiorini.  In  1917  çi  1918  cea 
mai  mare  parte  a  exportului  în  Germania  con- 
sista din  alimente  (74%). 

Primul  semestru  al  anului  în  curs  îndicâ  deci 
un  sold  in  favoarea  Germaniei  de  214.880.767 
fiorini. 

Trebueste  men^ionat,  câ  în  timpul  primului 
trimestru  al  acestui  an,  Germania  a  importât 
în  Olanda  :  447  kgr.  de  aur  nelucrat,  în  va- 
loare  de  546.481  fiorini;  ^2.577  kgr.  de  argint 
nemonetizat,  in  valoare  de  4.655.163  fiorini  si 
24.000  kgr.  monede  de  argint  in  valoare  de 
1.403.757  fiorini. 

Proect  de  lege  pentru  înfiinfarea  unui  impozit 
pe  obiectele  de  lux,  în  Olanda. —  „Sub  numcle 
de  impozit  asupra  luxului  se  va  percepe  o  taxâ 
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asupra  aricolelor,  consemnate  in  tabloul  aci-alà- 
turat,  in  cazui  când  cei  ce  fabricà,  cultiva,  sau 
prépara  aceste  articole,  Ie-ar  pune  in  vànzare. 
In'  cazul  cànd  aceste  articole  s'ar  importa,  taxa 
de  lux  este  cuprinsà  în  taxele  vamale."  ~ 

MPentru  fie-care  vindere  de  tablouri,  pastele, 
desenuri,  aqua-forte,  obiecte  de  artâ  si  antichi- 
tàfi,  impozitul  se  va  percepe,  netjnându-se  seama 
de  provenienta  articolclor  fabhcate,  fie  cà  ar  fi 
de  provenientà  olandezâ,  fie  cà  ar  fi  importate. 
In  aceastà  catégorie  sunt  si  statutele,  din  care 
n'ar  exista  de  cât  un  exemplar." 

„Impozitul  asesta  se  va  percepe  asemenea  de 
la  cafenele,  cafenele-rës'taurante,  restaurante, 
hoteluri  si  pensiuni,  considerate  ca  stabilimente 
de  lux,  dupà  pre{uri!e  acestor  stabilimente  si  fe- 
lul  clientelei  lor,  socotindu-se  taxa  de  plâtit  din 
totatul  afacerilor  lor.  0  comisiune  numità  pe  un 
termen  de  36  luni,  va  hotâri  care  din  stabili- 
mentele  de  acest  fel  sunt  stab  limente  de  lux." 

„Sunt  scutite  de  acest  impozit: 

a)  Produsele  artistice  aie  artistilor  olandezi, 
domiciliât)  in  Olanda  ; 

b)  Art  colele  destinate  colectiilor  sau  muzee 
lor  publiée  : 

c)  Articole  destinate  cultului  ; 

„Cei  ce  se  ocupâ  eu  -fatricarea,  prepararea 
sau  cultura  articoielor  din  anexatul  tablou,  sunt 
obligati  sà  aducâ  la  cunostinta  functionarilor  fis- 
cal! orice  afacere  relativà  la  produsele  lor.  Ei 
sunt  îndatoratj  sâ  fe  un  registru,  în  care  se  vor 
inscrie  atât  felul  predàrilor  fâcute,  cât  si  pret,ul 
ca  si  numele  si  adresa  cumpârâtorilor." 

„In  fie-care  lunà  si  inainte  de  10  aie  lunei, 
vànzàtorul  este  tinut  a  depune  la  func{lonarul 
respectiv,  o  lista  de  sumele  ce  i  se  datoreazâ." 

„Comercian{ii  ambulanti  vor  avea  si  ei  un 
registru,  in  care  se  vor  inscrie  articolele  impo- 
zabile." 

„Orice  infractiune  este  pedepsitâ  eu  o  amenda 
de  maximum  de  300  fiorini.  " 

„In  caz  de  recidivà,  amenda  va  puteà  fi  mâ- 
ritâ  pànâ  la  1000  fiorini. 

»  In  caz  de  fraudà  se  vor  prevede  atât  pe- 
depse  pecuniare,  cât  §i  închisoare. 

„Se  va  percepe  o  taxà  de  2°/o  asupra  va- 
lorei,  la  articolele  urmâtoare  :  antichitàti  :  obiecte 
de  artâ;  tablouri  in  uleiu  :  acuarele  :  pasteluri  ; 
desemnuri  aqua-forte  ; 

„  O  taxâ  de  I0°/o  se  va  percepe  asupra  : 
caloriferelor  de  bai;  instalapunilor  pentru  încàl- 
zire  (calorifère)  bâilor;  caselor  de  bani;  com- 
partimentelor  de  case  de  bani;  usi  blindate;  a- 
coperitoare  de  paturi;  pàlârii  de  mâtase;  (Jobin- 
uri);  panamale;  sacuri  de  mànâ  pentru  femeijpuf; 
conserve  alimentare  în  cutii  hermetice  ;  articole 
de  piele  finâ  exceptând  încâl(àmintea;  piele  a- 
uritâ  (peau  dorée);  abat-jour-uri  (exceptându-se 


cele  de  hârtie);  aparate  de  tuns  iarbâ;  mânusi; 
fructe  (afarà  de  banane,  portocale  si  struguri); 
cristalârie;  lustruri;  linjerie;  cosuri  de  lux;  mo- 
bile de  trestie;  mobile  sculptate;  perdele  si  vi- 
trajuri;  vestminte  garnisite  eu  mâtase;  pene  si 
blanâ;  umbrele  de  mâtase;  bastoane  ;  cravase  ; 
sacuri  de  voiaji;  pleduri;  trâsuri;  biciclete;  pne- 
uri;  bàcânie  finâ:  geamuri  bizotate;  oglinzi;  vitro- 
uri  (geamuri  colorate  sau  pictate);  mâtâsârie  ; 
catifele;  rogojini  de  lux;  pàlârii  de  mâtase  pen- 
tru femei  si  copii;  spâlàtoare  eu  roainete;  vînuri 
(cari  nu  sunt  supuse  la  acsize); 

„Sunt  impuse  la  o  taxâ  de  20°/o;  albumu- 
rile  ;  statui  si  sfatuete  ;  benzina;  biliardurile  ; 
cosuri;  buchete  si  vase  de  flori;  cârfile  a  càror 
coportâ  nu  este  de  carton  simplu  sau  de  pânzâ; 
blànâriile;  aparate  de  încàlzit  pîcioarele;  cutii 
pentru  càr\i  si  fise;  articole  de  carnaval;  filmele; 
articole  de  aramà  sau  cositor;  aparate  fotogra- 
fice  13  — 18  si  mai  putin;  proectoare;  vestminte 
di  galâ;  art:'c:>le  smàl{uite  (afarà  de  fer);  peru- 
cile  si  lucrârile  de  pàr;  arme  si  munitiuni;  orice 
fel  de  jocuri,  afarà  de  cârtjïe  de  joc;  telefoa- 
nele  particulare;  articole  de  vànâtoare  si  de  sport; 
dantele;  zaharicale  si  dulceturi;  coroane  si  flori 
artificiale;  bijuterli;  cadre;  lichioruri;'livrele;  mo- 
bile de  lux;  mansoane  si  etole;  automobile;  mo- 
toare;  instrumente  de  muzicâ;  stridii;  parchete; 
panouri  sculptate;  vase  de  plutit  de  plàcere;  vi- 
nuri  spumoase;  moletiere;  voaluri;  smokinguri  si 
fracuri,  bibelouri;  mese  de  joc;  dulapuri  si  arti- 
cole pentru  fumàtori;  steroscoape;  lornente;  bi- 
nocluri  eu  prismâ;  obiecte  de  aur,  argint  si  pla- 
tinâ;  obiecte  aurite  sau  argintate;  monede;  in- 
strumeate  fine;  stylografuri;  coarde  pentru  in- 
strumentele  muzicale;  obiecte  de  agat;  chilimbar, 
fildesi,  jasp,  cornalinâ,  marmurà,  baga  ;  artificii 
evantaliuri." 

In  expunerea  de  motive  Ministrul  de  finance 
aratà  cà  instituirea  impozitului  acesta  i  se  pare 
justificatà  si  indispensabilâ,  dat  fiind  ca  impo- 
zitul nu  este  plâtit  decàt  de  câtre  acei  ce  vo- 
esc  sâ-1  plâteascâ,  câci  oricine  poate  sâ  se  dis- 
penseze  de  o  cheltuialâ  inutilâ,  fârâ  sâ  se  prî- 
veze  de  articolele  de  prima  necesitate  pentru 
traiu,  de  oarece  impozitul  nu  se  plâtesle  de  cât 
penira  articolele  în  adevâr  de  lux. 

Ministrul  adaugà  cà,  Frant,a,  Germania  si  A- 
merica,  au  introdus  acest  impozit,  fârâ  'a  se 
provoca  vreo  protestare  în  t,àrile  respective. 

In  partea  finalâ  a  expunerei  de  motive  se  dâ 
un  rezumat  istoric  asupra  impozitelor  somptu- 
arii,  incepànd  din  antichitate  pànâ  in  ziua  de  azi. 

Se  socoteste  cà  .sumele  ce  vor  produce  acest 
impozit  vor  atinge  suma  de  24  milioane  de 
fiorini. 

'  Cercurile  comerciale  si  oficiaiitatea  olandezâ 
erau  favorabil  dispuse  infintârei  unei  Societâti 
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Româno-Olandezâ,  care  sâ  provoace  si  sâacti- 
veze  relatiunile  economice  îutre  tara  noastrà  si 
Olanda.  Societâti  similare  au  fost  înfiintate  în 
tàri  veciic  nouâ  ca  Ceho-Slovacia  si  Polonia 
si  au  dat  excelente  rezultate. 

Important  din  ce  în  ce  mai  mare  pe  care  o 
Iau  porturile  Olandeze  Roterdam  si  Amsterdam, 
sforfarile  ce  se  fac  în  acea  tara  pentru  gàsire'a 
unei  formule  efectiv  practice  pentru  ncrmaliza- 
rea  raporturilor  economice  inttrnationale,  inte- 
resele  mari  pe  care  Olanda  le  are  în  tara  noa- 
strà prin  intreprinderile  sale  petrolifere,  capita- 
lurile  de  care  se  dispune,  cum  si  intentia  ce  o 
au  diversele  cercuri  inJustriale  si  financiare  de 
a  creia  eu  capitaluri  olandeze  întreprinderi  in- 
dustriale  in  tara  noastrâ,  cred  câ  ne  impun  si 
nouâ  a  créa  aceastâ  agentie  (societate),  un  or- 
gan  informator  si  un  reprezentant  permanent  pe 
piata  Olandezâ. 

Crearea  unei  asemenea  agentii  ar  facilita  în 
oarecare  mâsurâ  sarcina  agentului  oficial  in  ce 
priveste  investigatiile,  relativ  la  tôt  ce  se  in- 
tentioneaza  a  se  întreprinde  si  care,  de  cele  mai 
multe  ori  sâ  \ine  départe  de  cunostinÇa  si  con- 
tr<  lui  reprezenianfilor  of-dali  strâmi. 

'n  timpul  petrecut  in  Olanda  am  putut  sâ  ma 
convmg  ae  bizara  mentalitate  ce  s'a  créât  în 
vremea  dm  urmâ  în  micile  tâ ri  capitaliste  dn 
Apus,.  eu  privire  la  dobândirea  de  anum  te  con- 
cesiuni  privilegiate  de  ordm  économie.  Puter- 
nice  ennsortii  hotârâsc  creieri  de  întreprinderi, 
asa  cum  le  dicteazâ  intt  resele  lor,  fârâ  sâ  caute 
a  (.consulta  prealabil  guvern'jle  târilor  interesante 
s^tculând  In  acest  scop  àvan'agiile  obt'nute  prin 
concesiunile  deja  obt  nute  sau  al  pindu-se  la  un 
grup  sttâin  care  ronform  prerogativelor  acor- 
date  pr  n  tratatul  delà  Versailles  putea  obtine 
eu  mai  multà  usurintâ  concesiunile  vizate.  In 
aceastâ  catégorie  sunt  exploatârile  petrolifere 
delà  noi  cum  si  diverse  alte  întreprinderi.  S'au 
înfiintat  in  Olanda  societâti  vizând,  dacà  nu 
totala  acaparare  a  bogàtiilor  petrolifere  delà  noi, 
dar  m  tôt  cazul  o  estmdere  a  actualelor  între- 
prinderi într'o  propor{ie  mult  mai  mare  decât 
cum  au  Jost  pânà  acum  si  mult  mai  mult  de 
cât  ar  fi  de  dorit.  Numerosi  agenfi  oficiali  si 
oficio^i  Olandezi  ce  sunt  actualmente  în  tarà  la 
noi  pot  da  mâsurà  interesului  ce-1  are  Olanda 
la  cunoaçterea  condi'tiilor  de  tôt  felul  din  Ro- 
mâma  si  la  crearea  unei  puternice  organizatii  de 
infiltrare  economica  si  a-càrei  activitate  trece 
acum  putin  observatà. 

Crearea  noilor  linii  de  naviga{ie  in  Medite- 
rana  si  a  institu^'ei  financiare  Glando-Medite- 
raneanà  au  de  scop  nu  numai  o  fructuoasâ  pla- 
sare  de  cam'taluri,  ci  prin  aceste  întreprin- 
dnri  se  viseazà  la  consolidarea  cuceririlor  de 
ordin  économie  în   sudul  si  orientul  European. 


Situatia  financiarâ  a  Olandei,  puternicul  sâu 
tonaj  de  comert,  excelenta  mecanismului  sâu  co- 
mercial,  resursele  imensulul  sâu  domeniu  colo- 
nial cum  si  abila  sa  peliticâ  economica  nu  ne 
pot  permite  a  lupta  contra  înlâturârei  radicale 
a  anumitor  tendinte;  dar  câutând  a  apâra  avu- 
tia  noastrâ  petroliferâ  si  luând  o  hotârâtà  ati- 
tudine  în  ce  priveste  avantagiile  ce  ni  le  dâ  si- 
tuatia noastrâ  geograficâ,  cred  cà  am  putea  rea- 
liza  o  conlucrare  folositoare  si  a  ne  asigura  o 
situatie  onorabilâ  si  profitabilâ  ca  posesori  ai 
zâcâmintelor  de  petrol  si  ca  detinâtorii  gurilor 
Dunârii,  câutând  a  trage  din  acest  din  urmâ 
avantaj  prof.tul  ce  ni  l'ar  putea  da  aceastâ  privl- 
ligiatâ  situatie,  care  ne  indicâ  ca  antrepozitarii  Eu- 
rope/' centrale  pentru  produsele  orientului,  mai 
aies  cà  Odesa,  probabil  pentru  mult  timp  incâ 
este  în  imposibilitatea  de  a  ne  opune  o  serioasà 
concurentâ 

Proiectele  de  canaluri  intre  Rin  si  Escaut  si 
între  Dunâre  si  Rin  tind  a  face  din  Europa  cen- 
tralâ  si  orientalà  interlandul  visât  de  Belgia  si 
Olanda,  dar  pânà  la  înfâptuTea  lui  putem  in- 
terveni  ca  în  calculele  fâcute  sâ  socotim  si  par- 
tea  noastrâ,  modificànd  pe  bunâ  dreptate  anu- 
m  te  planuri  ce  se  înjghebeazà  în  afarà  de  inte- 
resele  noastre  actuale  si  permanente.  Bun  inteles 
câ  punerea  în  valoare  a  diverselor  resurse  din 
tara  noastrâ  este  pretuitâ  în  legâturâ  eu  acele 
întreprinderi  çi  numai  într'atât  cât  intereseazà 
pe  întreprinzàtori.  Câte-va  comoromisuri  si  a- 
nume  concesiuni  ce  s'ar  acorda  vizeazâ  la  con 
solidarea  întreprinderei  strâine  si  ar  da  Statelor 
târmurene  numai  într'o  infimâ  màsurâ  din  foloa- 
sele  ce  li  s'ar  cuveni  chirr  admi'tând  cà  aceastâ 
orânduire  ar  fi  tranzitorie,  tôt  trebueste  socotit 
câ  aceastâ  stare  de  lucruri  va  dâinui  o  înde- 
lungatâ  perioadà  de  timp. 

Cunoscând  aceste  intentii,  cred  câ  se  impune 
a  avea  o  atitudine  hotârîtâ  în  apârarea  intere- 
selor  noastre  si  atât  cât  nu  suntem  in  fata  unor 
înfâptulri  putem  întreprinde  eu  ajutorul  târilor 
capitaliste  si  mai  aies  alàturi  de  Olanda  ceiace 
nu  putem  realiza  singuri.  In  primul  rànd  se  pot 
pune  bazele  unei  aprovizionâri  directe  eu  pro- 
duse  coloniale  si  se  pot  infiinta  antrepozite  în 
porturile  noastre  pentru  aprovizionarea  Ungariei, 
Ceho  Slovaclei,  Austriei,  etc.  In  açeet  fel  ne 
putem  creia  însemnate  venituri.  Noua  orânduire 
a  lmiilor  de  navigatie  ar  permite  eu  usurintâ 
de  servirea  prin  legâturâ  directà  a  porturitor  Du- 
nârene. 

Numeroase  case  Olandeze  sunt  dispuse  a  a- 
corda,  fie  pe  crédit,  fie  în  schimbul  produselor 
Jareî  ncastre,  produsele  lor  industriale  si  colo- 
niale. Dupà  cum  am  aràtat  în  mai  multe  ra- 
poarte  lemnul  este  foarte  mult  cerut  in  Olanda» 
Flnlanda,  Tàrile  Scandinave  si  Canada  n'au  fà- 
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eut  în  ultima  vreme  decât  neinsetïinate  furnituri 
si  lipsa  acestui  material  este  mult  simtlta  de 
piafa  Olandezâ.  Tôt  asemenea  sunt  miulte  ce- 
rute  produsele  noastre  agrijole  si  în  spécial 
porumbul. 

In  repente  rânduri  Casa  M.  Kolin  din  Ro- 
terdam  a  fâcut  propuneri  de  a  cumpâra  din  Ro- 
mània  orice  cantitàti  de  alcol  ar  fi  disponibile 
pentru  export.  Aceastà  casa  se  angajeazà  a  tri- 
mete  vagoane  cistenre  în  tara.  Casa  Kohn  este 
una  din  cele  mai  mari  case  importatoare  de  alcool 
din  Olanda  si  cumpàrâturile  efectuate  de  dànsa 
în  America  în  primâvara  anului  curent  se  cîfreazâ 
la  suma  de  peste40.000  000  de  fiorini  Olandezi. 

Pentru  facilitatea  transac{iei,  aceastâ  Casâ  do- 
reste  a  trata  aceaslâ  afacere  direct  eu  Onor. 
Minister  al  Industriel'  si  Comertului. 

•In  ce  priveste  mârfurile  ce  s'ar  putea  importa 
la  noi,  în  afarâ  de  produsele  coloniale  si  aie 
industriel"  Olandeze,  s'au  oferit  numeroase  pro- 
duse  industriale  germane  în  condi'tii  foarte  avan- 
tajoase,  multe  întreprinderi  germane  având  se- 
diul  de  afaceri  în  Olanda.  Pe  aceastâ  cale  s'au 
fâcut  multe  transactjuni  chiar  eu  târile  aliate  si 
mai  aies  eu  Angl'a. 

Marea  Casâ  Vulcan  din  Roterdam  creafia 
unui  consortj'u  german  în  care  principal  interesat 
este  Cassa  Thyssa,  propune  pe  bazâ  de  schimb 
produse  industriale  germane,  oferind  facilitât! 
însemnate  fafâ  de  transacfiunele  ce  se  încheie 
direct  în  Germania.  Aceastâ  Casâ  are  fabrici 
proprii  si  portul  sâu  spécial  amenajat  la  Vlaar- 
digen  (Rotterdam). 

Printre  ofertele  cele  mai  importante  ce  am 
primit  in  ultima  vreme  delà  Casele  Olandeze 
mentionez:  Masini  agricole;  aparate  pentru  fa- 
bricarea  untului  si  brânzei;  Râzboaie  de  {esut; 
Strunguri;  Masini;  Olârie  de  fer  smâltuite;  ta- 
câmuri  eftine;  bumbâcârie;  stofe;  încâltâminte  si 
piele;  îmbrâcâminte  pentru  lucrâtori;  droguerie; 
farmaceutice  si  chimicale;  zahâr;  cafea;  ceai; 
scrumbii;  saci  de  iutà  si  sfoara  de  Manilâ  (ar- 
ticol  mult  importât  la  noi  din  Olanda  înainte  de 
râzboi)  ;  sulfat  de  cupru;  remorchere;  aparate  de 
dragaj;  locomotive  de  drum  de  fer,  etc. 

The  international  Financial  con- 
férence OF    BRUSSELS.  —  CoNFÉ 
RENCE  FINANCIÈRE  INTERNATIONALE 

DE    BRUXELLES.           CoNFËRINTA  FI- 

NANCIARÂ     INTERNATION  ALÂ  DELA 
BRUXELLES. 

Memoriul  d-lui  Bruins,  Recior  Magnifiais  al 
Acaderniei  de  Comerf  din  Rotterdam. —  Se  stie 
câ,  în  vederea  Conferintei  ce  s'a  t'nr>ut  la 
Bruxelles,  la  24  Septembrie,  Secretariatul  So- 


cietâ{ei  Natiunilor  s'a  adresat  la  mai  multe  so 
miiâtj  economice    rugându-le    a-si   da  pârerea 
asupra  situatiei. 

Mai  multe  dintre  aceste  memorande  au  fost 
înaintate  si  unele  au  fost  chiar  publîcate,  ceea 
ce  face  o  admirabilà  introducere  lucrâritor  cen- 
ferintei. 

D.  Bruins,  care  a  fost  solicitât  a-si  da  pâ- 
rerea a  înaintat  memorandum-ul  sâu  al  cârui 
rezumat  il  redâm  mai  jos. 

Dupà  d-sa,  fenomenul  dominant  al  situatiei 
economice  este  urcarea  nemàsuratâ  a  preturilcr 
care  s'a  manifestât  nu  numaf  în  târile  beligerante 
si  neutre  aie  vechiului  continent,  ci  în  toate 
pâr{ile  lumei. 

Aceastà  urcare  nu  s'a  manifestât  pretutindeni 
eu  aceeas  intensitate,  dar  lntreaga  omenire  su- 
ferà  din  cauza  ei.  Chiar  târile  cari  au  putut 
pâstra  o  bazâ  de  aur  pentru  sistemul  lor  mo- 
netar  au  vâzut  ridicându-se  preturile  eu  1 50°/o 
sau  chiar  mai  mult.  In  momentul  armisti'tiului, 
se  pàrea  câ  situatia  se  va  améliora,  dar  as- 
teptârile  au  fost  înselate,  preturile  au  urmat  a 
se  mâri  si  numai  acum  în  urmâ  se  pare  câ 
urcarea  s'a  mai  stàvilit  putin. 

Cauzele  acestei  stàri  de  lucruri  sunt  mul- 
tiple. In  târile  unde  necesitàtile  financiare  aie 
guvernâmintelor  au  slâbit  sistemul  monetar,  a- 
ceastà  slâbire  este  cauza  principaiâ  a  dezas- 
trulul  lor  économie.  în  celelalte  târi,  unde  aceastâ 
slâbire  n'a  avut  loc,  fenomenul  se  explicâ  prin 
exigentele  politicei  monetare  si  prin  repercusiunea 
stârei  precare  economice  din  prima  catégorie  de 
târi.  Dar  pentru  a  putea  intrevede  prôblema 
sub  adevârata  sa  perspectivâ,  trejbue  sâ  se  \ie 
socotealà  de  profunda  dislocare  a  productiei  çi 
a  consumatiei  care  s'a  produs  in  toate  parole 
lumei. 

Ràzboiul  a  influentat  profund  productia  în 
mai  multe  directii.  Milioane  de  oamenî  valizi 
au  fost  chemati  sub  drapel,  mMioane  de  vieti 
s'au  pierdut  si  multime  de  indivizi  si-au  pier- 
dut  capacitatea  productivâ.  Lipsa  de  brate  si 
de  îngrâsâminte  chimice  au  fâcut  ca  productia 
agricolâ  a  Europei  sâ  se  miesoreze  considerabil 
Grâul  si  secara  din  Rus  a  ne  mai  contând  în 
cantitâtile  necesare  consumuluî  european,  lipsa 
lor  se  face  mult  simtità  :  tôt  asemenea  târile 
cari  exportau  sfecla  de  zahâr  restrâng  sau  în- 
ceteazà  cultura  aceastà.  Problema  trânsporturilor 
pe  apà  si  pe  uscat  a  îngreuiat  si  mai  mult  si- 
tuatia In  timpul  ultlmilor  ani  de  ràzboi  aproape 
intfeagâ  Europa,  chiar  târîle  nebeligerante,  au 
avut  de  suportat  o  diminuare  a  cantitàti  lor  de 
alimente  eu  le  erau  strict  necesare  pentru  con- 
sumul  intern.  De  atunci  situatia  s'a  îmbunà- 
tàtit  în  unele  târi;  dar  în  altele  s'a  înràutâtlt  si 
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ravitalierea  Europei  este  o  problemà  care  va  fi 
incâ  mult  timp,  greu  de  solu^ionat. 

In  ce  priveste  prcduc{ia  industrialà,  mult  mai 
vulnerabilâ  de  cât  cea  agricolâ,  ea  s'a  résinait 
de  efectele  aceloras  factori,  însà  în  si  mai  mare 
màsurà.  Lipsa  de  brafe  de  munca,  de  cârbuni 
si  de  materii  prime,  alàturi  de  greutàtile  de 
transport  au  adus  aproape  de  agonie  productia 
industrialâ  europeanâ,  Ceva  mai  mult,  necesi- 
tâ{ile  ràzboiului  au  impu's  in  mai  multe  tàri  in- 
dustriale,  transformarea  industriilor  existente  în 
vederea  produc{iilor  necesare  ràzboiului,  mate- 
rial  Çi  muni'tii,  care  nu  aveau  nimic  a  face  eu 
activitatea  d'inainte  de  ràzboi  a  celor  mai  multe 
întreprinderi. 

La  sfârsitul  ràzboiului  a  trebuit  ca  aceste 
industrii  sâ  fie  retransformate  in  conformitate 
eu  destinatia  lor  prima  si  chiar  în  tàriie  cari 
au  fost  mai  putin  încercate  de  ràzboi,  condi{iile 
sunt  încà  départe  de  a  fi  redevenit  normale, 
mai  aies  din  cauza  turburâtoarei  influente  a 
scumpirei  traiului  si  aceea  ce  putem  numi  «men- 
talitatea  din  urma  ràzboiului  . 

Pe  màsurà  ce  productia  se  miesora,  cererea 
se  màrea  în  tàr'le  beligerante,  nu  numai  pentru 
materialul  de  ràzboi,  dar  mai  eu  seamâ  pentru 
articolele  alimentare  si  altele  de  prima  née  si- 
tate  pentru  trai,  într'o  poportie  ce  n'a  fost  nici 
odatà  atinsâ  în  timpuri  normale. 

Cererea  aceasta  provenind  mai  eu  senmà  din 
partea  guvernàmintelor  ce  aveau  o  capacitate 
de  cumpàrare  aproape  neiimitatâ  au  adus  mari 
turburàri  pe  piata  internatioiialà,  turburàri  ce 
au  fost  în  detrimentul  comumtâtii. 

Cu  cât  râzboiul  se  prelungea  eu  atàt  cere- 
rea tân'W  beligerante  crestea  perturbànd  traïul 
tàrilor  neutre  si.  întinzând  acelas  c-Lct  nefast 
in  toate  pârtîle  globului. 

Ruperea  echilibrului  între  prodnctie  si  cerere 
apâsa  asupra  populatiei  civile,  mai  cu  seamâ 
pentru  alimente  $i  obiectele  de  prima  necesitate 
Jena  s'a  màrit  si  mai  mult  din  cauza  c  pita 
liijtllor  cari,  în  vederea  speculatiunilor,  au  arun- 
cat  in  baiantâ  toatâ  capacitatea  lor  de  cum- 
pàrare. ceeace  a  contr  buit  si  mai  mult  la  ridi- 
rarra  pTeturilor  si  fflrâ  asta  destui  de  urcate, 
din  tau^a  împutinârei  produselor 

Aceasta  *  avut  de  efect  reglementarea  de 
càtre  antorifàti  a  consumatiei  tutulor  articolelor 
de  pniTM  necesitate  Multe  Guverne  trebuirâ  sà 
mearga  $i  mai  départe.  Asa  târile  cari  depindeau 
de  strâmàtite  în  ce  priveste  aprovizionarea  cu 
alimente  si,  unde  reglementarea  consumatiunei 
constitu  a  o  màsurà  insuficientâ  ;  de  oare-ce  pu- 
tinta  de  cumpàrare  a  populatiei  respective  nu 
mai  era  in  propor{ie  cu  ridicarea  preturilor,  Sta- 
tut a  trebuit  sâ  intervie  ca  cumpàràtor  al  pro- 
duselor necesare  traiului,  pe  care  le  punea  la 


dispozitia  publicului  pe  un  prêt  inferior  prefului 
de  cumpàrare. 

Procedând  în  acest  fel  -Guverhele  întârziau 
restaurarea  si,  prin  cheltuielile  fàcute,  mareau 
inflatiunea.  Uar  nu  s'a  ezitat  în  nici  o  parte  a 
se  lua  aceasta  cale,  de  oare-ce  în  acel  moment, 
multi  credeau  cà  este  vorba  de  ceva  tranzitoriu 
si  câ  acea  stare  nu  va  fi  de  lungâ  duratâ. 

Nu  s'au  prevàzut  din  nenorocire  pericolele 
inflatiunei.  In  teorie  enormele  trebuinte  aie  sta- 
telor  în  ce  privesc  materialele  de  ràzboi  si  apro- 
vizionârile  ar  fi  putut  fi  finantate  fârâ  a  se 
créa  un  nou  mijloc  de  cumpàrare  adi^onal,  dacâ 
cheltuielile  ar  fi  putut  fi  acoperite  prin  sumele 
provemte  din  taxele  ce  's'ar  fi  pus  asupra  con- 
sumatiunei, ceeace  ar  fi  avut  de  rezultat  si  o 
reducere  fatalà  a  acesteia,  deci  o  descàrcare  a 
sarcinei  statului  respectiv.  De  fapt  însà  nu  era 
de  gândit  la  aplicarea  unei  asemenea  màsuri.  - 
Cum  s'ar  fi  putut  procéda  ca  aceste  taxe  în  loc 
sâ  diminueze  consumatia  sà  nu  facà  a  se  epuiza 
economiile  si  chiar  capitalurile  ?  De  altfel  in  tâ- 
rile cele  mai  încercate  de  ràzboi,  cheltuielile  pro- 
vocate  de  acestea,  nu  puteau  fi,  nici  în  màsurà 
cea  mai  redusà,  acoperite  prin  noui  impozite. 
Astfel  guvernele  au  recurs,  pentru  a  face  fatâ 
plàtilor,  la  emisiuni  formidabile  de  hârtie  mo- 
nedâ  si  la  crédite  în  bânei. 

Aceastâ  practicà  a  stimulât  cresterea  pretu- 
rilor produselor  cerute  de  guverne  pe  pia|à  si, 
cum  acest  surplus  (supra- valoare)  se  infiltra, 
prin  intermediul  vânzâtorilor  pe  prefuri  mari  si 
printre  celelalte  clase  aie  societàtei,  inflatiunea 
s'a  fâcut  curând  simtitâ  asupra  tuturor  pretu- 
rilor si  tuturor  profiturilor. 

In  aceastâ  stare  de  lucruri  se  impunea  o 
adaptare  a  venitunlor  în  conformitate  cu  nouile 
cennte  aie  timpului.  In  ce  privesc  salariile 
schimbarea  s'a  fâcut  cu  destule  lupte  si  greutâti. 

Marirea  salariilor  lucrâtorilor  a  atras  dupâ 
sine  màrirea  lefurilor  inginerilor,  institutorilor 
si  în  gênerai  aie  tuturor  functionarilor  public! 
si  privait.  Pentru  a  face  fatâ  nouilor  sarcini, 
Statul  a  recurs  din  nou  la  impnmarea  de  bilete 
si  la  creditul  de  bancà,  agravând  inflatiunea. 

Acelas  fenomen  s'a  petretut  si  în  tàrile  ne- 
beligerante,  dar  într'un  ait  mnd.  Aci  guvernul 
este  mai  putin  responsabil  direct  în  inflat'une, 
care  a  fost  cauzatà  mai  cu  seamâ  de  ci  mpârà- 
turile  considérable  efectuate  de  tàrile  beligerante. 
Aceste  cumpâràturi  au  provocat  urcarea  pre- 
turilor, ceeace  a  impus  si  in  aceste  tàri  schimbâ- 
rile  necesitate  in  târile  beligerante. 

Este  locul  de  a  mentiona  cà  preturile  nu  sunt 
în  realitate  decât  expresia  echilibrului  între  ce- 
rere si  ofertâ.  O  crestere  a  putm(ei  de  cumpà- 
rare, intensificând  cererea,  distruge  acest  echi- 
libru,  din  aceasta   rezultâ  ridicâri  de  preturi, 
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care  atrag  dupâ  ele  inflatiunea  çi  întreg  pro- 
cesul  de  acomodâri  la  noua  stare  de  ucruri. 

Guvernele  nu  puteau  împiedica  acest  dezastru  ; 
ele  n'ar  fi  putut  ob{ine  un  rezultat  pozitiv  de- 
cât  în  cazul  când  ar  fi  càutat  sà  cotnbatà  cau- 
zele  prime  aie  râului,  care,  dupà  cum  am  vâ- 
zut,  pentru  tàrile  beligerante,  erau  provocate  de 
însâ-si  acele  guverne.  Singurele  mâsuri  de  oare- 
care  eficaatate  au  fost  Iuate  de  càtre  guverne 
contra  indivizilor  care,  câutând  sà  profite  de 
perturbarea  economicà,  realizau  beneficii  énorme. 
Aceste  mâsuri  au  dat  pe  alocurea  rezultate 
apreciab  le,  reducând  prof iturile  la  sume  oare- 
cum  proportionate  eu  afacerile  efectuate^  dar  în 
multe  pàrfi  „ <^rof itorii "  au  urmat  çi  urmeazâ 
încà  un  neruslnat  trafic,  în  dauna  consumatori- 
lor  si  a  Statului. 

Dacâ  un  Stat  poate  merge  départe  pe  aceastâ 
cale  a  inflatjunei,  nu  este  mai  put  n  adevàrat 
cà  sunt  lim  te  peste  cari  nu  se  poate  trece, 
fârà  ca  la  un  moment  dat  încrederea  în  solva 
bili'atea  sa  sâ  fie  pierdutà,  ceeace  adu.e  frâ- 
mântâri  profunde  în  întregul  complex  al  vie^eî 
economico  sociale.  Una  din  consecinte  este  câ 
producâtorii  si,  în  spécial  producâtorii  agricoll, 
nu  se  mai  simt  încurajati  a  produce  peste  ceeace 
este  necesar  întretinerii  lor,  sau  de  ceeace  poate 
fi  schimbat  contra  articolelor  ce  le  sunt  de  prima 
necesitate.  Ace§t  fenomen  a  fost  observât  în 
toate  momentele  de  crize  de  aceastâ  naturâ, 
dar  niciodatâ  eu  atâta  acuitate  ca  acum. 

In  fine  inflatiunea  influenteazà  foarte  mult 
cursul  schimbului,  care  si  asa  este  destul  de 
dezorganizat  dm  cauza  suprimârei  transporturi- 
lor  de  aur.  Situatia  schimbului  s'a  înrâutà{it 
într'atât  in  ultima  vreme,  câ  este  foarte  greu 
a  putea  spuns  actualmente  în  ce  proporfie  dezor- 
ganizarea  economicà  este  datoritâ  schimbului 
sau  inflatiunei. 

Aceastâ  este  situatia  în  care  se  gàsesc  cele 
mai  multe  {cri  în  ziua  de  astâzi.  Cunoscându  se 
ràul  de  care  sufer  Conferinta  delà  Bruxelles 
trebue  sâ  încerce  a  gâsi  remedii  practice  si 
s'gure. 

Credituî  Internatioral 

D-l  Vice-Presedinte  Ce'.ier  Consilier  de  Stat 
(Franta)  a  deschis  diseufia  asupra  Creditului 
International  pronuntand  un  diseurs  al  càrui  re- 
zumat  c  urmâtorul  : 

1.  Ràspândirea  trebuînfelor  de  crédite,  — 
Nici  odatâ  necesitatea  de  crédit  nu  a  fost  asa 
de  râspânditâ  si  imperioasâ  ca  acum. 

Trebue,  cât  mai  curând,  sà  se  consolideze 
datoriile  flotante,  si  sâ  se  ramburseze  avansu- 
riie  bàncilor  care  sunt  zâlogul  cel  mai  neplâcut 
al  perioadei  de  râzboiu  si  care  contribue  la 
scumpirea  traiu'ui. 


Trebue  refâcute    instalatîunile  regiunilor  de 
vastate  pentru  a  reda   acestora  activitatea  e- 
conomicâ  si  de  a  umple  un  déficit  de  productie 
de  care  suferâ  lumea  întreagà. 

Trebue  în  fine  compensatâ  întârzierea,  pe 
care  cinci  ani  de  luptà  si  de  suspendare  a  vie- 
tei  normale  au  adus  o  în  intemeerea  s1  dezvoi- 
tarea  tuturor  întreprinderilor. 

Resursele  générale  pentru  aceste  3  puncte  nu 
pot  fi  unité  fârà  concursul  piefei  internationale  : 
la  sfàrçitul  râsboiuluf,  împàrtirea  resurselor  în- 
tre  difen'te  tàri  e  înadevâr  mai  inegalâ  ca  mcî 
odatâ. 

Dtficullâ^ile  operapilor^  de  crédit.  —  Di 
ficuliâtile,  pe  care  le  întâmpmâ  actualmente  o- 
peratiunile  de  cred't,  depind  mai  fntâi  de  abun- 
denta  cerinfelor  care  sunt  adresate  lumei  în- 
tregi  sàrâclte  în  urma  celor  5  ani  de  productie 
rea  çi  de  consumatie  intensâ.  Aceste  dificultâti 
provin  si  de  la  nesiguranta  generala  a  tuturor 
situatiunilor.  In  fine,  rolul  respectiv  a  diferite- 
lor  pieti  financiare  este  mult  altérât  ;  vechiul 
mecanism  care  permitea  operat'unilor  de  a  se 
înoda  si  desnada  eu  usurintâ  are  trebuintà  de 
o  complectâ  reparafe. 

Remédiai  acedei  crize.  —  Solutia  defini- 
tivà  a  acestor  dificultâti  trebue  sâ  fie  càutatâ 
în  studiile  abordate  înainte  de  aceastâ  confe- 
rintâ  :  finante  publiée  în  mod  solid  asezate,  o 
monedâ  sigurâ,  un  corne  rt  si  schimburi  normale 
credituî  va  renaste  eu  usurintâ.  Dar  e  un  re- 
mediu  de  lungà  duratâ,  care  reclamà  eu  evolu- 
tiune  ientâ.  Interesul  este  de  a  grâbi  aceastâ 
evolutiune  fimd  dat  urgenta  trebuintelor. 

Solldaritatea  in(ern-i.\ionalâ. —  Un  numàr  bun 
de  proecte,  în  câoul  càrora  e  acela  al  D-lui 
Delacroix,  prim  mînistru  al  Belgiei,  tind  a  rezolvà 
criza  printr.un  apel  la  solidarltatea  internatio- 
nalâ.  Dierind  în  modalitatea  lor,  aceste  proecte 
presupun  tôt  concursul  diverselor  tàri  chemate 
a  facilita  împrumuturile  recunoscute  nec.esare,  a 
deschide  târgurile,  a  acorda  garanti!  sau  chiar 
a  f.nanfa  direct. 

S'a  remarcat,  câ  aceste  proecte  ràspund  la 
un  Interes  adevàrat  si  profund.  Aceste  proecte 
"  pun  în  joc  responsabilitatea  diverselor  \&rl,  a- 
jutâ  la  greiitâtile  câtor  va  dintre  ele  în  afarâ 
de  trebuintele  lor  proprii,  pun  chestiuni  deiicate 
de  control  in  întrebuintarea  fondurilor  si  în  dis- 
tributiunea  oficialâ  de  crédit.  Este  de  datoria 
conferintei  de  a  studia  aceste  proecte,  de  a 
câuta  la  ce  sunt  ele  bune.  de  a  aprecia  dacâ 
la  sarcinile  eu  totul  excetionale,  cum  e  punerea 
în  picioare  a  ^ârilor  atinse  de  râzboiu  nu  tre- 
buesc  sà  fie  aplicate  noi  mijloace,  exceptionale 
chiar. 

Ajutor  peniru  reluarea  creditului.  Alàturi  de 
aceste  proecte  care  tind  la   solut'a   directâ  a 
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problemei,  multe  mâsuri  mai  modeste  pot  fi 
cercetate,  si  pot  servi  cel  pufin  de  ajutor  la 
reluarea  creditelor.  In  aceastâ  stare  de  idei  D-l 
Celier  semnaleazà  in  conferint,â  o  série  de  pro 
ecte,  cari  par  de  naturâ  a  înlesni,  fie  opera- 
tiile  pe  scurt  termen,  fie  plasarea  împrumutu-' 
rilor.  Sunt  mijloace  pentru  combinat"  numeroase, 
capabile  de  desvoltâri  uriaçe.  Societatea  Na- 
tîunilor,  prin  caracterul  sâu  superior,  impartial 
si  dezinteresat,  pare  destinatâ  pentru  a  acorda 
patronajui  sâu  la  sfortâri,  cari  ar  tinde  a  pune 
mai  multà  luminà  si  mai  multâ  moralitate  in 
opera{iunile  financiare  internationale,  si  realizând 
mai  multâ  siguranfâ  economiei,  va  facilita  tu- 
turor  lmprumuturilor  sigure  succesul  creditului. 

Lucràrile  conferinfei  au  trezit  in  opinia  pu- 
blicà  un  interes  particular.  Ori  cât  s'ar  ajunge  la 
concluziuni  foarte  générale  susceptible  de  a  da 
o  solutie  de  ansamblu  sau  s'ar  preconizà  mâ- 
suri mai  modeste  permijând  rezultate  imedtate 
si  concrète,  discuta  constitue  o  nevoe  cunoscutâ 
de  toatâ  lumea. 

Pe  urmâ  D-l  Delacroix  a  dezvoltat  proectul 
sâu  de  creatiune  a  unui  institut  international  de 
control  si  de  emisiune.  Aceastâ  idée  este  nâs- 
cutâ  diu  întâmplâri,  In  timpul  ràsboiului,  beli- 
gerantii  nu  numai  cà  au  încetat  de  a  produce, 
dar  au  avut  si  dlstrugerii  pe  de  altâ  parte  au 
epuizat  stocurile  lor  de  aur,  si  au  fâcut  sà  re- 
intre  creântele  ce  aveau  asupra  strâinàtât".  D  1 
Delacroix  enumerà  toate  consecintele  financiare 
a  râzboiului,  inflatiune  crizâ  de  schimb,  urcarea 
impozitelor,  etc.  D-l  Delacroix  nu  e  pesimist  ; 
el  are  credinta  în  rezultatele  lucrârllor  ccestei 
adunâri  eu  toate  astea  criza  actualâ  poate  sâ 
aducà  catastrofe.  Bogàtia  unei  târi  e  în  posi- 
bilitâtile  sale  fiscale:  când  limitele  acestor  po- 
sibilitâti  sunt  atinse,  ea  ajt.nge  la  faliment. 

Statele  cari  nu  au  suferit  dupâ  urma  ràsbo- 
iului si  cari  a  drenat  aurui  sunt  într'o  situatie 
pasibilâ.  Ele  suferâ  de  scumpirea  traiului  si  au 
mai  multâ  monedà  metalicâ  ca  ait",  dar  suportâ 
si  consecintele  de  rarefactie  a  produselor  ;  cos- 
tul  e  foarte  ridicat  ;  particular;  produc  mai  pu- 
tin  si  cumpârâ  prea  mult  si  sunt  prea  multi 
rentieri. 

Situatia  e  gravâ  pretutindeni,  si  e  nevoe  de 
solidaritatea  internat ionalâ, 

Cele  douâ  remedii  sunt  evindent,  cum  s'a  zis, 
munca  $i  economia.  Dar  remediile  sunt  lente  ; 
eu  toate  astea  trebue  un  trai  bun,  câci  conti- 
poranii  nostri  nu  vor  sà  tràiascà  eu  o  subrie- 
tate  primitivâ.  Se  preconizeazâ  reducerea  sala- 
riilor  ;  care  se  va  face  ?  Pentru  a  îndrepta 
criza  schimbului,  se  preconizeazâ  deschiderea  de 
crédit  ;  acestea  simt  mâsuri  insuficiente  si  cos- 
isitoare. 


A!{ii  preconizeazâ  schimbul  comercial,  com- 
pensatia.  Sunt  mijloace  insuficiente. 

Creafiunea  un^-i  monede  temporare  interna- 
tionale ar  ridica  incà  infla{iunea  si,  dacà  o 
parte  din  aceastâ  monedâ  ràmâne  în  circulatie, 
cine  va  fi  responsabil  ?  Mijlocul  de  a  realiza 
în  mod  financiar  acest  tip  de  tranzactiune  ar 
fi  institutul  International  de  emisiune  si  de 
control. 

In  afarâ  de  stabilimentul  central,  acest  ins- 
titut va  avea  filiale  în  toate  târile  aderente. 
Aceste  filiale  pot  servi  ca  un  instrument  de  in- 
format'u.ii,  de  legâturâ  si  e  dexecutie.  Vor  studia 
pe  loc  operatiunile  posibile,  eu  concursul  lor  se 
va  exécuta  controlul  principal  al  institutiunei. 

Institutul  va  functiona  mai  htâiu  ca  un  vast 
«Clearing"  de  schimb.  Va  generaliza  cât  mai 
mult  compensatia  si  va  supraveghia  regulamentul 
tuturor  transactiunilor.  Fârà  îndoialâ,  actual- 
minte,  stabilimentele  financiare,  fac,  dintr'o  tarâ 
in  aita,  comp:nsa{ii.  Dar  condifiunea  ndispen- 
sabilâ  este  de  a  realiza  o  mare  concentra^. 

Institutul  nu  va  da  concursul  decât  transac- 
tiunilor prezintând  o  adevàratà  trebuintâ  econo- 
micâ.  Se  va  dezinteresa  de  cumpârâturi  care  au 
ca  obiect  produse  de  lux  si  a  câror  importatie 
nj  poate  decât  sâ  agraveze  situatia  târilor  eu 
schimbul  dépréciât.  Aceastâ  misiune  este  con  • 
formâ  eu  ideile  conferintei:  a  stimula  munca  si 
a  obliga  la  economice  In  'mâsura  in  care  com- 
pensatia nu  va  fi  posibilâ  si  în  spécial  in  ve- 
derea  de  a  régula  diferenje  momentané,  insti- 
tutul va  permite  operatiuni  prln  emisiunea  de 
„bonuri  de  aur". 

Toate  stateie  aderente  vor  accepta  aceste 
bonuri  ca  plata  pentru  suma  valorii  lor  nominale, 
ca  équivalent  al  aurului. 

Institutiunea  va  pune  la  dispozi'tiunea  statelor 
aderente,  dar  numai  când  sunt  suficiente  pentru 
a  le  permite  de  a  régula  transactiunile  ior  re- 
cunoscute  ca  trebuincioase. 

Bonurile  vor  f!  produeâtoare  de  o  dobândâ 
moderatà.  dest.'natà  a  renunura  cheltuelile  gé- 
nérale aie  institutiei. 

Bonurile  nu  vor  fi  cedate  statului  care  nu  va 
face  cererea  decât  contra  unor  garant»  serioase, 
un''  angajament  solldar  al  bâneilor  târei,  un 
produs  al  unor  impozite  determinate,  retete  de 
vamâ,  récolte,  produse  minière,  etc. 

Solidaritatea  acestor  garanti1,  veriticate  cons- 
tiincios  de  càtre  institufia  cea  nouâ.  va  justifica 
privilegiu  pe  care  îl  vor  avea  (garantiile)  de  a 
fi  acceptate  plâtind  ca  équivalent  monedâ  de 
aur.  Bonurile  vor  fi  create  pentru   scurt  timp. 

Datoritâ  acestei  conceptiuni,  ele  vor  intra  tin 
mod  periodic  în  cassa  institutiei  si  nu  vor  putea 
fi  trezorizate  si  retrase  din  circulatie,  cum  e 
cazul  chiar  pentru  aur.  Bonurile  vor  servi  mai 
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eu  seamâ  pentru  usurarea  schimbului  regulând 
diferenfele  monetare. 

Emisiunea  acestei  noi  hârtie  nu  va  avea  ca 
rezultat  de  a  mâri  inflatiunca  circulatiei.  In 
adevâr,  aceste  bilete  vor  reprezenta  o  valoare 
efectivà  în  Iucruri  sau  în  màrfuri  si  institu^'a  va 
limita  cantitat^a  trebuintelor  reale. 

5e  înlelege  câ  o  instituée  interna\ionalâ  de 
acest  fei  ar  trebui  sa  aibâ  contabilitaiea  sa 
bazatâ  pe  o  mâsurâ  comunâ  si  unieâ.  Aceastâ 
mâsurà  va  fi  înlesiltâ   prin  etalonul  aur. 

Capitalul  instituée!',  vàrsat  de  statele  afiliate, 
va  fi  construit  în  aur. 

Aceastà  valoare  metalicà  ar  trebui  sà  fie 
depusâ  la  instituée  si  nu  se  va  putea  mobiliza. 
Va  fi,  întru  càtva,  fondul  garantie',  pe  când 
cheltuelile  functionàrei  institutiei  vor  fi  plàtite 
de  tarde  care  imprumuts,  va  fi  o  cheltuiala  de 
suportat.  sub  forma  de  procent,  pentru  servi- 
viciile  fâcute. 

Statele  care  vor  subscrie  nu  vor  fi  angajate 
decât  în  màsura  sumei  depunerilor  lor  si  nu  va 
fi  între  ele  aceastà  solidaritate  de  obligatiune 
la  a  càror  inconvenante  s'a  fâcut  aluzie. 

Realizarea  acestui  proect,  va  avea  asupra 
schimbului,  o  influenfà  care  pare  sigurâ. 

Prin  generalizatia  compensatiei,  usuratâ  de 
circulatie  de  bonuri-aur  se  va  reduce  în  mare 
mâsurà  întrebuintarea  monedei  ln  transacfiunile 
internationale. 

Limitând  astfei  cerinfele  st;  aine,  se  vor  stabili 
pre{urile,  se  va  évita  scutnpïrea  nesocotitâ,  si  se 
"va  restrânge  câmpul  favorabil  speculat'ei. 

Statele  eu  schimbul  scâzut  vor  gâsi  în. aceastà 
organizatie  mijlocul  de  a  continua  cumpâràturile 
indispensabile  consumat'e'  lor  si  pentru  funct,io- 
narea  industriilor.  Se  va  putea  astfei  trece  pe- 
rioada  criti:à  care  separâ  statele  de  ziua  când, 
prin  munca  lor,  vor  putea  ridica  balanfa  co- 
mercialà  si  vor  rcstaui  a  în  mod  definitiv  schimbul 
lor  pe  baze  solide. 

Uuul  dm  principa'.ele  avantaje  a  acestui  proect 
este  putin{a  de  a  se  prêta  la  o  experientâ  li- 
mitatâ   si  la  o  aplicafie  progresivâ. 

Deschiderea  creditelor  comerciale.  —  In  cursul 
sedintei  de  Vineri  2  Octombrie  1920  M.  C.  E. 
Ter  Meulin  (Olanda)  a  prezentat  un  proect 

D-l  T.  Meulin  a  propus  un  proect  pent/u 
deschiderea  creditelor  comerciale  (iar  nu  pentru 
creditele  guvernamentale)  târîle,  care  au  difi- 
cultàti  de  aie  ob^ine  dm  cauzà  câ  nu^pot  oferi 
garanti  suficiente  si  pentrucâ  moneda  lor  a 
scâzut. 

Guvernele  nu  vor  putea  acorda  crédite  decât 
în  cazul  de  urgenjâ  extremâ;  reconstituirea 
vietei  economice  în  ^ârile  mai  mult  pâgubite  de 
râsboiu  depinde  deci  delà  posibilitatea  credite- 
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lor  comerciale.  Aceste  crédite  nu  sunt  posibile 
decât  eu  garantii  suficiente. 

On*  care  ar  fi  reputatja  personalâ  si  situatia 
unui  individ  creditorii  sâi  strâini  pot  sâ  se 
teamâ  câ  o  depreciere  a  schimbului  sà  nu  1 
pue  în  imposibilitatea  de  a  le  rambursa  datona 
în  moneda  târei  lor. 

M.  T.  Meulin  propune  deci  creatiunea  unei 
institutii  de  garant  eu  amanet  (la  care  se  va 
face  apel  dupâ  trebuintâ). 

El  propune  deci  : 

1.  De  a  créa  o  comisie  de  expert  în  materie 
financiarà  numità  de  Societatea  Natiunilor. 

2.  Ca  guvernul  unei  tari  care  vrea  sâ  ajute 
pe  importatori  sâi  a  objine  crédite  sà  informeze 
aceastâ  comisiune  de  garan{n'le  (de  exemplu 
impozite  sau  alte  retete)  care  sunt  gâta  de  a 
se  oferi  în  acest  scop 

Comisiunea  va  fixa  atunci  limita  acestor  cré- 
dite în  aur  ; 

3.  Câ  guvernul  târei  sol  e  itatorului  care  cere 
crédit  preparâ  o    emisiune    de  obljgàtiuni  Do 
bânda  a  fosr    fixatâ   de  acord    eu  comisiunea. 
Garantie  este  în  încasârile   propuse  de  guvern 
Débanda  si  cauitalul   sunt  plâtioile   în  m-meda 
târei  creditoruluj. 

4.  Venitul  propus  ca  garantie  sâ  fie  adminis- 
trât de  comisiune,  dacà  guvernul  nu  va  exécuta 
obîigatiunile  sa'e. 

Acest  sistem  va  functiona  astfei  : 

f.  Un  importator,  mcap^bM  de  a  ob{ine  cre 
dite  prin  alte  mijloace,  se  va  adre^a  comisiunei. 

Aceastà  nu  i  va  da  sprijinul  decât  în  cazul 
când  ar  fi  vurba  de  produse  de  prima  necesitate 
sau  de  materie  prima  ; 

2.  Importatorul  va  régula  eu  exportaforul  toate 
detaliile,  durata  credituiui,  garantie  de  dobâ  ;dâ 
suma  amane,tului  ; 

,  3.  Importatorul  va  împrumuta  guvernului  sâu 
obligat'unile  arâtate  aci  ;  fiecare  guvern  fâcând 
propriile  sale  eondi't'uni  când  va  fi  vorba  Je  îm- 
pru  nutul  acesto?  obligatiuni  : 

4  Cupoanele  obligatiunilor  vor  fi  definute  ca 
zabg  în  tara  exportatnru'ui  si  dacà  condiji'ile  eu 
care.  creditul  este  acordat  sunt  observate  în  mod 
regualt  de  importator,  aceste  cupoane  îi  vor  fi 
înapoiate.  Când  creditele  vor  fi  complect  ram- 
bursate,  obîigatiunile  vor  fi  înapoiate  la  impor- 
tator, care  le  va  da  guvernul  sâu  ; 

5.  Dar  în  cazul  când  im oortatorul  nu  va  fine 
angajamentele  sale,  exportatorul  se  va  servi  de 
obi  gatlunile,  rebute  ca  amanet  ;  ele  vor  oferi 
guvernului,  contra  plâfei  sumei  datorite  plus  pro- 
centele  datorite  la  aceastà  data.  Dacà  guvernul 
nu  ramburseazâ  creditul  la  aceast  fel,  exporta- 
torul va  fi  iber  de  a  vinde  obîigatiunile. 

Acest  sistem  nu  înpedicâ  nici  de  cum  obîiga- 
tiunile credituiui.  Importatorul  nu  ar  recurge  de 
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cât  la  nevoe,  si  când  garan{ia  oferità  consista  In 
impozite  ;  comisiunea  va  limita  functionarea  dupa 
necesitate. 

D-l  Henry  Bell  (Anglia)  spune  câ  nu  trebue 
sâ  se  mai  compteze  în  nici  un  ajutor  etatist. 

Personal,  ca  bancher,  nu  va  fi  dispus  de  a 
acorda  un  ajutor  financiar  de  orice  naturâ  ar  fi 
fârâ  sâ  ia  toate  mâsurile  posibile  si  fârâ  sà  se 
asigure  câ  acest  ajutor  va  fi  în  mod  sever  li- 
mitât, solid  garantat  si  înfelept  cheltuit. 

Sir  Marshalt  Fred  Reid  (Marea  Britanie)  crede 
câ  creatiunea  unui  mecanism  économie  compli- 
cat  va  lua  mult  timp,  si  când  va  fi  construit 
se  va  putea  sà  nu  mai  fie  necesar. 

Este  de  idée  de  a  conserva  vechiul  mecanism, 
care  existâ,  dar  sâ  fie  desruginit.  El  preconi- 
zeazâ  libertatea  schimbului  insofit  de  o  mare 
sforjare  individualâ  si  de  reducerea  la  minimum  a 
controlului  guvernamental. 

D-nul  Henri  Heer  (Elvetia)  cere  sâ  se  dea 
lâmuriri  conferintei  asupra  rezultatelor  in  dife- 
rite  târi  bâneilor  spéciale  de  exportatiuni,  prin 
încercàrile  de  schimb.  S'a  vorbit  de  gajuri  pen- 
tru creditele  viitoare,  care  sunt  gajurile  încà  dis- 
-ponibile  ? 

D-nul  Avenal  face  elogiul  propozi'tiei  D-lui 
Meulen.  Tendintele  Conferintei  sunt  în  adevâr  bune 
de  a  da  un  rezultat  practic. 

Conferinfa,  pentru  a  câstiga  autoritatea  trebue 
sâ  inspire  încredere  si  pentru  aceasta  e  nevoe  de 
oameni  competenfi. 

Sunt  2  marigrupuri  de  natjuni:  acelea  care  sunt 
destul  de  tari,  si  acelea^care.au  trebuintà  de  ajutor. 

Mecanismul  crelitului  international  e  din  ne- 
fericire  intrerupt.  Aurul  a  încetat  de  a  juca  ro- 
lul  sâu. 

Ideia  D-lui  Meulen  este  de  a  créa  în  fiecare 
tarà  un  rezervoir  de  bogàtie  care  ar  înlocui  e- 
talonul  de  aur.  » 

„Proectul  Meulen  se  pare  mai  usor  decât 
al  D-lui  Delacroix.  ' 

Cu  cât  lumea  e  convinsâ,  câ  o  organizatie 
colectivâ  este  indispensabilg,  eu  atât  aceastà  or- 
ganizatie ar  trebui  sà  aibâ  ca  scop  nu  de  a  face 
distribuai  caritabile  dar  pentru  a  alina  trurbu- 
ràrile  monetare,  care  opresc  sau  micsoreazâ  a- 
facerile  sigure. 

Conferinta  a  format  o  comisiune  însârcinatâ  de 
a  prezenta  un  raport  asupra  chestiunei  creditu- 
lui  international. 

„Comerful  international"  discutât  ia  Confe- 
rinta financiarà  internationalà  din  Bruxelles. 

Pârerea  ministrului  Wouters  Oplinter. — Râs- 
boiul  trebuia  sâ  imprime  o  nouâ  orientare  corner- 
tului  international. 

Schimbàrile,  pe  care  Ie-a  déterminât  râsboiul 
n'au  produs  aceleasi  efecte  pretutindeni  si  dacâ 


ruinele  s'au  acumulat  în  sânul  natiunllor  odini- 
nioarâ  infloritoare,  o  extraordinarà  prosperitate 
a  fost,  din  potrivà,  soarta  altor.  târi. 

Statele  industriale  mari  aie  continentului  Eu- 
ropean,  pe  mâsurà  ce  ostilitâtile  se  întindeau, 
militarii  au  pus  stâpânire  în  fiecare  zi  mai  mult, 
pe  ssrviciile  si  industriile  statului.  Exportul  de 
produse  fabricate  a  scàzut  considerabil  in  timpul 
ràsboiului. 

Acéastâ  situa{ie  s'a  agravat  si  mai  mult 
pentrucà  necesitàtile  apàrârei  nationale  au  dé- 
terminât pe  autoritàtile  publiée  sà  rechizîtioneze 
un  mare  numâr  de  coràbîi  comerciale.  Râsboiul 
sub-marin,  fie  producând  pierderi  marinei  co- 
merciale, fie  împiedicând  traficul,  a  contribuit  sâ 
reducà  tonagiul  necesar  beligeranfilor. 

Scàderea  simtitoare  a  mânei  de  lucru  In  in- 
dustrie, (lucrâtorii  fiind  mobilizatii  la  serviciul 
armatei,  in  unitâtile  combatante,  sau  în  uzini, 
lucrànd  exclusiv  pentru  ràsboi),  nu  putea  Iipsi 
la  rândul  sâu,  de  a  provoca  rârirea  productiei. 
Orientarea  generalà  a  comertului  international 
trebHeste  sà  fie  modificatâ  intr'un  sens  defa- 
vorabil  tàrilor  pàrtase  la  râsboiu. 

Târile  din  continentele  noui,  cari  pânà  acum 
erau  tributare  Europei  pentru  un  mare  numâr  de 
articole  mnnufacturiale,  se  càznesc  de  a  produce 
prin  propriile  lor  mijloace,  articole  de  cari  râs- 
boiul le-au  privât,  sau  cautà  ait»  furnizori. 

Industrii  noui  se  organizeazà  si  se  descoperâ, 
mai  aies  in  America  de  Sud;  alte  industrii,  pânâ 
acum  nâscânde,  iau  ui  avâut  de  o  repeziciune 
uimitoare.  Atât  unele  cât  si  altele  nu  întârzie  a 
profita  pe  larg  de  lipsa  de  concurentâ  europeanâ. 

Aceste  imprejurâri  au  influentat  puternic  des- 
voltarea  economicà  a  Statelor-Unite  aie  Ame- 
ricei,  dotate  deja  cu  o  armaturâ  industrialâ 
uriasâ. 

Râsboiul  le-a  sporit  puterea  industrialâ  usor 
adaptabilà  trebuinfelor  pàcei.  Comertul  exterior 
al  Statelor  Unité  a  fàcut  progrese  prodigioase  ; 
dezordinea  se  manifesta,  desigur  într'un  grad 
mai  mic  în  industriile  marei  republici,  decât  în 
Intreprinderile  altor  natiuni,  cari  au  luat  parte 
la  râsboiu.  Balanta  comercialâ  a  Statelor-Unite 
ràmâne  cea  mai  favorabilà.  ConflictuI  enorm, 
care  a  însângerat  Europa,  a  fâcut  dintr'o  na-> 
tiune  debitoare,  una' din  cele  mai  mari  creditoare 
aie  universului.  Enormele  resurse  aie  Statelor- 
Unite,  (care  în  génère  furnizau  materia  primâ 
necesarà  industriel'  altor  târi).  "u  erau  'n^ens 
exploatate  înaintea  ràsboiului  precum  sunt  azi. 
Industriasii  ca  si  bancherii  americani,  cari  cea 
mai  mare  parte  râmâneau  indiferenti  fatâ  de 
desvoltarea  comeitului  stràin,  au  azi  légitima 
dorintà  de  a-si  pâstra  locul  privilégiât,  cucerit 
în  timpu:  ràsboiului,  pe  toate  pie^ele  din  lume. 

Brusca  încetare  a  ostilitàtilôr   a    produs  e- 
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vident,  o  scurta  pauzâ;  un  timp  hotârit  era 
necesar  penlru  a  se  sâvârsi  adaptarea  definitivà 
a  activitâtii  industrfale,  la  noile  circonstance 
create  de  pace. 

Exportul  Americei  s'a  încheiat  pentru  anul 
fiscal  încheiat  la  30  Iunie  1920,  la  4.800  mf- 
lioane  dolari,  fa^â  de  2.000  milioane  în  1914, 
pe  cànd  importatiunile  scad  în  timpul  aceleasi 
perioade  la  1.200  milioane,  fafâ  de  2.300  mi- 
lioane în  1914. 

Tinuturlie  extremului-orient,  care  mai  înaînte, 
aveau  o  parte  relativ  put,in  importantà  in  situatia 
economicà  mondialâ  çi  erau  tributare  târilor 
europene  în  domeniul  comertului  international»  au 
putut,  grat'e  râsboiului,  sà-s,i  creeze.  o  pozi^ie 
foarte  puternicâ, 

Japonia  prin  facultâtile  sale  de  adaptare  çi 
de  asimilare  la  tehnica  modernâ,  prin  pozi'tia  sa 
geograficâ,  prin  desvoltarea  marinei  sale,  prin 
capacitatea  de  muncâ  a  locuitorilor  çi  prin  re- 
sursele  considerabile  oferite  de  jinuturile  vêcine', 
a  devenit  un  conçurent  de  temut  pentru  toate 
natiunile. 

Marele  imperiu  asiatic,  posedà  acest  avantaj 
incontestabil  pretios  de  a  dispune  de  o  industrie 
dotatà  eu  unelte  perfec{ionate,  servità  prin  brate 
muncitoare,  repezi,  abundente  si  eu  un  salariu 
de  pufinà  îjsemnâtate.  Poate  sà-çi  procure  ma- 
terii prime,  fie  din  Asia,  fie  din  Europa,  gratie 
unui  schfmb  favorabil. 

In  Japonia  pentru  primele  trei  luni  din  1920, 
exportul  si  importul  dovedesc  o  sperire  respec- 
tivâ  de  167  si  de  325  milioane  venit,  Atunci 
când  industria  màtàsei  Japoneze  exporta  în  1915 
pentru  152  milioane  yen?,  a  trimls  în  strâinâ- 
tate  în  1920  pentru  623  milioane  din  produse- 
le  sale. 

China  a  vâzut,  la  rândul  sà,  comertul  ei 
exterior  luând  o  desvoltare  caracteristicà.  Va- 
loarea  tota'â  a  exportului  Japonez  s'a  mârit  în 
1919,  eu  55%,  în  raport  eu  cifrele  din  1918 
si  en  228°/o,  în  raport  eu  acelea  din  1913. 

Dacâ  aceastâ  crestere  considerabiiâ  este  da- 
torità  în  parte  ridicârei  générale  a  pret,urilor, 
este  pentru  o  mare  parte  consecinta  sporirii 
directe  a  cantitâtilor  de  mârfuri  exportate.  Si 
aci  se  poate  constata,  ca  §i  în  America,  câ 
importul  scade  pe  masurâ  ce  exportul  se  mâ- 
reçte  :  fenomen  dublu  în  cet  mai  înalt  grad  in- 
teresant,  care  nu  e  posi'oil  decât  datoritâ  inten- 
sif tcârii  produciiei  na\ionale. 

Adaug  la  aceasta,  câ  industria  carboniferâ  a 
Chinei  este  chematâ  sà  joace  un  roi  mondial. 
Productiunea  sa  actualâ  satisface,  întradevàr, 
cerinfele  interioare,  permi'tând  çi  export  în  Eu- 
ropa. Rezervele  sale  par  inepuizabile. 

Constatârile  cari  preced  pun  în  luminà  câte- 


va  exemple  tîpîce  de  orientare  nouâ  imprimatâ 
comert,ului  international. 

Xurburàrile  cauzate  de  ràsboiu  si  apol  de 
reorganizarea  iRternà  în  târile  Europei  orientale 
au  piicinuit  modificàrile  de  mai  sus. 

Se  stie,  cà  Rusia  avea  inaintea  ràzboiuluî, 
producp'a  unor  articole,  cari  lipsesc  actualmente 
comer^ului  international. 

Productia  anualâ  în  1918  se  ridicâ  pentru 
céréale  la  10.572.000  tone  ;  pentru  lemne  la 
seapte  milioane,  730.000  tone  (valorând  40  mi- 
lioane franci,  37°/o  din  productia  mondialâ), 
pentru  in  308.350  tone  (72,5  °/o  din  productia 
mondialâ);  pentru  unt  la  78.082  tone;  pentru 
naft  si  derivatele  lui  948.000  tone  (a  doua  în 
productia  lumei)  ;  pentru  platinâ  la  6,200  Kgr. 
(95°/o  din  productia  modialâ)  si  pentru  mag- 
neziu  la  939.000  tone. 

ReaparUia  Rusiei  pe  piafa  mondialâ  îndatâ  ce 
ea  va  deveni  posibilà,  va  exersa  o  actiune  mo- 
deratoare  asupra  prejurilor.  Ea  va  pune  capât 
monopolului,  pe  care  cir:onstanteIe  actuale  1-a 
asigurat  pentru  mai  multe  produse  esentiale, 
altor  continente.  Ea  va  contribui  deasemenea  a 
destinde  criza  schimbului. 

Mijloacele  de  platâ  prin  compensatii,  când  e 
vorba  de  schimburile  eu  Rusia  nu  lipsesc  târi- 
lor  de  consumatîe. 

Dezorganizarea  econom'ea^care  a  urmat  zdrun- 
cinarea  adusâ  de  râsboi  în  Europa  Centralâ,  a 
privât  momentan  lumea,  de  aprovizionârile  im- 
portante în  materii  prime  si  a  marilor  capacitâti 
de  producjie,  redând  astfel  si  mai  complexâpro- 
blema  comertului  international  si  contribuind  la 
o  modificare  a  vechilor  tendinte. 

Dar  caracterele  însâsi  >ale  comertului  interna- 
tional au  fost  schimbate  de  râsboiu.  Trecerea 
natiunilor  delà  starea  de  ràsbol  la  starea  de  pace 
a  déterminât  o  reducere  a  controlului  de  materii 
prime  §i  de  alte  produse  esentiale.  Târile  cari, 
în  timpul  mai  multor  ani,  gratie  unei  puternice 
organizatii  çi  unei  discipline  permanente,  au  des- 
fâsurat  toate  eforturile  spre  victorie,  nu  pot  scâpa 
curentului  de  slâbire  imediat  inevitabil. 

A  rezultat  o  crestere  de  c'onsumatie,  o  scâ- 
dere .  a  productiei  care  nu  mai  era  atât  de  re- 
gulatâ  ca  în  timpul  râsboiului  si  o  slâbire  pro- 
nuntatâ  in  munca  uvrierilor. 

Dezechilibrul  intre  posibilitâtile  productiunei 
çi  trebuintele  consumatiei  se  accentuâ.  Dupâ  ex- 
presia  d  lui  Hoover,  se  asistâ  la  demoralizarea 
forfelor  de  producp'e. 

Târile  cele  mai  incercate  de  ostilitâti,  având 
mari  trebuinti  de  satisfàcut,  (în  materii  prime 
§i  în  produse  finite),  atunci  când  capacitatea  lor 
de  export  era  aproape  nulâ,  vâzura  repede  ba- 
lanta  lor  comercialà,  înclinând  spre  a  deveni  din 
ce  in  ce  mai  dificitarâ. 
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Ridicarea  considerabilâ  si  neregularitatea  schim 
bului  |àriIor  definàtoare  de  materil  prime  stricà 
toate  calculile  productiei  tàrilor  eu  schimbul  dé- 
préciât, introducând  un  élément  de  speculatie. 
rn  chestiunile  de  aprovizionare,  de  transport,  de 
fabrica{ie  si  de  vânzare  a  produse'or,  pre|uri'e 
unei  extrême  nestabilitàti  si  neregularitatea  ofer- 
telor  provoacâ  nesiguranfa  comer{ului.  Dease- 
menea  oameni  de  speculatie  si  de  acaparare  nu 
întârzie  a  face  sà  se  simtà  efcctele  lor.  Meca- 
nismui  transacttunilor  a  fost  deasemenea  desor- 
ganizat  de  mijlocitorii  cari,  când  fâcând  sâ  creascâ 
cererea,  sau  oferind  marfa  din  stocuri  necunos- 
cute,  provoacâ  fluctuatiuni  brusce  in  preturi  si 
ridicâ  nestab  litatea  afacerilor  si  neregularitatea 
cursului. 

Bariera  de  schimburi  ridicate,  mai  sigurà  de 
càt  ne-o  face  tariful  vamal,  ameninfà  sà  izoleze 
fârile,  cauzând  astfel  crize  productiei,  agravând 
prin  somagiui  lucràtorilor,  nelinistea  producàto- 
rilor  si  nemult,umirea  claselor  muncitoresti  si  îm- 
piedicând  tân'Ie  eu  schimb  scàzut,  de  a'si  fur- 
nizà  articolele  cari  le  sunt  necesaie  vie^ei  lor 
economice. 

Cursul  ridicat  al  monedei  din  tân'Ie,  a  câror 
putere  de  produefie  n'a  fost  scâzutà,  lucreazà 
automat  ca  o  protectjune  vamalâ,  restrângànd 
din  ce  în  ce  mai  mult  vânzàrile  lor  si  putând 
însfârsit  a  ajunge  la  prohibifiune.  Si  in  timp  ce 
Europa  nu-si  poate  procura  proviziunile  indts- 
pensabile,  decât  eu  preful  marilor  pierderi  de 
schimb,  lumea  nouà  nu  poate  decât  eu  greutate 
sà  ramburseze  prisosul  product  ei  sale  pe  care 
tr.  buia  in  acest  timp,  eu  riscul  unor  crize  gro- 
zave,  sâ-1  dea  strâ inàtâfij. 

Schimburile  internationale  sunt  din  ce  în  ce 
mai  practicate  sub  formâ  de  schimb  in  naturâ, 
ràrirea  devizelor  stràine  nu  permit  de  a  plàti 
în  ait  mod  cumpàràturile. 

Se  pare  astfel  clar,  câ  faptul  de  a  bénéficia 
de  un  schimb  ridicat  pe  piefele  stràine  nu  are 
decât  avantage  si  poate  îndepàrta  chiar  con- 
secinfele  funeste  aie  câror  repercursiuni  nu  se 
simt  numai  în  timpul  perioadei  de  nestabilitate 
al  cursului. 

Pe  când  {àrile  eu  schimbul  dépréciât,  prin- 
tr'un  efort  constiincios  si  susfinut,  câte  odatâ 
în  sensul  limitàrei  consumatiei  si  intensif icàrei 
productiei,  înceteazà  pentru  un  timp  destul  de 
lung  de  a  se  alimenta  eu  piata  lor  obisnuitâ  ; 
tàrile  eu  schimb  favorabil  vor  închide  de  de- 
buseurile  lor  cele  mai  sigure,  provocând  astfel 
o  modificare  pbïfclfe  defmitivâ  în  curentele  co- 
mertului  exterior. 

Aci  atingea  cea  mai  interesantâ  parte  a  pro- 
blème!'; chestiunea  esentialà.  E  de  mare  tre- 
buintà,  ca  în  interesul  tuturora  conferinta  sà  se 
càsneascà  a  o  rezolva. 


Efcte  destul  de  évident  câ  ^arile  al  câror  de- 
viz  face  primà  în  streinâtate,  deasemenea  si 
acele  cari  mementan  au  monedâ  depreciatâ,  vor 
considéra  ca  o  bine-facere,  o  reîntoarcere  la 
echi//brul  care  va  depàrta  amenlntarea  crizei, 
de  care  noi  putem  sà  ne  temem  si  va  înzecî 
forfele  de  productivité  a  altora,  punândcapàt 
dificultâtilor  si  turburàrilor  in  mijlocul  cârora 
ne  sbatem. 

Fenomenul  ridîcârei  preturilor  se  produce  me- 
canic,  în  detrimentul  consuma  torilrr,  cari  au 
fàcut  toate  cheltuelile. 

Cu  toite  dificultâtile  timpuiui,  uneori  în  ve- 
derea  acestor  dificultàti  târile  cu  schimb  dé- 
préciât încearcâ,  deja  în  cursul  ostilitâtilor,  de 
a  combate  si  de  a  îndrepta  în  oarecare  mâ- 
surà  deficitul  perzistent  al  balantei  lor  corner- 
claie. 

Ele  iau  în  acest  scop  masurl,  restrângànd 
importatiunea  si  consumatia  càtorva  articole. 

A  doua  zi  dupâ  armistîtîu  toate  barierele  nu 
pot  fi  imediat  desfiintate,  Pàstrarea  restrictiu- 
nilvr  au  fost  într'adevâr  o  necesitate  prin  o- 
bligatiunea  de  a  asigura  industriile  esentiale  cu 
cantitâ}ile  de  materii  prime  indispensabile.  Sta 
tele  Unité  au  fost  dintre  to^i  beligerantii,  acele 
cari  suprimà  cu  mai  multà  rezolutie  si  rapiditate 
cea  mai  mare  parte  a  restrictiunilor.  Situatia 
lor  priviiegiatâ,  le-au  furnizat  în  aceastà  pri- 
vintâ  usunnta  pe  care  celelalte  n'au  posedat-o: 
cu  toatâ  importanta  lucràrilor  economice-  desti- 
nate  de  a  ràspunde  nccesitàtilor  militare,  situa- 
tia industrialâ  a  Statelor  Unité  cra  în  apro- 
priereà  râzboiului  foarte  bunâ. 

In  timpul  acesta  o  gravà  chestiune  atâtâ 
actualmente  în  aceastà  \arà  atentia  autoritâti- 
Ior  publiée,  In  cursul  râzboiului  capacitatea  sa 
de  producîiune  s'a  urcat  considerab.l  si  ea  este 
azi  mai  mare  ca  totdeauna  ;  de  aci  rezullâ 
tiansformarea  industriel'  m  litarâ.  Ori,  înainte  de 
1914,  Statele  Unité  erau  oblgate  sâ  sâ  dea 
stràinâtâtii  o  parte  a  productiei  pe  care  co 
mcrtul  national  nu  o  piitea  consuma.  Mentinerea 
exportu'ui  a  devenit  esentialà  :  toatà  scâderea 
care  se  va  produce  în  Statele- Unité  va  avea 
ca  urmare,  fie  inchidereà  câtorva  uzine,  cu  re- 
percursiunea  respectivâ  atât  asupra  capitalului 
cât  si  asupra  lucrului,  fie  prin  supra  abundentà 
de  produse  antrenând  o  bruscâ  scâdere  de  pre- 
turi si  o  enzà  de  o  realâ  gravitate. 

In  Marea-Britanie  rigoarea  restrictiunilor  fu 
miesoratâ  în  chip  progresiv,  în  acelas  timp  ce 
controlul  asupra  fabricatiilor  era  suprimat.  Se 
mentin  de  azi  înainte  câteva  d  ntre  restrict'i  eu 
scopul  de  a  sustine  un  mie  numâr  de  industrii, 
esentiale,  a  câror  importantâ  a  fost  relevatâ  fn 
spécial  in  timpul  râzboiului.  Necesitatea  acestel 
protectiuni  nu  era  de  altminteri  gresit  vàzutâ, 
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fiindcà   mârfurile  strâine   erau  autorizate  de  a 
pàtrunde  liber  în  comer^ul  britanie. 

Reintoarcerea  la  libertatea  comercialâ  a  urmat 
in  Franîa  eu  o  pruden{â  mai  mare  încâ.  Aceastâ 
tarà  a  fost  de  altminteri  cea  mai  grav  atinsâ 
de  ràzboiu.  In  mai  multe  rânduri  guvernul  prin 
declaratiuniîe  sale  atrage  atenfia  asupra  acestei 
prudente  indispensabile.  El  a  aràtat  astfel  grija 
legitimâ  de  a  évita  schimbàri  prea  brusce  aie 
polilicei  sale  economice  §i  de  a  asigura  îndrep- 
tarea  balantei  sale  comerciale, 

Italia  a  observât  aceias  politicà  ca  sj  Franta 
dar  mai  caracterizatà  încâ  în  sensul  mentinerii 
controlurilor  oficiaie,  atât  pentru  mârfurile  cari 
prezentau  o  mare  importanfâ  din  punct  de  ve- 
dere  industrial,  càt  çi  pentru  acelea  a  càror  a- 
provi?ionare  era  asiguratâ  de  Stat. 

Aceastâ  politicà  de  restrlcfiuni  este  aplicatâ 
eu  mare  rigoare  în  toate  \àrile  Earopei  cen- 
trale si  mai  aies  în  Germania. —  Belgia  nu 
asteapta  de  càt  ocazia  de  a-si  recâçtiga  în- 
treaga  libertate. 

Intr'un  mod  gênerai  s'a  putut  crede  câ  su- 
primarea  tuturor  restrictiunilor,  a  tuturor  con- 
trolurilor, a  tuturor  regulamentelor,  va  aduce 
îngràmàdirea  mârfurilor  si  prin  urmare  imediata 
scâdere  generalâ  va  urma.  Nu  se  f'nea  cont 
de  faptul  cà  lumea  întreagà  trece  printr'o  te- 
ribilâ  crizà  de  dezechilibru  économie  §i  câ  li- 
bertatea nu  va  putea  restabili  o  situatie  nor- 
malà.  decât  progresiv  si  atunci  când  \&nle  vor 
pàràsi  gradat  controlul.  Experienfa  demonstreazà 
cà  guvernele  pot  sà  se  gâseascâ  obligate  de  a 
interveni  pentru  protectia  consumatorilor. 

Dar  aceastâ  politicà,  chiar  sub  forma  cea 
mai  atenuatâ,  dacâ  procurà  eâte  odatà  târilor 
cari  o  practicà,  apreciabiie  avantagli,  une  ori 
produce  dintr'un  punct  de  vedere  mai  gênerai 
inconveniente  serioase,  printre  care  deosebirea 
de  preturi  mérita  sà  fie  citatà.  Mentinerea  a- 
cestor  diverse  reglementàri  a  adus  într'adevâr 
în  functiunea  comertului  international  profunde 
schimbàri,  mai  aies  în  fornurea  preturilor  pe 
pietele  mondiale.  In  conditiunile  normale  de  altâ 
datâ  nu  era  de  loc  posibil  de  a  stabili  douâ 
preturi  diferite  pentru  un  aceias,  produs,  câci 
stockurile  disponibile  §i  cantitàtile  glotante  se 
indreptau  spre  locul  cel  mai  bine  cotât  pentru 
ca  sâ  profite  de  diferenta  cursului.  Si  atunci 
când,  contrariu,  mecânismul  raporturilor  econo- 
mice este  falsificat  ca  çi  azi  prin  insuficienta 
aprovizionamentului  çi  prin  nestabillrea  schim- 
bunlor,  fenomenul  deosebirii  de  preturi  vtne  sâ 
ajute  încâ  la  turburarea  comertului. 

Târile  cari,  prin  resursele  lor  naturale  çi  so- 
Iiditatea  pozi'tiilor  lor  economice,  se  folosesc  de 
câteva  elemente  de  monopol  pentru  oarecari  pro- 
duse,  pot  évita  rid  earea  pretului  produselor  lâ  , 


untrice  controlànd  exportul  si  practicànd  în  fafa 
stràinàtàtii  o  politicà  comercialâ  ce  se  calificâ 
^dumping". 

Alte  târi  pentru  a  lucra  contra  deprecierei 
excesive  a  schimbului  lor  si  pentru  a  împie- 
dica  exodul  total  al  fabricatiunilor  lor  în  strâi- 
nâtate,  cautà  a  atenua  râul  prin  interzice- 
rea  câtorva  exportatiuni  sau  prin  aplicarea  de 
màsuri  fiscale,  de  asa  naturà  ineât  sâ  împie- 
dice  considerabil  exportul,  Incidenta  acestor 
mâsuri  atinge  atur>ci  direct  preturile. 

Mijioacele  de  transport  constituesc  ultimul 
factor  succeptibil  de  a  exersa  o  influentâ  asupra 
comertului  international.  Or,  râsboiul  a  modifi- 
cat  în  mod  grav  desvoltarea  marinci  comer- 
ciale. Pierderea  totalà  se  ridicà  la  mai  mult 
de  1 2  milioane  tone.  Dar  ea  a  fost  reparatâ 
într'o  largà  mâsurâ  gratie  eforturilor  combinate 
aie  santierelor  navale  dm  Statele  Unité  si  Marea 
Britanie  pentru  a  nu  numi  decât  pe  cei  mai 
mari  constructori.  Tonagiul  mondial  care  în  1914 
se  ridica  la  45  milioane  tone,  atinge  in  acest 
moment  57  milioane  tone. 

Dupà  armisti'tiu,  constructia  navalà  s'a  des- 
voltat  considerabil.  Comparând  cifrele  delà  sfâr- 
çitul  lunei  Martie  eu  cifrele  de  dinaintea  râs- 
boiului  se  constatà  o  crestere  de  constructii  de 
1 V-.'  milioane  tone,  în  Statele  Unité  §i  peste  3 
milioane  tone  în  celelalte  {ân. 

Acest  efort  considerabil  in  vedere  de  a  re- 
para pagubele  cauzate  de  ràzboi  treabe  sà  in- 
fluenteze  în  bine  piata  încàrcàrilor,  a  càrei  creç- 
tere  era  printre  primii  factori  de  ridicare  ai  con- 
tului  vietei.  Spre  mijlocul  acestui  an  aceastâ 
tendintâ  a  fost  în  particular  accentuatâ.  Pare, 
totuçr,  a  se  fi  produs  în  ultimile  sàptâmâni,  o 
uçoarâ  miçcare  de  crestere. 

Din  toate  aceste  întâmplâri  ridicarea  cens- 
tructiilor  navale  si  scàderca  pretului  de  încâr- 
câturâ,  câteva  state  (Marca  Brîtanie  si  Stateîe 
Unité  mai  aies)  au  tras  concluzia  care  se  im- 
punea.  Par  a  se  vedea  indiciile  unei  tendinte 
spre  conditii  eco.iomice  normale.  De  atunci  con- 
trolul putea  sâ  disparà.  Prin  decretul  din  1 
Martie  1920  „Shipping  Board"  înceteazâ  de  a 
exersa  controlul  sàu  asupra  marinei  comerciale 
americane. 

De  asemenea  delà  15  Iulie  fixarea  costului 
încàrcàturilor   a  fost  opritâ  în.  Marea  Britanie. 

Chestiuuei  vitale  de  transporturi  îi  va  rereni 
toatà  atentia  conferintei. 

Expunerea  care  urmeazà  confirmâ  observa- 
tiile  publicate  in  Mémorandum  Economique  al 
Consiliului  suprem,  al  Puterilor  aliate  na{iuniie 
eu  toatà  profunda  sgudu;re  cauzatâ  de  ràzboiu 
sunt  départe  Je  a  descoperi  mijloace  de  res 
tabilire. 

Un  economist  eu  mare  autoritate,  d.  Lescure 
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a  sustinut  eu  multâ  verocitnilltate  câ  dacâ  Sta- 
tele  Europene  gracie  polticei  economice  si  fi- 
nanciare  curagioase  trec  fârâ  multâ  cioenire  pe- 
rioada  de  reconstructie  producfla  mondlalâ  va 
atlnge  un  nivel  fârâ  précèdent  si  câ  concurenfa 
nu  va  fi  mai  pu{in  simt,ità  în  câjive  ani  între 
vânzàtori,  decât  este  astâzi  între  cumpârâtori. 

Dificitul  productiei  Europene  a  stimulât  ex- 
traordinar  prodn:{ia  Statelor  ràmase  départe  de 
conflict  si  necesitatea  de  a  repara  grelele  pier- 
deri,  a  provocat  în  toate  târile  încercate  de  râs- 
boiu,  renasterea  unei  productif'  intensive. 

Dacà  productjunea  cârbunelui  a  scàzut  în  toatâ^ 
lumea,  din  contrâ,  douà  loefiitoare  aie  huilei,  pe- 
trolul  si  huila  albâ  vor  puteà  destul  de  bine,  a 
acoperi  dificitul.  Trebuinfele  militare  au  dat,  în 
multe  {àri,  metalurgie,  o  viatâ  nouâ,  aie  càrei 
efecte,  grafie  unei  fericite  transformatiuni  nu  vor 
mtârzia  a  se  sim{i  în  fabricatiunile  destinate  tre- 
buintelor  pâcei. 

Situatja  industriel'  textile  nu  este  de  loc  mai 
putJti  favorabilâ  :  materia  prima  existâ  în  lume 
în  cantitate  suficienta  si  materialul  distrus'este 
deja  in  mare  parte  restaurât. 

In  transporturi,  restabilirea  este  aproape  corn 
plectâ. 

Din  zi  în  zi  refacerea 'economicà  se  zugrâ- 
veste  eu  mai  multâ  vigoare,  în  contra  crizelor 
momentané  sau  partiale,  a  bruscelor  convulsiuni 
si  a  ultimelor  repercursiuni  a  ierib;lei  turburâri, 
din  care  esim. 

Râsboiul  va  lâsa,  între  altele  înv3{âminte  pe 
acela  al  obligafiei  de  neinlâturat  al  cooperafiei 
popoarelor. 

Varietatea  resurs elor  solului  si  subsolului,  da- 
toritâ  reparti^iei  mânei  de  lucru  muncitoare  si 
capacitâtei  productiei  si  consumatiei,  afirmâ  ne- 
cesitatea unui  ajutor  al  naîiunilor. 

In  cursul  discutiunilor,  D-l  Henry  Bell,  di- 
rectorul  gênerai  la  Lloyds  Bank  Grande  Bre- 
tagne delà  legafia  englezâ,  a  remarcatcâ  co- 
mert,ul  nu  este  o  formâ  de  conflict,  din  contrâ, 
legâtura  care  trebue  sâ  contribue  la  bunul  trai 
al  natiunilor  si  bunei  lor  întelegeri. 

Oratorul  e  partizanul  scliimbului  liber,  pen- 
tru  a  usura  reconstituirea  Europei  atât  de  sdrun- 
cinatâ. 

Delegatul  Italiei  crede,  câ,  baza  viltorului 
echilibru  économie  si  social  stâ  în  aplicarea  ri- 
guroasâ  a  celei  mai  mari  libertâti  în  ceeace 
priveste  comerful  international  si  în  punerea 
în  comun  a  materiilor  prime,  a  cârbunelui  si 
hranei.  In  pârerea  sa,  tînta  princ'palâ  si  felul 
de  a  exista  a  Ligei  Natiunilor,  creatà  pentru 
fraternitatea  universalà,  este  de  a  întreprinde 
inevitabila  luptâ  contra  vesnicului  egoism,  ce 
pare  a  se  propaga  în  lumea  întreagà. 

Delegatul  se  ridicâ  énergie  contra  tendintei, 


pe  care  o  au  câteva  na{iuni,  mai  bine  dotate, 
de-asi  amélioré  bugetul,  supiarid.xând  prejurile 
materialelor,  mai  aies,  al  cârbunelui  si  cereale- 
lor  destinate  strâînâtâtii.  Aceastâ  politicâ,  afarâ 
de  nedreptatea  de  a  usurà  bugetul  natiunilor 
celor  mai  bogate,  supraîneareâ  pe  acel  al  natiu- 
nilor sârace,  atingându-le  destul  de  grav  chiar 
la  sursa  activitâ{ei  productive  a  târ',or  putin 
favorizate. 

Se  poatechema  prosperllate,  bogâ\ia  rezultatâ 
din  ruina  altora  ?.  —  Liga  natiunilor  va  trebui 
sâ  complecteze  studiul  sàu  în  vederea  ori-cârei 
eliminâri  directe  sau  indirecte,  care  poate  cons- 
titui  monopol  sau  un  privilegiu  în  favoarea  câ- 
torva  grupe  financiare  posesoare  de  mârfuri  in- 
dispensanile  vietei  si  muncei  popoarelor. 

Aceastâ  politicâ  ia  în  prezent  existentâ  defi- 
nitivâ  în  toate  târile. 

Najiunile  pujin  favorizate  nu  sunt  de  loc  mul- 
tumite  de  a  recurge  la  creditul  unor  natiuni 
foarte  bogate.  care  se  aratâ  acum  atât  de  a- 
vare.  Ele  cer  numai  de  a  puteà  lucrà  în  ace- 
leasi  conditiuni  ca  popoarele  favorizvte,  pentru 
a  câpâta  din  nou  independenja  financiarâ  pe 
care  au  pierdut-o,  aceàsta  în  interesul  comun, 
la  care  toti  trebue  sâ  t'nâ  tôt  atât  de  muit  ca 
si  la  independenta  lor  politicâ. 

M.  Kengo  Mori,  delegat  japonez,  crede  câ 
datoria  cea  mai  .'mportantâ  este  de  a  convinge 
masele  popoarelor  de  adevârul  fundamental  câ, 
pemru  a,  sespa  lumea  trebue  sâ  se  tindâ  spre 
économie,  spre  cresterea  produc\iei.  Trebue  sâ 
se  risipeascâ  credin\a,  câ  prezenfa  conferin\â 
va  descoperi  un  leac  miraculos  de  a  irai  si  de 
creia  bogâ\ii  fârâ  muncà  si  fârâ  économie.  De- 
legatnl  este  partizanul  celei  mai  mari  libertâti 
în  ceeace  priveste  schimbul  international. 

Alte  concluzii  practice  asupra  cnmertului  in- 
ternational (Dl.  Celier,  Franta);  reluarea  si  com- 
plectarea  lucràrllor  de  unificare  a  diverselor  le- 
gislaîiuni  asupra  scrisor-'lor  de  schimb,  asupra 
actiunilor  de  bànci  create  in  stràinâtate  :  exami- 
narea  politicei  urmate  prin  diterite  institu{i!  de 
emisiune  de  a  realizà  noi  "progrese  în  operatiile 
de  crédit  eu  lung  termen,  mai  aies  în  imprumu- 
turi  de  stat  ;  publicarea  contractelor  internatio- 
nale de  împrumuturi  va  prezentà  mari  avanta- 
gii  pentru  moralitatea  si  siguranta  acestor  ope- 
ratiunf. 

In  trecut,  într'adevâr,  fie-care  Stat  râmânea 
smgurul  judecâtor  al  contractelor  semnate.  De- 
pozitul  de  contracte  la  o  instituée  internajionalâ 
impartialâ  va  fi  încâ  o  garantie. 

Se  examineazâ  impunerile  fiscale  eperate  în 
diferite  t<*ri  cari  sunt  în  unele  cazur:  obstacole 
serioase  la  desfâsurarea  plasamenteior  interna- 
tionale. 

Discursal  delegatulu1  Românki  pe  lângâ  Con- 
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ferinfa  financiarâ  delà  Bruxelles  (Prof.  George 
Tascâ),  dupa  „Comte  Rendu  provisoire"  — 
„Provisional  Veibantim  Record"  —  Mo.  14  din 
2  Octombrie.  —  Domnule  Presedinte,  Domnilor. 
rezu'.tâ  din  discufiunile  care  au  avut  loc  în  a- 
acestà  Adunare  si  mai  aies  din  rapoartele  prea 
interesante  si  asa  de  complect  prezentate  aici, 
de  onor.  vice  prese^inti,  d.d.  Brand,  V.'ssering, 
de  Wouters  d'Oplinter  si  Cellier,  câ  s'ar  putea  * 
degaja  càteva  concluziuni  sigure  care,  chiar  de 
acum,  pot  fi  cousiderate  ca  rezultate,  câstigate 
pentru  conferinta, 

Aceste  concluziui  i  pot  fi  rezutnate  in  câteva 
cuvinte  ;  l)  Echtlibrul  bugetelor  ;  2)  Suprimarea 
inflatiunei  monetare  ;  3)  Reducerea  datoriei  pu- 
bliée —  iatâ  ceeace  priveste   finantele  publiée. 

Sporirea  si  inlensificarea  muncei  pentru  a  putea 
màri  exportul  §i  economiile  în  cheltuelile  private 
pentru  a  putea  reduce  importul  si  a  creia- ba- 
lance favorabile,  !atâ  în  ce  constâ  schimbul  si 
comer{ul  international'.  Muncâ  si  économie,  asta 
va  trebui  sa  facem. 

Sunt  norme  de  conduitâ  prea  salutare  spre 
a  nu  putea  fi  admise  de  toatâ  lumea  si  noi  le 
iscâlim  bucuros. 

Tolusi,  îndràznesc  a  spune,  câ  dacà  delibe- 
ratiunile  acestei  Conférée  nuaràvea  ca  rezul- 
tat  de  cât  postulatele  pe  care  le-am  desorins 
si  studii  economice  si  financiare  foarte  apro- 
fundate  care  le  indreptâjiesc,  aceastâ  conferintâ 
ar  risca  sà  devina  un  prea  interesant  laborator 
de  teorii  economice,  dar  nu  àsta  este  scopul  sâu. 

Stiu,  pentru  câ  am  urmârit  exposeurile  finan- 
ciare complecte,  prezentate  Conferintei  de  tâ- 
rile  care  sunt  reprezentate  aici,  câ-s  multe  state, 
si  anume  dintre  cele  neutre  iar  dintre  beligerante 
acele  a  càror  teritorii  au  fost  invadate  de  dus- 
man,  —  care  ar  putea  esi  din  prezenta  situa- 
tie  financiarâ  precara,  numai  prin  aplicarea  nor" 
melor  formulate  acum. 

Evident  câ  aceste  {âri  n'au,  cum  se  credea 
de  obicei,  o  sifuatle  mai  înfloritoare  acum  de 
câ/  înaintc  de  râzboiu.  Lucrârile  acestei  Con- 
ferint,e  au  pus  foarte  clar  în  luminà  acest  ade- 
vàr.  Aceste  t,àri  privesc  eu  mélancolie  s.i  regret 
starea  dinainte  de  râzboiu,  asemenea  fabulis- 
tului  din  vechime,  care  se  uita  în  fiecare  zi  în- 
drâgostlt,  la  un  cufâr  unde  se  credea  cà-i  as- 
cunsà  o  comoarâ  si  unde,  in  realitate,  el  nu  a- 
vea  decât  haina  pe  care  o  purtase  înhinte  de 
a  fi  chemat  la  bogafii  si  màrimi.  Dar,  cel  pu- 
tin,  aceste  ri  si  au  pàstrat  haina  din  nainte 
de  râzboiu  in  ti.cip  ce  sunt  altele  care  si-au 
pierdut  o,  ^Mncà  altele  ce  si-au  pierdut  câ- 
masa  însà$i. 

Ar  fi  greu  deci  pentru  aceste  târi  sâ  gâseascà 
mijloacele  de  a  plâti  datoria  flotantà  si  tôt  atât 
de  greu  sâ  intensifiée  exportul,  atunci  çând  le 


lipseste  plugul  si  sâcerâtoarea  pentru  a  cultiva, 
s  nele  si  locomotiva  pentru  a  transporta. 

Poti  avea  o  considerabilâ  bogât.ie,  dacâ  n'ai 
capitalul  trebuitor  s'o  pui  în  valoare,  nu  po^i 
face  nimic.  Ar  fi  deci  util  sâ  se  înfâ{iseze  mai 
aies  problemele  privitoare  la  târile  cari  au  o 
situa|:ie  economicâ  a  parte  si  mai  aies  chestiu- 
nile  care  le  chinue  mai  mult,  cum  ar  fi  chipul 
în  care  s'ar  putea  consolida  datoria  flotantà  si 
mijlocul  de  a  avea  un  capital  productiv  de  care 
au  mare  nevoie  aceste  târi  spre  a-si  pune  în 
valoare  bogàtiile  lor. 

In  ceeace  priveste  prima  din  aceste  chestiuni 
nici  o  solutie  n'a  fost  sugeratâ  acestei  adunâri, 
câci  m  jlocul  preconizat  de  d.  Brand  în  remar- 
cabilul  sâu  diseurs  :  „de  a  creia  si  alimenta  un 
fond  de  amortisment  pentru  a  rambursa  trsptat, 
treptat,  datoria  consolidatâ  si  de  a  consolida  cât 
mai  curând  eu  putint,à  datoriile  flotante"  este 
un  mijloc  care  va  fi  aplîcat  eu  succès  de 
câteva  t^ri,  dar  nu  de  acelea  care  au  fost  mai 
pâgubite  prin  ràzboi.  Pentru  acestea,  aceastâ 
solutie  ar  fi  de  un  asa  déportât  viitor,  în  cât 
precum  observa  d-nul  Cellier  în  admirabilul 
sâu  raport,  un  remediu  eu  o  scadentâ  asa  de- 
pârtatâ  n'ar  putea  fi  considérât  ca  suficient. 

Trebuie  sâ  càutâm  deci  aiurea  solutia  si  d. 
Cellier  ne- a  indicat  în  raportul  sâu  o  cale,  care, 
dupà  pârerea  mea  este  singura  care  nu  poate 
conduce  la  o  solutie.  „A\i  putea  sâ  vâ  intrebati 
zice  d.  Cellier,  dacà  cel  pujin  intr'o  limità  res- 
trânsà  si  bine  definitâ,  concursul  solidar  al  sta- 
telor  nu-i  de  dont  spre  a  realiza  operatiunile 
de  crédit  indispensable  si  cele  mai  urgente  . 
De  alminteri  la  aceastâ  operâ  de  solidaritate 
a  fâcut  de  asemenea  apel  si  veneratul  nostru 
Presedinte  în  admirabilul  sâu  diseurs  de  des- 
chidere  :  „Trebuie  sâ  ne  convingem  câ  singurâ 
solidaritatea  tuturor  popoarelor  va  îngâdui  sà 
esim  din  situatia  creatâ  de  râzboiu". 

Dar,  dacâ  noi  câutâm  solutia  unei  chestii  asa 
de  dificile  in  legea  solidaritàtii,  trebuie  précisât 
în  ce  consistà  aceastâ  lege  de  solidaritate. 

Sunt  natiuni  care  au  suferit  din  cauza  râz- 
boiului  din  punct  de  vedere  al  comertului  inter- 
national ;  sunt  altele  care  au  profitât.  Dar  si 
unele  si  altele  privesc  eu  neliniste  criza  prin  care 
trece  lumea.  Râzboiul,  zice  d.  de  Vouters,  va 
fi  lâsat  obligafa  inevitabilà  a  cooperàrii  popoa- 
relor. El  bine,  legea  solidaritâ\ii  porunceste  fâ- 
rilor  care  au  profitât  mai  mult  din  rela\iiie 
„schimbului"  international  în  ràzboi  sâ  plàteascâ 
datoria  lor  de  solidaritate  câtre  (ârile  care  au 
suferit  mai  mult  si  aceastâ  datorie  nu  poate  fi 
plâtitâ  alminteri  de  cât  prin  ajutorul  acordat 
(àrilor  cari  au  sufnrit  mai  mult,  consolidând 
datoria  lor  flotantà  si  gâsindu-le  capitalul  ne- 
cesar  pentru  continuarea  produefiei.  Fârâ  acest 


126 


CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 


ajutor  sunt  îndoeli  câ  se  va  putea  reduce  dato- 
ria flotantâ  si  câ  se  va  da  natiunilor  Itaistea 
de  a  putea  munci. 

E  sigur  cà  nu  s'ar  putea  impune  aplicarea 
acestei  legi  sociale,  dar  nu-i  mai  pufln  adevàrat 
câ  nici  o  natiune  n'ar  câlca  o  nepedepsitâ.  Ar 
fi  de  ajuns  sà  se  arate  hotârit  si  clar  de  càtre 
Conferintâ  care-s  principiile  acestei  legi  sociale. 

Din  aceiasi  lege  socialâ  se  insDirà  proectul 
desvoltat  aci,  eu  asa  de  mare  competinta,  de 
d.  prim-minlstru  al  Belgiei,  Delacroix;'~N'avem 
de  fàcut  nici  o  observatie  acestui  proect,  la 
cere  ne  permitem  a  ne  ralia  complect,  de  cât 
pr.'vitor  la  controlul  la  care  ar  fi  supuse  statele 
împrumutàtoare  de  càtre  Institutul  international 
si  care  nu-i  fâcut  sà  fie  toemai  încurajàtor  pen- 
tru  statele,  geloase  de  suveranitatea  lor  natio- 
nalâ,  de  independenja  lor  politicà  si  financiarâ. 

Dar  s'ar  putea  gàsi  un  sistem  de  exercitat 
controlul  garantj'ilor  si  sumelor  într^buintatt,  sal- 
vgardând  suveranitatea  statelor. 

Termin,  domnilor,  amintindu-và  cuvintele  pro- 
nuntate  înaintea  acestei  adunâri  de  d.  Delacroix 
într'unul  din  admirabilele  sale  discursuri.  D-l 
Prim  Ministru  ne  spunea  cà  lumea  intreagâ  a§- 
teaptâ  eu  neràbdare  rezultatul  deliberatiunelor 
acestei  Conferinte,  ca  un  bolnav  obosit  de  lungi 
suferinti  care-i  gâta  sà  încerce  tôt  ce-i  se  va 
cere. 

Dar  dacâ  doctorii  se  retrag  fârà  sa  fi  adus 
un  diagnostic  hotârit,  dacâ  ei  pleacà  eu  vagi 
cuvinte  de  speranfà  în  actiunea  posibilà  a  tim- 
pului,  atunci,  fârà  sà-i  mai  asculte,  bolnavul  se 
întoarce  pe  partca  cealaltâ  in  patul  sàu  si  sta- 
rea  sa  e  mai  rea  de  aci  înainte  càci  increderea, 
prima  condifie  a  vindecàrii,  il  pâràseste.  Sunt 
sigur  cà  aceastà  Conferintâ  va  da  un  médica- 
ment sigur  care  sà  poatà  conduce  bolnavul  spre 
vindecare  si  nu  se  va  opri  la  un  breviar  de 
principii  de  moralâ  econom'cà  si  financiarâ,  care 
ar  avea  ca  rezultat  sà  progreseze  'ràul  çi  sâ 
sporeascà  desnadejdea. 

*  *  * 

La  începutul  sedintei  de  închidere  a  Con- 
ferintei internationale  din  ziua  de  8  Octom- 
brie  1920,  d  nul  Ador  care  prezida  aceastà 
sedinfà,  a  citit  raportul  comitetului  de  organi- 
zare  al  Conferintei,  pe  care  il  redàm  în  extenso  : 

„Conform  eu  dispozit/unlle  luate  de  càtre 
Consiliul  Societàtii  Natiunilor,  Conferinta  finan- 
ciarâ international  s'a  întrunit  la  Bruxelles, 
Vineri  24  Septembrie  1920,  la  Caméra  Repre- 
zentantilor  Belgiei  (Parlamentul),  pusà  eu  atâta 
bunàvointâ  la  dispozi{ia  Conferintei  de  càtre 
presedintele  Camerii  belgiene. 

Desbaterile  Conferintei,  cari  au  durât  delà  24 
Septembrie  —  8  Octombrie  1920,  s'au  inspirât 
de  hotârîrea  luatâ   de  câtre  Consiliul  Societàtii 


Natiuni'or  la  13  Februarie  1920  „Societatea 
Natiunilor  va  cohvoca  o  Conferintâ  Internatio- 
nalâ  în  scopul  de  a  studia  criza  financiarâ  si 
de  a  câuta  mijloacele  de  a  remédia  urmârile 
nenorocite  aie  crizei  .  Tôt  consiliul  Societàtii 
Natiunilor  la"  5  August  1920  hotàra  :  „Niciuna 
din  chestiunile  fâcând  obiectul  negocierilor  actuale 
dintre  aliati  si  Germania  nu  va  fi  discutatà  la 
Conferintâ  . 

Membrii  Conferintei  în  numàr  de  86,  eu  toatâ 
însàrcinarea  pe  care  o  au  delà  guvernele  lor  res- 
pective, s'au  întrunit  în  calitate  de  experti,  iar 
nicidecum  ca  purtàtori  de  cuvânt  ai  politicii  ofi- 
ciale.  Membrii  Conferintei  au  fost  alesi  dintre 
personalitâtile  stiintifice,  eu  lucrâri  în  domeniul 
public;  ei  au  reprezintat  urmàtoarele  39  de  state  : 
Africa  de  sud,  Germania,  Argentina,^  Armenia, 
Australia,  Austria,  Belgia,  Brazilia,  Bulgaria, 
Canada,  China,  Danemarca,  Spania,  Estonia, 
Statele-Unite  aie  Americii,  Finlanda,  Franta, 
Marea-Britanie,  Grecia,  Guatemala,  Olanda, 
Ungaria,  Indiile,  Italia  Japonia,  Letonia,  Lituania, 
Luxemburg,  Norvegia,  Noua  Zelandâ,  Peru,  Po- 
lonia,  Portugalia,  România,  Serbia,  Croatia-Slo- 
venia,  Suedia,  Eivetia,  Ceho-Slovacia  si  Uru- 
guay. 

Câteva  din  relele  firfalô'ciare  aie  ràsboiului, 
de  care  sufere  întreaga  omenire,  sunt  comune 
tuturor  natiunilor,  dar  gravitatea  ràului  variazà 
dupà  puterea  organismului  politic  atins  de  ur- 
mârile ràsboiului.  Unele  din  târile  beligerante 
aie  Europe/,  dupâ  cum  sunt  Germania,  Anglia, 
Belgia,  Bulgaria,  Fr?nta,  Grecia,  Italia  §i  Por- 
tugalia nu  pot  acoperi  eu  încasârile  lor  ordinare 
cheltuielile  de  ràsboiu.  Cuantumul  datoriei  ex- 
terne germane  nu  este  incà  déterminât. 

Convertitâ  în  dolari  al  pari,  totalul  datoriei 
interne  a  beligerantilor  Europei  se  ridicà  la 
aproape  155  miliarde  lire  sterline,  pe  când  îna- 
intea ràsboiului  era  de  17  miliarde;  chiar  dacâ 
se  t|-ne  socotealà  într'o  Iargâ  màsurâ  de  depre- 
cierea  banului,  datoria  internâ  totus  reprezintâ 

0  sumà  enormâ  în  ra  ort  eu  venitul  tàrilor  be- 

1  gérante.  Datoria  externà  care  reprezintâ  aproape 

2  miliarde  în  Statele-Unite  si  aproape  1.750.000 
lire  sterline  pentru  Anglia  face  problema  finan- 
ciarâ încà  si  mai  dificilà,  pentru  câ  în  toate  ca- 
zurile  aceastà  datorie  este  plâtità  într'o  monedâ 
care  este  mai  putin  depreciatà  decàt  moneda 
tàrii  creditoare. 

Cheltuielele  tàrilor  beligerante  au  sporit  in 
proportiuni  cari  variazà  între  500 — 1.500  la 
sutâ,  aceste  cifre  reprezentând  20  —  40  °/o  din 
totalul  venitului  national  ;  pursantagiul  cel  mai 
ridicat  este  8l  Frantei  care  cuprinde  în  budgetul 
sàu  o  foarte  însemnatâ  sumà  destinatâ  refacerii 
tàrilor  devastate. 

Toate  târile   au   fâcut   mari  eforturi  pentru 
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restabilirea  finantelor  lor  prin  crea{iunea  de  noi 
impozite,  in  spécial  impozite  directe.  In  momentul  / 
de  fafâ,  veniturile  ordinare  sunt  in  cea  mai  mare 
parte  égale  sau  inferioare  cheltuielilor  ordinare  ; 
totus  in  ceeace  priveste  pe  Anglia  (  ste  încà  o 
mare  d  stanfâ  între  venitul  global  si  cheltuielile 
respective. 

Toate  aceste  tari  au  pierdut  intr'o  mare  mâ- 
surâ  rezerya  lor  de  aui  de  dinainte  de  ràsboiu 
si  au  sporit  emisiunea  hârtiei  monede  ;  aceastâ 
institu{iune  a  emisiunei  a  dat  nastere  la  infla- 
tiune,  care  a  fost  redusâ  in  Anglia  si  oprità  in 
Franfa,  dar  care  totus  continua  in  alte  târi  ; 
exceptând  cazul  Germaniei  si  al  aliatilor  ei  al 
câror  import  a  fost  impiedecat  prin  blocus,  cele- 
lalte  ri  au  avut  in  timpul  râsboiului  un  excé- 
dent enorm  la  import  fa{â  de  export.  Acest  ex- 
cédent a  spont  in  unele  cazuri  dupa  armistitiu, 
dar  azi  tinde  ca  sâ  se  reducâ,  asa  ca  se  cons- 
tata in  chip  gênerai  o  tendintâ  imbucurâtoare 
pentru  sporul  exportului. 

In  limpul  ràsbo'ului,  schimburile  acestor  din 
urma  tari  nu  indicau  situatia  lor  economicà  realâ, 
din  cauza  mâsunlor  artificiale  luate  în  cea  mai 
mare  parte  penlru  a  face  mai  stabile  aceste 
schi'mburi.  Cum  aceste  màsuri  au  fost  suprimate 
în  1919,  schimburile  scâzurà  repede  si  aceastâ 
scSdere  continué  timp  de  12  luni.  In  primàvara 
anului  rurent,  fluctuatiuni  apreciabile  s'au  pro- 
dus  eu  o  tendint,â  generalâ  de  îmbunâtàtire. 

Câteva  târi  sunt  creatiunea  râsboiului;  cele- 
lalte  çi-au  modificat  simtitor  teritoriile  :  Arme- 
nia,  Austria,  Estonia,  Finlanda,  Ungaria,  Le- 
tonia,  Lituan.a,  Polonia,  România,  Serbla,  Ceho 
Slovacia.  Pentru  nici  una  din  aceste  |âr i,  ex- 
ceptând Finlanda,  trecutul  nu  poate  servi  de 
comparatie. 

Din  cauza  râsboiului,  toate  aceste  tari  s'au 
gàsit  în  prezenta  unei  monede  extrem  de  de- 
preciatâ  :  unele  cautà  acum  ca  sâ  stabileascâ 
ui  oarecare  sistem  fiscal.  Cheltuelile  énorme 
pe  cari  le  necesitâ  îmbunâtatirea  valorii  mo- 
nedei,  înarmâriie  si  râsboiul  ridicâ  în  calea  unel 
echilibrâri  bugetare  dificultàti  aproape  insupor- 
tabile  ;  resursa  hârtiilor-monedâ  ràmâne  încà 
în  unele  t^ri  o  armà  a  tezaurului. 

Pentru  târile  unde  agricultura  este  baza  a- 
vutiei  economice  o  bunà  recoltâ  va  putea  îm- 
bunâtâ{i  situatia  financiarâ  ;  Austria  insâ  din 
acest  punct  de  vedere  are  o  grea  situatie. 

Târile  cari  au  râmas  neutre  în  timpul  râs- 
boiului, cum  este  Danemarca,  Spania,  Olanda,, 
Luxemburg,  Norvegia,  Suedia  si  Elvetia,  au  si 
ele  greutâti  financiare  destu!  de  mari.  Ca  ur- 
mare  a  ràzboiului,  în  unele  din  aceste  \àri  da  ■ 
toria  internà  a  sporit  prin  scumpirea  vietii  si 
rin  subventiile  destinate  ca  sâ  tempereze  criza 
n    Olanda,   Elvetia   si  Spania,  deficitele  sunt 


considerabile,  încasarea  impozitelor  neputând 
realîza  un  echilibru  bugetar  In  târile  neutre,  e 
adevàrat  s'a  profitât  de  starea  de  râsboiu  pen- 
tru a  vinde  beligerantilor  tôt  felul  de  mârfuri 
si  produse  dar  importul  acestor  târi  a  fost  a- 
proape  nul  ;  a  rezultat  un  spor  în  aur,  deter- 
minàndu-se  din  aceastâ  cauzà  o  inflatiune  mo- 
netarâ  si  o  urcare  de  preturi  aproape  ca  si  la 
beligeranti,  desi  dintr'o  altâ  cauzâ.  Râsboiul 
terminât  si  reconstituirea  stocurilor  trebuind  sâ 
se  facâ,  s'a  produs  o  crestere  la  import  iar  àl  - 
ferenfa  de  schimba  încetinit  exportul  :  asa  câ  la 
un  moment  dat  cauze  favorabile  s'au  transfor- 
mat în  cauze  defavorabile. 

Târile  neeuropene  au  în  gênerai  o  situatiune 
economicà  prospéra,  exceptând  China,  aceastâ 
datorita  facilita tfi  scurgeri;  de  mârfuri  în  Eu- 
ropa;  balanfa  lor  comercialâ  este  avantajoasà 
§1  schimbul  lor  are  primâ  fatà  de  Europa  ineât 
din  debitoarele  de  altâ  datâ  au  devenit  azi 
creditorii  vechilor  lor  creantieri;  Statele-Unite 
si  statele  neutre  ilustreazà  aceastâ  transformare 
Dar  eu  toatâ  strângerea  aurului  si  eu  toate 
foloasele  scumpir  i  mârfurilor,  azi  prosperitatea 
noroco^ilor  din  timpul  râsboiului  este  legatà  de 
restabilirea  capacitâ{ii  cumpârare  a  clientilor 
Europei  de  altâ  datâ. 

Dezorganizarea  produsâ  prin  râsboiu  impune 
reguli  comune  :  aproape  peste  tôt  puterea  de 
cumpârare  a  monedii  nationale  a  diminuât  far 
via{a  s'a  scumpit.  In  chiar  târile  unde  aurul 
ca  bazà  a  circulatiunii  a  subsistât,  puterea  de 
cumpârare  a  monezii  a  descrescut  ;  câci  valoa- 
rea  aurului,  exprimatà  în  pretul  mârfurilor,  s'a 
injumàtàtit  Peste  tôt  comertul  exterior  a  întâl- 
nit  pedici,  pierzându-si  orientarea  sa  de  altâ 
datâ.  Imposibilitatea  pentru  Europa  de  a  ex- 
porta în  timpul  râsboiului  a  silit  pe  cumpârâ- 
torii  de  altâ  datâ  ca  sâ  caute  aiurea  produsele 
de  cari  aveau  nevoie,  asa  cà  productiunea  a 
fost  orientatâ  spre  scopuri  nouà  ;  in  acelas  timp 
nevoia  importului  Europei  a  déterminât  vânza- 
rea  titlurilor  strâine  pe  cari  le  avea,  reducând 
astfel  disponibilitàtile  pentru  nevoile  prezente 
Instabilitatea  si  deprecierea  schimburilor  rezul- 
tând  din  cauze  multiple  au  paralizat  în  acelas 
timp  si  pe  cumpârâtori  s:  pe  vânzâtori.  Târile 
al  câror  schimb  a  fost  defavorabil  nu  au  putut 
sà-si  procure  materii  prime  iar  târile  exporta- 
toare  toemai  din  cauza  schimbului  lor  favorabij 
nu  au  putut  scurge  produsele  lor. 

Jumâtate  din  târile  de  pe  glob  produc  mai 
putin  decât  consumâ  ;  exportul  nu  e  suf  cent 
pentru  a  plâti  importul;  numai  creditele  pot 
umple  aceastâ  lipsà. 

Fiindcâ  aspecful  vietii  economice  nu  îmbrâti- 
seazâ  numai  chestiunile  financiare,  toate  reme- 
diile  propuse  de  fmanciari  sunt  imitate.  Bogâtia 
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geueralà  consistâ  în  produsele  muncii  ;  prospe- 
ritatea  umanà  se  reazimâ  pe  cresterea  produc- 
tiunii  si  açeste  conditiuni,  trebue  sà  recunoastem, 
nu  sunt  de  domeniul  pur  al  finantelor. 

Lumea  întreagà  are  nevoe  în  priniul  rând  de 
pace  :  restabilirea  pâcii  este  prima  condit'une 
a  vietii  si  a  muncii  ;  conferinta  financiarà  in- 
ternational din  Bruxelles  sperâ  in  restabilirea 
pâcii;  delà  1914,  acum  pentru  prima  oarâ  s'au 
întrunit  si  reprezentanjii  beligerantilor  si  ai  tàrilor 
neutre  pentru  a  deliberà  în  comun  ;  aceastà  acti- 
vitate  comunâ  va  inaugura  o  erâ  nouà  de  coope- 
ratiune  care  va  contribui  ca  sà  asigure  si  sâ 
mentinà  civilizatiunea. 

Odatà  eu  asigurarea  pâcii,  va  fi  nevoie  de 
aproprierea  claselor  sociale  în  interior,  prin  muncâ 
si  încredere  reciproeâ. 

Conferinta  crede  câ  este  necesar  în  primul 
rând  ca  sâ  se  facâ  bine  cunoscut  natiunilor 
ceeace  e  trebuincios  si  indispensabil,  si  anume 
sâ  înceteze  cheltuelile  pentru  înarmâri. 

In  acest  scop,  Conferinta  îsi  exprimâ  dorinfa 
de  a  interveni  pe  lângà  Consiliul  Societàtii  Na- 
tiunilor, ca  aceasta  sâ  convingà  guvernele  ^àri- 
lor  respective  pentru  reducerea  armamentului. 
Apoi  sâ  se  renunte  la  toate  màsurile  contrare 
legilor  economice,  cari  acopâr  adevàrata  situatie 
economicà.  Industria  trebuie  organizatà  în  asa 
fel,  ca  sà  poatà  da  maximumul  de  rendement, 
atât  pentru  capital  cât  si  pentru  rrunca.  Pe  de 
altâ  parte  clasele  sociale  bogate  {rebuie  ca  sâ 
consimtà  a  face  sacrificii  primind  impuneri  de 
taxe  noui  fârà  murmur.  Apoi  se  impune  o  mare 
économie  si  un  efort  individual,  care  este  basa 
oricàrei  prosperitàti  eoonomice. 

Conferinta  se  asociazà  în  totul  la  declaratiunea 
fâcutâ  de  câtre  Consiliul  Suprem,  la  8  Martie 
trecut,  câ  uo  întreagà  si  desàvârsitâ  cooperatiune 
amicalâ  trebuie  imediat  restabilità  si  câ  un  schimb 
nelimitat  de  mârfuri  trebuie  sà  fie  organizat 
între  stattîe  creiate  sau  mârite  în  urma  ràs- 
boiului,  asa  ca  unitatea  esenjialâ  a  vietii  eco- 
nomice europene  sà  nu  fie  compromisà  prin  ba- 
riere  economice  artificiale.  Libertatea  comertului 
trebuie  restabilità  asa  dupà  cum  exista  înainte 
de  râsboiu". 

Când  este  imposibil  a  acoperi  cheltuelile  din 
veniturile  obisnuite,  deficitul  trebuie  împlinit  prin 
impozite  ;  sporirea  impozitelor  sâ  se  facâ  în 
chip  hotâràt  pânà  când  veniturile  ajung  ca  sâ 
acopere  cel  putin  cheltuelile  anuale  ordinare. 
Avantagiile  respective  aie  diferitelor  mijloace 
destinate  la  cresterea  veniturilor  bugetare  (im- 
pozit  d.rect,  indirect,  impozit  pe  capitalul  des- 
tinât la  amortizarea  datoriei  publiée)  depind  de 
condi'tiunile  economice  variate  aie  fiecârei  târi 
§i  impunerea  este  o  chestiune  de  gospodârie  in- 
ternâ,  Imprumuturile   viitoare,  destinate  a  face 


fajâ  nevoilor  urgente,  trebuesc  percepute  asupra 
economiilor  reale  aie  publicului,  eu  toate  câ  éco- 
nomise mai  multor  ani  au  fost  înghi'tite  pentru 
constituirea  creditelor  creiate  în  timpul  ràsboiu- 
lui.  Pentru  procurare  de  fonduri  noui  trebuie 
consolidatâ  datoria  veche  flotantà,  care  apasâ 
asupra  piefelor. 

Inflatiunea  monetarâ  este  imperioasâ  nevoie 
ca  sà  fie  sfârsitâ,  de  oarece  aceastà  inflatiune 
nu  ajutà  eu  nimic  puterii  de  cumpàrare  realâ 
existentâ  într'o  \arà  ;  când  se  recurge  la  infla- 
tiunea monetarâ,  se  contrazic  Iegile  economice  ; 
inflatiunea  a  avut  de  efect  ca  sà  sporeascâ  ur- 
carea  generalâ  a  prejurilor:  pentru  procurarea 
màrfurilor  sau  serviciilor  cuiva,  e  nevoie  sâ  se 
întrebuinteze  o  cantitate  eu  atât  mai  mare  de 
bani,  eu  cât  moneda  este  mai  depreciatâ. 

In  toate  ■fàrile,  unde  mârirea  circulatiunei  a 
a  fost  obtinutà  prin  mijlocul  unei  noui  inflafiuni, 
adicâ  prin  tipàrirea  de  bilete  noui  sau  prin 
creatiunea  de  crédite  noui,  s'a  stabilit  imediat 
un  cerc  vicios:  urcarea  constantà  a  preturilor 
si  a  salariilor  a  déterminât  o  crestere  continuâ 
a  inflatiunei  :  din  aceastà  cauzà  a  rezultat  un 
dezechilibru  in  toate  afacerile,  o  dizolare  a  pietii 
schimbului,  un  spor  progresiv  al  scumpirei  viefil 
si  alte  muite  si  mari  rele  in  lumea  muncito- 
reascà. 

Este  de  dorit  ca  {ârile  cari  s'au  depârtat  de 
etalonul  aur  efectiv  sâ  revinâ  la  el.  Este  za- 
darnicâ  încercarea  acelor  cari  voiesc  ca  sà  fixeze 
un  raport  légal  între  valoarea  actualâ  a  mone- 
delor  fiduciare  si  valoarea  nominalâ  - aur  a  acëstor 
monede,  càci  date  fiind  imprejuràrile  actuale> 
acest  raport  nu  va  putea  fi  stabilit  si  fixarea 
lui  este  superfluà.  Reîntoarcerea  la  etalonul-aur 
efectiv  trebuie  precedatâ  de  deflatiune;  aceasta 
trebuie  fâcutâ  în  chip  progresiv  si  eu  foarte 
multà  prudentâ,  pentru  a  se  évita  perturbarea 
care  s'ar  produce  în  crédit  si  comert. 

.  Conferinta  nu  recomandâ  nici  o  îucercare  de 
stabilizare  a  valorii  aurului  si  se  indoieste  câ 
o  asemenea  tentativà  ar  putea  sâ  reuseascâ  ; 
azi  nu  se  poate  admite  nici  utilitatea  unei  mo- 
nede internationale  si  nici  o  unitate  internatio- 
nalâ  a  conturilor. 

Conferin{a  este  de  pârere  ca  acolo  unde  nu 
existâ  Bânci  centrale  de  emisiune,  sâ  se  creieze  ; 
un  control  de  ordin  international  asupra  acestor 
Bânci  ar  fi  necesar,  atunci  când  capitalurile 
stràine  ar  participa  la  constituirea  Bàncii  de 
emisiune.  Orice  control  artificial  al  operatiunilor 
de  schimb  în  vederea  limitârii  fluctuatiunilor 
schimbului  este  nu  numai  iluzoriu  dar  chiar  và- 
tâniâtor;  singurul  rezultat  la  cari  contribuie 
màsurile  de  control  este  de  a  falsifica  piata,  de 
a  élimina  corectivii  naturali  cari  tind  sâ  ate- 
nuieze  fluctuatiunile,  de  a  contraria  operatiunilfe 
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la  ternien  datoritâ  càrora  industriasii  ar  putea 
întrezàri  unele  riscuri  aie  schimbului,  de  a  con- 
tribui  la  urcarea  preturilor. 

Conferinta  recunoaste  cà  o  ameliorare  gene- 
ralâ  a  situafiei  cere  timp  si  cà  in  aceste  impre- 
jurâri  unele  state  nu  se  pot  reface  fàrà  o  asis- 
ten{â  din  &farâ;  aceastà  asistentà  le  este  ne- 
cesarâ  pe  itru  un  timp  care  depàseste  termenul 
ordinar  al  operaf  unilor  comerciale  ;  ea  va  fi 
acordatâ  târilor  cari  practicâ  in  raporturile  eu 
vecinii  lor  o  politicà  mutualâ  de  sprijin  reci- 
proc,  cari  in  interiorul  {ârii  infàptuesc  o  cola- 
borare  slncerâ  întré  diferitele  clase  sociale  si 
cari  asigurâ  prin  muncâ  si  économie  condi'tiunile 
unui  rendement  maximum.  Conferinta  nu  crede, 
câ  în  afarà  de  hotâràri  particulare  cari  pot  sâ 
fie  dictate  de  interese  nationale  sau  inspirate 
de  sentimente  umanitare,  creditele  sa  poatâ  fi 
acordate  direct  de  càtre  guverne. 

Conferinta  crede  necesar  un  organism  creiai 
pentru  plata  importurilor  esenfiale  ;  aceste  state 
importatoare  ar  face  cunoscute  garantiile  pe  cari 
voesc  sà  le  afecteze  la  siguranfa  creditului  a- 
cordat  ;  un  comitet  format  din  oameni  de  finance 
si  de  afaceri,  creiat  de  càtre  Societatea  Najiu- 
nilor,  va  trebui  ca  sà  elaboreze  mâsurile  de  exé- 
cute. * 

Extinderea  sistemului  de  asigurare  al  credi- 
telor  de  export  pe  baze  internationale  este  con- 
s'deratâ  de  càtre  conferintâ  ca  necesarâ,  întru 
càt  s'ar  înlesnl  comertul  eu  ri  a  càror  insta- 
bilitate  economicà  si  politicà  inspîrâ  neincredere. 

Creditele  de  finisagiul  mârfurilor  se  impun  : 
ele  pot  fi  acordate  în  cursul  transformârilor  suc- 
cesive  aie  matériel'  prime,  fie  de  càtre  un  ban- 
cher,  produsul  vânzârii  articolului  servind  în 
primul  rând  la  rambursarea  creditului  ;  §i  aici 
este  necesar  un  comitet  de  juristi  si  de-  oameni 
de  afaceri, 

Conferinta  îsi  exprimâ  urmâtoarele  deziderate  : 
Unificarea  Iegislatiei  police f  si  a  conesamen 
telor  ; 

Reciprocitate  de  situa ^it  a  diferitelor  sueur- 
sale  aie  Bâncilor  streine  ; 

Publicitatea  informatiunilor  financiare,  clar  si 
prin  comparatie  ; 

Exanïînarea  revendicârilor  purtatorilor  de  va- 
lori,  eu  cupoane  neplàtite  ; 

Intelegere  internationalâ  pentru  titlurile  pier- 
dute,  furate  sau  distruse  ; 

Creiarea  unei  camere  internationale  de  com- 
pensa^!' ; 

Indepârtarea  pe  cât  e  posibil  a  suprataxelor, 
cari  se  opun  plàtilor  internationale  ; 

Pentru  toate  aceste  recomandatiuni  este  ne- 
voie  de  o  colaborare  interna  si  de  alta  interna- 
tionalâ ;  este  nevoie  de  un  organism  permanent 
si  Conferinta  se  uneste  în  totul  la  incheierea  din 


Aprilie  1920,  a  d-lui  Bourgeois  „de  a  solu\iona 
chestiunea  despâgubirilor  cât  de  îndatâ,  tntru 
cât  ea  are  o  importanfâ  capitalâ  pentru  refa- 
cerea  Europei". 

Conferinta  internationalâ  financiarâ  din  Bruxel- 
les este  unicâ  în  istoria  lumii;  ea  a  ràspuns  la 
apelul  Socieiàtii  Natiunilor  si  are  convingerea 
câ  numai  printr'o  colaborare  comunâ  se  poate 
înfâptui  refacerea  economicà  mondialà. 

Problemele  economice  si  financiare 
internationale 

Material  în  vederea  confenn\ei  internationale 
din  Bruxelles.  —  D-l  G.  Wissering,  presedin- 
téle  Bàncii  Meerlandeze,  membru  al  Academiei 
Regale  Neerlandeze,  a  scos  de  curând  o  bro- 
surâ  intitulatâ  :  „ Problème  internationale,  eco- 
nomice si  financiare  (Paris  M.  Giard  et  E. 
Bnère,  1920). 

In  cursul  primului  capitol,  autorul  examineazâ 
dezorganizarea,  care  se  aratâ  în  diferitele  t^ri 
aie  lumei  înainte  si  dupà  ràzboiu.  Apoî  d  sa 
analizeazâ  consecintele  acestei  dezorganizâri 
pentru  diferitele  state  debitoare  §i  creditoare  si 
constatà,  câ  la  extrema  fiecàreia  din  aceste  douâ 
grupe  se  gâsesc  respectiv  Germania  de  o  parte 
si  America  de  cealaltà  parte. 

D-l  Vissering  scrie  : 

„Celelalte  \ari  se  gâsesc  infre  aceste  douâ 
extieme,  unele  mai  mult  de  partea  Germaniei 
si  a  Austriei,  altele  mai  mult  de  partea  Ame- 
rxei.  In  prima  catégorie  trebuesc  asezate  cele- 
lalte  ri,  cari  au  luat  parte  la  râsboiu  si  cari 
o  duc  greu  sub  sarcina  datoriilor  lor,  cari  stau 
eu  atât  mai  râu  eu  cât  nu  gâsesc  crédit  si  a 
càror  circulatiune  fiduciarà  de  asemenea  a  fost 
intinsâ  pânâ  la  excès  ;  cursul  schimbului  lor  ne 
dâ  o  dovadâ  vizibilâ. 

Al  doilea  grup  numârâ,  mai  aies  târile  neulre 
si  câteva  târi  din  Orient:  dar  si  printre  aceste 
natiuni,  neutrii,  mai  aies,  se  gâsesc  in  aceastà 
exceptionalà  situatie,  cà  pe  deoparte  au  o  ur- 
gentà  nevoe  de  materii  prime,  de  cârbuni,  etc. 
pentru  a  repune  in  miscare  industria  lor,  iar 
pe  de  altâ  parte,  dacâ  eu  adevârat  o  pun  în 
miscare,  ei  se  gâsesc  în  fata  altui  obstacol, 
acela  cà  vechii  lor  cumpàrâtori  au  pierdut  pu- 
tinta  de  a  cumpàra  sau  o  au  mult  diminuatà. 
Acesti  neutri  vor  fi  deci  '  deopotrivà  de  obligati 
de  a  lua  mâsuri  în  raport  eu  aceastà  diminuare 
a  capacitàtii  de  cumpàrare  la  cumpâràtorii  lor. 

Capitolul  al  III-lea  al  lucrârii  examineazâ 
mijloacele  reparatiei.  Autorul  atrage  atentiunea 
asupra  a  patru  reguli  fundamentale  necesare 
so'utiunii  stârei  de  lucruri  haotice  actuale. 

„Va  trebui  : 

1 ,  Sâ  se  opreascà  crearea  de  mijloace  factice 
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de  cumpârare,  prin  emisiuni  de  imprutnuturi  de 
stat,  împrumutufi  comunale,  etc.  si  de  hârtie- 
monedâ  (intelegându  se  prin  acestea  si  biletele 
de  bancà." ; 

2.  0  revizuire  a  datoriilor  ; 

3.  0  organizare  generalà  a  creditului,  la  care 
vor  putea  sà  participe  aproape  toate  tàrile  im- 
portante aie  lumei  : 

4.  Stabilirea  unui  schimb  organizat  al  pro- 
duselor  pentru  Statele,  a  câror  monedà  în  curs 
nu  mai  poate  fi  acceptata  ca  mijloc  de  platà  in 
traficul  mondial. 

In  legàturà  eu  ceeace  précède,  dar  numai  în 
al  doilea  plan,  se  va  putea,  dupâ  autor  înfâptui; 

5.  0  revizuire  a  sistemului  monetar  si  a  sis- 
temului  bâneilor  de  circulatiune  în  diîeritele  târi 
al  câror  schimb  de  curs  este  atât  de  mult  scâ- 
zut.  Aceasta  nu  va  putea  fi  întreprins  serios 
ca  al  cincilea  punct  al  unui  program  de  recons- 
truqie  al  tSrilor  pâgubite,  decât  dupâ  ce  dru- 
mul  va  fi  aràtat  prin  mijloacele  de  reparatje 
indicat  la  numerile  1 — 4. 

Cu  privire  la  organizarea  generalà  a  cre- 
ditului care  este  prevâzutâ  la  paragraful  111 
lucrârii,  d-nul  Vissering  se  explica  în  modul 
urmâtor  : 

Fiecare  \&r&  capabilâ  de  a  produce,  are,  pânà 
la  un  anumit  punct,  produse  de  o  specie  parti- 
cularâ  cari  pot  fi  fâcute  disponibile  pentru  ex-  » 
port.  Trebue  deci,  sà  se  examineze  dintr'un 
punct  de  vedere  international  în  ce  mod  se  va 
putea  impàrti  munca  în  ceeace  priveste  libera- 
rea  produselor,  statelorcari  au  nevoie  de  acestea. 

Trebue  sà  se  adopte  în  aceastà  privinfà  a- 
ceastà  conceptiune  largâ,  cu  care  unii  au  vrut 
sà  facâ  afaceri  (câci  aici  trebue  de  asemenea 
sà  se  évite  sentimentul),  dar  s'a  vrut  sà  se 
facâ  afaceri  nu  pentru  a  se  realiza  itnediat  be- 
neficii  exorbitante,  cl  pentru  a  se  contribui  la 
reconstructja  lumii  întregi,  în  felul  câ  tàrile  ne- 
voiase  sà  se  regàseascà  într'o  situatjune,  care 
le  va  permite  de  a  reveni  cu  încetul  ca  cum 
pâràtori  pe  piejele  lumii. 

O  asemenea  organizatje  generalà  a  creditului 
ar  trebui  sà  adopte  acest  principiu,  cà'n  gê- 
nerai nu  se  vor  împrumutâ  bani  Statelor  ne- 
voiase,  dar  cà  se  vor  libéra  pe  crédit  produse, 
alimente,  pentru  reinvierea  industriel',  mijloace 
de  transport,  etc.  si  câ  procuratorii  apart,inând 
fie  càreia  din  târi,  cari  dau  concureul  lor,  vor 
fi  plàtiji  in  propriile  lor  târi  de  câtre  'organi- 
zatia  creditului,  care  va  procura  în  \ara  care 
împrumutâ  ajutorul  ei,  mijloacele  necesare  d3 
platà  pentru  regularea  furnizàrilor  de  produse, 
statelor  nevoiase. 

Va  trebui  deci  sà  se  tindâ  la  o  organizare, 
în  care  vor  fi  «tari  imprumutatoare"  cari  în 
çolaborare,  vor  procura,  crédit  unui  ait  grup  de 


popoare  numite  „târi  care  se  împrumutâ",  care 
trebuesc  sà  fie  sustinute  în  reconstructia  v i e t i i 
lor  sociale". 

„Valoarea  produselor  de  oferit  va  fi,  deci, 
deja  fixatâ  în  moneda  fiecàrei  târi  împrumutà- 
toare  si  o  Jarà  „care  se  imprumutà"  va  pu- 
tea lua  produse  aie  fiecâreia  din  aceste  târi 
facturate  în  moneda  acestei  t^ri  determinate. 
Fie  care  din  tàrile  „împrumutàtoare"  va  trebui 
deci  sa  stabileascâ  o  organizare,  fie  numai  prin 
colaborarea  banchen'lor  sâi  cu  banca  de  circu- 
latiune, fie  cu  sprijinul  guvernului  sâu  pentru 
a  gàsi  chiar  in  \arà,  isvoarele  necesare  pentru 
a  plâti  pe  furnizorii  de  produse.  Astfel  creditul 
„tàrilor  cari  se  împrumutâ"  va  putea  fi  pro- 
curât exclusiv  sub  forma  liberàrii  acestor  pro- 
duse si  -eu  condi'tiunea  de  a  plâti  intr'un  termen 
fixât  la  deschiderea  creditului. 

In  acest  mod  asezarea  internationalà  a  acestor 
obligatiuui  a  fiecàrei  t^ri  „împrumutàtoare"  nu 
va  fi  cu  totul  imposibilâ  ;  în  realitate,  aceste 
obligatiuni  vor  deveni  o  proprie  datorie  a  fie- 
câreia din  aceste  t^ri  „împrumutàtoare'  garan- 
tate  de  creanja  acestor  târi  „imprumutâtoare 
asupra  uneia  sau  mai  multor  „târi  care  se  îm- 
prumutâ" si  aceastà  creantâ  ea  insàsi  va  fi  din 
nou  acoperità  de  garantii  spéciale*  emanând  delà 
„ tà ri  cari  se  împrumutâ".  Dupa  cum  se  cautà 
actualmente  plasamente  internationale  în  obliga- 
tiuni émise  în  alte  monede,  ca  de  pildâ,  nu  de 
mu'ti  ani,  obligatiunile  drumurilor  de  fer  ame- 
ricane  si  cele  aie  intreprinderilor  industriale  ame- 
ricane  care  au  fost  câutate  in  tàrile  de  jes,  tôt 
astfel  va  pulea  fi  în  viitor  o  tendinfâ  de  a  cum- 
pâra  in  alte  târi  aceste  obligatiuni  provenind 
din  aceastà  organizare  a  creditului. 

Chiar  elementul  de  speculatie  poate  fl  chemat 
sà  joace  un  mare  roi.  Un  aimrican  poate  aveà 
in  vedere,  de  pildâ,  cà  este  mare  posibilitate  de 
a  vedeà  urcându-se  considerabil  intr'un  timp 
déterminât,  livra  englezà  sau  coroana  danezà  ; 
va  fi  aici  un  priiej  pentru  ei,  de  a  cumparà  ca 
valoare  de  plasametrt  intr'un  prêt  de  lire  ster- 
line  s.iu  de  coroane  daneze  obligatiunile  orga- 
nizârii  creditului   în  j4nglia  sau  in  Danemarca. 

Dacà  se  tinde  printr'o  asemenea  organizare 
internationalà  a  creditului  spre  un  rezultat  sa- 
tisfàcàtor,  ea  trebne  întreprinsà  pe  o  scarâ  mare. 
In  adevâr,  nu  este  vorba  aici  de  a  des.hidc  un 
anumit  numàr  de  crédite  izolate,  ci  de  a  reinvià 
natiuni  întregi.  Pentru  aceasta  va  fi  nevoie  de 
sute  de  milioane  poate  chiar  de  câteva  miJiarde. 
Desigur,  nu  va  fi  nevoie  imediat  de  toatà  suma 
prevâzutâ  în  proiect,  prin  simpla  actiune  câ  nu 
va  fi  posibil  de  a  se  libéra  dintr'odatâ  toate 
produsele  de  cari  „Statele  cari  se  îniprumutâ 
vor  aveà  nevoie.  Va  fi  nevoe  de  timp  pentru 
aceasta,   atât    pentru   fabricarea    articolelor  de 


manufacturâ  si  récolta  produselor  agricole  cât  si 
pentru  transportul  produselor. 

Pietele  financiare  aie  diferitelor  {Sri  împru- 
mutàtoare  nu  vor  fi,  deci,  grevate  imediat  de 
totalul  acestor  cheltueli,  ceeace  va  permite  ca 
capacitatea  de  absorptie  a  pieselor  de  plasare 
în  aceste  tàri  împrumutâtoare  sâ  se  poatâ  valo- 
rificà  mai  bine. 

Trebue  ca  delà  început  organizarea  acestei 
desch.deri  de  crédit  sâ  aibà  o  asemenea  am- 
ploare,  ca  ajutorul  adus  {ârilor  care  se  împru- 
tnutâ  sâ  fie  suficient,  pentru  a  procura  realmente 
acestor  târi  mijJoacele  necesare  renasterii  lor. 

Dupa  pârerea  autor.ului,  aceastâ  deschidere 
de  crédit  trebue  acordatà  fârâ  spiritul  unui  be- 
neficiu,  dobànda  oblîgatiunilor  trebue  sâ  fie  în 
raport  eu  Interesul  în  curs  pe  pietele  financiare 
aie  diferitelor  tàri  debitoare.  Organizarea  înter- 
cationatâ  va  trebui  sâ  fie  de  o  astfel  de  extin- 
dere,  câ  creditele  acordate  de  locuitori  anei  ri 
împrumutâtoare,  locuitorilor  unei  tari  care  se  îm- 
prumutà  sâ  nu  fie  izolate.  Din  aceastâ  deschi- 
dere de  crédite  va  trebui  sâ  fie  exclusâ  libe- 
rarea  mârfurilor  cari  nu  sunt  absolut  necesare 
reconstruefiei.  Liberarea  diferitelor  articole  nu  va 
putea  fi  regulatâ  în  acest  mod.  Va  trebui  deci, 
de  partea  târilor  imprumutâtr are,  o  organiza{ie 
centralà  însarcinatà  de  a  examinà  mârfurile, 
cari  vor  puteà  fi  considerate  ca  principale.  Dea- 
semenea,  in  {àrile  cari  se  împrumutà,  va"  fi  nevoe 
de  o  organizatj'e  însàrcinatâ  sâ  facâ  cunoscut 
cari  sunt  speciile  de  mârfuri  necesare  si  ce  ga- 
ranti!" spéciale  pot  fi  procurate  pentru  ramBur- 
sarea  creditelor. 

Va  fi  deci,  o  chestiune  de  interés  gênerai  ca 
aceastâ  (  rganizare  sâ  se  constitue  pe  cât  posi- 
bil  dupâ  principii  fixe,  atât  în  târile  împrumutà 
toare,  ca  si  in  {Srile  care  se  împrumutà  ;  va,  tre- 
bui mai  aies  sâ  se  évite  de  a  se  ajunge  la  o 
sfâràmare  de  for{e  prin  rivalitatea  de  a  acorda 
crédite  partiale,  ceeace  nu  ar  fi  de  folos  decât 
celor  mai  indrâzne{i  si  în  orice  caz  nu  ar  servi 
interesul  gênerai.  De-  acea,  nu  ar  fi  înfelept  sâ 
se  acorde  de  acum  crédite  partiale  difer.telor 
tàri,  cel  pufin  dacâ  nu  se  continuà  séria  mari- 
lor  greseli  de  principii  semnalate  la  punctele  1 
si  2.  A  voi  sâ  se  umple  un  butoi  fârâ  fund,  nu 
duce  niciodatâ  la  scopul  dorit  si  nu  poate  aduce 
decât  paguba  apei  care  se  varsâ  în  butoi. 

Mai  este  încâ  o  chestiune,  care  nu  trebue  pier- 
c/utà  din  vedere,  mai  aies  în  ce  priveste  târile 
"mprumutàtoare  S'ar  putea  spune  câ  multe  din 
aceste  târi  împrumutâtoara  se  gâsesc  în  fa{a  a 
mari  dificultàti  putând  fi  obligate  sâ  facâ  nu> 
meroase  si  mari  cheltuieli  si  câ  sunt  la  limita 
emisiunei  permise  a  împrumuturilor  de  Stat  si  a 
mijloacelor  de  circu!a{iune  ;  crearea  de  nouâ  cré- 
dite în  aceate  t^ri  în  favoarta  târilor,  cari  se 


împrumutà  va  avea  ca  urmare  continuarea  cre- 
àrii  de  datorii  notante  si  emisiunea  de  nouâ  mij- 
loace  de  circulatiune.  Aceastâ  va  màri  circulatia 
fiduciarâ,  ceeace  va  aduce,  ca  urmare,  o  nouâ 
urcare  a  preturilor. 

O  asemenea  observatie  va  fi  absolut  exactâ; 
intr'adevàr,  aceste  dezavantajii  se  vor  produce 
si  fiecare  din  târile  împrumutâtoare,  va  trebui 
sâ  le  prevadâ.  Dar  va  trebui  sâ  sâ  se  ia  în  con- 
sideratiune  câ,  la  rândul  lor,  aceste  târi  împru- 
mutâtoare nu  vor  putea  reveni  la  starea  lor  nor- 
malà,  decât  atunci  când  relatiunile  ci_merciale 
mondiale  vor  fi  restabilite.  Dacâ  situatiunea  tâ- 
rilor nevoiase  ar  trebui  sâ  râmâie  încâ  mult  timp 
atât  de  gréa  ca  în  timpul  de  fatâ  si,  dac5  u- 
nele  dintre  ele  ar  trebui  sâ  meargà  la  ru  na  com- 
plectâ,  aceastâ  ar  avea  urmâii  atât  de  înspài- 
mântâtoare  pentru  toate  târile  care,  se  pare  câ 
sunt  astâzi,  încâ,  într'o  situatiune  favorabilâ  ; 
foametea,  turburârile  politîce,  vor  spori  în  toatà 
lumea  în  asa  mâsurà  câ,  fârâ  îndoialâ,  târile  nu- 
mite  împrumutâtoare  vor  fi  victima  nonorociri- 
Ior  viitoare  sau,  cel  putin,  vor  s\m\\  o  gravâ  con- 
tra loviturâ.  Aici  de  asemenea  nu  e  nevoi^  de 
a  se  apela  la  sentiment,  desi  nu  trebuesc  inde- 
pàrtate  datoriile  solidaritâtii  omenesti  :  se  poate 
pâstra  o  bazâ  pur  materialâ  pentru  a  ajunge  la 
aceastâ  conctuzie  „câ  dezavantagiul  unei  mi- 
zerii  crescânde  si  al  unei  decâderi  crescânde 
în  lume  sunt  mai  mari  decât  desavantasiul  unei 
mâriri  temporare  a  inflapanei  îi  târile  Impru- 
mutâtoare"' . 

Se  va  putea  ca  o  tarâ  împrumutâtoare  sâ  vo 
iascà  sâ  punà  la  dispozitia  unei  tàri  vecine  ne- 
voiase mijloace  de  crédit,  voind,  totusi,  sâ  exer- 
citeze  în  acea  \ar&  un  control  sever  asupra 
creSrei  de  nouâ  mijloace  de  crédit  pentru  Stat 
si  comune.  Prin  reflex:une  se.  va  aju  ïge,  totusi 
la  concluziunea  câ  aceste  crédite  în  stràinâtate 
sunt  acordate  pentru  scopuri  productive  si  câ'n 
cele  din  urmâ,  solptiunea  d if icultâ^ilor  din  tat^, 
va  trebui  sâ  fie  gâsitâ  dacâ  se  voeçte  a  se  co- 
labora  pentru  stabilirea  ordinei  în  târile  vecîne, 
cari  trebuesc  sâ  râmâie  cumpàràtoarele  noastre 
si  cari,  la  rândul  lor,  trebuesc  sà  râmâie  capa- 
ble de  a  ne  libéra  mârfurile,  de  cari  vom  avea 
o  urgentâ  nevoie  pentru  propria  noastrâ  viatâ 
economicâ  si  pentru    propria   noastrâ  industrie 

Dacâ  nu  se  vede  destul  de  clar  acest  interes 
în  târile  împrumutâtoare,  s  tuatiunea  acestor  târi 
va  merge  deasemenea  înrâutàtindu-se  mult,  eu 
urmârile  de  înlâturat  aie  neactivitâtii  si  aie  dis- 
locârei  complecte  a  întregei  vieti  sociale. 

Cu  privire  la  organizarea  unui  schimb  inter- 
national de  produse,  despre  care  se  vorbeste  la 
paragraful  IV,  Domnul  Vissering  scrie  : 

Chiar  dacâ,  s'ar  lucra  fârâ  întârziere,  mâsu- 
rile  preconizate  in  capitolele  I  III  nu  vor  putea 
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fi  executate  numai  decât  pentrucâ  vor  trebui  In 
aceastà  privintâ  pregàtiri  destul  de  importante. 
!u  acel  timp  primejdia  devine  din  ce  in  ce  mai 
mare  in  càteva  târi,  mai  aies  in  acele  al  càror 
schimb  a  càzut  mult.  In  realitate,  aceste  {âri 
nu  mai  pot  sà  cumpere  nimic  In  strâinàtate,  A- 
cestea  se  gàsesc  împcdicate  de  a  termina  fa- 
bricarea  produselor  cari  ar  putea  fi,  încâ,  ter- 
minate  dacâ  ar  fi  eu  putinfà  de  a  se  ob{ine  pe 
crédit  anumite  artico'e  in  strâinàtate. 

Dupà  ce  a  constatât  câ  anumite  {Sri,  ca  de 
pîldâ  Germania  si  Austria,  au  ajuns  acolo  in- 
cât  le  este  foarte  greu  de  a  ob{me  mijloace  de 
platâ  in  strâinàtate  in  starea  actualà  a  schim- 
bului  lor,  d  nul  Vissering  propune  crearea  unui 
fel  de  ,,Claring  House"  al  marfurilnr" . 

„ln  principiu  trebue  sâ  se  revie  la  timpurile 
preistorice,  când  socolelile  nu  se  stablleau  pe 
baza  unui  sisiem  monetar.  Acum  cànd  pentru 
aceste  târi  moneta  nu  mai  poate  fi  intermediarâ, 
trebue  sâ  se  gàseascâ  o  alta.  In  aceastà  cali- 
tate  va  putea  servi  o  nouà  institutiune  pe  care 
o  voi  numi  eu  numele  englez  de  „barter  insti- 
tute" (barter,  schimb  de  marfuri  in  relatiuniie 
comerciale  eu  popoarele  primitive). 

Forma  cea  mai  simplâ  va  fi.  ca  douâ  târi 
sà  instituiascâ  un  asemenea  b.irter-institute.  Sâ 
luàm  ca  exemplu  pe  Germania  si  târile  de  jos. 
Germania  ar  trebui  sà  stabileascâ  o  listâ  de 
màrfuri,  pe  cari  ar  dori  sâ  le  cumpere  :  Tâ- 
rile de  jos  dimpotrivà  sà  dreseze  o  listâ  de 
cantitàtile,  pe  cari  ar  putea  eventual  sà  le  li 
bereze  Germaniei.  la  afarà  de  aceastà  Germa- 
nia ar  trebui  sà  stabileascâ  o  listâ  de  ceeace 
ar  putea  sà  libereze  îndatâ  si  de  ceeace  ar 
putea  sâ  libeieze  intr'un  termen  relativ  scurt 
(delà  3  luni  la  1  an)  dupà  récolte  si  dupà  ter- 
min^rea  fabricàrei.  Poate  aceste  oferte  si  cereri 
reciproce  vor  trebui  sâ  fie  înregistrate  ia  „bar- 
ter-institute". 

Intregistrarea  trebue  sà  fie  insotitâ  de  o  fixare 
a  valorii:  pentru  aceastà  fixare  desigur.  câ 
marca  in  curs  nu  va  putea  fi  întrebuintatà. 
Fixarea  se  va  putea  face  deci,  de  ambele  parti 
în  florini  olandezi  sau,  dacâ  nu  este  destulâ 
încredere  in  sfabilitatea  florinului  olar.dez,  se 
va  putea  alege  o  nouà  unitate  de  calcul,  de 
pildâ  :  o  marcâ  în  aur,  fictivà,  sau  un  florin  în 
aur,  fictiv  :  ceeace  în  total  ar  reveni  tôt  acolo. 
Aceste  oferte  s'  pentru  regularea  socotelilor  la 
executarea  schimburilor,  aceste  livràri  vor  fi 
lichidate  Bcleared"  în  totalul  valorii  lor  precum 
se  întâmplà  de  obiceiu  în  comertul  pentru  acel 
nclearing"  între  bancheri. 

Cum  eceias  unitate  de  monedâ  va  li  adop- 
tatà  pentru  toate  afacerile,  fie  care  parte  este 
sigurâ  câ  va  primi  întreaga  contra  valoare  a 
m^rfurilor   cedate   si   câ  nu    va  mai   fi  amâ- 


natâ  eu  hârtie  mon°dà,  care  în  caz  de  punere 
in  circulatiune  în  strâinàtate  nu  ar  avea  de 
cât  o  fractie  a  valorii  pentru  care  a  fost  accep- 
tatâ  ca  platâ. 

Prin  intervontia  „barier  institute" -ukii  va  fi 
din  nou  posibil  de  a  acorda  crédit  pentru  vii- 
toarea  liberare  de  màrfuri. 
•  Intr'adevâr  dacâ  sunt  garantii  destule  pentru 
a  ad  mite  câ  un  fabricant  de  masini  electrice  in 
Germania  va  putea  libéra  pânà  în  6  luni  un 
anumit  numâr  de  masini,  pentru  cari  sunteum- 
pàràtori  în  Olanda,  iar  un  fabricant  de  mâtase 
sâ  vrea  sà  libereze  màtasea  sa,  bancherii  si 
al{i  imprumutàJori  de  bani  vor  putea  procura 
un  ajutor  financiar  eu  scopul  de  a  plâti  fabri- 
cantului  de  màtase  si  a  da  în  acest  mod  cré- 
dit fabricantului  de  mas'ïii. 

Tôt  àstfel  fabricants  de  masini  din  Germa- 
nia ca  si  cumpàràtorii  de  masini  din  târile  de 
jos  vor  putea  sâ  cearâ  interventia  bancherilor 
lor.  Dîn  punct  de  vedere  juridic  se  va  putea 
gàsi  o  formulâ,  iar  din  punct  de  vedere  finan- 
ciar, împrumutàtorul  va  avea  destule  garantii, 
pentru  a  servi  de  bazà  creditului   de  deschis. 

Fie  care  din  târi  (parti)  va  putea  sâ  înlocu- 
iascà  valoarea,  unitatea  de  calcul  a  „barter 
Institute^-ului  prin  valoarea  monezii  sale  curente. 

Acest  „barter  institute"  va  putea,  de  ase- 
menea sâ  serveascà  ca  intermediar  pentru  noile 
State,  care  n'au  încâ  sistem  monetar  propriu 
precum  Ccho-Slovacia  si  Polonia.  Hârtia  sau 
ceeace  se  numeste  „devizele"  Praga  si  Var- 
sovia  nu  pot  fi,  încâ,  négociât-  pe  piafa  pu- 
blicâ  ;  prin  unitatea  de  calcul  a  unui  „barter 
inst  tute"  aceste  târi  vor  putea  intr'un"  mod 
simplu  a  se  alipi  la  viata    financiarâ    a  lumii. 

Participarea  la  acest  „barter  institute  va 
trebui  sâ  fie  din  gartea  diferîtelor  târi  fâcutâ 
printr'o  exactà  întelegere  a  propriilor  br  inte- 
rese,  Fie  care  din  Germania  sau  Olanda 'are 
interes  de  a  vedea  revenind  o  situa{iune  nor- 
malâ  ;  brutarul  are  interes,.  Ca  fabricantul  de 
masini  electrice  sâ  poatà  da  de  lucru  lucràto- 
rilor  sâi  pentru  ca  acestia  sâ  aibâ  eu  ce  sâ-i 
plàteascâ  pâinca  si  fabricantnl  are  interes  ca 
brutarul  sà  primeascà  destulâ  fâinâ  pentru  a-i 
procura  pàinc    lui  si  lucrâtorilor  sâi. 

Va  trebui  totusî,  sâ  se  exerdte  0  anumità 
presiune  pentru  a  porni  lucrurile  ;  printre  altele 
va  fi  necesar  sà  se  împied'ce  ca  un  mai  mare 
drenaj  sâ  se  poati  produce  în  Germania  impo- 
triva  plàtilor  în  mârci,  cari  trebuesc  delà  sine 
sâ  provoace  ruina.  De  aceea  va  trebui  sâ  se 
stabileascâ  pre{uri  noui  .'n  Germania  pentru 
liberârile  în  strâinàtate  si  aceste  liberâri  vor 
trebui  sâ  aibâ  loc  prin  „barter  institute"  lâ- 
sând  cumpârâtbrilor  si  vânzâtorilor  d'n  diferi- 


COR  r  kspo  N  D  A  Né  K  k  co  n  o  m  I  o  t  •  H 


133 


tele  tari  libertatea  de  a  intra   in   rela{iuni  de 
afaceri. 

Trebue  sâ  sperâm,  câ  se  va  înfelege  în  cu- 
rând  in  Germania  si  in  Austria  utilitatea  unui 
asemenea  „barter  institute"  cà  in  aceastà  pri-  . 
vintâ  se  va  arâta  o  putere  de  organizare  suri- 
cientà  pentru  a  se  ajunge  la  realizarea  proiec- 
telor  fâcute  în  acest  sens, 

Situatiunea  ar  putea  atunci  sâ  se  amelioreze 
indatâ  in  aceste  târi  atât  de  greu  încercate  si 
puterile  lor  financiare  ar  putea  sâ  se  restabi- 
leascâ  ceeace  va  folosi  deopotrivà  puternicilor 
lor  creditori. 

Cu  privire  la  restaurarea  stârei  monetare  si  a 
cursurilor  de  schimb  cari  fac  obiectul  paragra- 
fului  V,  lucrarea  aratâ  astfel  situatiunea  Ger- 
maniei. 

In  Germania,  deasemenea,  s'a  ajuns  câ  marca 
nu  mai  poate  seryj  ca  mijloc  de  platâ  pentru 
stràinâtate  :  aici  deasemenea  trebuiesc  luate 
mâsuri  noi  :  în  primul  rând  organizare  a  unui 
schimb  de  mârfuri  cu  strâinatatea,  creearea  unei 
nouà  mârci  dé  aur  ca  unitate  de  calcul,  o  des- 
chidere  de  crédit  in  stràinâlate  pe  baza  unei 
mârci  de  aur  si,  pe  cât  e  cu  putintâ,  retrage- 
rea  acelei  „Markscheine"  printr'o  datorie  de 
stat  cu  termen  îndelungat. 

Intr'o  privintà  aceasta  a  si  avut  loc.  Ger- 
mania, în  timpul  ocupatiei  Belgiei  impusese  mo- 
neda  sa  târei  ocupate,  primise  deja  contra  va- 
loare  sub  toate  formele  de  mârfuri  si  servici: 
în  franci.  Era  évident,  câ  Germania  trebuia  sâ 
si  retragâ  mârcile  cu  1.2  5  fr.  pentru  marcâ. 
Germania  a  dat,  "n  schimb  „Markscheine"  care 
se  gâseau  facâ  in  Belgia,  un  împrumut  cu  5% 
rambursabil  in  20  ani.  Acest  împrumut  este 
fâcut  în  mârci,  dar  valoarea  acestor  mârci  este 
garantatâ  de  Germania  cu  valoarea  cgalâ  fran- 
cului  belgian. 

In  Germania  este,  deci,  un  început  de  execu- 
tare  a  retragerii  biletelôr,  cari  nu  se  gâsesc  de 
drept  in  circulatie. 

Dacâ  Germania  vrea  sâ  continue  cu  succès 
pe  aceastâ  cale,  va  fi  absolut  necesar  de  a  în- 
ceta  orice  nouà  creare  de  mijloace  factice  de 
cumpârare,  deci  orice  emisiune  ulterioarâ  de 
„Markscheine"  care  nu  e  garantatâ  de  o  va- 
loare  existentâ.  Dacâ  Germania  nu  întelege  la 
timp  aceastâ  necesitate,  ea  trebue  sâ  se  astepte 
la  foametea,  sleirea  si  complecta  prâbusire,  care 
amenfntà  sâ  distrugà  pentru  totdeauna  Austria. 

In  capitolul  V,  Domnul  Vissering  trateazà 
colabor  rea  internationalâ,  pe  care  o  judecâ  ab- 
solut 'necesarà. 

„A  opri  crearea  de  mijloace  factice  de  cum- 
pârare, spune  D-sa,  este  primul  principiu  de 
adoptât  de  câtre  fârilc  vinovate. 

Ele  trebuesc  sâ  ajungà  aici  printr'o  revizuire 


a  faptelor  lor  si  a  politicii  lor  economice.  Pentru 
aceasta  vor  avea,  poate,  nevoie  de  sprijinul 
strâinàtâtei  pentru  a  întreprinde  cu  probabilitate 
de  succès  lupta  contra  scumpetei  vietii  in  \arâ. 

Instituirea  unui  schimb  organizat  de  mârfuri 
(IV)  se  poate  face  de  câtre  douà  târi  împreunâ; 
exteusiunea  organizârii,  schimbului  de  mârfuri 
între  mai  multe  târi  poate  fi  încercatâ  de  coope- 
ratia  câtorva  tari  séparât". 

Oricât  de  utile  si  necesare  ar  fi  mâsurile, 
cari  trebuesc  luate  in  aceste  2  directiuni,  sin 
gure  ele  nu  vor  putea  sâ  aducà  o  solutiune  în 
înspâimântàtorul  haos  universai.  Mâsuri  si  mai 
radicale  trebuesc  luat.  ;  pentru  aceasta,  va  trebui 
sâ  se  facâ  o  revizuire  a  datoriilor  (11)  si  o  or- 
ganizare in  ernationalâ  a  creditu'ui  (III);  si  aceasta 
nu  se  poate  face  decât  printr'o  largâ  colabo- 
ra^e  între  multe  târi. 

Apoi  autorul.  expune  în  rezumat  proiectul  sâu. 

„Numai  întelegându  se  în  deliberâri  interna- 
tionale de  o  mare  amploare,  se  vor  putea  des- 
chide  crédite  nouâ  pentru  reconstituirea  lumii. 
Si  de  data  aceasta  vor  trebui  sâ  fie  admisi  si 
neutrii  la  deliberâri,  câci  si  acer.tia,  în  proportia 
fortelor  lor,  sunt  capabili  de  a  da  concursul  lor 
si  vor  fi  dlsDiisi  sâ-1  dea. 

Neutrii  pot  fi  slabi  si  mici  in  comparatie  cu 
marile  puteri,  dar  ri  nu  au  suferit  atâta  dln 
pricina  râsboiukti,  dupa  cum  au  suferit  aceste 
mari  puteri  si  cu  totîi  împreunâ  pot  sâ  dea  un 
sprijin,  prin  marea  lo-r  diversitate  productivâ 
marilor  State  actualmente  atàt  de  slàbite  de 
ràsboiu. 

Neutrii  vor  trebui  sâ  se  înteleagâ  cu  ceila  1 1' 
ai  intre  ci,  pentru  câ  ei  vor  fi  obligâti  sâ  libe- 
reze  mârfuri  pe  crédit  altor  state,  dacâ  nu  vor 
sâ  opreascâ  propria  lor  productiune  de  articole 
de  export,  ceeace  va  aduce  mizerie  în  propria 
lor  tarâ. 

Trebue,  deci  sâ  se  facâ  posibilà  o  largâ  de- 
liberare  internationalâ  nu  pentru  a  fixa  condi- 
tiunile  de  pace  si  de  despâgubiri  de  râzboiu.ci 
pentru  a  pregâti  actiunea  comunâ  a  reconstituirii 
lumii. 

$i  primul  cuvant  trebue  sâ  fie  nu  al  milita- 
rilor  si  al  oamenilor  de  stat,  ci  al  economistilor 
si  al  bancherilor. 

Pentru  a  rezuma,  iatâ  câile  de  urmat: 
a)  Mâsuri  de  luat  de  câtre  târi   din  propria 
lor  ini'tiativâ  si  prin  propriile  lor  forte  : 

1.  Fiecare  tarâ  trebue,  în  ceeace  o  priveste, 
sâ  ia  mâsurile  necesare  pentru  a  pune  sfàrsit 
creârei  de  mijloace  factice  de  cumpârare;  a- 
ceasta  trebue  sâ  aibâ  loc  înainte  de  orice  ait 
act,  care  tinde  la  reconstructie,  pentrucâ  aceasta 
este  absolut  imposibilâ  dacâ  râul  nu  este  in- 
depârtat  ; 

2.  Câteva  t^ri.  între  ele,  trebuesc  sâ  între- 
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prindâ  organizarea  unui  schimb  de  mârfuri.  Tà- 
rile,  al  câror  schimb  este  foarte  dépréciât,  tre- 
buesc  ele  înseçi  sa  ia  inifiativa  în  colaborare  eu 
vecinii,  cari  pot  încà  sa  libereze  pe  crédit.  Dacâ 
târile  eu  un  schimb  foarte  dépréciât  întârzie  sà 
ia  o  inifiativà  în  acest  sens,  neutrii  vor  trebui 
sà-si  asume  ei  aceastâ  sarcinà.  In  Târile  de-Jos 
avem  intentiunea,  în  pn'mele  sâptàmâni  cari  vin, 
de  a  da  nastere  unei  organiza^'i,  care  va  între- 
pride  aceastâ  lucrafe  eu  târile  vecine  în  speranta  [ 
de  a  ob(;ine  oartcare  rezultate  ; 

b)  Mâsuri  prin  colaborarea  mai   multor  tàri.  j 

3.  Va  trebui  sa  se  proecteze  revizuirea  da- 
toriilor.  Aceastâ  va  fi,  desigur,  pentru  multi  o 
chestiune  delicatâ.  Dacâ  nu  se  indrâsneste  a  se 
proecta  acum  aceastâ,  necesitatea  urgentà  va 
apàreâ,  totusi,  în  câtiva  ani,  în  ochii  lumii;  si 
sfiala  de  a  proecta  lucrurlle  în  adevârata  lor 
luminâ  va  aduce  încâ  mai  multà  dezorganizare 
si  mizerie  în  lume. 

4.  Problema  deschiderii  de  crédit  va  trebui 
sâ  fie  tratatâ  international,  in   felul  de  a  face 


posibilâ  deschiderea  de  crédite  separate  de  câtre 
târi  si  locuitorii  lor. 

Pentru  punctele  3  si  4,  o  colaborare  interna- 
tionalà  este  indispensabi'â  —  opinia  publicâ  în 
diferitele  t^ri  feclamâ  din  ce  în  ce  mai  mult  o 
actiune  în  acest  sens. 

Sâ  nu  se  mai  amâne.  deci,  mai  mult  tîmp,  a 
se  lua  mâsuri  cari  sâ  ducâ  la  o  colaborare  in- 
ternaponalâ. 

Ar  fi  de  dorit  ca  im"t;ativa  sâ  fie  luatâ  de 
câtre  guvernele  diferitelor  state.  Dacâ  pentru 
motive  politice,  guvernele  nu  pot  face  în  aceastâ 
privintâ  primul  pas,  sà  sperâm  cà  bancherii  si 
marii  comercianti  din  numeroase  târi  vor  ajunge 
la  o  deliberare  gentralâ  eu  scopul  de  a  pre- 
gâti  o  utilâ  colaborare. 

Sâ  se  lucreze  mai  aies  repede,  câci  prin  ter- 
giversâri  mizeria  a  ajuns  foarte  mare  în  multe 
târi.  Intr'unele  ea  este  vizibilà  pentru  toti,  în 
cele  mai  multe  dintre  ele  se  recunoaste  la  prima 
vedere. 
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LES  GRANDS  EXPORTATEURS  DE  ROUMANIE 


A.  Céréales 

Bucuresti 

Banca  Agricola,  Societate  anonimâ. 
Banca  Cerealistilor,  Societate  anonimâ. 
Manissalian  frères.  Calea  Victorie'  23. 
'A.  Schuller  fii,  Calea  Victoriei  60. 
Banca  Sindicatului  agricol  Ialomita,  calea  Vic- 
toriei 30. 

Banca  Marmorosch  Blank  &  Co.  Soc.  anonjmà. 

Braila 

Dreyfus  Louis  &  Co. 
Verona  F.  Al. 
Galiatzatos  A. 

Pinças  M.  &  Co.  / 

Menil  L.  &  Co. 

Cohen  ce  Co. 

Tzouclos  &  Lecos. 

Rottei:berg  Alfred  &  Co.  * 

Galaft 

M.  Schnurer  S:  Co. 

Constanfa 

Murelly  P.  V. 

(à  suivre) 

B.  Bois 
Bucarest 

Société  anonyme  Romania  Forestiera  Scaune  Ï9 
„  „      Argeç,  Franklin  '1 4 

„  „      Drajna,  Banca  de  Scont 

„  „      Exploatarea  de  pâduri  „Goetz 

&  Co.  str.  Gr.  G.  Cantacuzino  76 


Carpatina,  str.  Paris  21. 

Société   anonyme   Banca    Marmorosch  Blank, 
str.  Paris 

Société  anonyme  Silvica  Romana,    str.  Smâr- 
dan  4 

Société  anonyme  Tarcau  Str.  Stavropoleos 
„  „      Tisi'ta  Bd.  Elisabeta  1 7 

„  „       Intrepr.'nderilor    Emil  Cosli- 

nescu,  str.  Stavropoleos  15 
Société  anonyme  Banca  Forestiera,  calea  Vic- 
toriei 76 

„  „      Ilfov,  str.  Termopile  2 

„  „      Centrala   obstiilor  pentru  ex- 

ploatarea pâdurilor  Ministerul  de  Finan{e. 

Industria  forestîerà  din  Transilvan/a  str.Carol  1 09 

Busteanul,  str.  Pantelimon  60. 

(à  suivre) 

C.  Pétrôle 

En  /reprises  fournissant  le  pétrolie  et  ses  dérivés 
Bucarest 

1.  Societatea  „Steaua  Românà"  Bul.  Carol  5 

2.  „      „Vega"  Str.  Lipscani  10 

3.  „      „Cred.  Petrolifer  „     Lipscani  10 

4.  „      „Astra  Românà"  „     Paris  10 

5.  „      „Romano  Americana"  strada  Sta- 
vropoleos 10 

6.  „       „Petrol  Block"  str.  N  Golescu  6 

7.  „      „Cometa"   strada   Academiei  30 

8.  „      „Columbia"  strada  Sârindar  7 

9.  „       „Internationala"  strada  Paris  23 
etâj  I 

10.  „      „Industria  Romana   de    petro!  (I. 
R.  D.  P.)  strada  Romana  172 

11.  „      „Români^i   Pctrolifera"  str.  Piafa 
Amzei  72. 

(à  suivre) 


')  Ces  données  contrôlées  nous  ont  été  récemment  procurées  par  les  Chambres  de  Comnterce  respectives. 
On  trouve  un  bien  plus  grand  nombre  de  maisons  d'exportation  dans  les  publications  suivantes:  Anuarul  Ge- 
neral al  României  Mari.  Edifia  IX  19.20-1921,  str.  Burs^i  No.  2  ?i  Almanachul  finaiieiar,  industrial  si  co- 
mercial  al  României  1920 — 1911,  Bulevardul  I.  C.  Bràtianu  24. 


Publications  offertes  et  reçues  en  échange  de  notre  revue 
^Correspondance  Economique" 


1.  Société  des  nations,  Journal  officiel,  London 

2.  Handelsmuseum 

3.  Kaufmànische  Rundschau  .  i  Vien. 

4.  Berichte  aus  den  ncuen  Staaten  | 

5.  Weltwirtschaftliche  N  ichrichten   ■  Kiel. 

6.  „Times"  London 

7.  Near  East  „ 

8.  Colle  cionsmo  Madrid 

9.  Revue  générale  de  la  coutellerie  (Paris,  33  Rue  de  Liège) 

10.  Commercial  Amerika,  Philadelphia 

11.  France-Bulgarie",        Sofia,  2  Rue  Clémentine 

12.  L'Exportateur  Belge,  Bruxelles,  3-2   Avenue  du  Bulevard 

13.  Les  bilans  anuels  de  la  Banque  française  et  italienne,  Paris,  "12  Rue  Halévy. 

14.  Bibliothèque  statistique,  Rue  de  Louvain  3,  Bruxelles. 

15.  Bulletin  de  la  Société  belge  d'études  et  d'expansion.  Bd.  d'Avroy  6  Liège. 

16.  L'Exportateur  français         I  Rue  Taitbout,  Paris. 

17.  Journal  Statistique  Suisse,  Berne 

18.  La  Vie  technique  et  industrielle         18  Rue  Séguicr,  Paris  VI 

19.  Bulletin  de  documentation  économique         11  Rue  Thérésienne,  Bruxelles. 

20.  Bulletin  Economique  de  Madagascar 

21.  Bourse  de  Gènève  Génève 

22.  „Pro  Belgica",  organe  de  la  société  belge  d'études  et  d'expansion  Bd.  d'Avroy  6  Liège. 

23.  Swedish  Export,  Stockholm 


1.  Buletinul  Industriei,  Organul  Oficial  al  Direct,iunei  Générale  a    Industriel',  din   Ministerul  de 

Industrie  si  Cornerf. 

2.  Les  annales  des  Banques         Rue  Popa  Tatu,  Bucarest. 

3.  Bibliografia         strada  Columb  5.  Bucarest. 

4.  Analele  statistice  si  economice. 

5.  Economia  fjrestierà. 

6.  Les  annales  des  mines  (Ministère  de  l'Industrie),  Bucarest.  _ 

7.  Basarabia  econorrficâ,  Chisfnàu. 

8.  Buletinul  de  studii  a!  Bâncei  Marmorosch  Blank,  strada  Paris. 
9  Industria  lemnului,  strada  Neagrâ  62,  Brasov. 

(à  Suivre). 
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Texte  français  et  anglais 

a  réforme  financière  par  Prof.  Dr.  I.  N.  An- 
gelescu. 

'industrie  du  fer  en  Roumanie, 
oumanie  :  Les  finances  et  le  budget, 
«shitza  (Banat). 
'expansion  du  capital  roumain, 
es  sociétés  par  actions  en  Roumanie  par  le  Dr. 

I,  Teodorescu. 
a  mine  de  charbon  d'Jliien  (Ilyefalva)  par  les 

Ingénieurs  C.  I.  Motas  et  V.  Puscariu. 

Texte  français 

|es  forêts  de  la  Roumanie  par  Prof.  Dr.  C.  Bun- 
getianu 

Texte  roumain 

Uformafiuni  economice: 
.  itua  l  i  a  ecoYiomlc?  a  Ceho-Slovaciei. 
Ituafla  economicà  a  Poloniel  în  Noembrie  1920. 
ârgul  de  pielârie  pe  piafa  germanà,  bursa  din 

Hamburg  si  si^uafia  industriel  textile  în  Ger- 

mania. 


Criza  iriduslriulâ  în  Franfa. 

Producfia  mondialà  a  zahârului, 

Europa  dupà  râsboiu,  o  prlvire  economicà. 

Ruina  industriel  metalurgice   rusesti    în  timpul 

boise  vismulul. 
Aspecte  economice  din  Cecho-Slovacia. 
Petrolul. 

Lemnul  si  pasta  de  hârtie. 
Programul  industriei  chimice  italiene. 
Condl|iile  economice  actuale  în  Japonia. 
Materiile  prime  în  1920. 

Miscarea  comerclalà  a  Angliel  pe  anul  1920. 
Infiinfarea  unei  burse  de  comert  la  Berna. 
Comerful  franco-german. 
Politica  comercialà  a  Japonlei. 
Compania  petroliferâ  oiandezà  consolidatâ. 
Responsabllitatea  financîarâ  a  bàncilor  mari. 
Stocul  monf*'  aur  si  nrscarea  lui. 

Aspecte  r  Mn  Germania. 

Belgia  f  financiarâ. 


Mise; 
Car 

Cet, 


a  prefurilor  în  Belgia. 
t^are  de  coloniale  din  Ro- 


din  stràinâtate. 
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BUCAREST,  Novembre  1920— Mars  1921 


CORRESPONDANCE  ECONOMIQUE 

PARAISSANT  TOUS  LES  MOIS  .\ 


LA  RÉFORME  FINANCIÈRE 


Ce  qui  ébranle  le  plus  les  fondements 
de  l'organisation  économique  et  sociale 
actuelle,  c'est  la  situation  anormale  et 
anarchiq'ue  de  nos  finances  publiques. 
Elle  est  en  majeure  partie  la  cause  du 
désordre  des  finances  privées,  elle  pro- 
duit en  premier  lieu  la  dépréciation  de 
notre  value  par  rapport  à  celles  d'autres" 
pays,  ainsi  que  la  diminution  du  pouvoir 
d'achat  de  l'argent  dans  nos  rapports  in- 
térieurs. De  ce  fait  prend  naissance  d'une 
part  le  péril  de  l'aliénation  de  nos 
richesses  dépréciées  en  même  temps  que 
la  monnaie  nationale,  et  d'une  autre  part 
la  misère  des  masses  qui  ressentent  le,s 
premières  le  renchérissment  excessif  des 
marchandises.  En  fin  de  compte,  le  dé- 
sastre peut  survenir  par  la  désagréga- 
tion complète  de  l'économie  publique, 
lorsque  les  organes  de  l'Etat  ne  pour- 
raient plus  êtrt  payés,  et  la  machine  ad- 
ministrative s'effondrerait  toute  entière. 

En  vue  de  la  réorganisation  des  finances  pu-» 
bliques,  de  l'équilibre  budgétaire  et  de  la  recon- 
stitution économique,  nous  avons  l'honneur  de  i 
déposer,Jpar  initiative  parlamentaire,  les  suivants 
projets  "de  loi  qui  forment  un  système  et  consti- 
tuent la  réforme  financière  : 

1.  1,  impôt  cédulaire  sur  le  revenu  spécial  et  I 
l'impôt  unique  progressif  sur  le  revenu  global: 

2.  L'impôt  sur  l'échange  de  marchandises,  va- 
leurs et  services  et  sur  la  consommation  de  luxe;  . 

3.  L'impôt  sur  la  plus  value  immobilière; 

4.  Le  monopole  de  l'alcool  ;' 

5.  Le  monopole  du  sucre; 

<>.  L'impôt  exceptionnel  progressif  sur  le  ca- 
pital ; 

7.  Projet  de  loi  sur  le  paiement  des  dédomage- 


THE  FINANCIAL  REFORM 


The  anomalous  and  anarchical  situa- 
tion of  our  public  finances  bas  shaken 
the  foundation  of  our  presenl  social  and 
economical  organisation  sènsibly.  It  is 
to  a  great  extent  resporisible  for  the 
disorder  in  oui'  private  finances,  it  being 
firs.t  of  ail  the  cause  of  the  dépréciation 
of  our  curreny  in  connexion  with  the 
rate  of  exchange  of  foreign  countries, 
as  weli  as  of  the  weakening  of  the  pur- 
chsing  power  of  our  currency  in  our 
home  transactions,  li  results  therefrom, 
on  One  hand  the  danger  of  the  aliéna- 
tion of  our  riches  depreciated  together 
with  the  other,  the  national  currency 
and,  on  (lie  other,  the  misery  of  the 
mass,  who  are  the  first  to  feel  the  exor- 
bitant increase  of  priées  of  goods.  at 
last,  disaster  may  corne  througb  a  com- 
plète breaking  down  of  the  public  ma- 
nagement when  there  shall  lté  no  possi- 
ble ways  to  pay  the  State  organs  and 

In  view  of  the  organisation  of  the  public  fi- 
nances, of  the  maitenance  of  the  equilibriun.  of 
budget  and  of  the  economical  reconstruction, 
we  bave  the  honourto  submit  to  yon,  from  par- 
liamentary  initiative,  the  folldwing  bills  repre- 
representing  a  System  and  constituting  the  fi- 
nancial  reform: 

1.  Schedular  impost  on  spécial  income  and 
unique  progressive  impost  on  the  total  income  ; 

2.  Impost  on  the  exchange  of  goods,  values 
and  services  as  well  as  on  fancy  goods  ; 

3.  Impost  on  estate  superior  value  ; 

4.  Acohol  monopoly  ; 

5.  Sugar  monopoly  ; 

6.  Exceptional  progressive  impost  on  capital; 

7.  Bill  on  the  payment   of  war  indemnities, 
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Les  changements  survenus  dans  notre 
vie  publique  par  l'introduction  du  vote 
universel,  ont  fait  que  les  soucis  soient 
amoindris  dans  les  rangs  de  ceux  qui 
ont  la  responsabilité  de  la  direction  po- 
litique et  des  légiférations.  Des  concep- 
tions naïves  font  souvent  que  bien  des 
gens  voient  dans  l'Etat  une  entité  diffé- 
rente de  ceux  qui  le  composent.  A  l'abri 
de  conceptions  pareilles,  les  intérêts  per- 
sonnels donnent  l'impulsion  aux  luttes 
politiques  violentes  sans  qu'on  se  préo- 
eupat  de  l'effondrement  total  vers  lequel 
est  poussée  l'entière  organisation  éco- 
nomique et  sociale.  L'homme  politique 
ne  peut  commettre  un  plus  grand  ciyme 
que  celui  d'abuser  de  la  confiance  des 
citoyens  qui  remettent  entre  ses  mains 
leur  sort  matériel  et  l'existence  de  leurs 
familles. 

C'est  donc  pour  nous  un  devoir  de  cons- 
cience, d'examiner  la  situation  financière 
réelle  et  de  nous  décider  à 'réaliser  les  me- 
sures radicales  que  cette  situation  nous 
impose,  aussi  douloureuses  soient-elles 
pour  quelques  uns  des  citoyens  du  pays. 

Après-  quatre  années  de  guerre,  nous 
avons  élaboré  un  budget  pour  l'année 
1920—1921,  dont  l'application  est  approu- 
vée par  la  Chambre  des  députés  jusqu'au 
15  Décembre  1920.  Des  efforts  extraor- 
dinaires ont  été  accomplis  pour  pouvoir 
présenter  à  la  Chambre  un  semblable  bud- 
get qui-  présente  de  si  fortes  lacunes  que 
c'est  à  peine  s'il  met  à  nu  les  plaies  pro- 
fondes dont  souffre  notre  économie  pu- 
blique, sans  essayer  nullement  d'y  porter 
remède.  Les  difficultés  n'ont  pas  été  se- 
mées ni  par  les  citoyens,  auxquels  on 
n'a  pas  demandé  de  nouvelles  contribu- 

ments  de  guerre,  amortissement  de  la  dette  pu- 
blique et  amélioration  de  la  value  nationale  ; 

Ces  projets,  avec  les  deux  déposés  à  la  Chambre 
pendant  la  session  passée  à  savoir  ; 

1.  L'impôt  sur  les  bénéfices  de  guerre; 

2.  Le  monopole  de  la  vente  du  pétrole  à  l'in- 
térieur, qui  doivent  être  accomodés  au  cadre  de 
la  réforme  qui  se  présente  actuellement  et  con- 
stituent le  système  de  la  réforme  financière  ré- 
clamée par  les  conjonctures  actuelles. 

Une  oeuvre  semblable  qui  sera  une  des  grandes 
actions  du  Parlement  actuel,  exige  un  exposé 
succint  de  notre  situation  financière  actuelle, 
afin  qu'on  puisse  se  rendre,  compte  de  l'urgence 
de  la  reforme  proposée  et  du  désastre  dont  nous 
sommes  menacés  par  tout  retard  à  l'accom- 
plissement de  la  dite  îéforme. 


when  the  whole  administrative  machine 
breaks  up. 

The  changes  that  our  public  life  went 
through— as  a  resuit  of  the  introduction 
of  the  universal  vote  —  diminished  the 
préoccupation  of  those  who  are  respon- 
sible  for  the  political  concluct  and  légis- 
lation. Naive  conceptions  make  many 
people  see  the  State  an  entity  différent 
of  the  citizens  whe  form  it.  Having  such 
conceptions,  the  personal-  intérêts  give 
the  impulsion  of  violent  political  strugg- 
les  without  considering  th<^  total  ruin 
the  whole  economical  and  social  orga- 
nization  is  led  to,  and  the  political  man 
cannot  perpetrate  a  baser  crime  than 
that  of  abusing  the  people's  confidence 
who  leave.  in  his  hands  their  material 
fate  and  the  existence  of  their  families. 

It  is  a  duty  of  conscience  therefore, 
to  examine  the  real  financial  situation 
and  décide  to  take  thè  radical  steps  im- 
posed  on  us  by  such  a  situation,  how 
painful  soever  they  m  a  y  be  for  some  of 
the  Country's  subjects. 

After  four  years  of  war.we  have  pre- 
pared  a  budget  for  1920—1921  its  pu- 
tting  into  force  baving  been  approved 
by  the  Chamber  of  Deputies  for  thé 
period  of  until  15  Décember  1920.  Ex- 
traordinary  efforts  have  been  made  in 
orcler  that  such  a  budget  may  be  sub- 
mitted  to  the  Chamber  and  which  con- 
tains  so'  many  defficiencies  that  they 
scarcely  unveil  the  deep  wounds  from 
whieh  our  public  management  surfers,/ 
and  not  to  take  steps  to  heal  them.  The 
cause  of  thèse  difficultés  are  neither 
the  people,  who  have  not  been  required 
to  pay  new  contributions  in  virtue  of 

amortization  of^the  national  debt  and  improve- 
ment  of  the  national  exchange. 

Thèse  bllls  together  with  those  submitted  to 
the  Chamber  in  the  last  session,  i  e. 

1.  Impost  on  war  profits  ; 

2.  Monopoly  of  the  home  oil  consumption,  rc- 
bich  are  to  be  altered  in  accordance  with  the 
reform  we  new  présent,  constitute  the  System 
of  the  financial  reform  rendered  necessary  bv 
the  présent  circumstances. 

Such  a  work  which  will  be  one  of  the  giea- 
test  deeds  of  the.  présent  Parliament.  requires 
a  brief  statement  on  our  preseut  financial  situa- 
tion to  cnable  us  to  see  the  urgency  of  the 
proposed  reform  and  the  disaster  which  if|  de- 
las-  might  ihreateu  us. 
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tions  par  la  loi  budgétaire,  ni  par  les 
membres  du  Parlement,  qui  dans  d'autres 
temps  manifestaient  la  tendance  d'aug- 
menter sans  cesse  les  dépenses  publiques. 
Les  difficultés  ont  été  amenées  par  une 
situation  réelle  donnée,  héritage  de  la 
guerre  et  d'une  certaine  mentalité  po- 
litique. 

Mais,  ce  qui  nous  intéresse  pour  le  mo- 
ment le  pins  c'est  de  connaître  les  con- 
séquences plutôt  que  de  montrer  les 
causes.  Le  budget  en  vigueur  aggrave 
la  situation'  financière  par  ce  qu'on  y 
voit,  mais  surtout  par  ce  qu'on  n'y  voit  - 
pas. 

Bien  des  gens  ont  été  impressionnés 
par  le  fait  que  la  Chambre  des  députés 
a  voté  un  budget  présentant  un  'déficit 
d'un  demi  milliard  ;  la  critique  en  a  été 
faite  au  Parlement  et  en  dehors,  spéci- 
alement sur  ce  thème. 

A  côté  de  ce  budget  ii  en  existe  ce- 
pendant un  autre,  sans  couverture,  sans 
approbation  du  Parlement  et  sans  limite: 
c'est  le  ainsi  nommé  Crédit  de  Guerre» 
dont  les  articles  ne  figurent  pas  au  bud- 
get connu.  Combien  ce  budget  ajoutera 
au  déficit  approuvé,  on  le  verra  à  la  fin  1 
de  l'année  budgétaire. 

Avec  un  système  de  revenus  publics 
désuet  et  varié  comme  si  nous  n'avions, 
pas  un  Etat  unitaire,  avec  une  organisa- 
tion incomplète  et  défectueuse  de  l'admi- 
nistration financière,  l'évaluation  des  re- 
venus est  une  opération  livrée  au  hasard. 
I  "est  pourquoi  les  encaissements  sont 
toujours  en  dessous  des  prévisions.  En 
six  mois,  les  encaissements  ont  été  ap- 
proximativement de  1.300.000.000  lei.  Si 
les  évaluations  budgétaires  se  réalisaient 
on  aurait  dû  encaisser  au  courant  des 
six  mois  approximativement  3.000.000.000 
Ici,  en  calculant  la  moyenne  mensuelle 
correspondante  aux  évaluations  budgé- 
taires. 

Avec  le  déficit  enregistré  pendant  ces 
six  moix,  de  1.700.000.000  lei,  nous  de- 
vrions avoir  un  minus  d'encaissements 
de  3.40U  .000.000  approximativement,  à  la 
fin  de  l'année  financière.  Mais,  en  sup- 
posant que  dans  la  seconde  moitié  de 
l'année  on  encaisserait  le  double  des  en- 
caissements de  la  première  moitié,  nous 
aurions  dans  tous  les  cas  un  minus  d'en- 
caissements de  plus  de  deux  milliards  lei. 

Les  crédits  budgétaires  extraordinaires 
accordés,  par  le  budget  en  vigueur,  ont  ' 
été  épuisés  en  sept  mois.  Or,  comme  les  < 


the  Budget;  Law,  nor  the  Members  of 
Parliament,  who,  in  the  past,  had  the 
tendency  to  increase  continuously  the 
national  expenditure.  The  cause  of  thèse 
difficultés  is  a  certain  real  situation, — 
war's  heirdom, — and  a  certain  political 
mentality. 

For  the  time  being,  \ve  shall  pay  more 
attention,  to  the  knowledge  of  consé- 
quences and  not  to'  the  enumeration  of 
causes.  The  budget  into  being  renders 
worse  the  financial  situation  both  by 
what  it  contains  and  especially  by  what 
it  does  not. 

The  fact  that  fie  Chamber  of  Depu- 
lies  lias  approved  a  budget  showing  a 
déficit  of  half  a  milliard  ltas  impressed 
inany  people  ;  it  bas  been  critieized  both 
in  and  ont  of  the  Parliament  especially 
on  tins  thème. 

Besides  this  budget,  there  is  also  ano- 
ther  one,  without  covering,  without  the 
Parliament's  approval  and  limitless  :  it 
is  the  so  called  «War  Crédit»  the  com- 
position of  wlich  is  not  included  in  the 
known  budget,  at  the  end  of  the  bud- 
getary year,  we  shall  see  the  déficit  appro- 
ved increased  by  the  former. 

.Having  a  varied  and  obsolète  System 
of  public  income  as  if  there  were  not  a 
unitary  State — an  incomplète  and  ine- 
fficient financial  administration,  the  éva- 
luation of  income  is  a  venturous  ope- 
ration. — The  collection  of  taxes  is  the- 
refore  much  behind  the  évaluations.  In 
six  months  time  the  government  collec- 
ted  about  1.300.000.00(1  lei  and  should 
the  budgetary  évaluations  be  carried  out, 
the  government  ought  to  collect — in  6 
months  time— about  3.000.000.000  lei,  ta- 
king  the  monthly  average  correspon- 
dïng  to  the  budgetary  évaluations. 

With  a  déficit  of  1.700.000.000  lei  of 
the  past  6  months,  we  ought  to  have  at 
the  end  of  the  financial  year,  a  minus  of 
collections  of  about  3.400.000.000  lei.  Su- 
pposing  that  during  the  second  half  of 
the  year  we  collect  twice  as  much  as 
during  the  first,  we  wouJd  only  coHéct 
2.000.000.000— less,we  shall  therefore  have 
a  déficit  much  over  half  a  milliard. 

The  extraordinary  budgetary  crédits 
grahted  by  the  biîdgét  in  force  have  lieen 
exhausted  in  seven  months.  Bùl  as  the 


dépenses  indispensables  se  font  sur  ces 
crédits,  les  prévisions  budgétaires  seront 
dépassfees  et  en  gardant  les  proportions, 
nous  enregistrerons  un  surplus  de  dé- 
penses de  200  millions  environ,  ce  qui 
ajouterait  au  déficit. 

Nous  aurons  donc  un  déficit  non1  d'un 
demi  milliard  mais  beaucoup  plus  grand. 

L'Etat  ne  peut  par  conséquent  faire 
face  à  ses  dépenses  courantes.  Les  paie- 
ments peuvent  être  ajournés  mais  doivent 
être  faits.  Les  dizaines  de  milliers  de 
fonctionnaires  civils  et  militaires  avec 
leurs  familles,  ne  peuvent  être  laissés 
dans  la  misère,  et  les  particuliers  mêmes 
ne  peuvent  vivre  d'expédients  au  jour 
le  jour,  encore  moins  l'Etat. 

Etant  donné  que  les  hommes  poltique-s 
qui  ont  la  responsabilité  des  affaires  pu- 
bliques ne  se  perpétuent  pas  au  pouvoir 
que  même,  dans  les  temps  difficiles  que 
nous  traversons,  ils  changent  assez  sou- 
vent, il  semble  que  tout  le  souci  des  mi- 
nistres des  Finances  est  d'inventer  les 
moyens  les  plus  ingénieux  pour  faire 
face  aux  paiements  momentanément  les 
plus  pressés,  indifférents  au  désastre  irré-  • 
médiable  vers  lequel  ils  poussent  l'éco- 
nomie de  demain  de  l'Etat. 

Avec  celte  mentalité,  les  emprunts  con- 
tractés pour  couvrir  les  dépenses  cou- 
rantes sous  n'importe  quelle  forme  et  sous 
n'importe  quelles  conditions,  sont  consi- 
dérés comme  des  documents  de  capa- 
cité et  comme  des  succès  politiques.  L'im- 
pression de  papier-monnaie  pour  payer 
les  fonctionnaires,  d'après  le  système  de 
ceux  qui  veulent  consciemment  compro- 
mettre l'organisation  économique  exis- 
tante, assure,  grâce  à  l'ignorance  des 
masses,  un  gouvernement  momentané- 
ment populaire  par  ce  que  manquant 
des  critiques  apportées  à  tous  systèmes 
d'imposition  des  citoyens  à  des  contri- 
butions envers  l'Etat. 

(''est  la  politique  financière  que  nous 
avons  suivi  pendant  la  guerre  et  depuis 
la  guerre  jusqu'à  l'heure  qu'il  est.  Nous 
avons  emprunté  à  l'intérieur,  nous  avons 
emprunté  à  l'extérieur.  Il  semble  que  nous 
ayons  atteint  la  limite  et  que  nous  ne 
pouvons  plus  emprunter  ni  à  l'intérieur 
ni  à  l'extérieur  sans  liquider  notre  ri- 
chesse nationale,  ce  qui  veut  dire  en 
langage  technique  financier,  sans  four- 
nir des  garanties. 

Pour  les  paiements  courants  de  l'Etat- 
tious  avons  encaissé,  des  citoyens  comme 


unavoidable  expenses  are  made  upon 
thèse  crédits  the  budgetary  prévisions 
will  be  exceeded  and  maintaning  ail  pro- 
portion, we  shall  hâve  to  registrer  a  sur- 
plus of  expenses  amounting  to  about  200 
millions  which  Avili  increase  the  déficit. 

Wè  shall  have  therefore  not  a  déficit  of 
one  milliard  only  but  a  much  larger. 

The  goverment  cannot  meet  its  ex- 
penditure.  Payments  may  be  postponed 
but  they  shoûld  be  made,  at  any  rate. 
The  very  numerous  civil  *and  military 
employées  with  their  homes  are  not  to 
become  the.  victims  of  misery,  and  with 
restricted  resources  the  private  indivi- 
dual  cannot  exist,  so  much  the  more  the 
State. 

As  the  statesmen  who  are  responsiblé 
for  the  public  affairs,  are  not  governing 
perpetuously,  eveu  under  serious  cir- 
cum stances  as  is  the  case  to-day,  the 
changes  are  so  fréquent,  it  appears  that 
the  task  of  the  Munsters  of  Finances 
would  be  that  of  finding  the  most  in- 
genious  means  in  order  to  meet  presen- 
tly  the  most  urgent  payments,  little  ca- 
ring  for  the  iremediâble  disaster  which 
will  befall  the  management  of  to-morrow 
of  the  State. 

With  sucli  a  mentality,  the  loans  for 
the  payment  of  the.current  expenditure 
under  any  form  and  conditions,  are  but 
proofs  of  understanding  and  political 
success.  The  printing  of  paper  money 
for  payments  to  employées,  accord  ing  to 
those  who  conscienciously  compromit 
th  exist  in  g  economieal  organization, 
thanks  to  the  ignorance  of  masses,  as- 
sures a  temporary  popular  governing, 
because  it  is  deprived  of  th<*  crilicizm 
that  is  made  against  any  Systems  com- 
pelling  the  citizen  to  pay  taxes. 


We  ressorted  to  such  a  financial  po- 
licy  during  the  war  and  since  the  end 
heretofore.  We  did  not  contra  cl  loans 
within,  but  we  did  without.  It  seems 
that  we  have  now  reached  the  limit  and 
we  are  unable  to  contract  further  loans 
either  at  home  or  abroad  without  liqui- 
dating  oui*  national  wealth,  or  financially 
speaking,  without  a  pledge. 


For  the  çiirrent  payments  of  the  State 
we  collected  till  the   beginniuir  of  this 
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contributions,  approximativement  doux 
milliards  en  4  années,  jusqu'au  commen- 
cement de  la  présente  année  financière, 
et  nous  avons  emprunté  5  milliards  et 
demi,  dont  3  milliards  et  demi  à  la  Ban- 
que Nationale,  ce  qui  équivaut  à  l'im- 
pression de  papier  monnaie. 

Cette  politique  a  été  supportée,  et  qui 
sait  combien  de  temps  elle  sera  encore 
supportée,  parceque  les  grandes  masses 
de  la  population  n'en  comprennet  et 
n'en  poursuivent  pas  les  conséquences. 
Mais  en  réalité,  chaque  nouvelle  émis- 
sion est  un  nouvel  impôt  pour  chaque 
citoyen,  un  impôt  des  '  plus  pesants  et 
injustes  car  il  pèse  sur  les  choses  qui 
lui  sont  le  plus  indispensable,  sa  nour- 
riture quotidienne,  ses  vêtements  et  son 
habitation. 

Le  papier  —  monnaie  lancé  par  l'Etat 
sur  le  marché  pour  couvrir  ses  dépen- 
ses, ne  va  même  pas  à  la  production. 
11  diminue  le  pouvoir  d'achat  de  notre 
•monnaie,  rend  impossible  la  production 
intérieure  et  place  tout  l'espoir  dans 
l'importation  de  l'étranger.  Chaque  aug- 
mentation de  prix  par  rapport  au  passé 
est  due  en  bonne  partie  au  surplus  de 
paiements  de  l'Etat  par  rapport  à  ses  en- 
caissements ;  et  ce  surplus  augmente  tous 
les  jours,  à  peu  près  comme  le  prix  de 
toutes  les  marchandises  augmente  jour- 
nellement. Tant  que  nous  suivrons  ce 
système  financier,  nous  contribuerons 
journellement  au  renchérisement  de  le 
vie,  c'est-à-dire  que  nous  exigerons  des 
impôts  toujours  plus  grands  de  la  masse 
delà  population  pauvre  et  toujours  moin- 
dres des  riches  qui  forment  le  petit 
nombre. 

Devant  ces  dificultés  injustes  que  l'Etat, 
en  première  ligne  fait  peser  sur  les 
épaules  de  ses  citoyens,  l'Etat  n'accom- 
plit pas  même  ses  devoirs  les  plus  élé- 
mentaires, ce  qui  ébrante  les  fondements 
mêmes  sur  lesquels  est  assise  toute  or- 
ganisation d'Etat,  c'est-à-dire  la  con- 
fiance des  citoyens  qui  le  composent. 
La  gurre  que  nous  avons  fait  à  ruiné 
bien  des  citoyens  de  notre  pays.  Des 
foyers  productifs  ont  été  détruits  et  des 
hommes  qui  ne  savaient  tirer  des  re- 
venus que  de  leur  labeur  productif,  sont 
aujourd'hui  dans  la  misère.  Des  milliers 
d'habitants  vivent  dans  des  cabanes  et 
barraques,  et  les  terrains  demeurent  non 
cultivés  par  manque  de  bêtes  de  somme 
et  d'outils.  Des  fabriques  détruites  ou 


financial  year  from  the  people  some 
2.000.000.0Ô0  lei  taxes,  within  4  (four) 
years  and  borrowed  5.500.000.000  lei,  of 
which  3T2 "  milliards  lent  by  the  National 
Bank  which  is  equal  to  the  printing  of 
papermoney. 

This  policy  has  been  supported  and 
who  knows  how  much  longer  it  shall 
be  supported  as  the  great  masses  of  the 
population. do  not  understand  and  do 
not  observe  its  conséquences.  But,  in 
fact,  a  new  émission  of  paper  is  a  new 
impost  to  oppressive  and  unjust  imposts, 
as  it  hits  his  daily  food,  lus  most  indis- 
pensable clothing  ami  abode. 


The  paper  money  thrown  on  the  inar- 
ket  by  the  State  for  meeting  its  expeu- 
diture,  does  not  even  help  the  output. 
It  dicreases  the  purchasing  power  of 
our  currehey,  fenders  impossible  the 
home  output  and  ail  our  hopes  being 
based  on  the  importations  from  abroad. 
Every  surplus  of  priées  Comparée!  with 
the  old  ones  is  partly  due  to  the  sur- 
plus, of  paymehts  of  the  State  against 
its  revenue  ;  and  this  surplus  increases 
daily  just  as  priées  of  ail  the  goods  ad- 
vance  daily. 

The  more  wé  apply  this  very  finan- 
cial system,  the  more  the  eost  of  living 
increases  and  we  shall  bes  compelled  to 
demand  still  heavier  impôts  of  the  large 
poor  masses  and  still  lighter  of  the  rich, 
and  not  numerous. 


In  front  of  suçh  unjust  difficulties 
which  the  State  first  of  ail,  through  its 
disordinate  management,  throws  on  the 
shoulders  of  its  citizens,  the  State  does 
not  fulfil  even  its  most  clementary  du- 
ties  which  only  contributes  to  shake  the 
very  fonndation  on  which  lies  every  or- 
ganization  of  State,  that  is  :  the  confi- 
dence of  the  citizens  consîituting  it. 

The  war  we  have  carried,  ruined  ma- 
ny  citizens  of  our  country. ,  Productive 
settlemehts  have  been  destroyed  and  the 
people  whose  life  depended  on  their 
productive  labour,  are  now  in  misery. 
Thousands  of/men  live  in  buts  or  wards 
and  the  lands  are  not  looked  over  for 
want  of  cattle  and  tools.  Destroyed  or 
disorganized    factories  which  produce 


désorganisées  ne  produisent  plus,  et 
leurs  propriétaires  d'avant  guerre  qui 
étaient  arrivés  a  constater  les  fruits 
d'une  vie  de  travail,  grossissent  aujour- 
d'hui les  rangs  des  prolétaires,  et  a 
côté  de  ces  derniers  que  la  douleur  et 
la  gloire  nationale  ont  ruiné,  s'étalent 
les  nouveaux  possesseurs  des  richesses 
acquises,  sans  travail,  qui  ont  su  exploi- 
ter cette  même  douleur  et  gloire  natio- 
nale. 

Qu'a  fait  et  que  t'ait  pour  réparer  l'Etat 
ces  injustices  sociales  ? 

Si  nous  n'avons  pas  Je  pouvoir  d'im- 
poser à  ceux  qui  no^is  ont  préjudicié 
des  dédommagements  de  guerre,  cela 
ne  signifie  pas  que  nous  ne  devons  pas 
les  payer  à  nos  concitoyens.  Et,  néan- 
moins, les  gouvernements  du  pays,  sans 
prévoir  les  suites  économiques  et  sur- 
tout sociales  qui  dérivent  de  toute  in- 
gratitude, semblent  vouloir  livrer  à 
l'oubli  les  dettes  de  l'Etat,  lorsque  ceux 
gui  souffrent  étouffent  leur  douleur. 

Le  rôle  de  l'Etat  dans  ta  reGonstrùoti- 
t  ut  ion  économique. 

Tl  n'y  a  qu'une  seule  voie  pour  sortir 
de  la  crise  économique  dont  nous  souf- 
frons ;  le  travail  organisé  et  la  produc- 
tion intense.  Ce  n'est  pas  l'Etat  qui  les 
établit,  mais  il  en  prépare  le  terrain. 
Dans  les  conjonctures  actuelles,  l'Etat 
doit  assurer  les  transports  et  les  com- 
munications, les  sources  d'énergie,  les 
machines  et  les  matières  premières  pour 
les  industries  privées  ;  c'est  en  cela  que 
réside  en  première  ligne  ce  qu'on  nom- 
me la  restauration  économique. 

Nous  avons  donc  à  supporter  une 
charge  immense  pour  nous  procurer 
tout  l'outillage  nécessaire  aux  transports 
et  communications,  ainsi  que  les  machi- 
nes et  matières  pour  les  industries,  lors- 
qu'on ne  peut  se  les  procurer  dans  le 
pays.  Une  politique  semblable  rendrait 
possible  la  production  dans  le  pays,  dimi- 
nuerait l'importation,  augmenterait  l'ex- 
portation et  réduirait  la  cherté  des  mar- 
chandises, au  moins  jusqu'au  niveau  des 
prix  de  l'étranger,  en  base  même  d'une 
parité  de  notre  change  avec  celui  des 
pays  occidentaux  au  change  le  plus 
élevé.  Qui  connaît  les  richesses  latentes 
de  notre  pays  ne  voit  aucune  exagéra- 
lion  dans  ces  conclusions. 

Au  lieu  de  cette  politique  nous  avons 


•no  ,more  ;  whereas  the  prewar  owners 
who  were  happy  to  taste  the  fruit  of 
their  work,  are  now  enlarging  the  num- 
ber  of  proletarians  and  instead  of  those 
whom  the  national  sufferings  and  glory 
has  ruined,  we  see  arising  the  hew  ow- 
ners  of  the  unworked  wealth  who  have 
exploited  the  saine  national  sufferings 
and  glory. 

What  has  done  and  what  is  the  State 
doing  in  order  to  mend  thèse  social 
wrongs  '< 

If  we  are  unable  to  impose  the  war 
indemnities  on  those  who  caused  them, 
tins  does  not  mean  that  we  are  not  to 
pay  them  to  our  countrymen,  and,  y  et, 
the  Country's  governements  wit^out  fo- 
recasting  the  economical  conséquences 
and  especially  the  social  ones  that  re- 
suit from  an  y  ungratefulnes  seem  to  f or- 
gèt  the  debts  of  the  State,  whilst  the 
suffering  masses  are  stifling  their  pains. 


State' s  rôle 
in  the  économie  reeonstrucion 

The  gênerai  economical  crisis  from 
which  we  suffer  can  show  only  one. 
means  for  getting  rid  of  it  ;  it  is  :  the 
organized  labour  and  intensive  output. 
The  State  cannot  efect  them,  but  it  can 
prépare  the  ground.  Under  the  présent 
circumstances,  the  State  must  assure 
the  transports  and  communications,  the 
sources  of  energy,  the  machinery  and 
raw  materials  for  the  private  industries  ; 
in  tins  consists  first  of  ail  what  we  call 
economical  reconstruction. 

In  order  to  provide  ourselves  with 
the  full  amount  of  tooling  necessary  to 
transports  and  communications,  as  well 
as  the  machinery  and  raw  materials  for 
industries  —  when  same  are  not  to  be 
had  at  home  —  we  shall  have  to  support 
a  huge  burden.  Such  steps  could  make 
the  production  probable,  would  diminish 
imports,  would  increase  exports  and 
would  make  goods  to  be  sold  at  pri- 
ées at  least  equal  to  those  abroad,  even 
on  the  basis  of  a  parity  between  our, 
rate  of  exchange  and  that  of  Western  Cou- 
ntries  having  the  highest  rate.  YVhoever 
has  an  idea  of  our  Country's  hidden 
wealth  will  find  that  thèse  conclusions 
are  not  exaggerated. 

Instead  of  such  a   policy    we  began 


inauguré  ;\  la  fin  de  notre  guerre  une 
politique  économique  irréfléchie,  désas- 
treuse. Nous  importons  des  marchandi- 
ses Je  consommation  directe,  en  croyant 
augmenter  par  là  le  stock  des  marchan- 
dises existantes  dans  le  pays  et  en  di- 
minuer par  conséquent  le  prix.  Mais  en 
dépit  de  ces  illusions  d'une  politique 
éronnée,  les  prix  augmentent  tous  les 
jours. 

N'ayant  pas  de  production  abondante 
pour  payer  ce  que  nous  importons,  nous 
avons  inventé  un  moyen  commode  de 
paiement,  dont  nos  pouvons  être  fiers 
en  tant  qu'originalité  :  nous  payons  en 
bons  de  trésor  à  échéance  de  2,  3  ou 
5  ans.  Jusqu'au  commencement  de  l'an- 
née financière  courante,  nous  avions  é- 
mis  -  des  bons  de  trésor  en  monnaie 
étrangère  pour  approximativement 
5.800.000.000  lei.  Au  courant  de  cette  an- 
née financière,  des  bons  de  trésor  ont 
été  émis  pour  achtats  à  l'étranger  en  va- 
leur de  2  milliards  et  demi  de  lei,  soit 
au  total  8.300.000.000  lei  qui  circulent 
sur  les  marchés  étranges  en  bons  de 
trésor,  dont  environ  6  milliards  sont 
ptfïir  des  marchandises  fie  consomma- 
tion directe.  Et  des  bons  de  trésor  sont 
émis  sans  cesse. 

Les  marchandises  apportées  de  la 
sorte  de  l'étanger,  dont  beaucoup  ne 
font  que  Tuer  toute  industrie  roumaine 
et  toute  initiative  pour  la  production, 
sont  vendues  à  des  prix  arbitraires  ;  on 
calcule  le  change  étranger  au  cours  du- 
quel la  marchandise  a  été  payée  en 
bons  de  trésor  à  un  cours  arbitraire  en 
monnaie  roumaine.  Le  franc  français 
par  exemple  est  calculé  à  1,50  ou  2  lei. 
lorsque  sur  le  marché  il  a  été  et  est 
payé  3  à- 4  lei,  et  les  prix  des  marchan- 
dises sont  fixés  à  un  cours  arbitraire, 

Ou  commet  de  la  sorte  non  une 
faute  politique  ordinaire,  mais  une  sous- 
traction sur  les  revenus  des  foyers  les 
plus  pauvres. 

Premièrement,  par  le  lancement  sur 
le  marché  étranger  des  bons  de  trésor 
dont  on  ne  paye  pas  les  intérêts,  qui 
arrivent  à  échéance  et  ne  peuvent  être 
acquittés,  le  change  roumain  est  con- 
damné non  seulement  pour  le  présent* 
mais  aussi  pour  tout  le  temps  que  les 
autres  pays  emploieront  à  se  reconsti- 
tuer, bien  d'entre  eux  à  notre  compte. 
Ces  créances  étrangères  pèseront  sur  no- 
ire pays   et    tiendront  continuellement 


KCOXOMIQfK    ? 

towards  the  end  of  Boumania's  war,  a 
queer  economical  policy,  thoughtless  and 
disastrous.  We  bave  been  importing 
from  abroad  goods  to  see  our  stocks 
of  goods  existing  at  home  increase  and 
therefore  priées  fall  down.  In  spite  of 
thèse  illuzions  policy,  priées  go  up  con- 
tinuai] y. 


Xot  having  an  abundant  production 
to  enable  us  to  pay  for  the  goods  im- 
ported,  we  bave  invented  an  easy  me- 
ans  of  payment  and  could  be  proud  of 
its  quaintness  :  we  issue  bonds  falling 
due  in  2,  3  or  5  years.  Until  the  begin- 
ning  of  the  eurrent  financial  year  we 
had  issued  such  Treasury  bonds  in  fo- 
reign  currency  amounting  to  about 
5.800.000.000  lei.  During  this  financial 
year,  we  issued  further  bonds,  for  pay- 
ment of  goods  imported  amounting  to 
2.500.000.000  lei,  there  are  therefore  on 
the  foreign  markéts  bonds  for  purcha- 
ses  effected  abroad,  amounting  to 
8.300.000.000  lei,  of  which  some  6  mil- 
liards for  goods  of  direct  consumption  ; 
and  yet  we  are  still  issuing  Treasury 
bonds. 

Goods  so  brought  from  abroad-many 
of  which  kiH  any  home  industry  and 
any  initiative  for  production,  are  sold 
on  the  market  arbitrarily ';  they  count 
the  foreign  rate  in  which  goods  had 
been  paid  with  Treasury  bonds  taking 
an  arbitrary  rate  of  échange  in  the  Rou- 
manian  currency.  The  French  franc  is 
taken  at  the  rate  of  1  franc  equal  1.50 
or  2  lei,  whereas  on  the  market  it  bas 
been  and  is  taken  at  the  rate  of  1  franc 
equal  3  or  4  lei,  and  priées  are  fixed 
aceording;  to  the  arbitrary  rate. 


Firstly  by  inundating  the  foreign  mar- 
kéts with  Treasury  bonds-the  interests 
of  which  canrfot  be  paid-fall  due  and 
cannot  be  yaid  off,  our  rate  is  condem- 
ned  not  only  for  the  pcesentj  but  also 
during  the  period  in  which  other  eoun- 
tries  will  reconstruct  themselves,  and 
many  of  them  at  our  expense.  Thèse  fo- 
reign debts  shall  oppress  and  keep  at  a 
low  level  our  national  rate.  The  goods 
sold  to  us  beîng  realised  in  lei,  when 
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notre  change  à  un  cours  en  baisse.  Les 
marchandises  qui  nous  sont  vendues,' 
étant  réalisées  en  lei  à'  l'échéance  des 
bons  de  trésor,  donnent  la  possibilité  à 
nos  créanciers  d'acheter  pour  rien  les 
richesses  du  pays,  soit  sous  tonne  de 
matières  premières  ou  de  produits  de 
notre  travail,  soit  sous  forme  de  source 
He  production.  Ceci  est  une  seconde 
cause  du  renchérissement  de  la  vie. 

Ensuite,  les  marchandises  que  nous 
achetons  au  moyen  de  bons  de  trésar 
et  que  nous  revendons  à  des  prix  bien 
plus  réduits  en  apparence  qu'ils  ne  le 
sont  en  réalité,  ne  parviennent  pas  entre 
les  mains  de  la  population  entière.  Pas 
même  10%  de  la  population  du  pays 
ne  bénéficie  des  marchandises  de  l'Etat 
Mais  les  bons  de  trésor  sont  payés  à 
l'échéance  sur  les  revenus  de  l'Etat  c'est- 
à-dire  sur  les  contributions  de  tous  les 
citoyens,  et  ceci  ('tant,  nous  pouvons 
nous  demander  en  vertu  de  quel  droit 
nous  nous  emparons  d'une  partie  de 
l'avoir  public,  de  tous  les  habitants,  pour 
en  faire  bénéficier  à  peine  1/10  de  la 
population  ?  De  même  en  vertu  de  quel 
droit  faisons  une  monnaie  dépréciée  afin 
de  ménages  une  nous  baisser  la  valeur  fie 
notre  monnaie  à  l'étranger,  par  une  sem- 
blable politique,  pour  que  la  grande 
majorité  achetât  des  marchandises  avec 
une  infime  minorité  de  la  population  du 
pays. 

Ainsi  (loue,  la  politique  financière  que 
nous  faisons,  provoque  un  renchérisse- 
ment fantastique  de  la  vie,  empêche 
tout  commencement  de  reconstitution 
économique  et  ravit  une  partie  de  l'a- 
voir <les  grandes  masses  de  la  popula- 
tion, pour  avantager  une  infime  mino- 
rité privilégiée. 

Dans  une  situation  semblable,  nous  ne 
pouvons  être  en  état  de  faire  face  aux 
grandes  nécessités  financières,  comme 
le  paiement  des  dédommagements  de 
guerre. 

Le  moment  est  arrivé  d'envisager  bien 
en  face  ces  grands  problèmes  de  l'éco- 
nomie publique. 

Trois  problèmes  d'ordre  financier  se 
posent  : 

1.  La  reconstitution  économique  ; 

2.  La  liquidation  financière  (les  enga- 
gements d'ordre  politique  et  économique 
résultant  de  la  guerre  et 

•  3.  L'équilibre  des  dépenses  ordinaires 
avec  les  revenus  ordinaires. 


bonds  f ail  due,  enable  the  creditors  to 
purchase  at  a  trifling  price  country's 
riches,  either  under  the  form  of  raw  ma- 
terials  or  products  of  our  labour,  or  un- 
der the  form  of  resources  of  production 
This  is  the  second  cause  of  the  increase 
of  cost  of  living. 


Then,the  goodspurchased  against  Trea- 
sury  bonds  and  which  we  sell  atprices 
vyhich  appear  to  be  much  more  reduced 
as  they  reaJey  are,  are  not  placed  at 
the  disposai  of  the  whole  population. 
Not  even  10%  of  the  country's  population 
gets  goods  belonging  to  the  State,  whe-, 
reas  the  bonds  are  paid  off  when  they 
fall  due  and  the  money  is  taken  from 
thé  State's  revenue,  that  is  from  the 
contributions  of  ail  the  citizens.  And  then 
we  ask  ourselves  whether  it  is  right  to 
take  away  part  of  the  Public  moneys  — 
belonging  to  ail  of  us  —  for  the  benefit 
of  ônly  %o  of  the  population.  Whether 
in  addition,  it  be  right  to  diminish  by 
such  a  policy,  the  value  of  our  money 
abroad  for  the  disadvantage  of  the  gréai 
majority  compelled  to  purchase  abroad 
with  a  depreciated  currency  beeàûse  of 
the  protection  enjoyed  by  an  infinitési- 
mal minority  of  the  country's  population. 

Consequently  the  fmancial  policy  we 
have  stated,  hinders  an  y  action  for  eco- 
nomical  reconstruction  and  steals  part 
of  the  great  masses  of  population,  in  or- 
der  to  favour  a  small  privileged  mi- 
nority. 


Being  in  such  a  situation,  we  are  not 
able  to  meet  large  financial  necescities 
such  as  the  payment  of  war  indemnities, 


The  moment  lias  arrived  when  ail 
thesse  problems  of  the  public  manage- 
ment are  to  be  fàced. 

We  are  therefore  in  front  of  three  fi- 
nancial problems  : 

1.  The  Eeonomical  Reconstruction; 

2.  The  Financial  liquidation  of  ail  po- 
litical  and  eeonomical  obligations  resul- 
ted  from  tin1  war  and  : 

3.  The  balance  between  ordinary  e\- 
penditure  and  ordinary  revenue. 


Pour  établir  un  ardre  dans  l'économie 
de  l'Etat,  nous  devons  prendre  comme 
point  de  départ  justement  la  solution 
des  problèmes  sortant  du  cadre  ordi- 
naire des  préoeupations  politiques  per- 
manentes. 

Les  organes  de  l'Etal  qui  réclament 
des  dépenses  d'entretien  pour  remplir 
la  mission  de  l'Etat,  doivent  être, en  rap- 
port des  nécessités  réelles,  et  il  ne  doit 
pas  exister  des  organes  ne  correspondant 
pas  à  une  néccesité. 

("est  pourquoi  toute  l'administration 
du  pays  doit  être  revue  et  açcomôdée 
aux  nécessités  actuelles.  Les  organes  ad- 
ministratifs inutiles  doivent  disparaître 
afin  de  pouvoir  bien  rétribuer  ceux  qui 
correspondent  aux  nécessités.  L'ordre 
dans  l'économie  de  l'Etat  s'établit  en 
une  fois  par  une  vaste  réorganisation 
administrative,  dont  la  routine  ou  les  mé- 
nagements politiques  doivent  disparaître. 
Dans  le  cadre  de  la  reconstitution  éco- 
nomique doit  être  prévu  le  cadre  de  la 
nouvelle  administration  spéciale  L'hom- 
me politique  qui  n'a  pas  le  courage  d'en- 
treprendre une  oeuvre  semblable  n'est 
pas  designé  pour  des  temps  de  grandes 
transformations. 

-l'ai  dit  que  toute  reconstitution  des 
entreprises  privées  doit  être  précédée  de 
la  reconstitution  de  l'outillage  écono- 
mique de  l'Etat,  ce  dernier  condition- 
nant le  succès  des  essais  privés.  Quel 
est  le  plan  concernant  cette  reconstitution 
et  quelles  sont  les  exigences  financières 
pour  son  accomplissement  ? 

La  première  condition  pour  pouvoir 
vivre  c'est  de  rétablir  la  circulation  des 
biens  et  des  personnes,  La  guerre  a  dé- 
truit les  moyens  de  transport  et  a  dé- 
sorganisé leur  fonctionnement.  Le  ma- 
tériel de  voies  et  le  matériel  roulant  a 
été  tellement  usé  qu'il  sont  à  peu  près 
hors  d'usage.  L'ennemi  a  capturé  ou 
détruit  une  grande  partie  du  matériel 
roulant,  tout  ce  qui  a  été  détruit  et  abîmé 
doit  être  refait. 

L'agrandissement  du  pays  et  du  lit- 
toral de  notre  pays,  les  industries  nou- 
vellement créées  ou  existantes  dans  les 
provinces  roumaines  ralliées,  réclament 
une  nouvelle  orientation  des  voies  par 
l'établissement  de  liaisons  faciles  et  di- 
rectes entre  les  provinces  ainsi  qu'avec 
les  nouveaux  Etats  voisins,  en  facilitant 
l'écoulement  des  produits  du  pays  vers 
le  Danube  et  la  Mer. 


For  restortng  order  in  the  State  ma- 
nagement, \ve  must  start  exactly  from 
the  solutioning  of  problems  which  are 
not   inciuded   in   the   usual    circle  of 

the  permanent  political  préoccupation  s. 

- 

The  State  Lodies  requiring  expenses 
for  maintenance   for   the   fulfilment  of 
;    their  mission,should  be  constitu'ted  in  con- 
nection with  real  requirements  and  there 
should  exist  noorgans  whitout  exigencies 
I    requiring  thèm. 

The  whole  administration  should  tlie- 
(     refore  be  revised  and  arranged  accord ing 
|    to  the  présent  exigencies.  The  useless 
administrative  organs  should  be  abolis: 
hed  so  that  \ve  may  pay  those  who  are 
to  exist.  Order  may  be  restored  in  the 
management  of  the  State  together  with 
a   wide   administrative  reorganization, 
from  which  routine  and  political  favou- 
ritism  should  disappear.  The  scheme  for 
the  economical  reconstruction  should  al- 
j    so  include  the  programme  of^he  new 
|    spécial  administration.  The  statesman  da- 
res  not  undertake  such  a  work,  he  is 
not  the  very  main  for  this  epoch  of  great 
transformations. 

Wc  said  that  any  reconstruction  of 
prîvate  undertakings  should  be  prece- 
ded  by  the  reconstruction  of  the  écono- 
mie toolirig  of  the  State  because  it  can 
assure  the  success  of  private  underta- 
kings. What  is  the  plan  of  this  recon- 
I  struction  and  what  are  the  financial  re- 
quirements for  its  fulfilment  V 

The  very  first  condition  for  living  is 
to  restore  the  circulation  of  goods-things 
and  persons.  The  war  destroyed  our 
-  transport  means  and  disorganizaded  their 
working.  The  rolling  stock  and  other 
materials  are  worn  out  to  such  an  ex- 
tent  t.tat  they  became  almost  unservi- 
ceable.  The  enemy  captured  or  destroyed 
a  large  proportion  of  the  rolling  stock. 
Ail  that  has  been  damaged  is  to  be  rc-, 
placed. 

The  extension  of  the  country  and  of 
the  coast  line,  the  new  industries  exis- 
ting  or  created  in  the  annexed  Rouma- 
nian  provinces,  require  a  new  change  of 
lines  by  establishing  some  easy  and  di- 
rect connections  betwèen  the  provinces, 
as  well  as  between  the  new  bordering 
x^States  and  of  facilitating  the  transpor- 
tation  of  our  prodùets  down  to  the  Da- 
nube and  Sëa. 
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Ce  conjonctures  nécessiteront  à  l'ave- 
nir un  changement  radical  de  notre 
réseau  férré,  par  la  création  de  nouveaux 
tracés  et  l'achèvement  de  ceux  bien  a- 
gencés  existants. 

Pour  le  moment  il  est  absolument 
nécesaire  de  compléter  le  réseau  actuel 
de  "-oies  ferrées,  en  complétant  et  cor- 
rigeant les  lignes  actuelles  par  l'intro- 
duction de  variantes,  par  des  double- 
ments, éiectrifications,  consolidations,  ré- 
fections dé  travaux  détruits  ou  détério- 
rés, le  réparation  et  le  complètement  du 
matériel  roulant,  le  complètement  des 
installations  nécesaires  à  l'exploitation, 
comme  fils  télégraphiques  et  téléphoni- 
ques, etc.,  la  création  de  nouveaux  tria- 
ges, etc. 

Pour  toute  cette  reconstitution,  en  con- 
sidérant les  rapports  de  change  actuels 
et  non  de  cours  fictifs,  d'après  des  don- 
nées en  grande  partie  officielles,  nous 
avons  besoin  de  17,5  milliards  approxi- 
mativement, dans  lesquels  sera  comprise 
la  réfection  radicale -des  ports,  spéciale- 
ment celle  de  nos  deux  grands  ports 
Braila  et  Galatz.  En  ajoutant  la  con- 
struction de  nouvelles  chaussées  et  les 
grands  travaux  de  réfection  de  celles 
existantes,  nous  arrivons  au  chiffre  de 
19  milliards  de  lei,  avec  lesquels  nous 
pourrions  faire  face  à  un  plan  de  re- 
constitution, aux  moyens  de  transport 
et  communications.  Ce  plan  devrait  être 
exécuté  tout  au  plus  en  10  ans. 

Tous  nos  efforts  seraient  cependant 
infructueux  si  nous  ne  posons  pas  un 
fondement  solide  à  l'institution  de  pré- 
paration psychique  et  professionnelle  des 
jeunes  générations,  pour  la  vie  moderne 
dans  les  cadres  rie  l'Etat  unitaire  des 
roumains. 

C'est  une  oeuvre  en  retard  dans  l'an- 
cienne Roumanie  et  une  oeuvre  à  créer 
dans  les  provinces  ralliées. 

La  grande  hausse  des  prix  nous  a 
trouvé  manquant  de  locaux  pour  écoles 
et  même  de  terrains  pour  en  construire 
Nous  payons  actuellement  à  grands  sa- 
crifices, le  manque  de  prévoyance  du 
passé,  mais  ces  sacrifices  ne  peuvent 
plus  être  ajournes. 

Avec  un  plan  de  ■construction  d'écoles 
et  leur  outillage,  qui  serait  exécuté  en  5 
à  10  années,  nous  pourrions  satisfaire 
les  exigences  des  temps,  en  prévoyant 
d'après  les  évaluations  officielles,  à  peu 
près  un  milliard  et  demi  de  lei. 


Thèse  circumstances  shall  require  in 
future  a  radical  change  of  the  net  of 
our  Raihvays  by  constructing  new  Unes 
and  eompleting  the  existing  ones. 

For  the  time  being,  it  is  absolutely 
neceesary  that  \ve  should  complète  the 
toxisting  net  of  Raihvays,  by  carrying 
out  the  proper  transformations,  by  dou- 
bling  the  Unes,  éiectrifications,  consoli- 
dations, reconstructions  ;  by  repairing 
and  eompleting  the  installations  neces- 
sary  for  exploitation  sueh  as  telegraph 
and  telephon  wires,  etc.,  rreation  of  new 
sort  in  gs,  etc. 


In  order  that  the  reconstruction  may 
be  carrier!  out,  we  would  needhaving  in 
view  the  présent  rates,  not  imaginary 
rates,  according  to  data  a  large  part 
officiai — some  17.5  milliards  lei,  including 
the  radical  reconstruction  of.  ports  es- 
pecially  our  two  large  ports  :  Braila  and 
Galati.  If  we  add'the  construction  of  new 
métal  roads  and  extensive  rconstruction 
works  of  the  existing  ones,  we  near  the 
amount  of  19  milliards  lei  with  which 
we  could  meet  the  expenditure  required 
for  the  plan  of  reconstruction  of  trans- 
port and  communication  means.  —  This 
scherhe  is  to  be  carried  out  within  10 
years  at  most. 

Ail  our  efforts  would  be  ineffective 
were  we  not  to  lay  a  solid  foundation 
of  the  institution  of  moral  and  profes- 
sional  preparedness  of  the  young  gene- 
rationes  for  the  modem  life  within  the 
lirai ts  of  the  unitary  State  of  Rouma- 
nians. 

It  is  a  belated  work  in  old  Roumania 
it  is  a  work  to  be  ereated  in  the  annexed 
terri  tories. 

The  continuous  increase  of  priées  o- 
ver-took  us  with  no  buildings  for  schools 
and  even  without  proper  ground  for  cons- 
tructions. The  lack  of  foresight  of  the 
past,  makes  us  to  support  much  hea- 
vier  sacrifices  and  yet  they  are  not  to 
be  postponed. 

With  a  programme  of  constructions 
for  schools  and  of  their  endowment— -to 
be  carried  out  within  5—10  years— we 
could  meet  the  exigencies  of  the  présent 
moments  according  to  officiai  estimâtes 
—  with  some  1 1 ,,  milliard  Ici. 
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Un  des  grands  devoirs  de  notre  gé- 
nération c'est  de  ne  pas  vouer  à  l'oubli 
la  reconnaissance  qu'attendent  de  notre 
part  ceux  que  la  guerre  de  notre  gloire 
nationale  a  ruiné.  Le  paiement  de  dé- 
dommagements de  guerre  judiciairement 
constatés,  doit  être  fait.  La  somme  y 
nécessaire  s'élève  à  environ  7  milliards 
lei.  Par  une  opération  financière  usu- 
elle, cette  dette  pourrait  être  amortie  en 
10  ans. 

Dans  l'oeuvre  de  reconstitution  entrent 
aussi  les  mesures  qu'on  doit  prendre  pour 
l'amélioration  du  change,  dans  le  sens 
indiqué  plus  bas.  Ceci  nécessite  au  point 
de  vue  formel  budgétaire,  une  dépense, 
car  il  est  question  du  retrait  de  la  cir- 
culation d'une  partie  du  papier  monnaie, 

Les  dépenses  ordinaires  permanentes, 
dans  notre  système  et  notre  pratique  po- 
litique, n'ont  aucun  contrôle. 

Le  soit-disant  contrôle  parlementaire 
est  une  illusion  des  théoriciens,  et  le  con- 
trôle de  la  haute  cour  des'  Comptes  est 
une  formalité  à  caractère  historique,  car 
dans  le'  meilleur  cas,  il  peut  conduire  à 
la  constatation  des  abus  de  personnes 
mortes  physiquement  ou  politiquement, 

A  la  suite  d'un  examen  approfondi,  et 
guidés  par  un  plan  conscient  d'adminis- 
tration harmonique,  ce  cpti  écarterait  les 
services  doubles  et  les  conflits  d'attribu- 
tions, les  dépenses  de  matériel  et  surtout 
de  personnel  des  budgets  ordinaires,  pour- 
rait être  réduites  en  moyenne  d'un  tiers 
du  total,  en  maintenant  les  rétributions 
actuelles.  Comme  cependant,  en  même 
temps  que  la  réduction  du  personnel  on 
doit  augmenter  les  salaires  correspon- 
dant au  change  des  valeurs  d'aujourd'hui, 
les  chiffres  prévus  aux  dépenses  aubug- 
get  ordinaire  pour  1920—1921  peuvent 
être  considérés  comme  normaux  aussi 
pour  les  budgets  suivants. 

En  partant  du  chifre  de  600.000.000 
environ,  représentant  les  dépenses  ordi- 
naires dans  l'ancien  royaume  avant  guer- 
re, et  en  le  comparant  au  chiffre  de  6 
milliards  environ  représentant  les  dé- 
penses des  budgets  d'aujourd'hui,  la  dis- 
proportion est  énorme  et  elle  produit  une 
forte  impression.  Cependant,  en  tenant 
compte  que  le  coût  de  la  vie  est  aujour- 
d'hui au  moins  quatre  fois  plus  grand 
qu'avant,  guerre,  et  que  la  Roumanie  est 
au  moins  deux  fois  et  demi  plus  grande, 
nous  arrivons  de  façon  normale  au  chi- 
ffre des  dépenses  ci-dessus. 


A  holy  duty  of  our  gratitude  to- 
ward  those  who  bave  been  ruinecl  by 
our  national  war.  The  payment  of  war 
indemnities  judicially  vérifiée!,  should 
be  effected.  The  necessary  amount  is  of 
about  7  milliard  lei.  Through  a  usual  fi- 
nancial  opération  this  public  debt  could 
be  redeemed  vrithin  10  years. 


The  work  of  reconstruction  includes 
also  the  steps  to  be  taken  for  the  im- 
provement  of  rate  as  explained  below. 
From  a  formai  budgetary  point  of  view, 
this  demands  an  expenditure  as  part  of 
the  paper-money  is  to  be  withdrawn. 

The  permanent  ordinary  expenses,  in 
our  political  and  practical  System,  are 
not  eontrollecl.  The  so  called  parliamen- 
tary  control  is  an  illusion  of  the  theo- 
rists,  and  the  control  exercised  by  the 
State  audit  court  is  but  a  formality  ha- 
ving  a  historical  character  as  it  can  on- 
ly  verify  the  abuses  made  by  persons 
physieally  or  politically  dead. 
m 

After  a  detailed  examination  and  gui- 
ded  by  a  conscious  plan  of  perfect  ad- 
ministration which  would  avoid  double 
services  and  conflicts  on  attributions,  the 
amount  of  expenses  for  the  staff  shown 
in  the  ordinary  budpets  could  be  redu- 
ced  on  an  average  by  %  of  the  total, 
the  présent  wages  continuing  to  be  main- 
tained.  As  together  with  the  curtailing 
of  the  number  of  employées,  the.  wages 
must  be  increased  in  order  to  corres- 
pond to  the  présent  exchange  of  values, 
the  figures  shown  as  expenses  in  the 
ordinary  budgets  for  1920—1921,  could  be 
taken  as  normal  for  the  future  budget  too. 

If  we  take  as  a  basis,  some  600.000.000 
lei  i.  e.  the  ordinary  expenses  of  the 
budgets  of  the  old  Kingdom  previous  to 
the  war,  and  compare  it  with  the  amount 
of  6  milliards  lei  expenses  of  the  présent 
budget  the  disproportion  is  enormous  and 
many  people  are  impressed  by  it,  —  If, 
however,  we  consider  that  the  cost  of 
living  is  today  at  least  four  times  dearer 
than  in  pre-war  times  and  that  the  area 
of  Roumania  increased  considerebly,  we 
see  that  we  corne  to  that  figure  nor- 
mallv. 
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Qu'à  ce  chiffre  budgétaire  s'ajoutent 
des  dépenses  extraordinaires,  séparées 
du  budget  ordinaire,  ceci  est  la  consé- 
quence d'un  fait  que  nous  constatons  sans 
pouvoir  le  supprimer  :  la  guerre,  et  les 
dépenses  extraordinaires  ne  peuvent  ap- 
porter une  réduction  aux  dépenses  ordi- 
naires. 

[Tn  ordre  doit  cependant  être  intro- 
duit dans  les  dépenses  pour  l'armée: 

1.  Supprimer  le  crédit  de  guerre  en  in- 
troduisant au  budget  les  sommes  y  né- 
cessaires ; 

2.  Supprimer  lés  accessoires  de  guerre, 
tant  qu'il  n'y  a  pas  de  guerre. 

A  côté  des  sommes  prévues  au  budget 
pour  l'armée,  évaluées  en  base  des  ca- 
dres et  des  nécessités  idiquées,  il  existe, 
du  temps  de  la  guerre,  un  crédit  illimité 
et  non  autorisé  chaque  année  par  le  Par- 
lement, nommé  crédit  de  guerre,  ce  qui 
fait  que  le  budget  du  ministère  de  la 
guerre  soit  une  fiction.  Il  est  naturel  que 
maintenant,  en  temps  de  paix,  tout  en 
pesant  toutes  les  nécessités  de  la- défense 
nationale,  de  supprimer  le  crédit  dejguer- 
re  et  d'établir  le  budget  réel  de  la  dé- 
fense nationale. 

En  même  temps,  il  a  été  prévu  au  bud- 
get des  surplus  de  dépenses  pour  paie- 
ments de  salaires  de  mobilisation  ou  pour 
le  paiement  de  concentration  des  éléments 
de  réserve.  Ces  surplus  doivent  être  ré- 
duits au  budget  ordinaire  du  ministère 
de  la  guerre. 

Un  grand,  changement  doit  être  l'ait 
aux  prévisions  budgétaires,  en  ce  qui 
concerne  la  dette  publique. 

Le  paiement  des  annuités  de  la  dette 
extérieure  et  des  intérêts  de  la  dette  flot- 
tante doivent  être  naturellement  évalués 
en  base  du  cours  du  marché,  et  intro- 
duits comme  tels  parmi  les  dépenses  bud- 
gétaires et  non  à  des  cours  fictifs  au 
pair.  L'ajournement  de  ces  paiements  ne 
nous  exemptent  pas  de  nos  engagements 
et  ne  doit  pas  nous  dispenser  des  prévi- 
sions annuelles  en  vue  du  rassemble- 
ment des  fonds  de  la  dette  publique.  La 
somme  entière  des  dédommagements  de 
guerre  des  allemands  et  de  leurs  alliés, 
doit  être  affectée  à  la  dette  publique  exté- 
rieure dans  l'ordre  suivant  :  1°  aux  inté- 
rêts et  annuités  et  2°  à  l'extinction  de  la 
dette  flottante. 

Ce  n'est  que  dans  la  limite  de  l'efféc- 
tuation  de  ces  paiements  sur  les  sommes 
qui  nous  reviennent  comme  dédomma- 


To  this  budgetary  figure  are  also  ad- 
ded  extraordinary  expenses — having  not- 
hing  to  do  with  the  ordinary  budget — they 
are  the  resuit  bf  something  \ve  feel  it 
but  are  unable  to  suppress  it  :  it  is  the 
war.  The  extraordinary  expenses  cannot 
reduce  the  ordinary  ones. 

Order  is  to  be  restored  in  the  expên- 
diture  for  the  maintainance  of  the  Army  : 

1.  Cancellation  of  war  Crédit,  the  ne- 
cecsary  sums  to  be  included  in  the  or- 
dinary budget  ; 

2.Suppression  of  war  additions  so  long- 
as  there  is  no  war  on. 

Besides  the  sums  provided  for  the  Ar- 
my, and  assessed  according  to  the  li- 
mils  and  requirements  shown  above, 
there  is  another  budget  unlimited  and 
unauthorized  by  the  Parliament  :  the 
war  Crédit,  and  makes  the  budget  of 
the  war  office  be  a  fiction.  It  is  now  in 
pièce  time  a  matter  of  course  after  ba- 
lancing  ail  the  requirements  of  the  na- 
tional défense,  to  cancel  the  war  Crédit 
ând  form  the  real  budget  of  the  national 
défense. 

At  the  same  time,  the  budget  lias  been 
loaded  with  additional  expenses  for  pay- 
aient of  wages,  mobilisation  sums,  or 
payaient  of  the  concentrated  reserve  e- 
lements.  Thèse  surpluses  are  to  be  cros- 
sed  out  from  the  war  Office  budget. 

As  regards  the  public  debt  the  bud- 
getary provisions  are  to  be  altered  con- 
siderably. 

The  payaient  of  annuities  for  the  for- 
ign  consolidated  debt  and  for  interests 
of  the  floating  debt  should  naturally  be 
assesed  according  to  the  rate  of  the  mar- 
ket  not  at  imaginary  rates  at  par  and 
passèd  as  such  in  the  budgetary  ex- 
penses. 

The  postponement  of  such  payments 
cannot  make  us  escape  our  duties  and 
we  ought  to  be  careful  in  view  of  the 
collection  of  funds  for  the  public  debt. 
The  total  war  indemnities  to  be  paid  by 
the  Cermans  and  their  Allies  should  be 
appropriated  to  the  èxterior  public  de- 
bt as  follows  :  1)  to  interests  and  an- 
nuities and  2)  extinction  of  the  floating 
debl  after  thèse  payments  have  been 
effected  with  the  sum  obtained  as  war 
indemnity,  the  State  will  offect  the  an- 
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gements  de  guerre,  qu'on  peut  réduire 
les  sommes  destinées  annuellement  à  la 
.    dette  publique. 

La  dette  flottante  extérieure  doit  être 
transformée  en  dette  consolidée,  et  lors- 
que cela  ne  sera  pas  possible,  les  som- 
mes nécesaires  aux  paiements  à  l'échéan- 
ce, doivent  être  prévues  au  budget  des 
comptes  et  liquidations  de  la  guerre,  dônt 
nous  parlerons  plus  bas  ;  leur  couver- 
ture doit  être  faite  par  les  encaissements 
résultant  de  la  mise  en  valeur  par  l'Etat 
de  certains  produits  sur  les  marchés 
étrangers. 

En  tenant  compte  de  ces  considéra- 
tions, nous  aurons  à  prévoir  une  partie 
des  annuités  de  cette  dette  publique  par- 
mi les  dépenses  du  buget  ordinaire  pour 
1921 — 1922,  et  une  autre  partie  parmi 
celles  du  budget  des  comptes  et  liqui- 
dations. 

En  ce  qui  concerne  la  dette  intérieure, 
une  somme  déterminée  à  prévoir  parmi 
les  dépenses  ordinaires  c'est  l'annuité  de 
la  dette  consolidée.  Mais  !a  dette  inté- 
rieure floltante,  contractée  aux  Banques 
privées,  sauf  la  Banque  Nationale,  doit 
être  consolidée,  fut-ce  même  par  une  con- 
version obligatoire,  les-  banques  prenant 
à  leur  compte  l'emprunt  accordé  déjà  et 
se  couvrant  par  souscription  publique. 
La  dette  flotante  contractée  à  la  Banque 
Nationale,  est  en  liaison  avec  la  question 
entière  de  l'émission  de  papier-monnaie 
et  doit  être  reçue  en  même  temps  que 
la  réglementation  de  l'émission. 

A  la  suite  de  l'unification  monétaire, 
l'émission  de  la  Bangue  Nationale  est  de 
12.648.800.000  lei,  contre  521.681.000  lei 
d'avant  guerre,  soit  une  émission  25  fois 
plus  grande.  . 

Si  nous  avons  la  naiveté  de  croire  en- 
core à  la  sériosité  du  système  monétaire 
désuet,  maintenu  encore  en  forme  pour- 
l'intérêt  de  certains  peuplés,  nous  poli- 
rions dire  que  nous  n'avons  aucune 
'■ouverture  pour  l'émission  de  plus  de  12 
milliards  et  demi  de  billets  de  la  Ban- 
que Nationale.  Cominne  nous  ne  croyons 
pas  à  la  solidité  du  système  monétaire 
\  nominal,  nous  pouvons  dire  que  nous 
n'avons  açune  couverture  en  or,  ou  bien 
seulement  une  infime  couverture  en  or 
pour  le  papier  qui  circule,  mais  nous 
avons  une  couverture  suffisante  d'une 
valeur  plus  grande  que  celle  de  l'or. 
Si  la,  grande  émission  de  la  Banque 
Nationale  n'était  pas  faite  en  partie  en 
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nual  payaient  of  the  National  Debt  with 
sums  thèse  remaining  available. 

The  floating  debt  abroad  ought  to  be 
eonyerted  into  a  Consolidated  debt  and 
as  this  cannot  be  donc,  the  necesary 
sums  for  payments  due  should  be  pro- 

I    vided  for  in  the  budget  of  war  accounts 

i  and  liquidation  of  which  mention  is  to 
be  made  below,  and  they  are  to  be  co- 
vered  with  the  sums  collectée!  by  the 
State  from  the  valorification  of  certain 

|  product  on  the  foreign  markets.  Having 
in.view  thèse  considérations,  part  of  the 

j  annuités  of  thèse  national  debts  is  to  be 
added  to  the  expenditure  of  the  ordinary 
budget  for  1921—1922  and  part  to  that 
of  accounts  and  liquidation  budget.  As 
for  the  home  debt,  a  certain  sum  is  to 

i  be  provided  for  in  the  ordinary  expenses  : 
it  is  the  annuity  for  the  Consolidated 

j  debt.  The  home  floating  debt  contracted 
with  private  Banks  —  except  the  Natio- 
nal Bank,  is  to  be  Consolidated,  even  by 
a  compulsory  conversion,  the  Banks  hol- 
ding themselves  responsible  for  the  debts 
already  approved  and  covering  same  by 
public  subscription.  The  floating  debt 
contracted  with  the  National  Bank  is 
in  conection  with  the  whole  question  of 
the  issue  of  paper  money  and  is  going 
to  be  examined  togèther  with  the  régu- 
lation of  the  issue. 


After  the  monetary  unification  lias 
been  effected,  the  National  Bank  issue 
amounts  to  12.648.800.000  lei  as  against 
521.681.000  lei  — in  prewar  times  —  thaï 
is  25  times  larger. 

If  Ave  were  naïve  enôugh  to  have  failli 
in  the  seriousness  of  the  obsolète  nio- 
netary  System,  still  maintained  as  a  form, 
for  the  benefit  of  certain  coun tries,  we. 
could  easily  say  that .  \ve  have  no  means 
at  ail  of  meeting  the  issue  of  over  12' '■> 
milliard  paper  lei  of  the  National  Bank. 
As  we  cannot  rely  on  the  solidity  of 
the  nominal  monetary  System,  we  can 
say  that  we  have  no  gold  reserve,  or 
only  an  infinitésimal  gold  guaranty  of 
the  çirculating  paper,  but  we  have  a  suf- 
ficient  guaranty  more  valuable  than  gold. 
If  the  large  National  Bank  issue  were 
made  in  virtue  of  solid  commercial  ope- 
rations,  having  nothing  to  do  with  the 
rules  of  gold  guaranty,  and  not  partially 
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made  in  vtrtue  of  the-  government  Trea 
sury  Bonds,  we  could  affirm  that  the 
entire  émission  is  completely  and  tho- 
t'oughly  covered  with  real  values.  The 
guaranty  of  Treasury  bonds  is  not  as 
strong  as  that  of  the  usual  commercial 
opérations. 


base  des  bons  de  trésor  de  l'Etat,  mais 
en  base  d'opérations  commerciales  so- 
lides, non  limitées  par  les  règles  de  la 
couverture  en  or,  nous  pourrions  affir- 
mer que  l'émission  entière  est  complè- 
tement et  parfaitement  couverte  par  des 
valeurs  réelles.  Mais  la  couverture  en 
bons  de  trésor  ne  présente  pas  la  même 
solidité  que  celle  d'opérations  commer- 
ciales usuelles. 

Pour  une  émission  de  121/.-  milliards 
de  lei,  la  Banque  Nationale  a  une  cou- 
verture en  or  de  1.260.000.000  de  lei,  dont 
la  presque  totalité  est  à  Moscou  et  à 
Berlin,  1.700.000  lei  en  or  et  700.000.000 
traites  or  en  sa  possession. 
.  A  d'autres  Banques  d'émission  de  l'Eu- 
rope, la  situation  n'est  pas  bien  diffé- 
rente. Pour  voir  combien  le  système  mo- 
nétaire maintenu  par  forme  par  pres- 
que tous  les  peuples  de  l'Europe  est 
fragile,  nous  reproduisons  ci-dessous  un 
tableau  de  la  circulation  du  papier-mon- 
naie par  rapport  aux  réserves  en  or 
de  toutes  les  Banques  d'émission,  du 
monde,  au  1er  Janvier  1920. 

TABLEAU  —  STATEMENT 

Indiquant  le  rapport  entre  l'or  et  le  papier  monnaie  de  toutes  les  banques  d'émission. 
Showlng  the  relation  between  gold  and  fiduciary  money  of  ail  the  issuing  banks. 

(Les  chiffres  représentent  millions  francs  français).  —  (Figures  shewing  milions  in  french  francs) 


For  an  issue  of  over  121 2  milliard  lei, 
the  National  Bank  lias  a  2  gold  gua- 
rantee  of  1.260.000.000  lei  nearly  ail  being 
in  Moscow  or  Berlin,  and  1.700.000  gold 
and  700.000.000  effects  gold  in  itsown  pos- 
session. 

This  situation  is  not  very  différent 
from  that  of  other  issuing  Banks  in  Eu- 
rope. In  order  to  show  how  inadéquate 
is  the  monetary  System  maintained  for 
form's  sake  by  ail  European  countries, 
we  give  below  a  statement  of  paper- 
money  in  circulation,  with  regard  to  the 
gold  reserve  of  ail  issuing  Banks  in  the 
world,  on  1  Ianuary  1920. 


Pays  —  Country 


Juillet  1914  —  July  1914     Janvier  1914  —  January  1920 


Or  -  Gold 


Emission 
Emission 


Or 


Gold 


Emission 
Emission 


France  —  France  

Angleterre  —  United  Kingdom 

Italie  —  Italy  ., 

Russie  —  Bussia  

Roumanie  —  Roumania      .  .  . 


4.104 
1.C04 
1.104 
4.270 
154 


5  912 
733 
1.730 
4.538 
414 


3.601 
3.133 

805 
3.453 

405 


37.679 
10.670 
12.234 
43.965 
4.096 


Allemagne  —  Gerniany  .... 
Autr.  Hongrie  —  Austro*Hugary 


10.637 

1.696 
1.3U0 


13.147 

2.368 
2.260 


11.487 

1.302 
244 


108.596 

60  058 
55.713 


Etats-Unis  —  United  .States 
Japon  —  Japan 

Espagne  —  Spain  

Hollande  —  Holland  .  .  . 
Suisse  —  Switzerland   .  .  . 

^'Suède  —  Sweden   

Danemark  —  Denmark  .  . 
Norvège  —  Norwav  .... 


2.996 

3.895 
981 
543 
340 
180 
146 
110 
61 


4.626' 

2.174 
1.595 
1.919 
652 
26S 
320 
219 
173 


1.606 

17.990 
2.204 
2.453 
1.328 
517 
394 
318 
207 


115.771 


091 
971 
868 
169 
950 
047 
685 
602 


6.256 


F.320 


25.410 


36.333 


19.880  I 

(Extrait  de  la   Revue   Economique   Internationale  de  M 
Monnaie  Hypothécaire).   -  Extracted  from  :   Revue  économique 
Greze's  Work  :  Monnaie  Hypothécaire. 


5.093   II       38.503    I  260.703 
ai  1920.   Etude  de  MrNc  Qrézé 
internationale.   May  1920,   Mr.  ( 


A  peine  1/6  du  papier-monnaie  qui 
circule  est  couvert  en  or,  et  le  reste  de 
5/6  n'aurait  de  fait  aucune  valeur  si  les 
Etats  ne  l'imposait  dans  les  paiements 
intérieurs.  N'était  le  cours  obligatoire  du  \ 
papier-monnaie,  dans  les  circonstances 
actuelles,  on  réclamerait  d'un  coup  le 
paiement  en  or  de  la  valeur  nominale 
du  papier,  car  la  confiance  dans  ce  sys- 
tème est  depuis  longtemps  ébranlée. 

Il  y  a  cependant  un  fait  décisif  qui 
fait  que  ce  système  monétaire  aussi  irra- 
tionnet  et  surtout  aussi  préjudiciable 
soit-il  pour  les  uns,  continue  quand  mê- 
me :  c'est  l'intérêt  des  deux  grancîtes 
puissances  du  monde  actuel,  les  Etats- 
Unis  et  l'Angleterre. 

Sur  le  total  de  l'or  servant  de  cou- 
verture à  la  circulation  monétaire  de 
tous  les  peuples,  les  Etat-Unis  possèdent 
environ  18  milliards  et  l'Angleterre  3 
milliards,  soit  ensemble  21  milliards  sur 
les  38l/2  milliards  existants,  donc  plus  de 
la  moitié,  et  plus  que  tous  les  autres 
pays  ensemble.  L'Angleterre  a  par  con- 
séquent 1/3  de  son  émission  couvert  en 
or,  et  les  Etats-Unis  plus  de  la  moitié. 

Ces  Etats  veulent  tenir  entravé  le 
cours  du  change  de  couverture  en  or  des 
émissions,  et  cette  politique  financière 
de  ces  delfix  grandes  Puissances  mon- 
diales influence  le  cours  du  change.  Les 
conséquences  en  sont  naturelles  : 

1.  Les  produits  d'xportation  des  pays 
à  cours  bas  sont  achetés  à  bon  marché 
par  les  grandes  puissances  financières  ; 

2.  Les  produits  importés,  par  les  pays 
à  cours  bas  sont  payés  cher  ; 

3.  D'une  balance  commerciale  équili- 
brée en  ce  qui  concerne  les  quantités, 
il  résulte  une  balance  défavorable  de  pa- 
iements pour  les  pays  à  cours  bas  ; 

4.  L'industrie  des  pays  à  cours  bas 
travaille  plus  cher  et  ne  peut  concourir 
l'industrie  étrangère  sur  son  propre 
marché  : 

5.  Les  sources  de  production   et  de 
revenu  des  pays  à  cours  bas  sont  acca-  j 
parées  par  les  pays  à  cours  supérieurs, 
ce  qui  condamne  les  pays  â  cours  bas 

à  une  perpétuelle  balance  rie  paiements 
défavorable. 

Voici  la  perspective  que  nous  offre 
une  politique  éronnée  du  change  ou  le 
■manque  de  toute  politique  en  la  matière.  1 

Une  certaine  politique  industrielle  et 
[surtout  commerciale  déterminée  nous 
ferait  éviter  une  partir   de  semblables 


Only  %  of  the  circulating  papor  money 
is  guaranteed  with  gold,  the  remainder, 
5|6,  would  hâve  in  fact  no  value  were 
the  States  to  impose  on  us  for  the 
home  payments.  But  for  the  compul- 
sory  rate  of  paper  money  under  the 
présent  circumstances,  people  would  at 
once  demand  the  payment  in  gold  of 
the  nominal  value  of  paper,  as  the  con- 
fidence on  this  System  lias  long  ago  been 
shaked. 

But  there  is  a  décisive  fact  which 
makes  the  monetary  System  continue 
throughout  the  world  however  irrational 
and  especially,  prejudicial  it  be  to  some. 
It  is  the  interest  oi  the  two  great  Po- 
wers  of  the  world  :  Unités  States  and 
Great  jîritaiiv. 

Of  the  total  of  gold  reserve  guaran- 
tying  the  monetary  circulation  of  al  the 
countries  the  United  States  won  some 
18  milliards  and  Great  Britain  over  3 
milliards  that  is  a  total  of  21  milliards 
out  of  38l|2,  or  more  than  half  of  ail  the 
other  :  coun  tries  together.  England  can 
therefore  guaranty  %  of  her  émission 
whreas  the  United  States  over  l|2. 

Thèse  two  countries  want  to  connect 
the  rates  of  exchange  with  the  gold  gua- 
rantee  of  issues  and  such  a  financial 
policy  of  thèse  great  mondial  Powers  in- 
fluence the  rates  of  exchange.  The  conce- 
quences  are  natural  : 

1.  Goods  exported  by  countries  enjoy- 
ing  a  low  rate  are  purchased  by  the 
great  financial  Powers  at  very  conve- 
nient  priées  ; 

2.  Goods  imported  by  countries  enjôy- 
ing  a  low  rate  are  purchased  at  high 
priées  ; 

3.  From  a  good  commercial  balance  — 
'as  regards  quantifiés  —  it  results  an 

unfavourable  balance  of  payments  for 
countries  with  a  low  rate  ; 

4.  The  industry  in  the  countries  with 
a  low  rate  works  dëar  and  cannot  com- 
pete  with  the  foreign  industry  on  its  low 
rate  are  forestalled  by  countries  having 
a  better  rate,  thus  the  former  being  con- 
demned  to  an  unfavourable  perpétuai 
balance  of  payments. 

Thèse  are  the  perspectives  that  a  wrong 
exchange  policy  or  the  lack  of  any  po- 
licy in  such  respects,  bring  us. 

A  certain  industrial  policy  more  espe- 
«  ially  a  commercial  one,  would  bel])  us 
to  avoid  part  of  such  fartai  conséquences. 
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conséquences  néfartes.  Mais  nous  ne  l'a- 
vons pas  et  il  n'est  pas  opportun  d'en  par- 
ler. Il  y  a  cependant  des  mesures  d'ordre 
purement  financier,  qui  peuvent  porter 
remède  à  notre  cours  du  change,  line 
réduction  successive  de  l'émission  de 
papier-monnaie,  nous  procurerait  non 
pas  un  retour  aux  valeurs  d'avant  guer- 
re, mais  la  possibilité  d'établir  un  équi- 
libre entre  la  valeur  des  biens  et  les 
salaires. 

Sur  le  total  de  l'émission  de  la  Ban- 
que Nationale,  plus  de  11  milliards  ont 
été  émis  en  base  des  bons  de  trésor  don-  / 
nés  pour  les  emprunts  accordés  â  l'Etat 
ou  pour  le  retrait  des  couronnes  et  rou- 
bles, ou  bien  pour  le  retrait,  le  temps 
venu,  des  billets  de  la  Banque  Générale. 
Une  partie  de  cette  émission  doit  être 
retirée  de  la  circulation.  De  même  qu'un 
plan  de  reconstitution  économique  pour 
plusieurs  années  est  nécessaire,  un  plan 
de  politique  du  cours  du  change  l'est 
pareillement,et  l'un  des  éléments  de  cette 
politique  est  le  retrait  d'une  partie  de 
l'émission,  échelonné  sur  un  délai  plus 
long.  Les  sommes  nécessaires  pour  un 
pareil  retrait  ne  peuvent  être  procu- 
rées qu'en  prélevant  une  partie  des  for- 
tunes sous  la  forme  d'un  impôt  excep- 
tionnel sur  le  patrimoine,  échelonné  aussi 
sur  un  long  délai.  Au  fur  et  à  mesure 
du  retrait  d'une  partie  de  l'émission,  il 
se  produit  une  hausse  de  la  valeur  réel- 
le du  reste.de  la  fortune  de  chaque  ci- 
toyen, et  toute  l'opération  est  une  opé- 
ration de  comptes,  qui  doit  être  passée 
au  budget  spécial  des  comptes  et  liqui- 
dations de  guerre. 

En  tenant  compte  de  toute  les  données 
procurées,  nous  pourrions  évaluer  avec 
certaine  approximation  les  dépenses  né- 
eessaires  à  notre  économie  publique  dans 
les  circonstances  actuelles. 

Au  budget  ordinaire  on  doit  inscrire 
approximativement  6  miliards'de  lei  aux 
dépenses,  auxquels  on  doit  ajouter  l'an- 
nuité de  la  dette  publique  extérieure  et 
consolidée  et  les  intérêts  de  la  dette  flot- 
tante, ainsi  que  l'annuité  de  la  dette  pu- 
blique consolidée  intérieure.  La  dette 
flottante  extérieure  doil  être  consolidée 
quelque  soit  le  montant  des  intérêts,  et  ■ 
nous  avons  à  notre  disposition  le  moyen 
des  conversions,  au  cas  où  les  conjonc- 
tures changeraient.  Lorsque  cela  serait 
impossible,  l'Etat,  par  la  mise  en  valeur 
sur  les  marchés  étrangers  de  quelques 


But  it  is  not  now  that  vve  are  going 
to  talk  of  it.  There  are  however,  purely 
financial  steps  which  could  remedy  our 
rate  of  exchange.  A  graduai  réduction 
of  the  paper  money  émission  would  af- 
ford  us  the  possibiliby  not  that  of  re- 
turning  to  the  prewar  values which  is  im- 
possible, but  that  of  establishing  an  e- 
quilibrum  between  goods  and  wages. 


On  the  total  the  National  Bank  inssue, 
more  than  11  milliards  is  made  in  yirtue  of 
the  Treasury  Bonds  issued  for  the  loans 
granted  to  the  gouvernaient,  or  for  the 
withdrawal  of  Orowns,  Roubles  or,  in 
due  course  for  the  Banca  General  à  pa- 
permoney.  Fart  of  fins  émission  should 
be  withdrawn  from  circulation.  As  a 
plan  is.  neçessary  for  economical  recon- 
struction for  several  years  so  is  one  for 
exchange  p'oliey  ;  one  of  the  éléments 
of  such  a  policy  is  to  vvithdraw  part  of 
the  issue  divided  for  withdraval  in  a 
longer  period.  Jhe  sums  neçessary  for 
such  a  withdrawal  can  oui  y  be  furnis- 
hed  by  collecting  part  of  fortunes,  in 
the  shape  of  an  exceptionàl  impost  on 
the  patrimony,  equally  divided  in  a  long 
period.  In  proportion  to  the  withdrawal 
of  a  part  of  the  émission,  there  is  a  rise 
in  the  real  value  of  the  remainder  of 
each  citizen's  fortune  and  the  whole.  o- 
peration  is  but  an  opération  of  accoùnts 
which  ought  to  bé  passed  in  the  spé- 
cial budget  for  accoùnts  and  war  liqui- 
dations. 


Having  in  regard  ail  the  data  shown 
above,  we  could  estimate  approximatif 
the  expenses  required  at  présent  by  our 
national  management. 

In  the  ordinary  budget,  al  column 
expenses,  -a  suni  of  a  bout  (i  miliards  i> 
to  be  passed,  to  which  we  should  add 
the  annuity  of  the  Consolidated  external 
national  debt  and  the  interest  of  the 
floating  debt,  as  well  as  the  annuity  of 
the  home  consolidated  national  debt. 
The  foreign  floating  debt  is  to  be  con- 
solidated -  however  high  the  intérêts 
be  —  and  if  circuinslances  improve  we 
would  bave  at  our  disposai  the  «con? 
version's  method». 

In  the  event  of  this  being  impossible 
ihen  the  State  al'ter  valorifying  on  the 
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uns  de  nos  produits,  assurera  le  paie- 
ment à  échéance,  en  ajournant  une  part 
correspondante  de  liquidation  d'engage- 
ments intérieurs.  Le  premier  cas  échéant, 
nous  aurions  à  ajouter  comme  annuité 
1  7->  milliard  pour  la  dette  constatée  au- 
jourd'hui, en  excluant  la  quote-part  de 
la  dette  à  reconnaître  formellement,  sur 
la  liquidation  de  TAutriche-Hongrie  et 
de  la  Russie. 

Au  budget  extraordinaire,  conformé- 
ment au  données  indiquées  ci-dessus,  on 
doit  inscrire  aux  dépenses  la  somme 
d'environ  21  milliards  pour  une  période 
de  10  ans  prévue  pour  l'exécution  du 
plan  de  reconstitution.  En  divisant  cette 
somme  en  parties  égales  pour  tout  l'in- 
tervalle de  10  ans,  nous  devrions  inscrire 
au  budget  extraordinaire  cle  l'année  sui- 
vante environ  21  milliards  lei.  La  somme 
ne  peut  cependant  pas  être  divisée  en 
parties  égales  et  elle  demeurera  subor- 
donée  aux  exigences  de  la  dette  publique, 
et  des  comptes  et  liquidations  de  guerre. 

Au  buget  des  comptes  et  liquidations 
des  engagements  de  guerre  on  doit  in- 
scrire approximativement  7  miliards  de 
dédommagements  deguerre,qui  devraient 
être  liquidés  en  10  ans  au  plus.  A  cette 
somme  s'ajouterait  une  autre  d'environ 
3  milliards  lei  qui  devraient  être  retirés 
de  la  circulation  fiduciaire  en  vue  de  la 
hausse  du  pouvoir  d'acquisition  de  la 
monnaie.  En  base  de  la  hausse  des  prix 
en  moyenne  de  5  fois  ceux  d'avant  guerre, 
a  la  suite  du  retrait  de  ces  trois  milliards 
de  papier  monnaie,  nous  resterions  avec 
une  émission  de  500  lei  par  tête  d'habi- 
tant, contre  une  émission  de  100  lei  d'a- 
vant guerre,  c'est-â-dire  une  émission 
accommodée  aux  circonstances.  Sur  la 
même  base,  les  salaires  des  fonctionnaires 
publics  sont  calculés  au  budget  ordinaire 
à  5  fois  les  salaires  d'avant  guerre.  Cet 
équilibre  ne  peut  être  établi  en  une  fois, 
mais  au  fur  et  à  mesure  dans  le  courant 
rie  5  à  10  années,  conformément  au  mou- 
vement économique  annuel,  reflété  dans 
la  moyenne  des  prix.  On  peut  commencer 
par  un  retrait  de  300.000.000  par  an. 

Toujours  au  budget  des  comptes  et 
liquidations  doit  être  inscrite  aux  dépen- 
ses une  somme  approchant  de  4  milliards 
lei  pour  financer  l'expropriation,  en  cal- 
culant, environ,  2.000  lei  par  ha.  poul- 
ies 2.000.000  ha.  expropriés,  somme  qui 
sera  couverte  par  les  paiements  annuels 
de  ceux  qui  auront  été  mis  en  possession. 


foreign  m  arkets  some  of  our  products 
we  shall  have  to  assure  payments  when 
they  fall  due  and  postponing  a  corres- 
ponding  part  of  the  liquidation  of  the 
home  obligations. 

If  we  take  the  first  case,  we  shall 
have  to  add,  as  annuity,  ll<2  milliards 
for  the  debt  proved  to-day,  and  exclude 
the  share  of  debt  to  be  formally  ack- 
nowledged  through  the  liquidation  of 
Austro-Hungary  and  Russia. 

In  the  extraordinary  budget,  according 
to  the  above  stated  data,  the  column 
for  «expenses»  should  show  a  sum  of 
about  21  milliards  for  a  period  of  10 
years,  within  which  the,  reconstruction 
plan  is  supposed  to  be  carried  out.  If 
we  divide  in  equal  proportions  this  sum 
for  the  period  of  10  years,  we  shall  have 
to  include  in  the  extraordinary  budget 
for  nexfyear,  about  21  milliards  lei. 

This  sum,  however,  cannot  be  divided 
and  il  shall  vary  according  to  the  re- 
quirements  both  of  the  national  debt 
and  of  war  accounts  and  liquidations. 

An  aproximate  sum  of  7  milliards  lei 
—  war  indemnities  —  is  to  be  passed 
in  the  budget  of  account  and  liquida- 
tions of  war  engagements  —  to  be  set- 
tled  within  10  years  at  most.  To  this 
sum  some  more  3  milliards  lei  is  to  be 
added  —  what  would  be  withdrawn  from 
the  fiducïary  circulation  and  in  view  of 
the  inçrease  of  money's  acquisition  po- 
wer.  As  priées  have  execeded  the  ave- 
rage  by  5  times  —  after  withdrawing 
the  3  milliards  paper  money  there  shall 
be  an  émission  of  500  lei  per  head  as 
compared  to  the  émission  of  100  lei  per-* 
head  in  pre-war  time,  that  is  an  émis- 
sion in  harmony  with  circumstances.  On 
the  same  basis,  the  wages  of  Public  em- 
ployées are  passed  fivefold  in  the  ordi- 
nary  budget.  This  equilibrium  cannot  be 
obtained  immediately,  it  is  to  be  obtained 
gradually  within  5  or  10  years,  accor- 
ding to  the  annual  economical  activity 
to  be  sought  in  the  average  of  priées. 
We  could  start  with  the  withdrawal  of 
300.000.000  lei  yearly. 

In  the  budget  of  accounts  and  liqui- 
dations is  also  to  be  included  a  sum  of 
about  4  milliards  lei  for  land  expropri- 
ation purposes,  at  the  rate  of  about  2000 
lei  per  hectar,  for  the  2.000.000  hectares 
already  expropriated — to  be  covered  by 
the  annual  instalments  paie!  by  the  new 
proprietors. 
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En  répartissant  cette  somme  sur  20 
années,  nous  aurions  à  inscrire  une  somme 
annuelle  de  200.000.000  lei  pour  financer 
l'expropriation. 

En  résumé  nous  aurions  donc  : 

Budget  ordinaire.    .  .'.  7.500.000.000  lei 
»  extraordinaire 

annuel,   2.100.000.000  » 

Budget  des  comptes  et 

liquidations,  annuel  .  1.200.000.000  » 

Total    .    .    .  10.800.000.000  » 

Pour  le  budget  extraordinaire,  qui 
donne  la  possibilité  de  la  reconstitution, 
les  sommes  nécessaires  peuvent  être  pro- 
curées pour  5  ans  à  la  fois,  par  exemple, 
par  certaines  opérations  financières  pos- 
sibles, après  avoir  équilibré  le  budget, 
Dans  ce  cas,  nous  aurions  à  inscrire  dès 
le  commencement,  au  budget  extraordi- 
naire 10  V-2  milliards  lei,  ce  qui  ferait  que 
pour  l'année  suivante  il  serait  presque 
complètement  réduit,  et  seulement  le  bud- 
get ordinaire  augmenterait  par  l'augmen- 
tation des  annuités. 

Le  Budget  et  l'économie  publique 

Un  budget  marquant,  10.800.000.000  lei 
aux  dépenses,  devant  les  budgets  aux 
quels  nous  étions  accoutumés,  est  des- 
tiné à  épouvanter  même  les  plus  objec- 
tifs parmi  nous.  Et  néanmoins  ce  budget 
constitue  une  condition  d'existance.  Mais 
en  aucun  cas  on  ne  peut  trouver  les 
ressources  nécessaires  à  ces  dépenses 
énormes,  flans  le  système  actuel  d'impôts. 
Nous  n'avons  pas  des  impots  unifiés  dans 
toute  l'étendue  du  pays  et  il  est  incon- 
cevable que  les  citoyens  d'un  pays  ayant 
la  même  administration  et  les  mêmes 
utilisations  de  la  part  de  l'Etat,  contri- 
buassent à  ses  ebarges  de  façon  diffé- 
rente, d'après  les  régions.  Nos  impôts 
ne  sont  pas  justes  dans  le  sens  strict  du 
mot,  car  ils  ne  sont,  même  pas  propor- 
tionnels, les  systèmes  d'imposition  pour 
chaque  branche  de  production  étant  tel- 
lement rudimentaires,  que  le  revenu  des 
diverses  entreprises  n'est  pas  proportion- 
nellement imposé.  Il  y  a  même  des  re- 
venus et  des  entreprises  qui  échappent 
totalement  à  l'impôt,  par  le  fait  qu'elles 
n'avaient  pas  une  grande  importance 
au  temps  on  le  système  d'imposition  a 
été  élaboré.  Nos  impôts  directs  n'ont  pas 
à  leur  luise  le  principe  de  la  justice  so- 


if we  divide  tins  into  20  years,  the 
yearly  budget  would  include  a  sum  of 
200.000.000  lei  for  expropriation  .  pur- 
poses. 

In  summary  we  would  thereforehave  : 

Ordinary  budget,    .    .  7.500.000.000  lei 

Annual  extraordinary 

budget   2.100.000.000  » 

Accounts  and  liquidati- 
ons Budget,  annual  .  1.200.000.000 

Total    .    .    10.800.000.000  » 

For  the  extraordinary  budget  which 
renders  the  reconstruction  possible,  the 
necessary  sums  could  be  found  every 
5  years,  for  example,  through  certain  fi- 
nancial  opérations,  rendered  possible  af- 
ter  the  equilibrium  of  the  budget.  We 
shall  therefore  have  to  include  in  the  ex- 
traordinary budget,  from  the  very  be- 
ginning  10'j2  milliards  lei,  which  during 
the  next  year  is  to  be  nearly  ail  redu- 
ced,  the  ordinary  budget  being  ihe  only 
one  to  be  increased  through  the  increase 
of  annuities. 

The  Budget  and  publie  management 

A  budget  which  shows  10.800.000.000 
lei  expenditure,  Avith  regard  to  the  bud- 
get with  which  we  were  accustomed,  can 
only  frighten  even  the  most  objective 
ofus.  And  yet  it  is  a  condition  for  exis- 
tence. But  on  no  account  can  we  find 
the  necessary  ressources  for  thèse  enor- 
mous  expenses  in  the  présent  System  of 
imposts.  There  are  no  uni-fied  imposts 
for  the  whole  country  and  it  cannot  be 
imagined  that  the  citizens  of  a  country 
having  the  same  administration  and  same 
benefits  granted  by  the  State,  should 
contribute  to  its  difficultés  in  a  différent 
manner  according  to  the  régions.  Strictly 
said  our  imposts  are  not  just  because 
they  are  not  proportional  as  .  in  each 
branch  of  production  our  imposition  Sys- 
tems are  so  rudimental,  that  the  revenue 
of  varions  undertakings  is  not  propor- 
tionally  imposed  on.  There  are  even  un- 
dertakings that  escape  such  impositions, 
because  they  did  not  exist  or  had  no 
importance  when  the  impost  System  had 
been  compiled, — our  direct  imposts  air 
not  based  on  the  prineiple  of  social  jus- 
tice because  they  are  not  progressive 
and  not  in  accordance  of  the  changes 
of  value  reports,    -  . 
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ciale,  n'étant  pas  progressifs  ni  accomo- 
dés  aux  changements  des  rapports  de 
valeur. 

En  outre  de  ses  défauts,  dont  nous  ne 
nous  occuperons  pas  ici,  le  système  ac- 
tuel d'impôts  ne  peut  en  aucun  cas  nous 
procurer  les  ressources  dont  nous  avons 
besoin,  pour  continuer  à  conduire  l'éco- 
nomie publique. 

Les  impôts  existants  ont  été  augmentés 
jusqu'au  maximum  et  nous  sommes  à 
peine  arrivés  à  évaluer  le  produit  de  ces 
impôts  à  environ  6.000.000.000  lei,  somme 
qui  ne  sera  pas  atteinte  par  les  encais- 
sements. Nous  ne  pouvons  passer  par  des- 
sus les  limites  atteintes  par  les  cotes  des; 
impôts  existants,  sans  produire  un  ébran- 
lement dans  l'existence  de  certaines  entre- 
prises et  même  une  ruine  de  l'économie 
nationale. 

Alors,  quelle  est  la  solution  ?  Est-ce 
la  faillite  des  finances  publiques  clans 
un  pays  où  apparaissent  chaque  jour 
de  nouveaux  millionnaires  et  dont  l'acca- 
parement des  sources  inépuisables  de 
richesses  est  disputé  par  les  grands  peu- 
ples '<  Eh  bien,  si  nous  continuons  la 
politique  financière  d'aujourd'hui,  il  est 
certain  que  c'est  la  faillite  qui  nous 
attend. 

Il  y  a  cependant  des  gens  qui  s'ima- 
ginent qu'un  Etat  peut  vivre  longtemps 
d'expédients. 


Un  de  ces  expédients,  dans  les  con- 
jonctures actuelles,  est  ce  que  nous 
pourrions  nommer  des  emprunts  bud- 
gétaires. La  question  mérite  qu'on  s'y 
arrête  un  moment. 

Ne  pas  réussira  contracter  un  emprunt 
dans  les  Etats  occidentaux  peut  être  in- 
terprété comme  un  échec  politique.  Ceux 
qui  s'évertuent  à  exploiter  de  semblables 
>checs  peuvent  le  faire,  surtout  si  on  a 
ssayé  de  contracter  un  emprunt  sans 
v  réussir.  Ce  côté  de  la  question  ne  nous 
préocupe  pas. 

Mais,  il  est  intéressant  de  savoir  de 
quelle  espèce  d'emprunt  il  s'agit. 

Si  on  espère  un  emprunt  destiné  à 
équilibrer  le  budget,  alors  on  prépare,; 
la  faillite  des  finances  publiques.  S'il 
s'agit  d'un  emprunt  de  consolidation  ou 
d'un  emprunt  pour  améliorer  le  cours 
du  change,  la  question1  peut  être  discu- 
tée. Un  emprunt  de  consolidation  aurait 
comme  effet  la  transformation  de  la  dette 


Besides  thèse  defects — with  which  \ve 
shall  not  now  busy  ourselves — the  pré- 
sent System  of  imposts  can  i»  no  way 
secure  the  resources  we  are  in  need  of, 
to  enable  us  to  further  our  national  ma- 
nagement. 

The  existing  imposts  have  been  iiiT 
creased  to  the  maximum  and  hardly 
have  we  succeeded  in  estimating  the 
product  of  chese  imposts  of  nearly  6  mil- 
liards lei,  which  sum  shall  not  be  fil- 
led  when  collections  are  made.  Ifwe  go 
over  the  limits  reached  by  the  quota  of 
the  existing  imposts,  the  existence  of 
some  entreprises  might  be  heavi  y  sha- 
ken,  even  the  national  economy  might 
be  ruined. 

What  is  then  the  solution  ?  the  ban- 
kruptcy  of  a  country's  public  finances 
where  new  millionnaires  appear  and 
where  foreigners  are  struggling  to  fore- 
stall  the  inexhaustible  revenue  sources  ? 
If  we  continue  with  such  a  financial  po- 
licy  we  could  expect  nothing  but  bank- 
ruptcy.  But  there  are  people  who  think 
that  the  State's  life  could  be  lengthened 
by  means  of  expédients. 

One  of  the  expédients  of  this  kind, 
under  the  présent  cireumstances,  would 
be  what  we  could  cal!  :  the  budgetary 
loan.  The  question  deserves  our  atten- 
tion and  we  shall  discuss  it  a  Iittle. 

The  fact  that  we  have  not  succeeded 
in  raising  a  loan  in  the  Western  coun- 
tries  might  be  looked  upon  as  a  politi- 
cal  rebuff.  Whoever  makes  a  business 
of  the  exploitation  of  such  political  re- 
buff s  is  free  to  do  so  more  especially 
when  it  is  known  that  endeavours  have 
been  made  but  unsuccessful.  This  side 
of  the  question  does  not  interest  us. 


It  is  interesting  to  know  the  sort  of 
the  loan.  If  we  hope  in  a  loan  for  the 
equilibrium  of  the  budget,  we  do  nothing 
else  but  prépare  the  banlçruptey  of  the 
public  finances.  If  the  question  be  of  a 
consolidation  or  valutary  loan,  it  could 
be  discussed.  A  consolidation  loan  would 
transform  the  floating  debt  into  a  long 
term  redeemable  debt  or  into  a  perpé- 
tuai incarne  <lebt.  As  our  floating  debt 
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flottante  en  une  dette  amortissable  à 
longue  échéance  ou  en  emprunt  à  rente 
perpétuelle. 

Devant  la  grande  dette  flottante  que 
nous  avons  sur  les  marchés  étrangers, 
plus  de  8  milliards  lei,  à  la  suite  de 
l'émission  continuelle  de  bons  de  trésor 
un  semblable  emprunt  serait  le  bien  venu 
car  il  couvrirait  les  engagements  de 
l'Etat  et  relèverait  la  confiance  dans  lé 
cours  de  notre  change.  Il  est  conditionné 
en  première  ligne  par  la  cessation  com- 
plète d'émission  .de  bons  de  trésor.  Dans 
les  circonstances  actuelles,  je  ne  crois 
pas  possible  cet  emprunt  non  plus,  à 
moins  de  grands  sacrifices,  et  dans  ce 
cas  il  nous  reste  à  couvrir  les  bons  de 
trésor  toujours  par  la  mise  en  valeur 
par  l'Etat  de  quelques  unes  de' nos  mar- 
chandises d'exportation. 

Un  emprunt  satisfaisant  sur  le  cours- 
du  change  est  une  utopie  pour  qui  con- 
nait  les  rapports  financiers  internatio- 
naux d'aujoud'hui,  et  le  courant  géné- 
ral qui  les  domine.  Même  sans  la  con- 
férence internationale  de  Bruxelles  on 
pouvait  s'en  convaincre,  et  par  cette  con- 
férence le  fait  a  été  confirmé. 

Au  moment  où  la  balance  des  paie- 
ments d'un  pays  est  près  de  l'équilibre, 
un  petit  emprunt  valutaire  écarte  toute 
baisse.  Mais  aujourd'hui,  lorsque  le  dé- 
siquilibre  de  la'  balance  des  paiements 
est  causé  par  des  milliards,  et  qu'un  em- 
prunt valutaire  pour  n'importe  quel  pays 
mais  surtoutpourla  Boumanie  d'aujourd'- 
hui, provoquerait  des  achats  pour  des 
dizaines  de  milliards,  pour  remplir  le 
manque  de  marchandises  et  pour  satis- 
faire l'espoir  des  masses  dans  la  baisse 
des  prix,  un  emprunt  valutaire,  pour 
avoir  une  éficacité  devrait  s'élever  à  des 
sommes  fantastiques. 

Bar  conséquent,  on  ne  pent  rien  es- 
pérer aujourd'hui  de  l'emprunt  extérieur. 
Et  je  ne  parle  que  de  l'impossibilité  de 
contracter  cet  emprunt,  non  de  la  faute 
qu'on  commettrait  en  le  contractant, 

Il  ne  reste  à  l'Etat  que  la  ressource 
de  faire  appel  à  la  bourse  de  ses  contri- 
buables, et  nous  avons  déjà  démontré 
qu'avec  le  système  financier  actuel  on 
ne  peut  couvrir  pas  même  en  partie  les 
dépenses  publiques  nécessaires. 

Une  réforme  radicale  des  finances  pu- 
bliques est  doue  nécesaire,  tant  celle  du 
système  d'imposition  que  celle  de  la  for- 
mation du  budget.  Un  série  de  lois  fisca- 


abroad  over  8  milliards  lei  is  very  large, 
the  resuit  of  a  continuai  émission  of 
Treasury  Bonds,  such  a  loan  would  be 
welcome  as  it  would  meet  ail  the  obli- 
gations of  the  State,  thus  the  confidence 
laid  on  our  rate,  being  increased.  In  this 
case,  the  first  condition  is  to  cease  the 
émission  of  Treasury  Bonds.  Under  the 
présent  circumstances, — this  is  impossible 
but  if  we  agrée  to  make  great  sacrifices 
it  could  be  realized,  by  covering  the 
Treasury  Bonds  the  State  having  to  va- 
lorify  some  of  our  export  goods. 


A  satisf  actory  valutary  loan  is  a  utopy 
for  those  who  know  the  présent  inter- 
national financial  connections  and  the 
gênerai  current  that  obtains  them.  This 
could  h  ave  been  noticed  even  prior  to 
the  Brussels  Conférence,  but  now  the 
conférence  has  confirmed  the  fact. 

When  a  country's  balance  of  payments 
is  nearing  the  equilibrium,  a  small  va- 
lutary loan  would  avoid  any  disagio. 
But  now  when  the  disequilibrium  of 
the  balance  of  payments  is  represented 
by  milliards  and  when  a  valutary  loan 
for  any  country,  but  more  especially  for 
Boumania,  would  be  the  cause  of  pur- 
chases  of  tens  of  milliards  in  order  to 
fill  the  market  with  missing  goods  and 
to  satisfy  the  masses  expecting  the  pri- 
ées to  go  down,  a  valutary  loan,  if  it  is 
to  be  efficacious,  should  represent  fan- 
tastic  sums  ! 

By  raising  an  external  loan  we  win 
nothing  and,  I  am  talking  only  of  the  îm- 
possibiliby  of  raising  and  not  of  the 
mistake  of  having  doue  so. 

The  only  course  the  State  has  to  take 
is  to  appeal  to  its  contributors,  money 
as  with  the  présent  financial  System  we 
have  explained,  it  is  impossible  to  cover 
the  necessary  national  expenditure. 

A  radical  reform  of  the  public  finan- 
ces,  both  of  the  imposition  System  and 
of  the  constitution  of  the  budget  is  the- 
1     refore  necessary.  A  séries  of  fiscal  la  \vs 


les,  d'administration  financière,  de  comp- 
tabilité publique  et  de  contrôle  finan- 
cier, est  absolument  nécessaire.  Nous  nous 
bornons  ici  à  exposer  les  principes  de 
ces  lois  financières  que  nous  déposons  à 
la  Chambre  et  qui  modifient  et  complè- 
tent notre  système  d'impôts,  indiquant 
en  même  temps  les  normes  pour  l'éla- 
boration du  budget  général  de  l'Etat.  • 


Le  nouveau  système  (/'imposer  en  rap- 
port avec  les  exige  tiers  des  temps. 

De  l'examen  détaillé  de  notre  système 
d'imposition  par  rapport  aux  exigences 
des  temps,  il  ressort  que  nous  avons 
besoin  de  : 

1.  Une  réforme  totale  des  impôts  di- 
rects ; 

2.  Un  complètement  8ês  impôts  indi- 
rects ; 

3.  La  création  de  certains  impôts  ex-- 
traordinaires,  en  liaison  directe  avec  la 
guerre  mondiale  et  nationale. 

Dans  une  série  de  projets  de  lois  de 
réforme  financière,  que  nous  avons  l'hon- 
neur de  déposer,  nous  avons  taché  d'in- 
troduire dans  notre  système  d'imposition, 
tout  ce  que  l'expérience  des  temps  nor- 
maux a  donné  de  meilleur  et  tout  ce  que 
l'expérience  faite  '.par  les  peuples  occi- 
dentaux dans  des  temps  anormaux,  après 
la  guerre  mondiale,  nous  montre  comme 
pouvant  être  essayé  par  un  Etat  qui  ne 
veut  pas  marcher  sur  le  chemin  des  uto- 
pies ou'  bien  provoquer  des  désordres 
dans  la  vie  économique  de  la  nation. 

Impôts  directs  : 

V Impôt  cédulaîre  sur  tes  revenus  spé- 
ciaux  et  l'impôt  unique  progressif  sur 
le  revenu  global. 

La  réforme  la  plus  difficile  à  intro- 
duire chez  nous,  c'est  celle  des  impôts 
directs.  En  des  temps  de  profondes  trans- 
formations économiques,  de  déplacement 
de  richesses,  d'instabilité  dans  les  reve- 
nus, c'est  un  grand  risque  pour  l'Etat 
que  de  renoncer  aux  impôts  avec  les- 
quels on  était  habitué  et  qui  sont  joints 
plutôt  à  des  objets  matériels,  pour  in- 
troduire des  impôts  nouveaux,  joints  à 
des  activités  humaines  et  basés  sûr  des 
constatations  subjectives. 


financial  administration,  public  book-ke- 
eping  and  of  financial  control  is  abso- 
lutely  necessary.  We  confine  ourselves 
to  expose  the  principles  of  thèse  finan- 
cial laws  we  présent  to  the  Chamber 
which  modify  and  complète  our  System 
of  imposts  showing  at  the  same  time 
the  rules  according  to  which  the  gênerai 
budget  of  the  country  is  lo  be  consti- 
tuted. 

The  neir  imposition  System  in  eonn.ee 
tion  with  the  présent  requiremelits 

In  fully  investigating  our  tax  asses- 
sments  of  our  time,  it  becomes  obvious 
that  we  need  : 

1.  A  total  reform  of  the  direct  impo- 
sition ; 

2.  A  completion  of  the  indirect  impo- 
sitions ; 

3.  The  establishment  of  extraordinary 
imposition  in  direct  connection  with  the 
mondial  and  national  war. 

In  a  séries  of  financial  reform  bills 
which  we  have  the  honour  to  sufcmit  you 
we  endeavoured  to  introduce  in  our  tax 
assessment  System  ail  that  the  expérience 
in  normal  times  lias  proved  to  be  best 
and  ail  that  the  expérience  of  the  Wes- 
tern countries  in  the  after  war  anoma- 
lous  times  lias  shown  worth  tying  by 
a  country  which  should  care  to  avoid 
the  ways  of  utopia  or  to  disturb  the 
économie  life  of  the  nation. 


Direct  imposts  : 

The  sehedular  impost  on  spécial  income 
and  unie  progressive  impost   ou  the 
total  income. 

The  most  difficult  reform  to  be  intro- 
duced  in  our  country  is  that  of  direct 
imposition.  On  times  of  deep  economical 
changes,  of  displacements  of  riches,  of 
instability  of  income,  it  is  a  great  dan- 
ger for  the  State  to  renounce  to  the  as- 
sessments  to  which  the  people  is  accus- 
tomed  and  which  refer  rather  to  ma- 
terial  objects  and  to  introduce  new  im- 
positions connected  with  human  activi- 
tés and  based  on  subjective  considéra- 
tions. 
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Malgré  cela,  l'exemple  de  quelques  pays 
qui  ont  introduit  cette  réforme  pendant 
cette  époque  même  de  transition  d'après 
guerre,  et  surtout  le  chaos  existant  dans 
l'assise  de  nos  impôts  directs,  nous  dé- 
cide à  commencer  ce  travail  de  réforme 
qui  fera  époque  dans  notre  histoire  fi- 
nancière. 

Au  lieu  de  la  diversité  d'impôts  directs 
désuets  et  injustes,  nous  introduisons 
un  impôt  unitaire  systématique  sur  le 
revenu,  nommé  l'Impôt  cédulaire  sur  les 
revenus  spéciaux  et  l'impôt  unique  pro- 
gressif sur  le  revenu  global.  A  sa  forma- 
tion, nous  avons  tenu  compte  des  expé- 
riences faites  par  tous  les  pays  d'Europe 
et  par  les  Etats-Unis  avant  et  après  la 
guerre  mondiale,  de  sorte  que  nous  pou- 
vons le  présenter  comme  répondant  aux 
plus  nouvelles  exigences  de  la  science 
et  de  la  pratique  financière. 

L'introduction  de  l'impôt  sur  le  revenu 
à  commencé  systématiquement  d'une  part 
en  Russie,  suivie  par  les  autres  Etats  de 
la  confédération  germanique,  et  d'une 
autre  part  en  Angleterre,  imité  bien  plus 
tard  par  d'autres  Etats.  Le  point  de  dé- 
part en  est  différent,  En  Prusse  on  est 
parti  de  l'idée  d'un  impôt  indépendant 
sur  le  revenu  total  d'une  personne.  A  ce 
revenu,  —  indifféremment»  de  la  source 
dont  il  proviendrait,  —  on  a  fixé  un  im- 
pôt progressif,  on  a  délivré  d'impôt  le 
minimum  d'existence,  et  on  a  dégrevé 
d'autre  façon  encore  les  familles  nom- 
breuses. Comme  cet  impôt  frappait  le  re- 
venu entier  d'une  personne,  il  était  natu- 
rel que  les  autres  impôts  directs  dispa- 
russent. Si  on  réalisait  par  là  un  pro- 
grès par  le  fait  de  l'application  de  la  pro- 
gressivité, on  commettait  cependant  une 
injustice  d'un  autre  ordre.  En  tenant  j 
compte  de  la  source  du  revenu,  ils  ne 
proviennent  pas  tous  seulement  du  tra- 
vail du  bénéficiaire  et  ils  n'ont  pas  tous 
la  même  durabilité.  Le  revenu  du  travail 
est  étroitement  lié  à  la  force  du  bras  du  j 
travailleur,  baisse  avec  la  diminution  de 
cette  force  et  disparait  lorsqu'elle  le  quitte. 
Le  revenu  de  la  propriété  immobilière 
est  encaissé  par  le  propriétaire  grâce  à 
l'ordre  social  qui  garantit  le  respect  de 
la  propreté  ;  il  n'est  pas  étroitement  lié 
à  l'activité  du  propriétaire  et  ne  le  quitte 
pas  lorsque  le  pouvoir  de  travail  faiblit 
où  cesse.  L'Etat  qui  est  le  conservateur 
de  l'ordre1  social  et  économique,  ne  peut 
traiter  de  la  même  façon  ces  revenus,  : 


The  example  however  of  some  count 
ries  which  have  introduced  this  reform 
even  in  the  after  war  transition  period 
and  chiefly  in  view  of  the  chaos  in  which 
we  find  ourselves  for  the  fixation  of  our 
direct  impositions,  compels  us  to  begin 
this  reform  work  which  will  prove  to 
be  epoch  makingin  ourfinancial  history. 

In  the  room  of  a  variety  of  disused 
and  unjust  direct  impositions,  we  pre- 
conize  a  systematic  unit  income  impo- 
sition called  the  schedular  imposition  on 
the  spécial  income  and  the  unit  pro- 
gressive imposition  on  the  globated  in- 
come. In  drawing  up  this  plan  of  asses- 
sment  we  had  in  view  the  expérience 
in  ail  the  European  countries  and  of 
ihe  United  States  in  pre  war  and  after- 
war  period  so  that  we  trust  to  présent 
it  in  accord*ance  with  the  newest  scien- 
tific  and  finaMml  requests. 

The  income  tax  lias  been  introduced 
systematically  on  the  one  hand  in  Prus- 
sia  followed  by  other  States  of  the  Ger- 
man  Confédération  and  on  the  other 
hand  in  England  which  lias  been  follo- 
wed much  later  by  other  countries.  The 
starting  point  is  différent  In  Prussia- 
they  started  from  the  idea  of  an  inde. 
pendent  tax  on  the  total  income  of  a  per- 
son.  Ôn  that  income,  no  matter  what  its 
source  of  provenience  a  progressive  tax 
lias  been  fixed,  the  minimum  of  living 
means  lias  been  exempted  from  imposi- 
tion other  réductions  being  also  provi- 
ded  for  the  over-burdened  families.  As 
this  tax  was  striking  the  whole  income 
of  a  person,  it  was  obvious  for  the  other 
direct  taxes  to  disappear.  If  by  this 
means  a  progress  was  realised  in  as 
much  as  progressiveness  was  applied, 
it  covered  however  a  wrong  of  another 
kind.  Considering  the  income  source,  we 
find  that  not  ail  income  arises  from  the 
toil  of  the  person  who  benefits  and  not 
ail  the  income  have  the  same  durabi- 
lity.  The  labour  income  is  connected  with 
the  arm-power  of  the  workman,  it  di- 
minishes  with  the  weakness  of  that  po- 
wer  and  when  the  power  abandons  the 
workman,  the  income  disappears  entirely 
The  income  of  real  estâtes  is  col  lected  by 
the  owner  thank  to  social  order  which  se- 
cures  the  respect  of  the  ownership  ;  this 
income  is  not  wholly  connected  with  the 
owner's  activity  and  does  not  leave  him 
w  hen  his  power  of  work  grows  weaker 
or  ceases  altogether.  The  government 


lorsqu'il  s'agit  d'en  prendre  une  partie 
pour  supporter  ses  dépenses. 


Ces  considérations  ont.  été  cause  qu'on 
a  introduit  en  Prusse  et  dans  les  pays 
qui  ont  suivi  son  système  d'imposition, 
à  côté  de  l'impôt  sur  le'  revenu  total,  un 
impôt  complémentaire  sur  le  revenu  fondé 
qui  tendait  à  se  transformer  en  un  impôt 
sur  la  fortune  payé  sur  le  revenu. 

En  Angleterre  on  est  parti  de  l'idée 
de  différencier  fes  revenus  selon  leur 
source.  Un  a  donc  divisé  les  revenus  en 
plusieurs  classes  selon  les  principales 
sources,  et  l'impôt  a  été  établi  de  façon 
différente  pour  chaque  classe  de  revenu. 
C'est  ainsi  qu'ont  pris  naissance  les  im- 
pôts cédulaires  qui  créent  une  juste  pro- 
portionnalité et  une  progressivité  spé- 
ciale, selon  les  sources  des  revenus. 

Plus  tard,  en  Angleterre  aussi,  mais 
surtout  dans  les  pays  qui  ont  adopté  le 
système,  de  l'impôt  sur  le  revenu,  la  pro- 
gressivité a  été  accentuée  au  moyen  d'une 
«surtaxe»  ou  impôt  complémentaire  sur 
le  revenu  général  du  système  cédulaire. 

Le  système  prussien  a  été  adopté,  en 
outre  des  pays  de  la  confédération  ger- 
manique, par  l'Autriche-Hongrie  dès  a- 
vant  et 'pendant  la  guerre,  par  la  Russie 
et  les  Etats-Unis  ;  on  le  trouve  donc- 
en  Transylvanie,  Bucovine  et  Bessarabie 
à  provenances  et  caractères  différents. 

Le  système  anglais  a  été  adopté,  en  y 
apportant  des  améliorations  remarqua- 
bles pendant  ces  derniers  temps,  au  cou- 
rant et  après  la  guerre  mondiale,en  Fran- 
ce, Italie,  Belgique,  etc. 

L'impôt  cédulaire  sur  les  revenus  spé- 
ciaux et  l'impôt  unique  progressif  sur 
le  revenu  global,  que  nous  nous  propo- 
sons d'introduire  en  Grande  Roumanie, 
suit  la  voie  du  système  anglais,  en  s'a- 
daptant  aux  conjonctures  .économiques 
du  pays  et  en  tenant  compte  de  certaines 
normes  d'application  mises  en  pratique 
en  Transylvanie. 

Afin  de  pouvoir  mieux  appliquer  le 
principe  de  la  progressivité,  nous  avons 
divisé  les  revenus  d'après  leurs  sources, 
èn  revenus  de  capital  (propriétés  fon- 
cières rurales,  urbaines  et  valeurs  mo- 
bilières)"; revenus  mixtes  (entreprises 
industrielles  commerciales  et  agricoles) 
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who  is  the  guardian  of  thé  social  and 
economical  order  cannot  treat  both  in- 
comes in  the  same  way  when  the  ques- 
tion is  to  take  a  part  out  of  it,  in  order 
to  support  its  expenditure. 

Thèse  considérations  have  caused  the 
introduction  into  Prussia  and  countries 
which  followed  her  assessment  fax  —  be- 
sides  thé  tax  on  the  total  Bicorne  —  a 
supplementary  impost  on  the  founded 
income  tending  to  become  a  tax  on  we- 
alth,  paid  froni  the  income. 

In  England  it  was  started  from  the 
idea  of  the  différence  of  in  cornes  accor- 
ding  to  their  sources.  The  incomes  have 
thus  been  divided  into  several  classes 
according  to  their  principal  sources  and 
a  différent  tax  was  imposed  on  specially 
on  each  class  of  income.  In  this  way 
the  schedular  taxes  have  been  forme d 
which  create  an  équitable  proportiona- 
lity  and  a  spécial  progressiveness  accor- 
ding to  the  income  sources. 

Later  on,  in  England  but  ehief ly  in  the 
countries  which  adopted  the  income  tax 
System,  the  progressiveness  was  accen- 
tuated  by  means  of  an  overtax  or  a 
supplementary  tax  on  the  gênerai  in- 
come of  the  schedular  System. 

The  Prussian  system  has  been  adop- 
ted, besides  the  countries  of  the  German 
Confédération,  also  by  Austro-Uungary 
as  she  was  priorto  and  during  the  war, 
Russia  and  '  the  United  States,  we  find 
it  therefore  there,  in  Ardeal,  Bucovina 
and  Bessarabia  of  différent  character 
and  provenience. 

The  Engiish  System  has  been  adopted 
with  considérable  improvements  having 
been  made  lately  —  during  and  after  the 
mondial  war  in  France,  Italy,  Belgium,etc 

The  schedular  imposition  on  spécial 
income  and  the  unie  progressive  tax  on 
the  globated  income  which  we  propose 
introducing  in  Great  Roumania,  follow 
the  English  system  adapting  themselves 
to  our  economical  circumstances  having 
in  view  also  some  rulings  which  have 
been  applied  in  Ardeal. 

In  order  to  apply  better  the  progres- 
sive principle  we  have  divided  the  in- 
comes acçording  to  their  source  in  ca- 
pital incomes  rural,  urban  landed  estâtes 
and  personal  properties  ;  mixed  income 
(industrial  and  commercial  and  agricul- 
tural  entreprises)  and  labour  incomes 
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et  revenus  du  travail  (salaires,  etc.).  La 
progression  à  l'imposition  s'applique  d'u- 
ne part,  dans  la  fixation  différente  d'a- 
près la  nature  du  revenu  (15°|0  pour  le 
revenu  du  capital,  12°|0  pour  le  revenu 
mixte,  10%  pour  le  revenu  des  professions 
libres,  #%  pour  le  revenu  du  travail)  ; 
et  d'autre  part  dans  la  taxation  dif- 
férente d'après,  la  grandeur  des  revenus. 
Cette  dernière  progressivité  s'applique 
au  revenu  total  par  l'impôt  unique  pro- 
gressif. 

Toute  la  technique  de  la  constatation 
du  revenu  imposable  est  basée  sur  la 
déclaration  du  contribuable.  Une  orga- 
nisation décentralisée  et  accomodée  se- 
lon les  régions  et  d'après  la  nature  du 
revenu,  assure  la  connaissance  de  tous 
les  éléments  d'appréciation,  de  l'exacti- 
tude des  déclarations  et  de  la  possibilité 
du  fisc  de  les  corriger.  D'autre  part,  une 
série  d'instances  judiciaires  spéciales  as- 
sure le  contribuable  contre  tout  abus 
de  l'administration  fiscale. 


La  perception  des  impôts  est  accomo- 
dée au  conjonctures  économiques  et  les 
usages  locaux  du  pays.  L'impôt  est  payé 
dans  certains  cas  par  le  bénéficiaire  du 
revenu,  dans  d'autres,  par  celui  qui  paye 
le  revenu.  Les  termes  de  paiement  coïn- 
cident aux  époques  auxquelles  le  revenu 
est  encaissé  par  son  bénéficiaire. 

Par  l'introduction  de  l'impôt  sur  le 
revenu,  nous  posons  une  nouvelle  base 
à  nos  impôts  directs,  en  obtenant  en  même 
temps,  une  plus  grande  élasticité  dans 
la  possibilité  de  procuration  des  dépenses 
de  l'Etat.  Cet  impôt  est  destiné  à  réduire 
avec  le  temps,  lorsque  les  sacrifices  ex- 
traordinaires ne  seront  plus  exigés,  les 
impôts  indirects,  qui  pèsent  plus  lourde- 
ment sur  les  masses  indigentes. 

Im pots  in  direct*  : 
L'impôt  sur  la  consommation  de  luxe 
cf.  sur  réchange  des  marchandises,  va- 
leurs et  services  d'impôt  sur  la  plus-- 
value immobilière  constatée  à  la  frans- 
mision  des  biens  immobiliers. 

Mais  dans  les  circonstances  actuelles, 
il  ne  peut  être  question  de  suppressions 
des  impôts  indirects.  Us  doivent  même 
être  multipliés. 

La  seule  préocupation  doit  être  de 


(salaries  etc.).  The  fax  progressiveness 
is  to  be  applied  on  the  one  hand  in  the 
différent  fixation  according  to  the  nature 
of  income  (15°|o  on  the  capital  income, 
12°|o  on  the  mixed  income  10°|o  on  the 
income  of  the  libéral  professions,  8°|o  on 
the  labour  income  and  on  the  other 
hand,  in  the  différent  imposition  accor- 
ding to  the  incômes  importance.  This 
latter  progressiveness  is  applied  on  the 
total  income  through  the  unie  progres- 
sive tax. 

The  whole  technique  of  asceï'taining 
the  taxable  income  is  based  on  the  tax 
payer's  statement,  a  discentralised  orga- 
nisation and  adapted  to  the  différent 
régions  and  sources  of  income  would  se- 
cure  the  full  knowledge  of  ail  the  élé- 
ments which  would  ehable  the  govern- 
ment  to  verify  the  accuracy  of  the  tax 
payer's  statements  and  if  necessary,  to 
correct  them. 

But  on  the  other  hand,  a  séries  of 
spécial  courts  of  justice  will  protect  the 
tax  payer  against  any  abusive  dealing 
on  the  part  of  the  fiscal  administration. 

The  tax  collection  is  adapted  to  the 
économie  circumstances  and  to  our  local 
uses.  The  tax  is  in  certain  cases  paid 
by  the  income  .beneficiary,  in  other  ca- 
ses by  the  person  paying  the  income. 
The  tenus  of  payements  coincide  with 
the  periods  when  the  beneficiary  coll 
lects  his  income. 

By  introducing  the  income  tax  we  put 
a  new  basis  for  our  direct  imposition 
obtaining  at  the  saine  time,  a  great  elas- 
tioity  in  supplying  the  means  for  the 
State  expenses.  This  tax  is  destined  to 
get  reduced  by  and  by,  namely  when  the' 
extraordinary  sacrifices  —  indirect  taxes 
—  shall  not  longer  be  imperative,  which 
are  oppressing  more  heavily  the  poor 
classes. 

1  Indirects  imposts  : 
1 .  Impost  on  the  cdnsumption  of  fa  ne  a 
gôods  and  on  e.rchange  of  goods,  ra- 
ines and  services  ;  2.  Impost  on  ke- 
snperior  raine  of  estâtes,  ascertained 
at  the  fransfer  of  estâtes. 

But  in  the  présent  circumstances  vrc 
cannot  think  of  abolishing  the  indirect 
taxes.  On  the  contrary  their  number  is 
to  be  increased.  Our  only  care  is  to  en 
deavour  that  the  new  indirect  taxes  be 
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faire  que  les  nouveaux  impôts  indirects 
soient  organisés  de  sorte  à  rendre  im- 
possible leur  incidence  sur  les  masses  in- 
digentes à  l'occasion  de  la  consomma- 
tion ou  de  la  distribution  des  objets  de 
consopimation,  mais  d'être  au  contraire 
supportés  par  le  consommateur  riche  ou 
par  ceux  dont  l'activité  rapporte  de 
grands  revenus. 

Parmi  les  nouveaux  impôts  on  a  ex- 
périmenté avec  de  bons  résultats  les 
suivants  impôts  : 

1  L'impôt  sur  la  consommation  de 
luxe  et  sur  l'échange  de  marchandises, 
de  valeurs  et  de  services. 

2  L'impôt  sur  la  plus-value  immobi- 
lière, constaté  à  la  transmission  des 
biens. 

Le  premier  impôt  de  ce  genre  a  été 
appliqué  en  Allemagne,  en  France,  en 
Hollande,  et  comme  impôt  spécial  sur  j 
la  consommation  de  luxe,  dans  plusieurs  j 
pays  dont  l'Angleterre. 

C'est  un  impôt  indirect  si  nous  con- 
sidérons la  base  imposable  ;  pour  sa 
constatation  et  sa  perception  on  em-  ! 
prunte  la  modalité  des  impôts  directs. 
Cet  impôts  étant  destinés  à  disparaître  j 
plus  tard,  sitôt  que  la  crise  des  finan- 
ces publiques  se  sera  améliorée,  il  peut 
être  considéré  comme  un  impôt  indirect 
exceptionnel. 

L'impôt  sur  la  plus  value  immobilière 
est  destiné  à  demeurer  un  impôt  per- 
manent. Il  répond  à  une  nécessité  so- 
ciale. Sans  aucune  contribution  du  pos- 
sesseur de  biens  immobiliers,  leur  valeur 
peut  augmenter  d'un  moment  à  l'autre. 
Cette  plus-value  est.  due  dans  la  plu- 
part des  cas  à  l'évolution  sociale  et  au 
progrès  de  la  technique  ;  dans  certaines 
conjonctures,  telles  les  actuelles,  l'aug- 
mentation de  la  valeur  même  formelle 
est  due  à  la  diminution  du  pouvoir  d'ac- 
quisition de  l'argent.  Cette  dernière  est 
une  plus-value  exceptionnelle,  —  une  es- 
pèce de  gain  de  guerre,  tandis  que  la 
seconde  est  une  plus  value  normale. 

Il  ne  serait,  pas  juste  que  les  posses-, 
seurs  des  biens  immobiliers  jouissassent 
de  la  plus-value  entière,  sans  que  la 
société,  qui  a  créé  cette  plus-value,  n'en 
prenne  pas  sa  part  sous  forme  d'un  im- 
pôt. C'est  en  ceci  que  réside  toute  la 
justification  de  cet  impôt. 

L'imposition  n'est  pas   complète,  car 
elle  ne  touche  pas  les  transmissions  de. 


established  in  such  a  way  as  to  make 
impossible  their  repercussion  on  the  poor 
masses  and  moreover,  they  ought  to  be 
borne  by  the  rich  consumer  or  by  those 
who  through  their  activity  are  collecting 
large  incomes  by  the  consumption  or  di- 
stribution of  consumable  articles. 


Of  the  new  indirect  taxes  the  folio 
wing  ones  bave  beén  applied  in  other 
countries  giving  good  results  : 

1.  Tax  on  the  consumption  offancy  go- 
ods  and  on  the  exhange  of  goods,  va- 
lues and  services.1 

2.  The  tax  on  the  superior  value  of 
estâtes  ascertained  at  the  transfer  of 
estâtes. 

The  f'irst  one  was  applied  in  Germany 
France,  Holland  and  as  a  spécial  tax  for 
fancy  goods,  in  several  countries  among 
which  England  too.  ït  is  an  indirect 
tax  if  we  bave  in  view  the  imposable 
basis.  But  for  their  vérification  and  co- 
lection  they  make  use  of  the  modalities  of 
the  direct  taxes.  Inasmuch  as  this  tax 
is  destined  to  disappear  later  on  —  as 
soon  as  the  financial  crisis  is  over  —  it 
could  be  looked  upon  as  an  exceptional 
indirect  tax. 


The  tax  on  the  superior  value  of  es- 
tâtes is  destined  to  remain  a  permanent 
tax.  It  responds  to  a  social  need.  Wit- 
hout  any  contribution  on  the  part  of 
the  estate  owner,  the  value  of  his  estate 
may  increase  from  an  epoch  to  another. 
This  increase  of  value  is  due  in  most 
cases  to  the  social  évolution  and  to  the 
technical  progress  ;  in  certain  cases— as 
is  now  the  case  —  the  increase  of  va- 
lue —  even  the  nominal  one  —  is  due  to 
to  the  reduced  selling  power  of  our 
currency.  This  latter  is  an  exceptional 
superior  value,  a  kind  of  war  profit, 
whereas  the  first  is  a  normal  superior 
value. 

Il  would  be  unjust  to  make  the  ow- 
ner of  estâtes  enjoy  its  entire  superior 
value  vvithout  the  community — its  Crea- 
tor— having  its  share  in  the  shape  of 
an  impost.  In  this  résides  the  entire  jus- 
tification of  this  tax. 

The  imposition  is  not  complète  be- 
cause  it  does  not  touch  the  transfer  of 
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biens  mobiliers,  spécialement  de  valeurs 
mobilières.  La  distinction  provient  du 
fait  que  les  valeurs  mobilières,  se  trans- 
mettent autrement  que  les  immobilières. 
Elles  sont  touchées  seulement  en  tant  que 
les  personnes  juridiques  émettantes  pos- 
sèdent des  biens  immobiliers.  Les  biens 
immobiliers  se  trouvant  en  la  posses- 
sion de  personnes  juridiques,  ne  se  trans- 
mettant qu'en  des  cas  tout  à  fait  excep- 
tionnels, deviennent  une  espèce  de  biens 
de  main  morte,  et  doivent  être  taxés 
pour  la  plus-value  à  certains  intervalles 
périodiques. 

Le  monopote  du  sucre,  de  /'alcool  ci  de 
la  distribution  du  pétrole. 

Non  seulement  les  nécesités  fiscales, 
maisv  aussi  des  exigences  "de  nature 
économique  générale,  nous  imposent  la 
création  de  certains  monopoles. 

Il  y  a  des  industries  qui  peuvent  se 
développer  dans  une  direction  déter- 
minée, seulement  par  l'immixtion  directe 
de  l'Etat. 

Telles  sont  l'industrie  du  sucre  et  celle 
de  l'acool. 

Dans  l'industrie  du  sucre  les  intérêts 
de  deux  espèces  d'entrepreneurs  se  heur- 
tent :  les  cultivateurs  de  betterave  et 
les  fabricants  de  sucre.  L'Etat  doit  s'in- 
téresser à  la  situation  des  cultivateurs 
de  betterave  afin  qu'ils  ne  deviennent 
pas  les  salariés  des  fabricants  de  su- 
cre. L'Etat  est  obligé  de  s'intéresser  aux 
consommateurs  de  sucre  afin  qu'ils  ne 
soient  pas  exploités  par  quelques  fabri- 
cants qui,  en  ruinant  d'autres  fabricants, 
arriveraient  à  monopoliser  toute  la  pro- 
duction de  sucre.  Pour  la  satisfaction 
de  la  consommation  intérieure,  l'Etat 
doit  prendre  des  mesures  pour  que  la 
culture  de  la  betterave  ne  soit  pas  dé- 
truite, mais  devienne  une  branche  im- 
portante de  production.  Une  politique 
économique  et  sociale  ferme  doit  être 
suivie  par  l'Etat  dans  l'industrie  du  sucre. 

Cette  politique  peut  être  suivie  avec 
succès  si  l'Etat  intervient  en  pre- 
nant à  son  compte  la  vente  du  sucre 
produit  et  en  instituant  de  la  sorte  un 
monopole  de  la  renie  du  sucre.  Le  fisc 
tire  un  profit  tle  ce  monopole,  mais  les 
avantages  procurés  à  l'économie  natio- 
nales sont  bien  plus  grands. 

Les  caractères  du  monopole  du  sucre 


moveables,  specially  of  moveable  values. 
This  dinstinction  is  due  to  the  fact  that 
the  moveable  values  are  not  transferred 
in  the  same  way  as  the  real  estâtes. 
They  are  touched  only  as  far   as  the 
issuing  légal  persons  are  owners  of  real 
estâtes.  Because  the  real  estâtes  found 
in  possession  of  légal  persons  are  trans- 
ferred only  in  a  most  exceptional  way 
I    thus   becoming    a   kind    of  mortmain 
|    goods,  they  ought  to  be  based  on  their 
:    superior  value  at  certain  periodical  ternis. 


Sugar,  alcohol,  and  oil  distribution 
monopolies. 

Not  only  fiscal  necessities  but  also 
requests  of  a  gênerai  économie  nature 
compel  us  to  create  certain  monopolies. 

There  are  industries  which  can  deve- 
lop  themselves  directed  only  by  the  go- 
vernment's  direct  intervention. 


Such  are  the  Sugar  and  alcohol  in- 
dustries.'In  the  sugar  industry  the  in- 
terest  of  two  classes  of  undertakers  are 
clash ing  together  :  the  beetroot  gro- 
wers  and  the  sugar  manufacturers..  The 
government  is  bôund  to  see  that  the 
sugar  consumers  are  not  imposed  upon 
by  a  few  manufacturers  who,  by  rui- 
ning  the  others  may  get  the  monopoly 
of  the  Avhole  sugar  production,  and  for 
the  requirements  of  the  home  consump- 
tion  the  government  lias  to  provide 
that  the  beetroot  cultivation  be  not  des- 
troyed,  but  to  become  an  important 
branch  of  production.  The. government 
is  bound  to  foelow  a  décisive  economical 
and  social  policy  in  the  sugar  industry 


This  policy  can  be  easily  followed  if 
the  government  intervenes  taking  in  its 
hands  the  sale  of  sugar  output  thus  es- 
tablishing  a  sale  monopoly  of  sugar. 
The  exehequer  dérives  i^erefrom  a  pro- 
fit but  the  Naiional  Economy  gets  much 
greater  advantages. 

The  characteristics  of  the  sugar  mo- 
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sont  les  mêmes  pour  le  mononole  de 
l'alcool.  A  ce  monopole  s'ajoute  aussi 
l'action  sociale  que  l'Etat  entreprend 
par  l'institution  du  monopole  de  l'alcool. 
L'alcoolisme  est  combattu  par  la  nature 
des  produits  alcooliques  livrés  à  la  con- 
sommation, les  prix  des  médicaments 
baissent  pour  la  masse  de  la  population 
indigente,  et  une  meilleure  mise  en  va- 
leur de  certains  produits  agricoles  en 
est  facilitée. 

Le  moftopolé  de  Valcool  n'est  qu'un 
monopole  de  renie,  la  fabrication  demeu- 
rant libre,  mais  sous  le  contrôle  et  selon 
les  normes  établies  par  la  loi. 

Dans  la  même  catégorie  entre  aussi 
le  monopole  de  la  distribution  cm  pé- 
trole et  des  ses  dérivés  à  l'intérieur  du 
pays.  Un  projet  de  loi  à  cet  égard  a 
été  déposé  à  la  chambre  pendant  la  ses- 
sion passée,  Le  projet  a  dans  son  éla- 
boration en  principe  une  conception  de 
monopole,  exercé  par  une  organisation 
à  laquelle  participent  les  producteurs  et 
les  consommateurs.  Ce  n'est  pas  une  en- 
treprise privée  ayant  pour  objet  le 
gain.  On  y  a  cependant  introduit  quel- 
ques dispositions  ne  cadrant  pas  avec- 
la  conception  principale,  ce  qui  ferait 
de  la  loi  une  erreur  financière  si  on  la 
votait  telle  qu'elle  a  été  proposée  :  l'Etat 
imposerait  le  consommateur  pour  par- 
tager les  bénéfices  avec  certains  parti- 
culiers. 

Si  on  retranche  ces  dispositions  qui 
se  sont  glissées  dans  le  projet  élaboré 
consciencieusement  sur  des  bases  finan- 
cières saines,  on  pourra  créér  un  vrai 
monopole  de  vente  du  pétrole  à  l'inté- 
rieur. 

Ce  monopole  est  réclamé  pas  tant  par 
les  nécesités  fiscales  que  principalement 
par  les  intérêts  de  notre  économie  na- 
tionale. Sur  la  production  de  jusqu'a- 
préseht,  presque  tout  le  mazout  résul- 
tant du  raffinage  du  pétrole  brut  est 
consommé  par  nos  chemins  de  fer.  Par 
conséquent,  la  circulation  des  personnes 
et  des  biens  à  l'intérieur  du  pays  est 
conditionnée  par  la  distribution  du  pé- 
trole. Plus  même  :  notre  industrie  em- 
ploie plus  de  la  moitié  des  dérivés  du 
pétrole  et  C'est  une  condition  vitale  pour 
l'industrie  existante  ou  pour  celle  qui 
prend  naissance,  d'avoir  assuré  le  pro- 
duit pétrolier  qu'elle  emploie  et   de  l'a- 


nopoly  are  not  in  the  case  of  the  alco- 
hol  monopoly.  Here  is  added  also  the  so- 
cial action  undertaken  by  the  govern- 
me>",t  fhrough  the  alcohol  monopoly.  The 
alcoholism  is  fought  by  the  kinds  of 
alcoholic  produces,  sold  to  consumers, 
the  medicines  get  cheaper  for  the  poor 
masses  of  people  and  s  orne  of  the  the 
agricultural  produces  get  a  higher  value. 


The  àleohoï  monopoly-  is  only  et  seile 
monopoly,  its  manufacturing  remains 
free  under  the  control  and  rules  fixed 
by  Laws, 

This  categjory  includes  also  the  mo- 
nopoly of  the  home  distribution  of  oil 
and  its  derivatives.  During  the  last  ses- 
sion the  Parlament  received  a  bill  on 
this  subject.  This  bill  bas  in  its  pro- 
minent part  a  conception  of  monopoly 
tp  be  operated  through  an  organisation 
in  which  producers  and  consumers  are 
participating.  It  is  not  a  private  under- 
taking  in  view  of  benefits  to  be  derived 
from  its  action.  But  the  Bill  contains 
some  provisions  which  do  not  agrée 
with  the  principal  conception  and  which 
would  make  the  law  to  be  a  financial 
error  if  passed  by  the  Parliament,  viz 
the  government  would  impose  différent 
imposts  upon  consumers  to  share  them 
with  certain  private  individuals. 

But  if  the  provisions  which  bave  been 
introduced  in  a  billwere  drawn  up  con- 
scientiously  on  a  sound  financial  basis  we 
eould  create  a  good  monopoly  for  the 
home  oil  sale. 

Such  a  monopoly  is  wanted  not  so 
much  for  fiscal  needs  as  rather  for  our 
national  économie  intérêts.  According 
to  the  présent  output  nearly  ail  the 
residue  resulting  from  the  fefining  of 
raw  oil  is  consumed  by  our  railways. 
Consequently  the  home  passenger  and 
goods  circulation  is  conditioned  by  the 
oil  distribution.  Moreover,  our  industry 
makes  use  of  more  than  hall'  ot  the 
oil  derivatives  and  it  is  a  .  vital  ques- 
tion for  our  existing  or  rising  industry 
to  get  secured  the  oil  produce  which  it 
uses  and  to  get  it  at  a  priée  which 
would  enable  it  to  stand  compétition. 

We  form  a  State  whose  économie  fre- 
edom  dépends  on  the  use  and  value  of 
its  oil. 
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voir  à  un  prix  qui  puisse  lui  permettre 
la  concurrence. 

Nous  sommes  un  Etat  dont  l'indépen- 
dance économique  est  en  fonction  de 
l'emploi  et  de  la  mise  en  valeur  de  son 
pétrole. 

La  plus  urgente  nécesité  à  cet  égard 
est  celle  de  la  réglementation  consciente 
de  la  distribution  du  pétrole  à  l'intérieur 
et  c'est  pourquoi  nous  commençons  par 
le  monopole  d'Etat  de  la  distribution. 
Mais  nous  ne  pourrons  pas  nous  arrêter 
ici. 

Le  monopole  de  la  distribution  du  pé- 
trole peut  apporter  aussi  à  l'Etat  un 
revenu  important,  Nous  sommes  en  si- 
tuation à  pouvoir  influencer  aprésent 
après  la  guerre  mondiale,  le  prix  du 
pétrole  sur  le  marché  mondial.  La  pro- 
duction pétrolière  des  Etats-Unis  n'est 
pas  loin  d'être  déficitaire  par  rapport 
aux  besoins  de  la  consommation  inté- 
rieure et  n'augmente  pas  en  proportion 
de  l'augmentation  de  ces  nécessités.  La 
production  pétrolière  en  Russie  est  dé- 
truite pour  quelque  temps.  Les  terrains 
pétrolifères  d'Asie  où  l'Angleterre  étend 
sa  domination  absolue,  ne  comptent  pas 
encore  pour  la  production  mondiale  et 
les  terrains  pétrolifères  galiciens  ne  peu- 
vent faire  concurrence  à  notre  produc- 
tion comme  capacité  de  production  et 
comme  coût  d'extraction.  Ce  n'est  que 
la  production  pétrolière  du  Mexique  qui 
demeure  décisive  pour  la  vie  mondiale, 
où  une  lutte  d'accaparement  se  livre  en- 
tre l'Angleterre  et  les  Etats-Unis. 

Mais,  toute  la  production  pétrolière 
est  si  petite  par  rapport  à  la  demande 
du  marché  mondial,  que  notre  apport 
sur  ce  marché,  après  guerre,  peut  in- 
fluencer les  prix.  Dans  cette  situation 
nous  pouvons  créer  des  conditions  a- 
vantageuses  à  l'industrie  intérieure,  nous 
pouvons  avoir  un  revenu  pour  l'Etat  et 
nous  pouvons  tout  de  même  porter  le 
surplus  sur  le  marché  mondial  sans 
craindre  la  concurrence,  à  la  condition 
d'être  les  maîtres  de  notre  pétrole,  et  de 
pouvoir  dire  notre  mot  dans'  la  lutte 
qui  a  lieu  entre  quelques  peuples  du 
monde  pour  l'accaparemet  du  pétrole. 
Et  nous  devons  absolument  remplir 
cette  condition,  car  autrement  notre  in- 
dépendance économique  devient  une 
illusion. 


The  most  urgent  need  in  this  ques- 
tion is  the  conscientious  regulating  of 
home  oil  distribution.  We  begin  therefore 
with  the  government  distributing  mono- 
poly  But  we  could  not  stop  here. 


The  monopoly  of  the  oil  distribution 
could  bring  a  f  air  income  to  the  govern- 
ment. We  are  in  a  position  to  influence 
the  price  of  oil  on  the  world  market, 
now  after  the  war.  The  oil  production 
in  the  U.  S.  is  nearly  to  become  diffi- 
cult  in  view  of  the  needs  for  home  con- 
sumption  and  does  not  increase  in  pro- 
portion of  thèse  requirements.  The  Rus- 
sian  oil  production  is  destroyed  for  some 
time.  The  Gil  fields  in  Asia  where  En- 
gland  endeavours  to  establish  lier  ab- 
solute  povver  cannot  be  taken  into  ac- 
count  now  for  the  world  oil  produce  and 
the  Galician  oilfields  cannot  compete  with 
our  production  with  regard  to  the  vo- 
lume production  and  cost  of  extraction. 
Thus  only  the  oil  production  of  Mexico 
about  whose  monopoly  are  fighting  En- 
gland  and  the  United  States,  remain  to 
be  décisive  for  the  world  life. 


But  the  entire  oil  production  is  so 
small  in  view  ôf  demands  of  the  world 
market  that  our  share  in  this  produc- 
tion influences  the  priées  on  that  mar- 
ket. Thèse  circumstances  enable  us  to 
create  advantageous  conditions  for  the 
home  industry  to  have  a  good  income 
for  the  government  and  still  to  enter  the 
list  with  our  surplus  production  on  the 
world  market  without  fearing  compéti- 
tion, provided  we  are  masters  of  oui*  oil 
and  able  to  say  our  word  in  the  great 
struggle  which  is  fought  between  a  few 
nations  for  the  possession  of  oil  and  we 
ought  to  accomplish  this  if  we  care  for 
our  économie  independence. 
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Impôts  de  guerre 

Les  impôts  et  les  monopoles  indiqués 
jusqu'ici  comme  étant  nécessaires  à  être 
introduits  dans  notre  système  d'imposi- 
tion, ont  un  caractère  de  permanence  et 
sont  destinés  à  couvrir  les  dépenses  or- 
dinaires ou  qui  se  répètent  périodique- 
ment pour  une  longue  durée.  Mais  il  y 
a  des  dépenses  provoquées  uniquement 
par  la  guerre  et  qui  sont  destinées  à 
cesser  sitôt  quelles  seront  couvertes.  Les 
moyens  pour  les  couvrir  ne  peuvent  par 
conséquent  être  qu'exceptionnels,  ex- 
traordinaires. A  cet  effet  on  a  créé  des 
impôts  extraordinaires  de  guerre  en  de- 
hors des  principes  fondamentaux  d'im- 
position. 

Au  courant  de  la  guerre,  mais  sur- 
tout à  la  cessation  des  hostilités,  des 
peuples  qui  y  ont  pris  part  ou  bien 
ont  été  influencés  par  les  conséquences 
de  la  guerre,  ont  essayé  ou  ont  expé- 
rimenté plusieurs  impôts,  nommés  pres- 
que tous  impôts  de  guerre. 

Le  plus  répandu  et  le  plus  populaire 
de  tous  ces  impôts  c'est  l'impôt  sur  tes 
bénéfices  de  guerre.  „ 

Si  la  guerre  a  amené  la  destruction 
de  biens  des  existences  par  l'anéantis- . 
sèment  de  leurs  sources  de  revenus,  ou 
seulement  par  la  suppression  des  reve- 
nus du  temps  normal,  il  a  amené  aussi 
pour  quelques  citoyens  des  gains  ex- 
ceptionnels. Au  milieu  de  la  misère  des 
masses  et  souvent  sur  les  plaies  et  les 
souffrances  de  ces  dernières,  se  dressent 
les  ainsi  nommés  enrichis  de  guerre. 

C'est  une  exigence  élémentaire  de  jus- 
tice sociale  que  l'Etat  prenne  une  im- 
portante partie  de  ces  gains  exception- 
nels, produits  pour  la  plupart  grâce  à 
son  activité  et  non  à  celle  du  bénéfi- 
ciaire de  ces  revenus.  Un  impôt  sur  ces 
bénéfices  a  été  introduit  par  la  plupart 
des  Etats  dès  le  commencement  de  la 
guerre  de  1914—1918. 

Dans  la  session  de  Juillet-Août  1920, 
a  été  déposé  à  la  Chambre  roumaine 
par  initiative  parlementaire,  et  le  Gou- 
vernement se  l'est  approprié,  un  projet 
de  loi  relatif  à  l'imposition  des  bénéfi- 
ces de  guerre.  A  l'élaboration  d'une  loi 
semblable,  le  point  de  vue  purement 
fiscal  est  en  grande  partie  couvert  par 
les  passions  sociales  momentannées,  et 
le  projet  déposé  a  dû  être  marqué  des 


8.  War  Taxes. 

The  taxes  and  monopolies  we  have 
already  shown  as  necessary  to  be  intro- 
duced,  have  a  character  of  permanency 
and  aim  at  covering  the  ordinary  expen- 
ses  or  those  which  are  periodically  re- 
turning  for  a  longer  period.  Besides  this, 
•  there  are  expenses  by  war  caused  only 
and  which  are  to  cease  as  soon  an  they 
are  cevered.  The  meaiïs  of  covering 
them  coulcl  not  therefore  be  other  than 
exceptional  and  extraordinary.  There 
have  therefore  been  created  extraordi- 
nary war  taxes  which  are  not  basecl 
upon  the  fundamental  principles  of  taxa- 
tion. - 

During  the  war,  but  chiefly  at  the  ces- 
sation of  hostilities,  the  nations  which 
have  participated  to  the  war  or  which 
have  been  affected  by  its  results  have 
tried  various  taxations  known  as  war 
imposts. 

The  most  extended  and  popular  of 
thèse  impositions,  is  the  tax  upon  war 
profit. 

If  the  war  has  caused  the  destruction 
of  many  existences  by  destroying  the 
sources  of  their  income  of  normal  times, 
they  have  caused  also  exceptional  pro- 
fits for  some  citizens.  Amidst  the  mi- 
sery  of  the  masses  and  oftentimes  upon 
their  wounds  and  sufferings  have  been 
arisen  the  so  called  war-profiteers. 


It  is  an  elementary  request  of  social 
justice  that  the  government  should  col- 
lect  a  considérable  amount  of  thèse  ex- 
ceptional profits*. 

Most  of  the  countries  have  introduced, 
a  tax  on  thèse  profits  even  at  the  be- 
ginning  of  the  war  of  1914 — 1918. 


In  the  session  of  July-August  1920  it 
was  proposée!  through  Parliamentary 
initiative  with  the  approval  of  the  go- 
vernment. a  Bill  aiming  to  impose  a  tax 
on  the  war  profits.  In  drawing  up  this 
Law,  the  purely  fiscal  standpoint  is  mostly 
covered  by  the  présent  social  move- 
ments  and  therefore  the  Bill  had  to  suf- 
fer  from  the  same  faults,  which  affected 
the  laws  elsewhere. 
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mêmes  défauts  que  les  lois  présentées 
ailleurs. 

.  On  sait  qu'en  matière  d'imposition 
2+2=3  et  3+3=0.  Pour  avoir  taché  de 
trop  obtenir  par  les  impôts  sur  les  bé- 
néfices de  guerre,  les  résultats  n'ont  pas 
correspondu  aux  espérances. 

Profitant  de  l'expérience  d'autrui  et 
surtout  tenant  compte  du  système  entier 
d'imposition  de  la  réforme  financière  que 
nous  entreprenons,  le  projet  de  loi  sur 
les  bénéfices  de  guerre  déposé  à  la 
Chambre,  devra  être  accomodé  de  fa- 
çon à  avoir  un  résultat  positif.  La  plus 
grande  difficulté  provient  du  fait  que 
l'impôt  est  introduit  trop  tard. 

On  a  essayé  dans  certains  Etats  deux 
autres  impôts  exceptionnels  de  guerre  : 
l'impôt  sur  l'augmentation  de  ravoir  et 
V impôt  'inique  exceptionnel  sur  l'avoir 
on  le  capital.  La  discussion  relativ  à  ces 
deux  impôts  a  eu  lieu  dans  tous  les  Etats 
dont  les  finances  publiques  subissent  au- 
jourd'hui une  crise;  elles  ont,  été  l'objet  de 
discussion  académiques  à  la  conférence 
internationale  de  Bruxelles.  Ils  n'ont  été 
appliqués  cependant  que  par  l'Italie, 
l'Allemagne,  l'Autriche  et  la  Tchécoslo- 
vaquie, et  encore  leur  application  est 
en  cours  pour  le  première  fois  pendant 
l'année  financière  présente,  de  sorte 
qu'on  n'en  peut  encore  apprécier  les  ré- 
sultats. Dans  les  autres  Etats  de  fortes 
objections  se  sont  élevées  contre  ces  im- 
pôts et  l'intention  de  les  introduire  em- 
bïe   définitivement  abandonnée. 

L'impôt  sur  l'augmentation  de  l'avoir 
présente  en  effet  des  défauts  fondamen- 
taux, de  sorte  que  son  application  e&ti 
impossible  ou  injuste. 

Dans  un  pays  comme  la  Roumanie 
qui  n'a  pas  eu  l'impôt*  sur  le  revenu 
avant  la  guerre,  dont  le  système  d'im- 
pôts directs  était  tellement  désuet  et  sur- 
tout incomplet,  la  reconstitution  de  l'a- 
voir d'avant  guerre  de  chaque  citoyen 
et  son  évaluation  à  cette  époque-là,  «ont 
dos  impossibilités  absolues.  En  ajoutant 
à  ces  considérations  le  fait  qu'à  peu 
près  dans  les  2|a  de  la  Grande  Rouma- 
nie, à  savoir  dans  toutes  les  provinces 
ralliées  à  l'ancien  royaume,  les  reconsti- 
tutions des  fortunes  et  leurs  évalua- 
tions —  si  on  pouvait  les  faire  —  consti- 
tueraient des  données  incomparables  à 
celles  de  l'ancien  royaume,  l'impôt  sur 
l'augmentation  des  fortunes  serait  dès 
le  débul  marqué  au  coin   de  l'injustice 


lt  is  well  known  in  matters  of  taxatiion 
that2  +  2  =3;  and  3  +  3  =  0.  Because 
it  was  endeavoured  to  obtain  too  much 
from  the  taxation  on  the  war  profits  the 
results  were  far  from  corresponding  to 
expectations. 

Learning  from  the  expérience  of  ot- 
hers  and  taking  chiefly  into  account  the 
whole  tax  System  of  the  financial  reform 
we  are  undertaking,  the  Bill  of  war  pro- 
fits presented  to  the  Parliament  must 
be  adapted  in  such  a  way  as  to  ensure 
its  success.  The  greatest  difficulty  cornes 
from  the  fact  that  this  tax  is  introduced 
too  late. 

Some  countries  have  tried  to  intro- 
duce  two  kinds  of  exceptional  war  taxes: 
the  tax  upon  the  increase  of  wealth  and 
unique  and  exceptional  tax  upon  the 
wçalth  as  capital.  Thèse  taxes  have  been 
discussed  in  ail  the' countries  whose  pu- 
blic finances  are  today  in  a  crisis,  they 
have  also  been  the  subject  of  many  aca- 
demical  discussions  at  the  International 
conférence  of  Brussels  but  they  were 
put  into  practice  only  by  Italy,  Germany 
and  Czechoslovakia  and  as  their  appli- 
cation is  just  in  course  for  the  first  time 
in  this  financial  year  we  cannot  judge 
as  to  their  results.  There  were  raised 
strong  objections  against  thèse  taxes  in 
other  countries  and  it  appears  that  the 
idea  of  introducing  them  is  complète!  y 
abandoned. 

Indeed  the  tax  on  the  increasè  of 
wealth  lias  many  fundamental  defects 
as  their  application  is  either  impossible 
or  un  just. 

In  a  country  like  Roumania  which  lias 
never  had  an  income  tax  in  prewar  ti- 
mes  and  whose  direct  tax  System  was 
out  of  date  and  incomplète,  it  is  abso- 
lutely  impossible  to  reconstitute  the 
fortune  of  every  citizen  as  it  was  in 
pre  war  times  and  to  make  an  exact  es- 
timation of  it  at  that  epoch.  And  if  we 
add  to  this  the  fact  that  nearly  â|s  of 
great  Roumania,  namely  in  ail  the  pro- 
vinces annexed  to  the  Old  Kingdon,  the 
reconstitution  and  estimation  of  those 
fortunes  —  if  they  could  be  made  — 
would  form  data  incomparable  to  those 
ruling  in  the  Old  Kingdon,  the  tax  on 
the  increase  of  riches  would  be  struek 
even  in  the  beginning  by  an  injustice 
Caused.  by  an  inegality  in  the  t r< t m»  i 1 1 
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provenant  d'une  inégalité  de  traitement 
des  citoyens.  Par  conséquent  Je  point 
même  de  départ  manquerait. 

Le  second -terme  de  comparaison,  les 
valeurs  actuelles,  sont  tout  aussi  impos- 
sibles à  établir.  Quel  serait  le  critérium 
pour  l'évaluation  des  fortunes  au  mo- 
ment actuel  ?  Jusqu'à  quels  éléments  de 
la  fortune  pouvons-nous  aller,  pour  faire 
une  juste  comparaison  entre  l'avoir  d'a- 
vant guerre  et  celui  d'aujourd'ui  ?  Et  si 
nous  considérons  toutes  les  formes  de 
l'avoir,  nous  arrivons  en  pratique  à  des 
absurdités. 


Si  nous  prenons  comme  base  pour 
établir  les  valeurs  actuelles  le  prix  de 
vente  d'aujourd'hui  et  le  généralisons 
pour  les  biens  similaires,  nous  produisons 
tout  une  révolution  économique.  Le  pos- 
sesseur du  bien  qui  le  conserve  depuis 
avant  la  guerre,  devra  le  liquider  s'il 
en  bénéficie  personnellement,  afin  d'être 
en  mesure  de  payer  l'impôt  ;  s'il  en  tire 
un  revenu  par  son  affermage,  ce  revenu 
devrait  être  augmenté  indifféremment 
des  conséquences  économiques  et  sociales 
auxquelles  cela  donnerait  naissance.  Et 
si  nous  passons  par  dessus  toutes  ces 
difficultés,  les  valeurs  actuelles  sont  ins- 
tables et  à  cause  de  certaines  restrictions 
auxquelles  est  encore  soumise  la  vie 
économique,  les  rapports  entre  elles  sont 
artificiels,  et  partant,  une  source  d'impot- 
sitions  inégales,  improportionnelles  et 
injustes. 

Lorsque  les  évaluations  actuelles  ex- 
cluent les  biens  qui  n'ont  pas  changé 
de  possesseur  pendant  la  guerre,  tout 
essai  devient  absurde.  Un  bien  acheté 
pendant  ou  après  la  guerre  est  évalué 
à  une  valeur,  et  un  autre  ;  bien  absolu- 
ment similaire,  non  transmis  depuis  le 
commencement  de  la  guerre,  à  une  autre 
Valeur  5  à  10  fais  moindre  ;  peut-on  sur 
cette  base  établir  l'augmentation  de  la 
fortune  !...  Mais  le  bien  acquis  au  cou- 
rant ou  après  la  guerre  peut  être  acheté 
à  la  valeur  d'un  bien  possédé  avant  la 
guerre  et  revendu  après,  et  alors  il  faut 
vérifier  si  le  bien  a  existé  ou  non  —  car 
il  ne  s'agit  pas  seulement  de  biens  mo- 
biliers —  ensuite,  si  toute  la  valeur  ou 
seulement  une  partie  à  été  employée  à 
l'acquisition  de  biens  nouveaux. 

POUï  finir,  les  dépenses  causées  par 


of  the  citizens.  The  starting.  point  would 
then  be  lacking. 

The  second  term  of  comparision  the 
présent  value  are  equally  diffrcult  to 
be  established.  What  standard  to  apply 
for  the  estimation  of  fortunes  existing 
in  the  présent  movement  ?  Up  to  which 
éléments  of  fortune  should  we  go  down 
in  order  to  make  a  fair  comparison  be- 
tween  the  prewar  and  the  présent  time  '< 
If  we  leavë  aside  some  éléments  of 
the  fortune  we  favour  those  who  have 
their  fortune  chiefly  in  . those  forms  of 
wealth.  If  on  the  other  h  and  we  take 
into  considération  ail  the  forms  of  for- 
tune, we  arrive  practically  to  absurdities. 

If  we  take  as  basis  for  estimating  the 
présent  values  the  présent  selling  price, 
extending  it  to  similar  goocls,  we  shall 
produce  a  whole  ecnomical  révolution. 
The  OAvner  of  goods  who  keeps  still  from 
prewar  times,  must  sell  them  in  the 
case  he  personally  enjoys  their  use, 
in  order  to  be  able  to  pay  the  tax  but 
in  the  case  he  desires  an  income  from 
its  hire,  that  income  must  be  increased 
no  matter  to  what  économie  and  so- 
cial conséquences  such  a  step  would 
give  birth  to.  But  even  if  we  could  sur- 
monnt  ail  thèse  difficultés,  the  présent 
values  are  unstable  and  because  of 
some  restrictions  to  which  the  economi- 
cal  life  is  still  submitted,  the  relations 
between  them  are  not  real  ones  and 
therefore  they  are  sources  of  unequal, 
improportional  and  unjust  taxes. 

If  in  the  présent  estimations  we  ex- 
clude  the  fortunes  which  have  not  clian- 
ged  their  owner  in  the  course  of  the 
war,  every  attendit  to  taxation  becomes 
absurd.  An  article  bought  during  or 
after  the  war,  is  estimated  at  a  certain 
price  and  another  one  absolutely  simi- 
lar but  not  transferred  from  the  begin- 
hing  of  the  war  is  estimated  at  another 
value  5 — 10  times  smaller  ;  upon  such 
a  basis  have  we  to  establish  the  increase 
of  fortune  !  But  the  article  obtained  du- 
ring or  after  the  war,  can  be  purchased  , 
with  the  value  of  an  article  owned  be- 
fore  the  war  and  which  has  afterwards 
been  alienated.  It  remains  then  to  further 
investigate  if  that  article  lias  exister* 
or  not  because  the  question  is  not  only 
of  real  estâtes  but  also  of  the  right 
on  them  viz  of  personal  estâtes  and  then 
il'   the   whole  value  or  only  a  part  of'it 
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l'exécution  de  l'impôt  en  dépasseraient 
les  résultats. 

Voici  pourquoi  chez  nous  —  plus  que 
dans  d'autres  pays,  où  on  a  évité  de 
troubler  sans  profit  la  vie  économique  — 
on  ne  peut  faire  des  essais  semblables. 

Il  n'en  est  pas  de  même  de  l'impôt 
unique  exceptionnel  sur  le  capital.  Cet 
impôt  a  existé  et  existe  encore  dans  beau- 
coup de  pays.  A  la  conférence  interna- 
tionale de  Bruxelles,  sans  avoir  été  cri- 
tiqué, l'impôt  sur  le  capital  a  été  ajourné 
avec  une  dernière  réserve,  lorsque  les 
finances  publiques  ne  pourront  pas  se 
refaire  par  d'autres  moyens. 

11  a  été  cependant  appliqué  pendant 
l'année  financière  courante  en  Italie,  Alle- 
magne, Autriche  et  Tchécoslovaquie. 

En  ce  qui  nous  concerne,  cet  impôt  ne 
peut  être  remplacé  par  aucun  autre  mo- 
yen financier,  dans  la  situation  fin  an- . 
cière  actuelle.  Les  dédommagements  de 
guerre  que  nous  devons  à  nos  citoyens, 
ainsi  que  l'acquittement  de  la  dette  pro- 
venant de  l'unification  monétaire,  nous 
ne  pouvons  les  couvrir  aujourd'hui  par 
des  emprunts  extérieurs  à  conditions 
acceptables,  et  dans  les  traités  de  paix 
internationaux  notre  droit  a  été  englouti 
par  d'autres  prétentions  avantagées. 

Ceci  étant,  l'impôt  unique  exceptionnel 
sur  le  capital  apparait  comme  un  impôt 
de  compensation  d'une  part,  et  de  nivel- 
lement de  sacrifices  d'une  autre  il  est 
comme  tel,  justifié  et  nécessaire  pour  des 
motifs  qui  nous  sont  spéciaux. 

La  compensation  sera  faite  entre  les 
dédommagements  qu'un  citoyen  doit  re- 
cevoir et  les  sommes  qu'il  doit  payer  en 
base  de  cet  impôt  ;  le  nivellement  se  fait 
par  la  contribution  de  ceux  qui  ont  con- 
servé et  possèdent  des  richesses  par  les 
sacrifices  physiques  et  matériels  d'au- 
trui  et  ceux-ci  doivent  être  maintenant 
dédommagés. 

En  fin,  une  compensation  générale  a 
lieu  en  défalquant  une  partie  de  l'avoir 
pour  que  la  valeur  du  reste  augmente 
à  la  suite  du  retrait  de  la  circulation 
d'une  partie  du  papier  —  monnaie  ayant 
à  la  base  les  bons  de  trésor  de  l'Etat. 

La  technique  de  l'application  de  cet 
impôt  est  facilitée  par  le  fait  qu'on  prend 
comme  point  de  départ  pour  l'évaluation 
un  seul  moment,  et  un  moment  de  la 
situation   normale  d'avanl  guerre,  pour 


lias  been  made  use  of  in  orderto  obtain 
the  new  articles. 

This  is  the  reason  whyin  our  country 
more  than  in  other  countries  where  it 
has  been  avoided  to  trouble  uselessly 
the  économie  life  —  such  experiments 
cannot  be  made. 

But  with  regard  to  the  unique  and  ex- 
ceptional  tax  on  the  capital,  the  ques- 
tion présents  itself  otherwise.  This  im- 
position too  wasmuch  censured  in  many 
countries.  At  the  International  confé- 
rence of  Brussels  the  capital  imposition, 
though  not  censured  was  however  post- 
poned  as  a  last  reserve,  should  the  pu- 
blic finances  not  improve  by  other  means. 

This  tax  has  however  been  put  into 
force  for  the  current  financial  year  in 
Italy,  Germany,  Austria,  Czechoslovakia 

With  regard  to  ourselves,  this  tax 
cannot  be  substituted  by  other  financial 
means  in  our  financial  situation..  The 
war  damages  we  owe  our  citizens  as 
well  as  the  payments  we  have  to  make 
for  the  debt  incurred  by  the  currency 
unification  cannot  be  covered  to-day  by 
loans  from  abroad  on  acceptable  terms 
and  on  the  other  h  and  by  the  interna- 
tional treaties  of  peace  our  right  has 
been  swallowed  up  by  other  favoured 
pretensions. 

In  thèse  circumstances  the  unique  and 
exceptional  tax  upon  the  capital  appears 
to  be,  on  the  one  hand  a  compensation 
tax  and  on  the  other  hand  a  levelling 
tax  for  our  incurred  sacrifices  and  as 
such,  this  tax  is  perfectly  justified  and 
the  compensation  has  to  be  effeeted 
between  the  amount  a  citizen  has  to  re- 
ceive  for  damages  and  the  amount  he 
has  to  pay  on  the  basis  of  this  tax  whe- 
reas  the  levelling  of  the  sacrifices  will 
be  made  by  the  contribution  of  those 
who  have  conserved  and  possessed  riches 
through  the  material  and  physical  sacri- 
fices of  others  who  are  to  be  now  in- 
demnified.  Finally  a  gênerai  compensa- 
tion will  be  made  by  deducting  a'  part 
of  the  riches  in  order  that  the  balance 
may  increase  in  value  in  withdrawing 
from  circulation  a  part  of  the  paper  cur- 
rency which  has  as  its  basis  the  govern- 
ment  treasury  bonds. 

The  technique  of  the  application  of 
this  tax  is  rendered  easy  by  the  tact 
we  take  as  starting  point  of  the  esti- 
mation a  single  moment,  the  moment 
of  the  normal   prewar    situation  l'or  ail 
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toutes  les  formes  que  revêt  la  richesse, 
sauf  des  exceptions  générales  portant 
sur  des  éléments  qui  entrent  dans  la 
composition  de  l'avoir  de  chaque  citoyen. 
Les  évaluations  se  font  d'après  le  cri- 
térium unitaire.  On  ajoute  à  ces  évalua- 
tions des  petits  pourcents  uniformes  pour 
les  différentes  catégories  de  fortunes.  Les 
fortunes  acquises  après  le  Ier.  Août  1914 
sont  imposées  plus  lourdement.  L'impôt 
établi  est  progressif  et  calculé  une  seule 
fois  pour  la  fortune  d'un  moment  donné. 
La  perception  en  est  faite  cependant 
dans  un  intervalle  de  temps  plus  long 
['•tant  mis  en  liaison  avec  le  paiement 
des  dédommagements  et  le  retrait  d'une 
partie  du  papier-monnaie, 

Par  conséquent,  le  système  des  impôts 
extraordinaires  de  guerre  consiste  en:  un 
impôt  sur  les  bénéfices  de  guerre,  com- 
plété par  l'impôt  sur  la  plus-value  im- 
mobilière qui  demeure  ensuite  perma- 
nent ;  un  impôt  unique  exceptionnel  sur 
le  capital,  les  deux  rendent  ensuite  pos- 
sible l'application  du  principe  que  les 
fortunes  injustifiées  amassées  par  les 
fonctionnaires  publies  de  toutes  catégories 
au  courant  de  la  guerre  soient  confis- 
quées par  l'Etat.  Ce  dernier  principe  est 
un  accessoire  des  deux  impôts  ci-desus 
et  ne  peut-  former  l'objet  d'un  impôt 
indépendant  car  autrement  sa  mise  en 
application  serait  impossible. 


the  formS  the  fortune  takes  allowirig  for 
gênerai  exceptions  having  to  deal  with 
éléments  which  are  entering  the  com- 
pound  of  fortune  of  every  citizen.  The 
estimations  are  made  according  to  a  u- 
nitary  standard.  To  thèse  estimations 
there  is  to  be  added  small  uniform  in- 
terests  for  the  différent  catégories  of 
riches. 

The  fortunes  gained  after  the  date  of 
1  st  August  1914,  are  more  heavily  taxed. 
The  settled  tax  is  progressive  and  it  is 
calculatéd  on!  y  once  with  regard  to  the 
fortune  at  a  certain  moment.  Its  collec- 
tion is  however  made  during  a  longer 
periqd  being  put  in  connection  with  the 
indemnffymg  payments  and  with  the 
withdrawal  of  paper  currency. 

Therefore,  the  System  of  war  extra- 
ordhlary,  imposts,  consits  of  :  a  tax  on 
war  profits,  supplemented  by  the  tax 
upon  the  superior  value  of  the  real  es- 
tate  which  is  to  remain  afterwards  per- 
manent, a  unique  exceptional  tax  on  the 
capital  ;  both  thèse  impositions  render 
it  possible  the  application  of  the  prin- 
ciplè  that  the  un  justifiable  fortunes  of 
the  government  officiais  of  ail  catégo- 
ries made  during  the  war  should  be 
confiscated  by  the  Goveryment.  This 
last  principle  is  an  accessory  to  the  a- 
bove  two  impositions  and  cannot  form 
the  object  of  an  independent  imposition 
because  its  application  would  be  impos- 
sible. 


Cette  grande  réforme  financière,  dans 
les  circomstances  réelles  d'aujord'hui  et 
d'après  certaines  évaluations  même  pes- 
simistes, pourra  nous  procurer  les  sour- 
ces de  revenus  pour  couvrir  les  dépenses 
que  nous  avons  prévues  dans  cet  exposé. 
L'évaluation  des  revenus  ne  trouve  pas 
sa  place  ici,  mais  elle  sera  faite  en  même 
temps  que  l'élaboration  du  budget. 

La  réforme  financière  étant  la  base 
sur  la  quelle  sera  élaboré  le  budget  de 
l'année  prochaine,  son  urgence  est  évi- 
dente. 


This  great  financial  reform  in  the  actual 
circumstances,  of  to  day  and  even  after 
some  pessimistic  estimations  could  pro- 
vide us  with  the  income  sources  for  co- 
vering  the  èxpenses  shown  in  this  stat- 
ement.  But  the  revenue  estimation  is 
not  to  be  made  here,  that  estimation  ha- 
ving to  be  made  at  the  same  time  with 
the  drawing  up  of  the  Budget. 

The  financial  reform  being  the  basis 
upon  .which  the  budget  for  the  next  year 
is  te  be  fourided,  its  urgenency  is  obvions. 


Prof.  Dr.  I.  X.  Axgelescu 


Prof.  Dr.  I.  N  Angfj.escu 


3 


L'INDUSTRIE  DU  FER  EN  ROUMANIE 

Le  fer  a  aujourd'hui  une  si  grande  Importance 
pour  l'humanité,  que  la  Roumanie  doit  absolu- 
ment se  créer  une  industrie  nationale  du  fer  et, 
â  cet  égard  se  rendre  le  plus  possible  indépen- 
dante de  l'étranger. 

En  dehors  de  l'agriculture  et  de  l'industrie 
du  pétrole,  nous  devons,  en  ce  qui  concerne  le 
fer,  tâcher  de  faire  face  aux  besoins  du  pays. 

A  ce  sujet-là,  il  faut  que  nos  préoccupations 
s'étendent  aux  mines  de  fer  et  de  charbon,  aux 
forêts  de  hêtre,  aux  gaz  naturels  et  aux  éta- 
blissements industriels  existants. 

Mais  pour  élaborer  un  programme  rationnel 
de  travail,  on  devrait  tout  d'abord  prendre  en 
considération  les  éléments  dont  nous  disposons 
dans  le  pays,  puis,  en  se  basant  sur  nos  be- 
soins et  en  tenant  compte  de  toutes  les  circon- 
stances, procéder  à  la  solution  du  problème. 

Un  projet  d'installation  d'une  aussi  grande 
importance  exige  évidemment  une  attention  par- 
ticulière, car  outre  les  questions  techniques,-  il 
y  a  de  nombreuses  questions  commerciales  et 
économiques  qui  sollicitent  l'attention  et  peu- 
vent donner  lieu  à  diverses  éventualités. 

A.  USINES  DE  FER;  EEUR  PRODUCTION  i 

L'anciea  royaume  n'a  pas  d'usines  de  fer. 
L'industrie  de  ce  produit  y  consiste  en  quelques 
fabriques  de  fil  de  fer,  de  clous,  en  quelques 
fonderies,  etc.,  qui  importent  tout  le  matériel 
qu'elles  travaillent. 

La  Transylvanie  possède  les  usines  de  fer 
suivantes  : 

I. —  Usines  de  Vajdahunyad,  propriété  de  PEtat 

Ces  usines  ont  5  fours,  dont  3  ont  chacun 
une  puissance  de  rendement  journalier  de  50 
tonnes  de  fer  brut;  le  4-ème  produit  100  tonnes 
et  le  5-ème  125. 

Dans  la  commune  de  Govasdia  il  y  a  aussi 
un  petit  haut-fourneau,  qui  donne  de  25  à  30 
t.  par  jour. 

La  puissance  de  production  quotidienne  de 
ces  usines  se  traduit  donc  par  400  t.,  soit 
144.000  t.  par  an,  mais  on  n'arrive  pas  à  ce 
total,  car  les  fours  ne  fonctionnent  pas  tous 
sans  cesse. 

Le  fer  brut  produit  était  travaillé  pour  une 
faible  partie  aux  laminoirs  de  Kudsir;  une  au- 
tre partie  était  travaillée  aux  fabriques  de  ma- 
chines de  Transylvanie.  Mais  la  plus  grande 
quantité  était  fournie  aux  usines  de  l'Etat 
hongrois  :  Diosgyor  et  Zôliombrezô,  etc. 


THE  ROUMANIAN  IRON  INDUSTRY 

Iron  has  to-day  such  a  great  importance  for 
mankind  that  Roumania  is  absolutely  bound  to 
create  for  herself  a  national  iron  industry  and 
bccome  thus  independent  the  more  she  can, 
from  abroad. 

Besides  agriculture  and  oil  industry  wc  ought 
to  provide  for  the  country's  needs  with  regard 
to  iron. 

In  connection  with  this,  our  efforts  must  be 
extended  to  the  iron  and  coalmines,  to  the  beech 
forests,  to  the  natural  gases  and  to  the  existing 
industrial  establishments. 

But  in  order  to  draw  up  a  rational  working 
program,  we  must  consider  first  the  country 
materials  which  we  can  dispose  of  and  then, 
considering  our  needs  and  taking  into  account 
ail  the  circumstances  to  proceed  to  the  solution 
of  the  problem. 

A  scheme  of  installations  of  such  a  vast 
importance,  demands  obviously  a  spécial  atten- 
tion for,  besides  technicàl  questions  it  implies 
also  several  commercial  and  economic'questions 
which  are  to  be  carefully  combined  and  which 
could  give  rise  to  various  contingencies. 

A.  IRON  WORKS  :  THEIR  PRODUCTION 

The  Old  Kingdom  has  no  iron  Works,  The 
industry  of  this  production  consists  of  some 
iron  manufactories  of  iron  wires,  nails  foun- 
dries  etc  which  are  importing  the  materia!  they  are 
manufacturing. 

The  following  Iron  works  are  to  be  found 
in  Transylvania  : 

1.  The  Vajdahunyad  Works,  State  property. 

Thèse  works  have  5  furnaces,  three  of  which 
yield  a  daily  output  of  50  tons  of  iron,  the 
fourth    produces    100  tons  and  the  fifth  125. 

In  the  parish  of  Govazdia-  there  is  also  a 
high  furnace  producing  daily  25—30  tons  of 
raw  iron. 

Thus,  the  total  power  of  production  of  thèse 
works  is  of  400  tons  daily  or  144.000  tons 
annually  but  this  total  is,  however,  not  reached 
as  the  furnaces  are   not  working  continuously. 

The  produced  pig-iron  was  worked  in  a 
small  measure  at  the  flattening  mill  of  Kudsir, 
another  part  of  it  worked  in  the  machine  works 
of  Transylvania.  The  greatest  quantity  of  pig- 
iron  was,  however,  supplied  to  the  Works  : 
Diosgyur  and  Zôliombrezô  etc.  belonging  ta 
the  Hungarian  State. 
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II. — Usines  de  Kudsir,  propriété  de  L'Etat 

Ces  usines  renferment  un  laminoir  pour  fer 
mince,  à  fours  de  puddlage  et  de  soudure  cor- 
respondante, ainsi  qu  une  fonderie  d'acier  de 
retorte!  La  production  annuelle  du  fer  laminé 
usuel  s'élève  à  environ  8000  t.,  et  celle  de 
l'acier  de  retorte  à  1000  tonnes. 

III. — Fonderie  de  Kalan:  fer  et  fonte 

Cette  fonderie  comprend  un  haut-fourneau 
ainsi  qu'une  fonderie  de  fonte,  et  elle  comporte 
également  la  mine  de  fer  de  Teliuc  (propriété 
de  la  société  anonyme  de  mines  et  fonderies 
Kalân). 

Le  haut  fourneau  peut  produire  chaque  jour 
70  t.  de  fer  brut,  qui  était  travaillé,  avant  la 
guerre,  parité  à  la  fonderie  de  fonte,  partie  aux 
laminoirs  de  Nandorhegy. 

La  fonderie  a— selon  les  circonstances — un 
rendement  quotidien*  de  25  à,  35  t.  de  fonte  de 
commerce,  par  exemple:  poêles,  fourneaux  de 
cuisine,  chaudières,  etc. 

Dans  le  Banat  il  y  a  les  usines  suivantes 
(propriété  de  la  Société  privée  austro  hongroise 
des  Chemins  de  fer)  : 

Y.  —  Reshitzq.  Installations: 

1  )  Usine  à  coke,  avec  70  fours,  dont  la 
puissance  de  production  journalière  et  maxima 
est  de  1 70  t.  de  coke  ; 

2)  Installation  de  haut  s- fourneaux  à  2  fours  ; 
rendement  maximum  par  jour:  400  t.  de  fer 
brut  ; 

3)  Usine  d'acier  Martin,  pour  acier  de  com- 
merce; production  quotidienne:  450  à  500  tonnes 
d'acier; 

4)  Usiné  d'acier,  pour  acier  spécial:  pro- 
duction journalière:  80  à  loO  t.  ; 

ô)  Fonderie  d'acier  façonné,  rendement  par 
jour  :  50  t.  environ  ; 

6)  Fonderie  de  fer  façonné,  production  par 
jour:  10  t.  environ. 

7)  La  laminerie  comprend  : 

Un  laminoir  réversible  pour  blocs  ; 
„        „  „  matériel  façonné 

(traverses  lourdes,  rails,  et  autres  produits  en 
fer  profilé); 

Un  laminoir  trio  brut  (pour  dimensions  moyen- 
.  nés) ; 

Un  laminoir  trio  moyen  (pour  rails  de  mines, 
traverses  légères  et  autres  produits  profilés, 
fer  en  barres  épaisses); 

Un  laminoir  trio  fin  (pour  barres  minces,  fer 
en  bandes  et  profilé)  ; 

Un  laminoir  réversible,  pour  tôle  épaisse  ; 

trio,  „        „    moyenne  ; 

»        „      réversible  universel. 


I.  The  Kudsir    Wo/ks  State  Property. 

Thèse  Works  include  a  flattening  mill  for  thln 
iron  with  corresponding  puddling  and  welding 
furnaces,  as  well  as  a  cast  steel  foundry.  The 
annual  yield  of  usual  iron  is  about  8000  tons 
and  that  of  cast  steel  1000  tons. 


II.  Kalan  foundry  :  pig-iron  and  castings. 

This  foundry  includes  a  high  furnace  and  a 
casting  foundry  with  the  Teliuc  iron  mine  pro- 
perty of  the  Kalan  mines  and  foundry  Limited 
Company. 

The  high  furnace  can  yield  daily  70  tons 
pig-iron  which  was  worked  before,  the  war, 
partly  at  the  cast  foundry,  partly  at  the  Nan- 
dorhegy flattening  mills. 

The  foundry  has.  according  to  circumstances 
a  daily  yield  of  25-30  tons  of  commercial  cast 
iron,  viz,  stoves,  cooking  machines,  boilers  etc. 

In  Banat  there  are  the  following  Works 
(proDerty  of  the  Austro-Hungarinn  Raiways, 
Private  Company)  : 

III.  Reshitza.  Installations  : 

1.  Coke  Workshops,  70  furnaces  the  maxi- 
mum daily  producing  power  is  1  70  tons  of  coke  ; 

2.  Installation  of  high  furnaces  with  2  kilns; 
maximum  daily  output  ;  400  tons  pig-iron. 

3.  „  Martin"  Steel  Workshop  for  commercial 
steel  ;  daily  output  450  to  500  tons  steel  ; 

4.  Steel  Workshop  for  spécial  steel  ;  daily 
output  80-100  tons  ; 

5.  Foundry  for  shaped  steel  daily  production 
about  50  tons. 

6.  Foundry  for  shaped  iron  daily  output 
about  10  tons. 

7.  The  rolling  mill  consists  of  :  a  réversible 
rolling  machine  for  blocks  :  a  réversible  rolling 
machine  for  shaped  material  (heavy  sleepers, 
rails  and  other  produces  of  profiled  iron)  ; 

A  raw  trio  rolling  machine  (for  médium  sizes) 

A  médium  trio  rolling  machine  (for  mining 
rails,  light  sleepers  and  other  profiled  produces 
thick  iron  bars)  ; 

A  fine  trio  rolling  machine  (for  thin  bars, 
profiled  iron  and  iron  in  bundles)  ; 

A  réversible  rolling  machine  for  thick  sheets; 

A  réversible  rolling  machine  for  thick  sheets: 

A  trio  rolling  machine  for   average   sheets  ; 

A  universal  réversible  rolling  machine. 


36' 


CORRESPONDANCR  ÉCONOMIQUE 


La  production  par  24  heures  est  de  550  t. 
de  matériel  laminé. 

8.  Laminerie  de  bandages,  pour  roues  de  wa- 
gons et  locomotives  ;  production  journalière  : 
40  à  50  tonnes. 

II.  —  Usines  de  fer  d'Anina.  Installations  : 

1.  Usine  à  coke  de  25  fours  ;  production  par 
jour  ;  250  t.  de  coke  ; 

Un  haut- fourneau,  produisant  50  t.  par  jour  ; 
Une  fonderie  de  fonte,    ;,        30  t.  „  u 
Une  fabrique  de  boulons  „  5  t.  „  „ 

III.  —  Usines  de  fer  de  Nadrag  : 

1.  Un  haut-fourneau  (actuellement  éteint)  ; 

2.  Une  fonderie  de  fonte  ;  production  quoti- 
dienne :  20  t.  : 

3.  Une  laminerie  de  tôle  mince  ;  production 
quotidienne  :  30  t.  ; 

4.  Une  laminerie  de  fer  mince  :  production  quo- 
tidienne :  20  t.  ; 

5.  Installation  de  galvanisation  ;  production 
quotidienne  :  20  t  ; 

Mentionnons  encore  pour  les  mines  de  Re- 
sifa,  les  installations  suivantes  :  une  grande 
forge  d'outils  à  presses  hydrauliques  à  vapeur, 
à  presses  matrices,  marteaux  à  *Avapeur  et  à 
ressort  ;  un  atelier  d'apprêtage  :  une  tournerie 
pour  obus  une  tremperie  ;  une  fabrique  de  roues  ; 
une  tournerie  pour  tubes  de  canon  ;  une  fabri- 
que de  ponts  ;  un  atelier  pour  soudage  à  gaz 
d'eau. 

Citons  encore  :  à  Varbogsan,  une  fabrique 
de  machines  agricoles. 

La  Société  anonyme  de  mines  et  fonderie 
Kalan  possède  également  à  Nandorhely,  une 
aciérie  Martin,  une  laminerie  de  tôle  mince  et 
une  de  fer  mince  (en  partie  démontée  et  ne 
fonctionnant  plus).  La  production  annuelle  se 
chiffre  par  environ  15  000  t.  de  fer  en  barres 
et  de  tôle  mince. 

B.  —  CONSOMMATION  INTÉRIEURE 

Etant  données  les  circonstances  extraordinaires 
du  présent,  on  ne  peut  pas  déterminer,  môme 
aproximativement,  les  besoins  de  notre  pays 
dans  la  branche  du  fer.  Il  est  cependant  pos- 
sible de  prévoir  une  forte  progression  de  la 
demande,  lorsque  le  commerce  sera  redevenu 
libre  et  que  les  moyens  de  transport  ne  subi- 
ront plus  d'entraves.  Aussi  peut-on  "s'attendre 
à  un  très  grand  manque  de  fer  pendant  plu- 
sieurs années. 

Il  est  regrettable  que  la  statistique  n'ait  pas 
de  données  sur  la  consommation  du  fer,  avant 
la  guerre,  dans  les  provinces  incorporées.  Ces 
provinces  ne  sont  pas  en  effet  mentionnées  sé- 


The  output  per  24  hours  is:  550  tons  of 
rolled  material. 

8.  Rolling  machine  for  iron  tyres  ('bandages) 
for  wagon  and  locomotive  wheels  :  daily  output 
40-50  tons. 

II.  Iron  Works  of  Anina.  Installations  : 

1.  Workshop  for  production  of  coke,  havlng 
25  kilns,  daily  production  250  tons  coke  ; 
A  high  furnaca  :  daily  output  50  tons. 
A  casting  foundry:    „  „      30  „ 

A  boit    factory  :     „         „        5  „ 

III.  Iron  Works  of  Nadrag. 

1.  A  high  furnace  (at  présent  not  working). 

2.  A  foundry  for  castings  :  output:  20  tons 
daily. 

3.  A  rolling  mill  for  thin  sheets,  daily  out- 
put 30  tons  ; 

4.  A  rolling  mill  for  thiiî  iron,  daily  output 
20  tons  ; 

5.  A  galvanizing  plant  :  daiiy  output  20  tons. 

Let  us  mention  for  the  Reshitza  mines  the 
followirg  installations  too  :  a  large  blacksmith's 
shop  of  hydraulic  steam  pressure  and  ;  matrix 
presses,  steam  and  spring  hammers;  one  work- 
shop for  finishing  ;  one  sheet  turnery;  one  wet- 
ting  room;  one  wheel  factory;  one  factory  for 
gun  barels  ;  one  bridge  factory  ;  one  water-gas 
soldéring  workshop. 

Let  us  also  mention  :  the  manufactory  for 
agricultural  implements  at  Varbogsan. 

The  Kalan  mining  and  foundry  Limited  Go 
possesses  equally  at  Nandorhely  a  steel  ma- 
nufactory liké  the  Martin  one,  a  rolling  mill 
for  thin  sheet  and  one  for  thin  iron  (partly  dis- 
mounted  and  not  fuuctioning).  The  annual  output 
amounts  to  about  .15.000  tons  of  iron  bars  and 
thin  sheets. 

B.  HOME  CONSUMPTION 

In  the  présent  extraordinary  circumstances  it 
is  rather  difficult  to  f>x  beforehand,  even  ap- 
proximately,  the  needs  of  the  country  with 
regard  to  iron.  It  is  however  possible  to  foresee 
a  great  iron  demand  when  the  trade  is  a^ain 
free  when  the  transport  means  become  normal. 
It  is  also  to  be  expected  that  we  shall  have 
a  great  scarcity  of  iron  for  a  period  of  several 
years. 

It  is  to  be  regretted  that  statistics  do  not 
supply  us  with  figures  about  the  pre-war  iron 
consumption  in  the  annexed  provinces.  In  fact 
thèse  provinces  are  not   mentioned  separately 
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parement  dans  la  statistique  générale  des  pays 
dont  elles  dépendaient.  On  peut  néanmoins  avoir 
à  ce  sujet  un  indice  assez  sùr,  si  l'on  examine 
la  statistique  de  l'ancien  royaume,  où  il  n'y  avait 
pas  d'industrie  du  fer,  de  sorte  que  les  chiffres 
de  l'importation  fixent  exactement  sur  la  con- 
sommation en  fer  du  pays. 

D'après  feu  N.  Xenopol  l),  il  a  été  importé 
en  1913  dans  l'ancien  royaume: 

Tonnes     Val.  on  Loi 


1.  Tubes  en  fer  laminé,  tournés  37.336  37.268  G19 

2.  Tôle  et  plaques  en  fer  laminé, 

«'tirées  et  non  autrement  ou- 
vragées   31.4G4  6.210.672 

•  >.  Fer  laminé  en  barres  et  fer 

pour  trélileries   G8.2G9  11.329.211 

4.  Tôle  et  plaques  en  fer  laminé, 

étamé,  etc   24.058  10.596.936 

5.  (  >uvrages  et  objets  en  fer  la- 

miné non  dénommés,  même 
combinés  avec  de  la  fonte  et 

du  bois    .  .•   *  8.191  5.847.302 

6.  Rails  pour  chemins  de  fer    .  24.100  4.819.9G0 

7.  Ouvrages  et  objets  en  fer  la- 

miné, non  dénommés,  passés 

à  la  meule   4  360  4.573.694 

S.  Fer  laminé,  de  formes  spéciales  21.901  4. 380.182 

Total  .  .  .  219.679  85.026.576 


A  citer  aussi  les  produits  fabriqués  suivants  : 

Tonnes         L  e  i 


9.  Charrues,  herses,  rouleaux, 
cultivateurs,  binets  binet- 
tes et  parties  de  ces  appareils  3.924  2.431.787 

10.  Locomobiles  et  machines  a- 

gricoles  en  tous  genres  .  .  14.375  15.406.127 

1 1 .  Machines  et  moteurs  hydrauli- 

ques, machines  à  vapeur,  ;i 

gaz,  k  pétrole   10.593  9.702.252 

12.  Machines  dvnamo-électriques, 

électro  moteurs,  etc.    .  .  .  1.906    8.933  660 

Total  .  .  .  30.168  36.473.826 

Matériel  de  guerre  importé: 

Tnnn<  s         L  e  i 

13.  Armes  blauches,  sabres,  poi- 

gnées  10  101.570 

14.  Canons  et  accessoires    .  .  .  2.292  20.626.713 

15.  Armes  de  tir  telles  que  ca- 

rabines, pistolets,  revolvers  23  421.035 

16.  Armes  de  chasse   34  679.180 

17.  Munitions   5.390  27.804.379 

Total  .  .  .  7.749  49.632.877 


Le  total  est  donc  de  257.596  tonnes.  Si  l'on 
tient  compte  de  la  possibilité  de  monter  une  fa- 
brique de  machines  agricoles  et  de  locomobiles, 
une  de  locomotives  et  wagons,  puis  une  de  gé- 
nérateurs électriques  et  de  moteurs,  et  si,  d'autre 


1)  N.  Xenopol  :  La  richesse  de  la  Roumanie.  Bu- 
carest 1916,  pages  54  «t  56. 
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in  the  gênerai  Statistics  of  the  countries  to 
which  they  belonged  formerly.  But  we  hâve  a 
good  indication  by  examining  the  statistics  of 
the  old  kingdom  which  had  no  iron  industry  as 
the  import  figures  give  us  exactly  the  iron  con- 
sumption  of  the  country. 

According  to  late  N.  XenoDol's  data  1)  the 
old  kingdom  imported  in  1913. 

Tons      Value  in  Loi 


1.  Pipe9  of  cast  and  rolled  iron  37.336  37.208.619 

2.  SheeU  and   plates  of  rolled 

iron  drawn  out  but  not  ot- 

henvise  wrought   31.464  6.210.672 

3.  Rolled  iron  in  bars  and  iron 

for  wire  drawing   68.26!)  11.329,211 

4.  Pheets  and  plates,  of  rolled, 

iron                                .  21.058  10.596.930 

5.  Articles  not  speeii'ied,  of  rolled 

iron  even  combined  with  cast 

iron  and  wood   8.191  5.8J7.302 

G.  Raihvay  rails   24.100  4.819.960 

Articles  and  objeets  of  rolled 

iron,  non  specilied,  crushed  4.360    4  573.694 

8.  Rolled  iron,  of  spécial  forma  21.901  4.380.182 

Total  .  .  .  ,219679  85.026.576 


We  must  also  mention  the  following  manu- 
factured  articles  : 

Tons"     Value  in  Loi 

9.  Ploughs,  harrovt's,  road  roi-  • 


leri,  cultivators,  light  ploughs 

and  parts  thereof   3.924  2.4:11.787 

10.  Locomobiles  and  agricultural 

machines  of  ail  kinds  .  .  .  14.375  15.406.127 

11.  Machines  and  hydraulic  mo- 
tor  steam,  gaz  and  petroleum 

machines  .  10.593  9.702.252 

12.  Dynamo- eleectric  machines  e- 

lectric  mot  ors  etc   1.906  8.933.660 

Total  .  .  .  30.16S  36.473  826 

Imported  war  material  : 

Tons  Value  in  Lel 

13.  Side  arms,  swords,  sheaths, 

hilts   10  101.570 

14.  Guns  and  accessories   .  .  .  2.292  20.626,713 

15.  Fire  arms,  rifles,  pistols,  re- 

volvers   23  421.035 

16.  Hunting  arms   34  679.180 

17.  Ammunition   5.390  27.S04.379 

Total  .     .  7.749  49.632.877 


The  total  is  therefore  257596  tons.  Taking 
into  account  the  possibility  of  erecting  a  factory 
fer  agricultural  machines  and  locomobiles,  ano- 
ther  one  for  electric  generators  and  motors  and 
if,  on  the  other  hand,  considering  that  the  ma- 

')  Xenopol-Roumania's  wealtli-Bucarest  1916 
p.  54  and  56, 
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part,  on  relève  le  fait  qt*e  la  fabrication  de 
certains  de  ces  produits  ne  serait  pas  rémuné- 
ratrice à  cause  de  leur  emploi  trop  restreint,  on 
voit  que  la  consommation  des  produits  du  fer 
se  totaliserait  par  240.000  tonnes.  Or  les  be- 
soins de  tout  le  pays  peuvent  être  estimés 
comme  suit,  en  se  basant  sur  ce  chiffre,  de  même 
que  sur  le  développement  de  culture  intellectuelle 
et  industrielle  des  nouvelles  provinces  : 

Tonnes 


1.  Ancien  royaume   240.000 

2.  Transylvanie,  Ranat  etc   240.000 

ii.  Bessarabie,  Bucovine    120.000 

Total  .  .  .  600.000 


Nous  allons  examiner  maintenant  comment  les 
usines  existantes  pourraient  être  rationnellement 
utilisées  et  quelle  place  il  convient  de  leur  as- 
signer dans  notre  programme  de  production  : 

1.  Les  usines  Vajdahunyad  ne  produisent  que 
du  fer  brut  et  elles  possèdent  les  plus  riches 
mines  de  fer  du  pays.  La  production  à  venir  se 
basera  donc  principalement  sur  ces  usines. 

2.  Les  usines  Kudsir  produisent  du  fer  puddlé, 
du  fer  de  commerce  et  de  l'acier  de  retorte.  Les 
conditions  d'exploitation  n'étant  pas  économiques, 
elles  ne  pourraient  plus  subsister  et  elles  de- 
vraient continuer  à  fonctionner  —  en  vue  du  manque 
de  produits  du  fe^, — jusqu'à  ce  que  de  nouvelles 
usines  fussent  montées.  Nous  ne  tiendrons  donc 
pas  compte  des  usines  Kudsir  dans  notre  pro- 
gramme. 

3.  Les  usines  Kalan  produisent  du  fer  brut 
pour  leurs  propres  produits,  tels  que  :  poêles, 
fourneaux  de  cuisine,  etc.,  exploités  dans  la  fon- 
derie. Comme  celle-ci  peut  faire  face  à  toute  la 
consommation  du  pays  en  poêles,  chaudières, 
etc.,  je  ferai  aussi  abstraction  des  mines  de  Teliuc 
dans  le  programme  de  cette  sorte  de  produits. 

4.  Voici  la  production  des  autres  usines  (pro- 
duits prêts  en  1  9 1  3  : 


Reçfya  et  Anina  :  s    Tonnes  Tonnes 


Fonte   16.000 

Acier  fondu   7.500 

Produits  laminés   1 22.000 

Menu  matériel  pour  voies  ferrées  1.900 
PièeeB  de  machines,  roues,  ponts, 
constructions  en  fer,  aiguilles 
et  croisements  de  chemins  de 
1er,  machines  agricoles  et  in- 
struments   2.000  140.400 

Kadrag  : 

Fonte    5.000 

Tôle  mince   T. 500 

Fer  de  commerce   5.QQO        i  T.r.OQ 

Total  tonnes  :  ""  J  titi.yoo 


nufacture  of  some  of  thèse  articles  would  prove 
to  be  unremunerative  because  cf  their  very 
restrictive  use,  it  becomes  obvious  that  the 
whole  consumption  of  iron  articles  will  be  of 
240.000  tons.  Thus,  the  needs  of  the  whole 
country  can  be  estimated  as  follows  upcn  the 
basis  of  that  figure  and  upon  Ihe  intellectual 
and  industrial  development  of  the  new  pro- 
vinces: ' 

Tonnes 


1.  The  old  Kingdom   210.000 

2.  Transylvatiia,  Banat  etc.  .    .    .  240  000 

3.  Bcssarabia,  Bucovina  ....  120.000 

Total    .    .    .  600.000 


We  now  propose  to  investigate  how  the  pré- 
sent existing  Workshops  could  be  rationnally 
tnade  use  of  and  which  place  has  to  be  assigned 
to  each  of  then#  in  our  working  program  : 

1.  The  Vajdahunyad  Works  are  producing 
only  pig  iron  and  possess  the  greatest  iron 
mines  of  the  country.  The  production  of  the 
future  will  be  based  chiefly  upon  thèse  Works. 

2.  The  Kudsir  Workshops  are  producing  pud- 
dling  iron,  commercial  iron  and  retort  steel,  as 
the  working  conditions  are  not  economical,  thèse 
Work^s  could  not  subsist  and  they  must  con- 
tinue to  operate-in  view  of  the  lack  of  iron 
produces-till  other  workshops  are  erected.  We 
shall  therefore  not  include  the  Kudsir  works- 
hops in  our  programme. 

The  Kalan  workhsops  are  manufacturing 
pigiron  for  their  own  produce  such  as  :  stoves, 
kitchen  kilns  etc.,  used  in  the  foundry.  As  the 
factory  can  meet  ail  the  demands  of  the  coun- 
try for  stoves,  boilers,  etc.  I  shall  not  men- 
tion the  Teliuc-mines  in  the  program  for  this 
kind  of  articles  : 

4.  The  following  is  the  output  of  ihe  other 
workshop  (ready  produce)  1913: 

Ihshitxa  and  Ànina  :       .   Tn,'s        _  Ton.a  . 


.Castingn   10.000 

Smelt  steel   7.500 

Rolled                                 .  122.000 

Minor  railway  matetial  ....  1.900 
Machine  parts,  wheels,  bridges, 

iron    constructions,  raihvay 

Kwitch  and  erossings  ngrienl- 

euh  ural  machines  and  tools  .  2.000  140.400 

Kadrag  ; 

Cast  iron  5.000 

Thin  sheet   7.500 

Commercial  iron   5-000        j  i  .000 

"Jcii4  tous:  lè6.900 
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Nandorhegy  a  produit  15.000  tonnes  de  tôle 
mince  et  de  fer  en  barres  en  1913.  Actuelle- 
ment, cette  usine  ne  fonctionne  pas  et  les  la- 
minoirs en  sont  démontés.  Autant  que  je  sache, 
la  société  a  l'intention  de  ne  plus  les  faire  fonc- 
tionner, et  elle  monterait  à  sa  place  une  fabrique 
de  machines  agricoles. 

Il  ne  reste  donc  plus  à  tenir  compte  que  de 
la  production  de  Resifa,  d'Anna  et  de  Nadrag, 
qui  se  totalise  par  166.900  tonnes. 

Comme  ces  usines  représentent  des  place- 
ments considérables,  qui  doivent  être  amortis, 
et  que  ni  Resifa  ni  Nadrag,  ainsi  que  je  le 
démontrerai  plus  loin,  ne  possèdent  pas  les 
mines  et  le  combustible  sur  lesquels  il  faudrait 
pouvoir  compter  pour  faire  le  nouveau  pro- 
gramme, on  doit  les  considérer  comme  des  unités 
distinctes;  aussi,  afin  d'assurer  l'écoulement  des 
produits,  réduirai-je  le  nouveau  programme  dans 
une  proportion  correspondante.  D'autre  part,  la 
position  même  de  ces  usines  est  avantageuse 
pour  l'exportation.  On  pourrait  donc  trouver  de 
bons  débouchés  dans  les  régions  limitrophes  de 
la  Hongrie,  de  la  Yougo- Slavie,  de  la  Bulgarie. 
La  Bessarabie,  la  Bucovine,  et  la  Moldavie 
sont  en  effet  trop  éloignées. 

Par  conséquent,  un  tiers  au  moins  de  leur 
production  devrait  être  exporté,  et  cette  expor- 
tation ne  pourrait  pas  être  empêchée,  car,  pour 
fonctionner  complètement,  elles  sont  contraintes 
d'importer,  comme  par  le  passé,- des  minerais  et 
du  coke.  D'un  autre  côté,  pour  remplir  notre 
programme,  nous  devrions  importer  de  grandes 
quantités  de  matières  premières,  et,  en  vue  du 
change,  il  est  même  à  désirer  que  nous  expor- 
tions, dans  une  certaine  mesure,  des  produits  du 
fer.  Il  resterait  donc  les  V-  de  la  production  de 
1913,  pour  le  marché  intérieur,  soit  112.000 
tonnes. 

Si  l'on  défalque  cette  quantité  des  600.000 
t.,  on  se  trouve  en  présence  d'un  déficit  de  pro- 
duction de  488.000  tonnes  par  an,  ou,  en  chiffre 
rond  de  500.000  t.,  qu'il  faudrait  couvrir  en 
montant  de  nouvelles  usines. 

'  G— MATIÈRES  PREMIÈRES 

Pour  obtenir  de  manière  continue  cette  quan- 
tité de  produits,  nous  avons  besoin,  avant  tout, 
de  matières  premières,  telles  que  :  minerais,  com- 
pléments, combustibe,  etc.,  puis  il  faut  voir  quelles 
sont  celles  qu'on  trouve  dans  le  pays,  de  même 
que  celles  qui  devraient  être  importées. 

D.  -  MINERAIS 

L'estimation  de  la  richesse  des  mines  de  fer 
du  pays  peut  être  faite,  partie  d'après  les  ap- 
préciations, du  Dr.  Karl  Papp,  géologue  hon- 


Nandorhegy  has  produced  15.000  tons  of  thin 
sheet  and  iron  bars  in  1913.  Presently,  thèse 
works  are  not  operating  and  the  rolling  machines 
aretaken  to  pièces.  For  what  is  known,  the  Com- 
pany do  not  intend  usihg  them  any  more  but 
will  install  in  its  place  Works  for  agricultural 
machines. 

It  remains  thus  to  take  into  account  only 
the  output  of  Reshitza,  Anina  and  Nadrag  whose 
total  output  is  166.900  tons. 

As  thèse  Works  represent  considérable  in- 
vestrnents  which  ought  to  be  redeemed  and,  as- 
neither  Reshitza  nor  Nadrag  have  the  neces- 
sary  mines  and  fuel  upon  which  to  rely,  in  or- 
der  to  work  out  the  new  program,  they  must 
be  considered  as  distinct  units  ;  and  Unis,  in 
order  to  assure  the  sale  of  products,  I  would 
reduce  the  new  program  in  a  coresponding  pro- 
portion. Op.  the  other  hand  even  the  situation  of 
thèse  Works  is  favourable  for  the  export.  We 
could  therefore  find  good  outlets,  in  the  neigh- 
bouring  régions  of  Hungary,  Jugo-Slavia,  Bul- 
garia.  Bessarabia,  Bucovina  and  Moldavia  are 
indeed  too  far. 


Consequently,  one  third  at  least,  of  their  out- 
put ought  to  be  exported  and  this  export  could 
not  be  hindered  for,  in  order  that  thèse  Works 
be  enabled  to  fully  operate,  they  are  obliged 
to  import  ore  and  coke,  as  thejr  have  done  in 
the  past,  on  the  other  hand,  in  order  to  fulfil 
our  program,  we  should  import  large  quantifies 
of  raw  materials  and  considering  the  -  rate  ot 
exchange,  it  is  even  desired  that  we  should 
export,  to  a  certain  extent,  some  iron  products. 
It  would  remain  thus  "/.;  of  1 9 1 3  output  for 
the  home  market  viz.  1 1 2.000  tons. 

Deducting  this  amount  from  600.000  tons, 
we  have  before  us  a  déficit  of  production  of 
448:000  tons  per  year  or,  in  nound  figures,  of 
500.00Q  tons  which  ought  to  be  covered  by 
installing  new  works. 

C.  RAW  MATERIALS 

In  order  to  obtain  continuously  this  quan- 
tity  of  products,  we  require,first  of  ail,  raw  ma- 
terials, such  as  :  ore,  compléments,  fuel  etc. 
and  we  ought  to  see  which  of  thèse  are  to 
be  had  here  and  which  are  to  be  imported. 


D.  ORES. 


The  valuation  of  the  rich  quality  of  the  iron 
mines  of  Roumania  can  be  made  part  with 
the  data  collected  by  Dr.  Karl  Popp,  a  Hun- 
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grois  (Réserves  des  minerais  de  fer  et  de  char- 
bon de  Hongrie).  Cette  estimation  est  exprimée 
dans  le  tableau  suivant  : 

.   Tableau  1 


garian  geologist  (Iron  ore  and  coal  reserves  in. 
Hungary).  The  following  statement  gives  us  us 
a  clear  idea  of  the  above. 

Table  1 


LOCALITE 
LOCALITY 


Propriétaire 
(Etat  ou  par- 
ticuliers) 
Owner 
(State  or  in- 
dividuals) 


% 

fer 

% 
iron 


Quantité  de  minerais  en  tonncn 
Quantity  of  ore  in  tons 


Exploitée 
Exploited 


Probable 


TOTAL 


Oyalar  .  mine.  Pri^'è.  ' 
et  mine  Mienne! 

Oyalar,  mines  de  l'Est  . 

Gyalar,  mine  Karl   .  .  . 

Aranyos  , 

Bâtrîna  

Krivina  et  Valu  Dobri  . 

Pojen  

Vaspatak  

Rudaiia  

Felvaca   .  . 

Menyhaza  

Zimbro  

Vaskoh  

Kalu<;cr  

Pet  roc  

Torocko  .....  i  .  . 

Macskame/o  

Bodvaj,  Szaldobos    .  .  . 


Total 


State-Etat 

.'  07  ?< 

8.300.000 

1.000.000  ' 

9  300  000 

» 

37 

60.000 

90.000 

lf.0.000 

•  3  * 

400.000 

150.000 

550.000 

37 

9.000 

9.000 

40 

500.000 

500.000 

Priv.lndiv. -Partie. 

35 

800.000  ■ 

800.000 

55 

350.000 

350.000 

Priv.lndiv. -Partie. 

55 

50.000 

30.000 

40 

50.000 

250.000 

300.000 

State- Etat 

62 

60.000 

60.000 

Priv.lndiv.  Partie 

40 

692.000 

135.000 

j  827.000 

40 

35.000 

25.000 

60.000 

40 

85.000 

55.000 

140.000 

» 

40 

50.000 

50.000 

45 

130  000 

130.000 

State- Etat 

45 

300.000 

1  .300.000 

Priv.lndiv. -Partie. 

58 

20.000 

100.000 

120.000 

State-Etat  '/« 

42 

300.000 

300.000 

Particuliers  % 

9.651.000  i 

4,14.3.000 

;  13.996.000 

Ce  tableau  comprend  toutes  les  mines  con- 
nues et  qui  promettent  quelque  chose,  comme 
par  exemple,  celles  des  particuliers  et  de  l'Etat 
qui  actuellement  ne  sont  pas  exploitées  et  peu- 
vent par  suite  prendre  place  dans  notre  pro- 
gramme. Les  mines  des  usines  de  Resifa,  à'A- 
nina,  de  Nadrag  et  celles  de  la  Société  de 
mines  et  fonderie  Nadrag  ont  été  laissées  de 
côté,  car  elles  ne  disposent  que  d'une  certaine 
quantité  de  minerai,  dont  elles  ont  besoin  pour 
l'exploitation  actuelle. 

Les  réserves  de  ces  dernières  usines  sont 
estimées  comme  suit  par  le  géologue  précité: 
(Voir  le  tableau  No.  2). 

En  1913  les  usines  de  Resifa- Anina  ont 
produit  1  14.000  tonnes,  et  celle  de  Nadrag 
4000  t.,  soit  en  tout  118.000  t.  En  supposant 
que  cette  production  se  maintienne  à  l'avenir, 
ce  qui  n'est  pas  probable,  il  s'ensuit  que  même 
avec  toute  la  quantité  de  minerai  considérée 
dans  le  tableau  comme  probable,  il  serait  pos- 
sible de  satisfaire  aux  exigences  de  l'exploi- 
tation propre,  pendant  20  à  21  ans  au  plus. 
La  société  est  donc  forcée  de  recourir  dès 
maintenant  aux  minerais  étrangers,  et  elle  y 
sera  d'autant  plus  astreinte  â  l'avenir. 


This  table  includes  ail  the  mines  known 
and  which  promise  something,  for  example, 
those  belonging  to  private  individuals  and  to 
the  State  which  are  not  at  présent  exploited 
and  could  therefore  be  included  in  our  programme. 
The  mines  belonging  to  the  vvorkshops  of 
ReshMza,  Anina,  Nadrag  and  these  of  the 
«Mines  and  foundry  Company  of  Nadrag 
have  been  left  aside  as  they  possess  but  a  ssna.ll 
quantity  of  ore  which  they  need  for  the  pré- 
sent exploitation. 

The  reserve   of  these  last  mines  is  valued 
by  the  above  said  geologist  as  follows. 
(See  table  2). 

In  1913,  the  Reshitza  Anina  factories  pro- 
duced  114.000  tons  and  Nadrag  factories  4000 
tons  f.  e.  a  total  of  118.000  tons. 

If  wi  suppose  that  this  output  should  be 
so  maintained  in  future- which  is  not  probable 
it  results  that  even  with  the  whole  quantity 
of  ore  provided  for  in  the  table  as  probable, 
s  h  a  1 1  it  be  possible  to  meet  the  requirements 
of  the  proper  exploitation  during  20-21  years 
at  most.  The  Company  ;s  therefore  foreed  to 
ressort,  from  this  day,  to  the  foreign  ore  and 
it  shall  so  much  the  more  be  foreed  to  do  so 
in  futur*. 
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Table  2 


1   LOCALITÉ  ET  MINERAI 

% 
eu  fer 

Quantité  de  minerai  en  tonnes 
Quantity  of  ores  in  tons 

LOCALITY  AND  ORE 

■  /o 

iron 

Exploité  i 
Exploite 

Probable 

TOTAL 

ELr.aiî  ft*nganèse  1  Delinesti   .  .  . 
Manganese-Ore            (  ^ 

Minerai  de  terrain  imprégné  de  fer.—  Ore 
Hématite  et  magnétite  de  Noskoe-Dog- 

20 

37 
50 

200.000 
_ 

1.575.000 

1.000.000 
(fer  15%) 

J  00.000 
3.424.600 

1.200.000 

J  UU.UUU 
4.999.000 

40 
40 

200.000 
300.000 

100.000 
(fer  25%; 
500.000 

300.000 
800.000 

Oermenyes  :  magnétite 

55 

10.000 

14.000 

24.000 

35 

;  îoo.otio 

1 00.000 

Total  .  .  . 

7.523.000 

J'ai  également  laissé  de  côté  l'es  mines  de  la 
Société  de  mines  et  fonderie  Kalan,  celles-ci 
étant  nécessaires  aux  usines  Kalan, 

Cette  société  dispose  (d'après  lé  Dr.  K.Papp) 
des  mines  suivantes: 

a)  Exploitées  (limonite  et  sidérite 

à  40%  Fer)  l.OCO.OOO  t. 

b)  Probables   2.000.000  t. 

c)  Minerai  à  25%    d'acide  sili- 

cique,  actuellement    infusible:  l. 000. 000  t.. 

D'après  l'expérience  qui  a  été  faite,  plusieurs 
mines  ont  donné  pendant  l'exploitation  une  quan- 
tité multiple  de  celle  qui  avait  été  estimée  au 
début,  tandis  que  d'autres  ont  prouvé  qu'elles 
n'étaient  pas  rémunératrices,  On  peut  donc  a- 
jouter  25%,  et,  avec  quelque  optimisme,  qu'on 
pourrait  compter  sur  environ  18.000.000  de 
tonnes  de  minerai  de  fer. 

Sur  cette  quantité  env.  11.260.000  t.  appar- 
tiennent à  l'Etat  et  le  restant  à  des  particu- 
liers ;  mais  ceux-ci  n'exploitent  pas,  de  sorte 
que  ces  mines,-là  peuvent  être  prises  en  con- 
cession ou  achetées. 

D'après  notre  programme,  nous  devons  pro- 
duire annuellement  500.000  tonnes  de  produits 
fabriqués,  et  principalement  ceux  qui  sont  dans 
le  tableau  ci-dessous,  produits  qui  exigent  les 
quantités  de  matières  premières  suivantes; 

(Voir  le  tableau  No.  3). 

La  quantité  de  fer  brut  nécessaire  est  donc 
d'environ  460.000  tonnes.  Les  -minerais  cités 
au  numéros  1  à  18  (tableau  I)  ont  en  moyenne 
une  teneur  pourcentuelle  de  39,11  de  fer. 

Pour  fabriquer  un  fer  bru*  avec  9l°/o  de  fer, 


We  have  also  left  aside  the  mines  of  the 
Mine  and  Foundry  Company  „Kalan"  as  they 
are  required  by  the  Kalan  works  : 

This  Company  (According  to  Dr.  R.  Papp) 
owns  the  follo;wing  mines  : 

a)  Exploied  (limonite  and  sidé- 
rite, 40°io  Iron)   1.000.000  t. 

b)  Probable   2.000.000  t. 

c)  Ore,  25°|o  acid  silicic,  at 

présent    infusible  1.000.000  t 

Several  mines  after  experiments  had  been 
carried  out,  when  exploitée!  had  given  a  larger 
quantity  than  that  assessed  previously  whilst 
others  were  looked  upon  as  being  not  remune- 
rative.  We  may  therefore  add  25°!o  and  with 
some  optimism  we  may  rely  on  about  18  mil 
tons  of  iron  ore. 

Of  this  quantity,  about  1  1 .260.000  tons 
belong  to  the  State,  the  remainder  to  private 
individuals  who  are  not  exploiting  so  that  thèse 
mines  could  be  purchased  or  transferred  in 
virtue  of  a  concession. 

According  to  our  program,  we  are  to  pro- 
duce some  500.000  tons  of  manufactured  goods 
especially  the  below  stated,  the  manufacture 
of  which  requlres  the  following  quantities  of 
raw  material. 

(See  table  3). 

The  quantity  of  raw  iron  required  is  the- 
refore of  about  460.000  tons.  The  ores  shewn 
between  numbers  1  to  18  tab'e  1  contains  an  ave- 
rage  of  39,  l  1°  o  iron. 

la  ofder  to  prépara  raw  iron  containing  91  °|o 
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Tableau  3  Table  3 


No.  d'ordre 

■ 

Onalifp^  dp«i  Tiï'orl n î t c;  f;ibriniif^ 
Quality  of  manufactured  products 

Quantité 
Quantity 
Tons 

Acier  brut 
Raw  steel 
Tons 

Fer  brut 
Raw  iron 
Tons 

a 

ter  nrut  pour  fonderies.  —  Kaw  iron  tor  loun- 

3.000 

— 

3.000 

b 

c 

Produits  profilés  et  en  barres.  —  PrOflléd  ]>io- 

9.000 
300.000 

330.757 

9.700 

â 

i  niP  i'  ni  - -  ,f  ■    —   T/tl ilr*»ls   alippt  •  i  ■  ,  .  i i 

co.ooo 

82.191 

e 
f 

Tubes  en   fer  et  on  acier.  —  lion   and  stcel 

50.000  ^ 
'  00.000 

66.662 
72.2S9 

s  442.662 

8 

18.000 

21.000 

Total  .   .  . 

500,000 

573.00:1 

457.362 

il  faut  1.070.314  tonnes  de  minerai  par  an. 
Les  disponibilités  du  pays  en  minerai  suffiraient 
pour  17  à  18  ans,  c'est-à  dire  que  dans  l'in- 
tervalle, ces  d  sponiôilités  s'épuiseraient,  ce  qui 
est  inadmissible,  pour  des  moijfs  d'économie 
nationale.  L'expérience  prouve  toutefois  que  la 
situation  n'est  pas  aussi  critique  qu'elle  le 
semble.  En  effet  au  cours  de  l'exploitation,  des 
gisements  peuvent  être  découverts  à  l'improviste 
et,  d'autre  part,  la  technique  de  la  métallurgie 
fait  sans  cesse  des  progrès,  qui  rendront  sans 
doute  possible  dans  l'avenir  la  fusion,  rémuné- 
ratrice évidemment,  de  minerais  que  l'on  a 
jusqu'ici  considérés  comme  inexploitables  à  cause 
de  leur  trop  faible  teneur  pourcentuelle  en  fer. 

11  résulte  de  tout  cela  que,  comparativement 
aux  autres  pays  et  par  rapport  à  nos  besoins 
présents  en  fer,  dont  l'augmentation  à  venir 
sera  en  raison  directe  du  développement  de 
culture  intelectuelle  du  peuple,  nous  disposons 
de  très  maigres  gisements  de  minerai  de  fer 
et  qu'il  faudra  à  cet  égard  agir  avec  les  plus 
grands  ménagements,  Si  l'on  répartissait  les 
disponibilités  sur  50  ans,  on  procéderait  avec 
assez  de  prévoyance.  La  répartition  donnerait 
en  effet  353.650  tonnes  par  an.  Et  entre  temps 
on  parviendrait  probablement  à  donner  une  so- 
lution quelconque  au  problème. 

Il  est  tout  naturel  que  les  questions  suivantes 
se  posent,  à  savoir: 

1)  Les  instalations  t  e  c  h  n  i  c  o-mctallur- 
giques  qui  sont  projetées  doivent  elles  être  ré- 
alisées en  vue  de  la  fusion  seule  de  cette  quan- 
tité de  minerai?;  2)  Devrions-nous  dans  ce  cas 
importer  le  restant  des  produits  fabriqués,  ou 


iron,  we  require  a  quantity  of  1.070.314  tons 
annually.  The**re  reserve  of  the  country  would 
suffice  for. 17  — 18  years,  that  is  to  say,  that 
within  this  period  this  reserve  would  exhaust, 
but  this  cannot  be  admitted  for  national  eco- 
nomy  reasons.  In  fact,  after  the  experiments, 
the  situation  is  not  so  critical,  as  during  the 
exploitation,  new  bearings  are  discovered  unex- 
pectedly  and,  on  another  hand  the  metallurgical 
science  makes  new  progresses  by  which  the 
profitable  melting  of  ore  will  in  future  be  ren- 
dered  possible  although  at  présent  it  is  looked 
upon  as  unexploitable  on  accouot  of  the"  low 
percentage  of  iron  contained  there!n. 

It  results  therefore  that  in  comparison  with 
olher  countries  and  in  relation  to  our  présent 
iron  requirements  which  later  on  shall  certainly 
increase  directly  with  the  cultural  development 
of  the  country  —  we  dispose  of  very  insignifi- 
cant  deposits  of  iron  ore  and  we  ought  there- 
fore to  deal  with  this  question   very  carefully. 

If  the  available  quantifies  of  ore  were  assessed 
for  50  years  we  would  act  with  forethought: 
the  assession  would  reservea  quantity  of  353.650 
tons  per  years  and  in  the  meantime  a  solution 
whatever  of  the  question  will  probably  be  found. 

s 

One  may  natura'.ly  put  the  following  ques- 
tions: are  the  technico-metallurgic^l  plants  al- 
ready  schemed  going  to  be  constructed  with  a 
view  to  melting  only  the  said  quantity  of  iron  ore  ? 

Are  we  going  to  import  the  remainder  of 
manufactured  goods,  or  to  manufacture  at  home 
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fabriquer  dans  le  pays  tous  les  produits  que 
requiert  la  consommatinn  intérieure? 

Dans  le  premier  cas,  les  dépenses  à  affronter 
pour  se  procurer  et  faire  venir  des  minerais 
étrangers  diminueraient;  mais,  en  revanche,  la 
somme  qui  sortirait  du  pays  pour  qu'on  se  pro- 
cure le  montant  du  déficit  de  produits  fabriqués 
serait  bien  plus  élevée,  et,  d'autre  part,  les 
moyens  d'existence  pour  de  nombreux  employés 
et  ouvriers  ne  pourraient  plus  être,  crées.  Au 
surplus,  les  pays  d'où  nous  devrions  importer 
le  minerai  n'ont  pas  d'industrie  du  fer  propre- 
ment dite.  Nous  pourrions  donc  leur  fournir 
contre  compensation  les  produits  fabriqués  dont 
ils  auraient  besoin. 

On  doit  aussi  faire  entrer  en  ligne  de  compte 
les  grandes  disponibilités  de  combustible  ainsi 
que  les  chutes  d'eau,  dont^  l'utilisation  dans  l'in- 
dustrie du  fer  pourrait  être  très  fructueuse. 

Conclusion?  Nous  devons  être  pour  la  seconde 
alternative,  c'est-à  dire  fabriquer  dans  le  pays 
tous  les  produits  métallurgiques. 

(Kxtrait  de  l'ouvrage  de 
-Mr.  A.  C.  SARTORTS  ; 
L'industrie  du^fer  en 
Roumanie). 


ail  the  goods  required  for  the  home  consump- 
tion  ? 

In  the  first  case,  the  expenses  for  the  supply 
and  transport  of  foreign  ore  will  drop  ;  but,  in 
return,  the  amounts  going  out  for  the  supply 
of  manufactured  goods  lacking  here,  would  be 
much  larger  and,  on  another  hand,  the  living 
means  for  many  clerks  and  workmen  could  not 
be  found.  Besicles,  the  countries  from  which  we 
would  import  iron  ore  have  not  a  properly  said 
iron  industry,  we  would  therefore  supply  them, 
against  compensations,  the  manufactured  goods 
they  are  in  need  of. 


We  should  also  take  info  considération  the 
considérable  quantities  of  fuel  available  as  well 
as  water  f ails  which  could  be  used  very  pro- 
fitably  in  the  iron  industry. 

The  conclusion  ?  We  must  accept  the  second 
alternative,  that  is  to  manufacture  at  home  ail 
the  metallurgical  products. 


v 


(Extract  from  Mr.  A.  C. 
SARTORIS'  study  ;  The 
Iron  Industr}'  in  Rou- 
niania). 


ROUMANIE:  ECONOMIE  ET  FINANCES. 
ROUMANIA:  ECONOMICS  AND  FINANCE. 


t.  ROUMANIE:  LES  FINANCES 
ET  LE  BUDGET 

En  ce  qui  concerne  nos  finances,  la  guer- 
re nous  a  trouvés  en  effet  dans  une  si- 
tuation dangereuse,  avec  un  budget  vieil- 
li et  un  système  d'impôts  défectueux. 

Cet  état  s'est  encore  aggravé  par  les  dé- 
penses de  guerre  couvertes  par  des  crédits 
et  par  les  emprunts  intérieurs  et  à  l'étran- 
ger que  nous  avons  été  obligés  de  con- 
tracter. 

Nous  avons  aujourd'hui  une  dette  pu- 
blique-à  l'étranger  et  une  autre  à  l'inté- 
rieur à  laquelle  il  faut  ajouter  la  dette 
contractée  envers  la  Banque  Nationale  par 
sjiite  de  diverses  émissions  (environ  10 
miliards),  dette  qui  pèse  sur  le  budget  et 
sur  l'économie  nationale  toute  entière,,  non 


i.RO  U MANIA  :  O  UR  FINANCES 
AND  BUDGET 

As  regards  our  finances,  the  war  lias 
really  overtaken  us  in  a  perilous  situation 
with  an  obsolète  budget  and  with  a  dé- 
tective imposit  system. 

This  situation  grew  worse  on  account  of 
the  war  expenditure  covered  with  crédits 
and  loans  we  have  been  compelled  to  raise 
at  home  and  abroad. 

We  have  now  two  national  débits  :  one 
abroad  and  another  at  home  to  which 
one  we  must  add  the  debt  contracted 
with  the  National  Bank  as  a  resuit  of  va- 
rions émissions  (some  10  milliards);  this 
debt  weighs  upon  the  budget  and  the 
whole  national  economy,  not  because  of 
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par  ses  annuités,  car  l'Etat  n'en  paie  au- 
cune mais  par  l'inflation  monétaire  à  la- 
quelle elle  a  donné  lieu. 

Si  la'  consolidation  de  notre  dette  pu- 
blique à  l'étranger  ne  dépend  de  nous  qu'in- 
directement, par  contre,  la  consolidation 
de  notre  dette  intérieure  peut  exclusive- 
ment être  réalisée  par  nos  propres  moyens. 

LA  DÉPRÉCIATION  DE  LA  MONNAIE 

Il  y  a  deux  causes  essentielles  de  dé- 
préciation de  notre  monnaie  et,  en  con- 
séquence du  renchérissement  de  la  vie  : 
le  surplus  d'émission  et  la  non-garantie 
du  billet  de  banqup. 

La  Roumanie  d'avant  la  guerre  au- 
rait pu  faire  face  à  ses  besoins  avec  une 
émission  d'un  milliard  et,  après  l'Union, 
une  émission  d'environ  3  milliards  aurait 
pu  lui  suffire.  Il  est  vrai  que  la  vie  à 
renchéri,  ce  qui  demande  aussi  bien  a 
l'Etat  qu'aux  particulières  '  un  fonds  de 
toulement  plus  grand  et  qu'en  outre  nous 
manquons  de  monnaie  métallique  division 
naire.  D'où  la  nécessité  d'empêcher  notre 
monnaie  de  sertir  du  pays. 

Il  faut  tenir  compte  également  du  fait 
qu'une  partie  de  notre  monnaie  est  thé- 
saurisées  par  les  paysans  pour  payer  les 
terres  qui  leur  sont  attribuées  à  la  suite 
de  l'expropriation.  L'Etat  devra  profiter 
de  cette  circonstance  en  cherchant  à  re- 
tirer de  la  circulation  une  partie  de  cette 
monnaie  au  moyen  de  bons  d'expropriation. 

En  définitif,  un*  circulation  de  5  mil- 
liards tout  au  plus  serait  suffisante  pour 
les  besoins  de  notre  Etat.  La  réluction 
du  surplus  pourra  être  efféctu^.e  en  4  ou 
5  ans  et  marcher  parallèlement  au  réta- 
blissement de  notre  situation  normale. 

Mais  la  dépression  de  notre  monnaie 
est  due  non-seulement  à  l'inflation  mais 
aussi  à  la  non  garantie.  Nous  devons  lui 
assurer  sa  valeur  réelle.  Kn  dehors  de  l'or 
dont  nous  disposons  dans  le  pays  et  à 
l'étranger,  en  dehors  de  celui  que  nous 
pouvons  produire  et  que  nous  devons  gar- 
der entièrement  dans  le  pays,  nous  avons 
aussi*  d'autres  moyens  pour  garantir  l'é- 
mission actuelle. 

Cette  garantie  doit  être  éffectuée  aussi 
sur  la  base  de  nos  traites  tirées  sur  l'é- 
tranger, opération  qui  influencera  nen-seu- 
lement  sur  la  valeur  intérieure  de  notre 
monnaie,  mais  aussi  sur  le  change. 


the  annuities,  as  the  State  pays  none,  but 
because  of  the  monetaiy  inflation  it  gave 
rise  to. 

If  the  consolidation  of  our  nationale 
debt  abroad  only  dépends  on  us  indirectly, 
on  the  contrary,  the  consolidation  of  our 
home  national  debt  may  be  efïected  ex- 
clusive!}- through  our  owa  efforts. 

THE  DEPRECIATION  OF   MON!-, Y 

As,  a  resuit  of  the  high  cost  of  living 
the  dépréciation  of  our  currency  is  due  to 
two  essential  causes:  the  surplus  of  émis- 
sion and  the  non  -  guarantying  of  bank- 
notes. 

Prior  to  the  war,  Roumania  could  have 
met  lier  requiremeflts  withi  an  émission  of 
one  milliard  and  after  the  Union,  an  émis- 
sion of  about  3  milliards  must  have  been 
sufficient.  It  is  true  that  the  cost  of  li- 
vinggis  higher  now  and  the  State  as  well 
as  private  individuals  necessitate  more 
important  funds  besides  this  \ve  are  short 
of  divisionaiy  métal  currency.  Whence  th^ 
necessity  of  preventing  our  coins  from 
going  out. 

It  must  also  be  borne  in  mind  that 
part  of  our  money  is  hoarded  by  the  vil- 
lagers  for  paymet  of  lands  ascribed  to  them 
through  expropriation.  The  State  must 
avail  itself  of  thèse  circumstances  by  en- 
deavouring  to  withdraw  from  the  circu- 
lation a  part  of  it  by  issuing  expropriation 
vouchers. 

In  short,  a  circulation  of  at  most  5  miU 
liards  would  suffice  to  meet  the  require- 
ments  of  our  State.  The  réduction  of  the 
surplus  could  be  effected  in  4  or  5  ye- 
ars'time  and  should  go  parallelly  with  the 
re-establishment  of  our  normal  situation. 

But  the  dépression  of  our  money  is  due 
not  only  to  the  inflation,  but  also  to 
the  fact  that  it  is  not  guaranteed.  We 
must  secure  for  its  real  value.  Besides 
gold  we  have  at  our  disposai  at  home 
and  abroad,  besides  that  \ve  can  extract 
and  must  retain  in  the  countiy,  we  have 
also  other  means  for  guarantying  the  pré- 
sent émission. 

This  guarantee  should  also  be  effected 
in  connection  with  our  drafts  drawn 
abroad  and  this  opération  besides  influ- 
encing  the  value  of  our  money  at  home 
will  influence  th?  rate  too 
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LE  CHANGE 

La  dépréciation  de  notre  monnaie  sur 
les  marchés  étrangers  a  eu  une  action  di- 
recte sur  les  prix  intérieurs  et,  en  consé- 
quence sur  notre  situation  financière.  Avec 
un  change  déprécié  comme  à  l'heure  ac- 
tuelle, si  nous  ne  prenons  des  mesures 
les  prix  augmenteront  encore. 

Ce  n'est  qu'au  moyen  d'une  politique 
d'importation  et  d'exportation  saine  et 
bien  arrêtée,  par  la  consolidation  de  notre 
monnaie,  par  la  suppresion  des  contre- 
bandes et  de  spéculations  de  monnaie  et 
par  la  consolidation  des  finances  intéri- 
eures que  nous  pouvons  rétablir  notre 
change  sur  les  marchés  étrangers. 

I.l-  BUDGET  DE  LA  GRANDE- ROUMANIE 

.Mais  la  situation  financière  se  compli- 
que du  fait  même  de  la  réalisation  de  la 
Grande  Roumanie.  Aussi  est-il  néccesaire 
d'examiner  le  cadre  plus  large  du  budget 
de  la  Grande  et  Nouvelle  Roumanie. 

Aujourdhui  que  la  vie  d'Etat  subit 
une  évolution  puissante  vers  la  démocratie 
et  la  division  du  travail  imposée  par  l'aug- 
'  mentation  de  l'activité  générale,  le  budget 
de  notre  Etat  ne  peut  plus  être  l'ancien 
budget  fiscal  d'hier  et  il  doit  prendre  le 
caractère  politique,  cultural  et  économique 
de  l'Etat  actuel.  N'étant  plu*  uniquement 
fiscal  le  budget  devient  un  instrument  en 
vue  de  la  directive  sociale,  culturale  et 
0  économique  de  l'Etat.  Par  ce' budget,  on 
fait  une  répartition  plus  équitable  de  se- 
cours accordés  par  le  budget  des  dépen- 
ses. D'où  la  démocratisation  du  régime 
des  impôts  et  des  dépenses  faites  sur  ces 
impôts. 

Dans  cette  conception,  le  budget  est  aussi 
créateur.  Un  budget  définitif  ne  pourra  être 
réalisé  avant  l'unification  complète,  classant 
les  besoins  de  cette  unification  en  trois  caté- 
gories ;  ceux  qui  seront  résolus  directement  par 
le  moyen  de  la  régie  d'état  ou  d1  administrations 
publiques,  ceux  qui  exigeront  la  collaboration  \ 
de  ces  dernières  avec  l 'initiative  privée  et  ceux 
qui  pouront  èlre  réalisés  par  l'inifiative  privée 
conseillée  et  aidée. 

LE  BUDGET  DES  DÉPENSES 

Les  dettes  de  guerre  devront  peser  é- 
galement  sur  la  génération  actuelle  et  sur 
les  générations  à  venir.  La  consolidation 
financière  de  la  Roumanie  est  assurée 
par  les  richesses  du  pays.  Nous  devrons 
nous  préoccuper  d'assurer  notre  commerce 
maritime  et  fluvial   et  d'établir  c"es  en- 
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THE  RATE 

The  depreciaton  of  our  money  on  the 
foreign  markets  had  a  direct  action  on  the 
home  priées  and  consequentty,  on  our  fi- 
nancial  situation.  Having  a  depreciated 
rate  priées  will  rise  continuously  if  we 
do  not  take  steps. 

In  order  to  re-establish  our  rate  on  the 
foreign  mark  :ts,  wi  must  impose  a  sound 
and  fixed  importation  and  exportation  po- 
licy  ;  consolidate  our  home  finances;  sup- 
presss  mug^ling  und  moaey  spéculations. 


THE  BUDGET  OF  GREATER  ROUMANIA 

The  formation  of  Greater  Roumania  com- 
plicates  the  finançial  situation.  It  is  the- 
refore  necessary  to  examine  the  wider 
Hmit  of  the  budget  of  Greater  and  New- 
Roumania  : 

Now,  when  the  life  of  the  State  un- 
dergoes  a  powerful  évolution  towards  de- 
mocracy  and  the  division  of  labour  isim- 
posed  by  the  same  old  fiscal  budget  of 
yesterday  and  it  ought  to  receive  a  poli- 
tical,  cultural  and  commercial  character  of 
the  présent  State. 

As  the  budget  îs  not  solely  fiscal,  it 
becomes  an  instrument  in  view  of  the  so- 
cial, cultural  and  economical  dieective  of 
the  State.  This  budget  of  expenses,  is 
more  equitably  assessed.  Whence  the  dé- 
mocratisation of  the  imposition  régime 
and  ex  penses  incurred  on  thèse  imposts 

In  this  conception  the  budget  is  atso  a  creator. 
A  définitive  budget  could  not  be  realised  be- 
fore  the  complète  unification,  grouping  the  re- 
quirements  of  this  unification  into  three  caté- 
gories :  the  ones  to  be  met  directly  by  means 
of  State  Régie  or  Public  Administrations:  the 
ones  nquiring  the  collaboratiun  of  the  lattcr 
wlth  the  private  initiative  advised  and  assisted. 


THE  BUDGET  OF  EXPENSES 

The  war  debts  should  also  weigh  upon 
the  présent  and  future  génération?.  The 
finançial  consolidation  of  Roumania  is  as- 
sured  by  the  country's  wealth.  We  must 
now  assure  our  sea  and  river  trade  and 
erect  stores  in  our  ports  in  order  to  extract 
benefits  from  our  output.  The  new  agri- 
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trepôts  dans  nos  ports  pour  mettre  en 
valeur  notre  production.  Le  nouveau  ré- 
gime de  l'agriculture,  l'organisation  du 
travail  et  les  besoins  culturaux  du  pays, 
demanderont  des  chapitres  nouveaux  dans 
le  budget  de  la  Grande  Roumanie.  En  u.n 
mot  le  budget  des  dépenses  sera  étroite- 
ment lié  au  programme  politique,  cultu- 
ral,  économique  et  national  de  notre  nou- 
vel état. 

LE  BUDGET  DES  RECETTES 

Le  budget  des  recettes  devra  être  guidé 
par  les  mêmes  principes.  Le  principe  le 
plus  prudent  et  le  plus  indispensable  a  la 
consolidation  financière  et  au  crélit  de 
l'Etat  est  celti  des  économies,  déjà  mis 
en  application  par  le  parti  libéral  en  1876 
et  1901. 

En  vue  du  développement  de  la  vie 
économique  il  faut  éviter  les  aggloméra- 
tions de  capitaux.  Ces  principes  condui- 
sent à  l'impôt  progressif  sur  les  revenus 
et  les  successions,  à  la  taxation  progres- 
sive des  opérations  et  transactions  de 
toutes  sortes,  à  une  imposition  plus  lourde 
sur  les  fortunes  agglomérées.  L'Etat  de- 
vra se  créer  de  nouvelles  sources  de  re- 
venus à  l'aide  de  divers  monopoles  ;  sur 
les  richesses  du  sous-sol,  la  mise  en  va- 
leur des  chutes  d'eau,  le  gaz  naturel  sou- 
terrain, l'exploitation  des  grands  instru- 
ments de  l'économie  nationale. 

Le  budget  dépendant  de  l'unification  et 
de  la  consolidation,  on  ne  pourra  élaborer, 
pendant  quelques  années,  que  des  bud- 
gets provisoires,  qui  se  rapprocheront  de 
plus  eu  plus  du  type  de  budget  définitif. 

Aussi  importe-t-il  d'établir  dès  à  présent 
le  programme  d'application  de  notre  po- 
litique d'Etat  pendant  les  4  ou  5  ans  né- 
cessaires à  l'unification  et  à  la  consoli- 
dation. 

Pour  pouvoir  examiner  comme  il  con- 
vient et  faciliter  la  solution  de  la  ques- 
tion financière  il  est  donc  nécessaire; 

1.  De  bien  décider  au  préalable  ce  que 
doit  être  le  budget  définitif  de  l'Etat. 

2.  De  fixer  pour  un  terme  donné  (4—5) 
ans)  quel  doit  être  le  programme  de  con- 
solidation monétaire. 

3.  De  fixer  également  poui  un  terme 
donné  une  politique  économique  d'expor- 
tation et  de  production. 

4.  De  cristalliser  la  situation  de  fait 
des  recettes  et  des  dépenses  actuelles  .cous 
les  quatre  régimes  fiscaux  différents  dans 


culture  régime,  the  labour  organisation 
and  cultural  requirements  of  the  country, 
would  demand  further,  sums  to  be  in- 
cluded  in  the  budget  of  Great  Roumania. 
In  short  the  budget  of  expenditures  will 
closely  be  connected  to  the  political,  cul- 
tural, economical  and  national  piogramme 
of  New  Roumania. 


INCOME  BUDGET 

The  income  budget  shall  be  guided  by 
the  same  principles.  The  most  prudent 
and  most  indispensable  principle  for  the 
iinancial  consolidation  and  crédit  of  a 
country  is  the  principle  of  économies, 
alreadv  put  into  force  by  the  Libéral  Partv. 
in  1876  and  1901. 

In  view  of  the  development  of  the  eco- 
nomical life,  the  agglomération  of  capitals 
is  to  be  avoided.  Thèse  principles  lead  to 
the  progressive  import  on  income  and 
successions;  to  the  progressive  taxation  of 
opérations  and  transaction  of  ail  kinds 
to  a  heavier  imposition  on  agglomerated 
fortunes.  The  State  will  have  to  seek  ntw 
income  resources  by  means  of  various 
monopolies:  on  the  subsoil  wealth;  exploi- 
tation of  large  instruments  of  the  national 
economy. 


As  the  budget  dépends  on  the  unifica- 
tion and  consolidation,  it  shall  be  impos- 
sible to  draw  -up,  for  some  years,  other 
than  temporary  budgets  which  shall  corne 
more  and  more,  nearer  the  type  of  a  défi- 
nitive budget. 

It  is  therefore  necessary  to  establish 
from  this  day  the  programme  for  the 
putting  into  force  of  our  State  policy  du- 
ring  the  4  or  5  years  necessary  for  the 
unification  and  consolidation. 

To  enable  us  to  examine  properly  and 
facilitate  the  solution  of  the  financial 
queestion  it  is  therefore  necessary  : 

1.  To  fix  first  of  ail  the  State  défini- 
tive budget; 

2.  To  fix  for  a  given  period(4 — 5  years) 
the  programme  of  monetary  consolidation  ; 

3.  At  the  same  time  to  fix  for  a  given 
period  an  economical  policy  of  exportation, 
importation  and  production; 

4.  To  arrange  the  situation  by  the  help 
of  income  and  présent  expenses  under 
the  différent  fiscal  régimes  ruling  various 
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lesquels  vivent  pour  le  moment  les  di- 
verses parties  de  la  Grande-Roumanie,  en 
les  réduisant  au  strict  nécessaires 

5.  De  faire  le  même  travail  pour  les 
administrations  locales,  sous  les  mêmes 
quatre  régimes  et  d'établir  une  compa- 
raison avec  les  dépenses  et  les  recettes  de 
l'Etat  afin  de  'pouvoir  en  tenir  compte 
pour  l'unification  et    la  décimalisation. 

6.  D'établir  le  budget  extraordinaire. 

7.  De  fixer  les  points  principaux  de  la 
réforme  fiscale  et  son  programme  d'appli- 
cations pour  un  nombre  donné  d'années. 

8.  D'établir  le  programme  d'application 
pour  5  ans  de  la  consolidation  budgétaire. 

9-  D'établir  le  nouveau  régime  de  con- 
trôle des  dépenses  publiques. 

En  analysant  la  question  de  notre  con- 
solidation financière  économique  nous  arri- 
vons a  la  conclusion  que  sa  solution 
dépend  en  premier  lieu  de  nous  mêmes  ef 
orue  nous  devons  commencer  par  prendre 
des  mesures  d'ordre  intérieur.  Ce  n'est  qu'en 
montrant  à  l'étranger  que  le  salut  est  en- 
tre nos  propres  mains  que  nous  pourrons 
consolider  le  crédit  qui  nous  est  accordé. 

(Extrait  de  la  Conférence  de  M.  Vintilâ 
Brâtianu). 

2.  RESHITZA  (BAN AT) 

Un  des  éléments  principaux  dans  l'in- 
dustrie, en  général,  et  dans  l'industrie  mé- 
tallurgique en  particulier,  est  le  combus- 
tible. 

Le  manque  de  charbon  s'accentue  dé  plus 
en  plus,  aggravé  aussi  bien  par  les  nou- 
velles difficultés  de  l'exploitation  que  par 
l'épuisement  des  gisements  ouverts.  Cette 
baisse  est  en  rapport  direct  avec  l'utilisa- 
tion de  jour  en  \  jur  croissante  du  coui- 
bustîoîe  par  le  développement  et  l'exten- 
sion des  anciennes  industries  et  la  créa- 
tion de  nouvelles.  On  sait  qu'une  industrie 
métallurgique  ne  peut  être  regardée  comme* 
complètement  en  bonne  marche  que  lors- 
qu'elle est  assurée,  non  seulement  en 
matière  première  métallique,  mais  aussi 
en  charbon. 

Les  grandes  usines  métallurgiques  Re- 
shitza,  ont  l'énorme  avantage  d'être  situées 
au  milieu  d'une  région  véritablement  bénie 
région  dans  laquelle  des  richesses  pré- 
cieuses sont  de  véritables  sources  inépui- 
sables et  toute  la  grande  majorilé  n'est 
pas  encore  mise  en  valeur. 


régions  of  Great  Roumania  by  reducting 
them  to  what  is  strictly  necessary; 

5.  To  arrange  the  same  for  the  local 
administrations,  under  the  very  four  ré- 
gimes and  to  establish  a  comparison  bet- 
ween  expenses  and  income  of  the  State, 
in  order  to  take  into  considération  the 
unification  and  descentralisation  ; 

6.  To  establish  the  extraordinary  budget; 

7.  To  fix  the  principal  points  of  the 
fiscal  reform  and  the  programme  of  its 
putting  into  force  for  a  given  period; 

8.  To  establish  the  programme  of  its  put- 
ting into  force  for  5  years  as  from  the 
budgetary  consolidation,  and 

9.  To  establish  the  new  régime  for  the 
control  of  public  expenditure. 

In  analysing  the  question  of  its  eco- 
nomical  financial  consolidation,  we  con- 
clude  stating  that  its  solution  dépends 
first  of  ail  on  ourselves  and  that  we  ought 
to  begin  by  taking  steps  for  the  interior. 

In  order  to  consolidate  the  crédit  gran- 
ted  us,  we  must  show  the  foreign  countries 
that  we  can  escape  this  bad  situation  by 
our  own  means. 

(Extract  from  Mr.  Vintilâ  Brâtianu's 
lecture). 

2.  RESHITZA  (BAN AT) 

Oneof  the  principal  industrial  éléments, 
in  gênerai,  and  especially  in  the  metal- 
lurgical  industry  is  the  fuel. 

The  lack  of  coal  is  becoming  felt  more 
and  more,  being  enhanced  by  new  dif- 
ficultés of  exploitation  and  by  the  ex- 
haustion  of  the  open  layers.  This  décline 
is  in  direct  proportion  with  the  daily  in- 
creasing  want  o£  fuel  caused  by  the  de- 
velopment  and  extension  of  old  indus- 
tries and  the  création  of  new  ones.  It  is 
well  known  that  a  metallurgicalindustry 
cannot  be  considered  as  fully  getting  on 
unless  it  relies  not  only  upon  the  pos- 
session of  the  metalic  material  but  also 
of  fuel. 

The  great  metallurgical  works  of  Re- 
shitza  bave  the  enormous  advantage  to 
be  situated  in  a  verily  bîessed  région  in 
which  precious  riches  constitute  real  inex- 
haustible  sources  the  greatest  part  of 
which  have  scarcely  been  touched. 
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La  société  exploitante  possède  environ 
5220  Ha.  de  raines,  autour  môme  du  cen- 
tre de  Reshitza,  et  qui  sont  de  vrais  tré- 
sors sou  terra  ns.  Voici  : 

Les  mines  de  fer  de  Daguecia-Doli- 
neshti  et  Ocna  de  fer  Moravitza-Transko 
qui  donnent  annuellement  environ  250.000 
tonnes  de  la  plus  pure  magnésie  (59%  fer 
17%  manganèse,  0,4%  phosphore  0,033% 
soufre). 

Les  mines  de  manganèse  de  Tarus  et 
Delecyes  et  les  Mines  de  chat  bon,  de  terre 
(houille)  d'Anina,  Domanul,  Lecul,  Bocsha, 
Montana,  Iasca-Montana,  Moldova-Noua, 
et  dont  la  production  annuelle  varie  en- 
tre 250  et  4  00.000  tonnes,  donnent  un 
très  bon  charbon,  dont  l'extraction  se  fait 
par  des  systèmes  combinés  de  travail  brut 
manuel  et  mécanique. 

Le  transport  du  charbon  sur  les  lieux 
ou  il  est  employé,  c'est-à-dire  dans  les  loca- 
lité Anina,  Oravitza-Montana,  Karbokson 
et  les  autres  ainsi  qu'aux  stations  de  rem- 
barquement pour  l'expédition  plus  loin, 
se  fait  par  réseaux  combinés  de  voies  fer- 
rées normales,  moyennes  et  étroites,  d'une 
longueur  totale  de  plus  de  1 50  kilomètres. 
Réseaux  qui  semblent  tisser  les  vallées 
piquer  les  collines  percer  les  montagnes 
de  roche  et  franchissent  des  abîmes  où 
l'on  redoute  môme  de  plonger  les  regards. 

Mais  la  plus  belle,  la  plus  artistique  de 
toutes,  est  assurément  la  voie  ferreé  Anina- 
Oravitza.  Ces  32  km.  de  voie  férée  sont 
un  véritable  chef  d'oeuvre  de  l'art  des 
constructions  :  la  valeur  du  travail,  mal- 
gré le  prix  ridicule  d'autrefois  en  aurait  ren- 
du l'accomplissement  inexécutable.  Mais 
le  privilège  accordé  à  la  société  exploi- 
tante sous  l'ancienne  domination,  par  le 
droit  deréquisitionuer  les  travailleurs  rou- 
mains pour  la  main  d'oeuvre,  a  donné 
des  avantages  incalculables.  On  parle 
même  de  sacrifices  énormes  de  vies  d'eu 
vriers.  Le  fait  est  croyable  pour  celui  qui 
a  vu  et  conduit  les  dificultés  et  les  risques 
de  l'éxécution  de  semblables  travaux. 

Trente  deux  km.,  de  voie  ferrée  montent 
en  zig  zag  uniquement  sur  des  parapets 
construits  et  creusés  dans  le  rocher,  sur 
les  pentes  et  les  côtes  abruptes  des  mon- 
tagnes :  en  serpentant  ils  apparaissent  et 
disparaissent,  semblant  se  cacher  dans  les 
anfractuosites  des  quatorze  tunnels  qui 
trouent  la  montagne  ;  traversant  sur  dix 
viaducs  les  vallées  dont  la  profondeur  ef- 
fraie !  Tout  cela  pour  passer  d'une  mon- 
tagne à  l'autre,  comme  si  l'on  avait  cher- 


The  working  Company  possesses  about 
5220  hectares  of  mines  surrounding  the 
centre  of  Reshitza  and  wbich  are  true  un- 
derground treasûres. 

They  are  the  following:  , 
The  Iron  mines  of  Dognecia-  Dollneshti  and 
Ocna  de  Fer  Moravitsa-Trasko  which  are 
producting  anually  250.000  tons  of  the 
purest  magnet  (59%  iron,  17%  man- 
ganèse, 0,4  °/o  phosphorus  and  0,033  % 
sulphur). 

The  Manganèse  mines  of  Toras  and  De- 
lenyes  and  the  Pltchcoal  mines  of  Anina 
Domanul.  Tecul,  Bocsha-Moutana,  Iasca- 
Montana,  Moldova  Nou5,  the  anual  output 
of  which  varies  between  250.000—400.000 
tons  of  excellent  coals  whose  extraction, 
is  made  by  the  combined  System  of  rough 
manual  labour  and  raechanical  labour. 

The  transport  of  coal  to  the  places 
where  it  is  used  viz;  at  the  works  of 
Reshitza,  Bocska  Montana,  Anina,  Ora- 
vitza Montana,  Karbokson  and  the  others 
and  to  the  places  where  it  has  to  bere- 
embarked  for  expédition  is  made  by  com- 
bined normal,  middle  and  small  gauge  rail- 
way  net,  of  a  total  length  of  over  150  kilo- 
mètres. Thèse  nets  seem  to  weave  the 
valleys,  to  eut  the  hiîls,  to  pierce  the  moun- 
tains,  to  overleap  abysses  in  which  one  is 
even  afîaid  to  plunge  his  look. 

But  the  most  beautiful.  the  most  artis- 
tical  of  ail  thèse  raihvay  lines  is  surely 
the  Anina- Oravitza  line.  Thèse  thirty  two 
kltn.  of  raihvay  is  a  masterpiece  of  the 
construction  art.  In  spite  of  the  cheapness 
of  labour  in  former  times,  the  exécution 
of  this  work,  would  have  been  impossible 
on  account  of  its  value.  But  the  privilège 
of  requisitioning  Roumanian  labour  for 
this  work,  given  under  the  old  domina- 
ting  Power  has  given  incalculabe  advan- 
tages.  There  is  also  a  rumour  that  it 
cost  the  lives  of  many  of  such  workmen. 
This  fact  is  quite  beheved  by  thosewho 
have  seen  and  known  the  difficulties  and 
dangers  of  such  a  work.  ; 

A  thirty-two  kilomètre  raihvay  line  as- 
cends  *n  crinkle  only  over  parapets  cons  • 
tructed  and  dug  in  the  rock,  on  the  a- 
brupt  slopes  and  coats  of  mountains  ;  in 
winding  this  line  appears  and  disappears  as 
if  tohide  itself  from  view  in  the  recess  of 
foutteen  tunnels  that  perforate  the  moun- 
tain  ;  crossing,  through  ten  viaducts  the 
précipices  of  appaling  depth  !  And  ail  that 
in  order  to  pass  from  one  mountain  upon 
another  as  if  anxiously  looking  fora  way 
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ché  avec  inquiétude  et  doute  le  chemin 
par  lequel  il  est  possible  de  monter  ces 
700  m.  d'altitude,  pour  assurer  le  trans- 
port dés""richesses  à  travers  ce  paysage 
sauvage  que  le  pied  de  l'homme  n'a  ja- 
mais foulés;  d'Anina  et  Oravitza,  le  train 
surchargé,  et  qui  s'allonge  à  chaque  halte 
de  nouveau*  wagons  chargés  de  charbons, 
de  fer  et  autres  produits  marche  sur  tout 
le  parcours  avec  ses  freins  complètement  et 
parfaitement  serrés. 

La  machine  haletante  lutte  avec  peine 
de  peur  d'être  emportée  et  brisée  sous  le 
poids  de  la  longue  rame,  de  wagons  char- 
gés qui  la  poussent  à  la  vallée,  et  lance  'j 
souvent  des  siflets  désespérés  pour  de- 
mander que  les  freins  des  wcgons  soient 
serrés  d'avantage. 

Au  crépuscule  les  freins  étincellent  au 
frôlement  et  donnent  l'illusion  d'une  splen- 
dide  pluie  d'étoiles,  accompagnée  par  un 
grincement  rythmique  qui  semble  inten- 
tionnellement changer  de  ton  et  de  sonorité 

Les  trois  stations  semblent  être  les  degrés  ! 
de   repos  d'un  immense  escalier,  car  au 
niveau  de  chaque  halte,  le   ramblai  est 
presque  horizontal. 

La  ligne  qui  serpente  sur  les  côtes  pré- 
sente une  vue  splendide;  on  voit,  audes- 
sus  d'elle  presque  sur  tout  son  parcours 
la  ligne  où  l'on  a  passé  et  au  dessous, 
celle  où  on  va  passer.  Sur  cette  voie  cir- 
cule actuellement  tous  les  jours  un  train 
(montant  et  descendant)  comptant  d'habi- 
tude plus  de  50  wagons. 

C'est  ainsi  qu'est  sésolu  malgré  de  gros 
sacrifices  le  problème  de  la  mise  en  va- 
leur de  toutes  les  richesses,  cachées  di- 
rait— on  comme  intentionnellement  dans 
ces  lieux  féeriques. 

Cette   ligne  dessert  aussi  en  partie  les 
merveilleuses  stations  climatériques. 

«Sornmerfrisch»  et  «Steyerlack»  et  des- 
servait, peut-être  aussi,  «Marilla»  traus- 
fermée  aujourd'hui  en  ruines  par  la  fureur 
des  insurgés  hongrois,  contaminés  par  le 
contagieux  bolchevisme. 

Le  site  la  position  et  les  aménagements 
de  ces  stations  donnent  certainement  sa- 
tisfaction aux  plus  difficiles. 

'  3.  RESH/TZA 

PROBLÈME  SYLVICOLE-INDUSTRIEL 

Le  problème  le  plus  ardu  à  résoudre  j 
en    matière   de   valorification   de  mas- 
sifs forestiers,  consiste  à  trouver  les  mo- 
yens d'extraire  et  de  transporter  le  bois.  ' 


by  which  it  were  possible  to  ascend  the  700 
mètres  heightwith  a  view  to  ensuring  the 
transport  of  reaches  across  this  wild  pano- 
rama never  trampled  on  by  a  man's  foot. 
The  overloaded  train,  getting  lengthenedat 
every  halting  place  by  new  wagons  loaded 
with  coal,  iron  and  other  products  is  run- 
ning  completely  and  perfectly  tightened 


The  pantin  g  locomotive  is  desperatlv 
fighting  being  afraid  not  to  be  carried 
away  and  smashed  under  the  weight  of 
the  long  train  of  fully  loaded  wagons 
which  are  pulling  it  down  the  valley  and 
often  throws  desperate  whistlings  asking 
that  the  wagons  be  more  tightly  chained 
together. 

In  the  twilight  the  brakes  sre  sparkliny 
at  the  friction  and  they  give  the  im- 
pression of  a  splendid  rain  of  stars  accom- 
panied  by  a  rythmical  quashing  which  * 
seems  to  change  intentionally  in  sound 
and  sonority. 

The  threè*  stations  seem  to  be  the 
thresholds  of  rest  of  an  immense  ladder  be- 
cause  at  the  level  of  each  station  the  em- 
bankment  is  nearly  horizontal. 

The  line  which  is  winding  on  the  coast  , 
offers  a  splendid  sight.  It  affords  over 
it  nearly  the  whole  line  which  has  been 
passed  andbeneathit  the  line  which  is  to  le 
passed.  Upori  this  line  there  is  at  présent 
circulating  a  daily  train  (ascending  and 
descending)  having  usually  50  wagons. 

It  has  been  rezolved  in  this  way  in  spite 
of  great  sacrifices  the  problem  of  em- 
ploying  ail  the  riches  as  if  they  were  in- 
tentionally hidden  into  thèse  fairy  places. 

Thes  railway  line  serves  also  the  mar- 
vellous  climateric  stations  of  «Steyerlack» 
and  it  served  perhaps  „Marilla"  too,  which 
the  fury  of  the  Hungarian  insurgents 
contaminated  by  the  bolshevic  disease, 
has  ruined. 

The  site,  the  position  and  the  manage- 
ment of  thèse  stations  will  give  satisfaction 
even  to  the  most  pretentious  people. 

3.  RESHJTZA 

A  'SYIA'IC-INDUSTRIAL  PROBLEM 

The  most  arduous  problem  to  résolve 
concerning  the  improvement  of  forestry 
massives,  is  that  of  finding  the  means  of 
extracting  and  transporting  wood.  The 
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CORRESPONDANCE  ÉCONOMIQUE 


La  valeur  réelle  du  massif  est  étroitement 
liée  à  le  solution  de  ce  problème  solution 
plus  rare  dans  notre  pays,  peut  on  dire, 
que  le  massif  même. 

Pour  obvier  à  cette  diiîculté,  la  société 
qui  exploite  les  richesse  inestimables  des 
vastes  régions  forestières  situées  au  centre 
de  la  Reshita,  a  construit  dans  cette  en- 
trée un  large  réseau  de  chemin  de  fer  de 
toutes  les  dimeesions.  Seulement  ces  clie-  , 
mins  de  fer  ne  peuvent  écouler  et  trans- 
porter que  le  bois  situé  le  long  des  val- 
lées qu'ils  traversent. 

Mais  comme  l'intérêt  exige  aussi  l'ex- 
ploitation et  le  transport  du  bois  des  mon- 
tagnes et  des  vallons  inaccesibles  aux- 
chemins  de  fer,  la  société  précitée  i'est 
avisée  d'y  suppléer  en  construisant  un  j 
canal  pratique  et  suffisant  pour  le  trans- 
port du  bois  nécessaire  tant  comme  ma- 
tièrepremière  que  comme  combustible  pour  | 
les  fabriques  et  pour  les  particuliers. 

Le  canal,  grand  et  coûteux,  construit 
d'adrès  les  dernières  exigences  de  la  science 
moderne,  est  utilisé  comme  voie  naviga- 
ble et  sert  à  la  fois  comme  moyen  de 
transport  et  comme  générateur  d'énergie. 

On  sait  que  dans  cet.  ordre  d'idées  l'i- 
déal n'est  atteint  que  par  ce  moyen  qui 
permet  d'éviter  les  caprices  dè  la  nature 
et  des  agents  producteurs  tout  en  réali- 
sant d'immenses  économies  par  suite  de 
la  suppression  du  combustible. 

Le  canal  est  construit  en  béton,  sauf 
une  poition  de  500  mètres  qui  est  pour  i 
le  moment  en  bois  et  qui  va  être  trans- 
formée. 

Le  canal  est  divisé  comme  suit  : 

1.  Le  canal  secondaire  Crasova  Brazova 
d'une  longutur  de  huit  km.,  alimenté  par 
l'eau  des  pluies  et  par  la  fonte  des  neiges; 
il  ne  fonctionne  que  3  4  mois  par  an,  et 
sert  au  transport  du  bois  pendant  un  laps 
de  temps  assez  court. 

2.  Le  canal  principal  Brazova  Curmatura  j 
qui  a  environ  10  km.  de  long,  alimenté 
par  l'eau  de  la  Birzova  et  d'un  courant 
fort  rapide;  ce  canal  passe  par  cinq  tun- 
nels construits  en  pierre  et  en  béton  qui 
perce  les  montagnes  dont  ils  portent  les 
noms  à  savoir:  le  tunnel  Barin  de  1700 
m.  de  longueur.  Cuzinta  de  820  m  Cozia 
800  m.  Secul  de  340  m.  et  Tenis  de  240 
m.  En  tout  3900  m.. de  tunnel  et  deux  a- 
queducs  en  fer  dont  l'un  d'environ  160  m 
au  dessus  de  la  vallée  de  Secul,  d'une 
hauteur  de  plus  de  65  m.  et  l'autre  de 
'■20  m,  de  longueur  et  dVnvirou  50  m.  de  i 


actual  value  of  the  massive  is  ciosely  at- 
tached  to  the  resolution  of  tliis  probiem 
which,  we  may  say,  is  more  difficult  to 
find  than  the  massive  itself. 

In  order  to  avoid  this  dificulty,  the 
Company  exploiting  the  valuable  wealth 
of  the  vastforestty  régions  situated  iu  the 
centre  of  Reshitza,  lias  buiitthere  an  exi  en- 
sive  railway  net  of  ail  sizes.  But  thèse 
Unes  can  only  transport  the  wood  to  be 
found  alongside  the  valleys  thty  cross. 

As  the  exploitation  and  transport  of  the 
wood  to  be  found  about  the  mountains 
and  valleys  inaccesible  to  Railways,  are 
equally  important,  the  above  mentioned 
Company  decided  to  meet  this  by  digging 
a  practical  canal  and  adéquate  to  trans- 
port the  necessaiy  wood  both  in  a  raw  and 
combustible  form  for  the  requirements  of 
the  fac'ories  and  population. 

The  cana',  large  and  expensive,  built 
according  to  the  latest  modem  scientifical 
requirements,  is  being  ruade  use  of  as  a 
navigable  way  and  lias  a  double  empl  >y- 
ment:  as  transport  means  and  as  power 
generator. 

We  kaow  that  as  far  as  this  is  concerned, 
the  idéal  can  only  be  reached  by  means  of 
the  tact  that  enables  tus  to  avoid  the  ca- 
prices of  nature  and  of  the  producting 
factors  and  we  make  considérable  economy 
by  making  no  more  use  of  fuel. 

The  canal  is  made  of  concrète  except  a 
portion  of  about  500  mètres  made  of  wood 
whiih  is  going  to  be  transf  jrmed. 

The  canal  is  divided  as  follows: 

1.  The  auxiliary  canal  Crasova- Brazova 
eight  mile  long,  fed  by  rains  and  smelt 
snow,  it  can  be  used  3 — 4  raonths  a  year 
and  wood  is  being  transported  during  a 
veiy  short  time  ; 

2.  The  principal  canal  Brazova-Curma- 
tura  about  10  klm.  long  fed  by  Barzova's 
waters  and  by  a  very  rapid  currcnt.  This 
canal  goes  through  five  tunnels  built  in 
stone  and  concrète,  penetratiog  the  moun- 
tains bearing  th  :ir  names,  viz:  Tunnel  of 
Barin  of  1 709  m.  long,  Cuzinta  820  m. 
long,  Cozia  S00  m.  long,  Secul  540  m.  and 
Tenis  240  m.  la  ail  3900  mètres  of  tunnel 
wôrk  and  two  ironaqueducts  of  which  one 
of  160  m.  above  the  Secul  valley,  65 
m.  high  and  the  oîher  220  m.  long,  50 
m.  high  above  the  Curniitura  vallev. 
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hauteur  an  dessus  de  la  vallée  de  la  Cur- 
matura. 

Au  point  Sacul,  avant  l'entrée  de  l'eau 
dans  l'aqueduc  il  y  a  un  petit  bassin  où 
restent  et  s'entassent  les  blocs  et  les  bil- 
les de  bois  charriés  par  l'eau  qui  pour- 
raient entraver  le  courant.  Ou  les  sort  du 
bassin  au  moyen  de  planches. 

Cette  section  du  canal  finit  immédiate- 
ment après  le  second  aqueduc  par  un  très 
grand  réservoir  construit  en  béton.  Ici 
l'eau  perd  presque  toute  sa  vitesse  et  donne 
l'impresion  d'être  stagnante.  Cet  immense 
réservoir  a  un  poste  pour  la  direction  de 
l'eau,  et  est  muni  d'un  distributeur  et 
d'un  régulateur,  de  la  quantité  et  de  la 
vitesse  d'eau.  Des  grillages  spéciaux  em- 
pêchent le  passage  du  bois  destiné  au 
transport  normal. 

A  la  sortie  du  réservoir  l'eau  est  répar- 
tie entre  les  deux  canaux  qui  se  bifur- 
quent en  canal  principal  formant  les  sec- 
tions III  et  IV.  Un  tiers  de  l'eau  et  di- 
rigée vers  un  canal  d'environ  8  km.  de 
longueur  et  longe  le  mont  Rauchina 
d'où  elle  transporte,  à  une  grande  vitesse 
le  bois  venant  de  Crasova,  Brazova  ou 
d'ailleurs.  Avec  des  frais  minimes  on  trans- 
porte de  la  sorte  50—60  vagons  de  bois 
et  même  davantage  par  jour. 

Le  canal  est  en  béton  et  à  l'intérieur, 
doublé  de  plaques  de  fer  de  9.75  cm,  d'é- 
paisseur fixées  de  façon  à  pouvoir  être 
'  changées  une  fois  qu'elles  sont  hors  d'u- 
sage La  coupe  transversale  du  tunnel 
aurait  la  forme  d'un  bassin  au  fond  rond 

Arrivé  au  pied  de  la  montagne  le  canal 
se  divise  dans  plusieurs  sens  suivant  les 
besoins  du  transport. 

3.  L'autre  partie  de  l'eau  du  réservoir 
est  dirigée  dans  un  autre  canal  formé  d'un 
système  de  trois  rangées  parallèles  de 
grands  tubes.,  qui  aboutit  directement  au 
mont  Ranchina,  quelque  500  m.  en  pente 
de  45°  et  conduit  l'eau  à  la  centrale  hy- 
dro-électrique où,  à  l'aide  d'une  pression 
de  22  atmosphères,  sont  activées  trois  tur- 
bines excessivement  srrandes  qui,  produi- 
sent, chacune,  2.500  H.  P.  de  force  mo- 
trice électrique,  soit  un  total  de  7500  H.P. 

L'eau  sortie  de  la  centrale  hydro  élec- 
trique passe  dans  un  grand  canal  d'envi- 
ron 2lA  m  de  largeur  qui  la  mène  dans 
les  usines  où  elle  est  utilisée  industriel- 
lement pour  la  dernière  fois,  pour  la  fri- 
gorification  des  serpentins.  De  là,  l'eau 
passe  de  nouveau  dans  le  canal  construit 


At  point  Secul,  before  the  water  enters 
th. î  aqueduc,  there  is  a  smafrbasin  Avhere 
ail  blocks  and  logs  carried  away  by  tlie 
curient  accumulate.  They  are  got  out  by 

means  of  planks. 

This  section  of  the  canal  runs  imme- 
diately  ofter  the  second  aqueduct  through 
a  very  large  concrète  tank.  Here,  the 
water  is  noc  so  rapid  now  and  looks  as  it 
ware  stagnant.  This  vast  tank  lias  a  post 
for  the  direction  of  wa,ter  provided  with  a 
distribufcon  and  regulator  for  the  quantity 
and  speed  of  water. Spécial  grates  erected 
there  prevent  the  wood  intended  for  nor- 
mal transport,  from  going  through. 

On  leaving  the  water-tanks  the  water 
flows  into  the  two  canals  which  bifurcate  in 
a  main  canal  forming  Sections  III  and  IV. 

Aboutone  third  of  the  amount  of  water 
goes  towards  another  canal  eight  miles 
long,  starting  from  mountain  Rauchina 
from  where  wood  coming  from  Crasova, 
Brazova  etc.,  is  transported  down  at  a  great 
speed.  With  the  minimum  expenditure 
people  transport  50 — 60  wagons  daily  and 
sometimes  more  than  that. 

The  canal  is  made  of  concrète  and  the 
inner  part  is  covered  with  iron  plates  9.75 
cm.  thick  and  they  are  so  fixed  that  w  hen 
they  are  to  be  feplaced.  the  work  does 
not  présent  difficulties.  The  transversal 
eut  of  the  tunnel  would  look  like  a  round 
bottomed  basin. 

At  the  foot  of  the  mountain,  the  canal  is 
divided  into  several  directions,  according 
to  the  requirements  of  transpoitation  ; 

3.  The  remaining  water  in  the  réservoir 
goes  towards  another  canal  formed  of  a 
System  of  three  parallel  ranges  of  large 
pipes  ending  directly  near  the  mountain 
of  Ranchina,  in  a  sloping  position  about 
500  m.  long  and  of  450  which  carries 
the  water  to  the  hydroelectric  centre 
where  three  turbines  are  put  into  working 
by  a  pression  of  22  atmosphères.  Thèse 
turbines  are  very  large  and  each  of  them 
générâtes  2500  h.  p.  electric  motive  po- 
wer  a  total  of  7^00  h.  pr. 

After  leaving  the  hydioelectric,  the 
water  enters  a  large  canal  of  about  2  Va 
mètres  wide  and  is  conducted,  into  the 
workshop  where  it  is  at  at  last  used  for 
industrial  purposes,  for  the  freezing  of 
serpentines.  The  water  is  afterwards  again 


à  la  partie  sud  de  Rehsitza  et  aboutit  fi- 
nalement dans  la  vallée  du  mène  nom. 

(In.  Paul  Bâlteanu,  licencié  de  l'Aca- 
demie  commerciale,  Bucarest). 

4.  L'EXPANSION  DU  CAPITAL 
ROUMAIN 

L'activité  des  grandes  banques  a  été 
mise  en  évidence  dès  l'occupation  des 
territoires  ralliés  et  dès  la  conclusion  de- 
l'armistice,  par  la  création  de  suc:ursales 
en  Bessarabie  et  Bucovine.  En  Bessara- 
bie à  Kischinew,  ont  fondé  des  succur- 
sales outre  la  Banque  Nationale,  la  Banca 
Româneasca,  Banca  Comerciala  Rotnânâ 
Banca  Moldova  et  Banca  Iasilor,  à  Ismail 
la  Banque  Marmorosch  Black  &  Co.  et 
eu  Bucovine,  à  Czernovitz,  Banca  Româ- 
neasca et  la  Binque  Marmorosch  Blank 
&  Co. 

Actuellement  toutes  les  banques  font 
de  grands  efforts  pour  intensifier  effec- 
tivement l'activité  des  banques  non  seu- 
lement en  Bucovine  et  en  Bessarabie,  mais 
aussi  en  Transylvanie.  Parmi  les  premières 
se  trouve  Banca  Generala  a  Târii  Româ- 
nesti  qui  a  réussi  à  mettre  en  fonctionne- 
ment une  succursale  à  Brashov  et  de 
prendre  une  grande  participation  à  la  plus 
grande  institution  roumaine  de  crédit  du 
Banat,  la  Banque  Timischana  de  Titni- 
schoara,  et  poursuivant  l'installation  im- 
médiate de  suscursales  à  Sibiu,  Cluj  et 
Satmar. 

De  même,  avec  l'appui,  des  principaux 
financiers  de  Bessarabie  a  été  fondée  à 
Kishinew  Banca  Basarabiei,  société  ano- 
nyme, avec  un  capital  de  10  millions  lei, 
ayant  pour  but  de  fonder  à  son  tour  des 
succursales  dans  chaque  chef-lieu  d'arron- 
dissement et  dans  les  centres  commerciaux. 

Pour  le  développement  des  affaires  avec 
l'étranger,  la  Banque  Marmorosch  Blank 
&  Co.  a  fondé  une  succursale  à  New- York 
et  une  autre  à  Constantinople  ainsi  qu'une 
Agence  à  Paris,  et  pour  la  Transylvanie 
elle  a  annoncé  récemment  la  création  de 
succursalles  à  Oradia  Mare,  Cluj.  Arad  et 
Brashov.  Banca  Româneasca  a  ouvert  ré- 
cemment une  succursale  à  Timischioara 
et  avec  l'appui  de  quelques  personalités 
macédoniennes  du  pays  on  a  posé  à  Bu- 
carest les  bases  de  la  „  Banca  Româneasca 
a  Orientului",  avec  un  capital  de  10  mi- 
lions,  et  on  a  pris  la  décision  d'établir  des 
succursales  dans  tout  l'Orient. 


pushed  into  the  canal  built  South  of  Re- 
shitza  ending  in  the  valley   of  Reshitza. 

(In.  Paul  Bâlteauu,  Ijcentiate,  oftthe 
Commercial  Academy,  Bucharest). 

4.  THE  EXPANSION  OF  THE 
ROUMANIAN  CAPITAL 

The  activity  of  the  great  Banks  in  Rou- 
mania  became  very  conspicuous  imme- 
diately  after  the  union  of  the  new  terri- 
tories  and  also  since  the  conclusion  of 
the  armistice,  by  the  création  of  branches 
in  Bessarabia  and  Bukovina.  In  Kishinew 
Bessarabia,  branches  have  been  opened 
by  the  Banca  Nar,ionalâ,  Banca  Româ- 
neasca, Banca  Comerciala  Românâ,  Banca 
Moldova  and  Banca  Iasilor,  at  Ismail: 
Marmorosch,  Blank  &  Co.,  in  Czerno- 
witz,  Bukovina,  Banca  Româneasca  and 
Marmorosch,  Blank  &  Co. 

At  présent  ail  the  b3nks  are  straining 
in  order  to  intensify  effective! y  their  ac- 
tivity not  only  in  Bukovina  and  Bessa- 
rabia, but  also  ih  Transylvania.  Among 
the  most  important  ones,  we  point  out. 
Banca  Generala  a  Târii  Românesti  with 
a  succesful  branch  in  Brasov.  This  Bank 
has  also  succeedei  as  a  great  participator 
in  the  affairs  of  the  greatest  Roumanian 
Crédit  Institution  of  Banat:  Banca  Timi- 
sana  of  Timisoara  and  is  now  arranging 
the  immédiate  opening  of  branches  in 
Sibiu,  Cluj  and  Satmar. 

In  Kishinew  too,  Banca  Basarabiei  has- 
been  opened  thanks  to  the  support  of 
the  principal  capitalists,  This  Bank  is  a 
joint^stock  company  having  a  capital  of 
10.000.000  lei  and  is  going  to  open  va- 
rious  branches  in  each  district  capital  as 
well  as  in  the  commercial  localities. 

In  .view  of  the  depelopment  of  affairs 
with  foreign  countries,  Marmorosch  Blank 
&  Co.,  has  founded  a  branch  in  New-York 
and  one  in  Constantinople,  as  well  as  an 
Agency  in  Paris.  As  regards  Transylvania 
this  Bank  has  announced  just  lately  the 
opening  of  branches  in  Oradea-  Mare,  Cluj 
Arad  and  Brasov. 

Banca  Româneasca  has  h  tel  y  opened 
a  branch  in  Timisoara  and  with  the  sup- 
port of  a  group  of  prominent  Roumanians 
from  Macedonia  settled  here,  has  founded 
in  Bucarest  the  Banca  Româneasca  a  O- 
rientului  with  a  capital  of  10  million  lei 
with  a  view  to  founding  branches  throng 
bout  the  East. 


CORRESPONDANCE 


A  cause  des  rapports  crées  par  la  hausse 
extraordinaire  de  tous  les  facteurs  éco- 
nomiques, les  banques  ont  été  obligées 
d'augmenter  leur  capital,  ne  pouvant  sa- 
tisfaire avec  celui  d'avant  guerre  aux  né- 
cessités actuelles.  Cette  augmentation  des 
c?pitaux  a  été  facilitée  de  manière  assez 
prononcée  par  l'inflation  monétaire  grâce 
à  laquelle  on  a  pu  rassembler  dans  le 
court  intervaUe  de  Novembre  1918  jus- 
qu'aujourd'hui par  les  sociétés  déjà  exis- 
tentes,  par  des  augmentations  de  capitaux 
et  les  sociétés  nouvellement  créées,  la  som- 
me de  plus  de  2  milliards  lei.  Là,  aussi 
les  banques  jouèrent  le  premier  rôle.  Ainsi 
les  grandes  banques  ont  effectué  dans  cet 
intervalle  de  temps  les  suivantes  aug- 
mentations de  capital. 

de  191G    à  1920- 


Banca  Româneasca   3G —  mil  100  mil 

Banque  Marmorosch  Rlank  &  Co.  20. —  »  12f>  » 

>     Générale  de  Roumanie  .  15. —  »  00  » 

»     Agricole   1S.  5  •  »  80  » 

»     d'Escompte  de  Roumanie  10. —  »  80  » 

»     de  Crédit  Roumain.  .   .  20.—  »  70  » 

»     Comerciale  Roumaine.  .  12. —  50  » 

»     du  Commerce  Craiova   .  8. —  »  65  » 
et  parmi  les  banques 
moyennes  : 

Banque  Franco-Roumaine.  .  .  .  4. —  »  25  » 

»     de  la  Nation   5. —  »  25  » 

»      du  Synd.  Agr.  Ialomitza  2. —  »  15  » 


Les  petites  banques  en  ont  usé  de  même 
et  dans  un  prochain  numéro  nous  publie- 
rons un  tableau  de  toutes  les  augmenta- 
tions de  capitaux. 

Parmi  les  banques  nouvellement  fondées 
nous  remarquons  en  première  ligne  ,  Banca 
Viticolâ  a  României"  ayant  débuté  avec 
un  capital  de  30  millions  lei,  augmenté 
ensuite  et  se  chiffrant  aujourd'hui  par  100 
millions  non  versé  en  entier. 

Le  but  de  cette  banque  est  le  dévelop- 
pement de  l'industrie  viticole  et  le  com- 
merce du  vin;  vienennt  ensuite: 

Crédit  Extérieur  Capital  lei  00  mil 


»     Technique   »  »  35  » 

Banque  Târàneascïi   »  »   60  » 

»   t  des  Céréalistes   »  >   50  » 

».     Crissoveloni  .......  »  »  100  » 

»      du  Synd.  Agricole  Ilfov.  »  »  20  » 

»      Roumaine  de  l'Orient,  .  .     »  »  10  » 

.    »      de  la  Bessarabie  ....  ■  »  »   10  » 

»      Forestière   »  »  10  » 

»  du  Danube  Roumaine  .  »  »  15  » 
»      Centrale  pour  l'Industrie 

et  le  Commerce,  Cluj ...  »    ,    »  100  » 


(Extrait  de  «Analele  Bâncilor"  Les  An- 
notes des  Banques",  An.  II,  No.  7,  Direc- 
al-  Fondateur  Pant.  M.  Sitescu). 
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Because  of  the  relations  created  by  the 
extraordinary  increase  of  ail  the  econo- 
mical  factors,  the  Banks  were  obliged  to 
increase  their  capital  as  they  could  not 
meet  the  présent  requirements  with  their 
pre-war  capital. 

This  increase  of  the  capitals  lias  been 
greatly  facilitated  by  the  monetaty  infla- 
tion. Thanks  to  this  factor,  it  has  been 
possible  to  gather  within  the  short  pe- 
riod  since  November  191  S,  by  the  in- 
crease of  capital  of  the  existing  compa- 
nies  and  by  the  création  of  new  ones, 
a  sum  of  2  milliards  lei.  The  Banks  have 
also  here,  played  the  most  important  rôle 
Thus,  the  large  Banks  have  effected  wit- 
hin the  period  stated,  the  folloving  in- 
creases : 

from  191 G    to  1920 


Banca  Româneasc^.   36. —  mil.  100  mil. 

Banca  Marmorosch  Blank  &  Co.  .  20.—  125  » 

»     Gr-îalâ  a  THrii  Române^ti  ,  15.—  »  60  » 

»     Àgricolâ  ........  18.  5  >  80  » 

i  >     de  Hcont  a  României  .   .  10. —  »  80  » 

»     de  Crédit  Roumain  .  .  .  20. —  »  70  » 

»     Comercialâ  Românâ  .  .  .  12.—  »  50 

"      Comertului,  Craiova  and    8. —  »  05  » 
among  the  second  hand 
banks : 

Banca  Franco-Româna   4. —  »  25  ». 

»     NaÇiunei   5. —  »  25  » 

»     Sindic.  Agr.  Ialomita  .  .  2.  »  15  » 

The  small  banks  have  done  the  same 


and  in  a  next  issue  we  will  publish  a 
table  shewing  the  increase  of  capitals. 

Among  the  newly  established  banks  we 
note  first  of  ail  :  Banca  Viticolâ  a  Ro- 
mâniei which  started  business  'with  30 
mil.  lei,  at  présent  having  100  mil.  lei 
eatirely  paid  up. 

The  aim  of  this  Bank  is  to  develop 
the  viticol  industry  and  the  wine  trade. 
Then  corne  : 

i 

Creditul  Exterior  Capital  00  mil.  le 


»       Technic   »  35  »  » 

Banca  Xâraneascâ.  ......  »  60  »  » 

»  Cerealistilor  ......  »  50  »  » 

.»     Chrissoveloni   »  100  »  » 

»  Sind.  Agric.  Ilfov  ...  »  20  »  » 

»  Româneascâ  a  Orientului  »  10  »  » 

»      Basarabiei   »  10»  » 

»     Forestierâ   »  10  »  » 

»  Dunarea  Romàneaçcâ  .  .  »  15  »  » 

»  Centrala  pentru  Industrie 

?i  Comert,  Cluj   »  100  crowns 


(Extract  from  «Banks  Annals»  2  nd  year 
No.  7  Director-Founder  Pant.  M.  Sitescu). 
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00 RU FvSPO N I ) A XOK  KOOXQMTQtJE 


LESSO  Cl  ÉTÉS  PAR  A  Cl  IONS 
EN  ROUMANIE 


5.  JOINT  STOCK  COMPANIES 
IN  ROUMANTA 


A  la  fin  de  l'année  1l^Ts,  4  57  sociétés 
par  actions  avec  un  capital  de  1 .0( 1 1 .58.8.48  l 
lei  fonctionnaient  dans  l'ancien  royaume 
contre  430  sociétés  avec  un  capital  de 
804.830.149  lei,  qui  fonctionnaient  à  la 
fin  de  l'année  1913. 

Réparties  par  spécialités,  les  sociétés 
par  actions  sont  divisées  en  216  banques 
avec  un  capital  de  320  387.270  lei  contre 
197  en  1913  avec  240.042.460  lei  de  ca- 
pital, 172  sociétés  industrielles  avec  un 
capital  de  609.013.411  lei  contre  168 
sociétés  avec  un  capital  de  483.063.489 
lei,  de  1913;  54  sociétés  commerciales 
avec  un  capital  de  41.087.802  lei  contre 
53  sociétés  avec  un  capital  de  44.1 74-200 
lei  de  1913;  6  sociétés  d'assurances  avec 
un  capital  de  15.000.000  contre  7  socié- 
té? avec  un  capital  de  14.350.000  lei  de 
1"13;  4  sociétés  immobiliers  avec  un  ca- 
pital de  4.500.000  lei  contre  5  sociétés  avec 
un  capital  de  23.000.000  à  la  fin  de  1.913, 

De  toutes  les  sociétés,  le  grouDe  le 
plus  nombreux  est  formé  p'îr  les  banques 
avec  216  institutions  à  la  fin  de  Tannée 
1918. 

Conformément  aux  bilans  dressés  le, 
31  Décembre  1920,  l'actif  de  toutes  les 
banques  s'élève  à  7. 292.565.542  lei  contre 
2.276.005.583  de  1913.  Les  comptes  les 
plus  remarquables  qui  composent  leur 
actif  sont  les  suivants: 

Le  portefeuille  en  valeur  de  435.134.243 
lei  contre  062.133.312  de  1913  enregistrant 
une  baisse  sensible  par  rapport  à  1913; 
comptes  courants  et  diverses  avances  en 
valeur  de  1.132.780.1  31  lei  contre 
567.91  1.t  2l  lei  de  la  fin  de  Tannée  1913, 
etc.  Au  passif,  hors  le  capital  nous  avons 
les  suivantes  situations  plus  importantes: 
comptes  courants  créditeurs,  en  valeur  de 
846.800.813,  dépôts  à  fructifier  .  avec  la 
somme  de  308.865.387  lei;  fonds  de  ré- 
serve pour  toutes-  les  banques  165.3^5'.668 
lei;  ce  qui  revient  à  plus  de  5Ô°|o  de  la 
valeur  du  capital  etc.  Le  bénéfice  net  des 
opérations  de  1918  marque  6.2.051.661  lei 
où  20°  0  de  gain  net  pour  un  capital  de 
320  millions. 

Les  sociétés  industrielles  par  actions, 
se  chiffraient  à  la  fin  de  Tannée  1918  par 
172  avec  un  capital  de  609.063.489  lei. 

Parmi  les  industries  importantes  à  ca- 
pital en  actions  nous  avons;  l'industrie  du 


At  the  end  of  1918  there  were  in  tbe 
Old  Kingdom  457  Joint  stock  companies, 
with  a  capital  of  1  001.588.484  lei  agra- 
inst  430  companies  with  a  capital  of  804 
830.14"  lei  since  the  end  of  1913. 

Thèse  companies  grouped  by  speciali- 
ties,  are  dtvided  in:  2 16  Banks,  with  a 
capital  of  320  386  270  lei,  as  against  197 
in  1913  with  a  capital  of  240  042.460  lei; 
172  industrial  companies,  with  a  capital 
of  609.013.411  lei  as  compared  to  168 
companies  with  a  capital  of  483.063.489 
lei  in  1913;  54  Commercial  Companies 
with  a  capital  of  41. 0871804  lei  as  against 
•  53  companies  with  a  capital  of  44.574.200 
lei  în  1913;  6  Insurance  companies  with 
a  capital  df  15.000.000  against  7  compa- 
nies with  a  capital  of  14.550  000  in  1913; 
4  Real  Estate  companies  with  a  capital 
of  14.  500.000  lei  as  compared  to  5  pom- 
pâmes with  a  capital  of  23. 200. OOo  lei 
since  the  end  of  1915. 

Of  ail  the  companies  the  most  nume- 
rous  group  is  th&t  of  the  Banks:  216  ins- 
titutions at  the  end  of  1918. 

Acording  to  the  B  lance  sheet  con- 
duded  on  31  st  December  1920  the  assets 
of  ail  the  Banks  amounted  to  lei  :  7.292. 
.  565.542  as  against  2  276.005. 585  in  1913. 
The  most  important  accounts  which  com- 
pose their  assets  are  the  following.  Port- 
folio. Lei  435.1  54.245  pgainst  Lei  662.133 
312  in  1913;  we  note  there  fore  a  great 
decrease;  Débit  current  accounts  and  va- 
rious  advances:  Lei  1.132.780.131  against 
567.911.621  ,at  the  end  of  1013  etc. 

For  the  liabilities  besides  capital  wenote 
the  following  and  most  important  accounts  ; 
crédit  current  accounts  with  Lei  S64.800.81 3 
Deposits  for  fructification  with  Lei  508.865 
387.  Reserve  fund  for  ail  the  Banks,  Lei 
1b5.395.668  this  figure  representing  more 
than  50°/0  of  the  value  of  Capital. 

Net  Profit,  on  1 0  I S  transactions,  Lei 
62.031.661  i  e  20'1'0  profit  net  on  the  ca- 
pital of  3  20  million  lei. 


Industrial  Joint  Stock  Companies.  In  191 S 
there  were  172  with  a  capital  of  Lei 
600.065.48'),  Among  the  important  indus- 
tries with  their  capital  on  shares  we  name 
the  oil  Industry  ;  20  lar^e  undert3kings  with 
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pétrole  à  29  grandes  entreprises  avec 
521.504.750  lei  de  capital;  l'industrie  du 
transport  avec  10  entreprises  à  50.500.000 
lei  de  capital;  l'industrie  forestière,  celle 
du  papier  et  annexes  comptent  20  entre- 
prises a  79. 500.000  lei  de  capital  en  actions  ; 
l'industrie  alimentaire  avec  28  sociétés  à 
32.593.904  lei  de  capital;  l'industrie  des 
tissages  et  vêtements  avec  T9  sociétés, 
ayant  un  capital  de  31.964.276  lei  en  ac- 
tions; l'industrie  du  pétrole  et  de  l'élec- 
tricité avec  7  sociétés  à  2ô. 200.000  lei  de 
capital,  en  actions  ;  l'industrie  des  cons- 
tructions de  tout  genre  avec  9  entreprises 
à  13.202.480  lei  de  capital  ;  l'industrie  mé- 
tallurgique avec  10  so:iétés  ayant  un 
capital  de  12.000.000  lei. 

L'actif  de  toutes  les  sociétés  industtiel- 
les  s'élevait  à  la  fin  de  l'année  1918  à  la 
somme  de  t.484 .997.703  lei,  contre 
908  784.261  lei  en  1913.  Cette  somme  pro- 
vient de  la  valeur  des  instalations,  des 
immeubles,  des  terrains  etc.,  on  enregistre 
à  l'actif  la  somme  de:  491.71  7.778  lei  ou 
33°  o  du  tatal  de  l'actif;  marchandises  et 
divers  matériaux  représentent  506.594.438 
lei  ou  34°  o  de  l'actif;  divers  débiteurs 
avec  une  valeur  de  361.672  681  etc. 

Au  passif,  hors  le  capital,  nous  avons 
les  fonds  de  iéserve,  avec  115.932.882  lei 
qui  représentent  l9°o;  les  fonds  d'amor- 
tissement avec  76.317.092  ou  12°jo  du  ca- 
pital; divers  créditeurs  avec  351.094.682  etc. 

Comme  résultat' des  affaires  de  toutes 
les  sociétés  industt  ielles  par  actions,  l'exer- 
cice 191  S  enregistre  d'une  part  un  béné- 
fice de  88.557.622  lei  soit  14,6oio  du  ca- 
pital contre  61.922:839  lei  de  1013  soit 
12,8°!o,  d'une  autre  part  une  perte  de 
49,111.672  lei  8°o  du  capital,  provenue 
à  cause  de  la  guerre. 

En  troisième  ordre  comme  nombre  et 
importance  viennent  les  sociétés  commer- 
ciales, qui  n'ont  enregistré  aucun  progrès 
en  191  S  pendant  cinq  ans,  par  rapport  à 
1913.  L'actif  de  ces  sociétés  monte  à 
201. 764.645  lei  contre  10 1.550.345  lei  de 
1915  et  leur  bénéfice  pour  Tannée  1918 
monte  à  2.017  lei  ou  7°o  pour  un  capi- 
tal de  40CÎ.000.000  lei. 

Les  sociétés  d'assurances  au  nombre  de 
6  avaient  un  actif  de  172.814.417  lei  con- 
tre 1  07.901.600  lei  en  1913'. 

Le.  bénéfice  net  réalisé  par  ces  sociétés 
pour  1918  monte  à  4.392.230  lei  ce  qui 
représente  20°  o  pour  le  capital  de 
15.100.000  lei. 

L°s  autres  groupes  ont  une  petite  im- 


321.504.750  lei;  Transport  icdustiy  10 
undertakings,  79.566.000  lei  capital  on 
shares. 

Alimentary  industry  :  28  companies;  ca- 
pital 32.593.904  lei;  clothing  and  tissue 
industry  1  3  companies  with  a  capital  of 
31.964  276  lei;  gaz  and  electricity  indus_ 
tries,  7  companies  capital  26.200.000  \e^ 
on  shares  ;  construction  (ail  kindr)  industt 
undertakings  capital  13.202.4S0  lei  ;  mey 
tallurgical  industry:  10  companies  capita- 
12.000.000  lei  etc. 


The  assets  of  ail  the  industnal  compa- 
nies, amounted  in  19iS  to  Lei  1 4 8 1 9 9 7 7 0 .-> 
as  compared  to  lei  908784  261  since  1013. 
This  amount  includes  ;  value  of  installa- 
tions, estâtes,  lands  etc.  representing  lei 
491,7 17. 7 7. s  or  33°/o  of  the  total  of  assets 
goods  and  various  materials  representing 
506.594.438  lei  or  34"°/0  cf  the  assets  va- 
rious debtors  with  3f>  1.072  681.  lei. 


In  the  liabilities,  besides  the  capital, 
we  note:  reserve  funds  with  1  15.922  882 
representing  19%;  amortisaîion  funds  with 
76.317,692  i:  e.  1  2u/0  on  the  capital  various 
creditors  with  lei  351.604.682  etc.  as  a 
resuit  of  the  affairs  of  ail  industrial  com- 
panies there  was  during  1918  on  one  hand 
a*  profit  of  88.557,622  lei,  i.  e.  14  6°/o  of 
the  capital,  agsinst  61.992.839'  lei  in  1913 
i.  e.  1 2.  8°/o,  and  on  the  other  a  loss  of 
49.111  67  2  lei,  i.  e.  8°/o  on  the  capital,  a 
loss  resulting  from  the  war. 

Thirdly,  corne,  as  number  and  impor- 
tance, the  commercial  companies  which 
duting  five  years,  and  compared  to  1913 
have  recorded  no  progress  in  19  18. 

The  assets  of  thèse  companies  amount 
to.  201.764.645  lei,  as  compared  to  101.556 
345  lei  in  1913  and  their  profit  in  1918 
was  of  2.917.217  i.  e.  7°/o  on  the  capital 
of  40  miUions. 

Insurance  Companies:  6;  assets  in  1918 
172.814.417  lei  against  164.791.000  in  1913 
The  net  profit  realized  by  thèse  compa- 
nies in  191s  was  of  lei  :  4.392.230,  i.  e. 
29%  on  the  capital  of  15.100.000  lei. 
The  other  groups  of  companies  présent 
little  importance. 
I       In  1919  there  have  been  founded  128 
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portance.  Au  cours  dei'année  1"19,  128 'so- 
ciétés par  actions  furent  créées  représentant 
un  capital  souscrit  de  499.105.300  lei. 
•  Ces  sociétés  comptent  :  26  banques,  avec 
un  capital  de  242.640.450  Jei;  41  sociétés 
industrielles  avec  un  capital  de  105.587.850 
lei,  et  une  société  d'assurances  avec  un  ca- 
pital de  4.000.000  lei. 

L,es  premiers  neuf  mois  de  l'année 
courante,  c'est  à  dire  du  1  Janvier  au  1 
Octobre  1920,  168  sociétés  par  actions  fu- 
rent encore  fondées  avec  un  capital  sous- 
crit de  1.640.206.900  lei. 

Réparties  par  sociétés  nous  avons  :  83 
sociétés  industrielles  avec  un  capital  de 
1:237.620.000;  02  sociétés  commerciales, 
avec  un  capital  de  215.197.350  lei;  21 
banques  avec  178.829.580  lei  de  capital  et 
2  sociétés  d'assurances  avec  8.560.000  lei 
capital. 

Au  total,  du  1  Janvier  1918  au  1  Oc- 
tobre 1920,  296  sociétés  par  actions  fu- 
rent créées,  représentant  un  capital  de 
2.139,312.200  lei. 

Si  au  nombre  et  au  capital  des  socié- 
tés existentes  à  la  fin  de  Tannée  1918, 
nous  ajoutons  celles  qui  ont  été  créées 
à  partir  de  cette  date  jusqu'au  1  Octobre 
1920  nous  avons  : 

457  Sociétés  à  la  fin  de  Tannée  1917  avec 
un  capital  de    ....    1 .001 .558.484 

1 28  Sociétés  à  la  fin  de  Tannée 

1918  avec  un  capital  de  489.105.300 

168  Sociétés  à  la  fin  d'Oc- 
tobre 1920  avec  un  ca- 

 pital  de  ......  .    l.(.  40. 200.900 

753  Soc.avecun  capital  de  lei  3.1 30.870.684 

L,a  somme  de  33  30.870.684  lei  ne  re- 
présente pas  encore  le  total  des  capitaux 
investis  dans  les  sociétés  par  actions, 
existantes  dans  Tancien  royaume  au  1 
Octobre  1920  parce  que  à  ce  chiffte  doit 
être  ajouté  la  somme  dont  elles  ont  aug- 
menté leur  capital  du  1  Janvier  1619  au 
1  Octobre  1920.  autant  les  nouvelles  so- 
ciétés, que  celles  qui  existaiént  avant  1918. 

Cette  augmentation  de  capital  du  1 
Janvier  1919  au  1  Octobre  1920  enregis- 
tre la  somme  de  1.453.770.963  lei,  qui 
ajoutée  au  total  du  capital  mentionné  de 
3.1  130.8  70.684,  donne  un  total  général  de 
4.564.641.647  lei,  qui  représente  le  capital 
investi  jusqu'à  présent  dans  les  sociétés 
par  actions.  Par  rapport  à  Tannée  1913. 
quand  le  capital  des  sociétés  par  actions 
ne  mentait  qu'à  la  somme  de  722  104.846 
lei,  il  enregistre  ajourd'hui  uu  apport  de 


Joint  stock  companies,  representing  a 
subscribed  capital  of  499.105.300  lei  of 
thèse  25  are  Banks  with  a  capital  of 
242.640,450  lei;  41  industrial  companies 
with  a  capital  of  lei  146  877.000;  60  com- 
mercial companies  with  a  capital  of  105. 
587.850  lei  and  one  Insurance  Company 
with  a  capital  of  4.000.000  lei. 

During  the  first  nine  months,  that  is, 
since  the  first  1  st  January  to  1  st  Octo- 
ber  1920  there  have  been  founded  168 
Joint  stock  Companies  with  a  sub,cribed 
capital  of  1  milliard  640.206.900  lei. 

Grouped  into  companies,  we  have  :  83 
industrial  companies  with  a  capital  of  lei 
1.237.620.006  ;.\  62  commercial  companies 
with  a  capital  èf  lei  215.197.350  ;  21  banks 
with  1 78.829.5so  lei  and  two  Insurance  Coys 
with  8.560.000  lei  capital. 

In  total,  within  '  this  period,  since  1 
st  Ianuary  1 9*1 9  to  1  st  October  1910  there 
have  been  founded  296  Joint  stock  com- 
panies representing  a  capital  of  2  mil- 
liards 139.312.200  lei. 

Ir  to  the  number  and  capital  of  the 
companies  existing  at  the  end  of  1918, 
we  add  those  founded  since  that  date 
and  until  1  st  October  1920  we  have: 


457  coys  end  of  1 9  ;  8  capital  lei  1 .001:538.484 
128    »      »       1918      »       »  489.105.300 


168  s  »  1620  v  »  1.640  206.900 
753  3.1  30  S7P.o*4 

The  amount  of  Ici  3.130.870.684  does 
not.yet  represent  the  total  of  capital  in- 
vested  in  the  Joint  stock  companies  exi- 
sting in  the  old  kmgdom  on  1  st  October 
1920,  because  to  that  figure  we  must  also 
add  the  amount  with  whiefa  they  have 
increased  the  capital  during  the  period  of 
1  st  Janaary  1919  and  to  1  st  Octobet 
1920  both  the  new  companies  and  the 
1918  ones.. 

This  increase  of  capital  since  the  lst 
Ianuary  1919  to  3 lst  October  1920  re- 
presents  the  amount  of  1.453.770.963  lei 
which  added  to  the  above  said  capital  of 
lei  3.130.870.684  we  have  a  grand  total 
of  lei  4.594.641.647  representing  the  capi- 
tal invested  up  to  now  in  Joint  stock 
companies.  Compared  to  1913  when  the 
capital  of  Joint  stock  companies  did 
only  amount  to  721.104  «46  lei  it  now  re- 
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600°  o  pendant  un  temps  relativement 
court.  Réparti  par  nature  des  société^, 
l'augmentation  du  capital  se  présente 
ainsi. 

Lei  724.bf0.463  aux  67  banques: 
v    5S4  300.500    „    62   soc.  industrielles 
„    105  495.000    „    25     „  commerciales 
24*>00  000    „      5     „  d'assurances 
1 4.365.000    „      9     „  diverse 
1.453.770.963    „  168  sociétés. 

Parmi  les  sociétés  qui  ont  augmenté  le 
plus  leur  capital  pendant  les  deux  der- 
nières années,  nous  avons  les  banques; 
viennent  ensuite  les  sociétés  industrielles  ; 
en  troisième  lieu  les  sociétés  d'assuran- 
ces etc. 

Sur  total  de  457  socié'.és  existantes  à  la 
fin  de  Tannée  1918,  168  presque  le  tiers, 
ont  augmenté  leur  capital,  pendant  ces 
deux  dernières  années. 

Dr.  I.  Tkodorf.scu 

6.  LA  MINE  DE  CftARBON 
D'ILIl  N  (IL  YEJ.  IL  V.  {) 

A  25  klm.  au  nord  de  Brasov,  après 
avoir  traversé  l'Oit,  dans  le  district  da 
Trei-Scaune,  et  laissé  derrière  soi  les  vil-  . 
lages  d'Aldolioli  et  d'Ilieni,  on  arrive,  en 
suivant  le  chemin  vicinal  qui  est  près  du 
petit  cours  d'eau  d'Ilieni,  à  la  mine  de 
charbon  située  à  3 1  ja  km.  au  nord-ouest 
du  village  d'Ilieni. 

Plus  on  va  dans  cette  direction,  plus 
le  terrain  à  partir  de  la  plaine  (plaine 
d'Olt),  est  ondulé  et  couvert  de  forêts  de  >, 
chêne. 

Travaux  d'exploration.  Il  n'a  été  fait  jus- 
qu'ici que  des  travaux  d'exploration  super- 
ficiels. Ainsi,  l'on  à  foncé  quelques  puits 
et  pratiqué  à  la  main  une  vingtaine  de 
sondages,  dont  la  profondeur  msxima  est 
de  40  m.  (mais  ils  n'ont  pour  la  plupart 
que  25  m.  environ).  On  a  égalment  percé 
quelques  galeries  horizontales  de  5  à  10 
m.  près  de  la  rive  du  ruisseau  d'Ilieni, 
où  le  charbon  affleure  le  sol. 

Ces  travaux  ont  prouvé  que,  jusqu'à  la 
profondeur  atteinte,  il  y  a  deux  couches 
de  charbon.  La  couche  supérieure,  qui  a 
de  2,5  m.  à  3,5  m.  d'épaisseur,  est  sépa- 
rée par  une  couche  d'argile  de  0,5  m., 
de  la  couche  inférieure  de  charbon,  qui 
est  épaisse  de  4  à  6   m.  l'épaisseur  de 


cords  a  dicrease  ôf  60Q°/o  for  a  period 
relative!}'  short. 

Grouped  accordîng  to  the  kind  of  com- 
panies, the  increase  of  capital  isas  fallows: 

Lei  724.610  4O5  in  respect  of  67  Banks 
»   584.400.500  »        62  Ind.  Comp. 

y   105.495.000  »       25  C  cial  » 

»     24.900.000'  »         5  Insur  » 

»  '  14.365.000  >         9  Var.   '  » 

1.45^.77.0.96,3  »      168  companies 

Among  the  companies  which  hâve  in- 
creased  their  capital  in  a  greater  measure 
during  the  last  two  years,  are  the  Banks 
then  corne  the  industrial  companies;  thir- 
dly  the  commercial  companies  then  the 
Insurance  companies  etc.  In  total  out  of 
1  45  7  Companies  existing  at  the  end  of 
191-8,  168,  that  is  nearly  one  third,  bave 
increased  their  capital  \vithinBthe  last  two 
years. 

Dr  I.  Trodorescu 


6.  THE  COAL  MINES  OF ILIENI 
(ILLYEFALVA) 

At  25  klm  North  of  Brasov,  after  ha- 
ving  crossed  the.  Oit,  in  the  district  of 
Trei-Scaune  and  passed  the  villages  of 
Aldoboli  and  Ilieni,  by  following  the  vi- 
cinal road  near  Ilieni  ril,  we  arrive  at 
the  coalmine  situated  at  about  31.-  klm 
N  W  of  Ilieni  village. 

The  more  \ve  go  on  that  direction  the 
more  the  ground,  from  the  Oit  plain,  is 
ondulated  and  covered  with  forests. 

Exploration  Works,  the  exploration  works 
carried  out  up  to  now  have  béen  but  su- 
perficial.  Some  wells  have  been  drilled 
and  about  twenty  shafts  have  been  opened 
by  hand,  having  a  maximum  depth  of  40 
mètres  (most  of  them  are  only  about  25  m. 
deep).  Some  horizontal  galleries  (5  — 10 
mètres  deep)  have  also  been  bored,  near 
the  Ilieni  river's  bank  where  the  coal  is 
quite  visible. 

Thèse  explorations  proved  4hat  right 
through  the  depth  reached,  there  are  two 
coal  layers.  The  superior  one  2,5  m.  to 
3,5  m  thick,  is  separated  by  an  argil  layer 
0,5  m  thick,  from  the  inferior  one,  4—6 
m  thick.  The  thickness  of  thèse  layers 
varies  however,  from  one  place  to  another. 
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ces  couches  varie  d'ailleurs  d'un  lieu  à 
l'autre. 

Au-delà  de  l'Oit  on  a  découvert,  à  26  m., 
de  profondeur,  une  couche  de  charbon, 
épaisse  d'un  demi-mètre  ! 

Autrefois  on  n'a  exploré  qu'autant  qu'il 
fallait  pour  obtenir  le  droit  de  concession. 

Dans  toute  cette  région  on  a  constaté 
l'existence  d'un  bassin  de  charbon  qui  au 
dire  des  uns  s'étendrait  sous  la  plaine  de 
Jaro  Bârsei,  au-delà  de  Brasov. 

Variété  du  charbon.  L'analyse  d'un  échan- 
tillon de  charbon  ptis  sur  la  rive  de 
l'Ilieni,  analyse  faite  a  l'institut  Géologi- 
que de  Budapest,  a  donné  les  résultats 
suivants  : 


C  .   .  41,76  0  0 

H  4,11  „ 

O  et  N  .   .  .   .  20,54  „  Calories  3.38o 

S  4,41  „  Bitume  0,8lo|o 

Cendre  ....  19,24  „ 
H.  0  9,94  „ 


Total...  1 00,70°  o 

On  peut  très  facilement  faire  des  bri- 
quettes avec  ce  charbon,  par  simple  pres- 
sion, et  sans  addition  aucune. 

L'échantillon  précité  avait  été  séché  à 
l'air  car  îe  charbon  extrait  de  cette  cou- 
che-là est  fort  humide .  (près  de  60°  o 
d'eau,  et  peut-être  même  plus),  de  sorte 
que,  en  cet  état,  sa  puissance  calorifique 
est  seulement  de  1.200  calories.  S'il  est 
exposé  à  l'air,  il  sèche,  devient  légère- 
ment friable,  et  son  pourcentage  d'eau 
décroît  sensiblement. 

Ce  charbon  est  pur  et  n'est  pas  mé- 
langé de  terre;  aussi  contient-il  relative- 
ment peu  de  cendre  (l  2  à  19°o).  La  struc- 
ture du  bois  est   parfois   encore  visible. 

Propriété  des  mines. —  Jusqu'à  présent,  le 
lignite  d'Ilieni  a  passé  par  plusieurs  mains. 
Mais  en  ces  derniers  temps  il  s'est  cons- 
titué une  société  par  actions  au  capital 
de'<>  millions  de  couronnes,  dont  la  dé- 
nomination est  :  Société  par  actions  de 
mines  de  charbon  et  d'usine  éléctrique, 
qui  a  acheté  les  concessions  et  permis 
d'exportation. 

Cette  société  projette  l'instalation  d'une 
usine  à  briquettes  de  lignite,  en  se  ba- 
sant sur  la  propriété  qu'a  celui-ci  d'être 
facilement  «briquettable"  sans  addition 
d'autre  produit  ainsi  que  celle  d'une  usine 
électrique  centrale  (Ueberlandszeutrale) 
pour  produire  le  courant  électrique  né- 
cessaire aux  localités  d'alentour  et  même 


Another  coal  layer  1 2  m.  thick  bas  been 
found  at  a  depth  of  26  m  just  beyond  Oit. 

In  the  past,  people  used  to  undeitake 
explorations  sufficient  to  enable  them  to 
obtain  the  right  of  concession. 

Within  this  regioa,  explorers  found  that 
there  exists  a  coahjfciasin  which,  according 
to  what  some  peopla  say.  would  extend 
itself  under  the  plain  of  Tara  Bânei, 
beyond  Brasov. 

Variety  of  coal.  The  analysis  of  samples 
of  Ilieni  river  coal  carried  out  by  the 
geological  institute,  Budapesth  bas  given 
the  following  resuit: 


C   41.760jo 

H  4.11  „ 

O  and  N  .   .  .  20.25  ,    Calories  3830 

S   .   5.41  »    Bitumen  0.81°'o 

Ash.  .  .      ,  .  19.24  „ 

HO   9  94  „ 

Total  .  .  .    1 00.70Q  o 


Artificial  coal  can  very  easily  be  made 
of  this  coal  by  mere  pressure  without  ad-' 
ding  anything. 

The  samples  of  which  \ve  spoke  abpve 
h  ave  been  dried  in  the  air  because  the 
coal  extracted  from  that  layer  is  very 
wet  (about  6o°|o  water  and  perhaps,  even 
more)  so  that,  in  that  stat°,  its  calory 
'  power  is  only  1900  calories.  If  exposed 
to  air,  it  gets  dried  and,  becomes  lightly 
breakable  and  the  percentage  of  water 
falls  down  considerably. 

The   coal  in  question   is   pure  and  is 
not   mixed  with  earth;  lt  therefore  con- 
!     tains  little  ashes  (12  to  19°|o).  The  struc- 
j    ture  of  wood  is  sometimes  stiU  visible. 

Ownership  of  mines.—  Up  to  no\v  the 
Ilieni  lignite  mines  passed  throu'gh  several 
hands  La  tel  y,  a  conipany  on  shares,  with 
a  capital  of  6  mil  crowns  bas  been  con- 
stituted  (Coal  mines  and  Electric  wotks 
Limited  Company)  which  purchased  the 
concession  rights  and  exploration  permits. 

This  Company  is  intending  to  build 
works  for  lignite  coal,  basing  itself  on 
the  property  this  kind  of  coal  1ns,  i  e  it 
being easily  «briquettable»  without  addirjg 
other  products,  as  wellas  a  central  electric 
factory  (Uberlandszentrale)  for  generating 
the  electric  current  necessary  to  the  neigh- 
bDuririg  ^ocalitîes  and   even   to  Braçovj 
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de  Brasov.  Pour  cette  centrale,  on  em- 
ploierait comme  combustible  les  dé.hets 
et  la  poussière  de  chaibon  moins  pur.  La 
même  société  se  propose  d'utiliser  égale- 
ment une  partie  du  charbtn  pour  ob- 
tenir des  produits  de  distillation. 

Pour  qu'on  puisse  exploiter,  il  faudrait 
établir  un  raccordement  de  voie  ferrée 
étroite,  soit  à  la  station  de  Kokôs  (ligne 
^de  chemin  de  fer  vers  Sepsizentgyorgy), 
soit  à  celle  de  Bodu  (voie  ferrée  principale 
de  Brasov-Sighisoara :  10  à  12  km). 

Comme  la  société  est  actuellement  dans 
l'impossibilité  de  faire  construire  la  fa- 
brique et  l'usine  électrique,  elle  va  tâ- 
cher de  vendre  le  lignite  comme  combus- 
tible pour  profiter  du  prix  élevé  auquel 
il  se  vend  aujourd'hui.  On  peut  admettre 
que  jusqu'à  la  fin  de  l'automme  on  pourra 
réaliser  une  production  de  50  wagons 
par  jour.  ' 

En  certains  endroits,  le  charbon  est 
sous  une  couche  de  terre  de  2  à  1 2  m., 
et  il  est  évident  qu'on  pourrait  l'exploi- 
ter à  ciel  ouvert. 

On  p  eut  facilement  trouver  assez  d'ou- 
vriers. Le  bois,  si  né:essaire,  pour  les 
travaux  de  mine,  se  trouve  à  proximité. 
Il  est  en  quantité  suffisante  et  de  la  qua- 
lité voulue  (chêne) 

La  société  a  présentement  1.279  permis 
d'exploration  (7.251  hectares)  et  3  con- 
cessions (3X45—135  hta).  Elle  va  aussi 
demander — se  basant  sur  les  explorations 
faites — la  concession  d'autres  superficies. 

Conclusions.  —  Le  gisement  de  lignite 
d'Uieni  appartient,  avec  celui  de  Baraolt 
(Kôpecz)  à  la  zone  de  lignite  du  nord  de 
Braçov,  zone  qui  s'étendrait  jusqu'au  pied 
/  des  Karpathes,  dans  la  direction  du  nord- 
sud.  C'est  à  l'ouest  de  cette  zone  que  s'é- 
tend celle  du  charbon  de  pierre  de  Vul- 
cau  (propr.  de  Czeli)  et  de  Cristian  (propr. 
fabrique  hongroise  de  cellulose  de  Zâr- 
nesti). 

On  est  ici  en  présence  d'un  gisement 
qui  même  aorès  le  peu  de  travaux  exé- 
cutés, peut  être  évalué  à  plusieur  'centai- 
nes de  mille  tonnes.  En  effet,  comme  le 
lignite  a  été  découvert  à  .  500  m.,  vers 
l'est  du*  ruisseau  d'Ilieni  que  d'autre  part 
dans  la  direction  longitudinale  le  lignite 
a  été  découvert  au-delà  de  l'Oit,  à  envi- 
ron 1.000  m.  de  distance,  et  enfin  que 
l'épaisseur  du  lignite  est  de  6  m.,  il  en 
résulte  : 

500X6X1. 000=3.00^000  m3. 


This  Central  woùld  use  as  fuel,  coal  svvee- 
pings   and  coal  dust  and  also  less  pnre 
coal.  This  Company  also  intends   to  use 
coal  for  the  purpose  of  obtaining  distilling  ' 
products. 

In  order  that  the  exploitation  may  be 
carried  out  it  is  necessaiy  to  build  a  le- 
velling  of  narrow  railway,  either  at  Ko- 
kôs raihvay  station  (the  Sepsiszent  gy- 
ôrgy  raihvay)  or  at  Badu  railway  (Brasov 
Sighisoara  principal  railway:  10-12  klm), 

As  the  Company  is  at  the  présent  time 
unable  to  build  the  electric  factory  and 
Works,  it  will  endeavour  to  sell  its  lignite 
as  fue',  in  order  to  draw  some  profit  from 
the  high  price  at  which  lignite  is  being 
sold  presently.  We  could  take  it  as  cer- 
tain that  until  the  end  of  Autumn,  the 
daily  output  shall  be  of  some  50  wagons. 

In  certain  spots,  coal  is  to  be  found 
under  an  earth  layer  2  to  I  2  m  deep  and 
it  is  obvious  that  it  could  be  exploited 
in  the  open  air. 

Labour  could  be  secured  quite  easily. 
Wood,  so  necessaiy  to  the  mining  ope- 
rations,  is  to  be  found  iu  the  vicinity,  in 
sufficient  quantities  and  the  desired  qua- 
lily  (oak). 

The  Company  lias  at  présent  1279  ex- 
ploration licences  (for  an  area  of  7251  ha) 
and  three  concessions  (3  X  45  —  1 35  ha) 
Having  in  vi#w  the  explorations  already 
carried  out  the  Company  will  solicit  the 
granting  of  further  concessions. 

Conclusions:  The  Ilieni  lignite  layers 
together  with  the  Baraolt  (kôpeez)  one 
belongs  to  the  lignite  zone  north  of  Bra- 
sov which  zone  would  stretch  as  far  as 
the  foot  of  the  Carpathian  Mountains 
(North  and Southwards.  The  Vulcan  (pro- 
i  perty  of  Czell)  coke  layer  stretch  west- 
wards  that  zone,  where  the  Cristian  (propr 
Zarnesti  Hungarian  Cellulose factury)  zone 
also  is. 

Here,  we  hive  such  a  layer  that  after 
some  preliminary  works  are  carried  out 
it  is  possible  to  state  that  it  contains  se- 
veral  hundred  thousands  tons.  In  fact, 
-as  lignite  has  been  discovered  at  500  m. 
in  the  East  of  the  Ilieni,  river  ;  as  on 
the  other  hand,  lignite  has  been  found 
beyond  the  river  Oit,  at  a  distance  of 
about  1000  m  and  as,  at  last,  the  thick- 
ness  of  lignite  is  6  m.,  it  results  thereof. 
500  X  6  X  1  000  =  3  000.000  m. 
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soit,  en  tenant  compte  du  pourcentage 
d'eau  :  2.000.000  de  tonnes  de-  lignite. 

Le  capital  de  cette  société,  qui  est  de 
6.OOO.0OO  de  couronnes,  en  comporte 
300.000  souscrites  par  des  Roumains,  et  à 
peu  près  autant  par  des  Hongrois.  Le  res- 
tant a  été  versé  par  des  Saxons.  La  parti- 
cipation des  banques  roumaines  de  l'Ar- 
déal  ou  de  celles  de  l'ancien  royaume  n'a 
pas  été  recherchée.  Mais  les  Saxons  ont 
jugé  bon,  pour  s'harmoniser  avec  les 
temps  nouveaux,  cTintioduire  des  Rou- 
mains, les  hommes  du  jour,  dans  le  con- 
seil d'administration. 

Ils  se  proposent  donc  de  ^nationaliser" 
l'industrie  du  charbon  d'Ilieni. 

Bien  qu'on  ait  reconnu  i existence,  dans 
l'ancien  royaume,  d'un  vsste  bassin  de 
lignite,  qu'on  exploite  d'ailleurs  en  ma- 
ints endroits,  depuis  les  monts  du  district 
de  Mehedinti  jusqu'à  Bacau,  bassin  dont 
la  réserve  actuelle  —  préparée  par  des 
galeries,  en  vue  de  l'exploitation  —  est 
de  2.600.000  tonnes,  et  dont  la  réserve 
probable  serait  d'environ  1 .800.000.000 
tonnes,  et  comme  le  lignite  présente  dans, 
la  région  de  Braçov,  des  couches  beau- 
coup plus  épaisses  non  souillées  d'im- 
puretés et  assez  considérables  pour  mé- 
riter qu'on  les  prenne  en  considération, 
nous  sommes  d'avis  qu'on  doit  prêter  une 
attention  particulière  à  cette  région  et 
tenter  à  l'avenir  de  sérieux  efforts  pour 
la  participation  —  dans  la  olus  large  me- 
sure possible  —  du  capital  roumain. 


that  is,  having  in  view  the  water  percen- 
tage  :  2.000.000  tons  lignite. 

The  Capital  of  thts  Company,— 6.000.000 
Crowns  —  includes  300.000  Crowns  in- 
vested  by  Roumanians  and  about  as 
much  by  Hungarians.  The  balance  has 
been  paidup  by  Saxons.  The  participation 
of  the  Roumanian  Banks  of  Ardeal  or 
those  in  the  Old  Kingdon  lias  not  been 
sought  at  ail.  But  the  Saxons  in  order 
to  comply  with  the  new  circumstances, 
thought  fit  to  appoint  in  the  Board  of 
Managers  also  Roumanians,  who  are  now 
the  men  of  the  day. 

They  intend  therefore  to  «nationalise» 
the  Ilieni  coal  industry. 

Although  a  vast  basin  of  lignite  has 
been  ascertained  in  the  Old  Kingdom 
and  which  is  being  exploited  in  some 
places,  starting  from  the  Mehedinti  môun- 
tains  as  far  as  Bacâu  where  galleries  have 
been  bored'  in  view  of  the  exploitation 
and  the  reserve  of  which  is  2  600.000 
tons  :  the  probable  reserve  would  be  of 
some  1.800,000  tons  and  as  lignite  is  to 
be  found  ie  the  région  of  Brasov  in  much 
thicker  strata  and  free  from  any  dirtand 
very  considérable  to  deserve  to  be  taken 
into  considération,  we  think  that  this 
région,  should  be  given  a  very  spécial 
attention  and  to  make  in  the  future  se- 
rious  attempts  for  the  participation  in  as 
great  a  measure  as  possible  of  the  Rou-" 
manian  capital. 


Ingénieurs  C.  I.  MoTAÇ.et  V.  Puçcariu        Ingénieur- C.  I.  M0T4Ç  et  V.  Puçcariv 


LES  FORETS  DE  LA  ROUMANIE 

(voir  correspondance  Economique  no.  2—18). 


La  fabrique  de  papier  de  Bushteni. 

Nous  commençons  cette  étude  par  la  fabrl- 
brication  du  sulfate  d'aluminium;  on  introduit 
une  quantité  Je  1 200  kgr.  d'acide  sulfurique 
d'une  concentration  de  40  0  Beaumé  dans  un  ré- 
servoir en  béton  à  capacité  de  3  m",  et  on  y 
ajoute  ensuite  environv800  à  1  000  kgr.  de  kaolin 
brûlé  afin  de  l'obtenl^pur  et  pouvoir  le  moudre 
ensuite  ;  ce  kaolin  est  apporté  de  la  Dobroudja  ;  ' 


tous  les  silicates  du  kaolin  demeurent  non  dis- 
sous et  n'attaquent  pas  le  papier,  et  les  50°/o 
d'aluminium  sont  employés  au  mélange  à  l'acide 
sulfurique  pour  en  obtenir  le  sulfate*  d'alumi- 
nium. L'acide  sulfurique  est  chauffé  à  la  va- 
peur jusqu'à  60  0  et  en  ajoutant  du  kaolin,  la 
température  s'élève  par  le  bouillage  à  1 50 0  : 
on  doit  remuer  continuellement  le  mélange  pour 
que  la  mousse  qui  se  produit  ne  sorte  pas  du 
réservoir;  un  quart   seulement  du  réservoir  est 
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rempli  de  ce  mélange  et  tout  le  reste  n'est  que 
de  la  mousse  ;  la  barre  servant  à  remuer  le  mé- 
lange est  recouverte  de  plomb  afin  de  ne  pas 
être  attaqué  par  l'acide  sulfurique,  et  elle  est 
mise  en  mouvement  de  manière  automatique.  Un 
conseil  pratique  relatif  au  brûlage  du  kaolin  : 
le  brûler  jusqu'à  ce  qu'il  rougit  légèrement,  car 
lorsqu'il  devient  trop  rouge,  il  se  dissout  diffi- 
cilement. 

Vient  ensuite  un  réservoir  de  pâte  de  bois 
pourvu  d'un  mélangeur  en  fer;  ce  réservoir  a 
les(  dimensions  suivantes  :  25  m.  longueur,  1  m. 
50  cm,  largeur,  et  2  m.  50  cm.  de  profondeur, 
le  réservoir  est  construit  en  béton;  la  pâte  durcie 
demeurée  séchée  en  concrétions  après  une  opé- 
ration antérieure,  s'amollit^et  tombe  dans  le  ré- 
servoir lorsque  le  niveau  de  la  pâte  s'élève  pen- 
dant l'opération  en  cours.  Toute  la  pâte  qui  est 
triturée  dans  le  réservoir  arrive  de  la  fabrique 
de  cellulose  à  travers  un  tuyau  en  fer.  La  tri- 
turation de  la  pâte  dans  le  réservoir  n'a  d'antre 
but  que  de  rendre  la  pâte  homogène  et  de  l'es- 
sorer :  le  tamis  cylindrique  situé  près  du  réser- 
voir sert  aussi  à  retirer  quelque  peu  d'eau  de 
la  pâte. 

Pour  obtenir  une  qualité  unitaire  de  papier, 
on  envoie  de  la  fabrique  de  cellulose  à  ti avers 
un  canal  en  bois,  de  la  cellulose  chimique  et 
surtout  des  grumeaux  moulus;  ces  grumeaux  de 
la  préparation  chimique  sont  moulus  par  un  mou- 
lin ordinaire,  à  deux  pierres  meulières  tour- 
nant verticalement  et  une  troisième  placée  ho- 
rizontalement; la  mouture  passe  à  travers  des 
tamis  dans  des  réservoirs  en  bois  ;  les  grumeaux 
trop  volumineux  sont  enlevés  à  la  pelle  et  for- 
ment un  dépôt. 

En  même  temps  que  de  la  fabrication  de  sul- 
fate d'aluminium,  nous  devons  nous  occuper 
aussi  de  la  fabrication  de  la  colle.  La  cuisine 
a  colle  (Leimkùche)  se  compose  de  la  sorte: 
en  haut,  un  réservoir  en  fer  à  capacité  de  1 
mètre  cube  de  forme  cylindrique,  dans  lequel  on 
introduit  du  colophone  américain  ou  grec  (difé- 
rentes  qualités,  plus  foncé  ou  plus  cla  ir,  mais 
sans  impuretés),  la  quantité  de  colophane  qu'on 
introduit  dans  le  réservoir  est  de  300  kgr.,  soit 
un  baril  de  colophane  et  on  y  ajoute  ensuite  de  la 
soude  calcinée  jusqu'à  ce  que  le  colophane  se 
dissout  (approximativement  la  quatrième  partie); 
tout  ce  mélange"  est  ensuite  bien  chauffé  à  la  va- 
peur une  température  élevée  (l00,J  C)  jusqu'à 
ce  que  le  colophane  est  bien  dissout,  et  alors 
la  colle  est  prête  et  bonne  à  employer.  La 
coile  ainsi  préparée  passe  dans  deux  réser- 
voirs consécutifs  et  dans  le  second  elle  est  mé- 
langée d'eau  (ce  réservoir  est  en  béton)  ;  vien- 
nent ensuite  deux  autres  réservoirs  plombés, 
parallélîpipédiques,  à  capacité  de  2  m3,  qui  re- 


çoivent la  solution  de  sulfate  d'aluminium  de  8° 
Beaumé  de  concentration,  en  y  ajoutant  de  l'eau. 

Dans  un  mortier  de  6  à  7  m.  de  longueur, 
4  m.  de  largeur  et  1  m.  de  profondeur,  on  in- 
troduit les  produits  suivants  :  on  ouvre  une  sou- 
pape qui  est  en  liaison  avec  le  réservoir  de  pâte 
de  bois,  la  pâte  de  bois  coule  dans  le  mortier  ; 
on  y  ajoute  ensuite  de  la  cellulose  'chimique  dans 
une  proportion  établie  pour  la  qualité  du  pa- 
pier ;  on  y  ajoute  aussi  10%  de  vieux  papier 
trituré  comme  on  le  verra  plus  loin,  de  la  même 
qualité  et  propre;  pour  un  chargement  de  550  kgr. 
on  ajoute  jusqu'à  1  000  litres  de  solution  de  colle 
de  colophane,  ef  le  tout  est  remué  pendant  un 
quart  d'heure;  on  y  ajoute  ensuite  environ  150 
litres  de  sulfate  d'aluminlun  ;  tout  ce  mélange 
est  trituré  dans  le  mortier  de  1  à  10  heures  et 
pour  le  papier  de  chiffons  la  trituration  varie 
de  10  à  48  heures  ;  le  mortier  ou  moulin  à  papier 
(holender)  construit  en  béton  armé  est  pourvu 
d'un  cylindre  en  fer  d'un  poids  de  2000  kgr., 
à  diamètre  et  génératrice  de  1  m.  40  chaque; 
sur  sa  surface  latérale  ce  cylindre  a  une  série 
de  couteaux  en  acier  situés  a  une  distance  de 
2,5  jusqu'à  5  c/m.  et  entre  ces  côuteaux  de 
la  longueur  de  la  génératrice,  il  y  a  des  sépa- 
rations en  bois  de  chêne;  dans  le  mortier,  sous 
le  cylindre,  sont  fixés  d'autres  couteaux  en  acier 
à  10  m.  m.  l'un  de  l'autre,  formant  ce  qu'on 
nomme  des  platines;  lé  cylindre  fait  80  à  100 
tours  par  minute,  et  il  est  posé  de  façon  à  pou- 
voir être  soulevé  ou  baissé  à  la  main  malgré 
son  poids  que  nous  avons  indiqué.  Il  y  a  aussi 
d'autres  systèmes  de  „Hollander  =  (cylindre 
rouleau)  ,. 

La  fabrique  de  papier  de  Bushteni  a  10  „Ho- 
lendre  à  capacité  et  systèmes  différents  ;  ceci 
est  un  grand  désavantage,  car  l'uniformité  des 
pièces  de  l'installation  a  l'avantage  de  faciliter 
le  contrôle  et  d'épargner  le  temps  consacré  à  la 
surveillance. 

La  cellulose  destinée  au  mélange  susmen- 
tionné est  coupée  sur  les  bobines  eJ  introduite 
dans  le  mélange  feuillé  par  feuille.  Pour  les 
restes  de  vieux  papiers,  on  les  moud  au  moyen 
d'un  moulin  de  système  ancien,  ressemblant  à 
ceiui  à  moudre  les  grumeaux,  ou  d'un  nouveau 
système  consistant  en  deux  axes  en  hélice  ;  le 
papier  après  avoir  été  nettoyé  est  déchiqueté 
et  précipité  dans  ce  moulin  et  on  verse  de  l'eau 
par  dessus;  les  deux  axes  sont  système  D-r 
Wûrster  et  se  nomment  „Zérfaserer"  ;  ce  nou- 
veau système  a  une  production  10  fois  plus 
grande  que  celui  à  pierres  meulières  et  réclame 
beaucoup  moins  de  force  motrice. 
•  Des  „Hollander  =  cylindre  rouleau  le  ma- 
tériel t°ut  préparé  arrive  dans  les  „Hollander  = 
ci!yndre*rouleau  à  triturer,  qui  contienent  2000  à 
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3500  kg.  de  papier  sec  ;  ici  le  papier  est  nuancé  au 
moyen  de  l'aniline;  les  „Hollànder"  à  mélanger  se 
nomment  aussi  cuves  à  triturer  (Riihrbiitte)  et 
sont  pourvues  de  4  triturateurs  ;  une  pompe  as- 
pire cette  pâte  nouvellement  triturée  et  la  con- 
duit en  haut  a  la  machine  à  papier  en  la  fai- 
sant passer  à  travers  un  moulin  conique  ;  celle- 
ci  travaille  avec  une  force  de  120  H.  P.  Vient 
ensuite  la  passoire  (Knottenfanger)  pourvu  d'un 
cylindre  en  fil  de  fer  à  trous  en  longueur  (pas 
ronds);  les  grumeaux  n'y   peuvent  passer. 

La  machine  à  papier  {installée  à  Bushteni 
parla  maison  Voit  de  Heidenheim  en  Allemagne, 
se  compose  des  parties  suivantes  : 

1.  Une  table  de  tamis  fixe,  pourvue  de  lattes 
qui  empêchent  la  mousse  d'arriver  sur  le  tamis 
et  de  trouer  le  papier  ; 

2.  Un  tanvs  en  bronze  circulant  sans  inter- 
ruption au-dessus  du  rouleau  de  tête  et  d'au- 
tres 32  rouleaux-registres  ; 

3.  Cinq  absorbants  où  la  pâte  èst  essorée  par 
l'égouttement  naturel  de  l'eau. 

4.  Un  rouleau  absorbant  de  80  centimètres 
de  diamètre,  de  2  m.  80  cm.  de  longueur,  qui 
commence  à  former  la  future  feuille  de  papier  ;  I 
ce  rouleau  absorbeur  est  en  liaison  avec  une 
pompe  à  air  qui  fa;t  une  dépression  d'air  à  l'in- 
térieur du  vase  correspondant  à  la  hauteur  d'une 
collone  de  2  à  3  mètres  d'eau  ;  scientifi- 
quement, la  dépression  se  mesure  à  l'aide  d'une 
colonne  de  mercure  ;  mais  ici  on  emploie  une  j 
colonne  d'eau  de  10  m.  de  hauteur.  Le  rouleau 
absorbant  a  d'inombrables  trous  sur  sa  surface, 

et  à  l'intérieur  une  b  <ite  fermée  sur  trois  côtés, 
tandis  que  le   quatrième  côté   est  formé  par  le 
cylindre  ;  la  boite  est  fixe  et  a  une  largeur  de 
25  centimètres  ;  cette  boîte  est  en  liaison  avec  I 
la  pompe  à  air. 

5.  Vient  ensuite  la  première  presse  à  papier  : 
ici  on  distingue  une  presse  sans  fin,  une  presse 

à    laver  le   drap  et  t_es  rouleaux  pour  régler,  ( 
étendre  et  conduire  le  drap,  ensuite  la  presse 
proprement  dite  où    l'on  voit:    un   rouleau  en 
caoutchouc  et  un  autre  en  acier  superposés. 

6.  La  seconde  presse  qui  suit  est  pareille  à 
la  première,  mais  il  lui  manque  la  laveuse  de 
drap. 

7.  La  troisième  presse  est  pareille  aux  deux 
autres  avec  la  seule  différence  qu'elle  tourne 
dans  la  direction  opposée  (toujours  avec  du  drap), 
d'où  le  papier  passe  au   séchoir-  (Steugpresse). 

8.  Le  séchoir  a  un  petit  cylindre  pour  chauf- 
fer légèrement,  à  diamètre  de  60  ctm.  ;  suivent 

10  -autres  cylindres  à  diamètre  de  1,25  m.,  qui 
travaillent  avec  une  pression  de  '/a  atmosphères; 

11  y  a  deux-  cylindres  en  haut  et  deux  en  bas 
pour  sécher  le  drap;  le  drap  est  en  laine,  d'une 
épaisseur    dp  10  à  15  mm.  et  presse  le  papier 


sur  un  groupe  de  4  cylindres  ;  il  y  a  4  draps 
et  chacun  agit  avec  un  groupe  de  4  cylindres; 
avant  la  guerre  le  drap  était  commandé  à 
Vienne  à  la  maison  Hutter  et  Schrantz  et  au- 
jourd'hui il  est  commandé  en  Allemagne; 

9.  La  feuille  de  papier  passe  ensuite  par  une 
presse  à  deux  rouleaux  en  acier  trempé  (Feucht- 
presse),  sans  être  encore  ,  complètement  séchée. 

10.  Pour  être  complètement  séchée,  la  feuille 
passe  sur  un  cylindre  plus  grand  à  drap  séparé, 
qui  sèche  complètement  le  papier; 

11.  Nous  arrivons  aux  calandres  ;  après  que 
le  papier  a  passé  par  dessus  un  cylindre  re- 
froidi à  l'eau,  il  arrive  aux  calandres  où  fonc- 
tionnent 5  rouleux  en  forme  de  serpentin  où 
le  papier  est  calandré  (lissé  et  glacé). 

Par  la  friction  il  se  produit  beaucoup  d'eiec- 
tricité  qui  est  accumulée  sur  un  fil  de  fer  si- 
tué au-Jessus  du  papier,  et  descend  dans  la  terre 
afin  d  éviter  des  accidents  mortels. 

Le  papier  fabriqué  est  enroulé  sur  des  cy- 
lindres en  fer,  en  bobines  d'approximativement 
2000  kgr.  de  2,80  m.  de  largeur  (à  peu  près 
la  largeur  de  la  machine  à  papier)  allant  sur 
la  machine  aune  vitesse  maximum  de  130  m.  par 
minute,  pour  un  poids  de  45  à  50  gr.  par  m  '. 

Ensuite  le  papier  est  enroulé  de  nouveau  sur 
un  autre  cylindre  pendant  quelques  minutes,  pour 
enlever  les  ruptures  et  coller  les  morceaux  de 
sorte  qu'il  en  résulte  une  seule  pièce  de  5000 
m.  de  longueur. 

L'appareil  à  bobiner  ;  au  moyen  d'une  poulie 
électrique  on  amène  le  cylindre  avec  le  papier 
enroulé  dessus,  à  i'anpareil  à  bobiner,  à  distance 
de  2  mètres  ;  l'appareil  à  bobiner  coupe  le  pa- 
pier dans  le  sens  de  la  longueur,  ayant  en  vue 
le  format  qu'on  veut  obtenir,  en  laissant  une 
marge  de  2  ctm  pour  éloigner  les  irrégularités. 
Les  bobines  pour  le  papier  rotatif,  c'est-à-dire  les 
rouleaux,  ont  toujours  une  longueur  de  5000  m. 
et  comme  largeur  celle  qu'on  veut  leur  donner, 
obtenue  pSer  le  fonctionnement  des  couteaux  cir- 
culaires en  ac'er,  à  diamètre  de  10  ctm.  Il  y 
a  aussi  des  bobines  (rouleaux)  plus  petits  que 
5000  m.  La  product'on  totale  de  la  machine  est 
de  22.000  kgr.  en  24  h  et  une  majoration  se- 
rait possible  ;  après  la  guerre  mondia'e  on  n'a 
plus  obtenu  que  12.000  à  20.000  kgr.  mais  ce 
dernier  chiffre  n'a  pas  été  dépassé.  La  force 
motrice  employée  pour  cette  machine  à  papier 
n'est  que  celle  électrique.  Cette  machine  nom- 
mée machine  V  a  en  tout  7  moteurs  électriques, 
produisant  300  H.  P.  approximativement.  Nous 
parlerons  plus  loin  et  spécialement  de  la  force 
motrice  de  la  fabrique  de  papier. 

Le  bâtiment  dans  lequel  la  machine  est 
installée  est  le  bâtiment  similaire  le  plus  ma-> 
derne  du  pays,  + 
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»  Relevons   de  manière  susccinte   les  parties 
suivantes  : 

La  machine  à  papier  est  installée  au  premier 
étage  sur  des  traverses  et  des  supports  en  bé- 
ton armé  ; 

La  maculature  qui  se  produit  tombe  au  par- 
terre ;  1 

Toutes  les  transmissions  ainsi  que  les  mo- 
teurs se  trouvent  au-dessous  de  la  machine  à 
papier; 

La  machine  à  papier  proprement  dite  est  ac- 
tionnée par  un  moteur  électrique  à  tours  fort 
variables,  de  sorte  qu'elle  peut  tourner  avec 
une  vitesse  de  3  à  200  mètres  par  minute. 

Le  courant  pour  le  moteur  qui  varie  entre 
10  et  500  volts,  est  produit  par  un  agrégat 
composé  d'un  moteur  et  un  courant  tournant  de 
500  volts  et  d'un  générateur  fort  compliqué. 

Le  bâtiment  a  une  largeur  de  12  m.,  une 
hauteur  de  8  m.  et  une  longueur  de  58  mètres. 

Toute  la  .construction  est  en  fer,  à  plafond 
droit,  chauf(ce  à  air  chaud  venant  à  travers 
un  grand  tuyau;  au  plafond  il  y  a  un  venti- 
lateur de  20  m.  longueur  et  de  l  m.  de  largeur. 

Par  dessus  toute  la  machine  à  papier  V  cir- 
cule une  poulie  électrique  d'une  force  de  7000 
kgr,  à  une  hauteur  de  6  m.  au-dessus  de  la 
machine. 

Le  bâtiment  contient  dans  sa  construction  45 
vagons  de  fer. 

Le  coût  de  la  machine  avec  la  Centrale  élec- 
trique a  été  en  1912  de  un  million  et  demi; 
actuellement  cette  construction  ne  peut  être  faite 
même  avec  100  millions. 

La  vapeur  qui  chauffe  le  plafond  provient 
d'un  poêle  spécial  (ne  produisant  pas  de  va- 
peur) qui  prend  la  vapeur  de  la  turbine  à  va- 
peur et  chauffe  le  plafond  par  transmission  à 
moteur  électrique. 

La  turbine  a  2.200  ch.  vap,  et  accomplit  3000 
tours  par  minute  ;  elle  a  été  fabriquée  à  Hei- 
denheim  par  la  fabrique  Voith.  II  y  a  à  cette 
même  fabrique  de  Bushteni  une  autre  turbine  pius 
petite  de  300  ch.  vap.  et  une  machine  à  va- 
peur de  300  H.  P.  Nous  reviendrons  sur  cette 
question.  I 

L'appareil  régulateur  de  la  machine  à  papier 
est  constitué  comme  suit  : 

Une  sonnerie  électrique  avec  différentes  son- 
nettes aux  diverses  parties  de  la  machine  à  pa- 
pier et  dans  le  sous-sol  ;  avant  de  faire  function- 
ner  la  machine,  on  donne  la  signal  d'alarme  afin 
que  personne  ne  se  trouve  auprès  d'une  courroie 
ou  d'une  roue; 

Un    manche  régulateur  montrant  exactement 
la  marche  de  la  machine  à  2 — 300  mètres  ; 

Un  bouton  de  sûreté  ;  en  appuyant  sur  ce  bou-  I 


ton  toute  la  machine  s'arrête  brusquement  et  de 
suite. 

La  reconstruction  de  la  machine  IV  à  papier 
a  lieu  actuellement,  ayant  eu  les  cylindres  dé- 
truits pendant  la  guerre  par  les  nombreux  obus 
tombés  sur  la  fabrique.  On  reconstruit  le  bâti- 
ment en  béton  armé,  et  la  machine  d'un  poids 
de  10  à  12  mille  kgr.  qui  se  trouve  aujourd'hui 
au-dessous  du  plancher,  devra  être  remise  en 
place;  cette  machine  a  une  largeur  de  2,10  m. 
et  produit  à  la  coupe  60  m.  de  papier  par-minute. 
Les  machines  I  et  II  à  papier  ont  été  suprimées 
et  celle  No.  III  fonctionne. 

La  reconstruction  de  la  machine  No.  IV  sera 
terminée  à  peine  dans  un  an  et  demi,  et  le  nou- 
vel édifice  sera  chauffé  à  la  vapeur  au  pla- 
fond, construit  comme  nous  l'avons  dit  en  béton 
armé  et  pourvu  d'une  poulie  à  main  pour  un 
poids  de  5000  kgr.  circulant  au-dessus  de  la 
machine  à  une  hauteur  de  7  mètres;  la  ma- 
chine à  papier  est  produite  par  le  Maison  Voith. 

La  machine  à  papier  No.  III  a  une  ancienneté 
de  24  ans,  et  elle  a  été  fournie  par  la  Maison 
MMaschinenfabrik  zum  Bruderhaus-Reutlingen 
35'.  Cette  machine  n'a  pas  au  tamis  de  rou- 
leux  aspirateurs,  elle  a  une  presse  :  la  largeur 
en  est  de  2,1  0  m.  ;  sa  production  est  de  6000  à 
8000  kgr.  en  24  h.  La  machine  III  est  action- 
née par  la  force  motrice  d'une  turbine  mise  en 
mouvement  par  une  chute  d'eau.  La  machine 
IV  est  actionnée  à  l'électricité: 

Pour  retirer  les  fils  de  cellulose  qui  se  trou- 
veraient encore  dans  l'eau  venant  de  la  fabriqe 
de  cellulose  à  la  fabrique  de  papier,  il  y  a  un 
réservoir  de  36  m.  de  longueur,  large  de  5  m, 
et  profond  de  6  m.  L'eau  qui  arrive  à  la  ma- 
chine V  entre  dans  ce  réservoir  par  le  fond,  où 
elle  est  remuée  très  lentement  au  moyen  d'une 
chaîne  ayant  une  planche  de  bois  fixée  à  chaque 
4  mètres.  L'écoulement  de  l'eau  est  fort  grand 
(la  surface  d'écoulement)  pour  éviter  tout  cou- 
rant dans  ie  réservoir  ;  toutes  les  fibres  se  trou- 
vant encore  dans  cette  eau  se  déposent  au  fond 
et  sont  attirées  par  la  chaîne  (les  bois  fixés  à 
la  chaîne  servent  à  lui  assurer  une  surface  de 
flottage)  jusqu'au  bout  du  réservoir,  d'où  ells  sont 
pompés  à  nouveau  en  haut  aux  „Hollander  — 
cylindre,  rouleau". 

Avant  de  laisser  s'écouler  l'eau  dans  la  Pra- 
hova  après  avoir  été  employée  comme  force 
motrice,  comme  eau  dans  la  fabrication  et 
comme  eau  à  laver,  elle  est  utilisée  encore  une 
fois  à  l'atelier  pour  la  préparation  des  chiffons, 
ensuite  au  moulin  à  farine  de  blé  et  de  maïs, 
situé  au  delà  de  la  ligne  de  garage,  et  ce 
n'est  qu'ensuite  qu'elle  se  dirige  vers  la  Pra- 
hova.  La  Direction  des  deux  fabriques  de  Bush- 
teni charche  une  nouvelle  source  d'eau  impor- 


tante  afin  de  n'utiliser  que  des  turbines  mises 
en  mouvement  par  les  chutes  d'eau  ;  de  la  sorte, 
la  difficulté  d'approvisionnement  en  combustibles 
sera  surmontée,  la  production  serait  plus  indépen- 
dante et  plus  assurée  et  on  réaliserait  une  impor- 
tante économie  de  combustible  du  pays  réclamé 
par  d'autres  industries. 

Pour  couper  le  papier  dans  les  dimensions 
voulues,  avant  d'être  livre  au  marché  comme 
matériel  achevé  il  ya  des  machines  spéciales 
qui  coupent  par  10  feuilles,  après  que  la  bobine 
a  été  fixée  par  un  dispositif  spécial  ;  afin  que 
la  feuille  tombe  droit,  il  ya  une  pince  qui  l'a- 
trappe  et  la  tire  de  façon  régulière  et  symé- 
trique ;  les  feuilles  s'entassent  les  unes  sur  les 
autres  sur  le  vagonnet;  celui-ci  est  rangé  sur 
une  plate  forme  de  façon  à  pouvoir  être  sur- 
baissé jusqu'au  niveau  du  plancher,  et  alors  un 
autre  vagonnet  doit  être  chargé. 

Il  y  à  5  machines  à  couper  le  papier.  Le 
papier  coupé  en  feuilles  est  élevé  par  l'ascen- 
seur pour  le  papier,  pouvant  supporter  un  poids 
de   1  500  kgr,  et  mis  en  mouvement  à  l'électricité. 

N'oublions  pas  de  dire  que  pour  satiner  le 
papier  on  se  sert  des  calandres  ;  le  papier  fa- 
briqué doit,  pour  acquérir  le  luisant,  passer 
avant  d'être  coupé,  par  les  calandres  à  satiner. 

11  y  a  cet  effet  deux  calandres  ;  on  y  dis- 
tingue: onze  rouleaux  dont  6  en  acier  et  5  en 
papier  pressé,  à  diamètre  de  30  ctm.  chacun. 
Il  se  produit  des  frictions  et  surtout  des  diffé- 
rences de  mouvement  entre  le  premier  rouleau 
et  le  dernier,  frictiorîs  qui  produisent  le  satinage. 

La  salle' du  papier  :  on  y  fait  le  triage  du 
papier,  on  compte  les  feuilles  entières  et  régu- 
gulieres  en  les  rangeant  par  paquets  de  500 
feuilles;  les  dimensions  des  feuilles  varient;  la 
normale  est  de  65/96  ctm.  L'empaquetage  du 
papier  se  fait  sur  un  cadre  à  empaqueter,  et 
la  presse  à  main  réduit  le  volume  du  papier 
et  de  l'emballage  d'un  cinquième.  Une  maison 
allemande  renommée  pour  les  press 
maison  „Moritz  Iahr.  Géra  Reuss,  Thuringe 
Allemagne.  Après  que  le  papier  a  été  pressé, 
le  paquet  est  relié  avec  du  fer  procuré  par 
les  câbles  usés  et  détrempés.  Le  papier  pour 
rotatives  est  formé  en  rouleau  et  enroule  sur 
des  étuis  en  carton  ou  en  bois.  La  colle  qui 
sert  à  coller  les  étuis  en  carton  est  la  colle  de 
poisson  préparée  à  l'aide  d'une  conduite  à  va- 
peur, et  dans  le  même  atelier  il  y  a  un  tour 
à  affûter  les  couteaux  circulaires  employés  à 
couper  les  étuis  pour  les  rouleaux   de  papier. 

La  force  résultant  de  la  chute  d'eau  à  la 
fabrique  de  papier  est  distribuée  comme  suit: 
une  turbine  de  300  ch.  vap.  dont  nous  avons 
déjà  parlé  ;  le  dimanche  et  les  jours  fériés  la 
fabrique  emploie  cette  force  d%au  à  un  moulin 


pour  pâte  de  bois  qui  moud  40  m3  de  bois  eh 
un  mois.  Une  autre  turbine  de  100  ch.  vap/ 
est  employée  à  la  rrachine  III;  ces  deux  tur- 
bines ont  une  chute  de  60  mètres.  Il  y  a  en- 
core une  turbine  à  chute  de  4  m.  très  faible, 
pour  pousser  les  grumeaux  et  mettre  en  mou- 
vement deux  machines  pour  car-ton. 

Avant  sa  sortie  de  la  fabrique  l'eau  est 
employée  deux  fois;  à  l'atelier  pour  <la  prépa- 
ration des  chiffons  et  au  moulin  à  moudre  le 
blé  et  le  maïs. 

Il  y  a  ensuite  une  machine  à  vapeur  de  300 
ch.  vap.  La  turbine  mise  en  mouvement  au 
moyen  de  la  vapeur,  de  la  fabrique  de  papier, 
a  2200  ch.  vap.  et  fait  300  tours  par  minute. 

Le  débit  d'eau  par  seconde  à  la  fabrique  de 
papier  est  de  700  litres.  La  turbine  à  vapeur 
a  2200  ch.  vap.,  est  à  condensation,  a  une  sou- 
pape d'intercalation  pour  prendre  de  la  vapeur 
à  2  et  21 1 'g  atmosphères  qui  sert  au  séchage 
du  papier  ;  cette  turbine  travaille  avec  une  pres- 
sion de  13  .atmosphères  soit  à  une  température 
de  300°  (surchauffage). 

La  force  électrique  est  constituée  comme  suit  : 
Un  Générateur  Siemens-Schuckert  pour  cou- 
rant tournant  de  5520  volts,  170    ampères  et 
1550  kilowats. 

Un  générateur  à  courant  continu  de  250 
volts  et  300  kilowats  et  un  câble  pour  le  gé- 
nérateur de  courant  continu. 

Un  agrégat  pour  la  production  du  magnétisme 
dans  les  éléments  du  grand  générateur  de  la 
Centrale. 

Un  moteur  excitateur. 
Les  transformateurs  I  et  II. 
Ensuite  :  le   courant   pour   le  moulin    de  la 
fabrique  de  cellulose  ; 

Un  moteur  p.  éclairage,  un  autre  pour  les.... 
„Holendre",  le  moteur  pour  la  machine  à  papier 
et  la  Réserve. 

En  montant  à  l'étage  on  distingue  : 
Un  tableau  p.  500  volts  courant  tournant, 
transformé  du  courant  de  5520  volts;  un  ta- 
bleau pour  250  volts  ;  indications  des  endroits 
desservis,  à  savoir  :  l'éclairage  de  Bushteni, 
l'éclairage  de  Poiana  Tzapului,  le  moteur  des 
caaidres;  l'éclairage  et  la  force  à  l'atelier  mé- 
canique ;  la  machine  à  papier  V  ;  l'ancienne 
centrale  ;  la  machine  à  triturer  les  restes  de 
papier;  les  „ Hollander-cylindre,  rouleau"  à  mé- 
langer ;  le  moulin  cônique  ;  chauffage  de  la 
machine  V  ;  l'installation  pour  arrêter  le  passage 
des  fibres  (Fangstoffanlagc)  ;  la  condensation  ; 
le  transformateur  1  et  II  ;  la  fabrique  de  cor- 
dages ;  le  moteur  de  la  source  de  mazout  ;  la 
chambre  des  transformateurs. 

La  fabrique  de  papier  glacé:  cette  spéciali- 
sation dans  l'ancienne  Roumanie  n'a   pas  été 


productive  à  cause  des  changements  apportes  aux 
'commandes  faites  par  la  meilleure  clientèle  (les 
administrations  centrales  de  l'Etat),  changements 
tant  dans  la  nuance  des  couleurs  que  dans  les 
dimensions  du  papier.  Le  capital  investi  a  dû 
être  grand,  et  la  production  a  été  petite.  Le 
papier  glacé  était  apporté  de  l'étranger,  car 
chaque  sorte  commandée  était  la  spécialité  d'une 
autre  maison.  Une  ■  fabrication  semblable  en 
Roumanie  pourrait  rapporter  en  fabriquant  un 
seul  modèle  qui  ne  changerait  pas  chaque  année. 
Comme  quelque  terips  avant  la  guerre,  la  fa- 
brique de  Bushteni  avait  un  seul  client  pour  le 
papier  glacé,  à  savoir  la  Manufacture  de  ta- 
bac, le  changement  du  format  et  des  couleurs 
pour  une  commande  de  seulement  20000  à  30000 
feuilles  par  an  créait  une  incertitude  préjudiciable, 
c'est  pourquoi  la  fabrique  tout  en  perdant  le 
matériel  fabriqué  n'a  p'us  pu  accepter  et  exé- 
cuter les  commandés  faites. 

A  la  fabrique  de  Dapier  gla:é  il  y  a  une  ma- 
chine formée  de  plusieurs  cuves,  pour  fabriquer 
les  laques  et  les  couleurs;  cette  machine  est 
pressée  par  une  presse  à  filtre  et  rangée  au  dé- 
pôt. La  couleur  proprement  dite  se  compose  de 
laques  de  couleurs,  de  couleurs  blanches  (sul- 
fates de  baryum,  sulfates  de  chaux,  plus  hy- 
drates d'aluminium),  ou  l'acétate  de  plombe  mé- 
langé d'une  solution  de  chromate  de  soude  ou 
de  chromate  de  plomb  (jaune);  il  y  a  aussi  des 
machines  à  passer  par  ces  tamis  épais  et  une 
machine  à  triturer.  Dans  la  cuisine  à  couleurs, 
pour  rendre  le  papier  luisant,  on  y  ajoute  du 
talc,  et  pour  le  vernir  on  emploie  la  co'le  ani- 
male, la  caséine,  la  cire  japonaise  (de  Karnoba^ 
ou  la  stéarine. 

La  machine  à  colorer  se  compose  d'un  grand 
cylindre  sur  lequel  le  papier  est  pressé;  un  rou- 
leau amène  la  couleur  à  la  surface  du  papier, 
et  une  rangée  de  6  brosses  (trois  mobiles  et 
trois  fixes)  répandent  uniformément  la  couleur 
sur  le  papier;  nne  chaîne  amène  de  temps  en 
temps  une  barre  de  bois  à  laquelle  le  papier 
s'accroche  automatiquement,  et  ces  barres  vont  a- 
vec  la  chaîne  lentement,  jusqu'à  ce  que  le  pa- 
pier sèche  à  l'air,  l'eau  en  étant  complètement 
essorée  ;  cette  opération  dure  3  h.  le  papier  a- 
vançant  sur  les  barres  sur  une  longueur  de  2000 
m.  approximativement. 

Le  finissage  du  papier  coloré  :  le  papier  bien 
coloré  est  vernis  en  le  faisant  passer  par  les  ca- 
lendres  de  friction  où  le  papier  s'applique  sur  un 
rouleau  en  coton  sur  le  côté  non  coloré,  et  sur 
la  partie  colorée  un  cylindre  en  acier  coulé  re- 
froidi à  l'intérieur  à  l'eau,  tourne  avec  une  grande 
vitesse  ;  pour  le  papier  blanc  glacé  il  y  a  une 
machine  à  brasser:  la  friction  se  fait  au  mo 
yen  d'un  cylindre  de  brosses  qui  tourne  avec  une 


i     grande  rapidité,  et  les  papiers  chromos  sont  sa- 

I     tinés  au  calandrë  habituel. 

Il  y  a  aussi  une  calandre  â  gaufrer  à  diffé- 
rentes dimensions  pour  imprimer  dans  le  papier 
certains  reliefs  variés  (menues  formes  de  géo- 
métrie plane). 

Pour  la  fabrication  du  papier  de  chiffons  il  y  a  : 
Une  machine  à  laver  ayant  la  forme  des  Hoi- 
lander  ;  au-dessus  se  trouve  un  tube  à  désin- 
fecter, ensuite  deux  triturafeurs  employés  comme 
ceux  décrits  plus  haut.  Un  tambour  rotatif  re- 
jette l'eau  des  chiffons,  fonction  utile  surtout 
pour  là  coloration  des  laines.  Deux  seaûx  en  fer 
(d'un  diamètre  de  3  m.)  remplis  de  lessive  de 
chaux  à  température  de  130°;  par  l'axe  pénètre 
un  tuyau  de  vapeur  :  après  que  les  chiffons  ont 
été  bouillis  dans  ces  seaux  pendant  3  heures, 
ils  sont  introduits  dans  tin  Hollânder  on  ils  sont 
triturés  plus  longuement  et  passent  parles  grands 
couteaux  que  nous  avons  décrit  plus  haut. 

Au  même  endroit  que  les  machines  décrites 
c.  à.  d.  toujours  à  la  fabrique  de  papier,  fonc- 
tionnent plusieurs  ateliers,  dont  nous  mention- 
nons succintement  ce  qui  suit: 

Un.  grand  atelier  pour  travailler  le  fer  où  se 
trouvent  des  souflets  à  ventilateur  ;  une  poulie 

|  pouvant  transporter  des  poids  de  10.000  kgr.  ; 
trois  tours;  une  machine  à  lisser  les  rouleaux 
d'acier;  une  presse  hydraulique  composée  de 
la  sorte;  une  petite  pompe  avec  un  petit  cy- 
lindre, qui  absorbe  l'eau  et  la  presse  à  300  at- 
mosphères en  la  foulant  à  travers  un  mince 
tuyau  vers  un  manomètre  de  500  atmosphères  : 
I  eau  va  ensuite  vers  un  cylindre  à  grande  sur- 
face fixé  à  un  échafaudage  en  fer,  et  le  piston 
de  sous  la  plaque  en  s'élevant  hausse  la  plaque 
à  un  centimètre  carré  pressé  avec  300  kgr.  ; 
le  cylindre  a  30  ctm.  de  diamètre  environ, 
Toujours  dans  l'atelier  du  fer  se  trouve  une 

i     machine  à  affûter  et  une  raboteuse. 

A  f'atelier  pour  travailler  le  bois  :  les  ma- 
rines usuelles  pour  boiseries  et  menuiseries, 
avec  moteur  à  part;  toute  la  boiserie  de  la  fa- 
brique y  est  travaillée;  il  y  a  aussi  entre  au- 
tres, une  machine  pour  la  fabrication  des  bou- 
chons   des    rouleux    de  rotation  (sur  lesquels 

|     s'enroule  le  papier)  l'empêchant  de  se  chiffoner 
aux  bouts. 

L'atelier  électrique  a  un  tableau  où  Ton  fait 
l'épreuve  des  moteurs  et  des   lampes  réparées. 

Dans  les  ateliers  du  cuir  on  répare  les  par- 
ties défectueuses  des  courroies  de  transmission. 

Il  ,y  a  aussi  deux  garages  pour  automobiles 
i     pas  trop  grands. 

La  machine  à  goudronner  le  carton,  qui  peut 
J  goudronner  500  kgr.  par  jour,  a  un  réservoir 
à  goudron,  une  presse  à  presser  le  goudron  re- 
couvrant le  carton,  une  axe  en  fer  où  le  carton 
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s'enroule   et  en  même  temps    on  le  saupoudre  j 
de  sable  à  la  main. 

Quelques  généralités  relattves  à  l'organisa 
lion  du  travail:  à  la  machine  à  papier  le  travail 
obligato;re   est  de  8  h.,  mais  il  n'y  a  pas  un 
seul  ouvrier  qui  ne  travaille  que  8  h.  ;  les  heu-^ 
res    supplémentaires    sont  comptées   et  payées 
jusqu'à  I0V2       (à  la  machine  12  h.)  à  raison 
de  50%  de  surplus  ;  le  travail  du  dimanche  est  j 
payé  double  ;    au  moulin  pour  la  pâte  de  bois 
et  à  «la  fabrique  de  cellulose  on  travaille  sans 
interruption  afin  de  ne  pas  perdre  la  force  d'eau. 

L'équipe  d'une  machine  à  papier  se  compose  : 
d'un  graisseur,  un  surveillant  qui  surveille  la 
machine  tout  le  temps;  deux  coupeurs  pour  cou- 
per le  papier,  et  un  conducteur  de  la  machine. 
Celui  qui  entre  en  fabrique  à  la  machine  à  pa- 
pier, entre  d'abord  comme  graisseur. 

Le  fabrique  de  papier  de  „Bushteni"  actuel- 
lement fabrique  surtout  du  papier  d'imprimerie 
plane,  non  satiné,  de  IV-ème  qualité,  formant 
65/96  ctm.,  le  poids  de  1000  feuiles  est  de 
31  Kgr.  paquets  à  500  feuilles,  le  ba'lot  à 
4000  —  5000  feui'lts  à  po'ds  net  de  156  kgr. 

Règlement  relatif  aux  secours  à  accorder  aux 
fonctionnaires,  contre  maîtres  et  ouvriers 
de  la  fabrique  de  papier  ,  Bushteni" 

CHAPITRE  I. 
Propriété  et  but  du  fonds 

Art.  I.  —  Le  fonds  de  vieillesse  et  secours 
créé  par  la  décision  de  l'assemblée  générale  des 
actionnaires  du  20  Mars  1920,  est  la  propriété 
de  la  société. 

Art.  2.  ■ —  Le  fonds  fructifie  en  faveur  de  la 
société  qui  en  destine  les  revenus  à  des  se- 
cours à  accorder  à  ceux  des  fonctionnaires, 
contre-maîtres  et  ouvriers  des  deux  sexes  de 
la  société  «Fabrica  de  hàrtie  Bushteni  ,  'qui 
après  une  série  d'années  de  travail  honnôte  j 
seraient  devenus  incapables,  pour  raison  de 
vieillesse  ou  d' nfirmité,  de  continuer  à  gagner 
leur  pain  quotidien  par  leur  travail. 

Art.  3.  —  L'assemblée  générale  de  la  so- 
ciété est  seule  en  droit  de  décider  sur  l'emploi 
tant  du  fonds  de  vieillesse  et  secours  que  des 
revenus  de  ce  fonds,  soit  dans  le  cas  où  la 
société  anonymé  „Fabrica  de  Hârtie  „ Bushteni" 
entrerait  en  liquidation,  soit  dans  le  cas  où  à 
la  suite  de-  nouvelles  légiférations,  l'Etat  pren- 
drait des  dispositions  relatives  à  la  participa- 
tion aux  bénéfices,  secours,  pensions,  etc.,  en 
faveur  des  ouvriers,  obligatoires  pour  les  entre- 
prises industrielles  en  général. 


'  CHAPITRE  II 

Art.  4.  —  Le  fonds  pourra  être  employé  dans 
les  affaires  de  la  société  en  bonifiant  un  intérêt 
égal  à  celui  que  la  société  paye  aux  créanciers 
en  compte  courant,  et  si  la  fabr'que  n'a  pas 
besoin  de  ce  capital,  le  fonds  pourra  être  placé 
en  bons  ou  rente  sur  l'Etat,  ou  effets  garantis 
par  l'Etat. 

CHAPITRE  III. 

Art.  5.  —  Pour  la  délibération  et  l'examen 
des  demandes  de  secours,  une  commission  est 
instituée,  composée  de  : 

1.  Les  directeurs  techniques  et  commerciaux 
des  entreprises  de  la  société. 

2.  Le  contre  maître   de  jour   et   le  contre- 
maître de  nuit  de  la  fabrication  du  papier. 

3.  Le  contre-maître  de  la  confection  (salle) 
du  papier. 

4.  Le  contre  maître  de  l'atelier  de  réparation. 

5.  Le  contre-maître  de  la  fabrication  de  la 
cellulose. 

6.  Le  contre-maifre  de  la  fabrication  de  la 
pâte  de  bois. 

7.  Le  conducteur  des  exploitations  des  forêts 
du  bassin  Ialomitza,  des  lignes  aériennes  et 
scieries  de  Bushteni. 

8.  Le  conducteur  des   entreprises  d'Azuga. 

9.  Le  chef  comptable  et  le  caissier  du  bureau 
commercial  de  Bushteni. 

Le  président  de  la  commission  est  celui  qui 
est  le  plus  avancé  en  âge  et  le  vice-président 
le  suivant  comme  âge,  parmi  les  directeurs 
techniques  ou  commerc  au*. 

Le  secrétaire  sera  élu  par  et  parmi  les  mem- 
bres de  la  commission  â  la  'majorité  des  voix. 

Art.  6.  —  La  commission  peut  délibérer  lors- 
que la  moitié  de  ses  membres  ■  plus  un  sont 
présents. 

Les  séances  de  la  commission  sont  secrètes. 
Chaque  membre  a  droit  à  un  vote.  Les  déci- 
sions son  prises  à  la  majorité  des  votes  des 
membres  présents.  Le  vote  est  secret. 

En  cas  de  parité,  le  vote  dû  président  décide. 

Art.  7.  —  Le  président,  ou  à  défaut,  le  vice- 
président  convoquera  la  commission  toutes  les 
fois  qu'il  sera  nécessaire.  La  commiss  on  exa- 
mine les  demandes  de  secours  ainsi  que  la 
situation  du  pétitionnaire,  s'il  a  de  la  fortune 
ou  d'autres  revenus,  ses  années  de  service,  la 
manière  dont  il  s'est  comporté  au  travail,  et 
présente  par  écrit  des  propositions  au  conseil 
d'administration  de  la  société,  au  sujet,  du  se- 
cours qu'on  peut  accorder  au  pétitionnaire. 

Art.  8.  —  Toute  demande  de  secours  sera 
adressée  par  écrit  au  président  de  la  commission, 
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qui  examinera  la  sitvation  du  pétitionnaire  et 
dressera  pour  le  consei'  d'administration  un  rap- 
port détaillé  en  ce  qui  concerne  le  secours  à 
accorder. 

Art.  9.  —  La  commission  examinera  au  moins 
deux  fois  par  an  la  situation  de  ceux  qui  re- 
çoivent un  secours,  et  fera  des  propositions  au 
conseil  d'administration  de  la  société  s'il  y  a 
lieu  de  faire  un  changement  en  ce  qui  concerne 
les  sommes  accordées  comme  secours. 

Art.  10.  —  Pour  chaque  séance  il  sera  ré 
digé  un  procès- verbal,  transcrit  dans  un  registre 
et  signé  par  tous  les  membres  présents.  Une 
copie  de  chaque  procès  verbal,  signée  par  le  pré- 
sident, sera  présentée  au  conseil  d'administra- 
tion de  la  société. 

Art.  11.  —  La   fonction  de  membre  de  la 
commission  est  gratuite. 

Art.  12.  —  Le  conseil  d'administration  de  la 
société  «Fabrica  de  hârtie  Bushteni",  considé- 
rant les  propositions  qu'il  reçoit  de  la  commis- 
sion, décide  à  lui  seul  la  somme  qui  doit  être 
payée  à  chaqfs  homme  à  part.  Le  conseil  peut 
modifier  les  chiffres  proposés  par  la  commission 
et  éventuellement  ne  pas  donner  cours  aux  pro- 
positions si  elles  n'entrent  pas  dans  les  prévi- 
sions pour  lesquelles  ce  fonds  a  été  institué. 
La  direction  de  la  fabrique  exécute  les  décisions 
du  conseil  d'administration  et  effectue  les  paie- 
ments. 

Art.  13.  —  Les  secours  peuvent  êire  accor- 
dés une  fois  pour  toutes  ou  bien  sous  forme  de 
paiements  mensuels  périodiques 

Art.  14.  —  La  commission  des  censeurs  de 
la  société  anônyme  „Fabrica  de  hârtie  Bushteni  , 
contrôlera  la  façon  d'administrer  le  fonds  ainsi 
que  celle  dont  les  secours  sont  distribués,  et  en 
feront  mention  d  ns  leur  rapport  à  l'assemblée 
générale  annuelle  des  actionnaires. 

Art.  15.  —  Le  secours  ne  peut  être  payé 
qu'aux  fonctionnaires,  contre-mâîtres  et  ouvriers 
des  deux  sexes,  vieux  ou  invalides,  éventuel- 
lement aussi  à  leurs  descendants  (veuves  ou 
orphelins  sans  appui  et  tout  à  fait  pauvres), 
s'ils  o^t  été,  au  moins  dix  ans  au  service  per- 
manent de  la  fabrique,  jusqu'au  moment  où  ils 
sont  devenus  incapables  de  travailler  ;  au  maxi- 
mum du  secours,  d'après  1  art.  16,  ont  droit 
seulement  les  personnes  qui  ont  au  moins  32  ans 
et  demi  de  service. 

Le  secours  commence  à   partir   de  1()  ans 
avec  30°  o  du   maximum   de  salaire,  et  aug-  j 
mente  de    2°  o  pour   chaque  année  de  service,  ; 
jusqu'au  maximum  d'après  l'art.  16. 

L'incapacité  de  travail  sera  constatée  par  la 
commission.  Tous  ceux  qui  ont  quitté  le  tra- 
vail soit  par  démission,  soit  en  étant  congédiés, 
ainsi  que  tous  ceux  dont  la  conduite  a  été  nui- 


sible aux  intérêts  de  la  fabrique,  ne  peuvent 
recevoir  aucun  secours.  Pour  ceux  qui  auraient 
des  moyens  d'existence  suffisants,  ou  des  enfants 
ayant  de  la  fortune,  la  commission  prendra  des 
décisions  considérant  la  situation  matérielle  de 
chacun,  en  accordant  des  secours  plus  im- 
portants, jusqu'au  maximum,  seulement  à  ceux 
qui  seraient  réellement  besogneux  et  manquant 
du  pain  quotidien. 

Art.  16.  —  La  somme  maximale  qui  peut 
être  accordée  à  une  personne  comme  secours  ne 
peut  dépasser  3J.j  de  la  somme  totale  du  salaire 
avec  les  accesoires,  que  la  personne  recevait 
en  chiffre  moyen  pendant  la  dernière  année  qu'elle 
a  pu  travailler. 

Si  certaines  personnes  réclamant  un  secours 
ont  travaillé  à  l'époque  où  la  vie  était  bon 
marché,  et  d'autres  à  l'épOque  où  la  vie  était 
chère,  et  que  par  conséquent  leur  salaire  a  varié 
selon  les  circonstances,  la  somme  maximale  du 
secours  doit  être  combinée  d'après  les  conjonc- 
tures du  temps  où  l'on  paye,  de  sorte  que  per- 
sonne ne  soit  favorisé. 

A  cet  effet  on  procédera  de  la  manière  sui- 
vante: en  premier  lieu  on  constatera  quel  a 
été  le  salaire  et  les  accessoires  de  salaires  ainsi 
que  le  nombre  des  membres  de  la  famille  pour 
lesquels  le  demandeur  a  reçu  des  accessoires 
pendant  le  temps  qu'il  a  travaillé  normalement. 

Ensuite  on  constatera  quelle  est  la  somme 
que  gagnerait  la  même  personne,  dans  les 
mènes  conjonctures,  pendant  le  iemps  où  le 
st  cjurs  est  payé. 

Les  personnes  auxquelles  on  accorde  des  se- 
cours de  la  sorte  n'ont  plus  droit  à  d'autres 
bénéfices  de  toute  nature  (logement,  bois,  ali- 
ments, etc.) 

Cette  dernière  somme  sera  prise  comme  base 
pour  la  fixation  du  secours. 

#Ce  màxlmum  sera  diminué  proportionellement 
si  la  personne  respecfrve  a  aussi  d'autres  mo- 
yens d'existance,  ou  bien  une  pension  ou  une 
rente,  ou  bien  s'il  a  regagné  sa  capacité  de 
travail  par  la  suite. 

Cenx  qui  seraient  devenus  invalides  à  la  suite 
d'un  accident,  ne  pourront  être  secourus  que  pour 
le  temps  pendant  lequel  ils  ne  recevraient  pas  des 
rentes  ou  les  pensions  de  l'Association  patronale. 

Art.  17.  —  L'intérêt  produit  par  le  capital  sera 
réparti  comme  suit. 

a)  Si  la  somme  disponible  est  suffisante,  il 
sera  payé  à  chaque  personne  la  somme  ap- 
prouvée calculée  d'après  l'art.  16. 

La  somme  restant  éventuellement  disponible 
à  la  fin  pe  l'année,  formera  une  réserve  pour 
d'autres  années  où  il  y  aurait  manque  de  fonds 
ou  bien  elle  pourra  être  ajoutée  au  capital*. 

b)  Si  la  somme  disponible   des  revenus  du 
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fonds  n'est  pas  suffisante  pour  le  paiement  de 
tous  les  secours  calculés  conformément  à  l'art  12 
tous  les  secours  seront  diminués  proportionnel- 
lement, jusqu'à  la  somme,  disponible. 

c)  En  cas  exceptionnels,  si  la  commission  le 
recommande  à  l'unanimité  des  voix,  le  Conseil  j 
d'administration  de  la  fabrique  peut  décider  aussi  j 
l'emploi  d'une  partie  du  capital,  à  condition  que 
pendant  les  années  suivantes  le  capital  soit  com- 
plété par  des  économies. 

Art.  18.  —  Le  présent  règlement  pourra  être 
modifié  par  le  Conseil  d'Administration  seul,  ou 
à  la  suite  d'une  proposition  faite  par  la  com- 
mission du  fonds,  qui  décidera  à  la  majorité  de 
8/s  ^Jes  membres  présents. 

Industrie  de  la  cellulose  en  Roumanie. 

Avant  la  guerre,  la  quantité  de  cellu'ose  fa- 
briquée dans  l'ancien  Royaume  de  Roumanie 
était  la  suivante. 


en 

1903 

une 

quantité  de 

1.312  tonnes 

1904 

3.859  „ 

» 

1905 

3.393  „ 

V 

1906 

» 

6.411  „ 

1907 

n 

7.321  „ 

1908 

n 

n 

» 

8.542  „ 

tt 

1909 

M 

9.111  „ 

1910 

n 

11.707  „ 

tt 

191  1 

13.607  „ 

191*2 

16.366  „ 

Tt 

1913 

u 

16.049  „ 

1914 

n 

71 

16.143  „ 

En  ce  qui  concerne  l'exportation,  les  quan- 
tités suivantes  ont  été  enregistrées  : 

Tonnes  Loi 

En  1913  une  quantité  de  3.619  en  valeur  de  824.956 
«   1914    «        «        «  2.536  «     «       «  562.417 
• 

La  fabrique  de  cellulose  de  Braila,  aménagée 
pour  l'extraction  de  la  cellulose  des  roseaux  et 
massettes  des  marais  et  des  îles  du  Danube, 
était  indiquée  pour  satisfaire  tous  les  besoins 
des  marchés  intérieurs  et  assurer  aussi  une  cote 
importante  pour  1  exportation  ;  jusqu  a  présent  ce- 
pendant, les  espérances  basées  sur  cette  fort 
moderne  tt  coûteuse  installation  attendent  en- 
core leur  réalisation. 

La  fabrique  Letea,  située  à  3  km.,  au  sud 
de  la  ville  de  Bacau,  fondée,  en  1881  dans  la 
commune  de  Letea  sur  l'eau  de  la  Bistritza,  à 
peine  en  1903,  après  presque  25  ans  de  fonc- 
tionnement, installe  une  fabrique  de  cellulose. 

La  fabrique  de  Bushteni  fondée  en  1882  par 
les  frères  C.  et  S.  Schiel  sur  la  propriété  de  Jepi 
appartenant  à  S.  M.  le  Roi,  crée  après  22 
ans  une  fabrique  de  cellulose. 


La  société  „CàmpuIung"  a  fondé  én  1883  dans 
la  ville  du  même  nom  une  fabrique  de  papier, 
et  après  5  ans  de  fonctionnement,  essaye  d'in- 
staller une  section  pour  la  fabrication  de  la  cel- 
lulose, mais  ce  n'est  qu'en  1902  que  cette 
section  est  réinstallée,  réparée  et  mise  en  état 
de  fonctionnement. 

La  fabrique  de  Scaeni  s  r  l'eau  du  Teleajen, 
située  à  7  km.  de  Ploeshti,  fabrique  du  papier 
et  du  carton  avec  la  pâte  de  paille  qu'elle  pré- 
pare et  avec  la  pâte  de  bois  fabriquée  à  Cheia, 
à  60  km.  de  distance  de  Scâ'eni;  la  société 
anonyme  pour  l'industrie  du  papier  et  du  bois, 
autrefois  Gustave  Eichler.de  Piatra-Neamtz,  ne 
prépare  que  de  la  pâte" de  bois,  et  la  fabrique 
Cosmeshti  du  district  de  Tecuci  produit  du 
carton  des  déchets  de  bois  de  la  scierie  dont 
elle  fait  partie. 

En  revenant  à  la  fabrique  de  Brada,  nous 
donnons  ci-dessous  le  contrat  pour  la  cession 
du  droit  de  couper  les  roseaux  et  la  massette 
des  marais  de  l'Etat  de  la  DobrouîJja  situés  entre 
Ghecet  et  les  bouches  du  Damjbe,  pour  des 
buts  industriels. 

CONTRAT 

pour  la  concession  du   droit   de   couper  des 
roseaux  et  de  la  massette  des  marais  de 
l'Etat,  situés  entre  Ghecet  et  les  bouches 
du  Danube,  pour  des  buts  indu- 
striels. 

Entre  Nous,  !e  Ministre  de  l'Agriculture,  de 
l'Industfte,  du  Commerce  et  des  Domaines, 
d'une  part,  autorisé  par  les  Corps  Législatifs 
par  la  Loi  sanctionnée  par  le  décret  royal  No. 
2195  du  27  Mai  1906,  et  Mr.  Karl  de  Hat- 
vany-Deutsch  d'une  autre,  a  été  passé  le  sui- 
vant contrat  : 

Art.  1. —  Le  Gouvernement  roumain  accorde 
à  Mr.  Karl  de  Hatvany-Deutsch  et  à  ses  suc- 
cesseurs juridiques,  pour  ui»  délai  de  30  ans,  la 
concession  de  couper  et  récolter  des  roseaux  et 
de  la  massette  des  marais  de  l'Etat  de  la  Do- 
broudja,  à  partir  de  Ghecet  jusqu'à  Ceatalul 
Tulcei,  et  de  là  à  l'intérieur  du  Delta  du  Da- 
nube jusqu'à  ses  bouches,  dans  les  conditions 
suivantes  : 

Art.  2.  —  Le  concessionnaire  s'oblige  à  com- 
mencer à  construire  dans  le  pays,  dans  le  délai 
d'un  an  à  partir  de  la  date  du  présent  contrat, 
deux  fabriques*  pour  la  transformation  industrielle 
des  roseaux  et  de  la  massette  récoltées  dans 
la  région  concesslonnée,  c'esr-à  dire  : 

a)  Une  fabrique  dans  laquelle  la  massette 
(tyhala  tifolia)  serait  transformée  en  fibres  à 
filer  (quenouille),  servant  à  la  fabrication  de 
la  toile  à  suis,  etc.  etc, 
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b)  Une  fabrique  de  cellulose    dans  laquelle 
les  roseaux  (phragmites  communis)  seront  trans 
formés  en  ce  lulose  pour  la  fabrication  du  papier.' 

Les  fabriques  devront  être  achevées  et  com- 
menceront à  fonctionner  au  plus  tard  dans  un 
délai  de  deux  années  à  partir  de  la  date  du 
contrat. 

A  cet  effet,  le  concessionaire  déposera  à  la 
caisse  des  dépôts  et  consignations,  au  compte 
du  ministère  des  Domaines,  un  cautionnement 
de  1 00.000  lei,  qui  pourra  lui  être  restitué 
seulement  lorsque  la  valeur  des  sommes  inves- 
ties en  fabriques,  constructions  et  machines 
dépassera  cette  somme,  ce  %ui  sera  constaté 
par  estimation  faite  par  le  ministère. 

Ce  cautionnement  restera  au  profit  de  l'Etat 
au  cas  où  le  concesionaire,  jusqu'à  l'expiration, 
du  délai  d'un  an,  sauf  les  cas  de  force  majeure, 
n'aurait  pas  commencé  et  continué  de  façon  ?é-  I 
rieuse  la  .construction  d'aucune  de  ces  fabriques. 

Si  jusqu'à  l'expiration  du  déJai  d'un  an,  le 
concessionaire  n^aura  commencé  dans  les  condi- 
tions ci-dessus  que  la  construction  d'une  stuie 
de  ces  fabriques,  iî  perd  le  droit  à  la  concession 
de  couper  la  plante  qui  Sert  de  matière  pre- 
mière pour  la  seconde  fabrique  non  construite, 
la  concession  demeurant  toutefois  en  vigueur 
pour  la  plante  servant  de  matière  première  à 
la  fabrique  dont  la  construction  aura  été  com- 
mencée. 

Si  aucune  de  ces  deux  fabriques  n'a  com- 
mencé a  être  construite,  comme  il  a  été  dit  plus 
haut,  jusqu'à  l'expiration  du  délai  d'un  an,  le  I 
concessionnaire  perd  de  droit  toute  la  con- 
cession pour  les  deux  plantes  ;  nonobstant,  !e 
ministère  pourra,  selon  les  circonstances,  ac- 
corder une  prolongation  de  délai  pour  encore 
une  année. 

Pour   l'expioitation   de  cette   concession,  le 
concessionnaire  s'oblige  à  constituer  dans  le  pays,  I 
dans  un  délai  de  maximum   deux  ans,  une  ou 
deux  sociétés  anonymes  par  actions,  qui  auront* 
leur  siège  en  Roumanie. 

Si  pendant  ce  délai,  le  concessionnaire  ou  ses 
successeurs  juridiques  n'a  ou  n'ont  pas  constitué 
une  société  pour  l'exploitation  des  deux  plantes, 
ou  deux  sociétés  (pour  chacune  d'elles),  la  con- 
cesion  est  résiliée  de  droit,  sans  sommation, 
mise  en  retard  ou  procès,  pour  la  plante  pour 
laquelle  une  société  n'a  pas  été  constituée.  Dans 
ce  cas,  toutes  les  constructions,  machines,  instal- 
lations, etc.  tous  autres  travaux,  demeureront 
la  propriété  de  l'Etat  sans  nulle  prétention  de 
dédommagement  de  la  part  du  concessionnaire. 

De  même,  il  s'oblige  à  investir  dans  ces 
fabriques  pour  le  moment,  un  capital  de  minimum 
200.000  lei  pour  la  fabrique  de  fibres  de  massete, 
et  de  40^.000  lei  pour  la  fabrique  de  cellulose, 


employant  un  nombre  d'au  moins  200  ouvriers 
et  autre  pejrsonnel  indigène,  et  il  es't  bien  entendu 
que  si  la  fabrication  prenait  un  grand  dévelop- 
pement, tant  le  capital  que  le  nombre  des  ou- 
vriers augmenteraient  aussi  en  proportion  im« 
portante. 

Art-  3. --L'Etat  roumain  accorde  au  conces- 
sionnaire la  permission  de  récolter  chaque  année 
dans  la  région  concessionnée  une  quantité  de 
roseaux  jusqu'à  maximum  10.000  vagons  (vag. 
de  10.000  kgr.),  et  maximum  une  quantité  égale 
de  massette,  qui  servira  de  matière  première 
pour  les  fabriques  de  fibres  à  tisser  et  de  cel- 
lulose. 

Cette  moisson  sera  faite  seulement  aux  en- 
droits expressément  indiqués  par  les  agents  de 
l'Etat  y  désignés,  sans  porter  un  préjudice  quel- 
conque à  la  multiplication  du  poisson  et  à  l'ex- 
ploitation des  pêcheries  ou  autres  revenus  de 
l'Etat  de  ces  marais. 

Toutes  les  fois  que  le  concessionnaire  voudra 
commencer  la  moisson  de  roseaux  ou  massettes 
dans  une  localité,  il  devra  en  avertir  par  écrit 
le  ministère  des  domaines,  qui  par  ses  préposés 
répondra  par  écrit,  dans  un  délai  de  maximum 
un  mois,  si  on  peut  commencer  la  moisson  dans 
cette  localité.  Ce  n'est  qu'en  vertu  d'une  sem- 
blable autorisation  qu'on  pourra  commencer  la 
moisson. 

Les  agents  de  l'Etat  peuvent  arrêter  toute 
moisson  faite  en  violant  ces  dispositions,  et  le 
ministère  peut  appliquer  au  concessionnaire 
une  amende  égale  à  vingt  fois  la  valeur  des 
roseaux  ou  massettes  moissonnées,  sans  préju- 
dice d'autres  dommages  intérêts  qui  lui  auront 
été  causés, 

La  moisson  sera  faite  sur' la  quantité  restée 
disponibile  après  que  le  ministère  se  sera  réservé 
la  quantité  nécessa:re  pour  satisfaire  à  tous  les 
besoins  de  la  eosommation,  soit  pour  les  besoins 
de  la  populat;on  comme  combustible,  matériel  de 
construction,  installations  de  pêcheries,  fourrage 
pour  les  bestiaux,  soit  pour  les  différentes  pe- 
tites iudustries  telles  que  vanneries,  nattes,  ton- 
nelleries, etc.,  ainsi  que  pour  les  besoins  des 
pêcheries  et  tous  autres  besoins  de  l'Etat. 

L'Etat  ne  garantit  pas  la  quantité  ni  pour 
les  roseaux  ni  pour  la  massette,  mais  il  ne 
pourra  accorder  ui  e  autre  concession  similaire 
dans  cette  région  que  si  la  quantité  de  roseau 
et  de  massette  serait  si  abondante  qu'elle  dé- 
passerait le  quantum  des  besoins  susmentionnés 
et  après  que  le  concessionnaire  présent  aura 
reçu  la  quantité  maximum  de  10.000  vagons 
par  an  de  chacune  des  deux  plantes,  mentionnées 
au  commencement  de  cet  article. 

Le  concessionnaire  a  le  droit  de  faire  des 
cultures    artificielles   de    massette    sur  certains 
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terrains  impropres  à  tout  autre  empiçi  qui  lui 
seraient  mis  à  disposition  par  l'Etat,  mais  il  devra 
payer  pour  ces  quantités  aussi  les  mêmes  prix 
que  pour  celles  moissonnées  de  nature,  ainsi 
qu'il  est  €fc>écifié  a  l'art.  7  ci-dessous. 

Art.  4.  —  Le  concessionnaire  s'oblige  à 
transformer  dans  ses  fabriques  annuellement  les 
quantités  m'n'males  suivantes: 

A)  Pendant  les  premières  4  années  à  partir 
de  la  date  du  présent  contrat,  des  installations 
devant  être  construites,  et  différents  procédés 
de  fabrications  devant  être  expérimentés,  la 
quantité  transformée  est  laissée  au  gré  de3 
concession  laires. 

B)  Pendant  la  période  suivante  de  6  ans,  le 
concessiornaire  s'oblige  a  transformer  une  quan- 
tité de  minimum  2000  vagons  de  massette  et 
2500  vag.  de  roseaux; 

C)  Pendant  les  années  suivantes,  jusqu'à  la 
fin  de  la  contession,  la  quantité  minimale  sera 
doublée,  en  tant  que  les  quantités  de  massette 
et  de  roseaux  seront  suffisantes. 

Si  pendant  2  ans  consécutifs  le  concesionnaire 
n'utilisait  pas  la  quantité  minimale  qu'il  s'est 
obligé  a  transformer,  l'Etat  est  libre  de  retirer 
la  conecession  accordée,  sauf  les  cas  dî  force 
majeure  qut  mettraient  la  fabrique  dans  ifimpos- 
sibiiité  de  fonctionner. 

Art.  5. —  Au  mois  de  juillet  de  chaque  année, 
le  concessionnaire  indiquera  au  ministère  la  quan- 
tité de  massette  et  de  roseau  dont  il  a  besoin 
pour  la  campagne  de  l'année  courante  et  qu'il 
s'oblige  à  employer  exclusivement  pour  sa  fa- 
brication, pouvant  augmenter  de  50%  jusqu'au 
maximum  de  10.000  vagons,  ou  bien  diminuer 
cette  quantité  de  50%  mais  pas  plus  bas  que 
le  minimum  établi  à  l'art.  4  au  courant  de  la 
même  .  anne",  ceci  seulement  dans  le  cas  où  il 
aurait  fait  sa  déclaration  en ''un  délai  de  maximum 
45  jours,  et  5  jours  après  la  première  déclaration. 

Si  les  quantités  ainsi  déclarées  seraient  en 
dessous  du  chiffre  de  10.000  vagons  pour  cha- 
que plante,  l'Etat  pourra  disposer  du  reste 
comme  il.  l'entendra,  sans  que  le  concessionnaire 
puisse  formule*  une  prétention  quelconque. 

Art.  6.  —  Le  concessionnaire  est  libre,  après 
les  premières  quatre  années  à  partir  de  la  date 
du  contrat,  de  renoncer  à  la  présente  conces- 
sion, pour  une  ou  pour  les  deux  industries.  La 
renonciation  sera  notifiée  au  ministère  des  Do- 
maines par  voie  d'huissier.  S'il  ne  fait  pas  usage 
de  cette  formalité  dans  le  délai  indiqué  ci-dessus, 
le  contrat  de-meure  en  vigueur  pendant  toute  la 
durée  pour  laquelle  il  a'  été  conclu, 

Art.  7.  —  Pour  les  roseaux  et  la  massetfe 
des  régions  où  la  concession  a  été  accordée,  et 
que    le  concessionnaire  aurait  enlevé  pour  les 


fabriques,  il  s'oblige  à  payer  à  l'Etat  les  som- 
mes suivantes  : 

a)  Pour  li  première  période  de  15  années 
le  prix  s  ra  de  40  bani  par  tonne  de  1000  kgr. 
pour  les  roseaux  et  de  80  bini  par  tonne  de 
massette. 

b)  Pour  la  deuxième  période  de  1 5  années 
le  prix  sera  de  80  bani  par  tonne  de  roseaux 
et  de  1  leu  20  bani  la  tonne  de  massette. 

Les  prix  sont  entendus  pour  les  roseaux  et 
la  massette  sèches. 

Le  pesage  sera  fait  par  devant  les  agents  de 
l'Etat,  à  l'entrée^ans  les  dépôts  le  la  fabrique, 
en  faisant  au  concessionnaire  une  déduction  de 
10°/ô  sur  le  poids  pour  humidité  et  différentes 
pertes. 

Tous  les  frais  de  défrichement  et  de  trans- 
port sont  à  la  charge  du  concessionnaire. 

Art.  8.  En  outre  des  prix  établis  plus  haut 
pour  les  roseaux  et  la  massette  moissonnée, 
l'Etat  participe  avec  les  pourcents  établis  ci- 
dessous  aux  excédents  des  bénéfices  annuels 
de  la  ou  dés  sociétés  qui  seront  fondées  pour 
l'exploitation  de  cette  concession,  conformément 
à  l'art.  2,  ainsi  qu'aux  excédents  des  bénéfices 
qui  résulteraient  de  la  liquidation  des  sociétés. 

L'excédent  du  bénéfice  se  forme  de  la  façon 
suivante  : 

Sur  les  bénéfices  bruts  on  déduira  ; 

û)  Tous  les  frais  de  fabrication  ; 

6)  Les  amortissements  annuels  tels  qu'ils  sont 
prévus  aux  statuts  et  qu'ils  seront  décidés  par 
l'assemblée  générale  des  actionnaires  ; 

c)  Les  tantièmes  prévues  aux  statuts  ; 

d)  Les  taxes  pour  l'exploitation  du  brevet, 
conformément  aux  contrats  passés  avec  les  in- 
venteurs et  déposés  au  m.nistère  : 

e)  Les  prélèvements  annuels  pour  les  fonds 
de  réserve,  pensions  et  autres  fonds,  conformé- 
ment aux  statuts  ; 

/)  Les  intérêts  annuels  du  capital  social  ef- 
fectivement versé,  fixé  à  un  intérêt  dividende 
de  10  °/o. 

Les  excédents  du  bénéfice  qui  reste  après  la 
déduction  des  sommes  indiquées  par  les  lettres 
a—f  seroit  partagés  entre  l'Etat  roumain  d'une 
part  et  Us  concessionnaires  (actionnaires)  d'une 
autre,  comme  suit  : 

Pendant  la  première  période  de  5  ans  l'Etat 
participera  de  15  /o  aux  excédents  du  bénéfice  ; 
à  partir  de  la  6-ème  jusqu'à  la  10-ème  année  in- 
clusivement, la  cote  de  l'Etat  sera  de  20  %  ; 
depuis  la  li-ème  jusqu'à  ia  15-ème  année  in- 
clusivement, la  cote  de  l'Etat  sera  de  25  3  a  et 
à  partir  de  la  16  ème  jusqu'à  la  30-ème  année, 
la  cote  de  l'Etat  sera  de  30  °[0 

L'Etat  participe  dans  les  mêmes  proportions 
au  fonds  de  réserve. 
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Art.  9.  —  L'Etat  rounftn  aura  le  droit  de 
revoir  et  vérifier  ^  toute  époque  de  l'année  et 
toutes  les  fois  'qu'il  voudra  durant  une  année, 
les  comptes  des  sociétés,  par  un  de  ses  commis- 
saires et  par  un  censeur,  nommé  par  lui.  Tous 
les  registres  de  la  société  ainsi  que  toutes  les 
pièces  justificatives  et  tous  autres  actes,  seront 
mis  à  sa  disposition. 

Les  sociétés  devront  tenir,  outre  tous  les  re- 
gistres obligatoires  d'après  le  code  de  commerce, 
un  registre  constatant  la  quantité  de  mas- 
sette  et  de  roseaux  récoltée,  et  un  registre 
constatant  ia  quantité  des  produits  résultant  de 
la  transformation  de  ces  matières  premières, 
sortant  de  la  fabrique.  Ces  registres,  ainsi  que 
ceux  obligatoires  d'après  le  code  de  commerce 
devront  être  préalablement  visés  et  paraphés 
par  le  ministère. 

Les  statuts  de  la  société,  en  ce  qui  concerne 
la  manière  de  fixer  le  bénéfice  net,  l'amor- 
tissement? le  capital  de  réserve,  les  fonds  des 
pensions,  les  tantièmes,  les  frais  d  exploitation 
et  tout  ce  qui  pourrait  avoir  une  influence  sur 
la  part  de  bénéfice  revenant  à  I  Etat,  ainsi  que 
le  droit  et  les  moyens  de  contrôle  de  I  Etît, 
seront  soumis  à  l'approbation  du  ministère.  De 
même,  ils  ne  pourront  être  modifiés  sans  le 
consentement  par  écrit  du  ministère. 

Art.  10.  —  Le  concessionnaire  jouira  de  tous 
les  avantages  de  la  loi  pour  l'encouragement 
de  l'industrie  nationale  pour  une  période  de  i4 
ans,  sans  toutefois  que  ceci  puisse  restreindre 
en  quoique  ce  soit  la  liberté  du  Gouvernement 
de  modifier  ou  de  supprimer  la  dite  loi. 

Pareillement,  il  lui  sera  accordé,  conformé- 
ment aux  dispositions  du  chap.  XI  de  la  loi 
générale  des  douanes,  la  restitution  des  taxes 
de  douane  payées  pour  les  matières  premières 
nécessaires  à  la  fabrication,  comme  soude,  chlorure 
de  calcium  et  autres  substances,  en  tant  qu'il 
n'existerait  pas  dans  le  pays  dejabriques  pro- 
duisant ces  substances. 

Art.  11. — Au  cas  ou  le  concessionnaires  vou- 
drait installer  une  fabrique  de  soude  et  de  chlo- 
rure de  calcium,  l'Etat  s  oblige  à  lui  fournir  de 
ses  salines  le  sel  dont  il  aurait  besoin  pour 
cette  fabrication,  au  prix  réduit  auquel  il  vend 
le  sel  industriel. 

Si  pendant  5  ans  à  partir  de  la  date  du 
présent  contrat,  le  concessionnaire  installerait 
une  fabrique  de  sojde  ou  de  chlorure  de  cal- 
cium, l'Etat  s'oblige  à  lui  fournir  une  quantité 
annuelle  jusqu'à  minimum  10  C00  tonnes  de  sel- 
ordinaire  (qualité  inférieure  terreuse)  a  l'entrée 
de  la  mine,  à  un  prix  q<ji  sera  convenu  entre 
les  parties,  mais  qui  ne  pourra  dépasser  3  leî 
la  tonne. 

Art   12.  —  Les  barqtus  dans  lesquelles  les 


roseaux  et  la  massette  seront  transportées  au 
local  de  la  fabrique,  seront  exemptées  des  for- 
malités de  cabotage  ainsi  que  de  toutes  taxes 
de  timbre,  même  si  le  chargement  et  le  déchar- 
gement auraient  lieu  dans  des  localités  où  il 
n'y   aurait  pas  de  bureaux  de  douane. 

Art.  13.  —  L'Etat  mettra  gratuitement  à  la 
disposition  du  concessionnaire  l'emplacement  né- 
cessaire pour  l'installation  de  la  fabrique  ainsi 
que  les  emplacements  dont  il  disposerait  pour 
le  dépôt  des  roseaux  et  de  la  massette,  sans 
que  cela  constituât  une  obligation  de  la  part  de 
l'Etat. 

Art.  14  —  Le  concessionnaire  élit  son  domi- 
cile juridique  dans  le  pays,  à  Bucaret,  str.  Lip- 
scani  No.  8,  et  toute  mésintelligence  résultant 
du  présent  contrat  sera  jugée  par  le  Tribunal 
d'Iifov  et  les  Cours  respectives,. 

Art.  15.  —  Le  concessionnaire  ne  peut  avoir 
aucune  prétention  relativement  aux  travaux  de 
dessèchement,  aménagements,  drainage  et  tous 
autres  travaux  d'amélioration  de  terrains  de  la 
région  concessionnée-, 

Art.  16.  —  Le  présent  contrat  a  été  approuvé 
et  voté  par  les  Corps  Légis'atifs  en  la  session 
de  1905  — 1907,  c'est-à-dire  par  la  Chambre 
des  Députés  en  sa  séance  du  18  Mai  1906»  à 
l'unanimité  des  voix. 

Art.  17.  —  Le  soussigné  Ka/1  de  Hatvany- 
Deutsch  accepte  le  présent  contrat  avec  toutes 
les  obligations  imposées  et  déclare  les  exécuter 
exactement. 

Passé  de  commun  accord,  avec  le  consente- 
ment des  deux  parties,  ce  28  Septembre  1905. 

le  Ministre  de  l'Agriculture, 
de  l'Industrie  et  du  Commerce 
*       sigué  /.  N.  Lahovary. 

le  concessionnaire 
Kart  de  Jîatvany-Deutsck, 
,  industriel,  strada  Lipscani,  str. 

Batiste.  27. 

(Suit  la  légalisation  du  Tribunal  d'Iifov,  sec" 
tlon  du  notariat,  sous  le  No.  9219  du  28  Sep- 
tembre 1906). 

Publié  ou  Moniteur  Ofjtcel  No.  153  du  6 
Octombre  1906. 

1.  L'industrie  de  la  cellulose  en  Transylvanie. 

En  Transylvania,  Banat,  Crishana  et  Ma- 
ramuresh,  parmi  les  industries  les  mieux  repré- 
sentées avant  la  guerre  se  trouvaient  les  scieries 
au  nombre  de  306  : 

Les  fabriques.de  meubles  au  nombre  de  51  ; 

»    papier     „       „       »  19; 
„         „         „    meubles  en  bois  courbé  au 

nombre  de  7  et 
„    cellulose  au  nombre  de  10. 
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Avant  la  guerre  mondiale  nous  trouvons  comme 
établissement  plus  importants  pour  la  fabrication 
de  la  cellulose  :  la  fabrique  de  cellulose  et  -de 
papior  de  la  localité  nommée  Zârneshti  comitat 
de  Brashov  :  cette  fabrique  produit  annuellement 
à'  elle  seule  environ  5  fois  plus  de  cellulose  que 
la  fabrique  de  Bushteni  dont  nous  nous  sommes 
occupé  plus  haut  de  façon  détaillée  ;  viennent 
ensuite  la  fabriqué  de  cellulose  de  Turda  (co- 
mitat Turda-Arieshi)  et  celle  d'Arad  (comitat 
d'Arad). 

Zernescliter  papierfabrik  (fabrique  de  papier 
de  Zerneschti,  à  Zerneshti)  à  une  distance  de 
220  m.  de  la  gare  de  Zerneshti.  Possède  une 
ligne  de  garage  de  220  m.  qui  relie  la  fabri- 
qae  à  la  station  de  Zerneshti.  La  force  motrice 
est  obtenue  de  Bârsa-Mare.  La  fabrique  appar- 
tient à  la  „Hermanetzer  Papier  fabrik",  so- 
ciété par  actions,  à  Banska-Brytrica  acquise  aux 
prix  de  5  millions  de  couronnes.  On  n'a  pas 
de  données  sur  la  création  de  la  fabrique. 
Elle  aurait  été  fondée  par  une  soc.  grecque. 
En  1861  la  fabrique  a  été  achetée  a  la  „Sie- 
benburger  Bank"  par  la  firme  Koniger  &  Martin 
Copony.  Lors  de  la  réception  de  la  fabrique  il 
s'y  trouvait  1  Kollergang  et  6  cylindres.  On  y 
a  produit  principalement  du  papier  à  écrire  et 
à  imprimer  dont  le  débouché  exclusif  était  la 
Roumanie. 

En  1886,  lors  -le  l'éclatement  de  la  guerre 
douanière,  ce  département  a  été  isolé.  Le  1-er 
Novembre  1886,  Martin  Copony  en  devient 
l'nnique  propriétaire,  et  on  n'y  produit  plus  que 
du  papier  à  emballage  et  des  cylindres  à  enrou- 
ler. La  Roumanie  n'étant  plus  accessible  comme 
débouché,  le  surplus  de  production  a  été  vendu 
en  Bulgarie,  Turquie,  Serbie  et  Egypte.  Dans 
le  couraut  des  dernières  années,  l'entreprise 
subit  de  grandes*  réformes  et  extension  en  se 
qui  concerne  les  machines'.  Le  capital  investi 
présentement  se  divise  comme  suit  : 


Immeubles  .  .  , 
Installations 

Matériel  brut  . 

Réserves     .  . 

Débiteurs    .  . 

Total 


2.100.000  cour. 

400.000  „ 
6.000.000  „ 
3.600.000  „ 

900.000  „ 

13.0003)00  cour. 


La  fabrique  a  travaillé  sans  interruption  jus- 
qu'au 28  Août  1916  lorsqu'elle  cessa  de  fonc- 
tionner jusqu'au  15  Mai  1917  à  cause  de  l'in- 
vasion roumaine.  Actuellement  son  activité  est 
réduite  de  28°/o.  Elle  fonctionne  toute  l'année 
est  n'est  pas  en  liaison  avec  d'autres  fabriques. 
La  fabrique  est  assurée  contre  l'incendie,  à 
savoir  : 


Conduit  éléetrique  •    .    .   .  40.000, —  cour. 

Edifices   '4.786.367,38  „ 

Machines  et  installations  .  6.232.641,60  „ 
Réserves  (papier,  cylindres 

etc)   19.953.100,—  „ 

Rassemblement  des  déchets  220  421.58  „ 

Total  . 


.  2S.232.530.55  cour. 


Tout  le  terrain  de  l'installation  est  de  329.200 
m2. 

Le  principal  édifice  de  la  fabrique  se  com- 
pose d'un  seul  étage  construit  en  pierre  et  à 
toiture  solide.  Les  installations  secondaires  plus 
nouvelles  telles  que  la  salie  où  l'on  fabrique 
le  papier,  les  magasins,  les  habitations  etc. 
sont  construites  en  tuiles  et  â  toiture  durable. 
Il  y  a  suffisamment  de  place  pour  agrandir 
les  installations. 

En  fait  de  machines  il  y  a  : 

a)  1  machine  â  vapeur  couchée  à  cylindre 
système  Hinder,  40  H.  P,  pour  actionner  la 
ipachine  a  papier  ;  la  vapeui  est  employeé  à 
sécher. 

La  fabrique  possède  des  installations  de  tur- 
bines, â  savoir  à  : 

La  fabrique  de  papier  de  Zer- 
neshti.—  1  turbine  à  eau,  axe  verti- 
cale, quantité  d'eau  Q4800  sec.  1  . 
H.  46  m.  effet  0.75    220  H  P. 

Martinsmiihle  pour  le  déjibrage  du 
bois.  —  1  turbine  système  «Francis" 
axe  horizontale,  quantité  d'eau  Q 
5000  sec.  1  .  .  .  H  6  — 4  in.  ef- 
fet 0.80   320  H  P. 

Usine  électrique  Tohanul  vechiu. — 
1  turbine  (zwilling-Spiral)  axe  hori- 
zontale, quantité  d'eau  Q  4700  sec. 
1  ...    H  5—8  m.  effet  0.75  .      260  H  P. 

Usine  électrique  Râshnow.  —  I . 
turb  ne  (Zwilling  Spiral)  quantité  Q 
3200,sec.  1      .  H.  12,3  m.  effet  0.75    387  H  P. 

1  turbine  (Zwilling-Spiral)  quan- 
tité Q  2100  sec.  1_.  .  .  H.  12,3 
m.  effet  0.75  ..   254  H  P. 

Moulin  à  moudre  de  Zerneshti. — 
1  turbine  système  «Francis  quan- 
tité Q  700  sec.  1  .   .   .  H.  5  00  m. 

effet  o.75    '35  H  P. 

1476  H  P. 

La  dernière  turbine  est  la  propriété  de  la 
firme  Martin  Copony  et  a  été  louée  par  la 
fabrique  seulement  pour  la  force  impulsive  de 
la  dynamo  comme  réserve  pour  éclairage. 

/)  2  moteurs  a  courant  continu  oour  la  force 
impulsive  principale  420  volts  276  Ampères, 
230  H  P. 
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1  moteur  â  courant  continu  pour  la  force  im- 
pulsive principale. 

1  spitzdiitenmadchine  425  volts  16  Amp. 
12,7  HP. 

1  moteur  à  courant  continu  pour   force  im-  \ 
pulsive  principale. 

La  machine  à  rotation  190  volts  16,1  Amp. 
12,7  H  P. 

1  moteur  â  courant  continu  pour  force  im- 
pulsive principale  Spitzdiitenmascliine  190  volts 
17,5  Am.  6  H  P, 

1  moteur  à  courant  contenu  pour  force  im- 
pulsive principale. 

La  mach  ne  à  enrouler  190  volts  24  A  m. 
95  H  P. 

1  moteur  à  courant  continu  pour  force  im- 
pulsive principale. 

Machine  à  couper  en  biais  190  volts  30 
Amp.  12  H  P. 

1  moteur  â  courant  continu  pour  forco  im- 
pulsive principale. 

Machine  à  papier  H  190  volts  50  Amp. 
20  H  P. 

1  moteur  à  courant  continu  pour  force  mo- 
trice principale, 

Machine  à  papier  Ili  190  volts,  17,5  Amp. 
19  H  P. 

2  moteurs  à  courant  rotatif  pour  machines  à 
papier  II  et  Ili  110  volts  2i7  Amp.  à  29  HP 

„Gleichstromumformer"  190  volts,  225  Amp. 
90  H  P. 

h.  Installation  de  force  motrice  de  Toharnul 
vechiu.  —  1  générateur  pour  courant  rotatif 
6700  volts,  21.5  Amp.  250  Kw. 

Instalallation  de  Rasnov.  —  1  .générateur  p. 
cour,  rotatif  5  800  volts,  22  Amp.  258.8  Kw.  ^ 

1  générateur  p.  cour,  rotatif  6800  volts,  14  5 
Amp.  258  8  Kw. 

Fabrique  de  papier  de  Zarneshti. — Un  gé 
nérateur  a  cour,  continu  avec  réserve  pour  l'é- 
clairage. 2  générateurs  p.  l'impulsion  des  ma- 
chines II  et  III,  115  volts,  235  Am.    27  Kw. 

Moulin  à  moudre  de  Zarneshti. —  1  dynamo 
à  cour  continu,  comme  machine /à  éclairage  de 
réserve  24  volts,  78  Amp.  18,7  Kw. 

Cette  machine  est  la  propriété  de  la  firme 
Martin  Copony  et  elle  est  louée  par  la  fabr. 
de  papier. 

Industrie  de  la  cellulose  et  papier.  —  Dcfi- 
brage  du  bois  de  la  fabr.  de  papier. 

Un  défribreur  à  3  presses,  pression,  hydrau- 
lique, largeur  du  défibrage  0,5  m. 

2  machines  centrifuges  à  assortir,  avec  axe 
couchée. 

1  machine  à  raffiner  à  axe  verticale. 

2  Stoffpumpe. 

2  pompes  centrifuges    pour    l'eau.  —  Force 
employée  :  300   H.  P. 
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Fabrique  pour  le  défibrage  du  bois,  Martins- 
miihle. 

1  presse  hidraulique  à  3  presses,  0.5  m. 
largeur  de  défibrage. 

2  machines  centrifuges  à  assortir,  à  axe  ho- 
rizontale. 

1  machine  à  raffiner  à  axe  verticale. 

3  pompes. 

2  machines  à  extraire  l'eau. — Force  employée: 
320  H.  P. 

Ces  deux  installations  sont  en  état  de  pré- 
parer tant  de  la  pâte  à  papier  blanc  que  brun. 

2  bouilloires  pour  bois  couché  à  capacité  de 
13  m3,  doublées  de  briques  réfractaires. 

'1  scie  à  pendule. 

1  scie  à  conper  de  biais.  % 
si  mach.ne  à  fendre  le  bois. 
Transformation  de  la  maculature.  —  Au  l-er 
étage  de  l'édifice  principal  : 

1  „Kollergang"  à  2  roues  et  une  pierre  1800 
m  m.  diamètre  de  la  bér  4  m.  capacité  jour- 
nalière 6000  Kgr. 

2  „Kol!ergang"  à  2  roues  et  pierre  de  1300 
m/m  de  diamètre,  grandeur  de  la  bée  2,  5, 
capacité  2000  Kgr. 

La  fabrique  ne  possède  pas  d'installation  pour 
transformer  la  résine  en  colle.  L'alun  et  le  sou- 
fre sont  ajoutés  par  morceaux  à  la  pâte  dans 
ie  Holiender.  Il  n'existe  par  d'installation  pour 
blanchit  la  pâte.  Pour  triturer  la  pâte  on  se 
sert  de  4  Ganzzeug-Hallànder  équivalant  a  des 
bées  en  béton  de  300  kgr.  C'est  aussi  dans 
ces  dérniers  qu'on  procède  à  la  coloration. 

Machine  pour  fabriquer  le  papier,  No.  /.= 
Mue  à  la  vapeur. 

1  réservoir  avec  mécanisme  à  mélanger  la 
pâte,  à  axe  verticale,  capacité  800  Kgr. 

1  sablier,  1  collecteur  rotatif  de  grumeaux.' 

2  pompes  à  eau,  1  appareil  à  filtre,  2  pros- 
ses    humides,  6  sylindres  à  sécher  le  papier, 

1  appareil  à  couper  le  papier  et  1  appareil  à 
enrouler. 

Machine  à  papier  II,  à  force   e'ectrlque.  — 
1  réservoir  à  mécanisme  à  mélanger  la  pâte, 
à  axe  horizontale,  capacité  800  Kgr. 

1  sablier,  1  collecteur  rotatif  de  grumeaux, 

2  pompes  à  eau,  1  appareil  à  crible,  '2  presses 
humides,  5  cylindres  à  sécher  le  papier,  1  appa- 
reil à  couper  le  papier,  1  à  enrouler.  Les 
deux  appareils  à  crible  sont  agencés  pour  le 
satinage  seulemept  sur  un  côté. 

Machine  à  fabriquer  le  papier,  No.  3  force 
életrique.  —  1  „Ruhrbutte"  à  axe  horizontale, 
capacité  800  kgr.  2  pompes,  1  sablier,  1  col- 
lecteur rotatif  de  grumeaux.  2  appareils  à  crible, 
1  presse  hum  de,  2  cylindres  à  sécher,  1  ap« 
parcit  à    couper,  1  appareit  à  cnrou!er.  Cette 
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machine  est  agencée  pour  le  papier  fin  de  cel- 
lulose, elle  satine  d'un  côté. 

La  fabrique  ne  possède  pas  de  machine  à 
coller  le  papier  ni  calandres  à  satiner.  Sont 
en  activité  3  coupeuses  de  b  a;s,  2  appareils 
à  enrouler,  1  machine  à  former  les  feuilles  de 
papier,  7  presses  hydrauliques  pour  l'emballage. 

1  Machines  à  former  les  feuilles  de  papiers, 
pour  la  fabrication  de  rouleaux  pointus. 

2  ,,Stanzmaschmen  pour  la  fabrication  de 
rouleaux  pointus,  2  automates  à  coller  les  rou- 
leaux pointus,  à  capacité  journalière  de  300000 
pièces. 

l  presse  rotative  à  imprimer  les  firmes. 

1  instalation  complète  pour  la  transformation 
des  clichés  en  plomb  pour  la  machine  ci  dessus, 
se  composant  de  :  1  fondeur  pour  le  plomb,  1 
machine  à  perforer  et  un  tour 

La  serrurerie  se  comnose  de  : 

1  tour  pour  la  transformation  du  fer  de  5  m. 
de  longueur  â  la  hauteur  des  pointes  300  m/m. 

1  tour  pour  travailler  le  fer,  de  3  m.  de 
longueur  et  la  hauteur  des  pointes  de  200  m/m. 

1  machine  verticale  à  perfcrer. 

1  „      à  raboter  le  fer. 

2  appareils  à  affûter,  6  étaux. 
La  forge  se  compose  de  : 

1  souflet  avec  four  libre  pour  deux  feux,  1 
enclume,  étaux. 

Le  menuiserie  se  compose  de  : 

1  machine  combinée  à  fraiser  et  apprêter  et 
avec  une  scie  circulaire,  1  scie  à  ruban  un  tour 
à  tiavailler  le  bois,  3  tables  à  raboter. 

L'atelier  pour  fabriquer  les  cadres  de  bois 
pour  l'empaquetage,  contient:  une  scie  circulaire. 

Tout  le  matériel  pour  l'extension  et  le  com- 
plètement des  machines  peut  être  procuré  ex- 
clusivement à  l'étranger.  Toute  l'instalation  a 
été  faite  par  les  fabriques  hongroises,  autrichi- 
ennes et  allemandes.  Les  adresses  des  firmes 
faurnisseuses  :  sont  : 

Ganz  Budapesth,  Schlick  &  Nicho'son,  Ganz 
Danubius,  Lanz  etc.  En  Autriche  I.  Toith  firme 


spéciale  de  machines  et  Sankt-Polten  et  Poselt 
à  Linz,  en  Tchéco-Slovaquie:  Nebrich  à  Pra- 
gue-Snieov.  Toutes  lès  machines  spéciales  pour 
la  fabrication  des  rouleaux  ont  été  fournies  par 
l'Allemagne. 

Il  y  a  deux  ascenseurs  pour  le  papier  allant 
jusqu'au  grenier,  en  outre  un  nombre  corres- 
pondant de  vagonnets  sert  au  transport. 

La  ligne  normale  d'environ  200  m.  de  lon- 
gueur est  en  liasion  avec  la  station  de  Zàvu- 
eshti.  La  ligne  étroite  de»  800  m,  de  longueur 
pour  le  transport  des  troncs  et  pour  le  retour 
de  la  pâte  de  Martinsmuhle.  La  largeur  de  la 
ligne  est  de  60  cm.  Il  y  a  anssl  plusieurs  va- 
gonnets à  traction  animale. 

Il  y  a  plusieurs  magas  ns  pour  déposer  les 
matières  semi  fabriquées,  à  une  capacité  de  30 
vagons  ;  il  y  a  aussi  des  locaux  pour  divers 
articles  techniques  et  électr  ques.  L'espace  pour 
le  papier  et  les  rouleaux  conti.nt  environ  50  va- 
gons. 

Il  y  une  bascule  à  capac'té  de  3  tonnes,  plu-. 
s;eurs  bascules  de  différentes  grandeurs  pour 
peser  les  matières  brutes,  le  papier  et  autres 
matériaux. 

Par  rapport  à  l'eau  employée  à  la  fabrica- 
tion, il  y  a  nne  installation  à  éclaircir  l'eau,  d'une 
capacité  d'environ  300  mô. 

Il  y  aussi  deux  pompes  pour  élever  l'eau 
jusqu'à  un  réservoir  se  trouvant  au  grenier, 
d'où  elle  est  distribuée  à  la  fa&rique. 

Les  dommages  sub  s  en  1916  ne  sont  pas 
connus  car  ils  n'intéressent  que  le  propriétaire 
Martin  Copony  Les  dégâts  n'ont  pas  été  pro- 
duits par  i'armée,  mais  par  'la  popu  ace.  Les 
dommages  reconnus  s'élèvent  à  600.000  cour. 

La  fabrique  a  réparé  à  grande  peine  les  ma- 
chines. Elles  sont  en  activ.té  provisoire  mais 
devront  être  encore  réparées  lorsqu'on  pourra 
se  procurer  le  matériel  nécessà  re. 

Nous  donnons  ci  dessous  la  consommation  des 
matières  premières  pour  les  années  1913,  1914, 
1915. 


Dénomination  des 
ruatii-res  premières 


1913 


1914 


1015 


Endroit  de 
la  produc- 
tion 


Consomma 
tion  pour 
1919 


Consomma- 
tion actuelle 
durant  8 
mois 


Cellulose  .  .  . 
Vieux  papier  . 

l'âte  de  bois 

Bois  ù  défibrer 


14,50!  16,50 
3,20  |  3,50 

7,80  s,50 

S,-    10  — 


16,50 

3,50 

■ 

8,50 
12,70 


2.20 


-.30 


-.10 
-.20 


,20 


,  IL  Fabrique 
Lei  720  '  de  Zerneliti 


63 


995.702  kgr 

3S.528  » 


Pays 

il  'Production 
40        propre  178.309 


166 


Vienne 
Brashov 


.421 


639.193  kgr. 
50.942  » 

1C  8.822  » 

1.728  m3 
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Dénomination 
d^s  accessoires 


1  Q  1  Q 

1  01  J. 

•  il 

1 Q1  ^  i 

-  1 

o 
tt 

00 

a 
a 

tm 

H 

Frais 

Prix  actuels 

24,- 

27- 

30,- 

1 

franco 

-,20 

Lei  1.030 

11.- 

12,50 

> 

-,20 

»  2.030 

210- 

^45,- 

300,- 

> 

-.20 

»  15.500 

28,50 

128,50 

50,- 

» 

—.20 

»  2.125 

Endroit  de 
ia  produc- 
tion 


Consomation  actuelle 
pour  8  mois 


Résine  

Bisulfate  de  soude 
Aniline  .  .  .  .  . 
Amidon  .... 


Vienne 

Nagy 
Bdcsko 

;  AHemagoe 

Vienne 


175.501,68  Lei 


Le  sulfate  d'aluminium  peut  être  procuré  par 
voie  de  compensation  de  Tchécoslovaquie. 

Pour  la  production  de  la  force  motrice  on  em- 
ploie le'  charbon  de  Chepetz-Vladeni.  On  ne  peut 
déterminer  la  quantité  employée,  la  vapeur  en 
étant  employée  pour  le  séchage  ot  le  bouillage. 

En  1813,  1914  et  1915  on  n'a  employé  que 
du  bois  et  de  la  sciure  de  bois  en  term?  moyen 
16  000  kgr. 

Aujourd'hui  on  emploie  1  à  2  wagons  de  bols 
en  24  heures.  En  employant  le  charbon  on'  a 
connsommé  10  à  1  5°  o  de  plus,  et  pour  le  char- 
bon de  Vlâdeni  5°'°. 

Le  travail  se  fait  mieux  au  charbon,  mais 
il  n'existe  pas  de  possibilité  de  transport. 

Nécessités  en  matériel  d'installation  : 

Prix  actuels     Besoins  actuels 


400 

lei 

Tamis  pour  machine 

3.600 

70 

» 

Huiles  pour  machines 

1.000 

n 

230 

n 

Bandes  de  fer  .   .  . 

i  .ood 

n 

1.200  kg. 

îo  pièces 

350  kr. 
4.500  „ 

89  m8 

7.000  kg. 


Ficelle  à  lier 
Clous  .  .  . 
Boucles    .  . 


53  lei 
29  „ 
25  „ 


2  000  kg 
1  500  „ 

50  000 


Matériel  de  réparatlotf 

Diverses  parties  de  machines 

„       matériaux  électiques  235.224  COuL  par  SB 
Ciment,  chaux,   charbon  de 
bois,  fer,  acier  etc. 


Matériel  d'éclairagi 


Becs  et  fils  de  fer,  matériel 
d'installation  


15.709  cour,  par  an 


La  fabrique  produit  exclusivement  du  papier 
d'emballage  et  des  rouleaux  fait  de  ce  papier. 
Les  principaux  produits  sont:  papier  „Kraft- 
pack"  brun,  rose,  bleu  et  vert.  Papier  d'em- 
ballage de  cellulose  blanche  et  colorée  de  gran- 
deur épaisseur  et  format  différents. 

-Le  papier  en  rouleaux  peut  être  fourni  aussi 
imprimé.  Les  rouleaux  en  papier  sont  fabriqués 
partie  à  la  machine,  partie  à  là  main. 


1913 


1914 


Production  de  papier  .  .'   4.253.420  kg. 

»  .       »  rouleaux  .  .  .  ,   1.394.725  » 

Pâte  de  bois   2.526.130  » 


3.561.310  kg. 
1.308.944  » 
1803.000  » 


1915        1920,  8  mois 

749.146  kg. 
166.5C8  »» 
163.200  » 


2.393  955  kg. 

882.907  » 
1.254.S75  " 


La  production  a  baissé  de  75°o.  Les  pro- 
duits sont  vendus  dans  le  pays  :  la  régie  des 
monopoles  de  lJEtat  en  use  pour  ses  emballages. 


La  valeur  en  bloc  des  fabrications  par  cen* 


Papier  «Kraft  pack»  . 

»     de  Cellulose  . 
Rouleaux  «  Kraft  pack» 
»        de  cellulose 


La  valeur  en  bloc  de  la  production  annuelle 
s'obtient  en  multipliant  la  production  annuelle 
par  le  prix  par  100  kgr. 


taine  de 

kgr.  a  été  de  : 

1913 

1914 

1915 

1920 

18  cor. 

20  cor. 

25  cor. 

2.S00  cor. 

34  » 

40  » 

48  » 

4.400  » 

22  » 

26  » 

32  >» 

OhoroAge 

42  » 

44  » 

53  » 

4.800  cor. 

En  ce 

qui  concerne   le  personnel 

de  la  fa- 

brique  nous  donnons 

ci- dessous  un 

tableau  in- 

diquant 

le  nombre  et 

la  nationalité. 
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a)  Fonctionnaires  administratifs 
ô)  -  techniques  .  . 

c)  Ouvriers  qualifiés  : 
Apprentis  et  journaliers  : 

Hommes  

Femmes  


a)  Fonctionnaires  administr. 
l>)  »  techniques 
c)  Ouvriers   . 

Le  personne!  est  engagé  par  contrat  collectif 
et  à  salaire  mensuel. 

Les  colleuses  de  rouleaux,  celles  qui  asortis- 
sent  le  papier  et  les  compteu  es  sont  payées  en 
accord,  tous  les  autres  ouvriers  le  sont  par  jour. 
En  outre  tout  le  personnel  reçoit   des  aliments  i 
à  prix  réduits.  j 

Le  travail  journalier  est  de  8  heures,  exé- 
cuté par  3  équipes,  les  jours  fériés  on  ne  tra- 
vaille pas. 

Les  ouvriers  sont  en  majeure  partie  de  Zàr-  i 
neshti. 

Les  apprentis  sont  recrutés  dans  les  écoles  j 
de  la  localité. 

Les  ouvriers  qualifiés  sont  recrutés  seulemcuf 
dans  les  environs  sans  préparation  préalable. 

Les  ouvriers  sont  organisés. 

La  fabrique  possède  une   infirmerie.  La  fa-  j 
brique  n'accorde  pas  de  pension,  mais  elle  vient  | 
en  aide  à  ceux  frappés  d'incapacité  de  travail 
jusqu'à  la  fin  de  leurs  jours. 

La  plupart   des  fonctionnaires  ont  le  loge- 
ment, le  chauffage,  l'éclairage  gratuitement. 

La  fabrique  a  sa  cantine  et  ses  bains  a  rai- 
son de  un  leu  le  bain. 

Les  ouvriers   reçoivent   certains  articles  de 
vêtements  à  prix  réduits. 

Il  n'y  a  pas  eu  de  grèves. 

La  direction  ne  connaît  pas  la  loi  sur  l'en- 
curagement  de  l'industrie  existante  dans  l'ancien 
royaume. 

Les  conditions  à  remplir  pour  que  la  fabrique 
puisse  bien  fonctionner  sont  les  suivantes. 

1.  La  distribution  régulière  du  charbon. 

2.  La  régularisation  des  transports  par  voies 
férées. 

3.  Mise  à  la  disposition  delà  fabrique  de  vagons 
selon  les  besoins  de  transport  des  fabreations. 

4.  Le  commerce  libre. 

Pour  compléter  ce  chapitre  relatif  à  la  fa- 
brication de  la  cellulose  en  Roumanie",  nous 
extrayons  de  l'étude  „L'industrie  du  papier"  de 
Mr.  l'ingénieur  Raphaël  Racovitza,  la  situation 
suivante  : 

Capital  investi 

Petrifalâu  (Sebes,  Transylvanie)  5.000.000 
cour. 


1915 


111 

96 

Hongrois 


18 

Letea,  sur  la  vallée  de  la  Bistritza,  à  Bacâu, 
20.000.000  lei. 

Bushteni  (Prahova),  11.000.000  lei. 

Zarneshti:  a  acheté  l'immeuble  et  le  terrain 
de  la  fabrique  de  papier  de  Hermanetz  (Tchéco- 
slovaquie) à  5.000.000  cour. 

Sosiété  anonyme  pour  la  fabrication  et  le  com- 
merce du  papier  de  Scaeni  (Prahova)  avec  la 
fabrique  de  papier  à  Scâeni  et  une  fabrique  fie 
pâte  de  bois  et  de  carton  à  Cheia,  dispose  d'un 
capital  de  750.000  lei. 

Société  '  anonyme  roumaine  Càmpulung  :  lei 
2.2  P5.000  à  présent  6.000  000  lei. 

Société  anonyme  roumaine  pour  l'industrie  du 
papier  et  du  bois,  autrefois  Gustav  Eichler  de 
P.  Neamtz  :  5.000.000  lei  de  capital. 

Matières  premières 

Petrifalâu  :  on  y  transforme  8000  m"  de  bois 
résineux  et  on  y  fait  venir  3.500  tonnes  de  cel- 
lulose pour  le  complètement  de  la  fabrication. 

Letea:  transforme  10  à  15.000  m3  de  bois 
résineux,  par  an,  et  on  y  fait  venir  aussi  500 
tonnes  de  cellulose  blanchie. 

Bushteni  :  faisait  venir  2.500  tonnes  de  cel- 
lulose de  Braila;  avant  la  guerre. 

Bushteni  on  y  transforme  30.000  m2  de  sapin 
et  d'épicéa,  par  an. 

Zarneshti:  transforme  les  troncs  de  résineux 
pour  une  production  annuelle  de  7000  tonnes 
de  cellulose  brute  et  de  papier  d'emballage. 

Scâeni  et  Cheia  transforment  1000  m3  de 
bois  résineux. 

Production 

Petrifalâu  :  5000  tonnes  de  papier  à  brouillon. 
Letea  :  toutes  sortes  de  qualités,  5000  tonnes 
par  an. 

Bushteni:  48.000  à  50.000  kgr.  de  papier 
en  24  h.,  lorsque  toutes  les  machines  sont  en 
activité 

Zarneshti:  à  cause  des  circonstances  actuelles, 
pendant  les  premiers  S  mois  de  1920  a  produit 
seulement  1100  tonnes,  ce  qui  veut  dire  que  la 
producton  est  réduite  de  75°  o. 

Scâeni  et  Cheia,  Prahova,  ensemble  produisent 
3000  tonnes  de  carton  et  pâte  meranique  de  bois. 
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Actuellement  1913  1914 

13  16  14 

S  10  9 

157  184  124 

102  135  136 

Roumains  Al  emands  Slovaques 

—  Ml  — 

—  -  6  "2 
206  31'  4 
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C.  Lung:  9000  kgr.  de  papier  en  24  h.  ; 
5000  kgr.  de  pâte  mécanique  de  bois  en  24  h.; 
5000  kgr.  de  cellulose  en  24  h.  ;  La  fabrique 
pourrait  produire  3000  tonnes  de  papier  de 
différentes  sortes. 

Combustible 

Petrifalâu  :  5000  tonnes  de  charbon  par  an 
avant  la  guerre. 

Letea:  10  000  tonnes  de  mazout  et  30  tonnes 
de  coks  par  an. 

Bushteni  :  1500  vagons  de  mazout  par  an. 

Zarneshti  :  une  petite  partie  de  la  force  mo- 
trice est  produite  par  le  bois  et  la  sciure  de 
bois,  env'ron  15  tonnes  en  24  h. 

Scaeni  :  le  mazout  fort  cher  et  le  bois  trop 
élo'gné. 

C.  Lung:  du  lignite  de  Schitul  Goleshti,  301 
tonnes  par  mois;  150  tonnes  dérivés  du  pétrole. 
F.  Eichier  :  pour  une  production  de  5000  kgr.. 
consomme  85  stères  de  bois  et  50.000  kgr.  de 
déchets. 

Force  motrice  naturelle  (chutes  d'eau) 

Eetrifalâu  :  2  turbnes  à  eau  „Girard"  de 
de  70  H.  P.  chacune.  ' 

Letea  :  7  turbines  à  eau  représentant  1  500  H. P. 

Bushteni:  1000  chev.  vap  force  hydraulique. 

Zarneshti:  ta  force  motrice  est  produite  par 
i'ew  de  Bârsa-Mare  Cl 750  H. P.) 

Société  Scaeni- Cheia,  emploie  une  turbin? 
de  200  H. P. 

C.  Lung  :  captation  d'eau  de  Râul-Târgului 
actionnant  2  turbines  de  850—900  H.P.  en- 
semblle.  . 

Le  traité  pratique  de  ta  Fabrication  de  la 
Cellulose  par  Max  Schubert,  le  directeur  d'u- 
sine, confirme  une  fois  déplus  tes  conseils  ex- 
cellents qui  ont  toujours  été  donnés  par  la 
pro tique  :  • 

Lorsqu'il  s'agit  d'installer  une  nouvelle  fa- 
brique de  cellulose,  le  choix  judicieux  de  la 
situation  a  une  importance  çapitale. 

Il  convient  d'avoir  en  vue,  non  pas  les  éco- 
nomies que  pourrait  faire  réaliser  une  force 
motrice  hydraulique,  mais  bien  les  avantages 
-résultant  du  voisinsge  immédiat  d'une  rivière 
navigable  permettant  le  transport  par*  eau  du 
bois  ou  en  partie  et  même,  au  besoin,  dans 
une  certaine  proportion  celui  des  produits  fabri- 
qués et  par  dessus  tout  l'écoulement  des 
eaux  —  vannes  si  gêmntes  même  après  une 
Apurât. on  préalable, 


On  doit  donc,  surtout  a  l'avenir,  lorsqu'on  a 
un  emplacement  en  vue,  s'assurer  qu'il  ne  se 
trouve  pas  en  amont  d'une  ville,  ni  surtout  à 
proximité  d'une  agglomération  de  quelque  im- 
portance, de  cultures  ou  d'établissements  d'une 
certaine  valeur. 

Si  l'on  doit  renoncer  au  transport  par  eau, 
ii  faut  se  placer  â  petite  distance  d'une  gare  et, 
s'il  est  possible,  s'y  relier  par  un  raccordement 
pénétrant  dans  l'usine  même,  car  la  question 
des  transports  joue  un  rôle  très  important.  Dans 
certains  cas  (à  la  vérité  très  rares),  une  fabrique 
de  cellulose  aura  la  facilité  de  s'approvisionner 
de  bois  dans  son  voisinage  immédiat  par  un 
service  de  charrois  directs  sur  la  forêt  ;  mais 
presque  toujours  la  distance  sera  trop  grande 
pour  qu'il  en  puisse  être  ainsi,  et  alors  il  ne 
faut  pas  que  des  transports  en  utilisant  des 
moyens  modernes  Nous  avons  vu  les  avantages 
du  transport  des  bois  par  le  funiculaire  aérien. 

Il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  qu'une  fabrique 
de  cellulose  possédant  uu  seul  lessiveur  Mits- 
cherlich  a  besoin  pour  sa  production  annuelle 
de  900  tonnes  de  cellulose,  d'environ  7.000 
stères  de  bois,  qui  à  siccité  moyenne  représen- 
tent à  eux  seul  un  poids  de  3.680  tonnes. 

Si  l'on  y  ajoute  les  autres  matières  premières 
nécessaires  au  traitement  du  bois,  on  a  pour  ie 
tonnage  total  : 

Tonnes 

Bois  ..........  3.680 

Cellulose  sèche   900  tonnes, 

hum  de   1.800 

Pyrite   530 

Calcaire   180 

Charbon  1.200 

Diverses   1  10 

7.500 

Ce  mouvement  annuel  d'au  moins  7.500  ton- 
nes, tant  à  l'entrée  qu'à  la  sortie,  repiésente 
encore,  même  pour  un  établissement  placé  dans 
une  situation  faborable,  des  frais  de  transports 
assez  élevés. 

Une  autre  condition  très  importante  à  rem- 
plir est  la  pureté  et  l'abondance  de  Veau  de 
fabrication. 

Si  l'eau  laisse  à  désirer  sous  le  rapport  de 
la  limpidité  ou  si  elle  se  trouble  par  les  pluies 
ou  par  toute  autre  cause,  il  faut  avant  toute 
chose  construire  de  grands  bassins  de  clarlfi- 
fication,  on  recourir  à  d'autres  dispositifs  appro- 
priés. Les  bassins,  filtres,  sources  doivent  se 
trouver  autant  que  possible  en  amont  de  l'em- 
placement dévolu  à  la  fabrication  proprement 
dite,  c'est  à  dire  occuper  dans  le  sens  de  iVcoq- 
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lement  des  eaux  une  position  telle  qu'ils  soient 
complètement  à  l'abri  des  infiltrations  souter- 
raines des  eaux-vanne--. 

Si,  au  lieu  d'être  plat,  le  terrain  se  trouve 
en  pente  régulière,  on  pourra  tirer  de  la  con- 
figuration un  parti  avantageux  :  on  placera  les 
fours  à  pyrite  et  les  tours  assez  haut,  pour 
que  la  lessive  puisse  couler  naturellement  des 
réservoirs  dans  les  bouilleurs,  ce  qu  dispensera 
de  l'instalation  d'une  pompe  a  lessive.  Le  relè- 
vement de  l'emplacement  des  tours  a  encore  un 
autre  avantage  :  les  vapeurs  sulfureuses,  s'il 
s'en  dégage,  se  trouvent  déversées  dans  des  cou 
ches  plus  élevées  de  l'atmosphère  et  sont  par 
conséquent,  lorsqu'elles  retombent  à  la  surface 
de  la  terre,  plus  diluées  dans  l'air  et  plus  inof- 
fensives. 


Lorsqu'on  monte  une  nouvelle  us  ne,  il  faut 
avant  tout  tenir  compte  des  circonstances  16- 
cales  et  des  prescriptions  des  autorités  de  l'en- 
droit du  de  la  région. 

D'autres  facteurs  nécessaires  de  chaque  projet  : 

a)  L'importance  qu'un  veut  donner  à  l'éta- 
blissement ; 

b)  Les  intentions  et  les  ressources  des  pro- 
priétaires ;  et 

c)  Le  système  adopté  pour  la  production  de 
la  cellulose. 

En  tout  cas,  les  devis  et  projets  d'une  nou 
velli  installation  ne  peuvent   se   faire  sans  le 
concours  -d'un  spécialis'e  capable. 


(A  suivre) 


Prof.  Dr  C.  Bongkttanu 


OFFRES  ET  DEMANDES.  -  CERERI  $1  OFERTE 


Association  Nationale  d'Expansion  Economique 
de  Paris.  —  A  la  suite  de  notre  demande, 
pour  podStoir  informer  le  public  de  Roumanie, 
.l'Association  Nationale  d'Expansion  Econo- 
mique" de  Paris,  nous  envoie  .l'Indicateur  de 
la  Production  française  '  pour  1910. 

Nous  en  donnons  ci- dessus  le  sommaire 
dans  lequel  tout  intercalés  différentes  cartes 
et  plans4 

Sommaire  : 

Agriculture. 

Industries  de  l'alimentation. 

Les  Textiles  et  les  Industries  se  rattachant 
à  l'Habillement. 

L?s  Indusiries  se  rapportant  à  la  construc- 
tion de  l'Habitation  et  des  Usines. 

Industries  minières  et  métallurgiques.  Con- 
structions mécaniques,  éléetriques  métalliques. 
Travaux  publics. 

Les  Industries  chimiques.  Les  produits  phar- 
maceutiques. 

La  Parfumerie.  Les  Industries  du  caout- 
chouc. 

Les  industries  du  cuir. 

Le  Papier  et  le  Livre  et  les  industries  s'y 
rattachant. 

Les  Industries  photographique  et  cinéma- 
tograplrque. 

Les  Instruments  de  laboratoire,  de  chirurgie 
et  de   précision.  La  Lunetterie  pt  l'Optique. 


Les  Editions  musicales  et  les  Instruments  de 
musique. 

Les  articles  de  Paris.  La  Bijouterie.  Joail- 
lerie. Orfèvrerie.  Horlogerie. 

Les  Assurances  et  les  Banques.  Les  Trans- 
ports maritimes.  Nos  relations  avec  les  Co- 
lolonies.  Les  Négociants.  Commissionnaires- 
Exportateurs.  Le  Tourisme.  Les  Stations  ther- 
males. L'industrie  hôtelière. 

Ce  travail  peut  être  consulté  dans  notre 
salle  des  catologues  du  Ministère  de. l'Indu- 
strie et  du  Commerce,  Direction  des  Publi- 
cations. 

American  Trade  Index.  —  Nous  venons  de  re- 
cevoir l'édition- française  du  guide  .American 
Trade  Index"  pour  1920. 

C'est  le  travail  de  l'Association  Nationale 
des  Manufacturiers  des  Etats  Unis  d'Amé- 
rique. ( 

Son  but  est  de  bien  faire  connaître  à  1  e- 
tranger  les  principaux  fabricants  de  produits 
américains. 

Ceux  qui  désireraient  se  mettre,  en  rap- 
port avec  les  principales  maisons  américaines. 
*  trouvent  de  précieuses  indications  dans  ce 
guide,  que  nous  exposons  dans  notre  salle 
des  catalogues. 

Adresse:  National  Association  of  Manu- 
facturer of  the  United  States  of  America 
New  York. 

Anglo  American  Commercial  Corporation,  49, 
Longue  Rue  !\'euvc  Anvers.  -  Cere' sa  fie 
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pus  în  relatiuni  de  afaceri  eu  difente  case 
cornerciale  din  România,  pentru  vânzarea  tex- 
tilelor,  metalelor,  îiicàltâm.'nte,  pneu,  auto- 
mobile. (50.558  din  17  lan.  1 92 1  )- 
„Comincx"  Compagnie  belge  d'importation  et 
d'exportation  1  Rue  Agimont  Liège- — Doreste 
sà  intre  în  relatiuni  eu  diferite  firme  cari  s'ar 
interesa  de  articolele  urmâtoare  :  arme,  tesà- 
turi,  dantele,  curele,  material  de  construct,ie, 
marmorâ,  tablà  si  fer.  (50.765  din  18  lan.  921). 
Société  Cotoïrière  du  Haut- Rhin,  rue  Cron- 
stad*  Belford.  —  Doreste  sà  intre  în  relatiuni 
de  afaceri  eu  România  pentru  a  creà  un 
birou  de  vân»are  pentru  articole  textile  (filés 
cotons  écrus  blanchis  et  teints,  tissus  cotons 
écrus,  blanchis  teints  et  imprimés  et  tissus 
laine  manutentionnés).  (55.028  din  18  Fe- 
bruarie  192l). 
Le  Livre  d'Adresses  de  „  Madame"  —  Nous 
venons  de  recevoir  »  Le  Livre  d'Adresses  de 
„Madame°,  un  élégant  annuaire  de  327  pages 
contenant  un  riche  répertoire  des  principaux 
fournisseurs  de  lux  de  la  femme. 

La  femme  y  trouve  tout  ce  qui  l'intéressé 
comme  femme  en  général,  comme  mère  et 
comme  maîtresse  de  maison  spécialement  ; 
les  adresses  des  principaux  fournisseurs  d'ar- 
ticles de  toilette,  décoration  du  home,  orga- 
nisation de  fêtes,  hygiène,  cadeaux,  etc.,  etc. 
1  L'annuaire  est  d'une  grande  utilité  pratique 
à  un  double  point  de  vue:  1°  on  y  peut 
trouver  les  adresses  dont  on  a  besoin  avec 
une  grande  facilité,  le  matériel  y  étant  bien 
arrangé  par  spécialités  (avec  tableaux  analy 
tiques  et  alphabétiques),  2°  on  y  offre  d'en 
voyer  à  l'étranger,  à  demande,  tout  catalogue 
et  informations  relatives  au  prix,  sans  autre 
paiement  que  celui  de  la  franchse. 

Adresse:  Madame  Jtanne  Bredeville.  245, 
Rue  Sa  nt  Honoré,  Paris. 

Le3  amateurs  peuvent  consulter  ce  cata 
logue  dans  la  salle  des  catalogues  du  Mi- 
nistère de  l'Industrie  et  du  Commerce,  ou  il 
est  exposé.  (Journal  53.880). 
Casa  Brada  Jenike,  12  rue  Zôraw'a  12,  Vqf 
so  ne  Pologne.  — Oferâ:  5  Bétonnières  ame 
riciims.   orig.   syst.   „Austin",  améliorées, 
d'ur.e  capacité  de  15  m?  par  heure. 

On  se  servait  exclusivement  de  ce  sys 
tème  en  achevant  la  construction  du  canal  de 
Panama.  Ces  bétonnières  sont  fournies  de 
tambours  en  forme  de  cubes,  lors  ces  tam- 
bours ne  possédant  pas  de  planches  inté- 
rieures, qui  se  cassent  facilement,  en  mêlant 
en  même  temps  le  béton  insuffissamment. 

Ces  bétonnières  sont  montées  sur  roues, 
munies  d'un  chargeur  élévateur  avec  allon- 
gements, un  réservoir  automatique  pour  l'eau, 


avec  l'engrenage  fraisé  pour  la  force  motrice. 
Les  dimtnsions  de  tambours  en  forme  de  cube 
■  sont  1320  X  1320  X  1320  mm. 

C'est  alors  un  type  de  bétonnières  univer  ■ 
selle,  capable  de  mêler  le  béton  de  la  moindre 
quantité  jusqu'à  1 5  m3  par  heure. 

Le  poids  propre  d'une  bétonnière  est  6.600 
kg.  net  ot  8.860  kg.  brut. 

Tous  les  détails  sont  construits  très  soli- 
dement de  façon  que  la  durabilité  en  est  sans 
concurrence. 

Le  prix  approximatif  représente  la  somme 
du  do!,  amer.  3.000  par  pièce  franc  le  port 
de  Danzig. 

Le  règlement  de  notre  facture  pourrait  être 
en  monnaie,  blé,  ou  autres  produits  de  vo- 
tre pays. 

Firma  Barosio  Co.  Gênes  oferâ  spre  vânzare 
urmâtoarele  : 

1.  Un  vapor  de  capacitate  3000  tone, 
construit  în  Ang  ia  în  anul  1918,  în  lemn. 

2.  Douà  ,vapoare  identice,  de  capacitate 
3000  tone  de  fiecaie,  construite  in  Anglia  in 
1Q18,  în  lemn,  eu  pretul  total  de  circa  Lire 
Italiene  9.500.000  putându-se  viode  si  séparât. 

3.  Un  vapor  construit  în  fer,  de  capacitate 
maximà  9000  tone,  eu  pretul  de  circa  Lire 
italiene  24.000.000,  a  cârui  descriere  amà- 
nuntitâ  o  prezintâ  la  sosirea  vasului  in  por- 
tul  Genova. 

1.  Date  asupra  unuia  din  vapoare,  cons- 
truit în  lemn. 

Construit  în  1918  în  Anglia,  capacitate 
maximâ  3000  tone,  predare  in  o  lunà  într'un 
port  Mediteranian. 

Lungime  maximâ  M.  76.20 
Làrgime         „  „  13.20 

hcoutille        „  (cinci). 

Capactate  pentru  càrbuni  tone  409  (45 
picioare  cubic?  pentru  fiecare  tonà). 

Capacitate  eala  No.  1  Picioare  cubic  j 
40.800  =tone  907. 

Capacitate  cala  No.  2  picioare  cybice 
41. 500  =  tone  934. 

Capacitate  cala  No.  3  picioare  cubice 
19.680==  tone  440. 

Capacttate  deepthtank  picioare  cubice 
12.100  —  tone  270. 

Dimens'unea  celor  5  „Ecoutilles"  No.  i 
picioare  13*  10"  per  16'. 

Dimensiunea  celor  5  „EcoutilIes"  No.  2 
picioare  16'  10'  per  16'. 

Dimens'unea  celor  5  „Ecoutil!es  No.  3 
picioare  16'  10'  per  16'. 

Dimensiunea  celor  5  „Ecoutilles  No.  4; 
picioare  10'  10"  per  16'  (cross  brunlcer). 

„Ecoutillea"  No.  2  a  stiveî  deepthank, 
Piçjoare  1'  H)''  per  16\ 
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Macarale  pentru  incârcat  3. 

Pescaggio  (cât  intrâ  in  apà)  mediu  vara 
23.  11,  V?- 

Pescaggio  (cât  intrâ  in  apà)  mediu  iarna 
23.  07. 

Pescaggio  poppiero  (pupcj)  c:rca  iarna 
25,  06. 

Càldare  eu  tuburi  de  apâ  „Havden", 
Masinà  eu  triplâ  expansiune. 
Consum  18  tone. 
lutealà  8l/j  — -  9  mile. 
Constructje  in  leni". 

2.  Date  asupra  celor  douà  vapoare  identice. 

Constructja  1918  in  Anglia,  capacitate 
30ÔD  tone  fiecare,  predare  in  o  lunnâ  într'un 
port  Mediteranian. 

Lungime  maximà  M.  76.20 
Lârgime         „         „  13.20 

Cinci  (5)  „Ecoutilles"  din  cari  2  pentru 
cala  No.  1. 

Cinci  (5)  „EcoutilIes"  din  cari  1  pentru 
cala  No.  2. 

Cinci  (5)  „EcoutilIes  din  cari  1  pentru 
cala  No.  3. 

Cinci  (5)  0Ecoutilies"  din  cari  1  pentru 
cross  bunker. 

Capacitate  pentru  cârbunî  tone  450. 

Capacitate  cala  No.  1,  cuprinzând  si  deep- 
thtanlc  T.  1215  M.  1350,39. 

Capacitate  cala  No.  2,  cuprinzând  si  deep- 
thtank  T.  1099  M.  1221,135. 

Capacitate  cala  No.  3,  cuprinzând  si  deep* 
thtank  T.  337  M.  374.625. 

Capacitate  coridoare  3,  cuprinzând  si  deep- 
thtank  T.  104  M.  1  15.813. 

Dimisiunile  nécoutille"  lor  No.  1  M.  5.10/430 
.    ■   2  n  5/5.10 
".    „    3  „  5.10/5.10 

„Ecoutille''  No.  2  a  calei  ex  deepthtank  : 
Metri  2. 

Macarale  pentru  incârcat  3. 

Pescaggio  (cât  se  scufundâ  in  apâ)  mediu 
vara  23.1 1  V- 

Pescaggio  (cât  se  scufundâ  in  apà)  mediu 
iarna  23.07. 

Pescaggio  pupei  25  06. 

Càldare  eu  tuburi  de  apà  „Harwden". 

Maçinâ  eu  triplâ  expansiune. 

Consum  18  tone. 

lutealà  sVa— 9  mile  (49700  din  10  Ian. 
1921). 

Casa  Adolf  Koch  Internationale  Spedi- 
tionen  Berlin  W.  50  Markgrafenstr  38  co- 
municâ  celor  interesati  cà  comunica.tia  pe 
Dunâre  e  eu  totul  opritâ.  —  Pentru  România 
mai  existà  afarà  de  comunicatia  pe  mare  prin 
Hamburg,  Amsterdam  si  Triesr,  posibilifatea 
de  îocârcare  prin  Elvefia,  des!  eu  foarte  mari 


pre{uri  de  transport  si  prin  Poionia  eu  pre- 
turi  mai  mici.— Pentru  Bulgaria  comunicatia 
e  deschisà  prin  Austria  Germanâ  ;  la.  fel 
pentru  Jugoslavia,  Serbia,  Croa{ia  si  Slavo- 
nia  de  odinioarâ.  Vâmuireala  granit^  se  face 
aproape  fârâ  întârziere,  si  relativ  eu  preturi 

*  favorabile. — Pentru  Ungaria  comunicatia  e 
deschisà  si  anume  pria  Cecho-Slovacia  si 
Austria  Germanâ. — Pentru-  Austria- Germanâ 
la  fel  ca  si  pentru  Poionia  unde  expedierea 
se  face  fàrà  amânare.  \ 

li.teresatii  trebue  sà  se  ingrijeascà  din 
vreme  pentru  procurarea  permisului  de  export 
din  Germama,  si  pentru  permisul  de  impart 
a  fàrilor  numite  ;  permisul  de  transmit  pen- 
tru fiecare  tarà  se  va  procura  de  reprezen- 
taitul  acestei  Case.  Dâ  orice  informafiune 
{49093  din  l  Ian,  192 1). 

D-nul  loseph  Segny,  Agent  Général,  26 
Rue  de  Paradis  Paris  triraite  celor  inte- 
resati urmâtoareie  „Mârel  Franceze"  :  Ro- 
selly  (Champagne),  Grand  Vin  Riche  Apé- 
ritiv,  Rhum  Stélané,  Sept  étoiles,  (Cognac), 
Liq  leur  „La  Gauloise".  (49528  din  4  Ian. 
192). 

Cassa  Louis  Colombier  &  Co.  Tissages 
Mécaniques,  17  Rue  des  Petites  E:uries, 
Paris  pourrait  expédier  des  marchandises 
dont  la  quantité  disponible  et  la  désignation 
des  prix  sont  les  suivantes  : 

Qualité  D.  F.  L.  C.  Coutil  Coton  pr. 
vêtements,  largeur  140  cm.  prix,  le  Mètre  : 
13  Fr.  70. 

Disponible,  sauf  vente,  environ  :  15.000 
mètres  répartis  dans  ies  différents  dessins  de 
la  collection. 

Conditions  de  Vente:  Notre  prix  est  eta 
bli  :  C.  I.  F.  Constantza  et  s'entend  mar- 
chandise à  réceptionner  à  Paris,  avant  expé- 
dition, par  un  AgeDt  de  votre  Gouvernement 
Cette  réception  tiendra  lieu  d'acceptation. 

Paiemert:  60%  en  Francs  Français. 

'„         40°/°  en  Bons  du  Trésor  Rou- 
main A  un  an,  établis  en    Francs  Français 
'par  le  Ministre  des   Finances    Bucarest  e^»- 
contresignés  par  votre  Ministère. 

Ces  Bons  porteront  intérêt  à  6%  l'an. 

Le  paiement  de  nos  livraisons  sera  effectué 
comme  indiqué  ci  dessus,  par  une  banque  de 
Paris  que  vous  nous  désignerez  au  préala- 
ble et  chez  qui  vous  aurez,  à  la  signature 
du  contrat,  à  consigner  en  Francs  Français 
et  en  Bons  du.  Trésor  Rouma-n,  une  somme 
équivalant  au    montant  de    nos  fournitures. 

Une  fois  chaque  envoi  réceptionné  à  Paris 
par  votre  Agent,  nous  produirons  à  la  dite 
Banque  les  factures  afférent  à  cet  envoi, 
accompagnées  du  certificat  de    réception  et 


de  la  lettre  de  voiture  à  destination  de  Mar- 
seiJie. 

La  Banque,  nous  avisera  alors  que  la  so- 
mme à  nous -  régler  est  versée  par  elle  à 
notre  compte,  mais  que__nous  n'en  entrerons 
en  jouissance  qu'une  fois  l'envoi  parvenu  au 
port  roumain. 

A  cet..effet,  connaissements  seront  établis 
à  l'ordre  du  correspondant  roumain,  au  port, 
de  la  Banque  de  Paris  ;  celle-ci  sera  donc 
avisée  sitôt  la  marchandise  parvenu  à  des- 
tination, elle  nous  réglera  comme  convenu  et 
délivrera,  à  son  tour,  cotre  reçu  régulier,  la 
marchandise  aux  magasins  de  l'Etat,  suivant 
vos  instructions.  {49891    din  11  lan.  921). 

D-nul  P.  Fernand  Leporcq,  Exportation- 
Importation  si- a  schimbat  dotniciliul  instalân- 
du-se  in  Rue  de  l'hlolel  de  ville  89.  (50081 
din  12  lan.  1921). 

Fabrique  de  Confections  G.  Pingenot  110 
Rue  Saint- Martin  Paris  III  offre  des  con- 
fections de  dames  et  enfants. 

Corsages  Veloutine  9.50 
Peignoirs  „  17.50 

Robes    d'enfants  5.80 

(50078.  din  12  lan.  2l). 
Karl  Abel  Stuht  und  Môbel  Grosshand- 
lung,  Hamburg,  6  oferâ  scaune  lucrate  din 
diferite  lemne  in  spécial  de  fag  si  stejar. 
(50570  din  17  lan.  1921): 
Casa  Fisser  &  Co.,  Hamburg  14,  Aller  Wan- 
drahm.  —  Oferâ  : 

Tee  :  Type  No.  1  ca.  2000  Kisten  a  ca. 
"\:A>  Kilos  Netto  Java  Pecco  per  Va  Ko. 
M.  9.10  iranco  Waggon  Hamburg. 

Type  No.  2  ca.  2000  Kisten  a  ca.  %9 
Kilos  Netto  Inhalt  Java  Orange  Pecco  per 
Va  Ko.  M.  10.60  franco  Waggon  Hamburg. 

Caffe:  500  Sask  ca.  60  Kilos  Netto  In- 
halt Superior  Santos  Cafee  beany,  soft,  gre- 
enish  per  Va  Ko.  M.  8.00  franco  Waggon 
Hamburg,  AbladeGuwicht. 

500  Sack  ca.  60  Kilos  Netto  Inhalt  Su- 
perior Santns  Caffee  goodbean,  soft,  goo- 
droast  per  Va  Ko.  M.  8.30  franco  Waggon 
Hamburg  Abladegewicht. 

500  Sack  ca.  60  Kilos  Netto  Inhalt  Su- 
perior Extra  Santos  Cafee  goodbean,  soft, 
goodroast  per  Va  Ko.  M.  8.50  franco  Wag- 
gon Hamburg,  Abladegewicht. 

Samtliche  1500  Sack  sind  Abladung  Prado, 
Ch»res  &  Co.,  Santos. 

Dieselben  schwimmen  noch  und  treffen  An- 
fang  Decbr.  in  Hamburg  ein. 

Reis  :  1000  tons  Table  Sercenings  in  Dop- 
pelsacken  von  ca.  100  Ibs.- Netto  Inhalt. 


'  November,  December  Verschiffung  von  der 
Ost-oder  West  Kiiste. 

Nord- Amerikas  in  Abladers  Wahn. 
Netto  Abladegewicht. 
Mit  Certificat  dtr  Chambre  of  Commerce, 
*ohne  weitere  Qualitats  Arbitrage. 

Per  Kilo  M.  6.10  franco  Waggon  Hamburg 
Zahlungs- Bedingungem  :  Netto  Case  Bei 
Ordererteilung  ist  eine  Anzahlung  von  33  7s °/o 
des  ungefahren  Facturen  wertes  zu  leisten. 
Fiirden  Rest  ist  bd  einer  hiesfgen  Gross- 
bank  ein  unwiderrufliches  Ancreditiv  zu  stellen, 
aus  welchem  Zahlung  gegen  Verlade-Papiere 
zu  erfolgen  hat. 

Mit  weiteren  Offerten  stehen  wir  jeder 
zeit  gerne  zu  Ihren  Diensten  und  empfehlen 
wir'  uns  Ihnen.  (49.950  din  12  lan  1921). 

Firma  G.  Rotli,  Actiengcsellsclwft,  Wien  III, 
Rennweg  50,  oferâ  :  Burghiuri  de  gâurit  re- 
pede  eu  precizie  pentru-  spirala  Witworth 
(Witworthgew.nde).  (48.361  din  Dec.  1921). 

Firma  Haus  Wertheim,  ingénieur,  (Jnterwing 
fiir  Kessel  und  Appuratebau,  Wien,  IV,  Wied- 
nergiistreel  6,  oferâ  :  mate  de  pompa  în  forma 
de  spirala  pentru  vapori,  apâ,  uleiu  brut  etc., 
rezervorii  din  fier,  de  orice  fel,  cazane  de 
compresiune,  vase  de  ocazie  pentru  motoare. 
(83.461  dtn  1  Decemb.  l920). 

Firma  Félix  Drobig,  Kom.  Ges.  Drabt.  und 
Seilwerk,  Hamm  (  Westf.)  si  Berlin  W.  50, 
oferâ  :  coase  fàurite  (din  fier  bàtut)  prima 
calitate,  forma  stirianâ,  in  lungime  60  —  9.0 
cm.,  eu  lâtimea  de  5  — -7  cm.  (Conditiunile 
§i  preturile  -la  Serviciul  Informa^ium'lor  co- 
merciale  si  al  publicatiuniior  din  Minlster). 
(48.361  din  31  Décembre  1920). 

Firma  Rudolf  et  Ludwig  StuchVk,  Wien  Etiér- 
nichgasse  No,  8,  oferâ  o  masinà  pentru  pre- 
lucrarea  lemnului,  comb/nata  eu  ferâstràu  cir- 
cular,  rândea,  masinâ  de  richtuit  si  de  gàurit, 
si  eu  frezâ  (pentru  încrefire)  si  comunkator, 
sistem  Dorner,  Leipzig  si  un  electromotor  de 
5  cai  putere  eu  ghiseu  si  deschizâtor.  (48.361 
dtn  31  Décembre  1920). 

Firma  Hauf-Inie-und  Textilit-Industrie  A.  G° 
Wien,  XXI  Floridsdorf  oferâ  5.000  bueâti 
saci  de  jutâ  curatâ,  pentru  fructe  56/l22 
cm.  Hesian  No.  21,  Tarpaulin  No.  1101. 
(48.361  din  3L  Decemare  1921). 

Date  statistice  din  viafa  economicâ  a  Franfei 
In  ultimul  timp.  Ata^atul  noSlru  comercial  la 
Paris,  d-l  I.  Rojnitza  ne  trimite  urmâtoa- 
rele  date  : 

Récolta  vinului  drn^Franta  în  anul  1920 
se  ridicâ  la  55.612.455  de  hectolitri  fatâ  de 
récolta  din  anul  1919  care  nu  era  decât  de 
55.248.317,  fârà  a  socoti  récolta  din  Alsacla 

-  ^  v  y  6  . . 
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si  Lorena  care  nu  poate  fi  înferioarâ  de 
820.000  de  hectolitri. 

Fretul  litrului  de  vin  alb  la  Paris  este 
actualmente  de  1  fr.  45  si  de  vin  ros  1  fr.  35. 

0{elul  a  scâzut  delà  20  la  30%- 

Zincul  care  la  1  Mai  a.  c.  era  pretuit 
416  fr.  100  de  kgr.  a  scâzut  astâzi  la  315  fr. 

Plumbui  delà  375  fr.  100  de  kgr.  a  scâ- 
zut la  275  fr. 

Cafeauas'a  coborât  delà  4  fr.  70  la  4  fr.  50 

Cicoarea  delà  0,95  la  0,85. 

Untul  delà  19  fr.  20  kgr.  la  17  fr.  40. 

Ciocolata  era  1  fr.  90,  astâzi  a  scâzut  la 
1  fr.  70—250  gr. 

Cartofii  se  plàtesc  :  100  de  kgr.  de  car  ■ 
tofi  rosii  in   departamentul  Jonnei  14   fr.  si 

20  franci  cartofii  asa   numit    de  Hollanda. 
Carnea  a  scâzut  en  0,  50  c.  -pânâ  la  0.70  c. 

la  kgr.,  iar  carnea  frigoriferâ  eu  0,30  c.  la 
kgr.  de  vacà  si  0,20  c.  la  kgr.  de  oaie. 

Pielea  a  scâzut  la  5  si  l0°/opentru  piele 
de  vacâ  sau  de  bou  ;  o  urcare  foartc  micà 
de  5%  s'a  produs  asupra  pieilor  de  vitel 
mijlociu  si  mare.  Pie/le  de  taur  se  vând  as- 
tâzi între  125  si  127—50  kgr.  {416.28  din 

21  Dec.  1920). 

Casa  Antony  Dorain  &  fils,  Rue  de  l' Ecluse 
et  Rue  Bossuet  Nantes  doreste  sâ  cunoascâ 
conditiile  de  admitere  si  drepturile  de  vamâ 
pentru  tes2turi  de  bumbac,  lânâ,  mâtase. 
{47.687  din  21  Decemb.  1920). 

D-l  Ferdinand  Cottard,  Roze  de  Lyon,  Vienne 
(Isère)  cere  sâ  fie  pus  îu  relatiuni  de  afa- 
ceri  eu  case  care  doresc  sâ  cumpere  postav 
din  Franta).   (47.688  din  21  Dec.  1920). 

George  Kamieniecki,  Varsovia  Lodz  Bialistok- 
Dantzig  (  Volînia)  doreste  sâ  intre  în  legâ- 
turi  comerciale  eu  casa  mari  de  comerf  pen- 
tru ori  si  ce  bransâ.  Préféra  sâ  facâ  schlmb 
de  mârfuri  in  cantitâ{i  mari.  Prezintâ  garant» 
serioase  având  în  primul  rànd  un  capital  de 
peste  100  mil.  mârci,  si  garanfia  oricârei 
bânei  serioase  din  Polonia.  Posedà  filiale  în 
orasele  de  mai  sus  si  în  Varsovia  trei  mari 
magazine  eu  :  Aparate  technice,  Mânufacturâ, 
Instrumente  muzicale,  Casâ  de  comision. 

Se  poate  adresa  la:  New/  Swiat  56  —  58, 
Nalewschi  15  Marchalkoska  SI  bis  (47.492 
din  20  Dec-  1920) 

Paul  de  Nievudovski  Varsovia  Pienkna  32  — 11, 
doreste  sâ  ia  reprezentanfa  unei  case  de  co- 
mert  care  ar  lucra  in  ori  si  ce  bransâ.  (47.492 
din  20  Dec.  1920).  • 

Dénis  P.  Animo,  Camisslon,  Importation,  Ex- 
portation, 10  Place  Mohamet  Aly,  Gallerie 
Monfcrato,  Agences  :  Caire,  Soudan,  Chypre 
et  Grèce,  Egypte,  doreste  sâ  intre  in  relatiuni 


de  afaceri  eu  casele  noastre  comerciale  si 
industriale  (16.082  din  17  Mai  1920). 

Firma  „Au  Printemps"  Laguionie  et  C-ie,  do- 
reste sâ  intre  în  relatiuni  de  afaceri  eu  Ro- 
mânia  (48.048  din  24  Dec.  1920). 

Firma  „Les  Tanneries  de  Bort  din  Bort  (Co- 
rréze)  trimite  urmatoarea  ofertâ  : 

Tarif  de  Cuirs  Lisses. 

Croupons  Madagascar  li- 
eés  battus  3  à  4  m/m  .      19,00  17.50  1G.50  13.00 

Collets  Madagascar  éga- 
lisés lissés  cylindres  2  a  '.'> 

m/m  .•  •  •  13-°0  n-50  manque 

Flânes  Madagascar  lissés 
battus  ''•  à  4  m/m.   .  .  .   flancs  tout  venant  S. 50. 

Tarif  Box  Caff  Couleurs. 

Choix  B.     Choix  C.     Choix  D. 


Moyen 

9.00 

8.00 

7.00 

Léger 

8.75 

7.75 

Tarif 

Box  Calf  Novis 

(Fort 

7.00 

6.75 

Choix  B.  (Moyen 

7.25 

6.70 

6.50 

(Léger 

7.00 

6.50 

6.25 

.'     .  (Fort 

.  6.25 

5.00 

Choix  C.  (Moyen 

6,25 

6.00 

5.25 

(Léger 

6.C0 

5.75 

5.00 

(Fort 

5,75 

5.51 

Choix  D.  (Moyen 

5.50 

5.50 

5.25 

(Léger 

5.25 

5.25 

5.00 

Ecarts 

3.50 

à  4,75 

Ces  prix  s'entendent  pour  marchandises 
prises  en  gare  de  Bort  franco  emballage 
pour  le  lissé,  emballage  facture  pour  le  box. 
(48048  din  24  Dec.  920). 
Firma  D.  Lawrence  Santoni  Hyd  raVions  „Sa- 
voia"  din  Paris  72  rue  de  la  Boetie,  do- 
reste a  i  se  recomanda  un  bun  reprezentsnt 
pentru  marca  Firmei  (48048  din  24  Dec.  920). 

Casa  Leopotd  Stlassny,  Vien  llU  Czerinpl, 
oferâ  geamuri  eu  preturile  urmâtoare  : 

280  m2  geamuri  riglate  5  —  6  m. m.  con- 
form  mostrei  eu  prêt  de  cor.  cehe  55  m1'. 

575  geamuri  curate  3- — 4  m. m.  eu  prêt 
de  cor.  80  m2. 

500  Kgr.  Minimum  Kitt  eu  prêt,  de  cor. 
austr.  35.  —  p.  Kgr. 

Preturile  sunt  fârâ  obligo  (freibleibend), 

Luarea  francilor  depozit  Viena  efectuatâ  in 
apr.  14  zile  de  la  comandâ. 

Plata  coroanelor  cehe  se  poate  face  în  cor. 
austr.  socotitâ  dupâ  cursul  zilei  al  bursei  din 
Viena. 

In  ce  priveste    compensathinea  oferità  (l 
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vagon  de  ovëz)  rog  a  se  comunica,  câ  în 
Austria  cerealele  fiind  administrate  de  Stat, 
particu'arii  nu  pot  cnmpâra  direct,  ci  numai 
prin  intermed/'erul  statului,  ceece  ingreuneazâ 
tranzac{iun.-a.  (48359  din  27  Dec.  1920). 

D-nul  Inginer  Emile  Ipacar  {de  origtnâ 
românô)  Administrai- Director,  alSocietàfei 
Anonirm  „La  Motoculture  Nord  Africaine" , 
Avenue  de  Paris  144  Tunis,  aratâ  impor- 
tan{a  pe  care  ar  avea-o  guvernul .  roman  sà 
fie  in  legâturâ  eu  Africa  dp  nord  francezâ 
care  poate  fi  un  debuseu  foarte  important 
pentru  produselé  românesti  cum  sunt  :  cerea- 
lele, legumele  uscate,  petrolul,  .uleuiurile  mi- 
nérale, lemne  de  construefie,  etc.  (48992 
din  31  Decemarie  1920). 

Instalatiorts  d'Hôtels,  Casinos,  Villas. 

Manufactures  de  Tapis  &  Linge  de  Mai- 
son Rideaux  Geurt  Grescset  &  Co.  Rue 
Etienne- Marcel  14  Paris' oferâ  :  tapis  mo- 
quette, tapis  d'escalier^  clu  min  en  toile  twinée, 
carpettes,  foyers,  tapis  pour  voitures  automo- 
biles, toile  en  fil  et  en  coton  linge  de  maison 
(drap,  taie,  etc,)  serviettes  et  nappes  en  fil, 
et  en  métis  serviettes  de  toilette,  nid  d'a- 
beille' éponge,  timili  coton  etc,  pret,uri!e  fiind 
foarte  avantajoasel.  (50704,  din  17  lanuarie 
1921). 

Casa  Hans  Falskenberg,  Pappelallée  14 
Hambnrg  oferâ  material  rulant. 

Pentru  condijiunile  de  platâ  si  alte  infor- 
matiuni  cei  interesafi  se  vor  adresa  in  Di- 
rectiunea  Generalâ  a  Comertului,  Serviciului 
de  Informât  uni,  Publicatiuni  si  Inva^àmân- 
tului  Comercial  (Sa!a  de  Cataloage). 
(50571  din  17  lan.  92 l) 

Se  oferâ  prin  Caméra  de  Comerf  belgo- 
românâ  14  Rue  Van  Orby  Bruxelles  seniinje 
de  sfeclâ. 

v  1°  environ  12000  Kgs,  de  demi  sucrières, 
collet  vert,  au  prix  de  frs.  4,25  le  Kg. 

2°  environ  2500  Kgs.  demi  sucrières,  co- 
llet rose  au  prix  de  frs   4.25  le  Kg. 

Socletatea  Anonimâ  „Bunatee"  4  Longue 
rue  de  l'Hôpital  à  Anvers  trim.te  detaliat  o 
ofertà  privitoare  la  Jransportul  vaselor  pe 
apâ. — Pentru  detalii,  cei  interesatJ  se  vor 
adresa  la  Directiunea  Generalâ  a  Comertului 
Serviciului  de  Informatiuni,  Publicatiuni  si 
Invàtâmàntului  Comercal  (Sala  de  Cata- 
loage). (41623  din  21  Dec.  20). 

Domnul  Inginer  Denis,  Rue  de  V Aurore 
57  BruxeUes  trimite  detaliat  o  ofertâ  pri- 
vitoare la  tiansportu!  vaselor  pe  apâ. 

Cei  interesati  se  vor  adresa  la  Direcp'u- 
nea  Generalâ  a  Comertului,  Serviciul  de  In- 
formatiuni, Publicatiuni  si  Invàtâmàntului  Co- 
mercial. , 


M-rs  A.  Tonus  et  V.  Wauher  Exporta- 
tions 369,  Rue  de  Mérode  Bruxelles  oferâ 
geamuri  in  diferite  dimensiuni  : 

0,  à  25         TG  à  40        •  41  k  50 
pouces  réunis   pouces  léunis  pouces  réunis 


Francs  Belije  78 


51— G0 
pouces  réunis 

96] 


:  86 

Gl-70 
pouces  réunis 

• ,  rôô 


92 


Prix  de 

boutons 
frs.  Beiyes 


10  rh/m   12  m  m   14  m/m  1G  m/m   19  m/m 
_452       258  242 


484  407 
Rivets  de:  10  m/m   12  m/m 
frs.  Bdijes    -308  353 


258 

14  m/m  16 lu/m  l9uo/m 


136 


182 


1^ 


Conditions  de  Vente  : 
Emballage  :  en  doubles  sacs   de   50  Kgr 
Délai  de  fourniture  :   Livraison  prompte 
Lieu  de  livraison  :  F.  O.  B.  Anvers. 
Paiement  :  net  à  l'xpédition. 
Option  :  Sans  engagement. 
Casa  A.  Tonus  &  V.  Wautliier  Exporta'eurs 

309.  Rue  de  Mérode  Bruxelles,  oferâ  cuie 

în  diferite  dimerisiuni. 

Ptix  au  cent  Kilogs 

Fr.  belges  21   20   19    1S   17   16_  15  ^4  13 
Frs.  202  202  205  209  213  21 S  223  229  235 

^2    11    10    9     8     7     6  5 
241  271  2£8  304"  320  381  412  502 


Tète  ronde 


24  X  10    27_X_10  24X_n 
412         412  414 


Emballage:  en  caisses  de  25  kg.  net  en  viac. 

Livraison  F.  O.  B.  Anvers,  mais  mar- 
chandises considérées  comme  prises  reçues  et 
agrées  en  usines. 

Délai  :  Assez  rapproché. 

Opt.on:  Offre  faite   snus  toutes  les  ré 
serves  que  comporte  la  situation  actuelle. 

Paiement  50°  o  â  la  commande  avec  paie- 
ment du  solde  après  chaque  expédit.on. 

Fabrica  Fourgant,  Rue  des  Jeûneurs  3. 
Paris  cere  sâ  fie  pus  în  legâturâ  eu  diferite 
case  din  România,  care  se  ocupâ  eu  brodera 
mecanice  sau  fâcute  eu  mâna  trimetându-i 
monstrele  cele  mai  frumoase  eu  toate  infor- 
matiumle  nteesare  privitoare  la  desfacere. 
Oferâ  acestor  case  diferite  broderi  pentru 
lingerie  (50.017  din  12  lanuarie  1921). 

Domnul  L.  Rouet,  12  Rue  Commi.  es  Paris, 
doreste  sâ  intre  in  relafii  de  afaceri  eu  case 
romane  de  haine.  (50,942  din  21  lan.  921). 
Crosmary  et  Pre'vot,  230  Rue  Lecourbe  Paris. 
Cere^relatii  relativ  la  îndreprinderi  industriale  : 
Turnâtorîi  de  otel  in  România..  (50.938  din 
21  lanaric  921). 
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Société  Etablissements  Henry  Lepaute,  17,  23 
Rue  Desnoneltes  (  Vaugirard,  XV  e)  Paris. 
Oferâ  aparate  de  orologerie  pentru  drumul 
de  fer  din  România.  Cei  interesa{i  pot  lua 
informatii  delà  Ministerul  de  Industrie  si  Co- 
mert, serviciul  Informatiunilor  si  publicatiu- 
nilor  (sala  de  cataloage.  (50.168  din  18  la-  • 
marie  \92l). 

P.  h.  Couturier,  Ingr.  A.  &  M.,  1  5  Rue  de  Su- 
rêne  (8-e)  Paris.  —  Doreste  sa  intre  in  relafii 
de  afaceri  eu  case  romane  si  oferâ  îmbrà- 
câmlnte.  (50  939  din  21  lanuarie  921). 

Casa  Adolf  Fingerhut  Danzig  Milhkannen- 
gasse  16,  imporieazâ  mârfuri  textile  ,din  Ro- 
mânia. Doritorii  se  pot  adresa  Servicîului  de 
informatiuni  din  Directia  genéralà  a  Comer- 
tului,  Ministerul  de  Industrie  si  Comert. 
(51. S 86  din  28  lanuarie  192 1). 

Casa  The  Twentieth  Century  MM  M.  F.  G, 
Co.,  poate  furniza  masini  de  moarâ  si  ne 
trimite  un  câtalog.  Cei  fnteresati  pot  lua  in- 
forma{iuni  delà  Serviciul  de  informatiuni  din 
Direc{ia  generaiâ  a  Gomer(uJui  (sala  de  ca- 
taloage) Ministerul  de  Industrie  si  Comert. 
52.038  din  22  lanuarie  192Î). 

Firma  The  London  &.  W.  I  Trading  Co.,  din 

■  Londra  si  Monteg  oferâ  40.000  tone  zahàr 
alb  dându-se  un  avans  de  25°  0,  iar  restul 
.de  75°jo  sà  fie  plâtit  in  bonuri  de  tezaur  eu 
dobàndà  de  6°  o  du'pâ  doi  ani.  Predarea  se 
va  face  in  loturi  în  timp  de  12  luni  si  pretul 
eu  care  oferâ  acest  zahàr  este  de  lire  ster- 
line  48  tona,  predat  C.  I.  P.  port  Romà- 
nesc  (52.105  din  31  lanuarie  1921). 

Firma  *Otto  Ronenberger"  din  Hamburg,  oferâ 
diferlte  articole  de  cutitârie  din  fabrica  So- 
lingen  si  doreste  sà  fie  pus  în  relatiuni  eu 
diferite  case  din  România. 

Pentru  informatii,  cei  interesatj  se  vor 
adresa  la  Ministerul  de  Industrie  si  Comert, 
Direc{ia  generaiâ  a  Comerjului  la  Serviciul 
de  Informatiuni  si  publicatiuni.  52.106  din 
31  lan.  1921. 

Casa  S.  L.  Epstein  din  Freiburg  oferâ  cuie 
în  condi'tiile  urmâtoare  : 

DrahtStiften  lose  in  Kisten  oder  Paketen 
verpackt  zur  Ausfuhr  nach  Rumanien,  zum 
Grundpreis  von  133  franz.  Frs.  per  100  Kg, 
mit  nachstehend  verzeichneten  Ueber  preisen 

m  m.  Nr.  88-42     38     34     31  28     25     22  20 

Franes  Frs.  5.50    7.75  10.50   16  21  2G.50    30  32 

m, m.   Nr.     18     66  14     1  2  1  0 

Francs  Frs.  43  09.25  100   132  212  per.  100  Kgr. 

Ab  meinem  hiesigen  Werk,  unverzollt, 
gegen  Akkreditiv  bei  der  Reinischen  Crédit 
bank  Freiburg,  auszahlbar  nach.  Vorlage  des 
Dupllkatfrachtb'rJefes.    Kisten     werden  mit 


20  franz.  Frs.  per  100  Kgr.  berechnet.  (50934 
din  21  lan.  192\). 

Società  Comense  Importazioni  —  Esportazioni 
Como  (Italia)  Via  Indipendenza  23. — Do- 
reste sa  intre  în  rétabli  eu  diferite  case  din 
România,  pentru  a  importa  si  exporta  tôt 
felul  de  mârfuri,  52*98  din  31  lan.  1921). 

Casa  Paul  Lanoe  &  Pierre  Adam  din  Nantes. 
— Doreste  sà  fie  pusâ  în  legàturâ  eu  case 
din  România  pentru  produse  metalurgice. 
(52095  din  31  lan.  1921). 

Casa  Etablissement  Doénat  17  à  23  rue 
Broca  Paris  oferà  articole  de  piele  :  cou- 
rroies de  transmission,  cuirs  déconpés  on  fa- 
briqués en  tous  genres,  pour  l'Industrie  ou 
pour  chemins,  de  fèr  et  Entreprises  de  Trans- 
ports Joints,  rondelles,  Lanières,  Tirants  de 
Châssis  de  glaces  —  Arrêts  de  portières 
poignées  moratoires,  sonfflets  d'Intercirculation 
pour  wagons,  etc.  sellerie  fine,  Harnais  eu 
série  pour  Agriculture,  commerce  en  parti- 
culiers,— articles  de  voyage  en  cuir,  §i  in 
gênerai  toate  articolele  de  piele  manufactu- 
rate.  (52093  din  31  lan.  1921). 

Casa  Shimada  &  Co.  L.  T.  D. 

Manufactures  Importers  Exporters  în  Ail 
Kinds  of   Voollen  And   Cotion  Piecegoods 

No.  2  Yoyoicho  Nih  onbashi- Ku  Tokyo  Japan. 
— Trimite  mostre  de  articole  de  lânâ. 

Cei  interesati  pot  lua  informatii  delà  Mi- 
nisterul de  Ind.  si  Corn.  Directia  G-lâ  a 
Comertului.  (52202  din  31  lan.  1921).  ^ 

L.  Courrand.  83,  Rue  Lafayette,  Paris.— O  fera: 
Pardessus.  I,  lot  d'envirou  50.000  pardessus 
en  tissus  anglais,  doublés  mi  corps.  Marchan- 
dises mises  sur  wagon  départ  par  nos  soins 
au  prix  de  fr.  50  l'unité. 

Couvertures.  I  lot  ërenviron  100.000  cou- 
vertures laine  anglaise  provenant  de  la  Li- 
quidation en  France  des  stocks  de  l'Armée 
Anglaise  au  prix  de  fr.  14  l'unité. 

Ces  marchandises  sont  notre  propriété 
exclusive  et  nous  donnons  toutes  garanties 
demandées.  (52266,  din  1  Februarie  19  /). 

Etablissements  Pierre  Werbeke,  Rue  des  Boiteux 

21  Bruxelles-:  Nous  sommes  actuellement  à 
même  de  vous  fournir  les  machines  à  com- 
poser „Linograph"  pour  la  langue  roumaine 
avec  les  accents  nécessaires  à  ce  clavier 
dans  le  plus  bref  délai,  au  prix  de  3.200  F. 
O.  B.  Davenport-Iowa  U.  S.  A.  (52680  din 
2  Febr.--l92l). 

La  Société  Comense  Importazioni- Esportazioni 
Bureau  :  Como  (Italie)  Agence  :  Chiasso 
(Suisse)  :  prie  les  Maisons  de  commerce 
roumaines  de  lui  envoyer  des  commandes 
pour  l'exportation  de  produits  italiens  et 
désire  recevoir  des  offres  pour   1  exportation 
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de  marchandises  qui  pourraient  convenir  au 
marché  italien.  Elle  voudrait  aussi  nouer  des 
relations  d'affaires  avec  des  Maisons  de  son 
genre,  s'occupant  d'importation  et  d'expor- 
tation et  cherche  dans  les  viiles  les  plus  im- 
portantes des  représentants  actif  et  sérieux. 
(52S03  din  3  Febr.  1921). 
Casa  Adolf  Koch.  Internationale  Speditionen 
Berlin  S.  O.  Côpenickerstrasse  54. — Aduce 
la  cunostiinja  cercurilor  interesate  din  \&va, 
câ  se  însàrcineazà  eu  transportai  de  mârfuri 
pe  calea  feratà  direct  din  Germania  în  Ro- 
mânia  eu  tranzit  prin  Polonia.  Vagoanele  vor 
ajunge  delà  Ber'in  la  Bucuresti  cam  în  24 
zile,  eu  cheltueli  de  transport  foarte  reduse. 
{51562  din  26  Ianuarie  1921). 

Societatea  Italo-Svizzera  per  il  Cotnmercio 
Internationale  Napoli — New  York.  Via  Silvio 
Spaventa  18  Napoli. — Doreste  a  stabili  le- 
gâturi  comerciale  eu  casele  de  Specialitâti 
din  România,  pentru  desfaceiea  vinurilor 
Marsala-  Vermouth  Muscat,   eu  urmâtoarele 

^.conditiuni  : 

1.  Contrat  de  représentation  exclusive 
pour  toute  la  Roumanie,  pour  la  durée  de 
quatre  ans  à    partir   du  I-er.  Janvier  1921. 

2.  Obligation  d'effectuer  exclusivement  la 
vente  des  produits,  de  la  maison    Flli  Mi- 

m  lazzo  &:  Co.  en  qualité  de  représentant 
exclusifs  de  la  Societa  Italo-Sviffera  Per  II 
Cotnmercio  Internationale,  aux  prix  conrants 
de  la  même. 

3   Droit  de  la  part    du    représentant    de  . 
toucher  une  commission  de  4  fo  sur  le  mon- 
tant de  la  vente  des  vins  de  Marsala-Ver- 
mout- Muscat,  et  de  1%  sur  le  montant  de 
la  vente  des  vins  ordinaires  blancs  et  rouges. 

4.  Il  reste  en  faculté  du  repésentant  de 
fixer  des  surprix  qui  correspondent  aux  co- 
tisations officielles  des  marchés  Roumaines, 
sans  en  obstaculer  la  conclusion  des  affaires. 
5.  Droit  du  représentant  de  toucher  entière- 
ment les  surprix. 

6.  Droit  de  la  part  du  représentant  de 
recevoir  constamment  un  échantillonage  com- 
plet des  vins  Marsalo-Vermouth-Muscat,  com- 
me aussi  d'affiches  réclames  de  la  Société 
Italo-Suisse  piur  le  Commerce  International. 

7.  Indemnité  de  lires  italiennes  10.000 
payables  à  la  Société  Italo:Suisse  à  la  sti- 
pulation du  contrat  de  représentation.  (53058 
din  5  Ianuarie  1921). 

Cassa  A.  Menu  &  C-ie,  Succesori  L.  Michel, 
calea  Victoriei  69,  Bucureçti,  are  reprezen- 
tanfa  uneî  mari  fabrici  de  hârtie  din  Belgia 
si  oferâ  diferite  feluri  de  hârtie  dupâ  mo- 
de|ele  aci  alâturate  eu   pre-tifrile   urniâtoare  : 


25  vagoane  model  A  84  X 108  de  48  kgr. 
mia  de  coala.  Fr.  Belgieni  2.90  kgr. 

25  vagoane  model  B  54><84  de  24  kgr. 
mia  de  coale.  Fr.  Belgieni  3.10  kgr. 

25  vagoane  model  C  68X84  de  36  kgr. 
mia  de  coale.  Fr.  Belgieni  3.25  kgr. 
«   25  vagoane  model  D  65X96  de  40  kgr. 
mia  de  coale.  Fr.  Belgieni  3.85  kgr, 

Toate  aceste  preturi  se  înteleg  în  franci 
Belgieni. 

Aceste  pre{uri  se  înfeleg  cif.  Galati. 

Amba'aju),  dupâ  dorintâ,  fie  in  baloturi  eu 
platouri  inconjurate  de  fer  însâ  necâptusite 
si  care  ambalaj  intrà  în  preturile  arâtate  mai 
sus,  sau  în  baloturi  câptusite  eu  pânzâ  cenusie 
cari  vor  fi  facturate  eu  pretulde8.50  franci 
°jo  de  kgr.  ;  sau  în  làzi  ordinare  necâptu- 
site pe  pretul  de  14  franci  °'o  kgr.  (baloturi  în 
la zi  de  aproape  150  kgr.). 

Liyrar.ea  marfei  se  va  efectua  în  timp  de 
30 — 40  zile  la  primirea  comenzei,  iar  condi- 
(iunile  de  platâ  sunt  urmâtoarele  : 

20°  o  numerar,  iar  restul  plâtibile  în  bo- 
nuri  de  tezaur  pe  timp  delà  6  — 12  luni  eu 
o  dobândâ  de  5°  o.  Cei  interesati  se  pot 
adresa  Ministerului  de  Industrie  si  Comert, 
Direc{iunea  informatiunilor  si  a  publicapuni- 
lor.  Directia  generalâ  a  cpmertului.  {53.578 
din  8  Febr.  1921).  ' 
Casa  Engrais — Charles  Biascourt— Courtier — 

85  Rue  Sedaine  Paris,  oferâ  :  superfos- 
^  f aÇi  minerali,  oase,  superfosfat,i  d'ubli  si  pre- 
cipitati  minerali,  cautâ  un  agent  courtier. 
{il  1.440  din  9  Febr.  192l). 
Casa  Menu  Se  Huguenin  14 -a,  Quai  du  Ha- 
vre, 14°  Bouen' France,  doreste  sà  intre  în 
relatai  comerciale  eu  casele  noastre  de  im- 
port, péntru  urmâtoarele  produse  chimice  : 

Sodâ  causticâ 
Sulfurà  de  sodiu 
Bicarbonat 
Clei  si  Gelatinâ 
Sulfat  de  alumiiiiu 
Sulfat  dublu  de  Potasiu 
Hiposulfit 

Dublu  sulfat  de  crom 
Ematinâ 

Carbonat  de  potasiu  otc. 

{53.876  din  9  Febr..  192l). 

A.  Lefort.  6  Rue  D'Erlanger  XVI-e  Paris, 
oferâ  încâlfâminte  ;  environ  1400  paires  chans- 
sures  cuir  jaune  de  fabrication  améiicaîne, 
article  fort,  qualité  de  tout  premier  choix  an 
'■prix  de  Frs.  50  la  paire. 

Ces  chaussures  sont  en  caisses  de  100 
paires  dont  la  répartition  par  pointure,  dans 
chaque  caisse  est  la  suivante  ; 
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pointures:  39    40    41    42    43    44  45_ 
paires         2   10   20   35   20   10  ^  3-100 

Couvertures  environ  4.000  couvertures  dont: 
2000  en   laine  pure  au  prix    net   de  27 

frs.  la  pièce. 

2000  laine  &  coton  au  prix    net   de  22 

frs.  la  pièce. 

Toutes  ces  marchandises  sont  disponibles 

à  Paris  et  l'autorisation  d'exportation  est 
assurée. 

Quant  au  paiement,   le    vendeur  accepte 
d'être  payé  dans  la  monnaie  du  pays,  mais 
il  demande  aussi  bien  l'ouverture   du  crédit 
irrévocable  que  le  paiement   définitif  dans  un 
banque  à  son  choix.  (52  261  din  1  Febr.  1921). 
Casa    Chas  Zimmermann  &  Co.  din  Londra 
•oferâ:  o  mare  rantitate  de    „ suifat   de  cu- 
pru"  eu  pret,ul  de  L.    41:0:0   tona,    in  bu- 
toaie,  C.  I.  F.  Port   Românesc,    unturâ  de 
peste,  medicinalâ,  ulei  de  ricinà  si  quebracho 
pentru  tâbàcàrii.  {52.621  din  2  Febr.  192l). 
Casa    „Muclesfi£ld" ,   Albert    Buildings,  49 
Quen  Victoria  Street,  London  E.  C.  4,  oferâ 
insemnate   centitàtj  de    „sulfat   de  cupru". 
(52.26V  din  2  Febr  1921). 
Dottor  Giaseppe  Mo  ti  &   Co.    Napoli  Via 
Alexandre  ^oerio  No.   32   ccre   numele  si 
adresa  fabricanfilor  sau  exportatorilor  dey 
Tourteaux  de  Maïs,  ou  blé, 
Tourteaux  de  graines  oléagineuses. 
Huiles  de  ricin,  et 

Graine's  oléagineuses.  (54.268  din  12  Febr. 
1921). 

Papeteries  E.  Bouton  106  Rue  des  Dames  Pa- 
ris (17)  specializându-se  în  fabricarea  de 
hârtie  subtire  francezâ:  (monsselines,  bulles 
cardes,  qui  servent  aux  emballages  minces, 
pelures  sans  colle)  doreste  câteva  adrese  din 
România  cari  se  intereseazâ  de  aceste  ar- 
ticole.  (50  937  din  21  Ian.  1921). 

Ferdinand  Clanner  Prag  III  Harmelitska  17 
peut  fournir  pour  la  Roumanie  cinquante 
wagons-citernes  dont  dix  vagons  peuvent 
être  livrés  tout  de  suite,  le  reste  dans  un 
délai  de  cinque  semaines.  Les  prix  des  wa- 
gons s'élèvent  à  90.500.  Mark  la  pièce,  tous 
les  droits  d'export  et  tous  les  autres  impôts 
inclus  Conditions  de  payement:  moitié  de  la 
facture  au  moment  de  la  commande,  le  reste 
au  moment  de  la  livraison. 

Pentru  informafii,  cei  interesatj,  se  vor 
adresa  la  MinisteruI  de  Industrie  si  Comert, 
Dfrec{ia  generalâ  a  Comertului  la  serviciul  de 
informatiuni  si  publica{iuni.  (Trimis  de  Ata- 
satul  Corn  d'n  Praga  pe  ziua  de  21  Febr. 
1921). 


Casa  Fisser  &  C-ie  Hamburg  14  Aller  Wan- 
drahm  12  oferà  ceai,  cafea  si  orez. 

4.000  lâzi  a  45/50  kgr.  ceai. 
1.500  saci  a  60  kgr.  cafea. 
1.000  tone  orez. 

Pentru  conditiunile  de  platâ  si  alte  infor- 
matiuni, cei  interesati  se  vor  adresa  la  Di- 
rectiunea  generalâ  a  Comertului,  Serviciul 
de  informatiuni  de  publicatiuni  si  îuvàtàmân- 
tulu!  comercial  (sa,la  de  cataloage). 

Fabrtca  di  Bottini.  Stabilimente  Gorlago  Bol- 
gare  Pietro  Fontana  Roux- Milano-Corso  I- 
talia  14  a  desch's  un  mare  magazin  de  nas 
luri  in  localitatea  da  mai  sus.  (54269  din  12 
Februarte  1921). 

Fabrica  de  Cognac  Lucien  Foucauld  et.  C-ie 
Charante,  Franfa,  cere  sâ  fie  rusâ  in  rela- 
t'unî  d3  afaceri  eu  casele  din  România  pen- 
tru desfaccra  produ5e!or  sale.  (54723  din  16 
Februarie  \92\).  ( 

Cassa  Adaîf  Koch,  Internationale  Speddionen, 
Berlin  S.  O.  16,  din  Kopenisckerstr  54,  se 
însârcineazà  eu  .ransportul  de  mârfuri  din 
Germaiiia  pentru  România  via  Polonia.  Reg. 
Generalâ.  .(Afo.  107634  din  921). 

Casa  A  S.  Transit  Kompogniet,  Kobenhavn 
B-den  Vesierbrogcde,  doreste  sà  cumpere  din 
România  urmàtoarele  produsc  :  benzinâ  eu 
greutatea  specificâ  de  0,700  0,710,  gazoil, 
petroleu  çi  pâcurâ  de  ars.  (No.  \0\2\9  din 
4  Ianuarie  192\). 

Casa  Paul  Apel,  Berlin-  Borsigwalde,  Schu- 
bars'r  23,  face  ofertâ  pentru  butoae  de  fier 
si  càni  pentru  b?nzinà.  Rej.  generalâ.  (No. 
\0\22\  din  4  Ianuarie  1521). 

Casa  Paul  Apel,  Berlin  Borsigwalde,  Schu- 
bartstr  23,  oferâ  butoae  de  transport,  sudate 
autogen,  din  prima  S.  M.,  tinich.le  eu  cer- 
curi  rotunde,  insurubarea  Vranei,  precum  si 
cercuri  de  întârit  aie  ce'or  douâ  capete. 

Continutul  L.  1 50  200  250  300  350  400  500  500  

Vâpsit  M,  275  325  355  385  420  435  540  700  bue.  nsto 
Tincuit      M.  320  385  421  460  500  525  330  S90  »  » 

1  — 10  To.-^Jncârcarea  e  compusâ  din  : 

22S200140125110100  80  72  bucat,i 

La  o  cumpàrare  de  cei  putin  3  incârcâri  de 
10  tone  în  aceias  mârime. 

Preturile  minime  de  export  pentru  bu- 
toaele  de  fier  "oferite,  sunt  urmàtoarele  : 
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ContinnUil  L.  150  200  230  300  400  500  600 
Vapsit  M.  368  463  569  640  72S  825  1019 
Tincuit  M.  429  536  662  751  855  971  1377 

Spre  orientare  serveste  încà  pretul  actual 
de  transport  franco  Hamburg  M.  1130  pen- 
tru  o  incârcâturâ  de  10  tone.  Mai  oferâ  si 
càni  de  benzinâ  pentru  transport,  (inculte, 
contra  incendiului. 
Continutul  h.  5  10  15  20  25  30  35  50,65  73  100  - 
M.  17.75-22.23-29.50-36.41-46  53-61-60.50-76.30-120 

inclusiv  incârcarea,  permisul  de  export,  franco 
Hamburg  la  o  cumpàrare  de  cel  putjn  2500 
bue.  dint'un  slngur  fel.  Prefurile  se  pot  men- 
tine  numai  la  o  comandâ  imediatâ,  deci  do- 
ritorii  sunt  incunostinfati  a  face  cât  mai 
graboic  comenzi  sus  numitei  case. 

(No.  ngistraturei  générale  \ 0717 4  din  28 
lannarte  1321). 

Cassa  J.  Schotihô/er,  Schifferstadt  (Platz), 
oferâ  cântare  (No.  107.174  din  28  Ian.  1921). 

Cassa  British  Boot  &  Shoe,  Exporters,  Ltd. 
62  London  Wall,  London  E.  C.  2,  oferâ 
ghete  de  diferite  numere  si  calitàti,  indicând 
prémunie,  care  începând  delà  10  sil.  perechea. 

(Sosif  la  21  Februarie  1921.  —  Serviciul 
informatiunil  jr). 

Cassa  E.  Jennigns  Se  Co.  Ltd.,  Leîcester  En- 
gland,  oferâ  incàltâminte,  diferite  mârimi  si 
calitâti,  indicând  prejurile  cari  încep  delà  10 
silingi  perechea. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921. —  Serviciul 
Informatiunilor). 

Cassa  John  Cooper  &  Sons  Ltd.,  Léicester, 
oferâ  incàltâminte,  indicând  preturile,  cari 
incep  delà  10  silingi  pânâ  la  2  lire  si  5  sil. 
perechea. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921. —  Serviciul 
Informatiunilor). 
Cassa  Ceo  Evans  &  Sons,  Léicester,  oferâ 
incàltâminte  delà  13  sil.  pânà  la  1  lirâ  si  7 
silingi  perechea. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.  —  Serviciul 
Informatiunilor). 
Cassa  W.  &  C.  Wills,  Ltd.  Hinckley,  oferâ 
incàltâminte  delà  7  sil.  perechea. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.  —  Serviciul 
Informatiunilor). 
Cassa  British  Shoe  Manufactures  Limited.  13, 
Tavistock  Square,  London   W.  C.  1,  oferâ 
incàltâminte  delà  12  sil.  perechea. 

(Sos.t  la  21  Februarie  1921.  —  Serviciul 
li.formatiunilor). 
Cassa  The  Bata  Shoe,  And.  Leather  Co.  28 
Gray's  inn  Road,  Lmdon,  W.  C.  1,  oferâ 
tncâltânvnte  delà  13  sil.  perechea. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.  —  Serviciul 
Informat'unilor), 


Cassa  A.  Soîomon  &  Comp.,  46,  Whitechapel 

High  Street,  London,  E.  I,  oferâ  incàltâminte, 

delà  8  sil.  perechea. 

(Sosit  la  21  Februarie  Ï921.  —  Serviciul 

Informatinnilor). 
Cassa  J.  W.  Heath  &  Co.,  3  Wel  ington  Street 

Léicester,  oferâ   fncâltàminte   delà   8  sjlîngi 

perechea. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.  —  Serviciul 
Informatiunilor). 
Cassa  Howard  Brothers,  LelCester,  oferâ  incàl- 
tâminte dda  10  sil.  perechea. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.  —  Servie  ul 
Informatiunilor. 
Cassa  /.  H.  Clarke  &  Co.,  Grosvenor  St.  Lei' 
cester,  oferâ  încàlàminte  delà  23  sil.  perechea. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.  —  Serviciul 
Informatiunilor). 
Cassa  John  Rawson  &  Sons,  Limited,  Lekhster, 
oferâ  incàltâminte,  delà  16  sil.  perechea. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.  — Serviciul 
Informatiunilor). 
Cassa   Benjamin  Ladds,   Rushden,  sperâ  câ 
d-1  Mihâescu   va   comunica   casei  interesate 
ràspunsul  delà  Bucuresti, 

(Sosit  la  21  Februârie  1921.  —  Serviciul 
Informatiunilor). 
Cassa  H.  R.  Patenall,  Higham  Fearers,  oferâ 
incàltâminte,  delà  16  çil.  perechea. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.  —  Serviciul 
Informatiunilor). 
Cassa  G.  T,  Hawkins,  Northampton,  oterâ  în- 
càltàminte, delà  27  çil.  perechea. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.  —  Serviciul 
Informatiunilor). 
Cassa  Bryan  &  Son  Limited,  Kettering  Nor- 
thampton, a  primit  10  lire,  5  sil.  6  seni  eu 
care  a  créditât  pe  d-1  Michâescu,  pentru 
mostrele  trimise. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.—  Serviciul 
Informatiunilor). 
Cassa  Jell  &  Marlow,  London,  oferâ  incàltâ- 
minte si  multumeste  d-lui  Mchâescu,  pentru 
cei  15  lire,  14  silingi  8,  valoarea  mostrelor 
trimise. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.  —  Seririciu! 
Informatiunilor). 
Cassa  W.  C.  Welster      Son,  Norwich,  oferâ 
■  incàltâminte  delà  7  sil.  perechea.  A  primit  4 
sil.  3.  a  6,  pentru  monstrele  trimise. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.  —  Servlciu 
Informatiunilor).  • 
Cassa  Polîard,  Wain  &  Co.,  Ltd.,  Hisch  Street 
Works,  Anstey  Léicester,  oferâ  incàltâminte, 
delà  1  1  silingi  perechea.  A  primit  7  lire,  2 
sjlingi  si  9  seni,  pentru  mostrele  .trimise 
d.  Michâescu.  (Sosit  la  21  Februarie  1921, 
Serviciul  Informatiunilor). 
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Cassa  G.  H.  Gdllington  &  Company,  Limited, 
Hinckley,  oferà  incâltâminte,  delà  f>  silingi 
perrchea. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921. —  Serviciul 
Informatiuniior). 
Cassa  W.  H.  Brown  &  Son,  49  Corn  Street, 
Bristol,  aratà  câ  atasatul  comercial  a  plâtit 
13 — 13  pentru  mostre  si  tôt  pentru  acelajs 
scop,  suma  de  10  silingi  6  seni. 

(Sosit  la    21  Februarie  1921. —  Serviciul 
Informatiuniior). 
Walkcr  &  Gann,  Higam  Ferrers,  a  primit  10 
lire,  80  silingi  pentru  mostre   si  1    lire,  13 
silingi,  tôt  pentru  mostre. 

(Sosit   la   21  Februarie  1921. —  Serviciul 
Informatiuniior). 
Casa  The.  United  Welsh   Mills    The  Hayas, 
Cardiff,  a  primit  !  l.râ  si  13  silingi  pentru 
mostrele   de   lingerie  trimise  d-lui  Michàescu. 

(Sosii  la  21  Februarie  1-921.  —  Serviciul 
Informatiuniior). 
Casa  Walton  Brothers,  20  Higli  Street  Stoke 
Newington,  a  primit  1 1  silingi  ()  seni  pentru 
articole  de  lingerie  trimise  d-lui  Michàescu. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.  —  Serviciul 
linformatiunilor). 
Casa  William   Boumphrey  &  Co.  Manchester, 
a  piimit  lire   4-7-8   pentru    bluze  (mostre) 
trimise  d-lui  Mihâescu. 

(Sosit  la   21  Februarie    1921. — Serviciul 
informatiuniior). 
Casa  John  Horrett  &  Son  Raands,   oferâ  în- 
câltânrnte,    cerând    lire    11.7   pentru  plata 
mostrelor  trimise  d-lui  Mihâescu. 

Asteaptâ  comenzi. 

(Sosit   la    21    Februarie  1921. — Servicinl 
informatiuniior. 
Casa  Harry  Solo  mon  4  Milk.  Street  Buidings 
Cheapside  London  E..  C.  2,  oferâ  încàltâminte 
delà  10  sel  perechea. 

(Sosit  la  21  Februnrie  1921. — Serviciul 
informatiilor). 
Casa  Allied  Boot  V.  Shoe  Manufacturing  V. 
Co.  Ltd.,  Norlhampton,  a  primit  .-16  sil 
ca  platâ  pentru  mostrele  de  ghete  trimise 
D-lui  Michàescu. 

(Sosit  la  21    Februarie  1  921 .—  Serviciul 
informatiilor). 

CaSa  Pitt  V.  Scott,  Ltd,  25   Carnnon  StreeC,% 
London  E.  C.  a  trimis    Ministerului  de  in- 
dustrie sf  comerti  diferite  lâzi  continând  mo- 
stre de  ghete,  etc.  si  cere    achitarea  sumei 
de  47.10.2  lire. 

(Sosit    la   21  Februarie    1921.— Serviciul 
informatiuniior). 

Casa  Thomas  Holmes,  Meictsfer,  Eng,  oferâ 
ghete  eu  diferite  preturi. 


(Sosit  la  21  Februarie   1921. —  Serviciul 

informatiuniior). 
Casa  Reimann     Sons,  173  Bermondsey  Street, 

London  S.  E.  1,  oferâ  galosi   càptusi'ti.  Nu 

trimete  probe. 

(Sosit  la  2  1  Februarie    1921.—  Serviciul 

informatiilor). 
Casa  Garden  et  Company,  18.    20,  22,  24, 

cockburn  Streer,  Edinburgh,  oferà  ghete  fârâ 

'modèle. 

(Sosit- la  21  Februarie    1921. —  Servic'ul 
informatiilor). 
Casa  R.  S.  Lawrence  &  Co.  258,  Fore  Street 
Edmonton,  London  \8,  oferà  guvernului  ro- 
man modèle  de  tàlpi. 

(Sosit  la  21  Februarie    1921. —  Serviciul 
informatiilor). 
Casa  Harrisand  company,  London    W.  C.  1 , 
oferâ  stofâ  kaki,  eu  pretul   de  10  7  1  yard. 

(Sosit  la  21  Februarie   1921. —  Serviciul 
informatiilor). 
Casa  May  Hannueï,  Bradford,  oferâ  stofe,  tri- 
metând  esantioane. 

(Sosit  la  21  Februarie   1921. —  Serviciul 
informatiuniior). 
Casa  From  Hé'mann  &  Alexander,  Bradford, 
.oferà  cheviot-uri  diferite  c  a  1  î  t  â  t  >  - 

(Sosit  la  21   Februarie  1921. —  Serviciul 
informatiilor). 
Casa  James  Ramsden  Ltd  Leeds,  oferâ  stofe 
diferite  calitàti. 

(Sos;t  la   21   Februarie  921. — S3rviciut 
Informatiuniior). 
Casa  Robert  C.  Higglns  &    Ca.    Glascow  7 
Cochrane  Street,  oferâ   pânzâ  pentru  câmâsi. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921. —  Serviciul 
Informatiuniior). 
Casa  From  Geo-ge  Holmes  &  Co.  Heighley, 
trimite  esantioane  de  stofe. 

(Sosit  la  21  Februarie    1921.  —  Serviciul 
Informatiuniior). 
Casa  loseph  Hoyle  &  Son,   Longwood,  oferâ 
stofâ    Kaki — plata  numerar. 

(Sosit  la  21  Februarie    1921. — Serviciul 
Informatiuniior). 
Casa  E.  Gihh  &  Co.  6\    old   Broad  Street, 
London  &  Co.  2,  oferà  stofâ   groasa — 16  6 
Yardul. 

(Sosit  la  21  Februarfô    1 92 1 .— Serviciul 
Informatiuniior). 
Casa   Fromm   Pinner        Willis,  Bradford, 
oferâ  chevioturi  serge-uri  etc. 

(Sosit  la  21  Februarie    1921.  —  Serviciul 
Informatiuniior). 
Casa  Herbert  Dickinson    Huddersfield,  oferâ 
stofe  nègre  si  bleu. 

(Sosit  la  21  Februarie   1921.  —  Serviciul 
Ififormaffunilor). 
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Casa  John  Fenion  &  Sons  Ltd.  36  Basinghall 
Street,  London  E.  C.  2,  oferâ  pàturi  de  lànà. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.  —  Serviciul 
Informatiunilor). 

Casa  Ttie  National  Indut trial  Syndicate  Li- 
m  rted,  1,  Victoria  Street  Westminster  Lon- 
don S,  W.  /.  oferà  ciorapi  î  icâ l|âminte  s,i 
rufàrie. 

(Sosit  la  21  Februarie    1921.  —  Serviciul 

Informatiunilor). 
Casa  Ceo.  Evans  8c   Sons,    Leicester,  oferâ 

piei.  tàloi  etc. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921. —  Serviciul 

Iaforma|iuni!or) 
Casa  I.  Can\"hra  8c  Co.  Ltd.  Bradford,  oferâ 

stofe  de  bumbac. 

(Sosit  la  21  Februarie    1921.  —  Serviciul 

Informatiunilor). 
Casa  Peter  Keevll  8c  Sons  London,  oferà  arti- 

co!e  alimentare  ca  :  suncà,  unt,  brânzâ,  con- 
serve in  cutii  etc. 

Sosit  la  21    Februarie    1921.  —  Serviciul 

Informatiunilor). 
Casa  Lipton's  city  Road,  London  E.  C,  oferà 

articole  alimentare,  conserve,  biscuits,  dulce- 

turi  cacao,  ceaiu,  ciocolatâ  etc. 

(Sosit  la  21  Februarie  1921.  —  Serviciul 

Informatiunilor). 
Casa  Palethorpes  Lorpes  Limited,  Dupley,  Port, 

England,  oferâ  conserve. 

(Sosit  la  21   Februarie  1 92 1 Serviciul 

Informatiunilor) 
Casa  Peek  Bros  &  Winch/  London   E.  C, 

Oferà  coloniale,  ceaiu,  cafea  cacao. 

(Sosit  la  21  Februarie    1921. —  Serviciul 

Informatiunilor). 
Casa  C.  &  E.  Morton   Ltd.,   oferà  conserve, 

dulceturi,  suncà,  céréale  brânzeturi  etc. 

»  (Sosit   la  21  Februarie   1921. — Serviciul 

I  jformatiunilor). 
Casa  E.  Gihl  &  Co.  London  E.  C.  2,  61  old 

Broad  Street,  oferâ  articole  alimentare,  orez, 

fâinâ,  uleiuri,  etc. 

(Sosit  la  21  Februarie   1921.  —  Serviciul 

Informatiunilor). 
Casa  Çhas,  Zimmermann  &  Co.  9  8c   \0  st. 

N\.ary-at  Hilt,  London,  E.  C.  3,  trimite  pre- 

turi  pentiu  diferiti  acizi,  uleiuri,  etc. 

(Sosit  la  21  Februarie    1921. —  Serviciul 

informatiunilor). 
Casa  leatman  &  Co.  L-td.  London,   oferà  ar- 
ticole alimentare. 

(Sosit  la  21  Februarie   1921.  —  Serviciul 

informatiunilor). 
Compagnie  française  d'Orient,  Paris  19,  Rue 

Saint  Roch,  o'erâ  spre  vànzare  300  vagoane 

cisterne  pentru  transportul   uleiurilor,  petro- 

lului,  benzinei,  etc.,  cale   normalâ,  Standard 


german,  tipul  Uniunei  germane  de  cài  ferate. 
Vagoanele  sunt  noui. 

a)  Vagoane  de  1 5  m.  c.  capacilate,  eu 
doua  osii,  cale  normalâ,  dupâ  prescriptiunile 
Statului  gr-rman,  frânâ  eu  spiralâ  eu  8  sabo{i, 
cabinâ  pentru  frànar,  lucratâ  în  tablâ  de  fier. 
Rezervorul  este  construit  din  tablà  de  8  mm. 
grosime  (fundurile  din  tab'â  de  10  mm,) 

Prttul  unui  vagon,  franco  garâ  frontierâ 
germanà,  Fr.  42000. 

b)  Vagoane  de  17  si  1 9  m.  c.  capacitate, 
la  fel  eu  cele  de  15  m.  c.  pe  pretul  de 
44500  frs.  bucata. 

Firmeîe  interesate  pot  consulta  oferta  la 
Serviciul  informatiunilor  si  publxatiunilor  co- 
merciale  din  Ministerul  industriel  si  comer- 
tului.  La  ofertâ  se  aflâ  anexatâ  fotografia 
unu  cisterne.  (38555  920).  ■ 

D-l  G.  Dlmitriu,  atasatul   comercial  pen- 
tru Austria  ne  tr'mite  urmàtoarele  oferte: 
Casa  Richad  K.hn.  Vtena  XV  Victor iagasse 
No.  2.  V-  Oferà  6  bueâti  cazane  noi  pentru 
uleul  brut. 

Pretul  26  k  Austro  gcrmane  de  kgr.  Ex- 
portul  il  priveste  pe  cumpârâtor.  {4<o.l92  din 
10  De:.  1920). 
Casa  M.  Leber.  XIX  Sollingcrgassî  11—13. — 
Face  ofertâ  pentru  mobile.  (46.192  din  10 
Dec.  1920). 

Cei-  interesati  pot  lua  detalii  delà  Minis- 
terul de  indusrie  §i  Comïr^  serviciul  Infor- 
matiilor,  publ  ica^iilor  si  învàtàmâtului  co- 
mercial. 

vAga"  Jmport  und  Export  Geseîlschaft  M.  B. 
H.  Wien.  —  Face  ofertâ  pentru  100  tone 
tinichea  neagrà.  (46.192,  din  10  Dec.  1920. 

Casa  Hauf-fate-und  Textitit  Industrie  A.  G. 
Wien.  Bôrsegasse  18  Viena.  —  Face  ofertâ 
pentru  5.000  juta  curatâ,  saci  de  fructe. 
(46  192,  din  10  Dec.  1920). 

Casa  Félix  Drobig,  Hamm,  Wesifalen. — Face 
ofertâ  pentru  dlferite  piese  lucrate  în  lemn 
pentru  usi  si  ferestre.  (46  192,  din  10  Dec. 
1920). 

Casa  Feliz  Drobig,  Kom.  —  G  es.,  Ham.  (  Westf. 
Berlin  W.  50.  —  Face  ofertâ  pentru  sârmâ 
I-a  cal.  otel  turnat.  (46.192,  din  10  Dec. 
1920). 

Casa  W.  Wohleber.  Wien.  Graben  29. — Oferâ 
masini  electrice.  Preturile  se  pot  gâ si  în  La- 
gerliste  No.  26  la  Directiunea  publicatiunilor 
si  informatiunilor  din  Ministerul  de  industrie 
si  Comert.  (46.192,  din  10  Dec.  1920). 

Casa  Ignatz  Bernfeld.  Wiena.  —  Face  ofertâ 
pentru  saci.  (46192,  din  10  Dec.  1920). 

Prln  d.  Cornitiu  Bâlâcescu,  agentul  nostru 
Economie  pentru  Polonia,  ne  trimete  urmà- 
toarele oférte  ; 
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Biuro  Zyeinoezonych  Fabryk  Cémenta  W: 
Krakowle,  are  în  depozitele  sale  cantitàti  im- 
portante de  ciment  „Partland  pe  care  do- 
reste  sâ-1  exporte  in  România,  pretun  foarte 
convenabile.  Adresa  :  Krakowia,  ul.  Car- 
baska  4  II  p.  {51.557,  din  26  ton.  921). 

M.  de  Brousse-Sucursale  de  Varsovie- Krucza 
46 — 4.  —  Oierà  serviciile  sale  pentru  orice 
fel  de  transportai  atât  din  România  pentru 
Polonia  cât  si  din  Polonia  pentru  România 
pentru  ori  si  ce  fel  de  articol.  (51.557,  din 
26  lan.  1921). 

Léonard  Szymânski-Sroda  (Wielkopolçka)  do- 
reste  sâ  intre  în  legàturâ  de  afaceri  eu  Ro- 
mânia pentru  ori  si  ce  braosâ.  Specialitate  : 
produse  alimentare,  leguminoase,  nutret  pen- 
tru vite,  fructe  proaspete,  uscate  etc.  {51.557 
din  26  lun.  1921). 

Lazar  Wolkomirsky,  fabricâ  de  postavuri  Bi- 
lystok,  are  posibllitate  sâ  exporte  în  Româ- 
n  a  cantitàti  însemnate  de  postavuri  numai  în 
schimbul  sdrenfelor  de  orice  fel  de  bnmbac 
sau  lânâ.  (51557,  din  26  lan.  1921). 

Compania  „Techig-Varsovia"  str.  Rrucz  49, 
doreste  sâ  înceapà  relat'uni  comerciale  eu 
case  stràine  pentru  orisice  bransS,  si  în  spé- 
cial produse  techoice,  automobile,  produse 
textile,  etc.  Are  în  depozit  cantitàti  mari  de 
miere  poionezâ.  {51.557,  din  26   lan.  W2l). 

Tow  Akc.  Fabryki  Mebll  Gitych  „  Wojciechoxv" . 
W.  Kamieiiska  (7  Piotrokowska)  Warsovia- 
Mazowtecka  7,  poate  sâ  furnizeze  imediat 
10  (zece)  vag.  scaune  (mobilâ  vienezà),  trei 
sorturi,  contra  alimente,  fàinâ  de  gràu  si 
porumb  (màlai).  (51.557,  din  26  lan.  1021). 

Polska  Spolka  Akcyjna  Handlu  Zewnetrznego 
Varsovia.  —  Capital  1  00  milioane  mârci  po- 


loneze,  Aceastâ  societate  formeazà  un  sin- 
dicat  de  întreprinderi  comerciale  si  asocia- 
tiuni  iniustriale  eu  scôp  de  a  face  orice  ov 
peratiuni  si  transactiuni  comerciale  de  im- 
port si  export.  {51.557,  din  26  Ian.l92i). 
Axel  Sevôn  Helsingfors. — Finland.  —  Face  o- 
fertâ  pentru  masini  de  tâiat  lemne  HArbor". 
Cei  interesati  se  pot  adresa  la  Serv.  Infor- 
matiilor  si  publicatiilor  din  Ministerul  de 
Industrie  si  Cornerf.  (47.560,  din  20  Dec. 
1920). 

Casa  Allegemeines  Export  und  Imoort-Haus, 
Alb.  Elberfeld  oferâ  :  articole  de  menaj  în 
fer  si  în  métal,  unelte  spéciale  ca  :  balance, 
masini  si  instrumente  agricole,  artico!  pen- 
tru industria  textilà,  fundâ  pentru  garnituri, 
tesâturi,  etc.  (55.486,  din  21  Febr.  1921). 

Casa  David  M.  Agi,  Bruxeles,  doreste  sâ  intre 
îo  relafiuni  comerciale  eu  diferite  case  din 
România  pentru  urmâtoarele  articote  :  metale, 
hârtie,  articole  alimentare,  sticlàrie  si  mar- 
chetàrie.  (55.488,  din  21  Febr.  1921). 

Papeteries  Steinbach  &  Co.,  Soc.  Anon.  Maison 
fondée  en  1767  Malmédy  (Belgique).—  Pa- 
piers photographiques  bruts  et  barytés.  Papier 
à  écrire  et  pour  machine  à  écrire.  Papier 
pour  registre.  Cartons  bristol,  ivoire,  postal 
opaline.  Cartons  et  papiers  phototypiques. 
Papier  photocalques  et  à  dessin.  Les  papiers 
les  plus  beaux  et  les  plus  fins. 

Léon  Speltinckx,  3  Rue  aux  Vents,  Gand  Bel- 
gique.—  Presses  à  briques  „HerculeB,  Pres- 
ses à  tuiles.  Presse  combinées  pour  briques 
et  tuiles  (système  brevetés).  Machines  tra- 
vaillant à  la  main.  Fournisseur  du  Ministère 
des  Colonies.  Fournisseur  du  Service  de  la 
Reconstruction  des  régions  dévastées. 
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SriTATIA  ECONOMICA  A CEHOSLO VACIEI. 

D  1  Richard  R.  Tuffli,  atasatul  mstru  comer- 
clal  pe  laogâ  Legatiunea  României  dJn  Praga, 
ne  trimile  urmztorul  intercsant  raport,  privitor  la 
situafiuneae  concmicâ  a  Ceho  Slovaciei. 

In  génère  dupâ  constatante  ce  am  avut  po- 
sibil;tate  de  a  face  în  scurtul  timp  de  când  sunt 
aci  precum  si  din  conferintele  avute  eu  unii  din 
représentant^  cercurilor  comerciale  si  industriale, 
am  remarcat  o  tftdintâ  ds  gravitatiune  a  pro- 
duselor  lor  spre  Balcani  si  in  spécial  spre  Ro- 
màn/a. 

Republica  Ceho  Slovacà  care  a  coprins  în  tru- 
pul  ei  întreaga  regiune  industrialâ  care,  altâ  data 
fàcea  fala  Monarchiei  Austro-Ungare,  constitue 
astà-zi  un  stat  de  o  putere  de  produc^ie  indus 
trialâ  netàgàduiià. 

Cercurile  industriale  si  comerciale  totdeauna 
Ingrijorate  de  gâsirea  debuseurilor  necesare  men- 
tinerii  si  desvoltàrii  Industriel  si  Comer^ului  isi 
au  indreptate  privirele  spre  aliata  lor,  spre  Ro- 
mânia,  tarà  agricolâ  si  eu  imense  bogàtii  aie 
subsolului . 

Raporturile  amicale  aie  acestor  doua  Jâri  li 
mitrofe,  dar  deosebite  prin  felul  produc{iei  lor, 
au  condus  cercurile  de  mai  sus  la  ideia  cà  aceste 
doua  |àri  în  desvoltarea  lor,  nu-si  pot  apàrà 
interesele  si  asigurà  viitorul  decât  în  urma  unel 
actiuni  de  echilibrare  reciproeâ,  pornitâ  simultan 
din  ambele  parti.  Populafia,  eminamente  indus- 
trialâ, a  Republicêi  are  absolutâ  nevoie  de  pro- 
dusele  solului  si  subsolului  României,  iar  România 
larândulei,  de  produsele  industriel'  Ceho  Slovace. 

Republica  Ceho»Slovacâ  eu  o  populace  de 
15,811,353  locuitori  si  eu  o  suprafatâ  de  142,375 
klm.  patrati  prin  origina  si  composi'tia  geologicâ 
a  terenului  ei  se  imparte  in  douâ  parfi  :  Prima, 
masivu!  Ceh  coprinzând  toatâ  Boemia,  partea 
de  Est  a  Moraviei  si  a  Silesiei,  si  a  doua  parte 
Carpatiaâ  de  nord,  coprinzând  Slovacia  si  par- 


tea învecinatâ  a  Moraviei  si  Silesiei.  Cea  mai 
mare  parte  a  Republicêi  face  parte  din  basinul 
Dunàrei;  cam  60°jo,  prin  râurile  Elba  si  V  il  - 
tava  din  basinul  Marei  Nordului;  35°|o,  prin 
Vistula  si  Oder  din  basinul  marei  Baltice  5°|o. 

Pâduri.e  acopâr  29°jo  din  Boemia  ;  27,5° o 
din  Moravia;  33,8°!o  din  Si'esia  ;  30°|o  din  Slo- 
vacia. 

Cerealele,  cartofii,  sfecla  de  zahâr  sunt  cul- 
tivate  pânâ  la  altitudinele  de  800-1000  metri 
deasupra  nîvelului  màrei;  vi|a  dévie,  în  regiu- 
nile mai  câlduroase. 

Solul  este  fertil  în  cea  mai  mare  parte  adis- 
trictelor.  In  regiunile  mai  joase  de  350  400  me- 
tri, se  cultiva    grâne,  orzul,    ovàzul  si  secara 
în  regiunile  eu  o  altitudine  de  peste  600  metr» 
pâsunile  sunt  in  floare.  i 

la  privinta  proprietâtii  rurale  legea  dà  drep- 
tul  statului  de  a  expropria  porfiunile  proprietâtii 
mari  fonciare,  a  cârei  suprafafà   ar  depâsi  150 
de  hectare  de  arâturà,  fàneatâ,  gràdini  sau  250v 
hectare  pàmânturi  eu  pàsuni  si  pàduri. 

Cu  toate  acestea  în  cazuri  exceptiorçale  se 
poate  lâsa  proprietarului    pânâ  la  500  hectare. 

Pentru  a  surveni  în  mod  grabnic  lipsei  de  pâ- 
mânt  a  fâran'lor,  legea  repartitiunei  a  fàcut  po-r 
sibilà  arendarea  de  pàmânturi  De  scurtà  duratâ 
si  ast-fel  anul  acesta  s'a  arendat  tàranilor  între 
150,000-200,000  de  hectare  de  teren,  cotâ  ce 
ar  reprezinta  catn>  ï|6  din  proprietatea  mare  su- 
pusà  la  expropriere. 

Legea  creditului  dà  pos.bilitate  celor  sàraci 
de  a-si  cumpàra  pàmântnrï,  legea  indemnis'atiilor 
ia  ca  bazà  de  prêt  média  pre^ului  de  hectar 
între  anii  1913-1915.  Legea  asupra  cumpâràrii 
de  câtre  târanii  arendasi  a  proprietàtilor  aren- 
date  a  permis  trecerea  a  1 50,000  de  hectare 
de  teren  arabil  asupra  micei  proprietâti. 

Grâul  sf  orzul  ocupâ  în  Republica  Ceho-Slo- 
vacà  25°  o  din  terenurile  arabile,  iar  cultura 
extensivâ  a  plantelor  furagere,  restul  din  întreaga 
suprafatâ  cu'tivabilâ.  Un  sfert   din  récolta  glo- 


Correspondance  kcoNo'aiiql' k 


balà  400  milioane  de  quintale  este  întrebuinfatà 
de  câtre  industria  agricolà  care  coprinde  :  173 
de  fabrici  de  zahâr  producând  9  milioane  de 
tone  de  zahâr  brut;  665  de  fabrici  de  bere  eu 
o  productie  de  13  milioane  de  hectolitri  de  bere  ; 
1100  de  distilerii  dintre  cari  1060  depind  di-' 
rect  de  exploatârile  agricole  §i  eu  o  productie 
de  1,200,000  hl.  de  alcool,  153  de  fabrici  de 
amidon,  14  fabrici  de  drojdii  eu  o  productie  de 
720  de  quintale,  300  de  fabrici  de  malt,  dintre 
ceri  lOOlucrând  independent  de  fabricile  de  bere 
si  eu  o  productie  de  4  milioane  de  quintale  de 
malt,  580  de  fabrici  pentru  prepararea  fructelor 
si  legumelor,  transformând  cam  1 12  milion  de 
quintale  de  fructe  în  marmelade,  800  de  lâp- 
târii  la  o  productie  de  40,000,000  de  hectol  de 
lapte  din  care  jumâtate  este  transformatâ  în  unt, 
brânzâ  si  aite  produse  lactate;  10,000  de  mori 
putând  màcina  cerealele  locale  si  cele  importate, 
50  de  fabrici  de  cicoare  si  surogate  de  cafea 
eu  o  productie  anualâ  de  375,000  de  quintale. 

Toafâ  aceastà  productie  putea  fi  sustinutà 
în  aceste  regiuni  numai  prin  interven{ia  culti- 
vatorului,  terenul  prin  constitutia  sa  neputând 
produce  fârâ  îngrâseminte,  or  în  titnpul  râs- 
boiului  mondial  din  cauza  rechizitiilor  anima- 
lelor  si  a  brafeior  neputându-se  alimenta  acest 
teren  slab  prin  natura  lui  insâsi,  puterea  de 
productie  a  scâzut  în  mod  simtitor,  iar  astàzi 
când  bratele  de  muncà  precum  si  animalele  au 
revenit  pânâ  la  un  punct  oare  care  ;  pretul  de 
cost  al  produselor  se  ridicâ  în  mod  simtitor 
prin  scumpetea  îngrâsemintelor  precum  si  prin 
degenerarea  speciilor  végétale.  Dacâ  astâzi 
printr'un  procedeu  de  muncâ  sistematica  s'ar 
putea  augmenta  productia  de  hectar  la  2  quin- 
tale de  grâu,  50  de  quintale  de  sfeclâ,  20  quin- 
tale de  cartofi,  productia  totalâ  ar  fi  mârità 
eu  un  total  de  34.000  de  vagoane  de  grâu  si 
secarâ  etc.,  productie  care  ar  putea  da  oare 
care  independentâ  Republicei  fatâ  de  ^  strâinâ- 
tate  în  ceea  ce  priveste  cota  cerealelor  nece- 
sare  consumului  intern. 

Or  aci  e  vorba  de  o  hipotezâ,  în  realitate 
lucrurile  stau  alt-fel.  Productia  agricolâ  eu 
toatâ  intinderea  terenurilor  din  Slovacia  nu  este 
în  stare  a  hrâni  o  populatiune  avànd  o  den- 
sitate  de  97  de  locuitori  pe  kilometru  patrat  si 
deci  surplusul  necesar  hranei  populatiei  Repu- 
blicei Ceho-Slovace  trebuie  adus   din  afarâ. 

Grânele  Ungariei  si  aie  Jugo-Slaviei  sunt 
pompate  de  câtre  Austria  ;  Rusia,  grânarul  de 
altâ  datà  al  Europei,  nu  mai  are  nicl  o  im- 
portantâ  ;  grânele  Americane  eu  debuseuri  im- 
portante in  occident  ajung  eu  greutate  în  Ceho- 
Slovacia,  asa  câ  pânâ  la  un  punct  oare-care 
produsele  solului  si  aie  subsolului  de  care  are 
nevoie  Republica  revin  de  fapt  României,  sin- 


gura  în  stare  prin  situatia  sa  geograficâ  si  le- 
gâturile  sale  polit  ce  sâ  complecteze  prin  ex- 
portul  grânelor  sale  cota  necesarâ  populatiu- 
nei,  iarà  eu  materiile  prime,  animale,  végétale 
çi  minérale  sâ  întretie  si  sà  stimuleze  spre  o 
progresare  continua,  industria  atât  de  desvoi- 
tatâ  a  Republicei  Ceho-Slovace. 'La  rândul  ei 
România  atât  de  secâtuità  întru  càt  priveste 
industria  din  timpul  ràsboiuluï,  va  gâsi  în 
Ceho-Slovacia  tôt  materialul  necesar  pentru 
complectarea  si  intinderea  comunicatiiior  noa- 
stre  precum  si  tôt  soiul  de  tnasïnârii  atât  pen- 
tru înlocuirea  masinâriilor  uzate  în  parte,  sau 
scoase  complect  din  uz,  cât  si  pentru'  dotarea 
eu  materiale  si  masinârii  a  nouilor  industrii 
nàscânde.  Experientelë  fàcute  în  curs  de  atâ- 
tea  decenîi  de  câtre  un  stat  eminamente  in- 
dustrial  cum  e  Ceho-Slovacia,  nu  pot  decât  sâ 
ne  aducà  foloase  reale  în  aceste  timpuri  când 
capitalul  nostru  tinde  a  se  investi  din  ce  in  ce 
mai  mult  în  industrie  si  a  da  ast-fel  posibili- 
tate  ca  pe  un  teren  atât  de  fertil  si  eu  resur- 
sele  cele  mai  variate,  industria  sâ  mea^gà 
mânà  în  mânâ  eu  agricultura,  deslegându-se 
încetul  eu  încetul  de  ori  ce  tribut  fatâ  de  strei- 
nâtatei 

Or  pentru  a  putea  âtinge  irn  ast-fel  de  \e\, 
e  nevoie  ca  mai  întâi  de  toate  sà  câutàm  prin 
ori  si  ce  mijloace  ce  ne  stau  la  îndemânà,  sâ 
cunoastem  organizat'a  în  deaproape,  puterea 
de  productie  si  resultatele  acestei  activitàti  là 
popoarele  spre  carL  avem  inclinare  si  delà  cari 
sà  profitàm  de  experienfa  fàcutà,  evitând  ast- 
fel  acele  Tniscâri  nesigure,  caracteristice  lipsei 
complecte  de  experientà. 

MornentuI  a  sosit  si  nu  trebuie  scâpat.  Sta- 
tele  eminamente  industriale  dupà  cum  spuneam 
mai  sus  în  vesnica  Ior  càufare  de  debuseuri, 
prin  intermediul  comerfului  au  trecut  delà  di- 
versele  feluri  de  reclamà  si  emisari  cutreerâ- 
tori  ai  întregului  glob,  la  sistemul  expositiilor 
periodice  permanente  si  plutitoare,  cari  se  aratà 
eu  mult  mai  eficace  decât  ori  si  ce  mijloace 
.mai  putin  costisitoare,  dar  cari  dau  roade 
eu  adevàrat  palpabile. 

De  aceste  expozi'tii  trebuie  sâ  ne  folosim 
neapârat,  ca  vizitându-le  si  comparând  atât 
produsele,  cât  si  uneltele  eu  cari  au  fost  pro- 
duse, negustorii  si  industriasii  nostrii  sâ  poatà 
alege  pe  acele  cari,  ar  fi  mai  proprii  în  mo- 
mentele  actuale  si  mai  prielnîce  organizàrii  in- 
dustriel' exsistente  si  înfintàrei  si  prosperârii  in- 
dustriel' noui. 

La  târgul  de  mostre  care  a  avut  loc  in  ora- 
sul  Praga,  si  la  care  a  luat  parte  întreaga  in- 
-  dustrie  a  Republicei  Ceho-Slovace,  mimârul 
expozantilor  din  toate  târile  s'a  ridicat  la  ci- 
fra  de  2740,  repartizaji  asi-fel:  1935  din  Ce- 
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ho-Slovacia,  131  din  Germania,  24  din  Au- 
str/a,  9  din  America,  8  din  Fran{a,  7  din  An- 
glia,  2  din  Belgia,  2  din  Italia,  2  din  Suedia, 
1  din  Polonia,  T  din  Helvetia,  1  din  Olanda  si 
nici  unul  din  Rumânia. 

Cu  ocazia  acestui  tirg  s'au  vândut  raârfuri 
de  peste  un  miliard  si  un  sfert  de  coroane 
ceho  slovace,  repartizate  ast-fel: 

1)  Construc{il  imobiliare.  kor.  112.000 

2)  Industria  metalurgicâ.  ,,  60.509.080 

3)  Indust.  electrotechnicâ.  „  13.205.130 

4)  Industria  lemnului  .  .  „  4.090.180 

5)  Industria  sticlei   29.120.380 

6)  Industria  pielei  .  ...  „  221.066.940 

7)  Industria  textilâ.  ...  „  411.917.130 

8)  Indusiria  juvaerelor.  .  „  183.140.250 

9)  Industria  decorativâ  .  „  1.094.7  50 

10)  Industria  nasturilor  .  .     „  15.669.500 

11)  Indust.  utensiliilor  pen- 

tru  furnituri.  ....     „  10.463.830 

12)  Industria  jucâriilor  si 

sporturi   „  16.463.830 

13)  Industria  graficâ  si  pa- 

petârie  „  48.910.280 

14)  Art.  de  cancelarie,  ar- 

ticole de 'scoalâ  .  .  .  „  21. 812. 110 

15)  Instrumente  muzicale.  «  2  894.240 

16)  Articole  chimice  ...  „  43.055.680 

17)  Articole  al  mentare.  .  »  34.083.860 

18)  Articole  sanitare .  .  .  „  ,  3.310.930 

19)  Grupul  spécial   20.715.170 

20)  Mode,  confec{iii  si  ga- 

lanterii   23.453.380 

Totalkor.  1.253.129.150 

Totusi  aceastâ  cifrâ  este  minimâ  fa{à  de  cea 
realâ  de  oarece  negustorii  precum  si  industrl- 
asii  de  teamâ  ca  declaratiile  vânzàrilor  fàcute, 
declaratii  cerute  de  Directia  generalâ  a  târ- 
gului  de  mostre  sà  nu  cadâ  în  rnâinele  fiscu- 
lui,  au  gàsit  mai  prudent  de  a  déclara  numai 
parte  din  transacfiile  incheiate.  Dupa  anchetele 
oficiale  aie  Direcfiei  ce  au  fost  fâcute  ulterior 
s'a  constatât  cele  de  mai  sus  ca  adevàrate, 
asa  bunâ  oara  o  fjrmâ  din  Solingen  a  contrac- 
tât o  vànzare  de  un  miiion  de  coroane  fârà  a 
o  déclara,  de  asemenea  corporatj'a  stolerilor  a 
contractât  lârâ  a  mai  face  cunoscut  Directiei 
Expozitiei  o  vànzare  de  5  milioane  de  coroane 
Fabrica  de  case  de  fier  nu  a  déclarât  o  in- 
cheiere  fâcutâ  in  sumâ  de  mai  multe  milioane 
coroane  in  timpul  celor  16  zile  càt  a  durât 
expozitia.  Multe  firme  s'au  inglobat  îh  altele 
cà  nu  au  déclarât  decât  parte  din  opérable 
Ior  contractate,  operatii  ce  de  asemeni  scapà 
înregistrârilor  statisticci.  Diroctia  expozitjei  nu 
a  avut  in  vedere  decàt  de  a  stabiii   eu  cifre 


précise  tutalul  afacerilor  incheiate  si  a- si  da 
astfel  mai  bine  seama  de  rezultatul  primei  în- 
cercâri  fâcute. 

Din  aceastâ  cauzâ,  Biuroul  statisticei  direc- 
tiei expozitiei  nu  a  putut  da  decât  o  cifrâ 
probabilâ  a  operatiilor  incheiate  si  care  e  cu 
mult  sub  cifra  realâ  a  operafiilor  incheiate  de 
vindere  si  cumpàrare  in  decursul  celor  16  zile 
cât  a  durât  Târgul  de  Mostre  din  Praga. 

Industria  Textilâ  ocupà  primul  loc  în  cifra 
afacerilor  cu  suma  de  411.917.130  kor.  con- 
Jinànd  industriile  bumbacului,  lânei,  inului,  câ- 
nepei,  mâtàsei,  afe,  dantele,  broderii,  Jesâturi 
din  jutâ  si  din  hàrtie,  pânzâ  impermeabilâ  si 
ceruitâ.  Industria  bumbacului  în  nordul  Boe- 
miei si  in  Slovacia  lucreazâ  cu  90  de  filaturi, 
cu  450  de  fabrici  de  filaturâ  dispunând  de 
137.000  de  râzboaie  mecanice  si  întrtbuint,ând 
un  nuinâr  de  400.000  de  lucrâtori  cari  trans- 
formà  un  total  de  1  50.000  de  tone  de  bumbac. 

Industria  lânei  concentratà  în  Brnob  si  estul 
Boemiei  lucreazâ  cu  1.100.000  de  fusuri  si 
43.000  de  râzboaie  mecanice,  intrebuintànd 
56.000  de  lucrâtori,  cari  transforrtâ  53.000  de 
tone  de  lànà",  15.000  tone  de  cârpe  importate 
din  strâinâtate.  Inul  este  transformat  in  25  de 
stabilimente  având  281.000  de  fuse.  10.000  de 
râzboaie  mecanice  si  15.000  de  lucrâtori  cari 
într'un  an  prelucrcazâ  30.000  de  tone  de  ma- 
tent primâ.  Industria  Jutei  ocupâ  si  ea  nu  mai 
putin  de  15  stabilimente  cu  35.C00  de  fuse,  cu 
13.000  de  ràkboaie  si  cu  6000  de  lucrâtori 
cari  transformâ  50.000  de  tone  de  materii  prime- 
Cânepa  este  pnlucratâ  prin  n  ijlocul  a  6000  de 
fuse,  iar  cu  prepararea  firului  de  bumbac  se 
ocupâ  2000  de  lucrâtori,  având  20.000  de  fu- 
siri.  Indusrria  mâtàsei  cu  cele  8000  de  râz- 
boaie produce  20.000  de  quinti  le. 

In  nordul  Boemiei  sunt  164  de  fabrici  de 
fesàkrie  a  lânei,  întrebuintând  15.000  de  rjz- 
boaie  si  1 7.000  de  lucrâtori.  Peste  10  000  de 
lucrâtori  se  ocupâ  cu  fabricarea  covoarelor  din 
jutâ  si  lânâ  in  regiunile  platoului  Ceho-Morav 
si  nordul  Boemtei. 

Al  doilea  loc  il  ocupâ  industria  pieilor,  a  cârei 
afaceri  se  cifreazâ  cu  suma  de  221.066.940  kr. 
E  compusà  din  materii  prime  si  fabricate,  cis 
màrie,  oroduse  fabricate  din  piele,  curele  de 
transmisiuni.  Aceastâ  industrie  reprezilKà  mai 
mult  de  2*3  din  întreaga  industrie  de  altàdatâ 
a  Austro  Ungariei.  In  douà  sute  sase  zeci  fa- 
brici cu  zece  mii  lucrâtori  se  preparà  sàptâ- 
mânal  ut  a  sutâ  cinci  zeci  mi  de  piei  brute, 
din  care  marea  majoritate  este  importatâ  din 
afarâ.  Curclele  de  transmisiune,  pielea  de  talpâ, 
diferite  obiecfe  si  articole  confectionate  din  piele, 
pielea  cromatà,  pielea  de  viteL,  pielea  asa  zisà 
box  calf,  pielea  de  chevreaux  sunt  produsc  spe- 
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cîale  aie  Bocmiei  çi  Moravici.  Industria  încâl- 
tâmintelor  lucreazâ  în  gênerai  în  vederea  ex- 
portului.  Cele  doua  sute  cinci  zeci  de  fabiici 
de  ghete  întrebuin^azà  patru  zeci  de  mit  de 
lucrâtori  cari  pot  produce  anua!  nu  mai  pufin 
de  41.000.000  de  perechi  de  ghete. 

Prepararea  pieilor  pentru  indubtria  mânuçilor 
se  face  pe  o  scarà  întinsà  fn  Boem  a  çi  Mo- 
ravia. Cu  aceasta  sunt  ocupati  peste  zece  mii 
de  lucrâtori. 

Mânuçile  confect;onate  din  piele  finâ,  simple 
çi  glacé  câ; (usité  cu  mâtase  cu  catifea,  sau 
blânite,  sunt  exportate  în  prcporfie  de  90  la 
sutâ  ;  sediul  principal  al  acestei  industrii  se  gâ- 
seçte  in  muntii  Metalici  si  in  Silesia.  In  regiu- 
ner  Kadau  se  fabricà  în  spécial  mânuçile  aça 
numite  „schauvoix"  din  piele  de  caprâ  neagrâ. 
in  gentral  industria  mânuçilor  ocupâ  peste  patru 
zeci  mii  de  persoane  producànd  1.25U.000  de 
duzini  de  mânuji  pe  an. 

In  al  treilca  rând  vine  industria  juvaericalelor 
cu  suma  de  183.140.130  kr.  în  care  întrà  în 
bunâ  parte  si  aça  zisele  piètre  pretioase  „Gre- 
ncde"  ce  au  mare  câutare  în  Anglia,  America 
si  Colonii,  precum  si  pietrele  pretioase  si  semi 
pretioase,  mater  i  prime  çl  semi  fabricate,  arti- 
cole  de  parurà  din  aur  si  argint,  etnitri.  taba- 
chere,  sfeçnice,  pomiere,  brâtè  rî,  inele,  etc. 

Industria  metalurgicà  cu  centrele  cunoscute 
Klando,  Oshava,  Maravska.  Svolen,  Gemer, 
Spiss  în  Slovacia  cu  un  total  de  afaceri  de 
peste  çase  zeci  de  milioane  de  coroane  vin  pe 
planul  al  patrulea,  compusâ  d  n  matcrii  prime  si 
semi  fabricate  pentru  industria  metalurgicà.  Prô- 
duse  de  fer  çi  otel,  maçini  si  instalat>uni  pentru 
industria  metalurgicà,  masini  ?gricole  si  mo- 
toare  cu  explosie,  unelte  agricole,  vagoane  lo- 
comotive, tendere,  automobile,  camioane,  'fur- 
goane,  arme  si  munifii,  case  de  fier,  tràsuri, 
broaste  de  usi,  tinichigerie  si  produse  de  alamâ, 
accesorii  pentiu  eut  târii  ?'  tàierea  pilelor,  in- 
dustria instalatiunilor  technice,  calorifère  çi  gaz, 
unelte  de  bucàtâiie  confecj  o..ate  din  métal, 
din  email,  din  lemn  combinat  cu  métal,  diverse 
accesorii  pentru  industria  metalurgicà.  Trei  zeci 
çi  unu  de  cuptoare  produc  a;  ual  una  sutâ  çapte 
zeci  de  mii  tene  de  fier  brut.  Can  itàti  însem- 
nate  de  minereu  brut  sunt  importate  si  prelu- 
crate  in  numeroase  turtâtorii  de  cei  60  000  lu- 
crâtori ocupati  in  aceastâ  industrie,  nouàspre- 
zece  otelârii  çi  nouàsprezece  uzini  pentru  lumi- 
narea  otelului  sunt  în  coniinuà  actiune  Se  pro- 
duce anual  298.000  de  tone  de  otel  semi  fa- 
bricat,  400.000  de  tone  de  çine  de  drum  de 
fier  în  bare,  130.000  de  tone  de  traverse  si 
34.000  de  tone  de  tablâ. 

Zece  uzini  fabricâ  lopeji  çi  sape,  cinci  uz'ni 
cablurile  metalice,  çase  uz'ni,  tevârii,  patruspre- 


zece  uzini  tuburi  de  fontâ,  15  uzrni  pile  di- 
verse feluri  çi  mârimi,  14  uzini  surupuri,  31 
«zini  cuie  de  toâte  mârimile. 

Centrele  Praga,  Bruo,  Maravska,  Ostrova  çi 
Bratislava  produc  charpante  de  drum  de  fier, 
poduri,  cazane  maçini  de  abur,  turbine  de  aburi 
çi  apa,  motoare  çi  masini  pentru  corâbii,  mo- 
toare  de  petrol,  çi  exceleazâ  în  spécial  pentru 
instalatiile  industriale  ca,  Fifinârii  de  zahâr, 
d  stilerii,  bcrân'i,  etc. 

4)  Fabrici  de  vagoane  preduc  dcuâsprezece 
mii  de  vagoane,  iar  uzinele  Ceho  Slovace  fa- 
bricâ douâ  sute  cinc  zeci  locomotive  pt  an. 
Cinci  mii  de  automobile  çi  patru  sute  de  tra:- 
toare  pluguri  automobile  sunt  produse  pe  fie- 
care  an  de  càtre  cei  cinci  mii  de  lucrâtori  în- 
trebuintati  in  patru  mari  uzine.  Industria  elec- 
trotechnicâ  tntrebuinteazâ  patru  mii  cinci  sute 
de  lucrâtori. 

Maçini  agricole  ca  :  pluguri,  semânâtori,  se- 
cerâtori,  batose,  sunt  produse  de  zece  mii  de 
lucrâtori  çi  exportate  in  toatà  lumea.  Trei  zeci 
mii  de  lucrâtori  transformâ  ferul  çi  otelul  în 
diverse  unelte  de  menaj  çi  ftrârii  pentru  con- 
structii,  iar  acele,  boldurile,  pern'tele,  butonii  de 
métal,  métal  çi  sidef  precum  si  butonii  din  mé- 
tal simplu  sunt  prodse  aie  celor  94  de  fabrici 
Ceho  Slovace.  Productia  acestor  din  urmà  se 
ridicà  la  un  total  anual  de  patru  sute  de  va- 
'  goane  din  care  90  la  sutâ  sunt  exportate. 

In  al  cincilea  rând  vin  artele  grafice  repre- 
zentând  o  cifrà  de  kr.  48.910.180,  cu  fabrica- 
tele  cartonului,  hârtiei,  a  legâtoriei  de  carti, 
obiecte  fabricate  din  carton  presat,  pungi  çi 
carnete,  industria  graficâ,  litografie,  editarea  câr- 
tilor,  notele  muzicale,  hârtiile  chimice,  hârtiile 
fotograficâ,  precum  çi  cele  necesare  çcoalelor  çi 
cancelariilor,  masini  de  scris,  de  calculât,  de 
multiplicat,  mimiografe,  schapirografe  çi  în  fine 
tôt  felul  de  aparate  în  strânsâ  legàturâ  cu 
aceastâ  brançâ. 

Industria  chimicâ  cu  un  total  de  43.055.650, 
compusâ  din  medicamente,  droguri,  pansamente, 
vatâ,  preparate  hygienice,  pharmaceutice  çi  chi- 
mice, parfumerii  si  cosmetice,  articole  de  toa- 
letâ,  sâpun  çi  lumànâri  de  cearâ,  creolinâ,  cr>imâ,  ; 
vasilinà  pate  de  curà{at,  cremâ  de  ghete,  grà- 
sime  consistentâ,  clei,  unsori,  acide, ^uleiuri  ete- 
rice,  esente,  explosibile,  instrumente  si  maçini 
chirurgicale,  cauciuc  çi  gutapercâ,  çi  alte  obiecte 
hygienice  pentru  bolnavi,  vine  în  al  çaselea  rând 
-ca  cifrà  de  operatii  încheiatà  în  timpul  ezpozi- 
t:ei.  Fabricatiunea  acidului  sulfuric  çi  a  îngrâ- 
çâmintelor  chimice  se  face  în  17  uzin',  produ- 
cànd anual  treisute  cineizeci  mii  tone  de  acid 
sulfuric  çi  douâsute  cineizeci  de  mii  tone  de  în- 
grâçâminte  chimicâ.  Opt  mii  de  tone  de  sare 
sunt  transformate  în  patru  uzini  în  carbonat  de 
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sodiu  dupâ  metoda  Salvay.  Sarea  de  starsfurt 
importatâ  din  Germania,  este  transformatâ  în 
patru  uzini  în  sâruri  de  potasâ  si  ceanurà.  Douà- 
sprezece  mii  tone  de  carburâ  de  calciu  este 
productia  anualâ  a  celor  douà  uzini  Ceho-Slo- 
vace.  Patru  fabrici  dintre  cari  cea  mai  însem- 
natâ  cea  din  Bratislava  (Pressburg)  fabricâ 
explosibile.  Douàzeci  de  fabrici  de  chibrituri  eu 
o  produc^'e  anualâ  de  50.000  tone  de  fabricate, 
de  asemeni  21  de  cuptoare  pentru  coks,  uzini 
pentru  extragerea  gudronului  din  amoniac,  uzini 
pentru  produsele  pharmaceutice,  transformarea 
gudronului  în  asfalt  si  benzol,  fabricatia  creioa- 
nelor  chimice,  a  cernelei,  vopselelor,  materiilor 
colorante,  cernelei  de  tipografie,  culori  pentru 
industria  ceramicâ,  plus  fabrici  pentru  transfor- 
marea materiilor  grase  ia  sàpun.  stearinâ  si  ve- 
getalinà. 

Nouà  raf/neriî  de  ulei  minerai,  transformarea 
a  36.000  de  cisterne  de  materii  brute  din  care 
cea  mai  mare  parte  sunt  importate  din  Gali'tia 
si  România,  singurul  put  existent  pe  teritoriul 
Republicei  la  Gbely  (Slovacia)  neputând  pro- 
duce anual  decàt  maximum  cinci  mii  de  tone, 
cantitate  eu  totul  insuficientâ  pentru  consumul 
Republicei.  ' 

In  al  sapteiea  rând  vin  produsele  alimentare 
cifrând  suma  de  34.083.860  kr.  si  compusâ  d  n 
miere,  zahàr,  industria  chocolatei,  marmelade, 
conserve  de  fructe  si  siropuri,  conserve  de 
carne  si  peste,  vin,  bere,  licheoruri,  ape  m:ne- 
rale  si  gazoase,  Malz  hameiui  si  industria  lui, 
alimente  si  surogate  de  cafea.  cafea  ïabricatâ 
din  grâu,  miere  artificialà,  diferite  alimente,  se- 
minfe  si  produsele  pâmântului,  articole  necesare 
industriel'  alimentelor  si  bàuturilor.  Abundenfa 
zahârului  si  a  fructelor,  a  permis  o  mare  des- 
voltare  a  industrie)  fabricatelor  de  zahâr  si  con- 
serve, optzeci  de  fabrici  sunt  in  plinâ  functiune 
dintre  care  25  ocupate  in  mare  parte  eu  fabri- 
catiunea  chocolatei.  Industria  morântului  este 
in  floare,  nenumàrate  mori  eu  aburi,  mii  de  mon' 
de  apà  în  Slovacia,  prelucreazà  2.200.000  tone 
de  grâu  si  secarà  si  jnmâtate  milion  tone 
de  orz. 

Patrusute  dcuâzeci  de  fabrici  produc  anual 
treizeci  si  sease  de  mii  de  tone  de  marmeladâ. 
Siropurile  de  fructe  sunt  preparate  în  77  fa- 
brici eu  o  productie  anualâ  de  treimii  optsute 
de  tone.  Zece  mii  hectolitri  de  cidru  este  pro- 
dusul  anual  al  celor  24  de  fabrici,  iar  cunos- 
cutele  licheoruri  Griote,  Sagavir  si  Végétal  sunt 
produse  de  treizeci  de  fabrici. 

Surogatele  de  cafea  sunt  preparate  în  28  de 
stabilimente  eu  o  produefie  de  douàzeci  de  mii 
de  tone.  Patruzeci  de  fabrici  de  cicoare  preduc 
anual  treizeci  si  douâ  mii  de  tone  de  fabricate. 
Fabricile  de  mezeluri  si  jamboane  sunt  mondial 


cunoscute,  iar  pentru  fabricarea  vestitelor  sunci 
de  Praga,  se  importa  annal  peste  un  milien  de 
porci. 

Produsele  por{elanului  fabricat  din  vestitul 
Kaolin,  se  exportâ  în  toatà  lumea.  Produsele 
Boemiene  a  celor  douàzeci  de  fabrici,  hohl  si 
tafelglas,  butelii  de  tôt  soiul  si  sticlârii  slefuite, 
rafinerii  de  stielà  si  giuvaericale  dm  Gablontz 
s»  Haida,  si  r?spândite  sud  rumele  asa  numi- 
telor  articole  de  Gablontz  si  Haida,  vin  în  al 
optulea  rând  pe  tabloul  operatiunilor  încheiate 
în  cele  16  zile  aie  tàrgulu',  cifrând  un  total  de 
29.120.380  kr.  In  vestu!  Boemiei  si  în  înpreju- 
rimile  Karlsbadului,  seasezeci  si  opt  uzine  eu 
seaptesprezeee  mii  lucràtori  produc  anual  trei- 
zeci mii  tone  de  portelanuri, 

Industrfa  ceramicâ  produce  treizeci  mii  de 
tone  din  cari  mai  mult  de  optzeci  la  sutâ  trec 
la  export  ;  câràmizi  pentru  pavaj  nouàmii  de 
tone  dn  cari  saptemii  douâ  de  tone  sunt  txpor- 
tate.  Treizeci  si  sase  de  uzine,  fabricâ  188.840 
tone  de  argilà  refractarà.  Treizeci  si  sapte  fa- 
bricâ 296.000  tone  de  articole  refractare.  Trei 
mii  cincisute  de  fabrici  de  càrâmiz;,  eu  un  Per- 
sonal de  patrumii  de  lucràtori  nu  pot  aaperi 
consemna{iunea  internà.  Treisprezece  fabrici  de 
ciment  eu  cincimii  de  lucràtori,  fabricâ  530.000 
de  tone  de  materiale.  Importante  zâcàminte  de 
kaolin  si  glaise  în  Boemia  si  Moravia  (Znojmo), 
alimenteazâ  nu  numai  industria,  dar  çi  expor- 
tul.  Productia  anualâ  se  ridicâ  la  unasutâ  trei- 
zeci mii  de  tone,  din  care  se  exporté  nouàzeci 
si  sapte  mii  de  tone.  Industria  Kaolinului  este 
reprezintatà  prin  douàzeci  si  patru  de  uz;ni  eu 
treimii  sasesute  de  lucràtori,  magnesita  intre- 
buinfatâ  la  fabricatiunea  càrâmizilor  refractare 
este  un  produs  necesar  construire!'  cuptoarelor 
si  se  aduce  din  Slovacia,  patruzeci  mii  de  tone 
anual. 

Sticlàriile  din  Boemia  ocupà  douâsute  de  uzini 
eu  60  000  de  lucràtori  în  fabrici  cât  si  slefui- 
tori  lucrând  pe  la  locuintele  1er,  producf  a,  se  im- 
parte în  60°|o  sticlâ  suflatâ,  25  °|o  geamuri, 
1  5°io  butelii.Produc{ia  geamuriior  e  de  1 0.900.000 
metri  pâtra^i,  iar  a  buteliilor  de  unasutâ  çase- 
zeci  si  cinci  de  milioahe  de  butelii  pe  an,  ni- 
sipul  necesar  acestei  industrii  este  importât  din 
Saxonia.  Industria  perlelor  fabr  cate  din  sticla 
Tavor  si  Sablonec  nordul  Boemiei  ocupa  cinci- 
sprezeee  mii  de  lucràtori  care  în  majoritate  lu- 
creazâ  la  domiciliu.  Fabricatia  pietrelor  pre- 
tioase  asa  numite  Grenale  ocupâ  1 2.000  de 
lucràtori. 

Confectiile  si  galanteri.'le  ocupâ  rândul,  al 
nouàlea  eu  un  total  de  afaceri  încheiate  de 
23.453.380  kr.  Dantele,  broderii,  industria  cas- 
nicà  si  a  fabricelor  din  Moravia  si  Slovacia, 
confectiile  d  n  Morav'a  pentru  bàrbati  çi  copii 
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lenjerii  simple  si  de  lux  barbâtesti  si  femeesti 
din  Boemia,  industria  pâlâriilor  de  pâslâ  din 
Moravia.  Fabricile  de  confectiuni  din  Moravia 
întrebuinteazâ  doua  mii  de  lucràtori,  broderiile 
si  dantelele  din  Siovacia,  platoul  Ceho-Morav 
si  Vamberg  din  Boemia,  sunt  produsele  indus- 
triel' casnice  a  zecemii  de  lucràtori.  In  Sumava 
platoul  Ceho  Morav  si  Nor'dul  Boemiei  fabri- 
2ap'unea  boneteiiilor  este  foarte  desvoltatâ. 

Patrusprezece  mari  fabrici  eu  noué  mii  de  lu- 
cràtori se  ocupâ  eu  fabricatiunea  albiturilor 
bàrbàtesti,  afarà  de  alp"  sase  mii  de  lucràtori 
cari  lucreazà  pe  la  domciile  lor  dupâ  systemul 
asa  numit  stuck-arbeit.  Una  sutà  cineizeci  de 
stabilimente  confec{ioneazâ  lenjerii  femeiesti,  din 
cari  cineizeci  la  sutà  sunt  exportât^  in  America  . 
de  Nord,  Helvetia,  Serbia  si  Bulgaria. 

Fabricatiunea  pâlàriiior  de  pâslâ  si  a  fesu- 
rilor  ocupâ  cinci  mii  de  lucràtori,  pâlâriile  de 
mânâ  trei  mii  cincisute  lucràtori  în  zece  fabrici, 
iar  pâlâriile  de  paie  una  mie  douàsute  de  lu- 
cràtori. 

Urmeazà  in  al  zecelea  zànd  reprezentând  o 
cotâ  de  afaceri  încheiatâ  in  sumâde  16.463.S30 
Kr ,  Grupa  jucàrnlor  compusâ  din  diferite  ju- 
cârii  pâpusi,  jucârii  mecanice  si  automate,  pro- 
dusele cunoscutelor  localitâti  din  muntil  meta- 
lici,  Rudohori  si  Suma,  quadrilaterul  Boemian, 
având  ca  specialitate  jucâriile  din  tinichea,  etc. 
cineizeci  de  fabrici  sunt  în  plinâ  actiune,  in  re- 
giunile  muntoase  fabricatiunea  se  face  la  do- 
miciliu. 

Grupul  spécial  eu  o  încheere  de  20.715  170, 
Industria  nasturilor  eu  o  încheere  de  1  5.669.500 
kr.  Industria  Electro  technicâ  eu  un  total  de 
13  205.130  kr.  Arta  decorativâ,  Construct^'ile 
imobiliare,  Instrumentele  muzicale,  Articole  sa- 
nitare  si  altele  eu  sume  mai  pu{in   importante,  j 

Din  cele  expuse  mai  sus  ne  putem  da  seama* 
câ  târgul  de  mostre  din  Praga  a  avut  un  re- 
zultat  strâlucit,  cifra  de  afaceri  fâcutâ  intrece 
suma  de  un  miliard  si  un  sfert.  Deverui  Bursei 
Târgului  s'a  ridicat  la  180.565.000  coroane,  iar 
vizitatorii  expozitiei  pot  fi  socotiti  la  un  mi- 
lion  trei  sute  de  mii. 

Acest  prim  rezultat  obtinut  este  un  imboU 
nepre|uit  pentru  industria  si  comertul  Republicei 
Ceho  Slovace,  iar  direc{ia  generalâ  a  târgului 
de  mostre  international  din  Praga  sustinutâ  îa 
mod  efectiv  de  câtre  Guvernui  Republicei  pre-  j 
cum  si  de  muncipalitatea  orasului  Praga  care 
i-a  pus  la  dispozi'tie  încàperile  necesare  plus  o 
dotatie  de  organizare  de  doua  milioane  lucreazà  j 
actualmente  eu  un  aparat  de  43  de  functionari 
sub  conduccrea  unui  comitet  compus  din  sase 
persoane  de  sub  presedentia  d-lui  Bohaci  si  sub 
directia  D-rului  Gollert.  Sectiunea  serviciului 
de  propagaridâ  a  corespondentei  eu  strâinâtatea,  1 


a  expozantilor,  sta{iunea  literarâ,  editura  bu- 
letinelor,  a  cataloagelor,  mârfurilor,  sectiunea 
technicâ  a  Standurilor,  sectiunea  locuintelor, 
sunt  fiecare  conduse  în  parte1,  de  câtre  specia- 
listi. 

Orasul  Praga  prin  situatiunea  sa  centralâ, 
prin  legàturi  e  de  câi  terate  ce  le  are  eu  cen- 
trele  cele  mai  importante  aie  Europei,  eu  re- 
giunea  sa  eminamente  industrialâ,  precum  si 
eu  parcul  sàu  de  expozitie  continând  palate 
construite  din  béton  armât,  precum  si  o  série 
intreagà  de  pavilioane  construite  dm  lemn  dupâ 
stilurile  cele  mai  variate,  clàdirile  administra- 
tiei,  eu  oficiu  de  postâ  spécial,  clâdiri  cari  re- 
prezintâ  în  total  o  supratajà  acoperitâ  de  douà- 
zeci  de  mii  de  metri  pàtrati,  înconjurate  de  un 
parc  admirabil,  fostul  parc  împârâtesc  de  altâ 
datâ,  linii  ferate  cari  duc  pânà'n  inima  expo- 
zitiei, conâtituesc  un  tôt  stràns  unit,  care  face 
din  Praga  un  centru  prin  excelentâ  unde  toatc 
industriile  atât  nationale  cât  si  aie  strâinâtâtii 
i si  concentreazà  produsele  în  mod  fatal.  *" 

Leipzigul  eu  faima  sa  necontestatâ  si  eu  tre- 
cutul  sàu  de  mai  bine  de  un  secol  va  râmâne 
în  umbrâ  fa{â  de  elanul  luat  de  expozi'tia  târgului 
international  de  mostre  din  Praga.  Târgur.'le 
de  mostre  nu  pot  fi  organizate  ori  si  unde,  ele 
au  rezultate  stràlucite  numai  acolo  unde  con- 
duite naturale  economice  si  industriale  sunt  în 
strânsâ  legâturâ  eu  o  situatie  geograficâ  priel- 
nicâ.  Toate  acesie  conrtltii  le  întruneste  orasul 
Praga,  capitala  republ.cei  Ceho-Slovace,  eu  un 
trecut  istoric  de  zece  secole. 

Comitetul  organizacor  al  expozitiei  pune  in 
strictâ  concordantâ  interesele  générale  aie  ex- 
pozitiei eu  confortul  absolut  necesar  al  expo- 
zantilor, totul  este  prevàzut  dinainte  :  Reducere 
pe  càile  ferate  a  transportului  pasagerilor,  ba- 
gajelor  lor,  precum  si  a  mârfurilor  destinate 
expozitiei,  cartiruirea  expozantilor,  conducerea 
expozantilor  de  câtre  delegati  si  cohorte  de 
cercetasi,  informatiile  comerciale,  legàtura  di- 
rectâ  a  ezpozantilor  eu  reprezentantii  Ministe- 
rului  de  Comert,  sectia  comertului  exterior,  re- 
la{iuni  précise  si  accelerate  de  permise  pentru 
import  si  export,  experti:  tar  fari,  consiliile  de 
arbitrii  ai  Camerti  de  Comert  si  Industrie  din 
Praga,  juiecànd  diferitele  diferende  ce  s'ar  ivt 
in  timpul  târgnlui,  garantare'a  mostrelor  eu  pre- 
turi  reduse  in  trenuri  acc^erate.  In  regiunile 
eminaTn3nte  industriale  spre  a  se  vedea  jocurile 
de  productie  a  esantilloanelor  expuse,  vizarea 
pasapoartelor  si  indeplinirea  diferitelor  formali- 
tà t i  fatâ  de  police  si  serviciui  de  sigurantâ, 
publicatiile  fàcule  zi.nic  de  câtre  o  anumitâ 
presa,  oditarea  de  cataloage,  guiduri  necesare; 
ttlefoane  spéciale  vor  lega  exrjozitia  eu  cen- 
trelc  principale  aie     strâinâtâtii,    toatc  aceste 
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tnâsuri  menite  a  pune  la  dispozi'lia  vizitatorului 
si  expozantului  tôt  confortul  posibil,  sunt  luate 
de  câtre  diferitele  sectii  aie  Direcfiunei  Târgu- 
lui  de  mostre. 

Toate  aceste  mâsuri  sunt  preli'minariile  lup- 
telor  ce  s'au  dat  si  se  vor  da  si  de  acum  în- 
nainte  pe  târàmul  économie,  piefele  stràinâtàtii 
trebuesc  cucerite  pentru  asigurarea  debusîului. 
fârâ  de  care  industria  si  comertul  unei  ^âri  nu 
poate  progresa,  dar  nici  se  men^ine,  de  oarece 
consumatia  interna  nu  reprezintà  decât  un  pro- 
cent  extrem  de  redus,  fajâ  de  cunoscurele  fabri- 
catii  in  serii.  Numai  o  supra  productie  este  în 
stare  a  men^ine  si  asîgura  progresul  activitàfii 
industriale  a  une!  {Sri.  O  productie  superioarâ 
si  un  export  în  aceiasi  mâsurâ  mâreste  bogât'a 
natfonalà  aducând  eu  ea  acel  elixir  al  vietii 
economice,  cunoscut  numai  de  acele  popoare 
cari  au  stiut  sà  puie  în  valoare  bogâtia  naturel" 
unitâ  eu  darurile  sufletesti  aie  natiunei. 

In  aceste  târguri  de  mostre  internationale  se 
intâlnesc  produsele  industriale  si  agricole  aie  tu- 
turor  natiunilor  ;  tôt  in  aceste  târguri  producà- 
torul  vine  în  contact  direct  eu  cumpârâtorul, 
evitând  astfel  tôt  soiul  de  intermediari  chemati 
sau  de  ocazie  si  cari*  realizeaza  beneficil  impor- 
tante pe  sp'narea  marelui  public  consumator 
Produsele  similare  având  diferite  origini  pot  fi 
comparate  unele  eu  altele,  acest  stimulent  pu- 
ternic  al  perfectionà;ei  fabricatiunei  poate  fi 
provocat  numai  de  concurenfa  ce  se  naste  eu 
ocazia  acestor  târguri,  fàrâ  de  cari  produsele 
industriale  si  agricole  ar  ràmâne  it.fluentate 
numai  de  concurenta  unei  zone  extrem  de 
reduse. 

Dovada  acestor  de  mai  sus  o  confirmâ  în 
deajuns  crearea  expozi'tiilor  permanente  de 
mostre,  precum  si  a  expozi'tiilor  plutitoare  in- 
troduse  de  curând  de  câtre  Italien".  Francezii 
au  anuntat  si  ei  o  expozitie  flotantâ  având  de 
scop  de  e  vizita  porturile  orientale  aie  Medi 
teranei.  AngHa  la  rândul  ei  pe  cale  de  a  pré- 
para natiunea  comercialâ  s!  iudustrialâ  pentru  f 
o  cruciadâ  de  esantillioane  destinatà  coloniilor 
si  Belgia  pentru  porturile  din  nordul  Europei, 
Statele- Unité  aie  Americei,  Japonia,  Holanda, 
uude  aceastà  ideie  este  intâmpinatà  eu  simpa- 
tie  de  câtre  cercurile  comerciale  si  industriale 
si  cari  de  asemenea  se  pregàtesc. 

Ce  ideie  splendidâ,  eu  atât  mai  grandioasâ 
eu  cât  pe  un  volum  relativ  redus  o  farà  în- 
treagâ  is"  poate  etalà  bogâtia  ei,  puterea  sa  de 
muncà,  fala  natiunei  dusâ  peste  màri^  si  tàri  la 
cunostinta  poporelor  celor  mai  îndepàrtate.  Ideile 
râmân  aceleasi  si  se  prefac  adoptându-se  tim- 
purilor  ;  precursorii  comerciantilor  si  industria- 
silor,  vestitii  Feniceni  si  Genovezi,   vasele  lor 


cari  cutreerau  în  lung  si  în  larg  mârile  si  o- 
ceanele,  oare  nu  constituiau  si  ele  un  soiu  de 
expozi'tii  plutitoare  ?' 

Italia  nu  a  pierdut  timp  si  delà  acte  a  tre- 
cut  la  fapte.  Un  vas  donat  de  câtre  regele 
Italiei  si  încârcat  eu  obiecte  pret'oasM,  produse 
aie  industriel  italiene  va  pleca  zilele  acestea  in 
Mediterana  spre  a  vizita  porturile  oceanului 
Atlantic.  Va  pleca  din  Neapole  vizifând  portu- 
rile Tunisiéi,  Algérie»,  Barcelona,  Gibraltar, 
Lisabona  si  se  va  reîntoarce  la  Genua  dupâ  un 
parcurs  de  2710  mile. 

Cecho-Slovacia  neavând  esire  directâ  la  mare 
nu  si  poate  îndrepta  a:tivitatea  sa  în  aceastâ 
directie,  în  schimb  pe  uscat  s'a  pus  serios  pe 
lucru  având  ca  primà  oiganizare  târgul  de 
mostre  din  Praga  descris  mai  sus,  si  în  studiu 
târgul  permanent  de  mostre  din  Bratislava,  plus 
concentrarea  comerfulni  de  piei  brute  si  blânurf, 
în  spécial  asa  numitele  „Rauchwaaren"  dc{inut 
actualmente  de  câtre  vestitu!  oras  „Lipsa",  care 
va  trebui  sà  ia  în  serios,  concurenta  ce  i  se 
preparâ  de  câtre  cercurile  industriale  si  comer- 
ciale aie  Republicei  Ceho-Slovace. 

SlTUATIA    ECONOMICÂ  ÎN    POLON'IA  PE 
NOEMIJRIE  1920. 

D.  Corneliu  Bâlâcescu,  agentul  nostru  co- 
mercial  la  Varsovia  ne  trimete  urmâtorul  interesant 
raport  asupra  situat'unei  economice  a  Poloniei  : 

Pe  ruinele  fostei  impârâtii  ruseçti  s'au  créât 
un  numàr  destul  de  mare  de  state,  unele  nour, 
altele  existente  altâ  datà — desfintate  ani  de  zile 
de  colosul  din  est,  renàscute  astàzi  în  împre- 
jurâri  destul  de  grêle. 

Nu  existâ  chestiune  care  sâ  intereseze  mai 
mult  opinia  publicâ  din  întreaga  Europâ,  decât 
chestiunea  acestor  state  si  în  spécial  chestiunea 
Poloniei  —  singurul  stat,  care  pânà  astâzi  în 
Europa  nu-si  are  limitele  bine  determinate. 

Statul  polonez  a  fost  schi'tat  mai  întâi  de 
câtre  Puterile  centrale  când  acestea  erau  in 
situatia  de  stâpâne  în  Europa  ;  a  fost  créât 
însâ  de  Puterile  Triplai  Antante  prin  noua  re- 
gulare  a  Europei.  Independenta  s'a  dat  acestui 
stat;  nu  i  s'au  fixât  insâ  definitiv  gram'tele  eu 
toate  cà  Polonia  formeazâ  acum  elementul  con- 
stitutiv  al  echilibrului  european. 

Natiunea  aceasta,  câreia  i  s'a  dat  putinta  sà 
renascà,  este  astâzi  în  stare  de  râzboiu  eu  boi- 
se vieil*  rus:,  cari  vor  ca  —  distrugând  o  com- 
p'ect  —  sà  facà  tràsàtura  de  unire  dintre  vasta 
Rusie  si  Germania  pentrâ  ca  astfel  echilibrul 
european  sâ  se  pràbuseascâ.  Polonia  a  încercat 
0  infrângere   destul  de  mare  si  a  fost  teatrul 
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barbarilor  bslçevici  în  urma  cârora  tàranul  po- 
lon  în  finuturile  ocupate  de  ei  a  ràmas  eu  totul 
sarac,  câci  nu  mai  are  nici  car  nici  plug,  îi 
lipseçte  vita  de  muncà,  cea  de  lapte  ;  nu  are 
nici  pâmântul  de  lucrat,  toemai  când  trtbuia  în 
Polonia  intreagâ  sà  înceapà  organizarea  admi 
nistrativâ. 

Victoriile  ultime  insâ  îi  vor  da  posibilitatea 
de  a  se  organiza,  de  a  se  îndrepta  eu  ochi  si- 
guri  spre  o  situa{iune  mai  bunà  ;  mai  norocoasâ, 
de  a  si  stabili  grani^ele  în  limitele  cârcra  tre- 
bue  sà  formeze  o  putere,  unde  trebue  sa  fie 
constientâ  de  rolul  pe   care-l   joacà  în  Europa. 

Totusi  timpuriie  nu  sunt  toemai  ujoare  si 
Polonia  va  avea  foarte  mult  de  lucru.  Nu  va 
putea  însâ  sa  se  punâ  pe  picioare  decât  eu 
ajutorul  stràinàtâtii.  Statele  bogate  si  cari  au 
interesul  de  a  vedea  o  Polonie,  stat  relativ 
mare,  vor  trebui  sâ  o  ajute  ;  altfel,  eu  mij'oa- 
cele  de  cari  dispune  astâzi,  îi  va  fi  imposibil. 
Cliestiunea  pare  a  cere  urgen{a  spre  a  nu  se 
da  timp  armatelor  bolsevice  ca  organizându-se, 
sà  revinà  eu  forte  mai  mari  asupra  Poloniei, 
sâ  o  calée  în  picioare,  deci  sâ-si  ajungâ  scopul. 

Polonia  din  cauza  evenimentelor  militare  a 
fost  obligatâ  sâ  tynâ  mobilizati  cetâtenii  ei,  cari 
fiind  pe  front,  au  lipsit  eu  totul  "d.'!a  munca 
câmpului.  Pâmântul  nu  s'a  putut  lucia  asa 
dupâ  cum  nevoile  cereau,  asa  dupà  cum  se  lu- 
cra  mainte  de  râzboiu.  Fiind  într'o  continuà  ne- 
sigurantâ,  cei'  cari  au  avut  posibilitatea  sa  si 
munceascâ  pâmântul  nu  au  îâcut-o,  preferind 
sâ  stea  degeaba,  decât  sâ  vadâ  câ  ceeace  a 
muncit  cade  în  mâna  strâinului. 

Toatâ  partea  ocupatâ  de  bolsevici  în  vara 
trecutâ  este  distrusâ,  t,âranul,  dupà  cum  am 
spus  mai  sus,  nemai  având  nimic. 

Si  cât  ar  fi  putut  face  tàranul  polon  din  pâ- 
mântul pe  care-l  stâpâneste  astâzi! 

Este  cunoscut  câ  agricultorii  poloni  sunt  unii 
din  cei  mai  buni  si  cunosc  munca  câmpului, 
dupâ  metodele  cele  mai  moderrie. 

Grâul  polonez  nutrea  o  mare  parte  din  Ger- 
mania.  Din  cantitatea  de  4.512.000  tone  în- 
1915,  Germania  a  consumât  1.720.000  tone 
sau  38  la^sutà  din  produefia  totalâ  a  Poloniei. 

Hameiul  forma  înainte  de  râzboiu  art;colul 
ce  trecea  în  Germania  si  càruia  berea  germanâ 
ii  datora  reputafia  ei.  Germania  era  cea  mai 
mare  cumpâràtoare  a  hamaiului  polon  ;  mai  mult 
chiar,  o  parte  însemnatâ  era  exportât. 

Cartofii — cultura  cea  mai  intensâ  —  formeazà 
astâzi  singurul  aliment  de  hranâ  în  Polonia. 
Din  cantitatea  de  14.178.000  tone  ce  s'a  ob- 
tinut  în  1915,  adicâ  eu  26  la  sutà  mai  mult 
decât  s'a  proclus  în  Germania — aceasta  a  con- 


sumât în  1915  —  7.300.000  tone  adicà  51  la 
sutà. 

Astâzi  tôt  pâmântul  Poloniei — de  unde  inainte 
de  râzboiu  sud-vestul  dâdea  350  400  kilo- 
grame  grâu  pe  hectar,  iar  estul  între  200  —  250 — 
nu  a  produs  decât  atât  cât  Poionia  are  nevoe 
pânà  la  1  Ianuarie  1921  !!  Ce  vor  face  delà 
aceastà  datâ  nu  se  poate  prevedea  !  Si  timpul 
este  destul  de  scurt.  ! 

Nenorocirea  cea  mare  a  fost  acea  câ  in  vest 
când  Polonia  era  sub  ocupatiunea  germanâ  a 
fost  intens  cultivatâ  —  numai  datoritâ  Poloniei 
Germania  a  mai  avut  hranâ  pentru  ca  sâ  poatâ 
sà  mai  continue  râzboiul  —  si  a  cerut  solului  o 
putere  de  germinare  peste  forfele  lui.  Când 
germanii  s'au  retras  au  luat  eu  ei  orice  pro- 
vizie,  orice  économie  fâeutâ  de  populapune,  au 
distrus  ogràzile,  cosarele,  au  luat  instrumente 
agricole,  uneltele  si  vitele  de  muncà. 

De  asemenea  în  Est  :  Rusii  în  retragerea  lor 
1914  au  luat  tôt  si  au  d.'strus  tôt  ca  sâ  nu 
cadâ  nimic  în  mâinele  Germanilor  asa  câ  po- 
pulafiunea  vâzându  se  sàrâcitâ  si  vâzând  starea 
nenorocitâ  în  care  se  afià,  fiind  surghinuità  de  o 
parte  si  martirizatâ  d,e  alta  s'a  làsat  in  voia 
soartei  si  astâzi  nu  mai' are  ce  sà  mânânee. 
Aceia  ce  lucrase  în  timpul  acestor  doi  ani  din 
urmà  a  fost  din  nou  distrus  in  urma  retragerii 
bolsevicilor  în  Septembrie  1920  odatâ  eu  în- 
frângerea  lor  în  faja  Varsoviei. 

Astfel  prezentându-se  situatia  tàranul  are  toatâ 
dreptatea  când  nu  vrea  sâ  mai  munceascâ.  Celui 
din  Vest  îi  e  fricà  de  German  ;  celui  din  Est, 
de  Rus  cari  mâine  vor  veni  unul  dintr'o  parte 
cela'lalt  d  n'  partea  opusâ  si  îi  vor  lua  din  nou 
aceia  ce  el  a  muncit,  asa  câ  preferà  sà  vinâ  la 
oras  sà  ceseascà  m. là. 

Valul  de  mizerie  a  inceput  sâ  se  rcsimtâ. 
Gazetele  anunfà  câ  stocùrile  de  alimente  sunt 
aproape  pe  sfàrjite  si  îndeamnâ  popuiatijnea  sâ 
facâ  economii  pe  cât   posibil    sfatuind  o  ca  sâ 
cumpere  pe  piefele    strâine  fàinâ  cât   poate  si 
|    de  unde  poate. 

La  restaurante  se  serveste  pâine  în  canti  ate 
micà,  albâ  (fàinâ  caht.  III  si  eu  târâte)  si  nesgrâ, 
dar  care  costâ  o  felie  micà  subtire  formatul  unei 
p  esé  de  5  lei  argint  si  de  2  ori  mai  groasà— 
2  mârci  poloneze  —  iar  o  franzelutâ  (jumàtatea 
cvlor  cunoscute  la  noi  îtl  tarâ)  costà  4  —  5  MP. 
Se  serveste  aproape  la  orice  tel  d^  màncare 
sau  fripturâ,  zarzava:un,  cartofi,  morcevi  si 
sfeelà.  Toate  soùpele  se  preparà  din  zarzavaturi 
între  care  carto'ul  predominà. 

In  cofetàrie  si  la  cafenele,  nu  existâ  pràjituri, 
a  càror  preparare   este  oprità.  Gâsesti  numai 
bomboane  de  ciocolatâ  preparate   eu  zaharioâl 
Ei  au  si  zaliàr,  ba  chiar   In  cantitàti  destu 


de  mari,  insà  r.umai  pentru  export.  Se  trimet 
în  Franja,  in  vecL-rea  îmbunàtâtJrii  valutei. 

As.fel  populatiunea  consumà  numai  zaharinâ. 
Este  drept  cà  2  —  3  restaurante  din  cele  mai 
mari  î{i  serveste —  numai  la  ccrere — ceaiul  sau 
cafeaua  eu  zahàr. 

In  ce  pri veste  problema  industrialâ,  trebue 
sâ  fac  din  primul  moment  o  remarcà  :  chestiunea 
au  prezintâ  clari  ta  te. 

Mai  îctâi  o  pàrere  personalâ  : 

1 .  Din  gaztte  ca  si  din  diferite  discut,iuni  eu 
negustorii  ce  au  venit  dupà  informa{iuni,  vâ  pot 
comunica  câ  Polonia  pe  tàrâmul  industrial  stà 
cam  n  aceiasi  situatiune  ca  si  eu  agricultura 
Fabricele  nu  lucreazâ  si  cari  lucreazâ,  lucreazâ 
pu(in,  càci  la  inceputul  ràzboiului  fabricele  din 
Vest  au  fost  demontate  de  Rusi  pentru  a  nu 
te  làsa  in  mâna  Germanilor.  Acestia  insà  înain- 
tând  destul  de  mult  in  inima  Rusiei  au  intrat 
în  parte  în  stàpànirea  lor.  Au  instalat  unele  ain 
ele,  le-au  démonta:  din  nou  luâ îdu  le  în  retra- 
gerea  lor,  sau  dacâ  nu  le-au  putut  lua  le-au 
distrus. 

Màna  de  lucru  Iipsrste,  fiind  toatâ  mobilizatà 
aparate,  cazane,  motoare  lipsesc  capitaluri  po- 
loneze  nu  surit  încà  investite  in  industrii  asa  câ 
acestea  stagneazâ  astâzi. 

2.  Dupà  datele  pe  care  le-am  putut  obtjne 
de  la  Ministerul  de  Industrie  si  Comert,  si  dupà 
discufiunea  cu  dl.  Kir'hmayer  seful  Sect.-Co- 
meroiale  al  càrui  expozeu  vi  l'am  comunicat  în 
rap.  No.  7,  và  pot  înstiinta  cà  Polonia  are  o 
industrie  destul  de  mare  si  desvoltatà  putând 
sâ  fumizeze  multe  lucruri  de  care  România  are 
nevoe. 

Pânà  la  o  consfatare  si  o  convingere  exactâ 
din  parte- mi  trebueste  înregistratà  chestiunea 
industrialâ  sub  beneficiu  de  inventar,  càci  amân- 
douâ  pàrerile  au  un  sâmbure  de  adevàr. 

Negustorimea  de  o  parte,  autorititea  de  alta, 
fie  care  eu  argumentul  s*u  convingàtor. 

Dl.  Kirhmayer  imi  spune  si  aratâ  urmàtoarele  : 

Polo  n'a  este  o  farâ  bogatà.  Imperiul  ruses: 
considerâ  Polonia  una  din  regiunile  prin  exce- 
len{à  productive.  Polonia  produce  céréale,  are 
petrol  si  cârbuni,  are  o  industrie  textilâ,  meta- 
lurgicà,  alimentarâ,  de  alcool,  o  industrie  a  lem- 
nuluî,  ind.  cimentului,  a  hârtiei  (70.000  tone 
anual)  are  întreprinderi  minière. 

Ea  producea  inaintea  ràzboiului  60  mil.  tone 
cârbuni  anual,  pe  când  Franfa  numai  40  mil. 
tone.  Bazinul  Silezian  contine  cârbuni  pentru  o 
exnloatare  întinsâ  de  peste  500  de  ani. 

In  1S77  Polonia  avea  8390  stabilimente  in- 
dustriale  cari  dâdeau  un  rendement  de  275  mil. 
franci  (91.000  lucrâtori).  In  1910  avea  11.953 
stabilimente  unde  lu  rau  400.000  lucrâtori  (as- 
tâzi lucrea?â  numai  12^000   lucrâtori  [?  ?] 


Bazinul  Polono-Silezian  cupr'nde  o  suprafatâ 
de  5700  km.  pâtrat,!'  eu  94  miliarde  tone  câr- 
buni de  platrâ. 

In  industria  ferului  Polonia  a  produs  în  1913 
400.000  tone  fier  brut  — 600.000  ■  tone  fer  se- 
mifabricat  si  400.000  tone  fabricate. 

Astàzi  Polon  a  duce  lipsâ  de  cârbuni. 

Se  extrage  n  imai  30  —  35  maximum  40°/o 
din  ac\ia  ce  au  nevoe,  asa  câ  intreprinderile 
industriale  suf'râ.  Cu  toate  acestea  surit  în 
piinà  activitate  :  industria  texti  à,  indus:ria  pe- 
trolului — ce  poate  face  coacurenfâ  celei  ame- 
ricane  —  industria  masinelor  si  instrumentelor 
agricole,  industria  lemnului,  ind.  metaiurgicâ,  ind. 
hârtiei  si  a  cimentului  —  în  centrele-:  Lodz, 
Zgiezz,  Czgstochan,  Pobianice,  Bendr.n,  Bialystok 
Radom  si  Potnkan. 

Importai  constâ  exclusiv  din  alimente,  in  al 
doilta  rand  nicdicamente,  instrumente  si  apa- 
rate de  desinfecta re. 

Toate  articolele  ce  se  importa  se  plâtesc  în 
moneda  tàrii  de  unde  se  aduce. 

Comerciantii  cari  vor  sà  aducâ  a/ticole  de 
lux,  plâtesc  taxele  de  import  in  aur. 

Aceastâ  dispozi{iune  màreste  considerabil  pre- 
turile  articolelor" —  prefuri  considerabile  pentru 
Polonezi,  d;stul  de  mari  pentru  streinf. 

Iatà  uni.  le  preturi  culese  personal  de_pe  piatâ, 
dupà  ce  m'am  convins  si  dupâ  ce  am  discutât 
aceste  preturi  cu  negustorii  local. 

Manufactura 
Metrul 

Pichet  250  —  280—300  màrci 

Barchet  230  -  250  —  275  M.  K. 

Zefiruri  125  —  1  40— 1  75  M.  K. 

Batiste  65  —  80—100  M.  K. 

Gabardine  1 .300  -  1 .500  — 1 .600  M.  K. 

Flanelâ  pentru  capoate  200  — 300  — 500  màrci 

Vatelinâ  650 —  700  — 800  M.  K. 

Pàturi  delà  500— 600— 710  — 1  000—1.700 
—  1  700—2.000-  2.750  —  3.000   bucata  M.  K. 

Stofâ  pentru  confect.  dame  delà  200—300  — 
500—1.000  metru  M.  K. 

Posfav  pentru  confectionat  haine  bàrbàtesti 
delà  750  — 1.000—1.300  — 1.500  mïtru  M.  K. 

Un  costum  complect  confectionat  gâta,  stofâ 
inferioarà  7.000— 8.000  M.  K. 

Un  palton  gâta  8.000  —  10.000—12.000  M.  K. 

Un  palton  comandà  15.000  —  20.000  —  30.000 
M.  K. 

•  O  blanâ  postav  -  inferior  càptusit  cu  blanâ 
épure  gris  sau  alb  35.000—40.000  M.  K. 

Ciorapi  de  at,à  bàrbàtesti  delà  75  —  100 — 
150  M.  K.  perechea. 

Ciorapi  de  bumbac  bàrbàtesti  delà  50—70 — 
80  M.  K.  perechea. 
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Ciorapi  de  lânâ  bàrbâtesti  delà  100  —  150  — 
200  M.  K.  perechea. 

Ciorapi  de  afâ  pentru  doamne  delà  250 — 
300—350  M.  K.  perechea. 

Ciorapi  de  mâtase  artificiali  delà  750  — 
900—1.000  M.  K.  perechea. 

Ciorapi  de  mâtase  naturalâ  delà  1.500  — 
2.000  M.  K.  perechea. 

Cravate  calitate  inferioarâ  delà  60 — 100 — 
150  M.  K. 

Cravate  calitate  bunâ  superioarâ  delà  250 — 
300—400—500  M.  K. 

Mânusi  de  lânâ  simple  delà  300—350  M.  K. 
perechea. 

Mânusi  de  lânâ  duble  delà  450—500  M.  K. 
perechea. 

Mânusi  de  piele  dotnn  delà  1  500 — 1.700  — 
2.000  M.  K.  perechea. 

Mânusi  de  piele  domn  pentru  iarna  delà 
2.500—3.000  —  4.000  M.  K.  perechea,  câptusite 
eu  flanelâ  sau  o  blanà  sub{ire  de  pisicâ  sau 
épure. 

Sosoni  1.000—2.200  M.  K.  perechea. 

Sosoni  dame  2.000—2.200  M.  K.  perechea. 

Galosi  delà  450— 600  M.  K.  perechea. 

Ghete  gafe  bàrbâtesti  2.500  — 3.000  M.  K. 
comandà  3.500—4.000  M.  K. 

Ghete  gâta  dame  2.500—3.000—4.000  M.  K. 
comandâ  4.000  — 5.000  M.  K. 

Cisme  gâta  4.000—4.200  M.  K.  comandâ 
6.000  — 6.5000  M.  K. 

Jambière  400  —  500—600  M.  K. 

Pàlârii  bàrbâtesti  moi  (feutre)  delà  600 — 
1.000—1.500  —  1.600  M.  K.  bucata. 

Pâlârii  bàrbâtesti  tari  delà  1.000—1  500 
M.  K.  bucata. 

Pâlârii  de  dame  (closuri)  delà  700  —  800— 
900—1.000  M.  K.  bucata. 

Câmâsi  bàrbâtesti  confectionate  gâta  delà 
700—800  —  1.0^0  M.  K.  bucata. 

Câmâsi  bàrbâtesti  de  comandâ  delà  1.000 — 
1.200  —  1.400  M.  K.  bucata. 

« 

Alimente 

In  hala  de  zarzavaturi  : 
Ceapa  16  mârci  poloneze  pentru   fundul  de 
400  grame. 

Salata  1 6  mârci  poîoneze  pentru  fundul  de 
400  grame. 

Varza  14  mârci  poloneze  bucata  micâ. 
Telina  10  mârci  poloneze  pentru  fund. 
Spanacul  14  mârci  poloneze  pentru  fund. 
Hreanul  '15  M.  K.  poloneze  legâtura. 
Dovleac  14  M.  K.  poloneze  fundul. 
Conopidà  30  M.  K.  poloneze  fundul. 
Mere  delà  15 — 2û— 30 
Pere  delà  15—25—35 


Carne  de  vacâ  60 — 70 
Carne  de  porc  90—100 
Laptele  30—40  —  600  grame. 
Untul  190  — 210M.  K. 
Oui  5—6,50  M.  K.  bucata. 

In  magazine 

Sunt  douà  categorii  de  magazine: 

Mici,  modeste — unde  preturile  de  mai  sus 
sunt  augumentate  eu  10 — 15  °o; 

Mari,  luxoase  unde  preturile  de  mai  sus  sunt 
augmentate  eu  25  °o. 

Brànzeturi  76  —  80—90. 

Ehmenthaler  75—80. 

Untul  130—160. 

Camembert  55 — 60  cutiuta  de  100.gr. 
Ouâ  650— J.— M.  K.  bucata. 
Cafeaua  veritabilâ  70—80  -  90. 
Cafeaua  surogat  40  —  50. 
Maggi  (bulion)  1  2  kgr.  25  M.  K. 
Mierea  naturalâ  100— I50M.K. 
Mierea  artificialâ  70—80  M.  K. 
Alune  50—60  M.  K. 
Nuci  40  -50  M.  K. 
Cacao  holandezâ  80  — 100  M.  K. 

Bâuturi 

Prunelle  400  M.  K.— 500  M.  K  =600  gr. 
Cherry  Brangdy  200—250  M.  K.=400  gr. 
Rom  200  —  230  M.  K.=400  gr. 
Slibovitâ  250  — 300  M.  K  =600  gr. 

Date  statistice  asupra  importului  nu  sunt  si 
chiar  dacà  ar  exista  nu  ar  fi  exacte,  de  oarece 
vâmile  nu  înregistreazà  decât  aceia  ce  se  aduce 
de  cornerciant/',  nu  si  aceia  ce  aduc  militarii  eu 
trenurile  lor  —  de  altfel  numai  alimente  sj  me- 
dicamente,  pe  lângâ  cele  necesare  râsboiului. 

Dupà  cum  am  raportat,  Polonia  a  câutat  sâ 
închee  diferite  conventiuni  comerciale  eu  Anglia. 
Frant^a,  Austria,  fie  in  condi'tiuni  de  compensa- 
tiune,  fie  pe  crédit  in  conditiuni  mai  mult  sau 
mai  pufin  avantagioase  numai  ca  sà  aibà  arti- 
colcle  alimentare. 

Cu  noi  a  încheiat  în  mod  particular  un  con- 
tract  de  1.500  vagoane  grâu,  dar  care  nu  se 
executâ.  (V'am  raportat  sub  No.  3  din  20 
Noemvrie  1920). 

In  ce  priveste  exportut,  din  cauza  lipsei  de 
càrbuni,  a  lipsei  mânei  de  lucru  si  deci  a  ne- 
produc{iunei  industriale,  si  apoi  d<n  cauza  multor 
formalità{i  de  îndeplinit  la  export,  Polonia  nu 
poate  sâ  aibâ  un  export  régulât  la  mârfuri. 

Delà  Ministerul  de  Industrie  si  Comer(  prin 
d-1  Kirhmayer  am  putut  obfine  insâ  un  tablou  de 
articole  ce  Polonia  poate  sâ  exporte  în  România. 
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Acestea  ar  fi  : 

1.  Articole  de  lânà,  bumbac,  cânepâ  si  in, 
once  fel  de  tricotage  :  mànus',  ciorapi,  cravate, 
tricouri,  jerseuri,  berete,  caschete. 

Broderii — dantele  de  mânà-  orice  produs  din 
jutà:  saci,  sfoarâ,  funii,  odgoane  si  presuri. 

Pâlârii  de  bârbati  numai  moi  de  pàslâ. 

Pâlârii  de  damâ  (fitls),  closuri  si  orice  fel  de 
ornamente  :  pene  si  flori  artificlale  pentru  pâlârii. 

Fira  de  mâtase  artificialà  ; 

2.  Masini  agricole:  pluguri  simple  si  duble, 
grape  mari  si  mici,  semànàtori,  seceràtori,  apa- 
rate  de  mosorâit. 

Instrumente  agricole  :  sape,  lopefi,  casmale, 
seceri,  coase  si  târnâcoape; 

3.  Din  industria  metalurgicâ  :  eue  de  fier,  eue 
ds  sàrmâ,  stifturi,  tablà  de  fier,  tablâ  de  zinc, 
ciocane,  nicovale,  potcoave,  col{i  de  •  potcoave, 
apoi  orice  articol  de  bucàtârie  ;  oale  de  tuciu 
simple  si  smàltuite,  ferârie  pentru  sobe  de  gâtit, 
plite  ;  tuburi  de  fier,  suruburi,  seibe,  piuli^e  ; 
servicii  de  masâ  argintate-aurite  ; 

4.  Din  industria  sticlârii  :  orice  fel  de  sti- 
clârie  pentru  masâ,  pahare,  tôt  felul  de  sticle  si 
sticle  de  lâmp'  ;  làmpi  de  gaz  ordinare  ; 

5.  Din  industria  instrumentelor  ordinare  :  har- 
monice  si  viori  lucrate  de  mânà  i  apoi  sâpunuri, 
lumânàri,  lacuri  si  culori,  chibrituri  —  cantitâ{i 
mari,  —  hârtie  de  tigàri,  jucârii. 

Polonia  poate  sà  exporte  ciment  in  cantitât,i 
considerabile. 

Se  exportâ  acum  in  Germania,  Franfa  si 
Belgia  si  pe  preturi  destul  de  ieftine  in  compa- 
ratie  eu  cele  de  pe  piefele  externe. 

Acestea  ar  fi  articole  ce  s'ar  putea  exporta 
în  România. 

Siiaafiunea  financiarâ. 

Situatj'a  financiarâ  a  Republicei  Poloneze  este' 
cred,  din  cele  mai  grêle.  Circulatia  monetarâ  a 
crescut  delà  880  milioane  în  Noembrie  1918 
la  8  miliarde  pânâ  la  1  Aprilie  1920  si  delà 
aceastâ  datà  pânâ  in  Octombrie  1920  s'a  urcat 
la  36  miliarde  mârci  poloneze.  Astàzi  Republica 
neavànd  ait  mijloc  de  finantare,  fabricâ  banc- 
note  zilnic  si  a  ajuns  pânâ  la  43 —  (patru-zeci 
si  trei) — miliarde  mârci.  Cheltuelile  de  râzboiu 
constitue  80  %  din  aceastâ  cifrâ.  Guvernul  a 
suspendat  parte -din  misiunile  trimise  în  strâi- 
nâtate    eu    diferite   insârcinàri  pentru   câ  nu 


poate  face  fafâ  acestor  cheltueli  extraordinare. 

La  16  Iulie  1920  s'a  stabilit  printr'o  lege 
condit,iunile  unui  împrumut  eu  obligatiuni  eu  prime, 
pe  care-1  emite  Republica  eu  o  dobàndâ  de  4  la 
sutâ  si  in  obligatiuni  de  1000  Mk.,  la  purtàtor, 
émise  pe  cursul  „al  pari  . 

Imprumutul  se  va  amortiza  prin  trageri  la  sorti 
a  tuturor  obligatiunilor  pânâ  la  1960. 

Pânâ  la  1940  adicâ  în  primii  20  de  ani,  se 
va  face  o  tragere  în  fiecare  sâptâmânâ  eu  un 
premiu  mic  de  un  milion  mârci  poloneze  care  se 
va  plâti  intégral. 

Cupoanele  respective  sunt  primite  la  casele 
statului  pentru  plafta  impozitelor  si  taxelor  vamale. 

Târanul  polonez, — dupà  un  raport  oficial  po- 
lonez —  ascunde  banii  care-i  are  si  nu  vrea  sâ 
subscrie  la  noi  e  imprumuturi  de  stat. 

Valuta  poloaezà — marca  —  este  atât  de  slab 
cotatâ  lncât  negustorli  din  Varsovia,  Krakovia, 
Lodz,  Radom  reclamâ  ptata  mârfurilor  vàndute 
în  altâ  valutà  oricare  ar  fi,  numai  in  mârci  po- 
loneze nu. 

Toatà  lumea  cautâ  sà  si  plaseze  surplusul  de 
numerar  în  valutà  streinâ,  valori  mari,  eu  toate 
cà  acestea  coteazâ  1  sau  2  puncte  în  plus. 

In  târgul  liber  la  Bursâ  se  închee  transac- 
tiuni  numeroase  eu  valute  streine,  cari,  pe  zi  ce 
trece,  cresc  in  valoare. 

Cursul  oficial  al  centralei  de  devise  înfiintatà 
de  Ministerul  de  finanfe,  couform  decretului  din  7 
August  1920,  nu  poate  fi  stabil  nici  delà  o  zi 
la  alta.  El  variazà  dupâ  acel  al  târgului  liber. 

In  tabolul  din  pag.  102  se  poate  vedea  cursul 
oficial  al  acestor  valute  streine. 

In  privinfa  leilor'  ei  au  fost  ceruti  eu  insis- 
tent^ la  20  Martie  1920. 

S'au  încheiat  transactiuni  la  bursa  liberâ  eu 
6,50 — 6,75 — 7  si  chiar  7,10  ;  s'a  cumpàratde 
un  singur  remizier  de  14  milioane  mârci  polo- 
neze în  interval  de  Va  ora.  Delà  acea  datâ  nu 
s'au  mai  cerut  de  cât  strrne  neînsemnate  de  câte- 
va  mii. 

Cursul  s'a  urcat  la  7,50  în  proporfie  eu  va- 
iuta  francezà.  Tendin(a  este  fermâ  si  cred  câ 
francii  f  anpezi  vor  atinge  în  curând  cifra  de  40 
mârci  poloneze  pentru  un  franc. 

Bursa  de  valori- efecte  aratâ  o  mare  rezervâ 
eu  toate  câ  cursurile  variazà  simtitor  delà  o 
zi  la  alta.  Transactiuni  foarte  putine. 

Iatà  cursul  principalelor  actiuni  : 
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Bursa  oficialà 
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Târgul  de  piei.Arie  pe  piata  ger- 
mânâ,  bu  rsa  dix  hamburg  si  si1uatia 
ixdustriei  textile  îx  germanla, 

î  X  U LTl.M  A  J  U ¥ ATATE  A  LU  X El 
DECEMBRIE  I920. 

D-l  V.  Dàscàlescu,  agentul  nostru  comercial 
din  Hamburg  ne.  trimite  urmàtoarea  sltuatie  a 
tàrguiui  de  pielàrie  pe  piata  germanà  in  ultima 
jumâtate  a  !unii  Decembrie  1920,  si  la  bursa 
de  vaiori  din  Hamburg  in  acelas  timp. 

Comerjul  de  pielârie  trece  printr'o  usoarâ 
crizâ,  momentanà,  datoritâ  cererei  mici. 

Fabricele  de  incàltàminte,  cari  formeazà  de- 
buseul  principal,  având  in  depozit  stocuri  in- 
semnate  de  mârfuri,  se  abtin  de  a  face  noui 
cumpàrâturi  ;  iar  manie  ateliere  de  reparatiun  i 
au  prea  pu{in  de  lucru,  din  cauza  fimpului 
uscat,  care  se  men^ine. 

Cumpàràturile  fiind  destul  de  slabe  se  tinde 
la  o  apropiatâ  ieftinire. 

Concurenja  produselor  alsaciene,  considerate 
de  0  calitate  inferioarà  celor  indigène,  nu  in- 
fluenjeazà  piata  si  eu  toatà  slagnarea  ce  dom 
neste  in  târgul  pielàriei,  preturile  la  incàltàminte 
nu  s'au  miesorat  din  cauzâ  câ  stokunle  din 
depozite  au  fost  lucrate  eu  materii  prime  cum- 
pàrate  pe  preturi  mari. 

Dâm  mai  jos  preturile  pentru  talpà  si  piele  : 

Pielea"  pentru  talpâ  tàbâcità  in  coajâ  de  ste- 
jar  80—90  màrci  Kgr. 

Pielea  pentru  talpâ  tàbâcità  in  coajâ  de  nue 
pânà  la  118  mârci  Kgr. 

Pielea  pentru  talpâ  tàbâcità  mixt  97  — 108 
màrci  Kgr. 


Pielea  pentru  talpâ  de  calitate  mai  inferioarà 
73  —  82  màrci  Kgr. 

Pielea  de  vacà  tàbâcità  in  coajâ  de  nue 
72 — 103  mârci  Kgr. 

Pielea  de  vacâ  tàbâcità  mixt  50 — 75  mârci 
Kgr. 

Pielea  pentru  incàltàminte  —  cantitàti  mici,  cu- 
'loare  închisâ — aproximativ  1 07--1 1  7  mârciKgr. 

Pielea  pentru  incàltàminte  calitatea  11-a  68-75 
mârci  Kgr. 

Pielea  neagrâ  Rindbox  18 — 22  màrci  fusul 
pâtrat. 

Pielea  c'oloratâ  Rindblox  23—29  mârci  fusu1 
pâtrat. 

Pielea  neagrâ  demi-box  23  —  30  màrci  fu- 
sul pâtrat. 

Pielea  coloratâ  de  prima  calitate  aproximativ 
30  —  38  màrci  fusul  pâtrat. 

Pielea  neagrâ  inferioarà  delà  21  mârci  în 
sus  fusu!  pâtrat. 

Pielea  de  cal,  Rossclievreaux,  15  —  17  màrci 
fusul  pâtrat. 

Pentru  curelarie  se  fac  cumpàrâturi  în  mici 
cantitàti  fiind  conira  numerar;  pre{ul  e  urmâ- 
torul  : 

Pielea    Blanc   78—83   màrci  Kgr. 
„       neagrâ  70 — 80      „  „ 

Bursa  . 

Bursa  de  vaiori. — La  bursa  din  Hamburg 
valuta  monezii  românesti  a  fost  simtilor  scà- 
zutà  in  ultima  jumâtate  a  lunei  Decembrie 
1920  §i  numai  càtre  sfârsitul  lunei  se  înregis- 
treazà  0  u§oarà  ameliorare. 

Dâm  mai  jos  fluctuatiunile  înregistrate  : 
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Bursa  cerealelor,—  \n  Argentina  socotindu-se 
produc{ia  gràului  eu  mult  peste  mijlocie,  semen- 
tine  rezervâ  în  càutarea  porumbului. 

In  ultimile  zile  au  sosit  în  Hamburg  50.000 
tone  porumb  din  La  Piata,  care  urmeazà  a  fi 
expédiât  mai  départe  în  estul  Rrusiei. 

Operatiunile  au  fost  de  pufinâ  însemnàtate, 
mentinându-se  preturile  din  prima  jumâtate  a 
lunei  Decembrie. 

Porumbul  a  fost  cotât  loco  eu  170 — 172 
Me.  ZentneruI,  predare  lanuar  eu  162  — 164 
Me.  ;  lanuar  Martie  eu  160  —  165  Me.  Zen- 
tneruI ;  iar  Ackerbohnen  a  fost  cotât  eu 
160  —  165  mârci  statia  Zeter. 


Târgul  colonialelor 

Târgul  de  cafea 

Din  cauza  varietàtei  valutei  si  speculei  ce  se 
face  operatiunile  sunt  restrânse. 

La  Harnburg  s'a  plàtit  pfundul  de  cafea  Santos 
superioarà  eu  8  mârci. 

Societatea  pentru  importul  cafelei  a  plâtit  ca- 
feaua  crudà,  vâmuitâ  si  eu  permis  de  impdrt, 
eu  urmâtoarele  preturi  : 

Amestec  Brazilianà  si  Bahia  phundul  16  me. 

Santos  ........       „       1 7  „ 

Guatemala   „       24  „ 

In  Olanda  si  New- York  piata  cafelei  e  de- 
asemeni  put,in  animatà. 
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Târgul  de  cacao  brutâ 

FaÇricele  de  ciocolatâ  atât  din  Europa  cât  si 
din  America,  având  disponibile  stokuri  mari  de 
cacao,  au  renunfat  a  mai  face  noui  cumpàràturi, 
astfel  preful  la  cacao  a  scâzut  considerabil  pe 
piafi  New  York-ului. 

S'a  cotât  în  cen{i  per  Ib.  : 

Accera  f.  f.    .    8 — 9  Caracas 

Maracaito  .   .  18  —  22  Trinidad 

Santhomé  10:i4— 1  l1  i  Haïti  .  . 

Bahia  .   .   .   .8—10  Jamaica  . 
Costa  Rica  10— 1 11!, 


131  .—  14 

•   •  14»|4 

.  8-81-, 


In  Germania  afacerile  în  cacao  brutâ  au  fost 
mai  satisfâcàtoare. 

i 

Felul  plantafiilor 


Târgul  de  orez 

Sim^indu  se  lipsa  orezului  pe  pia{a  germanâ, 
preturile  au  înregistrat  la  Hamburg  o  usoarâ 
ridicare,  care  ar  fi  cam  urmàtoarea  : 


Orezul  din    Burma    cotât  eu 
»        »      Valencia    »  » 
»        »      California  »  » 


.  8.75     Me.  kgr 
.  11—      »  ■» 
11—12      »  » 


Târgul  ceaiuiui 
Cererea  ceaiuiui  creste,  fârâ  a  influença  pre- 
turile. 

Târgul  zahârului 
Zahârul   din   trestie  suportâ  ca  si  în  trecut 
concuren{a  hahârului  din  sfeelà. 

Cauciucul  brut 

Pe  piafa  Londrei  s'a  cotât  cauciu:ul  brut,  eu 
urmâtoarele  preturi  : 
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loco 
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11 


1|1  \ 
11  \> 
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Târgul  se  mentine  normal. 


Situatia  industriel  textile  în  Germania  si  a 
pietei  mârfurilor  din  aceastâ  cotegorie  în 
diferite  fâri 

Se  observâ  o  scâdere  în  cererea  produselor 
textile. 

In  luna  Octombrie  a.  c,  pânâ  la  mijlocul  lunei 
Noembrie  1920,  cererile  Fabricelor  textile  au 
fost  foarte  mari,  multe  fabrici  si  au  vândut  pro- 
ductia  pe  preturi  fixe  si  ridicate. 

Çereriie  comerciantilor  insà  s'au  împutinat, 
sperând  cà  preturile  vor  mai  scâdea. 

Se  observâ  o  scâdere  si  la  preturile  produ- 
selor toarse. 

La  bursa  de  bumbac  din  Stuttgart  preturile 
filaturilor  înregistreazà  o  mare  scâdere.  Câteva 
sindicate  insà  mentin  preturile  urcate. 

La  Barmen  diferiti  fabricant!*  au  fost  nevoi'ti 
sâ  vândâ  produsele  lor  sub  preturile  cerute  de 
firmele  respective,  fâcànd  parte  din  sindicat. 
Sindicatele  au  fost  nevoite  sâ  lase  la  latitudinea 
fabricantilor  fixarea  preturilor,  pentru  ca  afacerile 
sâ  nu  fie  acaparate  de  firmele  din  afarâ  de  sin- 
dicat ;  chiar  sindicatele  vor  avea  tôt  interesul  sâ 


Isn. -Martie      Àprili  e-lunie 


lan.-Junie      lulie -0  ecemb 
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reducâ  la  minim  preturile  pentru  a  se  asigura 
contra  conçurent!/"  fabricantilor  nesindicati. 

Din  Japonia  se  anuotà  crizà  în  industria  mâ- 
tâseriei  ;  s'au  închis  mai  multe  fabrici. 

In  America  de  Sud,  situatia  pietei  este  favo- 
rabilâ  în  timp  ce  din  Statele-Unite  nu  sosesc 
vesti  toemai  bune. 

In  Spania  p  ata  este  calma. 

In  Franta  situatia  pietei  în  ce  priveste  fabri' 
catele  textile,  se  prezintâ  put*n  favorabilâ. 

In  Ceho-Slovacia  si  în  Austria,  fabricantii 
intâmpinâ  mari  dificultâti. 

In  târile  Scandinave  situatia  este  deasemenea 
putin  favorabilâ,  eu  exceptie  pentru  tricotaje  si 
articole'e  de  tesatorie  coloratà. 

In  Polonia  sitjatia  e  mai  amelioratâ. 

Preturile  variazâ  insâ  delà  sâptâmànâ  la  sâp- 
tàmànâ,  atingând  în  unele  zile  pânâ  la  70 
puncte  diferentâ. 

Printr'un  raport  oficial  s'a  publicat  câ  pro- 
du^tia  bumbacului  este  estimatâ  la  12.987.000 
baloturi.  Aceastâ  stire  a  avut  influenta  de  a  mic- 
çora  putin,  pentru  scurt  timp,  preturile. 

Scâderea  navlului  a  coatribuit  mai  mult  la 
miesorarea  preturilor  bumbaculji. 

Piafa  germanâ  1—15  lanuarie  Î92Î 

Operafiuni  în  Bursa  de  Valori.  —  Leul  con- 
tinué a  fi  cotât  tôt  mai  sC3zut  ajungând  la 
mijlocul  lunei  c'o  scâdere  de  30  Mârci  la  mia 
de  lei  fatà  de  cursul  delà  inceputul  lunei  si  de 
180  Mârci  fatâ  de  cursu!  delà    1   Dec.  (10G 
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Màrc'=lOO  lei),  astâzl  ajungând  la  81  Màrci 
suta  de  lei. 

Coloniale.  —  Orez  Brazilia  aprox.  3,35  Màrci 
kg.  :  Orez  de  Burmach  No.  2  eu  3,85  Mârci  kg. 

Bumbacul  notât  eu  urmâtoarele  preturi  pe 
pia{a  Hamburgului  Fully  middling  american  g.  a 
28  m  m.  st.  loco  cotât  aprozimativ  25 — 27,5.0 
Màrci  kg. 

Din  Brema  firma  von  Knoop  &  Fabarius 
comunicà  urmâtoarele  prefur!  : 

La  bumbac  :  fully  middling  g.  c.  &  st.  Ioco 
predare  pe  kg. 

Disp.     Tan.     Mart.      Mai  Iulie 

Liverpool         —     10,73  d.  10.77&'  Ï084d.  10.900  , 
New-York     17.65cs.  lT.OSes.  15.92cs.  15.9lcs.  16.04cs. 
New- Orléans  15.— es.  lô.OSes.  15?15cs.  15.20es.  15.8:îcS- 

In  ultima  sâptàmânà  a  anului  1920  oenormâ 
sporire  a  conturilor  de  plasament.  Aceastâ  spo 
rire  a  fest  provocatà  prln  faptul  câ  diferite  bo- 
nuri  de  tezaur  puse  in  circulatie  au  fost  pre- 
zentate  de  Banca  Imperiului,  sau  au  fost  pre- 
zentate  la  scadenfà,  :n  timp  ce  contra  valoarea 
lor  a  trebuit  sâ  fie  vàrsatâ  la  creditul  contu- 
rilor crt.  pentru  a  surveni  nevoilor  delà  sfârsitul 
lunei.  g» 

,  Recolla  în  Germanla  pe  anal  1920 

Dupà  comunicârile  oficiale,  récolta   în  Ger- 
mania  pe  anul  1920  a  fost  urmàtoarea  : 

^ûrâu  de  toamnâ  1.895.272  tone  ;  grâu  de 
varâ  359.783  tone;  Alac  de  toamoâ  178  864 
tone;  secarâ  de  toamnà  4.869  550  tone;  Se- 
carâ  de  varâ  102.250  tone;  Orz  de  varà 
1.799.713  tone;  Ovàz  4.870.126  tone;  Car- 
tofi  28.848.765  tone;  Sfeclà  zahâr  1.964.024 
tone;  Trifoi  9.955.721  tone;  Lucernâ  7.463.685 
ton;;  fân  livadâ  peste  tôt  23.656.436  tone. 

Statistica  vitelor  în  Prusia 

Biuroul  statistic  din  Ministerul  Agriculturii, 
publicâ  urmàtoareln  cifre  privitoare  la  numârul 
vitelor  aflàtoare  în  Prusia,  pe  ziua  de  1  Sept. 
1920  în  comparalie  eu  anul  1916 — 1919  (în 
câte  1.000). 


Cai 

Vite 
eorn. 

Oi 

Porci 

1916 

10102 

3347 

.  10079 

1919 

2430 

8732 

3775 

7344 

1920 

2509 

9279 

4377 

9777 

Pia\a  f^lui  în  sudul  Germaniei 

Situatia  calma,  pe  piafa  ferului  delà  sfârsitul 
anului  trecut,  -continuâ  si  în  cursul  lunei  crt., 
operatiunile  încheiate  fiind  de  micâ  important. 

S'au  vàndut  câteva  vagoane  de  fier  :n  bare 
pe  pre(ul  de  2440  màrci  mia  kgr.  predate  va- 
gon uzinà,  la  care  pref   urmeazâ  a  se  adâoga  i 


câstigul  uzual  în  cornerf.  Industria  micà  cum- 
pàrâ  cantità{i  de  fier  în  bare  pe  cari  îl  revinde 
în  magazine  eu  37Û — 375  mârci  suta  kgr.  Pen- 
tru vânzàri  mai  însemnate  în  magazine  se  dâdea 
preful  de  360  mârci  suta  kgr.  franco  vagon 
loco  expédiée.  Fierul  um'versal  cumpârat  de  re- 
gulâ  in  cantità{i  mici  pentru  nevoile  urgente  s'a 
plàtit  eu  390 — 405  mârci  suta  kgr.  franco  va- 
gon sau  magazine.  Pentru  fierul  în  legâturi, 
afaceri  putin  însemnate,  pre^urile  variind  între 
390 — 407  màrci  suta  kgr.  loco  magazie. 

Sîtuafia  târgului  în  ce  priveste  fierul  alb 
consideratà  ca  neschimbatâ,  adicà  dintr'o  parte 
continuâ  a  fi  oferite  cantilâ{i  considerabile  în 
timp  ce  cererea  râmâne  a  fi  micâ.  Ceva  mai 
càutat  fierul  în  tablii  mai  groase  si  mijlocii. 
Ultimile  prefun  pentru  fierul  în  tâblii  grosimô 
mijlocie  a  fost  între  470—475  mârci  suta  kgr. 
franco  vagon  sta^ie  sudul  Germaniei.  Pentru 
tâbliile  brute  si  de  grosime  mijloc  e,  între  7—8 
m. m.  se  cerea  440—450  mârci  suta  kgr.  Tâ- 
bliile subtjri,  No.  10  oferite  aproximativ  eu 
475 — 485  màrci  suta  kgr.  Pentru  fierul  în  fevi 
cererea  de  asemenea  e  micâ  ;  s'au  fâcut  mici 
cumpâràtnri  pentru  construirea  de  cazane  eu 
\evi  si  din  partea  santierelor  pentru  constructja 
vaselor.  Putini  cumpàràtori  deasemenea  pentru 
tuburi  de  gaz.  Fierul  de  modelât  se  putea  plasa 
numai  în  loturi  mici  çi  pentru  cantitàîi  efective 

Pia\a  combustibilului  în  sudul  Germaniei 

Corner^ul  de  combustibil  în  ultimul  timp  a 
obtinut  o  îmbunâtâ{ire  datorità  reluârei  trafi- 
cului  pe  Rh  n,  in  urma  cresterei  nivelului  apei, 
astfel  câ  se  pot  fac  din  nou  expedieri  de  câr- 
buni,  de  si  nu  în  aceeasi  propor^ie  ca  în  luna 
trecutà.  Se  asteaptà  ca  apele  sâ  creascâ  mai 
mult  pentru  a  se  putea  face  expedieri  mai  re- 
guiate.  Transporturile  pe  càile  ferate  se  fac  eu 
mari  dificultàti.  Astfel  in  ultima  sâptàmânà  din 
luna  Decembrie  s'au  exped'at  eu  câte  1000 
vagoane  zilnic  mai  pu{in  ca  în  ultima  sâptà- 
mânà, fâcând  ca  stocurile  de  càrbuni  la  uzine 
sâ  ajungà  delà  24 — 31  Decembrie  la  12.000 
vagoane.  Productia  totalà  zilnicà  e  socotità  ac- 
tualmente  la  33.500  vagoane  de  câte  10  tone. 

Aprovizionarea  uzinelor  si  stabilimentelor  si- 
tuate  în  lungul  Rhinului  suferâ  din  cauza  difi- 
cultâtei  transportului  si  eu  atât  mai  mult  eu 
cât  sunt  mai  depàrtate.  Din  cauza  lipsei  de 
vagoane  uzin:  le  electrice  din  Bavaria  sunt  apro- 
vizizionate  în  mod  nsuficient.  Din  aceastâ  cauzâ 
uzinile  din  Bavaria  intenîioneazà  a  se  aprovi- 
ziona  eu  cârbunî  din  Silezia,  închiriind  în  acest 
scop  vagoanele  c.  ferate  particulare.  De  aceastâ 
lipsâ  suferâ  de  asemenea  si  industriile  din  sudul 
Germaniei,  în  spécial  pentru  cârbuni  de  o  ca- 
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litate  speciaià  industriel,  cum  de  pildâ  cccsul 
pentru  forje. 

Uzinele  mari  din  sudul  Germaniei  au  cum- 
pârat  direct  delà  minele  din  bazinul  Ruhr,  câr- 
buni  peniru  gaz  pe  pretul  aproximativ  de  4700 
màrci  vagonul  (10  tone). 

Ofertele  de  cârbuni  din  afarà  au  îneeput  sà 
sporeascâ.  Astfel  s'a  oferit  de  curând  cârbuni 
grasi  din  Africa  de  o  caiitaie  bunâ  pe  pretul 
de  17.000  màrci  vagonul,  franco  vagDn  Man- 
heim.  Pentru  càrbunii  de  gaz,  o  cantitate  so- 
sità  in  partea  superioarà  a  Rinului,  destinât,!' 
mai  înainte  Elvetiei,  s'a  cerut  1450  frs.  elv. 
pe  vagon.  S'au  oferit  deasemenea  in  ultimul 
timp  cârbuni  din  America  pentru  cazane  de 
vapori  pe  .pretul  de  13.000  Me.  vag. 

O  cantitate  ce  cârbuni  grasi,  depozitati  in 
partea  superioarà  a  Rinului,  pu{in  deteriorati, 
oferit  pe  prejul  de  G. 000  le î  vag. 

In  scop  de  a  a  juta  iodustria  din  S.  Germa- 
niei se  oferâ  brichete  de  cârbuni,  de  prove- 
nientà  indigenâ.  Pentru  acelaç  scop  se  cautà 
prin  orice  mijloace  de  a  putea  înlocu;  càrbunii, 
astfel  s'a  adus  nàmol  de  cârbuni  din  bazinul 
Saarei  pe  pretul  aprox.  1.300  Me.  vagonul. 

In  ultimul  timp  s'a  cumparat  de  asemenea 
turbâ  pe  pretul  de  2500  —  2600  màrci  vag. 
franco  vagon  statue  bavarezâ.  Oferte  numeroase 
de  lemne  de  ars,  fàrâ  a  gàsi  cumpàràtori  mai 
important!'.  Se  oferâ  lemne  de  ta"g  franco  stafe 
Westfalia,  lung.  1  — 1,25  m.  gros;me  5 — 35  cm 
eu  2225 — 2275  màr.i  vag.  ;  amestecate  (fag, 
stejar,  mesteacàn)  eu  2125  —2175  mârci  stejar 
si  brad  eu  2100  piàrci  vag.  Mai  multe  oferte 
având  preturile  urcate  eu  100  màrci  la  vagon 
n'au  gàsit  cumpârâtor.  Oferit  de  asemenea  5000 
zentneri  lemn  de  brad  in  pari  eu  8  màrci  zent- 
nerul  ;  despicati  ca  20  cm.  grosime  eu  1  2  màrci 
zentnerul,  predare  statie  Wesfalia. 

Piafa  produselor  chimicc  în  Sudul  Germaniei 

Dupâ  cum  se  cotr.unicà  de  pe  piafà  din  sudu' 
Germaniei,  comertul  eu  produse  chimice  a  fost 
foarte  calm  in  ultimul  timp.  Ofertele  au  devenit 
tôt  mai  mari  si  eu  cât  cererile  se  înmuljeau  eu 
atât  si  ofertele  sporeau.  Scâderea  prefurilor  se 
datoreste  in  mare  parte  lipsei  de  cereri  mai  în- 
semnate  venind  din.  streinàtate.  Pentru  multe 
articole  s'au  oferit  cantitàti  însemnate  de  càtre 
negustorl  eu  pre{uri  mai  scâzuta  de  cât  acele 
cerute  de  fabricant  direct. 

Alumen.  kal.  pulv.  subi,  oferit  in  butoae  eu 
3  màci  kgr.  loco  magazin  Manheim.  Borax  ra- 
finat  cristalizat  si  gran.  pentru  intrebuintarea 
In  interiorul  t^rei,  se  cerea  oentru  cantitàt  mi- 
nimum de  1000  kg.  mârci  11,25  kg.  fârà  am- 
balaj ;  acidul  boric  pur   cristalizat,  pentru  in- 


teriorul tàrei  eu  mârci  19.75  kg.  fàrâ  ambalaj; 

Oferte  (n  sâruri  de  staniu  50  — 52°/o  chimi- 
cal  pur,  oferite  pe  p  atâ  eu  pretul  de  45 — 50 
mârci  kg,  loco  uz  ne  Leipzig  in  butoae  de  50 
kg.  ambalaj  cuprins  in  prêt.  Clorat  de  potasiu, 
predatâ  statie  Sudul  Germaniei  mârci  24. — 
Bromurà  de  potasiu  eu  preturile  variind  între 
15  —  20  mârci  kg.  —  Acetat  de  Cobalt,  calitate 
obisnuitâ,  predare  imediatà  statie  apropiere  Ha- 
novra,  oferit  eu  màrci  296  fârà  ambaiaj.  Sulfat 
de  Cobalt  predare  imediatà  statie  Centrul  Ger- 
maniei, oferit  eu  175  mârci.  Cianurà  de  potasiu, 
culoare  galbenâ,  cristal  zatâ,  calitate  obisnuitâ, 
oferità  eu  mâici  37,50  fàrâ  ambalajiu,  ab  Lud- 
wigshafen  pe  Rin.  Acil  tartric  cristalizat,  pur, 
eu  màrci  52  fàrâ  ambalaj.  Acid  citric,  crista- 
lizat, fàrâ  plumb,  predat  împrejurime  Manheim, 
fârà  ambalaj  mârci  90  kg.  Pentru  Liejuor  alu- 
min  acetici  D.  A.  B.  5  predare  loco  fabrica 
centrul  Germaniei  eu  155  mârci  °/o  kg.  fàrâ 
ambalaj,  Sulfat  de  cupru  in  butoae  originale 
cristalizat  98  —  99°jo,  marfà  obisnuitâ,  tarana 
origlnalà,  loco  magazin.  Ludwigshafen  pe  Rin, 
greutatea  de  constatât  la  predare  eu  775 
mârci  °  o  kg.  Acid  salicilic  pur,  précipitât  D. 
A.  B.  5  obtïnut  eu  40 'mârci  fârâ  ambaiaj. 

Comerful  de  piei  crade 

Comerjul  eu  piei  crude  e  prea  pufin  impor- 
tant. Pe  piata  internationalà  preturile  fiind  in 
scàdere,  negustorii  se  abtin  de  ,a  face  cumpâ- 
ràturi  mai  importante.  In  vânzârile  prin  licitatie 
fàcute  în  luna  Decembrie  la  Paris,  preturile  au 
fost  in  gênera!  inferioare  celor  obtinute  în  luna 
Noembrie.  S'au  plàtit  pentru  pieile  mari  de  bou 
frs.  142,45  (Noembrie  155,60),  calitate  mijlo- 
cie  158  fr.  156,4  5);  calitate  usoarà  140  fr. 
(143,25).  Pielea  grea  de  vacâ  eu  143  fr.  70 
061.40);  calitate  usoarâ  137  fr.  (Notmbrie 
144);  Pielea  grea  de  cal  70,  75  frs.  (Noem- 
brie 75—77.50  frs.);  greulate  mijlocie  64,15 
fr.,  (67,75)  ;  greutatea  usoarâ  28,25  fr.  (38,85). 

Aflându-se  câ-  in  Anurica  sunt  mari  cantitàti 
disponibile,  s'a  propus  în  Sénat  decretarea  prin 
lege  a  se  impune  la  o  taxà  de  import  eu  5°  o 
din  valoare.  Pe  piata  germanà  se  oferâ  piei  de 
vi'tel  pe  prejul  pe  11  — 15  màrci  fundul  si  eu 
toate  câ  preturile  sunt  foarte  eftine,  nu  se  gà- 
sesc  cumpàràtori.  Pieile  de  oae  sunt  mai  câutate, 
desi  in  cantitàti  mici,  oferite  pe_  prejul  de  5  —  7 
màrci  fundul,  dupâ  calitate. 

Comertul  de  piei  de  caprà  de  asemenea  calm, 
fabricantii  de  pielârie  ab{inându-se  de  a  face 
cumpàrâri  mai  însemnate.  Se  plâteste  aproxi- 
mativ 60—80  màrci  bucata.  Pieile  de  epuri 
putin  intrebuintate  ;  de  préférât  marfa  de  iarnâ. 
Piei  uscate  plfltite  eu  11  —  15  mîrci  bucata, 


Nici  un  intercs  pc-ntru  pieile  de  epuri  de  casa, 
cum  nici  pentru  pàrul  !or.  Pretul  pieilor  epurilor 
de  casà  soc^tit  eu  10  — 12  me.  fundul.  Pentru 
epuri  de  casa  sàlbatici  preturile  fiind  intre 
3,25  —  3,50  fundul,  fàrâ  multà  càutare.  Afaccri 
ptHine  eu  piei  de  porc  ;  pre{urile  variind  între 
2,75  —  3  màrci  fundul.  Pielea  de  niistret  uscatâ 
2,50  màrc',  sàratâ  1,50  —  1,75  mârci  fundul. 
Cerere  micà  pentru  pieile  de  câine  ;  oferite  eu 
5  —  S  20  mârci  bucata.  Pielea  de  câprioarà, 
marfâ  de  toamnâ  si  de  varâ  oferitâ  eu  34 — 38 
mârci  bucata  ;  marfâ  de  iarnà  neghjatâ  ;  oferitâ 
eu  27  mârci  bucata.  Pieile  de  cerb  putJn  in- 
trebate  ;  sàratâ  oferitâ  eu  3,25  —  4,24  mârci 
fundu',  uscatâ  eu  7,25  —  9,50   mârci  fundul. 

Pentru  aceastà  marfâ  oiat,a  gei  manâ  dtpinde 
n  spécial  de  piata  {ânlor  transoceanice  si  de 
luctuatiunile  valutei  germanc  la  bursele  din 
strâinâtate. 

Cu  foarte  mari  variafii  s'a  fâcut  com?rtu!  in 
anul  trecut.  Abia  càtrâ  sfârsitul  anului  preturile 
devenirâ  mai  stable,  iar  importul  fu  lasat  liber 
de  orice  formai  tà{i.  Cu  aceastà  ocazie,  ofertele 
devenirâ  mai  numeroase  de  cât  cererile.  In 
urma  epuizârei  stocurilor  mari  objinute  pe  tôt 
timpul  duratei  râzboiului,  preturile  devenirâ 
ceva  mai  urcate  pe  pietjle  strâine,  ajungând  cu 
40 — 50%  p-ste  preturile  din  timpul   de  pace. 

Prin  luna  Iulie  1920  preturile  suferirà  din 
nou  o  scâdere  de  aproape  30°  o,  revenind  ast- 
fel  aproape  la  aceleasi  preturi  ca  în  1 91  4.  Pre- 
turile pentru  intestinele  de  bou  se  ureâ  cu  a 
proape  70"  0  in  urmacererei  tôt  mai  crescânde 
a  negustorilor  din  America  de  Nord.  Germania 
îsi  procura  în  deosebi  aceastà  marfâ  din  Ame- 
rica de  Sud,  Australia  si  Anglia.  Preturile 
pentru  intestinele  de  porc  n'au  suferit  mari  va- 
riati',  eu  toate  câ  au  trecut  cu  66  — 70'\  peste 
preturile  din  'nainte  de  râzboiu. 

Lipsa  de  oferte  din  partea  Rusiei  si  scâde- 
rea  productiei  in  celelalte  fâri-au  fâcut,  ca  la 
un  moment  dat,  cererile  sâ  fie  mai  numeroase 
de  cât  ofertele,  dar  câtre  sfârsitul  anului  1920 
avu  loc  o  usoarâ  ameliorare  in  tâfgui  interna- 
tional. Din  cercurile  comerçial'e  de  peste  océan 
se  comunicâ  câ  nu  e  nici  o  supra  productie  de 
intestine,  astfel  in  cât  o  noua  eftenire  a  pre- 
turilor  nu  e  de  asteptat. 

Criza  IXDUSTRIALÂ  DIX  franta. 

D-l  I.  Rojni'tâ  agentul  nostru  comercial  la 
Paris,  ne  Jrimite  urmâtorul  raport  : 

Criza  Industrialà  si  comercialâ  care  din  !una 
Septembrie  amjnintâ  Franta,  a  luat  o  fizionomie 
foarte  ingrijitoare  si  face  actualmente  obiectul 
discutiilor  foîrte  aprige  aie  Parlamentului  sj 
Presei. 


Este  indiscutabil  ca  Franta  de  la  armistitiu 
a  strâbàtut  momente  foarte  dificile  si  câ  infe- 
rieritatea  situatiunei  industriaie  este  evidentâ. 
Aceastà  inferloritate  nu  este  un  secret  pentru 
nimemi,  câ  —  in  mare  parte — este  datorità  pre- 
tului  excesiv  de  ridicat  al  càrbunelui,  în  gêne- 
rai al  combustibilului. 

Franfa  plâteste  actualmente  tona  de  cârbuni 
230  de  franc),  Belgia  numai  106franci,  Anglia 
101  franci,  America  53  franci  si  Germania  46 
franci  si  25  centime. 

Apoi  un  ait  factor  ce  contribue  a  accentua 
aceastà  inferioritate  este  évident  si  pretul  mâmei 
de  lucru.  Salariile  în  Belgia  sunt  cu  30V  m- 
ferioare  celor  din  Franta,  si  in  Germania  cu 
50"  „  mai  eftine,  astfel  încât,  se  explicà  cum 
pietele  franceze  sunt  inundate  de  produsele 
streine. 

In  primele  nouà  luni  aie  anului  1020,  a  in- 
trat  în  Franta  cantitâti  variind  între  1 500  si 
5.400  quintale  de  materii  colorante,  între  I  3.000 
si  228.000  quintale  sticlârii,  portelanuri  si  cris- 
taluri,  apoi  cantitâti  variind  intre  32.000  çi 
S3.t00,  quintale  diferite  tesâturi,  între  17.000 
si  142.000  quintale  seule  de  métal,  si  între 
20.000  si  170.000  quintale  mobile  si  diferite 
obiecte  de  lemn. 

Se  estimeazà  câ  s'a  importât  în  Franta  în 
acele  noua  luni  mârfun  pentru  o  valoare  de 
peste  9  miliarde. 

Toate  aceste  màrfuri  de  mantifacturâ  strâinà 
fiind  oferite  cu  preturi  foarte  accesibile,  s'au 
vândut  repede  si  in  desavantajul  produselor 
franceze,  care  dat  fiind  pretul  lor  inabordabil 
s'au  acumulat,  s'au  îngrâmàdit,  s'au  stokalizat, 
stokalizare  ce  a  provocat  criza  ingrijitoare  ce 
se  resimte  actualmente  in  Franta,  prin  marea 
si  brusca  scâdere  a    preturilor  de    „en  gros  . 

Aceastà  crizà,  de  scâdere  bruscâ  de  preturi, 
s'a  déclarât  în  Jap.onia  în  cursul  lunei  Mai 
a.  c.  cànd  pre{ul  orezului,  a  mâtâsei  si  bumba- 
cului  scâzuse  atât  de  mult,  încât  un  mare  nu- 
mâr  de  productoriau  fost  cu  desâvàrsire  ruinati. 

Apoi,  criza  trece  in  America— Statele  Unité 
— In  aceste  fâri  criza  economicâ  este, — fârà 
indoialâ, — q  consecintàa  supraproductiunei,  càci 
puterea  sau  mai  bine,  zis  capacitatea  lor  de 
productie,  n'a  fost  nici  nimicitâ  nici  redusâ  ?i 
nici  chiar  stingheritâ,  prin  ràzboiul  mondial, 
cum  au  fost  în  numeroase  tan  din  Europa. 

Criza  apoi  se  iveste  in  Anglia,  si,  din  Anglia, 
trece  în  Franfa,  unde  pentru  multe  produse 
preturile  au  scâzut  chiar  sub  costul  de  pro- 
ductie. 

Stokilizarea  in  Franta,  nu  este  efectul  unei 
supra-productiuni,  cum  a  fost  în  Asia  si  Ame- 
rica, insà  a  sub-consumatiunei,  a  abstinente/",  a 
prudente!  si  a  cumpâtârei  consumatorului  francez, 


lus 
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Apoi,  aceastâ  crizà  economicà,  este»  si  efectul 
unei  gresite  repartitiuni  de  màrfuri,  a  faptului 
câ  productia  nu  e  incâ  adoptatâ  noilor  nevoi, 
si,  apoi,  importului  nu  tocmai  chibzuit  de  màr- 
furi manufacturât^  precum  si  din  lipsa  de  pre- 
vedere  a  guvernului  care,  în  dorinfa  de  a  re- 
constitui  regiunile  devastate,  a  contractât  an- 
gajamente  prea  numeroase,  prea  mari,  eu  dife- 
riti  furnizori,  pe  care  nu  1-ea  putut  satisface 
de  Ioc  sau,  in  infinit  de  mica  parte,?si  aceasta, 
nu  la  timp.  Acest  material  vine  si  el  sà  se  în- 
gràmàdeascâ  la  stocul  ce  deja  congestionase 
piata,  asa,  cà  crahul  era  fatal. 

E  imperios,  necesar,  a  se  lua  mâsuri  urgente, 
pentru  a  se  înlàtura  produselor  franceze  o  con- 
curentâ  atât  de  nedreaptâ  si  prejudicioasà. 

Remediul  preconizat,  consista  de  pe  o  parte 
a  stârui  în  mod  énergie,  pentru  a  aduce  com- 
busttoil  ef tin,  si  în  mare  cantitate  si  apoi  a  se 
lua  mâsuri  vamale  care  ar  avea  ca  tendintâ 
mai  eu  seamâ  a  proteja  pânâ  -  la  restabilirea 
lor  complectâ,  inlustriile  amenintate,  sau  infor- 
matie  càci  ar  fi  o  profundâ  eroare,  a  da  pro- 
tectiunilor  vamale  un  caracter  gênerai,  perma- 
nent si  imuabil. 

Printre  industriile  în  suferinta  si  grav  ame- 
nintate sunt  de  semnalat. 

Industria  metalurgiei 

„  hârtiei 

„  automobilelor 

„  mobilelor 

„  pieilor 
Industriil  de  îmbràcâminte  sunt  cele    mai  în 
suferinfà 

Prin  închiderea  numeroaselor  uzini  si  fabrici, 
numârul  lucràtorilor  congédia^'  este  enorm. 

PRODUCTIA  MONDIALÂ  A  ZAHÂRULUI 

D-l  V.  Dâscâlescu,  agentul  nostru  comercial 
la  Hamburg,  ne  trimite  urmàtorul  raport  eu  pri- 
vire  la  productia  mondialâ  a  zahârului  : 

Utilizànd  datele  statistice  furnizate  de  biu- 
roul  statistic  F.  O.  Licht  din  Magdeburg  si 
Casa  Willet  &  Gray  din  New  York,  am  onoare 
a  và  prezenta  urmàtorul  raport  privitor  la  pro- 
ductia mondialâ  de  zahar  în  campania  anului 
agricol  1920|21. 

Producfiunea  zahârului  pe  anul  1  920— - 21, 
fiind  aproape  pretudindeni  pe  sfârsite,  eu  oare- 
care  aproximatie  se  poate  évalua  productia  to- 
talà  mondialâ,  care  dupâ  cum  era  de  asteptat, 
e  eu  mult  superioarà  fafâ  de  produc{ia  ultimi- 
lor  ani. 

Urmàtorul  tablou  aratâ  productia  zahârului 
din  sfeclâ  din  tàriie  produeâtoare  din  Europa, 
pe  ultimii  trei  ani  (cifrele  întelegându-ae  în  mi- 
lioane  de  kintale). 


1920  21         191&;20        11)18  19 

.Germania   24.00  14.77  26.83 

Austria   0  20  0.10  14.— 

Ceho-  Slovacia .    .    .    .  15.50  9.79  |   eu  Ga- 

Ungaria   0.50  0.16  1  •  t ia  im- 

Polonia   4.—  2.80  )  preunâ 

Rusia  eu  Uërauia    .    .  1. —  1.7'5  6.73 

Olanda   6.—  .  4.77  3.47 

Belgia   5.—  2.94  1.48 

Franta   6.30  3.45  2.20 

Elvetia   0.2U  0.17  0.22 

Italia   3.50  3.6G  2.13 

Spania   3  50  1.63  2.79 

Suedia   3.50  2.90  2.55 

Dauemarca   3.50  3.20  2.89 

Bulgaria .    .    .  <  .    .    .  0.20  0.22  0.49 

România   0.20  —  ^ 

ïot.  prod.  Europa  .    .  7G.U0  52.49  65.78 

Productia  de  zahàr  in  Europa  pe  anul  curent 
va  întrece  astfel  dupâ  toate  probabilitâtile  pro- 
ductia ultimilor  doi  ani,  fârà  a  fi  suficientâ  to- 
tusi  pentru  acoperirea  nevoilor  de  pe  continentul 
European,  astfel  câ  va  fi  necesar  importul  za- 
hârului din  colonii,  dupà  cum  si  Anglia  e  ne- 
voità  a-1  importa  pentru  acoperirea  nevoilor 
sale.  In  Germania  se  crede  cà  produc{ia  sâ 
poatâ  satisface  cerintelor  interne,  dupâ  cum 
poate  si  în  tàrile  mai  mici  eu  productie  proprie. 

Importàri  mai  mari  vor  fi  nevoite  sâ  facà 
Franta,  Austria,  Ungaria,  Elvetia  §«'  socot  cà 
si  România,  în  timp  ce  Ceho-Slovacia  va  putea 
exporta  aproximativ  9  mil.  kini,  iar  Polonia 
aproape  1  1\->  mil.  kintale. 

Prodac(ia  zahârului  de  sfeelà  în  America 

■*920)21    '    1919|20        191^  19 

Statele  Unité   ....  18.00       13  06  13.50 

Canada   0  70         0.3  j  4.46 

Tôt.  prod.  America  .    .   18.70        13.39  17.96 

Se  calculeazâ  astfel  câ  pe  exerci'tiul  curent 
productia  zahârului  de  sfeclâ  în  America  va  fi 
eu  mult  sporità  fatâ  de  ultimii  2  ani. 

Productia  zahârului  de  trestie  în  America 

I92U21         131!»  20        191S  19 

Statele- Unité   ....  22.75  20.95  23.05 

India  de  Vest  ?i  Cuba .  80.10  74.85  79.62 

Englezâ  3.T3  3.73 

»     Franceza  4.78  4.68  3.97 

America  centralâ .    .    .  2.70  2.54  1.95 

de  sud    .    .    .  20.30  19.05  15.06 

Prod.  tôt.  America  .    .  134.36  125.S0  127.60 

E  indoelnic  dacâ  productia  evaluatâ  pentru 
Cuba  se  va  obtine  desi  e  datà  ca  realizabilâ. 

Productia  totalâ  în  anul  crt.  dupâ  datele 
aproximative  arâtate  mai  sus,  va  fi  superioarà 
ultimilor  2  ani  eu  respectiv  8,56  si  6,76  mi- 
lioane  de  kintale. 
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Productia  zahârului  de  trestle  în  Asia 


1920  21 

1919,20 

1918119 

60.- 

00.98 

47.40 

30.30 

26.72 

34  99 

5.67 

8.31 

Ci.— 

4.00 

391 

103.30 

97.43 

94.01 

India  Britanicâ  . 
Insula  Java .    .  . 
Formoza  si  Japonia 
lnsulele  Filipine  . 
Tôt.  prod.  Asia 

In  Asia  se  socoteste  deci  ca  producfie  din 
anu!  crt.  sâ  întreacà  productia  din  ultimii  2  ani 
eu  respectiv  5,27  si  9,09  milioane  kintale. 

Praducfia  zahârului  de  trestie  în  Africa 

1920  21       1919;  20  1916,19 

Egipet   1.60  1.80 

Mauritania   4.S0  4.71 

Netal  (S.  E.  Africa»  .    .  3.20  3.00 

Rtstul  Africei  .    .    .    .  1.00  1.50 

Tôt  prod.  Af-ica  .    .  1120  D.Oi 


1.52 
5  00 
3.70 
1.41 


11.09 


Pentru  anul  crt.  produefa  în  Africa  se  so- 
coteste ca  fiind  superioarà  celei  din  anul  trecut 
eu  0,19  milioane  kintale  si  inferioarà  celei  din 
1918  19  eu  0.4  milioane  kintale. 

Productia  zahârului  de  trestie  în  Australia 

1920  21         1919120        1913;  19 


Australia  3.50 

lnsulele  Viti  (Fidji)  .    .  1.20 

Tôt.  prod.  Australia  . 


3.50 
1.20 


4.20 
1  60 


4.70 


4.70 


5.80 


Productia  în  Australia  si  Polinezia  pe  ultimii 
doi  ani  aratâ  o  diminuare  de  11  milioane  kintale. 

froduefia  mondialâ  de  zahâr 

Dupà  evaluàrile  de  mai  sus  se  considerâ 
astfel  : 

1920  21         1919120  19!S|19 


Zahâr  de  sfeclâ.    .    .    .  95.60 
»   trestie    .    .    .  253.66 
In  total 


65.8S 
239.06 


83.74 
239.83 


149.26  304.94 


ïdô.b'i 


Desi  se  vede  aceastâ  sporire  a  produeviei  în 
anul  crt.,  totusi  productia  totalà  e  socotitâ  ca 
insuficientâ  nevoilor  consumatiei  si  numai  o  su- 
praproductie  atingând  cifrele  dinainte  de  ràsboi 
poate  remédia  aceastâ  lipsâ. 

EUROPA  DUPA  RÂZBOI.   O  PRIVIRE 
ECONOMICÂ. 

[    Ij*/:  , , 

(Departamentul  Coraertulni  Exterior  din  Ml- 
nisterui  de  Industrie  si  Comert  din  Anglia,  a 
pregàtit  un  studiu  économie  al  târilor  europene, 
eu  deosebire  a  acelor  \&ri  cari  au  fost  afectate 
de  râzboi  pânâ  la  1919). 

Când  cercetâm  situatia  economicâ  a  Europei 


din  1919  din  puncttl  de  vedere  al  intereselor 
comerciale  engleze,  e  interesant  sà  vorbim  delà 
început,  despre  marea  importants  a  comertului 
european  eu  Anglia.  In  1913  Anglia  a  vândut 
Europei  aproape  ^  din  totalul  exportului  en- 
glez.  Condi'tiunile  actuale  vor  mâri  volumul 
acestui  comert,  iar  valoarea  comertului  din 
1919 — socotindu-se  pentru  aceastâ  comparée 
cursul  normal  —  întrece  eu  mult  valoarea  co- 
mertuiui  din  1913.  Când  insâ  neregula  cauzatà 
de  inflatiunea  preturilor  este  îndreptatâ,  volu- 
mul exportului  este  îatotdeauna  mai  restrâns  si 
în  nici  un  caz  mai  mare  ca  acela  din  periodul 
trecut  corespunzàtor  x). 

Totul  indicà  o  rapidâ  refacere  iar  cererile 
continentului  cresc  în  mâsura  putinÇei  de  a 
efectua  plata 

lnsemnàtatea  acestei  sârâcii  este  arâtatâ  în 
transpozi'tia  «soldului"  comertului,  adicâ,  pe 
când  înainte  de  râzboi  importul  englez  din  Eu- 
ropa  era  mai  mare  ca  exportul,  kn  1919  ex- 
portul  era  eu  mult  mai  mare  ca  Importul.  Se 
ia  ca  exemplu  Franta  :  excesul  de  import  (en- 
glez) de  Lire  sterline  5.000.000  a  devenit  un 
excès  de  export  de  Lire  sterline  138.000.000. 
Asa  dar  situatia  poate  fi  îndreptatâ  prin  res- 
tabilirea  vietii  economice  normale  si  a  produc- 
tivitâtii  Europei.  Cele  mai  multe  ri  din  Eu- 
ropa  sunt  afectate  de  o  nestatornicie  politicâ. 
Haosul  financiar  si  stagnarea  industr.'alà  au  a- 
vut  o  înrâurire  asupra  tuturor  |ârilor  belige- 
rante  într'o  mai  micà  sau  mai  mare  mâsura  ; 
chiar  si  t^rile  cari  nu  s'au  ràzboit,  s'au  aies 
eu  greutàtile  schimbului  si  a  creditului  care  au 
stânjenit  restabilirea  lor  économies.  Imposibili- 
tatea  restabilirei  pietelor  familiare;  dispan'tia 
echil.brului  normal  al  comertului  international  si 
adânca  si  permanenta  modificare  a  comertului 
normai  mondial  atât  în  ce  priveste  voiumul  cât 
si  directia  ;  condi'tiunile  neregu'ate  aie  trans- 
portului  pe  apà  si  uscat  si,  în  urmà,  dificulta- 
tea  umplerii  stocurilor  sleite  de  materii  prime 
si  asigurârii  unei  proviziuni  indestuiâtoare  de 
combustibil  sunt  alte  cauze  care  au  schimbat 
înteaga  situatie  economicâ. 

Condi(iunile  de  restabilire 

Printre  numeroasele  condi'tiuni  necesare  res- 
tabilirei prosperitâtei  comerciale  normale  putem 
numâra  urmàtoarele  care  au  o  deosebità  im- 
portants în  momentele  de  f a^â. 

1)  Pacea  ;  o  statornicie  politicâ  si  abolirea 
frontierelor  economice  inutile. 

2)  Restabilirea  creditului  si  schimbului  na- 
t.onal. 


')  De  obicei  Englezii  când  vorbesc  de  Europa  (ex- 
clusiv  Anglia)  zic  :  Continentul. 


COUR KSPON DA VC'H  E C O X O M I QU F, 


i  m 


3)  Liberarea  for^elor  intreprinderilor  comer- 
ciale  si  reîntronarea  creditului  comercial  privât. 

4)  Restabilirea  si  desvoltarea  inlesnirilor  de 
transport.  - 

5)  Productia  proviziunilor  de  bazâ,  eu  deo- 
sebire  combustibil,  materii  prime  si  materii  se- 
mimanufacturafe.  Imbunâtàtirea  technicei  indus- 
triale. 

Toate  aceste  puncte  vin  ca  importants,  in 
rândul  al  doilea,  Pacea  este  prima  condifiune 
care  poate  sà  garanteze  miscarea  libéra  a  in- 
treprinderii  comerciale.  Acesti  doi  factori  :  po- 
litic  si  économie,  merg  mânà  în  mânâ,  càci 
fârà  restabilirea  comer{ului  statomicia  politicà 
este  imposibilà.  Asemenea,  necesitatea  unei  so- 
lidarità{i  economice  în  sfera  international  este 
urgentà.  Acum  este  0  Noua  Europà,  care  nu- 
màrâ  noui  State.  Sistemu]  câilor  ferate  si  a 
altor  mijloace  de  transport  adaptate  trebuinjelor 
din  trecut,  trebue  acum  sà  fie  schimbat  ca.sâ 
fie  de  acord  eu  nouile  organizat'i  nationale. 
Toate  drumurile  vor  fi  mbdificate  iar  linia  »Pa 
ris-Orient  Exprès"  va  trebui  sâ  fie  inlocuitâ 
eu  alte  linii  la  înàl^imea  cerint,elor  moderne. 
Nouile  State  care  au  luat  fiintâ  dupà  ràzboiu, 
sunt  viu  interesate  în  crearea  de  mijloace  fi- 
nancière independente,  cuprinzând  bânei  si  sis 
terne  monetare. 

Deprecierea  creditului  si  monedei 

Acest  studiu  économie  nu  se  intereseazâ  de 
problemele  deprecierii  creditului  si  monedei  na- 
tionale ci  vrea  sà  sublinieze  importan^a  lor  do- 
m'nantâ  printre  influentele  care  guverueazâ 
operat^nea  restauràrii  la  normal  a  condit,iunilor 
comert,ului.  Trebue  ca  Guvernele  interesate  sà 
fie  ajutate  oricând  e  necesar  si  posib  1,  de  0 
actiune  international^.  Sol vabilitatea  nationalâ 
cere  ca  cheltuelile  si  veniturile  Statukil  sâ  se 
bucuro  de  un  echilibru  si  ca  imprumuturile,  ex- 
ceptându-se  cazuri  spéciale,  sâ  inceteze.  Men- 
tirrerea  ûnui  schimb  sânâtos  cere  nimicirea  tu  - 
turor  elementelor  cari  tind  la  inflafiune  si  eu 
deosebire  imprumuturile  fâcule  de  un  Guvern. 
Retragerea  unei  mari  pâr{i  din  moneda  excesivà 
circulatoare  precum  si  limitarea  viitoarelor  emi- 
siuni  la  dimensiuni  normale,  sunt  primele  da- 
torii  aie  unui  nou  Guvern  care  ia  puterea.  Dacâ 
nu  se  face  aceasta,  nu  se  pot  realiza  cond^i'uni 
statornice  pentru  creditul  comercial. 

Pagube  fâcute  la  câi  ferate 

Dupa  dezorganizarea  politicà  si  financiarà, 
principalul  obstacol  pentru  restabilirea  conditj'u- 
nllor  comerciale  în  Europa,  este  deprecierea  si 
pagubele  materiale  sustinufe  de  càile  ferate  si 
celelalte  mijloace  de  comunicat,ie. 


ScSderea  capacitâlj'i  sistemelor  de  transport 
din  Europa  se  datoreste  urmâtorilor  factori  : 
pagubelor  militare  directe  ;  uzului  e^cesiv  de 
câtre  necesitâfile  militare;  amânârei  repara^iu- 
nilor  necesare  si  trimiterea  sau  cedarea  de  stoc 
rulant  în  diferite  districte,  sau  diferite  \&t\  si 
dislocârei  controluiui-  adrninistrativ  accentuatâ 
prin  dispari{ia  personalului  inJemânatic,  In  a- 
farâ  de  aceasta,  trebue  sâ  se  ia  în  vedere  si 
lipsa  de  combustibil  care  în  multe  \àri  sâ  re- 
simte  mai  mult  ca  lipsa  de  vagoane  sau  loco- 
motive. Aceastâ  dezorganizare  s'a  mai  com- 
plicat  prin  tàierea  in  mai  multe  parti  a  siste- 
mului  de  câi  ferate  de  pe  urma  infiintârei  a 
noui  State.  In  Sud-Estul  Europei,  faptul  acesta 
s'a  agravat  foarte  mult.  In  urma  distrugerii, 
aproape  complectà,  a  sistemului  de  C.  F.  din 
Serb  a,  precum  si  a  instalatiunilor  telefonice  si 
telegrafice,  opéra  de  refacere  a  trebuit  sà  fie 
enormâ.  Pànâ  acum  s'au  fâcut  diferite  progrese 
satisfâcàtoare,  podul  peste  Sava  fiind  ga  a  în 
Octombrie  trecut.  Alte  linii  au  fost  repede  cons- 
truite. Mai  multe  din  aceste  poduri  n'au  decât 
0  structura  de  lemn  provizorie.  In  Bulgaria, 
trenurile  merg  acum  eu  o  oarecare  regu'aritate 
dar  situafia  va  deve'ni  mai  gravâ  când  Bulga- 
re, conform  tratatulni  de  pace  va  trtbui  sâ 
înapoieze  toate  locomotivele  ridicate  dm  Serbia. 
In  România  primele  condi'tiuni  sunt:  coordona- 
rea  sistemelor  din  vechiul  si  noui  regat  si  ex- 
tensiunea  nouilor  constructiuni  de  locomotive  si 
ateliere  de  repara{iuni. 

Dificultatea  cea  mai  temutâ  în  Austria  este 
lipsa  de  cârbuni  asa  câ  i.itregul  sistem  de  C. 
F.  tràeste  „pe  azi  pe  mâ.ni".  Trenurile  ex- 
prese  au  încetat  de  a  mai  circuia,  iar  in  dife- 
rite le  cazuri  a  fost  necesar  suspendarea  trafi- 
cului  de,  pasageri.  Locomotive  sunt  destule  dar 
materialul  Dentru  reparatiuni  lipseste,  lipsesc 
asemenea  si  vâgoanele.  In  Ungaria  stocul  ru- 
lant este  insuficient  pentru  nevoile  tarif.  Ceho- 
slovacia  este  cea  mai  bine  înzestratà  atât  eu 
cârbuni  —  grajie  minelor  ei  —  cât  si  materialu- 
lui  rulant  mai  mult  sau  mai  pntin  bun  pentru 
lucru.  Dacâ  se  puate  asigura  statornicia  po- 
liticà in  aceastâ,  \ara,  restabil.rea  s/stemului  ei 
de  C.  F.  este  0  chestiune  de  timp.  Situatia 
transporturilor  din  Polonia  e,  în  gênerai,  mai 
bunâ  ca  aceea  a  nouilor  State.  Polonia  dis- 
pune  de  mari  cantitâ ti  de  materiale  pentru  ré- 
parât uni  si  material  rulant.  S'au  fâcut  mari 
sf ortâri  pentru  reorganizarea  C,  F.  si  invinge- 
rea  tuturor  greutàtilor  iar  îmbunàtàtirile  deja 
rezultate  trebue  sà  încurajeze  intreprindenle 
comerciale  aducându  se  locomotive,  materiale 
etc.  In  Caucaz,  situa{ià  C.  F.  este  deplorabllà, 
acolo  nu  nxistâ  organiza{ie  sau  un  coutrol  po- 
t  ri  vit  al  Statului.  In  Rusia,  totul  a  ajuns  intr'o 


CO RRÉSPONDA N C K  É CO.NT» ) M IQ U K 


1  1 


stare  de  deteriorare  si  se  calculeazâ  câ  3  :;  dln 
numârul  total  al  locomotivelor  nu  pot  fi  între- 
buinfate  din  lipsa  de   mijloace  de  reparafiune. 

Reînvierea  -producfiei 

Ultima  condifiune  a  restabilirii  eccnomice  din 
Europa,  este  reinvierea  producfiei  in  toate  for- 
mêle  industriel'.  Pânà  in  1918,  produefia  mergea 
in  jos — nefiind  putinfâ  de  màrire.  Aceastà  scâ- 
dere  a  producfiei  se  datoreste    devastàrei  teri- 
toriilor  si  risipa   fâcutâ   in   forfele   umane.  Po- 
pulafia   din  Europa  a  suferit  si  in  pierderi  de 
fiinfe  si  de    capacitate   de  .  mundà   si   pânà  ce 
toate  aceste  pierderi  nu  se  înlocuesc,  opéra  de 
refacere  va  fi  grea,  iar  •conditviunile  normale  nu 
vor  putea  fi  complecte.  Neglijarea  agriculturei 
si  sàrâciei    solului   rezultând  din   aceasta,  este 
un  factor  destul  de  important.  Aceasta  se  poate 
nota  in  scâderea  recoltei  :  in  1-919—1920  scâ- 
derea" este  de  17  milioane  tone  adicâ  32%  din 
produefia  mijlocie  anualâ  din  anii  19U9  — 1913. 
Numai  Franfa  singurâ,  are  o  scâdere  de  4  mil. 
tone  pe  când    scâderea  in   Germania,  Austro- 
Ungaria,  Jugoslavia,  Bulgaria,  Romània,  Cecho- 
Slovacia  si   Polonia   reprezintâ  un   total  de  12 
mil.  tone.  In  ce  priveste  cclelalte  materii  indu 
striale  trebue  sâ  vorbim  de  situatia  alarmantà 
a  càrbunilor  in  intreaga  turopâ  ;  scâderea  trep- 
tatâ  a  producfiei  càrbunilor  este  una  dintre  cele 
mai  grave  cauze  aie  dezorganizârii  economice. 
Cîfrele  pentru    Franfa  si   Germania  in  compa- 
rafie  eu  cele  din    1918   aratà  o  mare  scâdere 
in  1919  aceasta   reacfioneazâ   asupra  produc- 
fiei industriale  si  care  trebue   sà  aibâ  cea  mai 
grava  infiuenfâ  la  amànarea   operei  pentru  re- 
învierea  industrie lâ  si   înzestrarea   Europei  eu 
alte  materii  esenfiale. 

Situatia  in  diferite  siale  europene 

Belgia.  —  Unul  dintre  punctele  cele  mai  de 
seamâ  in  ce  priveste  târilé  direct  influenfate  cte 
râzboiu,  este  remarcabila  reînviere  economicà  a 
Belgiei.  Desi  nu  se  poate  spune  câ  condif  unile 
sunt  încà  normale,  totus  progresul  atins  de  câile 
ferate  care  acum  sunt  restabilite  in  întregime, 
este  destul  de  insemnat;  toate  cursurile  de  apà 
sunt  întrebuinfate  ;  produefia  de  cârbuni  a  atins 
cifra  producfiei  de  irrainte  de  râzboiu  si  exportâ 
însemnate  caotitàfi;  toate  fabricele  sunt  resta- 
bilite iar  naviga'fîa  si  agricultura  sunt  in  plinâ 
desvoltare.  Tôt  ce  se  simte  acum  necesar  este  un 
schimb  mai  sânàtos.  In  gênerai,  situafia  este 
descrisâ  ca  fiind  „înceatâ"  dar  progresând  in 
mod  satisfâcàtor.  Trebue  sâ  se  finà  minte  câ 
deoarece  germanii  aveau  intenfia  de  a  ocupa 
aceasta  farâ  in  mod  permanent,  ei  au  tratat-o 
asa  cum  stim.  Germanii  insâ  au  modérât  intr'o 


masurâ   oarecare   spoliafiunea  la    care  Franfa 
era  supusâ. 

Franfa.  —  Aici,  districtele  invadate  cuprind 
nucieul  principal  industrial  si  comercial  al  Fran- 
fei.  Una  a  sasea  (l/6)  din  numârul  fabricelor, 
3/4  din  proviziunea  dé  cârbuni,  aproape  intregul 
depozit  de  m:nereu   de  fier,   4/5  din  produefia 
ei  de  fier  turnàt,  l/2  din  produefia   de   ofel  si 
mai  rriult  ca  2/3  din  produsele   ofelului  repre- 
zintâ o  pierdere  pentru    districtele    nardice  aie 
Franfei,  pe  când  75  /0  din  fabricele  producànd 
metale  si  masini  furâ  distruse.    Refacerea  este 
de  0  indoitâ  dificultate   deoarece  trebue  sà  se 
repare  câîle    ferate  din  Nord,   canalele  si  dru- 
murile,  de«i  in  Noembrie  trecut,  toate  liniile  c.  f. 
de  Nord  au  fost  reparate,  pe  când  sistemul  de 
Est  lucra  in  mod  .lormal,  in  afarâ  de  douà  sta- 
fiuni   cari    continuau    a   fi   închise.    Récolta  si 
fermeie    au    suferit    mari    stricâciuni.  Aproape 
1.600.000  hectare  au  fost  devastate.  Asa  dar 
nn  trebue  sâ  ne  mire  faptul  câ  récolta  din  1919 
a  fost  asa  de  saracâ.  Navigafiunea  francezâ  a 
suferit  àsemenea  destul  de  mult  iar'tonagiul  de 
2  555.775  din  1913  a  fost  redus  la  1.457.267 
tone  la    sfârsitul   râzboiului.  In  Oct.    1919  s'a 
depus  un  proiect  de    lege    pentru  sanefionarea 
unui  crédit  de  1.830  mil.  franci  pentru  refacerea 
marinei  ei  si  pjntru    intoemirea    unui  program 
de  vaste  imbunàtàfiri  la   porturi  e  Dunqueque, 
Marselle,  Bayonne  si  la  Havre. 

Vorbind  in  linii  générale,  Franfa  ne  mai  pro- 
ducând  în  mod  normal,  se  bizue  pe  importul 
din  fâri  streine  si  deoarece  acum  nu  poate  plâti 
aceasta  se  resfrânge  asupra  sehimbulul  nefavo- 
rabil.  Cu  toate  acestea,  situatia  Franfei  nu  este 
asa  de  obscurà  cum  un  examinator  superficial 
ar  crede.  Ea  va  profita  foarte  mult  din  canti- 
tatèa  anua'à  de  20  m  1.  tone  cârbuni  ce  tra- 
tatul  de  pace  ii  asigurâ  din  Germania  iar  0 
produefie  sigurâ  de  vre-o  20  milioane  tone  de 
minereu  de  fier  din  Lorraine  îi  va  da  putinfa 
de  a-si  recàpâta  cel  d'aldoilea  loc  printre  cei 
mai  mari  produeâtori  din  lume. 

ItaHa.*—  Italia  nu  posedà  resursele  nafionale 
arâtate  mai  sus  dar  ea  posedâ,  în  schimb,  ma- 
terii prime  dintre  care  cele  mai  importante  sunt: 
sulfur,  cânepà  si  mercuriu.  Italia  este  lovitâ 
mai  crunt  ca  celelalte  fàri,  de  schimbul  ei  care 
m.'reu.  scade,  si  de  diferenfa  conjerfului,  care 
înaiîîte  se  compensa  prin  traficul  de  turisti  si 
banii  trimisi  de  emigranfi  dar  care  acum  a  in- 
cetat.  Cheltuelile  sunt  de  trei  ori  mai  mari  ca 
veniturile  iar  in  Octombrie  datoria  ei  nafionalà 
se  acumula  eu  aproape  un  miliard  de  lire  pe 
lunâ.  Ncstatornicia  ei  politicâ  este  o  nouâ  com- 
plicafi.'.  Italia  insâ  sperâ  câ  noul  împrumut  va 
reduce,  timp  de  2  ani  deficitùl  ei.  Bogàfiiie  ei 
nafionale  incep  sâ  renascâ,  navigafia — tonajul  — 
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va  atinge  în  curând,  nivelul  de  dinainte  de  râz- 
boiu.  Se  poate  spune  câ  fundatia  refacerii  ei 
nationale  s'a  si  pus.  Ceeace  râmâne  de  fàcut 
e  stabilirea  problemei  salariilor  mari  si  contro- 
lui  capitalului. 

Germanla.  —  Cu  totii  cunoastem  destul  de 
bine  situatia  din  Germania.  Se  va  spunt  câ  în 
1919  s'au  fàcut  diferite  miscâri  cu  scopul  de  a 
restabili  echilibrul  économie.  Agricultura  va  lâsa 
mult  de  dorit  în  1920  iar  lipsa  de  materii  prime 
insuficien^a  càrbunilor,  scâderea  cursului  mârcii,  | 
deprecierea  masinelor  fac  ca  induslria  ei  sà  fie  j 
într'un  stadiu  trist.  Aprovizionarea  Germaniei 
cu  alimente  este  de  o  important  primordialà 
care  va  modif'ca  sau  inlàtura  nu  numai  greu- 
tàtile  muncii  dar  chiar  va  demoraliza  pe  ceî 
tentati  de  a  fâptui  mizerii  sociale.  Guvernul 
pârea  sà  aibâ  acum  un  control  asupra  situafiei. 
Se  noteazâ  o  schimbare  atât  în  industrie  cât 
si  în  chestiunile  muncii. 

Austria.  —  Se  stie  cà  Austria  a  scàpat  de 
foame  numai  grafie  ajutoarelor  sosite  ia  timp 
delà  aliatii  nostri.  Desmembrarea  imperiului  a 
agravat  situatia  economicâ  a  Austriei  deja  de- 
moralizatâ  de  pe  urma  râzboiului  si  lipsei  de 
alimente.  Agricultura  suferà  ;  e  o  mare  tensiune 
îutre  capitalà  si  provincii  în  ce  priveste  canti- 
tâtile  disponibile  de  hranà.  Pentru  a  se  évita 
o  reactiune  dezastroasâ,  transporturile  de  câr- 
buni  si  hranâ  nu  trebue  sa  înceteze,  iar  resta- 
bil'rea  comercialâ  nu  se  poate  asigura  decât  } 
prin  libertatea  comertului  între  fostele  ei  pro- 
vincii. 

Turcia. — Deoarece  delà  1913,  nu  s'a  putut 
ob{ine  nici  o  informatiune  oficialâ,  e  greu  de 
fàcut  vre-o  concluzie  definitivâ.  Agricultura  a 
suferit  prea  mult  din  cauza  râzboiului.  Lipsa  de 
seminte  si  îngrâsâminte,  muncâ  si  animale  la 
care  se  adaugà  ravagiile  cauzate  de  armatà,  au 
fàcut  ca  cultivarea  acesfei  târi,  plinâ  de  bri- 
ganzi,  sâ  fi  imposibilâ.  In  orase  chiar,  lipsa  de 
transport  si  spécula  cu  alimente  au  cauzat  o 
desàvârsità  mizerie.  Numai  regiunile  cari  n'au 
fost  în  zona  râzboiului  au  dus  o  mai  bine.  De- 
precierea monedei  a  fàcut  ca  preturile  sà  atingà 
înâltimi  fantastice.  Cresterea  mijlocie,  intre 
19  i4  —  19i  8,  a  fost  de  i240  °/o.  Ca  în  toate  i 
tàrile,  chestiunea  combustibilului  a  devenit  gravâ. 
Din  sauza  dificultàtilor  întàmpinate  în  interior, 
exportul  grâului  a  fost  prohibit,  asemenea  tutunul, 
petrolul,  iar  singura  industrie  importantà  acen  a 
covoarelor,  n'a  produs  decât  Vs  din  productia 
din  1913.  Mari  «ncendii  în  capitalà  au  agravat 
chestiunea  locuinfelor  ceeace  a  înlesnit  propa- 
garea  bolilor. 

Piata  poate  sà  se  îmbunâtâteascà  cu  timpul 
dacà  se  asigurâ  livrâri  regulate. 


Palestina.  —  Partea  Palestinei  sub  admi- 
nistra^ Alia^ilor  prezintà  un  tablou  mai  fericit. 
Tara  este  esenfialmente  agricolâ  si  desi  récolta 
orezului  si  mâs'inilor  din  1919  era  aproape  nulâ, 
totus  delà  ocupat'a  aliatà,  suprafafa  cultivatâ  a 
crescut  cu  1  5  %•  Populatia  a  primit  mari  sume 
de  bani  pentru  nevoile  agricole.  Departamentul 
Agricol  a  lucrat  mult  în  privinta  împâduririlor 
si  combaterea  boalelor  la  animale.  Venilurile 
târei  au  fost  intrebuintate  cu  întelepciune,  ase- 
zând  finantcle  târei  pe  baze  solide.  Piata,  delà 
arrr.istitiu  încoace  e  desch/sâ  ca  speculativà  si 
nestabilâ.  Reluarea  relatiunilor  cu  Anglia  a 
devenit  un  lucru  imposibil,  aceasta  din  cauza 
enormelor  cheltueli  de  transport.  Comertul  poate 
deveni  normal  dacà  aceastà  ultimâ  chestiune  se 
reguleazâ. 

Jugoslavia. — în  regatul  sârbo  croato-sloven, 
situatia  este  în  mare  mâsurâ  afectatâ  de  in- 
fluentele  exterioare  care  intârzie  reînvierea  eco- 
nomicâ a  târii.  Chestiunea  Adriaticei  si  atitu- 
dinea  târilor  vecine  în  ce  priveste  tranzitul  de 
mârfuri  prin  porturile  lor  si  prohibirea  màrfurilor 
prin  porturile  lor  si  prohibirea  exportului  de  grâu 
ordonatâ  de  Consiliul  Suprem  Economie  al  A- 
liatilor  a  avut  o  gravâ  repercursiune  asupra 
situatiunei  economice  a  Statului.  Chestiunile 
financiare  si  de  transport  prezintà  mari  greutât'. 
Cea  dintâi  prezintà  mai  multe  obstacole  din 
cauza  prezentei  a  douâ  monede  :  coroana  foarte 
depreciatâ  si  cu  care  tara  a  fost  inundatà  în 
timpul  ocupatiei  si  dupâ  aceia,  si  dinarul  — 
monedâ  nationalâ  a  regatului  care  asemenea  e 
dépréciât.  S'a  gàsit  însâ  o  solu(le  prin  even- 
tuala  emisiune  a  bancnotelor  dinar  coroanâ. 

Sunt  probe  de  hotàrâre  de  a  lupta  cu  aseastâ 
situatie  iar  faptul  câ  Regatul  dispune  acum  de 
un  surplus  de  grâu  ce  s'ar  putea  exporta,  e  o 
dovadâ  de  capacitatea  acestei  târi.  E  o  oare- 
care  presiune  care  vrea  sâ  oblige  Statul  sâ 
exporte  surplusul  în  statele  austriac  si  ungar, 
dar  aceasta  nu  e  logic,  câci  o  mare  parte  din 
însusi"  regatul  sârbesc,  e  lipsitâ  de  alimente  si 
care  acum  trebue  ajutatà.  Cheia  restabilirii  eco- 
nomice si  refacerii  nationale  este  productia  màritâ 
si  exportul.  Politica  internâ  si  schimbârile  de 
guverne  dese,  cauzate  de  greutàtile  prezintate 
în  urma  màririi  statului  cu  noui  teritorii  si  în- 
tr'o  màsurâ  oarecare  chestiunile  exterioare  mai 
sus  arâtate  au,  fârâ  îndoialâ  o  influentà  destul 
de  apâsâtoare.  Acum  se  procedeazâ  la  alegerea 
unei  adunâri  constitutionale  pentru  a  inspira 
popula{iunei  încrederea  noului  stat  si  pentru  în- 
lâturarea  certurilor  care  deranjazâ  tara. 

Regatul  sârbo-croato-slovean  este  bogat  in 
produse  agricole  si  minérale  iar  posibilitâtile 
unei  dezvoltâri  pe  adevârate  linii  comerciale  sunt 
nelimitate.  E  o  mare  miscare  pentru  intinderea 
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rela^'unilor  comerciale  fàrâ  care  este  imposibil 
ca  aceastâ  tar<*  sâ-si  restabileascâ  districtele 
devastate  si  sâ-si  refacâ  echilibrul  économie  si 
social 

BulgarJa. —  Asupra  acestei  târi  n'averti  ce 
spune  decât  câ  bogâfia  ei  fictivâ  de  hârtia 
monedâ  si  deprecierea  ei  prezintâ  acelàs  fenomen 
économie,  doar  surplusul  de  céréale  este,  pentru 
moment,  singura  sperantâ  pentru  imbunâtâ^irea 
cursului  ei.  Situatia  f/nanciarâ  amenin{âtoare  a 
silit  Statul  sà  introducà  diferite  mâsuri  pentru 
ameliorarea  stârei  de  lucruri.  S'a  depus  un 
proiect  prin  care  exportui  de  céréale  trece  în 
màinile  unui  consor{iu  de  bânei.  Lipsa  de  crédit 
loveste  eu  asprime  comer(ul  {ârei.  Insuficienta 
articolelor  de  hranâ  si  goana  dupâ  profituri  mari 
au  avut  un  dureros  efect  asupra  mânei  de  lucru 
care  s'a  mai  accentuât  prin  lipsa  de  locuin{i, 
prin  emigratiunea  refugrafilor.  Cu  toate  acestea, 
situatia  Bulgariei  poate  fi  scàpatâ  grafie  ener- 
giei  populatiei  agricole  predominantâ,  in  mai 
scurt  timp  decât  s'ar  crede,  dacâ  nu  se  exa- 
mineazâ  situatia  in  mod  superficial. 

România. —  Posibilitàt'le  desvoltârei  corner 
fului  si  industriel'  din  România  sunt  bine  cunos- 
cute  mai  aies  acum  cu  obtinerea  noilor  teritorii 
fert'le  :  Basarabia,  Transilvania  si  o  parte  din 
Banat,  productivitatea  ei  e  mârità  considerabil. 
Necesitatea  restabilirii  exportului  este  evJdentâ 
càci  situatia  financiarà  actualà  nu  poate  fi  im- 
bunâtâtitâ  dacâ  acest  principiu  fundamental  nu 
se  realizeazâ.  In  prezent,  se  exportâ  petrol  dar 
nu  în  mari  cantitâ|i  ca  sâ  poatâ  contnbui  la  o 
grabnicâ  schimbare  a  cursului  monedei.  Activi-  - 
tatea  t,ârânimei  a  rezultat  minimâ  recoltà  ceeace 
a  obligat  Statul  sâ  rechizi'tioneze  stocurile  dis- 
ponible pentru  nevoile  interne. 

Controlul  asupra  schimbului  si  greutât,ile  in 
tâmpinate  de  expoitatorii  strâini  vor  fi  inlâ- 
turate  sau  modificate  printr'o  legislatiune  cu 
mâsuri  mai  bune  decât  acelea  aplicate  în  1919. 
In  urina,  reformele  sociale  promise  si  care  acum 
se  vôr  realiza  precum  si  asezarea  comertului 
pe  baze  practice  vor  ajuta  mult  la  asigurarea 
unei  vietj  mai  bune.  Situafa  desi  lasà  mult  de 
dorit,  isi  reia  ut  aspect  mai  bun. 

Lucrurile  in  România  se  schimbâ  foarte  re- 
pede.  Greutâtile  se  solutioneazà  cu  usurinfà  si 
desi  sunt  numeroase,  pot  fi  remediate  prin  în- 
treprinderi  comerciale  si  financiare  cu  ajutorul 
exportatorilor  englezi. — si  ridicarea  restrictiunilor 
interne  si  externe  precum  si  a  centrolului  înse- 
lâtor.  Secretul  restab:Iirei  conditiun/lor  normale 
constà  in  libertatea  comerfuiui  impreunâ  cu  pro- 
duc{ia  si  exportui  crescând. 

Ungaria.  —  Noile  frontière  aie  Ungariei  au 
despuiat-  o  de  resur3ele  e\  de  materii  prime  si 
ea  este  acum  descrisâ  ca  o  {arâ  fârà  niciun  fel 
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de  avutii  economice,  în  afarâ  de  activitatea  fer 
m.erâ  si  a  puterii  de  trafic  pe  Dunâre.  Refa- 
cerea  ei  depinde  în  gênerai,  numai  de  acest-» 
douâ  puncte.  Cererile  ei  de  mârfuri  n'au  sfàrsit 
dar  starea  finanîtlor  ei  si  haosul  transporturilor 
prezintâ  obstacole  dintre  cele  mai  serioase  pentru 
satisfacerea  nevoilor  dintre  care  cele  mai  urgente 
sunt  alimente,  mârfuri  manufacturatc  si  materii 
prime.  In  comerf  cu  statele  care  au  râsârit  din 
ruinele  fostului  imperiu  Austro- Ungar,  Ungaria 
trebue  sâ  stabileascâ  un  sistem  de  corner):  liber 
si  sâ  si  asigure  creditul  necesar  care  va 
schimba  sltua{'a  ei  economicâ. 

Ctco  Slovacia.  —  Aceastâ  republicâ  a  mos- 
tenit  cele  mai  mari  bagàpï  economice  din  fostul 
imperiu  Austro-Ungar,  având  mari  surse  de 
combustibil  si  materii  prime  si  bogate  industrii 
agricole  precum  si  o  mare  si  bine  dezvoltatâ 
(putere)  capacitate  industrialâ.  La  inceput,  re- 
publicâ ca  si  toate  statele,  a  suferit  mult  din 
lipsa  universalâ  de  materii  prime,  de  câ i  de 
comunlcatie  si  din  cauza  marei  deprecieri  a  schim- 
bului  care  conditJ  .ni  au  stânjenit — pânâ  la  sfâr- 
situl  anului  1919, — restdbilirea  creditului  comer- 
cial  si  au  amânat  momentul  când  volumul  ex- 
portului era  sâ  fie  în  putinfâ  de  a  ajuta  apro- 
vizionarea  necesarâ  de  materiale  si  manufacturi 
s  t  reine. 

PolonJa.  —  Polonia  si-a  inceput  via^a  ei  ïn- 
dependentâ  cu  multe  dezavantagii  mostenlte. 
Divergenfele  economice  intre  Polonia  Rusâ,  Aus- 
triacâ  si  German.à  d'stingân Ju-se  din  cauza  se- 
parapunei  sunt  multe  greutâ{i  care  fac  o  unitate 
economicâ  apmape  imposibilâ.  Râzboiul  î-a  râ- 
pit  produsela  si  echipafnentui  industrial  iar  rezul- 
tatul  e  câ  restabllirea  industriilor  se  face  în 
condi'tiuriile  cele  mai  grêle.  —  A  fost  lipsâ  de 
cârbuni  si  materii  prime,  iar  situatia  muncii  a 
râmas  multâ  vreme  nestabilità. 

Cu  toate  acestea  aspectul  viitorului  este  în- 
curajator  si  îndatâ  ce  se  reguleazâ  schimbul  si 
activitâtile  industriale  se  pun  in  mi'scare,  boga- 
tele  surse  naturale  aie  tàrei,  agricole  si  minière, 
vor  atrage  fârà  îndoialâ,  învestiri  de  capitaluri 
suficiente  ca  sà  poatâ  asigura  o  plinâ  activitate 
industrialâ. 

Când  sistemul  transporturilor  va  fi  régulât 
rapida  desvoltare  a  comertului  international  va 
fi  asigurat.  Problema  polonezà  este  ese'ntialmente 
o  parte  din  restabilirea  generalâ  a  Europei  de 
Est  si  nu  poate  sâ  se  efectueze  de  càt  pe  linii 
internationale. 

Finlanda.  —  Desi*  Finlanda  a  suferit  mult 
în  urma  evenimentelor  din  ultimii  5  ani  si  vii- 
torul  ei  e  încà  întunecat  de  nesiguranta  viitoa- 
relor  ei  relatiuiîi  cu  Rusia,  totusi  un  examen 
économie  al  situafiei  ci  dupâ  dei  ani  de  la  in- 
dependentâ,   justificâ   o   sperantâ  încrezàtoare 
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pcntru  viitorul  ei.  Când  bogàtiile  ei  naturaie 
vor  fi  exploatate,  prosperitatea  ei  va  sta  pe 
baze  solide. 

Inainte  de  toate  trebue  sâ  se  stabileascâ  „sta- 
tornicia"  nafionalâ.  Importul  este  mai  mare  ca 
exportai  ceeace  în  1919  *  provocat  imediata 
depreciene  a  monedei  ei.  Exportul  a  suferit  în 
mare  mâsurâ  din  lipsa  de  tonagiu.  Desi  récolta 
cerealelor  s:  a  nutretului  a  fost  sati\fâcàtoare 
totus  \ar&  aceasta  nu  poate  exporta  din  ele. 
Refacerea  industriilor  intâmpinâ  greut5(i  din 
lipsa  de  combustibil  §i  materii  prime  precum  si 
închiderea  piejei  rusesti.  Toate  aceste  condi- 
tiuni  sunt  rezultatele  ne  inlâturabile  aie  râzboiului 
îar  efectele  lor  n'ar  trebui  sâ  fie  decât  tranzltorii. 

Ruina  industriei  metalurgice  ruse 

IX  TlMPUt  BOLSEYISMULUI 

Ne  vin  urmàtoarele  noutâti  date  de  oficiul 
International  al  muncM  de  la  Liga  Nat,iunilor. 
Acesta  a  trimes  în  Rusia  o  comisiune  pentru 
a  studia  efectele  regimului  sovietelor.  Ca  bazâ 
a  propriei  investigatiuni,  sectiunea  de  cercetare 
din  Rusia  în  cap  eu  Doctorul  G.  Pardo  a  com- 
plectat  un  studiu  asupra  conditiunilor  de  lucru 
a  sovietelor  din  Rus'a,  care  e  o  foarte  intere- 
santa  culegere  din  toate  punctele  de  vedere. 
Notele  prezente  sunt  câteva  din  cele  mai  de 
curând  primite  de  càtre  d  1.  Ernest  Greewob 
corespondent  la  Washington  al  Oficiului  Inter- 
national de  lucru. 

Din  Octombrie  1917  pâna.  în  Iulie  1918  au 
fost  nat'onalizate  în  Rusia  513  stabilimente  între 
caie  218  interesate  in  industriile  Minière -si 
Metalurgice.  Un  décret  urmàtor  din  28  Iulie 
1918  nationalisa  în  bloc  orice  industrie  efectivâ 
rusâ,  cuprinzând  activitatea  minierà,  metalurgicà 
si  de  lucrarea  metalelor.  Astfel  puse  in  mod 
practic  intreaga  productiune  industrialâ  rusâ  in 
mâna  Guvernului  sovietelor.  Exercitarea  celui 
mai  mare  grup  de  industrie  ce  apartûi  artivi- 
tâtei  metalurgice,  fu  întrunit  într'o  sect^une 
corespunzàtoare  a  Consiliului  Suprem  al  Eco- 
nomiel  Publiée,  dând  din  nou  viatâ  stabilimen- 
telor  eu  vapor,  lucrârilor  publiée  si  a  câilor 
ferate,  administrate  respectiv  de  câtre  Comisarii 
de  aprovizionare,  de  càtre  sovietul  lucràtorilor, 
soldatilor  si  târanilor  si  de  câtre  Comisariatul 
câilor  si  comunicatiunilor.  Orice  grup  de  lucrare 
fu  pus  sub  controlul  unui  Directorat  Central 
care  exercita  conducerea  întreprinderii,  distribuia 
resursele  financiare  si  avea  insârcinarea  orga- 
nizârii  technice  si  a  determinârii  conditiunilor 
de  lucru. 

In  ceeace  priveste  operatiunea  în  bloc  a  na- 
tlonalizârii  zice  în  mod  textual,  documentai  citât 
al  oficiului  International  al  lucrului  : 


Era  inevitabll  ca  o  mâsurâ  atât  de  teribilâ 
ca  aceea  a  nationalizârei  în  bloc  a  întregel  in- 
dustrii  a  Rusiei,  sâ  nu  punâ  în  mars  o  orga- 
nizare  extrem  de  complicatà. 

E  deci  util  sâ  rezumâm  în  scurt  sistemul  erarhic 
al  lui  „Modus  operando  .  In  centrul  întregei 
organizâri  stâ  Consiliul  Suprem  al  Economiei 
Populare  care  este  un  fel  de  Minister  al  Eco- 
nomiei Publiée,  —  eu  puteri  mult  mai  mari  de 
cât  ori  care  ait  departament  Ministerial  Euro- 
pean,  E  de  ajuns  sâ  amintim  ca  acest  con- 
siliu  are  drept  sâ  confiste  si  sâ  nationalizeze 
ori  ce  gospodârie  sau  întreprindere  si  sâ  regle- 
menteze  în  mod  absolut  via{a  întregei  {âri  $î  a 
ori  càrei  întreprinderi.  Sufletul  acestui  Consiliu 
este  oficiul  sâu  executiv  în  fruntea  câruia  se 
gâsesc  3  oameni  :  Crasine,  Rykov  si  Milliutin. 
Nu  trebue  sâ  mai  spunem  câ  Consiliu!  este  la 
rândul  sâu  subordonat  Consiliului  Comisarilor 
Poporului.  Consiliul  este  electiv  si  elementul 
prédominant  vine  de  !a  organizat'unile  de  lucru 
§i  de  la  Consiliile  Districtuale  Economice.  Con- 
siliul este  divizat  în  Sectiuni  si  fie  care  din  ele 
controleazâ  o  industrie  sau  un  grup  de  industrii. 
Consiliul  stabileste  schéma  financiarâ  generalâ 
pentru  fie  care  industrie  nationalizatâ.  El  diri- 
jeazâ  politica  economicâ  a  târiî.  Lui  îi  este 
anexat  Directoratul  Central,  aesta  putând  fi 
corp  electiv  eu  preponderenta  elementelor  locale 
si  technice.  Ori  ce  Ùirectorat  are  în  mod  précis 
în  mànl  exerci'tiul  unei  industrii  spéciale,  cari 
exerci'tiu  este  condus  eu  ajutorul  Directorilor  Dis- 
trictuali  si  Locali  însâ  având  totdeauna  în 
frunte  pe  Directoratul  Central.  Cu  toate  câ  sub- 
ordonat in  chéstiunile  de  finante  si  de  Politicâ 
generalâ  aie  ori  cârei  industrii,  Directoratul  Cen- 
tral are  o  importantâ  independentâ  in  limitelè 
propriei  industrii. 

El  distribue  lucrul  apartinând  ori  cârei  in- 
dustrii între  diferitele  gospodârii  care  formeazâ 
grupul,  prevâzându  le  cu  materia'e  brute,  si  dis- 
punând  de  proJusele  lor,  numind  elementul  di- 
rectiv,  technic  çi  administrativ.  Fie  care  gos- 
podârie la  rândul  sâu  e  controlatâ  de  un  Con- 
si'iu  Administrativ  économie  aie  cârui  puteri  sunt 
asa  dar  limitate  numai  la  purul  mers  adminis- 
trativ. Complecteazâ  de  asemenea  organizarea, 
Com.tetul  lucrului,  care  se  ocupâ,  s'ar  putea 
zice,  in  mod  exclusiv,  de  disciplina  lucràtorilor 
si  de  raporturile  dintre  Directiune  §i  lucrâtor. 
In  ceeace  priveste  consideratiunile  rezultatelor 
materiale  aie  acestei.  nationalizâri,  documentul 
în  chestiuné  contine  capitolele  cele  mai  inte- 
resante. 

Ultimile  date  statistice  par  a  nu  se  fi  putut 
cunoaste  încâ,  dar  în  industria  metalurgicà 
chiar  din  cifrele  simple,  reese  o  ruinâ  aproape 
complectâ.  La  1  Ianuarie  1917,  Stabilimentele 
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Metalurgre  intrebuintaû  226.760  de  lucràtori, 
la  1- Octombrie  1918  acestia  eiau  redusi  eu 
81.5°|o,  adicà  numai  41.963.  Cu  toate  enor- 
mele  subsidii  date  de  guvernul  sovietelor  dife- 
ritelor  stabil/mente,  multe  din  acestea  îsi  închî- 
serâ  porfile.  Cât  au  fost  de  largi  aceste  sub- 
sidii, e  precizat  de  faptul  cà  in  lanuarie  1919, 
numai  consiliul  suprem  y  al  *  économie!  publiée 
plâtise  diferi{i  or  lucràtori  întrebuintati  la  indus- 
tria  metalelor,  suma  de  1.167.295.000  ruble. 
Numai  industria  aramei  primise  pe  contul  sâu 
in  acela?  timp  1.193.990.0000  rubie.  Un  do- 
cument autentic  dâ  urmâtorul  tablou  al  indus- 
triel' metalirfgice  din  Petrograd  ;  reproducem  tex- 
tual  :  „in  orice  uzinà  se  vede  o  constantà  des- 
crestere  în  numârul  lucràtorilor  si  augum.nta- 
rta  desocupatiunei  voluntare  e  sim^itoare.  Nu- 
mârul total  al  lucràtorilor  se  urca  la  12.141 
acum  e  de  7.585,  cu  62  °  o  lucru  în  déficit. 
In  ceeace  priveste  industria  const'  uctiunitor  na- 
vale a  santierelor  delà  Neva,  care  acum  sunt 
închise,  cifrele  desocupatiunei  voluntare  ating  în 
prima  jumâtate  a  lui  lulie  56  00,  în  a  doua 
jumâtate  70  0  o,  çi  în  prima  jumâtate  a  lui  Au- 
gust  84  °o.  Numârui  total  àl  lucràtorilor  ocu- 
pa{i  actualmente,  nu  e  decât  440  de  adulfi 
pentru  33  °  o,  rcstul  e  corstituit  de  femei  çi 
minori.  Din  7.500  lucràtori  ce  erau  la  început 
în  uzinele  Putilow,  numai  2.800,  adicà  37.3  °[o, 
se  gàseau  la  15  August.  Conditiunile  marei 
metalurgii  în  Petrograd,  pun  astâzi  clar  în  évi- 
dents dezastrul  suferit  de  proletariatul  rus  în 
timpul  „Dictaturei  Proletare"  si  diminuarea 
si  decadenta  industriei  nationale  sub  regimul 
bolsevic.  GrupuI  mar/lor  uzine  metàlurgice  din 
Petrograd  (Putilow,  Newa,  Baltik,  Obukhov, 
Baron  si  altele),  erau  altâdatâ  cele  mai  puter- 
nice  din  \ar3t.  Instalat'unile  lor  erau  tôt  atât  de 
bune  ca  si  aie  industriilor  celor  mai  mari  din 
Europa  Occidenta'â  si  câte  odatà  le  înlr^cea 
chiar  pe  aie  acestora  (de  ex.  în  uzinele  Puti- 
low). S'au  întrebuintat  în  total  delà  100.000 
pânâ  la  150.000  de  lucràtori.  Uniunea  lucrà- 
torilor metalurgiçti  era  cea  mai  puternicâ  §i  cea 
mai  înaintatà  dintre  organizatiunile  lucràtorilor 
din  Capitalâ.  Totalul  lucràtorilor  specîalizat'  în 
marea  industrie  metalurgicâ  era  nucleul  acestei 
Uniuni  si  aceasta  impreunâ  cu  aceea  a  .  lucrà- 
torilor tipografi,  constituia  elita  lucràtori  or.  As- 
tàzi  industria  în  chestiuip  se  gâseste  la  Petro- 
grad în  ultirfia  faza  de  descompunere.  Stabi- 
limentcle  înceteazâ  unul  dupà  altul  sa  mai 
existe.  Numârul  lucràtorilor  s'a  redus  la  5.7°|o 
din  cel  normal.  Situatiunea  industriei  metàlur- 
gice în  '  provincia  Colomina,  Sermone,  Tula, 
Brians  si  în  districtele  Uralului  e  si  mai  grea. 
Luând  ca  termen  de  compara^'e  productiunea 
medie  din  1914,  gâsirn    câ    stabilimentele  din 


Colomina  dâdeau  1  7  o  °,  cele  din  Myhcbti  27°|°, 
altele  delà  40  —  70  °[o.  In  mediu  stabilimentele 
din  acèst  grup  dau  astàzi  numai  33  °  o  din  pro- 
duefia  din  1916.  Trebue  sâ  se  noteze  câ  sta- 
bilimentele din  Urali  au  fost  complect  devastatâ 
în  modul  cel  mai  barbar  când -a  fost  evacuatâ 
regiunea  Uralului.  Stat.'sticele  pun  în  evidenta 
çi  uniunea  metalurgicâ  aratâ  de  asemenea,  câ 
micile  întreprinderi  stau  mai  bine  sub  regimul 
bolçevist,  <Jft£ât  cele  mari.  Dintr'un  jurnal  co- 
munist  rus  reese  cele  ce  urmeazà  :  Productivi- 
tatea  uzinelor  de  constructiuni  de  locomotive  a 
scàzut  simtitor.  In  9  uzini  rusfçti,  s'au  produs 
în  1918  numai  191  de  locomotive,  fatâ  de  530 
în  19 1 7.  Productiunea  a  scàzut  in  spécial  în 
uzinele  Putilow  care  în  1918  nu  au  putut  sâ 
producà  decât  7  locomotive  in  total.  Acelas 
jurnal  scoate  în  evidéntâ  dezastrul  productiunei 
în  uzinele  delà  Ncwa,  în  termenii  urmîtori : 

1.  Inai»te'de  revolutiune  productiunea  lucrà- 
torilor exprimatà  in  fractiuni  de  locomotivâ  era 
în  1916  0,002,  în  1918  s'a  redus  la  0,0004, 
cu  alte  cuvinte  productiunea  lucrâtorului  era  de 
5  on*  mai  micà  decât  la  început. 

2.  Consumul  energiei  electrice  pe  locomotivâ 
exprimatà  în  kwc.  era  în  1916.  62.000  çi  în 
1918  188  714,  adicà  o  crestere  a  consumului 
de  énergie  de  200  0  o. 

3.  Sporul  de  lucru  intrebjintat  pentru  con- 
structiunea  unei  locomotive  era  dat  de  ur- 
mâtoarele  cifre  :  în  1916,  15.600,  în  1918, 
63.920  deci  o  crestere  de  lucru  de  300  °|o. 
In  fine  costul  lucrului  pentru  o  locomotivâ  era 
în  1916  de  ca.  100.000  ruble  ;  in  1918  de 
1.400.000  rubie,  ceeace  însemneazâ  o  crestere 
pentru  costul  de  productie  de  1 .300  °^o.  Acestea 
sunt  faptele,  zice  L'opuscul.o  deil'ufficio  inter- 
nazionale  del  Lavoro  ;  ele  probeazà  prin  evi- 
denta lor  unul  din  principalii  factori  ai  descre- 
sterii  productiunei  lucrului  în  stabilimentele  So- 
vietelor rusesti,  este  descreçterea  productiunei 
lucrâtorului;  prima  este  corolarul  celei  de  a  doua. 
Asemenea  fapte  au  fost  baza  dTeritelor  décrète 
puse  în  opéra  Guvernului  Sovietelor  pentru  a 
obtine  obligativitatea  lucrului,  ajungând  pânâ 
chiar  la  legi  militare.  Titlurile  acestor  procedee 
par  mai  de  grabâ  sâ  constitue  o  parte  din  mis- 
terul  Rusiei  întunecoase  pe  care  misiunea  Ofi- 
ciului  International  de  lùcru  cautà  sà-1  desco- 
pere.  In  acelas  timp  ea  face  investigatiuni  asu- 
pra  faptului  interesant  cà  Guvernul  Sovietelor 
a  gàsit  în  sfârsit  necesar  ca  sà  angajeze  spe- 
cialisti  cu  salarii  mari  pentru  a  le  încredinta 
lor  actuala  directiune  a  industriilor  nationale. 
Documentul  în  chestiune  aratâ  cum  apàrà  Lenin 
acest  angajament  de  specialisti,  ca  mijloc  unie 
pentru  a  salvà  industriile  de  compk  cta  lor 
ruinâ.  Se  reproduce    urmâtoarea  proclamatiune 
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a  „leader"-ului  Sovietelor  :  „Voi  mensevisti  si 
voi  socialisti  revolutionari,  voi  râdeti  de  ceéace 
considerati  un  pas  înapbi.  Insâ  e  mai  bine  sâ 
mârturisim  pe  fatâ  poporului  câ  angajând  o 
astfel  de  clasà  medie  de  specialisti  si  a\\i  sa- 
lariati,  suntem  pe  cale  de  a  tràda  princ'piile 
comuniste. 

E  mai  bine  sâ  discutâm  în  public  si  sâ  edu- 
câm  astfel  poporul  ca  sâ  învingà  punctele  slabe 
decât  sâ  le  ascundem.  Sâ  presupunem  chiar  câ 
am  fi  obligau  sâ  plâtim  marile  salarii  —  de 
25.000  ruble  de  fiecare  —  pentru  lucrâri  de 
specializarea  lucrâtorilor,  eu  plâti  si  mai  mari, 
eu  prime  pentru  lucturi  de  specializare  ;  presu- 
punànd  chiar  câ  pentru  fiecare  sutâ  de  acesti 
specialisti  ar  fi  cineva  sâ  plâteasca  50-sau  100 
de  milioane  de  ruble  pe  an,  ce  însemneazâ 
aceasta  în  raport  eu  enormele  resurse  ce  se 
gâsesc  în  Rusia?  E  un  adevàr  câ  marile  salarii 
implicâ  mare  pericol  si  câ  acestea  exercitâ  o 
influen^â  conrupâtoare,  însâ  orice  om  ratio- 
nal  trebue  sâ  admitâ  câ  nu  ne  putem  libéra  de 
o  loviturâ  a  capitalismului  :  Numai  organizarea 
si  disciplina  pot  sâ  asigure  succesul  nostru  . 

Ca  rezultat  al  acesteia  a  fost  reorganizarea 
armatei  întreprinderilor  nationale,  sub  directori 
technici  ce  sunt  în  particular  responsabili  fa{â 
de  Directoratul  Central.  Dupâ  un  astfel  de  dé- 
cret, capul  reorganizarei  technice  numeste  el 
însusi  pe  functionarii  technici  si  dâ  el  personal 
ordine  relative  la  exercitiul  technic  al  întreprin- 
derii.  Lucrâtorii  sunt  pusi  în  med  oartial  de  o 
parte  sub  norma  ce  stabileste  un  Consiliu  Ad- 
ministrativ  Economie,  compus  d''n  2/;i  ingineri  si 
functionari  ai  stabilimentului  si  numai  Va  lucrà- 
tori.  In  sfârsit  aci  se  opreste  discu{iunea  în 
chestiunile  technice* 

A.SPECTE     ECONOMICE  DIN 
CEHO  SEOVACIA 

Fâina  de  gràu  si  Zahârul. — Fâina  de  grâu 
incepe  a  lipsi  în  Ceho  Slovac'a  din  ce  în  ce 
mai  mult,  din  care  cauzâ  autoritatile  respective 
iau  màsuri  în  consecintâ.  Dupâ  socotelile  fâcute, 
cota  existentâ  de  fàinâ  ar  mai  fi  suficientà 
pentru  o  duratà  extrem  de  scurtâ.  Statele  în- 
telegerii  însâ  nu  vor  sâ  elibereze  fâina  de  grâu 
de  càt  pe  baze  de  depozitâri  de  vagoane  de 
zahâr  si  cam  în  propose  de  un  Kgr.  si  un 
sfert  de  fâlnà  pentru  un  kilogram  de  zahâr 
ceeace  în  nici  un  càz  nu  poate  conveni  Repu- 
blicei.  Pânâ  la  récolta  viitoare,  consumul  intern 
are  nevoie  de  o  cotà  de  patru  zeci  si  cinci  de 
mii  de  vagoane  de  fâinâ  de  gràu.  Pentru  ob{i- 
nerea  acestei  cantitâti  au  fost  propuneri  de  la 
1  la  3,  asa  câ  aceste  vagoane  ar  fi  costat  cinci 
sprezeee  mii  de  vagoane  de  zahâr.   Din  cauza 


tendin{ei  continue  de  crestere  a  zahârului  aceastâ 
operatie  nu  s'a  putut  face,  iar  scâderea  bruscâ 
a  zahârului  american  provocatâ  de  Bâncile  ame- 
ricane  cari  au  fortat  lichidarea  a  o  parte  din  sto- 
curile  rafmâriilor  de  zahâr,  au  produs  oare  care 
perturbare  în  cercurile  industriale  aie  zahârului 
din  Ceho- Slovacia. 

In  Ceho-Slovacia  nu  se  compteazà  de  cât 
pe  fâinâ  americanà  singura  care  poate  ajunge 
la  timp.  Transportul  grâului  cumparat  din  Bal- 
cani  se  face  eu  atàta  anevoie,  încât  nu  se  poate 
compta  de  cât  pe  cota  de  grâu  absolut  insufi- 
cientâ  ce  se  mai  gàseste  în  .  Republicâ.  Va  fi 
deci  nevoie  de'a  recurge  la  rezervele  existente 
si  la  posibilitatea  aducerii  grânèlor  din  Balcani, 
precum  si  la  întrebuintarea  porumbuluisi  orzu- 
lui  ca  amestec  eu  fâina  de  grâu  pentru  hrana 
populatiei. 

Contractele  de  zahâr  pânâ  acum  îneheiate 
corespund  la  un  total  de  sapte  mii  patru  sute 
treizeci  de  vagoane,  încheeri  ce  au  fost  fâcute 
de  càtre  comisiunea  zahârului  în  unire  eu  Di- 
rectia  comertului  exterior.  Pânâ  acum  nu  s'a 
contractât  în  compensatie'  de  grâu  de  cât  nouâ 
sute  de  vagoane  de  zahâr,  din  care  s'a  efectuat 
cota  de  cinci  sute  cinci  zeci  vagoane  de  zahâr. 
Acum  se  lucreazà  la  tratarea  de  schimb  în 
eompensafe  contra  grâu  si  fâinâ  al  te  doua  mii 
cinci  sute  de  vagoane.  Principiul  compensatiei 
urmat  constâ  în  piata  pe  baza  preturilor,  iar 
nici  de  cam  în  proposa  de  la  marfâ  la  marfâ. 

Pe  aceastâ  bazâ  se  va  procéda  la  treptarea 
si  incheerea  vânzârei  a  unui  milion  de  tonede 
zahâr.  Prin  tratatul  încheiat  între  Republicâ 
Ceho-Siovacâ  pe  de  oparte  Jugo  Slavia  si  Bul- 
garia  pe  de  al  ta  parte,  naste  obligatia  rezer- 
vàrei  a  douâ  mii  sapte  sute  cinci  zeci  de  va- 
goane de  zahâr.  In  curând  se  vor  încheia  con- 
tracte eu  România  si  Ungaria  si  pentru  cari 
de  aserneni  trebuie  rezervatâ  o  cota  importantâ. 

Aprecierea  recoltei  de  zahâr  pentru  anul 
acesta  a  fost  cam  exageratâ,  una  sutâ  de  mii 
de  vagoane,  totusi  fatâ  de  iarna  extrem  de  dulce 
care  nu  a  atacat  depozitele  de  materii  prime, 
se  crede  câ  récolta  va  atinge  cota  de  sapte 
zeci — opt  zeci  de  mii  vagoane. 

Crédit  Englez  pentru  Industriel  Ceho-Slo- 
vacâ. — Guvernul  Marii  Britanii  a  •acordat  un 
crédit  de  douâ  zeci  sapte  de  milioane  de  Lire 
sterline  pentru  sprijinul  exportului  semi  fabri- 
catelor  si  fabricatelor  de  lânâ.  Zilele  acestea  a 
soslt  la  Praga  reprez:ntantul  comercial  al  Marii 
Britanii  pentru  a  oferi  un  crédit  industriel' lànei 
|  din  Ceho-Slovacia.  Creditul  acordat  va  fi  eu 
j  2°lo  peste  procentul  oficial  al  bâneilor  plus  2°/o 
comision,  în  plus  procentul  se  va  ridica  eu  3, 
4,  50/°  dupâ  lungimea  scadentei,  respectiv  unul 
doi  sau  trei  ani. 
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Reprezentantji  industriel'  lânei  din  Republicâ 
sunt  de  parère  câ  un  crédit  lung  nu  ar  avea 
nici  un  rost,  un  crédit  mai  scurt  va  fi  acceptât 
numai  atunci  când,  raportul  schimbului  monetar 
va  permite  industriel  sâ  facâ  un  asemenea  pas. 

Producfia  Ofelutui  în  anul  1919. — S'a  pro- 
dus  in  total  786022  de  tone  repartizat  astfel  : 
Ofel  Bessemer  çi  Thomas  1  74029  de  tone  re- 
prezentând  un  procent  de  ~24°/o  ;  ofel  Martin 
598.176  de  tone  reprezentând  un  procent  de  74, 
10°/° — Electro  ofel  11135  de  tone  reprezentând 
un  procent  de  1,  42%— alte  ofeluri  2326  de 
tone  reprezentând  0,  3°/o — 36  tone  reprezentând 
un  procent  de  0,40%- — In  anul  1913  producfia 
totalâ  din  regiunile  cari  actualinente  se  m  re- 
publicâ Ceho-Slovacâ  s'a  ridicat  la  1237021  de 
tone,  iarà  in  1 9 1 7  a  crescut  pânâ  la  1610079  de 
tone,  scâzànd  în  1918  la  1019032  tone:  Cauza 
acestei  scàderi  rezidâ  in  repartie  insuficientâ 
de  cârbuni  din  care  cauzâ  unele  din  uzini  au 
trebuit  sà  reducâ  s'au  chiar  sà  înceteze  lucrul 
în  spécial  în  Slovacia. 

Cârbunele  hdigen. — In  timpul  trimestrului  al 
doilea  din  anul  192o  s'a  extras  din  minele 
Ceho-Slovaciéi  72371000  de  quintale  de  câr- 
bune,  din  care  48  de  milioane  de  quintale  de 
càrbune  brun  (braun  Kohle)  produs  de  352  de 
mine  întrebuinfând  un  numàr  de  125727  de 
lucrâtori. 

Uleiul  minerai. — Importul  în  Ceho-Slovacia 
s'a  ridicat  la  un  total  de  866000  de  quintale 
din  care,  283000  de  quintale  de  petroleu, 
216000  de  benzinâ  çi  69000  de  lubrifiant  adus 
din  Polonia  si  Romània  restul  de  provenien{à 
americanâ/ Consumatia  anualà  de  produse  mi- 
nérale se  ridicâ  la  cifra  de  trei  miliarde  de 
coroane. 

Praful  de  cârbUne  întrebuinfat  ca  combus- 
tibil. — Societatea  de  carbon  din  Praga  Inten- 
tioneazà  aplicarea  unui  nou  procedeu  de  încâl- 
zire  prln  întrebuinfarea  prafului  de  cârbune. 
Cheltuiala  necesarà  pentru  transformarea  apa- 
ratelor  de  încâlzire  eu  acest  combustibil  nou 
ar  necesita  un  capital  de  80  de  milioane  de 
coroane.  Societatea  este  pe  punctul  de  a- çi 
mari  capitalul  social. 

Tendin\a  spre  Comer\ul  liber.  —  Industria 
textilâ  a  lânei  çi  a  pieilor,  sustjn  comert,ul  liber; 
în  acest  scop  societatea  industriaçilor  textili  au 
sesizat  guveroul  despre  starea  precarâ  în  care 
se  gâseste  idustria  din  punct  de  vedere  al  ex- 
portulu»,  Totul  bazându-se  în  mare  parte  pe 
permise,  liberul  joc  al  cererei  si  al  ofertei  este 
complect  slânjenit.  Sistetnul  plât,ei  în  valuta 
strâinâ  a  eçuat  complect,  numai  vânzarea  contra 
coroane  a  mârfurilor  exportate  în  strâinâtate  va 
da  posibilitatea  exportatorilor  Ceho-Slovaci  sâ 
scape  de  riscurile  extraordinar  de   mari,  pro- 


vocate  de  câtre  o  valutâ  atât    de  depreciatâ. 

In  legâturâ  eu  cele  mai  sus  expuse,  comisia 
pentru  comert,ul  exterior  a  élaborât  directive 
noui  prin  care  sunt  date  libère  la  Import  firele 
precum  çi  exportul  lânei  artificiale  ;  în  mod 
provizor  çi  pe  timp  de  trei  luni  s'a  hotârit  a 
se  admite  exportul  mârfurilor  de  tôt  soiul,  cari 
însà  vor  trebui  sà  fie  plâtite  în  coroane  Ceho- 
Slovace  strângându-se  ast-fel  depe  pietele 
strâine  coroanele,  operatie  ce  va  contribui  mult 
la  ameliorarea  valutei. 

Petroi.ul. 

Extragerea  gazolinei  din  gaze  naturale  —  Re- 
zultatele  deja  obtjnute  în  Franta  pentru  cauta- 
rea  petrolului  sunt  interesante.  Va  putea  Franta 
intra  sà  ia  loc  printre  târile  importante  produ- 
câtoare  de  naft  ?  Date  fiind  desvoltârile  deja 
luate  în  diversele  tàri,  mai  aies  în  America, 
de  industria  extragerei  gazolinei  din  gaze  na- 
turale, elerrientele  caracteristice  acestei  industrii 
se  pot  indica  de  pe  acum. 

Prima  iretodâ  întrebuinfatâ  pentru  extrage- 
rea gazolinei  din  gaze  naturale  a  fost  a  com- 
presiunei.  Gazele  naturale  sunt  comprimate  la 
o  presiune  de  17  la  21  atmosfere.  Astfel  în- 
càlzite  sunt  în  urmà  râcite  printr'un  fel  de  tub 
care  trece  prin  apâ  rece  çi  unde  gazolina  se 
condenseazà  çi  se  scurge  în  receptor. 

A  doua  metoda  e  întemeiatâ  pe  principiul 
absorptiunei  :  Se  întrebuinfeazà  un  ulei  destinât 
sà  absoarbâ  gazolina  contjnutâ  de  gazuri.  A- 
ceste  douâ  metode  dau  un  rendement  relativ 
slab,  care  nu  atinge  totdeauna  60°'o.  Déase- 
menea  s'a  recurs  la  o  altà  metodà,  extràgând 
gazolina  absorbitâ  mai  întài  de  cârbunele  de 
lemn.  Acest  procedeu  costâ  mai  ieftin,  dâ  un 
rendement  de  100°'O  çi  convine  la  orice  fel  de 
gaz.  Cârbunele  de  lemn  poate  fi  întrebuinfat  la 
infinit,  câci  obiçnuint,a  il  face  din  ce  în  ce  mai 
apt  la  aceastà  întrebuintare.  O  produefie  de 
9  metri  cubi  de  gazolinâ  pe  zi  necesità  aproape 
900  kgr.  de  cârbune  de  lemn  çi  o  cheltuialâ 
de  250  H.  P. 

America,  anul  acesta,  va  extrage  din  gaze 
naturale  prin  toate  trei  metodele  o  cantitate  de 
1.300.000  m.  c.  de  gazolinâ.  Iar  Romània  vrea 
sâ  procedeze  la  instalàri  de  incercare. 

Noul  sindicat  al  societâ\ei  de  petrol 

Dupâ  „Jugo-Slavenski  Lloyd"  guvernul  ce- 
ho-slovac  ar  fi  cedat  exploatarea  unui  oarecare 
numâr  din  sursele  de  petrol,  situate  între  Pak- 
ratch  çi  Kragoujevâtch,  unui  sindicat  format  de 
Narodno  Banka  din  Zagreb  çi  grupa  Shell- 
Royal  Duth. 
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Mal  mult  de  2  miliarde  litrl  de  pelrol 
pierdute  pe  an 

0  parte  destul  de  importants  din  petrolul 
extras  din  pufuri  se  pierde  prin  evaporarea  care 
se  produce  în  rezervoare  si  rafinârii.  Biuroul 
minelor  din  Stafele-Unite  a  încercat  sâ  eva- 
lueze  ridicarea  anualâ  a  acestei  pierderi  si  a 
ajuns  la  cifra  de  600  milioane  galoane  (ga- 
lonul  :  3  litri  85).  Dacà  aceastâ  cifrâ  e  cxactâ, 
esenta  pierdutâ  anual  în  urma  evaporàrei  ar 
ajunge  pentru  12  luni  la  1.2'j0.000  automobile. 

Se  în{elege  cà  ar  fi  interesant  de  a  redo- 
bândi  in  mâsurà  posbiMâtei  acest  petrol  inu- 
tilisat.  Biuroul  minelor  din  Statele-Unte  va 
publica  în  curând,  în  aceastâ  privint,â,  indicatii 
technice. 

Lemnul  çi  pasta  dk  hârtik. 

Chestia  importârei  pastei  de  hârtie  în  Franfa 
e  din  cele  mai  importante,  fiindcâ  ea  e  baza 
pre^ului  hârtiei  de  jurnal  care  acum  e  foaite 
ridicat  si  care  fâcut  ob.'ectul  unei  reglemen 
târi  récente  foarte  discutate.  Fârà  a  discuta  în 
fond  desbaterile,  e  necesar  a  da  câteva  indi- 
catii asupra  stàrei  actuale  a  productiei  pastei 
de  hârtie,  adicâ  ■exploatarea  pàdurilor  mari. 

Pasta  de  hârtie  ne  vine  din  Suedia  si  Nor- 
vegia  si  în  rnici  cantitàti  din  America.  Un  in- 
giner  suedez,  d.  Anderson  aratâ  intr'un  studiu 
documentât  ca  industria  suedezà  a  lemnului  nu 
se  poate  terne  de  concurent,a  Americei  ci  de 
lemnul  din  Vest,  acel  d  n  partea  Statelor-Unite 
care  se  poate  ràspândi  în  Pacific.  Prevede  câ 
nu  e  mult  pânâ  ce  Statele  din  Vestul  State- 
lor  Unité  vor  deveni  centrele  ceie  mai  formi- 
dabile  dm  lume^  pentru  industria  lemnului, 
fiindcâ  in  nici  o  parte  nu  se  gâsesc  atât  de 
reunite  si  accesibile  bogate  rcsurse  de  lemn  si 
câderi  de  apâ.  De  altfel  in  nici  o  parte  nu  se 
poate  proLura,  si  aceastâ  pentru  càfiva  ani, 
«antitâti  nelim.tate  de  lemn  ia  o  asa  micà  dis- 
tants de  port. 

Padurile  din  Est  se  termina  repede,  fiindcâ 
densitatea  lemnului  pe  hectar  e  minimâ,  ceeace 
ureâ  iheltulala  productiei. 

Desimea  pàdurilor  se  micsoreazâ  din  cauza 
incendiilor.  Acum  zece  ani  directia  domeniului 
canadlan  fàcu  o  anchetâ  a  cârui  rezultat  aratâ 
câ  si  în  aceste  pâduri,  focul  çi-a  luat  un  tri- 
but de  seapte  ori  mai  mare  decât  toporul. 

Celelalte  târi  n'au  aceleasi  resurse  de  lemn 
ca  Suedia  si  Vestul  Statelor  Unité.  Productia 
Sileziei  e  nulâ  din  cauza  mijloacelor  de  trans 
port,  Japonia  si  China  nu  permit  exportul.  In 
fine  Austria  si  Rusia  sunt  în  imposibiiitate  de  a 
expédia  nu  numai  din  cauza  drumurilor  de  fer, 


dar  din  cauza  pufnei  înclinatii  a  cursurilor 
de  apâ. 

Cu  toate  acestea  Suedia  suferâ  de  criza  e- 
conomicà  mondialâ.  Suferâ  ca  si  celelalte  na- 
tiuni  de  mârirea  pretului  si  consecintele  zilei 
de  opt  ore. 

Dificultatea  pentru  Suedia  e  de  a  putea  ex- 
porta. 

Programul  INDUSTUIKI  C|IIMICE 
ITAUENK. 

Industriile  chimice  sunt  dintre  acelea  care 
s'au  desvoltat  mai  m-n't,  în  timpul  râsboiului, 
în  Italia'  Dintr'un  studiu  pe  carell  pubiicâ 
„Credito  Italiano"  rezultâ  cà  acestea  cu  veni- 
rea  pâcei  au  suferît  transformàri  importante, 
pentru  a  schimba  natura  produselor,  intrebuin- 
tând  totusi  acelas  fel  de  materii  prime. 

Astfel  in  loc  de  explozive,  vor  produce  cu- 
lori  si  substanje  industriale.  Râzboiul  a  creeat 
în  Italia  o  industrie  ch  micà  care  nu  exista  în- 
nainte  ;  acum  toate  eforturile  tind  la  reorgani- 
zarea  sa  în  vederca  fabricàrei  produselor  care 
înainte  erau  importate.  Déjà  plantele  médici- 
nale, altâ  datà  importate,  sunt  acum  cultivate 
'  în  Italia  Mii  multe  uzine  au  fost  construite  pen- 
tru a  scoate  din  apele  originale  din  saline,  sa- 
rea  de  potasà,  pe  care  vor  sâ  o  exporteze.  In 
Sicilia  s'au  creiat  industrii  pentru  fabricarea 
esenjelor.  InstalatMe  pentru  producerea  îngrà- 
sàmintetor  artificiale  au~  fost  desvoltate. 

Electricitatea  contribue  mult  la  desvoltarea 
industriel-  chimice  italiene.  Stabilimentcle  elec- 
tro-chimice  vor  lua  o  mai  mare  industrie  pe 
màsiirâ  ce  vor  dispune  de  mai  multâ  énergie 
electricà.  Productia  rationalà  a  diverselor  fe- 
luri  de  îngràsâminte  ob{inute  cu  ajutorui  cu- 
rentului  electric  si  prin  aiderea  pyritei  vor  per- 
mite  imbunàtàtirea  produselor  solului.  De  altâ 
parte  exp'oatarea  unor  produse  chim'ce,  care 
au  fost  deja  începute  Inainte  de  râzbji,  vor 
putea  fi  mârite.  Printre  acestea  sunt  :  acidul 
boric,  acidul  sulfuric,  co  npusele.tan'nului,  acidul 
nitric,  acidul  tartric  si   diversi   oxiri  metalici. 

CoNDITULE  ECONOMICE    ACTUALE  ÎN 
JAPONIA 

In  Iulie  1914  putin  dupà  isbuenirea  râzboiului, 
afacerile  comerciale  atât  în  t^rile  beligerante 
cât  si  în  tàrile  neutre  au  fost  aproape  cu  de- 
sâvârsire  paralizate.  Japonia  ca  si  celelalte  târi 
furâ  supuse  la  acelas  fenomen.  Exportatiunea 
japonezâ  in  Europa,  mai  cu  seamâ  în  ceeace 
priveçte  mâtasea  brutâ,  a  inectat  cu  totul.  Pe 
de  altâ  parte  mieçorarea  importatiunilor  din 
strâinâtate  a  adus  o  rarefact  e  de  materii  prime, 
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care  a  fost  cauza  unei  ridfcàri  extraordinare  a 
preturilor. 

In  Aprilie  1915  situajia  era  neschimbatâ,  to- 
tusi  spiritul  publicului  deveni  mai  increzâtor  de 
oarece  pe  de  o  parte  previziunile,  câ  râzboiul 
va  dura  mult  promiteau  mai  multà  stabilitate  in 
situatie,  pe  de  altà  parte  exportatiunile  de  mu- 
ni{iuni  câtre  Europa  §i  aprovizionarea  mergeau 
crescând.  In  fine  exportul  spre  America,  China, 
Indii  si  Mârile  de  sud  luau  un  avânt  deoarece 
comertul  Angliei  si  Germaniei  in  aceste  regiuni 
încetau  §i  era  înlocuit  treptat  de  comertul  ja- 
poi.ez.  Aceasta  spori  in  mod  considerabil  trafi- 
cul  maritim  în  càt  rezultatul  în  August  çi  Sep- 
tembrie  1915  fu  ca  târgul  monetar  in  plinâ 
prosperitate  avea  disponibilitâ{i  suficiente  pentru 
noi  întreprînderi  si  chiar  pentru  fondul  de  re- 
zervâ. 

Dupâ  Septembrie  1915  sporirea  continua  a 
exportatiunllor  împinse  publicul  la  si  mai  multe 
specuJatiuni,  la  si  mai  multe  întreprînderi.  Afa- 
ceri  dubioase  vàzurâ  capitalul  lor  de  emisiune 
urcat  prin  prime  eu  sutà  la  sutâ  si  chiar  eu 
mie  la  sutâ.  Actiunile  întreprinderilor  de  bumbac, 
de  mâtase  si  de  orez  se  urcarâ  vertiginos  si  o 
sumedenie  de  îmbogâtiti  noi  apârurâ  pe  piatâT 
Bâncile  acordau  crédite  excesi've,  înflatiunea 
monetarà,  risipa  îmbogàtitilor  de  râzboi,  sporirea 
salariilor  contribuirà  la  urcarea  preturilor  Des- 
voltarea  întreprinderilor  destepta  în  lucrâtori 
dorinta  legitimâ  de  a  avea  si  ei  parte  în  pro- 
fiturile  exceptional  de  mari.  Se  poate  spune 
câ  chestiunea  muncitoreascâ  în  sensul  modem 
al  cuvântului  se  nâscu  în  Japonia  în  aceste 
momente. 

Toate  aceste  cauze  au  contribuit  ca  preturile 
sâ  se  ridice  din  ce  în  ce  mai  mult  mai  eu  seamâ 
în  1918—919.  La  finele  1919  ridicarea  pretu- 
rilor si  speculatia  au  ajuns  la  culme  în  cât  un 
crach  era  de  prevâzut. 

Banca  Japoniei  urca  dobânda  scontului  în 
Octombrie  si  Noembrie  19i9  si  convocând  bân- 
cile câzurâ  eu  to\;i  de  acord  ca  sâ  îidemne 
clientii  lor  sâ  nu  si  mai  retragâ  depositele  pen- 
tru a  le  investi  în  întreprînderi  de  speculatie. 
Sfaturile  acestea  însâ  veneau  prea  târziuî  iar 
publicul  era  mai  optimist  în  ceeace  priveste 
viit jrul,  decât  înainte,  crezànd  câ  eu  tôt  sfâr- 
situl  râzboiului  prosperitatea  afacerilor  va  dura 
cel  putin  pânâ  la  mijlocul  anului  1920.  Ele  cre- 
deau  câ  t^rile  beligerante  nu  vor  relua  dupâ  în- 
cetarea  ostilitâtilor  destul  de  repede  nici  pro- 
ducfiunea  nici  afacerile  ;  câ  transporturile  lor 
vor  fi  tôt  atât  de  anevoioase,  câ  gratie  ches- 
tiunilor  muncitoresti  care  amenlnfau  Europa 
precum  si  America  produsele  japoneze  vor  con- 
tinua a  avea  avantajul  sâ  le  concureze,  într'un 


cuvânt  publicul  credea  câ  fostele  state  belige- 
rante nu  erau  în  stare  sâ  se  reorganizeze  des- 
tul de  repede. 

La  sfàrsitul  anului  1919  se  ivi  un  oarecare 
pesimism,  dar  în  Ianuarie  1920  lumea  pierdu 
din  nou  notiunea  realitâtii,  in  urma  evenimen- 
telor  politice  prin  care  partidul  „Seiyn  '  se  men- 
tinu  ia  putere  ;  si  speculafiunea  luâ  un  nou 
avânt.  Dar  împrejurârile  erau  eu  totul  altele, 
comertul  stràin  se  desvolta  îîi  directe  contrarâ, 
pe  când  importul  mârfunlor  crestea  mereu,  ex- 
portul scâ'dea,  acest  fenomen  apâsa  repede  a- 
supra  bâneilor  din  çauza  sporirii  avansurilor  ce 
se  fâceau  si  retragerea  depozitelor  efectuate  de 
clienti.  In  Martie  1920  bursa  actiunilor  slâbi 
într'atât.  în  càt  grave  desordini  se  declararâ  în 
cercurile  economîce,  în  luna  urmàtoare  scàderea 
se  mai  accentueazâ,  iar  pretul  orezului,  bum- 
bacului,  mâtàsii,  etc.,  incearcâ  noui  scâderi. 

O  panicâ  se  déclara  în  Mai  din  cauza  în- 
chiderii  bâncei  74,  din  fericire  aceastâ  panicâ 
fu  oprità  prin  mâsurile  luate  de  guvem  si  de 
banca  Japoniei,  totusi  echilibrul  nu  se  putu  res- 
tabili  si  urcarea  preturilor  si  restrângerea  con- 
sumatis-'i  din  partea  publicu'ui  provoacâ  o  cres^ 
tere  mare  a  stocurilor  de  mârfuri. 

Fabricele  avâad  nevoe  de  capital  rulant  a- 
mai  etarâ  productia  lor  bâneilor,  asa  câ  azi  nu 
se  pot  gàsi  mârfuri  de  cumpârat  nici  delà 
bànci  ne.um  delà  produeâtori  Aceastâ  situatie 
face  fiecare  transactiune  foarte  anevoioasâ  câci 
dacà  producâtoru!  si  negustorul  ar  fi  incântati 
sâ  çi  desfacâ  marfa  chiar  eu  un  mic  risc  de 
întârziere  de  platâ,  bâncile  nu  au  acelas  punct 
de  vedere,  ele  au  împrumutat  20 — 50%  asupra 
gajului  fi  îl  considerà  mai  sigur  decât  o  vân- 
zare  pe  termen. 

Fatà  eu  aceste  greutâti  industria  si  comertul 
cerurâ  ajutorul  guvernului. 

Astâzi  marina  comercialà  la  rândul  ef  scoate 
un  strigât  Pe  alarmâ  din  cauza  împut'nâriî 
transporturilor  si  a  cresterii  tonajului  naval  ea 
scade  extrem  de  mult.  O  asemenea  situatie 
poate  duce  amatorii  la  faliment  eu  atât  mai 
mult  eu  cât  noua  legislatie  maritimà  americanâ 
stànjeneste  din  cale  afarâ  navigatia  japonezâ, 
desi  ea  este  greu  aplicabilâ  de  oarece  vasele 
americane  si  navlul  acestor  vase  sunt  cele  mai 
scumpe  din  lume. 

Situatia  economicâ  actualà  a  Japoniei  se  da- 
toreste,  intr'un  cuvânt  panidi  din  trecut.  Dacâ 
Japonia  nu-si  va  reveni  în  fire  înainte  ca  si- 
tuatia economicâ  în  Europa  si  America  sâ  fie 
imbunâtâtita  o  va  face  mult  mai  greu  mai  târ- 
ziu.  Sunt  însâ  indicii  câ  Japonia  se  va  resta- 
bili  economiceste  înaintea  celorlalti. 
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Materiile  primé  în  1920. 

«Fédération  of  Briti'sh  Industries",  editeazà 
0  brosurâ  foarte  inleresantâ  de  d  nii  J.  S.  M. 
Ward  si  N.  E.  Crups,  intitulatâ  „Financial 
Review  1920",  arâtând  si  notând  fluctuafiunile 


Bumbac  :  Mandling  (pence  de  fiecare  îb)   .  .  . 

Egiptean  Sakelaridis  (pence  de  fiecare  Ib)  . 

Lâna:  Mérino  (de  Ib)  

Tn  :  Riga  (.de  tona)  .'  .  . .  L. 

(  àncpa  :  Noua  Zcelanda  (de  tona)  ........  L. 

Iuta:  Primclc  mîlrci  principale  (de  tona)  L. 

Mâtase  :  Bleue  Eléphant  (de  (ib.)  ........ 

Fer  :  Midtllesborough  (de  tona)  

0{cl  :  Rails  (de  tona)  L. 

Aramil  :  StandarJ  (de  tonâ)  L. 

Staniu  :  Lingouri  engleze  (de  tona)   L. 

Plumb  :  Strain  (de  tona)    .  ...  1   .......  L. 

Zinc:  Strain  ord  nar  (de  tona)  L. 

Cârbune:  Best  Newcastle  (de  tona)  

Petrol  :  American  (de  galon)  

Piele  ordinarâ  :  (de  Ib)  

»    finâ:  Eoglish  ox  best   (de  Ib)  

Cauciuc  :  Plantage  Standard  Crêpe  (de  Ib)  .  .  .  . 
Migdale  de  cocos  :  M.day  States  (de  tona)    .  .  .  .  L. 

Ulei  de  palmier  :  Hagos  (de  tonâ)   .  .  L. 

Nitrat  de  sodiu  :  j.  0.  f.  Chili  (de  quintal)  .... 

La  armistifiu,  Europa  era  lipsitâ  de  produ- 
sele  necesare  vietii  ;  multe  uzini  erau  distruse 
si  multe  erau  întrebuinfate  pentru  râzboiu.  In 
timpul  perioadei  Aprilie  1919  — Aprilie  1920, 
0  concurenfà  neînfrânatà  s'a  ivit  pentru  produ- 
sele  cari  lipseau  întregei  lumi.  Preturile  luarà 
un  viguros  avânt,  comertul  inregistra  un  boom 
si  noui  întreprinderi  surveneau  peste  tôt. 

Fiecare  natiune  importa  ceeace  avea  nevoe, 
fârâ  a  se  gândi  câ  n'avea  nimic  sâ  dea  în 
schimb. 

Astfel,  din  Anglia,  Belgienii  au  importât  mari 
cantitâti  de  cânepâ,  alimente,  uleiuri  de  Ame- 
rica, etc.,  çi  au  exportât   produse   manufactu-  i 


schimbului  §i  preturile  materiilor  prime  aie  in- 
dustriel'. Se  extrage  în  aceastâ  publicatie  ur- 
mâtoarea  statististicâ  de  preturi  mijlocii  pe  ani' 
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riale  spre  continent.  Pentru  a  compléta  ciclul, 
va  trebui  sâ  se  producà  un  flux  de  exporta- 
tion! din  continent  spre  America.  Dar  conti- 
nentul  este  incapabil  de  a  exporta  si  schimbu- 
rile  europene  sufar  0  puternicâ  scâdere  la 
Londra,  de  asemenea  si  livra  la  New-York. 
Dacà  continentul  nu  plâteste  decât  în  hârtie, 
Belgienii  sunT  nêvoi'ti  sâ  dea  si  ei  la  New- 
York  tôt  hârtii. 

Este  adevârat,  avem  un  an  de  când  aface- 
rile  nu- si  pot  continua  activitatea  pe  baze  atât 
de  pufin  sânâtoase. 

»Boomul"  este  favorizat  de  situatia  particu- 
larâ  a  Europei  dupS  armisti'tiu. 


Mult,i  aveau  de  economisit  în  timpul  râz- 
boiului  si  mari  cumpârâturi  avea  de  efectua1 
in  vederea  restabilirii  viefii  lor  în  condi'tiuni 
normale.  Rezultâ  de  aci  o  puternicâ  cerere  de 
productfe,  câci  unii  credeau  câ  aceastâ  situatje 
va  dura  timp  îndelungat.  Cererea  a  provocat 
o  urcare  a  prefurilor  si  a  produs  o  mârire  a 
salariilor.  Costul  ridicàndu-se,  industriasii  so- 
coteau  ca  prefurile  mari  aie  vânzârii  trebuesc 
a  fi  mentjnute  pentru  a  acoperi  costul  produc- 
tiunii,  aceste  cursuri  rid  cate  epuizeazâ  repede 
puterea  de  cumpârare  a  publicului  si  cererea 
scade. 

Pe  de  al tâ  parte,  deprecierea  continuâ  a 
schimbului,  a  împ.edecat  continentul  de  a  im- 
porta màrfuri  britanice  ;  aceasta  a  fost  o  nouâ 
întàmplare  defavorabilâ  boomu-lui,  în  afarà  de 
epuizarea  spiritului  de  cumpârare  al  consuma- 
torulûi.  La  apogeul  boomului.  în  Februarie 
trecut,  acei  cari  cunosteau  situafa  furâ  cu- 
prinsi  de  neliniste.  In  Aprile,  schimburile  conti- 
nentale au  fost  extrem  de  scàzute.  Guvernele 
impun  restric^'uni  severe  importafiunîlor,  etc., 
si  publicul  continentului  a  fost  format  sâ  reducâ 
cumpârâturile. 

Rezultatul  câpàtat  este  acum  évident  pentru 
fiecare.  "Ca  total  candidâ,  Europa  în  1919 
la  Inceputul  anolui  1920,  trâia  fârâ  nia  o 
grijâ.  Nu  si  dâdea  seama  de  întinderea  distru- 
gerii  economice,  suferitâ  în  timpul  râzboiului, 
nici  de  importatiunile  cari  trebuiau  sâ  fie  plâ  - 
tite  prin  exportatjuni,  nici  câ  a  pierdut  intere- 
sul  plasamentelor  sale  anterioare  în  strâinâtate. 

Fluctuatiunile  neregulate  aie  schimbului  au 
provocat  comentarii.  In  multe  cazuri,  publicul 
n'a  avut  notiunea  de  a  însemna  exact  preful 
schimbului.  Trebue  acum  sâ  se  recunoascâ  câ 
cursul  schimbului  este  o  simptomâ  realâ  a  sâ 
nâtâtii  economice  pentru  o  \arà.  Dacâ  o  na- 
tlune  trâeste  peste  mijloacele  sale,  schimbul  va 
fi  tôt  asa  de  râu  ca  si  temperatura  mereu  cres 
càndâ  a  unui  bolnav  de  friguri.  Dacâ  admitem 
aceastâ  întàmplare,  se  vede  câ  nu  i  greu  de  a 
încerca  sâ  se  reguleze  schimbul  prin  metode 
artificiale  sau  arbitrare.  S'a  répétât  destul  câ 
nu  existâ  remediu  imediat,  pentru  a  asigura 
restaurarea  economicâ  a  Europe!.  Oarecare  re" 
guli  générale  trebuesc  sâ  fie  urmate.  Astfel, 
cheltuelile  neproductive  aie  guvernelor  trebuesc 
reduse  la  un  minimum.  Bugetele  trebuesc  sâ 
râmâe  în  limitele  fixate  de  veniturile  cari  se 
pot  obfine  fârâ  biruri. 

Orice  efort  trebue  fâcut  si  imediat  în  vede- 
rea restaurârii  cursului  normal  al  afacerilor. 
Restric(iunile  arbitrare  sunt  rele  si  nu  trebuesc 
aplicate  decât  in  cazuri  de  absolutâ  necesitate, 

Mai  aies  e  necesar  un  efort  pentru  a  ajuta 
ontinjntul   sâ  si  rcs'abileascâ  comert,ul  sâu  de 
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exportatiune.  Câteva  târi  (mai  aies  Olanda  si 
Japonia)  se  plâng  de  o  concurenfâ  nelegitimâ 
din  partea  continentului,  gracie  deprecierii  schim- 
bului. 

Actualmente,  singurul  mijloc  de  a  asigura 
restaurarea  Europei  este  de  a  incuraja  expor- 
tul  sâu  si  de  a  améliora  astfel  balança  sa  co- 
mercialâ,  defavorabilâ.  Aceste  mâsuri  vor  îm- 
bunâtâti  schimbul  sâu  si  îi  vor  permite  sâ  câs- 
tige  mârfuri  strâine. 

O  politicâ  asemânàtoare  aceleia  ment,ionatâ 
mai  sus  nu  va  pune  in  pericol  numai  restau- 
rarea economxâ  a  Europei,  dar  va  exersa  o 
reacfiune  de  asemenea  si  asupra  comertului  de 
expori  ai  t^rilor,  preconizând  aceastâ  politicâ. 

Ca  punct  strâlucit  în  prespectivele  actuale 
se  noteazâ  câ  diverse  \&ri  din  Europa  au  în- 
cetat  de  a  astepta  un  miracol  si  s'au  hotârit 
sâ  se  reîntoarcâ  la  lucru.  Industriasii  belgienî  si 
germani  au  fâcut  progrese  surprinzatoare  si  se 
poate  zice  câ  ele  s'au  fâcut  mai  aies  gratje 
hâmiciei  lucrâtorilor  lor.  Franta  de  asemenea 
se  restaureazâ  eu  încetul.  Ultimile  statistice 
aratâ  câ  76  p.  c.  din  uzinile  distruse  de  râzboiu 
sunt  astâzi  în  activitate.  Dar  ri,  ca  Austria, 
Ungaria  si  Polonia  nu  pot  fi  restaurate  fârâ 
ajutor  exterior  si  acest  ajutor  trebuie  dat  cât 
mai  repede  posibil. 

Viitorul  este  destul  de  intunecos,  numai  slabe 
licâriri  se  zàresc  alocurea.  Furtuna  e  deasupra 
si  se  prevede  -multâ  suferin^â  si  somaj  înainte 
ca  sâ  se  poatâ  spera  o  salvare. 

Trebue  sâ  se  recunoascâ  câ  lumea  este  în 
mare  parte  responsabilâ  de  aceastâ  furtunâ  :  ea 
rezultâ  dintr'o  extravaganfâ  generalà  din  uri  si 
din  bânueli,  lâsate  în  urma  râzboiului. 

Dacâ  acest  sistem  industrial  trebue  sâ  su- 
pravetuiascâ,  atunci  sâ  se  înceteze  atacarea  le- 
gîlor  econom'ce  fundamentale.  Fiecarê  \ar&  tre- 
bue sâ  trâiascâ  dupà  mijloacele  sale  si  sâ  arate 
câ  singura  cale  spre  ridicare  este  aceea  a  în- 
cetârii  lucrului  îndemnat.  Certele  si  bânuelile 
trebuesc  sâ  inceteze  si  to\i  indivizii,  ca  si  na- 
tiunile,  trebuesc  sâ  fie  unifi  la  muncâ.  Când 
oamenii  vor  invâta  sâ  lucreze  împréunâ  atunci 
numai  vor  putea  spera  la  o  restaurare. 

MlÇCAREA  COMERCIALÂ    A  ANGLIF.I  PF^ 
ANUL  1920. 

D  l  Gr.  Mihâescu,  atasatul  nostru  cotnercîal 
la  Londra,  ne  trimite  privitor  la  miscarea  cot 
mercialà  a  Angliei,  pe  anul  1 920,  un  interesan- 
raport  din  care  extragem  urmâtoarele  : 

In  cursul  întregului  an  sfârsind  la  31  De- 
cetpbrie  1920; 
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Scâderea  la  import  în  cursul  lunei  Decem- 
brie 1920,  provine  delà  materii  prime  care  se 
prezintâ  eu  Ls.  24.157.396,  din  care  numai 
bumbacul  brut  si  resturi  de  bumbac  reprezintâ 
un  total  de  Ls.  18.029.651;  vin  apoi  articolele 
alimentare.  bâuturile  si  tutunul  cari  reprezintâ 
Ls.  6.379.445. 

La  export,  desi  se  vede  un  plus  de 
Ls.  5.772.290,  totusi  la  parte  din  articole  se 
observâ  o  însemnatâ  scâdere  (pentru  cele  mai 
principale);  astfel,  este  o  scâdere  de  Ls.  423.207 
delà  articolele  alimentare,  bâuturile,  tutunul  ,?i 
materiile  prime  sau  semi-fabricate  reprezintâ 
Ls.  606.568. 

Plusul  la  export  provine  delà  fer  si  o{el  si 
derivatele  lor,  în  prima  catégorie  pentru  valoa-. 
rea  de  Ls.  2.216.897  si  Ls.  3.677.810  in  ma- 
s  nàrii  numai. 

O  scâdere  simtitoare  (Ls  2.45 1.25 1)  a  fost 
la  exportul  stofelor  de  lânâ  si  a  materialului  de 
tesâtorie  ;  iar  la  bumbacuri  si  derivate  scâde- 
rea este  de  Ls.  1.561.041. 

Importul  total  al  anului  1920  se  cifreazâ  la 
suma  de  Ls.  1.936.742.120,  din  cari  câteva 
cifre  de  detaliu  sunt  urmàtoarele  : 

O  scâdere  importants  la  import  se  observâ 
numai  la  douâ  articole  si  anume  pielea  si  fa- 
bricatele  din  acest  materia!  pentru  Ls.  1  7.491.322 
si  articolele  nedenumite,  în  tôt  sau  în  parte 
fabricate  pentru  Ls.  3  765  760. 

Grânele  si  fâmurile  aratâ,  pentru  anul  trecut, 
un  spor  de  Ls.  80.036.434,  pe  când  importul 
de  carne  a  scâzut  eu  suma  de  Ls.  33.858.683. 

Exportul  aratâ  un  spor  enorm  de  Ls.  536.930.665 
pentru  anul  trecut  1920  în  comparatie  eu 
anul  1919. 

Reexportul  mârfurilor  coloniale  si  streine,  în 
Decembrie  1920,  a  fost  de  Ls.  12.699.056 
contra  Ls.  26.159.931  în  luna  corespunzâtoare 
a  anului  1919;  o  diferentâ  in  minus  deci  de 
Ls.  13.460.875.  Pentru  întregul  an,  1920,  re- 
exportul se  cifreazâ  la  Ls.  222.405.957  contra 
Ls.  164.746.315  în  1919,  deci  un  spor  de 
Ls.  57  659.642. 


iNFIINf AREA  UNRI   BURSE  DE  COMRRT 
LA  BERNA 

Dl.  A.  Cusin,  atasatul  nostru  comerciai  la 
Berna  ne  informeazâ,  câ  în  ziua  de  26  Octom- 
brie  1920  s'a  inaugurât  la  Berna,  Bursa  elve- 
\ianâ  de  Comer\.  Dupà  declarafia  buletinului 
oficial  al  acestei  Burse,  ea  este  accesibilâ  co- 
merciantilor  de  orice  nafionalitate,  spre  a  inlra 
în  contact  eu  cei  interesatj  si  a  lega  rela{iuni 
comercia'e  In  ce  priveste  mârfurile  alimentare, 
materii. e  prime  si  produse  industriale.  Pentru 
afacerile  tratate  prin  intermediul  Bursei  sau  al 
unuia  din  curtierii  ei,  se  prelevà  un  curtaj  va- 
riind  între  jumâtate  si  1  la  sutâ.  In  cazuri  par- 
ticulare  Bursa  poate  deroga.  Bursa  primeste 
oferte  si  cereri  de  màrfuri  de  orice  provenienfâ 
în  schimbul  unui  comision  care  se  hotârâste  încâ 
de  la  început  pentru  fie  care  afacere  în  parte. 
Casele  pot  de  asemtnea  afisa  ofertele  si  cererile 
lor  de  mârfuri  pe  tabla  neagrâ  a  Bursei.  Ele 
plâtesc  o  taxâ  care  variazà  dupà  durata  afisa- 
jului.  Afaterile  rezultate  din  afisaj,  sunt  supuse 
si  ele  unai  curtaj.  Sala  de  lecturâ  a  Bursei  t'ne 
la  di'spozi'tia  vizitatorilor  jpeste  o  sutâ  de  jur- 
nale  elve^iene  si  stràine. 

Pentru  solutionarea  litigiilor  rezultând  din 
afacerile  tncheiate  la  Bursà  si  cari  au  fost  con- 
firmate  prin  contract  oficial,  un  tribunal  arbitral 
este  instituit  pe  l^ngâ  Bursa  de  Comert- 

COMERTUL  FRANCO-GERMAN 

Intrebuintarea  potasei  din  Alsacia  aduce  Fran- 
tei  un  venit)  pe  când  Qermania  e  forjatâ  acum 
sâ  caute  îngrâsâmintea  în  industria  sa  chimicâ. 

D.  Tournan,  în  studiul  sâu  dîn  «Nouvelle 
Revue"  aratâ  dupâ  statisticele  Imperiului,  per- 
derile  cauzate  prin  ravitalierea  germanà  în  urma 
cesiunei  de  teritoriu. 

Aceste  teriton'i  (cuprinzând  Marea-Silesie), 
care  populatie  reprezintâ  !3,3°o  din  aceea 
Germanâ,  au  produs  fn  1913  din  grâul  lor 
17,4  °o,  secarâ  21,7  °o  cartofi  23°j°.  Posedau, 
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dupà  recensamântul  vitelor  din  2  Decembrie 
1912,  vite  cornute  15,8  °o,  cai  20,6  °o, 
po-ci  16,4  o|0,  oi  14,2°o,  câpre  13,5  °|o  si  pâ- 
sâri-  15,8%.  Numârau  in  1913  meri  8  7  %, 
péri  12,3%,  pruni  1 3,5  °  o,  cireçi  16,7°!o, 
nud  20,1  °/o  ?!  24%  din  întinderea  viilor  si 
live^ilor.  Aceste  regiuni  eu  diferite  populatiuni 
dâdeau  provinciilor  germane  din  Imperiu  exce- 
dentul  lor  din  recoltâ  ;  de  aceea  Reich-ul,  din- 
cauza  cesiunei,  simte  o  scâdere  considerabilâ  a 
resurselor  sale  alimentare  deja  nesuficiente. 
German:a  va  râmânea  deci  un  important  debuseu 
pentru  produsele  aiimentare,  chiar  pentru  vi- 
nuri  si  fructe,  eu  toate  câ  consumatia  acestor 
din  urmâ,  având  un  oar«-  care  caracter  de  lux, 
dau  pricinâ  la  restric^i'uni. 

Din  punct  de  vedere  industrial  perderile  Ger- 
maniei  sunt  mai  sim^itoare.  Obligaiâ  sâ  dea 
Frantei  20  de  milioane  de  tone  de  cârbuni  pt 
an  în  timpul  primilor  5  ani,  e  lipsitâ  provizoriu 
de  basinul  Sarre  si  de  Marea-Silesie  care  pro- 
dusese  56  milioane  de  tone  în  1913. 

In  1913,  partea  orientalâ  a  celebrului  zâcâ- 
mânt  numit  „lorrain-  luxenbourgeois",  pro  Jusese 
21  milioane  de  tone  de  minereu,  pe  cânl  zona 
râmasâ  francezà  nu  dâduse  de  cât  19.600.000 
tone.  Cu  celelalte  doua  milioane  de  tone  care 
se  pot  extrage  din  restul  teritorului  francez, 
voratingede  acuminainte  totalul  de  43  milioane 
de  tone  si  vor  ocupa  a'  2-Iea  rând  in  lume  dupâ 
Statele-  Unité  care  produc  mai  mult  de  80  mi- 
lioane de  tone. 

Produc{ia  Germaniei  în  m'nereu  de  fer  se 
rid.'case  în  anul  1913  la  28.600.000  tone  ;  mi- 
nele  pe  care  le  are  acum  nu  numârau  în  acest 
total  de  cât  pentru  7  milioane  tone,  adicâ  26/ 100 
aproape  din  produc^a  sa  dinaintea  râzbo  ului. 

Franta  se  va  îmbogâti  in  detrimentul  Ger- 
maniei, nu  numai  din  minele  de  potasâ,  dar  si 
din  productia  siderurgicâ  din  Lorena.  In  timpul 
râzboiului  Francezii  au  créât  industria  chimicâ 
si  au  dezvoltat  uzinele  lor  de  transformare  de 
fontâ,  o{el,  aramâ  si  aluminium.  Din  partea  aceasta 
ei  pot  sâ  se  lipseascâ  de  Germani. 

Dar  deprecierea  mârcei  constitue  un  élément 
de  dificultate  pentru  exporturile  franceze  în 
Germania,  pe  când  Germanii  se  mârginesc  cu 
aie  lor  în  conditiunile  care  s'a  indicat. 

Reluarea  afacerilor  între  aceste  douâ  t^ri  su- 
ferâ  mult.  E  de  adâugat  câ  ocupafiunea  mi- 
litarâ  a  provinciilor  renane  a  contribuit  numai 
pufln  la  restabilirea  comertului  între  Franja  si 
Germania  si  câ  cesiunea  coloniilor  îi  obligâ  în- 
tru  câtva  pe  Francezi  sâ  furnizeze  Germanilor 
produsele  coloniale. 

Persoanele  comerciale  dincolo  de  Rhin  par 
satbfâcute  de  afaceri'e  tratate  cu  Francezii  :  cu 
toate  acestea  presa   li  este  ostilâ   în  gênerai. 


E  însâ  de  notât  ceeace  scrie  în  Neue  Freie 
Presse  D  nul  Georg  Bernard,  membru  al  Con- 
siliului  économie  în  Imperiu. 

Deja  înainte  de  râzboi  cele  douâ  târi  se  com- 
p'ectau...  Excedentul  capitalului  francez  care  ar 
fi  putut  sâ  fie  pus  în  valoare  prin  lucrul  ger- 
man  nu  mai  existâ  in  acelas  grad  delà  râzboi. 
Dar  râsbo'ul  a  contribuit  s<"  mai  mult  la  scà- 
derea  productii  ferului  în  Germania  £i  la  spo- 
r  rea  in  Franta.  Lipsa  de  cârbuni  care  existâ 
deja  în  Franta,  si  la  care  Germania  poate  sà 
remedieze,  a  fost  mult  agra/atâ  prii  distrugerea 
minelor  din  nordul  Frantei. 

In  plu  î,  Germania  a  fost  cu  totul  lipsitâ  de 
coloniile  sale  ;  de  aceea  o  série  de  materii  prime 
coloniale  pe  care  Germania  e  obligatâ  sâ  le 
cumpere  ici  si  colo  în  afarâ,  pot  sa  le  fie  fur- 
nizate  cu  pre{ul  cel  mai  scâzut  prin  interme- 
diarea  Fran{ei  pentru  câ  existâ  între  moneda 
germanâ  si  francezà  o  dlferentâ  mai  micâ  decât 
între  marca  si  devizele  celorlalte  târi  posedând 
materii  prime  coloniale. 

Aceastâ  dficultate  a  schimbului  mâreste  încâ 
trebuinta  producâtorilor  francezi  de  a  cumpâra 
càteva  materii  textile.  Pe  de  altâ  parte,  Franta, 
având  industriile  sale  para'îzate  în  regiunile  de- 
vastite,  are  nevoe  de  produse  germane  pentru 
câ  le  va  plâti  mult  mai  scump  în  Anglia  çi 
America.  , 

In  urmâ  d.  Bernhard  ia  chestiunea  repara- 
tiunilor  : 

Diri  acest  punct  de  vedere,  se  constats  cât 
sunt  de  strâns  legate  interesele  Frantei  si  aie 
Germaniei.  Dacâ  nici  o  întelegere  nu  e  încheatâ 
între  amândouâ  t^rile,  iatâ  ce  va  urma  :  Ger- 
mania va  exporta  oare  care  màrfuri  in  lumea 
întreagâ  si  îsi  procurâ  astfel  banii  de  care  are 
nevoe  pentru  a  plâti  datoria  sa  Frantei.  Franta, 
cu  acesti  bani  germani,  cumpârâ  cu  preturi 
foarte  ridicate,  în  Anglia  si  America,  mârfuri 
si  produse  de  care  ea  are  nevoe  pentru  recon- 
struirea  regiunilor  devastate  :  ea  îsi  mâreste 
astfel  datoriile  sale  în  strâinâtate,  sau,  ceeace 
revine  la  aceiasi,  Isi  scade  indemnitatea  pe  care 
ea  o  primeste  din  Germania  proportional  cu  di- 
feren{a  preturilor.  Va  fi  deci  normal  ca  Ger- 
mania, pentru  a  plâti  datoria  sa  Frantei,  sâ 
contribue,  prin  lîvrâri  si  furnituri  directe  Frantei, 
la  reconstruirea  regiunilor  devastate.  Astfel  ea 
va  primi  suma  integralâ  a  îndemnitâtei  de  lâzboi 
fârâ  sâ  miesoreze  dreptul  cumpârâtorilor. 

{L'Entente  10  Decemvre  1920). 

POLITlCA  COMKRCIALÂ  A  JAPONIEI 

Relatiile  anglo  japoneze  sunt  acum  încordate, 
dupâ  zisele  corespondentului  lui  „Morning  Post  ' 
la  Shangai.  Caméra   de  comert   britan'eà  din 


China  a  protestât  contra  arestàrei  si  închiderei 
pe  patru  lunf  a  negustorilor  englezi  care  se 
aflau  in  Corea.  Ei  n'au  fost  pus!  în  libertate 
de  cât  pe  caufie.  Caméra  protesteazâ  si  contra 
mâsuriior  de  carantinâ  la  Tringta,  mâsuri  care 
în  fond  nu  sunt  de  cât  o  armâ  economicà  de- 
ghisatâ.  Caméra  nu  i  ostilà  Japonejilor,  dar 
constatà  ca  Japonia  se  poartâ  fafâ  de  Englezi 
într'un  mod  nu  tocmai  amical.  CorespondentuI 
lui  „  Morning  Post"  adaugà  cà  aceste  critici 
sunt  complect  justificate. 

COMPANIA  PKTROLIFERÂ  OLANDF.ZÂ 
CONSOLIDAT  A 

Grupul  Schell  fi  bogâfia  petroliferâ  româneascâ 

D  1  V.  Stâtescu,  fostul  nostru  agent  corner- 
tcia   la    Haga,  actualmente  la  Budapesta,  ne 
rim1ite  un  interesant  raport  din  care  extrageni 
urmàtoarele  date  eu  privire  la  aceastâ  compa^ 
nie,  pe  exerci^'ul  anului  1 9 1 9  : 

„Pe  exercitjul  trecut  claims-urile  noastre  au 
fost  schimbate  contra  a  noui  ac{iuni  „ Astra- 
Românâ",  asa  cà  actualmente  suntem  detjnâtori  a 
84.619  actj'uni  a  500  lei  actiunea,  reprezentând 
un  total  nominal  de  42.309.500  lei.  Directiunea 
propune  urmatoarea  distribuire  a  beneficiilor,  cari 
se  ridicâ  la  suma  de  3.887.765  fiorini:  actio- 
narilor  5%  la  1  3.1  89.000  fiorini,  adicâ  659.450 
fiorini,  ràmàne  deci  3.228.315  fiorini,  dintrecare 
revine  actionarilor  2.582.652  fiorini  ;  direc- 
fiunei  322831  ;  comisarilor  de  asemenea  322  831 
fiorini  ;  ■ 

„Actionarii  vor  primi  deci,  împreunâ  eu  soldul 
pe  1917,  în  sumâ  de  39.210  fiorini,  un  total  de  - 
3.281.313  fiorini,  din  care  se   dâ  un  dividend 
de   22  °0   la   capitalul  de   13.189.000  fiorini, 
adicà  2.975.525  fiorini; 

„Activul  acj;iunei  neemise  10.811.000  fiorini; 
a:{iuni  „Astra  Românà"  1  5.744.635  fiorini  ;  casa 
si  bancheri  119.083  fiorini;  prelungiri  2  360.000 
fiorini;  depozite  1.000  000  fiorini;  debitori 
9.626.055  fiorini  ;  fonduri  publiée  88.937  f:orini; 

„Pasivul  :  capital  24.000.0C0  fiorini;  rezerve 
2  714.545  fiorini;  rezerve  pentru  diferenfa  de 
9*56.272  fiorini;  creditori  8.361.917  fiorini; 
dividentul  neplâtit  pe  1917  39.210  fiorini; 
beneficii  3.887.755". 

Dupâ  cum  se  vede  din  mârirea  capitalului 
„Astrei"  si  din  achizijionarea  Soc.  „Photogen", 
despre  care  am  vorbit  într'un  précèdent  raport, 
Olandezli  alipifi  la  grupul  Shell,  tlnd  a  avea 
parte  cât  mal  mare  în  exploatarea  bogâfillor 
petrolifere  din  Românla. 

Privitor  la  cumpârarea  Orion-ului  de  grupul 
Koninklijke,  n'a  mai  intervenit  nimic  nou  în  ul- 
.ima  vreme. 


Respoxsabilitatea  financiarâ  a 
bâncilor  mari 

„Tïmes"  a  relevât  faptul,  câ  mari'.e  bânei,  în 
ult  ma  vreme,  lâsând  sâ  figureze  numele  lor  pe 
prospectele  diverselor  afaceri  ce  ràsar  pe  toatâ 
ziua,  asumâ  o  responsabilitate  moralâ  fa{â  de 
pub'ic,  mai  aies  cà  unele  din  aceste  noui  în- 
treprinderi  nu  prezintà  un  caracter  de  seriozitate 
si  cà  numai  faptul  câ,  bâncile  mari  sunt  in- 
scrise  ca  participatoare  la  înscrieri,  decid  pu* 
blicul  de  a  angaja  capitalurile  sale. 

„Telegraf"  constata  cà  si  în  Olanda  se  pe- 
trece  acela?  fenomen  eu  intreprinderile  cari  „nu 
pot  suporta  critica  cea  mai  bine-voitoare".  In 
ultima  vreme,  în  chip  mult  mai  freevent  ca  în 
timpul  ràzboiului,  publicul  atras  de  reclamâ  fârâ 
frâu  si  urmând  maladivei  înfriguràri  a  speculei, 
plaseazà  capitaluri  în  întrepriaderi  riscate  sau 
nesigure.  Responsabilitatea  puternicelor  grupâri 
financiare  este  angajatâ  în  aceste  operatiuni  în 
asa  fel,  ca  ea  sà  punâ  publicul  la  adâpost  de 
dezamàgiri  pâgubitoare  ?  . 

Este  îndoelnic, — spune  autorul  articolului,  eu 
toate  spusele  celor  interesafi  câ,  concentrarea 
bancarà  dà  garanti  de  seriozitatea  întreprinde- 
rilor  ce  sunt  Iansate  sub  pavâza  puternicelor 
grupâri  financiare. 

Este  de  netâgâduit  câ  concentrarea  în  inst î- 
tutiile  financiare  a  avut  un  efect  salutar  în  ul- 
timii  ani  (mai  eu  seamâ  în  timpul  râsboiului) 
în  afacerile  de  bursâ,  unde  au  int;rvenit  direct 
§i  au  réglementât  operatiunile  in  asa  fel,  cà  s'a 
instituit,  prin  ele,  un  riguros  control  asupra 
valorilor  si  cotârei  lor.  Dar,  eu  toatâ  aceastâ 
activitate,  tinzând  sï  asmeze  atmosfera  în  afa- 
cerile de  bursâ,  concentrarea  bancarà  n'a  putut 
sâ  inlâture  emisiunile  dub'oase  si  n ici  sà  în- 
frâneze  speculatiunile  dezordonate. 

O  bancâ  puternicâ  are  putin(a  sâ  sustfnâ  sau 
sâ  delase  anumite  valori,  dupâ  bunul  sâu  plac, 
dar  tocmai  ce  se  observâ  acum  la  multe  bânei 
este  tendinta  de  a  se  încuraja  anumite  valori 
spéculative. 

„Dubble  Company"  de  altâdatà  a  devenit 
acum  o  societate  care  dâ  çanse  alternative,  6i 
este  un  fel  de  trust,  a  cârei  raflune  de  a  fi, 
dacâ  este  în  unele  privinfe,  mai  mult  sau  mai 
putin  indreptâtitâ,  este  ades  supusâ  la  tôt  felul 
de  zguduiri,  cari  se  repercuteazâ  asupra  cursului 
actiunilor. 

Este  de  netâgâduit,  —  închee  autorul  arti- 
colului, câ  concentrarea  bancarà  a  améliorât  ca- 
tegoria  fondurilor  de  speculafie,  dar  aceste  fon- 
duri însesi  nu  le-a  respins,  din  contrâ  ea  le  face 
sâ  înfloreascâ  si  sâ  le  râspândeascà  cum  vrea, 
fârâ  nici  o  selecfiune  riguroasâ.  Acest   fapt  nu 
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este  o  „inova{ie"  ci  este  o  „noutate  veche"  un 
rest  din  deprinderi  de  mult  cunoscute  si  publicul 
va  avea  de  suterit  aecep{ii,  câci  se  pare  câ 
multe  bânci  n'au  incâ,  sau  au  pierdut  sim^ul 
responsabilitâtei  morale. 

(D.'n  raportul  d-lui  V.  Statescu). 


Stocul  de  aur  mondial,  mi$carea 

AURULUI 

.Times"  din  LonJra,  publicâ  o  série  de  sta- 
tistice  foarte  interesante  privitoare  la  miscarea 
aurului  delà  1914.  Intâiu   totalizeazâ  incasârilo 


Iticasârîle  in  aur  a  bâncilor  de  emisiune  §i  a  tresoreriilor 


TARI  LE 


MIL 

ï  O  A  N 

E    L  I 

V  R  E 

31 

DECEMBRIE 

30  IUNIE 

1913 

1914 

1915 

1918 

1919 

|  1920 

mo.:j 

166.3 

200.6 

219.1 

223.1 

223-5 

$3.0 

88.0 

80.0 

108.5 

119.8 

146.4 

19.2 

22  g 

34.7 

89.1 

97  8 

98.1 

151. G 

155.4 

161.2 

80.0 

65.0 

65.0 

68.7 

103.9 

1  99  -1 

1 1  '\  i 

-  54.5 

01  6 

12.6 

18.1 

35.8 

57.5 

5J.1 

53.0 

44..') 

44.7 

43.1 

■  32.7 

32.2 

32.2 

6.8 

9.5 

10.0 

16.6 

20.7 

21.3 

5.7 

6.0 

6.9 

15.9 

15.6 

• 

14.5 

O.O 

.6.2 

10.8 

19  t 

1  9  7 

10.0 

10.5 

10.5 

10.7 

10.7 

10.7 

01.  / 

A  A  (~\ 

28.5 

11.9 

lu; 

y.u 

1 1  .u 

6.6 

2.3 

1.7 

6.7 

8.1 

8.1 

552.7 

676  9 

741.5 

772.6 

722.8 

751.1 

266.0 

J4.).(J 

347.0 

525.0 

■VOIX) 

44.J.U 

•  46.2 

43.8 

46.9 

55  3 

60  8 

.83.5 

312.2 

286.8 

393.9 

580. 3 

527.8 

528  5 

22.6 

22.0 

27.0 

72.6 

95.3 

98.0 

21. "3 

1 1 .3 

12.6 

13.2 

26.5 

30.6 

43.9 

33  3 

39.6 

85.8 

121.8 

128.6 

31.5 

29.0 

37.  i 

40.5 

41.3 

37.5 

4.5 

-  80 

15.0 

21.3 

23.9 

23  9 

36.0 

37.0 

52.7 

61.1 

65.* 

61.4 

944.8 

1.304.0 

1.227.7 

1.500.5 

1.437.6 

1.469.6 

Eranta  

Ânglia  

iSpapia  

Kubia  

Germania   

Olanda   

Italia  

Elvetia  

Sucdia  ;  .  .  . 

Daucmarci  

Belgia  

Austro-Ungaria  -, 

Norvegia  

Total  Europa 

Tesaurul  Statelor-Uuite  

Argentina  

Total  America 

Japonia,  ............ 

India  

Totalul  Asici 

Canada  

Auêtralia  ,  .  .  . 

Totalul  Colouiilor  Britanice 
Total  gênerai 
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aurului  diferitelor  bânci  aie  Statului  si  a  Tre- 
sâreriilor  la  sfârsitul  anilor  1913,  1914,  1915, 
1918  si  1919  ci  çi  la  30  Iunie  1920. 

Cifrele  date  pentru  Banca  Imperialâ  din  Rusia 
sunt  indoelnice  fiindcâ  delà  0:tombrie  1917 
(129.500.000  Hv.  st.)  niciun  bilant  n'a  mai  fost 
publicat  ;  ele  sunt  bazate  pentru  1919  si  1920 
pe  urcarea  metalului  transférât  la  1  August  1919 
la  Omsk  si  urcându-se  la  651.532.1  18  ruble. 

Se  remarcâ  încâ  lipsa  în  aceste  statistice  a 
aurului,  definut  de  Tresoreriile  din  Grecia,  Ro- 
mània,  Portugalia,  Turcia,  Finlanda,  Bulgaria, 
Egipet,  Brasilia,  Uruguay,  Peru,  a  Strâmtorilor  si 
de  bâncile  de  emisiune  din  Scofia,  Irlanda,  Vic- 
toria, Noua-Irlanda.  Acest  aur,  évaluât  apioape 
la  70  milioane  livre  sterline  în  1913,  s'a  ridicat 
probabil  la  75  milioane  în  1915  pentru  a  reveni 
incetul  eu  incetul  la  nivelul  précèdent.  Aceastft 
omitere,  nu  poate  deci  sâ  prefacâ  rezultatele  to- 
tale, care  se  prezintâ  astfel  :  (Vezi  tabloul  din 
pag.  125). 

Aceste  tablouri  cuprind  cantitâ^ile  de  aur  care 
pot  fi  depàsite  în  strâinâtate  în  contul  bâneilor 
de  emisiune,  cun  e  cazul  pentru  Banca  Frantel, 
pentru  Banca  Angliei,  Argentinei,  Indiei,  Canadei. 
La  cifrele  Germanie/  la  31  Décembre  1913  e 
cuprins  faimosul  „tezaur  de  râsboiu"  a  Tur- 
nului  Spandau,  aproape  10.250.000  liv.  st. 

Delà  1913,  la  sfârsitul  lui  1918  urcarea  e 
generalâ,  ea  ajunge  la  totalul  de  556  milioane 
sau  58  la  sutâ. 

Pentru  Europa,  ea  atinge  220  milioane  sau 


39  °/o  ?'  gâsejte  la  inceputul  ostilitâtilor,  cauza 
sa  în  politica  întârirei  incasârilor  în  aur  a  bân- 
eilor de  emisiune,  urmate  de  diferenfele  statelor 
beligerante,  care  se  aratâ  prin  colectele  de  aur, 
suprimarea  generalâ  a  târgului  metalului,  si 
peitru  Anglia  sechestrarea  product/ei  din  A- 
frica  de  sud  si  ,a  celorlalte  colonii.  Apoi,  pe 
mâsurâ  ce  râzboiul  se  desfâsura,  trimiterile  de 
aur  au  trebuit  sâ  fie  fâcute  atàt  neutrilor  din 
Europa  ca  si  celorlalti  furnizari  de  materii  prime 
de  care  {ârile  care  erau  în  râsboiu  depindeau 
pentru  ravitaiare. 

Astfel  America  a  sporit  efectivul  de  268  mi- 
lioane sau  86  la  sutâ,  Asia  de  42  milioane  sau 
95  la  sutâ  si  coloniile  britanlce  de  26  milioane, 
sau  73  la  sutâ, 

Inccpâod  delà  1918,  stocurile  de  aur  se  mic- 
soreàïâ  în  Europa  eu  21  mil.  si  juin.  liv.  st. 
în  Artltrica  eu  52  milioane  si  se  ajutâ  la  nas- 
terea  unuî  nou  curent  care  merge  spre  Asia  : 
India  e  marea  beneficlarâ  a  acestei  miscâri  care 
afecteazâ  mai  întâiu     Statele  Unité. 

De  altfel  în  génère  stocurile  oficiale  au  scâzut, 
eu  toatâ  productia  nouâ,  de  30  milioane  lire, 
ceeace  revîne  pentru  o  parte  la  restabilirea  în 
Septembrie  1919  la  târgul  liber  din  Londra  si 
mai  aies  la  regularea  datoriilor  delà  stat  la  stat 
pânâ  atunci  amânate. 

Nasterea  acestei  emigrâri  spre  Est  e  in  spé- 
cial expusà  prin  tabloul  urmâtor,  arâtând  cifrele 
stocului  mondial  al   aurului  din  1912  —  1919: 


Stocul  mondial  de  aur  la  31  Decembrie 


AN  II 


I  >I     MILIOANE  LIVRE 


Productia 
mondialâ 


Consuinatia 
industrialâ 
în  Europa 
.Aroerica 


Absorptia 

Indiei 


Absorptia 
Egiptului 


Balanta  ra-  ,  TOTALUL 

masa      I  stoeului 
ca  rooneda  mondial 


1912 

95.9 

_'0.6 

O  Si  o 

4.2 

40.9 

1.546 

1918 

94.7 

27.3 

18 

1.4 

50.8 

1.596 

1914 

90.4 

21 

7.6'  • 

5 

66.8 

1.663 

1915 

96.4 

17 

1-7 

0.8 

1 

78.5 

1.742 

1916 

93.5 

18 

11.1 

164.4 

1.806 

1917 

86  3 

.  16 

19 

51.3 

1.857 

1918 

78,2? 

16 

1.6 

63.8 

1.921 

1919 

72.0 

22 

19.4 

30.6 

1.952 

Delà  19131a  1919  mârirea  stocului  mondial 
total  nu  reese  mai  pufin  de  356  milioane  livre 


sterline.  Acest  tablou  frapeazâ,  mai  aies  prin 
miesorarea  productiei  aurului  delà  1915  si  prin 
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marea  regresiune  a  ràmâsitei  acestei  productiuni 
putând  fi  transformatâ  in  n'onedâ,  scâzâmânt 
fâcut  de  consumatia  indu^'rialâ  si  de  absorp- 
tiunea  Indiei  si  Egipetului. 

Ca  si  producfia  din  1920  si  desigur  cea  din 
anii  urmàtori  va  continua  sâ  diminueze.  Dacâ  ce- 
rerea  pentru  trebuintele  industriale  si  pentru 
lndia  va  râmânea  asa  cum  este,  va  rezulta 
o  stràmtoiare  destul  de  importantâ,  în  cazul 


când  ar  reveni  la  regimul  monetar  dinainte  de 
râsboiu.  Mijlociu  pe  cap  de  loeuitor  stocul  mon- 
dial a  progresat  eu  127  penny  în  1893,  eu 
259  penny  în  1918  si  261  penny  în  1919:  la 
acest  nivel  pare  a  fi  atins  momentan  maximul. 

In  sfârsit,  ult.ma  statisticâ  face  deosebirea 
între  stocurile  oficial  det,inute  si  cantitâtjle  de 
métal  figurând  în  incasârile  bSncilor  private,  te- 
saurizate  sau  încâ  in  circulatie  : 


Miçcarea  aurului  la  31  Decembrie 


Anii 

Bâncile  Statului  t-,i 
tresorariile 

Bâncile  private.  te- 
saurizarea  çi  eirculnt. 

Stocul  aurului 

TOTAL 
milioane 
livre 

i 

|  Dif  la  ours 
dê  im 

TOT\L 
milioane 
livre 

I»If.  la  cur> 
do  an» 

TOTAL 
niilinanu 
livre 

Dif  la  curs 
de  an 

1913 

945 1.  » 

651 

1,596 

1 

1914 

1.034 

+  89 

629 

  ->2 

1.663 

+  07 

1915 

1.228 

+  194 

514 

—  115 

1.742 

+  79 

191 0 

1.373 

+  145 

433 

—  81 

1.800 

+  64 

1917 

i.474 

-f  101 

383 

—  50 

1.857 

'+  51 

1918 

1.500 

+  26 

421 

+  38 

1.921 

+  64 

1919 

1.438 

—  '62 

514 

+  93 

1.952 

1 

+  ::■ 

Delà  1913  la  1918,  bâncile  statului  si  treso- 
râriile  ou  numai  câ  au  absorb  t  totalul  produc- 
tiei  mondiale,  dar  incà  si  pe  230  milioane  livre 
reprezentând  diferenta  survenitâ  la  incasârile 
bâocilor  private,  circula^  si  tesaurizarea,  care 
reprezintâ  încâ,  în  1918,  421  mjiioane  de  livre 
immobilizate. 

In  résumât,  faptul  c  are  se  degajeazâ  din 
acejte  statfsticp,  este  eni'gratia  aurului  spre 
America,  apoi  spre  Asia. 

Proportjonal,  si  lâsând  la  o  parte  Australia 
tara  produeâtoare,  o  cantitate  enormâ  de  aur 
s'a  revârsat  Jjponiei,  dar  in  valoare  absolutâ, 
Statele  Unité  sunt  acelea  [care  au  fost  mai 
întài  beneficiare. 

La  sfârsitul  lui  î  9 1 8;  bâncile  Statului  si 
Tresoreriile  au  crescut  stocurilé  de  556  nvlioane 
livre  din  care  partea  Statelor  Unité  represintâ 
259  milioan'e.  Delà  sfârsitul  lui  1918  aceastâ 
tarâ  a  lâsat  sâ  iasâ  100  milioane,  care  s 'au 
dus  in  Asia  :  25  milioane  în  Japonia  si  restul 
în  China  si  lndia. 

Acuma,  cea  mai  mare  parte  din  productj'a 
Africei  de  Sud  e  îndreptatâ  direct  Indiei  si 
Strâmtorilor  care  au  primit  in  primile  9  luni 
aie  anului  1920,  nu  mai  putin  de  20  milioane 


livre,  în  regularea  creanjelor    asupra  Angliei. 

Pr/n  urmare,  se  asistâ,  delà  1919,  la  un 
nou  fenomen  ;  mijearea  aurului,  care  pânà 
atunci  mergea  spre  Statele  Unité,  dupâ  ce  a 
atins  coasta  septentrionalâ  a  Europei  (Scandi- 
navie), e  astà-zi  îndreptatâ  spre  Asia. 

Târile  în  care  aurul  s'a  acumulat  il  vâd 
trecând  treptat,  afarâ  poate  de  Spania  care 
beoeficiazâ  încâ  de  o  situatie  privilegiatâ. 

Aceste  miscàri,  {in  in  mod  esen{ial  la  regu 
larea  balanfei  conturilor  diferitelor  târi,  si  Sti- 
tele  beligerante  din  Europa  nu  trebue  sâ  se 
astepte  a  vedea  venind  dn  nou  eu  grâmada 
aurul  la  ele  atât  timp  càt  echilibrul  nu  va  fi 
restabilit.  E  un  adevâr  aci,  care  nu  va  fi  prea 
répétât. 

M'ÂSURI  PRIYIND  KXPORTUL  ÎN 
DANEMARCA. 

D  1  V.  Dâscâlescu,  agentul  nostru  comerc'al 
la  Hamburg  ne  comunicà  urmàtoarele  : 

Ministerul  de  Justifie  danez  a  suspendat  pro 
hibirea  exportului  pentru  urmàtoarele   articole  : 

Ingrâsamintele  chimice  fabricate  eu  superfos- 
fat,  îngrâsâmintele  fabricate  de  sânge,  pulbere 
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de  oase  si  amoniac  ;  materiile  prime  pentru  fa- 
bricarea  îngrâsâmintelor  crude  si  fierté,  ape 
amoniacale,  cum  si  toate  îngrâsàmintele  chimice 
continând  azot,  precum  :  Salpetru  de  Kili,  Sal- 
petru  norvégien  si  Kalciumcianid,  eu  excepte 
pentru  acele  materii  prime  si  sâruri  de  îngrâ- 
sâminte  care  au  la  bazâ  potasa,  sau  compozi(ie 
de  potasâ. 

Râmân  prohibite  la  export  pielea  pentru  fa- 
bricat  încâltâmintea  si  soda. 

Printr'un  décret  ulterior  se  va  ridica  deasc- 
menea  prohibirea  pentru  gudron  si  ciment. 

ASPECTE  ECONOMICE  DIN  GERMANIA 

Politica  economicà  socialâ.  —  Reluarea 
relafluailor  comerciale  dintre 
România  si  Germania 

D-l  Gh.  Christodulo,  atasatul  nostru  comer- 
cial  la  Berlin  ne-a  trimis  un  interesant  raport 
din  care  extragem  urmâtoarele  : 

Politica  Economicà-  Socialâ. — Germania  este 
tara  care  inainte  de  râzboi  ajunsese  aproape 
sâ  ocupe  locul  de  frunte  in  ceea-ce  priveçte 
reformele  lnfâptuite  pentru  a  asigura  un  trai 
mai  bun  lucrâtorilor  sâi. 

Nu  atât  capitalisai  întreprinzâtori,  cât  statul, 
printr'o  intreagâ  série  de  legiferâri,  ajunsese  sâ  i 
protejeze  interesele  clasei  muncitoare  in  asa  fel 
in  càt  lucrâtorul  erea  asigurat  pentru  caz  de 
boaià,  de  invaliditate,  de  bâtrânefe  etc  ;  avea  j 
locuinfe  salubre  si  în  gênerai  salarii  suficiente 
pentru  a  putea  trâi  el  impreunâ  eu  familia  sa. 

Germania  era  patria  socialismului  evolufionist. 

Germania  avea  o  clasâ  de  luefâtori  bine 
organizafi,  eu  o  culurâ  socialistâ  puternicâ,  eu 
condueâtori  hotàrâti  sâ  ajungà  la  o  formâ  de 
guvernàmânt  social-demoçrat. 

Din  aceastâ  cauzà  comunismul  nu  poate 
prinde  ràdâcini  în  aceastâ  {arâ  si  pe  cât  este 
posibil  de  a  intrevedea  viitorul,  Germania  nu 
va  putea  fi  câmp  de  experinje  comuniste- 

Atât  socialistii  moderati,  precum  si  socialistii 
independenfi  (radical))  sunt  de  acord  pentru  a 
continua  lupta  de  clasâ  spre  a  ajunge  scopul 
final,  statul  socialist,  însà  pe  calea  evolutiunei, 
adicâ  a  reformelor  lor  continue,  si  sunt  decisi 
a  lupta  eu  inversunare  împotriva  comunismului 
revolutionar  inspirât  de  ideile  internafonaei  a 
M-a. 

Din  aceastâ  cauzà  lupta  socialâ  in  Germania 
départe  de  a  fi  încetat,  continuâ  ;  ea  se  dâ  pe 
deoparte  între  clasa  burghezâ  si  socialismul 
modérât,  pe  de  al tâ  parte  între  aceste  douâ 
grupe  socializate,  împotriva  comunismului. 

Socialismul  modérât  a  inscris  în  programul, 
sâu,  ca  primâ  etapâ  pe  care  doreste  sâ  ajungâ 


acum,  socializarea  minelor  de  cârbuni  a  fierulu 
a  rmjloacelor  de  transport,  a  electricitâtei  ;  — 
eu  alte  cuvinte  preluarea  de  câtre  Stat  in  ex- 
ploatat,iune  a  acelor  ra.rmri  de  mare  industrie,  de 
la  cari  pot  fi  s'tâpânite  .oate  celelalte  industrii. 
Ideia  de  fond  a  acestei  miscâri  este  cam  urmâ- 
toare  : 

Pentru  a  putea  tinde  la  reformarea  produc- 
fiunei  actuale  capitaliste  condusâ  numai  de  do- 
rinfa  de  profit  a  capitalului  si  a  o  transforma 
într'o  produc{iune  socialistâ  condusâ  numai  in- 
tr'uti  spirit  économie  social,  adicâ  satisfaccrea 
într'un  mod  drept  a  trtbuintilor  tu'uror  — eu 
alte  cuvinte  transformarea  dintr'o  .'oductjune 
anarhicâ  intr'o  productiuie  niitodicâ,  în  care 
beneficiile  sâ  revinâ  comunitâfei,  iar  nu  sâ  fie 
impâr{ite  numai  de  proprletarii  capitaluiui  dupâ 
bunul  lor  plac  ;  se  impune  mai  intâi  refacerea 
productiunei  capitaliste,  sdruncinatâ  si  dânsa  din 
temelii  în  urma  râzboiului,  reorganizarea  ei,  con- 
centratiunea  de  Industrii  similare  asupra-cârora 
Statul  sâ  poatâ  influença,  indrumându-le  pro- 
duc|:iunea,  apoi  socializarea  celor  mai  impor- 
tante grupuri  de  industrii.  Astfel  vor  trece  în 
posesiunea  si  ex  lotatiunea  statului  arterele 
vietei  economlce,  pentru  ca  odatâ  productiunea 
refâcutô  astfel,  sâ  poatâ  trece  toatâ  sub  con- 
ducerea  directâ  a  societâtei  organizate  intr'un 
Stat  socialist. 

Atunci  beneffciile  acestei  productiuni  metodice 
vor  putea  fi  împàrtite  în  mod  drept  la  to{i 
membrii  acestei  societâti. 

Pentru  a  ajunge  la  acest  scop  socialismul 
german  modérât  finde  la  cucerirea  urmâtoarelor 
pozitiuni  politice. 

1.  Lârgirea  dreptului  de  control  al  consiliilor 
nrjncitoreçtt  (Betriebsrâte),  dându-li-se  posibi- 
litatea  de  a  cunoaste  bilan^urile  si  iconducerea 
administrativà  a  intreprinderilor. 

Socialismul  modérât  îsi  dâ  seama  nu  se 
poate  ajunge  la  socializare  prin  lua^Ba  în  po* 
sesiune  a  intreprinderilor,  izgonind  pe  actualii 
întreprinzâtori.  —  Numai  aceastâ  ejypropriere  bru- 
talâ,  nu  ar  desfiinta  nici  una  din  legile  capita- 
lismului,  ci  ar  conduce  nu  numai  la  o  si  mai 
mare  anarhie  în  productiune,  dar  la  complecta 
ei  desorganizare  si  ruinare. 

In  forma  de  producfiune  capitalistâ,  felul  si 
intins  tatea  productiunei  este  holârâtâ  de  pre- 
\ul  realizabil  al  productului.  —  Dacâ  într'o  ra- 
murà  oare  care  de  productiune  se  scad  or  se 
ureâ  în  mod  voluntar  preturil?,  se  turburà  ra- 
porturile  eu  celtlalte  industrii  si  se  naste  o 
crizâ.  As\  dar,  pre^uri  voluntare,  stabilité  de 
cons  lii  mwneitoresti,  operatiuni  partiale,  nu  ar 
face  decât  sâ  accentueze  actuala  crizâ  a  pro- 
ductiunei. Formarea  prcturilor,  în    sistemuf  ca- 
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pitalist,  nu  poate  dar  fi  influentatà  în  mod  uni- 
latéral sau  arbitrar,  ci  nuinai  printr'o  schimbare 
totaiâ  a  felului  de  productiune. — Ori,  cum  este 
imposibil,  chiar  in  statul  cel  mai  bine  organizat 
a  se  expropria  deodatâ  toate  industrie,  fârâ 
a  ruina  însusi  productiunea,  este  necesar  ca 
societatea  în  mod  constient  de  scopul  la  care 
vrea  sâ  ajungâ,  sa  inceapâ  Iuarea  în  exploatare 
comunà  a  producfunilor  celor  mai  importante, 
ca  de  exemplu  càrbunele,  ferul  electricitatea, 
mijloacele  de  transport,  etc. — Atunci,  regulàn- 
du-se  aci  productiunea,  se  va  putea  influença 
printr'o  politicâ  sistematicâ  de  pre^uri  întreaga 
productiune  a  societàtei. 

Acesta  este  actualul  program  al  socialismu- 
lui  german  modérât  si  care  are  majoritatea. 

Lupta  se  dà  acum  pentru  cucerirea  primei 
pozi\tunl,  a  soaializârei  cârbunelui,  în  acelas 
timp  pentru  lârgirea  drepturilor  de  cantrol  al 
produc\iunel  de  càtre  consiliiie  muncitorestl, 
pentru  a  putea  constata  beneficiile  realizate  de 
intreprinderio 

2.  ia  acelas  timp  eu  socializarea,  se  tiade 
la  câstigarea  dreptului  de  participare  la  bene- 
jicii  a  lucrâtorilor,  in  intreprinderile  unde  so- 
cializarea încâ  nu  este  oportuna,  si  unde  pe 
baza  câstigurilor  mari,  constatate  ori  controiate 
de  consiliile  muncitoresti,  o  astfel  de  partie/pare 
nu  ar  périclita  productiunea. 

Ce  este  socializarea.  In  ce  fazâ  se  gâseste. 
Cari  sunt  solufiunlle  propuse  pentru 
înfâptuirea  ei? 

Inainte  de  a  intra  in  expunerea  mai  amânun- 
titâ  a  acestei  chestiunl,  este  necesar  a  men- 
iona  cà  in  mod  paralel  eu  gruparea  strànsâ  a 
orfelor  pentru  infâptuirea  socialjzàrii.  de  câtre 
partidele  socialisée,  in  industriaagermanà  se  in- 
tâmplà  un  fapt  analog,  dar  din  direc^ia  con- 
trarâ  ;  gruparea  si  concentrarea  capitalurilor 
sub  forma  de  „consort(il'<,  Jrastari" ,  carteluri. 
sindicate  patronale  etc. 

Aceastâ  concentrare  de  capitaluri,  fuzionare 
de  industrii  etc.,  a  luat  proportiuni  foarte  mari; 
ea  are  ca  scop  înlesnirea  unei  organizâri  me- 
Jodice  a  productiunii,  bine  înteles  în  interesul 
unui  profit  mai  mare,,  a,  îngràdirei  liberei  con- 
curente  pe  piafâ,  deci  a  stabilizârii  prefurllpr, 
a  centralizàrii  creditelor,  în  fine  în  mod  tacit, 
a  acordului  comun  în  lupta  contra  preten^iunilor 
jnereu  crescànde  aie  lucrâtorilor. 

Socialistii  germani  nu  privesc  eu  ochi  râi 
aceastâ  miscare,  de  oarece  cred  câ  concentra- 
rea industriilor  in  grupuri  eu  o  admînistratie 
centralizatâ,  pe  làngâ  câ  este  un  progrès  éco- 
nomie, le  înlesneste  opéra  socializârii  si  defi- 
nitiva  expropriera.  Astfel  ar    fi   confirmatâ  si 


doctrina  marxlstâ%  care  spune  cum  capitalul 
insâsl  isi  pregâteste  expropriera. 

Gâsim  dar  douâ  miscâri  paralele,  cari  desi 
eu  i.iterese  contrare  ar  tinde  spre  acelas  ré- 
sultat final. 

Socializarea  minelor  de  cârbuni  si  a  industriitor 
în  legâturâ  eu  productiunea  cârbunelui 

„Comisiunii  de  socializare"  (instituitâ  de  gu- 
vern  pentru  studiîrei  acestei  chestiunl)  i-au 
fost  supuse  spre  aprobare  douâ  proiecte  : 

1)  Un  proiect  radical,  (Leierer). 

2)  Proiectul  (Rathenau). 

1)  .  Proiectul  radical  (Lederer),  preconizeazà 
exproprierea  imediatà  a  tutulor  minelor  de  câr- 
buni, a'tât  particulare  cât  si  aie  statului,  în 
schimbul  unei  despâgubiri.  Toate    mincie  etc., 

-  vor  fi  administrate  de  càtre  un  organ  central 
unie  numit:  „ Asociafiunea  Germanâ  a  Cârbu- 
nelui". Aceastâ  asociatiune  fixeazâ  prefurile 
în  intelegere  eu  guVernul.  Conducerea  supe- 
rioarâ  a  gospodâriei  cârbunelui  se  face  de  câtre 
„C.onsilhil  de  Cârbune  al  Reich-ului" .  (Reichs- 
kohlenrat),  care  se  compune  din  reprezentantii 
(de!ega{ii)  administraîiunilor  minelor  ai  func- 
tionarilor,  lucrâtorilor  minieri  ç,î  ai  consumato- 
rilor.  Conducerea  administrativa  se  face  de  câ 
tre  un  Consiliu  de  5  Directori  numiti  de  »Con- 
siliul  Cârbunelui" .  Acest  directorat  numeste 
pe  sefii  celor  20  regiuni  minière  în»  care  va  fi 
impârfit  teritorlul  german,  pe  directorii  gene-' 
rali,  si  de  comun  acord  eu  acestia,  pe  sefii 
exploatatiunilor,  a!  carierelor,  etc.  „Consiliul 
Cârbunelui"  are  singur  dreptnl  de  a  regula- 
menta  comerful  de  cârbuni. 

Djrectorii  generali  si  directori  vor  primi  afarâ 
de  retribu{iuni  fixe,  si  tantième  în  raport  eu 
rezultatul  de  productiune  ob{inut.  Salariile  func- 
tionarilor  si  aie  lucràtori!or  minieri  sunt  fixe 
si  pe  làngâ  ele  li  se  vor  distribui  premii  de 
prodac\tune,  in  raport  eu  surplusul  de  renda- 
ment  individual. 

2)  Proiectul  Rathenau  preconizeazà  o  ex- 
propçierc  lentâ  a  minelor  de  cârbuni,  etc.;  în- 
tr'un  termen  maxim  de  30  ani.  Plata  expro- 
prierei  se  va  face  treptat,  din  excedentele 
primelor  întreprinderi  expropiate.  Deoseb  rea 
coustà  dar  în  durata  de  timp  in  care  urmeazà 
a  se  face  exproprierea.  Dar  mai  sunt  alte  deo- 
sebiri  principale. 

Proiectul  Rathenau,  prevede  ca  întreprinzâ- 
torul  sà  râmânâ  deocamdatâ  între  controlul 
responsabil  si  coasociat  al  întreprinderei,  insâ 
nu  va  bénéficia  de  monopol,  de  rentà  diferen- 
tialâ  si  nu  va  mai  înfluen{a  stabilirea  pre^ului 
si  a  beneficiului.  #' 

Dupa  30  de  ani  el  pierde  si  acest  drept  do 
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proprietate,  fiind  complect  expropriât  in  folosul 
societàtei. 

„Consiliul  Cârbunelui"  ia  atributiunile  unui 
sindicat  centai.  El  va  recepîiona  toatâ  produc- 
tiunea  de  cârbuni  pe  pretul  de  cost  al  produc- 
tiunei. Acest  prêt  plâtit  producâtorului  se  ia 
ca  bazâ  de  prêt  al  Sindicatului  Central.  La 
aceastâ  bazà  Sindicatui  Central  va  adâoga 
sporul  pe  care-1  crede  necesar  pentru  comert. 
Scâzându-se  cheltuelile  de  administratiune,  râ- 
mâne  un  bénéfice,  care  va  fi  întrebuintat  pen- 
tru amortizarea  datoriilor  întreprinderilor,  cote 
de  amortizarea  capitalului  investit  in  intreprin- 
derî  noui,  apoi  pentru  premii  de  producfiune 
etc,  Functionarii  si  lucrâtorii  primesc  din  par- 
tea  „Consiliului  Cârbunelui"  deasemenea  premii 
de  produc|iuna  etc. 

Aceste  douà  proiecte  au  fost  transmise  spre 
studiul  unei  noui  comisiuni  de  7  membrii. 

Nici  unul  din  ele  nu  au  fost  acceptât  îri 
forma  prezentatâ,  ci  s'a  prezentat  4un  nou 
proiect  „Stinnes  Silberberg"  care  a  obtinut 
tnajoritatea  de  voturi  in  subcomisiunea  „Con- 
siliul  Cârbunelui"  si  in  subcomisiunea  „Consi- 
liului  Economie". 

Acest  proiect  este  un  compromîs  si  contine, 
ia  linii  générale,  ideile  unei  concentràri  si  or- 
ganizâri  a  industriel  cârbunelui,  farâ  a  fi  un 
proiect  de  socializare  eîectivâ, 

Princîpiile  lui  sunt  cam  urmàtoarele  : 

a)  Concentratiunea  mijloacelor  de  produc- 
tiur.e  si  afinarea  productiunei  pânâ  la  maximul 
rendamentului  cantitativ  si  calitativ  ; 

b)  0  cât  mai  mare  reducere  a  cheltuelilor 
de  productiune,'  toemai  prin  tendinte  de  afi- 
nare,  a  productiunei  si  a  derivatelor  cârbunelui; 

e)  Export,  pe  cât  posibil,  numai  de  produse 
de  calitate  superioarâ  pentru  obtinerea  de  pre- 
turi  mari  si  o  ^çât  mai  ieftinâ  f urnizare  a  in- 
dustrie) nationale  ; 

d)  A  se  da  posibiiitatea  -  industriei  interesate 
de  a  influenta  prin  fortele  lor,  mârirea  rendamen- 
tului exploatatiunilor  de  cârbuni; 

e)  Coasociarea  industriiior  de  cârbuni  eu  ln- 
treprinderlle  de  cârbuni  pentru  a  strânge  ra- 
porturile  cjmune,  in  interesul  unei  productiuni 
purernice,  care  sâ  se  restrângâ  îu  mod  avan- 
tages asupra  produc{iunei  de  fortâ  motrice 
electricâ,  gaz  aerian,  transporturi  etc.; 

/)  Inçrijirea  deosebitâ,  fizicâ  si  sufieteascâ  a 
lucrâtorilor  minier!  si  a  functionarilor  înireprin- 
derilor  ; 

g)  Participarea  la  capitalul  si  beneficiile  în- 
treprinderilor a  lucrâtorilor  minieri  si  a  fanc- 
tionarilor  prin  crearea  de  acfiuni  mici. 

h)  Lucrâtorii  sâ  aibe  reprezentanti  in  consi- 
liile  de  administratie,  iar  institutlunea  consiliilor 
muncitoresti  sâ  se  làrgeascâ  s?  sâ  dévie  o  or- 


ganizatiune  vitalâ  si  interesatâ  la   bunul  mers 
al  productiunei; 

i)  Se  preconizeazà  pentru  intreprinderile  mi- 
nière de  cârbuni  „Societâfii  pe  Ac^iunC ,  eu 
dividende  limitate,  si  acfiuni  mici  pentru  lu- 
cràtori  ; 

j)  Cotnunitatea  (statul)  va  profita  de  béné- 
ficiai industriei  cârbunelui  sub  forma  de  impo- 
zite  percepute  asupra  acestor  beneficii;  . 

k)  Se  eiiminâ  ideia  unei  administratiuni  cen- 
tralizate  al  intregei  exploatatiuni  de  cârbuni  ca 
inoportunâ  si  dâunâtoare. 

Acest  proiect  a  fost  combàtut,  de  oareçe  nu 
cantine  adevârata  ideie  e  socializârei,  neprevâ- 
zând  nicàeri  o  expropriere  efectîvâ.  In  subco 
m?siunile  de  resort  aie  „Reichstag-uluia  nu  s'a 
putut  câdea  de  acord,  de  oarece  democrafii 
Bernhard  si  Rathenau  au  gasit  câ  acest  proiect 
este  prea  vag  si  prea  putin  radical,  ?i  astfel 
s'a  continuât  eu  studierea  si  stabilirea  unui 
nou  proiect  màrindu  se  numârul  membrilor  co- 
misiunei  eu  încâ  7  persoane  din  cari  sâ  facà 
parte  si  d-nii  Bernhard  si  Rathenau.  In  aceastâ 
fazâ  se  gâseste  actuaimente  chestiunea  pentru 
stabilirea  unui  proiect  in  vederea  socializârei 
cârbunelui. 

Participarea  la  beneficiile  întreprinderilor 

Concomitent  eu  lupta  pentru  socializare,  se 
agità  ideia  participârei  la  beneficii  de  câtre  lu- 
crâtorii întreprinderilor,  ideie  care  pare  a  fi  pri- 
vîtà  ca  acceptabilà  si  de  câtre  reprezentantii 
industriiior.  Se  sperâ  cà  solutionarea  chestiunei 
participârei  la  beneficii  ar  putea  înlàtura  sau 
face  mai  putin  radicalà  socializarea  prin  expro- 
priere a  intreprinderilor  principale. 

Evident  cà  aceastâ  ideie  e  sânâtoasâ  si  are 
imediate  sanse  de  succès.  Socializarea  cerutâ 
de  masele  prolefare,  sau  mai  bine  zis  de  càt're 
conducàtorii  socialisti,  care  au  reusit  a  càstiga 
pentru  un  moment  masele  pentru  ideia  aceastâ, 
este  in  momentul  acesta  foarte  periculoasà, 
chiar  imposibilâ  de  realizat. 

Chestiunea  socializârei  întregei  industrii  a  unui 
stat  poate  fi,  eu  drept  cuvânt  ori  nu,  privitâ 
ca  o  utopie,  în  momenteie  de  fatà  însà  orice 
mâsurâ  prea  radicalà  in  acest  sens,  aduce  eu 
sigurantâ  pentru  industria  germanà  mai  mult  ràu 
decât  bine.  Economia  germanâ  este  actuaimente 
prea  sdruncinatâ  pentru  a  putea  suferi  expéri- 
mente. Socializarea  cârbunelui,  dacâ  se  va  face, 
va  fi  proba  dacâ  mâsura  este  aplicabiiâ  si  se 
vor  putea  constata  rezultatele  ;  màsuri  générale 
sunt  imposibile  de  înfàptuit. 

Pentru  a  linisti  însà  masele  muncitoresti  se 
impune  o  reformà  Beconomicâ-socialâ"  si  se 
pare  cà  participarea  la  beneficiile  întreprinde- 
rilor ar  fi  cea    mai   indicatà  <;i  mai  repede  de 
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realizat.  Din  aceastâ  cauzà  ideia  ca  lucrâtorul, 
sub  o  formâ  oarecare  sa  devina  si  el  copro- 
prtetar  si  bénéficiant  la  întreprinderea  in  care 
lucreazà,  prinde  din  ce  în  ce  mai   mult  teren. 

Solufionarea  acestei  chestiuni  pare  a  fi  ana- 
loagâ  eu  sistemul  preconizat  în  Englitera,  anume: 
ac\iunea  micâ. 

Lucrâtorii  ac^'onarl  ar  putea  astfel  avea  in 
fiecare  înlreprindere  o  reprezentantâ  colectiva, 
iar  prin  creiarea  unei  bânei  spéciale  pentru  ac- 
tionarii  lucrâtori,  s'ar  putea  administra  aceste 
ac^iuni  de  câtre  lucrâtorii  însâsi,  împiedicând 
rescumpâraroa  actiunilor  de?  càtre  întreprinzâtori. 

Exista  discutiuni  asupra  faptu  ui  dacà  acjiu- 
nea  lucràtorului  sà  fie  transmisibilâ_ori  nu  si 
se  paré  câ  se  preconizeazà  ideia,  ca  ac^iunea 
sâ  fie  la  purtâtor,  lucrâtorul  putând  o  transmite 
mai  départe,  pentru  ca  sâ  nu  ràmânâ  vesnic 
nemulfumlt  câ  este  pentru  totdeauna  légat  «de 
întreprrnderea  la  care  s'a  angajat. 

Chestiunea  participârei  1a  beneficii  nu  a  gâ- 
sit  nici  ea  solutiunea  definitivâ  incâ  si  de  abia 
de  acum  inainte  guvernul  german  se  ocupâ  eu 
studierea  ei,  pentru  a  putea  sâ  intoemeascâ  un 
proect  în  acest  sens. 

Reîuarea  relatiunilor  comerciale  dintre  România 
si  Germania 

Prin  ratificarea  tratatului  de  pace  eu  Ger- 
mania de  câtre  parlamentul  român  çi  depunerea 
documentelor  de  ratificare  la  Conferinta  de  pace 
delà  Paris,  numai  exista  în  principiu  nici  o  pie- 
dicâ  pentru  reluarea  raporturilor  comerciale  intre 
România  si  Germania.  Totusi,  relatiunile  co- 
merciale nu  pot  fi  considerate  ca  normale  atât 
timp  cât  relafi'unile  diplomatice  nu  au  fost  încâ 
reluate  %\  cât  timp  intre  aceste  douâ  {âri  nu 
existâ  incâ  un  açord  sau  o  conventiune  econo- 
micâ,  si  pânâ  când  chestiunea  atât  de  dificilâ 
a  transporturilor  nu  a  fost  încâ  rezolvatà, 

Comerciantii  romàni  cari  au  intrat  déjà  în 
relatiuni  comerciale  eu  Germania,  în  ultimul 
timp,  au  avut  ocaziunea  sâ  se  convingâ  ca, 
conceptiunea  germanâ.  a  suferit  o  mare  schim- 
bare.  Oficialitatea  germanâ  se  men^ine  rezer- 
vatâ,  si  desi  poate,  în  interesul  economiei  ger 
mane,  ar  dori  sâ  facâ  primul  pas  pentru  re- 
luarea si  activarea  comertului  germano  român, 
î§i  da  aparen{a  câ  nu  este  asa  de  grâbità  desi 
a  încercat  in  mai  multe  rànduri  sâ  provoace, 
în  mod  indirect,  un  schimb  de  vederi,  pentru 
încheerea  unui  acord  économie  provizoriu. 

Ce  infères  poate  avea  România  în  tegâluri 
comerciale  eu  Germania.  Ce  poate  vinde  acestei 
tari  si  ce  poote  cumoâra  delà  ea  ? 
România  va  putea  gâsi  cuinpàrâtori  pentru  toate 
articolele  sale  pe  cari   poate  sâ  le  exporteze, 


atunci  când  preturile  vor  fi  mai  scâzute  decàt 
prefurile  mondiale  sau  când  la  preturi  aproape 
sgale  eu  cele  mondiale,  va  fi  în  mâsurâ  sâ 
cumpere  în  schimb  mârfuri  germane. 

In  primul  rând  România  va  gâsi  un  debuseu 
sigur  pentru  :  céréale,  petroleu  si  derivatc,  lemn, 
piei,  lânâ,  tarie  oleag^noase,  in,  rapifâ,  cânepâ, 
micâ,  ouâ  etc. 

Pe  de  altâ  j3<arte  România  ar  putea  cumpâra 
"  dtn  Germania,  articole  de  ferârie,  metalurgie, 
masini,  dinamur\,  masini  agricole,  materlale  de 
câi  ferate,  material  electrotechnic,  hârtie,  arti- 
cole de  mena],  automobile  si  autocamioane, 
precum  si  fapi  important,  materialul  necesar  son- 
delor  de  petrol,  chemkalii  si  produse  farmaceu* 
tice,  culort. 

De§i  rezervele  germane,  nu  sunt  mari,  çi- 
produc{iunea  este  restrânsâ,  în  gênerai  piata 
germanâ  ar  fi  destul  de  mare  si  ar  fi  dispusa 
sâ  facâ  pe  o  scarâ  cât  mai  întinsâ  vânzâri  în 
(  România,  mârfurile  dispqnibile  la  export  fiiad 
suficîente  pentru  a  putea  îndestula  cerintele 
României,  mai  aies  f'nând  seamâ  câ  România 
în  urma  relatiunilor  sale  eu  tarife  aliate,  nu  va 
cumpâra  de  pe  piafa  germânâ  decât  o  parte  a 
trebuintelor  sale,  si  în  acest  caz  numai  mârfu- 
rile care  ar  fi  mai  eftine  decàt  cele  aie  state- 
lor  aliate. 

Chestiunea  s'ar  prezenta  mai  favorabilà  pen- 
tru comerciantii  .români  daca  ar  putea  bénéficia 
de  crédite  mai  lungi,  fapt  care  actualmente, 
esté  greu  de  obtinut.  aproape  imposibil.  pentru 
sume  mai  mari. 

Industriasul  german  trebue  sâ  plâteascâ  si  el 
materiile  prime  contra  cassa,  comerciantul  ger- 
man mârfurile  sale  deasemeni,  creditul  mtern 
este  foarte  restrâns,  deci  nu  poate  acorda  în 
streinâtae  crédite  de  duratà  lungâ,  nestiind  ce 
aspect  va  lua  conjonctura,  ce  surprizâ  il  a§- 
teaptâ  din  partea  valutei  si  având  la  orice  mo- 
ment nevoe  de  ^capital  liquid. 

S'ar  putea  deci  spune  câ,  în  linii  générale,  si 
astâzî  România  poate  gâsi  pe  p?a|a  germanâ 
toate  articolele  de  cari  are  nevoe  pentru  refa- 
cerea  sa,  eu  preturi  mai  reduse  ca  în  tàrile  eu 
valuta  ridicata  dar  câ  nu  mai  poate  bénéficia 
de  creditele  pe  termen  lung,  atât  de  uzitate 
inainte  de  râzboi,  în  raporturile  comerciale,  dintre 
România  si  Germania. 

Pentru  reluarea  relatiunilor  comerciale.  pentru 
ca  gospodâria  românâ  sâ-si  poatâ  vinde  sur- 
plusul  si  a  obtine  în  schimb  materialele  de  £are 
'  are  imediatâ  nevoe,  este  necesar  a  se  rezolva 
in  primul  rând  chestiunea  transporturilor,  atât 
in  interiorul  târii,  cât  si  în  raporturile  eu  Ce- 
hoslovacia,  Ungaria,  Austria  si  Germania. 

Trebueste  mentionat  câ,  din  cauza  stârei 
nesigure,  din   cauza  nestabilitâtei   prefurilor,  a 
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1  valutelor  si  a  riscului  în  orice  transactie  comer- 
cialà,  in  gênerai  industriasii  si  comerciantii  ger- 
mani,  nu  sânî  dispusi  sa  facà  decât  transac- 
tion!, cari  sà  poata  da  un  câstig  imediat  si  cât 
mai  mare  posibil,  pàràsind  oarecum  vechia  po- 
liticà  de  penetra{iune  economicâ,  eu  avantagii 
momentané  mici,  pentru  a  putea  càstiga  intreaga 
piatâ  romàneascâ.  Nu  este  zis  prin  acesta  ca 
îndatâ  ce  ar  avea  posibilitatea  sa  reinceapâ 
acest  sistem  nu  ar  face  o.  In!en|iunea  persista, 
dar  mijloacele  actuaie  nu  le  permit  un  export 
de  asa  naturâ.  Sistemul  „ Dumping  ului"  nu 
poatg^li  încà  practicat  de  industria  germanâ. 

BrLGIA  economicâ  $i  socialâ 

Extragem  urmàtoarele  din  conferinfa  tinu^â 
de  càtre  d-1  Titus  Pan^aitescu  Vifor,  atasatu! 
comercial  a!  României  la  Bruxelles,  la  Cercul 
de  studii  comerciale,  îi  Martie  1921  : 

Belgia,  pàstrând  proporfiile  este  nu  numai 
tara  eu  populatia  cea  mai  densà  din  Iume,  dar 
si  cea  mai  mare  densitate  industrialâ. 

Tarà  fàrâ  minereuri  are  industria  metalur- 
gicà  cea  mai  puternicâ.  Tara  fàrâ  culturi  de 
bumbac  are  o  formidabilà  industrie  cotonierâ. 
Tarà  fàrâ  lânâ  este  totusi  neintrecutà  în  in- 
dustria aceasta. 

Singurul  lucru  pe  care  Belgia  îl  are  din  bel- 
sug  este  apa  si  càrbunii.  Primul  élément,  îndi- 
guit,  trasat  eu  màestrie  pânâ  în  inima  indus- 
triilor  sale,  constituie  poate  sursa  sa  cea  mai  * 
întinsà  de  bogàtie.  Trebue  sa  vadâ  cineva  ce 
roi  covârsitor  au  in  viafa  acestei  tàri,  nu  toc- 
mai  dâruità  de  naturà,  —  canalurile  —  pentru 
a  si  da  seama  de  importanfa  lor,  pentru  fiece 
tarâ  care  voieste  sà  devinà  prosperâ. 

Càrbunii  se  exploateazâ  eu  mijloace  moderne 
în  trei  centre  principale  Mons,  Charleroi  si 
Liège.  Insuficient  pentru  imensa-i  industrie  ac- 
tualâ,  ceeace  face  ca  Belgia  tarà  plinà  de  càr- 
buni,  sâ  importe  in  spécial  din  bazinul  Ruhr  ?i 
din  Anglia,  o  bunâ  parte  din  combustibiJoil  ne- 
cesar  industriel'  sale. 

Intinderea  canalurilor  sale  este  de  1.640  km. 

Minele  de  cârbuni  au  o  produc^ie  medie  de 
22  milioane  tone. 

Industria  Belgiei.  —  Industrie  cele  mai  prin- 
cipale aie  Belgiei  sunt  :  industria  bumbacului, 
(tesâtoriile),  industria  metalurgicâ,  industria  con- 
structiunilor,  transporturilor  si  confectiunilor. 

«■Comerful.  —  Cornerf  spécial  8.765.700.  Tran- 
sit 2.459.900. 

lmportu!  constâ  din  animale,  produse  ali- 
mentare,  lemnàrie,  diverse  materii  prime,  o  parte 
din  càrbunii  si  minereurile  necesare  indus- 
triel' sale. 

Econo-nia  (ârii.  —  Depozite  la  Cassa  de  de- 


puneri,  în  anul  în  care  a  précédât  ràzboiul 
199.234.386  eu  3.116.958  de  Hvrete,  ceeace 
reprezintà  economiile  individuale  a  50  0|o  din 
populatia  Belgiei. 

Câi  de  comunica(ie.  —  Belgia  este  o  tarà  eu 
una  din  cele  mai  dense  retele  de  câi  ferate.  Pe 
lângâ  acestea  soselele  sale  si  sistemul  sâu  de 
canaiuri,  face  din  tara  aceasta  una  din  tàrjle 
cari  au  ceie  mai  desvoltate  tinii  de  comii- 
nicatie. 

Sosele  9.91  1  klm.  Drumuri  de  fur  4.638  klra. 
(de'Stat).  Companii  349  klm.  Vicinale  4.110 
klm.  Datele  acestea  bune  pentru  1913  sunt 
exacte  si  pentru  prezent. 

Cooperafia.  —  Nici  intr'o  tarà  din  lume  coo- 
peratia  nu  a  luat  o  mai  formidabilà  desvoltare 
ca  în  Belgia.  Cu  toate  câ  numârul  cooperati- 
velor  s'a  dublat  aproape  din  1913,  totusi  jude  - 
când  dupà  datele  pe  care  ni  le  oferâ  statistica 
belgianâ  din  acel  an,  în  materie  de  cooperatie, 
în  raport  cu  intinderea  si  populatia  sa,  Belgia 
stà  în  fruntea  tàrilor  cooperatiste. 

Ele  se  repartizeazâ  astfel  :  Societâti  de  lo- 
cuinte  eftine  59.  Coopérative  agricole  1304. 
Làptàrii  Coopérative  559.  Societâti  coopérative 
de  crédit  agricol  651.  Diverse  coopérative  de 
productie  si  consum  1.653.  Casse  de  prevedere 
si  ajutor  afiliate  pe  lângà  toate  sindicatele 
uvriere.  Apoi  un  numàr  égal  cu  numârul  tutu- 
ror  sindicatelor,  casse  coopérative  de  reasigu- 
râri  si  somaj. 

Cele  mai  importante  coopérative  muncitorest1 
sunt:  wConcordia  delà  Roux"  si  „Veoruit  delà 
Gand  .  Prima  începutâ  cu  câteva  sute  de 
franci  §i  câtiva  membri,  numârâ  astâzi  15.000 
de  cooperatori,  cu  un  capital  de  mal  multe  mi- 
lioane, edificii  fastuoase,  fabrici  proprii,  brutàri?, 
cizmârii,  magazine,  etc.  Toate  celelalte  coopé- 
rative muncitoresti  din  Belgia,  au  fost  alcàtuite 
dupà  tïpul  acestor  douâ  coopérative  model.  Pa- 
latul  Cooperativelor  muncitoresti  delà  Bruxelles 
este  una  din  clàdirile  cele  mai  importante  aie 
orasului.  Principiul  cooperatiei  muncitoresti  bel- 
giene  se  reazimà  pe  operatia  risturnelor  asupra 
cumpàràrilor  fàcute  de  membrii  cooperativei. 
Dupà  ce  se  preleveazâ  cote  mici  pentru  admi- 
nistratie,  dividend  si  asigurarea  membrilor,  bé- 
néficiée se  impart  în  întregime  între  coopera- 
tori. Tôt  prin  oficiul  acestor  coopérative  mun- 
citorul  se  poate  reasigura  coxtra  boalei,  acci- 
dentului,  somajului,  etc. 

In  schimbul  unor  mici  cotiza  (l'uni,  membrii 
acestor  coopérative  sunt  afiliati  federatiei  Socie- 
tâtilor  de  ajutor  mutual,  care- i  reasigurâ  contra 
tuturor  accidentelor  la  cari  pot  fi  expusi. 

Un  sistem  minunat  de  asiguràri  si  reasigu- 
râri  sociale  infâptuit  de  im'tiativa  privatâ  si 
garantat  de  Stat,  as'gurâ    muncitorulul  belgian 


CORRESPONDAyCIi  ÉCONOMIQUE 


133 


pe  urina  unor  infime  prelevàri  din  sa'arii  si  o 
pensiune  de  retragere  variind  tu  mârimea  co- 
tizatiilcr  platite.  Aceastâ  peosiune  nu  se  plàteste 
muncitorului  decât  la  60  de  ani.  Rolul  caselor 
de  reasigurârl  este  sà  dea  asiguratului  la  bâ- 
trânete,  siguranfa  unei  existente  linistite  si  la 
adâpostul  oricârei  privatiunl.  Palatele  coopera- 
tivelor  muncitore«ti,  câci  sunt  adevarate  patate 
cele  delà  Roux,  Gand,  Bruxelles,  Liège  si  An« 
vers,  oferà  cooperatorilor  pe  lângà  avantagiile 
de  niai  sus,  sàli  de  recreat'ie,  sàli  de  concert, 
biblioteci,  teatru,  cafenea,  magazine  de  consum, 
pe  preturile  de  cost. 

Invâtâmânful  profcsiortal.  —  S'a  spus  cu  ade- 
vârat  cà  Beigia  este  tara  eu  cele  mai  multe 
scoli  si  eu  cele  mai  bune  scoli.  In  ceeace  pri- 
veste  învâ{âmântul  profesional,  Bclgia  este  de 
sigur  tara  care  poate  fi  luatâ  ca  model.  Aproape 
nu  existâ  comunâ  urbanâ  sau  ruralâ  care  sâ 
nu-si  aibà  una  sau  mai  multe  scoli  profes;o- 
na'e.  Ca  sâ  atragâ  bâiatul  lucràtorului,  scolile 
acestea  datorite  în  mare  parte  initiative!"  pri- 
vate,  îi  oferà  învàtâturâ  gratuità,  masa  dei-a 
prânz,  cârtile,  cheltu^elile  de  excursii  scolare  si 
10  centime  pânà  la  30  centime  pentru  fiecare 
orà  de  frequentare  la  curs.  Toate  aceste  scoli 
profesionale  sunt  prevàzute  eu  instalatii  mo- 
derne, având  un  utilaj  din  cele  mai  perfectio- 
nate.  Deviza  învâtâmântului  profesional  belgian 
este  cà  nimica  nu  se  va  invâta  din  caete,  totul 
din  practica  directâ  eu  masina.  Elevii  fac  dese 
excursii  in  regiunile  industriale  si  toate  chel- 
tuelile  sunt  suporta'e  de  scoalâ.  Conceptia  nouâ 
la  care  voieste  a  se  tinde  in  Beigia,  este  cà 
lucràtorul  nu  mai  este  o  masinâ  sau  un  tovarâs 
de  muncà  al  masinei,  ci  un  coaducator  al  ei. 
Intretinerea  acestor  scoli  care  în  Beigia  a  luat 
o  desvoltare  prodigioasâ,  revine  aproape  în 
proportii  égale  initiative!  private,  comunei  si 
Statului. 

Sitaa\ia  Financi ara.— Beigia  ca  §i  celelalte 
tàri  încercate  de  râzboiu,  suferâ  de  inflatie  mo- 
netarà. — Circulatia  fiduciarâ,  care  în  1913  era 
de  1.073  milioane,  a  atîns  in  1919  7.135  m;- 
Hoane.  Aceasta  inflatie  se  datoreste  în  deosebi 
ocupatiei  germane  care  acolo  ca  pretutindeni  a 
invadat  tara  eu  moneta  ei. — Aceastâ  monedâ, 
în  Beigia,  a  fost  eliminatâ  imediat  dupà  ràzboi 
printr'o  ingenioasà  combinatie  financiarà.  Un 
împrumut  zis  al  restauràrii  monetare  fu  efectuat 
eu  bonuri  de  tezaur  5°/o,  rambursabil  in  5  ani 
subscriitorilor  acestor  bonuri. — Subscriitorii  tre- 
buiau  sâ  achite  la  subscriere  3;4  mârci  si  l/4 
în  monedâ  belgianâ.  —  Imprnmutul  a  produs 
douà  miliarde  de  francl  in  mârd  si  un  m  liard 


patru  zeci  milioane  in  franci  belgieDi. — Cu  chi- 
pul  acesta  Beigia  a  putut  fârâ  dificultate  sâ 
regularizeze  finantele  târii  amenintate  de  imensa 
cantitate  de  mârci  aflâtoare  In  tarà  la  plecarea 
ocupantului. 

SUuafia  sociaîâ. — Ceea  ce  contribuie  mult  la 
prosperitatea  Be'giei  este  în  afarà  de  puterea 
de  muncâ  si  spintul  de  ordine  si  disciplina  al 
Belgianuluî,  spiritul  sâa  de  prevedere.  Spiritul 
de  prevedere  tradus  în  mutualitate  si  cooperatie  a 
fàcut  împreunâ  cu  o  legislat'e  uvrierâ,  inteligent 
alcàtuitâ,  ca  Beigia  sà  râmânâ  la  adâpostul 
zbuciumârilor  sociale  care  au  turburat  si  tur- 
burâ  Europa  de  dupà  râzboiu.  Societâtile  lor 
I  mutuale,  societâtile  lor  de  constructiuni  (a  câ- 
ror  devîzâ  este  fiecare  cu  câsuta  si  gràdina  lui^ 
precum  si  întinsa  lor  cooperatie  de  consum  a 
contribué  enorm  la  punerea  lucràtorului  belgian 
în  condf'tii  superioare  de  exlstentà  fatâ  dé  ca- 
marazii  lor  din  alte  târi. — Este  locul  sà  arà- 
tàm  câ  progresuf  mutualitâtii  ?i  cooperatiei 
belgiene  e  datorit  în  mare  parte  legii  din  1831 
care  suprimând  formalitStile  admistrative  a  dat 
plinâ  libertate  acestor  asociatiuni,  acordându-le 
o  sumâ  de  avantagii  morale  si  materiale. 

Inainte  de  a  încheea  se  cuvine  sâ  spunem 
câteva  cuvinte  despre  imperiul  colonial  belgian. 
Redusà  la  propriile  sale  teritorii  europene, 
Beigia  ar  fi  fost  amenintatâ  astâzi  sâ  nu  aibe 
cu  ce  alimenta  imensa  "sa  industrie.  Prevederea 
unui  mare  Rege  a  dotât  Beigia  cu  o  colonie  în 
in;ma  Africei  care  sub  administratia  acesteia 
a  ajuns  la  o  prosperitate  neînchipuitâ.  —  Din 
Kongo  îçi  aduce  astâzi  Metropola  uleiuri,  ma- 
terii  tanante,  lemne,  copal,  cauciuc,  fildes,  cocos 
bumbac,  piei,  cafea,  fibre,  rafie,  etc.  çi  ca  mi- 
nérale aramà,  zinc,  cositor,  aur  si  aiamante. — 
Forturile  principale  aie  Kongului  Belgian  sunt 
Stanley,  Pool  si  Matadi.  Flotila  fluvialà  con- 
golezà  este  de  70.000  tone. — Posturi  spéciale 
de  experintâ  în  care  se  cultivà  în  mod  savant 
cafeaua,  cacao,  bumbacul  si  cauciucul,  pregâ- 
tesc  un  mare  viifor  acestei  colonti.  — Conferen- 
t'arul  vorbeste  apoi  pe  larg  despre  prosperi- 
tatea  maritimâ  si  industrialâ  a  Belgiei,  relevând 
cauzele  care  au  provocat  criza  somajului  în 
tara  aceasta.  —  D.  Vifor  îsi  terminâ  cuvântarea 
sa  cu  urarea  ca  România  s*S  poatâ  ajunge 
într'un  viitor  apropiat  cu  adevârat  Beigia 
\  Orlentuiui. 

MlÇCA'REA  DE  SCÀDERE  A  PRETURILOR 
ÎN  BEEGRA 

Dupâ  un  raport  al  d  lui   Titus  Panaitescu- 
Vifor,  atasatul  nostru  comercial  la  Bruxelles  : 
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Prêt  engros 


Denumirea  articolului 

Octomb. 

Noemb. 

Oeccmb. 

CafeaGooddisponib.  100  kgr  

.  .  399,80 

300  — 

590.— 

Cauciuc  (eu  termen)  1  kgr  

.  .  9,22 

8,33 

6.80 

Ovaz  La  Plata  sup.  alblOOkgr.  ... 

.  .    85  — 

85.— 

85.- 

Porumb  Basarabia  disp.  »    »     .  .  .  . 

.  .    82  — 

77.— 

69.- 

Porumb  la  Plata  disp.  »    »  ... 

.  .  81.— 

76.- 

68.— 

Orz  La  Plata  62|63  disp.  »    »     .  .  .  . 

.  .    99  — 

.95.- 

89.60 

Nitrat  disponibil         »    *     .  .  .  . 

.  •  107.70 

115  — 

114— 

Sulfat  de  amoniac        »    »     .  .  .  . 

•  153,- 

150.— 

145.50 

Superfosfat  13(15  gradul        .  .  .  . 

•  •  2.30 

2,30 

2.15 

Esen^a  de  Terbentinâ  100  kgr.    .  .  .  . 

•  •  G62.— 

629.— 

505.— 

Seminte  de  in  flotant    »    »     .  .  .  . 

•  •  181.— 

169.— 

141.- 

Orez  Pangoon             ■>    >     .  .  .  . 

■  •  215  — 

211.- 

193.- 

Oleina  pt.  sâpun»            »     .  .  .  . 

•  •  500  — 

468  — 

437.— 

Benzinâ'pt.  degresaj     »    »     ■  .  .  . 

•  •  233  — 

232.- 

235.— 

Petrol  american  în  cis-           .  .  .  . 

terne                  100  kgr  

•  .  115,50 

115.50 

118  — 

Ciment  Portland  Tona            .  .  .  . 

•  •  157.— 

157.— 

157.— 

Aramâ  în  lingoturi    1  kgr  

.  .  5.40 

5,40 

4.65 

Zinc  in  lingoturi       100  » 

.  .  225.- 

145.— 

177.— 

Cositor  Banca          1      »     .  .  .  . 

.  .  14.20 

14.15 

13.— 

Fontâ                 Tona           .  .  .  . 

.  .  490.— 

476.— 

433. — 

OÇel                        100  »•.... 

•  .  90.— 

82.- 

71.75 

Fer                        100   »     .  . 

.  .  93.— 

83.- 

78  73 

Otel  Thomas            100   »     .  .  .  . 

.  .  120.- 

110.- 

93.75 

Plumb  brut              100    >     .  .  .  . 

.  .  190.— 

197.— 

180.- 

Zahar  rafinat           100    »     .  .  .  . 

.  .  268.- 

268.— 

300.— 

Fir  de  in  pachetul                 .  .  .  . 
Sticlârie  cal.  No.  5               .  .  .  . 

.  .  305.— 

300.— 

308.- 

.  .  225.— 

220- 

187.50 

i 
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LES  GRANDS  IMPORTATEURS  DE  ROUMANIE  1 


DENREES  COLONIALES 
Bucuresti 

I.  Bâicoianu,  strada  Gabroveni  No.  12. 
Anton  Calavrezo,  strada  Gabroveni  No.  59. 
D.  Trufâ  Amârâsteanu',  str.  Covaci  No.  8. 
G.  Bedifeanu  &  fiu,  sti .  Gabroveni  No.  12. 
C.  Stefànescu  &  Co.,  str.  Carol  No.  90. 
I.  Dumitrescu- Militari,  str.  Carol  No.  69. 
Fratii  Stavropol,  str.  Sepcari  No.  8. 
Nicolae  Tabacu,  str.  Sepcari  No.  ,10. 
Fratii  C.  H.  Hagivasiliu,  str.  Lipscani  No.  33. 
George  Catzambasis,  str.  Smârdan  No.  30. 
Toma  N.  Dinischiotu,  str.  Halelor  No.  5. 
Stefan  Filipescu,  B-dul  Maria  No.  12. 
N.  Cristescu  &  I.  Stoicescu,  str.  Hale'lor  No.  5. 
S.  Dumitrescu- Delateisani,  str.  Câldârari  No.  13. 
A.  Calantzis  &  Co.,  str.  Sf.  Nie.  Selari  1. 
Fratii  Huiles,  str.  Bâcani. 
I.  Dallis,  strada  Bâcani. 
T.  Alexandrescu  &  Co.,  strada  Bâcani. 
Henry  Présente,  str.  Selari. 

Galafi 

A.  Calavreios  &  Co.,  str.  Portului. 
Strati  D.  Sure, 

Ioan  Dimia,  „  „ 

G.  G.  Sfaello,  «  „ 

P.  G.  Cutava,  ff         „  . 

Drâgânescu  &  Doglicni   „  „ 
A.  Bunea,  str.  Dogàriei. 

H.  Polackis,  strada  Portului. 
Chr.  Saparis,-   „      .  „ 
Theodoriade  &  Gatorno,  strada  Portului. 

T.  Altxandrescj,  Papagalani  &  C,  str.  Portului. 
Léon  K^fler,  strada  Portului. 


Comptoir  Eivetian-Român,  str.  Dogiiriei. 
Fratii  Goldenberg,  str.  Belvédère. 

Weinrauch  &  Finchelstein,  str.  Portului. 
J.  Hatos, 

P.  G.  Sarafi,                      „  „ 

Gh.  Fioratos,                       „  „ 

Sp.  Silavoteanu,                  „  „ 

Fratii  Hullis,                         „  „ 

C.  I.  Carambi,                    „  » 

B.  L.  Georgievicî,               „  „ 

A.  Luca  &  H.  Paraschevopol  „  n 

Iancu  M.  Ilie,                      „  „ 

Efstatiadis  &  Behar,            „  „ 
I.  Piatis,  str.  Dogàriei. 


Bràita 


I.  Mihalakis  &  Co. 
V.  A.  Seraplides. 

A.  P.  Calantzis. 
Suce.  I.  Oteleanu, 

B.  Reichmann. 


la  si 


Societatea  an.  BDacia",  str.  Stefan  cel  Mare. 

Societatea  „Mercur",  str.  Anastasie  Panu. 

iancu  Froim,  str.  I.  C.  Brâtianu. 

Jean  Rosenberg,  str.  Palat. 

Iosef  Zoller,  strada  Elena  Doamna. 

Jaques    Calmanovici,   strada  Stefan-cel-Mare. 

„Orientul", soc. colectivâ,  „  »      „  „ 

Jmportul",  „    „ 

Georges  Lkiardopol,        „  »      »  » 

Christache  Sotjriu,  str.  Costache  Negri. 
loseph  Lehrer,  strada  Cucu. 
Nicolae  Olânescu,  strada  Anastasie  Panu.  ' 

(A  suivre). 


1)  Ces  données  contrôlées  nous  ont  été  réeement  procurées  par  les  Chambres  de  Commerce  respectives.  On 
trouve  un  b  en  plus  grande  rombre  de  maisons  d'importation  dans  les  publicatious  suivantes  ::  Anuarul  gênerai 
al  României  Mari,  Edifia  IX,  1920  —  1931,  str.  feârindar  si  Almanachul  fmanciar,  industrial  si  comercial 
aJ  României  1920— 10-M .  Bulevardul  C.  I.  Brâtianu  24. 
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Publications  offertes  et  reçues  en  échange  de  notre  revue 
«Correspondance  Economique" 


1.  Société  des  nations,  Journal  officiel,  London. 

2.  Handelsmuseum  i 

3.  Kaufmânische  Rundschau  j    Vien  * 

4.  Berichte  aus  den  neuen  Staaten  ' 

5.  Weltwirtschaftliche  Nachrichten  Kieli 

6.  »Times"  London. 

7.  Near  East  „ 

8.  Collecionismo  Madrid. 

9.  Revue  générale  de  la  coutellerie  (Paris,  33  Rue  de  Liège). 

10.  Commercial  Amerika,  Philadelphia. 

11.  France-Buigarie,         Sofia,  2  Rue  Clémentine. 

12.  L'Exportateur  Belge,  Bruxelles,  32  Avenue  du  Boulevard. 

13.  Les  bilans  annuels  de  la  Barque  française  et  italienne,  Paris,  12  Rue  Halévy. 

14.  Biblio  hèque  statistique,  Rue  de  Louvain  3,  Bruxelles. 

15.  Bulletin  de  la  Société  belge  d'études  et  d'expansion.  Bd.  d'Avroy  6  Liège. 

16.  L'Eportateur  français         1  Rue  Taitbout,  Paris. 

17.  Journal  Statistique  Suisse,  Berne. 

18.  La  Vië  technique  et  industrielle         18  Rue  Séguier,  Paris  VI. 

19.  Bulletin  de  documentation  économique         1 1  Rue  Thérésienne,  Bruxelles. 

20.  Bulletin  Economique  de  Madagascar.  - 

21.  Bourse  de  Genève  Genève. 

22.  „Pro  Belgica",  organe  de  la  société  belge  d'études  et  d'expansion  Bd.  d'Avroy  6  Liège. 

23.  Swedisch  Export,  Stochholm. 

24.  L'Amérique,  Chicago. 

25.  L'Exportatore  et  flmpcrtatore         Italiano,  Gènes. 

26.  La  Houille  blanche         87  Rue  de  Tn'on,  Lyon. 

27.  The  Mercantile  Guardian         16  St.  Hellen's  London  E.  C.  3. 

28.  La  diplomatie  publique,         7  Rue  de  Wallons,  Paris  XIII- e. 


1.  Buletinul  Industriel,  Organul  Oficial  al  Directiuoei  Générale   a   Industriel    din  Minist?rul  de 

Industrie  si  Cornerf. 

2.  Les  annales  des  Banques         Rue  Popa  Tatu, -Bucarest. 

3.  Bibliograf  a        strada  Columb  5  Bucarest. 

4.  Analele  statistice  si  economice, 

5.  Economia  forestierà. 

6.  Les  annales  des  mines  de  Roumanie  (Ministère  de  l'Industrie),  Bucarest. 

7.  Basirabia  economicâ,  Chisinâu. 

8.  Buletinul  de  studii  al  Bâncei  Marmorosch  Blank,  strada  Paris. 

9.  Industria  lemnului,  strada  Neagrâ  62,  Brasov. 

(à  Suivre). 


